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ScLÉRlI 


[E.  Scieria.  Genre  de  plantes  monocnty- 
I^donet»  à  fleurs  monoïques,  de  la  famille  drs 
fouchets.  qui  a  des  rapports  avec  les  carex ,  & 

3ui  comprend  des  herbes  exotiques  i  l'Europe , 
onc  les  fleurs  font  dirpofées  en  épis  ou  en  paiii- 
cules  i  les  fleurs  mâles  léunies  «vec  kt  deun  fe- 
melles dans  la  même  panicuie. 

Le  canâèie  eflêmiel  de  ce  gema  eft  d'eToIr; 

Des  feart  moiuiîqmtt  ;  dans  ks  fmi»  mSUt  t  «m 
imUt  dt  deux  a  fx  vahu  ^  rufirmamt  unt  ou  deux 
pmn  &  pias  i  deuu  U*  famikt,  mm  k*iU  dt  dtax  i 


CAIA'CtIrI  «iUftAlQUl. 
*  Les  flnrt  nitM  font  foUtaires  ou  quelquefois 


Chaque  fleur  mâle  offre  : 

1*.  Une  hûUt  eaiicinalt  de  deux  i  fix  valves  ,  d 
une*  deux  ov  piufieuis  fleurs  i  les  valves  perfif- 
tmtes,  ovales^  concavcsj  en  caiéfle«  aigiitfs^  fins 

1*.  Une  halle  interne ,  tenant  lieu  de  corolle  . 
cowpofée  de  plofieurs  valves  obkmgae»-«  muti- 
qoes  .  plii*  longues  fc  plus  ëtroiies  que  Jet  vilves 
*'~        répamic  les  étattiiiieik 


D'une  à  txoit  Amum/j  placées  fous  chacune 
des  valves  iMHWS j  ftiieinwi-  p«  des  «ocbires 

linéaire». 

*  Les  iems  fimellei  foUtsirAf  aiillaires,  ter- 
minales .  ou  placées  emie  Jes  «ihres  «lifinair» 

dts  fleurs  maies. 
Chaque  fleur  iêmeile  offre  : 

I*.  Une  iaitt  téStinei*  de  dent  1  qaatt»  Taltes 

nnifltiresi  les  va!ves  ovales ,  OMICXVeS*  eacwéoe, 

latis  aiéte,  petliliantes. 

2°.  Point  de  halU  intérieure. 

Un  99ûin  prefque  rond,  rétréci  \  (a  bafe, 
furmonté  d'un  ftyle  filiforme  ,  ds  la  longueur  des 
valves  «  entier  ou  irifide  «  terntine  pax  des  iUgau- 
fsBs  capiUaites  ar  léfléchi»  en  débets. 


Les  ftmcnces  font  globule iifeS  OV  obloogoes  , 
luifantes ,  colorées  ,  Couvent  très^blanches  ,  dont 
l'enveloppe  eft  dure  ,  coriace ,  prefqu'ofleufe  i 
entourées  i  leur  baie  par  la  balle  caficiiuto^  per- 

fiiUoçe. 

OifavÊiAûm».  Ce  gente  «  alibs  vetin  des  artx . 
en  diffère  par  plofieun  cara^ères  très-faillans ,  par 
leurs  valves  calicinalea  j  ordinairemeac  plus  Qom- 
Bùtaîftt.  Tvm  VU. 
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breefes;  par  leurs  femences  globuleufet  ou  un  peu 
oblongues  ,  luifantes ,  point  enveloppées ,  comme 
celles  des  cjrcx  ,  p^r  une  force  d'urcéole  agrar>di , 
mais  foucenues  à  leur  bafe  par  les  deux  valves  inr 
térieures ,  petfillaoces.  'Ces  femences  onc  beau- 
coup de  rapports  avec  celles  des  olyra  ;  mais  ce 
dernier  genre  appartient  ï  la  famille  des  grami* 
iiLcs ,  tandis  que  Ils  fi'erïj  fe  rapportent  à  celle 
des  touchées  >  ce  que  l'on  reconnoit  aifement  â  la 
gaji»e  de  leuis  fénines  entière  s ,  point  fendues  len- 
gitudinafement,  coqNne  celles  des  graminées,  ou- 
tre les  caraâèies  delà  fruâificacion. 


Espictt. 


I.  ScLi&tl  fljbdlifoane.  SdtrU  JUiilhm, 

ScUria  culmo  triquetro  ,  fcandente  ,  fcabtrrimo  { 
ffliit  tfifarikm  rttnnkm  acultatis ,  forihus  panicu- 
latis ,  rachi  villofà.  Svrartz ,  Prodr.  pBg.  l8.  —  id. 
Flor.  ind.  occid.  vol.  i.  pag.  88. 

Settria  (  flagellum  Nigrorum),  cabito  artiaiUWt 

fcobro  ;  pedunculis  axiHarlhuj  ,  panicutctis  ;  jforihus 

ftdictÀlaiiis  Berg.  Adt  Holmiz.  J765.  pag.  144. 
tab.4. 

Seltrla  margaritifefa.  Gcrtn.  de  TvêSU  tS  SeSSa' 
vol.  I.  pag.  I  J.  tab.  1.  fig.  7. 

Cartx  (lithofpcrma),  fpiàs  panhulatîs  ,  maf:u- 
lis i  fiorikus  fcmintis  ,  fjlitiiriis  ;  fcminibus  gloiofs  , 
nilidis.  Linn.  Syft.  Fiant,  vol.  4.  pag.  1 1  y.  n".  40. 

ScfiMUs  (  lithofpermus  ) ,  culmo  triquttro ,  ftàofâf 
panieuli  vUloflt  fcminibus  globofs  ,  nitidis  ;  JUHtr 

trifariàm  tuMutu,  Ltt».  Spec.  Plant,  edic  JU 
pog. 

SduMi  fetnt.  AnoeiNr.  Acad.  vel.  5.  pag.  }f  n 

—  Syft.  Narur.  vol.  1.  pag.  %6\. 

Sàrpus  lùJu^tnnia,  lÀoa.  Spec.  Plam.  edtt.  i. 

pag.  yi. 

Cypent  mtMimml  ttmaiuaoKit  BAofptrmi  ftKÛu, 
Morif.  OxoB.  Hift;  3. p.  xyj*  f •  &  tab.ai.lig»i& 

Mala. 

Arwtdo  (far£U),  unuit  ^  altijpmèqut  fcamiou* 
AuU.  Cttian.  pég.  ja.? 

Granzen  cypcroidts  ,  fîhat'tcttm  ,  maximum  ,  gtni- 
culaium^  afperius  t  Jtmiue  miUifolis,  Sloao.  Jam.  36. 

HilLi.pig.ii8.ab.77.fig.i.  ' 

CmatmMûe*.  Rawph.  AnMt. & pa^ ao. 

Cddtn-palbt*  -Rheed.  Malabar.' voL  ix.  p^. 
tab.  4S. 
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On  diflingue  «ette  efpèce  à  fes  tiges  grim- 
psrtcs,  &  qui  s'élèvent  autant  dts  arbres,  «as- 

quels  elles  s'accrochent  à  la  hauteur  de  foixMite 
ou  qtutrâ*vingts  pieds  :  toutes  fes  parties  (ont 

chint. 

Ses  tîges  font  foupîes ,  rrtangulaneSj  très-han-* 
tw,  grimpantes  .  flriées  ,  hériffécs  de  poils  très- 
fins,  &:  irmcc^,  fur  leurs  ::r-:^Ic<  ,  lic  petits 
guillons  recourbes.  Les  feuilles  font  longues  d'un 
|»ied,  linéaires,  vaginaUs  â  leur  bafe,  ftriëes ,  fn 
carêni ,  gljbif  s  à  Uur  face  fîjpciît!!:;  ,  hifpid;sen 
«kflbtis  .chargées,  à  leursborJs  fur  kurçaréne, 
•l'aiguillons  crn;:f  ,  rcccatbési  ieriî  gij'r^  fOfit 
courtes  ,  roides,  piL'Lft  s  à  leur  orifice. 

Les  flsuis  font  difpofées  en  épis  on  panicules 
axiltaires  ,  dont  les  pédoncules  font  comprimés  , 
«lu  i'j'^  riilons  ,  &  fortent  de  l.i  g:ine  des 
ieui:it.i  j  i  urs  ramifications  Cmplcs ,  étalées,  lé- 
gcremtr^  ;  <; ,  munies  à  leur  bafe  de  bradées 
ou  feuilles  âorales  fétacéc*; ,  plus  courtes  aux  ra- 
miidhtmdc  faipécicines  ;  les  pédoncules  propres 
alternes ,  envircnoét  d'arc  petir;2  gaine  à  leur 
ba>éi  let  fleurs  rnâieS  méiangées  avec  Iti  femelles. 
Les  preniièresoncunc balle  à  (ix  valves calicinales, 
aigucs;  IfS  fupérieures  plus  prand?*;,  cr.mprimées 
à  Itur  fommet  ;  piufieuri  autres  valves  ou  écjil'es 
internts,  membraneufes .  !.incéo!.;r<; ,  fous  cliacune 
defcjuelles  fe  trouvent  ordinaireir.ent  trots  étami- 
nés ,  dont  les  filatnens  font  fétacés,  de  ta  loi^ucur 
^es  f'caillcs,  fuppoftatit  c!c$  anthères  linéaires  , 
jaunâtre:.  La  balle  des  Aeurs  icn;cllçs  eft  à  auaue 
ou  pu  valves  unîflores  «  aiguës ,  en  car^  i  ks  in- 
térieures élus  courtes  j  elles  environnent  un  ovaire 
oblong  ,  a  trois  f.îces  ,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme ^  lie  l.i  lo!  :i;jur  c![i  calice  ,  terminé  par  un 
jSigiiute  fimple,  aigu,  Le  fruit  ^Ù.  une  petite  fe- 
miice  globule ufe.  vtiiéedt  bl^iic  &de  brun, 
Sttbercuice  àr^nJBMBOiet* .  ^  ...  . 

Cette  plante  croît  â  ta  Jamaïque ,  à  Surinam  , 

Îtxmi  les  builfon»  6c  les  arbrts  d&s  gratidts  forêts, 
î.  Ledru  l'a  .lulli  tctueillia  à  Foito-i\icco ,  a 
bien  voulu  m'en  commuAûuet  un  exeakplaire. 

O^fervttieru.  Je  fotinçonne  que  c'eft  de  cette 

pUnte  d<iiu  parle  Aulilcr ,  Ions  le  nom  d'-^muio 
Jkrcia  (  liane  coupante  )  ,  &:  qu  il  apprit ,  dit-il ,  à 
connnître  >  parce  que,  s'étant  égaré  le  foir  dans 
tine  forêt  d'Aroura,  élit  Itti  coupât  les  babits  6c 

fes  boues. 

X.  ScLÉfti»  à  larges  feuilles.  Stitria  latifoiM. 
Svartz. 

Schriê  aklmo  rri^ttn ,  foUofo ,  tuSo^  Uvi;  fo- 

Swâfi/.^  Prodr.  pag.  19.—  Idem,  Flor.  lod.  occid. 
vol.  ù  pag.  ^j,  — tam.  lUuttr.  Gea.  tab.  tsi. 
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Cette  plante  s'élève  à  ta  hauteur  de  huit  i  âtx 
pieds.  Ses  tiges  font  iîmples  *  fetiiltëes .  tilTes ,  à 
trois  angles,  légéreinent  ftriées ,  gi-nicç  ("!:  f-u-'- 
ks  longues  d'un  à  deux  pieds,  larges  d  un  pouce 
&  demi  à  deux  pouces,  lancéolées,  pLifTées,  ner- 
veufes,  roides ,  (hiéeSj  parfaitemeat  liffes}  leur 
gaîne  eft  terminée  en  avant  par  une  petite  fâtllie 
muciooée. 

Les  fleurs  font  difporées  en  une  pinicule  afltx 
ample  ,  terminale  ,  lortant  de  i'ulfelle  des  icudk» 
fupérieures,  droite,  mide,  rameofe;  les  raiDeail« 
alternes ,  prefa  je  limples }  les  fleurs  mâles,  mêlée» 
avec  les  icin-llcs ,  toutes  prefque  felfiles  ,  munies 
chacune,  à  leur  bafe,  d'une  pente  foliole  fetacee. 
Les  âeuts  maies ,  jpeu  nombteufes  &  tetminaleî  » 
ont  11m  balle  ciriicipatet  compofiiede  trois  à  qua- 
tre valves  glabres,  ovales,  aiguës,  carénées  ,  per- 
(iflantcs,  à  deux  ou  trois  fleurs;  les  va!v4S  inté- 
rieures» qui  tiennent  lieu  de  corolle,  font  plus 
petites,  plus  étroites^  elles  renfeiment  trots  éca* 
mines  fort  iMOtt».  <     ■  . 

Les  fleors  femelfes  font  très-nnmbrhires ,  infé- 
rieure s  ;  leur  balle  compoCée  de  quatre  valves  Uni-  " 
flores  i  ks  ticux  vajvcs  exîérieutts  lancéolétis;  Its 
deux  intérieures  larges ,  ovales  ,  jt  umir.é''s  ,  per- 
fiflanres.  L'ovaire  efl  arrondi  ;  le  ftyle  trifide  à  fon 
fommet ,  pcrlîftant  j  les  ftigmates  réfléchis ,  vchis 
&  blanchâtres.  Les  fcmencos  fotir  durt  s ,  prcfquô 
ofleufes  ,  globul'jufe* ,  trèfr-bUmches  &  luifanres. 

Ceit^  phnte  croi:  fur  tes  montagnes  a  rides , 
dans  les  fotèts,  i  la  Jamaïque.  (^r,  ^im  htrkl 
Luflt.).  !  ' 

|.  SciiRisaon^piiMife*  StUfitu^;  Berg.  ' 

Scleria  iul'vo  trique'.ro  ,  fiandtnte ,  follifqut  lev'i- 
hiii  i  forikus  panicuiatis ,  racki  gUbrà,  Berg.  AU, 
Hotm.  176J.  pag.  14J.  lab.  ^Svaru,  Plrodr» 
pag.  x8,  &  Flor.  Ir^d.  occid.  vol.  I.pag.  90 

Ses  tiges  font  droites,  triangulaire?,  grmipanteî, 
hautes  de  deux  à  quatre  pieds,  puinc  articulées, 
glabres,  très-Iiflcs  fur  leurs  angles  ;  garnies  de 
feuilles  linéaires-lancéolées  ^  médiocrcmeat  élar- 
gies ,  un  peu  carénées ,  finées ,  glabres  i  lemi 
deux  faces ,  un  peu  piles  en  deffous  i  leurs  gainée 
font  longues,  glabres,  ferrées ,  un  peu  rudes  fur 
leurs  angles  Ioif(|u'on  les  paile  entie  les  doigts. 

Les  fleurs  fornjent  une  panicu'.e  ferrée,  alongée, 
qui  fore  de  la  gaine  des  feuilles  iUpérienies«  coiii> 
pofoe  de  rameaux  fimples  ,  alternes .  glabres  * 

triangulaires;  les  épillets  font  très-petits,  légère- 
ment pédicellés.  La  bal'e  des  fleurs  mâles  teifem- 
ble  â  cdlè'du  fcUria fiagtUum ,  mais  les  valves  font 
un  peu  plus  ovales }  elles  renferment  chacune  trois 
étamines.  Les  fleurs  femelles  ont  leur  balle  uni  flore, 
dont  les  valves  întétitures  font  plus  grandes  que 
les  extérieures.  Les  femcnces  foru  globuleules. 
d'na  Mmc  de  Mige*  tabercnlées  8c  noirtoie»  i 
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lev  foiMRet ,  etiviiwwée»  i  Utt  ba<é  d'iit»  ptiiw 

nembrane  ciliée. 

Cttte  efpècc  croît  à  h  Jamaïque ,  â  Surinam , 
i  P««o-Rkco  j  «à  elle  a  été  obfervée  pu  M.  Le^ 
Aiij  ^  af eil  X  côawHMÎ^  un  exmnpUÛK. 

4.  SciBRis  «ittoroaé.  Sckna  mutfmmm. 

SdtTÎa  caale  tn'çuetro ,  afperof  /«tiis  enffarmi- 
iu,  f»Bg!d!)ns ,  va^ir.is  cfftris  ^  panîcuUs  axilluri' 
lof,  thnguij  i  ftmiaibji  glandiformiius  ,  mucmao' 

tu,  (N.) 

S?i  w.zs  fonr  droites,  triangii'nires ,  ruJcs  fur 
Irursin^les,  feuillées  dans  toute  ieur  longueur, 
i!T:7.  élevées ,  ftriées*  B^irnfesde  feoiltes  alternes , 
enfiformes,  d'un  vert,  on  peu  glauque  ,  loidcs, 
longuifs,  trrt-aiguès  è  ïear  fommer,  large»  d'en- 
TtrOiT  un  demi-poace,flriées,  un  peu  nuks  àlciirs 
bords,  embraflâm  les  tigrs  par  une  longue  gatne 
iRMgBlâie,  entière,  rndeft  coinne  chagrinée 
fur  toute  fa  f\jr&ce. 

Les  fleurs  Ton:  difpoféas  en  pankules  droites  , 
un  peu  ferrréî ,  mcJiotremen*  raiweufcs  ,  fortam 
au  nombre  de  deux  ou  trois  de  i  aiflellc  des  kuil- 
k»  fapiricuces,  &  dont  l'enfemble  forme  une  pa- 
tktk  9énérate ,  droite ,  ftrrée ,  longue  prefque 
d'un  pied,  dont  les  mmifirariom  font  inégil.-s , 
jtfetcourtey,  rudes,  triangulaires}  les  fleurs  nonj- 
beiifo. fciOes»  foiitaires,  éparfes  ou  réunies  par 
petits  paquets  ;  les  écailles  caliciroles  d'tm  brttn> 
cendre.  Je  n'y  ai  point  vu  de  fleurs  mâles.  Lerfleitis 
femelles  font  très  nombreufesj  les  femencesova- 
lt$,  luifantes,  blanches  »  lavées  de  uoir ,  furmon- 
tées  i  tear  Aammet  d'wie  petite  pointe  droite ,  & 
dont  1»  bafe  eft  environnée  par  la  balle  calicinale 
petMaote,  tronquée ,  en  forme  de  cupule }  ce  qui 
énm»  i  ces  jênietRes  l'af^wâ  d'un  petit  gland. 

J'ignore  le  lieu  natal  de  fetct:  f>l:nKc  ^  que  je 
feuptoane  osigioaiie  des  Indes,  {k^.  i-  kat. 

5.dc4.àRIE  de  Ceilan.  ScUria  ^rylanna. 

Siltrij  cuî-r.o  dcktli ,  fubafptro  ;  foliis  fineuriius, 
,  gi'jiris  ;  paniculis  cojrHjtis  ,  alternis  ,  ax:l- 
Lnkt,  longe  irj3tatisifmih«^loi>of0t  apict  tuicr- 
c«&».  (N.) 

Ses  tiges  font  dkoiies ,  fimples ,  hautes  d'envi- 

rr^n  quatre  3  cinq  pieds,  foibit*; ,  tM.)ng>i!  lires ,  un 
p.-u  rudes ,  parnculiéremeni  fur  kuts  -ngles  ;  ;;u- 
nr^s  de  feuilles  alternes,  rudc%  à  leurs  bort*. 
a(r<;z  larges  ,  linéaires  ,  ttès-aigu<;s  »  llriées.  Les 
irines  font  trianBulaires ,  &  la  bafe  àa  feaîllcs 
i.:,ie[icures  ell  prévue  décurrenie  ,  &:  forme  une 
forte  d'aile  fur  Is».  diux  attgle»  oppofés  des-tigds. 

De  Taiffellc  des  feuilles  forcent  des  paniculfrs  Ai 
flous  droites,  peu  étalées,  plufieurs  fois  rami- 
fieet  :  cmAcws  Imk«  bs  ums  bfiUa»..  é'MBCs 
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pédor>cu!ie$.  Ces  dernières,  ordinairemc-nt  à  !• 
partie  iupérieurc  dis  rameaux,  m'ont  paiu,  etrs 
des  fleurs  miles  j  elles  font  aflT.z  noii^Areutes }  teu- 
nies  fur  ies  cnV^f;  frut  iietits,  wn  peu  loufllfcâ'' 
ires,  aigus,  ioiita.r;$  00  riîtinift»  dcii*  à  trois  :  li 
balè  des  ramification»  munie  d'une  br  la  -  ■  :  ; .  ^ 
tiès  fine,  une  fois  plus  longue  que  les  eptllets^  ^ 
une  anne  ï  cbsque  épiliet ,  i  pciee  de  la-longMeiir 
des  valves  :  celles-ci  font  glabres,  étroites,  un 
peu  aigucs,  ï  trois  étamines  j  les  filamens  coiit  ts, 
les  anthères  aiguës',  formant  ut\e  forte  de  houpc 
après  Itur  épanouifTcment.  Les  fleurs  femelles  font 
axil!air£S,  pourvues  d'un  ovaire  trigoné ,  d'an 
flyle ,  de  trois  fligmates  along^s ,  piibefcens  t  il 
leur  fuccède  de*  fcmsncss  çlubuleut'es,  très-blan- 
ches.  liffes ,  luifautes,  iiiunies  i  Wur  fanimec  d'oft 
petit  tubercufe  en  fi)rme  d^  mamtlori. 

Cette  plante  croît  à  l'île  de  Ceibn}  elle  »  «i 
cetntnuntquée  à  M.  Lainarck  par  M.Soonetet^  {J^* 
f.  in  htri.  Lam.)  M.  du  Petit-  I  houats  a  égalameoc 
recn^Ui  ceci»  plante  à  l'île  d^  Madagiifcax. , 

■ 

6.  Sci.F.niE  à  (^nences  t^tknllâiw.  MkfU 

t'icularis.  Mich. 

S.  Uria  faUis  g'alcmaùs,  leviius ,  m^ufits  iprl^ 
bus  fuI>pankalaù»^tauralihM  ttrmiMUbm^i  fimt- 

ntlm  nticulach.  (  N-  ) 

Silcria  ertHa ,  g/Jftrrima  Itvijtmaqaa  ,  fjÇcicul.s 
Lttralihus  0  terminati  remctlftmis ,  fajftftî:ius , 
I  fiÂramoJis,  paucifiorls  ;  ftmint  gloiofo,  retUuLto  , 
fovtolii  comft^o,  Micii.  floi.  bofcal.  Anj«.  vol.  1. 
pag.  167. 

Ses  tigîs  foitt  droites ,  gbbreç ,  très-Miss,  g^ 
les,  à  trois  ang'es  tranchans,  (impies,  hautes  d'tm 
à  deux  pieds  .  garnies  de  feuilles  alternes ,  étroi- 
tes, graminiformes ,  affez  longues,  aigu<f*,  ftriées, 
t  cs-glabres ,  point  rudes,  munies  d'une  longiit 
gaine  liffe ,  finement  ftriee ,  tronquée  à  la  pansi 
améric«tt  de  fan  orific*. 

L«  fleurs  font  latérales  &  terminales ,  dirpofiies 
en  petites  paniculis  courtes,  axillaitcs ,  diftaniss  , 
péooncîiÛe»  ou  prefque  fefTiles ,  médiocreeienc 
tameufes}  les  épillets  pédtcellés ,  fort  petits  , 
étroits  ,  preft^ue  fubulés,  paucitlorcs  ,  de  cotimir 
roufleatre  ,  munis  à  Icut  bal'-*  d'une  braftîe  (ota- 
cçe  ,  très-foie,  tliie  fois  plus  longue  que  I  epillet. 
Les  valves  font  ifcoites ,  aiçutis  ;  les  femcnrcM 
globulBufi»,  tétîciiléw,  &  «wqpiées  depemis 

foflittiS. 

Cette  plante  cmit  à  îa  Caroline  i  cile  y  a  ccé 
recneillîe  par  M  Voc ,  qui  m'en  »  ceamuni^ié 
un  exemplaire.  (  T.^^ 

7w  SoitittB4ilîft«me.  SdmafHfkmis.  Svarrt . 
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«ftffit ,  glahrli.  Svtftt  »  Prodr.  pâ|*  19 1 8e  Fier, 
a.  occid.  pig.  9r. 

Cette  plante  croît  cb  gazon.  Ses  tiges  font  droi* 
tes ,  fimptes ,  fitifomes ,  nauics  d'un  1  deux  pi«ds , 

(glabres ,  à  trois  angles  tranchans ,  garnies  de  feuil- 
es  alternes,  Tefliles  ou  dépoutvues  de  gaine ,  li- 
néaires ,  relevées  en  caréiie««igii<Ss»  glabres, hif- 
pides  à  leurs  bonis. 

Les  fleurs  Tont  moDoûiucs^  difpofées  en  ëpis 
finiples  f  terminaux,  afl  nooAre  de  deux  ï  quatre , 
alternes, compofrs  Je  trois  ou  fix  é,  il!L:s  (i.MiIts, 
^approchés». munis  à  leur  baie  d'une  pecuc  toliole 
captUaire,  Ve  fous  let  valves  de  quelques  écail'es 
fort  pfTÎrf î.  F  es  fleurs  niSlej  font  mêlées  avec  les 
femelles.  Les  premières  ont  une  balle  à  quatré 
▼a'ves,  les  extérieures  plus  petites ,  aiguës,  fer- 
rées, fouvent  purpurines  à  leur  fommeti  pluîieun 
ëcailt«s  intérienres  lin^aiies ,  fort  petites,  blan- 
châtres ^  imbriquées,  aiguës  ,  tenant  lieu  de  co- 
'  rolle,  (ous  chacune  dcfq'.iclies-  tll^ur>e  feule  éu- 
mine.  Les  ficurs  femelles  font  foluaires,  placées 
«Dtre  les  écailles  caticinales  des  fleurs  milles.  L'o. 
▼aire  ttt  ariondi ,  blanchâtre  }  le  ftyle  filiforme, 
d;  la  longueur  des  \  il .  cs ,  iritiie  à  fa  partie  fupé- 
tieure*  les  IH^mates  capillaires,  réfléchis)  les  fe- 
tnences  oflèofes ,  oblongues,  un  peu  trigones  8e 
blanches. 

Cette  plante  croît  â  la  Jamaïque.  (X><^n(p(.  ex 

Swart^.) 

8.  ScLF.RiE  à  feuilles  fëtacées.  ScUna  fnscea. 

ScUria  citimo  foHifjut  fttactis ,  glabcnimis  ;  fpicis 
mciihfiUa,  mMÎmis,  Imtji  pedmiculatis  i  fpicuUs 
MfidlMj  peàieefiatîs  Jtu  fiAfifiitbia,  (N.) 

Ses  racines  font  courtes ,  fibiéLife". ,  f-if.  iculées  : 
îl  s'en  élève  des  tiges  nombrcules ,  reunit  s  en  ga- 
son.  hautes  de  huit  à  dix  pouces  &  plus,  très- 

{;rêîes,  fines,  fétacées,  trungubirc!  ,  .;'.:'.itcs, 
jffcs  ,  tic'.-fimplej ,  garnies  de  tcudlcs  «licrnos, 
vaginales  à  leur  bafcj  gîabies,  alfez  fcmblahles 
aux  rges,  nuis  un  peu  plus  larges,  légèrement 
ffatfë<s,  dont  les  gaines  font  longues .  triiHÎtroites, 
tronquées  à  leur  partie  antérieure ,  fort  ItiTes. 

De  l'orlBcede  chaque  gaîne,  même  à  part'r  de 
celles  du  bas,  il  fort  un  pédoncule  droit,  ttès- 
fm  ,  long  d'un  pouce  &  plus,  terminé  par  deux , 
vois,  à  peine  quatre  épiUets  pédicellés,  quel()ue- 
fois  un  ou  deux  feflîtes ,  petits ,  étroits ,  ovales^ob- 
lonps,  airus ,  d*un  rout  chir,  munis  de  petites 
braétées  courtes  »  fétacées ,  à  peu  près  de  la  lon- 
gtieor  de  l'épillet.  * 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  j  elle  a  été 
xecueiilie  par  M.  Lcdiu  à  Poito-Ricco.  (  K,/.  im 
àtii.  Lam.  ) 

9.  ScJLiUE  à  fieuts  difiautes.  Siària  difijfu. 
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Sch  'ii  cu!t,o  in'.jUftro ,  debili ,  glalerrîmo  ,  !evi  ; 
foUis  angiijli^mit  j  itvibmt  i  pfrihtu  fpuatii ,  ternit' 
nalibiu  ;  fpioÊih  pmuijMSf  kinisf  hr^Mét  eUùtiÊ. 
(N.) 

Cette  plante ,  par  la  dirpolîtion  de  fes  leurs  en 

un  épi  grêle  ,  iiuerrompu  ,  me  paroît  très -diffé- 
rente du  Jcleria  ciliattt  de  Michaux  ,  elle  i  e  peut 
pas  COaveiUX  davantage  au  fcUria  ituerrupia  du 
même  auteur»  cette  dernière  «rpèee  étant  pubef- 
cente  ,  5:  fleurs  dépourvues  de  bradées;  mais 
elle  a  bL.ujLoiijj  de  rapports  avec  ces  deux  pbntCS. 

6i.s  ngcb  luiu  droites ,  toibies ,  hautes  de  deux 
ou  trois  pieds,  très-glabres  ,  anguleufes,  liiTes  fur 
leurs  trois  angles»  teuiUées  dans  toute  leur  Ion-  ' 
gueur.  Les  feuilles  font  alternes ,  longues,  étroi* 
tes,  glabres,  liiTes ,  ftriées ,  fabulées^  leur  gainfi 
eft  étroite ,  tronquée  à  fi  partie  antériturc.  Let 
lleuis  forment  un  épi  terminal,  grêle ,  alongé« 
compofé  d'épillets  allez  petits,  alternes,  diflans-, 
fcflilrs.folitaiTes ,  renfermant  trois  à  quatre  fleuti» 
garnies  à  leur  bafe  de  braft^es  filiformes ,  de  la 
longueur  des  fleurs,  fortement  ciliées,  prefqu'en 
aile.  Les  valves  font  étroites ,  obtongues,  aiguës» 
un  peu  hériflées  &  ciliées  vers  leur  lummet. 

Cette  plante  a  éti  recueillie  par  M.  Ledru  dans 
les  favannes  tiuteiageufes  à  Porto-Rîcco  >  il  a  bien 
voulu  m'en  ccMunumquex  un  exemplaire.  (K./) 

10.  ^ctilUB  faiwrrompue.  SelnU  ituemfut, 

Mich. 

Scltrla  parvula ,  tota  puhens ,  fptcâ  i  gtomeridît 
difiind  't  alunis  »  fiffilibus  ,  tkraStttù*  ,  pûuti^oris  , 

hifpiéis.  Mkhaîn,  Flor.  bowal.  Amer.  vol.  A. 
pag.  168. 

Cette  efpèce  diilfere  de  notre  ftUna  i'^tns  par 
fes  RetifS  dépourvues  de  bradées ,  &  par  le  duvet 

Ict;er  qui  recouvre  toutes  fes  parties.  C'eft  d'ail- 
leurs une  fort  petite  plante,  dont  les  tiges  font 
grêles,  droites,  triangulaires,  fes  feuilles  étroitet 
&  pubefcentes.  Ses  fleurs  font  difpofées,  à  l'ex- 
trémité des  tiges,  en  un  épi  compofé  de  petits  pa- 
.jjULîS  alternes,  diftans  les  ini  ^1  s  autres,  felViles  ; 
les  épilltts  font  peu  nombreux  ,  privés  de  brac- 
tées i  les  valves  font  hériffées  de  poib  roides  &r 
courts. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés  humides ,  dc- 

fiuis  la  Caroline  jufque  dans  la  Floride.  M. Richard 
'a  également  obfervée  dans  ta  Cuiane  fitançaib* 

{Dtftrifl.  tx  Mich.  ) 

1 1 .  Scii&ia  i  gaines  parpnrines*  Seàda  fut^ 

purea. 

Stieria  culmo  triquttro  ,  fmhafptro  ;  foliis  longijjî' 
mis,  angufiis  y  fubgialris ;  vaginis  purpurtis ,  jpicit 

bnvibms  ,  axllidnf  iis  :crrt:'inal':b::fq!it.  (  N.  ) 

Ses  tiges  font  longues  *  gtélcs ,  trtangulaîre»j 
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llÉ«tes  d'un  i  deux  pieds,  iimpks»  à  Mgiei  ttèi- 
l«lans  &  un  peu  rudes ,  garnis  im  ttw&t  alter- 
tN» ,  vaginales  ,  rrèvétroites ,  longues ,  fubulées, 
Ariéti  ,  prefqiit  6 -i^res,  d'un  vett-pàle,  embraf- 
f  i  n'.  es  tiges  par  une  gaine  entière ,  alongée  ,  rude 
furies  angltf,  de  couleur  rougeàtre  ou  purpurine. 

Les  fienrs  font  dirpofées,  dans  i'ai&Ue  des  feuil- 
l«s  (aféÔÊmts  te  i  l'extrémîté  des  d^es^eo  pcda 
épis  courts,  pref«]ae  foliiairts ,  peu  ^nis^  pref- 
que  fiusples,  droits,  l%gs  d'un  à  deux  pouces }  les 
^pillets  fcdiks,  alternes  >  prefqu' uni  notes,  donc 
ks  valves  font  irès-aiguès,  toimiE.àtfes  i  munis  â 
leur  boié  d'une  braâée  trH>fijia,  fécacée ,  fouvenc 
M  maiM  uae  foit  plos  lon^na  que  l'épillet.  Les 
tèiBCMcs  font  bhnâies ,  luifamcs ,  petites ,  glo- 
buleufes  ,  plus  courtes  que  les  balles  calicimles , 
^ui  petlUleoc  »v«c  «lies.  )•  n'ai  potac  obfetvé  les 
'MuisoiUm. 

Cc:;c  plante  croît  en  Amérique^  1  llfe^gMllC- 
Tbonm.  {y.f,  'M  ktri.  Lam.) 

11.  Scierie  oliganthe.  ScUria  oUgantka.  Mich. 

Seltria  glahra  ^  culmQ  Ut^utro,  Itvi  i  foUit  an- 
gbjiifirnii  afptrit  ;  ptéÊt^ë  Ultnlihat  fcUCtU  « 
fubfolitanist  ftàunifintui  fftrikm  unnnuShu  ftêr 

gijimu.  (N.) 

ScUiiii  grdc'Uis  ,  dtbUis  ,  glabra  ;  cuimo  angulis 
acutiffimu  f  leviiiu;  foliis  angufiijJimU  ^  afperis}  pf 
diuoilis  iauralikus  fotito  éuMtu,  iaur  (*  dijjitis, 
fttattii  ,  f;ibunifiori$  ;  fioriitu  Umm^tMU  f*iuiffl- 
rr.-j,  ;r  ,-77  J  jiinffu,hBàU  FlOC*  MImI. 

Anicr.  voi.  i.  pag.  167. 

Cette  eTpice  1  des  tiges  droites ,  foib'e» ,  grê- 
les, hautes  il't  nviron  un  pied  ou  un  pied  &  demi , 
finu>ks,à  trois  atules  iaillans,  très-aigus,  très- 
fiwf  I  fimies  de  Kuilles  alternes  >  fort  étroites , 
Criées,  aigaët,  très  longues,  rudes  tant  i  leurs 
bofdi  qM  fur  knr  cuéne ,  vaginales  i  leur  bafe. 

Le»  ilevrt  Tont  fëpar<et ,  tenninales ,  en  très- 
petit  noit>brp  ,  fti7pnrté<s  par  des  pé'rloncrj'f;  la- 
téraux  ,  (ouvtnc  «u  nombre  de  deuxj  incme 
point  d'infeition,  fimples,  fétacées  ,  prefqu'uni- 
flores.  Ses  femeDcesfoDt  blaocbes»  lai^àmcij 
tittsir^bbuleiifti. 

Cette  plante  croît  au  milieu  ()es  foflit  j  diosles 
pniri» «  à  k  Caroline.  (  K./ ) 

1$.  ScLiatt  bériffée.  Sebrit  i^uttâ.  Swntt. 

ScUria  çuîmo  prnpllà  ,f\!'iformi ,  pubifctnle  ;  foliis 
âtuaribiu  i  fpicû  Jimpiici  ;  fiofoUis  hirtis. ^wiitz , 

ftodr.  pig.  19,  fle  Flor.  ÛA.  occîd.  vol.  i .  p.  91. 

Seltria  gracills ,  iingufiifoUa  ;  foUls  kraStifqut  hir- 
ùiOUu  f  fafciciUo  ttrmiaaii  païu^on,  Mùb.  Flor. 

MnL  Amer*  vol*    pag.  i<8:  ? 
CMHLfImta'iélèT»  i  piÎMi  hhainciir  4'iia 


piedi  fcs  racines  font  petites,  noirâtres,  filifor- 
mes  I  fes  tiges  trè»4împles ,  droites ,  filinwnïes  , 
ftriees-  j  à  rrois  filces  ^  i.'irhes  ,  pubrfcentfs  ,  z.xx- 
Dies  de  teuUles  alternes ,  diliantes  ,  Uneaiies,  t{ès- 
étiMMs  f  Urifiaa  «  Mfificiuaitt  cniioéaaa 

Les  fleurs  font  réunies  en  un  épi  fimple^  termi- 
nal, comporé  de  trois  ou  quatre  épitieis  fëtrés* 
fWEJeStalCtrnes,  très-rapprochés,  hérilTés  de  poib 
couru ,  munis  i  leur  baie  de  feuilles  florales  ve- 
lues ,  fubulèes ,  un  peu  plus  longues  que  les  épil- 
k(s.  Les  flcursm&les  ont  une  balle  de  deux  â  quatre 
valves  4  à  deux  fleurs  lancéolées ,  *iguès ,  garnie* 
i  leurs  bords  de. cils  d'un  brun-noiretrej  de  plus 
une  ott  deux  valves  indrieilret  plus  flÛKes.  rti» 
petites.  Les  filamem  frat  fbHoiire»  1  iee  afithènt 
linéaires,  d'un  jaiinr  Les  fleurs  femelles  four 
folitaiies,  r<iunies  dans  les  nièmesépii  avec  U s tkui» 
mâlâS}  leur  calice  efi  à  deux  valves  unifloresj  lan» 
c4olées,  élargies ,  ciliées}  le  ^le  efi  à  deux  oi| 
trots  divllionsi  ks  nismatcs  vdusSr  f^flécbis{  les 
Temcnces Uanche* j  globnleufes,  huGuitcs^  tiH* 
dures. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts ,  fur  les  moU- 
«astel*  i  b  JaaiMi|ue*  {Difirift,vtSyiwn\n } 

14.  Sctimt  ciliée.  SdtrU  aUtu.  Mlcti. 

Seltria  ctdmo  ertBo  ,  ^«Uis  angufiifimit ,  fub^Êf^ 
M*  ifd^à^â»  ttnniitaii  Jotitaria  ,  paacifioro  j  ùm 

Seltria  glairiÊffealt ,  JhUÊi  trtSa  ;  /ôlits  êmg»fi0' 

mij  ,  loKgiJ^is ,  paràm  minutijfime  ciliarit  ;  f-ifà- 
culo  uaJco  urminali ,  fufco ,  paucifloro  ;  hré&tit  brat- 
KoUf-^uc  ciUdiis  ;  j'emint  gtobujo  ,  Jlûbtntt^  MÎClb 
Hor.  boréal.  Amer.  vol.  z.  pag-  167. 

Quoique  cette  plante  ait  les  bradées  fonemene 
ciliées ,  U^l^^tion  de  Tes  leuis  en  un  feu!  pa- 
quet 8e  M*  en  m  épi  isterronmi  «  cai^êclie  de  la 
cenfondreavee  none/Hmm  ^am» 

Ses  oges  font  roides ,  droites ,  crfaagrianesy 

très-glabres,  lifTe';  fur  leurs  îngleî  ,  garnies  dtt 
feuilles  alternes,  ioit  lorgnas,  trcs-etroites ,  gla- 
bres, .1  f>eine  munies  en  part  le  dt  (^iielques  cils  très- 
fiiB  &  rares.  Ses  fleurs  font  réunies  à  l'extrémité 
éet  tiges  en  un  feul  paquet ,  de  couleur  brtuie  » 
compofé  d'épiîlcT.  peu  nombreux  ,  don:  los  brac- 
tées, tant  cclks  qui  font  à  la  bafe  du  fafciculc  , 
que  celles  de  chaque-  opillet  ,  lor,t  garnies  de  ti's 
à  leurs  bords.  Les  feroences  font  gloUdeu&s  ,  m 
peu  rudes. 

Cette  plante  *  iié  découverte  pu  MîclMiiV» 
dus  U  Caroline* 

1 5.  Sciiftil  ïtnii  pa^oen.  SduUuitbmtmtt» 

Mich. 

Seltria  gUbra  ^émçtpifoUa  ;  (uimo  ac^mJjiiKi  trl^ 
§utnt  éi^pÊUi  t^itts  t  fijaéd»  umb/éU^/uêm» 
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^99terttf  ;  glMt&ntlis  fijJUHuj ,  afttnis.  MlclttWt  j 
fJor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  i69. 

Cette  plante  a  <!«s  tiees  glabres ,  triangulaires , 
droites,  (Lnplôs,  feuilTéesi  les  anjles  font  traa- 
chans ,  très-ai^us,  chargësd'afpéritës. Les  feuilles 
alterries ,  glabre», Ibfeétwites .  aiguës}  toi  fleurs 
font  réunies,  à  l*e»ttiémtttî  dès  tiges  ,  en  un  fal"- 
ckule  ëiviré  en  crois  paquets  peu  (Ùilans  ,  feJfiles . 
«!  terne*. 


dKe  «fpècc  a  été 
4uu  U  CvoltM. 
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i6.  Scierie  à  troii  «iks.  •S<:/rria  trïaUta. 

Stknsjuàuo  Pnfjutro  ,  vaginit  fuiiriaiatij  /«v«< 
/lÉ»j  MSù  t^^^rmiitiJ,  afptris;  pamkuU  ttoaaatd  ; 

Cette  erpèce  a  quelques  rapports  avec  ]o  fJirii 
mucronaiai  mais  fes  femences  ne  font  poiot  mucro- 
t)Us  t  Seliêt fiînes  des  fenilles  ontlêun  an^e$  ai- 
lés ,  d'une  manière  très  remarquabre. 

Les  tiges  font  triaogulaloe^»  hautes  4e  ttois  i 
quatre  pieds ,  revêtues  dans  prelque  toute  leur  lon- 
gueur par  les  gaines  des  feuilles.  Celles-ci  font 
prefmi'eii£fom>es« longues  d'environ  UBPi«dA  fur 
nuit  1  dix  pouces  de  lirge ,  membraneures,  ner- 
veufiis,  un  peu  rudes  à  leurs  bor<lf  Srfurleur  prin- 
cipalt  nervure,  quelquefois  on  peu  pubefcentes , 
tres-rapçrochées  à  la  partie  iufirieure  des  tiges; 
leurs  gwies  («iciio  pmi  Uchos^  Aiiées  ,  ailées , 
psfticultérenenc  fiir  deux  dt  leuis  an^es  j  quel- 
quefois Ugérement  purpurin^. 

Le»  fleurs  font  difpoféesen^panicules  axillaires, 
plus  longues  que  les  entre-nœuds,  droites,  un  peu 
rapprochées  }  leurs  rameaux  courts,  rougeâtres, 
oiédiocrcmeot  xamifiés,  munis  de  bradées  féta- 
Ciou  Les  «piliets  ftot  petits ,  oblongs ,  obtus , 
d'un  bhnc  pâle.  cendre;  les  fleurs  maies  ont  en- 
viron une  ligne  &  demie  de  longueur  {leurs  écailles 
inférieinres  très-fcrrëes^,  Leiihpéritwes  liches;  les 
ieuvi femelle»,  femblables  aux  mâles ,  renferment 
un  flyle  irWîde,  8f  produifént  des  feraences  aflez 
petites,  blanches,  luifantes,  ovales,  longiiesd'en- 
viron  une  ligne,  irès-obtufas  à  leurfommet. 

Cette  efpèce  \  été  tepueilUe  à  l'ile  de  Mada- 
g^fcjr  p«  B|.  dH.F4t«fXboiMcs.  (r.jf;  Uktrk. 

1 7.  ScLÉRiE  â  grappe».  Stitriu  memafa. 

Sclcria  culmo  triquetro  ,  ncuian/^-j/o  ;  foliis  enji- 
firmihus  t  fcabris  ^  vaginà  ioio  oltufv  antice  pra^ 

ghbofis.  (  N.  )  -«  w 

Efpèce  diftinguée  de  fes  congénères  par  fes  fleurs 
difpofées  en  grappes  courtes,  axillaires }  par  fes 
f^ni  nccs  d*fe  v^llkm  topilie  |N>tit«  piefaue 
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S<s  tiges  font  hautes  Je  deux  pieds  âf  plus,  roi» 
des  ,  dures,  triangulaites  i  1rs  angles  fort  fiiiUiuis, 
L»  feuilles  fem  ahernes,  enfiformes,  lens«esd*en> 

viron  un  pied  ,  larges  d'un  demi-pouce  ,  fermes 
fériées,  rudes  à  leurs  bords;  leur  gaine  uiangu- 
iaire ,  prefque  glabre ,  prolongé»  i  fa  i^uti 

rieure  en  un  lobe  faillant ,  obtus  ,  arrcn  Ji. 

^  Les  fleurs  fonent  des  aiifellesdes  feuilles  fupé- 
riettres,phitèt en  grappes  cowtesqu'en  panicules, 
longues  de  deux  à  trois  pouces.  Les  rameaux  font 
folitjires,  furtoiic  les  inférieurs  ,  pteique  fimples, 
munis,  à  la  bafe  de  chaque  paquet ,  d'une  braâée 
très-étroite,  lancéolée,  fubulee.  Les  fleurs  miles 
font  les  plus  ttombreufes ,  difpo''ées  fur  deux  épil- 
ler<  un  y><îu  t  pais ,  obtus  ;  les  uns  fertiles ,  d'autres 
pédicellés ,  compofés  d'écaiUes  renflées  ;  celles 
de  1»  bafe  ventrues»  les  dem  înfifrieures  ptos  lon- 
gues 5^'  embralTint  toutes  les  autres,  quelques  fi- 
lets ou  écailles  minces  mêlés  parmi.  Les  fleurs  fe- 
nulles  font  moins  nombreufess  les  épiflers  uni* 
flores  i  leurs  écaillesextérieures,  tomme  ce  lies  des 
fleurs  miki.  Les  femences  conltftent  en  une  petits 
noix  très-blanche  ,  luifante,  prefque  ronde  ,  lon- 
gue d'environ  trois  lignes^  acuaûoée  poc  une  Por< 
tiondttftykj  pciliflanit. 

Cette  plame  ctoie  dans  les  marais  »  i  Madagaf- 
car,  où  elle  a  été  découverte  par  M.  du  Petit- 
Thouars.  (  K.f.  in  turk.  P.  T/u) 

SCLÉROCaRPE.  SclcrocarptauGeose  déplan- 
tes dicotylédones,  à  fleurs  compofées,  radiées  » 
de  la  famille  des  corymbifères ,  qui  a  des  rap» 
ports  avec  les  fj.-f//tj ,  K:  qui  comprend  des  herbes 
prefaue  ligneufes ,  exotiques  à  l'Europe,  dont  les 
heuilles  font  alternes ,  à  trois  nmutes}  kn  flûnis 
foîiraîres  8r  terminales. 

Le  caro^re  elTentiel  de  ce  genre  efl:  d'avoir  : 

Une  corolle  radié* i  trait  «kmi-fieurons  i  un  c«U€0 
doukU ,  r m: -rieur  à  trois  fiScJu y  Cextérieur  k  dnae 
ou  trois  i  dts  femences  cornprimét»  a  fOÛU  *igrtttiiu,J^ 
U  râepiaele  garni  de  faillcitcs. 

CAHACTiftS  O&NÉKlQUfi. 

Les  fleurs  font  compofées  de  fleorons  fertiles 
dans  le  centre,  6c  ét  trois  (femr-Aettconi  à  ta  cic- 
conférence. 

Cli«4MflaHKoffirft;. 

i'.  Un  c<i//c( double;  l'mmftfr compofé  de  deux 
ou  trois  folioles  très  -  grandes,  aficz  femblablea 
aux  feuilles  fupéiieures,  ovales ,  lancéolées  ,  créi- 
neléesi  Vimcricur  formé  par  tiois  petites  folioles 
prefqu'on  torme  d'ecailles ,  Appliquées  concro 
chaque- demi-llkoroo. 

1°.  Une  corolle  contenant  des  fleurons  dans  le 
eeuKo j  doi»8  cnvinHi.j  dtoii»*  Mbutéat.  nipptu 
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4eitticu]^s  à  leur  otifice,  cous  fertiiesi  trots  df  mî-  ' 
Mettrons  à  U  circoBftitBP»,  aèi'ttWi  >  |NttC|lie 
4atkrs,Hériles. 

î*.  Cinq  ftamhn  fyngénèfes ,  dont  les  âlamens 
font  courts ,  c^  pi  11  tires;  tes  anthères  oblongues, 
réunits  pret'qi.'tn  cji.-i  ire. 

4°.  Un  ovairt  ovale^  uo  peu  cntnpriraéj  fur- 
monté  d'un  flyte  fimplfrj  «Mné  p>W  Ufli^ate 

bifide  j  réfiéthi  en  dehors. 

Les/iiwrw  font  ovales  >  compciméMj  fins  ai- 
grene ,  enTeloppées  par  les  pitUattes. 

Le  rittftatU  eft  garni  de  paiilectM  dum ,  ven- 
trues, pliées  en  deux,  etnclopnrr  rhi]u:-  fe- 
mence,  s'ouvrant  i  leur  cote  ijicer:eur ,  aiguës  à 
Jevr  fonmiet,  tudes*  un  peu  velaes. 

E  s  V  i  c  t. 

I.  SCLÉnoCARPE  d'Afrique.  Sdervcarpus  afrUu- 

mu,  Jtcq* 

Sthrocjyui  fnHit  dlui  .lis,  ovatiêt/Mftfo'fihifa S 

Scicfùcarpas  africanus,  Jacq.  Icon.  Raf.  vol.  I. 

tab.  176,—  Idem,  Adt.JHelv.  9.  pag.  34.  tab.  1. 
fig.  I.  —  Viwv/tS^.  veget.  edit.  14.  psg.  78). 
—  Jofl*.  Ptanc  Gêner,  pag.  )8£.  —  Lam.  llfdftr. 
Gêner,  ub.  701.     WilU.  SfC  Plant.  ««L  |.  p. 

^iôj.n".  I. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  dures,  cylin- 
drique» ,  rameur<!s ,  haotes  d'envkon  deux  pieds , 
i  peine  (triées,  d'un  vert-fale  ou  cendré,  rudes, 
hetiffics  de  poils  courts,  garnies  de  feuilles  al- 
.terncs,  pétiolees ,  ovales ,  fermes,  rudes  au  tou- 
cher, d'une  granûeur  médiocre  ,  un  peu  velues, 
rétrécies  à  leifr  bafe.aifuâ  oh  un  peu  acuminées 
à  leur  fommer,  veinées,  nerveufes,  dentées  en  fcie 
à  leurs  bords;  les  dents  grofles,  inégales,  aiguës; 
les  pétioles  confrfoiésj  étc6ics«  pins  couits  que 
les  leuillts. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fefTiles  à  l'extrémité 
des  rameaux,  manies  d'un  double  calice,  com- 
pofi  ducm»  de  trois  folMles.  L'extérieur  pour- 
tirfc  £tre  eonfidéré  toim»  ibrmé  par  troh  orac' 
técs  fcmbhbles  aux  feuilles  ,  mais  plus  petites  ; 
l'intérieur  eit  frès-courc ,  à  trois  folioles  avales , 
aiguës ,  fous  chacune  defquelles  eft'un  demi-fleu- 
ron fort  petit.  La  corolle  eft  jaune  ;  les  fleurons 
dnits,  wrrét  j  cabalés ,  terminés  pat  de  très-pe- 
ines dents  courtes  Zc  droites. 

Cettè  plante  crok  dans  la  Guinée.  On  la  cultive 
an  JaiÂi  des  Plantes  de  Paris.  O  {f^-v.) 


SCLÉROTE.  SttmÙMi,  Genre  de  plantes 
cryptogames ,  de  le  fiHnflle  dtocbsnpignons , 
ndes  rapiMttt  avec  la»  «nlfaa*  Se  ^  efl 
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pen  cnMM  t^nniv  mt  pMtfii  w  ni  fnAiTCiK 

tion  ■■  nous  nous  bornerons  i  le  mentionner  ici  ra- 
pidement \\  fc  ilifiingue  Àt%  truflies  (  tuierj^tti  ce 
qu'on  n'a  obfervé,  dans  rinicrtenr  4è  n  fubif- 
Mnee  de.cu  pianni,  attcoM  à»  «es  vtiMl^ 
l'oo  tcanar«}ee  dans  l*tm<iii«r  det  tinikii  lenr 
t^corce  coriace  8f  leur  chîfr  très-fêrme  les  répa- 
rent également  de  ces  elpèces  de  rrc/R<//4t ,  que 
l'on  a  réunies ,  dans  on  |enie  pacticttUer^fonals 

nom  de  tuttrculuni: . 

Les  fdétot^  font  donc  des  prodnâions  fon- 
tnenbe,  chnwNe}  a4i»fl<iiplH,  globuleufes  ou 

oblotT'nc'^ ,  afTer,  petites  ,  dont  la  chair  eft  fcrnw, 
fans  aucuns:  veine,  point  pulvéruUntâ,  i«vétue 
d'une  écorce  dure,  coriace ,  qui  ne  s'entr'ouvre 
&  ne  fis  détache  jamais  de  la  cnair  à  lainielle  elle 
idlifett.  Ua  «fpM  les  plm  mmtpmH»  4t  ç* 
genre  Am  1«  ftivsnmi 

Es»icss. 

1.  SaftHOn  da  kXm.  Stierwilaam  Otum, 

Perf. 

Sclcrotium  fuhtcraneum  f  majufcëjum  f  diforau  , 
rufum  {  fatUtma  fièfîBtfk  «adaiwir.  Perf.  Sjrnnpf. 

pag.  119. 

Tuhtr  (parafiticutn),  raàieiim* infirMâiim,invivû 
xcgctjhlliius  pjrjiîtjns.  Bull.  Champ,  pag.  jl.tab. 
4j6.  —  Lam.  llluftr.  Gêner,  tab.  88-.  fis.  I. — 
rougier.  de  Bandar.  Atk.  Acad.  Patif.  1781,  pag. 
105*  taib.  I 

fum.  Gmcl.  Syft.  Nat.  1481. 

VtJgairtmeni  la  mort  du  fsfran. 

Cette  plante ,  ^bnefte  au  fafran ,  dont  elfe 
attaque  les  bulbes  qu'elle  faft  périr  en  très-peU' 
de  tems  ,  &:  qui  gagne  rapidement  une  fafranière 
entière ,  a  l'aipeâ  d'une  petite  truffe.  Sa  forme  eft 
aRondie  4M  itxégnlière»  ^elqttefois  de  la  »or- 
finir  d'one  parité  neiAite ,  de  coolenr  tonm.  Ai 
chair  eft  ferme }  elle  eft  munie  ï  fes  côté» ,  de  r.i- 
cines  âbreufes,  ramifiées,  8c  par  le^ttelle»  elie  fè 
reproduit.  Elle  s'attache  d'abord  aux  enveloppes 
coriaces  &  memb^neufes  de  la  bulbe  du  fainti 
par  de»  efpèces  de  fnçoirs  chatnni  fituà  a»t  eiw 
trémités  de  fes  fibres  radicales.  (  l^ojt^  tattkU 
.Safran  cultivé,  vol.  VI,  page  387.) 

2.  ScLÉROifi  des  champignons.  Sdenùimfaiif 
gorum,  Perfl 

ScUrvîkm  £fomty  lotatum  .  pallidum ,  le ^ft^ 
putrtfceniibus  parafiticum.  Perf.  Syno^.  pag.  140»  ' 

5cUr9ûtim  (fub«en«nenm),fMo^-d(|W«w« 
aggrtgatum ,  fuburnuuim,  Var.^,  tmittmm.  Tnd» 
Fung^  MecU.  i.  pag.  ).  tab.  i.  fig.    c,  d ,  e. 

Ceft  me  pedie  nafle  de  fornn  trti>iiséiNlîèi»« 
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qui  s'attache  iouvent  fur  la  racine  on  la  bafe  de 
l'agaric  tuktrtux  de  Builiard.  Lorfqu'elle  commence 
i  croître  ,  elle  eft  à  peine  de  la  grofîeur  d'un  prain 
de  moutarde  ;  elle  parvient  enfuite  ,  par  fon  déve- 
loppement, à  trois  &:  même  (îx  lignes  dfj  diamètre. 
Elle  pcenddes  formes  variées,  lobées  itiégultéie- 
niem«  d'os  blanc -pale ,  tuberodéef. 

EUe  croie  fous  terre,  ptcfqu'à  fa  furface,  fur 
!e;  neiges .  particulièrement  fur  celles  de  quel- 
ques champignons. 

4.  ScLSftOTE  des  mouffes.  Seitminm  mafconm. 
Perf. 

Sclernîam  ftAttmumm ,  atimm  *  fiAmméim  j 

fipefficie  itthtreulatâ.  Perf.  Synopf.  pag.  |20. 

ScUrotium  fuburrantum.  Var.  « ,  mufcontm.  Tod. 
Fung.  Meckl.  i.  pag.  5.  tab.  i.  fig.  5.  a,  b. 

Cette  efpèce ,  très-veîiine  de  la  précédettte , 

s'en  tUniiiguc  par  fcs  formes  un  peu  moins  irré- 
gulières,  arrondies  ;  elle  a  deux  à  trois  lignes  & 
plus  dediamètie.Sa  furface  eft  tuberculeufe^fa  con- 
fiftance  hd  peu  molle ,  fa  couleur  d'un  jaune  d'or. 

Elte  ctok»  pendaiK  fdcé,  tu  les  noues  des 

moufles. 

4.  ScLiROTi  bcuneux.  SeUrotium  lacuMfm. 
Perf. 

ScUrotium  fubttrrantum  ,  rotandiufculum ,  lacuno- 
fum  y  nigrum.  PertDifpof.  Mctbod.  Fuog.  pag.  1 J. 
tab.  j.  fig.  7. 

Cette  efpèce  eft  de  la  grofleur  d'un  petit  pois  ; 
elle  croît  fous  terre  fur  les  racine?  de  Yafaricuj 
raumvhi.  Perf.  EUe  eft  de  couleur  noire.  5a  torme 
en  pr  fque  ronde ,  &  6  fiufiwe  eft  pir^emée  de 
fixiuofu^  &  de  vides. 

f .  SCLtROTE  dur.  ScUrotium  tkrum.  Perf 

Sderotium  ovatum,  durum,fuifiriatum,  ohfcurum, 
migrum.  Perf.  in  Aniul.  Botan.  ft.  11.  pag.  31.  — 
iJem,  Synopf.  pag.  121.  —  Decsod.  FW.  iriSC. 
vol.  i.  pag.  177.  n°.  -^4? . 

Sa  forme  eft  indéterminée ,  quelquefois  alon- 
gée,  plus  fouvent  ovale ,  un  peu  aplatie  ,  d'une 

COnfiftance  ferme  Se  diire  ,  même  i:.r:iricurcmcnr. 
Sachaireft  blanche  ,  con^cc  ,  d  u:.e  luùIcui  noua- 
tre  à  l'extérieur.  ]l  croît,  en  automne  &  pendanr 
l'iiivert  fai  les  tiges  (èches  de»  herbes  Ôt  arbuftes, 
cmte récorce Kraabier, I  leur  bafe. 

.  6.  Sct.tROTE  des  boufes.  Scitroimm  ficrcora- 
rùm.  Decaod. 

,  ScUrotium  rotundâuan  ,  mignm,  ni§of»mf  ùuùs 
0Utum  ,  durum.  (  N.) 

Sc/erotium  ftercorariun,  Dccand.  Flo(.  fr.  Vol.  1. 
pag.  177.  n".  744.  . 
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Il  fe  rencontre  fous  les  boufes  de  vache ,  &  ne 
préfente  que  des  tnbercules  arrondis  ou  itréfe- 

liers ,  noirâtre?  ,  un  peu  ridéî  ,  c!  "pourvus  de  ra« 
cines.  Si  on  Ici  coupe  ,  on  trouve  vju'ils  font  for- 
més d'une  chair  conipafle,  dure,  d'un  blanc  de 
lait.  Cette  efpèce  a  été  découverte  pat  M.Dufour. 
{Dtemd.l.e,) 

7.  ScLÉROTE  comprimé.  ScUroiium  complMo» 
Perf. 


SeUrotium  eomp/anatum  ,  ereSum  ,  fiJJUpitMum  g 

pallidum.  Perf  Synop!  psg  1 11. 

ScUrotium  (  complanatum  )  ,  pyriforme  t  compla- 
eeiiua  fiipiit  ènv^g^M,  Tode>  Funf.  bteckU  f« 
pag.  S' ub.    fig.  9. 

Il  efl  ttès  remirquiMe  par  fa  forme,  qui  reffem- 
bleà  celle  d'une  petite  poire  ,  furtout  quand  il  ell 
développé;  il  eft  médiocrement  pédiculé,  lifte, 
ova!e-ob!on-;:  ,  bhncliarrt^  ,  un  peu  rrxnfparsnt  ;  ?! 
prend  inlttiiiblcmcnc  une coultur /iuiiacie  ,  puis 
celle  d'un  brun-foncé  >  opaque  ;  enfin,  il  finit  par  fe 
déformei  telletaent.qtt'jl  devient  comprimé,  pref- 
que  plane.  Sa  fubfbnce  tSk  blanche  >d  abord  mu€|i> 
lagineufe,  &  enfuite  cartilagineufe.  Sa  furface  fe 
fend  &  laifte  échapper  une  petite  pouflière  blaiir 
chine  «  iiès>fioe.  Il  a  prefiiue  deux  lignes  do  Ioof 
guenr. 

n  crf^t  fur  les  fieuilles  ge  les  gramens  en  purré- 
&âioa«  pref(iue  réduits  en  fîimier«  pendamt  i«t , 
hivers  dmix. 

8.  SctiROTB  enrsdné.  ScltntUm  raMeMun, 
Tode. 


ScUrotium  tirrtffre  ,  oVÉUm^  i 

Perf.  Synopf.  pag.  iiz.  -> 

5e/rrorium  (radicatum) ,  J^Atr/Vum  «  hafi  pro» 
duBt ,  radicacum  ,  fparfum^Tt^tfW^^tcllÀ,  I. 
pag.     tab.  5.  fig.  ^. 

Ce  fdérote  fe  rocmtre  l  la  furface  des  temîns 
humides  j  ombragés ,  i  moitié  enterré,  muni  d'utie 

petite  racine  fibre u:>.  11  a  «nviron  une  ligne  de 
diamètre  :  fa  couleur  tire  fur  le  noir  ;  fon  épiderine 
eft  liflê  ,  membraneux  ;  Gi  fubflance  compaâe  , 

rjp  peu  furculerTi:  ;  f-i  tn-m-î  ovale.  Il  s'entr'cuvre 
un  peu  a  ion  ceiute ,  ôc  ci  un  li^ns  le  tiMis  de  lop» 
teoàbte. 

9.  ScLiAOTi  dn  dien.  Seiumùm  in^*, 

Sttendtm  ciloiipim ,  dtprtgim.  Mincie,  leidàr 
nJgro-punetjtum.  Perf.  Uifpof.  Mcth.  Fung^  peg, 
—  Synopf.  pag.  1x1. 

On  le  rencontre  pendant  l'hiver,  entre  les  feuil- 
les i  demi-purrefiées  du  t hnu  :  ;1  l  il  1.: ri;;e  df  Jeux 
on  trois  lignes ,  aplati,  alongé  j  noir  en  dehors  « 
parlinad  de  pdms  noirioes  en  dedans.  . 

10.  SbLÉaOTB 
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la  ScLBROTB  vanat»tet  Sdu^dum  vantum, 

Sdtrcùi-rr.  fubrotunduiti  oilongumque  ,  fuhloba- 
wn,  varium  ^  rugofum^  e  colort  aioo  ,  dtin  fuitf- 

cni», nffnMB.  Ferf. SynopC  |Mg.  izx.  n*.  9. 

£/vf/j  hr.jj]7ct.  HnfFin  Vcget.  Crypt.  i.  pag. 
18.  tib.  J,  fig.  1.  (  txclufis  nonnuUis  fynonynns.) 

Ce  font  des  tubérofités  de  forme  extièmement 
variée,  arrondies,  oblongues,  en  forme  de  rein* 
dtvifées  en  lobes  très-irréguliers,  également  va- 
riables dans  leur  grandeur  ,  foittaires  ou  réunies 
trois  i  fix  enfembls  ,  s'oFfrjnt  d'abord  (ous  la 
forme  de  petïis  globules  d'un  blanc  de  neige  ,  qui 
pt^tdtt  ^viennenc  enfuite  rouffeâtres  & 
noirî  Onles  renronrre  pend-r'^  l'hiver  fur  les  tiges 
&ïes  nervures  des  chuux  enc^iie^  6>:  putréfiés. 

ti.  ScLSROTE  graine.  5  lerct'mm  femtn.  Toài. 

ScUntitun  grtgiirtum  y  fpiuneum ,  nigrefcente-fpa- 
éuàm,  demwm  eorrugutun».  Vttf.  Synopf.  p.  11} . 
»*.  10. 

SfUrottum  fr'-f'c::.-^.  ,  "•■.--•••.C'.'Jf  .  mrr.-'frr  îum  , 

fjjrfum.  ïoilc,  i-utig.  Mcckl.  x.  pag.  4.  lib.  4. 

Sr/ii'i'j  (  br-lTic»  )  ,  diffbrmh  ,  ai-J  ,  ca'-ne  a!' a. 
Dickf.  Plaot.  crypt.  pag.  2}.  —  Boltou.  Fung.  tab. 
119.  fig.  1 .      BehI.  Camabr.  n*..  1057. 

Tremtlla  fphâAca^  f<f[ÊGs^gtt^anm  ^  nlgta.  Gted. 
AbbaadL  z.  pag.  346. 

Hlft.z«78. 

h/oftnéom  hnffic*.  Berg.  inAâ.  Holm.  1765. 

ly:r<?"-a'  -n  f  minimum  ),  glohofo  difforme  ^  foli- 
i»m,g-ig^nu.ni,iad:ce  defiitutum.  Murr.  Syft.  vcget. 

pig.  981*— ComneDt.  GoKÎDg.  1771.  pag.  8|. 

lytaftrAn  oitraeeum.  PolHch.  Pal.  3.  p.  314. 

Cene  efpèce  ,  d'abord  de  la  cmfTfjr  d'ur;? 
iraine  de  moutarde,  acquiert  jufqu  a  environ  deux 
^.n  ,*s  de  diamètre  {  elle  eft  très-gtabre  ,  blanche 
àukiiitoDeSeitWit  devient  enfuite  fauve* brune, 
•oiit,8t  alors  (bn  envelofipe  fe  cKarge  de  rides  : 
i  cerre  époque ,  elle  termine  fou  ex!n*nce.  Sj 
cfloâtboce  eft  un  peu  pulpeufe«  mais  terme  >  fo- 
lide«  tt  blanche  en  dedios. 

Elle  croît  dans  l'automne  &  te  printems ,  au 
pied  des  tiges  à  demi-pourries.  9e  fur  les  racines 
des  choux,  des  panais,  de  la  pomtne  de  terre,  &c. 

IL.  ScÛROT£  pubefcent.  Sdtntium  paitfcens. 
RcrI* 

ScUrotium  greganum,  globofum  ,  pallidum,  lâfi 

^Uêfum,  Perf.  Synofù  pag.  ix$.iif*.  ii. 
BuanitÊK,  Tomé  VIL 
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Cette  plante  eft  fore  petite ,  n'ayant  guère  plus 

d'une  ligne  de  diamètre  ;  elle  forme  de  petits  glo- 
bules nombreux  »  réunis ,  d'un  blanc-pâle ,  pubef- 
cens  à  leur  bafe ,  quelquefois  un  peu  concaves  i 
leur  (ommet.  On  la  rencomm  Ttcs  U  £n  de  l'au- 
tomne j  oKit  k»  lunes  d'an  jfttic  «d  ptiuéCic- 
tioik 

1 3-  Sct&ROTB  pourpre.  Stltnàttm  pw^mwm, 
Tode. 

Sclerotium  ovafe  ,  ptrpendiculart  (  ereâum  )  , 
glaierrimum  >  minimum  »  /parfum.  Tode  »  t  Uiig. 

Meckl.  t.  pag.  1.  tab.  i.  ng.  2*  —  Perf.  SynopT. 
pag.  ixj.  n*.  if. 

Cette  f  fpçcc  ,  alTiz  rnr"  ,  fort  petite  ,  5.'  n»;  • 
peut  guère  le  diftiiiguer  qu  a  ia  ioupe.  fora.e 
cA  ovale;  fafurface  très-glabre, purpurine,  un  pdu 
hàfante  i  fa  confiilance  dur»,  en  partie  enfoncée 
dans  rëcotce»  fur  les  nmëaus  du  chêne.  Elle  Ce 
renconrre  au  conMnencemem  dn  prîoteais. 

14.  ScLÉRon  globttleat.  Sckntîum  gMuian, 

Decand. 

Sclerotium  minimum  ,  lueitùun,  nigntltf  litfù 

came  gelatinofd  ,  lutta.  (  N .  ) 

SUtrtiam  gMulûn,  Decand.  Flor.  Iranç.  vol.  2. 
pag.  178.  n*.  746. 

Ce  fclérot?  croît  fur  le  bois  mort,  i  demi- 
pourn,  &  y  tft  a  moitié  enfoncé»  il  n'offre  qu'un 
globule  notr.  luifaiit,  gros  comme  une  téte  d'ti- 

1>ingle,  afléz  dur,  rempli  d'une  chair  molle,  gé«  . 
atin^ufe ,  jautiâtre.  Il  a  été  découvert  par  mon- 
fienr  Diirour.  (  Dteamd,  L  e,  ) 

Cette  efpèce  ne  feroit-elle  pas  une  variété  dn 
fclerotiam  îmmtrfum  ,  ovaie  ,  defumitAS,  gL^mat , 
éq-alefVv.  ».  Lutefcens.  Tode,  Fung.  Medcl.  i. 
pag.  2.  tab.  i.fig.3. 

SCOBIFORMES  (  Stmenees  ).Scoiiformia  yS- 

rvh-.j.  On  donne  ce  nom  aux  Temences  loirqu'tiles 
Ion:  Lxuémement  petites,  iic  qu'elles  rtffcmbl  -nt 
en  quelqui  fo:tc  à  de  ia  pouflière  de  bois  ou  des 
fciures  tiès-&nes  :  telles  font  celles  des  otchts. 

SCOLOPIER.  Scohp'a.  Genre  de  planter  di- 
cotylédones, à  fleurs  complètes,  polypétalées  , 
qui  paroir  appartenir  2  la  famille  des  orangers,  8e 
avoir  quelques  rapports  avec  les  Kmonia  ;  il  conir 
prend  des  arbriffifaux  exotiqtics  i  l'F.urope  ,  dont 
les  fleurs  font  dirpoféis  en  ur.e  Iniiguv  grapj'e-,  leS 
pédoncules  tiès-alongés  articuL's  à  leur  ba(e. 

Le  caiaftère  efTentiel  de  ce  penr?  eft  d'avoir  : 

Un  iulitc  infcriew,  à  trois  ùu  quatre  titvifions  pro- 
fondes y  unt  corolle  à  trots  ou  quatre  péi  tLs  i  un 
grand  nombn  d'étamùui  iajiiéa  fur  le  nst^tutU  ,■ 
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m  ftktfft*  s  >*#  ich  tMTtimifi  far  h  jtytè  tàiwe 
fiutt  loge  pi  fi»  fimtaee»  envtitffies  ^mm  MUfu 
f/vprg. 

CARACTiHt  AiM-iltlQUl. 

Cbaqie  fleur  oflre  : 

1*,  un  cal.'ct  d'une  fiiule  pièce,  perC(bnt,  di- 
vil'é  eo  trois  ou  cjuatre  découpures  concaves , 
ovales*  obnilcs,  très'ouverws. . 

1*,  Une  corcile  à  trois  ou  quatre  pétales  pref- 
que  codace^a  oblongs,  ouveiis^  obtus  «  peifif- 
iHiSj  une  foii  ptus  longs  que  le  calke. 

)*.  Un  grand  nooibre  d'/Mouim.  dont  les  fila- 

iflen<!  font  filiformes,  un  pi»n  splatts  à  leur  partie 
intérieure,  re!u<  à  leur  b^fe  ^  culés,  perfilbns, 
de  U  longueur  de  la  corolle,  infetés  furlecilke* 
lermtoés  par  des  anthères  Iti^aires. 

4*.  Uo  avairt  liwérieur>  arrondi,  furmonté  d'un 
tijXt  4roh ,  cylindrioue,  plus  long  que  les  ëtamt- 
nts,  terminé  pir  nn  nigmars  épiis,  âtroitlobes, 
liarqués  en  delius  de  trois  toiltctts. 

Lâ  fruit  e(l  une  baie  arrondie,  prefc|u'à  une 
ièule  fo^e  j  funnontée  du  ftyie  peraïUnt. 

Lesfemtiuet  font  au  nombre  Je  deUX  OU  trois  , 
un  peu  arromlies ,  prefi^u'à  «quatre  f<ices,  renfer- 
mées dans  une  enveloppe  membraueufe ,  put- 
peuTe.  arguUuf'e;  Ic^  femences  rapprochées,  pla- 
cées le»  utits  t  ur  ies  autres  «  fouvenc  deux  par 
deux. 

E  s  p  1  c  e  «. 

I.  ScoioniR  nafai.  Smhpia piifilti.'VfVM, 

SeotapM  ptfitâ,  WUIdeD.  Spec.  Plant*  vol.  i. 
fag.  981. 

Litronia  pufil/a.  Gzrtn.  de  FruÔ.  6c  Sem.  Cenr. 
41.  pag.  179.  tab.  j8.  fig.  4. 

M4ihu  Cmmtia,  ItntiJtifvUo ,  leylanica  j  JruBu 

*if«i'jR9»  mm  fi*  Ku^tmliiu,  Plnkco.  Atmag.  pag. 

Je  ne  connob  ,  fur  cette  p!an;e,  aucun  détail 
qui  puiffe  en  lionner  de  ti  Diioi  î  plus  étenduts 
que  celles  <^t  nous  ont  été  livrées  par  Gzrt- 
ner,  fur  ks  caraâères  du  genre.  Il  paroit  q,ue 
t'elt  un  arbrifTeau  fore  petir .  Jo:.:  Ils  feuilles  ref- 
l'einblent  un  peu  ,  par  leur  forme,  aux  folioles  de 
celles  du  lentifque.  Ses  fleurs  font  difporées  en 
une  longue  grappe  •  donclcs  pédoncules  fooc  ttès- 

^  Cette  phiue  crok  dans  les  Indes  orientales»  T> 

SCOLOSANTIîE.  Scolcfantkas.  Ce  genre,  éta- 
bli par  M.  Vahl  (  Eglog.  1.  pag.  i  r.  rab.  10.  ), 
donc  il  cite  une  £eule  erj^èce  «  fcolofuuhus  vtrfiç^ 
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hr,tiri  placf  dans  tes  lUuflrathfu  de$  Cetvti  J9 
M.  Lamarck,  parmi  les  cattfbta.  C'di  le 

Cattf'jéJ  paryiierj  I  3  m   llîuftr.  Gêner,  vol,  I. 

pag.  288.  n».  1481.  tab.  67.  fig.  8.  le.  MjL. 

C'eft  un  petit  arbiifleau.  haut  d'environ  <Jeux 
pieds ,  ratncui ,  qui  a  prefqoe  le  poit  du  .«4 
Aino/a.  Les  rameaUT  ^,  h\cy.r  pnrrfnt  dts  fleurs 
«ns  leur  jeunefTei  ils  s  iiongcin  enfuite  :  ces 
fleurs  font  axiilaices,  d'un  jaune  de  fAfranj  les 
fruits  blancs,  monofpemics)  les  feuilles  ebbrts  , 
fort  petite*,  entières  ,  c*  ovale  tenv«ffé  j  réiré- 
Cies ,  aiguës  à  leur  baf<^. 

Cette  plante  croit  i  IHo  de  Saiutf^Croix.  1^. 


SCOLYME.  Scclyjiuj .  Ccp.re  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  (ompok  cs ,  femi-flofcukuf;.s , 
de  la  famille  des  chicoracees,  qui  a  des  rapports 
avËC  les  chardons,  9c  «ù  comprend  des  hetbcs 
indigènes  de  fEuropo^  1  feiiille»  dures  «  épinei»* 
Tes ,  dé  iirrentess  ks  ients  mmies  de  bnâée* 
pintmihJts. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  r 

Un  ctBct  imiriqué,  muni  Je  bréSies  roic^i ,  épi- 
ne ufc  s  ;  une  corolle  femi-flofculeufe ,  touxes  Its  fkm 
hermaphrodites  Usjtmencet  tavtl^piu  pur  Us  peut 
htu»  trtéentée»  du  réc^pmh  ,  k  ptmt  edgratée». 

Caractère  GÉNSRtQuf. 

Us  fieuo  font  conpoTé^sdedenit^fteuions  tous 
hermaphrodites }  elles  ofiem  ; 

i*-  Un  c.i/«f  comman ,  ovafe,  innbriqné ,  com- 
posé dVcai!l<  s -liclics,  nombreiif-.s  ,  lancéolées^ 
épineufes,  garnies  en  deflous  de  bradkes  loides. 
pnnatifidesj  éfMaeures. 

2*.  Une  (orolU  formée  de  detni-fleurons  imbri- 
qués, toi.s  égaux,  nombreux,  hermaphrodites  j 
chaque  fleuron  monopétale,  ligulé,  linéaire,  tron- 
qué  i  Ton  fomoietj  divifd  eo  cinq  dents  tiès- 

courtes. 

5°.  Cinq  fiamiaes  ryngéiièfes,  dont  ies  <ilam«ns 
font  rrès  courts ,  capillaires,  BUinîs  d'anthères  fil»  ^ 

bulées,  réunies  en  rube. 

4**.  Un  ova/np  oblong,  furmonté  d'un  flyle  fi- 
liforme ,  plus  long  que  les  étamines,  terminé  par 
deux  fligmates  réfléchis. 

r.es  femencet  font  folitaires,  oblongnes  ,  trian- 
gulaires, acuminées  à  leur  bafe»  i  peine  aigres*. 
léeSi 

Le  rfcrptacle  efl  convcxe  ,  garni  de  pailletres 
planes,  un  peu  arrondies ,  trtdentées  à  l:ur  fum- 
mes,  plus  longues  qoe  les  Temeaces  qu'elles  lë- 
paient.  ■ 
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Ùl^fimitMHu.  Ce  genre ,  borné  jafqu'i  ptéfent  à 

en  tréi-petit  nombre  d'efpèccs,  <-fi  ^[Tc/  naturel. 
Les  piantes  qu'il  renferme  ont  routes  un  port  oui 
lioî  eftparticulteri  elles  font  dures  ;  kun  feuilJes 
font  fermes  ,  coriaces,  très-épi  ne  ufes,  i  nervures 
bltnches»  les  tiges  ailées  j  Us  épines  fortes;  les 
alices  munis  de  bradées  aflcz  grjndes,  to;dLSj 
pre(i|ae  Cemblables  aux  feuillesi  les  corolles  jaii- 
ee»«  alfet  amples  i  lesMênencss  enveloppées  par 
kifttUettCK  ou  téstfUMd^ 

E  s  »  i  c  t  s. 

I.  ScOLYME  à  grandes  fleurs.  Scol^mas  grandi- 

Siolynuti  cault  fubfimfUei ,  ft^ribus  foiitariit  tftf' 
fiàiuifaftrU  approximatit i  irtfUu  D^riactis,  nef' 

ifoft,  iêHuc/atis^  acutis.  Desfoot.  Flof.  ttlanr. 

vol.  1.  pig.  240.  fih.  118. 

Scoijrmiu JLfriius  foUtariis  ,  lateraliiut ,  ftfilAtu  ; 
plut  deciUrtnti^JSi  (*ulc ÇuhfmpUti^  villofo,  trtdo. 

irau.  S|pcc.  Plant,  vol.  }.  pig.  lé)  i.  n«.  )• 

Scc'yrrtus  chryf:t"-ihefni:t  ,  âfs'ptiacflj  ,  ptrennls  , 

i(wior.  Vdll.  Aâ.  Acad.  Parif.  I7ii»  pag.  zio. 

Ceft  ane  fbic  belle  efp^ce ,  rema/qaable  par 
fcs  grandes  8eim  feCGIes  ,  latérales;  par  ies  lîges 

f^iefque  fiinples,par  la  loideur  d«  Tes  feuilles  Sr 
a  forme  de  fes  épines,  que,  dans  tnon  Voyage  ea 
Barbarie ,  j'ai  confondue  avec  le  feoljmm»  Atfpaai- 
«ta ,  mais  qui  en  eR  très-dtftinâe. 

Ses  ndnes  font  blancbct,  charnttet,  Rlifwrmes. 

d;  l'êpilîTeur  du  doigt  :  il  s'en  él'vi.  une  tige 
droite,  médiocrement  velue,  iimpie  ou  ua  peu 
iwei^ ,  tilée  fur  fes  principaux  angles ,  dans 
twt  fi  longueur  i  les  ailes  illégalement  finuées, 
(kmeesi  les  dents  terminées  par  une  épine  rrès- 
aiguè.  feuilles  font  alternes,  feililes ,  étroites, 
lan^lées,  décurrentts,  dures  «  très-roiies ,  ver- 
Kl,  mverfëet  pir  îles  veines  blanchâtres,  pin- 
naiiSles  ou  profondément  finuées  8>!  lobées  i  les 
Vobcs ovales ,  lancéolés ,  aigus,  iinués  ou  profon- 

èkaat  dentés  ;  chaque  énit  Rtminée  liât  une 

é(^toide ,  très -dure. 

LesiUnrs  font  foUtaires,  feOiles,  axtUairca,  ii- 
nées  vers  Vemémité  det  tige»,  au  nombre  de 

tr'îTî  î  fît  ou  huit,  médtncremenr  diftantes;  les 
intiencurts  plu&  écartées,  environnées  chacune  de 
trois  braâées,  cioq  à  fi«  M»  lîipérieures  i  ces 
briâées  font  aès-éj;>aifl«««  coriace»,  lancéoUes, 

toncaves  1  leur  paaie  inférieure,  canalîcutée?  vers 

bir  fommet ,  pr^-foue  pi;»nu-fi-«es  ,  cîr-m.it  ç ,  ,'[.':- 
atafes  à  l^urs  bords  ^  marquées  de  groiles  neivu- 
icsUanche» ,  un  peu  vdues» 

Les  calices  font  ovales,  garnie  d'écatllci  im» 
ho^t»,  linéaire» «lancéolées*  gUbvi^M» 
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braneufes  ft  leur»  bords,  terwlnl»,  la  plupart, 

par  une  épine  courte  ;  les  écailles  extiérieures  plus 
courtes ,  obtufes  {  les  intérieures  aigitës.  La  co- 
rolle en  fort  gCMMle,  d'un  beau  jaune,  COOipofio 

de  demi-flâurons  tous  hermaphrodites,  terminé» 
par  une  languette  lancéolée  ,  rétrécie  à  fon  fom- 
i:  et,  d(.-:.c'<.ul:'e.  Les  femences  font  iilTes,  glabres, 
en  ovale  rcnverfé  >  Convexes  d'un  côcé.  placées 
t  ncre  les  paillette» da  récepucle,faf  montées  d'une 
atfrate  If  nlle  ,  cnmpofée  de  deux  00  trois  poil» 
fragiles  j  iimples ,  caducs.  Le  réceptacle  eft  hé* 
mi(j>hécM|iie,  gaioide  painecte»  eompcimées,  ob- 
tufes. 

Cette  plante  eft  très-commune  fur  les  côtes  de 
Barbarie  :  je  l'ai  partinittérement  recueillie  fur  le» 

Col]:?."5  iridcs  ic  pierreaff  <;  ,  fiTi;C"î  en  f:;re  ^t 
l'île  de  1  abarque  ,  aux  environs  de  U  Callc  èc  ds 
Bonne.  7f{K,v,) 

a.  ScovntÈ  d'ECpegn».  Seatymu  kifitmiau. 
Linn. 

Scfy/y-nus  ramif  paUKtiius ,  fioriiuf  axiffjnbas  , 
•^ggrcgauj ,  f.pUiMt  i  iraûtit  frliaciis,  deiuato-Jpi- 
nofit.  Da»foK.  Fbr* «ilam*  vol.  a.  pag.  141. 

Scolymuî  folïis  margine  incraffatlt.  l,inn.  Spec. 
Plane  vol.  a.  pag.  1 1^}.  Miller ,  D:dt.  t.  & 
Icon.  tab.  1x9^  Gonan ,  Monfp.  pag.  419.  — 
Forskh.  Fbr.  argypt.-arab.  Centur.  f .  pag.  14^. 

Scolymus  jloribus  fuiaggregaiis,foliij  fcabt  'ts,  t  /^i 
média  Juôiiu  hirtû,  inttrrupti  decurrentibus.  W  liid. 

Spec.  PMt.  voL  5.  pas*  i6fo.  n*.  u 

SiolyniLS  Ëuril<us  conge/îls,  Linn.  S)  ft.  V?gt  t. 

pag.  6oj.  — Poirei«  Voyage  en  Baib.  vol.  z.  pag. 
5cafyjiui«Wv«it.SMiva|.  Monfp.  194. 

Scofymus  chryfantktmus.  C.  l'auh.  Pin.  paf.  »84. 

—  Touinef.  loH.  A.  Herb.  ^80.  —  Zaunicb.  Hitt. 
tab.  I7f.— VaOl.  Aâ.  Academ.  Ptelf.  lyti.pafp 

U9. 

S>io!ymu^ht09hri]Jli ,  ftifpjruus.  Cluf.  Hîll. 
pag.  ij  j.  le.  —-Tabérn.  le.  694. 

CàrJmui  chryfuukmu.  Dodon.  Pempt.  p. 
Icon» 

Scolymuj  Lam.  f for.  fnm^  vol.  z.  pag. 

n6.  n'.  9f . 

On  diftingue  cette  efpèce  du  fcvlymus  grandifo" 
rus ,  pir  fes  tiges  rameufes  ,  plus  élevé  s  ;  pir  fet 
feuilles  à  demî-décutreotes,  par  fes  bradié^  t  fo- 
tlacéet,  par  fes  Sens  nombceufes ,  plu»  petites , 
Couvent  agrégées. 

S?s  racines  font  ch.irnucs  ,  fi:fîrornfs,  roir''"nt 
rameufes  i  les  tiges  hautes  «.le  trois  ou  quatre 
pisds,  rameulê»;  les  rameaut  étalés,  velus  ,  tfar» 
ni»  d'aile»  épioeufc»«  inégalement  dentée*.  Le» 

B  a 
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feuillf".  font  étroites,  feffiles,  alternes,  lancéo-  ( 
lées ,  alongées,  d'un  vert- bljnchàtre  ,  un  peu  ve- 
lues fur  leurs  ptincipalei  nervures  à  leur  face  in- 
férieure ,  glabres  en  delTus,  traverfSes  de  veines 
blanchâtres  ,  iîiméts,  dentées  à  leur  contour  {les 
dents  armées  de  forces  epmes  Tubulées. 

Les  fleurs  font  fefTiles,  folitaires  ou  médiocre- 
ment agrégées  vers  l'extréniite  des  rameaux,  gar- 
nies de  bratlées  à  trois  folioles ,  roides ,  lancéo» 
lées,  foliacées,  canalicutées.  un  peu  plus  longues 
que  les  fleurs,  inégilement  dentées,  épineufes  à 
leurs  bords,  tres-aiguts  à  leur  fommet. 

Le  calice  eft  ovale  ,  u:i  peu  alongé,  garni  d'é- 
cailles  imbriquées,  linta  res.  lancéolées,  la  plu- 
part terminées  en  une  pointe  épineufe.  La  co- 
rolle cfl  de  couleur  jaune ,  comporée  de  demi- 
fleoronstous  hetmaphroJites.linéiires,  rétrécies 
ilenr  partie  fupérieure,  deniers  à  leur  lommvt  i 
les  aothètes  jaunes,  cônéesi  les  femences  lifles , 
«p  9vde  iwverré.  colivexcs  d'un  côtéj  tenfer- 
vétt  entre  les  paiflectefl  du  réceptacle ,  couron- 
nées  par  une  aigrette  feflfile  ,  compofée  de  deux 
ou  trois  filets  £mples ,  caducs.  Le  réceptacle 
eft  hémifphétique.  flarni  de  peilkttes  couites, 
obtufes. 

Cette  efpèce  croit  dans  ks  fols  arides ,  en  Bar» 
barie ,  où  je  l'ai  recueillie»  aiofi  que  dans  les  dé- 
paiiemens  nér idionausde  la  France.  ^  (  K.  v.  ) 

ScoLYMB  nuculé.  SMfymui  m*aihm. 

Se^POts  ramis  pattntibus  ,  fbliis  margint  eani- 
taginets  ;  iirvtlucrit  PtMtMto  -  mtiUifuU$  ,  femimiiu 
pappo  dtftimît.  DestoDt.  Flor.  atlant.  vol.  x.  pag. 

ievibusj  iuiiU  uluio,  irniacà.  Willden.  Spec.  tUni. 

v«J. }.  pag.  i6)0.  n*.  I. 

Siolymus  foribus  folhariis.  Linn.  Syft.  veget. 

pag.  6oi.  —  Foir.  Voy.  en  Barb.  vol.  i.  pag.  2.31. 

Sioljntus  foliis  margint  aiunuatis.  Linn.  Sp?c. 
Plant,  vol.  i.  pag.  1 14Î.  —  Gouan ,  Monfp.  pag. 
419.— Miller,  Diû.  n*.  i.  —  Scopol.  Carn.  edit. 
a.  n*.  99X.  —  Kniph.  Centur.  9.  n°.  8j.  —  Lam. 
Flor.  nan(.  vol.  1.  pag.  116.  n*.  9f . 

Scolymus  antimu.  }lon.  UpfaU  144. 

Scolymus.  Hort.  Cliff.  588. 

Sioiymui  «hryfvukemut ,  annaas.  Toumef.  Inft. 
R.  Herb.  480.  —  Vaillant,  KQt  Academ.  Parif. 

1711.  pag.  iio  —  nn.ljrt.  Mem.  pag.  m.  le. 
—  Doda.  t.  Iton.  Acadern.  if>ù(t ,  4.  pag.  ^05. 

Scohfmiu  Thtophrafii y  narbotunJU.  Cluf.  Hift.  2. 

pag.  ifj.  te. 

Cd<dui  ckrifiuttktm  ahtrm  jcee^  DodoO*  Pmnpt. 
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Seolymus  Titophrajli.  Lobel.  Icon.  i.  pag.  6, 
Sfina  kua»  J.  Baub.  Hift.  3.  pag.  84.  Icoo* 

Cette  efpèce  fe  diftingue  des  précédentes,  à  dt 

racines  annuelles ,  à  fts  feuilles  fupérieurts,  car- 
tilagineuks  à  leurs  bords ,  à  Tes  bractées  profon» 
dément  pinnécs,  â  fes  fleurs  plus  petites.  8c  i&S 
femences  entièrement  dépourvuts  d'aigrettes. 

Les  racines  font  fiififormes ,  fouvent  rameafes } 
les  tige  s  médiocrement  velues ,  ailées  dans  tonte 

leur  !  !  ,  ucur,  hautes  au  moin";  tie  -rois  pieds;  Ics 
ailes  épineufes,  inégalement  dentées  i  les  rameaux 
nombreux ,  étalés)  les  feuilles  inférieures  lancéo- 
lées i  les  fiipfcrieutes  plus  étroites,  longues  de  fix 
à  dis  puuccs,  roidts,  épineufes,  marc^jées  de 
taches  blanches  ^  cariilagineufes  i  leur  contour  « 
firtuées*  loi>ées,  inégalement  dentées)  les  dent» 
épineufes. 

Les  fleurs  font  folitaires  ou  algrégées  fur  un  pé- 

flnmilc-  coTiTrLun,  fîtuéei  le  long  d?'  rameaux  & 
diiis  leur  bituication.  Leur  cahce  eit  ovale,  muni 
d'écailles  imbriquées,  linéaires,  lancéolées, garni 
en  deffous  de  quatre  à  cinq  braâées  coriaces  j 
peâtnées,  caitilagineufes  i  leurs  bords,  plus  lon> 
gues  tjue  la  corolle ,  armées  de  dents  longues, 
un  peu  inégales ,  fubulées  «  terminées  par  une 
pointe  algue. 

Les  fleurs  font  compoTées  de  demi-fleurons  tous  , 
hermaphrodires,  de  couleur  jaune  j  linéaires,  den* 
tées  i  leur  fonmiet;  les  anthères  font  brones  )  let 
ftigmatcs  réfléchis;  les  femences  lifles  .  fins  ii- 
grettes,  convexes  d'un  côté*  enveloppées  par  les 
paiUeti«s*du  réceptacle. 

Cette  plante  croît  au  milieu  des  champs  ,  dans 
les  fols  arides  ;  elle  fe  rencontre  dans  les  dépar» 
rnnens  méridioiMiix  «le  ta  France.  Je  l'ai  égale- 
ment obfervée  fur  les  cAies  de  Barbarie.  O 
(K.v.) 

SCOP.^IRE.  Scopcn'j.  Genre  Je  pLntes  dico- 
tylédones, à  fleurs  complètes,  mono^K'ialees ,  de 
ta  famille  des  fcrophulatres ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  budUia ,  &  qui  comprend  des  arbulles 
exotiques  à  l'Eutopé  ,  dont  les  feuilles  font  ver- 
ticillées ,  au  nombre  4e  trois  ou  quatre)  les  fleuxs 
axillaires. 

Le  caradère  elTentiel  de  ce  f,enxe.  eft  d'avoir  : 

Un  ctilice  paruigi  en  quiurt  ■  une  coroile  tn  rout ^ 
k  quatre  arcoupurts  ;  quatre  itamines  ;  un  fiytti  MM 
tûfpdt  kivaivt,  à  dtux  togt*t  à  piufiéuet  finMuu» 

CARACTiM.1  cftMim'QVt. 

Chaque  fleur  olfire  i 

I    Un  ea/iet  d^vm  ftofe  pîèce»  i  ftttie  déoo^r 

putes  atgnëi. 
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1*.  Une  cor&lU  morop* taie ,  en  roue ,  ouverte , 
ipMi  l'oiifice  cft  velu  >  le  cub«  ttte-ct  u  t ,  le 
limbe  panag^  en  quat»  décpnpuret  obcules  » 
égiïes. 

Quatre  ttamUts  ,  doot  tCi  filmimt  foi»  fu- 

V<     ,  égaux  ,  plii5  courts  que  U  COloBc^  tenpi- 

ati  pir  des  amtieres  arrondies. 

4".  Un  ovaire  Aipérieur ,  conique  ,  furmonté 
itou  ftyle  fubuié ,  de  la  looguenr  de  U  cocoUe  , 

Itminé  par  un  Higmite  aiga. 

U/mù  e(t  une  capfule  ovale.«  globuleufe  «  à 
ien  «lom»  i  deux  Talves,  i  deux  loges ,  avec 

ui  i  cloifon  parallèle  aux  valves  ,  contenant  des 
kneoces  oombreuiës ,  ovales-oblongues. 

E  S  p  i  c  E  S* 

I.  ScOPAiitE  i  trou  fenilles.  St^arU  é>ilcis, 

S:opuria  folits  ternis  ,  jiorihus  ptdmiculatii.  Linn. 

.ifft.  veget.  pag.  1 57.  n*.  i. — Jacq.  Amer.  17.— 
V«U,  Sfmixd.  I.  pag.  1  x.  —  Lam.  llluftr.  Gêner, 
fcil.  I.  pag.  } J7.  u*.  1647.  ttb.  8j. 

S:eparia  fuliis  ternis  ,  lanetolato-linearlbus  ,  fif 
fwùftrratist  dcorsîim  untmiatis,  Ruiz,  &  Pav.  Fior. 
fttaf.  voL  2.  pag.  50» 

Scopjrij  (ternata)  ,  fol/îs  lanceolatts  ^  aptet  ftr' 
t«ùsi  ramis  urnaiis  ^  ncâario  viUofo.  Fotskh.  Fior. 
agypt-afiri».  pag.  |i.  n*.  4. 

Capraria  foliis  ternis,  corolUs  quairipartitis.  Hort 

CXâ.  Royen  •  Lugd.  Bac  501.  —  MUIer, 

Oiâ.n".  I. 

JtfM&ûCri.  Beeih.  Lngd.  Bat.  1.  pag.  26;. 

Vtronica  «merkamm  ,  efeOù^fiwtefieiu  rûmjà, 

Hetm.  ParaJ.  141.  ub.  141. 

Fenaiea  frutieoft,  trtMt ,  dofcis  ,  hexènfêtLtri 
fw<r.Sloan,  Jaai.»uHift.ii.  pa^.  195.1ab.108. 
ig.1. 

fkjtencîdei  cmcrUanum  ,  fortalbo,  tetrapttêh, 

H-ken.  A'înag.  ub.  zij.  dg.  I. 

Tj^eiciixa.  Pif.  Braftli.  I46. 
VêlfÊinment  efcobilla  âu  Pérou. 

Cette  efpèce  fe  dtRîngue  des  fuivantcs  par  Tes 
lan  pédonculées ,  &  fes  fèiiUles  nois  par  trois 
à  chaque  verticitle. 

Ses  tiges  font  droites  «  hautes  d'environ  deux 
l«dt,  dsvifëe«  dès  leur  bafe  en  rameaux  effilés, 
toits,  anguleux  .  vcrJ^îres.  très-gbhres  ,  ordi- 
awetneri  à  ti%  anglt-s  peu  faillans ,  garnis  de  Icuil- 
lawrtteillda  ,  disantes  ,  réunies  trois  par  trois 
icbqœ  Terticille  i  lancéolées ,  longues  de  fix  à 
6pt lignes,  larges  de  deux ,  pédonculée»»  glabres 
i  len  deiis  £Mes«  vetiei  »  ewèies  «  Utéteaaeot 
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dentîcuî(^es  vetî  leur  fommet ,  un  peu  aiguës  j  leus 
pétiole  de  mc  icie  plus  court  que  ta  feutlta,8e  ceUC' 

ci  ntoiiu  longue  que  les  entre-nœuds. 

Les  fleurs  font  petites  ,  ûtuées  au  nombre  de 
trois  à  chaque  verticille ,  une  dans  l  aifTelle  de 
claque  feuille,  fupportées  par  un  pédoncule  ca- 
pillaire ,  uniflore ,  prefque  de  moitié  plus  côarc 

3ue  les  feuilles.  Le  calice  cil  gbbre  ,  verdàtte, 
ivifé  en  quatre  découpures  un  peu  aiguës  ;  la  co- 
rolle petite ,  de  couleur  blanche ,  monopétale ,  en 
rriie.  Son  tube  eft  court ,  velu  à  fon  ojifice  ;  le 
limbe  partagé  en  quatre  lobes  ovales  ,  ubius  > 
quatre  étsmines  droites,  plus  courtes  que  la  co- 
rolle} un  ovaire  un  peu  globuleux  i  une  capfttle 
ovale  ,  médiocrement  arrondie ,  petite  «  ï  deux 
loges ,  renfermant  un  grand  nombre  de  femenccs 
fort  petites. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  r  Amérique  *  )  la  Jamnique ,  au  Pérou  : 
on  la  trouve  auflt  en  Ét^ypte.  Elle  eft  cultivée  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  (  ^-  v.  ) 

1  .Se  op  A  îR  E  coacbée.5cof  <i  'ia  procumbtns.  Jacq. 

Scoparia  foliis  ^nttnùspfiiiis  ft£ltbtts,  Jacq. 
Stirp.  Amer.  pag.  i8«— Lam.  Ilhiflr.Ccner»  Vfd.  u 
pag.  357.  n".  1648.— Willd.Spee.PUoc  vot.  i. 
pag.  65*.  n*.  2. 

Cette  plante  eft  i  peine  hante  d'un  pied  &  demi , 
aflex  fembbble  an  feoparit  Adeisf  tnais  Tes  tiges 

!o  .îiclmromts,  couchéesàleur  paitto  inférieure  , 
relevées  vers  leur  fommet,  garnies  d«:  feuilles  fu- 
bulMS*  acuminëcst  nn  peu  roides,  felfiles,  réu- 
nies quatre  par  quatre  ,  les  deux  intérieure»  Op^ 
•pofées,  un  peu  plus  courtes  que  Us  extérientea. 

Les  fleurs  fontbbnclws ,  petites ,  feflîles  {  elles 

naiffent  dans  la  bifurcation  des  ramea*nf ,  &:  quel- 
quefois dans  les  aiffetles  des  feuilles  >  le  tube  de 
la  corolle  un  peu  frangé  â  fa  partie  fupérieate,  9t 
parfaitement  glabre. 

Cette  niante  croît  en  Amérique,  dans  les  envir 
rons  de  Carthagène ,  dans  les  ublei  des  cAmi  mà- 
ritimes.  O  (  Dtfiript.  txJttf.  ) 

).  ScoPAiM  en  arbre.  SeepérU  dtitrm,  Lios. 

Siippl. 

Scopariii  foliis  laiiceolatis ,  aittrni*,  isu^errinût g 
corymho  fuprà  dtcoirpofito  ,  triekotmiOt  Lini).  & 

Suppt.  pig.  11    -  I  am  llluftr.  Gcnef.'voL  I* 
P^S-  337*  —  ^iUd.  S^c.  Plant,  vol.  1.  pag. 
n«.  j. 

Scoparia  foliis  lanceolatis  ,  oLemit ,  inttgris  ;  pa» 
aieidâ  tridotOMt^  ,  eauU  «f^it»,  Tbnnb.  ProdlOOI. 
pag»9- 

Cette  efpèce  patolt  être  un  atbrifleaa  afliez  élcvé^ 
qui  otite  ralpeft  d'an  olivier  ou  d'no  phjrlHraea  j 
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dont  les  tiges  Tont  arborefcentes ,  &  les  nniesux 
gaiots  àe  feuilles  alternes ,  luicedéesi  trèi-ent(è> 
Tes.  Ses  flturs  font  extiéraetnent  nombreufes  ,  dif- 
pofces  en  une  panicule  nèsv.mple  ,  à  plufieurs  di- 
vilioDs^&dont  les  ramtficatictitt  font  crtcbouNnes. 
La  corolle  eft  petite. 

Cetio  fUtm  aoic  au  Cap  de  Bonne  -  Elpé- 
caaoc.'h 

SCOPOMER.  Scopolia.  i.inn.  ?uppl.  Genre  de 
plantes  encore  peu  connu  ,  à  fleurs  conipofées ,  qui 
MTOie  fe  rapprocher  de  U  fanûlle  des  corymbi- 
Rres  f  0e  avoir  qoelques  rapports  avec  les  tareho- 
mac&ui.  Il  renferme  des  arbres  exotiques  à  l'Eu- 
rope, dont  Ls  rameaux  portent  3  Lur  extrémité 
de»  teuilli.s  altetucsj  Uns  flipuUs.  Lxs  fleurs  func 
fotitaires,aiiUairet. 

Le  cacaâère  cdntid  de  ce  gense  eft  d'avoir  : 

Ihtfimn  agrigits  ,  réunies  dans  un  tmScê  à  dtttx 
filaks  c»rKa^<cs  ;  «Us  torotits  infundibullformts ,  it 
quatre  d.vifiuns  ;  fuh  mMnu  ohongues  ,  dtfpofétt 
fur  deux  rjn^s  ,  rapprochées  &  ccnr.i\'cn:i:j  ,  en  forme 
étcoloniui  quatre  fifilui  un  ovuift  jupifiw i  un 

CARACTiXE  CBNÉRIQVE. 

Les  fleurs  agrégées  «  réunies  dam  un  calice 
comniiB  f  otfireiK  : 

I*.  Un  eaGce  en  forme  de  «ollererte ,  comporé 
de  dctix  rolioles  égales  j  obionguet^obntfci,  gla- 
bres ,  concaves  ,  ttfr^'eofes. 

-  a".  Une  corolle  infundibulifQrme,  petite  ,  ve- 
ltie»divUSteà  Cm  orifice  en  quatre  découpur»  ou 
en  quatre  dents  prefqu'égales.,  un  peu  obmfes. 

Hait  étémi»et^  deot  ouette  font  nuieics  de 
fibmces  droîca  1  coacts ,  filîfomie» ,  placés  circu> 

Uiremeot  à  l'exiréinlié  He  l'ovaire  ,  furaiontés  par 
autant  d'anthères  angul'^ufes  ^  coaiuveaies ,  en 
forme  de  colonne ,  dotninées  pir  quatre  autresan- 
thères  (êfllles  ,  Br  dans  la  même  fhuatton. 

4^.  Un  ovaire  fupérieucj  droit  »  glabre  »  munt  â 
fon  foeunet  de  quelques  fileta  ro7enx }  point  de 
Jftkt]. «A (Menace  court  *  eigii. 

LejSunt  n'a  point  encore  été  obfervé. 

OhfervjiJons.  F  u  t  R  :  r  ,î  é  t  ^  '0  !  i ,  fous  le  notn  de  fto- 
polia  ^ua  ixixtt  ^&re encore  moins  conoaque  ce- 
lui-ci ,  qui  en  efi  très-différent  «  dont  le  cuice  eil 
fup  ri?L;r ,  termine  par  cinfl  denis  ;  l'ovairs  infé- 
rieur ,  iurmonic  di;  trois  Hyles,  terminés  par  trois 
filmâtes;  le  (rtiir  moH^fpennetc^iielqueS'enesdes 
êoM  milesydc  non  heriiijHdnodw»j  point  dUk" 
rentes  par  leur  cattce»  mumea  d'une  coroUtf  1  cinq 
péoica  fie  dft  dof  écamioea.  ( ifev.  Cm. 
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E  s  V  i  c  e. 

I.  ScopoLiERâfleeisconipofiSei.  Setfolueam' 

po/ttu.  Linn.  f. 

SiOfoUa  foliis  aUemit ,  integris  ;  ftduneatit  axil- 
,  aHifbrif ,  fihmiis.  (  N.  ) 

Scopoliii  compofna.  Linn.  f.  5uppl.  pS^.  409»  — 

Jufl'.  Gen.  Plant,  pag.  4j8. 

Ceft  un  arbre  dont  le  tronc  fe  divife  en  bniip 
ches  8(en  rameaux  cyl  ndriques ,  glabres ,  feuilles 
à  leur  fomir.e:.  \.t'.  rr-iii'lrs  So-t  .^l^L-f.;-^  ,  ii-r'>lii:.- 
cement  pétiolees,  oblongues  ,  retreciej  a  leur» 
deux  extrémités  ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  vti- 
nées ,  eiitiircs  3  !  b  rJ$,  longues  d'environ 
trois  pouces,  dépourvues  ftipules. 

Les  fleurs  font  foliraires ,  pédonculées  ,  (ttuéei 
dansTaiffeUedes  fcuill.s  ,  n-  l'j  uvrMx-ï.i  fou- 
vent  qu'après  k  chute  de  ces  dernières.  Les  pé- 
danciuea  font  Amples,  iîlîfbnnes,  folitaires,  un 
u  penchés,  ternuinés  pir  «me  Teulî  fteur  ,  dont 
calice  eft  cotnpofe  de  deux  tolioles  concaves, 
en  torme  de  collerette  ,  renfertmitt  plufieurs  co- 
rolles infuodib4)iàtanneaaàcio(|découpuiesàletic 
foeunet*' 

Cette  phnie  croit  i  11b  de  Java. '6  (Oh)/2rqpr« 

ex  Linn.f.  ) 

Sata.  VcjyeiijKtar  ie  ftoptiia  camioUca  de  hc- 
quio ,  l'arucle  SAaAQVIEIL»  VoJ.  6.  pag.  5 
Voyes  aul&  JusQvtAMEiileiKf  pendantes. 

SCORZONflRE.  Scor^enera.  (jenre  de  plantes 
diracf  lédones  ^  à  fleurs  compofées,  de  la  famille 
des  chicoracées ,  qui  a  des  rapports  avec  its  trm- 
fororor  ,  tL'  comprend  des  lu-rbes  la  plupart 
liidi^è.ies  Je  l  Europe,  dont  les  fcuilics  l'ont  ordi- 
ruirement  entières  ,  qttelquefois  laciniées  {  les 
fleurs  j  aunes  dans  la  plupart  de«  cfpèces ,  blenîtres 
dans  quel<iue$-iuiea. 

Le  eeraâftre  eflanciel  de  ce  «enre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  compofé  ^ écailles  imbriquées  ,  fc^riit^ 
fut  Itars  k>rdt  ;  des  fieun  femi'fiofculeufts  ^  louus 
kermai  kroàius  ;  Us  femtmcts  furmmUts  d'une  ai- 
gntfephim<«fii  ie  rie^tmeU  aa» 

LceBensaefeemi: 

i*.lfa<«i//V*  commun,  alongé,  prefaue  cy'in- 
driqoe «  compofé d'écaiiles  imbriquées,  icarieuf«s 
i  icîirs  bords. 

2*.  Une  eoroUe  compofée  de  demi-fleurons  ifl^ 
briqt^^  '^,  t  ou^  hem»pArodites  f  les  eatéricore  un 

peu  ptiji>  Icmgs. 

Chaque  demi-flcuton  monopétale ,  terminé  par 
une  longuette  linéaire»  tion9iée»dîtfi(ée  en  cinq 

dâou  à  U>B  faoïtaet* 
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l*.  Cinq  éumins  capillaires,  fynp^n^fiquM , 
èoot  les  âUmcitt  loat  cooris)  le»  iflibtrej  cyiijt- 
énqa»  y  i4ai)ic9  «I  tube. 

4'.  Un  ovairt  obiong ,  furmonté  d'un  flyle  fi!i- 
foioM  »  <te  b  loancw  «U»  «laaiifMf»  «cfwiaé  par 

Lesiemence*  fàatroîitaires ,  oUonincii  cylin- 
driques ,  ftriécs ,  une  fois  plus  courtes  que  le  ca« 
Ike  ,  lurniontets  4'une  aigrette  pluineule ,  renfer- 
mées dans  le  calice  ovale  ,  ob!oOg«  CommiM  j 

plicées  fur  on  réceptacle  nu. 

Obftrvatloiu.  Ce  genre  j  afisz  bien  établi  pat 
te  canâèret  giéiiériques ,  dilUngué  dcitragopo^on 
ptr  ft«  odic»  IvlMti^ués  ,  pw  les  femences  lur- 
noiRêetdriine»gfettef«ffile,svoit  cependant  be- 
foin  de  quelque  réforme  pour  être  renfermé  dans 
tes  bornes  naturelles.  Quclques-uités  des  efpèces 
queLôiaéyavoitraffMrttfcs,  oifrotent  dans  leurs 
feinences  un  cmâère  alfex  perticulier ,  confihuë 
par  det  fttiet  oûifTerfet  »  rabercutées ,  &  une 
forme  pttCulftqBadrangulaire  i  de  plus  ,  .^cs  cali- 
ces veotru»,  6c  qutlaues  autres  dirtertnces  dans 
lepofC,  telits  que  le Jcorrontrj  ttngh^rm  &  \tfcor' 

latura  picroidt*.  M.  Oetibooinc»  eo  a  foimé  !• 
genre  picridinm.  (  K »yt^  PlCKIMI*  ) 

Espèces. 

I.ScORZOMàR£  d  jcapajtie.  i>cory)jura  Hifpa- 
m*.  LÎM. 

S.  orjcner^  caute  runcfo  ,  fûliis  ûmp/exieatiitiiu , 
Uauolatitf  i^.tegris  ,  fubftmUatis,  WilkL  Spec. 
fhiK.  vol.  |.pflf«  1199*  B*.4* 

Seor^Mtrtt  taule  ramofof  foiiu  ampl^xtcaulshus  , 
ImnHûtù  p  ÏMtegru ,  jtrruijtù.  lAoa.  Sftc. 
Flanc  irol.  i.  pag.  i  iit.  —  Hoct.  CHC  )8fl^  — 
Hort.  Upfnl.  241.  —  Grrel.  Sibir.  vol.  1.  pag-  6. 
—  Cronov.  Orient.  i44-  —  Miller ,  Di^ionn.  — 
Scopol.  Caoï.  n*.  on  -  ^  Blackw.  tab.  4c6.  — 
iDiptu  Centur.  7.  n".  8j  —  Gouan  ,  Mon!p.  pag. 
40f .  n*.  I.  —  Genté .  Flor.  r:»II  .  Prov.  pig.  1  j  9. 

1,  —  GxrtD.  de  Fn:a  Stm.  vnl.  1.  pni?.  J67. 
ub.  I J9.  —  Lam.  llluftr.  Gêner,  tab.  647.  fig. 

Stor^atra  tank  num^  ,fi>liii  tmplmiumlHiu  , 
mmâtuit.  Smms.  St. 

JeatieaiâU.  ÎM.  FkoT.  <nn(.  vol.  2.. 

pag.Si  .n".  78.  '  J 

— T«niiflC&Ioft*R*H«tlH47<.  ■ 

Baun.  Monl'p.  pag.  lôo. 

Tragopcgom  hfp*nic»m  ,  pvt  ffior^oiura  ,  atic 
furimun,  J.  Ifayb.  Hîft.  a.  pag.  1060.  Icon. 

Scor^oner»  major,  lujgtuikA  ,/rt(ii«>paf .  HUt.  1. 
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Moiif.  Oxon.  Hirt.     5.  7-  tab.  9.  tig.  1. 

^.  Sfi'rfonr/'tf  iaitfviiu,finuata i  radict  amard.  Cf 
Bauh.  Pia.  275.  —  rotuii.  Init.  U.  Heri>*476* 

y.  Sfor[o*r<rfl  Utifclla  ^  /  ^.'^  ;  f.anirut  pltais. C* 
Bauh.  Hiii.J7/.  —  louin.  hàï.  h.  Heib.  476. 

Cette  plante  J  H  connue  par  l'ufage  que  l'on  fait 
dtt  tes  ucine»  comme  •liment ,  ell  remarquable 
par  fcs  tiges  hauces  ,  runeufts)  par  (iM  feuièki 
larges,  amplexkaitks «  légétewapt <toDikiilctfc 

Set  racines  (bnt  fimples ,  pivotâmes ,  i»  Ta  groA 

feur  du  do!|;t,  :i'oii(  ètS  ,  nf  ir';:res  tr  drhr  r5  ;  çlles 
jifoduireiu  lies  ticts  hauttsde  deux  ou  trou  ^leds, 
g!.ib[es ,  iris-lilîçt ,  épaiffes,  (briées  ou  canelées , 
ties-rameuie»  iuriouc  à  l«tir  panie.  fvDgétitmt  ^ 
feuilléts;  |e$  feuilles  féffites,  alternei  ,amptisi- 
C3ii't.-s  ,  rrè«;-f'(::hrr<;  .  n- t' t^-ifes ,  vertes  i  lems 
deux  tjces  ,  cnatiii  a  Icui*.  bords ,  mais  légère- 
ment ondulées,  &  fouvent  jr-iinies  de  queiqitc-s  pe- 
tites dents  rares  à  leur  partie  inférieure  .  zcumi* 
nées  à  leur  fommet  ^  élargies  en  fpatule  dans  leur 
milieu  ,  vétrécies  vers  l-ur  ba'^e  ;  celles  de  b  bafe 
des  tiges  fupériearesou des  pédoncules,  ire$-éuui> 

Les  fleurs  font  terminales  ,  folitaires ,  portées 
fur  de  longs  pédoncules  prefque  nos,  dlUikux  i  les 
calices  oblongs ,  prefque  cyrtndriques,  an  peu  ciw 
tooMtix  i  kttr  balil  8t  fiic  lo  botd  des  écullis  rn* 
férlciirei{CMécaflicsfomiinl>riquées,brg«f ,  gla- 
bre?, d'un  vert-jiunâtre  ,  lancéolées,  prê(i|u  al- 
gues ,  fcari^utes  à  leurs  bords  ,  les  éxterseuref 
ovales.beaucouppluscourtes. La  corolle  eftgraiidtj 
d  >  couleur  jaune,  cwnporée  deilem»-fleuroi»coii» 
hc  rmaphroditet  ;  ieor  languette  linéaire»  tronqué* 
ic  légéremerir  f  rricuL'e  a  Ton  fominÉC.  Les  fe- 
mencesfontaloiigecs,  piefquutyliudriques,  ettot- 
tes,  canerées,  futmonrées  d'un»  aigntw  MSIo» 
p!umeufe;Ie  récepracle  eft  no. 

Cette  planta  crok  en  E^ngne&  dans  les  dépar- 
temens  maridionaui  de  la  Fraoca.  :f  (  K  «.  ) 

Cette  fcor»onèrc  le  ciiliive  comme  plante  ali- 
mentaire. Ses  racif>es  paient  pour  depur.itives,  ape*' 
ricives ,  divréiiqoes }  mais  adoucies  par  b  culture , 
«He»  paroiflent  avoir  pfriu  nne  pjitie  ces  pro- 
priétés. Klles  renfernici  t  un  h  c  àou\  ,  çommo» 
réhneux  ,  qui  les  retui  propres  à  t  ilmer  la  roux  X 
les  ardeuti  d'urinç.  iù'tti  d'ailkuis  m  aliment 
ttin,  léger ,  point  échau0ânt. 

2.ScoRzoNiRE  à  feuilicspurpuriRes.5co7^M<ni 
purpimé.  Linn. 

Scorior.eru  fonii  H'Hati-pifiutui'is  ,  intcgris  ,  lMo^ 
liculatO'  lriqu€t'^i  i  ii.d^!si.uùi  tylinditiit.  Li/in.  SpeC, 

p].::nc.  vol.  I.  pag.  lit}.  —  Jacq.  Auftr.  vol.  i. 
lab.  )  f .  —  Miller ,  Dtà.  4.  —  Scopol.  Cato. 
«dk.  2é  ii*.5l49>  tab*  46.— f  oiret«  Voyag.  enlIttU. 
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vol.  1.  pig.  ilf.  — Desfont.  Flor.  atîant.  vM.  i. 
j>ag.  H9.  — Lam.  llluftr.  Gener.  ub.  647.  fig.  5. 

5fof^o7if/-d  (  purpurea  ),  foliit  tintm-ftihilath  , 
(.maiuuhto  intjuti'is  ;  cault  r^tmo/Ô.  WllM.  SpCC. 

Plant,  vol.  }.  pag.  ijoi.  n*.  1 5. 

-  Scor\onira  tnguftifolid ,  fuixtruita.C-  Bauh.Pin. 
âjy.  —  Vaill.  Aà.  Acad.  Faiif.  lytupag.  lOJ.— 
Jottio.  Iilfl.  fi.  Het b.  476.  * 

Seorjwur»  tnguft-folla ,  tiatùr,famiMiMt  fÊûrta. 
Cluf.  Hii(.  t.  pag.  139.  Icon. 

Scor^ontra  catU  ramofo  ,  Unit  ;  fol'ls  linearibus , 
acuminatis  ;  talicibus  oitmfiufiidU,  Goiel.  Sibir. 
vol.  2.  pag.  7.  tib.  1. 

^.  Src>'^ofl^rj  (  rofea  )  ,  foliit  tanceolato-tineâri- 
but  ,  plan  s  ,  îiiuli'i;^  c  j^-.nato-ttiicaribui  ;  ^Ju/e  uni' 

j70Ao.Wiild.Spec.  Piant.vol.3.pâg.  ijOi.  n".  iz. 

'  Scoiiowa  roff*  Waldft.  Sc  Kîtûb.  Phni.  rar. 
Httngar. 

Scor^orera  rurpurta,  Roth.  Gcrm.  vol.  I.  pag. 
j3J.  —  vol.  II.  pag.  ijc  — Hoffm.  Gener.  173. 

Seonpotra  filveftris  ,  foUis  ar.^ujlij  ,  jlort  CênUOé 

Menn.  Pug.  tab.  t.  fig.  i. 

Tragopogotis  jF<ciej  ,  Jlve  fcofjontra  major,  ai- 
gu^ifoHa/fuhctrultojio-t.  J.  Bauh.  Hifl.  1.  p.  io6i. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
étroites , linéaires, fiibaléeStCanaUculées; en  quoi 
elle  dififète  àu  fcor^wttra  undaiota,  Ses  fleiusibot 
bleues. 

■  Ses  racines  font  épaîflès ,  charnues ,  ovales ,  ob- 

!oni»ries,  blanchâtres  en  dedans.  Elles  produifent 
un-  'iv!e  Jrciire  ,  cylindricjtie  ,  prefque  umple  ,  ou 
rrie,<incvemr:  r  raiicule  ,  (euillcii  p.ii ticulitrement 
à  fa jpattie  inférieure,  haute  de  huit  âdix  pouces, 
umflore.  Les  feuilles  font  tris^tioires,  Imëaires , 
Rfabres  ,  vertes  ,  entières  à  leurs  bords,  canaltru- 
iees  particulièrement  à  leur  foromet ,  longuement 
fubulées  j  prefqu'anffi  longues  que  l«i  tiges. 

•  Lesfleursfont  folitaîrcs ,  termhnlcs  ,  de  cou!e:ir 
bleue  i  les  calices  otales ,  oblongs,  prefque  r ylin- 
értques,  compoTés d'écaillés  glabres ,  imbriquées, 
inégales  ;  les  intétieures ,  beaucoup  ptus  longues . 
acumtiiees  ;  ksËxccrieuies ,  courtes,  ovales  i  la  co- 
rolle au  moins  une  fois  plus  grande  que  le  calice  J 
les  éumines  bUnchâtres  »  Us  femepces  aloDgées , 
Amnontées  d'une  aigtette  plumeufe. 

-  Cette  plante  croh  en  AHemagne>  en  Ajàtriche , 

dans  h  Sibérie.  Je  l'ai  également  recufeillié  fut' les 
.  côtes  *if  Earba-.ie.  Tf  (  y.v.) 

Ohf^rviuia.ii.  Los  variitii  que  cette  plante  offre 
dans  fcs  feuilles  ,  font  telles  qu'il  eO  difficile  de 
trouver  des  individus  parfaitcmem  femblabias.  Le 
grand  ttom1>re  que  j'en  i\  TernéîlK  en  Barbarie  «  ne 

m'a  poitu  oif  rt  diS  «raflâtes  iflez  conftans  pour 
y  reconiioitrâ  l^i.d.ux  cip^cés  que  cjucî^u^s  au 
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teurs  modernes  ont  établies.  Les  tiges  font  tantôt 
fimples ,  uniflnres  >  tantôt  rameufea  :1a  couleur  do 
la  corolle  taoïôt  purputine  ,  tantôt  un  peu  rout 
geâire. 

l .  ScoR  zoNiRE  i  fiittiUe»  oodaUes.  Se^r^UÊnt 

undulata.  Desfonr. 

Scoriontra  foliis  lanet»laiO'fithalatif  t  imduùuis^ 
initgtrrimii  ;  fquaims  ealiànu  tMttrhriiv  mucnna- 

cis.  Dcsfont.  Flor.  athnt.  vol.  î.pag.  tf9''~Lani. 

lli'jftr.  Gener.  tab.  647.  fig.  1. 

foiiis  linmri'UneeoUiis ,  ûttmùtatu  , 
tentent  efii  ,  HHé^létUi  était  faknmrfù»  Vaht ,  ^mb. 

i.pag.  gj. 

Scorjoutra  gr*<M  fjkxaùits  i  foliis  angujiiî  ,  to- 
memofs ,  uHAUMÙé  Toum.  Inft.  R.  Herb.  CoroU. 
pag.  }6. 

Scorjontrapurpurta.  Vat.Poiret,  Voyage  en  Bar* 
barie,  voU  x.  pag- 115.  . 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  \c  fcorro- 
nc-a  pu'purta  ;  il  en  diffère  par  fes  feuillts  oniu- 
lees,  &  fouvent  tomenteofes ,  lancéolées,  ,.luS 
larges. 

Ses  r.uincî  font  prefque  fufiformes  ,  rh-.miie';  ; 
t  lies  produileni  des  tiges  droit,  s ,  lumcs  i  uii  ^hj.  d 
&  plus,  llriées,  prefque  cylindriques,  feuillées, 
quelquefois  limples ,  plus  (ouvent  divifées  vers  Uur 
partie  fupérieure  en  trois  ou  quatre  rameaut  élati- 
cés,  uniflores ,  plus  ou  moi  s  toment-.Mix  1  ts  fi.url- 
tesfont  lancéolées,  alongées,  très-fou  vent  glabres 
à  leurs  deux  faces,  quelquefois  velues  ou  légère* 
ment  tomenteufcs  ,  ertièrts  ,  ondulées  à  icuiS 
bords  ,  quelquefois  largemtnt  ëchancrées,  rétîë- 
ctes  &:  longuement  fubulécs  à  Irur  fomwet,  vagi- 
nales &  caDalicttlées  à  leurbafe^aurquées  de  trots 
ou  cinq  nervures  longitudinales,  peu  fenfibles , 
longues  de  qmtre  à  fix  pouces  &  plus  «  larges  de 
qu  itre  ou  fix  lignes. 

Les  fleurs  foiit  folitiires,  terminales;  leur  ca- 
lice (jlabre ,  ovale ,  oi>long ,  garni  d'écaillés  imbri- 
quées ;  les  eitérieures  beaucoup  plus  courtes  , 
ov.i!es ,  membraneufes  à  leurs  bords,  quelquefois 
1 'g::r''n m  tomenteufes  ,  prrfque  mucronées  à 
leur  fonmiet ,  lâche»  ou  refléchies.  La  corolle  cft 
d'un  bleu-violet,  delà  grandeur  de  celle  Aafcor- 
ionera  hi/panica,  coopèfée  entièrement  de  demi- 
fleurons ,  tous  nermapbrodîtcs ,  linéaires,  plus 
longs  du  double  iju^"  le  calice  >  cienTc";  à  leur  fi-tn- 
mec  ivfis anthères  fonr  bruius  i  les  fcmences  alon- 
gées ,  couronnées  p.ir  une  aigrette  feflilA ,  plu- 
uKufe,  do:n  Its  pniK  font  iiiégaux «  encre-mélés 
comme  une  toile  d'araignée. 

Cettejplatite  croît  fur  les  côtes  de  Barbarie  j  dan 
tés  térrams  fabloneux.  y  (     V.  )  . 

Oi/îrv  nions.  Cette  plante  ,  que  j*ai  préfentée 
tUii»  uion  yosagt  ea  Baiiaric^  comme  une  variété 

.  •  •  dtt 
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iflFêfte  dM'fonnef  très-Ta-  f 

Tables  dans  Tes  feuilles.  Elles  font  quelquefois  rrès- 
U(gê&  à  léui  bafd ,  rétrécies  dans  leur  milieu ,  con- 
ftdérablêment  élargies  vers  leur  fommet  ;  les  unes 
terminées  en  aUne  <  4*«uiwf  arrondîet  eo  (ratale  ; 
quelques-nim  ont  des  feniKes  d'un  pM  w  demi 
de  longueur  >  qui  offrent  fur  le  mc^|[;  iiuiiviJu  les 
variétés  dont  je  viens  de  parler.  J'ii  recueilli  cette 
iriame  dtDf  le*  envÎMW  te  h  Cdte»  «n  AGck|iie. 

^  ScoazOMâ&B  iacimee.  iaorTioncra  iatiniata. 

Um. 

S^orjottera  foUis  inferionhus^ptnnatifidis  ,  linea- 
riias,JiiftnoriiiU  Uaeanius ;  caiieitiudairit  ifyua- 
mt  ii^Moriims  pMtUis ,  mac/«Miîf.  WdM.  Spec. 
Plant,  vol.  }.  pag.  i  joé.  n".  24. 

Seofimun  Jbiiis  iineariiiu  ,  dcntatù  ,  acuti<  ; 
taaie  «nBof  eâiieum  fquamupaitito^mKermuttis.  Linn . 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1 114.  —  Rn  -  Inr'  l  Rat. 
uo.  —  Hort.  Upfil.  242.  — Dalib.  r.iai.  242.  — 
Pollich.  Pal.  734.  —  Miiler ,  Ditt.  n°.  6.  —  Jacq. 
Auftctab.  ijit, — SchoU.  Barb.  o".  650.—  Hoifm. 
Cem.iji. — R«h.  Gam.  vol.  I.  pag.  ?  ji  f vol. 
II.  pag.  2 f  I.— Gérard  ,  Flor.  gill.  Prnv.  pag.  159. 
0°.  4.  —  GxrtiJ,  de  Fruct.  &  Sem.  vol.  2.  pag.  J67. 
cib.  iS9.^Lua,  lUiifkr.  Geoer.  ub.  647.  fig*  4. 

Scor^onerajoîiii  linearibus ,  diittatis.  Linn.  SpSC. 

Phot.  edir.  i.  pag.  791.  —  Goiuo«  Moofp.  pag. 

Scortnera  cauU  foUofo ,  ramofo ;  foti'n  anguftif- 
fmi$i  imii  nriurfmij^niuUt  ifiif^noriku  tiiuari- 
ka,  tametottdt,'  IfaHer  ,  H«hr.  tr.  11. 

Scoi\oiura  foli'u  iacinùttis,  TOUIM^  ]llfi«  R> 
Herb.  477.  —  Garid.  Aix.  4H- 

Tragopogon  laciniatum ^  iuuast»  C>  6auh.  Pui. 

274.  —  Rai ,  Hift.  aji. 

Tragof^fi^  Uàmatù^fon  ptUBi»»  I.  Bauh. 
Hift.  X.  pag.  10J9. 

Tragop9gon  lacîniatU  foli'is.  Col.  Phytogr.  21. 

Tragopogo»  $ttuù^aà  Uàniatum.  Magn.  BoiâD. 
Monfp.  2;  9. 

•  TmttpogM  nfié*  miMrihs  fitiît,  BtiMi  ton. 

lar.  tab.  799. 

Sror^oKra  wtuc^da,  LaO).  Flot.  fjutOf*  VOl.  2. 
pag.  85.  D*.  78. 

Cette  plant*  fe  dilHngue  â  fes  fotilles.très-  étroi- 
tMjdhrifôes  en  dents  pinniiltfbnBes  ^  très-aiguës. 

Ses  racines  font  fuiifoimtl^.cbaniiiet,  noirâ- 
tres} fes  tiges  droites .  hautetau  motnsd'an  pied , 

plus  biffes  lorfqu'el'e  n'efl  point  cultivée  ,  quel- 
«{nafoia  un  peu  couchées  à  leur  bafe ,  glabres ,  li  f- 
teteofes  ,  fkr&Ses  ,  cylindriques ,  rameufes  ;  les  n- 
iMaux  alternes ,  élaïKé*.  Les  fieuiiiei  (om  al  wroes« 
Botaiùqttt,  TmtVlk 
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pétiolées ,  alongées ,  (lèf-fines ,  glabres  i  leur» 
deux  faces,  d;^  conieur  verte,  linéaires}  les  unes 
pinnatifide» ,  d'autres  divifées  feulement  en  quel- 
ques dents  étroites ,  alongées  ,  aiguës  ;  les  pinnu- 
ies  diHantes,  linéaires ,  fubulécs ,  très-uiéules«  û- 
tuées  particulièrement  vers  le  oiiUeade»  MlùUMf 
les  fupéiieures  beaucoup  plus  fînes. 

Les  âeois  font  foKtaires  à  l'extrémité  des  tiges 
&  des  ratneam ,  footenoes  par  des  pédoncules 

longs ,  épais,  prefque  d-pnîirvtis  de  feuilles.  Les 
calices  font  glabres  ,  ovaies .  un  peu  cylindriques , 
afleiéfKibjCOmpofés  d'écaillés  imbriquées,  les  in- 
térieures linéaires ,  alongées  ,  fcarieufes  à  leurs 
bords,  remarquables  par  une  petite  dent  lituée  on 
peu  au  defTous  de  leur  cxtrénnité  ,  &:  rejetée  au 
dehors  ;  les  écailles  extérieures  beaucoup  plus 
courtes,  ovales  ,  un  peu  argues  ;  quelques-unes 
llchei.  Le  corolle  ell  d'une  grandeur  médiocre  , 
de  aident  jaune;  les  deoM-lieutons  hermaphro- 
dites, imbriqués  ;  les  femences  étroites ,  alongées  , 
prefque  fubtilees ,  obtufes ,  dures ,  llriées ,  furînon- 
tées  d'une  aigrette  iefliie  t  blancbltie,  plnmeufe» 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croit  lur  le  bord  des  champs ,  en 
France,en  Allemagne,  auxenvirons  de  Paris.  On  la 
caltivedai»leJaiaiii4leiPlaoiesdePafts.<}"  (f^.v.) 

f .  ScoRxoN^RE  oftaagulaiie.  Searnuun pBoM' 

gularis.  WiiJden. 

Scor[ontra  folm  infenoribus,  tLecurCive  finn^t'Hiis, 
lanctoUùs  ;fupenonbus  lîntari-lanctotsiti s  ;  caluiius 
tnaptràt  oSanguluriku,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ). 
pag.  1506.  n".  25. 

Scorionerj  (  refedifolia  )  ,  caiiU  difufo  ,  Ijnato  i 
foliis  kaiaio-piMatifdit i  (auliait  inttgtmmh  iinta- 
ribut  ;  aUkUn  tnmaufit.  Gooan  «  fflufir.  j$. } 

Il  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  efpèce 
&  le  uonfuura  laeimiata  ,  4'^rès  Willdenov  , 
mais  les  feaille*  radicales  font  1>eaacoup  plus  lar- 
ges, laciniéfs;  les  découpures  lancéolées  &  dé- 
Currentes  j  les  inférieures  pinnatifides  }  les  pinnu- 
lea conflu entes  à  leur  baie  ,  lancéolées  ;  les  fupé- 
rieures  linéaite*,  lancéolées ,  entières.  Les  calices 
font  blancWtiei^  8c  fe  nréfement  avechuic  angles 
avant  t'épaneoifleiaeiie  des  fieurs. 

La  plante  que  Gouan  a  nommée  fcor^tunt  rtfi' 
difoiid ,  paroi t  être  la  même  que  celle-ci  j  mais  les 
tiges,  d'après  ctt  .luccur ,  lent  dilTufes ,  étalées, 
tandis  qu'elles  f^nt  droites  dans  cette  elpéce. 

Cette  plante  ctou  dans  les  dépatteroens  méri- 
dionaux de  U  Ftince  Se  daa»  l'Encepe  ndcidiA- 
nale.  <^ 

6.  ScoRzoNiRii  feuille»  de  léÉédi.  5«at«^ 
nfcdi/oik,  Lina» 
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Seor\oittra  folih  tèîaù  ilattmth ,  taule  dîwieato , 

tùiuum  apicibus  tomtnwjîs.  Linn.  Syfl.  Plant,  vol.  3. 

fig.  6x7.  n**.  8.  —  Miller,  DiÛ.  n".  7.  —  Lara, 
lor.  f»nç.  vol.  1.  |>«g.  83.  n*.  78. 

Scor^ontra  (refedifolu)  yfvliis  lintarihus  ,  Jrn- 
t«Hy-pittnaliJiàU  t  glti^risi  lalicikus  apict  albido-car^ 
tilaginàt  ;  eauie  trtSo.  Vahl,  Symb.  2.  pag.  87.  — 
Willd.  Spec.  Plattc.  vol.  8.  pag.  i  foj.  n".  11. 

Uontodoa  nuurwuiim,  Fonkh.  Flot,  «mx*- 
atâb.  144. 

dmM/ia Jikula,  tragopogonaîdet , maritima,  Boc* 
con.  Sic.  faf.  1    ub*  7.  ù^.  A.  C.  iiedî^erû. 

Celte  plante  diffère  du  f.oi\onera  corunorlfaHa , 
p»r  fes  tiges  ramifiées  &'  par  ie»  feuilles  bien  owins 
bciniées. 

Ses  tiges  fonr  droites ,  cytindrû|ae«  ,  un  peu  fif* 
CUleuféS«  fl.:t  rc<^  ,  hautes  d'uni  deux  pieds,  di- 
vifées,  fart  CHU  a  la  parue  irférieurc,  en  rameaux 
prefque  liichotomes,  les  fupérieurs diffus.  Les  feuil- 
les caulinaires  font  alternes .  felTiles,  lancéolées, 
aiguës  à  leur  fommet,  à  p^ine  pinnatifides ,  plus 
fouveiit  n, unies  à  Lurs  bords  de  quelques  dents 
écartées ,  obiuks,  inégales,  alongcss  ,  linéaiics, 
piniiulilormes  ,  glabres  ou  un  peu  velues  ;  leur 

Îtartie  inférieure  rétrécie  en  pétiole}  ks  ièuiUes 
upérieutes  entières,  plus  étroites. 

Les  fleurs  font  terminalet ,  portées  Tor  de  longs 

i>édoncules,  uniflores  ,  fîl^uleux,  Ihiés.  I  cur  ca- 
ice  eit  u»  peu  ovale  ,  oblong  .  compulc-  ^i'ecailles 
imbriquées  ;  les  intérieures  droites ,  grandes ,  lan- 
céoléts ,  membtaneules  à  leuis  boids ,  acuniinecs  ; 
ks  extérieures  beaucoup  plus  courtes ,  ovales.  La 
corolle  eft  jjune  j  les  femences  .ilonç;ee$,  (triées 
toDgitudtnaiement ,  ovales  à  leur  partie  intieiieure, 
prolongées  &  cyltnariquesilear  partie  fypêrieare, 
turmontee  d'une  aigreue  touAie,  blanchâtre  ^plu- 
roeufe. 

* 

Cette  plante  croît  en  Efpagne  &  dans  les  dé- 
partemens  méridionaux  de  la  France.  On  la  cul- 
tive au  JardiQ  des  Plantes  de  Paris,  y  (  v.) 

7.  ScoiizoN^RF  corne  de  cerf.  Setrynurét  eo- 

ronop  tfolia .  De  s  (  0  ru . 

Scor^onera  foiùt  pinnaiijido-laciniatis ^  puhtÇtm- 
tUmt  ;  taule  fitinudo ,  fimplici ,  anifion»  OestMIt. 
Pïor.  atlant.  vol.  2.  pag.  îio.  tab.  212. 

Scor^oncra  (brevîcaulis  )  ,/ô///i  intcgris  pinna- 
tifilifqtu  {  emùt  tùmtmofo  ,  fubapkyUo  ,  uaiforo. 

VahltSyînb.  i.pag.  88.  tab.  44. 

Scor\ontra  ( coronopifolia )  ,  fv!i:t  r'^nnat'fHis , 
itntaiis  ,  ohtufis  ,  pubefc.ntihut  :  jiapo  jiii>apkylio  , 
nudo  ,  ton-.er.tcjo  ,  untp<jro.  WUldCII.  SpeCt  PiaAt. 

vd.  j.  pag.  1507.  u°.  27. 
Cette  plante  a  quelques  rappom  avec  k  jî^rjo. 
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nera  rtftiifolia  y  dont  elle  diAr»  par  (ês  feuilles 
plus  profondément  hciniées,  pBefi|uepiiaiMWâfides  > 
par  les  tiges  plus  fimples. 

Ses  racines  lont  fufirormes,  de  la  groflèur  du 
petit  doigt  ou  du  po  u  e  ,  d'uù  s'élève  une  tige 
limpie,  droite  ,  Uriée  ,  haute  d'environ  huit. à  dix 
pouces  ,  nue  ou  garnie  de  quelques  feuilles  i  ft 
partie  inférieure,  ternunée  pnr  n-^e  f?ulf  fleur. 
Les  feuilles  font  radicales  pour  le^lus  grand  nom» 
bre  ,  pubefcentes  ,  lacinieesoupintuiifides ,  élar- 
gies dans  leur  milieu  *  fûgués  à  leur  tommet*  com> 
bantes ,  ordînatrenienr  un  peu  plus  courtes  <|ue  les 
tigeSj  les  pinm.'es  font  linéaires ,  inégales,  aiguës, 
un  peu  écartées  »  les  unes  entières  .  d'autres  la- 
ciniées  ;  les  pétioles  candiculéa*  miés,  dUaiâ 
■1  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  f  jlitatres  .  ceniinales }  leur  ca- 
liceovale,  oblong ,  compofé  d'ëcatlles  imbriquées, 

fouveiit  toinentcufcs  à  leurs  hor.is  ;  !«  evtérieurLS 
ovales,  les  intérieures  Uncenlecs ,  beaucoup  plus 
longues  ,  membraneufes  à  leur  contour,  u  co-  .  - 
rolle  eft  femi  flofculeufe ,  les  demi-fleurons  tous 
hermaphrodites^  <ià  couleur  jaune  ,  denticules  à 
leur  fommet,  une  fois  plus  longs  que  les  calices j 
les  anthères  brunes  $  les  lligmates  réfléchis  )  le» 
femences  alongéis  ,  rudes,  cylindriques*  cou- 
ronnées p.ir  une  aigrette  feflfile  S&plunwufti  Ib 
réceptacle  nu  ik  convexe.  *** 

Cette  plante  a  été  obfervée  fur  les  monu^nes 
de  r Afi  ique  feptentrionale ,  pat  M.  Desl<Mlcauie«* 
(  Dtftrifu  txDafuu,y 

S.  ScoRzoNÉRE  à  feuillet dachanflè«ape.&0ir^ 

^o/itra  calcitrapifotia.  Vahl. 

Scor^onifa  folih  infcrioribus  lyraih  ;  lacini  'u  oh- 
longis  ,  mucronaiis  ;  Jupe  '  ioniuj  pu.  r. .  : ^  j .  \  a  h  !  , 
Symbol.  2.  pag.  87.  — >  Wiild.  ùpec.  Piaut.  vol.  5. 
pag.  I  joj.  n*.  2}. 

Scomonera  refedifolW.  Ret%.  Obferv.  }.  pag.  4Z. 

$€M^Mt  OfîenuUi  ,  foUis  calât  rapt  ,fiorc  fia- 
vtfctnu,  Toutnef.  Infl.  H.  Herb.  CoroU.  )6. 

Sco'^crrcrj  pr^tcnfîs  ,  J^lirt  h  iniads  ^  gkMt, 
Euxb.  Centur.  1.  pag.  27.  tab.  11. 

Tragopo^on  refidâ  mnoris  folio  ^fupinum.  Barrel. 
IcoD.  rtr.  800. 

On  diflingue  cette  efpèce  du  fcor^onera  ■^flJi- 
foiiu  à  ïes  feulUes  intérieures  en  lyre,  mucronees 
à  leurs  diviiions  Se  aux  calices  dont  les  écailles 
n'ont  point  le.ur  fonuoet  bUnchitie  6c  caitiUg^r 
neux. 

Ses  tiges  foiir  droites ,  herbacées ,  hautes  d'erj- 
viron  un  pie  l ,  ru. les  ,flriée$,  médiocrement  ra- 
meufes  ;  les  rameaux  éai^«  alternes^  les  feuille» 
inférieures  &  radicales  font  tris*iiombffufes«lon«' 
gues  de  aoia  à  ^atie  pouces^  xiaéàu  ea  pi^ 
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tiole  î  Teiu  bafe  ,pînri.itifi<le$  ou  en  forme  de  lyre; 
les  découpures  alternes  »  uo  peu  urondies  ou 
«blongues  ,  fouvem  irrëgi^littnt*  Micronéee;  la 

teraiinalc  trois  cjunTTf  fois  plus  grande  que  les 
auttes;  les  feuilles  t»u[;iuite5  lup.'rieures ,  dit- 
t„ntc%  ,  peu  nonibrcufts,  piniuc  lidcs  ;  leurs  décou- 
pures linéaires  j  lancéolées,  rudes  à  leurs  bords. 

Leurs  fleure  foiji  folitaircs,  terminales  }  les  pé- 
doncuits  longs  de  trois  â  quatre  pouces,  légére- 
iBeoc  fiUoo^.BMHiii  i  leur  partie  nipérieure d'une 
Mriie  fêuille  fabolée  flr  entière.  Le  caltci  eft  de 
Il  grandeur  de  celui  du  f.or^omni  hamilis ,  com- 
f  oféd'écailies  ovales,  acuininéesj  en  carene ,  tr^s- 
ordinatrentent  glabres,  mais  fouvent  blanchâtres 
j8c  QèS'toaMiifettfiM  à  leur  lomnec  L»  coroUe  «fi 
itm  faune  de  Ibafiei  V»  ftoMMC»  ùumMMtm 
d'une  aigrette  plumeufe. 

Cette  plante  croît  dan?  !e  Levant  8f  fur  les  côtes 
de  l'Afrique  ieptenti ionaie  ,  dam  le  royaume  de 

9,  SoonzoKiRB  â  ^les  de  diondHIIe.  5«m«- 
feerfit  dumirilhUt».  Pourret. 

Siar^êatra  fotî'u  linearihus  ,  oktujii  ^fubdentatit; 
omit  rwm^tfimo  .ptduaculis fyuam^u.  WiUd.  Spec. 
Plant,  vol.  5.  pag.  i  joy.  n  .  xu 

5cw|«iMne  thmiiiUMdu,  Pooitec 

Cette  fcor?  onère  a  tout  le  port  A'an  chonirilla , 
tant  dans  la  fonne  de  fes  feuilles  ,  que  daos  la 
difpofiden  de  lès  raoBeain  oonlirciii. 

Ses  tiges  font  bafles ,  hautes  de  quatre  à  fix 
pouces ,  très-rameufes  •  les  rameaux  épars ,  diffus , 
prefque  dépourvus  de  feuilles,  ou  garnis  feule- 
ment de  quelques  folioles  trè*-courte$,  linéaires , 
éparfes,  kliiles,  ordinaireinenttrès-enticres.  Lis 
feuilles  radicales  1  r'  'néaircs ,  entières  ,  outrés- 
fouvent  plus  ou  mcnss  déchirées  à  leurs  bords; 
d'autres  fois  finuées&  1.  g  .  remert  Jt  ntoes.obtufes 
à  leur  fommet  ;  les  feuilles  caulinairts  inférieures 
moins  échancrees  à  leur  contour ,  rrt:(qu't;itiert.s. 
La  corolle  etl  t  oiTipoCee  de  demi -flinirons  liLTina- 
pbrodites  i  les  femences  furmontées  d'une  aigrette 
fcAle  &  plumeufe  %  les  pédeocekt  awBis  de  quel- 
ques écailles  éparfes. 

.  Cette  plama  (isieocoiiatt  dans  l'ËÛMfDc.  (J[7<r/- 

10.  ScORZONinE  d'Orient.  Scorronera  or  'uniu- 

ti$.r-— 
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Scor^ontra  ftliis  fnuatis  ,  derit'uulj:'i}  ,  a.uih  ; 

uiUihu*  fuiuajjions.  Liho.  SyU.  Plant,  vol.  3.  pag. 
^i&n*.  10,—  Willd.  SpecPknt.  vel.  ).  pag. 
1507.  tP.  17» 

Cet?"  pl^nt?  3  tipcs  biffes ,  prcfqne  fi)îT>'ts, 
cyiindiiqueSj  teuiik»  ,  piei^u  a  uuc  icuic  ii&ur« 


gî'nits  de  feuilles  aliènes ,  glabres ,  finu^es ,  pro- 
fondément dentées ,  aflez  femblables  à  celles  dif 
Icoatodon  ;  les  di  viiioia  ftnemenc  detwodées  è  leun 

boids.  Les  flsuis  font  foluaites ,  terminales;  leur 
calice  comporé  d'écatlks  imbriquées  s  les  infe* 
rieures  trivironrées  d'une  laifie  membrane  fca» 
rieufe }  la  corolle  jaune  «  de  U  grandeut  de  celle 
du  fcor^onera  hamàs„ 

Cette  plame  le  tcncootre  dt»  l'Orient. 

II.  ScoRZONÈRt  tubereutë.  Scor^ontrj.  taàc- 

roft,  PsH. 

Scor[ontra  caule  unifioro ,  folio fo  ;  folUs  lintari' 
htUffiUitkt  puàeûenùku  i  radict  lubtroj'd.  Willdeo. 
Spec.  P,Unt.  vol.  3.  paf.  i|Oi*  n*.  10, 

s^orionerd  tuherofa,  PallM«  Ubi.veI*)>AppeiidL 

ri°.  151.  tab.  y ,  fig.  5. 

Scor^onera /mmiliJ t  tu^rofa ^fyiiaca.tAQÙt.  Ox» 

Hift. f .  7.  tab.  9.  fig.  itf. 

Cette  efjièce,  quoique  fort  petite,  a  de  très- 
greffes  racines  tubéteufcs*  pief^iM  ^obulenfesj 
qui  en  produifent  plofeori  «ntics  indM  groi^  : 
il  s'en  élève  une  tige  haute  de  deux  à  quatre  pou^ 
ces ,  cylindrique,  prefque  Hmple,  quelquefois  dt> 
vifée  en  deux  ou  trois  mneaiK,  gumie  de  fenitlei 
ahenws,  linéaiiet ,  lignfii,  en  carloe,  pabefcen- 
tes  ï  leur  face  mfiktetne}  elles  foitcnt  de  tûnet 
alternes ,  blanchâtres  ,  membraneufes. 

Les  fleurs  font  terminales .  inclinées  avant  \% 
fioraifon.  Leur  calice  eft  pubefcenc ,  garni  exté- 
rieurement d'environ  huit  petites  écailles  très- 
courtes ,  lâches,  reilechies  &t  fétacée»  à  leur  fom* 
met.  Les  écailles  intétieures ,  à  peu  près  cninflmo 
nombre ,  font  aufli  longues  que  ta  corolle .  mem- 
braneufes ï  leurs  bords.  La  corolle  eft  jaune ,  femi- 
ili  itu'eufe 5  les  demi-flemons  I-j  î  i  circimlérence 
de  couleur  purpurine  en  dclious ^  tronques  fie  cré* 
nelés  à  leur  fommet.  Les  fcuiences  font  (triées,  de 
la  longueur  du  csUoe*  fucaiontéei  d'une  «igteot 
feflife. 

Cette  plante  cceit  dans  les  terrain  liaienf nx 
îi     ir  .  hés  iiir  les  betds  de  Velga,  U  dans  1^ 

S)'llc.  i. 

Les  Calmoucks  fe  nouriiflent  des  racines  di 

cette 


12.  ScoRzoMim  tonentenfe.  Skeifetere  re- . 

mtntofa,  Linn.  ^ 

Svtr^inuTa  foliit  ovatis,  ntrvefis ,  tomentofis  ,  in- 
tegtmmityftjilikus.  Linn.  Syll.  Plant,  vol.  5.  pagi 

61  j.  n".  1.  —  P2II  .S  ,  hin.  \.  p.ig.  68i.  — WlÛd, 
Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  i4yi>.  a°.  i.  ^ 

Scof\oa«ra  «ritnuUU,  iaùfoUa,  aervcfa^  eaadi* 

C  X 
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difima  à  tomtntofa.  Tourocf.  loft.  R.  Herb.  Co- 
rolU 

Ses  tige*  font  droites ,  prefque  fimple<! ,  tnmen- 
teufes,  jfï  x  t'tmbfabîes,  ainfi       les  f  u  lits,  au 

fcnitjita  /r/r/rfiWfd  ;  hautes  d'cnvimn  un  pied.  Lcv 
cuiV.es  radtc»te«  fort  ovales  ,  lancéolées,  aiguës, 

>)étiolet.s,  nerveuf-s,  très-entières,  chargées  à 
eurs  deux  faces  d'un  léger  duvet ,  ainii  que  toutes 
les  autres  |>arties  de  la  plante;  les  feuilles  cavili- 
naires  alrcrnes,  (tfffUs,  ainplextcaale$«  ovales, 
acominées,  un  peu  plus  étroites* 

Les  êam  font  terminales ,  lîtuées  fur  des  ra- 
meaux florif^rps,  axillaires .  rolitaires«ijpeinep)us 
longs  que  les  feuilles  ,  munis  d'une  ou  deux  peti- 
tes folioles  lancéolées,  &  fupportant  une  ou  deux 
fleurs  médiociement  pédonculecs  i  Us  pédoncules 
•xîllaires  te  beaucr>up  plus  courts  que  les  feuilles. 
Les  feniences  font  cylm^ri  ■  ses ,  flriées,  couron- 
nées par  une  aigrette  feibie ,  dont  les  filamens  font 
rades. 

Cette  pîante  cfolc  dsiit  YAménk.7fiDtfiript. 
f*  WiUd.) 

I  ) .  ScoRzoNiRB  I  feuilks dtnHtes.  Scvr^Mcm 

angujl'fi/lid.  Linn. 

Scor^onera  foliit  ftAatatis^  integris ;  pedunculo  in- 
erajfato ;  cauie  tafivillofo.  Linn.Spec.  Pbnt.  vol.  z. 
pag.  lit?.  —  Jacq.  Vind.  I4«.  —  Couan ,  Monfp. 
pag.  406.  n".  i.  —  Miller,  DitX.  u°.  y.  —  Scop. 
Cam.n*.  $0.  —  Scholl.  Barb.  n*.  619.  —  Hoffm. 
Oenn.  X7j.  —  Roih.  Germ.  vol.  1.  pag.  }iS'  — 
V(4.  U .  pag.  I . — Gérard  «  Fier.  (pH.  Prov.  pag. 
]|9.  tt*.  3.  —  WitUca.  Spec.  Plane  voU  $.  pag. 

Seoi\oatra  eaidt  fimplici ,  un^oroi  foliis  lineari- 
lÊUueMt,  GmeL  Sibir.  vol.  a.  pag.  a.  tab.  1. 

Scorjontra  caule  nado^  tnifhn  jfi^S  Unttniiu. 

Haller,  Heiv.  n".  n. 

Scor^ontra  angufiifoiia  jprima,  C.  Bauh.Pùi.  175. 
—  Tournef.  Inft.  R.  Herl>.  476.— -Garid.  Aix. 
pas*  4)4* 

Tragap9g9ms  fpuitt,^vt  fior^onera  hamUiSt  a»- 
f«/i//oifa.  J.  Baub.  Hift.  1.  pag.  1061.  Icon. 

SicorfMrra  kamiGs$  angufitfolia  ,pannoilie€  t  Ur- 
tîa.  CluC  Hift.  188.  —  Idem,5tirp.  Pannon.  pag. 
tab.  6)7'. 

Scoijontra  foliis  nervofis ,  ftu  viperariA  humilit. 
Ifortf.OxoD.  Hift.  |.ptg.  81.  f  .7.  tab.  9.  fig.  ic. 

Scorronerafukdttut»  Lam.  Flor.fnnç.ToL  1.  pag. 

8i.n".78. 

On  diflingue  cette  efpèce  à  fes  tiges  baffes  « 
point  rameufes ,  imiflotesf  i  fe$  feuilles  étroites, 
«Mièies,  fnbttlées. 
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Ses  racines  font  fimples ,  epaifles  ,  chirriucs, 
laiteufes,  brunes  en  dertors  :  il  s'en  élève  une  ou 
plulîeurs  tiges  fimples  ou  quelquefois  un  peu  ra- 
meufes I  leur  bafe  >  haute*  de  nz  à  fept  pouces  au 
plus,  droites,  grêles,  cylindriques,  cotoneufes  ï 
leur  lotnmet ,  velues  à  leur  bafc,  quelquefois  en- 
tièrement glabres, prefque  point  feuillées,  munies 
à  leur  bafe  de  feuilles  radicales  nombreufes  ,  ra- 
malTées  prefqu'en  touffe  .  droites  ,  felltles ,  très- 
étroites,  linéaire  s ,  à  peu  près  auflî  longues  que  les 
tiges ,  très-entières  à  leurs  bords ,  glabres  ou  uu 
peu  velues ,  aigués,  fubulées  i  leur  fommet  i  les 
cauli  utrts ,  au  nombre  d'uDO  à  deux«  alteroeSa 
fort  petites ,  fubulees- 

I.es  fleurs  font  folitatres,  terminales?  leur  r^* 
doiKule  ,  qui  n'eft  que  la  continuation  de  la  tipc  , 
cotoneuxj  un  peu  renflé  vers  fon  fommet.  Les 
calices  font  à  peine  pubeftens  avant  leur  entier 
développement,  glabres ,  compofés  d'écsillcs  i rn- 
briquées,  inégales }  les  intérieures  beaucoup  plus 
longues ,  lancéolées,  aiguës ,  un  peniMmbraneufes 
à  leurs  bords;  les  extérieures  très^unes^ovales, 
lancéolées }  celles  de  ta  bafe  un  peu  tomenteufes* 
La  corolle  eft  gr.inde  ,  prefqu'un:  tois  plu',  grande 
que  le  calice,  légèrement  purpurine  extérieure- 
ment aux  demi-fleurons  de  la  circonférence ,  |.Lur)e 
en  dedans  &'  zn\  dcmi-fl  urcn5  du  centre  >  les  fe- 
mences  oblongues .  etruitcs ,  couronnées  par  une 
aigrette  très-Bne ,  dont  les  poils  font  Cixrc>mé)és 
comme  une  toile  d'araignée. 

Cette  plante  croît  dans  les  pâturages ,  fur  les 
collines  ,  en  Frar>cc ,  en  Efpagne ,  en  Autriche  , 

dans  les  environs  de  Montf  ellisr.  Je  VA  eea!  •- 
ment  obtervée  dans  les  environs  d'Avranches.  Jf 
(^.*) 

14.  ScoRZOHÈRE  à  feuilles  de  pin.  Scor[onera. 
pinifôSa,  Witid. 

Scor^onera  foliis  fubulatis,  acuùs  }  calicilius  lana' 
tis  i  cault  unifioro ,  tomentofo,  WiUd.  Spe«.  Plant, 
vol.  }.  pag.  1J03.  n*.  ij. 

Scor^ontra  cault  jimpliciffimo ,  unifioro  ,  tomentofoi 
foliis  fubulatis  ,  acutis  ;  calieibus  cyliadricis  ;  pedun^ 
culis  caliciiufquelineatisiftmiaibusglairis.  GouaUj 

Illuûr.  Si* 

Tragopogon  pinifolùma  h^fâ»k»m*  Bscicl.  ICOU. 

rar.  tab.  496.  Bona. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  1« /iof^Mwrtt 
angufiifoUa  &  le  purpurea  ;  elle  dilfere  de  ces  den 
plantes  par  des  caraâères  qui  lui  fort  propres  i  de 
la  première  j  par  fon  port^  fes  feuilles  (ubuléesj 
de  la  ftconde  ,  par  la  couleur  de  là  corolle. 

Ses  racines  font  (impies ,  fufïformes  ;  elles  poul^ 
fent  une  tige  droite»  naute  de  cinq  à  fix  pouces, 
très-feuillée  »  chargée  dTun  duvet  blanc  8c  tomen- 
wm»  Les  feuilles  font  ttès^fécs»  éiioiies«  fa- 
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buîées  ,  aiguës ,  flri^es  &r  nervfufe» ,  tomentenfes 
à  !tur  bafe  ,  gLibie*  à  leur  pariie  fupérieiire,  très- 
étroites,  larges  à  peine  d  une  ligne,  fur  trois  & 
quatre  pouces  de  loogf  les  hviiut$  radicales  plus 
wttgaes  que  les  «ams,  fouveot  égales  aux  tiges. 

Celles-ci  ne  pomiK  aa'aM  feole  6eur  termi* 
Mie ,  qui  paroh  fonrant  rornr  du  milieu  des  feuil- 
let. Son  pédoncale  eft  court,  lanugineux,  renflé 

vers  fon  fommet.  I.e  calice  e(ï  cylindrique,  coro- 
neux  ,  comporé  d  écailles  brges  ,  imbriquées  , 
acuminéesi  les  intérieurLS  flus  grandes,  prefque 
loQ|Bes  4'im  poMce.  La  corolbi  eft  d'an  jaune  4e 
faon* ,  aftx  IMbUAh  I  cdie  de  b  (corsonère 
d'Efpagne  ,  mais  un  peu  plus  gran.le  ;  les  demi- 
fleurons  dilatés  à  leur  iotninec,  à  cinq  délits  pro- 
fondes ,  d'une  couleur  violette  oa  pvpwine  en 
de^ous.  Les  (cmeoces  font  glabres,  coutoiiaées 
par  une  aigrette  blanche. 

Cette  plam»  tték  tn  E&egM  te  dam  les  4é- 
pwtenens  méridieiiani  de  b  Fiance.  7f 
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I    ScoRzoHiilB  neivcufe.  Scpr^tium  atnt^, 

Lanurck. 

iÊMteoUtii  f  Mtrvtfii ,  pUnit.  Lûm. 

">  ;  ç  >/Mr*  hamlis.  Linn.  Spec.  ri.irr.  vol.  t. 
pag.  Il  i.  —  HOR.  CUff.  î8î.  —  Flof.  iaec.  647. 


68î.  —  Mater.  OMMUc.  178.  —  Gort.  Ingr.  1 18.— 
Miller ,  Diâ.  n%  x.  —  Scholl.  Barb.  n".  6x8.  — 
PoiUch.  Pal.  n°.  ji}.  —  Ho^.  Germ.  271.  — 
Bodi.G«tin.  Tol.  1.  pa^         vol.  II.  pag.  154. 

SfWft— yw  ianûta.  Schrank ,  Bavar.  1.  pag.  ;o6. 

Scor^onera  kumilis y  latifolU  ,  ntrvofa.  C.  Bailh. 
Pio.  27J.  —  Toumef.  Intt.  R.  Herb.  476. 

Searfflwra  hmilU ,  latifotia ,  pamomtm,  CItif. 
HÉ.A.pg.  ij8. 

Seorjontra  ntfVofii»  Lem*  Fioc.  £tan(.  voJ.  A. 
pag.  Si.  n*.  78. 

Tragojpoeonis  fptôettfivt  fi»rMi€ta  faOïùtts  ,  la- 
«gfUw,  J.  Awh.  Hift.  2.  pag.  1061 .  Icon. 

Scorjonera  (humilb)  ,  tauU  faiiu^ ,fubunifioro , 
tmGciniJqat  fyuami*  UaMtis  ;  ftUit  M«>ngo  tancto- 
idtis  ,  nervojis  ,  pltlUl.  WllM.  SftK,  PImC.  VOl.  ). 

i45>9.  n».  5. 

Scor^onera  (  auftriaca  )  ,  coule  jubnudo  ,  uni- 
fin  ,  ealicinifqut  fquamh  glabris  ;  foliis  lineari-lan- 
ttolath.  WillJ  >!>fr  Plant,  vol.  j.  p.         n".  î. 

Stoi\on€ra  kumiltt.  Jacq.  Auftr.  lab.  36.—  Hoft. 
Sjnopf.  410. 

Si:orronera  eau  le  nuJo ,  unirons  Jôliis  tûMtÊltttt» 

«aller,  Helv.  n°.  10. 

Son\ontrA  lufoonifa  ,  gramii^folùh  Biub.  Cent. 
A. pag.     tabi U(l  . 


HiA.  1.  pag.  1 39. 

Scorronera  palvfint fpitlverif[ora.  ?  Tournef.  Infi. 
R.  Haio.  peg.  477. 

Cette  p!an:e  ,  diftinguée  par  fes  feuilles  lancéo- 
lées ,  piaiiti  Ûl  ncrveufes,  par  Tes  tiges  firoples, 
unillares ,  varie  dans  les  proportions  de  grandeur 
de  ces  mânoes  parties,  6e  «laos  la  préfence  «a  b 
privation  d'an  daret  qui  les  revêt  quelqueMs  cet 

partie,  &"  ir  rroi^  quL'  c'cfl  à  tort  qi.se  quelqaeâ 
auteurs  ont  edaye  de  former  deux  elpèces  de  cci 


Les  racine-;  fit  fïmpîes,  épaiflies,  ur  peu  pivo- 
tantes i  elles  produilent  des  tiges  pre(que  iimples, 
tendres,  drmtes^.nues  ou  i  peine  feuiUées»  git- 
bns  M  on  peu  cotoneofes,  cvIMcifMe»  peni* 
criffewwem  1  leur  baib,  TiriiUes  dans  lear  ton- 
gutur,  ayant  depuis  (îx  pouces  iiif^u'â  un  pied  & 
plias  de  haut.  Les  fcutiks ,  prefc^e  toutes  radi- 
cales ,  font  pétiolées ,  lancéolées ,  alongées ,  tr^ 
atgttts  ,  éJaincs  prefqa'en  ovale<obiong  dans  leur 
«uiea ,  idtMries  i  leon  deux  em^énméi ,  Tette* , 
glabres  à  leurs  deux  faces,  niarquées  de  nervures 
lungicudioates  aûez  femblables  à  celles  du  plajitaia 
lancéolé,  très-entiètes  à  leurs  bords  ;  les  feuilka 
caulinaires  rares ,  étroites ,  linéaires ,  fefliles. 

LesfleufS  font  terminales ,  foiiuires  ;  leur  caik» 
imfcff^né jcotnpofé  d'écaillés  inégales,  glabies  «t  ^ 
un  peu  cotoneufes ,  lancéolées ,  aiguës.  Les  co- 
rolles font  jaunes ,  plus  grartdes  que  les  calices , 

compofees  de  demi-fleuroi>s  hfi nM['hrod;[LS ,  les 
(etnences  alongées«  étroites  ^  Uiiées  «  cotironoées 
ptc  nne  aigiene  pbûneid^ 

Des  obfervaiions  confiantes  m'ont  fait  connoî- 
tre  que  cette  plante  «  dont  ks  tiges  font  coto- 
neufes ,  futont  i  lenr  bàiê ,  linli  que  I»  écaillet 

ca  icinales  ,  perdoit  son  duvet  en  viciîliflani. 
Ihot  la  variété  ^,  les  feuilles  iont  plus  étroites^ 


Cette  plante  croît  en  France  ,  en  Allemagne, 
d«Qs  les  ptés  découverts  i  je  l'ai  recueillie  dam  les 
enviions  de  Laen.  y  (  K.  v.  > 

C'eft  l  cette  plante,  dit  M.  Durande  ,  que  Ton 
doit  attribuer  plus  pariicuiiéfCineot  tes  propriétés 
diaphorétiques  que  l'on  accofde  à  la  (coreonèro 

d'Efpagne  Se  nu  'ilfifiv  On  peut  manger  fc^  it^iir»? 
tiges  ;  elle  pi  ut  a  tous  les  pefiifux.  Les  cochons 
bouleverfeni  les  ptdspontj  cbiMtekinCÛMi 
de  cette  efpèce. 

16.  SconzoNi^RE  ï  feoiSes de gnmea 5c0r{éi» 

atra  gruminifolta.  Linn. 

Stor^99tfm  ffiiis  Bmtri  '  enfiformitgs  ,  intimt, 

carinaiis.  Miller  ,  Diû  n' .  ^  —  Lif  n.  Syft.  Plant. 

vol.  3.  pag.  f>}6,  vf*.  4.  —  Mq.  Obf.  4.  pag.  i|» 

tab.  loe^ 
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i^eprfnwnt  tafoanké ,  grmiu*» MU  t  fier*  fêOU^ 
luteo.  Buxb.  Cent.  2.  pag.  lé.  tlb..&l.— Totmef. 
loft.  R.  Hetb.  477, 

Scoi\oaera  eault  ramofo  t  foliit  tioearihus  ,  acumi' 
natif,  eérâumsi  taUdha  Mutis.  CméU  Sibir.  vol*  U 

Sfor^oncra  (  gram  1  n  i  t  o  1 1  a  )  j  foàis  lnuari-tnfifor- 
mihus  f  acuminatu ,  r  ^ .  a.  j  ,  ntrvopj ,  carinath  ;  cali' 
dilU  vUlofis  ,  bûft  foliofts  i  cjule  fuiramoj»,  WJild. 

Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1501.  n°.  9. 

Cette  plante  fe  diftingue  du  fcor^orura  ntrvofu 

par  Tes  tiges  plus  élevées  8c  garnies  de  feuilUs 
dans  toute  leitrloogueiir«  piefiqiio  jufque  fous  le 
«alico  dès  fenfllis. 

Ses  racmes  font  de  eoolcor  brune  en'dehon , 

épailTos ,  charnues ,  &  produifent  une  ou  deux 
tiges  cylindriques j  droites ,  iiriée$«  fouvent  fim- 
vles ,  feuillées ,  quelquefois  un  peo  veineufies  > 
hautes  d'environ  un  pied  ,  glabres  j  mais  légère- 
ment lanugineufes  â  leur  bafe ,  furtout  au  point 
d'infertion  des  feuilles.  Celles'- ci  font  alternes, 
épufes  t  glabres,  ttès-eotières*  linéaires,  eofifor- 
nes.tigweb 

Les  fleurs  font  folitaires,  terminales.  Leur  calice 
eft  glabre ,  compofé  d'écaillés  imbriquées ,  aiguës  ; 
la  corolle  d'un  jaune-cUir ,  aHVz.  femblable  à  celle 
Aa  fior^ontra  humilis;  les  demi-fleurOIIS  ioéiglIDI» 
tronques  &  dentés  à  leur  fommet. 

■  Cette  plante  fe  rencontre  dans  le  Portugal  & 
en  Sibérie.  ^ 

17.  ScoRzoNSRE  à  feuilles  de  paitel.  Sconontra 
«M^WilId; 

Scoi'^ortera  caule  fuhunlf.oro  ^follofo  ^foUh  l'inedri- 
Imetoùtis  f  acumiaaiis ,  gtabris^  ntrvofu  ^  platiis, 
Witld.  Spec.  Plant.  toL  ).  pag.  1499.  n*.  f . 

Sconontra  graminifiBa*  Hoffin.  Gerrn.  17a.  — 
Roth.  Germ.  vol.I.  pag.  $54.  —  vol.  II.  pag.  249. 

—  Nom.  Erford.  1 10. 

Cette  plante  ,  qui  fe  rapproche  du  fcor^ontra 
graminifoiia ,  furtout  dans  quelques-unes  de  fes 
variétés ,  en  diffère  >  d'après  Willdenow  ,  par  Tes 
feuilles  cauNnaiics  plus  'courtes ,  point  roides  ni 

relevées  en  caréné}  par  fes  feuilles  radicales  be.îu- 
«oup  plus  longues  -,  par  fes  calices  glabres  &  nus. 

Elle  varie  beaucoup,  tant  dans  fes  feuilles  <\ae 
dans  fes  tiges.  Ces  dernières  font  droites ,  munies 
d'une,  de  trois  ou  ouatre  fleura:  très-fouvent  elles 
font  unifloresi  les  feotlles  linéaires ,  lancéolées  ou 
oblongues -lancéolée s ,  ioneucment  acuminées, 
rétrécîes  à  leurs  deux  extrémités,  planes >  gla- 
bres ,  nerveufes,  point  demiculletàleurs  bords, 
siTei  fembUblM  à  celles  du  /eorimiem  h^ràmiat  y 
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dont  elles  diffèrent  furtout  dans  les  proportlont 
de  leur  grandeur.  Lf  ^  flrurs  font  jaunes ,  femi» 
flofculeules}  tous  les  tk-uiuns  hermaphrodites. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines ,  en  Allema* 
gne  j  en  Bohème  &  dans  USiléfie.  y 

18.  ScOAZtiNàilE  acanle.  Seorroatim  4tuaB$i 

Willden. 

Scor[ontra  fol'iïs  runcinails  ,  gljhrh  ;  fcaj^o  nudo  , 
uaifioro.  Willden.  âpéc.  Plant,  vol.  5.  pag.  ijo8. 
n*.  31» 

Sior:i^onera  (  taraxaci  ) ,  fcapo  nuJo  ,  unifcro  ;  fb^ 
lus  Umctaiatu,  nuum<tto-«UMaùs,ticumiatuii.  Rotlu 
Belir.  I.  pag.  laa  —  Idem ,  Catal.  1 .  pag*  95. 

Cnteefpèce  a  le  port  d'un  piflenlit.  Ses  feuilles 
font  toutes  radicales ,  glabres,  lancéolées,  ronci- 
nées  Zc  dentées  i  leur  contour, acuminéesi  (eut 
romn>et.  Les  tiges  font  des  bampes  luws,  teciû- 

nées  par  une  feule  fljur. 

Cette  plante  croit  natucellemeoc  dans  la  Si- 
léfie.<^ 

19.  ScoRZONÈaE  à  petites  feuilles.  Seoriontra. 
patvifaGa,  Jacq. 

Scof^orifa  cault  ramofo  ,  ha(î  foliofo  ;  foll'is  ttin" 
ceoiato-eitfiformiiusyglabrit^  ntrvofiSt  pUnit^  radiù 
hnvMt.'WmSm,  SpeOb  Plant,  vol.  pag. 
I  $00.  HP,  7. 

Sieor^mttrû  (  parviflora) ,  caulUiu  ramdûifo/iU 
Knettri^Kfiftfrmibuj  ,  integrh  ;  radio  conlU  brtvip» 
ftrro,  Murr.  Syfl.  veget.  pag.  710.  —  Jacq.  FUip» 
auflr.  vol.  4.  tab.  ^05.  —  Hoft.  Synopf.  411. 

Cette  plante  ,  afléz.  femblable  au  for^oneru  ca» 
rktfvlia^  dont  peut  être  elle  n'ift  qu'une  variété, 
s'en  dillingue  par  fa  corolle,  dunt  les  dtnii-fleu- 
rons  de  la  circonférence  font  plus  courts  que  le 
calice}  les  tig^s  rameufes,  feuiHees  feulement  i 
leur  partie  intérieure  ;  Us  feuilles  glabres,  lancéo^. 
lées,  enfiformes,  planes ,  nerveufes^  très-entfèfes 
à  leurs  bords  ,  aiguës  à  leur  foii^mct. 

Cette  plante  croît  en  Autriche,  dans  la  Panoo- 

nie ,  dans  les  prés  humides.  :^ 

20.  ScoRzo^ânE  à  feuilles  de  laiche.  S6«r\o» 
tura  earicifoHa.  Pàllas.  * 

Scoriontra  caule  fuèuniforo  f/oliojh ,  afctndtntt  f 

fu/lis  ùin.i  rnf,;'o-e,'!j'îforivif<::s  ,  ^Lihis,  r.trxojti ,  pla- 
nts i  radio  cdiue  longtort.  Wilid.Spec.  Plant,  vol.  j. 

p•g.t^.a^tf^• 

t 

Scoriontra  dJnàfoUa.  PaUsS,  Itlfl.  ).  AppCOd*' 

n".  I  j  I .  tab.  J.  i.  hg.  I . 

Ses  tiges  font  plus  ordinairement  couchées  i 
léur  bafe,  afcendantes,  (impies,  uniflores,  feuil- 
lées» quelquefois  droites  &;  lameufi»»  gunjes.dft 
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MSim  ImefeléM ,  ghbiet ,  m  fbnne  de  lame 
fifie,  planes ,  nerveufes.  Cette  plante  d'ailleurs 
lie  rapproche  beaucoup  du  fcoijontra  parvif  ora 
eUe  en  diffère  en  ce  que  Tes  tiges  font  feuillées 
Au»  coiite  leur  longueur,  &  non  pas  feulement  à 
bor  bef»,  terne»  4|ae  les  corolles  font ,  à  b  cir> 
conférence  «  plu*  loogoes  que  le  calice. 

Cette' phnte  croie  en  Sibérie,  dent  les  terrains 
liamides  Se  bas.  if 

21.  Scorsonère  grêle.  Scor^onera  pufilla.  Pall. 

Scor\oner»  foliis  jiiiformihui ,  apict  circintuuis  ; 
eauU  ranwfo,  WllkUSpCC.  PlaïK.  VoL  ).  pUg.  1 5O1 . 

0°.  II. 

Scor^iura  pupila.  PaiRas,  Idn.  vol.  i.  Append. 
■P.  ii«.tib.L. 

Ses  racines  font  vivaces ,  chargées  vers  leur  col- 
let d'uo  duvet  cotoneux  très-^b  :  il  s'en  élève 
vlofieurs  tiget  droites  ou  tm  peu  efbendcntes , 

feiiîllees  dms  tonre  leur  lori5ut.ur ,  rameufes  ou 
djvilees  en  utrdoncules  tlutiteres.  Les  feuilles  funt 
«kMf  ées,  Éilome»,  fitangées  à  leur  estténité. 

Les  fleurs  font  au  nombre  Je  trois  ou  quatre, 
nrement  davantage.  Leur  calice  eii  coinpoïc  d'é- 
'  cailles  larges }  les  intérieuie»  infiwfiUemcnt  plus 
étroites  &  plus  kM|Mt,  nais  ceptndaot  plus 
courtes  que  la  corolle.  La  corolle  ell  compofée 
de  demi  fleurons  tous  hermaphrodites  ;  cmx  de  la 
circonférence  font  pâles  &  rarentent  développes. 
Les  femeoces  renfermées  dans  le  calice  agrandi 
^.coiuiiveoc,  font  glabres,  firiées  >  couronnées 
f«r  nae  irèi^ongue  aigrette  feiTile,  plumeulê  i  fa 
fUtie'fofixieiliejpileufe  vers  fon  fommwt. 

Cette  plante  croît  fur  les  hauteunsdanale  Ve>- 

fuiage  de  la  mer  Cafpienne.  if 

it.  ScoRzoNàRE  à  iêmeoces  velues.  St»r\o^ 
WÊut  eitofptrma.  If arfch. 

Scoriomtrm  foius  thuanhtt  t  acamiiiMdSy  canaaù  s , 
itjS  itmam  $  omit  nm^  ,  euUàkiu  ûunis,  femi- 
mÙm  iomtiufh\iWd.  Speç.  Plant,  vol.  3.  pag. 
1504.  n**  19. 

Scoijonera  (erîofperma)  ,  /o/rx*  tîntart^ulmlutis, 
eanalicutatis  ,  caulequt  baji  fublanatit  iftminikus  to- 
mtnio  candidiffimo  ttOu,  AÙCfelll  Ca%.  1 17.  H*.  18. 

Mxclufo  fynonymo. 

Cette  efpèce  me  paroi:  très-rapprochée  du  fcor- 
^entra  hirfuu  ^  fur  tout  de  la  variété  peut-être 
n'en  eft^Ue  elle-niéroe  qu'une  fimple  vtnécé.  Ces 
plaBtes  ont  pour  cariâères  cenniaos  des  femen- 
ces  velues. 

Cell^-ci  a  des  tiges  ratneufes ,  lanugineufes  à 
leur  bafe  j  des  feuilles  linéaires ,  acuminées  ou  fu- 
bulées ,  relevées  en  caréné,  munies  à  leur  partie 
jfâcwuie  de  poiU  iafiugiacux.  Lfs  calices  foof 
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pubefeens ,  l>Ianchâtt«e  |  ht 

d'un  duvet  très-blanc. 

Cette  plante  croit  fur  lea  «entagnes»  parmi  let 

Sazons ,  dapi  iea  nrraioi  Ablonens  aai  «nvitew 
elaflaerCafpieiMie.y  • 


t|.  ScORzoNlat  it  Ciète.  Seùnmmm  entim, 
Willden. 

Seùr^»iurû  foliit  tinearibus ,  plants ,  fubcîlîatis  ; 
cauU  hafi  ramofo  yftminibus  tomtutofis.  Willd.  Spcc. 

Plant.  voL  |.  pag.  1504.  n*.  19. 

Scor^ontra  crttica  ,  anguflïfolia  ;femint  tomento^ 
I  ournef.  Inft.  R.  Herb.  Coroll.  ^6. 

C'ed  encore  une  efpèce  à  fem^ nces  velues  ,  qui 
a  également  beaeceqp  de  nppeOB  avec  le  jMTf^ 

rura  eriojperma. 

Ses  racines  font  tubéreufes ,  de  la  groOeiv  ^jP 
doigt >  dinlSes  en  plufieurs  parties.  3es  tiges  lonc 

afcendanres  ,  h  iu:  s  Je  q;:;!  iv.'  S  po",!C;s ,  divifées 
à  leur  bafe  en  d^uv  nu  trois  rim^'^iux.  Lci  ttuillei 
font  pUnes,  linénires ,  nerveufes,  ciliées  à  leuA 
bords  ^panicuHérement  vers  leur  bafe  ,  de  h 
gneur  des  tiges  ;  les  rameaux  monts  ,  è  leuf  pom 
d'infcrtion ,  d'une  petite  feuille  courte ,  mis  dans 
toute  leus.loogaeur ,  gar«4.  leuiemeitt  de  quelques 
écailiea  cwnaew  épaMl* 

Les  fleurs  fotrt  fotiraircs ,  fituéas  à  l'extrémité 
des  rameaux.  Leur  calice  eft  compofé  d'écaillés 
ifllMiààées  ^  Tes  extérieures  très-courtes  ,  pube{7 
rentes  /mételirapëdftis  k  han  bords  i  les  intérieu- 
res plaJ  alftigwV^HVeîrrtjrancufes.  La  éorolle  no 
cniuicnt  qu<f  des  demi- fleurons  tous  lKrm.iphro- 
(iires.  Les  fernences  font  revécues  d'un  duvet 
co'ntiéaxitMÂàctt  aigictiè 
feffile. 

Cette  plai)te  fe  rencontre  dam  111e  de  Crète.  7^ 

14.  Scoii^OHiRB  veine.  Surimmi  àlrfim 

Linn. 

Scof^onera  foliis  iintaribus ,  cauleque  utùforOfkit* 
fuiis.  Lmn.  Syft.  Plant,  vol.  5.  pag.  617.  n".  7. — 
Mia^      T-  Laai.  f ior.  ttang .  vok  u  pa§»  80^ 

Ir.ti-gris ,  ftriclis  ,  cïlinsis  ;  caule  hirto  ,  vfdunculis  f»- 

pet  ai  ijura^tit,  Gérard»  Flor.  galL  Pxov.  pag.  157. 
o*.  1.  .... 

Tru^oro^on  ^;>yùïMm.C.Bailh.Pîn.  247.  —  Tour- 

nef.  Inft.  H.  Heib.  pag. 477.  —  Gaxid.  Aix. 
tab.75. 

tab. 2^5. 

Suripiura  (eiiofpcrma),  esaUe  tafnmofo^ 
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tiûoro  ifoliis  tnmaUaiiSjfuiuiatui ftmuùkiu  laïuitU. 
Gomo*  UlnAr.  jf. 

^.  Scorionera  {y\\\oh)  ,  foliis  lineariius ,  eari- 
jtmt,viUofui  cault  ramofo.  WiUd.  Spec.  PUot. 

vol'  )*  pag.  I  jof .  n'.  17. 

Seor^mim  (tillofa) ,  tou  villa fr;  cauU  ramofo , 
finato  ;  faÙts  caiinatis ,  inugerrimis  ;  fe-v'Jlnf.-ulis , 
favis,  txtimisfuiftîu  ruhtUU,  Scop.  Catn.  n".  <>;i. 

Toutes  le;  partie?  de  cetts  phnts  font  velues 
&  cillées.  Ses  racines  font  épailles ,  charnuesi  elles 
prodoifeiit  des  tiges  prefque  (implec.  4r»ites , 
own,  hautes  d'environ  fix  à  dix  pouces  &  «quel- 
quefois plus ,  cylindriques ,  itès-velues  flf  même 
1j  u  g  1  ne  11  :  es  &  tomenteufes  à  leur  bafe.  Ces  liges 
dans  les  individus  cultivés  «  font  beaucoup  plus 
élevées  »  8c  fe  divireoe  ver»  leur  fommet  en  plu- 
ficurs rameauxfîinples, droits. uniRores  !  -  s  feuil- 
les font  alternes,  feâiles,  étroites ,  linéiires,  effi- 
lées ,  trè»-aiguè8  i  leur  Ibmiret ,  droites ,  ftriées 
eu  nerveures«  Jopgaessu  moins  de  la  moitié  des 
tiges ,  caïutictiléee  veis  leur  bafe ,  chargées  de 
quelques  poiU  tM,  ép«s«  alongés]  ciJtéesi  Imin 

bords. 

Les  fleurs  font  folitaires  i  l'extrémité  dei  tiges, 
allt/.  grandes,  de  couleur  jaune.  Les  caHceBfonc 
prefque  glabres,  compofés  d  éfailles  imbriquées 
prefque  for  deux  rangs;  les  uuérieures  droites' 
Iinéiirps ,  obtufes,  beaucoup  plus  grandes  que  les 
au  tre*  membraneufes  &  blanchâtres  à  leurs  bords. 
•  5"««?  »  leur  contoar.obtafes  l  leur  femmet  j  les 
extérieures  beaucoup  plus  courtes,  ovales,  ob- 
tures î  la  corolle  une  fois  plus  grande  que  le  ca- 
lice j  les  femenceis  velues,  couronnées  par  une 
aigrene  blançhâtre,  légéiemeoi  ptiimeitrei  le  ré- 
ceptadenu.  ■  *  ^ 

Cette  phnee  croît  RMareltement  dans  les  de- 
partemem  méridionatit  de  la  France ,  nux  environs 
à  Aix ,  dans  les  lieux  fecs  &  Itériles.  On  la  cultive 
tu  Jarriro  des  flHiMs  de  Pkrk.  :^      i>;  ) 

La  plante  ^,  dininguée  par  quelques  auteurs 
comme  efpèce ,  ne  diffère  guère  de  la  précédente 
que  par  fes  tiges  rameafes ,  plus  élevées  ?  par  fes 
teuiHes  p'riî  fortement  relevées  en  carène  ;  I- 
duvet  qui  recouvre  les  tiges,plu»épaisi  la  corolle 
jaune  j  les  demj-fleurons  de  la  Cttconttreoce  un 
peu  rougeatres  en  dehors. 

•  ^^«'^Pluite  reoccntre  dans  ks  enviions  de 
4  ergeiie* 

^^SCORZONÈRE  rude.  Seorimurm  a^a, 

Scorjontra  foliis  m/ptriâ ,  ianctolatU  ,  dtmato- 
nu^  Deite. AmMt.  Miif. Pari/,  vol.  i.  pag.  1 3  j. 
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Ses  racines  font  charnues ,  pivotantes  8f  In« 
teufes ,  de  la  grofleur  da  doigt  {  elles  produsItNir 

pliififuTs  tiges  divifées  ,  dL?s  leur  balê ,  en  quel- ' 
ques  rameaux  fîmples,  effilés,  pubefcens ,  téfé» 

rement  ifries ,  droits  ou  rabattus,  loiwsë'enHrus 
un  pied  &  demi,  unifloies, garnis Interieutemenc 
de  Kntites  rares,  8c  dam  le  refte  de  leur  longueur 

de  petites  écailles  ou  folioles  courtes ,  aiguës.  Ces 
feuilles  foht  un  peu  rudes ,  d'un  blanc-cendré;  les 
fupérieuies  feOiles ,  lancéolées ,  dentées  à  leur 
contour,  aiguës  à  leur  fommet  ;  les  i;.térienre<;  î$i 
les  radicales  en  forme  de  fpatuie ,  decurrentes  lut 
un  pétiole  triangulaire  ^  aplati  en  delTous,  inéga- 
lement dentées»  &  même  prefque ptnoadfidMj, 
avec  de  petiies  dents  interpoTées  entre  les  divi- 
fions ,  qui  fout  ovales  ,  diftindUs  ,  horiz  ontales  i 
toutes  les  découpures  &  les  denu  terminées  par 
un  poil  roide. 

Les  fleurs  font  folitaires  à  l'extrémité  de  chaque 
rameau.  Leur  calice  eft  ovale  ,  alongé  »  imbriqué  , 
compoféd'écaîOes  lifles»  oblongues  ,  obtufes,  fer* 
rëes,  vertes  dans  leur  milieu  ,  bb  u  l  es  &  mem- 
brantufes  à  leurs  bords.  Chaque  fleur  eft  formée 
par  des  demi-fleurons  jaunes  ,  tronqués,  finement 
dentés  à  leur  fommet,  dont  le  tube  e'X  velu  ,  fili- 
forme}  ils  lailTent ,  par  leur  rapprocliement  vers 
la  circonférence  ,  un  efpace  vide  &  circulaire  au 
centre  de  la  fleur.  Les  anthères  font  bnmes  \  le 
flyte  filiforme ,  long ,  iirané ,  furtnenté  de  deux 
ftigmates  courts,  recourbés.  Les  femences  font 
alongées,  velues,  cannelées  ,  rétrëcies  inférieu- 
rement ,  couronnées  par  une  aigrette  roufl^âtre  , 
lêffile,  compofée  de  poils  roides  ,  barbus  depuis 
tel»  dutieu  jufqu'i  leur  fommet.  Le  réceptacle  eft 
plaae.  ou  »  alvéolé.  '  ' 

Cette  phnte  eft  originaire  du  Levant ,  d'où  elle 
a  été  rapportée  par  MM.  Brugnière  2k  Olivier. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  PHUtes  de  Paris,  x 


^i^^ScOJâoUâRB  hifpfde»  Seot^mm  ^parmom 

Scor^ohera  foUis  runeiiuuis ,  iiûuMs:  eaaie  fui^ 

hifloro.fubfotiofo,  hifpié9.  Wiliden.  SpÉC, Fiant. 
\al.|.pa§.  1^07.0*.  19. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  Itontodon  hirfutum  , 
remarquable  par  fes  poils  roides»  épais,  blan- 
châtres ,  fourchus  â  leur  fommet ,  donc  les  tiges  , 
ainfi  que  les  feuilles ,  font  charges. 

Ses  tiges  font  rlrrut-  s ,  limptes,  hif.  id-s ,  pref- 
que nues ,  garnies  au  plus  ae  deux  ou  trois  pe- 
tites feuilles  étroites,  acuminées.  Les  feuilles  ra-» 
dicales  font  oblongues,  roncfnées ,  hifpides.  Les 
fleurs,  an  nombre  de  deux  au  plus ,  font  fituées 
A  l'cXTîémité  des  tiges,  portées  fur  des  pédon- 
cules un  peu  reiiâés  à  leur  partie  fupérieure ,  par- 
ticttUéienent  fous  le  calice.  U  corolle  eR  jaune,  > 

compolise 
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compoCée  i«  demi* fleurons  toas  hermaphrodites. 
tti  Ctmeact*  foot  oblongu^s  •  linéaires ,  lui- 
moncées  «fuii»  «igntce  pUimettlb  «  011  pcn  pédi- 

Cette  plante  croit  dans  la  Galatie.  (  Dtfaript. 
tx  WUU») 

17.  ScORZOMiw  i  leon-rfe  crépit.  Seorionera 
cnpioiiUt» 

Seor^onera  caule  ramofijpmo ,  fioribus  fuhptuiieula- 
às;  caàùius  aiiido  ' pûbefettuiàiu  ,  pt^po  ftmplui. 
<N.> 

Je  ne  connois  ni  la  partie  inférieure  ni  \f% 
feuilles  de  cette  plante  :  le  caraétëre  de  Tes  lieurs 
la  range  parmi  les  fcorzonères*  quoiqu'elle  ait 
farpead'un  «r^ifjécant  méoie  aîfex  leniBmblante 


Se»  tigw  to  divirent  en  rameaux  i&c  nom- 
breux, grêles,  cylindriques,  (triés,  un  peu  pu- 
befcens ,  ramifiés  i  leur  fommet ,  nus  dans  leui 
Innt'ueiiTj  munis  j  à  leur  baie  Jir  à  celle  de  leurs 
divisons  j  d'une  petite  feuille  kiùk  ,  aaipleju- 
aok,  liaéûre ,  hncéoWe  «  acuininée,  vetiw. 

Les  fleurs  font  d'une  gnindair  inéelloeie,4if* 
potées  «  à  fenrémiié  dei  rameiox,  en  me  forte 
4t  panicâle  ^  dont  les  pédonenles  font  grétest , 
blanchâtres, pub:  foen',  inégaux  ou  fupportancqucl- 
oaefoisdeux  ou  trois  heurs  pédtcellées.  Les  calices 
lont  ovales,  ferrés ,  compofés  d'écaillet  droites , 
îpéfaies,îiiibrijiiée*|  tmiucérieitres  plui  longues, 
itrones,  liuéucet,  obmffli,  pobelboDCes.  m  peu 
blanchâtres  j  prefque  farineutës}  les  enérieures 
tr^courtes»  ovales.  La  corolle  eft  punc,  une  tnis 
^ns  kagoe  que  le  calice»  compofée  de  demi- 
leiiroM  tous  MTiiHiphrodites^  denticnlés  à  leur 
fominet.  Lee  (hnences  font  counei,  oyalei,  oblon- 
f«es,firiées  longîtudinalemenr,  furmontées  d'une 
aigreccB  fcffile,  très-bUnche}  lespoiU  fins»  ûm-. 
plee  &  (bfMoi.  Le  lécepfade  eil  m. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  côtes  de  Ber« 
bûie^  dmf  le«  cmriiom  de  la  Calle.  (y.v,) 

'  ^«SoORZOnIre  naine.  Scoriontra  pumlla. 

Scoijontrû  Joiiis  pinnadfidùtacutit,giahrUi/up0 
^uamofo ,  glaire  ,  miâoro.  Willdco.  Spec.  Pbnt. 
vol.    pag.  ifoj.  lâ* 

Sio'-^orKra  (  aciulis  ),fofiis  pinnat'rs  ;  pinnulis  U- 
juarihiu  ,  glabrit  i  apicthia  tUàis.  Cavao.  Ic  Rat. 

^1. 1.  pig.  19.  cdi.  111.  Itg*  a- 

Ses  racmes font  conrtef^pfies ,  cylindriques, 
garnies  de  quelques  fibres  rares  :  il  s'en  élève  des 
tiges  courtes,  foibles,  cylindriquet ,  trèl4tmples  , 
.imiflores,  longues  de  deux  ou  trois  pouces,  dé- 
jXNirvues  de  feuilles,  garnies  fettleioenc  ds  «|uel- 
ques  écailles  éparfes.  courtes,  eignës.  Us  feiull^» 
Souuùqu,  Tua*  Kl/. 
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lootes  radiales  «  font  étroite**  alengéesj  nom- 
breufes,  dtendoet  fur  la  terre,  chamne»,  d'en 

vctt-foncé,  prer:)ue  pinnatifidesi  les  découpures 
courtes , linéaires,  inégales,  aiguës,  terminées  par 
une  petite  glande  uèa-bhiiche«  famiontéei  d'an 
petit  filet  foyetijc. 

Les  fleurs  lont  grandes,  de  couleur  jaune,  foii- 
taires  â  l'extrémité  des  ciget.  Le  calice  eft  alongé« 
prefque  crlindrique,  compofé  d'écaillés  imbri- 
quées ,  lîi.céolées,  d'un  ven-rouffeâtre ,  aiguët. 
La  coroiie  eft  formée  de  dcmi-fijurons ,  tous  ter- 
minés par  cinq  petites  dents  ;  les  ext;prieur$  plu* 
longs  que  les  intérieurs.  Le  réceptacle  eft  nu  i  les 
femences  étroites ,  alongées»  (iitmoiUiées  d'une  ai- 
grette fciïib  &  pileufe. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne,  aux  pieds  des 
montagnes,  en  £icft  de  la  mer*  O  (  Dt(itipi»  ta 

Cavan.  ) 

zj).  ScoRZONâM  i  feoittss  de  piâêatit.  Scor- 
loiêtrm  ttnnuK^iit,  Jacq. 

Scortoaera  foUis  runcinatit ,  obtuJSs  ,  glaoris  ; 
Çcapo  aphylte .  ramofo ; ptdunculis  incrafaÙs.^iiliU 

Spec.  Plant,  voi.  5.  pag.  i;o8.  n".  jo. 

(  tacitedfolta  ),foi'>* nmfinMîs, U 

peiiolum  dtcurrtntikut  i  fcapo  ramofo  ,  npliyUo.  Jacq. 
kon.  Rar.  l.  ub.  160.  —  Idem,CoUéa.  151. 

Ses  racines  font  droites,  épaifles,  fufifomie»i 
jinnaties  en  dehors,  garnies  de  quelques  fibret 
charnues.  Se  de  filamens  tourii,  capillaires:  il 
s'en  élève  plefieutt  ciges  droites,  médiocrement 
rameufes ,  dépourvues  de  feuilles.  Les  rameauK 
(ont  alternes,  nus,  uè.  fimples.Le»  fetillfes,  toutes 
radica!--.s ,  rf  ircniHtJU  jlTtt  à  celles  lîu  l'iiïcr.l'C  j 
elles  font  hncéolecs ,  alongées,  obtufes  a  leur 
fon'.met ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  foncinées  i 
leuts  bords  ou  échancrée»  eo  déoooptties  irrégu- 
lières, obtufes,  réttédcs  &  décuROtes  fur  te 
pétiole  i  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  folirnires,  terminales ,  fupporréea 
par  de  longs  péioncules  lîmples,  ftriés,  un  peu 
renflés  à  leur  (ommet.  Lt  s  calices  font  lej^ercmciit 
hifpidM,  compofés  d  écailles  droites,  imbriquées, 
inégalée  1  tes  intérieures  très  longues ,  fubulées. 
La  corolle  eft  jaune  ,  afliez  grande}  les  demi-fleUr 
rons  obtus,  troi.qués  &  prefqu'entterî  i  leur  fojn- 
met»  les  femences  étroites ,  fubulées  ,  fur 
d'une aigreue  courte  ,  fimple  ,  fcilile. 

Cette  plante  croit  dans  la  Bol  ème. 


90.  ScOAZOMfiRB  «longée.  Scorioiuratlongatt. 
WUId. 

Seorjonera  foliis  fubtiit  tomcntofn  ,  raJicjliiu)  If- 
rat'rs  ,  cauHn'is  flnnai'a  ;  caulitultt  fubr.in-oj  s ,  /à- 

liojis.  Wi.iden.  Spec.  Plam.  vol.  }■  psg-  ij^. 
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CatMtutit  (tf9et)  f/olih  heifit.  Liiw.  Spec. 
FLutt.  vol.  1.  pag.  1 14X. 

Cjunanche  fuiej  ,folus  vorik  àuifit,  Vatll.  ASt. 
Patif.  i7ii.  n^.  116. 

Scon^ontra  gri,ca  ,  faxatUis  &  maritima  ;  Jbliis 
Tournef.  inft.  R.  Herb.  CoioU. 

36.  Se'  Itin.  vo!.  1.  pag.  115.  tab.  215. 

Cccteplante^quieft  \tcat<inaneh€gràca  de  Linné, 
tt  «fui  a  wjà  été  décrite ,  dans  cet  ouvrage  ,  fous 
le  nom  de  cupUonc  de  Grèce  (  vol.  i  ) .  a  paru  i 
W  illJenow  devoir  être  rangée  panni  les  fcorzo- 
nères  ,  dottC  eU«  «fiie«  dJIlt  fes  laUO,  MUS  k« 
catidlèrcs. 

Ses  liges  font  droites ,  nombreufes ,  lîmples 
ou  médiocrement  rameufcs;  les  feuilles  radicales, 
éthancrées  en  forme  de  lyre  ,  blanchâtres  fie  to- 
menteutcs  en  dcllous  j  celles  des  tiges ,  pinnati» 
fidej ,  blanches  à  leur  face  inf(  rieure ,  à  décou- 
pure) !ancéoIées««igu^$  celles  des  r«iiiewu.  Om- 
pks ,  raris ,  entières.  Les  fleim  font  cennioales , 
iiif^portées  jur  dts  pédoncules  alongt'?.  les  ca- 
lices l'ont  ablongs ,  compoits  d'eraïUcs  inibli- 
<|llées,  obtufes,  membraneufcs  à  leurs  bords.  La 
corolle  eft  jaune  ;  elle  contient  des  demi-fleurons 
cous  hermaphrodites.  Les  femences  font  pileu&s, 
furmontéts  a  une  aigrette  CtSùt,  foycufe  êt  dea> 
tce.  Le  réceptacle  elt  nu. 

Cette  plante  croit  en  Grèce,  fur  les  roclMrs, 
iliiis  le  voifiiufe  de  la  mer.  (  Dtfmpt.  ex  WilU.  ) 

31.  ScoazONàRE  dichocome.  bcorroafra  mcho- 

«Mw.VaU. 

Scor^onera  foU'is  réidualtius  runcînaih  ;  cauU  ra- 
mofo,<LiçhotomOjfuhafhyUo.  Vahl,  Symbol.  2.  pag. 
89*  —  Desfont.  Flor.  «thnt.  vol.  z.  pag.  4^0. 

IrfrfbtM  fUvtt  fl»HhuM  tigtiUiùt  t  ftvi*,  Fonkb. 

Flor.  xgypc.-arab.  145. 

Ses.tiges  font  rameufes  ^  dichotomes ,  prefque 
«nriéwnent  défNMmruet  é»  lènillet,  qui  font  rAn- 
placéet  par  une  petite  foliole  en  forme  d'écaillé  , 
à  l'infertion  de  chaque  rameau.  Les  feuilles  radi- 
cales font  prefqu'en  lyre  ,  finuées  oa  ronctrMées  , 
nunieSj  à  leurs  bords,  de  petites  dfnts  trè^-iné- 
gales  ,  mucronées  ,  épineufes ,  très-nombreules. 
Les  feuillet  c^umuires,  lorfqu'il  en  eiïllo»  font 
aiuplexicatiles ,  linuéts  3  leur  contour. 

Les  fleurs  font  fulitaires,  fituées  à  l'extrémité 
des  ra-neaux.  Leur  calice  eft  glabre  j  cèmptofé 
d'écaillés  tn  ::3lr  <;  ,  imbriquées;  celles  de  la  bafe, 
«lembrineuieî  i  leurs  bordfj  plus  petites,  ic  for- 
mant prefqu'nn  fécond  calice.  La  corolle  eftd'im 

£'  une-foncé  y  elle  renfesme  des  demi-JIburoni  tous 
:nnaphrod}tes.'Les  femsnon  font  rwleSj  aigret* 
léet»  lÎB  réceptacle  nu. 

Cette  plante  «lolc  en  Egypte  :  M.  Desfbmaines 
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l'a  égaleaMncteciieillie  furleacAttldtbBarfMtfe; 
dans  le  wfumitâib  Timts.  ^ 

1,1.  ScORZOïiiitfi  i.n  Cap.  Scorioiura  ctfwjts, 
Thunb. 

5.  .  -Tc  '  j  f?!:!^  Ii:i(ari  Iditccolatis ,  ^iabris  ;  caufe 
panudiaio.  i  hunb.  Ptudr.  41. — ,VV  lUden.  Spec. 
Plant,  vol.     pag.  1505.  n*.  10. 

M.  Thiinberg ,  aui  a  obfervé  8e  fecueiili  cette 
p!ir  te  ai!  Cap  de  Bonne-Efpérance ,  ne  l'a  indi- 
quée que  pat  une  notice  trop  concife  pour  noua 
en  donner  une  idée  bien  exaae.  Ses  feuilles  font 
çelabccs,  linéaires  j  lancéolées}  fes  tiges  fe  divi* 
i  ent  «»  iMseanx  nombreux  >  qm  fotment ,  par  lenr 
eofemblej  UM  fotce  4e  pinicule  terminale. 

3}.  ScoRXOKi&i  ^anatifide;5cortonfrtti>f«* 

Scorfonera  raufe  trelto  ,  trijloro  ;  pfsiur-ufis  c!on- 
gat'.j  ,JolitJ  ianctolittU  ,  aeiuijtmis  ,  acuie  pinnaii- 
fijis ,  inurdkm  fûriter  dattatii»  Micll.  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  2.  pag.  89. 

Cette  plante  ,  d'après  Michaux,  doit  être  dif- 
tinguée,  de  its  congénères^  par  fes  feuillts  lan- 
céolées, très  aigués,  pinnadfidcs  ;  les  pinnules  ai- 

f;uës,  quelquefois  médiocrement  dentées*Sei  tifM 
ont  droites,  ordinairetnenc  munies  do  trois  BeurSi 
^ apportées  diacnae  par  un  pédoncule  akNigé« «ni- 

flure. 

Cette  plante  croît  dans  les  terrains  incultes ,  à 
la  Caroline.  <  Deferipu  tu  Mhk,  ) 

Eff^wpeu  eottHuUé 

*  Scor^ontra  (  ciliata  )  ,  caufe  procumienit ,  ra- 
mof>^  Jcairo  j  fiiuittaii*  fyitamofis  ,  foiiii  ntror- 
sim,  a/umaàm  ^Uiuh  fituuui-éeiuaiii ,  glM*  >  wuu^ 
gine  acuttis.  ciliath.  Foi^.  FlOT.  Cgjrpc«-arab* 

pag.  143.  n*.  55. 

•  Scor\oncra  (  hifpida  ),  fa^'i^  Untariius  denta- 
tis  ,  eiltutis  ;  fcapis  unifiuU»  FofSkh.  Flor/KgJTpt.- 

arab*  pag.  2t  j.  a*.  73. 

"SCOTIE.  Scotia.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  papillonacées,  de  la  famille  des 
légumineufest  qui  a  des  ranpons  avoc  tes  cajfîj  , 
Se  qui  comprend  des  atbuttes  ejtorique^  à  !T.u- 
rope,  dont  les  ÊHÙlles  font  ailées,  munies  dO 
(lipules  fnbulées}  les  fleuis  fafcirâlées  ou  en 
épis. 

Le  caraâère  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

.  U»  ealict  turbiné ,  à  cinq  dicoupuw}  cinq  phalts 
cotudvtns  f  ohlor.gs ,  fomuM  m  tuh  vtntn  ;  dix  à»' 
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1*.  Un  calleê  d*ane  lêole  mket ,  tnriiiné .  de 

la  même  couleur  que  tes  pdrale?  ,  cj  Îuc,  divifé 
médiocremetu  en  cin<|  iobes  à  Ton  bord. 

t*.  Une  ï  cifK]  p^als»  atiletHiblongs , 

éçaux,  réguliers,  inférés  fur  le  bord  dp  Cltice , 
reunis  lacer  ilement  en  un  tube  ventru. 

IJix  eumina  libres ,  dont  IfS  fiJamf ns  font 


lïrtant  un 


filiformes,  inégaux ,  les  plus  h  ;i 
peu  le»  pétalesj  teniiinés  pu  des  autbètet  incli 


.  4\  Un  MWirr  pédicell:! ,  oUiMlg,  pofatt  angu- 
leux >  furroonté  d'un  flyle  un  oeu  courbé,  plus 
long  ^ue  les  ëtamines,  termine  par  un  Aigmate 
obntt* 

I f^..:.  goulîe  pédiceliée»  qû n'dk  eo- 

core  (}u'unp»faiiement  connue. 

Espèce. 

ScOTiE  éclatante.  Scotm  fpcclofa.  Jacq. 

Scotiafoliis  piaimlt ,  fo/iolis  parvis ,  acuit  iflo' 
fikii  taecmé»  tpà  frfdadâtds  ,  fiiMtk.  (  N.) 

Scotia  fpecioja,  hcq.  Icon.  Rar.  i.  tab.  7f  — 
Idem ,  Colleâ.  i .  pag.  91.  —  Aitoa,  Hort.  Kcv. 
vol.  1.  pag.  56.  —  jufT.  Gêner.  Plant,  pag.  147.  — 
Lam.  lUuftr.  Gêner,  tab.     i .  * 

Sft'm  afra.  Thunb.  Prodr. 

Thtodfra Jfteia/k.  Medic.  Monogr^b.  pag.  16. 
tab*  I. 

Gaajaatm  (  afrum  ) ,  foliis  muMJtigU,  MUtit. 
%,mn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  547. 

GuilandùtoUts.  Hori.  Ctiff.  4^9. 

Acacia  af ricana ,  qa*  acacU  fimUis  ;  fohis  nyni 
^rvis  j  acu/tatis  ,  pinnatis  i  fior*  C9teiilto  f  Utrwpe- 

ialoiJt.  Wahh.  Hort.  i.  tab.  2. 

.  Afra  arhpf»  aeaù*  fimiiis  iftliit  myrti  acuUatii , 
ffiniuuaiu.  Boarh.  Utgd.  Mt.  ».  pag.  ff* 

Petit  arbrilfeau  auquel  b  belle  couleur  rouge 
ét  fin  fltors  donne,  de  TAdat ,  dent  le»  tîgM  feot 
très-deres ,  prefquc  tubemléM,  dMOfet  «n  re> 

meaux  diffus  ,  roid«  ,  inégaUï  .  garnis  de  feuilles 
aitetnes,  pétiolecs  , ailées,  cutnporeË&  à&  folioles 
fort  petites,  ovales,  wn  peti  oblongnes,  oppo- 
fées,uè*'«Kièi«B,  fiema»»  ioUec«  perfiftantcs , 
^abra»  i  leun  da»  hie»* ,  fnwrrnnfei ,  Se  pi- 
^Kantet  à  laur  fommet ,  dont  le  pétiole  comn^un 
cfi  arùolé*  caoaliculé,  bordé  htéralemciu,  muni 
à  &  bêS»  de  Btpules  fort  pctiias,  appliquée»  coo- 
^e  les  rameaux  ,  r-'lMilées. 

Les-fleors  font  d'une  belle  couleur  tooge»  zSfti 


grandes ,  difpofées  latéralement,  fur  les  rameaux 
ou  à  leor  extrémité  .  eo  tm  épi  court  «  fut  lequel 
elle»  font  preCque  mviéaMc* 
calice  efl  colore  ,  t  .r'rvn* ,  divifé  à  fon  orifice,  en 
cinq  iobes  peu  protonds.  La  corolle  efi  composée 
de  ctoq  onalet  dgaai ,  ovales .  oblongs  ^  obtus , 
qMclqaeMii  «n  pe«  cfénalé»  à  iaw  comov.  L'»- 
▼aire  «ft  fîipfcienr  ,  pédicvUd. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  8:  au  Cap 
Pnnne-Etpérance.  On  la  cultivé  ait  Jacdia  des 

Plantes  de  Paiis.  T?  (  f^./) 

SCROPHULAIRE.  ScrophUaria.  Genre  de 
pl  intcs  dicotylédones,  à  fleurs  complètes,  mono» 
pétalées ,  irregulières ,  de  la  famille  des  Icr'iphu- 
iaires ,  qui  a  des  rapports  avec  les  dadaniu  ^  8c 
qui  comprend  duS  hejh  s  o  j  dts  arbriflTeaux  ,  le» 
uns  exotifjues,  d  autres  indigènes  de  l'Europe  , 
dont  les  -tiges  font  tétragones  ,  les  feuilles  trè»' 
Couvent oppofé^s  .les pédoncules  multiflores,  mu- 
nis de  deux  braûées  à  leur  point  de  divilioni  lc$ 
fleurs  p.iuiculées»  en  épis»  oppo(%es«  aziUwei  eii 

terminales. 

Le  caraâère  eflcntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  k  cinq  hhu  ;  une  corolle  prefi^ue  ^/o- 
huleuft  ;  le  tube  court  &  renjlé  ;  li  limht  irrèijulifr^ 
prefiu*  lahié ,  k  cinq  dicêi^itnt  /  let  deux  fupïneu'eM 
kori^ontala  ,  oriicutairu i  t'mfhieurt  rifiehie  k  ftm 
loht  du  milita  :  quatre  étamints  didyiwm»i  fy^t 
une  (jpfiile  acuminêe,  à  deux  loges, 

CARACTtAE  GÉNÉRIQUE. 
Chaque  fle;ir  offre  : 

l'.Vn  c.j//tf  d'une  feule  pièce,  perfidant,  à  cinq 
découpures  arrondie»,  obtHiSM»  pfais  coaice»  que 

la  corolle. 

•1°.  Une  coro//<  monooétale ,  irrégulière,  dont 
le  tube  efi  renflé  ,  globuleux ,  aifez  grand  ;  le  limbe 
petit ,  à  cb^  divtioasi  latdeaxâtpérieurei  plat 
grande ,  homontales  ,orbicn1aîrest  4mt  laiéralei 
étalées)  une  troifième  inférieucej réfléchie. 

Quatre  itamines  dont  les  filamens  font  li- 
néaires, inclinés,  didynames,  de  la  longueur  de 
la  corolle  ,  terminés  psr  .Irs  :m:ni-7-;  'i  i  u-c  feule 
loge  ,  qui  s' ouvrent  tranfvecUkiBenc  a  ieur  loin- 
met.  * 

4".  Un«winc  ovale ,  furmoeté  d'an  flyle  fimple, 
de  la  longueur  des  étamtneSj  teisiné  par  uo  ttyU 

lïmple. 

Le /mt  eft  ww  capfule  atCMdie  ,  acuminêe .  A 
deux  loges ,  à  ckux  valves ,  dont  la  cloifo»  «ft 
formée  par  le  bord  renuant  de»  valve». 

Les  femences  font  nonftreufes  &  fort  petîteat 
te  réceptacle  anoidij  pénétrant  dan»  las  d«iHc 

loges. 

D  % 
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■  Olfervations.  Les  fcrophubires  forment  un  genre 

tres-naturel ,  dans  lequel  les  efpèces  fe  troiivent 
ï.ippîochée$  par  un  grand  nombre  de  caradlères 
lires  .  foit  de  leur  port  habituel ,  foit  dts  par- 
ties efleoiteiles  de  la  fniâification  :  plufieurs  ont 
même  lanc  d'afRnké  enrr'ellcs.  Que,  quoi(]ue 
féelicment  dininft-.s ,  il  efl  difficile  de  leur  aiiigtier 
un  caraâère  bien  tranché.  La  difpofîtioa  des  âcurs, 
celle  des  feufXes ,  la  torn^e  des  calices  &r  de  la 
corolle  varient  peu  j  8c  n'offreiit  la  plupart  Hit- 
fér«:ncâs  effeniielies  que  dans  leur  gundcuc  ce- 
hcive  «  leur  coulear  «  &c 

E  s  r  i  c  B  s. 

T.  ScRoraviAiHB  nooeafe.  Senphahria  ho- 
iefa.  Linn. 

ScrophuLina  foVih  cordatis ^  triwVûtis  ;  cau/e  oh- 
tufangulo.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  *•  pag.  863,  — 
Maîer.  medsc.  i  tô.  —  CmA.  Sibir.  vol.  3.  pag. 
193. — Gunn.  iSorveg.  n".  731. — l  ab.  4.  Hg.  i-a. 

—  Scop.  Carn.  edir.  1.  n».  77^.  _  Pollich.  Pal. 
r**.  596. — r.u.-iw.  F'I.  rab.  -i. — Kniph.  Cenrur.  1. 
II".  Si.  —  HoÈTni.  Germ.  iio.  —  Roth.  Geim. 
vol.  I.  pag.  266. —  vol,  il.  pag.  58.  —  Lam.  Flor. 
franç.  vol.  2.  pag,  uj.  0",  3^.  — Ceraxdj  Flor. 
S»!!.  Prov.  pag.  188.  n*.  i. 

Scrophularia  foliit  writtit  ^  ractmo  wnâêaM, 

llort.  ClifF.  322.  —  Flor.  Suec.  5^20,  jéo.  — Roy. 
Lugd.  Bat.  j.t>3,  —  Cronov.  V  irgin.  71.  —  Oalib. 
Firif.  19t. 

Scrophutjrïa  caule  qujdrun^ulo  ,  pantculatOifpliii 
torddlii  ,  aàlongis.  Ilalk-r.  Jklv.  a*".  J26, 

Scrophttlaria  foins  cordatis^  hap  irunfvtrfisi  cauU 
&  ramis,  fpicâ  itudâfpamwÊt/até/tirmimttù,  Crintz. 
AuRr.  p.ng.  315. 

Scnphularia  nodofa  ,fttidû.  C.  Bauh.  Pin.  235, 

—  Towm.  Inft.  R.  Hetb*  166. 

Scrophutaria.  Camer.  Fpitom.  86^î.  —  Rivin. 
tab.  106.  —  BUcv.  ub.  07.  —  Dodoo.  Pei^t. 
pag.  jo.  Icoa* 

Ser^tiëlarim  nujor.  Lobet,  Icon.  553. 

Sen^kidan»  Vu^gans  &  nujw.  J.  Bauh.  Hift.  3. 

pag.  421. Icon. 

Scr^haicia  radiée  moétfà,  MoftC  OZOO.  HÎA.  a. 

S.  f.  nb.  6.  fig.  3. 

,  Vidmftmtnt  la  grande  fcrophabire»  fbeibé 

aux  hémonhoïdes. 

Cette  plante  fe  diflingue  du  f-'o^.hulj'-.i  aqua- 
ii^par  fes  racines  noueuies, par  les  tcuiiies  à  dente- 
lures très- aiguës,  par  Tes  tiges  lecérement  ailées. 

Ses  racines  font  un  peu  horizontales  «  dures  > 
ëmtfies  ,  noueufes ,  noirâtres  ,  prefqiie  tubercu- 
lées  .  munies  dè  fibrf s  alfÉ^  fortes  :  il  s'en  élève 
des  tiges  droites  ^  duics^  quadrangulairts  «  d'uo 
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▼êfMioiritre  ,  hautes  de  deux  à  trois  pieds,  gla- 
bres ,  raTTieufes,  ftriées ,  carniesde  feuilles  pétio- 
lèes  ,  oppoTcres  ,  quclquetois  ternees ,  d'un  vert» 
fonce  ,  g'abr^s  à  leurs  deux  faces,  ov.iles , lancéo- 
lées, ttès-aigués  à  leur  fomrT,et ,  un  peu  cordifor- 
mes  i  leurbafe,  dentées  inegilementiiettrconcottfs 
les  d^  nt<;  fort  aiguës  ,  Biaïquées  en  deflôus de  ner- 
vures adez,  foucs. 

Ses  fleurs  font  difpofées  ,  à  l'extréinité  des  ta- 
meaux&  des  tiges,  en  une  grappe  longue,  rameufe, 
nue, quelques- unes  inférieures,  fituées  dansi'aif- 
(èlledes  feuilles  fupérieures ,  chacune  des  dÎTifiotit 

garnie  à  fa  bafe  de  petites  bradlies  très-courtes,  • 
fibfor.îics  ,  aigiîë^.  Le  calice  elt  d'un  vert-foiKé  , 
divifé  en  cinq  dt coupures  un  peu  arrondies ,  ob« 
tufes, très-glabres;  la  corolle  d'une  couleur  pour- 
pre-foncée, courte,  prefqu'à  deux  lèvres  ;  le  tube 
renflé.  Le  trait  eft  une  capl'ule  arrondie ,  acooiî- 
née  j  à  deux  loges  polyfpermes. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  couverts  ,  les 
bois  &  les  haies ,  dans  les  différentes  contrées  dé 
l'Europe  feptentrioQale.  ^  (     v.  ) 

Cette  fcrnphulaire  a  une  odeur  forte  &  dé^- 
grcable  ;  les  feuilles  font  réfolutives  &  dëeerlive<: 
on  les  emploie  extérieurement  pour  calmer  les 
douleurs  hémorrhoiJales  ,  Ht  déterger  les  viïU^ 
ulcères.  Les  femences  paflent  pour  vermifuges.  On 
prefcrit  aufTi  cts  mêmes  fouilles  en  gargarifme 
conrte  les  erquinanctes.  Les  chèvres  fe  nourtiflent 
affez  volontiers  de  cette  pUnte  ,  mais  les  autrc< 
beftiaux  n'en  veulent  point.  Les  fleurs  plaifent 
beaucoup  auT  abeilles.  On  a  Ciuflement  prétendu 
ijue  les  feuilles  cori  :  r:o  i;nt  le  godt  du  fené  i  leur 
aecoâion  te  rend  plus  veineux.  Autrefois  on  por- 
toic  dans  les  poches  les  tubercules  des  racines  pour 
diiTiper  les  némorthoi:!?;  f)n  fiit  nujourd'hui  ï 
quoi  s'en  cenic  fur  ces  pictendus  uioyens  curatifs» 


2.  ScROPHtaAiRE  du  Maiyland.  Stn^udari* 
marylandica.  Linn. 

Scrvphulan*  foliit  cùfdaûs  ,ftrmhi  aeutii ,  hafS 

roiunàatis ;  cauU  ohtuf^rp^ulo.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  863.  —  Hort.  Upfal.  177.  —  Miller, 
Dict.  n".  16.  —  Kniph.  CentttT.  2.  n"*.  80.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.       n".  1. 

Str^tmUria  foliis  cordatis  ,  tppofiûs  j  raumm 
ttrHMmU,  GroQov.  Virgin.  71. 

Senphttarî*nuifylan£ta ,  iengo  profundi  ftrrato^ 
arnet^io»  Rai ,  Soppl.  396. 

Cette  efpèce  eft  très-voîlîne  du  fcrophularla  no- 
dofa  ,  à  laquelle  elle  rcfi'emble  prefque  dans  tou« 
tes  fes  parties;  elle  diffère  par  fes  liges'aomoint 
une  fniî  p1i:s  élevées,  par  les  feuilles  ëchancrées 
en  cauf  a  leur  bafe,  dentées  en  fcie  9  leur  con- 
to.ir  ,  arrondies  i  leur  partie  inférieure»  atgnës  i 
i  leur  foniaei,  mais  ians  les  trois  nervures  qui  ^ 
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flAéfifrm  le  ferophularia  aquatica  \  les  p^riolct  M- 
firtm«ntbjrbu->  des  deux  côtés  i  les  tiges  font  té- 
tta^nes ,  les  angles  obtus  i  les  fleurs  dirpoiees  en 
«ne  {nppe  {«rauoale. 

Cette  jiluite  fe  leocontie  dam  la  Virginie.  ^ 

}.?CR.OPHUl  AIRE  aquatique.  Scropkularia  aqua- 
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Saophularia  folUs  cordat  'ts  ,  petiolaiis,  dtcwrtn- 
tisiu ,  chtufis  ;  caa/e  membranis  ,  angulato  }  racemif 
umiuahius.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  864. 

—  Hoft.  L'pfal.  177.  —  Mater,  me.lic.  1^6,  — 
Crintz. 'Aultr.  îî6.  —  Scopol.  Carn.  e.iit.  1. 
t'.  —6.  —  Pollich.  Pal.  n'\  Ç07.  —  (SAcr.  Klor. 
iio,  ub.  J07,  —  Blackv..tab.  86.  —  Kniph.  Cen- 
iir.  II.  0".  91.  —  Sabbàt.  Horr.  1.  tab.  89.  — 
Hofiio.  Germ.  2ic.  —  Roth.  Germ.  vol.  I ,  pag. 
166.  —  vol  11.  pag.  V9.  —  Wil'.d,  Spec.  Plant. 
V«t.).pag.  Z70.  n*.  j.— Lam.  Flor.frarç.  vol.  1. 
pag.  ^14.  n".  }<p.  —  Gérard,  Flor.  gall.  Prov. 
paf,  iSj.  n°.  i.  Goaan*  Monfp.  pag.  jof. 
«•.1. 

Scrophularurcjult  quadrjagu/o ,  dhro  ,  panieulato; 
l»(iti  ovoto-lanctolaîis.  Hailer.  Ilelv.  n".  ^xy. 

SiT^kulurla  fo/iis  cordât is  ;  petiolorum  al'u  in 

wlmiKHrrtiuAiis.  Guettaidj  Stamp.  vol.  1.  pag. 

icfopkulaiia  folits  oppojiiis  ,  ex  eltiptko  dtcrrf- 
«Htitif  ;  ctfkfr  fr  rtmo  ptmieufutis  nudifqut  i  fpicis 
trr.'.r.^l:>,tif.  Ssxivag.  Monfp.  138* 

B.:czha  aquaika.  Dodon.  Pempt.  pag.  JO.  le. 

Saofhaiaria  radice fiirofà f  betonicêJôUU'^oUt. 

Oioa.Htft.  X,  $.  J.  tab.  8.  fîg.  4. 

%«aflmUna  tjjM«tica  ,  major  ;  coule,  fimiriato. 
UtfA.  Proff.  240.  tab.  yj. 

^.'i:hJdria  maxlrr.d ,  radiée  ftnfL  im  Baah. 
Hiii.    pag.  <|.2i.  Icon. 

ScrofhJaria  aquatica ,  md/or.  C.  Bauh.  Pin.  1  )  f. 

—  lournef,  Inft.  R.  Herb.  pig  166.  — Garidel, 
Ail.  pag.        —  Magn.  Botan.  Monfp.  134. 

Fii|ainrntMr  la  fcrophulaire  aquatique  ,  bétoioe 
iga»^  j  herbe  du  nég^. 

Cent  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 

f(T_:.LLr:u  nc^.'fa  :  elle  en  diffère  par  fes  ntints 
^oreuic) ,  point  tuberculées  ni  noueufes  i  jpar  fts 
l^médiocreinrac  ailées,  par  fes  feuilles  ootafe  s 
Iffltà  leur  fommet ,  qu'à  leur  crénelure. 

Ses  racines  font  couipofées  de  fibres  giéles , 
Mftjes ,  prefque  fàfcîciiMes  ;  elles  prodoi(ent  des 

tijes  droites ,  t  rès-glabres ,  tétragones ,  rameufes , 
on  peu  ailées  iui  leurs  angles  ,  hautes  de  tiojs  à 
ifaaite  pieds,  garnies  de  feuilles  Oppo(ëes>  pétio- 

m»a  coeur  àieuc  bafe«  ovales  •  oUoi»giie$i  les 


fnpërietiTca  tili»  étroites ,  médieeremem  ëctiMH' 

crées  à  leur  bafe ,  obtufes  à  leur  fommet ,  fimpte- 
ment  crénelées  à  leur  contour  >  les  crénelures  ob- 
tufes, quelquefois  terminées  par  une  (res-petite 
pointe  courte»  vertes^  ^ebres  à  leurs  deux  h<:e$f 
un  peu  plus  pâles  tùémou»,  nerveufes  i  )<.  <. 
rioles  comprimés,  élargis >  amplesicaules i  leuf 
bafe. 

Les  fleurs  forment  une  longue  grappe  droite  , 
terminale ,  nne ,  en  forme  d*épi  «  conipofé  de  phi- 
lîeurs  petites  grappes  oppofées ,  rameufi»  à  1  es» 
trémtté  du  pédoncule  commun  ,  garnies  de  brac- 

tées  oppoit.t.-s ,  étroites,  laiULoltcs }  celles  des 
ramitkaiions  fupérieuret  beaucoup  plus  petites. 
La  cotoUe  eA  rottgeâtte  9c  de  couiear  ferrogi* 
neufe. 

Cette  plante  croît  en  Eumpe,  fur  le  bori  des 
eaux  courantes  &  desruiffeaux.     (  ^>  v.) 

Son  odeur  eft  moins  forte  que  celle  de  la  fcro- 

phulâire  noueiife.  On  lui  attribue  à  peu  près  les 
niê;nes  propriétés,  mais  fon  ufige  intérieur  ctt 
fufpedl  :  on  l'emploie  i  l'eitciieur  comme  déter- 
fîve;  elle  corrige  un  peu  la  faveur  du  féné  •  mais 
elle  fatigue  beaucoup  l'eftomac 

4.  ScROFHQLAiRB  auticutée.  SerPfhaléria  «« 
rkiêiaté,  Linn. 

Scropktiltiria  foliis  eordatis,  fititks  tementefis  , 
héji  apptndiculatis  ;  raccmii  tcrminaithus.  Linné, 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  864.  —  Allion.  Flor^ 
pedemont.  n*.  ajo.  —  Desfont.  Flor.  atlant*  vol» 
2.  pag.  ^6. 

Scropkularia  faUis  oilongls ,  cordatU  tJi^tiu  hir» 
futis  ,  dapUcato-dentatis ,  bafi  appeadieuiaiis }  ptlta^ 
/il  iqu^libus y  raccmii  urminalibus.  VtUden.  Spec* 
Plant,  vol.  ^  pag.  Z70.  n<».  4. 

Betonica  a<jiiuiiia  fepuntrionaiium,  Lobel ,  icon« 

fi.  Scropfiularia (  Cu]ph\irei)  ,folui  cord^ti^-ohion- 

fi>,  haji  afp$ndiciiiatis ,*  ratcmis  urminaliius,  L<cfl. 
t.  —  Linn.  Spec.  Plant.  6io.  —  Miller ,  Diâ, 


n°.  j. 


Saro^haUna  afuuica ,  fort  fa^hun»,  Mich. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  flropf-ufjnj  noi^of} , 
mais  dépourvue  de  ttibercules  à  fes  racines.  Ses 
[ir  s  font  droites,  gtdncfl  OU  un  peu  pîleufes^ 
(iirtples  ou  médiocrement  fameufes ,  qnadrangtt- 

hircs ,  hantes  d'environ  un  pîed  8c  demi,  garnies 

de  feuilles  oppofées  ,  rc'-io!<5t^,  ri.^^^fs  ,  oV^lon- 
gues,  fil  caiir  a  Icut  bafe,  obtufes  à  leur  fom- 
niet,  c!  arç  ts  fn  delfous  de  poils  très-courts 
glabres  à  leur  fi,  =  ripéricure,  lonç'.tfs  dVnvirow 
quatre  pouces,  larges  d'un  pouce  &  Jemi,  quel- 
quefois plus  étroites,  munies,  à  leur  contour, 
d'une  double  dentelure  j  le»  dents  inégales,  ova-» 
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te«.  un  peu  obtoAsi  les  ittChteitl  Mt  an  peu 
ailées  i  lenr  bafe  (  les  pinnuteSj  au  nombre  de  deux 
eu  (^tre,  lobéesi  le  lobe  termiBal  plus  grand  « 
«nule*  en  canrt  les  fdnilc»  fiipérieuMS  limples  ^ 
ti»  forme  de  coeur. 

Les  fleurs  font  dirporëes,i  t'ottrémicé  des  tieeSj 
en  grappes  nues ,  prefque  venidlléef }  les  pédon- 
cules communs  courts  j  fimples  ,  oppofés,  dicho- 
lofnts  à  leur  fommet  i  tes  divihons  rameuLs , 
niniks  de  braâées  petites,  linéaires,  plus  cour- 
tes que  !f  c-tlice,  fittiées  1  la  bifc  Hc  chique  pé- 
dicelie.  Le  calice  eft  perhttmc ,  à  cinq  découpures 
arrondi«s,  ferrées,  membraneufes  â  leurs  bords. 
Lk  coToUe  eft  de  couleur  purpurine,  ouverte, 
aflèt  («mbUbté  )  celle  du  fcrophilÊrim  noioÇa,  mais 
un  peu  plus  petite;  l'orifice  du  rube  eft  garni 
d'une  lame  orbicubire.  Le  fruit  eft  une  capfule 
en  forme  de  poire,  glabre,  aiguë,  à  deux  lo^es , 
?i  «■?  valves,  rrirquée  de  chaque  côté  d'un  (îHon 
lor.gituHinal  ;  tWt  renferme  des  fetnences  noirâ- 
tres ,  oblonpues  ,  fort  petites  ,  ridées  &  ponc- 
tuées ,  attachées  à  un  réceptacle  central. 

Cette  plajite  croît  en  Efpagoe  >  dans  le  comté 
4e  Kice  s  aux  environs  d'Alier.  mv.f.) 

La  plante  /)  paroît  écre  une  variété  de  la  précé- 
<kaie,doat  la  différence  confifte  principalement 
dans  la  couleur  des  fleurs  d'un  vert-jaunitre  ou 
luipeu  couleur  de  foufc». 

f .  ScnoravtAtni  appeodkolée.  Sm^fkiiiuU 

Scrophularia  foliis  oVûtis^  totxiatis ,  gMriSy  in- 
t'tfo  -  ftr'-atts  ,  kafi  appeiuUaUalis  i  fttiolis  dilatatU  f 
ractttvs  n  „  /  i  us,  cmi^fiif.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  }.  pag.  171.  n*.  5. 

Scrophularia  (  appendicubia  f#rWW/M,  in- 

eifb-ftmtis  ,  fliihris,  injimis  varii  appendiculaUs  ; 
r  -ce^nis  ttrminatihus ,  (on^piyClM.  JaOq.Hort.Schoub. 
3.  pag.  ip.  tab.  186. 

Scmfêufaria  (  1,tt  gita  ),  gtabra  ;  foUU  eùràatit^ 

ohtuù  dtniatli /tncifis  i  racemo  terminait f  UMpofkùf 

tpkyllo.  Vahl ,  Symbol,  i.  pag.  67. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  qiudrangulairesj 
garnies  de  feoSIss  eppofées ,  ovales ,  en  cœur , 
inuniet«  à  leur  contour,  d'une  double  rangée  de 
deats  en  (cie  00  médiocrement  incifées  ;  les  radi- 
cales  pétioltes,  munies  vers  k-ur  Iwfe  ,  fur  Tl--i,:i 
pétiole ,  de  deux  ou  quatre  folioles  alternes  :  i! 
u'en  exille  que  deux  fur  les  feuilles  caulinaires  ; 
elles  font  étroites,  lancéolées ,  n  e  iioctement  pé- 
tiolées,  dentées  en  fcie  d  leur  contour,  lîruées  i 
la  bafe  de  la  feuille.  Les  pétioles  font  glabces,  di- 
latés, plus  élargis  à  leur  paitîs  fupérieure. 

Les  fleura  font  afièz  fembbbles  à  celles  du  fer»- 
phmUria  noééfâ  ;  mais  plus  grandes,  d'an  poarpre- 
fea^  e«  I»  peu  jawiln«s«  dM^oMe»  en  n  loag 
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épi  teminal  >  compofé  de  petites  grappes  0(>po^ 

fées,  axilliiref,  lupportées  par  un  pédoncule  ra- 
meui  à  la  baie,  dotit  les  diviiions  font  munies,  i 
leur  bafe*  de  deux  braâées  oppofees,  lancéo* 
lées ,  aiguës.  Les  fruits  font  glabres  «  globuleux» 
acuminés. 

Cccce  plante  croit  dans  k  foyanme  de  Tit* 
nis.  :f 

6.  ScROPHUtAiRi  ï  feuilles  de  néliflê.  Sen» 

pkularia  fcorod»nîa.  Lion. 

Si  ■oph.u'd'!'  fol:":!  'n':£::is  ,  duplia^'o  fcratis  ; 
racemo  compojtw ,  jolm  im^rjlinBo.  LiJ;ii.  tpec. 
Plant,  vol.  i.  pag.  064.  —  Royeii,  Lugd.  Bat.  i<y6. 
—  Hodf.  Aoei.  140.  —  Ginei.  Sibir.  vol.  3.  pag, 
19$.  n*.  f.f  —  Miller.  Diô.  n".  —  AlRon. 
Flor.  pedem.  n".  151.  —  Desfont.  Flor.  atlint. 
vol.  2.  pag.  jy.  —  Gooan,  Monfp.  pag.  304, 
n".  —  JBlakv^  tab.  87.  ^  Lam.  lUuSr.  Gêner, 
ub.  j;). 

Scrophularia  foEir  €Pfdatiff  dapUcûtô-ftrfbtîs^ 
pubcfcentibus  ;  panîeidîs  ttfmâuitiius ^  triehotomis  , 
fotiii  interpi-îiL'i .  AitOO,  Hoft.  Kcw.  vol.  1.  pi'^^, 

)4i.  «<-  Willden.  Spec.  Plaat.  vol.  3.  pag.  27a. 

Scrop/tMlaria  foiiit  Mon^-ttrdatit  j  oppofuit  , 
iitéouahur  firratiti  fUMme  coji^p^a.  Sauv*  Moofpw 

StnpbitûrU  mtlifftfolio.  Tonrau  Inft.  R.  Hcib. 
pag.  i6(S.— Schsv.^pednu  n*.  y^â. 

Scophstljria  fcoroilaniéMh.  Pluken.  Almag.  pag. 
)}8.  tab.  59.  hg.  ~  Rai  «  Hili.  766.  —  Mociu 
Ojton.  Hin.  x.  pag.  481.  g.  5.  nb.  |f .  dg.  6» 

II  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  tt* 

pèce  8l  le  frophulurij  nodoja,  le  /(.rofhuluria  auri» 
cuUia.  On  la  diningue  à  Tes  feuilles  légèrement 
pubefcentes  en  deflous,  point  ailées  à  leur  bafe, 
dont  la  dentelure  eft  aiguë  j  les  flcuis  preti|tie  pa- 
nicuMet«  feuâlées. 

Ses  trges  font  droites ,  tétragones ,  piteiîfes , 

faitlantes  \  l'"--?  angles,  médiocrement  rameufes, 
kiutes  d'environ  deux  pieds,  garnies  de  feuities 
pétiolées,  oppofées,  ovaha*  oblongues,  élar<> 
gies  &  échancrées  en  cceur  î  leur  bafe ,  rétré- 
des  &  obtuCes  à  leur  fonwnet ,  vertes ,  glabres  à 
1"i:r  face  fup<'i)ci:re  ,  légèrement  pubelcentes  en 
delfcMu ,  a  double  dentelure  à  leur  contour  \  les 
dents  aiguës,  inégales,  un  peu  wcrewées ; lee 
feuilles  inférieures  obcufes. 

Les  lettrs  font  prefque  difpofées  en  une  panicu'e 
yiche ,  tertninale ,  alorrgée.  Les  rameaux  ioférieofS 
r  jr':i:  nr  <\c  î  ^illélle  des  feuiiles  luperieures  ;  les  ra- 
meaux fupéiieuis  dépourvus  de  feuilles.  Les  pé- 
doncules commtms  foQtalierfMSjrainei»}  les  par» 
tidi  taéfMSj  fili£HaM»#  nnai»  i  leur  baft  d* 
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bnStétê  ftÙKt ,  étroicn  «  fobdée».  tm  nltces  1 
font  divilésen  cinq  découpures  ovales,  obtufes  , 
environnées  d'un  rcbotd  blanc  &  membraneux. 
La  corolle  ell  l'emblab'u*  à  celle  do  ftm^uiaria 
tanina  y  &  de  la  niême  grandeur. 

Cfene  plante  croît  dam  Ito  Portugal  «  en  Italie, 
dans  rlle  de  Jêrfey  &  dan»  te  royaunte  de  Tunis. 
Oo  U  cultive  au  Jardio  des  Plantes  dt  Paiis.  % 

7.  Sc&OPHULAXAl  glabre.  SavfhdarU  gLéirata. 

Scrophuiuria  ^liis  Moago-loMceoIatit,  tordatis  ^ 
iupiieatO'fcrratis ,  glêbrisi  pMtatiis  raum^  »  ur- 
mlnalibus  ,  trichotomitj  eaiuie  fmfrmtieo/it,  Alton  , 
Hort.  Ktv.  vo!.  î.  p.  341 .  —  Jirr  Horr  "^cî^ner-b. 

1.  pag.  44.  tab.  loç.  —  UiîiJcn.  6fcc.  Fiant. 

*  vol.  I.ptg.  27X.||*.^. 

Cette  phnte  a  des  tiges  p'abres ,  un  peu  frutef- 
centes,  aroires,  médiocremept  rameufes,  tetra- 
fones,  garnies  de  feotlln  oppofées ,  pétioU^s  , 
obioBfttei ,  lancéolées ,  en  ccetir  à  leur  baie,  gla- 
bre* è  leurs  deux  faces,  garnies  i  leur  bare  d'une 
double  denreliire  ;  la  dents  obtr.fes,  en  Tcie.  Lfs 
fleurs  font  dirpofets  en  une  panicule  compofée  de 
frappes  partielles,  rf  rrrioales;  la  plttpatt  xAdKh 
tomes,  dépourvues  de  feuilles. 

Cett«  plaate  croît  attaidkaMiK  tas  âcs  Ca- 

8*  ScROPHtJLAiRB  à  tcuiiks  dâ  butoine.  Scro- 

Scrcphufarij  foltij  cordait  s ,  thlongts  ,  ilentutîs  j 
dtutUfU  iattgerrimii  f  iaftos  profitndioriéiu,  Linn.  , 
jlMdC  97. — WilU.%cc  PImc.  tôt    ^  «71. 
8. 

Sef^kaUtri*  Utonietfiii»,  Toum.  lofl.  R.  Hcrb. 

le.  174.  Mala. 

Scrophularia  (  COrdatâ  )  a^tUif  tmf^M'UfittÊM, 
urmnmUiui,  ?  Miller.  DiÛ. 

•  V.4- 

tiges  font  droites  ,  hautes  d'environ  deux 

piids ,  quidranïriihfres,  légèrement  pubefcentes, 
un  peu  rougeâiit's  nu  purpurines  à  l'jur  bife  ,  ra- 
ncuiesi  les  rameaux  opporés,trè»-oa verts,  ftriès, 
fann»  îm  fcailles  oppofées ,  péciolécs .  ovales  , 
oblongucs  ,  en  cœur  à  leur  bafe  ,  environ  trois 
.fiois  plus  longues  que  larges  ,  ridées ,  glabres  en 
deffus,  un  ptu  pubefteiitcs  à  leur  face  intérieure, 
'dentées  à  leur  contour  ^  les  dents  acumtnees ,  ir- 
régulières }  celles  de  la  bafi»  plut  profondes }  les 
pétioles  beaucoup  plus  courts  que  les  feuilîts. 

Les  âMm  forment  uoe  panicule  tefniiMle«  oaé* 
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diocrement  (êuiUée ,  composée  de  grappes  bté» 

raies,  oppofées,  axillaires  ,  munies  de  hrn'tees 
très-étroites,  linéaires,,  lancéolées.  La  coroiie  eft 
d'un  pourpre-noirâtre,  verte  à  une  >'e  fej  lèvres; 
les  anthères  très-jaunes  { ks  cap&les  glabret «  un 

Cette  plante  croît  dans  le  Portugal.  On  la  cul» 

tive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Tf  (V.v.) 

9.ScROPUUi.AUud'Omat.  JùnyubiW-M  •ri»»' 
uUii.  Une. 

ScrophUanM  Jhtiît  ImtmUtiê  ,  ftrratis  ,  ptiiolê- 
titf  Mafim  itmisg  r«»ti*  t^tfitù,  UiB.  5yft. 
PlMit.toj.  ).p^.  t47.n*.7.— lili0.Did.a*.iA. 

Pallas.Itin.  vol.  j.  pag.  (îf  r  —  Kniph.  Centur. 
n*.  80.  —  Wiliden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  17*. 

Scropkularia  foliis  laiictolatO'linta'il>us ,  acutefir- 
raùifittftnù  iacijti  rtutmo  cvav^îio.  Ko/.  Lugd» 
Bat.  149. 

Scn^kmitrù  crientalit  f/viiit  taMMlruîv.TBMI* 

Infl.R.  Hetb.  Coroll.  9. 

Il  eft  facile  de  diftinguer  cette  efpèce  i  Ae 
feuilles  étrolttt ,  biie4ol2ca,  nctféet  i  fcttrpanie 
inférieerc  ou  prefque  ternées. 

Les  tifes  font  droites  ,  rameares ,  hautes  do 
deux  ou  crois  pieds ,  glabres ,  quadraofulaires  , 
flriées,  gamits  de  feuilles  nppotées,  péiiolées, 
oblongucs j  lancéolées,  glabres,  vertes  à  leurs 
deux  faces  j  HO  peu  pâles  en  deÛbus^  veinées  « 
aiguës  >  «cuMaînées  à  leuf  iismmet ,  kofHei  ^tmr 
vuoo  trots  pouces  tôt  m  demi-pooco  &  plus  do 
large  i  les  unes  entières  ;  4*autres  incifées  vers 
leur  bafe  ou  prefque  ternées ,  finement  dentées 
en  fcte  à  leur  contour  { les  dents  inégUes,  ttkê' 
aiguës;  les  pétioles  courts ,  canalicnles. 

Les  fetirs  forment  une  longue  panicule  termî* 
nalé«  contpofée  de  grappes  latérales,  alternes, 

un  peu  étalées  ,  rameufes ,  munies  de  bradées 
courtes,  algues.  Le  calice  eft  glabre  ,  verdatre, 
divife  en  cing  découpures  courtes,  ovales,  très- 
obtufes^eovironn^eSjâ  leur  cocuour,  d'unlife» 
ret  blsnâiâtfe  Ar.nwnbnBeiii.  La  corolle  eft  pur- 
purine eu  tin  peu  verdâtre,  d'une  granr^pitr  iré- 
diocre,  prei'que  gicbuleufe,  une  fois  plus  grando 
que  le  calice.  Les  capfules  font,  gUvet*  «vaks« 
un  peu  globuleufes ,  aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant-  On  la  cul- 
tive an  Jardin  des  Plnies  de  Paris,  y  (  K.  «.  ) 

10.  ScROPiiuLAiMl  fnwetotiB.  StrvpknitrU 

fraitj<tns.  Linn. 

Scropkularia  foliis  ^licamofis  ^  ftffUhus  ^  ItvOiu^ 

iMKTv/i.  uflo.  Syft.  «eget.  pag.  $66, 

Scrophutaria  foliis  Ictnitolmis  ,  oiruf  f  ,  [tnato* 

èmumi  t*àmadit  èiftSi.  Lïad.  Spcc^Plaôt.  voL  x* 
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^       pjg.  866.  —  MantiflT.  418.  —  Desfont.  Flor.  adant. 
vol.  X.  pag.  f  6. 

S:ror^j/.irij  foliis  fukcarnojii  ^  fuptrioribus  fcfdl- 
hus ,  tientasiSfglairù,  apici  rtcurvis i  panieulà  ract- 
mofâ  ;  ptdiBUuth  ^jUiSf  muùifioris,  Willd.  Spec. 
Pbnt.  vol.  }.  pag.  173.  n".  10. 

SavphuUria  /oJiit  ianeeoiatis  ,  obtufit ,  ferrato- 
denuthi  ptéaneutts  bifuSs»  Roy.  Lugd.  Bat.  194. 

Smphularia  lufitanica  ^frutefuns ,  verberuict  foliis. 
Toiirrcf.  Inft.  R.  Hetb.  167.— Raij  Slippl.  396. 
—  Schâw.  Specim.  n**.  f4f , 

Scrophularij  ptugrinj  ,  frutefeau  i  frUû  ttacrii 
crajjtuj'cu/is.  Iletm.  Lugd.  Bac.  pag.       tab.  147. 

Un  caraÛère  particulier  â  cette  efpèce  eft  d'a- 
voir lapotnte  de  fea  feuilka  rapéiieures  fonenenc 
teeouf  bée .  prefque  feffilea. 

Ses  tiges  font  droites ,  Crutefcentes ,  nmeufes  à 
leur  partie  inférieure ,  ictragcnes,  gUbre&,  aigucs 
i  ieuft  angles,  garnies  de  feuilles  ovales ,  un  peu 
charnues ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  de  couleur 
verte  ;  les  inférieures  pétiolées  ,  dentées,  obtufes 
à  leur  Commet  ;  les  fupérieures  termiru!;:s  pref- 
que felTiles,  aficx  petites ,  ovales ,  luiiances  >  un 
peu  oblongaes ,  dentées  irrégulièrement  à  leurs 
bords  i  les  dents  aiguës}  leur  (bmmet  acuminé , 
ttèa-fouvent  recourbé. 

•  Les  fleurs  font  compofées  de  petites  grappes  la 
plupart  oppofées  ,  fituées ,  â  l'extrémité  des  ra- 
'  meaux^  dans  raitTell^  des  feuilles  fupérieures.  Les 
pédoncules  font  oppofés  >  fouvent  trifides  ou  bi- 
fides (  les  bradées  entières ,  étroites ,  aiguës  >  à 

Ku  près  auffi  longues  que  les  pédoncules  partiels. 
:  calice  eft  iiivifé  en  cinq  découpures  verddtres, 
courtes  >  un  peu  ovales  ,  obtufes ,  colorées  i  leurs 
bords.  La  corolle  eft  petite ,  d'un  pourpre-foncé  j 
les  dicoiipures  latérales  de  coii!eur  bLinche  ;  l'in- 
férieure lorc  petite  i  les  capfules  arrondies  ^  pe- 
tites, atguès. 

Cette  plante  croît  dans  le  Portup:al ,  &  fe  ren- 
contre auflfi  dans  le  royaume  de  l  unis,  proche 
Elbammah.  On  la  cultive  au  laidin  des  Plantes  de 

II.  ScRornuLAlRB  des  rochetS*  Scn^udatia 

rupcfiris.  WiUJ. 

Scrophularia  foliis  tAlongh  y  petlotûth ,  dtiuatis , 
I  glairiufcuUs  /  racemo  terminal!,  vidinculis  trîfioris. 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  174.  n*.  u. 

Senj^arie  np^rit^  Marshslt  ab  Bieberfteio. 

Cette  e^^ice,  d'apris  Willdenov ,  a  de  très- 

grîrd<;  nnpnrts  avec  \cf.ropi''.u'.iriufru:j'.L-'is,  dcnr 
elle  ik'tll  piut-éîre  qu'une  f-'iipl'.-  varicJtt.-,  L  le  en 
diffère  par  Tes  tiçes  plus  bair:s  ,  hautes  d'un  denni- 
pied  «  légèrement  pubetcentes  {  par  Tes  feuilles 
toutes  pétioldes ,  obloogues ,  plus  roides ,  plus 
petites  i  par  une  grappe  tetmioale  ,  doot  kt  gé' 
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doncnles  font  trifides ,  compofés  de  tvws  iewsi' 
garnies  de  bwtftdw  fort  petiteij  obaiTea,  iim 

aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  ia  Tauride,  lui  les  ro- 
chers. 1^ 

11.  ScROPHULAifti  hdtérophîle.  Sen^udm» 

hetirophylL.  Willden. 

Scrophularia  foltit  fuhcampfis  ^  icrnatis  ,  trihbii 
Jîmplicibufyu  t  ptnieuid  neemafiÊ,  eaalt  fiia^ime» 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  174.  n".  12. 

Scrophularia  erttica ,  fnutfc*n$ { falio  varto,eri^ 
Jîori.  Tournef.  Inf).  R.  Hetb.  Coroll.  pag.  9. 

Ses  tiges  font  ligneufes .  divif^^es  en  tatneaot 

quadranguljires,  à  mgles  obtus,  garni";  de  ft.ui'.!es 
oppofées ,  glabres ,  charnues  }  les  inférieures  ut- 
nées  i  les  deux  folioles  latérales  oblongues,  ob-  • 
tufes ,  fix  fois  plus  petites  que  la  terminile;  celle- 
ci  profondeniciu  divifée  en  trois  lobes  inégaux  , 
incifés,  dentés  ;  les  di^rts  ecartces  ,  obtufes  ;  les 
fupérieures  font ,  les  unes  à  trois  lobes  j  les  autres 
elliptiques  t  rétrécies  k  leur  bafe  ,  dentées  •  Uh 
cifées. 

Les  flaurs  font  difpofées  en  une  panicule  ter- 
minale, nue  ,  compo(éc  dt  grappes  t:è^-longucs, 
réunies  deut^r  deux.  Cette  plante  fe  rapproche, 
par  la  forme  de  fes  feuilles  iîoiples ,  du  ferophu" 
laria  fruttfctns,  mais  toutes  fes  têutlies  font  Ion- 
gucmenK  pétiolées. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  naturellement  daM 
nie  de  Crète.  ^  (  D.f.riyt.  ex  U'iû'j.) 

13.  ScROPHULAiRE  de  Sibérie.  Scrophularia 
ahaka.  WiUdett. 

Scrophularia  foliis  cordjiis,  duplicato-dentatij  ^ 
dcatibus  infcrioribus fbafin  rcjptcientibui£  raccmo  ur- 
minali  lompoJîto  ;  pedunculis  bi-trifiorijtpu  alteniSm 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag,  274.  lA  i  j. 

Scrophularia  (  altaica  ) ,  foliis  cordatis  ,  ovatis  ^ 
duplicdte  den:atù-fcrriitis  J  d<ntibus  bafui  rtfpicteU" 
tihuf  ;  racrno  comy in  ,       yZ/p,  MUn*  CoilUlieOt* 

Coett.  1781.  pag.  3f.  tab.  i. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  rameufes,  gar- 
nies de  feuilles  oppofées,  pétiolées,  ovales,  échan- 

crôt*s  en  cœur  à  leur  baie  ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  ,  munies  à  leur  contour  d'une  double  rangée 
de  dents  en  (cic  ;  les  intérieures  dirigées  vers  U 
bafe.  Les  fleurs  font  difpofées  prefqu'en  grappes 
terminales  { les  unes  fituées  i  rettrémicé  des  ra- 
meaux ,  les  autres  dans  leur  dichotomie,  dépour- 
vues de  feuilles.  Les  corolles  l'ont  d'un  jaune-pâle. 

Cttte  plante  croie  iur  les  montagnes  élevées  de 
ta  Sibérie.  ¥ 

14.  ScROPMVlAIlic  piécoce.  Serophutaria  vtr- 
ntUs,  Ltna. 

y  ScrophtUan» 
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Scroph-^larld.  foliis  co^d-jus  ,  put'tfîenri'-'US  ,  di.p''- 
CMO-Jc^rmiM  i  pantcuiit  axiUaribui ,  AithotomtM.  AtC 
Hort.  Kev.  vol.  t.  pag.  $41.  —  WilM.  Spec.  Plam. 
toi.  j.  pîg.  174.  n".  14. 

Setvpkularia  faliit  cordatit ,  caulimis  umi$  ;  pt- 
éÊMatù  mMitUrikiu ,  fuiitariis  ,  k'tfdit.  Linn.  Sylt. 
TCget.  pjg.  469.  —  Miller ,  n<>.  i  j . —  Hotfm. 
Gerin.  210.  —  Roth  Gertn.  vol.  J.  pdg.  1:66.  — 
vol.  II.  pag.  tMB.  Fior*  ftttÇ*  V«l*  1.  p«|i 

^JJ.  n*.  390. 

Scrvpkuiaria  foliis  iongi pettUatis  ,  coràaM,Jui>- 
àùfaisi  ftiid*  m  »tig  rmmtfii.  Hsliir,  Hclv. 

Scnphalarta  foliis  cordât ù  ,  ptdmeuiis  axillari- 
hi,/ilitariit ,  dickotamii,  Linn.  Spec.  Plant. 
6X0.  —  Hort.  Cliff.  jil.  —  Hort.  Upf.  177.  — 
Boyen,  Lugd.  Bac.  195.  —  Gouao,  Monfp.  pag. 

Scroprrùfnrii!  fn^'n's  pppofilis  ,  COrdûlis  {  pcjunculîs 

foUtanU  ,  Uitiidiiiui  ,  multiferu.  SaUVig.  MoDlp. 

SerophaUrU  fiore  Luo.  C.  Bauh.  Pin.  x^6 ,  & 
Pfodrom.  tii.  ub.  itx.  —  Rivto.  ub.  107.  — 
Tonmef.  bA.  R.  Ifoib.  i6<. 

Scrophuhria  lutta  ^  mtf^M^M^p/itf^UiM.  J.Bmb< 
tiift.  3.  pag.  422.  Icon. 

Stnp/uUariM  moatana,  maxima  ,  latifolia,  Barrel. 
icnD.  nx.  cab.  173. 

larrtiuTi  pjnionUnm ,  fitunJiim^  «Êotitumm  Ctuf. 

Hllt.  2.  pig.  38. 

4.  Sen^HÙtria  iraStis  ad  peduncutî  divifiontm 
W9«d$,  dmtétis  4  jlmM  /MftûdSriw.  WilU.  Spec. 
Plant,  vol.  j.  pag.  27/. 

S(n|pA«i/«rM  vtnutBâ.  <£der.  Flor.  dan.  t«b.  411. 

Te-t?  efpèce  eft  remarquable  par  Tes  ti'grs 
tes  feuilles  velues  ou  pubefcente?,  à  dentelures 
inégales  ,  aigcës  i  par  fes  grapprs  pvillSircs,  L 
plupart  dtchotom  $  ,  par  f«  fleurs  jiunatics. 

SéS  tiges  foin  droites ,  aiïez  forces ,  fittuleufes, 
Briée»  »  i|ludrangulairM  ^  bsute*  de  d«l»  pî<)d«  & 
^tts ,  rameufes ,  chargées  de  poils  courts,  garnie- 
de  fSsuilles  oppofé'es  ,  pétioléei ,  afïez  grandes  , 
ovales,  en  coc.ir  à  leur  oafe  ;  les  inféritiircs  prtf- 
qu'auflî  larges  que  longues ,  lïippottees  par  des 
pétioles  planes,  ir&a->ion(;s ,  fmt  velus;  ks  fo- 
Bérteores  plus  fvâx»,  pli»  étiuites,  d'un  vert- 
foncé  .  glabres  i  leur  face  rupétieure ,  veUies  ou 
piibe'cLiufrs  en  delfotis  ,  traverfée»;  par  iks  veines 
noirâtres  ,  irrégulièrement  tncifées  ou  dentéts  à 
Îbkc  contour  i  let  dents  inégalet.  aigtlgi»  placées 
-fiir  un  double  rang. 

Les  iV-urs  font  difpoûes ,  dans  les  aiflelles  des 
Ibviîîes  iiipéncures ,  par  p^^tiiMfnppeteAfivn^ 
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f.t  hn\)f  ,  dont  le  pédoof  ule  commun  eft  plus 
iorig  qu«  les  feuilits,  cylindrique,  dichoiome  ou 
trifide  les  dividons  ranieufes  à  leui  fommet ,  nm* 
nies  de  braâécs  linéaires ,  lancé"lé<;s  ,  preroM 
t^ntrères.  La  corolle  «ft  jaune,  gl^^buleufe,  cies* 
reflerrée  à  fon  ouverture. 

La  variété  iJ,  d'après  WîU  Ifnov,  a  (et  feuillet 

munies  de  dents  ol>tut'~s  ;  I-  s  bcati.'es  ii|fiMe«rsC 
celles  des  premières  divifioD»  dll  péii00CUi6j 

grandes ,  ovak*  ,  dentées. 

Cette  plante  croît  en  Ita'ie ,  en  Siii(*"e  ,  en  Au- 
triche, Se  dans  les  départemens  méridion  uv 
Il  France.  On  la  cultive  an  Jardin  des  i>laates  do 

l'aris.  tf  {V.v.) 

I/.  SCP.OPHULAIRE  élégante.  ScrophiUarU  ar- 
guta,  Aitott. 

Scrophulartu  foUÏ!  cnrdjiîs  ,  fUhnf  ,  duplieato- 
ferriitls  ;  pjrJiufii  nKilhrihuj t  dichotomis {  CiipfuUf 
\i:iimi".^:it.  Ait.  Hoit.  KeV,  VOl.  1.  pag.  }4l. 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  27;.  n*.  1  J. 

Cette  plante ,  qui  a  de  très-grands  rapports  avec 
le  fcropku.lj.ti a  vtrtuiiis ,  en  diffère  par  (es  tipe*  Si 
Tes  feuilles  «labres ,  &  pir  fes  fl.urs  m  igea'res, 
t^aucoup  plus  petites.  Ses  tiges  font  di  oir's  ,  qua» 
drangulaires  ,  r  jmeufes  {  fes  feuilles  ov4!i.$ ,  en 
ccrtir ,  p'abres  à  leurs  deux  faces ,  munies  à  leurs 
botds  d'un  double  rang  de  dents  inégale'S ,  en  fcie. 
Les  fleurs  font  di!pofées  en  perites  pjnicuies  axiU 
laires  ,  latérales ,  dont  le  pédoncule  commun  fe 
bifurque  i  fon  fom  ret.  corole  eft  petite  «  dft 
couleur  rouge  (  les  capfulcs  acuminées. 

Cette  plante  fe  trouve  à.  l'île  de  Madèxe  j  8c 
dans  celle  de  Ténétii».  O 

16.  ScROPHULAïae  ttifoltée.  Scropkaiaiia  tri- 
fotiMO,  f  JWI. 

S.rophiJd-i  '.  fu.'iis  gljiiis  y  {nferioriiut  Urnato- 
piiviatis  ,  ob!uf  .,  juptnoribuSpmflii.ii>ui}  pcdutttulit 
f^t>i-iHi>ru ,  axiitantut,  Linn.  Sjwc.  PUnt.  vol  i. 
pag.  86y.  —  Millet ,  DiÔ.  n*.  7 — Uesfont.  Flor. 
atUni.  vol.  2.  p3g.  54.— Wdld.Spec.  Plant,  vol.  ). 
pag.  17J.  II'.  16. 

Scropkularia  famtuc'^folla ,  flort  ru^ro ,  lutco  ^va^ 
riotpiUckro,  Pluk«.'a.  A)aug.  pag.  ji^.  tab.  jij. 
tig.  6. 

Scrop^ularia  fuhrotundo  ,  cfajfo ptgricanu  fjiiaj 
fion  iuuo  y  failiaa cnpjtdà  turgtdà.  Boccon.  MuC  l» 
ptg.  é'f  .tiAt.  ft>.*-*Toutiief.  loB.  R.  Heib.  147* , 

Ses  tige»  Tou  droites,  i^abies,  fimples  ou 
.dlocrc  ment  rameulês.  tétr«SHie» > flfiéc»«  |Hn«e* 
d'environ  un  pied  &  deniiHM  de«t  pîedt»  gamiei 

de  Uuillrs  «i  pofit-s,  pétiolieSj  ovalts  ,  écharv- 
crées  en  coeur  a  leur  bafe,  liflès,  glabres  à  {''ut« 

£ 
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ftûH  pfitccs,  fur  prrfque  deiw  ét  large;  obtofes 

à  leur  fommet  j  ineg.ilement  dentées  fur  un  double 
rang  à  leurs  bords  >  Itrs  «leiits  obtufes.  Les  feuilles 
inférieures  font  fouvent  auriculées  i  leur  bafe  ,  & 

paroiiTent  rr]M\ée%.  ^!  Dcsfontaine*  en  n  obiervé 
en  B^ibaiié  une  viiicic  â  teuiilcs  Lciniéts. 

het  fleun  fonnent  un  ëpî  ou  une  grappe  ettié- 

■lement  Irm-uf  ,  roirip./:,  e  le  petites  grappes  la- 
térales ,  alierncs  ,  dont  ic^  p<?doncu!e$  lîmptes  fe 
ram  fient  à  leur  fomnu  t  en  peilicelUs  inflgttiX, 
munis  tL-  braflécs  litie.iirt  si  ks  unes  p\ui  lotigfies, 
d'autrt  s  plus  courtes  ^ue  Its  péJoncuIcs  partiels. 
Le  olice  tft  divifé  en  circj  dicouuures  ovales, 
•btufés,  memSraneufes  à  kuts  bofo*.  La  corolle 
eil  de  coufetir  purpurine ,  ifftt  TembUbte  i  celle 
du  fcrophulû'ia  aquatict.  Le  fruit  ert  une  capfule 
en  forme  de  poire»  liiTe,  niucrooée  «  plus  longue 
que  le  calice. 

Cette  plante  croît  fur  le  bord  des  channps,  & 
le  long  des  civages  de  U  mer,  dans  l'île  de  Corfe« 
&  fur  tes  tArcs  de  b  Barbaiie.  :^  (  y,f.  ) 

Nota.  fcrophu/aria  appeniicutata  de  Jacquin 
parpît  différer  bien  p  u  de  C6tteei)pèce«fc  devtoît 
peut-être  y  être  rapportée. 

17.  ScROPHULAiRE  i  feaillcs  d*  ftueaa.  Scro' 

fhùiuria  famiuciftfUam  EtfalD. 

intqualihu!  ;  r.rcerr.o  urmlnati  ;  pcJuniulis  axî'/jri- 
àus,  gtminis ,  duhetoitus.  Lirui.  Spec.  Plant,  vol.  2,. 
p»g.  86y.  —  Kniph.  Ceniur.  7.  n*.  84*  — WâU. 

Sfec.  Pîanr.  vol.  î-pag,  176.  n*.  17. 

ScrppkuJaria  foitit  aiformiiut ,  pedumcmiit  »*Uùt^ 
tihu  ,  aggregatis.  Royen  ,  Lug4i.9tt« 

Scrophuldria  fambutifaGm,  PaïkinS*  Tbett. 
Miller,  Drâ.  fie  tab.  zji. 

,   SiiUritù  fimiaci/oiM.  Pro^.  Alpin.  Exot.  pag. 

Ser^ihiiUina  fiSis  ÙÊCÙiiûtù.  C  Banb.  Pin.  136. 
&  Prod.-.  m. 

Scropkttlariajamiuctfolih  tCapfulis  m.ixlmis.  Mo- 
tif. Oxon.  Hm.  2.  pag.  4S5.  $.  j.  tab.  S.  H^.  6. 

Seti^kidÊiki  kifitmiM ,  fiaiéutiftiiio  ^  glabro. 
Touinef.      R.  Hetb.  1^6. 

yS.  Scrophu!ana  tufiunica  ,  WUOdm»  /«Ttj  yUïtt 
éijftâis.  Rjj,  Suppl.  ;o6. 

Ses  tiges  for.t  dr ùucs  ,  glabres ,  hautes  de  trois 
à  quatre  pieds ,  ranieufes  ,  tetrigoiies  ,  un  peu  ai- 
lées fur  leurs  angles  par  les  pétioles  décurrens , 
gamtcs  de  feuilles  oppof >e s ,  pétiolées ,  ailées  j  les 
pinnules  disantes,  oppolécs  oualienits,  point 
confluent'  s ,  au  nombre  de  cinq  à  fept ,  lancéolées, 
en  coeur  ï  leur  bafe  ,  ridées,  glat»res  à  leur  face 
;liipdii«M«4.deiRéts  en     À  Uniir'coiitoitt  ««aiguii 
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ï  tettr  fbfnmet;  1s  fetfole  lermiffite  plus  gnndt  * 

un  peu  lobée  ou  incifée. 

Les  flturs  font  diTiiorées  en  une  grappe  terrt.i- 
nale ,  compofee  de  petites  j^:pes  partielles ,  dont 
lesj>édon€u(es  font  réunis  deux  par  deux  djns  les 
aiûelles  des  feuilles  fupéneat«s,  fouvent  dichoto- 
mes  ,  très-«attrtt,  tumtfids.  Les  corolles  font  grai:* 
des ,  de  coutew  puipQiine  i  kvr  lèvre  tofS6rMure 

vtrJàtre. 

Cette  plantâ  a  une  odeur  forte  ,  approchant  de 
celle  du  fureau.  bile  croit  eu  Efpagiie,eR  Porh" 
gai  ac  dans  le  Levant.  ^^ 

18.  Se  ROPH o  L  AiM  itUiftre. SeiafUûrûiiittt' 

lifira.  De  sfonr. 

Scrophutaria  glaira  ,  filiis  inftr tort  bus  pirtn  .x- 
tis  ;  foihiit  «VéÛs  »  itHMtO  ferraih  ;  foniiu  axll- 
/jr;5ij,  fundo  co'ctU  nili.iriftro.  DeSfonC.  FlOf» 

aiL<nt.  vul.  i.  pag.  {}■  tab.  145. 

Sûrsphuiiiru  (viridiSon)  ,  follis  inttrrupti  pir." 
natis  ;  foiioiis  ovaio-oblor^  s  ,jc-rrjtis  ,  i^la^ 
bris  y  ractmo  urmiiiaiif.iimtuto  ,  Ungifimo,  Foiret  « 
Vuyag.  en  Barb.  vol.  t.  pag.  194. 

Sirophularia  (  melltfera)  «  ftiiis  inftrivrihus  in~ 
ttrrupù  y'inijt'ii  ,  f^perloflhus  ternatis  ;  foliolii  oi- 
hngis,fio!idus  axiUariùus.  V  ahl ,  SymboL  a.  p.ig. 

88.— wiUd.Spec.  Pianc.  vol.    pag.  176^  n*.  18. 

Scropkularia  foins  piitnatis,  /ubiaurruptis  ;  folio- 
Us  fui^init,  eiiongù  i  fioriiut  MciUarihus  ,  coroU* 

fimth  mtlSfav.  Alton,  tUm.  Ksveàr.  viA.  t.  pag> 
H3- 

C'ert  ur>e  très-belle  efpèce  ,  rc-narquable  pas 
la  hauteur  de  fes  tiges ,  par  fes  feuilles  inférieu- 
res ,  ailées  i  par  Tes  Seufs  venes»  gtandes ,  quel- 
que t>ii$  un  peu  purpoiiacsta4eiHv»«moue»  de 

giaiidës  mellifères. 

Ses  tiges  font  glabres,  quadrangulaires ,  légè- 
rement ailées ,  ou  à  angles  (aillans  Cur  leurs  c'>'^^  . 
fermes»  épai^&s,  rameofes ,  hautes  de  quatre  a  (ix 
pieds ,  garnies  de  feuilles  opporëts ,  petiotees  » 
pnrf'.îtETncnt  glabres  ,  ailées  ;  les  fuiitlLS  point 
dctiirrentes ,  inégales,  ovales  ou  ovalcs  obioii- 

Sties  ,  d'aurant  plus  petites,  qu'elles  approchent 
avantage  de  ta  bafe  ,  inégalement  dentées  en  fcie, 
quelquerois  iucifées  t  d'unvett^fbncé  i  leurs devs 
taces }  ta  foliole  terminale  beaucoup  plus  grande  ; 
les  feuilles  inférieures  amples ,  compofées  de  fepc 
à  neuf  firiiftieft  i  ceUo  du  milieu  de  cinq  \  les  m- 
périeures  ternéfs. 

Les  fleurs  forment ,  à  l'extrémité  des  rameaux 
&  des  liges, de  très-longues  grappes  droites* couk 
pofëes  de  petites  grappes  lïilhires,  oppof>es;  les 
pédoncules  communs  ramifiés  inégalement }  tha- 
oue  pédicelle  court ,  uniflore  ,  garni  à  fa  bafe  de 
4tnft  braâéet  linéaires  «  glabtcs  «  oppolees  $  leur 
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ci'i-.-  cfî  vert,  glabfC  ,  i^ivif  •  en  c'n<^  elôconpnvPî 
concaves ,  un  p«u  trronaitrs,  bUacfaàirc&  bc  imm* 
braneufes  à  leurs  hwés.  La  conlle  ed  grande , 
courte  «  oinrene,  de  coukor  v«Me^  qnelaiMifois 
<ron  pourpre  tris-fencé  en  defmn,  i  d< u«  fevres  ; 
!j  fupériéure  pins  longue,  hori/.onule ,  d  d  ux 
lobes orbicubires}  '.'inférieure  tnlobee:  dans  l'in- 
térieur &  â  la  bafe  d«  tube ,  deux  glawlei  aCez 
^roiÎH ,  «ppoleet ,  qut  dtftitkm  une  lûwcar  aot- 
itire,  alModMiCe  j  uq?  pettt«  lant  oiMcidiiie  i 
fodficAdtttube. 

^L«s  ëunoines  (bot  au!Ti  longues  aue  la  corolle , 
^idynames  ;  les  filamenj  larges ,  aplatis  ,  terminés 

}>ar  des  anthères  un  pmi  arroiidies  ,  comprimées  ; 
es  df  uz  étamines  inférieures  paroiÛent  plus  tard 
que  les  fupérieurcs,  &  reftent  roulées  en  rpirale 
dans  le  fond  de  la  corolle  juf(]u'au  moment  de  b 
fécondation  {  alors  les  filametu  fe  déroulent  peu 
à  peuiufcju'à  ce  qu'ils  foiein  arrivés  à  la  hauteur 
^ii'ik  doivem  avotr.  J'ai  obfervé  cette  particula- 
rité dans  piufieurs  autres  efp^es  de  ce  genre.  Le 
Mt  eft  periîflant ,  le  iligmate  épiisj  ilkur  Tue- 
cède  at»e  capfule  glabre^  atTez  grofle ,  pyritorme  , 
aruninée,  1  deux  valves,  à  deu*  loties ,  conte- 
nant des  remencesnombreufes,  routleàtres ,  fort 
petites  ,  arrondies  ,  punâuécs  lorfau'on  les  esa- 
aine  à  la  lon|»e  ,  «cscbéet  fnr  iiB  xéctptade  cen- 
tral ,  arrondi. 

J  ol'fervé  cette  phnie  en  Barbarie ,  dans  les 
lieux  humiiks  ,  long  des  borih  de  la  mer  ,  aux 
environs  du  ballton  de  Fiance .  de  la  Calle  &  de 
Boom,  <#r.v.> 

IJ}.  SciiQPKOtAUll  hirpide.  StnphtJatM  hif- 
tUn.  Dcs&ot. 

StrofhttUrla  eaute  ittragoro  ,  trtûo  ,  klfpido  ifo- 
S!s  pinnatis  j  dufii(ûlo-<rtnatit ;  lobo  rt-furiali  cor- 
dato ,  maximo  t  rûttm*  compefto  ,  ai  hyiio.  Desf. 

f lor.  adanc.  yti,  u  fig.  19. 

Scrophutur'tj  (hirpi  la)  .  pUîs  pinnatis  ,  vi!!ofî<  ,• 
folivto  ter  minât  i  maximo  ,  coràatoi  rucemo  ttrmiiuUi , 

cauU  kjfpida.  Willdeok  %ec.  PlaBb  vei.  |.  p«g. 
iyé.  n  .  . 

Cetin plante  a  qœlquM  laygww  \e  fcn>pku- 
lëfia  fam^utlfolia  i  elle  eo  diffsnB  par  Tes  tig^&  hif- 
pi.les  ,  par  ta  iorme  de  As  folkdes,  ftt  fes  cocoUes 

inoins  grandes. 

Ses  liges  font  droites  ,  fermes  ,  fimpVes  ou  mé- 
diocrement rameufes»  hiUies  d'environ  deux  pied* 
OU  deux  pieds  àtmi ,  munies  de  poils  roides , 
courts,  très-mMnbrenxi  garnies  de  feuilles  oppo- 
(ées  ,  n.éliocremcnt  pétiolées,  molles,  velues, 
de  couleur  ctndrée  ,  longues  de  quttre  àcin^  pou- 
ces, iarg  ^  'Hf-  il.n\  ijutro  s,  ailées ,  co'.npolccs  do: 
pÏMndes  orales ,  peu  nombr«u£ts ,  bégéremeut  pé- 
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nu'«  terminale  t«^6s-gTande,  échancrée  en  cgrori 
quelquefois  un  peu  îobëe  ou  iiiciice. 

Les  fleurs  forment  itnr?  .ifltT.  longue  grappe  tcr- 
minale  irtctiompue  ,  dépourvue  de  feuilles  ,  haute 
prelqiie  d'un  pied ,  con»polee  de  grappes  partielles, 
oppofées  Se  alternes ,  velues  ,  rameufes  j  les  pé- 
donr,:l  5  parti. Is  inégauï  ,  uuifl  res  ,  munts  de 
braaecs  liixîîTes,  les  unes  plus  longues,  d'autres 

Elus  courtes  que  l««  pédictUes.  Le  calice  eil 
re,  perûAant,  divileen  cinq  d.toupurês  feir^ps, 
arrondies,  m.nibiaoeules  a  U  ius  bords.  La  corolle 
eft  ouverte,  de  la  grandeur  de  celle  du  fcrophula- 
rU  nodoft.  Son  tube  eft  court  f<  globuleux,  garni 
à  Ton  orifice  d'une  petite  lame  ■  l  iL  alaire,  divini 
en  deux  lèvres}  la  fupérieurë  plus  longue.  Hori- 
zontale ,  partagée  en  deux  lobes  arrondis  ;  l'infé- 
rieure trilobée.  Les  étamines  font  didynames  t  le 
[(■.'le  perfîflanr;  la  capfule  liflê  ,  très-glabre  ,  «rf 
tonne  lie  p<  ir'j  ,  moctoiiée  à  fon  fomm;t ,  à  deu!f 
valves ,  à  deux  loges  ,  renfermant  des  fcmencei 
nonibreufes,  fort  petites  ,  de  couleur  brune ,  ob- 
longues ,  otnufes*  ponâiiëes  &  ridées,  attadiée< 
à  un  réceptacle  central  &  charnu. 

Cette  plante  croh  entre  les  fentes  des  rochers^ 
fur  le  mont  Atlas  ,  dans  !ls  environs  de  Tlemfen 
en  Barbarie ,  oil  elle  a  été  découverte  par  M.  Duf • 
foattÎMS.  9  {Ihfeffy$,  tnDt^oM,} 

zo.  ScaopHULAiRE  cxTâm.SerofhuUrUcaiÛM*. 
Lino. 

Seraphmlaria  fflîis  piatjtit  ;  ractmo  temtinali  ^ 
tiado  i  ptduntulu  îiifda.  Linn.  Spec.  Plant.  8f  f .  — 
Virid.  Cliff.  6.  —  Hori.  Cliffbrt.  511.  —  Koven  , 
Lugd.  Bat.  194.  — Sau¥ag.Moo<>.  *47.  — Knipb. 
Centur.  4.  n°  7f.  —  Sabbat.  Hort.  S.  nb  «)0.  — 
Desfom.  Hor.  atlam.  vol.  2.  pag.  fj.—  Witfd^ 
Spec.  Plant,  vol.  5.  pig.  ijT.  n».10. 

SfropkuldUèti  fuitit  inj<ripriiiuf  pinnati*^  fummit  ^ 

iiutgr  'ts,  ditvlitato  •  Jumiii  i  fêtmk  MttttriimrM 

Miller ,  Didt.  n°.  9. 

ScrophuUria  taaiàfidt.  Lim.  Flor.  fraoç.  VOl.  t. 

pag  }J7.n*.  Î9X. 

Scrpphidaria  foiiU  piaiuùt  ,  piimi»  Mtu$  ,  tir» 
KumftrtûdiitmdM  pMiekttM.  Haller,  Uelv.  n*.  92Z* 

Schnphularid  foiiii  pianath  ,  etule  paaicuUt»t- 
•  Scopol.  Casn.  edtu  1.  pag.  4^  n".  4.  —  Idenh 
edit.  a.  u\  77S. 

Ser^pluUmt  ruta  canina  diSa ,  vulgaris.  C.  Bauh. 
Pirm.  îjé.  —  Tootnef.  intt.  Jl.  Heib.  167.  — 
Shav.Spec.n".  54;.  — Morir.Oxon.Htft.  i.  %.  j. 
ta>>.  9.  K^.  8.  —  Zaomcb.  Hiâi  cab.ut.  -^te*^ 

kin^ ,  I  beat.  6lo.  Icon. 

Ruta  caniaa.  Ottf.  Hifi.  t.  pag-  *c$.  Icon. 
IM»  lc«0>  t*  F«g*  ;j»'-T«b«m.  Icon.  f  ^ 
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Gérard»  Htft.  tljfi.  Icon.— Dtfcdi.Hîl.  i'p«g<  ' 

975- le. 

>  Sc-ophularii  ttrù*  dodoiuM  ttaitifolim  «  ruta  ea- 
wmûquibufdumvemtm^h  Btth.  HhU  ).  p«g.  423; 

*  #.  Scnpkultria  htiia.  ?  Pallas  ,  Nov.  AJSl  Petrl 
10.  pag. 

.  Si:ropki.laria  «rùmtatUf  ckfyCmtktmipttio  i  fion 
minimo  ,  aerofurfwto»  TounMT.  Coioll.  9^ 

y.  Etdem  ,  Mir/e  pedmculifyaepuiefctntihu,  Kop. 
Centur.  exf.  4. 

On  diRingue  cette  eTpece  à  Tes  ff  uiîles  ailées  , 
dont  les  pinnuks  font  plus  ou  moins  laciniées  aflez 
finemem*  fiinom  celtes  des  feuilles  fi-pirleiires. 

Ses  liges  font  droites,  glabres,  quadrangubi- 
'es  j  luuies  J'un  yicd  <;u  ■i'uii  pied  &  Acnû  ,  ttcs- 
i^ameulci  ;  Iti  rameaux  ucuisbieux,  pj  iculcs  ,  di- 
^hotODies ,  garnis  de  K  ui'.les  rppofées  ,  pétiolees  , 
Par^iement  giabrcf  ,  venes^  leurs  deux  faces  i 
les  feuilles  inférk-ares  tncifées ,  alongécs,  légère» 
ment  pinnatifîdcrS  ;  les  fu,  eri^uics  ail-ts  ou  prn- 
tbndémcftt  pinnJtilî  1  Si  les  découpures  écartées, 
hnéaircs,  fimples  ou  tadniées^  lobces  ou  dentées, 
algues. 

Les  fieun  Sont  divtfées»  à  l'extrémité  dis  ra- 
meaux ,  en  un  épi  de  lîx  à  huit  pouces  de  long , 
lomporé  de  grappes  oppufces  ,  axillaires ,  pédon- 
culies  >  les  pédoncules  la  plup-irt  dichotomts , 
a^anc  tièt-fouvenc  un:  fleur  pédtcellée  dam  leur 
dichotomie  i  les  divifions  rameufeS  j  un  peu  paoî-  ' 
culées  i  leur  fommcti  I.s  grappes  inférieures  al- 
ternes. Le  calrce  eft  court ,  diviTe  en  cinq  décou- 
pures arrondies,  glabres,  verdatrcs ,  blanches  & 
membranenfes  à  leurs  bords.  Locorollc  eO  petite, 
d'un  pourpre- foncé  ,  dépourvue  de  lames  à  Ion 
orifice  i  le  ptlhl&:  deux  des  eramines  fiiilhnceshors 
de  la  corolle  ;  la  capfule  globuleufe,  très-glabre  , 
de  la  gro&at  d'un  petit  pois ,  acutninée  par  le 
ftyle  perBthnt  >  comenmrdes- wnenc^s  nombten» 
fes  ,  fore  pethei-j  attachées  i-  un  réceptacle 
cenual. 

Cette  plante  croît  en  Suifle,  en^ Italie ,  dins  les 
dëpartemcns  méridionaux  de-  la  France.  Je  l'ai  re- 
cueiilie  aux  environs  de  Lyon.  Q  {y-  r  ) 

La  variété  $,  qui  peut  être  pourroit  être  dif- 
tin^uée  comme  efpèc»- ,  diffère  de  la  préc  dente  par 
fes ffuilles plus  petites,  inci(et';o\(  p-nforidc-nent 
dentées, à dtntsaigiiè-;  Ks  ku-ltesinféfisiHrvsbi- 
pinnées-}  tes  petites  grappes  di^hotomes.  Cette 
plante  crtrft  dans  le  Levan^ac  la  Taurlde.  Wiiid. 

» 

»I.  ScaoPRUlAIfti  ailée.  SerêphtUarU  pifuuua. 
milter. 

Scvf  ^.  f.ina  fo  'iis  riniat:s  ,  fol:oi:s  i  uilîs  ;  r^i-t- 
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'  Ser^tiàttri*' oritntàUê  f  chryfirukem'ifolio  i  fln$ 
minimo  «  varitfiM,  Tottioef.  lott.  R.  Herb.  Co> 
roll.  9. 

Cette  plante,  oue  Miller  regarde  comme  une  , 
efpèce  diflinûe ,  n  eft  peut-iue  qu'une  variété  da 

fc'ophulétria  canina. 

Ses  tiges  .d'après  cet  autc'.ir,  font  grêles .  hautn 
de  trois  pieds,  garnies  de  fcui.les  oonr  Us  iutc- 
rieutes  font  deux  fois  a-le:s  i  les  pinnules  irrégu- 
lièrement découpées  8c  dentées  ,  felfiles  ,  d'un 
vert  - 1  jifant.  La  r^riii.-  ru,  érit  iirc  des  tirts  tft 
charpée  de  petit,  s  grappts  de  fleurs  litciules  i: 
terminales  ,  éloignées  les  unes  des  autres.  La  co- 
rolle eft  petite  «  de  couteui  purpurine  «  avec  une 
bordure  olanche. 

Cette  plante  crott  à  Gibraltar  6c  dam  le  Levni* 
<f  (  Drftfipt,  «*  MUttr.  ) 

2i.  ScftO»H0LAt&t  luilànce.  Str^^mi* 

cidd.  Liim. 

S(Tophulana  fotiis  inftrioriius  lif  innatis  ,  fubcar- 
""fi*  >  gi'berrimis  »  raeemis  tiparthÎM,  I.inn.  S|>ec. 

Pi  irt.  \  r.\.  i.  p.iç.  Ç^.j.  —  Sylt.  N.ir  e  'it  1 5.  p^g. 
414.  —  Desloru.  I  l  u.  atlj!;t.  vol.  2.  pai^  54. 

Scrophuiana  foins  oipinnjtis,  glakerrirnis,  i^tidis} 
"iCMÙt  lipanitii,  umùttatibiu.  Mill.  DiéL-n*.  1 1. 

Scrophulur'ia  fiXi:i:!is  ,  lui.:da  ,  /a/crpiiii  maffi- 
iitnSs  (uiio,  Boccon.  Muf.  tab.  117.  —  Toutncfr 
Inlf.     Herb.  167.  —  Schav.  Spec.  ti*.  548. 

Serophularidglautt^tiOfiaamfLs  /c^-nias  divi/i» 
Tournef.  Coroll.  pag.  9.  ^  Idem  ,  Itin.  voU  1. 
pag.  m  .  kon.  85. 

A.  Scrophularia  foliij  fi/icis  ,  modo  iatîtùathy  Vtt 
ruu  canine  ,  LiifJlia.  C-  Oauh.  Pin.  156.-— ToLlti  . 
Inft,  R.  Hcrb.  i67.' —  Svhav.  Spec.  n°.  y^x.  — 
Morif.  Oxon.  Hi(t.  t.  §.  r.  tab.  9.  lig.  y,M^^'^ 
Desfont.  Flor.  athnt.  vol.  1.  pag.  ^4. 

Scrophui4tna.  cruica  prima.  Ciuf.  Hîft.  X.  pag^ 
209.  Icon. 

Scrophularia  &9tttaf  iatifoS*.  Fsrlcim  «  TheaCTâ' 

pag.  610.  Icon. 

ScropkuLria  ir.diea,  Gérard,  Hift.  y  16.  Icon. 

Scrophularia  (filicifolia),/i//û pînnatis ^  folioIU 
ociai  deiUittif raeemts  témiiiaSlùt,  Miller, 'Diû. 

t.".  10. 

p  rrp  r'V^-e  n  d'^  prards  npports  avec  le/c'-o- 
ph:.L:nd  c^n.'.ia  ;  elle  en  diffère  p.)r  Tes  T  utiles 
graffes  ,  un  peu  chnnucs ,  loilnnpfS,  fonvent  bi- 
pinnées ,  Se  par  une  prtite  lame  qui  garnie  l'btifice 
du  tube  de  la  corolle- 

Ses  tiges  font  très-glabres ,  prefniie  cylindrî^ 

qut  <. ,  d'i.n  vctt-fi'ncr,  i  reine  q'.iaoraî'ciiî  ire«i 
iét^eretr.^atOiCHkbtai.euieslui  leuu  ai)gksj.iuux<&s> 
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imirtm  un  pied  Se  demi ,  très  -  nmevta  t  ]ti 
lanmut  oppolés ^  axitlaires,  fmples,  droits,  rsr- 
liis de  tèuilirs  oppofées,  pétiolecs ,  prefque  deux 
toiviiie  s,  jloncees,  un  peu  ihirrucs,  gubrei  à 
ïsm  (Icr'-iv  ^îCl-$  i  les  folioles  ptofondâmcnt  inci- 
liées, pi  u{  ic  pmnatifides  ou  dcotee$«  i  dems 

\xi  fi. -lis  ff>r.t  difpofées  en  Inngs  épis  nus  , 
c.-iWOL-  d  :  £"  jppes  ]i  y\\^■^^tl  a'.tfines  ,  un  pm 
al^ngtcs,  r.'.n-.Li,r-$  ,  mimiis  ae  p  -ticcs  buttets 
Cftu:t.î,  prtffoije  filiformes.  Le  calice  eft  divifé 
«ncmo  découpures  verditres,  glabres*  membra- 
neultfs  S;  blanches  à  1  »ur  contour ,  un  peu  arron- 
ditîi  ob:u:'es,  La  cr  r.>!le  eft  petite ,  pâle  ,  purpu- 
ê»i  Ja  Ièvr«  Antérieure  rougeâtre  ;  le  Hyle  droit 
ou  un  peu  courbé  ,  failiine  hors  de  la  corolle  ;  le 
fl'gmatt  épais  ,  culoré  i  la  capl'ule  petite  ,  glubu- 
Ja^ytcuiiiinée. 

Cctt^  pbnrf'  cf^ît  Ja-s  ?r  Levant  ,  ant  environs 
deNiçIes,  dans  l  i'e  de  Crète  &  lur  les  cotes  de 
Intime,  dans  I  s  firf'^i  des  roclwrs  Ofv  f  ir  les 
WHinurs.  On  h  cultive  m  Jirdin  du  Mu(iéiun 
^Hidoire naturelle  de  Paris,  ^{f^.v.). 

t(.5caopHULAiB,E  variée.  Ssropkulana  varit- 

Stnfh/jria  ejj/iirus  tafi  lignefccntibus  ;  foiiis 
ifàitiijUU  ,  pu'>ef.e  itHitM  i  r^mù  tlongatit  i  p>- 
êuKi  inyUrui  ^  v  ll:s  gibehtdihus  hirtù,  Maruh. 

ïbBrebcT'.f  J  1  .  Cl  p  vie,.  il6.  n*.  ZO.  —  WjiÛ. 
épn.Piant.  vol.  }.  pjg.  178.  n".  Zi. 

S.-s  tigis  font  droiif  s  ,  ligneufes  ,  particulière- 
Bi»t  vers  leur  bife  .  garnies  de  feuilles  of  pofées, 
^tiolées,deux  fois  ailées,  pubsfcentes.  Lts  fleurs 
font  dirpofées  en  grappes  alongé'.-s ,  fitu-ts  à  l'ex- 
cimite  des  tig^s.  Les  pédoncules  convr  on';  fe 
twiknt  en  pédicelle s  coum ,  inégaux ,  hériilés 
drpodt  courbés  en  hameçon  i  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  aux  bords  de  la  mer  Caf- 
lieaae,  furies  collines  AérikiSe  pierreufes. 

u  ?c  R  spHUtAiRB  de  Chine.  ScnfhulMta  ci/- 
■ce>.  Linn. 

S-'sskularia  faliis  ovaio-otlongis ,  fcn-atit^  puitf- 
!(-.:.:. t.  Unn.  ManiifT.  pag.  ifa  —  Willd.  Spec. 
ttai,voL  5-  pag.  178.  n*. 

Settiges  font  droites «quidrangubires,  ï  angles 
mmlttSt  marquées  de  qoinre  fillom,  légèrement 
pubcfceiites  ,  rameofes  .  hautes  d'environ  deux 
pieds  y  garnies  de  feuilLs  at>i>oCét.s,  péùoloes, 
dansées  ou  ovatn-oblonftut  s ,  lancéolées ,  molles , 
Kpea  pubefcentes .  d  mi^^^*  -  m  \  i?  n  |  ur  c nntonr  5 
kdfnts  tibtut'c»  ,  aiîei.  aux  tcuiUcs  du 

Lfi  il  Mrs  !<-nc  'Ji^pofces ,  à  rcxrré'-iité  Jt-^  tiges 
lidesutacaux^  ea  g^appss  irès-loi^uks^  Un>gl«Sy 


ctont  te  pddoneule  èosmwi  eK  limple,  ditifif  â  fon 

fommet  en  ramcîUT  courts,  inégaux }  fous  chitjue 
pédicelle  une  bractée  courte ,  ovale  j  tiiiement  den- 
tée I  les  cepfulcs  compitmées. 

Cette  plante  croît  tucarellemeiK  dois  la  Chine. 

(Dtfcript.  IX  Lina.  ) 

i§.  ScRopHULAiRE  méridionale.  Str^uJurit 

mtridionalis.  f.inn.  f. 

Siiophultiiij  joins  obîon^o-ovdiit  ,  ftrtaiii  ,  g'a- 
bris i  ptdur.ctilis  unifions.  Linn.  f.  Su,  pl.  pag.  il?0» 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  17S.  n°.  14. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  quadraogu- 
laircs  ,  divifées  en  rameaux  oppofés  ,  garnis  de 
fciiilKs  pédulees  ,  oppolVes  ,  ovales  ou  u!)  peu 
oblongues  ,  liffcs  à  leurs  deux  t.ucs ,  dcniéts  t-n 
fde  a  leurs  bords,  toute*  les  d.nt^  égales  }  les 
pétioles  un  peu  plus  courts  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  termi- 
nale ,  dépourvue  de  teuillei ,  &•  dont  Us  pédon- 
cules font  finv  I  s  ,  imiflores,  un  peu  plus  longs 
que  les  fleurs,  muni«  à  leur  bafe  ae  braâ.«s  fo- 
liacées, plus  courtes  que  les  fetiiirel ,  dillantet  » 
fonvent  très-entières  ;  les  inférieures  oi^j'ofécs  ; 
les  fupérieurcs  alternes.  La  corolle  ett  ovaie ,  de 
1  a  grandeur  de  celle  du Jiêpfkulari*  famkÊuimé, 

Cette  plante  fe  trouve  i'ia  NonvettO'Gicaader 

* 

x6.  ScROPHOLAiM  écarUce.  SmfkMlârU 

cinta.  Linn. 

ScrophuLiria  foiiis  fuaitmis ,  ovatis{  fioriiiu  vtr- 
ticiiljcis  ,  fpii^iii.  Lmii.  Spec.  Pbnt.  vol.  l.  pas. 
866.—  Royen,  Lugd.  Bat.  2.^. —  Miller.  Diâ.^ 
n".  18.  Willden.  Spec  Plaat.  vol.  j.  pag.  279. 
n».  1;. 

S:rophularia  fio'c  CKcineo ^  fo/iîs  ttrticê  fiMtnihf 
caultft  ambitniiùus.  Houft.  Mff. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  hautes  d'en- 
viron deux  pieds ,  garnies  de  ftuiMf  s  ov  il -s  ,  fef- 
lilei  ,  d'un  vert-pâle  i  leurs  deux  tacts  ,  dentées 
en  fcie  à  leur  contour ,  aiguës  à  leur  fommet }  les 
feuilles  inft  rttures  oiipofces  ,  airfi  que  les  fupé- 
rteures  {  celles  du  milieu  réunies  au  nombre  dff 
trois  ou  quatre  à  chaque  nœud ,  pri.Tqu'ample«i* 
caules,  aflez  femblables  aux  Luilles  Ac,  l'ortie. 
Les  fleurs  font  vertldllées.  rénnieien  épi  i  l'ex* 
trémiié  des  tiges,  d'une  belle  rr  ulcur  écarlate,  8f 
de  la  grofleur  de  celles  dn  fcrofntiluna  nodofa. 

Otre  pbnte  croît  naturellement  à  la  Veta- 
Cruï.  On  la  culdve  dans  quelques  jardins  en  An^ 
gleterte. 

27.  ScnonroiAiM  v«fa£eulfe.5crtf*«far*«/^ 
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Scraphularîa  ful'h  cordatls ,  /IntatU ,  luclJîj  ;  pe- 
dunculii  uxiltjnbuSybtfioiit i  MuUftxaagulari.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pjg.  —  MantilT.  418.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  voL  j.  pag.  179.  n".  x6. 

ytéuUMÙt  émOtriha  «  iijloris.  Ltnti.  Smc.  Ptam. 
611.  —  Hori.  Cliff.  511.  —  Royen  ,  Lugd.  Bat. 
M).— Coiian,  Monfp.  pag.  {04.  n**.  6. —  Miller, 
DlO.  n*.  14.'—  Gérard  ,  Flnr.  galL  Pcov..  pig^  189. 
H*,  j.  —  Sauvig.  Monfp.  1 16. 

Sirofhularîa  ftmiiufor».  LUBU  Flor>f(aOÇ.VoL  2. 
pag.       n*.  jyo. 

Seruphtttariû  vtie^htio,  C.  Bauh.  Pin.  — 

Toiirncf.  Inft.  R.  Herb.  i6(S.  —  Magnol ,  Boran. 
Monip.  pag.  aj4.  —  Morif.  Oxon.  Hift.  i.  %•  $■ 
tib.  8.  lig.  I. 

ScnfkaUrim  ptn^rin^  Omer.  Hort.  p«g.  157. 

ttb.4J. 

ieropkuiétri^  jkrt  ruirp  Caimtwu.  J.  BauJl.  Hift. 

pag.  4X1,  Icoo. 

^.  Strophult^ié  (icaKca)  ,  folUt  cordath  ,  dupli- 
eato-ftrratis }  rtutmo  compt£to,î  Flof.  leyd.  Prodr. 
1^.  —  Miller ,  Diâ.  n».  «. 

^cwy^nw*  mmennfa ,  foUç  Mftiu  rugofo  ;  ^< 

Mro-pmt«M«*  Van»  Catiiol. 

On  diftingue  cette  riante  à  fes  feuille»  glabres, 
luifantes,  en  cœur}  a  fes  pédoncules  axiUaires, 
«tichotomes,  itraHiiés.ptr  deux  fleurs. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres^  anguleufes ,  fou- 
vent  de  coiil- iir  purpurine,  lifles  ,  irès-limpks, 
hautes  d'environ  un  pied  8f  demi  ,  munies  de 

Îuatre  ,  cina  ou  (ix  angles  faillans  ,  garnies  de 
Ettiltes  pëiioiées,  oppofées,  ovales,  en  forme  de 
coeur  «echancrées  iwttrlMfe,  glabres  I  leurs  deux 
faces,  veinées  ,  luifintes,  aiguës  i  leur  fommet  , 
boidé<.s  de  dents  courtes  &:  obtufcs}  les  feuilles 
Ihpéiieures  ordinaîrcmencaltctnes ,  beuwoup  plus 
petites. 

Les  flQuts,  (ont  ftcuécs  daas  l'aiflêUe  dies  feuilles 
fupériewea.  L«ttn  pédoncules  finu  fimples^  gla- 
bres, filiformi-s,  plus  longs  que  les  ftuiiles  ;  ils 
font  a0t:i  ordinairement  fourchus  à  leur  extré- 
nisé»  éc  Oe  portent  que  deux  fleurs ,  quelquefois 

Siutre  »  cinq  ou  fix.  Leur  calice  eft  gtàbro.  ver- 
itre  ,  à  cinq  découpures  ovales ,  courtes  $  la  co-> 
rolle  petite,  de  couleur  purpurine  ;  les  capfides 
^buieufes,  gUbres ,  à  deux,  loges ,  i  deux  valves, 
remplies  de  foMnoes  ton  petites. 

Cette  plante  cxok  dans  les  provinces  naérîdio- 
nales  de  la  Frauce»  en  Italie.  Je  l'ai  égaletnent 
recueillie  dans  la  ci- devant  Bretagne,  aux  envi- 
rons de  Fongèics.  O  (  v.) 

fiCROTIFORMES  (Senences).  iSiroùfrrmia 
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fimina.)  Les  (cm^nces  reçoivent  cette  d^otnina- 
tion,  ajufi  que  les  fruits,  flc  quelquefois  une  por- 
tion  de  la  corolle,  lurlque  ces  parties  ont  qutlaiie 
reflemblaace,  par  Um  foraie ,  aux  teûicuUs  d  «r 
aninul. 

SCYPHOPHORE.  Seypkapkonu.  Gcoct  do 
plantes  acotylédones ,  de  Ta  famille  des  aigties. 

C';:fl  une  divifion  dts  !:ch-[ij  âc  Linné  :  il  faut  y 
rapporter  toutrs  k$  efj'èccs  qui  ont  affci  généra- 
lement des  feuilles  roi. les ,  cartitagineufcs  ou mem* 
braneufes  ,  très-fiagilcs  ,  droites  &  afcendantes, 
flexueufes ,  la  plupart  inégalement  8^  p  us  ou  moins 
profondément  laciniées ,  finuec  s  ou  crénelées  pref- 
qu'en  lobes,  vertes  en  dcff^us,  uis-fouvent  blao- 
chitres  i  leur  face  infifrieure. 

La  frudifiration  confiile  dam  de  petite!  tiger 

(iacii/j)  fiHul'^ufts  ou  tuhiilëes  ,  fimplcs  ou  ra- 
meufes  ,  inferccs  fur  les  K  u  Hes  ,  épaiifics  à  leur 
fommet,  d  latées  en  une  forte  d'entonnoir  fermé, 
&  portant,  fur  les  bords  de  cet  entonnoir ,  des 
tubercules  irrégulirts,  convexe  s,  f'mguetis ,  prêt 
que  globuleux  ,  quel^jurf^is  f  pporrets  im'T.édiar 
lement  par  les  feuilles,  quelquefois  auûi  celles  ci 
font  J  peine  vifibics  ou  nullesv 

Les  cladonies  (cladonia)  font  un  autre  genre 
très-voiftii  de  Celui  ci ,  co'Mpofd  de  plantes  dont 
k*s  tige«  font  ruhutr'^es ,  H        ou  rameuff-s ,  nues 

ou  clurgéts  de  qu-  l^uts  petittN  fo:ir,l  s  .  \  s  tiges 
terminées  à  leur  fuminet ,  non  par  d  s  cf,)èces 
d'entonnoirs  ,  mais  par  des  tubercuLs  fiKigujux, 
fo  iiaircs ,  fefliles ,  comme*  on  le  voit  dans  le  ùtAtu 
fukAjtaS  ,  rangifcrinus  ,  uncij/it  ,  6v. 

Obfervàtionu  La  plupart  des  ifpèces  qui  cora- 
pofeHt  Ce  nouveau  genre  ajranc  déjà  été  décrites 

a  l'article  Lichen  ,  nou5  ni  ferons  qa'tndit^et  ici 
les  principa'ts  iju'il  cotivitnt  d'y  rapporter  ,  fit 
quelques  autres  décrites  par  M.chaux  <taiir>  la  Fiort 
de  CÀmi'iqiuftfUiurionaU,  il  faudia  dooc  rappeUt 
dans  ce  genre  le  // cAm  €ot<tferu$  de  Linné ,  8c 
toutes  fes  variétés  5  le  /ichen  pyxiJjtus  f  s  va- 
riétés i  le  Itthen  coriumui  grmiiis  i  le  lithtn  toayo' 

futtu.  Lam.  Diâ.  Sec. 

I.  ScYPUOPHOR£  fulfuté.  Styfbofhorut  fulpk»^ 
rimu.  Mich. 

Licktn  kaàllit  cmfit ,  fuimemirtnaetis  ,  fulxla* 
Vûto-*t«u*gétù  ,  IcyiÎMt ,  fulphurutts  ;  fiiinmitau  dt- 
mùm  difformiterfubdivtfis  6f  rimofo-ptrtufis  i  fcyph^ 
rum  iu:>t  Lulis  coijîucnii^uj  ,  ai ro-J njeitm  Mtch  FIfff, 

boie-il.  Aincr.  vol.  1.  pag.  31b'. 

Ce  fcyphophore  eû  d'un  blanc  légèrement  lavé, 
d'un  jaune  de  foufre.  Ses  tiges  font  d'abord  très* 
fimples ,  cpaiiTes  .  un  pcn  menabraneuiics ,  Itfles  • 
4laûg£es  pi«it|u'eo  ottBîit  *  pottancâ  loat  fooMnes 
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«nffrit  rtpjîenwnt  en  f  ntonnoîr  j  ces  l'g;  J  î'alon- 
jïaii»r<(|u'i  11  lon^eur  de  d«ux  ou  troi«  pouces , 
ijpitjrtletitinlcnfiblemf  nt  (deviennent  à  Ictirfom- 
pix  riflieufes  oh  Ucimec»  d'une  manière  très» 
iniftlièrr.  Les  entonnoirs  fertiles  font  fort  pe- 
io.chjrsés  i  leurs  bor^s  <ie  tubercales  conAuens , 
i't»  pourpre  •  foncé  :  il  tnvm  foirrcnt  qae  ces 
krAfMtffoiiftres. 

Cft?  fl;r'»  crr-'  dans  le  Cuodl,  oà  «U«  a 

i.  ScTPHOPuojiA  Tenicilié.  Stypk^tfw  iwr> 

fcyphtt  hieiOonm  ,  venitifiiformi- 

iti,freMt{»!i/tfis  &  margint  miiutijfîm''  :..ùi:-\u- 
14* i  tendit  fuhgUtU,  Mich.  f  lor.  bor.  Aort. 

C'tftune  efpèce  d'un  port  trèf-f'légant  par  fes 
iHc<&vcs&:  nombreufes  proliiicadoiM»  qui  for- 
 T  Mtant  de  vertidiks. 
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Ses  liges  font  filifonnet,  un  peu  épai(r«s,  d'un 

Mac-ule,  fiir.pJes  ou  un  peu  bifuiquees  à  leur 
Wij^ites,  hautes  de  Jeux  pouces  &  àwÀ  ou 
cti^es  ;  ieuis  entonn(»its  prolifères  dam  leur 
(uot.M  noaibre  de  £1  i  ft^c,  pcclqu'éfaux , 
fc»â;dixun  de  ces  nouveaux  emonnom  en 
pfoÀJf d'iuircs  fur  fon  bord,  difpofés  conune 
<»  TBticilles ,  &  <jui  diivitnnent  fouveni  à  leur 
H«|(Birar$ fois  prolifères, chargés  ï  leurs  bords 
flléneiifide  petits  tiiSerrule^  de  couleur  de  fuie  i 
hentonnoirs  gi:  r\is ,  ci>  dedans  &  à  Itur  did^ue, 
:  t;5  tolioles  crijnelées ,  lobées ,  irès-irregu- 
WfajieœbiibUs  i  celles  de  la  baie  lIcS  tiges. 

Cm*  cipèce  a  été  recueiiiie ,  par  Michaux  , 

«BilGOTliM.  ^ 

SÉBKTiF.  H.  Lordrij,  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones,  à  Beurs  complètes ,  monopétalëes  ,  de  la 
^Jede»borraginéts,<|ui  a  des  rapports  afec 
Ih  fuifmltt  ie  les  thruia ,  qui  comprend  des 
■îKSoajrbrilTeaux  cxotiquts  à  l'Europe,  dont 
lufniUes  font  rudes,  les  fleurs  termmaks  ou 
difpofées  en  paniciile  ou  en  corymbe, 
ncBki  dans  la  forme  &  le  nombre  des  parties 
«Itsfraôification. 

Untùtte  eneotiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

B»  têlUe  prtfque  tttMi ,  à  ctHq  tfrvifivns  ;  une 
ottilt  infundibuii forme  ;  ordinai'crntnt  ciroj  étami- 
*«i  M  Pyk  éUnotomt  f  $m  drupt  à  dtux  ou  quatre 
j  iu  fiaumttM  fiSuiru, 

Caractère  csmérique. 

Djqoe  fieur  offre  : 

sMja<«i«<  d'une  feule  pièce, prcfquc  tubuié  | 
{cttnt»  i  dn<|  divifions* 


t*.  Une  tffroUt  monnpétale ,  infumlfbTiIifnrme , 
dwitletube  eft  de  la  longueur  du  calice  ,  \<i  \m.h^ 
campanulé  >  ï  cinq  ,  quclquefoii»  à  fix  ou  haie  dé* 
coupures  ouvertes,  u»  peu  obtufcs. 

Cinq  ittmines ,  quelquefois  quatre  ou  hnit, 

dont  les  filanu  iis  font  lubiilés ,  attach.-s  au  tube  de 
la  corolle,  termine  p*r  dts  amhèrts  obloi  gues. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur ,  arrondi ,  acuroiné ,  fur» 
ttionté  d'un  (l)^le  de  U  longueur  des  (tirriinet» 
biiîiie  à  fa  partie  fupérieure .  à  découpures  fimi* 
chues,  tetminées  par  d2s  Uigmates  obtus. 

E.e  fruh  eft  tft  drupe  globnleux  eu  ovale  »  tctt- 

TTiine  i  un  noyau  filloné  ou  pArfemé  de  folTittes, 
à  deux  ou  quatre  loges  ,  dont  qlu^ues  unes  avot* 
tel»  qudqnefius. 

Les  femtncts  font  foliniies,  oTsIcs,  scdmméet 

à  leur  Commet. 

Obfervations.  Quoique  ce  eenre  paroiffe  aflet 
naturel  daru  un  certain  nombre  de  fes  efpèce*, 
leliement  même  que  la  plupart  lont  aflez.  diHiciitS 
à  djllingutr^néAnmûinsplufieurs  autres  s'écartent 
ceHemctttincarsâènrféflërique,  qu'il  eft  poirible 
qu'elles  appartiennent  à  un  autre  genre,  lurtout 
celles  citées  par  Aublet.  La  corolle  eû  ialundibu- 
li forme  dans  le  plus  grand  nombre  ,  campanutée 
dans  â'autres.  Son  limbe  varie  dans  fes  divîfions, 
onUmifcment  au  nombre  de  cinq ,  qaetqnefiris  de 
quatre,  fix  eu  huit  :  ce  ne  font ,  dans  les  unes  , 
que  des  dents  conrtés;  dans  d'autres  ,  elles  font 
plus  profondes.  Le  nombre  des  étamines  éprouve 
l^s  iiiCints  variations  c  jr  rrli.i  lies  dr'cOUpures  de 
la  corolle  :  il  en  arrive  Je  intime  pour  le  calice.  Le 
nombre  des  loges,  celui  des  femences ,  n'eft  pas 
plus  conftant.  D'ailleurs .  la  plupart  de  ces  efpèces 
n'ayant  point  été  complètement  déciites  OB  ob* 
fervt't-s  ,  Uiffeni  de  grandes  diffkultes  pour  leur 
détermination.  Pcut-étie  a-t-on  confondu  dee 
Variétés  avec  des  efpèces,  ou  pris  des  efpèces  pour 
des  variétés.  11  feroit  bien  â  defirer,  pour  la  per« 
feâion  de  ce  genre,  que  les  voyageurs  y  appor- 
talTcnt  la  plusgran.le  attention,  lurtout  qu'ils 
s'aft'uraflènt  de  ce  qu'il  peut  y  avoir  de  variablie  om 
de  conftant  dans  les  organes  de  ta  fraâiftcstiAM. 

Les  feuilles  .  dans  le  j^hn  gt»d  tUMnbfe  det 

efpèces ,  font  épaifles ,  coriaces  ou  membraneufes, 
entières  ou  dentées,  chsrfr^es,  foit  ï  letin  deux 
faces,  ou  plus  fouv;  n-  a  !;  m  face  fupérieure, 
d'afpérités  tormées  par  de  itès-pctits  points  blan« 
châtres,  trèa-nombreu* ,  quelquefois  a  peine  fen- 
fîble^.  Ce  genre  ne  diffère  rITentielle'rent  des 
tkrttiû  que  pir  fon  ilyle  bifide  ou  dithotome, 
chaque  hi  irche  terminée  par  des  Higmates  égale- 
ment dichotoutes*  Les  (hitts  font  plutôt  des  drupes 
que  des  tniei.  Dans  les  cabriRets  {thmUy,  les 
fruits  font  au  contraire  plutôt  des  baies  que  des 
I  drupes,  &  !e  flyle  ell  ûmple  ,  ternuné  par  deux 
I  ffigmaics  iimples.  Les  cermeee  de  Cavsoilles^doot 
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nous  parlerons  i  U  Sa  à»  eTpfecct ,  ofr»M  flB 
4raf«ifix  loges* 

E  s  »  it  ç  B  S. 
f.  SiusTin  domeftiqttOi  CtnUû  myjut.  Van, 

Cw£û  foliis  ovttt'u  I  fuprà  glahris  ;  con/mbis  late- 
nlihus  ,  calUibut  dtctmfinatis.  Linn.  Syft.  veg:t. 
oic.  J<5i.  —  MaT?r.  m*dic.  pag.  67.  —  MtHer  , 
h'.tX.  n°.  I.  — \  al  I,  Sv:nbol.  I.pag.  19.  — WUld. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1071.  ii*.  I. 

Cardia  foliu  fuiovaùs  ^  ftrratc  •  démolis .  Linn. 
Spec.  Plant.  voL  f .  pag.  19a  —  Hoit.  Gfif.  6). 

Mixa  feu  fthefitn*  J.  Bsub.  Hift.  I*  pog.  I97.  Ic. 

Sebtfiena  fitvefirit  &  domtftica,  C.  B«lh.  Pin. 
446.  —  Pro(p.  Alpin.  /Egypt.  jo.  ? 

C»mu  fangaiitM.  Fofskh.  Flor.  «gjrpc.-arab. 

Cardia  (  officinaîis  ) ,  /à/i/V  ov^m ,  aattiufcu- 
lij,fupenù  inàqualiter  ftrratis  ;  calice  fubeytinàiito  , 
Icv!.  Lani.  llluUr.  Gener>  vol.  u  psg*  440.  n"". 
189;.  tab.  06.  fig.  5. 

•  Sebtfiena  domtfiica^feu  myxa.  Commet.  Hort.  I . 
fUg.  t)9.  Ub.  jt.  -^Blackv.  ob.  ^98. 

Ftdi'maram.  Rhe«d.  Malab.  vol.  4.  pag.  97. 
tab.  J7. — RaijHift.  t  j6j.  —  Burm.Flor.  inA.  58. 

Pruttut  fekcfitns  ^  longiore  foiio  ,  madtrafpatana. 

Pluken.  Alnug.  psg.  )o6.  tab.  117.  fig.  j. 

y.  ror<//a  (  obti(^ua  )  ,  foliis  fu^raamde^fdatis , 
Htrvofo-xenofis ,oblt(juis.  Willd.  hycogr.  i .  pjg.  4. 
I»*.  16.  tab.  4.  fig.  i.  — lilimjÇpec.  Piam.  vol.  i. 
p«g.  1071.  »*.  1. 

Cette  efpèce  offre  <.\s  grandi  5  difTiciilt?^ ,  &: 
jufqu'à  ce  que  nous  avioni  i'.es  détails  ties-ex:>ds , 
foit  for  les  pairies  de  Ta  ftucltlîcation .  Tiit  fur 
les  variations  qu'elle  a  pu  éprouver  par  li  cul- 
ture ,  il  nrHiSTeftera  tnujotws  beaucoup  de  doutes 
fur  le  vrritjble  cardia  ,  vj  de  Linné.  Il  eft  ce- 
pendant i  préfumer  que  e  t  auteur  a  réuni  deux 
efpèces ,  l'une  des  Indes  ;  t'aurre ,  que  l'on  ren- 
contré e'i  F-'ypte,  à  moins  que  l'on  ne  fujv.iofe 
qu'elle  y  aie  ecé  apportée  autrefois  des  liuies 
orientales,  &  qu'elle  s'y  (bir  naturalirée. Le  port 
de  cet  arbre  &  Us  légères  différences  qu'on  y  re- 
inaraue  dam  h  forme  de  fes  ^otites  ne  me  pa- 
roifTent  pas  fuffifans  pour  Us  llpirtr  ;  il  t'judrnu  , 
comme  je  viens  de  le  dite,  y  rcconnoiifc  d'ail- 
leurs d'autres  caraâères  dans  les  fleurs ,  furtout 
dans  les  fruits.  Ces  confi  lerations  m'ont  deta- 
pniné  à  rapprocher  des  efpèces  que  M.  Lamarck  a 
pro  devoir  diftinguer. 

C'eft  un  arbre  d'une  médiocre  gnnJeur .  dont 
le  uoflc  eft  épais ,  le  bois  blancbiue^  l'écorçç 
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dcailleufô ,  marquée  de  quelques  lignes  Qurpit- 

rincs}  Its  branches  &  les  t.inieaux  ttî  s-',  i  lies,  da 
couUur  cendrée ,  ponctues ,  garnis  de  feuilles 
alternes,  petiolées,  grand. s,  prrfi^u'ovaks  ou 
quelquefois  un  peu  arrondies  »-retrtcies  à  leus 
bafe,  élargies,  arrondies  Se  un  peu  aiguèsi  leur 
fomuict,  d'un  veit-fonci?  en  dAliis  ,  [  lus  piles  ei» 
deilous,  &  pu^tf^ent^s  dans  kur  {«.uncifc,  rudes 
dans  leur  vieilleifej  entières  à  leur  partie  iiif£> 
rieure^  dentées  ou  prefque  légèrement  (Inuées 
vers  teur  Tominet  j  les  dentelures  inégales ,  dir- 
tintes,  obtufes  ou  aiguës,  à  ncrvincs  latérales, 
obliques.  Taillantes,  avec  des  veiors  réticulées. 
Les  pétioles  font  glabres,  cyîin.lrinnes  ,  prefquO 
de  d-ux  t!<-rs  plus  courts  que  les  nuilles.  • 

Les  fl.'urs  font  dirpofées  en  une  panicule tér^ 
minale  ,  artex  ample  ,  ferrée ,  ramenfe ,  d'ttfw 

od;  ur  aer -.ible  ;  les  r.i.iicMiiX  alteine"-;  leurs  ri- 
mihcattons  coijites  ,  peu  nombreutes.  Le  calica 
e(l  cylindriaue ,  Vert ,  à  cinq  dccoupares  aiguës | 
la  coroile  blanche,  à  ci.iq  ou  fu  découpures  ou- 
vertes, un  peu  réfléchie».  L;s  fruits  l'oiu  des  dru- 
pes ovales,  aco'nines,  glabres,  pulpc-tix  ,  renfer- 
mant un  noyau  ptofondement  filloné«  à  deux  lo« 
ees;  les  autres  avortant.  La  plante  y  diAie  de 
la  précédente  p  u  frs  feuilles  entières ,  nullewnt 
finuées  ou  dentée»  >  par  fts  calices  dépourvus  da 
ftries. 

Cette  plante  croît  d;n$  les  Indes,  au  Mallp 

bar,  dans  l'Egypte.  J)  (  i^.f  inherb.  Juf.  ) 

ScS  fruits,  macérés  dins  It-  H  t  le  vinaigre, 
r<?  ma'  gent  dans  l  in 'c.  Ih.pjfLnt  pour  ftcoura- 
b'es  dans  les  diarrhé-  s  :  on  leur  donne  !e  nom  da 
//  (flcs.  On  fait  avec  leur  pulpe  une  excellente 
g'u  ,  (  n  les  pilant  lorfqa'eHes  font  mdrec,  8r  en 
It  s  l.)vanc  dans  de  !'«  au  qui  fe  ch-:rç£»  d'trn  mu- 
cil  ige  rre<-viU|ueux.  Los  Kgvptitns  fe  fervent  de 
ce  mucilage,  en  forme  d'emplâtre,  pour  toutes 
les  tumeurs  fquirreufes  :  il  cil  propre  à  réfoodre 
toutes  fortes  de  duretés.  Quelques-uns  fontaoUi 
u  a:e  ,  neiuiant  plufieurs  loiirs,  de  bols  préparés 
avec  ce  mélange  ,  du  fucre  de  Candi  &  la  poudre 
de  téglilTc^ ,  pour  fe  gu<>ric  de  la  toux.  I^es  febeiles 
font  plus  vifqu  v/:  -1  r  1-r  luiubes,  bien  plus* 
en  uùge  dans  \cs  ihuaies,  la  diiiitiiUe  dî  relpirer, 
dans  la  pleuréfie ,  la  péripn^'iimonie  ,  l'enroue* 
ment  &  i'atdeur  d'urine  i  ils  les  arnoWlfent  &  lâ- 
chent le  ventte.  On  les  fait  entier  dans  les  tiCuies 
peâofalts,  humeâsntes  Sr  adottctflames. 

a.  SsBBSTiER  monoïque.  CvrJU  maMwai 

Roxb. 

Cordîa  foliis  fubratundo-ovatis ,  dentacif ,  vt  tojîf, 
fcabris;  corymbis  axilLtribus  ,  monotcis.  Wiliden. 
Spec.  Phat.  vol.  i>  ptg*  107a.  -n*.  3* . 

Cardia  «MHMiM.  Roxb.  CorOnUfid.  V0I.  I .  p.  4|, 
ub.  58, 

Cet» 
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Cette  efpèce  eft  temarquîble  pir  fes  fleurj  mo- 
■  »iaaes,  par  fes  fruits  jaun  ues ,  globuleux  ,  ttr- 
aios  a  pointe»  &  pat  Tes  teuilie*  ovales,  im  peu 
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Seifameaox  font  garnis  de  feuilles  (împlcs ,  al 
ume$,  ovales  ,  pétioîées ,  très-rudes,  longues  de 
tiob  pouces  Se  plus,  larges  de  deux,  veinées, 
na:qucc4  de  nej  vurei  l.uérales,  fimples,  alternes; 
i  lâches  &  courtes  dentelures  â  leurs  bords  ,  ai- 
gjëi  à  leur  fommec  «  fouteoues  pat  des  pétioles 
pief^ue  de  deux  tien  plus  coiins  ^IW  les  nHiilles^ 
ruiits,  arrondie. 

Les  fieurs  font  monoïques ,  di'pofées  en  co 
tombes  axillaires  ou  terminaux,  beaucoup  plus 
courts  que  les  feuilles^  donc  lés  zameaux  font 
très-coorts.  La  corolle  efl  bhnche,  petite,  in- 
funiiboliforme ,  à  cinq  découpures  ovales,  ol>- 
Wiii  cinq  étamines  renfermées  dans  le  tube  de 
b  corolle,  dont  les  filamens  font  fubulés ,  élar- 

£'  i  lent  bafe»  les  sothères  lancéolées.  Les  fruits 
tàtt  dtupes  ovslesj  aigus,  acuminés,  rem- 
flis  d'tne  pulpe  gludiiciife. 

Cette  plante  croit  au  Coronuodcl  >  dans  les 
iMia.  6  (  Oefeript,  ex  Roxi.  ) 

SiiisTiER  i  feuilles  dentées  en  fcie,  Car£a 

fu'iU.  Juff. 

ùrà4f6ùig  eofdatîs,  giabernmis^  ar§Mi  fif rôtis  ; 
/mmU  urmnatt.  (  N.  ) 

Cette  efpèce  ,  qui  piroît  fc  rapprocher,  par 
fonport,  du  cunUa  monoka  ^  en  diffère  par  l'es 
/eoitlts  glabres  &  non  rudes  au  toucher  «  à  den- 
lehecs  très- rapprochées }  par  fes  fleurs  cermiiMles 
tnpmicnlie  &  ooo  en  corjrmbe. 

Les  rameaux  font  drr't-  ,  cylindriques,  lifles, 
rrèi-glabres,d'unbruo-nunaire ,  garnis  de  feuilles 
alcemcs ,  pétiolées,  ovales,  aiguës  ou  un  peu  acu> 
oiînéef  à  leur  fommet,  irrégulièrement  &  très- 
tnemeat  demëcs  en  fcîe  i  leur  contour ,  membra- 
rïufes,  glabres  à  liurs  deux  faces,  d'un  vett- 
toîKe  tn  deffus,  d  uo  jaune-verdâtrft  en  deflbus, 
kngues  d'environ  trois  pouces  &  plus  ,  fur  deux 
de  larg:  j  à  nervures  Amples ,  alternes.^ 

'  Les  fieurs  font  difpofées  en  une  panicule  ter> 
nitiale ,  ferrée ,  un  peu  coniqus .  un  peu  (èûîUée 

â  'a  ba'e  de  fes  ptemiers  rameaux.  Le  calice  , 
d'après  les  cbr^r  vauons  de  M.  de  Juifi^u,  e(t  petit, 
iitc?ol>,  divifé  en  cinq  lobes  i  fes  boids.  La  co- 
tolleeft  petite,  blanche,  monopîtale,  àcinc^lobes 
régalien ,  tubulée  ï  fa  bafe ,  ouverte  à  fon  lintbe  i 
élit  ret  ferme  cinq  étamines  alterif s  -ivec  les  lobes 
d:  kcotoUe,  &  dont  las  anthères  font  arrondies. 
L'eraire  eft  Tupérletir.  furmontë  d'un  ftyle',  8< 
termi.né  par  un  nigmate  bifîdî-. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  l'Inde  ,  pat 

MatMÙjdt.  Tome  yil,  ' 


M.  Jof.  Martin.  Jf  (  V.f.in  htrô.  Jujptu.  Siti* . 
4.  SâBiSTiBaencœar.  Cordia fiâeordata,lam. 

Cardia  fol  is  fuicordatis,  iHttgnSffuptrni  ivtAut{ 
calice  cyliadrico.  Lini.  l'luftr.  Ceoec*  VOl*  I<  pag> 
421.  —  Comnicif.  Herb. 

Alt  noveUa  nigra^rtu faliiHAri  î  Rumph.  Ajnboio» 

vol.  ».  pag.  xsA.  ub.  75. 

C'ed  un  arbre  dont  les  rameau  fonc  étalés» 
touffus ,  glabres ,  de  couleur  brune  ou  gtiHitre  , 
garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  amples  , 
t'V.ilrs  ,  ■  rt,rcu'Ln  cœur  ou  un  peu  arrondies,  en- 
tières ou  à  peme  légèrement  ondulées  à  kurs 
bords .  glabres ,  lîfles  S  leur  face  fupérieure ,  qui 
eft  quelquefois  couverte  de  petits  points  blan- 
chaties  à  peine  fenfiblesj  légèrement  pubefcen- 
tes  en  delTous,  le  long  de  leurs  principales  ner- 
vures «  furtouc  dans  leur  jeunefle,  longuss  de 
quatre  i  fis  pouces  &  plus ,  fur  prefqu'autant  de 
largeur. 

fes  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des 
rameaux,  en  petites  grappes  courtes,  lâches, 
peu  garnies.  Le  calice  eft  d'une  feu'e  pièce,  tu» 
buté  ,  glabre  «  approchant  de  la  forme,  de  celui 
des  dianikutt  diviiîS  i  Ton  Ihnbe  en  trots  dents. 
F  a  cornlle  eft  grande,  blanchâtre^  lavé--  de  rouge, 
infundibuliforme ,  ridée  ou  plilfee  ;  le  tube  au 
moins  une  fois  ptus  Ions;  qre  L  calice,  très» 
évafé  vers  fon  oriHce }  le  limbe  ample  j  divifé  or- 
dinairement  en  fix  nu  fept  tobes  arrondis;  le«  éta- 
mines au  nombre  de  fix,  qu  -lquefois  fept  j-les  fi- 
lamtns  inférés  fur  le  tube,  &  de  la  longueur  du 
tube  de  la  corolle  j  L'S  anthères  oblongues,  ver- 
rrin'r^<;;  i'ovrr?  ai rondi }  le  ftylc  plus  court  que 
lei  etainmes ,  bifi  Je  vers  fon  fommet }  If  ftigmace 
partagé  en  deux.  Le  fruit  eft  un  drupe  un  peu 
ovale  i  légèrement  acuminé<  au  moins  de  la  grof- 
feur  d'une  noîfote .  i  quatre  loges ,  qui  en  partio 
fe  confondent ,  en  patrie  avortent. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  I:$  Indes  , 
aux  îles  Prailin ,  par  Corametfou.  h  i  /•  "* 
ktrk.Ji^.) 

f.  SÉBBSTiBR  i  coques.  CorSû  eottoeotet. 

ConËa  fi^i*  oiton^ovaiis  ,  integtrrimis  ;  fiori- 
l'ui  corymko^s  ,  calict-^us  interne  ivmevtofîs.  I^inn. 
Svec,  Plant,  vol.  i.  pag.  274.  —  Willden.  Spec. 
Plane*  vot.>i.  pagr  >07f.  n*.i4. 

C«ndi«  j/oAf».  Unn.  Spec.  Plant,  «dit.  i.  p.  f<>f. 

Cerafo  o^nit  ^  n'ior  bacifcra ,  tui.c  nvfa,  fiore 
p0tUtfiS«b  t  herbaceo  ,  guttato  i  fruciu  cacc'mco ,  iro- 
li^rtaOf  viJUdfi  ftmint  rup>[9.  Sloan  ,  Jam* 
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iCO'  Hift.  1.  pig.  9;.  ub.  loj.  fig.  t.  —  Rai, 

Deadr.  45. 

Ctrafa  amtricana  ,  fJUs  ra^ofis  ,  fmSu  ^Uofo. 
Plnken.  Phytogr.  tau.  «58.  hg.  i. 

$.  Cordia  (  ehrettOÎdes  )  ,fi>lits  ohlongo  ovatis , 
iajt  acutii  ,  intt^trnmis  ;  pani^u:!!  luttralitius  ,  fo- 

liis  brcvioriiui.  i  Lam.  lUuHr.  Gen.  vol.  i.  pag. 
411.0*.  1901. 

C'eft  uti  arbre  d'une  hauteur  mëdiitcre ,  dont 

Je  nonc  fe  tlivife  ,  vers  fon  fonimei ,  en  branches 
ûiiîiiks  &i  tn  rameaux  épars,  gar-^ts  de  feuilles 
alternes,  pëtiolées,  ov»les,  oblorgucs ,  rétrécies 
i  leur  baie,  aiguës  ou  acuminées  à  leur  Tommer , 
Cfès-eittièift  i  leurs  bords,  ridée»,  pielque  gla- 
mm  à  leurs  deux  hon. 

Les  fleurs  font  difpofées,  vers  l'extrémité  des 
umeaux,  en  corymbes  lâches,  un  peu  paniculés, 
dont  les  pédoncules  font  rameux  ,  très-  inégaux  y 
lus  calices  tomentcux  en  dedms  ;  la  comlle  d'une 

?ran(feur  médiocre  ,  monopct  ile  ,  jr.fand:buli- 
01  me  ,  divifee,  i  Ion  limbe,  cri  cinq  divUions  af- 
iez  profondes j  d»  cookur  un  peu  hcrbxée>jau- 
nitie.  Le  fnàt  cA  un  drupe  de  couleur  reugu  aflèz 
vire ,  vifqu-iis^  velttj  tenHjnuanc  un noyan  lidé, 
iacuncujt. 

La  plante  $  paroît  avoir  de  fi  grands  rapports 
âvecla  précédente,  que  j'ai  cru  devoir  provtfoi- 
remenc  l'v  rapponcr  jur^u'i  un  pins  ample  exa- 
men fur  des  in  lividus  bien  obiërvés.  Ses  feuilles 
fnntprerque  glabres,  Vvinéss,  ovales- oblongues , 
aifuès  i  leurs  deux  extrémités point  en  coeur  i 
les  ilc'urs  fort  petites.  Les  fhiifs  ne  me  (bnt point 
tonnu5. 

Cette  plante  crok  à  b  Jamaïque.  La  variété  fi 
a  été  rapportée  de  Saint-Domingue  pat  iofeph 
Marcm.  ft.  (     /  «  keri.  Um,)  ^ 

6.  SÈMunm  à  ^uatru  feuillet.  Cvrdia  tetra- 
ffylla.  Aubl. 

Cardia  fj/ii s  gujlernis  ,  obovai-s  ,  intigcrrim'u  , 

flabris  i  ptditncutis  lateralihus  ,  mtUiifioris.  Wilîdl 
^c.  Plant,  vol.  I .  pag.  1076.  n*.  1 8.  ' 

CordiafolUs  vtnicUcth^/mSu  mUiM^brmi.  AubL 
Tol.  I.  pas-  1:4.  nh.  JiS. 

Coraia  (  tetraphylla  ) ,  foUis  vtmciUm^qitattr^ 
vis,  ovatis ,  hoji  angufiatis  ;  corymth.  tmnhiug. 

lam.  Uluftr.  Geoer.  vol.  i..i»ag.  411*0*.  ipoS* 

irbtifiTeau  d'environ  fîx  à  fept  pieds  de  hauteur 
fiir  un  pied  de  diamètte  ,  donc  le  bois  eft  blanc , 
éomptâe}  les  branches  noueufes^  ainii  que  les 
MUcaini  chaque  nœud  garni  de  quatre  feuilles 
teftiCiBees,  prefque  feflîles ,  fermes ,  ovales,  ner- 
vn  ifes ,  un  peu  rititulccs  ,  entières  à  Ifurs  bords, 
veues^  glabres  à  leurs  deux  laces  «.  fétrécies  i 
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le«r  baA  «  mondtes ,  un  peu  aiguè's  à  leur  fontp 
met. 

Les  fleurs  font  latérales,  portéfs  fur  de  longs 
pédoncules  terminés  par  quelques  fleurs  fclTiles, 
dont  le  calice  eft  d'une  feule  pièce,  à  cinq  dents 
aiguës.  La  corolle  efl  blanche ,  inlundibuliforme  ; 
fon  tube  rétréci  à  fi  bafe ,  évafë  jufqu'à  fon  limbe, 
qui  le  divife  en  cinq  lobes  ouverte,  arrondis,  un 

KuaifttS  i  elle  renferme  cinq  étamines,  dont  les 
lOens,  plus  longs  que  la  corolle ,  fe  terminent 
par  «ne  anthr^rc'  3.  .-!:  .■(  lobe?.  L'ovaire  eft  ar« 
rondi ,  un  peu  ovale;  ie  llylc  deux  fois  fourchn  ( 
les  (ligmates  obtus.  Le  fruit  cft  un  drape  jau- 
nâtre ,  chimu»  de  la  forme  &  de  la  grolTeur  d'un^ 
olive ,  renfermant  un  wfm  très-dur ,  prefqu  4 
uiie  loge. 

Cette  plante  croît  dans  î.i  Guiane  ,  aux  lieot 
fabloneux ,  peu  éloignés  de  li  mer.  ^ 

-.  S^BESTi£it  vèrbenaeé.  gerafcMuiii*. 

Li.in. 

Cordia  foliis  lanceoluta-ovdtii  ,  inCfgerrîmis  ;  pa~ 
niculâ  terminal!  y  calicibus  lomentojts  ,  decemftri,;tis. 

Lam.  lUuftr. Gêner. vol.  i. pag. 411.  n**.  193.  tab. 
$6.  fig.  1. 

Cordia  foliis  laaeeofati*f&vatis,Jid6ris  ;  panîeuitL 

tfrmin^-Ii ,  ^j/iLiPus  decemjf  ijtis.  f  inn.  5pcC.  Plant, 
vol.  z.  pag.  i7j.  —  J4cq.  Stup.  Amer.  pag.  4J. 
tab.  17;.  fig.  16.  — S»'artz,Obf^rv.  S6.— WilW» 
Spec.  Pl  int.  vol.  I.  pag.  IC74.  n".  8. 

Gcrafcaathus  foliit  ovato^longis  ,  lurinqui  fro^ 
d^clls  ;  raetmis  termhiatibus,  firown.  lam.  170.  tab» 

29.  lig.  3. 

Vulgtiinmou  bois  de  Chypte. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  le  cordia 
coHocoua  ;  fes  feuilles  font  moins  aiongées»  fe$ 
(leurs  terminales  i  fes  calices  tomenteiuc  «  maïqu^s- 

de  dix  firies. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  laiikeaux  cf Uudriqim  ^ 
revécus  panicaliéremettt ,  vefs  leur  partie  fupé- 
rieure,d'un  duvet  peu  épais,  cendré ,  garnies  do 
feuilles  slternes »  pêtwlets,  ovales,  lancéolées, 
épatfles,  coriaces,  irès-entière»  ï  leurs  bords  , 
un  peu  réirécies  i  leur  bafe,  un  peu  acuminée?  , 
ohrafesà^Ieur  fommet,  d'un  vtrt-fonce',  prtlque 
glabres  à  leur  face  fupcrieurj ,  pins  paies  en  defî. 
Anis ,  n^^portées  par  un  pétiole  coutt^  dépourva, 

Les  fleuis  feut  réunies,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux, en  une  panicule  terminale  ,  dont  les  ra- 
mifications font  compofées  de  boutpeis  épais  , 
dor.t  les  pédicelles  font  très-courts,  inégaux  i  les 
principales  divifions  munies ,  x  leur  bafe,  d«  brac« 
tées  fcfllles  ou  un  peu  pétiolées ,  étroites,  linéat- 
tes.  lancéolées  j.  aigucs.  Le  calice  eft-mono^bylie;^ 
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«Wang,  inrunJibuliforme,  dur ,  lé,':^r?Tn<Mit  dwié 
à  fes  bords,  marque  de  dix  lUi 
pubefcent ,  de  couleur  cendrée.  La  corolle  m'j 
paru  rougeâtre  dans  l'état  de  defficcation,  mé- 
diocre, une  fois  plus  grande  que  le  calice,  di* 
▼ifée  i  fon  limbe  en  cirii] ,  cuefquefois  qiiStre  oti 
fil  découpures  lûii.'aircs  ,  pr^'f^u'ovalss  ,  obtufes. 
Lt«  étirrincs  font  au  nombre  df  cinq ,  de  la  lon- 
gueur du  cube  de  la  corolle }  les  anthères  petites , 

illobuleoAt;  le  fijrk  droit,  deux  fois  ^fide  i  Ton 
nmoieci  las  ftignaos  épatsi  fovaiie  uo  pettovale« 
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Cette  pfaine  ctefc  i  le  Jamaïque ,  dan  les.fo- 
réts  ;  elle  m'»  été  cemnuiiiiquëe  pu  M.  Dvpius. 

8.  Sébe'^tier  noueux.  Cardia  nodùfa.  Lam. 

CorJia foliit  fuéumif,  avato-oblongitf  acumiiiàuisj 
iMutfif  mtâ»fit,  kifimUti  eéUsi  imrium,  lam,  I)L 
Cener.  voL  i.  pag.  422.  n*.  i^Of. 

Cordia  (  hirfuca  ),/oliu  ok/ongis ,  ufinqui  atit- 
Mimh,  puhefctr.tikus ;  caule  ftduwtulifyM  corym^efts , 
ifrminaliius ,  axillaribufque  hirfutiM,  WiUd*  SftC. 
Plant.  voK  j.  pag.  1076.  n*.  i  j. 

Cordia  coUacacca.  AubL  Golan.  Yol.  i.  pac.  119. 

VtÊ^^tmeu  acMr a- mouron. 

Cette  plante  diffère  du  e»rii*  coUot»cca  par  fes 
feuilles  plut  étroites  ,  pubefcentes  «  par  Tes  tiees 
&  fes  pédoncults  vtlus,  far  les  corvmbes  plus 
leflerrés, prefqu'en  ombelle, point  dichotomes  ni 
divariquést  aSn  per  fe*  frein  blancs,' oblique- 
ment acuminés. 

Cet  en  «bce  4e  nojreiine  gnudeurj  dont  le 
tTttnc «'élève lia  hentenr  de  cim|  oa  ftt  pieds , 

rfvêni  d'une  «5corce  rouffeîtrf  fn-  :>'.»'te  plnfïeor'; 
branches  noueufcs ,  dont  les  r..nv.  aux  font  hi^riiles 
de pwbroides, aigus;  les  feuilles ,  au  noinbre  de 
nme  «m  ^f»mÀ  cbaque  ooeod ,  (ont  alternes , 
cMsèree.letfle*  ,  evele*,  de  couleur  verte ,  cou- 
vertf-^  de  poils  à  leurs  deux  face'  ,  n=r  1  î  l--iir 
ioaimet^  kto^uet  de  iix  à  fept  pouces  lur  cnviroii 
neis  pouees  de  larseur. 

Les  fleur»  font  dîfporées  f  n  bouqtiet<i  dam  î*iir- 
fetie  d«s  fetuUes  %  ii^uis  pédoncules  heriff^ss  de 
poils  roufedtres;  les  atlices  d'uee  fietlle  pi^, 
turbines,  velus  ,  à  cinq  dents  uès-covrtes  |  U  c»; 
roWe  blanchiire ,  «fl  fwme  #ew*»eiwir;  le  tnbe 
rei  fi  •  à  Ion  orifice ,  divifé  en  cinq  !ob<  s  arrondis, 
ouverts }  cinq  étamine»,  dont  Ils  .inthères  font 
fiigittécf;  un  ovaire  acuminéî  un  fl\  !c  d  •  la  lon- 
gueur de  h  corolle  .deux  ioin  bifîié  i  des  iligma- 
tes  obtus.  Le  fmît  *R  m  dtupe  de  c otitetir  Manche, 

ova'.e  ,  niçu  ,  à  «ne  !ofre  .  iruliné  hoti^  ontalenur.r, 

cenopli  d'une  pulpe  geiatineuie  &  vitqueufe^  con- 
conai  n»  M]|M  «ffd»«  fiifaaé,  fontSj  à  dei«| 


ou  à  uné  fcele  loge  par 
une  amande  folitaire. 

Cette  plante  orojc  «« 
OqreBae.  ^  - 


4î 

t  ^ttifcnfeoM 
ar  »  riie  de 


9^  SiMSTiiR  fMii&nte.  CwémfUm^imu.  AnU. 

Cordia  foiiis  ohlonfit ,  ttcuminatis ,  rttlculato-ve- 
nofis^  gUirù  ;  ractmis  axilUnbus.  WilldeO»  SpeCf 
Pi4pt.  vol.  i.pag.  J074  n".  o. 

Cordia  f.iHis  ovatO'otlongtJ  ,  acuminatts  ;  frstâi 
v'ir:di,fi<vvefce'iUtCtnfifèfm.  Aabl.  Gttka.T<ll.  f . 
pag.  2i4.  tab.  89. 

CfiU  { lirmeniofa  ) ,  yWfir  ovato-^Uongh,  «»- 

arupts  o^tufii.  Lain.  Isiuilr.  Gcoer.  vol.  1.  p.  42.2. 
ti".  1907. 

A.brîlTL'au  dont  les  racines  produifeni  plufîeurs 
tiges  ligDéulcs,  ûrmeiueufes ,  longut^s  de  huit  à 
neuf  pieds ,  qui  s'étendent  for  les  plantes  &  les 
arbres  qui  1««  «veéfinent  {  garnies  de  feuilles  il* 
ternes ,  médioeretnent  pétiolées ,  ovales ,  ob4e»> 
gues,  vertes,  Uff=t  à  leurs  d;  ux  faces ,  ncrv^ufcs, 
réticulées,  entières  à  leurs  bords,  arumine^s  à 
leur  fomiuetclentucs  de  Itx  i  (cpt  pcmot»»  Ait  ttoit 
de  largç. 

Les  flears  naiffent  en  grappes  latifrales ,  portées 
fur  un  afftz  long  pédoncule.  Leur  calire  e(l  pro- 
fondément découpé  en  cinq  à  fix  divilîons  ar- 
rondies, aiguës.  La  corolle  cil  monopétale.  Ai 
couleur  jaunâtre  ,  en  forme  J'entorir.orr  ;  [e  tttbe 
rcrrAé  à  la  putie  qui  déborde  le  calice  >  ion  iimbe 
partagé  tii quatre  ou  fix  lobes  arrondis,  oiivetts. 
Les  étamines  font  au  nombre  de  tinq  à  fixi  icf 
anihhesfagittiîcsi  l'ovaire  rerditrei  le (lyle  deux 
fuis  fourchu.  Le  fruit  fft  un  drupe  de  couleur 
purpurine  ,  enveloppé  d'une  membrane  ftrme  & 
i>  he ,  &  dont  les  lemeaces  fouAjffeat  une  n» 
tiéie  i3^utinciire. 

Cet  arbiilIiBau  croit  dans  l'île  de  Cayenne  & 
diM  le  Giriam,  parmi  les  aibrUfeaux  qui  en^ou» 
rent  les  Savannes;  i!  fleurit  &  frwâihe  dM  la 
courant  de  l'été.  1b  (  Dejl  ipt.  ex  Auil.) 

IC.StBBSTIBR  épineux.  Cordt'j  fpintfitns.  f-îno. 

Cordia/Miit  ovatis  ,  mattù tferratts ,  fcaint  ;  pe- 
tiolis  fukfpintfceniibkS.  LilM}.  MantilT.  ICti. —  Lam. 
Illuf^r.  GLner.vol.  i.  pag.  421.  n».  940^— WiM. 

Spec.  Plant,  vol.  i,  pag.  107^.  n*.  4. 

Ses  rameiux  ium  roidcs,  droits,  tomentîux  , 
de  couleur  brune  ,  rtrrugineufe ,  p.irrns  de  feuilles 
1  alternes,  pétiolées,. oyabs^dencers  en  icie  à  leuis 
I  bords ,  aiguës  ï  leor  fennnet ,  rudes  à  leur  faœ 
fupérieure  .  tomenTeufas  en  ddfous ,  de  h  gra»- 
;  dcur  des  leuilles  du  ceriliet .  fupportées  par  des 
j.pélifll«itnMOMift«84Âie«lés,  dont  labaftd** 

F  i 
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vient  êpinetifel  li  |Mrtie  de  l'antoilatioii  qui  per* 

une  après  la  chute  des  feoiUtt* 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axilhires , 
filifoimïS,  fimples  ou  bifi  les ,  de  la  longueur  des 
feuilles.  L«  ur  calice  d'une  feule  pièce  ,  caiTi- 
panulé,  à  cinq  dents  peu  marquées;  la  corolle 
moflopérale  ,  campanulée  ,  divi!ée  à  fon  limbe  en 
cinq  oentelures ,  une  fois  plus  grmdc  que  c.t- 
tice.  L*ovaire  eft  arrondi,  ùirtuonté  d'as\  ftyle  fi- 
Sforme,  Jeux  fois  bifide  i  fon  fommet,  terrtflné 
]m  Aigimtes  aigttt.  Les  éumincs  font  au 
nombre  de  cm^  U<  ftsiti  Gant  de  petits  drupes 
épars,  de  cottlew  noire»  lëlfiles,  de  ta  groflènr  des 
gioteilles. 

Cette  plante  croit  dans  les  ludes  onentales. 

%  (  ^  A) 

1 1.  StBEtTiiiii  i  qaatce  tondnec  ConHa  utxm- 
ira.  AabK 

Coraij  folus  ovatis  ,  taf  fuhcordjrit  ,  fu'^iùt  af- 
rerisi  (orym^o  terminait  ^fitribus  quadujiaii.  Lam. 

lltidlt.  Gêner,  vol*  i.  pag.  4».  n*.  1909. 

Cordia  fol'ùs  ovatis,  oîurif,  h.ijî  ir.tqua'iitr  cC' 
datis  ,  ftbtks  (cabris  i  cynÀ  ttrnùaaU  ,  jioriiius  te- 
tntndrk.  Willdcn.  Spee.  Phuit.  vot.  i.  pag.  1076. 
n*.  16. 

Cordia  (  tctrandra  )  ,  foliis  ovatis,  fubtîts  afjfe- 
ris  ;  foribus  parvis ,  corymioJLs  fru£tm  albo  ,  tttra- 
gymi»,  AttbL  Giùwb  vol.  1.  pag.  m.  tab.  «7, 

VulgdnmtM  bois  Biarguerice  •«  nbre  à  pa> 

rafol. 

C'eft  uD  grand  arbre  dont  le  tronc  s  eièvc  à 

Suaranie  (Wi  ciiMvame  pieds  de  hauteur ,  revêtu 
'une^corcegriâtre^qui  fe  divife  en  branches 
difrufts  8t  en  rameaux  garnis  defrcïNes  ahernes^ 

péiiol«5es,  ovales, obloneue^,  tcrn  inées en poii  te, 
-veriiis  en  delTus  ,  plus  paks  &  ludes  à  leur  face 
inférieure  ,  nerveufes ,  un  peu  en  cœur  à  Wur 
bifc  ,  entières  ou  légèrement  ondulées  à  leurs 
bords,  longues  de  huit  à  dix  pouces  fur  trois  ou 
quatre  pouces  de  lugenri  leur  péiiole  long  d'un 
fouce 

A  l'extrémité  des  rameaux  &  dans  l'aiffellff  dt  s 
ieuillcs  naifTent  de  gioiTc^  toeftsde  fleurs  en  co- 
lymbe ,  donc  le  pédoncule  commun  efl  fourchu  , 
dichotome  à  fon  fommet,  &  rameux.  Le  calice  cfl 
turbi'ié  ,  d'une  feule  pièce  ,  divife  ,  à  fon  bord  , 
en  quatre  lobes  arroodiSj  aigus.  La  corolle  eft 
verdâtre,  monopétate.  Infiûidibalifbrme.  Son  tube 
eft  court  >  fon  hmbc  partagé  en  quatre  Ir.bts  ou- 
verts, prefque  ronds,  un  peu  aigus.  L'  sécanjjnes 
font  au  nombre  de  quatre  ,  attachées  un  peu  au 
deffotts  des  divtiîons  de  ta  corolle  »  les  anthères 

Srtlttret,  i  deux  toges  {  l'ovaire  roogeâtre;  le 
yle  vert,  deux  foi»  fourchu  ;  les  ftigmates  obtus, 
liés  ficuits  font  uo'dcupe  blanchatte^  arioQdiA  1 
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contenant  trots  00  quatre  offelets  ou  nofaux  ot 
peu  ovales,  ridés,  enveloppée  d^una  fubftuwe 
manche  &  gélatineufe. 

Cet  arbre  croît  dam  les  grandes  fet^ts  d« 

Cayenne  de  la  Cuiano  ,  p:ivticuliérement  fur  l* 
bord  des  rivières.  Ceux  qui  croilîcnt  fur  le  bord 
de  la  tner  tout  de  moitié  moins  élevés  que  ceuX 
des  forêts,  'fy  (  J9</cn><.  at  AuU.  ) 

11.  SiBISTiBH  veln.  C»rdU  tùfutve.  Aubl. 

Cordia  foUif  cordatis  ,  acuminatis ,  villoJU  j  ra:e* 
mis  compo^tis,  Lam.  lÙuftr.  Gentr.  vol.  1.  pag. 
42».  n*.  191 1.   ,  .  . 

I  Cor£a  fidm  eordatO^VlUltis  ,  Mutniitatis ,  intf 
gtmmiêt  tùmtnuipt  i  «ùiymà»  fmiculo ,  fi.bit  fr.i- 
ÊuUi,  Willden.  Spec.  Pumc*  vol.  t.  paij.  ic/^. 
n*.  10. 

Coidla  foliis  eordatts  ,  acuminatis ,  vilh>'s  ;  fiori- 

bus  racemofts.  Aubletj  Guian.  vol.  i.  pag.  aiS. 
tab.  90. 

K«(;«W«M«t  te<|dève. 

C't;ft  un  aibiilTrau  très-rameux.  qui  s'élève  à  la 
hauteur  de  cinq  ou  fix  pieds^dont  les  branches 
font  diffufes  1  les  rameaux  tendres  0e  caflâns  »  ve- 
lus ,  revêtus  d'une  écorce  roufîeât  chatjes  de 
feuilles  airernt 5,  prefq^ue  feffilci,  ovales,  en  cœur 
à  leur  bafe,  entières  a  leurs  bords  ,  aiguës  à  leur 
fommet  «  rudes  &  velues  â  leur  face  fupérieure. 
tomenceufet  8r  d'un  vert-pile  en  ^flons  »  lod- 
gues  de  quatre  i  fix  pouces  j  fiir  tfoi»  ou  quatre 
de  largeur. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  compo- 
fées,  axillaires  &  teiminaks,  dont  le  pédoncjle 
commun  eft  Ion;; ,  velu  ,  dé^iourvu  de  feuïUes.  l  e 
calice  eR  prefque  tubuié ,  à  cinq  dents)  la  corotio 
blanche ,  tubulee  i  le  tubecourt;  le  limbe  évjfé, 
partagé  en  cinq  lobes  arrondis}  cinq  étainines, 
dont  les  filamens  font  plus  longs  que  la  corolle  | 
les  anthères  alont^ées,  \  deux  logt  5  ;  l'ovaire  ar- 
rondi, oblonp,  un  peu  velu  à  fon  fommet,  do»t 
le  ftyle  eft  d-ux  fois  fourchu.  l/t)vaire  eû  un 
drupe  jauttàtre,  cbatou«  i  une  ieulo  iog;ej  conte- 
tenant  un  no7an  fotitaire. 

Cet  arbrifleau  croît  dans  la  Guiane ,  dans  les^ 
terrains  défriches  rar  les  Gahbis  qui  habitent  près- 
des  bords  de  la  rivière  de  Séneman.  |> 

t  ) .  ££SBSTiER  à  gsandss  ièuUles..  Candia  mtcn^ 
pliyUa.  Linn. 

Cordia  ftiiit  «imiO'oilongis  ,  VtUofis,  vemefis  ». 

maxirris;  racemis  corx-r^h'jff  ,  calice  cyath  'fo  mi. 
Lam.  lUuAr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  4Z1.  n**.  lyoi. 

Cordia  foliis  ovatis,  villofs ,  fefquiptdaHhtu  ,^\nn^ 

Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.         —  Miil.  Diît.  n".  j.» 

—  Wiild.  Sgec.  Plane,  vol.  u  pag.  x  07J.  n"..  lu. 
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'CtBifMnu pUtyphyllus ,  major,  racmiMUmM*  . 
{iiji.BfOvo.JMi.i6S. 

Prunuj  racemofa  j  fofiis  obfongu  ,  hirfutis  ,  maxr- 
mui/'itàu  ruhro.  Soaii.  Jam.  184.  Hift.  x.  pag. 
f jo.  ok  Alt. fig.  s.    R» , Dendr.  4$. 

Ceft  un  irbre  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  dix- 
Ink  i  finn  pieds  8c  mène  davantage ,  muni  de 
kadies  met  fortes  8c  de  nmeam  alternes ,  dîP> 

tiB,  cendrés,  pubffcens  ,  garnis  de  feu-!!c5  tres- 
|an^ ,  alternes ,  pétiolées ,  ovales ,  velues ,  lon- 
gues d'un  demi  pied,  uè»-entières ,  tibtaft's  ou 
acimiinées  à  leur  fommet  ;  les  pétioles  coarts , 
épais ,  un  peu  vdus.  Les  fl.-urs  font  nombreuftfs  , 
f;r:;es,  rii'.pnf.'cs  ,  vers  !';  x:reir/ue  de^  ramîniii, 
engtappts  ou  paoicules  prefiju'cinbîUées  »  cour- 
tes, auzqueltef  fuccèdent  des  frtiics  rouges  j  de  la 
g^eui  d'un  pois ,  très-pttlpeux. 

Cette  plante  fe  rencontre  i  U  Januii|lW.  1y 
{F./,  ir.  h(rb.  7i./.  6-  Lim.  ) 

14.  Skbestiea  i  grandes  fleurs.  Otr4ia  fiief- 

Câ/rdu  fUiis  avatit ,  fiAnpandis  ,  fiiAnê  g  ctStt 

t^iiitrict.tiéo breviort .  Lam.  Iltuftr.  Geoer.  vol.  I. 
|i(-4lt.n°.  1S98.  tab.  26.  Hg.  I. 

ÙtdS»  ftGft  cUongo-oViith ,  répandit ,  fiabru. 
lmr.5/ec.  Plant,  vol.  i.pag.  19c  — RiflTelq.  Iter. 
4/«.- Miller,  Dia.  n*.  1.— WilId.Spec.  PJant. 
m  t.  pag.  i07}.n*'.  j. 

.  Cwiûa  foGis  fui«vatis ,  fidnpanJîs.  Jaeq.  Amec 

.  ùndm  imeit  fa§fatt^  faUo.  Phiou  G«o.  Amer. 

ConiufoiSis  amptioniat  t  kinis ;  tuio  ficrîs  fub- 
4|M(î.  Brovn.  Jam.  lox. 

Stitftuna  fcahr^  ;  fiore  miaiato ,  crifpo.  Diilen. 
Ltium.  pag.  ^i.  tab.  155.  fig.  ^31. 

t^Coriia  (  africana) ,  foUis  fufrratuRio-ùvalibus , 
iuegrts;  ptnicutâ  wmiruili  ;  cali^'tiius  turbinatit  ; 
inpinatito  trifuttro.  Lim.  lUultr.  Gen.  vol.  t.  pag. 
41c  n*.  1896. 

Waniey.  Bruce  •  Iter    peg. X4. — Edît.  Genn.  1 

/.pag.  6}.tab.  17. 

C^-^cpf-.yUiU  fpuntis  y  înodorns  ;  folio  fuhnouido  , 
fui'o  ,  jiare  nntmojJ ,  htxapttaloide  ,  eottiitto. 
51oan.  Jam.  136.  Hift.  î.  pag.  io.  tab.  64.  ---  Rai . 
&ifflestk  iSé.  —  Catesb.  Caiol.  vol.  i.  pag.  ^i. 
91* 

Vavtila  nigra.  Runrtph.  Annboin.  TOl.  1.  pag. 
tt<3.  tab.  75.  —  Bo^.  Flor.  ind.  59. 

Arbtitfeau  <|ai  s'élève  à  U  hanceur  de  Tept  i  huit 
|iedi,  dint  les  liges  (om  drohes ,  «Habie»  ,  cylin- 
dàpetj  lamoiasi  le»  rimcai»  ûmnes*  gains 
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ée  feoilles  tris-wédtocreiMnt  rëtîelées ,  alternes , 

ovjtts ,  un  peu  arrondies  ,  quelquefois obloiigue^, 
rudts,  de  coukur  verte  ,  les  plus  jeunes  iegere- 
ment  dentées  en  fcie ,  légéremaot ondulées  à  leurs 
borJs  lorfqu'elles  font  plus  anciennes  ;  les  fupé- 
ricures  &:  terminales  trH-eorières  i  les  pétioles  cy: 
lindriques ,  dépourvus  de  flipalts. 

Les  fleurs  fontdirpofées  en  affez  grofTcs  .grappes 
à  l'extrcmiré  des  rameaux,  garni»  de  pédoncules 
rameux,qui  fouti- iinent  une,  deux  ^  memettoit 
fléUTs.  Lfur  calice- eft  d'une  leule  pièce ,  obiong, 
divile  à  (on  orifice  en  trois  d^codpuret.  La  corollé 
cf{  g'Mndc  ,  en  It/rmc  d'entoii.ioir ,  .^'n^  j.  jtie- 
fonctt ,  de  couleur  écarUte  ,  lel&n  quelques  au^ 
teurs  j  à  moins  qu'il  ne  foit  queflion  d'une  autre 
efpèce  confondue  avec  cel'.  -ci  ,  à  tir.q  divi/ïonj 
outufes,  ovales,  ciénelet.»  vu  cudultci  à  leur* 
boals.  Les  etamin<.$  font  au  nombre  de  cinq  ;  le 
piAil  droit»  diviTé  en  deux  à  ion  fontmet,  cha^uo 
divifion  fourchue  •  lesfiigmates  obtus,  recoorbét 
en  dehors.  Le  fruit  eft  un  diupe  ovale,  prefqu'cB 
lorme  de  poire,  obtus ,  dont  le  noyau  eft  ûllooé 
par  ptttlienrs  côtes  affisz  profondes. 

Cette  plante  croit  dans  phifieurs  îles  de  l'.^mé- 
rique ,  patttcuiiéremeot  î  Saint-Uomingiie.  On 
la  trouve  anflî  aux  lo^e»  orienutes  ,  d  toniefoî» 
c'  !>  '.1  i,éme  efpèce.  Jf'  (K./  i»  ktti,  lam.  ce 

S.-Dom.  ) 

(.a  plante  très-voifine  de  !a  précédente,  en 
ert  une  variété  remarquable  ,  ou  pfut-étre  une  ef- 
pece  diflinâe.  Ses  feuilles  (ont  ovales,  moins  aloA> 
^e«:s ,  uf)  peu  artondies  «  entières  ;  les  fleurs  pintôc 
diifiofées  en  panicule  qu'en  grip;»cs  i  les  calices 
tout  turbines;  Us  drupes  rcnter.neni  un  noyau  à 
rrois  côtés.  Elle  a  éèe  obfervéa  en  Afrique  paît 
Bruce  ,  dans  fon  voyage  en  Abyflinio.'^  (r./. i» 
herk.  Lippi ,  apud  D.  Juffiiu.  ) 

IJ.  SÉBESTICR  du  Péfou.  Cord:a  iuîea.  Lam. 

Cordla  foiiit  ovaiis  ,  oètufit  ,  faperni  crenatis  / 
corymbis  lattralilius  terminaùiufqite  i  caiuibus  ce- 

ctmfinatit.  Lim.  lltuftt.  Gcoer*  vol.  I.  pag.4U. 

n'.  1897. 

Pavwtia  (lutea  )  ,  fotitt  pttiolatit ,  fuirçtiaido- 
ermatUf  t^i^$/hrièms  naanufiu  Dimwey.  Hechr 

f^u/^d/reeime,  au  Pérou  j  membiilefo  oi>  petit 
coignaârier. 

C'eft  un  arbrifleau  d'environ  dowze  à  quîrzs 
pieds  àc  haut,  dont  Us  rameaux  font  fl  xueuî, 
glabres,  d'un  gris  ctnJré,  pub.  (tensà  Ifur  purie 
fupérieure ,  girnis  de  feuilles  alternes ,  oetiolées* 
ovales  ou  prefqu'arrondtes  ,  vertes  ,  rudes  i  leur» 
dtux faces, marqr.^esL'ndeflus de  ircS  pct  ts  piM-ns- 
blanchittes,  un  peu  pubcfcentis  e:i  diUous  Jiris 
leur  jeunefle  ,  entières  à  leur  partie  inférieurs, 
crénelées  daa»  plus  de  leur  moitié  fupéiieuce  i  k» 
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créiteluretobtnfes,  peu  profondit  ',  iMgttei  d'm 

à  deux  poaces  8r  plus  j  larges  H 'un  pouce  fit  demi } 
les  péfloles  pabeiceiu  ,  de  moitié  plus  conrts  <]ue 

Les  fleurs  forment  de  petites  grappes  latérales 
&  tetminalest  dont  les  raiseaux  Ibat  revêtus  d'un 
duvet  cendré  ou  un  peu  jaunâtre  i  les  pédoncules 
très-coutts  ;  !cs  calices  fortement  lltiés  ,  orales  , 
d'une  feule  pièce ,  terminés  par  quatre  dents  ora- 
les, courtes ,  nn  ptu  fcarieufes  i  leurs  bords.  La 
corolle  tû  jaunâtre  ,  tubulée  (  \t  tube  de  la  lon- 
^OT  du  calice  ;  le  limbe  ouvert ,  aiTb?.  grand  ,  à 
liXjfept  ou  huit  découpure?.  Les  er.imines  font 
au  no«il>f e  Je  huit  ;  les  filamens  JroitSj  âlifor- 
mes ,  velus  à  leur  bjfe}  le»  anthères  ovales ,  cmn- 
primées}  le  ftylede  la  longueur  des  érammes,  i  i- 
fide  à  fa  part're  fupétieure.  Le  fruit  ett  un  drupe 
ovale ,  aigu  ,  pulpeux  >  blanchâtre ,  renfermant  un 
noyau  ovale-obiong  ,  terminé  osr  une  pointe  re> 
ijnxn  loges,  ouenileax  par 


p!-T 


te  a  été 


par  Dombey  à 


Huiiua  de  aux  environs  de  Lima,  où  elle  eft  fort 
17  (K./:nil«,4./ijf.} 


16.  SÉBESTiER  à  feuilles  de  fause.  Coniia  falvi- 
fiG*,  Jnir. 

ovato-  Lnceolatis  y  obtufis  ,  rugojis , 
afptrrimif  ^fuiiùi  reucuIaio-vtaoSs  :  ntemù  ia(tra- 
Mm,  (N.) 

Ses  rameaux  TfMK  glabres ,  flriés ,  cendré  ou  un 

peu  jsur.âtres,  un  peu  pubefcens  dans  leurjtu- 
neffe,  garnis  de  feuules  pétiolées,  alternes ,  irès- 
lêniies,  coiiices»  Of  ates-obbngties .  très^nides , 
-ffaboceu(et  comme  une  rape ,  chargées  en  de  (Tus 
d'un  très>grand  non>bre  d'afpérités  blanchâtres  , 
ridées  .  munies  en  di-fToiis  de?  nciviirci  roides  > 
.trè(-£)iUantcs  «  Se  de  veini^s  éfialement  faitlantes , 
dirporées  en  réfeau  :  ces  feuilles  ont  on  à  deux 
ouces  de  longueur  ,  fur  environ  un  potice  de 
arge  ;  les  pericle*  font  courts,  fermes  ,  rudcs, 
longs  de  deux  à  trois  lignes.  Les  Senrs  forment  de 
pentes  grappes  la  plupart  latérales ,  dont  les  rami- 
fications font  roiaes*  velaea^  b^fées  de  poils 
blanchâtres. 

J'ignore  le  lieu  natal  de  c rtre  plante  .  qui  a  été 
communiquée  à  M.  de  JuHieu  par  M.  I^ptiis. 

17.  SÉBISTJBR  dt  Sbiflt-Domingue.  Coraia 
êMihtgmfis.  Lam. 

Cprdi.i  fj^Hs  otiuh  ,  intfgrh,  afperis  ,  fuhths  al- 
bicaaiiùiis ,  paniculà  terminali,  calidkut  cylindricU, 
Lam.  Illuflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.4iK  n*.  1900.  — 

Herb.  JtilT. 

S;s  rameaux  font  épais  «  anguleux  j  tiés^iiKies 


r 

la 
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itt  toMAcr,  A*m  bran-noIrâtrc ,  nn  peu  ptiber* 

cens  à  leur  partie  fupériture,  girms  de  feuilKj 
grandes  ,  pétiolées  ,  alternes,  ovales  ,  très-entiè- 
res ,  rudes  à  leurs  deux  faces ,  coriaces  ,épaiflèSj 
d'un  vett-foAcé  en  de  (Tus .  d'un  vut- jaunâtre  ou 
btanehStre  en  denfous}  les  fupérieurcs  longues  de 
ftx  à  huit  pouces ,  larges  de  quatre  ou  cinq ,  mat- 
quées  de  nervures  fortes ,  failiantes  en.dedoasj  uo 
peu  pobefeentes ,  médiocrement  rame» Ces  \  leur 
fommet ,  &  dont  l'intervîUe  ett  rempli  par  des 
veiues ,  ies  unes  paraileies,  d'autres  en  refeau  ;  les 
pétioles  font  rudes ,  ptdquecjplitdciqiiet»  coena» 
épais ,  très-rudes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  droites, 
inoins  longues  que  les  feuilles*»  les  raineau::^ couttS* 
incgiux  ,  droits,  cylindriques  ,  roides  ,  fcabres» 
un  peu  pubefccns.  Ils  devicnitciit  bs  péionculcs 
propres,  uniflores.  F^es  calices  font  cyiindri<|uet, 
rouflc&trei ,  longs  de  fia  à  fept  lignes ,  obtus ,  un 
peu  évafés.  Je  ne  conneit  point  n  cecoUe  ni  tes 
autres  parties  de  la  fruAilkaiioit. 

Cette  plante  oro!^i  Saini^Domingue.  1^  (  T,f, 

in  htrb.  Juff.) 

iS.  SÎBESTlEa  liflie.  Cordi*  itvigtm.  Lam. 
Cordia  folîh  ovath  ,  Vftiofis  »  nitiJvf  pMieulu  i!a> 

Gêner.  véi.'i.  pg. 411. n^.  1911. 

Cette  efpèce  eft  re^narquable  par  fes  coroUei 
en  foucoupe  ou  prefoue  campanules, .aiïea  fen- 
Uables  it  cellei  de  ïdaruia  tmifotU ,  8e  par  fcs  éli- 
mines velues  1  lenr  partie  inférieure. 

S^ïrameatîT  fonf  prèles  ,  'ffî'é^ .  de  couleur  cen- 
drée ,  noueux  ,  cyliiuLiques  ^  garnis  de  feuilles  pé- 
tiolées ,  alternes  ,  ovales  ou  un  peu  anrondîef  ^ 
aU'ez,  petites  »  uès-entières  ,  obtufe»  on  un  peu 
aiguës,  rdttécies  à  leur  bafe ,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  coriaces-,  vertes  %:  luiLuitts  à  Ifiir  face  fu- 
peneure  ,  pâles  en  deflbus  ,  traverfées  par  dfs 
veinules  fines,  diipoCées  en  réfeau;  les  pétioles 
grêles  I  courts,  un  peu  comprimes,  f^s  pjni- 
cules  font  latérales  &  terminales,  tourtes,  mais 
plus  longu^'5  que  les  feuilles,  glabres,  rameufesj 
Us  calices  font  glabres,  courts,  ffriésj  la  corolle 
oiiverce,  prt-fqa'en  (oucoiipe,  ou  un  peu  campa- 
nulée ,  alT^7  feiLhiab  e  à  celle  de  Vckretia  ùnifoi'u; 
fon  limbe  dfvife  en  lobes  ovales ,  obtus  >  IkS  éta- 
it, ines  plus,  courtes  que  la  corolle ,  vekies  i  leur 
b-ife. 

Cette  planre  crok  auc  Antilies  &  à  Saint-Do- 
mingue. T>  (^V.f.'m  htH>,  Juff.  ) 

\J.  Sbbestier  du  SénégaL  Cwiia  ftnegiùtdk. 
Julliea. 

Cardia  fiorihus  tnrmthis  j /Mut  mtmi>ivamem\ 
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CeA  an  «tbre  é'une  médiorre  ^ndtfiir ,  ^«Qt 

jf  r^nc  s**î?vff  à  environ  vingt  piedi  cle  haut ,  >t 
«lont  l«nim*aux  font  gtëles,  noirâtres^  cylindfi- 
me>*  gèrtfcbfet,  garnis  de  feuiHes  pétiolét^  ^ 
WMM*  WDcsi  ^  membraneufes ,  uèfr-*nuère& , 
ovales, aainiînëeS;,  longues  de  quatre  à  cinq  pou- 
t«,  larges  ik-  trois  environ  ,  vettts  &  glibrcs  à 
km  deux  tac€$,  chargées  de  nervures  qui  fs  di- 
VI  <nt  en  veinules  didribuées  en  refeau  }  les  péuo- 
ks  i'im  glabres ,  compriméla  lonii  <1  «o«ir«a  deux 
pouces  plus. 

'  t«  SaOTs  forment  tme  petite  grappe  panîculfe, 
ànin  aux  cr  urrs,  filiformes  j  i  peine  plus  longs 
<jue  les  pettolesj  les  pédoncules  propres,  tiès- 
courrt ,  unifloi  es  {  Kss  fleurs  j  d'après  rôbfervation 
<le  M.  Adarifo:; ,  ont  leur  calice  inoiiQphyl'p  ,  n 
ttoij  divifions  i  la  corolle  monopétale  ,  a  drnii  ji- 
fi<lée  en  quatre  ;  les  étamines  font  au  nombre  de 

Satie,  tiûerées  fur  le  tabe  de  la  oorolte  ;  l'ovaire 
iinneaté  d'uo  Ityle  &  d«  deUK  ftjgnnates ,  cUa- 
oiaMyità  ta  deux.  Lm  ffuiu  ne  fonc  pt««oc«re 
(ooniu. 

•  Cette  plame  a  été  rapportée  du  Sénégal  par 
M.  AtUnibni  peut  être,  mifux  connue,  pourroit- 
rike  tonner  un  geme  particulier.  Je  ne  l'ai  men- 
wmk  td  qoe  d'après  le  rapprochement  que 
M.  JêJuflicu  en  a  fait  lui-même  des  eordia  dans 
fm  heibiii.  J)  {y.  f      ^tri,  Jijf.  ) 

10.  Seb£stua,  i  fêttiU»  dt  hmiik,  €9r4i»  iaxi- 
C9r£«  foKts  eotiofiisg  ovato-fmieaÊîtMns  ,  rMr- 

i^fus.  (N.  ) 

Cétce  cfpèce  fe  rapproche  beaucoup,  par  fon 
yxty  de  Veh'ttiù  éuxifo/ia  \V»l!d.,<ies  carmoné  de 
CaniulJes,  furtout  d'après  la  forme  de  fos  feuilles; 
fluè  le  caraâère  de  fes  calices  tubulés  en  déter- 
ra» le  genre,  quniqne  le  fitiit  re  w;  foie  pas 
CDonu.  D'ailleurs,  Us  fleurs  fonc  paniculces,  &:  non 
Mgnppes  comnw  celles  des  eàminut. 

Sesiameaux  font  aliernt^s  j  cylindiiqucs,  crès- 
^res,  flriés ,  de  couleur  cendrée,  garnis  de 
fcttilles  alierntis  ,  prefque  ft'triles  ,  noinbreufcs  , 
pïtrtrs,  afiez  femblyblev  à  cl11>  s  du  buis ,  ovales, 
coriaces,  dures, très  entières, rudes, &:  chargées, 
ilMrfaceftipémuTe,  de  points  bhtnchitret,  thé- 
fl«>cremcnt  nerre  uft-' ,  à  peine (rrc:nc\  d'un  potice, 
obtufcs  ,  arroKdic.v  à  leur  fommet ,  un  peu  rétré- 
ci» en  coitt  â  lenr  baie)  les  pétîoies  f(Mii  ttès- 

Les  fleurs  iont  dir^tçfées  en  patucules  latérale* 
a»  wainilas  »  ittédii>crei^ene  garnie  & ,  urip^upu- 
befctotcs  ou  de  cfiukiir  cenklrtv-  fur  leurs  ramiH- 
cuions}  le  calice  ell  comt  ,  u  ur.e  fibule  pièce,  ' 
ovj|;-tubul  • ,  t'ivift-  h  fon  orifice  en  quatre  lobes 

%nks«  oHus.  UcottrUe  «fi  iiUimdiiittubrmesion 
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tnbt  eyVtnàtkfÊ» ,  plusJaog  que  le  calice  ;  le  limbe 

ouvfrx  ,  d'une  grandeur  médiocre  ;  le  ftyle  l-P 
cluuu&  divifion  terminée  par  un  tligmate  iiaipie  , 
en  téce*  Lft  fnik  a*«ft  pas  enooM  cmm. 

Cette  uîan'.e  2  Cit  f pnin.uni<niée  p^r  M.  Dm- 
puis  à  M.  de  Juf]i;;u.  J'ignore  Ion  lieu  natal.  l> 
<  y.  fin  hrh,  hff.)  • 

II.  Si  B;  T  1 1  n  élevé.  Cardia  cxdttata.  Lam. 

Coraia  fuim  ovdus  ,  haji  iicuiis  ,  ajpeii: corymia 
terminai  ^fionbut  quir.quffiés.  Lam.  lltuAr.  Genêt, 
vol.  i.pag.  411.  n".  1910. 

C'eA  un  grand  arbre  dont  les  ramcuu  fontglar 
bres ,  flriés ,  gsrnis  de  féoUles  péttotées , alternes , 

rtîHfs  ^  leurs  deux  faces,  ovalts  ,  rétrecies  ,  al- 
gues à  If  ur  bar<j ,  très-etitiètes  ,  obtufcs ,  un  peu 
I  acuinMiécs  i  lear  fommet ,  coriaces  ,  vertes  en 
delTus,  un  peu  plus  piles  en  dclTout,  prefquelni- 
fantes,  longues  de  quatre  pouces  &  plut,  lurdeox 
pouct''  au  moins  de  hrgeur,  foutcuLi.i  p.u  àcs  pé- 
tioiicï  ires-courts^  Hriés  ,  léjjéremcui  iij)r:iiiL"5. 

Lesfl'urs  font  dirpoiees  en  un  corymbt  termi- 
nal ,  an  peu  plus  long  que  Us  feuilles  ;  leurs  rami- 
fications glabres,  diffaies;  les  pédoncules  propres» 
épais ,  très<oorts,  nnifloret.  Le  calice  eft  eowt» 
glabre  ,  éUrgi  ,  <ampanulé  ,  termirté  par  cinq  pe- 
tites pointes  très  .liguc» ,  peifîllan;cs-  Le  frmt  ^ 
uu  drupe  globuleux ,  de  la  fiolTeiK  d'un  pois« 
{Hilpcux,  4  deux  loges,  conttiNMK  cbacune  wet 
femeuce  foiiiaire.  -  . 

■m  m      *  • 

Cet  aibufte  croit  dans  la  dntaM  ,  f»l  II  edté 
ferré  par  M.  Richard  ft  {V.fi  m  turi.  Lam,) 

11.  SiaeSTtEit  tièr?enx.  Cwitmturv^.  Ltm. 

Cardia  fiSis  akemi»  tffcjîiifqui ,  ovaio  ■  oUongh  , 

UlU.  La^rr.  liiuili .  ocn.  vol.  i.  p.  ^ii.  u".  i^ûô. 

C'ed  un  arbre  renurqmble  par  la  forme  dâ  fes 
fèuiUe*  tjrès^andes,  ovjlcs-obloneuesi  parleui» 
nervures  (aillantes  ,  &  qui  a  quelques  rapport* 
avec  le  cardia ^a.v(f.tni  d'Aublet, 

Ses  raniewx  l'ont  mdes ,  de  coiilcfir'  ctfndiée  « 

angukux  ,  épais ,  garnis  de  feuilles  alternc<^  \ 
tiolées  ,  ovales-obToogues ,  glabres  &  iuiûiutis  à 
leqr  fac«  fupérieure,  d'un  vert  foncé  ,  nerveufe» 
d'un  jaune-paie  en  delluus  ,  légèrement  pubef* 
ct:'c?s  ,  marquées  de  nervures  fortes ,  faillanlres, 
ohli.'jués  ,  pirj'lè!-^,  r°ii  rj;r.".,li  s  «  u  (  on- 
flutmes  vers  les  bords  des  tkfuitlfs  ,  qni  lom  lon- 
gues de  huit  à  dix  ponces ,  fur  quatre  te  plus  d« 
iar?eur ,  eriîières ,  acuminet:s  à  K  ur  fommet;  les 
pétioles  très  points  ,  éjnis ,  noueux  a  Uur  bafe. 

Les  fl.urs  font  difpofées  c-n  une  pAnicufe  ou 
corymbe  très-court }  I  5  piemières  divifions  pref» 
4|tie  dichocomes  \  les  lameaux  ccmucc  ,  éfais  >  psefr 


Digitized  by  Google 


48 


s  E  B 


J|ue  ligneux,  glabres  «  accompagnés  de  bradées 
ubulées.  Les  calices  Tont  glabres  *  d'uoe  feule 
fibcê  >  très-ouverts  i  l'époque  des  rmits^  dîvifés 
a  leurs  bords  en  cinq  découpures  courtes ,  ovales, 
piei'qu  obcufes.  Je  ne  coooois  ni  les  âeuts  oi  les 
traies. 

Cette  plante  a  été  recueillie  ,  par  M.  Richard, 
iws  la  Guiaue.  Jf  (  f^.f.  iu  h«ri.  Lan,  ) 

2  ^  Se  BUSTIER,  à  feuilles  rondes.  Çordimmiun- 

difoliti.  Rai/.  &r  Pav. 

♦ 

Cord:u  foins  fiiàTotundis  ovalikufqiu  crenatis ^fcé- 
iris  ;  fciluncutis  corymbo-dickotomis.  Ruis  8t  PaV. 
Flor.  peruv.  vol.  i.  pag.  14.  tab.  148. 

.  Prunus  ftéejiena.  PlukeO.  Alisag.  pag.  — 
Phytogr.  tab.  217.  fîg.  X. 

Atbriffeau  qui  s'élève  i  la  hauteur  d'environ 
douze  pieds ,  dont  les  tiges  font  droites  ,  fo[iv?»nt 

f>refque  couchées,  cylindriques,  très-raint-ufts j 
ts  rameaux  très-longs,  foupics ,  Aexueux ,  velus 
dans  leur  jeunefTe ,  garnis  de  feuilles  alternes 
ibédiocfement  pétiolëes ,  un  peu  arrondies  ou 
ovales,  crénelées  à  leur  contour,  ridéis  ,  très- 
veinées»  tudes,  un  peu  hifpides  j  longues  de  deux 
à  trois  poiicesj  fur  dem  de  large. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  corymbe  ter- 
minal ,  dichotoniej  au  nombre  de  dix  i  dooxe, 
'grandes,  feffiles,  de  couleur  faune.  Le  calice  eft 

tubulé ,  ftrié ,  terminé  par  cincj  dent<  aiguës  8c 
courtes.  La  corolle  eft  grande  ,  iiifundibulitorme; 
fon  tube  eA  droit ,  de  Ta  longueur  du  calice  ,  di- 
laté à  fon  orifice  i  le  limbe  divifé  en  cinq  décou- 
pures plifliks  ,  ovales  ,  aiguës.  Les  filamens  ,  au 
nombre  de  cinq,  font  droits,  fubulés  ,  velus  à 
leur  bafe  i  les  anthères  ovales  >  oblongues  ,  con- 
caves }  l'ovaire  oVale.  acuminë)  le  l\yle  filiforme, 

llifide ,  de  la  longiunr  d?^  rt:!nîinc";  ,  f-rminé  par 
deuxftigmares  biHdti,.  Lu  ti  .m  cli  un  drupe  blan- 
châtre ,  <j\^'.i:  ,  acuminé,  i  >lt n a- enveloppé  |iarîk 


calice  &  par  une  pulpe  vifqueufe ,  renfermant  une 
le  »  «cumtnëe ,  à  cinq  filions ,  à  deux 


nok  ovale ,     ,  ^  ,  

loges.  Souvent  te  limbe  de  la  corolle  varie  depuis 
fix  jufqu'à  huit  découpures  ;  alors  les  n^mes  va- 
riétés fe  retrouvent  dans  le  nombre  des  dtaoïiiies 

&  les  filions  de  la  noix. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  aux  environs  de 
Lima 4  8rc.  dans  les  tenains  arides,  fabloneux ,  & 

fur  le  bord  d  s  chemins. 

On  emploie  cette  pi  r  te  ^  1  Jécoûion  dans  les 
iluxions  &  riitâatnmauon  aes  yeux.  Elle  fleurit 
dai»l'été  ;ic  à  la  lia  du  piinccois. 

SSBEsnsii  denté.  C«r£«  dentau, 

Conlia  /ôÙis  ovatis,  MguiatP-i/iciJîs  ,  dtntutU  ; 
fanku'.â  dichotomi .  «mpU^  divivicaiés  rmùspiûP' 

Jutu  f  hirfitij,  (N.) 
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Efpèce  remarquable  par  la  grandeur  la  beauté 
de  fes  paniculei  amples ,  â  ramificatiofis  nombreu- 
fes,  divariquces,  dichotomes,&  par  Tes  teuilles 
denttfes  OH  mcifëes,  prefqHTengulettres. 

Sjs  rameaux  font  un  peu  flexueux ,  bruns  on 
cendres ,  cylindriaues  ,  rudes  ,  chargés  de  poils 
courts  ,  rojdes,  Uanchlcres,  garnis  de  (édiles 
pénolees,  alterne î  ,  ova'es  ou  quelquefois  un  pey 
arrondies,  alTez  grandes,  rudes,  couvertes  de 
petits  points  blanchâtres  à  leur  £ice  fupérieuie. 
d  un  vert-foncé,  plus  piles,  Se  VQ  peu  jaunâtres  en 
dellous  ;  les  unes  à  peine  denticulées  i  les  autres 
médiocrement  încifees,  un  peu  anguleufes,  à  den- 
telures courtes ,  aiguës  i  les  nervures  filiformes, 
laïUantes ,  alternes ,  traverfées  par  des  veines  pa- 
rall^  &  des  veinules  réticulées.  Les  feuilles  ont 
de  trots  â  cinq  pouces  de  long ,  fur  deux  ou  quatre 
de  large  i  les  pétioles  velus,  gcélcs»  crlindriaoe»» 
longs  d  un  pouce  ?f  plus. 

Les  panicules  font  amples ,  terminales ,  éulées; 
les  ramifications  nombreufes ,  diehoiotnes ,  è"v*- 
nquées,  infenfiblement  plus  courtes ,  roides,  po- 
befcentes.  Les  pédoncules  propres  font  très-courts, 
u:'.iflores.  I.e  calice  eft  court ,  prefque  campanulé, 
Itne  ,  obtus,  à  peiae  denticulé  j  la  corolle  blan- 
che ,  infundibuliforme ,  prefque  campanulée.  San 
tube  tl\  court,  dilaté  à  fon  o.iticej  fon  litr.be 
ample,  ttès-ouvert,  entier  ou  un  peu  linué  à  fes 
bords  •  1  cinq  ou  fix  lobes  uris-courcs. 

Cette  plante  croît  à  Cnrjçjo  ;  elle  a  été  com- 
muniquée par  M.  Vahl  i  M.  de  Jui&eu.  b  C^-A 
m  ^rl.  Jujgr.)  ' 

z;.  SxBESTisa  â  petites  âeuis.  ConlU  mtcrm" 
tktu,  Swanz. 

C9rJu/biiiseUiptùts,ûeiais,  integns^  memint- 
naceis ,  venofij  ;  racemis  iompvfiùi  ,  lax  'u,  Swartl, 
Prodr,  pag. 47.  —  Idem,  Flor.  ind.  occid.  vol.  1. 
psg.460.— WîUd.$pec.  PlaiK.vo|.f .  peg^ta7|. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  eon&  eot- 

lococca  ;  elle  en  ditfère  par  fes  feuilles  un  peu  hif- 
pides  en  deffous,  bien  moins  rttfécies  à  leurs  deux 
extrémités  ;  par  Tes  nappes  bien  moins  garnies, 

6i  par  fes  fleurs  beaucoup  plus  petites. 

Ses  rameaux  font  glabres  ,  ridés,  un  peu  tor- 
tueux ,  de  coultur  cendrée,  garnis  dé  feoilTee 
alternes, coriaces,  pétiolées,  ovales  ,  elliptiques, 
très-entières,  d'un  vert-foncé  &  prelque  luiiaiices 
en  dêflus,  plus  pàlts  à  leur  face  inférieure,  à  peine 
retrécics  à  leur  bafe,  obtufes  ou  quelquefois  mé- 
diocrement acuminées  i  leur  fommet.  membra- 
vevCri  dans  leur  jcnneffe  un  peu  hifpidcs  en 
dcfious ,  marquées  de  nervures  faillantes  &  de  vet» 
nules  pariUètes  &  en  léfeau  s  les  pétioles  eouns. 

Us  fleurs  font  difpofées.,     i'estréir.îté  def 

rameaux. 
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nsiMai ,  en  panicules  courtes  .  lâches ,  motn« 
longues  que  les  feuillcf  j  les  lamitications  un  [>eu 
cooprimees  8e  cendrées.  Les  calices  font  très- 
courts ,  glabres  ,  (triés  i  la  corolle  fort  petite. 

Cette  plante  croit  à  !a  Jamaïque,  fur  les  mon- 
OgaWj  au  milieu  des  ioréts.  b  (  f^'f-  m  ke^'i. 
4#r..) 

i6.  SiiBSTiBa.  de  k  Chine.  C»rjia  Ji.-unps. 

Cardia  folih  ohfongit ,  oituf  r ,  ..i  nxlllas  nervo- 
nm,vUlo&t  ;  paniciJis  Joliit  i>rtvii>rtiniS.  Lan),  lll- 
Gner.  vol.  1. 1»^.  41) .  n*.  1914. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  cordîa  in- 
éka,  furtout  par  la  <lilprf:rinn  ?e  li  fnrni  ■  (le  fes 
im^i  elle  en  digère  par  tes  tcuiilis  beaucoup 
fki  àrekes ,  velues      aiffelles  des  nervures* 

S«$ rameaux  font  grêles,  effîîés,  gîibrcs ,  tyl!»- 
diiques,  un  peu  Itries^  Icgetenteiu  comprimés  à 
kupartie'fupîrieure,  garnis  de  feuilles  alternes  ^ 
pétiolé«s  ,  oDlongues  ,  prefqu'ellip  iq  les  ,  t:ès- 
tntièfes.  obtufes  à  leur  fommet,  un  p*.u  rccrécies 
àUutbaft;,  longues  de  deux  à  trois  pouces,  fur 
miimun  demi-pouce  ds  large,  vertes,  glibresj 
uifwes  en  defloiis  de  nervures  fines ,  parallèles , 
i^:     aiflelles  font  tiôj-orJimircnient  munies 
«pentes  (ourfes  de  poils  couchés  &  cendrés.  Les 
fàiflies  Ibnt  filifeimM ,  longs  au  moins  d!un 
pou»,  très- glabres. 

Its  leurs  forment  de  petites  panicules  lat^ 
nlts  &  tetittinales ,  dont  les'  mnifications  font 
trêî-glibres  ,  fines  ,  divariquées  ou  dichotomes , 
(osvent  recourbées  en  dehors.  Le  calice  eft  gla- 
eonrc,  ovale ,  d'un  vert- blanchâtre,  â  peine 
Aw»  ouvert ,  campanulé  après  la  floraifon ,  à 
^ntre  ou  cinq  lobes  courts ,  obtus  i  fon  orifice, 
ucorol''-  c  H  l>I,i n châtre ,  infundibuliforme  ,  lo- 
bée a  fon  limbe ,  envirtm  une  fois  plus  longue  que 
iecdiee.  Le  fîniit  eft  un  petit  dtttpe  ovale  «  coo- 
muflt  un  noyau  à  deux  loges. 

Cetarbte  croit  dans  la  Chine.  ^  (y.f.imAirà. 
Lmrck.) 

ij.  SebestxF.R  de  l'Indie.  Cordia  indien.  Lam. 

Cordia  fotits  ovatis  ,  pttiotatii ,  nudis  ;  foriius 
fmntMti ,  cii^o  cofMûnm  indufit,  lam.  lUuftr. 
Ceoer.  vol.  1.  pag.  412.  n*.  1915. 

Ondiftingus  cette  effièce  du  cordia  Jîittnfis  à  fes 
feiillês  beaucoup  plus  Urg'S  ,  &  dont  les  ner- 
vures (ont  d'ailleurs  dépourvues  de  ces  petites 
togâts  de  poils  qui  s'obférvent  d.-ins  leurs  atCfelles 
far  le  cordU  pntnfis  ;  oiaîs  Its  fleufs  oitt  beaucoup 
^fcdemblance. 

Ses  rameaux  font  glabres ,  cylindriques ,  (-1  n  :  r 
(unit  de  feuilles  pétiolées,  alternes  j  ovaics  ou 
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ovales -îarcioîéos ,  t:6s  -  entières  ,  obiufcs  ou  un 
peu  aiguës,  inenibrÂneufes ,  ghbres  ,  longues  de 
d«ux  a  quatre  pouces ,  larges  d'un  à  deux  pouces» 
vertes  en  delTus ,  plus  pâles  en  de(r  .us,  i  netVUies 
ob'iqut-s  ;  les  inférieures  dirigées  vers  le  fomjnec 
dt.'s  teuilles  i  leur  intervaiie  occupé  par  des  Vi-ines- 
réticulées}  les  pétioles gtéics,  fouplesj  longs  d'un 
pouce  &  demi. 

Les  fleurs  font  difpofëes  en  panicttYes  latérales 
&  terminales .  alongées,  rameufes,  nues  à  leur 
partie  inférieure  ;  les  tam-.aux  alternes,  termîséa 
chacun  par  Je  pentes  grapptS  pen.lintes.  I.e$  pé- 
doncules font  courts,  inégaux  j  les  calices  d*uiie 
fçuie  pièce,  campanules,  glabres,  blanchâtre», 
lobés  &r  coiiim.-  Jéthircs  à  leurs  bords ,  très- 
ûuv^iti ,  mais  ov^Us  Ik  fermes  avant  la  floraifon. 
La  crrolle  eft  petite  ;  fon  tube  en'iercnient  ren- 
fermé dans  le  calice  i  fon  limbe  court ,  ouveti. 
Les  drupes  font  peria,  ovales,  i  deux  l<^es* 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  oiîcmales» 
d'où  elle  a  été  rapf>ortée  par  M<  Sonnerai.  |^ 

y.  f.  in  hcri).  Lam.  ) 

a.8.SRBSSTie&  à  feuitleselUptiques.  Corà:*  tUip- 
tieû,  Swartc. 

Coriia  fôTiu  Mattptt  tpict  attetuath ,  integris, 
fubcoriactis  ;  rucemis  eompofitij  ^àifufitf  dru^  is  tf(if 
minuit.  Swartz,  Ptotir.  pag.  47.  —  Idem ,  Flor. 
Ind.  occid.  vol.  1.  pag.  461  Wilid.Spec.  Plai». 
vol.  I.  pag.  107T-  »*■  î  5- 

yutgjiremeru  manjatk. 

C'eft  un  grand  arbre,  dont  le  tronc  ed  épais  , 
les  branches  étalées  ,  les  rameaux  cyliiidn^u-s  » 
ftriés  ,  dichotomts,  garnis  de  feuilles  alternes  « 

E étiolées  ,  oblongues ,  un  peu  réiréeies  1  leur 
afe,  alonpécs,  linceolecs  à  kur  funimtt,  enriè- 
res,  on  peu  coriaces ,  giabrts  à  leurs  deux  faces, 
luifantes  ,  nerveufes  &  veinées ,  foucemiei  par  des 
pétioles  à  demi-cfUndfiquea,  glahre*,  canaliculé» 
en  defliis. 

Les  fleucs  font  difpofées  en  grappes  terminales^ 

dichotomes,  dont  les  ramificationv  font  très-éta- 
lées  i  les  fljurs  pref^^ue  ft  ifiles .  affex  grandes,  ur  i« 
latérales.  Le  calice  eft  coriace  .  ell  ptique,  tubulé  j 
glabre,  per6iiant,  à  deux  ou  liitq  découpures  i 
fon  orifice  { la  corolle  blanche;  U  tube  en  b  (Te  à 
fa  bafe,  à  ptine  plus  long  que  le  calice  }  I.  li;nbe 
à  cmq  divtfion»  linéaires,  lance  tlé.s ,  ttrlethi^si 
les  filan»ens  barbus,  attachas  au  tube  de  la  cm  ©lie  i 
les  anthères  oblongties,  tombantes,  glandul  ufet 
à  leur  fommet.  L'ovaire  efl  oblong}  I?  Oylc  cylin- 
drique j  le  ftigmate  dichotomo.  Le  fruit  'ft  uti 
drupe  ovale,  acuminé,  long  d  tnviton  ùx  lignes, 
fnotenu  par  le  calice  très-ouveit  &  agrandi.  A 
contient  un  noyau  offvux  &:  ùié. 

Cette  plante  fe  rencontra  i  la  Jamaïque  &  à 
I  Saint-Domingue,  b  (  Dçfiript.  ex  Swani.) 


\ 


Digitized  by  Google 


0»  S  £  C 

*  Coniu  (afpera),^//M  ovath  ,  étumÎMtis  ^ 

n".  1C5. 

Ell«  croie  dans  i'fle  de  Tongatabu ,  oA  die  a 
été  obfcrvée  par  ForHcr.  s  fcuiUes  font  rudes, 
«vales,  Mtttnuiéesi  fes  fleur»  riigueufes,  dlfpolâes 
«n  cime. 

*  £«ntf«  (dichotoma  ),  /o/'/j  ohlotigo-ovaùs , 
a*,  iio. 

FoHIet  a  d^oàvert  cette  f^l^iice  dsM  h  Nmi- 

velle-  Calidonic.  S.»  feuillet  font  ovatts ,  oblon- 
-  eues ,  i  peine  crénelées  à  leuts  bor<ls.  tes  fleurs 
BNit^lpottei  en  un  corjrmbe  didMttome» 

Oltfcryadoiu.  M.  Csvaniltes  a  établi  un  genre 
particulier  fous  le  nom  de  carmam.»  dans  lequel 
isntre te  c«r«fi«  mufa ,  Vahl,  Symbof.  2.  pag.  , 

qui  •'ft  Vt^retia  bax'foUa  cîe  Roxhurç.  Commiiid. 
I.  pag.  41.  tab.  f7.  Le  carjâere  effc'nticl  de  ce 
^enre  confiAe ,  d'après  M.  Cavanilles ,  t»  tut  cai  'ut 
0  eiiiq  £vifiiHU  profondes ,  tris-iiroites un»  corolle 
btfiMdihuliformt ,  a  cinq  découpures  ovales  ;  cinq  ita- 
mines  ;  deux  iopiUjires ,  tf  minés  par  des  fi(g- 

mates^mfks  i  un  drupe  glotultax^  à  fix  logu  «  cÂa- 
fer  l$gt  weeeeec  «le  /hmmet  «UÛig^ê  ,fiMÊim 

Je  reviendrai  Air  ce  genre ,  &  fur  les  efpèces 
qui  le  compoftot»  daos  le  Supplément  de  cet 
ouvrage. 

SECHI.  Sechiitm.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  iiH  omptfetes ,  monoiqites ,  de  la 
mille  des  euphorbes ,  qui  a  des  rapports  svec  les 
maprounea  Aubl. ,  ît  qui  comprend  oes  arbrifTeaux 
exotiques  à  l'Ea  ope  ,  ï  feuilles  anguleufes  ,  dont 
Ifcs  fleurs  fonc  difpolees  en  grappts  axilîaires. 

Le  ciraôère  eientiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fieurs  monoïques  ;  un  calice  (  ou  corolle^,  cam- 
pàmM»  à  cinq  divifions  ;  une  petite  dent  tnlr*  tkaque 
déeottpure  :  dans  les  fleutS  miles,  un  filament  central^ 
partagé  en  quatre  k  fon  fommet  ;  quatre  antherh  :  dans 

les  ^.  urs  fenvellcs  ,  ov^Ir,;  ft;,  c'  V  ;r  y  un  fiylt  ;  un 
£igmatt  j  une  gnffe  pomme  charnue  ^  moaofpermc 

T  e'  fféors  font  monoïques ,  les  maici^Ac  ksfr^ 
mellcs  réunies  for  ie  même  individu, 

*  [.es  fleurs  mâles  offrent  ; 

1°.  U  1  Cbi/rce  d'une  («ule  pièce  a.campaQolé^dt- 
vif^  jufque  vers  fon  milieu  en  cinq  paitiet  égalef.^ 
entre  chaque  dîvifion  une  petite  dent  courte. 

i*.  Point  de  coroUe,  à  moins  qu'on  ne  regarde 
CQiame  calice  le>  petite»  éum  miéa  «tant  fet  dé- 


S  E  c 

cpapnrcsj  9e  t9am  eolollei  k»  pins  pit4m  Hr^ 

vifions. 

J*.  Une  feule  itamint,  dont  le  filament  efl  cen- 
,  épahf  pimgé  en  quatte  à  foa  feaunet»  tKf 
miné  par  quatre  anthères  en  cceer. 

4*.  Point  à'ovaire. 

♦  Les  fleurs  femelles  offrent  : 

I*.  Un  cdlice  comme  celiri  de»  flaurs  maies. 

1*.  Point  de  corolle. 

Point  é'éuuiwus, 

4°.  Un  ovei^e  4»valej  un fy&  épais>  fiiktple.  tep* 

miné  par  un  Jligmau  en  tête. 

Le  fruit  eft  une  r  è<  -profle  pomwe  charnue ,  un 
peu  comprimée,  en  cœur  renverfé,  conKnaoi  une 
fcttle  femence  «vale,  obcaft» 

Oif  rvations.  L'cfpèce  qui  compofe feule  ce  gen- 
re ,  feruit-elle  le  fityos  tdulis  de  idcqutn,  Amer, 
cag.  if8?  La  defcriçtion  quecetanteordotwedet 
parties  de  la  fruflihcation ,  s'écarte  en  pîufieurS 
points  de  celle  de  Brown,  ou  bien  font  confi. 
dérées  fous  d'autres  rapports.  Le  calice  &  ta  ce» 
rolle  fe  r.Mretnblcnr  be.iucnur» }  le  premier  eft  idk. 
tube  campanule ,  ouverc ,  aont  le  limbe  fe  divift 
en  cinq  découpures  planes,  lancéolées  ,  a.umi- 
nées  i  la  corolle ,  adiiée  au  calice,  eft  également 
tubulée ,  campanulée  { fes  déceopuf  «s  «ne  Mi  piiA 
longues  que  celles  du  calice  j  la  partie  fupériftirfl 
du  tube  eA  munie  de  dix  fodettes.  Les  filamens 
des  étamines ,  au  nombre  de  cinq  »  font  monadel- 
phes ,  réunis  en  cyliiKtre,  fépares  â  leur  fommet. 
I.'ovaire  eft  tnfiérietir  le  flyle  droit ,  cylindrique  , 
dv  1j  longutur  iUi  c^Isi/e  ,  ît'  Ûigmate  très-grand, 
en  rondache ,  rabattit,  &  divifé  à  fon  bord  en  cinq 
découpures  {  les  fruits  trè»^s->  Atc»  C  ^«y^ 
Se  VOTE  comeftible.) 

Si  par  la  fuite  l'obfervatîon  confirme  Tidemicé 
de  ces  deux  plantes ,  il  fiudra  raweler  dans  e© 

genre  le//i>ox  edu/is  de  Jicquin,  U  nit  les  i  Arac- 
tères  de  h  fruâificauon  ne  coovtenoent  ^tt  en  pac-^ 
tieanx/cyor. 

E  s  V  i  c  ■* 

StcHi  d'Amérique.  Seekium  americMum* 

StckiumfùlHi  evriatù-anguUiisi  rveemis  mimuri* 
ht  adaUt*  Broea».  JaBk  pa$»  155. 

An  ficyos  edu  'is  ?  Var.  va/gè  SBé  tkmyote  fiwM' 

ces.  Jarq.  Amer.  pag.  155. 

Chocho.  Adaofon».  Famille  des  Plant,  vol.  i.  pag... 

Ses  tiges  fontg'impantes  j  ffs  feuilles  anguleu- 
fes, alternes,  échancrées  en  coeur  à  (eut  bMei  le» 
flcnn  difpofées  en  petites  grappe»  tsUieiiieRk  En 
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fmt  eft  une  pmnme  gUbce  ,  chartMM  .  4e  ia  grot- 
feur  ë'un  oritf  de  pigeon ,  un  p^u  comprimée  ,  à 
iMie  fettk  log«,caMMaiKMM  M»  {muMca  ovale, 
elliptique. 

Cette  pbnte croît  n»ture!len»e«t  i  U  Jamiïque  . 
où  on  la  cultive  auOi  i  caaifil  i»  fei  ffUlB  qNel'on 
mange  j  8£quis'em(>loieDtilahslMngoAtt.  Q 

SP.CURIDACA.  SecuriJaca.  Genre  de  plamet 
dtcotylédones  ,  à  fleurs  complètes,  polypéulées, 
iiréguiières>  aSilié  i  ia  familb  d^s  legumineufes, 
qai  a  da  rapports  avec  lc«  knwnda  ,  6c  qui  com- 
prend des  aroufles  ou  fous^arbriltcaux  »  dow  les 
tiges  font  grimpantes  dans  la  plupart  i  Ics  WuHles 
lî:nples ,  alternes  )  les  fleuCT  ta  épi»  oapailiCMiéei , 
axillaires  ou  terminales. 

Le  caradère  effenticl  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calic*  k  trois  folioUi  i  urne  €»r»U$pmpilIo»acét  ; 
téundanifort  pttit ,  à  tUux  péuUs  tntit  deux  ni  le  s 
irtf  grtiuUti  huit  iumiaM  motlM^pktti  iM^Uj 

tkfêriÊatsUÊfltmtféiiéiii. 
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otTre: 


1*.  Un  cd//£f  fort  petit,  caduc  jCompofiéd» 

e tôles  ovales, colorées,  deux  iofétieuie» ,  «M 

'  Une  eoroi/e  papi!If>nacée,  l  cinq  pëu'es  ir- 
rëgtiliers  ,  dont  les  aiUs  font  grandes ,  étalées , 
un  peu  arrondies,  très-obtnres  ,  (aillantes  d'entre 
les  divifions  Uténtiefl  du  calice  {  l'éteadard  fort 

C>tic ,  à  deux  pétales  droits ,  oblongs ,  réflédiis  i 
ur  fommet,  réunis  par  leur  bafe  avec  Uearint, 
celle-ci  prefque  cylindrique  ,  de  la  longueur  des, 
ailes .  élargie  i  (bo  limbe,  naaie  d'an  appendice 
plifle  &  obcus. 

3*.  Huit  étaminti  monadelphes ,  dont  les  fila 
nans.  réunis  à  leur  bafe  en  un  feul  paquet ,  font 
IBnninés  par  des  anthères  droites  &  ot^longues. 

4.*.  Un  ovéir*  fupérieiir,  ovale,  furmonté  d'an 
fttbOé .  mné  fMC  M  iifaait  piMB .  «H- 
iMé  •  légérMMQt  deacé. 

T^e  f^u!:  eft  une  goofTe  ewfiilt're,  ovale  8e  ren- 
Rie  a  fi  partie  inférieure  ,  i  Unê  feufe toge,  fur- 
montée  d'une  aile  alongëe  ,  a.  latie  ,  dila-ée  ,  ob- 
cufo  :  eUe  ne  c^rcsue  ^'unc  £euk  feoieBce  ob- 


E  «  »  I  c  ■  t. 

I.  Securidaca  a  df» 
feandtn/.  Linn. 

•  SeoÊriJmea  amU  Jcandeatt  i  fviiis  9vaf'oU»»gi*  , 
tjforikmffic^r  i  iwi/r.(M.)LMuittrft. 
c.  nb.  599.  fif.  I* 


StmUam  enSt  fctfiiMt».  Vêêu  ^  Vtnc- 

yn\.  1.  paç.  991.— Jacq  Stirp.  Amer.  p.  *97'g*» 
183.  fie.  j8.— I(iem  ,  Stirp.  Amer.  Piâ.  tab.  IW. 

SêturidM*  f4mU  ftandtmit,  fitiU  othapt,  êtmit. 
WiUd.  £pec.  Plaoc.  fol.  9.  pa»       n**  ^ 

Securidacû foCtt  «UtH^  ^ifiùê  fÊÊUfi,  BlO«B» 

Jam.  241. 

>Spanimm  fiandens  ,  finÊa  ti^$ém  ^jUtmtpf 
ruhr9,  PlwBU  Spec.  &  fcoo.  Mb.  147*  ^S-  I* 


Arbriffeau  dont  les  tiges  font  l'^W'^l^ 
dont  les  rameaux  ,  chargés  de  fieailie*  oM  MW 
jeuiiefle ,  deviennent  eoluice  des  efpècei  de  vrilles 
crè*>Airtea.  Les  &wllet  font  alternes ,  pétiolees, 
pvrfo  obloogues ,  glabres  à  leurs  deux  faces .  très- 
entières  à  leurs  bords ,  aigudaàJwix  Unomex,  «• 
quelquefois  un  peu  obtufes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  ou  en  grappes 
latérales,  lâches,  oppofées  aux  feuilles,  méiio- 
cremeni  pédonculëesî  leur  calice  eft  compoftde 
trois  petites  folioles  caduques.  U  corolle  eft  pa- 
pillonacée ,  rougeitre,  ioodore  \  rétendarddjvifé 
en  deux  pétales  aigus  1  les  tHes  longues .  recrécie» 
ileur  bafe-,  la  caréné  garnie  d'un  ample  appen- 
dice }  le  fruit  eft  une  goulfe  prefque  capfulatre ,  à 
une  feule  loge  furmontée  d'une  grande  aile  mem- 
braneufc,  amincie  à  f  sbords  .obtufe  à  fon  lommcr. 

Cette  pUoce  croit  dans  rAiDéri%ue  «éddl»' 
nie*  Ji 

Linn. 

Stcuridaca  eault  trtS»  ,  piât  i  foUi»  9U»»gtti 

fiorUmt  ractmofs.  (  N.  ) 

yyfBffV^  eauU  trta».  UlM.SpK.  Pbflt.  VoL  ». 
pag.  991.  — Jacq.  Stirp.  Aruec.  Mg.  197.  tab.  183» 
Hg.  ;9._ldeoi,  Stirp.  A(ner.Pia.ab.a<i.bg.  jow 
— 5vara,OUiuv.  pig.  »74- 

Stcuridaca  caule  trt3o  .Jolits  oiUl^  WîUd«|i 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  05/8.  n",  l. 

C'efl  un  grand  arbrilfeau ,  dotW  let  éffi»  font 
droites  &  non  grimpantes ,  hautes  d'environ  douxe 
pied» ,  divifées  en  rameaux  grêles  ,  foibles,  alon- 
g*$  ,  peu  nombreux ,  8c  dont  les  fcuiiles  font  mé- 
diocrement pétiolées  ,  alternes,  •*>'2*'"*#  8^ 
bres  à  leurs  deux  faces }  let  êtm*  dlipoiees  eti 
grapptfs  latéiales  vers  l'extrémité  des  rameaux, 
nombreufes,  purpurines j  les  deux  pétales,  qui 
cempoient  l'étcndtfd ,  font  obtus  i  les  ailes  arron- 
dies ;  la  caféne  iwMiie  d'un  appendice  cooipuai^ 
8c  reflichi.  • 

Cet  atbrifTean  croit  daiM  itt  ilMK  pi( 
debNewette-Eipo|M.b 


3..  SrcURIDACA  è 
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Seai'idaca  cuuU  fiondenu  ifoliis  fuhrotuadU ,  oi- 
ti<!:;ji,nis,  WîJMcjt.  Sptc.  PImi.  V^.  J.  pag.  8j)9. 

XI  •  ^  • 

SecuriJéta  cauU  fiéildtvte  ^  ramis  virgaùs ,  fo/u's 
fuhrotuttdU.  Swïm  ,  Prodr.  pig.  104.  —  Omtl. 
Syll.  iNit.  vol.  2.  pag.  1084. 

Stcuiidaca  frudccfa  ;  foitii  fuhrotundis  ;  ramuHt 
Unkiji'imisifftcts  laxts  ,  terminaliixi.  Bwvti,  Jx^ 

Spanium  alurum  ,  fcandens ,  fruSu  alato  ^  fbfe 
vanega.o.  Plum.  Spcc.  Jcon.  tab.  i^R.  hg.  i. 

Arbiift?  dont  les  tiges  fe  diwifetit  en  rameaux 
grêles,  alternes,  effilés,  glabres,  flries,  an  peu 

tendtéi,  gatnt»  de  feuilles  noml  rruks,  petites, 

l^iemcnt  pec}»!ées .  alterne!,,  ovales  ou  prefque 
ron.fes,  tntiètts  â  kurs  bords,  un  peu  goiidron- 
ûécs ,  mmces ,  d'un  vert  tendre,  un  peu  plus  piles 
en  deflbus,  ttcj-obtufes.  les  nervures  â  peine  fen- 
ÛWesj  arroii.iits  à  I^riir  bufe  ,  longues  de  cinq àfix 
ligues  &  plus;  les  pétioJts  trèi-couris. 

Les  fleurs  font  dilpoféts,  à  l'extrëmité  des  ra- 
meaux,  en  épis  couns ,  ditUos  ,  dont  l'cnfemble 
roi  me  tine  fotte  de  panicate.  Les  pédoncules  pro- 
pres font  grêles,  fim^lts,  filiformes  ,  priCqu'aum 
lûiigs  que  ki  fleurs.  Le  calice  eft  fort  petit  i  la  co- 
rolle d'une  grandeur  médiocre  ,  d'un  blanc  teint 
de  bUu.  Le  ffuii  tÛ  glabre ,  poinr  fhi-  .  cendré, 
tm  pfu  pubefceatdansfa  jeunelFc ,  lutmonté  d'une 
aile  fimple ,  oMStnbnuieiife ,  nés-mince. 

Cet  arbrifTeau  croît  à  Saint-Domingue  &  1  la 
Martinique.  Tj  (  F./  in  Aeri.  Lam.  ) 

4.  SECU*,tOACA  i  flems  paniculées.  Snandaea 

SeeundoM  fptiit  'obiongh  ,  acuth  ;  ioriiut  Ufmi- 
nalibus ,  panietUmii.  (N.J  Lam.  lUttftr.  Gêner,  tab. 

AibrtfTeau  dont  les  tiges  droites  fe  divifent  en 
Tameaux  alternes,  cylindriques,  glabres,  ftriés , 
garnis  de  Quilles  alternes,  médiocrement  pétio- 
lées  ,  firopW»  entières,  coriaces,  très-Iiffes  à 
leurs  deux  faces .  luifantes  i  leur  face  lupéiiL  ure  , 
oblongues,  médiocrcmeni  échancrét-s  en  cœur  à 
Itur  bafe,  acumioées»  aiguës  i  leur  fotnniet,  Inn- 

Îoes  de  trois  à  quatre  pouces,  fur  deux  pouces 
e  large  ,  marquées  de  nervurts  téticulées,  fou- 
tenues  par  des  pétioles  cottn»«4paia»d'envtMn 
deux  liéjnes  de  long. 

Les  fleurs  font  difpofées,  vers  l'extrémité  des 
rameaux  ,  en  pamcules  étalées,  dont  les  ramifica- 
UoflS  font  grêles,  fimpks,  alccrn? s  ;  les  fleurs 
pombVeufes,.  éparfes,  médiocrement  pédoncu- 
lec  y  le  rschis  commun  ,  hérillé  de  pointes  ou  de 
pcuts  t  .hercules  après  la  chute  des  tteuts.  U  ca- 
lice efl  fort  petit  j  U  corolle  médiocre ,  d'un 
bknc-jauiiâae  ,  i  ce  qu'il  m'a  para  d'aficèsladcT-  J 
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'  ficcatton.Le  froit  eft  une  gouife  dure, ovale,  pm- 
Mndémcnc  cannelée,  à  une  feule  loge,  furmon- 
tée  d*  une  lite  inenibiarteufej  ovale- oblongue^ 

comprimée  ,  très-obtule, 

Cecce  plante  croît  à  Cayenne,  où  elle  a  été  re- 
coetUie  par  M.  Leblond.  1>  (  K^  f.  i»  ktrk,  Lam.  ) 

SÉGUIER  d'Amérique.  Seguiera  amtricana. 
Linn. 

Seguitrû  foins  tltiptîcis ,  emarptuuisf  aadtù  «• 
curvis ,  fioriiius  ractmofis.  (N.) 

Seguiera  americana.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  1.  pag. 

6c», —SyfL.  veget.  joi. — Jofl,  Cen.  Plant.  440. 

Stguiera  aculeata.  Jacq.  Srirp.  Amer.pag.  1-3.— 
Idem.edit.  i.  Pid.        Si.  —  Loefl.  Iter,  iji. 

C'eft  un  arbtilTcau  d'une  hauteur  médiocre, 
<iui  feul  conftitue  un  genre  particulier  à  fleurs 
incomplètes,  polyandriques ,  dont  la  famille  &•  Us 
rapports  ne  font  pas  encore  déterminés.  Ses  tiges 
fe  divifent  en  rameaux  alternas,  un  peu  diffus» 
armés,  à  la  bafe  des  feuilles,  d'aiguillons  recour- 
bés ,  qui  manquent  aflei  fouvent }  gimis  de  feuilles 
alternes,  pétiolées,  elliptiques,  glabres  à  kurs 
deux  faces,  échancrées  à  leur  fommet,  entières  à 
leurs  bords.  Les  fleurs  font  diCpcfées  en  grappea 
à  l'extrémité  des  rameaiMt. 

Le  caraÛère  particulier  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  ciitq  folioles  ;  foiru  de  corolle  i  ua  gra»i 
nomSre  ^iianûatti  un  feul  fyUi  une  femente  r«p- 
minée  mu  grande  aUei  itmt  autns  petUts  ailet 
ùUnUex, 

CARACTàRE  C£M£RXQ^||£» 

Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un  caiice  à  cinq  folioles  ouvertes  .  perfif. 
tantes,  oblongues ,  concaves,  colorées  j  les  deux 
extérieures  un  peu  plus  petites. 

1".  Point  de  c<ko///,  i  m«jit» qtt'on  m  xegard4 

coni'.ne  telle  le  calice. 

5°.  Un  grand  nombre  à'icainints  ^  dont  les  fila- 
oiens  font  capillaires  ,  étales  ,  plus  longs  que  le 
calice,  terminés  par  des  anibères  oblongisea.  un 
peu  comprimées» 

4*.  Un  mvaîn  fupérreur ,  oblong  ,  comprimé  , 
muni  à  fon  lommet  d'une  aile  mince,  latér-.l-, 
&  d'une  autre  plus  épailfe  à  l'autre  côté  ;  furmontd 
d'un  ftvie  très-court ,  infeie  fur  le  côté  le  plu» 
épais  de  l'ovn're ,  terminé  par  v.n  ftrgmate  fimple.. 

Le/rmt  el]  une  capfule  oblongue,  plus  épai(l« 
d'un  côté,  ailée  de  i  atdre,  muniè  à  U  bafe  de 
trois  appendices  en  forme  d'ailes ,  i  une  feule  loge 
non  ouverte,  renfermant  une  iismence  glabtc- 
foliuifeAobloogiw»        .     .  7 
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Cette  p'a-tc  rroît  dans  rAn^^rique  méridio- 
tule^  aux  environs  de  Carthagèoe,  ie  long  dts 
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55. 


Oifcn-^i  ons.  Loiircîro  ,  iim  fa  Flore  dt  la  Co- 
tlMt/uiu,z  ajouté  une  nouvelle  efpèce  à  ce  genre , 
lois  le  nom  de  feguicra  afiaùci ,  qui  ne  m*eft  point 


SÉHIME.  S*kima.  Fonk.  Genre  de  plantes  uni- 
iobctt  ou  monocotyledones ,  à  fi^rs  gliimacées, 
polygames^  de  b  fjniille  des  gianiinées ,  qui  a  des 
rappors  arec  les  ifi.frtTjum ,  den  t  !  ,s  fleurs  foti: 
é^deti  en  épis  «  &  qui  coropcead  des  betbes 
ciMiqws  à  TEurope. 

Ltemâèfc  dTenclet  de  ce  genre  eS  d'avoir  : 

Vn  tallce  a  deux  vahts ,  à  dtux ptuns  des  fUurs 
mt^ndiu  «  t *um  mdie. 

CARACTÈRI  6ÊNÉR1QUB. 
Chaque  fleur  O0î«: 

i".  11  ijlne  compoCé  de  deux  valves  linéaires , 
lia;to.tts.  biHores ,  plus  longues  que  la  corolle; 
UvalreeJt:  rie  lire  tetmirée  ptt  denxfticsi  fîn- 
teieute m&ée  à  l'on  fomrnet. 

2*.  Une  toroUc  â  deux  valves»  velues  intérieu- 
fMMtt» linéaires  ,  cnuifparemef ,  aiutiqiiet. 

Trois  IrtfawMi,  dont  les  fitamens  font  ca- 
piiuKS,  tcmuités  par  d^s  anthères  oblongnec^ 
nfiJei  i  leuc  fommet  >  point  de  fty>e  dan  ks 


r.PS  fleurç  font  t-lifpofses  en  un  epi  terminal,. 


4*.  Un  ovaire  dans  les  fl^^urs  hermaphrodites, 
fttsBonté  de  deux  (lyles  gtêUs,  terminés  par  des 
liipates  pluNwax. 

Des  femenets  feliuîies. 

Oifirvatîons.  Ce  genre,  qaî  a  db  trè*> grands  | 
npfwrts  avec  les  ffckâmvm,  en  diflfère  par  fe«  épil-  f 
leti pédoncules,  qui  ne  contiennent  que  des  fleurs 
■iks,  a»  DomlKe  de  deux. 

E  s  i>  i  c  V. 

SCHtME  d'Yémen,  Sthima  ifthâmoides.  i-otskh. 

Sthima  fpicâ ^mflSci  ;  fprculis  conjugatis ^  ii^orisf 
fo'i  m  if^j/o  mut'tco,  kiir':  u  r  /  iiùio,artfiaiO»  Forkklu 

Flor- zpvpt.-arab.  png.  )7-^.  n".  91. 

Cette  plante  a  dW  tiges  droites ,  filiformes, 
llibres ,  articulées ,  hautes  d'cmrifon  un  pied  & 
iemi  ou  deux  picdis ,  iîmples  ou  quelquefois  un 
peu  rameufes,  garnies  de  feuilles  alternes ,  planes, 
laéiires  ,  ftriées  ,  glabres  ,  fcabres,  un  peu  velues 
ileoc  bafe  >  dont  tes  gaines ,  phis  lo&gucs  que  les 
I»  font  glabies  »  ftriéeiH. 


&  d'une  corolle  bivalve.  Dans  l'epillet  rcàile*  la.. 

fl  ur  extérieure  efl  triàle  ,  {'intérieure  hermaphro- 
dite. Dans  l'éprllet  pédoncnté  ,  les  deux  fleurs  font 
mâles. 

Cette  plante  nott  naturefletnsnrdans  les  mon- 
tagnes de  l'Yémen  j  oâ-eUe  a  été  découverte  & 
décrite  par  Forddiall. 

5£ICL£.  SeeeUt.  Gepr»  de  (dantes  mooocoqr- 
lédones^  a  fleurs  gtumacées,  de  la  fannlfe  des  gra> 

minées  ,  qui  a  de  grands  rapports  avcc  les  fro- 
mcns,  oui  comprend  dei  htrbe'.  oiotiques  d  l'Eu- 
rope ,  dont  les  feuilles  fotu  lon^u^s^  alternes*, 
vagindes  i  leur  bafe  ;  les  tiges  hautes  i  les  fl<.ur» 
réunies  en  uu  épi  alongé ,  con>pofe  d'éptllets  foUr 
taires  8c  biflores  fur  chaque  denc  de  Taxe. 

Le  caraûère  cfl^ntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

U':  i-V/ct-  à  dtux  vjIvcs  ,  h  de\ix  fleuri  fot'ttaires 
fur  cha  que  ûert  dt  l'axe  j  les  valves  op£offes  ^  ftus 

pttiut  fut  U  tQtviU, 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  font  réunies  fur  un  rachis  ou  récep* 
tacle  contmun ,  alongé ,  denté ,  portant  des  épd- 
lets  feOiles,  i  deux  fleuri»  foUtaices  fur  chaque' 

dent  de  l'axe. 

Chaque  flrur  offre  : 

!«'.  Un  c^liic  ï  deux  valves^  à  deux  fleurs;  Us- 
val  vos  oppofées ,  droites  j  UnéaireSa  acuminéei» 

p:u$  petites  que  les  fl.ors. 

a°.  Une  coroUe  corepofee  de  deux  valves  i  l'ex-: 
térieure  plus  roide  ,  ventrue ,  acumtnée,  comprl" 

XT\ic  ,  ciTiéf  f'jr  r<-s  bords,  teriniiiéc  par  une  Inn- 
gue  barbe  i  ia  vaive  intétieure  pLotr*  Lnctolee  , 
mutique. 

3",  Trois  éiamînes ,  dont  les  filâmcr^s  font  capil- 
laires, pendans  hors  de  U  Heur ,  terminés  pat  des-, 
anthères  obtongues  8e  fourchues. 

4**.  Un  cvuire  fupérieur»  turbiné ,  furmonté  de 
deux  fiylea  velus  |  tecminé  par  des  ftigmatee, 

Itmpies.  , 

IàA  fime^te»  (ont  oblongties ,  folîtaires  ,  prefque 

cylindriques,  nues,  acuminetrs  à  ttur  loMin.ct^ 
renfermées  dans  les  valves  de  la  corolle  j  qui  s'cr 
détadient.. 

Es  rie  £  s. 

w  Simt  eeounun.  Stt^  etrealt,  linn. 
,  Sttéà  gfmÊfÊn  tantfMu  Lira.  Spec.  Pla: 


^4  SRI 

t.pag.  114.— Hort.Ujjf.lt.  — lîslî^r,  Ht'r 
n*.  1411.  — Lam.  Flor.  franç.  vol.      pig.  6ia. 
n**.  I  1S9. —  Idem  3  m.  V  j1    1 .  pag.  110.  n°. 
Ub.  45.  —  Koeier ,  Gnm.  pag.  567.—  WUld,  ^tc. 
Plmt*Y«l.  1.  p;ig.  47i.  n*.  1. 

Steaif  garnis  faraUbus  glabr'ts  ^  »i  4ifUif»Suâ. 
HaUer,  in  Connu.  Nov.  Goeic.  VJ.  pag*  12. 

«.  ^c^tft'f  hy!):rnum.  Linn. 

S«e«/r  A^icnuin;,  vc/  M^«f.  ToMrnef.  Inft.  R. 
Herb.  f  1  ^  —  C.  Banh.  Pin,  Idem» Thtatr. 
Bonn.  .^1$ .  Icon.  —  Blakv^.  ttb.  414. 

'  Sitait.  J.  Bauh.  Hift.  i.       414!.  Icoo. 

Roga ,  fivi  ftcéU.  Dodoo.  P«ai|lC.4^t  Icttt» 

^.  5<C<t/(  lernurn.  Lînn. 

^Mfl/c  vtnuun  vti  mituu,  C.  Bauh.  Pio.  1|.  — 
Toworf.  M.  R.  Merb.  ;  i|. 

5(w«lr  ftrnuR.  Odech.  Hift.  1.  pag.  j^â.  Icon. 

y.        etKptfiim»  Xoeter ,  Gimti.  pag.  368. 

Ses  tiges  Tnnt  droites,  g'^bres  ,  q^lindriques > 
•rticule«s  «  trèV'iiniipieï  j  hautes  de  (]uatre  â  cinq 
pieds,  |;amiet  de.KHÎIIes  alternes,  d'une  largeur 
tné'iincre  ,  .ligues,  glabres  ,  l(rié«s,  munies  d'une 
longue  g.une  cylindrique  ,  ferrée  contre  les  tii;es 

311'eHe  ennbiafle  ,  nue  i  fon  orifice  ;  les  articula- 
om  d'un  brun-iouflîiâtra  au  deffus  de  leur  no* 
flement. 

Les  tiges  font  tenninées  pw  m  dpt  fimple ,  un 
peu  gréle«  long  de  quatre  à  cinq  pouces,  médio- 
crement cotnprimé ,  chargé  de  barbes  droites . 
longues ,  très-rudes  &  accrochâmes  loi  fou 'un  les 
touche  du  fommet  ï  leur  bafe.  Les  épiiiets  font 
feflfilcs  ,  bîflores  «  alternes ,  très-ferrés ,  difpofés 
fur  Acvx  rangs  j  tes  valves  florales  extérieures  très- 
r.iiîijei  ,  concaves,  garnies  i  leurs  ixnds  de  dis 
itides  ,  l;s  intérieures  f  ins  étroites,  menbraneu- 
Jes ,  plus  coertcs ,  esvdoppées  en  partie  par  les 
yalve*-eKtérie«fC$.  EOt»  font  aoceoipagnées  exté- 
rieurement de  deux  pailLttes  calicinale»,  fétacécs, 
étioiteSjjklus  courtes  que  les  âeurs.  Les  feoteaces 
font  dccoKts  f  alofjgées  j  un  peu  aiguës  à  leur  fom- 
met, marquées  i  «ne  de  leur  face  d  u»  fiUeo  lon- 
ghodinal. 

Cette  plante  fottmit  quelques  variétés  :  ofi  en 
dHHngue  deux  principales  dans  la  culture .  mais 
qui  ne  diffèrent  guère  oue  dans  les  proportions  de 
]eiir  gran  leur.  L'une  eu  le  JiigU  d'hncr,  qui  s  e- 
Jève  davjmuge ,  &  dont  kas  epts  ÙHit  plu»  longs , 
plus  fbrtf  j  mieiw  garais  :  on  le  (kne  ordinaire- 
ment en  automne.  LV.utre  cft  \e  fdgU  d'iti^  plus 
pttit }  fes  épis  plus  grêles ,  &  <^ut  ne  le  ftme  guère 
cju  au  prin-emv  Une  autre  Tanété  pIttS  remarqua- 
ble, mais  âu'oa  ne  cultive  que  par  curiofitd  j  cft 
Itjéigk  k  (fit  nmea*. 

U/i«d»  «lfN/«ft  It  pMènt  d\MM  MibdIriMt 
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(inniière ,  à  Uqadie  en  a  donné  le  n»m  i'ergttau 
à' Arum  dans  quelques  contrées.  Oeft  une  produc^ 
tion  mon^rueufe,  c'eft  le  grain  même  de  feigkqui 
«ofltt ,  s'alooge  confiderablement ,  fou  veut  de  plus 
d'un  pouce.  Il  eR  ordinairement  un  p  u  cnurbé  ' 
coir;me  un  ergot ,  extérieuremenr  <i 'u  noir-violec 
plus  ou  moins  toncé,  blanc  en  d.  dans,  très-f.rme, 
finivencan  peu  rétréci  à  fes  deux  extrémités .  fou- 
tenu  pjr  II  s  vnlvt-"!  lie  la  corolle.  Ou  attribue  à 
cette  j  rôduitioii  des  cft^ts  très  funertes ,  un-  pour 
les  hommes  que  pour  les  animiux  ,  particulière» 
ment  d'occauonner  la  gangrène  fècne  »  qui  fait 
totnber  les  eirtrémitél  du  corps ,  mais  hevreuft* 
ment  l'ergot  n'eft  pas  trè^-couimu'i ,  ^•  n'atCtqpM 
que  quelques  épis  dans  le  même  champ. 

On  cultive  le  feigte,  particulièrement  dans  les 
diraats  froids }  il  cime  les  terres  me«b1ca  te  lé- 
gères. On  le  ('  \}p(,^nne  oripinaire  du  levant, pa^ 
ticuliéremenc  de  i  île  de  Ciète.  O  C".  v.) 

Le  kigle  cultivé  dans  Us  contrées  fepientrio» 
nales  de  l'Europe  fert  de  nourriture  à  la  plupart 
de  Tes  habirans,  furtout  dans  les  piy%  où  le  blé  ne 
réufTit  point  parfaitement ,  comme  dans  des  ttt- 
rrm  trop  fecs,  trop  !ép;ers  ,  qui  conviennent  fi 
bien  au  feigle.  S»  faitne  donne  un  pain  plus  ra^* 
chilTint  qne cette  du  froment,  mais  moins  netriilf. 
il  peut  convenir  dans  le  ca<  dp  conftipaiion,  mais 
il  nuit  aux  petfonttes  fujètes  aux  aigreurs.  Mé- 
langée en  p:  tire  quantité  avec  U  f.irine  de  firO" 
mentj  celle  du  feigle  tient  lej^in  firais ,  lui  donne 
plus  de  faveur  ,  mats  ette  le  rend  un  peu  plus 
pefant.  On  fut  des  giUtt^s  aufTi  iii;rt  s  que  le 
bifcuil  de  mer,  &  qui  Ce  conerv^nr  toute  l'an- 
née. Le  pain  a'épices  tft  un  mélange  de  feigle, 
d'orge  &  de  mi;  I,  Quelques  perfonnrs  font  rètit 
les  grains  du  ictgic  ,  les  mêlent  avec  ceux  du  café, 
&  les  emploient  aux  mém.s  ufagts  i  nuis  il  s'en 
faut  de  beaucoup  que  cette  boillon  ait  les  Qualités 
Se  le  parfiim  agréable  du  café  pur.  Lorfque  le 
fcsgle  ne  mûrit  pas ,  0:1  le  fè  h?  au  four ,  on  fé- 
pare  le  grain  non  nulr ,  qu'on  mange  en  hiver» 
pcdpafé  conune  des  petiu  pots. 

Semé  de  bonne  heure ,  on  peut  faucher  te  feigle 
pour  fourrage,  avant  que  le  tuyau  monte }  il  rc- 
pouOè  enfttire  fans  que  la  récolte  en  foofire,  fm^ 

tout  s'il  furv^îrn  d--  ]i  pV,i;!«  peu  de  tems  après. 
Le  feigle  voulant  être  confie  à  une  terre  fèchc, 
le  froment  â  une  terre  fotte ,  on  a  tort  de  les  nMHer 
pour  faire  du  méuii i  \'un  des  deux  manque  otM' 
nairement  :  ils  ne  radrilTent  pas  également ,  8r  ta 

moU!  1.1  r,"  s'en  r.iir  ni.il.  11  vaut  rrii.:'.i:<:  les  k'ir.fr ,  leS 
mouiire  tepucnient ,  &  méîcT  enfuite  les  farines. 
Le  feigte  bien  mtir  donne  moins  de  fon ,  pies  4e 
f.)rii»e.  Cette  hrine  ,  appliquée  extérieurt-m-^nt , 
cR  réfolurive  &  déterfive.  Le  cataptafmc  de  feittk 
8c  de  (el  de  tartre  diflipe  IVfqainancie  catirrale. 
L'«xtrair  de  fu'um  de  iei{^  •  traité  «yec  l'acide 
atneux,  a  domé  à  M.  Chutai  i»«ki«  mâm 
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iiciii  htihitln  qu?  le  froment .  Enfin  le  graio  t/M 
à^imeï  f  enfuite  paiiâ  au  touroir^  ed  lédait  en 
Me  farine  rouiTe ,  fucrée«  4)ui  f«  confcrve  &  fen 
im  In  v(»«fes.  En  b  PétnflMN  avec  de  l'huile  * 
èi  lut  oa  de»  fiic»  de  f reii* ,  ftlm  les  âifoiis  8e 
ki  reflources ,  on  la  nunge  dans  le  Nord  fans  autre 
iff  ét  &  faus  être  cuite  :  elle  eil  ms-nounitfance. 
Avec  de  l'eau ,  elle  fennsnic,  U  dooM  de  l*eu»- 
ée-rie  par  la  diftiliatiun. 

U  peflle  de  iêi^»  longue  »  flexible  .  foignée 
doKlebeneie»  fert  i  amcmrla  vigne ,  let  jeunes 
ubre«;  à  faire  des  lien;,  à  empailler  des  chaîfes,  • 
i  couvrit  les  habitations.  Pour  rendre  ces  couver- 
tares  ptos  foBdes ,  plus  unies  >  âc  les  mettre  i  l'abri 
doi^Uj  on  trempa  H  pii!!?  Verticalement  dans  de 
h  terre  glaift-  d  uyee ,  £c  .ipiès  l'avoir  placée ,  on 
fiit  unendiM  général  av^x  la  mt'  n---  te:ie,  Cetie 
ptttlecft  encpre  tiès-bonoe  pour  les  mouions, 
<^tti  U  prèftreoc  à  celle  du  froirient  :  ces  eMUMix  • 
Moiaii  anffi  let  ballei  de  fetgle. 

i,  Smtt  vdd.  Stuiti  ^Ihfiun^  Uon. 

SicjU  glumarum  ciliis  vUl-.'Jis ,  fquiimls  ttlitinis 
mélmuha.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pig.  124. 
•-bei.niaffr.  Gêner.  Vot.  1.  pag.  110.  u*.  1 159. 

-VffiJ.  Spec.  Plartt.  Vol.  1.  pag.  471. 11",  » 

GowfljHoft.  Monfp.  pag.  y6» 

Grjina  fpuatum  ,  ftiaimum  i  gfumis  vilio/isf  in 

«r^itriffiauu  éefiÊeàiièus.Tcnau  laft.  R.Heib. 

Crsfttf  ftcaVfu-n    ^ x i ur: .  P.uk.  1  heatr.  1 144. 

{(MiJ'ti  ium  horàto  ctimto.  Dlit.  vol.  4.  pog.  éC4 

|.  Grameti  erttUumtfpicatiax  ^fccalinum j  gUmis 
^Huiiu.  Tourn.  CofOll  pif.  39»— Buxb.  Cent. 

J.p^g.  II.  tjh.  4f. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  ,  glabres  t  Set' 
eMi.  rylin  iriques ,  verdâtret ,  fimplet,  h«tftes  de 
deux  ou  trois  pieds  ,  aTiictilées  ;  les  articnlî'.io!» 
d'an  rouge-brun  ,  au  nomure  de  trois  ou  quatre, 
pixàa de  ftuillel  altemef ,  un  peu  étroites ,  lifles, 
trim  mt  on  peu  glauque ,  rudes  au  toucher tleur 
^he  longue  ,  ftriée  ,  un  peu  reHïée  »  glaote , 
munie  à  fon  orifi.e  de  quelques  poils  fins,  rares, 
fit  d'une  membrane  courte,  bUnche «  très-mince  j 
«ntrfeie.  tronquée. 

Les  ti^ts  font  termmées  par  wi  épi  un  peu 
inAi  ,  «tongé»  roédiocremeot  cenwnmé  ,  coe»^ 
pofé  d'épillets  fbtitaires  for  chaque  onir  d«  Fise. 

I.  i  Jeux  valves  cjlicinales  font  coriaces ,  menr- 
WiBeufes  à  leurs  bords,  trot)(|uées  à  kur  rotrunet , 
frobnférf  dane  Itec  ndlieu  en  une  arête  droite , 
nie,  fubulée  |  mareuéts  far  leur  dos  de  deux 
pervirts  verdâtres ,  nériiTées  de  poils  blancs  8e 
aorbreux.Ce  calice  contient  deux  fleurs  fefliles, 
kni'iti.  Se  dans  ieuc  nulicp  une  trDiûème  ftàrile^ 
|éJic«Iliée.  Si,  valve  wéànm  <ft  MDcav«>«i 
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pea  vemnii^  prd^  fSf^^t  lé|éMneM  velue 
vers  fon  fenmier ,  teiminée  pet  une  très-longee 

barbe  ,  chargée  à  fa  bafe  de  que'qu  s  polli  bl  mes, 
rude  à  fa  partie  fupërieure.  La  valve  iiuériture  eft 
plane ,  obtufe ,  mince  >  tranfpareme«  en  partie  en- 
veloppée par  la  valve  extérieure. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  dé- 
partcmens  méridionaux  de  la  Frince ,  8e  dttit  le 
l  evant.  Je  !'ai  é?akmeni  recueillie  aux  environs 
de  Lyon.  (  La  variété  ^  in  trouve  à  l'île  de  Crète^) 
On  h  cultive  au  Jardin  des  Planiet  de  Patii.  â 

|.  Slieu  hérïffd.  5eM&  lunam,  LaA. 

/ijfiméi t  à.exiur  M/J^ttis*  Ùtm.  liL  (jeoet.  VOl.  I. 
pag.  tlO.H*.  liéo* 

|.  Sttait  orimtdt.  DllD.  ? 

StcMb  glÊ0ttis  hirfaih  ,fyi.amis  caiuirtà  t  fn^jij- 
t'u.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i*  pag.  114,'^  WiUd. 
Spec.  Plant.  voL  1.  pag.  471 .  n».  }. 

CrtoM  omntskffiealiiiKM  ^fifué^rtvi  ff  lâtà,  • 
Totiia.  laft»  R.  Herb  CorotL  ^9. 

Cette  efpèce  ,  communique*  à  M.  Lamarck  par 
M.  Vahl^  patoîc  avcir  beaucoup  île  lapport»  avec 
\eficale onttttah éeLtvns,  donc  peut-être  elle  n'eft 
qu'une  variété  i  ce  qui  m'a  engagé  i  léUOtrpiO' 

vifoiretnent  ces  deux  e(pèc«s. 

Ses  tigfs  fom  droites,  glabres ,  cylindriques  , 
médir,Li  .m- tu  élevées,  garnies  de  feuilles  gUbtts, 
ilttrnts  ,  étroite»  ,  aiguës.  Les  ép»  fom  ptots  , 
comprimés,  compofés  d'épillets  diftiqués,  h0rtf> 
fés  de  poils  ;  les  valves  extérieures  des  corolles, 
terminées  par  une  batbe  plus  courte  que  le» 


Cette  plante  croît  natureHemfnt  en  Efpagne. 
(  FJl  in  iuri.  LamA  La  plante  A  f<s  tencootia  dae» 
les  Ses  de  fArdiipef. 

4.  Seigle  de  Crète.  Stcale  ertiicum.  Linn. 

^ti.uU  glumit  txtroniim  cifimiit.  Linn.  SpeC. 
Plaru.  vol.  I.  pag.  itf.  —  La  m.  Illuflr.  Gêner- 
vol.  I.  pag.  >ic.  n°.  1161.  — r  Willdeiu  Spec 
Ptant.  vd.  I.  p3g.  47t>  n°.  4. 

mum  i  tubir<fj  r^j^r. Tourn.  litit.R.Ueib.  CotoUv 
j9.  —  Schcuth.  Gtam.  Ji. 

On  diftingue  cette  efpèce  a  Tes  racines  noueu» 
fcs,  tuberc-fes ,  d  où  s'élèvent  des  tiges  fort 
hautes  ,  grétes ,  c vltodriqiM» ,  glabres ,  garnies  de 
feeilles  altemes>éiroiina«  aigÎM^,  flriées  ;  éfda 
folitaires,  termTriav.^t,  coTr,poié$  d'épiUets  fcttiei-r 
comprimés ,  dont  ici  valYts  «xtétieuies  fias» 
Meietidehe». 
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Cette  plinte  a  été  obTewé*  pr  Tonmefon, 

jdius  Vûo  de  Cfèts. 

'*  Seeaie  (  pung; ns  ) ,  f/uâ  fuhovatâ  ;  glutiûsfai- 
pafuits ,  fcubris  pungtatitat,  PCrC  Sjrnopr.  Plant. 

vol.  ! .  p.ig.  loS.  II*. 

.  An  t!i:iî.ifn  ( 'qiiJrrolu  11  )  .  fpka  ovali ,  jjuar-' 
nfij  Jpi(iài':i  à  jlt.his  ;  caluiftus  irifloris  ,  fatentiffi- 
mis  f  valvuUt  câliiinit  eoratliaifque  lintari-fubuljiiSy 
'fiaifùt  risùiîi}  Rotli«  Boc».  Bcytr.  i.  pjg.  iiS, 
119. 

SÉLAGINE.  Stlago.  Ctmt  de  plantes  dicoty- 
lédones f  u  1  i'nl   -  ^  ,  2  ficars  complètes,  mono- 

Ï (étalées  ,  lubua  eb ,  uiH'ies  i  la  taiiiille  des  gatti- 
iers  ,  qui  a  des  rapports  avec  liS  ertinthemum  , 
ies  hthttiâmia  ,  &  oui  comprend  d«t  herbes  ou 
des  arbnffeattx  exotiques  ï  rEitiope ,  dont  les 
feuiifes  font  alternes,  fouvjnc  confufes,  rappro- . 
chees  (  les  fleurs  la  plupart  irrégulières  ,  difpofées 
épis  terminaux ,  fimples  oa  laaaeui ,  ou  ^iwl- 
.qiieroiMn  CM jroUie. 

Le  caraÛèrè  eflèntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  lubit'é ,  j  quatre  eu  cinq  dl\:Jîjnt  ;  une 
confie  tuiulé*  f  fùjorme  ;  U  limbe,  à  irva  ou  cinq 
•dkoupmu ifiMtrt  étamiats  Jtàynames  ;  un  fyle ,  un 
jy-r'^Jiei  tnu  M  4nrjr  ftmtnett  ttnftrmits  datu  U 

caîue. 

CAII.ACTàR,£  CiMËaïQUI. 

[    Chaque  fleur  olfie  : 

Un  Cdl'ice  Co:iTT  ,  rl'tins  l'e.i';^  pi'r?  .  pprfif- 
tant^  à  quatre  ou  cinq  divilions  i  i  int<;neure  or- 
•dioaireinent  plus  (rande. 

1".  Une  corolle  monopéiale ,  dont  le  tube  efl 
petit,  âliforme ,  quelquefois  alongé  ,.â  peine  ou- 
vert t  le  limbe  à  trois  ou  cinq  divisons  prefque 
égales,  CTivrrtrs  i  ks  deux  fupélieates  plus  petites, 
l'inférieure  plus  grande. 

4°.  Quatre  /rtfWfW/dont  les  Rlamens  font  es- 

pilb.ires ,  plus  longs  que  la  coro'  e  r.;r  laquelle  i.s 
font  inférés  \  les  deux  âlamCHs  fuperieuis  plus 
Imigs ,  tenninés'par  des  antliètes  fimples. 

4''.  I  n  ovd/Vc  fupérieur  prefi]iie  rond,  furmonté 
d'un  ttyle  limple ,  de  la  longueur  des  étamioes , 
terminé  par  un  ftigmate  lîmpie ,  aigu. 

Le  fnth  confifie  en  une  oe  deux  remences  un 
peu  arrondies,  enveloppées  par  le  calice* 

Oifi-  '.mior.s.  Ce  ccnic  a  qtukjues  rapports  avec 
-  la  fanùlle  des  labiées,  par  les  iemences  nues  au  fond 
.du  caBcef  tnais  outre  qu'il  n'en  renferme  ordi- 
nairement «qu'une  ou  deux,  la  forme  de  la  corolle 
iuruodibulitormc  le  ra.uproche  davantage  des  gat- 
tiliers.  Ses  cuaciièxes  géaéri<iaes  font  tia  peu  ve- 
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riables ,  furtout  dans  le  nombre  des  divifiom  dt 
calice  &  de  la  corolle.  Cette  dernière  efl  tantôt 
régulière, phu  ordinairement  ineciiliére,  à  quatra 
ou  cinq  découpures  à  fon  limbe  :  le  calice  éprouve 
les  mêmes  variétés.  Quelques-unes  de  ces  efpèceS( 
luriout  r.  I!e<;  dnux  !,i  t  rirolle  eft  rf  aulière  ,  pouf- 
roienc  éire  lepaiee&  6c  réunies  dan>  un  gearepsi' 
tkttlier. 

Es  ri  c  E  s. 
i.  SftLA«me  i  ipoiymbe.  Sdagù  eorynéofi. 

Sdajjo  corymbo  mulciplici  ^flortbus  disjunQit  ,fo- 
liis  ji'iformibustfafàciilatis.  Lii.n.  Spic.  Plant,  vol. 
t.  pig.  876.  —  Fab.  Helnid.  jS.  —  Kniph.Cent. 
8.  n*.  84.  —  Berp,.  P'ant.  dpeiir.  pju.  :  56,  ti».*. 
—  Wilîd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  181.  n".  i. 

Sf/ago  cauU  ertUo^  corymbo  terminait.  Hon*  ŒÊ» 
fil.  —  Rofen»  Li^d.  8at.  )0O. 

Ciimphoréta  a/ricana,  umhellata,frutefctns.  Com- 
met. Hort.  X.  pag.  79.  tab.  10.      IUi«  SuppL 

>JO-      ■  ■ 

MUttf»tio  t^tih  tnaderafpatanà  ,  tetn^horata  /«• 

ail  r\iaiaùm   r.afur.îihus.  Morif,  OXOB*  Hîâ.  |* 

pag.  30.  — ■  Rai ,  Suppl.  119. 

^.  Selago  (  cinerea  )  ,  corymbo  eomppfico  ;  folUt 
l/nearibiufttfiiculatù,  gliii>ris,  rr.j  ^gi-:e  rcjicxo.  I.inn. 

f.  Suppl.  pag.  28;.  —  Wiild.  Spec.  ?Uat.  vol.  3. 
pag.  lof.  1^.  X. 

C'eft  un  petit  arbrîlTeau  qui  prodnic  «  des  mé- 

m»  s  racines,  plufieurs  tiges  dro-teî ,  grêîcs,  hautes 
d'environ  un  pied,  cylindriques,  légèrement  pu- 
bcfccr.tes,  prefque  fimples  ou  rjrrteufes  à  leur 
partie  fupéneure}  les  rameaux  fimples.  couru* 
alternes*  ramalGis.  garris  de  feuilles  éparfespar 
paquets,  linéaires,  trèi-tStrcire-; ,  fîrples,  mi- 
fxrmes ,  un  peu  pubefcentes ,  obtules  ^  fetliles* 
longues  de  trois  i  quatre  lignes,  liès-som* 
breufes. 


en 

coryn 

dfvifé  en  cinq  découpures  linéaires,  un  peu  ovales, 
droites,  preCqu'égaltS  ,  de  couleur  brune j  un  peu 
rudes  fur  leur  dos.  membraneufes  &  ciliées  à  leurs 
bords .  munies  i  leur  bafe  de  btaâées  Tolitaires . 
linéaires  ,  concaves  ,  obtufes  ,  ciliées  tant  i  leurs 
bords  que  fur  leur  dos.  La  coruilt^  ett  blanchâtre 
ou  d'un  bljnc-iattn&tfe,iniîindibuliforroei  le  tube 
grêle ,  cylindrique ,  un  peu  plus  long  que  le  ca- 
lice; le  limbe  un  peu  ouvert,  à  cinq  decoupurtS 
oblongues,  obtiUes,  inégales  j  elle-  renfenne  quatre 
Alamens  capillaires,  terminés  par  des  anthères  j 
nes ,  arronoies.  L'ovaire  eft  fort  petit ,  arrondi  1 
le  flyle  féticé,  comprimé  ,  courbé  ,  prefqu'.r.ilfi 
ion^  que  U  corolle  }  le  fugmaie  extiémemenc 

pctfc.  .   .  • 

La 
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Upltme  ^ne  {>aToit  être  qu'une  variété  de  U 
préréJente;  ^Ile  t-n  diffère  par  fes  feuilles  eniié- 
itment  gijbrts,  refléchies  à  leijrs  bords.  fleurs 
|Mtdîj{M»lécs  eo  un  corymbe  eompofé* 

Ceae  plante  croît  au  Cap  âe  Rnnne -Erpënnce. 
Ot  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis.  f) 
(f.v.) 

1.  SÉLAGINE  à  pluûeuts  épis.  Selago  polyfia- 
«lit.  UlUI. 

Stldgo  corymho  fpich  fifciculaùs  ifol'iis  filiformî- 
iui^rtgatu.  Litin.  Mamiir.  zjo. —  >\  iUiien. 
S^c.  Pbnt.Tol.  i.  p»g.  iSi.  nr*.  3. 

Fii/Srracu  tfrieMa  ,frutkûns  /  ft^ut  etU^  Coni- 
■el.H«rf.i* pag.  m.  ub.  111. 

S«i  tigf <;  font  f'  rcfrenres ,  droires ,  liffes.ra- 
BtuCei.hautet  d'un  ricnii  fiicd,  g.irtii.s  de  feuilles 
fafeiculéeSj  nombreufes  à  chaque  fjfcicute  ,  fîli- 
iMiMt ,  prefqnie  linéaires  ^  roides»  pues  à  leurs 
une  fo\i  plus  épailTes ,  8t  deux  foi^ 

t lus  courtes  que  celles  du  fi!^t^o  corymh^fj ,  avec 
;(jutl  cette  ctpece  a  beaucoup  de  upporti. 

Lttdeurî  font  difpofées,  à  l'extrémité  d'.s  ri- 
«mi.en  un  corymbe  coinpofé  de  p'iiliriirs  epis 
iibaÀés.  L«s  calices  font  petits  «  hilpidesj  Us 
(onBaVinches;  les  fruits  ovales,  qui  fe  p^r- 
tîjtfrr  tn  deux  feirences  appliquées  l'une  contre 
fairre  pr  une  furface  plane,  euviionnées  par  le 

abe  iKififtanf. 
Ceue  plante  croît  dans  les  campagnes  fablo- 

Mofts ,  au  Cap  de  Bonoe-Erpéiande.  1&  (    /.  in 

M.  ùm.  ) 

i.S£t.AciME  à  feuilles  de  verveine.  Stlago  ver- 
IfUMC  Linn.  f . 

Sf/'fO  fpUUfétftUalam  ,Miis  ohlongis ,  glabns  ; 
tJkU  ut'âgcna  ,  tcHangulo,  Lînn.  f.  SuppK  ait/»  ~~ 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  18a. 

Ses  liges  font  droites,  téiragones;  les  angles 
égiax,  garnis  de  feuilles  eparfes  ,  ol  lonputs, 
tiîbrcs  à  Irurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  réunies, 
îl  exttémité  des  tigts ,  en  plufieurs  épis  alongés, 
fafciciiles ,  affez  femblablf  s  ,  par  leur  dirpofiiion, 
à  rtr.florefcence  de  pluûeuts  efpèces  de  vei- 
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One  plaoïe  fe  leMomrs  m  Op  de  Bonne- 
Dpmnce. 

4.  SÉLAGINE  i  firatUes  de  raiponce.  Sd/gt  m- 
fimcuIoUe*.  Linn. 

■SAp  Ùiâs  eorymhofis ,  ftliis  deatans,  Linn. 
AnCMtt.  Academ.  vol. 4  pag-  ^-  A/r. 

20.-  Willden.  Spec.  Plaiiu  vol.  }.  pot* 


Rapuneulus  foliis  anguftiffimis ,  dentJiîs  ;  floribaM 
umbtilati%.  Burm.  Afric.  pag.  Il    ub.  41.  tig.  I. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites ,  cyUodri<]Hef  » 
ttès-fimples ,  ligneufes  ,  épaiffcs ,  rudés  au  ttni» 
cher,  hautes  au  moins  de  deux  pieds  ,  cirnies,  à 
leur  partie  inférieure,  de  leuiUcs  noml  rcules  , 
rapprochées,  alternes,  un  peu  éparfes ,  fefltles , 
entières,  très -étroites  ,  lintairts,  nigi  es  à  leur 
fommet,  denticulées  à  leurs  bords  y  les  teuilies  <u- 
périeufcs  beaucoup  {dus  coutte»,  diftautet,  poin- 
tueî. 

Les  Peurs  font  difpofées  ,  à  l'extrémité  des  ti- 
ges, en  un  cotymbe  touffu,  tn  cime,  dont  les 
pédoncules  font  divifés  ,  à  kur  paitie  fupëtieure, 
en  rameaux  courts,  prtfque  Inui  les,  munis  de 
bradlées  prefqu'imbriqitées ,  ob!onpues,  lai.c  o- 
lées.  aiguës.  Les  calices  font  très  courts,  tubu- 
lés  ;  la  corolle  infiindibniifof  me.  Son  tube eft  grêle, 
nlant^é}  le  limbe  à  quatre  décmi'  ures  ouvertts  . 
ovales,  obtufes,  inégales)  tes  deux  extérieures 
plus  grandes. 

Cette  pbnte  rencontre  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance. 

r 

j.  SitAGIKI  bitarde.  Stlmgt /pvria,  Ufln. 

Selago  fticii  coryrr,^ofn  ,  foins  llr.tarihus ,  dtntl- 

cuiaM.  Linn.  Spec.  Plaot.  vol.  a.  J^g-  ^77'  — 
WUIdeo.  Spec.  Piam.  voU    pag.  lei.  n  .  6. 

Melamryrum  afrieanim  ,  fiicobim  f  fifins  ««V"/" 
tifimi*,  Burm.  Alite,  pag.  11;.  tab.  42.  flg.  ). 

S;"S  tige<;  font  fmtéfcentf  <; ,  droites,  prefque 
fîmples  ,  cylinotîqus  i  ,  luuvt  nt.  de  coukur  pur- 
purine ,  hautes  d'environ  deux  pieds .  gafnies  de 
feuilles  nombreufes,  êparfes,  alongécs,  fefliles» 
très-étroites,  alternes,  linéaire» ,  très  -  rappro- 
chées, denrici  Lts  à  leurs  bords,  aîpi  es  à  leur 
fommeci  ks  lupérieures  plus  courtes,  moins fei- 
fécVii 

Les  fleurs  font  difpofées .  à  l'extrémité  des 
tiges,  en  plufieuts  épis  prefque  fafciculé$,fitn- 
ples  ,  cylindriques,  oblongs ,  obtw  ,  fortement 
imbriqués  de  br.i*itees  pombreufes ,  ob'ongu.s  , 
m'^mbraneuffs  ,  aipnc'. ,  tntières.  Les  calices  font 
glabres,  courts,  tubuks  ;  la  corolle  rronopétale, 
infundibuliforme  j  fon  tube  grêle  •  Aliforme  ^  en- 
viron une  fois  plus  long  que  le  «iltee  )  le  limbe 
divife  tn  cinq  d-coupnres  courtes  ,  inét;  d»:s ,  ob- 
nifes»  les  étamines  font  didynames  \  le  Uyle  iti- 
miné  par  un  ftîgtnace  capité.  Le  calice  forme , 
aurour  des  femer^c<?s ,  UM  forte  de  capfuloqui  fe 
divife  en  fix  vaives. 

Cette  pUnte  ctotc^au  Cap  de  Bonne -Efpê* 
rance. 

I    6.  SÈLACiHB  dentée*  StUg»  dtnteta,  (N.  ) 

H- 
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(•ns ,        h  inviter  dau4ttis$  mwc  ranut^ffimo, 

(N  ) 

i'^dLfi.jr.oidis  tt/iiopuum  ,  tkymtltt  cffitt ,  um- 
k<!:atum  ;  pfyUii  cebiortbus  crcnaiis  J'vliis  ;  ramojîf- 
finum.  Pluken.  Amalth.  pag.  107.  ub.  445.  lîg.  7. 

Arbriflliu  peu  c'ievi,  qui  a  des  upports  avec 
le [iU^o  fpuiia  ,  dont  Its  tige*  'ont  drnifcs,  di- 
vifees  en  rameaux  alternes  ,  o-tT^s  ,  nombreux  , 
grékSt  droits  j  gUbreSj  cylindtiqties,  (;.iinis  A<i 
Feuilles  éparrts,  feflîtes,  fort  petu<s>  linëoiits- 
'fiibtilé?s  ,  'in  peu  tp.-iilTi.s  ,  app-q.ié  s  contre  L  s 
liges,  aijiues  à  leur  (ommct ,  uiuiiies  à  kuri  bords 
de  que'ques  peines  dents  r>h(ii<et ,  disantes,  tlès- 
covirtcs  ,  ijii'.  l()ues-upe^  très-ent  èr:$. 

Les  fleurs  font  difpoféfs,  à  I  extrémité  des  ra- 
lïwaix  ,  en  épis  courts,  tafcicults,  prei'iiii'oni- 
b-Ilfs  j  les  Tafi'.e.nix  fm.jiles  (>\\  l^,u j'i^uefuis  \é- 
gérement  ram^ux  ,  muni*  de  britteci  laiicé'  ldcs  , 
aiguës .  entières.  Le  calice  eO  court,  tubule  j  la 
cc»rr>Jle  a  un  cubealoni>é.  filiforme  >  éLrgi  veisifoit 
orifice ,  «{ivifé ,  ï  fon  limbe .  en  cinq  lobe»  courts. 
Les  fruits  ibitt  petits j  difporësen  un  épi  cylin* 
dricjue  S«r  court. 

Ce  tte  plante  croît  au  Cip  de  Bonac-Efpérance. 

7.  SéiAoïNS  capicé.  St/ago  capitéu.  Linn. 
Selifio  eaphith  ttrminali }  foiiis  fufciatlatit  ^  It- 

Ltfg.  Plant.  Caiitii».  pag.  i  jj. —  Willdcn.  spec. 
Hsnt.  vot.  ).  pafi.  iS^f»  lA  >(■> 

Stv  t:jcs  fe  fiiviicnt  en  ratneaux  cylindriques, 
de  cuul.ur  cendrée,  un  peo  t;l  ii  rrs;  les  ramiHca- 
tions  vt-lues,  brunes,  îné^jL^,  garnies  de  feuilles 

't  i(  ii\ L"S  ,  charn  li  S  ,  liiiciîtcs  .  k  d'Ici  ,  un  peu 
rctroites  à  Uur  baie,  gUbres  à  leurs  deux  faces, 
fubn'ées  vers  leur  fommet ,  marquées  en  deifous 

d'uri  l'îll'ir;  Ifir.p^tn  iinjî ,  'o:  j;ue^  A  ptî,  e  ..l'un  poii- 
ce ,  d.  quatre  a  cinq  a  ».ii*quc  ijlttcuie. 

Les  fleurs  font  difporées  en  épiî  en  Forme  de 
tè  es  arrot.dits,  folitiires  à  l'extreniit»'  e  «haq-.ie 
rameau,  pedo-iaiiees,  munies  de  biactoes  ihom- 
.boîdiks ,  membr.ipeufeî ,  aiiîuès ,  çlahrr  s ,  un  pjii 
r-^'rciv  s  à  î.  I  r  h.tf-  ,  planes  i  bords  ,  envr- 
ioriMi  t  ciuque  11  ai.  l  e  caiicj  ell  d'uuL-  f^ule 
p>é-c'  ,  iiibule  ,  '.îche,  membraneux  ,  .-l  ncrsures 
aneuU  nresi  plus  court  qae  l«s  braâée»,  divifé , 
.à  fon  orilice ,  en  cinq  découpures  ovales ,  aiguës, 
drortes  ,  in?fî;^l«'$  ,  ciliées,  dentées  à  1  urs  bords  ; 

s  trois  fui) ;ricurfs  pîtis  courtes,  I  s  doux  infé- 
fiMire»  plus  larges  îv  un  peu  plus  longues  La  co- 
roll»  eft  infundibu'iforme  J  fon  tube  grêie,  cy- 
lindriq'ie,  un  pt-'U  p'us  lonp  qii*  le  calice;  le 
J;nibc  p.'.rtagé  en  cinq  découpures  o\uL  s  ,  •  :  !  ;  I 
£ues,  pcef^u'^giUSj  un  peu  cLtufes^  ouvenet  &c  ' 
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j  mé  Mocrement  tëfléchles  en  dehors  fie»  filsmens 

'  des  étiimints  ,  au  nombre  de  qtutre ,  inférés  î.- 
j  peu  décurrens  fur  le  tuba;  les  aniiv:-r;s  ir'.on- 
!  dics ,  i  deux  loges  { le  ftvle  Tubulé ,  de  h  longwtir 

dis  éta  nines  !ii;,)érieure!  ;  le  (ligm.ite  li.np  ..'. 

Cette  plante  croît  naïuveUâment  au  Cip  de 
Bonne^Efpérance. 

8.  ^Ie»  AciNE  fafciC'jlée.  Sefj^f  fjf-irjhta.  Lir.n. 

6i/:,t.>  ^a  ymbo  muttipiiyi, Juins  a  :o\',iUi,f;lairit^ 
Jerrjiij,  I  Mantilf.  zjo.  —  Jacq.  Icon.  Rar. 
vo'.  ^.  tab.  4J>6.  —  Idem»  CoUsrâ  vol.  5.  Pi». 
lY'.  —  WtUden.  Spec.  Plant. -*f>l.  j.  :>xg.  :S;. 
n*.  9.  —  Gxrtn.  ûe  Fruft.  Se  Sjin.  CcnT<ir.  j. 
tab.  y  I.  fi  J.  6.  —  L.^m  II!.  Gen.  tab.  jzi.  fig.  2. 

tii  fo'ils ,  uJ  cuuUm  im/^rùuiii  ;  pcjc^in  (  ■••i-(U  iit 
fpkasj'ttmmo  r.trr'.tio  a-fpoJiùi.^lukKa.  A>naith.  pag. 
loi.  tab.  446.  hy.  4. 

b'cs  tigosfotu  droit:.$,  trt  s  fîmpks,  UfTeSjhatitcs 
d'environ  deux  pieds,  garnies  de  feui'les  alternes 
prer<]u'éparfes«  lelliles^  atiei  larges*  ovales,  un 
peu  oblongues  ,  lifiVs  à  leurs  deut  faces ,  fbne- 

nu  !U  durué  s  tn  iVie  à  !Llll^  h  u  is,  trii-^ niierts 

àlturb.iie  &  légèrement  decutrentes,  aigu«  à 
leur  l'oniinei. 

Les  fl.nirs  fonrent  un  corymbe  épiis,  rameux 
à  l'exiréini  é  dts  ttg^s,  garni  de  braâees  alternes, 
f«  Hiles,  ovales,  Uncéoléts,  entTèr.$,acotri:iées 

fituéts  tant  lar  la  long  leur  des  p  .!.<ncu!e»  que 
fous  chaqU'.-  calice  :  ce  dernier  dl  tubule,  divife  à 
fon  orifice  en  cincf  dents  fubulécs.  I  a  corolle  ell  de 
couleur  pnrpuiine,  tubu1(?c  i  fon  tube  <  ll  g'éle,  une 
fois  plus  long  qu£  h  calice,  elle  ruifcr  ne  qujtic 
etamines  didyiiaincs,  lUi  ttyle  tenniné  par  un  ftig* 
mate  obtus. 

Cett  '  plante  cr^iît  fur  1  s  montagnss,  au  Cap 
i\j  Bonne-Elpdrance.  1>  (  K.  f.  Uherb.  Lam,  ) 

0.  SE',/.f  INF  à  feuilles  d*  poiygala.  Se/jgo poiy 
gvUuiees,  Liim.  f. 

cjr,-c:i,i  îiKirû'nf  f  ,!~ris ;  Joli.s  It-tanaut  ,  gùf 
f  r  m.->yi:c  i\f.ixu.  Lirai,  t.  Suppl.  pat».  184.— 
W  i.î.l.  Sp.c  FLi  i.  vol,  j'.  p.lg.  iSj  II*.  10. 

Ses  tigrs  fort  t^roîtîs,  ga'fties  dâ- feuilles  aN 
ti  tots,  aîongcis  ,  lin^iires ,  glabres  à  leurs  dôu« 
faces  ,  eiui<?i ,  s  .v  t(ji,L.  ^  en  d-.dans  i  Icuvs  bor.is,  ^ 
a(ff7.  ("i-n  blibirs  à  telles  du  pulygna  commun.  Les 
flrtirs  fi>nt  difpofées  en  ^rii  termtnaiix  &  pen- 

J.i.lS  ,  ir.Li*  ]^  'Il  1^;   .■•     s  Til;  vit^S  cfi  c     l-"*  ,  2'  fi 

c|ur  ics  diviiluiiik  uU  caîicc^  un  peu  ladm  a  LcaC 
face  exsétieitte. 

Cette  plame  *ci«lc  an  Cap  de  Boooe'Efpi^ 

rance. 
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9Ét  AeiNi  »  ^1  oyilii.  StUft-^tMm.  Air* 

SiL'go  fpicis  ftrotîtittit  ovatiSt  ttrminalibus  {  fc 
iïif  f-urjîs  ,  lincarihus  i  cau!<  fruticofo.  Ait.  Ilorr. 

%c/i.  I.  —  Willdeii.  Spec.  Plant. 

toL }.  p.  Il  '.  I  I.  —  Curtis ,  M«gaf. o*.  6t. 
—  Un.  lUuttr.  Gêner,  tab.  yii.  tig.  i. 

L^fia.  (  ovata  }  j  eapitu/ù  ovati*  ifolii*  lineari' 
kt,  hugtnimU.  Linn.  Manciff.  09.  —  Burm. 

PioJr.  17. 

C'tft  un  p:;tir  arbriiïlaii  dont  l<.s  ti{;es  loue 
ccu.h-es,  h.;u'.£S  d'cnviroa  un  pi  d,  g.unies  i^s 
îf  li  de  petits  nœuds  liiiforméi,  dtviiees  en  r.i- 
•eaui  cylindriques  «  inégaux  «  alternes ,  pub^f- 
ccK,  oioois  de  reoilles  épurfes ,  icfTites,  liné»ï< 
lêi,  un  peu  gralfes  ,  Ulles  à  U  lus  Jeux  faces ,  tii- 
tieresà  leurs  bords  ,  aiguci  i  leur  i'oinoiet,  plus 
e:r<'ttejà  leur  baicj  longue  s  d'environ  iiD.poilce« 
t!i»  l'iilfelle  defi^uellts  naifient  piulteurs  autres 
pctiies  feuilks  j  fouveni  au  nombre  de  trois. 

Les  (leurs  font  diCporées ,  i  l'extrémité  de<  ti- 

fei.en  forme  de  cône  ovale,  compofé  de  bric 
liîisnibn^uees ,  û  itteufes ,  g'.'.brt  s ,  ovaUs ,  plus 
krîiie5  i^ue  les  calices ,  réfléchies  i  itur  fommei , 
fit'.tes  ffîus  chaque  fleur  &  dans  h  lon',Ucur  dts 
p&Uincu\i:$.  Le  calice  efl  tubuté  ,  à  cinq  denrs. 
Li  coto'iW  eft  infunàibulifornie  ,  lii  .  lî^^c,  i  Ion 
Jiaibe,eocinq  découpures  ovales,  obtuks ,  d'une 
wtlear  rîolîTte- foncée  i  elle  renferme  c;u.itie 
éursùrxi  irf^rérs  Tur  le  tube.  T 'nvniic  tVt  f  r- 
Bootéd'un  ftyle  tiliforoie  &c  d'un  Itigmaie  in- 
ple. 

Cette  plante  fe  rcncomre  nu  C  p  de  Bonne* 
E^étaoce.  ^  (     /•  '«  AtrA.  Lum.  )  ^ 

ll.SâlA61KB  écarhte.  Selago  coccinta.  Linn. 

5c'/. ^0  fpich  corymho/îs ,  fo/iis  inftriofi^us  Irncj- 
ta»i,:nt(gerr:mis  ;  faperiorii>us  /j«t<  o'uU-fuf'Uljl  f, 
féàauuis.  I  inn.  Amoen.  Acadtm.  vol.  6.  Afrîc. 
Willdeo.  Spec.  Plaut.  vol.  5.  pag.  1S4. 

«*.  11. 

Celte  effèoe  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 

f{!jgo  rapunculoidcf  ,  xnm  le*  feuilles  font  beau- 
roop  plus  épailîts,  ifcs-g!abres  ;  les  inférieures 
loeaircs,  irès-entieTes  j  le*  fupérieures  lancéo- 
lées, fubulées,  légèrement  dentées.  Les  fleurs 
font  difpofees  en  ç\>\s  qui  fortiKltt  j  pn  leur  reu- 
ainr  ,  un  coryoïbe  termip-il.  l  es  coro'rs  font 
àuoe  couieilr  pourpre  trè«-  fon^-ée  i  la  d  xoiipure 
caérieore  de  leur  Htniv' ,  (  lus  grande  que  les  au- 
nes. Les  tiges  fortent  plulîeurs  enftmble  des  mè- 
Ksnciness  eles  fonc  uès-fimples ,  feuiîlées , 
knita  d'un  pied. 

Cet  arbrilTeatt  CTok  aa  Cip  dp  BofliK-Elpé- 

tJMc.  &      *         .     -  ' 

la.  Sci ACINK  à  tiget  loides.  ^«lago^riâa»  ficf  g. 
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.  -^tlago  fpicis  fuhretmiUM ,  ftuSeuUti^  {  fo/iis  fjf- 
cicuLtis,  fi'.'.formibuMf  lûrfuds,  Beig.  Plaat.  Capvnf. 

pag.  i^.  n".  I. 

Cette  plante  a  des  tiges  ligneufes,  cylindiinues, 
•ramAufes, tin  peu  nootuf^,  pobefceT\t«s ,  (friét?s, 

'dTvtlees  en  rameaux  épjr"; ,  trés-lcn  .s,  droits, 
limples,  ftriés,  velus,  g^iius  de  feuilles  fafcicu- 

'lées  ,  réunies  .tu  piust  n  nombre  de  huit  à  chaque' 
fifciiule,  linéaires,  filiformes,  velues,  un  jeu 
ait^ud  .  à  leur  fommet,  lonenei  de  trois  à  quatre 
lign  i  ,  ouvertes  roulées  i  leurS  bocds»  plu»  lon- 
gues que  les  enittntXMds. 

L*s  fleurs  font  dii'poféts  ,  à  l  extrémité  des  ti- 
ges ,  en  plufieurs  épis  arrondis,  paniculés  ,  dor.t 
les  pédoncules  font  munis  ,  à  leur  »atc  &  dans  leur 
lorGiueur ,  de  bradées  lancéolées  ,  aiguës  ;  celle* 
cjui  (L  trouv .  nt  iiiiiTiCLl!.\tement  fous  les  fleurs  lort 
plines,  osût^,  velues,  plus  gran.les  que  le  ca- 
lice; celui-ci, d'une  feule  pièce,  tubu'.é,à  cinq 
div  (ions  fubulées,  égales.  \a  corolle  eft  monopé- 
talc,  infundibulilornie,  el..bre,  de  couleur  roii^e  ; 
le  tubecylindrii^ii  •  fi;;î"  r  v.?,ini-^  fois  plus  long 
que  \é  calice, renfle  à  fapaitic^  lu^  érieutei  leiintbe 
parragé  en  rÎRQ  découpures  ovales,  oblattgues, 
obruics  ,  arroni'ies  ,  név^iivercs ,  r  liis  courtes 
que  le  t'  be,  pressa  égales,  une-  d'tllts  .n  p;ii  1  lus 
grande  i  quatre  étamînes  d!.ivu.iTncs ,  i  il  e^.  iLir 
le  tube  de  la  corolle;  des  anthères  arrondies  ;  Vo- 
vaire  oblong  &  fupérieiir*  fnniuMCé  d'un  ftyte 
:en cé  ,  de  la  longueur  det  écamines,  terminé  pu  • 
un  ilij;mate  fimple. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Boone- 
Efpérance.     {Dtfcript.  tx  Bifg.  ) 

i|.  Selagine  à  feuilles  tttangulair£S.  Sil.tgo 
tntputfa,  Linit.  f. 

St/tigo  fvliis  C'iijuetns ,  imbritatis ,  rccurv.vo-rt- 
ficxi<> ,  g/umsf  fpids  wmtnt^àôuj.  Liiai.  t.  âuppl. 
pag.  iS4.  —  Wflld. Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  184. 
17. 

La  feule  phrafe  de  Linné  fi'.s ,  fur  cet'c  r'  1  te 
fans  defcription ,  fans  firmes  ,  ne  me  pn  niLt  pas 
d'affirmer  que  l'elpèce  dont  je  vais  part^  :  i*  1;  vé- 
ritablement la  même  que  la  fi,  nn? ,  quoiqu  i  lli  en 
ait  le  principal  catadere  par  les  le  ailles  iiiaiisu- 
lairet  8e  glabces. 

C'eft  un  arbriff-tau  dont  les  tires  --û  les  bran- 
ches fe  dtvifeoc,  vers  leur  (ommet ,  en  un  grand 
nodbrede  rameaux  prefque  fafcfcul-s  .  inégaux, 
tiô<i-fimples,  jfl":/.  cour'.s.  (;laîne<.,  cylindriques, 
ep.»rs ,  très-droits  ,  garnis,  dans  toute  Uur  lon- 
gueur, de  feuilles  nombreufcs ,  imbriquéi's  ,ép.ir- 
1,-s  .fMliles.  ttès  glibres  ,  très-entièies,  étroites, 
fort  petites,  fubulées,  ttiingulaites,  onrelevéïs, 
lur  le  dos  ,  en  carène  failbute  ,  verte"!  ^  un  peu 
cbaïauc^.  dtoius»  appliquées  contre  Us  ugç*. 
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mais  réfléchies  «o  dehors  i  neftiw  qv'aHes  viéH* 

lident. 

Les  fleersj  non  encore  développées  dans  les 
hidivîdus  que  ;'ai  obfervés,  écoîent  dtfporèes  en 

epis  courts ,  reunis  en  une  tête  ovale  ,  ttrnd  lale  , 
Uiutiiti  de  brades  ou  de  feuilles  florales  afi'ex  (cm- 
bhbtes  i  celles  des  lameaux  ,  mais  un  peu  plus  lar- 
ges, légéremtm  membraneuses  j  îeui^  Lo  tl^  nr  f. 
que  plancSj  aiguës,  avec  une  nervure  uù.àutc  Les 
teuiilîS  fuperieures  des  tatneaux  offrent  prefque 
le  n.ême  czn&ète  à  mefuie  qu'elles  a|^rochent 
dit  fommet. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  IfeniifrEfpétance. 

14.SÉ1.AGIIIB  frotclceme.  Stiag»  fnaUefa. 
Linn. 

Selago  Cdf'nulis  fuff'Ottmdis ,  term'tnjlious  ;  foliis 
Jpa^S  fiinej  !  iJJ ,  <j'>r!.JJ.' ,  ifur^crrimn  ;  luuU  fruti- 
eofo.  Linn.  Mantifl.  87.  —  Willden.  Spec.  Plsot. 
vol. ^3,  pag.  i8j.  n".  18. 

Ceftun  arbrilTeau  aSct.  élevé,  dont  les  tiges 
fe  diviftnt  en  rameaux  épars ,  inégaux ,  fimples , 
droits,  garnis  de  feuilles  fôrt  petites,  éparfes, 
fcflilc  s ,  linéaires ,  très-entières  I  lents  bords ,  ob- 

tules  à  lei"  Timmct,  pbbres  à  leurs  deux  faces, 
nombreuics  ,  t r cm approi  liées  ,  leuees  contre  les 
liges.  Lts  H.urs  lo:it  réunies  ,  à  Texirémité  des 
Mmcaux  ,  en  têtes  pielque  fcilKCS  &  arrondies. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Boooe«£rpé- 
nnce.  1> 

1$.  SÉLAciNE  â  dents  de  fcie.  StLtgo  fcnata. 
Berg. 

Si  L'go  fpicis  corymbofîs  ;  foliit  oppojit'ts ,  cuaei- 
formihus,  obtufis  ,  firrath  ,  glabris ,  éteurnMiius. 
Berg.  Plant.  Càpcnf.  pag.  159.  n*.  f. 

Cette  planté ,  dont  les  fruits  ne  font  pas  con- 
nus, paroît ,  pjr  Ton  port,  s'éoircer  un  peu  des 
autres  efpècts  de  ce  grnre. 

Ses  tiges  font  droites,  fimples,  herbacéts,  cy- 
lindriques, glabre»,  garnies  de  feuilles  oppofées  , 
feflîles ,  cunéifortnes  j  glabres  à  leuts  deux  fices , 
ohtufes  i  leur  fommet,  rétrécies  en  coin  à  ieur 
bjfe,  un  peu  décm  teutts,  nombreules  ,  oyi?ertes, 
un  peu  plus  iorgiits  c;  ie  les  entrcrocud^. 

Les  fleurs  [ont  difpofécs  en  cojrymbes  compo- 
fés  de  plulieurs  épis  médiocres,  munis ,  fous cAa- 

3ue  Heur  j  de  bradées  lancéolées ,  aiguës ,  un  peu 
emées,lituées  éf^lement  le  long  des  pédoncules, 
calice  efi  d  vife  en  cinq  découpures  égales,  li- 
néaires, fubuléts.  aiguts,  droite»,  perfiftantes. 
La  corolle  eft  monopétale;  fon  tobe  droit,  cy- 
lindrique, plufieuts  fois  plus  long  que  le  calice, 
un  peu  pileux  i  fon  oiiâce.  Le  limbe  efi  partagé 
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en  efn'q  dMfiims  obtefes ,  prefqu'égalen ,  oufcN 

tes,  nerveuies.  le;  fi:imens,au  nombre  de  quatre, 
font  fubulés ,  plus  courts  que  la  corolle  ;  les  deux 
fupérieurs  plus  longs  que  les  inféii^urs;  les  an- 
thèies  arrondies}  Pbvaire  ovale  ,  le  ftyle  fulvulé, 
un  peu  plus  long  que  la  corolle  }  le  (Ugmate  fun- 
pie,  aigu. 

Cette  p'ante  fe  rencontre  au  Cap  de  B<MVie- 
Elpirance.  (  Def  rift.  ex  Berg.  ) 

*  Efptas  moins  connues. 

*  SthfO  (htm)  fiina  ,fpuis  longl^mii ^f«tm 
'oiovaiis.  Linn.  f.  Suppl.  png.  z8j. 

Cette  jptante  eft  hériflRîe  de  poils  fur  toute»  fes 

parti -  ^  ;  ks  feuilles  font  en  ovale  renverfé,  &  fts 
épis  tres-long:u  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne- bf- 
pérance. 

*  Stlago  (rotundifolii),  corymbo  compofito ;fo- 
Itis  ovaiis  ,  gUbn$t  oàtujs.  Linn.  f.  SuppL  pag. 

Ses  feuilles  font  glabres ,  ovales ,  obttilèc  t  lîts" 

fleurs  difporées  en  un  corymbe  coropofé.  Oa  b 
trouve  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*  Seh^  (  canefcens  )  ,  /puù  urminalibus ,  foitis 

fr.fo  rmihug  ,fyf<itutatit ,  ghiMs,lnuL  f.  âapplen. 

Ceire  efpèce,  recueillie  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance ,  a  des  feuilles  glabres  ,  filiformes,  fafd- 

culées  ;  des  épis  terminaux. 

*  Stiago  (geniculata)  ,  /^  icls  terminalihus  ;  fa- 

ftxis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  x%4^ 

Les  rameaux,  dans  cftte  efpJcf  ,  fonr  très-éta- 
lés  Si  divariqués;  If  s  ttuilies  glabres,  linéaires, 
fafcit  ulcL s ,  réfléchies  â  leurs  bords;  les  fleurs  di - 
jofées  en  épis  terminaus.  Elle  croie  au  Cap  de 
Bonne-Epérance.. 

SiLgo  (  hifpida  ) .  fptds  urmitutiitus g  faUh  U- 

pag.  1^4. 

Lesfeumès  font  linéaires,  éparfes,hifpide$,  ré- 
If  chies  ;  les  épis  terminaux.  On  rencontre  cecce 
plante  au  Cap  de  Bonne-E(pérance. 

*  Seidgo  (ciliata  )  ,  Jhribus  fptcatis  ;  foUis  ovof 
us,  etOatiâ  ,  aaats.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  285. 

Cette  plante  a  des  feuilles  ovales  ,  ciliées  à  leurs 
bords,  aiguës  i  leur  fommet  j  fes  fleurs  font  dif- 
poréesenépts.  EUe  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance. ,  *^ 

Hota.  Lefe^ago  dubia  de  Linné  a  été  rangé  par 
la  fuite  &:  par  lui-même  dans  les  trant/umLm, 
{f^oyei  dam  ce  D,atonnMr€,  ElLANTHiMS  àftttil- 

le$éttoites,n»,*.}..  * 
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It  fil^^  fycfinidia  t  éftf  recotlIHl  fNt  tltmtf  8lf 

pojr  appartenir  jux  irl  .us  ;  il  i'a  mentionr.c  foui 
ie  nom  d'ertatu  fragrans.  (  K oyt[  dont  et  Diêionr 

SEJiS.  Sfttnum.  Geate  de  plantée  éÎ€0ty1éd»> 

nef,  a  n<;jrs  en  onibelks,  de  la  fiinille  des  om- 
iicltiincs  *  QUI  a  des  rappoics  avec  les  athaman- 
W  tr  k«  aguès  ,  8c  qui  comprend  des  herbes 
prtfq  :î  toutes  indigènes  de  l'Europe  ,  à  feuilles 
îiîêis ,  5»:  liont  les  ombelles  font'  munies  de  colle- 
itttesi  plufîeuTS  tulioles  ;  la  colleietw  généiale 
rolle  dans  plufieurs  efpèces. 

Le  caradlère  elTentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir: 

Cinq  fiiales  m  catur ,  tous  égaux  ;  des  jcmencts 
êsiUt ,  ohlonguts  ,  plants  i  comprime  es ,  jifiirs  dans 
lar  tnilieit  ;  iks  eùUtftttU  partÙiiei  ,  rtfiuhùs  ,  à 
fUftMti  folioUs, 

CaRACT£RE  ctHÉRlQVE. 

Lm  fleuri >  difpofées  en  ombelles,  offrent  : 

Une  tmhtiU  univerfelle»  i  ravoAS  nombreux  > 
ç're,  onvettej  d'autres  ombelles  partielles ,  de 

ttirnsforme  ;  les  unes  8f  les  autres  munies  d'une 
uSiemt  à  plusieurs  folioles  linéaires  j  lancéoléesj 
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E  t  »  ft  c  •  s. 


I».  Un  M/:cf  d'une  feule  pièce ,  à  peiae  fenfible. 

i*.  Une  ctrolU  compofée  de  cioq  pétales  en 
CŒBr,  tous  égaux  ,  fans  fleuys  ftériles. 

j*.  Cina  itmmhiÉS  »  éom  le»  filasietu  font  capil- 
lms«  9t  kê  anthères  arrondies. 

4*.  Un  ovûirt  inférieur ,  furmonté  de  deux  fty- 
Ifl  rffl-^hrs  ,  terminés  par  des  liignuits  fiu\ple$. 

V.iix/tT.<n:ti  ovales, oblongues,  planes,  conn- 
prtméei,  ftriées  dans  leur  milieu,  numluiiieuf.  <; 
iieais côtés,  appliquées  fonentent  l'une  contre 
J'iaiie. 

Oiftrvatioiu,  Ce  genre  a  beaucoup  de  rapports 
awcks  athamantes  :  ces  derniers  n'en  diffèrent 
cdémieUement  qwe  par  leurs  femences  plus  ou 
moins  velues  ou  pubelcentes ,  tandis  qu'elles  fort 
parfaitement  glabre^  dans  les  lelins,  ordinjiremtiu 
relevées  de  cuiq  nervures  t  dont  les  deux  latérales 
fort  riiîlantes  ou  membraneufes.  Çeft  d'après  ces 
Mofiderations  que  nous  avons  réuni  au»  felil»  quel- 
fies  athamantes  qui  offroienc  ce  caradère  ,  tels 
fie  \' athamanta  cervaria.,  &  Vatkamanta  ortofe- 
Smm .  efpèces  que  M.  Lamarck  a  titi-in£me  ez- 
does  du  genre  atnamante. 

lufdiaum  décrits  par  M.  CavanUksdans  les 
Iwi.  Rar. ,  forment  un  genre  iiMtvaui  établi  par 
M.  PerfoM  j  amfi  qa  on  te  veira  1  la  fin  de  cet 


I.  Selik  fauvage.  Stlinum  filvtfiu.  Linn. 

S^mmsMiU  Uwf  ndUt  fufifomi  ^  muUipUeh 
WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  i$$é.n**.  i. 

Stlinum  riidict  fuffofrr.i ,  multipllà  ;  ffylittnfit$% 
ccrolluln  explicaiii.  Linii.  f.  Suppl.  pag.  l8o. 

Stiinum  radut  fujiformi ,  muUiplicî.  Linn.  S,>ec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  >.  fc.  —  Hort.  Cliffort.  9^.  ~ 
Hort.  Up&l.  f5>.— Rojr.  Lugd.  Bat.  io6.  —  (Kder. 
Flor.  dan.  tab.  41a.  —  Roui.  Germ.  vol.  I.  pag. 
ijz.  —  vol.  II J  pag.  Jjx. 

Stlinum  hncfrens,  cault  afptro ^  foUis  tr^tato^ 
piiinatis.  Hali.  tiely.  n".  8c».  ? 

Sâtinam  lêBeicns.  Var.  |l.  Lam.  Flor.  Eranf. 
vol.  3.  pt.  418.  n*.  1001. 

Apium  Jilvtftre  Dodoml ,  thyfeUnum  qti9nim4am* 
J.  Bauh.  Hiil.  3.  pars  1.  pag.  i^S-  le. 

Apium  fUvtfirt  fltiSto  fuuo  turgtat,  C*Banhin» 
Pin.  If). 

Morif.Oxon.Hift.  j.  pag.  j  19. 5.9.  tab.  ij.hg.  1. 
— Toornef.  Infi.  R.  Herb.  3 19. 

Apium  filveftrttfiv€thyfteiiMm,IktàoÊ,  Penpt. 
pag.  699. Icon. 

Cette  plante  eft  un  peu  laiteufe  i  elle  a  des  rap 

cines  charnues  ,  fufiformes,  divifées  en  pltifieurt 
lanutications  alongCL  s:  1  s'en  élève  un  ctani  nom- 
bre de  tiges  droites ,  lilVes ,  glabres ,  cylindriques  , 
prefque  point  Qriées,  rameufes,  kauteede  deilX 
ou  trois  pieds,  garnies  de  feuilles  alternes,  pé- 
tiolées,  très-amples  ,  deux  ou  trois  fois  ailées» 
compofées  de  folioles  oppofees  ,  pinnatifidcs  ou 
incitées;  les  découpures  entières,  étroites*  li- 
néaires ,  aiguës  ,  divergentes. 

Les  fleurs (bntréunics  ^  l'extrémité  des  rameaux 
&  des  tiges,  en  ombelles  &  ombcHules  blanches, 
médiocrement  garnies  ,  étalées  i  les  ombellules  , 
petites  ,  dtllantes  ;  lescf)'.lerett.'S ,  tant  univerfelles 
que  partielles,  font  compofe»  de  plufieurs  folio- 
les linéaires,  lancéoléet,  aiguës,  membraneufee 
à  leurs  bords ,  à  ppine  réfléchies  }  les  femences 
(ont  ovales,  oblongues,  obtufes ,  munies  dans  # 
leur  mitett  de  trois  filions  de  trois  côtes  Tail- 
lantes. 

Cette  plante  croît  en  Auvergne,  dans  1  Alùce  fie 
dans  pluuêttts  autres  contrées  de  l'Europe ,  dan$ 
te»  bois,  dans  les  Iteux  homides.  y  (  K./.  ) 

Cette  efpèce ,  ainfi  que  le  fllnum  pahftre , 
pafle  pour  diurétiqiie,  emnuinagogue ,  tarmina- 
tive  )  mais  elte  n'eit  plus  en  ufage  :  on  la  regarde 
rr\êm!;  romme  un  poifon  caulUquej  dont  l'ufage 
intetnâ  itioit  irèi-diagtircux.  Sa  racine  efi  âcre. 
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Les  RdITh  Se  les  La|>pom  s'en  fervent  M  lieu  de 

gingembre,  comme  niafiicjtoire  ;  les  vacbes«tes 
dièvies  Se  ks  chevaux  h  mangent. 

X.  SeLIN  des  maiais.  Stllnum  palujîre.  LÎMI. 
r^iiiu  umirtii*  hijpidis.  W  llld.  ^pcc.  Puut.  voi.  I. 

pag.  i}ç^.a^.i. 

Stli-i^m  fubluHefcens ,  radict  unicâ.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  jyo.  —  (Eder.  Flot.  dan.  taîi. 
1J7. — Jac^.  \  inJ.49.  —  Pollich.Pal.  n°.  176.  — 
Scop.  Cam.  :  .lit.  i.  n".  i^i.  • —  GuM-l  S:bir.  vol.  i. 
pig.  1^4.  —  Ruth.  Gcriii.  vol.  lu.;  ji.  —  vo!.  II. 
pjg.  jj}. — Iio(Fm.  Girm.  9f. —  Ljm.  Mullr.  G^în. 
ub.  ico.  Bg.  1.  —  Smiih,  Fior.  britani).  vol.  i. 
pag.  ?c}. 

Stttnum  fJslailtfctns  ,  /fvr  ;  fjllis  fmdfit^tato 
finnatis  y  lintarihus.  Hall.  Hclv.  n".  799. 

Stttnum  liicltfctns.  \'ar.  «.  Lom.  Flor.  fcanç. 
vol.  I.  pag.  418.  11°.  ICOI. 

Stltium  filvtjlrt.  Jacq.  Flor.  attfir.  tab.  151.— 
Ilort.Synopr.14f. 

^t  l'-'.am  (t\-lu  lilui  T  )  .f.  'Js  <.Ja//j  hifpidisj  vn- 
ia.iu  uluja.  Cranu.  Aul.r.  |Ug.  170. 

ThyfftRmm  angufl'ifoUum.  Rivîn.  tab.  i  ). 

Sf/^//  paluflrt ,  la{ltfctnt ,  ttfis,foitis  ftraltetû; 
jîort  elbo  ,  femiitt  lato,  J.  filtth.  Hlft.  3.  pars  1. 

pag.  iSS.  Ictin. 

SeUnum  fvUalis  &  IjcinuHs  oiiaago-iiaeariius. 
Gttett.Suoip.  vol»  1.  pag.  70. 

Sf'ir.um  j-j'ujl-t ,  laQtfccns.  Flor.  lappojl.  1 10. 

Flor.  fuec.  1x7,  i}?.  —  Horc.  Cliff.  pl. — 
Rojren  ,  Lugd.  Bat.  ti6. 

palê^re,  UStfeems,  C*  Bauh.  Pin.  161 , 

ic  Frodr.  8y. 

Thyffetinumpalufi't.  Toum.  Inft.  R.  Hetb.  ^19. 
Selinum  wjtfnw«tm.  Schl- !rh ,  (lentur.  exf.  Ji. 

Cette  cfpèceeft  peu  diûinâe  àuftùiwmfiivefirei 
•fie  n'en  elt  peut^re  qu'une  fimple  variété ,  dittin- 

guéf  p  »r  <i^i  tiges  moms  r.oiT.brt  ulls,  deslentlles 
Kicms  amples  ;  e!!e  c(l  un  peu  laiteufe. 

Sîs  racines  font  epiillis,  fiififormes;  Tes  tiges 
mvdîocrer:»ent  r.imeules ,  droites,  cj'Imdriquts, 
tlèS'dures,  oid'n.iirement  foliuires,  pt<lfonclë- 
ment  cannelées,  \'  non  pas  légèrement fttîéM,  gh- 
bres  ou  un  peu  hllpitlts  lut  les  angles  ,  f?arriies  As 
feuilles  amples ,  petiolets ,  alternes  ,  crois  Ce  pccl- 
4|tfe  quatie  fois  ailées  ;  ks  folioles  linéaires,  ob- 
longues  ,  oppofées;  Ui  terminales  beaucoup  plus 
alongées.  l  es  fleurs  font  réunies  en  ombelles  ter- 
minules ,  planes ,  grandes  ,  K$  rayons  un  piu  pi;- 
bitlcâi.s«au  noUibié  de  vingt  à  vingt-cint}  de  plut. 
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La  collerette  nniverMIe  efi  comfio<«ede  h«*t  i'dCt 

folioles  Hnf'iire* ,  un  peu  menibrin^urLS  i  îeur? 
bords  ,  rCflîchies  fur  le  pedoncuk  >  les  ombellts 

Eartielles  plus  gami?s  ;  leur  collerette  femblable  i 
1  collerette  univerfelle.  Les  femences  font  com- 
primées, elliptiques ,  à  trms  cfttcslâilhntesftirte 
dot  4  environnées  d'une  aiiemembnneure. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptemrio- 
nalts  de r£urope ,  dans  l'Auvergne ^  le  Dauphitté  « 
aux  lieux  marécageux.  7f-{y.f.) 

On  loi  .ittribue  les  mém^s  proprjctés  qu'au  f:- 
linum  [Uvtfin  ;  fes  racines  font  encore  plus  cauf» 
tiques.  On  n'en  fait  d'ailleurs  aucun  uGige. 

5.  Sel:n  d'Aunitlic.  5(/,/j;,.7î  a.iJïnd:um.\ÂV/c\. 

Selinum  caule  fulcaio  involuc'o  univtrfdli  poiy 
phy'lo  i/ylwus  etuuifvrmiius  ,  htafs»  WilU.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pig.  IJ97-  n*.  j. 

Stlinum  (auRriacum^ .  wUtàfiato  ,  fvlcato  ;  fo- 
ItiswmU  t  incifit.  Linn.  Syjf.  veget.  p.tg. 
—  Jacq.  Flor.  auflr.  vol.  1.  tab.  7 1. 

.!^7/rti/n»  (.nuflriacum)  , /d/'Wm  fn'-ovjitj  ,  f'fi- 
dis^intifs.  Jacq.  Vind.49. — Scopol.  CaiH.  tdit.  2. 

n*.  it^.  —  Hort.  Synopf.  14;. 

Se/inum  (argenteum  )  ,fol  is  long' s,  hipinnat'is { 
fvitolii  ovatitffâpi  trifidù,  Vitlars^  Oaupli.  vol.  a. 
pag.  6}6.     Ailion,  Ftf»t.  pedem.  n".  1  ^04. 

Selinum  peno/h  argtnttis  Ù  vind'hut  j  JiriU  fi» 
neaiis  ;  fcm'inc  aln  r  ,  al^ldis.  CtantX.  Auftr. 
Fafc.  j.  pig.  4J.  tab.  14.  Hg.  a. 

Sfliaum  n'igrum.  Lam.  Flor.  firanç.  vol.  5.  pag. 
420.  n*.  1001. 

Dattei  tertmm  gtitmt.  FufcNj,  Hift.  pag.  IJ}. 

Cette  efpece  a  des  racines  rameufes ,  branchuts , 
un  peu  jaunâtres ,  munies  à  Uiir  colLc  de  nteai- 
branes  ftches  ,  noirâtres:  il  s'en  élève  une  tige 
droite  ,  h  nue  il'environ  deux  pieds  ,  à  pcire  ra- 
iiscu(e  ,  Rujre  ,  ftriée  ,  m  peu  cannelée  ,  de  cou- 
leur vrrdâtre,  maii  dont  Ifsftries  font  d'un  bl.»nc- 
argenté ,  garniis  de  Veuilles  péiialées ,  alternes, 
aumntrs  deux  fois  ailées;  les  radicales  ,  de  forme 
tri  itif  u'  urr ,  glabres  a  leurs  deut  tac  es  ,  compo- 
fces  de  foliol  s  élargies,  d'un  vert-tonce  ou  noi- 
râtre en  deffui,  plus  pales  en  dedotis  ,  divifées 
ordinairement  en  trois  lobes  ruréifornies  ,  inci- 
fés  ,  aigus.  Les  pétioles  font  Ifjnps  ,  durs  ,  cyltn- 
driques,  (triés,  un  peu  canahcii'es  à  le  en  partie 
fuperi  urtj  tes  flriss  mélangées  de  vert  &  de  blanc- 
argentL^j  les  feuilles  canirnairts  plus  petites,  une 
fi.  .1  ûrs  .ii!ées  ;  leurs  decoiipuies  tetniinées  pat 
une  pcii;e  poiute  bianchâtie. 

L'ombelle  univerfelle  eft  ample,  hémifph  'liqiie, 

d'"  vi"-r  :\  tr^nr'^  ravons  .  iT.iir'i-  d'un?  co'lL-'ttte 

d'environ  huit  à  douae  folioles  plani  s  ,  lu^ttibia" 
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tKufes  ,  Isncéol 'ls  ,  i  fi  'chtes  ,  foiivent  blsn- 
chaite!)  à  ituti  bords  i  Ics  ombelles,  liuli  cjue  les 
(ollcrtttes  ,  paitieiles,  plus  petites , mai»  fembla- 
bles  i  l'ombelie  univeifiLe^  les  pétale»  font  blams 
k  régulien  j  les  f.  menées  font  aflèx  grandes ,  com- 

limeti  ,  mui.'c . ,  a  ic-ms  bor.s  ,  if  une  lai  se  nu  m- 
tme  nùoce,  aiiMj  &  lur  kui  dos  de  ttois cotes 
membrineofes. 

Ceue  plante  croît  en  Autriche  ,  en  ItaHe  ,  dans 
In  départemeos  méridionaux  de  la  Fiance  «  aux 
lieax  fiétites  Sr  pierreut.  ^  (  y.f.  ) 

4.  Selin  de  S\bénç.  Stlinum  fih'tncum, 

Stiuium  foliu  tripinimtisi  mvolucro  univtrfaU pc- 
ÛUihuffU àMoioriôuj ,  ettntaphyliis  Rttz.  ObTerv. 
bo«ao.  X.  pag.  16.  —  WiUd.  Spec.  Plant*  voL  i. 
pag.  1  $98.  n*.  4. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  les  collerettes 
■partielles  ires-blmches ,  oui  enveloppent  entié- 
MOient  les  ombelles  partielles  avant  kurentier  dé- 
veioppement.  Elle  a  des  racines  t'ufif«»tn(e$,  d'une 
odeur  de  carutt  •  ians  leur  jeuneflej& qui  produi- 
lènt  des  ti^  s  droites ,  fiftuleufes  ,  hautes  d'envi- 
ron trois  p;fiis,  g'a;iqu--s  ,  O-ic  s  ,  girnies  de 
feuilles  a  ternes,  petiolées  , trois  tois ailées,  dont 
les  pinnule*  font  lacitiié^,  atgnÇs,  blanchâtres  à 
leur  fi  nim.t  ;  Ks  pétioles  comprimés ,  canaliculés 
en  dcflus  j  ks  gaines  des  feuilles  fupérieuces  bian- 
diims. 

Les  fl.  urs,  difpoft^es  en  ombelles ,  ont  leurs  pé- 
doncules fliies ,  au  nombre  dt;  vmat  à  trente  pour 
l'ombelle  wniverfelle,  qui  eft  environnée  d'une 
CoUcmw  compoiee  de  neuf  folioles  appliqua  es 
contre  las  rayons  ,  lancéolées  «  membrinetires , 
b'anvhà'.r.  s  ,  Tr:^:'rparer.rLS  ,  vtrte^  fur  leur  enté  , 
de  U  iongueur  de  la  n  oitie  dts  p? -lotie u!es  ;  Ks 
ombelles  patti<:UcS  ont Içniéme  no  mbre  de  ravoi  s, 
leur  collerette  fembUble  à  U  premiè/e  ,  mats  les 
folioles  plus  larges  Se  w  peu  plus  longues <fue  les 
fleurs  :  reiks  ci  û-nt  b'.itiches  ,  à  cinq  pétales  en 
cœur  i  les  femences  font  oblongues,  un  peu  ar- 
rondies ,  relevées  de  trois  cèces  fur  leur  doS,  ou- 
tre Its  ailes  m.  r;^,inj!cs. 

Cette  plante  croi:  dans  U  Sibérie.  (  Dtftrift.  ex 

y  Selin  de  Nîoiinier.  Stllnum  Monnitri.  Linn. 

Selinum  umt'eUis  confcrtit  ;  invotucro  anive-fûii  , 
rtfiexo;  fcminum  cojlii  quinque  memhrar.nceis.  Unn. 

Amoenit.  Academ.  vol.  4.pag  169.  — Jaco.  Hott. 
Viml.  cab.  6t.  —  Gouan ,  llmflr.  i  r.  —  Willden. 
9ftc,  Fhnt.  roi  t .  p^g.  1400.  8- 

I^/tCH»  aiÎRiHulJin.  Flor.  ù»»^.  voL  )  pag. 
Ciiidbia  Mfl/iMMi.  MffMb.  Mietlied.  98.  • 
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Terte  ifpàce  fe  rappr.:che  beaucoup  des  /./*r- 
pnium  p»r  les  mt  nibi  anes  ailées  qui  garnirent  les 
côtes  de  (es  femenccs  }  mais  tontts  fes  autres  pai^ 
tiea .  fes  feuilles  «  fon  pon^  o&ent  les  cataâèict 

des  ICiÎM» 

Ses  tiges  font  droites ,  glabics,  mpea  mdi- 
tres,  ftriées,  prefque  cylindriques,  médiocrement 
«nguleufcs^  un  peu  ramcufts,  hautes  d'un  a  deux 
pieds,  Ratnic»  de  feuilles  .tîiLriW";,  pctiolees,  trois 
tois  ailées,  glabres  à  leurs  deux  tatts ,  compc<ice$ 
de  foliotes  un  peu  étroites ,  courtes ,  mé^iiocie- 
ment  linéaires,  obtufes  .fimples,  quclquefi^is  tri- 
fides ,  furtout  les  folioles  tertDÛuks  «  entières  i 
leurs  bords. 

I.cs  fl  urs  font  blanches  ,  réunies  en  ombelle» 
terminak-s,  ferrets  ;  i  oiubt-lie  uiuverfelle  munie 
il'une  collerette  à  piufi.urs  folioles  étroites ,  ré- 
fléchies ,  caduques  }  les  rayons  aOei  nQ0)br«uz« 
prerqu'égaux ,  légèrement  pûbefeAis  1  Mi  oÂbittes 
p.rtielUs  petites,  médioiTCfticnt  ouvertes,  gar- 
nies de  colltrtt  ttL-s  adcz  n  bl^bles  .1  ct-llt  d*  l'oin- 
belle  ur.ivLTlt  l'.e  ,  m.iis  pliis  petitLS.  Lts  kni  ncet 
font  cmirtes.un peusroAés. çya^es^ garnies daOt 
leur  tmik  de  dbi|  coter  oOIttfeet;  iheàilÀaAett- 
Tes. 

Cette  'plante  crok  ucnrellewent  dans  ks  dé« 
parteflMW  ■éridinaew  de  bf  saoce.  On  la  cidtitw 
au  Jardin  des  Plames  de  Psds.  O  (  r./.) 

6.  SauN  perlilld.  StUmm  wr^tBmmm, 

Stlinum  foGoBs  ovéto-étutit ,  ccuii  ferraHt  tf  »• 

ci/ii.  Linn.  liort.  Cliff.  92,  —  Roy.  Lugd.  Bat.  106. 

Adumant*  (  oreofelinum  )  ,  foiioiis  divaricatis, 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1 .  pag.  î y  1.  —  Flor. fuec.  t. 
1°  I4I.— MilLDiâ.o''.4,— Jacq.  (  lor.  A-inr.tab. 
68.  —  Pollich.  Pal.  u".  170,  —  Huitm.  Oerm.  9^. 
•<-r  WiUd.Spcc.  Plant.  vaL  2.  psg.  140$.  n*.  tf. 

Sdinum  oreoftiinum,  LSM.  Flot.  fOMf,  TOL  ). 

pag.  420.  n".  1001 . 

Stlinum  Colut  tri/iicato  piruuuit ,  nfraBis.  Hâll. 
Hebr.  n*.  So). 

Selinum  foîio'is  ! ,'xinu!':f:ue  oh/ongO'&UmlitlIi» 
Cuéttard  .,  itamp.  \ol.  1.  pag.  70. 

Stiittum  pinnit  ad  angulos  oitufos  pianatis  ;  pi»' 

Stlir.um  (oreofelinum)  ,  folloUt  cofii  ufraSât 
di-vjricatisi  taule  tqualig  fmaud»,  Crantz.  Aufijr* 
pag.  i^îç.  . 

Selinum  ortoftlimm.SctM.  Carn.cdit.  %.  1^. 

Roih  Gofir.  vcl.  I.p»g.ljj.  —  n.  p.!!».  tff. 

Apium  mvntusum  t/oUo  ajupUon.  C.  &tub.  Fisw 

m- 

Apim  mtatntm  «  n/fim.  C  Bsoli.  PSo.  15)1 
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—  Segm'er  *  Plam.  feron.  volt  i,  pag.  5 1.  —  J. 
Bauh.  Hift.  5.  pars  2.  pag.  loi* 

Oreofeiinum.  Cluf.  Hift.  1.  pag.  igj.  —  Rivin. 
Pempt.  8a  —  Cluf.  Pann.  pag.  65)4.  tab.  69^. 

Àfhm  nmamam  DaUekmnipii.  J.  Bank.  Hift.  }. 
pars  1.  pag.  io|. 

OrafiUiuim ,  fiv*  vuigKttû,  Dod*  Pcinpr*  6^^. 

Icon. 

OrtoftUnum  apii  folio  f  minus,  Touin.  IflA.  R. 
Herb.  |i8* 

Orcoftl!num  n!grum.  DeJwbie  «  Plote  de  FAu- 

vergne  ,  i,  pag.  418. 

Cette  efpéce  fe  ditlingue  à  Tes  feuilles  amples , 
•(fez  fembkblas  i  celliet  da  perlU  ttiCa  ombelks 
étalées. 

$es  tiges  font  droites  ,  glabres  ,  cylindtic^ues  ^ 
rameafes ,  hautes  de  deux  oa  crois  f)ieds ,  ftnées , 

point  auguleufes ,  d'un  vert-foncé,  gimics  de 
feuilles  très-grandes  ,  alteines  ,  petiolces  ,  trois 
fois  ailées  ,  cômpofées  de  folioles  nombreufes, 
cunéiformes ,  incifées  t  crifides  ou  pinoatifides , 
d'une  grandeur  médiocre .  glabres  a  lam  deui 
fiicess  les  pétioles  communs  Se  leurs  divifiom  font 
un  peu  p'tés^  &  comme  briies  ou  intenooiptis 
dans  lenr  dtreâion  :  ils  tiennent  à  la  tige  par.  une 
gaîne  merobraneufe  ,  aîongée,  ftriée. 

Les  fleurs  font  blanches ,  difpofées  en  ombelle 
i  l'extrémité  des  tiges  :  les  ombelles  anîverfeîtes 

affez  amples ,  cômpofées  de  rayons  nombreux  , 
prefi^u'egaux ,  glabres  ,  ftriés  ,  roides ,  grêles  , 
moms  d'une  collerette  à  plufieurs  folioles  cadu- 
ques :  les  ombelles  jNUtieUes  petites  ;  leur  colle- 
rette compofée  de  rolioles  tr«-courtes  ,  prefque 
fétacées ,  aiguës.  Les  femenccs  font  giabns»  i 
trois  Ihics  fur  leur  dos. 

On  rencontre  cette  efpèce  en  France  ,  en  Al- 
lemagne ,  en  Angletene ,  fur  les  oolÛoes  arides. 

Sa  racine ,  oui  eft  ép^iffe  &  dure  ,  pafie  pour 
Inciiivo ,  dîttretîqoe  8e  fudorifiaue  ,  attéiraame. 

On  en  a  cependant  abandonné  r iif.ige.  On  rap- 
porte ,  dans  les  Mémoires  de  Breflaw  >  que  fa  dé- 
coâion  a  cainvé  les  douleurs  de  la  goutte.  E<le  eft 
inutile  d ^ns  Icspfitiirages  :  les  vaches  n'en  veulent 
point  ;  mais  ks  chevaux  8e  les  mourons  la  mangent. 

7.  Seun  glauque.  Stlinwn  glaucum, 

Settnum  foUolis  pinnatis  ^  decujfatis  ,  iatifo'Mgu- 

Atktmanta  ctrvaria.  Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  1.  —  Miller ,  Dia.  n*.  9.  —  Jacq.  Aufti. 
tab.  69.  —  Pollich.  Pal.  n*.  178.  <»Hoffin.  Geim. 

-  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1401.  —  I 
Oapitn.  de  Truâ.  &  ^cm.  C^nt.  i.  tab.  ii.  fig.  10.  \ 
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(fuh  eerwU  tMid  ).  »  Lam.  lUiiftr.  Gciar.  té^ 

200.  fig.  1. 

Seiinum  glaucum.  Lamaick^  Flor.  fhnç.  voL  j. 

pag  419.  11°.  looi. 

Seiinum  foliit  mdkaâiëâ  0Vftit ,  intqtuUiur  ftr* 

ratis.  Hon.  Ctïtf.  91.  —  Hon.  UpC  $4* 

Seiinum  folils  dupllciito-pinnatti  ;  p'mnit  ftm^ 
loiutis  f  circumferrans.  {lali.  Hclv.  n".  804. 

Seiinum  ctrvaria.  Scop.  Carn.  edit.  l.  n". 
—  Roth.  Gern.  vol.  I.  pag.        —  vol.  IL 
pag.  364. 

Seiinum  (  cervatia  )  ,foi»is  cartilagineis  ^  infini 
appendiculatU  ,  wtumferratis  ;  fertis  dauienêtii» 
Oantz.  Auftr.  pag,  167.  tab.  j.  fig.  l. 

Lihanotis  Thtophrujli  nigra.  Tabern.  108. 

Cenniriii  rigide.  Mœnch.  Method.  95. 

Sifilipiinnonicum.  Cluf.  Pann.  pag.  691 .  tab. 691. 

Daucus  monianus  ,  apii  folio  ,  major.  C.  Baub. 
PÎD.  150. 

Déuci  urdum  fouu,  Fnfchs .  Hift.  a^). 
CrmoTM  tthnm,  Rivifi*  Peut.  la. 

Oreofclinvm  i^u  fltlh ,  are/iv.  Tourtt.  Inft.  R. 

Herb.  3.8. 

Daucus ftcundus  ffelinoidcs,  Lobel.  Icon.  720. 

LHaaçdt  aitirm  ftonmdMi,  mlits  ^Sa  ctrvaria  « 
nigra.  J.  Banb.  Hift.  3.  pars  1.  pag.  i6f .  Icon. 

Fmigûnmait  peifil  des  montagnes. 

C'eft  une  plante  dont  les  tiges  font  fermes  « 
droites  .  hautes  d'environ  trois  ou  quatre  pieds, 
tiès  glabres»  rameofes .  liflès ,  ftriées^  cylindrt- 

qnes  ,  point  angulcufc-s  ,  g.unies  de  kunles  aî- 
ttines,  petiolees,  rrès-amplts,  deux  fois  ailées, 
cômpofées  de  folioles  grandes,  prefqu'ovales  OU 
lancéolées ,  oppofées  ,  prefque  feflîles  ,  un  peu 
pinnattfides  ou  lobées ,  dentées  en  fcie  à  leur  con- 
tour, obttifes  ou  un  peu  aigi.ès  à  leur  fommtt , 
prefque  coriacës  ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  de 
couleur  glauque ,  veinées  à  leur  face  inférieure. 
Les  pétioles  font  longs,  flrics ,  cylindriques  ,  ébr- 
gis  à  leur  bafe  en  une  membrane  vaginale. 

Les  fleurs  font  blanches,  difpofies  à  l'extrémité 
des^  tiges  en  ombclie.  L'anivetlelle  eft  compol^ 
de  rayons  nombreux  «  grêles  .  ouvetcs  ,  mcinis  i 
leur  bafe  d'une  coUeieite  i  plufieurs  fbUoles  pe- 
tites,  linéaires,  aiguës,  un  pt  u  rabattues  tn 
dehors  ;  les  ombelles  partielles  reifemblent  en  tout 
aux  ombelles  univerfelles ,  nuis  elles  font  beau- 
coup plus  petites  :  les  fentences  font  glabres  , 
cotnpnmées ,  elliptiques  ,  marquées  i  peine  de 
tr'^is  Oiits  fur  leur  dos  ,  point  bordccs.  caraâèie 
qui  écatte  un  peu  cette  efpéce  de  ce  genre. 

Cetca 
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CttM  pium  «toit  fur  les  coteaux  &  les  mon- 
tas, en  France,  particulièrement  dans  les  dé- 
piurmens  méridionaux  i  en  SuilTe  ,  eu  Alleiiugnej 

Cette  [Unte  ctî  empîoyéej  par  les  hnbitatis  de 
bSufie,  contre  lo  tievrc»  )m«:r;nitttnte^.  Ses 
ncnes  («ne  acres  ,  aromatiques,  6c  contiennent 
■De  huile  effcniielle  quo  Ton  en  retire  p.ir  dilhl- 
htion.  Son  extraie ,  tauout  le  rérmcnx  ,  eli  très 
a.T*cr ,  un  peu  aromatique  }  ce  qt;i  tait  prerviiiier 
pourroic  être  employé  utilenwot  dans  le»  cas 

rcbchement  Be  de  botiflSiriure. 

&SUJN  variabL-.  SeLnum  dtcipiens.  WiflJ. 

StS^m  ttuU  lignofo  ,  infeme  nudo  ;  foliis  infe^ 
rinAiu  hipinnaiis  ;  pïnnulîs  lanctolatis ,  intfgris  in- 
tt.îjif,/<T<u;.».  Willd.Spec.  PL-.rit.vol.  i.  p.  1400. 
B*.  9.  —  Schrad.  &  Weudl.  Seit.  bacnov.  Fafc.  3. 
faj.  15  t»b.  ij. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  la  grandeur  de 
toutes  fei  pjriic;s ,  &  par  Tes  Mltolei^  ks  unes 

iccifees ,  les  autres  entières. 

Ses  tiges  font  greffes,  de  l'épaifleurdu  pouce, 
tf^erfH&r  (i     ujrvues  de  feuilles  à  leur  panie 
ÎAwMt  Les  feuilles  du  bas  font  anoples  ,  aiTt'z 
finUAbs  à  celles  de  l'angélique ,  pétiolées ,  deux 
£0  likîi ,  compofées  de  folioles  lancéolées  , 
denrées  en  fcie  { la  terminale  incifée  :  les  feuilles 
lonles  fitnplemenc  ailées  ■■,  les  folioles  entières  , 
hci'.én  ou  dentées  ;  les  inférieuies  iocifées*  Les 
pioes  foQt  dilatées  &  deotées. 

lej  fleurs  font  difpofées  en  ombelles  &  en  om- 

be'Iules  :  la  collerette  univcrfelle  eft  compofée  de 
p-uiieurs  tolioles  larges ,  lancéolées,  cunéiformes, 
tnfides ,  donc  tes  bords  font  tnembraneur.  Les 

c-'  '.'£ries  partie!!:;  Tont  également  formées  de 
piuueuis  folioles  lancéolées  ,  plus  titruiies. 

Le  liea  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  encore 
^  (Dtfiript.  t»  mUd.  ) 

5.  Se  LIN  anguleux,  Selinum  carvifolia.  IJnn. 

Selinum  taule  fulatio ,  acatangu.lo  ;  involuero  uni- 
wfUi  tullo;fotiis  Unctolatit^  tncifis  ,  t^Uêtallofo- 

aucrtfutfiM.WiUd.Spec.  Plant.  voL  i*  pag.  1398. 
B*.  j. 

Sdimm  ceafr  fu/eaxo ,  aemOÊtgiûù  ;  Mve/iten»  wu- 

Jtr[ali  evanido ,  fiylis  treSHtg  fttéUt  tMUÙVeaiHëtm 

Liiir.  Suppl.  pag.  î8c». 

StltMMm  tauie  Jui^aio  ,  acutangulo  ^  mvoiucro  uni- 
wf^  twimiévi  pi0iUu  fnHûs  nfitxis.  Linn.  Spec. 
tlwc»  voL  I.  pog.  )fo.  —  Jacq.  Flor.  «nftr.  cab. 
t<.  —  Ponich.  M.  n*.  277*  —  WilUch.  ObTcrT. 

c*.  -S.  —  De  la  Chenal,  in  Aft.  Helv.  7.  p. 

~  OLler.  Flor.  daa  ub.  667. — Hotcâyoo^f.  14/. 
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—  Roth.  Germ.  toL  I.  pi§.  t^i»  ^  II.  pag.  3/4. 

—  Hoffin.  Germ-  55. 

SeL'r.um  oagulattutt,  LaiD.  Flof.  irao(.  vd.  • 
pag.  4ii;.  n*.  tOOl. 

StUiutm foliis  tràtieûrO'pimatis  i  finmdis  latijf- 
culis ,  fimpSeitut  if  trifdis.  Hall.  Helv.  o".  Soi. 

rab.  ZG. 

Selinum  cau/e  aUto  ,  foliis  ii      trijidis.  Zuin. 

Gcett.  111. 

SJinuTt  foUolis  pinnaAm  iaàmads,  GmeU  SiUr* 
vol.  I.  pag.        tab.  48. 

SeUnum  pfeud^tarvifelia,  Ailioo.  Flor.  pedem* 

Angeliet  ttnuifolia.  Riv.  Pent.tab.  18.  ««Ruppt 

Jen.  277.  —  Dill.CifT.  !?■». 

Seftli  pratenfe  ,  tinuifolium  ,  feu  ddiuus  Cajpari 
MtiiiUm,  Burf.  Herb.  VIU.  74. 

Càrvi/piia.  Bauh.  Pin.  ijg.  —  J.  Bauh.  Hift.  j, 
pag.  171.  —  VaiUao(«  Fatis*  cab.  f.  jig.  1.? 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  deux  ou  trois 
pieds  au  plus  s  elles  font  droites  ,  gbi>res  ,  cylin- 
driques, un  peu  rameuTes,  d'une  grofTeur  mé- 
diocre ,  fttiées  >  fortement  angulcufes  ,  à  angles 
tranchans  ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  pétiolées  , 
deux  &  trois  fois  ai'.ccs ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  ,  compofées  de  folioles  courtes,  nombreuiei^ 
aflez  petites  ,  prefque  linéaires,  les  unes  entières  , 
d'autres  trifiies  ou  unp:u  p'n:i.a;ifiili  s  ,  rcrniinT-cs 
par  uive  petite  pointe  ou  une  calloUte  bîancl.iue. 
Les  feuilles  fupérieures  font  alongets  ,  étroites  , 
moins  cotnpo(iéea  t  letus  folioles  un  peu  plus  alon- 
gées. 

Les  fleurs  font  difpoféesen  ombelles  terminales f 

le^  n:n!v  11:5  univetfelles,  compofées  d'un  rrxiyà 
noriibre  de  rayons  droits  ,  prefqu'égaux  ,  toidcs  , 
un  peu  (iriés,  dépourvus  de  collerette  giânéralei 
les  ombelles  partielles  fot  c  courtes ,  onvenes  , 
munies  4»  colleiettes  i  plitfieurs  folioles  très- 
fines,  courtes ,  inégales,  ordinaireTierttaunombre 
de  deux  ou  trois.  La  corolle  eft  blanche  ,  régu- 
lière }  les  pétales  connivens;  les  flyles  droits  ,  ré- 
fléchis ï  l'époque  de  la  maturité  des  femences.  Les 
femences  font  ovales  ,  obtufes ,  un  peu  membra* 
neufcs  fer  leofs  anf^t,  très-^amtcs,  un  pea 
comprimées. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  lêptentrio- 

nales  de  rEurope  .  en  France ,  en  SuîiTe ,  en  AU 

I;  magne  ,  dans  la  Sib^Tie  ,  dans  les  bois  &  ks 
prés.  Je  l'ai  recueillie  aux  environs  de  Soilfons.  ap 
(  Kr.) 

Ses  radnet  font  très>dures ,  ëpjJfTes ,  prefcfue 
fîmples ,  blanchâtres  en  deJans.  La  figure  de  \'ail- 
laoi  me  paxott  ^^voit  étie  plutôt  rapponée  au/«» 
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fi'J  r^oirjirt^m ,  qu'à  cette  pUntO  |  attffi  jie  l'ai-ie 

citte  qu'avec  douu. 

lo.  SsLiN  ëe  chabr^.  SeUkum  ckair^,  Linn. 

Selinum  caufe  ifdi  ,  flridto  ;  involucro  unlvtrftli 
nuUo  i  vaginis  Joltorum  Uxit  i  foltolit  fUiformi-U- 

ataniut,  wîlld.  Spec'Pbhr.  voL  i.  pag,  1599. 
n*.  6. 

Selinum  (dubrzi)  ^vaginis  Je/iorum  caulinorum 
plan:s ,  flacàais ,  penauHs.  Linii.  Syft.  veget.  pag. 
279.— Jjcq.  AuHr.  vol.  i,  tab.7A.— Hort.Synopf. 
146.  —  Hoffn.  Germ.  95. 

Selinum  (  carvifolia),/ô/iVi  multiplicibus,  radica- 
in-^us  iirca  coflam  dteufim.  CtWVt.  Farcîcul.  }. 

pag.  22.  tab.  3.  âg.  —  AUion.  Flor.  pedem. 
a*,  ijoj. 

Peaetdamm  (carvifolia  )  ,  fol  lit  pinnatîs;  foGa- 

lis  linearihus  ,  mu  'r/iJ'.*  ;  iLiulmii  llf.irihrr  pinnaiis  ^ 
longioribus.  N'ilUri,         h.  vol,  2.j>ag.  6jo. 

Stliautn  LiltCctM.  Var.  «.  L^in,  Flor.  franc 
vol..  5.  pag.  418. 

Upifi'uaat  dea^atam.  Monich.  Method.  8f . 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
ftUnum  carvifoiia  Tes  folioles  font  un  peu  plus 
longues»  les  feuilles  caulinaifcs  lemarquables  par 
leurs  pétioles  en  gaines  larges ,  pcndanm* 

*Ses  racines  font  blanchâtres,  fimpîes ,  épaiffes  , 
CjrllndiiquÊS}  fej,  tiges  roidts,  droites,  très-gla- 
bres, duics ,  fort  aii-uleufes ,  verdicrcs,  llriées, 
médiocrement rameuIfcSî  les  rameaux  ouverts,  al- 
ternes )  les  feuilles  font  alternes ,  péiiolées  j  les  in- 
férieures îoncîicment  pétîolé.-s,  dtiix  fois,  rare- 
ment trois  fois  ailées ,  ghbres  i  leurs  deux  faces , 
compofées  de  folioles  confluentes  i  leur  bafe  \ 
nerveufes  en  deffous,  fimples  ou  trifides  ;  leurs 
divifions  irrégulières ,  prefqu'obtufes  ,  entières  à 
l-nus  bonis  i  les  fenilles  caulinrres  ("oiirenucs  par 
des  pétioles  membraneux,  en  gaîne,  flriés,  fou- 
veftt pewlans,  lâches}  les  foUores  Hnéairec  pref- 
que  filiformes ,  fiirtout  aux  feuilles  fupérieures. 

^  Les. fleurs  font  blanches,  réunies  en  ombelles 
a  i  extrémité  des  tiges  &  des  rameaux  j  rombtllc 
univerftlle  toinpofée  de  rayons  nombreux  ,  un 
peu  ounrts,  roides,  très-giabr<%Sa  fivéi,  iné- 
gaux ,  dépourvus  de  collerettes  »  les  ombelles  par- 
Utlles,  courte;,  i  rayons  aflez  non ib: eux  ,  ou- 
verts ,  pbiiusi  iimnies  de  collerettes  composes 
ne  lieux  ou  trois  petites  folioles  fiueiL,  très^traio 
teis  ,  inégales  ,  aiguës. 

Cette  plante  croît  en  France,  en  Ailepiagne, 
en  Italie  ,  dans  les  foiéts.  On  ta  cultive  au  Jar- 
m  xitisPlâQKs  do.Pajciv.  y  (  ^  4t>> 
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St'inuTî  tfhule  fuhtereti,  firiato;  involaero  unh^ 
('ii'.A  'M'*'^'  trifiàut  iine*rit>ia  ,  mutroiutist 
WiUd.Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  1599.  u*,  7. 

Se.'inum  involucro  univerfaB^  nmU»f^/lilBs£vM^ 

ricaiifimis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  179. 

Sdnum  foliis  panialihus  detufitis  ;  involiitm 
univerfili  ^  nuih.  LÎOD.  Syft.  \egc  t.  pag.  2}o.  — 
Jatq.  Hott.  tab.  6i.  —  Hort.  Synopf.  146. 

Liguflicum  afpinum,  perenne  ftrJâ.  folio ,  fiori- 
bus  alois.  ôeguier ,  Flaoï.  \  ciou.  vol.  i.  pag.  ai. 
tab.  1}.  '  ^  t 

Ligufticum  clpinum  ,  fuHis  cicutà  tenuîoribus  k 
glabui  ,  radkt  imiore.  i  iili  Pif.  pag.  98.  tab.  J^. 

Cette  plante  pouffe  des  mêmes  racines  ptufieui» 

tiges  glabres,  lifles,  h.iutes  de  trois  à  qujtre  pieJs, 
droites,  cylindriques,  légèrement  thiees  icult- 
nie.'u  à  \t  u\  partie  lupcricure,  iniinies  de  rameaux 
dont  Ici  fuperieurs  font  oppofés.  Les  feuilles  font 
pétiolées,  lc;s  inférieures  alternes,  les  fupérieures 
oppofées,  lit  . IX  ï>r  trois  fois  ailéts,  tres-ouvetics , 
compolces  de  Johoies.fcUde»,  linéaires,  petites, 
un  peu  décurrentes  à  leur  bafe,  atgu£s«  ptefque 
mucronees  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées,  i  l'extrémité  des  ra- 
meaux &: des  tiges ,  enombdtes compofées}  lom- 
brlle  tiniverfelie  compofée  de  rayons  nombreux, 
tiiviton  iui.naate,  dépourvue  de  collerette  uni- 
veif  île;  les  ombelles  partielles  petites,  à  rayons 
nombreux  j  les  pédoncules  un  peu  Oriésj  le»  in- 
volucres  partiels  font  foriués  de  t  lulleur*  foliole» 
fetacées,  plus  comtes  que  les  fleurs.  Laeoifl^le 
ell  blanche,  ouverte  i  les  piftiis  ouverts  horizon» 
calenem  fur  les  femences. 

Cètte  plamecToiteD  Italie  aedans  lâ  Caniiote.  ^ 

li.  du  Canada.  Seimum  canadtnft .  Mich. 

Selinum  glaherrimum ,  luddulum  ;  folnj  bipiaiM' 
lis  ,  joltolis  multipanitts  ,  laciaulis  lanetoUnù 

fruUibus  ovaUbuu  Mich.Fior.bofeal.  AmenvoUi. 
pag.16;. 

;^Maini»fftf.(chmeofts  )  Jeminîius  membrancceo- 

flriatij;  fo/.'.'<  fuprà  dcio-npojlus  ,  tevibus  ,  mtUti" 
pMs.  Linn.  i^p.  c.  PLim.  vol.  i.  pag.  55^.? 

Cette  plante ,  d'après  Michaux ,  diffère  peu  de 
atfutmanta  ckitùnfis  d*  Unné ,  avec  iauu^lle  a 
conviendroit  peut-éf^e  do.la  idunir..  7 

Ses  tiges ,  ainfi  que  loures  les  autres  parties  de 
cette  pla:ite,  font  très-glabres  ,  droites  ,  aiMuleu- 
ftsi  Its  t.irllcs  alternes,  luifantes.,  tf^rifles. 
deu»  fois  allées ,  compofée»  de  folioles  opporées . 
a  pluliaurs  découpures,  dont  les  dîvifior;s  l«tit  ai- 
p'Jcs ,  lancéolées,;  les  fleiirs  blanches,  difpofées  en 
caiocil^ ,  peu  éulee» ,  muaiet,  »or  à  ['ombcUo' 
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Uf-'vfrfel'e  ,  qu'aux  ombcliules  ,  d'une  collerette 
i  pluâeurs  folioles.  Les  Cemencei  roiit(W«let«^  à 
mq  ftrte«  j  munies  flir  leun  ibîes  d'une  petite  aile 

courte  ,  mctnbraneuie. 

Cette  plante  croit  en  Amérique ,  à  l'embou- 
(hifV  du  fleuve  Satnt'Lourent  ,  où  elle  à  été  ob- 
fovéejkv  Michel»  «&  1 U  Chine.  ? 

i^.Selim  à  folioles  ItMaiiei.  StUtÊim  Unnat» 

Schum. 

Stiitmm  tmU6ik«t«^  firiMOi  foihtû  pùutati* 
fdiii  iÊcinOi  lumrièmâ.  Scbamtcher.  Fier.  uel. 
pef.  96,  "Ferf.  Svnepf.  PfanY.  vol.  1.  ng .  409. 
a*./. 

Cette  ^snte  a  des  tiges  droites .  lillonécs , 

Priées,  ini;-!(.  s  ,  lij-.it;  <.  ii'_iivir<in  deux  piîds;  les 
ieuille&  font  aic<iriics,  gbbres^tie couleur glauc^ue, 
ailées  ;  Irs  pinnules  pinnatifidei»  I  découpures  li- 
oétirès }  les  pétioles  èlai!^  c«  nneyafaemviiibra- 
M«lë.  Les  fleun  Ibfit  difpofécs  en  ombelles ,  de 
couleur  blanche  ;  (es  ombelles  munies  d  UIM  col- 
lerette à  folioles  Tcrjct-i-s  Se  cjiilliirts. 

Cette  plante  ctoi:  dius  ic  iJjnneniarck ,  au  mi- 
lien  deiidiMipe. 

14.  Sfetrn  d*Tta1îe.  StSntm  apptanum.  Vfr. 

StlinuTi  jji/i-  icrtt't ,  ftriato  ;  involucro  univtrfali^ 
WMÊûpkyàQ  fjmiiis  vaginis  ampUxicduliiut ,  cnctis  ; 
fiE^t  ftifonmiusy  macromais.  Vivian  ,Fl(a:.  ital. 
—  Fragm.  xA>.  lO.'^Pwf.SyiWpf.  Plût.  TOl.  I. 
pag.  J09.  ft".  7. 

Les  tî^es  de  cette  plante  font  droites ,  cylindri- 
u*i  ,  Ihiées,  divifëes  en  quelques  rameaux  ro:- 
le« ,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  pctiolées ,  ailées, 
dont  les  gatiies  ,qu{  forment  en  {Partie  les  pétioles , 
(brt  -^rri—s,  3tnplexicaule$;  les  foIi!'!-  «.  fîlir  r 
mes  ,  miicioner^s  à  leur  fommet.  Les  Heurs  (ont 
Hirvorée-;  en  ombelles  terminaleiir^lvollICfe  uni-> 
verfel  n'a  qu'u  ie  fcu'e  fo!if-!e.  '  ; 

Cette  plAPte  croit  eo  Italie  ,  panm  les  rocluts 

#  ♦* 

Nom.  Le<;  f^fp^cfsfuivantes ,  <îî'crites  pjr  M.  Ca- 
vansiks ,  n'ont  ni  le  port  ni  même  les  caractères 
efTsntiels  des  félins.  (Ce  font  des  plantes  baffes , 
fi^vp»  Kgnettfet  «  dont  les  tiges  (ont  prefqu'en- 
tiéfefrieilt  efiveloppées  par  des  gaines  ,  courtes  , 
imbriquées,  <jûi  fc  tèttr.rncnt  par  une  feuilitf  trts- 
courte  «  i  u6uou  cinq  petites  foliotes  lancéolées 
ea  filboléei  :  \\  faut  en  excepter  te  feliaum  atutU  > 
qui  a  un  pon  très-diféreot.  Les  fleurs  font  jaunets 
les  frwts  «»valei ,  r^iftés  It  tmi  tdéfàaéi  i  les 
owbilki  fenples. 

*/î,  f''~Tfnn"  ,  f^ji.î  f*nuvf,i[;e  qu'il  vient  de  pu- 
bliée lousic  UCtc  de  Synopfit  FUntarum,  aiéparé 
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ces  plantes  des /clir.um  ,  &  les  a  rangées  dans  un 
genre  particulier  »  fous  le  nom  de  mulinum ,  dut 
nous  paroit  devoir  être  confervé ,  Se  que  Yvtit^ 

alphabftiqje  nous  force  déplacer  i  Uftltte*  « 

lous  le  nom  de  jiiuium. 

Lecttaâèie  efleniiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

DtsmAtlUs  jSmplts}  m  iavotuere  i  yL/itun  fo- 
lioles ;  dtf  o\^!,'i  ,  'tnf-'s  ,  ;  '  :'T.;,-„-.'-?:f.-:f  ftUo- 
nés  ,  a  aaglts  airoitait  j  Us  ptiaies  jjunts  ;  Ut  tdli' 

Ct4  ' 


I  $.  Se  LIN  proiiftie.  SiBnum  proliftnm*  CavM. 

Sttinum  fbl'iis  trifidh,  vaginantièus i  laÛHiù Jif 
buljùs ,  wr'jcHù  r''"'''A'<î.  Cavao.lcun.mi  vol.  J« 
pa^.  jS.  ub.  480  hg.  I. 

Mulinum  froùj^rum,VttC.  Synopf.  PlMit.ToL 
pag.  jop.n».  I. 

Ses  racines  font  tortueufes ,  rameufes  ,  girnies 
âi  quelques  fibres;  elles  produif^nt  une  tige  pref- 
(iriipl;  ,  haare  de  trois  ou  quatre  pou'.cî,  , 
^(ci'qutt  cev^tue  dans  toute  fa  loogueur  par  tes 
gaines  des  feuilles  :  ce|les>ci  (but  tmbriquéef , 
éparfes  ,  t  e  s- rapprochées  >  glabres ,  munies  d'une 
gaine  ft:i;c  J  d'abord  ttès-ïctrée  contre  la  tige, 
cjui  s'tr.  ecariÈ  enfuite,  fe  rétrécit ,  ;  .1  i  l.i  forme 
d'un  pétiole  >  &  fe  termine  par  une  petite  feuille 
à  trois  folioles  fabuléet,  piqoentw«  longuee  de 
deux  à  trois  lignes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  om^ieUefimpie* 
fottventprolifc>re  dansfon  centre,  d'oà^'élève une 

fLcnn  le  onbtlîe.  La  collcretre  tfi  compofee  de 
i  lï'p;  tolioL.?  linéaires  ^  (iibux-es,  perfiflail- 
c>  ;  le*  r  ivons  l'ont  coiins,  utnilDr^s ,  en\  irun  au 
nombte  de  dou^e  -,  le  pédoncule  conanuin^  qui  kl 
(buttent ,  long  d'environ  un  pouce.  Le  connie  eft 
jaune  ,  étalée  i  Ls  pétj!t^  ov  l'r  «i  ,  niçus  ,  trè<;-én- 
tirrs.  I.e  îriiic  eli  arr'uul:  ,  fe  dinle  en  lieiix  l'c- 
nirncfS  g!  ibrc  ,  ovalL-s  ,  nuiLjuéts  fur  leur  dos  de 
deux  petites  itries  très-pppiochées  ,  &i  i  leurs 
bords  d'tine  aile  mémbraneafië»  arroddEei  Àinno»> 
té<s  d'une  pointe  très-Courte. 

Cette  plante  cioiç^dans  l'Aov&riqiM  méridio< 
nais ,  au  port  Defeeilô  |  élte fleurit  «ibnIs  de  fe^ 
tembie*  (  Dtfer^,  t»  Cmee*} 

16.  Siulti  petàïes  ftiiilks.  JUmim  A&nyd^ 

lum, 

Siliiwn  Jolus  minutiSf  profuade  tripajrùùt  i  pè» 
tiôBs  eatUem  vagùuuitibus.  Cavan.  Icaii.,fïr.  V*L  |. 
pag.  J9.  n".  y  y  y .  tab.  489.  fig.  1. 

MuUum  vùer^fkgthm,  FtriboniSfiiopC  A&nr. 
pag.  5od.  n*.  1*  ^ 

Cette  platue  a  beaucoup  de  rapports  aveck 

'pric^î^nte.  ê-fi  l'nu  li^neufi-Sj  épailTes,  ra- 
>  miiiées,  longues  de  uuis  à  quatre  pouces, 

1  A 
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couvems  en  entier  par  les  giîncj  des  reui'lTs ,  ' 
fembUbles  à  «le  ptiius  écailles  pctfiftantts,  im- 
briquées. Ces  galties  (ont  prefque  cylindiiquts, 
très-nombreuf-s,  munies,  à  Illus  bords  ,  d.-  cils 
blanchâtres}  elles  fe  terminent  en  un  petioL-  court, 
fubulé,  long  d'une  ligne ,  qui  fupporte  à  fon  fom- 
met  une  très-petite  ftuille  à  tioa  découpure  di- 
vergentes «  ttès'courtes»  lancéolées  «  tetmbées 
piS  m  poil  bbnc  8e  «iduc. 

Les  fleurs  fontdifpofées  en  une  oinbelle  (impie, 
Wunte  d'une  collerette  -à  trois  ou  quaue  folioles 
linéiires,  fubulées ,  perfiftantes}  les  rayons,  au 
«ombre  de  trois  à  fej»t,  foutenus  i  i'enrémité 
d'un  pédoncule  commun,  longs  de  deux  lignes. 
Les  pttaLs  font  jaunis  ;  les  fruits  ova!es,  Tembla- 
bles  d'ailleurs  à  ceux  du  [cUnum  protiftmm. 

Cette  plante  croit ,  avec  la  précédente  ,  dans 
'  fAmériquenéridsonile.^  (  De/ir^,  ix  Ckvtfa.) 

17.  Sei.in  épineux.  Se/inum  fpinofum.  Cavan. 

.    Stiinumfoliit  quinqutpartitis  f  taciniis  lanctottuis, 
.   attmîne  pungtau  f  peticC*  bafi  eaultm  vaginantibtLs . 
Cavan.  Icon.  rtf.  YoL  S*  Pl>  5^*  $S^* 
•  487.  fig.  i. 

Mulinum  fpinoftim.  Pcrf.  Synopf.  Plant,  vol.  i. 
pa^.  )09.  n*.  5. 

Coiron  j  twi^  Née.  Herbw 

Ses  racines  poufTent  des  tiges  nombreufes,  rap- 
ptochées ,  cylindriques  «  hautes  d'un  demt-piea , 
tameufes ,  épaifles ,  garnies  de  feuilles  éparfes , 

f)refqiie  pjlmt.-cs  ^  dont  l^s  gaines  font  épaiffes, 
ottgues  d'un  demi -pouce  ,  tubulées,  emoralfant 
les  tiges  >  terminant  en  un  pétiole  canaliculé, 
linéaire ,  cannelé  y  pileux  à  fes  bords ,  s'épanouif- 
fant  en  une  feaille  prefque  palmée  ,  à  cinq  décou> 
purts  iiîcgales ,  Iincéolées,  tfès-aiguës,  roides . 
piq^uantes,  longues  d'un  demi -pouce}  les  deux 
Ittersies  phis  courwt. 

Les  fleurs  font  difpofe'es  en  une  ombelle  Am- 
ple ,'tenntnale«  dont  h  collerette  eft  compofée 
de  dix  i  douze  folioles  lancéolées ,  fubulées ,  per- 

fiftantcs  ;  les  r^iyons,  environ  au  nombre  de  trente, 
courtSjfupportes  pjr  un  pc.loncu1ecommun,droit, 
long  d'un  pouce  &:  plus.  La  cnrolle  eft  d'un  jaune 
un  peu  rougeâtre}  les  petùles  cvale-s ,  marqués  de 
trois  lignes;  les  fruits  arrondis,  aiiez.  gros. 

Cette  plante  croît  dans  les  hantei  montagnes  du 
Chili,  oû  elle  fleurie  en  janvier  U.  février.  ^ 
(  Dtfuift.  ex  Cavan,  ) 

iS.  SlLlH  acMili.  SeBKMm  dMn&w  Cavan» 

Seiinum  ^oUis  ovatis  ,  infemi  atienuaiisj  umhtllà 
raiicali ,  Jtft/i.  Cavan.  Icoo.  rat.  vol.  $.  pag.  jj». 
•fi*.       tab.  487.  fig.  1. 
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Mulinum  acattig.  Pcrf.  Synopf.  Plawi  foL  i. 

pag.  }09.  II".  4. 

Cette  pUnte  ne  convient  au  nouveau  genre 
muUnam  que  par  fes  fruits,  nullement  pat  fon  poit 
&  p.ir  le  h  i  illes;  elle  n'a  point  de  ttges.  Sês 

feuilles  lont  ovales,  trèi-tiuieies. 

Ses  racines  font  greffes  ,  fortes  ,  épsKTes ,  & 
produi'.cr.t  ,  de  leur  collet ,  des  feuilles  non.breu- 
fes,  imbriquées,  ovales,  prefque  fpatulées,  té* 
tréciei  en  pétiole  i  leur  bafe,  glabres ,  ovales, 
obtufes,  très-inégales.  De  leur  centre  s'élève  une 
ombelle  limplc,  feffile  ,  environnée  pat  un  invo- 
lucre ,  compofée  de  plulieurs  folioles.  Les  rayons 
font  grêles,  nombreux  »  longs  d'un  demi  -  pouce. 
La  corolle  eft  d'un  jaune-dair.  Le  fîmit ,  plus  grand 
que  dans  les  efpèces  précédente?,  eft  ovale,  mar- 
qué fur  te  dos  de  deux  fortes  Itiies  faillantes,  & 
i  lears  bords  d'une  aile  large ,  plane  t  ovale. 

Cette  plante  croit  dans  rAmériqaemértdionale, 
au  port  Defcado,  (  ù  elle  fleurît  dam  Ic  mois  de 
décembre.  ^  (  Defnpt.  ix  Cânum,  ) 

SEMENCES  ou  GraimÊs.  <  Smina,)  C'eft 
cette  partie  effentielle  du  fnilt,  renfermée  dam  le 

péricarpe ,  qui  contient  le  principe  d'une  nouvelle 
plante  de  la  même  efpèce  que  celle  dont  elle  eft 
une  produâwn.  Deftinées  à  perpétuer  les  efrèceJ, 
i  fuccédpr  d  celles  qvii  les  ont  prodlIi^:5  ,  Us  fe- 
mences  fout  donc  Je  principal  ob)tc  de  la  végé- 
tation. Les  organes  dont  les  végétaux  font  pour- 
vus* les  opérations  fuccefiives  qu'ils  exécutent  à 
l'aide  de  ces  organes ,  leur  développement  lent  dà 
raf)ide ,  font  autant  de  nwyens  employés  par  la 
nature  pour  conduite  les  femeoces  à  une  pat- 
faite  maturité  «  tt  Tonne  peut  fe  défendre  d'un 
vif  fentiment  d'aifaniration  pour  l'éternelle  fa- 
geffe,  lorfque  l'on  confldère ,  avec  l'œil  attentif 
de  l'obTervation  ,  cette  marche  fimple,  mais  fu- 
blime,  qui  co;iduit  tous  les  êtres  vivans  au  même 
but,  à  leur  reprodudion.  Toutes  les  fois  que  des 
caufes  accidenrel-s  r.f  les  ont  point  int^rroT-rpuS 
d^ns  ki  ade$  fuccetlils  de  leur  développement, 
ils  ne  cefl'ent  jamais  d'exifter  qu'après  avoir  dévié 
naiflance  à  d'autres  êtres  femblablcs  à  eux. 

L'examen  rapide  que  nous  allons  faire  des  par- 
ties conftitutives  &  effentielles  des  femences  ,  en 
devenant  la  hi^i  raradtères  très  -  impnTjr"! 
dans  l'étude  de  la  botanique,  ncjus  apprendra  en 
même  tems  avec  quels  foins  attentifs  la  nature  les 
a  pourvus,  foit  de  ce  «jui  leur  étoit  nécefiaite  pour 
parvenir  l  une  maturité  complète ,  foit  de  tout 
ce  qui  pouvoit  les  mettre  à  Vabri  des  accideitt 
particuliers  auxquels  elles  font  expofees. 

Les  fruits  n'exillent  jamais  fans  femences ,  i 
moins  qu'elles  n'avortent  )  mais  les  femences  ne 
font  pas  tooiours  des  fruits  :  cette  diftinâion  eft 
très  edeaciepe  pour  s'enteodce.  Une  plante  doooe 
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êatmennt  on  des  gratnet,  (koen  pas  des  ^ttirt, 
lorfque  les  premières  fonr  pas  renterniéts  tians 
cttte  enveloppe  particu  :'-r'_  i  laquelle  on  a  dour\é 
le  nom  de  péricarpe;  ainli  !c  b  e  ,  l'orge  j  l'.ivoine, 
donoNit  des  femences  nues  &  non  <tes  fruits ,  ks 
bifts  qd  les  ciiTelop|»e  ne  pouvant  Aite  regardées 
<oaune  un  péricarpe  :  on  pourroit  prcfqu'en  dire 
autant  des  ombelles;  mats  les  pommes,  les  pru- 
'  oes ,  &c.  font  de  véi  itablet  fruits ,  leurs  remences 
étant  tenfemées  dans  une  enveloppe  épaifle , 
charnue ,  fucculente  ;  les  fèves  ,  les  naricots  ,  les 
melcns,  font  également  de  véritables  fruits,  &r 
tD  ^oéral  il  e(t  peu  de  femences  qui  n'aient  un 
^     périClipe.  (  yoyei  ce  mot.  ) 

Les  femeacCSt  (wc  enveloppées  d'nn  péricarpe , 
foit  mes  t  ont  toutes  des  attributs  qui  leur  font 
communs  &  eflentiels ,  &  d'autres  attribuu  parti- 
calien,  relatifs  au  genre  ott  i  Te^èce  i  laqoello 

elles  appartiennent. 

Les  femences ,  confidérées  en  elles-mêmes ,  Se 
nlauvement  à  leurs  parties  internes ,  efTentielIes 
&  conilitutivesj  fooc  contpofées  de  ïoHkyorn  & 
éaFtrifptrmt, 

VtwA/yoa  on  la  plantule  (  emiryo ,  corculum  )  , 

c\t»^ï!ques  botanifles  ont  nommé  le  germe  , 
upink  la  plus  eifentieile  des  femences  }  ceii  la 
Blàore  eo  mituature  ,  i  laquelle  il  ne  manque  que 
je  Jereloppement  convenable ,  &  qui  Ipi  eft  im- 
priatéparla  germination.  L'embtyon  eft  compofé 
de  deax  parties  efienticlles ,  la  p/urr...\-  S.:  la  rjai- 
uU,  &  prefque  toujours  d'un  ou  de  deux  lobes 
tmtotyUJoru.  (  K Dyei  ce*  mots.  ) 

L'embryon  préfente ,  tant  dans  fa  forme  que 
daosfa  fituation  Se  fa  direction,  pUil:eurs  caraâères 
importans.  Confideré  quant  à  la  forme,  il  eft  cy- 
liadtique,  comprimé,  t^c.  Dans  fa  dircdtion ,  il 
ddiotttcouibé  en  demi-cercle,  entièrement  cir- 
cafaireon  en  anneau,  rotilé  en  rpirate,  &rc. Quanc 
ih  Ptuation,  lorfqu'il  fft  pourvu  d'un  périrpcrme, 
ilreédc  ttntôt  dansie  centre  de  cet  organe,  d'au- 
tnlim  9  rentotue.  ou  bien  il  eft  pUcé  à  (on 
kmmtt  ou  à  fa  bafe. 

Quoique  chaque  femence  ne  contienne  très- 
ariinaitenient  qu'un  feul  embryon,  il  eft  des  plan- 
tes cependant  dans  lefquelles  on  en  trouve  plu- 
&eua,  M.  de  JufTieu  en  a  obfervé  trois  dâr<&  le 
tkaimimntium  ;  Gxrtner  enaremarqué  deux  dans 
hfîMatetmirmf  fie  M.  Ledru ,  voyageur  trèt^inf- 
«nt,  a  Ait  h  n&M  remarque  pour  \k$  femences 

La  partie  de  l'embrvon  qui  doit  fournîr  les 
nrines,  tic  dont  elle  contient  ie  tudimeuî ,  le 
mame  r^diade  (  rûdicuU ,  roflellum  )  ;  c'eft  elle 
401  s'écluppe  ta  première  des  enveloppes  de  la 
/fmfnce.  Les  obferVation»  de  Grvw  &  de  Mal- 
nriL'v  apprennent  que,  fous  une  apparence 
tokia  fie  iiélicate  j  U  udicule  piefente  néaaaH>i0s 
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les  mêmes  élëmem  que  tes  racines ,  favoir  :  une 
enveloppe  f  le  paiencnyme,  la  moëUe  &  des  v«if> 

féaux. 

Quoique  Tembryon  n'ait  qu'une  fenle  radicule, 

rcp  r  liant  celui  du  feigle,  du  froment,  de  l'orge, 
le  divife  en  trois  ,  quatre  &  rr.ême  fix  parties  di(^ 
tinâcs,  ttUemcttt  qu'un  feroic  leocé  de  les  re- 
garder comme  autant  de  radicules. 

La  radicule  varie  dans  fa  pofition  ou  dani  fi  fi- 
tuation, dans  fa  dîredion,  dans  fa  forme  &  dans 
fa  longueur.  ConfidérL^e  quant  à  fa  pofition  ,  elle 
eft  fuptrieure  ,  c'eft-â-dire  que  fon  extrémité  infé> 
rieure  eft  oppolée  au  point  d'attache  de  la  fe> 
mence  dans  les  borragmées ,  les  apocinées ,  le» 
dipfacées,  les  amentatées,  les  ombellifires ,  les 
euphorbes  ,  &c.  ;  inférieure ,  c'eft-i-dire  que  fon 
ezciéfflité  inférieure  efl  dirigée  vers  le  point  d'as* 
tarhede  h  lêmence  dans  les  II  euts  conipofêes ,  Src* 
Dans  plufieurs  autres  familles,  elle  eft  tantôt  in- 
férieure, tantôt  fupéiieure,  comme  dans  les  ro* 
facéei,  tes  liliacées,  les  rubiacées,  les  myrtes* 
les  gentianes.  Sec.  Confidérée  quant  à  fa  direo- 
tltm ,  elle  eft  dnite  dans  les  djpfacées  ;  eoarUt 
dans  les  folanées.  CcmfÎLÎi'rée  quant  à  fa  forme, 
elle  eft  conique  dans  les  cucurbiiacees ,  cy/ia^ 
driqut  dans  les  caryophyllées  ,  en  maffue  dans  l'é- 
pii  L'   \  iiit  :t?  ,  le  raté,  &c.  Enfin  ,  cohfidérëe 

3u.int  a  la  longueur,  ou  elle  excède  les  cotylé- 
ons ,  comme  dans  le  manglier ,  ou  elle  les  égale 
comme  dans  U  plupart  des  ontbellifibres ,  ou  elle 
eft  plus  courte  comme  dans  les  plantes  moooco* 
tylédones  ,  dans  les  légumineufes ,  &rc. 

I.a  radicule  eft  une  partie  fi  tlTentielle  de  l'em- 
bryon, que  li  on  la  retranche  pendant  la  germi- 
nation, la  plumule  périt;  Se  lî  la  pîantule  continue 
alorsà  végéter,  comme  Malpighi  l'a  obfervé,  c'eft 
qu'il  fe  forme  une  cicatrice ,  un  nœud  à  la  partie 
retranchée  ,  qui  donne  raifTance  à  dts  boutons  , 
d'où  il  fort  de  petites  racines  i  en  forte  que  cette 
efpèce  de  bounelet  ou  de  nœud  devient,  comme 
le  dit  Sennebier .  une  radicule  qui  produit  lee 
mêmes  eKets  que  u  véritable.  &  qui  fert  égale- 
ment au  développement  de  la  plumule. 

On  donne  le  nom  de  f '.•,•«■/.'<■  à  la  partie  de  l'em- 
bryon qui  doit  (t  diritjcr  vers  le  ciel ,  &  toimer 
la  (i^e  &  les  rameaux.  G:rrtner  nous  apprend  que 
toutes  les  femences  mcnocotylédones  ou  à  unleul 
lobe ,  à  l'exception  ds  quelques  graminées  ,  font 
('  ,  (  vi  vu;<  de  plumule,  &:  q  l'il  tft  n  ême  plu- 
ûcurs  fcmenc«.i  dicotylédones  où  l'on  leroit  tenté 
de  révoquer  en  doute  fon  exiftence  fi  l'onnefaifoic 
attcr  tioii  qu'tils  eft  éttoiiement  unie  aux  coty- 
kJons  qui  la  recouvrent.  Cet  habile  obfervateur 
diftingue  deux  efi  ècts  île  p!umuUs,  ks  urcs  fi;ri- 
ples  ,  &  les  autres  cogopolées.  Les  plumules  fim- 
pies  font  celles  qui  ont  des  folioles  feifdes  &  op- 

£ofécs  par  paires  ,  comme  d..n5  le  car^hime  ,  dans 
siaulier  j  &Ct  Les  pluuiuies  coaipufct:»  font  celles 
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qui  portent .  fur  un  pétiole  commun ,  des  foKoles 
tantôt  conjuguées,  comme  dans  le  tamarin;  tantôt 
digttées*  comme  dans  le  lupin;  untôt  Ctxfées  tic 
entxtSét»,  comme  dam  h  gedè  t  àu»  la  veTce , 
&c. 

La  radicule  &  la  plumule  ont  une  defUnatton 
très-différente.  Si  l'on  place  une  femenceen  terre, 

ds  rranit  le  que  la  radicule  foit  en  haut ,  &£  h  plu- 
mule^n  bas  ,  elles  ne  tarderont  pas  à  reprendre 
Tone  Bc  l'autre  la  diteâion  qui  (emble  leur  être 
prtfcrite  par  la  nature.  Lorlque  l'on  fl-me  des 
graiiics  de  haricot  ou  de  toute  autre  filante  ,  il  til 
certain  que ,  de  toutes  les  femences  qu'on  a  ds- 

Îoftes  dan>  le  fein  de  la  terre ,  il  en  eit^  peu  dont 
i  radicule  regarde  la  terre  t  toutes  cependant , 
au  moment  de  la  gcrtiiination  ,  fc.  replient  verti- 
calem-  ne  en  tn-bos  pour  s'uiioncer  dans  l'inté- 
rieur de  la  terre ,  tandis  que  les  plumules  fe  re- 
plit-nt  verticalement  en  tn  ha"t  rourgagnerl'air, 
^ui  eil  l'elemenc  naturel  de  la  tig^. 

Les  cotylédons  (voyeicc  n:::)  font  ordînatrement 
la  partie  fa  plus  conltderabl  •  de  !'(  mb;  \  c:!.  Ils  pa- 
roiirunt,  dit  M.  Ventenat,  deftines,  par  la  naïuic , 
à  entretenir  &  à  augmenter  les  principesde  la  vie 
végét.i!=  ;  aiifTi  fe  flétrifilru-ils  au  moment  (ni  les 
fucs  ,  ph'.ks  dans  l'int^ricai"  de  la  tene  ,  pmvent 
cin  ii!tr  d  ips  la  jt  une  plante.  Ltsbellcscxpériences 
de  Bonnetprouvent  leur  grande  utilité  dans  la  vé> 

Sétatton.  Ce  favant  phyficien  coupa  les  cotylédons 
ts  embryons  de  quelques  haricots  qu'il  avoir  te- 
nus pendant  pluiieuii  jours  dans  l'eau.  11  eut  la  pa- 
tience &  l'habileté  d'élever  ces  embryons  fevrés 
&  mutilas  ;  mais  il  n'obtint  que  des  végétaux  mai- 
gres ,  très-petits  >  ou  pout  ainli  dire  des  plantes 
en  miniatote* 

Dans  le  pins  grand  nombre  de  végétaux  ,  les 
lobes  ou  cotylédons  s'alongent,  8c  forcent  déterre 
en  même  tems  que  la  tige  natflante  ,  &  alors  i's 
fe  changent  en  cette  forte  particulière  de  feuilles 
qui  naiffimt  lespreimères ,  &  qui  ont  trè^-fouvent 
une  forme  différente  de  celles  des  feuilles  qui 
viennent  enfuite.  On  les. a  nommées /<fw7/«/  fémi- 
nttk»  i  elles  tombent  dès  que  la  plantnie  dl  aflêz 
.forte  pour  fe  fuffire  à  elle-même,  &  fe  nourrir 
des  fucs  de  la  terre.  Né.inmoias  ,  dans  beaucoup 
d'autres  \  t;c;etaux,  les  feuillus  féminales ,  telles 
que  celles  des  haricots,  font  très  -  dtftinâes  des 
lobes  ou  cotylédons  qui  refient  dans  la  tene ,  où 
jls  pourriflent. 

Les  lobes  des  plantPt  dicotylédones  prêfenrent 
des  ditTërrnces  dans  leur  contexture  ,  dsns  leur 
plicntiirc  ,  le.ir  m:r:i i  re  (i'ètre  dans  la  graine  non 

};e{mce  «  fie  leurs  développemens  dtters  pendant 
a  permination.  Ces  différences  font  conftanres  & 
uniformes  dat,$  l^s  efpèces  d'un  même  genre  ,  & 
dans  Ici  [unies  qui  conflitiient  des  familles  naru- 
relîes.  Par  exemph  ,  les  lobes  font  droits  dans  les 
xofacecs;  repliés  fur  ein*mdmcs  dans-ies  malpî- 
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I  ghies .  les  geranions %  réddckis  Ibr  la  latHcide  Jriw 

j  les  caprieis,  les  faponaircs  ;  recoquiUés  dans  les 
tnalvaceesi  coiuournes  dans  ieslilerons}  feTni-cy> 
lindriqucs  dans  les  primevères  ;  foliacés  ,  c'ell-i- 
dire, plantas  nu  rLn^blaUetidepeusesfeuiUesdMii 
les  acanines,  âcc. 

Or\^  trouve ,  dam  les  ièmences  d'un  très  -  grand 

nonïbre  de  végeiaux  ,  fous  le  tégument  propre  à 
citacune  d'elles,  un  ou  deux  corps  particuliers, 
diiliiidls  de  ce  tégument  8e  de  l'embryon  Iui< 

ménic  ,  qui  environnent  o»  accompagnent  cet  em- 
biyon  .  !k  qu'on  peut  confiderer  louune  fes  par- 
ties acceifoires.  L'un  de  ces  corps  a  été  nomné 

pinf,  (rmt  ,  te  î'iutre  \litlius. 

Le  pèrijpermt  (  pcrtjptrmum  lufT.  alhumen  Gxrtn.  ) 
eft  un  corps  particulier  ,  plus  ou  moins  chsrnu , 
<^u*on  trouve  dans  les  fjn.erces  d'un  grand  nombre 
ce  végétaux  lorfau'on  a  enlevé  ks  deux  tur.icjues 
dont  elles  for  :  ordi  virement  recouvertes  ;  difl  r  it 
de  ces  enveloppes  &  de  l'embryon  ,  qui  tcf- 
femble  >  dans  la  plupart ,  au  blanc  de  l'œuf  par  h 
conûfiance  &  fa  couleur,  d'oA  vient  que  Crev  & 
Ojfrtner  l'ont  nommé  Malpigni  l'appeloit 

fiemtdiné àtttnu,  il  ne  faut  pas  confoodre le pdfif« 
petrne  aveccf-f^'-  !::ri mince chainue, adhérente 
a  une  portion  de  ia  lurtace  intérieure  de  la  mcm- 
brar.ï  de  la  femence  qui  recouvre  ammédiatemc  il 
l'embryon  dans  plufieuis  rofacées,  lé^utnineufes  > 
&c.  Le  vrai  périfperme  eft  donc  diftinâ  de  t'en- 
veloppe intérieure  de  la  femence,  &  ileO  fimple- 
ment  tontigu  à  l'embryon.  AlTex  cvrdinairement  il 
l 'entoure»  quelquefois  néanmoins  il  en  eR  entouré  % 
c'eft-à-dire  qu'if  occupe  le  centre  de  la  femence. 
Cette  manière  d'être  eft  exprimée  par  ces  mots 
latins  :  tmbryo  ptripkericiu  G«rtn.  ,  ou  corcalum 
typo  circumpôfnum  JulT.  Les  arroches  ,  les  amaran- 
tnes,  les  caryophyllées,  flrc.6noffireiitan«aMiplA. 

^  Le  périfperme  vavie,  quant  à  fa  fubflance  :  tm- 

tôt  il  eft  farineux  ,  comme  dans  les  graminées  ; 
tantôt  il  ell  comi ,  comme  dans  le  café  ;  tantôt  A- 
gntux  f  comme  dans  les  cimhcliifères  i  tantôt  ams' 
lad  ,  comme  la  belle-de-nuit.  La  couleur  du  pe- 
lifpermeeftordinaireraentd'iin  blanc  plus  bumoins 
\  it,  phts  ou  moins  terne  .  &•  comme  le  horhbre 
des aines  qui  ont  de  l'odeur  eft  très-petit,  tl  èft 
ordmaitement  inodore. 

Le  péfifpetme  paroit  fe  former  ,  à  l'époque  de 
la  matiirité  des  femences ^  par  la  liqueur  condenfèe 
de  l'an^nios ,  &  il  perlifte  fous  une  feinne  plus  ou 
moi  s  folide ,  jiifqu'à  ce  que  la  femence  ait  été 
dépolee  dans  le  fcin  de  la  terre.  C'eft  alots  «lu'ex- 
cité  par  la  vertu  getnni native,  il  fe  réfout  itifen- 
fiblement  en  une  (orte  de  liqueur  ou  de  maciF-ige, 
afin  de  coilrribuer  .î  la  nourriture  de  t.i  ^une 
r'àH'e.  Cetorgane  n'c  lT;  pÀS  tf  ijjouts  .ipparent  d.in$ 
les  femences,  foit  peut  être  parce  que  fa  liqueur 
de  l'amnios  n>  étctitpis  très-abondame  ^  foit  ^r(5» 
que  cette  liqucfli  t  été  «iiiéiMient  ^tmffét 
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I^Uée  par  l'embryon.  11  n  eA  donc  pas  étonnant 
«fil  exîtte  ie»  fwniiles  dans  lefquelles  on  n'en 

4i."C0Uvre  aucune  trace  ,  ul'.cs  qiit  les  Kji.i'ks, 
Ici  djphncs  j       protêts,       jcmthts  ,  Its  U- 
l>icc$  ,  le$  boi  raRineci ,  Iss  bigru      ,  ii  v  compo- 
ft».  Ut  ciucifeies  ,  Iti  fapunaires  ,  les  malpi- 
ghies,  les  guttiers ,  lesméuftoaies  *  les  myrtes , 
les  cucuibitacécs  ,  U  *.  .".mentacées  ,  S'c.  Mais  s'il 
eft  des  p'antes  où  ks  \^ftif<ts  du  périfpenne  ne 
fi,nt  point  apparens  ,  il  en  cU  ^  lufit  uis  nù  ils  font 
très  -  (n&6ks.  Par  exemple  ,  cet  organe  paroic 
ftrpflëé  dans  quelques  febefteniers  &  captien  , 
d."ji5  vks  rofacees  Ê.:  Ats  Ugutnineufcs,  par  une 
lia.c  thimue  ,  fins  ou  n  oins  épaifle  ,  qui  tapilT^ 
L  nrteinbra'it  i,i:ci  iture  ces  fementcs  ;  i\'  'i.ins  h 
hmïle  4es  roalvacces  ,  des  lil'erons,  il  exUtc  par 
petites  portions  dilii^dtes  &  (ituéesenoe  les  plis 
que  f<-:n.er,i  les  h-I-cs       VeaAttjan^  <fù  Mot 
tionces  lu  coiiiiiie  (.ludùués. 

Fllilque  la  préfence  ou  la  dirpaiition  du  p^tif- 
perme  ,  dit  M.  Ventenat ,  ft^mble  tenir  aux  fonc- 
tions vitales  de  la  plante  ,  il  fuit  que  cet  organe 
Cotr  ,  ou  oilfer  ,  ou  être  nul  iians  les  ordr.s  pji- 
fajtement  naturels.  En  tiTct,  les  tenienccs  iont 
pourvues  d'un  pënTperinR  dans  les  graminéei,  les 
rubia.  éés ,  les  ontkbeliifères  }  elles  en  font  abfo- 
liinicnt  piivées  dans  les  Ubiées,  les  compofées  , 
lis  trucifcres ,  &c.  iinli  que  nous  1  avons  dit  plus 
haut.  Si  l'on  peut  élever  quelques  doutes  (ur  la 
valeur  du  caractère  fourni  par  la  préfence  ou  l'ab- 
ftnce  du  pérjfperme  dans  certaines  familles,  il 
r/cn  eli  pas  de  même  de  celle  qui  réfulte  du  ca- 
îuiiere  que  i  f-u  tue  c;e  l.i  f  <j:  ticf>  <ie  let  organe. 
Kn  effet  j  la  poliiioti  du  pt^tit^Êiati^  eti  coniiante 
dans  tous  les  ordres  oii  te  corps  eft  apparent  :  tan- 
tôt il  f  nrnure  l'embryon  ,  ainlî  qu  il  a  été  dit  plus 
haut ,  d  aiîTres  fois  il  en  eft  entouré.  Les  conlidé- 
rations  tirccs  de  la  luture  de  cet  organe  font 
a&z  conftantes  <lans  les  familles  j  Se  û  l'on  en  ex- 
cepte les  aroiies ,  lêi  mafliettes  9t  les  eiftes ,  dans 
lelquels  elîe  varie  ,  on  trouve  c^ne  cet  organe  eft 
conftammtnt  charnu  ou  cartilagineux  dans  lespa!- 
m:cr$  ,  les  4l"p-rf;.s  ,  l<s  i.>ncs  ,  ks  lillacèes  ,  les 

Eifoooées  t  les  folanées  j  les  apocinées ,  les  ru- 
icëes ,  9cC'  làtïnenz  dans  les -graminées  ,  &c. 

Le  périfperme  n'eft  jamais  que  contigu  à  l'cm- 
bnon>  bnss'y  confondre  par  une  adhérence  par- 
mw}  nais  il  a  quelquefois  nne  cohéfion  femar- 

quibîc  avec  Ir  tci^unitnt  propre  ï  h  femenrc.  A 
ctî  égard  ,  M.  iUu."iiîd  affuj  e  que  tou;es  les  luis 
que  k  pérliperme  eft  cohérent  avec  le  tégument 
proptede  U  fenoence  j  l'embryon  eft  unilobë  ;  è: 
qa'aa  contraire  fembryon  eft  généralement  bilobë 
ou  i  deux  cotylédons  toutes  les  fois  qu'il  n'y  a 
point  de  cohérence  entre  k-  perilperirve  &  le  té- 
glHBent  propre  de  la  femence.  I.a  vcnfication  de 
cetta  iMéreûaoïie  oi»fcr«atu>a  paroîc  avoir  une 
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eft  celui  que  Ccrtner  a  nonniaé  Wr<^  ^  le  coin* 
parant  au  jaune  de  l'oeuf.  Ce  corps  ell  bien  moins 

connu  que  le  périfperrns  ,  rrioir.s  f-icile  à  dil'in- 
pUif  ,  uioiiis  tréquert  dans  îts  kiiiencts ,  &  peut- 
être  que  ce  qu'on  (  rtnd  yout  lui  n  cil  pas  réel» 
leoDtiit ,  dit  M.  fjtnarck ,  un  corps  particulier* 
mais  un  appendice  de  rembr3ronméfne, 
une  conformation  propre  à  y  dr  niu  r  !:eu.  Au  <  c  fie, 
[eviuilus  eft  un  petit  torps  plat_-  orjuuirtnit-ns. en- 
tre perlip^rmc  lv  I  embryon.  Le  .^stitcorps,  que 
Malpigiii  avoit  ob  ervé ,  adhère  à  i'cmbryon  qu'il 
enroure»  it  c'éft  par  ce  car.iftère  qu'il  diffère  du  pé- 
rifperme,  qui  eft  lîmplement  concigu  àTenibryon. 
Sa  figure  en  très-variée  :  dans  les  graminées  ,  oi 
il  eft  plus  facile  dniiferver  cet  organe,  il  refllnible 
i  une  écaille  taillée  en  ëcUj  ou  à  un  éculfon. 
Quoique  GxfUier  l'ait  comparé  au  faune  de  Vceut^ 
il  ne  paroît  pîs  ccptn  '  mt  que  fa  nature  &  «ias 
fonâtons  foieiu  encore  bien  connues. 

Les  femences,  conSv-lér^jes  à  l'cxtt  r:  ur ,  pc?- 
reiUi.nt  d\iiv:rd  une  partie  tr£<-  enurtMi.i'k-  , 
pelee  ombilic  ,  cicatrice  (  fii/um  l.inn.  ),  Czrtntr 
diftingue  deux  efpèces  d  ombilic  ,  l'un  extérieur  , 
&  l'autre  inrorieur.  Lombilic  e\t  rieur  (la  véri- 
table cicatrice), appelé  fcntfira  pat  Malpighi,  Yki' 
lum  de  Li;m,:?  ,  tlt  cette  partie  de  la  grai  ie  qui 
forme  rouverture  obfervée  dans  fon  enveloppe 
extérieure.  {C'eft  fon  point  d'attache  avec  le  pla- 
centa ou  le  réceptacle  propre  de  la  femence,  C'eft 
depuis  cette  ouverture  que  Us  vaifleaiix  nf^uni- 
citr'.  fe  ramifient  dans  toutes  !cs  p.ariks  lîe  la 
graine  ,  Se  vont  aboutir  à  la  pirtii.-  oppofte  où  fe. 
ïonne  l'ombilic  intérieur  ,  le  c-jLjj  de  Cxriner. 
L'ombilic  extérieur  fe  relTene  f<  fe  ferme  )urqu*à 
un  certain  point ,  à  mcfure  qu2  la  graine  miuit  j 
rrais  il  ri.i'le  toujours  un  petit  pafi'a^e  par  lequel 
les  liqueurs  s'introduik-nr.  ('et  ombilic  varie  par 
(a  forme,  par  le  lieu  qu'il  occupe  ,  par  fatonof» 
tance ,  qui  eft  tantôt  membraneuse  ,  eu  cha:nue  , 
ou  fpongieufe»  &  untàt  coriace  ^  ou  cruftacee  « 
ou  pref^'olTenfe. 

Gartmer  a  déterminé  les  différentes  parties  if  la 
graine  di^gagée  du  péricar,)e  ,  ou  rcuurnïée  dam, 
cet  organe ,  en  les  rappott.int  à  l'ombiticextirtietir. 
Il  diftingue  de  cette  manière  cinq  régions  dans  hk 
graine  \  Taveir  :  A»  iafe  ,  It  fommct ,  U  ventre  ,  /e' 
nos  Se  les  côiis.  Lorfcue  les  ftm.nr? s  font  <ii  ;;a- 
gées  du  [léricarpe ,  leur  bs  "e  ,  fi  c'irs  fon:  oM.  n- 
gu?s  ou  prefquc  globuleufts,  tft  reitrin  tr  ?  i  n 
eft  placé  l'ombilic ,  &  le  fomrae t  fe  notive  dan.*  la 
partie  oppnfée  %  mais  fi  l'ombilic  eft  fitué  entre  les 
deux  extrémités  ou  fur  1  ^  bords  d'une  ffm-rnce 
arrondie  8c  légèrement  c&aij  rimie ,  alors  lo  ^  entre 
eft  la  ré«jion  oii  eft  fitué  l'ombilic }  la  partie  oppo» 
fée  eft  le  dos ,  &:  lesautres  parties  font  ki  cotrs. 

Lorfcue  les  femmcet  font  reniûrmécs  dans  «i 
pértcarps ,  la  partie  eoatifvëi  l*axe  cofflmun<eft' 
Ittftaiief  «elle^oi  lui  «ft  oppofiSeeft  le  dos  t  fut» 
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tfémité  fupërieare  rormelefommer,  quand  même 

Tombilic  y  fL-rctt  pî-cc  ;  l'aune  extrémité  t(i  la 
bafe.  La  ioiinoilf.ince  lic  il  manière-  dont  Gxci- 
Ber a  envifagé la  graine,  par  rapport  à  fa  (ituation j 
eft  néceUaire  â  ceux  qui  lilent  les  defcnptions  de 
ce  célèbre  bottnifte  ;  mats  on  pemt  rigoureufe- 
tnent  j'en  t.-nir  .\  l'opinion  lÀm-.é  ,  adoptc-e 
par  la  plupart  des  autres  bouniltes^  qui  fixe  tou- 
jours ia  bafe  de  h  fenence  dans  le  poiot  de  fon 
ombilic. 

l.a  prjtne  eft  enveloppée  de  membranes  qui 
éclatent  &c  fe  rompent  dîverfemînt  c'ans  la  germi- 
nation. Gxrtncr  a  diftingué  deux  cTpeces  d'enve- 
ioppes  ;  favoir  :  les  enveloppes  propres  &  les  ac- 
celfoiics  :  il  co.iipte  parmi  les  enveloppes  propres , 
Cellequ  il  jppcUe  ffj1ouenv»l<>ppe  tt.fijcee  (nfij), 
8t  parmi  les  enveloppes  icccil  nrcs ,  cdles  uue  les 
bodnîlles  défignent  pir le  nom  à'AriUe  {arimt ). 

L'enveloppe  appeUe  ufi  {"fta)  parolt  qiiel- 

3vefoi$  feule  fie  unique  ;  mais  pius  fouvent  on  en 
écouvre  une  autre  (triée  au  delTous  d'elle.  Ainfi 
c  ''..'quefemcncé  tft  oi  Jiiijirimcr;;  [  <  i  ,:  :  vu^  de  deux 
enveloppes.  L'enveloppt  ceflacée,  le  ufi  ou  la  plus 
extérieure,  varie  beaucoup  dans  fa  confiltance. 
E!!e  el^  n'pr-.Sraiieufe ,  corijcs  ,  fpongicufej  char- 
rue,, crullacee,  olltufci  elle  cft  toujours  compo- 
fée  d'une  feule  tunique  ,  qui  n'a  d'autre  ouver- 
ture que  celle  de  l'ombilic^  quoiqu'elle  paroifle 
comnie  fermée  de  deux  valves  dam  les  diofpirvs , 
ks  roycna ,  6v.  Sa  couleur  ert  toujours  plus  fon- 
cée que  celle  delà  graine  qu'elle  renferme.  Gart- 
ner a  oUervé  qu'elle  adhéioit  fonement  aux  grai- 
nes dans  qaelaues  familles  tnonocotylédones ,  & 
que  iî  on  ne  f'apperçoit  pas  dans  certaines  pûn- 
les ,  comme  dans  les  rhliopkoru ,  les  jum'-ol-C^ra  , 
les  caryophyilus  ,  les  lauruj  fic  autres  >  dont  les  fe- 
mences  fonc  appelées  acotea,  fans  coque,  c'eft 

Ïu'elle  fe  trouve  collée  aux  parois  du  péricarpe. 
'f:tte  enveloppe  prf  nd  encore  le  nom  de  tur.iq^i 
ou  de  tégumtnc  propre.  Elle  eft  ttès-temarquable 
dans  la  féve ,  où  elle  porte  le  nom  de  ro^;  très> 
vifible  diftinâe  du»  les  pépins  de  poife  &  de 
1.  Icc. 


L'enveloppe  interne  eft  ficile  à  appercevoir 
dans  un  gnnd  nombre  de  femences ,  furcout  lorf- 
4]U*el]es  font  fraîches  :  il  en  eft  néanmoins  quel- 
ques-unes oà  on  la  diftingue  difficilement  ;  mois  , 
comme  l'obferve  Gatrtner,  on  ne  peut  révoquer 
en  doute  fon  exiftence  ,  &  il  eft  probable  qu  elle 
eft  adhérente  à  la  graine.  Sa  fubttaoce,  toujours 
membranenfè ,  eft  quelquefois  recouverte  înté> 
rieurement  d'une  lame  charnue}  elle  fe  fépare  fa- 
cilement de  l'enveloppe  teftacée  ou  plu>  exté- 
rieure, &  elleeftd'une  feule  pièce.  Les  vaiiTeaux 
de  l'ombilic  rampent  fur  fa  furface  extérieure  ; 
leurs  dernières  ramifications  pénètrent  infenfible- 
menid^iinri  fahU  ince  ,  ^  parviennent  ainit  jufqu'à 
kjrame.  te  puim  où  le  («uiulieoc  iet  ramiAc»'^ 
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tiens  des  vdffeaax  »  eft  appelé  vmMle  inttmt  w 

çhuLia  ;  c'eft  une  petite  tarhs  c  lorie  ou  un  pe- 
tit tubercule,  tantôt  ipongtt-ux  ,  tantôt  calleux  , 
formé  par  l'extrémité  des  vailléaux  ombilicaux 
internes  j  qu'on  voie  fur  la  membrane  extérieure. 
Le  chalaxa  trouve  ,  dam  diverses  graines ,  en 
oppofition  avec  l'ombilic  externe. 

Les  enveloppes  accefoiret  couvrent  la  femence  en 
tout  ou  en  paitie ,  &  peuvent  en  être  féparecs 
avec  facilite.  Ces  enveloppes  font  Vfyideniu  te 

Vartllt. 

Vépiderme  eft  cette  pellicule  très-mince  qui  En- 
veloppe toute  la  graine .  8e  qui  ne  ta  quitte  tamais. 

I!  eft  p!.icé  fur  l'enveloppe  extérieure;  il  eft  ct- 
dinairement  membraneux ,  quelquefois  il  eft  cou- 
vert depoiis,  de  petits  tubercules  ,  8iC.  il  devient 
mucilagineux  quand  on  le  mec  dans  l'eau. 

Varilleitt  une  enveloppe  acceffoire  qui  tire  fon 
origine  de  l'ombilic  externe ,  auquel  elle  eftadnée, 

5c  q-ii  n'jdhèrr  point  à  l'enveloppe  teftacée  ou  ex- 
terne dont  elle  fe  fépare  facilement.  Sa  fubltance  eft 
quelquefois  cartilagineufe,  quelquefoi&elleeftfuc- 
culente,  comme  dans  Vevotiymusi  l'arille  recouvre 
tantôt  la  femence  entière ,  comme  dans  le  jafmifi  ; 
taniôt  il  n'en  recouvre  qu'une  partie  plus  ou  moi.  s 
grande,  comme  dans  le  ceUnruSf  tic.}  ordin  airement 
il  ne  renferme  qu'une  feule  femence ,  quelquefois 
néanmoins  il  eu  contient  deux,  comme  dans  lefu- 
lain ,  où  il  tft  aff.z  vivement  coloré ,  ainfi  que  d^ns 
beaucoup  d'autres  plantes}  il  eft  lacinie  dai  s  !â 
mufcadier»  oià  il  prend  le  nom  de  matu .  L'exif» 
tence  de  l'arille  n'eft  pas  d'ailleurs  d'une  nécedité 
abfolue;  auflt  trouve- t  on  beaucoup  de  TeneBCes 
qui  font  dépourvues  de  cette  enveloppe.  ^ 

Les  femences  font  parvenues  a  leur  maturité 
lorfaue  leur  fubftance  a  paflé  de  l'état  géiatmeux 
à  celui  d'une  cemine  confiftaoce ,  &  lorfqu' elles 
rempliftient  evaâement  leur  enveloppe.  On  donne 
à  quelques-unes  le  nom  d'amandes ,  particulière- 
ment aux  femences  dev  fi  uits  drupaces  ,  ou  des 
drapes.  Cette  amande  eft  renfermée  dans  un  noyau 
ou  une  boite  ligneufe,  formée  le  plus  fouveocde 
deux  battans  ou  valves  folidcs,  dus  ou  moîns 
croittmenr  fermées.  Duhamel,  d'après  des  ob- 
fervations  particulières  ,  penfe  que  le  nojrau  eft 
formé  d'abord  par  une  enveloppe  glanduleufe.  Si 
I  on  f.iir  inacérer,  dit-il ,  des  noyaux  dans  l'eau,  ils 
fe  divilent  en  petits  grains  femblables  i  ceux  de 
la  capfule  pierreuse  des  poires  j  il  eft  même  des 
noya.ux  qui  fe  dégrainent  £ins  macération  préala- 
ble. Les  noyaux  paroiCTent  unis  à  la  pulpe  qui  les 
recouvre.  On  voit  clairemer.r ,  d'n  Duhamel,  dans 
la  pèche  ,  une  quantité  dt*  fibres  qui  lient  c«.*tte 
pulpe  au  noyau.  On  les  obferve  de  même  fur  les 
abricots,  &  l'on  voit  furtout ,  dans  la  rainure  od 
les  dLux  battans  s'uniftent ,  une  très-grofle  fibre 
qui  y  eft  engagée.  Cette  fibre  s'é.  lii,  p  2^' 
vue  eu  pluiieuis  faifceaus  ou  uoocs  principaux^ 
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Mndifefiib«iivi6m  encore ,  &  forment  plulîeurs 

fl  "eiUt  pjrtiCuIi-Tî  ,  garnis  duvet  tr-?!.';  Hn, 
oiii  coiiQuae  àéui  la  lutte  U  pulpe  ou  enveloppe 

Lïj  amandes  &  les  noyaux  pirviciment  à  leur 
p»Seat  avant  que  la  pulp«;  du  fruit  fuit  formée. 
S  l'oe  examine  alors  les  noyaux  ,  on  verra  qu'ils 
font  rtmp'.is  d'one  humeur  glaireuf'"  ,  rrairp^rrnTe^ 
<}u  ou  ptut  comparer  à  h  gbire  dti  ucuîi.  Dans 
tetre  glaire  cft  enchàffée  une  petite  vellîc  qui 
cooaent  une  aotie  liqueur  pateiUeinenc  uanfpa- 
imie.coiipaTéeatt  jaune  4e  roeof.  Amefure  que 
le  fruit  fe  fornrïe,  on  voit  paroitre  au  fommet  de 
la  petite  veflis  un  point  blanc  »  lequel  paroit  n'ad- 
hetuih  veffie «)iie par  une  efpèce  de  vailfeau , 
tmët  que  la  communicttion  qui  extiie  entre  la 
fe£e&  I  humeur  glatreufê,  w  rendue  fenfibte 
pariestailîeaux  nombreux  qui  femblt'nt  lier  l'une 
à  l'autre.  Le  petit  point  blanc ,  qui  etl  U  fcmenct 
«a  raniode  ,  grofut ,  &  la  velTie  croie  avec  lui  : 
teile-ci  s'appropriii  la  Tubflance  gljireti'?  ,  8^-  Vi- 
fluode  (i  nourrit  enfuitc  aux  dépens  de  la  vàlhc  , 
<e  cMfiimmaac  b  nutîère  qu'elle  contieiic. 

Les  femenc  varient  infiniment  ouant  à  ît  ur 
tmhttt  leur  forme  «  leur  furtace  ,  leun  icctf- 
fwei,leur  gramleur  0e  leur  coulenr. 

j*.  te  aombre  des  femences  paroît  afll**  conf- 

tiv.:!}'.  li  même  dans  quelques  familles  nacutel- 
/«I.  Fit  exemple  ,  les  fieurs  des  grammecs  ne  don- 
ti:n qu'une  feule  femence  :  on  en  trouve  deux  dans 
fe.'ÎLM  des  rm-,heî!ifèrc'S  ,  quatre  d^ns  cf  lie?  lies  la- 
bfîi's     dt  plulîeurs  borraginées.  Les  ileuts  de  U 
f.Ti':\]i  des  orchis  &  de  celles  des  pavots  «n  four- 
aJêot  ua  très  grand  npinbie.  U  paroit  en  général 
^fi  capTuIft  eft  »  de  tmu  fef  péricarpes ,  celui 
fK  centiem  le  plas  grand  nonbie  de  graines. 
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La  natvre ,  toaionis  ocrapée  de  la  confer* 

vatioti  di^seCpèces,  a  pourvu  les  femences  d'ap- 
pendices ou  acceHbires  qui  fcrrvent  à  les  déten- 
dre contre  la  voracité  des  animaui ,  ou  à  facilirer 
leur  difpeffion.  Ainfi  ,  l'on  rencontre  de*  femen» 
cef  domlet  unes  font  armées  d'une  pomte  à  leor 
fommeti  les  autres  font  couvertes  d'aiguillons  ou 
d'épines  ;  cellevci  font  munies  de  membranes  fatl- 


i*.  La  form»  des  femences  eft  extrén>ement  va- 
née;e!ieell  /-/d/yàmf  dansie  haricor.  gtohultuf<dim 
le  poil,  trratuSe  dans  l'orohe  ,  cnangulaire  dans 
)s polygones  ,  &c.  Quelquefois  l^s  ftirifncîs  font 
6  petites  ,  qu'il  eft  juelqu'impoflible  d  en  déter- 
arrnerlcs  formes:  on  dit  alors  qu'elles  reflemblent 
i  de  la  pouflBère  de  bois  {femmaftoêiformia) , 
comme  diiis  les  orcMi ,  8rc.  Ces  femences  font 
«-«  (iiWrf)  Forfcju'eîles  n'ont  d'autre  enveloppe 
«iaeSeur  tuni<}ue  propre,  comme  celles  des  gra- 
ninées ,  des  labiées  ,  des  bourraches ,  des  onib  A- 
let»  5cc.  i  elles  font  «mvents  (ucia)  lorfqu'io- 
dîpendamment  de  leur  tunique  propre  ^  elles  (ont 
rt.ittnnets  datis  cette  enveloppe  partiuiii '. n»  qui 
forte  le  nom  de  péritarpe,  &  qui  conftitue  iefrait, 
é£  que  nous  l'avon»  die  plus  haut. 

f.  Les  femence«>  confidér^es  quant  à  leur  fur- 
WJt ,  font  xe/ufs  ,  tomtnttufts ,  fUirtS^  SffUtjU' 
Unia ,  tubtrcuUufcs  ,  riditt ,  ichiiUts  «A  toitvtrui 
ù  fiqitimj  mmrifMm  »  erlieefti)  >  àh^lu  dÊpa&i 

Tm*  VU* 


antes  ,  plus  ou  ipoins  fermes ,  que  l'on  nomme 
des  ailes  {  alors  ces  femences  font  aiiées.  Dans  U 
fcabieufe ,  le  calice  de  la  fleur  pediite ,  &  forme 
une  ronronne  au  fommet  do  la  femence  :  ces  fe- 
mences font  eoufonaics.  Dans  les  compofées,  un 
grand  nombre  de  femences  eft  funnotitée  iP une 
jolie  atgrette,  quelquefois  foyeufe,  &  d'une  blan- 
cheur éditante,  qui  les  fait  voltiger  de  toutes 
parts  au  gré  des  vents.  Dans  les  épilobes ,  dans 
plufieurs  apocinées  ,  les  fem.'nces  font  chevelues  | 
dans  \ittdtyas ,  dans  les  dématttes ,  0re.  elles  font 
fumioiitées  d'un  fil.iment  fouvent  trés-Ioiiy,  v^^Iu 
dans  toute  Ton  étendue  «  auquel  Gf  rtner  a  donné 
h  nom  de  caaia ,  queue.  (  rojt^^  Aigrcttb.  ) 

On  conçoh  atlëment,  dit  M.  Lamarck ,  que  !es 

aigretti-S  ^  !e$  ailes  o;u  été  vilîbîen  eot  d.fti- 
lices  pour  faciliter  la  difperfioii  des  fenu  nccs.  Qii 
voîtjqudqnetetnvaprèslj  maturité,  cclio'.  qui  ont 
été  pourvues  de  cesaccefTo/r'îs  légers  &  délicats, 
voltiger  de  toutes  parts  au  gré  du  vent,  &  enirc- 
te  ni  ,  civ.rc  îcv  f1:[T_ rentes  portions  i-ie  terr.iin  , 
une  lorte  de  commerce  S:  de  circuiarion  de  ri- 
cheHes.  Dans  certaines  plantes ,  l'élanicité  que  ta 
capfule  acquiert  en  d  Péchant,  fupplée£ux  ai- 
grettes &  aux  ailes;  c  cll  une  furprife agréabii: ,  de 
voir  cette  enveloppe  éclater  fubitcment  avec  ex- 
plofion,  &  faire  pour  ainfi  dire  l'oifice  la  mais 
du  femeur ,  en  lançant  à  quelques  pieds  de  dif« 
tance  les  graines  qu'elle  tenoit  rcnit-rmées.  On 
peut  faire  cetté  obiérvacion  fur  le  g^jiiét .  le  g<ra~ 
nùm,  le  momord-ea  tlaunum  ,  Oe,  L'impatiens  noli 
mtttuigert ,  efpèce  de  balfamine ,  a  été  ainiï  nommë 
parce  que  quand  fon  fruit  tft  mdr,  il  s'ouvre  avec 
effort  au  plus  léger  choc  ,  îJc  fait  jaillir  une  mul- 
titude de  femeivces  eoue  ies  doigts  de  celui  qui 
l'a  touché. 

j".  La  grandeur  des  fenencet  tÊn  de  grandes 
différences ,  depuH  l'amande  du  cocotier,  qui  a 
la  groffeur  8c  l'a  forme  d'un  ceuf  d'autruche  ,  juf- 
qu'aux  graines  des  mounis,desfbitgè:es,  qutrei^ 

femblent  à  de  la  pouilière. 

La  couleur  des  feroenres  paroît  éue  pref» 
ue  fufceptible  des  mêmes  différences  que  cello 
es  fl?uts  8c  des  fruits.  Les  femences  de  Xabnu 
pruatarius  font  d'un  rouge  vif  ou  d'écarlate  ;  celles 
du  coix  ou  larme-de-Job  font  d'un  blanc  luifant, 
fie  reflemblent  à  des  petlae  «  tant  par  leur  forme 
que  pat  te«r  vonleur  i  ceAet  du  eranm  cyanofper' 
mum  ,  d'un  blcu-aiuri  les  graines  d?s  pivoi  Ti 
foiU  pttr|iufioes  ou  nokiue*}  celles  -b  ïàéuiuê 
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9ffimMMiierr«it  vertes  :  il  en  eû  plafi«»s  qai  font 
bigarrées  ou  tHntes  de  diverles  couleurs  ,  telles 
que  cellt!»  de  b  gtfle .  du  lupin  ,  du  hiiicot ,  &c. 

.  Les  iVmences  confervent  plus  ou  motos  long* 
neiDS  leur  Cicttlfé  germinative  :  il  en  efi  ^uHi  per- 
denc  pende  ieiBsif>rè$  la  maturité»  comme  celles 
du  café ,  de  la  fraxindle,  des  chênes ,  &c.  ;  mats 
il  en  tll  a'.uures  qui  retiennent  cette  propriété 
pendant  un  grand  nombre  d'années,  comnie  celles 
de  plulieurs  legumineufes.  En  général ,  l'embryon 
garde  long-tems  la  fjculté  germinative  iï  fes  lo- 
bes font  grands,  voîiimint  iix,  comme  dans  les  cu- 
curbitacées  j  le  mjrr.mtj  ^  l'amandier,  le  laurus 
ptifta,  (fi.  :  au  contraire,  il  perd  cette  faculté  & 
ît  fe  deflèche  promptement  fi  fea  lobes  fi>nt  pe- 
tit; ,  comme  daD»  les  rttbiacées*  dans  lei  renoa- 
cuies ,  ûlc. 

t  es  griu:t.s  font  la  partie  des  végétaux  qui , 
dans  tous  les  climats,  fourniffent,  en  plus  grande 
abondance,  les  alimeoi  néce&ircs  à  la  vie.  Le 
blé  Bt  le  rix  fom  la  nourriture  de  prefque  tous  les 
haUtatu  du  globe.  Il  n'eft  prefque  pas  une  feule 
ejpèce  de  graines  qui  ne  Toient  deftinées  à  la  nour- 
ritttie  de  quelques  animaux.  Il  eft  d'autres  graines 
qui  préfenteot  des  reflburces  pour  enrichir  nos 
teintnrtrs ,  tandis  que  d'autres  «  par  l'huile  qu'on 
en  expriu  e,  fuppléMK.  en  quelque  fom  à  l'ab- 

fcnce  du  jour. 

La  coonotlTaDce  de  la  ftruâure  intérieure  de 
la  femence,  dit  M.  Ventenat ,  n'eft  eas  moins  tm- 

portante  pour  le  médecin  qw  pour  le  naturalifle. 
il  eit  des  graines  dont  les  dimrMiies  parties  ont 
des  vertus  ou  des  propriétés  dfffiSïêntes.  Par 
exemple ,  la  femence  entière  des  euphorbes  purge 
fortement  r  cette  vertu  purgative  réftde  unique- 
ment dans  l'embryon  ,  &■  non  dan^  le  périrperme 
charnu,  qui  eil  doux  &  fans  aucune  qualité  nui- 
fible.  AuiG  Sérapion,  Bauhin ,  Herman^  Bayle, 
Geoffroy,  ont- ils  averti  de  les  féparer ,  ainfi  que 
t'enveloppe  externe,  après  avoir  remarqué  que  le 
refte  ou  le  périfperme  étoit  inhnirr.ent  plus  doux. 
Aublet  a  également  obfervé  que  le  périrperme  de 
Vompkidea  K  de  Vktvea,  féparé  de  l'embryon,  de- 
vant un  aliment  ratit.  Adanfon  nous  appiend  auflTi 
que  la  Vertu  pucgative  des  iemcnces  du  jairopka 
iurcas  Linn.  ne  réfide  ^ue  dans  l'embryon,  puif- 
qfie  les  Nègres  du  Sénégal  nungent  impunément, 
«même  avec  fenfiialné,  une  grande  quantité  de 
ce*  fcmences  après  en  avoir  6rc  l'en  bryon.  La 
même  diflférence  entre  les  vertus  de  l'embryon  & 
celles  du  périfperms  a  lieu  dans  beaucoup  d'au» 
tris  plantes.  Les  grjtn?^  &\\  nerprun  5<r  du  fapoti- 
lier  reçoivent  de  mé  ni  eur  propriété  active  de 
l'embryon.  I.c^  hu^ks  exprimées  de  la  chair  de 
l'olive  s'altèrent,  &  font  mokis  douces  lorfque 
le  preflbtr  a  brifi*  le  noyaia  8r  la  graine  qu'il  con- 
tient. M.  de  JufTieij  aioura  â  ce»' obfftviri  <  r:s , 
que, dam  ie  cas  où  les  (eioencea  font dépout vues 
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de  périfperme ,  la  radicule     la  planulederem- 

bryon  conticnn^it  fouveRt  une  propriété  qui  ne 
fc  trouve  point  dans  fe*  lobes.  Ceft  la  raifon  pour 
laquelle  le  chocolat  efl  infiniment  plus  agréable 
lorfque»  dans  (ii  fabrication,  les  radicules  ont  été 
feparées  :  c'eft  ainfi  que  l'huile  qu'on  retire  des 
amandes  par  une  prefljon  légère ,  e(l  nmins  (uiète 
à  s'altérer  que  celle  qu'on  obtient  ioilque  les 
mences  ont  éid  entièrement  brtfdes. 

SF.Nfl  FLOSCULFU5I:  (  Fleur  ).  Bot  fmi^ 
fofculofus  On  donne,  aux  tîeurs  comporées,le 
nom  de  ftmi-hofcuUuftt  lorfqu'elles  font  unique* 
ment  compolées  de  demt-fleurons ,  tant  î  leur  cir« 
conférence  qti  •  leur  centre.  On  les  nomme 
auiii  ^curs  ligUctf  ou  corolles  Itgulées  (  ctroila  ligw 
lita  )  i  eiks  font  formées  de  petites  coroU  s  ou 
demi-deurons  lubulés  vers  leur  bafe,  &  dont  le 
limbe  fe  termine  par  une  lame  fimple  ou  une  lan- 
guette temarqua'aîe.  Ces  demi- fleurons  font  ordi- 
naitement  places  par  imbrication,  c'eft-à-dite 
que  ceux  du  centre  font  graduellement  plus  courts 
que  ceux  de  la  ciiconfcrciK  ■  ;  :.  ,'!quetois  ils  font 
tous  égaux.  La  fcor/.onert  ,  ia  iaicue  ,  le  pidenlit, 
ont  des  fienrs  fimit»Aollttt|etifes* 

SÈMINATION.  Stmiftath.  On  déligne,  par 

certf  dénomination  ,  les  moyens  que  la  nature  em- 
ploi.- pour  ia  difpctlion  des  femences  à  répo4ue 
de  leur  maturité,  afin  de  les  répandre  au  loin  & 
defertilifer  routes  les  parties  du  gîobe.  Rien  de 
plus  admirable  que  les  relTourres  nombreufes  mé- 
nagées par  la  nature  ,  dans  l'organifation  des  fe- 
mences t  pour  favori  fer  cette  difpetjïon.  Pour  ne 
nous  arrêter  qu'aux  plus  faillantes  »  non*  remar- 
querons, par  eycmpl;  ,  que  les  aii^re-tes  S:  les 
ailes  ont  été  viiibltment  deiiinees  à  cette  impor- 
tante fordion.  On  voit,  quelques tems  après  la 
maturité,  celles  des  femences  qui  ont  été  pour- 
vues de  ces  acceflbires  légers  &  délicats ,  vohi- 
gf  r  de  toutes  parr<;  au  gré  du  vettt  ,  eiurerc- 
lur ,  entre  les  difltrenies  portions  de  terrain  , 
une  forte  de  commerce  &  de  drcubdon  <te  rt« 
cheffes. 

Dans  certaines  olantei,  i'élafticiré  que  la  cap- 
fuie  acquiert  en  fe  defl*' chant,  fupplee  aux  ai- 
grettes aux  ailes  r  c'efl  une  f  irrr'ic  apieable, 
devoir  Cette  enveloppe  éclater  lubuement  avec 
explofioo .  &  fiiiie  pour  aiofi  dire  l'oflke  de  la 
main  du  femeur  ,  en  lançant  à  quelques  pieds  de 
diOance  les  graines  qu  elle  lenoit  renfermées.  On 
peut  faire  cette  obfervation  fur  le  genêt ,  le  géra- 
nium ,  le  momordica  tlaurium  ,  &c.  L'impatiens 
no/i  me  ungere  a  été  ainfi  fiooimé,  parce  que  quand 
fon  fruit  eft  mûr,  il  s'ouvre  avec  effort  au  plus 
léger  choc ,  &  fait  jaillir  une  multitude  de  fe- 
mences entre  les  doigts  de  celui  qui  l'a  toucbd. 

On  peut  encore  ajouter  à  ces  moyens  la  confi- 
dération  des  crocheu  ou  hameçons  par  InC^oels 
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vnc  cujnnté  de  graines,  comme  celtes  de  Vipar^ 
a»,  de  il  bardant  f  &e,  t'attachent  aux  animaux  , 
qai  l'en  débirrafiTent  par  une  Iéj;ère  fecouffej  & 
raâion  même  des  eaux  courantes  &:  des  correns 
Got  fervent  de  véhicule  i  une  multitude  d'autres 
Ktnences  >  flc  foaveni  vont  eorichir  un  terrain 
éloigné  y>ar  de  IMwviUm  pioduâioiu  ()ui  s'y  na- 
{nliiênipettipeH. 

.  SÉKAPEde  UGuîane.  Stnapeaguiantnfu.Allbl 
Ùim.  vol.  2.  Suppl.  pag.  22.  cab.  |8i. 

Cer.rj  â.e  pla-.res  qui  n'eft  encore  connn  que 
ttèi  -  impictaitement ,  établi  par  Aublet ,  dont  il 
o'a  pu  obferver  ,  dans  les  pani'es  ét  la  fruârfîca- 
MD,  que  le  calice  &  les  fimiis  :  il  n'en  décrit 

£■»  fcttle  «fpèce ,  fous  le  nonk  de  fénape  Je  lu 

Ctd  un  nrbr  ff^n  j  çrimpanc,  dont  les  branches 
&  tes  rameaux  fe  répandent  fur  les  arbres  qui  l'a- 
_î*  jig^j  s'élèvent  peu ,  &  n'ont  guèr* 
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qwdem  pouces  de  diamètre.  Les  branches  font 
fevéraes  (Hune  écort*  cendrée.  Les  feuilles  font 
fibres,  alt'  rnr  ç ,  pétiolées,  fermes  ,  de  couleur 
Kite,  ovales  «  entières  à.  leur  contour,  un  peu 
«Mîcs  far  teurs  bords ,  atinmnées  i  lear  f(>m- 

mer , -T-^tif^;  tle  {îx  pouces  ,  fur  lVut  pouces  8c 
(kaii  tic  ;di^e  ,  triverfées  par  une  torte  nervïire 
lofl^udinafe ,  &  par  plufieurs  autres  latéules  &: 
ûllllnces ,  fuppon^es  p»r  ito  pétiole  ties»  court  j 
éfih ,  canaliciué  eb  deÀtt. 

Le  fmic  eft  péd|onculé  i  c'eft  ane  baie  arron- 
(fie ,  très-granle  ,  n  une  feule  loge,  à  (jx  cotes  , 
doii:  trois  plus  taillantes  que  les  autiês,  de  trois 
potKcs  de  diamètre ,  &  dont  l'écorce  eft  épaiffe, 
dbmaCt  iumâtre  >  tapiilièe  intérieurement  d'une 
Kfflèrsne  mince  ,  lifie  8t  bhticbâtre,  fous  la- 
tae'ilt  vl\  une  fubftance  putpeufe,  douce,  fon 
dante, très-blanche,  qui  renferme  environ  vingt 
bmeaees  ovales  «  un  peu  irréKulières ,  &  ^  con- 
ti^ment  une  amande  dont  l'écorce  eft  mmce,  ri- 
dée, cre^'bUnche;  A  la  bafe  de  ces  fruits  eft  im 
calice  perliBanc ,  ^Uvifé  profondément  en  cinq  ou 
ûi  parties  arrondies ,  aiguës.  La  corolle  «  les  éta- 
nnies  8r  les  piftils  ne  font  pas  comfos. 

Csue  p'ante  croît  dans  b  Guiane^  parmi  les 
^>£Ji^  j  e!ie  el\  en  frurt  au  mois  de  janvier.  Les 
fiiwes  &  plufteurs  autres  animau:^  Ce  nourriflent 
de  la  pulpe  de  fes  fruits,  h  (  Oefa^*  m  •AM.  } 

SÉNEBIERE.  Senehitra.  Genre.de  plantes  dico- 
nrlédones  ,  k  fleurs  complètes  ,  polvpétaleas ,  de 
b  borillc  des  crucifères ,  qui  a  clés  rapports  avec 
InpaÂènges  (  lepidium  )  ,  &  qui  comprend  des 
herbes  exof  iqne<  ou  indif;etvs  oe  rKurotie ,  dont 
IfsfeoiÛes  font  fimples  on  ptnnattBdes  }  les  fieurs 
dtfpefiSfis  éiWfpsfipes  iIIOtfMM  en  iniMJMlt^ 


U»4  fili^ut  tonné ,  à  deux  valves  gloiMltufe, 
itthétt  è.  mu  thifoa  linéaire  ;  k  étuM  hgu  i  t 
ouate  M  pttt  anwutit ,  foUtaùt  dont  thmpu  U 

CARACriRB  siMÉILiQOl. 


Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un  calict  i  c^uaue  folioles  ovales,  conover^ 
caduques. 

^*,  Unê  «fra/fr  i  quatre  pétales  en  croix ,  tons 
égaux ,  au  moins  une  fois  plus  longs  que  le  ca- 
lice i  les  on^ets  étroits  «  alongési  le  Uau>e  ovale^ 


3".  Six  itamines  tétraJvnames ,  dont  les  fila- 
mens  font  fubulës ,  de  u  longueur  du  calice  , 
deux  of)po(ës  plus  cou^}  les  anthères  petites  , 
(impies. 

4*.  Un  ovaire  ovalcj  furmonté  d'un  fiylc  fimolc, 
de  la  longiwur  des  étamines  >  terminé  par  na  ftif  • 

mate  obtus. 

• 

I.e  f-uh  e(!  une  petite  iilique  courte,  ï  deux 
lobes  que^'iffoi^  on  peu  écartés  à  leur  fomm^t, 
à  deux  valv  s  plol>ul.-ufes,  un  peu  ridées,  réu- 
nies psr  une  doîfon  linéaire*  plus  courte  que  les 
valves  {  ï  deux  loges  j  renCeraunt  ducime  uot 
feule  fiemiDce  saoBiiie  ou  nb  pea  écbaaciée  en 

rein. 


Oirftrvaiioi^s.  Ce  geore  a  été  établi  par  M.  De^ 
candole ,  qui  a  jugé  «  avec  raifon,  quelesefi^ècei 

3ui  compof:nt  ce  nouveau  genre  nepouvoient, 
'apr^s  I.i  confiJération  de  bur  filique  ,  être  rap^ 
portérs  ni  aux  lepidium  ni  aux  coMearia  ,  quoif 

Su'ayant  avec  eux  de  tcès«rands  rapports  i  ils  ef 
{(firent  par  leur  lîliqne  i  deux  valvis  globu- 
le u  Tes  ,  ï  deux  loges,  une  feule  fe  Ti-nr.'  d^ns 
chaque  loge  i  par  une  doifan  plus  courte  que  lei 
valvfs. 

1 

Gsrtner  avoir ,  peu  auparavant ,  Formé  du  eo- 
eklMriu.wwu^it4t  un  genre  particulier ,  fous  If 
nom  de  eomnopus,  réfortne  qui  avoît  été  indiqué* 

par  M.  de  JuiTicu.  Les  ftnebitra  ont  tant  cIl-  rsp- 
poiis  avec  les  comnopus  ,  les  efpèces  de  ces  deux 
genres  étant  d'ailleurs  peu  nombreufes,  qu'on  no 
p' t!r  puère  fe  difpenfer  de  les  réunir  fans  tomber 
dans  îcs  i  nconvéniens  occaGonnés  par  la  trop  grande 
mnltiplication  des  genres.  Les  itiiques ,  dans  le» 
«oroKcipwj  diffèrent  de  celles  des  fenthitta,  en  cé 
qu'elles  font  un  peu  comprimées ,  que  la  cloifort 
eft  quelquefci'.  rn  pcti  plus  longue  que  les  val- 
ves ,  &  que  ces  valves  refteoc  otdinairetnent  fett 


Esvlcis. 

t.  SéNEBlàRB  \AiMàtà&èt,Stnebîtra  pînnatifidai 

Decnd. 
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Stntbitra  foliis  pinnatifidit ,  pinnuU*  minimit  ^ 

Sintbitra  foliis  ptnnatifidis  ,  racemis  lateralibut. 
Dccand.  Mom.  de  i«  Soc  d'Hift.  nac*  de  FmU  » 
in  7.  pag.  144.  tab.  9. 

Lepidium  (  di<iymum  )  ,folui  pinHatîftdiê  ^  tMiti 
tn&o  ;  fruciibas  difiymis.  Linn.  Mant  91. 

Lfpiitiiim  fioriius  diandris  ,  foliis  pinnatifidis  , 
/hSikts  £éfmh,  Alton,  Hort.  Kev.  vol.  %.  pag. 
174.  —  Wiftd.  Spec.  PUnt.  vot.  pf .  4)9. 

L<;  id'u'n  (  anglicrm  )  ,  ^orihus  dijndr.'s,  teira- 
MtAlix  i  fallu  FinnatiAais  i  eault  procumbtnit.pilofo. 
Hiidf.Aiigl.i8o.   '     '       '  * 

S^iAmfpiitiuiiîs  inviarihu,  UthrUiifyu^ 

Cochltaria  (  hiimifur.i  ),  cdL':'e  hwnifufo  ,pub<nte  • 
foliis  pinnatifidis  ,  pianulis  indjis  tffids  lutfralibuj 
JU-culh  £dymuy  fuinigop,  Mîch.  Flor.  boréal. 
.Amer.  vol.  1.  pag.  27. 

BifcuttlU  ^aper4la),/orxA«/  t^etatts  ,  calicibus 
^ûrgine fcains,WtiÛMr.  Flor.  carol.  p.  174. 

Cette  eCpèce  a,  par  fon  port,  par  fe$  rameaux 

couchés ,  par  fes  feuiîîes  ,  beaucoup  de  rapports 
avec  le  jtiubura  coronopusj  elle  en  diôère  par  fes 

fi'ttîtS. 

Ses  racines  font  grêles 5  fes  tiges  herbacées» 
couchées  ^  rameufes  dès  leur  bafe ,  étalées  for  la 
terre,  Anées*  pubefcentes,  longues  de  bah  â 
"dix  pouces ,  garnies  de  feuilles  ^pnrfes ,  nonn- 
breufes  ,  fcÂîies,  courtes,  pinnaiifides,  glabres, 
verdâcres;  les  pinnules  petites,  opp(mes»qaeI- 
iiue»>iines  alternes,  Teflile*,  ovales  ou  an  peu  cu- 
néiformes, légéremem  încifëes^  furtout  vers  leur 
fommet  ;  les  dernièrei  nu  peu  conftaentcs. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grippes  axillaires, 
prefque  fimples,  longues  d'environ  un  pouce) 
chaque  (leur  fuppornie  par  on  pédoncule  propre, 
cour;»  capiUaiie.  Ces  flem  font  fort  petites |. les 
pétales  i  peine  fenfibles ,  tris-caducs ,  de  couleur 
blanche;  le  calice  à  quatre  folioles  courtes ,  ca- 
duques :  quelques  auteurs  prétendent  qu'il  n'cxiUe 
dans  cette  plante  4)ue  deux  étamines  fertiles,  les 
ouatre  autres  étant  privées  d'anthères.  Les  filiques 
font  divifées  en  deux  valves  globuleufes,  ridées , 
reiifènnaiit  cbactioe  une  femence  réniforme. 

La  plante  fi  diffore  de  la  précédente  par  fes  pin- 
liuics  un  peu  plus  courtes  &  plus  élargies  j  elles 
font  encore  bicifées  plus  idgHlidrMieDa: 

Cette  plante  croit  en  An^leterrs  ,  en  France , 
dans  les  environs  de  Qttiaiper«  où  elle  a  été  ob- 
ferirée  par  M.  du  Fetît-Thouars  ;  en  Atnérique ,  i 

Monte- Video  &  dans  l'ASe.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  La  variéié  ^  fe  trouve 
à  la  Caroline  ;  elle  mr's  été  CORUHIwiqilée  par 
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1.  SbneBIÈRS  à  feuilles  entières.  S#n<ri//ni  iatt- 

SentbitrafoU'is  Une.irihus  ,  ohufj,  irarfrnmls  ; 
racemis  ttrmin^'lipus  ;  fu'i.ulis  ru^^'fn  ,  diJymis.  (N.) 

Sfnebitra  folits  integris ,  racemis  terminaliius. 

Decand.  Métn.  de  la  Société  d'Hift.  nac.  de  Fïtis, 
an  7.  pag.  144.  ub.  8. 

Cette  pLinte  a  des  racines  grêles,  blanchâtres, 
prefque  Umple»  ;  elles  produifent  une  tige  droite, 
herbacée, Ugiren(\entpubefcente,rameu(tr  prefque 
dès  fa  bafe ,  grêle ,  cylindrique,  garnie  de  feuilles 
éparfes,  alternes,  un  pen  charnues,  ^bres  i  leurs 
deux  faces,  linéaires,  très- étroites ,  enti-ïres  i 
leurs  bords,  obtufes  à  leur  fommet,  rétrecies  en 
pétiole  i  leur  bafe,  longnes  d'nn  pouce  &plw, 
larges  d'une  ligne  environ. 

Les  fleoiï  fout  dîfpofées  en  grappes  terminales  à 
l'extrémité  de  chaque  rameau,  longues  d'un  à  deot 

pouces, tîroites,  ptu  ramifiées.  Ltfur  calice  ell  com- 
pofé  de  qu^tire  petites  folioles  ovales,  ouvertes, 
caduques.  La  corolle  t(t  blanche,  petite,  i  quatre 
pétales.  I  £s  fruits  font  de  petites  filiqnes  ideux 
valves  globule  ufes,  ridées  ou  marquées  de  iillenk 
tortueux.  Chaque  valve  renferme  une  femence 
rouflcàtre  ,  attachée  à  la  païue  fupétMure  de  la 
cknfon. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfoa, 
i  i'Ue  de  Madagafcac.  (  K.  /  in  hai,  Jmg:  ) 

f .  SâMSBtini  corne  de  eerf*  StmeUtm  m/^ 

nopus. 

Senehltra  foliis  pinnatifidis ,  ptnnis  Unuribus  fiJtr 
inugris ,  obtufis  ifiliculis  fubiomprejis  ,  teAiodtt^fif» 
tétu,  (N.) 

Coronopus.  Lam.  Itl.  Hener.  tab.  yjS*  —  G«ttn. 

de  Fruû.  8f  Sem.  tib.  141. 

Cochltaria  (  coronopus  ),  foliis  pianaiifidis,  caulê 
depr^*'  Umo.  Spec.  Plant.  &c. , 

Crjnpi  cerne  de  oerf<  Lan*  Eoerd.  «édiod. 

vol.  i.  pag.  i6y. 

Nous  avons  expofé  plus  haut,  en  traitant  des  ca- 
railéros  gé  nériques  de  ce  genre,  les  raifons  qui  nous 
portoient  à  réunir  \ti  fenebiera  de  Df  candole  aux 
coronopus  de  G«rtner  &  de  Lamarck.  Nous  rappe- 
lons ici  cette  efpèce,  dont  on  tronvera  la  defcrip- 
tion  dans  le  fécond  volome  de  cet  ouvrage,  an 

motCRANSON. 

4.  SÉNeBîèP  î  à  dentî  en  fcie.  Seneiitraferrata, 

Senebiera  foliis  Jimplicibus  ,  lanceolatis ,  ftrrata- 
fuitineifu  i  fidiCulU  mxiUariius  ,  aggregatis  /ftAmÊf 

^CeiwMfitf*  G«rn.  Lii^ 
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Cette  efpèce  a  le  port  rfu  ftntlitfé  tnmnoru.f , 
oui»  elle  en  eft  très-diftinâ*  par  ft  s  Luilles  ennè- 
R(«  ptofondémcM  liemèes  en  fcte  «  Ht  par  Tes  iî- 
Kqws  fontmenr  ridëes  &  non  chaigées  de  pointes 
eo  forme  de  ccéte« 

S  i  racines  font  prefque  fimple?,  étroites,  alon- 
|£Ci,  Tufiformes, d'un  blanc- jaunâtre»  les  tigei 
fedirifent,  prefque  dis  leur  bafe,  en  rlnfieurs 
rimridx  étendus  fur  la  terre ,  durs ,  prefque  li- 
Cnftiz.  cylindriques,  pubefcens,  garnis  de  feuilles 
aîtïme^  ,petiolccs,  trt?s-fim^les,  lancéolées  ,  ré- 
veàti  à  leur  baie  j  plus  ou  moins  profondément 
dtnties  en  fcie  ou  prcfqu'incifées,  particulière- 
ment à  leur  partie  fupérieure  ;  aiguës  à  leur  fom- 
oxt  &  aux  deoieUites ,  longues  d'un  pouce  & 
fi»,  hrgfs  de  quatre  A  cinq  l^s. 

Le<  fleurs  font  feflîles>  réunies  par  paquets  dans 
riilTelle  des  feuilles.  Les  fruits  font  prefque  glo- 
hileux  ,  un  peu  comprimés  ,  fortement  nSé%  , 
glibrts ,  1  He-  r  'obfs  réunis,  n  p;iiie  liccrement 
èchjotres  a  ieur  loinmet,  à  deux  valves  oppo- 
lé»,  i  deux  loges  ;  chaque  loge  renfermant  une 
petite  ftinence  de  couUur  fauve,  un  peu  compri- 
■K.flblongae.  inédi«eieiiient  échamtée  «n  rein 
à  w de  fcs  côtés.  Le  doiTofi o'eft  pofaïc  Êilbiue 
bon  des  valves. 

Certe fiante  a  été  recueillie  par  Commerfon. 
i  iiew-Vidco.  ifUfT.f.i»  itrt,  /i/.  ) 

STNEÇON.  Stnedo.  Genre  de  plantes  dicoty- 
léionei,  i  fleurs  compoljéet«  de  h  famille  des 
tcrtrobiferes, qui  a  dcs  rappotts avec  les  ùaeraria 
k  intuflago,  &  qui  comprend  des  fom-arbrif- 
Aîiux  ou  des  herbes  ,  tint  exotiqinv  i;u'li  .  J'pè  es 
dei'Euicpe,  dont  les  feuilles  (ont  entierev  oii 
WBiciides,  dont  les  fleun  font  foiivent  difpo- 
KCICn Cnrymbes  fiofculeufes  ou  radiée  ;  ît -  fleu- 
nni Ordinairement  très-courts  ik  notnbr-rux. 

tecaraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

taSce  cylindrique ,  prefque  fimple  ,  calicuU , 
la  <i4:liet  ttrtninits  par  une  pointe  membraneufc  ^ 
marelie  fiojctdtufe  ou  reniée  j  des  ftmencts  eou- 
i^ihiftr  car  aigrttu  fimplt  ;  un  ritrftaek  ita, 

CARACtIrB  eSMBRlQUI. 

Ciuque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  commua»  fimple  »  conique,  droit  « 
^9ue  tronqué,  canâliculé  à  fa  Mfe ,  connpolé  de 
pfeiÇ  urs  écailles  fubulées>  droites,  égales,  pa- 
nl!èks .  aes-rapprochées,  environnées  a  leur  baie 
ft  quelques  autres  ,  trM||COimet  ^  imbriquées^ 
tnéiérsà  leur  fommet  par  m  pmae  fec,  meoi^ 
■naen,  fouveot  noiiitie. 

Une  eeroUg  flofcyleetS»  ou  radiée ,  compofée 
wk cMcr» de  fleiivom  noaibceitt »  henDaphco»  * 
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dires  ,  tubulées .  infiinrfibuHfnrmes ,  à  cîn^  dé- 
coupures, &  rtH  :  <  i  leur  iiiT.b?  i  à  la  circonté- 
rence^des  demi-fleurons  femelles  loifqu'il  et)  extile, 
oblongs,  légétemeot  itideniés  â  leur  fomines, 
fertiles. 

j°.  Onq  /f<iinine/ dam  les  fleuri  hermaphrodi- 
tes ,  dont  les  filamens  font  fort  courts  «  capit'aires, 
terminés  par  des  anthères  cyUmbiqiies,  lÉbeiés, 
fyngénèleji. 

4°.  Un  ovaire  OfVate»  tant  dans  les  flenrs  berma* 

Shrodit-s ,  que  dins  tes  femelles ,  fumomé  i'm 
yle  ftliform^',  cîe  h  longueur  des  étamincs ,  tef- 
miné  par  deux  lligroates  «Ailoogs,  réfléchis  ea 
débets. 

Les  femenees  font  ovales  >  folitaires  dans  les 
deux  fortes  de  fleurs,  fucmontées  d'une  aifrctte 
Hmple  >  alongée  \  renfeméei  dans  le  calice  per- 
fiftant*  cenique  8c  comiiveiit. 

Le  rizeptadt  eft  plane,  ou,  qoelqMfeis alvéa^ 

&:  un  peu  convexe. 

Obfervadons.  Quoique  ce  genre  paroifTe  afl>z 
nature!  Sf  bien  caraâerifé  ^  rc^  ndanti!  fe  trouve 
en  concurrence  avec  quelques  autres  dont  il  diffère 
peu.  Il  ne  fe  diftingue  des  cinerana  qu'en  ce  qne 
ce^  derniers  font  privés  du  fcco-td  calice ,  qui  fs 
trouve  dans  lesfeneçons  à  la  baie  du  premier  ^dans 
ks  luffiJégo  f  l'aigrette  eft  pédicellée  i  dans  les  «/i- 
geron  êc  les  frUdM» ,  les  folioles  calicinaies  funa 
imbriquées  \  elles  RMit  fiaples .  égales  dans  les  fe> 
neçons. 

Tonrnefort  avoir  féparé  les  f^ncçons  des  Jici- 
bée* ,  en  plaçant  parmt  les  premiers  tnutei  1-js  tf- 
pèces  à  neurs  fiofculeufes,  &  parmi  les  féconds 
celles  à  fleurs  radiées.  Ces  deux  genres  ont  été 
rétablis  par  Thumberg.  Linné  en  a  fett  onedivi- 
fion  lin  griiie  /f'.vi.'u,  qiJL-  l'ai  ronfervéeà  raifon  de 
la  ites-grande  afiiciite  qui  iâ  iiouve  entre  les  deux 
génies  de  Tournefen. 

Espaces. 

*  BUurs  fiofuèUiÊfis. 

i .  Sëni çoM  commun.  Stntào  vu/gurù.  Lînn» 

Seiucio  coroUis  nuits  ;  foliis  pinnato-fitiuatis , 
p/txieautitus  ;  fionhiu  Jparps.  Linn.  Spec.  Plant. 

—  Roy.  t-ugd.  Bat.  —  Ftor  fuecôço, 
747.  —  Dairb.  Parif.  io.  —  Gmel  Sibir.  vol.  «, 
pap.  I  j  f .  n*.  1 17.  —  Hill.  Helv.  n*.  f8i  —  Pel- 
licn.  Pal.  n*.  -93.  —  <Eder.  Flor.  dan.  ub.  jij. 
—  Blackv.  tab.  151.  —  Knort.  Del.  1.  ub.  S.  j, 
— HirfFm.  Getm.  a94.  —  Roth.  Germ.  vol.  L  pa§. 

— 11.  pag.  5)6.  —  Lam.  Flor-  fran{.  vol.  2. 
pag.  134.  n*.  1 17.  —  GirrtR.  de  Fniâ.  fie  Seau 
vol,  a.  psg«  400.  tab.  idé.  fig.  ). 
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Wiild.  Sftc.  Plant,  vol.  5.pïg-  1979- n*.  ic. 

Seiucio  Jloriius  hermaphrodhls  ;  folùi  ^-î^rlcr.'- ^ 
caïUiàiu  f  pinnato-Jinuatts.  Scopol.  Cain.  eUU.  l. 

ptg.  j8o.  —  Idem ,  edie.  x.  n*.  iotf|. 

Stneclo  foliis  ampUx  'tcaulibus  ,  fuôhipinnattfïJis  , 
,  finuatis  j  âofiulu  omiukia  luiuiojis  ,  moapclinù, 
Necfcer«  Outob.  Stcay.  f 5f . 

/b/jjf  fiMH4ti/Uit ,  dtniitu/ads  ,  laeîniis 
éfKéùUâ,  p^uatijfmù)  rédti  Uaêari.  Horc  CM. 

Stjutîo  mmor»  vulgari$.  C.  Bidh>  Pip.  1)1.  — 
Flor.Uppon.  ipé.  —  Touro.  Iaft.R.Heri>.4f6. 

Stntcio  erigtron.  Tabern.  16$.  ICCM. 

Erigt-'Min  minus.  DodoO.  Ptmpt.  641.  Icon. 

Simcio  vtUgarit,  fivt  friggrm.  L  Bauh.  Hift.  t, 
pag.  i04.f« 

Vu^ainmiitt  le  leoe^D  »  herbe  an  charpentier. 

Plante  extrêmement  commune  ,  remarqiuble 
pîr  li  mollcde  de  toutes  fc  s  parties  pulpeufes  ^ 
prévue  charnues,  &  donc  Iws  A^uis  Tonc  p^ciKS^. 
touKs  fioliettlettrea. 

Ses  tiges  font  droites*  itndrH  ,  pverqtte  pla 
bres,  qrlmdriques ,  ftiiées ,  rameu  es ,  fitlnlcufes, 
hautes  d'environ  un  piedi  les  rameaux  aitcnits, 
un  peu  étaLs  ,  garnis  de  feuilles  .>lternes,lVffilcs, 
ampkxicaules ,  molles  >  pret(]ue  charnues ,  ailées; 
lespiMNltcs  confluentes^  trrégulières,  oblongues, 
médiocrement  élargies  j  fînuees  ou  denticulées  à 
leur  contour  ,  glabres  à  leurs  deux  faces  «  quel- 
Su.fois  un  peu  bbochâtiest  pteliiitie  cotoneHfes 
en  deirous. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  de  co- 
tTiiibe  lâches  i  l'extrémité  des  tiges,  rappor- 
tées par  des  p5.lonc;i!^^  .-ré'-s  ,  filiformes  ,  iné- 
gaux, un  peu  pciidjns  j  its  cjlices  fout  cylindri- 
ques, compofes  d'écaillés  très-ferrées,  droites  , 
fort  étroites,  glabres,  aiguës,  noit&tres  â  leur 
foiranet>  nbattties  efMdrement  far  les  pédoncu- 
les apr^s  l'émiflion  des  femences,  munies  à  leur 
bafe  de  quelques  petites  écailles  très-courtes, 
imbriquées  ;  la  corolle  eft  jaune,  toute  compofée 
de  fleurons  hermaphrodites  ,  à  peine  plus  longs  ; 
qoe  le  calice  î  les  lenunces  enoiics ,  ovales ,  un 
peu  noirâtres,  furmontées  d'une  aigrette  très» 
.olapche^  finiplé  ,  foycufe,  tiès-âae  (le  réceptacle 
.m  pto  cootexe  •  nu  ,  médiocremeik  alvéolée 

Cette  plante  croît  partout  dans  les  ehinipe,  & 
fiirtout  dans  les  lieux  cultivés»  elle  fc  repredoit 
■& refte verte  toute  1  année.  Q  {y.v.) 

I,e  fene<fon  paffe  pour  énttoliiettt  &  un  peu  ra- 
fr  il  .'(Tint.  Il  ell  d'une  faveur  herbacée,  un  peu 
acide,  Se  rougit  le  papier  Ueu.  On  ne  remplwie 
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qu'i  reitérieur  pour  difljper  Isj  Irfl  i  nmstloM, 
b:  amollir  les  engorgemens  ,  adoucir  les  htmo;- 
rhr>i  les.  Les  petits  oifeaux,  furtoot  les  chatdo. 
nerets ,  font  très-firiands  de  fe$  femences.  Il  «ft 
inutile  dans  les  prairies  ,  mais  non  dans  les  pâtu- 
rages :  les  chevies,  les  cochons  le  mangenti  les 
chevaux  8c  les  montons  d'«q  veulent  point. 

1.  SCNBÇON  ^KxÛM.  Stmtâ»  mntHeiu, 

Staeeio  eoroUig  midit  ;  fUtit  fMipimath,  petio- 
latis,  levibus  }  caliciitus  inta&is.  Linn.  Svl!.  v  e>  t. 
pag.  756.  n".  10.— Maniiff.  i  14.— Vahl  ^Sytnb.  1. 
pag.  7i.^WilM.  Spac.  Plant,  vol.  3.  pag.  1980. 
n*.  11. 

Seneeio  hitracifolitts.  Fotskbal  «  Catalog.  Plant. 
«gypt.pag.7).n».44<5. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  feneçon  cemmon ,  en 

du  feneçon  jacobée.  Se<  tiges  font  droites ,  lifles, 
cylindrj<|ues ,  hautes  d'environ  i>n  pied  &  demi» 
médiocrt  nter.t  rameufes ,  garnies  de  feuilles  affez 
femt  lables  à  celles  iu^fifymtriamamfAiiium,  ou  de 
fenecio  trifiona$\^k%  a  leurs  deux  faces,  pétio- 
lées,  a!ti.rn;S ,  j  înnatifi.lcs  on  prcfque  dtux  fois 
ailées  ,  iinuées  ou  dentées  «  d'une  grandeur  oie- 
diocie. 

Lis  fliurs  font  difpofées  en  une  forte  de  co- 
rymbe  terminai  j  fupportées  par  des  pédoncules 
rameux  ;  les  pédoncules  partiels  lat  raux  &  mé- 
diocrement ramifiés  î  la  c.^rnîîe  c  fl  jai  ne  ,  fi^n.blj- 
ble  à  celle  du  ieneçon  commun  ,  cocnpofee  de 
fleurons  tous  hermaphrodite^ }  les  caUces  point 
membraneux  à  leur  fammet. 

Cette  plante  fe  rcucontre  dans  l'Egypte.  ^ 

5.  Seki^çon  à  feuilles  de  peucedanim.  Stnnk 

ptuteà>tntjulimf.  Lion. 

Stneclo  coroUù  nttdis{  foliis  finnatis  ^fliformi- 

iKu.  Linn  f.  SuppL  pag.  571.  —  WilUen.  Seee. 

P;ant.  vol.  5.  pag.  1979.  n*.  11. 

Sae^  (peacedanifoUa),M'/#  pinnatU^  glem 
l>rl$;piaMsUrtarîi«$,  11iHttl».Prodr.  pig.  1  ^7.  — 
Idem  ,  Nov.  Centr.  Plant,  pag.  I7J. 

Cac^lia  (pcucedariiroHa  )  ,  eault  fruihcfo  ;  foVùt 
fukbipinnatis ,  f^iifo^milnis.  Jatq.  Icon.  rar.  vol.  3. 
tab.  j8i.  —  Idem  ,  CoUtâ.    pag.  149. 

Ses  titres  font  droites ,  un  peu  ligneufes  ,  cylin* 
<lt  iques ,  ^nit% ,  hautes  d'ehviten  an  p^ed  &  d<;tri, 
ramenfes,  gamins  de  fettïHes  afeemes ,  ptefc)»ë 
f:ftirtilées,  diftante»,<lmf aires  f»u  filiforme  s  1  )n- 
guts  de  deux  ou  trois  pouces ,  lîmpfetnenc  ou  pref- 
q.»e  deux  foi»  ailées  j  les  pinnules  très-étroiiwi 
nUformes ,  dHhntes  «  «t  tiembie  d6  netif  8r  j 
glabres ,  entièfeiL  ^     -    *.  ' 

La  réuiiiàn  del  Ttlnwuut  flewi»  fbmie  une  na. 
nicnk  tenhtttal»i  firfitgife;  U  xnnoUe  cft  junnr^ 
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t4i,  «o«»  fertiles  ;  les  feincnccs  furmrinrrr'cç  d'imc 
aifcctte  (ûople  «  pileufe«  à  peu  ptès  <le  U  longueur 

Cette  pbDte  cfûlk  u  C«p  ^  Bomie-Efpé^ 

limi. 

Stnteio  coroitis  nuaif  ,  foiiU  lyrato-pinnatifidis , 
ita'.itisi  fcapo  fuinudt  ,  îu'-.-fimo»  WÏU4.  SpeC. 
Fur,t.  vol.  j.  pag.  1978.  n".  18. 

Situio  ccnllis  uadu;  fcMpo  fuhnudOt  ioiuri^mo. 
Lum.  Spec  nant.  Tol.  1.  pag.  1116*  ^Royen, 
Ugd.  B».  164.— MiU.Dkt.  n".  1. 

Sineti»  madtrafpatanus ,  rapifolio  ;forii>us  maxj-  | 
mit,  (4ifMs  radix  à  nonnuilts  iàùta  aiituir,  Dilieii. 
EUiim.  pat-  H5<      ^5^'  fis* 

Ses  racines  (ont  forces,  8f  pouffent  des  feuilles 
nÉiak««  non)breufes«  très- variables  dans  leuis 
fBmci,  iflez  fembbbles  i  eellei  iit  néh  {  tan- 

IM  ovaifS,  anguleufcs ,  dentées  ,  jncil  -  s  à  leur 
Ifut  inférieure  i  umût  eo  forpie  de  l/ce  »  les 
ficndes  inférieures ,  oblongues  ,  angoleures  te 
AnnB«Uierniinale  ovale,  anguleuff  ,  qutlqiie- 
hitpaaiâède  ,  à  découpures  égales  ,  mais  pro- 
(ttinati  8e  ioéfateAenc  dentées. 

Lei  riges  font  des  efpèces  de  hampes  prefque 
hautes  d'environ  quatre  Douces  j  terminées 
par  ne,  deux  &  mésie  trois  Aeurs.  Lts  corolles 
(im  ']ianci,  difcoïdes .  compcf^t^  itn!qu«tllMit>4e 
leiuoas  tous  hetmaphroduts  ix  ftttiîes. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  les  Indes  orien- 
nks.^ 

f.  Sensçom  dtt  hpoa.  S«nui»  japmiietis. 
Thoeb. 

Sauio  coroHis  nudis  /  foliii  pinnailfidis  ,  tact' 
■5»  Umt«Lus  ,  acutis  ,  intifu  ;  ft-pui:s  foliactu  , 
fisjdmms.  Aiton  ,  Hort.  Kew.  vi  .  ^.  paj^.  i<^o. 
—  Wilid.  Spec.  Pknc.  vol.  3.  pag.  lyjS.  m".  19. 

5(wrr»(  japon  icus  )  «  corolUs  auduf  foiiis  paio- 
Har.'jipeD.  pag. 

Ses  tj'ge»  font  droites,  hautes  de  deux  pieds , 
£»iàles  j  charnues  ,  cannelées ,  velues ,  garnies  de 
fiÉfl»  péaoiée»,  dttraes ,  lâches  ,  prefqu'en 
k«  ou  mcifées-pinnatifides ,  glabres  i  leurs  deux 
«es,  vertes  en  deflus,  plus  pâles  en  deObui , 
3i>ngues  de  fix  à  fept  pouces;  les  découpures  ob- 
JADgaes^aigu^»  inégalement  dentées,  tniintesà 
J*  laie  de  leur  péaole  de  deux  ftipule»  deatée*. 

''S  fleurs  (ont  grande» »  entièrement  flofcu- 
inÉi,  di^pofée»  «B  peokuie  i  rntnéoûté  des 
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tiges  t  (wttmm  psr  des  pédonntks  n« ,  iiKKntfs» 

à  deux  ou  trois  divifions  capill  JtcS ,  longues  d'en* 
viron  un  pouce,  &  garnies  de  quelques  petites 
écailles.  Les  calices  font  cantticttléi  |  les  écdiks  i 
peine  fcarieufes  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  {D^t/f/t. 

6.  SiNEçoN  rougeitre.  Semch  trubtfctnt.  Air. 

Stntd»  eortlUs  aadit  ;faVth  lyratis  ,  utrinqëi  pi- 
lofs  ,  vifcsfis  ,  fuptrioribus  oliiorgclmutalutis  ,  atn- 
tatis  f  cauUbus  aafandtntikut .  Aiioo  j  Hort.  Kev. 

vol.  \.  pag.  190.  —  Vittd.  Spec.  Plant.  voL  )• 

pag.  1575.  8. 

Cette  efpèce  produte  des  tiges  un  pen  cou- 
chées à  leur  partie  tnfértettre ,  relevées  8f  ifceti- 

('a:;tes  K  ur  partie  fupériiuie  ,  girnies  de  teHini:-<; 
alternes  i  les  inférieures  iinuées  a  leur  contour  en 
ferme  de  lyre  ,  vifqueufes  ,  pileufes  à  leurs  deux 
faces  {  les  feuilles  fuperi'-nreî  fort  nhlorr-^e^  , 
lancéolées ,  dentées  à  leuis  bords  i  les  ticurs  com- 
pottes  umquemaK  de  Imium  ëgaax. 

Cette  plant»  croh  au  Cap  de  Boaae*Erpé- 

rance.  O 

7.  Sbniçon  divatSqoé^  Sentcio  divaritaun. 
Linn. 

SeneciceoroUis  nuiu{foliis  lanetotmtîs  ,  dtntath, 
f.akrisi  ramulis  ftorift'it  ,  divantélU»  lÀÊm.  SpeiC. 
Plant,  vol.  5.  pag.  1977.  n*.  16. 

Ses  liges  font  g'téles  ,  droites, anguleores,  Hau- 
tes d'un  pied  &  demi ,  médiocrcmeju  rameufjs , 

F;ari)ies  de  feuilles  alterrtes ,  pétiolées ,  diflantes , 
ancéolees  ,  rudes,  tome  n  te  11  fe^  ,  dentées  en  fcie 
à  leurs  borda  i  le»  rudimeas  des  rameaui  noa  déve* 
loppcs  dans  les  alffefles  des  feuilL^s  infêileures. 
Il  fort  de  celles  de  q  J  ,ues  feuilles  fupérieur(rs , 
plulicurs  rameaux  charges  de  Beurs,  très-divari- 
qués  i  leur  bafe.  Les  fleurs  font  peu  nombreufes, 
pédoncul  ,  de  la  grandeur  de  celles  du  fcna-lo 
virgAtus.  Leurs  calices  font  munis  à  leur  bafe  de 
pfulieuf»éeafllesllclMs,  fuMécr. 

Cette  efpèce  fe  itnconigedanslaChSae.  (13^ 

(rifi,  ex  Ltna.) 

8.  SfmeÇON  psn'fCMié.Senecio  panicB/atas.Betg, 

àtnecio  (oroltù  nudif  ifoUitlintari-fuinJatis  ^  fub- 
pintiatifidis ,  appnutîmèti»  ;  fiiperitriius  diftaniilus  , 
iafideRfatis  ;  fioribus  fo^hariii.  Berg.  Pbnt  f'jppnf. 

pag.  177.  n°.  2.  —  Wliid.  Spec.  Plant.  voL  ^.pag. 
i97S.n*«  ti. 

Jacoi*a  f  paniculata)  , /<rfi7j  f!r.r,!r!''ut  ^  Jtnti- 
ctdmê  tf/airù  i  e*piuttis /•Uuriis.  Tbunb.  Prodff. 

pag.  i$6.  •^Idein  ^Nev.  Gêner.  PIuk.  p- 171. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  herbacées,  cy» 
lindiiqoes«  tuuia  d'environ  un  piedj  ^abtes  » 
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flriéçs  ,  prefque  nues,  rameufes  à  leur  partte  fii- 
périeurei  k<  rlmeaux  alternes,  panicules,  ptu 
gjrnis  de  feuillet ,  prefque  fimples  ,  un  ptu  rami- 
fiés d  leur  partie  Tuperieure.  Les  feu'llcs  cauiiiui- 
res  lont  ûûiles ,  alternes ,  un  peu  charnues ,  linéai- 
res ,  fubuléts ,  aiguès  i  leur  Tommet ,  roulées  à 
Jenrs  bor<ls4  prefque  pinnatifides ,  ou  i  d  i  .  n,; 
trots  Vivifions  ,  dentées  à  leur  contour ,  gbbr.s  j 
leurs  deux  fjccs ,  trts-rJpprochei:s  à  la  bife  des 
ranieaux,  longues  d'environ  deux  pouces }  les 
feuilles  des  rameaux  plus  peti|^$,  alternes  «  am- 
plexicaules ,  diltante»,  dentées  à  leut  bafe. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  pédonculéei  â  l'ex- 
trémité des  rameaux  i  les  pédoncules  écailleux.  Le 
calice  cft  oviie  ,  oblong,  lilTe,  ttoiu^ue  ,  comj^ofe 
de  plufieuis  tolioles  linéaires,  concaves  ,  égiks, 
«roiies  ,  pjrallèles ,  coimgttès,  pointues  a  leur 
UUMnci }  dts  écaillcî  co!!rtP^,  tnihricuées  ;  1  s  in- 
férieures lâches,  envcloppj:;i  L  baie  lia  calice.  Li 
corolle  cli  jaune  ,  à  peine  juili  longue  que  le  ca- 
nce ,  compolée  de  âi^uroos  égaux,  hermaphrodi- 
tes .  infulidibttlifbrmes  f  Je  tube  cylindrique  j  le 
limbe  un  f>»u  campimil*^  ,  ï  cinq  découpures  ou- 
vertes ,  calleules  a  leur  lommeti  cinq  âlamens ca- 
pillaires j  dts  anthères  tabulées,  i  cinq  divifions 
courtes  i  leur  romnietj  un  ovâire  ovale ,  oblong  , 
rude,  fucmonié  d'une  tigrecte  feÛiJe ,  pileule ,  d 
tt  iongiiettr  de  ta  corolle. 

Cette  plante  croît  MCUietteiiMiit  an  Cap  de 

Bonne-Efpcrance. 

K  »         d'épervière,  Sattcio  hU- 

Sfnecio  coroUis  nudis  ;  f,^  Mongis ,  amnltxi- 
taulibut  ,  ir,<:rjr:f  ftrpmfundi  dentatis  ;  tauU       '  . 

virgato.  Wiiid.  %ec.  Plant,  vol.  J.pag.  1^74. 

Sentcio  amuut ,  foliis  amplexieaullius  ^  ohlongis^ 
ccutis ,  int^udlittr  acuÙMU  ferrato-/aetn$ g  ealiciius 
oéiorgis  ,  Uvihus  ^  tdfi  muitîfeiis  i  tédiu  na^i, 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer,  vol.  1.  pag.  ny. 

StMecio  coratiit  nuih  }  folits  amp/exicau/iius  ,  /d- 
eeriJi  auttf  àtr^to,  ftSo.  Linn.  Sylt.  veget.  pae. 
7f 6.  n«.  I.  —  Hort,  Upâl.  i6i.  —  Mill.  Ûiâ. 

n*.  I. 

Sentcio ptUis  tanet^tu  ,  ampkxicauLkta^  tevim 
hui,  acute  finufis,  it»tietJa:ts  ;  eaatt  lUr^tuo. 
Hort  Clifî.  40(S.-..Royen,  Lugd.  Bat.  16}. 

Sentcio  um€ntMui,alû^miis  fhljttarU  feu  kit- 
racii  fo/i»  Htm.  Patidif.  pjg.  ii6.ub.  116.— 
Piuken.  Phytogr.  pag.  uz.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  roides,  droites.  ëpai.T"  s  .  h  rin- 
cées, hautes  d'environ  un  pied  &  demi ,  bien  moins 
rameufes  &c  moins  paruculées  que  dans  la  plupart  des 
autres  efpèces  j  les  rameaux  droits ,  tffiU  s  ; 
teudte footalceroes.  fe«Uvs ,  aiwi-lcxitiulej i  vcUes  i 
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des  tiges ,  laoééolëes,  obîongues ,  prefque  déchi- 

quetecs,  ou  inigalement     ;  r  tondémciitfinuees 
ou  plutu:  dentées  a  leurs  bords  ,|iflej à leu»  deux 
tices,  aigués  à  leur  fommeti  les  feuilksdesraaeaiix 
entières  ou  bien  moins  dentées. 

Les  fleurs  font  réunies,  i  l'extrémité  des  tiges 
».  des  rameaux,  en  une  forre  de  corymbe  lâche 

calices  font  lilTes,  obîoigs ,  compofés  d'é-  , 
cailles  droites,  imbriquées,  trè$-glabre$ ,  de  la  ' 
longueur  des  fleurons,  munies  à  leur  bafe  deptu. 
fleurs  autres  écailles  très-courtes,  fétacées.  La 
corolle  eft  ovate  dans  fon  difque,  formé  de  flcu- 
roîis  courts,  hermaphrodites,  fort  petits,  d  un 
jaune  pâle  i  le  ftjrle  ell  punâtre  i  les  fleurons  de  la 
circonféreace  blanchitresi  poht  de  deau>fle4i- 
rons. 

Oo  rencontre  cette  plante  dan»;  plL'fî°i!r';  cor- 
tiées  de  l'Améiique  feptentiiooiie,  ix  a  h  Cato- 
Une.  O  C  f^'f') 

JO.  S£,4EÇON  très-feuiilé.  Sentcio  vt^itut. 

Thunb* 

Serecio  corollis  nudis,  foUls  cvurlt ,  ferruh,  gla- 
i'is  i  punicu/â  compo/ttà.  WUld.  Spec.  Plant.  voJ.  t. 

Jatoita  veftita.  Thunb.  Prodf.  neg.  t$6.  —  M. 

Nov.  Gen.  Plant,  pag.  i-'j. 

Jacoi^a  etyUaiea ,  fore  lutto  ,  folio  catdui  fl' 
Vf/il'*,  S«b»  Thefaor.  vol.  i.  pag.  54.  tab.  at. 
fig.  j. 

fi.  Senecio  (  veflitus  ) ,  eoroUis  ra  dianùhta  ;  fo/  it 
euneiformibus^inAiiuUttr  ferrant,  gjaiiri,^  ampiexi- 

caniibus;  cauicf  u^pfof^n.  Sers.  Plant. C^f. 
pag.  iSi.  d".  7. 

Senecio  (  rigens  )  ,  coroUis  radiantiius f/biUs am- 
prtxicaulibus  ,  oi/ongis  ,  inuivifij  ,  dotituUtU  ,  m- 

dui  cauitfime4(f«,  Uaa.  Spec.  Fiant.  voL  t.  pag. 

J'ai  réuni  ici  plufieur*  plantes  qui  peut-être 
devroientêtre  fépaiées,ou  qui  ne  font  réellement 
que  des  variétés  les  unes  des  autres.  La  principale 
différanceconfifte  dans  le*  ffeors  toutes  compo- 
fees  de  fleurons  dans  !.i  pl.in:e  de  Thimb^rg,  mu- 
nies de  demi-fl  uions  à  la  circonférence' dans 
celles  de  Bergius  &  de  Linné.  Les  feuilles  paroif- 
fent  offrir  trèsfeu  de  différence,  &  le  port  cft 
prefque  te  même.  Ces  obCervatioi»  doivent  por- 
t  r  ks  botanilte»  i  de  nouvelle*  recherches  fur 

ces  platjfts. 

Les  tiges  font  glahres ,  prefque  liRneufet,  droi- 
tes, les  rameaux  effiles ,  cylindriques ,  légère- 
ment  ftriés,  fimples,  alternes,  Im^s  d'e'?viron 
un  pie.1,  tiès-glabres ,  garnis  de  teuiiles  fertiles, 
alterius,  amplcxicjules,  ovales,  oblongues,  ctt- 
neitv^imts ,  giabres  àleun  deux  &c«,  uè»-feraies. 


Digitized  by  Google 


s  E  N 

i  vtYwt%  obliques  j  finement  veinées ,  trè$- 

Dombreufes  &  rapprochées,  longues  d'environ 

Siutre  pouces ,  illégalement  dentées  en  Icie  à 
!U(s  bords ,  crû verfées«  àao»  leur  miliett^  )>ar  une 

nervure  trés-torte. 

Les  fleuis  forment,  à  rextrémité  des  rameaux, 
veyanictilepcerqtt'en  corymbe .  glabre .  prefque 
nue,  compofée,  garnie,  à  la  baie  des  ramifica- 
tion ,  de  petites  écatlles  fubulées.  Le  calice  efl 
oblong,  cylindri(^ue ,  tronqué,  compofe  de  plu- 
bata  foUoies  linéaires ,  concaves ,  parallèles,  ai- 
Mêt ,  maniuées  (fun  filloQ  longitudinal ,  enve-" 
l^p-fs  ,  2  leur  bafe,  par  quelques  écailles  cour- 
te! &•  rares.  La  corolle  tiî  jaune ,  un  peu  plus 
langue  que  le  calice,  conipoléc  de  fleurons  ner- 
naphioditesj  tubulés .  un  peu  élargis  à  leur  fom* 
net ,  iMtés  ,  a  leur  fimbe ,  en  cinq  découpures 
ovdis  j  aiguës ,  épaiffes ,  un  peu  réfléchies.  Dans 
la  plante  de  Bergius  ,  la  circonférence  eft  munie 
A  danî-leuions  femelles  ovales,  oblongs,  à 
OQitre  nervures ,  plus  courts  que  ks  fleurons  du 
difoue,  roulés  en  dehors.  Leur  onglet  eft  tubulé, 
fiaionne ,  tl:  !a  longueur  du  calice,  f  ^es  demi- 
ftewoDS  manquent  dans  la  plante  de  l'hunberg , 
w  feoc-éti»  avortem.  L'ovjùre  eft  oblong ,  un 
Tj-fi  rode ,  couronné  par  une  aigrette  pileufe ,  fef- 
foe.èE  U  longueur  de  la  corolle;  le  ftyle  cylin- 
àiiieik  fliBnate  bifide  i  le  fécc^tacle  nu. 

Orre  plante  croit  au  Cap  de  BODIie-E^é- 
oace,  proche  Paadeberg.  ff 

II.  Séneçon  à  feuiOflS  de  vtCfeiM.  Siueio 

StKuo  corollis  nudis  yfoliis  obmaiis  ,  pttiolatis  , 
ki  'jO  icntatis;  ptduncuSâ  fUtformihtts ,  triftoriâ, 
WilM-Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  198c.  n".  2;. 

SiMo»  vaieadfiiiust  Jacq.  Hort.  vol.  i.  pag.  i. 

Cette  plante  a  le  plus  eraiid  rapport  $mc  le 

fmcio  vifiorus ,  avec  laqueTle  elle  a  tant  de  ref- 
Aoblioce,  qu'elle  pourroit  bien  n'en  être  qu'une 
vniété;  cependant  elle  en  diffère  par  Tes  fleurs 

tc'j^f;  flcfcn'cufrî ,  par  fes  feuilles  moins  pro- 
fooaemcot  lacilees,  par  Tes  rameaux  plus  roides. 

Ses  tîgcs  font  drdftes,  cylindriques,  flrîées, 

riTeufL-s,  ç.^rnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées  , 
*o ovale  renverfé,  un  peu  oblonguês,  incilées  & 
déniées  à  leur  contour,  aiguës  à  leur  fommet, 
vertes ,  n'^Vtrei  à  leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font 
éifpofées  vc:s  l'extrémité  des  rameaux,  réunies 
ordinairement  au  nombre  de  trois ,  fur  des  pé- 
deocolesalongés,  filiformes.  La  coroUe  eft  dif- 
ftife,  compofée  de  Aeutoos  hemaphrodites,  fier» 

On  rencontre  cette  plante  dans  k«  plaines  de 
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ti.  Sensçow  de  Croatie.  Saud«  ermiau» 

Willd. 

Serrecio  corollis  nudis ,  foVùs  ohlongo-  tanctolatii  , 
argttii  ferratis  ,  glabns  i  fiorihus  carymbofis.  Wiild. 
Spec.  Pbnt.  Toi.  5.  pag.  1978.  n*.  18. 

Sent  dû  erptUau,  Waldfi.  &  Kiiaib.  Pline.  .nr« 

Hungar. 

Cette  plante  efl  farfaitement  fcmblable  au/î- 
nteio  ftrrdcinicus ,  par  fon  port,  par  la  forme  de  ftS 
feuilUs  &  par  la  difpolition  de  fesflwursi  elle  en 
diffère  en  ce  que  fes  coroltet  font  difcoïdes,  com- 
pofées  entièrement  de  fî?urons ,  &  non  radiées. 
Les  écailles  qui  garnifTcnt  !a  bafe  da  calice  font 
filiformes,  &  prtfqu'auffi  longues  que  le  calice 
intérieur.  Les  feuilles  font  otl.)ngues,  lancéo- 
lées, finement  dentées  en  fcie,  glabres  i  leurs 
deux  faces  i  les  fleurs  dJfpofées  en  cocjmdbe. 

Cette  plante  fê  trouve  dans  ia  Cioatié.  v 
M  >  Séneçon  i  fleots  penchées.  Suud»  cothw, 

Linn.  f. 

Sentcîo  corollis  nudis  ,  foliis  elUpùcîs  ,  dentato- 
fcrratis ,  pilofiujlulis pcdunculit  ttoagatis ,  unifia- 
W/.  Alton,  Hort. Kev.  vol.  j.pag.  i90.-^Willd* 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  r9"'4  n°.  7. 

SlHtci»  (  cernUttS  }, /on^iu  fiofculi^i  ,  nubiithta 
temuûi  fuiîâ  erofs,  tuiHaUtaîs.  linn.  f.  Suppl. 
J70. 

Smfcio  rukm,  Jacq.  Hort.  vol.  %,  pag.  50. 

tab.  98. 

Smccw  (mdfloras),  eor^tnaésiJ^htnMut 

dentaiis,  trofis  i  pcdunculit  unifions,  doUfttUt  ReCSi 
Obferv.  boian.     pag.  41. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  droites,  hautes  d'en- 
viron un  pied ,  garnies  de  feuilles  ahemes ,  pétio- 
lées, elliptiques,  rudes,  un  peu pileufes, veiné 
prefque  rongées,  dentées  en  fcie  i  leurs  bords , 
munies  fouvent,  à  leur  bafe,  de  deux  efpèces 
d'oreillettes  aogûleufes.  ptcfi)oe  femUables  a  doe 
ftipules. 

Les  fleofS  font  portées ,  vers  l'extrémité  det 

tiges ,  far  des  pédoncrjks  f  iÎMirJÇ ,  (impies,  alon- 
gés,  penchés  &  prcf^ut  pi  i  ul.;;is  .i  I  époque  de  la 
floraifon,  redreflésenfuite.  1  1  corolle  efl  violette, 
compofée  nniquemeot  de  fleurons  tous  fertiles. 
Ije  calice  cû  cylindriqne  •  un  peu  renié  i  h  bafe , 
&  environné  ttfiMeutementde  qnelqnee  foUolee 
fubulées. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  O 

14.  Séneçon  à  feuilles  de  pécher.  Sentdo  /cr- 
ficifttiiu»  Lino. 
5(Mae  «9f9Uit  miiUtjm$  lMetoùuis,  ùutgff. 
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rimij ,  hûfi  Ji^j^i'is.  Linn.  Syft.  Veget.  Mf.  7J6. 
n*.  4.  —  Amocn.  Acadcm.  vol,  6.  Amc>  ^l.  — 
Witld.  Spec.  i'hnt.  vol.  3.  pag.  1976.  n*.  9. 

Jacchàa  (  perficifolia  )  ^foliit  amFltxlcauiibas , 
fuktàs  lamtmofis  ;  fierOtu  panicuLuis.  'l'hunberg , 
Prodi.  pag,        —  Idnn,  Nov.  Gêner.  Phnt. 
170. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  prefque  herbacées  ou 
médiocrement  ligneufes  ,  droites ,  cylindriques , 
fttiées,  prefque  glabres  a  kur  partie  iofërieiire ^ 
fameafes,  hautes  d'un  pied  &  p]us;  les  roiiieaux 
alkcmcs,  fUiformes,  dfohs,  étalés,  légèrement 
tomenteux,  ramifiés  à  leur  fommet  &  faftigiés. 
Les  Feuilles  font  alternes,  felTiks,  auriculées  à 
leur  bafe,  à  demi  -  amplexicaules ,  linéaires,  en- 
tières &  roulées  â  leurs  bords  ,  glabres  en  dciTus  , 
bhmches  &  tomenteufts  en  deilous,  longues  d  uo 
pouce.  Les  fleurs  font  difpofées  en  panicule  ter- 
minale i  le  calice  laiuigint:UK  Wavdkàtre  à  Ta 
bare,  point  Tcarieui  â  fon  fommet}  la  corolle 
compofièe  de  fleuroQt  <gainr« 

Cette  plante  fe  trouve  au  Cap  de  BoDO^Ef* 
pérance.  Ij  (  Dtfiript.  tx  Thunh.  ) 

If*  ScNEçoM  à  feuilles  iifiÀ\t%, Stmch ûagua:- 
fiBiu*  Thuob. 

Stntch  eoroUis  Hti£i^foliis  Uncaribus  ,  inttgtr- 
rimiSt  glabris;  fioribus  paniculatis,  Wiild»  Spec> 
FUnt.  vol,  j.  pag.  li^Yi- 

Taeoiéa  anguJlifoUë.  lliinib.Pradrom.  pg.  ijg. 
—  Idem,  Nov.  Gêner.  Plant,  pag.  170, 

tiges  font  droites,  frutefcenres ,  entière- 
ment glabres,  (triées,  rameufes,  hautes  d'un  pied 
le  plus,divilée$en  rameaax  alternes ,  filiformes, 
droju.fimples» flezaeux,  un  peu  fadigiés,  garnis 
de  feoUtes  aleenws ,  felEIes ,  linéaires ,  très-etroi- 
tes,  entières  ,  ouvertes ,  un  peu  roulées  à  leurs 
bords  ^  réfléchies,  à  kur  fonunec,  longues  «l'un 
pouce. 

Les  fleurs  font  dirporées  en  une  panicule  ter- 
minale \  Us  calices  cylindriques ,  glabres ,  compo- 
fds  (Pécaîllet  droites,  ferrées,  étroites,  point 

membraneufes  à  leur  lonin  ■  r.  La  corolle  el^  com- 
^ofée  de  fleurons  tous  iuîrniaphiodites  & 


Cette  efpèco  fe  MMomi»  «1  Cap  de  Bome- 

Efpérance.  ^ 

16.  SiNPçoN  d'iu  Uatic  de  neige.  Smàù 

vtut.  Thurib. 

Sntcio  coroHis  nudis  foliis  tinearibus^  oitt^uf- 
<u!:s ,  mrcgtrnrris  ,  lanatis  ;  fioribus  (Ûitmriis^tv- 

minaltbus.  Wiild,  Spec  Plant,  vol.  j.  pag.  IJ74. 
S  «4* 

JecaiM  (  nivea  )  ./«^  fiwerafctf  ^  /«Mrù,-  Jlo., 
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ribus  foUtariis.  Thunb.  Prodr*  pag.  — 

Nov.  Gtn.  PLini.  pag.  171. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'un  pied,  li» 
gneufes,  chargées ,  dans  toute  leur  longueur,  d'un 
duvet  fanugineuT  très-hjarc ,  divifées  en  rat^  ca  .x 
alternes,  filiformes,  aiongës ,  droits,  flexueuxj 
lanugineux ,  ramifiés  a  leur  fommet ,  fadigiés  ;  les 
feuilles  font  feAtcf ,  alternes ,  linéaires ,  entîère§, 
un  peu  obtufea  t  leur  fommet.  roulées  à  leurs 
l>or.!s  ,  longiies  d'un  pouce,  tomenteuUs  à  leurs 
dtux  faces ,  particulièrement  à  leur  t'ace  inÉé- 
rieure  ,  où  elles  font  d'une  grande  blancheur.  Les 
fleurs  font  réunies  en  t  t^^  à  l'extréniité  des  n- 
ueaux  fupeneurs }  leur  calice  eft  tomenteux,  prin- 
cipalement à  bafe.  Ses  dcajlki  ne  font  point 
fcarieufes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Çonpe-Efpénnce, 

17.  SsMfÇON  \i\\iC\QV.é.  Sentcio  mucronatus. 

Thuob. 

Se  ;ec:o  coroUis  nu j'is  ,  foins  11 n<  j ribus  ,  initgtr' 
rimu  ,  mucronatit,  fuitiis  tumtntvfi*  ;  fioribus  pani- 
eaUùs,  Wiild,  Spec.  Plani.  vol.  ) .  p.  1 974.  n«*.  3. 

Jjcobda  mucronata.  Thuob*  Pro^.  p^g. 

Idem  ,  Nov.  Cencr.  Plant.  171. 

Cette  plante  a  d^  tiges  droites  ,  cylindriques, 
ligneufes  ,  hautes  d'un  pkd  «r  plus ,  rameufes , 
couvertes  d'un  dnvet  tomenteux  &  cendre;  les 
rameaux  nombreux  &  agrèges  à  la  parue  infé- 
rieure des  tiges,  alternes,  alongés,  chargés  de 
femlles  yen  .leur  bafe,  nus  à  leur  partie  fupë- 
rieure ,  tomemeux  inli^ieurenienr»  prefque  ala- 
bie.  v-.r^  leur  fommet^^îviidi  «o  d'atttresperin 
lariieiux  paniculés. 

Les  fleurs  font  éparfes,  fefllles,  linéaires,  nnu- 
cronees,  très -entières,  roulées  à  leurs  bords, 
vertes  &  velues  en  deffus,  re  ètucs  en  rfcffoui 
o  un  duvet  très«b1anc,  droites,  un  peu  ouvertes 
loncuts  d'un  pouce.  Les  fleur*  font  toutes  flôfCH^ 
leufes  bc  difpofées  en  panicules  étalées  &  tettni- 
oales.  Les  calices  (ont  i  peine  ftatieux  â  leur  te 
met. 

Cette  plante  croît  au  C.ip  de  Bonne- Elpé- 
raoce.  T,  (  Dtfiript,  ex  Thunb.  ) 

l8  Sf  NECON  bidenté.  Scnedo  hlJentiitus.'VhViT^. 

S cnctiii  ioroltis  nuais,  foliis  Uneati  tUiaxieit,  doh 
util,  tomentoptforiius fefti^.^yUn.Sp«C,. 
Plant,  vol.  }.  pag.  1976.  n'.  12. 

Jaepiâa  bidtHUta,  Thunb.  Prodr.  pag.  1(6.  — 
'  Idem ,  Nov.  Cener.  Plant,  pag.  1 71. 

Ses  liges  font  ligneofl»,  droites ,  cylindriques, 

ftrié-<î  tf  nienteufes  .î  leur  partie  inférieure ,  un 
peu  ii.xucuies,  pref<^uç  point  f^meufes  ^  excepté 
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t  Ifflr  fo-nmet ,  où  elles  fé  «Hvîftfit  en  wie  tinte 

de  |>aoiciile  ,  hiutcS  d'un  pied  &:  pUiç ,  parnrcs  de 
âtiitia  épines  «  feiiiies,  tinéiires,  elliptiques, 
les  oses  preA]ue  glabres  >  d'autres  tomemeufes  i 
quelques  -  unes  plus  élargies,  munie?,  vers  leur 
oilitu ,  d'une  ou  deux  dents  ;  L-  plus  grand  nom- 
fodemiculées  &  roulées  à  l.urs  bords  ouverces, 
M  psn  coDumcoéet^kNisucs  de  uois  i  ^uau« 


«5 


lesfiem(biitdtffiorées,à  l'cxtrétnké  des  tige^ 
&  des  rameaux,  en  petites  têt«;s  folitaiies,  A  lTiles  , 
îl'cstrémite  d'un  pédoncule  commun.  Ces  pédon- 
Cilesfoncflemeux,  filiformes  i  les  inférieurs  lonci 
itxfwkfpaxte  pouces»  les  ropétiearstrèv<ourUt 
f  enfemUe  de  toutes  en  têtes  feime  une  forte  de 
eorymbe  aflet  touffu.  Les  écailles  calicinales  font 
^ibieSjiné<liocretneoK  f'caiitufes  à  leur  fommet  > 
ks  cofones  toutes  flofeuleures  ,  égales. 

Cette  plante  fe  rencontr'»  au  Cap  de  BoDOe-Ef- 
péoDce.     (  Deferift.  tx  TAïuiA.) 

19.  SiMBçON  i  feuilles  rudes.  Smieh'fiahr» 
IVnb. 

Smh  tcnUis  nud'u  ^folu»  okijng»-ferr«ti$  ffea- 
intlpoÎM/à  compofiùs.  "Wlild.  Spec.  PbtOt.  VOl. 

}.piS.t(77.n*.  13. 

Jé:tiufcaira.  Thunb.  Prodrom.  pag.  IJ^.— 
Um,  Nov.  Geiî.  Pljnt.  pag.  17}. 

Ses  dg  s  font  droites ,  herbacées ,  cylindriques, 
ilileefes»  l^éremenr  pubefcc^ntes  *  rameufes, 
jnées,  un  peu  flexueufes ,  hautes  de  deux  pteds. 
dhifiies  en  rameaux  alternes,  les  inférieuit  pttis 
laii||{les  fupérieurs  plus  cnins,  élancé^  ,  rami- 
ifaenpoilicttie,  dioits,  étalés.  Les  feui.lcs  eau- 
EMire*  font  alterne* ,  feflîles ,  ovales ,  oblongues . 
obnifes  à  leur  fommet,  denrées  en  fcse  4 leur  con- 
tour, épaiflies  un  peu  roulées  à  kurs  bords, 
feinées.  rades  à  leur  face  intérieure,  puh^fcen- 
te» ,  longues  de  trots  àquattepoucesi  celles  des 
BBC*  font  amplexîcaules ,  lancéolées  «  dentées  en 
loe,  i  peine  Umgves  d*un  pouce. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  VeTtrémîté  des  ra- 
meaux ,  en  une  panicule  trèt-ramifiée ,  hcmifphe- 
lioR.  Le  calice  t  ft  compofé  d'écailles  point  mem- 
branettfes  à  leur  fommet  i  les  enérieure»  irès- 
toaaes  8f  formant  un  petit  cslicei  h  corolle 
wiiquemenr  coinpolee  (le  fleuronS|lst  femeuces 
fiinnontéc^  d  un*.-  .ligrette  pilcufe. 

Cette  pUrue  cioîr  au  Cap  de  Bonnc-Lfperance, 
eûelle  fleurit  au  mois  de  décembse  &  do  janvier. 

J0.SWBÇOM  bilote.  SnuMthîftons.VM» 

Seneh  «on^lh  nudis,  foins  linearibus  ,  pl.:r.'i  , 

Jîitfnxmti  ikvsfof  i  f^JâaaUit  fM^rù^ tMik/iit' 


Httfa,  Vaîi! ,  Sjrtnbol.  t.  pig.  7:.  -^VîlU.Spee. 
Plant,  vol.  5.  pjg.  1976.  n".  10. 

Sf'r-:;o   f!'rfi:'i:J.s  ,  radio  nttUo,  FoCSUl.  FlOT. 

jcgypt.-ii  ib.  p.ïg.  1  ijf.  n".  501. 

Ses  tiges  font  droites,  cylindriques,  un  peu 
ligneufes,  canelécs,  divi'ées  en  rameaux  alter- 
nes«  fttiés»  garnis  d^  feuilles  alternes ,  amplexi- 
cantes ,  linéaires ,  très  onvenes ,  écartées ,  médib* 
^rement  denticuict-s  à  leurs  bords,  quelquefois 
très-etuiércs,  lilTes,  glabres  à  leurs  deux  faCes» 
planes^  un  pr^u  é.>aiffes,  légéreoKOt  dilatées  à  leir 
oafe,  ciliées  i  leur  contour. 

Les  fleurs  font  peu  nombceufes,  firaées  â  l'ex* 
rrémité  des  tiges  flr  det  rameaux,  fupportées  par 

!es  pédoncul' s  muni^  ,  à  leur  loTr.met,  de  deux 
&  quelouefois  quatre  fi.ursi  une  pttite  foliole 
fetacee  a  la  bafe  de  (haque  pédonciw.  Lu  corolle 
t  ll  de  La  grandeur  de  ctUe  du  fenc^on  commun  { 
tlle  eft  uniquement  crjmpofée  de  fleurons  hef» 
maphrodites,  kllV' ■  ;  1  cl  1  .  >  v  lindtique,  droir, 
garni ,  à  fa  bafe  «  de  ^uelijues  petites  folioles  uès- 
courtes. 

Cette  plante  fe  rencottti»  dans  les  flalnet  du 
l'Aiabie-Heureule.  ^ 

ai.  Sekeçon  i  feuilles  Rconibéci»  Seatt»  n» 

clinams.  Linn.  f. 

Senedo  eorolUs  nudis  ,  caliçihus  vtiurietfs  »  fi^ 
imbricatis  ;  foliis  fi/jformi-/ineariiiu,ka^gemmÛt 
glahris.  Aiton,  Hort.  Yitw.  voL  pas.  189.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  J.pag.  «973-  n"- 

Samo  (  recUnatius),  ewo!S*  MM&»yMtôr 

ncarlbus  ,  l'parfis  ,fcakrit ,  returvis  ;  aiufefnttePrente. 

Linn.  f.Suppl.pag.  369.  —  Lhérit-  Stirp.  Mot.  9. 
tab.  S' 

Seaecio  grami/iifoliiu.  J»c<\.  Icon.  Rir.  vol.  I» 

tab.  174.  —  Idem  ,  Mifcell.  vol.  2.  pag,  312. 

Senecio  chryfocoma.  Meerb.  le.  i  f6. 

Jafoiéa  (  reclmara  )  tfoiiis  UnearUus  ,  giairis  i 

fotSkë»  ftduuuiâtis,  Tmm,  Ptrodr.  ifi. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  \tfentcio  bm- 
glfot'ius  ;  elle  en  diffère  par  fes  corolles  dépour- 
vues de  demi  fleurons  s  par  fes  feuilles  rudes ,  en- 
tières ,  pdnt  Iaciniées«  recooxbées  en  dehors. 

Ses  tiges  fonr  droites ,  herbacées,  hautes  d'en- 
viron trois  pieds ^  cylindriques,  de  couleur  verte» 
un  peu  frotefcentes  i  leur  bafe,  «unies,  i  leur 
partie  inférieufc ,  de  quelques  rameaux  alternes, 
l  es  feuilles  font  épailcs ,  (eflilfcs,  glabres  à  leurs 
deux  t  ces  ,  tiès  -  lonçutrs  ,  emiércs,  Iméaires , 
rudes,  bordées  en  detfous  à  leur  contour  >  cour- 
bées en  ddiors ,  longues  de  fix  â  fept  pouces  \  le» 
lernières.  muleiveiskorbele  de  quelques deas 
courtes. 
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Les  fleurs  font  difpolëecen  panicutes  i  l'extré- 
inité  des  tiges,  foiitenues  par  des  pédoncules  in- 
clinés, garnis  de  quelques  bradées  éparfes.  Leur 
calice  tÛ  cylindrique,  compofé  d'écaïUes  droites, 
égales ,  linéaires  ,  fcarieufes  i  lear  ronnmet ,  enve- 
loppées ,  à  leur  bafe  ,  par  un  ferond  calice  ou- 
vt  ,  fort  court ,  à  toliolcs  égales  ,  courbées  ,  ai- 
guës. La  corolle  eil  de  couleur  jaune}  elle  ne 
.  contient  qucites  fleurons  tous  hermaphrodites  5c 
fertiles. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Boone-Erpérance. 

11.  Seneçok  i  fleura  purputina.  Seiwio  pur- 
fwtut,  Ltiui. 

Seneeh  eonffh  nuéis  ;  fbtiis  /yrath ,  hirtij ,  fit- 
ptrioribus  lanctoUtis ,  d<r:tatis.  Linn.  i-pec.  Plant. 
vol.  i.  pag.  iiif.  —  Bera.  Plant.  Capcrif.  p.ig. 
17^.  n*.  i.—Willd.Spec. Plant. vol.  j.pag.  15^7;. 
I»'.  6, 

/dço^4d  (  purpurea  )  ,/p/;  r  --  f  rioribut  iyratls , 
j^eriorious  iuRCeolatis  ,  dcnuiis ,  Jioriàus  JoUtanis. 
Thunb.  Prodr.  157.  —  Idemj  Nov.  Gen.  Plant, 
pag.  1-^4. 

Catalia  (  villofa  )  ,  caule  htréaceo  ;  tota  villofa  ; 
fùSh  fynuis  ,  inftrioriôus  pttioliitis  ;  fuptrioribus 
umplexlcjullBus  ,  fummu  Idiueol^itiS.  Jacq.  kors. 
Bar.  yol.  tab.  ;}ip.  —  Idem  ,  Colleét  vol.  1. 
P»g-  347' 

Sentclo  v'tfct^ ,  éthkpicas  g  fon  pHipuno. 
Breyp.  Çentur.  pag.  t|9.  tab.  67* 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées ,  prerque  fim- 
plet ,  hautes  d'environ  un  pied  ^  allez  fouvent  ra- 
meufes  â  leur  partie  Tupérieure,  ftriées»  anguleu- 
fes  j  chargées  de  quelques  poils  rares  ,  garnies  de 
feuilles  (effiles  ,  alternes ,  oblongues,  lancéolées , 
obtuf.s  à  leur  f  .mnut ,  I)  ree<. ,  prefque  roncinéts, 
crénelées  à  leur  contour  <  un  peu  vifquenfes ,  ve- 
lues )  les  feuilles  rapérienres^  lancéoldes  »  den- 
tées ,  Tagittées  à  leur  bafe. 

Les  flp  urs  font  dîfr>ofées  en  corvnibes  termi- 
naux, cinq  environ  à  chaque  corj  mbe  ,  dont  les 
pédoncules  communs  font  velus }  les  pédnncnles 

Cropres  uniflores ,  très-courts ,  inégaux ,  munis  de 
nctées  linéaires ,  aiçuès ,  velues.  Le  calice  el] 
ovale.  Garni  de  poils  vif^ueux ,  compofé  d'ecaillcs 
linéaires  ^  étroites ,  droites ,  concaves*  parai  è'es , 
anûncies  i  Utm  bords ,  aiguës  &  un  peu  réflé- 
chies à  leur  forr-mcr,  c.inaliciilécs  à  Itur  bafe  par 
quelques  petit  :s  écailles  fubulees.  La  corolle  eft  de 
couleur  purpurine  ,  v,n  peu  plus  longue  que  le  ci- 
lice  ,  conriporée  uniquement  de  fl-uron'v  f.  rtilcs, 
infundibuiformes,  dont  le  tuhctltëtroit,  jlong?; 
le  limbe  campanulé  ,  plus  court  que  le  tube  ,  à 
.cinq  découpures  ouvertes  »  les  fiîamens  capillairts, 
ks  «Qthèrei  réunie»  en  un  tube  firié  «  droit  ^  à  cin;j 
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découpureV  I  fon  orifice,  Potaîre  prefqne  cylin- 
drique j  couronné  d'une  aigrette  /Imnle,  piléofe, 
feffile ,  Idjnchâire ,  de  la  longueur  de  la  corolleî 
un  ftyle  de  la  longueur  des  étamines ,  cylindrique, 

terminé  par  deux  fligmates  nbîrngs,  retOllloéS. 

Le  rtctptacleert  nu,  un  peu  alvéolé. 

On  rencontre  cette  plante  fur  les  gazons ,  au 
Cap 40  fionne-Efpéiance.  ^  (  Kf. ) 

15.  Séneçon  ettilé.  Senecio  virgatus.  Linn. 

Stnec'to  coroilis  nudii  f  foUis  Iyratit  *  fuhtiu  to» 
rvcntofis  ;  pedaittitUs  mîfiùris ,  Jquémis  fi^latU, 
Linn.  S.  Il  pag.  -^-9.  ir.  f.  —  Aîriaeniu 

Acad.  vol.  6.  Atiic.  6j.  —  Willd.  Spec.  Plani. 
vol.  5.  pag.  t977.  n*.  1  j. 

Jacobàa  (  tomentofa  )  ,  fol'tis  pinnatis ,  lanatls  f 
piitnis  lanctolutis.  Thunb.  Prodr.  157.Î  — Ide»» 
Nov.  Gc-n.  Plant.  175.  ? 

Thuuberg  foupçonne  que  cette  plante  eft  la 
même  que  le  ftnccio  virgttiu  de  Linné.  Voici  la 
dcfcription  qu'il  en  donne,  un  peu  différente,  à 
la  vérité  ,  de  celle  de  Liur.é  ,  mais  qui  cependant 
en  préfeme  les  caraâèces  les  plus  eflemieB. 

et  Sls  tigL^s  Tont  droites,  hautes  d'un  pied  & 
plus ,  médiocrement  lieneufeSjflexueufes.ftriétrS, 
un  peu  fithileuiès  &  légèrement  lanogirteulês ,  di» 
vifees  en  rameaux  alternes ,  peu  nombreux  ,  alon- 
gés ,  ramifies  en  pédoncules  à  leur  fommei  :  les 
feuilles  font  droite,  ailées  ,  lanugineufes,  blan> 
châtres  ,  longues  de  trois  pouces }  les  piiinuleî 
prefcju'oppofees  ,  linéaires-lancéolées  ,  entières , 
roulées  à  leurs  bords,  longues  d'un  demi-pouce ; 
les  fleurs  réunies  en  tâtes  folitaires.  à  l'extréiMté 
des  ramîfieations  qui  font  munies  d'écaillés  foin* 
cées,  linéair<;s,  fétacées,  ilexueufes.  longues  à 
peine  d'une  ligne.  Le  calice  elltomenteux>  point 
fcarieux  i  fon  fomnwt;  *• 

D'après  Ltnné,  cette  plante  a  des  tiges  divi- 
fées  en  rameaux  tomenreux.  f  t  s  fcui'les  fwnt  pé- 
tiolcfs,  en  forme  de  lyre,  tomcntculcs  ou  lanu- 
pineufes  &-  blanches  en  deffous.  Les  pédoncules 
font  terminaux  .  liflés  «  droits ,  «longés ,  uniflu- 
res ,  garnis  de  ulioles  alternes  9t  fubutéâ* 

.  Cette  platite  crok  au  Cap  de  6onne*Efpé- 
rance.  ^ 

^  *  WUtm  ra£(et  ;  iimi-feomu  mJts  en  dekon* 

14  Séneçon  des  furéts.  Stnecw  fiivaùtut, 
Linn, 

Senecio  co'd'is  uvolutîs  ; foltis pinnatifidis  ,  </ff 
ticultitis  i  cjuie  Lorymioft ,  ertHo.  Linn.Spec.Plart. 
vol.  2.  patf.  217.  —  Reyg.  Ged.-  vol.  t.  pag. 
u".     —  Pollich.  Pal.  n".  79^.  —  Matiufch  S  ' 
n°.  617.  —  Çouan,  lUuftr.  bçua.  pag.  67.  — 
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iMb.Gem.  «94.— Roth.  Germ.  voL  I.  ptg. 
-  IL  pag.       —  WUld.  5pec.=  Pbnt.  vol.  }. 

pag.  198J. 

Stutcio  foliis  pinnatifiMs  ,  denticulatU  f  f»nm 
nàiis revo/iitis  ,  linearibus.  lier  Goct.  — Fk>r. 
(«€.689,748  —  Dali b.  Parif.  158. 

StÊiào  jaeoida,  Vu.fi.  Lani.  Flor.  franç.  vol.  1. 
pag.  154.1)**.  i>7* 

Stnuio  foliis  pinnutij ,  pinnis  alterné  majorihus  , 
fmifimatit  ^  angutofij  ;  calicibus  Uvibus  }  radui 
kttifmt,  rtvob^^  Hatfer.  Hetv.  n*.  59. 

StÊtcio  cor,.llis  revotutOTadiiintihus  i  foliis  fui' 

fimuttfuis  i  foriiia  torymbofu.  Neckei.  Gallob. 
Smào  aûmor^  taiiorc  folio  feu  momanus.  C. 

BmIu  Pm.       -~  Diileti.  £lih.  25S.  ub.  i;8. 

}jichta  fcnecionis ,  folio  incûno,  penmiii*  i  Rai , 

H;rt.  iSf.  pasr.  iSy.  —  Haller ,  Jen.  I77. 
ub.4.— Tourn.  Inlt.  K.  fltrb.  486. 

Sauâo  moniana  ,  mollior  ^  pallido  paivo  flore 
IneLlcoD.  Rar.  401. 
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I.  Tabero.  Icoo.  1^ 

CfTfi^pèce  n'eft  qu?  médiocrert  ent  diftinguée 
é\i jru.:0 jucoôta  :  l'es  ftuilles  n'ont  pas  la  forme 
àe  ht  aufli  forTcment  prononcée ,  &  les  demi- 
Ifjrons  de  la  circonférence  font  roulés  en  de- 
bon,  fiutouc  loifque  la  âotaifon  eft  un  peu  avan- 
cée. 

Sm  tier^  font  Hroites  ,  fermes^  nffez  dures, 
prefque  glabres  ou  un  peu  pubelcentes,  furtnut 
i  leur  panie  fupérieure,  fortement  ftfiétS,  cylin- 
dn^ttamenfes,  hautes  de  crois  à  quatre  pieds, 
gma'es  de  feaillt  s  felflt  s ,  alternes ,  pinnatifides , 
ehrgies  jobtuf- !.  ;  les  j  ii.r.ulcs  nu  découpures  font 


c«,  corflut  ntes  Ik  decnrrcntes  à  leur  baf-rj  les 
pinnules  inférieures  }'h:s  écartées,  plus  étroites  ; 
les  feuilles  radicales  oblongues,  prefqu'entières. 

Les  fleurs  font  nombrcufes ,  &  difpofées ,  à  l'ex- 
ttémité  des  ti(;e«  ,  en  un  fort  beau  corymbe  am- 
ple, droit  ,  elarei  ;  les  pédoncules  font  longs  , 
nediocrement  ratneux  ,  inégaux,  glabres  ou  un 
feu  pubefcens.  Les  calices  font  cylindriques ,  conv 
pofés  de  folioles  droites,  linéaires,  aiguës,  un 
pcuftriees,  glabres ,  veroatres ,  un  peu  fcaricutes 
i  leurs  bords  fupérieurs  6c  à  leur  fommet.  La  co- 
folleeft  jaune,  radiée  i  lesdemi-fleuronslinéaires , 
dîfm  les  uns  des  autres ,  roulés  çn  dehors  après 
bAofaifon  ;  leur  tube  ^lus  court  q.ic  ks  fleuioos 
dacentre.  Les  femences  fout  petites ,  coutonnéci^ 
1*01»  aigrfetie  très-blanche  ,  bm^lt  t  feiCle.  . 


La  plante  |  eft  Mmwquable  par  fes  tigat  revé* 

tuesd  un  duvet  tementeux  .  blanchâtre  ;  par  fes 
feuilles  pubefcentes,  &  par  les  découpures  de  fes 
pinnules  plus  aiguës.  LesSeurs  Cannent  onUflai- 
rcment  un  corymbe  moins  étalé. 

Cette  plante  croît  dans  les  forées  des  contrées 
feptentrionales  de  ITnrope*  J'ai  recueilli  la  v 
rieté  ;  dans  les  déparcenena  méridionaux  de  l*Ei^ 

rope.  O  (f^'V') 

IS*  SeHBÇOK  vifqueux.  Senecio  vifcofus.  Linn. 

Seneei»  COrellÙ  nvoùuis  ;  foliis  pinnatifidis ,  vif'' 
cidis;  fquanùs  Cdûtinit  taxis,  loHgitudine  perianthii. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  i  z  i  t.  —  Flor.  fuec. 
edi».  z.  n".  749.  —  Pollich.  Pal.  n°.  794.  —  Mat- 
tufch.  SU.  n*.  tfi^.  »Dcrr.  Nafl.  pag.  ai).— 
Hotfm  Germ.  pag.  194. — Lam.  Flor.  franç.  vol.  t. 
p  ig.  151.  n".  117.  —  Roth.  Germ.  voL  I.  pag. 
î  —  vol.  Il,  pag.  5  5  —  Willd.  Spec.  PlMit. 
vol.  j.  pag.  1984.  n°.  j8. 

Senecio  filiis  vifiiSs,  pianatui  fùimU  finùpi»» 
hatis^  angidufisi  ttUcUui  ktifatis,  Haller,  Hdv. 
n*.  60. 

Senciio  coroUis  revolmo-'adiantièus  ;  folUs  cali' 
cinis  ptrianthium  fub*quantit>us i  foliis  pinnatifidis» 

Necker ,  Gallob.  pag.  jfj. 

Senecio  foliis  pinnatifidis ,  fej/îlibusf  laciniit  *a» 
ffUqfiti  Cvferiorihus  Utioribus  i  fiorum  radiit  Jifi» 
invhmiù*  Rnven^  Lugd.  Bat.  141.  —  IterW. 
Goe.  141.  —  Dafib.  Parif.  aj8. 

Senecio  hirfutus  ,  vif  i  dus ,  grjiveotaUt  DilleB* 

Elth.  p.ig.  ?47.  t.-ib.  25 S.  fig.  3J6. 

SencLto  incunuj  ,  pinguis.  C.  Bauh.  Pin.  Ijr. 
Jacobda  pannonica^  prima^  Clafii.  Touroef.  Inil. 

R.  Herb.  486.  —  Clof.  Hift.  ai. 

StntJo  hirfulus ,  vif;Ju*,mtyor0é»wiif»  J.  Baoh* 

Hilt.  1.  pag.  IC45.  Icon. 

Engeron  tomtntofum ,  *ltcnitn.  Lobel.  Icon. 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  feneçoa 
commun  :  on  l'en  dtftingoe  i  Tes  tieea  vif<)ucufes, 
&  furtout  à  fes  fleurs  pourvues  a  leur  circonfé- 
rence de  demi-fleurons,  tandis  qu'il  n'extfte  que 
des  Heuroos  dans  celles  du  feneçoa  cooraran. 

Ses  racints  font  fibreufes ,  filiformes  :  il  s'en 
élève  unt:  tige  droite,  cylindrique,  (triée,  un 
peu  pubefcente  ,  vifqueufe  furtout  à  fa  partie  fu- 
pciieure,  égérement  oiiorante,  tiiute  ae  deux  i 
trois  picJs  ,  raiTteufe  ,  d'un  vert-tuncc,  garnie  de 
feuilles  alternes  ,  prefque  lefliles  ,  molles  ,  d'un 
vert  blanchàtre,prefque  glabres  à  leurs  deuxfàœSj 
molles,,  un  peu  vifqueufes,  lancéolées,  pinnatifidcs 
0:1  rondement  finuéeS  oulobéesj  les  lobcS  iné- 
gaux, obtus ,  denuLulés  \  les  feuilles  inférieures 
plus  étroites  »  la  plupaii  réurédes  topéciok  ileiic 
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^u'amplexicaulei. 

Les  fleurs  font  aflVr  nombreafes,  difpofëes,  i 
Textrémité  de*  tiges  ,  en  un  corymbe  lâche,  fup- 
portées  par  des  p-  l-.ricoles  gréies  ,  prelque  fira- 
blci  ,  charRfi.  ll^  poils  «.ourts  8f  vifqueiix.  Us  ca- 
lices font  cylindriques,  tronqués  ,  compofés  de 
folioles  tr^'s-t'trnues,  linéaires ,  pi  Ih  fcentes  .  vif- 

Î|ueuks  ,  droites ,  égales,  prrfqu'atguès  ,  un  peu 
carieufes  à  leur  fommet ,  lâches ,  garnie*  i  feur 
■•fe  |*e  <|u;'ques  folioles  féiacées,  al.  nctées.  U 
corolle  ,  Mei  ftmb'able  à  celle  du  leneçon  com- 

fc^lun,tft  jaune,  munie  à  fa  circonférence  de  demi- 
urons  roukt  à  leurs  bords,  plus  petits  que  les 
nrons.  Les  femences  font  brunes ,  pt  cites ,  éiroi- 
tes .  furmontéei  d'uqe  aigrette  Smu»,  cièt-blan- 
che  >  ledile. 

Cene  plante  croît  en  Furope  ,  dans  kt  bois, 
«r  les  Iteax  mootuc  ux.  O  (  K.  v.  ) 

16.  Séneçon  à  feuilles  de  maigoetîte.  5#ji»a« 

ItMCMttktmifjtiitt.  Puirei. 

Sttteeio  ea'otth  rtyolutis  ;  folUs  ffathuUtis  ^  infe- 
nortbut  fttiJucu  ,  f.feriori!>us  amplexicauUlut ^i^. 
tifo-trtnatis  i  co/ymoo  paucijlorvf  eûiUiiuê  nmcro- 
fit ,  hfimf  proftratis.  (  N .  ) 

Senecio  con  U'it  revotuth  ;  foUh  fpatAulatis,  ioei- 
BaiD.  vol.  X.  pag.  ijS. 

Sttueiàfùlth  elliptîco  fpaihuht  'ts,  giairis,  inclfo- 
Scniatis  ;  curymho  fa  .cifioro.  Desfont.  Flor.atlant. 
¥01, 2.  rag.  i7i. — WilM.Spcc.  Plant,  vol.  «.pag. 
198a.  a*,  jo.  '  • 

-      îyf"  »  "fa/*  Jimpiici  ,  humUUmo  : 

fiùu/iiiovmus  ^  dmtai0.trofis,  (N.  ) 

I!  eO  tJiffîcile ,  en  fuîvn'it  les  varii^tés  de  cette 
planre,  furtout  dans  le»  firmes  i\e  les  feuilles,  de 
la  .hftingner  cofflamment  dufimcio  craftjhiius  &: 
énftnccio  humUis  ;  cependant  elle»  font  tng-^n 
bl  plus  Pl«'sl«ges,  plufieurs  d  enir'elJes 

aflcx  fembhbies  i  celles  de  la  marguerite. 


Ses  racines  font  garnies  de  fibres  fimples ,  droî- 
îf*.»  "R'"-'""»no'nbreufes,  d  on  blanc  j.iunâtre- 
Il  satélèire  plufieurs  tiges,  celles  du  milieu  droi- 
tes, les  latérales  coudées  à  leur  parue  inférieure 
éhhres,  cylindriques,  herbacées,  ftriees,  fiftu- 
kt  ies ,  tedreffees  ,  â  peine  rameufes  ,  (tarnies  de 
feuilles  alternes  ;  les  inférieures  pétiolé.  s  ou  dé- 
currentes  fur  le  pétiole  ,  ovales ,  un  peu  fparu- 
lées ,  élargies  vers  l-or  fommet .  i^trécie*  I  leur 
1    •  '"J"P*"enres  t^lus  along^cs,  fefîiles,  am- 
pievtnofes ,  prefqu'ell'ptfques  ,  un  peu  charnues 
vertus  ,  plahre^  i  I.urs  deux  ftces,  inégalement 
incifeesfk  dentées  à  lew  umfm^  les  deotsVDur. 
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Ul  leurs  font  difpofécs ,  à  i  extrfmité  des  tJ. 
ges,  en  uo  corymbe  lâche ,  fupportées  par  des 
pédoncules  ftUfonnes ,  fimples  ou  médiocrenwnt 
temeui ,  mams  de  quelques  petites  folioles  très- 
courtes,  aiguës.  Le  calice  eft  cylindrique  ,  cani« 
licule ,  compofé  de  folioles  étroites,  fubuléetk 
prefqu'égaies ,  point  fcarieufes  1  leur  fommet , 
garnies  à  leur  bafe  de  cuelques  écailles  courtes, 
prefque  fétacées  .  aiguës.  La  coioile  eft  jaune, 
ra  <iée,  femblaSIe  à  celle  du  ftnecio  jacoita  ;  les 
demi-fleutons  linéaires,  roulés  en  dehors,  fans  éta- 
mines  t  (es  ffenrons  hermaphrodites,  i  cinq  dents j 
lesTemenres  fort  petites^  furmontées  d'une  ai  gtetfO 
blanche,  fimple^  feflilej  velues  le  réceptacle  nn. 
un  peo  alvéolé. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie,  mz  enviran 
O        y  dans  les  prés  fèci,  où  je  l'ai  rMueillie. 

La  plante  «  diffère  de  la  précédente  par  fes 
liges  balles,  fimples,  hautes  d'un  i  deux  pou» 
cc$i  fes  feuilles  font  pétiolées ,  ovales  ou  ovales» 
oblongues ,  la  plupart  un  peu  rongées  &  denti- 
culées  à  leurs  bords,  obtufes  1  ;  ui  fommet  i  les 
fleurs  peu  nombreufes,  Aipporcées  par  despédou. 
cilles  eourts.  Je  l'ai  iccncaik  dans  les  «léoes 
la  piécédeote. 


I.  ^'''J^^}^^^  *         P»*^*  ^«w»  ««i^- 

«iw.  Willd. 

Stiucio  coro/Ùs  nvoUtiSffoUis  ampUxuauîlhut , 
camofist  IcnctolMù'lmtaribus  ^  ohtuse  finuaiisi  te- 

if«nr../;x  /y««mq^.  WiUd.^pCC  PISIIC,  VOl.  pt«. 

J'cohéa  maritimaJtntcionU  folio  crago  (f  Uùdt^ 
J>Ufi/uBfis.  Toutn.  M.  R.  Herb.  ^ 

lio ,  italica.  Barrel.  k.  Rar.  161.  ' 

Cette  efpèce  pourroit  bien  n'être  qu'une  va- 
iieté  de  mon  ftiueh  ItttemukemifiMms ,  à  feuilles 
rtu":  *>troites,  lancéolées,  U  doiK  les  cofoUes  font 

un  peu  plus  grandes. 

Ses  racines  font  fibreufes,  &  produîfent  det 
ti^es  glabres,  tendres»  cylindriques,  couchées  1 
I?iir  bafe,  afcendantes  ï  Ifur  partie  fupérieure, 
gré.es,  ftnées,  fucculenres,  rameufes,  garnies  de 
feuilles  a'ternes ,  ledlles ,  amplexicanles,  étroites, 
lancéolées,  linéaires.  longues  d'un  pouce,  fînuées 
i  leurs  bords  »  entières  | les  décoi.  pures  ©brufes, 
un  peu  chnmufs.  glabres  &  vertes  à  leurs  deux 
faces  ,  obtufes  à  leur  fomtnet,  i  peine  rétrécies  à 
leur  bafe  ;  les  liMiUes  i^pérlentes  plus  coimes* 
tres-enticres. 

»»  ''f^^*.""  font  difpofées  en  un  cory mhe  lâche  à 
rextrémité  des  riges  &  des  rameaux,  portées  fuc^ 
des  pédoncules  fimples  ou  médiocrement  rameuS;. 

muiii»  de  ^ueli^ues  éçiiUes  coivces.  La  coxoUeeft 
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jaane,  radiée  >  aflez  Temblable  à  celb  du  fenecio 
jaeoijut  ;  les  demi  -  fi>:urons  de  U  circontett-nce  j 
femelles  &  recourbés  en  dehors  t  Uft  IflifMNdll 

ceotre  nombreux ^  hermaphrodites. 

Cette  pljnte  croît  dans  les  départemens  méri- 
dioDaux  de  la  France ,  aui  environs  de  Marfeille 
1;  tolalic»  fiiikt  cAiM  iraririiMi.  Q  (  y.f.  ) 

iS.  Simçoii  à  tif«t  badiefl.  Suud»  àmilis. 

Desfont. 

i.n:a:ls  ;  caule  proiumhtntt ,  tiptR»  nvihuu*  Des- 
font. Flor.  atlant.  vol.  2.  pag.  17t.  tab.  i)). 

Stmêào  «or^ttu  rtvoùuis  ,  /«lii*  têiunlttit ,  idjt 
mtmualt  t  dnUf'firrMis  t  pntamiênu. 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  i9Sx.  n*.  19. 

Stiucio  leucanthemiMlus.  Vat«  fOÎMt«  YojT.  eo 

^b..vol.  X.  pag.  1^9* 
Oict*c%èw  tient  temlKM  Mme  le  feneeh  enf- 

^fjlius  fi  le  ftntcio  IcucduthemifoUus  ;  elle  ne  dif- 
fère ell'entielllcment  de  l'une  de  de  l'autre ,  que 
par  foo  port  un  peu  dilfôrent,  fit  par  fet  feuilles 
plus  étroites  ,  médiocrement  fpatulées. 

Ses  racines  font  cooipofées  d'un  grand  nombre 
de  tibres  capillaires,  fàfciculées,  entortillées  j 
d'un  blanc  -  roufleàtre  :  il  s'en  élève  des  tiges 
nombre u les ,  courtes,  courbées  ou  couchées  à 
leur  bafe  ,  (impies  ou  médiocrement  rameufes, 
Jlriées^  |laiM«t  «h  un  peu  velues,  huites  de 
«oatre  I  hait  pouces  &  plus ,  garnies  de  feuQlM 
alternes  ,  pétiofées  ,  disantes  ,  un  peu  rpariilces  , 
lancéolées,  vertes ,  glabres  à  leurs  deux  f  îtes , 
quelquefois  munies  de  poils  très-rares ,  inégale- 
ment dentées  i  leur  contour,  prefque  laciniées., 
longues  an  moins  d'un  potice ,  larges  de  trois 
lignes  environ ,  obtufes ,  un  peu  élargies  à  leur 
fotiunet ,  rétrécies  iofenfibUment  à  leur  bafe  ,  & 
décurrentes  fur  un  pétiole  beaucoup  plus  court 
que  Im feuilles;  les  fupérieures  prefque  fefljles. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes,  difpofées  en 
w  corjnsbe  terminal  &  Kkh*>  flipportéet  par  des 

pédoncules  prefque  filiCormes  ,  prefi^iK  fiinples , 
courts,  quelquefois  un  peu  aloogés,  nus  ou  gar- 
nis de  qut-lques  petitts  folioles  fubulées.  Le  ca- 
lice eft  cylindrique ,  ceropofé  de  folioles  étroites, 
nndaîm  ,  pvefqn'éfiles ,  droites ,  rapprochées , 
madiocreanent  aiguës,  environnées,  à  leur  bafe  , 
.  de  quelques  écailles  courtes,  inégales,  lubulees,  ai- 

J;uc$.  La  corolle  eft  jaunt-,  riciîte  ;  Il>- licmi  flturons 
emelles  réfléchis  fié  roules  en  dehors  i  les  fleurons 
hertDapbrodites  tubulés  ,  dtvifës  en  dna  dama  à 
leur  limbe  ;  cinq  étim'nt"; ,  <lont  les  anthères  font 
réunies  en  tube  i  les  kmcuces  gtéles ,  petites , 
oblongues ,  furmontées  d'une  aigrette  blanchâtre, 
-feââle,  pileufe,  un  peu  velue  ;  le  réceptacle  nu. 

Cette  plaote  eft  coaunuoe  daos  les  c^iiqip* 
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cultes  de  la  Barbarie;  je  l'ai  recueillie  au  con>> 
nieuccmcnidc  l'autotune,  auxeaviroos  deLacaUob 

10.  Seneçom  i  f&àm  coroDet.  Stiud»  mtM- 

dt/ifit.  Lion. 

Senecio  ecntiis  nvoùtis  j/oiu»  tyuiùs ^jfnaqùs ^ 
obtufis  ,  petioUùti  tauU  hirfiuo,  Linn.  Spec  VUpx, 
vol.  i.  (  jg.  217.  WiUdok  $pëc.  Pkot.  vol. 

pag.  ii;86.  n».  42. 

Jato^éa  montana  ,  ftmtctMis  pailido  patvo  Jh/m, 
Bi^rrel.  Icwk  Har.  loii.  ttk  401. 

)tf  cof>iia  nehrodti.Jîs  ,  aller j  ;  ohlongo  folio  ittitfif 

miiiiii  incano  ,  lji.i:rato.  Rai ,  Suppl.  179. 

Cette  plante  a  le  port  du  feneçon  commun, 
dont  il  diiTere  par  fes  feuilles  piMB  paiidai*fiai 

obtufes ,  &  par  (es  fleurs  radiées. 

Ses  tigts  font  droites ,  cylindriques  ^  médioçre« 
mem  nmeufes,  velues,  garnies  de  feuilles  moUea, 
alternes  ,  orelque  lancéolées,  élargies,  fînnées , 
prcfqu'cn  lyre  ,  obtufes  i  leur  fomraet  ;  Iti  lobes 
tiés-cnt:e'S ,  d'un  vtrt  un  peu  bianchàtie.  Les 
fleurs  (ont  dtipofées  en  corymbe  lâche  àl'excré- 
mite  des  tf^M ,  Contenues  pat  des  pédoncnles  fia^ 
pics,  folitaires ,  garnis  de  poiU  vifqueux;  les  ca- 
lices compofés  de  folioles  étroites .  égales ,  point 
ni:  aibrancufes  à  Itur  fommet;  la  corolle  aflez  ftâbr 
bLbIe  à  celle  éu  ftiutio  fîlvatic^  ^  fit  rt^lff^^ 
jaune ,  radiée  »  lea  dçni-fleuronf  de  1$  circonfé- 
renct.'  très-courts,  garnis  feulement  d'un  piflil 
fans  cumines,  médiocrement  roulés  en  dthois  j  les 
fleurons  du  centre  hermaphrodites;  les  femences 
aloogétsj  fucmoatées  d'une  aigrette  blaocho,  (*d> 
file,  ipye«  un  peu  lelati  le  réceptacle  mi,iMi 
peu  convexe,  légèrement  alvéolé. 

Cette  plante  croît  en  Sicile. co  E(pi|pe  &  dllV 

les  Pyrénées.  O  f  •  /•  ) 

jo.  Séneçon  géant.  Stmeio giganttus.  Desfont. 

Sttucio  foliit  pinnaiiJUo-iobmiit,  <  ikà^itàêttf  dfitr 

tat'u  i  loko  ie'rr.'r.,;/t  tnaximo  ,  forihus  corymbofis» 
Dcstont.  Flor.  atlani.  vol.  2.  ^g.  27;.  tJo.  254. 

Senecio  coroHis  rcxotuiis  ,  foUis  pettofatis  ;  /«/r- 
rionlrus  lyrato  - pinnat  ':lîJ':s  ,  dfiuaiis  ;  fuptrioribuf 
of'îonpjs  ^  inÂquutiitr  grojfc  Jerrtitu;  corvfnbp  divari» 

n".  31. 

Cette  plante  e(l  remarquable  par  la  l>a|fteur  d# 
fes  tiges,  l'iaiplLur      ks  fcuiUfi-iff^ iim» 

dilpqiées  en  un  cuiynibe  étalé. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  ftriéeS,rameu fes, 
de  l'épaifiMHhdu  doigt ,  hagtes  de  cmaà  Sx  pied» 
&  plus,  gamies  de  feuilles  alteiMi^pétioléess 
légèrement  tomenteufes,  quelquefois  entièrement 
ghbresà  leurs  deux  faces;  les  feuilles  cauHnairea 
iAféheuxes^  longues  d'envixon^m.pie^i^.dl>!Â» 
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larges  de  huit  I  dix  poucef ,  pinnacifides  ou  lo- 
bées; les  lobes  ovales  ou  ovales-obln.ngucs ,  ob- 
tus,  inégalement  dentées}  les  fupédeuics  ovales- 
oUongiies  on  lancéolées. 

Les  Htun  (ont  nombreufes,  réunies  en  un  co- 

rymbe  terminal,  ample,  éralè ,  convexe  ;  fup- 
portées  pat  des  pédontules  nus  &  rameuxj  les  ra- 
mifications garnies  de  petites  folioles  tatnÛes , 
trè$«2i|{uë$.  Leur  calice  eA  cylindrique ,  compofé 
ée  folioles  lînéatres,  lancéolées,  toutes  égales , 
un  peu  algues.  La  corolle  efl  jaune,  de  la  grandeur 
de  celte  du  fenecio  jacoiâa,  radiée  i  les  detni-fleu- 
rons  petits,  linéaires,  roulés  en  dehors,  fe- 
melles) les  fleurons  hermaphrndires ,  divifes  en 
iCtflq  dents  à  leur  orifice.  Les  anthères  font  jaunes, 
connées  ;  l«s  fenences  glabres ,  fort  petites,  cou- 
ronnées psr  oiK  aîfcette  Ample  &  volooi  ie  té- 
ceptade  no  convexe. 

'  Cette  plante  croît  dans  le  roya  itne  d'Alger,  fur 
le  bord  des  ruifTtaux,  aux  environs  de  Bélide, 
où  elle  a  été  recueillie  par  Id.  DesfipOtMnes.  3^ 
(  DtJ'cript.  ex  Desfont.  ) 

ji.  Seniçok  anricuJé.  Sêneâ»  auriatUtiu. 

Ufsfont. 

Senecio  foliit  pinitmifidis ,  amplexicauliiut  f  pin- 
nulit  obujîs,  dtntatis  ^  remotiuf.uUs  ;  raSo  vix  tonf- 

fjcuo.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  171.  — 
WîlM.  Sptc.  Fhmt.  vol.  3.  pag.  1982.  n°.  ji. 

Ses  tiges  lont  droites,  herbacées,  velues^ pref- 
que  hérilTées,  flriées,  (impies  ou  un  peu  ramenfes, 
oautes  d'environ  un  pied  Bt  demi  ou  deux  pieds , 
«iUKs  de  finitlles  feflîles ,  alternes ,  amplexicau- 
les  ,  disantes,  un  peu  velues,  munies  de  deux 
oreillettes  à  leur  bafe,  longues  dVnviron  trois 
ponces,  fur  huit  i  dix  lignes  de  brge,  pinnati- 
fi^fei;  !c<;  pinnnlts  écartées,  inégalement  den- 
tées, obtules  à  leur  fommec. 

^  Les  fleurs  font  aflet  nombreufes,  difpofees,  à 
l'extrémité  des  tiges,  en  un  corymbe  ferré,  dont 
les  pédoncules  font  rameux»  les  pédoncules  par- 
tleh  très-courts ,  inégaux.  Le  calice  eft  fimple  , 
cylindrique  ,  compofé  de  folioles  fuhulées,  éga- 
les ,  point  (carieufes  i  leur  fommet.  La  corqUe  eft 
jaune ,  de  la  grandeur  de  celle  du  feneeh  /uenei- 
folius ,  à  peine  radiée  ;  les  demi-fleurons  de  la  cir- 
conférence capillaires,  peu  fenfibleSjde  U  lon- 
jgneur  du  calice,  renfermant  un  ftyle  très-fin; 
deux  nigmates  {  point  d'étamiBes  ;  les  fleurons 
tons^rmaphrodites,  terminés  par  cinq  dents.  Les 
femerice^  font  liffes,  glabres,  furmontées  d'une 
aigrette  fimple,  felfile^  d'un  blanc  de  neige  ve- 
lue, plus  longue  que  le  calice. 


Cette  plante  a  été  découverte  nw  M.  Desibn 
mes,  dam  les  défem d» U Buoaric.  I 


tames, 

trift.  tu  Dtsfant. } 
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Ji.  SiNEÇON  d'Egypte.  Stneào  t^ptlui.  LInn. 

Senecio  eoroUit  revoiuiU ^  foliis  amplexicatUHuif 
Uaeari  -  tanceolaùs ,  pinnaiifidis  ;  J'qmmU  tâtitim 
hrevioribus  ffphaceLuit,  Willd.  Spec.  PUllt.VcÂ.  I. 
pag.  198t.  n°.  ZJ. 

Senecio  coroUU  revoIutU  ^  foliit  amplexicauttiiu, 
Jinuatis  /  fquamis  caiifiMit  l^iwrihus  inttgrit,  jpi»- 
cthtis.  Linn.  SyA.  veget.  pag.  yyfi.  tF,  14.  — 

Hort.  Upfal.  141.  n",  6. 

Jacohia  seyptiaca  tfenecionit  folio  i  Rare  minore, 

Vaill.  Aâ.  Acad.  Panf.  1720.  pag.  198. 

Ses  tiges  font  droites ,  médiocrement  rameufes, 

glabres  ,  ftriées ,  garnies  de  feuilles  .alternes ,  fef. 
files,  amplexicaules,  linéaires-lancéolées,  medio- 
crement  divifées  à  leur  contour,  finuées,pref- 
que  pinnatifides,aflei  femblables  â  celles  du fe- 
rwçon  commun,  mais  Its  découpures  moins  pro- 
fondes. Les  fleurs  font  terminales  ;  les  pédoneulss 
nus«  fottvent  i  deux  divifions ,  quelquefois  garnis 
d'une  ou  de  deux  petites  écailles.  Les  calices  fot»t 
Courts;  les  folioles  intérieures  droites,  fcarieufes 
à  leur  fommet,  &  les  écailles  extérieures  qui  en* 
vironnent  la  bafe,  très  -  lîmples ,  également  to- 
rieufes.  La  corolle  eft  jaune,  petite,  radiéeskl 
demi-fleurons  courts  ,  réfléchis  en  dehors. 

Cette  plante  croie  dins  l'Egypte. 

}3-  Sbnbçom  à  . crois  fleurs.  Stntêi^  uiSonu, 

Linn. 

Stneeh  eomi/is  revolutis  ;foliis  peiiaimis ,  ohlon- 
gis  ,  finujtis  ;  peduneulis  fubtrifiorit  ;  caiiciiiu  coni' 
cisi  fquamis  minimis  ^  intaSii,  WiUd.  SpeC.  PlsOt. 
vol.  }.  pag.  1980.  n".  X4. 

Senecio  coroUit  revolutis  ;  foUis  fegiUbus  ^pnu*' 
tis i  cal!:tf^us  conicis  i  fquamis  minimisa  intaSii, 
Linn.  Sylt.  veget.  pag.  jfC.  n",  12.  —  Hoit. 
Upfal.  261.  n-.  y.  —  WiUieh. Obferv. n».  lac- 
Kniph.  Centur.  1.  n*.  80. 

Settteio  foitis  pimaU/idit  ;  laeiniis  iaéfuJUuSt 
enaU,  Hort.  Chff.  406. 

Senecio  foliit  finuatis ^  petiolatit i  peéuÊtudlifoB» 
lonfioribui  ■  florum  roétis  4ifcù  i^tviotUmit  RojeOj 

Lugd.  Rat.  165-. 

Jacobsj  egyptidca  ffenecionis  folio  ,  femiûofeulù 

MX  confpicuis.  Vaill.  Aâ.  Acad.  Panf.  ann.  ijnèé 

pag.  198. 

Cette  efpèce  a  l'afpeft  du  fenecio  vu^^^ris ,  mais 
fes  feuilles  font  moins  profondément  divilees}  fes 
tiges  font  droites,  prefque  glabres,  verdâtres» 
ilriées,  garnies  de  feuilles  pétiolées ,  alrernes  i  les 
fupérieuresfeffiles,  obtongue$,finuées  â  leur  con- 
t  o  11  r .  un  peu  piamaiidesi  les  découpnses  dioiiei|« 
inégales. 
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Lm  fleurs  font  difpofées  en  une  pwiîcule  llche ,  * 
Krninale,  dont  les  pédoncules  font  alon;,fs,  mis 
M  gunis  d'une  ou  de  deux  petites  écailles  ton 
courtes  f  radinairemem  i  nois  dîvifions  uniflores. 

Lrsca!ices  T  ru  coniques,  glabres,  ftriés  ,  point 
iantus  à  ieur  i'ofnmec ,  munis  à  leur  baie  de  quel- 
qoes  petites  écailles  inégales.  La  corolle  eftjaunc  j 

Bi.'Jracrem-'nr  T:idiëe  ;  IcS  deiiii-fleiiTon\  très* 
courts^  qucii^uetois  à  peine  fcnlibies^  réfléchis 
cndelion. 

Cette  phate  croit  dam  l'Egrpte.  G 

)f  Séneçon  de  lava.  Sentào  javanîciu.Wïïid. 

$mti»  foroiSs  nv^utis  i  foliis  lincafilnu  ^  pif 
tàÀiù^iaâtit»  Willd.Spec.  Plant.  voL  pag. 

1^4.  n*.  57. 

Sntào  (coronopjfolius  )  ,  coro//«  radiamihus , 
ftvtlith;  foliis  linearibus  ,  pinnatifido  -  dtnta:is  ; 

tu'i  A(AiMM.Bunn.  Flor.  Iiid.  pag.  liii.  ub.  60. 

Sh  tidtws  font  droites ,  blanchâtres ,  perpen- 

icuîjires  }  elles  produifent  plulieurs  tiges  hautes 
i«a demi-pied  &  plus ,  très-glabres  ,  divifees,  dc^ 
Itw  partie  inférieure  «  en  rameaux  altetnts  ,  re- 
èt  Crs,  çlabres  ,  garnis  de  feuilles  éparfes,  fef- 
i«s ,  titi-etïoites  ,  linéaires  ,  longues  au  moins 
^dînpouces,  divifées  â  leurs  bords  en  dents 
très-inégales  «  Sternes  «m  oppofées^ 
pvdfK  difpofées  en  ailt. 

tes  flevrs  (ôtit  difpofées  en  une  panicule  lâche , 

terai-rale ,  dont  les  pédoncules  font  alternes ,  fim- 
piesoa médiocrement  ramifiés,  filiformes  ,  plus 
longs  que  les  feuilles ,  munis  de  quelques  petites 
hvAki  fétacées.  Les  calices  font  rrcs-glabres , 
compofes  de  folioles  linéaires  ,  égales  ,  excepté 
fMlqM»-one$  â  la  baie ,  très-tourtt  s ,  pi  el^ue  le- 
ixées, aiguës.  La  corolle  eft  jaune  «  d'une  gran- 
deur très-médiocre }  les  demi-fleurons  de  la  cir- 
conférence recourbés  en  dehors.  Les  fen>ences 
font furmonrées  d'une  aigrette  très  bîancha. 

Cette  plante  croit  dam  les  Indes  «  1  l  ile  de 

5f.  Séneçon  ctnàié.Statcio  elntrafcens.  AitOfl. 

Stntcio  coroliis  rtvotutts;  foliis  pinntttifidit ,  to- 
Mutofit,  margine  revolutis  ;  paniculd  patufà  ;  fqua- 
téi  taHtmi'  exurioribiu  paumibus.  Aiton ,  Hort 
bvenf.Tot.  î.pag.191.— Jacq.  Hort.Schoenb 
Yol.  2.  pag.  1 1  tab.  150.  —  WilW.  Spec,  Plant, 
vol.  j.  pag.  i'^384.  n".  36. 

Ceft  un  arbrilïe*u  dont  les  tiges,  droites  ,  li 
neifes,  cylindriques,  Tameufes  ,  s'élèvent  à  la 
Weur  de  cinq  i  fut  pieds  i  eKes  fe  dtvifent  en 
rameaux  glabres,  blanchâtre»  dans  leur  jeiioeffe. 
Les  feuilles  font  épatfes,  pétiolées,profon  <?ment 
piMsi&des ,  lanugineufes .  blaiwbâues  Hc^  tomea 
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teufes  i  leurs  deux  faces ,  longues  d'environ  qua- 
tre pouces  ;  ItS  d^^  oupures  linéaires  ,  Lncéolc*S« 
digues î  les  Uuillcs  dts  rameaux  plus  étroites  ,  li- 
néaires,  lancéolées ,  plus  ou  moins  profondément 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords  i  le»  tuperieures  tn- 
tières. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  lâche, 

terrain ile,  étalée,  peu  giraie  ,  dont  les  pédoncu- 
les font  droits,  lanugineux,  bUncliaircs  ,  lo  gS  i'.Ô 
deux  â  trois  pouces.  Les  écailles  extérieures  des 
calices  font  ouvertes,  fubulées ,  point fcaneu^ s  j 
Li  intérieures  au  moins  une  fois  plus  lo.^glles  , 
d*»n  vert-pilei  leur  bafe  ,  jaunà  res  à  leur  partie 
fupérieure,  avec  une  pointe  btuiie  i  droites ,  con- 
caves ,  égales ,  cylindriques.  Les  corolles  font 
jjunes  ,  ra.tiecs  i  It-s  demi-fl-urons  de  la  circon- 
férence au  nombre  de  quatre  à  f.  Pt ,  uès-ouverts  , 
à  peine  réBéchis ,  légèrement  ttidentés  i  fi»» 
met. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonoe-Efpérânee. 

0  (  Defcripi.  tx  Jut-q . ) 

i,6.  SeMBÇON  »ultifide.  Semeio  muliifidus, 
Bunn. 

SetutM  eanlSs  nvoluùsi  folUs  hipiiutatifidis.U' 
nearibus,  Willden.  Spcc.  Plant,  vol.  ^  pag-  ij*** 

n°.  41. 

Stntcio  (tenuifolius), co'o///J  revofaiîs }  foliis ptn^ 
«MiS^s  i  pianis  tornutts  ,  apice  bij^Jis  ,  cju/e  her* 
bacco.  Burm.  Flot.  ind.  pag.  181.  tab.  60.  fig.  4>' 

Celte  plante  a  de  grands  rapports  avec  le  cinf 
raria  tmdummits^  â  laquelle,  fi  «Ile  étoit  nueus 
connue  ,  il  faudroit  peut-être  la  rapporter. 

Ses  tiges  font  herbacées  ,  prefque  dichotomes, 
droites,  très- glabres,  finonees,  prefque  triangu- 
laires,  médiocretr.ent  élevées.  I-t  s  f.-uil  es  font  al- 
ternes , pétiolées ,  glabres,  ver dâtres^m^iocres, 
pretque  deux  fois  ailées  ,  I  déconptues  fort  me- 
nues,  fouvent  bifides  ^  !  ar  fommet  .  prefque 
fimples  ou  munies  de  Quelques  d;nts  rares.  Les 
fleurs  font  difpofées ,  i  Vextrémite  des  tiges ,  fur 
des  pédoncules  grêles,  a'ttîn-s,  limples  ,  uni- 
flores,  quelquefois  dichotonics.  garnies  de  quel- 
ques petites  bradées  fubulées.  I-es  folioles  cahci- 
n  1^^  font  droite* ,  longues  ,  linéaires  i  la  corolle 
d  un  jaune  orangé  i  les  ânetices  fuimontées  d'un» 
aigrette  tièspblancbe. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes#  i  lUe  da 
Java.  iy.  f>in  hcrb.  Lam.  ) 

Î7.  Séneçon  eneonie  d«  cerf.  Stueh  cewie- 

pifolius.  Des  font. 

Stntcio  radiis  rtvcluùs  ;  foliis  ftt^titwtîhus ,  fub' 
'  eamofis,  ampltxicaulibus i  pinnulU  Ihicari  fuhul.nis  , 

':r:.tc!:ii!il>us  ;  pedumulis  elongatis ,  unifions.  DcSI. 
'  iïu:.  aiiaat.  voL  i.  pag.  ^73. 
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StHtcio  (coronopifolius)  ,  coroUîs  revolutis  ;  f»- 
Uif  pimMifidii }  laeiniis  lir.taribus ,  fubinttgcrrimii  ; 
€aalt  eonmbofrt  trtSo,  Willd.  Spec.  Pljfit.  vol.  3. 
P*S*  19^5'  n  •  40.  i 

*Se$  racines  font  (ibreufes.  capinaiies ,  prefque 
velues  :  il  s'en  élève  une  tige  droite ,  cr^indiique , 
médiocrement  ramcnfe ,  glibre  ,  Oriée  ,  hiute 
d'environ  deux  à  tiois  pi^ds ,  garnie  da  feuilles 
feifiles^  alternes,  amplexicaules,  charnues ,  à  de- 
ini»cylmdrâ)uet ,  fubulëei ,  longue»  de  trois  à  <)u  a 
ire  pouces,  pinnanfiJf^  depuis  Icit  milieu  julaue 
vers  leur  fommet,  médiocrement  velues  -,  les  dé- 
coupuies  diftantes,  linéaires»  inégales ,  quelque- 
fois un  peu  torfes  j  entières  ou  inciféeséc  dentées. 

Les  fleurs  font  peu  nombre ufes  .  dirpofécs  en 
un  corymbe  Uche ,  foute  nues  par  des  pédoncules 
riéd.ocrcin  nt  rjmeiix  ,  plus  louvent  uniflores , 
liifcs,  droit»  &  feuilles.  Le  calice  efl  fîtnple,  gla- 
bre ,  droit,  cylindrique,  compofé  de  rolioles  li- 
ré^itt  s,  éjjialrs,  point  fcarieiifts  à  l^ur  fommet. 
La  LOroMt',  iflil  ftmbiabic  à  celle  du  ftntao  ja- 
cobâa,  efl  jaune ,  radiée  ;  les  demi^fleurons  dépour- 
vus d'éta  mi  nés,  fertiles,  linéaires,  roulés  à  leurs 
bords  }  les  fleurons  tous  hermaphrodites ,  tubulés, 
divifés  en  cinq  dents  à  leur  f<)i\imet  ;  les  fen'c-nces 
oblongues  &  fort  petites ,  furtnontées  d'une  ai- 
grette  (imp'e  ^  ièflile  ,  blanche  «  velue }  le  récep- 
tacle nu  &  convexe. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  par  M.  De^fon- 
taines  en  Barbarie,  dans  tes  fables  humides  du  dé- 
fert  ;  elle  fleurie  dans  l'hiver.  O  (  Oêfinpt.  ex 

Dtsfoni.) 

Willdenov  rapporte .  mais  avec  doute,  à  cene 
fiante  «ne  autre  qui  crott  en  Efpagne ,  &  qui  offre 
quelques  d  tTérences.  \'oici  la  defcription  qu'il  en 
donne.  Llle  a  beaucoupde  rapports  avec  le  fcnecio 
flvttticui ,  maisfes  feuilles  font  beaucoup  plus  étroi- 
tes; festigesfont  droites ,  hautes  d'un  demi  pied  ou 
d'un  pied,  ratDeufes.llriées,  garnies  de  feuîllesalter- 
nés,  amples  icault;  s ,  étroites,  pinnatifides;  les  pin- 
nules  linéaires .  obtuf«s ,  entiéies  dans  les  feuilles 
fupèrieures ,  dentées  aux  femiles  mf^rienies  ;  les 
fleurs  difpofcesfn  corymbe,  à  l'extréi  i;é  des  ra- 
meaux ,  &  très-longuemwnt  pédoocuiées.  Q 

}8.  Senecok  auRral.  Stntcîo  aufiralts.  Willd. 

Senttio  coroltis  rcvolmis ;  foiti ^  Ih.e  t-i-  lanccvîa- 
tii  f  integtrnmis  f  bafifuhunidtntaus.  Willd.  Spec. 

Plant.  voL  ).  pag.  1981.  n*.  a& 
5eA«îe  ûng^if^Ms.  Foift.  Prodr.  n*;  519. 

Cette  plante ,  dit  Willderov  ,  a  des  tiges  qui 
paroiflent  devoir  être  ligneufes  ,  di virées  en  ra-  1 
'  n»eaux  cylindriques  &  ftriés ,  garnis  de  feuilles  al- 
ternes, pëtiolées ,  étroites, linéaires  ,  lancéolées, 
très-entières  à  leurs  bords ,  un  peu  c  hamues ,  mé- 
diociement  tétrédes  ï  lent  bafe ,  longues  d'un 
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pouce,  glabres  à  leur  face  fupérieure  ,f  ubefontes 
en  deffous ,  munies,  à  leur  partie  inférieure, d'une 
feul;  dent  latiirale ,  lubuiée  ,  quelquefois  de  deux 
prefqu'oppoCées.  Les  fleurs  font  teiainales  flep^- 
niculées. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Nouvelle- 
Zélande.  7  ? 

;  n  Se  N  E  ço  N  de  la  Zélande.  Stnecio  lautus.  Forft. 

Sinecio  coroHis  rtvoluiis  ;  foitis  oblongo  -  laactc- 
latis  ,  petialat  'tt ,  tqualittr ftrratis  ;  fummis  inieftr- 
rimis.  Willd.  Spec.  Plant. vot. }.  pag.  \  ^%uvP.Xf» 

Sentiio  lautus.  Forft.  Prodr.  n".  Ç58. 

Cette  plante  psroit  avoir  quelques  rapporuavec 
le  fmeeio  aufir^it.  Ses  ttges  font  droites,  ramea- 

fes,  cylindriques, &  probahlemenc  htrbacées.Sts 
feuilles  font  pétiolées,  alternes,  longues  d'un  de- 
mi-pouce; les  inférieures  oblongues,  lancéolées, 
munies  à  leurs  bords  diî  chaque  côté,  de  trois  oB 
quatre  de;  tslurts  en  fcic  ;  le^  fupèrieures  lancéo- 
lées, très-entières  5  les  pétioLs  très-longs,  fouver.t 
garnis  d'un  appendice  foliacé.  Les  fleurs  ont  lom 
corolles  radiées,  les  dcmi-fleuroBS  de  iadrconft> 
rence  recourbés  en  dehocst  *Ue*  IcflèoiUeRti 
celles  du  feiucio  jjco!>/^. 

Cette  plante  croie  à  la  Nouvelle-Zélande.  iDtf- 
eripe.  ex  Wtitd.  ) 

40.  StNtÇON  livide.  Stnecio  Itvidus.  Unn. 

Seneeh  coroiUs  revolutis  ;  foliis  ampltxtcauUbus , 
lanceoUût g  dentatis  ,  ffu-i^rn  ^alicinis  brevij/imij , 
întatiis.  Lmn.  Syft.  veget.  pag.  7J7.  n".  if.  — 
Hort.  Uof.  20t.  n».  7.  —  Knipb.  Cent.  10.  n*.  79. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.    pag.  1985.  n*.j). 

Sentiiù  fc-ll'i!  finu:T!st ,  baj!  latioribus  ,  amphx'tca»' 
iiùus fionbus  corymbofit  radiu  difco  brtVtonbiu. 
Rejf.  Lof  d.  Bat.  i6f .? 

Cette  plante  s'élève  peu  :  fes  ttges  font  glabres, 
â  peine  rameufes,  garnies  de  leutNes  alternes , 
amplexicaules ,  lancéolées .  dchanciées  en  conr  a 
leur  bafe  ,  dentées  i  leur  contour  ,  un  peu  aiguës 
ï  leur  fommet ,  de  couleur  verte  ,  quelquefois 
glauques  &  tîcattt  fut  k  couImt  de  chair  à  knr 
face  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbe  à  l'extré" 
mité  des  tiges  :  leur  calice  dl  un  peu  vifqucux , 
Bnement  &  agréablement  flrié  ;  les  écailles  incé- 
tieures,  drmtes»  parallèles ,  colorées  à  leur  fom- 
met }  les  extérieures  beaucoup  plus  petites ,  fé- 
tacées,  point  fcarieufes.  La  corolle  e(t  jaune  ,  ra- 
diée i  les  demi -fleurons  de  la  circonférence  fore 
coitns  flt  «n  pen  téfléckb. 

Ceuie  plante  fe  lencontaeen  Efpagiie. 

41 .  SfNEçox à  uoislobes.  Stntcio trihhia.  Liao. 
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St'tav  corolKs  rtvoiuùs  foUis  ampUxicautlhut , 
thftât ,  apict  tritoliis  ,  ferratii  ;  calicinis  ^  flfiomis 

l^datis.  WiUd.  Spec.  Pbnc  vol.  }.  pag.  1984» 

S<«Jo  coroUis  rivolutis  jfoliis  amnUxîtduKhus  , 
tfttt  triioiis ;  Jquamû ,  culicinis  fpk'  aùs ,  hierii. 
Lin.  Sv  n.  vegcc.  pag*  7S7'  û"»  *û      Hott.  Upf. 

n".  4. 

Ses  ncinfs  Tont  fibreufes  ,  &  produifent  des 
ttgss  droites  ^  hautes  de  lîx  à  fepc  pouces ,  fermes» 
épiifTes ,  angaieures ,  ftriées  ,  velues ,  divirées  k 
leur  partie  fupérieare  en  quelques  rameaux  a'rer 
IKS,  garnies  de  feuiiles  r<ê(nles  ,  alternes  «  oblon- 
gKi,  imptexicaules  ,  charnues  ^  léf;ëreniem  ve- 
ines, incifée^  dmr?  s  ?n  fcie  à  l^U  t COntPlir« 
di«iféescn  troîi  lobes  a  leur  loionnit. 

Lev  Scurs  font  difporées ,  à  rextréit>îtë  des  tiges 
i£  des  rameaux  ,  en  un  corynibe  ferré,  donc  les 
pédsBcales  Tonc  ^égaux  «  rapproches ,  laaugi-  : 
«an.  Lif  calices  font  coam  ,  épais,  ovates  ; 
Wiûles  internts  droites,  égales,  noirâtres  à 
WKDOKt ,  munies  à  leur  bafe  de  Quelques 
écitattès-courtes,  dont  l'extrémité  e(t  noire  , 
ûé.hirrfin  dtcoupures  prefque  fétacées  ,  telle- 
latm.  ijueiWs  parailTent  cunime  autatit  de  cils 
La  corolle  eft  jaune,  radiée  i  les  demi* 
fleuroos  rabattus  en  dehors. 

Cette  pUace  fe  trouve  en  ETpagne.  O 

4i.StNEçoN  i  feuilles  de  télépbîtm.  Svué» 

ukfKfatiiu.  Jacq. 

Sintcio  (onUis  molutii  ;  foliis  ohovato  -  taati- 
fjrmisus  ,  apice  ferratis ,  glabris  ,  ampU»ieautiitt$. 

Wm.  Spec.  Plant,  vol.  |.  p»g.  1983.  n**. 

Stiucio  ttlcphîf allas,  laoq.  Fragm.  boc  vol.  1. 
pg.  i.ub.  1.  Hg.  j. 

Ses  tigps  fone  droites  t  cylindriques  j  Ariées  , 
liérigies  de  poils  roidss  &  courts  ,  hautes  d'en* 

virm  iieux  r  ir  ^5  ,  rameufes  ,  garnies  de  feuilles 
lefliteSi  alternes  ,  amplexicaules ,  eu  ovale  ren- 
veilë,  cunéiformes ,  glabres  à  leurs  deux  Faces  , 
dentées  en  fcie  à  la  panie  fupérieure  de  îenr  cnn- 
taut,  obtuÂss,  élargies  à  leur  fommec,  rcuecies 
ilcwtofe. 

Les  (leurs  font  peu  nombreufes,  difporécs  à  l'ex- 
trémité des  tiges  en  une  forte  de  corymbe  lâche , 
^lesvéioncules  font  mÀliocrement  rsmeux  , 
prefaaefi  npîes  ;  ta  corolle  radiée,  n.u  ne  à  fi  cir- 
conierence  de  demi  -  fleurons  femelles ,  (ans  ëta- 
uaei.roiilés  ezeécieflreiMnti  leur  fbmniet. 

Cette  plasae  fe  ftocoMM  MX  ewiroM»  du  Cap 
éatoe-fiTpéaiiei;  O 
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4j.  Si^NeçoN  à  feuUUs  glauques.  SeatciogLui* 
eus,  LimLi 

Stntcio  coroWu  re\-oluiis  ;  fullis  cmplcxicaulibus  , 
fanceoUuU  ,  oiti^s  ,  dcntatit  ,  inugtmmt*.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  u  17.  — Roy.  Lugd.  Bar. 
164.  —  Willd.  Spic.  Plant,  vol.  }.  pag. 

Jacob âa  tgyptia  ,  anaua ,  coronopi  folio  gLueO, 

Vaill  Aâ.  Acad.  Patii;  1710.  pag.  197* 

Jaeoi*a  êgyptia ,  foBo  gAniM  MraMjpj'.  BoClh. 
Lugd.  Bat.  I.  pag.  99. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées ,  pubefceotes  , 
garnies  de  feuilles  alternes ,  fefllles ,  ampteticaulet, 
lancéolées ,  dentées  en  corne  de  ceri ,  pubdceo- 
ces«  de  couleur  glauque-cendrée  i  les  dentelures 
obtufes .  tiiâ-  entières.  Les  fleurs  Tant  radiées  ; 
les  demi  •  fieuoas  de  la  «irconféieiice  roulés  en 

dehors. 

Cette  plante  croît  dans  l  Égypte.  </ 

44.  Séneçon  variqueux.  Senecio  vancofm.  Lirn. 

Stnec  'io  coroliis  revolutît  f /oIUm  «imtis ,  pttioiatû ^ 
dcntatis  ^  punSuiatO'VarieojSt,  Lîtin*  OeC.  9.  lab.  |# 

—  Willd.  Spec.  Plaot.  vol.    pag.  1987.11^.44. 

Cette  plante  a  des  feulUes  alternes ,  pétiolées , 
ovales ,  vertes  en  deflus ,  d'un  rouge  de  fing  i 
leur  face  inférieure ,  dentées  à  leur  contour ,  lé- 
gèrement ponôiiées  &  variqueufes.  Ses  cotulle» 
font  compofées  de  fleurons  dans  leur  centre  >  &  i 
lacirconleience  dedend^europs  roulés  en  dehors. 

Cette  plante  f«  rencontre  dam  l'Egypte.  O 

***  FUuri  raditts  ;  dtmi - fituroas  iialés,  feuUIçs 
fiiutétifidest 

4Î.  Séneçon  élégant.  Senecio  tUgam.  Llnn. 

Senecio  coroliis  radîmtiius  }  foliis  pihfo-xrfcidit , 
pinmatifidis  ,  équalihus  ,  paun:-;!!'^;  i  s  ;  r^i':i  irferHh 
angujliità,  ciiù<.ious  hinis.  Ait.  Hort-  Kev.  vol.  ]. 
pag.  i9j.  n°.  ;8.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ). 
pag.  15^.  n**.  58. 

Senecio  coroitis  radiétntihu  ;  foUîs  pinnatifidîs; 
équaUkus  ,  paietui0mis  ;  margiae  incraffaio  ,  reenr- 
vuM.  Lion.  Syft.  veget.  pag.  6^0. 

Svueio  folus  pimatifidis  ,  dentjcii  ;  caule  keria* 
cso  ,  paniculato.Thmb.  Prodr.  pjg.  i;^. 

Senecio  eoroUit  rédiantibus  ;  foiis  pinnatifiàis  , 
Aqu'JiittS ,  patenti0imsi  nuki  inferni  angujiatâ.  Lin», 
bpec.  Plant,  vol.  1.  pag.  izi8.  — Hort.  Cliff.  4c6. 

—  Hort.  Upf.  xéa  —  Mill.  Di^.  n*.  j.  —  Knipb. 
Cent.  7.  n*.  8f. 

AfUri^kmm,  anmtusJtmeiMisfiBisXwMtU 
Hoft.  1.  pag.  59.  tab.  30. 
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JtuoktA  Cafin^t  ifiore  purpurto ,  fentcionUfvlio 
àmtatQj^Xiù* Mat  v«l.  i .  pag.  '5  j.  tab.  xi,  ng.  i . 

.   Jaeoiâa  afrieana  ,  Utiniata ,  iatifoUa  ,  fort  pur- 
fvto.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  487.  ? 

i5.  JdLohxa  iifrlcana  ^  frutrf.tns  ;  flore  amplo ,  pur- 
purto ,  eiegantijjimo  ^  Jentcionis  fbiio.  Volk.  Norib. 

p»g.  11$.  nb.  iij. 

Cette  efpèce  efi  une  de%  plus  élëganws  de  ce 

genre  ,  remarquable  pir  (•^•'^  fl  d'une  belle  cou- 
Uiir  pourpre  à  leur  ciiconteicace .  d'un  jaune-doré 
dans  le  centre. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  droites,  rylînclriques, 
verditres ,  ftriées ,  preCque  glabres ,  hautes  d'en- 
viron trois  piedf ,  rameutes  «  garoies  de  feuilles 
alternes,  fetiîks,  pîmes,  élargies,  vertes  à  ItUiS 
deux  £ice$^  un  peu  charnues  ^  légèrement  pileules 
&vifqQeubs,  profondément  pinnatiftdesj  les  dé- 
coupures un  peu  el.irgi^5 .  HrciiiLb ,  obtufcs  à  leur 
fomn^et,  legercincju  intiiets  ou  mur.ies  de  dents 
larges,  courtes,  très-aiguès }  celles  de  la  partie 
fupérieure  époiflies,  tecouibéei,  un  peublaocha 
très ,  prefque  calteafes. 

-  Les  fleurs  font  difpofées ,  i  l'enrëmîté  des  ra- 
me aux  ,  en  un  beau  corymbe  étalé  ,  foutenues  par 
des  ptdoncules  preft^ue  fimpl  s  ,  a'fngés  ,  cylin- 
driques ,  un  peu  iflclinés ,  munis  de  quelques  pe- 
tites folioics  courtes ,  linéaires  ligues.  I.e  calice 
ell  un  peu  eLugi ,  compoTé  de  folioles  droites, 
ptefqu'égnles ,  linéaires,  à  peine  aiguës,  fcaricu 
ics  ,  noilàcres  à  leur  fomuiec  «  glabres  ou  que! 

Juefbn  un  peu  ciliées.  La  corolle  eft  d'une  gran- 
eur  médiocre ,  ouverte,  compofée  à  fa  circon- 
férence de  demi -fleurons  d'une  belle  couleur 
pourpre  ,  pUtMs ,  po|n«  réfléchis  ;  les  fleurons  do 
centre  de  cnnleur  jann?  .  nombreux  ,  hermaphro- 
dites. Les  ft'iifcnccs  font  furmontees  d'une  ai- 
grette très- blanche  ,  foyeufe  ,  (impie  ,  fefBle.  La 

Etante  #  a  des  tiges  plus  élevées ,  prefaue  ligneu- 
».  Ses  corolles  font  un  peu  plus  amples. 

Cette  jAvme  croît  oaturellement  «u  Cap  de 

îonnc  -  Efpirance.  Elle  fait  aujottriliui  rome- 
ment  des  jardins.  O  (^«v.  ) 

4^.  Sekeçon  mignoD.  Sentâo  vtmifitu.  iUt. 

Scnerio  coroHis  r.idiantibut  ;  caule ,  calice fotitfque 
glabris  jjo.ns  pi/jri,ii!jij:s  ;  laciniii  Uataribut^  acu- 
.fis ,  acntutis.  Aiton,  Horc.  Xev.  vol.  )•  pag. 
—  Wiiîd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  l^ffO,  O*.  57. 

li  exifte  de  très 'grands  rappotts  entre  cette 
plante  8f  le  feneeîa  tUgans  ,  fuTtoUt  pour  la  dif- 

pofîii'.'n  S.'  la  foime  de<.  fl_-urs  ,  dont  elle  n'cfl 
peut  être  qu'une  variété}  elle  en  ditlere  pat  fes 
lèuilles  plus  étroites  &  plus  aiguâ. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres ,  cylindriques, 
ilriéesj  rameufeSj  gat^ies  de  feullles  alternes  ^ 
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feifiles,  parfaitement  glabres,  très- étroites,  alorv 
gées ,  profondément  pinnatifides*,  les  décoa|Mces 
linéaires,  dentées,  aiguës,  très- fou  vent  munies , 
fut  la  principale  neivùre,  de  feuilles  inférieures^ 
de  quelques  atgttiUom.aunit. 

Les  fleurs  font  difpofées,  i  rtxtrô  iiiré  des  brarv 
ches,  en  un  corymbe  lâche,  foutenues  par  des  pé- 
doncules alongés,  prefqiie  fimples.  La  corolle  eft 
d'une  belle  couleur  purpurine,  foncée  ,  compcfée, 
à  la  circonférence  ,  de  demi -fleurons  ouverts, 
point  réfléchis  i  &  dans  le  centre,  de  fleurons  lier» 
maphroJiteî.  I  frniences  font  petites,  étroites, 
couronnées  pat  une  aigtctie  blanche ,  ûmple,  Itf' 
file. 

Cette  plante  croît  naniielletneDe  m  Cap  1» 
Boone-Efpérance.  c^ 

47.  SlMEçoM  niftiqne.  South  ffitaUdiu.  Lion. 

Stncc'io  coroL'h  radiantibus  { foliit  fcmi'ampUxi- 
caulibus  ^pinnatifidu  i  iacintù  Itataribus  ffukdtaut- 
lis ,  difimtikutî  cmU  rnSo.  Willden.  Spec.  Plant 
vol. 3. pag.  I99i.n*.;9. 

Scneclo  co'ollis  jùdianûhus  ,  calice  longioribai  f 
inteprts  ;  foiiis  pinnaiijiàis ,  iaciniis  liaeariiut ,  dif' 

!ur.!iuus.  Lion.  Syft.  vegec.  pag*  757.  —  Hoct» 

Upfal.  160. 

Scnecio  radio  patente  ;  fiofculis  etlipliciM,  itUtgcr- 
'irnis  ifi/liis  p/nnatijidis ;  Uciniis  fublineetnius^M^ 
tantikus.  Snùch,  Bnutt.  vol.  1.  pag.  8S3. 

Sincào  gdUutt,  VillatSjPlant.  du  Dauph.  voL }. 

pag.  ijQ. 

JacobM  pumiia ,  gaiiica.  Boccon.  Sic.  pag.  76. 
tab.  4i.fig.  I. 

Jd^oiiu  fî:ula  ,  ckryfantkfmi  craid  folio.  ToHrn. 

Inlf.  R.  Herb.  486.  —  Baiiel.  Icoo.  Har. 
fig.  1. 

Stnecio  flvatitui.  Var.    Gouan ,  IN.  67» 

Cette  efpèce  eft  petite.  Ses  tiges  font  biflès  * 
droites,  glabtes,  cvlin.iiiques,  h-iutes  n  h.;  t  i 
dix  pouces»  prefque  fmipks,  herbacées,  a  peine 
ftrifes,  garnies  de  feuilles  alternes,  reffiles,! 
demi  -  amplexicaules ,  oblongu  s,  glabres  à  leur» 
deux  faces,  pinnatifides i  les  découpures  étroites, 
linéaires,  diftantes,  médiocrement  deotdes,ap' 
prochant  des  feuilles  du  chryfanikemum. 

Les  fleurs  font  peu  nombreures,prefqae  foli- 
taircs  &  alternes  à  l'extrémité  des  tigss  ,  fuppot- 
tées  par  des  pédoncules  fimp'.ts ,  alongés  ,  mums 
à  leur  bafe  .  &  quelquefois  dans  leur  longueur , 
de  quelques  petites  foliotes  courtes,  très-étroites, 
aiguës.  Les  calices  font  glabres,  cylindriques, 
compofés  de  folioles  droites,  rapprochées,  pref- 
qu'égales,  »;n  peu  aiguës.  La  corolle  elt  jaune, 
petite,  sadiée*  ks  deni-fleuioi»  tiëMUYens. 
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illiptîque»,  entiers  à  leur  languette,  peint  rou-  | 
les  fiL-arops  tous  hermaphrodites,  un  ptu 

& longs  que  les  caiiu»}  les  femences  petites;, 
Ks«  couronnées  par  une  aigrette  limple«  fét- 
£(,  blanchâtre. 

Cette  phnte  croît  Hans  les  champs  &  fur  les 
mn ,  en  Angleterre  &  dans  les  dépattemens  me- 
lidiaMU  de  la  Fruice.  O  (  ^-f'  ) 

^.  Séneçon  à  feuilles  de  roquette.  Senccio 

Sauào  contSt  raHantîtiÊi  g  /oliis  piHHatîjUis , 

ititutis.fuèhiriis;  omit  tnâo.Um.  Syft.  veget. 
|»g.  7f7.  n".  ï<5.  —  Flor.  fuec.  edit.  i.  n".  750, 
-Willi.h.  Obrerv.  n°.  —  Pollich.  Pal.  n». 
796.—  Hofim.  Germ,  z^^.  —  Roth.Gerin.  vol. 
l pg.  —  vol.  II.  pag.  3 38.  —  Willd. 5pec. 
niât.  vol.  5.  pag.  1 991 .  n**.  6a 

Stnttio  ftanorenjis.  Iter  Scan.  2xj. 

Suttiojacoi£a,ft/andieaf  incana.  Lobel,  1JJ.76. 

hitlta  incana,  alttra.  C.  Bauh.  Pin.  151. 

Uiét*  ûiumi^A  folio f  raiict  rtptmuy/ÛVkàOt, 
fvLAâ.  Academ.  pag.  j6^* 

hoim  thijpma  ^fi^is  enuSf  éi/temiJÎ£Vt_Jimili- 
i»         Rupp.  Jen.  164. 

Jiioita  intûna,  f^vu,  Burel.  Icon«Rar.  IQ75. 

tab.  h;. 

Cette  efpèce  paroit,  au  premier  afpeâ,  avoir 
deiin>fnnds  rapports  avec  le  faieâo j  icobtai  elle 

«n  diffère  par  fcs  tiges  loec'tement  velues,  p.ir 
ki  feuilles  un  peu  blanchâtres  ^  &  doot  les  dé- 
uttfm»  font  courtes ,  élargies. 

Ses  racines  font  rampantes  ,  it  produifenr  une 
âge  droite ,  haute  de  deux  ou  trois  pieds,  dure, 
CTKndrfque  ,  ftriée  ,  rameofe  ,  v£  lue  ou  pubef- 
certe ,  cara(ftere  qu'elle  perd  fouvenr  par  la  cul- 
ture j  gatnie  de  leuilles  alternes,  fefliles,  alon- 
gées ,  élarg-es ,  vertes  ou  peu  blafictiitres ,  fur- 
tout  à  leur  fiCc  if.féiieure  ;  pubefcer.tes ,  pînrati- 
lidcs;  les  iletoupiires  courtes,  prel^u  égaies,  elar- 
ries ,  obtufes  à  leur  fommet  ^  garnies  de  quelques 
dents  aiguës  à  leur  contour. 

Les  fieuis  font  alTez  nombreufes,  difoofées  en 
ewffi^e  à  l'extrémité^dcs  rameaux,  ioutenues 
pu  des  peiiorcii'cr^  fiiripk's  ou  mcfliocrement  ra- 
wnXf  fouvent  dichotomss ,  cylindriq^ues,  pubef- 
ccBi,  inégaux ,  garnis  de  quelques  petites  foUotet 
lînéiiies,  courtes,  aiguës.  Le  calice  eft  un  peu 
épais,  cylindrique,  compoCé  de  folioles  droites , 
égiles ,  très  étroites ,  aiguës ,  terminées  par  une 
p^iinte  fcaricufe  un  p^u  rmigi-âtre.  La  corolle  eft 
jiuiie,  radice ,  afîei  fctr.bbble  à  ce'lc  A\x  fttiicio 
jiiobta  ;  les  demi-fleurons  ouverts ,  point  rpcour- 
ks>  Jm  fleusoM  tous  hermapbiodites,  un  peu  plus 
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longs  que  les  calices  ;  les  femences  petites ,  ve- 
lupî,  lurmontées  d'une  aigrette  très  -  bLtu lie  , 
limple  ,  fcûUe ,  plus  loogue  que  le»  folioles  cali- 
cînales. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  contrées  aié>- 
ridionales  de  l'Europe  •  en  Fiance,  dans  les  envi- 
rons de  Paris.    (     v.  ) 

49.  Séneçon  jacobéc.  Seneào  jacobta.  Linn, 

Sintiio  radio  patente  i  folùs  lyr^to-hipinnatljiais  , 
divancatii  ,  dentatis ,  0lai>rts  ;  ctiulc  (tcih.  Smith  , 

Britan.  vol.  2  p.ig.  88y  Willden.  Spec. Fiant. 

vol.  3.  pag.  ujyj.  n*.  76. 

Senteio  corollis  radiemtiha  ^  f^ît  ptméto-lyra- 

tis,  laciniis  lacinulatis ,  caule  ereéio.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  iii7.  —  Hort.  CUff.  406.  — 
Flor.  fuec.  688.  75 1.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  174. 
—  Dalib.  Parif.  257.  — Scop.  Carn.  edir.  i  n". 
1072.  —  Pollich.  Pal.  n*.  797.  —  Kniph.  Centur. 
6.  n'\  8?.  —  Knorr.  Delic.  i.  tab.  1.  —  Lam. 
Flor.  franç.  vol.  1.  pag.  134.  n*.  117.  —  Ilofta». 
Germ.  294.  — >Roch*  UenB«iroL  I.  pag.  36.^.  — 
vol.  IL  pag.  340. 

Senccio  fdiis  lineatis ,  pinnis  dHUitth  ^  iKtrtmm 

ma.v(wj.  Ilaiîer,  Helv.  n*.  62. 

Jacoét.i  Viii^aris ,  lacini^t^.  C.  Bauh.  Pin.  n". 
—  Tournef.  Inii.  R.  Herb.  48;.  —  Mortf* 

Hilt  f  pag.  icS.  §.  7.  tab.  8.  fi?.  S. 

Herhû  6aniii  Jacobi.  Fufch.  ililt.  741.  Je. 

Jaeobâa  vu/garit,  J.  Bauh.  Hilt.  1.  pag.  1057. 
Icfin. 

Jms^â».  Dodon.  Petnpt.  ^41.  le. 

i.  Jacobêa  vulgaris ,  fiort  Hudo.  Rai,Angl.  a. 

pag.  8a.  Motif.  Hilt.  3.  pag.  |<Â.  —  PoUich. 
1.  c. 

Jae^M.vutgarisy  Itàniata  i  fort  difioUe.  Viîll. 
A&.  Academ.  Parif.  1720.  pag.  |8). 

y tttgvrmfu  la  jacobée  ou  herbe  de  Saînc*Jac- 

ques. 

Cette  efpèce,  lune  des  plus  communes  de  ce 
genre  après  k  feneçon  commun  ,  fe  diflingœ  dtt 
feneçen  des  forêts  par  fes  feuilles  Ijciniées  en 
forme  de  lyre ,  &  futtout  par  Testeurs .  dont  la 
corolle  eft  manie  de  demî-fleurons  à  fa  circonfé- 
rence. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  de  deux  i  trois 
pieds ,  glabres ,  cannelées  ,  ramcufcs  particuUé* 
rement  I  leur  partie  fupt-iieure  ,  fouvent  rougeâ- 
ttes  vers  leur  bare,un  peu  ar.gulcuies ,  garmes 
de  feuilles  alternes ,  pétioléet  ou  prefque  fefnies  , 
furtout  les  fupérieures  { glabres  i  leurs  deux  faces, 
ciliées;  les  folioles  fouvent  ptnnatifidea,  i  dé- 
coupures itu  T.iles,  laciméea  ou  dentées,  anga- 
kufes  eu  obcufcs. 
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Ses  fleurs  font  nombreuics.  difpofées  en  un  co- 

3tnbeiennîiial>  fupportées  par  des  pédoncules 
ongés  >  rameux  à  leur  fommet}  les  ramiàcatioiis 
courtes ,  inégales ,  un  peu  pubefcentes,  munies 
de  quelques  tolioles  fubulies.  Les  cali  c«i  ù-nc 
comporés  de  folioles  étroites^  égales  «  fubulées^ 
fcarieafe»  i  ienr  fonfiroet ,  enveloppées  à  leur  iMfe 
de  quelques  autres  petites  folioles  courtes.  La  co- 
rolle e(l  jaune ,  radiée  i  les  d;:n>i-fl^urons  femelks, 
quelquefois  rares  ou  prclque  nus.  Leur  languette 
eft  p. us  nu  moins  alongée ,  entière  ou  prefqu'à 
trois  lobes  a  Ton  foramet  i  les  femenccs  pentes , 
couronnées  par  une  aisfetw  £mpl0  »  MSi»,  nès- 
blanch?. 

Cette  plante  croît  en  Europe  «  dans  les  prés  un 
peu hainidlei. if(  V.v.) 

Les  feuilles  paiTcnt  pour  vulnéraîves ,  t«pe£b- 
rantes  &  détevfiv  s  ;  ma!*^  c'iïs  font  rarement  em- 
ployées. Leur  laveur  eil  acre,  amètc,  défagreabie  ; 
on  en  obtieftC  ttue  couleur  qui  réfiil»  peu  à  J'iâion 
-de  l'air. 


50.  Sbiieçon  aquatique.  Saml»  dqaatieiu, 

Smith. 

Stntclo  radio  patente ,  fiofculis  elUptlds}  foUis  ly- 
raiit  tferratis  /  înferioritus  obovain  ,  integi  'tt  ;  femi- 
ifHus  glabrU.  Smith  ,  Bric^n.  vt  '  pjfj  88f.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.         n".  77. 

Senecio  coroU'n  radtantiius  }  /oius  dentarls  ;  radi" 
calibus  ovatis ,  caulinis  pianatijidis  ;  lacim'J  txtimâ 
nugort,  Hudf.  Angt.  j66.  —  Hoifm.  Germ.  X94. 

Horc.  Synop.  460,  —  <Eiler.  Flor.  dan.  tab. 
784. 

Jacobén  latifolla.J.  Batih  Hid.  l.  pag.  IO57. 

Jacokéa  tirtU ,  latifoUa.  Cluf.  Hift.  2.  |Mg.  25. 

Stnedo  Jacoèsa.  Vv.  «.  ViUars*  Dauph.  voL  3 . 
ipag.  ai7. 

Cette  efpèee  a  quelques  rapports  avec  iefiafeh 

JacQi*a.  Ses  feuilks  font  ;  1  is  larges,  bien  moins 
profondément  divifécsi  fss  tiges  plus  hautes. 

Ses  racines  font  fermes^  prefaue  horizontales , 
BMiiries  de  fibres  (impies ,  capillaires  {  eHes  pio- 

.  diii'enr  une  tige  droite,  cylin^iriqus,  un  peu  rou- 
gcatre  ,  glabre ,  riracufe  ,  haute  de  trois  à  quatre 
^iedsj  garnie  de  feuilles  alremet,  pétiolées,  en 
lorme  de  lyre  ;  les  inférieures  ovales ,  prefqu'en- 
tières ,  oblongues ,  dentées  >  les  fupérieures  pref- 
t]  le  Irinies,  intifées,  dentées  en  fcie,  n>ollês , 
glabres  à  leurs  deux  faces  {  les  découpures  irré- 
gttlières  *  peu  profondes. 

les flettfS  (bot  réuiu'es  en  un  cor^rtnbe  terminal, 
fupportées  par  des  pédoncuks  alongés ,  rameux  i 
leur  extrémité  ^  garnis  de  quelques  toiioiec  fubu- 
lées.  Les  calices  font  cylindriques  ,  conpofés  de 
£9)t«(les  di;oites,  éf^dts  «  éuotte<«  m  peu  ai^ëf. 
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fcarieufcs  à  leur  fommet,  canaliciilées  h  leur  bare. 
La  cotoUe  eft  radiée,  devonleur  jaune  ;  les  demi- 
fleurons  planes,  ouverts ,  point  réfléchis  i  les  fleu- 
rons tous  hermaphrodites,  un  peu  plus  longs  que 
le  calice;  les  femences  glabres  .  et;  ,  lurmor.- 
tées  d'uoe  aigrette  trës-blaoche,  fetliie^fimplc, 
velue. 

Cette  plante  croît  en  Angleterre  j  en  Allée 
m^gn?  ,  en  Autriche,  dans  les  terrains  nuréca- 

gsux.  if 

7:  SfNr^oN  i  feuilles d'aofWie.  &wrM«i»«> 

tantjuiiui.  Llun. 

Seaedo  coroUis  radiantibus  ;  foliis  pinnato-maiii- 
fidis  ,  linearibus  ,  nudis  ,  acutis  ■  ptdunculii  fiiiii- 
fions.  Linn.  Syft.  veget.  631.  — Willd. SpcC fiai», 
vol.  5.  pag.  199;.  a".  70. 

Senecio  torottis  nduntiius  ;  fitHît  pîtauto-midU' 

fais  ,  HntaribaJ  ,  nudis  ,  actuis  ;  fiorihm  corymbofu. 

Liiin.  Spec.  Plant.  voL  t-  pa^.  1119. — Jacq.  Flur. 
auftr.  tab.  79.     Mill.  DiA.  n".  6.  —  Hop.  Cent 

eyf  4.  —  Scop.  Carn.  edit.  1.  n".  lo-;.  —  Jaof. 
f  lor.  aullr.  taD.  79.  —  HolL  Synop.  45*;. 

SoUdago  foins  vaginofis  ^  piniuuis  }  pinms  peran- 
guflis ,  Mcatis^  fimfti^hu  îr iijtdiJ^lbikt ,  Hciv. 

n°.  71. 

AchiUÀa  montana ,  anemifié  tfnui/oiùi/Mie*Lohe\g 

Adveif.      kon.  746. 

Agemum  finheeum.  Munt.  leon.  87.<-  J.  Bnib. 
HilL     pars  I.  pag.  ifi. 

Jacobua  a/pîna ,  foliis  multifidis ,  etfchen'aHa  ;  fiore 
liuto  tflerumqiu  gemtUo.  Pluk.  Almag.  pag.  194. 

Chryfanthtmom  m^hlmm  jjo/iii  atmoMi  multifidis, 
C.  buD.  Pin.  I)4> 

Chryfantkemum  a^UmUffeetutimuOltlL  Hift.  I* 
pag.  }J.  tab.  ÎJ4. 

SacohtA  foliifferulojctistfiort  minore.  Tourn.  Infl. 
R.Herb.48& 

Cette  plante  eft  dHHnguée  par  fes  feuilles  ai- 
fées  ,  à  puifîeurs  ^i  .-i'*r  ns  Hnes ,  aiguSl,  giabieSf 
linéaires,  &  pir  les  fleurs  petites. 

Ses  racines  font  dures ,  tin  peu  horizontales , 
garnies  de  fibres  flmptes,  allez  nembreufes.  Ses 
tiges  font  droites  ,  dures ,  roidcs  ,  prefque  ligneu* 
fcs  , cylindriques,  glabres,  (hiées,  d'un vert-WaiK 
châtre.  Les  reui'les  font  pétiolées  ,  alternes;  les 
tadicaies  &  tnférinires  deux  fois  ailées ,  afliei  am* 
pies,  à  découpures  fines  ,  ghbrrs,  tinéattes, en- 
tières ou  quelquefois  un  peu  drA'ifécs,  très-aiguë*» 
reffemblant  prefqu'à  celles  de  l'aurone  i  les  feudles 
Tupérieures  fimplemenc  aîtées  »  preliine  (effiles  • 
vertes  ,  fort  menues. 

Leftflduatedifpoi«es«ocpiy«bMtesiiuJu^ 
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fiifpcrt^of  p3r  des  p^JoncuIef  strprnes ,  nubêrc?n<, 
rweux ,  munis  de  pentes  folioles  lubulecs }  ies  ra- 
mifications terminccs  ti[udque£m  pif  dtm  icon. 
Les  calices  font  glabres ,  d'un  vcn-jMiDicre ,  com- 
pofésde  ft>Ko1ef  égales  ,  concavts,  an  peu  caré- 
nées ,  aiguës ,  à  pt-me  ('cnrieufcs  à  leur  fonitrut , 
médiocrement  caaAlKuiee».  La  corolle  eft  raaiee , 
d'un  jaune  -  doré  i  les  fleurons  hermaphrodites ,  à 
sràe  plus  lonp  qoe  les  calices .  d'un  jiune-foncé  i 
les  demi-fleurons  ouverts  ,  point  réfléchis  t  leur 
languette  ovale,  oblongue  ou  elliptique  j  à  cinq 
•cotes  dents  à  fon  fosnmtt ,  d'un  jaune  plus  clair, 
fUrmé  i  les  femences  petites ,  furmontées  d'one 
aigrette  blancbe  »  (effile ,  finple^  OD  peu  velue. 

Caue  pUace  croit  tD  Eordpe^  d«H  los  AJfM, 
hSmttt,  Im  Pviéddct,  fia fct  ïkm  maumwx. 

fu  SiMSçoM  i  MSInSoÊÊ^  Smié»  mmfoUus. 

Linn. 

Seneeio  flonf-iu  radtantihus  ;  foViis  pinnatis  ;  pin- 
nitUntaribut ,  fuiitlatij  ^uiinc({is  ffubtîu  puicfctn- 
t.sui  ;  CiuU  fuohlr^^  WitM.  ^p«C.  Pfautt.  VOL  3- 
I  pag.  i95^.  n".  yy. 

Sttucio  corollis  radtantibus  »  foliis  omnibus  f  '"-,- 
Mtii  ,  pinnii  ItntarUttt fPtétiMylÛtùfYmtofis ,  < 
«nAo. Linn.  Syft.  veget.  pu.  758.  —  Jacq.  Flor. 
mftr.  vol. } .  tab.  178.  —  Hou.  Sy  nop.  460.  vol.  II. 
pag.  J40. 

Sentcio  radio  pLittntt  ;  foliis  pimtat'fidis  ,  fu^'-evo- 
liiiii  ffubtiu  paiiidtontm ,  puhtjuiuibusj  muU  crttào^ 

«itt^Smch*  Brinn.  vol.  1.  pag. 

Sentcio  trucifoliui.  Hudf.  Angl.  ^66.  —  Re'hin. 
Cantab.  516:  — Curtis,  Loml.  Faîc.  5.  tab.  64. 

StMtùb  dtirouuiifoiiuj.  Lam.  Flor.  franç.  vol.  2. 
pig.      Thoitt.  Flor.  pirif.  Mit.  1.  pig.4)i. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  fentcio 
tinunifoliut ,  avec  lequel  on  l'a  confondue.  Elle 
iTiQ  diftiogue  par  fes  tiges  u.n  peu  velues  >  par  fts 
fcdOckftqileiBait  ailéa»  pubefeames  m  dellbus. 

I  Ses  racines  font  médiocrement  épailTes  ,  (înres , 

fibreufes }  elles  produifent  des  tiges  droites  ,  cy- 
Undriaues ,  ftriëètj  médiocrement  velues ,  rameu- 
îtt  i  ttm  iiwnwt  «  rongefttrrs  i  leur  InTe.  Les 
ftaltes  fbm  «herttes ,  piriolëêf ,  «ffin  tmples  , 
ailées  ;  les  foHoîcs  étroites  ,  linéaires ,  riil»u!é':s  .1 
ku[  romtnet ,  vertes  j  glaUtes  en  deiliis  ^  quelque- 

!  fois  pubelbealM  à  leur  face  inférieoiO)  quelaue- 

foU  aulfi  un  peu  iodfécs  Se  médiocMmcm  roulées 
â  lems  bords  )  les  feailles  fupdiiePiM  feiCles ,  éga- 
leneot  ailées ,  mais  plus  pctitea. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  corymbe  â  î't  xtr*^- 
tnité  des  tiges,  foutenues  par  d- $  pédoncules  al- 
ternes j  inégaux  ,  pubefcens ,  médiocrement  ra- 
vuuat  omo»  de  «inekpm  p6utâ»foUo|NXiib«kct. 
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Les  calices  font  compofés  de  fc'icifs  firr^Iî^  , 
étro lie  s  ,  égales,  etguei.  La  corolle  etl  d  une  gran- 
deur médjotM  ,  ndiée  ,  de  couleur  jaunes  ke 

demi-fleurons  ouvert? ,  poirt  réfléchis. 

Cette  plame  fe  rencontre  dans  les  forêts  en  An- 
gleterre, en  Amrkhe,  en  Bohême,  en  Alleou» 
rnr      France  ,  à  Fooiaînebleau ,  i  Marcouflâ^ 

* 

n.  ScNEçoM  à  feaitlesdedauphinelle.  StmeU 

dflphinifoliits.  DetfOttt. 

ccmpoficis  ;  fcLclit  linew^iius^  divcrieatît ,  étUÛi^ 
cuit*.  Dest.  riot.  atlaut.  vol.  i.  pag.  i-yi, 

Stmttio  foliis  phmn»  ■  mUtifidis  ,  SmmUëtg  Wù» 

lutis,  fubtut  vil/efiti  uH^fMmutm,  Vaiil,  Symb.  1. 

pag.  71.  tab.  45. 

Stntcii>  fuùbhf  ri^dianùLus  ,fauii  piitnmis  ^pinnig 
lintaribus  ,  tripanitis  ,  margine  rtvolutis ,  jubtits  vil* 
lojis;  cault  fublanato,  WlUd.  Spec.  PUot.  Vol. 
pag.  1996.  n».  94. 

Jaeotês  mdiifUk  ,  uaAtU*»*  ,  «mute.  Boccoo, 

Sic.  pag. 94.  tab.  5. 

i  cjiiis.  Shav.  Afrtc.  Speom.  n*.  ^47. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'environ  un  pied, 
cylindriques,  glabrts  ou  légère Tcnt  velues  ,  n^é- 
diocremcnt  Hriées  ,  ïameuusa  leur  partie  fupé- 
rieure,  garnies  de  feuiiles  prtfque  vducs,  fou- 
vent  glabres  ,  alternes  »  les  feuilUs  radicales  Io> 
,bérs  i  les  lobes  obtus,  inégaux;  celles  des  rigee 
pîtificiir^  f.-i-'.  f  rmpoféts  ;  Ic.s  t( l-nr:iires, 
ineaaies  ,  dnuriquees ^  c'utuiâs  ou  un  peu  ligues* 
rouTéca  i  leuii  bords. 

r.es  fleurs  fnrit  ndtTibrf-r.f!  s  ,  c^irpoTtcs  en  co- 
rymbë  à  l'ëxtteiitifc  «les  u^cs ,  kuppoitc-âs  par  des 
pédoncules  droits  ,  inégjux  ,  garnis  de  petîcea 
'feuUUs  fubulées.  Les  calices  font  cylindriques  . 
compofés  de  folioUs  égales,  fubulées  ,  point  fca- 
rieufesà  It-ur  fommet  ,  nainic"-  o  tericurenicnt  8c 
à  !tu[  bile  d'tjn  fécond  l« lice  lâche,  trés-court. 
La  corolle  (  !t  r  idiée ,  de  couleur  l'aune, sflez  fem- 
biable  à  celle  du  ftr.tdo  jacob*a  ,  compofée  à  fa 
circonférence  de  demi  fleurons  litvéaires .  ouverts, 
der.titules  i  iLi.r  fomnr  t.  Les  H'nimri^  dii  ùi'qiif; 
font  hermaphrodites,  diviles  en  cinq  dents  à  leur 
limbe.  L(S  femences  font  petites»  obloogoes, 
couronnées  par  une  aigrette  fioiple ,  f^f -le ,  velue, 
d'un  blanc  de  neige  »  le  récep;acls  du  6c  couvexe. 

Cette  plante  fe  rencotto*  dat»  lei  dutnps ,  fur 
les  c^ee  de  It  Birbirie.  (  Jlr/cn>t.  «a  Aw/  ) 

f4.  Semiçow  do  Canada.  Suum  aaitén^* 

Linn. 

Stmùo  («féUi*  tmdiMÙbtu i  faliit  omiûius  iipîit» 
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n.jlis  ,  Uneanhui  { ptdunculit  corymhofu.  Linn.  5pec. 
Plant,  vol.  i.  pag.  1*15.  —  WilU.  Spec.  Plant, 
vol.  |.  pag.  1596.  n*.  73, 

Juro^M  chênpfyilifotiû,  mariaiut,V\ù'k.  Maattff. 
pag.  107. 

Ses  tiges  font  droitci  ,  îifTrs  ,  cylindiiqoes , 
flriées  ,  g  irnics  de  feuilles  alternes,  deux  fois  ai- 
lées .linéaires  ,  glabres  à  leurs  deux  faces }  les 
fupérieures  fimplement  ailée"^.  Les  fleurs  font  djf- 
polees ,  à  l'extrimite  Jes  tiges ,  eu  un  corymbe  ûf- 
ligié.  Les  calices  font  cylinilriques,  compofes  de 
foliotes  droites ,  lîmpies ,  égales^  rouffeitres.  La 
corolle  cH  de  couleur  jaunine  ,  radiée  i  les  demi- 
fleurons  tMK-i'fait  ouvera  ,  poiac  redéehis. 

On  rencontre  cette  plante  dans  le  Canada. 

f    Séneçon  à  grandes  fleura.  Statcio  grandi- 

for  us.  Berg. 

Senttio  corollit  rfld'i^KÙh.ts  ;  [dits  ftnn^nifid's  , 
Uùnus  lineari'fubuUtis.  Berg.  Plant.  Capenf.  pag. 
aBo.  n«.  j.  —  Willd.  Sptc,  Plant,  vol.  3.  p.  1994. 
n*.  69. 

Stnifiofitiis  pÏMotis,  glairis;  plnnis  Unearibus  , 
forihas ptiùcutùùs.  TKonb.  Prodr.  pag.  1/9. 

J^icobtd coronopi,  rigentHus ^Sit ,  MhioptM.  Pluk. 
.  Mafliili.  pag.  ic6.  cat>.  4^1.  lîg.  j. 

&St>gesfontdroitc<: ,  cylindriqûps ,  herbacées, 
glabres ,  ftriées ,  hamc!»  de  plufiturs  pieds ,  gar- 
nies de  feuilles  alternes  ,  diftantes  ,  feffiles  ,  un 
peu  rudes  an  concher  ,  pinnatifides  ;  les  décou- 

gireslméaires,  fubulées ,  très-alongées.  Les  tieurs 
ne  peu  nombreufes  ,  dirpolëes  en  un  corymbe 
Mcbe ,  fimple ,  dont  les  pédoncules  fom  munies 
de  feuilles  ou  de  bradées  fubulées }  ceUea  de  leur 
oa&pinnatiAdes. 

Le  calice  eft  glabre  ,  tronq--  ,  compofé  de 
p'ufieurs  folioles  linéaires,  aiguës  ,  un  peu  con- 
çues,  relevées  tn  carène  en  dehors  ,  droites, 
égales ,  parallèle*  ,  enveloppées  à  leur  bafe  de 
quelques  autres  petites  feirotes  courtes ,  imbri- 
quées. La  corolle  eft  grande  ,  radiée;  les  fleurons 
du  centre  .hermaphrodites ,  jaunâtres,  tubulés,  à 
cin<j  dents  à  leur  fommer.  Les  demi-fleurons  de 
la  circonférence  de  couleur  pu'pnrîne  ,  linéures, 
obtus  j  ouverts ,  échancrés  à  leur  l'ommet  i  1  onglet 
filiforme,  de  la  longueur  du  calice  j  les  ecamines 
capillaires  i  les  anthères  cyJiiidri*|ues ,  à  cinq  dents 
i  feuT  orifice  j  l'ovaire  ovale ,  oblong ,  comprimé , 
couronné  d*u;)e  .lirtotte  fimple^  piteufe^  de  la 
longueur  de  la  coioiie. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonoe- 
Efpérance.  (  Defirfpt,  4x  Berg.  ) 

$6.  Séneçon  à  feuilles  de  thtyfamhènic.  iV 
.mti9  fàryfiwtifmifrim*  | 
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Stnecio  corollii  raéiaiuibus  {  foiiit  gtaimimu , 
laxe  pinttaiificUs  ;  pinnis  longi/fimit ,  iUêguUÙO' fi^ 
fiunutiji  coule  ramofifftmo.  (N.) 

Jae^Ma  fic»U  «  ^ryfanthtmi  facit.  Boccon.  Sic. 
pag.  66.  tab.  ($7. 

Jacohta  ttnuiftm}   lacln'iata ,  hqfhuJwtt  êuu 

Tourn.  Inft.  R.  Herb.  486. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  ,  un  peu  tor- 
tueufes  i  leur  partie  fupérieure ,  glabres .  ftriées , 
très  rameufes  ,  cyîindriLiU' ,  d'un  vert-jaLinat^e  , 
hautes  de  trois  à  ouatre  pieds  «  les  rameaux  diffus, 
alternes  ;  les  feuilles  pétiolées,  alternes ,  pinnttî* 
fi  les  ou  fortîtner.t  lacini-^-s  ,  aiipl-^s  ,  i;n  p  .4 
charnues,  verres,  glabres  à  leurs  oeitx  tacts  ;  i^i 
découpures  diftantes ,  tr^-longues  ,  étroites .  li- 
néaires ,  dentées  ou  finement  larini^s  à  leurs 
bords ,  prefque  pinnatifides  }  les  dentelures  Am- 
ples,  étroites  ,  linéaires,  obrulcs  ,  très-inegaks  ; 
les  feuilles  fupérieures  Idliies ,  pi^fi^u'ainplexi- 
caules^  moins  composes. 

Les  Heurs  font  d'une  grofleur  nnédlocie ,  pins 

grandes  que  celles  du  fencdo  jatobsa,  auxquelîtJ 
d'ailleurs  elles  relfemblenr  ;  dilpofées  à  l'exttémice 
des  rameaux  en  un  corymbe  étalé }  foutenues  par 
des  pédoncules  grêles .  inégaux  «  ramifiés  «  munis 
de  |>etites  bradées  fubulées.  Leur  calice  eft  cy- 
liiulrique  ,  glabre  ,  tronqué  ,  compote  de  folioles 
égales ,  parallèles,  linéaires  ,  un  peu  aiguës ,  k»- 
rieufes  &  noirâtres  i  leur  fommet,  enveloppées 
à  leur  bafe  par  quelques  petites  folioles  courtes  , 
ouvertes,  lancéolées ,  aiguës.  La  corolle  eft  ta* 
diée,  de  couleur  jaune  (  tes  demi-fleufoos  ouverts, 
un  peu  réfléchis ,  linéaires ,  obtus  ;  les  fleurons 
plus  longs  que  le  calice  ,  divifés  en  cinq  dents  à 
leur  fommet;  Its  feniénces  petites,  glabres,  fur* 
montées  d'une  aigreue  blanche,  prefque  foyeufe^ 
fimple ,  feflile. 

Cette  plante  CToit  naturellement  dam  la  Sicile. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plante»  de  Pads.  % 

$7.  Séneçon  hafîé.  Sentcio  hafiatus.  Lînn. 

.  Sentcio  eoroUis  radiantibus ,  pctioiis  amplexicau." 
lièus  ,  peJunculis  folio  tripla  longioribus ,  folii*  pix' 
nato-ftnua!is.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  y<y.  n*.  au 
—  Roy.  Lugd.  Bat.  164:—  Mill,  Dift.  n".  4.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1987.  n".  4;. 

Setueio  ( ^\uânoÇa$),  foliispiaitatifiiiis  ,vi/coJîsf 
Uciniis  angulaiis  ,  dtntaiis  ;  fonbms  panieulûtit» 
Thunb.  Prodr.  pag.  1  j8.  ? 

Jdcoiêa  afra  ,  ptrennis ,  vif:ofa  ,  lutta  ,  afpltnii 
foUis.  Vaill.  Paris,  Aéî.  Acad.  \-io.  pag.  25^8. — 
Dill.  FJrham.  pag.  18}.  tab.  lya.  fig.  184. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'environ  un  pied 
.fie  demi ,  épaiâes^  vif^ueufes^  légèrement  velues. 
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nmeuiéf,  cylindriques  ,  fli  ii'c?  ,  panicak'es  à  !eiir 
totmyet ,  garnies  de  feuilles  alterues  ,  fcirtlc!»  . 
flUoflgues  ,  glutineufes  ,  vertes  ,  tendres  >  légé- 
MnèK  velaei^  prefaiw  pinnatifide»  ou  Uciniécs 
î  fetr  contour  ;  i«s  oécoupnres  obcufe» ,  deoiées 
ou  prefque  df  chiauetées  )  iei  feuilles  fupérÎMWS 
plus  coui iti  I  ampiexicaules. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  tenniuale  , 
d:oite ,  Aont  les  pL^îoncules  font  trois  &  quatre 
fois  plus  longs  que  les  feuilles  ,  velus  ,  inégaux. 
Lti  alioes  font  cylindriques ,  vifqueux  .  pubef- 
am.  La  corolle  eft  jaune  ,  ra.iiec  ;  Ics  demi-ficu- 
locu  ^longés  ,  linéaires  ,  obtus  ,  prcfqu'entiers  à 
leiurommet ,  ouverts  ,  point  rc'fl^chis  ;  les  ftt:ti- 
t«B  courts  t  à  cinq  découpâtes  «iguès  {  Ifs  (e- 
neoces  petites ,  ovales  ,  oblongoM  »  fiinnoinéet 
itmt  aigrette  plus  courte  que  lés  ~ 
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Ca»  plante  croit  dans  l'Afiriqiie. 

Sttttcio  coroUls  radlantibus  ,  peiioUs  rjJicjliiuJ 
Ulutit ,  faliis  runtinatis  ,  caulious  fimpUti^mis  ; 
pâii$  lattratibus  ^  feffilibus .  Linn.  S  .'ftetn.  veget. 
f»|.7f7.  n^.aj,  —  Âmorn.  Acad.  vol.  6.  Afr.  6j. 
•WifU.  9fte,  Phnt.  voL  j.pag.  1988.  n*.  51. 

JâeoiéM  fpkata  ,  m9n»mot^»tê)[/ît.  Breyn.  Cent, 
tib.  6y.  —  liocif.  Oxoa.  Rift.  }.  t>  7*  nb>  â& 

fig.  ji. 

Cette  plante  ,  différents  du  fmeeio  haftatits , 
avec  lequ  I  file  ne  doit  pas  être  confonde  ,  i 
&S  racines  vivaces,  d'oils'ëlevcnt  des  tiges  hautn 
ifon  pied  «très-fimutes .  garnies  dam  leur  longueur 
deirois  à  quatre  feuilles  à  demi  •  amp'exirjulc  ^  , 
fore  petites,  pinnaulîdcs.  Les  fcuilk;.  ;ivi;Lilt.s 
font  petiolées  ,  glabres  ,  pinuitih.les  ,  crénelées  à 
teus  bords,  obtufe»  i  leur  fonuoec  «  munies  à  la 
faife  de  leur  pétioled'iia  dvvet  mou  Bt  hnoginein. 

Il  n'exide  foafCmqM'iiM  fraie  ienr  terminale . 
<k  couleur  iaane  ,  tceompegnée  quelquefois  de 
quelques  autres  IxtéraieiSr  felTiles.  Ces  leurs  font 

radiée  :  les  denù-fleurons  de  la  circonférence  font 
de  couleur  violette  i  ce  qui  fu£c  pouc  dittioguer 
cette  plante  ,  au  premier  aiped*  éitjfatdtlu^^MM , 
dont  les  demi-fleurons  font  jaunes. 

Cette  pUnte  croit  ttt  Cap  «le  Bcooe-  E^péraoce. 

(  Dtfenpt.  tx  Linn.  ) 

J9.  StNECOK  uniflore.  Sentcio  unlflarus,  AUiOD. 
Stntclo  corollis  rudiantibus  ;  fitiits  tomentofs  . 

^ec.  Pianu  vol.  3.  pig-  199^* 
Stmtei»  ta^nis.  Alliof).  Flor.  pedem.  &*.  718. 

ab.  17.  fig.  ' 

Sol'idjgo  follu  lomtÊ^t,  «VMÎt  fimmÊÊmh. 
m.  Helv.  o».  70. 

■MattMigu,  Tmk  VU, 


i.uuL  jiu't  jtn^uLri,  Fluk.  F.iytogr.  tab.  ^ y.fig. 

C'cft  une  plante  fort  petite ,  dont  les  tiges  bafles 
•nt  i  peine  un  pouce  ou  un  pouce  &  demi  de 
hau  :  dles  font  droites  ,  très-  fimples ,  uniflorcs , 
veîoei ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  Ijnc-olcjs , 
eiuihes  ou  médiocremcnc  dentées.  Les  feuilles 
radicales  font  oblongues ,  les  unes  entières ,  d'au- 
très  finuées  ou  dentées ,  quelquefbis  pinnatifiJes, 
tomenteufes  &  blancbâcces  i  leurs  deux  facea. 

Les  fleurs  font  ibliiiifff  â  l'extrémité  de  chaque 
tige^  sfiTer  grandes  ,  de  eouleor  jaune  ,  radiées  ; 
Us  demi-fleurons  à  languettes  linéaires ,  planes  , 
point  roulées  en  dehors  i  les  fleurons  tous  berma- 
pihroditesi  les  femences petites,  furfudklléss4*llM 
aigrette  blanche .  felfile ,  ttès-fimple. 

Cette  plame  ccoit  fur  te  fommec  des  Alpes  «  da 
Vatds 9c dtt Piémont,  ij.  {f^.f.) 

60.  SSNEÇOH  UatKhitre.  Senedo  incanus.  Limi. 

Si»eci9  corot/îs  radiantibus  ;  folin  lanaqiù  tomen- 
tojis  ,  n  'txeii  ,  plnrtiHifiUî  j  laciniit  lintaribus  ,  ob- 
tufii ,  fubdtntatit  i  eorymbo  coarSmi»,  WiUd.  Speo 

Phnc.  voL  ),peg.  1991»  b*.  ^ 

Stntcio  eoniiis  raJUiuiiët  ;  foUis  utrinqiù  tomtn- 

Spte.  Plant,  vol.  i.pttn.  1119.  •~-Go«»n ,  Monfp. 

pig.  4+c.  —  MiU.  n".  i  r.  —  Gouan,  Illufir. 
pjg.  67.  —  Latn,  Flot,  fratiç.  voL  1.  pag,  ijj* 
n".  1 17.  —  Wtlld.  Spec.  Flanc  vei.  |.  fNig.  199). 
a".  <>4. 

Stnecio  tomentofui  ^  foliit  pUaiMÙê  »  finnu  ftikra- 
lundis  ,  ambtilâ  globofii.  Hall.  Hriv.  n*.  6ï. 

Jacob  pumiU  ,  ahfintkii  melUfiri  foliis  incanii  ^ 
foribiu  vetut  in  umitUam  pofiti$,  Pluteil.  AloUg» 
pag.  194.  tab.  39.  fig.  6.  •' 


Ckryfanditmum  fipimm  ,  twiumm  ;  /èBU  laci- 
niatii.  C.  Bauh.  Pio.  I|4.  ' 

Jaeobâa  alpina ,  ineûna^  minor.  Barrel.  ICOfitlUr* 
léz.  —  Boccoo.  Muf.  1.  pag.  10.  ub.  8. 

jiôjiatihm  t^iimm  ,  umiellifinm  ,  ttnuifaUiuà 
&  minus.  C.  Baub.  Pin .  1 4c. 

JacobAa  afywt  aàâmkUfoih,  èamiUor.  "tenais 
Inft.R.  Herb.  4ife.  ' 

f^Mi{^<tirr/n<n/ génipî  jaune*  ,  .  . 

Ji.  Sentcio  frtiis  ineanii  ,  bipinnatîfUSs  f  _ 

abhtribtu.  WiUd.  Spec.  FUuk.  ml.  |.  peg.  1991. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  tiges  peu 
élevées ,  pat  fes  feuilles  pintucindes  «  tonœnteur 
fes ,  très -blanches ,  &  par  fes  leuis  dU^fécs  en 

un  corymbe  reflerré. 
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bfe  de  fibm  dtoites ,  atong^s ,  fitiformes  ;  élites 

produiftitt  line  ou  plufieurs  tiges  droites,  hautes 
dà  diux  à  quatre  poucfs  ,  prifque  i'miples ,  cy- 
liniiriques«tofnent  ufes ,  trfes-Uanchet.  i  es  tVuiI- 
les  inf-irietires ou  radicLs  fonr  oblnnpu;s  ,  hln.- 
ch  s  &  tomimcufes  à  kursticux  facts  ,  qu'  !qiif- 
fois  un  peu  verdàtres  i  leur  face  fupttif  ure  ,  me- 
diocfemenc  péiiolées  ,  pinnatifidcs  i  tes  décou- 
pores  Unéaires ,  conrtfs ,  obtufes ,  quelquefois  lé- 
gère ment  dentées  .1 1  nr^  !v  :  V  ;  elles  f(>nt  un  peu 
plus  fines  &  plus  aigucs  aux  Veuilles  cautmaires  fa- 
périemes* 

Lesfle-iMS  font  dilpofées,  S  renrémîtj  des  tiges, 

en  un  corymbe  reffcrré ,  un  peu  g'('^^l'rl'x  ,  aont 
Its  péiloncules  font  inégaux  ,  pr.  (que  iimp'es  , 
courts,  alternes,  très-cotoneux.  Les  calices  font 
courts  j  vehis  «  tomenteui .  compofés  de  foUoies 
droites  t  linéaires ,  fcarieafes  te  twiritr^s  à  leur 
fcmmct.  I,a  coroll?  eft  jaune  ,  mcJiocre  ,  radice  , 
un  pfu  plus  longue  que  le  calice.  La  plinte  ^ ,  citée 
par  Witldenov ,  difèieile  U  pnécédeme  par  fts 
t-ç!c^  heniirnup  plm  iMuieSj  &  fat  6s  Kttîiles 

deux  ton  atiées. 

Cette  plante  cw'ii  fur  les  Alpf  s  ,  en  Suiflc,  en 
Autriche,  dans  les  Pyrénées  ,  &  dans  les  dépar* 
temens  méridionaux  de  ia  France.  La  variété  $  fe 
ftneoiiRe  dÉu  la  Atoes  uaritkiwt  de  flcalie.  % 
i  f^  f  ) 

6i.  SENCÇOKdfthCaniiole.  StnteîÀ  eamhlleiu^ 
Willd. 

Sentcio  coroliis  radiantihut  ;  foUis  liir.ciolatis  , 
CtàpiaaafiJiiXts  ,  fubtiu  incanù  ;  corymbo  coarâaco. 
Willd.  ^ec.  Haut.  vol.  5.  peg.  1991.  n*.  6j. 

Seatciù  iaetpm,  Scop.  Cara.  edic,  if  n*^.  1071. 

Ckr^fjnthcmum  olpinum  ,  jutidtnbergtnft  yfêCtin 
«ffint.  J.  Bâuh.  HilL  i.  pag.  lO^S.  Icon. 

•.  CkryfavUitn^tm  ^^fiiimm,  fnmim.  Cluf.  Hiâ.  x. 

WiUdenov  a  fin  devoir  dMihgiier  «ent  nlaeie 

du  ftntcio  incaniu  j  ntalgré  les  rapports  ncmbreux 
qui  exiftent  entre  ces  Jeux  plantes,  &  que  h  plu- 
part des  autres  botanîftes  avoicnt  ou  réunies  ou 
confondues.  Les  principales  différences  conHfteDt 
dans  Irs  fraiHes  moins  «Hvifées  ,  bUnclH»  ftû- 
lement  i  leur  face  irfér'eure  ,  vti  tes  en  JrflTus  j 
dans  les  calices  pubefcens  ^  &  fcieaucoup  plus  £ca- 
sienx  i  leur  fommer.  -  -  -   '  -  : 

S^s  tiges  d'aiHeurs  font  bafles;  fes  feuilles  lan- 
céolées, dentées  oti  pinnatifidcs ,  blanches  ?v  pu- 
Iwrrentoi  endefTous»  les  plus  jeunes  entieuii  eue 
li)anch.?<  ;  les  feuilles  cauliruir.  s  lancéolées  ,  lé- 

Séremtfnt  dç4itces4j-aran)eut  j^iaçatiftdes  »  U»  Qeius 
Itj^tkt  en  un  corymibe  ferré.  £Ue  inrie  par  Tes 
feuilles  toutes  emiores  «  déniées  j' point  {nnoati- 
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Cette  pisme  crok  Tor  tes  hantes  inentsgnes  d» 

la  Ciminle  j  elle  me  pirnît  dtvoii  être  réunie  a^  eî 
le  ftnccio  tncanus.  J<?  ne  l'ai  pteieniée  ici  féparc- 
mcnt  que  parce  qu'elle  ne  m>ft  point  connue  i 
cependant,  parmi  ties  étharrll  ni  r^cni'îPfî  fur 
les  Alpes  J  j'tt»  pollîfde  qui  approchent  (k  cette 
denilèfeerpèce.  7 

61,  SsNtçOH  i  petites  flews.  Saueiopan  ifom. 

Stnteio  ean'ttt  rwdiaMihis  ,  eaikt  paritm  lângh- 

ribus  ;  fcliis  utr  'tnque  tomento^s  ,  nivth  ^  pinr.eii' 
fidisj  lac'utiis oklongis ^  dtntdtts-  Wiild.  Spec.  Pitou 

vol.  J.  pog.  I994.n*.é6, 

Senecioptrvijlonu»  Attîon»  Flot,  peden.  n*.  717, 

tab.  58.  fig.  X. 

Cette  efpèce  ,  (ri5-rappro<iiée  du  Jênieic  huh 
nits  f  Bc  que  Haller  regarde  comme  ont  variété» 

en  eft  diftinguécj  d'i,'rèi  Altiotii  ,  par  fes  fleurs 
plus  petites ,  3c  par  la  toroie  un  peu  ditféreaie  de 
Tes  feailles. 

Ses  tiges  font  très  peu  ëltwées,  dtoitei,  lin»- 
tlts  ,  bbiu  h^s ,  pubcfccntes ,  fcuiliécs.  l  es  feuil- 
les font  alternes  ,  prefque  fertiles,  oi  lungut  s ,  win- 
natifides ,  tomenteufcs  &  d'un  blanc  de  ncigc  à 
leurs  deux  faces*  i  découpur&s  oblongues» den- 
tées. Les  Heure  font  iannes ,  p<et'tes ,  radiées»  un 
peu  plus  longues  que  \t  caMce  ,  à  demi-âçnniis 
ouverts  ,  point  rouk  s  i  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  fut  ks  rncmagnes  alpines  dts 
Piémoift.  if 

65.  SenJ-ÇON  doré.  Sentcio  aureus.  Lrnt). 

Seneeio  coroliis  rudiantibus  ;J\uiis  rdoscjUitucVâ' 
tis  y  coraaiis  ,  ftrratls ,  ptttolatis  ;  cjuUaUpiiuud' 
fiJii  f  tUiuatit }  iacinîd  ttrmituUi  Uuctolaiâ;  pt^n- 
culh ituMffatù. 'Willà.  SpecPJam.vx)!.  3>p*  (99^» 

Sentcio  coroUts  rtdiantihus  ,  foliit  crerutiit  ;  Inf- 
inis cordaus  ,  petioLttis  /  fttptriofibiu  pinnMtfnti*  p 
l^ratis.  I  inn.  Spec.  Piant.  vol.  2-pSg*  iiea** 
MiU.  Diâ.  n". }.  —  Gronov.  Virg.  làé. 

Serucio  (  aureus  )  ,  cauU  Jimpliàjjimo  ,  rmoti  oli- 
gophyllo;  foliis  denticulatis  ;  radica/ibus  cordails  , 
rviundaUhobuifis  ;  caulinis  peno/o  jDtnnaitfi'its  y  te- 
rymbo  piiltincuUs  unifions  fuhumhdlatt^.lAyÙii^p^ 
Flor.  boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  i  lo, 

vitghmnu  't  jMiSt  fm&  iîllSAras  fictif  * 
caultfceniibus  barbare*  Motif»  OxOB»  Hift.  5«  pig- 

I  lO.  —  Rai ,  Suppl.  1 8û. 

Ses  tiges  font  droites,  cyiindnquts  ,  (inîpltfs, 
hautesd'euviron  deux  ?teds  v  Itîi  feuilles  radicales 
pétioléeSfOvales^évh^ncrées  encoçur.iieur  bafe» 
un  peu  arrondies  J  de  couleur  pourpre  à  leur  face 

inférieure,  fup'Mntées  par  dvs  péno!ts  ainnpîs, 

velus^  longs  d'envixoa  un  pouce  6c  demi  les 
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itatlkSCMUiMÎre;  alterna ,  pînn^tiâdes  i  le$ptm 
mI» déniées  ,  wi  peu  ùiegakt  i  U  terminale  lUn- 

Laflfun  font  difporécs  i  rexfr^mité  di%  tiges 
es  un  corymbe  éiale^  p(t.-fqu'ombelle  i  loutcnuec 
nrdes  pédoncules  alongés,  pre (que  filiformes , 
Soples,  épaiiTis  à  leur  partie  fupérieure ,  un  peu 
idiit,  OTAoairemem  uniftores.  La  corolle  eft  ra- 
ëét,  de  couieu'  jaune}  IcS  Aurons  du  centre  tous 
lOTMphftHihe»  I  les  demi^fleutoos  de  U  circoofe- 
Roce  femel»  «overts  ,  pouik  têêMàthh!*  ft' 
tatacti  pcticcs ,  couroflMfeSfttrweÛgimefiitt» 
|M£,  fcllile ,  velue. 

Cette  plante  croît  dans  U  Virginie  8f  au  Ca- 
nada ,  dam  les  lieas  himiMes  Oc  qmbnyés.  f 

{r.n 

Stiucio  corodis  radi.miihus  ;  faliis  rjJtculiôus 
lèkigii  ffinatù  ,  pttioùttitj  taïUiais  pianatit,ly- 
,  fimâ»  /  jhrihu  amUlatU ,  ea»{ti^  vH- 
i^WM.  Spec.  Plant,  vol.    pag.  1998.11*.  }0. 

Simm  is^smiu.  M&Uknb.  in  (Jm, 

Cet»  plante  a  des  rapports  avec  L*  f  necîo  au- 
ttMiitltm  diâère  par  U  forme  de  fcs  teuilles « 
nr  Tci  pédoncules  pgint  velus  ni  renflés  l  le» 
HiBaiei. 

&l  tig»s  font  droites  ,  velues  à  leur  partie  in- 
fekiue,  hautt*  d  un  dtmi-piedou  d'un  pied  j  les 
fwaics  radicales  petiolées  ,  oblongues,  emièrcs , 
deneéei  en  Icie  i  leurs  bords ,  obtiUes  «  kur  fom- 
n^t,  longues  d'un  pouce  ,  plus  courtes  oue  les 
•étioles  i  les  huiîies  cauliraires  akfrticî  j  les  in- 
iifieiifcs  ailées  ou  en  lorme  de  lyre  >  tts  décou- 
WKi  bncéolées ,  cièi  cdttrtes ,  dentées  en  Tcie  ; 
Il  d  coupure  terminale  beaucoup  plus  grnnHc  , 
obkii^uc  I  ks  teuides  fupérieures  puwauàit:»  U 
étstées* 

Les  fl-'Uf«  font  prefque  difpollies  en  ombelle  â 
l'errreiî  iré  <k»  tiges  ,  luppottécs  par  <k»  pédon- 
(iiki  crè^  longs ,  égaux.  Le»  corolles  font  radiées  ; 
ks  demi  -  fleurons  4e  U  cttcnnfercnce  ouvens , 

point  réfléchis. 

Cène  plante  croît  dans  1rs  contrées  feotentrio- 
•ries  de  r  Amérique,  tf.  (  Dtfcripi,  tx  WUfd.  > 

^ Sln^çon  ovale.  Senecio  ohetvarus.  Willd. 

Stnrcio  carollts  radiantibus  ;  folus  raiiealihut 
thmatii  ,  fenatls  ,  petiolatis  ;  cjulinis  pianutifijis  , 
étTttms  ;  flo'ihus  umhtll  tis  ^  eaule  glakriitfctth. 
Wi  ld.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  1995s  «*.  81. 

Swc/o  okav3tus,  Mixîhenb.  in  Un, 

■  Cette  e  ■  pèce  di  fiière ,  par  la  forme  de  (es  feuilles 
i^lcsea  ovaln  lemifé  ,  du  fitmi»  kê^mtu. 
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W2€S  font  droites,  pref  ue  glabres ,  pubei- 
centes  àleurpaitjefurérieur  ,guni^sd  teuil  et 
alternes;  1  s  nlit  le»  paiitlé  s  ,  longues  o'un 
dvmi-pouce  nu  li  un  pouce,  ovaLs  ,  dentées  en 
fcie  à  ieur  contour  i  les  dente'  res  obtufcS  ;  les 
p  tloles  plus  longs oue  les  fcu  ll«.s }  celles  d^s  tiges 
pinnacifides  &  dentées  i  le»  tfâurs  dîf|  ofées  en  unç 
ombelle  cecminalei  les  pédoncules  an  peu  ëpaiOis. 

Cette  plante  fe  rmcoiuie  dan^  Ifs  contrées  fep» 
teuccion4lesderAmcii4iif     (  Dtf.npt.ex     lia  ) 

Of>firvaiions.  Ctv.e  e^èce  ,  ainfi  que  le  ftnecif 
kalfjmité ,  que  j'ai  prëfcniée  ici  vi'aj  rès  Willde- 
nov  ,  parnifl^m  otF)ir  tK  p  peu  de  d^ffer  tires 
po4ir  être  réparées  comme  efpèces  du  feneno  au- 
reut,  tlles  n'en  font  bien  dtllingiiées  ^ue  par  U 
forme  de  l-urs  r-uillts  infViieurcs  ,  qui  peuvent 
bien  être  fu  ceptibles  de  que  q  es  vatieiés  i  tllet 
font  d'aiUm  toucM  odgiiMiKS  d6i  mène» 
contrées. 

C6.  Sbneçon  printaimier.  SrM«ro.  mefir. 

Willd. 

Senecio  coro'lis  radiantibus  ;  foliii  ampltxicauli» 
ku  ,  pin  nui  fiai  s  ,  hiftais  ,  crijpaitfdtntjiis;  comU 
lar.ato.  Wiild.  Spec.  Haïu.  vol.  ^.  p.  1988.  n"*.  5  5. 

Senecio  corvUis  radiantibus  ,  radiis  patentihasj 
fotiis  pinnai  fiMs  ,  cijfis  ,  cauUijue  pilofj -tanalis, 

Waldft.  8c  Kiuib.  Plaat*  m.  Uans».  t.  pag.  i). 

ub.  14. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cy'indriques  ,  revétnfS 
d'un  dnvvt  blanchâtre  ,  lanugineux  i  garnies  Je 
feuilles  alternes,  a'uplcxicauîe^ ,  aflCt  f  mblables, 
par  leur  forme  ,  à  celles  du  Icn  çon  commune 
oblongues ,  pinnatifid.^s  ,  crëpu-s  Sf  dentéts  i 
l  urs  bords  ,  chargées  de  poi  s  bUncbitrea.  Les 
fleurs  font  radiées,  compofees ,  â  leinr  drconfé» 
rcnce  ,  de  dt  n\i-fl .  iiror.i  ouverts  ,  point  roulés  , 
femelles  «  &  daoi  leur  ceiitze  de  fleuious  bctaur 
phrodites. 

Cette  phnte  croît  en  Hongrie  ,  dam  ks  teiuim 
ftéf  îles    les  décorabces.  O 

67.  SeHtço»  des  nenngnes.  Soitth  mtmaïutf, 

Willd, 

Senecio  coroUis  radiantibus  ;/  Uis  ampltxicaulibut, 
éyraio  pinnmifidrs  ,  ite-'intis ,  plants  ,  cAu'tque  f/j- 
bris.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1989.  n*.  54. 

Sêmth  pMitiMutê.  Happe. 

Crtt-  eTpèce  a  de  tiès  -  gran  *s  nnport^  nvpc  le 
finecio  xe-^nalit ,  d?>ni  elle  ne.  pjroît  é-re  qu'une 
variété  F.IL  tn  diffère  r«r  f«s  f  ndles  en  !yr.- , 
piimaiifi  les,  clV  r  s ,  pli'  f  <  ,  I-*  p'us  jcunts  ot- 
dii<airement  pubefce  t.s  Srs  rges  f -  nt  glabres  î 
les  flan  s  radiées ,  quelquefois  compofôts  unique- 
mtot  de  flettcoos. 

N  X 
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Cf  tr?  p!3".t?  croît  fur  hs  motitsignes  j  101  en-  " 

viftns  de  5Aiîbourg.  O 

68.  ^Senbçom  à  fÎBUttlcs  en  lyre.  Stntùo  iywus. 
liim.  * 

Sent  CIO  pilofat ,  coniSt  ndîantîi»*  ;  /•// û  infimls 

lynult ,  dtntatit  ;fupremis  lyratlt ,  amrtexu^Llitu.i , 
/oAw  maninê  muiieaùt.  Lmt).  f.  Suppl.  pag.  5''9'  — 

WiUdi.  Spec.  Phm.  toL    pag.  1988-  n*.  5c. 

SfJttcia  folîis  ir.fimîs  fyratU  ;  fuprtmis  fînuato- 

pag. i;8. 

Cette  efpece ,  d'apies  Linné  fils  ,  eÛ  une  de 
celles  dont  les  tiges  font  les  plus  élevées.  EILs 
font  sameuTes  j  garnies  de  feuilles  aUeroes;  Us 
Inftrteures  en  forme  de  lyre  ,  dentées  à  leurs 

bords;  les  fupéiifures  profondément  (inuées  , 

ftrefque  pinnaiitides,  amples icaules>  velues»  les 
obes  arrondis ,  &  atmésde  petites  pointes  à  leurs 
bords.  Les  fleurs  font  difpofces  en  une  p^-nicu'c 
terminale;  la  corolle  compoféâ  ^  à  ta  citcoiite- 
r^r  ce .  de  demiffleuron» ouverts,  point  roulés  ï 
leur  fommet. 

Cette  plante  croit  an  Cap  de  Bonne-ETpérance. 

69.  SlNEÇOIl  dénié.  Sauàù  énuatas.  Àcq. 

Senec'io  corollis  radianùbuf  ;  foUls  femiamplcxi- 
taulihut  ,  pinnatijidis  ;  /aeiniis  i'sncjrious  ,  acuùs  , 
étntatis  y  diflantiktis  ;  pcàunculis  tlongatiî  ;  cauU 

treSo  ,  difufo,  WiUd.Spec.  Plant,  vol.  5., p.  i^Z^. 

Senteio  dcntatus.  Jacq.  CoHeâ-  vol.  pag.  j  jc. 
tab.  6.  fig.  1. 

Ses  tiges  font  droites^  cylindriques ,  hautes  d'un 
pied  &  demi  ru  deux  pieds ,  ftriées  ,  parfaitement 
glabres  ,  divifees  en  rameaux  dilfus  .  garnies  de 
feuilles  aU-mf-s,  à  demi-.implexicaules ,  frofon- 
démem  pinnatiiides«  longues  d'enviion  deux  pou- 
.ces  i.  les  découpiuct  étroke* ,  linéaires ,  dentées 
à  leurs  bords ,  aiguës  ,  écartées  les  unes  des  au- 
tres ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  mais  un  peu  ve- 
lues en  defTous  fur  leurs  principales  nervures  :  les 
d:-cnupitres  des  feuilles  i'upérieuies  font  ordinai» 
i£ment  entières  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes  ,  fîtuées  i  l'ex- 
ir^^mité  des  rameaux,  difpoféts  lu  une  forte  de 
corymbe  lâche ,  au  nombre  d'environ  &x  ou  fept  i 
Ibttienues  par  des  pédoncides  Hmples  ,  ahsngéi. 
Les  calices  font  cylindriques  ,  compofcs  de  fo- 
lioles étroites  >  linéaires  >  prefqu'aigués.  La  corolle 
-  eft  janne  ,  radiée ,  de  la  grandeur  de  celle  du  fe- 
necto  jawita  i  les  demi-fleuioos  ouverts  ,  point 
roulés. 

phtM  6  lencoone  as  Cap  de  Bottoe-ET- 
pénnce»  ^2 
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70.  Séneçon  des  rochers.  Senecio  ruptflùf. 

Senteio  coroUis  rcdiantiius  {/ÔGiêampUxicculitus^ 
pinnaiifidis  ,  fupra  gfabris  ;  Ûcittiîs  ûngulaiis  ,  doi- 
taxis  ;  cauU  calicihuJiut  glabriu  WÎIM.  Spec.  Pll»t. 
vol.  J.pag.  1989.  n".  yf.  » 

Senteio  coroiiis  radianti^hs  ;  fullls  fupri  fuhnudis^ 
pinnatijidii  ;  latiniis  ang^hio  -  lobatis  dintcnfqati 
j  ^-  Z/ifyf  ('rd;s  ,  .  .:!uihLfq.:e  nudjs.  \V'aldft.  &  Kitaib. 
Fiant,  rar.  Hun^ar.  vol.  2.  pag.  136.  tab.  128. 

Cette  plante  a  des  racines  vivaces  8f  fibreufes: 
elks  produiltnt  une  tiee  droite  ,  cylindrique  , 
ihiée  ,  parfaitement  glabre  ,  haute  de  fix  à  fept 
pouces  ,  garnie  de  feiûUes  alternes ,  prf  (qu'am- 
plexicaules ,  pinnaiifides  ,  glabres,  particulière- 
ment à  leur  face  fupéiieuie  i  l<iurs  découpures  di- 
vifées  ep  lobes  aoguleus  ,  dentée. 

Les  fleurs  font  dtfpofées  en  corymbe ,  i  l'ex- 
trémité des  tiges ,  fupportées  par  des  pédoncules 
alongées  ,  prefque  fîmples.  Lts  calices  font  gla- 

brts  ,  c yliti Jriques  ,  coinpc  iVs  Je  lolioles  àu  i:c$, 
égales ,  «n  peu  aiguës  ,  Icaric  aies  à  leur  fomrnet» 
enveloppées  à  leuf  bafe  par  quelques  autres  fo- 
lioles ouvertes  ,.fubuléc$.  La  corolle  relfemble 
à  celle  du  ftnecio  jacoi*d.  Elle  efl  de  couleur  jaune^ 
radiée  i  les  dçmi-flenroDS  ouverts ,  point  roulés  i 
leur  fommet  i  lesfl.  urons  ber  miphrodites ,  fer- 
tiles i  les  femences  furmoutccs  u'une  aigrette  fini» 
pie,  fefliie  i  le  récepucle  nu. 

Cette plantecroît  d.ir^sla  Hongrie  5v'Ia Croatie, 
fur  les  rochers  fie  dans  les  fols  fabloneux.  ^ 

71.  Séneçon  rongé.  Senecio  erofus.  Linn.  f. 

Senecio  CoroHii  r.:d:jr:lh:  r  ;  fh!-is  r^dic^lihus  pt' 
tioiatis  ,  obtenais ,  ji  iuatis  ^  Jcrrutu  ,  nlloffi;  cauk 
anifloro  ,  fuhnudo.  Linn.  f.  SuppL  pag.  )70.  — > 
WiUd>Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1 992.  n".  61. 

Senecio  foliis  radicaUiiit  faimto^erofis,  dcr.tjri> 
vitiijis ,  forièiis yb/iM/TM.  Thunb.  Ptoor.  p3g.  IJ?- 

Ses  tiges  font  droites ,  fimptes  ,  unifiores ,  nés- 

foiivent  dépourvues  de  feuilles  ,  ou  munies  feu- 
iemcnt  de  quelques  feuilles  alternes ,  amplexicau- 
les.  Les  feuilles  radicales  font  pétiolées,alDllgëes, 
fînuées  >  les  lobes  dentées  en  fcie  à  leur  contour» 
velues  i  la  bafe  des  tiges  &  celle  des  feuilles  en- 
veloppées d'un  dtivec  tomenteux.  Les  fleurs  font 
foliuires  à  l'extrémité  des  tiges  ,  radiées  ;  ki 
denû-fletttoos  point  roulés. 

Cette  plante  fe  tei|jContre  au  Cap  de  Bonne» 
nfpérance.  ^ 

7t.  Seksçon  brillaoc.  Seneeh  fiteitfiu.  WÏM. 

Senteio  «orollii  radiantihus  ;  cault  fimplid  , 
nudo  ;  foins  radicalibus  pttiohttis  ,  obiongis  ,  dea- 
taUs,  cUtatis.  WiUd.  Spec.  Plant,  vol. }.  p.  i  J^*» 
n*.&i.. 
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Strjcio  pftudo-chiaa.  Andrevf.  Repo£it.  Bot,  J. 
p]f.       tab.  291. 

Qmt  efpèce  eft  remarquable  par  la  bcaoté  & 

ligrinJear  de  (fs  fleurs,  d'une  bL-l!e  cculeurpur- 
puice.  Si%  racines  ron(épaifles&  tubereufcs  :  il 
]'<n  élève  des  tiges  hautes  d'un  demi-pied ,  cylin- 
driques »  flriées  ,  ordinairement  dépouivues  de 
fe«il)e$ ,  ou  munies  quelquefois  de  deux  feuitles 
fcflUes,  longues  d'un  pouce^  lancéolées  ,  g.imits 
iieats  bords  de  quelques  dents  écartées.  L:s 
ftnilcs  radicales  font  fféciolées ,  alongées»  iné> 
gîlement  dentées  à  leurs  bords,  pileufes  ,  purpu- 
rines à  kur  face  inférieure ,  ciliées  i  leur  coctour  « 
Ih^mi  4*611911110  trais  pouces* 

tesfleors  roncpe»  nombreufes,  tintées  à  l'ex* 
tréffiiTé  des  tiges ,  au  nombre  de  trots  ou  quatre , 
(apportées  par  des  pédoncules  fimples ,  alternes  , 
rrunis  dans  leur  longueur  de  quelques  folioles 
coartes.  La  corolle  ett  fort  grande  «  de  couleur 
purpurine  ,  radiée)  les  demi- fleurons  ouverts  , 
plifiîSj  point  réfléchis,  &  ne  contiennent  que  des 
piHi^.  L£$  fleurons  font  tous  hermaphrodites  âc 
tenilesi  les  femences  oouioonées  d'sigrectes  feP- 
les,  blanc  hâues. 

Cm  pbuM  Clok  dans  Ja  Chine,  y 
7I.5ÉMEÇOII  des  AlpeSi.  SoÊtao  «^«uv.  LinUr  £ 

S<u:i3  coroUis  radlantihai  ;  follis  cordatis ,  iy-' 
f£à,fojs<  fcrratùj  ftùolis  auritis.  Linn.  f.  Suppl. 

Bjuh.P:n.  131. 
Jiiohta  unia^  iêtifoltA,  frima.  Cluf..Hift« 

m-  . 

Cintraria  (  llptna  )  ,  fioriius  corymhofîf  ,  foliis 
piMjtij  ,'  pinn>l  terminait  irtAximâ  ^  corddiâ  ,  incifo- 
«aUtii  iat€raiibus  cuntatis  ,  aptct  dttuatU.  WiUd. 
Sftt,  nsnc.  Tol.  5.  pag.  2084.  n".  40. 

G»aiÊfi*con^iiùf  g  aarituUta.  Jacqoiji ,  Attftr. 

ob.  177. 

Ci-r-h  jfyîad^w.  ^.  Lion.  Spec*  Plant,  vd.  2. 

pig.  U4J. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites ,  herbacées  , 
îiriees ,  angu'.eufts  ou  légèrement  cylir.diiques  , 
fmples ,  hautes  au  moins  de  deux  pieds ,  rameufes 
ilettr  patrie  fapérfeme  j  les  ramesrair  réunis  en  une 
forte  ae  cory mbe.  Les  feuilles  font  pétiolées ,  A- 
ternes,  diftanres  ,  échancrét  s  en  cœur  à  leur  bile, 
glabres  à  leur  fjce  fupërieure,  veinées  &  bbn- 
à'i'Tr:',  cti  JciTfjus;  les  foLiill?';  fupérieiires  ovalis, 
«cvOiipces  eii  lyre  ou  piiinatihdes  ;  h  piunuls  tir- 
rr.inile  très- grande,  en  coeur  j  incifée  &  dentée 
*fa  bocds  I  les  latérales  cun^fonncs  ,  dentées 
Memcnc  TCtslew  fiMumet  s  les  denctluits  gror- 
fti»obiiiresj  m  Icit»  ks  pétiolade  U  looenciir 
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des  feuilles ,  munis  dans  leur  milieu  de  denu  fo> 
liacées ,  au  nombre  de  dcoi  ou  quatre  «  comme 
dans  les  feuilles  de  l'eryjînum  kitéatu. 

T  flfîr^  fonr  c^irpofées  en  corymbes  axill.iircs 
ou  teninniiix  ,  loiitaires  )  foutenues  par  de  tres- 
longs  pédoncules  munis  de  braâées  en  forme  d'é- 
cailles,  fort  petites  ,  fubulées.  Le  calice  eft  cylin- 
driuue ,  compofé  d'écaillés  parallèles  ,  droites , 
égalfcs  ,  fcirieules  àleur  Toirimet ,  garnies  en  deflToiis 
d'un  fécond  cahce  formé  de  petites  foliotes  ferrées 
&  {carieiifes  à  leur  poitite.  La  corolle  eft  radiée  , 
de  coultur  Jaut  e  ,  zfït/.  feniblaMe  à  celle  du  fi- 
necio  jiicobjia  ,  mais  un  peu  plus  grande.  Les  fe- 
mences font  petites ,  furmontécs  d'Une  aigiem 
Ample >  blancnâcre^feffile. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Alpes  «  eA 
Suifle  »  en  Autriche  ,  dans  la  Suède.  7^ 

naRéors  auteurs  one  rangé  cette  plante  parmi 

les  cinéraires.  Il  eft  évident  qu'elle  doit  être  placé-» 
parmi  lesienecons,  ayant  un  calice  caliculé,  & 
les  folioles  calkmales  fcarieufes  é  leur  fommet^ 
L'abreme  de  ces  csi-artfre'; ,  oa  moins  du  pre- 
mier >  ti\  la  feule  uitfijiLncc  qui  exilte  enue  ks 
eioéraires  &  les  fieoeçom. 

74.  SftNEçoN  ombellé.  Sta«eiù  mmiiêliâuu.  Lton* 

Smecto  coroilfs  ra^imtikiSt  UwmkutîfoSit^w 
nato  dtntLuLiils  ;  la<.inilt  dlflaniihus.  î. 111:1.  Syft. 
Plant,  pag.  7/8.  n*.  jô.— >Mantiâ'.470,  —  W'iUd.^ 
Spec.  Plant,  vol.    pag.  1999.  n*.  8a. 

Sttueio  eorolt'ts  radiantibus  ,  culice  hngiofihus  i 
foliis  finndtt-aer.iut  'a  ,  dtnticutatis  ;  laciniis  difiait» 
tibus.  Linu.  Aircen.  Acad.  vol.  6.  Afric.  64.  ^ 

Idem,  Spec.  Plant,  vol*  a>  pag.  laao.  » 

SiineiJo  (  fîlifolius)  ,  cj?rt»A'/*  radlunlihas  ;  fultis 
glaltris ,  lintari  fubulatis  ,  hngi^inùs  ,  pihétctmtm- 
tious  i  fupmortius  kafi  étnxaiù  j  fioriiui  fMttuiMUm 
Berg.  Plant.  Capenf.  pag.  278.  n**.  3. 

J  ::o{-*j  ithiopu  .! ;  iiigujîijjlniîs  &  pr^longis  folth'f 
r^nui  crenatis  f  ad  imo  tault  ad  fammum  ufqut  con" 

fen'ts.  Plnken.  Mantiff. pag.  107. tab.  411.  ilg.  5.  l 

Medhcris. 

Jatfiiéa  é/matUt  foUo  capUUao  ^  viridi,  HcniH 
Afric.  14. 

Ses  tiges  fort  prefque  ligneufes ,  glabres ,  cylm» 

driques,  Ii.iu:ts  rie  deux  pieds  ,  fliiées  ,  rimeufes, 
garnies  de  feuilles  alternes  <  aûc/.  nombieufes, 
rapprochées,  feffiles,  ouvertes  j  redieflees,  un 
peu  dérurrenccs ,  linéaires ,  fubulées,  un  peu  char- 
nues ,  gl-ibres  à  leurs  deux  faces,  longues  de  trois 
,  pc-uces  &  plus,  prefque  pinnatifides,  ou  dtntt- 
1  culées;  les  découpures difiantes, aiguës* ksfeuilr 
'  k  s  fupérieures  plus  éariées  ,  denceéa  i  leur  bafe, 
;  felfiles,aigucii  leurfommet. 

I    Les  flsurs  fooc  dirpotf  es  en  no  corynbe  lenù- 
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na) ,  paniculé ,  preTqu'ombellë  ;  le$  péd«actties  ra» 
meux  ;  les  rameaux  ahernes ,  infêmbldiMm  plus 

courts,  trè$-gl.!bres ,  munis  de  petites  folioles  lu- 
bttlées  |.fituée&i  la  bafe  âe  le  long  des  pédoncules 
conunum.  LecalkeettobloDff ,  cylindrique ,  tron- 
que, conpofé  oe  pluiieurs  ëolioles  linéaires, ai- 
gués»  parallèles,  convexes  en  dehors,  planes  & 
cnti  avcs  en  dedans,  garnies  ï  leur  bafe  de  p^"t^s 
éc  îKeS  courres  ,  un  peu  îâchfs  ,  ptefcju  î.nbri- 
quces.  La  corolle  tU  ladicc,  Àt:  couleur  jaune, 

i>lus  longue  que  le  calice  ;  Us  demi-fleurons  de 
a  circootérenc«  femelles,  de  couleur  puipurine , 
fîtitoriacs ,  tubul:  s ,  de  b  fongueur  du  calice  ;  kur 
laïuutttr  lin  aire ,  lancéolée  ,  ouverte  ,  obtufc,  à 
quatte  nervure*,  à  peine  reâechic  ;  Iti^fl.uronsdu 
ctntre  hermaphi édites  ,  tuUulés,  divifes  en  cinq 
dents  à  leur  (ommet  ;  l'ovaire  ovale  ,  ri)!nnj^ ,  (ca- 
bre ,  *o-T»priiné,  couronné  ,  leulemcnt  iVim  les 
fleurs  hermaphrodites  ,  d'une  aigrette  blanche  , 
iimple ,  fîflUe ,  pikH'e  ,  de-  k  JoogMew  des  corel-» 
le»i  le  réceptacle  nii.  ' 

Cette  pbMft  ciolt  m  Gap  de  Doane-Efpé- 
Mfice.:^? 

7j.  Séneçon  appendieutd.  Saumég^mâhdt?- 

«M. 

Stnicio  coroUis  radiantièus  ;fo/ih  lahctolatis  ,  ly- 
ruto-pin^  mil ,  àe'A^us ,  tirais  ,pt  ilotis  auritis.  V,ihl. 

.  Sene-iit  auruulMuj.  Vahl,  S)'lT.b.  vol.  l.  p.  yx. 
tab.  ii8.— WiUdi^cc*  Flanc  voti.peg.  1998. 
Il*»  7^ 

Se»eeio  (  Ijrraiitt)  •  coroUin  ndiénùkm  ;  panicidà 
«$rymivfi ,  ttrmiftâS  f  foUis  tni€t»iatJs  ,  iyrtuis  , 
*mpL.\icaulibui ,  uCl  c^LiÙ»»  F«tt^  tlOt*  Vg]r|K.» 
arab.  ^8^.4^8-11".  77. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cyltn  ^riqurt  ,  Çir'iéç^ , 
^tues.rjrnieufes,  d-lfufLS,  hautes  d'ei  vir«i»df 
pied^ ,  gjrnics  .ie  te»iillt$  ahrrnrt,  pctiolées,  hn* 
céotées,  découpées  tn  lyre,  lon.-ues  d'environ 
deux|>f>aces»  ftirlixi  huit  lignes  debrge;  >e<pin- 
rules  inéga'cs,  alutius  ou  oppof  es,  enrièr.  s, 
dentées  à  leurs  b  ;  les  pétioles  munis  à  leur 
bafe  de  deuxapp«  nHices  ou  oreillettes  oppofées , 
réniformes,  aoiphxicaules ,  dentées. 

Les  flrurs  'ont  difpofées,  i  l'cxtrémifé  des  ti- 
ges ,  en  un  cnryaibi*  pinicuié ,  dont  les  pédoncules 
font  ramt  iix  ,  "irn^s  He  pliificurs  ptrires  folioles 
éparfes,  fi'iformts  ,  a»(»uë$.  Le  calice,  un  peuren» 
fléi  6  bafe,  fft  cy lintiri^He,  compofi*  de foNol^t 
tiroir  s,  épi ifTes ,  fiHonee<!  dans  k-iir  mi!icu  , 

Î[i'é"s,  point  fcarieti'Vs  à  lent  foiiiinet  ,  nuinies  à 
eur  b^f- de  peritts  f()IloI^s  un  peti  làclii'*.  La  en- 
toile eft  radie  j  Us  (Icmt-fleiirods  (le  I.1  circonfe- 
fence  pen  iiombreux ,  ouverts,  point  réfleth/s. 

Cette  plante  crtât  Tur  Ie$  monpgues  ,  dans 
1-itnbie  Muettfe. 
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y6.  SeNÏÇON  grêle-  Scntcio  pjupercu/ui.  Micll. 

Senecio  coroliis  raàianiihia ,  raétit  mini  mi  s  ;  fc 
BuUmualmis  ,fJ>iatiJ<^demaiis  imef^ifvt;  co.yniie 
pMiuifior»  f  coitlt  fittifilici  ,  fuknudo.  (  N.  ) 

Senecio  pumilus  ,  caule  fimptUiJfimo ,  rigide  e  alo , 
Jûinud»  ifolUs  omnibus  Lanct^latis  ,  nonnuUtJ  rjJt- 
calibuM  Jtibintegrit^  (dteris  rjrittr  incijo-de  ttaiit  fif 

ciu  parviUu»  Midu  Ftof*  bofcal.  AÂier.  vol  1. 
pag.  iiOb 

Cette  efpèce  a  des  tiges  trè^  fimples,  roldei, 
droites,  cjrtindnqees .  pref<i|ue  nues:  les  featikt, 
en  partie  radicales,  fent  ràifies  tanefntéei  t  les  «net 

encièresi  les  autres,  particulièrement  cell-s  des 
riges ,  médiocrem-^nc  inciiets  ,  dentées  cnfcie, 
Lts  fleur»'  fnni  peu  nnnébrcufes ,  de  larftran  icut  de 
celtes  du  Je  :eclt>  jaLohà.u  ,  (.lirpoTres  f  n  corv^^be  à 
l'exuému  des  tiges.  Leurs  calices  l'ar  t  gl^b'esi 
tot-dem-  Aeucow  d«  b  citconfdrence  fort  pcciu* 

Cette  plantes  été  découverte  par  Michatn  dira 
le  Canada ,  (ivr  le  bord  éti  lacs.  (Defeript,  t» 
Mkh.) 

•j-f.  SïNïÇON  glabre,  Stnecio  glahellof. 

Senecio  coroUis  raaiantiius  ;  foJdtf  pinna'  ipdo-ly~ 
ratis  ;  IM$  éiffunti 'in  ,  rrpa  iao-,fng.  lojis  i  corymSo 
iompofito  ;  pfiiunckiû  fiùamiiUaiU  g  tênUfiH^ktit 
gLkeUo.  (N.) 

Senecio  (I  ratus),  annuus ,  g/jiil'us  ,  Jîmpfex} 
fitiiit pilUNÊtif.iO'iyrMii  /oiiu  uijtJntiius ,  fithiotM- 
Juiis  ,  re  a  :ao  angulofi ^  \el  objaleie  dtautii i  M*' 
rymho  coirpofito ,  peuwt  ulit  fummit  ful^iaiAtltttUf 

f-^rihus  mutdfjdiiitisw  Mkh.  Flior<  boieel>  Amer* 

vcl  1,  pag,  1  io. 

Otre  plante  eH  rliîifî  rfais  toutes  Tes  parties: 
I  r  s  ii>;f  s  frnr  ro-'is.  fimples  ,  cyliiid  i«4ues ,  gar- 
!  Pt  Siî  f'^uiH  *  .lit  c  >,  prifqu*;  n  forme  tle  lyre , 
piniutiâ  e--  j  k»  1  bts  écartes  enrr'cux ,  un  peu 
arvoftilis  ,  lîf)<iés  ,  anf  •;(e«x',  00  bien  diviflb  en 
dents  en  vijî.'-.-x.  e»  fl  (i  s  ff^nt  dilfv  fées ,  î  l'ex* 
iré-  iii^'  dvS  "5ts,  fefi  un  corymb'  campo  é.  Les 
pedoncuk-^  font  a-onsés.  9i  fe  div'f  nt  v-  rs  leof 
fnrnm  t  rn  neaux  pref«)u*en  ombelle.  Lesco* 
rôties  font  r  tUisefi. 

Cette  espèce  a  été  cbfervée  par  Michaux  dans 
les  foiéis  m  b  Caroline.  O  t  {Dt/enft.*is MiJkJ) 

«  #  *  #         mdiiesi  eUmi'feimiuitMUtjJùûUtt 

7  S.  ScMEÇ«K  i  fisuilles  de  fin.  Sciiecw  Sn^fr' 

/liij. 

Seneci»  eorottii  rmdimmikuf  foliiê  Hm0rHm$,  i*- 
tegerrimit  ;  torymio  jUfflamat»  ,  teaJ*  étréiet». 

Umu  Spec.  ¥im,  luo.  —  Mhi»  Im.  veli  i* 
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fif.  }7i.  — Wiild.  Sptc.  PUm.vol.  }.p«g.  1999. 

fmpLi.  Hort.  Clitf.  410, 

Seattio  (linitoHas  )  ,  calùe  iajî  incrt^ato ,  fubcc- 
ttOtiilêU}  rûaio  oUafioroff^iutmU  eaUcttiisvixapice 
fphctlttts,  Fofskfa.  FIor.cgjrpt.-aiab.pag.  150. 

a'.  80. 

Unaru  aurtâ.  af^nis.  C.  Bauh.  Pin.  Z13.  —  idem ^ 
Plnfr.  107* 

Jacoiu  linifolîa  »  hifpaïuca  &  uaJiea.  Boccon. 
UvK.  1.  pag.  6a.  talk  ^  —  BuwU  kon.  Rar. 
p,  97.  n*.  itiS) .  tab.  8oi. 

Otte  plante  poufle  des  tiget  «Iroitet  »  Iwdn- 

céei,  hiutes  d'environ  un  pied,  cylindriques, 
gri$es,  a  peine  pubei'c^nteSj  divifées  en  rameaux 
ilternes ,  prefque  iimples.  aombri.ux  ,  earois  de 
fjBi!!L<  .lîttrnes ,  feflSIes  ,  un  peu  farciruTées  dans 
ijffelles,  litïéaîtes,  alongeçs,  très-entières, 
ligues,  longues  d'un  pouce  &  plus ,  un  peu  épatf- 
fes,  nédiocyeniem  hnphies  8c  aa  peu  pabefc«n- 
its  0»  bindiitfcs  fiurnmt  i  hm  mn  mfiMenre 

l-s  Lnts  font  v^ijpofées  en  uo  çorymbe  termi- 
kL  ,  ^ciû^u'otnbelié ,  Tupportées  par  des  pédtin- 
a'fy  droits ,  cylindriques  4  à  peine  rameux  ,  ma- 
Ci  j'e  quilquts  f<i!iolt5  ëparfes  ,  très-petites, 
tipè<i.  Le  <  alîcr-  cft  cylindrique,  compoféde  fo- 
Iwbtrèî-trtroires ,  égales  ,  un  peu  argues  ,  pref- 
«se  point  icarituftis  i  leur  r4inn.eCj  ur  peu  tpa- 
fti«Kcan:i1îculées  ï  lettrée,  f:»  cordHfreft  jaone, 
ndk:  ;  les  derr.i-fl  urons  phties ,  ouverts  i  leur 
Jaifiiette  linéaire  ,  obtufe  ,  prsf^a'ebti^e  à  loo 
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Les  fleurs  font  réunies  en  une  forte  de  panicule 
ou  d«  coryrrbe  terminal ,  fiipportées  par  des  pé- 
doDCitUs  iiongéSj  terminés  à  leur  fommer  paroq»- 
tre  ml  err^  <le»ifs<foot  le»  f»WoiiÇttl«  pro-.îres  nat 


corrts ,  in  f.iux  ,  t'ivariqi  ê 


La  corolle  tt\  ri 


C  tre  plante  croît  «n  Italie««n  EAacne  fie  dans 


di&iîj  de  couleur  jaune }  les  dcini-Aeurons  de  ht 
cticonfifreoce  très^uvecct. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  fiome  -  Efptf- 
rance.  B 

So.  Séneçon  â  fettiflesile  roimsm.Siiitcio  rtf^ 

marinifolius.  Linn.  f. 

Séiuch  coroUis  radUtUthus  /  foUii  loMceolatO'U' 
mêfitts  ,  fuUMttgcmmis  ,  gtav-iufiulis  ;  corymSo 
coardato  utmiatdi  ,  pedu  cdliito  ,-  cauU  frutiec^ 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  },  pag.  icco.  n".  8a|. 

Sentiioeoroiltt  nditvui^us ifoLu  liatii'ihuj ,  mar- 
gîne  revolutis  ;  caide  frutia^o.  Ltnn.  f.  Suppl.  pag. 
569.  —  Jacc].  Icon.  Rar.  vol.  tab.  587.— Idem, 
Colleâ.  vol.  1.  pag.  135. 

Sentcto  fottis  tUipticit ,  giairis  ,  fummif  fiAtk»  t»* 

Prodr.  pag.  1  f7. 

Arbrilîeau  doflt  les  tiges  font  dures,  cylindri- 
ques ,  glabres  ,Tameufes  ;  les  rameaux  atremes ,  un 
peu  diffus  .  garnis  de  teuilles  alternes  ,  1  iTilcs, 
étroites  «  linéaires,  laniéolees,  prefque  gl.iures  à 
leurs  deiix£àces;  chargées  en  deifons  de  quelque» 
poils  rares  lorfqu 'elles  font  vues  à  la  loope,  un 
Mancbitres  nalis  leur  fetme^  ,trè»«wières  4 
it  iirs  Lm^tcIs;  les  feuilles  inférieures  munies  la  plu<- 
par:  de  chaque  côtétle  deux  ou  trois  dents  «U* 
tufes ,  &  en  îcie  v«n  leur  paniB  r 


.t. 


79.  SsMBçoit.à:  fevillM.de  gemvnBr.  Samm 

fa^foliui.  Linn.  f.  . 

itiucio  coroilis  rtdiantiias  f  foiits  ianctolan-fa- 
hdmis ^tibiài  tomentofis  i  eaalt  fruùtçfo,  WiUdén^ 

Spcc.  iuit.  nd.  ).  pag.  aoooi  n^.  S4* 
Setieciù/runcefuSf/vliit  fiUdatU*  JLinn.  f.'Si^pI. 

Stntùp ftUis.  taïutaimii  «  ytt^isyjuiikt  tome  a - 


■  C«ft  un  petit  vbritn^au  d'environ  un  pied  & 

d«ni  ic  hiut ,  donrlts  tit^i  s  fecfivifenttn  ramesux 
cylindriques,  lifles»  garais  de  feuiilcs  eparfes.  al- 
tenes .  fdl*les ,  médiocitment  élargies ,  mbnfee^ , 
>ciemi-3ni^lei(icjiiles,motronée^  i  I.tir  fonimet, 
nalHi  i  k  uts  bords ,  !ilfe<  à  leur  face  fupérieure, 
tomentcufes  en  d^fFotn  ,  ivrznes  d'un  pouce  >  aficz 

itvbUblea  i  celles  da  geneviiei 


Lesieurs  forment ,  i  l'extrémité  des  rameaux» 

un  coryTîibe  pa?itc«lé ,  reîTerré  ;  portées  ftir  des 
pédoncules  inégiux ,  médiocrcuieiK  lamrux.  Lt» 
corolles  font  radrée*»  les  demi  fleurons  places,  ou- 
verts j  le<  femerices  petites,  fumumtées  d'ami 
.liçrette  fimple,  pîlcu^  ,  fente. 

Cet»  eianie  cfoii  m  Cap  de  Beune-Eraérance» 

81.  StNtçoH'â  fiifatUet  r«de».  Sieecâ»  sfitr* 
Alton. 

Stnecl»  iorotlit  raditnùbus  ;  foUis  Uactolat^û' 
nxaril'us  ,  di'itadSj  rigidis  ,  Jtaitns  ;  corymhit  f*'"- 
mita/îèut  axillaribufqut ,  pedanculatis  }  tautt  fru- 

ticofo.  WtHdeD.  Spec.  l^ant.  vol.  }.  pag.  aooa» 

n».  86.    -        •  • 

Seiieeto  (crîflatus  ) ,  fotîit  iMutoUthy  ^irit^f 

Prnir.  paç.  rjy.  * 

Stntiiù  (  afper  )  ,  coroliis  radtantihus  y  foUis  lam^ 
ceylato^lineanbus  ,  denraiis  ,  rigidis;  eaUchus  JMa^ 

n^nopi  'AsRm  Â  Uoic.  Keip.  veli  j .  pagi  t $0.  . 
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.  Cette  éfpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le  fc- 
necio  rofmarinifo^iu  ;  elle  en  dinèce  principile- 
mem  par  le  caraâère  de  Tes  feuilles  rudes  ,  plus 

profondément  dentées.  Kile  parole  au'Ti  drvoir  fe 
rapporter  t  U  plante  ()ue  Thunberg  a  nommée  fc' 
necio  crifiatiu, 

C'eft  ,  d'après  Willdenov  nrbrifleiinlont 
les  tiges  font  oroites ,  hautes  de  plu^  de  deux  pieds, 
divifées  en  laineaux  Hriés,  g^tnu  de  feuilles  al- 
ternes t  prefque  fefliles  ,  linéaires ,  lancéolées ,  pro- 
fondément dentées  à  leurs  bords  ^  rarement  en- 
tières ,  très-roides ,  rudes  i  leur  fice  fupérieure, 
plus  pâîes  en  deffous ,  pileufes  fu-  1  vir  principale 
nervure^  longues  d'unpoace&  demi  ou  deux  pou- 
ces { les  fleurs  forment  un  corymbe  reflerré»  pé- 
'donculé ,  fitué  vers  l'extrémité  des  rameaux,  dans 
raiffelle  des  feuilles  fupërieures. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
lance.  1^ 

Si.  Séneçon  à  feuilles  roides.  Stntth  rigtfiens. 
Jacq. 

Sentcio  coroHis  radiantihus  ;  fol'i'is  lurweolato-li- 
nturibut  i  fuiiomeatojls ^  glaucis ,  argutè  dtaùcitlatis 
itutgcrrimifvt  i  cotymhû  coarffato  ,  urmtn^  {  eaaU 
frutitofo.  WilMen.'  Spec.  Plant,  vol.  |.  pag.  iooi . 
n".  89. 

Sttttcio rigefcens. } âcc^.CoiïCÙ.  ^.pig.  l  jO.  lib.6. 

Cette  plante  paroit^  par  Tes  rapports ,  tenir  le 
milieu  encre  le  fautto  refmariiù/oimt  ic  le  fenecio 
afper,  &  fe  U«  tdtemtiKè  codeui  eQïkaa  »  que 
tomes  trob  pourraient  paAer  pour  variété*  de  la 

même. 

Ses  tiges  font  droites,  ligneufes ,  cylindriques , 
divifSes  en  rameaux  ftriés,  garnis  de  feuilles  al- 
ternes ,  feflî'es ,  linéaires-lancéolées  «  de  couleur 
glauque ,  munies  en  delfous  d'un  duvet  légèrement 
tonienteux  ,  longues  à  peine  d'un  pouce;  les  in- 
finteures  entières*  les.uipérieures  finement  den- 
tioilées.  Les  fenrs  font  «ufpoASes  en  un  corymbe 
terainat  j  teiferté  1  b  coroUe  radiée. 

Ce  rte  pla«n  li^iMicpittn  «1  Cap  de  Bomie-Ef- 

ptraoce.  ^ 

8}.  Séneçon  eo  croix.  Seneciocmciûtus,  Linn.  f. 

Senecio  corollis  m£antikiu  j  fiUiis  Uneariiu$.%fiti' 
ÙJ  tomeniofts  ,  infirîonia*  eràcitûs  tfuptriofiiiu  in- 
tcfrls.  Linn.  f.  Suppl.  171,  •«Wittd.  Spec. Plant, 
vol.  3.  pag.  zcoi . 

Sentcio  foliit  iinearihu  ,  fubtùs  tomeiuif/it  j  infe- 
riorikiu  luûénmuis  /  fMhu  pmù^iUaiê,  Tbunb. 
Prodr.  pag.  i;7. 

Cette  efpèce  ert  remarquable .  particulièrement 
par  ïi.  forme  de  fes  feuilles ,  qui  looc  alternes  ,  li- 
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néaires ,  roides ,  mucronées  ï  leur  (bmmet,  gU. 
bres  i  lear  face  inférieure  \  tomenteurt>s  en  dèr- 
fons }  les  inférieures  â  demi-dentées  de  chaque 
côté  vers  I  UT  fMitie  rupëiieure  ;  les  dentelures 
é|;ales  au  fommct ,  tellement  que  les  deux  der» 
ntères  forment  avec  lui  une  fone  de  croix  :  les 
feuilles  fiipérieures  font  ordinairtmtnt  en  crntx. 
l^s  fleurs  font  iituées  à  l'extréquie  des  rameaux, 
difpofées  en  panicule }  b  corolle  radiée  )  les  degal- 
fleurons  ouverts. 

Cette  plante  te  rencontre  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance. 

84..  Sbneçom  tomenteux.  Stntcio  tomttMfas, 
Michaux. 

Senecio  toius  ineano-tomtHtofiu ,  eaule  finplm  ; 

foliis  pfnnf^:;s  ,  ovan-lanciolittis  ^  fuùintegris  ;  co- 
rymim  Jubumbeiluto  ,  radits  pûrvuÙJ.  Mich.  Flot. 

boréal.  Amer.  vol.  u  pag.  1 19. 

Cette  pLinte  a ,  dans  Ton  port ,  beaucoup d'afi* 
nité  avec  le  ciiurtuia  integrifolta  de  Jacquin.  Sn 
litres  font  droites ,  cylindriques ,  très-fimples ,  to- 
merteufcs  ,  blanchâtres  ,  garnies  dt  feuilles  iltti- 
ncs ,  pétiolées J  ovales  ,  lancéolées ,  pref^u'^cie» 
res ,  revêtues  d'un  duvet  blanchitre  5c  tomeo- 
tcuv.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  corvmbe  ter- 
minal ,  prerqu'ombellé.  La  corolle  ed  radiée  ^  Us 
demî-iearons  fort  petits. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  la  Caroline 
par  Micaaux»  dans  le  lieu  nommé  FUt-Rot. 

9S»  SlNiçoN  de  nrcnen.  Staeth  kdmfit, 

Senecio  corollis  radiantihu s  ,  radiatis;f0li  'tt 

eiliptteis ,  pctiolaiis  ^  iniegernmij  ,  àcnticuiatifyae  ; 
caule  fruticofo.  Vahl ,  Symbol.  1 .  pag.  73.  — wlUd. 
Spec.  Plant,  vol  3.  pag.  2001.  n*.  91. 

Senecio  foliiS  lancro/jro  -  nv,:::s  ,  crtjfu  ,  ghbfis  , 
deniiculatis  i  panicuià  corymbojà.  Forslchaf,  Fier. 

cBPpc«.anb.  pag.  149.  n'.  79.  Icon.  tab.  19. 

ArbrilTeau  dont  les  tiges  font  glabres ,  diffuTes^ 
hautes  d'environ  quatre  pieds  j  dont  l'ecorce  efl 
filandrenle  t  tes  rameaint  alternes ,  fotbles ,  droits , 
garnis  de  feuilles  pétiolées ,  alternes  ,  elliptiques 
ou  ovales-lancéolées  ,  entièrement  glabres  à  leurs 
denx  faces ,  entières  i  leurs  bords ,  longues  d'en- 
viron trois  pouces^  quelquefois  trr  peu  denticu- 
lées  \  les  dents  rares,  fore  petucs ,  écartées,  fup- 
portées  par  des  pétiolctplua  cwins  queletfoutlles. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  à  l'extrémité  des  tiges, 
en  un  coiyrobe  aflez  ample  »  fuppottées  par  des  pé* 
doncutes  ,  les  unsfimples  ,  d'aurtesrameux  i  reoc 

fommet ,  munis  à  la  b.ife  des  divifîons  de  quelques 
bradées  linéaires ,  prefque  filiformes.  Le  calice 
cft  cylindrique  ,  de  couleur  brune  .  compofé  de 

«oliolrs  droi'cs  ,  égaîe»;  ,  aiguës  ,  cnllniles  à  leur 
lomcseij  cavciu^pe  d  un  fecoiid  petii  calice  à 

huit 
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Iwit  èenxs  très-  courtes  ,  &  de  quelques  petites 
<ci31o  à  fa  bafe.  La  corolle  eft  jaune  ,  radiée  > 
bctKOoférence  formée  par  cinq  demi-fleurons  fe- 
nefes .  fertiles ,  donr  h  languette  eft  oblongue  , 

oipen  réâéchie  ,  échancrée  à  Ton  fommet  j  les 
leuions  tubules  >  hermaphrodites ,  à  cinq  dents. 
iM  fetnences  font  petites ,  linéaiies  ,  psleniès  « 
fimnonttes  d'une  àtgretie  fcffile. 

Cctw  plante  croit  fui  Us  moou^s  de  l'Arabie 
leneofe.  h 

Sé.  SENEÇOMdcsinanis.  Smtà9fdiiiefut*lian. 

Smâ0  moSi*  nulûmtiitu  ;  Joint  ftmîampttxi- 
utithm  ,  hnceolatis  ,  arguti  Jerratis  ,  fubtiti  fubvil- 
idif  coryméo  terminait  ,  divaricato  i  eaide  firidi9. 

Wilkl.^.  Plant.  voL  9.  pag.  voot.  rt*.  9t. 

îttucio  torollis  rûdiantiius  ;  foliis  enfformihut , 
Ktù  ftrraiit ,  fubtiu  fukviUofis  i  eault  friâo,  Linjl. 
Ssec. Plant. vol.  2.  pac  1210.  — Flof.  fuec.edit.  1. 
rr75i.  —  Mill.  Dift.  n°.  7-  —  Poliich.  Pain. 
a'.T^S.  —  (Edcr.  Flor.^ao.  tab.  j8f.  —  Hoftn. 
Gna.  29/.— 'Roth.  Germ.  \A»  I.  pag.  364. — II. 
pi;.  f42.  —  Lam.  Flor.  fiaof .  Vol*  i*  pag»  HfT* 
i.  1 17. 

iuai(ffoiiù  lineariius ,  JtrraCis  j  dorihu*  umbtL- 

lM.Ibll.Helv.n«.«. 

faifir/hffff  fitienfiftrmiius ,  ferraiis  ,  fubius  i.t- 
mtfftmm  ndio  fitinwtùito,  Necker  «  Gallob. 

Smm  f^î*  iHtepû  t  fimtis.  GœtC.  Stamp. 
fri.  t. pgs.  5f9.  —  îter  Scan.  pag.  396. 

Stlîd Jgo  coule  finplicl ,  cofymho  f  ^tt-:  yj/f ,  /Î  A-Vj 
/U'ù  tmtjuofa^  fiofculis  femineis  Jexdccim.  LtcU. 

Jacoita  fodits  longis  ,  inttgrit  &  mucronatis.  Morîf. 
0x00.  Hift.  j.  pag.  110.  S- 7.  tab.  19.  fig  H- 

roty^d  paluftrh  ,  ferratifolia,  C.  Bauh.  Pin.  i66. 

Cmjoiidapalujlrii.  'J'abern.  Icon.  J^y. 

Liapu major.  Dalecb. Hift.  I.  pag.  IO37.  fig.  2. 

lét^àa  palujlris ,  altifima  tjoiuiferraûs,  Tourn. 
li.R.Herb.485. 

Fïrf*  fl«r<â  ,)fv* fotidaginiangufti/olià  û0nis  ;  lin- 
paavuDaûckampiiJ.  Biuh,  Flilh  2. p.  1063.  Icon. 

CMtjr|«  ûfÊtatica  g  maxima  ^  Jirrato  foiio.  Thaï. 

HngB.  II.  le. }. 

f .  SûÛdago  points  ,  altifflma  y  inctna  &  tomen- 
ufiifoiùtlongioribus ,  ft:-'^ui^.  Ammail*Rucll.llO. 
— GmeLSibir.  vol.  2.  pag.  161. 

y.  Ja(oéâ.a  pyrcnaica  ,  petfic*  folio.  TcNUn.  Inft. 
K.Hcrik  pag*  ^86. 

&1mLBoc. 

BMoiijttr.  Terne  177. 
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ScM«0»  paludofus  ,  var.  Lan.  FI(w>  ftanç. 
vot  X.  p4.  U9.  n**  it?* 

Seneeio  nemorenfis,  VIT.  «.  Couan ,  llluftr.  68. 

Senaio  perfiafolius.  Ramondj  BuUec  Philoo). 

n».  43.  pag.  146',  tab.  11. 

C'eft  une  grande  plante  ,  dont  les  tiges  Tont 
droites  ,  fimples ,  hautes  de  quatre  i  cinq  pieds , 
un  peu  fiftuleufes ,  cyiindiiaues  ,  verdâtres ,  Ibt- 
tement  ftriées,  légèrement  lanugineufes,  fartout 
i  leur  partie  rupéneure;  gi:nies  de  feuilles  alter- 
nes .pref^u'éparfes,  feOîleSjàdemi-jmplexicJuks, 
alongées,  lancéolées,  étroites ,  vertes  i  leur  face 
fupérieure,  d'un  vcit  plus  pâk-  en  iljfT  ti'  ,  '  't^é- 
remeot  pubefcentes^  lurtout  dans  leur  jeuiKÛe  i 
dentées  en  fde  i  leurs  bords  ;  les  4ents  courtes . 
écartées,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces,  larges 
d'un  i  deux  au  plus ,  aiguës  à  leur  iommet  «  nom-' 
bieiiTtiS  &  lapprochées. 

Les  fleuts  font  difpofées  ,  à  l'extrëmité  des  ti- 
ges ,  en  un  corymbe  k  uillt^ ,  nu  dont  les  pédoncu- 
les inférieurs  fonrfitués  àiv.%  I  jalclle  des  feuiiles 
fupérieure»,  pterque  fimples,  revécus  d  un  .luvet 
blanchâtre ,  tomenteuxs  les  pédoncules  ttrmiinaux 
rameux }  lesramificationscourtes  ,  inégales ,  épaif- 
fes,unpeu  ferrées,  n  unies  à  leur  bafe  cie  petites 
folioles  blanchâtres  ,  fétacées.  Le  caUce  eft  cylin- 
drique, un  peu  globuleux,  prefque  glabre  ,  com- 
pofé  de  foholis  droites,  planes  ,  elliptiques  ,  ai- 
guës ,  un  peu  membraneules  à  leurs  bords,  â  peine 
fcacieufes  à  leur  foounet.  La  corolle  eft  jaune  ,  ra- 
diée ;  les  demi-fleurons  quelquefois  un  peu  ttflé- 
chis.  Les  femences  petites ,  mnnooiées  «l'une  ai- 
grette fimple,  leffilé  «  blaochâtie. 

La  plante  fi  ,  qu'on  rencontre  dans  la  Sibérie  , 
ne  diffère  de  la  précédente  que  par  fts  feuilles 
blanchâtres  0e  tomenteufes  à  leun  4enx  faces  : 
fes  tiges  s'élèvent  très-haut. 

L:.  plante  v ,  regardée  comme  variété  par  quel- 
ques auteurs ,  comme  efpèce  par  d'autres  »  patoît 
offrir  des  caradtères  fuffifans  pour  la  fépir.-r  du 
fentcio  paludofu».  Ses  fleurs  font  vl'un  jaune-orangé. 
&  approchent  de  celles <lu/<rn*«i»  ioronieum.  Toute 
la  f  lime  eft  glabre  ;  les  tiges  fimples,  terminées 
par  des  fleurs  peu  nombreufes  ,  dt  fix  à  huit .  pé- 
donrulées.  Les  feuilks  font  oblongues,  épaiffes , 
rétrëcies  â  Itiirî  deux  extrémités,  à  dentcluret 
diftaotes,  preiQue  droites  i  ks  feuilles infikiettftf 
pétiolées ,  ovales  >  obtufes  ^  0c  périflcnr  lyanc  b 
floraifon. 

Cette  pl.mte  croît  en  Europe ,  dans  les  marais  • 
fur  le  bord  des  rivières  &  des  étangs  i  la  plante  A 
en  Sibéde  ,  0ecdle  y  dans  les  Pyrénées,  y  (    v.  ) 

87.  SENtf.ON  des  bois.  Stntcio nemortnJU.  Linn* 
Semcio  coroiiu  raé<uuib(*tifo^V9a»4âKtit^û^ 
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fe'rjris  ,  mtrgine  ci/ittij ,  fu^ùt  tenttifimh  pnUuH' 
tibus,  ftffi.it Lifiinàqualibm,  WÎIM. <ptC. Pitllt. 
voL  3.  pag.  icxjj.  o'.  9j. 

StMtdo  eorotlîs  raiîantibus  ,  oUoms ,  yo//'/j  /j/i- 
ciolttts  ,  é  c  jubttis  \  iUofis  ;  came  ramofo. 

Linn.  Spec.  Flanc,  vol.  a.  pag.  iiii.-^Gouan, 
Monfp.  pag.  44t.  —  Itcq.  Obiërv.  Bot.  vol.  \. 

pag.  i;.  rab.  65.  66  Idem  ,  Flor.  .luftr.  tab. 

184.  —  Pollich.  Pal.  799.  —  Hoft'm.  Germ. 
I9f .  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  %6^—\\.  p.  }4). 

Lam.  Flor.  franç.  vol.  x.  pag.  119.  n*.  117. 

Seneeio Jhiiii  avaté^ianctoUtis  ,  ferratis ,  fjx.ùs 
Miftaîtiforihu*  tmhtttatîê.  Hall.  Helv.  n".  64. 

Pt/fw  aarta  ,  /f«  foHdago  fi/actiiicM  ,  iatifolij  , 
ftrrata.  J.  Bauh.  HilK  i.pag.  1065.  IcDPD.?  —  Ptuk. 
Phytogr.  pag.  ^90.  tab.  ijj.  iig.  1. 

Jjcoita  nemorenfii  ;  /dacr»  ,  rigidiort  (t  hirfuto 
fiiio,  Rupp.  Jen.  141. 

Soiidtgo  foliis  lanceolatis  ,  ferratis  ;  floralihus  ad 
ftdunculum  minimis.  Gme).  Sibir.  vol.  l.  pag.  i6j,  ? 

^.  Seatciofffiiit  bi^  magit  attenuatù  (i  evideauùs 
UifatMlu.  wUM.  f.  c. 

Sttutso  B^rftUtfi,  Hoppv. 

Ceno  cfpèce  eft  Jiftinguëe  Hii  feneào  paluivfut 

par  f^s  f-  iiillts  p'us  h^r;  »  H  1  lus  courtes  .  p.u  tes 
Mg€s  rametties,  t\-  pai  l.sfl.ursprefqu'en  ombelle. 

^  Sî$  tige*  font  droites,  prer<^ue  glabres ,  canne- 
lées,couleur  verte,  cylindriques ,  hantes  d'en- 
viron dcuv  pieils  ,  rametifc  à  l.iir  pjrrie  fiipé- 
rieure  ;  {;ai  niescie  t"t;u:lksaliêrne$,  fertile  s ,  ovales^ 
lancéolées ,  d'un  vert-noirâtre  ou  fonté  à  leur  face 
fapéciea»^  d'un  vetc>pâle  &  un  peu  pubefccntes 
en  ddTous,  paracuTiéretnent  dans  leur  ieuntiTe  , 
mielquefais  un  peu  ciliées  à  leurs  bords  ,  munies 
d'un  double  rang  de  dents  en  fcie  alterfMtivement 
plus  couties  &  en  fcte;  le^  tnférteares  légèrement 
pétfo'ées  ,  un  peu  rétrécio5 ,  8r  fnuvcnt  inét^iles  à 
leur  bafe ,  aigiiés  à  leur  fommet ,  longues  de  quatre 
ponces  U  plus,  fur  au  moins  deux  poticcs  de  large. 

L( fleurs  font  nombrcufes,  dtfpofées  ,  â  l'ex- 
trémire  des  ranoeaux,  en  cimes  un  peu  ombellées, 
dont  les  pédooctttes  font  droits  ,  rameut ,  munis 
de  folii.l'js  filiformes  \  les  inférieur*  s  allez  lon- 
gues. Le  cjJtce  eft  cylindricue  ,  compofé  de  fo- 
li<llee droites,  linéain  s-bnceolets  ,  égaL's ,  poin- 
tues, prefque  point  ft  ariciifts  à  leur  loTinict,  un 
peu  ouvertes  après  U  fioiaiion  \  garnies  à.leur  bafe 
de  quelques  petites  folioles  fétacées.  La  corolle 
eft  radiée  ,  de  couleur  jaune  {  les  demi  -  fleurons 
•dverts»  les lêmencespetites ,  étroites ,  furmon- 
tées  d'nne  aigrette  feflite ,  Ihaple,  bbacliitM. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  départemAis 
mér.i.iionaux  de  la  France  \  ellâ  croît  auÂ  en  At- 
lemtgne  K  dans  f  Atttfkke.. i^X,^,v*y, 
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Dans  la  plante  A  »  les  lèniHes  fom  ^ns  \ 
rétrécies  i  leur  bafi»a  le  en  même  tons lewic&iCs 

plus  inégaux. 

88.  Senecom  à  fenilies  ovales.  Scmm* 

WUlden. 

Stnttio  cofùiGt  rtdianttèvt  f  fitîii  ovato-tanctt' 

Luis  ,  tirgute  ferratis  j  uirhtque  glshris  ,  fuhftfUikw^ 
Wjlld. Spec. Plant,  vol.  5.  pag.  1004.  n".  94. 

Jacohta  ovata.  Flor.  dcr  Wetterau  J.p.  m. 

Ceaeefpèce  n'eft  que  médiocrement  (fiflinguée 
d(i  fentcie  Memorênfis ,  Se  fe  rapptoche  beaucoup 
aufTi,  fHneuc  pat  iiss  demeluics»  éè/knecù/kM* 
teniez. 

Sc»tigé$font  iîroftè?,  d'un  poarpre  noiritré; 
fes  feirllc'i  ovales  ,  bi  c  olées,  glabres  i  kurs 
deux  faces ,  fineipent  &  inégalement  dtmées  co 
fcre  à  leurs  bordk  1  les  inférieures  prefque  fedtkt; 
les  fupërteures  pétrolées.  l.es  fleurs  font  dtfpoféet 
en  corymbe }  la  corolle  radiée ,  de  couleur  jau-t. 

C«cte  plante  croit  dans  les  tfoiêts  de  i  Aiiema- 
gne  ,  vers  tes  bbcds  da  Rhin.  ^ 

S9.  Sehi^oh  ùtmSa* Semnio /MwmiiM, Ik/U 

Sentct»  eofollii  radîantthus  ;  fiiUs  lemeatatit\ 

hafi  cuneatit ,  arguù  ftrraiis  ,  f.it'jfr/JîHiuf ,  gtahrhf- 
adis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.     pag.  104.  lA^J. 

Senecio  coroU'u  radiantihus ^  fioribus  corymt^fîsi 
foliis  /anceoiatis  ,fiirmisr-giiit'VÊifiuits.  1  Jim.  Spec. 
Plant,  vol.  a.  pag.  lazi.  Hcrt.  Upf.  166. 
Gouan,  Monfp.  441.  ~  Miller  ,  Dttt.  n".  8.  — 
Rcyg.  Ccd.  1 .  pjç.  icj.  n*.  8.  —  Murray,  Prodr. 
pas.  71.  —  Jacq.  Flor.  auibr.  tab.  t86.  Potticlu 
Pafat.  n*.  800^  Mattdfch.  Sil.  d*.  «ïzo.— KhipM. 
Centur.  4.  n*.  78.  —  Hoffm.  Germ.  n**.  a9j.  — 
Roth.  Germ.  vol.  I.  pag,  }6f.  —  IL  pag.  544. 
Lam.  Florr  franç.  voL  x.  pag.  1  ^1 .  nP.  1 17. 

Stntcio  foliis  lanceolatis  ^  ferratUj  ^cMt  iftnm 
bus  umbellutit.  Haller  ,  Helv.  n*. 

Senecio  fionbus  r«di«tis  ^  eorymhoJSs  ;  foliolis  ftff 
fihbus ,  LuÊtioUtit ,  Rrmis,  Scopol.  Cam.  edit.  u 
n*.  1.  pag.  }8o.  ~  Edit.  1.  n*.  1070, 

Stntcio  foliis  lanccoljtis  ,  ferratis  ;  floraHius  fc- 
dunciUos  jquantiius.  X'irid.  CliïF.  84.  —Roy.  LuÀk 
Bat.  i6i»^ Gort. Gelr. 481. 

Solidago  caule  jtmpliei}  corymho  itrwinmti; pedvn- 
culis  parti  tlihué  aiurais.  Midis t  lonam^at  folu^ 
Hort.  Cliff.  410.  '  - 

Saltdi^faraem§*^  Fufch.  Hift.  728.  Icon. 

J^i'Tpt  «anM  ,  angiiftifolia  ,  ferram,  C  Jfaull.  Km. 


Jacoié 
Inn.  K.  Hcrb.  48;. 
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iistita féiiotundo  minus ,  Uciniato foUe.  C .  Bauh . 

UuftGi»  amruL  Tabern.  loon.  $$6. 

Vili  t-rea ,  aneuflifolt'a ,  ferrata ,  fvc  felldago 
fgtuMta.  i.  Bjuh.  HiiK  2.  pag.  io6i.  Icon. 

Cette  eTpèc*  fe  diAtngue  iufenteio  ntmourfis» 
pirfè»fi;uil!es  plus  longuement  linoéoléesj  quoi- 
apefort  Uiges  ;  par  hi  deruelurts  fiaiples  ,  ttès- 

b.-^s ,  par  les  fl-  ^rs  plus  ptiites. 

Ss$  racines  font  dures,  rampantes  i  elles  produi- 
te ane  tige  droite .  cyltndri<que .  glabre,  ftriée, 
knte  de  deux  à  trois  pieds ,  prefqtie  fimple  ou  un 
nerveuie  à  û  i  artie  fupérieure  ;  les  rameaux 
g(él£S. effilés $Ieâ  feuiHesfont  alternes,  diftantcs  ; 
ki  inférieures  lBéd}Ocremen^  pétiol^es ,  plus  lu- 
ge! ;  ks  fupétîettres  feffiles ,  plus  éttmwt ,  hn- 
teo'ets,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  d'un  vert  un 
pettilair«Pointues  àleur  looitnet.unpeu  rétrécies 
tBcohi  i  leur  b^re,  fioemenc  denncuUes  i  lear 
comonr. 

Ui  fleurs  forment ,  à  l'extrémité  des  tiges ,  un 
wniT.be  médiocrement  étale  ,  foutenues  par  des 
çt<ioicii'.e5  grêles,  liffes,  rameux,  munis,  à  la  bafe 
k  loin  diviiîons  ,  de  petites  folioles  féiacécs , 
akofb.  Le  cilice  eft  cvlindrique ,  glabre ,  aflez 
périt,  compofé  de  folioles  droites .  égales,  ctroi- 
ttt,  a^uës  .  à  peine  fcarieufes  à  leur  (ominet ,  à 
^calienlées.  La  corolle  eft  radiée ,  d'un  jaune- 
pileou  couleur  de  foufre.  Les  demi -fleurons  font 

Cl  Dotobreux,  ouverts  >  les  fleurons  un  peu  plus 
p  que  les  calices;  les  femences  petites  ,  cou- 
ttmiiées  d'une  aigttttefefile,  finple a  d'an  Waoc- 
PMâti\te.  ^ 

On  leocontre  cette  plante  dam  les  lieux  humi- 
ki ,  couverts  &  moniueux  des  départemens  mé- 
ndiooaux  de  U  France ,  ainii  que  dans  l' AUeinagoej, 
JtSàilfe ,  rAngleteRe,  tec.    (  F.  v.  ) 

90.  Séneçon  coriace.  Senecio  coriactus.  AitQn* 

Stnuio  coroUit  raditmibuti  fquamis  callcinhad- 
prifs;  folUs  fubdtcufrtntihus  ,  fubtits  ■vilhfiufcuiis  , 
linicolatis  ,  ftrraûs.  AitOO  ,  Hort.  Kew.  vol.  }. 

M.  195.  WiUte  Spçc  Phat.  vol,  3.  pag.  1004. 

Statcio  (orientalis)  ,  corollis  rad  antihua  }  flori- 
iu  conmiofs  i  foliù  tnfiformiins,  dtatétit,  ont' 
tbmmdHat.  Milltf  ,  Oia.  n*.  lo. 

Doria  qu»kcoit<(  jorienuUis^ ,  iimoniifoiio  ,  Tour- 
ttfortii.  Dmo.  Ëltham.  pag.  115.  tab.  lOj.  âg. 

XmiMW&KM/îi.  BmtniiJpliQ.  TommE  A. 
Hèib.CotolU  )6, 

4Ma  Moft.  Paiif. 
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a  <ks  tiges  droKM  ,  ansuleufes,  firidts,  n^o- 

crement  cylindriques  ,  à  peine  lameufes,  hautes 
d'environ  trois  à  quaue  pieds ,  garnies  de  Veuil- 
les alternes,  lancéolées ,  aflei  Urgesj  les  feuilles 
radicales  pétioîées,  merr  braiieffe* ,  coriaces,  affc* 
lemblables  à  celles  du  païut  iinw  iium  ,  rétrécies 
à  le  ur  bife,  &  dccunentrs  lur  leur  pétiole  ,  alon- 
gécs ,  él;irgi<ïs ,  prefQu'cibtufes  à  Icor  fommet,  den- 
tées <în  fcie  à  leurs  bords,  glabres  i  leur  ficem- 
peiiture,  garnies  tn  drfîcus  de  q-.ielques  poils  ta- 
ies S:  courts  i  I«s  feuilles  caulinaitcs  lancéolées , 
ll  (Ti!cs ,  longues  de  deux  ou  trois  pouces ,  élargies 
à  leur  bilV  ;  tes  inférieures  légèrement  décorren- 
tes  ,  cori.  ces  ,  glabres  en  dclfus ,  un  peu  pUeufes 
en  deflbus,  dtntëes  en  fcie  à  leur  CMm»lir;  les. 
dentelures  blanchâtres  &  calleufts. 

I  s  Ptnirs  font  réunies,  à  l'exuêmité  des  ra- 
meaux .  en  un  corymbe  reÛerré  ,  dont  les  pédon- 
cules font  aionges  ,  ramux  St  prefqu'ombelles  a 
leur  partie  fupérieuiâ ,  munis  ae  petites  folioles 
courtes ,  futtulées.  Le  calice  eft  cylindrique ,  for- 
mé de  folioles  droites ,  égJes,  linéaires, inembr*- 
neules  à  leurs  bords,  aiguës ,  point  fcaricufes  à 
leur  fommetj  le  petit  calice  extîneur  ttès-ferré 
contre  l'intérieur.  La  coroUe  eft  radiée,  decouleut 
jaune-foncé  i  les  deini-aenroo»  «ivera }  les  fe- 
mences oniniet  d'une  aigrette  fimple»  blaocbe  Ce 
feflile. 

Cette  plaote  fe  rencoctre  dans  le  Levant. 
(K.v.) 

91.  Senfçon  charnu.  Sentcio  doria.  Linn. 

Stnuio  corollis  radiantiha  ;  fyuamis  eêKeî^t»^ 
UfiwUmt  féuJis  ,  foliis  fahdtcurrtntibus  ,  obtongo- 
lanceotatit ,  gtains ,  fenatU,  WiUden.  Spec.  Plaot. 
vol.  j.  pag.  icoj.n".  97. 

Statcio  eonlSs  r^iuthus  f  iofiiiu  eorymicfii  S 
folus  fubdtcurrtntilMti  y  nudîs,  luiceo/ath,  denticw 
lads  t  fuptrioribut  fenùm  minoribus.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  j.  pag.  Jaeq.Flor.  auftr.  tab. 

,8,  PalUs ,  Iter  i.  pag.  100.  —  ÎJjî» 
pae.  2x«.  —  Kniph.  Centur.  10.  n*.  78.  Honm 
benn.  zW*  —  Roth*  Geiai.  vol.  a.  pag.  |45* 

Sentcio  canufus»  Lan.  Flor.  Iraaf  •  yol,  1.  p«g« 
iji.n».  ïtj- 
SolUoM  caide pn^&ei $,corsmbo  terminait  i  ptdun- 

Hoct.  CUtf.  410- 

Stnecio  (  alti(Timu<  )  ,  corollis  radlantibus  ;  fiori" 
bus  corymho^t  i  folui  UnceoUtis  .Jtrratis  ,/e/ni-«l- 

gitmddi^»  MUler,  Dtâ.  n«.  9. 

Fif|H  MNd  major tf»  daria.  C.  Baub.  PÛl.  itfft 

JjcobM  pratenfis ,  attifima»  ttm^HuJUio»  ToBiH. 

InIK  R.  Ketb.  48^. 
1     ffêoax  ahtraatum  Tkeophrajii.  Tabem.  Ic.  87I. 
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Hifi*  X»  {«g.  10^4.  Icon. 
Vtdgértmnu  l'herbe  dorée. 

^.  Jacobéa  prattt^,  altijfima  ,  Hmoniifol'to  ;  fo- 
rii^s  denfioritut.  Toumef.  Inll.  R.  Herb.  p.  ^Sj. 

yi/ga  aunt.  mûor^  alttra  ,  ex  d»nâ  dtgtatr, 
Toarnef.  l.  c.  —  Hott.  Parit 

Il  exifte  de  trcs  grands  rapports  entre  cette  ef- 
pèce  &■  le  ftntcio  coriactus  :  on  l'cji  dillingt  e  ce- 
pendant «n  ce  que  fes  feuiiks .  au  lieu  d  éire  co- 
riaces» font  <hiTnue$  9f  parwitemtrn  glabres  à 
leurs  d.  ux  f  :Ces  ;  que  d'ailleurs  ces  feiiillLS  iimi- 
nueiit  infenfiblcrotnc  de  grandeur,  tellement  que 
les  dernières  te  confondent  prefqtt'avec  les  brac- 
tées. 

Ses  tiges  font  droites  >  alTcz  ëpiilTes .  très-lim- 
ples,  hautes  d'environ  quatre  à  cinq  pieds,  gla- 
cres,  Pr'ées  ,  verJâ'rf  s ,  cylindriques  ,  garnies  de 
feuilles  alternes  >  les  inférieures  ou  radicales  péiio- 
fées,  fort  longues,  lancéolées,  décarrences  far 
leur  pétiole ,  obtufes  &  fouvent  élargies  2  leur 
fomnu  t>  les  caulin.iiies  &  les  fnpérieures  identt- 
amplextcanles  ,  lancéoloes ,  acumïnées,  toutes 
chunues,  très-glabres  à  leurs  deux  i^r-r-^  ,  rrcfi^ne 
Inifantes ,  légèrement  denciculees  à  leur  tuntout  i 
tes  dentdiires  petites»  btanchitres. 

Les  fleurs  Amt  rrès-nomb:cut~  s  ,  di''pnrje5  en 
MO  cotymbe  làchs,  ët-tlé,  donc  ks  pédoncules 
font  alternes,  trèS'Iongs,  ^tabres ,  divirés  i  leor 
fommct  en  rameaux  tiè^coiins  ,  inégaux  ,  un  peu 
iafcicules  ,  mmiis  de  biadtces  pouces,  lancéolées. 
Le  calice  eft  cylindrique,  tronqué  ,  compofé  de 
folioles  droites,  roufleàtres  ^  linéaires,  aiguës j 
ce'les  qui  forment  le  pt Cît  caiice  exséricur,  lont 
làchcs ,  courtes ,  prefque  fétacées.  La  corolle  eft. 
d'un  beau  jaune-îloré  «  radiée  {  les  deini>fteator4 
ouverts;  les  fetnences  petites ,  ftrîées^  funnoniées 
d'une  aigrette  blanche ,  felTile. 

Cerr?  plmte  croît  dans  les  départemens  méri- 
djonaux  de  la  t  rance,  en  Allemagne,  en  Auui* 
che,  dans  le  Levant,  le  iong  des  cîutfëaiiXj  îe 
dans  les  lieux  humides.  ^  (Kv.) 

On  empbie  les  feuilles  fraîches  de  ce  <cne^a 
poor  déterger  les  vienz  ulcères  8t  les  plates. 

92.  StNtçON  d'Orient.  Stneciooricntalis.  W'ilM. 

Stneeio  corollis  r<tdiantiius }  fquamis  calkinis  tx- 
terioribus  tanctolatis ,  patuUs  ;  foliis  fubdccurrenti. 
hus  ,  larueofatts,  giabrij ,  drniiculju's  ;  corymio  fîm- 
piicijfimo  ,  urminali.  WtUd.  Spec.  Plant,  vol.  J. 

Jacobtu  orientalis ,  fallis  lon^wribus  ,  dtntatis  ; 
fort  mûgno.  Tourn.  Inll.  R.  Hetb.  CoroP.  p.  }6. 

Cette  efpèce  refiembl^  aflez.  par  (es  feuiUeiaa . 
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fentcio  doria ,  &  par  U  grandeur  de  fes  fleurs  an 
fiiueh  domaiatm» 

Ses  tiges  font  drtrites,  glabres ,  ftriées .  m.^dio- 
crement  cylindriques,  anguleufes  ,  prelque  fim- 
pies ,  garnies  de  feuîllés  alternes ,  fcffiles,  lancéo- 
lées ,  femblables  à  celles  u  feiuçon  coriace  ,  nuis 
plus  énoitesi  les  inférieures  légèrement  décut- 
rentes ,  glabres  ï  lens  deux  faces,  denticulées  1 
leurs  bords  ;  Us  fupélieures  plus  éttoitcs»aaiiiM« 

nées  ,  alongées. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufes,  diipofées ,  à 
l'extrémité  des  tif»e$,  en  un  corymbe  ttès-fimple , 
dont  ks  pédonctiles  font  alteines ,  alongécs.  L» 
calice  eft  cylindrique ,  compofé  de  foKdf  s  droi- 
rt  s ,  égaks  j  le  cilice  cxtérit  ur  fnrt  petit  ;  fcS  fo- 
lioles en  forme  d'écailles  lancéolées^  ouvenes.  La 
corolle  eft  de  couleur  jaune  ,  radiée  ,  de  ta  nénw 
grandeur  que  celle  du  f*Meh  darmùaimt  àlaqnell» 
elle  reffemble. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  le  Levant 
par  Touraeforc  telle  croit  dans  f  Arméniè.  ^^ 

Séneçon  doronic.  Senecio  doronitum.  Linn. 

Stneeio  eoroffts  radiantibus  ,•  caute  indhifo ,  fiA' 
unijlo'v  ;  foliis  :nj't\-tfi  ,f(rratis;  rudlcalibus  cviitts^ 
fuitiis  vUiofii.  Linn.  Spcc.  Plant,  vol.  Z.  pag.  1211. 
— Gouan ,  Monip .  pag.  441 . — Gérard ,  Flor.  gall. 
Prov.  pag.  iff^.  t.  b.  7.  —  Scopcî.  Carn.  edit.  i. 
n*.  1067. —  jacq.  Flor.  auftr.  J.  Appcnd.  tab.  4;. 
—  Lam.  Flor.  franç.  vol.  i.pag.  I^O.  t.".  1 17.  — 
Witld.  Spec.  Plant,  vol.  ).  pag»  1007.  n".  100. 

Stntdo  ffiiû  erafis  ,  fgrraiit  f  imU  ,  pttîoUw  ^ 
fiArouutdis  ;  tmiUiUê  Jaiueoiatiâ,  Hallec^  Helv» 

So/lJago  ^MMn'cm.  Liflp.  Sfttc  Ffiot.  fdk.  ù 

pag.  8S0. 

Doronicum  foUis  lanteolatis  ,  altérais ,  dtntatU  i 
Eat  160. 

DoroniamipapfoUiim^  kir/untafitrum,  C»Bauh» 
Fin. 

Donniam  fitmiéim  ,  aufiriactun  primum.  Quf. 
Hift.  a.  pag.  17.  Icon. 

f,.  Jaco'^ta  inttgro  &  cmA ittcnir/i  A/w. Tovili» 

Intt.  R.  Herb.  486. 

Doronicum  inttgro  &  cniffo  hieracii  folio.  Magir. 

Botan.Monl^.  i;9j.-^etckr.  Plant,  veron.  Snppl. 

278. 

Doronicum  foliit  obUago  •  iantêoiatSs  »  fimoitm 
Monnier,  ObÂrv.  ifi. 

^  y.  DorvmietM/il{itUneeolatù,éaittealâdatfiJ^ 
tiu  tomeatofisi  uuJkw^oro,  R07.  Lugd.  Bat.  160. 

K  Dotaiùtam.  kévttkm»  »  àmiite,  a^Êi/Uih  ^ 
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.  C.  Baub. ^Bk  i8j.  —  Prodr. 97.  —  Burf.  f    94^  S£N£$on  de  Batelitr.  Sinttio  BamlitH, 

'  Gaïun. 


Tiglfi^  oUo^  C.  Baiih.  197. 

■•Procir.  101. 

Bnii.Pin.  atô. 

Cene  plante  ,  fujète  à  plufîeurs  variétés  re- 
Vtt^iuUeSj  que  que:ques  aiireurs  foupçonnent 
iemnitte  des  efpecesj  fe  dilbngue  par  le  duvet 

tQ:orcu»  <îui  recouvre  toutes  fes  parties»  pw  lès 
inadti  âcuis  rulîtaites ,  terminales. 

Ses  uje$  font  droites  «  très-iimples  ^  peu  gar- 
aiesde  kuiIUs,  cylindriques  «  herbacées ,  ihiées  » 
hiDtM  au  moins  d'un  piiîd ,  revêtues  d'un  duvet 
totor.eux,  blanchâtres  ,  garnies  de  feuilles  alter- 
nes, preiique  feililes  ;  les  radicales  pétiolées ,  ova- 
\ts.  oblongacSj  un  peu  épaifles^  glauaues,  ver- 
te5 ,  gbbres  i  leur  lace  fiifUrieure ,  blanches  8e 
touocurcs  en  (leflTouï ,  dentées  en  fcie  à  leur  coor 
tourjobcufes  à  leur  fommec  ,  retrecies  vers  leurs 
^Ict;  ks  feuilles  caulinaires  TefliUs  ,  plus  pe- 
tits, à  deir»i-amplexic3iiit'S  ,  plus  ctroiies ,  lan- 
ctoUes,  dentées  en  fcie  j  1rs  dentelures  courtes  , 
toiim;  les  feuilles  terminales  prefque  fubulées 

WiOtguement  acuminées. 

Les kws  font  terminales ,  folitaires  ou  aunom- 
kedrèu  ou  trois  au  plus ,  d'une  grandeur  re- 

Burquiblc,  r«lativ<;ment  à  celtes  des  autres  erpè- 
ctf,iSti  feonblables  à  celles  de  U  doronic  ^  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  tris  HinpIcs  ^  aîungés , 
tylinjiiKjiif î  ,  TOTrfnrtuY  ,  munlj  d'une  ou  deux 
bij^téts  ictr.bljbles  aux  teuilks  terminales  ,  mais 
plaj  p<ttte$.  Le  calice  eft  ample ,  ovale .  compofe 
de  ftdioies  égales ,  droites ,  prefqu'en  carène ,  un 

rmonenteufes ,  acuminées  At  un  peu  fcarieufes 
leur  fommeti  le  calice  extérieur  formé  de 
quelques  folioles  alongées  ,  féracées,  prefqu'aufli 
Joogttesque  le  calice  intérieur.  La  corolle  ell  la 
t^i.t,  d'un  beau  ja un*"- doré,  ampl-  ;  Ifs  (<emi- 
fiiUTons  de  la  circonférence  femelUs  &  fertiles; 
ienr languette ^o(>gée ,  linéaire,  un  peu  réfléchie; 
in  fleurons  tubulés ,  plus  longs  que  le  calice,  di- 
vtKsen  cinq  dents  à  leur  fommet ,  tous  herma- 
phrodite» ;  les  fcmi  nces  petites  ,  Rlabres  ,  oblon- 
gues,  00  peu  comprimées ,  de  couleur  brune  «  fur- 
woiécs  d'une  aigrette  fîniple.  bbuidie,  lèffile, 
fienfe}  le  réceptacle  nu. 

L«  v.iriérés  que  nous  avons  citées  en  diffèrent 
fit  leurs  tiges  plus  ou  ntoins  élevées  i  p^r  leurs 
fcuilhs  un  peu  différentes  dans  leur  forme  ,  quel- 
^nefois  plus  épaifks  &  à  peine  dencèes}  par  les  oeut  s 
cenftimimnc  foUtairesi  nuis  elles  confervent  tes 
asMscaïaâères  panicttlieis  i  cette  erpèce. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Alpes  »  les 
Pjrtenées ,  en  Italie  ,  en  Suiffe ,  en  Autriche  ,  & 
w  les  départemens  méridionaux  de b  France» 


Stntc'to  (onllis  radiant iigs  ;  folitifemkn*  t  f*f*^ 

lis;  radieat'ihus  clifongis  ,  fubcordat'is  ;  cauUnls  /nn- 
eeolatis;  corymbo  Jtm[iict  ^  urrainaù  ^  caule  htno, 

Wiltd.Spee.  Plant,  vol.  ).  pag.  xco6.  n^  99.. 

Stnecio  torotlis  radiantlhus  cauU  kirla  ,  Htalti- 
fioro  t  (Orymhof»  ; /oiiù  feiratùj  fadicalikv»  eiMto- 
cordaiia ,  pHiolutt*,  Gouan ,  llluflr.  (>8. 

4 

Jmfotâg  aiWMeM,  blttgro,  fublongo  fo^,  Bisrd* 
Icon.  Rar.  146.  ? 

Jaeoiia  montana  ,  bttonicé.  folio.  Barrel.  Icon. 
Rar.  80J,  — Boccon.  Muf.  1.  ub.  29.  — 'lourn. 
luft*  R.  Heib.  48;. 

Cette  plante  ,  très-voiline  du  fcntrio  doronicum^ 
s'en  diftiugue  par  fes  fleurs  plus  nombreufes.  Elle 

Sou0è  des  tî^es  fimples  ,  droites,  cylindriques, 
riée$,hérifT^esdc  poils  roides ,  g  mies  de  feuilles 
alternes;  les  radtctlcs  &c  ir.feiicurcs  itès- nom- 
breufes, pétiol  es ,  ovales  oblonçues  ,  un  peu 
Lvlu;:crrcs  en  rnrur  à  Ie:ir  b;fe  ,  ruii.-s  ,  dentées 
en  Icie  à  leur  contour,  alitz.  fetiiblablcS  à  Ctlles 
de  la  bétoinc  ;  les  feuilles  caulinaires  plus  étroites, 
oblongues  ,  lancéolées  ,  rudes  au  toucher ,  aiguës 
à  leur  fommet,  dîllantess  les  Aipéiienres  preftjue 
fedïles. 

!  es  fleurs  font  terminales,  difpofées  en  un  co- 
rymbe  iîjnple,  peu  garni;  les  pédoncules  oblongs, 
prefqu'uniflores  ;  les  fupérieurs  un  peu  rameux  , 
garnis  à  leur  bafe  de  petites  folioles  linéaires.  Leur 
calice  ell  C)rlindr>que  ;  la  corolle  radiée,  de  cou- 
leur jjune  i  les  demi- fleurons  ouverts  )  leilt  bo* 
guette  !iné3!re,  dentée  à  fon  foinmet. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées,  f  * 
9;.  SsNtçoN  du  mont  Batdo.  Smt^ù  h^J^fé^ 

Seiecio  corollii  r^J'iaitibus ;folns ptt  'tohtis ,  o\'ito~ 
cordjtts  ,  inéqua/iter  ferraiis  ,  fuiiùs  fubcontmofi  j, 
fiorihM  tatymhojtt ,  eattte  fitfimp£le!.  (N.) 

JacohjLa  alpinajfotutfi^ntiméistfêmttis.  TOUCII» 

Inft.  R.  Herb.  48^. 

Jacob  Ai  ftptimaffivt  foliif  roiuadis  ^  ftrratU,  C* 

Bauh. Phi.  iji, 8e  Prodt.^  - 

Conyit  t^nâ,  J.'Baub.Hiil.  1.  pag.  to/j.Ie. 

Jdcoluta  iàtîfoKû,  pmnoiw^  f  CteC  Pann.  pag. 

574.  tab.  57;. 

Jutoèâa  pannonica  ,  quarta.  Cluf.  Hift.  4.  p.  X^, 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  le  fenecio  B*r^ 
rtlien»  mars  Tes  feuilles  ibni  moins  atongées  & 
pins  brpes  ;  toutes  fts  parties  font  d'ailleurs  cou- 
vertes de  quelques  floccons  blancs  &  cotoneux  » 
fes  fleuis  «otos  grandes  ^oe  celles  du  finteio  db- 
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Cette  plante  a  des  racines  épaiffes ,  blanchicres 
&  fibreuies  :  elles  prodaifenr  plufieurs  tiges  droî- 
tec,  hautes  au  moins  d'un  pied  ,  iimples  ,  cylin- 
«biqucc,  vwdâtres  «  forttmepcfttieess .  Iégés«in^tit 
«MMonmifts ,  partteuliétemeni  <iif  In  nnet  âe  dam 
leur  jeutulFe  ;  garnies  di  fi;uil!e$  alternes ,  pétio- 
Ifts^  ovaIs;*  >  allti  larges ,  ccinacréçs  en  cQ?ur 
i  jeurbafe,  vertes,  prefque  g!a!>res  à  leur  face 
fupérieure  ,  pr^fqua  pubefcentts,  d'un  blanc-gri- 
fitre  ou  un  peu  glauques  en  defToas  .  cotorieufes 
Air.  ieuïS  piincipales  n^rvuces,  dentvîes  en  Icie  i 
leur  contour;  les  dents  profondes  «  aiguës ,  illé- 
gales, prtf^u'ohtMfes  i  leur  fomnaet,  longues  de 
trois  pouces  aj  nioins  ,  larges  d'environ  deux 

f»ou:es  ,  fupporcccs  par  dis  pécioles  rediefl"é!i  , 
ongs  d'un  pouce  au  moins,  tomonteux  parcicu- 
liétemcnt  ileur  b.\'i  ;  '  s  j.^u.ies  feuilles ^xiliaireSj 
tjès-tom€nicufts  te  ci  un  bLuic  de  neige. 

Les  fleurs  font  dirpofées  ,  à  l'exrrémité  des  ti- 
açs ,  ep  yn  cor)  Uib?  alîcz  avrple  ,  foutenues  par 
pes^  pé^cnçtilcs^  U$  uas  axiHaires  ^  d>u(res  termi- 
paux  ,  médiocrement  ranetix  â  leur  fommet ,  un 
peu  cotoncux  .  mun;s  de  qu:j!quis  br.ictties  prcf- 
^RS  6l'roçinç,$.,  î^ongécs.  Les  ca'.ices  font  glibtes^ 
Wçfqu'pvaiw  «  cop»pofes  -le  foliolis  droite  s ,  é$i- 
Jé5  ,  îinéJrcs  ,  un  j-juairues  ,  v:rdâtres  dans  Itur 
hlHicu ,  fcjricules  a  leurs  bords  ,  enveloppées  à 
leur  bafe  par  quelques  folioles  rares ,  preique  fé» 
fMén 4  plus  courtes  que  I«  calice  tmétieur.  La  co- 
reH^eft  grande ,  radiée,  d'âne  belle  couleur  ^aune> 
fOôcé{  tes  demi-fleurons  femelles  ;ctminésjxir  une 
iaoguetcs  bniair^  ,  ouverte  ^  à  peine  réiéchie  » 
los  ionroM  tubulës ,  ncunbreax ,  divififiw  cinq 
de«ts  àleuroîificB  ,  plui  longs  que  les  calices.  Les 
femenccs  font  petites,  uvales  ,  oblongues ,  pref- 
qne  cvliadtiqu^ ,  très- glabres  ,  jamiacre^,  fur- 
ironrées  d'une  aigrette  lefliie  ,  fimple,  piieufe^ 
4' lin  bla^ç-çen4ré. 

Cette  pbnte  croît  dans  les  Alpes  ;  elle  a  été  re- 
cueillie au  room  Raldo  par  M.  Bofç ,  qui  a  bien 
Youlu^i)[i'çA  çoinnu^niquiec  ui\  exémpl<^tiç.  ^ 

96.  Sekiçom  à  feuilles  de  paAel.  Statiio gUfll- 
fiilùfs^  ^i|in.  f. 

Senecio  corollis  n^miuiàiu  s  fi>Uis  ampltxicau- 
iiius ,  ItuateoJfith  ,  Jfihçentuùs  ,  levions.  Linn.  f. 
Suppl.  pag.  17X.  —  Willd.  5pec.  Plaut.  vol.  3. 
p»B.  A008. 11*1  tof. 

Scr.ecio  fûlits  ampUxicauUbus  ,  ohlo-.^ls  ,  dencatis , 
•gLiirjs  ifioriiut panicuiaM.  'Lhunb.  Prodr.  p. 

S^s  tiges  font  droites ,  herbacées  ^  cylindriques, 
lîfiées,  niutes  d'environ  deijx  pieds  ,  garnies  de 
'feuilles  alternes,  disantes  ,  oblonguts ,  Ijnctio- 
Jij[es ,  llS^t  ÙL  leurs  deux  faces  ^  légorcme ne  dcq- 
'céès  i  lèui  cohcoar,  atuplexicavles  2k  pliis  larscs 
i  lew  baft.  Les  lleiun  font  Sipe(éc$  en  une  pa- 
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ntcule  terminale.  La  corolle  eft  radiée  ;  les  detni- 
fleurou  ouverts  &  de  couleur  purpurine. 

Cette  phtme  (b  rencontre  au  Cap  de  Benae^Ef- 
pérance. 

97.  StNEÇON  en  lance.  Senecio  ignuiu.  Ak» 

Senecio  coroKis  radiantlLus  ;  folïis  lanctolads  ,  4<î|î 
coruar.'Sj,  amfltxicauhhus ,  itvihus  ,  argLt'e  ftrraùs  j 
caule  frunfeettte.  Ail.  Hott.  Kev.  vol.  3.  pag.  194. 
—  WiilJ.  Spec.  Plant,  voh  ).  paf .  aflo8<  r«  101. 

Senecio  (  littorcus)  .foliis  amplcxii.:u!:!:us  ,  o5- 
lonpi  ,  gia^rii  j  itttquuuttf finetis  ;  paaiaUà  termir 
naît.  Thunb.  Prodr.  158. 

C3t\t  plante  a  dM  tiges  droites  ,  prefque  Ii<t 
gnfiufes  ,  cylindriques,  gamiés  de  feuilles  a'ter^ 
Htfs,  fôflilts,  amplexicjules  ,  lancéo  lées  ,  echan- 
crées  en  cop^tr  à  Uur  btfe ,  liiïes ,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  fwqonnt  9e  inégalfineoc  dei^ç^s  en 
kit  à  leur  concftuv.  Les  fleura  (ont  àfXf9fé€%  eq 
paniculf  i  l'etRéuiîfé  4e«  tiset  i  U  cor^le  A  an 

diée. 

Cette  plants  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  ^  • 

WiHd. 

Senecio  corollis  radiantihus  f^olîis  a,mpUxicauEhtUS 
inftrioribus  laficeofatis  ^  ferratu  j  jtorâtiius  k«£  iSia^ 
tatis  f  ovatis  ^  ferrttis  ,  i^iVe  hMaolati*  ,  iiM^gcf^ 

riifui.  Wiîld.  ^pec.  Plant,  vd.  j.pag.  4oo8>n*.  104» 

Stnuio  (  lanceus  )  ,  corollis  radi^^ntibus  ;  foliis 
amplexicaulikus  ,  gUiiris, ,  ad  orjs  argutè  ferrai* 
fcahrist  fuptriorihus  cordatù-lanceolutis  ,  ii^fififnh$§ 
Uncealata-eHoÊfU*  Aacq,  UOKC.  4c)lMf4»^  )* 
tab.  304. 

Cette  plante ,  d^iprèsWilldenoir ,  paroh  devoir 
être  diflinguée  du  fenecio  lanceus  ,  en  ce  que  ies 
tigf  S  lQn%  herbacées  &  non  ligoeufes  «  fit  par  pli^ 
fieur^  ancres  diffiStencet  dans  les  feuilles. 

Ses  tiges  font  dcoitea,  cylindiiquea,  heibacifn^ 

garnies  de  feuilles  alternes,  fefîiles  ,  amplexicauj- 
les;  les  iofiérieures  lan(;éolées,  médiocrement  an^ 
plexicaulet,  un  peu  féfrdcie*  à  leur  bafe  «  glabres  ^ 
leurs  deux  faces ,  dentéMO  ùàsk  i  (eurs  bofds  l 
les  dentelures  diftantes ,  fort  petites ,  cartilagi- 
ncufes  à  leur  fommtt  ;  les  feuilles  fupérieures  ova- 
les ,  anipiei^caules ,  dilatées  à  leur  partie  infé^ 
rieure,  infenfiblenientiétrécies  U  lanc^lées  vers 
leur  fommet .  dentées  en  fcie  rei^smenc  dcpw» 
leur  bafe  jufque  vers  leur  milieu. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  l'extrémité  des  ra- 
qieauy  ^  en  un  corymbe  donc  les  pédoncules  font 
ra(neiu|.  La  corolle  e^  radiée  t  les  demi  -  fleuroos 
de  la  oreonftrencp ouverts  j  dSinjaune  pile,  ainfi 
^ue  ks  ieuroos  dn  dil^ut  ^  mah  ces  deraieis  »  m 
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Ti<nitiraliK  j  ^anoK  «m  muImu  ^ha  bnia- jas- 

niire. 

Qtw  p1«iM  croh  «u  Cap  d»  BMiifr-Eiférasce. 
j^.  SlMtffoii  de  tpaiât,  iHueh  èy^athims. 

Stnedo  corollit  raéûuuiiti$t  Miis  ohlongis  ,  n- 
élà  dilUétii  ,  jkiaM'ÉlitHtêMts ,  fuprà  nadit  s 
{M<^A<r3aM»hUni.i|«C.n«M.TrtK  i.  fng.  Ii2). 
M  WiHil.  8pec, ffaitt.  vol.  ).  pag.  zcop.  n*.  107. 

Smtcio  foltis  crtnjto-ctmaùs  ,  ir.fh-hrih.-J  piit' 
àat-lyratU  f  fuperionbus  linnaii^dis.  Roy.  Lugd. 

Solidâf»  '^êtidiê JôBù*  tbi*  Suppl.  177.  a^.  4). 

Jucolua  fiiiUt  t  cauU  rigido^  ramojli  ijulià  ad  mar- 
178.  n°.  49. 

B6«t  Sie. 

Cette  plante  a  le  port  du  ferrjtid»  arvtiifs  Vtm. 
Elle  teffemble  également  9uf<uuào  rigidaà  >  mais 
iffle  eft  beaucoup  plus  éxxtAit  dani  côotei  fes  par- 

tits ,  remarquable  par  fcs  ft  uiîleS  alongée<,  dODt 

Its  dents  rares  loin  un  in  u  'ipineufes. 

Ses  Tiges  font  herbattcs  ,  vei  tcs,  i  vltndiiques, 
firiées  ,  hautes  d'environ  Quatre  pied<  ,  chargées 
àt  qdâdUd  i^oils  blanchâtres  ,  divi(^s  à  le  ur 
pattk  inCiriewè  én  riftiè^tfi  tf ^-«itVé^ts,  ^:irnîi 
d«  iènilles  alternes,  fefliles ,  lancéolées  ,  nmplexi- 
caulcs»  roulées  à  leurs  botJs,  vettés  j  luifint>:s  , 
■n  peu  rudes  ï  leur  face  fupérieurc  ,  veinées , 
ltt4âtr«s  i  «a  p«u  sthtÈ  en  deCTous  «  dentées  en 
lit  I  fcof  eomeur  ;  le»  dents  af  guis  *  railtoetn 
cMufte  de  petites  épi'i?':  hors  df  s  finucfité*  ,  ob- 
tufes}  les  aitielles  des  feuilles  mUiiies  d'autres 
feuiUes  fafcicdéw^mdiMew  de  îtMie»  fmMèoï 
Ion  développés. 

La  partie  fupériente  des  tiges  eft  une  forte  de 
kmpe  cylindrique ,  beaucoup  plus  étroite  (jue 

les  nges  ,  liiï?  ,  très-longue  ,  filiforme,  gai'nte  à 
fa  partie  intcneure  de  feuilles  linea'res  ,  très-en- 
nères»  les  dents  peu  piofondes  ,  en  fcie  ,  prcf- 
M'épaDeufee i  ces  banpes  font  nues  vers  leur 
MHBer.  Les  émirs  font  difpofées  en  un  corjrinbe 
terminal ,  fouteniies  par  des  pc'dnncules  alternes , 

Eu  rameux  ;  les  calices  fcincux  à  leur  fortimet. 
corolle  eft  radiée ,  de  couleur  jaune  ;  les  deir.i- 
leoroo»  au  nombie  de  huit  ^  ovales  «  i  peine  tri- 
dentés  à  leur  fommet. 

Ccue  plante  fe  rencontre  dans  le  Levant  ,  aux 
CBvvoos  de  Conlbotinople.  if  (  Defiripu  ut^ip»^  ) 


S-E  N 


111 


.Stneeio  eorclUs  rcdiantibus  /  foti'u  empiexicûiUL- 
oui  ,  fpathulatis  ,  r(fàniit  ,  trojis  ,  fcainis  ;  cjuu 
fru:'uvfo.  t.inn.  S>ft.  vcgcc.  pag.  759.  n".  /i.  — 
flort.  Clitf.  406.  —  tloyen  .  Lugd.  Êat.  164.  — 
Miller,  Oia.  n«.  ii.-.Willd.^.  Plaiii  vol 
pag.  loi},  h" 
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Jaeêiaa  africàiU  ^frtàtfiHis  ;  filils  ripdi$  ^  hir» 
fuds.  Cbminel.  Hertt  1.  pag.  149.  tab;"^!.  ^ 
Sebaf.  vol.  i.tab.  12.  fig. 

Jjcobia  cifrieana  f  raihofijjiiàa  ;  Mus  fcnn-inn's 
pinguis ,  rigtàit  &  lucentikut  ,  faàlàt  Incams.  Rai  ^ 
Mppk  179* 

Ses  tiges  font  droites ,  figneufcs ,  roidcs ,  très^» 
brancluics  ,  ru  lts  ,  difformes  hauus  lie  lîx  à  tepc 
pied^  j  munit  s  de  rameaux  diifas,  alterne? ,  garnie 
de  feuilles  Icililes^  alternes,  très-nombieuics,  fort 
roides,  ampléxicaules,  fpatulées,  un  peu  fmuées, 
prefque  rangées  à  Iturs  L  jr.is  ,  très-rudes  ,  & 
comme  verniileés  à  leur  lace  ruf)cr:t  ure,  blanchâ- 
tres éc  légérereçni^èbHsçndenuusi  \ts  feuilles  fu^ 
p^iffuref  ^ecoup  plus  étroites ,  l4>:iga«s  d'etrvi- 
fô«i|)^etfa  ponces  4  ^^r  ««n  poucâ    deuù  de  larfs» 

Le*  IMA  IVnt  pétiiidi,  d'air  WAi  fatmêMlv 

larrf  ,  dilpofetrs  en  corjtoUé  i  PWiréif.ifé  dCî  ra- 
rtieaux.  Les  Jemi-fl-.urOfW  forif  an  nonibre  dè  cin^^ 
femelles  &  fettiles }  Its  fl<;Urn'nk  diRans  ,  entiefs, 
hermaphrodite  4  les  f6:nen|ce»peiitK*j  feimeWée» 
d'une  aigrette  fimple  »  (eâile. 

Cette  plantp  croit  au  Gap  de  BMM>Efpéniicew 
101 .  SFKÉfe#»lM#HrMkii.  AMetolri^ 

folius.  Linn. 

Stnccio  coroHis  radlar.ûbiu  ;  foltis  lltitartirus  yfpM*' 
fu$«maU  fruntof'.  f.inn.  Speé.  Wani.  vol.  a.  pa|p 
iiti.     Berf .  Ptam.  GapÀiC  pej;.  2>^.  n*^  ^r— > 
WiUd.Spe<.  Pbai.  w6L  f.  pi|.  2009.  rt".  10;. 

Jdc»têa  afiicMaiftùP  upiiUetô,  •viriiU.  liienii 
Afric.  14. 

Jatcobia  africana ,  fruticans  ;  ùhloAgîs  foliit'f  M— 
ptfiitt  iiatgiùf  incanis.  Volk,  Norib.  2x4. 

ttaMa  ^/Htêàa  f  frutefiens  ^JavoaduU  folio  la» 
>re  &  MgH0i0rt*  Conmet.  Hoft.  1.  pàg.  I4tt 


tiore 
rab.  61. 

Jaeoiéa  éthiopUa ,  UvaûduU foiio.  Breyn.  Cctttuc 

tab.  dj. 

Jacohia  Âthioplca ,  ar.^ufiljtmis  (/  pntorgit  fùitis  ^ 

rariàs crtHatis.  Pluken.  Mantiff.  pag.  107.  tab.  411^ 
«f-  S- 

Cftteerpèce  a  des  tiçesprerque herbacées,  droi- 
tes ,  iltiées  f  cylitidriquél ,  dabres  ou  légéremenc 
cetoMiiRefér  leaA  fines ,  divflSet  è  reor  partie  fil* 

périeure  en  quelques  rameauT  (impies ,  grêles ,  tH» 
pctttomenceux  4  gatni&de  feuilles  alceiaes,  fe^Ues,. 
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^parles,  linéaires ,  alpR^ée*  «longues  de  dan  à  qua- 

trepouces,  furtout  les  inférieures;  les  uiiesentièresi 
d'autres  munies  à  leurs  bords  de  quelques  dents  ra- 
tes &  diftanres ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  OQ  cou- 
vertes, fisrtoiit  pendant  le  ur  jcuntfTe  ,  d'un  duvet 
coiûiieux  .  caduc  i  iraverlces  pai  une  nervure  afllet 
fotrs  ,  Tiillinte.  il  exifte  dans  leur  aiU'elle  de  pe- 
lits  iafcicuks  de  féuiUes«  qui  footies  rodiimeoi  de 
jeunes  rameaux. 

Les  ieurs  font  petites  &  forment  un  corymbe 

terminal ,  dont  les  pédûncuLs  foi  t  ra^icur,  gar- 
nis à  leur  baie  de  bra4t<:es  iubuiees,  ^:  'k-  plu- 
fieurs  aiitrts  (dus  petites ,  en  forme  d'tcjiiljs  ai- 
guës *  fréquentes,  ptefqu' imbriquées  ;  le  calice  efl 
turbiné ,  compofé  de  f  olioles  linéaires ,  parallèlf  s, 
égales,  &:  de  quelques  autres  à  Ij  hiki  lubuIcLS , 
ferrées»  imbriquées .  formant  un  fécond  calice  très- 
court.  La  corolle  eft  jaune,  radiée,  un  peu  plus 
ÇrandequelecjHcej  les  demi-fl-urons  de  la  circon- 
ierence  ont  un  tube  tiliforme,  plus  long  que  le  ca- 
lice, terminé  par  une  languette  ovale,  un  peu  ob- 
tufe  ,  réfléchie  a  fon  fommf  t  ;  les  fleurons  Jm  d-f- 
quc  hermaphrodites,  infuudibuliformes  ;  leur  tu- 
be élargi  à  fa  partie  fupérieure  ,  à  cinq  dents.  Les 
(èmencesdc»  fleurs  hermaphrodites,  leules,  font 
couronnées  par  une  atgrecce  ftmple,  feflile,  pi- 
leuiè  j  le  léceptKle  nu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

'  ^  loz.  Séneçon  i  feuilles  d'accocbe.  Stntcio  ha- 
Ûmi/ôiiiu,  Lïnik 

nofis ,  fa'-dentatis i  cauh  fruticofo.  Linn.Spec.  Plmr. 
voi.  1.  pag.  iiij.— Miller ,  Dia.  n°.  14.— Willd. 
Spec.  Plam.  voU  ).  pag.  aoio.  o*.  105^ 

Stnecio  (  feifilis  )  ,  foliis  eltiptUo-oblongis  ,  fef- 
fitilnu  tdenta:h  .  «/<têrt*i paaieuldeompùfitd,  Tbunb. 
Prodr.  pag.  1  jS. 

S^idago  foUh  otvtrsï  ovatUt  camti^,  ertntitiêi 
§âuU  fruticofo  ,  corymbo  ramofo.  HotC.  CliiF.  4I I. 

Dorlti  iif  !:jn:i  iirhott-fcrn';  ;  f<-i!-;s  faffts  &  fuccu- 
lentis  ^atripii^cn  rtftrtnitbm.  UiiLu.  Elcham.  pag. 

S14.  tab.  104;  fig.  114. 

C'eft  un  arbriffiau  de  médiocre  grandeur ,  dont 
les  tiges  font  droites ,  ligneufes«  glabres  ,  hai^tes 
de  feptott  huit  pieds,  munies,  dans  toute  leur  lon- 
gueur, de  rameaux  alternas  ,  un  peti  dififas  ,  p,»r- 
flis  de  feuilles  akcntes  ,  feliiies ,  épaules ,  ciur- 
oaes ,  en  ovale  renverfs  ,  glabres  à  leurs  deux  fa- 
ces ,  crénelées  ou  IcvjéiL-ment  dt[nét.s  à  leuis 
bords,  longuis  d'envuon  deux  pouces  &  ticmi^ 
fiir  deux  pouces  de  large  »  un  peu  blanchâtres. 

•  Les  Heurs  font  difpofées,  à  rexirémiii  hs  ra- 
meaux, en  un  corymbe  compofé,  lâche,  dont 
les  pédoncules  communs  font  riœux  vers  leur 
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fommcti  les  ramifications  prefqu'ombelléet.  Lacti 

rolle  eft  radiée  ,  de  couleur  jaune-pâle. 

r>rr?  plante  ciolt  au  Op  de  Boiiae»E%ér 

rance. 

105.  Sene^om  hétérophylle.  Sentcio  ktterofi^' 
lut,  Tbunb. 

Si":c\:a  corollis  radi(in:lhut  ;  foU'is  /anceoiatit , 
gldhris  ,  infirionkus  fubpettolatis  ,  profiuidi  dtnutùi 
fuperioriilu  feffUius  fiAiitUgerrimis.  Witld.  Spec. 
Plant,  vol.  j.  pag.  2010.  n**.  108. 

St-r.ccio  foliis  inferionbus  t  fubpetiolaiis ,  oilon' 
gis ,  jtrraùs  ;  fuperioriiut  iau^rit ,  Jioriiiu  paâiaf 

lotis.  Thnnb.  Prodr.  pag.  1^7. 

Ses  tiges  font  droites,  liçneufes,  dtvifées  en  ra- 
meaux ljfle&,  ttriés«  garms  de  feuilies^moet, 
lancéolées ,  glabres  ï  leurs  deux  fiées  t  les  infé» 

rîeures  médiocrement  pétiolëcs ,  oblongues  .lan- 
céolées, munies,  à  chacun  de  leurs  c  ôtés,  de  <]aa< 
tre  ou  huit  dents  a'.ongées.  Les  feuill.-s  fupérieiires 
font  fel&les  ,  plus  étroites  ,  lancéolcc?  ,  r  r  linj'- 
rement  tiës-entteies,  quelquefois  munies  a  ieuis 
bords  d'nne  on  do  deux  denti* 

Les  fleurs  font  diTpofées,  tant  dans  l'a-ff  lie  des 
feuilles  fupétieures  qu'à  l'extrémité  des  rameaux, 
en  un  corymbe  compofé»  dont  les  pédoncules  font 
ranieux  i  leur  partie  fttpérieure }  les  coroD«s  ta* 

diees. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance.  1^  (  Dtftript*  e»  WtUU.) 

1C4.  SsMEçoN  i  fèoiUes  molles.  Sentà*  mtfSt. 

Willd. 

Senecio  corollis  rcdld/uibus  _,-  foliis  utrinq'/t  to- 
mtntofis ,  ohlongii  ,  utnutis  ,  fupe'  -ont/tu  ampltxi- 
utulibus  ,  injeriotièus  petiolatU*  Willd.  SpeC.  FiaflCi 

vol.  5.  par^.  10:  r.  n".  1 1 

Jueobéa  oritntalis  f  foliis  oilonàst  non  taàaùuùt 
âuanis.  Tottin.  Inft.  R.  lierb.  CovoU.  ^6. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cylindriques ,  très-fim- 

pl'^î  ,  hautes  d'environ  trois  pieds  ,  revêtues  d'un 
duvet  tomenteux ,  garnies  de  feuilles  alteincs, 
oblongues ,  molles  ,  tomenteuf^s  à  leurs  deux  fa- 
ces, d'un  blanc-verdâcreendeflus.  d'un  blanc  de 
neige  en  defious,  longues  d'environ  deux  pouces; 
profondément  dentées  à  leur  contour ,  les  dents 
obcufes,  celles  de  la  bafe  plus  grandes  i  les  feuil- 
les inférieures  pétiotées ,  longues  «fe  trois  poucesi 
les  fupérieures  felfdes ,  ample xicaules.  Les  flturt 
font  difpofées  en  un  corymbe  terminal  «  compofé  { 
I  l  corolle  eft  radiée. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant  9c  la  Galade. 

X  {Dtfcript.e»  Willd.) 

10$.  Senïçom  de  Sibérie* 

Lipo.  f. 

5«Mr«a 
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Sencclo  coroUit  radiantiiuJ ,  qu'inqucrad'.ît  i  fblih 
diiptiiit,  Uviiiui.  Liuo.  f.  SuppU  pag.  $70. 

Ses  ctges  ùtat  droite« ,  Ufies ,  cylindsiiiacs ,  bau  - 
Mt  d'envvoa  4eaat  pieds ,  gamiés  <le  ftoilles  fef 

fiîes,  alrçrre-f ,  peu  nombreuTes  .  elliptic^tt-î  ,  en- 
tières -  Lu: s  bords ,  glabres  d  leurs  d^  ux  ficcs , 
traverfées  dans  leur  milieu  par  ui.  1  <  rvure  Wan- 
châue.  Les  fleurs  ûmc  radiées  «  de  couleur  iauue , 
dirpofées  preCqu'en  un  corjrmbe  temihnl  t  les  de- 
mi fleuron,  ti  'i  cil  conférence  au  nombre  de  citiqj 
les  fleurons  de  doute  i  quinze.  Le  calice  dt  tom- 
pofé  de  folioles droi«^ 4  égales,  fcarieufes  à  leur 
fiMometi  \»  caUes  «néruur  formé  par  trois  ou 
^nne  petâM  dc«ill«tl  b  baftdtt  cattce  imérieur. 

Cette  ptaoce  croît  dam  la  Sibérie,  if.  (  D€f.nfi. 

106.  Séneçon  i  feniUcs  ^ytéb.  Stmei»  Uià- 
foliut,  Linn. 

Stntcio  coroUis  radiant il>us  ififUis  ohlongU  t 
l'thm ,  dtntatU  ,  fubtiii  tomentofi*  ,  fitpewiùfiiiu  am 

fUxUjulil>us ,  À  .  ''f  ,  r  j  ;,  >  .orymlto  fmplki. 
ViUd.Spec.  Fiant,  voi.  J-pag,  zoii.  n*.  iij. 

'  SntaoeofiMis  raUdHditts  ;  folus  fjguiatif  ,  om- 
l^ixicaulihtu  ,  dtntaiii  {  cauU  frut'u  f>.  I  inn.  S.ft. 
veget.  pig.  759.  u'.jo.  —  Virid.  Ciirf.  ^, — 
Hort.  Clift.  406.  —  Rovoi^Lagd.  Bat.  164.— 
Miller,  Dia.n».  I}.     '    *    •  ^ 

irim'o  amphxicjuiiiiUj  dottatis,  fubtùs 

tomentofis  ;  paaicuià  fajli^iati;  lioilb.  Pfcodr.  pag. 

jMobéM  afficana ,  fruttfctm  ;  foUis  inc'ftf  £'  /l  'ràx 
^Knù.  Commel.  Plant,  rat.  pag.  41.  ub.  4X.  — 
Sebaf.  Miif.  voU  !•  pag.  34.  ab.  xi.  fig.  4. 

Senteio  (  tlicifolius)  ,  coro'lh  rjdiantibus  ;  /o/Z/i 
fefUiiuSi  oi/ongis,  fcahris  ,  deaticsUaiitj  fummis  li- 
«taribus  ,  hajlatit  ;  eault  ramof» ,  fii^r^,  BcrglUS, 
Piant.  Capenf.  pag.  a8l.  D*.  6^ 

Ses  tiges  font  droites,  prefqu'r.r^uleu'ej.  rudes/ 
ftriéiSjdivifées  en  rameaux  diui:s,  alcern».  axil- 
hires,  rjmihes  à  leur  fommet,  garnis  de  feuilles 
£r£les ^  alternes ,  «bloQgues^  rades  à  leur 
fiipéneiire  ,  tomenteufes  en  deflôns ,  -entières , 
tentées  à  leur  contour,  obtufes  à  leur  fommet  i 
les  fupérieures  alongées ,  amplcxicaules  «  d^ntéts 
feulement  â  leur  bafe,  longues  d'environ  deux 
POHceii  les  dernières  lancéolées .  prefquehaftées, 
â  angles  arroïKlis  >  incifees  «  dentées ,  noctpnées 
â  l:ur  fotnioet. 

Les  fleurs  font  petite? ,  de  coii'eiir  fiune  ,  dif- 
poféesen  uncorymbs  termina! ,  am^jl^  ,  lifcigie, 
dont  les  pédoncules  font  munis  de  bradées  linéai- 
res ,  fubutées*  Le  calice  eû  cf  Undctqoe«  tronqué, 
compofé  de  faSeJfs  lMaircs«  concaves,  paiulè- 
ks, aiguës,  un  peu  fcarieafes  iJfitffiDiwiiec*  ftf^ 
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rjis  à  leur  ba*!?  dequelqu--,  p'tïti?  étailUs  tu- 
bulécs.  1x1  corolb  cit  radice,  de  couleur  jaune  , 
petite,  un  peu  plus  longue  que  le  calice  j  les  demi- 
fituror.s  fil)r(it'i);'s i  îci.r  languette  ovale,  obcufe, 
roulée  tii  dehorsi  les  fieurons  hermaphrodite», 
cylindriques }  leur  limbe  a  ciniq  divifions  réfléchiesr 
les  femences  courtes  «petites  ,  touronnét»  par 
une  aigrette  fitnple,  femie,  de  la  longueur  de  la 
corolle  ;  le  réceptacle  Btt«  bêtifié  di»  très*peiit< 
calices  propres. 

Cette  plante  le  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Erpétance.^<r./.) 

107.  Seneçom  à  ftntfle*  en  corar.  Smuda  «sr^ 
d^Uîw.  Lu»,  f. 

Seneci»  corolUs  radiantihus  ;  foliit  eordatis ,  deri' 
tathi  taUiibut  fintpH^mis.  Ltnn.  f.  Suppl.  p.  47I. 
— WiUden.  SpecPianc.  vol.).  P>8*  ^oi}. 

SeKciu  foltis  fc\o!.:t's ,  eordath  ,  ctntitii  ,gU' 
Àiis  ;  foriijuf  fjiiturii}. 'Ihufih.  Pxodr.  pi^.  IJo. 

Ses  tiges  fot»  grêles,  en  partie  covichees^  un^ 
peu  rameuft's  i  Uur  partie  inférieure ,  garnies  de 
(tiuilles  a'teriie*,  p?rio!ées,  en  forme  de  cœur  , 
liffes  i  leurs  deux  ùcc.  ,  (tentées  à  leur?  borrls, 
un  peu  obiufes  à  leur  it  imiet.  I  es  rt  u  v  tor  t  ter- 
minales ,  ponées  fur  un  long  pedoncuie  prefque 
fimple  ou  garni  de  très-peu  de  fleurs.  Le  calice  tfk 
fimple,  poitit  cnru'ir  iléj  la  corolle  radicc  ,  de 
couleur  jaune  ;  les  demi-fleurons  iriunis  U'ua  (lig- 
mate  bifide  &  fertile. 

Cett'î  plante  fe  trnuve  au  Cap  de BoBne^Efpé- 
rance.  ( Ùtjlnpt.  ex  Linn.  f.) 

loS'.  ?r\BçoM  i  foaitleê  de  peuplier.  Staedm 

popuiifoUus . 

SuueÎ9  eorolBr  nuBamièus  ,folih  tvatù 
latis  f  integris  ,  oitufis  ,  adult  'wr  't!)us  fuyrîi  g/aD  it; 
coule fiutisof».  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  p.  1114. 

Semtcio  (  folidaginoides  )  ,  f'.tis  fJft/Hus ,  do- 
nmht  éphe  don*r«,  glaucis  ;  jumonbus  firu  -o- 
tomtHuSê §  torymio  compcfito ,  i^rmiaaù.  WiUd.- 
Spec.  PUnt.  nà.  j.  pag.  1014  n".  laa. 

Stneeîû  (  folidaginoides  )  ,  corolih  radiatinbas  ; 

fiianùfo.  liergtus.  Plant.  Capenf.  pag.  284. 

Scnecio  (  folidaginoides  )  »foliu  «iinmth ,  apkt 
ihntJtis ,  ^Ltttcit;  fbribu*  ftmuJMÙt.'ï^mài.Vtn* 

drom,  pig.  I  f8. 

Jaiohta  africana  f  populi  al'ut  foiiis.  Rai ,  Sufpl." 
177. 

Ses  tigt'?;  font  droi:es ,  Uîneuffs ,  munies  de  ra- 
meaux alterne»,  glabres  ,  efti'és,  cylindriques, 
garnis  de  feuilles  alternes ,  feffiles ,  épaiffes,  pre(- 
qn'attipleùcaiik» ,  i6i|iécies>vets  leur  bafc ,  diac^ 
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gîes  <n  fpanites  i  lewr  fommet ,  ou  en  ovale  ren- 
v:  :  ;  entières ,  licnrics  i  leur  partie  fupérieure, 
gi  ibrts  fif  de  couleur  glauque  à  leur  £ice  fupérieurej 
lomrnteufiss  te  foyeufes  en  deflbus,  pamcultéie» 
niïnrdjnf  leur  jetiiiefie;  veinée»»  lojigues-4*envi-- 
jOii  Jeux  poitres. 

Les  flsucs  «ont  terminales,  difporées  en  un  co- 
rymbe  AfCet  ample,  compoîë»  talUgié .  dont  les 
pédoncules  font  rameux ,  munis  du  bradées  ,  li- 
néaires <  foiitairc«i  â  la  bafe  des  divifinns;  les  infé- 
rieures }i'.uv  ^r..:u1es.  LecaHce  eft  prc  fqu'arro-uli  , 
tronaué ,  coiii{)orc>  de  folioles  linéaires  ,  égales  , 
parallèles,  fcarienfes  à  leun  bords  ,  quelques  au* 
rres  plus  petites ,  fubulées ,  f nr  .int  un  (ccond  ca- 
lice. La  comlle  tll  jaune  ,  radiée,  plus  longue 
que  le  calice }  les  demi-fleurons  femelles  j  leur 
languette?  ov.i'e  ,  nlnul'e ,  tridentée  ,  roti^^e  en  de- 
hors; lesfl  iirois  hermaphrodites,  tubués,  in- 
fundibulitorm:  s ,  à  cinq  dents.  L'ovaire  ett  ovale  , 
obloag  le  fiyle  filiforme  «  uo  peu  plui  long  que 
les  étamines  ;  les  ftigmttes  vélos  ;  les  femences 
petir.s,  cuurfnnii.spjrmie  aiprr:[r  f;  i^pl',  feifilej 
le  recfpt.Klc  pl.ir:e,  nu,  alvéolé  ,  un  peu  charnu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpérance. 

*  Edites  m^H$  €»mtus. 

*  Stneclo  (  rquamofus  )  ,  foUîs  ampltxicaul'but , 
incifo-dentatis ,  fuprà  fcAiis ,  fu^iiu  tomentofij  ;  jlo' 
riiui  racemofu.  Thiinh.  Pro.îr.  pac.  15S.  — Willd. 
^ec.  Plant,  vol.  5.  pag.  jjjSj.  n".  46. 

Ses  feuilles  font  alternes  »  amplexicaules ,  den- 
tées ,  incifées ,  rudes  ï  leur  face  fupérieure ,  to- 

mentcufes  en  deffous  ;  leurs  flsurs  dirpofées  en 
grappes.  Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-£r- 
pérsmce. 

*  Seiueio  (  incifus  )  ,  foliis  ampltxka^iut ,  în- 

tifo-dcntatis ,  fuyrh  ^Ijb'is  ,  fubius  tomentofii i  pa- 
nitulâ  comfvfud.  Tiuiub.  Prodr.  pag.  158. 

Cïtte  tfpèci; ,  qui  paroit  avoir  de  très-grands 
lapporrs  avec  la  précédente ,  en  diffère  par  la  dif- 
poliiion  de  fts  fleurs  en  panicule  compofee.  S?s 
teuilles  font  amplexicaules  ,  alternes  ,  inciiees  , 
dentées  à  leur  contour ,  glabres  à  leur  face  fupé- 
tieure ,  tomeuteufes  en  delToiU'  Elle  croît  au  Cap 
de  Bonne-Efpéruwe. 

*  Smtcio  (  campAis  )  ,  foliis  pttiolatis  ,  iyratis  , 
/■/ic  M  O  ,  u ,  .  ;  rw ,  camafiii  esMlediaimUHtê,  Thunb. 
Prodr.  pag.  ijS. 

Ses  tiges  font  inclinées  ou  couchées  j  fes  feuilles 
charnues .  airemes ,  pétiolées ,  en  fomte  de  lyre  « 
incifées,  dehtées  â  leur  contour.  On  n  itncontre 

au  Cap  de  Bonne-Eipérance. 

*S(ttt€io  (abruptus  ),  foUis  itmfUxieauUbus  ^ 
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ohiitn^is,  villcffs  ,  itcifa-pinnat  fdi^^dtntatiti  ttaJ$ 
hefktctOfPMÙctJâto.  Thunb.  Ktodr.ptg^il;. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpéraiwei 
elle  a  des  tiges  herbacées,  divilees  en  rameaux  1»^ 
nicutés.  Ses  fetntics  fooc^cemes ,  ampUtîcaufcs, 
oblongue* ,  velues ,  hiciiëes  j  pionacifidc» ,  den> 

tées. 

*  Stnecio  (fpirxifo'ius)  ^foliti  radicalibut^pi»' 
narifijîs  ,  pitojo-fttAris  i  fùtikui  fMituhttti.  Thuib, 

ProJr.  pag.  159. 

Ses  fleurs  font  radiées  ,  difpoféef  en  panicules 
terminales  ;  fes  tiges  garnies  de  fruitles  alternes  j 

les  radicales  pinnatitï.irs  ,  rud;s  ,  pileufiw.  Oolâ 
rencontre  au  Cap  de  tionne-blpérartce. 

*  Sentao  (muricarus)  ,  foliis  pinraris,  k'fpêis; 
pinnit  lineariàbs ^Jloriiks panicu/atis.  Thunb.  P(od|. 
pag.  IJ9. 

Ct  tte  pîj-^te  croît  au  Cap  de  r.onnf-Efpt'r:nce. 
Ses  ieuis  font  di(^oièt.$  en  uanicules  termi'  aies} 
fes  feuilks  ailées ,  hiff-ides  {Us  pinniites  UnéatTCS. 

*  Senteh  (  levigatus  ) ,  foliis  pinnutis ,  gioirij  ; 
pinnis  lir.edubu^  ,  mui^crnmis  c'cAMli/filC  j Mii/(|ld> 
^ro.  Thunb.  Prodr.  png.  i^p. 

Ses  tiges  font  droites  ^  glabres  ,  feniilées ,  cy- 
lindriques {  fes  feuilles  ailées ,  airemes ,  par&ite> 
ment  glabres  î  les  déioupures  linéaires,  très- en- 
tières &  dentées.  On  trouve  cette  plaute  au  Cap 
de  Bontie*£fpérance. 

*  Senecio  (myrrhifolius)  ,fvlili  iiptnnatifidis,  dtn- 
tatis  ,  pilofis  i  fioriius  pameiUmtiâ,  Tittiiib»  ftodr. 
pag.  159. 

Ses  fleurs  font  difpofées  en  panicule  ;  fes  feuilles 
deux  fois  pinnatifides  ,  dentées  &  pileufes.  On 
rencontre  cette  plante  au  Cap  de  Bonne- Ëfpé- 
rance. 

»  Senecio  (diffufus)  ,  fbliis  bipinnatis  ,  thmi' 
kusi  MitUUs  difiifit»  Thunb.  Prodr*  pag.  ifS» 

Senecio  corollis  radîaniîhus  yfo.'Hs  iipinnatis 
aeariitui  eauUkia  diffufit.  Linn.  f.  SuppI  pag.  yji, 
—  Wtlld.  Spec.  Plane,  vol. }.  pag.  1 994.  n».  71. 

Ses  tiges  font  diifufes ,  étalées  ;  fês  ièutllcs  deux 

fois  ailée-;  ,  linéaires  j  fes  corolles  radiées  ;  les 
demi-  fleurons  ouverts  ,  point  réfléchis.  Cette  ef- 
pèce  eû  iite-  comnttne  au  Cap  de  Bewie^Erpé- 
rance. 

*  Seneeio  (  ftriatus)  ,/o//«  Knearibiu  y  inttgerri- 
mis  y  tomentofis  i  fioribus  foUunu.  Thunb.  Prodr. 
pag.  1J7. 

Cette  erpèce  efl  remarquable  par  fes  fleurs  fol:- 
taircs,  radiées.  Ses  feuilles  font  linéaires,  «ès- 
entières ,  tonienwttfes.  On  h  trouve  «u  Cip  de 
fioone-Efpàwce. 
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^Smà0  (  piaonlattis  ) ,  fiùis  BntarIkUt  4m' 

Info ,  fcairo.  ï  hunb.  ProJr.  pag.  If7. 

Ses  feuilles  fonc  alternes  ,  linéaires  ,  divifées  à 
\tm  bords  en  dénis  en  forme  d'ailes  ,  glabres  à 
lïursdëux  faces  ;  !vs  fleurs  difpofées  en  panicute** 
Elle  aott  au  Cap  Boane-Elpërance. 

*  Satao  f  arenarîus  )  ,  Joli  h  amptmeMtliÂus  ; 

f^tnj'ihus  ohloigii  ^  hirtis  ,  intquaiiter  JhftêtU  } 
pniusfiittariis.  Thunb.  Piodr.  pag.  158. 

Cette  plante  a  des  fleurs  fulitaires  ,  des  feuilles 
anplexicauies  1  les  fupérieures  oblongues  ,  h  {if- 
fées  de  poili,  inégalement  d-rrécs  i  leur*  bMil}> 
EUecroii  au  Cap  de  Bonne-Eipeiânce. 

*  Srnt:'»  (  undulatus  )  ,  foiiis  amf^*icauli&us  , 

Tîionb.  Prodr.  pag.  157. 

Ses  ieurs  font  dirpofées  en  une  paricule  termi- 
odet  Tes  f<oil1es  amplexicaules ,  ahernes  ,  lan^  éo- 

\tti ,  in  cœur  ,  gl.bres  à  leurs  deoX  Clves.  £Ue 

coitiu  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*StMtcio  (  marpiiiatus)  ,  (ormllis  radiar.;ihui  ; 
ftit«Ê^t*kaulihus  ^  lanctolatu  ,  giabrit ,  Ju^a-ii- 
akti ,  marginatiâ  ;  etrynAo  eompt^Ûo*  LilUl*  f> 

Sntcio foiiis  ft^libus  ,  ohlong's ^  gtairis ,  inttgris 
/r-isfiaeijhnpiis  ftitteniÊtis,  Thunb.  Prodr.  pjg. 

Les  fleurs  font  radiées ,  difpofées  en  panicule^ 
ki  feuilles  alternes ,  amplexicaules  ,  lancéolées , 
ç'ibres  à  leurs  déux  faces ,  prefqu'articulées  ,  en- 
ueres  a  leurs  bords  ou  (Quelquefois  un  peu  dentées 
M  Ccie ,  bordées  à  leur  contour.  On  itocootit 
cette  plante  au  Cap  de  Bonne- Erpérance, 

*Smeh  (naritimus)«  eonlUs  radiantihm }  fo- 
SU  mflaàMMl^at ,  «Mtf  «  •  dmUubti*  ,  MOiofis  ; 
tub  kaiâtto  ,  pntunitÊUi,  UlU).  f.  Siippl.  p.  jtf^. 

Stnecio  fottïs  amplcxlcaultlus  ,  ovatis  ,  Jeniicu~ 
Uùs  f  carnçfs  i  eau/e  htr^ceo ^  aecumhenu.  Thunb. 

5ntiges  font  herbacées ,  umpantes  |  fes  feuilles 
alcefties ,  feffiles  »  amplexicaules  ,  ovaîes  ou  quel- 
^fnis  lancéolées  ,  denttculées  i  leur  contour  , 
epiifTes,  charnues  ,  ainfi  que  la  plupart  des  autre» 
unies  de  cette  plante.  Les  corolles  font  radiées. 
Ele  cidk  Ma  Cwp-é»  |latM»>EfpéfMCe. 

*  Scntcio  (lanattts)  ,  «orollis  radîaniibus  ;  foliii 
f^liîis  ,  uirinqui  Unatis  ,  denimis  ,  infimîs  ovatu  , 
fzf^rionlui  Unttolaiis.  Linn.  f.  Suppl  pag.  J70. 

Sente to  foiiis  infinis  ovatis  ^  fuptrioriius  lanceo- 

Les  £euiUe«ioiK  AU&its , almM»«  Upugioeufeii  • 
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i  lents  dem  ftces-,  plus  blanches  8r  tonenteafea  en 

dffloiiS ,  dentLes  à  leur  contour  -,  les  itilerjeurcs 
ovales^  les  fupérieur-.s  lancéolées.  La  corolle  eft 
radiëe.  Cette  plante  croh  au  Cap  de  Bonne'Efpé- 

rance. 

*  Setucio  (  qucrcifolius  ) ,  foUis  amp/cxicautièus  , 
oUaHgis  ,  incifu'ferratit  ,  fuètiis  lonuaiejis  /  panictdd 
fimplià*  Thunb.  Prodr.  pag.  i  j8. 

Cette  phnte  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpérance. 
Elle  a  des  feuilles  alternes  j  fedîlcs  «  oblongues  « 
aniplcucanles,  glabres  i  leur  face  fupérteure ,  to- 
menteufes  en  deffouî ,  incifées  &  denttcfs  en  fcio 
à  leurs  bords.  iA%  fleurs  forment  une  panicule 
lîmplé  i  l'enrémtté  des  riges.  La  corolle  eft  ra- 
diée ,  ouverte. 

*  Sentcio  (  crifpus  )  ,  foliif  ii^ms  petioiatif  / 
fuptrioribus  fcftlibus  ,j^airij ,  MéUMù-4t»ùemlMii  i 
fiorOia  urnùn*lihtt»  Thunb.  Prodr.  pag.  157. 

Cette  efpèce  a  des  feuilles  ^rTabr?"? ,  alternes  , 
on.lulées  &  denticulées  à  leurs  bords  i  \fi  feuilles 
inférieures  pétiolées,  les  Tupéritures  fcffilts;  les 

fleurs  difpn en  rorymi^?  i  rexirén.ité  lîes  ti» 
ges.  Elle  croit  au  C.«p  et  DGiun.-Kfp;.u::ce. 

*  Sente io  (  cren;:tus  )  ,  foliU  pctiolutt ,  ovatis  j 
frrrjcis ,  gUtfh f  fùMÙuU  epmfcfité-  Thiiob.  Prodr. 

p.ig.  1  y8. 

Ses  fleurs  forment^  i  l'extrémité  des  tiges,  une 
panicule  dont  les  pédoncules  font  rameux  à  leur 
partie  fupérieure.  Les  feuilles  font  pt'tiolées  ,  al- 
ternes ,  ovales,  glabres  à  leurs  dvux  faces  ,  den- 
të;s  en  fcie  à  leur  contour.  On  U  rencontre  an 
Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*  Seuttio  (  «ngulatus  )  ,  coroUi*  radiantHits  i  fi' 
Linn.  f.  Suppl.  pag. 

Senecio  foiiis  pttiolatis ,  tn'Jtit ,  Jtntato  '  angu* 
tatis  ^  g/airis  ,  pamcidâ-  termiaali.  l'bunb.  Fiodr* 

pag.  rf8. 

C'eft  une  des  efpèces  les  plus  élevées  de  on 
genre.  Ses  feuilles  font  pétiolées .  alternes ,  ova« 
les ,  glabres  I  leurs  deav  fiwes ,  de  cottlenr  ^ao* 

quCj  un  pL  J  cliirnues,  anguleufcs  &  dentt'es  i 
leur  contour }  les  fleurs  difpofées  en  une  paniculn 
terminale  I  la  corolle  ndiée.  Cette  plante  croit  en 
Cap  de  Bonne-£Q>érance. 

*  Stnccîo  (  rep:^n;Uji  )  ,  foiiii  rtiiohds  ^  ovatis  , 
rtpando  -  crenuus  ,  ^lubris  /  fiorious  fanitiUatis» 

Thunb.  Prodr.  pag.  i|8. . 

Ses  fleurs  font  dirpofées  en  une  panicule  temaf- 
nale.  Les  feaiUes  font  alternes ,  pétioUts .  ovales, 
gbbres  I  lenrs  detnt  6cea  ,  finaées  0e  ciéiieldés  I 
leurs  bori^s.  c^n  tréuTO  cette  planid  au  Cap  da 

Bonnc-Eipetance. 

f  Scauit  (  ti|0tlagiooid«s  )  ,  fdui  mimU  ^  /». 

P  • 
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jimis  cordatU  ,  ptt'-9iati$  ;  fuptnorihus  finnati^is  j 
iynih,  Wihn.  Flor.  rarol.  pag.  208. 

Cette  plinte  fe  r«ncontrc  dansU  Caroline  :  eîîe 
a  des  feui'It  s  r-  'iol-ts  ,  s!:ei  nc5  ,  <réntlée$  à  It  ur 
contour  j  Its  iiitef  i'.  iircs  echancrtes  en  coeur  >  le* 
fui>éneures  pinottifidei ,  en  forme  de  lyre. 

♦  Senecio  (  lanigcr  )  ,  foliit  ftjltiihus  ,  dtntatis  , 
oUoi^U.  Gmel.  Iter^  voL  i.  pag.  155.  ub. 
ig.  I. 

Ses  Heurs  font  radiées  j  les  demi- fleurons  roulés 

en  dthors  -,  tes  teuilics  aiierr? s ,  fetlîles  ,  oblon- 
guu  j  Unugineuli  s  ^  dentées  à  leurs  botiU. 

SENRÉE.  Stnrj.  Conre  de  plantés  t^icnty'édo- 
Ites,  à  rieurs  complètes,  polypeta'é^s  ,  de  la  ia- 
niitté4es  mjlvaeé«S,  qui  a  du  rapport  avec  les 
mitivfs  ,  qui  comprend  dts  herbes  exonques  à 
IT.u^ope  ,  dont  les  feuilles  font  alternes,  les  âcurs 
folitaires  &  uill&ires. 

Le  caraâfere  eflêntîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calut  intirieur,  tn  forme  de  coupe  ,  j  J/vf- 
JlffU  ,  extérieur  à  (fois  grandes  foitoles  i  environ 
dizétàmincs  à  ta  farfaee  &  à  t extrémité  a  un  tube  i 
une  memiranf  li  '  j--f  'i  fous  l'ovaire;  unfiyU ^ 
iinq ftigmuie  {w.c  cjpju.c  u  anq  toges  ? 

CAKACTâRI  CiMÉRIQVE. 

Chaque  fleur  olïre  : 

1*.  Un  eatice  douli!?^  l'extérifilr  compoTé  de 
trois  gr^indes  t-'oltotes  en  cœur  j  un  peu  arrondies  i 
l'intérieur  en  forme  de  coupe ,  fort  pettCj  divifé 
jufque  vers  fa  moitié  »  en  cilM|  découpures  \  tous 
deux  perfidans. 

1°.  Uns eoroUe  environ  une  fois  plus  prande  que 
le  caltce>  compofés  de  cinq  pétales  prefqu'arron 
dis ,  cooniveos  à  leur  bafe  «  U  faifant  corps  avec 
le  Ribe  desétamincs. 

Cnv?ron  dît  /««m/rm  ,  dont  les  (tlatnens  font 

rëuni^  en  un  tube  qui  fupporte  à  f.»  pnrric  1  tpé- 
tieure  &  à  ion  foinmct  des  anthères  reuirorn^es 

4^.  Un  ovaire  ovile  ,  environné  par  le  tube, 
munti  fa  partie  inférieure  d'une  membrane  à  qua- 
tre lobes  i  un  Ayle  iimple  i  cinq  fiigmates  gloDu 
leux  à  leur  fomoiet. 

.  Le  fruit  eft  une  r»pfule  «fale ,  tomemeufe .  pro- 

bablement  à  cinq  loges.  COmeiMIIC  diX  Asmenccs 
oblongues ,  ténitoimes. 

Obfervations.  Ce  genre ,  qniiufqu'alors  ne  com 
prend  qu'une  U  ule  efpère ,  diffère  des  mauves  par 
l'on  cfllice  ex'.éi tr'.ir  toSiicé,  par  fes  cinq  ftignia- 
te$,  par  la  membrane  qui  enveloppa  la  partie  in- 
fMeare  de  l'ovaire  ;  des  gyffypium  par  le  calice 
tttétîeiii  à  tfois  foUoie$  diftinâss»  &  aon  d'uue 
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feule  pièce;  par  les  cinq  divifions  do  ftigRUtO, 
par  U  nembraiie  de  l'ovûre.  <  CavMfV/fa.  ) 

E  s  p  i  c  ». 

S^NRlE  blanchâtre.  Stnra  imams.  Cavan. 

Senra  fol  'u  cordaiis  ,  cvaio  truncatis  ,  apite  tri' 
crenjiis,  iiuantt  ;  fiorihus  folitOfiit  »  axilLrihaS^ 

fuhffjilibus.  Cav.in.  n  iT-rt.  1.  par;.  8;,  lab. 
Hg.  j.  {Mal<  jcna.  )  Jull.  (.ener.  Plaoï.  pâg.  174. 

Searta  mcana.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  69$. 

Cette  plante  a  des  tiges  baffes ,  hautes  de  trois 
i  quatre  pouces ,  fimples  ,  blanchâtres ,  ton»en- 
tL  uf: s ,  garntts'de  rettiiles  altentes.  péiiolecs,  ova* 
les,  en  cn  ur  ,  tronauées  ,  r*  vêtues  d'un  duvet 
tomentcux  &  blanchâtre,  divifecs  à  leur  fommet 
en  trois  lobes  courts ,  prefqu'obnis  1  celui  du  mi- 
lieu plus  grand  :  les  pétioles  plus  cottns  que  les 
feuiUes. 

Lf  s  fleurs  font  folitaires ,  axil'aires  ,  prefque 
fefl'des ,  très-grandes  ;  leur  calice  extérieur  t  II  co  n- 
uofé  de  trots  grandes  folioles  aflèz  femblables  aux 
feoilles  caolinaires ,  veinées,  en  cœur ,  uo  peuar- 

rondîes,  retrccies,  obtufes  à  leur  fommet.  Le  ca- 
lice exteneur  elt  fort  petit ,  dune  feule  pièce, i 
cinq  découpures  aiguës  &ciliécs.  La  corolle paroit 
être  de  coulcar  jjunatre,  au  moins  une  fois  plus 
grande  que  le  calice  ,  compofée  de  cinq  pétales 
arrondis, marqués  de  veines  plus  fon  -es  ;  '  îh- 
lamens  des  étamines  de  couleur  purpurine  j  les  an- 
thères réniformes,  prtique  rondes.  L'ovaire  eft 
ovale  J  tomenttux  ;  les  cinq  découpures  dutï'^- 
roate^  rougeàtres  ,  plus  longues  que  le  tube  des 
éiMunes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie,  eii  fice  de 
l'île  de  Sococata.  (  Dtftripu  at  Onma,  ) 

SEPTADE.  S^us.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  complètes  ,  polype  talées  ,  delà»-, 
mille  des  joubarbes,  qui  a  des  rapports  avecles 
fempervivum  ,  &  qui  comprend  des  herbes  exoti- 
ques à  l'Europe ,  tort  petites .  dont  les  feuillcsfônt 

Ijrefque  toutes  radicales  i  les  fleurs  ptefque  difpo- 
ëes  eb  ombelle  fur  une  hampe  Ample. 

Le  ctraâère  eflmtiel  de  ce  %m  A  d'avoir  : 

Un  calice  h  fept  découpures  profondes  ;  fept  piuttii 
fepl  étamines  fcp-  ovairti  if  MttûlU  tU  a^aUtt»- 
ràéieles,  folyfpermes, 

CaractIri  oiMiRiQUE. 
Chaque  flenr  oflre  ; 

i».  Un  calice  partagé  en  Icpi  découpures  lié»- 
pcofondes*  étalées  «  aiguës  ,  peiMantes. 
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i*.  Une  eoroi/t  cotnpoTé»  de  fept  pétales  ob- 
kip  t  égMx ,  lant  fois  plus  longs  que  le  c«Uce. 

Styiétamifia  inpt  lt$  fîlameriN  fort  fi'bii!ë« , 
à  la  longueur  du  calice  ^  terminés  par  des  anthè- 
ttsAoiKS,  prefqa'uvalcs. 

i*.  Sept  ovaires  oblo  g»,  filflnontës  d'autant 
de  ftfies  fubuiés  j  de  la  longueur  dos  écimiaes  « 
muDétpar  des  ftigmates  un  peu  obtus. 

Lt/rnr  ronfifte  en  fept  capfuJcs  cblonguef. 
pin'leles ,  algues  ;  à  ud«  iêule  valv«  icnfelHWQt 
fitâkm  lemences. 

Es^àc  I  §. 
t.  SfrrAM  4a  Caf».  S*jptiis  Captnff.-lMm* 

Sqtufoiiis  glabris  y  fubrotundis ,  ereaatis  j  ecuU 
fiui»-,apice  wnbtllifero.  (  N.  ) 

SqutCtftnfis.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  2.  pag. 
i;9.—  Amœn.  Acad.  vol.  6.  Afric.  —  Lam. 
y  .i'r  Gm.  tab.  1^6.  fig.  14.— Andrev.  Repofîc. 

Cu/ii/d  (feptas)  ^foliis  connaiis,  crenatis  ^/ui- 
MMiir;  eaau  fiàafkytlo  ^  umbtUifero.  Thunb. 

Dy.'.'.!  fptcifs  pumildt  auricuU  urfi, folio  gUbrOm 
fltktc.  M  niilT.  pag.  6$.  tab.  540.  fig.  9. 

Timulistfoliis  fithrotuadit^  crgaaM.Roy.  Lugd. 

Ceft  une  petite  plante  herbacée,  dont  les  ra- 
àm(m  grël» ,  fibreufes  ,  garnies  de  quelques 
pem  tubercules:  il  s'en  élève  une  tige  menue  «  fi- 
lif  rue,  glabre , cylindrique,  prefque  nue,  garnie 
IruLmenc  à  ù  baie  de  Quelques  t^euilles  oppofée<:, 
lAnieipsr  leur  bife,  glabres ,  charnues,  ovtUs , 
m  peu  arrondies,  rétiéci^s  en  un  pétiole  court 
à  bar  bafe  ,  crénelées  i  leur  contour. 

Les  ÔÊurs  l'ont  termiiuks ,  dirpofces  en  une 
A)rte d'ombetle  fimple ,  dont  les  pédoncules  font 
io^nu,  oniflores ,  garnis  à  leur  bafe  d'uniovo- 
faciecotnpofé  de  quatre  ou  ci  -q  petites  foHolts 
tr«-ccurtes  ,  fcb niées.  Les  cjliccs  l'ont  glabres  j 
le»  corolles  droit;;s  j  à  fept  péiatcs  étroits  ,  pref- 
Qu'obtut,  one  fois  pies  longs  que  k  s  calices.  Les 
nuits  font  coirpofés  de  lept  petites  capfJjs  ova- 
^^j^ibialées 4  parallèles,  réunies  à  leur  partie 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Boone-Elpéflnice. 
l'SfFTADi  erichotome.  Sêptas  tritkotoma, 

itptis  tei^lc  frnpUci  ;  ambeUi  compoftâ,  tricho- 
t»mi.  (N.)  Lam.  Illuftr.  Gêner,  tab.  27^.  «ïp-  2. 

Ceoe  plante  paroit  uès-diûtoâe  de  U  précé- 
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dente ,  par  Is  dî^ftofitioa  ét  fes  fleurs;  Ses  dfSt 

font  pi  è.LS ,  (Impies ,  terminées  p.-ir  des  fleurs  dif- 
poltËS  ea  une  lortc  d'ombellr  coinpr-féci  les  p^« 
donculcs  com:i)uns  lont  li'n)'hs,  au  UCRlbte  de 
trnis,  n-ii.ris  à  leur  bife  d'un  iiuolucte  compnfé 
dequatie  on  cinq  petites  tulioks  très-courtes,  fu- 
bttiees,  égales)  chaque  pédoncule  fottTdivifé  en 
trois  autres  partiels»  (impies  ,  unillores,  munis 
d'un  tnvolucre  (embîable  m  premier.  Les  fl^rs 
rtffcnibknt  à  celles  Je  rcfpèce  ptécédente.  Je  ne 
corinots  point  les  Veuilles  qui  peut-être  pouiroienc 
offrir  quelque  caraâère  partirulier,  Scaflurerda- 
vantajje  l'exiftence  de  cette  efpèce. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpérancc. 

(  K.f.  in  hcrif.  Lam.  ) 

Kota.  On  trouve  dans  la  Flore  dt  la  Cockinchint 
de  Loureiro  y  un  genre  particulier  fous  le  nom  de 
feptas ,  qui  n'eft  point  le  même  que  celui-ci ,  mais 
qui  ell  voiiin  des  thui^tr^ia  ,  &  dont  le  nom  doit 
être  changé* 

SEPTIFORME  (Placenta).  S/pr/yôrmw  ptaeenra. 
Le  pLicenta  ou  le  r  jctptacle  des  lemences  prend  1« 
nom  de  ftpùforme  ou  en  forme  de  doifon  ,  dans 
pluiîeuTS  fortes  de  fruits,  comme  dam  ceux  des 
icrophulaires  ou  perfonnées ,  parce  qu'occupint 
le  centre  de  la  capfule  «  &  étant  dilaté  tur  fes 
bords  I  il  &ic  en  même  tenu  les  feaftfnnt  dn 
clotfon. 

SÉR ATONE.  Crotonopfis.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  fleurs  incomplètes ,  monoïques, 
de  la  ftmîtié  desenpheïrbes  ,  ^oi  a  de  grands  rap- 
ports avec  les  coionts,  &  qui  comprend  des  herbes 
exotiques  à  l'Europe,  dont  les  feuilles  font  Am- 
ples ,  alternes  ;  les  fleurs  finit  petties«  fotitaiMt« 
réunies  en  un.épt  cemdanL 

Le  caiiâ&ie  efotiel  de  ce  geate  cft  d'trolr  : 

Pe/  fUwrt  monotquts  ;  un  calice  i  cinq  découpures; 
une  corolle  à  cinq  féutes  ,  nu/l*  dana  Us  fleurs  ff 
mtlles  i  cinq  étamittês  U6tiu{  troii  JUgmates  frtJqjH 
ft0U*  i  mu  upfiJ*  à  umf  fiait  Afr, 

CARACTIrS  oiNiRlQVB. 

Les  fleurs  font  monoïques  (  les  miles  &  les  fe« 
meUes  réunis  fnr  le  même  pied. 

*  Les  Heurs  miles  «  fitoéet  an  dçflîis  des  flenis 

femelles,  offrent  chacune  : 

I*.  Un  calice  divifé  en  cinq  découpures  trèt» 
profondes,  ovales,  obtnfes,  un  peu  concaves. 

a*.  Une  corolle  compofée  de  dnq  pétain  plut 

petits  que  \c  c  .licc ,  alternes  avec  la  décoopUitt 

du  calice,  liîieaires,  oblongs. 

}*.  Cinq  iuuninu,  <k>ot  les  fikmens  îqm  de  U 
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îÉMx  loges  fipKéo. 

*  Les  fleurs  femelles  ,  fîcuées  au  dcffoin  des 
£eurs  maies  lur  !e  même  épi,  offrent  chacune  : 

I  Un  cjiict  comme  dans  les  fleurs  mâles .  mais 
éont  lei  décottpufes  font  fiiboléos* 

j*.  L'ii  cv.ïiVf  ovoïde,  riirmonté  de  trois  flig- 

mateî  [  r^Tj     r*i31!es,  très-courts,  bifides. 

Le  fruit  eA  une  capfule  courte,  |>etice,  ovale, 
«CTondte*  i  une  fenle  loge  qui  ne  s'ouvre  pas, 

renfermant  une  ferrrcnce  prefque  globuleufe,  ad- 
hérente à  la  partie  fupérieure  de  la  capfute.^ 

L'embryon  eft  renverfé ,  aïoli  que  )a  femeoce; 
renfermé  dans  UM  fufaftancetrèi-éipuire  ,  dianme 
^  huileufe. 

Ohfcrvûtions.  Michaux  a  donné  à  ce  genre  le 
nom  de  erotMopfis  ï  caufe  de  fes  rapports  ivec  les 

çrotom.  Ce  nom  eftcompofé  de  deux  mots  grecs, 
troion  âc  ofhU  {crvtoiU /mU*) ,  qui  a  le  port  d'ua 
CSOtOOt 

E  s  r  à  c  I. 

StaLATONB  i  feuilles  linéatiei.  Cntomp^  U- 


Crotonoif.!  caide  ertHo 


tofijfimo  ; 


oiomo  ,  riirrtLj.jj.  ...  , 

faiiù UntA/iiia^obtn^.  Micb.  Fi«r.  tK>ceaU  Amer, 
vol.  1.  |Mg.  t     td>.  46. 


C'flft  tine  plante  foibic  jMrOiceo, donnes  tiges 
font  droÏKS  ,  grélei ,  fiHformes  ,  couvertes  ,  ainfi 

3ue  toutes  les  autres  parties  de  la  plante,  d'un 
uvet  très-léger ,  diftribué  par  de  trèt^tites  pb- 
Ques  frangées  {  divifées  en  xaaMaux  nombreux , 
alternes,  dfdiotomes  â  leur  fommet.  Les  feuilles 
font  îlterrr<; ,  légèrement  pétiolécs  ou  prvfque 
ffciriles ,  iiiltantes  ,  petites,  longues  d'environ  un 
pouce,  linéaires ,  un  peu  lancéolées ,  trèfrentîères, 
obtufes  ou  à  peine  ai  jués  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées,  â  l'extrémité  des  ra- 
meaux, en  petits  épis  eré^.es,  (impies.  Quelques 
fleurs  font  axillaires  ;  les  flaurs  miles  fituées  à 
l'extrémité  d;;  l'épi  ;  les  femelles  Racées  au  def- 
finu  des  miles.  Toutes  ces  leurs  font  aherues . 
folitaires,  tort  petites,  Ugdre.i  i  [  (  tdonculéts 
eu  prefque  fertiles,  munies  d'une  petite  bradée 
très-courte  à  leur  bafe  ;  les  épîs  finUUés  ï  leur 
bafe,  &  quelquefois  dans  leur  longueur. 

^  Cette  plante  croît  fur  îes  côtes  maritime*  de  la 
Urellne,  proche  Long-Bay,  &  dans  les  concrées 
habitées  pai  tolUiDoii.  m^tMé  décmwwte  mt 
^chaux. 

Sf:RTNGA,  Ph'::àd,hus.  Ceiirc  le  plantes  di- 
coiyléUones^  à  àcuis  complètes  ^  polypéuiées^ 
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de  la  famille  des  myrtei ,  qui  a  de»  rtppttRS  avec 
les  le^^tofpe'rmum ,  ÎSi  qui  comprend  des  arbrifleaui 
tant  exotiques  qu'indigènes  de  l'Europe ,  dont  les 
feuilles  font  oppofées ,  point  ponûuées  i  les  fl^uis 
dirnofées  en  cor/mb;:s  terminaux  ou  en  é^op> 
polés ,  munies  de  bradées. 

Le  caraâère  eiTentiel  de  ce  genre  eftd'aveit: 

Un  c>i!-:f  fipf'kur  a  quatrt ,  q  îelquefois  cinq  dl- 
coupures ,  quatte  ptcaiti  ;  environ  vingt  iumati  ico- 
fantriquts  ;  mfiiptm  à  fUMn  divijmui  tau 
à  qiiatn  it§Um 

CARACTiRB  «ftitftRiQUS.  , 

Chaque  fieur  offre  : 

I**.  Un  caiice  turbiné  4  d'une  feule  DÎèce,  i  qua* 
tre ,  quelquefois  dnq  dlvîfions  iniounées,  petfiA 
tantes. 

_x*.  Une  corolle  compofée  de  quatre,  quelque- 
fois cinq  pétales  planes,  prelque  ronds ,  eiaihis, 
ouvens. 

3".  Environ  vingt  étamintx ,  dont  les  filaniens 
font  fubulés  «  dé  la  longueur  du  calice ,  tenninés 
par  des  anthères  droites,  à  quatre  filions. 

4*.  Un  •«•Irf  I  demi-iofifrieur ,  /urmomé  d'un 
{lyle  courr  fi!  forme  «  terminé  par  un  fltgmatei 

quatre  divihuns. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovale  ,  pointue  â  fej 
deux  extrémnés,  environnée  par  le  calire  depiik 
fa  bafe  jurque  vers  fon  milieu  ,  divifée  en  quatre 
loges,  a  quatre  valves,  rentenruot  des  femences 
fort  petites,  oblongnes,  nombreufes. 

0^rMifW.Cé>genre  diffère  des/eptofptmnm, 
en  ce  que,  dans  ce  dernier,  le  fiigmate  eft  (impie 
&  non  divifé  en  quatre  découpures }  les  capfuJes 
couronnées  ordinairement  par  les  petites  dents  du 
calice,  li  convient  d'y  rapporter  quelques  efpèces 
de  philadtlphus ,  mendonudes  dans  plu/ieurs  au- 
teurs. [''rticu'ieie'wmleMîZ«de^Mi'/ 
ianigtr  d'Alton. 

E  S  r  â  c  B  i. 

I .  Seringa  en  boMiiiets.  PkMadei^ 

rius.  Linn. 

Pkiladelphui faUitfiihdeHtatis,  Linn.Spec.  Plant, 
wl.  1.  pag.  671.—  Mtll.  Dia.  n*.  I.  —  flaller, 
Helv.  n°.  1  ICO.  —  Kniph.  Centur.  f .  n".  6f.  — 
Hoftm.  Germ.  169.  —  Moencb.  Haff.  0".  401.  — 
WiUd.  Arbr.  204.—  Rotti^Germ.wir.  ï.  pag.  aia 
—  vol.  H.  pag.  J58.  —  Gxrtn.  de  Fruû.  &-  Sera. 
Centur.  5.  tib.  y.  fig.  —  Lain.  Illuftr.  Gêner. 
uh.  410,  —  Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  u  pag.  5147. 
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HthdH4u#.  Hort.  Ciiif.  iSS.  —  Hon.  Upfal. 
itl. 

Syéniûtia  .  feu  shUadetphks  /tktnti.  C.  Bauh. 
H.  T«>u< iH:f  luft.  H.  Hetb.  617.  —  Duh. 
iibr.vol.  i.  {Mg.  2*^8.  n*.  i.  ub.  8)* 

fmatemaariiu.  Ouf.  Hift.  i.'pag.  jj. 

^Syn'nfj flore  alto ,  pUno.  C.  Bauh.  Pin.  ^98.  — 
ToKnef.iatt.R.  Jisrb.  617.  — Duham.  Aibr.  1  c. 

Sjtitgt  itaiica  f  fort  atko  ^  fttn».  F.yft. 

y.  Sfniig4  /ort  atiot  fimpîui  ;  foliis  ex  lutto  V4« 
ii|«j<.DuMm.  Arl»r;voL  1.  pag.  1<)»S.  q".  3. 

ri^wniMw  fyringa  ou  féringa. 

AibriiTeau  d'une  métUocrc  hauteur,  trèsramcux, 
iont  les  tiges  s'élèvent  à  rinq  ou  fix  pietis  di; 
haut,  &  dont  les  branches  font  grêles,  longues, 
Mifa,tfmfiSes«nrameai»  courts  ,qr1indrique$, 
opsofé»,  revêtus  d'une  écorce  grifitrc  ou  un  peu  j 
tooffeâcre^  gbbrc  ,  (triée.  Ias  teuiU«:s  font  op-  | 
•ofitl, pédolées .  ov.iks,  gl^ibres  i  lèars  deux  | 
faces,  vertes  en  deffus  ,  plus  ràles ,  un  peu  blaii-  | 
(hiitesen  deffous,  longues  ii'ênviron  trois  pou- 
ces,fur  frefque  deux  pouces  da  brge  ;  acuminées 
àkK&MiMiiec,  lécé(«nent  denticulées  à  leurs 
M^lo  dentelures  eeartes ,  en  fcie ,  diftantes , 
M^Multes  fur  plufieurs  feuilles  ;  Its  nervures 
MtfUj  dont  crois  principales  loo^tadin^es  > 
b pémks  coam,  canalictiléf. 

Ittlenrs  font  dirpoTées  •  i  l'extr^miié  de  ra- 

meiiu  courts',  en  un  corymbe  plus  ou  moins 
tO'jffd,  en  bouquet,  queiouefois  prolongé  ,  pref- 
Sa'en  épi  { foppofftécspac  des  pédoncules  propres  > 
coiutt« alternes,  inégaux,  redfefliés.  Leur  calice 
dverittire,  un  peu  cendré,  glatire,  ï  demi- 
^VÎTé  en  cinq  découpures  ovales ,  acuminées  >  un 
Kt  réfléchies  après  .la  florairon.  La  corolle  ell 
mche ,  très-odorante ,  dont  Todeur  approche  de 
ftOedes  fleurs  de  l'onngerj  compofëe  de  quatre 
p^fdes  ovales  ,  prefque  ronds ,  planes  ,  obtus  , 
^iteiquefois  uo  peu  acuminés  par  une  pointe  ob- 
Me,  dépourvus  d'onglets.  Le  fruit  eft  une  capfule 
owte,  médiocre ,  ï  quatre  loges  .divifée  en  <)uatre 
TJlm,  contenant  ilrs  feniences  fort  petites,  ob- 
kogues ,  retrecies  à  leur  bafe*  couronnées  par 
qadiquts  petites  dents  i  peirie  fables  \  la  loupe. 
Plofieurs  des  fleurs  de  cette  plante ,  furtout  les 
premières  qui  paroiïfent ,  ont  fouvent  une  divi- 
lon  de  plus  dans  toutes  leurs  parties.  Ces  fleurs 
redoublent  dans  b  varitré  ;î.  Les  feuilles  font 
panachées  de  jaune     de  vert  dins  la  variété  y. 

Cet  arbriifeau  croît  dans  les  contrées  méridio- 
loles  de  l'Europe.  Il  eft  cultivé  dans  les  jardins, 
&  fert  de  décoration  aux  bMfqutrs  de  printems. 
&t  fleurs  ont  une  odeur  de  âcurs  d'orange  très- 
agréable  ,  mais  troe  SoÊ»  Pour  éoe  lerpkées  de 
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X.  SiRiHex  mnn.  P^itifhus  ntnvt$.  MtH. 

PkiMetpfuu  Miis  wmtis  tftAdduMîs  i ^rt  foli-^ 
tario ,  pleno,  MuUr,  Dift.  o*  X. — Dttfoi ,  HarbKr 

i.  pag.  6. 

Syringa  nana  ,  Mun^nkm  fiortns,  Catal.  Hort. 
Aogl.  —  Duham.  Arbr.  voL  x.  pag.  X98.  n*.  ^  . 

Phitadelphus  connarêai.  Vat.    Uon.  Wflli. 

Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  947. 

Philadtlpkus  nanus,  Desf.  Hoit.  Pxrif.  I72. 

Cec  aibiifleau  ne  fe  préfeote  ittère  <{ae  comme 
une  Twiécé  de  l'eCpèce  précédente.  Ceftendant 

comme  3  eft  contaminent  au  moins  une  fois  ptiis 
petit ,  qu'il  a  un  port  uo  peu  différent  6c  ^elques 
autres  caraâères  particuliers,  il  y  a  tout  lîCtt  du- 
croire qu'il  conftitue  une  efpèce  diflir^e. 

Ses  tiges  font  i  peine  hautes  de  trois  pieds, 
glabres,  rameufes  ;  les  rameaux  oppofés ,  garnis 
de  feuilles  médiocrement  petiolces ,  oppofees, 
ovales  j  un  peu  étroites  j  moins  grandes  que  celles 
du  philadifyku  cvrvMrîej,  glabres  i  leurs  deux 
fjces ,  xcttôiîiiées^  légÉiement  dtmiculéis  i  leur» 
bords. 

Ses  fleurs  font  blmches,  ordinairement  laté- 
rales, prefque  foiitaires ,  peu  pombreuiès,  ttès- 
odorantes.  Les  pétales  font  ovales  j arrondie,  fou- 
vent  en  nonîbre  double  o»  triele  ;  les  calices  vet- 
dâtres,  à  quatre  découpures  ;  les  capfitles  ovales» 
obtufesj  à  demi-iatéri^utes.  Cet  atbrifleau  fteotit 
difficUenents  fies  levis  ne  puoiflaot  pas  réguliè- 
rement tous  les  «us. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu.  * 
On  la  cultive  au  Jatdia  «s  Plamee  de  Pans,  b 

^SÉRiM«Aiiiodoce.FlâbA4AMnMMtf.  Lidn. 

PhiUietpkMsfoÙisinttgerrimis.  linn.Spec. Pfanc. 
voL  X.  pag.  67X.  ~  Mill.  Did.  n**.  5.  ^  WiiM. 
Spec.  Plant,  vol.  x.  pag.  ^8.n*.  |. 

PkUtéllpkiu  fion  mlbo  ,  majore  ,  iMlMs. 

Catel.  vol.  X.  peg.  &(.  tab.  S4. 

Svringa  caroUniana  ,  flore  a'bo  ,  mcjortf  iuaduw» 
Duham.  Arbr.  vol.  1.  pag.  158.  n".  f. 

Philadtlphus  (  inodorus)  ,  calice  viridi  ;  laciniit 
fupemi  feiuïm  angaftitis ^Im^jdu m»minatis ;  pttaU* 
candidij^mis  ,  amplijftmis  ,  patent :iiu  ,  fuitirâUiutj 

five  foliio.  Michaux  >  Floirb  PoicaL  Adier'.  voL  x. 

pag.  zS^ 

Cet  arbtifleau  eft  au  moins  une  fois  plus  élevé 
que  le  philadtlykus  coronarius  :  fes  tiges  parviéd- 
nent  fouvent  à  la  hauteur  de  quinze  à  feize  piedr 
&  plus.  Ses  rameaux  font  giéles ,  élancés ,  un  peu 
rougeâtres  »  ceux  qui  portent  les  fleurs ,  courts, 
jauiuttesjlifles*  un  pcuftciés  «  oppofés*  garnis  é^ 


DIgitIzed  by  Google 


120  S  E  R 

feuillts  oppofées>  périolée* ,  ovales,  très -en- 
tières à  leun  bords  ,  ghbres ,  vertes  k  leun  deux 

faces  j  un  peu  p'.us  pnle^  en  defTous ,  acuminées  à 
leur  fommet ,  maruuees  de  iroii  nervures  longi- 
tudinales 4  peine  failhntes. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  inodores ,  peu  nom- 
breafeSj  les  unes  folicaires,  les  autres  dlipolées 
en  un  corymbe  prefqu'ombe'.lé  j  fupportées  par 
des  pédoncules  droits  ,  fimples  ,  prefque  filifor- 
mes ,  courts ,  très-glabres.  Les  calices  font  verts , 
liflès,  ovales  ,  divifi^  i  demi  en  quatre  décou- 
pures lancéolées  ,  longuement  acunun.'^es.  Ij  co- 
rolle eft  ample ,  d'un  beau  blwic  ,  à  quatre  pétales 
planes ,  un  peu  ovales  ,  larges ,  légèrement  iinutts 
e  leur  contour  i  les  étamines  beaucoup  plus  courtes 
que  la  corolle  «  le  fly  le  épais ,  une  r»is  plus  long 
que  les  étamioes }  Ue  Aigmate  i  quatce  divtfions 
obtufes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Camlioe  i  on  la  cul- 
ùve  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  1»  (  ^*  v.  ) 

SÉRIOLE.  Serîota.  Genre  de  plantes  dicotylé* 
Aont.'i ,  à  fleurs  compofées  ,  fémi-Soiculeufes ,  de 
h  Uaiille  des  chichoracées  ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  hypochtris ,  &:  qui  comprend  deS  herbes 
exotiques  ou  indigènes  de  l'Europe. 

Le  caraiftcre  effcndel  de  ce  genre  ell  d'avoir: 

Un  calue  fimplt  ou  un  peu  imbriqué  ;  des  fleurs 
fimi-fiofculeufts  ,  tOM€S  hermtphrtdiut  f  une  aigrette 

ffwr.i  ft  ^  ft$ie  OU piSedtit i  M  rietpuuU g«riii  de 

faiùcttes  caduques. 

Caractère  g^;nérique. 

Les  fleurs  font  toutes  beimapUrodites  «  compo- 
tin  de  demi-fleurons. 

Chacune  d'elles  offre  : 

1*.  Un  calice  commun  >  fiftple ,  cylindrique  , 
coinpore  d'LCjilles  droites ,  linéaires  >  prefqu'éga- 
les  ou  un  peu  imbriquées. 

1*.  Une  torotle  îmbriqisée  ,  compofëe  de  demi- 
fleurons  nombreux  ,  égaux  ,  tous  licrmauhrodites  , 
dont  le  tube  tR  giéle  ,  funnonte  d'une  languette 
|>lane  ,  linéaire ,  tronquie  ,  divifëe  en  cin^  pe- 
tites dents  à  fon  fommet. 

Ci  iq  cijmhn  r/(if»,onèfes  ,  dont  les  filamens 
font  courts  ,  caii:!iiues  i  Ls  anihères  obion^ues  j 
féanîas  en  cylindre. 

4*.  Un  ovaire  ovale  ,  furmonté  d'un  flyle  fi'i- 
fonne ,  de  la  lonsiieur  des  éiatnities ,  terniqé  par 
deux  fligmates  réfléchis. 

Les  femences  font  oblongucs ,  de  la  lon((uettr  du 
calice  j  fouvent  prnlonj;K  s  &  rétrcci^s  i  Ifiir 
ibmaiet  en  pedictlie  j  iurmoutces  d'une  aigrette 
f^le  ou  pédîcellée ,  plumenfe  «  ordinakenient  à 
di«  rayons  ouverts. 
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Le  réctpiacie  eft  garni  de  paillettes  caduques  j  de 
b  longueur  du  calice. 

Espèces. 

N  I,  SSRIOLI  lîflè.  Striola  Uvigata.  Linn. 

Serieia  foffh  rûUcatîhus  ^ovttU ,  dentatis  ^  gLt. 
bris  ;  coule  nudo  ;  pappis  Jî-npUcibus ,  in  radio  Jtjp- 
iiiuj,  ta  difeofiipiiatis.  Dest.  tior.  atlant.  vol.  a. 
pag.  a|7.  tab.  ai6. 

Serio/a  /eviufiiûatjiUh  otoiféiis ,  dentatit,  LÎUk 
Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  1 1 59.  —  $yft.ve|et.7ii. 

—  Va!h^  Symbol.  1.  pag.  90. 

Achyrophorus  ftregtdter^  btttUisgLtucodtntatoau 

fyHo,  Vaill.  AiSt.  PatiC  Acad.«nn.  lyai .  pag.  lyl; 

Hï(rditLrn  rurr.cpim  ,  florihjs  emplis  ,  ctUiibus 
valdè  hirJ'uUs j  fo/iis  obloagis  ,  obtujii  ;  demibus  «m- 
jorièus,  itupuUUms,  indpi.  Rai  «  Suppt.  144. } 

Cette  efpèce  fe  diftingoe  du  feriola  tthnenfu  par 
toutes  fes  parties  entièrement  glab-o";  ,  par  fts  ti- 
ges nues  >  prefijue  iîmplesi  par  i'^iguttc  non  plu^ 
meoié  des  femences. 

Ses  racines  font  rampantes  »  ëpaiffes  ,  dures , 
lortneufes,  alongées ,  de  la  g  rolJeur  du  petit  doigt, 
chargées  «  i  la  partie  fui)  i  ieure  de  leur  bafe ,  de 

pétioles  dtlTéchés  &  tn  forme  d'écailIes  brunes. 
Elles  produifent  des  tiges  droites ,  liiles ,  un  peu 
Oriées,  très*glabres  ,  cvlindriaues  ,  fimples  ou 
médiocrement  rameufc s  .niutes  d'enviion  un  pied 
&  demi;  rarement  pourvues  de  fcuilics  caulinai- 
res ,  mais  feulement  d'une  petite  écaille  fubutée 
à  la  bafe  de  chaque  rameau.  Les  feuilles  font  tontes 
radicales  «  dirpof^fes  en  rofeites  ,  péttolées ,  en 
ovale  renverfé  ou  prefqu.'  fpatiaét  $  ,  glabres  ï 
leurs  deux  faces ,  dentées  à  kurs  bords  j  les  dents 
aiguës^  disantes ,  décurrentes  fur  leur  pétiele» 
longues  d'environ  deux  pouces. 

Lesfl^urs  font,  ou  foHraires  ,  ou  pîus  ordinaire- 
ment difpof.'cs  en  un  coiymbt  ties  la^he  ,  pauci- 
flore  î  fouienues  par  des  pédoncules  glabres  ^  fili- 
formes .  iiiégtux,  uniâores.  Leur  calice  efl  glabre, 
cy Hiidaque,  contpofé  de  folioles  intérieures  li** 
neaires ,  égales,  &  de  quelques  f  ihulf  s  extiiicurei 
beaucoup  plus  couiii  s.  La  corolle  t(i  jaune,  allez 
grande  i  Its  demi-fleurons  une  fois  plus  longs  qoe 
Icsci'i  (  S  ,  !:  léairrs,  dentés  à  leur  fonmetj  les 
femuices  pubtes ,  brunes  ,  grêles,  eflUécs  ,  fur- 
nioiitees  d'une  aigrette  fsmple,  roulleitre  ,  felSle 
fur  les  femences  de  la  circonférence  ,  pédict^llée 
fur  cdics  dtt  difque  ;  le  réceptacle  garni  de  pail- 
Imts  membraneufcs  &  caduques. 

Cette  plante  crr  ît  en  r.irV.i.  fi.'.  \f.  DesfontJÎnes 
,  l'a  recuvillie  fut  le  mont  .\tlas,  darjs  les  fentes  des 
\  rochers.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  3^  (  y.  V.  ) 

•  •   Je  n'ai  ptéfcnté  qu'avec  doute  les  fyoon vtpes  de 

\'ailUi» 
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TâlhiitâfieRaî,  quoique  cités  par  Lî-^né.  Cette 

piniî  éîjnt  bien  certaiijfnit?iu  gbbrc  fur  tout  s 
jespjiti.s  >  Vaillant  laillli  foupçorner  que  les 
fes/Â»  (bnc  un  peu  velues ,  &  Rjï  préfentc  les 
a'icc^  comme  très-velus.  Cette  fynotiymte  ,  ou 

a:4:oncedi$  viriétés^  ou  appartient  i  quetqu'autre 

-y  «■ — 

lSiriolb  de  l*Etna.  Senoia  âtkatnfis.  Utm. 

Sxc.  PIjiu.  IIJ9.  —  Jacq.  Obferv.  4.  pig.  5. 
t:l).  79.—  Poirei ,  "V'oyJg.  en  Baib.  vol.  2.  pag. 

—  Drsfont.  Flor.  atlant.  vol.  l,  p.ig.  1^7. 
-WiiUenov.Spec.  Phiu.  vol.  pag.  1619. n*.  2. 
—  Um.  lilufir.  Gentr.  t^b.  656.  Hg.  1. 

Etftdafi$  cuUeîiut  M^uatiius ,  hifjildts,  Hore. 
Clilf.  }S|. — HoT^  Upr.  2^6. 

Aihfropkcrus  hirf^itîs  ,  lullldls  ^t»frjvlio»y^}\, 

.^â  Aurf.  Harif.  171 1 .  ).);)g.  îi  |. 

Wrnium  muiiuauie  ,  bellidis  folio  molli.  Bocc. 

TootïS  les  parties  de  cette  plante  (btit  chargées 
éepoilsroides ,  (impies ,  plus  on  tTioim nombreux. 
Setncinef  font  grêles,  droites,  un  peufufifbrmes, 
gairiti  de  fibre  *  roi.flcàtres  ou  cendrées ,  prcique 
foî>lc<,6lijpfmts  :  il  s'en  élève  des  tig-  s  aroitcs, 
Ajurtj J'fovîron  un  pied,  très -rame ufes  prefque 
(felfjrbjfe  }  les  rameaux  étales  ,  diffus  ,  grêles , 
qlisâiques  •  hiipides ,  médiocrement  garnis  de 
nittaheriKs;  les  iofériettfiespétioléesi  les  fu- 
perieures  feîTiles  ,  oblongues,  en  ovale  rinvc-rfé  , 
munies  i  léui s  deux  fjc  s  de  poils  blanchâtres  & 
couchés,  arrondies,  ob^ufti  à  Lui  Tommet ,  ré- 
trécicsà  leur  bafe  te  un  peu  décurrentes  fur  leur 
pniole ,  pourvues  i  leur  camowr  de  quelques 
iitm  lar.s ,  disantes  ,  fort  petites  ;  les  feuilles 
ttniunales  étroites  ,  feîiiles  ,  lancéolées ,  «igucs , 
beaucoup  plus  pe  tites  ,  iïtuées  à  la  bafe  des  pc- 
^rcuîts  inférieur",  s  les  fupérieurs  oit  !-Mr'>  ra- 
mmcarions  ordinairement  dépourvus  de  t&uiilcs 
«tdebnâées. 

Lesfl  ursfonttlifpofées,  à  l'extrémité dCS  tigk'S, 
«iu.Te  forte  de  corymbe  lâche ,  lufportées  par 
dn  pédoncules  draiis ,  alongés ,  prefque  Hmples  > 
bjfpidrs,  inégaux,  uniôorcs.  Les  calices  fort  cv- 
Itndriquîs,  très-velus  ,  fîmples  ,  compofes  d  e- 
cjilles  linéaires  ,  prefqu'égalts ,  oblongucs  ,  un 

Pobmfes.  La  corolle  eft  jaune  »  femi-ftoTculevre  \ 
^{•fleurons  hermaphrodites  ;  le«  femenres 
,  oblonpiies  ,  furn;ontées  d'une  aigrette  plu- 
wufc  2k  pediceliée}  celles  de  la  circonférence  dé- 
pourvues  d'aigrette  1  le  réceptacle  garni  de  paiU 
kttcs  linéaires',  aiguës,  caduques. 

Cette  plaate  croit  dans  la  Sicile  &  fur  les  côtes 
<eB«itaie.)erai  recueillie  dans  les  environs  de 

Lacjlle ,  Rc  M.  DcsfortainfS  l'a  obfervLe  ilins 
ie»  campagnes  de  Mafcar.  On  la  cdtive  au  Jardin 


S  E  K  191 

des  Plantes  de  Paris  ,  où  elle  acquiert  prefque  le 

doiiblj  l'e  hintaur  :  toutes  fcs  autres  par^its  font 
beaucoup  plus  grandes  .  furtout  les  feuiUes.  Q 

'     3.  SÊRIOLF  piquante.  Sfioia  urtns.  Linn. 

Sericla  urtns  ^  ^^^1^  ramofo,folîh  dentatis.  lînn. 
Snec.  Plant,  vol.  1.  pai^.  1139.  —  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  1620.  n*".  4. —  Lam.  lUuûr. 
Gêner,  tab.  6fo.  ng.  t. 

Hypochtrii  foUîs  dentatis ,  cattU  ramofo  ,f^tstfii 
cati'tjui  hiJpùUi»  Liim.  Spec.  PJanc.  voJ.  i> pag. 

Siû. 

Hyfocluris  kieracii  harbaii  foUu  ;  c«/iV«  ii/fi^» 
Vaitl.  Aâ*  P«rif.  Acad.  aan.  1711.  pag.  lis» 

Hieracium  ^tfinum,  dtntis  leon.'s  folio,  acuto ^ 
pilufo  f  projcijgo  ;  (ffitulis  fm£<nti  ianugme  obfitii. 
Cap.  Cath.  9;.  —  Bai  «  Suppt.  146.  . 

Cette  cfpèce  en  remarquable  par  les  poils  roî' 

d;s  &:  même  piquans  qui  recouvrent  toutes  fes 
parties ,  ik  pur  les  calices  dont  ks  pointes  des 
écailles  font  roides ,  &  pénètrent  prefque  du»  U 
peau  lorfqu'on  y  touche. 

Ses  tiges  font  droites,  fermes,  cylindriques, 
un  peuRriées,  hérifféesde  poils,  ram«u('Si  I  s 
rameaux  afîez  nombreux,  alternes, fortïnt  de  1'.  if- 
felie  des  feuilles  ,  pt-rquo  fimples  ou  un  peu  ra- 
mifiés *  feuilles,  l  es  ttiiil.cs  font  alternes  ;  les  in- 
fé: 'fuies  pétioléesî  les  fupcritiUtes  f  Ûiics,  pref»  - 
qu'a  ùemi-ainpiexitaules  ,  ovales  ,  un  peu  oblnn» 
gues  ,  verte*'  a  leurs  di-ux  faces ,  m  pc.i  pUi«  ra^cs 
eu  delTous ,  iegércmestc  velues ,  ciliées  à  leur  con« 
tour ,  légf.rement  échancrées  &  dentées  i  leuts 
bards  }  les  dtr.rs  courtes  ,  dift mt--  ,  aigiK»,  ar- 
rondies ,  à  peine  aiguës  à  li.ut  lorniviet. 

Les  fl;  iiii  font  alLi  nnmbvf-uffs  ,  paniculées  , 
difpoféès  alternativement  fur  des  pédoncules  com» 
iriuiis ,  alongés ,  hifpides  j  les  pédoncules  propries 
font  courts,  incpaux,  fimples,  uniflores  ,  trunis 
chacun  à  leur  infeition  d'une  p.  tu.  f./iiole  très- 
courte  ,  ovale,  lancéolée,  aieué.  Le  calice  eU  cjr- 
lindrique,  imbriqué  vers  fa  bafe,  compofé  int»* 
rievircmiin  d^-  folioles  linéaires,  droites,  pref- 
qu'ogalts ,  un  peu  hifpidtS,  aiguës  >  les  toliolcl 
extt  licifres  en  torme  d  écailles  c  ourtes ,  étroites^ 
iiit.ç  I  ,  r.i3i'c<^  ,  piquantes,  prefqu  epineuffs  ï 
leur  lomrnec ,  un  peu  divergentes.  La  corolle  cft 
jaune }  les  demi- fit  urons  tous  hermaphrodites  ,  li- 
néaires, dentés  à  leur  fotnmet,  ptef()u'une  fois 
pUi^  longue  que  le  calice*  les  Aimcncesalorge^s, 
furmonrecs  d'aigittces  ptefque  fcAîLsj  un  peu 
ptuineufe*. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Sicile.  (K./I 
înktrh.ùimA 

•      4.  SfcRIOLE  de  Crète.  Seriola  creterfi.  LinO.  . 


Dlgitlzed  by  Goo^^Ic 
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Scrio/j  hirta,foliis  runcinatis.  Linn.  Spec.  Plant. 
vol.  i.  p2g.  u)y.  — >  WjUd.  Spec.  Plant.  voL  ). 
fag.  iii9.n».  j. 

Anhyophorus  hirfuttit,  iettds  lt»tù$  JôU^  Uvittr 
dentâto,  Vaill.  Aâ.  Acad.  Puif.  740. 

Cette  fiante  a  des  rappors  avec  le  feriola  unns  ; 
die  s'en  diiiingue  pv  Tes  poik  moins  roidcs,  & 
fuitODC  par  Tes  calfc»  dont  le»  écaillef  ne  font 

prii  t  piquantc^si  fes  feuilles  ronciiiées  la  fêpilieilt 
égilement  Ju  j'trtoU  éihntnfij. 

Si  s  tiges  font  droite^^r  y' indrik^ues,  légèrement 
ftriées,  rame  .fcs ,  hérifTee&de poils  lâcht  s  &  cou  tî^ 

B nies  de  fcuitks  alternes  ,  plus  no«iibieufés  à  la 
feî  le$  inférieures  pétiolées,  roncinéts ,  détur- 
fentes  fur  les  pétioles  i  les  fupérteures  feffiks , 
couvertes  i  Uurs  d;.iu  faces  de  quelques  poiis 
MancHtres,  coach^a,  dentées  ï  leurs  bords;  les 
dents  courtes,  aiguës,  diflanttj.  Les  fleurs  font 

£une$ ,  difpofées  en  un  coi  ymoe  lâche ,  terminal  i 
s  calices  q-Hndriques  ,  coirpofés  d  écailles  lir 
ftéaires ,  prefqu'aigi  es ,  inégales ,  hériffées. 

Cétte  plante  croit  dans  l'île  de  Crè:e.  On  la 
«bhîve  au  Jardin  des  Plantes  de  Pans,  O  i^-J  y. 

SÉRiSSR.  Strijfd.  Genre  de  pîanrrs  cficorylé- 
dones ,  à  (îeurs  complètes ,  monopétalées ,  icJua- 
dibulitortnes,  de  la  famille  des  rubiacées,  qui  a 
oueiquek  rapports  avec  ï/tiSpatéa  ,  oui  compr.  nd 
4es  arbriffeatti  exori<)d«s  \  l'Europe .  i  fcu.Ucs 
•ppofé^'s .  réunie  s  à  leur  bafe  par  une  fimute  vagt- 
aale,  ï  fieurs  axiilaires. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  génie     d'avoir  : 

Uncalict  à  cinq  diviftons;  une  corolle  tnfundihuU- 
prmt ,  ciUit  à  fon  orîfit  f  cinq  ttamir.es  1  un  gyle 


CaRACTÈRI  GEMS&KJ^ua* 

Chaque  fleur  oCEre  t 

t\  Un  calice  d'un^  ffu}c  pfèce>  i  cinq,  quelque- 
fois quatre  découpures  ovaies laïKéoIées.  ai- 

i*.  l>-  .  ro//f  monopétale,  infundibntffemej 
dont  le  tube  c«  court,  le  limbe  dtvififi  en  ouatre 
•Il  ciliq  lobes ,  Forifice  eHîë. 

J*.Cinq  ièamines  »  quelquefiais  quatre ,  dont  les 
Biamens  forr  exrrêmemmt  courts  ,  pr  '"que  nul»  , 
les  anthères  renterinées  liaiis  le  tube  ic  b  i  orolle. 

4».  Un  ovd/r<  inférieur,  ovale  prefque  rond,  fur- 
monté  d'un  flyle  bffde  ,  tenoiaé  par  deux  fiig- 
«Mtes  fimptes. 

LtifiMti  e(t  UM      ideas  loges^^à  deux  Temen- 


S  E  R 

E  s  p  I  c  I.  I 

SÉRISSE  fétide.  Serijf.1  fetsda.  Willd. 

Strijfafoliis  opfofiis  ^  ovato-lunceo/atis  fUtrinaai 
— -  ifiofiilu  ûxUUnhM  ,  f^Hui.  (N.  ) 


Si-;;fj  feùia.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.ps^. 

io6i.  —  JulL  Gêner.  Plam.  pag.  109. Lan.!!- 
luftr.  Gêner,  tab. 

Bueho^  tcpiwjkoidet.  Lhéritier ,  Monogr. 

Dr  fada  fafeiaiiâU.LoiutitQ  ,  CocbiBcb.  pag. 

18 1  • 

Lytium  (fetidlim)t  Joiiis  oppoptU ,  ovato-lan^ 
ctalatis ;ppulis  ùutifoiÎMeis.,fttacto-(pintJcemil>iai 
foribus  iOtiUariéutgfifiliktt»  Liao.  F.  SuppKpag. 

IJO. 

Lyciitm  (japonicum  )j,intrme  {falits  ovatis^ntf 
vofit ,  pianisijUrîiiu  fijfSpa*.  Tmmb.  Fbr.pponi 
pag.  95.  tab.  17. 

Lyùum  (  indtciim  ) ,  intrrre ,  fjliis  ovjiii,  atriif 
fjj*  acuùit  nervofs.  lletz.  (Jbftcv.  i.  pag.  il, 

Mdnteer.  Kemp&t.  Anioen.  j.  pag.  780. 

C'tft  un  petit  arbrifleaudont  Us  tiges  font  droi- 
tes, ghibres»  tamtufes;  les  rameaux  nppoféswi 
altetnea ,  garnis  de  tciû'k  s  feditcs ,  nppofé.s, pe- 
tite», ovales-obtongucs  ou  Lnteole^s,^  gl  i  res  i 
leurs  deux  faces ,  et  tieres  à  leurs  borJs  ,  aig.  es  i 
leurs  deux  extrémités*  marquées  de  quelques  vet^ 
nés  (impies»  un  peu  failhnies$  réunies  i  leur  bife 
par  une  ftipule  vaginale  ,  u  iée  à  fes  b  r  '^  j 
feuilles  broyi^es  ont  une  odtuc  force,  exiièinc- 
mem  défagréable. 

r  es  fleursfont  petites,  fituées  dansTaiflielle des 
feuilles,  prefque  fol ir. lire ^  ,  feflilesi  !  r.r  c  lie  lÛ 
glabre  ,  verdatre ,  un  peu  alongé,  uiviie  a  ion 
ron  iwrt  en  cinq  déccupures ovales,  aiguës.  La  co- 
rolle eft  en  forme  d'eotonooiri  fon  tube  eA  court, 
mûri  ifon  orifice  de  poils  fiiK  |  le  limbe  divifé  en 
quatre,  p!  is  or<li  ..li  ement  ci  iq  Inbe^  ovales, ob- 
tus.Le fruit  eft  une  baie  inleiieure^àdeux  loges, 
à  deux  fenenoe*. 

Cette  plante  croît  natureltentent  dans  les  Indes 
«rtentaVs ,  à  la  Chine, au  J  pon  ,  8^c.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Tj  {f^-  f') 

SEBPICULE.  Strpîcula.  Genre  He  plintes  dico- 
ty'éilones,  à  fleurs  tncorplètrs  ,  mom  iques,  dt 
la  famille  des  onagres ,  qui  a  s  rapports  avec  les 
moniinia,  8^  qui  renferme  des  herbes  exotiques  à 
l'Furope ,  rampantes  ,  à  fêdllcs  aberoes^  &  deoT 
les  fteurs  font  axiUaires» 

l  e  caraâère  eftntiel  de  ce  genrf  eft  d'srotr s 

T>fs  fleurs  ,T?-t^?.".",t  ;  t/.-'.n.t  /a  flri^rj  mâles,  un 
CtUicA  iiunejtidepuiCf.il  i^untrc  déntugurei  £  me  i*- 
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rW/f  à  qtûir*  pétaltt^  quairt  Aaminet  courtit  ;  dam 
tti  futurs  ftmttUit  mt  ovaire  infiritwr,  tm  Mbt  Hf- 
^iiifiittanUMft,  àmefiukfimmtt, 

CAaACTftlt.BCiHCRIQ1IB, 

les  flents  Ibntles  unes  milet  «  les  «Kies  finnel- 
les,  furie  méine  tiidmdtt. 

dnque  leur  nâte  offre  : 

I*.  Ut  calice  d'une  feule  pièce  ,  à  (|IMtCe  dt¥i- 

fioos  courtes  j  droites  ,  peiTilUutes. 

i".  Une  coroUe  compofée  de  quatre  pétales  ob- 
leofi.olmis,  ftfiles ,  caducs. 

j*.  Quatre  itamines ,  dont  les  filamens  Tant  très- 
coam ,  capillaires ,  tenninés  par  des  anthères  li- 
oéures,  de  b  lousuew  de  b  eMuUe. 

Cbi|M  fleur  lêmdk  eÊn  : 

t*  Ud  <m£cc  fort  pedt  »  prdi|He  md. 

1*.  Une  eàroUe  nulle  (  on  caduque).  * 

\*.  Un  ovaire  inférieur  ovale ,  filloné,  furmonté 
(fui  épais,  tiès-court»  perfiûant  «  lettniné 
fit  «a  ûigmace  obtus. 

■'  Ufuf  eft  une  noît  cylindrique ,  marquée  ex* 

iffiiiifeijKînt  d'en  ,  iron  hui:  côtes  cartibgiiieufes, 
iàine feula  loge ,  renteriiant  une  feule  ftmer.ce. 

O^ftrva.ioiu.  Ce  genre ,  d'apria  les  obfervations 
i'  Thunberç,  eft  le  mime  que  le  iaurtmte'gU 

éuWi  par  Bcrgius  dans  U  Dtfcriptlon  des  Planus 
^iapdf  BonfwE/péranct.  Quoique  i'expofé  des 
ranflètes  Bénériques  préreme?  par  ce  dernier  au- 

tftir,  ne  fait  pa^  en  tout  parfaitement  conforme  à 
celui  que  Lmne  nous  .i  donné ,  ce  n'eft  pas  une  ra'- 
Ibo  pour  regarder  cc«,  deux  gctire»  comnit?  réelle- 
BKDt  d'ftinds ,  d'a.ita  ;t  plus  que  ces  différences 
dUs-iné-nes  ne  pnurroient  être  ronfidérées  que 
cwn:nedesdtftindions  tpecifi-ques.  D'  iilirurs,  1. in- 
né n'a  connu  ce  genr^  que  irè»-impartaKeii>cnt.  11 
ne  i\t  rien  du  flyle  8r  du  ftigmate.  Les  fl  airs  ft- 
tpt'.i  s,  vV..r'è>  lui,  fnntmu'»its  d'un  ca!  c:  fort 
petit,  lupcti  =  ur,perfiflanf,  a  quatre  décuupur.  s. 
Cecalke  manque  ,  d'après  Bergius  ,  mais  cet  au- 
teur reconof  u  h  û  place  une  forte  de  croûte  an- 
,  prei^ue  charnue  ,  perfiOante  ,  qui  enve- 
lo3?c  l'ovùre  en  eniier.  Il  V  a  lieu  dt.-  Inucço'  ncr 
qu'il  s'agit  ici  du  même  organe,  fous  deux  déno- 
minitiom  différentes.  Enfin ,  la  figure  du  Lanm^ 
itr^iarepens ,  préftr.cée  (-3r  R;^rt;nis  ,  9c  les  carac- 
tèicsque  Ur.né  arnibue  À\xfc'picula  rtpens ,  fe  r.-'p- 
poTt.ni  relltmtnt,  que  je  n'hefire  point  à  con- 
CJeTCT      deui  plantes  cumine  appattenames  i  la 
même  eipéce. 

Es  p  è  c  ï. 
SiR»ccQU  imipattie.  Sm^UuU  nfw*  Unn. 
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Serpicula  MU  ektrnis  ,  inugerftaût.  1  «m.  {• 
Sttppl.  pag.  416. — tam.  Ululli.  Gen  tab.  7$$. 

Scrpicu  tif9liùlia«arîhi»Aju»»Si'fL  Plane.  V0I.4. 

pac  1x4. 

SerpicLlarepeiu.  Ltnn.Syft.  veget.  edu.  i}.  pig. 
7o8.^Mantiir  124. 

StrpUuia  firpUlifoHa.  Barm.  Pcodr.  v6. 

iaunmbergia  nptnU  Berg.  PlaUb  Gap.  pS^.  JfO. 

tab.  5.  fig.  ic. 

C'efl  une  petite  plante  herbacée,  rampante,  à 
laquelle  la  forme  de  fe$  feuilles  &  fon  port  don-  . 
nent  l'afpeft  du  vtronica fe^-illifolid.  Sts  tiges  font 
glabres,  filiformes,  cylindriques,  medio<r-ment 
ramewfes,  longues  de  quclc;ut.$  pouces ,  entichées, 
r- usantes  ,  falicantcs  à  Ifu:  f  ariie  infétieure, 
garnies  de  feuilles  nombreufes,  alternei,  f  nt  pe- 
tites ,  ovales ,  lancéolées  ,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  entières  à  leurs  bords,  pitfqu'obtufes  à 
leur  fommec,  rétrécitrs  à  leur  bife  prefqu'cn  un 
pétiole  trè^  touit ,  longues  vde  cinq  à  fix  lignes, 
munies  dans  leurs  aifleUcs  de  pluiieuis  autres  pc- 
ùtes  tcuiUes. 

Les  ileurf  font  monoïques  ,  toutes  axillaires. 
Les  fleurs  n  ;  !  s  font  pédonc  lîes  dans  l'-^iUllIe 
des  feuiilts  ûiperieures  ,  réunies  ordinairement  au 
nombre  de  deux  ou  de  quatre,  rarement  rnlitaires} 
pédoncules  droits,  très  -  longs  »  capillaires , 
velus,  uniflotes  i  le  calice  égal imeni  velu ,  fort 
peât,  à  quatre  diviGons  courtes .  droites  ,  hnéai- 
res  j  les  pétales ,  au  nombre  de  quatre ,  p!uheura 
fois  plus  longs  que  les  calices ,  pubefcons  •.  n  de- 
hors .  lint^ir-  «.  ,  coi.tavdS  ,  btn^  ,  nd;;  '  }  \<% 
fi.amïns  très-courts  i  Us  anthères  droites^  teira- 
gones ,  trfe«-1ongttCS. 

Les  fl^-'iirs  femelles  fo^t  f  ffiles  ou  ï  peine  pë- 
donculees  ,  fiaié^s  dans  rj^fclle  des  feuiii  s  inÉ^ 
rteures,  prefqu  •  folitaires  ou  qu  '.qu'*fi>i$  rétinie» 
d?ux  ou  rrcis ,  d;pourviics  de  coroU<î,  &  11  é. 113 
de  calice  félon  Bergius.  l/ovair~  eft  ovai  i  c  Uyle 
court ,  cpjîs ,  un  p.u  pubefcent.  Le  fVuit  *ft  une 
noix  toruleufe»  à  une  feule  to|e«  à  une  iéul* 
lemence. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bocae-  , 
Efpécance. 

*  Ef(i<t  mom  ««tauÊt, 

♦  Serpicula  (  venicilfau  ),  fiSia  vtnigUlatit, 
acaltMojkmuù.  Iktn.  f.  Sttppl.  pag.  416^ 

SERRÉE  ou  très-rapproché-  (Panîcnle^ 
euh  coarUata.  On  dit  qu'  .n-  panicule  ett  lerréu 
lorfque  fes  rameaux  loi»  nombreux,  rappiochcf 
8f  très-ferrés  contre  la  tÎRe  ,  comme  dans  U  nulum 

ci^uUa.  l  a  même  txpr«*irtv;n  a  heu  pour  i.'ufi  u  s 
auues  parties  des  plauws,  qui  ift.-nt  le  mciije 
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caraââre  ,  comme  les  fiuiUcs  «  les  branches,  les 
pédoncules,  8cc. 

SÉSAME  wJUGEOLINE.  Stfamum.  Genre  de 
plantes  dicotylédones,  i  fteurs  complètes,  mono- 
péta'ées,  h  fimille  des  bignon  s  ,  qui  a  des 
rapports  avec  les  chelot.e  ^  qui  comprend  des  her- 
bes exoriqiies  ï  l'Europe,  ï  feu  lies  oppoféts, 
pins  fouvemalcemesi  ks  fl.urs  folitaires,  «xil- 

Le  caraAère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  tattce  i  ànq  iîvifions  iné^j/es  ;  unt  eoroitt 

can^rj".^l'-c  ,  a  cinq  loins  ,  l'inférieur  plus  grand; 
quai'e  étjmines  dléynamit i  U  rudiment  dune  tin- 
quièmei  u»  ftigmau  LmeioUi  tmt  e^^ptU  à  ^uan 
Ugu. 

CARACTiRB  ciNiRlQUI. 

Chiqae  Ilear  offre  ; 

1®.  Un  calke  d'une  feule  pièce  ,  court ,  perfif- 
tant ,  divifë  en  cinq  découpures  inégsîes ,  droires, 
lancéolées}  la  découpure  fupéricure  p!in  petite. 

1*.  Uns  coroUt  monopétale ,  prefque  campanu 
léet  le  tube  court ,  arrondi ,  à  peine  de  la  lon- 
gueur du  calice  j  le  li  1  be  ouvert,  renflé,  tiès- 

irand  ,  un  peu  courbé  &  campanule  ,  divife  , 
là  partijï  fupérieure  ,  en  cinq  lobes  inégaux } 
<|iM'r  -  1  r.Tqu'égaux  ,  -r:':^.  ;  r jrqui-'-me  infé- 
rieur j  uvalë  ,  droic ,  un  peu  ^ias  long  que  les 

mvtres. 

}*.  Quatre  cumînts  didynames,  infr'rées  fur  le 
tube  de  la  corolle ,  donc  les  filamens  font  courts, 
féncés ,  àfcendans ,  moins  longs  que  U  corolle  i 
les  deux  filamens  intérieurs  plus  courts;  le  rudi- 
ment d'un  ciut^uièmeiles  anthères  droites j^oblon- 
giieSt  aigiriSs* 

4*.  Un  ovaire  ovale ,  velu ,  furtnontë  d'un  flyle 
filiravme  t  afcendanc ,  un  peu  plus  long  que  les 
ëtamines,  terminé  par  an  ftigmate  lancéolé jdivifé 
«n  deux  lames  parallèles. 

ht  fruit  eft  i«ne  capfule  alongëe,  obrcurément 
tétragonc,  un  peu  comprimée ,  acuminée,  à  qujue 
filions ,  à  quatre  loges,  nu ,  félon  JuiFieu  >  à  deux 
Inge<;  ;  ch.u|:ie  loge  partagée  par  la  (atUk  dé  l'angle 

rentuut  du  ûUon. 

Les  femences  font  nombreufes,  un  peu  ovales, 
petites  j  anadiées  à  un  réceptacle  giéUj  cen- 
tral. 

Ohfcfvations.  Ce  genre  a  beaucoup  de  rapports 
tvec  les  Jifiiuies ,  par  la  grandeur  8r  la  forme  oe  fes 
corolles ,  8f  par  le  rudimeiu  d'une  cinquième  éta- 
mine  :  il  en  dirfère  par  fcs  capfules.  Ces  dernières 
lui  donnent  bien  plus  d' affinité  avec  le  genre 
ifoi,  (^lelques-ones  des  efpèces  qui  le  compo* 
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fent,  quoique  très-peu  nombreufes,  offrent  quel- 
ques difficultés ,  n'étant  puère  difiinguées  aue  par 
Us  fonnf  s  de  Iturs  feuilles  ,  c',i:i  varient  dans  U 
nicme  efpL^ce,  variétés  que  la  culture  peut  encore 
avoir  favotîfécs/ 

Rct7.'iis  avoit  rapporté  à  ce  genre,  fous  le  nom 
de  fefumum  javanieum  ,  le  columma  lonpjoUa  de 
r.inné ,  que  M.  Vahl  a  jugé  n'appartenir  a  aucun 
do  ces  dtux  genres,  qu'il  a  r.ingé  d.ins  un  genre 
particulier ,  &  dont  il  a  fait  ^<.vÀ^"•^7IfJ  ftfjmûidet, 
dont  le  c  iriâère  eflSsnttel  eft  d'avoir  un  calice  à 
cinq  dtvifions ,  une  corolle  monopétale  ,  dont  le 
limbe  eft  plane ,  divifé  en  quatre  lobes  prefque 
égaux  \  lu's  ct.iniincs  réuDÎes a  kiirs  anthèrcsi  une 
capfule  à  di  ur  loges. 

Le  ftfamum  pr^ftratum  de  Retzius  (Obfcrv.bot. 
4.  pag.  iS  )  a  de  grands  rapports  avec  le  tortv* 
cfutua,  &:  W'illdcnr  u'  foiipçonne,  avec  afTr?  ite 
ration,  que  ce  pourroit  bien  étte  la  même  plante 
ondamoinsttneefpècettèsHvoifine.  . 

EspI c B  s. 

I.  SÉSAME  d'Orient.  Scfimum  prieittatt.  LhnIi 

Stfamum  folils  ovatthohlongis ,  integrh.  1  Jnn.  ^ft. 

vegit.  pap.  Ç74. —  Hort.Cliff.  jib'.— F'or.  rcyl. 
3.8.  —  Mater,  medic.  lyy. —  Miller,  Diô. n".  i. 
—  Willd.  SfTCC.  Plant,  voi.  $.pag.  );8.  ri°.  1  — 
r.arrtn.  de  Fruà.  &  Sem.tab.  tio.'—Laai.  lUuftr* 

GeiiL^r.  tab.  fiS. 

Sefur.am  peuunculo  iiter  duéU  glandulas,  Vîtîd. 

Clift  60.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  i&x,  —  Gfoiiwr. 

Orient.  76. 

Sffarnmn  \eterum.  C.  Eauh.  Pin.  27. 

Stfamum.  J.  Bauh.  Hift.  l.  pag.  896.  ICOO. 

DigiiaUi  orientatis ,  ftfitmum  diSa.  Tourn.  InR. 
R.  Herb.  165.  —  Burin.  Thef.  zeyl.  87.  lab.  )$. 
fig.  I. 

Stfamum.  Dodon.  Pcmpr.  f  31.  Icon.  Bona. 

Sc/iit  élu.  Rheed.  Malai^.  5;.  pag.  10;.  ub.  {4. 

Vi  lg^u  emc.'u  féfame,  jugeoline. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  prefque  cy- 
lindriques, pi  eufrs,  hautes  d'environ  deux  pieds 
&:  p!us,  munies,  à  leur  p.utie  iiiféiiture,  de  quel- 
que s  rameaux  courts,  inégaux  ,  un  \ku  velus, 
onfeurément  quadrartgulaires.  Les  feuilles  font 
ovales,  oblongues  ;  les  infé  ieuies  oppolëes , Ion» 
gtiement  pétiolees ,  prefqu'entières  ou  fiarwes  de 
quelques  dents  fort  diUui  tcs ,  en  fc'e  ;  le^  fupc'- 
rienres  prefqu'altetnes,  m;diocremcn:  petiole4S, 
beaucoup  pins  étroites  »  très-entières ,  vertes  i 
leurs  deux  t'ncts,  plus  paies  en  tft  ffous ,  garnies 
d?  quelques  poils  rares  tff  courts  ,  légèrement 
ciliées  i  leurs  bords,  veinées  «  acnminees  i  leur 
foouneCi 
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Ui  leurs  (ont  iViluaires ,  fituées  dans  l'aiffelle 
dfi feuilles ,  foutcnues  par  un  pédoncule  court, 
pmià  û  hi:*"  ^^eux  bradées  linéaires ,  coitr'cs, 
entre  chacune  Jtfquelle*  eft  fituée  une  glamlc;  jau- 
nâtre &  perforée.  Le  calice  eft  Ugètemcm  tilié, 
dirige  à  Ton  orifice  en  cinq  découpuie»  lancéo- 
lés, lijué^  ;  li  fiipérieure  un  peu  plus  courte.  La 
enraie  cl:  bl  u  c  be  ,  aflez  runblable ,  par  fa  forme 
&pat  fi  gra'uietir,  à  celle  de  U  digitale  purpu- 
lâie.  Son  limbe  eft  rlivife  en  cinq  lobes  obtus , 
iriêïJUit}  l  inféiieur  plus  along».  Les  capfuks  (ont 
«l)iongu^S,  un  peu  cnisprimees  >  marquées  de 
•BUe  filons  pro^nds ,  terminées  par  le  Ryle 
'  (Mé ,  perfiftant }  marquées  de  côw»  tranfver- 
ùia,  s'ouvrant  par  leur  fonunet  en  deux  valves j 
«hfpe  vtive  compofée  3e  deux  loges. 

Cette  plante  ,  origin  lire  dts  Indes,  croît  natu- 
itUraiêot  â  I  île  de  CJeilan  ,  au  Malabar.  On  la 
tolrive  en  Égypte  &  dans  pludeurs  contrées  de 
l'Or'ent,  connie  planté  économique.  EJle  eft  cul- 
tivée in  J  r^in  des  Plantes  de  Pans.  O  (  ^•/•) 

Ufeûme,  connu  aull'i  fous  le  nom  i\e  jugeo- 
i«,&^qui  porte  en  tgypte  celui  de  femfem,  y  eft 
cstàié  avec  beaucoup  dâ  loin ,  ainû  que  dans  le 
Ira»,  dans  Tltalie.  On  retire  de  tes  Temences 

aiÉfaiile  que  1:S  Arab-.s  nomment  priuk.  Cette 
pjii'eîifon  huiie  ont  été  de  tout  tcms  en  grande 
ttpmtm  darïs  l'Orient.  Les  Baby'onien»  ou  an- 
f -.i  i  fi,?KMi4  de  Bagda  1  ne  fe  fcrvoi^nt ,  au  r.ip- 
porrd  Hérodote,  que  de  1  huilc  qu'ils  t  xprimoitnt 
dÉI2raBe.Ptine  en  parle  comme  étant  également 
bonne  à  manger  &  à  brûler,  &  Diofcoride  dit 
vptlii  Ég\'ptiens  en  Faifoient  nn  grand  uDge.  Il 
fi:prob-bl=  ,  d:t  Sot  nini,  que  les  peuples  aauels 
<Se$  mèaies  pays ,  tort  ignorans  dans  la  manipula- 
mndeihttiles,  puifque  celle  qu'ils  retirent  de 
Toirvceft  fort  mauvaile  ,  f^r  propre  ff  iilement  à  la 
fabrique  du  favon  &  à  l'ufage  des  manufaâures, 
ne  faveur  t>as  donner  à  l'huile  de  féfame  les  qua- 
lités qu'elle  pourroit  avoir  fie  qu'elle  poflëdoic 
rnifemblablement  autrefois. 

I  es  Égy  ptiens  donnent  le  nom  ite  tahittixa  mare 

dilhuile  de  féfame,  auquel  ils  ajoutent  du  mie! 
&4ujus  de  citron.  Ce  tagoûc  ett  fore  en  vogue  « 
Irae  mérite  guère  de  Técre. 

Oore  leurs  propriéiés  économiques ,  le  féfame 
&  f<$  préparations  font  encore  en  ufa?;e  che  z,  les 
Egyptiens ,  comme  remèdes  &'  comme  cofsueti- 
qaes.Les  femmes  prétendent  que  rien  n'eft  plus 
propre  à  leur  pmcorer  cet  embonpoint  que  toutes 
lecliercher  t ,  à  leur  nétnytr  li  peau  ,  tff  à  ttiî 
dotitvérde  h  t::ich  nr  A:-  l'éclat  {  i  entretenir 
b  beauté  de  leurs  cheveux  i  eotin  à  augmenter  la 
«amhé  de  leur  lait  lorfqu'elle»  deviennent  mères, 
tim».'.  rire  égyptienne  y  trouve  érrJerri-'nt  tics 
Riovcns  rtels  ou  fuppofés  de  guctil'on  dans  p!u- 
£-urs  maladies.  On  la  recommande  furtout  dans 
ks  ophtalmies  A  quoiqu'elle  n'y  produife  ptefque 
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aucun  effet.  (  y^oyt[  Sonntni,  Voyage  ta  É^ypte, 
vol.  j.  pag.  ISS') 

2.  SÉSAME  des  Indes. 5e^fluim /W/Vum.  Unn. 

Scfumum  fol'ih  wato4tincnta$is ,  infuwihtta  tri' 

hb'u  ,  jufi  nu'-'ous  ir.aivijls  {  cauU  trtSOt  WiUden> 
Spec.  i'iant.  vol.     pag.  ^59.  n°.  5. 

Stfamum  foîiit  ir.ftriorihus  trificis,  Lim.  Sfft. 
vepet.  pag.  J74.  n".  z.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  — 
MilUr.  Dia.  n**.  i.—  Fotskh. Flor. vgypC'Srsb^ 
pag.  iij.  n°.  46. 

Sefamum  foltis  infetiorikus  tsip^is ,  dtatûtîs { /i^e^ 
ricribtu  oè/oHgUt/krrâtùt  Brovn»  Jaun.  I7Q. 

Sefamum  indicum,  Rao^.  AmboilU  vol*  $.  peg. 

204.  tab.  76.  fig.  I. 

Stfamum  alurum  ^foltis  m^dis^  orientale  ^fcmine 
oifeum,  Plûk.  Almag.  peg.       ttb.  109.  fig.  4. 

Digitaiis  oiitntjlitoktràfftmùtt^aÊro,  Tourn. 

Infl.  U.  Htrb. 

je  ferois  irès  porté  à  croiie  que  cette  plante 
n'tîl  qu'une  varîéré  dufefjmum  oritatatt ,  quoique 
fon  p-):t  foir  un  p  u  >'îif  r.i;t,  &'  q'.ie  fcsfcuilks, 
furtout  les  inteticuics,  ioietit  trîHdesou  divifées 
c:i  trois  lobes  aij^us  i  elles  font  d'ailleurs,  coTime 
A:rs  Wï^ihct  pvécédente  ,  légèrement  dentées  en 
iLie,  Icjnguement  petiolees  ,  ovales,  lincéo'ées, 
acumtnées  }  les  feuilles  fupérieures  obk>ngues  , 
plus  étroites ,  entières  ou  légèrement  dentées  , 
fupportées  par  des  pétioles  bien  plus  courts ,  al* 
ternes,  munis  dans  leurs  aiflllles  de  deux  g-offes 
glandes  prefque  globulcufes,  jaunâtres,  creufes  à 
leur  fommet ,  exillantcs  également  dans  les  aiffellflf 
où  i!  n'y  ;i  point  de  fleurs.  Celles-ci  font  foUtaiteS* 
médiociement  pcdonculccs,  axillaires. 

Les  tiges  font  droites,  herbacées,  plus  élcvé-ît 

5^.'  plus  rameiilv's  que  Ccl'i  S  h  Cirru  n  o  irnj/e, 
ordinatrement  glabres,  ainlî  que  les  autccs  parties 
de  cette  plante.  D'après  Forskhal ,  on  la  cultive 
Lii  I.gypte,oil  elleelt  emplo.  ce  aux  n.è  ;  ^-s  ufages 
que  la  précédente.  On  ruire ,  pjrticuiter(.ment  de 
I  <^  s  femences  j  ttne  huile  employée  dans  les  alimeoi 
&  à  éclairer. 

Cette  plame  aoit  nstitrdlemeo»  dans  les  In- 
des, o 

j.  SbSAME  hfinîé.  Stfamum  iatiniatum.  Willd. 

Sefamum  foliit  omnOms  triparti tU  ,  IjcimiatU  / 
€auie  projirjto ,  kifpîJ».  Willd.  Spec  Plant.  VoU  |. 
pag.  }J9.  n".  4. 

Sefamum  laciniatam.  Kîein. 

Cette  cfp^ce ,  qui  a  de  prand*  rapports  avec  les 
deux  précéder  tes,  dont  cite  paroît  être  întermé- 
diaiie  ,  en  diffère  par  frs  tigts  étendues  fur  fa 
t««c,Batnic$de  poîis  io/4es,di>(irtf€S  eo  ïameaux 
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iSez  DombreuK ,  afcentUDs  ou  cedreilés  i  leur 
pmie  fap^oct. 

Les  feaillet  font  opposées,  méàiùaemem  pé- 

t  olc?'. .  routes  profondément  partagées  en  trois 
lobes  obtus  i  leur  fommet ,  profondément  dentées 
à  leurs  bords,  vertes  en  defius,  un  peu  blanchi- 
nés  en  deflows  ,  rocks  à  Uur*  deux  f«fi«s.  Les 
Âears  font  folkaîres ,  aiillaira  »  médiocrement 
pétiolées  i  Its  laliccs  d'un,  feule  pièce,  à  cinq 
découpures  Unceoléts,  aigucs,  hiCpides  à  ïeuis 
bords  i  les  capfuks  oblongues ,  obtufes  à  leurs 
d;-UX  extrémi-é'-  ,  Tcrnvn'-r'-  p,ir  le  ftvle  perfiftant, 
large,  aigu,  s  ouvrant  eu  deux  valves,  divifées  en 
qœtte  loges. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Indes  oriennles« 
dans  les  enviions  d'Hydrabad. 

0''fen-at!ons.  M  lier,  dans  fon  DicVionna'tre  des 
JarJinitrs,  cttr  utv  autre  efpècc  d.;  feiaaie  fous  le 
nom  de  ftfûmum  (  trifoliatum  ) ,  fbUh  omnibu%  iri- 
âdis ,  qui  partit  avoir  ds  ttès-gt  Atds  rapports  avec 
la  pli  'e  précédente.  On  la  cultive,  dit-il ,  dans 
coûtes  I  •>  t'.nrrées  de  l'Orient,  ainn  «^u'en  Afri- 

3ue ,  rommt.  une  pLnte  léçu.nineufc.  Elle  .\  écé 
epuis  pcu  tranlpnrrée  dans  la  Caroline  par  les 
^îèg^es  iù  icjins «  où  elle  a  créSrbieB  leuâî. 

Les  habicans  de  ces  entrées  eïp-i'n'^nT  de  fes 
graiiic-s  une  huile  vjui  fr  confcrve  plulleuis  jurues, 
&  ne  contiadle  au  une  odeut  ni  goût  de  rance; 
mats  au  contraire  elle  devient  tout-à>faic  douce 
au  bout  de  deui  a  s,  perd  alors  le  godt  diaod 
quM!e  avoit  d'abord,  de  furte  qu'on  s'en  fe;t 

Kur  des  falades,  &  qu'elle  remplace  iott  bien 
uik  d'olive. 

Les  Nègres  font  avOÎ  ufage  de  cette  «liante 

comme  aliment  :  ils  ia  frn-  fécher  fur  le  ff  u  ,  la 
mêlent  avéc  de  l'eau  ,  &  I  etuvent  avec  d  auu.s 
îngrédirns}  ce  qui  fait  une  nourriture  faine.  On 
en  tait  auflî  (jueiquefois  une  efpèce  de  fo$tddii>g, 
de  même  «fa'avec  le  rta  8t  le  millet ,  que  bien  <fes 

Î>î:''onne$ trouvent  bon.  On  lui  Jorne  1  Is  Cn.i- 
ine  le  nom  de  ieaay  ou  èonn^.  On  cuUtve  cette 
planteen  Angleterce,  dans  les  jardins  botaniques. 

4.  SàsAME  à  fleurs  jaunes.  Stjamum  luttum, 
Reta. 

Sefamum  foliït  lanceclatis  ,  longl  petiotoiit  f  tO' 

roUli  f-.-'At  hifpidis.  Retz.  Obf.rv.  6.  pag.  ji.  — 
Willd.  ipec.  Plant,  vol.  3,  pag.  j  f  8.  n*.  2. 

Ses  liges  font  droites,  un  reu  flfxueu*çs,  l  ar- 
ticu'iércment  à  I  -ur  p. nie  f..,'»;  iftir? ,  fcuillees 
dans  toute  leur  longueur.  Les  ùuiUe»  font  alter- 
nes ,  longuen(\ent  i^tîolées ,  lanc^lées ,  aigucs , 
'pi:nits,  tart  fir  1.  iirs  nervurf  s  qu'à  leurs  l>ords, 
de  poils  ttès-coitr's.  I.ts  fl  ur»  fo:n  folitalres, 
ajrftbircs ,  nudiocrement  pedcnniler'  ;  L-  uédon- 
duce  pce^'idiié  aveç  U  hafe  du  pétiole.  Le  c»- 
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lice ,  ainfi  que  les  capfules,  eft  chargé  de  poils 
roides.  La  conrfle  ell  d'un  jMM^bncé ,  hifpide 

extérieurement. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  des  bdei 
orieoiales.  (Dt/cripi.  tx  Rttj^.) 

SFSBANF.  Sfjhan.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, i  fleurs  complètes,  papiUanacécs ,  de  la 
faii-iille  des  legamineufe$,qui  a  de  grands  rapports 
avec  les  t/chinoment  &  les  CoroniUa  ,  bi.  U  qui 

comprend  des  arbufles  ou  des  herbes  exuti>^ucs  a 
l'Europe,  dont  les  feuilles  font  ailées,  avec  uoe 
impaire ,  nmnies  de  fltpules  \  les  fleurs  difjpoftei 
en  grappes  ;  quelques-upes-scnavqaaU»  par  k 
grandeur  de  leur  corolle. 

Le  caraâère  eflêntiel  de  ce  ge{ira  cft  d'avoir  : 

Un  calice     cj't.;  de^-ts  t';;jlfj  ;  une  f,"'-^-:  ^'o^^;f€, 
prefquA  cyltndnt^ue^  a  peine  urtUuUe  ,  a  deux  vaivu, 

CA&ACTim  GiNéaiQVB. 
Chaque  fleur  oflve  : 

I**.  Un  csiUg  periîftant ,  d'une  feule  pièce, di- 
vifé  i  fon  orifice  en  Linq  dents  égales ,  pointues. 

lojiitée,  ioîit  \  i^indard  tlt  «iita^u  ,  \m  peu  en 
cor  1 }  les  ailes ptelqu'ovaleSjobtufi s,  pl '..s  courtes 
que  /étendard  ;  la  carine  de  la  longueur  desaiks^ 
comprimée ,  acumtnêe. 

j".  Dis  éianàtus  diadelphes  ,  dont  les  fllameii 

font  réunis  en  un  ftiil  p  iquet  ;  .  .HiVLnt  un  lilament 
foUtaire,  termine  par  dcs  ant aères  petites,  un 
peu  arrondies. 

Un  ovaire  fupérreur ,  alongé  ,  f,réle ,  cylin- 
drique «  furmonté  d'un  ftyle  fubule,  recoucbé» 
terminé  par  un  ftigmate  obtus ,  tiès-fimple. 

Le  fnût  eft  une  ^ouflë.  prefque  cylindrique, 
p  cfque  point  articulée deux  valves «conccoanc 

plufieurs  fcmences. 

Ohferitativns,  Ce  genre  diffère  des  kedyfamm  & 
dî^s  tfckinoment  par  la  forme  de  fes  fiiiques  point 
articule'ts,  p'us  ou  moins  rvlindriqties  ,  orainai- 
lement  très>aloogées  i  par  fcs  calices,  dont  toutes 
lt>s  dents  font  égales.  Il  a  beancoup  plus  de  np* 
pnrt<i  avec  les  caroailla  ,  mais  dans  cellrs-ci  le  ca- 
lice cA  divifé  en  deux  lèvres  i  Ton  orifice}  les 
dents  delà  lèvre  fkipétieure  fnnt  c  on  ni  ventes.  On 
peut  ajourer,  comme  CJtjdères  fe cond aires  ,  Que 
dans  la  plupart  des  coroniiles  les  fleurs  font  oif- 
pofées  en  un  cotymbe  prrfqu'ombellé  }  eUcsfoOt 
toutes  en  grappes  dans  les  f^sbanes. 

La  plupart  des  efpèces  que  j'ai  cru  devoir  réunir 
dans  ce  i;enre ,  font  des  sfikinomettê  dans  Linné  « 
que  Wittdcnov  g  réunis  toCmm  «ex  «o/milb* 
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i.SiSiANE  à  ^Tindes  ûeatt.Stshmmgra/td'ifiomt. 
sriorto.  (N  ) 

Afàinomtiit  (gundiâoia)  ,  cauU  tuions  ^  fi»' 
fUat  wuxmia  ,  Uguminihus  fUiformihu,  EJlNt»  Spec. 
Pljnt.  vol  1.  pag.  1060.  —  Mill-  Diâ.  n".  6.  — 
iirafUjObierv.  285.  —  Vahl,  Symbol,  i.  pag.  jj. 

Coroni/ia  (grandiâora  )  ,  raetmis  fuhtrifioris  ;  fo- 
tiolù  oL'ongis  ^  (marginal it ,  giairis  hmtnth ^li- 
fttmiiu  ,  rrâ/' ,  eomprtffis  >  cdu/c  arint^,  WlUd« 
%c.  Plant,  vol.  j.  pag.  1 145.  n**.  i. 

SMk ftéimttiSs  fiA^'ifis ,  follis  pinnatis  ^flo- 
rihùs  foS»  maj^Uut.  Lînfl.  SpU,  Plaiw.  e<i(c*  i. 

Dolukoi  (  ubefeus  )  ^jionhtu ftrntgUuU  ,  caudie* 
«àtm,  Fonkh.  Flor.  arfypcxvab.  pag.  1  }4. 

Frotlr.  I.  —  Comm.  Malab.  144. 

Qi'tgêafiiùsm^ûhûna,»rhortfttns  ifiiîi^ûsmû' 
jrii^ ,  amiettéth,  lUi  >  Hift.  1734. 

TakRttmph.  Ainboln.  v«l.  1.  p.  tSS.  ob.  76. 

Rlued,  Hprr.  Malâb»  foJ.  x.  pag.  5>c. 

f^ganmat  l'agKhîs  Ott  agathf . 

Noos  ne  connoiffbrs ,  dans  h  famille  des  légu- 
wkmia,  aucune  plante  qui  offie  de  plus  ^aodf  s 
k  àt  (dus  belles  fleurs  que  cette  efpdce  8e  h  fiii- 

TJÎtf. 

Ceft  un  arbrilTcJiJ  très-tjlL'gjnt  ,  i-^ort  les  tiges 
font  droites,  gUbr:^<>  ,  luutts  de  lîx  a  huit  pteds , 
gmies  i  leur  partie  fupérieure  de  ranxiaux  étales , 
•n  peu  touffus  .  chargés  de  feuilles  nombreufes  , 
alntMS  jpéttolees ,  ailées  avec  une  intpaire ,  com- 
f>cÊ€s  de  folioles  petites ,  oblongues  ,  oppofets  , 
«labres  à  leurs  deux  faces ,  vertes,  entières  à  leuis 
Midt.  Hnpeuécbancrées  à  leur  (oimnet,  prefque 
Jcfilc$ou  un  peu  aiguës  à  !  ur  bafe. 

Ses  fleurs  font  de  la  groiïear  d'un  œuf  de  poule, 
réunies  en  petites  giappes  un  peu  pendantes  or- 
ilinairement  au  nombre  de  deux  ou  trois  &  plus 
far  chaque  grappe.  Leur  calice  efi  glabre  ,  un  peu 
umpanulé  ,  dîvifé  i  fon  orifice  en  crnq  dents  éga- 
las, its  d;  lix  fiiptrieures  rapprochées.  La  corolle 
tU  très-grande  ^  iaune  ou  un  peu  couleur  de  rouille; 
têbodard  ovale  ,  fort  étendu  ;  les  aiUs  ovaies- 
obîor.gyfs  ,  légèrement  conrbt'es  en  faux  vcis 
leur  fcjinm' t}  la  caréné  Itmblabli  aux  aiies  •■,  les 
étaminesdiaielpIieSfUn  filament  libre  i  ie  ftiemate 
obtus» légèrement  recoutbé  >  ie  ftyle  un  peu  hàrhw 
à  fa  partie  fupétieuie.  Les  goufliés  font  lonjues  , 
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très>gréles  ,  cylindiic^ues  ,  g'abrcs,  «n  peu  com- 
piiaiées>  «trottes»  point  fcnliblement  articulées , 
cenfcnnaiit  dei  femence»  en  forme  de  rein  ,  que 
l'on  alfiire  être  «n  bon  alimem. 

Cette  plante  croît  dans  les  InJes  orientales  , 
Tur  la  côte  du  Malabar.  Foiskhal  l'a  également  ob- 
iervée  dans  l'Egypte.  On  la  cultive  au  Jardin  de$ 
Pbr.tes  df'  Piri";.  Ce  ftro't  ■ir'i-  arqiiifition  pré- 
tieule  poui  !ti  bofi^uets  de  decoranim  ,  fi  ce  Kl 
arbrilTcaii  pouvoir  s  acclimater  dans  nos  contrées. 
On  Méteod  «joe  dans  les  années  piuvicufes  ce  bel 
arbrlfeaule  couvietrols'fle  quatre  lois  de  fleurs  & 
defruiK.^  iir.f.) 

1.  Sesbane  à  fleurs  écarlates.  Saban  coui.-.e^j, 

Sfshan  folioiîs  o!>iMgis ,  tmarginatis ^  fuivtrulea' 
tis  ;  ieguminiôus  filijotmitus  ,  fiéantuuù,  eompref^ 
fiufcaiis^  caule  ûrhono.  (  N,  ) 

ConnUia  (coccinea),  rui  tmii  fubiri^çr'n ifoiii» 
Mongit,  <marguiatiSf  puiveruUntis  f  lomfHÙt  fui»  . 

arcuato-ji/ijor/nibuj  ,  cun-.f  (jftupiilis  ;  L.tiile  anortOm 
Willd.  Spec.  Hanr.  vol.  3.  pag.  1 n".  2. 

^fckittomtr.e  (coccinea)  ,  tirourta  ^  joins pmna- 
tiStfoliol'u  nutntrofis  t  lintaribus ,  obtujis  ,  pulveru- 
Untis  ;  Itguminibiu  tompnfis,  étfuaûàiu.  Liim.  f« 
Suppl.pag.  }jo. 

Afckiaomeiu  (eoccinea),  eaïUt  ariom^  fiSif 

pinnatis  ,  foliolls  ovdto-oLlongis ,  obtufit,  muirona- 
tisi  Itgumtnibus  fubanuato  ^lifarmUut  «  comprt^u^ 

rii&>.  Foifi.  Piedr.  n*.  X7f. 

i   

Totri-mtnu  Riisipb.  Herb.  Aaboiii.fd.'i.  pf> 

15)0.  tab.  77. 

Ce  joli  arbri/Teau,  très-voifin  du  fesban  grandi" 
fiorû,  ne  lui  eft  pas  inférieur  en  beauté  :  ic%  fleurs  ,  . 
ie  aéme  grandeur  ,  pourroient  obtenir  h  préïé- 
rencepar  leur  belle  couleur  écarlate }  ce  qui  rend 
cette  efpèce  bien  diftinâe  au  premier  afpeâ. 

Ses  tiges  font  droites ,  ligneufes  »  aflez  élevées  , 
divifées  en  rameaux  gl^ïn.s,  a!t  mes  ,  inégaux  , 
garnis  de  feuilles  alternes,  petiolecs,  ailées,  corn- 
pofées  de  folioles  ovales ,  oblonsues ,  prefque  H- 
néaires,  glabres  à  le-  r^  Acmx  fnc  ^,  vcrdatrcs, 
recouvei  us  d'une  pouiiiere  blanchâtre  oucendrée» 
entières  i  leur  contour}  les  unes  obtufes  &  légè- 
rement nocronécsi  d'autres  écbancrées  à  teu* 
fommet. 

Les  fleut»  font  difpoféet  en  petites  grsppe»  ver» 

l'extrémité  (ics  ranit-aiix  ^  con.poft.cs  rh.iciine  de 
deux  ou  trots  fteurs  mediocremenr  i^donculéts  , 
,  dont  le  calice  eft  glabre ,  à  cinq  dems  atgoà(  !• 
corolle  parfiitemtnt  femblabîe  ,  tant  par  fa  gran- 
deur que  par  fa  forme,  à  celle  de  la  Itsbane  à 
grandes  fleurs  »  ies  goiilfes  font  longues,  très-étfo^ 
tes,  cylindriques»  un  peu  arquées,  legéremcst 
con^timées ,  pcef^ie  fubulées  4  leur  fommec 
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Cet  arbrilTeau  Te  rencontre  dans  let  Indes  orten- 
K.\]is ,  nux  îles  des  Amis  &  à  b  baie  Bocan 

$*  Ses  BANS  d'Egjrpte.  sgyptiéteus. 

Sesèan  rjcemit  muliijler-s  ,  foUoUs  linc^rlhits  , 
0iiufis,  muifootitu  t  raJii foliorum  levi  ;  ie^uminilnu 
fiiifwmibM,  untiûsi  fatUe /ntieoJSt,(Vi) 

ConniOefaiM»  Willd.  Spec.  Plant,  vol  ^.pag. 
1147.  n*.  4. 

JEfelùnomÊiu  (fesban),  eaalt  ktràûteù,  levi  ; 
Itgumînihtu  tyBndrUis  ^  Aquatihus  ^  folîoSs  ohtufis . 
Linn.  Sper.  PI.int.  vo).  i.  pag.  106!.  —  Mill.Diâ. 
n*.  4.  —  \  ahl,  Symbol,  i-  pag.  y^. 

Daluhoi  tfMnonuae  fahaa.  For&kh.  Flor. 
srgypc.-arab.  pag.  114. 

Galega  ^yptiaea  ,  JlUfiù*  anituiatis»  C*  Bauh. 
Pin-  jya. 

Sttbjti.  Profp.  Alpin,  acgypt.  pag.  81.  tab.  82. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres  jligneufes,  un  peu 
fpongieufes,  pref^ue  cylindriques  ouohrcurément 
anguleules,  hautes  de  quatre  ou  fis  pieds  &:  plus, 
xaineufeSj  garnies  de  feuilles  alternes,  périolèes, 
ailées  avec  utie  impaire,  compofées  de  toliolcs  lë- 
gérem.  nt  petiolét  s,  oppoféts,  nombreufes,  de 
vingt-neut  3  trente-trois  &  plus,  IinéaireSj  peti- 
tes, obtufes  à  leur  fonidier ,  mucronées»  eintèi«s 
à  lerurs  boris  ,  prefijiie  touus  cga!es  ,  glabres, 
vertes  à  leurs  dt.ux  taces}  le  pétiole  commun  ar- 
ticulé i  Ta  bafe ,  muni,  au  lieu  de  fiipiilea»  d'ime 
forte  callonté. 

Les  ieurs  font  difporées  en  grappes  rameufes; 
le  calice  eft  court ,  divîfé  à  fon  boni  en  cinq  dents 

courtes ,  fc'i^.iî  s.  La  corolle  efl  petite  ,  de  couleur 
jaune  ;  l'eccndard  en  forme  de  cœur  j  écbancrë  i 
fon  ibmmet .  porûué  en  deflbas  <fe  taches  de 
rouill'j  ,  tcrn  iné  à  fa  bafe  par  un  onplft  linéaire  , 
muni  intéfiv.aîe!rit  nt  de  deux  petites  dents  lancéo- 
lées, itdr<.nees,coniu  ventes  {les  ailes  oblongues, 
prolongées  à  leur  bafe  m.  un  angle  3>  '  ;  !n  ru  eue 
tin  peuplanchâtte  ,  tronquée, Cvhancrce  a  fa  par- 
tie an  érieurc  ,  lamcoloc  ,  acuminée  à  fon  fom- 
met  i  Ls  ûtamines  diadelphts  j  un  filament  libre. 
Lesgoulîesronc.çlabres,  alongées,  cylindriguts , 
un  peu  relevées  a  chaque  femence.  Ceites-ci  font 
oblongues. 

Cette  phnte  croît  naturellement  en  Égypte. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Parts.  B 

Cet  arbr'ir.au  eH  pdr^rnlfmenr  cultivé  &  - m- 
plcyé  en  Egypt'? pour  tornierdes  h^ies  &  féparer 
lespollêfrrans.  Il  eft  d'un  afpeit  agréable  ,  &  croît 
très-promptement :  en  n  oii  ^  :i  .,  -,  .  il  e(l 
parvenu  à  fa  plus  gcande  hauteur,  ics  u^es  loot 
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au  moins  de  la  greflenr  du  bras  !  elles  font  d'une 
nrando  reflnnrce  pour  le  thjrtijgc  du»  un  payj 
oQ  il  n'txiftc  prefnue  point  de  fotéw,  8coàie 
bois  eft  très-rare. 

4.  SesbaNE  épineufi.  Sahan  acuUatus, 

Stsôan  raccmii  pau^-f^orh  ;  fol':o!:s  tintarihus  oi- 
tufti  ^  macronatis  ^  racht  Joiiorum  atulfaia;  Itgumi- 
nibat  fUfonnibut ,  ttnt'Ausi  eauit  keriaei9,(ti.} 

Cù'ort'iHu  CLuUata.  Willden. Spec.  Plant,  vol  j. 


pag.  ii47.n° 
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JE^>.kinomtne  ( bifpinofa ) ,  cuule  herbacto,finmt 
rarijjimis  armato  tfoUoUs  gUbrit  eojii  fpiiudofèi 
Uguminibiii  tereitùus  ,ioRgiffimi  ^  gUiri*.  Jacq.  Ic* 

Rar.  j.  rab.  ^64. 

^ij^ninorrent  fnaan..  Jacq.  Coikct.  1.  pag.  iSj. 
Emtriisfiliqu'u ^mitmiist iongijjimu.  Buraa. Thef. 

ZeyI.pag.  9).  tab.  41.? 

Calega  inaicd  frutif.ens  ,  fp'tnulofa  ;  filiquls  M- 
g»fiis-t  longijftmtii  fuUo  mimoft.  Bitfm.  ifiyl.  pag. 

iO). 

Coiutea  exotiui,  Mgt^ifotU  ^  f^infi  /ntôs^ 
fVfrfi  y^rtc  e/cgoMir  fuaSatis,  Pliiken.  Phyiofr. 

tab.  164.  fig.  5. 

Colutta  ftsban  ,  àgypttA  foliis  acttdens  ,  mnduaf" 

ftUMû.  Pluken.  Phfthogt.  tab.  id4.  lig.  i* 

Kedaag^  IUieed.Horc.  Malab.  'vol.  6.  pag.  49. 
ub.  27. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
ftsban  âpyptiathus  ;  elle  en  diffère  en  ce  que  fes 
tiges  foin  herbacées ,  fes  racines  annuelles»  (tt 

pétioles  chargées  de  quelques  petites  épines. 

Ses  tiges  font  droites  j  glabres,  cylindriaues,  ra* 
meures,gamiesde  feuilles  alternes,  pétiolées,  »• 
avec  une  impaire  ;  compofées  Je  foIioUsop- 
pofées,  légèrement  pétiolées,  linéaires-oblongues, 
entifrres  k  lent  bords,  obtufes  à  leur  fommet, 
»T  ucrot»ées  ,  vertes  ,  glabres  à  leurs  deux  f  r^s; 
les  pétioles  munies  dans  leur  longueur  de  quelques 
petites  épines,  quelquefois  deux  feulement  ileur 
bafe. 

_  Les  fleurs  font  d'une  grandeur  médiocre»  réu- 
nies en  petites  prappes  peu  garnies  ,  firuées  dans 
l'aifFL-lle  des  feuilles  l'upt-rieures,  folitaires,  or- 
dinairt^nient  plus  courtes  que  les  ieuilles  ;  les 
pédoncnles  propres  (impies ,  alternes  t  le  calice 
ert  glabre  ,  court,  divifé  en  cinq  petir-';  dents,  f  a 
corolle  eft  jaune,  femblableà  celle  du  jesôan  *gyp- 
eiacijs.  F.t  s  goufles  font  très-longues ,  droites»  grê- 
les» cylindriques ,  un  peu  noueufes  >  mais  fans  ar« 
tinilariont  icnfibtes}  fouvene  de  eïnq  i  fix  fleurs 
à  chaque  grappe  :  il  n'en  firûâilO  quo  diettx  ou 
crois. 

Cette 
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Cette  phnte  croît  i  llle  de  Cetlan  au  Mi- 
hbar.  I,î  plante  B'-^^"^■e  d^v.--:  Bm-îm'  n  t  U  !i- 
gneufe.  D'après  ctt  aurtur,  li  tau  aucune  men- 
tion des  petitïs  épines  des  pétioles.  Elle  ne  con- 
fient guère  i  ia  notre  ,  que  par  Tes  grappes  très- 
peu  garnKsde  fleurs,  f)  i  f^-f-) 

<.      BASE  d'Amérique.  Seshan  occsdentalis. 
Stthan  raccmis  paucifiorU  ^fotiotis  cUiptuis  ;  itgw 

ComUtâoeeideMuiii.WiWà,  Spec.  Plant,  vol.  3 ■ 

Emrs.s  fUquis  /ono'jfîmh  0  angufiljpmit.  Plum. 
Sp;c.  Plajkt.  Amer-  19.  &  Icon.  125.  lig.  1 . 

Cette  plante  rient  le  milieu  entre  la  usbane 
tiffjfnic  ii  fesbane  épineufe }  elle  diffère  de  la 
première  par  Tes  fleuis  bien  moins  nombreufes , 
&  ^  la  féconde  par  fes  pétioles  dépourvu»  de 
pMnteJ  épineiifts.  l'ciit-étre  n'en  efl-tlle  qu'une 
Yuiéiéipeat'êtie  encore  ces  trois  efpèces  de- 
miaM-eiles  être  réalités. 

Cdle<i  t  des  tiges  droites ,  gbVret  «  ligneafes  , 

V«tm$de  rameaux  ^té!e$ ,  inégaux ,  aflez  noni- 
him,garnis  de  feuilles  pétiolées,  alternes,  ai- 
Ita.compofées  d'un  petit  nonnbre  de  folioles 
wfcff:! ,  un  peu  pédicellées ,  elliptiques  ,  en- 
txi0i  i^uls  bords ,  glabres ,  vertes  à  leurs  deux 
Aof^obtufes  i  leuis  deux  extrémité».  Les  fleurs 
teiaonarres,  petites,  difjpofées  en  grappes  peu 
garai» i  les  gouffes  cylinariques ,  fort  longues, 
Bbétaiic»,  pcefi|ae  ilifocmes. 

Otae^ame  at^c  dans  ]«$  Indes  ocçtdaatales. 


é.SESBANE  à  tige  effilée.  Seskan  virgata. 

Stshan  ractmis  mult'iSoris y  foUolii  ttUptUls }  U- 
(sminOut  Uneari  -  enâprmibus  ,  con^reJlu^  tetrago- 

C,.'o^!i/a  viV^dM.  Willdtn.  Spec.  Pbiit.  vol.  |. 

JEJ.ktnomene  (  virgata)»  virgato;  Itgumi- 
^  tarifs ^  ertâa»  Givaa.  fcon.  Rar.  vol/*5. 
p1g.47.tab.  193. 

Sc^  tiges  font  droites  ,  glabres ,  cylindriques, 
nès-iiDples,  hautes  d'environ  deux  pieds,  garnies 
db'reuiUes  alternes,  pétiolées,  ailées,  fans  im- 
paire; conipofëes  d'environ  dix  i  onze  piires  de 
Ibîiolcs  oval  s  ,  oppofées,  légért;ment  pédicelléts, 
entières,  gLbres,  ôbtafes , terminées  par  une  pe- 
tite pointe  paniculière  ;  les  pétioles  munis  i  leur 
Jbafe de  petites  ftipuks  lancéolées, caduques. 

Les  fleur»  font  difpofées  en  grappe»  fimples  , 
axiliaires,  un  peu  pendantes,  plus  courtes  q»?  ks 
Ailles.  Le  calice  eft  glabre  ^  d'une  feule  piiice^ 


SES 

eatnpenulé  ,  diviré  à  fon  orifice  en  cin<j  dents 
courtes  ,  aiguës  i  deux  fupérieutes  ;  trois_  infé- 
rieures. La  corolle  eft  d'une  grandeur  médîtJcre, 
de  couleur  jaune  ;  l'étendard  grand,  échancré  à 
fon  fomi  net ,  élargi }  les  ailes  ovales  j  courbées  en 
taux ,  plus  courtes  «ïtie  fétendard  »  I»  caréné  en 
forme  de  demi-lune  ,  bifide  î  (a  deux  extrémités. 
Les  etamines  (jut  un  de  leur  hiarrvent  libre,  leurs 
anthères  petites  ^  ovales.  L'ovaire  eftoblong*  flIV> 
monté  d'i:n  (Ule  fubulé  ,  afcendant,  terminé  par 
un  ftigmate  obtus.  Les  goufles  font  longues,  com- 
pri.iiees,  tétragones  ,  aigucs  à  leurs  deux  extré- 
mités i  elles  renieraient  des  femeoces  luifancts^ 
ovales ,  échancrées  en  rein. 

Cette  pl.mte  croit  à  la  NouvcIle-Efpagtie.^Onln 
cultive  au  Jardin  royal  des  Plantes  de Madiidj  od 
elle  Aeuiit  i  la  fin  du  mois  d'aoQu 

7.  Sesbamb  i  fleurs  taclietées.  Satt»  pUtd, 

Sedan  racemh  multiporis ,  penJulh  ;  foHotU  tf- 
rearibui ,  oktujis  i  Ugummibus  fUformiius  ,  untiku», 
mondiformibus  ;  tauie  herbaceo.  (  N.) 

Coronilta  piSa.  Willd.  Spec.  Plant,  voi-  }.  pag. 
1 148.  D*.  7. 

Mf.hinomen€  (  pi£lï  )  ,  foKïs  pinnat'u  ;  pinnulis 
liritarihus ,  obtufil  ;  f»riku*  wtaûfi  f  vtxUio  pofiùè 
piclo.  Cavan.  Icon.  Rar.  roi.  4.  pag.  7.  tab.  J14. 

Ses  liges  font  glabres  ,  hautes  de  cinq  à  fix 
pieds, droites,  cpTindrî^es,  mnnîes  de  rameaux 
alternes  ,  nombreux  .  diffus ,  garnis  de  feuillet 
pétiolées,  alternes, ailées ,  fans  impaire  i  compo- 
rées  d'environ  dix-huit  paires  de  folioles  linéaires- 
lancéolées,  tcès-gUbres,  obtufes  i  leur  fommet , 
quelquefois  un  peu  échancrées,  longues  d'environ 
un  demî-pouce  ,  oppofées,  pédice!lc£^  ;  les  pé- 
tioles accompagnés  de  braâïées  caduques  &  fu- 
bulées. 

Les  fleurs  font  difporées  en  grappes  pendantes, 
axiliaires,  plus  longues  que  les  feuilles  »  les  pé- 
doncules partiels  filiformes,  alternes,  long»  d'en- 
viron un  pouce  ,  munis,  à  leur  point  d'iiifei  tion, 
d'une  petite  braâée  très-courte .  & ,  preique  fous 
te  calice  ,  de  deux  autres  fubulées  &  caduques. 
Le  calice  eft  glabre  ,  campanule  ,  terminé  par  cinq 
dents  courtes ,  prefau'égales.  La  corolle  eft  grande, 
d'un  beau  jaune;  rétendard  prefQu'orbiculaire^ 
échancré  ,  droit ,  un  peu  rabattti  a  fon  fommet^ 
marqué ,  à  fa  partie  antérieure ,  d'un  grand  nom- 
bre de  petits  points  &  d<;  taches  noirâtres;  ks 
ailes  ovales- linéaires,  courbées  en  faux  à  leur 
bafe }  ta  caréné  plus  courte  que  tes  ailes ,  bifide  à 
fes  deux  extrémités.  Un  des  fihnu- n?  libre  i  les 
anthères  brunes  ôc  ovales}  les  gouftcs  cylindri- 
ques ,  un  peu  arguées ,  alongées ,  compofées  d'eiH 
viroB  feize  articulations  ovales, qui  senfermeM 
chacune  une  femeuce  ovale. 
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Cette  plante  crotr  à  la  Nouvelle -Efpagne  &  au 

Cap  de  Bonne- r  'p  rjiice.  Cultivc'e  djn;  le  Jardin 
loyal  des  Plaotes  de  Madtid  ^  elle  y  a  tieuii  dans 
le  cottranc  de  l'aïutomne. 

8.  SesbANE  chanvre,  its^u.^  cannaéina. 

.  Stsban  peduttculis  unif.oris ,  fui>gtmtnaiis  y  foliolis 
Untaribus ,  obtujis  ,  muctomùt  ;  rachi  foliorum  levi; 
ItgumiiùhM  iiifyrmiiut ,  (omprt^s  cuulc  htrbateo. 
(NO 

Cènmii'a  eaMuAina,  Wiltd.  Spec.  Planc.  vol.  3. 
pag.  1148.  n*.  6. 

.T.r.h  ■r.omtne  (  rannabina  ),  cauU  herhacto  ;  fo' 
iioiis  oiitb^s  j  mumiaatit  ;  ptau  ieulis  foitari.s  ;  'c~ 
pminihê  eomprtfit,  kvHut,  Reuius,Obfciv.  j. 

Ses  tiges  font  herbacées,  angtilcufts,  ftriécs, 
légèrement  pileufes  ,  garnies  de  feuilles  alternes, 
petioléc^  ,  si'  -,i  dont  les  foh'oles  foiît  riontbreu* 
fes^  oppotees ,  pileuHs^  pedicdlées,  glauques  en 
d|e(rous  ,  linéaires.  obtufeSi  furmootées d'une  pe- 
tite pointe  très-courte;  te*  pédtcelles  barbus  au 
point  de  leur  infcriion. 

Les  fleurs  font  petites  ,  fituées  ,  dans  railT^  Me 
des  feuilles ,  fur  dts  ped')ncults  Itmples ,  folitairt  s, 
nniflores.  Leur  calice  eft  glabre  ,  campanule,  l  es 
gonflés  font  longues,  linéaires,  tiès  liflcs,  com- 
primées «  un  peu  tétragones. 

Cette  plante  croit  «Uns  les  ImUs^  fiir  les  côtes 

,du  M^iijbar.  o 

Les  tiges  de  cette  plante  ,  traitées  comme  celles 
-du  chanvre ,  footntffent  des  fils  d'un  bon  nfage. 

SESEL  Sir^iia.  Cjju-fni.  Rhumph.  Herbar. 
'Amboiri.  vol.  j.  pag.      tabw  )6.  37. 

Arbre  înde<; ,  niciuiontié  d.irs  VHtrkarium 
amhoinc-j'c  dé  Kumphius,  dont  U  frudtilîcatiop  ne 
nous  eft  encore  que  très-|>eu  connue.  Son  tronc  eft 
épais,  élevéi  fes  rameaux  grêles,  alongés,  g  mis 
de  feuilles  alternes,  pétiolées,  lancéolées, entiè- 
res â  leurs  bords ,  aiguës ,  f  ravej  fées  par  trois  ner- 
'vores longitudinales ,  d'un  vert  foncé  à  leur  face 
fupérteiire,  de  couleur  tendree  en  dcllous. 

Les  fleurt  font  dtfpofées  en  grappes  très-cour- 
tes, pcndjincs  de  l'aiflelle  des  ftui Les,  petites, 
bianchactcs  en  dehots  avant  leur  épanouifTemenc , 
de  couleur  (juve  lorsqu'elles  font  ouvertes  :  il  leur 
fiu  cède  des  b.iics  de  la  grolTeur  d'une  petite  ce- 
riie,  g'iobuliufcs,  vertes' dans  leur  jeuneffe,  d'un 
jaune-foncé  lorfqu'elles  font  mûres,  renfermant, 
dans  une  pulpe  fucculente,  un  noyau  olTeux. 

Le  jeune  bois  eft  jaunâtre  :  il  blanchit  ou  prend 
une  couleur  pâle  en  vîeilliffant  j  il  eft  dur,  folide . 
tenace  ,  dure  !onj;-toiin  ;  mais  il  eft  peu  employé 

pat  U  difficulté  de  le  uavaiiler  »  &  il  léfifte  telie- 
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ment  aux  outils,  que  fouvent  les  h;bitans,  lorf- 
qu'ils  veillent  dépouiller  un  leiram  de  ces  arbns 
aHn  de  ie  menre  en  culture,  ils  prêtèrent  de  met* 
tre  le  feu  à  la  partie  inférieure  des  troncs,  qui 
tombent  alors  d'eux-mêmes  j  i's  enip!oie:u  les  li- 
mtaux ,  foupks  &  piiaiis  ,  à  fabriquer  des  cor- 
beilles &  d.s  inftrumens  pour  la  pèche ,  qû  Te 
confervent  très  long-tem»  dans  l'eau. 

Rumphius  cite  un  autre  nrl^re  Tous  le  ncti  h 
fefel  luut  {firifolia  iittorta)^  qui  appioche  un  pm 
du  précèdent ,  mais  qui  appartient  peut-être  auA 
autre  genre,  iic  qui  a  dans  fon  port  quelques  rap- 
ports avec  le  canettel-.  Ses  feuilles  font  ovales , 
afltz  larges,  air^ucs,  cncières,  iiurquées  de  t  oi$ 
nervures  ,  alternes ,  peiiolées.  Ses  fleurs' foiit  dif- 
poTees  en  grappes  courtes,  oppofées  aux  femllesi 
elles  produifent  de  petites  bjits  arrondies,  de  U 
grolfeur  de  celles  de  notre  peiii  prunier  fauvije, 
d'un  bleu  noirâtre,  pulpcufes,  tenf^ tmani  un 
noyau  prefqu'à  quatre  angles  ,  tt  r'^iué  par  une 
pointe  aiguè  i  les  angles  inciit^s  &c  creueiés  à  Uuis 
iM»rds. 

Ces  atbres  fo  rencontrent  t'ans  les  Indes  &' à 
l'île  d'.\mboine  i  Is  dernier  croit  de  pret'trcDce  ie 
long  des  rivages. 

SESELI.  StfdL  Genre  de  plantes  dicotylédo< 
nés ,  de  ia  famille  des  ombettifères  ,  qui  a  des  rap* 
potts  avec  les  ant.ths  S:  les  athrn.uu  s;  il  com- 
prend des  herbes  exotiques  ou  indigènes  de  l'Eat« 
rope ,  dont  les  feuil'e»  font  une  &  deux  fois  vltén  • 
les  folioles  très-é:roit£S  ,  prerqiie  filiformes;  tes 
fleurs  blanches,  quelquefois  un  peu  rougeâtres 
avant  leur  épanonifiêment. 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir: 

Une  cotlt'ciic  univirfdit  prej^ue  nutie  ,  Uj  c^Uf 
rtttts  partitlUi  à  pbi^eurt  fiiioits  /  i<f  fimtnut  ov^ 
ia  ,  gL^m ,  firiies.  ■  , 

CaractIile  «àKâRiQOX. 

Les  ffenrs  font  difpofées  en  omb«lles  { l'ombellé 

tiniverfrltecomporéederavons  roides,  nombreux, 
ordinairement  dépourvue  de  collereuej  les  ooj- 
belles  partielles  très-courtes,  raflnaflîfeSi  nhpen 
plobu'eufes,  dont  les  collerettes  font  formées  's. 
drux  ou  trois  folioles  linéaires,  acuniinées  ,  de  la 
Jongueor  des  pédoncules. 

Cbaque  fleur  offre  : 

I  *■  Un  t^t*  trH-coatt  »  entier  ,  â  peine  Cm- 

fibk. 

1".  Une  coro'U  régulière,  compofée  de  cinq 
pétales  égaux  •  ua  peu  planes  >  réfléehii  ,  ^  çoenr. 

)*.  Cinq  itamats ,  dont  les  flla-r^ens  font  fiibil- 
^lés  j  ceriDinés  par  des  ambères  £mples. 


Digitized  by  Goo^^Ic 


SES 

/.  Un  6v^ft  inféïieur,  furmonté  de  deux 
initvûf  tats'tux,  letniiiiés  par  d«»  ftigmaies 

lefrji  fft  ovate,  petit,  flrié  ou  cannelé  ,  fe 
ainfiw en  <l<?i«  femence*  oviles, ftriées,  pL»es 
conmes  i  rextéiieiir. 
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Oi/JwttW.Ce  genre  a,  par  le  port  S:  le  fiviil 
bre  ds  U  plupart  des  dVèces  ,  de*  uppotis  avec 
.•«fAi:^.  amfi  qui  par  tes  feinenccs  j  ma», 
diMiwaneU»,  le»  ombilUs  &  ombellules  font 
or  hiiireroent  dépoutvtt»  de  collerette  ,  &:  les 
fleurs  font  jaune*  dans  beaucoup  d  efpèccs.  Uaus 
\csahinutnut,  les  ft-mcncts  font  vclius,  &  Lîi 
«oibettes,  aiufi  que  les  ombsllules,  lont  munies 
4ecoDeittK«* 

fiî  rfurâ,  d*ip  è«  M.  Lamatck,  le  cj-um  carvi 
.  :  !?5  fcfcl! ,  '2<;  différences  entre  ces  deux  gén- 
ies etint  uop  iegtnts  pour  les  tenir  féparéesi  j'y 
li  ajouté  le  fifun  ammi ,  qoe  le  méu»  tttteiif  avoit 
rtn\oyé  dans  ce  genre. 

U  /i/i/i'  Itucofptrmum,  Plant,  rar.  Hungar.  & 
P:ifûon ,  Synopf.  Plant.  vol.'i.  pag-  ÎJ»  ,^'y^"t 
tifemenccs  tomentcufes ,  appartient  plutôt  aux 

yWmff*  qu'à  ce  g€!)re. 

£  s  P  À  C  S  S. 


StftU  pttlolis  ramtis ,  mtmhranacds  ,  ventrhofis , 
txtrgiMtis.  Linn.  Spec  Plant,  vol.  i.  pag.  }7Î  -  — 
Hoft.  Cliffort.  loj.  -  Royen^Lugd.  Bit.  1 1  - 
.W.  Monfp.  156.  -  Jacq.  Vmd.  iij,  &  Flor. 
arft.  tab.  n-  -  Scopol.  Carn.  edit.  z.  n  .  îf6. 
-Couan  ;  llluftr.  pag.  i  f .  —  Hoftn.  Germ.  lof . 
-Ljm.Flor.franç.  vol.  r^P  454- "  • 
Waiden.Spec.  Plant,  vol.  i-  pag-  H^^.  n  .  7-  — 
Lwt  ilhiftr.  Geoer.  ub.  aoa.  ng.  i  • 

Stfdi  Jbiiis  Itntarihus  ,  ir.plicato-pîUUifs  j  të»U 
viiiwfo.  Haller,  HeW.  n°.  761 

Sr/i/i  (bienne)  ,  nào  ,  admodiun  foUofo, 
Craiti.  Auftr.  pag.  104. 

SiM  Roth.  Gen».  voL  1.  pag. 

--Mem,vol.  Il.pag^  317* 

imhiUà  aii>â.  \  jiU.  Pirif.  pag.  SA-        y-  "6-  4- 
Liiaaotu  ttnuifolia ,  germanica.  C.  Bauh.  P». 

fuifùuUa  ttMÔfiflU.  EUvio.  t»b.  84. 

Cette  efpèce,  rapprochée  du  fef^H  monrjni^m , 
l'en  difiingue  par  fe^  pétioles  membraneux,  ven- 
tius,  échancrés  a  i*-ur  fommet ,  &  par  Tes  coile- 
icnet,  auffi  longiieaqae  les  Jeuts. 

Ses  lifcs  font  àxQVt»,  àuiet,  ttèM«îde^«  ac^ 


ticiil^e»,  flrî<e«i  haute»  d'environ  un  pied  ,  quel- 

qoefois  plusi  rameufes,  vertes  ou  légèrement 
purpuvines ,  garnies  de  feuilles  nombreufes ,  altei- 
nes  pétiolees,  vertts  i  leurs  deux  facts ,  deux  S: 
même  trois  fois  ailées ,  compo{«es  de  folioles 
étroites, courtes ,  prefiiue  lancéolées, aiguës, tn- 
fidcsou  pinnatili  Jes  ;  Us  pétioles  membiancur, 
alorigé»,  vtmru»,  éthiiicrés  ordinairement  a  leur 
fomimn> 

Lesflents^rottgeitres  avant  leur  épanouiflc- 

TTiuit,  deviennent  b!.inche5  en  fe  développant  i 
eilcs  ioni  difpofees -  n  ombelles  un  peu  convexes, 
dépourvues  de  cojlerette  univerfelle ,  quelquefois 
a, unies  d'une  fcule  foliole.  Les  ombelles  partiel  t» 
(onr  très-dcnfrs,  prtfqu'ap.glométéesi  leur  colle- 
rette eft  compofee  d'un  aflc/.  grand  nombre  de  fc- 
lioles  lancéolées,  étioitc» ,  blanchâtres  &  mem-. 
braneufes  à  leoi»  bords  j  ovdinairement  aulfi  lon- 
gue» que  le»  fleurs. 

Cefc  plante  croît  en  Frsncç ,  en  Allemagne, 
dans  les  prés  tecs  &  fur  le  botd  des  boisi  elle  eft 
bifannuelte.  tf  (>^v.) 

i.  Se  s  ELI  de  monugne.  Sefiû  movtânim.  Linn. 
Seftli  pttiolis  ramiftris^  mtminaaeàs ,  oUo^ , 
integris;  foini  caulinis  ,  an^ujUf  mis.  Linn.  Sp-C 
Fhntvol.  i.pag.  }7*'~  Hoa.  Cliffort.  loi. -r 
Royen,  Lug^  Bat.  iii.  -  Dal.b  Parif  91. - 
S.iuvag.  Monfpeî.  256.  —  Miller.  Dift.  n  .  r . — 
Gouan,  lllullr.  pag.  17-  —  ^^icïw.  tab.  4:^.  — 
Lam.  Hor.  fianç.  vol.  1.  pag.  435  n«.  1018.  — 
WilM.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag-  >459-  > 

;  ^  JC  •  'nonrand  ,  minor,  italUa  ,foliis  in  br(- 
v/t»w/a  U4  divifu.  Morif.  Hift.  5-  P^S-  $7*» 

NUum  iatifolium ,  tii^rviMm*  C  Bauh.  Pin. 
148. 


Ftniculum Jilvtpe ,  tlaths  ,  feruf  t  folio  bnviof 
b  longlffre.  Tourn.  Inft.  R  iUrb.  ^ i  i. 

Carvifolid.  Vaillant,  Parif.  tab.  j.  6g.  1.  — J. 
Bank.  Hi^.  ).  p'g.  i?'* 

a  St/eli  (multicaule ),/•/»"  kipinnaui  ,  folioU» 
linedrUu,  ,  fnflu:bus  tnfïifqit  ;  iaVQllUtlUt 
lads,  lleti.  Obfcrv.  j.  pig.  27- 

StftU  multtuaU*  Jacq.  Ho/t.  X.  pag.  S9*  ^* 

119. 

Ses  racines  font  épatffes ,  pivotante»  oufufifot- 
lîws.  brunes  en  dehors,  blanchâtres  en  dedans» 
elles  produifent  une  ou  plufieurs  tiges  droite»  y 
BlabrJs,  cylindriques /un peu  toidcs, hautes d  un 
pied ,  quelquefois  un  peu  flexoeufes  A  leur  partie 
fttpértenre,  prefque  fimples  ou  médiocrement  ra- 
irlufes.  Les  feuilles  radicales  font  pctiolees ,  alon- 
gées,  deux  fois  ailées  i  le»  folioles 
divergentes  ,  un  peu  élargies ,  pref.;ae  femb.ablj» 
à  cetUa.de  la  çaioue  ,  à  trois  divifions  un  pe^i  UlK 
••      ■  R  a 
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céolées ,  courtes ,  aigucs.  Les  feuilles  caulinaires 
font  diftintes,  alternes^  un  peu  ftrrees  contre  les 
tigeSj  ûmplement  ailées  j  le»  folioles  à  trois  décou- 
pures un  peu  plus  alongées.plus  étroites, aiguës, 
glabres  à  leurs  ceux  tices ,  preTque  canaliculees  ; 
les  petiotes  formés  par  une  gaine  alongée ,  uès- 
entîer»»  de  raifielle  defquels  forcent  les  ranieaiix 
fleuris. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  le  îonj  (les  en 
ombelles  axi!Lires  &  tenniiulcsi  Ic^  axilbiresonc 
un  pédoncule  comtmuit  fimple ,  nu,  très-court, 
qui  fort  fouvent  d'une  gjîre  rp.ithacée  ,  fans  dé- 
Yetoppément  de  feuilles  ;  l'ombslle  tenttinale  fou* 
tenue  par  un  lonc;  pédoncule  loivle  ,  llrii.-.  Les 
rayons  des  ombelles  univeifelles  font  courts,  dé- 
pourvus  de  colleretre  t  le»  ombeltes  partielles  deti- 
îcs  ,  munîfSjpour  collerette  ,  de  deux  ou  trois  pe- 
tites folioUs  étroites,  aiguës,  de  la  longueur  des 
rayons.  La  corolle  eft  blanche  >  petite ,  régulière  ) 
les  femcDces  perîtt  ^ ,  ovales-oolong-jes  #  canne- 
lées, uo  peu  pub^ikcntes,  cendrées. 

La  plante  jî,  qui  eft  le  ftfiii  muhicJuU,  ne  pa- 
roit  êtie  qu'une  vaii-,  té  de  la  précédente  ,  à  tiges 
plus  nombreufës,  fouvent  moins  cle\'éi:s. 

Cette  plante  croît  en  Europe  ,  dans  les  lieux 
fecs  flr  montagneux.  Le  catxifoUa  de  VailLim  , 
tab.  j.  fig.  î  ,  coiiv'eiit  beaucoup  mitux  à  cette 
plante  qu'au  feimum  carvtfotia  ,  auquel  Linué  k 

rappone.y  (K.  V.) 

Seseli  glauque.  Stfcli  glaucum.lAnn. 

Seftii  petiotis  ramiferis  ^  memhnmacth  ,  obtongist 
integris;  fûHotis pnguianius  pi  uiiijque ,  car;i:u/.i:is  , 
UvibusMfttiei» ûm^ioribus.  Linn.Spec.  Plant,  vol.  I . 
.^g.  }7a'.  —  Gueitard,  Stamp.  64.  — Jacq.  Auftr. 
tab.  144.  —  Gounn ,  Itluftr.  pag.  17.  n**.  7.  —  Scop. 
Carn.  eHu.  i.  n".  —  Hoffm.  Germ.  lOf .  — 
Lam.  Flor.  franç.  vol.  j.  pag.  4J6.  n".  1018.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  ^60.  n'.  y. 

•  '  Scftli  petiolis  ramiferisg  mtmhranaceu ,  obloagis  , 
iKttgrh  ;  Miults  piformihttt  ,  peuoio  iongioriius. 
Genrdji  rlor.  gau.  Pn»v.  ptg*  tj5* 

Sffti  (ofîcnm)  ,  idufe  .iho  ,  ramofo  ,  fat<ntt  ; 
renicuiis  ojftis  }  ramis  6f  femint  finis  érgtnitit. 

.  Craotk.  Auftr.  107.? 

Fenicalwn  jUvefi/ie»  ftauto /êIrOr Tonm.  Inft.  R. 
•JJerb.  ^11. 

Dattcus  glauco  folio ,  Jimllis  fcnicuh  tortwfv^  J. 
Baoh.  I  liil.  3.  pars  2.  pag.  lé. 

Saxifraga  mnUMtf  minor^  glauea  &  rigidlor. 
Jdorif.  Oxon.  Hill.  3.  pag.  17). 

Cette  efpèce  a  de  très  grands  rapports avecle 
ftfH  montunum  :  fes  tig<;s  font  plus  élevées,  les 
feuilles  plus  amples ,  les  folioles  plus  longues , 
pitts  éifOiK»  elle  n'en  paroit  être  qa'iine  varUlté* 
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Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques ,  articiiléfs* 
très-glabres,  rameufes ,  légèrement  ftriées  .dures, 
hautes  d'un  pied  &  demi  à  deux  pieds  ;  elles  pn- 
viennent ,  dans  les  plantes  cultivéts ,  iufqu'i  ouj- 

treSc  cinq  pieds  de  h.r.iu  ur.  Lt  s  entre-nœuds  font 
longs 4  les  articubdons  dures^  renflées  \  tes  tami- 
ficacioDs  étalées  ,  divsriqeées.  Les  feuilles  font 

pét idées,  alternes,  Atv.x  fois  r.ilées  ;  les  infér\ei> 
res  amoies,  les  fupéneurts  plus  étroites ,  redrtf- 
fées ,  de  couleur  glauque  ;  les  folioles  lonçiues , 
très-étroites filifuriic*.  ,  li'.Mès  ,  limples  ou  tria- 
des; les  pciioks  membraneux,  âppiiqut;sento(mc 
de  gaine  contre  les  tig>>s,  entiers  i  leorfeoMnec 
ou  quelquefois  un  peu  bifides. 

Les  fleurs  font  terminales  &  latérales  ;  ces  derniè- 
res at«IIaires,dont  les  pédoncules,  plus  on  moir^ 

alonnés  iîmptes,  foufiennent  des  ombelles  ms- 
dtocremem  ouveites  }  les  layui-ts  de  T ombelle  utii- 
verfelle  égamt,  prefque  filiforinis,  dépourvus  de 
colleri.  tre  ;  cependant  )'-i  obfê-rvé  qaclquts  indi- 
vidus quj  .avoieni  une  ou  deux  petites  folioles  ca- 
duc^uesi  les  ombelles  partielles  un  peu  denfes , 
petites  «pourvues  d'une  colleiette  à  dirux  ou  trots 
folioles  errottrs,  aiguës.  La  corolle  eft  blandi-.-; 
impcu  rouivî-te-  a\a:i:  Ton  tp mouideniem.  I.ïs 
femence»  font  ovaies-oblungues.  aâéz.  fcmbtables 
à  celles  du  fef<li  des  vontagoe». 

On  rencontre  cette  pUiote  dans  les  lieux  in> 
cultes  Sf  noontueux  ,  en  France,  en  Autriche,  f 

4.  StSELt  verticillé.  Sefiti  vert  ici  Uatum.  Desf. 

Sefeli  foliolis  fiUformiiiis  i  radicatihus  ftiivtni^ 
cillatis ,  irevioripuji  umidùilis  dijiintiii  ,  radiii  (fi- 
tralibus  hrevifinù»,  DeSfbot.  FlOT.  athiDt.  VoL  I. 
pag.  260. 

Sefeli  (  ammoîdes  ) ,  peiiolts  membrana  defiitutis.  î 
Linn.  Spec.  Plart.  vol.  z.  p.ig.  375.  —  Roy.  Lugé. 
Bat.  112.  — Milî.  Dia.  n°.  6.  Exdude  frftli  am- 
motdes.  —  Jacq.  Hort.  1.  tab.  J2.  — ■  I^am.  lUuftx. 
Gêner,  tab.  zea.  fig.  x. 

Stfli petiolis  membranâ  àtfihuiis  \  in\'c{ucetlis 
tiolis  fubuiaù*  Jpathuiaùftfue  ^  ^mpiiçiéus  trifidifquc, 

Gouan  ,  Illuflr.  pag.  16.  f 

feniculum  iuftûttieum ,  minimum  ,  acre,  Toorn» 
InO.  R.  Hcrb.  5 1 2.  Ceni  ex  Heràario,  —  SdMV, 

Specim.  n".  zji.  Icon. 

Ammi  Maithioù.Di\eQh>  Hi(\.  Lugd.  Bat.  vol.  i* 
pag.  6tf$.  Icon.  Bmu. 

Saxifraga  annum  ^  acrîs  ;  mdlefolii  terreftrîs  JoU^ 
ttnuijpmo. ?  Mot'i(.  Oxon.  ilill.  5.  pag.  272. 

A»  ammi  ftreant  fpufilùtmi  Moiif.  Hift.  }'P^gr 
19;. 

C'efl  une  petite  plante,  aflez  bien  diftinguée  par 
le  peu  d'élévation  de  fes  tiges  j  par  fes  étux  fdriea 
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ée  folic'ej  5«.'  par  Iti  r  lî'fpoi'î'rn  ,  p.ir  le?  rayons  ' 
liu  centtï  dts  ou.bwllcs,  beauvoiip  phis  courts.  | 

î.srâcinfî  font  trè^-grêles,tlroius,  fufiforme?,  } 
praies  de  ttè$-p«u  de  hbres>  i'un  blant  jaunâtre  :  j 
û  i'en  élève  une  tige  droite ,  cylindrique ,  grêle ,  j 
très  gLbre  ,  légèrement  ftriée  ^  haute  d'environ 
anp'fvl.Jiviféeen  ramea>.i'  étalés,  ptttS OU moinS  | 
ro:].breiix,  prefqnc  h  .formes,  '  I 

Les  (tutUes  font  petiotées  ,  une  &  deux  fois 
iîîe«,  glibres  J  vertes  { le»  înfériemet  8e  radicales 
T^i.b:ar.fuf'-5  ,  prefLjiie  vertirillé».^  ;  les  folioles 
tiès-ctiurttrs ,  a}»prot  haut  un  peu  de  celles  de  ïi 
niliïftuillt:  i  les  feuilles  fupérieures  alternes ,  dir- 
Hotesi  les  folioles  trè«-fincs ,  prefque  capillaires , 
besocoup  plus  longues,  termincts  par  une  très- 
petite  pointe  fouvent  blanchâtre.  Les  ih  ilolcs 
font  courts,  ferrés  contre  les  tigM  ,  membraneux 
ileim bords,  en  gaîne  i  leur  infertion. 

Les  ombelles  font  terminales  &  latërn'es  ,  op- 
rofécsaux  ft  uHlts ,  fiiuées  à  l'extrémité  d'i.n  Iok^^ 
peJwtulc  Aiitorniei  les  layons  de  roiiibeiis  uni- 
letfelle  très -iné^ux,  prefque  capillaires}  ceux 
èiccmr^fort courts,  ouveits .  étalés ,  flepourvns 
fctollerette  iiniverfelle;  le<  onibti.uics  petites, 
taï.iré;s  ;  leurs pi:donculiJMiès  courts,  incgr-iix, 
mmi  Uur  baie  d'une  coIUretce  de  cino  à  lept 
fcntf  folioles  fëtacëet ,  aiguës.  Les  pétales  fom 
Uiou ,  pftic-;  ,  en  coeur  rcnvtrfé  ;  les  fii.iniens 
tt«£oS,  deux  flign  ates  fttacet  S.  Les  ftmences 
fcitpjtites,  courtes ,  glabri.  s ,  à  denii-cylindri* 
ijtifs.  obtufes ,  légèrement  ftriées. 

Cette  plante  a  été  recuf-inie  parM.  De.sfontaincs 
(Lasks  campagnes  du  royaume  d'Alger ,  aux  en- 
immde  Belide.  O  (  ^•/.  Comm»  Dafont.  ) 

O'f^'^\::'o':s.  Cotte  t-fpèce  pansi'  h'tn  èf^e  la 
Béate  <|ue  le  ftjeit  ammotdet  de  Linné  ,  mais  elle 
sewatétre  rapportée  à  la  piatite  du  même  nom 
^eJicquin  ,  d'après  1  s  obfervations  de  M.  Def- 
fonuines  ,  qui  $  ett  également  afftiré  dr  la  fyno- 
rjuiie  de  1  ournefi^rt ,  d'après  l'examen  de  fon 
Htibier,  C'ell  à  îcrt  que  Litinê  a  cité  la  n.êine  fy- 
ûODyœie  ,  atnfî  que  celle  du  doâeur  Schav  au 
fmâmmii  c«qui  faicd'ailleurf  «ndoubile  Qnploi. 

f.  SEStu  à  feuiUai  de  bouagt.  Stfdifàw^^- 

StftU  tMtlt  ititinatoi  umbtllis  nubilibus  ,  nuian-  ■ 

lîtKr.Lmn  Spec.  Pbnt.voL  i-  pag.  372.  — Willd.  | 
SfXc.  Plant,  vr.l.  1.  pag.  14J9.  n*.  2.  —  Wîliîcb.  j 

in  Nov.  Aft.  A.  N.  C.  4.  pas.  109.  | 

ntincs  font  pc :tillan:es ,  &  produifent  une 
tijç  cyl-ndiiqu»  ,  haute  d'un  pied ,  couchée  avant 
ktoiairon,  relevée  lotfque  les  fleurs  p-^roifTeiit,  > 
Jnnte.  ferme,  prefque  nue  ,  garnie  feulement 
•  e  (  u  <leux  folioles,  dont  le  pétiole  membra- 
ittttx,  obionga  en  forme  de  fpttbe «  reofttine  un 
fédoDcide  limfie.  .   .  *\ 
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Les  fe'jiî't?s  înfcr'î lire»;  on  radicales  Tint  ailées  ; 
les  pinnules  découpées  en  ^lutteurs  legmens  ai- 
ternes  ,  te  de  nouveau  en  d'autres  fegmens  linéai* 
res  ,  alterner,  planes  ;  recourbés  en  d:horS.  Les 
fleurs  forir  penchets  avant  leur  épanouilft ment  1 
eliies  fe  r  dieflent  en  fleurilTar  t.  L'ombelle  uni- 
verfelle  eft  dépourvue  de  collerette  j  celle  d«s 
ombelles  partielles ,  linéaire ,  très-étroit* ,  de  la 
longueur  dts  rayons.  Çxs  o'-nb^ll  s  foiit  Ltc  ates  , 
axillaires  ,  lituées  à  re-xitcmice  d'un  pédoncule 
fimple.  Les  femences  font  ovales ,  petites ,  mar<- 
quees  fur  leur  dos  de  trois  (tries  faillantes. 

Cette  php.te  croît  dans  lescontré'^s  métidlO^ 
nales  de  1  Luiupe.  :^  (  Defcript.  tx  Lum.  ) 

6.  Seseli  tortueux.  StftH  tonuofum,  Linn. 

Sef'Jî  Cil  Je  alto  ,  rigido  ;  folioUs  lintarihus  ^  fajii- 
culatii.  Linn.  Spec.  Fiant,  vol.  i.  pag.  57^.  — 
Gmel.  Sibir.  vol.  1.  pag.  lo6.  —  Mill.  Diâ.  n*.  f. 

—  PoUich.  Palat.  n°.  joi.  —  Hoflm.  Gerro.  10$. 

—  Lam.  Florrfranç.  vol.  3 .  pag.  4^6.  n*.  lOiS. 
WilM*  SptK*  Plant.  toL  t4  pa^  i^u  n\  10. 

Mnamke Jlriatas  n§ida,  Hàn,  Cliff.  99.  —  SattT. 

Monfp.  257. 

Sium  tonuofum.  Roth.  Germ.  vol.  1.  pag-  I2,S* 
~  vol.  II.  pag.  I  $7. 

SefeU  nufiSai^  f  finitaiifilîo.  C,  Bauh.  Pin, 

101. 

Ftn'uulum  tù'Uiofum.  J.  Bauh.  Htft.  3.  pars  2* 
pag.  i6,.koo.  T-  Toun.  Inft.  R.  Heib.  jii . 

SifeUmaffiHenJc ,  fenicu/i  folio ,  faod  Diofivriéis 
eenfttar.C  Baun.  Pin.  16 1. 

Sefef'i  ma fiUenft ,  folio  finiotU  crafion»  Lobel. 

Icon.  785. 

Cette  plante  fe  préfente  f»us  un  .ifpedl  afT.  i  re- 
matquabie  par  la  roideur  de  toutes  fes  parties ,  qui 
aide  oeaucoiip  à  l  i  diftingaer.  Ses  tiges  font  ëpaif- 
fes  ,  ttes-dures',  prefque  ligtieufes  ,  peu  élevées 
dans  leur  lieu  natal  ,  glabres  ,  d'un  veit  un  peu 
glauqtieou  btanchâtte.  fortement  ftriéesj  cylio» 
driques ,  très-rameufcs ,  tortueufes ,  â  entre-noeud» 
courts  ;  I  -s  r.im-aux  roides ,  ditfus,  étalés  ,  fref- 
qu'en  buifTon.  Les  feuilles  font  nombteuf^rs ,  am- 
ples }  les  inférieures  oétiolées  ,  oppofées  ,  deui 
fois  ailées  i  les  péti  mcs  très-rnid?s  ,  épais  ,  ren- 
fles à  leur  bafe^Atiés ,  (Lines  en  dedans,  con- 
vexes en  dehors  {tes  pinnules  oppofées ,  pétiolées; 
f'-s  pétioles  prefque  pÎjiKS  i  Us  foîioUi  g'abre^  , 
ftrtius,  divife'es  en  découpures  t'troitts,  linéai- 
res ,  noirbreufes ,  iVun  vert-jaunâtre,  un  peu  ai- 
guës, longues  d'un  deaii-pouce&pltts.LesreuiUe« 
fttpérienres  font  alternes  ,  pétiolées ,  bien  moits 
compoféesîlespétiolesélargisen  une  gaine  courte, 
verte  «  élargie  »  ftiiée  ,  blanche  &  membraneofi» 
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î  es  !i.  urs  fontdifpofées  en  ombeUei  termiuiles 
latérales  i  ces  dernières  axillaircs  ,  alternes , 
foutenues  par  des  pédoncules  r^  i  s  ,  alonçes  , 
iforwment  ftriés  »  les  rayons  de  1  oiobtile  umver- 
felte  nombreux ,  inégaux ,  inédîoeremem  ouverts . 
dépourvus  de  collerette  \  les  ombelles  partielles 
fort  petites ,  prefque  planes ,  munies  d'une  colle- 
rette ï  plufieurs  folioles  étroites ,  lancéolées,  ai- 
pucs  ,  uti  peu  membraneuses  à  îciirs  bords,  au 
moins  auUi  longues  que  les  rayons.  La  corolle  eft 
bhnche ,  petite  j  lef  ictnencei  petiies  ,  Priées , 
blanchâtres. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  métidio- 
mlet  de  rEorope.  Je  l'ai  recyeiUie  aux  eavirons 
d'Aix    de  MarfeUle.  <^  (  F.*.  ) 

Seï  femences  paflent  pour  canniouives',  divré» 
tiques  «  enunéiiagosiies. 

7.  SisSLi  tnbeccnIeas.4f«yS'/t  elMum.  Linn. 

Sefcll  cault  ttongjto  ,  gcniculls  callcfn  t/t-  lm 
fîmaiif  i  pinnis  lintjnkutfiufiar.ùbùj.  Liiui.Spec. 

Pfam.  vol.  I.  pag.  575.  — Mamifl".  ^yy.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  n".  i  j.  ^  Lam. 

Flor.  ftanç  vol.  3.  pag.  457.  ioj8. 

StfcU  cauie  fi/iformi ,  rigidoi  foltit  iittraatis  ,  f«- 
Uotis  ttrctibus  ,  fnBihu  fi^nt»  Gouao ,  lllttfir. 

pag.  16.  tab.  8. 

fMieuùim  fiivtfire  ,  ttaùus  j  ftrtiU  folio  tongiori. 
Tonrn.  Inft.  R.  Herb.  ;  1.  —  VailU  Parif.  pag.  54. 

.  Saxtfraga  Mûttkioli  ^  teiuafolÎM  itmieUifera. 
J,  Baun.  Hift.  ).  pais  i,  pag.  18. 

Duucus  montaaiu  ffiSo  fiiritttS  Um^ft^-  Magn. 
Moitt'p.  294. 

Apium  moatanum ,  folio  unuiore.  C.  B)uh-  Pin. 

On  dtftinf  ue  ceue  efpèce  à  Tes  femences  fca- 
btes  nu  tuberculées  ,  &  à  fcs  folioles  preAjae  cy- 
|iodiiqu;;s  y  alongées ,  de  U  grofleur  a  wi  crin  de 
clievat 

Ses  tigss  font  droites,  grèves,  cylindriquis , 
très-1iil«5 ,  à  peine  fttiées  ^  hautes  d'environ  deux 
pieds ,  médiocremetlt  rameufes ,  artîcidécs  ;  le^ 

aittcutatîon;  noueufes  &  blanchâtre:.  Les  fe  ji"c^ 
font  pctiolëes,  étroites;  les  inférieures ili.ux  l'tus 
f  ilées  ,  compoféts  de  folioles  ghbres  ,  étioitps  , 
linéiirts  ;  les  feuilles  caulinair<^s  iliftantes  ,  i>U»s 
petites  ,  moins  compofé(S  i  leurs  folioles  iongiits 
dVnviron  un  poute ,  un  peu  arrondies  ,  pr;-H^i(C 
capi'îaites  ;  les  feuilles  fupérie'.ires  ternces. 

.  Les  ombelles  fotit  petites ,  terminales  iS;  laté- 
.ralesi  Vombelle  «mimlèlfe  composée  damès-peu 

de  r:iyons  courts  ,  dépourvue  de  collerette  ;  les 
ombelles  p;irtielle$  luixiSéfii,  un  peu  globuieufes , 

compofées  d'eovicon  huit  Beiua  bunches.,  faxnîes 
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à  leur  bafe  de  collerettes  extrénnement  peôtes,  i 
t>luâeurs  folioles.  Les  fenMnces  font  un  peu  ora» 
tes ,  pecieeia  fcabras  ou  legéremeiit  tuberculées. 

Ceitf  plante  croît  d  tns  tes  lieux  niontueux.  fur 
le  borti  des  bois.  en  France .  en  AUeroagoe.  x 

8.  Seseu  farifragp.  S^fcl:  [.■xifrc^um.  Linn. 

Sifcti  cauif  filiformi ,  diviiutito  iJuLii  auplicatO" 
tematij,  li/uériius  ;  umbêliis  fubfexfidis.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  {74.  —  WiUd*  âpec  Plast. 
vol.  I.  pag.  1463.  n*.  14. 

Pimfînetla  faxifruea  ,  itnulfolia.  C*  Baub.  PilL 
160.  —  Idem,  Prodr.  84.  —  BurT.  VIll.  5. 

Shrv.  fuxlfrrpufih  Roth.  GoM*  vol.  I.  pag.  itS. 

—  II.  pag.  ^^8. 

FtmjfinciU  tc-nu:fo!ij.  Rivin,  Pent. 

Cette  plai  te  a  des  tiges  droites,  très- grêles, 
J  filiformes,  hautes  d'un  pied,  rameuft^s  ,  dont  les 
ramifications  font  fort  meoues  .  cylindriqiws  «  dif> 
fufes ,  foufdivirées  en  d  autres  rameaux  étalés. 
Les  nruilles  font  alternes,  pétiolées,  fort  petites, 
deux  fois  tcruées  ;  les  fohoks  linéaires  que^ue- 
fois  lobées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ombelles }  l'ombelfe 

univerfclle  compofée  ordinairement  de  fix  rayons 
dépourvus  de  collerette  ;  les  ombelles  pattiellfls 
ne  contiennent  qu'environ  fix  à  huit  fieurs  envP» 
tonnées  à  leur  baie  d'une  collerette  iétacée. 

Cette  plante  «roîc  fur  les  bords  du  lac  de  Ge- 
nève &  dans  TAltemagne.  if  (  Dcfeript.     Linn.  ) 


9.  Sfseli  tutbith.  StjcH  .'uriii/i.  Linn. 

Seftlt  involuero  itnivtrfaii ,  moaophyltoi  feminiiut 
ftriaiis,  villo0Si  ftytoris.  Linn.  Syft.  vegec^  pag. 

zSo-  n".  "  —  Amoen  Aca  J.  vtj!  4.  p.i?.  i  tO.  — 
W  illd.  ^pec.  Plant,  vol.  i.pig.  1461.1»*.  il. 

Sejeii  tertium.  Boerh.  Lugd.  Bat.  pag.  |0.  * 

Thapfia  fenicMlifùih.  C.  Bsuh.  Pin.  184* 

Cette  fAanie  a  beaucoup  plus  de  rapports  avec 

les  athatnantes  qu'avec  les  fefelis  ,  par  les  femçn* 
ces  velues  &  fa  collerette  univeriélle  :  cette  der- 
nière partie  étant  d'une  feule  pièce  ,  pourroit 
même  porter  i  en  faire  un  genre  pirticu'i-t.  Sîs 
liges  font  droites ,  glabres,  cylindriques ,  mcdio- 
cretnent'ffrléeS ,  garnies  de  féuilUs  alternes,  pé- 
tiolées ,  au  moms  deux  fois  ailées  ,  compofets  de 
ftiliolei  très-fines ,  presque  capillaires  ,  fimplesott 
plus  fouvent  tritiiti.s,  ai£;i:Cî,  trè$-glalires,  ifTc^ 
fentbUbles  à  celles  du  fenouil.  Ses  fieurs  font 
Uanchea.  petites^  termiiides %  les  ftimnces  o«a<> 
les  ,  un  peu  alongées,  fortement  fttiéei  ,  vîiIucî, 
iitoniiOtaes  de  àtujf,  kiogs  liyio  peiUiians , 
édités* 
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QiKpUnte  fe  rencontre  dans  les  contrées  mé- 
liligaibderEurope.  ^ 

10.  SisELi  hyppomaraihre.  Stfdi  hyçfomara- 
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V  i'.mIu:,  tiistviuuap-monophyf/is.Lmn.Spec. 
fyti,iti.  !•  pa$<  )74>  "^Jacq.  Flor.  auftr.  tab. 
j^t.-Scdfoi.  Cam.  edït.  i.  n".  jjS.  — >  Hoffm. 
G;!0  :c(.  —  ViU4.  Spfc.  Plant,  vol.  i.  pag. 

(  articuUcUm  }      iavotucro  ptlviformi. 

Qm.  Aiftr.  pag.  loj.  tsd>.  j.  fig.  i , 

iwm  hyrfomarathrum.  Roth.  Germ.  vol.  1.  pag. 

iil.'U.pag.  3|8. 

montania,  tmiitifid»  irtviqiu  ffti».  C. 
Bah.Pir  tjo.? 

H)^mMwAnM.  Riv.  Pent.  tf6«^RHpp.  Jen.  | . 
Ii^ito. — Krato.  Auftr.  82. 

Vifacacaâères  le  plus  raillant 'de  cette  efpèce, 
t  qsi  iui  appartient  exdufivement ,  eft  d'avoir 
in  (oilsrettes  partielles  d'une  leule  pièce .  ou 
foraeejpar  la  réunion  de  pluiieurs  folioles  ronni- 
m:(tie  eft  4'aiiUurs  dépourvue  de  collerette 
■«lie.  Son  port  le  rapproche  du  Jtfeii  gUu- 

hmra*'  font  jaunâtres,  rameufes ,  envîrnn- 
Uisîlflir  collet  de  Hbces  féucccs  :  il  s'en  cièv«: 
ffaieintî;esgrélet>4koitesou  un  peu  courbées, 
|i!t£i)i:?  •onciroimes .  t  v'indriqu;  s  ,  glauques  oti 
fjtpu:ir,;i,  un  ptu  raiii.utts  à  Itui  pauic  lupe- 
K.'.i ,  punies  de  feuilles  pétiolets  ,  nlternes  , 
tetois  aiiées»  pbuques  i  les  folio  ts  linevce» , 
«iteen  pîntntifittes  ;  les  pétioles  desfeiulles 
rhmti  point  mentbraneux  j  ceux  des  feuilles 
picotes  coiilitues  par  une  gaine  roicle ,  meni- 
fcaeifeà  Tes  bortb;  enfin  lu  deraiir(.s  ne  pré- 
tont^'unegaûie  Éui»  4^Teloppenie^c  dtt(«tiil 
k 

1» fleurs  font  tt:rmi:u"cs  ;  l'ombelle  univerfelle 
fente  d'ctiviron  neuf  r^iyons  inégaux»  fai,s  colle- 
i«tt,eucpté  quelquefois  une  petite  foliole  ca.iu- 
^iineiiibeuespflrtteHes  denfes ,  ferrées  ,  mu- 
■« d'une  colUrette  d'une  feule  pièce  j  t-n  forme 
it^n,  fiaogée  à  fes  bords  3  &:  membraneufe. 
U corolle  eR  blanche  ,  quelquefois  légèrement 
■'•^iirire;  tes  ftmenct.s  ova!ts  ,  prerqut:  felTiles,! 
'"iMnees  dan>  U  njUcretie  perùrtante.  Souvent 
ftdnncu'ts  &  toutes  les  autt;^s  parties  de  b 
'^^âciticn  font  lavées  d'une  teinte  de  pourpre 
ou  tnoins  foncée.- 

Crk  plame  croit  (ht  les  rochers ,  dans  t'All^?- 

l'Autriche  S;  la  Carniole  ;  elle  varie  Hans 
à^iitdtur  de  fes  tiges  8c  de  fis  feuilles  ^  fetnn 
•  viilaoce.  dans  des  (bis  «rides'  on  fertiles.  ^ 


tl*  SiSELt  des  Pyrénées.  Stfdi  pyrcnaUum. 

Linn. 

Si/iH  foliis  duplicato-finnaiis  ;  fo/ioiii  inàfit  , 
aiutis  ^  iavolutdiis  ftiattis  ,  wnbclluià  loagiortifus» 

Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  ^74.  —  Willden. 
Spcc.  Plant,  vol.  i.  pig.  1461.  n*.  i|. 

StUnum  Cttult  fimp/ii  !  ;  irtvn'u.-ro  u  ùverfat'i  aulio  j 
umbtllts  Jcx  radiatU  ,  intquaiibus.  Gouan  ,  Ulullr. 

pag.  it.  tab.  f, 

Selinum  vag'inis  fol'torum  ajnplis ,  foliis  tnpHeâto^ 
pinnatu,  loèuiis  uliimis  /anecolûtifiiHeaniiu ,  teif 
th,  naurMotis,  De  Laibenal,  in  Aâ.  Helv.  VII. 
pag.  )|i.tab.  11. 

Cjfvl  alpinum.  C.  Pmli.  ?in.  —  Td^ni  , 
Prodrom.  84.  —  Bnrf.  VlJI.  36.  — Moi^if.  Oxon. 
HiA.  $.  pag.  lyj.  $.  9.  tab.  9.  fif.  a. 

Selinum pyrtHtwn,  Govan,  llhiftr.  p.  1 1.  vib,  5. 

Le  port  de  cette  plante ,  fes  larges  feuilles ,  Çt% 
folioles  cunéi  forint  s ,  inciftes ,  l'écartent  du  genro 
des  fefelts  ,  &  la  rapprochent  davantage  de  celui 
des  félins  ;  mais  fa  tr\  fti Station  n:-  permet  f:uère 
de  la  fortir  du  g^nre  iar.s  kquel  Linuei'a  puceé. 

Ses  racines  font  épaiûes,  fimoles^  noirâtres j 
cylindriques*  monies  de  fibres  délié  s  :  elles  pro- 
duifent  des  tiees  hautes  d'^rviron  uti  pied  \  gl.i- 
bre^i  ,  cylindriques,  ft-iérs,  rani-nûs;  les  ra- 
mcjux  ax  il  Lires ,  diffus  ,  quelquefois  peu  nom- 
breux; les  feuill»  s  radicales  font  am;:les,  lo-içne- 
mtnt  pétioléts  ,  d^-nx  fois  aiLes  ,  là  h  ■»  ,  divari- 
quées  ;  les  pinr.ules  cmnpofees  c^e  toholcs  j  ro- 
tuiidément  incifées  ou  (impies,  cunéiformes ,  gla- 
brerà  lenrs  deux  hcn  «  aenndt^es  i  kor  foqiiner  t 
il  n'cxilfe  quelque  fois  du'une  nu  djux  ftuines  c.iu- 
Itnaires.  do  l'ailTeile  tUfqueUes  fort  un  tameau} 
leur  piiiote  eft  élargi  t  menri>raaei» . 

I.  LS  fl;Mirs  font  blanches,  petites,  terminales  t 
l'oinheilL  univerfelle  eft  oblotigiie  ,  8»:  contient 
environ  huit  à  dix  ravons  glabres ,  in  'Siux ,  (tries  , 
dépourvus  de  collerette;  le?  ori'>bt'..vs  paiti-Jl :s 
ttès'courtes,  ferrées,  roynies  à  leur  bafe  d'une 
c'oll^rerce  ttmmôXén  de  plufîeurs  petires -folioles 
fetic^Ci .  plii^  '  ir:»ijei<jus  les  onil>c Hiilc;.  Les  fe- 
mences  loni  ovales,  ttriées,  â  trois  côres,  envi- 
ronné^sd'on  rebord  membranem. 

Cette  plante  fe  rencontre  f(ir  Iss  montagnes  des 
Pyrénées,  y 

II.  SijtfBU  â  feuilles  de  fdrak.'  Stfdt  fsnlâfif- 

lîum. 

Sefeli  foliis  quadruritcato-pi/tnatU  j  /(Uieli*  arif' 
latiJ ,  inugris  y  ntullifijifve.  (N.) 

Ugufiicum  pynmum.  Gouan,  Hlollr.  pag.  14* 
tab.  10.  fig.  X. 

Lsgufiiaim  (pyreneUM  )  »  foliis  fuprà  Jetomf»' 
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fitisi  faSolis  pinnatifidU  ,  laàniis  Hntaritas,  mu-  , 
cronaiis  ,  ïnvolucro  univerftli  fuinuIJo  ,  dtctdto ,  (oj 
tisftmiàum  aumiranaceii ^glahris.  WilIdeO.  Spcc. 
Plant,  vol.  i.pag.  1416.  n*.8. 

L'gujticum  alpinum,  percnne  ,fetuûfoLo  ,  forihus 
ëUis.  Seguier,  PUnt.  veron.  41.  tjb.  i  j. 

JUgafiieum  pyrtnticum  ,  ampU^mo  ittuùqut  folto . 
.Toom.  Infi.  R.  Hetb.  $23. 

Stfdi  (ariitaiam) .  pttiotlt  rtmeîs  fiAmem- 

briinmeu ,  Iaxis  ,  intime  rlmis  ■  f  oUis  fuj-rd  decompo- 
^lUifiiUoli*  laïueoluits ,  enjiuui  ,  [t  udibus  ovtuii.  i 

Alton  «  Hoft.  Kew.  vol.  i.  pig-  559.  —  Willd. 
I^c.  PUnt.  vol.  i.pag.  146c.  n*.  6, 

Ligufiitum  (  lucidtmi  )fMii*  piitnai^dis  ffoUo- 
Us  tiagarbus ,  pUnis.  Mîtler*  Dtâ.  Il  .  4. 

U^tifik-^m  pyrenaicum  f/lmituUJÔth  t  biàdum,  ? 
Tourn.  luft.  R.  Ht^rb.  }Z4. 

Cette  phme  ,  par  U  foi  me  de  fe$  pétales  ,  par 
celle  de  fes  femeuces  glabres  &  ftriees ,  par  ledé- 
fiiut  de  collerette  iiniverfelle ,  a  beaucoup  plus  de 
rapport  avec  les  fefelit  qu'avec  les  ligufiuum^fitmi 
leiuuels  on  l'avoit  d'abord  placé  «  6c  qui  en  a  été 
exclue  par  M.  Latmrck.  (f^«y<{  dam  cecouvngej 
l'article  Livîxnc  ) 

J'ai  rapporté  à  cette  même  efpèce  ,  du  moins 
variété ,  le  fefeli  arijlatum  d'Alton ,  qui  en 
offire  les  principaux  caraâères  ,  mais  je  ne  l'ai  fait 
qu'avec  doute  i  cette  dernière  (>biue  ne  m'étant 
pas  fuffifamment  connue.  J'en  dis  autant  de  la  fy- 
non/mie  de  Miller,  &de  celle  de  TournefoR^que 
l'y  ai  ajoutée. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  glabres,  cjrtin- 
<îtiques ,  rameufes  ^  ftriées ,  garnies  de  feuilles  al- 
teiQCit  peiiolces,  très-amples  tSc  plulieurs  fois 
ailées  ,  hirtout  les  inférieures  ,  glabres  ,  liflirs  , 
piefque  luifantes  à  leurs  deux  face$«  .coinporées 
de  foliotes  pinnatifides  ou  quelquefois  entières  ; 
ks  det  f  u  p  ur;  s  petites ,  linéaires, mucronées  à  !•  ur 
fommet.  Le»  feuilles  fupérieuies  font  moio^  corn- 
pofées. 

Les  fleurs  font  blanches ,  petites,  difporées  en 
.ombelles  terminales}  les  ombelles  univerfelles  i 
rayons  aflei  nombreux ,  dépoûrvtts  très-ordinu- 
rement  de  colieiette,  quelquefois  munies  de  quel- 
ques folioles  très-caduques.  La  corolle  eft  regu- 
•  itère;  les  péutes  un  peu  réfléchis  ,  légèrement 
échancrés  en  cœur  i  les  f  -  mf-ru  c?  font  ovaUs ,  .if- 
fez  petites,  ftriées*  trcs-ghbic>,  munies  de  cotes 
-foit  petites ,  légéreineiK  membraneufcs. 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  1e$  mORQgnes  , 
dans  les  Pyrénées,  y  (    /.  ) 

I).  SeseLi  carvi.  Sefeii  carvi.  Lam. 

Sefci'i  caufe  ramofo ,  invoiucn  tinivt'ftU  m09Ù- 
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Seftli  carvi.  Lam.  Flor.  ftanç.  vol.  j  P3g.4Jf> 
n*.  1018.  — Idem ,  lUuftr.  Gêner,  tab.  201. 

Curum  (  carvi ).  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pig. 
^78.  —  Flor.  lappon.  105.-—  FJor.  fuec.  14^, 
160.  —  Mater,  intdic.  Sy.  —  Horr.  Clilf.  106.— 
R07.  Lugd.  Bat.  1 16.  —  Haller ,  Helv,  d°.  jSç.— 
Rlv.  tab.  54.  —  Camer.  Epito.n.  516.  -~(âid. 
Sibir.  vol.  1.  pag.  irc.  —  Mi!!tr  ,  Didt.  n*.  i.  — 
Jacq. Flot. Auftt. tab.  ^9}. — PoUich.  Pal.»".  504, 

—  Blackv.  tab.  J29.  —  HoiKn.  Ccrm.  106.  — 
Gxrtn.de  Fruâ.  &  Sem.  Cemur.a.iab.i5.fig.7« 

Carum  (carvi),  cault  ramofm,  vagiaîs  foltonm. 
ventricojti.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1470. 
n*.  I. 

Apium  (carvi  ofncinii  um  )  ,  pZ/ia/j  c»«yu^a<tf , 
pttmis  circu  cofiam JcJe  àtcuffunubus,  Cianti.  Auftt. 
pag.  It8. 

SrftU  funm,  Scopei  Cfttn.  edtt.  2.  a*. 

Ligufiicum  carvi,  Roth.  Gem.  vol»  I.  pag.  114. 

—  II.  pag.  }Z4. 

Carum  prateafe ,  carvi  «ffcinarum.  C.  Bauh.  Piu. 
158. 

CeniM.  Dodon.  Pempt. 

Cé/vi  C^*iP'  Toom.  Iiift.  R.  Heib..  yai* 

ùms.  J.  Banb.  Hill.  |.  pars  x*  p>g>^* 

On  à  jufqu'alors  fait  de  cette  plante  tin  eenre 
particulier  j  d'après  l'autorité  de  Linné ,  fondé  l'or 
'cetmiîqtie cariiâère, <)iieles ombelles  uni verftll:^ 
ont  une  collerette  qui  manque  dans  les  ombelle» 
partielles  ^  tandis  que  le  contraire  a  lieu  alTez  gé* 
nëialementdans  les  fefelis  ,  parmi  lefquels  cepen- 
dant on  trouve  plufieurs  efpeces  munies  4uieM|tte* 
fois  d'une  collerette  wiiverfene.  Ce  cafaaèiedl 
fans  doute  trop  foi!  prair  l  établifTemcnt  d'an 
genre  >  Inrfque  d'ailleurs  tnutes  les  autres  parties 
de  la  fruâification  n'offrent  aucune  différence, 
comme  il  arrive  ici.  Cp  font  ces  confidérations 
qui  ont  déterminé  M.  Lamatkk  à  réunir  ces  deux 
genres. 

Ses  racmes  fontëpaîflfes,  charnues,  pivotantesi 
Tes  (i^es  droites,  tortes,  glabres  «  cylindriques, 
très-h0es ,  fortement  ftriees ,  rameufes,  hautes  de 

deux  pieds  plus  ;  les  rameaux  afTez  nombreux, 
longs,  étalés,  d'un  vert-jaunâtre;  les  feuilles  font 
amples,  alf  ncéts.  deux'fbis  ailées ,  trè«-glabres, 

fiétiolées,  abernes.c^mporée^  de  pinnules  bnc?o- 
ées ,  oppoices ,  dont  les  folioks  font  pinnatifi- 
des,  i  découpures  linéaires,  étroites,  inégales, 
un  peu  aiguës ,  confluentes ,  oppofées ,  plus  noin* 
breufes,  He  prefque  fafcicûléts  à  la  bafe  des  pin* 
nules{  les  feuilles  fuperieures  un  peu  moins  com- 
pofées  i  les  folioles  beaucoup  plus  fines,  preliiiie 
filiformes;  les  pétioles  membraneux >  en  gaine 
alnng^e  ,  etuière  ,  nriée,  VCDCtue^  fcttieufe  K 
blanchâtre  à  fcs  bords. 

Lm 
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la  dms  font  blanches ,  t»etîtet  »  termfnalet  * 

Matefiles  ;  l'ômbc'le  univei felle  lâche,  étalée,  * 
fOTpof?e  de  huit  à  dix  rayons  inégaux ,  alongés , 
roi^M, droits  ;  garnie  d'une  collerette  à  une  feule 
foiole,  longue,  féracée,  très-fine;  les  ombJlvs 
piiticllcs  ci>uttes ,  ramattées,  dépourvues  de  col- 
Urttte  i  les  pétales  un  peu  échancrés  à  leur  fooi- 
citt;  les  fruits  ovales  ,  gUbres ,  ftriés. 

Cette  palnte  croît  dans  les  contrées  (eptentrio- 
nfct  de  l'Europe ,  dans  les  prairies  fèches  des 
lse«iélerés.<^  (^.v,) 

Setfentences  font ftomachi<jues,  rarminatives, 
èuréci^oesjinciiïves  &  fébritugesj  elles  tomieo- 
mt  one  adcz  grand;  quantité  d'huile  eff^ntielle  : 
leur iQfufiort  avec  !f  miel  fnubgeies  malades daiis 
ki  affilions  feteuL's  dts  poumons  »  elles  ont 
tcLiS  ï  guérir  des  fièvres  intermittentes.  Bouilli ;^s 
IRC  de  U  mie  de  pain  &  da  vin ,  elles  Tonc  t  ecom- 
«Hdées  en  cataplafoie  pour  diflîper  les  coliques 
ïîntetifes:  on  L-5  donne  auflî  ituérieuremcn: pour 
]($ mêmes  incommodités  j  tnaU  elles  pioduifcnt 
ItKHitre  autant  d'air  qu'elles  en  font  rendre ,  9e 
irr-:  pfrnicieufws  dans  les  coliques  inflamma- 
mti.  Les  racines  le  mangent  dans  le  Nord  :  on 
CBicéle  les  femences  avec  le  pain  Se  le  fromige} 
nimftii  auflî  pour  aromatifer  IV Tpvit-dL-  \  in  : 
ï  tlks  que  l'huile  de  Vénus  doit  ton  pjrfum. 
Toat:  Il  plante  foutptc  itti  excelleflc  fourrage. 

If  Seou  à  fcutllcsde  ftooail.  SifeUfiMeiUi- 

Si/di  fotiis  tr^ianatis  ^  rsdicaiiim  liiuarihus  , 

Sifin  ajkmi.  Lino.  SjriL  Plant,  vol.  i.  pa^.  6ef6. 
a*.  4.  — Mater,  tnedic.  pag.  81.  —  Jacq.  Hort. 
nb.  200.  ^  Gouan  ,  liluOr.  17.  —  Willd.  Spec. 
f\m.  Yol.  I .  pag.  14)7*  &*•  4.  i£xeiiiJ$^fiMHymon 

Tttraefùrtii.  ) 

itfuiJàSU  eauIinUf  fuicspUiariku,  Hott.  Upf. 
<|. 

Aumi  Iscinatis folionm  cauth  capiUarihu,  Hort. 
Oiiort.  81.  —  Royen ,  Lugd.  Bat.  96. 

Jmmftnmm,/UiitfaiiaUi»C'  Bauh.Pïn. 

ÀÊÊm  attiitm ,  aromtdcam,  LobeL  Icon.  714. 
ladier.  *x  Goms. 

M.  leaurck,  qui  a,  dans  cet  ouvrage,  réuni 

le»  fifons  aux  fium,  à  l'arricle  Bkrle,  en  a  exclu 
Ie^«A  ammi  de  Linné,  qu'il  a  renvoyé  dans  ce 
gfnre»  comme  lui  appartenant  davantage» d'après 
k  cvaûèie  de  fa  frudltficatioo. 

Ses  tiges  font  droites,  cylin^iriques ,  ftri^es,  di- 
ti(ées  en  rameaux  alternes,  ptu  nombreux,  eca- 
garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ailées; 
b  tieniDcs  radicales  Longues,  deux  fois  ailées,  un 
AMfluifer.  Tomé  rlL 
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fWtt  étfone» ,  ptanes ,  linéaires ,  cowfHjfiSes  de  fo- 

\i(Ati  (effilas,  i!.>:iib'tiin-s,  tr6--jipp:oi  h.':t  s ,  ;).'^f- 
qu'imbnquéés,  glabres,  etroitt s,  aiguë*  j  lesicuil- 
tes  fupéritîures  moins  compofées,  i  folittlcs  fêta» 
cées,  très-|î;ies,  fcn^blables  â  celles  du  fimOttiil 
les  pétioles  élargis  eu  gaine. 

Les  ilems  font  blanches ,  difporées  en  cinbeUes 
termiiules  ;  les  rayons  de  Tonibelle  univeifelle 
égauxj  peu  éulés*  fuppoctaat  de  petites  ombel* 
Iules  ferrées  t  les  collerettes  {uitielles  font  coni> 
pofées  de  quelques  folîo!  éur  ites,  aiguës.  Le» 
ietnences  loot  ovales,  convexes  en  dehors,  gla^ 
btes  ,  ftriées  ,  d*nne  laveur  afomatiqae. 

Cette  plante  croit  dans  le  Portugal  8c  dans  Tito 
de  Crète.  On  la  cultive  Ht  Jicdb  des  PJaatea  à» 

Paris.  O  C^./.) 

15.  Sesflt  i  tiges  très-fimplcs.  Stfelt  fmplcx. 

Sentit  tatUe  Jimplicijfimo ,  vaginit  foliomm  ae^rtf- 
fs  i  utvotacro  ptrtiûii  polyphyllo, 

Canm  fimpU»,  Sieph.  in  litt.  — Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag  14-0.  n*.  1. 

Cette  plante  diffère  àw  ftfdi  carvi  par  fes  tiges 
fimples,  par  fcs  feuilles  plus  petites  ,  par  f«.s  fleurs 
du'pourvues  de  colkretcc  univcrfelL  jelL-  lui  ref- 
fenf)ble  d^aitleuts  pt£f(|ue  dans  toutes  fes  aaties 
parties. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques,  gbbres» 
hautes  de  huit  à  dix  pouces,  fans  aucune  ramifies* 
tion }  elles  fe  terminent  par  une  ombelle  folinire, 
divifée  en  ombellules  petites,  prefauc  ramaUGéet 
en  tète ,  munies  i  leur  bafe  d'une  collerette  cooi- 

Kofée  de  plufieurs  folioles  fétacécs ,  inég,ilt*s , nom- 
reufcs.  Ln  cor'iilccft  blniitlu  ,  for;  |.'>.ti:c.  î 'ni-n- 
belle  univerfelie  eft  compofée  de  tieiie  i  quinie 
rayons  inée aux.  Les  feuilles  reffemblem  parfaite^ 
ment  à  celles  du  carvî ,  n-,ais  plus  petites ,  plus 
étroites  i  leur  giine  moins  ventrue,  moins  élar- 
gie ,  mais  feirée  contre  la  tige,  foiée»  i  peiM 
mernbraneufe  à  fes  botds. 

Cette  efpèce  crok  dans  la  Sibérift.  (  D^r^* 

ex  IV UU.) 

^  EJjpiicu  mciiu  commtâ» 

*  Sif(/i  (filifolium),  folih  fi/if ormiiiu,  €êidt 

fiexuojoy  frtilo.  Thunb.  Prodr.  pag.  f  i. 

Sts  tiges  font  dioites ,  âexueufes,  pmies  ds 
feuilles  auin  déliées  qu'un  lU.  Celte  pume  croik 
au  C- p  de  Bonne-Efpérance. 

*  Seffit  (  flriatum  ) ,  pttiolit  rameis ,  tremhrgna- 
uLtf  emargiaatis  ;  cuuit  firUiei  pinnulh  fuhuiatis^ 

i  peUaUt^  Tnunb.  Prodr.  pag.  jl.  . 

I     Cette  plante,  qui  fe  rencontre  au  Cap  c'i;  Bonn> 
£f|>eiance  ,  a  des  tiges  dioittia,  fortement fiiiees^ 
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fiarnies  de  feuilles  tïléts ,  dont  Ut  pinnules  Ibnt 

corrpofëes  de  folioles  fubulées,  travcrfées  par  un 
fiUun.  Les  pécioks  font  membraneux  j  échancrés 
i  leur  fommet }  les  nmeâux  (bnent  de  leurs  aif- 

*  Seftii  (chaerophyUotde^  ^ ,  p^roiu  nameis, 
mtmkramacns  ,  vtntricofis ,  initgut  y  cavU  di^ot9- 
mo  ,  pjniciila:o  ;  foIUs  fuprk  detomptfitis  ,  glairît, 
Thunb.  Frodr.  p]g.  jf. 

Ses  tiges  font  glabre»,  droites  i  elles  fe  dîvifent 
en  rameaux  dichotomes  ,  paniculés.  Kes  feuilles 
font  amples,  ptftiulies  ,  pl^.fiu-uts  fois  ailées,  gla- 
bres à  leurs  d.ux  facts,  -Ik/.  fcmblables  à  celles 
du  cerfeuil.  Les  pétioles  dts  feuilles  ,  qui  accom- 
pagoent  les  rameaux  à  leur  bafe*  font  membra- 
neux, ventrus  1  entiers  à  leur  fonimet. Cette  plante 
fe  trouve  «u  Cap  de  Bontie*Efpérance. 

*  Seftii  (  fragile  ), aniculatit y  frjgUihui; 
foiiolts  luujr.'-inttg'it  binatifqiui  Vo^nis  àiloiis, 

Gcuan ,  Iliiillr.  Botjn. 

*  Seftii  (  curvifolium  )  ,  fotiis  bipinnatit ,  iaci- 
niis  deiujfatis  ^  lintarihus  ;  ramis  treSis.  fimiiUius 

{eviius,  Villai*«  Dauph.  vol.  t,  pag.  506. 

SESLÈRE.  Sefieria.  Genre  de  plantes  monoco- 
tyléiotiet,  i  fleurs  gtumacées ,  de  la  famille  des 
graminées,  qui  a  des  rapport«  avec  les  .ynvjurus 
&  les  d^Bylis  t  8f  qui  renferme  des  herbes  indi- 
gènes de  l'Europe,  dont  les  Eeurs  font  difpofé^s 
en  épis ,  munis  ordinaiivmeut  k  Iciir  ba(ê  d  un  in» 
Yolucre  d'une  à  trois  ibliolea* 

Le  caraftère  effentiel  de  ce  genre  cft  d'avoir  : 

Un  calice  k  deux  valvti^  de  deax  à  trois  jtrurs  , 
^Iquefois  pLa    une  eorwe  k  deux  vahts  g  l'exié- 
'  à  tmis  dents  f  voie  étamines  ;  deux^àâ. 
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Chaque  fleur  offre  : 

1**.  \Jn  calice  torme  par  une  balle  à  deux  valves, 
fenfornuQt  deux  ou  trois 8eun*  quelquefois  qua- 
tre ou  cinq  }  les  values  acununées ,  prefqu  ësales. 

X*.  Une  corolle  bivalve}  la  valve  extérieure 

5>Ius  grande ,  concave  ,  à  t^ols  dents  mucrondes  i 
eur  fommet;  l'intérieure  plus  petite >  teiminée 

par  deux  dents. 

5".  Trois  ttaminett  dont  les  filamens  font  capil- 
Itires,  lee  anthères  oblongues  j  vacillantes^  bifides 
à  leurs  deux  extrémités- 

4*.  Un  ovaire  ftipérieur ,  ovale ,  fort  petit, 
rurmonié  de  deux  fiyks  velus  »  terminé  pat  des 
ftigmates  fimples* 

Une  feule  femt^  oblongue,  KDfeimde  dans 
k  cocoîkw 
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<Afer9ûtiaHs.  Ce  genre  avoit  été  cenfenda  par 

Linné  .u  ec  les  Cynofurus ,  dont  il  eft  efTemiellt- 
ment  ditftjreiu  par  le  port  des  cfpèces ,  par  Its 
fleurs,  dépourvues  de  bradt'ies  foliacées  oup?&!« 
nées  ;  par  les  valves  de  la  corolle  ,  dentets  i  !  l  r 
fommet  i  enfin,  en  ce  que  les  calices  renferment 
aflêx  généralenient  bien  moins  de  fracs. 

Kotd.  1,  7<  '  ;  (ihinata  de  M.  t-amarck , ntuflf. 
Gêner,  tab.  47.  fig.  eft  le  daâylis  pungmt  it 
M.  Desfontaines  (Flore  du  mont  Jtiet)*  11  en  fera 
lait  mention  dans  le  Sapplément,  i  l'article  Dac- 

TYL£. 

E  s  P  H  C  E  s. 

I.  SeslÈRE  bleuâtre.  Stjtiria  eerulea.  tant. 

SefierU  fpicâ99M-^iindritâ,fpiadis  fuitrijitns, 
irtviter  arijtiùû,  Lam.  lU.  Cenex.  «oL  1*  pag.  ijiS. 
n*.  109s.  tab.  47.  fig.  I. 

Cyr.oftrut  (  (  t iileu<  )  ,  ^raflfij  integris.  Linn. 
Syft.  veget.  pag.  i-'.  n°.  6.  — Hort.  CliflFort.  49f. 
—  Flor.  fuec.  82.  89  —  Hoyen  ,  Lugd.  Bat  64.- 
Cûu.iri,  niuflr.  4.  —  H<<ffTii.  Ctrm.  Jl.  —  Roib. 
Germ.  vol.  I.  pag.  5j.  —  II.  ijO.  —  Lam.  Fier. 
fao^.  vol.  ).  pag.  619.  n*.  i  i8f . 

Cynofuraf  braSeis  inlegris  ,  fu^crr.i.itli  ;  cccti.i 
mucronatis  ,  fpi.à  oiltngd.  WiUdeo.  SpeC  P«ani. 
vol.  I.  pag.  414.  n*.  te 

Cynonu  h-ûSeis  hitegne  «  iaeeno-ermads g  fpki 
o^lor.pj,  ovtffJ.  Jicq.  Icoo>  R«C*  !•  lab. 

Mucell.  1.  pag.  (6. 

Aira.  (  varia  )  ,  foliu  plaais  ^  fP'^à  fiiovati^ 

<&iiya.  Jacq.  Vind.  15. 

Se/leria  (cxrotea)«  culmo  firrpliii ,  fpicâjuky 

itnariid.  Arduin  ,  Spec.  x.  pag.  18.  tab.  6.  ng.  j« 
4,  S- 

Sejltria  locufiis  unif^ris  ^  tmtrieatùf  fon  tntereiU 
Haller^Helv.n*.  1446. 

Stjlerid  ctrulea.  Scopol.  Cam.  edit.  1.  D*.  90. 

Gramen glumls  varils.  C.  Bauh.  Pin.  ro,  &  Prodi. 
21.  —  Scheuch.  Gram.  85.  tab.  i,  fig.  9.  A.  B.  — • 
Toncnef.  Inft.  R.  Herb.  f  19. 

Gremen  vtifieohr^  J.  Bauh.  Hift.  1.  pag.  466» 

Gramen  phalaroiàes ^  monumum  ,  fricû  -verficolort. 

MantilT.  Prodrom.  4b.  —  Siguicr,  Fiant.  v«oo. 
Append. 

Petite  graminée ,  remarquable  par  un  épi  grêle  , 
alongé,  de  coulf  ur  bleuâtre  dans  fa  jeunefle. 
racints  font  fibr*.  mes,  blanchâtres ,  prcfque  capil- 
laires :  il  s'en  tîlève  plufieurs  tiges  grêles,  cylin- 
driques, nombreufes  >  aCf«'K  droites ,  très-glabres j 
à  peine  fêuillées ,  médiorreinenc  artictifiBes,  hau- 
tes de  trois  à  quatre  pouces.  Les  feuilles  inférieu- 
res lonc  difpofgcs  en  gaions  pUoes  «  les  ones 
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mms,  (l'autftts  prefqu'»H(fi  longues  qae  les 
duurees^  larges  «0  moins  de  deux  lignes,  glabres^ 

tiiees,  rudes  ou  légeiement  dentkulëes  à  Ituri 
bonb.  Les  feuilles  caulinaites  fnnc  comtes  >  elU^ 
PC  (omeat  fouvent  que  quelques  gaine»  alongées , 
cpindriques,  glabres  j  ftriées. 

Les  fleurs  font  di''norée$  en  un  épi  r-rminil  , 
étroit,  alongé ^  un  peu  comprimé^  ti  ibuiti  d'un 
U«u  aflêz  agréable ,  d'un  blanc-cendré  quand  la 
ponte  efi  pins  avancée  ;  compoCé  d'épiiltrcs  airet- 
ret ,  rapproché'  oi^irn  peu  diftans ,  prefque  fen'i- 
Ics,  contenant  deux  nu  trois  fieuts ,  dont  les  vaî- 
Ks  calicinales  font  «iguës ,  celles  de  1^  corolle 
demées  à  leur  fommet,  rextérieure  i  trois  dents , 
rinttrîeure  à  deux  dents. 

Terte  plante  croît  t^^ns  les  Alpes  &.'  les  Pvré- 
CïCSjfur  ki  pclouU  s,  aux  litux  montueux.  On  ia 
HTiimre  égaleroent  aux  envûoDS  de  Parbj  à 
fnfluinfhlf»».    (  K.  v.) 

lShiIrb  i  téte  tùnèt.  S^rU  f^trecephêU . 

Stftna  fpica  fubrotundâ  y  inermi  ,  involucraià  ,' 
ffiaiit fMiforis,  Laoa.  lilufir.  Gêner,  vol.  i<  pag. 
1^1^.  tOçé. 

S4''i'  (  fphxrocephaia  ) ,  coule  fimplici,  nudo  ; 
^jànatmdi^  iavaburMi,  AraoinjSpec.  ic. 

tu.i. 

Cjsofvui  (  fpharroCephaluS  )  ,  hraUtis  iategnt  , 
"Uun^Mêiis  ;  fpku  glttùfa,  Jacq.  Icon.  Rar.  i. 
nb.  10.  —  Mifcell.  z.  p«g.  71.—  Lion.  Syft.  veg. 

CjMfuna  iraSeis  vuteris^  fuhdattaùs  j  toroilit 
if-Jaiif-y  fpicâ  glohvjfâ,  WiUd.  5pK>  Pl^t.  VoL  I 

paf.  414.  D**.  9. 

(ynofurus  Trtcrocefhaiuj. Yloffm.  Germ.  J.  p.  45?. 
CyntfuTM  Jphsfoc^kaiMs.  Hotfna.  Germ.  3. 

Sel  tiges  font  droites ,  eottnet ,  Ans  finnlles , 

excepté  à  leur  pauK:  iiitVricare;  gréîes,  fimples  , 
butes  d«  quatre  à  itx  pouces  au  plus,  fans  arti- 
cnbtions,  oa  une  feule  vers  la  bafe.  Les  feuilles 
fiJicilcs  font  glabres,  un  p?ii  rrroites  ;  celles  de 
Ubik  des  chaumes  le»  environnent  pjr  une  longue 
gâne  cylindrique,  (Stnie  à  fon  ortnced'iuie  mem- 
^ine  b:tide. 

Les  fleurs  font  difpoféis  en  une  petite  téte  un 
pîo  arrondie ,  terminale ,  de  couteot  bleuitre  j  ces 
:.'''ets  feifiles  ,  aggloméic^ ,  compofés  ordinaire- 
ment de  trois  fleurs  i  les  valves  de  la  corolle  légé- 
mnent  pabefcentes  j  l'extérieure  terminée  à  cinq 
loopies  dentt  toiles  8e  fubulées  ^  l'autérieure  n'en 
}  qoe  deux. 

La  plante  f  eft  diilinguée,  par  Hofftnan,  comme 
IK  c^èce  ditféceiite«  itBier^wble  par  lies  épis 
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formant  un«  tétr  pitu  airg^die «plus  gronv ,  ^oint  • 
Meultrei  par  les  valves  de  la  corolle' ,  l'eviéneure 
n'en  ayant  que  trois  petites  j courtes }  rintécieine 

entière ,  aiguë. 

Cette  efpèce  croît  aux  Alpes  &  dans  les  dépar- 
temens  méridionaux  de  la  France  j  far  les  hautes 
montagnes  du  Dauphiné.  (  f^'/) 

La  plante  ^  fe  rencedoe  en  AUenague,  ùu  le» 

hauteurs. 

SrSOT.  Pfiarmncw^  fiFi^fi.  Œh^tfj-vrr,  Rutli- 
pluus,  Ilcib.  Amb.  \uî.  i.  p^g.  ijo.  tdD.  44. 

C'eft  un  grand  arbre  de  l'Ue  d'Amboine ,  dont 
b  fmâtfienion  ne  nous  ell  pas  encore  entièrement 
connue.  Il  porte  une  cime  ample,  loufFu-,  ,  élé- 
gante. Son  ironc  eU  très  gros ,  «  pourroit  â  peine 
être  embrjflTé  par  l.s  bras  d'un  hommes  il  fe 
diviî'e  en  branches  norobreufes  &  en  rameaux 
droits  ,  oppofes,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  op- 
pofées,  ailées,  fjris  impaire  i  fompun.es  de  dix  à 
doure  folioles  opoofées ,  médiocrenKut  oétio- 
lées ,  ovalef>lancdoiées ,  ttès^enttèresi  leurs  bords, 
nciiminées,  glabres,  un  peu  rudes,  luifintei.  Les 
fleurs  n'ont  point  été  obfervées.  Les  fruits  for.t 
rares  ;  ils  ont  h  ferme  d'une  veffie  orale  i  aignè 
ou  conique  à  Ton  extrémité  ,  ventru?  ,  un  p  u 
comprimée  ,  longue  d'ciiviton  d  ux  pouct?,  v  -r:e, 
molle,  dont  l'intérieur  contienr  une  pulpe  tciuirc, 
jaunâtre ,  huileufe ,  dans  laquelle  fe  uouve  un 
offc-Iet  ovale  ,  ombiliqué  i  UB  de  fescétës,  relevé 
en  bofle,  prtfque  fei^blable  à  une  féve.  l-jure  la 
pulpe  &  l'écorce  exiUe  un;  liqueur  vifqu  :ufe ,  un 
peu  transparente ,  approchant  de  la  térébenthine.  * 
Ces  fruits  partent  inferf 1 1  nr  ,J  -  h  ropV^ir 
verte  à  une  teinte  jaunâtre ,  iuuou:  a  ieur  parue 
inféiieure. 

Cet acbre  croît  à  l'île  d'  Amboine,  Tiir  les  mon- 
ragnes ,  parmi  les  arbres  des  grandes  toréts ,  â  une 
alfex  grande  dîftaoce  de  la  mer.  Les  infolaires  em- 

ploienf  fes  racines  pour  faire  une  forte  de  boiffon 
vincufe,  en  les  faifant  fermenter  dans  une  cer-  ,. 
ciifie  quantité  d'eau  ,  après  les  avoir  coupées  en 
r'etirs  morceiux.  K!Ie  eft  douce  ,  alfoz  agréable 
iorfqu'elle  eft  nouvelle  ,  mais  elle  devietit  nuifibic 
fi  l'on  en  lait  nn  ufage  immodéré. 

SESSEJI.  S'Ifca.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes, i  fleurs  complètes,  inonopétalées ,  qui  repi 
ferme  des  a-^brtiTeun  ctntiques  i  l'Europe,  dont 
les  f.uilles  font  aUernts,  entières.  quHquef  is 
ftipulacées,  fe  les  fleun  difpottes  en  gtappcs  ter» 
minales. 

Le  cariûère  effentie!  de  ce  g'nre  ert  d'avoir  : 

Un  calkt  tuhttU ,  k  cinq  angles  ;  une  corv/,'e  en 
e  lonnoh  ;  cinq  itamttu*  i  imJUgmart  à  deux  hketj 
mge^pfiiltii  ans  fiuiÊlofe,_id*ux  valves  ài/Ueu 
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CA&ACTiAI  •àMSAlQVl.  < 

Chaque  leur  «IKe  : 

1".  Un  cJtci  iiiféiic^rr  j  perfîfiant ,  tubulé  ,  i 
cinq  angles,  teinuii.  s  pa;  cinq  dents  ovales. 

X*.  Une  corolle  en  forme  d'entonnoir,  dont  le 
tube  eft  une  fois  plus  long  que  le  calice  »  l'orifice 
globul'-îit;  liinbc  fliHé  ,  à  cinq  (^écoopures 
droites ,  ovales,  roulées  a  Lars  t>ords. 

Cinq  étamitttt ,  dont  les  fîlamens  font  fili- 
formes, inûrés  vers  le  milieu  du  tube,  courbés 
&  velus  à  leur  bafe ,  de  U  longueur  du  tube  »  ter- 
minés par  des  anthères  ovales  >  i  émx  loges. 

4*.  Un  •vaire  fupérieur ,  oblong  ,  petit,  fur- 
"moncé  d'un  flyle  filiforme  ,  de  la  longueur  des 
étamines,  terntné  par  un  tiigmate  à  deux  lobes 
inégaux. 

Le  fruit  e(l  une  capfule  cylindrique  ,  un  peu  ar- 

2uée .  une  fois  plus  longue  que  le  calice*  i  une 
iitte  loge,  i  deux  valveSliifiJes. 

tmfimtnc€s  fiint  nombrenfesj  imbriquées,  oh- 
longues ,  comprimées* environnées  d'un  lebord 

membraneux. 

Obfttvations.  Ce  genre  a  été  dédié  j  par  Ruii 
&Pavon  j  à  Martin 5fj|jnf,diteâewr  dnJarain  royal 
ée  Botanique  du  Mexique* 

Es  pi  c  B  s. 

I.  Sbsséb  ftipulée»  Stfea  fiifuUaa,  Rnis  PBtr. 

Stjfea  folUs  lanctolatis  eofituifyttS  ntetmh  fé' 

mUulatîs.  Ruiz  81:  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  1.  pag.  ^ 
lab.  iiy,  fîg.  B. 

Arbrifleau  d'une  odeur  fétide ,  qui  s'élève  â  la 
iMUteur  de  cinq  à  fix  pieds,  &  préfence  le  port 
4'un  u&nm.  Ses  tiges  font  droites  «  raineufes  » 
cylindriques}  les  rameaux  droits ,  alternes,  garnis 
^  feuilles  pétiolées  ,  alternes,  !i  plupart  lancéo- 
lées, échancrées  en  cœur  i  leur  bafe  \  d'autres, 
litriout  les  fupérieures  ,  plus  étroites  ,  ovales  , 
oblongues,  xxt^  çnv.b^r^  à  l.Mirsbords,  acuminëes 
à  leur  fommet,  longues  de  uois  i  cinq  pouces  Se 

Ïlus  ,  larges  d'un  ou  deux  pouces,  glabres  à  leur 
ice  fnpérieure,  blanchâtres  &  lanugîneufes  en 
defliMis,  munies  de  fttpules  axtllatres .  aflez  gcan» 
des.  oppoîl'es,  oval^s ,  «btiifes,  féiTi'és,  un  peu 
échancrées  en  coeur  i  leur  bafe ,  rabattues  far  les 
cAcés,  caduques*  de  la  longueur  des  pétioles» 

Les  lleuis  (bnc difpolëes ,  à  l'extrémité  des  tiges 

8e  des  rameau»,  en  une  forte  de  pantcnTe  com- 
pofée  de  grappes  droites,  lanugincufes  ,  les  unes 
axillairts ,  d'autres  terminales,  dont  les  pédon- 
cules font  pcerque  ramifiés  en  cotymbe  »  fu|>por- 
tant  plufieufs  leurs  non  pédicellees  ,  munies  de 
fMttes  biaâées  caduques  Oc  fubulées.  Le  calice 
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eft  tubulé  ,  lanugineux  ,  teminé  par  cinq  dents 
courtes,  obnifes.  La  corolle  eft  jaune,  velue,  tu- 
buiée*  OM  fois  phis  tongn*  que  le  calice. 

Cette  platite  croît  fur  les  montagnes  da  Pétou, 
dans  les  lieux  frais;  elle  fleurit  dans  les  mois  de 
juin  ic  de  juillet.  1^  (Dt/eript.  ex  Ruiiet  Pav.) 

2.  Ses  s  É  E  à  grappes  peadames.  d^eNém. 

Ruiz  &  Pav. 

itcjjea  Joiiis  cordaio  oUongis }  ractmù  Umftfmis^ 
ptndulis.  RuikA  Pav*  Flor.  peruv.  vol*  t.  pag.  9. 

tab.  116. 

Cecte  plante  ,  qui  a  beaucoup  de  rapports  a»cc 
U  précédeoce  ,  en  diffère  pat  fes  gr^pcs  longues 
&  pendantes. 

C'efl  d'ailleurs  un  arbre  afTei,  élevé ,  qui  pii^ 
vient  à  U  hauteur  de  vingt-cbq  i  trente  pieds, 
fur  on  tronc  droit,  revêtu  d'tme  écorce  cendrée, 

dont  le»  rameaux  font  cylinii  iques ,  pend.ins»  les 
plus  jeunes  fiexueux,  garni •»  de  ftiiillcs  ilceines, 
éparfes  ,  p4tiolécs ,  afuz.  femblabtes  â  celles  de 
l'efpèce  prccéc^  -  tiu-  ;  lant  éolces,  oblongues,écbin- 
crées  en  ca  ur  a  lent  bafe,  tiè>-emière$,  aiguw, 
fortement  pulvérulentes  à  leur  face  inférieure, 
marquées  de  nervures  ftmples ,  Couvent  cqnfiueotes 
vers  les  bords  ,  veinées  ,  longues  d'environ  trois 
à  qu.U'e  pouces,  fui  wii  on  deux  pouces  de  large; 
dépourvues  de  (tipuies ,  foute  nues  par  des  pétioles 
longs  au  moins  d'un  ponce,  litloiinés > pnlvéni- 
lens  en  deffus. 

Les  fleurs  font  difoofées  en  très-longues  grap- 
pes Gmpîes ,  terminales  ,  pendantes  ,  légèrement 
ilexneufts  :  ces  fleurs  font  ordinairement  rét-nies 
trois  par  trois ,  en  paquets  alternes ,  felTilef.  Les 
calices  foot  ttÂulés,  droits ,  pulvérulens}  la  co- 
rolle prtû  iu  deux  fois  plu-  Irjnguc  que  le  calice. 
Son  tube  eft  noir  \  fen  limbe  jaunâtre,  pubefcenc 
en  dehors  { les  capfules  aoiies.. 

Cette  plante  croit  le  long  dee  rivages  au  Pérou  i 

rl'r  flf'j'it  (î.iiis  ]<:%  mots  de  novembre  .décauihia 

u.:  jiuvici.  1>  {Diji.rtpi.  (X  lii-ij  o'  Pav.) 

Ces  deux  plantes  pailenc  pour  émoUientes  & 
anodines. 

SESSILES  (Feuilles).  StJfUU  filitu  On  donne 
ce  nom  aux  fieuillesloTrqu'ettearepoftnt  tnmiédta» 

tetnent  fur  la  tige  ou  fur  les  rameaux ,  c'efî-l  dire, 
lotfqu'eiks  n'ont  point  de  pétiole  ou  de  queue. 
Ce  même  nom  a  lieu  pour  toutes  les  autres  parties 
'^es  plantes  qui  manquent  d'un  fupport  particulier; 
ainli  !ls  fleurs  ,  les  fruits,  font  fefTiles  quand  ils 
n'ont  point  de' pédoncule  j  les  fligmates ,  quand  ih 
manquent  de  flyle  %c  qu'ils  repofent  fur  1  ovaire, 
comme  dans  le  pavot  v  l'antMte  »  quand  'à  a  jr  a 
I  peint  de  filaiaetit^  Sec 
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SÊSUVE.  Stfavûuiu  Gttut  àê  plame»  dico«r- 
itdoacs,  i  fleun  incomplètes ,  de  b  fomille  des 
ficoiies»  <ïui  a  des  rapports  avec  ks  nitmnat  & 
«cooprend  des  herbes  exotiques  à  l'Enropej  à 
oppofées ,  à  demi-amplezîcnilcs,  8e  dont 
liifaul  ^  folittins  9e  axiUaiiw. 

UcMAèM  «flèmièl  dt  «e 

Va  tâiict  taa^faÊUU ,  pt/f fiant  j  À  c/ dicoupurts; 
fùiudt  corolit  i  lut  grand  nombre  /Cétamitus  infirtts 
jaU  tiUu  i  trois  Pyitsi  une  ctpfaU  k  tnit  uges  , 

ÛMque  fleur  offre  : 

l'.Un  calice  d'une  feule  cièce^  campanulé » 
«rfftjflt  «  i»rtagé  eo  cinq  découpures  ovales  , 
wftcSi  sigttët  t  colorées 
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sMtomt  de  «Moiflir* 

j'.Ud  grand  nombre  A'itamîntSy  dont  leî  fila- 
ans  tbot  notnbreuxj  fubulës  ,  infères  entre  les 
IknpiMS du  calice >  i  fa  panie  inférieure  ;  plus 

(«n  que  le  caUce,  cetmtoés  par  des  aothetes 

smcies. 

4*.  Uo  ovaire  oblong ,  fitué  dans  le  fond  du 
aicesfa  partie  fupérieurc  trigone,  funnontée  de 
tnit  flyks  dcoiu  j  capillaires ,  de  la  longueur  des 
ànies,  terminés  par  des  ftigmaiet  impies. 

Ufiwti  eft  nne  capAiie  ovslo,  è  trois  toges, 

ifoorrant  tranfvcrralrment,  contenant  des  femen- 
cnanoodies^  un  peu  planes ,  munies  d  une  petite 
yeim  anrgmale. 

Es  pi  CI  s. 

I.  Sbsu VI  i  feuilles  de  pourpier.  Sefuvium  por- 
Êlmpiut,  Uod;  * 

Stfitviim  foliis  oppofuistohtoneis;  ptétMOtlîs  foG- 
Wiit,  folio  maJtà  hreviorikus.  (N.) 

Stfmii^m  rortaiaceftrum.  Lîno.  Syft.  veget.  pg. 
4/5j.—  Jacq.  Amer.  pag.  IJJ-  tab-  9y.  &  Piour. 


PortttUea  marina^  iaufoUaj  âore  fuave  ruittnte. 
Plum.  Spec.  é,  fle  Icon.  U).  fif.  x.— TAine^ 
Inft.  R.  Herb.  2j6. 

I     Pcrtulaea  ai\oidts  ,  auritima  ^rocamhnt  ;  /a« 
I  purpurt;  Sloan  »  Jaro.  pag*  M.  Iffft.  i .  pag.  104. 

BûUm» iadiau^ïim^Mi^»  VoL  5.  pag.  I<>J. 
|«ab.7&.  ii.  I. 

CVft  une  planre  rampante ,  dont  les  tiges  font 
glabres ,  cylindriques,  étendues  fur  la  t^rre ,  divi- 
féej  en  ratoeauz  alternes,  garnis  de  feuilles  oppo- 
fées ,  citamuvs,  fefliles,  lancéolées ,  épaiÛes»  un 
peu  convexes,  étroites,  luifimtes ,  glabres  4  lenrt 
'  deux  Éice$,enûères  à  leurs  bor  it ,  1  p^ine  aiguës 
i  kiix  fommec  j  récrécies  piefqu'en  pétiole  à  leur 
IbaTe. 

Les  fleurs  font  petites ,  altetiwt .  placées  ^ant 

l'aiffelle  des  feuille»  fupérieures,  (olttaires,  pref- 
que  (^les  ou  médiocrement  pédonculées  >  les 
pédoncilioi impies  *  un  peu  épais.  Les  caiices  tooc 
glabres  j  campanulés,  ver >iâtr<S  en  dehors  .  d'une 
couleur  rouge  ou  purpurine  en  dedans«  a  cinq 
I  diviiîons  courtes,  ovd  -  ,  lancéolées,  aiguës» 
point  de  cocoUe}  les  é^'i^nes  nombreufes,  plus 
cources  qae  le  calice  t  les  caproles  ovàtes«  4  tcwa 
1  loges. 

Cette  plante  croît  dans  plufieun  contrées  de 
r  Amérique ,  à  la  Jamaïque ,  à  Saint-Domingue  ,  fur 
les  côtes  maritimes.  On  la  cultive  aa  Jaidia  des 
Plantes  de  Paris.  O  (  K./.  ) 

1.  Sesu  VE  i  feuilles  roulées.  Stfinhm  nveArfi- 

\foiium.  Orteg. 

Sefuvium  cauU  tciragono  ;  foiUs  obovaio-oblongïs ^ 
llaierièus  rtfexiSf  priiuj  fifiUitu.  Ortega,  Plant. 
Decad.  z.  p.  19.  —  Lam.  llluftr.  Gêner,  tab.  434. 
fig..2.  — Jacq.  Hort.  tab.  9f. 

C  eft  une  plante  grafle ,  épaiffe ,  herbacée ,  dont 
les  tiges  font  nombreufes  ,  roiichees  ,  à  auatre 
1  Gmcs  ,  rudes ,  un  peu  comprimées ,  prefque  dicho- 
I  tomes ,  rameufes.  Les  feuilles  font  oppofées ,  mé- 

dioaement  pétiolées  ,  ovales  -  oblonf;ue<  ,  très- 
entières ,  charnues,  léeéremen;  p-pilleurcs ,  un 


Gg.77. ub.  141.  —  Svanz,Obfenr.  pag  3  4 
m.  llluftr.  Gêner,  tab.  414.  fic.  I.  —  \ 
Sftc.  Plant,  vol.  x.  pag.  1009.  ir.  1. 


Portatdca  /Uni  ta/KMtâ^^  e»KVt»is;  ptdunculU 
mlfiont.  Linp.  Spec.  PlaDT.  pag.  446.  — Lceflin. 

kon.  191. 

AÏToon  rtperu  ifoUii  obiongu  ,  turgidit  i  fiortim 
ftf^lus  ,/MfKia/âits  td  ûUu*  Brovii«  Jam.  141. 

Ponalaca  curafivica  ,  angufto  ,  hn^o  lucidoque 
foUo  ^procumhtnti  florin  fubris.  Plutcen.  Almag. 

pag.  50}.  tab.  u6,  fig.  1.  —  Heim,  Ftead.  Batav. 
f^isi.til>»iit. 


Les  fleurs  naiflent  dans  la  Wfbreatlou  des  ra- 
meaux ;  elles  font  foliraires  ;  celles  du  bas  pédon- 
cu)ées).les  fupérieures  feililes.  Le  calice  elt  inté- 
rieurement Se  4  fes  bords  extérieurs  de  couleuf 
purpurine  i  fes  divifions  en  forme  de  capuchon  , 
roulées  avant  leur  épanouiffemer.t.  Les  fiiamens 
font  pourpres,  nombreux  i  les  intérieur»  gr.uiuel- 
lement  plus  court»  >  les  anthères  purpurines ,  ver- 
iatiles ,  echancrées  en  cceur  j  l'ovaire  ovale-oln 
long  .  furmonté  dt  trgis  à  Tu  nyks  ,  plus  0M1- 
micemeoc  cio<i.  Le  irait  elt  une  capiule  à  woia 
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«o  fis  loget  4  plus  foavent  cinq  j  contenant  des 
Utaaucet  féaironnes  »  noirâtres ,  revêtues  d'une 
enveloppe  propre  «blanchâtre  Se  très-mince. 

Cette  pljnre  croît  à  Vile  de  Cuba  :  elle  eft  cul- 
tivée dans  le  Jardin  royal  des  PUnies  de  Madiii  , 
cû  elle  Reuric  dans  le  courant  4u  mois  d'mûc. 
(  Dtfcrtft,êx  On*g,} 

SÉTACÊES  (FcttiOet).  Sttdeea  folia.  On 
donne  ce  nom  aux  feunies  lorfqn'elles  font  au(îî 
menues  qu'un  cheveu  ou  qu'un  fil  de  foie.  F.lles 
portent  aoflï  le  nom  de  capiltairts.  Cette  dénomi- 
nation «'applique  également  aux  pédoncule»  >  aux 
pétioles ,  même  aux  tiges  >  lorfqu*ellet  ont  les 
mêmes  caradères .  Lefi^tua  ovin*  j  raTperge  *  ont 
des  feuilles  fétacées. 

StVE  ou  LYMPHE.  C'efl  cette  liqueur  pref 

Sielirople,  (ânscouleur,  fans  odeur ^  Se  peu  dii- 
rente  de  l'eau ,  qu'il  ne  faut  pet  confondfe  avec 

le  Suc  TROrKI  de?  phnr<?s  (  "voyei  mot  )  ^  Sj 
qui  txilte  dans  tous  tes  végétaux  en  plus  ou  moins 
gnnde  abondance,  qu'on  peut  retirer ,  au  renou- 
vellement de  la  faifon  ,  de  pluiîeurs  efpèces  d'ar- 
bres ,  particulièrement  de  l'érable  ,  du  bouleau , 
du  iioy«  ,  du  charme.  C'eft  au  moment  où  le 
foleil  commence  à  lêchauifet  le  fein  de  la  terre  ^ 
iBe  où  la  nature  Ueniairante  fe  dtfpofe  i  nous  pro- 
diguer Tes  dons  ,  que  ce  fuc  vivifiant  coule  ï 
jrands  flois  dans  le  tUlu  iiÉterae  du  vJgétal ,  que 
es  ceps  de  la  vigne  répandent  beaucoup  de  fève 
ortqu'on  les  coupe  ,  que  la  vigne  pUure  t  félon 
'expreffion  des  cultivatïuts. 

La  fève  ne  roule  pas  auflTi  abondamment  dans 
tontes  lej  faifons.  Si  on  coupe  t'eviremité  d'un 
farment ,  en  hiver  ,  lorC^ue  la  vigne  eit  dépouillée 
de  Tes  feuilles ,  oa  en  été  lorfqu'elle  en  eft  garnie» 
on  re  voir  forrir  aucune  liqueur.  Le  cours  de  la 
fcve  patoir  même  interrompu  fur  la  fin  du  piio- 
temj.  En  etfet ,  fi  l'on  preffâ  alors  avec  force  un 
farraent  coupé  tranfverfalement  ,  la  liqueur  ne 
titdera  pas  i  fiiinter  i  mais  elle  r<;iurera  daiu  les 
v»Ur«iox  auffit^tqiic  b  pieffion  n'eun  plin  lieu. 

Suoique  la  fève  ne  fe  manifede  d'une  manière 
ble  qu'au  contmencement  du  printemi ,  quoi- 

3tt'elle  ne  paroîfle  éire  en  mouvement  Qu*a  cette 
poque,  néirmoins  il  eft  certain  qu'elle  cft  ba- 
lancée avec  plus  ou  moins  ds  vitefle  dans  le  vé- 
géul  durant  toutes  les  autres  faifons  de  l*«ânée. 
I^endaot  l'été,  les  tranfpirations  abondantes ,  oc- 
Ctfioflnéet  par  les  chaleurs  ,  ralentiflent  fon  mou- 
vement, &:  ne  liiffent  dans  l'individu  que  la  quan- 
tité de  fève  néceflaire  à  fa  nourriture.  Pendant 
l'automne  ,  lée  tnmfpifattons  font  moins  fortes  ; 
a'fffi  Ton  inouvenunt  tfl  p!»';  apparent.  Pendant 
l'hiver,  ii  paruit  fufpendu  ;  mais  on  ne  fauroit  ré- 
voquer en  doute  fon  exiftenre ,  puifquc  les  bou- 
MQ*  ptenMQi  eton  de  r«cccoilUii|MM.OaM  don  • 
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pu  écre  furprit  que  le  mouvement  de  la  fève  (bit 
moins  fenfible  durant  les  trois  faifons  dont  nous 
venons  de  parler ,  puifque  La  fève  change  alors  de 
nature.  Elle  étoit  fans  couleur  ,  fans  odeur ,  Se 
femblable  à  l'eau  dans  le  tommeiiccment  du  prin- 
tems,  tandis  que  dans  les  aurres  faifons  elle  coa- 
tnâe  un  goât  herbacé  sfleï  defagréable  ;  elle  s*^ 
pailCt,  Ce  devient ,  dans  les  pluies,  aflTez  femblable 
a  de  la  gelée.  Si  ce  tiouvel  état  n'eli  pas  propre 
à  faciliter  fon  eifufion ,  il  eft  certain  oue  trcildn 
nir  ins  celui  qui  paroitio  pklS  £w0Rme  aiK|n> 
duaioits  du  végétal. 

Didiamel  voohiit  épréover  1!  les  ceps  de  vigne 

étoient  r  nfiblement  fatigués  de  l'écoulement  forcé 
de  la  féve ,  choifit  pour  cet  effet  plufuuvs  cepsi 
peu  près  égaux,  &  retira  le  plus  de  lymphe  qui! 
lui  tut  pofTible  de  la  moitié  de  ces  ceps.  Il  ne  re- 
marqua aucune  différence  ,  pendant  le  cours  de 
1  c:é  8rde  Tautomne ,  entre  les  ceps  dont  l'écou- 
lement avoit  été  forcé,  &  ceux  dontrécoulemçnc 
avoir  été  naturel .  fort  dans  la  produCHondubois, 
loir  ti  r  s  cJle  des  fruits.  Ainfi ,  il  ne  paroit  f as 
ue  1  bBu&on  de  k  fève  piodui^  un  effet  Cm&ble 
ur  les  plantes. 

Le  mênM  phyficien  a  obferv-é  que  l'efFufion  Je 
la  (ive  étoit  fubordonnée  à  quelques  drconilances. 
1*.  ^  l'on  n'entame  que  l'écorce ,  fans  pénétrer 
dans  le  bois  ,  on  n'aura  point  ou  prefqut  point  de 
liqueur,  i*.  La  limphe  ne  coule  jamais  plus  abon- 
damment <^ue  lorfqu'après  une  forte  gelée  II  far- 
vient  un  degel.  C'eft  aufli  dan^  ce  rcns  favorable, 
qu'on  retire  ,  en  Amérique  ,  le  lue  des  érables. 
j".  Dans  le  tems  que  le  lue  could  abondamment, 
l'écorce  efl  adhérente  au  bots ,  &  les  boutons a'oat 
pris  aucun  accroilTement.  Quand  les  boutemcon* 
mencent  i  s'ouvrir  ,  la  lymphe  coule  alors  avec 
moins  d'abondance ,  &  elle  change  de  nature  : 
enfin ,  lorfque  les  fouilles  fe  déroulent  8r  com- 
mencent à  paroitre ,  l'effufion  ceffe  totilement. 
a'*.  La  lympne  ne  tranfTude  point  ou  prefque  point 
des  vailfetux  de  l'écorce }  elle  ne  s'écoule  pais  non 
plus  de  la  partie  fituée  entre  le  bois  tk  l'écorce, 
mais  elle  s'échappe  du  corps  ligneux  ,  &  l'effiifiOR 
paroît  proportionnée  à  la  nrolondeur  de  l'entaille 
dan»  le  bois.  A  la  vérité  «  lous  la  %ôoe  torride,  1^ 
palmiers  domiatr  leur  ft  ve  pendant  nwte  l*aniiée  i 
quoique  les  incifions  foieot  peu  profondes;  mail 
il  ûut  ohfcrver  que  ia  liqueur  qui  s'écoule,  n'etl 
pas  une  lymphe  pute,  pwfqu'eUepaifelâciléineac 
à  la  fermentation. 

Une  des  queftions  les  plus  importantes  que  pré- 
fente la  fève ,  eft  celle  qui  concerne  les  mouve- 
njens  de  cette  liqueur.  Plufieurs  phyficier.s  ont 
prétendu  que  ce  mouvement  de  la  levé  o'exigeoic 
pas  qu'elle  fit  contenue  dans  des  vaiffeeux  parti» 
culiers  :  un  grand  nombre  d'expérit-nces  prouve 
inconteftablemtnt,  félon  eux ,  que  les  bois  ,  méma 
les  plus  dms,  peuvci.t  âtre  rravetfés  par  les  li- 
queuis,  fuimotUdireâioo  de  Unnfilu^* 


Digiti^uG  by  Google 


s  E  V 

£rit-d«-vfn  s'évapore  très  promptement  (^uand  on 
met  Jans  un  et  n  da  bois  j  quoique  néanmoins 
cetétyifoit  eïa£tement  ferme,  v.  Camus,  de 
l'Araden^ie  des  Sciences  ,  ayant  fait  aboutir  mi 
toyau  de  trois  cents  pieds  de  longueur  &  rempli 
dTeWj  à  an  gros  bloc  d'orme  ,  dont  le  bois  étoic 
«Màia ,  h  dnrge  de  cette  colonne  d'eau  la  fit 
pafler  à  travers  ks  fibres,  comme  fi  tWe  tut  fortie 
d'un  arrofcir.  Si  l'on  place  un  vafe  de  bois , 
ibos  le<tael  on  aura  mis  du  merone  ,  fbas  te  ré- 
cipient d'une  machine  pneumatique  j  Aès  que  l'on 
auri  afTez  pompé  l'air  pour  que  le  poids  de  i'ath- 
■ofpbj^e  exerce  fa  preilion  fur  le  mercure ,  on 
Terra  bientôt  un  fluide  mé  talliaue  tomber  en  forme 
de  pluie  dan^le  r  écipient.  Ileftdoncinconceftable, 
ftlon  cfî  ph  ,  :;  i  n<i .  que  les  liqueurs  traverfent  la 
(■Mance  du  bois  quand  elles  y  font  déterminées 

Ciinepreffionaflèxfiirteîunftj  les  fibres  doivent 
(.comparées  plutôt  à  des  mèches  de  coton  « 
^'â  des  filets  creux. 

Les  phy&ciens^  qui  croient  que  Iti  fibres  des 
fbmes  font  fiftideuïes  ,  s'appuient  fur  les  obfer- 
titiflos  fuivantes  :  i*.  ils  ont  remarqué  que  les  fucs 
Mwrideis  doivent  être  portes  .wec  force  vers 
«ruines  pattifs,  8f  fuivanr  certaines  direéiions, 
k^par  conré<iueDt  des  vaifleaux  font  bitn  plus 
fnf»  i  remplir  ces  fondions,  qn'ira  fimplc  pa- 
Kadifine  ou  une  fubftance  cotoneufe  i  i"  il  y 
i  dim  !e  corps  ligneux,  dans  l'ecorce ,  dans  les 
Èaifles,  dans  les  fleurs ,  &c.  des  liquems  fort 
^ffêter.tes  les  unes  des  autres  j  mais  comme  ces 
liqueurs  ne  doivent  ni  fe  mêler  ni  fe  confondre, 
i<  pnoit  crès-raifonnabte  d'en  conclure  que  des 
faif&aux  feuls  font  propies  à  opérer  cette  fépa- 
ritiofl;  5<*.  la  chair  d'un  coing  ou  d'une  poire 
cidinte  ne  répand  point  Ion  eau  quand  on  coupe 
ces  fruits:  cette  chair  paroîr  n^iême  alTez  fèche  ; 
cefendantelle  fournit  beaucoup  de  liqueur  quand 
on  la  rape  ou  lorfqu'on  1 1  pi!e  ,  parce  qu'alors  on 
»  rompu  ou  déchiré  les  vaiHciux  i|ui  contenoient 
lali;]ueur.  Il  faut  donc  conclure,  (elon  ces  phyfi- 
(ieiis«qiseltfs  liqueurs  circulent  dans iesfi>resiU'- 
Mlnfts  OH  dans  des  vaifTeauz. 

Oubam«t,  »rès  avoir  rappelé  les  preuves  qui 

pcovfnt  êt  e  nvoraMf  s  jiix  deux  opinions  qui 
vîiuiuent  d  être  expoiees,  n"a  pofnt  ofe  décider 
UMqueliion  qui  a  partagé  jufqu  i  préfent  kesph^- 
£ciens.  Il  croie  néanmoins  qu'il  y  a  dans  les  plan- 
tei.ou  de  véritables  vaideaux ,  ou  des  organes  qui 
tn  i'onc  les  fooâioos.  (  ^OjMt  ^^f**^  Plamtb  » 
pJg.  410  ) 

U  ftve  a  un  double  mouvement  qu'il  n'efi  pas 
piAble  de  révoquer  en  douve  s  favotr  :  le  mouve- 
ment d'afeodlon.  &  te  mouvement  de  defcenfion. 

Le  mouvemetrt  d*.ifcenftnn  eft  démontré  par  la 
forceénortne  dcfuccion  donc  toutes  les  parties  des 
'egetaux  font  douées  Hallei  fit  fouiller ,  dans  le 
BOtt  d^août  d'une  annéo  fon  fièche^  Je  pied  d'un 
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poirier}  il  coupa  le  bout  d'une  de  fes  ratines, qui 
avoicundemi-pcuce  de  diamètre,  8e  ill'introduifit 
dan";  un  niy  iu  d'un  pouce  de  diamètre  ,  5f  de  huit 
pouces  de  longueur  ;  il  joignit  à  ce  premier  tuyau 
un  autre  de  dix-huit  pouces  de  longueur .  &  d'un 
quart  de  pouce  de  diamètre)  il  tourna  en  haut  l'ex» 
trémité  inférieure  de  ce  dernier  tuyau  »  il  le  rem- 
plit d'eau,  puis  il  le  remit  dans  fa  premi^  ie  iitai- 
tion ,  en  forte  que  fon  extrémité  trempoit  dans  le 
mercure  qui  étott  dans  on  vafe.  La  racine  tira  l'eau 
avec  tant  de  vigueur ,  qu'en  ftx  minutes  le  mer- 
cure étoit  monte  à  la  hauteur  de  huit  pouces.  Le 
mercure  avoit  donc  remplacé  les Iniic  pouces  d'eau 
afpirée  par  la  racine. 

Le  même  phyficien  coupa  des  branches  de  pot* 
rier,  de  pommier,  de  coignatller,  d'un  pouce  de 
diaoii  trt-  &c  de  trois  ou  fix  pieds  de  t<);i  j:u  -ur  i  il 
arracha  ks  feuilles  de  quelques- unes  de  ces  bran- 
ches,  8e  il  conferva  les  aorres.  Il  pela  chacune  de 
fes  branches,  &:  il  tes  fit  en'iiite  tremper  p  r  l.mr 
gros  bout  dans  un  vafe  uù  d  y  avoit  une  quantité 
d'eau  connue  :  les  branches,  garnies  de  leurs  feuil" 
les ,  tirèrent ,  dans  l'efpace  de  dou/.f:  heures ,  de- 
puis quinze  onces  d'eau  jufqu'à  trente,  fuivant 
qu'elles  avoient  p'ui  ou  moins  de  feuilles.  Lfs 
branches  entièrement  eihîuiUées  ne  tirèrent  qn'une 
once  d'ean.  La  force  avec  laquelle  les  pleurs  de 
la  vigne  s'élèvent  quand  ils  font  retenus  dans  des 
tuyaux  que  l'on  adapte  aux  ceps ,  eft  aulfi  une 
preuve  contaiflcann  de  l'afcenion  de  b  ftve  dam 
les  nuwattv. 

Bonnet  a  fait  auffi  des  expériences  qui  prouvent 
qui  les  feuilles  ont  uns  grande  force  pour  attirer 
la  fève.  Ayant  mis  des  feuilles  d'abricotier,  déta- 
diées  de  l'arbre,  tremper  par  leur  pétiole  «  les 
unes  dans  de  l'eau  commune ,  dtetres  dans  du  vîft 
rouge  &  iîaiis  Je  l'ca^-de-vie  ,  les  ftuilles  attirè- 
rent ces  différentes  liqueurs  dans  des  proportions 
diArenies. 

On  ne  peut  donc  douter  que  les  lîquems  a» 
foienr  fortement  attirées  par  les  racines ,  par  les 
branches,  par  lès  feuilles ,     que  la  fève  ne  Toit 

;>ortec  a  la  ciihl  des  arbres  par  imc  force  expreflo 
qui  confiitue  leur  vie.  Mais .  comme  i'obferve  Du* 
hamel,  tooe  ce  que  l'on  avance  pour  eiph\^u«r  la 
Cîule  qui  détermine  la  fèv?  à  s'elewr ,  ne  doit  être 
regarde  que  comme  de  fimpi  :s  conj-vturcs.  Le  de* 
âr  de  parvenir  i  cette  découvi  rte  a  depuis  long- 
tems  excité  les  phyfîciens  i  chercher  s'il  pouvoic 
y  avoir  quelque  caul'e  extérieure  de  fon  mouve- 
ment,  &  M.  I^marck  en  particulier  pcnfe  qu'il 
la  faut  chercher  dans  les  viciifitudes  de  l'atmof- 
phère. 

Il  feroit  curieux  de  connoitre  la  route  que  fuîr 

la  fève  en  s'élevant  dans  If  s  plantes.  Les  anaro- 
niiQcs  font  parvenus  à  .icquerir  des  connoiirancea 
certaines  fur  U  ililhibution  des  raifleaux  ,  en  in- 
ttoduifimc  dans  i«s  veines  U  les  anètcs  des  «nt« 
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mm»  des  ciret  &  des  liqueur*  coloréet.  Avec  le 
fecours  de  ces  inieftin"*: ,  fis  ont  reconnu  qa-*  dt.  î 

Î>actie4  qu'on  ul-  loup^onnoic  pas  d'éttc  vafni- 
eufcs.  n'ctoieDt  cependant  qu'un  cilTu  de  vaif- 
feauz.  Cette  induftiie  ,  fi  utile  au  aiiatomiâes«  ne 
peut  être  employée  avec  le  mène  fuccès  fur  les 
végétaux  j  puifqu'il  n  tfl  p^s  po3"ible  d'ajulUr 
de$  cuvaiu  à  rexcrémité  des  vaifleaux  des  plantes, 
llétott  donc  nëoeflure  d'avoir  recours  â  d'autres 
moyens,  &r  ces  moyens  ont  éiéfournispir  li  force 
de  fuccion  dont  les  di£féreotes  parties  des  plantes 
foncdouéas. 

Bonne  t ,  Duhamel  &r  plufieurs  autres  phyfinens 
ont  laiilc  tremper ,  pendant  quelques  jours ,  d^ns 
une  infufion  d'encre ,  des  branches  de  fureau  Oc  de 
figuier.  Aprè^  avoir  rniipé  î'cxtreni::-  qni  avoir 
plongé  daRS  U  ligueur,  ils  ont  lemaii^ue,  i  qu  ou 
ti'appercevoit  aucun  trait  noir  dans  l'écorce  j 
X*.  que  le  (istil  étoit  coloré,  funonc  ven  le 
bas  j  &  que  la  coulettr  fembtoit  s'être  raffemblée 

vers  les  noeuds  er)  pl'js  grince  quantiré  q  ;l!eurs» 

5**  que  la  moelle  ne  puoifloit  point  avoir  été  ua- 
veriée  par  f encre. 

Les  mêmes  phyficiens ,  après  avoir  plongé  di- 
Vecfes  erpèces  de  branches  d'arbres  dans  d'auues 
inittlioiB,  «mt  toujours  en  à  peu  près  les  mêmes 

réfultats  :  d'oi\  ils  ont  conclu  que  u  fère  ne  s'éle- 
voit  Que  par  les  vaitTeaux  du  corps  ligneux ,  qu'elle 
ne  s'élevoit  point  par  l'écorce^  &  qu'il  en  mon- 

toit  fort  ppii  entre  1?  boi';  l'écorce. 

Eavain^  pour  combattre  cette  vérité.  <^ec- 
leroit-on  qu'on  trouve  de  vieux  ormes  &  de  vieux 

îâulesqui  prodoifenr  des  rameauï  vigoureux  quoi- 
que ces  arbres  foient  creux  dans  leur  intérieur, 
ou  quoioue  le  bois  de  leur-tronc  foit  pourri  :  ce 
qui  fembleroit  démontrer  que  la  ftve  s  eleve  pref- 
que  totalement  par  l'écorce.  Cette  obfervation 
n'a  aucune  folidité  i  8c  (î  l'on  cxarnine  avec  atten- 
cioo  les  arbres  qui  fout  dans  cet  état ,  oo  trouvera 
emre  te  bois  poan-t  de  Wor  tronc  de  l'écorce ,  ptu- 
fieurs  couches  Irineufe?,  par  lefquelles  la  fève  peut 
dire  portée  sux  rameaux  qui  le  développent.  D« 
pins ,  il  c  It  de  fait  que  de  gros  chênes  écorcés ,  & 
quel'on  tient  l  conyn  de?  .-irdeiîrs  du  Toîcil lub- 
uftent  pendant  plulieurs  mncts.,  &i  reproàuiknt 
une  nouvelle  écorce  ;  mais  comment  ces  arbres 
aitti  mutilés  pourroient^ils  vivre,  fe  couvrir  de 
feuilles  ,  fe  revêtir  d'une  nouTelle  écotce,  fi  la 
fève  ou  le  fac  nounkkr  ne  s'élevoit  pat  les  fibits 
du  bois? 

M.  Coulomb  a  préfenté  i  l'Inftitut  national  des 
obfervations  neuves  du  cette  quefiion.  Les  expé- 
f  iences  de  ce  célèiite  phy&cirB  le  portent  i  croire 
que  la  (ève  s'élève  dans  les  végétaux  par  l'inter- 
mède de  la  moelle.  En  effet ,  ayant  jicrcé  au  prin- 
tems  quelques  arbres,  cotnne  d«.s  pcuplt<;is  & 
autres ,  les  fiics  féveux  ne  commencèrent  à  forcir 
qu'au  moment  oi  h  tarrièrc  eut  pénétré  jufqu'à  la 
mpeile  ou  dati&  Cua  voiiînige }  il  s'échappa  en 


S  E  V 

même  tetm  Wie grands  quand  :é  de  bultei  d*airoM 
ile  quelques  gaz  qui  fe  précipicotenten  ÊùÉmtim 
bruit  confîdérable. 

Que  la  fève  monte  dans  tes  plantes  par  une  pref< 

fîon  quelconque  ,  ou  par  Je  moyen  dts  vaifltaui 
liu  corps  ligneux,  ou  par  1  intermède  de  b  moelle, 
toujours  efl-il  certain  qu'elle  a  un  mouvement  réel 
d'afcenfion  j  mais  ce  mouvement  t»i>-i!  le  feu!  qui 
exifte  dans  la  fève  ?  Rtdoit  on  penfer  c^u  elle  puilTe 
uniquement  i'elever,  &qu'à  l  exception  des  par- 
ties vraiment  noutrtcièrct  qui  fe  bxeoc  dans  la 
plante, quis'affimilent  aux  difltrensot|anesqu^d!es 
abreuvent ,  toutes  les  autres  parties  foient  inutiles , 
ou  fe  dilTipent  par  la  tranfpiration?  Un  grand  nom- 
bre de  faits  &  d'expériences  prouve  qu'une  patrie 
de  cette  ftvL' s'lcou!:-  dc^  linnchcs  jurqu'aux  ra- 
cines^ ou,  ce  quj  levienc  au  même,  que  la  fève 
a  encore  un  mouvement  de  defceiuoo. 

Duhamel,  ayant  gretfé  on  jeurw  orme  par  fon 
extrémité  lupétieure  fur  le  milieu  de  la  tige  d'un 
autre  orme  plus  gros  qui  étoit  près  de  lui,  coupa, 
quand  l'union  fut  bien  formée  ,  le  plus  petit  de 
CCS  deux  ormes  tout  près  de  la  terre  :  celui-ci, 
loin  de  périr,  continua  pt: ulirc  plufieuts  années  i 
poui&r  des  feuilles  fur  les  ram«aux ,  &  mé^ns  il 
acquit  de  la  froffeur.  Mus  comment  le  jeune  ar* 
bre ,  qui  ne  recevoit  plus  de  nourriture  par  Tes  ra- 
cines, pujfûu'il  en  étoit  féparé,  pouvoit-jl  végéter, 
à  moins  qu  on  ne  fuppofe  qu'il  ne  fillt  nourri  que 

Ear  la  fève  defcendaurc  ?  Ci  pcrid  i^it  ce  que  dit  ici 
lubamel  ne  me  paroit  pas  ecte  fans  quelques  dif- 
ficulté ,  quoique  je  fois  patfaiteinent  de  fon  avis  • 
fur  la  fève  descendante.  Il  me  fenible  en  effet  qu'on 
poHrroit  objeâer  <^ue  la  fève,  «qui  arrivoit  dans 
cc  rte  crefié,  venoit  direâeroent  des  racines,  & 
qu'eu  montant  elle  fe  détourooit  eo  partie  pour 
paHer  dans  le  jeune  arbre ,  dan»  les  organes  du- 
quel elle  contmuoit  à  couler  par  une  courbure 
afcendante,  &  qu'elle  ne  faifoit  là  que  ce  qu'elle 
fait  habituellement  pour  les  branches  courbées  eg 
divers  fens. 

Si  l'on  fait  une  entaille  fur  un  tronc,  l'huaiidité 
qui  borde  les  lèvres  de  b  partie  fupérieure  de  1» 

plaie,  ne  prouve-t-elle  pas  le  mouvement  dcfceo- 
dant  de  U  ieve?  Qu'on  talTe  une  forte  ligature  i 
une  jeune  tige,  il  rétablira  deux  bourrelets ,  l'un 
an  deffus  de  la  ligatum«  &  l'autre  au  delTous  :  le 
bourrelet  fopérieur  fera  même  plus  gros  que  Tîn- 
férieur,  pmcc  que  le  volumP  de  h  (èvn  ^i'V  s'é- 
toit  élevée,  a  été  augmenté  pat  les  fucs  aijpîrés  pat 
les  fisttillesi  mais  comment  concevoir  la  {orma- 
tion  de  ces  deux  bourrelets ,  à  moins  qu'on  ne  fup- 
ofe  dans  la  fève  le  doublé  mouvement  d'afcen- 
on  8c  de  deibenfioo?  Si  on  plie  une  branche,  & 
Qu'on  en  hSe  tretnper  l'extrémité  fupérieure  dans 
1  eau ,  la  fuccioo  ne  tardera  pas  à  s'établir,  &  l'on 
verra  dimioMr  In  Quantité  cean  contemo  dsns  I» 
vafe. 

-  La  fève  fuit-elle  la  même  route  dans  fon  double 

monvement? 
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flMSveneot  î  Nous  avocts  vu  que  ta  (ève  afcen- 
intet'Âevoh ,  nu  par  tes  fibrrs  tigneares  ,ou  par 

iamoèlic:  il  eft  prr)b;bîe  c;ue  la  fève  dcfccn  'antr 
î'ecojle  par  liS  fibres  cffrticale*  les  plus  voilincs 
Âlbof».  En  effet,  dans  lexp.ii  nce  de^  irjcdi  mis  , 
h  I  qui'ur  coîorétî  s'crant  élevée  le  long  des  fibr  s 
Jîfntufes , comniençoiràredefcendre pa: t  ecorce, 
M^cequi  revient  au  même,  la  coloration  ifubois 
toonncnf  oit  par  U  bas ,  &  celle  de  l'eçoicé  con.- 
xKv^^oh  â  ft  nnnifêfier  par  le  haar. 

tteft  plus  facile  é«  démontrer  !e  double  mou 
vctrent  <Jc  la  fève  ,  que  de  d:coii\r;t  la  matiièir 
(ionc  il  s'opère,  &  quelle  peut  en  éui  la  ciufe. 
Tout.j  les  opinions  fur  cette  matière  peuvent  fe 
r^.^uirf  à  deux..  Parmi  les  phv&cwtis  ,  les  uns  ad- 
mïtt:Tit  la  circulation  de  la  (eve,  &  les  autres  h 
remettent,  quoique  ceux-ci  reconnoiflent  que  Us 
li(|iKius  de*  végétaux  ont  divtrs  mouvemcns ,  (c- 
jgodilÊremes  dir«âtons  ^'ils  ex^  iic^uent  cha- 
ciBàleur  manière. 

l'A  pliyficiens  qui  admettent  la  circulation  de 
lifrve,  prétendent  que  l'humidité  dont  les  plat  tes 
Im  nourries  ,  monte  ,  au  fortir  (its  ncines,  da  is 
Ut^e,  dins  les  branches,  dans  les  feutiks,  dans 
lofrufts,  &'c.  oii  elle  dépofe  ce  qu'elle  a  de  pro- 
pttpour  la  nourriture     pour  l'accrnilît-nient  de 
osimocs.  La  partie  furabundante  ou  inutile  de 
Mifdiié  lêdefcend  dans  les  racines  pour  y 
rtfîioir  une  nouvelle  coclion  î^.•  une  nnuveik  pre- 
pmvm  ;  elle  s'unit  aux  nouveaux  lues  que  les  ra- 
i  '-i  ont  tirés  de  la  terre  ,  &  elle  remonte  avec 
tdi  dans  les  parties  fupérieurcs  des  plantes. 

Les  phyficiens ,  qui  nient  la  circulation  de  la 
ftre,  conviennent  néanmoins  qu'elle  eft  tantôt  af- 
tendante ,  tantôt  dtictnda'^te  ;  mais,  en  admet- 
tatfeiiftence  de  ce  double  mouvement  «  ils  ne 
l'jutibaent  pas  i  la  ménie  caufé. 

Dodart  penfoit  que  la  fève  afccnJante  étoir 
Hïrer.tede  ctllequi  rcrrurncit  veis  les  racines, 
&que  ces  deux  efpeces  de  fève  étoient  contenues 
ènidesvsitireaus  de  différente  ftmâttre  ;  ainfî  il 
neloimanquoit  plus ,  cmmc  l'obfcrve  Duhamel , 
p<wr admettre  la  cirruiation  de  la  fève,  que  de 
<MiMmr4|u*îl  y  avoit  quelque  comumnicationen- 
ttensdeux  fortes  de  vaiAeaus. 

''onrcr  ,  dont  les  fublimes  découvenes  ont 
ttl-iirci  tant  de  points  obfcurs  de  la  phyfique  vé 
rie,  p^nfe  q-îc  le  double  mouvement  de  1.» 
Ivmpbe,  dam  les  végéMnf,  t-loit  le  f.iire  d'im 
ni  iere  plus  (impie,  &  exii^-r  moins  de  p'tpjta 
to'sque  la  circulation  du  fangdan^les  animaux. 
Ccit  une  vétiié ,  dit  ce  ceUbre  naturalifte ,  pt'  û 
ïrî  par  l'inipedtion  des  f»rgai>es.  En  eff^t ,  Us 
pljr.tts  n'ont  point  de  parties  qui  répomlent  ,  p.ir 
leiultitiâitFe  ou  mr  leur  jeu ,  à  celles  qui  opèrei  t 
hctcêlatioii  éu  tang  dans  lef  fitaiids  animaux  lells^ 
G'ditr.i  coeur  j  ni  artères .  ai  veines}  letit  firuc- 
U«tûiùqu€.  Tome  VU. 
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t  ire  eft  (imol?  &  uniforme  j  les  fibres  ligncuf^s , 
les  ntricnles,  les  vaitfeaut  propres ,  les  trj  h^es , 
tompolnit  le  fvftème  tfnp-r  I  urs  vi  cèrcs,  &r 
t  es  vifrères  lont  rc pan  lus  umveilellemeni  dans 
tout  le  corps  de  la  pla  ne  :  on  les  retrouve  fufqtie 
dans  les  moit^dres  parties.  I  es  vaiff  jux  f^vt-ux 
n'ont  point  de  valvules  deltiii,»-s  i  tavorifer  l'af- 
c-nlion  lie  la  feve  ,  f!e  a  en  cm  écher  la  rérrogra* 
dation.  gu.in>i  les  valvults  échapperotent  an  mi- 
crofcope ,  l'expérience  prouveroit  affez  quVItes 
n'exirt-nt  pas  ,  puiffjut  It  s  plm'esqu-  "on  plonge 
dans  l'eau,  ou  que  l'on  met  en  terre  par  leur  ex- 
trémité Ittpérteure  »  ne  lailTent  pas  de  végéter.  . 

Il  eft  fi  vrai  one  la  five  monte  &  defcend  libre- 
ment oar  les  mimes  vaifleaux ,  q-ie  fi ,  a^-rès  n  oir 
coii^/dansonebelleraifonunebrinch;  ,nr.  adipte 
au  rroiiçm  un  tubs  drvtirt.-  qiii  coitticnnedu  mer- 
cure ,  on  verra  !a  l^ve  ék'ver  le  mercure  pendant 
le  jour ,  &r  le  I  ùff  r  tomber  â  rapproche  cI«î  la 
nuit.  La  mirche»1e  la  fève,  Am^  I.1  IkII.-  fiifon, 
rtfljmMe  donc  allti  i  U  liqusor  d'up  thermo- 
mètre I  l'un  '  &  l'autre  dépendent  également  des 
aiteriiitivcs  du  chaud  &  du  froid. 

Enfin,  les  divers  phénomènes  de  la  végétation, 
q  i'on  a  regardés  comme  de  fortes  preuves  de  la 
«.irculation  de  la  feve,  ne  la  fuppolent  pnint  né- 
ccflairement.  Tous  ces  phénomènes  s'expliquent 
delamanièr^  la  plus  heureufe,  par  un  piinci^ie  fore 
limple  ,  fonde  fur  robfcrvatiim  ;  c'eft  qu  il  y  a 
Uiie  étroite  communicanuii  entre  toutes  les  par- 
ties d'une  plantes  elles  font  toutes,  à  ré.^arJle* 
unes  des  autres,  dans  un  état  At  fuc>.i()n.  La  rcar- 
rituie  que  prend  une  de  ces  pariics,  le  iraiihnec 
aux  autres  >  tes  feuilles  fe  nourriH.  ne  réciproque* 
ment;  b  racine  pompe  le  fuc  Je  la  tigj,  la  tige 
pompe  le  fuc  de  la  racine  i  atnfi .  du  commerce 
mutuel  qui  eft  entre  le  f  ijet  ^*  !i  r.r.iî.*  ,  !irr;'te 
cette  commimicatioii  réciproque  de  leurs  bonnes 
ou  mauvaifes  qualités  qu'on  allègue  en  preuve  de 
h  ct'  uHt  (in  :  I  fi!"  iiM^-ricicr  p  (T.*  alrernat've- 
ment  du  lujct  duus  ia  gi  etie,  &  de  la  greffe  dons 
le  rajet. 

On  ne  peut  difroi.v-nir  qu'il  n'y  ait  des  rap- 
ports entre  les  plantes  &  les  animaux  j  mais  ces 
râ|  ports  ont  leurs  limites ,  &  on  ne  doit  ufer  de 

l'ani^cigii  o,u'-ivcc  une  extiéme  l'obriété.  Si  la  n  - 
ture  a  prodigieufetiient  varié  ks  formes  exté- 
rieures des  corps  organifés  ,  elle  n'a  pas  motnf 
varié  les  moyens  qu'elle  a  ch  jifîs  yom  les  faire 
%ivrej  croître,  nmltip'icr  Fatuvi  îei  ani.naiix  mê- 
me? ,  conibren  en  eft-tl  dtns  Irfq-i'  U  la  circuLtion 
ne  fiiit  pas  les  ffiémss  lofs  qu  tlle  «bferve  dans 
l'homme?  N'y  a-rff  pas  encore  des  animaux  dans 
tf  fc  icK  ne  découvre  po'nt  de  clrculari-n  ?  N'en 
e^ift^-t  il  pas  même  d.-(ns  lefquels  ks  alimens  pa- 
oifTtnt  fimplemem  ballotés  de  haut  en  bas,  fie  de 
basenhàui.* 

Uns  partie  du  fiic  aourckier  qai  s'élève  par  les 
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fibres  ligneufes  ,  paiïe  par  les  feuilles  &  les  fleurs 
dans  l'écorce  ,  de  là  dans  la  racine  ;  une  autre  par- 
tie  <ie  ce  fuc  retourne  par  les  mêmes  vaifTeaux  v<  rs 
û  tadne,  d'où  elle  renfle  encore  dans  la  tige. 

Par  ce  balancement ,  qui  (e  répètt  ^)las  ou  moins, 
le  fuc  grofllîer  reçoit  déjà  utic  iortâ  prépaïa- 
tton  )  il  fe  perfeâionne  dans  dts  vaideaux  plus  dé- 
liés j  &  dans  les  utricults;  Il  ru-^Ltllu  s'ét-liappe 
par  les  ieuilles.  (  A^oyrj  tsotu-et ,  Haies,  Duha- 
Bd,  Venttnat,  Xffjw  végétai ,  àc) 

SEVOLE.  S<*vola.  G  enrt'  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  complètes ,  monopétaléc* ,  ae  la 
famille  de<,  cimpariulacées.qui  a  qia'lquf  î  rap|>orts 
2\ec\ti  p^'yicuTij  ,  qui  comprend  àt  s  ai  btillcaux 
txortquc)  à  l't'.urope ,  dont  les  feuilles  loat  un  peu 
grafles ,  les  fkurs  ditipotees  en  corymbes  axiUaires, 
iniioies  de  bnâêei. 

Le  caraâère  eff*:ntit  1  de  et-  genre  confflv.  dans  ; 
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Seivoia  i\obe\h),foliij  oiovatUtglairit  i^. 
tegerrinm*  Uno.  Syn.  veget.  pae.  at).~  vâhl 
Synib.  1.  pag.  ;6.  — Swirtz  ,  Ob(Vrv.70.— Wiadî- 
^c.  Plant,  vol.  I.  p  g.  9|    n*.  i.  " 

Loielia  (Pittmieri  ) ,  fhitefctns  ;  foliis  ovali-oh. 
longis  ,  inttgerrimis.  Lifin.  Spet .  Pbnt.  VOl  l.eaf. 
IÎ17.  —  Flor.  ieyl.  Jij.—  Osb.  Iter,i7(.- 
Jacq.  Amer.  pag.  119.  tab.  179.  llg.  «g.  &  Piûur. 
pag.  36.  tab.  T95K 

Lobtlia  frutefans  ,  pc-tulac*  folio.  Plum.  Cc  ner, 
Amer.  pag.  zi.  &  Burm.  Amer.  Icon.  16;.  tig,  j, 
—  Catesb.  CaroL  pag.  79.  tab,  79. 

LMîa frtaefitmt.  Miller,  Diâ. 

Bufy'of-m  littemm.  Runtph.  Aitib.  vol.  4.  pig. 

116.  tab.  54. 

C'eft  un  petit  arbriffeau ,  dont  les  tiges,  non  lai- 
teHfes ,  font  cylindriques ,  glabres ,  médiocrement 
épai(Te<^ ,  munies  de  rameaux  alternes  ,  tubeicu- 


Un  calice  à  cin()découpuresi  une  co'-o'/cirréguiiirCfi  kux  par  l'impteâàon  desanciennes  feutlWs.  Us 
undtbal'tformt ;  U  tube  ftndv       cétf  longt'tudiit(f    feuillesfont  nombrettTeSiàlternes,  pref^u  eparfes, 

fenr;  A  A't..^^  la:é<2! ,  ii        Ji^.J;î.:ns;  .."^r  étu-  '  prcfque  Tenlles ,  uH  pcu  gralffs ,  ovale$K)bJoi»gue$, 

trés-tntièt es  â  leurs  bords,  tlargies  8f  arromiies  à 
leur  [omnift ,  rétrécics  en  pétiole  c(.urt  à  leur  bafi^, 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  munies  dans  feins ai^ 
felies  de  touftVs  de  poils  lanugineux. 

Les  fleuri  fotn  diipofécs  en  giappes  latérales 
dichotonies.  !ls  ::vifii  ns  du  pédoncule  également 
dichotomes  ;  une  fleur  felfile  dans  chaque  bifoio* 
tion  ;  1rs  autres  pédonculëes.  A  la  ba!e  de  chique 

div;iinn  .  N-  fou':  le<  CiHce^  ,  font  fituées  des  brjc- 
tecs  is-ililts,  oppoiétis,  lubulées ,  velues  intérieu- 
rement dans  leur  aiflêlle.  Toutes  les  parties  d» 
chaquefl.urot'téminemmcntlecaraâèrf  du  genre. 
La  (oio  L  ell  velue  inti^rieuremcnt.  Lts  fruits  font 
Riabres ,  point  anguleui,  ni  toruleux,  ai cottrofl' 
nés  par  le  calice. 

Cette  plante  croît  également  dans  les  contrées 
méridionales  &  chaudes  de  l'Amérique,  &  dans 

les  Indes  nricrtilis  ,  miis  avec  de  légères  <''fFi- 
fijrle  Hli(orme,  épaiflî  à  fa  partie  fupérieure'  plus  1  '^/f**'  '>^"^<^^l'f  «î?  l'Amsrique ,  le  calice  ell  lu- 
long  que  les  étamines .  fortant  par  la  fente  du  tube    ^^"^"1  '  Ç"*  ' }  peine  légère- 

ment dentés  j  deux  bradtees  a  la  baie  de  I  ovaire. 
Dans  la  plante  des  Indes,  le  calice  eft  muni  à  Tes 
bords  de  cinq  dents  obtufes.  M.  Ledru  m'en  a 
Le /r<(j;t.it  un  drupe  arrondi,  ombiliqué^â une    conunuotqué  un  exemplaire  qu'il  «  lecueilli  â 


Itm 

mines  i  un  àyU  i  unjligmau  veiu,  un  drupe  injentur; 
t»  moyûk  è  deaM  iogtt, 

CarACTÈRI  CÉMÉRIQUE. 
Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  cail.e  lupétieur«  tièt-covn«  perfiflant  j 

à  cinq  dividutu. 

1*.  Une  conl/e  irrégulière,  monopétale,  infon- 
dibuli^ovni.:  ,  donc  le  tube  elk  long,  fendu  longi- 
luiiiialement  à  un  de  (es  côtés»  le  limbe  latéral, 
i  cino  découpures oYilessincéolées,  membraneu- 
fes  à  leurs  bords. 

?"  Cinq  étamines,  dont  les  fi!amens  fcnt  courts, 
capillaires,  inférés  fur  le  réceptacle,  terminés  par 
du  andières  oblongues ,  droites ,  point  réunies. 

4**-  yn  ovaire  inférieur,  ovale,  furmonté  d'un 

tie  { 

rparl   

5c  courbé  vers  le  Uaibe«  terminé  par  un  fligmate 

aplati  &  velu. 


léole  loge ,  renfermant  un  noyau  tubetcaleux, 
ride,  ovnlt^ ,  à  deux  In  -  ,  à  deux  femeqcesf  les 
(emences  un  peu  ovaks,  lolitaires. 

£  t  pi  es  8* 

1.  Sivoii  dt  Plamter.  Seëvola  Plumier i.  Lam. 

Sctv^a ohcvaiis ,  integerrimis  i  calice  deci- 
d.<o  ^  dfupts  levibus.  Lam,  Ilîurtr.  Gêner*  ¥ol,  a 
pag.  70.  n**.  i,j^4.  ub.  124.  fig.  i. 


Perto-Ricco.  b  {y-f  ) 

2.  Sevolf.  des  Indes.  Sc*vola  Kœaigîù  Vahl. 

Scâvo/a  foliis  ohovaiis ,  fupemi  emuio-rtfaiidisf- 
calice  perfifiente  ;  drupis  tvrofu»  LaUl.  Illuftr.  C«- 
vol.  i.  pag.  70.  n*.  2/9|,  tab.  124.  fig.  1. 

ScéVola  foliis  o!>o\u:tij ,  ft^brls  ,  fuftrrti'  .-fintaro- 
fubrepandiii  calice  quinquedentato.  Vahl,  Symb 

pag.         WilU.  5pec.  Plant.  yoI.  i^|>ag>95^ 
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LoétLd  tauaaa.  Gacrtner  .  de  Fruû.  &  Sem. 

On  diflingu*  cette  efpèce  de  h  précédente,  à 
(a  fiuia  tofuleux  ,  couronnés  par  le  calice }  aux 
lean  4es  dichotooifes  pédicdlées  j  aux  feoHIts 
(uîuk% ,  fnt^fM  crénelées  1  Jeor  partie  fiipé- 

C'cft  un  arbrifleau  dont  les  tiges  fe  divifent  en 
nmeun  gbbres ,  cylindric^ues ,  garnis  de  feuilles 
ihemei,  pvefque  reffiies ,  lifles ,  très-glabres  «  lon- 
fwi  d'enriron  trots  pouces ,  ovales ,  rétrécies  & 
cnt'eres  à  leur  parrie  itif -ricure,  elaigies,  finuées 
&  «ientées  à  leur  partie  Tupérieuce ,  £ins  nervures 
(mfihks .  ganiies  dans  leitis  aifleHei  d'une  toulé 
de  puils  lanugineux. 

\Ai  Al-uts  (ont  axillaîres  ,  pédonculéfs  ,  difpo- 
f«s  en  coryinbe }  les  pédoncules  longs  d'environ 
un  pouce ,  dicbdCmnes  â  leur  fommec  ;  les  fleurs 
àe h  dichotomie  pëdicellées  ;  les  autres  oppofées, 
msniet,  à  la  bafe  des  divisons  du  pédoncule,  de 
btiCcees  linceolets  ,  plus  courtes  que  les  pédon- 
<tilê$  partiels ,  lanugioeures  dans  Ums  aifleUcs  > 
ki  cilices  diytftb  en  cinq  découpures  fubutées  à 
Irrfiriimvr  ;  l.i  corolle  glabie,  longue  d'un  pouce» 
le  tube  f.ndu  ,  prefquejuft^u'à  ù  bife  ,  à  un  de 
f«  cotés,  un  peu  velu  întériéurement  à  fa  partie 
inferifure  i  les  découpures  du  limbe,  glabre?  8«: 
luicéolées;  les  filamens  de  moitié  plus  courts  que 
le  tube  de  la  corolle  ;  les  anthères  réparées  ;  le 
§tjk  velu  à  fa  balê }  le  fti gtnate  en  forme  de  coupe, 
domffiRérieur  eft  garni  de  poils  blancs  ttèsabon- 
iir.y,  le  fruit  glabrr-  ,  toruleux  ,  i  cinq  ^e$  peu 
élevées ,  couronne  par  le  calice. 

Celte  plante  croît  dam  les  Indes  orientales.  1> 
)..Sivoil  fbfeiift.  SeévtU  firictiu  Fotft. 

SctVûÊa  fotiis  ohovath  ,  vitkijîs  ,  moHiJflmis  ,  fu- 

ftrù  àifttaiis.  Vahl ,  Symb.  i.  pag.  37.  —  WiUd. 
Sjpee.  Plant,  vol.  t.  pag.  9f^.  o^.  |. 

SttnoU  fimut,  Fotft.  Prodr.  0*.  504. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  fcêivota 
Kxr.ig  'i  ;  elle  s'en  diRingue  par  fes  feuilles  molles 
&  velues  f  &  par  quelques  autres  caraâèces  dans 
les  paities  de  fa  fruâtocatioA. 

Ses  tiges  font  ligneufes  i  elles  fe  divifent  en 
tameaux  velus,  de  couleur  bruoe ,  hérilTés  d'afpe- 
ritét  par  l'impréifion  des  feuilles  après  leur  chute. 
Cilles  ci  font  épirfcs,  pr  fque  fcfliieis,  tu  ovale 
reoverfe,  rétrécies  prelqu'en  pétiole  i  leur  bafc  , 
•bnfesfc dentées  à  leur  partie  fupérîeoie, molles, 
velues,  vertes  à  leurs  deux  faces  %  1«»  |^ttoles  très* 
courts,  barbus  dans  leur  ailTelle. 

Les  fleurs  font  dirpo''écs  eu  corymbes  axillaires, 
rameux  ;  Its  ramiAcations  oppolees  ,  nunHes  de 
kaâtoi  lancéolées ,  oppofMS ,  «1  peu  lecont- 
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bées ,  fit  liées  à  la  bafe  des  pédoncules  partiels.  le 
calice  efl  luperieur  ,  divife  en  cinq  découpuro 
profondes,  lancéolées.  La  cocoUe  ett  velue  exte* 
rieurement:  foo  tube  un  peu  coriace ,  long  d'en- 

TÏron  un  pouce  {  les  découpures  du  lirnbe,  laté- 
rales ,  obtufes,  munies  d'une  membrane  mmcei 
les  Ki.tmens  filifjnnes,  inférés  fur  le  tube  de  lé 
corolle,  de  la  longueur  du  llv!-*  ;  nnrhèrtS 
oblongues  Jegérement  adhérentes  ou  rapprochées 
fous  le  Oigmate ,  tranlverfes  &  arrondies  à  leur 
bafe.  Le  ftyle  eft  lona  d'un  pouce,  linéaire ,  croit 
fuis  plus  épais  que  les  (îlatnens  ;  !e  fttgmate  en 
forme.de  cnu/o  ,  \':-;r ,  riois  fnis  p'us  !jTf'.,e  <.yje  le 
ftyle  ,  tranlparent  bc  légèrement  denttculé  à  fes 
bords.  Le  fruit  eft  un  drupe  globuleux,  vdOi  do 
la  grolTeur  d'un  pois,  couronné  par  le  calice. 

Ce  rte  plante  croît  dans  l'ifiande.  ^  {Dtftript, 

€X  y ahi.) 

SEXF.  des  plantes.  Quelle  beureufe  &  brillante 
découverte,  que  celle  de  l'exiftence  des  fcxes  dam 
les  plantes  1  Klle  nous  tair  c^nnohr:-  de  plus  en 

f»liis  la  fimpliciii  des  lois  de  la  nature  ,  muiciplie 
es  rapports  entre  les  animaux  &  les  végétaux.  Se 
nous  apprend  la  defttnacioo  de  plufieuts  organei 
particuliers  que  les  Anciens  avoiem  bien  reconnus 
en  partie  dans  les  vég  tn  x  ,  ii  iis  dunt  ils  igno» 
rotent  l'ufage.  La  peticelVe  de  ces  organes,  fou- 
vent  peu  apparens ,  les  faifoit  négliger  :  on  fe 
bornoit  prelqu'à  n'en  rien  dire,  ou  a  les  regarder 
comme  dcftines  à  «quelques  fécrétions  particuliè> 
res.  Les  organes  nules  font  conftitués  par  les  éta- 
mines,  &  les  oteanes  femelles  par  les  piftils. 
(Foyti  in  mau  ëtaxinis.  Pistils,  Fecoh- 

DATIOM.) 

La  manière  dont  s'opère  la  fécondation  des 
plantes,  dit  M.  Ventenat,  au  moyen  de  leurs  dif- 
férentes parties  fexoelles ,  eft  une  de  ces  belles 
opérations  de  la  nature  ,  qu'on  cO  f  irpris  d'avoir 
été  fi  long-tëms  à  conimitre ,  à:  que  nous  ne 
'Conooitrions  peut  être  encore  qu'imparfaitement 
fani  les  travaux  de  Lionxus ,  l'un  des  plus  écon« 
nans  génies  qui  aient  Traite  juiqu  à  préiént  THif- 
toite  naturelle.  Il  feroit  très-diffitile  de  dire  quel 
cl]  celui  qui  a  découvert  le  fexe  des  planta  Plu- 
(ieurs  apperçus ,  peu  importa»  d'abord,  oocooii- 
duic  probablorrent  à  cette  grande  découverte. 

Ce  fut  fur  la  fin  de  l'avant-dernier  fiecle  qu'on 
foupçotma  la  véritable  t'ontlinn  des  ecamines  fie 
dos  piftils.  Se  qu'on  commença  à  croire  que  ces 
organes  étotent  réellement  les  parties  fexuelles 
des  vépétau*.  Nous  voyons  I  la  vérité  les  plantes 
diftin:;uées  ,  par  les  Anciens  ,  en  niâles  S:  fem-rlles  ; 
mais  cette  diftinâion  n'eft  fondée  fur  aucune  dif> 
poiicion  organtaue  relative  aux  fexes,  &  l'on  îè 
bornoit  à  regaraer  comme  pbnt.s  fimeîles,  cellta 
qui  font  plus  délicates  &  de  plus  petite  uille,  9c 
coinm*e  plantes  mlletj  ctUei  ()ut  (ont  plns  hautes 
8c  plus  vigoureufes. 
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'  (Quoique  Théophrafte  ait  difttngué  les  palmiért 
tn  mâles  &  en  terriLlles ,  parce  i]u<.  les  uns  portent 
«le»  fruits  &  que  les  autres. font  Itérilcs;  quoi4u'il 
dire  evpreflenienc  que  les  fniîti  du  pslnifer  cou/tut 

fi  l'on  ri*a  pas  l'attention  de  fccouer  fur  Us  em- 
bryons les  pounières  des  étamines.,  néanmoins  cet 
auceur- retonnbe  dans  la  di(lindtioi>  abullve  dont 
nous  ver.ous  de  pailtr,  &  il  appell:  iràlei  ou  fe- 
melles des  arbres  <jui  font  inconttlbblcment  her- 
maphrodites. Il  en  ell  de  même  de  Mue  ,  de  Diof- 
coiide,  de  Galiea  &  de  leurs  commentateurs. 

r^rev  rapports,  dins  Ton  A.ui:o'nu  des  P/jnies , 
que  Millington  ,proLlici.rde  i)jtaiii(jue  à  Oxford, 
lui  dit  4  en  parlant  de  la  manière  doiu  Ks  plantes 
fe  fécoodoient ,  qu'il  penfoic  qu'au  moment  où  les 
caprùles  des  fommets  (les  anthères)  s'ouvrent, 
ieSDOuA'ièresqu'etI  ^  comierinenc ,  t'>n:b.iit  fur  Its 
emoryons  &:  lue  les  pilti.s ,  &  qu'elles  fécondent 
les  fruits ,  non  en  s'introduifant  dans  les  ft  mence», 
mais  par  h  communication  d'une  exhalaifon  fub- 
tile  8c  vivifimte.  Kai  adopta  ce  fentiment.  Catie- 
raritis,  proreffeur  de  botanique  à  Tubinge,  a  fait 
un  difcouTS  dans  lequel  il  cherche  à  prouver  que 
la  génération  dus  piantts  s  opèie  pir  des  m'  yetis 
feniblahles  à  ceux  qui  produilent  la  gënéi  tion 
des  animaux.  L-s  graines  de  mercuriale  &  de  m.iis, 
dit>tl ,  ne  mûrilfent  point  lorfqu'on  enlève  les 
fl?urs  à  étamines.  Néanmoins  Tourne fnrr  î^*  plu- 
fieurs  autres  botaniftcs  regardèrent  les  eiamines 
&  Icspifttls  comme  dos  otp.anes  excrétoires,  dont 
la  fonction  fe  réduifoit  à  faciliter  quelques  fecré- 
tîons  ,  i  débarralTer  les  plantes  d'un  excrément 
de  la  mè-iie  minière  à  peu  p  es  que  Us  re'ns  des 
animaux  réparent  l'urine  de  la  imiX^  du  fang  ;  mais 
l'amorité  4tt  botanifte  français  n'entraîna  point 
les  fiifFrjges. 

Geoffrov  Tf connut  l'exi^-înce  ifu  fcxe  des  plan- 
tes, Je  N'aillaiu  allégua  plulîeurs  preuves,  tn  fa- 
veur de  cetti  vérité,  dans  fon  Drf.ours  fur  la 
firuâure  des  pars.  \\  exiftc  une  Ltlirt  de  Bankard 
è  ttîinhi ,  écrite  au  commencement  du  fiècle  der- 
nier, où  non-feulement  l'auteur  parle  du  fexe  des 
plantes ,  mais  où  il  trace  encore  a;:e  méthod«pour 
claHer  les  végétant  d'après  les  divers  cataires 
fournis  par  Us  organes  fcxuils.  Malh-'iirPtiltment 
la  mort  enkva  Butckard  au  printems  de  les  jouis, 
&  le  plat»  qu'A  avott  conçu  refta  fana  exécution. 

Il  étoit  réfervé  à  Linn«ua  de  le  créer  de  nou 

veau,  de  lui  donner  toute  la  perfection  dont 
il  étoit  fufceptible.  Ce  célèbre  naturalise,  après 
avoir  prouvé ,  par  une  longue  fuite  d'expériences, 
dans  la  Diflfertation  qui  a  pour  titre  Sponfu/Li 
'Ptantarum  (Amœn.  Aca.l.  vol.  i),  que  ks  eta- 
mines  ^  it  s  piniU  eto-etit  les  urganes  fexuels  des 
plantes  «  étab  ic  lur  cette  bafe  un  fyflème  peut- 
étré  pins  în;éntrux  que  folide,  dans  lequel  toiis 
les  \'écc-t.U)X  vi  rinen'  aifem.iu  !c  f-lacer.  Dé'^-Iîjrs 
tous  les  botaoùtes  furent  convaincus  de i'euUence 
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I  du  fexe  dans  les  plantes.  Pontedera ,  Spatlanzant 
.  &  Airton  furent  les  fculs  qui  i-ntrtprirLnt  de  le 
I  coiitbattre  )  mais ,  comme  robfcrve  Smith ,  Us 
I  raîfons  qu'ils  ont  alléguées  contre  le  (éntimentde 
Linnxus  ,  prouvent  en  fa  faveur.  Le  botanifte  fué- 
t  dois  ell  donc  le  premier  qui  ait  démontté,  d'une 
'  manière  v^âoricufe ,  le  fexe  des  plantes ,  U  oui 
ait  mis  Cftte  vtrite  dans  tout  fon  jour.  11  t'-fi 
donc  pas  étonnant  qu'on  lui  aunbuc  la  gLi.e  ,m 
cette  découverte ,  de  même  que  Harvei  ell  re- 
gardé couMne  l'auteur  de  celle  v'e  !a  circulation  du 
lang  ou'il  a  démontréo  «  quoiqu'on  en  ei}t  patlé 
avant  lui. 

I  PS  or^Tanes  f-ruels,  ?n  ra'Ton  de  leur  univcr- 
falite ,  ë<r  lurtout  en  taiion  de  l'impoaarce  d  s 
ïoxtiXi  .m  qu'ils  rempliffent,  fDuiniiïeni  d^ts  o- 
raftères  de  plus  grande  valeur  que  le  calict  '\  \\ 
corolle,  qui  ne  font  que  des  organes  a4.&>.li<^iîcH 
(  Ventenai  «  Bj^h*  v^itiU.  ) 

SH A WI A. Shawia.  Forfter ,  Nov. Generj>. 48. 
—  Schreb.  Gêner.  Pbnc.  a**.  1)59. -—Juin  Gêner. 

Plant,  pag.  iJ?o. 

Genre  de  plantes  établi  par  Fcrfter .  â  fleurs 
compo'ées,  de  la  famille  aes  corymbinres , qui 
p.roïc  jvo'.:  lies  rapports  avec  les  ftiijh:un  ,  & 
q.ii  comprend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe, 
donc  tes  fleurs  font  difpofées  en  panicule. 

Le  caraAère  el&ntiei  de  ce  génie  eft  d'avoir; 

Vn  eaiiee  imbriqué  &  cylindrique  ;  une  corolUk 
cinq  découpures  ;  cinq  étamints  fyi.génrfes  ,•  un fiigmjtt 
bifide  ;  le  réceptacle  nu  ;  une  fcmence  ohlongue  ,  ùt» 
montit  d'mt  aigrttu  piUufi,  ptiiffftetc  ijk  i«Jx- 

CaractIre  cênériqub. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  caiifâ  imbriqué  ,  cylindrique ,  corrpole 
de  cinq  ou  lix écailles  oblnngues,  trois  ânétienres 
plus  longues,  prefqu'égales. 

1^.  Une  cotolfc  nHH' ppérn'c  ,  en  forme  d'en- 
tonnoir ,  courte  ,  dune  le  limbe  eit  divife  en  cnu| 
décoop.ures  linéaires ,  ouvertes.  ' 

:°.  Cinq  é'.dmincs  ,  dont  les  filamens  font  ca- 
pi  laireSj  terminés  pat  des  anthères  réunies  en 
cylindre. 

4*.  Un  ovaîn  oblong  «  furmonté  d'un  flyle  filîp 
forme  ,  plus  long  que  la  corolle ,  terminé  pr  «B 

fligmate  bifide  ,  o^^vert. 

Lts  femences  font  folitaiies  ,  oblongnes ,  fur- 
montées  d'une  aigrette  capillaire  ,  pubefcente  à 
fa  bafe  ;  renfermées  dans  le  calice  petfifiant. 

I.e  récept.ide'eft  nu. 

Cette  fiante,  fui  laquelle  nous  n'avons  eas> 
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imti  détails ,  croit  dans  les  lies  de  TAmétique 
dsbnerduittdL 

SHEFFIELDIE  rampante.  Skifeldia  rtpens. 
Um.  ^^Suppl.  pag.  i8  &  lu.  —  i-oiii.  C«ner. 
ft%.  1 8.  ub.  9» — Id«m ,  Pvoon  457-  —  WUU. 
5p-c.  Plant,  vol.  !•  pag.  8)).  —  iiifiicu  »  Gcner. 

Geme  de  phntc s  drcotylédones  ,  à  fleurs  com- 
flèitt .  moDopéCjlén  ,  de  la  famille  des  lil'ma- 
chi.j,qui  a  les  rapports  avec  les  Cu-L  ,  8c  ijui  ne 
comprend  tju'une  feule  elpèce  fort  pcr.te  ,  dunt 
le»  tiges  font  rampantes  \  lembbbie  entièrement  » 
ftt  foo  pon  ,  DM  la  forme ,  la  grandeur  &  la  dif- 
poliiion  ite  fis  tentlles ,  au  ptfUt  ponuU ,  dont  elle 
n  e!}  'iffi  rnëc:  que  par  là  ftuâificatîoQ  j  qui  ea 
tli  «es  iiiftcrcnte. 

Lecir.i.!tère  flL'tititl  de  et  qefire  fft  d'.ivoir  : 

Vu  ulite  ptffijiuni ,  a  an^  aicoupures  ;  une  ctroilc 
cnpaJL.l<e ,  à  cinq  ioftes  i  itix  ftamtm  ,  dont  cinq 
iiiùti  i  ««  ftiffàau  tn  titt  >*  ww  eap/itU  anUocuUin  , 
itttfvcives. 

CÂRACTiaE  «ÉNiKIQUS. 

Qgqot  fleur  otfre  : 

i'.  L'n  ca/ice  inférieur  »  perfiftant ,  i  cinq  di- 

rion  alr;uës. 

1*.  Une  coro/Ie  monopétile ,  campanulée^  plus 
Inpe  que  le  calice  >  dont  le  limbe  efl  divifie  en 

cioqdévoupures  ovales  ,  réflëchits. 

^  )*.  Dix  étamiittf,  donc  les  &lainen>  font  fubulës, 
kSitH  fat  le  tube  de  la  corolle  ;  cinq  fertiles , 
oppolcs  aux  découpuies  du  limbe  ;  cinq  iLrilts  , 
bm  anthères.  Celles  -  ci  font  acuroinees ,  échan- 
néef  en  ccear. 

4'.  V ovaire  eft  oblong  ,  furmonté  d'on  fl^fe  fili- 
forme, de  la  longueur  des  étamines^termiiiépar 

uniiigiTiate  /impie ,  entête. 

Le  f'uit  eft  une  capTiile  conique  ,  ï  une  feuK 
loge,  s'oiivrant  en  cinq  valves,  renfermant  des 
femences  noiubreufes^  globuleulies  «  atuchées  à 
m  réceptacle  central. 

Cèttc  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Zélinde  8c 

dtm  les  Bes  de  Pâques,  x 

Hou.  M.  f  nSi  lirdière  \  ient  de  publier  ,  f^m^ 
fes  PiaiUis  M  U  Njuvtiit-  Hollande  t  une  iiouvciic 

eljpèoe  de  pugUiéia  «  que  je  joins  ici. 

Sm ffuldii  blanche.  SAifitMa  buMa.  Labill. 

Sk4tUîit  cauUiuM  mais,  Labilt.  Nov.  Holl. 
Pbnt.  $p«cim.  pag.  40.  tab.  J4. 

Cttce  pbnte  a  des  tig  s  dioices  ,  blanchâtres  , 
liaÀt^ue  toutes  fes  parues  *  chargées  de  plus  de 


SI  A  14$ 

flores  nombreux    de  i^landes  fdllantes.  Les  feuil- 
es  font  alternes,  épaiiV  s ,  cblongueStacuminées^ 
réctécies  à  leur  pattie  iutcn^ure. 

l^s  fleurs  font  pédoncu!ées  ,  axillaires,  termi- 
nales. I.e  calice  elt  perlilbnt,  à  cinq  decoupute* 
ovales,  aiguës  i  la  corolle  prcCque  campanulee  t 
fon  limbe  «fiviféencinq  lobes  preiqu  orbiculairest 

les  flhmcns  d^-s  étamiiies  au  nombre  de  dix  ,  fu- 
biilés ,  t  jiia  alte'nes ,  ftériles  }  les  .-inrhères  haftéei; 
L'ov.iire  cit  ovale  ,  à  demi-inférieur ,  à  utw  feule 
loge  ,  s'ouvru  ;  à  f  n  f<  inct  en  cinq  v.i'vfs  pp- 
pofées  at' c  uttaupurci  du  Lilitc,  feiitciiiuîu  plu- 
fieurs  ftui  nccs  oolongues  ,  arquëcs  ,  noiiatre», 
inféré"?  fur  un  réceptacle  central  ^  turbiné. 

Cett>:  plante  croit  au  Cap  Diemen ,  dans  U 
Nouvelle-Hollaifidv.  (D.fript  txlaMl.  ) 

SI.\LITE.  Dillenia.  Genre  de  riantes  dicotylé- 
dones .  à  fleurs  complètes ,  poîypéulées ,  affiliées 
à  1.1  famille  des  mignolie.s  ,  qui  a  quelques  rap- 
ports avec  les  othtia ,  &  qui  renferme  des  arbres 
exotiques  i  t'Eurof  e ,  dont  les  feuilles  font  gran* 
des  &;  toriarss  ,  îcs  fli.urs  b.IUs  &  très-grande» 
pour  ii  p  ii|)irt  ,  axilluiics  ou  t<. rtninales. 

Le  cjraitiire  clïcnciel  de  ce  genre  ell  d'avoir: 

Un  calite  h  cinq  folioles  ;  ci  '  q  pétales  ;  det  tta» 
mines  nombrt^fts  y  inférées  fur  le  réceptacle  ;  des  ftig* 
maies  fij^iUs i  dtt  <af fuies  nomhreufet  »  eomûvttUU^ 
pulpeufcs  intéfieunmetit ,  &  polyfpermet. 

CARACTiaE  GÉNBKIQQE. 

Chaque  fleur  ofl^re  : 

I*'.  Un  c.i/iie  à  cirq  folioles  grandes,  coriaces, 
concaves  j  oblongues  ou  prefque  rotides ,  pcifif- 
tantes  ,  fouvent  velues  en  dehors. 

1**.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales ,  (bu- 
vent  trè^-grands  ,  prefque  coriaces  ,  en  ovaîî-  r  n- 
verfé ,  airondts  â  leur  fommct ,  rétrécis  a  leur 
bafe  ,  fouvent  un  peu  crénelés ,  caducs. 

5°.  Des  êtiim-ncs  nonibreufts,  afTtiîlantpar  leUf 
réunion  une  forme  fphérique  ,  dont  les  nlameoJl 
font  extrétnement  courts  ,  iruérés  fer  le  récep- 
tacle ,  terminés  p:^r  des  anthères  droiri  ^  ,  oblon- 
pues  t  adnees  aux  filamens  ,  plus  courtes  que  la 
corolle. 

4,*.  Vingt-eiMriwenvh'on,  ovales  oblong»,  acn^ 
minés^  comprimés ,  réunis  par  leur  côté  intérieur, 
funnontés  de  fivles  droits ,  plus  longs  que  les  aa> 
(hères  «  teniiio»  par  des  ftigmates  Amples. 

Le  fruit  confifle  en  autant  \-  capfules  qu'il  y  a 
d'ovaires,  oblongues,  à  côtes,  &  fillonécs  en 
dehors ,  attachées  par  leur  tètt-  intérieur  en  un 

réc^pt.2cîe  central  À"  put.i       ,  '^..î  i  ^ile-  ' 

ment  des  femenccs  nonibicuu»  ,  paites  »  entou^ 
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fées  d'une  fubftance  pulpeufe ,  &  recouvectM  par 
les  opfuks. 

Es  pi  CBS. 

•  I.  Sti^LlTB  k  grandes  teim.  DOtenia  fp<ciofa. 
•TbDiib. 

Di/Unia  fol'iis  ohlon^ls  ,  roiuridAto-acutis  ,  denù- 

ctUdùt  i  ftduiifulu  unijo'ii.  '1  hunb.  Act.  Soc.  Linn. 
lond.  f .  ptg.  loo.  —  Willd.  Spec.  Plane.  voL  i. 

DiUtHim  inéica.  Lina.  Spec.  Plant,  vol.  i.  p. 
*Hort.  Ciiff.  2}i. 

SyaliuL.  Rheed.  Malab.  vol.  3.  pag.  jp.  cib.  3S- 
)9.  —  Rai .  Hift.  1707. 

Mj/vj  rvfcj ,  fyaliitt  dî3a.  PIuIko.  Maattff.  124. 

—  Burm.  Flor.  ind.  124. 

C'eO  un  grand  Ce  bel  arbre  cjui  s'élève  à  une 
hiutcur  aflcz  corfîdérabte  j  dont  les  rameaux  font 
liifftts,  épais  y  fortemant  ridés ,  glabres  «  de  cou- 
leur cendrée  ,  garnis  de  (édites  pétiolées  «  alter- 
fies  ,  oblongues,  jriondies  j  ti  iir  partie  fupeiieure, 
oblufes  à  leur  fomtnet ,  terminées  par  une  pointe 

farticulièrej  ondulées  &  légèrement  denticulées 
leur  contour ,  gtabres ,  verdâtre?  à  leur  face  fu- 
périeure^  fonibres  ,  de  coukur  brune  en  defTous , 
Imigues  de  près  d'un  pied  «  la  r  ges  de  crois  i  auatre 

f ouces ,  fupportées  par  un  péùob  cotitt  «  ^ais  « 
peine  long  d'un  pouce. 

Le*  Heurs  font  fituées  vers  Yetvtétimé  des  ra- 

mcaux  ,  [(..iitL n u-s  p.ir  Imif^  pédoncule  fimple, 
folitatre  ^  unitlore.  Le  calice  eft  ample  ,  giabre  , 
divKé  profondément  en  cinq  découpures  obi  on- 
gues  ,  concaves  J  obtufes.  La  corolle  grande  > 
un  peu  membraneufe ,  d'une  belle  couleur  de  rofe  ; 
les  pétales  légèrement  arrondis,  concavcsileséu- 
minet  très-nombreufes ,  beaucoup  plus  courtes  que 
les  pétales  ,  formant  dans  le  centre  de  la  corolle 
une  léte  prefque  ^lolnilcuf-.  T.i.'.  tjpfules  font  gla- 
bres ^  ovales^biongueSjiîUonées,  pulpeufes  dLtns 
leof  intérieur.  • 

Cet  arbre  ciolc  ï  l'Ile  de  Jm  fit  Air  la  cAte  du 
llalabar.  fi  ^ 

z.  StALiTB  i  ftaUlcseodèret.  Wtttmm  iaugra. 

Thunb. 

DilUnia  fvtiis  oblongo  -  ovatis  ,  obtups  ,  fubfcrra- 
iatùiptitMeiitiâmiifiorh.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  iiji.  o*.  t»  —  Lam.  illufir*  Ceaer.  tab.  492. 
fig.  I.  , 

Ditleitia  (  intégra  )  ,foliis  oiavatîs  ,  ohiufif ,  fulf 
MUgris  iptduncults  unifions.  Thunb.  Aâ.SoC.  Unn. 
|jOnd.  vol.  i.  pag.  199.  tab.  iS. 

•  Cet  atbre  a  Ces  rameaux  glabres .  alternes ,  ri- 
dés j  de  couleur  brune  ,  garnis  de  Ivuilles  pétio- 
lées ,  akemes  1  ov^-obloagnes^  obcutès  à  Icm 
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fommet ,  légéren^ent  &  à  peine  dentées  depuis 
leur  milieu  lufqu'à  leur  foitim^t  ^  entières  ï  tevr 
pTrtIe  inférieure  ,  plAhr-  s  i  leurs  deuf  facfs ,  co- 
riaces J  vertes  a  leur  tac  e  iup4rieure  ,  \nus  paies  en 
deflbns  «  longues  d'environ  iix  ï  fept  pouces ,  lar- 
ges au  moins  de  trois,  rénécies  j  prefaa'aigués  â 
leur  bsfe ,  veinées ,  rériculées ,  munies  de  jiermits 
flm;  les  ,  latérales  ,  aîternes  ;  I  ^  ]^  tioles  à  demi- 
cyiindriques  ,  canaliculés  en  deAus  ,  longs  d'un 
pouce*  velus  principalement  il  leurbafe. 

Les  fleurs  naifTent  fur  les  derniers  rameaux  vers 

leur  extrémité  :  elles  font  prelque  folitaires ,  pé«  . 
donculees  J  les  pédoncules  alonges,  cylindriques, 
fimpies,  uni  flores.  Le  calice  eft  glabre ,  â  cinq  dé» 
coupures  profondes ,  oblongues ,  concaves ,  ob- 
tufes î  h  corolle  grande  ;  les  pétales  ovales ,  pref- 
que ronds .  obtus  à  leur  fomtnet  *  OUVOrtS*  OUr* 
qu<"s  fie  lii'nes  longitudinales. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  de  Ceitan.  ^ 

StAUTE  à  cinq  ftylcs.  DUitma  peai^faa, 

Roxb. 

Dillenia  foliis  oblongis  ,  utrinqtie  acutis  ,ferratu  ; 
ptdMeuIis  Mnifiorisg  aggregatis  ,  laurulAtUi  fat^ 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j:.  pag.  I2|i. 

n**.  6. 

Diilenia  pentagyna.  Roxb.  Coromand.  voi.  i. 
pag.  xi.ub.  xo. 

C'en  un  arbre  dont  les  rameaux  font  garnis  de 
fieuilles  pétiolées^  alternes,  oblongues,  aiguës  i 
leux  deux  extréintcés  ,  finement  dentées  i  leurs 
bords  >  longues  dTon  pied  &  plus ,  larges  de  lix 
pouces  ,  glaores  â  leurs  deux  faces  «  veinées  i  ks 
veines  prefqu'oppolées  *  parallèles.  Les  pétioles 
ont  deux  pouces  de  long  ;  ris  font  dilatés  à  kut 
bafc  ,  &:  canaliculés  â  leur  Lee  fupérieure. 

Les  fleurs  naiflent  fur  les  rameaux  de  l'année  pré- 
cédente. H  fort,  des  bourgeons  latéraux,  quatre, 
lix  &  métne  neuf  pédoncules  agrégés,  fimpUs, 
tmiflores.  Le  caltce  eft  formé  par  cinq  folioles  on 

f)eu  arrondies ,  obtufes  ,  une  fois  plus  courtes  que 
a  corolle.  Celle-ci  eft  jaune ,  l'une  des  plus  petites 
parmi  les  efpècesde  ce  genre  ,  de  la  granaeur  de 
cell  "  <^ii  .  hhd  pdlujiris.  [.es  pét.des  ("ont  lancéolés» 
les  etamines  nombreufes  ,  parmi  lefqueWes  dix 
font  quatre  fois  plus  longues  que  les  antres.  Hny 
a  que  cinq  ftj'Ies. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  du  CotO' 
mande].     (  Defeript.  ex  Wittd,  ) 

4.SiALiTEfarmenteure.Dt7/*/i/<i/canrf<B/.Willd. 

DilUnia  foiiit  ianetoiatit  <  integtrrimis ,  pwcnh 
natit;  coûte  fe4$fiéenu»  Willd.  Spec.  Plans.  VoL  l* 
pag.  tzf  I.  D*.  I. 

DiUmM  kumiS*.  Dom.  Catd.  Hort.  Caoc.  ^ 
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Arbrifleau  dont  le»  tiges  font  primp.intes ,  hautes 
de  quatre  pi^ds ,  munies  de  rameaux  cylindriques , 
pub^fcens  dans  leur  jeunefle  ,  garni*,  d?  ftuillçs 
pétiolées  ,  alternes,  lancéolées,  rétrecies  a  leurs 
dm  exrrémices ,  très-  entières  à  leur  contour  , 
MCiooée»à  leur  fonnnec,  veinées, glabres  à  leur 
6ce  (vfinam ,  charféet  en  deflous  de  poils 

Le^  Seurs  font  fnlrraîrf  s ,  fiiuëes  1  l'extrémité 
de$riin:aux ,  prer4ue  itfliles ,  amples ,  prcftju'aullî 
fnadaque  celles  du  magnolia  glauca.  Les  calict  s 
font  comporps  de  cinq  prind'A  foliole»  oviles- 
laacéolées  ,  chargées  de  poils  ii  yeux. 

Cette  phnte  croît  à  la  Nouvelle  -  Hollande.  On 
L  cuït!\e  tiar.s  Its  ferres  du  Jardin  deS  PlaotCl  de. 
Paiii.  b  (  Dijcnpi.  tx  Willd.  ) 

$.  SiALrrE  émouffée.  DiUaù*  rttafa»  Tlmob. 

Dilltuia  fol:is  cèjvjtîs  ,  rcmoù  dtntatis  ,  apict 
inauéùt  i  ftaunculu  untforh.  Wilid.  Spec.  Platit. 

IMmm  (  retufa  )  ,  foliîs  obovads  ,  truncatis  , 
fmùs  {  ftduafuii*  uniforis.  Thunb.  Ait  Soc. 
lj«.Liôad.  vol.  I.  pag.  loo.  ub.  19.  —  Lam. 
VibGMier.  cab.  49».  fig.  2. 

Cftfe  efjièce  ed  r;;marquab!e  par  la  forme  de 
ib /tailles ,  la  plupart  éinoufl«;es  &  comme  tron- 

Êtàleur  fommetf  par  fes  Aents  d'une  gran- 
n^cre. 

Son  tronc  fe  divife  en  rameaux  alterne?,  glabres, 
ridés, découlent  brune  «s^tnis  defeuilltsalccntés , 
pétiolées ,  très -rapprochées,  en  ovale  renverfé, 
fb(<fes  à  leurs  deux  faces,  rétrécies  &pref<iu'en- 
tî^  à  leur  bafe ,  dentées  prefqu'en  fcie  a  leur 
ptrtie  fupériture;  les  dentelures  diltnntes,  cour- 
tes, obtufes  &  tronquées  la  plupart  à  leur  fom- 
«wt, coriaces ,  marqtiéet  de  nervures  latérales, 
fi*np!es ,  alternes ,  p.irallèles  ,  un  peu  arquées  à 
imlonunetj  l'intervalle  rempli  par  des  veines  ré- 
tiralées ,  longues  de  fix  à  fept  pouces  fur  trois 
pouces  de  large  ,  fupportée^  pir  d^x;  p-r-ole^  à 
deou  •  cylindrioues  ,  canalicuies  ,  ioii^s  a  peuie 
im  ponce  >  velus  â  leur  bafe.  4 

Les  fleuts  font  folitair-  s  ,  terminales  ,  pédon- 
culéet }  Ics  pédoncules  iimples  ,  alon^és  ,  cjrlin- 
di^ues ,  uniAores  ;  te  calice  divifé  en  anq  folioles 
ovales ,  obtufes  ;  la  c<>rol!e  d'une  grandeur  mé- 
diocre i  Us  pétales  ovales  rétrécis  à  leur  bafe  « 
nuit  fans  onglet ,  obtus  à  leur  fommec  ,  i  peine 
d'un  tiers  plus  longs  que  le  calice. 

Cet  arbre  fe  rencontre  dans  les  forêts  de  l'Sle 
deCeilao.  fj 

é.S.'  ALiTE  dentée.  Dîiienia  dentaia,  Thunb» 
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iuncuHs  muitiûoris,  WtUden.  Spec.  Flaot.  voL  Z> 
pg.  itj).  n  .  8. 

Dilienia  (denrata)  ,  folià  ovatis^  rtUifis^  Jem. 
ttuh  :  pedunculis  irifioris.  Thunb.  AfiL  Soc  l  .inn. 
Lond.  vol.  1.  pag.  z«i .  tab.  10.  —  Vahl,  Symu.  j. 
p#g.7l. 

IForm/a  (  trit^uetra  )  ,  petlolis  trlquetns ,  u  .'.  f  r- 
niit  latere  fupenort  tranfveuïm  firiatù.  Kottb.  in 

Nov.  ASt.  HoAa.    pag.  jjju  tab. 

Arior  ,  fntB»  éàé»,  Bam.  Zeyiia. 

pag.jo. 

Ghodkûfora,  Hem.  Zeylan*  49.  ^  Lmn.  Flor. 
zeyl.  n*.  611. 

Cet  arbre  fe  drvifb  en  ramwtnt  alternes ,  ridés  , 

glabres  ,  de  tou!;ur  cendiée  ,  p^H'i--.  i-îe  f-uilles 
alternes,  petiolees,  ovales  ou  un  peu  arrondies, 
très-obtulcs  ou  tronquées  avec  uneéchaocrure  ^ 
très-on'iç:es  à  leur  partie  inférieure,  imuies  8c 
dentées  a  leur  partie  fuperieure,  vers  leur  fom» 
met,  coriaces,  glabres  à  leurs  d-mx  faces  ,  vertes 
en  deilus ,  d'un  vert  plus  fombre  à  leur  face  infe* 
rieure ,  longues  de  trois  à  quatre  pouces  .  mar«' 

3uees  du  [.crvures  p^e(au'oppol€e^  ,  pirallèUs, 
irigées  vers  le  roininet>  les  pétioles  lont  glabres, 
anguleux  »  cnaticolés  en  deSna ,  ptefiqu'auffi  loogt 
que  les  fenilles* 

Les  fleurs  font  grandes  ,  di"p  'c?^  en  petires 
grappes  à  l'extrémité  des  rameaux  ,  environ  au 
nombre  de  trois  fur  chaque  grappe  »  foutenue^  par 
des  pédoncules  partiels,  gbbres,  alternes,  longs 
à  peu  près  d'un  demi-pouce  i  les  pétales  ovales, 
ttès-ootus  ,  rétrécis  vers  leur  bafe  ,  une  fois  plus 
longs  oue  lés  calices  :  ceux-ci  foot  compofés  de 
cinq  folioles  concaves,  lancéolées,  nn  peu  aigtfSs* 

Cette  plante  ctok  dans  llle  de  CeHan.  |> 

7.  Si AUTt elliptique.  DUicua  cuifiuj.  Thunb. 

Dilltnid  foUis  tltiptico-ovatis  ^  acutis  ^  ftrraiii  i 

ptJuncuiis  unijîoris.  Thuiib.  Ait.  Soc.  Lmo.  Loud* 

vol.  I.  pag.  xco.  —  Willd.  Spec.  PUnc  vol.  a* 
pag.  \t^x,  o*.  4. 

Songium.  Rumpb.  Amb.  vol.  2.  p.  140.  tab.  4^ » 

C'efl  un  arbre  dont  les  rameaux  font  garnis  d» 
feuilles  alternes,  pétiolées,  ovalei  ,  ell-rnui's, 
nnement  dentées  en  fcie  à  leurs  bor.is  ,  aicucs  Hc 
mime  acuminées  à  leur  fommet ,  garnies  de  ner- 
vures oppoféea .  parallèles  Les  flieuts  font  placées 
i  Textréinné  des  laneanx,  fi»  des  pédonôilet 
impies  *  unifloies. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indctj  dm  les  ifes 

d'Amboinc  âe  des  Célèbes.  f) 

8.  Si  ALITE  fangil  DiiUnia  fcrrau.  Thunb. 
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pedunculis  tn^ons.  Thunb.  Aù.  Soc.  Linn.  Lond. 
vol.  I.  p::g.  zci.  —  Willtl.  Spec.  Plant,  vol.  u 
pag.  n*. 

Saitgius,  Rumph.  Anboin.  ?ol.  u  pag.  141.  tab. 
46. 

On  diningue  cette  eipèce  à  fes  âeurs  fuppor- 
tées  par  de^  pédoncules  latérainij  fur  lerqaels  elles 
font  réunies  .tu  nombre  de  trots  ,  chacune  d'elles 
légèrement  pédicellée.  Les  feuilles  font  alternes, 

r:tio!ées>  ovatesi  eltîptîqoes,  ânetneiit  demées 
leur  contour ,  aiguës  à  leur  fominet ,  marquées 
de  nervures  prefqu'oppoféc^s  ou  alternes  «  latérales 
8e  paratlèlet. 

Cette  plante  Cloit  dam  ks  ites  de  Java  &  des 

Célèbes.  r? 

SIBBALDF..S/4^a/<£/j.  Genre  de  plantes  dicort.'- 
lédones  ,  à  fleurs  coniplètes  ,  polypetalees  ,  «.ic  li 
famille  des  rol'acées ,  divifion  des  ptmprenelles 
XffnguiforbA) ,  qui  a  des  rapports  avec  les  alchi- 
milU  ,  &  qui  renferme  des  n.'rbes  la  plupart  in- 
digènes de  l  Europe  ,  dont  les  feuilles  font  ffni- 
venc  lernëes  *  à  folioles  fimples,  dentées  ou  dé* 
c«Napécs{  les  fleurs  font  axiliaiies  Zc  tennnules. 

'  Le  earaâife  elTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  dix  découpures ,  alternativement  plus 
étrcists  ;  cinq  pétjles  ;  c'nq  éumines  ;  cinq  ovuirrs, 
dutant  de  ftyit'  »  de  fiigmtue*  &  de  femtncts  renftr- 
mh*  dans  U  eatiee. 

Caractère  générique. 

Chique  fleur  offre  : 

Un  Ciil.'ce  d'une  fciiîe  pièce  ,  droit  i  fa  bafe, 
à  demî-divifé  à  fon  limbe  en  dix  découpures  à  de- 
mi-lanceolécs ,  ti è>-ouvcrtes ,  de  même  longueur , 
alternativement  plus  étroites ,  peifillantes. 

1*.  Une  eo'olà  compofée  de  cinq  péules  ovales, 
inlërés  fur  le  calice. 

)*.  Cinq  itamines  dont  les  filamens  (bne  capil- 
laires ,  plus  courts  OU";  la  corolle ,  inUrés  fur  le  ca- 
lice j  tcraunés  par  des  anthères  petites  ^obtufes. 

4".  Ciri^  ovairts  uè';-coiirt<  j  avjksj  autant  ds 
fly!  <.  d^;  1,1  lo^guMir  des  étamtnes,  fîtués  latér.i- 
lement  vers  le  milieu  des  ovaires  ,  terminés  par 
des  fttgmares  fimp'es  ,  en  tête  :  quelq  lefois  les  pif- 
tib  fe  doublent  &  font  au  nombre  de  dix. 

Les  fcmences ,  ail  nombre  de  cinq  ,  font  nir  s  , 
oblongues^  renfermées  dans  le  calice  periîitanc 
piefqoe  fermé. 

T.  SiBBALOs  eoQchée.  SiUaidia  pmimiau, 
Linn*  ^  - 
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iSlihcldia  foliis  umaiis  ;  foUotis  tridentatii  ^  fi^ 
viù'ojis  f  cuneijwmUmS.  (  2S .  ) 

SiHaléU  pnfoimhens  ,  fottît  triieittatis.  Linn, 
Spec.  PI  nt.  vol.  1.  pag.  406  —  F!nr.  Lpijon. 
III.  —  Fior.  fuec.  160  ,  i-j.  —  Royen  ,  Luad. 
Bat.  176.  —  (Eder.  Flor.  dan.  31.  ^Mill.  IXBL 
n*.  I.  —  Lim.  Fior.  franç.  vr)l.  ;  (,^^ 
n*.  ïai6. —  Idem,  llluftr.  Gmer.  ui>.  li;.  tig.  1. 

—  Gsrtn.  de  Fraft  8r  Sera.  tab.  73. 

•  Fragaria  foliis  ternatit  ^  reiufit ,  tf'de-.tji's  ;  f^ort 
ealici  Aquali ,  per.tùjlcrr.one.  Hall.  H^lv.  n".  ;  i  iC. 

Frugari*  fthcfiùs ,  afiiut  planta  i  fiore  Utto.  Sib- 
bald.  Scot.  X.  pag.  25.  ub.  6.  lîg.  t. 

FrdgarU  i0iùt,f«rieea  incaiia,  C>  Bauh.  Pin.  317. 

—  Idem,  Prodr.  137. 

Ptntaphylloides  ftuticofmt  ,  minimum  ,  procm- 
bens}  fion  luteo.  Pluk.  Aimag.  pag.  184.  tab.  iiu 
fig.  J. 

Cette  plante  a  tellement  le  port  &  les  fisaillcs 
du  pottntilla  fubdcaulis  ,  qu'il  eft  facile  de  les  pren- 
dre l'un  pour  l'autre  lotiqa'on  ne  fait  pas  atten- 
tion aux  partiel  de  la  fruaification. 

C'cft  une  fut  petite  plante  .  dont  la  racine  fe 
divife  en  plufieurs  fouches  garnies  d'écaitles  btB> 
nés ,  gr  qui  prodoifem  des  tiges  courtes,  feaiH* 
lees,  légèrement  velues,  totbius ,  fimpîes ,  très* 
grêles,  longues  de  deux  à  quatre  pmces.  Les 
feuilles  radicales  font  longuement  pétiol  cs  ,  ter» 
nces,  compofe.$  de  trois  folioles  pti^rque  rctfi'eî 
ou  pedice'lévS,  furtout  la  terminale  j  ciméitoc- 
mis,  u<i  peu  ovales,  tronqué'-s  à  leur  fommet, 
un  p(.u  velues  &  iégéreoienc  foyeuies  ,  fuitout 
pcniam  leur  feuntlle}  c-.-rmtnées  par  rrois  deos 
courtes,  air;uës;  l.  s  feuilîts  canÎ!  .ji:es  font  en 
p  tit  nouibie  ,  pr^lque  li  Uî'es  ,  plus  petites, gar- 
nies très  fouvLiit  à  \c\\T  baie  de  deux  petites  fii* 
pules  courcts ,  bncéolées,  velues. 

Les  fl-.'urs  ^o^t  fituées  à  l'extrémité  des  tigei, 
au  nombre  de  trois  ou  quatre  ,  quelques-unes 
axîlbires ,  alTc7.  pi  titt'S ,  pedonculces;  les  pédon- 
cules iîmpits,  filiformes,  pubefcens*  Le  calîceed 
diviféendix  découpures  aiguës,  altemativefflent 
plus  étroites ,  tnutes  d'égale  grandeur  ;  ta  corolle 
ell  jaune,  petite  ,  auiii  longut:  que  le  calice;  cinq 
éramines  plus  courtes  que  la  corolle»  cinq  ovai* 
res  qui  le  con"rr:i!'c:n  cinq  (eménce»  flUeS* 
renfermées  <i.;ns  le  cance. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes,  en  Suifle, 
dips  la  Lappoiiie  ,  TEcofle,  la  Sibérie.  On  la  ren- 
contre aurù  dans  les  d^partemens  méridionaux  de 
b  Fran^  >  fur  les  montagnes  du  ci-devant  Dan» 
plitné.  :^<F./.> 

t.  SiBBALDE  à  tige  droite.  Siiiafdia  ereSj. 
Linn. 

SMdliia 
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SMéUU  eftSa ,  foIioGs  liiu«riku»,  mubijUis. 
Un.Sf(t.  »efret.  pag.  jo8.     i.  —  Gmel.  SIbir. 

wL  }.  pg.  i86.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  ub.  zti. 
^.1.  — WiUd.  Spec.  Piuu  vol.  i.  pag.  ij^J' 
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hmÊphfBoidufiiustmmjfmk  UeàÊÎÉtU^fkfialU 
t0Êâs.  Anm.  Ruth.  pag.  m.  tab.  . 

Cent  efpèce  a  des  tiges  droites  ,  grêles,  qrlin- 
in^ts ,  an  peu  velues,  raneufes,  furtouc  i  leur 
pmk  fupérieure.  Les  feuilles  font  alterne* ,  pref- 
quf  f  fliles ,  alongëes;  les  folioles  divifëes  jufqu'à 
leoi  tafe  en  découpures  linéaires ,  très-€troitcs , 
IAkm moins  nombreufes,  un  peu  inégales,  très- 
tstières,  aiguës,  légèrement  velues.  Les  feuiUes 
fopérieures.  &  celLs  oui  accomp-igneot  ft  bafe 
d«$  riiTWïux ,  font  feffiies  ;  les  folioles  fjniples, 
imeaireSj  au  nombre  de  trois,  quelquefois  plus. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  l'extrémité  des  ra- 
nemx  8r  des  tiges  >  en  petits  corymbes  ,  dont 
l'enfemble  forme  une  f^rte  de  panicu'e  étalée. 
Les  pédoncules  font  pubefcens  ,  filiform  s  ,  mé- 
èocmnent  rameux  ou  fimpks  t  chaque  ramiftca- 
Osa  terminée  fouvenc  par  trois  flrurs  pediceilées, 
mm,  à  la  baie  des  divifiotis  ,  de  petit*^  brac- 
t'iMibu  L'es.  L-$  <alices  (ont  un  peu  hifpides,  à 
à\  (ifcoupures  i  les  «Iternes  plus  étroites  &  un 
^.i  i^lus  courtes.  La  corolle  eft  petite  »  ï  peiiiè 
aé  long  ue  qne  le  calice .  d.'  COttktNr  à»  chUTî  les 
pétalts  arrondis  ,  onguiculés. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Sibérie. 

^.SlBBALDE  altaïque.  altaica.  Lint).  f- 

SUJttUtA  enS«,f9lus  lUuéri-fitiformikus  ,  tripar- 
«ii.  Wîlld.  Spec.  rant.  toL  i.  pag.  1 567.  n".  5. 

XUéUiA fiCit  ukmfpidaMt  fitriùut  fingaitriiia* 
Un.  f.  Snppl.  pag.  191. 

Sifhù'dia  fol'onim  ,  apic'tbuf  tripart'tiis  ,  calicihus 
pUfiu/Uts  g  p€talu  retujU.  Pall.  ACt.  PeUop.  iJ7^- 
pg.  516.  ub.  18.  fig.  i< 

Cette  plante  ,  très-différente  de  la  précédente 
yirfon  port ,  quoiqu'elle  lui  rtiTemble  par  la  fineife 
lis  Tes  folioles ,  a  des  tigc^  tres-fimples  ,  hautes 
d'un  ponce  &  un  peu  plus»  prefque  nues,  termi- 
Mcs  par  une  feule  fleuf  «  ou  quelquefois  par  ttois, 
00  cinq .  difpofées  eo  un  petit  corymbe.  Les  ca- 
lices font  cylindriques ,  a  cinq  découpures  ;  la 
cocfllle  de  couleur  purputine  »  Us  pétales  courts, 
èMMiTés  i  leur  fonmiet.  Les  feuilles  font  filifor- 
mfs ,  linéaires .  divifites  «a  «rda  découpucs  Ibrt 
éuoites  j  aiguës. 

Cette  plante  ctoît  fur  les  hautes  montagnes  de 
bSibéiie.^ 

SnrrORPE.  Sibthorpiai  Gente  deplantftdloo- 
.  ^lédonet, à  fteors  comulèess,  monopécaléKt  » èl 


la  famille  des  pédiculaires ,  qui  a  de  grands  rap- 
ports avec  les  difindra. ,  &  qui  c  omprend  des  hetbét 
indigènes  de  l'Europe,  dont  les  tiges  font  ram- 
pantes &  ladicantes,  les  feuilles  alternes  «  le»  fleufl 
uilbins,  pédonnlécf. 

U  cacaâèie  «iMitel  de  ce  gem»  et  d'avoir  : 

Un  calice  a  cinq  divisons  ;  une  corolle  tabulée,  k 
cinq  Mu  igaiiM ;  fifitre  itamiats  à  peine  didynamesg 
un  pigmau  t»tùei  wu  €éf/ide  comprimU»  thieiif 

CahactAhb  gém&hiqob. 

Chaque  fleur  o£Fre  : 

t*>.  Un  calict  d'une  feule piice.  turbiné,  dtvift 
en  cinq  découpucea prafÏMiMSf  ouvertes j  ovales, 

ptrfiftantiS. 

1*.  Une  corolle  monopétale ,  tubulée ,  régu^ 
<ière.  ouverte,  de  la  longueur  du  calice  i  le  tube 
très  -  court  f  le  limbe  divifé  en  cinq  découpucei 

arrondies. 

5".  Quatre  étamines  i  peine  didynames  ,  dont 
les  jilanv:ns  font  capillaires,  rapprocnés  par  paires» 
furmoir.es  d'anthères  oblongues ,  en  coeur. 

4*.  Un  wairt  fupérieur ,  prefque  rond ,  com- 
primé* furmomé  d'un  ftyle  cylindrique ,  plus  épais 
que  les  filamcns ,  de  ta  longueur  de  la  cotoUe* 
funnonté  d'un  ûignute  fimple ,  comptimi  ,  sa 
téce. 

Le  fruit  eft  une  capfule  comprimée,  orbiculaire, 
ventrue  ï  fes  deux  faces,  aiguë  i  fes  côtés  «  à 
deux  valves ,  à  deux  loges ,  s*ottVTafit  par  leur 
fommet  .contenant  plufieurs  femencfs  oblongues, 
un  peu  arrondies»  convexes  d'un  côté ,  planes  de 
Tautre. 

Obftrvaiiont.  D  exifte ,  entre  ce  gem«  Sr  celni 

des  difindra ,  de  tels  rapprochemens ,  qu'on  auroic 
pu  rigoureufement  les  réunir  en  un  leul ,  quoi« 
qti'ilsfe trouvent, dans  le  fyflème  fexu.l  de  Linné, 
dans  deux  clafles  différentes  &  très-éloignées  l'une 
de  l'àutre.  Les  difandn  varient  dans  1enombf«dee 
divifions  des  parties  de  la  fruifiificarion ,  qui  font 
de  cinq  à  huit ,  mais  plus  or  linairetnent  fixées  au 
nombre  de  fept  )  les  étamines  de  cinq  à  fept.  Il 
n'y  en  a  jamais  que  quatre  dans  les  filxhorpia,  ic 
les  diviûons  des  autres  parties  fort  conftamment 
fixées  i  dàq.  D^un  autre  côté ,  les  efpèces  de  ces 
deux  genres  eot  abfolumcnt  le  même  port* 

Esrici* 

SnTOura  d'Europe.  SlMmpia  etiropâa,  Ijhn* 

Sihifiorpiu  folih  rtntformi-fulpeltatîs  ,  crtnatis, 
Linn.  SyU.  vegei.  pag.  571.—  Amœn.  Acad.  voU 
}.  pag.  ii.->Leefl-  lier,  150.—  Mill.DiÉLn».  t, 
Iceo.  ssb.  iie.  —  Um*  mStt,  Gcn^tab.  siU 
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Chryfofp/enigm  twmAUi^t,  Pedv.  Hetb.  ttl>>  ^. 
fig.  II. 

Aljine  fpurU  ,  pufi'.la  ,  reptits  ;  foUis  faxifrdgU 
mrtê.  Haj ,  Angl.  j,  pag.  j^i,  —  Wukeo.  Almag. 
pag.  X).  tab.7.  lig.  6. 

C'eft  une  petite  plante  rampante, qui  poufl*e<ies 
racines  iibreufesj  capillaires  «  &'  des  tiges  grêles, 
étendues  (brla  terre ,  norabreufes .  filiformes ,  lâ- 
ches, longiu-s  il'<.nviron  un  pied,  velues,  cylin- 
driques, qui  lant  garnies,  à  l'infërtion  des  pé- 
(iotea,  dépérîtes  racines  courtes.  Les  feuilles  (ont 
alternes,  pétiolées  ,  aile/,  femblables  â  celles  du 
ehryfofpUnium  ,  orbicubires  ,  prefcjue  prltées,  de 
trois  à  quatre  lignes  de  diamètre,  horixOBtalea » 
divifées  à  leur  contour  en  fept  lobes  courts,  ob- 
tus i  les  latéraux  plus  petits  j  couvertes  de  poils 
courts .  fins,  tièt-umples.  Les  pétioles  Tout  droits, 
alongés. 

De  l'aiffelle  des  feuilles  s'élèvent  des  pédon- 
cules droits,  courts j  folitaires,  uniflorei,  de  la 
longueur  d^-'s  fleurs  ,  pench-,  jprès  la  flnrailbn. 
Les  calices  font  velus  ,  a  cinq  découpures  pro- 
fondes ,  lancéolées,  aiguës.  La  coro.le  eft  petite, 
purpurine ,  d'une  couleur  plus  foncée  dans  1  inté> 
rieur  du  tube ,  à  peine  plus  longue  que  le  calice; 
le  tube  court  ;  le  limbe  divilè  en  cinq  lobes  ar- 
rondis i  trois  fupérieurs  ;  un  inférieur  un  peu  ra- 
battu }  quatre  étan^ines  prefqu'égales  par  leur  in* 
fertion  fur  le  tubej  les  deux  fupéfietttes  ttll  peu 
plus  longues. 

Cette  plante  croit  dans  la  Cornouaille  &  le 
Portugal.  ¥ 

ObJ'ervations.  T,e  JîkhorpU  africana  de  Linné  a 

été  reconnu  depuis  pour  appartenir  aux  dtfand'-a. 

Linné  fils  cite  une  autre  efpèce  de  ^thorpia 
fous  le  nom  de  fihihor^  tvùlvidtte*  ,  donc  les 

ftuill  <;  font  réni formes  ,  entière*,  tomenteufcs 
en  dclfous,  alternes,  pétinlées  ;  les  tiges  herba- 
cées, rampantes  &  cylindriques  j  les  fleurs  extrê- 
mement petites,  axillaires ,  feoiWables  à  celles  de 
l'efpèce  précédente;  mais  les  autres  parties  de  la 
fructification  n'ayant  pas  été  fuffiûn.ment  obfer- 
vées,  le  genre  de  cette  plante  eit  encore  douteux. 
ElTejcroic  à  la  Nouvelle-Gretiade. 


fmr«  itamîna  fiumtt  ^  iêur  heft  j  dans  la  pun 
fe  nu  lies ,  un  fiyU  k  trois  ^^fieiu  ;  «m  Mt  «v^U, 

hcii£et. 

CARACTiRB  cillillIQVI. 

Les  fleurs  font  monoïques  }  ks  nâki  fct 

femelles  fur  le  même  pied. 

Chaque  fleur  mâle  offre: 

1**.  Un  calice  d'une  feule  pièce  j  campaoelé,  i 
cinq  dents  fubulées. 

1*.  Une  (orw/&  csunpaottlée ,  i  ôiq  diiifion 

ovales  j  adndc  au  calice. 

_  J*.  Trois  /^-■'Trr ,  dont  les  filamens  font  réu- 
nis ,  furtout  â  it-ur  partie  niléiieurej  un  des  fila- 
mens  terminé  par  une  feule  anthère  j  les  deux 
autres  fupportant  chacun  deux  anthères. 

Les  fleurs  femelles ,  fi;uées  fur  la  même  plante, 
offrent  î 

I».  Un  calici  fupérieur  Be  caduc,  femUaUel 

celui  des  fleuis  mâles. 

1°.  Une  corolle  comme  dans  les  fleurs  mâles. 


SICIDTF..  Sicyos.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  monoïqties ,  de  la  famille  des 

cucurbitacées,  qui  a  des  rripports  av?c  les  hyilnes 
&•  les  grunovia  ;  c,\n  renferme  des  heibes  cxrti- 
que5  a  I  F-uropit,  dont  ks  feuilles  font  ordinaire- 
ment alternes ,  anguleufes  ou  iaciniées  { les  fleurs 
avilbifes }  les  pédoncules  chargés  de  plu&surs 
lleuis. 

•  Le  caraftère  eflentid  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  mvno'îaues  ;  dans  A*  ffurs  mâles  un 
tttliLt  à  cinj  dents  /  une  corolle  à  ang  dicoufuret  i 


Un  ovaire  ovale  ,  inféririir  ,  fa-TiorTé  d'un 
flj^le  cylindrique ,  tenninâ  par  un  iugmaie  epiis, 
triflde. 

Le  fruit  eft  une  baie  ovale ,  petite ,  à  une  feule 
loge,  environnée  de  pointes  prefqa'epioeuftiS,  ne 
renfen&ant  qu'une  fente  ftmence. 

Espèces. 

I.  SicioTEanguleufe.  5/o  or  an^ulata.  Linn. 

Sicyos  foin  s  unguUuis,  tauis  fe^^ia»»  «ÊPtmuit, 
eekinatis.  (N.) 

Sicyos  foliis  angufatis.  Linn.  Svft.  vepet.  pag. 
870.  i)*».  I.—  Hoit.  C!ifr.4a.— Hort.  Upf.  191. 
—  Roy.  I.ugd.  Bit.  26 — Miller,  Did  n".  i  — 
Sabbat.  Hort.  i .  ta  >.  6a  —  Berg.  Pbm.  Cap.  pag. 
5J1.  — Lam,  lliuflr.  Gêner,  tab.^, 

Cuasmis  hryonioiJii  ,  '■  7"  .!  . -  cd,'  fruHu  pan-o, 
fiore  ealiet  snuricato.  Viuk^u.  Aiuiâg.  pag.  lit.  lab. 
16.  fig.  4. 

Brsonioides  fort  & fmOH  mitwt.  Dillen.Elihte. 

pag.  55.  tab.  51.  fig.  59. 

Cucumif  africanus  tfruSu  tckiiuuo.  Herm*  Aflî- 
can.  8. 

Sicyos  (aneulata),  rami$ ,  pettoth  peduneulif- 

que  lanofis  ;  foliis  fu'blob.no-jrtgifofis  ;  fruclib-s  capi' 

taiis,  hifpiais.  Mich,  Fior.  boreai.  Amer.  vol.  1. 
pag.  217. 

p.  Cucumis  CiirtJd'enfs,  monofpermos ifntSm  tM- 

nota,  HttQx,  Païadif.  pag.  loÇ.  tab.  1 1  j. 
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Cette  pLnc£  a  des  ti^es  grêles ,  longues hét' 
dcéct ,  çrimpantes ,  rudes ,  chargées  de  poils  trèt- 

C(>urtj,uii  peu  Velues  à  leurs  norud';,  munies  Je 
ifilleï  ilillaires ,  fiiitormes  ,  ramifiées  ,  crépues  j 
•p^flfeSMlX  pédoncules ,  garnies  de  feuilles  al- 
ttmn,  diOantes,  pétinlées  ,  rudts  i  leurs  d(  ut 
fictt .  échincrées  en  cœur  à  kur  baie ,  divifées  à 
icux  contour  en  cir^c}  lobes  anguleux  ,  aciUhtnéSj 
bordes  de  cils  très-c<iurts  i  ics  pétioles  plus  courts 
fKies  feuilles,  «dus ,  prefqae  bnogÎDeuz. 

letfeon  font  diCpefifes ,  en  grappes  foliratres^ 

^ns  l'aiflélle  des  feuilles  fupé-.imres,  jiljs  Ion- 
jtt«quece$  mêmes  feuilles  i  ies  fl.-j-s  mâles  fup- 
portées  pir  de  longs  pédoncules  velus  i  chacune 
d'elles  pedicellée  i  les  flsiirs  femd'ts  fetriles,. 
Ktinies  en  tête  a  lexnemite  d'un  pcJuiuulc;  au 
rroiis  une  fois  plus  court  qu--  celui  des  fleuts 
flûlii,&  iortant  Touvent  de  l'aiflclle  des  vrilles. 
Lescofolles  font  blanchâtres,  petites.  I,es  fruits 
font  des  drupes  on  <ies  baies  ovales  ,  oblongues, 
t&i  petites  «  hérifliees  de  poils  tins,  un  peu  épi- 

Cette  phnte  croît  au  Canada ,  dans  la  Caroline , 

«Meniqne,  S  "^  .v  MiCa[)de  Bonnt-F-fpérance. 
UU  cultive  au  Jaiaiu  des  PUnie*  de  Pari*.  O 

rSkciOTl  hcinije.'SJ^»/  heinîata.^Utm. 
Sûyat  foiiis  tatinMÙt,  LiaD.  Syft.  veget.  pag. 

S;c\sî  fruciu  tchinato  ,  foiiis  hctniatij.  Plumier  « 
Sf^tc.  Plant.  Amî?r.     &  Burin,  kon.  145. 

C'tfl  une  pLintc  grimpante,  dont  les  tiges  font 
pèlrs,  prefque  filiformes,  glabres,  turtucufes 
coonne  celles  des  liferons  ,  garnies  de  feuilles 
dternes,  petiolées,  larges ,  écnancrêes  fortement 
tn  coeur  a  leur  b.ile  ,  prefque  palmé-s  ,  g!jhr»;s  à 
leur  tace  fupérieure  ,  rudes  Bc  henflees  de  poils 
rnidc  »  en  dcflous ,  divifées  en  pliifieurs  lobes  très» 
f  jfor  's,  ir-or-iiîicrs  ,  chacun  d'eux  ir:égutiere- 
cc.n  lobe  ou  iiKite  à  Ion  contour  ;  ces  lobts,  ou 
anguleux  ,  ou  arrondis  V  aigus.  Les  vrilles  forteni 
^i'aitfeile  d^s  feuilles  ;  elles  fe  divifent  à  leur 
fflounec  en  trois  parties;  celle  du  milieu  beaucoup 
plus  longue  que  les  deux  autres.  I.cs  fleurs  font 
fcrâtks,  agrégées  âc  axtUaires  i  les  fruits  égale- 
meM  agrégés,  charnus,  arrondis ,  4'one  groflêtir 
«édiocrCj  biriffés  de  pointes  nombreufts. 

Cetr?  phnre  croît  dans  les  contrées  méridio- 

lules  de  rAmerique. 

\.  S:ciOTE  lobée.  Sicyos  lobata.  Mith. 

Si-vw  glabra  ,  foiiis  femiqiiinqutfdO'i0hatis i  Mis 
ii^ùffmit  ;  frtuiioiijfoliidriis,  hifpiéis,  Mich>  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  a.  j»ag.  117. 

,  Cctce  plante  à  de  tièf-griod»  tqvpom  avec  to 
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Jicyot  angutata.  On  l'en  diftiogue  en  ce  qu'elle  eft 
parfaÏTement  glabre  prefque  dans  toutes  les  par» 

ti-s.  Ses  feuilles  font  découpées,  j'uT^u.;  vers  leur 
milieu,  en  cinq  lobes  très- aigus,  glabres  à  Ituts 
deux  faces.  Les  fruits  foi  t  hifpides,ibtitaires  & 
non  agrégés  ,  une  fois  plus  gros  que  ceux  de 

l'efpèce  précédente.' 

Cette  plante  a  été  observée,  par  Mitiiaux  ,  fur 
le  bord  du  fleuve  de  l'Ohiu ,  daos  les  contrée* 
occidentales  de  la  Peoiilvaaie. 

4.  SiaoTB  de  Ceilan.  Sieyw  Gartini.  Ltnn. 

Sicyos  foiiis  qutnqutpartitis ,  e'of-dentjtis  ;  frue- 
lihtu  cHiatis.  Linn.  Sftt.  veget.  pag.  870.  n*.  ^ 
Mantifl*.  197. 

Sieyos  foiiis  qiiinquepartiris  ,  tatiinU  ewuifwwi' 
hu3  ,  quinqutfdis  cum  acumint  ;  fruâitûtiato*  Blimi* 
Mor.  ind.  pag.  j  1 1.  tab.  ^7.  fig. 

.  Cette  efpèce  a  de  longues  tiges  grêles^  grim- 
pantes ,  prefoue  glabres,  garnies  de  feuilles  al- 
(eriieSj  pétioiees,  un  ptu  airon  ii  s  ,  profondé- 
ment divifées  en  trois  nu  plus  louvent  en  cinq 
lobes  princip.iux  ,  cunéiforiies  Vers  leur  bafe  , 
élargis  à  Ifur  partie  fupérieure,  crénelées  ou  lii- 
vifees  à  leur  contour  en  angles  irrég:iliers  ,  trcs- 
aigus  ',  les  pétioles  plus  longs  que  les  feuilles,  8e 
à  la  bafe  defquels  e(t  (Ituée  une  vriîlê  fiatple  ,  rotl* 
lée  en  fpirale.  Les  fruits  font  petits .  piefque  feC- 
files .  folitaires  ,  axtllaiies ,  hériffés  de  pointée 
nombreufes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Ue  de  Ceilan. 

5.  StClOTB  glanduleufe.  Sicyos  gUndulofa. 

Sh-\of  foiiis  oppofnis  ,  fu'yl'Hoiy^nis  ,  Ivhis  '.ri  fu, 
niui:tju.si  taule  petioitjifue  ptlt/jis  ,  glanaulofs  i  pc- 

Cette  efpèce  a  dès  tiges  prêles ,  très-foib!e<  , 
grimpantes,  firiécs,  mutiies  de  poil<  é^'ars,  glan- 
duleux à  leur  fomniet  j  garsu*.!»  de  touilles  opoo- 
fées  t  longuement  pétioiees  ,  disantes ,  en  forme 
de  cœur  ,  échancrées  à  leur  balé ,  vertes  en  delTuSj 
un  peu  bianchitres  en  defTotis ,  chargées  de  quel* 
{)ues  poils  rares,  ni-ti-nes  ou  en  petites  touffes 
erotléesi  divifées  en  iruis  lobes  principaux  }  clu- 

Jjue  lobe  terminé  par  une  petite  pointe  courte,  & 
ubJivifë  en  trois  ou  p'.ifieurs  auttcs  lobes  courts, 
iii'gaux.  Les  pcitoles  font  très-longs,  gtéLs,  bé- 
rilfés  de  potb  épars  Oe  glanduleux. 

Les  fleurs  font  difpofëes ,  dans  raiflelle  des 
feuilles,  m  petites  grappes  au  moins  de  mohié 
plus  courtes  que  Us  petiotes.  Les  pédoncules  font 
i  droits,  filifoMivs  .  viîus,  glanduleux,  fïmpi.s,' 
I  fou^enant  à  leur  fommet  quelques  fleurs  \  les  unes 
'fediles,  d'autres  â  peine  pédiccllées ,  perlre*,' 
Uancbâttes.  Le»  liuits  fou  fort  p>  rits,  oraita,- 
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héhflés  ftir  kttis  angles  de  pointes  droites,  aigués. 
le  f»t  connois  m  les  écanÎMS  ni  les  piiliU. 


Cette  plniie  m*a  été  communiquée  pu  M.  Le- 
4m ,  qui  l'a  tecueillie  dan»  l'île  de  TéaérHIe. 

6*  dICIOTE  COtnefiible.  Sicyos  tdulii.  Jjcq. 

Sky9s  filiit  mgulatis,  iafi  cùrdadtgMatùi  fruûu 
.«^àmo-mÂ/imm.  Jacq-  Stirp.  Amer,  tsh»  ioj>  — 
Gâter.  ^.Nat.  vol.  c.  pg.  104. 

Cette  plante  offre ,  dans  les  parties  de  fa  fruc- 
tification ,  des  différences  aflea  frappantes  puur 
faire  douter  qu'elle  puiffe  appartenir  i  ce  genre. 

Le  iimbe  de  b  cotoïle  eft  muni  de  dix  fortt  rtcv 
Les  étamines  font  au  nombre  de  cinq  ,  bien  dil- 
tinAes ,  ainfi  que  les  anthères.  Le  Itigmate  eft  à 
cinqdivin'iiis  i  K  s  fruits  plus  grc^s  qu'un  oeuf  d'oie, 
matquës  cinq  filions  ,  hériiics  de  poils  mous , 
A  ua«  loge,  lenfemant  une  feule  feiMfice. 

C'eft  d'ailleurs  une  plante  grimpante ,  garnie  de 
Trilles,  dont  tes  feuilles  font  amples*  alternes , 
péiîolées,  ëchancrëes  en  coeur  i  leur  oife ,  di'vi- 
lées  à  leur  cont'Mir  lu  lobes  anrtultux  ^  on  peu 
rudes  il  leurs  deux  hcesi  tei>  angles  aigus  &  den> 
|éS{  les  pétioles  glabres.  Les  fleurs  font  petites, 
inodores  ,  de  couleur  jaune  {  les  "i^  ntalts  fou- 
tenues  p.ir  des  pédoncules axillaiies  bc  multiflorei  ; 
les  femelles  égalennent  axilbires,  mais  dont  Us 

tédoncules  ne  fupportent  «{u'une  ou  deux  fleurs, 
e  fruit  eft  gros,  variable  dans  fa  forme  ,  d'un 
ifert-luilant  en  dehors ,  charnu  &  b!jntliâ;iL  en 
dedans.  Les  fetnences  font  folitaîres^ vertes,  fou- 
vent  lot^ues  d'un  pooce,  fituées  vets  le  fommet 
du  fruit,  qui  s'entr  ouvre  à  cette  partie  pour  livrer 
pajTage  à  une  portion  de  la  femence  >  qui  pouSc 
rouvcnt  de  pentes  racines  avant  fa  chute ,  de  mime 
une  première  feuille  à  mefure  que  la  peide  char- 
nue du  fruit  fe  pourrie. 

Cette  fimit  croir  m  Amérique  ,  dans  l'île  de 
Cuba.  O 

Les  habitans  du  pays  fe  fervent  des  fruits  de 
cette  plante,  qu'ils  mé'ent  dans  kurs  ragoûts. On 
en  diftingue  dcux  variétés;  une  très-commone , 
dont  les  fruits  font  long^  de  trois  ou  quatre  pou- 
Ces,  armés  de  poils  ou  de  pointes  molles  plus  ou 
moins  nombreu(es;  l'autre  bien  mdins  commune , 
dont  les  fruits  font  entièrement  glabres  de  la 
greffent  d'un  oenf  de  poule.  Les  fleurs  &  les  fruits 
parotflent  dans  le  mois  de  décembre.  Seroit'^  le 
fttkium  de  Riovo  ?  (  f^yt^  Sechi.) 

SICKt.  Slcchius,  Ruraph.H«tb.Axiibolil.voU  i* 

pag.  40.  tab.  21  ,  21. 

Il  eii  difficile  de  pouvoir  rapporter  à  aucun  des 
genres  que  nous  connoiifons ,  les  plantes  dont  parle 
^lun^bius^foiis  le  Mn  de^Ai  «  cet  aweiu  oe  doB' 
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nant ,  fur  leur  fruûification  ,  que  des  notions  io- 
complètr  s.  Ce  font  d'afll  z  grands  arbres  d'environ 
vingt  pieds  de  hr;t  ,  dont  il  diflîngue  deux  el- 
pèces i  l'une  <|u  ii appelle SicKi màle,jSefAii« masg 
feu  attgufiifoha  ;  fidd  mf»i  l'autre  ,  qtt*il  nomma 
SicKi  femelle ,  quoique  tous  deux  portent  des 
fi  ui  ts  :  pcchiiu  ftmina  ,  feu  latifolia  ,'  j&lrï  pèiù. 

Le  premier  a  wi  bols  très-dur.  une  éoom 

épaifle  ,  brune  ,  un  tronc  droit ,  plus  élevé  que 
celui  du  ficki  femelle,  dont  Itrs  rameaux  font  gar- 
nis de  feuilles  oppotees  «  pétiolées  ,  oval^ ,  en- 
tières ,  élargies  Hc  un  peu  mucroné;  <;  :  leur  fo'n. 
met ,  médiociemciu  reiréciesà  leur  baie  ,  longues 
de  quatre  pouces  fur  environ  un  pouce  &  demi  de 
l<>tg«>  glabres,  épaifies,  d'un  vett^foncé  endeflus, 
jaunâtres  8r  finement  veinées  à  leur  face  infé- 
Lts  flfurs  l'ont  dhpuiées  en  longues  grap- 


iieurc: 


pes  i  elles  font  blanches ,  à  cin^  pecaies  ouvertscn 
étoile.  Il  lenr  fnccède  pour  fruits  de  longues  baies 

uii  f'tu  p!ui  petites  que  !ts  oiivcs ,  qui  r.llfat  :  - 
long-tcms  vertes  ,  qui  devirnncot  d'unjauDc- 
foncé  k  l'époque  de  leur  maturité. 

Le  firki  femelle  a  le  tronc  plus  épais ,  l*écerce 

f)lus  liffe  ,  les  feuilles  plus  larges  &  au  moins  uie 
bis  plus  grandes,  des  nervures  plus  fottts,  uapeu 
molles ,  d'un  verr-gai,  ebrcits  d  leur  partie  fiipé- 
rieure.  Les  .fleurs  8c  les  fruits  font  difpofés  comme 
ceui  de  l'efpèce  précédente }  inais  les  fruits  <m 
un  peu  p!i;<.  zxns  ,  moins  alon^ris,  prefilUli  quiM 
faces,  rouge Jii es  à  leurs  bords. 

Ces  arbres  croiilent  partout  ,  dans  les  fotéts  i 
rite  d'Amboine.  Le  bols  récemment  coupé  pread 
une  couleur  rouge-purpurine:  il  jaunit  enfichant, 
ft:  finît  par  une  couleur  cendrée.  Il  eft  léger ,  pea 
durable  ,  Te  fend  atlement  ,  mais  il  rélifte  à  la  fcie; 
Celui  du  licki  femelle,  d'un  jaune-cicron«  eft  plus 
facile  à  travailler,  tr  prend,  lorfqu'il  eftrravailléfle 
poli  ,  i.n  afptft  foyeux  Ûf  luifant.  On  en  fait  des 
meubles  ,  des  ulienlîles  ;  il  eft  auftî  employé  dans 
les  cooAruâiofis. 

SI  GESBEQUE.  Sigtsheikia  ou  JitgesUtkU. 
Geiue  de  plantes  dicotyl^one»  ,  à  fleurs  compo- 
fé-.s,  de  la  famille  des  corymbifères  ,  qui  a  des 
rapports  avec  les  vtiHtria  &  les  phatiufa  ,  &  qui 
renferme  des  herbes  exotit^ues  à  I'Ei  j  j^î?  ,  dont 
les  ranwaux  &  les  feuilles  font  oppolés  i  les  flcuis 
terminales  tt  axlllaireslonguemeot  pédeeeulées> 

Ls  canâète  ellêntiel  de  ce  genreeft  d'avoir  : 

'  Ltt  fUurs  k  dtmi  radiées  ;  un  caGet  iuAU  ;  t eX" 
téneuri  cinq  foUoUs  hngutt ,  tùs  •  ouvertes  i  Utff 
mtutes  Attguleufet  ,  enveloppées  par  Us  paitttttU 

CaractIrb  oiNiniQV** 

Les  flents  font  i  demttadiées  1  elles  n'ont  qu'un 
 -tayoasàJeiic  ciic«iifti«"<** 
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tab  d'un  feul  cêté«  tous  f.n>ei'es  «  &  des  fl<a- 
(tas  beinapbfodites  dam  le  centre* 

Chique  û«n  ofte  : 

I*.  Un  double  caiUe  commun  \  l'extétiettrcoin- 

pcfé  Je  cinq  grandes  folioles  linéaires,  très-OO- 
ittm  ,  plui  longues  que  les  fleurs ,  petfiftanies  j 
ruiiérteur  prefqu'à  cinq  angles,  conipofe  de  1 1  u- 
teurs  folioles  ovales  ,  concaves,  éga!t5  ,  obtufci. 

»*.  UttteoroUi  i  demi- radiée ,  formée  par  des 
levoM  hennaphroditts  dans  le  eentre ,  tubuiés , 

jni^u^Kll^uli formes ,  UK  peu  plus  long^  ouc  le  ca- 
lice intéiieur ,  terminés  par  cinq  dents  i  des  demi- 
learore  femelles  ,  qui  n  occupent  guèie  que  la 
moitié  de  la  circonférence  ,  dont  le  tube  étroit 
t&  tenniné  par  une  languet  te  élargie ,  ttès-coune  , 
■nie  da  trois  dema  i  fon  fommet. 

Cinq  étamines  fyPfîér.èfes  dans  lcn»<;  fleurs 
hennnhrodites ,  dont  les  fiUmcRS  font  très-courts  i 
IcftiDUièfes  tnbttléea ,  réunies  en  cflsndre. 

4*.  Dans  les  âeut»  ,  tant  hermaphrodites  que 

ffiTv-^'!rt  ,  U'i  oxairc  oblong  ,  murbé  .  de  la  loii- 
«leur  du  calice  tiuérieur ,  furmonté  d'un  ttyle  fi- 
Mome ,  avtTi  long  que  les  étamines ,  tenniné  par 
isKlBÎaie  bifide. 

Uolice  petfiAant  tient  lieu  de  péricarpe  ,  & 
nrftrme  des  fetnences  folhaires  ,  oblongues  , 

«l>i!rucemenc  têtu 1 les  n a  a n g u  1  ;  u  H.  s ,  mu.  ; ,  P I us 
éfxSti  iltw  partie  fuperieure«  obtuf^Sf  point 
aipwiéet» 

Le  réceptacle  eft  garni  de  patjlertes  concaves  , 

fe^nblibles  aux  éiailles  du  ca'fce  fnrf»rifnr  ,  ca- 
duques, enveloppant  les  iemeuces  i  une  de  leurs 

Oifervaiions.  Ce  genre  eft  dîftînguê  des  phaet  .fa 
&  (les  milUria  par  fon  double  calice ,  par  les  denu- 
leirans  de  la  circonfêrence  ,  plus  nombreux  que 
dans  !e»  phaccu  fiî  ,  mais  qui  cept  ndant  n'en  occu- 
pent tîès-fouvet^t  qu'une  partie.  Le  figishtckia  oc- 
tiimalii  de  Linné  j  afant  le  car^âère  des  «rr(f 
jEttj  doit  être  rangé  dans  ce  dernier  genre. 

C  s  V  1  c  I  s. 
1.  SjGiSBÈQUfi  otieotale.  SigetStckia  orunuUis. 

S^irrierlftf  f»His  peiiolmth  ,  ^vdtis  ,  ht*qualiter 

dtntatii  ,  hafi  fabtrian^aJaribvs  ,fubincifis  ;  l-^  /-.  •  rv- 
taiort,  inttriort  iongiore.  Willd.  Spcc  Plant,  vol.  3 . 

pig.iato.  n*.  I. 

Si^tsheckij  petîttiififiiitus  ;  ealicibus  exttrtonbus 
litteanius  ,  majorihui  p^teiuièus,  Lion.  Spec.  Flauf. 

v©J.  2.  pag.  liôp.  —  Mill.  Diô.  n*.  i.  —  Kniph. 
Cent.  a.  n*.  87. 

Sigt$i*€kU.  HoR.  CliC  4t».  nb»  i}.  —  Hort. 
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Upfal.  167.  —  Lam.  lUulir.  Gêner,  tab.  6^7. 
Csrtn*  de  FruA.  &  Se»,  tab.  168. 

Si^<s!>fcl.iii  (  trianguhris  ) .  foliis  oppo^tis  ,  JuM- 
trUnguiaribiu  ,  inéqualiur  dtntatu.  Cavaa.-  icOO* 

Rar.  ¥ol.  f .  pag.  17.  tab.  a; ^ 

Cette  planre  s'élève  fur  une  tîpc  droite  ,  hînt« 
de  <|tta(re  i  cmq  pieds  ,  un  peu  âliuleufe ,  d'un 
bran  rougeâtre ,  ffriée ,  rude  au  toucher,  hérUTé* 
de  poiîs  très-courts  j  di vif'-e  en  rameaux  oppofés, 
étalés  ,  axillaires.  Les  ù utiles  font  oppofees ,  pé* 
tiolées,  ovales ,  vertes  à  leurs  deux  faces,  un  pef 
torrerteufes  Si  douces  i  leur  face  inférieure  , 

f>to fondement  crendées  i  leurs  bords  ;  les  cténe* 
ures  inégales  ,  obtufes ,  longues  de  quatre  i  cinà 
pouces  ,  larges  de  trois  «  acuminées  »  obtufes  i 
leur  fommet ,  triangulaires  particulièrement  i  leur 
bafe  ,  prirqu'incT-^'. i  'cur  partie  infér  ieure  ,  dé- 
currentes  fur  leur  peiiuic  i  les  teulUcs  fupétieures 
plus  régulièrement  ovales  i  les  inférieures  trfan« 
gulaires.  beaucoup  plus  grandes. 

Les  fleurs  font  Ati^es  à  l'extrémité  des  rameaux 
8r  dans  Taiffitlfo  des  feuilles ,  difpofées  en  une  pu- 
nicule  lâche,  con.po^cr  de  petits  corymbcs  fou- 
tenus  par  de  longs pîédoncules  communs,  axiUaires, 
oppofés ,  dont  Tes  ramifications  font  terminales  , 
courtes,  inégalL<: ,  oppor-e? ,  pubefcentes,  unpeu 
blanchâtres,  garnies  de  bratie^s  prelque  linéaires  « 
courtes ,  lancéolées ,  un  peu  lioueei  ou  dentées. 

Le  calice  extérieur  eft  compofé  de  cinq  folioles 
plus  longues  4|ue  les  fleun,  linéaires,  prefque  fpsp 
tulées,  rétrédes  i  leur  bafe ,  obtufes  i  leur  fon^ 
met,  ouvertes  ,  ciliées  r.  le  ir  contour.  Le  catico 
intérieur  eft  formé  par  plufieurs  petites  folioles 
droites ,  égales ,  un  peu  concaves ,  prefqu'aign^ib 
La  corolle  eft  jaune  ,  petire  ,  un  peu  plus  longu© 
que  le  calice  intérieur  ;  les  dcnu  -  fleurons  n'oc- 
cupent guère  que  la  moitié  de  la  circonférence  ; 
ils  font  fort  courts ,  tridentés.  Les  fentences  font 
glabres ,  angiileufes ,  aiguès  i  leur  bafe ,  épaiflee 
&  obtufes  à  leur  fommet,  un  peu  courbées ,  en- 
veloppées de  paillettes  coriaces,  concaves  «  auâi 
longues  qu'elles. 

Cette  fiante  crmt  dans  les  Indes  orientales  ,  i 

la  Chine  ■  nn  !j  rencontre  é^nle-r^ent  au  Vfexiqn?. 
Elle  eft  cultivée  au  Jaidin  des  Pantes  de  i:^atis. 

(r.v.) 

wilia. 

Si^esScckid  foliis  pttlolatîs  ,  ovutis  ,  oitusï  deK» 
latis ,  bftA  rotundaiù ,-  calice  exteriore  longiutdiiu  ia» 

uri»n»,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3 .  pag.  aaao.  n*.  i« 

Bidenù  Jlmilis  ,  foliis  Ulifimif ,  fvMÉÛê,  Bixbi; 
Cent.  J.  pag  t^.  tab.  52. 

Quoiaue  cette  plante  ait  parfaitement  le  port 
de  là  précédente  ,  &  qu'elle  lui  reftemble  encorè 

par  U  difpofitioA  de  iès  leufs  Se  les  petties  efieat 
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tielles  de  la  fruâifîcarton  ,  on  y  dînîngue  n^an-  f 
moins  des  traits  ijui  lui  font  propres  ^  bc  en  font 
■ae  efpèoe  uès-diftinâe. 

Ses  feuilles  font  à  la  v 'rire  ovaTeç ,  mais  non 
rétiécies  à  leur  bafe  ,  decurrenres  iur  le  pétiole  : 
«ties  n'ont  jamais  la  forme  triang  ilaire ,  &  ne  font 
point  inLifé  -s  veis  leur  partie  ir  f^iieure  ;  les  den- 
telures i'oiit  plus  courtes  ,  obtuics.  Le  calice  ex- 
térieur elt  de  la  même  longueur  que  l'intérieur  , 
tandis  qu'il  tii  beancoop  plus  long  dans  l'eCpèce 
■précédente, 

'  Certe  plante  croît  dans  l'Ibérie.  o  (  Dtfcript. 

V(  WilU.  ) 

SlGE$BâQUEflorcUlei».5#^«jjcci^/d  fofiulofa. 

Lhéritier. 

Slgtsittfkh  foliis  ftfilibus  ,  ovatis  ,  dtntatis  ;  flof- 
tulii  difii  tridentatis  fttiaadrij.  Willd.  Spec.  Plant. 

vol.    pag.  ixaa  n*.  J. 

S'i'eshcdi.î  f^or:hus  fiofiuttfis ,  i:J.nij!:s  ,  herma- 
phroditist  trUndrù.  LbéricSurp.  ^7.  tab.  19. 

.  Cette  efpèce  a  bien  te  port  des  Jîgesbeckîa  ;  elle 
s'en  écarte  par  quelques- unes  dcs  patries  de  Ta 
fruâification  j  dont  les  âiuis  font  coures  Sofco- 
4eures. 

Ses  tiges  fe  divifenten  rameaux  rougf  âtres  ,  un 
-peu  fl^xu<  ux  ,  Itllies,  ftriés,  garnis  de  queli^ues 
-poiU  tins  &  courts.  L-  s  fcuilLs  font  nppolees  , 
•îeniles,  ova'es ,  IcgérÊmeiit  de:uicu!é€S  en  ftie  , 
quelqufs-unas  très-entières,  nerveufes ,  acaminées 
4  leur  lommet  >  glabres  à  leurs  deuv  faces ,  vertes 
«D  deffns  t  un  peu  plus  pâles  en  defl'ous. 

^  Les  fleiits  font  petites  ,  difporëps  en  une  pani- 

çule'wiiple ,  tcrnvnale  ,  dotit  L  s  péJoncuIes  op- 
bofés  &  ramifies  iont  hlitormes  ,  velus,  glandu- 
leux ,  un  peu  vifqueux ,  ainfi  que  les  cilicts ,  mu- 
nis de  hraftc.s  J  chacune  de  leurs  divifioiis.  Le 
caiice  extérieur  eft  prefque  de  la  même  grandeur 
que  l'intérieur  :  Tes  folioles  font  courtes ,  linéai- 
res, concaves,  obiufes.  La  corolle  efl  jaune,  â 
^eïoé  plus  longue  que  les  calices ,  compofëe  en- 
tièrement de  fleurons  tubulés  ,  un  peu  vf  mvis  , 
«emunés  à  leur  oriHce  par  trois  dents  drt^itts  ,  si- 
gnes \  les  hermaphrodites  ne  renferment  que  trois 
étamine* }  Us  pail'crts  font  de  même  I<  nctieur 
les  calices  intérieurs  i  les  femences  nuesj 
petites. 

Cette  plmte  croîr  au  Pérou.  On  1.1  cultive  au 
-Jardin  des  Plantes  de  Fans.  O  (     v.  ) 

'  4.  SiOBSBèQUl  lacinîée.  Sigethda*  ImtttMû^  i 

Sigeiifckiu  foliis  Iticiniato-pinn nijiJts  \  f::p€rûh-  I 
ri^us  Linceolatts  f  integris  ,  tu'^crcuUzis  ;  cj/ice  txu-  I 
ri.ire  iatedort  ^  br«viore  J  ioriitu  radiaiii  ,  radio  \ 
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Quoique  cette  pl  mte  s'écarte  dttp^sbtckla  paf 
la  grandeur  de  Tes  fleurs,  &  qu'elles  (oient  garniei 
de  demi-fi  ui  or.s  din>  tout  le  contour  de  leur  cir- 
conférence, on  ne  peut  cependant  te  difpenierde 
la  rapporter  à  ce  genre ,  en  ayant  d'ailleurs  tout 
les  autres  caractères. 

Ses  tiges  H  p.t  dioites,  cy'indrtques  ,  ftriées, 
d'un  brun-rougeà:ie  «  garnii»  de  poils  cuurts  fie 
rares ,  qui  les  rendent  rudes  au  toucher ,  munies 
de  rameaux  oppofés  ,  alongés.  Les  feuilics  inté- 
rieures f(Mît  ainpU  s  ,  pétîolëes  ,  prefque  pinnées, 
les  dr'ux  folioles  inférieures,  ped:nl!e;s  ,  oppo- 
feesi  les  fupérieures  decurrcntes  fur  le  petiote  | 
les  dernières  condaemes ,  profondément  laciniées, 
anguleufts ,  li^iièsi  les  pétioles  ftries,  plus  1 
que  les  feuille»}  les  feuilles  'upéiieures oppolees, 
iréd  ioc  rement  pétiolées  ,  entières,  lancéolées,, 
aciiniiiiées  ,  couvertes  à  leur  face  fupérieure  d'un 
tit.s-6r.ind  nombie  de  tubercules  rudes  &  argen- 
tées ,  prefque  nues  à  Itur  face  infirieure,  longues 
de  trois  à  .quatre  pouces  j  fur  un  pouce  au  plus 
de  larges  acuminees ,  aigués  i  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  grofles ,  terminales  8c  axillarK, 

fupportees  par  de  très-!ongs  pédoncules  fimpits, 
rouurs ,  très-droits,  unitiores.  Le  cal  ce  extérieur 
el^  compolé  Je  cinqfolioles lancéolées,  prefqu'é» 
gaii  s  ,  .ligues ,  plirs Courtes  que  le  calite  intérieur: 
cclui-ci  cit  Luijipofé  de  plufieurs  folioles  pref- 
qu'imbtiquéts  ,  inégiles  ,  (emblables  à  celles  du 
calice  extérieur,  chargées  de  tubercules  bUncbà- 
tres ,  tant  i  leur  foperficie  qu'à  leurs  bords.  La 
corolle  tll  une ,  radiée  }  d, mi-lleurons delà 
circonférence  longs  de  plus  d'un  demi-pouce, 
ovales,  prefque  li:)éaires  ,  obtus,  prefqueniMfS 
à  leur  fonimet  ;  les  flLurons  du  centre  courts  ,  ta- 
bulés ,  à  cinq  dents  ,  à  peine  audi  longs  que  le  ci- 
lice  intérieur  ;  les  (bmences  font  nues  ,  obtufes , 
aiguës  à  leur  bafe .  environnées  de  paillettes  coo* 
caves ,  aigués ,  nombreufes. 

Cette  plante  croît  à  fa  Caroline ,  où  die  a  été 

découverte  par  M.  Rofc,  qui  a  b'f"  voultt lll'ett 
communiquer  un  exemplaire.  (  ^-/J 

FIT  t\  r  .  SHene.  G'nre  de  plantes  dicowlé- 
dones,  .i  tleurs  complètes  ,  poiypéuleeS ,  <wb 
famille  des  caryophyllées ,  qai  a  de  grands  rap- 
ports avec  les  dianthus  &  les  cucukalut,  qui  ren- 
ferme des  herbes,  les  unes  exotiques,  d'aeires 
indigènes  de  l'Lurope  ,  dont  les  feuilles  fontop- 
pofecSj  les  fleurs  axilliires  ou  leiminales,  foH- 
uire»  ou  fupponées  ploficurs  enfemble  fur  unpe» 
doncule  commun. 

Le  caraâèie  ellêntiel  de  ce  gente  eft  d'avoir  : 

Un  calite  uhuU  ^  vtntru ,  à  cinq  dtnts;  drt<}  pt' 
tiilis  ongu!(ii!és  ,  munis  chttiun  de  deux  dtnt*  *  "f 
orijicti  U  lymhe  foavent  bijidt  i  éx  kêmÛMi  tftU 
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CARACTÈRI  GEN£.RlQt)î. 

Chi<|iie  fieur  offre  : 

1*  Uo  cdUtt  d'une  feule  pièce ,  tubulé  r  ven< 
BU|  foSAmt,  ï  cinq  dents  courMS. 

j».  Une  corolle  â  cinq  pétales  ,  dont  les  on- 
glets font  étroits  ,  de  U  longueur  du  calice  }  le 
limbe  plane,  obtus,  fouvent  bifide  i  chaque  pé- 
tais muni  à  Ton  orifice  de  deux  petites dcntS^  daot 
l'enfcinblc  forme  une  couronne. 

j'.Dix  itamints  dont  lesfiUmens  fontfubulés, 
'Mt  fur  les  «Niglets  des  péules  >  cecimnés  par 

ki  anthères  oblongues. 

4*.  Vt)  ovaire  fuférieur  ,  cylindrique ,  furmonté 
itvm%  ftyles  fi.uples,  plus  longs  que  les  étami- 
Kittennmé*  par  des  fHgmaies  aigus. 

Le/r«ifeftune  cnpfule  prefque  cylindrique ,  ob- 
lorgue,  environnée  par  Je  calice  perlillant  à  trois 
loges,  quelquefois  î  une  feule  loge,  ('ouvrant  à 
f'  1  :orr.rTiet  cii  cinq  parrlcSj  Knfèrmu»  plufieurs 
letnences  renUoriites. 

(^ftrv*fiont.  Ce  genre  efi  très-voifin  des  li- 
dûf  k  des  tueuhalus  :  Tes  rapports  avec  ce  der- 
rt:ï«rre  font  tels,  qu'il  eft  fouvent  difficile  de 
fie:  .a  tfpeces  qui  appartiennent  à  l'un  ou  à 
riBfrf.LalruledifTetén.e  confiée , pour  les  fî/ae , 
^iiepetices  écailles  dont  les  onglets  font  inu- 
mi  leur  foimnet,  &  qui  forment  parleur  réu- 
r;T  &r  îcur  rappvochemenc  une  forte  de  petite 
couronne  dentée,  qui  n"exifte  point  ou  ne  devroit 
fif  erfier  dans  les  eueuMus.  On  la  reconnoît  ce- 
rtndant  djns  un  afle?-  s^Jn-  nombre  d'efpèces , 
nuis  elle  y  eft  bien  plus  pL-tit..-  que  dans  les  Jilene. 
C  eft  dorvc  un  caraâère  prefque  nul ,  &  qui  a  déjà 
decernitné  plufteurs  bouniftes  k  réunir  ces  deux 
fenr^s.  que  d'autres  ont  confer^é  i  caufe  du 
jrind  nombre  des  efpèces  qu'ils  renferment  ref- 
(kûivement.  Quant  à  la  forme  du  calice,  elle  ne 
p:ut  être  employée,  quoiqu'elle  foit  fouvent 
l:7.<iriqiie  ^dans  (es  fiitu,  ventru  dans  les  tiuu- 

Us  lychnis  ,  très-rapprochcs  de  ces  deux  gen- 
K$,  en  diffèrent  par  leurs  piflils  ,  au  nombre  de 
cinq;  \tidijnthus  OU  œillets  font  caraftérifés  d'une 
wnière  plus  tranchée  par  les  écailles  coriaces  qui 
environnent  la  ba'.e  de  !l  .,t  i  l'ice  ,  pat-  leutS  deux 
fifles&leur  capiule  à  une  fcule  loge. 

£  $  P  À  C  E  S. 

♦  Rwri  foiittint  ^  Utéraia, 

*  I.  Stûvi  de  France.  5i/<«  g^lUtm*  Una. 

SiUnt  poriius  fuhfpkatis ,  altcrnts  ,  fecunais  ;  ft- 
itiaxvifu  ,  fruâibus  ereâ'ts.  Linn.  Spet.  Plant. 
«oLi.pag.  59;.—  WiUd.Spec.  Fiant,  vol.  i- 
|tf.69j.ii*.7. 
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Vlfcagc  fjUls  tllifiicii  i  ealicibuf  Hntttt'ts ,  vif- 
et  dis  ;  petuHt  «vath»  Hallcr ,  Helv.  «•.  914. 

Vij':>'^o  hiitJ  ,  gallka  /  ^ort  pgrvo,  carnto  /  pe- 
lalis  inttgrii.  Dilkû.  Hoit.  Etiham.  pag.  419.  tab. 
}io.fig.  i99. 

Siltne  hirfuta ,  fotiit  fe$Uius ,  oUovgo-aaui/br^ 

rru^s ,  oht.ijh  ■  caiicibus /Iriatisf  fmSâiit  treUit^ 
DaUb.  Parif.  129. 

Lychnis  filvrflris  ,  hirfuta  ,  annua  ,  fiore  mlr.orf 
carneo.  Vaill.  Parif.  pag.  ili.nb.  \6.  fig.  m.  — 
'J'ournef.  Inft.  R.  Herb.  JJ7.  — '  MociC  Oj^oq. 
HilK  1.  pag.  J41. 

CuaiMiu  plvcjlni.  Vit.  «,  Lan.  Flot,  ftanç.' 
vol.  j.  pag.a&n*.  ^j. 

Ses  ra  cines  font  dures  ,  blanchâtres  ,  prefqoe 
fîmpUs  ,  garnies  de  très-peu  de  fibres  :  il  s'en 
élève  une  tige  droite  ,  à  peine  cylindiique ,  un 
peu  comprimée,  velue,  virqiicufe  ,  haute  d'envi- 
ron un  pied  ,  rameufe }  les  feuilles  font  oppofees» 
feinies ,  connées  à  leur  bafe ,  oblongues ,  un  pett 
fpatulces  ,  L-nnères  ,  obtuf^s,  arrondies  à  leur 
fommct ,  reirecies  à  leur  baie  ,  velues  ,  un  peu 
rudes ,  vifqueufes,  longues  d'environ  un  pouce.  ' 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaires,  attemeSy 
difpofees  prefqu'en  épi  à  l'extrémité  des  rameaujt , 
fupportées  par  des  pédoncules  plus  courts  que  les 
feuilles,  à  peine  aufTi  longs  que  lis  calices,  trcs- 
fimples ,  droits ,  ferrés  contre  les  tiges.  Le  calice 
eft  oblong ,  cylindrique;  11  devient  orale  &  renM 
a  h  tn^rurité  descapiules  i  velu  ,  (Irié  ,  Idgérement 
vili^ueux.  La  corolte  eft  petite,  d'une  couleur  d£ 
chair  ou  d'un  pourpre  très-clair.  Les  pétales  ont 
des  onglets  étroits ,  de  U  longeur  du  calice  ;  le 
limbe  en  fort  court,  entier,  ovale,  un  peu  ar- 
rondi ;  l'orifice  muni  d'une  couronne  de  dente 
bifides.  Les  capfales  font  ovales,  de  la  longueur 
du  calice  qui  perfifte  &  lé  renfle  avec  elles;  elles 
s'ouvrent  médiocrement  à  leur  fommet  en  cinq 
dents  courtes, aiguës,  &  contiennent ,  dans  uois 
loges,  de  petites  femences  glabres,  iioiriti«s« 
réniformes.  ; 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  b  SuifTe ,  en  ' 
France  ,  aux  environs  de  Paris  :  elle  eft  cultivée 
au  Jardin  dts  Plantes  de  Paris.  Q  {V.  v.)  J'en» 
P'  iiède  un  exemplaire  qui  a  . été  recueilli  d^ns  U. 
\  îrginie ,  &  que  M.  Dupuis  m'a  communiqué. 

X.  SiLl-NÉ  d  Angleterre.  Siltne  ar.glica.  Lion. 

■ 

Siltne  hiifuta ,  fetalis  integerrimU  ,•  âoriiiu  *f*t^. 
tisi  fruéiihuj  rtfexist  pedmeuiath ,  mhtrnh.  Linil. 
5pec.  Plant.  vr»l.  1.  pag.  ^94.  —  Hort.Upf.  iij. — 
Kn-ph.  Cent.  8.  n".  87.—  WiUd.  Spec.  Pkint.  vol, 
2.  pag.<9i.  d*.  I.  ^ Cyrt.  Flor.  lond.  ttb.  i^-  ' 

Vicafo  ctraftii  fotiis  ^  vafiàlis  penduUs  y  angUct, 

Dillen.  Eitham.  pag.  417.  cab»  509,  fig*  398* 
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'     lyehn's  filvtfins ,  htrfuta  ,  tuirtua ;  ^rt  mintrej 
Mo.  VaiU.  Parif.  pag.  m. 

Lycknis  fwt  M0 ,  mhimû.  Rai ,  HIft.  I .  pag.  99^. 

Cucuhdlus  fih'tftris.  Var.^  LaiD.  Fior.  fcanç.  vol. 

j.  pag.  i8.  11".  67?. 

Cette  pUnte  n'eft  peut-être  qu'une  vnriéré  du 
fi/eitt  gatlic*  ;  eWe  lui  redemble  partaitenient  pjr 
f«o  port  &:  la  difpoiition  de  f^s  fl;:iirs  i  elle  offre 
cependant  quelques  difféienees  aflex  remarqua- 
bles. &s  feuilles  inférieures  font  !anccotc:s,  en 
ovale  renverfê,  ciliées  vers  leur  baie.  Les  flrtirs 
fMC  d'abord  fort  droites  ^  mais ,  à  1  époque  de  la 
maïu  ité,  leurs  pé^DUCules  fe  courbent}  ce  qui 
n'arrive  pas  dans  l'eTipèiLC  précédente.  Les  calices 
ae  font  pas  velui^niiis  armës  feulement ,  fut  leurs 
angUst de  ttès-petil» aiguillons  rcii  chi^,  à  p^^ine 
fembles.  La  coroUt  cfl  olanche  ,  turt^ttice  ;  ki 
pétales  rrès-entîctStiurqiiésqfiielqutfoM de  points 
aoiràcres. 

.  Cette  efpèce  crnîr  en  I  rance  ,  en  >\ngleterre  , 
^s  les  terrait.^  cultives.  On  la  rencoiitte  aux 
cnvirans  de  Patis.  O  (  ^*/) 

5.  Siiini  de  Ponugal.  Silau  h^ânitm»  Ltm. 

Silène  kirf.ia  ,  j-ttalis  dentatii ,  iaàivifis  ;  Jlonbus 
inSis  i  fntHihui  àiv^ncdtQ-rtjUxit  ^  alurnii .  Lmn. 
Syft.  veget.  pag.  410.  n*.  t.  —  Ho«.  Upf.  1 1  j .  — 
Hort.  CliÉf.  171.  —  ^V^!lJen.  Sy.  c.  Pîant.  vol.  1. 
pag.  691.  u**.  1.  —  Destom.  Flot,  atlaïu.  voU  i« 

-  Sittut  iorihui  abenis ,  ftîâlmm  limUs  kttegns , 
«nrMCù.HoR.CItlF,  17a. 

F'ifcago  kiffuta  ,  lu/îtanica  ;  flellato  fiort.  DtUen. 
itort.  Eitham.  pag.  \io.  tab.  3 1 1.  fig.  401. 

-  Cette  efpèce  ,  qut  ttenc  le  miliea  entit»  le  fiU'îe 
fii'r^j  Sl  le  fiUnf  quiriquevulnera  y  diffère  de  l'un 
&  de  l'autre  par  (es  j?étales  crénelés,  par  fes  pé- 
4oncalei  noe  réfléchis ,  m.)i$  écartés  horixontale- 
tnent  &  en  angle  droit  dea  tige»  à  l'époque  de  la 
io.iX^nt<i  des  fruits. 

Ses  tigîs  font  droites ,  trè«-rameufes ,  cjrlindri- 
ques,  hautes  d'environ  un  pied,  chargées  de  poils 
l^éf emenc  vitaueux  «  trèt-ouvecis .  horizoouux  ; 
gamiea  de  feaincs  (effiles.  oppoTéet,  oblongoes, 
médiocrement rétrécies  à  leur  bjfe,obcu(ls  à  leur 
fompet }  l«ft  fupirieures  beaucoup  plus  étroites, 
■npea  pobelcemea  8t  i  peine  ciliées  i  leur  contour* 
vertes ,  un  peu  charnues  ou  molles. 

Le4  flears  font  axillaires ,  diftantes ,  foliaires  i 
IVxuémké  des  rameaux  i  les  pédoncules  épais, 
plu^  coures  que  tes  cal  ces .  velus  ,  vi:queux.  Les 
calices  font  tubulés.,  oblongs ,  flrtés }  les  flries 
vcite»»  bérilBctJe  poils  i  la  coroUe  d'un  pourpre- 
deiri  le»  pétales  peiin  •  «mien^  «léaelds  fuf  !«• 
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bords  de  leur  Unibet  les  femences  noires,  uopst 
comprimées ,  fort  petites ,  rénifonnet. 

Cette  plante  croit  dans  le  Portugal.  M.  DesioB» 

tiincs  l'a  t^.il  .ment  oblervée  l'ur  !e$  côtes  Je  Eii- 
batie ,  pjrmt  les  moilTuns.  On  la  cultive  au  Jardia 
des  Plantes  de  Paris.  O  (     y.  )  . 

4.  Silène  ï  cinq  taches.  Siteiu  ^nquevuliurâ, 
Unn. 

S't'ene  rti^l'ts  tru^t'nmU  ,  fub'Oiundls  ;  f-aSHut 
erecits ,  a/ter.us.  Ltnn.  Spec.  Plant,  vol.  J.  pag.  69J. 

—  Hort,  Cliff.  17».  —  Hort.  Upfal.  11$.  —  Roy. 
Lugd.  Bat.  446.  —  Miller,  Did.  n».  i.  —  H«(fm. 
Gt  rui.  iji. —  Willd.SpeC.  Plant,  vol.  i.  pag.ÉJl. 
o".  j.  —  Oesfunt.  Flor.  atlaiit.  vcL  i.  pag.  )^ 

—  Poiret,  Voyage  en  Baib.  vol.  i.  pag.  161. 

Siftne  (quinquevuloera)  ,  hirfuta  ;  foliis  ciatm- 
o'iljtt^is  ,  fitmmU  lintaribus ;  pttalis  pufllis ,  nOM» 

lijlii  ,  intigris  i  c^tUibui  frud  je  ■  ts  ,  j-t>jfiijiim  alm 

urnis ,  tiédis.  Mich.  Flor.  boréal.  Ai£er.  vol.  i. 
pag.  17U 

Cucui^ita  vtntgtuu.  Làm.  Flor.Vranç.  vel* }. 

pag.  i8.  n».  675. 

Silent  fpicâ  ineurvâ ,  iino  verfu  fiondàifnliUimt 
fpatkuUtiâ.  Saev.  Monfp.  146. 

Lycknîi  vutneraïa.  Scop.  Carn.  e<tic.  1. 1^.  514. 

Lyihfiis  fihtfiùi  y  iMiuginoJa  ,  minvr,  C.  BsbIu 

Pin.  ao6. 

Lychtîi  kirfitta  ,  fort  dtgaaur  vmriegatt,  R» , 

Hift.  997. 

Lychnis  hirfuta  ,  minor;  fore  variegato.  Dodut, 

Mem.  4.  pag.  291.  Icoo. 

Lychnis  hina  ,  minor f  ion  iMmMM.  Townet 

Inft.  R.  Hetb.  h8. 

fi.  Eadem ,iore  albo «  immae^lato,  Poiret,  Voyage 
enBarb.  vof.  &.  pag.  16). 

On  difttngue  aifiSment  cette  efpèce  a«nt  cbq 

taches  pourpre  ou  d'un  ronge  -  fanguin  que  pré- 
fente leur  curoHe  j  elle  a  d'ailleurs  beaucoup  de 
lappoRS  avec  le  fileae  UtfitMtem» 

Ses  ravines  font  dures,  prefque  ligneufes,  épaif- 
fes  .  &  produifem  destiges  rameufes  dès  leur  bafe, 
hautes  à  peine  d'un  pied  ,  quelquefiftis  fimples, 
cylindriques ,  velues ,  articulées,  garnies  de  feuilles 
oppofees ,  rditks  1,  les  inférieures  plus  larges  , ob- 
longues  .  légèrement  fpatuiées ,  obtufes,  rtfnédM 
en  pétiole  à  leur  b.ife  ;  Us  Cupérieures  coiméf^  , 
lancéolées,  obtuùs, légèrement  velues  ou  un  peu 
rude*  au  toucher,  vertes  i  leurs  deoz  fiioe». 

Les  rteiirs  font  folitaires ,  difpofées,  vers  l'ex- 
ttémiié  des  ti^es,  en  une  forte  4'épt  unilatéral  | 
les  ilfeufs  fupdneiiret  feflUtii  i  tes  inredeures  fe»- 
pédo«ciiIées|  ks  pédoncnle*  coam,  dioit*. 

foii» 
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MÎit  réfléchis ,  tris-velus ,  munis  «  chacun  i  leur 
wfe, d'une  petite  feuille  ou  braâée  lancéolée, 

de b  longueur  des  fleurs.  Le  calice eft  cylindrique, 
nbulé ,  marqué  de  dix  ftiies  «  termioé  pat  cinq 
petites  dents  aiguës  ^  hérifTé  d'un  gntid  nombre 
de  poiU  longs  blanchâtres.  La  corolle  eft  d'une 
grandeur  médiocre  j  les  pétales  longuement  on- 
goiodés  »  leur  limbe  arrondi ,  entier  ou  légére- 
'mfnt  crénelé,  mar^iué,  fur  un  fond  blanc  ,  d'une 
htge  uche  linguine  ou  d'un  rouge-vih  Quelque- 
fois ces  pétales  font  entièrement  blancs  ou  lavés 
de  rouge.  Les  caf  fuies  font  droites,  ovales <  en- 
léoiffU»  dtt  ciUce  renié ,  ovale ,  renfieraiant  des 
ftaeocM  novbieiires»  fort  petites  0e  ridée*. 

Cette  plante  eft  très  rc*p.indue.  On  la  trouve  en 
Efpagne^en  Portugal  ,en  Italie^  dans  les  contrées 
■téridionales  de  la  France  ,  dans  l'Amerlcjuc  fep- 
temrionale,  dans  h  Carninle  &  la  Sibérie  ,  plu», 
piriiculiérement  fur  les  côtes  maritimes.  Je  1  ai 
recueillie  en  Barbarie.  On  h  cultive  au  Jardin  des 
FiaoKS  de  Paris.  O  (  K.  v.  ) 

5.  SniNi  dUé.  Sileiu  eUuut.  WUM. 

Silintpeta/ÎJ  bipan'nis,  oktufîs  ;  caticibus  cUvatis, 

S;.':i.?bnt.  vol.  1.  pag.  692.  n^'.  4. 

Ses  racines  font  fimples^  filiformes  «  perpeodi- 
aUm  .*  il  s*é1ève  des  mêmes  racines  plofieurs 

ffjes  rïTr-ciifes ,  afcendante? ,  rvlini-iriques,  hautes 
de  trois  à  quatre  pouces ,  pubelcentes.  Les  feuilles 
ndicates  font  un  peu  arrondies ^  fpatulées ,  pubef- 
centes  ;  les  feuilles  caulinaites  oblongues,  aiguës^ 
pobefceotes. 

Les  fenrs  font  dirpofées  alternativement  dans 

l'aiiTelle  des  feuilles  fupérieures ,  droites ,  médio- 
crement pédonculéesi  les  pédoncules  fimples.  Le 
calice  eit  pubefcent ,  en  forme  de  ctou ,  à  dix 
firies.dont  les  dents  font  pileufes  ,  ciliées  .î  leurs 
bords.  La  corolle  eii  plus  grande  que  celle  du 
fbmfùwfuvulntra  ;  les  pétales  plus  longs  que  les 
calices,  profondément  divifës  en  deux  ;  les  dé- 
co)u>iuts  en  ovale  renverié  y  les  capfules  eliipti- 
^.pédiceliées.  - 

Cette  plante  croît  dans  lile  de  Crète.  iD^er, 

tx  WilU.) 

SttiKk  Doâume.  SUtnt  nafianu»  Umi. 

SiUne  flori-taj  fp  'icatis  ,  iihernis  ^fccundis  ,  ftjfili- 

tuipttalis  iijidis.  lion.  Sptc  Plant.  voL  ivPag. 
S9^.  —  Miller ,  DiA.  n*.  i;^  WJUd.  Spec  Ptant. 
voi.  I.  pig.  691.  n*.  6. 

SUene  folîis  fanceolatis ,  eault  ramofo  ^  forihus 
Ji-andts,  ertHis  i  caliàkiu  hirfutù.  Royen^  Lugd. 

te.  447. 
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eatit.  Dilten.  Hort*  EUbam.  pag.  410.  tab.  310. 

fig.  400. 

Lyckais  JUvefiris,  kiffutd^  eUtwTi  Jj^d  Uni  M- 

^nr.  Banei.  Icon.  ab.  toij.  fig.  x. 

Lychnis  jtlvtjlris ,  notîurnd  ,  pitofa  ;  floriius  uahtS 
ordiait,  diliuè  pur^unu,  Cup.  Cachol.  i  l^.  — RaÎ ^ 

SttppL  480. 

Lychnis  fegelum  meridionalium  ,  annua  ,  hirtj  ; 
fioribus  albis,  uno  vtr/u  dijpojîiij.  .Moitf.Qxon.  Hill. 
1.  pag.  J46.  $.  j.  lab.  j6.  fig.  7. 

Cuaàûius  fpicatut,  Vsr.  «.  Lan.  Flor.  Iraiif.  vol. 
}.pag.|4-n«.67|. 

Ce  filéné  fe  reconnoît  à  fes  flîurs  difpofées  en 
longs  épis  droits, toutes  tournées  du  même  c6ti, 
dont  les  pétales  font  bifides,  les  capfules oblon- 
5'j-?5,  n'aiîl?u-s ,  cert?  efpèce  ade  grands  rapports 

avec  le  cuiuùulus  rcjicxus. 

Ses  tiges  font  droites ,  fermes ,  cylindriques , 
velues,  articulées,  hautes  d'un  pied  &  plus,  ra- 
meufes»  les  rameaux  oppofés ,  axillaires,  élancés, 
iôrtout  dans  la  plante  cnkivie.  Les  iêuilles  radi- 
cales font  ovaI?s ,  obîongues,  feiTiles  0.1  rérréries 
en  pétiole  â  leur  bafe, élargies,  prefque  fpaculees 
à  leur  partie  fupérieure,  entières ,  obtufes,  vertes 
à  leurs  deux  faces ,  â  peine  piibefc-ntL'i ,  rades  au 
toucher;  les  feuilles  fupérieures  plus  étroites, 
alongées,  lancéolées ,  connées  à  leur  bafe  ,  un  peu 
ciliées  à  leurs  bords  ^  longues  d'environ  deux 
pouces. 

Les  ff*urs  ferment,  ï  fenrénnté  des  ram?aax, 

un  aflez  long  épi  unilatéral ,  roi  te  ,  très-droit.  Ces 
fleurs  font  alternes,  prefque  (eliilts  >  inférieu- 
res un  peu  pédonculées,  droites,  appliauées  contre 
tiges  ,  -arri^iis  réfléchies ,  munies  3  leur  bafe  de 
deux  petites  teuiiles  ou  bradlées  oppofées,  lafH 
céolées.  Les  calices  font  oblon^s,  cylindriques, 
ftriés ,  velus ,  terminés  par  cioa  petites  dents  cour* 
tes ,  droites ,  prefqu'obrofes.  La  eoToHe  eft  d'une 
grandeur  médiocre  ,  de  couleur  blanche  ,  un  peu 
verdâtre  en  deifous,  diviiees  ea  deux  lobes  à  leur 
limbe  {  les  lobes  linéaires  un  peu  écartés  ,  obtus. 
Les  capfules  font  glabres,  lifles,  -iv-nir^eî ,  très- 
droites,  ovales-oblongues}  les  femences  d  un  bcuil- 
noirltre,  ferc  petites ,  rénifermes. 

Cette  plante  croît  au  milieu  des  champs  ,  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  France ,  en 
Efpagne  :  on  la  rencontre  aulfi  en  Amérique ,  dans 
la  Penfilvanie.  ËIIeeR  cultivée  SU  Jaldîn  dCS  Plaa- 
tes  de  Paris.  O  (  ) 

7.  SiLÉNâ  coloré.  SîUne  eolorata.  Poiret. 

S'tUne  foliis  fpathulaiis,  (alicibus  afrer-fi  ^  uno 
verfu  fexis  ,  cohratit  i  pttalis  bipartuis.  Foixei  , 

Voyage  en  Barbarie,  voL  x.  pag. 
SiUn  (  bipaniu) ,  fitUs  iitfiriof»us/pati»latUt 
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xKix.  Desf.  Flor.  acUot.  vol.  i.  pag* 

On  diflin^e cette  efpèce  à  fes  fleurs  d'un  beau 
f oage>vif ,  tcb-agi^ble  ,  &  aux  calices  or<liiui« 
tenrac  de  li  méin»  couleur* 

Ses  racines  font  grêles ,  bimcliltres ,  «n  peu 

fibreufès;  elles  produifent  plufieur<;  tiges  étalées 
fur  le  fable  ou  couchées  rtulemenc  i  leur  bafe , 
redrelTées  à  leur  partie  fiipérieufe.foibles,  Criées 
d'un  blaric-'auiûtrc  ,  noueufes,  cylindriques  ,  !  • 
g-remcnt  pubekerite,s  ,  r^meufes  ;  les  rameaux 
alternes ,  fimples  ou  «quelquefois  dichotomes  à  leur 
fommetj,  avec  une  Aeitr  folttaîre*  plus  longuement 
Pédonculée  flir  droite  dans  h  bifbrcatioD.  Les  feuil- 
les font  oppoféLS  i  les  inférieures  ovales,  un  peu 
arrondies,  fpatulées,  récrécies  i  leur  bafe  en  un 

f>étioIe  alotigé  A  plane)  obtufes  i  leur  fommet, 
égarement  mticTonées,  vertes,  pubefcentes,  ci- 
liet:s  fur  le  pétiole»  lei  feuille»  luperieures  &  eau- 
linaires  feflites,  plus  étroites,  lancéolées »nmnies 
à  leur  bafe  d'une  petite  touffe  de  poils  cocooeux. 

Les  fleurs  formeoe^  i  l'extrémité  des  rameaux, 
un  épi  plus  ou  moins  alongé  i  elles  font  toutes 

tournées  <\u  même  côié ,  Tolitaircs ,  rarCmanc  dent 
enfernble  jdiitantes,  méiiiocretnent  inclinées,  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  filifotaies»  très-courts, 
à  peine  de  la  moitié  du  calice,  garnis  de  bradtées 
petites ,  ovales  «  lancéolées,  aiguës.  Les  calic» 
font  tubutés .  en  forme  de  maflue  ,  rétrèHs  infe- 
rieuremem,  glabres,  colorés,  membraneux,  mar- 
quas de  dix  filions,  terminés  par  cinq  dents  courte  s 
&  droites.  Li  corolle  ,  d'une  grandeur  médiocre, 
eft  d'un  beau  rouge  ou  couleur  de  rofe.  Les  pé- 
tales ont  leur  limbe  profondément  dtvifé  en  deux 
découpures  étroites  ,  obtufes  ;  les  onglets  garnis 
à  leur  orifice  d'un  double  appendice.  Les  fliamens 
font  étroirs ,  comprimés  ;  les  anthères  verfatiles  j 
les  ftylos  filiformes,  faîilans  ;  l'ovaire  ovale.  Les 
capfules  font  droites  ,  glabres,  ovales,  pédoncu- 
lées  dans  le  calice  ,  s'ouvrant  à  leur  fommet  en 
cinq  valves,  quelquefois  plus»  i  trois  loges }  les 
femences  brunes  &  réntfbrmes. 

J'ai  recueilli  cette  efpioe  fur  les  cdies  de  Bar- 
barie j  elle  croît  dans  le  faWe ,  fur  \t  bord  de  la 
mer.  Elle  a  été  également  obfervée  ,  par  M.  Def- 
fontâines,  aux  environs  de  Sbiba,  qu'il  a  décrit 
fous  le  nom  de  fi/ene  biparthj. ,  &  qui  eft  bien  ci  r- 
tainement  la  même  efpèce  que  celle  que  i'avois 
appelée  jP/m  fohrata.  O  (  v.) 

M.  Desfontaines  cite  de  cette  plante  une  va- 
riété recuetilie  par  M.  BroulFonnet ,  dans  le  royau- 
me de  Maroc»  elle  ett  plus  petite ,  &  fes  caÛces 
font  venis. 

9.  SixAnk  eéraiAe.  SîUn*  tt/v^Méet.  Lirai. 

Silène  hirfuta  ,  fttalîs  cnar^tnatis  y  frud  fcjci  - 
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lythaîs  uTûjtouks.  Scop.  Omi.  edit.  x,  n».  ju, 

Silait  hlrfuia  ^  ptta/is  emarginatis  }  frugHattnt. 
ds,  aittmis,  hirfuùs  ,fegUibM,  LifiD.  Spec.  Pbot 
edit.  I.  pag.  417. 

Si/eue  rigUbiU,  Mnaèn.  Acad.  vol.  4.  pag.  j  i 

f^'A-'^gf  fraftii  foliîs,  Vûfitdh  màU^ftfMus. 
Uillen.  Hort.  tith.  pag,  416.  tab.  309.  fig.  J07. 

Cette  efpjre  ,  très-yoilîne  des  précédentes  par 
fon  jjort ,  par  la  forme  de  fes  leuilles,  par  la  dif- 
pofition  de  fes  fleurs ,  en  eft  bien  dilHniguéepaT  ùt 
pétales  échancrés  à  leur  fommet. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques ,  velue? , 
rameufes,  garnies  de  feuilles  oblongues,  pteiquc 
fcfTiles ,  entières,  vertes  à  leurs  deux  faces,! 
peine  velues }  les  inférieures  un  peu  rétréciis  en 
pétiole  à  Itur  bafe,  plus  élargies  }  les  fupérieures 
cohnecs,  ft  .TiIes,  plus  étroites,  L^ncéolétS ,  obtuics 
a  l(.ur  loDimi-t.  Les  fleurs  font  folitaires  dans  l  aif- 
felle  des  feuilles  fupérieures,  i  peine  pédonca- 
lées}  les  pédoncules  très-courts  ,  velus  ,  droits, 
même  à  l'époque  de  la  maturité  des  fruits,  le 
calice  efl  tubulc  ,  oblong,  hérilfé  de  quelques  poils 
courts }  il  devient  ovale  à  niefure  que  la  capfule 
grof&t.  La  corolle  èft  d'une  etandeur  médiocre; 
les  pétales  onguiculés}  leur  fiiiibe  obtiB,  écha»* 
cré  à  Ton  lommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio» 
nales  de  l'Europe.  On  la  cultive  au  Jardin  dcf 
Plantes  de  Paris.  O  (  ^.  /•> 

9.  Snàvi  cidpo.  Sileae  eri/p4t, 

SiUne  jlonlus  fuhf^nunis  ,  ptU^  tmargSnatit  ; 
caluihus  hifjutis  ,  juhclavatis  ;  foliis  oilongis  ,  li- 
ntaribus ,  obtufis  ,  margine  crijpato-jpù.n/ofis  i  iauU 

hirto.  (N.) 

Cette  efpèce  ,  q  ie  j'ai  oubliée  de  mentionner 
dans  mon  Voyage  in  Barbarie  ,  a  cependant  des 
caraûèrestrès-faillâiis ,  iurtouc  dans  les  cils  counSt 
blanchâtres ,  &  femblables  à  de  petites  épinetcte* 
chues,  fituées  fur  le  bord  des  teuilks. 

Ses  racines  font  griles ,  droites  ,  finples ,  un 
peu  charnues  ;  elles  produifent  une  ti^'e  dioite, 
prefque  fimple  ,  hérilfée  de  poils  blancharres, 
haute  de  cmq  pouces ,  garnie  de  feuilles  oppo- 
fees ,  ft  fTiies  ,  connées  à  leur  bafe ,  diftantes ,  lon- 
gues d'environ  deux  pouces,  fur  près  d'un  demi- 
pouce  de  lartîe,  linL^aïrcs,  très-obtufes  i  leor 
fommet ,  prefc^iie  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  itn 
peu  ondnlees  a  leurs  bords,  munies  de  cils  très- 
petits,  dift.uis ,  ("p in uli tonnes,  la  plupart  recour- 
bés Se  traofDaiens  ;  les  feuilles  inierieures  un  p  iv 
rétréçies  i  leur  bafe  i  les  fupérieures  eiiipuuues, 
un jieu  pubefcentes.  .  ^, 
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la  ietm  foot  folitaires ,  axiihires  vers  l'extré* 
nté  des  tiges,  inégalement  pédooGldiées^  très- 
anracbées  ic  preique  fafciculées  par  leur  en< 
fimle  {  les  pédonctues  droits  *  pubefcens  j  les 
alices  tubules ,  en  forme  de  clou  ,  velus  ,  ftrtés  > 
(MTeot  colorés  to  rouge ,  terminés  f  <ar  cinq  denu 
eèi-cmirtes ,  obtufes ,  cUiées.  La  corolle ,  d'une 
jruiieur  médiocre,  eft  rougeâtre  ou  purp  uin  '; 
bpeuies  bifides  à  leur  limbe»  ies-capfules  ova- 
lti,ui  peo  pë4oiicalées. 

J'ai  découvert  cette  efpèce  fur  les  cfttes  de 
Idbarie ,  dans  les  terrains  iablooeux  «  «ù  en1ri> 
im d'Hyppooc  (y.v.) 

Naît.  Comme  j|e  ne  polTide  qu'un  ïndîvîdtt  de 

cette  plante,  &:  qu'une  grande  partie  des  fleurs 
>«fi  pai  encicremenc  développée^  il  eft  poflîble 

Îae  le  port  de  cette  efpèce  8e  t»  difoofitwn  des 
5ur$ s'offrent  fous  un  afpeél  un  p3U  différent,  & 
çwlCJ  tigcs  foieiit  plus  élevées  &  ïameufcs. 

ID.  SiLFNE  foyeux.  Sihne  fericta.  Allîon. 

aitae  petalis  iSfidis ,  fioribus  oppojitis  ,  ptdMa»- 
Uàt  tnêùifi^  MongQ-fpathulaus^ferieeo'bltiÊ' 
al.  WUId.  ^c.  PiMn.  vd.  t.  pag.  692,  n*.  |. 

^h'-cf^ltis  acuminatis , pteetûtttùs f  kirfulii ,Ju- 

cta,fore  camto.  AllioD.  flor.  pedem.  n*.  1/7}. 
vLjf.  fig.  }. 

Sesticioes  font  blanchâtres  ,  cylindriques ,  tné- 
éocmncDc  fibreufes  i  elles  produifent  plufieurs 
étalées,  tojnbantes ,  prefque  fîmples ,  ren- 
fcts  à  Irurs  articulations,  revêtues  d'un  duvet 
bUnchitte  8f  foyeux,  garnies  de  feuilles  oppofées. 
Mies,  amplexicaules  ,  comdventes  i  leur  bafe, 
faccuîentes ,  épaiffcs  ,  Ungulées  ,  prefau'ellipti- 
fKs,  entières  à  leurs  bords,  obtufes  à  leur  fom- 
wt,  ciliées  i  leur  partie  uiférieure. 

Les  âeurs  font  folitaires,  Htuées,  vers  l'extré- 
niié  des  tiges ,  dans  les  ailTelles  des  feuilles  fur  de 
longs  pédoncules  fimples  ,  oppofés.  Le  calice  eft 
eBmalfue  ,  aloncë ,  anguleux  j  à  dix  llries ,  mince  , 
Uaocbitra  •  renflé  à  fa  bafe ,  rellerre  vers  fon  ori- 
ice,  8e  dont  les  cinq  angles  les  plus  Taillans  fe 
terminent  par  cinq  dems  aiçuës.  La  corolle  eft 
d'un  rofe-clair ,  un  peu  verdatre  en  deflbus  ;  les 
«ijlets  étroits ,  Iinéûfes,laiûkns.  plus  longs  que 
la  cilice  ;  le  limbe  en  coeur  ,  i  deux  lobes  légè- 
rement arrondis;  l'oriBce  garni  d'écaillés  droites, 
tifDéSf  trois  ftyles  droir's  ,  filiformes,  jauaâtres. 
Letéoeptacle  eft  velu«  &  le  calice  s'agrattdic  avec 
b  liiitt* 

Cette  plante  croît  dans  le  labte«  fiir  les  boids 
^  U  mer  »  entre  Oneglia  &  le  pon  Maurice.  O 

[ùtfaipt.  «X  AIUoH.) 

*  *  Fltun  iatinUt  &  mmajftes. 

IL&LÀMÉ  cbaqgMut.  SiUne  mufaUUu  Ltm. 


S  I  L 


î63 


Sil*nâ  pttatis  hifidit ,  caiiciius  anguîjtu  ,  pedun- 
«ulatis i  foli'n  lanceoiatclineanius.  Lirui.  Syft.  veg. 
pag*  4ao>  n*.  8.  —  Amoen.  Acad.  vol.  4.  pag.  3 14* 
—  Wtlld.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  694.  n*.  9. 

Lychnii  fiorc  albo ^  mittimo.  Rai»  HiS.  ^o6» 

Lyehùs  mrvfnjls ,  miatr  «  Mj^û,  Rai ,  IfiiL 

1004. 

îl  fTif^e  entre  cette  plante  le  cucubalus  re~ 
pexus,ùc  tois  rapports,  qu'il  âli  fort  douteux  qu'elle 
n'en  foit  pas  une  fimple  variété  i  elle  a  aulTi  beaut 
coup  de  reflemblance  avec  le  filtne  noUuma}  elle 
diffère  de  ce  dernier  par  fcs  fleurs  pédonculées , 
reunies  plufieurs  enfemblt;  dans  l'aiflelle  des  feuil- 
les, &  du  premier  par  fes  pétales  plus  profondé« 
ment  bifides ,  fes  épîs  droits  &  les  pédoncules 
plus  alongés,  ainfi  que  par  I60 orifice  nuoi  d'ttM 
couronne  dentée. 

Ses  tiges  font  droites ,  rameufes ,  cylindriques* 
hautes  à  peine  d'un  pied  ,  légèrement  velues, gar* 
nies  de  Veuilles  oppofées,  linéaires  «  lancéolées* 
feffiles ,  ttès-entières ,  connées  à  leur  bafe  ,  ob* 
tufes  à  leur  fomn-.et ,  un  peu  pubefcentes.  Les 
fleurs  font  difpof^es  en  épis  terminaux,  ordinai- 
rement réunies  plofieurs  enfemble  dans  les  aif- 
felles  des  feuilles,  fupportécs  par  dts  pédoncules 
coures ,  inégaux.  Les  calices  font  anguleux ,  i 
peine  velus  ;  h  corolle  blanche*  fore  petite*  les 
pétales  obtus ,  bifides  à  leur  fommet. 

Cene  plante  croît  daas  les  contrées  méridio- 
nales de  1  Europe.  O  ' 

12.  SittNÉ  à  fleuis  herbacées.  Sikat  cA/erw» 

tha.  WiUd. 

Siltne  pttatÎM  Bnearihtt ,  ttflés  ;  jtorihu  Uuermm 

lihus  ,  fi>.undts  ,  ctniuîs    fof'iis  ruJicaiibus  mtrgint 

fcabrit.  \^illden.  Spec.  Plaot.  voL  i.  pag.  6^ 
n».  10. 

SUen*  (  chlorantha  )  ,  radice  ptrtnni;  foliis  ob- 

lonfijs  ,  r.cu'h  ,  rfih-ir  ,  margine  f  abris  ^  radujilibus 
pttiolùiis  i  punnut'ù  cijr.gard ,  nutiin'ci  culuc  i.ylin- 
dracto  f  gtabro ;  lac'iniis  obtufiufculis ;  petalis  linea- 
ribut  ,  bifidis  ;  capfidà  tkttûfhoro  iott^rt,  £hr* 
Beytr.  y.  pag.  HJ. 

Vifcaeo  HoOamê ,  nçn  vïfcofa  ,  kirêaeeofiûk»  DiO. 
Hort.  Eldiam.  pag.  41;.  tab.  316.  fig.  408. 

Lychnis  J$!\  e/fns  ,  fcfimoiJes^  major  ;  flore  obfrm 
Itto  ^  viridi.  Meni.  Fug.  tab.  l.  fig.  r.  Mafj. 

Cucubalus  (chloranthus),  fcapis  jui^aphyïii'.  ,^a- 
ribus  ftcundis  ;  petalis  Unetr^KSf  bifi.U  t ,  foliis  rtuii~ 
callbus  peiiolatii  t  obloitpi  t  mtlti»,  Witid.  Prodr. 
Flor.  berol.  n*'.477.  ub.  f .fig.  5^— >Ho£n.  Germ. 
1 50.  —  Roth*  Geim.  voL  I.  pag.  193.  —  vol.  IL 
pag.  491. 

Stf  tiges  Amt  d^ns«  pieC|ue  fimples»  i  peioo 

X  2 
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feuillces,  point  vifqueufes.  Les  feuilles  radicaks 
font  pétiolées  ,  oblongues,  tres-entiètes,  glabies 
à  Ictus  lieux  faces  «  rudes  à  leurs  boids^  aiguës  à 
leur  fommet.  Ses  fleurs  font  hrérales  ,toiftes  tour- 
née? -'.n  11  e  ue  côté  j  réunits  pluCt-uis  cnH-mble 
au  même  point  d'inicnion ,  &  tocment  une  pani- 
cule  alongée ,  un  peu  penchée.  Les  calices  font 
glabres,  cylindriques  ,  t  rmines  par  cinq  pç'tites 
dents  un  peu  obtules.  La  corolle  eil  d  un  bl^nc- 
verdâtre  ou  herbacée  i  les  pétales  onguiculés  ;  leur 
limbe  linéaire ,  divifé  en  deux  lobes  ;  la  capfule 
plus  longue  que  le  calice ,  periiftanc  avec  elle. 

Cette  plante  ft  rencontre  dam  l'Allemagne  ; 
^  t  quelques  repportt  evec  Itjtltiu  mtoaiu,  if. 

1).  SiLÈMi  i  fleurs  penchées*  SiUm  autans. 
Liwu 

Siltne  pttiills  h'ifîdîs  ,  fondus  Idttral'ihus ,  ftcund'is, 
unwû i panitulà  nutanu.  Linn.  Spec.  Pknt.  vol.  i. 
pag.  f96. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  x^u  {PttaU 
maie  expnffa.  Desf  )  -  Ppl'ich.  Pal.  n**.  417.  — 
Reyg.  Ged.  i.  pîg.      —  t^unn.  Norv.  u".  1109. 

—  Gmel.  Sibir.  vol.  4.psg.  l}8. —  Leers,  Herb. 
n".  JJî  -  —  Hoffm.  Genn.  ifi.  —  Roih.  Germ. 
vol.  I.  pag.  j  92.  —  vol.  II.  paç.  494.  —  Desf.  Flor. 
atlant.  vnl.  i  - pag.  549.— WiUa.Spe€.  Plant,  vol. 
X.  pag.  694.  n*.  I  j. 

Vifcago  foUu  tanceoldtùf  kirfutis }  fioribus  pani- 
tuUtàs,  muantHiu.  Haller^  Helv.  n*.  91  f« 

Cucubalas  MUMs,  LaiD.  Flor.  firanç.  voL  pg. 

j;.n°.67j. 

Siitiu  foiiU  laaceolatis ,  caute  pMMulato ,  fiorihus 
nutaxtîkus  ^  calict  Jlriato  ,  toroUi  inyoùud.  Hoit. 
Çli£  171.  —  Flor.  fuec.  }66.  )88. 

Lyehns  nauau*  Soop.  Cam.  edit.  l*  n*.  jxf, 

Lychnis  montandy  vifcofa,  atba,  iatifoUa,  C.  Bauh. 
Pin.  ic(.— Touroef.  luii.  R.  Herb.  Morif. 
Oson.  Hift.  a.  f .  $.  tab.  ao»  iîg.  4. 

ImAms  Jilveftris  nona.  Cluf.  Hift.  Z9 1 .  le.  Bona. 

—  Gérard  ^  Hifi.  470.  Icon.  —  Parktns^  Tbeatr. 

631.  ICOD. 

iMtktùs  Jilvefirii ,  alio  Sort,  Tsbefll.  195.  Icon. 

—  Clof.Stirp.  Paon.  )zb.  kon. 

Poltmonium  pttnum  Cefncri.  J.  Baiih  Hift. 

pag.  )  5 1 .  Icoo.  Mula,  —  Gefn.  Icon.  Lign.  tab.  18. 
fig.  IJJ. 

Lfçhnis  flv^tis  ,  vijèofa  ,  foiUs  9tittMs,  Lttf. 
Frufl*.  t jo.  Icon. 

/• 

Cette  efpèce  e{\  remarqunbîe  par  la  difpofîtion 
de  fes  fleurs ,  qui  forment  une  pantcule  très-étalée^ 
Bc  font  la  plupart  pendantes,  aprte  la  floraifon  «  I 
rextrémité  de  leur  pédoncule. 

Ses  racines  font  dures  ^  préfque  ligneuTeSa  mé- 
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diocrernent  fibrtufes  j  elles  pouffent  Hes  tiges  droi- 
tes ,  cylindriques,  pubefcentes ,  géniculées,  quel- 

auefois  coudées  à  leurs  aniculations  infériearetf 
mples  ou  médiocrentem  rameufes ,  hautes  au 
moins  d'un  pied ,  un  peu  vifqueufcs  vers  leur  fom- 
oaet.  Les  feuilles  fom  pubefcentes ,  vertes  à  leurs 
deux  fMes  $  les  radicales  nombreufes ,  pétiolées, 
ovales,  prefque  fpaïulées,  rétrécies  &  »lécvuten- 
tes  à  leur  bafe  fur  leur  pétiole  »  les  inutiles  cauli- 
n  aires  diftantes ,  feffiles ,  oppofées ,  connèes  i  kw 
bafe ,  hncéolées,  un  peu  argués. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  puiicule  laxé- 
raie ,  très- lâche ,  dont  les  ramificattora  fom  oppo- 
fées, grêles,  d'abord  redrelTees  ,  puis  pendantis. 
Les  pédoncules  font  dichotontes  ou  ternes ,  plus 
longs  que  les  fleurs ,  filiformes  >  velus ,  virqueur, 
tournes  du  même  côté  ,  tnrlinés  ,  prefqu'articuîés 
à  leur  fummet  ;  ils  relient  fou  vent  dans  une  poû- 
tinn  horizontale  avec  les  tiges ,  &  les  fleurs  font 
tcur  Vfiir  pendantes.  Le  calice  eft  lubulé,  pref»' 
qu  t:i  lorme  de  clou,  renfle  à  fa  partie  fupérieure, 
fou  vent  de  couleur  purpurine   un  peu  velu,  mir- 

aué  de  dix  ftries  :  il  devient  ovale  i  la  matutiié 
es  fruits ,  rétréci  î  fa  bar».  La  corolle  et  Uan- 

ç'riL'  ,  rifT;/  gr:.iiJe  ,  livigtictnent  ongnirulée;  le 
limbe  tendu  ptofondén^nt  en  deux  lobes  linéai- 
res ,  obtus  1  munis ,  à  leur  bafe  intérieure»  d'une 
double  dent.  Les  étamiiies  font  plus  longues  que 
la  corolle  >  l'ovaire  fur  monté  <ie  trois  ftyles  de  ia 
longueur  des  étatnines.  La  capfule  eft  ovale,  à 
trois  loges ,  s'ouvrant  à  fon  (bminet  en  fixdôiis 
courtes;  les  démences  petites  8e  ridtes. 

Cette  plante  croit  en  Europe ,  dans  les  prés  fcc» 

&  les  clairières  des  bois.  M.  Desfoiitaines  l'aob- 
fecvée  en  Barbarie.  On  U  cultive  au  Jardin 
Plantes  de  Paris.  if 

14.  Silène  à  braâéesinembraneufes. SiUntmtm- 

SUent  pttalis  iifidis;  fturUss  ftcundis ,  hori^onta- 
libus  ;  braîïeis  mcmbranateis  ,  paniculâ  ereSi.  (N.) 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
fitene  natmsi  elle  en  diffère  par  la  difpofition  de 

fes  fleurs  prefque  feflîles  ,  par  fa  pantcule  droite , 
par  fes  bradées  blanchâtres  &  membianeufes. 

Ses  tiges  font  cylindriques,  droites,  noueufes, 
pubefcenteSf  hautes  d'environ  deux  pieds  >  mu- 
nies de  rameaux  alternes  i  Its  fupériturs  fouvent 
oppofés ,  garnis  de  fcuillts  oppofées ,  lancéolées , 
longues  d'environ  deux  pouces  ,  retrécies  en  pé- 
tiole à  leur  bafe,  entières ,  acuminécs  à  leur  fom- 
met ,  molles ,  vertes ,  prefque  glabres ,  un  peo  ve- 
lues &  c  ilié'- s  à  !:  m  b.if-  i  "eî  iLuiiî-js  fupérieureS 
ou  floralei  bien  plus  étroites ,  iinèaues,  aiguës. 

Les  fleurs  forment ,  à  l'extrémité  de  chaque 
rameau  «  autant  d'épis  droits,  dont  l'enfemble  pré- 
lente  une  panicule  ample  «  étalée.  Ces  fleuts-foot 


Digitized  by  Google 


s  I  L 

iefltles ,  foUnirei  oo  cémiies  deux  ou  trois  ,  uni- 
hmûif  >  horizontales  »  munies  ï  leur  bafe  de  deux 

Irrites  braâées  oppofet-s ,  linéaires  ,  d'abord  un 
fto verJiites,  puis  blanchâtres,  iranfparentes & 
pfmbraneufes  ,  obtufes  ,  très-érroites.  Le  calice 
ffl  fjbaié,  oblong,  flrié  ,  verdâire,  hériflfé  de 
paiU  courts  ,  terminé  par  cinq  dents  courtes ,  fu- 
bo!ées.  La  corolle  eft  olanche  ,  affei  femblable  â 
cdJe  du  filent  mitons  i  les  péules  bifides  à  leur 
fonbe;  les  étatnines  &  les  fnftils  droits,  fétacé^ , 
pijs  longs  que  la  corolle }  les  capTules  ovale»  j 
iloflgées,  glabres ,  fc^Ttles. 

Cette  plante  ,  dont  j'ignore  le  lieu  natal  «  a  été 
nkivée ,  il  y  a  quelques  années  ,  au  laidin  de» 
Pontes  de  Paris.  (     v.  )  !:'le  a  encore  quelque» 

apports  avec  le  fiUne  amana. 

i|.  Saàvk  cendré.  $Um«  «vea rw.  Detfoat. 

S'Uttt foliis  inftrioribus  ovat'u /  fioriius  raetmofis  y 
fàf^libus ,  folitariis ,  Unis  aut  ternis  /  catiet  ptthef- 
me  j  decemfiriato  ;  pttalis  itfidis.  DÔsfiDnc.  Flor. 

abat.  voL  i.  peg. 

Ct  Slioé  a  le  port  du  fiteiu  noSuma  »  auquel  il 
léeabie  dans  le  plus  grand  nombre  de  Tes  par- 
tiel:^ en  dtjffere  particulièrement  par  Tes  fleurs 
itj\n  deux  ou  croiseii(èinble«  quoique  plufieurs 

ioiui  foiitâires. 

&s  liges  foot  droites ,  cylindriques ,  ftriées , 
plbeTcentes  ou  recouvertes  par  un  duvet  Janu> 
gir.eux  très-court ,  hautes  d'un  à  deux  pieds  »  ra- 
seit(és>  1^  feuilles  font  oppofées }  les  inférieures 
evalea^  Tt^esi  lesfopérieuresploiétrottes,  lan- 
ceofées,  diftantef  les  unes  de»  autre»  «  oonoées  à 
kiif  bafe. 

Les! eors  font  difpofées  en  une  grappe  alongée, 

terminale,  prefgu'en  épijprefquefefliles;  les  fleurs 
ii£éticores  ordinairement  trois  enfemble  dans  la 
■èae  aîflèlle  /  te»  fapérieures  folitaîres.  Le  calice 

efi cylindrique  ,  pubcTcent ,  marqué  de  dix  filions  ; 
{[devient  ovale  à  la  maturité  des  fruits,  &  fe  ré- 
trécit i  fa  bafe.  Il  eft  termttié  par  cinq  petites 
dettts  aiguë?  ,  f  veiifes.  La  corolle  eft  blanche  5 
les  pétales  un  peu  pUi<>  longs  que  le  calice  ,  drvifés 
i  -tu:  limbe  en  deux  lobes  étroits  ,  liiu  \  r  s  ;  la 
capfde  ovale  ,  pédicellée  dans  la  calice,  il  exide 
«a  leur  felfile  &  lavement  pédonculée  dan»  la 
Uncation  des  rameaux. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  ^î.  Dc^fon- 
omesdaos  iescampagnes  des  environs  Alger. 

i6w  SilAmA  élésmt.  SiUm  mmm.  Ltna. 

SiUnt  pttalis  bifidis  ,  coronulâ  fukcoadunaiâ  ;  jîo- 
Hkt  ftcundis  ;  peduiUMÙS  Pppvfiti*  ,  trifio'is  ;  ramis 
tkams.  Lion.  Spec.  Mam.  voL  1.  pag.  596.  — 
W4i  Spec.  liant.  voL  1.  pag.  b*'* 
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Siltne  pttalis  bifidis t  eoronatis  { corolld  coadunatag 
caikiimt inOis ,  raris,  pilofis.  Horr.  Vpf.  1 14. 

Cette  plante  pou6ê  des  rrémes  racine»  plufieurs 

rigf?  enlées  ,  un  ytu  courbées  ou  couchées  1 
leurs  artrculanons  intérieures  ,  alcendantes  à  leur 
partie  fuperieure»  prefque  liil'es  ,  munies  de  ra- 
meaux courts  j  alternes ,  écartés ,  diffus.  Les  teuU* 
les  font  ovales ,  obtongues ,  oppofées  ;  les  fupi> 
lieure'  &:  cnulin  iifs  connées  a  leur  bafe  ,  plus 
étroites  ,  pubefcente«  ou  légèrement  velues  eu 
deflbus  ,  glabres  à  leur  face  fupérieure. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  à  l'extrémité  des  ra- 

rneaiir  ,  en  prippes  latérales,  dont  les  pédoncules 
(ont  oppoies  ,  loutenant  chacun  trois  fleurs  pédi- 
cellées  ,  droites.  Le  calice  eO  cylindrique,  oblong, 
muni  de  dix  angles  de  couleur  purpurine ,  légè- 
rement veTa«.  La  corolle  eft  blanche,  d'une  gran- 
.Irtir  ni'iiiucre  ;  les  onglets  de  la  longueur  du  C3- 
lice  i  le  limbe  divife  jufque  vers  fa  moitié,  en  deux 
lobes  linéflitce ,  obtus.  L'orifice  eft  garni  d'une 
couronne  faillante  ,  formée  par  les  «'rnillfs  bifides 
des  pétales ,  marquées  d'une  ftrie  blanche  j  & 
pieli|tte  réunies  en  na  fiml  corps. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Tanatie.  if 
17.  SoiMi  «dorm»  SUuupanubitê,  ÏÀan. 

Sihne  fhriiurraeimtfis  /  totitihtu  deeetn  fukùtit , 

vifddii  ;  jîor'ihus ,  af'ùs  lÏJmînibys  exfertis  ,  aliis  in^ 

clufis.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  167J.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  695.  n*.  1  f. 

iycbtis  vifcofa ,  pengnttû  ,  moB^ltf»  «  edarwwi 

Zanon ,  Hift.  lab.  109. 

Cefiléné  «  qui  a  quelques  rapports  avec  ïe^lene 
autans ,  efl  quatre  Ibis  plus  grand  «  &  en  dil^ré 
encore  par  ws  feuilles  linéai res ,  alongée». 

Sts  tiges  font  droites  ,  cylindriques  ,  grêle*  , 
flriées ,  vertes  ou  un  peu  blanchâtres  ,  glabres  ^ 
lutttesd'tttt  pied  &  demi  à  deux  pieds ,  &  fouvent 
davantage,  rameufesj  les  unes  fertiles,  plus  loo^ 
gues  ;  d'autres  flértles  ,  plus  courtes,  &  dont  la 
Fruûification  ne  paioit  que  l'année  luivante.  Les 
feuilles  cauiinaires  font  oppofées ,  linéaires,  lon- 
gues ,  ^trdftes ,  lancéolées ,  canaliculées,  connée» 
alturbafe,  gl.bres  à  leu»  deux  face»>  unpcttai*  * 
gues  à  leur  fonimet. 

Les  fleurs  font  odorantes ,  &  forment  une  pa- 
nicule  ttès-  lâche ,  étalée ,  fur  laquelle  les  fleurs 
(ont  rc'iiniesen  petites  grappes:  les  pédoncules  la- 
téraux lupportent  trois  fleurs.  Les  calices  font  vif- 

Sueux  ,  mediocremenr  cylindriques,  alongés  ,  ren- 
és en  téte  de  clou  à  leur  partie  fupérieure ,  mar- 
qués de  dix  ftries  angnlenfe».  La  corolle  eft  pur-'  . 
purine  ,  que'nuffois  blanche  ,  ne  s'ouvre  que  pen- 
dant la  nuit ,  &  répand  une  odeur  afTez  agréable. 
Les  pétales  font  bifldeSt  légèrement  crénelés  ;  leur 
orince  gttsi  d'une  coornone aiguë,  un  peu  dcn» 
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%ée.  Dans  carratnet  Reurs,  lespiftiU&'lefdcamines 
font  CiùUws  hors  de  U  coroUoi  cUm  d'auues,  ils 
lefiem  renfennfs  dins  le  nibc» 

Cette  plante  Te  rencontre  du»  l'Italie.  On  U 
cultive  M  JaidiodesPlamcs  dePads.  y  (  K.v.) 

18.  SfitNi  atbrîflèmi.  S/Aw  fiadce^  Lion. 

Silène  pecatis  bijidis  ^  eaule  fruticofo  ^  foliis  lato- 
Lnctoldt'is ,  pankulÀ  trichotomâ.  Linn.  Syfl.  veget. 

eg.  410.  n".  II.  —  Mill.  Diâ.  o*.  4.  —  Kniph. 
SOC.  j*  o*.  84* 

Sllent  caule foliofc  j  fruticofo  ;  folils  llntart  -  tan- 
ctoUtis  ,  aciitis  ,  glabris  f  capfuUs  ovatis.  Virid. 

Cliff.  ï 8.  —  Hoii.  Cliff.  171.  4.  —  Horc  Upf. 
Roy.  Lugd.  Bat.  446. 

Igftkttù  myrtifrita,  hdua  aiio  Rmilis.  Q,  Bauh. 
nu.  205.    Toyn.  Inft.  R.  Hetb.  35;. 

OçyManft»yhift'«!/SiM.CÉiiier.'Hon.^  < 

Saponaria frtitefcentféaiâi/blu$»t*$idSé,  BoCC. 

Se.  pag.  j8.  tab.  jo. 

SafOMiU  altéra  ^fruùcc^r^  ex  Siàliâ.  Cx£dp. 

ScAcR  <t/^  o^einmum  «  fimUis  planta  >  fkmftf- 

vire/tt.  i-  Baitb.  Hîft.  J.  pag.        ^{/t<  /co/te. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  fe$  tiges  Hi  res, 
prefque  lipneufes,  cylindriques  &  un  peu  jtigu- 
Iculïs ,  articulées,  droites ,  heriliées  de  poils  très- 
cxmru  ,  uii  peu  cendrées  ,  hautes  d'envtton.un 
pfed  flc  demi ,  ramcufes  prefque  dès  leur  bafe,  ou 
fortant  plufieiirs  enfemble  des  mêmes  racines.  Les 
feuilles  radicales  font  pëtiolées ,  ovales ,  élargies ^ 
un  p^ii  L'p.ulTc-s,  j>iibcùt!ucs  &  ntènie  velues  dans 
leur  jeunefTe  j  retrécies  fiir  leur  pétiole  j  aiguës  à 
leur  fonunet ,  longues  de  deux  a  trois  ponces  fttr 
prefqu'un  potice  de  largp  ;  't^  'euilles  caulinaires 
fupérieures  f^tliles,  conoecs  ^  etcoices.  lancéolées^ 

Les  Beurs  forment  une  pan-cii!!.  -tilée,  termi- 
nale ,  alTez  touffue ,  dont  tes  ramitications  princi- 
pales font  fîmples ,  axillaires,  oppofées ,  terminées 
ptt  trois  longues  fleurs  pédonculées  ;  les  péJon- 
culés  courts ,  munis  à  leur  bafe  de  Ht  ut  braftees 
lancéolées,  obiongues;  quelquefois  une  fleur  fo- 
Utaiccdaos  la  bifurcation  des  rameaux  iupérieun. 
ijt»  calices  font  longs  de  plus  d'an  ponee  ,*drani , 
^nelques-uns  réfléchis  ,  cylindrîoues,  un  peu  ce- 
ltiques ,  iWés ,  pubefcens.  La  corolle  eft  blanchâ  tre , 
aflez  grande  ;  les  onplets  un  peu  plus  longs  que  le 
calice  {  le  limbe  di vifé  en  deux  lobes  Uoéau-ci  « 
«btut  i  les  éumines  quelquefois  un  pea  ftOlaniea 
hon  de  la  corolle ,  toujouts  plus  longues  que  les 
onglets.  Les  capfoles  font  ovales  ,  ^onculées. 
I     r  ilic  -^  ]  leniK  i.£  la  même  forme  â  leur  p.nrtie 

^périeuiei  1  iolétieure  cétfécie  &  ea?«l((pf>aaik 
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pédoncule  de  la  capfule,  qui  fe  courbe  qulfaMÉ 

avec  la  portion  du  calice  qui  l'entoure. 

Cette  plante  croît  en  Sicile.  Je  l'ai  lecoeillie  ai$ 
environs  de  Marfeille ,  fur  les  cÂtes  maritimes.  On 
UcttUiv»»iJ4rdiodesPUuMesdnPu:is.l^  C^-**) 

vroida.  Lion. 

Silène  /><ftî/fi  h'fidîs  ;  jîorîhus  pedunculatis  ,  oppo- 
fitis  j  iraiieu  brtvioribus  ;  filiis  lanceolatît ,  acutit  , 
glabris.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pjg.  ^«,8.  — 
Mill.  Diô.  n".  17.  —  Willd.  Spec  Plant,  vol.  z. 
pag.  696.  n».  15. — Oesfent,  Flot,  athot.  vni*  i. 
pag.jn- 

Silène  eaule  folio fo ,  kerbaeeo  ;  fv£t$  tmetolatU, 
acutis  ,  glabris    eaUcibus  ertUit.  HorC  Clîff.  171» 

—  Rlof .  Lngd.  Bac.  446, 

Lyehnis  orientaUs  y  bupUvr't  folio.  Tourn.  înft.  R. 
Ueio^  CocoU.  14.  ~  iter .  voL  t.  pag.  139.  tab. 

Cette  plante  a  des  rapports  par  la  forme  ,  la 
grandeur  &  ladifpofition  de  fes  fleurs,  avec  lejS^M 
fruicffa;  mais  elle  en  diffère  par  Tes  tiges  herba- 
cées, par  fes  feuilles  étroites ,  alongées.  D'aiUeiUI^ 
elle  eil  glabre  dans  toutes  fes  parties. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cylindriques  ,  lifles , 
point  llriéts,  vertes  ou  légèrement  purpurines, 
couchées  à  leur  bafe ,  hautes  à  peine  d'un  pied  i 
elles  parviennent  par  la  culture  «  i  la  hauteur  dn 
deux  ou  trois  pieds ,  divifees  m  rameaux  oppofés, 
grêles,  élances ,  nombreux  ,  paniculés.  Les  feuilles 
lont  oppofées ,  rcfliles ,  étroites ,  lancéolées,  très- 
liffes ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  vertes  j  les  in- 
férieures dëCQtrentes  fut  les  pétioles ,  longues  do 
trois  1  quam  potMts  I  les  ^eneims  fins  coMdsSj 
fe(Bles. 

Les  fleurs  fotment»  par  leur  enfetnble  à  l'extré» 
mité  des  rameaux  ,  une  paniculc  étalée.  Les  pé- 
doncules font  axillaires  ,  oppofes ,  munis  d'une  » 
de  deux  ou  de  trois  fleurs  pédicellées  ,  garnies 
chacune  de  braâées  étroites  .  lancéolées  ,  très- 
aiguës.  Les  calices  font  glabres  ,  trés-Iiifes  ,  tu- 
bules,  verdàtres .  quelquefois  violtts  ,  longs  de 
plus  d'un  pouce,  termines  par  cinq  dencs  ovales, 
aiguës.  La  corolle  eft  grande  ,  ouverte ,  blanche , 
d'un  violet -pâle  en' delfous  {  les  pénales  munis 
d'onglets  un  peu  plus  longs  que  les  calices  ,  bi- 
deiités  à  leur  orihce,  dj\ifVs  t  leur  limbe  en  deux 
lobes  protunds  j  écartes ,  obtus  j  les  écamines  taJI* 
laiites  hors  du  Hih£  :  les  capfules  fiNltobtoilflieS« 
ovalosi  pédicsHért  dans  4e  caike. 

Cette  plante  croît  dans  la  Perfe  ,  le  Levant  } 
elle  a  été  oblervée  fur  le  mont  Atlas  par  M.  Def. 
fontaines.  On  la  culttw  «1  Jacdb  dct  PltfiMt  ét 
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i6w  SoM  I  longs  péalM.  SUmtm^tmmU^ 
Vent. 

s  '  vifcofa  t  foliis  Unceola:ii ^  fatinufctUi*  i 
t,.:u:uJis  tloagaûs ,  étdtotonùs i  f>ttûlit éifidis^re- 

r      < .  €tlk«i9»tfofU»t.  Vcm.  Xatd.  Ceir.p.8j. 

lib.  8;. 

Cette  plante  ,  qui  a  des  rapports  avec  \e  fUnt 
'h^twiitst  s'en  diftingue  par  fa  tjg«  virqueufe , 
par  fa  paoicttle  étalée,  par  les  pédoncules  dicho- 
tomes  &par  tes  fleots,  dont  les  pétales  réfléthi* 
font  plus  longs  que  le  calice  \  elle  a  auffi  des  ap- 
ports iytc\t fiUuepatuIa  Desfoni.  Elle  en  diffère 
par  fes  feuillei  flldM  au  toucher  ,  par  fes  pédon- 
ci  I  s  dichotomes ,  p«  S»  Aeu»  ûms  odeur,  & 
d^ut  celle  du  milieu  delsUfaiORittDdlcoaftaiil- 
roent  pendante  >  par  fes  bradées  laaciolée*  «  Bc  p« 
la  direction  de  fes  pétales. 

Ses  racines  font  rampantes,  jaunâtres,  fibreu- 

—  j— — fi^À.:^,,^.  ^  iini.ieiilL  5 , 

vert-paie  , 
  »  garwe*  de 

f  .lilîcs  (  ppofc'es  ,  prelque  At'^'-:'--^  >  !::'icéolées , 
bordées  de' cils  cattiiagineux  &  peu  ap^arens,  ru- 
des au  toucher,  un  peu  épaiffcs ,  d'un  vert-ccndrê  ; 
les  inférieures  téfréties  en  pétioles,  plus  longues 
que  les  entra-noeud*  j  les  fapérieflres  lemues  i 
kosbefe,  inAafibleintnc  pliM  Martes. 

Les  fleuri  fontdifpofées  en  tinf  f^^nicnle  étalée, 
alongée,  trés-ouvette  i  les  ra  ïuiications  axillai- 
res,  oppofées,  en  croix  ,  dichotomcs ,  munies  de 
deux  braaées  à  leur  fommet ,  vifqueufes }  les  pé- 
doncules propres  terminaux,  celui  du  milieu  ou 
du  centre  de  la  bifurcation  recourbé,  uniflore; 
ks  deux  latéraux  plus  longs,  dtoiîs,  ordinaire- 
ment à  deai  ou  trcMS  Heurs  <  les  bradées  font  op- 
pnf^?.M  ,  concaves ,  lanccoléts  ,  aiguës ,  membia- 
r.tuies  à  leurs  bords,  rounîesde  cuspettaMiarens. 
Le  calice  tft  tubule  ,  rétrécî  à  fa  bafe  ,  i  dix  ner- 
vures, glabre  ,  à  ciiwj  dents  droites  ,  ovak  s ,  ai 

Siiês  .membraneufes  à  leurs  bords.  La  corolle  dï 
•un  blanc-file  en  dtffus  ,  couleur  de  he  de  vin 
en  deffous  ,  s  ouvrant  l'après-midi ,  point  odo- 
rante •  les  pëtaïes  inférés  lous  l'ovaire  ;  U  s  ontrkts 
iilléatfcs»  pttbefcens ,  taimis  à  leur  lummtt  Je 
^4eu  appendices  en  fome  de  dents  >  le  limbe 
réfléchi ,  à  deux  découpures  profondes  ,  Uoéaires  , 
ttbtufes ,  plus  longues  cjue  le  calice;  dix  étatninest 
cinq  inférées  fous  l'ovaire,  cinq  autres  alternes, 
«CCM:hées  à  la  bafe  de  l'onglet  des  peiaks  t  es 
filamen»  infciieuiement  pubefcens ,  inégaux  j  les 
aruhères ovales,  verdàtres  j  l'ovaire cft ovale,  ob- 
long ,  pédicule  ;  les  Ovles  plus  courts  que  les  p,us. 
longues  étamines ,  droits ,  puUcftens ,  vfrdatres} 
les  fiifmates  linéaires,  obtus  ,  recourbes ,  garnis 
de  pet  ires  glandes  purpurines,  étant  vus  à  teloups  j 
les  capfules  font  ovales ,  une  lois  plus  longties  que 
le  calice  ,  à  une  feule  loge  dans  leur  moitié  »upe- 
ficaie,  i  umikiti»  d»ilc»r partie  tnftikua* 
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s'oovranti  leur  fommet  en  (ix  dents  -,  les  femences 


fom  clHCcioées,Ni'an 
tachées  a  uo  pli 


iMMc^^âk ,  téniformes ,  a** 
placenia  oMB»  de  fllaoMn  «gà  foi^ 

tiennent  chacun  ui^  femence. 

Cette  plante  croît  aux  environs  d'AIep ,  d*o(| 
eHe  a  été  rapportée  par  MM.  Brugutires  Olt« 
vier.  Elle  fletïtitih  indHpTÎiitens»0  (Of^/^p** 

tx  Ktiutnat.) 

xu  Sxtiani  i  kmgms  leurs.  Siiai*  kK^fiwt, 
WÎIW. 

SUtne  pttalis  Hfidis  ;  flofitat  f*»îe<ila^i ,  enSit  / 

peduncu'i.i  opf  ofîiis  ,  i>r,iil(J  tongioriz-:  s  ;  calicibtu 
longifftmis ,  gUbris.  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pa§. 
696.  n*.  16. 

SUtne  (  longiflora  ) ,  radict  ptrenni  ;  foliis  tanctO' 
tatO'lintarUÊU  ,  ffai^rUf  (OiUiiut  ptniculatij  ,  gUi- 
bris  ;  pedumUt  etii€*  hrimniat  ;  eaih*  fiiitUKviu»f 

glabro ,  biift  excifi)  ;  peialis  bifdis  ,  c:i.^Cutà  lAsM> 
phoro  bteyiore.  Ehr.  Beytr.  7.  pag.  I44. 

SiUnc  (  juncea)  ,  petalis  iipartiiis  ,  inttgris  ;  U->^ 
ciniis  divitricatis  ;  fruiiibus  oppofitit  f<itlVûlis,trM% 

lis.  Roth.  Cataîeft.  i .  pag.  J4- 

Ses  tiges  func  grêles .  élancées  ,  parfaiternent 
libres, cylindriques,  divifées  en  rameaux  lâche* 
ment  paniculés  i  les  fÏBuîUes  font  oppofées,  liiiéai' 
res ,  lancéolées ,  confiées  i  leur  btfe ,  glabres  i 
leurs  deux  faces  ,  entières  Les  fleurs  font  difpti- 
fees  en  une  panicule  droite  j  les  lamihcationt  oc- 
pofées,  fnpportées  chaeane  ^r  un  pédoncule 
plus  court  que  le  calice,  muni  i  ûl  bafe  de  brac* 
tées  moins  longues  que  le  pédoncule,  la  calîeo 
eft  glabre ,  ttné  ,  en  forme  de  clou ,  conftam- 
ment  droit  ,  trè&4ong.  La  coroli*  cft  alongéej 
les  pétales  divi^  à  leur  limbe  en  deux  lobes  t 
la  capfule  plus  courte  que  le  calice  petfiftanc  qiis 
l'enveloppe. 

Cette  plante  Cfott  dans  h  Hongrie, 

11.  SiLr.NF  çicaniefque.  Siient  giganua.  Lion. 

SUtne  pc!>ii's  a fidit ,  foliis  radicaHhus  nMtafS' 
formiiusy  obtujiffimis  ;  jloribus  jubwiiâliatis.  Linn. 

Syft.  Teget.  pag.  411.  n".  14.— Mill.  Diâ.n*.  rj. 
—  WiUd.  Spec.  Plant,  tôt.  1.  pag.  696.  n*.  17. 

Sifeite  foliis  o/^vtn',  ovatis ,  era0t  ;  Umiis  tùmUà 
bifidiSyj  fole  revolutis.  Wach.  Uhr.  îoi. 

Iffehait  gr*ea  ,  fiS  artonf^ntU  ftUio  à  fmiii 
f«  «Ae.  Toumef.  bill.  R.  Hcfb.  CotoU.  i)i 
Walth.Hort.  }i.  tab.  11. 

Cetr<^  plante  eft  remarquable  par  la  difpofîtioil 
de  feç  âturs ,  qui  forment ,  à  l'extrémité  des  pé- 
doncules communs  .  ies  p  louets  prefvjue  vcrtir 
cillés.  La  piefque  nullité  de  la  couronna,  dans  la 
cocollo.  »la  lappiocln  )>eaMfioup  du  gemi  des 
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.  Ses  tiges  croiifent  péndaot  deux  am }  elles  par- 
viennent ,  la  féconde  année  «  à  deux  ou  trois  pieds 

de  hauteur  :  elle«  Tonr  droites ,  un  peu  rudes , 
cylindriques,  vertes,  tinees,  articulées  <  ks  arri- 
Cttlattons  ÎDKrieiites  courtes  Se  velues  ;  les  fupé- 
rieures  très-longues ,  effilées ,  piefque  fans  feuilles, 
glutineufes;  Us  rameaux  élancés.  Les  feuilles  font 
ovales,  oblongues ,  épaifles,  calfaïues  ,  très-rap- 
prochees j  Cefliles,  récrécies  à  leur  bafe^  connées , 
obcttlès  i  leur  fimmiet,  un  peu  concaves ,  rudes, 
pubefcentes  ;  celles  de  la  première  anriée  très- 
gran  ies,  calTantes }  les  feuilles  caulinaires  fupé- 
rieures  petite»,  étroites,  lancéolées,  aigutSij  fitvéet 
à  la  bafe  des  pédoncules  conumins. 

Ces  derniers  font  courts  ,  oppofés  ,  prefque 
horizontaux,  axillaires,  dichotomes  ou  plus  or- 
dinairement terminés  par  un  gros  paquet  de  fleurs 
Terrées ,  prefque  verticillées  i  les  unes  fefliies , 
d'autres  pédicellées ,  munies  à  leur  bafe  de  brac- 
tées oppofées ,  petites ,  lancéolées.  Les  calices 
font  droits  tCyUndriques,  un  peu  rendes  dans  leur 
milieu  *  ftriés ,  pubefcens.  La  corolle  eft  verte  , 
d'une  grandeur  médiocre  ,  ne  s'om-rart  que  la 
nuit  i  les  pétales  bifides  j  l'orifice  muni  d'une  cou- 
ronne à  peine  fenfible  j  les  étamines  un  peu  plus 
longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  en  Grèce  &  dans  l'Afrique. 
On  la  cultive  au  Jardin  dt*  Plamei  de  Paris, 

ij.  SiLÉNi  i  feuilles  giaflès.  SUau.  erm^blU. 
Lion. 

S^lrne  pttafis  emdrg!nar:< ,  fiJiis  fuhorkicutatis , 
carnopi  ,  hirfuiis^  racemo/ecunjo.  Linn.  Spec.  Plant. 

vol.  1.  pag.  597.  —  WiUdeo.  Spec.  Piaoc.  vol.  x. 

pag.  697.  n".  18. 

Cette  efpèce  eft  très^iûinâe  par  la  forme  &c 
la  fubftance  de  fes  feuilles.  Ses  tf^es  font 'fermes , 
hautes  de  deux  pieds  ,  cylindrique ,  hériffe'es  de 
poils  ,  munies  de  rameaux  alternes.  Ses  feuilles 
refTcmblein  un  peu  à  celles  du  pourpier  {elles  font 
graffes ,  épailTcs ,  orbiculaires  ou  un  peu  ovales , 
oppofées ,  allez  petites  ,  pileufes  à  leurs  deux 
Êïces  t  entières  i  leuis  bords  >  obtiifes  i  leur 
fommet. 

Les  fleurs  font  réunies  «  au  nombre  de  huit  à 
douze,  en  une  grappe  unilatérale  i  l'ektréniîté 

des  rameaux  ;  les  pédoncules  garnis  à  leur  infer- 
tîon ,  de  bractées  ovales.  Les  calices  font  velus  i  la 
corolle  d'une  couleur  fombre  s  les  pétales  échin- 
crés  à  leur  limbe  «  munis  i  leur  orifice  d'une  cou- 
ronne dentée. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-£fpérance. 

14-  SiLSNB  i  iews  venês.  Sikat  %iriJ^t»m, 
Lino. 
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SiltM  petalis  femiéifidif ,  foliu  ovatit ,  puAriaf- 
cutis  f  meulis  ;  paniculâ  eloaguta  ,  fubapkylli.  Uon. 
Syft.  veg.  pag.  421.  n**.  16. —  Miller ,  Diâ.  n».  j. 
—  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  141.  —  Kniph.  Cent. 
I X.  n".  89.—  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  u pag. 6yf, 
n».  19. 

Siieiu  faliit  iatueolatis ,  cauk  faniculato-nudo , 
Jlofiku  tnSU*  Hort.  Cliff.  171,  —  Royen ,  Lugd. 
Bat.44& 

Lychnls  ocyma/frlfacie  j^^r*  viriJi.  Herm.  ParaJ, 

pag.  199.  Icon.  199.  —  Foutnef.  Inft.  R.  Heib. 

On  diningue  cette  efp^e  i  fes  feuilles  brges 
Se  ovales ,  i  fa  panicule  lâche  >  i  fes  fleurs  don 

blanc-verdatre. 

Ses  tiges  s'élèvent  i  la  liantewr  «fun'i  desi 

pieds  i  elles  font  droites ,  cylindriques  ,  vifqueu- 
fes,  pubefcentes,  articulées >  les  articulations le» 
flées ,  diviflîes  en  rameaux  élancés ,  alternes, axil- 
laires  ,  quelquefois  oppofés  ,  mars  l'un  des  deut 
refte  ûtns  développement  ;  peu  garnis  de  feuilles, 
particulièrement  i  leur  partie  fupérieure.  Lesfeuilr 
les  font  oppofées  ,  preique  femîes,  connées,  la^ 
ges ,  ovales  ,  feimes ,  pubefcentes,  vertes  &  ua 
peu  blanchâtres  à  leurs  deux  faces ,  aiguë;  i  leur 
fommet ,  rétrécies  médiocrement  à  leur  bafcilri 
fupérieures  plus  petites^  de  même  forme  i  les  tt^ 
mmales  lancéolées  j  aiguës. 

'  Les  fleurs  font  peu  nombreufes,  difpoféesen 
une  panicule  lâche  ;  les  ramifications  atillaires. 
oppofées ,  prefque  dichotomes  à  leur  fommet, 
velue";  %-!fqi!eurf5  ,  CT.i'ces  ;  les  pédoncules  UB 
peu  meg.âux ,  inuiiis  a  leur  bafe  de  bratiees  opfHH 
fées,  lancéolées ,  aiguës ,  plus  courtes  que  les  pé- 
doncules. Les  calices  font  cylindriques,  alonges« 
pendans  ,  i  dix  angles  velus ,  très-vifqneor.  ta 
corolle  eft  d'un  vert-blaiichâtre  ,  d'une  grandeur 
médiocre}  les  pétales  divifés  en  deux  lobes  2  leur 
limbe  s  les  lobes  linéaires ,  recourbés  ;  les  étvntnes 
de  la  longueur  du  tube  ,  &  les  piftils  aulfi  lonp 
que  les  peuies  j  les  capfulcs  ovales,  un  peu  petii- 
cellées. 

Cette  plante  croît  dans  le  Portugal  &  en  France, 
dans  les  Alpes.  On  la  cultive  au  Jardin  desPlsotes 
de  Paris.  <f  (y.v.) 

ij.  SiLÉMfi  à  larges  ieuiiies.  SiUnt  latijiét. 
Poirec. 

SiUlu foiiis  ovatii  ,  aeumtnatis  ,  levibia  ;  calicikits 
fuldavatù , oè/angîs  ; petatis  biftais.  Poîret,  VovagC 
en  Barbarie, vol.  1.  pag.  i6j.  —  Desf.FIor.  atianip 
vol.  2.  SoppL  pag.  449. 

('ette  efpèce  a  les  feuilles  8f  prefque  le  port  du 
cataèaiuM  kaeciferus.  Ses  tiges  font  grêles,  un  peu 
jaunities,  cvluidriques,  Blhileufes.  légérenwntve- 
laes,Ullès«ipmne  fliiécs«hauteideti«isi  q^'^ 
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pié's,  rameufcs  ;  les  rarm-aux  altemeJ,  élancé», 
prque  dichotomes  à  leur  fommst.  Les  feuilles 
caaiinaires  &  l'upérictires  foot  feflîl«s,  opiMifées . 
trèi-écartéts ,  Tou^ene  difiamesde  fit  è  nuit  pnu- 

ciScplus,  affez  hrges,  ovales  ,  réunies  5  leur 
bife,  aiguës  4  acuminees  à  leur  fommec,  vertes  > 
liibries  à  leurs  deux  faces }  les  dernières  un  peu 
bctoléfs,  plus  étroites^  ciliées  i  leur»  bords, 

ainfique  les  braftées. 

Uiâ. urs  font,  ou  litirûles  ,  folitaires,  fituées 
dlKTailTclIe  des  feuilles ,  ou  terminales  ,  réunies 
don  ou  uois  enfemble ,  toutes  pédonculées  >  les 
pédoncales  inégaux ,  à  peu  près  de  la  longueur  du 
dlice}  filifotnies  j  vtius ,  un  peu  vifqueux  ;  les 
£edoocule$  terroioaux  ii  multtAorcs^tics  U<ngs  & 
OMIS}  let  calices  tubulés,  longs  d'environ  un 
poote ,  un  peu  rétrécis  à  leur  bafe ,  i  peine  flri<  s, 
yclui,  droits  j  terminés  par  cinq  dents  ovales, 
acwiioéés.  La  corolK*  eft  blanche,  d'une  grandeur 
médiocre  5  les  pétales  bifitUs  à  leur  limbe  i  les 
capfulcs  ovales^  oblongues,  un  peu  pédonculées. 

J'ai  recueilli  cette  erpèce  for  Ie«  c6tM  de  Bar- 
barie, diiis  le  V  \s  <ie&  Nadis  &  ailleim». parmi 
bb»tt&  les  bui0ons.  (f^  v.) 

it>  Silène  velu.  SiUne  hirfuta.  Poiret. 

tikne  f^c-ri'-us  fuhfpuaih  ,  fecanJit  ;  caiiciius  ai- 
tnitf  ki'jutiftmis  ,  ftjftiibus  ;  pttalis  tmarginatis, 

Mret,  Voyage  en  Barbarie,  vol.  £.  pag  163. 

Sku  (  hirpida  ) ,  ponhus  raumofts  ,  eonfcrtis  , 
fiaiiSj  ;  caikhiu  hir/utijpmis  ,  ptuUis  èijtdit>  Dest 
Flor.atlant.  vol.  1.  pag.  34.8. 

C'eft  une  très-belle  erpèce  »  dent  les  tiges  s'é- 
lèvent depuis  d  iix  ii  ftin'à  cinq  &  fi»  pieds 
kut.  Elles  font  droites,  articulées,  prifque  cylin- 
driques,on  peu  comprimées  inférieuremeni ,  pref- 
que  quadrangulaires  &  (triées  à  leur  partie  fupé- 
iieure,  garnies  de  poils  fiivs  &  dift,îns,  fimple$  ou 
médiocreroent  rameufes.  Les  teuilles  inférieures 
font  oblonçues,  ovales,  prefque  fpatulées,  rétré- 
dts  en  pétrole  à  leurljafe  ,  élargies ,  obiufes  ;  les 
lupéTii.ures  ftfTiIeSjOppofées,  U.icéolëes ,  aiguës, 
vïitesjun  peu  molles,  garnies  de  poils  rares, 
loQgi  8e  btamchâtces ,  panicttliérement  vert  leurs 
bords. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  prt  fqu'en  épis ,  à 
Testrémité  de  longs  pédoncules,  qui  fe  bifui^quent 
foeteat  i  leur  fonunet ,  &  portent  deux  épis  de 
fleurs  nombreufes ,  felfiles .  toutM  tournées  du 
même  côté .  dans  une  pofitftm  horraemale ,  très- 
ripprochées ,  jlr'.rn  s ,  n  nnie*;  ch icune  i  leur  bafe 
d  une  btaÛéc  étroite  ,  velue .  feifile ,  aiguë ,  beau- 
coup plus  courte  tfoc  le  cafice,  lÀ»  calic.-s  font 
tubulés ,  longs  d'un  pouce ,  un  peu  rétrécis  à  leur 
bate.Uriés,  chargés  de  poils  longs,  très-nom- 
breux ,  terminés  par  cinq  dents  aîguès.  Les  fleurs 
ftflt  blanches ,  d'une  grandeur  mediocie  }  le»  pé- 
Mvuutifite.  Tomt  VU. 
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«les  dîvîfés  en  deux  lobes;  les  capfbles  ova!  s, 

glabi  .  s  ,  m  peu  pédonculées,  envtlnpfiées  tntie- 
remeni par  le  calice,  oui  pr  ni  une  forme  ovale 
8e  fe  rétrécit  à  fa  bafe.  Les  piflils  [ox\i  droits , 
ouverts,  plus  bngs  qeeletttbeitesëiainines plus 

courtes  que  la  corolle. 

J'ai  rencontré  cette  plante  dans  les  bois  fur  les 
cotes  de  Barbarie,  à  quelque  dillance  du  Badinn 
de  France.  M.  Desfuntaines  1'^ également  tecu<£;I* 
lie  dans  le  twont  Atlas.  G  (  ^-  *•) 

17.  SlLÉNF.  imbriqué.  S/Yi'îr  imbrhûta.  Dcs?. 

SiUne  cauU  infemi  pilofo  ,  fotiis  lanctolatit  iflo' 
ribus  fcjfUiktti  ,  jieitnMs  ,  Jh-iSif  .  iomgi  nêetmufit^ 
imbriiatis.  De>t.  Flor.  atlant.  vol.  !•  pag.  $49. 

Ses  tiçes  font  droites,  hautes  d'environ  dcu» 
pieds,  values  à  leur  partie  inf<>ri  ure  ,  divifées  en, 
rameaux  giéles ,  élancs*.  Les  feuilies  font  oppo- 
fees  ,  velues  j  les  inférieures  oblongues ,  lancéo- 
lées,  obtufes  ,  uh  peu  élargies  }  les  (opérîettree 
plus  étroites,  lancéolées  ,  aigiûîs  i  knr  fominet/ 
feiTiles ,  connées  à  leur  bafe.  - 

Les  fleur',  font  fuuéfs  ï  l'extrémité  des  rameaux, 
prefque  difpofées en  un  épi finple^alongé  .toutes 
tournées  lUi  même  côté  ,  droites, rapprochées  par 
iir.bricaiion  ,  appliquées  contre  les  tiges ,  pr?fque 
felHles  ou  légèrement  pe'^onculées;  l.s  inférieures 
p'its  écartées ,  garnies  i  leur  bafe  de  braâées  fore 
pr-tites ,  aiguës ,  fubnlées.  Le  calice  eft  tubulé. 
glabre,  marqué  de  dix  lliicS  ,  terminé  par  cinq 
dents  droites ,  aiguës.  La  corolle  eft  blanche  j  k«. 
pétales  divifés  en  deux  hbes  coiiriit  obtus.  Le 
capfule  eft  gl-  bre  ,  ovale  oblongue«  légéreinenc 
pédonculée  dans  le  câlite. 

Cette  plante  croît  fur  les  côt?s  de  Barbarie  ,, 
dans  les  campagnes,  aux  e:;virotis  de  Mifvar  ,  od . 
elle  a  été  recueillie  par  M.  Desfontaiaes.  Q  {Dt/i* 

tx  Dm  font.  ) 

iS.  SiLtSK  tridenté.  SiUnt  tiidcmaïa.  Dtsf. 

Silène  hirfuta  ,  foltis  angufio-lanceoljtii  {  fiorihut 
ractmoft  t  difitnBis ,  feftUbus  ;  deitibus  cal  cinii  fu- 
tu/ù rit  ;  capfulis  acutninatts^  «nëà.  I>e&foaC>  iUn* 
atiaiu.  vol.  l.pag.  349*  ' 

Lychntf  fthejtnt  fexU.  Ctof.  Hift.  t^O*  IcoO. 

Lychnis  fUveflns  ,  laïu^uf*  ,  «MOT.  C.  Bauh. 

Pin.  ao6. 

Lychnis parva.  J.  Bauh.  Hift.  î.  pag.  l. 
Lychnis  fitpefkù  ,  kiru  *  minùM.  Lobâl.  Icos. 

Lychnis  pWeftni  ^mimma.  Tabern.  Icon,  I97. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cylindriques ,  vehiet, 
hautes  d  tnvitnn  un  pi<  J  ,  raTeu''Ls;  ks  ramenux  ^ 
grêles^  droits,  oppofés.  Les  feuilles  font  veluts  } , 


Digitized  by  Google 


170  s  I  L 

le*  radicales  en  ovale  renvfirfé  ou  fpm-Mt% ,  ré- 
trécîes  à  Uur  bafe  i  les  f«uiUe»  ciuUnairès  infé- 
rieures, ainfi  que  ceUe«  du  milieu,  étroites,  lin- 

céolecs ,  ftriTiles. 

I  fleurs  font  djfpofées,  ï  l'extrémité  des  ra- 
nu  aux  ,  tn  grappes  làchs  s  i  elles  font  alternes, 
fclHie».  ou  légèrement  pédonculées ,  fituées  dans 
les  aiflclles  des  ftuille»  fupérieures,  <)ui  font  li- 
lîéftres ,  fubulées  ;  les  inférieures  i»!us  longues  que 
les  fl  UTS.  Le  calice  tlî  v  lu  ,  tubulé  ,  coiiflvi  nient 
droit  j  ovjle  ou  un  peu  arrondi  à  ia  maturité  des 
fniiw ,  marqué  de  dix  flrtes  ,  divifé  à  fon  orifice 
en  cinq  dents  alongécs  &  fubulées.  La  corolle  eft 
de  coiileur  de  rofe ,  un  peu  plus  çr-inii;.-  ^ue  le 
calice  i  leur  limbe  divifé  très-ordmairement  en 
trois  dents.  La  capfule  cft  lilTe ,  ovaîe.  aciMiitné,e, 
s'ouvraot  par  foo  fommec,  pref«^ue  felTila  dam  le 
cilice>  ^ 

Cette  plante  croît  dans  les  campagnes,  aux  en- 
virons d' Alger ,  od  elle  a  été  recueillie  par  M.Def- 
foDicines.  0  {Dtf^pt.  tit  Dafina.) 

a9.SiLÉN^  réticulé.  Sifent  rethultua.  Desfont. 

aiUne  gltitra ,  vijloj'j  ;  foins  angufto-liticeolatis  , 
ftdunculii  fubtri^ris ,  caticc  clavato-reiicu/ato  y  p^- 
flu  lintarikus ,  emarginatit.  Défont.  Flor.  4tlapr. 
Wl.  1-  pag.  jjO.  tab.  çj). 

Cette  phme  a  des  tiges  glabres ,  droites ,  vif- 

Stteufes  ,  c\!indriques,  tr^^-lifT  5  ,  ha'.itTS  .l'un  à 
eux  pieds  &  pUts,  rameuTt-'S  ,  garnit  s  de  feuill.s 
très-glabres ,  fefliies,  oppcfee» ,  étroites  ,  lancéo-  : 

,  c'-Tin.'^L'^     Kr.r  b:.fV,  jigi:ëj  i leut  fomim»j 
longues  de  v^mire  à  tinq  lignes. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  terminale ,  fou- 
tenues  p.ir  des  pédor.cuk s  ft.itoriDes  ,  uniflores , 
plus  ordinairement  terminés  par  dtux  ou  trois 
ftenri,  cet!»  du  mllfea  TcOîle  ou  légèrement  pédi- 
cellée,  munies  à  la  b^fe  des  pédiccUes  de  deux 
folioles  041  br.i£lées  fubulées.  Le  calice  eft  étroit , 
en  forme' dft  tête  de  clou  vers  fon  fominet,  per- 
ilf;  nt,  marqua  Ir-sérement  de  dix  ftiies ,  réticulé 
par  des  veines  purpurines,  divile  à  Ion  orifice  en 
cina  dents  ovales  j  aiguës;  La  corolle  eft  petite, 
couMor  de  rofe  i  les  pétàles  ont  leur  limbe  li- 
néaire ,  étroit,  échancri  à  fon  fommet.  L'onglet 
cit  r.  t'  oir ,  d-^  la  loDgUtur  du  calice  ,  garni  À  fon 
oiifice  d'un  double  apptndice.  Les  étamines  onç 
leurs filamensfiliforme»  ;  l'ovaire  furmontéde  trois 
ftylcs.  La  capsule  eft  lilfc  ,  ovale.,  oblongue,  lon- 
guement pédiccllée ,  à  peire  plus  longne  que  le 

$  ouvrant  i  loti  looimec  y  à  trois  loges  ,  •A 
renfermant  des  femencey  nombrenfes ,  fort  petites, 
brunes ,  prefque  réniformes  ,  ridées  «  inférées  fur 
un  réoepticle  central  j'alongéj  nnieax> 

Cette  efpèce  croît  dans  les  environs  d'.Wr.er , 
oà  elle  a  été  découverte  f»x  M.  Desfonuines. 
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50.  SlLÉK^É  à  réfeau.  Siltne  pîâa.  Hort.^arif. 

Sihne  glahra  ,  caule  dlehotomo  ,fvliU  lintarii^s  -^ 
caulinii  Jubjci^tui  ,  caiici  ctavato  i  pttalu  venoSs  ^ 
mrvifqut  rubris  ,  rcticulatis,  Pteff»  ^fllOpf<  fUni 
vol.  I.  pag.  498, 1»**.  53. 

Silène  bicolor,  ThorC. 

Cette  plante  eft  trèî-voifine  du  ficne  miculstà 
Desfbnr. ,  mats  elle  nVft  point  ou  prefque  point 

vifiiutufc.  Ses  fleurs  ne  f  mt  point  panicuiets ,  mats 
oidinairement  folitairesà  1  extrémité  des  rameaux. 

Ses  tiges  font  glabtes,  dichotomes  ,  cylitidri- 

?ues ,  vertes ,  quctquéfois  un  peu  purp  irines  $  tel 
f  ut!les  étroites ,  fe(itle« ,  oppofées  ;  les  inftrieures 
Imtaires  ,  un  peu  aiguës  ,  très-glabrès  î  les  fupc- 
rieures  bien  plus  éttoitts ,  prt  l'qut  fet.u  e'  <  ,  !or.- 
gues  de  plus  d'un  pouce  :  U  en  fort  pluii.  urs  autrei 
de  leuis  aiflellea. 

Les  fleurs  font  teiminalea  j  f»ref^ue  foUtaïies , 

foutenues  ,  à  l'extrémité  des  rameaux ,  par  de»  pé- 
doncules courts  ,  filiformes.  Les  calicts  font  obr 
longs ,  glabres  ,  très- liff.s  , en-  fdrme  de  ilou  ,  i 
(tries  d'une  cou!-  ur  verte ,  purpurine , fUr  un  foiid 
d'un  blanc  (aima  crt'.  La  corolle  »  ft  d'un  blanc  lavé 
de  rouge,  traveiféede  veines  élégarnment  rèii- 
rulées  d'un  ronge  vif.  Les  capfules  font  ovales  « 
oblongues ,  pédicellées  dans  le  calice* 

Cette  plante  croît  en  France* 

Dax  ,  deparreinent  de».  I.nniles.  On  la  coltîte'll 
Jardin  des  Plantes  de  Paris,  li.  (  K.  v.  ) 

31.  SiLÉKÉ  rugueux.  SiUné  rugofu.  Perf. 

Silène  caule  tiithotomo ,fatiis  iineiiri-lanceo.'atU, 
caLcibus  clavatii  j  nirvù  creaato-ngofs  ,  Juèdjfffk» 
Perf.  Synopf.  Plant,  pg.  4^8.  n*.  14*  "M  HarK 

Cette  f  f;  r  ce  rtiremblcbeaii'coup  au/Z^^nV  //i^J 
elle  endiffèie  par  fes calices  dont  1< S  nervures  fif- 
lawes  font  nides ,  crénelées ,  châf^éès  d*afpéntè<. 
Les  tiges  font  plabres  .  dichotomes  ;  lés  feutlls 
feflilts,  opjTofets,  linéaires-  lancéolées,  aiguès  i 
les  fieutt  terminales,  prefque  folitaires  ,  ou  quel- 
quefois un  peu  panîculées  ;  les  calices  obionp* 
en  forme  de  clou  ;  les  capftiles  pédicellées.' 

Cette  plante  a  été  obferyée  dans  l'hetbfar  de 

Kl  de  Juifieu.  Son  lieA'mital'iife  ténélf'pto'ctoaii. 

(t^.J.inktrb.Juf.) 

}i>  SitiMt'i  gros  irutts.  SUàu  eomUkà.  Uni».' 

SUeÀt  cvlicibus  fruHùs  globojis  t  aeuminatis  i  fini* 
trîgUutt  f  foUis  glubrit ,  puaiù  inugris.  Lino*  âpec. 
Plant.  voL  t.  pag.  J5>8.  —  Hort.  Upf.  lîo.'— ^ 
Sauvag.  Monfp.  146.  —  Mill.  Dicl.  11".  6.  —  Hp^» 
Cerm.  i  j  i .  —  Hoth.  Germ.  vol.  I.  pag.  193.  — 
vôL  IL  pag.  45^4.    WiUd*  ^pec<  Plaftt*  irtd.  a. 
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fu.  ^cS.  n*.  2Q.    DesTooc  FI«r<  ^dant.  x. 

Cucuûifius  caiicihus  eonicis ,  JiriAltJf  Ho.rti  Cli|f* 

r/i.«vRii]i!.  I4i84>  Bit>44B* 

LyAnis  JUveJlrh  ,  iatifolU  ;  xaKcihus  turgid'is  , 

>rtMÎ!,  C.  Jhub.  Pio.  aej .    T«uro.  taft.  rt». 

Mvfàpula  mtftf  ,  -caSee  targU»  «  vmuUo^  J. 
Vauh.  Htft.  }.  pag.  549.  icon. 

LowL  Icon.  ijg, — Tal?etn.icou.  i^j.  —  Dalccl). 
Hii.  I.  pag.  818. 

Lycknîs  caSci-lis  ftriatti ,  ftcunia.  Clufl'i.  Gérard  * 
Hilt.47a  Icon.  --  Païkins ,  Hîft.  631.  Icon. 

LjdmU  Sihteftris  ,  uAictdis  ftriatis  ^  turgidis  ,  mc- 

pr.  M«riC'  Oxonu  HIR.  2.  $•  5.  tab.  xi.  fig.  33. 

Cctue  plante  »  «jui  a  diçs  rapports  avec  le  fiUne 
tciicj  ,  en  difTere  par  fcs  reuifles  plus  Ur^s»  ^ 
par  fes  ca^^TuIes  gtobuleufes ,  mucionées. 

Ses  tiges  font  droites  ,  hautes  de  huit  â  dix 
fraces*  cylindriques,  ftriéesj  pubefcenteft,  ra- 
■eties  ;  les  rameaux  dichotomes  à  leur  fommec. 
tn  fèttines  font  oppofées  .  felTiIes ,  lancéolées  , 
(onnées  à  leur  bife  ,  longues  d'environ  deux 
pouces  fur  un  demi-pouce  de  largeur,  vertes»  un 
jpeo  molles  ,  légèrement  pubefcemé»  *  aigaéi  i 
Kii;  fommet ,  plus  longues  que  les  entre-nœuds. 

Les  fleurs  font  droites  ,  terminales  ,  pédoncu- 
les; les  pédoncules  pubefcens,  vifuueux,  courts, 
nniflores ,  formant  par  leur  enfemble  une  forte  de 
comibe.  Le  calice  eâ jpubefcenc ,  verd&tre .  mar- 
aoé  de.  i;rente  ftries,  aIongi6 ,  ovale  ,  cylindriaue 
dans  ù  jeunefle  ,  bien  plus  grand  ,  renflé  ,  gto- 
inhVk»  aci^né  4  UiDJituriii^d^f  h'uits,,  terminé 
prc«pq.^iltf  rtibnlées.  La  corollre^  petite  »  cou- 
leur de  rojfc  5  les  pétajes  longuement  oneuiculës , 
entiers  à  leur  limbe.  Les  capfules  font  fcililcs  diiu 
Je  olice ,  gl^buleofcs ,  aflei  grofles ,  furmontées 

Ele rétréafiènnent  du  calice;  ce  qui  leur  donne 
iiuie  Ea  fi>med'une  bouteille  ou  celle  du  cucur- 

Cette  plante  croît  en  Europe  parmi  tes  moi  fions, 
dans  les  'lieux  cultivés  aux  environs  de  Pjitis. 
U.  Dçsfpntaines  l'a  obferyée  dans. la  Barbarie. 
On  Ia'cu|MT«  «À.'^^i^.i^  ^  Vlapx9s  d«  Paris.  Q 

)  5.  SiLéNÉ  à  fruits  coniques.  SiUneeonîea.  Linn. 

Siie^  calùUtus  fru3âj  eoHieù  ^  finis  trjginta ,  foUii 
inÙiiiuj  f  petaUi  lîfi4h.'Ùx\n.  Spec,  Plant.  y^8.  — 
Horr.  Upr  I  ïO.  —  Jacq.  Vind.  77.  —  Obferv.  j8. 
•^.IdciD  •  Fior.  auflr.  vpl.  j.  tab.  zci.  —  Scop. 
duk  edH.  A.  a*.  $xu  —  Pblfjd^  Vû^jb^: 


'  —  Hoffm.  Germ.'  tyi.  —  Roth.  Cprm.  vol.  l. 
pag.  19J.  —  vol.  n.  pag.  ^5.  —  Qcstoftc  Flof. 
adant.  vol.  1.  psg.  )f  1. 

CtMAéba  congru  Lam.  Fior.  ibfic.  trot.  |.  p.  )|. 

tf.  67;. 

Iqcimifflvtfiris. ,  aiurHf  M^MUsèéiifiaÊlit  JUia- 
às,  LobeL  Icon.  }  j9. 

Lychnit  fiivtfif  is .  angufiifolia  ;  taRtHuê  tVgUià, 
firitùt.  C.  Bauh.  Pin.  ioy  —  Touîn.  Inft.  R.  Herb. 
JJ7.  — Schiv.  Specim,  4PI.  —  Zjq.  iltor.t.b  118. 

Ce  filéné  ,  très-voiftn  du  ^Unt  coroldca  ,  s'en 
diftingiie  aifémenc  i  ftrs  feuilles  beaucoup  plus 
étroites ,  &  à  Tes  capfules  oval.» ,  nr ohis  rtr».fl.es , 
&  point  terminées  par  une  longue  pointe,  comui» 
ceUc^  4t  Tclp^  précédait*. 

StS  tiges  font  droites  ,  hiutes  de  huit  ï  dix 
pouces,  cylindriques,  obfcurémciit  anguLufes  , 
vertes  ou  quelquefois  d'un  pourprt  -  rougeâtre  , 
pubefceme^  ,  noiieufcs  ,  picfquc  fimples  ou  mi- 
njes  de  q^iieîques  ramejux  alternes ,  plus  or.iina?- 
itemènc ramifiées  à  leur  baf?  ,  ou  diviff-es  des  leuf» 
racines  en  plufieurs  tiges.  Ces  ra  incs  font  dures, 
jiuiùties ,  prefqv.e  fimples.  Les  fcuilks  font  fel- 
files,  alongée* ,  étroites  ,  linéjires,  un  p<'U^ lan- 
céolées, aiguës,  otolles  &  . chargée»  d'uê  duvet 
fort  court ,  un  peu  blanchlire ,  connées  aux  artt- 
cuUtions  renflées,  plus  longues  que  U  $.  entre- 
ncçuds,  acuminécs,  très  aigues  à  ku:  foiîunet. 

L'a  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  dâ  panir 
cule  4>u>de coiymbe ,  ordinairement deoi'foM  dî^ 

chotome;  les  premières  di%i(ions  oiiv  rt-  s ,  aJorv 
géesj  les  autres  plus  courtes  ,  un  peu  in  gjles-j 
une  fl.ur  folitatre  ,  plus  longuement  pédoncalée 
dans  le  nuUeu  des  bifurcations }  quelques  autres 
plus  inférieures ,  axillatres,  fbKraires-;  chaque  bi- 
furcation mur  ie  de  d  ux  bvjflies  oppnfies ,  ftf- 
files ,  fubulées ,  alongées.  Lescalicts  ir  r>t  ovaies, 
oblong^  dans  leur  j;:unefle,  renflés  ,  prc  que  co- 
niques lia  maturité  d.s  fruits  ,  à  pt^ine  pubefrcns, 
un  peu  rudes  au  tcuchjr,  verdâtres  ,  marquas  de 
trente  ftries ,  terminés  par  cinq  dents  aif  uè» ,  atoift 
gées.  La  corolle  efl  rouge ,  à  peine  plus  longue 

!|M«  le  calice  i  les  pénies  entiers.  L'es  capfules  font 
effiles,  ovales  ,  r^rflies  ,  coni<)ucs  ,  furmoniëes 
par  les  dents  du  calice  ouvert,  &-point  connivent. 

Cette  efpéce  croit  en  France,  en  Efpagne^  da;tt 
l'Allemagne .  aux  envtrons  de>Pari9.  dhns  Im  ter^ 
rairs  fecs  8*  fabloneox  •■,  ^\\  a  ë'éobferv'^e  fur  tes 
câtes  de  Barbarie  par  M.  D-stont.iine.<.  Om  la  cul^ 
tive  au  Jardiji;dcs  Phntes    Paris<  Q'  {V,  v.  )' 

5^.  S'LÉN£  à  fetii41e4  de  beiUs< Siltnê  tJtiéifi* 
iu,  Linn*  ^ 

Silcne  cilit'ihtlf  cy!hJr,icco  concis  ,  pi,ïtfcfntilÀ;s  , 
tUiff  peulis  /  ' 


trtiiif  f  ptuUs  kiidit  f,ra^cntis  ginuruiiit ,  lermi'ta' 

'  '  éti  juré  iàmiMÛà  peduncuùtto fiiii4 
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pig.  698.  n'.  II. 

Siltnt  caitcibus  fruÛûs  ovat'ts  ^  villofis  ;  foliis  pi- 
iofs  ,  ful>af  trU  i  ptulii  ii^is.  Linn.  Sylt.  ve^t. 
pag.  41t.— Jacq*  Hott.  |,  ub  81. 

Cette  plante  a  Ils  tiges  velues,  cylîniricjues, 
ftriées.  articulées,  rameufes,  garnies  de  feuilles 
oppofetf  { les  mlérieures  pëiiolies ,  ovales  ,  preP 
que  fpjtulées ,  affi  i  larges , obruft  s ,  rétrécies  vtrs 
leur  pt  tiole  i  les  fuperieures fci&l  s, connéesâ leur 
bife ,  ovales-hnc»:lécs^  pubefccDies,  un  pot  ci- 
liées à  leur  contour. 

Lrs  fleurs  forment  d«  petites  frappes  termina- 
les ,  dont  les  pédoncoles  font  Hliformes ,  velus , 

axil'aires  «  les  inférieurs  fouvent  folitaires  ,  uni- 
flfursà  les  grappes  or 'iinairrinent  géminées  vers 
rextfêmhé ,  toutes  ti/urn.'es  du  mé;ne  côté  ,  quel- 
quefois une  fleur  intermédiaire  pëvlonculcr.  f  «-s 
^calices  font  droits ,  cylindriques ,  un  peu  coni- 
ques, pubefcens ,  rdâtres  ou  légèrement  po«  r- 
prés.  La  corolle  eft  blmchâtre  ou  punpurine  ;  les 
pétales  bifides»  les  capfules  ovaks^  femles dans  le 
dii'  e  qui  les  enveloppe  j  8c  qui  eft  un  peu  plus 
long. 

On  ignore  le  lieu  naui  de  cette  plante.  Q 

;5.SiI.iNÉdichotome.5//«Kf  dichotoma.  Willd. 

SiUat  ealicihus  oveiis  ,  vtfcoft-p'do^s ,  ertSis; 
fttûth  iifiJis;  racemis  geminaiis  ,  termituHius  ,fe 
(u-idis  ;  fiore  inttrmeuio  ptdu-.cuta:o  ;  fuftls  ptti^  ta- 
xis ,  ovjtO'Ltiut»Utis  f  kaû  eiiiaUs.  WiUd.  S^c. 
Plant,  vot  1.  pag.  ^99.  n  .  ij. 

Silène  foliîs  eUlpticis  fuiquitique  nervi is,  petioLi- 
ttj  ,  fiuèrif  ;  cauU  dichoiomo  ,  deorsk-n  pi.èejltnu  ; 
Jlore  primario  ex  dickwtomiâ  ;  reliquis  f^ituto  r^tc 
mofis  ,  foUtatiis  ,  fccundis ,  nutantii>us  ;  calice  de- 
cangulan^  feahro  $  petatis  ïiSais  ,  crenatis  ,■  capfula 
•gftâât  tkeéi^k«niai^or.  Enr.  Beytr.  7.  pag.  144. 

Ses  ti^  fimt  droites,  cylindriones  ,^abef- 

ceiitts ,  dichotomes ,  garnies  de  feuilles  petiolées , 
«ppofées»  ovales-lancéolees,  ciliées  à  leur  baie, 
■•^«Iquefois  pfefqu'elliptiques,  «n  peu  rude$  au 
jMNKner  >  marquées  de  cinq  nervures. 

'  Les  fleurs  font  unHatërates<  difpofées  en  grap- 
pes teniiiintes  ou  en  u-^e  forte  d'épi  géminée  5 
une  fleur  folitaire  ,  pé>l<>nculée  dans  la  biturca 
tien  des  deux  épis.  Le  calice  eft  droit ,  ovale  ,  vif- 
queux  .  un  peu  velu  ,  à  dix  angles  ,  roile  fur  fes 
angles.  Les  pétales  font  bifi  les  ,  quelquefois  lé- 
gèrement crénelées  à  leurs  bords.  La  cnpfule  eft 
ovale ,  ob^Mgue  j  dépaifanc  le  calice  perfiftant  qui 
J'envelopjie. 

,  Cette  plante  croît  àim  ta  Hongrie.  if 

'^6.  SiUkr  dtt  crépoTaile.  Silag  y^niiu. 
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Silent  calieUas  tUvacis  ,  pubefcentihus  ,  trtSis; 

petatis  bifsîs  ;  coronâ  connatà  i  racemis  g/minatit, 
terminulîbus  ,  fecunais  ,  fiore  inteimedio ,  peAtmcy 
lato; foliis  oiovato'lénctolaiis  ,  bafi  cf£Mli(. WilU» 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  699.  n°.  24. 

SUent  petalis  hifidis  {  tuSario  connato  ifiorHut 
(dttrmis.  Recz.  Obferv.  Botan.  }.  pag.  ji. 

Plante  en tiéretnent  velue ,  niais  point  vifqueafe, 
annuelle  ,  haute  d'en\  iion  un  pied  &  oemi ,  donc 
les  tiges  font  droites  «  d«vtfé*-s  en  rameaux ,  la  pb* 
part  âuternes.  Les  feuilles  inftrieuTes  font  <»valei} 

les  fupérieures  ovales- lancéolées  ,  trè<.-tntièreSj 
oppofétî  ,  feflîles  ,  velues,  ciUees  à  leur  baie. 

Les  fleurs  font  terminales ,  difpoféts  en  erap- 
pes  uni1atéra!(.s ,  dichotomes;  une  fleur  folitaire, 
pédicellée  d.ins  le  milieu  la  Mfurcation,  &  fut 
chaque  ram^^au  de  la  oiturcation  trois  ou  quatre 
fleurs  alternes  ,  médiocrtment  pédonculées ,  mu- 
nies à  leur  bafe  de  dtux  folioles  linéaires  »  q.uel- 
quefois  la  grappe  de  fleurs  eft  fiirple.  LecaKce  eft 
oblong  ,  prcfqii'en  forme  de  clou,  pileux,  à  dit 
ftriesverdatres.  La  corolle  eft  de  couleur  de  chiir, 
b  ne  s'ouvre  que  le  (oir.  Les'f>dtale^  fort  t  ifides, 
munis  d'un  appendice  en  couronne  ;  dix  é'.i".hii, 
donc  cinq  de  u  longu  ur  de  la  curdlcj  (inq  uius 
cou.  tes.  L'ovaire  ett  oblonjt  i  les  fijies  «le  la  lon- 
gueur des  plus  courtes étantines  y  terminées  par  des 
Itigmates  (impies.  La  capfule  efl  ovale,  p.elqu'à 
trois  face"- ,  I  in^uement  pédonculée  dans  le  calice, 
s'ouvrant  à  roii  fommet  en  iix  denu,  à  plufietits 
femences  tort  peiités.  iénîfomes«  fillonées  Sa 
leur  dm. 

Le  lieu  natal  de  cette  plaoïe  n'eft  pMceaiHi.0 

C  Dejcript.  ex  Reti.  ) 

37.  SuiNi  faux  b<ben.  Silène  ie/iea.  linn. 

Silène  ealieibut  gUhris,  »imtù  «  vtaofo-^rttkMteùti 
capfitSs  triioçuiariàÊis,  lîhfl.  SpC<.  Ffam."  vd.  t. 

p<tg  599.     Willd.  Spec.  Plane  vol.  1.  peg.  699. 

n".  if. 

Lyckais  vtficaria^  tretîca  i  parvo  fiore  purptrsf 
ente.  Oillen.  Hott*  Eltham.  pag.  4x7.  cab.  517* 

bg.  409. 

Lychnis  eritica  ,  parvo  fiore  J  calice  firiato ,  pur- 
purafcente.  lournef.  Inft.  R.  Hetb.  Coroll.  14. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  nvec  le 
cucultalusheketi,  dnnt  elle  diffère  par  fes  fltut»  plus 
petites  &  purpurines,  par  l'appendice  en  tonne  de 
couronne,  dont  l'otifîce  de  la  coroJle  cil  garni. 

Ses  racines  fojit  prefque  fimple»  ,  dures  ,  jauni* 
très,  annuelles;  fes  'îgcs  ,  droites,  hautes  d'en- 
viron un  pied  8c  p'us,  rameufes ,  cylindriques, 
un  peu  flriées,  glibres ,  liAes»  gamîes'iSe  feuilles 
opf'op'es  ,  n^'i  <^-lan^o]iée$«  Ctt^l(< glabics^ 
conDéss  à  kur  bafe. 
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tcsIeoTS  font  penchées,  &  fonnent  une  farte  ! 
?3n'ci'le  lâche  j  enlee;  une  fleur  (olitJiie  dans 
b  Difuii-ation  des  rarnihcaucns  ^  dont  le  pédoncule 
câptus  court  que  la  corolle.  Lts  calices  lonc  oy/i- 
kSiteoAés,  veocri»  j  pufiliteimnt  gUbres ,  Ariés, 
«fioé*,  fértcttlés  j  obtus ,  terminés  par  c'int^  dems 
courtes  ,  fi  u\  t  r.t  de  couleur  un  peu  purpurine.  I  a 
coiolW  tit  i^ttur  f  purpurine,  a  peitte  d'un  ciets 
pittf  longi:e  que  le  calice }  les  pétales  divifésà  Itur 
uffibetnd-.  ii\  Ii)bes  obrus  i  les  anthères bJanclit s i 
Iciiâpluks  ovaicSj  très-giabfes. 

Cette  pUnte  croit  dans  1  île  de  Crète  :  on  la 
0lim  au  Jif  dio  des  PUnies  de  Paris.  O  (  ^«  ) 

)1  SnÉNE  i  leurs  ferrées.  Silène  JhiO*.  Linn. 

^mptUtËS  *méfpmd${  entuibms  gtabfis  ,  reii- 
nlsio-vtncfîs  ^  jcumtnatis  ,  ftduaculo  tongiontms  y 
tu^ué.khi>n)niu  yjériao.iÀwn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
PS-  599*  —  An  oenit.  Acad.  vol.  4.  piig.  ;  14.  — 
WilM.Sp<:C.  Plant,  vol.  x.  pag.  699.  n°.  16. 

-  iilim  téide  Juiéiehofomo  ;  florihus  vt&is  tfabftf- 

iaà.tiiL  t.  p«g.  I jS. 

Cette  plante  a  des  tïpes  grêles,  peu  élevées, 
l:»|^«bre«  ,  (Criées  ,  cytinortqucs*  hautes  de  huit 
i  A  pouce  s  &-  un  peu  plus .  dichutoiws  i  leur 
Éwwt,  niui  i  df  quelques  rameaux  alternas,  me 
Bti.ilungéi,  diffus,  axillaircs.  I.e»  fcuilks  lont 
dfpofées,  parfaitetnent  glabres  à  leiiis  deux  faces 
omrecai'de  culture ,  vertes,  un  peu  moIiei{  les 
■firienrts  ovates ,  prefque  rpatulecs ,  rétrécies 
en  peciiilr  à  Itur  bjft  ,  obtufcs  ,  urrun.  ics  à  leur 
foR-meti  ks  feuiih  s  fuf  erieuies  conné.:»  >  l'eÛiles  , 
lanctoUeSj  airues ,  lorgut  s  d^llB  pouce&plus^ 
fartinc)  à  fix  lignes  de  large. 

Lesfl.-ur>  (ont  difpofées  en  petits  bouqufts  ou 
corymbesieiminaux,  ctè>-droitt$,  un  peu  icrrecs , 
peu  t^omSrcufcS,  ftipportees  par  des  pédoncules 
CDVftSf  inégaux  «  fîlifr'tme^ ,  miuiis  à  leur  baie  de 
fciaûéei  lanc<^olécs  ,  ntguès  ;  ûiie  (leur  (olittiire 
dars*a bifurca  i"n  uj  éi'cure  dt  s  titres,  plus  ton- 
ftemept  pédonrulee.  Us  calices  lont  droits  ,  rrès- 
gbbret,  tabules,  un  p^u  ovales ,  tegéiement  ftriés, 
ftin^s,  rétirul^s ,  oui  Iqiiefois  un  peu  colorés  en 
rcuge,  terminés  par  cm^ dents  courtes.  La  coiolle 
ét  pedte  ,  routz^âtre  ou  purputitv:>,  un  peu  plus 
fonfde  que  le  calicr  }  les  petaks  ditrifés  *n  deux 
Jcbts  à  Kur  limbe  1  les  f  lamines  8f  ks  piftits  ren- 
foirés  dam  le  tube  de  ta  cnrol'c  ;  1<  s  taplul-  (  - 
fieSj  wiLig  un  peu  alongées)  les  fetneoces  tort 
ptiits»  nok&trtf,  réformes. 

Otce  plante  croit  en  Efpajnf  :  en  la  cultife  au 
JEvdin  d.s  Ptartei  de  Pari*.  Q  iF.v.) 

^9.  Si&6Mi  ,i>aits  peodfiVrf  SîMv  ptméêù, 

Livn. 

SiUnt  ialuiini  fiaâiferu  ftaduiu  ,  injUtis  i  da- 
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giiU*  itctm ,  Ccahh,  Lintl.  Syfi.  veg^r.  pag.  4,ni 
n".  II.  —  HoTT  l'pf.il.  !C9.  —  Miil.  Didl.  n*. 7, 
WillJ.  Sptc.  Fiant.  %oI.  1.  pag.  yco.  n*.  17. 

Cucuhalus ,  foriiiu  tr'igynis  ,  irtâis  {  'fruSliat 
ptndullsi  ctlùHms  /riiê  étetm  ,  trifpia.  Hort.'Cfiti 

iTCi.  *  ■ 

/I.  Cueuiafus fiotibtu  trigynitf  treilisi  calùiimfrw 
yifcago  hirfuia  tJtLulu .  lydtniéà  a^MttéfiHt^ 

fupin^  UiUen.  Hon.  Eltium.  p4g.'4Ai.'  lab.  itu 
fis-  404. 

On  diftingue  cette  efpèce  i  fes  fruits  prcfqu^ 
foIirair«s ,  très-rtoâe»,  peifdMK  >  enveloppés  par 
le  calice  pcrfîlbi<t,  prefque  vtfiiultux. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  deux  nieds  , 
fuibles,  herbacées,  presque  hflukufM,  (triées, 
légéf  ment  y  lues ,  vtrdatrcs,  très-rauieulcs  j  le» 
rameaux  alternes  ,  élancés  «  dichotonies  a  leur 
fonuDet.  Les  feuilles  (ont  oppoféet ,  un  peu  mol- 
les, léger  mçnt  velues,  vertes;  les  intcrieurei 
ovales  ,  médiocrement  clitgics ,  réirécies  en  pé<« 
tiole  à  leur  ba.'e  ,  un  peu  ligués  i  leur  fommet  p 
ItS  fupérieurcs  un  p^u  p'u'.  étroites,  oVitles  lan« 
cealècSj  coimécs  a  leur  baie  ,  algues. 

Les  fleurs  font  prefqu^  fol'taires  dans  l'aitTclfe! 
des  fcuiiies  fupérieures,  les  terminales  réunies  au 
nombre  de  deux  ou  trois  ;  h  s  pëdonc.  Ict  courts* 
fitifermef,  velus,  accrmpagn  s  de  d  ux  j'etîtes 

feuilles  oppo  ées ,  fouvent  inégi!  s,  qui  ti.nnert 
lieu  de  braét  t-s.  Lts  calices  lonc  diui*^,  tui  ulés 
avant  Sc  pendant  ta  floraifon  ,  tout-â-fait  p:iHlans, 
renrics,  prtfque  ve!ici'!r  tjy  j  !  épn,  re  1<  b  ma- 
turité, marqués  de  ou  liiits  un  pru  ka  lant.S, 
rudes  ,  velues.  La  roroUe  eii  d'une  grande  w  mé» 
iliocre,  lé|(ereinem  purpurine  i  les  pèMltsbtfidesi: 
les  étamines  8r  les  éiftils  falIlaM  hors  du  tube  dé) 
la  corolle;  les  cjpluks  jfTe/.  groflcs,  ovales  ,  legé* 
retrent  pedunculâcs  dans  le  calice  ,  pendar.tes. 

Cette  plaiïte  crbtt  dans  l  île  de  Crète  &  en  Si- 
cile. On  la  cultive  m  larifiii  des  Pkates  de  Paris. 

40.  SiiiNi  nwritiirte.  SUSm  kuuithm.  WilM. 

SUtnt  ealitibus  fruSiftriif  ehBii  finfiatis ,  fetilm'^ 
lêtO'firiatit  ;  ptiatis  k'tpais  y  cauU  rr/^r/.  .WiU||teiU 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag  7C0.  n*.  19.  '  * 

SiUnt  (  uniflora  )  ,  f  Hfixis  ,  crenath  ;  ea/i^ 
eibus  înfiatfS  »  teretiius  ,  g/'jh u  ,  venofa-rt:  ,  '  j .ù  ; 
j^éanc^is  termimtkkiâ  ,  f»lUaru4 1  tmif»rij^  Kwdl* 
CauLi.  pag,  /Ok  .     -  .  f  %   .  "  i:  l'i  ;> 

'    AUbM  ei)ir«h«.  itodft  Aiigf.  188.      .     T^"  '  .! 

I     Cacidtaltu  { Itttoralis  )  .  cault  deeumbentt  ;  f»lit9 

UnuoLid-liuaribus  ;  flonèiis  fuifc/rfa- :  s  ;  (âï)cihut 
,  gLi^rUf  Ttvcuiaio-vtno^s i  gttaiis  cofo.ia.tit.  Stiutb^ 
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Cucubalus  maritimus.  Lam,  Pid^.  vol.  I.  p.  210. 

C((ci(M|u  Uuor*lu.  £>oop.  {|k|.  Hoi^.  Cancer. 

fâi-^.!'        •  "         •  ■  -• 

fffaff  f  r^rr  Y—  ^  Linn.  Spec.  Plant,  vnl.  t  . 
Mg.  J91.  —  Flor.  din.  tab.  S;[7.  •^^ln•  Flpr. 
mnç.  vol.  j.  pig.  îi.  h».  675.   "        .  *■  * 

Lyc'init  maritimat  rtftns.  C.  Bauh.  Pin.  lîf .  — 
Lychitit  mtriimM^âi^SeMiuu  J.  Baiili.-Hift.  5. 
LythnUgetwmnit ,  aiupigi/çH»»  wmdm^mMtmt 

'  .ï^ehtû  mvmâf  énigliea.  Lol^L  Icon.  }}7. 

■  A.  iTitfiMiilr  iiMuf .'Lam.  Diâ.  vol.  2.  p.  xto. 
•.  M  fc  t  :»-.*>.'  '  •  •  • 

•  "Il  .eilftc  wn  éM  npfxmt  Wiiic  cwte  efjjècft  8f 

I^e»«f6<^.'aî  hîhtn  ,  que  I  in-ie  .  d*niifri  <  h^rn- 
nrftcS-  itpTès  lui ,  n'ont  fait  qU'urie  fimplé  variété  ds 
cette-  (jetnièrë  ptïnte  PhiMUVs  flurre$  boranillei 
f\uà  nkKlrrn«s  n'<mc  pM  étfê'de  ctetavis  i'iby  ont 
reconnu  d:;s  dijfîireMe#  ftlTtï'mirqnétfS'doiir  la 
r  gjrdt  r  comme  une  efpèce  difiin^ej  &  plus  rap- 
jjjowhé-  ,  par  fe$  carattèrt-s  gé^erî^ues,  des JiUnt 
qite'  dès  cutcuwui  ;  pir  tes  fcui'l: s  t>I^s  lonj^ues  , 

:  ^Sessttgnimbt  >lèle IV trk- glabres ,  lifTes ,  cou- 
chées ,  irès-peu  ele*ëc$  ,  n>éd  bcrement  rameufe*, 
garnies  de  f«uitlçs  giabies ,  «ippofees  ,  ovale»-!an- 
^^olÉM^éhroKet  jlonguev  (^environ  trots  pouces, 

nhé  dèb  ramnift  t  eNM  tm  TéûffÊht  fdtfnires , 

pëdoncu'ée*.;  i'autie^  f<  is  tmis  eiiflnililL'  ;  une  fli  ur 
pédohculée  dans  la  bifurcation  des  tiges.  Les  ca- 
lices font  droits  f  renflés  y  lin' peu  ovales  ,  ttès- 
gbbies ,  ^iés «.veinés,  réiiculéf^  point  vi(ii|)Mr9x. 
.  UlifÀroUe  éft  bUnrhë  ,  plus  granJp  (\ue  cette  do 
àicubàlus  bthtn  ,  le  limbe  l)ifi^{e  ;  l'orificf  n>'j:ii  li'un 
appendice  tn  Cduroont- .très  court  »  ke.nombre  des 

'^X7"'^-^'^^'"■f  ■• .«  I- 

Çere  plante  croit  fur  Içs  çAfef.mfrMnitf  «.«1 
Fra'nccVen  An'g|fteirè ,  dans  là  Norvège ,  îfcc." 
On  la  cultive '41  jardin  dê{  Pjinttf  dA.P^iv  %. 
(K.r.)         •  .  . 


l^itpoiftqtttl  fant  joindre  â  cette  efpèce ,  comme 
OtMlittplë  vàriété ,  \eeuiuialMtal^itiu  (  Lamlr<  k)  / 
qui  «Il  ditf^'e  à  peine  par  fes  flâutk  plus  grolleS, 
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5<^A<  ealîcihas  injlatîs  ,  fu!>Jtceri  aiguljril^^^ 
fiaénj;yeti/ifiiiurginédj;  taule  p'rocuiitHentt  ifiUu 
ft0liku*;'tiàiûri-4MÊe*9tatit.  WiUden.  Spec.  FUtaf. 
vol.  %.  pag.  '70 1 .  n*.  ' jô:  ' * 

^j7«ç  ç<t<Mi^  «rfl*** .  ^«/^«»  ft**** 

orerm  'anguianbiu  ;  futaus  jjjHfHHUitafàûs^g  ^f^jt^fti 

cuu/e  proii^môcnu.  Murr,/ 0«pHmK>  P^î^  >7l4 

&  lySy.  pjg.  8<.  tab,  i. 

Si  Une  petalit  tmarginaùs  ,  ealicHus  injlatùf  ''Wj'* 

Catal.  Botan.  i.pag.  jf.  "'"  '  '  ' 

Cette  efpèce  eft  très  vqifin^ ,  furc<^ut  pat  fon 
P9^-^^par  M  fôi^e  de  fes'catirés  renfl  s ,  dà 
y7/«-rf  msi'it'rnj.  Se",  tiges  font  glabres  ,  cylindri- 
q  .js  ,  cnuch  ts  far  U  tsrre  ou  fortrnient  incli- 
nées ,  rameufes  ,  garnies  d^  feuilles  oppofées , 
feililes ,  étroites  ,  liiné;v>'^'I^OCéol^ ,  glabres  i 
leurs  deux  fices,  aiguës  I  Jettr  Commet ,  corné» 
i  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  terminales,  p^donculées}  lès  hi- 
férietires  foliraire*  ,  altf-rnts  ,  fifliles  ;  les  Tupé» 

licuîcs  pli.fi  urs  tnlï  mble  5  leurs  petloncules  prêt 
que  dichoto>n«<.  Les  calices  font  droits,  renftés, 
prer<|iie  v<ficuleux .  marqués  de  dix.angUs  un  peu 
1.1  n.ms      rii.les  ati  toiichirr  }  les,p^tales,«ltv^fés^ 

d.-ux  lob.s  à  leur  limbe.  * 

CetM  pUoQ»  croit  tunirailnncK  dan»  la  Si» 

Silène  vifiofa  ,  vilhfa  ;  foliis  line  art  bus  ^  oin^s; 
petalit  femitfi^ais ,  capfulis  ovatis  ,  callcibus  detet^ 
fiiié^,  AlUonV  Flor.  pedèm.  tab.  44.  fig.  'i^ 

Set  rifM  font  foibjes ,  à  peine.  redre(t^^^  divjt 
fo-es  en  rameaux  oppofiéf  .  jmfiMic  lîpplesp  velus, 
vift^tieùx  ;  garnit  dé  Uxmèi  Ternies  ,  oopof'es , 

liriéitr  s ,  un  peuépalffcs,  velues ,  très-vifqiieufès, 
conni ventes  à  leur  bafe.  obtufes  à  leur  i'ommet 
ou  un  peu  aiguei. 

Les  fleurs  fpnt  plaçées,  à  l'extrémité  désira? 
;  nteaux ,  fur  des  pénonculcn  dichptomes. .  terminéi^ 
;  par  plufieùrs  fleurs  pédiodléBfc  Le.  calice  eft  tu-* 

q^lë.,  non  rçnfte,  vifqueuY  ,  marqué  de  dix  ftries 
verdatres.  L,îi.Cf2ro]le  eft  blanche  en  dedans ,  d  urv 
j^jne-pâie  0^,09. peu  purpii^rineen  dehofs^  fermée. 
:piepdfqf  )e  jour.}  icf  p^^l^  ^  demi-bifuiat,  cour, 
ronoés  par  cifKt  éçaille»  arroi\dies  t  les  ongleel 
. d'un  blanc-j^ur^tre  ;  les  anchèies  à  dcux  loges  , 
|d'4in  jaune-verdatrç  ;  trois  Hylcs  velus,  amfi  quflt 
jlés  ftigmates.  Le  fruit  eit  une  capfule  ovale  ,  i| 
i  trois  loges,  s'oitmot  à  f«p  fommet  en  6x  ou  Cept 


■  I 


i  Cette  plante  croit  dans  les  envirom  de  Nice» 
ifoclaabpaii'dlVMr/oXAÎ^ci»:'»^}^'  . 
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S'Jtnt  ealhiius  dtttmangu'aribus .  dtntihus  tubun 
tqiuniiôui  ;  Ciiule  aïcht  to-»o  ,  petolis  bifidis.  I.JIin. 

Sytt.ycget.  r-ig.  411.  n°.  2^—  Milt.ptdl.  n°.  8,. 
—  PoUich.  Pair  n*.  419.  —  H«.ffm.  Gçrm.  i  f  i .  — 
Rwh.Gcrm.  .vol.  1.  pag.  pag.  ^pj. 

Uà.  infillr.  Gëiîer.  db:  (77.  ni.  i. 

. yjft^  fptii»  ovatthlaKctolatu  ,  hirfut'u  ;  caulc 
ftwu «  iûUeikus  vificfis .  Hall .  tit;lv.  n".  9  (  l . 

CttC^i^ilus  c-tTicibus  fruclûs  vvaiis  ,  erccits  ;  ani'ults 
iutMf  4iUtrnis  ,  vm^^s.  Hort.  Upf.  ic^.—  Flor. 
liée.  «dit.  1.  n*.   ^uvag.  Mon^.  146; 

|i|.jj.ii».67f. 

rgickii  aoSifon,  Schreb.  Spicil.  pag.  <i.  — 
Ç  SmA.  Pin.  zçf. — Rai  •  Hilt  99f . — ToàcAef. 

Ocymmées  Moâifpnm.  Cam.  Horc.  109.  tab.  34. 
OcyiMMw  MU  fitdafiuà,  h  BEuih.  Hill.  ^. 
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On  rrconnnSc  dans  cette  plante  des^çar^â^r^ 
Oui  la  font  aifément  diflingoer  de  fes  congénères  i 
âUefl  Kinar<)uab!e  par  6s  ti^ettr^Y^IKiSi  ait\fi 
ouTes  calices ,  dent  les  dents  (ont  très-Ionguv  S, 

tous,  virquirufes  i  par  Tes  feuilles  alTcz  grandes, 
bnceolées ,  acuminées  i  par  Tes  fleurs  qui  ne  s'ou- 
nent  qu'après  le  CffOcner  du  AteO: 

Ses  tiges  rontafTez  fortes,  cylindriques  baltes 
i^an  i  dtux  pied»  ,  fouvent  beaucoup  plus  élevées, 
furtoui  dans  les  jardins,  chargées  de  poils  roiJes, 
tiàmbceux }  munies  de  rMicaux  alternes  ,  tres- 
«alés  ,  dichoionies  à  leu^' foninnet.  .Les  /«tuilles 
font  o^ipofées  ,  pûb'efcerite^',  prefqùe  velues  ,  ci- 
liees  à  leurs  bords  i  Ls  intérieures  un  peu  fparu' 
lées,  rétvécies  «n  pétiole  à  leur  bafe  j  ^es  Xupé 
liemes  ovales-hncéolées ,  longues  au  tàoins'  de 
trois  pouces  ,  larges  d'un  pouce  ,  molles  ,  plus 
étroites  à  leui*  bile  ,  feBites  ,  connées,  acuminées 
à  leur  fommet ,  marguées  de  nervures  alternes , 
peu  fenllblc  s ,  dirigées  vers  le  fommet  des  feuill.^. 

Les  âiurs  font  6ruëes  a  l'ixtrérôité  de  la  bifur^ 
cation  des  rameaux  ,  fupportées  par  des  péd"on- 
cnlesoppcfés  ou  alternes  ,  inégaux ,  droits  ,  alon- 
gtt ,  tres-velus ,  munis  à  leur  bai^e  de  bractées  op: 
fbTèes',  étrotte^;  Ifflèafresi  .uhe^ffeur  folitaîre  ,Jk 
plus  longuement  pédoiiculrt-  dans  la  dichotomie 
des  lameaiix.  Les  calices  l'une  alonçës,  tubules  , 
ào  peu  ovales ,  treS'Vifqoeux  ,  velus,  marqués  de 
ëx  nervures,  terminés  par  cinq  dents  droites, 
longues,  fubulées.  La  corolle  tlt  blanchâtre,  d'une 
jrandtur  médiocre  ;  les  pétales  à  très-lon^s  on- 
glets» Uur  limbe  divifé  en  deux  lobes  ecaités. 
obtus.  La  capfule  eit  grofîe  i  ovale,  très-UfTe ,  au 
moins  aufTi  longue  que  L-  c,\'.ice  ,  qui  peilîfte  &.' 
ro£cai^c.eU«iles^et4^niioesâc  liés  piitils  à  peine 
ihon  dtt  Mbe  de  U  corolle. 


>  Cette  planta  rrott  dans  les  départemens  mirri* 
I  dtonaux  de  h  Frànre,  en  Suiae,-ën  Allcmagne| 

en  Suède  ,  dans  les  Alpes,  Bec.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  <  ) 

44'  Suini  ôoâ^  iîibnt  aàibfia(a.  Alton,    .  > 

Silène  eàlicikus  fruSh  ètavaio-cy  lin^rrcis^  pîf6j^\ 
t  pttalis  èifiiiis  ;  joins  {anceoiatis ,  puitfctntjiuf ,  «JJ- 
ialatis  ;  cault  adjcendtnte.'  Ait.  Hort.  Scv.  VOl*  1^ 

pas.  e^.  ^  WiUd.  Sftc:  Flanc.  voL  1.  paj.  jàh 

nV  }5. 

Ses  tiges  foqt  qrlindriques^  ftrié«»,:vn  pou  v»f 

lues  ou  pubefcentcs  ,  courbées  bfé  ieurèmept^ 
I  redteflées,afceodaDCes,à  leur  partie  fupeneiu», 
médiocfëriietitriftîèdfés,  gartïlesdé  feujlte^^ 

3u«  fefliles  ,  o^pofées  .  bncéolses,  tétrécies  rri5- 
iocrement  à  leur  bafe,  aiguës  ^  leur  famioec» 
1  puHefcentés  i  leurs  deux  faces ,  un  peu  moIlAlx 
'  ondulées  à  leurs  bords.  Les  fleurs  ronrréuaies.|ni 
petit  opinbre,  prefque  pamcul^  ^  rextrétnitd 
des  tiges.  Us  calices  XpAt.(QrJMci(^^°s..  Aibulés . 
ftriéSj  .C<\?rgés  de  poil?  courte  fwr  /les  fttics  i;  il» 
dévrennent,  à  l'éptx^ue  de  la  maturité  ,  renflés  i 
&  en  forme  de  clou  a  leur  partie  filpéricure.  L^es 
pétales  font  bifide^ >  les  capfutes  ovales»  pédon- 
cAlécs  dàiis  lè  cafice.  • 

Cc9«  pUin^  crMK  ninucUoiiMiK  an  Cap  4é 
;  Bom^Eipciaiike. 


Silène  caliciéus  fiorîs  cyUndricis  ,  viUoJts  ;  pjnî-^ 
culâ  dichotomd.  Lirin.  Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  6go.' 

—  WiÏÏd.  Spec.  Pfintî  vot  i.  jiag.  701.  nVi^. 

 ' -  •  V* '    " ' 

5//<tr  (  virginiça)  »  dte/uakenf ,  tota.vifâdp-fw. 

bcns  i  f  ini  Q^Tongis  ,  margtne  afjrciuffuUs  ;.panùitlà 

dichotomà  i  m»l't  bi&du  .faiuruitraoris^ciùtjUkf^ 
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Lychnis  Jlore  fmplici ,  fpeciojo  ,  coccineo  ; 
oblongis,  aeuminatiij  advcrfis  i  tatiU  vifcofo.  Gron» 
Virij.  ip.  • 

LychnU  v)fiofa  ,  vir^-n'una  ;  fore  amplo  ,  coççt.-^ 
niotfe'u  mufcipuU regia.  Plukeo..Alinajg.  |»ag.  l^I. 
tab.  205.  lig.  t. 

Çette  .plante  eft  plutôt  recoonôiflTablç  Us 
variétés  les  formes  differtntts  qu'elle  aff-.ûc 
que  par  des  cajcai^j^  tranche^,  tAl^ia  «pj» 
proche  aHéz'ordtoairetnent  du  lyehnit  aiai eu  ^  do^f 
elle  eft  didinguée  par  ft-s  caractères  génériques, 
par  fts  fl.'urs  conftamment  d'un  rouge- toncé. 

Ses  tiges  font  prefque  couchées  ,  quelquefois 
;  droites ,  tiniot  hautes  à  peine  fie  quatre  i  cinq^ 
pouces ,  trës-fimples  \  tantôt  Ijaotes  au  motp»  d'uji 
pied  ,  itickotomes  à  leur  Tommet ,  cyfrndri^uei , 
ikiiées ,  Tff<|uettfes  «  pnbeTcenus  on  velues.  Se» 
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feuilles  font  oppofâes ,  feffJes,  obloDgaesou  hr- 
ges-laiucolé:s ,  quelquefois  ovales  «élargies,  alitz 
approchantes  lie  celles  du  gomphrtna globofa  ,  lé- 
gèrement rudes  i  leurs  bords ,  aiguës  i  kttT  fem» 
met;  les  fupérieure?  plus  étroites. 

Les  fleurs  font  diij^oféeSj  irexuémicé d«rs  tiges , 
en  tmt  fixtakle  perectite  trtchototne  ,  -me  firur 

fptttatre  &  longuement  pédoncuîée  dans  b  bifur- 
cation lies  rameaux.  Queltjuct'ois  cette  pafiicuk 
efi  ré  (Terrée  &  les  fleurs  fafciculées.  Les  calices 
Toni  Jrnits ,  cvliiidriques,  alonçés  ,  très-écroits , 
Vèlus  t  vtiqueux  ,  terminés  par  cinq  dents  courtes. 
La  corolle  eft  d'un  rouge -foncé»  les  pétales 
TÏfës  en  deux  lobes  <à  leur  limbe  ;  les  étamioes  &| 
kt^piftils  un  peu' plus  longs  que  la  corolle. 

*  Xiette  plante  croit  dans  la  Virginie  ,  au  pays  des 

46.  SiiiNi  i  Beîns  fm^net.  Siliae  «tmm.  Ait. 

■  Siltnt  calicihus  fruSûs  oh/ongis,  carinati»  ^pilojît  ; 
pela/il  iifidit  j  foliU  lanetotatis ,  pubtfcettiiiut ,  vif- 
éofis^  planit  ;  4au/e  vifcido.  Ait.  Hort.  KeV.  V0I.  1. 

Eag.  9^.  —  Curt.  M.igal".  5 Sz.' Wittd*  «^ec. 
lant.  roi.  1.  pag.  701.  u". 

'  Cette  çfpèce  a  ^es  racines  fibteufesj  qui  pro- 
4tti(ém  dés  r?  gé's  droites ,  cylindriques^  vifqueuTes, 
chjrgérî  de  poils  Courte ,  ri  '  euks  furtout  vers 
leur  partie  luperieure  ,  garnies  de  feuilles  oppo- 
fées,  TefTiles, lancéolées,  com^veniCS'à  leur-tMlfe  , 
entières  â  leurs  bords  »  pjaiies ,  pubcfcentes ,  vif- 
queufes.  Les  ftrafrnaiffenc  par  btfxircation  à  fex- 
tremité  îles  rameaux  :  leurs  calic-^s  font  cyhn.iri 
^ueij  t.oblongs  «  un  peu  reoflés  à  l'époque  de  la 
maturité  des  fruits  ,  relevés  en  càiéne  ,  pSèux  > 
vi(queux.  La  corolle  eft  d'un  rouge  de  fang  foncé  > 
les  péules  bifides}  la capAileoblongue^i'ouvtant 
i  Ion  fimuMc  en  ptu^eufs.  pentes. 

Cetwplattneio!t«uCap4êBoiyie^péfsoce.c^ 

47.  SiLÉMÊ  de  Peniiivaiue.  SUene  penji/vanica. 
Mtcbanx. 

Siitae  vifcido'puhens  ifoi'ùs  ammtit.  taniitiisiêm' 
€«§lâtù  t  tasUittUû  M  fummimt  ptttùfonê  /  petalis 
irnUr  étMii^nMÙ  ,  jitemuMs*  Michaux  j  Flor. 
boieel.  Amer.  vol.  i. peg.  171*  - 

Cette  efpéce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le 
fi/ene  virginica.  Ses  ciges  font  baffes  ,  iimples  , 
i^ombreufes»  ou  plut6t  divifées  à  leur  partie  in- 
férieure en  pUifïeurs  autres  tiges  ou  rameaux  grê- 
les »jpeu  élevés,  viCqueux ^  pubefcens^  garnis  de 
feotlles  feifileS ,  oppofées  j  les  inférieures  rétré- 
cîes  en  forme  de  coîn  à  leur  bafe  ;  les  fupérieurcs 
de  caulinaiies  lancéolées.  Les  âcurs  font  en  petit 
nombre  ,  ramaflées  vers  l'extrémité  d<s  rameaux. 
Les  calices  font  glutineux,  ftriés ,  Itîjérement  ve- 
lus fur  leurs  angles.  La  corolle  tù.  du  couleur  pur- 
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purine  )  I-  s  pétales  médiocrement  échanetÀ  i 

leur  Commet,  un  peu  créiules  ,  obtus. 

Cette  plante  ccoîcdaosiaPenfiiv»oie.(i:^9r, 

ex  Mich.  ) 

48.  SiLEMi  à  fboiUes  de  linaire.  SUuu  ûntinhm, 
Lino. 

Silène  fottit  haiteûtatîs  ,fiiMUûdt  ;  ptémaSuttU 

fdis  ,  pCitlii  tmarfinails  ,  cjHàinU  OVHtii*  LilB* 

Syft.  VI  g.  t.  pag.  411.  n".  3^. 

SiUne  petalii  bilobis  ^  coronatii  }  fioriius  trtSit^ 
fixais  fiiMùuis,  Hort.  (Jpf.  1 14. 

*  StAvm:  eotylniv  Hchotomo  ;  floribus  pt^uaJmU  ; 
remis  alûrtuM  ,  «nais  ;  foiiis  ùmetoUth  ,  wt^nn> 
mis.  Gronoy.  Vkgk  JO. 

Vifcdgo  «mtrkma  ,  noSifiora  ,  *mlfi^m  JtS»» 
Oiil.  Hoxe.  Eitham.  pag.  441.  tab.  i  13.  fig.  40}.  • 

Ce  filéné  a  des  tiges  droites  ,  cylindriques, 
firiévs ,  munies  de  i^meaux  .etcrmes ,  redt«llit»« 
fifurniV  de  feuilles'  oppofécs  ,  prefque  felEtn , 

r  tioi'cs,  linéaires,  lancéoîcts  .  très  entières, un 
peu  rétrécies  à  leur  partie  infeticure ,  aiçics  i 
leur  Commet ,  légèrement 'dliécs;  les  fupérievMl 
cohnées  à  leur  bafe. 

Les  fl  jurs  font  fituées  l  l'extrémité  des  rameaux. 
I.turs  pédoncules  ,  d'abord  dichotomes,  fe  divi- 
fent  à  leur  foinmet  en  trois  autres  plus  cotirts  j 
inégaux.  Les  calices  font  ftriés  »  tubulés ,  un  peu 
ovales ,  divîfës  en  cinq  dents  i  leur  orifice.  La 
corolle  ne  s'ouvre  qu'après  le  cnmher  du  ftl^  i , 
Tes  pétales  font  divifés  en  deux  lobes  >  leur  oriBce 
muni  d'un  ippendice  en  forme  de  coiiionlie:ki 
capfulcs  font  glabres ,  ovales ,  très-lifles. 

Cette  plante  rroîr  d.u  s  la  Virginie  &  la  Caro- 
line. On  la  culuve  au  Jiitdin  dtt  Plaoces  de  Paris. 

^9.  StUN£  à  ^urs  de  giroflée.  SiUae 

SiUne  fotiîs  Uneariius-oilonpj  ,  fubciliatit  ;  fo- 
^riius  ettàis  i  calicibtu  cUvato-obhngls ,  kinitjpt- 
uiit  iaugris,  emuitisi  emie  fubfimplici.  (N.) 

Cette  efpèce  peut  avoîr  des  rapports  «vcc  b 

fi/tnf  J-;:/  .-/r.'Ta  ;  elle  en  efi  t rès  -  diftinâe  p»fcs 
pétales  eiuiers  ,  crénelés  à  leur  limbe. 

Ses  tiges  font  grêles,  foibles,  droites ,  (triées, 
cylindriques  «  légéiement  veines ,  prefque  fimples, 
hautes  de  lîx  i  huit  pouces  ,  garnies  de  feuilles 
oppofées,  alongées,  linéaires,  très-étfoites i  les 
radicales  longuement  péiiolées  ,  rétrécies  à  leur 
bafe^  &  décumntes  fur  la  partie  fupérieure  du 
pétiole ,  celui-ci  velu  for  (^s  boirds  {  tes  feetltcs 
caulinaîres  S-"  fupéricurç'i  (cffAes  ,  connéfs  à  I  ur 
bafe  »  lancéolées  ,  éuoites ,  aiguës  i  leur  fommet, 

gUbcei 
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fUbres  à  lem  deox  faces ,  à  peint  pibefetmei , 

«liées  légèrement  à  leurs  bords. 

LidiAioûcioo  des  fleurs  n'étant  que  médiocre* 
mm  développée  dam  l'individn  que  je  polTede 

de  cette  plante  ,  ne  me  penîiet  pas  d'en  déterminer 
Iccvaâère  avec  certitude. Ces  âeurs  iont  les  unes 
uîlliÎKS  ,  d'autres  terminales  .  réunies  deux  ou 
Crois  dam  chat^ue  aifTe'Ie  ,  (ut  <les  pédoncules  fili- 
fcimes,  plus  courts  que  les  feuilles  ,  un  peu  pu- 
btfcens ,  (impies  ou  prcfqus  dich^xomes  à  letir 
(omnet  *  les  pédoiKulés  propres  très-coutts ,  iné- 
pn.  Les  calices  font  droits ,  de  cotikur  purpu- 
:  1- ,  tiibu  é^  ,  rf-trécis  à  leur  partie  intérieure  , 
tfiiétede  clou  vers  lëur  Commet ,  ftriés,  un  peu 
wân,  terminés  par  cinq  detits  dmitei,  courtes  , 
obtufes.  f.3  corolle  efl  grand  :  ,  blanche  ou  lei^é- 
tenent  purpurine  «  les  ptcuks  munis  d'uiiglets 
^loQgs^ue  le  calice  ;  leur  Ittnbe  ovale ,  très 
cnier ,  pbne ,  crénelé  à  Ton  contour  ,  garni  à 
l'orifice  d'un  appendice  obtus  ,  à  deux  lobes  ;  Ir» 
éumines  &  tes  pifltts  i  peiw  jUt»  lODgS  ^IM  le 
tiibe  de  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virginie.  Elle  m'a  été 
 »  ,^  ^  m  D^p^,  (  |r 
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5C.  S:lene  des  fables.  SOent  aremna.  Desfont. 

liUne  viUofo-vifcofa  ,  foliis  Itiuan-laneeolatis  ^ 
«iafiifculis ;  floriiuj  lax'e  racemojîs  i  pctdlts  bijiats  ; 
UfftUi  intra  calieem  ptdutitaMm  De&fobt.  Fior. 

auBCVoL  I.  pag.  5^4* 

iwcAaw  m*mima ,  gadenllSf  anpifii/olté.  Toum. 
M.  R.  Hetb.  î  58.  -  Veau  HtA.  (  Desfont.  ) 

Ses  r^rines  i*f)r^r  dures,  noueure*: ,  épaifffS, 

Îrcfujue  Irgneules  j  les  nœuds  un  peu  tubertuiis 
r  blanchâtres  :  elles  fe  divifent  en  pluiîeuts  fou- 
diei  rampantes ,  d'où  s'élèvent  plufieurs  tiges 
OU  un  peu  couchées ,  velues ,  très*virqueu- 
Cet,  hifpid.s  ,  fortement  Uriées ,  grêles,  hautes 
é'environ  un  pied  au  plus,  rameufes  j  les  ranwaux 
alternes,  axillaires  ,  llrtés.  Les  feuilles  font  oppo- 
féts ,  fefliles ,  épaiffes  ,  l  1  itinrufes  ,  velues  à  I  .urs 
4^fwes,  la  plupart  mIctl  Lenibbbles  à  celles  du 
ttruffum  vbfgatum  Linn.  ;  les  radicales  lancéolées 
«u  un  peu  ^tulées ,  réttécies  en  pétioje  à  Jeui 
bife,  obtufcs  i  les  feuilles  cauHnatres  confiées, plus 
étroites, Unéaires-lancéolécs  ,  ohtufes  i  leur  lom- 
met,  longues  d'environ  un  pouce,  diftantes. 

Les  fleurs  font  difpofét  s  en  une  forte  d'épi  ou 
de  grappe  iiche,  nlongee  à  l'extréimté  des  »• 
Rvem  ;  It  5  "--^  l'aires ,  les  autres  terminales , 
folitures  ou  aeut  on  trois  réunies,  foutenuespar 
des  pédoncules  (impies,  courts,  inégaux ,  hilpi- 
des ,  vifqueux ,  filiformes.  Le  calice  ell  droit ,  tu- 
bttlé ,  un  peu  ovalfi  ,  plus  éttoitl  &  bafe ,  pubcf- 
cent ,  marqué  de  dix  (tries ,  terminé  pw  cinq  dents 
4roi<es ,  aiguës.  M  corolle  eft  b)»nd|ç  t  d'une 
gtaivieur  médioiçrci  les  pétalef.  d^oil»)  kof* 
fée.  TeUM  KU,  ^ 


glets  plus  longs  que  le  calice  |  leur  limbs  divifé  en 
deux  lobes  obtus  ;  les  étamines  &  les  piOils  à  peine 
)lus  longs  que  le  tube  de  li  corolle.  Les  c.ipfuks 
font  lilfes ,  ovaks  ,  médiocrement  pidonculées 
dans  le  calice,  de  même  longueur  que  lui,  s'ou* 
vrant  à  leur  fommec  en  cinq  quLlqucfob  fit  demt 
aiç;uës  ;  les  fcmences  font  très-pi  tires,  noirâtres, 
très- glabres,  arrondies,  comprimées,  un  peu 
échanetées  en  reîn. 

Certe  plante  croit  fur  les  bord*  df  la  mer ,  dans 
le  fable ,  le  long  des  côtes  de  la  Barbarie  ,  au  dé- 
troit de  Gibralur.  le  Tai  rerueilHe  dans  les  envi» 

rons  d  •  Lucalîe  ;  e!le  n*a  point  été  inentionnée  , 
par  oubli  ,  dans  mon  yoyag«  rn  Barbarit.  ^ 

{r.  V.) 

$1.  Silène  tiès-raroeux.  SUtat  ramo^auu 

Siltnt  puhtfctM ,  vifcofa  ,  ramofi0ma  ,  foUh  m» 

^..floUncroljtîs  ,  ptc:tr'u/is  un:       vifiorii ,  tnUcif'tiS 
Qvaiis  ,  pciaiu  ùijiats  ,  capjuiis  intra  iulictni 

tihui,  Desfbok  I-lor.  allant,  vol.  1.  pag.  954. 

Lychnis  rr  'tnîma  ,  hifpida ,  noHiJlvrj.  Maçnol , 

Botan.  Monfpcl.  Append.  jc^— Vatllant,  ll«tb. 

(  Ucsfont.  ) 

Cette  efpèce  a  de  f^rands  rapports  avec  le  fifrne 
arenaria  Dcsfont.}  elle  en  diffère  par  Tes  ramtaux 
très-nombreux,  par  fes  feuilles  inférieures  bivn 
moins  velues ,  par  fes  capfules  â  peine  pétioDCu- 
lées ,  par  fes  fleacs  tiè»4Doodantes. 

««  C'ef},  dit  M.  Desfontaînes ,  une  plante  tiès- 
vifqueufe,  couverte  de  poils  très- courts  ,  &  or- 
dinairement chirgée  d'un  fable  très-fin  qui  s'y  ag- 
glutine. Les  riges  font  droites,  hautes  à  peine 
d'un  pied ,  dtvifées  en  rameaux  nombreux ,  pani- 
culés ,  garnis  defeniUes  oppofiet,  éusdies, lan- 
céolées. 

»  Les  fleufs  font  très-abondantes,  fuppottécs 
par  des  pédoncules  axillaires  ,  inégaux ,  garnis 

d'une  à  trois  fleurs  j  chaque  fleur  droite  &:  pcdi- 
cellee.  Ix^s  calices  font  ovales,  marqut:s  de  dix 
(Iries,  terminés  par  cinq  dents  aiguës ,  fort  peti- 
tes.  La  corolle  eR  blancno}  les  pétales  petits,  bî- 
fi  Jes  à  leur  limbe  }  les  capfules  lîffes ,  glabres , 
ovales,  légèrement  pédicellées  dans  l'iruéritur  du 
calice  ,  s'ouvrapt  à  leur  fummet  en  cinq  petites 
valves. 

Cette  plante  croit  dans  le  fable ,  fur  le  bord  de 

I  la  m?r  ,  fe  long  des  cotes  <\c  li  Bubnrie,  où  tlle 
a  eie  recueillie  par  M.  Destouuuies.  :^  {Defcnpu 

52.  SiLENÉ  aréruire.  Silène  arenarictdts.  Dcsf. 
Siltnt  puie/ctns  yfoiiis  angufio-lintanhus ^  ptdun- 
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fetitfi)  hifiittf  e^lfitlis  teretièuS^ftdittiUds.  Dcsf. 
F.or.  allant,  vol.  i.  pag.  ;  j-j-. 

De  U  méine  racine  s'élèvent  plufieurs  tiges  eo 
touffe,  les  unes  droites»  4'autres  courbées ,  fuf- 
tont  i  Icvr  bafe ,  grêles ,  pubcfcenrts ,  fimples  ou 
médîocrtmcnt  rameufet,  hautes  de  huit  à  dix  pou- 
ces ,  garnies  de  feuilles  oppofêe<,  linéaires  >  tres- 
ëtroir^A  ;  les  infcrienrej  un  ptu  rétrécies  à  leur 
baie  ,  obrufes  a  leur  fqmtnet }  les  fUjîérieurtfS  fo- 
butées ,  aiguës,  conoëes,  ua  peu  ciliées i  leur 
partie  inférieure. 

Les  âeuts  font ,  les  unes  latérales  &  axillaires , 
d'autres  terminâtes  ,.foutenoes  par  des  pédoncules 
uniflores ,  qudqutfois  à  deux  ou  trois  fleurs  pé- 
tliceliées.  Les  calices  font  tubulés  ,  de  couleur 
p'uputine  ,  velus  ,  maraués  de  dix  Uries  ,  rétrécis 
a  leur  bafe .  prefv^u'ovales  à  l'époque  <ie  la  matu- 
rité des  fruits  ;  terinines  par  cinq  dents  droites  , 
petit:s,  ovales ,  o^tufcs  Les  p^jtalcs  font  bifides  j 
leurs  onglets  un  peu  plus  longs  que  les  calices.  La 
casrule  eft  lifle «  cylindrique,  légèrement  pédon- 
culés  dan^  la  partie  inférieure  du  calice ,  s'ouvrant 
à  fon  fomoiet  en  cinq  valves,  divifées  en  trois 
loges. 

Cette  pLnte  croît  en  Barbarie,  dans  les  cam- 
pagnes i  elle  y  a  été  découverte  par  M.  Oesfbn- 
laines.  (  Dtfuipt.  tx  Detfom.  ) 

JJ.  SiLÉNÉ  apétale.  Silcnt  apttah.  Willd. 

Siltne  taticihus  ovatisf  pubefientibus^fioribus  ape- 
uiisifôliis  i0iutoiatif,  puitfèeatHia,  W jlld*  Spec. 
Planr.  vol.  i.  pag.  70}.  n".  57. 

Cette  efpèce  eft  une  des  plus  remarquables  de 
ce  genre  ,  par  le  manque  abfolu  de  pétales.  Ses 
liges  fon''  cfujitfi ,  cylindriques ,  (triées  ,  pubef- 
centes ,  hautes  d'environ  ûx  à  huit  pouces  ,  mu- 
nies de  rameaux  très-firoptes  &  oppofés ,  garnies 
ài-  f'Miill's  orpoTécs  ;  les  iriférieures  ovales ,  lan- 
céolées, retiecies  à  leur  partie  inférieure,  obtufes 
à  leur  (ommet  i  les  feuilles  fttpérietires  plus  étroi- 
ti-î ,  !ar.céolées,  p^befcentes,  aigu£s}  les  termi- 
nales linéaires. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  par  biforcarion  4  Ycx- 

t'.ûr^-iué  ilvs  tigrs;  une  fleur  folitjire  dans  Ij  bi- 
furcation, dont  le  pédoncule  e(t  filiforme,  à  peine 
de  la  longueur  du  calice  :  celui-ci  eft  droit,  tu- 
bulé  ,  ovale ,  oMong ,  tnarqué  de  dix  ftries  un  peu 
velues ,  termine  par  cinq  dents  courtes.  Les  cap- 
fuks  font  glabres,  ovales,  légèrement  pédoncu- 
lêes  dans  le  calice,  qui  petfifte  avec  elles.  Se  fe 
rétrécit  i  (a  balê. 

On  ignore  le  lieu  natal  4e  cette  platKe  s  elle  eft 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Q 

54.  StiiMS  fermé.  SUtiu  inâptru.  Uon. 
Si/tut  €md€  Jitkoimn» ,  /ounitoe  i  tèffiiku  kw* 
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iuii  fttelîs  irev/ffimis,  tmorgineth  { foUh  gUMt^  • 
lartcfotatit.  Linn.Spcc  Plant,  vol.  i.pag.  f^o.-^ 
Wiilii.  5|>ec.  Ptanc.  vol.i.  pag./Oj.  n".  j^. 

Vifttgo  ievh ,  inapert»  fkn.  Dillen.  Hott.  Elth. 

pag.4i4.tab.  Jij.fig.407. 

Cucubalus  ttujftruu,Lua,  Flor.&anç.vol.  J.pag, 

}i.  n".  6-f. 

On  diflir.^ue  cette  efpete  à  fes  fleurs  fntt  pe- 
tites ,  dont  le  limbe  eit  à  peme  faillant  hors  de 
calice.  Se  à  Ces  panicules  tres-ouvertcs. 

Ses  racines  font  grêles ,  fimples,  blanchâtres, 
à  peine  fibreufes  j  fes  tisçes  ghbres,  cylindriques, 
menues,  prefque  Ih.ples  ,  point  ftuees ,  vcrdà- 
trcs ,  noueufes ,  hautes  d'un  pied  Ôc  plus  lorf- 
Qu'elles  font  cultivées  }  beaucoup  plus  petites 
('ans  leur  fol  natal.  Les  feuilles  font  oppofées, 
dilLtatcs,  peu  nombreuies  ;  les  radicales  &  infé- 
rieures ovales,  oblongues,  obtufes ,  rétrécies  en 
pétiole  i  les  caulif^aif  s  fuperietircs  étroites ,  Ln- 
céolées,  aiguës,  glabres  a  leurs  deux  faces,  en- 
tières, fefliles. 

Les  fleur?  font  di''poré-:s ,  à  t'err trémité  des  tijes, 
en  une  panicule  trés-tâcbe,  très-éialée  ,  pauci- 
flore ,  dichotome  1  tes  premières  divifions  trèf- 
ouverres ,  très  lmgues  .  prefquc  horizontales!  les 
pédoncules  un  peu  vifqucux ,  garnis  <ie  deux  brac* 
tées  courtes ,  oppofées,  aignifs.  Les  calices  font' 
glabres  ,  droits  ,  fort  petits,  ftriés  ;  ils  s'agran-' 
dilTent  &  deviennent  renflés ,  prefque  globuleux 
à  l'époque  de  la  maturité.  La  corolle  eft  rougeatrc, 
trb-petite ,  â  peine  plus  longue  que  le  calice  i  lesl 

E étales  èclûncrés  i  tour  limbe ,  qui  eil  rr^coart} 
i  cspfule  un  peu  globaleufe,  irès-gLbre  ,  fcfTiît, 
à  peine  faillante  hors  du  calice.  Les  etamines  va- 
rient de  cinq  i  dix.  *  * 

Cette  plante  croît  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  le  France.  On  la  cultive  eu  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  O  (  1^.  ».) 

JJ.  SiLÉNÉ  panicule.  Siient  yoncnfis.  Linn. 

Siltne  cault  dichotomo ,  panse ul^iio  /  caiicibu*  Jiria- 
lis ,  petalis  bifidis ,  fotiis  lintar'ihus.  Linn.  Spec' 

Planr.  vl.  i.  pag.  600.— Willd. .SpecPlant.voU 

1.  pag.  7^4-  r.".  41 . 

C'eft  une  petite  plante  h.iute  de  fix  à  fept  pieds,  ' 
branchue  ,  dichotome  à  fon  fommer,  glabre  ,  cy- 
lindrique, garnie  de  ft utiles  oppofées  ,  linéaires, 
glabres  à  leurs  deux  faces >  aiguës  à  leur  fommet, 
entières }  les  inférieures  rétrécies  à- leur  baie }  ici 
fupérieures  connëes ,  félfiles. 

Les  fleurs  font  difoofées  en  panicnle  énlée^ 
fituée  vers  restrémiie  dés  tiçes ,  dnm  les  pëdon» 
cules  font  dichotomcs ,  filiformes,  très -longs, 
droits  j  une  fleur  foHuire  pédonculée ,  dans  U 
biforcation  des  rainejiui  de  lipaniciile.  Les  calices 
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bnit^ts»  «longés,  rétrécis  à  leur  bafe,  renflés 
n  là*  de  don  vers  leur  fommec ,  de  couleur 

purpurin?,  mirqti;';  li^  dix  {\-\c%  a'frnjtivement 
Wjnches  purpunnei.  La  coToile  eit  de  couleur 
rsugeâcre,  perice,  un  peu  plus  longue  que  le  calice  ; 
1:5  pétales  ont  leur  limbe  dtvifé  en  deux  lobes  > 
kscapfutec  ovatef,  pédonculéet  dim  le  calice. 

Cetn  phme  croit  dam  le  Porrugal.  Elle  ell 
cultivée  an  Jardin  des  Plaines  de  Paris.  O  v.) 

$6-  Suivi  clandeftin.  SUene  etandejtîna.  Jacq. 

SiUiu  ufieiSiU  Ovatis ,  dtcem  MiguLt'u  ,  puhefctn- 
tiiiu  i  fdiil's  iifiJij  j  eredis  j  ealkt  paium  lonf>io- 
iHiai  foliU  okhago-lamcoUti*  ,  ciùaiis.  Willden. 
Spee.  Plaot.  voL  i.  pag.  703 .  n".  40. 

Siltne  tlâÊii^&ta,  lacq.  Colleâ.  Siipptem»  1 1 1 . 

Cette efpèce  a  de  grands  rapports  avec  'e  flcrx 
tf(téj  Se  avec  le  Jtltne  inapenu  ;  eile  dilFère  de 
tnedeux  par  fa  corolle  plus  longue  que  le  calice, 
&  du  dernier  pac      caiiccs  pubefcens  8c  fes 

feuilles  cil lec s. 

Ses  tiges  font  droites,  grêles,  cy  iimlric[ues  , 
p.'i  ficvéos,  médiocrement  rameufes ,  garnies  de 
tiulks  oppofées»  oblongues,  lancéolées ,  vertes 
i  km  deux  fteti ,  n\iies  i  lettrs  bords  j  les  Tupé- 
reoresplusétrnitcs .  feflîUs.  conri'^   A  leur  l-nlV-, 
aiguës  a  leur  lommet ,  plus  étroites.  Les  fleurs 
mt  fituées  en  une  pmicule  lâche,  pauciflorej 
v?rj  l'extrémité  des  tiges.  Les  pédoncules  funt 
pl'ij  ou  moins  dichotomes.  Le  calice  eft  droit , 
•Vile,  maraué  de  dix  angles  affcz  faillans.fnriief- 
(«Mi  tes  pétales  courts .  cependant  plus  longs  oue 
K  calice  {  leur  Hmbe  dîvifë  en  deux  lobes  *,  les 
cipliiles  glabres  ,  fefTiles  ,  ovales,  un  peu  oblon- 
guet,  s  ouvrant  en  cinq  dents  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croît  naturellement  au  Cap  de 
Bonae-Erpérance.  O 

fj.  Silène  de  Crète.  Silène  cntica.  Linn. 

SiUat  treâ^t ,  ievis ,  cûUcibui  trtHis  j  dectm  angtt- 
ItnUsi  pttaiù  hijidis.  Linn.  S)rft.  veget.  pag.  41 1 . 
r°.  29.  —  WiUdeo.  Spec.  Plant,  vol.  x.  fig.  704* 

n».  41. 

Vifiago  foins  inftrionbus  bel'idis  ^  fuptriorious 
taiui  eaiiei  ftriSiore  &  targidiote.  DiUen.  HoiC. 
Btham.  pag.  411.  tab.  314.  Sg.  404.  40; . 

Lytkiuj  vifiofa ,  foiiis  inferioriius  ,  Miidi  JtmiU- 
ii  ;  fore  miaimo  ,  carnto,  jeu  ruiro.  Magff.  Horr. 
lit. 

Il  y  a  beaucoup  de  rapports  entre  cetre  efpèce 
le  ]/t  fltne  inaperta  ;  elle  en  diffère  par  fa  corolle  I 
W  peu  plus  grande ,  par  fes  panicules  dont  les  ' 
;  ftmi  bien  moins  ouviits,  par  Cu  feuilles  i 
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moins  étroites»  aflez  fetnbbbies  a  celles  du  btUu, 
furtont  les  inférieures. 

Ses  tiges  font  droites ,  hantes  d'environ  un  pied , 
glabres  ,  un  peu  rudes  au  toucher  ^  cylindriques , 
divtfées  en  rameaux  à  l'extrémité  de  ces  tiges. 
Les  ftui.les  lor.t  appofées}  les  inférieures  ovai^s, 
rétrécies  en  péciow  vers  leur  bafe,  glabres  i  leurs 
deux  faces ,  verres ,  un  peu  rudes  au  toucher , 
obtiifcs  à  leur  fommet,  entières.  Les  fupérieurts 
font  plus  étroites  4  linéaires  *  connées  ï  leur  b^is  j 
felElés»  aiguës,  longues  d'environ  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  difpof^es ,  à  l'extrémité  des 
tiges,  en  tine  panicule  lâche»  éulée ,  dichotom?, 
dont  tes  pédoncules  font  filiformes ,  un  peu  vif- 
queux,  furtoutà  leurs  articulations  i  munis  à  leur 
bafe  de  bradées  oppofées  «  fubulées.  Le  calice  cil 
droit,  rubulé,  glabre»  un  peu  ovale,  i  cinq  d 'nts 
droites  ;  aipii  ,  marqné  de  dix  Hries  faillante*.  La 
corolle  eft  d'une  grandeur  médiocre ^  d'un;;  bci.e 
couleur  pourpre,  ouverte  t  les  pétales  divifcs  en 
deux  lobes  à  leur  limbe.  Les  capîulfs  font  ovales, 
un  peu  renflées  ,  fediles ,  à  trois  loges,  contenant 
des  ftniences  fort  petites  ,  noirâtres«en  fomie  de 
rein,  tinenicnt  tuberculees. 

Cette  plante  croit  dans  l'île  de  Crète.  On  U 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  (f^.  v.) 

fS.  SiLÉMfi  attijipe- mouche.  SiUtu  mufeipu/a, 
Linn. 

Silène  petalis  bijidis  ,  caiJe  dichoiomis  ,•  jtorihti 
axi'laribus  .  frlfï'ôus  i  foliii  gluhris,  Linn.  SpcC* 
Plant,  vol-  I .  (.'jg.  601.  —  Miller ,  Dift.  n".  t.  — 
Fallas,  Iter  2.  pag.  110.  —  Willd.  Spec.  Ph-  t. 
vol.  1.  pag.  704.  n^.  4}.--'  Desfont.  Flor.  atluit. 
vol.  I.  pag.  jji- 

Silène  fioritut  trijlylis ,  foiiis  taiieeelatis  ^ /èjp  î- 
bus  ;  capfuUs  mbwUrUtu  «  foriku  umU,  Saiivag. 

Monfp.  i4f. 

Cucuiuius  dickQtomus,  Lam.  Flor.  iran^.  vol.  5. 
pag.  31.  n**.^?;» 

IychtÙifiive/lns,rifio  fj  ,  ruhra  ,  alterna.  C.  Baillu 
Pin.  lOf.  —  Tournet.  Inll.  R.  He  rb.  557. 

Lychnis ^vepU  ,  ^nia.  Cluf.  Hift.  i«  pag.  189. 
Tcon. — Tabern.  Icon.  «95* — Dalcch.  Hift.  81S. 

Mufeipalm  wfiana  ^five  fyehiudis  fiecies.  J.  Bauh. 
Hift.  i.  pag.  Icon. 

yifearia,fiv9mafdpii/a.  Gérard,  Hift.  601,  le. 

Ses  racines  font  dures, blanchâtres ,  grêles,  mu- 
nies de  quelques  libres.  Ses  ttgcs  iunt  droites, 
hautes  d'un  à  deai  pie.1s  ,  très-vifqueufes,  gla- 
bres ,  rylindriques,  noueuf^s ,  fti  iécs ,  très  rameu- 
fes, garnies  de  feuilTes  oppofées,  très- glabres , 
lancéolées  i  les  intérieures  éUreies ,  obtui  rs  à  faur 
fommei*  rétiécies  en  péuUc  à  leur  bafe  j  ce4e« 
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évk  milieu  ftflîles ,  phxs  étroites  ,  lancéolées  j  ré- 
trécies  à  leurs  deux  extrémités  î  les  fupérieures  & 
teiminaks  crès-étroitet«  aloofées^  acuminées. 

Les  fleurs  font  ^  les  uties  axillaires ,  prtfaue  fef- 
files  j  les  autres,  en  plus  grand  nontbre ,  diipofées 
par  bifurc  ation  à  l'extrémité  des  rameaux ,  garnies 
de  braâêcs  longues ,  fubulées  j  la  âeur  du  milieu 
de  la  bifurcaiion  (blitiîre  j  prefque  M^le;  les  pé- 
donrult  s  courts  j  très- glutineux.  Le  calice  eft 
petit,  alungj ,  tiibulé,  à  cinq  angles  ,  terminé  par 
cinq  dents  aif^iiLs  i  la  corolle  petite ,  d'un  rouge 
de  rofe  i  les  pera'.es  ii-i  peu  jikis  longs  que  le 
calice}  leur  lin.be  ccluntre  a  fon  fommet  ;  les 
étimines  &r  les  piilils  r^nteimes  dcns  le  tube  de 
la  corolle.  Les  capfulcs  font  ovales ,  un  peu  coni- 
ques ,  légéreifient  pédonculées ,  aulîi  Ioi>gues  que 
te  calice  qui  en  preiid  la  furine  ;  il  eft  un  peu  ref- 
ferré  à  fa  bafe  ^  &  muni  de  cina  angles  faillans. 
Lesfcnici  ces  font  petites  «  roufleatres,  ridées  >  en 
forme  de  reia. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France  ,  aux  lieux  fecs  8f  fabloneux  i 

en  Efpagne  ,  dans  la  B.iharie  ,  aux  environs  d'Al- 
ger. On  la  cultive  au  Jardin  des  PUntes  de  Paris. 

Cette  efpèce  produit  un  fuc  vifqueox ,  très- 
abondant  ^  8c  tclttmtnt  glutineux  ,  que  les  mou- 
ches ,  les  fourmis  &  autres  petits  infeâes  ne 
peuvent  s'en  dégager  ,  &  reftent  collés  fur  la 
plante  loràiu'ils  s'y  précipitent  par  impiadence. 

59.  SiLÉNÊ  faftkulé.  SUettt  f^ypkylU,  Lim. 

Si/cnc  foliîs  fjfcicuhtis  ,fetact  'ts ,  ramorumfiortn- 

imm  oppoficu.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i«  pag.  601. 

—  Royen,  Lugd.  Bat.  pag.  447.  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.70j.  n*.  54. 

Lychn  ':s  Jî  'vejfris ,  plurimis  faliolis  fimul  junliis, 
C.  Bauh.  Piii.  loy. —  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  557. 

Lychnis  fihefiri$  oë<s\a.  (.lut  .  Hift.  l .  pag.  i^o. 

lychnîs  fî/vtflris ,  foliis  anguflh     piurihus  exgf 

nuuHs  fv.^ulis  ,  Cii  f.  I.  in  Hsfyan.  9.  ià  Ptft.  }. 

Bauh.  Hîft.  5.  pap.  ^48.  icon.  549. 

Lychnis  flvrflris^  prima  Clufii.  Lobel.  Ic0|]*338. 

—  Dalech.  HiD.  i.  p4g.  8x7. 

Offdillfngurcette  efpèce  i     feuilles,  qui  font 

prrîf^'ue  difpofées  ,  par  paquets  fafcicuîes ,  a  cha- 
que articulation,  &  <^i(  les  tiges  font  droites , 
hautes  d'un  à  deux  pieds,  glabres,  rudes  ,  cylin- 
driques .  noti  uû  ^ ,  les  nocuih  renflés  ?c  b'j  ;cha- 
ttesi  tres-rameulii  i  les  rameaux  prefque  hiifor- 
me»;  les  feuilles oppofées,  feifiks, linéaires,  très 
longtiss,  étroites}  les  inférieures  rétrécies  pref- 
qu'en  pétiole  à  leur  bafe ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  ,  entières  ,  pr^fiau'obtufes  ;  les  fupérieures 
plu»  étroites ,  aiguei.  b^,  l'aifi^ile  de  ces  leuiUe* 
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il  en  fort  plufieurs  autres  plus  courtes  »  fines, 
prefque  fétieées ,  aigu^. 

Les  fleurs  font  nombreulês,  oetites,  réonies 
prefqu'en  panicule  ou  en  cwvmbe  vers  l'extré- 
mité «les  tiges  ;  les  pédoncules  dicliotomtç  oa 
prefqiir  :iilii.uK  s,  quelquefois  m,  ;  r-u  otr-bellés, 
Amples  ou  médiocrement  rameux  ,  ftlifurmes , 
droits ,  Ritims  de  petites  braâées  courtes ,  fiiba* 
lées ,  aiguës ,  oppofées  >  les  pédtcelles  fort  couns. 
Le  calice  ell  glabre  »  ovale-oblong ,  à  peine  ftiié , 
verdàtre  s  la  corolle  un  peu  plus  longue  que  le 
calice  .  de  couleur  ronge  >  les  pétales  bifides  à 
leur  limbe  ;  tes  étamines  8f  les  piflils  la  lon- 
gueur du  tube  de  la  corolle.  l  es  cipfules  font 
petites  .  trè»«labres  j  ovales-obiongues .  à  peine 
pédiceiféet  »  de  1*  longnenr  du  calice  «  S*oovraiK  i 
leur  fommet  en  cinq  dents  aiguës» 

Cette  plante  croit  dans  l'Allemagne,  l'Autriche 
&  eo  Bohême.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
dePïkfii.y  (K.v.) 

60.  SiLENiL  à  ieuiiies  de  joubatbe.  Siitnt  jtdoi- 

det.  Poiret. 

SUene  vîfcofa  ,  humillima  ;  caule  dtchotemo;  fiori- 
Itus  folitariis ,  pi  dunculatis.  Poitet ,  Voyage  en  £u> 
barie ,  vol.  z.  pag.  1^ 

Si/ene  puiefcens ,  vifcoft  ;  taaie  proemdeiÊie ,  n- 

mofo  ;  foliis  crafiufciuis  ,  imis  fufir~atf}ulii:is  ;  peulis 

tmM^inaiis.  Oesfout.  Flor.  a  clan  t.  vol.  z.  addea. 
pag.  449. 

Si/entfidmdts.  Jaeq.  CoUeâ.  Soppl.  1 1».  nb.  14. 

fig.  1. 

Silène  (  fedoides  )  f  gUndulofo  -  pilofa  j|  caiicàas 
clavatis  ;  petaiit  emarptutis  i  /ôtuM  oUùiig9-«9âdi, 
fuie*mofii.  WiUd*  Sf«Q*  Pl«Dt.  voL  X.  pag.  70). 
n*.  \6. 

Silent  (  iucculenta  ),  fioribus  axillanbus ,  foli- 
tariis ,  ptdunculaiis  ;  pttaiis  hifidis  ;  foliis  carr^fts^ 
ovalihus ,  vitic^Sf  ftfiiibus  ^  fubvifcidis  ,  confciii, 
paumijimis,  Forslch.  Flor.  atgypt.-  arab.  pag.  S»;. 
—  Gml.  SyÛ.  Nat.  vo!.  i.  p^.  714.  n*.  6. 

Lychnis  omnium  minlma  ,  è  monte  tUgttWtê* 
Boccon.  Sic.  pag.  14.  tab.  li..  fig.  4. 

Lychr.is  crtiica  ,  maritima  .  minima  ,  portidiu 
JitviftrisfoUo.  Toura.  Inft>  a.  Hetb.  Coroll.  14. 

C'eft  une  fort  petite  plante,  qui  a  prefque  le 
port  d'une  joubarbe ,  dont  les  tiges  font  grêles, 
cylindriques,  en  partie  couchées  ,  nooeufes,  pa« 

bcG  entes  &  vifqueufes ,  mé'iiocrenient  r  imeules, 
longues  de  quatre  à  fïx  pouces  ,  quelquefois  plus} 
les  rameaux  altetnes  ,  chargés  de  poils  courts, 
elandulcux.  I  es  feuilles  font  grafr<.  s,  ép.iiiTrs,  fort 
pérîtes  ;  les  radicales  dif|>otc-cs  ea  une  petite  ro« 
(être  ,  p'tioléês  ,  ainfi  que  les  inférieuresj  fpatu- 
ïéti .  obcuiiH  àiisat  fornoMt.  céuécies  à  loue  oafei 
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ki  rupérieurrs  &flîles ,  oppofies  >  linéaim ,  lan- 
céolées* pubefeeotes. 

Us  &urs  font,  les  unes  laténlcs ,  folitaires  j 
i'iattCi  ternûnaks  :  ces  dernières  prelque  dicho- 
ioBie$,toutespédMicalées}les  pédoncules  droits, 
F.Somès  j  de  la  longueur  des  fleurs ,  velus  &  glan- 
duleux, uniflorcs.  Les  calices  font  oblon»  «  cy* 
liadfiqaes ,  un  p«a  léirécis  vers  leur  bafe  >  ytf- 
qoeux  ,  pubefcens  ,  terminés  par  cinq  petites 
deoci  courtes  &  droites  j  réfléchis  à  l'extrémité 
de  leur  pédoncule  au  moment  de  la  maturité.  La 
cwoQe  eH  peoce  »  couleur  de  rofe  i  les  pétales  ont 
\rm  onglets  de  h  longueur  du  otlice ,  gainis  i 
leur  orifice  d'un  double  appendice  fort  petit  8c 
blanchâtre.  Le  limbe  cft  elliptique ,  cchancié  à 
ibnrotninet.  Les  capfules  font  cylindriques  «  un  |  y'^ïf^.  pag.  jff. 
peu  pédicelîces,  miJiocremeîv  retrécies  vers  leur  |  pag,  ^j,  n*.  }o» 
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plus  \mp,%  que  Te  calice  j  le  limbe  en  coeur ,  di  vif* 
en  deux  lobes  obtus  ;  l'appendice  à  deux  divifions 
dioitesi  les  étamines  int^;  Ils  cinq  de  la  longueur 
de  la  corolle  ;  cinq  autres  plus  courtes  \  l'ovaire 
en  cône  renvtrrè  ;  les  ttyles  plus  longs  que 
étamines  j  les  il  i  nite*  fosîé?  &  pabêrceni.  La 
u'ie  eft  droite  ,  luifaoïe  ,  à  trois  lofCS,  *'«»' 
t  irrégulièrement  à  fon  fommet- 

Cette  plante  a  été  obfecvée ,  dans  le  Levant , 
par  Tomncfon.  (  DtfiHft.  «*  Smkk,  ) 

6i.  Silène  incarnat.  SUeiu  ruMUi.  Ihau 

Silène  tre&a  ,  levis  ;  calicikus  fubglok^ .  giahrù, 
venofisi  coroUii  maperus.  Lion.  Spec  Plant,  vol.  l. 
p. 600.  —  Hort. Upf.  i II.— Desfont.  Flor.atlant. 
^  ^  WllMen.  S^.  Flanc.  wL  1. 


ibmmet,  de  la  longueur  du  calice,  I  une  feule 
toge.ienfennant  des  feniences  fort  petites,  ridées, 
attachées  à  un  réceptacle  central  » 
libre,  grêle j  rameux. 

Cene  plante  cnut  fur  les  rochers ,  le  long  des 

bords  de  la  mer,  fur  les  côtes  de  Barbarie  ,  aux 


pag. 

Lychnis  JUveftri  ^ 
Grisl.  Virîd.  —  Sciuw.  Specim.  n 

Vifcago  lufitanka  ;  fiort  nBelb  ,  VtM  COH^tuo, 

DOleo.  Hon.  Eltham.pag.  4l^  nb.  314.  fig.  40^. 


4OJ. 


Ses  racines  proJuîfent  plufieurs  tiges  droites  , 
eorirons  de  Lacalle,  où  je  l'ai  recueillie.  On  la  1  courbées  vers  leur  bafe ,  gbbres ,  rameu» 

trouve  auffi  dans  le  l<evaiK  «  à  l'ik  dcrCrètt^en  I  fes,  longues  d'un  pied  Sf  plus,  articulées  8e  feiiil" 


61.  Sntvi  i  ttnSXkê  ée  cUoca.  SUtag  tUor*- 

ftftt.  Swiith. 

Silenr  ealidéus  glahrit ,  clavatis  ;  petalis  femihi- 
U'f  ;  fviiis  glaueis  ;  inferioriius  ovalibus  ,  Commis 
toràatis,  ampiexieautiias.  Smith  ,  Icon.  inédit,  vol. 
i.pig,  I).  tab.  i}.^  WiUd.  Spec.  Plam.  yoL  i. 
fig.707.  n".  jo, 

Iydbi£x  orUntali»  »vî(cofa  ;  eenuaru  tata  folio  i 
ffnhngiffimo.  Tournef.  Coroll.  14. 

SUtne  Smif>7fi  r,mel  ?  ,  H.  Nat.  vol.  I.pag.  7I4. 
n*.  II.  &  ftiint  thioréjoLj. ,  idem,  n**.  51. 


lées  à  leur  partie  inférieure  ,  nues  &  fans  articu- 
lations à  leur  partie  fupérieure.  Les  feuilles  iadi- 


leuïs  deux  faces  ,  un  peu  aiguë;  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  droites,  terminales;  les  pédon- 
cules dichotomes  ,  viiqueux  ,  cylindriques  ,  lou- 
tefiant  plufieurs  fleurs  oppofées ,  pédonrulées  i  le 
pédoncule  du  milieu  ordmaireo^eni  uninore.  Les 
calices  font  glabres,  globuleux ,  ventrus  ,  ftriés  , 
veioés,  marqués  de  lii?[ics  verJ,jtiLS  ,  élargies  i 
terminés  par  cinq  dents  courtes,  aiguës.  La  co- 
rolle eft  fort  petite ,  rougeâtte  ,  conflamment  fer- 
mée, coropofée  d  e  c  i  ^  pétales  bifides  i  leur  limbe  ( 


Sestigess'élèventplufieuisenliBrobie  des  mêmes  I  ^  capfules  prc  i^ue  globuleufes. 


racines}  elles  font  droites,  hautes  d'environ  un 
pied,  glabres,  cylindrifine^  >  rimeufes,  dichoto- 
mes a  l'extrémité  des  rameaux  ,  garnies  de  feuilles 
oppofées ,  g1att(|M»,  un  peu  charnues ,  glabres  à 
leurs  deux  faces ,  un  peu  rudes  leurs  bords , 
mucronées  à  leur  fommet  i  les  tnftrieures  ovales , 
retrécies  à  leur  bafe  en  pétiole  i  les  fupérieures 


Cette  plante  croiii  dans  le  Portugal. 

65.  SaiNèi  flems  nonbtcufe».  SiUne  muài- 
\  flora.  Perf. 

Silène  petalis  bifdis ,  caule  fimplieiglmo  ;  corymUs 

muhifiùris  ,  oppojitis  ;  calicitus  clavjth  ,  ftrtatts  ; 


connées«  ampiezicaules,  en  forme  de  coeur j  plus  I  f^HuCtahri* , catiinit  Untanius ,  raduaitbuijpatitu- 
hrges  &  plus  courtes.  1 7«w*.  —  Wittden.  Peifooiu  Synopt.  Plaut.  vol.  i. 

Cucubalut  muMJlorus.  Willd.  Spec.  Plant.  voL  z. 


Les  fleurs  font  droites!  les  unes  axillaires ,  laté- 
rales, folitaires  ,  l?s  autres  terminales,  dichoto- 
mes, foutenucs  par  des  pédoncules  trè^-longs  , 
vifijoeux,  uniflores ,  garnis  de  deux  petites  brac- 
tées courtes,  lancéolées,  aiguës.  Le  calice  eft  en 
forme  de  clou ,  très-glabre .  long ,  à  dix  ftries.  un 
peu  courbé,  à  cinq  dents  aiguës  ,  membraneiifes 
.  à  kurs  bords  >  la  coioUe  allez  grande  j  les  onglets 


pag.  687.  n-.  7.  —  idem  ,  Plant,  xar.  Hungtf. 
pag.  5f .  ub.  j6. 

CmukMluS  (multiflorUS)  .  f^l'ns  fi^hru  .  radies- 
iihut  (ubfpatkttlMiM  j  ptwsulâ  tlangatà  ,  contrudéi  , 
.  jiiiadiPriiusheniu^nétt*  s  eaUce  dav^tf , 
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siim  piiiefcentc  iptduniulo  loiisîort  ,pttalis  iifidis  j  cap- 
/uUiiMffMliHttiee^^o^i,  Ehfh.  Bejrtr.y^p.  i4ï< 

Oïl  peut  alTez.  indifféremment  ranger  cette  ef- 
pèce  parmi  let  eucuiHUus  ou  les  fUnt  ,  l'orifice 
Àsnt  tantôt  monie  »  tantôt  priWe  d'écaîlles  dif- 

pofécs  en  cniironne.  On  la  reconnoît  â  Tes  liges 
droitts,  très- limples  ,  terminées  par  une  ample 
pamcule  miroite  ^  alciigc  c  ,  de  fleurs  verticillées, 
compofées  de  la  r^nniini  Je  p!u!î' ■ir'^  zrr\"rh:2',  pnr- 
liculiers.  Ces  fleurs,  ttès-uorr.brt^ui^s  ùar.s  la  ^l.uite 
cultivée  j  le  (ont  bi<;n  moins  dans  les  individus 
nés  fjits culture.  Les  feuilles  font  oppofées ,  rudes 
au  toucher  ;  les  radicales  8c  les  inférieures  plus 
Lirg  s  ,  prcf.ju'en  f  -  v  de  fpathule  ,  retiécies 
vers  Lur  bafe  en  une  ioue  de  pétiole  ;  les  cauli- 
naires  fertiles  ,  linéaires ,  conniventes.  Les  calices 
font  oblongs  ,  renfles  en  mafTue  vcis  levir  fommet, 
fcabres ,  flriés.  La  corolle  a  l'on  c  r.rtce  i;.iri;i  d'é- 
cailles  courtes  j  quelquefois  nalks.  Les  pétales 
font  divifés  en  deux  lobes  à  leur  limbe.  La  cap- 
fuie  ell  globuleufe ,  longuement  pédoncolée  }  le 
pédoncttle  prefque  de  h  Itmgueuc  du  calice. 

Cette  planta  fe  rencontre  dans  h  Hongrki  ^ 
*  *"♦  ♦  fleurs  urml$utes. 

64.  SiLîNL  à  bouquets.  Si/er.e  jrmeria,  Linn. 

Stltne  fioribuî  /afiauUtis  ,  fujligititis  ;  foUis  fa- 
ptrioribus  cordiitis ,  glabris  ;  pecu/h  inugr:s.  Linn. 
Sp.^c.  Plant,  vol.  i.  pag.  601.  —  Hort.  UpL  1 10. 

—  (Kdei.  Flor.  dan.tab  f  59.  —  Mil!.  Ditfl.n».  ii. 

—  Kniph.  Cent.  8.  n*.  88.  —  Roth.  Gt^rm.  vol.  I. 
pag.  195.  —  U.  pag.  496,  —  H<.tf:Ti.  Germ.  i  ji. 

—  WjUd.Spec*  Phnt.  vol.  2..  pag.  70;.  n°.  45. 

Caetiiaitu  /i/Heulatiu,  Laïa.  Flor.  (raoç.  vol.  j  ■ 
pag.  27.  n*.  67  y. 

Vtfcago  foins  gLhîs ,  ovato-lanceoiatis  s  ptiAu 
uatMlaHS.  Hall.  Helv.  o'' .  9 1 6. 

SHttu  folits  /aiuiolato  -  ovjils  ,  gtahris  ;  florihus 

UrminuHhusf.ifciad^itfafiiiiiinis.  Hort.  ClifF.  172. 

—  Roy.  LugJ.  Bat.  446.  —  Sauvag.  Monfp.  rj3. 

Lychnis  vijcofa  ,  purpurta  ,  lalifoiia  ,  Uvis.  C. 

Baun.  Pin.  pag.  iK>$,  —  Toucn.  Inft.  R.  Hcrb  j  3  j. 

Armtmufos  feerritt.  Dod.  Pempb  vj6.  |con. 

Centaurtum  minus,  adulttrinum  quibufdam  ,  lyckni- 
Jis  vO^iji  gtnus,  J.  Bauh.  Hift.  }.  pag.  ^fj. 

Ly  thnis  fih  cfiris  ,  prima.  Cluf.  Hift.  288. 

/I.  Lychtùs  vifcofa  ,  aiéa  »  iatifotia  *  /rvù.  C.  Bauh. 
Pin.  lOf,  ~  Toucn.  Inft.  R.  Hetb.  35^. 

Mufe^uU  fiore  Eyfler. 

Ce  fi!fiié  eft  aflez  connu ,  étant  cultivé  comme 

pVinte  d'ciiPcnent  ,  r*;mirquable  par  f('<i  Heurs 
purpuiiiKs^  lougâàtiés  4  piefque  fïfciculées  ,  ^ 
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par  Tes  feuilles  larges  i  tres-glabres  >  un  peu  gijui- 
qoes. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres  ,  un  peu  fiflu* 
leuies  t  cylindriques  «  jaunâtres  ^  hautes  d'un  pied 
&  plus,  munies  de  que^ues  rameaux  alietiM. 

grêles ,  vifqueufts  particulièrement  à  leurs  nœii.i^, 
garnies  de  feuilles  fefliles ,  oopolcses ,  larges ,  ova- 
les i  les  fupérieures  ovales  >  lancéolées ,  très- gla- 
bres ,  un  peu  glauques ,  entières  à  leurs  bords, 
longues  d'environ  deux  pouces  fut  un  pouce  de 
large,  marouées  de  quelques  nervures  UMS,  di- 
rigées vers  le  fommet  des  feuilles. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  rameaux, 

?|ui  fe  bifurquent  à  leur  fommet.  Les  pédoncules 
ont  également  bifurques  à  leur  première  divifion  : 
'  les  autres  divifions  (ont  moins  régulières  ;  eIVs 
offrent  fouvent  une  forte  d'ombelle ,  &  les  fleurs, 
rapprochées  &  nombreufes,  paroiflenr  fafciculér^, 
en  bouquets.  Ces  pédoncules  (ont  vifqueux,  fî.i- 
t'ormes  ,  inégaux  ,  garnis  de  petites  braÛées  lan- 
céolées t  aiguës.  Le  calice  eft  alongé«  lubulé  ,ré> 
tréci  i  fa  bafe  >  en  forme  do  clou  i  fen  fonMiet« 
fttié,  glabre  ,  fouvent  coloré.  La  corolle  eft  rou- 
geâtre,  purpurine,  blanche  dans  la  variété  ^,alkz 
petite  ;  les  pétales  munis  de  longs  onglets  quidê- 
paiTcnt  le  calice  ;  leur  limbe  entier,  ovale,  un p«u 
arrondi  i  un  appendice  en  couronne  à  l'orifice  du 
tube  i  les  étamines  &  les  piftils  faillans  hors  <iu 
tube  de  la  corolle  ;  les  capfules  ovales  t  obloogucf  j 
pédonculées  dans  le  calice  qui  les  recouvre  dm 
toute  leur  longueur. 

Cette  plante  croît  dans  les  dëpartemens  n>éu- 
,  diooaux  de  la  Fiance.,  clans  laSuifle ,  rAngtetene« 
8re.  On  la  cultive  an  Jardin  des  Plantes  de  Paris* 
il     ]<.  Luaucoup  d'autres  A  pour  romement  des 
parterres.  O  C^^-V') 

éj.  SilAné  atodon.        atoàm,  Linn. 

Silène  calicibut  fmSigtris^  cttivatis  ;  paalis  ftmi' 
bilobis ;  fafciculo forum  termin  ,  Jh-f^vm-riy  ;  foliis 
obovatii.  Linn.oyft.  veget.  pag.  411.  —  Jact^utn, 
HoR.  3.  pag.  19.  tab.  3a. 

Siltnt  (  orchidea  )  ,  foribus  /afiiotUtis  ,  fa/li- 

E'aiù  i  pttaits  quadnfdu  /  foliis  ovâù$  ,  gitiiis. 
inn*  f.  Suppl.  pag.  141. 

Silène  (orchidea),  petalis  iîMîst  bnànis 

utrinquc  prcctffûs  fibulato-acutis  i  foliis  hv'thus  .  /  - 
ferioribus  fubrotundo  -  fpathuhiis  pttioUs  ciiiatis. 
Ait.  Hort.  Kcw.  vol.  1.  pag.  98.-^  WiUd.  ^tc. 
Plant,  vol.  1.  pag.  704.  n*'.  46. 

Lychnis  grtca  ,  btU:d  '!S  folio  verna  ;  fort  parvo  ^ 
di/uiè purpurafente,  Tcurn.  Inll.  R.  Herb.  Cotoll* 

I  Certe  cfpèce  eft  remarquable  princîp:rlemept  par 
^  les  diviiioot  de  fcs  péul«s ,  %ui  pas oifleoc  prefque 
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qoadriJides  à  caufe  des  deux  petites  dénu  ûtuées 
â  la  btfedttbmbe. 

Se«  rigês  font  droites  ,  cylindriques  ,  rameufes 
à  ï^tirparrie  infé:!'  me  ,  dithoro-nc-;  légèrement 
vifiji^eufcs  à  leur  partie  l'upérieurs  ,  gjtnies  de 
feu/Iks  oppofees  ,  un  peu  charnues  ou  piilpeufes , 
g!)bfet  a  leurs  deux  faces  ;  ies  feuilles  inférieures 
ovales ,  prefque  fpatulées ,  rëtrëctes  en  pétiole  à 
leurbale,  glaîidul-u(es ,  ciliées  à  leur  contour  i 
Jes  iupeiieures  ovales  j  un  peu  alongées .  feâîies , 
conaées  i  km  btfe. 

f  .es  fleurs  font  firuées  à  l'extrémité  des  tiges  , 
«Jifpofées  en  un  corymbe  fafcicuîé ,  dont  les  rami- 
fications font  dichotomes,  furtout  I?s  inférieures } 
vifqueufes  ;  leurs  divifions  uniflores  oufupportant 
quelques  (leurs  pédicellées,  munies  i  leur  b a fe  de 
bradées  oppofées ,  aiguës.  Le  caNce  eft  droit ,  tu- 
buîé ,  un  peu  ritreci  à  fa  bafe  ,  renflé  en  forme  de 
clou,  luttout  à  l'époque  de  la  maturicé  des  femen- 
ccs.  La  corolle  petite,  d'une  belle  couleur 
{Marforine,  fouvenr  marquée  d  une  raie  blanche, 
garnie  â  fon  orifice  d'un  appendice  eu  forme  de 
couronne  ;  !ts  pétales  onguiculés  ;  leur  limbe 
ovaie ,  divifé  en  deux  lobes ,  découpé  à  leur  bafe 
«n  deux  deots  oppofées.  La  capCale  eft  glabre  , 
mnk  •  pédicellée  dans  le  calk». 

Cnte  pîante  croît  dans  le  Levant  :  on  la  cultive 
au  Jndm  des  Plantes  de  Paris.  Q  (  y,v.) 

66  SiLÉNi  £un  atocioa.  Sileiuifiuéê'moeùn. 

Desfont. 

SiUnt  foiiii  imis  ohovaiis  y  fioribus  fafdcuiatis  , 
terrmitaiituj  j  citlicibtu  c/avatis  ;  petalis  Imeatikus  , 
imtrgtmms.  Desfont,  f  lor.  atlanc.  voL  i.  pag.  3  j } . 

Cette  efpèce  a  les  plus  grands  rapports  avec  le 
/i^ete  atocion  ,  dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  va- 
xiété  >  &  de  laquelle  elle  ne  diÂre  eflenttelk 
vent  que  par  Tes  pétales  entiers. 

£lJe  poufle  ordijMiremenc  des  mêmes  racines 
pfttfieun  tiges  Afciculées  ,  droites ,  ratneufes . 

veÎLieSj  rarement  1,!  libres  ,  hautes  de  huit  à  dix 
pouces,  garnies  de  feuilles  oppofées  {  les  infé- 
riiures  en  ovale  renverfé ,  rétrécies  à  leur  bafe' 
&  décitrrente<;  fur  leur  pétiole  ,  ciliées  â  leur 
partie  intcru_ure.  Les  feuilles  caulioaires  ,  tant 
celles  du  milieu  que  les  fupérieures ,  font  MBIies 
ou  prefque  fefiîles ,  ovales ,  ordinairement  acumi- 
■ccsj  glabres  i  knrs  deux  faces,  ttès-entières. 

Heurs  font  fiifeiculées,  fituées  i  Textrénuté 
des  tiges  ,  foutenues  par  des  pédoncules  velus, 
filiformes  )  les  unesfoUtaires,  d'autres  au  nonvbre 
de  deux  ou  trois  fur  le  pédoncule  commun.  Leur 
calice  tft  alnpp/  ,  tuhtile  ,  grêle ,  pubefcent,  renflé 
à  1  époque  de  la  maturité,  depuis  fon  milieu  juf- 
qu'à  fon  fommet,  terminé  par  cinq  dents  aigucs- 
La  cof  olle  ett  d'une  beile  couieui  de  lofe  j  les  pér 
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taies  linéaires ,  très-f  ntiers ,  obrus ,  munis  d'on- 
glets un  peu  plu»  longs  que  le  calice  ,  gnirs  à 
leur  orifice  d'un  double  appendice.  La  cjpùiîe  eft 
ovale,  à  trois  loges,  flc  s'ouvre  à  Ion  fommet  en 
cinq  petites  valves. 

Cette  c  fpèce  a  i  ts  découmte  fui  le  mont  Atlas 
par  M.  Desfontaines.  O 

€7»  Sitivk  étalé*  5r/e«e  ^wie&i.  Desfont. 

SiUnt\  ifcifa  ;  ramts  panù^ato-patentihus  ;  fvlitt 

inferionhui  tungc  pdioLitis  ,  ov^r/j  ,  ^:urn';.^:is  ; 
ptduncjlts  fuotnjioru  ;  cjiue  dor.gatoi  pttain  Jtmi- 

^ifidis.  Desfoiii.  Flor.  atlant.  voL  1.  pag.  |j6. 

Ses  uges  font  droites,  raawufes,  pubefcentes 

à  leur  partie  inférieure,  rameufes,  hautes  d'un  à 
trois  piLiisj  les  rameaux  oppofes  .parj^ulcs,  irès- 
ouverts,  vifqueux,  fouvent  dichotomes  ou  trifi» 
des  à  leur  fommet }  les  feuilles  font  pubefcentes , 
revêtues  d'un  duvet  court,  oppofées;  les  infé- 
rieures en  ovale  renverfé,  decurrentes  fur  un  long 
pétiole  i  les  teuillescaulinaires,  tant  les  fupérieu- 
res que  celles  du  milieu ,  étroites ,  lancévlées^ 
diftantes. 

Les  fljur-  font  terminales ,  pmicaléesj  les  unes 
folitairs-s  lui  chaque  pédoncule,  d'auuts  réunies 
au  nombre  de  deux  ou  trois}  cette  d'entre  les  i>i. 
furcations,  tolitaire  &  médiocrement  pediccllee. 
Les  bradées  font  oppofées,  ovoiiJes  ,  aiguës.  Le 
calicc  efi  tiibulé  ,  alongr  ,  gbbrt:  ou  un  peu  pu 'el- 
cent,  rétréci  à  ù  partie  infériture,  lenHe  f»vj!« 
depuis  fon  milieu  jufqu'à  fon  fommet  à  1  époque 
de  1.)  macurité  des  fru^r?  ,  marqué  de  dix  IUk  -., 
terminé  par  cinq  dtrts  droites,  pttitts  &  ovuits. 
Li  corolk  eft  blanche ,  de  la  grandeur  de  celle  du 
iyehnii  dioiea  l.inn. }  le  limbe  des  p.  taies  divifé  en 
deux  lobes  jufque  vers  fon  milieu  ;  les  onglets  un 
peu  plus  Inigs  que  le  calice,  gai  :  ;=>  Je  Jeux  dents 
a  leur  orifice  i  les  étamines  faillantes  hors  de  la 
corolle  { une  capfule  ovale ,  pédicellée  dans  le  ca- 
lice, Les  fleurs  ne  s'ouvrent  qu'au  couch;r  du  fo- 
leil  i  elles  répandent  ui.e  outur  trcb-igrcible. 

Cette  plante  a  été  di^couverte  par  M.  D.'sfontai- 
KsdansiaBariMrie  { elle  croit  dans  les  champs,  y 

68.  Silène  de  Catesbi.  SiUn-  C^ush^i.  W'jlld. 

Sdcne  caatiùuj  cyiridracds  i  fiUin  quadrifidit ^ 
écutis  ;pah'uulà  terminait  tfo/ih  lanctoiadê.  WiUd* 
Spec.  Plant,  vot.  2.  pag.  706.  n".  48. 

Silène  (Catesbaei), /?or/^«i  magnie ^purpureo-ru' 
hi$  ;  ptUtiù  hàmûtts  ;  eaiicitas  eytiniricii  ;  panU 
culâ  fuhtrichotomâi  fo  flii  .'tviiui  ^  UtP'tMttÔiatiim 

Waiter.  l  ior.  carol.  pag.  14. 

Ly chais  viftofa  ,  virginiana  ;  fiore  amplo,  coai- 
ntOfJiu  mu^dpula  r^«t.  Piuken.  Phyiogr.tsb.  ao|> 
fig.  1*  —  Catesb.  CatoL  vol.  1*  pag.  14.  cab.  ^4* 
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Ses  lig;  s  font  tirojte« .  cy!infîrî.'jue$,  médiocre- 
ment tanteufes,  garni '1c  lemiics  oppofées  ,  lan- 
céolées, un  peu  élargies,  liSes  à  leurs  <ieui  taces^ 
eocières,  aigucKi  leur  fonmiet  t  les  rupérieures 
plus  étroites  ,  connéès  A  leur  baff.  Les  fleuts  for- 
ment une  panicule  leiminale,  fou  vent  uichotome. 
Lés  calices  font  cylindriques ,  tubulés ,  terminés 
par  cinq  petites  dents.  La  corolle  eft  grande,  d'un 
rouge  de  pourpre  >  les  pétales  profondément  bifi- 
des I  &  garnis ,  à  la  bafe  de  leur  limbe  ,  de  deux 
lortes  délits  oppoféestce qui  les  fait  paroitre  qua- 
drlfides  i  les  pédoncules  k  les  calices ,  ainfi  que 
ks  tiges^médiocMowACvifqueux. 

Cette  plante  fc  imcootce  dans  U  CwoUne. 
69*  SniNi  laciflide*  SUtat  kcâUu.  Cavan. 

Silttie  folîîs  ljnc(o!at!s ,  fcjfîniius  i  pctjlis  cuadri- 
fd'ui  tapjfulis  uniloeuùtrUut.  Cavan.  vol.  6.  pag.  44. 
a*.  648.  lab.  51S4. 

Mtiaur»  «M^d.  Née ,  Heib.  ctm  Icône.' 

Ses  tiges  font  herbacées,  cylindriques  ,  légé- 
rèment  velues ,  hautes  de  trois  i  quatre  pieds , 
nimies  de  rameaux  oppofés  ,  dkhotomes  ,  ren- 
iés i  leurs  a-  ticulations  ,  garnis  de  fc  u  lles  oppo- 
fées,  Uflcéuiées ,  très-entières ,  un  p^u  velues , 
IcSws, connées  à  leur  bafe;  longues  de  deux  à 
trois  pouces  ,  fur  cinq  nu  huit  lignes  de  la^ge)  ieS 
fuperietires  infenriUleir.cnt  plus  psiites. 

Les  fleurs  font  terminales  &  folitaires ,  pédon- 
culées  ;  les  pédoncules  droirs ,  pubcfcens  ,  fi  n 

8tes,uniâoresi  les  calices  tubulés»  venttuf  .à  dix 
ries,  velus ,  longs  d'un  ponce*  terminés  par  cinq 
dents.  La  corolle  eft  belle  i  les  pétaks  ont  des  on- 

{►lets  longs ,  étroits  ,  d'un  blanc-verdâire ,  de  la 
ongueur  du  calice  ;  le  limbe  ouvert,  ds  couleur 
écarlate,  prnfoniiémeat  licinié  en  quatre  décoti- 
pures  linéaires  ,  ait^ucs  ;  les  deux  extérieures  plus 
courtes;  l'app» iiJice  cH  une  couronne  blanche,  à 
dix  découpures  trés-oaurtes,  ovales,  à  peine lon- 
nes  d'une  ligne ,  infêrées  deux  fiar  deux  i  l'ori- 
fice de  la  corolle  ;  les  filamens  fubulés,  élargis  à 
leur  bafe }  les  anthères  oblongues,  bleuâtres  i  l  'o- 
vaire cylindrique ,  furmonté  de  trois  Ayles  plus 
longs  qoe  les  eramines  }  les  ll^igntates  globuleux. 
La  captule  cylindrique,  de  la  longueur  du  ca- 
lice ,  à  une  feule  loge ,  s'ouvrant  en  cinq  loges  à 
fon  fommet}  les  femences  font  nombreufes  ,  bru- 
nes ,  comprimées,  un  peu  en  fonoederein,  m- 
lachées  i  un  técepiade  central  tk  cylmdtiqne. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  ,  à  P.chiic.i  & 
â'Acapnlco,  où  elle  Ueuritau  mois  d'o^obie. 
(iï^i^.  cir  CavM.  ) 

70.  SiL&Mi  à'  Egy  p  te.  Siitiu  égyptUea.  Lion,  f . 

Silène  petafh  emarginath ,  atrim^  dentaùt  ifo' 

His  fubtomtn'.  jfh.  Linn.f.  Suppl.  pag.  24i.^Wifld, 
$(!ec.  Plant,  voi.  x.  pag.  70^.  o^.  47. 
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Ses  tîges  font  herbacées ,  rameures  ,  luutes  dt 
trais  à  quatre  pouces,  légèrement  tomenteufn . 
garnies  de  teuilles  oppofées ,  en  ovale  renverié, 
rétrécies  i  leiir  bafe ,  un  peu  charnues ,  liOes  \ 
leurs  deux  faces ,  ou  un  peu  ton^enteufes ,  aiguej 
à  leur  fommer.  Les  âeurs  font  terminâtes,  très- 
peu  nombreufes, quelquefois  d'une  i  deux, dtei» 
tes,  pédoncttlées. 

Leur  calice  eft  en  léce  de  clou  «  rétréci  à  ia 
bafe ,  légèrement  pobefoent ,  terminé  ï  fon  fom- 
met par  des  dents  courtes  ,  aiguës.  La  corolle  eft 
de  couleur  incarnate  ,  plus  courre  oue  le  calice } 
les  pétales  en  cœur  renverfé»  ou  divifés  ï  leur 
fommet  en  deux  lobes  obtus  ;  garnis,  à  la  bafe  de 
leur  limbe ,  de  deux  dents  oppoCe^s ,  aiguës  ;  l'o- 
rifiœ  muni  d'un  appendice  en  forme  d'une  peiiie 
couronne  obtufe ,  échancrée;  dix  étamines  renier- 
mérs  dans  le  tube  i  trois  llyles  obliaues }  une  cap- 
f <  <  le  ovale  ,  médiocrement  pédoncnlée  dans  le  ci> 
iice. 

Cette  plante  fe  rencontre  d^ns  l'E^pte. 

7 1  ■  SiLÉMft  â  finnlles  «n  coeur.  SUtnt  ev^Bt* 

Allion. 

SiUnt  caliclbus  puhtfcemtbus ,  angulatis,  eylmdff 
ctis  fpttaitj  iujiitit  ,fioriius  urminalibus  ^Miis  ju^ 
rotundit  ,  acuiis ,  nervojû  ,  piioju.  Wîdda  SpCC* 
Plant,  vol.  2.  pag.  706.  n*.  49- 

S;7^nf  (cordifolia)  ,  cjute (imptki  i  falits  ovatit ^ 
acuiii  i  Jioribus  fuùfe^iUbui  ,  termiaalibus  f  paalii 

ftmibijfidU,  AUÎOD.  Floc  pedcua.  n*.  158t.  tabt  i|. 

H-  h 

Ses  racines  font  compofée?  d'un  grand  nombre 
de  fibres  réunies  en  gazon  ;  elies  produifetit  plo- 
(îeurs  tiges  filiformes,  hautes  de  trois  ou  quatre 
pouces,  garnies  de  feuilles  feflîlee*  o|^iées,  ua 
peu  arrondies  ou  ovales  y  un  p^u  acnnunées ,  ver- 
tes ,  légéremen-  vt  l.ic;  1^  f  uin  s  du  milieu  un 
peu  plus  grandes  que  les  intérieures  &  les  fupé- 
rieures  {  ces  dernières  plus  petites  ,  ^as  acunï* 
nées  :  elles  font  quelquefois  réunie':  ,  prefqu'ae 
nombre  de  cinq  vers  le  même  poinr  (d'iiiicnioii. 

Les  fleurs  font  terminales,  prefque  loluiireioa 
au  nombre  de  deux,  médiocrement  pédonculéesi 
leur  calice  eft  tubulé  ,  enâé ,  à  dix  angles  ,  à  cin] 
(tents,  d'un  vert-pîle  ou  rougeâcre{  la  corolk 
d  un  blanc  lavé  de  rouge ,  un  peu  jaunâtre  ende> 
hotS{  les  pétales  bifides  &  obtus  à  leur  liinbe , 
nmnii  i  leur  orifice  d'un  appendice  en  coeronne 
courte, d  dit  der.T<;  ;  les  étamines  renfermées  dans 
le  tube  de  la  corolle  »  les  anthères  cendrées  i  le 
fruit  a  une  capfide  ovete ,  oblon|;ue ,  s'ouvrant  i 
fon  fommet  en  qnacre  valves  droites  ,  bîdeniéas* 

Cette  plante  eft  vifqiieufe  fur  routes  feS  jet" 
tief.  iLUe.CTou  dans  le  cosaté  de  r<tice.  ^       ,  , 

7i.  SniMt 
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.  71.  fiiini  à  fUM  dcim*  SUm 

Lipfl.  f. 

SUev  peialîs  quadriJeniatls  ,  cauU  dickotemo  , 
apjd/is  avjto-oiiongù  ,  folm  lineari-Liaceolatis, 
dùns,tr€8iêi  ptditnculis  vifcld'u.  Alton ^  H(KI> 
L V.  ToI .  2.  pag.  98.    Wiiy*  Spec^luu.  i al. 
14^707.  p*.  51,  L  ,  , 

SUnr  «(pr/r».  Jini.  Ftor^  niftr.  v»t  I.  pu'fe. 

lyfWj  (  alpeflris.)  ,  pttalls  quadnfidù  ,  tot^w 
di  -.fotiis  rtcurvis.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  244. 

lyhrus  quadrifida.  Scopol.  Carn.  n*.  519. 

iMthait-viJêf/k  t  alita  ,  at^t^tfolia  »  mofor.C 

Ùûiahj  faxatilis.  Vv,  A  LUU  Flof. 

wL  J.pag.  jo.  n».  675. 


Ctrjopkyllus  minimus,  humilité  aàtr^  exétmuti 


Oodiflingiie  otie  phiN«  i  fes  pécj 

î  leur  fommet  par  quatre  dencs  ,  cacaâètt  4|lfî 

juiqu'ilors  n'appartient  qu'i  elle  feule. 

Ses  racines  font  dures»  ^breufes .  an  peu  ram- 
fms ,  d'od  s'éièvent  plii|i«iis  t^es  droites ,  cy- 
lindiiques,  ttés-liffes ,  noueufes  »  hautes  de  iîz  i 
tept  pouces  ,  prefque  fimples  ,  garnies  de  feuilles 
Cfpofées,  fefliles,  linéaires-lancéolé«s ,  redref- 
fees.  glabres  à  Imn  dmx  faces»  aigoës  à  leur 
femmet  %  les  mfeiieupes  un  peu  lëiréciei  en  p^ 
jjûie  à  leur  bafe  >  les  lupéneurcs  connëes ,  lon- 
fus  d'un  pouce  ou  d'im  pouce  &  demi ,  un  peu 
iiBouilMlee  en  dehcns* 

Les  leiate  lent  peu  nombreufes,  tetminales, 
difpefées  en  une  forte  de  panicuie  lâche  ,  dic|io- 
tome  à  fa  bafe  >  les  ramincations  0e  les  ^don- 
cules  vifqueux  ,  munis  à  leur  bafe  de  braétees  op- 
poiées ,  lancéolées*  aigu^*  alices  fontdmitSj 
tubulés.lifles,  oblongs.  terminés  i  leor  oiMke 
pircifM)  petites  dents obtufes.  la  corolle  eR  blan- 
che» on  peu  plu»  longue  que  les  calices }  les  pë- 
«lei  eo^Cttlés,  divWt>  i  l'extrémité  de  leur 
limbe  ,  en  quatre  dents  inégales ,  aiguës.  La  cap- 
iaJe  eft  ovale  »  lifle  ,  plus  longue  que  le  calice  qui 

Cent  plante  croît  ftir  les  rochers ,  dans  les  dé- 


73.  SiLÉNÉ  des  rochers,  SiUne  rupefirls.  Linn.  ' 

Sd*nt  fiorihus  enSis ,  pttalîs  emarginatit ,  caUth' 
kiumihas,  fuliis  lanctolatis.  Linn.  Spec.  Plant. 

foL  I .  pag.  60Z.  —  Floc.  fiiec.  ^7.  5^  —  iter, 
àitàai^,  Têm  VU, 


W.6q|I|..I44*— G«nel.  Sibir.  vol.  4-  PlfilMr* 
Hoffin.  Germ.  1  f  i .— Jacq.  ColUél.  z.  pag.  8f . — 
Gérard, Flor.galLPro?.  pag.  4(5.  n^.S^H-Goaèn, 
lAoaXf.xvf,  -,  .*<  ."T.t»i.  \  ,iù»M 

SUtne  fUnhus  ercaFs.  ljxi  difiant^'i  ^'j^. 
ehotomo.  Fldr.  lapp.  18 j.  * 

^  Cucubalufi  faxatilis.  Var.  i.lÀm.  Flpr.  franç.Volf 
pag.  30.0*'.  ($75. 

Vifcago  foUis  lanctolatis  ,  cauliius  hraehiiùh^ 
caltcibus  infundibuliformibuîi  fiorikatlMtk  umiellatùf 
Hiller,  Hciv.  n'-Ji/.  .   .         !     ^  ,\ 

Alfint  alyina  ,  gUhra.  C.  BwÛU.Vku  *ft^^ 
Idem ,  Pcodr,  i  i8.r-  ^der.  Flor.  dtf.  tA»^^ 

Rai.Hift.  lOoj;  lOjr." 

Lyehnis  faxatilis  ^alfina  ^glahra  ,  gumila .  Tot^tn. 

loft*  R.  Hferb»  ]f)8*  .  .    •  <  ■< 

Anncula  moHâf  afyiaé ,  gfabra  ,jpve  lychnh  âf^ 
a  ,  minimà  ,  aut  caryophylU  minima  fpecuf.Jjfin 
ho.  J.  Bauh.  Hift.  j.  pag  }6o.  Icon. 

Myofoiisfoliis  perangufiis  ^fiare  calicem  pcetdeau^ 

$egaier,Pnnc.Veron.  yoU  j.  pag.  184. 

CaryophylU  muûma  ffetks  ^.fêft.  éUéi  Bocan* 
Monfp.  9^ 

^.  Caryopkytlus  kolojlcus  ,  nlplr.us  ,  gramineus.  C. 

Baub.  Pin.  iio.  —  Idem,  Pçodi|Om.  lo^,  —  Buïji 


ira 

aloo 


XI.  147. 

Cette  planté  eft  p*tîte.  Sèi  t'ortt'  g^félés; 
filiformes,  quelquefois  un  peu  rougeâtre's i  tfès- 
glabres,  nr»édiocrenient  rameufes ,  bifurquéës  .1 
leur  fommet ,  hautes  de  quatre  4  cinq  pouco<  aa 
plus,  garnies  de  têutlles  opbofées»  reuiies^  peti> 
tes ,  lancéolée»*,  verrr s  ;  gfTabtes  i  fcuVf  dwifrftbes; 
entières ,  icuminées  à  leur  fommet ,  connééi  i 
leur  bafe^ftlnsioaurtes  q^e  les  encfer<M3e^ds«  lea 
inttricarea  iin>  peu  rëtreaes  à  leur  parcMrinlé» 
rieure.  EUee  fiant  linéaires  dans  la  vatiété  p. 

Les  fleurs  font  difpoféeS ,  i  l'extrémité  des 
tiges,  en  une  forte  de  corymbe  un  peu  otnb-  lié, 
peu  chargé  dé  fleurs  j  dicnotome  à  fes  diviHons 
Inférieures!  les  pédoncules  prefi)ue  capillaires ^ 
inégaux  ,  ftinnis'  \  leur  baft  ^de  petites  braOétt 
oppofées ,  étroites ,  lancéolées,  aigoès.  Les  calicet 
font  droits,  glabres,  tubulés,  courts,  cvlindiK 
ques ,  ftriés  ,  terminés  par  cinq  dent$  droite»* 
algues.  La  corolle  eft  blanche ,  un  peu  plus  lonfrue 
que  le  calice }  les  pé»les  échancres  en  deux  lobef 
âtaitlimbeikscâpriilMptcim»iiapfi|aiMl«. 

On  trouva  cette  plame  flirletrorhen,  dans  les 

montagnes  élevées  de  h  Suè^lc  ,  de  la  Suifle ,  8ç 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France^ 
Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  de  Foucault. 
On  ta  cukhr»  M  tedÎB  4es  PUntes  de  Paris.  <^ 
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m        s  ri, 

.  t  -.SUimt  tMttihus  faSuniioris ,  ptdimeulii  tongituéim 

coulis  ;  foUis  glabris ,  jtorihui  htrmaphroditii  ftmi- 

nti/q^e.pttaUj  biiMs.  Liiui.  Spec.  Plaoc.  vol.  i. 
p;^;  6ôl.'-^'Jac(f.  CoDect  i.  pag.  j4.  ' 

.  SiUnt  /axifréga  ,  xaki^iis  untjloris  ,  ptduMeuiis 
■longituJine  ^ûu/is.  L'mi\.  Spec.  Plant,  edit.  1.  pag. 
411.  —  Gérard  ,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  41;.  n*.  5). 
r^'Ccina;  hUbSf.  ptg.  117.  ta 

'   Lychnis  floribus  ingynis,  ercclls  ;  caffulis  trilocu- 

UrUtuSffoiiU  Untûribus.  Scdp.  Carn.  1.  pag. 
«s.  A.f«-adll.«iiiff. <■  I*.  .  •  • 

~~dfcri^i(i /^xî/rtfjrtfi;  Lam.  T(or.  franç.  i^ol.  ). 
pag.  1^.  n*.  675. 

Caryoi  fiyl/us  faxifragàs.  C.  Bauh.  Pin.  111. 


S^x.'frjga  antiquonim  qùiufdam,  J.  Bauh*  Hift»  |* 


Saxifraga  magna  MatthloH  ff  lialonan»  Lobel. 

lc«n%x&  Je  OlArv.  i)).  Icmi. 

.  .Sei  radnet  fimténres ,  prefque  tigneo(ès.  divi- 

fécs  en  phifieuis  ramifications  un  pm  tortueufr^, 
ri*oû  s'élèvent  un  alîc-x  grand'  'nombre  de  riges 
hautes  de  quatre  ou  lia  pouces ,  gréies ,  filiUiine^j 
a^ti«ule^V,  p3tt.>itenicnt  B';ibr«j«.,  j. peine  onnsu- 
fes,  exccjjce  à  lnir  baft  \  gainits  de  feuilles  ft  (ïiles 
m'pofees  ,  linéaires,  trè.s-.ét  roi  tes ,  peu  «liftant. s, 
ijabres  à  leurs  deux.uccs^  aiguës  à  leur  fommet. 
«unies  mielquefob  ^nw  leurs  «îAUes  d'autres 
fèttilkai  plus  courte  s  ^tcoifei, 

H  n'exiile  ordinaireroeiit>X]Q'une  feule  Heur  ter- 
minale ,  portéeifur  un  pédoiKule» nu ,  très^gréie  j 
hiitorme  j  i  peu  près  de  la  longueur  des  tiges  i 
fimple  tu  drosi  i  rareiticnc  uoeifecoode  fléur  \wé^ 
raie.  Le  calice  e(l  glabre .  tubulé^  droit  ,«n  forme 
de  clo.i ,  tL!n,iné  par  cinq  petites  dents.  La  lo- 
foUç  iii  petite  „  blanche ,  un  peu  rougeâtre  en 
'  dehon  i  les  pétales  bifides  )  les  capltilêi  ovales, 
^ttifmgtièS}  pédonculécs  dans  le  calice.  ^ 

^'.iDBue  plante  croît  dans  les  lia»  pierreux  Sefur 
Ms' roc hersv  dans  les  départemeus  méridionaux  de 
h  France;  eo  Italie ,  dans  h  Camioid.  On  La  cul- 
tnrc  au |cr4in  de§ Plamos  de  Paria.  ^{V^,v,) 

Jv'-icTnv^s  j  pft't)/h  r.ftdis  ,'  r •?/.•«•  inf jtidihultfôrfài. 
Pctfooh ,éynojif.  Plant,  vo!.  r.  P-2  y-o- 1^*-  î^j- 

Cette  e^cetfppar<iér»patsieS-oaticjes  au /^<if,* 
•Ue  pe^t  ég.ilei»eac  fe  ranger  paimi  lès  u^itktlk». 


SI  L 

ftt  cttioltet  tyant  levr  orifice  d^pegvo  le  cBt- 

ronne.  Elle  Te  rapproche  du  fiUne  jaxifrag: 

Ses  tiges  font  droite  ,  Frêles ,  prefque  fimplei, 
Blitcrmes ,  hautes  de  fix  à  huit  pouces  «  garnies  de 
feuilles  feflîtes  ,  oppoféts  ,  lin^aiies.  Les  leoil 
font'ficaéfSy  i  l'extrémité  des  tiges,  an  twmbre 
de  dent  ou  trois ,  un  peu  penchées  (Vir  leur  pé* 
donculc.  Le  calice  eA  alopgé,  prefqu'en  forme 
d'entonnoir»  Us  pétales  bifides  i  leur  fonunet, 
ans  à  leur  orifice. 

Cette  efpèçe  crc^  dâns.le  BMat*  fa  les 
moncagnes  alpines. 

^iLiMidii  Valais.  SifaK.iMl^IiM.  ' 

t 

Si  Une  eakliius  fuiuitifioris  ^  dtcamhtndhiu  ;  folii$ 
lanctolotis ,  tvmtntofu  ^  langiiuiint  caticit.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  60 j.  —  Mill.  Diô.  n".  9. 

—  Aliion.  Flnr.  pedem.  n".  i  J74.  tab,  13.  fig.  i. 

—  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  1.  pag.  708.  n*.  J4. 

'  Vi/cûgO  foliis  ovato-iaHctolatis  f  umimtojisi  fM- 
iHus  lOttfltf'ul  Hall,  flelv;  n*«'9io. 

Lychaij  pamila  ,  faxatilis  ,  atpina  ;  f^n  canto  ; 
foiio  molli ,  craffj  f.iomentofo.  Am  CCrt.  Acad.  toL  i« 
pag.  i;S.  —  iîoccon.  Muf-  pag.  6f .  tab.  54. 

jS.  Lythét  mérttima ,  pinguis  h  coffiea,  BoCCoe. 
Mu!,  tab.  ^4.  (  Fi  lia  invi^réf  i^MÎpri. )  ToMllsf» 
Inlt.  H.  Herb.  jjj). 

•  ■ 

C'td  particulièrement  d'après  un  échaniiUon 
recueilli  dansl'jkdeCorfe ,  que  fe  vais  donner  U 
defcriptiun  de  cette  plante  i  remarquable  par  les 
leuilles  un  peu  charnues ,  velues  >  par  Tes  âeuii 
foticatses  i  par  fes  cdicei  crès-fontts  apeès  ble- 
raifon. 

■Ses  tiges  Ton:  baflfes,  rampantes,  un  peu  rele- 
vées à  kut  partie  iuperieure ,  grêles,  uès-glaoïes, 
articulées ,  un  peu  courbées  é  leurs  articithtiom, 
médiocrement  râiMuii»»  longues  de  quatre  i  ctaq 
pouces  ,  garnies  de  fèmlles  oppofees ,  feâ'des , 
courtes,  piefque  rafciciikes  i  tes  fafciculet  diC- 
tans  i  longues  de  d:rux  a  trois  lignes,  lancéoléeSi 
fpatulécs ,  un  peu  ovales ,  aignâ  à  leur  fomnet* 
grafTes ,  velues  &  gUitineufes»  Jé^tupérieUnsfe»- 
vent  un  peu  plus  longues. 

Les  fleurs  font  folitaires  ,  firuées  à  l'extrémité 
des  tiges,  foutenues  par  un  p  doncule  fim)'le, 
vifqiMtus*  è  peino.  de  la  longiitur  des 

calicee }  uDiflotes ,  munie»  â  leui  ■  bafe  de  deiut 
folioles  linéaires,  tiè»-f-troitt s.  L^s  «..•iicis  font 
droits,  tubujes,  lacncs  ,  prciquc-  tcaiivUX^  verr 
dattes ,  fouvent  un  peu  cdures ,  îaunâtres  ou  roof* 
feàtres,  à  dix  Itri^js  éUvéet  ,  teimiaée»  p.. r  cinq 
dents  fort  petit.. s,  i  brufcs.  La  corolle  eft  d'une 
grandeur  médtocre  ,  d'un  blanc  -  j>»ii  arrc  ou 
«ouleur  de  chaii  ^  ie  limbe  gatni  4  (\  bafe  de 
dott  éÊm  ou-oraiilmte»  o^ilies» bifide  ibn 
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}  U  capfiile  ovale ,  oblongue  ,  enveloppée 
firiftcaîicsconidéfablcmflM  ffdUflefcaffieiuc.  • 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montjgn?s , 

Ci  les  pieiTes ,  dans  les  Alpes .  k  Valàii  & 

La  plante  éa  Vtlais  me  psrotr,  <lu  mdns  d'a- 
près !ï  culture ,  différer  de  celle  de  Corfe  par  Tes 
li^cs  plus  redreffécs ,  par  fes  feuilles  bi*o  moins 
vetiKS  8t  moins  vifqueufes ,  par  les  pédoMlles  un 
P  j  plus  longs,  par  les  àcna  fonveiK  au  non^ce 
ik  Jeux  ou  trois. 


77.  SiiÉNÉ  rampait*  SHeiu  rtptiu.  Perfoon. 
irfcw  radie*  ioHfO»  rtftmti  «oii/« fimpiki  adfcen- 

Hmc.  voL  I.  paf.  50x11^.  S4. 

Sm  racines  font  longues ,  rampantes  :  il  s'en 
élève  des  tiges  (impies,  un  peu  couchées  à  leur 
panii  inférieure  ,  alcendantes.^  garnies  de  feui  les 
(cftlis ,  oppofées .  linéaires.  Ses  fleuis  font  prefque 
fttiairës  à  l'extrémité  des  tiges,  i^s  calicf:s  font 
relus;  la  corolle  Te  ferme  après  rbeiuet 4* BÙdi , 
en  roulani  fes  pétales  en  dedians. 

Cette  plante  a  été  recueillie,  par.  M.  PAicin^ 
teh Sibérie,  proche  le  lac  Baikal.  ' 

Silène  pumilio.  StUne  pwnilio.  Jacq. 

aient  caulihus  unifions  ,  fukdiphyUh  ;  petdUt  rt- 
jintii  ,  fvliis  Itteari-lanceolàtli .  Willd,  S^er. 
Pliou  vol.  1.  pag.  709,  n*.  /j,  —  Lam.  iUutr. 
Gowr.tab.  $77.  âg.  t«  :  •  . 

inbMr  (pm)iHo)/e«tt£î(iu  MiJt»rfJ','ji»n'Us 

namts,  calice /uicoriuceo,  ventrkojo-tampanulatOy 
i»^«».Wulf.inJacq.Colleft.z.pig.  126.  tab.  10. 
•»Jaeq.FlDr.  «iiAfj'5.  A'ppetid.  tab.  z., 

CtÊ€miaJut  Cpumilio)  ,  eauéààaj  àitlfiitrk  ^  fort 
V'vw'i^''/.  Linfl.  Manuil.  71.        :  : 

Lyhifs  pLmUio.  Scopr,!.  Cirn  ed't.  i.  n",  J13. 

Bttonicu  coronartj.  J.  Bauh.  Hut.  ^.  paj.  ^^7. 

^•yophyUms  fiivfjfi{fj  ^/efù^..  Ctuf.,  H»ll.  l. 

On  diftingud<etre  HpèèeilêsfÉi^es  cotirVes,  à 
grandes  fleurs  dont  les  péulps  Ijooc  iiai)^ } 
lér calices renftés,  icarîëu^.  •  ' 

Ses  liges  font  fecr  oaMrte»  ,  p refque  cooobèek 
à  leur  pj'titf  intérieure  ,  d"où  s'elèverit  f:lulnurs 
lamcitsz  droits  ,  ^abres  ,  tr^s-eourts,  finptles , 
nuuits  de  deus  ou  trois  art  iculasions,  i  Ubafe  déf- 
icelles font  litiiées  des  feaiiies  prelque  fatcini- 
kes  ou  en  gaa^on  ,  letiU«3,'iirès>^ett9iti:s,  hiiéai* 
WtobuOos.slibies.àkOTSsIaiB'liiQev..  I'-  >  < 

ixi  fléurs  font  rolît.iîrêî  l' l'ilfxtrémué  de  cha; 
f ue  mnew  «  fupportées  par  un  pédoociUe  ^ui 
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court  que  le  calice  ,  tiiitornve ,  un  peu  velu  ,  muni 
à  fa  baie  de  deux  folioles  ou  fanftéâS  lancéclees  , 
légèrement  ciliées,  fed'iles  ,  oppofées.  Le  calice 
eft  tubulé,  renflé,  ventru  ,  un  peu  coriace  ,  pu- 
befcent ,  ftrié ,  terminé  par  cinq  dénis  courtes  , 
aiguës.  La  coroUe  efi  grande  i  les  pétales  emi^s  i 
leurs  onglets  plus  longs  que  le  calice;  le  limbe 
ovale ,  un  peu  arrondi ,  frangé  à  fes  bords  on  fi* 
mié  i  les  éumioes  f^lUiMes ,  inégales  i  ies  piftils 
iëtacéa ,  plus  cous ts  que  Ics-étaaiines.  * 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  alpines  ,  tÊk 

Italie*  (MM  b  CwaioU  «  k  Moufie  ,  itc*  y  ' 

•    «  f 

Silène  petalis  biparti t'ts ,  ohtujh  ;  fléribus  follt'a' 
riiSf  terminalii'us  ;  c.ili.i'aus  c  lavât  is  ,  ^^nm/lrijtii , 

fitUu  l«n«99ieui$  »  tiUnùs.  Willd.  HoK.  BeroU 
FaTcicttl.  1.  pag.  t).  loon.  A|  /  •     ..  l 

Cette  efpèce  >  qui  pafoît  avoîr  des  rapp^rW 
avec  le  filene  ciUata  ,  en  diffière  par  fc$  fleurs  foi»- 
t4}tes,.tx»tfnaiiAales  ,  >noo  aa.i;biref:i  par  fes  tiges 
glabres,  par  fes  calices  po;nt  color^  i  leur  fotA' 
met ,  te  donc  lef  décbiipnfes  oe  fontjqiie  ié|ére» 
ment  ciliées.  '  *  "*       "'     '  '  " 

Ses  racines /pnt  grêles ,  fimples ,  perpendicu- 
laires ,  garnies  de  quelques  fllamens  (îbreiix  fes 
tiges  font  droites ,  afcendantes  ,  preftju-  glabres^ 
hautes  de  huit  ï  dix  pouces  ,  cylindriques ,  drvfL 
fées  en  rameaux  oppolés  ,  diffus  ,  alongcs  .  gar- 
SM  de  buiUf s.opgoréesi  les  tadicales  ovales  ,  laiv* 
eéoiéeii  aèeieeveJtes»  ciliées  â  leur  partie  infé- 
rieure; les  caolinaires  conoiventes  à  Iturbaie, 
latkcéolées  ,  glabres,  rétrécies  en  pétiole,  &  or 
liéet  lulynr»  boiés  ,  veis  tem  Jbsfé*' 

Lés' Heurs  fout  foUtaires,  fituées  i  l'cxtrertiité 
de  tfliiiîue  tamean'.Xt'pédoqcule  eft  fi:nple  ,  court, 
jirefque  cilié  i  le  falictf  d'tinfefeUle  pièce ,  en  tite 
de  ^loiî,  à  dix  Pries  ,  hériffé  ,  à  cinii  dents  ovilrt, 
légèrement  ciliéês  à  leurs  hor.lâ.  La  corolle  eft 
d'une  belle  couleur  fougtàtre ,  ^urj^urine;  lés  p^ 
r.iles  divifts  eh  deux  lobes  obtus  S  leur  foUimet  } 
tt'iir  onglet  j  lus  long  que  le  ca\ice>  l'orjfiCii  garni 
<|'unc  coilr^niVè  Cpmpofée  d* éciîlles.ick^ux  lobes* 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'ed  vas  connu.  On 
la  cuittye  Jf^io  de^  ('lantes  de  Berli|i_>  o^i  elle 
ffèortt  en  plelite  teriç  ^  luin  et  iuiUvt.'O  (i?^/- 

t  •'■'II* 

So.  SaÉME  sans  t'ige-Silene  a«au/is.  LinR.. 

SilemeacauliSfdepreffj,  peialis  tmarginetii.  î  in*», 
Spec.  PUtft.  *ol.  I.  pag.  60^.  —  F'or.  lipp  n. 

.{g4i-^Flo#«  liiec.  )68.  jS?.'^  ler-  FI«k.  dm.  tab. 
il.  —  Hotfm.  Ctrm.  1  ji .  -*-Alliort»  PWr ■  pédeni. 
u*.  1 ,8i.tab,7y.iig,SfrrVi*W.%c^Jaa^?ol,*. 

Vag.^.n'ii6. 

Aa  i 
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^Hàll,-Helvr«*.9i9> 

'  Ouuhaiits  mi^efiit.  Lam.  Flor.  ftanç.  voL  f . 
pag.  50.  n^.ôyj. 

■  •  Lyehnts  tcMt^s.  Scopol.  Carn.  edit.  1.  n*.  516.  ' 

iuiuhaLs  acaitlis.  Gunn.  Norv.  n*.  1 17. 

■  \Lychai$  aifina  ,  putHila  ,f»ifO  graminto.  C. 

Bauh.  Pin.  206.  —  CHIko.  Horc  Etthaak  pag. 

^6.  tih.  167.  fig.  ic6. 

Mufcus  alpiiuu,  fytàimidi* jlwii.  J.  B«uh.  HiiL  |. 
pag.  767. 

tyekids  aifina  pmmila ,  folio  graminrc  ,  fivt  'muf- 
fy^imiJii  /liic.  Touni.Jnft;  R.  Hftb. 

,:  CaJ-yopkyl.'us  .pumUuj  g  aiputus  ,  jcpuMms,  Cluf. 

Faon.  pig.         .     ■  •  •         .  •  ••  < 

j    Lychait  ocymoides  ^  mufiofa  ,  ^riâhn  6  Uù»t 

/u/to.Vé.\Ttt  \,  Icon.  579  ,  580. 

'    Ocymoidt  mofcofo ,  alpino  Pan.  Ital.  bald.  199. 

'mui£t.  Alfion'.  Flor.  pedem*  ii**'i584.  utt.  79. 

fig-  1- 

y.  5//f;jf  (norvefîca)^)^^/*  lînearibiu^  mégis 
fptirfis  i  cauit  fui>foi{o/b,  fed^  Synopf,  pj*  Vol.  J. 

^ag.5Q(».  '        ,.  /  .  ;,  . 

Cette  pî:;ntc  a  l'arp«ô  d'une  petite  Jjjituflfl, 
refieipb^e  beaucoup  i  mi  irynm  fzt  11  fbrme 
•ér  la  dirpoTition  de  ks  fewUet  tmiiliîtt  en  un 
giTon  Henfe  ,  épais}  elles  font  courtes,  linéai- 
res ,  algues  à  leur  fommet ,  glabres  â  leurs  deux 
faces  ,  étroites,  iefliles.  Les  liges  ont  â  peine  un 
4letpi-poucè  de  long  ;  elles  (ont  filifonDeSa  gla- 
bres, fîmples,  cylindriques;  munies  à  leurder; 
iiière  srticuîjtion  de  deux  feuilles  oppofëes,  fort 
petites .  termioées  par  un  pédor.cule  droit  j  foli« 
%atre,  filiforme,  long  de  cinq  à  fix  Hgn^j  fup> 
portant  une  feble  fleur  droite^  dont  le  calice  eft 
ovale  ,  glabre,  divifé  à  fon  orifice  en  cin<^  dtuii 
prefqu'obtufes.  La  corolle  eft  rougeàtre  ,  un  peu 

Jlus  ipngueijue  le  calices  les  pét4e$  échancrés 
teor  limbe  )  let  capfuiei  ovales,  obtufes  ,  (eC- 

La  pbnte  ^  a  to«$  les  caractères  de  la  précé- 
dente, nuis  ell«  tfl  plus  petite:  fes  tiges  font 

Erefque  nulles  { les  fleurs  feiTiles  ^  enfoncées  dans 
»  ga«K|  que  forment  les  feuilles  $  les  capfales 
phn  cornes^  plii^  anwidiei  ^v^Midee, 

Ls  plame  y  cA  me'  uiere  Tiriété >  dont  les  tiges 

très-bsfles  font  munies  de  deux  folioles  s  l^s  FcuiN 
Jes  inférieures  ou  fadicalesliuéiires  j  plus  épaifes. 
Elle,  feieocoRtue  dans  bNonrège*  . 

-  CesfliB«H<>oilftntrar)e»flMMinBimalpitaesj 
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en  Sniffe ,  en  Autriche  ,  dans  les  Pfrenétj  &  la 
Lapponic.  On  les  rencontre  aurti  dans  les  dépar- 
temeos  méridionaux  de  la  i*' tance.  La  première  eft 
cultivée  au  Jardin  des  Pbntes  de  Puis.  of.  { F./.  ) 

*  Efpices  moins  connues.  I 

*  Siltne  (  villofa  )  ,  pttafis  hî^isy  •ILon^h  ,  l^ji 
fubgermine  in  iuimn*  çonnatu.  Foi&k.  Flot.  Xgypu-  | 

anîb.  pag.  88.  n*.  7t. 

Sihne  hlrfuta  ,  petalis  bifutis  ,  ohlor:/:^  ,  iafî  coif 

natuijoiiis  Unctolatis ,fefilUiu.  Cmel.  Sjrft.natiir.  I 
vol.  I.  pag.  714.  o*.  <^    .  ' 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied,  dilTuresi  les 
ramifications  opporées,  cylindriques,  velues;  les  , 
f  uiiles  (cdiles,  laocéoléei ,  iongues  d'un  tnveif  | 
de  doigt  j  les  pédoncules  axillaires ,  (blitaicsi,  da 
la  fnn^ut  iir  du  caKce}  ceîui-ci  en  forme  de  cîou,  | 
rétréci  à  fa  baie  { fa  coroile  violette ,  ulas  longue  ' 
<|iie  le  calice}  les  pétales  dtvifés  en  deux  décou* 
pures  oblongues ,  obtufes  >  la  capfuie  pcdoncolée, 
prel'que  de  la  longueur  de  la  me  itié  du  calice. 
Cette  plante  croie  en  Egypte^  8c  leflÎBBlllIè*  pat 
fes  feuilles  ,  au  btllis  annua. 

*  Sittne  (  cuneifolia  )  ,  villofa ,  petalis  integris, 
crtnulatis  ;  foliis  tuntiformihus ,  bafi  creaiûoiit, 
Gmel.  Spf .  fi»f*  vol.    pag*  714. 0%  $» 

Silène  (villofa  )  cuntiformibus ,  Baf  dlit- 

lit,  Focsl^h.  Flot,  xgypc.-aiab.  Suppl.  pa^  uo* 
h*.  47.  _ 

Quoique  Forskhil  ait  préfenté  la  plante  précé» 
dente  ffjus  la  niène  dénomination,  c'eft  pat  er- 
reur fans  doutr  ,  &  celle-ci  en  tû  très-différente. 
Elle  rft  velue  dans  toutes  fes  parties;  fes  feuilles 
font  en  fotmç  de  «oia,j  cilié»  à  lifut  bafc  iMr 
quelques  foies  ;  lesfeun  font  îolitalres  èt  violet* 
tes  i  les  pétales  entiers,  un  peu  crénelés  à  leur 
contour  i  les  fruiu  axillaires,  unilatéraux ,  fefliles, 
enveloppés  par  le  calice  imrâi^  de  dix  ftries  fail- 
bntes.  On  rencontre  cette  plaDiiu  dam  let  envi^ 
ions  de  Conihntinople. 

*  Silène  (involuca)  ifolii*  lanceolato^iiotariitUf 
fc^bus ,  ciliatis  ,fubtht  tomtntofis.  FcmUMij  Flor* 

arg]rpt.*arab.  SoppL  p4|f  *  uo*  u'^t  47. 

Ses  tiges  font  un  peu  ligneufev ,  cylindriques^ 
épaiOes  ,  velues }  les  feuilles  leililes  ,  lioéaues, 
lancéolées,  ciliées  à  leurs  bofds*  tometweofesi 
leur  face  inférieure  1  les  fleurs  oppofées,  axillai- 
res, pédonculées  j  les  calices  vtlqueux  fie  ai>go- 
leiix  ;  îfs  potjlcs  roa'.L!.  fur  eux-mêmes,  d'un  vert 
d'olive ,  bifides  à  leur  fommet.  Souvent  ces  fleuts 
font  réunies»  |dttlnan,enlêmble  dans  lès  «Miellei 
des  fleurs,  fiirtout  vers  l'exTrjmtrc  de<:  tigesl 
Cette  plante  croît  au  Dacdaoeiles,  dass  ks  cai» 
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^SiUtu  C  elongsta  )  ,  ptialis  tmargiiwtu  ;  ealiti' 
iti  fiAftkiformibus  i  foiiis  iàmifiStiti  CiOdt  amh 
^Bellard.  Obrerv.  Botatt. 

•  SiUiu  (  oppofitifolia  )  ,  pneumiens  ;  fotiis 
nftfth;  eaiicihat  hirfuth ,  venofo-rttîealatis ,  fuprk 

i'.cuif^ris ,  pctJis  hili^ii.  S,  f,.  Gmel.  Tter  }-pïg. 
3c6.  tab.  ji.  fig.  i.  —  Gunei.  Syft.  Nat.  vol.  i. 
pjg.  717.  47. 

SIUCULE.  (SUicu'a.)  Cefl  le  nom  qtte  porte 
llfilique  lorfque  fa  longueur  ell  égale  à  fa  largeur , 
M  ne  la  furpaffe  que  de  très- peu.  Les  k^idium^ 
Jcs  myagmm  ,  les  drabi  ,  les  afyjfum  ,  fine*  H  ont  que 

ki  flirales  ou  peciccs  ffliqats.  (  Voyti  Siuqvb.  ) 

SIUqUE.  (Siliqua.)  Ceft  une  efpèce  de  pé- 
ncarpe  a  deux  valv^  s ,  ou  compofé  de  deux  pan- 
«Mi  réflois  par  des  futures  longiTudinales.  Les 
Ihnawes  font  «nchëet  i  l'une  &  â  l'autre  de  ces 
fumres,  à  l'aide  d'un  filet  qui  fait  Voib.cc  d'un 
cordon  ombilical.  Ceft  le  fruit  des  pbnws  cruci- 
famet .  oui  conferve  le  nom  àtfilique  proprement 
dite  lorfque  fa  longueur  furpafle  feniibiemcnt^ 
t'cfl-à-dire,  une  fois  au  moins  fa  largeut  xtBK^ 
BU»  on  l'appelle  jKKck&w  (  Kcyc^  c«  «m.) 

Tantôt  on  conH^ère  UfiglM  4e  laSHqiie»  & 

^ts  on  dit  qu'elle  elt 

Articulée  (drriWdra)^  lorfquVUe  eft  rétrécie 
8r  tentée  alternaiiveiiieiic ,  <mut  celle  du  «- 

Comprimée  (  eomprt^),  lorlqo'elle  eft  «pjxie, 
acque  les  bords  root  miecM  8etnuich»i  :  ttUe  eft 
ceUe  du  Mafii} 

Tétrapone  (mra^na)  ,  lorfqu'elîe  n  qturrean- 
quatre  faces  oppofée»  deux  à  deux ,  l'ery- 

Attcadw  (ftdbrotwtda) ,  le  bunias  :  lancéolée 
{lMttoUta'),\ifatisi  lobée  ( /oA-m ) ,  le  hifcutttUi 
«biculée  (^orbiculata)  ,  le  efypeoia;  un  peu  en 


Tantôt  00  confidère  la  pofîtion  de  la  doifon  â 
l'égard  des  panneaux,  &  on  dit  de  cette  cloifoo 
qaTklle^ 

ParaUèîe  (dîf«j^mtnium paralUlwn  ),  lorf^ue  Tes 
r'»  i  côtés  iranchans  S'infèrent  dw$  les  futures  des 
panneaux ,  comme  dans  les  bmârm^  draha ,  alyf- 

Tianrvcrfak  (dijfcpimentum  tranfvtrfum) ,  lorf- 
qae  les  deux  lôtcs  tr^iKhatis  coupent  longitudina* 
tooeoc  les  panneaux  par  ie  nilieil»  cemiM  deoi 

...  I.'  '      ••  •      •  * 

SILLONNÉE  (tige).  (CaïUis  fuicttus.)  On 

dit  que  les  tige-;  font  fillonnées  ,  lorfque  lesexxa- 
yuiQia  ion£i(Uijiuiai«»«  de  ïma  fuperiicie  font  un 
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E>a  profondes ,  un  peu  ébrgws,  le  imitent  des 
Ions. 

SILPHIE.  Silp/àum.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  compofées  ,  radiée»  ,  de  1*  famille 
des  corymbiferes ,  qui  a  <lcs  rapports  tvtc  les  **- 
liamhui  &  les  j/nnw/  il  comprend  dts  herbes  exo- 
tiques à  l'Europe,  originaire»  de  l'Amérique  ,  dont 
les  tiges  font  trè^^etée» ,  les  feuilles  ttètrAravenK 
oppofées  ou  vt  rti.illées  rarement  altemest  lei 
fleurs  foiitairf  s ,  axillajres  &  terminales. 

Le  caraétère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  t 

Un  calice  imônqué  ,  fcaritux  ,  coiffé  de  larges 
icaillesi  des  fieurs  radiées  ;  tes  jfeuroni  mâies  ,  lei 
àtmi-fieuroiu  ftmtikti  de*  fem»e*s  ovales,  Urte»^ 
comprinUet,  %  dont  e»nus  w  kkMKfétê  à  karfvi»- 

s 

CaRACtIrE  ciNBRtQVB. 

Les  fleurs  font  compofées  de  fleurons  mâles  dans 
le  centre»  &  de  demi- BeuKons  femelles  i  le  drconp 
féience}  elles  otfient: 

I*.  Un  f.'fice  commun,  large,  ovale,  intbri- 


qué  ,  fcarieux ,  compofé  d'écailfes  élargies ,  ovales- 
oblongues,  fouvent  réfléchies  en  dehors  ,  depuis 
leur  milieu  jufqu'à  leur  fommet,  (aillantes  ,  per- 
fiftûnes. 

%:  Une  corolle  radiée  j  les  fleurons  du  centre 
mâles  ,  infundibu'.iformes  ,  le  tube  prerqu'auflâ 
ébrgi  que  ie  limbe  ;  terminés  par  cinq  dents  a!- 
guësi  les  demi-fleurons  de  la  circonférencfc ,  f  n  1 
les ,  terminés  par  une  languette  lancéolée ,  tiès- 
longue ,  divifée  en  cinq  dents  1  fon  (bmmec-  . 

X*.  Cinq  kemiiMs  lyngénèfes  dans  les  fleots  mlp 
les,  dont  les  filair^ens  font  capillaires,  O^XOUrCSI 

les  anthères  cvlindriques  ,  tubulées. 

4*.  Des  ovaires  gré'es,  cylindriques  dans  les 
fleur»  femelles,  furmontés  d'an  ftyle  filiforme, 
fimple ,  terminé  pat  deux  ftigmates  fétaçés,  de  la 
longueur  du  ftyle  i  celui<i  eit  fimple  8e  flénle  dan 
les  ieuKS  nÛék 

I.ri  p-ntnces  font  foîit^ires ,  planes  ,  prefqiie 
membraoeule»,  aûex  grandes,  coœptimée»,  un 
peu  en  COMT.  tenainées  per  dem  cornes. 

Le  r««Mf  &  eft  gatoi  de  paiUeoes  Kiiéuies. 

Ohftrvétfons,  La  plupart  des  efpèces  qui  compo* 
fem  ce  genre  Te  rappTrM.hciit  beaucoup  des  AWSm*> 
thus  par  ia  hauteur  de  leurs  tig«s,  pat  leurs  feuilles 
rudes,  &  même  pat  h  grandeur  de  leur,  fl  .in, 
nnoiqu'aflTei  généraleihent  plus  petites  oue  celle» 
3es  htlianthus.  Dans  C«  demièites ,  les  demi-fleut 
ron»  font  femell  O-iriles,  &  n'ont  qu'un  ovatra 
fort  petit ,  fans  ftyle  ni  ftigmates,  tandis  que  les 
lUuxàp»  du  MPtcf  rew  MM}!  toiMfteMta.fc 
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fertiles.  Les  femences  font  tétnfones,  «ngoleu-  ' 
fcs,  &  iituées  cUnj  le  centre  dts  fleurs  :  L  til  le 
contraire  dans  les  JUpAium.  Ceiks  <iu  centre  avor- 
tent :  il  n'y  a  de  fertiles  i\m  les  femencM  de  la 
circonfétence  ,  &  les  demt-fleurons  font  n unis 
pidils  &  de  ftigmaces.  Ce  font  pref^ue  tuuus 
plantes  d'ornement. 

Espèces. 

I.  SiLrHit  perfolié.  Silpkium  perfoliatum.lmn. 

Siiphium  foins  oi  pojîiit ,  deltoidibus  ,  ptùolacit  ; 
tauU  tetragono  ,  tevi.  l.inn.  dpec.  Plauit.  vol.  1. 
ptg.  1  JOt.  — Willd.  S  te.  !Mar.t  vol.  J.pag.  13  Jl- 
n*.4.  —  Jungh.  lUant.  Icon.  Centur.  1.  n*.  55. 

Siiphium  foUis  radicaiibus  cordéito-^atis  ^  iiu- 

CmUttr  éntttis  j  tau&ms  fuhinttgetrimu  ColUn  , 
oit.  Monfpet.  pa^.  461. 

S. s  t'geî  foru  (Imites  ,  l'fTcs  ,  médiocrement 
fétragunts j  un  peu  tîftuleures,epaitfe»,  forcemenc 
Ih-ién  od  canne ItSes ,  d*wi  wrt^iaunàtre.  <)uel()ue- 
foi^  un  peu  rougeâtrcs ,  hantts  d'environ  cinq  à 
lix  pieùs.  Lti  feuilles  font  oppofées,  ovales  ou 
prelque  deltoïdes  ;  les  inférieures  Sr  radicales  ps- 
tiolées ,  finuées  &  dentées ,  rades,  échancrées  en 
cœur,  fermes,  épailTes,  finement  réticulé, 
d'un  vert-aile  en  dclîous  ;  dépârrentes  fur  les  pé- 
tioles ,  &  réunies  à  leur  bife  ;  ces  pétioles  canati- 
culés  en  defiks ,  rudes ,  ftriés  ;  les  feuilles  fîipë- 
tieures  feffiles  ,  grandes  ,  prefque  lancéoI<5es ,  acu- 
Ttijnées,  réunies  &  oertoliets,  point  Ânuees  & 
bien  moins  dentées  »  M  deMetucea  diftaims,  <mc 
petites,  aijuës. 

Les  fleurs  fimtdifpofées  en  unepanicule  termi- 
nale, prefqa'en  coryitdw  i  leur  «Mmnet  :  cette 

pankule  fe  divife  i  fa  bafe  en  une  bifurcation , 
dans  le  nriilieu  de  Usuelle  fe  trouve  une  fleur  foli- 
taire,  longuement  pédopctdéei  chaque  braoche 
principale  trichotome,  terminée  par  une  ou  plu- 
ileurs  fleurs  inégalement  pédonculèes.  Les  pédon- 
dules glabres ,  ftiiés  ,  un  ^eu  comprimés  &  angu- 
leut  j  inclinés  à  leur  partie  fupéiieuce.  Le  calice 
eft  glabre  ^  compofë  d^écatlles  larges ,  minces ,  im- 
%rîqii'ios  ,  inL-gilîs  ,  ovales  ;  erterieures  obtu- 
res j  les  intérieurf&  un  peu  piiis  longues,  médio* 
ciement  lécrécies  &  prefqu'obtvies.  La  corolle  efl 
jaune  ,  compofée  ï  W  circonférence  d'environ 
vingt- Quatre  demi  ■fleurons ,  dont  le  limbe  tll 
^trok ,  linéaire ,  de  la  longueur  des  calices ,  munit 
^fiplés  biides.Ln^iuons  du  centre  font  courts . 
â  cinq  dema ,  Aérilesi  4e«  ftyles  fimples,  alongésj 
Jt's  fi  rtit-ncès  planes,  larges ,  ovales ,  nien.brjntu- 
éec  &  prelqu'ftiléec  à  leur  contour^  écriancrecs  à 
levi:  fommet,  &  temiiitées  par^ieux  petites  poin- 
tes i  le  rccrpticle  garni  depailkCM  4{iUqied^ia 
langueur  des  kmeoces. 

'  Cecre  plante  iii  téncontre  dam  l'Aiaéti^ue  fep- 
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tentrionak.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plaotesde 

X.  S1LFHI8  à  feuilles  léimies.  Silpkium  cmumm. 
Linn. 

Siiphium  fû'i's  oppojîiij  ^  fifflibus  ^  perfoliatis  1 
cade  UKtit  fcabrtt.  Ùnn.  Muncill.  pag.  574  —  Syft 
veget.  |ttg.  789.  n*,  4.  —  WillJen.  bpvc.  Psaiiv 
vol.  |.  pag.  13)1.  n*«  |.  <~  Jungh.  FlanCrkott. 
Centur.  t.  n*.  i6. 

Siiphium  {çorïMmm) tfolii ^  fcIJitttergatfÊ^pt' 

tiolaùm  co'ininJs  ,  fubova/ibus  j  c>iu!e  g/aifû,  Mkll« 

Flor.  boréal.  Amer.  vo!.  i.  pag.  146. 

Cette  efpèce  a  les  plus  grands  rapports  avec  le 
fitplûum  ptrfjliMum  ;  elle  n'en  eit  même  qu'une 
Itmple  variété ,  félon  Michaux.  Cependant  elle 
offre  quelques  caraâèrcs  qui  ont  paru  aux  autres 
botaniltes^  luffifans  pour  l'en  didinguer  :  telles  font 
des  liges  rudes,  cvlindrtques  &  non  glabres ,  té- 
tragonesi  les  flSuaUs  fuPwUii-urei  perioliees,  U 
nullement  péttoléMi  ksdsiiaî<-fleiiroiMbieiiiiiaiai 
nomb;€ux. 

L:s  tiges  font  hautes  de  quatre  2  cinq  pieds, 
droites,  très-fimples ,  de  lagro(lëitrdMpouce,un 
peu  tétragoncs  à  leur  partie  inférieure ,  cyliodri- 
ques  8e  rudes  ï  leur  partie  fupérieure ,  chargées 
de  poils  l  'jirts  Se  couchés.  Les  feuilles  font  op- 
polées,  réunies  à  leur  bafe  &  perfuliées,  fefliies, 
concaves  ï  la  portfon  qui  embraffe  la  tige ,  comme 
celles  du  dipf iicirfjius;  rtides  au  toucher, 
Jongues  de  cinq  a  iix  pouces ,  dentées  en  k»  i 
leui  contow,  un  peu  aiguës  ^  leur  fomoiet. 

Les  fleurs  font  difpofées ,  à  l'extrémité  des  ti- 
IÇes,  en  une  panicale  dichotomc,  dans  la  bifurca- 
non  d0  laOjOelle  eft  une  leur  Cbliraîre,  dont  te  pé* 
donculeende  la  longueur  des  entre-nœu  !s.  Le  ca- 
lice eft  fcarîeux ,  corapofé  d'ecailUs  uvalts ,  imbri- 
quées ,  lifles ,  un  peu  obtuf^^'S  à  leur  fjm:ret>  leur 
partie  fupctieure  niane  3^  r^  flcLhiet-n  ilehors.  La 
corolle  ett  ds  couleur  laune  ,  ra  iiee  ;  les  detni- 
flf  urons  de  la  circijnférence  femelles  ,  fertilei , 
atongés ,  environ  au  nombre  de  doi|ze.j  tepfeffihant 
«tn  llyie  btiîde,  plus  court  que  les  corolleil  Ist 
fleurons  ductntre  nombreux,  hermafillOlljnSi 
fteriles,  mufc.)s  d'ur.  ftvlc  limple  &c  iaillant. 

Cette  plante  croit  .dins  l'AméfiaDet  {<p<eiVP9* 
nale.  On  b  Cfim^m  JMX4wA*^m$)^^ 

^.  SiLFHiE  1  feidHes  en(fti«s.'.SI^iUKei  f*?9^ 

foiium.  Nîirh. 

Siiphium  fjitis  obloff^ ^  ^gpo^is  ,  ft^tiibai ,  i** 
ttgerrimis ,  j'cubris  i  eautt  tttra£9nQ ,  afpero,  WilU. 
Sjiec.  Plant. -vol.  j.  pag.  j^je.  0*^(8. .  ' 

Silpkium  (  inteçrift>lTrim  ^  ,  (-j;,'!','  q:iaJrânpiitit'> , 
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étus,  enSIs  ,  oilongo-ovalihii  '  ,  fupr'a  fca'ttrrimU  ; 
ioHkm  fautioiibus  «  iréviur  ptduoiuiatis.  Michaux , 

nor.  boieaL  Aiaec  voL  a.  |n|..i4&i 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites ,  rudes  au  ton» 
cher«i  quatre  faces  Jiigulcuft-'s ,  garnies  Je  feuilles 
(effiles ,  oppofées ,  toutes  Je  même  forme  ,  re- 
dieflees,  ovales  -  oblongues  ,  extiénicn-ient  rudes 
i  leur  face  fupérieuK  j  uès-entiètes  à  leurs  bords. 
Les  fleurs  font  pM  nonbraute  *  foutenues  par 
ém  féàmaUÊ  courts. 

Cette  pfante  croît  dans  l'Amérique  fepte ntrio- 
nale ,  au  pays  des  Itlinois  ,  où  elle  a  été  décou- 
vmt  pu  M.  MidHn.  y  {,D^ritt,t»mtk,) 

4.  SaFHIE  itoWit.  SUj^iamt^nfcus  Linn. 

Silphium  fotiis  bppojkts  ûltirnifve  ,  fftlihus  , 
'v^.'orgis  ,  hinii  ,  li.ftricrihuj  Jtr'atis  ;  cjule  iftii  , 
hifiido.  Wilid.  Sfiet.  Piani.  vol.  j.  pag.i})i.  n*.  6. 

SUphium  fuliis  ofpojttis  ,  Ç'ffiW'^us  ,  Indlvlfis;  iit- 
ftrio'tbus  iilurnis.  Lini-.Sv  '  c  Pl.inr.  vol.  I.  p.  IJOl. 

—  MiJI.  Diâ.  o*.  1.  —  F.tbric.  Helmft.  pag.  141- 

—  Lan.  ninftr.  Gêner,  tab.  7C7.  fig.  t. 

Sil^ûim  (  aflerîfras  ),  eJu/t  ptiKncuHfque  hifpUt$i 

folUs  opi  ojîils  altirnijM  ,fcjJU:buf  ^  (n  j/i-ljitcfo/ath, 
firratts  \tl  crtiiatii^  atrinqai  kiifutit  ;  io/miui  ci- 
Umîs.  Mich.  Flor.  boieal  Amer.  vol.  1.  pag. 

Sihkium  fcliis  ofFofttit,  Roj^.  Li||i»  Bm.  181. 

—  Gtonov.  \  \xg.  1 5  ). 

SUpkium.  Hort.  Cliff.  494.  •  • 

Afttfifcus  coronâ  Coiii  fvHo     facit,  DiO.  Hort. 

EUiaut.  pag.  4a.  nb.  37.  ig.  4a. 

Ses  tiges  fonr  droites ,  cylindriques  ,  hautes  de 
quatre  à  cinq  pieds,  folidts  ,  épuilTes  ,  (impies , 
marquées  (quelquefois  de  ptuneun  Vaches  purpu- 
rines ,  heiiff  es  i\e  poils  couru  8f  piquans,  gar- 
nies de  teuillis  fitTiles  ,  ovales  -  oblongues  ,  lan- 
céolées »  les  unes  fimuées  ou  crénelées  a  leui  con» 
tour,  d'iiutrts  lé|gétem*pt  demées  en  tcie ,  rudes  , 
hirpides  &  velues  ï  leurs  deux  faces ,  un  peu  ci- 
ïtécs  â  leurs  benls  ;  les  inférieutts  &  celles  du 
milieu  alternes  j  feltiles  i  les  Tupérieures  oppoféer, 
acaninétf  i  leur  Ibmmer ,  longues  de  deux  i  t^is 
fovcet  fitt  un  ponce  de  brge. 

Les  leun  fom'fiçuées  i  l'eitrémité  des  xmh  î 
les  nites  fqlitajrts  ,  alternes  >  fonant  de  ramello 

des  fciiillts  î  les  autres  tt  rmiiules.  T  <'S  pédoncules 
foi't  tiè^-lorg<,  tyiindriques ,  burines  de  pofls 
touris  &  roidcj.  Les  calices  \vm  uèn  -  ouverts , 
Compofés  de  plulîeuTS  (at>gs  d'écailks  intbriquéejj 
inégales  «  owies^WonfPues ,  pr-rfqu'nbttifes  ,  pli* 
•es  ,  ciliées  à  Icnrs  bor 's  ,  pr.  'q'iV.brults  i  '.tir 
feituiiet'  Li  corcl  e  fcft  grandr ,  ra  jiéc  ,  de  couleur  j 
fMine  I  lei  étud-fleutoos  «fuverts  eu  étoile .  ordi- 
JWiNineDt  «inonbfê  de  atsuf  •  lawéoléi/iM  peu 


S  i  le  i^t 

élargis  ,  rbtus  ;  divifés  à  leur  fommet M  tftil p#> 

u.cs  (dents  j  tous  femelles  &:  fertiles. 

Cette  plante  croit  dans  la  \'  irginie  &  la  Caroline. 

f .  SiLPHiE  à  feuilles  en  cœur.  SUfhum  urthcnr 
sAâMMun,  Linn. 

SUpkium  foliis  ûltevtis  ,  oviiits ,  fcrratis  ,  fcakris ^ 
radicalibus  cordatU.  Lino.  f.  Suppl.  pag.  18 j.  -~ 
Jacq.  Hort.  I.  pug.  l<.tal».  49.— •  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  ).  pag.  23 ^^  3.  —  Lam.  lUuAr. 
Gêner,  tab.  707.  iig.  l.  —  Gzrtn.  de  Frudi.  fie 
Se«.  ttk  17t. 

Silphium  foltis  radicalibus  amplis  ,  cordatis  ;  eaU- 
linis  alttmù  ,  ovaUbas  .Juprtmis  u^nalitidtth  t  cauit 

hvi ,  féiùtiU  U»L  Mich.  Flor.  boieaL  Anet. 
vol.  1.  pag.  I4f. 

On  dtRtngue  cette  efpice  ï  fes  grandes  feuiMes 
alternes,  entières  »  échancrées  en  coeur  à  leiy 
bafr  «  dnitées  iD  ftie  i  leur  contour. 

Ses  tiges  font  droites  ,  très  -  élevées  ,  fermes , 
cyl:nd[iques,  glabres,  (triées  ,  paniculées  i  leur 
fommet ,  garnies  de  feuilles  péuoléee ,  alteruM. 
très- années  )  les  infeticures  8e  radicaleé  longue- 
ment petioiées ,  feiwuient  échancrées  i  leur  bafe , 
ovales  ,  rétrécies  i  leur  fommet ,  obtufes  ,  très- 
rudes ,  chagrinées  à  leurs  deux  faces,  épaifles, 
(îi-.uées,  d«,ntée$  en  fcie  à  leur  contour;  K*  den- 
telures fines ,  inégales ,  aiguës ,  tnverfifés  par  une 
forte  côte  CtHIante  &  par  des  nervures  latérales', 
un  peu  jaunâtres  ,  rameufes  à  leur  fommer.  Let 
pétioles  font  plus  longs  que  les  feuilles ,  roides, 
prefqne  cylindriques  ,  forrement  fbiét,  un  pen 
tnugéitresi  les  feuilles  caulinatres  moins  pétiolees, 
ovales,  elliptiques ,  obtufes  8r  arrotidies  i  tauc 
Innmict  i  \ùk  ûipériLiin  s  &  derrières  bien  plus  pe- 
tites ,  fc-nilcs  J  caniliculécs ,  un  peu  lancéolées. 

Les  flsU!S  forment  une  forte  de  corymbe  tet^ 
minai  ,  rameuz  )  elles  font  fupportécs  par  des  p^ 
doncules  grélts.  cyUndrigues  »  li(fes  ,  (triés,  alonr 
g^s ,  inégaux.  Le  celte*  eft  un  peu  çlobuteux  • 

(ompolé  d'Ccailles  niembraneufcs  ,  in  briguées  , 
très-glabres;  les  extérieures  ovaL»  ,  un  peu  ar- 
rondi; s ,  très-obtufcj  ;  les  intérieures  pins  grandes, 
prefque  lancéolées ,  acuminées.  La  corolle  eft 
;aune  ,  radiée  ;  les  demi-fleurons  nombmrtr,  1l> 
néairts,  alongés ,  onvcrts  ,  obtus  ,  prerqu't,  nticrs 
à  leur  fommet,  plus  longs  que  ItîS  cairces  j  les  fleu- 
:  ;  s  >i'ttD  jauiM'pile  «  courts ,  tubulés ,  terminés 
par  cioe  pétîu»  dents ,  fepvés  par  de  petites  paît 
Jettes  fînéaires  i  les  femepces  planes  ,  •valet  j 
éc  haiici  ét  s  à  leur  fommet  »  &  terminées  ptr  dett 
jwiites  cornes. 

Cette  fiante  croît  dars  l' Amérique  feptentrio* 
nale  ,  au  pays  des  lllmois.  On  la  cultive  M  Jardin 
des  Planie»  de  Paw.  f  C  ) 
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Si/phiumfolih  radica/Hus  caulinijqut pinnatifidît y 

.«!»/«  A<rw..W4Ud.^ec.  Pianc^  vol.  5.  {>ag.  ij^o. 
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Silphiam  foliû  ^itnàs  «  fùuMt-fmuuis,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  ft»  pag.  i|oi.»Liiio.  f.  FaTc.  i . 

pag.  y.  ub.  j. 

Silpkuim  foliis  raiiedlilHU  eaulinîfqut  pinnati^iii 
laciniit  lanctotatis  ;  cau/e  Jhptraè  htjpido  ;  eaiteiius 
aM|KM,  kinuifaUoUntmfiutjiiicordûtis  ^  acumi' 
Mém.  Mîchao* ,  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2 .  p.  1 4 j . 

Ses  tige»  font  droites  ,  cflindri^ues ,  tiès-  (im- 
pies ,  épjtiiïes ,  cannelées ,  hautes  de  huit  à  dix 

1>ted$  &  plus  ,  lilTes  à  leur  partie  inférieure ,  de 
'épailTeur  du  pouce ,  chargées  i  leur  partie  fopé- 
rieiirc  'l  Mjl'  -rcules  de  couleur  brune  j  &  héiif- 
fées  de  poils  rudes .  blanchâtres  ,  éta!és.  Les  feuil- 
les font  alternes ,  pëtiolées ,  de  deux  pieds  de  Ion- 

giieitr  ,  larges  d'un  pied  ,  îjc  riç^'<;  ou  ri"n:it;fides } 
les  piruiules  d«currcutts ,  ju  fiombre  de  quatre  ou 
cinq  de  chaque  côté  ,  diftaiites,  étroites  >  oblnn- 
8ues«finuécf&  dentées  à leutsbonki  trèt^fermes. 
rudes  i  leun  deux  6cei  *  trvmfêet  par  tine  cftte 
fiilî.iirL-  dos  deux  côtés  {  Ics  pétioles  ve!us  ,  -^m- 

£lexicaules«  les  feuilles  fi^érieures  prci'que  feâi- 
•  »  Animm  de  eenleitr  pinr|nirine  i  lenr  eommir. 

Les  fleurs  font  alternes  ,  lïtuëes  dans  l'aiflelle 
des  feuilles  à  l'extrémité  des  tiges.  Les  calices  font 
amples ,  comporés  d'environ  dix  écailles  imbri- 
quées ,  eranoes  ,  prefqu'en  cœur ,  un  peu  con- 
caves â  leur  partie  iofeueiiie  *  réfléchies  i  leur 
partie  fiiftërienre ,  très^mdes ,  hériflees  de  poils 
courra  ,  acnminée';  ,  fubult'es  à  leur  fommet.  La 
c&io  le  tû  jaune  ,  garnie  à  fa  circonfifrence  d'en- 
viron trente  demi-fleurons  au  moins  de  h  longueur 
du  calice.  Le  ftyle  cft  gréle  Se  bifide)  les  fleurons 
du  centre  nombreux ,  jaunâtres ,  féparés  par  autant 


ites  1' 


'<>  font  munis  d'un  Oyle 
.  iimple  8c  ftériie.  Les  feinences<L*  U  circoofiécence 
^om  ovales  »  membraneuret  >  idanaét»  i  letn  fom- 

met,  teriTtrée^  pnr  deux  petites  pointes  :  celles  du 
centre  fojic  oblongues  ,  tétragones,  ftériles. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio» 
nale ,  au  MilfîffiDi ,  dans  le  pays  des  Illinois.  On 
la  cultive  au  iardia  des  PUnces  de  Paris,  % 

7.  SiLrKiE  compofe.  Silpkium  compofitum,  Linn. 

Silpkium  foliis  cauliniî  JiauatO'^nitmùS^â j^ndi- 
calibus  tematis  ^finuuto-muhijiaij  ,  taU  Ityu  WiUd. 
5pcc.  Plant,  vol.  j.  pag.  »)}|.  nf.  1, 

Silpkium  (  laciniuum  ),  alttmh  ,  rtmotis , 
fetiolaiij  tpinnato^auaûi.  Walter.  Carol.  p.  117. 

,    Sl4piAM(m  (compofitum  )  «  foliis  radicalibiu  trifa- 
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ftdis  ;  taule  levi  ;  fioribus  parvit ,  paniti 
Flor.  bor^sl  Am?r.  vo!,  i,  pag.  i^y. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  lifl'es  «  ftriéeSf 
élevées ,  garnies  de  feuilles  alternes ,  dtftantes, 

péiiolées  ;  les  r.tdirales  divïfées  en  trois  fo'ioles 
pédiceliées ,  lînuees  ,  &  à  plufieurs  diviiiorv  à  kui 
contour  i  l^s  feulilvs  cauhnaires  (tnuées,  pinrati- 
fl.les  >  diftaotea.  Les  flvurs  font  jaunes  Af  tetni- 
nales. 

Cette  plante  croit  dans  les  fovêis  imiîri—i 
de  la  Cacoline  fie  de  la  Floride.  (JJ^irifL  «r 

Mick.  ) 

8.  SiLPiiiË  arbri(r<-au.  Silphium  ariortfctns. MWl. 

Silphium  fliis  Lnceobtis  ,  alttmit  ,fcalnt ,  tk» 
foleù ferruiu  i  tamc  fruiicofo.  Miller,  D.û.  n'.f. 

ConnafoËM  énuficéna,  urhontftetu  ;  jhrtptrv9, 
Itute  /fimint  iitato.  Honu.  Mff. 

Miller  lange  cette  efpéc-î  pirmî hs flphium , H 
malgré  le  peu  de  détails  uki'il  nous  donne  fitf  6 
frtiâification ,  on  peut  pTélUmcr  qu'elle  y  COIi¥ieat 
en  effet  d'après  l'es  frmenccs  ailées. 

Ses  tiges  font  droites,  prerqtie  ligneufes , hautes 
de  huit  à  dix  pi  .ds ,  ramcufes  ,  gai  nies  de  feuilles 
lancéolées  ,  alttnies  ,  langues  de  qualt:  pouces, 
fur  uu  pouce  fir  demi  de  large  «  retrécies  à  leur 
bafe ,  terminées  en  une  pointe  aiguë ,  rud  s  à  leur 
face  fupétieure  ,  médiocfeniem  deatée»  en  liàe  i 
leur  contour. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  tigesi 
les  unes  foliraires  &  axillaires  ,  les  autres  reunies 
au  nombre  de  deux  ou  trois  ^  fopportées  fui  des 
pédoncules  grêles  8r  ittégaux.  Les  calices  font 

coures,  compcfts  d'écailles  iinbriqi*^es.  La  CO- 
rolle  ell  d'un  jaune  tnncé  ,  radiée  ,  de  médiocre 
grandeur  (  les  d^mi-fleurons  court*  i  les  fleurons 
très-renfles  à  leur  tube  ;  les  fcmcnces  enviroonéei 
d'une  membrane  luince  en  forme  d'aile. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouveile-Efpagne^i 
la  Veia-Ouz.  Jt  (  D^trifu  ex  Miiirr.) 


9.  &L»iiti  )  fênillefl  fctbiet. 
Walter, 


Silphium  foliis  alremit ,  hto-lanceolatis ,  ferr^'.h, 
fiairis  ,  ciiiatis  ,  fm&ftjfilihus  ;  peJuaculis  Uvtiitt* 

Walter.  Flor.  carol.  p^.  1x6. 

Ses  tiges  font  glabres ,  hautes  de  deux  pieds  t 
prefque  point  lameulês,  garnies  de  feuilles  aber^ 
nés,  ï  peine  pétiolées ,  lancéolées,  élartçies ,  den> 

rt:tj>  en  fcie  à  leur  contour,  rr^v  rudes  \  leur5  ut 
iiices ,  plus  pâles  en  deffous ,  f  ermes,  ciliées  â  leurs 
bords.  Les  pétioles  font  très-courts.  Le*  Aaiin 
Tonr  jaunes,  grandes,  folitaires  ,  n!f  îllaires  tt  ter» 
minales ,  foutenucs  par  des  pédoncules  lifles , 
impies* 

^  Cctto 
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Cene  pbnte  croît  dans  U  Caroline.  On  h  cul- 
tive m  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^ 

10.  SiiPHiE  â  tige  bafle.  Silphium  fumttm. 


SUfImm  foliis  ovalîhus ,  o^r  /îs  ,  fevi-fr  Jentjiis, 
piÊBmmtPps  i  eauU  tenuittr  tommtajo,  Willd.  5pec. 
flnit.TeL  1.  i>ag.  1551.  n°.  7. 

Sifykium  (pttinilum  )  «  cau/t  pumilo,  tenuher  to 
ntentofo  ;  foliii  ovalibus  ,  oia.jh  ,  Lviur  dentatis , 
Çàtomtniofu.  Mich.  Flor.  botcal.  Amer.  vol.  i. 

Ceft  «M  efpèce  très-rem3rqu:ïble  parmi  celles 
de  ce  genre,  à  caufe  <Sv  fri  tig;s  balTes,  légèrement 
toînenteulls  ,  garnies  dt.  feuilles  oppofees  ,  ovales, 
pîef.^ue  tomenteufes  >  leRtitmcni  deoiiculées  à 
Uu;s  bords ,  obtufes  à  leur  tuttinier. 

Cette  plaaie  croît  dans  l'Amérique  feptcinno- 
nte,oddte  t  été  obfervéê  par  M.  Michaux ,  qui 
l'a  recueillie  dans  la  Ftoiide.  if^  (  Dtfiripu  ex 
Miek.) 

II.  SitPHiE  à  feuilles  ternées.  SUphiam  tri/o- 

liatum.  Linn. 

Silf  fùum  caulihus  ftxanguUs  ;  fofiit  tenus t  ovatû, 

én!a:h  ;     ,    .. \  ^o:QrrM.Rttr.  in  Lilt.— WUld. 
5ptc.  Pl.int.  vol.  5.  p.ig.  ij}}.  n°.  9. 

SUfhium  foliis  ttrnis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  Z. 
pag.  IJOX.  — Royen,  F  iiçH.  Hat.  181.  — GfOliOV. 
Virgin,  ijj. —  Miller ,  Ui^t  n°.  i. 

SUphzum  (terr.ifoliam),yô/r7i  ttrn^-vtrtiàUaùs , 
léattda^lsi  cauie  Itvi  ^  panictûA  nmitifiori.  Mich. 
'  Flot,  boréal.  Amer.  vol.  i*  pag.  146, 

Chryfjnthcmum  virginianum  tfo/iisaAerùt  tribus 
ftu  quaumis  ad  gtaitula  fuis.  Motif,  Oxon.Hift.  j. 

pag.  24.  §.  6,  tab.  ).  fig.  «8.  -r  Rai ,  Suppl.  111. 

Cette  efnère  eft  remarquable!  par  fes  feuilles 

ternées  &:  .iirporécs  par  vtrticilles,  &  par  fes  pa- 
nicules  trichoromcs,  a  fleurs  aflet  nombreufes. 

Ses  tiges  font  droites,  lifles,  cannelées ,  ordi- 
nairemem  i  fix  angles ,  di»i  ^ées  à  U  ur  extrémité 
en  mielques  rameaux  pam'culés,  hautes  de  quatre 
i  cuici  pifds  &  plus.  Les  feuilles  font  réunies , 
trois  par  trois  ,  en  forn  e  vt  rticille  à  chaque 
Doeu.l  i  les  ii  ferieure»  pétioiées  j  cmbraffant  tes 
tiges  par  l?iir  pétiole  $  te«  rupérietires  ftflîles  ou 
prefque  f.  flTiles ,  rudes  à  knirs  dfux  faces,  épaiffes, 
infBalemcnt  dentées  en  icie  à  leurs  bords.  Les 
fciulles  du  m:li«tt  font  ovales  ,  iancé<»lef  s  ,  t:ndi» 
que  les  it)férieures  &  les  fuptrieur.s  font  plu< 
étioites ,  alaagées ,  lancéolées  «  longues  d'environ 
mis  à  quatie  pouces* 

Les  fl-'-  r^  r.n  ilirpflfôr^,  à  Vcvrr'niré 
çgcs.  tn  une  pan:cule  trtchoiome,  étjileei  lup- 


portées  par  de  long»  pédonrolf s ftrîér  ,  j!.ilirr:$, 
munis  à  leur  bafc  de  braététs  I.i;.c  oK  f  ai  ■  :es. 
Les  calices  font  gbbrcs,  imbiiqués  prefque  fut 
trois  rangs,  d'écaillés  larges ,  ovales )  les  exté- 
rieures plus  courtes  .  réfléchies  en  dehors  -,  le? 
intérieures  un  peu  lancéolées.  La  corolle  e(l  jaune 
radiée)  les  deini- fleurons  étroits  «  au  moins  aufli 
longs  que  les  calices ,  linéaires,  divifés  en  trois 
dents  â  leur  fommet  i  les  Heuron»  du  centre  très- 
nombreux,  courts,  tul)  les,  à  cinq  pc:i:^  dentsj 
les  étamiats  faillantes  hors  du  tube  »  les  piliils  plus 
longs  que  les  étamines. 

Cette  plante  croît  dam  l'Amérique  feptentrio- 

nale ,  fur  les  mr  ntarj'-r  r!  h  Caroline  &  de  la 
Virginie.  On  la  cultive  au  Jaidin  des  Plantes  de 
Paris.y(K.v.) 

li.  StLPiiiE  à  trois  firaiUei.  SUpkhtm  tenanni. 
Recaios. 

SUrh'ium  cJuUhus  tcrtùhut  y  foliis  tcmlî  ,  f.Utn- 
ticulaiUipaniculdatchotomà,Ktlx.  in  Lut. — WiUd. 

Spec.  PImu.  vol.  j.  pag.  ij}  J.  n*. 

Cette  efpèce,  très  voifine  du  Jîlpkium  trifoUo' 
tum ,  en  dtftëre  par  pluûeurs  caraftètes  «lui  lui  font 
particuliers  ,  par  la  difpofitîon  de  fes  feullks,  par 

les  écailles  nu  c.\lice,  ciliées  S:  difpoféesfut  quatCO 
rangs  i  pat  les  demi-flêurons  plus  larges. 

Les  tiges  font  cylindriques  &  non  anguleufei, 
droites,  liffes,  hautes  de  Quatre  pieds  j  les  feuilles 
inférieures  &  fupérieures  eparfes  »  celles  du  imlieo 
des  tiges  rangées  trois  par  trois  en  verttcinesi 
celles  des  rameaux  de  la  panicule  deux  par  deux, 
&  fdmes»  les  feuilles  cauUnaires  petiolées  :  toutes 
font  lancéolées,  un  peu  rudes,  lâchement  dcnti- 
culécs,  rétrt'cifs  à  leur  fnmmer  ,  ciliee$  à  ICttlft 
bords ,  paiticuliértment  vers  U  baie. 

Les  fleurs  font  dirpofees  ,  à  l'extrémité  de* 
tiges ,  en  une  paniciiie  dichotome  j  les  calices 
imbriqués  ,  compofés  de  folioles  ciliées  à  leur 
coniOHf .  placées  fur  quatre  rangs  ;  la  corolle  jaune, 
radiée  i  les  demi  fleurons  de  la  circonférence  aOCft 
larges;  les  fleurons  du  centre  très-courts. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  l'Amér 
rique  feptentriooale.  y  {Deferifi,  ett  Bn^,) 

I  j.  SarHiE  à  tiges  pourpres.  SUphiam  atnpv" 
pureum*  Retktus. 

Silphium  caulihus  tentlbus  ,  foliis  fuhquatentis  » 
dentieulatit  i  pmieulû  àiehetomâ.  Rtlt.  in  Litt.  — 
Wind.  Spec.  Plant,  vol.  j. pag.  1J54.  n*.  11. 

Ses  tifes  font  lifles ,  droites,  ftriées ,  cylindri- 
ques ,  trè'-fcuiîlccs ,  ordinairement  d'un  pourpre- 
tuiice  ou  noiracK  ,  hautes  de  trois  à  quatre  piedsj 
les  feuilles  inférieures  pétiolées,  ahernes  ;  ceîîes 
qui  fuivent ,  ternées  i  les  fupf  riturrs  quaternées, 
prefque  veiticillées,  prefque  fcûU.s .  epaifles,  lan- 
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cédées  ,6bIoiigiies ,  ni3es  i  fctirs  deux  fàtfe»,  m 

Eeu  rétrécies  5c  l^-iic rement  amplt^xitan'cs  A  !eiir 
ife,  atgucs ,  acunui  c.i  à  kur  fomaitt,  un  peu 
ciliées  &  der.tëes  en  fcie  à  leur  contour  j  les  dcn- 
leiyres  dttianies }  fort  courtes ,  prefq-'e  rubercu- 
lécs  i  leur  l'ace  fuf  érietire ,  finemeor  réticulées 
tn  deffo-js ,  longues  du  trois  quatrCf  OUOeSi  b 
•cète  du  milieu  louvent  purpuiinc. 

Les  tiges  fe  bifurquent  à  leur  fom-net  ;  chnque 
'branche  fiipporte  une  panicule  donr  les  ramiHca- 
tions  font  inénnles,  ouvertes,  irumes  .i  leur 
de  deux  foiroksioppo'écs,  ft filles,  t;è-»-aigues, 
&  ,  aux  foufdivifions ,  de  bradées  folitaires,  étroi-; 
-tes,  lancéoiées,  ciliées;  les  pédoncules  propres 
-coens ,  uniSores  ,  grêles  ,  cylindriques ,  iiès-gli- 
hr.  <;;  ks  calices  gbbrcs  ,  compcilcs,  prelqu-  fur 
tro:<;  r.irgs,  de  folioles  élargies,  entiètes,  ovales- 
1.1  i;c  un  peu  obiufes;  !cs  extérieures  recour-? 

bées  en  dehors.  La  corolle  t  ît  juir);-  ;  l.  s  demi- ^ 
fleurons  aloogés,  linéaires ,  très-etroitsj  les  flcu-' 
tons  dtt  centre  courts ,  i  cinq  dents. 

Cette  plante  crrîr  J.ms  l' Amérique  feptentrio-' 
nale.  Je  l'ai  recueillie  vivante  danj  le  jardin  de 
M.  Latournelle ,  auprès  de Soiflbns.  ifi^.v.) 

SrMABR.  S'tmaba,  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  complètes  ,  polypétaléec  ,  de  la 
ramiile  des  térébinihjcées,  qui  a  t^cs  rappon"!  ivec 
les  aylantus  ,  &  qui  comprcn.l  des 
arbiiffeaux  exotiqLits  a  l'I  urope  .  dont  les  h  i.iiles 
fopt  temées  ou  ailées  avec  une  impaire  i  les  fl  urs 
axdiaires,  quelquefois  difpofées en  corymbei  une 
.•aille  à  la  bafe  des -pédoncules propxtSi 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

^  Vn  c«tite  à  qiutn  on  ciaq  divifions  ;  quatre  ou 
dnq  pétaUsf  dm  itammes  ;  Us  jUamcns  élargit  6- 
velus  it  leur  hafe  un  Jiylt  ;  quatre  ou  cinq  Cêffules 
«Qfiiues  ,  inférées  fur  un  rictgtadc  chanut* 

'CAAACTâ&B  ciMiRiQvs; 

Chaque  fleur  offire  : 

Un  eaiite  d'une  feule  pièce ,  â  quatre  ou  cinq 
découpâtes  aiguës,  alTez  profondes. 

1".  Uns  coroUc  à  quatre  ou  cinq  pétales  ovaks, 
attaches  autour  d'un  dilque  verdàtrc. 

3,'*.  Huit  ou  dix  étamints  dont  les  filamens  font 
înfrr  _  u  îv^  ri  Ique,  élargis  à  leur  partie  inférieure, 
velus  à  leur  baie,  ftibulîs ,  terminis  pjr  des  an- 
thères ovaltfSj  pendante? ,  â  deux  luges. 

4*.  Quatre  ou  cinq  ovahes  réunis,  convexes  en 
dehors  ,  furmontés  d  un  feul  fïyl'-  longé ,  à  quatre 
ou  cinq  Itrie» ,  terminé  par  un  lUgoiaie  divifé  en 
j^uatre  ou  cinq  rayons. 

'ht  finit  confifie  «n  qiuiM  ou  cinq  capfuks  i 


SIM 

ovotde* ma «vales ,  coriaces ,  fépirëes  les  unes  dtf 
autres,  réimles  f^ul^ment  i  leurbalè,  aoneftida 
loge ,  iniérees  fur  un  difque  charnu  ,  comenani 
chacun  unefetneuce  folttasic. 

Espèce. 

SiM,\BE  de  Guinée.  Sîmaki  guianenfis.  Aubl. 

Simaba  foliis  ttma:is ,  feu  impari-piiauttUf  ferHu 
axilLribus  ,  fubcorymbops.  (N .)  ^ 

Simaha guianenfis,  KxHA.OMVU'fÊtA,  I.pag. 

nb.  i5)."JulLGener.  Plant,  pag.  |7|. 

Swingera  arr.jra.  Willd.  Spec.  Plant,  vol, 
pag.  ;6y.  —  SJu  t).  Gt-ntr.  Plant,  n*.  17^2. 

CVft  lin  arbriffeau  qui  s'élève  à  \i  hauteur  d« 
fept  à  huit  pieds  ,  dont  les  tiges  font  droites,  cy- 
lii  dtiquesj  revêtues  d'une  écorce  ridée,  dtvifén 
un  peu  au  defTttS  de  leur  lufe  en  tatneaux  étalés , 

garnis  de  feuilles  pétiolëes,  alternes ,  ternets  a 
ailées  avec  ujoe  impaire,  compofées  alors  de  quatre 
ou  fix  folioles  bppofee s  ,  fermes  ,  lilTeS  ,  veitei , 

ovales-obloiigues  ,  f:ruieres  d  leur  contour,  aru- 
minei-S  à  leur  fouui  et  ,  longues  d'environ  trois 
pouces  &  de.-ni  fur  un  pouce  &  plus  de  laigeiiri 

la  folioli  in'pairc  un  [>tu  pédonciilc'e. 

Les  âéurs  naiflenc  dans  l'aiflelle  des  feuiliei , 
réunies  au  nombre  de  cinq  à  fix  en  un  petit  co- 

rymbe;  les  pednnculfs  roiirts  ,  inégaux,  munis  à 
leur  bafe  d'une  petite  bradée  e  n  fosme  décaille. 
Le  calice  efld'unecouleur  verte ,  glabre ,  à  quatre 
ou  cinq  découpures  profondes,  I  1  r  n  '^e 

ert  blanche,  un  peu  plus  longue  uue  le  taiiee  ,  à 
quatre  ou  cinq  pétales  ovales  ,  étroits  ,  obtus.  Le 
^ruit  elt  compofé  de  quatre  ou  cinq  capful"  jau- 
nâtres ,  ovotdes ,  revêtues  d'une  écoicu  utince , 
coriace ,  verte,  &  d'une  faveur afflèfe* 

Cec  arbriiTtau  cr<  !c  tfj.-s  la  Guiane  :  on  le  ren- 
cotitrt:  dans  les  forêts  d  Orapn  ,  fur  les  terrains 
découverte.  Il  fleurit  &  frudifîe  dailS'Ie  flioil  de 
juin.  ^  (  Dtfaift.  tx  AmU,  ) 

SIMBULEt  d'Atabie.  SîmiuUtaimiUia,  Foisk. 

Simhs.Utj  fvliii  alier.iis  ,  linea'iius  ffilÊifitfft' 

rions  terminai ts>iis ,  r.uemoftu  (N.) 

Simbuleia.  Forsk.  Flor.  afgypt. - arab.  pag.  iif. 
n».  S4*  —  Jur.  Gêner.  Plant,  pag.  418. 

C'eft  une  plante  herbacée,  découverte  &  dé- 

5 rite  par  F<mkh4Uqut ibrtne  un  genre  particulier, 
ont  la  famille  8e  les  rapports  ne  fonr  pas  encore 

parfa't.m-nt  bien  déterminés,  qui  a  une  très» 
grande  a(iif>ite  avec  les  pédiculaires  ,  ôc  qui  paroît 
rapprochée  des  véroniqueS'On  des  péri pées  :  elle 
rclTemble  ,  par  fon  port  ,  aux  polygaUf  te  MC'Jo 
caradère  de  fes  tleuis,  aux  columnfa. 

Sf&  tiges  font  iietbace^s  ^  annuelles  j  faautss 
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i'fjrtirftn  un  pied  ,  fimples  ,  grêles»  droites ,  cy- 
Mttques ,  angule ufe$ ,  garnies  <ïe  feoîMes  épai (es, 
jhttn  5 ,  rap|irochée5  ,  linéaire»;,  prefquti  tilitor- 
■iSiles  fuperieurts  trcs-limples  ,  longues  ii'cii- 
frroo  un  deuN*  pouce }  les  inférieures  partagées  en 
dfux ,  glibres ,  aciin  tnees  ,  longues  d'un  pouce. 
Lo  flïurs  lont  blanches  ,  forment  une  grappe 
rtrminjle .  longue  de  quatre  pouces ,  garnie  de 
S  urs  foliiaires ,  penchées  ,  médiocrement  pédon- 
cu'éîs ,  munies  a  h  l»fe  de  chique  pctioncule 
Cine  i»adée.liii<dce  »  lemUahle  «lut  feuilles. 

Caractère  GtNtRiQUE. 
Chaque  fleur  offre  : 

j".  Un  CiilJyc  iVme  fi^ii'e  pièce  ,  campanule , 
ptrûiljrt ,  i  ciiiij  vietoupurts  Hnéiircs  ,  égales. 

i".  Une  coro//e  monopétale  ,  jrréguîière  ,  cam- 
muléi ,  divifée  à  fon  o-  ifice  en  deux  lèvrL-s;  la 
kpéneure  biB<îâ  &  réfléchie  i  l'inférieure  dcoite  , 
|Im  longue ,  divifée  en  nois  lobes  {  cetai  da  mt- 
liM  M  peu-iecoorbé. 

Quirre  «^(jtt.'ti-t  didynames  ,  dont  les  fï!i- 
BtDsfont  iuitrcs  lur  la  corolle,  deux  plus  lor.gs  , 
MniMés  par  des  anthèi««  noirâtres  ,  réunies  ,  & 
fotmint  un  feul  corps  ttti  peu  comprimé  ,  quadran- 
giilaite. 

4*.  Un  ovaire  ovale ,  fupérieur  »  furmonté  d'un 

ftvle  fililorme  ,  terminé  par  un  ftigmaie  eiv 
rarmedètécc  ,  ovale  ou  globuleux  ^  obliquCt 

Ix  fruit  n'a  pas  encore  été  obfervë. 

Lecarad'tère  tiTenticI  de  ce  genre  cft  d'avoir  : 

Va  iaiue  campanule  ,  a  cinq  divijtons  ;  unt  co^olU 
mmviiéty  à  deux  ifvrts  ;  quatre  itamines  didyna- 
UtaatJùrt*  tiuiuts  i  nnfiyUi  anfiigmatc  ca- 

ri:t. 

Cette  pAame  croh  dans  l'Anbie  ,  Air  b  mon- 
ti|Dede  kunna.  O  (  Defiripu  €X  Fonk.  ) 

SIMIRE.  Simin.  Genre  de  pUntes  dîcotylé  - 
iottci,  a  fleurs  cotn-  lit^is ,  mo  op 'talées,  de  la 
femilte  des  rubiacées,  qui  a  . de  ues-erands  mp 
ports  avec  \e9  pfyeoihria ,  H  qui  co.upren  i  Jc^s 
î:i)r£s  exntiques  à  l'Europ»;,  doi  t  Us  fieurs  font 
fùape-ites,  difpofies  en  un  cor/  nbe  terminal. 

Lecaraâère  eflentiel  de  ce  genre  di  d'avoir  : 

Un  cjlict  trh-pttit ,  h  cinq  dents  ;  une  corolle  pe- 
int, tabulée  ,  à  cinq  lobes  ,  cinq  ir j^rincs  infèrèa  a 
^>nji:e  du  tuie  {  une  baie  petite ,  à  deux  loget  ^  k  deux 
J:iMa(u  i  eouronnie  par  ie  e^ee, 

CAHACTÈRE  C£NtRI<2UE< 

Ouque  Heur  offre  :  . 
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i*.  Un  caliic  totbinjé,  d'une,  feule  pièce ,  à  cinq 
dems. 

i°.  Une  eôrotle  monopsta'e  ,  tubulée  ,  atta- 
chée fur  l'ov.iirc  autour  d'un  diToue  i  fcn  tube 
aluiigé  i  foa  limbe  di\  ife  en  cinq  loWs  arrondis. 

î».  Cinq  êtamines  ,  dont  les  fi'ameiïS  font  Infé- 
rés fiu  le  tube  dr  la  coToUoj  tenoîné  par  des  an- 
thères à  deux  loges. 

4*.  Un  ovaire  ovale ,  futnîonté  d'un  long  ftvle, 
quelquefois  bifide  à  fon  fgwmet,  terminé  par  deuk 

(ligmates  obtus. 

\.ç fruit  eft  une  baie  ovale ,  petite ,  i  deux  lo- 
ges, couronnée  par  les  dsnisdu  calke*  i  deux 
loges,  i  deux  femenecs. 

Oîyfervations.  Le  pott  dcS  cfpèces  dont  ce  g<»nre 
eft  compote,  &qui  formei.t  toutes,  ou  dts  ir  >.'..$, 
ou  d.s  grands  arbriiîcaux  ,  qiie'm  cs  lé^:èr.^s  dif- 
férences dans  les  p.irties  de  la  IriiftiScation,  m'a- 
voicnc  fait  adopter  l'opinio:!  de  plufieurs  bora- 
niftes,  qui  le  regardent  comme  un  :>  me  diftinû 
des  pfycothria  t  un  oxamen  plus  attentif  m'a  ra- 
mené i  l'opinion  de  cett«  qui  do  ces  deux  eenre* 
n'en  f  int  qu'un  feul ,  8c  je  ne  préfente  ici  ks  ji- 
mira  féparés.dc$  pfycotkria,  que  parce  que  je  n'en 
ai  point  parlé  en  traiuntce  dernier  g|rât«> 

I 

E  s  P  â  c  E  s. 

!•  SiMiRE  des  teiocuriefs.  Siaùn  tiaâana, 
Aubl. 

Simira  fiUih  eUiptUt-^mià* ,  wminéHs ,  parai- 
Ith-vcnofH;  paniculis  enfîis  ,•  haecis  ovaUkë*ifii* 
puits  ovatis  ,  cujpidAÙs  ,  drud-jh-  (N.  ) 

Simira  tinUorta.  Aubl.  Guian.  vol.  1.  pag.  170» 
tab.  6f, 

Pkfycothriapafwfhm.'WiM^Sfec^VhùU  vol.  I. 

pag.  «X'i  n"   f . 

Ç'eft  un  arbre  dont  le  tronc  s'élève  à  la  hau- 
teur de  dix  à  douze  pieds  fur  environ  Jix  poucee 
de  dinnv  tre,  dcntl'ecoTCC  eft  cpaifls  ,  roufïeàtre 
en  dehors,  roirv  i  itérituremcnr.  Le  boi»  eft 
blanchâtre.  II  fe  divife  à  fon  fommer  en  plufieurs 
braoches ,  les  unes  droites  ,  d  autres  inclinées, 
éten<'.ue$  en  tout  fens.  Les  ratneaux  fom  oppofés, 
garnis  de  feuilles  oppofées  ,  médiocrement  pétio- 
lées,  molles»  ovales,  tilipriqucs ,  entières,  ver- 
res à  leur  &ce  fapérieiire ,  plus  paks  en  deflous, 
acuîninées  à  laur  (ommet ,  'orr^i.:^  d  environ  qua- 
torze pouces,  furfix  k  Uij.  i  uiaïquées  ,  à  leur 
fice  inférieure  ,  de  ne  rvures  rou'^eatres  faiî- 
Ianr:s,  munies  à  la  bilé  des  pétioles  de  deuxfti- 
puki  oppoiees,  très-caduques  .  ovaks,  aiguës. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  Textrénité  des  ra^ 
meaux  ,  en  une  panicule  ample  ,  touîTu-  ,  dont  les 
UOiiâc^ûoQS  fomoppoiee»  ;  les  pédoncules  courts^ 
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inégaux;  le  calice  fft  court,  d'une  feule  pièce, 
tt-rniiné  par  cinq  pet  trs  d:nts.  La  corolle  eft 
blanche,  mr)no|jetale  ,  inrundibuJiforme;  le  tube 
au  moins  une  fois  plus  long  que  le  calice;  le  lîmbe 
à  cinq  découpures  un  p-ii  .irronilu  s  ;  !cs  otnn.incs 
Dlus  longues  que  le  tube  j  le  pittil  plus  lonr,  que 
les  étamines.  Le  fruit  clt  une  periee  baie  i  'deux 
loges ,  i  deux,  femence*  j  couronné  par  les  dents 
du  calice. 

Cet  arbre  croît  dans  les  grandes  fotérs  d 
&  furtouT  dans  les  lieux  humides*  i  û  Goîaiie.  T) 

(  Dtfcript.  tx  Allé/.  ) 

L'écorce  de  cet  arbre,  trempée  dans  l'eau,  lui 
communique  biento:  une  couleur  d'un  très-beau 
roijpe  ;  ce  qui  tait  préfumer  qu'elle  pourroit  être 
employée  utilement  dans  la  teinture.  Les  effais 
qu'en  '.n  3  faits  aCjyeime,  donnent  lieu  de  croire 
quelle  fcroit  très-avantageufe  pour  teindre  en 
iouge>vif  la  foie  &  le  coton. 

Z.  Si  MIRE  luifante.  Simira  nitidit. 

Simtia  ftilsif  jubrotundo-ovatis  f  acaminatu  ;  pa- 
niculâ  ttrminaU^  corolU  limbo  Imtgiùrt  j  fltpw 
lis  fubrotar.dis  ,  dtciauis.  (  N.  ) 

Mapouria  guiantnfu,  AubI,  Cuian.  voL  I.  pae. 
I7f.  cab.  167.-  * 

Pfycothria  aitida.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  965.  n*.  9. 

•  Cet  arbrilTeau  pncfTe  des  mêmes  racines  pla- 
neurs tiges  moelleuits ,  caûanics ,  raineufes,  hau- 
tes de  lept  à  huit  pieds ,  revêtues  d'une  écorce 
vcrdatre,  &  dont  les  rameaux  font  garnis  de 
feuilles  oppofées,  pétiolées,  larges,  oviles,  un 
miKirrondies,  tendres ,  vertes,  hiifantes,  entières 
a  leurs  bords,  un  peu  aiguës  à  leur  bafc^acumi- 
nees  a  leur  femmet ,  longues  dVnviron  huit  pou- 
cesj  fur  quatre  ou  cinq  de  large,  iiiarquéts  de 
nervures  fjtliantes ,  l,i:.  r^ies,  parallèles,  un  peu 
con^Iucnt.s  a  ienr  Ion, .net;  les  pétioles  font  longs 
un  H'^.uce ,  à  deir.i-cyiindrique<; ,  pîjnt  s 
en deotis,  garnis  à  leur  bafede  deux  Itipules  ova- 
Jes,  oppofées,  très^caduques. 

Les  fleur?  font  difpofeeis  en  une  ample  panfcule 
tern^ùule,  dont  les  raaii.»icatjons  iont  oppofées  , 
munies  chacune  à  leur  inft:rtion  d'une  petite  brac- 
tée caduque.  Le  calice  cfl  A'-Anc  f.  u!e  pîecc,  é\  aie 
divifs  en  cinq  dents  qui  k  teruauerr  par  uut  p.- 
tite  pointe  noirâtre.  La  corolle  efl  blanche,  mo- 
nopëtaie  ,  en  forme  d'entonnoir }  fon  tube  eft 
court  i  fon  limbe  divifé  en  cinq  découpures  ob- 
tufes  j  ifs  ét^mfi:e<  inférées  fur  le  tube  ,  de  ]; 
longueur  de  la  corolle;  le  ftyle  terminé  par  un 
i»BiiMte  divifë  en  deux  lames. 

Cet  arbriffeau  croît  dans  la  Guiane,  fur  les 
bords  de  U  rivière  de  Sinemari  ;  il  n .11  rit  .ians  le 
moisdefepceinbie.  ^  {Defcdpi.  tx  AupL) 
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Les  Galibts  ont  donné  à  cet  arbrilTeau  le  notnds 
maypouri-crahri ,  à  caiifeque  les  maypouris ott  v^ 
ch^s  fjuvjges  fe  nourtiileDt  voloniieisde(asfèidl* 
les  &  de  ks  rameaux. 

3.  SiMiRE  palicourier.  Simira  paluouna. 

Simira  /«lits  iatt-^atht  Utrinqui  acuminaùs  • 
panifutû  er*Sis{  tmo/G*  ^Ihdneth  »  untrUefUf 
fabcurviâ  ttxtis  fttria^  f  JUpalU  UMit* 

Paliiourea  guioMO^  Aubl.  Guiaii.  voL  ».pig. 

17 J.  tab.  66. 

Pfycoihriafalicourta.  S»arti,  Flor.  Ind.occid. 
vol.  1.  ;  a  g.  4^3. —Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag. 

97  J  -  r".  37- 

S-cpiid!Ùum.  Schreb.  Gêner.  Plant,  n".  }o8, 

A  'l  ";^_  au  dr  nt  le  tronc  s'élève  à  la  hauteur  de 
fept  a  huit  pieds,  revêt»  d'une  ecoicc  lifle  &ver- 
dàtre,  &  dont  le  bois  e(l  blanc  ,  dur  ',  caflant.  I  ts 
branches  font  oppofées ,  &  forment  ,avec  les  ra* 
meaux,  une  tére  pyramidale.  Les  feuilks  f«ntpè> 
tio!tcs,  opprfces ,  aflex  larges,  ovales,  fermes, 
liiic  s  a  Ivurs  deux  faces  ,  entièies  à  leurs  bords, 
aiguës  à  leur  bafe,a(umtiiées  à  leur  fommet.  Ion» 
guts  d  un  f  ied  Si-  plus,  larges  de  cirq  à  fix  pou- 
ces ,  travci  ié^s  dans  leur  tuilieu  par  une  cote  Tail- 
lante ..  d'où  partent  des  nervures  latérales ,  {\m- 
pies,  alternes*  avec  des  veinules  réticulées  t  le  pé< 
tiole  eft  long  d'environ  un  pouce  ,  muni  i  fit  rafil 
de  dei.x  Hif  tiles  larges  ,  alongecs,  jiguëSj  pief» 
qu'en  gaine  &c  adhérentes  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  ont  une  odeur  agréable ,  8f  forment , 
à  l'extrémité  des  rameaux,  une  panicule  très-éu< 
lëe ,  d'un  rouj^e  écarlate  ;  leur  partie  inférieure 
de  couleur  ucangée.  Le  calice  eft  fort  petit,  garni 
de  cinq  dc-nts  courtes,  très-aiguës.  La  corolle  eft 
en  forme  d'entonnoir,  de  couleur  écailate)  (on 
tobe  eft  long  ,  cylindrique,  i;n  pea  renflé  ï  fa 
partie  fupén.iire  ,  legertincnt  courbé  ,  divilé  à 
fon  limbe  en  cinq  dtuts  ov.aliLS  ,  aigccs,  un  p:u 
inégales.  Les  etanunes  font  de  la  longueur  Ju 
tube;  le  ftyle  3<iffi  long  quL-  la  corolle ,  divifé  à 
fon  fommtt  en  d- ux  iligmates  compritnés,  éUi- 
gis.  Les  fruits  font  de  petites  baies  i  deux  loges* 

Cet  arbrid'c  ui  croit  dans  ia  Guiane^  dms  ttS 
forêts  de  Caux  ^  uù  il  âcurit  au  mois  de  février. 

(  Dcfcript,  €X  jSuU.) 

SIMPLl-..  Ce  iror ,  en  botanique,  a  différentes 
fignîGcations  >  tantôt  il  efl  employé  pour  déligner 
un  organe  qui  n'eli  point  nîviic,  î^v  ron  d  t  dans 
ce  feus  uns  n);e  finiple  ou  l.in$  laiiitaux  ,  un  jhle 
fir.pu  <u  (ans  unifions,  &c.  }  taitôt  il  tft  eîn- 
plove  par  onjofitiou  à  eompefi,  CVft  ainfi  que, 
}j».x  f€uil'ts  jur.flci  ^  on  entend  celles  dort  le  pé- 
ti  /le  ne  porti;  qu'une  feuille  ,  qui  n't-  fl  poir.t  divi- 
fte  en  folioles  j  par  calice  [»mfU  ^  celui  qui  n'cft 
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fedné'i|fle  d'une  feula  enveloppe  i  par  omhelle 
ftmfItfttWt  qui  ne  fe  divife  point  en  ombellulesi 

\\4  f.iu'  fr.yle  ,  cell-.  dont  le  péJonculc  t.e  porte 
qu'une  k\At  fleur}  taoïoc  il  ait  employé  par  op- 
pofirion  à  douUe.  Par  exemple ,  U  f<ur [impU  t  ft 
ct!!.^  Jont  les  étamines  ne  font  poim  cintvenies 
eppvuks. 

SIMPLES.  C'eft  le  nom  que  l'on  donne  aux 
plinees  ufuelles,  c'ell-à-dire^  qui  fonc  en  ufage  en 
■ééedae. 

SINAPI.  Cor4y(ottrras.  Genre  de  plantes  dîco- 

nlé.lones,  à  fleurs  complètes,  polypctalées ,  de 
lafmille  des  crucifères  ,  qui  a  des  rapports  avec 
\is  rjphanuj ,  qui  comprend  des  herbos  Lxoti^ucs 
ifËatope  j  dont  les  feuilles  (ont  prerqu'entières , 
mcfllyre,  ou  ptnnatilides  j  ks  fleur»  en  grappes 
itnBiD9Je$> 

U  car*âèie  tflcndd  de  ce  genre  eil  «fevoir  : 

U:  ca!i:e  prcfqut  fermé  ;  unt-fllqut  cylindrique  , 
KUciUtt  ;  la  dirnicre  articulation  renjUe  ,  gloiuleufe  ^ 

CARACTiftB  «tMiRlQUB. 

C3iii^  fleur  olliDe  : 

i".  Urt  ca/iî(  compnfé  de  quatre  folidles  linéai- 

les,  roédiocrem'.T.t  fcrréiSj  caduques. 

i*.  Une  corol/f  à  c,r.3tre  pétales,  cruciformes , 
ouverts  ;  les  ongleis  de  la  longoeurdti  celicej  kur 

linsbe  ovale,  ttès-tntier. 

i".  Six  itamincs  ttitradvnanies'^  dont  les  fllamens 
mt  droits ,  filiformes  { deux  latéraux  plus  courts, 
lenwnés  par  des  anthères  pierque  dioîtes  *  peti- 
I»,  ovales. 

4".  Un  ovaire  Tupérieur  ,  droit ,  cylindrique  , 
tnlé  à  Ta  partie  rupérîeure,  furmonté  d'un  Ityle 
(aoit ,  prefi^ue  nul ,  terminé  par  un  ftigmate 

SMUSt' 

le/râtÉt  eft  i»ne  iîliqae  alongée  .  cylindrique  , 

îiticulee  ;  la  der'nere  articulation  Riobuitrul'e  ,  rcn- 
fiée  en  niadue^  armée  de  pointes  piefqu'éptneufcs, 
terminée  par  le  flyle  fubulé ,  petfiftant  \  elle  ren- 
ferme plufieurs  n.mencis  diiî.inres ,  fnl'tnir'S  dans 
chique  articulation,  convexes,  un  ptu  compri- 
>Dées,  obiongiies. 

0\fi'vj:':o::s.  Ce  genre,  ëfiWi  par  M.  Desfon- 
uines,  fe  diliir.gue  des  raj/kanus  ^  principaieinent 
fir  la  fbnne  de  fes  fîliques  articulées  &  renflées 
f*i  'r^diie.  pr<;fqu'épineufes.  Son  nomell  compofé 
^deux  mots  forces ,  corduie ,  madue ,  &  earfos , 
inît,  e'eft'i<-dire»  fruit  en  mafliie. 

E  s  p  i  c  z,  s. 

i.SiNAPi  à  fruits  dpinsttX.  C«Pifyi«c«rfus  mm- 
mi».  Desfont. 
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CorJyloearpuJ  cau/e  infemi  kifpido,  feairo  {  foiiis 
glairis  ,  oblongis  y  fUtquis  patentiôu*  ,  apUc  echtmOÙ» 
Uesfonc.  FIds»  atnnt.  vol.  1.  pag*  79>  tab.  i$l, 

Cordyloearpus  ftliquis  Icvihus ,  unilocularihus ,  pa- 
teiuious  i  articula  terminait  muricato  ^  foiiii  (Myra' 
tit,  Willd.  Spec.  Flanc,  vol.  3.  pog.  jé).  n*.  i. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  «  hantes  d'en- 

viron  deux  pieds ,  rudes ,  pileufes ,  particulière- 
ment à  leur  partie  inférieure ,  légèrement  Ariées , 
rameufes  ;  les  rameaux  alternes  ,  axillatres.  Les 
feuilles  (ont  glabres  ou  chargées  de  quelques 
poils  rares  ;  les  inférieures  ovales  >  obtongnes  on 
e!!jpti^;ties  ;  ics  cnes  très-entières,  d'autres  échan- 
crées  en  lyre  à  leurs  bords ,  décurreniies  fur 
les  pétîolis«  longues  de<|uaae  i  cinq  pouces, 
fur  environ  un  pouce  ou  un  pouce  &  demi  de 
large  »  les  fupérieures  lancéolées  ,  prefqn'entiè» 
res ,  :il  cernes^  OU  légèrement  Années  *  on  un  peu 
dentées. 

L'.s  fleurs  font  alternes ,  folitaires ,  difpofées  ,  â 
l'extrémité  des  rameaux,  en  une  grappe  alongée» 
prefque  felfiles  ou  légèrement  pédonculées.  Leur 
calice  eft  glabre  ou  un  peu  velu .  ï  quatre  folioles 
cadiiqii''-  ,  toI<iré?s,  linéiires,  elliptiques.  La  co- 
rolle eli  cruciforme,  d'un  jaune-pàle,  de  la  gran- 
deur de  celle  du  fina^  arvenfit.  Le  limbe  eft  très- 
entier  ,  en  ovale  renvMfé  ;  les  onglets  de  la  îon- 
gu'.ur  du  calice.  Lis  filiqvies  forit  écartées  prefijua 
hoiizontalcinent  des  ti^.pi,  médiocrement  pedon- 
culées  ,  en  forme  de  maûue ,  aiongées ,  g'abres  ou 
un  peu  velues ,  étroites,  cylindriques ,  à  une  feuld 
loge,  terminées  p-ir  une  articulation  globuleufe, 
hérifféede  pointes ,  furmontée  d'un  Ayle  conique^ 
perlîftam^roîde,  ftrié.  Lesiémences,  au  nombie 
de  quatre  ou  cinq  ,  Tonr  comprimées  p  obloQguef« 
diftantes ,  Taillantes  en  dehors. 

Cette  plante  a  été  découverte  ,  pfr  M.  Oesfbll»  * 

taines,  dans  It-s  environs  de  May  ni^,  au  fOyanOM' 
d'Alger.  O  {Def<.ript.  ix  Oes/ant.) 

2.  SisAFt  i  fruits  liâies.  Otrdylùtarptu  Uvigatat. 

Willden. 

Cordyloearpus  fR^uis  tevUut,  hitocittanhus ,  td» 

prtffîs  i  articula  terminali ,  glahro  ffoliit  pinnatïfiJit* 
WiIId.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.        n*.  2. 

Eruccria  aUppica,  Gxtto.  de  Fru^l.  &  Sem.  pag. 
29S.  r.ib.  143.  fig.  9.  —  Vfenten.  Jard.  de  Ceu. 

tab.  ^4. 

Siitapi  grâcum^  maritimitm  ,  unui^mi  LtcitUattm « 
jiore  purpurafcenu,  Toutnef.  Infl.  R.  Herb.  Coroll. 
17.  — Itin.  vol.  I.  pag.  39S.  (ab.  35. 

Cette  efpèce  diffère  de  h  précédente  par  Tes  ■ 
fiIiques  à  deux  loges,  la  dernière  articulation  gla- 
bre Se  non  hériflé»  de  pointes  i  fies  feuilles  pinna* 
tifiJes. 

Ses  ti^  font  droites  «  hautes  d'un  pied«  uàs* 
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glabres  ,  diviféev  en  raaieaux  ahei n^j ,  diffas  , 
éulés ,  garnis  de  ftuille$  ailces  ou  pinnatitides , 
ut)  peu  chMmies ,  comme  celles  du  cotoaoptu  i 
plabr  is ,  alcern-fs ,  péiiolées  t  1c*  décnupures  li- 

néjir^-'s,  tre;;  tiitieies ,  canilicu'c'es.  Les  fleurs  font 
difpolcc^  en  grippe» longues,  diones  ,  terminales, 

rliis  alontjëcs  à  répoque  de  la  maturité  d.  s  fruits. 
,a  c^rol  eert  roug-»,  cnicirorinei  It-S  (ïHques  mé- 
diocrenif-nt  peJoiiciîi.'es  ,  ttès-k-rrrcs  c<<iitre  les 
liges,  gî.ihi  is  daiK  toute  leur  Icnpueur,  cylindti- 
qies»  «ciculëes ,  i  .k  ix  iof.es  i  la  dernière  arti- 
cubTÎott  renflée,  ^.«l^ic  ,  ovale >  lenfemanc  me 
femence. 

Cette  plante  fe  r<*nconrre  dans  les  îles  de  l'Ar- 
chipel, oà  i^Ue  a  été  découverte  par  Tournefurt. 
(Dffeript.  ex  ITtlU,) 

SINoAXK.  Singana,  Genre  de  pUnus  dicoty- 
lédones, i  fleurs  complètes ,  polypétale^s  ,  de  la 
famille  des  guctiets,.qui  a  des  rappom  avec  l^s 
mefua ,  6c  qui  comprend  des  arbrineaux  exotiques 
à  VKurnpf  ,  dont  îcs  ti^.'s  font  noucufes,  f.uinen- 
teufcs  de  gtimpante^s;  les  feuilles  grandes^prelque 
oppofies,  p;niolée$  ;  les  teurs  petites^  éptcttt^ 
aliliaires  ou  latérales. 

Le  caractère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

l/j»  eatiu  à  trtfi*  ou  tînq  divijîoitj  ;  trots  ou  cinq 
fitalts;  dtt  étamines  momhreufts  ;  un  jlyU  ;  une  cap- 
fàlt  cy  lindrique  ,  alongic  y  ù  i..-.t  fu^U  /ofc;  Jci  fe- 
meacts  tmhriquéts  »  (uvironnits  aunt  fuojtance  ful- 

CAkACTiRI;  «iwiitiQviv 

Ciiaque  fleur  oifie  : 

1*.  Un  tttlîet  d'nife  feule  pièce ,  divîfé  en  trois 
ou  cinq  fbUoics  €oneaves«  un  peu  arrondies, 

aiguës. 

i°.  Une  corolle  à  cinq  pétales  ou  trois ,  dont 
lesonglets  font  étrnics-fle  courts  «  1«  limbe  un  peu 
arrondi  Sc  demiculé. 

Des  éuuniatf  nombreiifes  «  dont  les  (ilam^ns 
font  tnietés  fur  le  réceptacle,  termines  par  des 
anthère»  arrondies ,  i  deux  loges. 

l'n  ovaire o\i]e  ,  rurmonté  d'un  (lyle  aîongé, 
courbé  à  fon  fommet,  &:  terminé  par  un  lUgmate 
concave ,  eti  téte. 

\.t  fruit  e(l  une  caprule  alongéej  cylindrique, 
fra,-*ile  f  â  une  feule  loge ,  contenant  plufieurs 
g::  !lè$  femencrs ,  couchées  les  unes  fur  le»  autres, 
tnvelonpées  d'une  fui  i  ,■  ;  ?  (  nlptufe  ,  8C  acta* 
chées  à  ttois  réceptacles  latéraux. 


Auoi^ii. 


E  s  r  è  c  E. 
ANE  de  la  Cuiane.  Shigma  gnimut^. 
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Si/igma  foliis  tlliptieis  ,  iaugerrimis  ,  gfiirit  / 
ptdur.cuus  brcvilfi'nis  ,  lateralilmt ^  inidll{(ltn#t  ^N.^ 
Lam.  iilufir.  Gen.  tab.  460. 

SingMa guiatunfu .  Aubl.Guian.  vol.  l-pag.^^ 
tab.  ftja  —  Jufl*.  Geoer.  Plant,  pag.  257. 

Sterhukia  taterifiora.  Will  l.  Spec.  PlaK.TOt.1. 
pag.  j  177.  —  Schreb.  G«ner.  Plant,  n^.'jo^. 

C'tft  un  arbrifFi^au  grimpant  8c  farmenteut, 
dont  les  princip.  Ks  tiges  fe  roulent  autoui  «ies 
troncs  des  fI  js  Ri..nds  arbres ,  fur  la  cime  défcucls 
elles  répandent  un  notnbre  prodigieuide  braivches 
8e  de  rameaux  noueux  .revécosd'aneëcorceverte,. 
mi'.rquee  de  riches  bîanchcs.  Le  bois  ert  dut,coin« 
I  p^Ctii  «  jaunâtre.  Les  feuilles  font  placées  deux  i 
I  deux  î  chaque  noeud ,  8e  prefqu'oppofécs,  paio- 
'é?> ,  grandes,  ovales,  elliptiques,  trcs-tnneres, 
glabres  i  leurs  deux  faces,  minces,  vctes,  acu- 
miiiecs  .1  leur  fomtiut  longues  de  (ix  à  Icpt  pou- 
ces, tiit  au  moins  trots  de  largeurs  ncrveufes, 
ycihccs ,  r«!tîcbtjfcsi  fouceniies  par  des  pétioles 
d'en\  iron  un  pouce. 

Les  fleurs  font  latérales ,  axillaîres,  prefqtiefaf- 
ciculéûs,  tapportcâs  par  des  pédoncules  courts, 
g.uijr.  Lffxx  calice  eft  verdâtre,  à  crois  ou  cinq 
folioles  concaves,  arrondies.  La  corolle  eft  blan- 
che,  petite,  compcfée  de  trois  ou  cinq  pétales 
dentelés  à  leurs  bords.  Les  éciinines  font  nom- 
breufes,  attachées  fur  le  réceptacle,  plus  courtes 
que  les  pétales.  Les  fruits  (ont  des  capAtes  de^ 
coiili;ur  grifâtre,  longues  de  fix  à  dix  pouces,  fur 
.  un  ou  deux  pouces  de  diamètre ,  relevées  en  bofle 
;  8c  foutenues  par  un  long  pédoncule  ligneux*  Lear 
écorce  eft  ferme ,  caflar)te ,  éfaifTe.  Les  femences* 
renfermées  dans  une  feule  loge  ,  font  de  la  grof- 
fcur  d'il.)-  châtaigne  ordinaire,  contenant,  dans- 
une  nvembiane  coriace  &  blanchâtre ,  une  amande 
blanche ,  légèrement  amère.  Ces  femences  font 
i  lacées  ks  unes  fur  Its  autrts,  erivelnppées  d'une 
iubibnce  blanche  ,  putpeufe  ,  douceâtre  ,  donc 
l'odeur  approche  de  celle  de  la  ctitouille. 

Cet  arbriifeau  croît  dans  la  Guiwie.  On  le  reti* 
contre  dans  les  forêts  qu'on  traverfe  en  allant 
d'Orapu  â  Caus.  Il  fleurit  8r  donne  des  Ihtits  dans 
le  moia  de  feprembre.  1> .  <  Dtfer^  e*  jùtUet.) 

SINUEES  (Feuilles).  Sinuata fblia.  On  donne 
ce  nom  aux  teuiiles  dont  les  côtes  ou  les  bords 
fontremarquablespar  plufieurs  lînuofités  ouéchan- 
criir^s  ;;:rondics,  trcs-ouvertes ,  un  peu  profon- 
des, comme  dans  Yhyofcyamus  nigcr^lc  fiatif» 
finuatet ,  VonofOrJam  aeantftium ,  Oe.  Lorfbue  cea 
échancnires  font  m'oins  profond-  s  ,  légères,  IX- 
feiiiUe  tlt  alors  appelée  gaadronnée  (r€fanda)i 
tacintées  OU  déchiquetées  lorfouc  les  dchanciwea 
font  une  ou  plufieurs  fois  divi^iàes. 

SINUS.  Ce  Torir  des  vcharcrures  afe/  rrofnn- 
dks,que  l'on  obfeive  fouvenc  fur  les  boxas  d'unp 
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fratlle,  d'où  U  xéitim  <ie«  perdons  (aillantes  ap*, 

pelées  loies, 

SiPANE,  Sipanea.  C«nre  de  pianres  dicotylë- 
iaati,  à  fleurs  complètes,  monopécalées ,  as  lu 

fj-ni!îe  d^s  riibbcécs  ,  qui  a      g-ands  rapports 
vite  !f$  mujfuida ,  &  qui  comprend  des  herbes 
«lotiqiies  à  l  i  urope  ,  liont  les  ftuilies'foot 
{«.eittiî  r^'  ;  \-s  fleurs  font  difporéesren- Ml  petit 

corj'mbe  iciiriiHjl. 

Le  anâèie  eflentiel  àe  ce  genre  efl  d'avoir  : 

VittaSce  h  eîitq  découpures  ;  une  corolle  en  enion- 

Mîr;  It  iimie  divije  (n  ctr.  .j  lobes  ;  cin.j  îtamint.',  ; 
aefyJti  nnt  caffaie  (nuronnée  ^  à  deux  i»gis  »  poly-  j 

Caractère  générique. 
Cbaque-fleur  offre  : 

iMJh  calice  fupërieur,  periîftant,  divifë  en 
à»{  folioles  droites ,  égales  ,  fubulées»  aîgucs. 

s'.  Une  corolle  monopërale ,  en  forme  d'emoR- 

noir,  dont  le  tube  ef^  Ions;  ,  infieré  Tur  le  difqiie 
«li  couronne  l'ovaire  ,  ventru  à  fon  otiâce»  le 
uibeoaverc,  4mtè  m  daq  lobes'ëgw». 

Cinq  fxammest  dont  les  filamens  font  courts, 
b<'érés  fur  le  tube ,  terminés  pat  des anthèies 
longues ,  à  deux  loges. 

4*.  Un  ovaire  renfertr.^  <fam  le  fond  du  calice, 

c-.r  inné  par  un  dîfqup  charnu  ,  du  centre  duquel 
s  dere  an  ftyle  long^  lilifonne  «  teniioé  pat  deux 

Le  fruU  e(!  une  capfule  ftche ,  «tbiculaîre , 
Criée,  i  deux  loge*;  ,  couronnée  par  les  dividons 
du  calice  j  chaque  loge  bivalve  *,  les  valves  oppo- 
fe^  aux  ctoiTons,  senfemanc  plnieim  liMNai^ 
lut  petites. 

Espèce. 

SipANi  des  ptiÊ.  Sipeaiêû  fntn^»,  'Anbtet. 
Siptuea  foUU  ovjto-Linctolatietiiifamisitùm4  f 

Ualttereti  ^  viû'L'jl).  (N.) 
Sip^Beaprcienjis.  Aubi.  Guian.  vol.  i.  pag.  147. 

t4>.  f6^  —  LaiD.  Uldftr.  Gêner,  ub.  1 5 1  * 

Cette  plante  a  des  racines  fibrcufes.  divifées-en 
flufieurs  ramifications ,  îi:  oui  produifent  des  tiges 
«oenbreufes,  cylindriques,  un  peu  velues,  noueu- 
iti,  très-rameufes ,  longues  de  deux  pieds  -&  plus, 
^  dont  les  raoBÎiiéuiofis  font  ta  plupart  couchées 
%  nficames  i  tetirs  noeuds ,  gamies  de  fenîtles 
«ppofées  .  pr  ;  i'  ftflUes,  ovatcs-bticéolé-? ,  en- 
twes,un  peu  rudes,  ciliées  à  leur  partie  m/é- 
tKUKj  aiguës  à  leur  fommet,  nnulieS'àICttr-lNllê 
^  itUL  fiipuks  oppoféei  J  caduques. 
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Les  fleurs  riaiflènr  à  l'eTtrémiré  des  tiges  &  dt  9 
nmeaux  ,  &  fbranem  de  petits  corymbes  de  f« 

ou  huit  flmrs,  portées  chacune  fur  un  pédoncule 
-coutt.  be  calice  rflilrté,  arrondrifa-baf«,reflerré 
à  fon  orifice  „  oû  il  fe  drvire  en  cinq  dëcoitpurâ 

lorrufs ,  étroite»  ,  aiguës,  avec  lît»  poiIafTc/.  long 
dans  ;  tcharicrure  de  chacue  diviiion.  La  corolle 
en  ttibuU  e ,  rouj:^àtrc  ou  conleur  de  roG»,  dîvifiÎÉ 
à  fon  limbe  tn  cinq  lobts  égaux. 

Otte  plante  croit  en  abondance  dans  les  f»- 
vannes  qui  font  autour  de  ta  vine  de  Oi^entie-} 

elletO  pr^rquc  roujours  on  î!  urs  &  en  fruits. lîliff 

m'a  été  communiquée  pat  M.  Dnpuis. 

On  empV  i'-  la  (ipanc  dans  les  tiianes  allrtnjentes 
SC'Con'.re  \i  f^-i.inrrhée.  On  fe  ferc  de  làdécoâioQ 
pour  iaver  ks  plaies  ic  Us»  alcères. 

SrPAROL^'IER.  Sipa^una.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  âeurs  incomplètes ,  monoïques  , 
dom  la -famille  6r  tes  ra^ports-nstmels  ne  -font-pas 

encore  déterminé*:  ,  les  parties  de  la  frrélificatton 
n'étant  pas  enccre  tuuits  connttcs}  il  rpntcrnr;* 
des  arbril&aux  exotique<.  à  l'Kurope  ,  dont  les 
feuilles  font  oppofees,  les  flcurs'iort  petites  >  asil< 
laires  >  prefqu  en  coiymbe. 

'Ln  canâAie  cflentiet  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Dosfkmn  m0iMfiies  ;  an  c^teSt-^aatre  divijîans  ; 

point  de  coroUf  ;  de  ijuairt  à  dix  é:jrr.i-es  aar.s  les 
fitùrs  mâles ,  i>iféi  t!.<  Ju r  ie  tisfque  du.  cai:ce  ;  un  ovaiiv 
fupérieur  ddns  t<i  fuurs  femeilt*  f  tOt  fiylt  oUè»g  ^ 

ftriéi^  CM(  Jtifnoêêt,  Lt  fhùu 


Les  fleait  ANie  nione«iiies. 

*  Chaque  fient  nileoffr»  : 

t*.  Un  M£wr«t'uMfettiepiècej-i-qntre  décou- 
pures arrondies. 

1",  Point  de  corolle. 

3*.  DepuiS'quairejufqu'âdif  iTMiiffM,  dont  If  s 
filamens  (ont  inférés  for  un  difque  velu  «  placé  dans 
le  fond  du  calice.  Les  anthères  font  î  deax  lnges> 

*  Ch.iqus  fleur  femelle  offre  : 

i"  T  n  calice  femblablei  celui  des  fieurs  mâles» 

1".  Point  de  toroUe  ni  à'l:amtnes. 

l*.  Un  ovaire  arrondi  ,  furmont;  ri'nn  flyle 
oblong,  flrié,  terminé  par  cinq  ii^ignjares  capil- 
Uita. 

^  E  s  p  â  c  |.  , 

Sit>Auoomnt'4a>kGaîaM;$f>w«M  gvMti^» 
AubL  ■* 
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Sifanina  foith  oppojiùs  ,  «vato-oilcngis  , ^uifcjt' 

S^pMotagùtnufis,  AobL  Guian.  Tot.  t,  p.  8^f. 

Arhriff'  an  'ont les  tiges  font  droites ,  hautes  ic 
.  fept  à  huit  i'ieds  j  divilées  prefque  dès  leur  baie 
en  branches  grêles  .  droites ,  atongées  »  munies  de 
ram-.-înr  nprof.  -; ,  îitTr^s  ,  verdi'r><; ,  noueux,  gar- 
nis à  chauue  nœud  de  deux  tcuiUts  oppofees  , 
ovales,  omongues,  très-entièies  ,  acumiiiee'  ^ 
leur  fommet ,  veices  »  liûes  i  leurs  deux  tac  es  , 
longues  d'environ  cinq  pouces  fur  deux  de  Uxgc , 
fuppottées  par  un  pédoncule  trèt*court. 

Lés  fleurs  font  petites ,  verdàtre* ,  les  unes  mâles, 
les  autres  femelle*,  (iiuées  dansTaiffelle des  feuilleSj 
difpo(ées  eu  petits  coiymbcs  ucès  -  courts  «  peu 
-Svnis. 

Cet  arbrlfleûu  croît  c^ans  la  Giiiane  ,  fur  le  bord 
dâscourans  d'eau  douce,  dans  le  quattier  d'Oyac. 
Il  fleurit  au  mois  d'aodt.  !> 

■  SIPHON  ANTE.5//>W<wfAtti.  Genre  de  plante  s 
dicotylédones ,  à  fleurs  complètes  ,  nM»nopén1ées , 

affilié  à  la  famille  des  borra^inées  ,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  iieroàendrum  ou  les  voikumeriu  ,  & 

aui  comprend  des  herbei  exotiques  i  l'Europe  ^ 
ont  les  feuilles  font  ternées  ,  preique  verticillees  i 
les  fleurs  dtfpefées  en  corymbes  axillaires. 

Le  caïaâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

U»  taliee  antp^e,  à  cinq  divifiotu  i  une  torallt  in- 
funéiiuitforme  ,  UriS'hn^  ;  tt  £mèt  petit  ,  A  quatre 
dhoupurcs  ;  quaire  éiaminfs  ;  un  fiylt  y  {Mtfiy  bûUt 
monoj'permts  f  renjtrmtt*  dam  U  calut. 

CAHACViRS  «ÉMiRlQUI. 

Chaque  fleur  offre  :  • 

I».  Un  f.aiiu  (i  une  feiib  pièce  ,  ample,  partage- 
en  cinq  d^opures  perfilUocec. 

i*.  Ur.e  co-oUc  monopétale  ,  infandibMlirorme, 
donc  le  tube  eft  ^iforme  »  tiès-loii^,  fou  étroit  ; 
le  Umbe  petit ,  otiven,  à  quatre  dtvifions. 

5*.  Quatre  étamints ,  dont  \fs  fitamens  font  plus 
longs  q;ie  le  liinbL^  de  la  comlle  ,  terminés  par  des 
anthères  oblongu(;k>  trianguiairc&. 

'  4".  Un  tn>aire  fupérieur  très-court ,  à  quatre  lo- 
bes t  furnionté  d'un  ftyle  fiiitormc  ,  de  la  lontr'jcur 
desétamines».f«coiirbé  »  foa  ibinmet. ,  termine 
l»ar  on  ftigmace  fimple. 

Le  frv!t  confide  en  quatre  Inies  arrondies  «  ii* 

tuées  àâvs  un  calice  ouvert  «  (ÇilMlMIlC'CbaeilDC 
une  feule  fismence  ariondic> 
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SivuONAMTl  des  Indes.  Siph^iumiat  ihJm; 
Unn. 

SîphonMtkiu  foBîs  Eneari-JMe^lMhffaiternatûf 

Slphonanthus  indica.  Linn.  Spec.  Pîint.  vol.  t, 
pig.  I  f  9.  —  Lara,  llitiftr.  Gêner,  vol.  1.  pag, 
n**.  r/8i>  nb.  79.  flg.  i. 

Sipkonantkits  (  indica  )  ,  limlo  corolU  ptteatt, 
ftigmMt  indivifo,  Wiild-  Spec  Piaoc.  val*  1.  pus» 
6045.  n*.  I. 


Sipkonamhus  falkis  folio  ,  ftore  ftrvtfceiltt»  i 
Aâ.  Petrop.  1736.  pag.  114.  ub«  If. 

Ufimachii  fptciet .  Pifon.  Bont.  IJ9. 

fi.  S!pfionanihus  (anguflifolia)  ,  llmlo  corolUil- 
/ai!j:o  ,/Iigmaft  htfi^o.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1. 

GoG.  n°.  i.  —  Lam.nii^.Geoer.paf.  $ii 

n".  I  (Sî.  tab.  79.  1. 

C'tll  une  plante  herbacée  ,  dont  les  tiges  font 
droites,  très-Hmples,  glabres,  garmes de fraiVes 
<eiTiles ,  r)p(,nréeî ,  plu^  ordinairement  terné?$,  li- 
néaires ,  hncéolées,  alonvçëes,  rërrécie*  prefqu'eti 
pétiole  à  Ic'ur  bafe,  entières  i  leur  contour, actt* 
minées  à  leur  fcmmet,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
marquées  de  nervures  latérales  ^  fimples,  prefqut 
oppofées,  réunies  ht  conniveotts  vers  le  bord  ma 

feuilles. 

Les  fleurs  font  difporécs  en  petits  corymbesop- 
pofés,  (ituës  dans  raflâUedes  teotUes  fnpérieares, 

portc<;  fur  tm  prilnncn's  cnmniun  affez  court ,  di- 
vifé  a  Ion  lomniec  en  trois  autres  plus  couics, 
prefqtt'ombeliés  ,  oniflores.  Le  calice  eA  glabre , 
un  peu  ottvei s ,  \  cinq  découpures  aiguës.  La  co- 
rolle  eft  jvmâtre  ,  en  forme  d*entofmoir  ,  mani 
d'un  tube  f  rêle  ,  trè«.-lf>tip  ,  divife  à  fon  limbe  en 
quatre  petites  découpures  obtufes  ,  étroite^ ,  plî- 
nes ,  un  peu  recourWes.  Les  étamines  ainfi  que 
la  piflil  font  failbiis  hors  de  l.i  corolle.  Le  fruit  eft 
compafé  de  quatre  baies  arrondies  ,  affez  petites, 
inférées  for  le  calice  ouvert  »  âargt  1  eUea  teiip 
femitnt  chacune  une  fewence  un  peu  ovale. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

Obfervations.  M.  Lamarck  ,  dans  les  lUufirationt 
dtj  Genres ,  a  rapporté  deux  6gures  de  cette  plante, 

Îlui  offrent  alfez  cU-  différences  enrr'clles  ,  pour 
aire  foupfonner  qu  elks  apoartienncrK  à  deux  ef> 
pèces ditinâes i  nuis  ce  célèbre  botanifle-n'a  pas 
ofé  prononcer  {  il  eft  porté  à  croire  que  la  figure 
première  n'eft  pas  très-exadte  ;  que  h  féconde  ex- 
prime avec  plus  de  vérité  le  caradt:-re  de  celte 
plante.  Nous  ne  nous  perniettrons  pas  non  plus 
de  proiMMicer  jufqn'i  ce  que  ces  deux-planiet 
aient  été  |ecotmue|  exifier  HeUenetic  dan»  la  na* 
ture. 
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SUSGS.  Sifoit.  Linn.  Ce  feoreefl  fi  peadiftiécem 
dscchu  àts  fium ,  <)ue  M.  Isanmck  les  *  réunis  i 

l'aitîclc  Berle.  (  l^oyei  et  mot.}  Enéfiet ,  le  fcul 
csraâère  qui  diilingue  ces  deux  genres ,  cunùih 
nmquement  dans  les  pétales  lancéolés  >  entiers 
pour  les  jî/iit» ,  &  dans  des  pétales  eih-iturés  en 
carurà  leur  fommec  pour  les Jum  ou  bcrlcs,  Le^ 
l.:n.nces  &  les  autres  parties  de  la  fruûification 
fom  parÊùtemefic  les  mêmes  pour  les  deiu 

11  Mn  joindre  â  t'arttcfe  BcRiB  quelques  ef- 
fècti  nouvelles  ilécnnvertf  ^  pir  Michaux  ,  &  qu'il 
1  décrites  dans  fa  tion  de  i  Amert^ue  feptentrionaU  , 
tîiles  que  Ton jfibm  imean»  fifon  pufiihm  ,  y!/ô/i  tn- 
fdkum,f^m^Hm0uim ^lifonbul(>ofum.  Plufîeurs 
drcei  e(pèces  omene  dins  leurs  remencesouel 
eues  caracièîcs  particuliers  qui  pourroient  oien 
déterminer  les  boianiAes  ,  ou  i  les  ranger  dans 
d'jutfes  genres,  ou  i  en  éraMir  de  nouveaux. 

SIS^'MBRE.  Sifymbrium.  Genre  de  plantes  di- 
conrlédones ,  i  fl«urs  complètes .  polypétalées  •  de 
la  hntlle  des  crucifères*  qui  a  de  grands  rapports 
tvec  les  ery^mum  &  les  ea/danunt ,  &  qui  com- 
ptend  des  herbes  ,  les  unes  exotiques  ,  d'autres 
iodicènes  de  l'Europe ,  dont  les  feuilles  font  fim- 
pi»,  ou  pimutifides ,  ou  ailées  :  les  fleurs  difpo 
fées  en  ëpi  ou  en  panicttle,  quelquefois  foUcaires 
Maxillaires. 

Le  aradtère  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 
tt  eaGce  &  Us  pftitti  ouvert*  ;  fix  ftamînes  tit/a- 

î-itjfrts  ;  unt  Jiliqut  alor.jjje  ,  cyliridnriuc  ;  Its  valves 
évites,  point  élafiiquts  en  s' ouvrant  i  la  eloifon  un 
/mfku  toagne  que  t«»  vtivtSé 

CaRACTIrE  GÉMÉRtQUB. 

Chaque  fleur  offre  : 

t*.  Un  ctf/ice  compofé  de  quatre  folioles  lan- 
céolées •  linéaixcs ,  rouvent  colorées,  ouvertes , 
«aéeques. 

1*  Une  coroUt  cruciforme  ,  à  quure  pcîak-5 
oblongs,  ouverts  j  fouvent  un  peu  plus  courts  que 
Itcalîoe}  les  onglets  ctès-petîts. 

Six  itamines  tétradynames  ^  dont  les  filamens 
fan  plus  longs  que  le  calice ,  deux  oppofës  & 
Inèaui  plus  courts  que  Ics  Mtcres ,  Tumiontés  par 
éci  anthères  finies. 

4*.  Un  ovaire  ofelong ,  filiforme ,  fupérîeur,  dont 

It  iule  eft  prefque  nu!  ^  le  ftigmate  obtus. 

lef^uu  cil  une  filique  alongée,  cylindrique,  un 
MO  courbée ,  légéremert  relevée  en  bolTe,  à  deux 
lopM,  à  deux  valves  i  ces  valves  teftent  droites  & 
>e  s'oKvrenK  point  avec  ëlaftîcîté  \  U  doifon  un 
peu  plus  longue  que  les  valves  {  ellct  ItllfeiaMNIt 
pUburs  femeoces  foit  petites. 


SIS  SOI 

Ojfcrvaiiorts.On  pourioicprefqtt'ctablir  en  prin- 
cipe >  que  plus  les  iimttllef  (ont  natuielles^  plus 

les  genres  qui  les  conipofent  font  arbin aires  :  il 
en  eft  très-peu  de  nature  s  dans  ceslamiUes>  &c 
l'on  voit  beaucoup d*el)iëces  pafler  faca^vemene 

d'un  genre  dans  un  autre,  fclon  les  rapports  feus 
tefquels  clnqu-^  botanifte  Ls  conful^re.  Celui  dont 
il  clt  ici  queltion  en  cd're  un  exemple ,  a  été 
fournis  aux  mêmes  diiugemciu. 

M.  Lamarck  a  fait  polT^r  la  plupart  des  efpèces 
de  la  première  dîvifion  i  fiiquet  courte*  &  inclinéu 
dans  pluGeurs  autres  genres.  Le/î/3'  ^  '  n.-fiur' 
tium  eft  le  cardamine  fontana.  (  Lamart  k.)  (  ^oye^ 
Cresson  de  fontaine.)  Cette  efpèce ,  à  la  vérité, 
a  parfaitement  le  port  des  crelTons ,  mais  elle  n'en 
a  poinr  le  principal  caraâère  générique,  quîcon- 
fific  d  ins  l'eî  îflicité  des  valves  au  moment  l  ù  e\\:s 
s'ouvrent  pour  lancer  leurs  femences.  Ces  efpeces 
mitoyennes,  qui  appartiennent  auunc  à  un  genre 
qu'à  un  iinr?  ,  jetf^nt  beaucoup  de  confufion  &c 
d'embarras  dans  les  liiftributions  méthodiques.  On 
ne  peut  pas  blâmer  les  botanifles  qui  les  changent 
de  place ,  étant  également  fondes  en  raifon.  Ja 
crois  cependant  que  ,  lorfqu'il  y  a  parité  de  rat- 
fons ,  il  vaut  '^lieux  hilT  r  ces  efpèces  dans  îe 
genre  qui  leur  a  d'abord  été  alVtgné,  ne  feroit*CB 
que  pour  éviter  les  inconvéniens  d'un~^place*- 
ment  au  moins  inutile  prefqu'arbitrairs.  Il  vm»- 
Jroit  mieux  en  tormcr  un  genre  nouveau  fi  1  un 
poOToit  l'établir  folidenent. 

\  i'  tJffmbrium  amphU/'v.t'n  a  ^té  réuni,  pir  le 
même  auteur,  aux  myagrum.  (^Kom  Cameline 
aquatique.)  Il  étoit  en  tlfec  bien  difficile  de  con- 
ferver,  parmi  Ic'i  fi'',  'nûriu^n  -,  une  plante  dont  les 
iiliqucs  (on:  très-courtes  ,  &  qui  dcvoient  la  faire 
ranger , d'après  le  fy(tème  de  Linné,  dans  la  tétra* 
dynamie  filtculeufe }  mats  auifi  elle  a  trop  de  rap> 
port  avec  le  ffymbrium  fthefire,  pOUT  eo  être  lé* 

parée  8e  rangée  dans  un  auae  genre. 

Les  autres  efpèces  de  cette  même  divïHon  fe- 
rotent  peut-être  fufceptibles  de  quelque  déplace* 
ment }  mais  comme  elles  offrent ,  plus  oue  celles 
dont  je  viens  de  parler,  le  caractère  des  fi/y  m' 
brium ,  je  les  y  ai  confervées  ,  &  même  j'y  ai  rap- 
pelé quelques-unes  qui  en  avoitnt  été  retranchées 
par  M.  Lamarck,  &  d'autres  ou'il  avoic  placées 
parmi  les  kefpirit  8e  les  tftiis  (  tes  juliennes  fie  les 
arabettes).  Il  étolt  bière  difficile  de  tenir  ces 
efpèces  fépaiées  de  plufieurs  autres  qui  ont  avec 
elles  de  nés-grands  rapports.  Peut-être  feroit-il 
aulTî  convenable  d'y  rapporter  plufieurs  efpèces 
du  genre  tryJSmum  de  Liiuié  «  qui  feroieot  mieux 
ptaâes  dans  coliû-d. 

Esricii. 

*  Sm^et  courtes  IneRmtet. 
I.SlSYMSRlfauva^e.  SifymbnumfUvcpc  iJiUl. 

Ce 
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S'fymirL  m  fdijuls  diclinatis ^foli'u  piiî/iaris  ;  fo- 
SoUsJunctoL.ns  ,  Jerratis.  Liim.  Spec.  Plant.  vol.  Z. 
pag.  916.  —  Hort.  CliC  j}6.—  Flor.  faec.  edît. 
2.  n".  f94.  —  Royen,  Lugd.  B»t.  I41.  —  Dalib. 
Parif.  104.  —  Sauv.  Monfp.  118.  —  (Kder  Flor. 
«Un.  tib.  9$i.  —  Gort.  Geil.  390.  —  Gmel.  btbir. 
vol.  ).  pag.  268. Crants.  Aonr.  47.  —  Scupo!. 
Carn.  n*.  8.2.  —  Kniph.  Centur.  il.  n*.  95.  — 
Hoffin.  Germ.  254.  —  Rnth.  Getin.  vol.  1.  pag. 
2$o.  II. pag.  izj.  —  l.am.  Floi.  franç,  X. 
jpag.  j  1 9-  •  5  —  Wiilden.  Spec.  Plant,  ^tol  j . 
pag.  4S9.  n".  2. 

Miller,  Helv.  II*.  481. 

Brach'ioLhas [ilvcfinu  AllioD.  Flor.  pflulein. n**. 
,toi2.  tab.  56.  fig.  2. 

frKCd  paUtfiris  ,  nafiurtii  folio  ^  fiiiqud  tblongà. 

C.  Banh.  Pin.  98. 

J.  Bauh.  Hitt.  z.  pag.  866. 

Enua  fhtârist  minor i  lutcQ  farvoqiu  fort.  C. 
"Banh.  Pin.  98. 

ErMApatufiriê,  mimor,  TiliMll*447.  Icon. 

-   Ertica  JUveftnt.  Fttciis  >  Htft.  1^5. 

Ir.i!.  \{.  Hcrb.  226. 

,    iidaVvf/j ptrttflfj.  Mœnch.  Method.  léj. 

fi.  Sifymirium  (  hippizenfe)  ,  filiquis  deditiatis , 
'tnviias  i  foiiis  infirttrikiis  pinnatii  ^  fummis  infe- 
rlorumque  foUotis  integtrrïmis.  WuU.  in  Jacq.  Coll. 
2.  pag.  <Si.  — Jac<).  kon.  Rar.  3.  tab.  jof. 

Eryfmum  vaum»  Dalecht  Ifift*  vol.  I.  pag.  6;  j . 
Jcoo. 

Cette  plante  a  des  racines  rampantes ,  des  tiges 
gTcles  ,  Criées,  rameufes,  lonjgues  d'eavirao  un 
pied ,  couchées  à  leur  bafe,  droites  eo  renverfées, 
prcfque  cpuchéfs  ,  glabres  ,  garnies  de  feuilles 
alten  es,  lancëulées ,  pétioiées ,  ailées»  les  folioles 
linéaires ,  étroites,  aigu&*  vertes  «  glabres  à  leurs 
deux  faces,  irrégulièrement  crénelées  ou  denrées 
à  leurs  bords  ;  les  dents  écartées ,  diftantes ,  aigués, 

r!u>  ou  moins  fortes.  Ces  folioles  font  entières  à 
«xtiéoiiré  des  itmilles  fupérieures  ibos  la  variété 
$  i  elict  oiRmt  d'ailleurs  quelcues  ancr«s  variétés 
dan»  leur  forme  8t  leur»  denttliBe», 

Les  ♦leuf'î  font  ilifporL'-s  ,  ,i  l'extrémité  des  ra- 
meaux &  des  tiges,  en  une  grappe  fimpICj  droite^ 
nue.  plus  ou  moins  lâche,  félon  fon  développe- 
ment, f.^s  clicti  font  ginbrts,  caducs,  d'un  vcrt- 
jaunatre  ;  la  comlle  jaune ,  petite  ,  un  peu  plus 
grande  que  le  calice.  Les  filiques  font  linéaires, 
un  peu  aplaties  «  légéreme  nt  arquées,  longues  d'en- 
vifon  fil  Ssnes  8c  plus,  larges  d'une  ligne ^  très- 
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glabres  4  fupportéei  par  dei  pédoncules  fiUfomm, 
glabres  ,  wk-cuwitt,  de  «oltié  pies  ceem  ^ 

les  filiques. 

Cette  plante  croit  parmi  lei  décombres ,  fur  la 
bord  des  rivières,  dana  Ittnurats,  en  Ftaace,«a 
AUemagoc  «  en  Suifle.  O  (  F*,  v.) 

2.  SisYMBRE  des  matais.  Si/yminum  paLSn. 
Willden. 

S'tfymhr'tur'i  filiqu'is  dcclinatis  ^  ohlonps ,  cvaili; 
foliii  pinnAiipiin  ,Jerrdti)  ;  pttalit  talitc  brtvitrikm. 

Willd. Spec. Plant,  vol.  5.  pag- 49a n*.  ^  — Le)€ 
Hal.n".  (^-it). —  Hoffrtj.Germ.  234.  —  Roth.Gtrm. 
vol.  i.  pag.  290. —  II,  pag.  1x7-—  Pollich.  Paiw. 

Sifymhrtum  (  terrcHre  )  ,  fliquis  dtcUnath ,  rar- 
g'dis  jfotiù  ptnaatijidis  t  inà^ualiur  dtntaî'ui  radiu 
fimpiià  ;  ptta^cdlieeifèpioniiu.  Smith ,  Ftor.tiii* 
vol.  2.  pag.  jci.  —  Curtis ,  Load.tab.  49- 

Sifymhrium.ifi«ndi£um.(S.àtX.  Flor.dan. tab. 4,^^. 

Sifymhrtum  amphihium.Vtr.  ».  Hu.lf.  Angl.  29^, 

Myagrum  palujlrt.  Lam.  Did.  vol.  t.  pag.  {71. 

Myagrum  aqaaticum.  Var.  Lam.  Flor.  &ac{> 
vol.  2.  pag.  483. 

Radicula  ffivi  plnnai  'is  ,  pinnis  denttttit f  fUàb 
calice  brtvioriàuj.  Hall.  Helv.  n**.  487. 

Si/ymirbam  dfeeriaM»  «  foUù  in  prtfiatdâê  Ud^ 
nias  divifts.  Toupuef.  InB.  R.  Hcfb.  xi6»  Fkr. 

lapp.  261. 

Sifymkrium  palujirt  ,  rtpttis ^  parvQ  jlon.  Vaill. 

PariCpag.  186.  n*.d. 

Radicula  filvejMs  ,  fht poUifiris.  1.  Baoh.  Hift. i* 

pag.  8^6.  kon. 

Raphanus  aauaticut ,  foliU  ta  frofuniat  Utmu 
(/iW/Kr.  C.  Baun.  Pin.  $7. — Frodr.  58. 

•^BatBenla  pabf/Uù,  Mœnch.  Meth.  ié|* 

fi.  Sifymbrium  (  hybridum  ) ,  gtabriufculum ,  dif- 
fini  patûlum  ,  vel  protumient  ;  foliis  pinnat'ddis  ( 
tobit  ovalibuSt  crtnatis  ;  fpitii  fiUft^ibia  i  ^ait 
crtbrîs  ,  païuiu  (>vat«-«MMyi«.  TkttiU.  PsriSyWÎb 

2.  pag.  j 51.  n"..}. 

y.  Sijymbrîum  (  pufïlUim  ) ,  c*miHm*  projtwit} 
Jôliùpmuuiêt  hijugis,  obliquis,  fuAdmtmthi^ifà* 

toTulofis  ,  incurvii  ^  brtviffîmis.  Thuill.  Paris ,  édit. 

pag.  ÎJ2.  n*.  j.  —  Villars,  Oauph.  vol.  3.  pag. 
J4i.iab.39.. 

Il  y  a  beaucoup  de  rapports  entre  Cette  eljièN 

h'  !e  ftfymhnum  f'\-rjlrt  ^  avec  lequel  elle  parolt 
avoir  cte  d'abo'id confondue,  &  qui  n'en  elt  peet- 
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Int^OMfnUié ,  diftiiijufe  par  Tes  fiU<|ues  plus 
counes»  pltti  yenflétii  par  Ai  cocoUes  pliM  pe- 
tites. 

Ses  ucioes  font  droites,  fimples,  Aififormei. 
font  iM^pantes  t  Tes  tiges  noniDrenfèf ,  ordimi- 

Kntent  couchées ,  étalsts  fur  cerrc  en  gazon  j 
quelouefois  redreflees  3  glabres,  verdàtres,  ri- 
meutes,  ftiiées,  girnies  de  feuilles  alternes,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces  ,  vertes ,  alongées ,  ailées  ; 
ks  infiiftcures  grandes ,  élargies  »  comporées  de 
folioles  ovales-!anceolec<; ,  plus  ou  moi:is  protor,- 
dçment  incifées  a  leur  contour  j  les  lobes  inégaux , 
h  flÊfUt  obtos  ;  les  folioles  des  feuilles  fupé- 
nenres beaucoup  plus  étroites .  linéaires .  aiguës, 
à  peine  dcQticuléês  ou  médiocre  n^t  incifées. 

Les  fleurs  ronr  nonibreafes ,  difporées  en  grap- 
pes axilhires  ttfrinirult's  ,  formant  par  leur  en- 
iemble  une  panicule  étalée.  Les  calices  font  gU- 
bces ,  petits ,  colorés  ,  obtus  ,  un  peu  onverci , 
ci<i c, ,  la  corolle  jaune ,  à  peine  piu«:  longue  que 
li  calice  ^  les  iUi^ues  courtes  ,  longues  de  trois  à 
ouatre  lignes  ,  un  peu  renflées ,  courbées  en  arc  • 
MUtCMies  par  des  pédoncules  glabre»»  filiformes, 
trèsKNtmts  ,  prefqu'aufli  longs  que  les  filiques. 
La  plante  ^  ne  patoît  être  qu'une  variété  de  celle- 
ci,  dont  les  feuilles  font  pinnatiiîdes  ^  les  lobes 
ovales ,  crénelés.  La  variété  y  eft  beaucoup  plus 
petire  ;  Tes  feuilles  compofées  de  deux  ou  trois 
pures  de  folioles  ovaks,  irréguiières  •  dentées } 
les  fleurs  fort  petites  ;  les  Cliques  relevées  en 
boBe  ;  les  femences  brunes  ,  très-petites. 

Cette  plaroe  croît  dans  les  lieux  humides ,  fur 
«•  rivièiei  ,  en  Fmoe  >  en  Allemagne , 
dans  la  Hoonie  j  l'IlUnde  j  la  Lappodie .  6ec.  G 

V  SisYMBUE  cértnphylle.  Si/ymMiut  nmo- 

fkyUum,  Oesfont. 

Sifymbrium  foliis  imtari'  fubufatU  ,  dcriiout  rc- 
wunis ,  in*qua/iiut ,  tonghfculis  ft/iquit  patcntibus , 
fedtaUo  brtvioribus,  DestOOt.  Fior.  ulanc.  Vol.  2. 
pag.  8i.  tab.  lyj. 

iifymbrium  fiUquis  tUipticis  ^  foliis  thuort-^fihu- 
■'  -  J  ,  rinnjtifico  ntntiiiis  ;  cault  adfttndtmuJvi'lïià. 
,5fec.  Phnt.  vol.  3.  pag. 492.  n*.  7. 

Il  exitte  des  reports  entie  cette  plaoce  &  le 

fjymbrium  coronûpififiam  ;  elle  eu  dîffbn  p*(  fes 

feuilles  linéaires  dcux  6c  trois  fois  ptusteoÏMSj 
-&  par  fes  tiges  plus  garnies  de  feuilles. 

Ses  racines  font  grêles,  médiocrement  rameufes, 
ewie»  de  quelques  fibres  :  il  s'en  élève  pluiieuts 
tiges  ,  hautes  à  peine  d'un  pied,  couchées  plus  ou 
moixjs  à  leur  baie ,  alc^ndantes  ou  droites ,  grêles , 
lebefceoies,  rameufes  à  leur  partie  infetieure. 
les  feuilles  foDtakeines  ,uès^troites ,  glabres  ou 
lé^iemcm  pubtfipciat»  ,  linéaires^  longHi  dW 
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vtten  deux  pences  &  plus ,  larges  de  deux  Ugoes  i 
les  inférieures  dentées  ;  tes  d^nts  inégales ,  dif- 
taiues«  ouvertes  ,  aflei  longues»  les  feuiiks  fupé* 
rlenres  oèMDtftees. 

Les  fleura  forèient  une  grappe  fîmple,  termi- 
nale. Leur  calice  efl  petit ,  coloré  i  la  corolle 
jaune  ,  une  fois  p!ns  longue  que  le  caîice  ;  le  limbe 
des  pérak  s,  o>.'k  ,  très-entier  ;  les  filic^ues  g'abres", 
grêles ,  un  peu  comprimées  •  longue»  de  tt ois  i 
quatre  lignes ,  lidiet>  diftimet ,  ouvertes ,  Uma» 
nii<>s  par  des  pédoncules  filiformes  ,  une  fois  plut 
longs  que  la  iîtique.  Le  ftyls  eft  très- court  ^  Ip 
ftignute  épais.  Les  femences  font  fort  petites  « 
ronfleâtres  «  au  nombre  de  quatre ,  ciii|ii  ou  fil* 

Cette  pUnte  croît  dans  la  Barbarie ,  aux  envi- 
rons de  Calsx ,  aux  lieux  fablooeux,  »  tÀ  elle  a  été 
découverte  par  M.  Deafimumes.  Q  (Dejcr^.'*9 
Dafim.  ) 

4.  SisYMBRE  en  oome  de  cerf.  SîJymhLm 
rMo^friiMm.  Oesfbnc* 

Sifymbrium  fuH'it  puhefcentibut ,  pinnaufJo-Jen- 
tatit  i  tacimis  «ufiindU  ^  /iaearibus  m  obtt^ufuiUs  i 
fitiqttit  ptttemibus  J  pe£cttUii*.  Desf.  Flor»  aclan^ 
vol.  z.  pag.  82.  tab.  154. 

Sifymbrium  jîliquit  linearîbtu  ,  încitrvatis  ;  foliit 
iMttolaùi  f  pianatijido-dcatatis  ^pubefteatibui  ;  catJe 
adfctnàtnu*  Willd.  Spec*  Plao^  voL  5.  pag.  49a» 
n*.  8. 

Ses  t-fi-'s  s'élèvent,  en  rouff?  garoneufe,  d'une 
racine  commune  ;  elles  font  fimples  ou  à  peina 
rameufes,  longues  d'environ  un  pie.1  ,  ditfufcs, 
uo  peu  couchées  à  leur  bafe,  velues-«  légèrement 
ftrîées ,  point  feuillëes  i  leur  partie  Topérienre. 
Ses  feuilles  font  très -rapprochées  de  celles  du 
plantage  coronopifotium  ,  aiongées ,  lancéolées,  pu- 
bt  fcentes ,  longues  de  quatre  à  cinq  pouces ,  larges 
d'environ  un  demi-pouce  ,  dentées ,  prefque  pin- 
natifides  i  les  dents  écartées ,  linéaires ,  entières  » 
peéUnées  »  toutes  imbtables ,  obiufea* 

Les  fleurs  foiu  difporées  en  une  grappe  liche, 
ttrininate,  nue.  Le  calice  elt  pubîfcent,  un  peu 
lâche ,  coloré, caduc. Ses  folioles  font  eiliptitjui  s, 
obuifes.  La  corolle  eft  iaune,  deux  &  trois  fois 

f>lu$  loni;ue  que  le  cilice.  Les  pctales  ont  leur 
imbe  tics-entier,  en  ovale  renverfé.  Le  ftyle  eft 
nul  i  le  ftigmate  obtus  $  tes  Cliques  grêles  »  ou- 
vertes J  un  peu  arquées,  glabres,  longues  d'en- 
viron un  demi-pouce,  un  peu  coin}nim-'es ,  fou- 
tenues  pat  des  péSoncules  fimples,  filiformes^ 
pubefcens  J  i  peine  plus  longs  que  tes  filiques. 

Cette  plante  ciolt  en  Barbarie ,  dam  les  fables 

Ja  -iùfert,  proche  Cafu  ,  où  elle  a  été  décou- 
verte par  M*  Deslontaines.  LUe  âeiuic  pendant 

'    Ce  s 
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J.  SlSV^tBRB  des  Pyrénées.  Sifymbrium  pyrc 

mucum»  Unii» 
* 

Sifymhrtum  /iliquis  fubovatis  }  foliis  inferior'ibui 
hratis  tfuptriorihtu  iifiaaatifidis ,  ampàxi€auliius  i 
fiylii  fif  fo'miius.  lÀm.  Spec.  Pfjnc.  vol.  i.  pag. 
016. — Villars,  Diuph.  vol.  j.  pat».  54'-  t^b.  58.  ? 
MjIj.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  491. 

Sijynirium  foliis  pmnatis  ,  imorum  pmnis  ob- 
iongu  ffa^  cnorum  ImeaiHuSy  inttgùs  ;filiquis  ova- 
£àûs,  oiigqfftrmiê.  De  Lachcpal  »  Aâ.  tielv.  4- 
pag.      «tib.  15.  Aw. 

'  BtaMoichuM  pyrtimiatt,  ADion.  Flot,  peden. 

a*.  10:5.  tab.  ig,  fig.  ï. 

jilylfum  ro'i's  iT.is  fubrotjr.Jit  ,  caulinis  pînna- 
tis  ,  jUiiormiùuS  ,  ampUxitiiidibui.  Haller  «  Helv. 


Riiphunus  m'in'tmus  ,  reptns  ,  luttas  ttntit- 

ter  divifis.  Morif.  Oxon.  Mift.  x.  pag.  Xj6.  $.  5- 
tab.  7.  fig.  I.  ?  —  Raî  >Hii.  S09. 

Afyipm  fot'tii  pi'inatls  ,  muttîjofmiim i  jlorihus 

nutm^t  ùaei*»  AllioD.  Spec.  pedem.  4a  ab,  7. 
ilfy<vnuK/y#»Mf(iim.  Var.^  Lam.  Dift.  u  pag. 

.  Se»  mfnes  font  longues  ^  covaç^éa  de  plu- 
iîeurs  fibres  blanchâtres  ,  prtfque  capillaires,  en 
touffes  gazontufes  :  il  s'en  élève  plufieurs  tiges 
droites  on  couchées  â  leur  partie  inférieure  «  gla- 
bres ,  cyIîndrit|UÉ$,  flriées,  un  peu  rameufes.  Les 
feuilUs  (ont  très-variées }  ctlles  du  bas  &  les  ra- 
dicales oblonjues  ,  échaiicrées  en  lyre  i  leur  con- 
tour ,  OU  ptnnitifi  jes  vers  leur  baTc  %  le  lobe  ter- 
minail  arrondi  ou  un  peu  ovale  «  entier  ou  crénelé 
vers  fbn  fommct  ;  les  feuilles  cjuliniires  &  fupé- 
cieurts  deux  tois  ailccs  ^  embraffant  tes  tiges  par 
labafede  leur  péciolt:  *  les  pinnules  prefqu'oppo- 
Jëes  ,  alongées^i  les  folioles  très-étroites  ,  linéai- 
res ,  (quelquefois  prcfque  filiformes,  entières  ou 
dtncées  irréguUéreiueiitj  vertes*  i^resàjeurs 
deux  faces. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  lâche, 
terminale  4  quelquefois  un  peu  rameufe  ou  laté- 
ra'e ,  prefque  paniciilée.  Les  pédoncules  font 
épars,  alternes, gljbres  j  filiformes,  crès-euvcrts, 
ptefqtie  de  la  longueur  des  filiques;  les  calices 
glabres^  un  peu  colorés,  obtus,  médiocranenc 
ouverts  ,  caducs.  La  corolle  efi  pune ,  petite  1  les 

r étales  onguiculés,  plus  longs  que  lt$  calirei; 
ovaire  eft  gtéle .  filiforme  j  furmonté  d'un  %iâ 
capillaires  les  liliques  très  glabrfs ,  redrelTées  , 
obi  longnes,  un  peu  ovales,  â  ptine  arquées  ^ion- 
tenant  plufieurs  femences  fort  petites. 

OtteplaiîtecTofr dans  les  Vftetà^ ,  en  SuilTe , 
dans  les  Alpe$ ,  &  dans  le*  dëpartemens  mériilio 
naux  de  U  France.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  dttPaiii^ 9  (l^v.>  ' <  .  .4 
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6.  StSYMBRE  à  feuilles  de  canaifie.  SifyiièHtm 

S'^fyrnhr'ium  foliis  pinnatis j  foUoUs  lanetoktUt 
incifo  pinnaùt  ^  txùmis*9iifkeiuibus.  Linn.  Sp  c. 
Plant,  vol.  t.  pag.  91^.  —  Royen  ,  Lugd.  Bat. 
6^9.— Vilîârs,  Dauph.  vol.  j.  pag.  {4t.— WîlM. 

Spcc.  Piant  vol.  j(.  pag.  491.  n*.  6. 

Eruta  JûUis  pinaatis  ,  pinnit  acuiiffimi  fcrrttû, 

Haller  ,  Helv.  H*.  460. 

Eruca  canaceti  folio.  Morif.  OXon.  Hîft.  t.  pig* 

2J1.  5.  3-  tab.  6.  fig.  19. 

Eruca  fruicofa  ,  foliU  tanauii  ittdka.  LaOL 
Hift.  pag.  86.  ttb.  33. 

Ses  tint  font  droites ,  lifles,  cylindriques,  fi- 
nement (triées,  prefque  fimples  ,  un  peu  fifiuleu- 
Tes ,  garnies  de  poils  courts  &  rares,  &  de  feuilla 
aiternes ,  péttolées ,  molles ,  piimaiilides;  lespin- 
n.i!  s  jlt  rnr^  .  profondes,  un  peu  décurrentesi 
Il  ut  bu:e,diitantes  .élargies,  laiicéoîees ,  forte- 
ment incrfées;  les  découpures  aiguës  i  les  ptnnu- 
les  fupérieures  terminales ,  plus  étroites ,  à  peine 
velties .  coninantes  ,  d'un  vert-  tendre ,  ayant  quel- 
que raffimblaiice  avec  celles  da  la  tanatfie. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  courtes, 
fituées  à  l'extrémité  des  rameaux  ,  uti  peu  raDPu- 
fcs.  Lîs  pédoncules  font  glabres,  ouvtif.,  fili- 
formes, plus  courts  que  le»,  ft  tiques.  Le  calice  eft 
petit,  glabre,  compofé  de  quatre  folioles  un  peu 
colorées ,  très-caduques,  La  corolle  eft  d'un  beau 
jaune ,  petite ,  un  («u  plus  longue  que  le  calice  t 
les  pétales  entiers ,  arrondis ,  un  peu  ovalet ,  en- 
tiers à  leur  limbe  i  les  fîliques  font  tedreffèes, 
très  glabres,  gréks ,  aloncecs  ,  droites,  a»guès, 
longues  de  trois  i  quatre  lignes,  un  peu  ren- 
flées«  légéreneiu  coamiinées*  i-étcédes  i  km 
bafe. 

Cette  pfame  Te  rencontre  en  SuiflTe  ,  dans  la 
Servie  &:  dans  les  dépaj  ceinc  n--  mcnidionaux  de 
la  France  ;  elle  m  a  été  communiquée  par  M.  De- 
foucault ,  oui  l'a  recueillie  auv  etiviroiia  de  Gre* 
noble.  On  la  cultive  au  Jaidta  des  Flaotes  de  P»> 
ris.:f(K/) 

7.  SisYMBRB  faoflê  roquette.  5f^miiÂMi 

folium.  Lmn. 

Sifymhrtum  filiquit  ertàis  }  folils  gUbrli  ^  fuiin- 
tegrrrimà  ,  pinnitifidis  ^pinnazifijijfiu  ^  fiprtms 
intqirà.  Smith,  Flof.  britan.  vol.  2.  pag.  70X. 
WiDd.  $pec.  Plapt.  vol.  3.  pag.  493.  n».  9, 

Sifymhnmm^u  imtgtmmij  ,  infimis  tripimm»^ 
ttfdls ,fuprrr-'rj  inugrii.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  t, 
pap.  917.  —  Uueturd.  Sump.  i  jro.  —  Dalibart» 
Pii  f.  2C4.  —  Pollich.  Palat.  n«».  6x7.^  Hoiei. 
Germ.  23 f.  Roth.  Genn.  voL  1.  ptK.  290. <— 
pag.  «28..  - . 
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Sifymiriam  aen.  Laos.  Flor.  franç.  vol,  i.  pig. 
mmiSs,  Hadf.  Angt.  290.  -~  Cur^  « 

f  1.M  ^>//7i  g^jhrîs  ,  pinn,Tt's    pinnis  ^MuiboS ^ 

épmihli.  Haller  ,  Hélv.  n^.  461. 

Erucd  foliis  Jinuuo-Jeni4ti'S  f  cauU  mtdiufiulot 
ntàstnwuù.  Cénrdi  Flor.  ^IL  Piov.  p. 

$n^'  «Wf/Mio.  C.  Baah.  Ko.  99. 

unut/oiia  ,  ptrtnnls.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 

S^j.kon. —  Vaill.  Parif.  pjg.  ^o.  — Tourn.  InU. 
R.Herb.  2i7.^GarMl.  A»,  itff . 

Enté  fitiva,  Fttfch»  a  1»^.  i6x.  Icon. 

Sk^JBwtJhw»  Dodoa.  Pettipt.  psg.  707.  le. 

Enttfiv^is,  Bbclcv.  tab.  2^. 

Cette  efpèce  a  non-feulement  la  faveur  piquante 
it  la  ro<|uette  j  elle  en  a  encore  le  port  &  le^  fcuil- 
Icsimis  c«Ues<i  font  plus  découpées. 

Sn  tiges  font  glabres ,  cylindriques  ,  hautes 
ifanàdeax  pieds,  rameufes,  diffiifes^  tres-lides, 
ptniesde  feuilles  atrt'rnes  ,  un  peu  gnlTes  ,  alon- 
gees,  rctrécies  en  pétiole  à  leur  bafe  ,  pinnatifi- 
isti  leur  contour  ;  les  découpures  frrégulières  , 
dilantes,  un  peu  étroites  &  dirigées  vers  le  ibm- 
~.et  des  feuilles,  glabres ,  très-Ufles,  d'un  vert  un 
p;u  glauque  .  très-entières  ou  qutiquetois  un 
peu  incifées  i  Çet  feuille» fiipéiieutcffoiit  cncièresy 
obijDgues. 

Les  ieors  forment ,  à  l'extrémité  des  ci.jes  & 
fa  lameaux  ,  des  grappes  droites  ,  alongécs  ;  les 

pJoncnles  (ont  altcriiis  ,  filiformes ,  trcî>-gl.iives, 
plus  courts  que  tes  fiiiques.  La  corolle  ell  alUz, 
fnnie,  de  couleur  jaonei  les  pétales  entiers.  Les 
iliques  font  droites ,  prefque  cylindtiques ,  Ion- 
loesd  uo  pouce  &  plus ,  très-glabies. 

Cette  plante  croit  en  France ,  en  Atlemaiçne , 

«uSuifTe,  &c.  fut  Its  vieux  murs  &dans  les  liriix 
incultes  8e  fabloneut.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Pintes  de  Paris:  Ton  odeur  etl  très-défagréable » 
kbùntut  âci«  &  biûlame.  y  (  y* A) 

t  StoYMsae  de  Buenos>Af  res«  Si$mtri$tm  io- 

vrieafe. 

Sifymirium  raum^Êmum  ;  foli'u  Juipianatis  , 

kutPktnaU.  (  N.  ) 

Ses  racines  fe  divifent  en  plufîeurs  fibres  droi- 
Ui.gtéles,  blanchâtres;  elles  produifent  une  tige 
Ébki»,  «n  peu  toriueufe  ,  divifée  prerque  dès  la 
nie  en  rameaux  nombreux,  diffus,  étalés,  tiès- 
•wem.  Les  feuilles  font  alongées,  pétiolées ,  af- 
tfrnes ,  prefQu'ailées  ,  très-étroites ,  dent  les  pin- 
sobrooi  disantes, ittégaks^  oppofées  ou  alcer* 
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nés,  ptefoue  horizontales  &  parallèles,  fort  étroi- 
I  tèsf  linéaires ,  glabres  »  entières  ou  munies  de 
1  quelques  dents  rares,  obtufss;  la  piniiuîe  termi- 
nale un  peu  plus  large,  &  fouvent  légèrement  in- 
cifée  ou  dentée. 

Les  fleurs  font  terminales ,  d'un  blanc-jnunâtre , 
difaofées  en  grappes  ttès*lâches«  alongées  «ixtuées 
à  I  extrémité  des  tiges  8c  des  rameaux.  Le  calice 

efi  compofé  de  q-ntre  petites  folinks  un  peu  co- 
lorées, gla'  res  ,  ouvertes.  La  corolle  eft  à  peine 
plus  longue  que  le  calice  }  les  pétales  ovales»ob- 
ongs,  entiers  ,  obtus;  les  (iliques  font  courtes  , 
ongues  à  peine  d'un  demi-pouce,  comprimées, 
inéaires  ,  médiocrement  redreflées  ,  très -gla- 
bres, foutenue<i  par  des  pédoncules  prefque  de  la 
même  longue ui  ,  étalés,  ptefque  noitzontattXj 
filiformes. 

Cette  plante  crcr  à  Buenos-Ayres ,  où  f'Te  a 
été  obfervee  par  Commerlon,  (  1^,  f.  m  htri. 

9.  SlSYMBREaroplexicauie.  Sifymônum  arr.fùxi- 

catUe,  Oesfimt. 

Sifymirium  foUis  glahris  ,  fuhàentaiis  ,  amf/txi- 
cauùàiu  i  raUttalibus  oiovatit  JHiiquù  pattnùôus  , 
mucronutît ,  pedieeU*  hevtoritia.  Desraot.  Flor* 
atlant.  vol.  z.  pag.  81.  tab.  i;^. 

Sifymbrium  glabrum  ,  filiquis  cnTp'-^ifs ,  ceFlis  ; 
foliii  dentatis  ,  radicalibus  obovutis  ;  c^uiims  où/on- 
gis  ,  cordatls  ,  amplixicau/lka,  WÎUd.  SpeC  Plant, 
vol.    pag.  49 J.  n".  11. 

r:tte  efpèce  eft  très-rapproch?;?  An  ffymhrlum 
J'j£iiuti,m,  Elle  en  diffère  pai  ies  tiges  &  ks  feuilles 
glabres ,  par  Tes  fiiiques  droites  ,  par  fes  feuilles 
amplexicaules  &  non  fjgittces. 

Ses  tigf  s  font  droites  ,  liffes  ,  hautes  d'environ 
un  pied  &  plus,  très -glabres,  cylindriaues ,  lé* 
gértmei  t  llriëes  ,  rameufes,  garni' s  à  leur  b:»fe 
tîe  quelques  poils  rares  &  courts,  divifécs  en  ra- 
meaux alternes  ,  axillaires,  droits,  très -ouverts. 
Toutes  les  l.uiîlts  font  glabres;  les  rad'raîtrs  & 
les  i.Tférifurcs  en  ova!e  renverfé  ou  un  peu  cunéi- 
formes, réirécies  à  leur  bjfe  8;  décurrentes  fur  un 

(>écioIe  court ,  léeéreœtnt  ûnuées  ou  dentées  i 
ettr  contour}  les  Kuillescautinaires  &  rupérieuret 
ahernes,  en  petit  non.bre  ,  reffilcs,  diHjnres.am» 
plexicaules ,  lancéolées  ,  échancrees  en  coeur  ic 
arrondies  à  leur  bafe»  entières  ou  dentées  co  fcie 
à  leurs  bords. 

Les  fleurs  forment  une  grappe  fimple  &  termi- 
nale ,  lâche.  Les  pédoncules  fontfimpfis,  alternes, 

capillaires ,  ouverts ,  une  fois  plus  lorgs  au  niO!t>« 
que  les  filiques.  Le  cnlice  eli  petit,  à  quatre  fo- 
lioles elliptiques  ,  colorées.  Les  pétales  font  jau- 
nes ,  deux  &;  trois  fois  plus  longs  que  les  ca'io.s  } 
ieux  Uoibe  ovale ,  ttès-entiei  >  lellyU  court,  aigu  ^ 
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periifianc  tes  filiqucs  font  drortet,  petites  ,  14* 

Îérement  comprimées  ,  un  peu  élâ:r;t^^,  aiguës 
leurs  deux  extrémités  ,  longues  de  quatre  i  cinq 
lignes ,  mucronées  à  leur  fommet  (  elles  renFer- 
rr>frx  pluûcttis  fêmences  fore  peciiei  «  de  couleur 

brune. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  >  aux  environs 
d  Al  L  r ,  o  1  elk  a  été  découverte  par  M.  Def- 
fontaines.  O 

lo.  SisYMBRS  fsgiccé.  SîfymérillM  Jiuîiuuam. 
WiUd. 

Sifyathrium  pL.hcficr.s ,  fiUquis  cy/indrjceis  ^  dec/i- 
natis  ;  foUis  ùhovaio  oblongis  ,  cerit^tis  ,  radicalihus 
kiijlatis  feauiinù  fagittatis ,  ampUxicaidibiU,  WilM. 
Spec.  Plant,  vol.  )•  pag.  495.  n*.  lo* 

.  Sifymkriam  ^  fagittatum  ) ,  pubefeetu  ,  filiquis  Je 

clinatis  ,  fuScylinaraicis  ,  rtcurvls  ;  foliis  okovuiu- 
oihngif  t  fagittatis ^  4<ntaùê.  Aiu>0«  Hott.  Kev. 

vol.  1.  pag.  i90. 

Sifymhrium  ^VuAU)  tSiifuisdecnitatù ,  brevibus  , 
fubcylindricis  i  foltis  mouiàmM,  dtiuUtU*tU  i  tAïUints 
éajiaiis  ,  obloneis.  Jaco.  IcOlk  Rsr.  YOt.  X.ub»  IZX. 

— Jdem  ,  CoUeâ.  vol.  x  »  pag.  68. 

Cette  plante  a  des  rapports  arec  le  Sifymbrium 
ûmpUxUatilt  i  elle  en  difFère  par  fies  tises  pubef- 
ceotef  >  par  la  forme  de  Ut  foitUes  haftées  on  fa- 
f  ictë«s  à  lear  bsfe  »  par  Tes  Cliques  Indinées. 

Ses  tiges  font  droites ,  cvHnflriqufs  ,  mé'lio- 
crement  fameufes,  pubefc entes  ^  garnies  de  feuilles 
alternes ,  molles  ,  iefliles«  ovatei  oMongues ,  den- 
tées ou  rongées  à  leur  contour  { les  radicales  pé- 
trolées,  haftées;  les  caii!inatr«  &  fupéricMres  am- 
ptexicaults  ,  fagittéi  ù  1  iir  b  .ù^  ,  dfniiculées  i 
leurs  burds.  Lesfleurs  forment  une  grappe  droite , 
tiche ,  temibale.  La  coroUo  efi  jaune ,  les  pétales 
enriers  ;  les  fitiqoes  pédobCttUes  ,  qrlindnques , 
incliiiées. 

Ceti-  plante  croît  dans  la  oiberie. 

ii.SisYMVllI  couché.  SîfymhnioK fi^num. 
Linn. 

Sifymbrium  fillquis  axiîlaribus  yfuhftffîUbus ,  foli- 
tmriisi  fôiiis  étnuao-finuatis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  i. 'p.ig.  9:7.  —  Hoît  191.  —  Wîlld. 

Spec.  Platn.  vol.  5.  pag.  4^14-  'i- 

Arabis  fupiaa.  Latp.  Flor.  franç.  vol.  2..  p.  51a. 

f  r  \  ftmum  caule  decumbtnte  ;  JiUquâ  laterali ,  fuh- 
fejit'i.  Roy.  Lugd.  Bat  p.  345.  —  Dalib.  Parif.201. 

£raeafupinë  ,  aiia  i  filiquâ  finguUri ,  i  foiiormn 
<&»«i-anR|p»Mr.lOMid«v4â.  i7Z4.  pag.  295.ub.iS.  j 
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Sifymbrium  paluSre  »  album  .  em*  foU«  .  Qimit 
infUionan  tUs.  Vaill.  Parif.  àk  \ 

Eruca  procumbenSf  aliût  ^^fiàotmêtlAait 

Vaill.  Parif.  50.  n».  J.  ^ 

Cette  efpèce  fe  rapproche  des  arai/ii ,  mais  elle 
convient  davantage  aux  fifymbrium  par  Tes  carac- 
tères génétiques  ^  &  même  en  génétal  par  (m 
port* 

Ses  ndnes  font  épaîfles ,  alongées ,  blandii- 
très  ,  garnies  de  quelques  fibres  filifprinc<  :  1!  t'en 
élevé  pluiîeurs  tiges  étendues  fur  la  terre ,  od 
elles  forment  des  gaaons  affe/  épais  ;  elles  Ibiit 
longues  d'environ  on  pied  .  gré!e^  ,  cvîindiiqufç, 
fti;jées  ,  fnlides  ,  verdi  n  és  ,  quelquefois  purjiu- 
ri:  e":,  légèrement  pubefcentes  8c  rameuTes ,  gar- 
nies de  feuilles  alternes  ,  aloogées ,  en  fbraie  de 
lyre,  ou  pinnatilides  ihns  routeleur  longueur,  d'ua 
vert-pâle  ;  la  découpure  temiMlo  pbi  ginéei 
plus  élargie  que  les  autres. 

Ses  fleurs  font  iicuées  dans  1  aiilelle  des  feuilles, 
folicatres  ou  quelquefois  deux  à  deux  ,  (effiles  ou 
à  peine  pédicellées.  Le  calice  efi  fort  petit .  de 
couleur  verte  y  hérifTé  de  quelques  petiu  poiii 
blancs  j  h  corolle  blanche  ,  petite  i  les  Cliques  un 
peu  courbées ,  longues  d'environ  un  pouce  ,  («• 
buiées  i  leur  fimnnec  ^  plus  épaîfles  i  leur  bafe, 
renfermant  un  grand  nombre  <lo  lonienfies  blUMS, 
ovales  4  iort  petites. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs ,  en  France, 

en  Efpagne  ,  aux  environs  de  Pari»,  le  long  de  la 
rivière ,  dans  les  fols  fablopeux.  O  (  f^.  v.  ) 

II.  StsYMBRB  i  filiqnes  nombreufes., 

brium  polyccratium.  Lino. 

Sifymbrium  filiquîs  taàtUrihts  ,  fcfftibas  ,  fuif 
laiis  ,  iiggregatit  ;  foliis  repando  -  dtniatis.  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  918.  —  Hort.  Upf.  195. 
—  Sauvag.  Monl)».  18}.  —  Mill.  Diâ.  n*.  f .  — 
Jacq.  Hort.  lab.  99.  —  Genrd  ,  Flor.  g.ill  Prfi^. 
pag.        ~  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  4^4. 

Sifymbiwmtanûtiilanm.  Lan).  Flot,  franç.  vol.  i. 
ptg*iio.n*.5)5. 

Sifymbrium  filiquis  fijSûivs  ,  txtrorsim  ncKfvit. 

Hall.  Helv.  n».  485. 

Eryfimum  fUtquis  in  alis  foiioram  feJîUbut.  Hott 

Cliff.  ii7. 

Eryfujium  po'ycention  ,ftucornicuiatum.  C.  Bauh. 

Piu.  «oi .  —  T ouin.  Infl.  A.  Herb,  ax8.  —  Catid. 

Aix ,  pag.  64. 

Eryfimum  mltemm  Mattèioli  ,  filiquis  parvis,  què- 
èufdam  deniaria.  J.  Bauh.  Hift.  a.  pag.  Séi^. 

E'yfimum  alterum.  Lobel.  Icon.  lotf. 

Irk  màtn.  MMUkMi.  Dalech.  HiSu  i.  pag></l> 
Icon. 


Digrtized  by  Gopgle 


S  1  s 

m»  tibgnocb  rapports  avec  kfifymirhmfw 
fimm  î  die  en  didère 

preiqus  fafciculées  dans  les  aiffelles  des  feuilles  , 
&  par  les  dentelures  des  feuilles  plus  aiguës. 

Ses  racines  font  dures  ,  grêles ,  (impies .  blan- 
ddttes ,  aloogées ,  garnies  de  quelques  fibres.  Ses 
tiges  font  couchées  ,  étalées  ,  nombrenfes ,  lon- 
gues de  huit  à  dix  pouces,  roides ,  cylindriques  , 
tfttn  vert-bUnchàire  ,  fim,>le5  ,  glabres  ,  feuiHees 
iia  toute  leur  longueur.  Les  feuilles  font  alter- 
ne», péiiolées  ,  alongées ,  glabres  &  vertes  à  leurs 
deux  faces  ,  finuées  ou  un  peu  échancrées  en  lyre , 
dciuécs  >  les  dents  très-aigues  ,  prefque  triangu- 
luMS,  tiguës  i  leur  fomoMci  ksfupéikuraspn» 
petites,  piefque  feflïles. 

Lesdeurs  fom  petites .  axillaires ,  feflïles,  rëa> 
iH<jiplufieurs  enfen^le  par  paquets,  furtout  aux 
it&lles  des  feuilles  fupétieuies.  Leur  calice  eft 
veniatiCx  glabre .  tort  petit  ;  h  corolle  d'un  jaune- 
eîie,  un  peu  plus  longue  que  les  caHces.  Les  fi> 
liques  font  glabres ,  fubu'ées,  fai!lantesendel»rs, 
oediocremeDC  re><flees  à  leur  partie  inférieure, 
CfiiÉkiqoes ,  faiUames  &  courbées  en  forme  de 
corne ,  comne  articulées  par  b  faillie  des  femeo- 
ffs ,  <jui  fom  lÎDrt  petite»  8c  renflées.  Ces  filiques 
McniNnK  pittlque  toute  la  longueur  de  la  plante . 

C«tte  plînte  croît  en  Suiffe ,  dans  l'Italie  ,  dans 
les  départemens  méridionaux  de  la  Frante  ,  aux 
mirons  d'Ai»  &  de  Marfeille ,  cù  je  l'ai  recueillie 
dans  les  terrains  incultes,  arides  ,  8c  fur  les  vieux 
murs.  On  la  cultive  au  Jardin  des  PUuicet  de  Paris. 
0  (  Kv.  )  Elle  paHe  pour  diurétique  ScHiVOffable 
ibos  les  maladies  de  la  vedie. 

ij.  SisY  MBRE  i  fenilies  de  tabouret  SifymirUm 

iurjtfoliurn.  Linn. 

Sifymhrium  racemo /tKuofo  ,  foUis  lyratis  ;  cauU 
mao ,  foliofo.  Linn.  Spec  nant.  Mg.  918.  — 
Araœn.  Acad.  vol.  4.  pag.  ji}.  —  Gouan,  llluftr. 
41.—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  — 
Ingnec.  Phytn^. 

Àraih  tmrffUU.  Lan.  FIm.  (naç.  voL  1.  pag. 

jii.  n*.  jji. 

Htfptru ftore  alh»  ,  minimo  {  ftUquà  hngâ  ,  folio 
fMmA  dttiutû,  BomIi.  Lugd.  Bat.  1.  pag.  10.  — 
Dill.  Hort.  Eltham.  pag.  179.  tab.  148.  fig.  177.  ? 

Draha  paiujiris  .filiquofa  ,  mo/Or  ,  éflltû  ,  iwfé 
fafioris  folio.  Cup.  Sic.  J. 

■  Ut^eris  (  dentata  )  ,  folUs  Aatâte  'pimuitiJUis, 
uMk  kw.  Linn.  Spec.  Plam.  1.  pag.  9^  i 

CetM«f^e  fe  difttngue  à  fes  fleurs  blanches  , 
fort  petites .  qui  foraient ,  par  leur  difpofition  dans 
Jet  aiffelles  des  feuilles  fupérieares  ,  une  forte  de 

fnppe  flexueufe  }  à  fes  feuilles  pinnatifides  ,  en 
ionoe  de  lyre  }  à  (a  lUiques  gtdles  ,  uèt'ioognes. 
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Ses  tiges  font  droites,  glabres  ^  (Iriées  ,  cylin- 
driaues  ,  médiocrement  rameufes  ,  un  i>cu  .ingii- 
leuies  ,  longues  d'environ  un  pied  6c  plu»,  feuil- 
lues dans  toute  leur  longueur  ,  un  peu  fteiueufes 
à  leur  partie  fupérieure  ,  garnies  de  feuilles  alon- 
gées ,  lancéolées .  alternes ,  pétiolées  i  les  radicales 
ovam-oblongues  y  pétiolées ,  profbadément  den- 
tées  ou  un  peu  échancrées  en  lyre  »  les  caulinaires, 
&  furtout  les  fupérieures  ,  pinnatifides  dans  leur 
moi  tié  fupérieure ,  rétréçies  en  pétiole  à  leurbafe  | 
les  pinnules  linéaires  ;  la  terminale  plus  grande  que 
les  autres  ,  vertes  ,  glabres  à  leurs  deux  faces . 
affei  femblables  à  celles  du  tabouret  l-ourfe  s 
berger ,  quelquefois  preique  linéaires ,  entières. 

Les  âeurs  font  fîtuées  à  l'extténuié  fupérieure 
&  fovvent  flexueufe  des  tiges ,  dans  les  aiflëlles 
des  feuilles  j  les  fupérieures  prefque  point  axil- 
laires ,  fornant  une  forte  de  grappe  terminale  ; 
elles  font  prefque  feifiles.  Le  calice  eft  glabre , 
verdâire  »  «  quatre  petites  folioles  caduques  «  gla- 
bres ,  obtufes.  La  corolle  eft  petite ,  blanche ,  un 

I)eu  plus  longue  que  le  calice  ;  les  pétales  etitiers; 
es  filiques  grêles  «  aiongees  ,  redreflées  ,  ttès- 

t labres  ,  cyhndiioues,  aiguës  «  longues  d'environ 
eux  pouces  &  plus. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sicile ,  l'Italie,  en 
SuifTe .  dans  les  Pyrénées ,  Bt  dans  les  départemens 

méridionaux  de  la  France.  On  !a  cuhîvc  an  Jardin 
des  Plantes  de  Paris.  O  (  K.  v.  ) 

I4.SisyMBRE  dentée.  Sifymbrium deniaium .  KW. 

Sijymirium  foUi*  aagufiifiaùs  ,  fubpiniuius  ,  pu- 
hendis  /  pàui$  tmaimis,  timearUut,  txtrmâ  m^n, 

(N.) 

Sifymhrium fbliis  radiealiius  ovatis,  tUntatisf  MM. 
Uni*  pinnaiitî  pinots  tintariitUt  eieutmâ  moMinâ» 
Haller.Helv.n'.éSi. 

Slfymhrmm  h^oËiam,  Villa»*  Dauph;  vd.  9. 

pag-  JJ4- 

Cardamine  nnânata.  Pourr.  Aâ*  ub.  3.  pag. 

ilulû ^mMifidt.  Lan. Dift.  i. pag.  zii. 

AlUon.  Flov.  peden. 

n*.  loci,  tab.  jj.  ftg.  j. 

Htfptris  foliis  multijidit,  Royeo,  Lugd.  Bat. 
338.? 

Cette  plante  ne  doit  pas  étte  confondue  avec 
le  fifymhrium  hurfifolium  dont  elle  efl  très-ditfe- 
rente ,  noo-feuleoMut  par  fa  petitefle ,  mais  en- 
core par  la  fbmn  de  ta  feuillas. 

Ses  racines  fort  grêles  ,  dures ,  filiformes ,  i 
peine  fibreufes:  il  s'en  élève  des  tiges  en  touffes 
gaxoneufetj  droites  ou  inclinées,  ou  pref<iue  cou- 

chées  j  grê!'=s  ,  pub;fcentts,  prefque  ♦îlifomies, 
hautes  de  uou  a  quatie  poucc  s ,  ûmpU  s ,  feuillées) 
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IfS  feuilles  font  petites ,  pinnatifides  >  les  radica- 
les ovales  ,  entières,  très-courtes  ,  fimplemtnt 
detuées  à  leurs  bords  ,  obtufc  ,  rétrécit^ i  en 
fioles  à  leur  bafe;  les  autres ,  taat  intérieures  cjue 
fupérieui  >  diviises  en  pinnules  courtes  ,  pro- 
fondes i  très-étroites  »  puallèleSj  iiioplî»^  &  qui 
paroilfent  o  être  que  des  dents  ptofoodes  »  Ibiéai- 
res  i  11  pinnuîc  terminale  plus  grande,  ovale,  gla- 
bre ou  Icgétement  pubelcente  ,  uo  peu  velue  fur 
les  péciol». 

Les  fleurs  forment  une  petite  grappe  droite  , 
terminale.  Les  calices  font  glabres,  colorés  «  à 
quatre  petites  folioles  obtufes ,  médiocrement  ou- 

V  rte  s.  toiolîc  «.II' b'jnche ,  petite,  nir.is  plus 
longue  que  le  calice  j  les  pétales  entiers;  les  iî- 
liqucs  grêles ,  draites  «  longues ,  comprimées , 
g*abrcs ,  foutemies  par  des  pédoncules  courts  , 

Êubcicens-,  les  femences  trèi-peitus,  nombreu 
iSj  un  peu  failbmes. 

Cette  plante  croît  dans  les  montagnïs  alpines 
des  département  méridionaux  de  la  France^  dacs 
le  Piémont.  O(f^'f  ) 

ij.  SisYMBKR  à  feuilles  lUifonnes.  Sifymbrium 
lUiformiam,  Wmd. 

Sifym!»ium  fliquis  axilluribus ,  fuhftjfîlibus  ,  corn- 

prefis  ;  foliu  limariiut.  Willd.  6pec. Pianc  vol.  J. 

pig.  4i:^.n°.  14. 

C'cft  une  plante  fort  petite,  dont  les  tiges  ont 
à  jK-îiie  deux  nu  trnîs  pouces  de  haut.  Elles  font 
g.t(U!es  dù  teuiiies  alternes  ,  fimples ,  prefque  Tef- 
£U$,  longues  d'onpouce.  très-etroites,  linéaires, 
prelque  âlilbtnies «  entières  à  leurs  bords ,  un  peu 
aîguft  à  leur  fommet ,  prefque  glabres  à  leurs  deux 
fac  s  ,  [  s  A  péiicurts  quelquefois  bifides.  Les 
fl:urs  lont  toit  petites,  axillaires,  prefque  felG- 
ks;  la  corolle  blanche  i  les  pétales  tméaiies ,  ob- 
tus à  l'extrémité  de  leur  limbe  ,  un  peu  plus  longs 
que  les  calices»  les  /îliques  linéaires  «  comprimées» 
pielque  icflUes ,  un  peu  rudes  ,  obcnfes. 

Cette  plante  croîr  3âns  la  Sibérie  ,  fur  les  bords 
du  fleuve  Kuma.  O  Ç^Deferift.  t»  Wiiid,) 

1 6.  Sis  YMBItB torulenx.  Si^mMam  tankfum. 

Dcstont. 

Sifymbrium  ramij patulis;  cauU  hirto  i  f^tiHt  Un- 
(toUtis ,  dentatii  {  fliquis  ereâis ,  f/^liiui ,  fubuia- 

tij,  tor^lops,  piûefctiuiius.  Desfont.  Flor.  adant. 
vol.  1.  pag.  84.  lab.  159. 

SifymMum  nttmù  ertOof  filiquis  fi^Ulh^s ,  pu- 
iifcentibus  ifoUh  Un<Qlatii ,  dtntëtiê,  Willd. Spec. 

plant,  vol.  3.  pag.  495.  n*.  16. 

Ses  tiges  font  droites  ,  rameofes  ,  hautes  de 
huit  à  dix  pouces  ,  divifées  dès  leur  bafe  tn  ra- 
meaux érales,  roides,  cvlindrioues ,  hérilTés  de 
poils  courts ,  garnis  de  feuilles  aliernes  ^  récrécies 
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en  pétiole  i  leur  bafe  ,  lancéolées ,  pubefcentet, 
dentées  i  leur  contour ,  aiguës  ou  un  peu  obtufes 
à  leur  (ommct,  longues  d'environ  deux  powesk. 

plus,  larges  de  trois  à  quatre  lignes. 

Les  fleurs  font  difpofées  ordinairement  en  grap* 
pes  courtes,  terminales  i  quelques-unes  forttnt 
immédiatemem  du  collet  de  la  racine .  &  font  dé> 
pourvues  de  feuilles.  Le  calice  eft  velu ,  coloré, 
compoië  de  quatre  folioles  linéaires  ;  la  corolle 

f>etite  i  les  pétales  bbncs  ,  un  peu  plus  longs  t^ue 
e  calice  { leur  limbe  ovale,  très-entier  i  leflig* 
mate  épais.  Les  Cliques  font  grêles ,  fubulées,  cy< 
lindriques,  toruleufes,  droites  «  velues ,  longues 
d'un  pouce ,  contenant  des  femences  nonibteiilès» 

fort  petites. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  DesfoD- 
tiines  dans  le  royaume  de  Tunis  ,  aux  environs  Je 

S'ùihs  ,  d  leî  r-:rr?ii:is  'TiCtilres.  Kile  fleurit  daia 
tes  piemiersjours  du  prmtems.  i^Dt^t.rtpu  tx  Du- 
font.) 

***  Tiges  Mes» 

17.  SiSYMiiUË  des  murs.  Sifymbrium  murait, 
Lînn. 

Sifymbrium  foliis  Itinccolati s  ,  Jiruatls ,  daplicatO' 
dtntati»  i  ft^po  adfuttdente  j  filiquis  liaearibus  ,coai< 
prefit,  enSif,  Desfooc.  Flor.  atbnt.  vol.  1.  p.  84. 

Sifymbrium  fubacault ,  foliis  lanctolatis ,  finuato- 
ftrratis ,  Itviufcdlîs  ;  fcupis  fubfcnbris  ,  aàfenàtiui» 
bus.  Linn.Spec.  Plant,  vol.  1.  p3g.9iS.  —  Villars, 
Dauph.  vol.  j.  pag.  —  Willd.  Spec.  Flanc, 
vol.  3.  pag.  496.  D^.  17.  —  Lam.  Flor.  Êrasf. 
VoLl.  pag.  JiJ. 

Sifymbrium  foRh  lanctolatis  ,  fiiuutO'/irmlis  f 

caulc  fubnudo  ,  ertdiufculo.  Hdrt.  Ciirf,  \  xj.  — 
Royen  ,  Lugd.  Bat.  34. u  —  Dalib.  Fifii.  ^.04. 

Eruca  vîminea,  ibtridis  falioi  fort  iutto.  Barrel. 

Xeon.  Rar*  ni*.  421.  ub.  iji. 
EratAditiaiàettt,  MancH.  Metbod.  1|7* 

f,.  Sifymbrium  (  erucaflrum  )  ,  fuhucauU  ;  foUit 
fyrato-runcinatis ,  Itvihui  /  caulc  hifpido»  Gouan  , 

VMtt*  41.  tab.  ap* 

Cette  e<b^e  difiïfe  pen  du Jlfymbrium  monenfe  t 

on  l'en  dittin^ue  i  fes  feuilles  feulement  finuéfS 
bc  non  pinnatiAdes;  les  lobes  à  double  dentelure: 
elle  eft  annuelle»  8e  Pautte  bifannuelle. 

Ses  tiges  font  nnédiocremenc  cottcbées  â  leur 
bafe,  hautes  de  iîx  à  huit  pouces ,  an  peu  rudes» 

hértuees  de  quelques  poiK  rares  ,  feuillées  feule- 
ment dans  U  ui  partie  intérieure,  nombreufes, 
médiocrement  tameufes  ,  &  dont  les  racines  fonc 
dures  ,  grêles  ,  prefque  fimples  ,  blaticbftcres  , 
prefque  horizontales.  L's  feuilles  radicales  font 
nombceufes^  pétiolées«  oblongues»  lancéolées^ 

finuéei 
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tnoén  8f  lâchement  dentées  à  leur  contour  ;  le« 
(kntsdentjculéesinégileinenr,  obcufes  ou  aiguës, 
élargies  prefqu'en  fpacule  vccs  leur  fommet  «  re- 
rrécies  en  pétiole  i  leur  partie  inférieure ,  un  peu 
f«ipeufes«  vertes  à  leurs  deux  faces  *  glabre»  ou 
•wnii  cfl  deflbus  de  «quelques  poils  rares. 

les  fleurs  font  dirpofées  en  une  grappe  nue  , 

terminale,  redreifée-,  les  pédoncules  font  altcr- 
aes  j  diilans  t  glabres,  iiiiformes^  au  moins  de 
aokié  plus  courts  que  les  Cliques  -,  ouverts  ;  le 

Cilicepetir,  coloré  ,  rnédiorrcment  ouvert,  ob- 
tDs,  ^irni  de  quelques  poiis  taies  ô<:  courts.  La 
cnro'le  eft  jaune ,  d  une  grandeur  médiocre  ',  les 
pétales  trèfr-obtus.  Les  filigues  font  droites  >  Ion* 
gMsd'un  pouce  &  plus ,  linéaires ,  comprimées , 
glibres,  furmon'L'LS  d'un  nicinue  ubtus  &  'ji-ifif- 
laot ,  coflteiunt  de  petites  fcmences  iiorabréuieSj 
forfMtiM  j  lâilfauiKS  en  ddiots. 

Cétie  plante  croît  fur  les  murs  ou  dins  les  lieux 
pierreux,  en  France ,  aux  environs  de  Pins  On  la 
tn-tive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis.  (  y.v.) 

Dans  b  variété  5,  les  feuilles  font  parfaitement 

f  jbrcs  ,  ronciru'cs  ou  ptefqus  découpc'ts  en  Ivre 
a  leurs  bords.  Elle  croît  daos  les  ééyutexaeai  lac- 
lidiomus  de  h  France. 

i&.  Sisvmbrë  de  Mooa.  Sifym^rium  montnfe. 

Um.  ' 

Sifymbfium  dcaule ,  foliît  pimtMO-dentatis ,  fui^ 
filafisi  ff-tp'*  ievUtts,  Lino.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  918.  —  LightF.  Scot.  l.  pag.  jfl.  tab.  if. 
fig.  I.  tfona,—  W  illd.  Spec.  P'  i  :  vcl  ^.  pag. 
^  n*.  18.  —  Lam.  lUuilr.  Gencr.  tab. 

Enua  monenjts  ,  laciniata  ;  fhfit  tiiU9,  m^ft» 
Diilen.  Eliham.  tab.  1 1 1 .  iig.  1 

Les  caraâères  qui  féparent  cette  plante  du  fi- 
fymhmm  maraU  t  font  fi  foibles  «  que  peut'étre 
poumît-on  Vf  xéunir  conme  variété. 

Ses  racines  font  vîvaccs  ;  Tes  tiges  longues  de 
£1  à  huit  pouces,  un  peu  couchées  à  leur  bafe  j 
glabres ,  très-Iifles,  garnies  i^uelquefeis  d'une  eu 
deux  feuilles  ;  les  anrres  font  routes  radicales  « 
nombreufes  ,  difpolées  en  gaz.on  ,  ublongues , 
lincéolées ,  étroites  ,  pinnatiHdes  ,  pétiolées  ;  les 
découpures  courtes»  prefque  linéaires  ou  ovales , 
ebculÎM ,  médiocrement  confluentes  â  leur  bafe  » 
".unirs  ï  kurface  inférieure,  decjueli^ues  poils ra- 
its  )  les  feuilks  caulinaires  à  pinnules  plus  étroi- 
m,  linéaires ,  au  nombre  de  trois  oucnM|t  latet- 
nunale  lancéolée  ,  aiguë. 

Les  fleurs  font  réunies  en  grappes  lâches ,  ter- 
nînales,  droites  ,  très-lilfes.  Les  calices  font  gla- 
brai ,  cylindriques,  a  peine  ouverts,  à  quarre  fo- 
lioles un  peu  concaves .  obtufes.  La  cotoUe  eft 
jaune.  «(Tcz  grande  fie  liinbe  des  pétales  ovileou 
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arrondi,  obtus  -,  les  iiiiques  un  peu  cylindriques  * 
alongees,  rrî'^q  1-  pt  int  comprimées  ,  longues  de 
plus  d'un  pouce  ,  loutenues  par  des  pédoncules 
courts .  filifiBcmcs»  stables, rcdxelSés  atnfi  que  les 

fiiiques. 

Cette  plante  croit  en  Angleterre  «  dans  l'ile  de 
Mou  9c  dam  le  Hboirie.  9 

W'iâ  SlSYMBR£  Ùùné.  Sifymbrium  rtfondum, 

Sifymhrium  acaulc  fifjlus  oh'on^'.s  ,  rtpanda-fi- 
nuatii  fcê^ijqiu  glairU i  fiit^uis  comprtffu-tttragonist 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  497.  n*.  17. 

SîJymhriHm  (  moMnfe  ).  ViUars ,  Plante  d« 
Dauph.  vol. }.  pag.  ||o.  iw.  19.  ^  AUioa.  Flor* 

pedem.  n".  icxî}. 

Sifymhrium  Jînuato-ptanatis  ,  cauK^  mu£t  « 
fimpii^itêt,  Gérard.  Flor.  gall.  Prov.  psg^  $60. 

Eruca  ptrennls  &  f-iXJtilist  radlce  cajfà  erupt 
vidoriâ.  Toutn.  Schul.  Uocaa.  Si.  —  Gatid.  Aiz« 
pag.  162. 

Cette  plante,  confon-iLis  d'abord  avec  le fijym- 
brium  mor.enfe ,  en  a  ete  diQingué;:  par  Willde» 
noer  :  elle  s'en  diningue  par  fes  fcuiil;:$,  qui  ne 
font  point  pinr.atifi.ics  ,  mais  fi  n.  Ijmeiit  finute» 
&  mémequclquetuis  très-entières  ùc  parfaitement 
glabres.  Les  racines  font  foi  tes  &  gTo{fw-s  i  les  tig^ 
limples,  nues ,  un  peu  couchées  à  leur  bafe»  Ion- 
gues  de  trois  ï  quatre  ponces.  Les  fleurs  font  réu- 
nies en  grappes  courtes,  lâches  a  1  extrc^nité  des 
tiges.  La  corolle  elt  jaune  ,  ailez.  grande  i  les  ûli* 
ques  médiocrement  pédoocolées  *  tris4ongueSy 
prefque  tecragones»  ou  idevéespat  Ufte  future 
dans  leur  longueur. 

Cette  plante  croît  dans  le  Piémont  &  dans  les 
dëpartemens  méridionaux  de  la  Franc.^  :  )e  l'ai 
recueillie  fur  le  mont  Viâoire  ,  aux  cnvitons 
d*Aii,  On  U  cttUhre  au  Jatdia  des  Plantes  de 
Paris.  Y 

10.  SisYMBRE  de  TiOier.  SîfymMtm  TiUM» 

Willd. 

Stfjfmiritm  e0idê  fénudo^  paaittUato  /  foiiû  gUt^ 
iris  ,  MdietUhu  r^iàmM94pMyf*d$  ,  aatHms 
pinnaùfUïi,  Willd.  SjpeC.  FlaOt*  VOl.  1.  pag. 
n'.  19. 

Sifymhmm  TiUUii,  Edbtd.  Append.  aller.  a4 
Floc.  pedem. 

S:i  tiges  font  droites,  ghbres,  panicul^es  par 
les  trois  ou  quatre  grappes  de  ieurs  qui  les  ter- 
minent  «  un  peu  f'euillées.  Les  feuilles  radicale^s 
font  glabres,  pétiolées,  longues  d'un  pouca  A 
plus  ,  rongées,  prefque  pinnatifîdes  ou  en  forms 
<ie  lyre  à  leur  contour;  le  labe  terminal  un  peu 
arrondi  fprefqu'à  dnqanalas,  un  peu  plus  grand 
que  les  aaccesi  In  feuilles  caulinaires  ak^es« 
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<A>if)iigue$  «  k$  infifriemef  ronîéw,  pînnaiifides  à 

J'.ur  partie  intcri  r.rc  ;  1;  s  fupérieurc?  aîongéts, 
dcniee» ,  légèrement  pinnautides  à  leur  baie ,  ob- 
lufes  )  les  feurs  foiw  j«taaes«  réunies  <o  pliifieitn 

jappes  lermtiiiles. 

Cci'.e  p^jH  P  croît  tims le  Piémont ,& fe  trouve 
dans  ic  vàllofi  d' Au^ulle.  c("  {Dtf<nf  t.  tx  WiUd.) 

t\,  SiSTMBRfi  d«$  vignes.  iifjfml>num  vimi- 
itram.  Linn. 

Sl/ymirium  ûtau't ,  lyatls ,  /miui  ;  J 
éifce!t\i<ntih^s  ,  fijrtbus  mlnuiU.  î.inn.  Spcc.  Plant, 
▼cl.  i.  pag.  919.  —  Willdtn.  apec.  Pbni.  vol.  3. 
p»g.497.o*.  tt. 

*  Sifjmbrîu-fi  pumihfH.  Lam.  Flof.  frWÇ.  wl.  !• 

pag.516.  n*.  Hf- 

Erka  pumila  ./«ru/a 4  kurfé pa^mt  folio.  Boccon. 

ErueamÎMmoftofe,  MonfpetUafit,  J.Bauh.Hift. 
1.  p»g.86i.  Icon. 

vhutKs,  parvis  lattis fioriiiu.  Motif.  Blarf. 
psg.  265. 

C;Vfl  une  fnrt  p€ttre  plartî ,  dort  les  racines 
fo;u  fibrtn:i  s  8:  prcrqn'au;!;  longues  que  toute  la 
plante  j  e'I.i  protiitiftiu  plulieiirs  tigts  nuts ,  gla- 
bres, cylindriques,  hautes  de  trois  à  quatre  pou- 
^e^,  foKvriit  tn-iitis  ,  trèj-i;rêleç  ,  li  flupm  ir.cîi- 
ttées  à  leur  baO,  rtdreflecs  à  leur  partie  fupé- 
ri.i  re.  l.ti  f  11  l'--  font  toutes  radicales  .étendues 
en  rofettc;  fur  h  terre ,  étroites ,  alongées  ,  glabres 
i  leurs  de  »%  face» ,  échancrées  en  lyre  à  leur  eon- 
roMr ,  obtufts  i  leur  fQmmet,  loogoe$  d'environ 
un  pouce. 

Les  fleurs  font  peu  nombreufts,  réunies  en  une 
grappe  lâche  à  l'extrémité  des  tigts  ,  médiocre- 
ment ré  t.)tu iil-L».  i  rL\-or.tu'es  plaints,  fim- 
p'£S,  fihturnvvs,  de  p.\o:ue  au  moim  plus  courts 
que  \i%  liltqucs.  l  e  calice  eft  court,  à  quatre  to- 
lif  les  gfâbrf  s ,  obtufes,  méiiiocrenaent  ouveite»  ; 
il  ccroîle  tort  p£t!to  ,  Je  couleur  faune  i  les  pé- 
n!i<  entiers,  nri  ic  i  y\m  !r^n:^s  que  1rs  rrlicvs. 
Les  ii'dques  (ont  couitts,  g.jbr^s,  eytit)dfit)ues , 
i  p^ins  cotnpriroées  •  droites ,  lougues  de  fix  i 
huit  ligne** 

Cette  plinte  croit  dans  los  lient  arides  &:  fablo- 
n  ux  ,  pMmi  les  vigiits  ,  fur  les  vieux  murs ,  en 
l  r  irce ,  en  It Vie ,  (bos  la  Sicile,  aux  enviroitt  de 
Paiis.  O  (^.v.) 

\    S  <•r^taIlE  de  BerreKer.  Sijymènum  ButTre- 

l.tu  I.'CI!. 

S.f-jiihrlwn  cJuie  fuinadj  ,  ramcfa  i  foliis  radica- 
l..\.s ,  ruiehati$ ,  denuùt  ,  klfpidis.  Linn.  Spec. 
Fhnt.  xd.  X.  y^Z'  9>9>'^  Wilid. Spec.  Plam.  vol. 
5.       -^iS.  u°.  li. 
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SifyndniiM  wUmuAJBu  Flor.  ffai:(.  vél.  1. 

517.  n».  Jîf- 

Eriuafilvtfirit^  minor,  lutta ,  hurfi  pafiorii  minor, 
itaiUa,  Rarrel.  Icon.  Rar.  tab.  loté.  kon.  lijnt, 
( Non  ad  rafh.anum  trucoid<m.  Linn.  i.)  —  Tt urn. 
Inlt.  H.  Hcrb.  pag.  127. —  C.  Bauh.  Pin.  It 
Prodr.  39. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  un  peu  do pfymhmm 
vimintum  y  elle  en  eli  diflinguée  par  fes  tiges  plus 
élevées,  noédiocrement  ramcu(es,  un  ptu  feuiU 
lées  :  elles  font  droites  ,  cylindriques ,  (réiei , 
hautes  de  cinq  à  iîx  pouces,  glabres,  munies  de 
uelques  petits  poils  rares  &  courts,  vrrti.s,  pto* 
Uites  par  une  racine  grêle ,  dure ,  blanchâiie^ 
fimple,  .alongii  ^  Les  feuilles  radicales  font  cou- 
chées fur  la  tcire  ,  &  difpofées  en  rond  autour  de 
la  tige,  un  peu  alongées ,  Ijucoolees ,  obtul'cs, 
déchiquetéts  &  dentées  à  leut  contour  il  peu  près 
comme  celles  du  piiTenKt,  chargées  de  quelques 
poils.  A  U  bafc  de  ch.ique  rameau  ,  au  tltlT.uitlu 
point  de  leur  infertion  ,  ed  une  petite  feuille 
étroite,  entière  «  (ëfGlej  liaéure,  aigufi. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  oe  tite  gnppe 
courte  te  fouvent  un  peu  inclinée  à  l'extrémité 
de  chjqua  rimeau  Sf  des  tiges  ,  médîocrewnt 
pédonculte'i  f  •  <-  raiiits  font  c\ lindtiaues,  un  pcu 
courts ,  glabres  ,  quelquefois  un  peu  v«lus  duu 
1  ur  ;cune(fe  ;  la  corolle  id'une  grandeur  mé* 
diiicrc  ,  Ad  coulenr  jaune;  pétales  obloflgs, 
entiers,  obtus  8c  arrondis  à  leur  fommet}  lesÊlc 
ques  glabres ,  oblongiies»  nn  peu  totuledês  i  l'efr 
droit  des  femences. 

Cejte  plante  crrît  en  Italie ,  en  Ffpsgne,  dans 
Us  départtmens  miridiona  \x  de  la  Kiance,& 
même  .tux  er.viror.s  d*  P.ir"5,  oins  Ie<  erdm 
cultives  \!<.  caillouteux,  feloo  AL  TbuiUer.  0 
(  ^.  V.  ) 

On  II  cultive  an  Jirdin  des  Plinres  ds  Paris.  La 
culture  la  rend  pieiqiie  mëconnoîtïable  par  le  dé* 
velop|>«mcnc  qu'elle  lui  donne* 

1).  StsYMBRB  des  làUes.  Si/ymifiwm  ûun^m, 

Ltnii. 

Sifymiriuatcau/ejlif  /iofu,  ramçfit  f/oiiif  lyrttit^ 
rtHjngifo-dentath  ,  hiji  'tjis  ;  pi'ir  râmo/tj.  Lini». 
Spec.  r'uiit.vd.  ;.paî;  «)i9. —  Flor.  fii. ■  .  edit.  1. 
r*.  597.  —  Crant*.  ÀuUr.  47.  —  Hoffnr.  Gtr:it. 
xjf.  —  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  498. 
n*.  ij. 

Eruca  foliis  fmirii ,  ff.Tt  'pinnt.-iIj  ;  pin-  is  rfilan» 
giilis  y  rjriur  ctentaiis.  Hali».t  ,  Hviv.  n".  461. 

traits  artnofi.  Scop.  Cavn  n**.  S;**,  tab.  40.-* 
Roth.  Gerni.  v(.l.  I.  pjt».  iSf .  —  m  !.  i'.  pie:,  ur. 
—  Lam.  Flor.  franç.  vol.  2.  pag.  ^12.  u",  jj*.-" 
Idem,  Diâ.  voL  1.  pag.  i,xu 


Digttized  by  Google 


■ 


SIS  ' 

htikm^  ft,  Lo&  Pnifll  ^  lab.  i 
Emâttniui^  «•  twujUffvmaUwC  Baoh.  Pin. 

m-  499. 

^Enfimiun  fnuox,jhn  emu9.  Bsnel.  Icon. 
Sv.lib.  196. 

Cme  plante ,  par  Tes  corotlei  bleuiues  ou  de 

rrulear  de  chair  dans  Ij  variété  fi,  par  fes  calices 
fermas,  par  ion  port , a  plus  de  rciîembbnce  avec 
kskifptris  &  les  arabisy  qu'avcc  les fifymhrtam  ;  ce 
qui  a  iiéte*mi;i i  ^'I-^îTi- nr-;  .luretn^  ,  &  M.  !  :îtTtTiV. 
tn  particuL'cr ,  a  la  ringer  pirnii  it.s  cniùtttcs.  (..c- 
|.fndjit,  comme  cette  réforme  devrott  entraîner 
auffi  quelques  autres  erpècesqui  militent  entre  les 
vdisit  ce  |;enre,  dans  lequel  ettes  font  reflées , 
j'ai  cru  devoir  y  rappeler  également  cette  efpèce. 
i^^yt\t  pour  Lt  defcriptioa ^  datu  ctt  ouvrage  ^  t ar- 
«cftAHABETTE  lies  fables,' vol.  i.  pag.  12 x.) 

^..SlSYlfBM  4e  Valence.  Sifymi/num  valtaù- 

&^fmintim  caale  pmplici ,  eredo ,  fuperni  gla^ro  ; 
fj  lis  léinceo/atis  j  hifruii,  ^ntrunu'.-  iifujrn   \  iiiil. 

âp£C.  Plant,  vol.  2.  pag.  «>zo.  —  WiU4en.  5pec. 
luKToL  |.  feg.  498.  tt*.  14. 

Er.  iuU  hi'fuia ,  f.orthus  a&ît*  BancL  ko»'  Rar. 
n'.4ij.  tab,  15)5.  fig.  1. 

fiante  grêle ,  dont  les  tiges  s'élèvent  à  peif  e  à 
Il  hauteur  de  neuf  à  dix  pouces,  quelquefois  un 
f^'uplus,  &  qui  loni  droites,  cylindriques,  à 
feins  rameuTes ,  munies  vers  lear  bafe  de  poils 
nies  8^  courts ,  parfaîtement  lifles  i  leur  partiè 
fupéiieure ,  ptef  ir  point  feuilléfs.  Les  feuilles 
,,aaiQles  font  étroites,  lancé«>)ées  ,  pinnatifides 
M  profondément  dentées,  rét.rëcies  a  leur  bafe 
en  un  long  pétiole  ,  hétiiïées ,  tant  à  leurs  faces 
(}n'à  leur  cnnrour,  de  poils  bUncs,  roiJcs,  3^5-7. 
lcn;s,  illégaux.  Les  feuilles  ciulinaires  font  rares, 
petites,  feâiietj  aleecnes>  liciéa*ces- lancéolées, 
point  deoEéef. 

Us  fleur»  font  dilfiolSot ,  iTectrémïté  des  tiges, 
«Ji  une  grappe  droite,  glabre.  Les  pédonoiiU  s  ioin 
fi^ifo  mes  ,  à  peine  pubefcms,  droits  ,  ouverts  , 
plus  longs  que  les  nliqiies.  Les  calices,  nn  peu 
pubtfcens.  l'ont  courts,  cylinJriques  ,  à  Qua- 
tre folioles  pTefqu'aigucs  >  U  corplle  bUoclie  , 
d  une  grandeur  médiocre  i  les  péulee  oblongs , 

Cette  plaTite  fe  rencontra  dans  le  royaume  de 
Vjdâiice&  à  Madrid.  O 

}  r  ^^iSYMBUE  àt  Parra.  S'tfymhriumpûrra.  Linn. 
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lis.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  joj.  n*.  i7.-~Mantifl'. 
:.^Wiird.Spec.  Plant.  " 


voL  ).  pag.  499' 


Sas  tiges  fotir ,  les  ures  fjis  feuilles,  droites , 
KlTcs ,  hjutes  d'un  pied ,  teniiméts  par  des  grappes 
de  fleurs  en  paniculi; }  les  autres  un  peu  feutllèes^ 
qui  ne  paroilf.-nr  q  la  ucond?  3nf.ce,  tandis  que 
Ls  autres  ic  moitirent  là  piemière.  Les  feuilUs 
radicales  font  très-non.breufe«,  étaWes  en  tofctte 
ittr  la  t<.-rre  ;  les  intérieures  plus  courtes,  lonftits 
de  fix  à  fept  pouces ,  lancéolées ,  rongées ,  pr^fque 
pinnat.hdcs  i  leur  contour  ,  niVc/.  icMnbia'.iL  s  ii, 
celles  du  l'iiufpt  hurfa  pafiorU,  hsiiflées  à  leur  tace 
fupérieure  ,  particuliéremem  ï  leurs  bords ,  de 
vorrues  ou  tubercules  épJrs,  macronét;  la  plu- 
part de  Cis  tubercules  dilparoiflcat  avec  l'âge  i  \i 
face  inférieure  rude  au  toucher.  Les  découpures 
font  oppotées,  plus  largt^s  à  leur  bafe  ,  dentées» 
rapprochées  par  paires  à  la  parde  iuféricuse  des 
feulUei. 

Les  fl'urs  font  d'ff'orJes  en  grapp's  pjr.iculées 
8l  terminales.  I  es  pedoncuL's  lorii  roidcs,  ddUns, 
plus  iMlgs  qti"  1  s  fl  uiS;  rocourlts  un  ou  d.  uX 
jours  avant  lu  floraifon  ,  red  ilL  s  t-  iruite.  f,e  ca'ice 
èll  d'un  vert  pâle,  Icrme ,  à  lo'u  .Its  liiLi, 

renflies  &  baillantes  à  Lur  r^le.  La  co  olie  c\\ 
jaune I  les  pétales  ovales,  obtus , éca>tii ,  três<- 
entiers,  une  fois  plus  longs  que  le  calice  ;  le  ré- 
ceptacle muni  de  quatre  pl.m.ieî  ,  d;  :.t  .i^uv  1  p- 
poféeSi  fubuiées ,  bien  \à\xs  longues  que  dars  les 
autres  efpèces  de  ce  genre ,  fituecs  entre?  l.s  plus 
longues  énmines  &  les  frlicîrs  i  tt  i  r.tes  du 
calice,  dont  eiks  occilioiment  I»  ii  nictir  j 
quatre  étaniines  de  la  longueur  du  tube  de  11 
coiolle  i  deux  auilt  longuet  que  le  calice  >  im 
ovaire  cylindrique  }  le  l'.yle  fubulé;  le  ftigmatd 
prefqu'en  «été,  de  la  longueur  des  étan.i:.L,s  ;  Its 
filiques  lifles  >  cylindriques^  lotuleufes  à  l'cndtw^ 
des  femenees. 

Cette  ptaïue  croît  i  Pafi!a.-0  ^  (Dtfirift.  e» 
Lina») 

i6.  SisYMVUE  i  filiques  rudes.  SiffnArùm  af.r* 

rum.  \.hn. 

Sîfymkrium  filiquis  f.abris  ,  fffl'ùs  pittnatlfd'-s  ; 
pinnis  lineari-Ianeeo{aiis ,  fuhdintattt ;  coroKn  calUt 
tongtorihus.  Linn.  Spec.  Pluit.  vol.  J.  pig.  pio. — 
Sauvag.  Monfp.  aSj.  —  Gouan ,  Monfp.  pap  x iG. 
n*.  tf.— Lam-Flor.  frarç.vol  2.  pag.  pi.  n".  y  jj. 
— Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  jco.  n*.  a6. 

Sifymhiiun  foUis  f  i  in  iltfidii g  rarà  dttUgiû^  *M' 

fiij^Tiis.  Sauvag. 

Sifvmhrium  foUis  p'tnni-t'^dis  ,fclioiis  in/çua/iur 
laciiiiatis ,  jiliquis  fcgiris,  Gsrsrd,  Flor.  gsU.  Prov. 
pag.  }6q.  n".  10. 

Dd  X 
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/.ird  dentatiji  toroUis  iuttiStCûliu  mmoribus.  Sauv. 

5!/7.7r/  p'irvum^/UifuiefietA.  CBauh.  Pin.  499. 

&  Prcdr.  41. 

Sij'ymbrium paUfirt ^minus^Cili^uâ  û/perd,  Tourn. 
Jnft.  H.  H«tb.  1X6.  . 

Sir.ap!  monfpejfufMUm  ,  fiiiquâ  afptré ,àirjkté,  J. 

Bjiuh.  Hifi.  i,  {ug.  8j8.  Icoii. 

P'.rt;-  haute  de  trois  à  quritre  pouces  au  plus, 
remar(^ujble  ^ar  (ts  filic^ucs  hétiliébS  d'arpérités, 
te  pat  fes  feuiilet  pinnaufidec. 

Ses  t*àrjc$  font  grêles,  fimples,  duras,  alon- 
g«es ,  garnies  de  quelques  fibres  courtes  ;  elles 

produitcnt  plufttuis  tiges  droites  ,verdâtres,  prer* 
que  gl;>bres,  médiocrtmeiu  feuiilées,  un  peu  ra- 
memes  à  leur  fommet^  Les  feuilles  radicales  font 
aior.gées ,  lancéolées ,  très-nombcenfes ,  prolôn- 
«lën  tr-t  1  iiinatifiJts  ou  échancrées  à  leur  contour, 
ï'iciiùut&iiu  h  tei  re, où  <;lks  forment  uneiolette; 
iespinnules  nombreufes,  parallèles,  rapprochées , 
linéaires-lancéolées ,  inégales ,  quelquefois  un  peu 
dentées,  obtufes  à  leur  fommet,  médiocrement 
pétiolées  ;  les  feuilles  canliiuir»  dlteioes  j  fediles^ 
oillantes,  plus  petites. 

Les  fleurs  font  réunies  en  une  grappe  droite, 
terminale,  foutenues  ear  des  pédoncules  courts , 

ouverts  j  beaucoup  pliiî  coiir's  que  lei  filiques. 
Lts  âcuis  font  jaunes,  au  moins  une  fois  plus 
grat;des  que  les  calices  i  les  pétales  entiers ,  ob- 
longs.  Les  Cliques  font  à  peine  longues  d'ua  pouce, 
grêles  ,  cylindriques ,  fubiilëes,  chargées  d'afpé- 
fités  toiiiiécs  p.ir  de  petits  pojfits  bllDchines, 
ludes  à£  prclqu'imperceptibles.  " 

.  Cette  plante  croît  aux  lieux  humides ,  dans  les 
dlépattemens  méridionaux  de  Sa  France,  aux  envi» 
loftt  de  MootpcUier  >  &  eo  Efpagne.  O  (  ^«  /  ) 

17.  StSTMBHB  è  filiques  glabitf.  SifyaAnum 
Irvf^i^rMi.-'WIlldeD. 

S.'fyml'n^m  filïquls  Innhus ,  fa/iis  plntijùs  ;  pin- 
mttlti  infcrtorum  deniatù ,  /uptriorumfoiiorum  linea- 

Wl«r»fli(»g«mni<.  Willden.  Sp«c>  Planta  voL  j- 
pag^  500.  n**  17. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
jtfyinsiLm  ajperum  ^  elle  en  dififère  particulière- 
ment par  Tes  lîliques  très-elabres  &  plus  longues. 
Ses  feuilles  radicales, &  isférieures  font  ailées  i 

Îinnules linéaires,  munies  de  dents  fortes ,  élargio. 
es  feuKies  caulinaiies  fupérieures  ,  également 
ailées ,  ort  leurs  pinnuies  linéaires,  très-entières , 
aiguës  à  leur  fommet.  Lfs  fleurs  font  jaoaesi  Us 
Éli^ues  glabres,  longues  d'un  pouce  &  demi» 

liC  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pascotim.  O 


SIS 

SiSYMBRE  miUefeutUe.  SifymkruMm^^^ 
Uum,  AicoD. 

Sifymbrium  foliis  fupra  tUcompof:ts  ,  tomtn  ojîs- 
petaiis  caiice  mufotihiu.  Alton  ,  Uort.  Kev.  val.  u 
pag.  Willd.  Spec.  Pkmt.  voL  5.  pag.500. 

28. 

Si'ijpis  (  millt  fo'ia  )  ,  fin'Ils  bipinriiiiis  ;  pianulit 
ovùiis ,  J'errmis.  Jâcq.  Icon.  Rar.  vol.  i.  tab.  117. 

—  Idenij  Colleâ*  1.  pag.  41.— En^dop.  botao. 
vol.  4.  ' 

J'ii  déji  décrit  cette  plante  à  l'article  Mou- 
tarde ;  mais  elle  a  tant  de  rapport  avec  les 
fi  fymbres»  funoat  avec  le  Jtfymtrium  fopkia ,  qu'elle 
doit  être  rapponée  ï  ce  genre  ;  ce  qui  m'a  détec^ 
miné  i  la  mentionner  ici.  On  en  troiiveift  h  dtf- 
oiption  i  l'artide  dté  plus  haut. 

Elle  ne  diffère  d'ailleurs  du  ftfymhrîum  fofhh 
que  par  fes  tiges  prefque  iigneufts ,  par  fes  feuilles 
blanchâtres,  fes  folioles  plus  alongies*  &  pries 
pétales  plus  grands  ^ue  lès  calices. 

29.  SisTMBRB  à  pe^es  fleais.  Sîfyminum  fophla. 
Lion. 

Sifymbnurr  ret.iHs  calice  minorikus  y  foliis  itcon' 
pofiio-pinnaui.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  921. 

—  Flor.  fuec.  5f  J-59J.  —  Dalib.  Parif.  «04.— 
Mater,  medic.  161. —  Cranti.  Auftr.  pag.  <2,.  — 
Scop.  Carn.  821.  —  PoUich .  Pal.  n".  6x9.  —  (Eder. 
Flor.  dan.  tab.  528.  —  Ludw.  J  et.  tab.  ^5.  — 
Blackv.  tab.  440.  —  Knipb.  Ctnt.  6.  n° .  S6.  — 
Hoflm.  Germ.  i)f .  —  Roth,  Gemw  vol.  I .  p.  29 1. 

—  vol.  11.  pag.  130.  —  Willd.  Spec.  PlaDt.vot.  j. 
pag.  5LC.  n°.  29. 

Sijymbrium parviflorum,  Lam.  Flor.  franç.  vol,  2. 

pag.  ^i^  •»••  iiS- 

Soph  'ta  pinnis  d  pinmuHs pinnjtiî  i  lûgîm^&Ué'  ' 

ribLs  Jubhrfuùs.  Hall.  Helv.  n".  4S4. 

Sifymbrittm  coroUà  Cêliet  minort  ,*  foSis  mul:if£s^ 
Uitttnku.  Flor»  lapp.  161. — Roy.  Lttgd.  Bu.  i.. 

Pf/iitMi.  Guettard,  Sttmp.  vot.  1.  pag.  164* 

Najlurtium  flv^n.,  unaigmk  dhâfëm.,Q^  Banh» 

Pin.  loj". 

Inft;!!.  HMb.i»ï.=  ' 

Sophia  ehiruTg»ntm.  Lobel.  fcon.  tab.  37S. 

S*riphium  germanicjm  ,  jSve  fo^Ud.  faiiu/Htm.  h 
Bauh.  Hift.  2.  pag.  SS6.  Icon.  ? 

Seriphium  abfinthium.  Fufchs,  Hifl.  a.  IcOR. 

ViUgainmttu  fagetfe  des  chirurgiens  ,  thalitron. 

On  diflinguc  cette  pfante  î  la  pe^îrc^f  de  fts 
âeuts  ^  aux  Holioles  petites  &  oombtcuiei  de  les 
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fe.illM ,  2  (et  filiqnes  giéics  *  cylindri^s ,  tt- 

Ses  ncines  font  blanches ,  dures  ,  prefqne  fm- 

p!es ,  méilîocretneni  fibreufes  5  elles  poulïent  des 
(ijes  droites ,  hautes  d'environ  un  pied  &  demi , 
frrtBes  ^  cvHndriques ,  rameares ,  verdines ,  un 
peu  puL-ekentes.  Ses  feuilles  foiYt  altetnes  j  d'un 
vert-blanchàtre  >  légèrement  pubekentts  ,  afTez 
femblables  à  celles  de  la  petite  ablînche,  deux  fois 
ailéesi  très-finement  découpées,  dont  lesfoiioles 
iiuat  courtes  «  menues  j  entières,  aigucs. 

Les  fleurs  formem,  i  restr^nhé  des  tiges  & 

dtsrimeaux,  des  grappes  droites,  alongées ,  dont 
les  pédoncules  font  nombreux  y  épars  ,  ouverts  , 
filiformes ,  plus  counsque  les  Cliques.  Le  calice 
efi  çlibre  ,  petit ,  un  peu  coloré  ou  verrinne.  I,a 
tordle  elt  tort  peiice,  preioue  plus  courte  que  le 
caMce ,  de  couleur  jaune.  Les  Cliques  font  lon- 
|p«s  de  près  d'un  pMice  »  gribs  ,  cylindciquet  j 

Cetre  phnte  croît  en  Europe ,  en  Fnmce  iîir  tes 

îlenz  murs  ,  parmi  Ie$  décotrbres ,  dans  les  lieux 
incultes^  ou  elle  eft  allez  commune.  O  (  ^-v.  ) 

Elle  paire  pour  vulnéraire*  détetfive^  adnn- 
mié  ,  Rbrifuge  &  vermifuge.  Elle  a  «i«  faveur 
leie ,  aftrirgente.  On  donne  fes  fennences ,  à  la 
4ofe  d'un  gros ,  dans  un  potage  ou  du  vin ,  pour 
artcter  le  cours  de  ventre.  Le  fuc  ,  la  conferve  & 
l'aaaic  de  fes  feuilles  &  de  fes  fleurs  font  favo- 
«Mes  dbns  le  cracbeinehc  de  fang ,  pour  les  fleurs 
bUoches  &  le  flux  im-noderé  des  hémorrhoïdes. 
Toute-  la  plante  ,  piLee  &  appliquée  fur  les  bief- 
ftits  Se  les  tilcèKS ,  les  guérit ,  di»«nt  M  très- 
peu  de  tems.  Ses  propriétés ,  long-rems  en  grande 
réputation  ,  font  aujourd'hui  trcs-doutcufes  :  on 
rel'emploieprefquc plus.  Les  moutons,  les  vjches, 
ipelquefois  le]S  chèvres  &  les  chevaux  la  mangent  : 
n  cochons  n*ien  veulent  point. 

)C.  SisYMBRE  blanc. 5i/^/i*^r/«/n  album.  Pall. 

Sifymbrium  foliis  albido-pubefç^ntihus  ,  pianutit , 
fiËùRtottafis ,  tafi  'MUHaÀtU,  WîlU.  Spcc.  Plant. 
»ol.  j.  pag.  501.  n".  30. 

Sifymbrittm  foliis  pumatis  i  i^nah  intfgemmis  , 

Sifymhriitm  mUam,  Balhs  i  IfiK.  ).  Af^ptOiL  B*.  • 

loz.  tab.  U.  ' 

Ses  tiges  font  hautes  de  fix  â  fept  pouces ,  droites, 
légèrement  tomenteufes  *  produites  plufieurs  en- 
icmble  par  une  racine  ligneafe.  Les  feuilles  font 
tthfidtltrêf  ^  pubefcentes  t  les  radicales  allées ,  dr- 
vifées  én  ptnruîcs  ovules  ,  quelo,uefois  bifides  ;  les 
foholes  fupétieUres  confluantes  ;  les  feuilles  cau- 
-fameseiléeeycompofées  de  folioles  lancéolées , 
irtfcf  wièm»  léméciea  àlnu.faftfei9«ibittf«ilMir 


SIS  2i5 

fomreet  ;  Us  tetniinnlss  cnnflatnt.s  T.a  corcHe 
eft  blanciic  j  les  pecaies  plus  granâ*  que  ie  calice  ^ 
les  h  I  iqucs  iillie$>  linéaires  »  cylindriques  «  droites^ 
aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  ,  fur  les  bor 4s 
dtt  lac  Baikal.  :k  (  Defcript.  ex  WtUd.  ) 

jl.SisYMBRJ!  cendré.  Sifymbfium  (ifurtuim. 

Desfont. 

SiJyiiArium  foliii  anguflît ,  puie/eeniiius ,  irté^ta^ 
iiurpinnatis  ;  foUolîs difiinâis  ,  cra0iufculis ;  fiiiqu/S 
comprejfts  ,  Iaxis  ,  imeariiiu  ,  pedicello  loagioriiiu». 

0«sfoat.  Fior.  «ih&t.  vol.  a.  pag.  8$.  tab.  1 57. 

Sijymirium  foliis  pubefcentlLus ,  fuicùr.iojît  ;  tlm- 
natis  , pliais  liiwtri-j^i/çrmiius,  W  Uid.  SpCC  Paa|> 

voL  }.  pag.  jox.  n*.  51. 

Plante  remarquable  par  la  couleur  cendrée  ré'  " 
pandue  fur  toutes  fes  parties  ;  par  fes  feuillet  '".  rf  • 
guliéremeot  ailées  «  à  pimiule»  éueites  «  graiics  > 
obtulês. 

Ses  racines  Tor  t  droites  ,  fîmples  ,  gréJes,  gar- 
nies de  quelques  hbres  :  il  s'en  élève  plufieurs  tigee 
droite* ,  rameofes ,  hantes  d'environ  un  pied>  lé- 
géretr.?nr  pii'.iefcf  nre<i ,  feuillces ,  divifeesen  ra- 
meau)c  alcemes,  etaies  ^  prcfque  âli formes  ,  pan r« 
culés.  Les  feuilles  font  peiiolees ,  alternes ,  étroi- 
tes ,  linéaire  s ,  un  peu  charnues  a  ailées  ;  les  foliolea 
dfftantes ,  inégales ,  Unëattes,  entières /obtofes, 
q  1  e  I  q  u  fois  nninies  de  quelqnes  dents  écartëci  » 
obiuies.  , 

Les  fleurs  font  difporées  ,  i  l'extrémité  des  ra- 
meaux, en  gijppçs  couites,  très-lâiiies,  formant 
par  leur  enfemble  une  forte  dépanicule.  Le  calice 
efl  petit ,  caduc  ,  pubefcent ,  divifé  en  quatre  fo- 
lioles eîiipticjues ,  linéaires  ,  obcufes.  La  corolle 
eft  d'un  violet-clair ,  une  fois  plus  longue  que  les 
calicer.  Les  pétâWs  ont  leur  limbe  ovaTe-oblong« 
très-entier,  obni<;  ;  le  ftyle  m^nqtle.'Le  Oigmate 
eft  épais,  obtus  i  les  Cliques  pubetcentes,  linéai' 
res ,  très-érroiies  ,'comprrmées»  diflantes  «  redrei^ 
rées ,  longues  au  rtioins  d'un  pouce,  renfermant 
des  fcmenccs  nombreufes  ,  fort  petites,  faillante* 
en  dehors.  Les  pédoncules  font  filifgniics^OUvenry 
plus  court*  t;u-  les  filiques. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  pac  M.  De&foQ- 
uine*,  dans  les  fables  proche  Cafia  d«W  ht  Btt« 
baiie.  G  (  D/firift.  *x  Dtifoat,  ) 

fX,  ^tsrunE  âevé.  SifywAnum  tfnJfbBum, 

Lînn. 

Sijymirium  foliis  nutcinatis  ^  ^(ùdis  i  folioQg 
ftUmtariiui  ,  iitttgtrrimis  ;  ptdmaUù  Itutii,  LiOQs 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  920.  —  Hort.  Upf.  193, 
—  Sauvag.  Mopfp.  xt^.  —  Mill.  Diâ.  a*^.  7. 
Palla»,  kerf.  pag.  55^.  —Willd.  SpM.  Yluat, 
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S;jl,  nthrium  tryfîmaftrum.  LjB.Fkr.  fitMlf  .VpL  1. 

f  ag.        n*".       var.  y. 

Slfymhriam  (  Waltcri  )  ,  /ï»//jj  hafiato-pinnatis  , 
fiiiapt'  liifiUquit  long^iffimftfitiMofukquadrangulU; 

ouUe  j[/aA/o.  Ccann.  Auftr.  pag.  5 1 .  n*.  6. 

S'fymhr'ium  foUh  pin':u:o  ha/iatis  ,  flaccldis  ;  fo- 
Hoiit  fMintmribut  ^  inttgtnimu  }  ptduncuiis  Iaxis. 
Linn.  Spec.  Phocéj^.— Goaan,  Moiifp.  p.  317 

SifymAlhm  foliis  pintuuo'ktfiatis  ifiUfius  làigif- 
fimis ,  mmààms ,  rtmotis.  Vir.  X*  Cenrd  «  Ftor< 
frit.  Pmv.  pig.  jî^t.  n*.  11. 

* 

Eryjîmum  filiquii  Iaxis,  foliis  kaflat»  »  ^mâli*. 
Hvtt.  Cliff.  5}8.  —  Saiiv.ig.  Monfp.  184. 

Eryfimum  foliit  finapi  ;  jî/iquit  longijftrnis  &  flric 
X^fimit,  Buxb»  Cent;  5.  ptg.  t6.  tab. 

Ery/Imummon/fefuiMUm^fi^piot/iiiw,  Walwr. 

Hort.  I  ;  j.  tal>  li.         "    "  - 

.  Bapifirum  utiUfum  f  Jéii<iMS  longifimis.  C.  Bauh. 

Cette  espèce  fe  rapfirache  beaucoup  des  finapU 

par  fofï  calice  trè! -ouvert  ;  elle  fô.diflirt'gue  de  it  s 
.congénères  par  la  hauteur  de  fcs  tiges,  par  li  loi.- 
gueur  de  fes  filiques  ,  par  fes  pt-iioncules  tres- 
uches  t  &  par  fes  feuillet  ailées  &  prefqu'en  fer 
dépique. 

Ses  tiges  font  droites,  cylindriques  ,  d'un  ven 
pcefque  glauque  «  i  peine  flriëes ,  glabres  ou  lé- 
gèrement yeloet ,  feinllées ,  rameufes ,  hauies  de 
deux  à  trois  pitds  ;  les  rameaux  alternes  ,  étalés. 
Les  feuilles  font  alcenies  »  péciolées  ,  dill^ntes  « 
molles ,  vertes  à  leurs  deux  faces ,  ordinairement 
trH-glabreSjj quelquefois  chargées  ,  furtout  les 
ioftrieureSj,  Iflf  qtielques  poils  rares  &  courts  j 
les  fvuilics  ndicales  &  caulinaires  inférieures 
moy<nnes  pipiutlfides  i  les  pinnuîcs  dfllani;es«  ho- 
rizoQ^aS^;,  fnrallèles  ,  lancéolées  ,  atgiiës,  en-  ■ 
cièresdtt  un  peu  dentées,  médiocremem  é'.îigits, 
confiaentes  à  leur  bafe  }  le  lobe  tt  rmiiul  tiiangu- 
laire  ou  élancé  en  foc  de  pique  ;  les  feuii'L^  lupe- 
rkures  <k  terminales  ia  plupart  entières  ,  pétio- 
les ,  alonçées ,  étroitës  ,  lancéolées ,  quelquefois 
INI  peu  «MCMiMis  i  kqgMi  é»  -deia  m  «ois 
<pe«oes/  ••     .  *  1  • 


Les  lleiiA  (ofit'difpofées  en  ime  grappe  temii- 
lule  trèfr-Jâcht }  Ir.  pédoncules  alternes .  diftans ,  ■ 
au  moins  de  moitié  plus  courts  que  les  filiq^eSk 
clabrcs  ,  fiiifennesou  un  peu  pubercem.  L«  ca-. 
-fices  fcMit  courts,  obtus  ,  d'un  vert-fatitiiure  , 
•dttrgés  de  quelques  poils  rares,  trc«-!ins.  La  co- 
•MMe  efl  petite ,  jaunâtre  ,  à  peine  i  lu»,  lon^nf  que 
■fc  calice  ;  les  Cliques  fottgrel^^  longues  de  denx  1 
Du  trois  pouces -Sf-tdoi,  codnptinfié^ ,  un  peuar-/ 
fuées,  âpejnepd>clc«MM;(e*eljBtcsft 
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«n  angle  aigu  avec  la  tige» 

fort  petites ,  roufleâtres. 

Cette  niante  croit  dans  les  lien  incultes  eu 
France ,  dans  les  departemens  mârldkMUMis  )  ca 

Auttich.'  ,  dnu  1j  Sibérie.  On  la  culcieetU  JacdiU 

des  PlantLi  ue  P.iis.  Q  (  r.v.  ) 

$5.  SiSYMBR£  deXhucinge.  SUymiriamtçkartf' 

Sifymhfium /hUis  nncinatis  ,  faeeiJh ,  matgim 
f(uAn$  ^iazegtrrimis  ;  fil  quis  fHf^rmihus  ,  infiexo- 
^aanEif^Wi.ia.  *>pec.Plai)t.  vol.  5.  pag.  ;o».  n".  3J. 

Stfimhùm  mtérùùam,  Jacq.  Flor.  auftr.  tab. 

WilldenOV  rapporte  au  f  fyni'rium  avflrUciirr.  ds 
Jacquin  cette efpece ,  qu'il  û; ligne  cepcndiiit  fous 
un  autre  nom  ,  celui  que  portoient  les  fcnaences 
qu'on  lui  a  envoyées  de  cette  efpèce.  11  la  regarde 
comme  très-voifine  du  pfymhrmm  a&iffimum  ,  mais 
dont  cependant  tllc-  dirtèie  par  fes  feuilles  rrmci- 
nées,  molles^  ties-durts  à  Uurs  bords,  &  princi- 
palement par  fes  filiqu-is  beaucoup  plus  étroites  , 
plus  courtes  ,  filifoimes  ,  étalées  &  refléchies. 

.  £!F^^  plante  paroû  croîue  natuteUement  dans 
uT)ittrnige.tD 

34.  SisymBre  de  Hongrie.  Sihmbrium  pannO' 
Jacq. 


Stfymirium  foliis  infcrioribus  runcimatu  fdemUUtt^ 
fur<rtoribmspinnaiis  y  pirtau  itnenrihit* ,  iht^nmial 
filiquis  rtêUgiUi  patMtUat,  WiMt  6ptc.  PlaoC 
vol. }.  pag.  sox.MÎ'»  34.  ' 

Sifytktriwnipinnotàaim),  foliit  cauliiùs.fif^ 
rionilu  pinnatis  ;  pinnit  G»*arihiu  ,  iategenimis^ 
extimâ  tlongiitâ.  Aiton  ,  Hort.  Kev.  vol.  2.  p.  591, 
—  Jacq.  Icon.  Bar.  voL  1.  tab.  laj.  —  Idem. 
Colka.  I.  pag.  7«jw        ■  ' 

Sifymhrium  i(finapios  )  ,  faliis  radiealibm  nmei- 
natis  ,  dcntatU eauÈnis  uMs  »  tintanius ,  gi^iiris  g 
ftlitah  fMtmibiih  Rets.  Obftrv.  botan.  j.  p.  37. 

Ses  tiges  font  droites ,  folitaires ,  hautes  d'ea^ 
viron  un  pied  &  demi,  cylindriques ,  rameufts  i 
leur  partie  ■  fupérieore  ,  velues  particulièrement 
vers  k  ur  bjfe ,  glabres  à  leur  fommet  ,  garnies  de 
leuilles  Dctiolécs  ,  alternes; les  iofërieufès ôbtoiif. 
gues  ,  obfiires,:rétr^dès£leurbalè,  un  peu  v*. 
lues  î  les  unes  entières  ,  dcnriculé:  s  ou  dentées  ; 
les  ;  litres  roncinées  ou  pinnatitidûs  vers  leur  bafei 
i-s  t.  iiilks  fupérieures  très  glabres  ,  d'autant  plus 
p:iii)  itiHiic  s,  qu'elles  le  rapprochent  davantage  du 
fum- let  ;  enfin  tes  dernières  aîlé<» }  les  pinnulcs 
in  a  ies  -  iancéol'es  ,  aiguèj,  quelquefoj^UU  pull 
dc.us,es^  plus  ordinairement  entières. 

Amc  difpofées  en  une  grappe  tenni- 
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Mfêdedutre  folioles  linéaires  ,  obtufcs ,  très- 

ouvettej,  cailuciues;  h  corolle  d'une  gvanilv  Ur 
pi^ocre,  d'un  jaune -pale  ;  Its  pétales  obtus  , 
oblofigsi  leurs  onglets  droits,  de  ii  longueur  du 
cjlice.  UifiHques  font  glabres,  linéaires, droites, 
tiè«ttlées,  très-longues,  écartées  des  tiges  en 
«lis  àoit ,  nès-médiocrenept  pédonculees. 

Cette  plantecroit  dans  la  Hongrie.  Q  (  Dtftript, 

;j.  SisVMBRE  à  reuiltes  <le  vébr.  Sifymbrium 
pfjKoiàs.  Dfsfont. 

Sifymhrittm  rreSum ,  foiih  gù^ris  ,  pinitatifidis  , 
ht^aaliief  dtr.tjas  ,  lolo  terminali  majort  ;  Jiiiqua 
/Ji/j/Zi,  fcplihuSy  hon[onta[icus.  De&fout.  flor. 
j'iim.  vol.  i.  pag.  84.  tab.  158. 

Sfymbriumfoli'is  nuiehato  /ymth ,  dentatis,  gla- 
ir>i  i  fiir^uis  u-âj'.gu!i  puur,n;ui  ,  f^bptûunculaut. 
Wuld-Spec.  Fiant,  vol.  j.  ra?-  fct.  n*.  ^5. 

Otte  plante eftemîéreraent  glabre  |  elle  fe  rap- 
proche, wr  la  forme  de  fes  fciriUes.de  Xti^^iwm 
%i^u\9c  fo  diflinsiie  p«  fê*  fibqiies prefi)u« 

Itiiilts. 

Sestiges  font  droites,  hautes  d'onpîed  &  J«n« 
eadeotpîeds.  f«ii»e»,gbbie$,  légèrement  Onees, 
finplis  ou  médiocrement  rame uiM.  Ses  «umes 
Ut  amples,  puinatitiJ^js  ou  profondéoientecnan- 
crètsen  lyre,  longues  d'environ  fix  pouces  lur 
trois  de  large.  Les  découpures ,  3u  nombre  rte  cinq 
i  fept ,  fom  obloni'.ues ,  prefque  lancéolées ,  élar- 
gies ,  conriiitntes  a  Itur  bafe",  inégales ,  dentées  a 
km  contour}  Us  dents  inégales  ,  aiguës.  U  lobe 
Kimrnl .  beaucoup  plus  grand  que  les  aL,t  rc  s  t  it 
fwvent  lobé  ,  incife  ou  denté.  Les  Ûeuis  ,  »ort 

Elites,  forment  une  grappe  terminale  ,  droite , 
:he.  longue  de  près  d'un  p.e.1.  Le  calice  e« 
c  ibre  lin  neu  ouvert ,  à  quatre  folioles  linéaires. 
L  corôllu  c«  blanche  .  de  la  longueur  du  "  ice  } 
eile  avorte  quelqiK  i-.iç.  Il  n'y  a  point  de  llyle. 
Les  tiques  ioni  hotiiontalcs ,  feûUïS  ou  pre^i-Je 
WOhs ,  fubttlées glabres ,  grèi'  s ,  un  peu  corr- 
priir^es ,  longues  au  nunns  •S  an  pouce,  t«»«er- 
wmdesfetnemies  t'Ctites,  r.oml)reufe$  ,  lOttSta- 
tr«i,oÛonsues. 

Cette  efpèce  a  été  découverte  par  M.  nesfon- 
tiines,  dans  les  fables,  aux  environs  de  Kéroui . 
dii  s  le  royiume  de  Tunis.  Eîle  fleurie  dans  1  hiver. 

36.  StSVMBRE  irio.  Sifymhfium  m»,  tinn. 

%'tfjmhtum  foiîis  nmcinalit  ,  dinutii  ,  nudit  , 
u.  /i.vijîilq^it  (rt(i;$.  l.inn.  Spcc.  Plant,  vcl.  i. 
poqu.  —  Flor.  fiiec.  2.  n".  <96.,Amoen.  Acad. 
K.  4.  p.rg.  1-9.  -  VMi.  nia.  n".  S.  -  Palbs  . 
her  î.pic.<'8i.  —  J:tcq.  Flor  .4tr.  tab.  Jil.  — 
Viûi,  Symb.  1.  pag.  77.  —  Hoftin.  Genn.  ijo.  — » 
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Rotb.  Gem.  vol  i .  — . WiikL  S^.  Plant,  vol. 

pag.  5CÎ.  n».  56. 

Sijymh'ium  tryf  mafirtim.  LaiD.  Flot,  fraisç.  vol.  X* 
pag.  f  2 1 .  n".  j  j  5 .  VJt.  «. 

Sifymiriam  (  pînnatifiiinm  )  ,/iliqithft(âtrit  ,/o* 
liis  /yraso-pâutaufidh»  FoxsUi.  Fiof.  «g)rpc*o»Abi 

pag.  118. 

Eryftmum  foliis  lyrato-  pinnatis ,  exiimo  ha^ito, 
Flor.  fuec.  556.  —  Oalib.  Pasif.'iot.  ~  Sauvag^ 

Motifp.  184. 

Lryfimum  lati/oHum  ,  traim  ,  glairum.  C.  Batth. 

Pin.  101.  ^  Tourn.  Infi.  H.  Herb.  iiS. 

Eryfnuam  fietmém.  Tabeni.  Hift.  kon.  840, 

Irio  levîs  ,  apu/us  »  tnuA  jUio*  CàL  Ecphr*  r. 
pag.  264.  tab.  265. 

Stnapi  fylv*/rt,  monfptjfulanum ,  iatof^Uoiioù 
eula  luteo  ,  mttùm»  ifitiqaà  longiffimâ.  J.  âallh.Hw» 

i.  pag.  8j8.  Icon. 

Cette  efpice ,  ttès  -  voifîne  du  fifymkrium  altîf- 
fimum ,  en  diffihre  par  fes  (igea moins  élevées ,  par 
fes  feuilles ,  dont  le»  cennirates  font  femblaHet 

aux  inférieures ,  &  non  divifces  en  longues  dé- 
coupures linéaires  i  elles  font  d'ailleurs  plu»  fone* 
ment  dentées }  les  iîUques  font  bien  pus  ramiRH 
chées  des  tiges  ,  &  pins  grêles  :  elle  a  encore  beat:* 
coup  de  rapports  avec  le  fifymbrium  CoLmnA  Je 
L»eftUi  .  on  l'en  diHingue  par  fes  pirties  touttS 
très -g  labres,  à  peine  chargées  4|ttelquefots  de  quel- 
ques poils  rares. 

Si  s  tiges  font  droites ,  hautes  d'un  pied  &  Hemî 

environ,  tenilres  ,  très  -  glabres  ,  cvlindriqtiés» 
mévliocrement  ratneufes  ,  quelquefois  léfreremenff 
chargées  de  poîls  tvie-fîns    diftans ,  feui'Ieei  dans 
toute  leur  Irririu  iir,  un  peu  fiftuleufes.  Les  feuille* 
rtfl'cmbknt  alUz  a  celles  du  piffenlit  j  elles  font 
péciolées,  alternes,  glabres,  -iVcx  nombreufes  . 
>innaiifi  Jes  ou  roocirèts  ,  lascéolées ,  élargies  » 
es  pinnules  profondes  ,  horizontales ,  parallèles  » 
ancëolées  ,  01  .li uircnient  aigucs  ,  lâchement  & 
irrégiiliètîment  dcntocs  ,  Us  deutrliirts  inégjUs  „ 
.lij-iics  i  les  feuilles  fupiirivures  lu  terminales  plut, 
étruices ,  moins  compufées  i  U  pinoule  tecffiinal* 
I  lus  alongée. 

Les  fleurs  font  r>ombr'uf«:$  ,  difpofées  en  une 
gr.;ppe  t.tmina'i-  ,  drfiiio  ,  a'ongee.  Le  calice  eft 
rlabre  ,  petit ,  uti  peu  coloré  i  !a  corolle  fort  pe- 
t  r  ' .  d'un  jiiinc-plle  |  lt$'filiqu?s  éparfcs  ,  rsppr»* 
ih  es ,  im  p  u  fvrré'^s  cot.tre  Us  tiiçes  ,  glabres  ; 
rtes-gièits,  prtfque  liliformcs,  cylindriques,  loi>.' 
gucs  tl'erviron  lieotpouces,  fouwnoes  perdes 
pé.loncules  i  peine  ouvert?  ,  filiformes  ,  av-int  î 
peine  le  quart  à:  la  longueur  des  (iliques.  Les  fe> 
menées  font  fort  petites,  roulfe&tres,nombrenfes» 

Cette  plante  crth  dans  les  tetrsîns  cultivé»  4» 
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l'Europe.  On  !a  culôve  m  SkU»  des  VUnm  ie 
Puis.  0(K.vO 

)7.  sisYMBRideCobiiuia.5(/^M<n'iii>CMMM4. 

Linn. 

Sifymbrium  foHis  runcinaùs  ,  dentatis ,  (/  cauU 
vUloJts  ,  fubincanis.  Lint».  Syft.  veget.  pag.  J96. — 
Jicq.  Fiur.  audr.  ub.  —  HoiFm.  Germ.  156. 
1— Rotb.  Germ.  vol.  II.  pag.  1  3J.—  Willd.  Spec. 
Plant.  ¥01.  3.  pag.  50J.  n°.  37. 

SîfynAfium  (ïrio) ,  yiffî»  Ihgonl  aut  hafit  forma 
ptnnutis  }  filiquit  Ungis  ^  fflridis  ^  hiffutiUs,  Ctantz. 
Sdrp.  Auftr.  pig.  49-  n"-  5- 

Rapijirum  montamm  ,  irionis  folio.  Col.  Ecphr. 
X.  pa^*  166.  ub.  «68. 

Il  y  a  de  très*gran<Js  rapports  entre  cette  plante 

f^'  If  ,>^,^v'«^.-iin  irîo  ,  Jcnt  el'e  n\  (l  peut-être 
qu'une  v.uiete.  Ses  principales  dif.j.'^nces  conlîf- 
tent  dans  fes  feuilles  &  fes  tizes  pubefcentes ,  uti 
|>eu  Uuuhâtret  j  ô£  dat»  l'ês  fl^un  d'uojaone  ucs- 

—  Ses  tiges  Toot  droites  ,  cylindriqties ,  un  peu 
Arlées,  hautes  d'un  à  deux  pieds,  munies  de  poils 
courts,  cendrés  i  garnies  de  rameaux  alternes ,  peu 
norobiêax.  Les  mâles  font  pétiolées ,  alternes, 
molles,  médiocrement  pubefcentes  &  un  peu  blan- 
châtres ,  quelquefois  prefque  glabres  >  un  peu  ve- 
lues fur  leur  pétiole,  pînnatifides .  lancéolées  ;  ks 
ptOQuIes  profoodes  ,  preTqu'eUiptiques ,  légère- 
ment finuees  ou  i  peine  denticvlees  i  lents  bords  ; 
la  foliole  termioale  plus  longue ,  lancéolée. 

Les  fleurs  forment,  à  l'extrémité  cle<itige5,  une 
grappe  droite  ,  alongée.  Les  calices  Tontcouits, 
d'un  vert- blanchâtre ,  ï  peine  pubefcens.  La  co- 
loUe  eft  fort  petite ,  d'un  blanc-jaunâtie  ou-  un 
peu  citron  ,  ouverte  t  les  fiKqties  droites ,  lilifor- 
mes ,  un  peu  ghuques,  pubefccntcs ,  longues  de 
deux  pouces  &  p)us«  obtufes,  foutetiues  par  un 
pédoocttle  coarc 

Cette  planté  croît  en  France,  en  Allemagne, 
eu  Autriche,  en  Italie,  dans  les  terrain?  {>cs. 
la  citUtvc  au  Jatdin  des  Plantes  de  Pans.  O 

3S.  SiSTMBRE  de  Loèfel.  Sifymirium  Loeftlti, 

Linn. 

.  Sifymhrivm  faliis  runciiatis  ,  acuùs ,  hinit  ;  cauU 
retrwskm  htfpido,  Lino«  Spec.  Pbnt.  vol.  i,  pag. 
911.  —  Amorn.  Acad.  vol.  4.  pag.  511.  —  Reyg. 
Ce.i  [.  f  ag.  167.  n°.  6. —  (Joiun  ,  1  h.ih-.  41.  — 
Polnch.  PaI.  n".  6jo.  —  Jacq.  Flor.  aullr.  ub-  324. 

—  Kninb.  Cent,  j  a.  n*.  91.  —  HofRn.  Germ.  136. 

—  Rotn.  Germ.  vol.  I.  pag.  191.  —  vol.  U.  pag. 
133.  —  WilU^.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  )c>^ 
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Sifymhnum  tryjim»ftrm.  VlT.  ^  Utt.  FlOt,  le. 

pag.  pi.n".  15;. 

Sijytnèrium  (  Loefelii  )  ,  foiiis  kafiato-pînnatii , 
fipi  hinit  f  caute  ramîfqut  pilis  niiij  Mtndentihu, 
hiffidls.  Cranii.  Stirp.  Auftr.  pag,  48.  n°.4. 

Eryjtmum  iinsuflifo!tum ,  mi:/ujr.C*Bailh*Pîll«I07» 
— 'lournef.  Inli.  K.  Ht;rb.  iiS. 

Sinapi  eryftmo  iragi  cognaium.  J.  Eauh.  Hiû.  l, 
pag.  ifj.  koa. 

Eryjimain  kirfiiuun,^quâ  tne^       PralT.  6f, 
tab.  4. 

Eiy^mum  foiiis  pinnatis,  txttirâ  pinnû  tnaiigulâi 

rcihtu  Icnpi,  kiifutis.  Hatler ,  Goctt.  148. 

RctpiJJrum  moni.mum ,  irionis  folio  ,  macroUftttt^ 
ratum,  Column.  Fcphr.  i.  pag.  iGG.  tab.  îf8. 

Peu  v.iuinguée  du  fifymbrium  Colamnt ,  égalc- 
mvht  rapprochée  du  jifymhrium  trio,  cette  pwne 
ne  illtTèi  t'  Jj  ton»  di.ux  que  par  fes  tiges  non  pu- 
btfceiues,  mais  heridé^s  de  poils  un  peu  roid.'s, 
h  plupart  recourbés  j  par  (es  feuilks  découpées 
proibndénMipt  en  pioaiiies  prafqne  criaoguUueSf 
&  non  horisomales  &  parauiles. 

Ses  «aciries  font  grêles,  btanchStres,  prefqae 
fihiples,  un  peu  fibrcufes  :  il  s'en  élève  des  tiges 
droites .  hautes  d'environ  un  pied  &  plus,cyliui- 
driques,  verdâtres,  ftriées,  un  peu  purfMlinesi 

leur  baie  ,  feuillées  dars  toute  L-ur  I nigut  ur,  or- 
dinairement lîmples  ou  raiîieufcs  à  leur  fommcc, 
héîillees  de  poils  courts,  blanchâtres,  rudes,  ho- 
rizontaux ou  inclinés  vers  U  terre.  Les  feuilles 
font  alternes,  pétiolées,  afTez  larges,  aifiiués, 
chargées  plus  ou  moins  de  poils  roid^s ,  d  viiées 
profondément  en  pinnuies  prefque  uianguiiires, 
incifëcs  ou  dentées  à  leur  contour  }  les  ioracicilMS 
fou  vent  purpurines}  les  pétioles  velus. 

Les  fleurs  font  petites ,  difpofées  en  grappes 
terminale? ,  dont  les  rameaux  font  b?anchâtrcs , 
velus;  Ijs  c.i'iccs  coloré';,  à  quauc  folioles  tu 

Sartie  ou  vertes  «pileufes.  La  corolle  eft  fort  petite, 
e  couleur  jaune  *  ouverte  ;  les  pétales  entiers.  Les 
li".iqucs  fnnt  longues,  grêles,  droite; ,  quelquefois 
légèrement  arquées ,  prefque  glabres ,  furniontées 
par  le  ftigmace  obtus  8e  foSêaut,  longues  d'en- 
viron deux  pouces,  médiocrement  pédonculées. 

On  trouve  cette  plante  en  France  ,  en  Aile* 
magne ,  dans  les  environs  de  Paris  j  elle  croh  dans 

les  lieu-<  ciîtivés.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris  ;  elle  fleurit  pendant  tout  l'été. 

}()■  SlSTMBRt  â  anglos  obtus.  Sijymiritam  ^ 
ta/ttugulam,  Willden. 

Sifym  'orium  foiiis  pinnatifiJi s  ,  obtu/îs ,  dentJ.ls, 
ampuxi  ;uulit>iisi  cauU  wmrsàm  hijpiào .  W  i  11  i .  Spec. 

Mut.  ToL  }.  paf.  jo^  0*.  19. 
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Stfymir'um  o^iujangulum.  Schleich.  Cit.  p-48. 

Sij'ymirium  jaco!>eAfo/ium.  Berger.  Phytogr.  le. 

Erata  coule  hirto,  foliu  f:mtpinnati$ ^  pinnisfuk- 
lemMatMù,  Hilier«  Helr.  o?.  459* 

tm^  iaodan»  J.  Bauh.  Hift.  4.  pa|.  861.  Icon. 

Cene  efbèce  a  beaucoup  de  rapports,  par  la 

frriie  d''  r?s  f^in'Ies  &  pir  Ton  port ,  avec  le 
ffyir.bnum  àu-Jijoiium ^  ma», outre  des  differences 
aflez  notables  qui  eiiftenc  dans  ces  mêmes  feuilles, 
onla  diflingue  irès-aifément  en  ce  que  fes  Cliques 
neibiit  pas  aiiUaires*  mais  difpofées en  une  grappe 

Ses  racines  font  blanchâtres,  dures,  ëpaifTes  , 
ptefque  fimples,  médiocrement  Abreufes:  il  s'en 
élève  des  tiges  droites ,  rameutés  prefque  dès  leur 
bafe,  hautes  d'un  pied  ou  d'un  prfH  demi, 
firiees,  cannelées,  prcfqu'aiigultutes ,  clurgees  , 
principalement  â  leur  partie  inférieure  ,  de  pnils 
mcst  courts ,  leur  pointe  dirigée  vers  les  racines. 
Les  rameaOT  font  aïongés ,  effilés ,  femblablet  aux 
t»ge«.  Les  feuilles  font  alternes,  vertes  ,  prefque 
flabtes,  ailées  ou  pinnatifides  >  les  pinnules  ires* 
ttégalesSe  infenfibiement  plus  oetites  en  allant  du 
foTtiTTier  vers  la  bafe  ;  If<;  pinnules  fiipérisures  un 
pu  conflueates  i  leur  baie  ,  prefque  lancéolées  , 
obtufes ,  divifées  à  leurs  bords  en  lobes  ou  tn 
^ts  larges  j  dîftantes^  inégales  j  obtufes  j  les  pin- 
Bdés  mKTÎeores,  on  fituMs  Tur  le  pétiole,  très- 
ccuTtes ,  diOantes,  entières,  ou  un  peu  dentée  ?  ■ 
«lân ia dernière  paire  depinnules, tout-à-fait  à  U 
bife  du  pétiole,  embrade  la  tige  î  demi»  9e  feF- 

ffinble  à  des  flipules. 

Les  fleuri  r  nt  cî:rport:e$.  U'extrémité  des  tiges 
te  des  rameaux  ,  en  une  grappe  droite,  alongée, 
lâche,  unpeu  pubefcente.  Les  calices  font  glabres, 
i  Qittiio  /«ûioles  colorées ,  concaves  ^  un  peu  ai- 
061.  La  corolle  eft  jaune ,  d'une  grandeur  nié» 
dione  ;  les  Cliques  uès-glabres,  longues  d'envimn 
on  pouce,  grêles,  droites ,  un  peu  téttagones, 
funnootées  par  le  ftigmate  obmt  &  perfiftant  ;  les 
pédoncules  fiiifarmes  ^  ouverts»  dpûs»  de  moitié 
plus  courts  que  les  Cliques. 

Cette  plante  croît  en  Suiffe  8r  dans  les  dépar- 

tcmer.s  niL-ridionaux  de  la  France.  On  la  cultive  an 
iuSîa  des  Plantes  de  Patis.  O  (  ^'Z*  ) 

40.  AsYMMi*  d'Otîeiir.  SifymMam  timdt, 

Linn. 

Sifymirùtm  foliis  rmcinutis  ,  tomentofis  ;  eeuU 
bri.  Ltnn.  Spec.  Phnt.  vol.  1.  pag.  9  il . — Amœn . 
Acad.  vol.  4.  pag.  312.  —  WiUd.  Spec.  Plant, 
toi.  }.  pag.  594.  n''.  40. 

Eryfimum  oriental! ,  folio  fonchi.fiort  ftJphuno, 
fH^s  iongiffimis.  Boerh.  Lvgd.  Bit.  I*  p«g.  I4< 
—  Haller,Goett.a48. 
SoiMufRc.  Ttmi  VU» 
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Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  le- 
fifymbrium  trio,  dont  il  diffère  particulièrement 
par  fes  feuilles  tomenteufes.  Sestiges  font  droites, 
cylmdriques  ,  rameufes  ,  feuillées  ,  très  •  lifles  , 
garnies  oe  ftvfllcs  alternes ,  affez  femblables  à 
celles  du  laitron»  prefque  pinnitifides  ou  forte- 
ment déchiquetées ,  tomenteufes  ;  tesdéconparet 
pri  t'onJLÇ  ,  irrégulières,  la  plupart  haftées  ,  ai- 
guës. Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  termi- 
nales .  alongées.  La  corolle  eft  d'un  jaune  de  foafiei 
les  filiques  glabres,  pë(^  >,iciil?e^,  tiès-Ioilgues. 
presque  filiformes,  nombieuies. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient.  O 

41.  SiSYMBRS  bacbatée.  Sifymhrium  barbare*, 
Linn. 

Sifymhrium  folih  fht^eiius ,  fpatkat»t»'OVûû*  ^ 

dtntatii ,ampUxîcju!'.hj!  ,  nud-t.  Spçr.  Plant, 

vol.  2.  pag.  91t.  —  Wiild.  Spec.  Piaiiu  vol.  j. 
pag.  5Cf .  n*.  41. 

Sifymhrium  orientale  ,  barhj^a  fj.ie  ,  v'.mtâfflUt 
folio.  Touin.  Inft.  R.  Herb  (Joroll.  pag.  16. 

Cette  plante  a  le  port  &  prefque  les  feuilles  de 
Y  eryfimum  barharta  unn.  Ses  tiges  font  droites ,  gla- 
bres,  anguleufes ,  rameufes.  hntrf  s  k  deux  pieds 
environ  ou  moins.  Les  feuilles  ra;'iLjl  font  entiè- 
res, ovales,  en  coeur  j  les  caulin?u  5  irérieurcs  & 
intermédiaires  attemes  ,  pinnatiBdes;  les  pinnules 
oppofées  ,  prefque  parallèles ,  j^labres ,  entière»  , 
obtufes  ;  ja  pinnule  terminale  très-grande  ,  ovale  , 
Couée  ou  dentée  à  fes  bords ,  obcufe ,  quelquefois 
médiocrement  arrondie  \  les  feuilles  fupérieures 
entières ,  prefque  hnc'^-)lL'.s  ,  fort^mcrr  H-  irré- 
gulièrement dentées  a  kui  coatuur ,  les  dcntclLirea 
aiguës.  • 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  nombreufei, 
droites»  tenniunalcs.  Le  calice  eft  glabre»  coloré  » 
obtus ,  médiocxemeot  enrert  1  la  corolle  blan- 

cli.ure  ou  un  peu  jaunâtre  ,  petite  ,  plus  grande 
que  le  calices  les  pétales  entiers.  Les  filiques  font 
unpettétaiées,lknées,  longuékdeptttt  d*inpottee« 
un  peu  arqn^es  ,  cj  lindriques  ,  un  peu  compri- 
mées, affe.'.  gtolfes,  furmontées  du  ftigmate  per- 
lîfbnt ,  foutenues  par  des  pédoacuM  xoides  « 
épais ,  fort  courts. 

Cette  plante  croit  dans  l'Orient.  On  la  culùf  e 
an  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  i|f  (    i>.  ) 

4a.  SlSYMBRE  de  PortUgaL  Syjimbrium  catho» 

Uemm*  Lion» 

Sîfymirium  filiquit  fiUformibus  ^  Itvihus  ;  fotiis 
pinajtis ,  àtiuicuttùt  ,  eaulimi.  Lmn.  Sytt.  veg£t. 

p2g.  f^,  ^  Mantiff.  9$  WiUd.  Spec.  Pbnt. 

vol  ).  pag>5.  n^4). 

Ses  tiges  font  droite';,  hiut^s  de  huit  à  dix 
pouces  ou  d'un  pied ,  très-lilV^s ,  garni  s  de  feuilles 
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alternes ,  pétiolëts  j  les  rndjcales  ainfi  que  les  cau- 
litiaires  lifïës  ,  tendres ,  ailées  ,  compoiees  de  fo- 
lioles oblongues,  dencées  en  fcie  à  leurs  bords , 
loiivem  confluenres  â  h  partie  Aipérietire  du  pé- 
tille. Les  fliiirs  U  m  1  rpuement  pedonculees, 
difpofées  à  l'extrémité  des  tiges  en  une  grappe 
•longée.  Le  calice  eft  compofé  de  quatre  folioles 
trèvliiTes.  î  a  corolle  tft  jaune,  afTtz  graïule  ;  les 
pétales  entiers ,  en  ovale  teoverfe  ;  les  liliques 
giéles ,  filiformes,  dHhmes,  très-liflies. 

Cetœplantecraiteii  EljMgiie  &  du»  lePortngal. 

4J.  SiSYMiRH  â  feuilles  cft  lyre.  Sifimhrium 
fyratum. 

Sifymbrium  foliij  inftriorihiis  lyraio  -  rum'tnjth  , 
fuptfioribus  Itntari  -  laaceoiatU  ,  rcmoti  dtntutu. 

WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  fof .  n*.  4t. 

Sifymkrium  (lyratum)  ,  foiiis  infrnoribus  fuh- 
fyratu  tfuperioriius  iaeifo-laciniatis  i  fiiiqjuis  iinta- 
rihu ,  oktufiifculu.  Burm.  Flor.  ind.  117. 

Ses  tiges  font  droites ,  plus  ou  moins  rameufes  . 
glabres ,  pniniesde  feuilles  alternes ,  prefque  pin- 
natifides;  les  ioférieures  déchii^uetées  ou  échan- 
crées  en  forme  de  lyre  ,  hréeuhéremtnt  dentées } 
les  leuilles  caulinairs?  l  i:  :  urt  s  iiuikcs ,  laci- 
niées  ou  linéaires,  lancéolées  ,  groflieretnent  den- 
tées i  les  dentelures  dîAantes  entr'ellcs.  Les  fleurs 
IODE  difoofees  en  grappes  terminales.  Les  calices 
font  glabres  ;  la  cotoUe  jaune  i  les  ûliques  iincai- 
fes,  obtures.  ^ 

Cette  plante  croit  au  CapdeBonne.EJpdranœ.  1: 

44.  SïSYMBM  hétéxophyUe.  Sifymbnum  kese- 
tophyllum»  Forltef. 

S;f;.mbriu,n  foiih  p!r.n,!:!s  ;  f,liolis  rtnlformihus y 

Juiiiilobit ;,nprnisptnnatitidis ^pilofis.  FotlK  Prodr 

"o*  ~  WlHd»  Spec  PUttt.  vol.  j.  pag.  ;oj. 
B  .  44. 

■  Qwo^'»«Forft€rne nous  donne,  fur  cett^  plante 
4|U il  a  dérouverte .  que  tfès-p.u  de  détails,  les 
çaradtèit  s  quji  lui  «tribut,  font  alTez  particuliers 

V]    

lées  ,  compoféts  de  folioles  en  forme  de  rein'  & 
piefqtte.dtviféesen  tioîs  lobes  à  leur  contour/ 

Cette  plante  a  été  lecuetllie  par  Foifier  dans  h 
Wouvefle-Zelaïule, 

P^^î^SisYMBiu  des  glaces.  SifymirwmgUd^, 

Sifymhium  filiquis  SUformiout  ,  itviita  :  foliis 
pmnatis  ;  foùolis  ftni/ofmiitis  ^  eîliatit.  ForAer  in 
,  Coirment.Goett.  <?.  pn^.  36.— .WiIld.Stoec.PJîmt. 
voL  3.  pjg.  J06.  n'.^j. 
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Plante  hetbacée  ,  haute  de  fix  â  fept  pouces 
qui  a  des  rapports  avec  le  ftfymbrium  kturophyUam, 
mais  dentelle  diffère  pu  les  folioles  ciliée  s  un  peu 
différentes ,  &  dont  les  tiges  font  finiples ,  cymi- 
driques  ,  prefque  lifTes  ,  dichotomes  à  leur  partie 
fuperteurej  téuilléts  i  les  rameaux  droits ,  alon. 
gés.  Les  feuilles  radicales  font  nombreores ,  réu* 
nies  en  gazon  ;  les  feuilles  caulinaires  .l't;;:,:^, 
toutes  ailées ,  compofees  de  trois  à  quatre  paiiet 
de  folioles  avec  une  impaire ,  infenfiblemèntplvs 
petites  du  fDnimtt  à  la  b.ife  ,  un  piu  arrondies, 
obîiquts  ,  cilic'.s  à  leurs  boras  ,  un  ptu  diliautes  j 
la  lerniinale  plus  prande,  réiiiforme,  légéreinetit 
crénelée  ou  médiocrement  incilée  ;  les  feuillet 
florales  ptnnati&des  1  les  fleurs. Uandws. d'une 
grandeur  médiociei  les  filiqûas  UUfts  &  fiUnfnes» 

Cette  plante  croît  à  la  Terre-de-Feu ,  dainîet 
lieux  humides ,  fur  les  montagnes  un  peu  audcltous 
de  la  ré^oR  des  neiges.  Tf.  (  DtJ'cript.  ex  Fa^«r.) 

46.  SisYMBRE  à  feuilles  de  géranium.  Sif^m- 
hriiim  germiifftitaih 

S:f)m!yrîurn  ^!ahcrrimum  ,  foliis  fuhhipinnatit  { 
pinnis  incil'o-lobatis  ,  acmit  ;  fiu^uu  jubulalis  ,  tner- 
tis.  (N.) 

Ses  tiges  font  droites  ,  tendres  .  herbscics» 
aflez  élevées,  rameufes,  feuil'éfs  ,  Oriees.uo 
peu  jaunâtres  ,  ttés  -  glabres  ,  garnies  de  feuilles 
amples ,  alternes  ,  pétiolées  .  prefque  deux  fois 
ailees,  vertes,  glaores  â  leurs  deux  faces;  les 
pinnules  petinlées ,  oppofées  ou  alternes  ,  pinna- 
tifides  j  Us  découpures  larges,  lobées  ow  profon- 
dément incifees;  leslubes  iniifécs  ou  f- rtement 
dentées  { les  dentelâtes  inégutières •  aîgniis  j^pref* 
que  mucronées. 

Les  fleurs  font  difpof^es  en  une  gtappe  termt> 
nale  ,  courte  ,  touffue.  Le  calice  eft  ouvert,  com- 
pofé  de  quatre  folioles  verd;itr:  s  ,  linéaires,  ob- 
tufes.  La  corolle  eft  grande^  de  couleur  blancSe, 
aflêz  femblabte  à  celle  des  breflica  \  les  pétales 
I  f'vaks,  arrondis  ,  trèî  -  entiers  ,  onguiculé*  j  Its 
etamines  Ôt  le  pi!1il  plus  courts  que  la  corfrtle.  Les 
iiliqoes  Ibnt  droites  ,  glabres  ,  prefmie  cylir.drif' 
ques  4  un  peu  fubulées,  obcules  ,  longues  d'un 
i  deux  pouces,  foutenuespar  des  pédoncides re- 
dredes ,  glabtes  ^  Cylindriques  ,  longs  au  maii» 
d'un  pouce. 

Cette  plante  croit  au,.détroit  dç  Magellan ,  otl 
elle  a  été  recoeillie  pK  Commeiibn.  (  K.  /.  ûi 
àeri.Juffi) 

*  ♦  *  ♦  ♦  Feuilles  lancioltcs  Çf  entîiWt 

47.  SisYMBRR  à  feuilles  pubofoentes.  S^^f** 

brium  Jlnâijftmum.  Linu. 

Sifymhrlum  fcith'ohhnfâ-l/fnetolctis  ,  dtHtûti*  $ 

puhrjccfnihui  ,  rtciol.uii  ,  f^'-nuis  paUntiitIt»  WÎJld» 

Spec.  Plant,  vol.  j,  paç.  jo6»  n".        .  -     •  — 
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Sl/ymirium  folils  Ivtctolalis  ,  dentato  -fenatts  ,  ' 
tt^aii.  Lion.  Spec.  Piam.  vol.  z.  pag.  9Z1.  — 
Hoit.CliS'.  }J7.  — Hort.UpC  ijx.— I\oy.  Lugd. 
Bit.  }4i.  —  JiCQ.  V'ind.  izi.  —  Fior.  auftr.  iih. 
\^.  —  Ciantz.  Stirp.  AuUr.  pa.;.  54.—  HoRm. 
GtnB.i)^«  —  Roth.  Genn.  v  ol.  I.  pig.  291.  — 
%  piif.  1^4.  — •  Couan,  Uoit.  Monip.  pag.  517- 

Cmn  MUir  paiiûmbttê  ;  foSis'ntnK^s  ,  ovato- 
ImtUm,  iattgnrimif.        Heiv.  a*.  4jB> 

Dmm  /utm  ,  JUîpàt  ftriàifimù,  C.  Baiih.  Pin. 

MO. 

Jraiit  qaiiufdam  j  di({aj>i^nta.  Camer.  Epitom. 

Hffptris  luttAf/UifiùjpriaiJlSmA  Touffl.  Inft. 

R.Herb.  m. 

Draia  iiiua  %uibufdam.  i*  Bauh.  UiA.  l.  p.  870. 

On  dillifiKne  aififment  cene  efpèee  i  Tes  Cliques 

(ré!e$,alongécs  j  ramalféesen  une  pantcale  ferrée  i 
a  les  teuilles  pubelceotes  ,  iaacéoiees  j  dentées  ou 
où-entiires. 

Ses  tiges  font  dtottet  •  roi  Jcs  ,  cylindrique  s  , 
iiîées ,  ratneufes  j  verdâcres  ,  légèrement  pubei- 
Mies ,  hauces  de  deux  à  trois  pieds  &  plus .  gar- 
mde  feuilles  alternes,  médiocrtmtrnt  petioltcs , 
Dotnbreufes  ,  tiès-iîmples  »  lancéolées»  dentées  en 
ftie  1  leois  bonis  ;  les  denceltires  courtes  «  aigoés  > 
pJuj  ou  moins  disantes ,  quelquefois  prefque  nul- 
le»,  pubefcentes  à  leurs  dvux  faces  ,  légèrement 
allées,  nerveufes ,  rétrécies  à  Itur  bafe,  aiguës  à 
birfomniet  >  longues  de  deux  à  trois  ponces  fur 
Mdmi-pouce  environ  de  large  i  les  pédoks  com- 
frinés  j  d'une  i  trois  lignes  de  long. 

Les  tiges  fe  divifent  à  !L  Ljr  fu  r  net  en  rameaux 
fi'pples  ,  étalés,  axillaixe$ 4  nus  ou  feuillés  ,  pani- 
ctdés,  âearis.  Les  llews  forment ,  par  leur  en- 
femble  ,  une  ample  panicule  ,  Se  font  diù>ofées 
Atr  chaque  rameau  en  une  grappe  droite  ,  (ertée  , 
piAefiwnte •  «ermiiiale.  Les  j>édoiiciilcs  font  fili^ 
tormes ,  ouverts ,  un  peu  pubefcens.  au  moins  de 
moitié  plus  courts  que  les  filiques  ;  lés  calices  co- 
lores ,  légèrement  velus  ,  à  quatre  folioles  mjtîio- 
cttment  ouvertes  j  obtufes  ;  la  corolle  alle^  petite  j 
plos  grande  que  le  calice  ,  de  couleur  jaune  s  les 
pécdn  entiers  i  leur  limbe  en  ovale  renvcrfé  >  ob- 
tus :  les  anthères  prennent  fouvent  une  leiiue  vio- 
lette après  la  fécondation.  Les  filiqucs  font  nom- 
breufes ,  redrelTées ,  irèç- grêles ,  filiformes ,  gla- 
bres ,  longues  d'environ  deux  pouces  au  inoins  , 
modiocrement  arquées  «  tetniiliées  par  leftignuue 
obttts  &  periiftant. 

Cette  plante  croît  en  France ,  dans  les  Alpes  « 
ea  Suiffe,  en  Allemague  ,  en  Italie.  On  la  cidciv* 
ai  Janlio  des  Plantes  <le  PMit.  v  (  Ks^.> 
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4M.  .^i^T'fBRE  àj^liquespendantesuSi/^wiinam 

fc.iuu^'um.  Djitont.  ; 

Sijymùrium  cauU  trtSo  ,  ir.fer.tî  p'ilofo  ;  fuliis 
Unctolatis  y  hircis  ,  dentaiis  ;J:Hquis  p/unis,  Itntarl- 
iiu^gtaàrù,  ptttdulis ,  truneatis.  Desfopt.  Flor. 
adant.  vol.  l.  pag.  %x.  tab.  156. 

Si/yminam  folitê  ùmemlâtitt  iaàfù-itntaùt  j 
pidti  ;  Ji/iquU  pcttduiiu  Villd.  Spec.  PJant.  vol.  4. 

pag.  506.  n*.  47. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'un  à  deux  pieds 
&piu$,  (impies  ou  médiocremenr  rameufes,  c|- 
lt-Hirî<)ues«  un  peu  ftiiées,  pileufes  à  leur  panie 
inférieure ,  glabres  vers  leur  Commet ,  garntn  de 
feuilles fimpits, alternes ,  prcû]u,  felijrs,  lantéo- 
lees«  hifpidcs  à  SeufS  deuxtaces,  longues  de  trois  à 

?|aaire  pouces  »  tarii^  de  fix  ou  huit  lignes ,  inci- 
tes ,  dentées  s  l  nr  c m'  inr,  décurrentrs  ^'  lé- 
trécies  en  péiioie  a  icut  baie }  les  dicouputcs  ou 
les  dentelures  inégales  ,  signes  •  diflantes. 

Ses  tiges ,  divif  es  à  leur  partie  fupe'ric'ire  en 
quelques  rameaux  fnnples,  alternes,  nus,  âeurts, 
forment  une  forte  de  panicule  compofée  de  grap- 
pes làchrî  ,  ttiTniiiak-5.  Le  va'iv.e  t!l  cn'.oré,  ci- 
duc,  pubeicent,  a  quatre  iuliults  latiics,  eliif>- 
ii'^ues.  La  corolle  cil  plus  grande  que  le  cjIk-  ,  4  j 
couleur  jaune.  Les  pétales  ont  leur  limbe  ovale  , 
elliptiqu.;.  Le  ftyle  eft  nulj  le  fligmate  épaii.  Lt* 
filiques  glabres  ,  linéaires  ,  comprimées  ,  prci- 

3ue  tronquées  à  leur  fomraec,  longues  o  citviton 
eux  pouces  &  plus ,  pendamei  à  rextrcmité  des 
pédoncules!  l'époque  de  la  matuiitej  1rs  pédon- 
cules épars ,  diftans ,  très-ouvcrts  ,  liliiormes ,  un 
peu  plus  courts  que  les  filiques }  les'  feincaces  pe- 
tites ,  nombteules  Ik  roulfcaues. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfian* 
raines  J  en  Barbarie  .  dans  les  plaines  lâb1ooeu(ef  • 
aux  environs  de  Cafsa  ;  1 11c  Scurif  vess  U  $B  dé 
l'hiver.  {i*tf(ript.  c«  Dajont.) 

49-  S.'SYMBKsd'E^igne.^i/grei^'HMs  kifpém' 

cum.  J.iCq. 

Sifymbrium  follis  lanctoUth  ,  deniaiit  ,f.jjl/il'us  , 
g/étbru  ;  fitiquts  adpnfii  ;  létule  rumofo  ,  di\iiruatfi. 
Willd.  Spec.  Plant,  v»!.  3.  pjg.  )c6.  n'.  48. 

Sifyminum  fiiiquis  cytinJncis  ,  b'^rviufiulis ,  trtt- 
lis  :  fi>tu*  iMKtclatis  ,  ferratit ,  f  jfd'tbi^s.  Jacq.  Ic* 

Rar.  vol.  I.  iib.'i24.     Ideoi,  CoUeâ.  voL'i. 

pag.  69. 

Ses  tiges  font  droites ,  feuillées ,  cy'.in  hiques , 
ftrîées ,  divifées  en  rameaux  alternes  ,  alongés  , 
très-étalés,  garnis  de  feuilles- alternes ,  feibles. 
lancéolées ,  glabres  à  leurs  deti«  faces ,  dent^$  a 
leurs  bords,  particulièrement  vers  leur  fommet; 
quelquefois  tiès-entieres ,  un  peu  rétrécies  a  leur 
bafe)  les  ^dteliuescourtes.  atgwfsiplinwnMHns 
dillMtes,  un  peu  Inégales* 
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Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux 8;  des  tiges ,  en  longues  grappes  droites , 
Ln  peu  lâches.  La  corolle  elt  d'une  grandeur  mé* 
«Uocre  ,  de  codeur  }  les  pétales  entiersi  leur 
limbe  ovale ,  obtus  { les  filiques  médiocrement  pé' 
donculées,  droites  ,  prefqu'appli^uëes  contre  les 
tiges  ,  court«s,cylindriaut.$4unpeucomp[iaiées, 
mefque  filiformes ,  légeremetit  courbées  en  arc , 
longues  de  plus  d'un  pourt  ,  rrnf  irmaMt  d  <;  Te 
mences  fort  petites, aflci  noaibrcuics,  d  un bi un- 

Cette  plante  croît  en  FTpagne.  On  îa  rencontre 
également  da'^s  les  dé^artemens  méridionaux  de 
la  France  ;  elle  eft  culuvée  aa  Jtf dio  det  FÛotes 
de  Paris.  Q  (f^.v.) 

,   f  a  Si  s  Y  M  BR  E  â  feuflles  dft  pâquerette.  Sijym- 

hrium  i*itidifo/ium, 

Si/ymhrium  pumilum^  çault  fimplici  y  fuknudo if<h 
iiis  radUalibus  ,  ovûto-fpathUuiis  ,  petiotatis^  fii' 
vUhff ,  fubinttgrit ,  feu  Iniuf  em^mùti  raetm»  ur- 
^  Wiiamii  t  pautifioro.  ^  N. } 

-   Cette  efpèce  ell  fon  petite  tt  fe  rapproche 

•  beaucoup  des  arabh.  Ses  tig^^s  fom  droites,  grê- 

•  Je» ,  filiformes  ^  hautes  de  trois  i  quatre  pouces , 
irès-finples ,  pubefcentes ,  nues  ou  garnies  de 
quelquf'S  petites  feuilles  très  courtes,  diftantts  ,  à 

Jjeine  longues  d'une  ligne.  Les  feuilles,  radicales, 
ont  r  tendue?  fur  la  terre  ,  en  rofette ,  pétiolées  , 
«vales,  un  peu  fpatulées^  légèrement  velues ,  ci- 
liées i  leurs  bords,  longues  de  quatre  à  cinq  lignes, 

•  larges  d'environ  trois  lignes ,  entières  ou  légère* 
ment  lînuées,  ou  crénelées  â  leur  contour,  obtufesj 
les  pétioles  amnoios  de  k  loognevr  des  lèttiHes. 

4  Les  fleurs  forment,  ï  Teicrâiiitédes  tiges,  une 
petite  grappe  t(ès<OMite«  compofée  de' quatre  à 
cinq  fleurs  très-petites,  dont  le  calice  eft  verdi- 
tre,  ï  quatre  folioles  obtufev,  un  peu  ouvertes. 
La  corolle  eA  blanche ,  à  peine  plus  longue  que  le 
calice}  les  pétales  un  peu  oblongs,  obtus,  en- 
tiers; les  filiques  droites,  fubulées ,  un  peu  com- 
primées, prel que  linéaires,  trèi-glabres  ,  longues 
d'environ  un  demi-pouce  ,  foutenues  par  des  pé- 
«loncules  droits,  fétacés,  longs  de  trois  à  quatre 
lignes,  très- glabres  j  les  ftmences  exttémeroent 
petites ,  m  peu  coulTeftties. 

Cette  phnte  croît  à  Baenos-Ayres ,  où  elle  a 
été  recueillie  par  Coounerfon.  IV./.  in  hcrb. 

f  t.  SltTHBlU  ifige  hiOé,  S^mhinmfumUum. 
Willden. 

Slfy-yihriwn  foUis  /jiceolalîs  ,  deittatif  ,fagittacù, 
émpitxic>iulii)ui  i  JUiquis  trt&o-paumikus,  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  |.  pag.  507. 0^.  49. 

Si/yminum  (pumilum  )  ,  vWofo-fitbituanum  ;  fit' 


SIS 

repandci-dentatU,  ptdutUîs  fruHûs  elongaih;  Jîl}fi$ 
Unuibui  jfursùm  a  rcua  ci  s,  Stephin.  in  Litt. 

Plante  fort  petite,  dont  les  tiges  font  hautes  de 
trois  à  fix  ou  fept  pouces,  blanchâtres ,  pubtf. 
centes,  rameufes  à  leur  hafe,  garnies  de  teuilles 
alternes ,  feffiles }  les  radicales  longues  de  quatre 
Usines,  Toncinécs  à  leurs  bords,  obtufes  à  leur 
fommet;  les  feuilles  cauliiuires,  alternes,  am- 
piexicaules  6c  prefque  fagiitéea  i  leur  bde,  fi- 
r  iié"s  nu  dentéesàtettc  contour,  pnbefcenies, 

blanciiatrcs. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  l'extiemite  oes  n- 
ges,  en  grappes  lâches  ,  très-Ion  pues.  La  corolle 
eft  de  couleur  jaune  i  les  Cliques  linéaiits,  d'ee- 
viron  un  demi^i ouce  de  long ,  grêles ,  droites,  un 
peu  arquées,  foutenuf.  p.v:  ^f,  pédoncules  mé- 
diocremeoc  ouvetts,  Ôc  qui  s  alongenc  àmefuis 
que  tes  fruits  mfliiflënt. 

Cette  plante  croit  dins  les  contrées  feptenai^ 
nales  de  la  Petfe.  Q  {Dt/cript,  gx  WiiU.) 

>  1  SisYMUil  des  Indes.  SifytiériÊm  Mkm, 

Linn.  , 

Sijymttium  fi/ih  lancedato-ovatis  ,ftrratii,f*- 

tioUua,  itvHus  ;  filiquts  fubarcuiitis.  Unn.  SyÔ. 
veget.  pag.  596.  n  .  19.  —  MantiiT  —  Bum, 
Flor.  ind.  pag.  140.  —  Willd.  Spec.  i'ianc.  vuL  j. 

pag.  folLn*.  fa. 

Ses  tiges  s'élèvent  prefqu'à  la  hauteur  d'un 
pied»  elles  font  droites  ou  redreflees,  ttès-liflès, 
anguleufes  ,  flexueufes ,  médiocrement  tamèdte 
lleur  partis  inférieure  ,  garnies  de  feuilles  alter- 
nes, pétiolées,  lancéolées,  élargies  ou  ovairs- 
lancéolées,  nues  i  teuisdettx  faces,  dentées  ea 
fcie  à  leurs  bords,  longuement  acutninées}  les  pé- 
tioles très-glabres  i  les  feuilles  fuperieures  felliles. 

Les  fleofs  font  difpofées  en  grappes  tennimics 

&.'  axillaires,  plus  longues  que  les  feuilles ,  for- 
mant par  leur  enfemble  une  paoicule  médiocre- 
ment étalée.  Les  calices  font  glabics,  fort  petits  | 
ta  corolle  à  peine  plus  longue  que  le  cailce,  de 
couleur  blanclie>  les  filiques  péaooculées.  cylio* 
driques  ,  légèrement  arquées.  •  ' 

Cette  planin  fe  leooomn  dMii  tes  Indes  «tien* 

taies.  O      •    •  ■  : 

5).  S(STMBRE  à  feniltetcntièfw^  SifyMm 

inugrifolium.  Linn. 

Sifymbtium  foliis  linearîbus  ,  iiutgtrrimu  }  pt- 
dancuiis giutîncfo-hifpidii.  Linn.  Spec.  Ptant. TOl.  1. 
pag.  911.—  Gmel.  Sibir.  vol.  j.  pag.  î-o.  tA. 
<»}.  — Willd. Spec.  Plant,  vol.  5.  p.  ;gS.  n*.;i. 

Befperis  ctutt  ramoMmo  ,  foliis  tiutarii»t,f 
dunculis  hîfpidis.  Cmel. 

Cette  eipici  cApctiii  :  fit  tîfet  te  dirân» 
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kraietdeciaiiâ  qoatre  pouces  ,  aivifées  âhs  leur 
bafe  en  rameanx nombreux ,  garnijL.de  feuilles  aJ- 
temes ,  Uoéairef ,  glabres ,  un  pea  obnifes  à  leur 
(bmmct,  entières  à  leurs  bor  l^.  t  ,es  fleurs  font  dif- 
9o(ét$,  à  l'extrémité  des  tiges  &  des  rameaux, 
Mnappe» droites, pubefcentes ,  fupportées par 
dBfpédoncules  vifqueux,  hériffés  de  poils  courts. 
La  corolle  eft  d'une  graudeur  médiocre,  de  cour 
kur  blanche ,  quelquefois  jaan&ue  {  W  filiqucs 
boites  «  linéaires. 
Cette  pUme  croit  dans  U  Sibérie.  O 

s.  SiJymMum  filfigi- 


J4.  SlSYMBRl 

Êofum.  Pallas. 

Sifymbnum  foliis  laneeoiatis  ,  inttgerrimls ,  tor- 
itii$  ,  ampUxicaulikus,  ^ahrif  {  Jttiquis  putentitiu. 
WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  J07.  n*.  |0. 

SifymhTiumfatfitgi»ofim.  Pall.  Itio.  *.  Appeod- 
X?.  ii4.tab.  V. 

Cette  plante  ti\  entièrement  glabre ,  de  cttu 
leur  gliuque.  Ses  feuilles  font  ftiriles ,  alternes  , 
iiKéolées ,  amplexicaules  &  échancrées  en  coeur 
ï  leur  bafe,  un  peu  aiguës  i  leur  Commet,  très- 

emières  à  leurs  boi.ls.  Les  fleurs  font  blanches. 
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Elut  courtes  î.rs  fi'iqiies  font  glabres  «diftaotCf» 
néaiies ,  amli  longues  que  le»  pédoncules. 
Cette  pUnte  croît  en  Egypte.  Elle  offra  un  pi* 

tarage  très-agreable  aux  troupeant.  On  fait  pren-* 
dre  aux  femmes  enceintes  ici  teuiiles  réduites  eu 
pondre. 

j6.  StmcBRË  rpatolé.  Sifyminam/j^aihUMim, 

Sifymbriumfoliis  radicalibus  irutgerrimii  ,  Jpathu- 

quis  ertctis  ,  comprcjfit,  C^-  ) 

Ses  racines  font  grêles  ,  filiformes ,  ganûes  de 

Quelques  fibres  courtes ,  capillaires  ,  blanchâtres  : 
s'en  élève  des  tiges  droite» ,  très  Itmples  ,  gla- 
bres ,  cylindriques ,  grêles,  hautes  de  trois  à  cjua- 
tre  pouces  ,  meJiorrernent  f.-uiîlées;  !ts  feuilles 
caulinairts  ou  intérieures  font  ailei  noiubreufet  , 
longues  d'un  pouce  8e  demi ,  fpaïulées  ,  très-en- 
tières .  glabres  à  leurs  deux  bsM  ,  fans  Denruies 
apparentes ,  rctrécies  i  leur  bafe  en  un  pétiole 
alongé,  arrondies  à  leur  fomn^LC,  furmonté  fou- 
vent  d'une  petite  pointe  i  les  feuilles  caulmaire» 
atiemet ,  diitantes ,  fort  petites ,  méd iocremefat  pé- 
tiotées,  un  peu  arrondies, crénelée?  à  le\ir  contour. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  |Wpe  courte. 


entières  a  leurs  t-oi.is.  i^s  neurs  .«..i  u>^,..,.<..  ,  .        .  •''"«^^'ir;;,!- ~  1  oém. 

fort  petites ,  difpoiees  en  une  grappe  terminale }  1  terminale.  Le  calice  eR  glabre ,  ventitre,  *  qia- 


les  filiques  médiocrement  pédoncuiee»,  dfoiies, 
^ifesi  les  pédoncules  étalés. 

Cette  efpèce  fe  rencontré  dans  laSibérie  ,  dans 
les  terrains  pénétrés  de  fel.  O 

Jj.  SiSYMIRB  hsfpîde.  Sijym'trum  hifpidum. 
Vahl. 

Sifymbrium  cJultfeens  '.  foliis  pttiolaùs  ,  oblon- 
Êtt ,  dtntatis  ,  caitUque  hifpido,  Vahl ,  Symbol.  2. 
pag.77.  — Willd.  Spec,  Plant,  vol,  3.  pag.  508 

Sâw^/  (harca),  foUis  ovaliius,fintuuis  ,  h'ifpi- 
dis;  ciute  glab'o,  aiUcibat  hifpidit,  Fonkh.  Flor. 
agypt.-arab  pag.  i  iS.  n*.  64. 

Ses  tiges  font  droites ,  raraeufei, Hautes  de  trois 
i  fept  poucts  ,  chargées  de  poils  rudes  ,  garnies 
deteuilks  petiolées,  alternes  ,  un  peu  Rtaffes, 
hilpîdes  i  leurs  deux  faces }  les  radicales  finnees , 
prefque  pinnatifides  j  le-;  furérieures  oblongues  , 
un  peu  uvales  ,  inégalement  dentées,  fans  ner- 
vures apparentes,  fétrécies  en  pétiole  i  leur  bafe  « 
aiguës  d  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  cUfpofëes  en  une  grappe  lâche  > 
tenninale  ,  fupportées  par  des  pédoncules  mkIi- 
nés  ,  très  glabres  ,  longs  d'environ  lix  lignes. 
Les  calices  font  très-ouverts  ,  hifpiiies  j  la  corolle 
d'une  grandeur  médiocre  ,  de  couleur  jaune  ,  ren- 
fennant  deux  glandes  alongées,  for;  grandes,  fi- 
luées  entre  les  plus  longues  étamines ,  Se  denx  au- 


tre  petites  folioles,  un  peu  concaves,  aiguës, 
ouvertes.  La  corolle  eft  blanche  ,  petite,  un  peu 
plus  longue  que  le  calice  ;  les  pétales  ovales  ,  ob- 
longs ,  entiers  ,  obtus.  Les  Cliques  font  droites  « 
comprimtes ,  un  ptu  élargies  ,  très-glabres ,  lon- 
gues d'un  pouce ,  aiguës ,  fupportées  par  de*  pé- 
doncules courts .  cyii''driqii-  '^  ,  ri-drefles. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Bueops-Ayies 
par  Commetfon.  (  r.f.  «  ktià.  Ji^.) 

SITUATION  DBS  FEtJiitis.  On  défigne  par 

ce  mot  les  différentes  ;  ofî  on$  qu'afférent  les 
feuilles  fur  les  tiges  &  fur  les  rameaux.  Conlldé- 
rées  fous  ce  rapport ,  les  feuilles  font  alternes ,  op- 

pofees ,  épatfes  ,  entalî'écs,  imbriquées  «Ctliciai» 

lées ,  &c.  (  y^y^i  cc^  mots.  ) 

La  fituation  des  fleurs  n'eft  pas  moins  i  remar- 
quer i  elle  dépend  de  la  place  ou'elU  s  occupent 
fur  ces  mêmes  rameauit.  Amb ,  elles  font  tennîn»* 
les  ,  latérales ,  éparfes  ,  axillaifes,  folltdfes.  fl- 
maflees,  (eailes ,  pédonculées ,  6cc,(yoyt^  ces 
mou.  )  La  fituation  des  fleurs  doit  être  dillinguée 
de  leur  difpefition  ,  qui  coniifte  dans  la  forme  oui 
réfulte  de  leur  réunion  &  Ac  leur  fituation  :  elles 
font  alors  en  ombelle ,  en  panicule»  en  corymbe  , 
en  épi»  CD  frappe 4  8c& 


SKIMMIE.  Stnmwi.  Geme  de  plantes  dicotf 
lédonts,  à  fleurs  complètes,  polypétalées,  doUC 
la  famille  naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée, 
qui  comprend  des  arbrifleaux  exotiques  à  l'Eu- 
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également  alternes,  rapprochée*,  prpfqti^  vertî- 
ciliécs,  toujours  vertes  i  les  fleurs  dilpolëes  en 
fuicutet  termiintosi 

Le  ouadèreediênttel  dft  ce  geoitt  cA  d'avoir: 

'  Un  calice  perjifianty  partagé  tn  quatre  ;  quuire  pê- 
ttia  tonewtê  i  quatre  itamintt  i  im  fiylt}  uat  kiùe 
r  j  ûni^liquét,  à  quatrt  Jèmnues. 


CARACTèHS  CÉNERIQUS. 

Chaque  fleur  offre: 

1°.  l'n  calict  fort  périt ,  perfiftanr,  pirtaj;c  en 
mutre^  quslquetbi^i  en  dn(|  découpures  ov<iles, 

1*.  Une  coroiit  cottipofije  de  qnine  pénles  fort 

petits ,  ovales ,  concaves. 

.  3°.  Quatre  étgmmet,  dont  )e$  fiUmem  font  fort 
courts  ,  terminés  par  oe»  «nthèreft. 

4**.  Un  owine  fttpéiieor ,  fttratonté  d*on  ièul 
ikyie,  tetniiné  par  un  lligmate. 

fruit  eft  une  baie  ovale  ,  de  la  grofTetir  d'un 
pois  t  omiiiliquée ,  mar«juee  de  quatre  filions  , 
pKefqu'à  quatre  vahret  »  remplie  d'une  pulpe  fari- 
fieufe  j  &  contenant  quatre  femences  obiongues, 
blànchitresj  anguleuue  d'un  c6(é  ,  «oovejces  de 
l'eiitce. 

EspÊcc 

SRfMiiftE  dtt  lapon.  A»WM/4p0<ifM.Hiunb. 

Skimmia  fotiit  eturmt ,  pttioiatis  ,  obtongo-unt^u- 
htis  ,  xen^  éfieem  tnmatis  ;  pMiaUd  unmnaii. 
(N.) 

Shimmia  japonka.  Thonb.  F!or.  fapon.  paç?- 

—  Nov.  Gtner.  pag.  p.  —  Lam.  llliiftr.  Gêner. 
voL  I.  pag.  309.  a".  IJ4S.  ^  Wiltd.  Spec.  Plaiit. 
vd,  I.  pag.  671. 

Sin  ffi%  vu/gà  mijjnej  id'uvoiî.  Kempf.  Amom. 
f.  pg.  779.  Reliq.  Icoii.  t^.  5. 

C  î*  un  arbrtfîeau  dont  les  tiges  font  droites  , 
gkbies^diviféts  en  rameaux  alternes,  lifles,  légè- 
rement tétragotkc^,  garnif^s  de  feuilles  péiiolées, 
alternes,  firut^LS  vers  L  paiiie  fnpcii«.iire  des  ra- 
oieaux  ,  trci-iapprothcts  ,  prt(cjuc  vtrticiiL*e$  , 
nombreulcs  ,  oblungues  ,  entières  ,  ondulées  à 
Jeors  bords,  droites,  longues  de  trois  à  quatre 
pouces ,  vertes  8e  ridées  en  deflus ,  plus  pales  6c 
poncM  à  U-ur  l'acL'  iuîJîicure,  ti>ujours  vertes, 
d'une  laveur  aromatique  ,  légèrement  crénelées 
•vers  leur  iboimet»  un  peu  repliées  à  leur  contour^ 
foutefitif:  par  dL<i  pétioles  é-,'ais,  à  demi*€ylindri- 
.ques  ,  longs  i'eavuoii  un  pouce. 

Les  flsurs  font  âifpofées ,  à  l'extrémité  des 
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cylindriques,  ^piis,  lonr^s  d'environ  un  pouce) 
les  calices  d'une  feule  pièce ,  tort  petits ,  de  coa- 
leur  verre ,  à  quatre,  quelquefois  cinq  découpotes 
ovales,  algues.  La  corolle  tll  blanc Hl  ;  les  y^:.\\ti 
fort  petits ,  concaves ,  ovales.  Le  hutt  eli  une 
baie  rouge,  de  la  groffeur  d'un  pois,  trèi^tabnj 
biancbe,  palpeufe  en  dedans  prdqu'i  qoatm 
valves»  renlèmant  quatte  iêmences  Uanchttm. 

CËtte  plante  croît  au  Japon.  Ses  fruits  oiâtîf* 
fent  dans  le  nois  de  décembre.  1}  i  Defiript,  tx 

SMITHIE.  Smithia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones  ,  à  fleurs  complètes,  polypétalées.  irré- 
gulièrts,  de  ia  faniille  des  légLunineufes ,  qui  a 
quelques  rapports  avec  les  htdyjarum ,  &  qui  com- 
prend des  hetbes  exotiques' i  rEurope ,  à  féwUks 
ailées,  fjîis  imp.iïre;  munies  de  fti}.tili  s  ptrlîflan- 
tes ,  &  dont  les  âeurs  forment  de  petites  giappes 
axiUaires. 

■  Le  caraâère  eflcntfel  de  ce  geme  eft  d'avoir  : 

U»  eaiice  bifide  ,  à  deux  te*nij  dix  étamines  ftpa- 
réi»  ett  dtu*  paftuts  égaux  ;  une  gtujfi  eiuapofie  dv- 
tiadaàMa  mmtojfftrmes  ;  les  ft  menées  r«^jta  hiâ»' 
Umtu  U  long  dm  fiyU, 

CARACTimi  «iWiRtQOE* 

Chaque  flciit  oflrc  : 

I*.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  divifé  en  doit 
lèvres  ovale*.  lancéolées ,  prefqa'^ales. 

i*,  T'ne  vorvlle  papillonarée, dont  IV.v li^ri eft 
en  coeur  renverfô  i  Its  aiUs  oblongues,  obtu'es, 
un  peu  plus  courtes  que  l'étendard  ;  la  c^int  li* 
n^aire,obIongiie,fBndueâfaba(ê«  de  la  leagoeoc 

des  ailes. 

3".  Dix  étamines  diadelphes ,  donc  1«  filamees 
font  réunis  en  deux  paquets  ^^Ul,  0C  leillriDés 

par  des  anthères  oblonguts. 

4*.  Un  wairt  environné  à  fa  bafe  par  le  calice, 
formeaié  d'un  fiyle  capillaire  9c  perfihnc  ,  tcf- 
miné  par  un  ftigmate  lirople. 

Le  frui!  L-ft  une  gouffe  renfermée  dans  le  calicC, 
compofee  tic  t^uitrc  ou  kpt  anicuiacions  diftinc- 
tes  ,  foutenues  par  le  ftyle  perfiftant ,  orbicuUiies, 
hétiâees ,  contenant  chacune  une  femeoce  gUbre, 
réfùfenne,  comprimée.  . 

Espace. 

SMITHIE  fenfitive.  Smithia  ftnfitixa.  Alton. 

Smithia  foliis  abrupte  pinnatis ;  folîolis  oboxatO' 
obloagis  f  margine  fuofts  ,  jhpulis  iiïfcrne  bijidis  ,*  W 
ctnù*  axiUanàMS , paumions,  ( 


tfges,  en  psuiiciites,  dont  les  pédoncitles  font  t-  AMfiàM/è«/inM.AiiM,iioK.K«r*voU5.pa|> 
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tab.  ij.  —  I^m.  Illuftr.  Gêner,  tab.  6i-j.  — 
'Ud.  ^lec.  Plant,  vol.  j.  pag.  iitft. 

Ceft  une  Dlatite  herbacée ,  dont  les  tiges  font 

Hffeî  ,  C)*linariques  ,  renverfécs ,  divifées  en  un 
gfind nombre  de  rameaux  étales,  alternes i  diifus, 
garnis  de  feuilles  alternes ,  pétiolées ,  ailées .  fans 
iaifniie}  comporées  de  folioles  ovales«oblongties, 
{vêtîtes ,  oppofées.  prerquc  fc  fi  t  les ,  au  nombre  dt 
boit  à  vingt ,  entières  ,  obtufes  ou  a  inc  aiguës, 
faillies  de  poils  fins  8c  foyeux ,  tant  à  leurs  bords 
que  liir  leur  principale  nervure.  Les  pétic  k  s  font 
courts,  munis  également ,  dans  toute  kur  lon- 

geur,  de  poils  foyeux.LesiUpules  font  op^olée.s 
uées  à  la  bafe  des  pétioles,  perfiftanies,  à  demi, 
hncéolées,  très-entières ,  acuminées  au  deflus  du 
foîm  de  leur  infertion ,  &  prolongées  au  deflbus 
de  ce  même  point  en  deux  dccoupurcs  fagîttées, 
«pépies  i  l'une  obcufe  ,  plus  couice  ;  1  aaue  acit- 
■ûntej  plus  longue. 

Us  flsms  font  dirpofées,  dans  raiflëlie  des 

feuilles  fupérieiire^ ,  en  (;r3f>pi?<  criirt-s,  compo- 
feesde  trois  à  fix  flrurs  au  plu* ,  à  peint  plus  lon- 
gues que  les  feuilles ,  fouvent  oins  courtes  \  le 
pédoncule  commun  ALforme ,  plus  iung  ^ue  les 
védoles  ;  les  pédoncules  propres  plus  courts  que 
les  calices  ,  &  à  la  bife  d  (qui  is  eft  fituée  une 
braô*e  femblable  aux  fiipules ,  niais  plus  petite 
&  moins  prolongée  à  fa  partie  intéiieure.  Chaque 
calice  eft  t  nveloppé  à  fa  oafe  de  deux  autres  brac- 
tées oppofées ,  ovales  ,  lancéolées  ,  hârillées  ^ 
poils  toides ,  &  formant  comme  un  calice  exté> 
lieur.  Le  calice  Te  divtfe  en  deux  lèvres  i  il  eft 
d»igé  de  poils  tubercalés.  La  corolle  eft  jume. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  Indes  otien- 
tdea.  O 

SOLANÉES  (  IcO  ,  famille  de  plantes ,  aînlï 
nommée  parce  qu'elle  rerifcrme  un  gr.i*;d  nombre 
de  genres  qui  ont  beaucoup  de  rapporcs  avec  les 
aïoiieUes  {joUtMm),  qui  sy  trouvent  comptifes. 

Les  plintc  ";  qui  (  r  rnpofent  cette  f.iniille  font, 
eu  herbacées ,  ou  ligneufes  {  les  ièuilies  alternes , 
Ibuvent  deux  f?<iiiles  Borales  qui  partent  du  même 
point  d  infertion.  La  difpolîtion  des  fleurs  efi^  très- 
variée  dans  beaucoup  d  clpèces  i  elles  font  placées 
latrralement  fur  les  tiges,  un  peu  au  deniu  de 
l'aiiïelie  des  feuilles. 

^  ÏA  uUUt  fe  dfvife.en  cinq  découpures  plus  ou 
moins  profondes}  il  efl  très  fouvent  perfimm.  La 

corolle  ell  monopétale  ,  ordinairement  réçulièie  , 
à  t\r<^  découpures  j  les  étaniincs  ,  au  nombre  de 
ciix] ,  attachées  au  fond  de  la  corolle  ;  un  feul 
%le  \  un  liigmate  finple  j  quelquefois  cieuft  par 
un  double  iîTlon. 

Le  fruit  eft  ordinairement  divifé  en  deux  loges, 
contenant  plufienrs  (c.mnces.  Ceft  tantôt  une 
capfule  i  deux  valves ,  feparées  pac  une  cloifon 
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parallèle  aux  valves  »  cçmaie  dans  les  (crophu- 
laires }  plus  fouvent  c'eft  une  baie  dont  les  récep» 

tacles  J.es  femences  font  C'^i'tri1<;  ,  oppni'^î  ,  fe- 
patés  par  une  cloifon,  fouvent  faiilarib,  diviûnt 
alors  les  baies  en  autant  de  loges  doubles  qu'il  j 
a  de  réceptacles.  L'einbrjroa  eH  environné  d'un* 
fubftance  farineufe. 

Les  principaux  genres  renftnnës  du»  cen» 
nille  font  : 

*  Fnùis  cjpfuimres. 

Les  celfics   Cdjia. 

Les  molènes  Verlufcum. 

IjCS  jufquiames.   Hyo/eyaoïa» 

X«s  nicotianes  ïfieotiû^a. 

Les  ftcamoines  ,  Dauaa* 

*  «  Wnuu  tm  iaie. 

Les  jîborofes  Jaiornfa, 

Les  mandragores  Maadragpnu. 

Les  belladones  Atnpa* 

Les  fltcandret  Nrontdpw. 

Les  cnqnrrets  Phyfalis. 

Les  aquarts   Aquartia. 

Les  morelies.  SuUnwit» 

Les  pimens  Cj^fïcum, 

Les  liciets  Lyttum. 

Les  ceftretux  Ctfinmu 

SOLANDRE.  Solitndra.  Genre  de  plantes  di- 
cotvléioncs,  à  fleurs  complètes,  polvpécalées ^ 
de  la  famille  des  ma'.vacées ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  hibifcus ,  &  qui  comprend  des  herbes 
exotiques  à  l'Europe  ,  dont  Us  tcuiKes  foin  ter- 
n*es       fimpks  ^  ou  lobées  j  Us  fleurs  axiUaiies 

Le  caraâère  eflêntiel  de  ce  gente  eft  d'avoir  : 

Un  calice  ftmpU  ,  à  cinq  divifiaiu  ;  dêt  a$lAh*t 
monadtlphcs  ;  un  fiyie  ;  cinq  fiij:  -y.^tcs  ;  une  capfult 
oiiongut ,  à  cinq  hgts ,  à  cinq  vjhi  t  puljjptrmes. 

CARACTàKfi  CiNBRlQUX. 

Chaque  fteor  offre: 

I".  Un  calice  flmpl:  ,  divifé  en  cinq  découpnnt 

profondes,  lancéo'cts  ,  airucs ,  pctftftantes. 

i**.  Une  corolle  compolée  de  cinq  pétales  très- 
ouverts  ,  «vales  -oblongs ,  réunis  par  leur  bafe  , 

attachés  fur  le  tube  des  étantines. 

î'.  Des  itanir.ts  nf  i:n'>rdii  fi  s ,  nioradr-lph'S,  dont 
tes  filamens  font  réunis  en  un  tube  aions;é  ;  les  an* 
thères  inférées  i  la  furfaee  du  tttbe-«  vers  fon  fomi 
met. 

4*.  Ma.  ûvàiie  cylindrique  ,  acumioé  j  furisont^ 
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d'un^le^dkoîc«  tensiné  p«r  cinq  ftigmatei  caj5ités 

Lt  fruit  eft  une  capfiile  ovale .  acuminée ,  à  cinq 
loges .  i  cinq  nlm  réprées  dans  leoi  milieu  par 
une  cbifon,  comenanc  dei  fimeneet  Mdtet ,  ar- 
rondies ,  inférées  fur  un  léoepode  peimbat,  cen- 
tral &  uniforme. 

Ohfcrvjtiont.  Le  nom  ^tjolandrj  avoir  été  em 
ployé  pour  trois  genres  différent.  Il  avoir  été  ap- 
pliqué pour  défigner  une  très-belle  plante  de  la 
famille  des  folanees ,  le fotundra grandifiora  Svartz, 

3|ue  M.  Latnarck  a  placé  parmi  les  datura  dans  les 
Uufiralions  dts  Genres ,  fous  le  nom  de  dâuurû  ftr- 
mtHtofuy  vol.  2.  pag.  9.n*.x29f ,  &dont  en  effet 
elle  ne  diffère  pas  aflex  pour  former  un  genre  à 
part.  oyei  /' article  Str  A  M  o  i  N  E  )  Le  même  nom 
de  fiiondra  avoit  été  donné  auparavant  i  une 
plante  de  la  famille  des  ontbellifères  (  folandra  ca- 
penfis  Linn.  )  ,  que  Linné  fils  a  rappelé  parmi  les 
hydrocotyle ,  &  qui  fc  trouve  auflî  décrit  dans  ce 
genre  au  mot  Hyorocotlb  de  cet  oufrage  « 
n*.  17. 

WiJUenofr  a  confeiré  le  genre .  ti  en  même 

rems  le  nam  de  fotjnd'a  ,  pour  le  datura  farmentofa 
de  M*  Lamarck ,  &:  ce  dernier  a  contacré  le  nom 
de  fiftndra  pour  la  plante  mal  vacée  qne  Cavanilles 
•  «wçrite  fous  ce  nom ,  &  que  WilMenov  a  réu- 
nie aux  tagma  de  Cavanilles.  Nous  croyons  éga- 
lement que  ces  deux  genres  de  Cavanilles  (Tb- 
Undra  &  iaguna  )  ne  font  pas  aifez  diftinâs  I  un 
^l'antre  pour  être  féparés,  &nous  oousfommes 
déterminés  â  les  réunir  iri  fous  le  nom  de folandrj, 
la  principale  différence  entre  ces  deux  genres  ne 
confiftant  eflentieliement  que  dans  le  lligmate  , 

EUé  dans  les  Iaguna  g  à  dn^  njontcapitéi  i  leur 
■met  dans  les  fedtmina* 

De  trèf-grandt  rapports  exiftent  entre  les  fo- 

hndra  Mes  hi'bifcus.  La  principale  différence  cotv 
fifte  dans  un  calice  iîmplepour  les  premiers*  double 
pour  les  féconds  {  caraâère  Men  foible  .  &  qu'il 
etit  mieux  valu  employer  comme  divifion  dans  le 
gejire  hibifcus  «  pour  ne  point  féparer  des  plantes 
qui  doivenc  aller  enfènibie  du»  r<  ' 


Espicis. 


X*  SotAMDM  i  feuilles  lebéet.  SotMéaMâta. 

Sotanént  fittUs  tordutis  ,  fiiperhiihu  triMatis  , 

dtntatls  ;  pedunculn  nxiHar'ihtU  ^m^Mt^QH»)  \JUÙ. 

Jllullr.  Gêner,  tab.  ;8o. 

Solandia  (  lobara  )  ,  follis  omnibus  fimpUcibus. 
Gmel.  SvO.  Nat.  vol.  2.  pag.  lojo.  —  Murr.  in 
Comm.  Goett.  178^ mw.  2 1 .  tab.  i .  Sr  Syd.  veget. 
pag.  62}.— Cavan.  DiWKt.  2.  pag.  ;  j.  &  Diflert.  5. 

LagunàJ  (  lobata  )  ,  fnHls  cordatis  ,  trilobis  , 
4tntaUt.  Wtlld.âpec  Plant,  vol.  3-  pag. 755.  n°.  i. 
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Hibifcus  (  folandra  )  ,  foltu  fubcordatis  ,  m'c*/"- 
pidaùt,  feimàê  g  taSiiàitt  ua&adaàs,  Lhétitier, 
Stirp.  I.  pag.  loj.  tab.  49. 

Znfufw  (  acerifotia  )  ^folia  ptdoleuis ,  infirif 
rUmtearàttis;  fuptrioribus  palmatit ,  ineifis  i  fummu 
tiifidis  aut  lunceolatis  ;  caule  fpicâ  taxa  terminato  , 

ptdiuulUis  unifioris,  Cavan.  Diilett.  i.  pag.  41.  tab* 
II.  ulcin.  divif. 

Pentapetes  htrbaet*  ,  treSa,foliis  brni  hirfutis, 
fcairÎM  i  inferiorUiU  eordttis ,  mt<Uis  aaguiofis  ;  fw 
perioribus  palmatis  ,  tneijts  ;fummis  trifidit  vd  ttUm 

l.m.eolasif  ,  ime^errimis .  Commeif.  Herhb  gt  fig, 
in  Hift.  Nat.  Inlul.  Fianciz  manufc. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  ,  rameufes, 
hautes  d'environ  deux  pieds  ,  velues,  Hriées ,  cy- 
lindriques ,  garnies  de  feuilles  alternes,  longue- 
ment pétioléeSf  fcabres  ou  hériffées  de  quelques 
poils  i  tes  inférieures  entières  ,.aflêz  petites ,  en 
cœur  ï  leur  bafe  ,  un  peu  arrondies ,  aigii«;  celles 
du  milieu  àplufïeursiobes,  prefque palmées,  den- 
tées i  leurs  bords  )  les  fupérieures  élargies,  divi>  ' 
fées  en  trois  lobes  inégaux ,  oblongs  «aigus ,  deotés 
en  fcie  ;  les  terminales  étroites ,  lancéolées ,  en- 
tières ,  dentées;  les  pétioles  beaucoup  plus  longs 
que  les  feuilles  j  fuitouc  ceux  des  feuilles  infétiea* 
res  i  garnis  i  leur  bafe  de  flipoles  alongées  »  % 
néaires ,  aiguës ,  légèrement  ciliées. 

Les  fleurs  font  lîtuées  à  l'extrémité  des  rameaur. 
dans  l'aiflelle  des  feuilles  ,  foutenues  par  des  pé- 
doncules velus,  très-longs,  (impies,  uniflores: 
les  fupérieurs  forcent  de  l'aiffclle  d'une  braâée 
aïTet  fèmUable  aux  ftîpnles.  Le  calice  eft  (împle , 
ovale-oblong ,  à  cinq  découpures  lancc-nlees ,  ai- 
guës ,  légèrement  hilpides.  La  corolle  tû  bhnche, 
très-ouverte  i  les  pétales  ovales,  oblongs ,  pref- 

âu'obtus ,  veinés ,  prefqii'auriculés  i  ttn  des  côtés 
e  leur  bafe  i  les  éiamines  nombreufes ,  fituées 
vers  le  fommet  du  tube  i  l'ovaire  ovale  ,  oblon^, 
acnmloé  t  le  ftyle  filiforme  ,  furmonté  d'un  fiig- 
mate  I  cinq  rayons ,  chaque  rayon  terminé  par 
une  petite  tête  velue.  Le  fruit  eft  une  cjplule 
ovale  ,  acuminée  ,  prefqu'à  cinq  angles  ,  un  peu 

f>lus  longue  oue  le  calice  qui  perfiln  ft  l'ettfB" 
oppe  i  les  valves  légèrement  ciliées. 

Cette  plante  croît  à  l'Ile-de-France ,  où  eUsa 
été  recueillie  par  Commerfon.  Q  (  f^'  f) 

2.  Soi  ANDRB  ifcttiUes  semées.  SeAisini  Mr> 

nata.  Cavan. 

Solandra  caule  kerbacto  ,  villofo  ;  foliis  infetif 
ribus  urnatîs ,  medio  longijtmo  {  fuperioribui  fià- 

hafiatis  ,  longiffimis ,  integenimùt,  Cavan.Diflen>  i> 
pag.  279.  tab.       fig.  z.  '  ' 

LagB»M  (  lemata  )  ,fôûii  ttméris  ftm^'A^fu , 
integerrimii*  WlUd.  Spec.  Plant*  iwL  ).  pag.  7^ 

Sa 
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Stl  racines  font  épaiiïcs  ,  cylinirtques  ,  un  peu 
ftieafcs  :  il  s'en  élève  pluiteurs  tiges  hetbacées , 
TdiKS,  lutifes  d'environ  un  pied  .  rameufes  dès 
leurhife,  garnie»  de  teuilles  pé.iolées ,  alternes  , 
<liAar.:e$ ,  Vc lues }  les  infiriîurei  rernées  ,  coin- 
polëesile  troi*  folioles  ovales,  linéaires  ^  très» 
mygales  ;  celle  du  milieu  étroite  ,  fort  longue  j 
««ière;  les  fup2ricur£s  échancr^es  en  coeur  & 
hifti;eî  a  leurbafe,  lancéolées  ,  très  longues,  foit 
étroites ,  cmières  «  les  pétioles  filiformes .  un  peu 
pbi  Murts  que  \i  S  feutltes ,  munis  ï  leur  btfe  de 
npulet courtes ,  petites .  caduques. 

Leifleiirt  font  foliraires  ,  l.itérales  ,  aTiHaires  , 
fducenues  fur  de  ires -longs  pédoncules  droits  , 
péfei,  épaiflîs  &  géniculés  a  leur  pirtie  fupé- 
riiore.  Leur  calice  eit  fimple ,  d'une  feule  pièce , 

Eifondé.ttenc  divtfë  en  cinq  découpures  lîtncéo» 
s,  très-aiguës ,  perliiuncf  v  I  i  corolle  n'a  point 
acore  été  obrervee.  Les  écamines  (oui  monadet- 
phM.  Le  fruit  efl  une  capfule  renfermée  dans  le 
cJice,  ovale  ,  acumin^e  ,  .»  cinq  valves  ,  à  cinq 
I'>j5ej,  chaque  loge  renfermant  trois  femences  noi- 
ri'res  ,  réoifomès ,  tiéiidlées  de  plùfiturs  petites 
tubercules. 

Cette  plante  croit  au.  Sénégal.  O  ?  (  Dtfcr^t. 
uCëmu  V.f,  in  ktrè.  Saff.  ) 

}  SotANDRE  épineux.  Solanira  aculcata. 

Solanira  taule  atultaiù-tomtiuofo  ffoliis  profumd* 
mdtifonitu  ,fionku  énUotièiu  tfiîitûnis,  Cav* 

Laguna  acttttau,  Cavan.  Diffère.  pag.  17}. 
tib.71.  fi^.  f. 

Uganda  (  acr-leata  ) ,  foliis  ternatis ,  foliotis  in- 
iifo-itaiaùt ,  coule  muricuto.  Willd.  Spec.  Plattt. 

Tel. }.  pag.  734.  n*.  5. 
jU|KiM.  Lam.  lUufir.  Geoer.  ub.  577. 
VdtdrgmtM  castacacbeiée ,  dans  lei  Indes. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cylindriques ,  tomenteu- 
i» ,  chargées  de  quelques  petits  aiguillons  courts 
fr  droits,  médiocremen» rameufes,  hautes  d'en* 

Ttron  un  pied  &  demi ,  garnies  de  fuulles  aUernes , 
ionnieavent  pétiolees ,  protondém^nt  divif«s  en 
irm  ou  pluneors  découpures  dentées  en  fcie }  la 
lifO'du  milieu  plus  alongée. 


Les  fleurs  font  fituées  dans  l'aiflelle  des  feuilles, 
nisTexirémité  des  rameaux,  footenuêS  par  des 
pédoncules  courts,  foliti  r-^  ,  u  iIfl-Hes.  I.e  ca- 
lice eft  monopliylle  ,  tomcnteux  ,  ovale  oblong  , 
twmnë  4  fon  fommet  en  dnq  pointes  tres-cour- 
tis,  f  il.  il^es  :  il  fedivife  litérilement  jufcjue  vers 
fonmiàeu  par  l'expanfion  de  la  corolle  ;  celle-ci 
dl jaune,  étalée ,  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice ,  compofée  de  cinq  pétai  îS  médiocrement  élar- 
gis,rétrécis  à  leur*  onglets} les filameiisfonctrès- 
ttiimt,  épars  fur  ia  furface  du  tu^i  Jet  iDthèret 
Jhuuù^  Tomé  I^U, 


SOL  ira  > 

arrondies  i  le  ftyle  fimp!e  ;  le  ni-^ne  rougeâ- 
tre  ,  pelté  ,  peu  faillanc.  Le  fruii  tlt  une  capfule 
oblongue ,  acuminée,  à  cinq  Eices ,  loni'.iKeufi  , 
à  cinq  loges  ,  à  cinq  valves,  qoi  renferment  des 
femeatts  noiriues ,  en  foriM  de  leîn. 

Cette  plante  ctott  for  la  côte  du  Coromsndel  : 
fes  feuilles  paflènc  poorféfeltttives.  (  K*./.  Uluri. 

4.  SOLANDRE  écailleux.  Solandra  fjuamta. 

Solandra  arborefcens  ,  foliis  Unc(otM9-«klongi$  ^ 
inugtrrimis  ,ful>tîis  fquamtis  ,  attwMUHlim,  Vent. 

(  fquamofa  ).  Vent.  Jardin  de  b  Mal- 
maifon ,  pag.  4a*  tab.  4a. 
Htfpiaa  ptuifamu»  Aodiev.  Botan.  Repofit. 

Cette  beile  plants  le  diftiiigue  par  fon  port  & 
furtout  par  fes  feuilles,  de  toutes  les  autrts  ef- 
pèces  de  ce  genre,  6c  ooéme ,  dit  M.  Vei.terat , 
de  toutes  I«s  malvacdes connues.  On  la  prendroir , 
fans  fi  floraifon  ,  pOUC  ttD  éitagnus^  un  tàggtUaria 
ou  un  capparis. 

Sa  tiges  foni  ligneufcS,  hautes  d'environ  dil  i 
douze  pieds,  droites,  cylindriques,  rameufes, 
écailleufes ,  divifées  en  rameaux  alternes ,  axiU 
laires ,  mun's  de  feuilles  pétîolées  ,  aliernes  ,  lan- 
céolées ,  oblongues ,  ttès  entières .  coriaces ,  d'un' 
vett-for.cé  .obtufes  ,  longues  de  trois  pouces  en- 
viron ,  parfemées ,  furtout  à  leur  face  inférieure, 
d'un  grand  nombre  d'écailles  blanchâtres  ou  cen- 
drées ,  frangées,  tort  pttitcs;  foutenues  pat  des 
péttole<ï articules,  fil'onés,  écai'Ieux  ,  tres-toiitts , 
rrunis  i  leur  bafe  de  ftipules linéaires,  caduques, 
plus  courtes  que  les  pétioles. 

Les  fleurs  font  grandes^  folitaires,  axiUalres, 

articulées  fur  leur  pcJoncule  .  d'un  violei-lfcrne  , 
inodores  ,  foutenues  par  un  pédoncule  fimple,  un 
peu  plus  long  que  le  pétiole,  cylindrique  ,  ftrié  , 
articulé  à  fa  bafe ,  élargi  à  fon  fomnaet ,  umflore. 
Le  cahce  d\  campanulé,  épais  ,  coriace,  écail- 
UuX,  velu  &  foycux  ('ans,  vifqucux  ,  trms 
fois  plus  court  que  U  corolle ,  divifé  â  ion  limbe 
en  cinq  découpures  droites ,  égales,  ovales,  ai* 
guës.  La  corolle  tft  en  forme  de  cloche ,  compo- 
fée de  cinq  pétales  alternes  avec  les  découpures 
du  calice  .  ovales  ,  oblongs ,  obtus.  Les  étamines 
ft)nt  no-nlireiifes  j  IcS  filamens  réunis  en  un  tube 
cylindrique ,  libres  à  leur  partie  fupérieure  ,  fur» 
montés  d'anthères  vacii'.antcs  ,  à  quatre  fillfins , 
d'un  jaune  doré.  L'ovaire  eft  en  forme  de  poire , 
foyeux ,  divifé  en  cinq  loges,  renfermant  plufieort 
ovales  difpofés  fur  deux  rangs  5  le  ftylecylmdfique, 
dilaté  à  fon  fommet  j  le  Itigroate  i  cinq  lobes  ova- 
les, arrondis  ,  ottVMtseodc«le>pnbcrcco»8c  bba» 
châtres  en  dehors. 

Cette  plante  ciok  i  l'Sle  de  Norfolk ,  à  i'eft  de 

F» 
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Ja  Nouvelle-Hollande  :  cVe  e(l  cultivée  r.  i  '-  Un 
de  la  JVLImaifon,  oà  elle  ôetuitrur  U  âo  de  i  ece. 
"5  (Diejiript.  éx  yhu»  ) 

SOLDANFLLF.  Soiàunciia.  Genre  depismes 
dicotyledonts,  Heurs  complète» ^  inoii«pé«ilées, 
4e  la  iamilie  de  lyiiinachies*  awadts  MpfOru 
avec  let  eoriufa,  qai  renfênne  des  herbes  indige- 
ne*  de  rEiiK-pe  ,  dontl'  "-  fcui'li  s  font  r^iiiciks, 
entiètes,  longuement  pettolee»)  le»  hampes  à  une 
ou  deux  fleurs  lermiiudes. 

Le  canâèM  eflènàet  de  ce  génie  eft  d'avoir  : 

Un  cûliet  à  cinq  divi/ions  ;  unt  tonlU  campanu- 
U  ,  décftiqiutée  à  fou  ùmie  ;  cinq  étumints  ;  un 


Ut 


âyUi  me  capfati  k  tm€  ftult  luge,  /ouvrant  à  fon 
/ommêtféfpbtfittÊn  denu, 

CARACTiAS  «ÉN-fiRlQDI. 

Chat^ue  fti  ui  orifre  ; 

1°.  Un  calice  perfiftant,  plus  court  que  U  co- 
rolle ,  partagé  eo  cinq  découpure»  lancéolées. 

2*.  Une  iO'-ûN^  monopét.nle,  campanulée, élar- 
gie infenfiblement ,  droite  ,  déchiquetée  à  fon 
bonl'en  plufieurs découpures  étroites,  inégales. 

Cinq  étamines  dont  les  fibmei»  loitt  fubu- 

les     les  anthères  fagittées. 

4°.  w<"'«  fapériear ,  arronJi  ,  furmonté 
d'un  fly le  filiforme  ,  periiftant  ,  terminé  par  un 
Itigmate  nmple. 

Le  fruir  confifte  en  une  cap  fuie  oblongue ,  cy 
lindrique,  ftriée,  à  une  feule  loge,$'ouvrant  à  fon 
fommec  par  plu  Heurs  dents,  contenanc  des  fe- 
inences  norobreufea^  très-petites  •  acuininées. 

Espicr. 

SoLDAKEtiit  des  Alpes.  SoliMtlU  ahina. 
tinn. 

Si.ldjr.c!lj  f.onlus  rtsrantihiis  ,  laciniii  àentatis  , 
Jlylo  towiiam  ex:e4er.te  j  Joins  renijvrmi^t  ,fiiàio- 

ituis,  Smithi  Behen.  i  »  a.  tk*,  -n^y, 

_  SoUautl/a  alpina.  Linn,  Spcc.  PLint.  vol.  i.  pag. 
ab^.  — Hort.  Cliif.49:  —  JRoy.  Lugd.  Bar.  414. 
—  Halî.  Helv.  n*.  634.  —  Jacq.  Flor.  aulèr.  cab. 
I \.  —  Mill.  Dia.  n°.  I.—  Slo;.oI.  Carn.  edit.  2. 
n".  iio.  —  Sabbat.  Hort.  tab.  i6.  Gérard 
flor.  gall.  ï»rov.  pag.  }o6.  —  Lam.  lîbftr.  Gêner! 
vol.  1.  pag.  4J4.  n".  19^6.  tab.  —  Will.len. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  808.  —  Latn.  Hor.  franc. 
v^J.  a.  pag.  1J4.  n*.  28 1.  . 

■  Soldant alpina,  rotuniifolia,  C.  Bauh.  Pin. 
2of.  —  I  ou;nef.  inft.  R.  Hcrt».  8i.  —  Motif. 
Oxon.  m\.  2.  pag.  28j.  5.  y  tab.  i;.  lig.  8.  — 
&»heuch.  Ai^  i.  pag.  /o.  ' 


sot 

Soldantlla  alpina.  Camer.  EpfcdlDt  2f4,i— ChC 

Pann.  pag. 2fj. tab.  2J4. 

Soldantlla  alpina  major.  Cluf.  Hift.  jcS. 

Soldantlla  momana  quiiufdam.  S.  Bauh.  Hift.  1, 
pag.  117. 

Soldaneila  alpine,  ntmHJàUAg  fMê  «m»,  c 
Bauh.  Pin.  196. 

I*  Sfolda»«Ua  (  Cluilt  )  ,  fionimt  nutantiius ,  la- 
CÙBÏa  iùrsUâ-imegns  ,  fiy>'o  cvrolU  èreviore i  foliit 

m^trmAus^  ha^rrim*.  Smicb,  BDhem.t.ii*.i4Si 
SQUaadU  ûlpiaammùr*  Ctnf.  Hift.  )0<^. 

Cette  plante  ,  quoîoue  petite  ,  elt  d'dn.afpeft 
agréable}  eUe  relkinble  aa«x.«  par  lion  port, par 
iafimnede  fes  feutlIes-Sc  par  Tes  hainpesmesi  m 
pain-de-pourceau  ,  ^yd«nun. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  droites, 
filiformes,  alongées  .  de  couleur  uunâtre  i  elles 
produifeat  de  leur  collet  des  feui'.les  toutes  radi- 
cales, longuement  pëtioiees,  epiiHcs,  très-entiè- 
res, arrondies.  dVnviron  un  pouce  ou  deux  de 
diamètre  j  vei  t-s  ,  r  labres  à  leurs  li-iix  taces,  fer- 
mes ,  un  peu  te  ni  formes,  ausiduefois  un  peu  tî- 
nuées  &  même  prefque  lob^vi  kttrcoimHK  L«0 
pétioles  font  grêles,  à  peu  près  auifi  longs  411e  l«s 
hampes,  très-glabrcs. 

Les  fleurs  font  Jirpofécs  pref<)u-'enotnbslle,aii 
nombre  de  quatre  0  u  lix  ,  à  i'excrémicéd'une  hamp» 
fimple,  glabre ,  cyliiidfiaue ,  haute  de  fix  à  huit 
pouce».  Les  pédonculesTonT  inégaux,  longs  d'en- 
viron un  pouce,  droits  ou  un  peu  inclines,  fur- 
tout  i  l'époque  de  U  floraifoo»  Le  calice  dl  gla- 
bre ,  divf  SI  en  cin^déooufteres  hncéolées  t  laco* 
rolle  campanulée,  roiigtârre,  quelquefois  parfai' 
rement  blanche ,  déchirée  à  fon  limbe  en  huit  ou 
dix  découpures  &  plus,  inégales ,  aiguës.  Le  fmit 
eft  une  capfule  droite,  alongëe ,  cylimiiique  .gla- 
bre ,  finetnent  flriée,  à  une  feule  loge ,  s'ouvrani 
à  fon  fomner  en  phtfieui»  doûB  «èsHBoanés ,  ob- 
tufes. 

La  variété  jk  diflfere  de  la  précédente,  en  ce 
qu'elle  eft  plusjtetite  dans  toutes  fes  parties.  Ses 
feuilles  font  renifotmes  ,  très-cnrières  j  le  limbe 
de  la  corolle  un  peu  moins  déthiqueté  i  le  ftylo 
plus  court  que  là  corolle. 

Cerreplantrcn^tfiirle»  Alpes  8»  fiir  lesmen- 

m^n-î  He$  départemensméridionaux  de  la  France, 
a<ic  dans  la  fttiffe,  les  Pyrénées,  l'Autri- 
rhe ,  &c.  On  la  cultive  w  Isrdtn  dos  n«ii(e»de 


SOUDE  (Bulbe).  Radix  btlhof* ,  foKda.  On 
donne  aux  racines  bulbeufes  le;  nom  de  folide , 
lorfqu'elles  fonr  d'une  fubftance  pleine  ,  terme, 
charnue  4  ft  non  pas  écailleuAs  ov  niniqué«<: 
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lelkt  foat  Jm  bulbes  jào  h  tiilife  ,  dti  oi nico- 

Solide  (  Tige  ).  ûuUU  foUdiu.  Les  tiges  ber- 
kacées  prenoem  Je  Aom  de  Ibfids  Iwl^H'etles 

firr  entiérenient  pleir.es  &:  non  rpongieufes  ou 
fiKukuleSf  comme  ceUcs  «i«  pluHeucs  occbis«  des 
cUeboiineSy&c. 

SOLITAIRE  (  Fleur).  Fhsfolitarius.  Une  8ear 
porte  le  uom  de  folitdre  lorfi|n*eHe  eft  feule  dani 

ié  :ieu  de  Ton  infcrtion  ,  comme  cell-s  du  mcni- 
fon,  &c. }  elle  ti\  encore  folitaire  lorf^u'tile  ell 
fenleliir  la  tige,  qu'elle  termine  alTez  ordinaire- 
mem  :  telles  font  les  fleurs  des  tulipes. 

Le  pMMKniie  reçoit  le  oiéiBC  déaomiaattoii  dtns 
ks  nimes  drcmfiances. 

On  donne  éfalement  te  nom  de  fothaîns  aux 

fipules  lorfqii'il  n'y  en  a  qu'une-  i  la  hife  de  cha- 
que pétiole ,  ou  de  cliaoue  pédoncule  s'il  s'agit 
des  braâéee.  Enttn  le  ftjrle  eft  foOtaift  quend  l'o- 
taire  eft  chargé  d'un  feu!  ft  ,  comme  dans  le 
ki.  le  prunier  j  bec.  auoiqu  li  loïc  quelquefois 
dwtfé  en  deux  ou  trois  dicoai>iues. 

SOMMEIL  DES  fLANTES.  Somnus  pUntarum. 
linoxiis,  en  fufant  aKufion  aux  attitudes  particu 
Itères  que  prennent  les  animaux  de  di^erentes 
efpèces  lorlqu'au  déclin  du  jour  ils  veulent  fe 
livret  au  repos,  a  nommé  fommtil  det  plantes  un 
ém  oppofe  à  répanouiiTeiiiânt  «le  quelques-unes 
des  fNurcies  do  végétal.  Cette  diipofîtîon  parti- 
culière  ou  ce  rommtril  desplantïs  ti'cfl  p.is  ftulc- 
mem  indiqué  par  les  âeuts  qui  Te  ferment  avant 
hnoiclir  qui  s'épanoniflêm le  matin  i  différentes 
>.ftrTe<,  mais  il  l'eft  encore  par  l'état  des  feuilles 
(jui  ,  vers  la  rtn  de?  la  journée  ou  lorfque  le  ciel  tH 
rieoulfux  ,  fe  rapprochent  &  reftent  dans  un  état 
de  contratiion  remarquable  jufqu'an  retonr  de  la 
Itmière ,  ou  jufqu'à  ce  que  le  ciel  (bit  plus  fereln. 
Lrnurus ,  qui  nous  a  donné  des  détails  très-curieux 
fur  ce  phénomène  dan«  fa  Diiïerration  intitulée 
Stmmm  PUntarum  (  Amoen.  Academ.  vol.  4  ) ,  a 
fn",T'  obferv  é  que  la  contraflion  des  feuilles 
pend.mt  U  nuit  changcoit  la  phylionomie  des  plan- 
tes, an  point  qu'elles  devenoicnt  très-difficiles  à 
KONimitfe.  M  nous  opprend  qw  cette  contrac- 
non  ou  que  ce  rapprecnemeiK  eft  fdus  frappam 
dans  les  jcunts  plantes  que  dans  celles  qui  font 
adultes.  Il  nioritre  que  c'tQ  l'ablence  de  la  lu- 
mière ,  &  non  le  froid  ,  qui  eft  la  principale  cailiê 
de  ce  phénomène,  puifque  les  feuilles  fe  contrac- 
tent ,  pendant  la  nuit ,  daus  les  fsrtts  th  luJts 
comme  en  plein  air-  Enfin  il  obferve  qtie  cette 
CMimâion  £tit  preiuirc  auji  feuilles  des  pofitions 
difirmtef ,  fuivant  que  ces  feuilles  font  limplet 
ou  compofées,  &  il  peiifj  que  le  but  de  la  na- 
Hue.  dans  cette  divcdîcé  de  moyens  qu'elle  oia- 
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pkùe^  eft  de  meure  les  jeuoes  poulies  à  l'abii  des 
injures  de  f  air. 

Les  feuilles  fimp'esone, -pendant  leur  fommeîl» 
Mtre-pofitions  différentes.  Elles  fopi  conniventfs 
comivtHÙm),  renfermantes  {tntluàtntta) ,  envi- 
ronnantes <irârwMM/^piMiM)  ,  fie  ptéferrantes  (  m» 

i*.  Les  feuiika  connivtnta  font  celles  qui  «  étant 
oppofées ,  s'appliauent  fi  étroitement  par  leurfaee 
Tupérieure  ,  qu'elles  paroident  ne  forintr  qn'ut  e 
feule  feuille ,  comme  dans  Vmriplex  h^run^,  dai4 
Va^me  mtéU  8e  dans  4ef  apocinées. 

i".  Les  fcu'iHes  renfermantes  font  celles  qui  , 
étant  alternes^  fe  rapprochent  de  la  tige, comme 
dans  le  fd»  dàmilou^  l'^enUg  téêiûtktra  maUifi' 

î*.  Les  frutlles  environnantes  font  celles  qni , 
étant  horizontales  ,  fe  redreffent,  environnent  de 
tontes  parts  la  tige  ou  le  fommet  des  ran^'aux , 
forment  un-  efpèce  d'entonnoir  fous  lequel  les 
boutons  à  fleurs  &  les  jeunes  bourgeons  font  i 
l'abti  des  vents,  comme  dans  le  mafva  peruviana  , 
l'ivu  annua  ,  le  parthenium  hyfttrophonu,  l'atrapà 
mtiitéfitgoru  f  le  d4Mirû{trmm9aiam ,  tte» 

4°.  Lesfeui!iespréf(r\antes  font  celles  qut,  pofp 
tée»  fur  lon::s  pétioles,  s'abaifllnt  &:  fornimt 
une  efpèce  de  voûte,  com.nc  d.iiis  Vhysifius  J'ui- 
darifa  ,  Yachyrantfas  ^ptra  ,  \' impatiens  noti  tan* 
gtrt,  le  figêthaài^  onettuit*»  ht.millena  §iûiifKà' 
fiora  ^Sfc. 

Les  frallles  anéeifont  en  général  bien  pins  fu^ 

ceptibles  de  changement  de  pofitîon  ou  de  fom- 
meil.que  l(S  feuilles  fimplesi  elles  fe  ret^lient  tous 
les  foirs,  c'eft-i-dire  <|iie  leurs  folioles  fe  rap- 
prochent les  unes  des  autres.  Si  pendant  le  jour 
le  ciel  eft  couvert  &  l'air  frais ,  les  folioles 
trouvent  dans  un  nic-ne  plan  av  t  le  pétiole  com- 
mun. Dès  que  le  fbkil  donne  fur  qut^lque  partie 
dé  la  plante ,  tes  folioles  rapprochent  par  lettr 
face  inférieure  ,  &  le  pétiole  fe  trouve  en  dcfTjus. 
A  mefure  que  le  jour  diminue  ,  les  folioles  fe 
redreflTent ,  «  font  un  même  plan  avec  le  pétiole. 
Lorfque  le  foleil  eft  couché ,  les  folioles  fe  rap- 
prochent par  leur  face  inférieure  ,  au  deflfous  do 
pétiole  commun.  O  n'tft  cependant  que  dans  les 
cHmats  tempérés  où  les  folioles  font  un  même 
plan  avec  le  pétiole.  Dans  les  régions  orientales  ^ 
oil  la  chaleur  eft  plus  grande  ,  les  folioles  ont  1« 
pointe  tournée  eu  haut,  &  chargent  aifément  dt 
pofîtion ,  tandis  que ,  dans  les  contrées  feptentrîo- 
nalc^  .  leurpofition  ii'eft  prefque  jamais  norizon- 
talc  ,  d»:  ns  change  prefque  jamais,  l.a  feulitive  eft , 
de  toutes  les  plantes  i;  fcuilks  ai  ées,  celle  dont 
le  mouvement  eft  plus  marqué;  il  n'eft  ppinc borné 
aux  folioles;  il  s*4>bferve  suffi  dans  le  pétiole  St 
dans  les  branches  où  le  fimple  attouchement  fiifTîc 
fOUS  rescker.  («Te/^i  Acaub  fenficive^  voL  i  .y 
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Les  feaiUes  nilces  ont ,  pendant  leur  fotnmeîl , 
fi%  poiîuoas  différences  i  elles  font  conduplicantes 
(coii^&««fi«),  involventei  (iHVolveruia)  ,  di- 
vergentes {divergentia  )  ,  pcndanr^  '.  r  -V-f  ;^  Tr/.:\ 
retourcvewS,  dans  une  licuation  tcnvcnec  ^^in\tr- 
teruia),  retournées  «  dans  Mie  fittiatiao  horiaon- 
taie  (  imhricaaiia  )• 

T°.  Les  feuH'es  ccrJupltcanits  font  celIcs  dont 
les  folioles  le  r  approchent  par  paires  les  unes  des 
«ttCies,  en  s  .-ippliquam  par  leur  face  fupéri^ure  , 
comme  dans  U  plupart  des  iauhinia  ,  dans  ïkymà- 
nta  eouriaril,  dans  plusieurs  efpèces  de  tatkyrus  ou 
fit  gcfle  ,  dans  le  colutta  arhorea  &  frut'uoju  ,  dans 
l' heny/arum  eoronurium  ^  dans  le  p/or^Ua  finnata , 

8e  dans  le  •neia  fJ^ûf  la  fève ,  0fc. 

X**.  Les  ftuiilts  inxohtnui  fotlt  Cdks  dODt  les 

foliolLs  le  rejoignent  feulement  par  leur  fommet, 
lorni'jtit  entr'tl  es  une  cavité  ,  &  Ijiiïtnt  entre 
leur  bjfe  un  intervalle  où  les  fleurs  font  abritées 
&  garanties  des  injures  de  l'air .  comme  dans  le 
tf.foUum  refupÎHattm  &  tiêcanut»m  ,  dans  mcaV- 
cago  Folymotphd ,  datlS  le  toutt  Utr<t^lMlêMiU  ffonu' 
thopodloidts ,  (fc. 

1^.  Les  feuUlts  divergentes  font  celles  dont  les 
(cVicAti,  rapprocbéf»  à  leur  bafe  ,  font  ouvertes  à 
leur  fommet,  comme  dans  le  melUouu  afieijuiù , 

4?.  Les  fimffft  pmiemtes  Toor  celles  dont  les 

fo'ioits  fe  rtnvericnt  ou  fe  courbent  pour  dé- 
fen.ire  les  bourgeons  ou  les  fleurs,  comme  dans 
\t  Itipinus  iiliiLs,  Voxalis  incarnata  ^  hedyfatwn  CMM- 
"dtnfe  y  rohinia  pftudo-acacia  ,  glyùrrlu^et ,  amorpha 
fruiitofx^  abrut  futaiorius  ,  &c. 

f*.  Let  ftuîttes  nmndtt^  dans  nne  fituation 

renvetfée,  font  celles  dont  le  pétiole  commun  fe 
redreflli  un  peu  «  &  dont  les  toliokSj  en  fe  ren- 
verfant ,  fereiourneat  &  s'a^  gîtent  par  leur  face 
rupérii.ur*?  on  ^\K^r\tw\t  ^  comntt  oaiis  prefi^oe 
joutes  les  calius ,  ia^fta ,  de. 

■  6*,  Les  feuilles  rttoumits ,  dans  une  fituation 
horizontale,  font  celles  dont  les  pétioles  des  fo- 
lioles s'appliquent  lonsitudinalemem  fur  le  pétiole 
commun,  &  dont  la  face  înfiîriettre  des  rolioles  ^ 

devient  l'extérieure  ,  comme  d-tns  !e  t^murirdus 
indica ,  dans  Vhâmatoxyionj  dans  le  mimojj  fenji- 
Uva  t  pudiea  ;  dans  le  ^tli^  triataïukot,  ve. 

L'niijfus  termine  fa  DiflêrcatioB  en  invfrant  les 

bor.inifte?  à  <>b'*eTver  fiiï-m^mes  l(?i  diftérentes 
polîtions  qu'affcttciu  Its  it  uillts  pendant  leur  fom- 
mt'il,  dans  les  plantes  citées  plus  haut.  Celui, 
dit'il  ,qui  obfervera  ^dans  certaines  foitées  d'été , 
les  plantes  que  je  viens  d'indiquer ,  &  qui  ne  dé- 
daigi^  Ti  pas  de  fuivte  de  fes  propres  yeux  ce 
merveilleux  phénon'ène  de  h  nature  ,  que  per- 
Ibnne  n'a  encore  remxrqué,  fera  d  admira- 
tiptt;  foa  coeur  6c  Ton  cfpric  trouvtfonCj  dm 
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celte  agréable  contemplation,  une  fourre  intir"''- 
fable  de  jouiflances  ^u'iL  eft  plus  tacile  de  (eniit 
que  de  décrive* 

SOMMET,  .^pex.  On  donne  ce  nom  alTez  gé- 
néralement i  la  partie  qui  termine  un  organe  dans 
les  plantes ,  ou  à  celle  qm  f  il  l\  plus  élever.  Le 
fommet  de  l  étamine,  c'eft  k  antherej  le  fominet 
d'une  feuille  •  c'ell  l'enrémhé  oppolée  au  pé- 
tiole. 

Le  fommet  fournit  très- fou  vent ,  furtout  dans 
les  Ailles ,  les  pétales  8e  les  fruits ,  de  très-bons 

caraflères  fccondaiits  8:  Tpecifiqucs  Ainfiles feuil- 
les ,  pu  exemple,  conftdérees  quant  à  leur  iost.- 
met ,  font  obtnies ,  tronquées ,  échatwrées ,  émouf- 
fees,  mordues ,  rongées .  aiguës,  aciunioées,viiir 
lées ,  &c.  (  yoyei  cet  mou.  ) 

SONDARL  Kiika-ponna.  Rhecd.  Hon.  Malab. 
vol.  y.  pag.  79.  tab.  40. 

ArbrifTeau  de  la  côte  de  Malabsr .  dont  !e  genre 
&  la  famille  ne  font  point  enr tire  déterminés,  qui 
paroît  avoir  quelques  rapports  avec  les  twnyr.ui. 

Ses  racines  font  noirâtres,  d'une  odeur  allez 
agréable.  Son  tronc  s'élève  à  environ  dix  pieds  ; 
il  cft  grêle  :  Ton  bois  eft  blanc ,  la  moelle  rouffeà- 
tre,  l'écorcc  brune,  les  rameaux  étalés ,  garnis  de 
feuilles  éparfes,péttolées,  ovales-oblongues ,  acu- 
mtnées,  très- entières,  d'un  vert-foncé  &  luifant 
eo  delTus,  plus  pâlrs  en  deflbus,  traverfées  par 
une  côte  laillante  lU  bbnchâtre  ,  avec  dcsnemRt 
latérales,  alternes ,  limples ,  arquée";. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  en  grappes  prefque  paniculées,  touffbes^ 
elles  font  perirc? ,  n  JrrjnrL^  ;  I-'ot  calice  eft  court, 
monophyiie ,  a  tmq  detuuimres  aiguès.  La  corolle 
ed  blanche,  un  peu  plus  longue  que  le  calice,  i 
cinq  pétales  (ou  à  cinq  découpures? )  lancéolés , 
ai||tts.  Les  dtamines  font  au  nombre  de  cinq;  To- 
vaireeft  glob;;!;'.:x  ,  ver  '3:rc,  r  emonté  d  unflyle 
court,  d'un  vert-blanchàtre.  Les  fruits  font  des 
baies  i  quatre  coques,  quelquefois  cinq» d'abord 
vertes  &  luifant^s  ,  enfuite  jnumrr»^ ,  &  qui  d^ 
viennent  noires  quand  elks  font  mures  i  remplies 
d'une  fubdance  fucculente ,  noirâtre, aromatique, 
qui  enveloppe  quatre  oflieleu  i  trois  ëkcs  «  Ica^ 
bres,  d'un  blanc^ronflêitre.         -  ' 

Cet  arbriiTeau  croit  dans  plufiems  contîéesat 

Malabar;  il  fe  conferve  vert  pendant  toute  i'an- 
née .  fleurit  &  donne  fes  fruits  mûts  en  fep* 
tembre» 

SOPHOR  k .  Sophora.  Genre  de  plantes  dicotv- 
lédones,  i  fl  irrégLilièrts ,  p.ipillonacées ,  oe 
la  famille  des  légumineufcs  ,  qui  a  de  erands  rap- 
ports avec  UipMafyria  9e  tes  viegi/ia.  Il  comprend! 
des  aibKS4)ii  «bntfestuc  (quelquefois  de»  beibcs) 
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itnngers  à  l'Furrp-  ,  ^ont  lesf^uî'I'î  Tont  ailées,  ' 
ks  flturs  difpofécs  en  épis  ou  en  grappes. 

Le  carâvière  effentlel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Va  talic€  à  cinq  dénis  ;  une  çoioiîi  papiHonacée ^ 
lu  êitei  ét  U  longueur  de  t àendard  ;  4f»  éumûtts 
tiktti  ant  fMj^  twUtnft ,  ta  ek^tUt. 

CARACTiRE  «illilLlQVI* 

Chiqve  teur  dfre  : 

l*.Uo  atûee  court ,  campanulé  ,  à  cinq  dents* 
lepeaiclevé  en  botte  à  fa  bafe  ^  perliftant. 

1*.  Une  coroi/e  papiilonacée ,  à  cinq  pétales , 
iont  l'éteniiaril  eft  oblong,  droit,  infenfiblement 
plus  élargi,  reflethi  à  fe$  côtés  ;  les  deux  ^ilcs 
«bloagues  »  appen iiculées  à  kw  bafe  |  de  la  lon- 
gtKor  de  réteodarJ  ;  la  caréné  {fivifee  en  deux 
péules  femblables  aux  ailes ,  en  forme  de  nactUe, 
lapprœhés  inférienrement  à  It-urs  bords. 

5*.  Dix  ttjmines  libres ,  dont  Us  6hiTiens  font 
pinltèles,  f  ibtilés ,  de  la  longueur  de  la  corolle , 
renfermée  dans  la  caréné  ,  tenninés  par  des  anthè- 
KS petites,  redrelféts. 

L'Mwffv  eft  oblong ,  cylindrique»  fiiinionti  d'un 
%'e  de  h  longueur  dés  étamines  j  texnund  par  un 

Ûigmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  gouffe  grêle ,  alongée ,  à  une 
feale  loge  ,  à  laquelle  les  (emences  relevées  don- 
nent la  forme  d'un  chapelet  ou  d'iU  coliier.  Ces 
fcmcnces  (ont  un  peu  arrondies. 

Oiftrvaiions.  J'ai  expofé ,  à  l'article  Podaly- 
RIA.Ies  raifons  qui  ont  déterminé  à  exclure  du 
gfnre  fophora  de  Linné  un  grand  nombre  d'ef- 
pèces  pour  les  réurir  en  deux  autre»  fçeiwrs,  vu 

Il  différence  très-fra]>pjnte  de  leurs  giuff.'  ;  fiî 
genre,  par  cette  réforme,  devient  beaucoup  plus 
iiatQrei ,  &  les  efpèces  font  b^en  mieux  liées  en- 
ti'ellcs.  Il  faLjt  en  excepter  \<ifofhe  -.  -r.o-rfrtrma^ 
dooi  les  goulles  n'onc  qu'une  feule  i;^mèncc. 

Espicst. 

1.  SoraoRA  ï  quatre  ailes.  5«pAeni  tetn^urâ. 
Alton. 

Stpkara  foUU  pinnatUtfoliolis  numero^s  { 1 7- »  9)  » 
tuttttftto-oihngis ,  villcfiufcutU  ;  ieguminhus  mem- 

i'indceo-quadrungulis  ,  cjuU  iirhor€o.  Alton  ,  Ilrrt. 

Kew.  vol.  2.  pag.  45.  — Willd.  Spec.  Plant.  voLj. 
pog.  499.  —  Duh«n.  «dit.  nov.  vol.  1.  Sa. 
ob.  ). 

S-jfhofa  tctravtera.  Joh.  Mill.  Icon.  tab.  X.  — 
Lim.  illuftt.  Gêner,  tab.  Jij.  fig.  3. 

Atbrifleau  dent  les  tiges .  hautes  d'environ 
dotie  pîedsx  fe  dnrifenc  en  rameaui  glabres ,  aU 
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terntî  ,  cv!ir!f1ric^ues  ;  les  ir.féiifurs  un  peu  p^n- 
dans,  gari.i.  de  teuilUs  pttjd'.c^j ,  alternes,  aiiees, 
avec  line  imp-iire  ;  compofees  df  f  linles  11- in- 
breuffrs ,  depi;is  douze  jiifqu'à  dix-oeuf  paires  en- 
viron ,  oppofées ,  fcflTdes ,  lancéolées,  obîongues , 
un  peu  velues  ,  eus  r  ntier.-s ,  arrondits ,  obtufe» 
à  leur  fommet ,  reiréciËS  à  leur  bafe  ,  longues 
d'environ  fix  k  huit  lignes ,  rang'ées  fur  an  péa*l« 
grêle  ,  nu  à  fa  partie  inférieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales} 
elles  font  grandes,  très-belles,  petiolées  }  les  ca- 
lices cor.i  ts  ,  campjniilés  ,  I.ïrgcs  ,  à  cinq  dents 
aiguës,  la  coiolk  d'une  belle  couleur  jaune i  l'é- 
tendard plut  court  que  t.. s  ailes  U  la  carène;  celle- 
ci  ï  deux  pétales;  les  ailes  oblongues ,  arrondies 
â  leur  fommet ,  plus  courtes  que  la  carène  ;  les 
étamines  droites  ,  les  anthères  ovales  Le  fruit  eft 
une  gnufTe  alonj^é?  ,  divifée  en  noeuds  globuleux 
ou  ovales  ,  Quelcjuclois  interrompus  ,  munis,  fur 
leurs  angles  latéraux,  de  quatre  ailes  longitiili- 
nales  »  membrancufes  ,  ûnuees  ou  crénelées  :  le 
dernier  noeud  eft  terminé  par  une  corne  fubulée, 
un  peu  courbée  j  également  ailée. 

Cerre  plante  croît  dans  la  No\ivt-lle-ZcUndft. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plante*  de  Pans.  \)  " 

X.  SoPHORA  à  petites  fèuilUs.  Sa^korm  mieff 
pkyUa,  Aiton. 

Sopkora foliis pinHat!s,follolis  numerops  {  ly^V), 
oiwmis ,  villofiufculis  i  legumimihuj  memhrancceo' 
fHédnmgulis  t  ccule  arkorto.  Ait.  Hort.  Ksw.  vol.  X. 
pag.  4;.  —  Lam.  lUuftr. Gen.  tab.  5 ly.  fig.  1 . 

Sopkora  (  tetraptera  )  ,  fotHs  pinnatis  ;  folioté 
numerofis  t  obovaiis ,  ematginatis j  Uguminihus  tttrm' 
gpnis  ,  angulis  rr.emî>r\ir.  iceis.  LhHI.  £»  Suppl.  pag» 

13c.—  FotU.  Frodr.  n°.  iSj. 

Soufarbriflcau  prefque  çlabre,  peu  élevé ,  dont 
les  liges  font  droites .  grêles  j  les  rameaux  alter- 
nes, dllfus  ,  un  pfii  rortiieux,  prerjue  q  lmdri- 
qties,  garnis  de  feuilks  pétioléfcS,alternvs,a!létS, 
avec  «ne  impaire  ;  coirpofécs  d'cnvimp.  itize  à 
dix-huit  paires  de  folioles  très  peiiies,  orpofées, 
feflfdes .  prefque  rondes  ou  en  ovale  renverfé  ,  lé* 
pérement  vtlues,  entières ,  cbrafts  ,  arrondies  à 
leur  fommet,  un  peu  aiguè>  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  dilpofées  ,  vers  l'extrcmité  des 
rameaux,  en  grappes  courtes ,  latérales ,  fiippor- 
tées  fur  des  pédoncules  longs*  épars»  cylindri- 
ques ,  un  peu  incîinés.  Le  calice  eft  ample ,  tomen- 
teux ,  tubulé,  à  cinq  dents  comtes.  l  a  coione  eft 
grande,  de  couleur  jaune  ;  les  pérales  veinés  y 
obtus  t  rétendard  prefqu'aufli  long  que  les  ail^^ 
la  car:  V-  ,  large  ,  arrondi  ï  fa  bafe  ,  un  peu/^ 
à  fon  extrémité  ;  les  ailes  oblongues  ;  l'ojfr 
bulé  )  les  étjmMies  libres  ,  un  peu  cour)/' 
courtes  %ue  le  fiyle.  Le  fruit  eft  uoe^ 


Digitizeci  by  Google 


220 


S  O  P 


Çce,  un  peu  comptiroée ,  plane  fur  fon  doc  8c  à 

fes  i  ot.s ,  toruleufe,  munie  )ater;ieinenc  de  quatre 
ailes  longitudinales  &  membraDcufes. 

Cette  plaïKe  crok  dans  U  Nouvelle-Zélande. 
On  la  cultive  au  Jerdtn  des  PItmet  de  paris.  C'eft 
vu  arbf idttw  d'orncnem.  ^  (  r.  v. } 

SoPHORA  queue  ie  matd,  Si^fma  aioptcw 
ntdes.  Linn. 

Sophora  fofih  pina^ht  f  folio.'h  nurrerojîs  ,  oS- 
h%ii  ,\  iùojij  ;  iamte  htriecto.  Liitn.  Svlt.  veetr. 
pag.  59I-  n°.  I.—  M  II.  Dift.  n°.  i.  —  Kniph. 
Cent.  10.  n*.  94.  —  Willd.  iîpec.  Fiant,  vol.  i. 
pag.  499- n' 4- 

Sophora.  Hort.  CliflF.  1  $6, 

Ervum  orientaU  ,  ^L'pc  uroideî  ,  perennt  ,  /-tAw 
iongiffimo.Toutn.  Coroll  17— OUUHoK.Eltham. 
pag.  I  j6.  tab.  m.  fig.  i}6. 

Clycyrrkiiafiliquisnodofu^qiuJiArikuUtU.  Buxb. 

Cent.  3.  pag.  15.  tab.  46. 

Ses  rjcînes  font  rampante?  &  vivaces  :  il  s'en 
41ève  plulicurs  tiges  droites ,  herbacées ,  rameufts, 
hautes  du  trois  à  quatre  pieds  ,  gjrnita  de  feuilles 
alternes,  allées,  compofées  d'un  tres-^rand  non.bre 
de  folioles  oyalÉS,oblongues,  velues,  prelqu  op- 
pofees  ,  médiectemeiK  pétiolécs«  termhiées  par 
une  impaire. 

Les  fleurs  «aiflênc  â  l'extrémité  des  branches  , 
dMtt  les  ajflelle»  de  rameaux  :  elles  font  Jiipolitfs 
en  longues  grappes  fimples  ,  prefque  droites.  Les 
pédoncules  font  epars ,  fttitormef.  Le  calice  «ft 
d  une  feule  pièce .  prefque  campanule ,  muni  i  fon 
orifice  de  cku]  d.nts  peu  marquées  ,  ohtufes.  La 
cofol.e  eft  pctitL» ,  à  peine  une  fois  aufli  longue 
qiK  1- calice  ,  d'un  bleu-pâle, QuelquefoiiManche: 
elks  produifent  dea  gouffcsaloogéei.noaeufe», 
prerqu'artKulées. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  Oi\  la  cultive 
»u  Jardin  àr-,  Plantes  de  Paris.  File  fleurit  dus  le 
coûtant  du  mois  de  juillet.  Tf(f^.v.) 

j^.4^SoPHORA  â  fletm  jsiuies.  Sepktru  jLntfuns. 

Sopkorafoliit  pinttùth  f/iiio/ts  numtrofis ,  oHon- 
gfs ,  g.'ji  fi.,  ;  euu/e  hrrtatto.  Airon  ,  Hort.  Kiw. 
vol.  i.^pag. 4j.  —  Wilid.%c. Plant.  V0L5, pag. 

Pïanie  de  m^iocn  grandeur,  qui  regêmble 

baiiconp  m  faphatj  alopr.uroid.  s  ,  doiK  j|  diffibre 

par  ks  icoiUes  parfaitement  glabies. 

Ses  tiges  font  herbacées  ,  glabres  ,  prefque  cy- 
lindriques, ftriécs,  rameufe5,lég.  rement  ancu- 
teute$aleurpartiefupérieure,g.Kiuesde  f  uill  s 
avec  une  impaire*  pétiole».*  ,  alietnes 
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compofées  ordinairement  de  ûx  faites  de  foliolet 
oblongues  .  prefque  lancéolées  ou  ovales,  uès- 
Li^ticres  à  leurs  bords  ,  obtufts  à  leur  Commet  j  la 
jjlupart  alternes  ,  pétiolées ,  gUbrti  à  leurs  deut 
lace»,  un  peu  pâles  en  delTous ,  i  nervuiesms' 
hnes ,  peu  fenlibles ,  longues  d'un  pouce  8c  phu. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  longues  gnppes 
terminales  ,  iimpUs  ,  un  peu  pendantes ,  poiu-s 
chacune  fur  des  pédoncules  limples,  épars  ,  fili- 
formes, plus  courts  que  les  fleurs.  Le  calice  dl 
glabre ,  ovale ,  campanulé ,  pi  eique  tronqué ,  i 
cinq  dents  courtes  ^  très- obtui'es.  La  corolle  ïft 
d 'un  blanc-jaur.atre  «  au  moins  une  fois  plus  longue 
que  le  calice. 

Cette  plante  croît  tîans  la  Sibérie.  On  la  culnvo 
au  Jardin  des  Plances  de  Paris.  ^ÇKv,) 

S' SoVHOftA  du  Japon:  SofAsiru  j^uùiû.  Linn, 

Sophora  folUi  ptnnutii  ;  foUolïs  f/„  '  l  i  \atii , 
glabris  i  eaute  arbo'to.  fi  un.  Syfh  veget.  pag.  J9i. 
n*.  r  —  MjntilL  f  8.  —  Purm.  Flor.  ind.  pag.9<, 

—  Thunb.  Flor.  np.  i-S.  —  Willd.  Arbr. 

—  Idem,  Spex.  Plant.  voJ.  j.  pag.  je».  n°.  7.  — 
Dttham.  edh.  nov.  voL  i.  pag.  84.  ub.  11. 

C'd^  un  arbre  qui  s'élève  \  la  hauteur  de  foirante 
piedsK  plus  ,  dont  le  tronc  tll  droit ,  muni  de  ra- 
nieauT  alternes  ,  lurtucux  ,  ditfus,  cyimdriqueî , 
ttès-lidcs ,  de  couleur  putpuriné ^  (pmitdefettilks 
alternes ,  pétiplées ,  ailées  avec  une  impaire»  afllx 
femblablesà  celles  du  roèinia  untgana  Lirai. ,  dont 
le?  folioles  font  prefqu'oppofces  ,  ii-édiocrement 
pétiolées,  la  plupart  ovales  ou  un  peu  oblongues, 
très-entières ,  obtufes ,  fouvent  termisécspariine 
p<  ite  pointe  à  Icurfommet,  étendues,  glabres  i 
leurs  deux  fa^es,  de  couleur  glauque  en  delTous, 
au  nombre  de  fept  d  onze  &  quelquefois  plus  , 
longues  d'environ  un  pouce  ;  les  tolioles  ilifé* 
rieures  plus  petites  que  les  fupérieuies. 

Les  fleuvs  font  difpofées ,  i  Teitr^hé  des  «- 

meaux,en  grappes  pendantes,  d'une  grandeur  mé- 
diocre, réunies  en  u»»e  tottc  de  pacicuk.  Leur  ca- 
lice ell  uetit ,  campanulé,  à  quatre  ou  cinq  dents. 
La  corolle  eft  de  couleur  blanchâtre  î  l'etcndard 
grand  ,  ouvert ,  un  peu  arrondi  ,  réfléchi  fur  le 
calice  ;  les  ailes  ovales  -  oblongues  ,  ap^liquéts 
contre  la  caréné  j  celle-ci  à  demi-orbiculaire,  at» 
rondie ,  de  la  longueur  des  ailes.  Le  firuit  eft  wn 
piifTe  lin  peu  charnue,  à  une  feule  ,  quelque  fis 
à  deux  articulations  médiocrement  arrondies  ou 
prefque  globofeufes*  contemnc  des  finaences 
ovales. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  On  la  cultive  att 
Jardin  des  Plantes^  Paris ,  &c.  ^  (  F.v.) 


Son  bois  eft  très  -  dur  ,  fufceptible  d  uR  beau 
travail  ;  mais  on  prétend  qu'il  a  occaûonad  des  co- 
lii^an  Xtti«ues  de  dtaishees  aux  ouvrien  4|tti  ont 
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rftfédeletnv-'n-r.  Ce:  arbre  effJ'aiTeurs  nhs- 
bieo  acclimate  en  hrance  ,  oû  il  croie  en  pleine 
me;  mais  il  convient ,  quaod  il  eft  jsiilie-«  de  le 
giOndr  des  fortes  gelées. 

CSopROR  A  cotooeiiv»  5«^AeniMJiiritf  0/4.  tinn. 

Sophora  faiiis  pinnatis  ;  foliolis  numerofs  ^fubro- 
aaiés  y  tomenuffii.  Linn.  Syft.  vegeu^yag.  Mi. 
ri*.  1.     MUL  Diâ.  n«.  t,     Garrtn.  ds  Fraâ.  8e 

S  m.tah.  149.  —  Lain.  Illulir.  Geiicr.  tab.  31$^. 
£g.  1.  —  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  jco. 

Sophora  tommnfk  «  folhSs  fiArMtmdU»  Flor. 

ityt. 

hégofcra  foiiis  tomentofs.  Horr.  ClîfT.  4S7. 

Cn/kM  ^tyUmea  «  4umentta  tout.  Herm.  Lufd» 
Bu.  169,  u».  171.  —  R«i  j  Hift.  1710. 

l'îi^iwiitfiit  ]KHS  die  pigeon. 

Cdl-oii  atbiifleaadont  les  tt^s  s'élèfenri:  If 

hiuieur  de  fept  à  huit  pieds  ,  divifées  en  ranie.vix 
Miii  t  alternes  j  tomenteux  ,  garnis  de  feuilles  pe  - 
riolées  ,  alti rriL-s ,  ailées  avec  une  impaire ,  com- 
pofees  Je  fix  à  fcpt  paires  de  folioles  ovales ,  un 
peu  arrondies ,  coioneufes^  très-entières  >  ohtutcs 
oa  un  pea  échancrées  à  letu-  fooMler  ,  pétîoltes  , 
oppcf^es  4  longues  à  peine  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  difporées  en  grappes  Ilches.  ter- 
minales ,  alongées  ;  les  pédoncules  épars  ^  de  la 

lui  fj.ur  c^u  calice,  (Impies,  tomemcux  ,  rpais. 
U  calice  cit  velu ,  prttijue  tronqué ,  d^nté  eu  lobes 
ifesbordi.  corolle  eft  grande  ,  inodore,  de 
Couleur  jsune  ,  a(Te/.  femblable  à  celle  du  genêt 
i  Efpigiic.  Le  iiuit  elt  une  gouiTe  alongee  ,  toru- 
îeufe,en  forrrje  de  chaptltt ,  velue,  prefque  cy- 
Jindiiqne  ,  divisée  en  Quatre  &  cîii<^  nœud»  ou- 
fcnSemens  un  peu  arrondis .  le  dernier  AiTnNHitë 
d'une  foire  de  corne  ,  fabulie  ,  aiguc  ,  dans  clu- 
cuo  derquels  elt  renfermée  une  femence  btune  , 
preiijue  globuleufe  j  d«  la  groflèur  d'un  pois. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  de  CeiUn.  On  la 
coltife  au  Jardin  des  Fiances  de  Paris.  \t  (    v.  ) 

T'SoPNOftA  d'Occident.  S^hfra  oteiétattUs, 

lian. 

Hoph^ra  foliti  finnatis  ;  fb/ro/is  nantercjts  ,  fui- 
ttnndit,  intanii  ^  fuhtomtnlajls.  Svartz^  Oblerv. 

Bot  pig.  1 3  4.     Willd;  âpec  Plam.  rott  3.  pagi 

jca  n*.  6. 

Sofkora  foiiis  pinnatis  ;  foliolis  rmmcrojis  ^fu^tf 
mét.  Lion.  5y ft.  veget.  pag.  )8i .  n*.  3.  —  TfSv* 

Chrct.  17.  lab.  5 y. 

Galega  fmtuofa  ,  foUis  fubrotundis  ,  j  innatir } 
[ftii  ^mpimoui  ^  rerminaliotts,  Bfown.  iam.  i8p. 
uU  ji.lig.  I. 


S  a  P  s3  i 

CornU^deniroti  y  foiiis  pfeudc-Moàâ  ^fuhiïis  tomUt' 
tofs  ;  j\orc  lutfo.  Pium.  Spfc.  ZI.  &:  Icon.  joi. 

Arbon  corui  notais  ^  non  ffinofa}  fraxiai  foUo^ro- 
tamliort,  foiiis  i/  ramuih'puMUntthis,  Slaan.  Jitn. 
pag.  144.  Hift.  u  pag.  40.  tab.  107,  fig^.  |. 

• 

Cette  plante  a  de  très-graruls  rapports  aveclv 
fophora  tomtntofa  ,  dont  elle  diffère  p^  u ,  &  dont 
elle n'elt  peut  éire qu'une  variété.  Onrendiftingne 
à  Tes  feudles  bien  moins  velues  ,  bc  prefqite  feu- 
lement tomenteiires  à  leur  face  inférietw. 

Sn  Tfges-fbnrngneufes }  lesraineaay  pubefbent^ 

garri';  -  ■  feuilles  pétio'ées  ,  alternes,  ailées  avec 
une  impaire,  comipoCécs  de  folioles  nombreufes  » 
entièrer,  branchitn»,  ttn  peu  arrondies ,  légère- 
ment tomenteuîes  en  deffous.  f.f s  ffftirs  (ont  réu- 
nies en  grai'pes  fimplis,  tcrnii.nalïis,  alongées.  La 
calice  eft  tabulé  ,  renflé  à  fa  bafe  ,  divifè  à  fon 
orifice  en  cinq  dents  inégaies ,  obcufes.  La  corolle 
cA  jaune ,  aOTe?.  grande  \  l'étendard  oblonp,  recoi  - 
vrant  la  caréné  &  les  aïL'i  ;  Cf  IL-ci  onguiculée  > 
les  ailes  de  la  longueur  de  1  e:entlard.  Les  goulTts 
(ont  pédtcellées,  filiformes  à  leur  partie  inférieure, 
.  loî  ç'ees  cylindriques,  diviiées  en  roruds  fph?- 
h^uls  ,  iégercmeoc  velu«&i  le&  feinences pref«|ue 
globuleofes. 

Cett-î  phnte  Te  rencontre  dans  r.\métique  fep« 
tentrionale.  On  la  cultive  en  Angleterre.  I> 

8.  SovHOEAâ  reptfeliolcik  St^vrfh^ttffyUst. 

Linn. 

Sophora  foUis  fir.nuiis  ;  fgHolis  fcptenis  ,  giai>ris, 

Lifin.  Syft.  vegct.  p.  591 . 11°.  6.  —  Mater,  medic. 
MO-  —  WîUd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  |0t. 
n*.  î. 

Sophora  gfaéra  ^  foliolis  ftptemU.VHoit.  xefh  t(Si|* 

ÂHtiekoltnea.  Rttmph.  Amboin.  voi.  4.  pag.  60. 
tab.  iz. 

FruticultH  finenfis  ,fennt,  fil\  cfit:s  fil'.o  anf.'fiicrf  ; 
nodofà  Gtiquà,  rcfiro  iongiott  aonata.  P.uk.  AnuJliu 

pag.  18.  tab.  jrifi.âg.  10.? 
Madâfyt^  HenAtZSayl.  i^.^ 

Cette  efpèce  eft  un  fous^arbriflèM  qui  a  des 

rapports  avec  le  fophora  tomtntafa  ;  ma  s  il  tft  pat- 
faitement  glabre  dans  toutes  fes  pjrti,-s.  S^s  tigis 
font  ligneufes  ,  divilces  en  rameaux  altt^riies,  ga  - 
nis  de  feuilles  alternes,  pétiolées*  ailées  avec  une 
impaire ,  coonpoiftes  ordinairement  de  fept  folioles 
petiolées ,  ovales-oblongues ,  dizaines,  tntit'  r  s , 
un  peu  arguës  à  kuir  fomniet ,  étroites ,  atiez  fem- 
blables  à  ceUes  du  feoé  ,  ^abres  i  leiirs  deaif 
faces. 

Les  fliurs  font  difpofées  ,  ï  Vextrémité  des  ra- 
meaux, tfi  grappes  nues,  longues}  les  péduncules 
inples  j  épars.  Les  calices  font  glabres  »  campa- 
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Qttlési  la  corolle  d'une  grandeur  médiocre.  Le 
tirait  cft  uns  gonfle  noneufe^  donctedetnier  noeud 
ett  ceminé  par  une  tungue  corne  aigu^S. 

Cet  arbrifleau  croit  dans  Ui  Indes.  "6 

9.  SoraoRA  i  feuilles  émoulTéei.  SapkwA  n- 

tuj'a.  Petf. 

S^fhora  foUis  finnat:$i  ff/tioU*  retujîs  ,  junior i- 
iui  ttguminihufiue  totrtnU'fitt  Peif»  Synopf.  Pline, 
vol.  i.pag.452. 0". 8. 

Quoique  les  fleurs  de  cerre  pîjnte  ne  foient  pas 
bien  connues,  ton  port,  ie  caractère  de  Tes  fruia, 
relui  de  fes  Feuilles,  tout  indique  fuffi'amtnent 
qu'elle  doir  app:ir»rtr  :ux  fophorj.  Sti  r;tn.^iix 
font  g'abrc&,«i.£<riùs,  garnis  ilt:f«uiUes  alternes , 
p;(ioléës .  ailées  .  co:nf  o'ées  de  foUoles  |tTcf- 
qu'oppol'ee»!  ovales  ianc^olées,  tio  ptu  aiguës  à 
Irurbafe,  ëmo-jfl'eet  tres-ordinairementechun- 
irJjs  à  leur  fciTinet  ,  kgfremmt  tomeme.;  le  s , 
airJî  oiie  couflcs,  pjrticulié renient  dan»  leur 
jeuneiie;  les  fruits  Ibnc étroits,  «longés,  médiu- 
creinent  :or  jleux. 

Cette  plante  a  ëtirecuei'iie  dans  rib-dc-France 

pii  Coin  uetlbn.  (  V.f.  in  herb.  Juif.) 

10.  SoraORA  à  feuilles  obliiiues.  SopAoru  oW- 
PerC 

Svpkora  folîis  oiliqaf  piiMati*  ^  fubiùs  ftrrugineis  ; 

fo'ioltt  T^r\  u  ïs ,  haji  oi>liq-dii  ;  feluncults  •^trruiojîs. 
i'erf.  Synopi.  Fljnc.  vol.  1.  pag.  451.  n".  7. 

Cette  plante  a  des  feuilles  alternes, ailées,  fans 
iupairet  eompofées  de  folioles  fort  petites*  les 
ftipérieurf s  ovjle^  ;  les  inférieures  prel'que  deltoï- 
des ,  obliquts  à  leur  baie,  chargées  en  dcffoiis 
d'un  duvet  loudèàtre  ,  léger ,  aûifi  que  les  perio-, 
les  partiels*  Les  gouiTes  tont  longues ,  toruk  is  ?*  , 
les  pédoncules  chargés  de  verrues  eo  iorme  de 
petites  écailles. 

Cette  plante  croît ,  à  ce  que  l'on  préfume  ,  dans 
les  cooué«s méridionale»  de  l'Amérique.  (  Perf  ) 

1 1 .  SoPHORA  i  graines  alpogées.  StfkorM  mt- 

eofjferwa.  \ 

So^em  Jbitotti  «tfongb  ,  gfairù  ,•  noJlj  fruiùs 
oiloagis  ;  eaule  nftore»,  Oaham.  Arbr.  edit.  nov. 

vol.  I.  pag.  86. 

C'eit  un  arbre  cj  arbufte  qui  a  été  autrefois 
cultivé  au  Jacditi  de  Ti ianon  pris  Verfatlles ,  mais 
^uin'jf  exifte  plus  ,  8^  dont  M  de  Juflieu  polfède 
un  rameau  dans  fon  Iv  rbier.  Les  feuilles  lont  al- 
ternes ,  pétiolé.  s ,  ai  ?>.s ,  coinpofées  de.folioles 
au  nombre  de  fept  à  neuf ,  oblongurs  ,  entiért  s  . 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  d'un  vert  tiraj^t  fur  le 
RÎauque.  Les  gouffcs  font  ryliadriques  ,  a'.ongées; 
les  iwiiBeiiiens  des  graines  bien  luon^s  fun/ibks  eue 
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dans  les  autres  cfpèces  i  les  fctnences  ovalef-aifH^ 
dies  ,  un  peu  compriuWks. 

Le  lien  natal  de  cette  plante  ne  nom  eft  au 
connu.     (  y,/,  M  iai,  /»/.)  ^ 

Ej'fèces  moia»  eoaKtttt» 

*  Saphora  (  fericea  )  ,  fotioSs  ovath }  ram-Jh, 
pitiolis  t  fUiolis  vatii  ftrictis  &  nArojinugiiu.i. 

Uubaun.  Atbr.  edic.  nov.  vol.  t.  pag.  96.  n\  a. 

Cette  plante  &:  les  fuivantes,  obfcrvées  <i  it 
quelques  herbiers ,  &  manquant  de  pltilîeurs  par- 
ties eflientiefles  dans  leur  fruélilication,  ne  peu- 
vent é're  que  mentionnées  n  la  fuite  Aeifopkore  , 
lufqu'a  ce  qu'elLs  ioicnc  mieux  connues.  O  Ile- 
ci  eil  remarquable  par  le  duvet  foyeux  St  d'une 
oiileur  de  ter  rouillé ,  qui  revêt  les  folioles ,  les 
pétioles  &  les  feunes  rameaux.  Ses  folioles  fnnt 
petites,  at'.éçrs,  ovjUs  ,  obtiifc-s,  r.l!e  a  ttj  d- 
couverte  à  l'Ile-de-France  par  Commerfon.  Lie 
fe  trouve  dans  les  herUers  de  MM.  Desfemaiiies 

*  Sophora  (  albicarrs  )  yfoliolii  oblongîs ,  ovcih  , 
fujpUojis  ;  petiolu  ,  ptdaniulU  foiufque  atbkaïuisti*. 

Duham.  Atbr.  edic.  nov>>  vol.  i .  («g.  86. 0?.  4. 

On  la  diningue  pir  le  léger  duv  :  .i'in  [>e  is 
blanc  qui  recouvre  Tes  teuiiles  ,  les  pétioles  Its 
pédoncules.  Les  folioles  font  ovales-oblongues, 
Icgcrement  ptlenfes  &  blanches.  H  '  "  ^té  re- 
cueillie en  Sibérie  par  M.  Pairîo,  quii  a  cotnmi.* 
niquée  i  M.  Lamarck. 

*  Sophora  (crafltfolia  )  ,  foliit  pinnatU;  foitolit 
oblMgi* ,  gUhrh ,  crajfn ,  fubtia  intûiù*.  Diibuk 
edit.  nov.  voL  i.  pag.  87.  n**.  9. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal;  elle  eiiftedans 

1  s  hetbi<Jts  de  MM.  de  JuTitu  Sr  Richard.  ?i$ 
feuilles  font  ailées»  fes  folioles  oblongues,  épaïC- 
fes ,  glabres ,  blanchâtres  en  deflous. 

*  Sophora  (  havanenfis  )  ,foltls pinnatls  ;fo!iollt 
numtfojîs  ,  villofit ,  oklongo-ov^itis ,  €margia<ititt 
Jacq.  .Amer.  pag.  itS.  tab.  tyj.  fîg.  t. 

SORAMlE.  Soramia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  complètes  ,  polypdtatées,  dont 
la  famille  naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée, 
qui  comprend  des  arbrifltaux  exotiques  à  l'Ku- 
rope,  doiu  les  tiges tbnt  fatmenieufes i  les feuitUs 
alternes  i  les  fleuit  piefqu'on  corjroibe»  fouvenc 
axillaires. 

lecaraâère  eflS»miel  de  ce  genre  eft  d'avoir:. 

^  ed/m  à  cinq  déetmpuns  ;  cinq  phaiet  «àemtt 

avec  fis  divifioiis  du  calice;  un  grand  n^min 
mintt  injtréti  ^ur  U  rictptaeU  ;  ua  ovnirt  fuffincwr  i 
un  f&£nuttt  tA  liUg  HM  iM9  mMO^Énmt  i  VU  ^* 

iogtm 
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CÀRACTàRS  «iMSRX^Vl. 

Chaque  fleur  offre  : 

Un  caiiu  d'une  feule  pièce,  à  cinq  décou- 
paKtinales,  concaves*  colorées. 

l*.Une  corolle  ictnq  pëtales  arrondis  ,  nScr^'^ 
p:r!fur$  oo^o  fur  le  lécepodcj  au  dcObus  des 
eufflines. 

Un  très-grand  nombre  d'étami nés  inféréis 
fur  k;écep  acle ,  dont  les  fitamensfont  filiformes, 
un  peu  élargis  à  leur  partie  fupèricure ,  terminés 
P»dH  aothères  comprimées»  i  dem  loges  répé- 
tées par  nn  fiUon. 

4».  Un  ovj/Vf  fphérique  ,  Aipérieur ,  furmomé 
d  ua  ityle  aiongé  j  courbé,  terminé  par  on  ftig- 
ilite. 
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le  f'^Ji'i  eft  une  baîe  ovale,  i  une  feule  loge  , 
cooteunt  une  feule  femtnce  ovale  ,  enveloppée 
lirmBmnbraneblanchim»  épai&j  vilqaettre. 

Espèce. 

SOKiOaS  de  la  Guiane.  Seramia  Guiantnfis. 


^ma  etuie  famtntofo ,  fvtuê  aitermM,fori' 

Sara  m  ta  GuioMgnfu*  Aubl.  Cuian.  vol.  i.  pag- 
5(1.  lab.  219. 

Arbrifleau  farmenteux,  dont  les  branches,  char- 
éa  de  tubercules ,  fe  répandent  fur  les  troncs 
de* arbres,  &  s'élèvent  jufque  fur  leur  fommet; 
An  fe  divifcnt  enfoîte  en  placeurs  rameaux  al- 
ternes, très-longs  &pendans,  garnis  de  feuilles 
akemes,  pétiolees,  ovales,  très-entièfcs ,  liUss, 
imes,  épaiffes ,  rctrficies  à  leur  bafe ,  obti.ies , 
mucronées  à  leur  fommet,  longues  d'environ  fix 
pouces,  fur  trois  3;  plus  de  large  \  traverfées  par 
«ne  nervure  longitudinale  ,  de  laquelle  partent 
plafieurs  autres  nervures  latérales,  prefque  biiipl«s» 
hntervalle  rempli  par  des  veines  rcticnlées. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  de  co- 
rrmbe ,  dans  raiffeîle  des  feuilles ,  ou  fur  les  pe- 
tits tubercules  des  branches  8c  des  rameaux  1  les 
psiloncules  font  longs,  grêles,  rougeâtres.  Le  ca- 
lice eft  profondément  divifé  en  cinq  découpures 
concaves  ,  arrondies  ,  vertes  en  deflotts  ,  rougeâ- 
tres en  deffus.  La  corolle  eft  blinchff  .  à  cinq  pe 
iilban  peu  plu»  longs  que  le  calice  i  les  hlamens 
ès  étmines  blancs  te  nombreux  |  les  anthèies 
\mts  l<  cf^mptimées  j  le  llyle  rougeâtre, charnu, 
finrorjnié  d'un  ftigmate  large ,  açrondi ,  convexe. 

Le  fruit  eft  une  baie  ovale,  roupeâtre  ,  de  la 
pefeord'Une  cerife  ,  levéïutd'une  ecorce  terme, 
éunue,  légérenient  aci'is}  elle  ;çnftrme  une 
jannde  recouverte  d*iin6  Mlbriuie  Maocbe.i 


épaiflè  ,  vifi;iie«fe.  Le  calice  filbltSe  }  ^viept 

charnu  &  d'un  ronge- f  oncé. 

Cet  arbciiTeaucrott  dans  la  Cuiane ,  fur  les  bords 
de  la  rivière  de  Sinéniari  i  il  ieurit  &  fhi&fie  dans 
le  mois dft  mai.  Jf  (Dtfiript.  ex  A»U,  ) 

SORBIER,  Serius.  GenW  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  complètes  ,  polypctalécs,  de  la 
famille  des  rofacées,  qui  a  de  grJnds  rapports  avec 
les  crattgus  &  les  mtfptLs  .  qui  comptend  des 
arbres  indigènes  de  l'Europe  ,  dont  les^feuilUs 
font  «dlto  ou  quelauefois  i  deiM-ailées  i  les  Beuf s 
difpolécs  en  corymbes  terminaux. 

Le  caraûère  cffentiel  4e  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  caliie  a  cinq  découpures  i  cinq  pétales  ;  ungrMd 
nombre  d'itamines  attachées  au  calice  ;  une  pommttt* 
à  trois  fim*iu€s  CÉrtU^hitufet* 

CaractIrb  ciMtRlQOB« 

Cliaqiic  fleur  offre: 

1°.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  concave,  ou- 
vert «petfiftant,  i  ânq  découpures. 

Une  corolle  ï  cinq  pétales  eirondis  *  conca- 
ves, inférés  fur  le  calice. 

a®.  Environ  vingt  étamitutt  dont  les  fibunens 
font  fubulés  ;  inférés  fur  la  calict ,  temuDés  pax 
des  anthères  arrondies. 

4**.  Un  ovaire  inférieur  ,  funnonié  de  trois  » 
quelquefois  cmq  ilyles  filiformes  ,  droits  ,  tetnu- 
nés  par  des  ftigmates  en  tête. 

Le  fruit  eft  une  pommette  moHe  ,  pyrifoime  ou 
globuleufe,  onabiliquée  à  foi>  fommet,  rcnter- 
mant  trois  ,  quelquefois  cinq  femences  oblongues, 
diftloâes»  cartilaginenfes. 

Ohfcrviitions.  F.n  admettant  la  variété  du  nom- 
bre des  ftyles  «bns  ce  gctite  &  dans  celui  des  ali- 
fiers  {cratigus)  ,  comme  en  effet  plufieurs  bou- 
niftes  affurentl  avoir  obfervée,  il  s'tnfuit  que  le 
caractère  diUinàil  de  ces  deux  genres  s'évanouu  , 
fe  reffemblant  d'ailleurs  dans  leurs  autres  parties. 
En  les  tenant  féparés  on  cède  plutôt  à  i'ufage ,  qu'à 
une  divifion  naturelle  &  méiKodique.  On  peut 
dire  cependant  qu'il  eft  bien  plus  général  de  voir 
trois  ftyles  &  trois  femences  dins  ks  forbiers ,  6c 
deux  ftyles  avec  deux  femences  dans  les  alifiers. 
Tous  deux  font  bien  diningués  des  néfliers  (  mef- 
pilus)^  dont  les  lemences  footoff^ufesSc  non  cat- 
tilagineufes. 

EspdcBS. 

I,  SoRBiFR.  dcsoifeaux.  Soriuj aucupàna.lJam, 
Sorbiu  folùs  pinnatis  ,  utrinqui  glabrit.  lÀnn. 

,  Spec.  Want.  vol.  1.  pag.  é8j.  —  Mater.  mw«. 
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né.  —  Mnt.  Dift.  n*.  i.  —  Gmél.  SSUr.  roi.  ^ . 

pag.  178.  —  Gunn.  Norveg.  n*.  99  -  Polli.h. 
Pal.n*.  47?.— DuroijHârbk.  r.  o*.4io.— 15lackv. 
cab.  7?.  —  Wi  Id.  Arbr.  ^6/.  — Hofin.  Gtrm. 
171.  —  P.nrh.  Grrm.  \o\.  1.  p2g.  u  5.  —  vol.  !î. 
pag.  544.  —  Lani.  l  lor.  iriii^.  vol.  j.  pag.  4b7. 
n*.  ioM.  —  Gérard  ,  Fior.  gall.  Prov.  pag.  47^. 
— ■  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  x.  iNig.  iOO&.  o*.  1.  — 
Cer.  Em.  1475.— MOI. UL  kon*  tab» 451— Lam. 
J91.Gtjifer.ttb.4M> 


MtffUut  foGi»  fil 


Sorèus  foUis  finnatU.  Hort.  OtiF.  i88>  Flor. 
fitec.  400 ,  4)f .  —  Roy.  Lugd.  Bat.  174.  »  Gro- 

nov.  Orient,  iji. 

Sorbus  (aiicuparin)  ,  /cj/Z/i  pinr.jtis  ^  fruSiius 
demi  corymtojit ,  paivulis  ,  giobojis  ,  rutilis.  Mich. 

Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i. pag.  i$o. 

Sorl'us  aucupa'id.  Toiiin.  Inft.  R.  Hc-1\  '^4,  — 
J.  Bauh.  Hilh  1.  pag.  61.  Icon.  —  Duharn.  Aibr. 
vol,  2.  pag,  172.  tab.  7J. 

5oi^»«  fhefiris  ,  foUti  dam^eéjhmiUSi  C.  Banh. 

pin. 41  j. 

Sorbus plvtflris.  Carnet. Epitom.  i6t. 

Sothut  fiivtfiriâ  t-  a^M,  LobeU  Icôn.  pais  %, 
tab.  107. 

Sorhut  (aucuparia  )  pinnatis;  fru3u  po~ 

mlfôrmi ,  çuiiifM/iPtaiMfi.  Ctamz.  Anfcr.  pag.  S8« 
tab.  I.  fig.  4. 

Mtfpilus  fior'tlfiis  tngynis i  foliit  pinnaiiSf  gtahrit. 

/Scopoi.  Cara.tdtt.  r.  pag.  584.  r.*.  $.«*Edit.  2. 
n*.  58). 

Sorhus  Jilveflris  ,  autuparut.  Frank.  ^>ec*  J7« 

Aucuparia  rivini.  Rupp.  Jen.  1:6. 

Sorkus  aucuparia  vel  ortnu.  \'einm.  Icon.  n°.  94I. 

Vulgj'ntment  cnrnnier,  Torbier,  cofhefne. 

Arbre  d'une  médiocre  groifeur^  quis'éièvepeu. 
tr  dent  le  trône  eft  revécu  d'une  écorce  liiie  & 
grititrc}  celle  des  rameaux  d'un  brun-foncé,  très- 

!;labre.  Les  feuilles  font  alternes,  petiolces  ,  ai- 
ées  avec  une  impaire  >  un  peu  pubefoentes  dans 
leur  jeunefle ,  glabres  à  leurs  deux  faces  dans  leur 
entier  déveiftppcment  ,  compofées  de  treize  à 
quinze  foliok's  &  plus  ,  lancéolées,  aigiics  ,  op- 
pofée»4  feffilesj  denrées  en  fcie  à  leurs  bords  > 
vertes  en  defTus,  blanchâtres  ou  d'un  gris  blanc 
en  H  fToiis ,  longues  de  Jeux  pouces ,  fur  fix  li- 
gnes &:  plus  de  large  ,  à  nervurts  limpUs,  laté- 
nle<>  alternes  i  les  veinules  renculets,  le  pétiole 
commun  cylindrique  eadeirou$*canalicnlé&fttié 
en  deifus. 

*'  Les  ikurs  foDC  diJpofifeften  un  beau  bouquet 


soft 

on  corymbe  todAi,  étalé,  axilUrt ,  hièatflt 

terminal ,  dont  les  ramifications  font  glabres  ,  cy- 
lindriques I  axilbires ,  iti6galës.  Le  calice  eft  p«- 
befcent ,  amfi  que  les  pédon cules  «  concave ,  court, 
prcfque  campanule,  i-i-v-r>  à  fon  orifice  en 
découpures  aiguts.  La  torolle  efi  blanche  iU'i 
pétales  concaves ,  arrondis }  les  étamines  un  peu 

;iria»  courtes  oue  la  corolle  {.les  pifttla  au noinbi» 
de  trois  )  quelquefois  quitte  on  cinq,  Les(hiiis 
riim  un  ptii  Arrondis,  d'un  roupe-vir,  pulpeux, 
ombiliqués  à  leur  fommet ,  reni«:rmant  dans  leur 

i  centre  nois  &  même  quatre  ou  cina  femences  ob* 
lor.giTps  ,  cattilagineuies ,  placées  dans  .  utant  de 
loges  diftindtes.  Le  nombre  des  fenwnces  eft  or- 
dinairement en  rapport  avec  le  nombre  des  pif- 

j  tils  J  cependant  quand  ceux-ci  font  plusde  tioiij 
quelqafe».unef  des  lêmences  avottent. 

Michaux,  qui  a  obTervé  cette  même  plante  en 

Amérique,  en  diftincue  deux  variétés,  une  à  feuil- 
les toittmtnt  acummées  J  une  autre  à  feuilles  itf- 
fenliblement  aiguét  :  toutes  vwient  (' 
leurs  feuilles  glabres  ou  pubefcentes. 

Cette  plante  croît  dans  les  grandes  fbtétsd'Es- 
rope ,  &  même  dans  les  bots>  en  France, aasen* 

virons  de  Paris,  en  Allemagne ,  au  Canada  8f  fut 
les  hautes  montagnes  de  la  Caroline,  'b  (  ^-v.) 

Cet  arbre ,  très  agréable  daits  les  bofqpets  de 
printems,  par  le  grand  nombre  de  belles  flevrt 
blanches  dont  il  eft  tout  chargé,  ne  l'eftpasmoîr.s 
en  automne  &  dans  une  partie  de  l'hirer  pat  fes 
beaux  fhnctd*unrottfe*vit  de  ooraiK  Anfi^  quoi- 
qu'indigène  de  l'Furope,  l'a-t-on  retiré  des  fo- 
rets pour  en  orner  les  bofquets.  Les  inerles ,  ifJ 
grives,  &  en  général  la  plupart  desoifeaus  fru- 
givores, &  même  les  bf  fti  111;^ ,  font  très-avides ic 
les  fr uiis  :  ils  f û n  t  di  u ré  n q u  i ,  c rès-aflringens ,  fu^ 
tout  avant  leur  maturité  parfaite.  On  peut  en  ob- 
tenir par  la  fermentation  une  liqueur  vineufe  & 
fptritaeufe.  Toutes  tes  patries  de  cet  arbre  fwt 
aftringertes,  8>.'  peuveut  ft-rvir  d  tanneries  cuirs: 
on  fe  (ert  de  fes  rameaux  dans  la  téjntuie  noire 
commune  :  l'on  prétend  que  Ton  bois  feul  pour- 
rnh  fuf^re  pout  ceindcu  cu  uo  iloir  ttès-be»tt*î 
tiÊS-durablc. 

Ce  bois  eft  très-dur  .  8f  propre  aux  oovrapes 
qui  exigent  de  l.i  lolidité  ;  il  eft  recherché  par  IfS 
ébéniiics,  les  menuifiers,  les  armuriers:  on  l'em- 
ploie fntout  pour  les  parties  des  uttchiMS  ^ 
font  eipofJi  a  de  grands  frortetnens ,  telles  ^ue 
des  pièces  de  prelioir  j  des  outils  de  menuifet>a« 
des  chevilles  oe  menltt»,  bc« ,  irais  il  cftuo  pte 
fujec  i  te  teunueuter. 

2.  SoABiSAdomeftiqji^  Sarku  dnu/th(»> 

Sorkus  folits  pinnatis  ,  fiibtus  villoft.  Linn.Spec. 

Plant,  vol.  I.  pag.  684.  —  MiH.  Diâ.  n*.  a-  — 
Duroi .  HaÂIti  i.  pagv  42 3.  —  Ho0m.  Germ,  lyi* 
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—  Roth.  Germ.  vol.  1.  pag.  114.  —  vol.  II.  paR. 
fl^.— Lam.  Flor.franç.  vol.  3.pag.  488.0*.  ic8é. . 
Gefird .  Flor.  gall.  Piov  pag.  474.  n".  1.— Gouan, 
Monfp.  pag.  141.  —  WiUd.  Spec.  PUat.voi.  *. 
pig.  1C09.  n*. }.  —  Jacq.  Flor.  antr.  $*  «Ai  44> 

—  Otstoot.  rior.  adaot. vol.  i. pag.  ^$6. 

Mtj'tlas  foliis  pimuaiê,  fi^ùu  viU^»  Haller  » 
Hciv.  II".  1091. 

S«riuf  f»iiii  pinaaxis  ;  ffuïiu  pyrijarau ,  quiaque- 

lÊolâri.  Crann.  Aufir.  pag.  87.  ub.  x,6^^ 

Sorius  fit'ivj.  C.  B.iuh.  Pin.  415'.  —  Edv.  Av. 
ub.  111.  —  Rai .  Hift.  1456.  —  Toutnef.  Inft. 
R.  Herb.  6};.  ^Blactcv.  nb.  174.  —  Diiham. 
Arbr.  vol.  z.  pag.  271.  n*.  i. 

Sorh;:f.  J.  Bluh.  H-!T.  :.  pnj,  y).  Icon.  Mala. 

—  Dodoa.  Peaipt.  pag.  îioj.  —  iabein.  Icoo. 
1019. 

Sorhiis  Uglùmj..  Cluf.  Kift.  I.  pag.  10.  Icon.  — 
FjUùSj  Theaa.  14^.  Icoo.  —  G«md.  Hitt. 
1471. 

StHmt  tlomtfiha.  Macth.  Comment,  lib.  i.  cap. 

i;6.  —  Camer.  epit.  160.  —  Lobel.  Icon.  part  z. 
tà>,  106.  —  Dalech.  Hift.  i.  pag.  550.  Icon.  — 
Tngr.  loix*  kon. 

S^riuM  Qvtum.  FuûM,  Hift.  J7^  Icoo» 

UfidUr  tommu»  Regoaiik  ,  Boiao.  Icon. 
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Cette  eTpèco  a  de  très^giinds  rapports  avec  h 
^hus  jucuparia:  1  p«îne  peut-elle  même  en  étredif- 
cnguée  lorfqu'on  ne  s'atuche  qu'à  quelques-unes 
des  parues  Je  cet  arbre ,  telles  qu'aux  feuilles  & 
au  fleursi  cependant ,  con&dérée  avec  plu&  de  foin, 
M  ne  peut  n\  confondte  cet  deux  plantes  ni  1:  s 
rrgirder  comme  de  fimp'es  vjriéces,  ta  u!ri:rf  ne 
leur  failânt  rien  pâidie  des  caractères  ijui  les  conf- 


Cslie  dont  tl  eft  ici  queftion^eft  un  arbre  ovdi* 
Mirement  plus  élevé  que  le  précédent  :foo  tronc 
c41  droit  ,  Si  re«  branches  forment  mfe  téte  iflëz 

r«u!ièie.  Ses  ft  uill'-s  font  alternes,  pétiolécs  , 
ailées.  Les  folioles  font  en  général  moins  nom- 
breufes  dans  le  /ôréus  auei^ûrid  ;  elles  font  ovales- 
oblongues ,  un  peu  obtufes ,  vertes  endeffus ,  blan- 
châtres en  d«flous,  6^  légèrement  cotonneufcs 
dans  leur  développement  parfait* 


Ses  fleurs  font  bbnches,  clirpofefs  en  coryrrbi 
émtieê  ramifications  &  les  pédoncules  fontblan- 
ddncs  ét  «nnitnteax  )  ils  devieoiwnt  foovem  gia- 

b'tien  viLilliffant.  I  es  ëramines  font  au  n-ioin<!  arlfi 
tordues  que  U  corolle.  Les  (ruits  diliuiguent  p^rii- 
cuîiéTement  cette  efpècede  la  précédente  i  lU  font 
bmcoup  p{v.$  gros ,  t  n  forme  de  petites  poires,d'un 
louw-jaunaue ,  à  trois  ,  queiq'tcfois  cinq  loges  , 
kuis  dont  au  moins  deux  avortent  frëquenimei  t. 

lénitma»oti  tec  ovales  «  obloogoes^  nw&bta- 


neuiei.  Ces  fruits  produiiènt  ptofieiits  vatiétés  • 
qui  dtAffetit  par  leur  grolTeur,  leur  forme  Armém» 

leur  couleur,  nuis  on  n'a  pas  encore  remarqué 
qu'aucune  de  ces  variétés  aiuenàt  les  fiuiutk  l'fcf- 
pèce  précédente. 

Cetarbrecroit  plus  généralement  dans  les  fbréts 
drt'Europe  méridionale,  en  B.iibirie  ,  chns  Ics 
environs  d'Alger:  an  le  rencontre  aulfi  aux  envi- 
rons de  Paris.  11  eft  cultivé  au  Jatdio  des  Plamea 
doFaiis.^  iK,v,) 

Les  fruits  Je  cet  arbre  fort  aflringens  ,  un  peu 
difficiles  à  digérer  >  ils  occafionnent  oeauv^p  do 
VtfOtS,  oéanmoins  on  les  mange  dans  plufieuss  pro» 
vinces,  en  les  bliTint  amo  lir  dans  de  b  paille^ 
comme  on  le  fait  pour  les  ndUs, 

3.  SARBitii  bjrblide.  S9rhu  hjfiriéû,  Liim. 

Sorius  foliis  ftm  'ifinnaih ,  fu^tus  tomentojij.  î  tnn, 

Decad.  6.  —  (Éder.  Flor.  dan.  tab.  30.  —  Willd. 
Arbr.  î6^,*-Hol!m.  Germ.  T71.  -»Roch.  Gem. 

vol.  r  p.ic^.  21?.  — vot.  II.  pag.  f4f.  — WiUdeo. 

Spdc.  Fknt.  vol.  1.  pag.  loûS.  n''.  1. 

Cratâgus  fennica  Kalmii,  y,  IJnO.  Flot*  ÛMC. 

edit.  2.  pag.  167.  n**.  45). 

On  diflingue  cette  efpèce  des  deux  précédentes 
par  la  forme  de  l'es  feuilles  tomenteufes  en  de:- 
fous,  &  qui  ne  font  ailées  qu'à  leur  partie  infé- 
rieure ;  la  partie  faoérieare  eu  ou  entière  &  lobée 
à  fon  contour,  ou  a  demi«pinnatiâde. 

Cet  arbre  prifente  à  pt^u  près  îe  irême  port  que 
le  foriius  àorrejiidti.  Ses  rameaux  f-^nEd  un  brun->  ' 
Ibncé^  ftriéSj  mmeoteuz  Se  11  i  àtres  dans  leur 
première  jeiinelTe  ,  garnis  de  feuilles  pétiolées, 
alternes ,  ova'cs-oblongues  ,  très^obtufes  ^  glabres 
Se  verte?  3  leur  face  fupérieure,  ttès-î  "  1  !,  s  , 
nerveutés  &  tomenteuf.^s  en  ùeiroiis,  tics  vnn- 
bletdans  leur  forme  ;  les  unes ,  furtour  les  fupé* 
rieures ,  prefqu'enticr:  s  dans  toute  leur  longueur , 
lobées,  irrégulièrement  dentées,  ou  un  peu  à 
demi-ailées  ;  d'autres  ,  &  c'ed  le  plus  grand  nom- 
bre ,  ailées  à  leur  bafe  jufque  vers  leur  milieu  plus 
ou  moins.  Les  pétioke  foot  ejrUndriques,  un  peu 
conptiroésj  coionaeox» 

Les  fleurs  font  ditpûfcfs,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  en  un  cocynibe  tuu&  ,  très-rameux  {  les 
rameaux  6c  les  pédoncules  tomenteux  ,  furtoac 
«ijns  leur^euneffe }  Usci'ites  piefque  l.uuig.ncux, 
la  coiolle  blanche,  les  étamines  de  h  lui.gu  ur 
dcspcnlf.;  les  huits  bl.i.u  l  1:1:1  ps  ou  pubcfcens 
dans  leur  jeuoeifie»  ^itSj  tougeâtie»»  uii  fcu  ff 
cifermet. 

Cet  arbre  croit  dans  la  Lapponie.  On  te  cul- 
.  tlve  .-lu  J  ir.'.m  des  Plaocea  de  Paris.  11  eftd'oco^ 
l  ment.  ^  C^>v.) 

G  g  X 
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SOUBENISSA.  Pec-ponnayam,  Hort,  Malib. 
vol.  |.  pag.  J7.  tab.  Z4. 

^  Arbrifleau  peu  connu ,  out  s'élève  â  la  Iuluteiir 
d't(iViroi)  iiou7.3  y.cds  ,  dont  les  rameaux  font 
eralés ,  diffus  i  le  bois  blanchâtre  i  l'êcorce  cen- 
drée &  Linugineufe.  Les  feuilles  font  alternes  j 
Jaocéolées ,  grandes ,  pètiolees ,  très  -  entières , 
acuminéet ,  k  fortes  nervures  dirigées  vers  le  fom- 
^met  des  feuilles. 

Les  fleurs  font  fituëes  vers  l'extri^mîté  des  ra- 
meaux ,  difooft-es  en  un  épi  pedomulé,  alungé, 
p  iimnix,  a*un  vert-î^unâtre.  Les  fruits  font  ar- 
roi^'fâi^'à  quatre  angles  ,  ver^îâtres  ,  couronnes  à 
leur  femmet  par  un  ombilic  à  qi:;ute  découpures. 
I  feminces  font  petites,  oblongues ,  roufllâ- 
ues  ,  luifantes ,  dtftnbuées  dans  qu  itre  loges. 

Cette  plante  croit  au  Malabar  j  elîe  refte  verte 
toute  l'atjniï ,  fleurit  &  donne  fes  fruits  au  mois 
d'août.  Or.  Tjit  IV  r  !  f.ic  fr;s  racines  8f  de  fes 
feuilles»  uni  au  mitï ,  un  onguent  employé  contre 
les  mocftties  8e  le  venin  des  animauxt 

SOUCHET.  Cyperus.  Genre  de  plantes  monoco- 
tylédones^  à  fleurs  glumacées,  hermaphrodites, de 
la  famille  des  fouchets,  qui  a  de  ^ra  iJs  rapports 
ivec  les/c:/f?>M,  &  qui  comprend  de  s  herbes  tant 
exotiques  qu'indif:ènes  de  l  l  .urope  ,  dont  les  tiges 
ou  chaumes  font  triangulaires  dans  le  plus  grand 
nombre  des  efpèces,  crlindriques  dans  quelques 
surres ,  les  fleuis  dîfpofees  en  «pis  agglomérés  ou 
en  ombelles. 

Le  caractère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  flturj  hermaphndùu  f  difpoféfs  en  épis  com- 
ftimiti  tes  kalles  cattcinaies  dîjpojits  ,  par  imhrk^- 
tion  ,  fur  deux  rangs  orroft's;  trois  éiaminet;  un  ftyU  ; 
trois  ^igmates  i  une  ftaienee  mu^  enveloppée  par  le 

CARACTàRE  CfNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  pour  ealiee  une  écaille  ovale ,  carinée,  con- 
vexe «  dont  la  réunion  forme  un  epi  ou  epiliet 
comprimé,  imbriqué  pac  les  écaittes  plaoées  fur 
deux  rangs  oppoies. 

2*.  Point  de  corolle. 

I  rois  étamincs ,  dont  les  filimens  font  très- 
coutts,  terminés  par  des  anchères  oblontpies»  6U 
Jonées. 

■  4**.  Un  ovûin  fupéiieur,  fort  petit,  furmonté 
d*ttn  flyle  filiforme  j  alongé,  teiminé  par  trois 
ftîgmaies  capillaires. 

Lc$/ft.vtLf>  fo-.t  rdînires ,  ordinairement  un 
peu  tUAngukiresj  nues^  avunuçébS^  enveiopp^es 
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pir  les  écailles  calidoales  perfiftaotct» dépoomei 
de  poils  i  leur  bafe. 

Otftrvathfu.  Ce  genre  rfeft  ^e  bien  foîWe* 

menr  féparé  des  rcirpL«.  Les  écailles  calicisuks, 
iu  iieu  d  être  imbriquées  en  tous  lens ,  comme 
dans  les  fctrpes,  te  (onr  fur  deux  rangs  oppofés. 
Néanmoins  ce  caraâère  eft  fi  peu  f  c  dim 
quelques  efpèces ,  furtout  dans  ctilcs  dnni  les 
ei'ilicts  (ont  prefque  cylindriques,  qu'on  eft  incer- 
tain auquvl  des  deux  genres  les  taoponer.  Nooi 
renvoyons ,  pour  les  autres  conîtaerations ,  aux 
obfervations  que  nous  avons  déjà  prefentcts  i 
l'article  Scirpe.  Nous  ajouterons  que  ïe  nooibie 
des  étamines  n'eft  pas  conftant.  Quoiqu'il  y  e»  ait 
trois  dans  ta  plnpnt  des  efpèces  ,  on  en  trouve 
aulli  à  une  feule  ou  a  deux  ctannacs  ;  le  liyle  éi' 
vifé  en  deux  on  trois  ftigmaces. 

Les  foufdivifions  établies  fur  la  dirpofitiondes 
fleurs  ne  lailîent  pas  que  d'avoir  des  difficultés* 
quoiqu'elles  facilitent  d'ailleurs  la  diftiibutton  8c 
la  reconnoifîance  des  efpèces.  Linné  s'étoit  borné 
à  celle  des  tiges ,  cylindriques  dans  les  unesjtiiao- 
gulaires  dans  un  plus  grand  nombre  d'ancres.  De- 
puis lui  on  a  ajouté  d'autres  coupes  appuyées  for 
les  épillets  fimples  ou  fefliles ,  &  remis  en  om- 
belle ;  ou  pédoncules  ,  en  ombelles  fimples  ou  en 
ombelles  compcfées  «  c'ell-à-diie«  en  ombelles  & 
en  ombeUnles. 

Ces  fenfdHfHions ,  fi  fiieiles  k  feconnoltiè  en 

apparence ,  deviennent  nulles  pour  un  afle/  jn^i 
nombre  d'cfpeces.  J  ai  très-fouvent  obferve  que 
des  efpèces  à  ombelles  fefTiles  devenoient  foa- 
vent  pédonculées  i  que  beaucoup  d'autres,  i om> 
belles  fimples,  produifoient  des  ombeflu1es,tc 
yice  vcrfâ.  On  ne  peut  donc  prononcer  affirmati- 
vement fur  la  véritable  place  d'utie  efpèce>qii'a* 
près  s'être  afl'uré  ,  par  l'examen  d'iin  tr^gnnd 
noinbre  d'individus,  qu'elle  ne  varie  pas;  vrM 
quand  on  ne  peut  les  obfcrver  que  dans  les  hi.r- 
biers ,  il  eft  diflicile  de  ne  pas  commettre  quel- 
qu'erreur  «d'autant  plus  tiineue  à  la  fcience  ,qu'eile 
occafionne  l'établiOement  de  nouvelles  efpéces» 
qui  ne  font  i  peine  que  des  variétés. 

E$»2cBs. 

♦  Tige  cylindrique. 

I.  SoucriET  petit.  Cyperus  mi nimus.  Linn. 

Cypena  culmo  tapiUari  ,jbic4  fidilariâ  gemini- 
fKe,  imotian  moH^kyUo^'nmh»  Pcodr.  pag.  18. 
— WiUd.  ^c.  Plaot.  vol.  I .  pag.       n*.  i. 

Cyperus  (minimus),  cu/mo  tcretl ,  nudo  ;  friU 
fub  aptce.  Linn.  Spec.  Plant,  vol,  i.  pag.  66.  — 
Lam.  Uluftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  14^.  n*.  697. 

^ ,  CyptruM  (  tenellus  ) ,  culmo  nudo  ^fetaceo  ifFuis 
Sft^titriit  pmm(%ait  »  pj^^^  LiOD.  f.  Suppi.  pa(> 
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lOj.—  U«n.  Il^ûr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  I4Î» 
fl*.700i. 

Cfftnu  (lateraUs)  ,  cu/mo  teredufcuio  »  nudo; 
'^àiauraUyftftU.  Lmn.  f.  Suppl.  pag.  lol.? 

Cyptnue»imo  ttreti  ^fpicas  fub  apictftrtau.Hott' 
CttC  il. — Roy.  Lagd»  Bat.  49» 
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Stirput  ftMceiu.  Vu.  «.  Ronb.  Gnm.  p»g.  47- 
ab.i5.fig.4» 

Cmwrt  ptfrvam  ,  stkimieiM  ,  ttwiftmis  foliis , 
Jfkà  fmpùci  d  gtmtttâ,  PhikH».  Aimag.  pag-  176. 
tab.  }oo.  fig.  4j  f. 

Cramen  cyttroïdes  ,  minimum  ;  frich  plunmis  , 
ump^ais  j  ex  obiongfi-roiiMdis.  iioan,  Jam.  }6.  | 
KB.  I.  pag.  iMi  tJib, 7^  «g.  }.  —  R«*  Hill.  }.  \ 
pa«.  61$. 

y.  fy?vroj  drypTOfti*  )  ,  eulmo  ttretiufculo  ,  nudot 
VSM  mciuli  i  fpku  fjjili ,  fub  apict  /  fquumis  Jlriatit. 
Lan.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pg-  14}-  ^99- 

Cette  efpèce  a  des  tig^  J  fimples ,  très-baffes ,  à 
Mine  de  la  longueur  «i  un  pouce ,  quel^iu  f  jis  ce- 
pendant hantes  de  deux  ou  trois  pouces ,  reunies 
en  gazon ,  fans  mi  ieur ,  fétacées  ou  de  la  groffeur 
d'un  crin  de  cheval ,  cylindriques .  dépourvue!  de 
fcnOkl,  tTès-g"»bres,  liffes ,  terminées  ordinaire- 
ment par  on ,  quetquefoi»  deux  épiJ  felTiles ,  fit ues 
latéralement  un  peu  au  deflbns  duiommet,  l:ffes  , 
ovaks ,  comprimés ,  il  deux  angles  ,  munis  de  huit 
àdou7.e  écailles  foit  petites,  difpofées  fur  deux 
rangs  oppofés ,  un  peu  aiguës ,  très-glabres  .  gar- 
nies .  à  la  ba'^e  de  i'epi ,  d'un  involucre  i  une  kute 
foliole.  La  plante  A  paroît       '»  même,  ou  du 
■  ncms  une  fimple  variété  de  la  précédente  ,  dont 
ks  tiges,  plus  baffes ,  ne  portent  qu'un  feul  epv 
•  coinpofé  d'un  plus  petit  nomb»  de  fleurs.  Quant 
à  la  variété  y  ,  elle  a  trop  de  rapport  avec  les  deux 
pUntes  précédentes  pour  en  être  feparée.  Les 
'icaiUe»  des  épis  font  ftriée«.  Sts  tiges  font  très- 
courtes,  terminées  par  un  épi  foliiaire,  Utéial, 
fertile,  fitué  un  peu  au  deffous  du  fooniec* 

Cette  plante  croît  dan»  h  lamaïque  j  en  Afri- 
jue^,  au  Cap  de  Bonne-Elpéraiicb  (  r./.  «  htri, 

2,  SOUCRET  fétacé.  Cyperusfttaeetts.  Retx. 

Cypcrus  culn:!s  fdaceit  ,  Jiriato-atigulofis ^^uidU i 
fpita  urminalt  J'uàqujdrieorâ  .  nudd,  Retx.  ObferV. 

lot.  y.  pap.  io.  —  Waiden.  Spec.  Pbnt.  voL  1. 
.  pag.  i6$.  n*.  1. 

■    Cette  efpèce  a  dé  grands  rapports  avec  \efcirpus 
tàtularis  ,  &  ,  fouS  cette  confidération ,  ces  deux 

efpècesdevroient  être  rangées  dans leméme genre, 

&  de  préférence  dans  les  louchets,  ayant  toutes 
.  den  leurs  écailles  calicinales  difpofees  fur  deux 
rangs ,  maiâ  tuom  (fiolibleiiieat  dans  it  fit/pus  aci- 


Ses  tiges  font  droites ,  peu  élevées ,  très-fines , 
fétacëes ,  fafciculécs,  Hriées,  un  peu  anguleufes, 
nés  - Glabres,  dépourvues  de  feofUes^  munies, 
feulement  à  leur  baie  .  de  quelques  games  cynn- 
drijue»,  membranrulVs.  Elles  fupportent  a  leur 
foTnmet  des  fleurs  difpofée»  en  un  feul  épi  grêle  , 
très-court .  compofé  d'environ  quatre  fleurs  pri- 
vées d'involucre  à  leur  bife. 


Cette  plante  croît  en  dbondioce  parmi  les  ga- 
xoBS  humides  ,  à  Calcuu. 

} .  Souc»IT  des  fables.  Cyptnu  arewrias.  Ren. 

Cyperusc»tmoe9mprtfo  ,  nudo  ;fpicis  capituli  glo- 
meratis,  f^f!i^us  :  i  .  ducrc Jubmonophylio,  f^XX, 

Obfetv.  Bot.  4.  pag.  9-  —  WiUdcn.  Spec.  Plant, 
vol.  t.  pag.  M9.  D*.  $• 

Scirpus  maderafpatamis ,  capitula  f^Êamofc^fili' 
rotundo.  Scheuchz,  Gramin.  j.  69- 

Cramen  cyptroida  madrufpaunum ,  caput  exfpi^ 
cil  plurimh  aeumimûtîSt  cacuminc  caulis glomerato, 
Pluken.  Almag.pag.  178.  ^ab.  300.  fig.  y  ' 

Ses  tiges  s'élèvent  en  touffes  j  elles^  font  gla- 
bres, comprimées .  affei  grêles  ,  très-lifl« ,  nues 
dans  toute  leur  longueur ,  munies  à  leur  bafe  de 
quelques  membranes  vaginales,  terminées  a  leur 
fommet  par  plufieurs  épis  courts,  feffiles .  agglo- 
mérés ,  aigus  ,  formant  prefqu'unc  petite  tête 
ovale.  Ces  fleurs  font  compofées  d  écailles  imbri- 
quées for  deu«  rangs  oppofét,  roufTeàires ,  peti- 
tes, un  peu  aiguës ,  fouienues.  à  la  bafe  des  épi», 
d  un  invoUcre  ordinairement  i  une  feule  foliolfc 

Cette  plante  fe  rencontre  aux  Indes  orienules j 
où  elle  ooie  daM  le  lable  monvaat.  y 

4.  SotJCHET  proUftre.  Cyptfu$  proSfir.  Thnob. 

Cypew  eulmo  ttreti ,  capitula  glohofo ,  proliféra. 

I  hiinb,  Prodr.  pag.  ig.— WUld.Spec.Plant.  vol, 

l.  pag.  170.  n".  4-  '  ' 

capituli^  glonuruiis,  nudis,  iand€mfnSfint,Kmm* 

Gram.  pag.  jj.tab.  17- fig-  2- 

Il  exifte  beaucoup  de  rapports  entre  cette  eC- 
pèce  8c  le  cyperus  armorittS ,  furtout  par  la  dif- 
pofition  des  Beurs  ;  cependant  cdle<i  en  eft  tiès; 
diltmtte  par  fon  port  »£  par  d'antieecaraaères  qtti 
lui  font  particuliers. 

Ses  tiges  font  droites,  gLibrcs ,  cylindriques, 
médiocrement  compriii«ecS,dépoufvues  de  feuilles 
dans  toute  leur  loncueur  ,  munies  de  niembrane» 
viginales  à  leur  r  .rtie  inferuure.  Les  fleurs  font 
difpofees,  à  I  extrémité  d.s  tiges,  en  tpis  .igplo- 
niérés,&  forment  une  j^rite  téte  (;!ob.il  ufe  , 
du  centre  de  laquelle  forteor  une  ou  piuft>^u« 
autres  téies ,  touita  dépourvues  d  jovolacw  i  M 
ibale. 
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Cette  plante  crt»u  au  Cap  de  Botm'Ufyé' 

J.  SOUCHET  ëulé.  Cyptrus  tfkfui. 

Cyperus  culmo  tefett ,  fabiignco  ;  umAdii  rarâ , 

fpicisglom^  s  ,r\\ L-L:'i'  furs.luto,tripkyUo.  Roicb. 

Gram.  pag.  ii.  tab.  12.  âg.  3.  —  WiUikiu  Spec. 
Pfant.  vol.  I.  pag.  170I  n*.  $, 

Ses  liges  font  fermes  ,  roides ,  cylindriques  , 
Uanchâtres .  grêles,  finement  ftiiéCi  ,  ell^-s  re  - 
portent à  leur  fominet  des  âeun  réunies  Tut  des 
épillets  i>rer<qu'en  ombelle,  MSH»,  agglomérés  ) 
leur  bife,  écartés  entr'eux  i  fouveni  iTfort  !até- 
jaiement  dtux  ou  trois  ravons  courts,  termines 
égal  . ment  par  une  tétede  fleurs.  Ces  épillei s  font 
lanrcolés ,  aïongés,  munis  d'écaillés  nombrâufes^ 
un  ytii  piibcfcLntes,  ovales  »  concaves  ,  ftriées  , 
acumiiiées ,  purpurines  fur  leur  caiéne,  fcarieufès 
&  de  couleuc  cendrée  â  leuis  bords.  L'involucre 
eft  comporé  de  trob  foliote»  inégales  ;  la  plus 
granJe  ,bieii  plus  longttei|lie l'ombelle ^eft droite^ 
ruide  ,  &  paroit  être  ttn  prolongement  de  U  tige. 
Les  deux  autres  fom  fumiiéea  »  friua  coanu  que 
les  fleurs. 

Cette  plante  croit  daoK  fAtabie,  aux  eaviroos 
de  la  Mecque. 

6*  SoucHET  à  lîge  compiimée,  Cypenu  eompla- 
twtoM,  Willd* 

Cyperus  tulmo  comprtjfo  ,  p&mf  ,  mado  ;  umitilâ 

(Ompofi:â  ;  involu  '^o  dhh  /fo  ,  purt'iati  brtvi^mo  , 
polyphyllit  i  foltuits  Juuctis  ,  àuji  memi>ranac€is. 

wiUd.  Spcc.  PUnc  vol.  i.  pag.  170.  n*.  8. 

Scîrpiu  (  complanaïus  )  ,  culmo  comprejfo  ,  anci- 
phi  i  ■umieiM  fiiprà  dttomfojitâ  ;  invoùttra  éifkfUot 
impart,  Rett.  ObTerv.  f.  pag.  14.  ? 

Cette  pbnte  a  des  tiges  droites  ,  hautes  d'en- 
viron deux  ykAi  ,  dépourvues  de  feuilles,  com- 
otifnées ,  à  deux  angles  planes ,  oppoiiés.  Les  &eurs 

.  Jont  difftoféef  en  une  ombelle  terminale  8c  com 
pofée  ,  munie  à  fi  bafe  d'un  involucre  univerfel  à 
deux  t'ulioles .  dont  l'une  ell  plus  longue  que  l'om- 
belle j  linéaire,  un  peu  obtufe  ;  l'autre  linéaire- 
lancéolée  ,  à  peine  aufli  longue  que  l'ombelle  ;  les 
invf'lucres  pantels  compofés  de  plufiours  folioles 
todfs  ,  fétace!  s  ,  très-courtes,  élargies  &  mem- 
braneufes  à  leur  bafe.  Les  épillets  fent  d'un  brun- 

,  oblcar ,  munis  «l'écallles  imbriquées ,  aigu<»  •  mem- 
braneufcs  à  leUtttMrds* 

Cette  plante  croit  )  Java,  y  (  Defcript.  tx  WiUd.  ) 

7.  SovcHST  articulé.  Cyptrut  ankuUau.  Unn. 

Cyperui  tutmo  ttrtii ,  nudo ,  ertiatlato.  XMm.  Spec. 

PUm.  vol.  I.  pap.  CG.  —  Rottb.  Gram.  pag.  16. 
— Svanx ,  Obietv.  Bot.  pag.  2^.  —  Vahl,  Symb. 
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pag.  7.  —  Wtlld.  Spec.  Plane,  vol.  |.  pu|»  t?0» 
n*.  6. 

Cyptrm  (attkllatas),  «h/mo  tertû ,  nu<i» ,  anif 
lato  i  amhetti  coK^ofiti  ,  buêJA,  ijûBSk*  Ulottl.  Gcsal* 
voL  I.  pag.  14}»  n**.  697. 

Cyptnuuàmwid» ^  artiatlojit.  Ro; .  Lugd.  Btf; 
51. 

Cypemj  (nitoticns),  culmo  ttreû  ^  nudOf  Â^tuU, 
non  articulé  f  umhtUi  compcju4  »  ^pitU  gièiojit» 

Fonkb.  Plor.  «gypt.-«rab.  pif.  1 1*  a*.  «7. 

Cypenu  uns  ,  ertStu  ;  /^A»fîs  friWf  ,  ovatit , 
eKttntiim»  fedtmaÊlatii  ,  tarfirûm  aafitmha, 
BfovB.  Jam.  118.  &•■  xo. 

imau  typerndu ,  eritterrit'i  gemaâétwâ;  miUU 

farSus  ,  aquaticus ;  radice  ru' rd  ,  TiJ^rofâ  ,  oétnJU 
Sloan,  Jam.  36.  pag.  izi.  tab.  Ci.  iîg.  i. 

typcrus  (  articulatUS  )  ,  ofhytluj  f  etaiiorj  caÙM 
tertû  ,fuipremeiitHgs  dîgiùs  ^uafi  urtUuJofoimiUlâ 
compojitâ  {fpiculit  fubfajiiculaiu  ,  longo-Untat'éat^ 
€rtëit.  Mich.  Flor.  bore'al.  Am;jr.  vol.  i.  pag.  27. 

A.  Idtm  ,  umttUuUf  pauiemtatis  ,  JpiaUit  daplà 
longiofihia.  Lam.  Ulufit.  Ceser.  i.  c. 

Ses  tiges  font  droites  ,  cylindriques ,  hautes 
d'tnvirondeux  pieds ,  de  la  groffeur  du  petit  doigt 
à  leur  partie  inférieure ,  iatenfiblemeut  rétiéùes 
vert  leur  fommet ,  liiTes ,  fpongieufist  întériratt- 
ment  ;  leur  moelle  féparéc  par  intervalles ,  d'oil 
il  réfulte  que  lorfque  i'ou  glifle  ces  tiges  entre  les 
doigts  ,  elles  parciOent  arciculées  i  ces  articula- 
tions, peuTcnfibî^s  dnn.  k  <,  il  diviJi:s  ^  iv^iiii ,  le 
deviennent  davantage  p.- r  \i  deinccacion.  Les  ra- 
cines font  tubéreufes ,  rougeâires  ^  odorameai  Itf 
chaumes  dépourvus  de  feuilles. 

Les  fleura  font  difpo(iëes  en  une  ombelle  termi- 
nale ,  plua  ou  moirn  compofée  ,  formée  éVpis  d« 
ternes,  très-rapprochés  ,  tafciculés  ou  réunis  en 
téte  i  chaque  épi  droit  ,  obtong  y  linéaiie  ,  muni 
d'écaillés  calicinales  in  briquées,  lancéolées ,  une 
p!us  courte  à  la  bafe.  Les  péJunculesfontiriégaur, 
alongés,  (impies  ou  dl viles  .\  leur  fommet  cû  udc 
féconde  ombelle;  dans  le  centre  ,  un  pédoncule 
folitaire ,  plus  court ,  à  nn  feul  épi ,  cootanant 
depuis  dix  jufqu'â  vingt  Heurs  ,  dépourvues  dl»- 
votucre  dans  la  variété  fi.  Les  ombellules  fentpa* 
niculées ,  &  les  épis  une  fois  plus  longs. 

Cette  pbnte  croît  i  la  Jamaïque  ,  dansliOi- 
roline ,  l'Egypte  ,  dana  tes  Tndes  ^  fur  te  butté  ée» 

niifTeaux.  La  variété  i>,  a  t  l'  -  .  cueillie 'ftaOS  llb 
Maurice.  Tf-  {Kf  inherà.  Lam,) 

8.  SovcaiT  pourpré.  C^faiu  MnfÊfptmh 

Perf. 

Cyperus  culmo  ferai  ffuifoUofo  ,  rttronhn fmhrti. 
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ff^is  fiiitlaiis ,  eanaliculatis.  ?et{.  SynOff,  Plant. 
fBLl.pA^60.1t*.lI. 

Cyptns  firiéuut  Fbr.  peniv.  vol.  i.  pag*  47. 

Cette  efpèce  a  dr î  tiges  droites ,  cylindriques  , 
médiocrement  feuilices^  glabres  .  rudes  lorfqu'on 
ksgjîfc  entre  les  doigts  de  bas  en  haut.  Les  fe  uilles 
font  peu  non  Kriiiffs ,  fubuîées  ,  rana'ir  ;!.  es ,  en- 
vironruiu  ies  tige»  par  ui»e  gaine  ciiiee  1  la  partie 
inférieure.  Les  ftears  font  compofén  d'épillen 
eva'cs ,  d'un  pourpre- noirâtre. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  arides  «  dans 
lescQfirons  de  b  ville  <te  Tarme  au  Péiou.  Elle 
leufit  ém  le  couiant  de  l'hiver. 

■  $.  SOVCHBT  ponâiié.  Cyf»a$  famSûtus»  Lan. 

Cyptrus  eulmo  unti ,  atuio ,  iafiva^natojfi^uHs 

ium^Ar.LiMR.lU.Gen.  voL  i.pag.  144.  n°.  701. 

Cb  feuchet  a  de»  tige»  droites ,  cylindriques  « 
ftriées  ,  hjutes  de  huit  â  dix  poure'; ,  dépourvues 
de&uâks,  garnies  feulement  à  leur  bafe  d'une 
tMnècylindniiue,  membraneufe,  d'un bmo-rou- 
^âtre  «  trotti|iiée  »  longue  d'envîroo  un  pouce  ic 
(iemi. 

Ces  tiges  (e  terminent  jiar  une  téte  compofëe 
deplufieurs  épillets  ferfiles ,  ferrés ,  inégaux  ,  fans 
iofolucre,  garn  is  d 'écaill  e  s  calictoaies  «  imbri()uées, 
concaves,  éparfes,  ovales,  ftriées-«  wi  peu  aiguës, 
panachées  par  des  points  bruns  ou  un  peu  rougea- 
tre!  j  (br  un  fond  d  un  Uaac-verditre.  Souvent  du 
centre  de  ces  ll««t»  fomst  plulîeuft  ««res  tigA 
{emblables  aux  premières ,  maispHiacoiiniM,  égar 
kaent  vaginales  à  leur  bafe. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Indes  «  où  elle  a  été 
ttOMâlift  par  M.  Somierac»  (  V*f,  in  ktrh,  Lm.  ) 

10.  SoucHET  en  f4Hne  de  jonc.  Cyptm  /WA 
JbfMû.  Cavan. 

Cyftrus  eulmo  junciformi  ,  fuhtertti  ,  hi^  IMMO- 
fkyllo  i  fpUulit  aggrtgaiis ,  ftjfilibus  fjpaihd  àipkvUdi 
fi>èolo  altero,fpicu/ijireviore.  DeSMK.  Flor.atUat. 
vol.  I.  pag.  41.  tab.  7.  fig  I. 

Cyptrut  culmo  mucronato  ;  JpicuUs  Uteralibus  , 
iùpii,fe/fîi'iiia ,  aùfyue  invpàien.  Chvan»  IcoïklUr. 
a\ii).  tab.  104.  Hg.  I. 

Cyptrus  difiachyus.  AlHon.  Auâ.  4S.  tab.  1.  fig.  f . 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  nr- 
ptnt  pMmutau  de  Jacquin  { elle  en  diffère  par  res 

[îgts  cylii'driques  &  beaucoup  p'iis  élevées,  par 
(es  ëpilkts  plus  aloogés  «  par  l'une  des  deux  fo- 
Kdeidela  collerette,  plus  courte  que  les  dpîUeu. 

Ses  tifes  font  grêles  ,  affez  femblables  â  celles 

des  jrincî  ,  lide'f  ,  cylindriques  ,  droites ,  firriples  , 
aigi£^  ^  Dues  daiu  toute  leur  paitie  fupétieure  ^ 
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hautes  d'un  jptèd  &  plus ,  munies  ordinairement 

d'une  feule  feuille  â  leur  bafe,  un  p  u  arroi  Ji:  , 
fubulée ,  plus  courte  que  les  tiges  qu'elles  envelop- 
pent par  une  gaine  enoène,  cylindrique  >  alongée* 

Les  flëurs  font  réunies ,  à  l'extrémité  des  tiges  , 
en  trois  ou  (ix  c  pi  Ile  ts  (effiles ,  linfaire» .  f-  tnenc  lé- 
gèrement coutl>Ci  tn  arc, obtus ,  de  coutt ur  brunf , 
longs  de  quatre  à  fix  lignes  ,  compofés  d'écaillés 
concaves  «  imbriquées  lut  deux  rangs  oppofès» 
obrufes  \  munis  1  leur  bafe  d'un  invotucre  en 
forme  de  fpathe  ,  formé  de  deux  folioles  très-in^- 
gal&Sj  un« beaucoup  plu»  longue  ,  droite ,  iubul^e, 
ferme  ,  aiguë,  deux  &  trois  tois  plus  longue  que 
les  épillcts  ,  qui  paroît  étie  le  prolorigcrr,ent  de 
la  tige  i  l'autre  fort  petite  ^  bieit  plus  couice  que 
les  ^iJletSi  ^lipiMMs  i  peine  vifible* 

Cette  efpèce  croit  fur  1«  c6ies  de  Barbarie  8c 
enErpagoe.  (K./.) 

II.  SotTCBET  i  épis  ferrés.  Cyptna  eoHgtfiu, 

Cyptrut  culmo  ttreti  ,  folïofo  ;  umhtllâ  Jecompo» 
pti ,  iavoluiro  pentafhyUo  ,  JpituUs  coagtfiu  j  Juk'» 
ffir^^,  Reta. 

Cyperus  compacius.  Iletz.  Obferv.  y.  pag.  lO»  — 
Wifld.  Spec.  Plajit.  vol.  1.  pag.  î-ji,  n".  lo. 

Ses  racines  font  fibreuûs  ,  &:  pr»dul Cent  des 
tiges  cylindrques  j  flriées ,  hautes  de  deux  pieds  « 
garniesileur  partie  intérieure  de  fsuitks  linéaires, 
de  la  hauteur  des  tiges ,  âriees  ,  glabres  i  leur 
gaine  purpurine. 

L'ombelle  lû  compofëe  de  pluficurs  rayon<  cy- 
lindriques «  étalés ,  qui  fouttenneot  des  ombellulea 
de  troM  i  cinq  rajrons  tenninés  par  des  ép^teis 
rapprochés  en  téte  ^  linéaires  .  fubulés  ,  d'un 
brun-noirâtre,  feifiies  ,  longs  d'un  demi- pouce  , 
garnis  d'environ  fix  fleurs ,  domt  les  éeaiUet  calî* 
cinaîcs  font  fubulées ,  ilriëes  ,  purpurines ,  vertev 
fur  leur  carène.  L'involucre  ell  à  cinçj  folioles  ioé» 
giles ,  dont  une  eft  longue  d'un  pied  gc  demi  9. 
rudes  à  leurs  bords. 

Cette  plante  croît  k  la  Chine.  {Dt/èript,  ex  &rf .) 

IX.  Squchbt  ttoctoné.  C^tnu  mnemutus, 

Rottb. 

Cyptrus  culmo  nudo  ^  v^'p.-r^ra,  iriquitro  ;  tirvo»- 
lucro  moitt^kyihtfeiSlo  i  Jt  uis  ûburnis  ^  ftfftiibus,. 
Rottb.  Gramîn.  pag>  19.  lab.  8.  lig<  4.  —  VaKlj. 
Symb.  I .  pag.  7.  —  WiUd^.  Spec>  Pbm.  v«L  u 
pag.  173*  n*.  ao. 

Cyptrut  (lateralis),  culmo  lertii ,  bufi  vaginato  , 
foùafoi  c«pitulo  UurÂli,Yotùih,  Flor.  xgyp^.-arab; 
pag*  if.n*.  )8. 

Cyptrus  (jn\^cxomi\xs) ,  (ulmounti ,  nudo  -y^kif 
lattralibus ,  fcftlibus  ;  invoimcro  mtmtfhyUo.  Aetz. 
Obfecv.  ^.  pag.  10.? 
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Ses  lîges  font  hautes  de  iîx  à  hiiit  ponce»,  gla- 
bres ,  cylindriques  à  leur  partie  inférieure,  rétré- 
cies  &  légéremtnt  trigoiiis  vers  leur  fommet , 
prefque  fubulees,  nues  dans  toute  leur  longueur, 
envdop|»ées  i  Icttr  bafe  par  plufieurs  gaines  cylin- 
driques ,  tronquées  ou  quelquefois  terminées  pai 
uoe  petite  feuille  longue  d'environ  deux  pouces. 

tes  fleur*  font  latérales  (terminales  fi  l'on  con* 

fidèrele  prolongement  de  li  tige  conime  un  invn- 
lucre  fubule ,  à  une  leule  foliole  ) ,  &  tonnent  une 
tête  compofée  de  deux  i  dix  épillea  ovates,  lan- 
céolés ,  médiocrement  comprimés ,  d'un  vert-pâle, 
tous  feffiles  ;  l'epilkt  du  milieu  fouvent  un  peu 
plus  long  que  les  autres ,  &  même  légèrement  pé- 
dooculé  ;  garnis  de  huit  à  dix  fleurs  »  i  la  bafe 
de  chaque  éptUetdeux  écailles  ou  bnrfÛes  vertes, 
lancéolées  ,  une  fois  plus  courtes  que  les  épilleis. 
Quelquefois ,  outre  la  partie  fupcricure  de  la  tige, 
on  obfcrve  une  foliole  qui  lai  reflemble  j  fubu- 
lée ,  caoaUculée^  écartée^  &  plus  Uiogue  que  les 
épis. 

Cette  plante  (e  rencontre  é^lemtm  dans  les 

Indes  &  dans  rKg\  ()te  ,  fur  les  rives  du  Nil }  elle 
fleurit  au  cominenccmeiu  du  mois  de  novembre* 

1|.  SOUCBET  maritime.  Cyptrus  meridmus. 

Cyptrus  cul^no  tercti ,  pumilo  ;  folils  lacis ,  fièca- 
TUilicidiiiis  ,  ujpcm  ;  umhdlà  compofuâ  ;  fpicults  con- 
ftnii,fc0ilit>us,fubcyundricis  ;  UtWÙicn  fofyphfUo t 
nttda  ;  radice  rtpcntt,  (N-) 

Ses  racines  font  dures ,  traçantes ,  garnies  de 
fibres }  elles  produifent  des  tiges  feuillées ,  cylin- 
driaues,  roides  ,  très- droites  ,  liffes,  finement 
(triées,  hautes  de  quatre  à  lîx  pouces,  garnies  à 
leur  bafe  de  feuillet  nombreufes ,  imbriquées,  très- 
fiennes^  coriaces ,  rudes  à  leurs  bords ,  très  lilTes, 
un  peu  canalicttlées,  très-aiguës,  longues  de  fix  à 
éàx.  ponces  «  Urges  de  quatre  i  cinq  lignes. 

L'involucre  eft  compofé  de  p!ufî:nrs  folioles 
très-inégales,  allez  femblablcs  aux  teuillcs,  beau- 
coup plus  longues  que  l'ombelle.  Ctllë^ci 
courte  >  Tes  rayons  font  nombreux ,  inégaux ,  longs 
d'un  demi-pouce  à  un  pouce  au  plus,  ferrés,  tnunis 
à  leur  bafe  d  une  gime  très  courte,  lâche,  divi- 
iee  en  deux  longues  dents  fubulées «  OPpofées } 
chaque  rayon  fupporre  un  grand  nombre  d  éptilets 
fefiîles,  agglom  rës ,  prefque  cylindriques ,  aigus , 
longs  au  moins  d'un  demi  -  pouce  ,  rouffeâtres  , 
garnis  d'écaillés  concaves  ,  ftriées,  ovales  «  obttt- 
fes ,  trés-feriées  i  le  ftyle  i  trois  divifions  pro- 
fondes. 

Cette  plante  crok  dans  le  fable ,  fur  les  bords 

de  la  mer,  à  l'île  de  Madacnfcar,  où  elle  a  été 
recueillie  par  M.  du  Pciit-l  houars.  V  (K.A  in 

14.  SouCHET  empenné.  Cyptrus pcnnatM.  Lam. 
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Cyptrus  cêUmo  femiureù  ,  umitUé  fif^  dtwnpt» 
fi:û  ,  fvHofâ  i  fpiculis  alunUSp  MqfÏRf/^  fMJWIîi, 

pjucijloru.  Lam.  lUufir.  Gêner,  vol.  i.  pag.  i^f 

n".  70 J. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  aflez  fortes, 
flriées ,  d'un  vert-pàle,  à  demi  c  [i:  diiques  .haures 
d'un  pied  Se  demi  à  deux  pieds ,  terminée»  pat 
une  ombelle  ample ,  feuitlée ,  pluneuis  fois  «mf 
pofée,  munie  à  fa  bafe  d'un  involucre  ï  pliifiturs 
folioles  étalées ,  roides,  planes ,  flnees^  élargies 
à  leur  partie  inférieure,  tres-aiguës ,  extréneneni 
longues^  accrochantes  à  leurs  bords. 

Les  rayons  de  l'ombelle  font  courts,  inéganx, 
roides,  prefque  triangulaires,  ftriés:  fls  fe  divUeni 

à  leur  fommet  en  plufieurs  ramiBcations  fouvene 
(impies ,  étalées  en  forme  d'ailes  ,  garni»  dans 
prefque  toute  leur  tongtwnr  d'épillets  feffiles, 

alternes,  horizontaux,  un  peu  arron(ii<; ,  pnits, 
0  va  les-ob  longs ,  aigus ,  rouileàtres ,  compoks  dé- 
cailles  concaves ,  tnbriqnén  ,  ftriées,  acuaiiflées 

à  leur  fommet. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
l'ile  de  Java,  Ibf  le$  bor4s  à»  lenves.  if.  (  y.f. 
i»  keriu  Lan.) 

i  j.  SovcHiT  à  tiges  nues.  C^p§nu  imdMwfir. 

Cyperui  tulmo  /kteyiindrie»,  grmàU  ,  nm^iffi' 
culii  ftifiHhus ^  fubcapitatis fOValiStpùaùt i  iMyolmt» 

fuhdiph^llo  ,  hrtvi.  (N.) 

Sës  tiges  font  droites,  élancées,  grêles,  (Itiées, 
prefque  cylindriques ,  un  peu  anguleufes,  glabres, 
parfaitement  nues ,  hautes  d'environ  deux  pieds, 
icrisiiiiees  j'ar  des  épiiiets  au  nombre  de  fix  i 
douze ,  feûiles,  aggkmérés  en  ombelle ,  élégans, 
larges  ,  ovaks  ,  comprimés  »  obtus .  longs  d'an 
demi-pouce  ,  luifans,  fouvent  mélangés  de  blancs 
cendré  ï»:  d'un  btun-rougeâtre  ,  garnis  d  ecai'Jes 
fortement  imbriquées  fur  deux  rangs  oppofés, 
concaves,  coriaces,  prefqu'obtufes.  L'învolocre 
t'X  comuoT*  de  deux  ,  quti!quefi)is  trois  folioles 
inégales,  lubul-es  i  la  plus  grande  à  peine  plus 
longue  que  les  éptilets*  Le  ftyle  eft  trifide^les 
fcmences  triangubrres. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Madagascar  pu 
M.  du  Petit^Thouars.  (F.  fin  keri,  P.  T.) 

*  *  ^'gf  tnanmlaire  ;  un  ou  pluftturs  ipis  fe£ilis, 
en  omkeUtsJmpies  ou  midioertmem  nn^afSet* 

16.  SoucHHi  i  un  lËul  épi.  Cyptrus  monapê^ 
ekyoM.  Lino. 

Cypc'us  cu'mo  triqi:ctro  ,  nudo  ;  fpica  /implicî , 
ovatàf  terminait  i  fiuamis  miuro$tatii,  Linn.  Mant. 
pag.  tSo.  —  Svm%  »  Obierr.  pag.  ap.  Um. 
Illuftr.  Gêner,  vol.  i .  pag.  144.  n°.  704.—  ViOd. 
Spec.  Plant.  vi>l.  i.  pag.  271.  n**.  ii. 
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Gnmtn  eyptroidts ,  minimum  ;fpicâ  fmplici ,  eom- 
fofitj  ;  rddiee  tuhetofâ ,  odonué.  Sioaii»  Jam*  HiA.  I  • 

pj.^.  iio.  Mb.  79,  fig.  1. 

bi*  (cvperas  caribœus  ) ,  céfpite  /axof  Jqiumis 
l-nis,  i'fmis  ar'jfatt*.  Perf.  Sjnopf.  Plant,  vol.  I . 
pi|.  65.  n^.  9i. 

Sm  racines  font  munies  de  quelques  tubercules 
oionns  :  il  s'en  élève  plufieurs  ttges  lâches  ,  mol- 
kSj  lilitonnes,  trui^ulajces«  dirpofées  en  gaion« 
déponrvoes  de  feuilles  <bns  toute  teur  longueur  » 

eïjepté  i  leur  bife,  hautes  d'environ  huit  à  dix 
ponces,  quelquefois  plus  ;  muaiâs  à  teur  partie 
inférieure  de  feuilLs  radicales  nombreufes  .  li- 
néaires ,  très-éiroites^  Ucbetj  trè»-Mes«  longues 
de  âx  à  lept  pouces. 

f.<5  ê^ur»  font  réunies  en  un  feul  épi  termina! , 
très  (i  npîe  ,  o  v.i'e ,  lilTe  ,  méiiioc renient  conipi  inië, 
iU  11  grandtur  d'une  femence  de  concombre  ,  coin- 
pofé  d'écaîUes  imbriquées ,  relevées  en  carène  } 
le*  fuperieures  très  •  ferrées  ,  nuitiaues ,  un  peu 
nucronéeSj  les  deux  inférieures  laines,  arillécSi 
\rt  involucre  i  la  bsfe  de  l'épi ,  formé  d'une  ou  de 
deu  folioles  fubulées ,  de  la  longueur  de  l'épi  > 
(ha^^Deécaine  ne  renfecme  qu'une  Teule  étanûne  ^ 
deax  fttgmates.  Le$  fenences  font  mutiques. 

On  trouve  cette  efpèce  dans  les  pâturages  focs 
de  l'AméTtque  méridioiule^  à  la  Jainai<)ue«  à  U 
NouveUe-ETpagne. 

17.  Souche  r  des  Indes.  Cypcrus  indicus.  Perf. 
Cyptms  céfpiie  Jîncio ,  fquamis  plunmis  arijljiis. 

Vttionn,  Synopf.  Planb  vol.  i.  pog.  65.  n*.  91. 

{ina.) 

Cyptrus  (monoftachyos),  cu'.mis  fetaceiSf  triqut- 
tnfjuknudis  ;  fpicà  Jimftiàf  ttrminjii ,  ov4téf /ga- 
rnit infimis  longiîts  muerwuttùm  Roub.  Cram<  pag. 
18. ob.  I  j.  iig'  i- 

Cette  phnte,  très- voi fine  du  cyptrus  mor.Ojlu- 
dt^o*t  avec  laquelle  on  l'a  confondue,  en  paroit 
nem^noins  alTer.  diftin<^  pour  eiî  être  féparée. 
Outre  qu'elle  croît  dans  les  Indès  orientales,  tan - 
ds  .luj  l'autre  fe  trouve  diiis  l'Amérique  m>ri- 
d:onâle  ,  «Ile  en  diffère  particulièrement  par  fes 
«ges  droites ,  plus  roides  ,  plus  ferries ,  réunies 
en  gazons  dénies  ;  fines,  fél  icces ,  triin^-ibires  , 
Piefque  naes,  munies  à  leur  bife  de  tt  uillês  trè?- 
fines.  Les  Sems  forment  un  épi  fulitaire ,  temù- 
ral ,  ovale  ,  compofé  d'écaillés ,  dont  les  inlé 
rieiires  font  arifties  ;  les  fupéritares  imbriquées , 
fnoes ,  contenant  chacune  une  étamine  0e  deux 
ItigTiates. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  pâturages  fecs  des 
lades  orientales. 

Vota.  M.  Richard  penfe  que  cette  efpèce  8e  la 

flécédente  doive  nt  ctre  fépatéeS  des  ^iprntf  s& 
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former  un  genre  particulier  fous  le  noin  à'iria, 
dont  le  caraâère  effentiei  conliUe  dans  un  épè 
fimptty  eompofÊ  ^ieailtts  imbriquées  ^  médiocrtmtnt 
difpoft-es  fur  deux  rangs;  Its  tcaitUs  fupiriturts  en- 
tujjtcs  &  ferrées  {  Us  inférieures  arijlérs.  Le  ncmbce 
es  étamines  étant  aUez  fouvenc  variable  ,  tant 
ans  les  fouchets  que  dans  les  fcirpes,  elles  ne 
peuvent  être  employées  ^our  établir  le  caradtèrer 
géiieriquiî,  i  moins  qu'elles  ne  foier.t  réunies  à 
d'autres  caraâèrcs  plus  conlUns  &  mieux  cran-' 
chés.  Cefli  une  cwifidérxnon  qui  ne  doit  pas 
échapper  â  ceux  qui  £6  prop(»fenc  d'établie  des 
genres  nouveaux. 

18.  SouCHET  à  deux  épis.  C^penu  Mêadyot, 

Wîllden. 

Cyptrus  iulmo  trîquetro  ,  filiformi  ,  bafi  foliofo  ; 
fr  'uis  finis,  feffiiibta,  iNWO/iitfiW  ^lVl//orrMtf »  Wllld. 
Spec.  Pbot.  vol.  I.  pag.  172.  n*.  11. 

5es  rîges  font  hi"^-^ ,  '-rites ,  filifoinTs ,  pli-' 
brci  ,  itriics,  i  trois  dngl.s,  hautes  a  environ 
cinq  à  fit  pooces  «  munies  d'une  feule  feuille  à 
leur  bafe,  étroite,  graminifocme ,  canalicuiée. 
vaginale  i  fa  partie  inférieure.  Les  fleurs  font 
réunies  fur  deux  épis  felfiles,  à  l'exirémité  des 
tiges ,  oblongs ,  de  couleur  brune,  garnis  à  kur 
bafe  d'un  involucre  compofé  de  ttois  foliotes  « 
dont  une  CI  èy-longue«  les  deux  autres  plus  courtes 

que  l:s  epis. 
Cette  plante  ctoîc  en  Italie.  (J>tfcr.  ex  IViUJ.) 

19.  SOUCHET  â  trois  épis.  Cypena  uifonst, 

Litui. 

Cyptrus  culmo  trisuetro ,  nudo  ;  umbefté  trîfiachyâ, 

intcrmedià  fejftli  ;  fpicuHs  levigutis.  Linn.  Maniifl". 

pag.  180.  —  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  i.  pag.  xju 

Schtnus  (  cyperoides  ) ,  eutmo  compreffo^  /riitî- 

leieii  ,  nudo  ;  •  ■  • -■  '''/i--us  ,  Idnctofatis  ,  torOS ^ 
infimâ  invoiu.tùiu.  Kti/.  Oblcrv.-j,.  pag.  8. 

Ses  tiges  font  droites ,  triangulaires,  légèrement 
comprimées  îirprcrqu'.i  demi  cylindriques, glabres, 
liiTes ,  dépourvues  de  feuilles  i  elles  fis  terminent 
p^r  trois  épis  Hfles ,  ovales ,  comprttiiés ,  i  deux 
angles  oppofés  ,  tranchans ,  compofés  d'éca-Iles 
calieinales,  imbriquées  fur  deux  rangs  oppolés  , 
glabres  ,  acuminées  }  les  deux  épis  latéraux  fup- 

Portés  par  des  pédoncules  plus  longs  que  les  épis  ; 
épi  du  milieu  fetCle.  L'involucre  eft  terminal  «  i 
deux  folioles  fubulées  j  plus  courtes  que  les'épif. 

Crtte  plante  croit  dans  les  prdnei  (èdiea  du 

l'Iode. 

20.  SOUCIIET  nain.  Cyptna  tutiM.  Willd. 
CyptnutBimo  tri^n,  feuutc:^^i»mbtlidfejfiii. 
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tépitaté,  dipkyilâ;  glumis  nrvoju,  WiUd.  Spec. 
Plant.  voL  i.  pag.  271.  n**.  14. 

Cf»mn  eypfrmdts  ,  capiUaetis  foliis  ,  pufilam , 
«r  tii^if  CAcii/Sm.  Pluken.  Mb.  417.  iig.  S. 

C'tft  une  très-petite  plante ,  dont  les  tiges  font 
glabru  «  tmnguiaires  t  fctacées  ,  haute-^  i  pc  ne 
a*undeinhpouceoDd'on  pouce, garnies  à  Ici;;  lafe 
de  feuilles  n^^mbreufes ,  toutes  radicales,  fétacée^, 

{»lus  lonaues  que  ks  tiges,  quel<)uefoi»  utie  autre 
euilleplus  courte,  &  rditaiie  Ak  paftiftinfiSrieme 
des  tiges.  Les  fleurs  font  terminales,  r^^unies  en 
une  petite  ombelle  fertile  ,  dont  les  épillets  font 
rapprochas  en  un  fafctcule  capité>  chaque  ëpillet 
ne  contient  guère  que  trois  i  quatie  fleurs  ,  dont 
le»  valvef  càttcinatet  font  imbriquées ,  cbtufts  à 
leur  fommet,  nervcufes.  I.'in\olucre  t[\  compofé 
de  deux  folioles  féucées  ,  plus  longues  que  ks 
épitten. 

Ce  tte  plante  croie  dans  b  Oumée.  (IMirift, 
«  WiUd.)  X  / 

XI.  SoucHET de  Heogrie.  Cypenu pmuMÛw. 

Linn.  i. 

Cyftmt  cuimo  triquetro^  dttumieatfi  fpieuiis  ft^- 
'         ^ggngatis ,  fubquaunùs.  Lam.  Ittuib.  Gêner, 
vol.  I.  pag.  144.  II».  407. 

Cyptnu  eulmo  tnquttro  ;  fpieis  fcffîlthut ,  glum'u 
lattraUhus ,  fphacciaiii.  Linn.  f,  Suppi.  pag.  lOJ. 

-rJacq.  Flor.tvftr.  vol.  |,  p.  19.  tab.  Append.tf. 

|.  Uff*  «  nieer,  vptùs Joihnm  itxh*  (  N.) 

Cypenis  cul-vo  l  :'}quctro  ,  p/vft-ato  ;  fpU'n 

fi^iiattmis  ,Jrfiiti>iu.  Aiton  ,  Hort.  Kew.  vol.  i. 
!>•»•  79-  —  WilW.  Spec.  Pian*,  vol.  1.  pag.  17 1. 
n",  19. 

Ce  fouchet  fe  diflingue  du 
par  Tes  tiges  triangulaires  &  couchées  j  d\xcypcrui 
urrjjtjihyos  par  fes  épUlea  MSIet  j  bien  moiat 
comprimes ,  obtus. 

Ses  tiges  font  très-grêles,  prefque  filiformes, 
couchées  fur  la  terre  ,  ou  rabattues ,  glabres, 
triangulaires  ,  nues  ,  légèrement  ftr«ees ,  garnies  à 
Itur  bafe  de  feuilles  très  ecroites  ,  lifles,  aiguës , 
Plus  coui  ;l  5  que  les  tiges,  vaginales  i  leur  bafe. 
Les  fleurs  font  latéraler«  réunies  en  un  fafcicule 
ét  trois  ou  quatre  épillets  Teffites.  L'invblucre  eft 
compnfé  de  trois  ou  quatre  f oli  /f  s  rrès  inegales  , 
la  plus  gr  jnde  droite,  fubulee ,  &  qui  n  eft  qu'un 
prolongement  de  t»  lige  ,  reniée  en  ftathe  â  & 
bafe.ainfi  que  les  autres:  celle  oui  loicft  oppofée, 
fubulée  Se  plus  longue  que  les  épillets  j  ks  autres 
ne  font  prefque  que  des  écailles  concaves ,  mu- 
cronécs ,  fcarieufçs,  plus  courtes  qoeles  épillets: 
ceux-ci  font  courts ,  épais  ,  médiocrement  com- 
prim-s  ,  rbtds ,  gnrnis  d  étailles  calicinales  ,  con- 
saves,  tres-obtutts,  relevées  en  caréoe,  &  w 


s  o  u. 

dâtres  fur  leur  <los ,  d'un  brun-toir  tris-fot)ré  i 
leurs  côtés  «  un  peu  membraueufe»  &  bUocb&tic». 
ileufsbonb. 

Cette  plante  croît  dans  l'Autriche  ,  la  Hongrie 
êe  l'Ërpagne.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Pans,  ifiy.v.) 

Nvtd.  La  plante  jl,  recueillie  â  Maiagaf^car  pa» 
M.  du  Pctit-1  houars ,  ne  m'a  pas  offert  de  tiitle- 
tences  aflitz  fenfiUts  pour  la  Tépar-r  de  la  pré- 
cédente. Ses  ttees  font  plus  courtes  ;  les  gaines 
des  feuilles  rei  fiées  d'une  m  i  it  r  j  remarquable; 
les  épillets  motos  longs  j  la  printipale  foliole  de 
It  coJletccie  moins  droite  die  moins  roide. 

II.  SoucHET  à  quatre  épillets.  Cyptnu  mtt^»' 
ehyot»  Desfooc 

Cyptrus  eutmo  triqueiro  ;  involucns  fukieirapkyt- 
ëtf  ewymbo  irevionbus  ;  fpUutis  fubquatemis ,  ^  r- 
aiatlf ,  memi*.  Desf.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag  45. 
tab.  9* 

Cette  ef^-èce  a  de  très-grancîs  rapports  avee  !e 
cyperus  pannonicus  y  dont  elle  ditfere  par  fes  epiU 
lets  plus  atongés  >  plus  comprimés  ,  arqués  ;  par 
fon  mvolucre  plus  co'irt  qne  les  épillets  ;  par  les 
écailles  calicinalts  aiguës  tic  non  ootufes ,  pr  fes 
tiges  droites,  plus  levées \  par  fes  fèuiltes  |das 

larges. 

Ses  racines  font  cooipofées  d'une  tooffi»  épaiflis 
de  fibres  capillaires ,  courte»,  ferrées,  d'ous'é- 

lèvPnt  Jes  tipes  nues,  droites  ,  grêk-s  ,  triange« 
Uires, liffes, légèrement Ûriées,  plabres,  6mpfes, 
hautes  d'environ  un  pied  &  demi  ou  deux  pieds , 
garnies  feulement  à  leur  partie  inférieure  r!»  \?va\- 
les  gbbres  ,  fnbulées,  relevées  en  carene  ,  étroi- 
tes ,  un  ptu  deonculées  i  leurs  bocds,  vaginales 
à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  prefque  latérales  vers  l'eitir/- 
ffiité  des  liges ,  difpofées  en  un  petit  corymbe  de 
quatre  ,  quelquefois  cinq  épillets  pédoncu'és , 
foutenut  par  un  involucre  à  trois  ou  quatre  fo- 
lioles ttès-inégales,  h  plus  longue  droite,  fubu- 
lée >  &  qui  ne  paroît  être  que  h  prolongation  des 
tiges }  les  autres,  fubulées,  en  caréné ,  ordinaire- 
ment plus  courresque  les  épillets  i  les  péJonruleî 
lîmples,  très-courts ,  p.-irticulierement  les  inté- 
rieurs, fupportaru  c  hacun  un  feul  épilletd^unbiw- 
noirâtre  ,  comprimé  ,  long  d'environ  un  pouce  au 
p!»t ,  fur  une  ligne  de  large  ,  un  peu  arqué  ,  fu- 
bulé  ;  les  valves  calicinales  petites,  concaves ,  re- 
levées en  caréné»  verdâties  fur  leur  dos*  aigniisi 
leur  fomnlet. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
r.iines  dnns  le  royaume  d'Alger,  fur lés  bOfds  du 

flïuve  Faddah.  (  y,f  ) 

SoucHir  douteux.  Qv«rw  d^Ma.  AotcU 
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Cfftna  tulmo  fttaeto  f  triquetro  ,  capitula  tcrmi- 
Êl6ii*whimiêtfiig^UtUHtgijpino.  Rottb.  Gr2- 
ino.  pag.  za  tab.  4.  hg.  5.  —  WiUd*  ^c*  Fiaoc. 
wl.  i.  pag.  273.  n*.  16. 

Cyperus  (  leucocephilus  ) ,  etUmo  fetaceo  ,  trique- 
tro,  njdo  i  capitule  I^JÎ.i  ;  involut.ro  futittrapkyllot 
fêitêtifima  j  fortiut  monanàrU.  Retz.  OblctV.  f> 

Il  etifte  trop  peu  de  différence  entre  la  plante 
AeRottboUe^  celle  de  R 

b  defcription  qu'en  donnant  te^  dt.ux  âuicuis, 
ur  les  préfenter  comme  deux  cfpèces  diftinttes. 
iildeoov  lésa  réunies f  &  nous  ne  trouvons  en 
<6r,  avec  cet  aeteur,  dTautie  dWnâion  encr'elles 
^uedes  fleurs  à  une  feule  étamine  ,  8f  un  invo- 
kcre  à  folioles  féticées,  plus  étroites  dans  h 
fimedeReiziiie. 

Elles  ont  d'ailleurs  des  tiges  droites,  menues , 
tétaicéesi  ellis  font  terminée»  parnne  petite  tête 
de  lenn  fèflîles ,  cnmporée  d'écaillés  imbriquées 
Au  deux  rangs  ,  petites,  un  peu  obtufes ,  munies 
ï  leur  bat'e  d'un  iiivolucre  ordinairement  i  «{Oatre 
folioles  très-longues ,  étalées,  ftvt  éimitet  >  gle- 
ints,  aiguës  à  leur  fommer. 

Cane  plante  croh  an  Maiabaf . 

24.  SoucnET  ComiMân.  Cyfwws  tm^tAu. 

Lam. 

Cyperus  cutpiç  triquetn  y  nudo  ;  capiuUo  umùnaU, 
juinfkyllo  {fquamis  firifitU  t  obtufiufatBuljUBU  11- 

mt*  Gêner*  vol.  1.  pag.  144.  n*.7o6. 

Ses  racines  font  comporées  de  pluCeurs  fibres 
droites,  aflez  fortes  «  notiâttcs»  tortueufrs ,  slcn- 
gées,  ganses  de  chevelus  très-couru }  elles  produi- 
fcm  des  tiges  droites,  hautes  de  huit  à  dix  pouces, 
triaf>|ulaires,  fermes, ftriées,  garnies  i  leur  pvtie 
iniiineare  de  feuilles nombreufes  , imbriquées,  lif- 
f« ,  vertes  en  deffys  ,  d'iin|  blanc-cendré  en  def- 
iou4,  médiocrement  larges,  graminiformes,  très- 
aiguës,  moins  longues  que  les  tiges  qu'  lies  em- 
briffent  par  une  gaine  d'un  brun-noit atre. 

Les  fleurs  font  réunies  en  tête  à  l'extrémité  des 
ii|es.  Les  épfllets  font  fefliles ,  très-ferrés ,  larges , 
•»ale^ ,  obtus ,  comprintés ,  prefque  luifans ,  glau- 
Mes  &  d'un  blanc-cendré,  compofés  d'écaillés 
nrement  imbriquées  fur  deux  rangs  ,  agréable- 
eient  flriëes>  obtufes.  L'involucre  eft  compofé  de 
deux  ou  trois  folioles  étalées ,  roides ,  très-aiguçs , 
kancoop  phia  longues  ^ne  les  6euts. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 
lie  de  Madagafcar.  if^K.f.  in  herb.  Lam.  ) 

af.SOQCHET  \\St*  C^ifvm  Uvigatus.Vkvca. 

Cyperus  cuimc  triquetro ,  nudo  ;  capitula  d^hylio, 
fnréus  Uv^atis,  Uno.  MaMiff.  179.  llecib* 
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Gramiu.  pag.  19.  tab.  16.  fig.  i.  —  Laoulilullr. 
Gêner,  vol.  1.  pag.  144.  ni*.  705. 

Qipimr  (levigatus),  culmo  trigonofte^pùu/ogio^ 
merato  f  gtobqf»  ;  invoiucro  diphyÛo ,  gtumls  obtufis, 
Thunb.  Prodr.  pag.  18.  —  Willd.  Spec.  Plane 
yol*  1. pag.  174.  n*. ai. 

Cetteefpèceades  tiges  droites ,  hautes  au  moins 
de  deux  pieds ,  aflisz  épaiffes.  très-lidés,  à  trois 
faces,  n'ayant ,  à  ce  qu  il  paroie  >  d'amires  feuilles 

que  quelaues  écail!-";  Ornes  ,  ni?n  I^raneufcs,  li- 
néaires, longues  d  envitoti  un  pouce  ,  fituées  i 
leur  partie  inférieure.  - 
Les  fl.urs  font  r?ur:'?<; ,  à  l'extrcVît  -  l'.'s  tiqe^, 
en  une  tèie  arrondie  ,  compofée  piulkurs  t\>:\- 
lets  ftffdes,  munis  i  leur  bafe  d'un  ii  volucre  à 
deux  folioles  planes^  canalioilées  vers  leur  partie 
fupéricure ,  fubolées  1  leur  fommet ,  aflez  roidet, 
plus  longues  que  les  ëpiîlets;  la  p'us  grande  tft 
droite  &  paroit  être  un  prolongement  de  la  tige  ( 
l'inférieure  étalée  grpluscoiirte.  Les  é|»Ueis  font 
parf^itcmerr  p'.'bres,  ovales,  oMongs  ,  garni? 
d'ecaiiles  coliiirUes  ia.biiquées  ^  ovales  ,  un  peu 
obcufcs. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Boaoe-Efp^ 
rance.  ^  (  Pejcript.  ex  Unn.  ) 

x6.  SOUCHET  fïf  igeux.  Cyperus  niveus.  Retx, 

Cyperus  culmo  triquttro ,  filiformi  ,  audtf  i  umbtllâ 
ttrmbuii,  ffiU,  aifkyltd;  Jpich  eompttge  ,  tan» 
ceolatis.  Rtti.Obfeiv.  f.pag.  u.— WilUl.^e& 

Plant,  vol.  1.  pag.  175.  n».  18. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  hautes  d'un  pied  fie 
demi,  filiformes,  triangubires ,  (triées,  munies 
de  feuilles  radicales  peu  nombreuics  ^  courtes  ^ 
étroites.  Les  ombeHes  font  feffiles,  terroînales, 

compolecs  de  plufieuts  épillets  d'un  blanc  de 
neige,  tiès-comprimés ,  lancéolés,  contenant  en- 
viron une  iremaine  de  fleurs.  Les  valves  font  csi» 
rénées ,  ftriép^  ,  coirpriméts  ;  elles  renferment 
trois  Êtamines  dui-i  les  fiLimers  font  membianeux. 
un  ovaire  trigone  ;  uniijle  fnnple,  teiminé  par 
trois  (Ugmates  légèrement  velus.  Les  fcmences 
font  noires.  L'involucre  eft  à  deui  folioles  fé0é- 
chiet ,  plus  longues  que  i'ombelle. 

Cette  plante  croît  anxlndes.  dans  les  foiécf. 

(  Dcfcript.  ex  Ret^.) 

ly.  SOUCUET  pied  d'oifeau.  Cyptnu  oniùkafus, 
Petlboe. 

Cyperus  culmis  câfpiiofis ,  incurvis  ;  umhellàft^^ 
fuhlûicrali  ;  fpu'xi  teretiufcLlis  ,  fublinearihiU  i  hlVQ» 
lucro  iriphylio  ,  hngiffimo..  Petf.  SyROpf.  PlaUt» 

vol.  i.pîig.<i.n*.i). 

Ses  racines  pouffent  des  tiges  nombreufes ,  dé^ 

Kurvues  de  ieuUles»  à  trois  faces ,  glabres ,  cour- 
csen  dehon  t  foutenant  i  leur  partie  rupécieute. 
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un  peu  au  deflbus  rfe  leur  fommet ,  plufisurs  épis 
fefliUs ,  prefque  linéaires,  médiocrement  cyin- 
driques .  acumin^s ,  garnis  d'écaillés  calicinales  im- 
briquées ,  prefqu'ej»3Tfes  ,  concaves  ,  un  peu  ai- 
guës. L'i  nvolucrc  eft  compoCéde  troii  folioUs  crès- 
longues. 

Cette  efpèce  croit  dans  les  marais  de  (léchés  j  à 
Saim-Dommsue. 

sS.SoucflBT  fcarieux.  Cypems fyuarrofus.  Lir.n. 

Cyperus  culmo  iriquttro  ,  nudo  }  umbtilâ  fol'iofi  , 
glomeratâ  ;  ffi^if  jtiiaiis  ,  fquarrofis.  Linn.  Syft. 
Plant,  vol.  I.  pag.  ii^  n".  y.  —  Amœn.  Acad. 
vol.  4.  pag.  3C}.      Lam.  lUuAr.  Genir.  vol.  i. 

pag.  iff.  ti».  714- 

Cyptrus  (  fqiurroius  )  ,  culmo  itiquttro ,  nudo  ; 
tmhetti  tetntpkyllâ ,  glomeratâ  {^culUoyatis  ,giumis 
mucronafis.  WiUden.  Spec.  PUnt.  vol.  1.  pag*  174. 
n°.  il. 

•  Cytfus  (  pyg  r  iu»^  )  ,  culmhtrlquetris  ,  siggn^atls^ 
involucro  pol-jp-^yilo  ^  «jpitulo  W minait  fui'Jolitario  ; 
foftulis Juitqujliius ,  apice  (pinb/efis.  iKoitb.  Gram. 

Ïag-  10.  tab.  14.  Hj.  (  Exdufojynonymo  Linn^ii 
f  TiUii ,  fiemdkm  WiUd.  ) 

Gramtn  cype  o'd'is  ,  j-jrvum  ,  fîr.Uum  ;  c.rphulo 

flobofo  ,  aA  fummitm  caultm  mur  quatuor  Jolia  jc^U- 
Ittk.  Alniig.  1  u. 

C'eft  une  fort  petite  efpèce ,  dont  les  tiges  font 
féunies  en  un  gazon  touffu ,  hautes  d'environ  deux 
ou  trois  pouces  au  plu< ,  droites  ,  glabres ,  dé- 

J>ourvues  de  feuilles  ,  à  trois  faces  ,  foutenint  à 
eurfommct  une  petite  téte  fleurs  ordinairement 
foJitaire,  compofée  de  plufieurs  épillets  felTiles , 
ovales  ,tnu^  prcfi^uYe.iux  ,  agglomérés ,  munis  d'é- 
cailles  calicin.iles  imbriquées,  fcarieufcs,  ftriées  j 
acu^niiiets  ,  prcf^u'opineufes  à  leur  fommet.  Ces 
épilléts  totu  garnis  à  leur  bafe  d'un  involucre  à 
troit  ou  quacr«  foliole  élargies  i  leur  bafe  ^  ré- 
trécies  aiguës  i  lettrfommetj  plaa  longues  que 
liS  épiîlets. 

Cette  lilar.ie  croit  dans  les  Indes  orientales. 

îc;.  SounuT  hiifant.  Cyperus  nitens.  Retl. 

Cyperus  culmis  triqvetris  ,  iafi  foUofis  /  umhelUs 
fuf^pnp/itihiu  t  involuero  vipkylto  ,  jtorihns  monan- 

cns.  l'ctz.  Obferv.  y.  pag. '13.  —  WiJJd.  Sjpec. 

riaî.c.  vol.  1.  pag.  17 <.  n*.  1^. 

Cette  efpècr  ,  qui  ti\  fort  petitâ ,  a  beaucoup 
de  rapports  iwc  le  cyperus  madirafpatanus  ^  mais 
outre  que  fi^s  fl>.uts  forment  une  ombelle  preCque 
.finple  ce  ransfoufdiviiionspédonculées.iesépillêts 
font  une  fois  plus  larges^  les  écailles  plus  courtes. 

.  S  s  tigiîs  fonr  droites ,  peu  élevées,  tri;ngu- 
laires ,  très  -  glabres  ,  feuillets  feulement  à  leur 
hèie»  Les  fljtt»  font  réunies  »  à  l'extrémité  des 
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tiges  ,  en  une  ombelle  ordinaireiDent  trèit-fimpl» ,  1 
ccimpoTLe  de  pluûei  rs  epis  IclViles  ,  ovjUs  ,  alîti 
larges  j  garnis  o'écailles  calicinales  à  une  feule  eu- 
mine ,  imbriquées ,  glabres ,  luifantes ,  counn , 
élargies  ,  prefque  point  écartées  à  leur  fommet} 
Ips  épillets  foutenus  à  leur  bafe  par  un  involuc» 
univetfel  à  trois  foliées. 

Cette  plante  croît  dam  ki  Indet  oneacales. 

50.  S  O  V  C  H  ET  cnfanglamé.  Cyftnu  enmu, 

Rottb. 

Cyperus  eutmo  trîquetro  ;  iavolucro  polyphyllo  , 
longo  ;  umhellâ  Jîmplid,  fpicis  conglomtratis ^  fof- 
cuiis  juLjto  pur.itdtts.  Rottb.  dram.  pap.  i  1 .  ub.  ; , 
tig.  I.  —  Vahl,  Symb.  i.  pag.  8.  —  ^i'illd.  Sp«c  1 
Plant,  vol.  I.  pag.  xy$.  n*.  26. 

Cyptrus  (  gtobofus  )  ,  eutmo  trîq  uetro,  («//vdff/tf; 

fpicis  conglomtrjtis  ,  fulglohofs  ;  [piculh  conw.s,  : 
viridiiui ,  nitidii .  Fotikh.  Fior.  zg/pt.-arat>.  p.  1 
40. 

Cette  pîante  $*élève  à  la  hauteur  de  fix  ou  huit  , 
pouces.  Ses  tiges  font  droites  ,  glabres,  tttaRgii* 
laires ,  garnies  feulement,  à  leur  partie  infétieuie ,  ' 

de  feuilles  blanchâtres  &  vagin  jIcs  à  leur  bafe , 
iinéairts,  alongees  ,  ftriees  ,  pliées  eu  deui.  Les 
tiges  fctit  terminées  à  leur  fommet  paruneooi* 
belle  fimple  ,  dont  les  rayons  inégaux  foetieniient 
des  epillets  fafcicules  ,  prefque  reunis  en  tète, 
prerquê  feirilts  ,  alternes  ,  épars  ,  munis  d'écailles 
cal  tonales  imbriquées  j  convexes,  de  .coukut 
verte  ou  cendrée ,  Hitfantes ,  marqi^es  de  lignes 
8c  de  points  d'un  rouge -foncé  ,  qui  fe  retrouvent 
également  fur  la  gaine  des  feuilles.  La  bafe  des 
ombelles  eft  garnie  d'un  involucre  i  plilfieuif  lit* 
tioles  inégales  ,  très-longues ,  étalées. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Arabie. 

3 1 .  SoÙcHET  blanchâtre*  Cyperus  aliidas.  Lam> 

Cyptrus  culmo  trîquetro  /  umhellâ  fimplici ,  tri- 
phyllâ  ;  fpiculis  conglomérat is  ,  aléidis  ;  fquamù  If 
viius.  Lam.  IlluAr. Gêner,  vol.  t.  pag.  146.  n°. 714. 

Il  y  a  bciucoup  d'-ffinité  entre  cette  efpèce  & 
le  cyperus  cFiidirus  ;  cepeiidant  eils  doit  en  être  dif- 
tinguëe  par  descaraâéres  oui  lui  font  particuliers. 
Elle  efl  remarquable  par  la  bUochew  de  toutes 
fes  parties. 

Ses  tige*  font  grêles ,  droites ,  finement  ftrtto, 

tiianç;u!iir-;s ,  d'un  blanc-cendré  ,  hautes  .!e  C\x  i 
huit  pouces, E-irnies  â  leurbafe  dequtiques  feuilles 
grami.iiformes ,  étroites,  plus  courtes  que  les  ti" 
ges ,  d'un  vert  glaiique-blanchàtre ,  un  peu  recour- 
bées en  dehors  ,  enveloppant  les  tiges  par  une 
gaîne  lâche  ,  tr^s-mince.  membcaneufe. 

I-es  fl^Hirs  forment  une  petita  ombelle  fim- 

Èle ,  terminale  i  les  rayons  inégaux ,  peu  nom- 
TcuXjïttpportaDt  i  leur  fommet  ptufieucsépilMb 


Digitized  by  Google 


s  o  u 

fefiles,  courts,  ovales  ,  obtus ,  fafticulés,  pn  f-  | 
^'eii  téie  t  remarquAbhs  par  leur  graïuie  blan- 
ihtuf ,  compofés  d'ecailUs  concave*,  obtufes  , 
i'briqiées,  trrs-glabres ,  fcjrieufes.  L'invohicre 
(Il  formé  par  trois  folioles  inégôles  ,  afli/.  fem- 
lr!!H(5  aux  feuilles ,  dont  deux  au  moins  plus  Ion-  ' 
guei  que  l'ombetlc  j  un  peu  recourbées  eti  dehors. 

C«te  plante  a  été  recueillie  dans  les  Indes  par 
M.  SoDoevat.  (Kf.  im  htri.  Lam.  ) 

}i.SoucHETdeTénériire.  Cyptnu  Tnerif*, 

CyfCTtts  culmo  tnquetro  ,  iafi  faiiofo  ;  fpiettUsfif' 
fHiiiu  glomeratis  ,  luto-compljnatis  ;  fquiimis  tr.em- 
i'Miiuii ,  apice  fubrefiexis  {  involturo  JubirifhyUo  , 

Ce  fouchet  eft  fort  petit.  Ses  tîges  ne  s'élèvent 
guète ou'à  deux  ou  trois  pouces;  elles  font  me- 
nues, foibles  ,  triangulaires  ,  enveloppées  à  léur 
b;fe  de  f^uilUs  étroites  ,  prefque  fubulées,  de  la 
iongneur  des  tigcs }  les  gaines  irei-minces ^  Urges^ 
HiDchâires ,  imbriquées. 

Les  fleurs  font  difjpofées  en  une  téce  terminale , 

tompofée  de  pUificurs  épillets  affez  grands  ,  très- 
iompcimés ,  icihk-s ,  ferrés  ,  au  nombre  de  huit  à 
dix,  ovales-oblongs ,  obtui ,  munis  d'écailles  op- 
{wfecs ,  imbriquées  fur  deux  rangs  ,  concaves  , 
ovales ,  relevées  en  caréné ,  membraneores ,  d*on 
r-un-rougeitre  ,  fcaiieiifrs  à  leuis  cÔk-n  ^  ternii- 
netspar  une  pointe  courte  ,  un  peu  réfléchie  en 
iehon.  L'involucre  eft  i  trois  ou  quarre  folioks 
r.fç-^vi ,  étroites  •  aiguëis.  plus  longues  que  les 
epiilcB. 

^  Cette  plante  croît  à  l'ile  de  Ténériffe.  (  V.  f. 

)J.  SoticHfiT  i  épillets  lancéolés.  Cyptru$  lan- 
«ûaau. 

Cypfus  cu/no  :r:ç'-'erro  ,  fl-iHo  ;  f«!iis  tc/',  ffit  , 
iriquetrij  ;  invoiutro  Jue>:ripiiyî/tj  i  Jfuu^ts  Jlj/jùeuf  , 
(mgefiis  ,  lanceoùuo-UiUitriàtu  t  eomprffit  g  glumis 
tttjfs.  (S.) 

t.  Idem  ,  culmo  krtvioti  j  fotiU  fuUmtanbus  , 

Cette  plante  a  des  rapports  avec  notre  cyptnts 
f'ifdiuL.-.s  ,  nuis  les  ép-llt  tS  font  plu»  k^S,  fCs 
feuillfcs  biwu  plus  tuoiits. 

Ses  racines  font  grêles  ,  fîbreiif^s ,  fafcicuîécs , 
prnies  de  chevelus  tr-'.-firis  courts  :  il  s'en 
«lève  plufieuts  tiges  droites  ,  grêles ,  hautes  d'en- 
viron un  pied ,  triangulaîrés ,  munies  à  leur  partie 
inférieure  de  feuilles  roides,  droites,  fort  étroi- 
tes, predque  triangulaires,  longues  de  fix  à  huit 
liSMs,  élargies  à  wur  bafe  en  une  gaine  alongés , 
fouveni  ouverte  &  prefque  plane  vers  fon  fon- 
BCticilcs  font  rccouveiicsj  proche  Ivs  racines^ 
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par  quelques  antres  gaines  courtes ,  tronquées  ou 
un  pea  prolongées  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  terniinales  ,  difpn'cts  fur  det 
épillets  nombreux  ,  ftfliles  ,  faîritules  ,  linéaires- 
lancéolés  ,  lonr.s  de  fix  à  huit  lipnes  ,  larges  pref- 
r|  e  de  deux,  ties-comprinus ,  t  .  il^^c^,  un  peu 
jjunàtfes,  luifms . compofés  d  etauits  inibrii^uées 
fur  df  ux  rangs ,  concaves ,  obtniVs  j  i  iiiv  >!urre  i 
(inix  ou  tro-5  folioles  lcmU!âb!es  aux  feuilles* 
dont  une  tièi-longue,  ks  autr-s  plu»  couites. 

Cette  plante  croît  i  Madagafcar,  où  elle  a  éti 
recueillie  par  M.  du  Petit- Thouars.  Çf^'f  in  htri. 

P.  T.) 

Nota.  1a  plante  fi ,  reciicil'ie  p.ir  le  même  voya- 
geur à  Madagifcar,  diffère  de  la  précédente  pat 
fes  tiges  piUS  couitiSiplusepailTes;  par  iès  feuil- 
les linéaires,  prefque  pi4ne$« cotiies,  aiguës. 
involueres  ont  de  trots  i  quatre  folioles.  Ses  épil- 
lets font  oblongs  ,  un  ptu  difpofrs  en  épi  j  ks 
écailles  de  couleur  pale ,  vertes  fur  k-ur  caténe. 

}4.50UC1IET  Pygnii.  C^ptrji  rygmtus.  Cav. 

Cyptrus  culmo  trlq'uctro  ,fot'.ofû  capUuIo  plohofo; 
tnvolucro  6-7-pky/io  ;  foiioiis  trious  lonp^mii.  Cav. 
Icon.  Rar.  vol.  6.  pag.  6y.  tab.  f ''S.  ng.i.— Perf. 
iJynopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  6:.  n".  15. 

Il  exifle  de  très- grands  rapports  entre  cette 
efpèce  &  notre  eyptrus  ftftiiuUnt ,  toutes  deux 
originaires  du  même  pajTSj  mais  celie-ci  eft  beau* 
coap  plus  petite. 

Ses  racines  font  fibrcuf-^s  ;  elles  prr  duiTent  plu- 
fieurs  t'i;  f.  tri.uig  1  ,  f  uillées,  hautes  d'en- 
viron un  pouce  4  gart^i^s  de  feuilles  ltn:.:ircSa 
aiguës  ;  les  radicales  plus  courtes ,  ramaffées  en 
gazon,  élargies  à  leur  bafe  ,  marquées  de  lignes 
roiigràtres)  les  caulinaires  alternes,  plus  l^jnguûs 
que  leur  gaiite.  oidin.:Ircm:-nt  plus  courtes  que 
ks  chaume!,  glabres,  un  peu  caténéti. 

Les  fleurs  font  réirniVs  en  une  pct'ie  tét; .  â 
peine  de  la  groffeur  d'u'i  pois ,  com. '>rée  d'un 
trè^-J|raMl^  no.i.l  rc  d'épilkts  li'un  ve:t-;iunâtre, 
dont  les  ccailks ,  au  nombre  de  dou/.e  environ, 
font  carénées  ,  très-aipnes  îv  div:r[;  ntes  à  leur 
fommet.  L'involucre  cfl  f^rné  par  fîx  folioles, 
quelquefois  fept ,  dont  trois  ftrié;.-s  ,  ;  lus  longues  ; 
trois  autres  plus  ci'urrss,  alternant  .^vet  les  pre- 
mières» toutes  plus  lonçuts  qu:  Us  âeuts  Les 
femences  font  glabres,  tngo-.es,  ovales,  aigu«* 

Cette  plante  a  été  recueillie  ,  par  M.  Brotif- 

fonnet,  dans  la  Mauritanie,  le  long  dtt  fieuv* 

Jéi)U.  (^Dejiript.  tx  Citvjn.) 

• 

2f.  SouCHST  iafciculé.  Cyptnu ftfcUitlitrit, 

Poiret. 

Cyfcrus  cdmo  viquttro  ,  nudo  ,  Uvi  ;  fpiadi*  ii^ 
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fuariiuif  aettiist  eoryf^ofo-fafcuiUatki  immtanà 
fuôptntaphylits  «  coiymko  toagiarikiu.  Ueafbnt.  Flor» 
atlanc.  voL  i.  pag.  44. 

Cyperus  culmo  triquetro ,  hafi  foVtofo  ;  pantculâ  faf- 
^enlaui-capitM,  Poiret ,  Voyig.  «o  &ub.  vol.  1. 

Cyptrus  culmo  triquetro  ;  umhttlâ  compoptâ ,  fafci- 
euiatO-eapititté,f>ùofdifpuulis  linea'ihus ^  a^uiis. 

•Lam.  Illufir.  Gêner,  vol.  1.  pag.  i^.  u°.  708.  ub. 
|8.  lig.  1. 

Cyperus  (  polyflachîos)  ,  c<//rao  triquetro  ;  iitvo- 
iucro  polyphylio  {paaiculâ  terminait  ,fubft^li ^rano- 
fi0m4  îfpicis  lineari-lMtt»Utû ,  wi^Latatis,  eon- 
firtîjSmis.  Rottb.  .Grain,  pag.  99. ub.  ij.lîg. 
wiUd.  Spec.  PI  vit.  vol.  I.  n**.  24. 

Gfmiun  cyptroides,  an  potius  cyperus  MlrAl.Pluk. 

fiaac.  pag.  57.  tsb.  416.  fig.  6. 

Cyperus  (poIynachioO  .  cul  r.o  tri^ono  ;  LrrhtUâ 
comporta  f  coaxexà  ;  invulucnj  quinu  ^  fpituiis  ion- 
eealatis.  Thunb.  Prodr.  pag.  18.'? 

fi.  Idem  ,  pedtinculis  longioribuj  ,  «fût  fiéumM-  ' 

latis.  Poiret,  N'oyjge  en  Barb.  I.  c. 

Cette  piiote  a  des  racines  brunes ,  fibreufes , 
.trè»' gf 6!w ,  ramaifées  en  un  gazon  épais  :  il  s'en 
élève  plufieurs  tiges  droites  ,  fimnles,  tre$-gta- 
bres  ,  dépourvues  de  feuilles  dans  tou:c  leur  lon- 
gueur, Hnemenc  (Iriées,  triangulaires ,  ïi^uës  Se 
très^lUTes  Tur  leurs  aogles,  longues  «i'uo  pied  ou 
d'an  pied  &  demi. 

Les  féttliles  font  toqte»  indkale<.<m  iofiMeores.  ; 

ces  dernières  enveloppant  la  bafe  des  tiges  par 
une  gain:î  longue  d'un  à  trois  pouces  »  glabre , 
'llriée  i  elles  font  d'un  vert  un  psu  cendré ,  alon- 
gées ,  mais  plus  courtes  que  les  tiges ,  glabres ,  ' 
médiocrement  élargies^  en  caréné,  aiguës  «  lifTes 
ou  un  peu  rudes  i  leuis  bords  vers  leur  fommec. 

Les  6eur$  forment  une  (brte  de  coryn:ibe  pjni- 
>culé^tenninal,  prefv^ue  fefTile,  ou  donc  les  pédon- 
cules font  très-courts,  très-rameux.  fupportant 
un  très-grand  nombre  d'épillets  ferrés,  ratnaffcs 
en  tête  ,  linéaires,  alongés ,  comprimés  ,  aigus, 
d'un  iiune-pâle  ou  un  peu  verdâlrcs  ,  compofés 
d'écaillés  ties^ferréès ,  imbiiquées  fur  dei^  rangs , 
trèS'petites ,  relevées  en  caréné  j  atguj^  i  tei  i 
fommet.  L'involucre  eft  compnfé  de  quatre  à  fix 
folioles  inégales j  aiçujës,  femblables  aux  feuil- 
les ,  une  ou  deux  fois  plus  longues  que  les  pani- 
cules. 

Cette  efpèce  offre  quelques  variétés  remarqua 
-Mes  dans  la  longueur  des  tiges ,  qui  quelquefois 
n'ont  pas  r'"^  '^'X  pouces  de  long  ,  furtouc  dj'  s 
le$p.inicu!  ;  sdont  1rs  pédoncules,  longs  d'un  pouce 
ge  plus ,  grêles,  fi'iformes  ,  font  terminés  par  des 
épillets  r  iVic  ulé?;,  prefqu'tn  ombelle  pédicellés. 
.4(^ue^ucfui&  Au4>  les  pauicules  fout  louiià-faic  fef- 
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liles  :  ce  n'eft  qu'  un  paquet  en  téte  ,  coropolié  d'épil* 
4ets  crèsHtKMDDiettx  &  tort  fei lîb. 

J'ai  recueilli  cett»  plante  dans  les  envirnos  4e 

Lacalle  en  Barbarie,  Air  les  bords  des  ruiff  aui, 
dans  les  fables  humides.  Elle  croit  auflâ  dans  l'Inde, 
&  peut-être  au  Cap  de  Bonne -Efpérancei«lle 
fi;^ric  dans  le  courant  de  l'été,  y  (  K.  v.  ) 

56.  SouCHir  filiforme.  Cyftnu  fr4cmu.%m, 

Cyperus  culmo  triquttro  ,  nitdo  ,  flifjrmi  ;  fol:  s 
fetaceis  ;  fpicis  ttrminitlihus  ,  ftfftlibus  ,  conftnn  , 
ttretibus -  fubtdatit.  Svanz  ,  PrO^Wn.  pap.  îo.  — 
Idem,jFlor.  lod.  occid.  vol.  i.pag.  lao.— WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  17a.  n*.  if. 

S; s  racines  font  longues  ,  filiformes,  noirâtres; 
fes  tiftes  £\iformes ,  triangulaires ,  ftriées ,  bauies 
d'un  à  crois  pieds  «  munies  à  leur  bûfe  «!«:  feuiiltt 
làch«s,  fétacées,  de  la  longueur  des  tiges. 

Les  ileui«  font  réunies  en  épillets  terminan. 

fefliles  ,  agrr^gés ,  fubulés  ,  un  peu  cylindriques, 
légèrement  fiexueux ,  à  p;  me  dilpofc»  en  oinbe'le, 
munis  d'un  tiivulucre  à  une  ou  deux  folioles,  iêtn- 
blables  aux  feuilles ,  mais  plus  courtes.Les  écailles 
calicinales  font  imbriquées,  ovales ,  aiguës  .  léfé- 
rement  bombées  en  cai  ènc  ,  verdàtres  iur  leur  Jos, 
ponàuées  4e  l)run.i.et  iilai|ie»ts  font  folitaires  i  ks 
anthèces  IMaiws;  Tovuie  trigone ,  aloogé  \  le 
Hyle  triBde  ;  les  Rigmates  bruns,  élargis twiis'« 
faillans  ;  les  femences  ï  trois  faces. 

Cette  plante  croît  fur  les  çazons ,  dans  les 
■forêts ,  dans  les  contrées  méridionales  de  la  Ja* 
maïque.  {Dtfeript.  ce  Swan^. ) 

37.  SovcHfi'T  capîté.  Cyptna  ta^tma, 

Çyperus  culmo  fctaceo  ,  fuhangLlofo  ,  câfpitofo  ; 
foliis  fetactis  ,  planis  ;  capitula  terminait  ,  fuitri- 
pkyllo  :  ff'icij  agglomeratiiffiffiSilHi  fbumisjtri^t 
ahtujîs ,  'Aridiinu  (N.) 

Cyperus  (  capitarns),  eulmo  fiiianguiofo ,  firiato, 
medio  foliofo  ;  capiiuh  Urminalî  ,  tripkfllo  >  fpict* 
ffiU'yus.  Retz.  Onferv.  4.  pa?.  9.  ?— WlHd.i^< 
Plant,  vol.  I.  pag..i75.  n°.  17. 

Ses  tiges  font  extrêmement  déliées  j  ftriées,  lé- 
gérememangoleufes ,  hautes  de  trois  î  iîx  pouces 

8c  quelquefois  davam.tge  ,  munies  à  leur  partie 
intéiieure  de  feuilles  prelque  capillaires  ,  planes , 
vertes  .  aiiHî  longues  que  les  tiges  &  mén\e  plus 
longues ,  li4e^  i  ki|t .gaine  mefooraneufo  ^  blan» 
châtre. 

Les  fleurs  font  réunies ,  i  l'extrémité  detfige<, 

en  MW"  petite  tête  g^obiilenfe  ,  compofée  <l'épil- 
lets  iefliles  ,  trè$-lerr*>s ,  verdàtres  ,  ovales  ,  un  peu 
aigus,  longs  d'une  ligne  ou  un  peu  plu$,4égére- 
ment  comprimés;  les  écailles  calicinales  peu  nom- 
bteufesj  eparteSj.imUiquees^  ftriées,  coucaves. 
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cbniès  i  leur  fommec.  L'ipvolarre  à  ieMt  oa 
troN  folioles  longues  ,  inhales  ,  fenbUbles  aux 

Om  effkce  érok  dm»  tes  boîl  t  Madagitcar , 

piî  fl'e  a  été  recueillie  ptr  M.  ditPetic-Tbainis. 

m  htrh.  p.  T.) 

)8.$0VCmT  i  feuilles  mo1!?s.  Cyperus  mollis. 

CyftHi  tu/mo  angulo/à  ,  fuicomprejfa  ;  foliis  fub- 
huaiiiui ,  plants  i  eupiiulo  urmiaaii  ffibtttragh^Uo} 

llf  ade  tek  rapports  entre  «etie  «fpèee  Sr  le 

(yvenu  capitatus ,  qu'elle  n'en  diffère  guère  que 
|«f  les  prcportions  de  grandeur  de  touceS'  les  par- 
t:.i,  par  les  tètes  de  fl^'urs  bien  plus  epaiiïes ,  & 
^tf^s  involucres  onlioairemeQC  à  q'Mtce  tb- 

Sn  tiget  fone  foibles ,  molles  ,  ratnaffëes  en 

fiTon,  foiivent  hautes  d'un  pied  &  plus,  ftriees, 
k^éremem  anguleiifes  ,  un  peu  comprimées,  à 
fvnaetriangoiaires,  très-iilfes ,  garnies  à  leur  par- 
re inférieure  de  feuilles  planes,  linéaires ,  mo  Iles, 
sabres .  étroites ,  plus  roimcs  que  les  tiges  qu'él- 
is embraffent  par  une  galm  bhnchinej  meoibra- 
Biufc ,  très -m  in  ce. 

Us  fleurs  font  agglomérées  en  une  tête  arron- 
&)nis>rerrée,  compoRe d'ëpillets  d'un  bianc- 
wiwtre /médiocrement  comprimés ^  aigus,  loniîs 
d'an  demi- pouce  au  plus ,  contenant  environ  une 
«ioaiaine  de  rieurs,  dont  les  écailles  calicinales 
ion  un  peu  ventrues  «  ovales,  Qriées,  terminées 
ptf  ufle  poîme  mooflè.  L'mvdocre  eft  compofe 
it  trois  à  quatre  folioles  très-ouvertes  ,  molles, 
incfaks,  prefqu'auflfi  longues  8r  de  même  forme 

aies  feuilles,  point  rudes  à  lewa  bords.  Les 
ares  foin  petites ,  uiangulaires. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  à  l'île  de  Mada- 
0fcar,pat  T^U  du  P<tit-TlM>uais.  {K.f-  in  htrè. 
•*  7»^ 

^9-  SouCHBT  coitgtomdfj.  Çyptnu  «on^imtra- 
te.  Rotib. 

Cyptrus  culmti  fubtriijuetris  ,  foitis  fafcicuUtis , 
friSifimis  ,  eanaltcutatis  ,  ftfquiptdaiibux  ;  capitulo 
fitiutldio  ,  urminali ,  tr'tphydo.  Rotib.  (îram.  pag. 

it.ub.  15.  Bg.  7.  —  Willd.  Spec.  Plaïu.  vol.  i. 
Fg.i7f.ii«.  £5. 

OniK0ingue  aifément  ceue  efpèce  de  (es  con- 
génères, à  Tes  fe  uillet  nès'longnesj  roides  &  à 

àiai-cylindiiques. 

Ses  racines  font  fibreniés  ,  flr  produifent  on 
gnnd  nombre  de  tiges  fafciculées ,  de  la  ^rofleur 
^  petit  doigt ,  &  feuillées  à  leur  panie  infé- 
iKne,  nues,  grêles,  un  peu  jaunâtres,  torfes  & 
ItgfiMieat  triangulaires  i  leur  parci»  fapdricure. 
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Les  feuilles  font  trè9-noiiibteofe& ,  imbriquées  , 
canaliculées,  fubulces ,  longues  d'un  pied  &  d.mt 
coriaces,  glauques ,  finement  Ortiées.,  embialûjit 
les  tiges  par  une  gaine  d'USi  poUEl»re-i|oiHcse*.UA 

peu  rudes  à  kurs  bords. 

Les  fleurs  prefq'i'cn  ombelle  ,  réiinies  et>  une 
téte  terminale ,  prcfque  paniculée ,  tvmfék*  à'i-^ 
pillets  agglomérés  ,  fertiles  ou  médiocrement  pé- 
donculés,  ovales  ,  lancéolt's,  garnis  d'écii  les  iin« 
btiquées  fur  deux  ri-it^s,  menibraneufts ,  ovales, 
concaves,  ftriées,  glaibres,  glauques  ou  cendrées» 
ou  quélquefok  de  Couleur  purpurine  ,  tennioéei 

f>ar  une  petite  pointe.  Le  flyîe      trifiJe  ;  l'invo- 
ucre  à  uois  foholes  inégaies ,  étalées  ,  uo  peti 
flexucufes ,  pfais  longues  que  rombelle. 

Cette>  plante  fe.  rencontie  dam  TAsabit.  ^ 

{Dt/crift,  t*  Rotti.) 

40.  SovcHBT  i  Cfochets.  Cypmu  umàaattu, 

Cyptnu  «uAm  triqmitrtf  pumtiof  ftSis  ftlifitrmim 
bus;  inVùiue/9  ulphyUo  ,  ior^o  ;  ffiçulit  jeffilif^tiS  , 
congrfiiSf  Cntmri-ob/ongis  ;  giumis  obiufii  ,  mucronê 
ittuiUM»  ttrminatis,  {a»} 

Ce  fouchet  me  paroi  t  fe  rapprocher  beaucoup 

du  cyperus  c^flanejs  de  WiUdenow  j  Qiais  fes  épil* 

lecs  font  cous  ieifilâs  ,  agglomérés. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  très-Hi* 
liées,  fiftitultes;  elles  produifent  des  tt^es  noirv- 
breufes,  ramaffées  en  gazon  épais ,  étalées  i  eliis 
font  droites ,  très^menues ,  triangulaires ,  hauei^s 

de  quatre  à  fïx  pouces  ,  garnies  à  îr-^r  b  ife  de  deux 
ou  trois  feuilles  ordinairement  rikoins  lungues  que 
les  tiges,  très-étroites ,  filiformes, eottrbecs,  très* 

lifTeS}  leur  g-une  lâche,  un  peu  purpurine. 

Les  épillets  font  agglomérés  à  rextrémité  des 
tiges ,  fediles ,  très> nombreux  ,  couleiir  de  dii- 
taij'jie  ,  étroits ,  Itnéairtî,  comprimas,  longs  d'er  - 
viron  un  pouce,  larges  d'une  ligne,  nmnis  d'é- 
cailles  imbriquées  fur  deux  rangs  oppofés ,  con- 
caves, relevées  en  une  caréné  verditre,  obtufes, 
terminées  par  une  petite  pointe  un  peu  coiabéa 
en  crochet.  L'invf)lu<  re  tO  compolé  de  trois  fo- 
iiolds  beaucoup  plus  longues  que  les  épilJeis,  61»* 
formes ,  soégalet.  Lei  featiices  fitw  fort  petites  » 
triaAguUires  8f  jauBlltes. 

Cette  efp??ce  croît  à  ALd.i^afcar ,  cil  elle  a  c'd 
recueillie  par  M.  du  Petit-Î  houars.  il^.f.  in  kerb, 
P.  T.) 

41.  SoucuET  bronzé.  CyfrrufJmneitt.  Svartz. 

Cyptrus  culmo  triqtutfo,  mtido  çfotih  tato-tltua^ 

rlbuî  ,  pLnis  ;  umhcliâ  oBophyllà  yfpicis  fuhffffiiibus^ 
gtumis  firialis.  Svartz,  Flor.  Ind.  occid.  vol.  I. 

p.ig.  1 16.  —  Pcrf.  Synopr.  Plant.  Yd.  i.  pag.  6$, 
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•  Cette  efpèce  rapproche  du  eyptrus  polyfla- 
chiut  diRoubtir  ,  nb.  Il  tig.  i.  ScS  raciiiis  font 
lonçucs,  fiiiî  jfnics ,  tafciculees  i  fes  tiges  droites, 
pUbres  ,  à  trois  angles  tranchins  ,  roidt.^ ,  hautes 
de  deux  à  trois  pieds  .  garnies  à  leur  baie  de 
féttilk»  l*r&es  t  Uttéatf«s-,  planes  j  droites ,  gla- 
^re«  A 110  peu  roides ,  vaginales  i  leur  baie. 

Les  fleuts  font  Jlf'p'if^ics  en  tin?  ombelle  rer- 
minale  ,  dont  les  rayons  couits  ou  jprtfque  nuls 
font  nombtetix.  un  peu  raiiifi»  »  ferrés  ,  agié- 
gés ,  environnés  par  un  involpcre  à  dois  folioles , 
dopt  une  biaiicoap  plus  longue  ,  fembhWe  aux 
fai-r.eç.  les  éi>iilets  T-iit  rjppo-.liés  un  ter  •  , 
comprimés  .lancéolés  ,  aigus ,  tie  couleur  bronzée, 
compof^s d  écailles  glabres,  luifantes^ lancéohc s . 
Itrices  ,  relevées  en  cavéne  ,  imbriquées  fur  deux 
laiigs  oppcfes.  lilx'S  r.:nt"*:rment  trois  étamin'rS , 
dont  les  filamt  ns  Ion  capîillires,  ks  anthères  jiu- 
ratres.  Lovaiie  elt  trigon«  }  le  liyle  ^liforme  » 
trifide'}  les  ftigmates  droits  &  rouRss  i  deux  filets 
Coycax  ,  uapeu  élargis  île  chaque  cote  dv  l'ovaire. 
Les  femences  font  à  crois  ^accs.  Cette  plante  le 
Kncofttre  dans  ht  Indes  occideiiuUs*  (  Dtfeript. 

'  4Z.SovcHBTbrun<maroii.Cy/wf«(^di««.  Desf. 

Cyptrus  eorynho  tcvinali  ;fuliif  m-irgine  airfofut 
finuiMÎt  ifpiciUU  Untari-Juiulatis  f  dttui  eoajtnis , 
involMcro  peàanatth  iongiort,  Desfooi.  FJor.  atlant. 
vol.  I.  pag.  45.  tab.  7.  iig.  2. 

p.  Cyf<rus  (  teniiiflofjs  ;  ,  c:Jrna  trlq^tcro  ;  f^His 
Unedi isitii  y  umkclià  dt.ornfujnù  ;  jptcuiis  iinearioui , 
acutitf  MgijUjfinuj  Roitb.  Gram.  pag.  to.tab.  14. 
fig.  I.  —  Jacq.  Icon.  Rar.  vol.  l.  tab.  296.  — 
ldcm,Col!câ.  j.pag.  /jg. —Willd.Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  184.  n*.  f7> 

Cette  e'pèce  a  de  grands  rapports  avec  le  cy- 
ptna  fajlkularii  &  le  typtrus  longus.  Elle  eft  re- 
marquable par  la  couleur  de  fes  épillets  d'un  btun 
maron-foncé  ou  tirant  un  peu  fur  Je  rougeâtre. 

Si%  racines  font  fibreufes  |  Tes  tiges  droites  , 
fiiiip'es ,  trianaulatres  .  très-glabres ,  firtées  ,  dé- 
po  1;  .  u  s  'le  fcu'll-s,  liffcs  fur  leurs  angles ,  hautes 
de  deux  &  trois  pieds,  l  es  t'cuilles  ,  toutes  radi- 
cale* ou  ilvfiiriCUTes ,  font  longues ,  (triées ,  d'un 
vert-pâle,  un  peu  roides  ,  larges  Je  trnîs  lignes 
au  moins  ,  erliformes  ,  aiguës  ,  plus  couttts  que 
ks  tiges ,  rudts  Sr  légèrement  dcnticulées  à  leurs 
bords  &  Tur^eur  càréne,  enveloppant  la  bafe  des 
iijes  par  une  ftaine  longue  de  trois  à  quaue  poi.- 
cei  »  un  peu  lâche,  ftriée,  tronquée  à  ton  orifice. 

Les  fleurs  font  (.^irpofies  ,  à  Textrémit-i  d:s  ti- 
ges ,  en  une  ombelle  tache  ,  quelquefois  lîmple  , 
plus  orvii;  virement  comporée  ,  enve'oppée  à  fa 
bafe  i'v.n  involucre  de  quatre  à  cinq  foliole»  inc- 
galt..s ,  femblables  aux  feuilles,  unpeu  pîusétroites. 

deux  0(  méaie  prefque  <)tta(n  lois  plu«  longuës  1 
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que  les  omb'Il  s  f  es  pédoncules  communs, an 
tion-.bre  de  fix  à  doute  ,  font  grél.^s  ,  inégaux, 
ti  (jugulaires  ,  longs  d'un  à  trois  pouces  &r  plus. 
I .<;s  extérieurs  font  plus  longs  j  les  intérieuts  tréi- 
couris  ,  fouvetic  prefque  nuis  .  lîmJles  ou  plus 
ordinairement  léftérement  ramifiés  i  leur  fimniet. 
L.'S  t'-i'il'tfi  font  ni/moreux,  .lirçrnes,  à  peirir  nc- 
diccUc&  ,  tapptocnes ,  eiroit& ,  linéaires  ,  (ubules, 
d'un  brun-foncé  ou  rougcâtre }  lesvalvts  concate», 
«'btufes,  ftriées,  fouvtiic  v;r.iàtres  ;ur  leur  Cl- 
rëf>»  ,  fortement  imi>iii|uees  lur  deux  rangs. 

f -1  plante  /j  ne  me  parcît  être  qu'une  variété  dî 
la  précédente  ,  dont  l<.s  ci 46$  font  ordinaiitm^rt 
plu»  élevées  j  l:s  feuities  plus  larges j  Us  epilUis 
plus  itoiubieuK  &  plus  rapprochâ,  ttèsoditoiis, 
aigus. 

Cette  efpère  a  été  découverte  par  M.  Deîfon- 
t.iin:s  fur  le  Uord  des  ruililaux  ,  aux  lUvirans 
d'Alger.  Je  l'ai  égalemei.t  lecueil'iedans  les  plaùies 
marecagcufes  aux  enviions  d'Aix  en  Provenc. 
Les^individus  que  j'en  ai  confervés  me  paroîÂ'eiit 
avoir  plo»  de  rapport  avec  la  pUpte        V,v.)  ' 

4  ; .  SoucHCT  conoide.  Cypenu  eomideiu.  Rich. 

Cypenueulmo  trîquetro  ffoltofo  amheUâfimftid', 
friculis  compaiiit ^  oi>tuse  coniàs.  Rich.  Aft.  S.'^. 
Hift.  Nat.  Parif.  pag.  106.  —  Perf.  Synopf.  Plant, 
vol.  I.  p^.  62.  n*.  }2.  ' 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapports  avec  ta 

cyf  t'uj  lu-^ult  ;  mais  elle  eft  bien  plus  petite, &en 
dtitere  parcitulterement  par  !a  forme  de  fesépiU 
lets.  Ses  tiges  font  droites,  .ille/.  élevées,  (triées, 
grêles  ,  à  trois  faces ,  munies  à  leur  partie  mfe- 
riture  de  feuilles  alongées.  Les  fleurs  font  réunies, 
a  l'cxtiémité  des  tiges  ,  en  une  ombelle  fimple, 
dont  ies  pédoncules  font  terminés  par  des  épi.- 
lets  prefqu'ovales ,  de  forme  un  peu  conique, 
tibtus  à  leur  lommet ,  fouf'nus  .î  !  ;ur  baff  par 
un  involucre  à  plufie-irs  folioles  étroites ,  très- 
longues,  ilriées  ,  à  peine  rudes  a  leurs  bords.  Lts 
épillets  font  felfiles,  très-couits,  très* ferré», 
comorimés  ,  obtus  i  les  écailles  membraneufTS , 
imbriquées ,  counes,ol>tafes,  piefquede  couleur 
cenoree. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  conttées  chaudes 
de  r.\mérique,  à  Cayennç.  iKf.i»  kerh»  Lam. 

44.  SoucMET  (erré.  Qipeiai»  tm^am,  Svartz. 

Cyperuî  cuhno  trlqutfo  ,  nudo  ;  umhellâ  Jimplui  , 
foliofài  fpicis  ovuiis  ,  conglomeràtis  j  g/umis  tpic* 
rrtmrvis ,  acuminatis.  -iSvartE,  Prodr.  pag.  lO. 
ldtm,Fior.  Ind. ooiid.  vol.  1.  pig.  Willd« 
Spcc.  Hîant.  vol.  i.paf;.  276.  n".  29. 

S'-s  tiees  font  droites ,  (impies  ,  hautes  de  deux 
pieds,  glabres,  triausidaiies,  garnie»  àleiw  ba(b 

de 
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Las  fleurs  font  réunies  en  épillers  prsfque  dif- 
pofés  en  ombelle,  dont  les  rayons  font  courts,  iné- 

fiut  i  d'autres  alongés  ,  trungalaires ,  etigainés 
leur  baie  ;  l'invnlucte  comporé  da  trais  fplioles 
trii-ioagiiet  »  étttiii,  plttM»*  j|i«4weK,  u»  oea 
iBraiéw  M  deBÎM  de  leur 


^ei  ks  gatnes  troiM^uées  à  leur  fommet.  l  es 
épillets  font  rapproches  en  téte  ,  fefliles  ,  étiJes 
ic  non  imbricjues,  munis  d'écaillés  ovales  ,  con- 
oves^  KuinméeSj4fim  jaune-ibiKés  ttcoacbéei 
'I  leur  Gmanet,  renfimnane  chacme  éma  â  tml»  > 
filamens  courts  ^^es  anthères  fort  petites.  L'o 
vaire  eft  oblong  j  le  Ayle  de  la  longueur  des  ëcaiUes, 
-nifide  à  fou  fomoMCf  le»  ftigmate» fédécfaîi. l«s 
-fcmetices  font  nues  ,  anguleutes  ,  à  aoit  £ices. 

.  Cette  efpèce  crok  dans  les  plnirages  lutBldes 

4J.  SouCHEr  brize.  Cyfwu  hni»u*.  Rich. 

Cypenu«idmotri^attn,fèlîit  angufiù  ;  mtfAtUtdit 

«onjertit ,  uphyllh  {  fpicu/is  ùilango-ovant  ^  ohittfis. 

Ridi.  Aâ.  Soc.  Hift.  Na(.  Parif.  pag.  loé.  — 
.ttA  %topC  Phni.  vol.  t.  peg.     a*.  14. 

C«  Ibachet  a  des  tiges  (^oites ,  Japtes,  i  trois 
m,  gbfam  »  MMes  de  fewilMt  wemtf  aka- 
•fiw.  «agiiMlM  i  iear  Wfik  Lee  flem  fem  4ir' 

-pofées,  à  l'ertrémité  des  tiges  ,  en  otobelles  i)ui 
•  (e  divifem  ordinairement  en  otitbeilu^  ferrées  , 

4dé(>ooivues  de  collerette  ,  coiTif|o(iies  .<4^épîllea 
-lirez  liemblièle»è«nHde»éri|0^oMlee«Woog<j 

«bras  »  %ixtài^éaSlÊà  inliriiiilin ,  pepcaves  « 

«•uttes  4  un  peu  obcofci. 

Cette  plaMB  AlMMiOin^lOI  K 

ridionale. 

46.  SûucîîET  ramafle.  Cyptnu  çonftnus.  jLam. 

.  -tfrc»^  ^  emnfkni  ;  finatiis  tmaUm  j,  mmii .  alttfms. 
Lam.  Illuttr.  Gêner.  voL  !•  {Mg.  t4f*  a*.  718. 

■  guliiré<; ,  vtrclâtret  ,  un  peu  comprimci  s  ,  termi- 
'  '  nées  par  duc  ombeHe  ramafTée  en  paquet ,  très- 
'  vetnte^dMr  les  K^cmsttèiMné^z^  fort  C4)«ircs, 
tteurdth  leut»  f  Kft)tt'ea  phniaute  ienée, 
lih<lii^iiie  ëpilkw-Aenie»,rptef<nief«flilgs, 
grêles ,  aigrvs  ,  garnis  d'éraiHes  calicifules  d'un 
brun  un  peu  veugcâtse ,  imbriquées  furdeuzjapgs, 
imites ,  â  pdMMjgaji.  it/invalacTe  unMes£»lieft 
'  iempeié  4e  dnyearfïiyandat  folid«s  ipéples., 
très-longues ,  linéaires,  aiguès^  rodes!  leartJMftdf . 

_  OeMvflimws4té«eniënMnUM.lHi]»ks  par 


/luftuni 

pittaîs  »9âfis,  ptdimaiiatU  f  ffitu  éc»0mk 
(ifflis.  T.am.  Iiyir.'G«Mff.  vol.  I.  ptf.  M7* 

n«.  7j8. 

Cyperus  (luxul»)  ,  cuimo  trique t ro ,  umhellâpmif 

plict;  Jpuula  o\.:iii,  c.:ivitj:i}  jpuuiis  ;  invol-ao 

pofyph^lh,  Witfd.  ^>«i:i  PJmic.        i.paft.  KJO* 


sK 


Cypertu  (  luzul*)  >  umSetli  pmpl'icifittU't  fttf' 
fhytU  i  câpituUs  urmiruiiHuj,  folitariis  ,  tAM^ 
d^atit!  fpM$  ûvatts ,  t»lte4pù ,  4ti^$mi  caagUÎiiê» 
nuits.  Rottb.  Gra-T.  pig.  tab.  ij.if*  {«{iKlii* 
f^^x  Jy/tonymts  Unn^i     Pli^aeiii.  ) 

Çramen  cyperoides.  miiuu  f  eompaSif  ,fuirMmÊ» 
dis,JlavUémika,  SkmMj  Jan.t».  79.  flg.  x. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  !a  hauteur  d'enviroB  un  ,i 
deux  pieds (  elles  font  roides ,  (Iciées,  très-lifles» 
grêles,  obmféeieiK  crianguiaites ,  garotts  à  leur 
bafe  de  trois  à  quatre  femlles  ^ffez. larges  ,  prËf- 

Sue  de  la  longueur  des  tiges ,  relevées  en  c^téiM  « 
nement  Ariées  ,  gUlnes  ,  rud  .^  à  leury,boidi(« 
aiguës  à  leur  ^o^n1mer,      couleur  gjuique. 

Les  fleurs  font  liifpofees  en  uns  prande  op»bd)e 
fimple ,  dont  les  ra^'on;  font  nombreux,  inégaux , 
étalés  «  triangulaires,  lifTes,  foutenant  un  graed 
Domhre  d'épillets  nttfque  fdGIes,  réutrif  ov  VM 
téte  folitaire,  ovale  ,  ol^longue,  aflez  grofle  ;  les 
épillets  petits ,  ovales,  comprimés,  d'un  jaune- 
cuir  on  cendré ,  compofés  de  Ah  à  doute  écailles 
petites,  ovales,  concaves*  inlKi||iié(»«tMnbc«> 
neufea,  traafyarenees,  fpWMK  dTan  bl4ne«veat|  » 
fans  ftries.  L'involucre  eft  fonné  d'un  très-graud 
noenbfe  de  folioles  uès-étalées ,  de  iiuit  à  dix  , 

«Mmmb,  jiÉ|rfBi«  màmàkm^tïïAiêç  fi» 

leur  carène. 

Ccm  fUaa»  cnek  ^daes  i*.AM^i4»e  niéridio- 
oale^flc  i  Jate  Ssint-O'lieMBiM»  oàeUe  aétijp» 

Cyptnu  etUm»  trjftfm  }  umbellû  compojitâ  /  j^i- 

nant.  vol.  I .  pag^^77fi«F.  ]|.' 

Cyptriu  (UgUhfisJ  ,  dt&RO  frUptetiv ,  ntd»  >M»> 
UtUfpiàitts  e^fitémt  9U»ngis ,  feffilibtit  i  iitpkm' 

cris  Icmgijfimts t  ferratff-afptris.  Limi.  Spec.  Plant, 
vol.  I .  pag.  70.  —  Amoenit.  Acad.  vol.  f .  p.  ^cjr. 
—  Rortb.  Gramin. pa«.  jj.  tàb.  11,  6g.  a. 
Thunb.  Prodr.  pag.  rS.  —  (Lan.  fllilftr  Tînii 


vol.  I  -  pag.  147. 
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fiUbufque  i  in^foUtro  ptiUéphyli»  ,  fiinltt»-fcairo . 
Ren.  Obfenr.  4.  p«g.  10.  ? 

Cyffus  major ,  fibtriqaettr  ;  partrcatis'  oiUtl^is  y 
finàionbiu.  BroviuJam.  izS.n".  '6. 

Cypenti  maximm  ;  paniculâ  mùiùt  fp0rf4 ,  ffm- 
ineài  t^itulis  eampaâis  ^  crajtoriitu.  SloaD«  Jam. 
'iS.  I.  pag.  36.  cab.9. 

£fpèce  remarquable  par  fa  granJeur  «  par  la 
force  de  fes  tiges ,  qui  a  beaucoup  de  rapports 
Vt«€  le  cypertu  uiopecuntidts ,  mais  qui  en  diffère 
pat  nés  «pis  pins  ^lis*  par  fes  balles  macronées. 

Sestiges  font  droires ,  glabres ,  épatlTes,  ftri^s, 
triangulaires  ,  decouleyr  glauque  ,  un  peu  jaunâ- 
tre. Elles  routieiMMnc  une  ombelle  fimple ,  mais 
pl  jS  ordituiremeotcompofée^dont  les  rayons  font 
au  nombre  de  cinq  â  huit  >  inégaux  ,  roidcs  ^  ter- 
minés par  de  gros  épis  cylindriques,  très-obtus, 
longsd  un  à  deux  pouces»  ftniplesou  agrégés  enom- 
•  belle ,  felBIes  eu  pédonciités',  cempoKs  d'un  très- 
grand  nombre  d  épillets  très-fcrres ,  imbriqués  , 
étroits ,  fubuiés ,  d'un  brun-clair  ou  un  peu  rou- 
gdlrre }  les  écailles  calictnalninbiiqdées,  alter- 
nes ,  oblongues,  étroweaca  concatrès;  membra- 
neures,  mucroriéés  à  léorTonmiet.  L'involucre 
univerfcl  fe  divife  en  fept  ou  huit  r,rarnie<.  kiiil- 
les  larges  «  uès-longûes,  d'un  à,  deux  pieds  & 
plus,  dënttcalées  &  àècrochances  i'Iears  bords 
oc  fur  leur  caréné;  les  involucres  partiels,  à  l.i  b.ife 
des  épis,  font  formés  de  quelques  petites  folioles 
étroites ,  linéaires ,  prefque  filitbrmes  j  plus  cour- 
tes que  les  épis ,  de  couleur  cendrée. 

Cette  plante  croit  aux  Iodes  prienra!es  &'  dans 
fAmériouc  inéridionale ,  i  h  Januique.  .-^  (  K.f. 

49.  SovcBBT  à  gaiM  bUeoEée.  Cj^tm  Uém^ 
tatat. 

Chfpenu  «ilmo  fr^iiww  i  iitvoiuen  fiitttrtpftyilo , 
j figin»i  WKêtUâ  ^mpcfiUilfUit  agglo^ 

Ce'rt'uchet  eft  un  peu  rapproché  du  cyperus 
ligttlaris.  Ses  tiges  font  aflêi  fortes  «  triangulai» 
res ,  dures  >  lifTes ,  ftriées  ;  Ta  partie  iiifiSrieure  ne 
h^'eft  pas  connue.  L'involucre  uniVerAI  efl  com- 
poré'oe  trois  i  quatre  folioles  inégales  }  les  plus 

Srandes  longues  aftt  moins  if  un  pieâ  j  brgës  d'un 
«^mi-pouce ,  fermes ,  trèvaiguës  ,«denticulées  Se 
ycrochantes  à  leurs  bords.  Lesombellesiontconv 

IOfées  de  fix  à  dix  rayons  très-ipépux,  ferrés} 
»i)gx  de  dieuXsà  quaue-PoiiceS|,  roides^  munis  à 
UÎir  bafe  d'une  gaine  lâche  ,  loo^  d'an  demi- 
pouce  ,  terminée  par  deux  dents  atguès  ;  des  épis 
£éfliles  6c  agglomérés  dans  le  cèntre  de  l'qmbelle. 
Chaqne  ravon  eft  terminé  par  plufiieurs  épis  Cm-  ' 
pics  ou  quelquefois  ranrwux  ,  épais  ,  lonçs  d'im  â 
écva,  pouces  I,  fàfciCttlés  «  -chargés  d'épiilets  u£i> 
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nombreux ,  ferrés ,  planes,  ovales-obloDgs ,  (Ten. 
viron  fix  lignes  de  long,  larges  d'une  ligne  &  dt- 
mie.Les  écailles  font  un  peuconca*es,lûicéplé(|| 
étroites  ,  aiguë"»  5  les  femences  (bif  jpetites,  tiiiB" 
gulairesi  le  ûyU  b  ii  ie;  quelques  ttMUet  cooca^ 
ves  pour  involucrtr  pattul. 

Cette  plante  fe  trouve  dans  les  Indes  orienta^ 
les.  ^  (     /.  »«  Pfffà^HeiunO 

50.  SovcHET  rouge-brun.  Cypenu  fpûikm. 
Lam.  '  .  •  •  * 

Cyperus  aUmo  tr'iquetro }  umhttlâ  glomcrjià  ;  m- 
voiucro  fukutato ,  fui^triphyllo    fpiculii  aggrtgutis , 

glumU  obtufs.  Lam.'IUHtfr.  Gêner,  vol.  i.  p.  47. 

Cette  plante ,  dont  je  ne  connots  que  les  fca»- 
mités  avec  une  portion  de  la  tige,  relTemblebwa- 
coup  au  cyptrtu  glomeratuJ  i  mais  elle  en  diffère 
particulièrement  par  fes  écûHes^  calicinales,  ob- 
tufes ,  poiiit  mucronéet.  -        •  • 

Les  tiges  font  dtoiws ,  ftriéis..  très  gréJei,  ï 

trois  angLs ,  de  couleur  glauque-cendrée,  nues, 
du  moins  à  Jeut  paitie  fupétieure  ,  fupporiam  i 
leur  fommet  des  fleurs  .lilpoCét-s  prcf^u  pani- 
ciile  ou  en  une  petite  ombelle  deçfe ,  dont  les 
rayons  font  très-courts,  inégaux,  fotitenani dis 
épillets  fwiples  ou  agr^ççés ,  feiTiles  ou  médiocre- 
ment pédor.culés,  linéiires-lancéolés ,  copipH- 
més ,  très -glabres ,  composés  d'écaillescalldiialcs 
très-ferrits  ,  imbriquées  fur  deux  rangs,  d  un 
rouge-brun  tr-^s-foncé,  blanchàtrts  a  leurs  bords, 
très-obtufes.  L'involttC»!  à<tois  folioles  étroi- 
tes ,  inégales ,  dont  une  att  moins  plus  longue  qi»a 
l'ombdle ,  fubolée  ,  roide,  aigué<        .  • 

Cette  plante  croit  dant  tes^llâes  «iUiial*> 

j  I .  SoucRiT  en  gafton.  Cyptnu  eêfiii^* 

Cypenu  eulmo  fiiifonhi  ,  triquetro  ;  foîi'is  liniari- 
l<uJ  ,  planis;  involucro  tripkyUo  ,  etongatQsfpi"^ 
umbtUaàat  fuhfefilikui ,  aggiomeratU  ;  gUmis  o^^'» 

Cette  efpèce  a  bien  des  rapports  aVec  les  deux 
plantes  que  j'ai  meottoqnées  à  l'article  du  cyptnu 
fpadUeui ,  eWWes  <bns  l'berbiei  de  M.  du  Pe- 
tit Thouars  :  ceUe-'ci,  qui  :paélêoHt  pfefque  » 
même  port ,  en  diffère  par  (itt  ébîAtA  prerquen 
ombelle  feflHe  ,  fte.-ftS:|e«ill6l  planes ,  lineairfSR 
cependant  j'ai  ienni!|Uèqpte,{daM  1»  «nime  toutte» 
plufieurs  indWMsswbifroiemayilfi  de  très^troi- 
tes  ,  prefque  filiforthes.  Ces  feuilles  font  nctn- 
breufes .  ramaflees  en  gazon  «  plus  courtes  que  les 
tiges .  aiguës,  a^c  ime  iwcvusè  ftillimt  fut  » 
dos.  t     .   ■  • 

Les  racines  font  fibreufes  &  produifentuon**' 
grandnombted»cîgesdi(poCces^  ungazo0t9u9% 
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gÀii',  tdaïkBnbîiM.haincf  4efix  ifauicpouces; 
dks  rupportenr  â  fetir  fomniec  des  épillets  pref- 

que  refllles,  agglomérés  en  ombelle,  étroits,  li- 
néaires» oblongs  ,  comprimés  >  de  cinq  à  dix , 
^ék  d'écaillés  cdfcinlM  iinfafiqiiées,  Otrdeux 
rangs  oppoféj ,  concaves ,  ovales ,  preftjue  rondes , 
très-oinoles  ,  prefque  luifantes  ,  ftnées  ,  d'un 
MKpl»'foocé  riir  leardos ,  grifltres  &  fcarieufes 
•lemc6tés.  Leur  iavolucre  eft  comporé  de  deux 
à  trais  fotio\e$  plus  loqgves  ove  les  épillets,  iné- 
gales ,  iffez  fenafabbles  MU  Mulies  »  mais  un  peo 
plus  étroites. 

Cette  plante  croît  dans  les  fentes  des  rochers  à 
Madagafcai  «  où  elle  a  été  recueillie  par  U.  du 
«eai-TlKNUif.  ( y.f.  Ut  ktrk.  P.  T,)  , 


SOU 


l^^crM  iMM&.  Sruoc. 


Cyptrus  culmo  triquetro ,  nudo  ;  umbttlâ  fimpllci  ,• 
t/uêlu  fiàuiatist  eonfertist  koriionuUi-refiexis ,  fa- 
Jus  involucri  lineari  fttactls.  Svam  ,  Prodr.  pag 

10.  —  Idem.  Flor.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  119. 
— -Willd.  Spec.-Plant.  vol.  i.  pag.  181.  n".  4J. 

Ses' tiges  font  droites  ,  hautes  de  deui.pieds , 

Ébres ,  triangulaires ,  garnies  i  leur  barede  feuil- 
liaéaires,  prefqu'aurti  longues  que  les  tigts , 
.droites  j  lelevees  en  caténe^  glabres  lur  Uurs  an- 

Les  fleurs  font  prefque  riifpofées  en  une  om- 
belle terminale,  dont  l'involucre  eft  à  trois  fo- 
bole»  tiètlonijues,  linéaires ,  étalées ,  planes,  gla- 
pîtes ,  relevées  en  carène  fur  leur  dos ,  canaliculees 
au  deflus  de  Uui  bafe.  Les  ravons  font  inégaux , 
ttiangalaires }  les  uns  alongés ,  d'autres  très-cour  ts, 
enveloppés  à  leur  bafe  d'une  gaînt:  tronquée  à  fou 
(ommet.  Les  épillets  font  rapprochés  en  tète .  éta- 
lis  8r  mn  imbeiqués ,  fcffiles ,  ovales  ,  compofcs 
d'écaillés  ovales  ,  carénées ,  acuininées ,  recour- 
bées à  leur  fommct,  d'un  btun-jaunâtre.  Les  fila- 
-  aens  fotJt  au  nombre  de  deuxou trois,  très  courts, 
"farmontés  d'anthères  nès-meimés.  L'ovaire  eft  ob- 
tus}  le  ftyle  eft  de  la  longueur  detécaines.nilide 
à  Ton  foouneti  les  ftigmates  réfléchis.  Les feaaen- 
ces  font  noes ,  trigones  ,  anguleufes. 
Cette  plante  aoît  à  la  Jamaïoiie ,  dans  les  pâ' 
'  iges  humides.  (  Otfknptl  tx  Siimm{.  )  -  » 


fr 


0i 

^  ft.SoucBET  queue  de  renard.  Cypenu  abpt- 

fypvus  culmo  iriqutrro,  umbellâ  fuprk  dteompo- 
'ifpicis  digiuuis,  obUmgis  iJpicUfU  confeniffmis 
katis,  treOit,  Roctb.  Cfam-  IMf.  î».  tab.  8. 
z.  —  LaiB.  Blottr.  Geoer.  tqI<.  i.  pas*  >47- 

CyptnU  (  alopecuroides  )  ,  eulth»  \rig»n*  ;  0*1- 
"  dtcomfofità  ;  involucro  polyphy'Jo ,  ftrrato  ,  bn- 

'j  fyuMii*  qiiaàrieu,  l>unb.  i>iodr.  pag.  10. 


Cfptrus  (  glomeratus  ) ,  culmo  trîqattro ,  nudo  ; 
umMU  tripkylld ,  fuprà  decompojùâ  ;  fphis  glomc 
rato-rotundath  i  Jpiculis  fiAidatis.  Lino.  Syft.  PlaoC 
vol.  i.  pag-  li^.  n*.  1}.  —  AoKBii*  Acàd.  vol.  4. 
pag.  |oi. 

Cyptrus  (  glomeratus  )  ,  culmo  triquetro  ;  umheUÀ 
decompojitâ  ;  fp'tculis  ovatis  ,  cyliadracto-fpicatis; 
glamts  obtufs  ;  involucro  polypi^^âo»  mmUeUâ  Ion- 

I  gwn.  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  1 .  pag.  177.  n".  3  z. 

fi.  typerut  Ofitadea»,  ùaliau  ,  procerior{  loeuflis 
tenui0unîs  m  ramumdÊiak  eoagtfi'u,  Michel , Gêner, 
pag.  4j.  —  Séguier*  Plane  Veran.  vol.).  pag*  68. 

tab.  2,  fig.  a.  ? 

Cyptrus  cap  'uulis  giomeraùm  congefiis  ^feminibus 

t'ifiMh.  Monci«  Gcam.  pag.  14.  tab.  1.  Bg.  i.i 

Ses  tiges  font  hautes ,  épaiflies ,  très-^labret^ 
luifantes,  finement  ftrtées ,  fermes ,  i  trois  an^ts 
tranchans ,  nues  i  lear  partie  fupérieure ,  garnies 

à  leur  hafc  de  quel<iues  feuilles  larges,  alonçées, 
terminées  à  leur  fonwnst  par  un  très-grand  mvo- 
lucre  univerfél  d'environ  cinq  i  fix  feuilles  8e 
plus  ,  amples,  étalées,  très  -  longues  ,  inégales  j 
larges  d'environ  un  pouce ,  Ariees«  deoticul^  i 
leun-bocdi.  r-  ...  ■  ■■   .  ■ 

De  leur  centre  fortent  plufieurs  nvors  iné- 
gaux ftrès-fermes^  fouvent  longs  d'un  demi-pied, 
qui  fouHennent  une  ombelle  fimple  ou  de  nouveau 
omb^lîée  ,  munie  d'un  involucre  propre,  à  cinq 
ou  fix  folioles  plus  étroites,  linéaires  ,  aiguës, 
inégales .  la  plupart  plus  longues  que  les  fleuri. 
Celles-ci  font  réunies  en  plufieurs  épis  alongés  , 
cylindriques,  prefque  digités  , compofésd'épillei» 
très- nombreux  ,  ovales  -  lancéolés  ,  compriaiés  , 
garnis  d'écaiiles  membianeuies,  ovales ,  duo  veic- 
lauoâtre. 

Il  paroit  très-douteux  ^v»  la  plante  de  Sëguier 
&  de  Monti  foit  la  même  que  celle-ci  j  elle  ta 
feroit  du  moins  une  variété  très- remarquable. 

Cette  plante  croît  dans  T  AraMe  .  dans  les  Indes 
&  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  y  (  f^.  /.  in  htrt. 
Lamanh.  )  Elle  a  été  recoAillie  au  Sàiégal  par 
M.  RouÂUon. 

54.  SoucuET  traçant.  Cyptrus  hidra.  Mich. 

Cypenu  culmo  triquetro  ,  levif  mUtld  fimplici  , 
fpkts  faifafiùuiatis  ,  alttmis  ;  involucris  /iéleinf 
pkytUs  i  radiée  reptmte ,  tubtriferi.  (  N.) 


Cyptrus  radife  repente  ,  tuberifcrd  ,•  foliis  radica- 
\  libttsrteunmAi  eubno  trîqaetré,  Uvigfto  ;  umbttlà 
\  fimplici  ;  fpicuds  ad  fummltdtrs  proximi  alttmis, 
fuhfafikuUtit ,  pattrtti-^us  ,  UnctoUto  -  tineariius  , 
eonfpicui  comprtfis ,  futurati  cjfiaiuù,  Blich.  Flot* 
boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  17. 

fi.  Idem  ,  eulmo  alùore  ,  fpuuUsJerï  diiplà  longio- 
fibus  t  luimerojifit.tis.  (  N .)        •  |  î  ^  '  ^  * 
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Ses  ncines  font  conpoGfei  de  laokoei  fibtes 
inçantei  8e  de  MMtiet»  tfèt-Mîéc ,  nnitires ,  de 

dîftancc  en  diftance,  de  tûbercules  qui  devien- 
oent  le  principe  d^one  nouvelle  planie  :  il  s'en 
élève  des  tige»  droites ,  fimples,  grêles  /triarrgn- 
laire? ,  dépourvues  dé  feuilles  ,  glabres,  ftxiées^  à 
p«iDe  hautes  d'un  pied ,  très-lillcj  fur  leurs  augles, 

Sarnies  à  leur  bafe  de  feuilles  tiflès ,  étroites . 
nées  t  atgu&  ,  lufaulées ,  fans  aspérités  «  <buv«ni 
recourbées  en  denors ,  plus  courtes  que  les  tiges 
qu'elles  c:i,bra(Tent  par  unt  gaîne  étroite,  très- 
glabrc  j  ferrée ,  longue  d'un  à  deux  pouces. 

Les  âeurs  font  dirpofëes  en  une  ombdle  fittr 

{>le  «  terminale ,  donc  les  pédoncules  font  très- 
née  aux;  les  extérieurs  longs  ^'un  i  deux  pouces, 
filiformes,  triangulaires  ;  les  interreurs  très-courts, 
enveloppes  à  leur  bafe  par  un  involucre  ordinai- 
xetneot  à  miatr*  fbUoJÎes,  fonveoc  plus  courtes 
qike  IVnibale.  fembhble»  wt  feuil(es ,  tr^  ioé- 
gales.  L-«  épilîets,  fitués  à  l'extrémité  des  pédon- 
cules communs,  font  alternes,  rapprochés»  éta- 
lés ,prefque  feflîles ,  linéaires .  très-étroits  ,  ai|tus, 
longs  d'environ  fix  à  huit  lignes ,  larges  d'une 
Jigne,  d'un  brufl-maron ,  compofés  d'écaillés -gla- 
bres, imbriquées  fur  deux  rangs  oppoliés.,  très- 
f  eûtes ,  compriiuées ,  très4errées .  obtuTes ,  un 
peâ  ftriées  fur  leur  dos,  mettâiniiettfes  8c  légére- 
inenc  blanchâtres  ï  leurs  bords. 

Parmi  les  individus  que  M.  Ledru  a  eu  la  com- 
^aifance  de  me  communiquer  de  cette  pbnte,  8c 
qu'il  a  recueillie  iPoRo-Rico,  il  s'en  trouye  une 
.variété  tFès-tanurqiiable ,  ^ ,  dont  les  tiges  font 
fltn  éferées,  plot  limes  ;  les  épiUets  tcès-nom- 
breax ,  au  moins IMofisUplÉt  hàtH  ft<plwki^. 
irès-comprimés. 

Cette  plante  croît  dans  les  terrains  cultivés,  à 
^  CafoUne^  dans  la  Virginie ,  la  Floride  «e  V 
iPono>Rico  ;  elle  m'a  été 
MM.  Bofc  &  Ledm.  (  K./.) 


•  '  Ce  fôacTieteft%tiè  des  liantes  les  phjsmiiribies 
.■dans  les  champs  cultivés ,  par  fa  grande  multipli- 
cation occaiionoée  par  Tes  ractaes  traçantes  &  les 
tubercules  qui  le  reproduifeotaveciapidké  i  il  eft 
difficile  de  rextirper  eatiéceneDi. 

■.  1S' So^CH%T «onffinid.  (^fptn» eompr^fus^ 

[titm.  ■  I 

Cyftrus^culmo  tn'quttro  ,  nuJo  yumtêiUfiAutra^ 
pfyiMi  /piculis  comsrtffij,  t  yiriJi  alkidis  ;  glumii 
mucronaiis.  Lam.  IflliAi:,  tSeiieri.  toL  I..ptt>'l46. 

Cyptrut  (compreffus),  culmo  triquetro  ,  nudo  ; 
.  umkellâ  uaivtrfah  tripkyllâ i  gtumis  mucrotuuU  ,  la- 
uriiuf  mtmiranaceit.  Linn.  Spoc.  Plaot.  vol.  i. 

«ag.  (E9.  —  Aottb.  Cramin.  17.  ub.  3.  fie.  2.  ~. 
wrx,ObferT.|<).-«WiJId.3ïiec;«iiiirYoL  1. 


S  O  U 

CyperUs  mima  triquetro  ^  nuiê  f  ptnkuté  fltS^  ^ 
pfdunculis  fimplkibu  i  Jpiàs  sùtrms  ,  fMimUuù  ^  éf* 

hbf,  Lagdv  Onnov. Vii|.  iji^ 


Cyptnis  rotundus ,  gramimas  ^fer}  inodùvs;  pa- 
niaûàfpaifâ  ,  comprejfâ  ,  y  iridié  Sloan,  JatD.  U. 
HiiL  1.  pag.  1 17.  cab.  76.  fig.  1.  —  Bu,  Suppl 

Cramen  eyptroiia ,  fptcies  màjof ,  vandenuatc 
code  Mabibèarontm,  Pluk.  M«nc.  pag.  97.  tab.  417, 


Ses  racines  font  fibreuTes  ,  noir^res ,  ' 
lées  :  il  s'en  élève  des  tiges  fottrfes ,  hatttes  ^ 
cinq  1  dix  pouces     plus ,  ftriées .  pretqae  fi6- 

formes ,  triangxihfrei ,  très-glabres ,  parnie«. ,  {'Uti- 
lement à  leur  partie  inférieure ,  de  plufieurs  feuillts 
molhes ,  phnes ,  étroite* ,  ItiiéiiTes  ,  aiguës  >  point 
rudes  à  leurs  bords ,  membraoeuliesi  Icatj 
plus  courtes  que  les  tiges. 

Les  fteeis  fenr  réunies ,  à  restrésaité  des  tiges, 

en  épillets  (ùnplci ,  peu  nombreux,  difpofë?  en 
nna.ombrlle  courte,  très- ûnple.  Les  pédooculas 
feoc  courts,  inégaux,  filiformes,  9^  fe  lerwhieat 
par  un  fcul  épiHet  droir  ,  comprimé ,  d'un  vert- 
blanchâtre  ;  quelquefois  cendrés .  preîqne  bilans,, 
linéaires,  orbtus.  Qoetqttefois  ces  «piliers  font 
prefaue  tous  feffiles»  «a  nombre  de  ciii^  i  hoii» 
Les  écailles  calicinales  font  oppofées ,  tmbriqeécs, 
concaves,  (hiées  fur  leur  dos,  membraneufes 8c 
blanchâtres  à  leurs  côtés.  L'involucre  uotverbl 
eA  compofé  de  trois ,  quelquefois  quatre  Folioles 
inégales,  droites,  femblaUes  MUE  ICIlÔkSa 
longues  que  les  âeuis. 

Cette  plante  croît  ï  la  Caroline,  à- la  Jaina»)iie,^ 
dans  les  prés  gazoneux  {  elle  vC%  dcé 
qoéepar  M.Bofc.(f^./:) 

Retiius. 

Cyptrus  culmo  triquetro  ,  nudo  ;  umhellâ  decompo- 
fitâi  umiellularum  redits  imbritatis,;  iavoùtcri  htxa- 
phyili  foliis  tribus  longiffimis  ,  tribus  brevijimii, 

Reti.  Obfetv.  f.  pag.  li.  —  WilU.  Spec  Plant» 
vol.  I.  pag.  «78.  n*; 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  triangulaires, 
pourvues  à  leur  bafe  de  quelques  feuilles  radi> 
■cales ,  lenirinéés  i  leur  foinmet  par  une  ombelle 
co-npofée  ,  longue  He  quatre  pouces  ,  à  rayons- 
inég.iux ,  enveloppés  à  leur  bafe  par  une  gaine 
purpurine  à  fa  partie  inférieure»  tronquée  S  Iba- 
fommet ,  formontée  d'une  petite  pointe.  L'invo* 
lucre  eft  comporé  de  trois  folioles ,  longues  d'un 
i  i^enx  ptcJs,  linéaires,  h'rilTees  à  leurs  bords», 
mais  lilfes  fur  leur  carène  i  les  iovolucres  partiels- 
piaf  dmMis»ph»  coam  que  l'ombelle. 

Les  ombellules  font ,  ou  feifites ,  ou  foutentt» 
^  des  pédoocides  tciaosttlatmu  *  — '"^ 
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trou  pouces ,  charges  d'épillcta  imbrû^iuis^  di^'  . 
celles ,  convexes,  un  peu  comprimés ,  Jaoc^t^^ 
de  couîear  fauve ,  de  douze  à  vingt  fleurs  «  tnuntes 
d'écailtes  imbrtaiiées  ,  larges  ,  ovales  ,  aigvès  ^ 
nen^aneufet  à  leurs  borde»  ne  renfermant  ordi- 
nairemrat  qu'une  feule  étamine.  L'oviiie  cft  tri- 
goM}  le  fljrle  Smpls  »  le  fii^nme  tp|df« 

Cette  fiÊBm  €9ék  4m-  YUè$.  (  Drf«ift*  <* 

Cyftrut  eulmo  fidtfi^utro  ^  umitllÂ  tompojitâ  ^ 
fidmfr*U^  uMjdtd  i  ^UUfirifiû  ,  angu/lis,  ca- 

a^cMÙtù.  Lfnu  flwSr.  Gcaer.  vol.  i.  pag.  146. 

Il  ciifte  bezoconp  de  rapports  entre  cette  plante 
&  Je  cyp*riu  foagiomeratiis  ,  nuis  fes  feuilles  font 

|iiMs&fiooiMi<)iiôllrj4iie8»  fts  oabelley 

pédooculées. 

Ses  tiçes  font  gré?es  ,  foîWes ,  un  peu  compri- 
■étc ,  legéreipent  triangulaires,  glabres  >  flriëeSj 
■mies,  tîiilement  à  It-ur  bafe,  de  feuilles  mi  peu 
•oUet,  très-éuoite$,iinéaires,.»fguii5,flus  cour- 
tes <|ue  les  tiges.  Celles-d  (bnc  tetfiainées  par  une 
^tixe  ombelle  ferrée ,  courte ,  un  peu  ajùlomé- 
lée ,  environnée  à  fa  ba£e  d'un  involucrea  trois 
folioles  ir^égales,  un  -peu  fermes,  très  étroites , 
M|trcinr'nt  roulées  à  Jeurs  bords,  une  d'elles  pref- 
^A'MB  longue  que  les  tiges  }  les  deux  autres  plus 
langues  que  l'ombelle.  Les  rayons  font  courts , 
tiièl-inégaux  .  fouienant  une  tses-petite  panicule 
coarte d'épillets  ovales, comprioiés ,  obtus , piles 
M  cendrés  ,  dont  les  écailles  calicin-les  font  con- 
caves, «btufes,  imbriquées  fur  deux  rangs. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  à 

)&.  SouctiLET  à  balai.  Cyftnis  fcaparitif, 

Cyptnts  cu/mo  vi^tutro  ,  «agulis  afptris  ,*  um^tlli 
éicompojiiâ  ,  /Iridj;  fincklis /parfis ,  païuifiorU ;  invo- 

On  dMingue  cette  plante  \  la  difpofition  de  fes 
'  leurs 
volucre. 

Ses  tiges  font  hautes  ,  triangulaires  ,  un  peu 
comprimées  }  les  angles  tranthans,  hérilTtis  d'af- 
férîtéi  de  bas  en  haut.  J'ignore  fi.  elle  a  des 
Ktiillet  à  fa  bafe.  L'involucre  univerfel  eft  com- 
pofé  de  trois  à  quatre  grandes  folioles  inégales , 
larges  d'eovtron  un  poaoe^  longues  d'un  pie.i  à 
Mpiad  9t-éeim  i  fefmes^'flffiMs»,  tiès-aigucs^ 
coupantes  &  denticulées  i  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  deux  fois  ombellées.  Les  ravoi.s 
de  l'ombelle,  umveifcik.faut  dxoJ^  ».  ittv^pij,  Ut^ 
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réf ,  îné|auz^  un  peu  comprimés  ^  fl^iés^  longs  de 
4ëiis  \  trois  pouces ,  einîtefoppés  i  leur  bâiPpar 

une  gaine  cylbdriqve  ^  mèmbraneufe  ^  un  péi^ 
lâche,  longue  d'un  ponce,  Inégalement  tronaoé^ 
à  fon  fonunet.  Chaque  rayon  fiipporte  n  Ton  Tonf»» 
met  de^  épis  grêla»,  aloogé»  •  f^cicul^s»  ûnmies» 
inégaux ,  longs  de  deux  ponces ,  réums  en  opb- 
belle,  chargés  dans  route  leur  longueur  d'épillet» 
épars ,  prefque  par  petits  paquets ,  courts ,  ovales» 
aigus ,  un  peu  cylindriques ,  feffiles ,  ï  quatre  oa 
fix  fleurs  t  d'un  roux-clair.  Les  écailles  font  imbri- 
quées, concaves .  ovales ,  ferrées ,  un  peu  acu^t- 
nées,  blanches  hc  fcarieufes  à  leurs  côtés*  le^ 
invokcr^  partiels  formés  par  trois  ou  quatre 
fb)iolet  ioé^tes»  ^u  moipf  4?  cjers  oljjf 
courtes  qpie  kf  #|^,  mites  j  tifuB^  k  tt^ 
fonamet.  , 

Cette  plante  a  été  découverte  ï  Madagafcar  par 

J9.  SoucHBi  à  long  invo{ucre.  C^ftnu  «av«(K* 
cr0mm  .1 

Cyperus  culmo  trijattff  ^ii^tnù  fittlcfo  ;  umbtUis 
fpieatiSffuficylindricis;  involucrù  loagijpi/ia^  poly- 
phytlOf  afptro;  fpicuiitminimis  jglumitacùtis.  Çs.y 

Cette  efpéce  paroît  tenir  le  milieu  entre  le  cy- 
ptnis  ligularis  &  le  eyptnu  ahpfcuroiits  :  elle  en  d>f- 
ftre  par  fes  épis  plus  grêles  ,  par  les  folioles  de 
finyolttcre ,  étroites ,  très<lon^ues  >  acaoichanté^» 

fias  liges  font  longues  d*envjlix>n  jdeux  PM'  « 
droites,  liffes,  frrmcs  ,  ftriées  ,  triangulaire»,,, 
garnies  à  leur  partie  inférieure  de  plufieurs  feuille» 
alternes  ,  étroites ,  prefqu'auffi  longues  gué.  te» 
tiges ,  tombantes  ,  denticulées  \  leurs  borcu ,  éa- 
braffant  les  tiges  par  une  game  alongée ,  très.mincey 
fcarieufe  à  fa  face.incérieure }  l'involucre  univerfel 
compofé  de  plufi^urs  folioles ,  dont  cr4iis  ou  ijit^nfr 
longue»  >»  iBflâin  ie.49ux  pi,ed^  >  .p^ndanu» 
étroites ,  denticulées  »  Teaiblapjes  jtuxleailies. 

L'antbelle  univcrfelle  eft  courte  ;  les  rayons 
inégaux  j  len^  d'un  à  trois  pouces ,  rapprochés» 
roioe*  «  miuus  i  leur  bafe  d'une  «aine  lâdm  • 
jcourte ,  terminée  par  deux  dents  fubulées.  Chaque 
rayon  fupporte  des  épis  fafciculés  ,  réunis  en  om- 
belle prefque  cylinorique  ,  de  la  grolfeur  d'une 
forte  plume  i  lon^  d'un  i  deux  pouces  ,  char^s 
'  dms  toute  leur  longueur  d'épilletteonrts,  (effiles  , 
très  -  ferrés  ,  fafciculés  ,  d'un  brun  -  foncé  5  les 
écailles  concaves  ,  aiguës  ,  peu  nombreufes  j  le* 
invnlucres  partiels  prefque  nuls  ou  fotqiét  'é^ 
quelques  petites  foKoles  fubulées,  aiguës. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Madagafcar  par 
M.  du  Petit-Thouaii.  7f}(Kf.  in  htti,  P.  T.) 

60.  .Souca|T.4e  Madras  Cyptns  mnâtn^i»^- 

nui.  Wiild» 
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CypoliS  ailf^f}  triquetro  ;  umheUi  crrrrrfîtâ  i  fpi- 
fuIU  lintanous  ;  gluiHis  lanctoLitis  ,  uncmato- mûri' 
catis  ;  involucro  tripkytlo  ,  longî0mo  ,  lanceotûUt» 
.Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  178  n".  ^4.  • 

.  Cyptnuffaarrofui.  Ro(tt>'  Cram.  pag.  zf.  ub.  6* 
Us,  j. 

GranuH  eyperoîdu  «  madtrafpaunum ,  minimim  j 
ifchAmi  pankulit  eum  orifiis,  Pluk.  Aoialth.  p.  1 14. 

.tab.  Î97.  fig.  2. 

C'eft  une  fort  petite  efpèce ,  dont  les  racines 
fontBfciculées ,  très-nenues ,  d'où  s'élèvent  plu- 

laites  j  hautes  d'un  a  deux  uouce^  ,  ci.iùurécs  à 
leur  bafe  de  plufieurs  feuilles  en  gjzon  ,  fines , 
fétacées^  fouvem  pin»  longues  que  les  tige*^  dont 
Jes  gaines  ibiit  coones  «  noirftnet. 

Les  dents  forment  une  oetite  ombelle  i  deuX' 

eu  trois  divifîons  ;  l'ombellule  du  centre  fefTile  i 

"les  latérales  ou  prelque  feflllcs  ,  ou  l'une  d'elles  « 
Apportées  per  m  pédoncule  plus  ou  moins  long , 

.  qot  fe  termine  par  quelques  epil!ets  fefllles  ,  li- 
néaires ,  étroits  ,  comprimés  ,  aigus  ,  munis  d'é- 
cailles  imbriquées  ,  oppcfées  ,  concaves  ,  com- 
primées j  tiès-aiguès  ,  la  pointe  reoverfée  en  de- 

.iMirt ,  d'un  bran  •  noirâtre ,  meabniieiife*  i  leur 
forrmcr  ,  ver<iâtre$  fur  leur  carène.  L'involucre 
eft  coni^'ufé  de  trois  ou  quatre  folioles  inégales  , 

^tetnativement  plus  courtes,  plus  longues  que 
les  ombelles ,  étalées  j  femblabies  aux  feuilles  \ 
i  la  bafe  de  chaque  épillet  une  petite  braâée 

■  ikvalei  , 

\    Otte  plante  croît  diM  lei  ludes*  i  Midras. 
61.  SoucHET  codenr  de  diltiftae.  €^na 

taftaneus,  Wiild. 

'  C^nu  «u'ùno  triquttro  umbcUâ  compoftâ  ;  fpi- 
€uiit  BiUdriiui  ,  multifioris  ;  glumis  obtins  ,  recuf' 

X3!a-rn:tcrcr..'J.:s  ;   invof.icro  trizhyllo  ^  ioitgtjjlntu  , 

(onvoituoj  Jtiauo.  WUld.ipec.  l'unt.  VoL  i.  pag. 

.    Cetie  efoèee  ■  beaucoup  de  rapports  arec  lé 

cypcrtts  madtrûfpdtiir.us  ,  ân\M  elle  offre  toutes  les 
k>[tnes  extérieures  ,  la  même  difpoiîtion  dans  les 
Heurs.  Elle  en  dtftere  par  fes  épiilets  linéaires  ^ 
'i  .plv»aloagés  ,  plus  aboiùians  en  fleuts  *  de  couleur 
.  châtaigne*  foneë ,  &  nain  de  couleur  verte  8e  jau- 
râtre,  Lti  ccaillcs  calicinale.^  font  obtuses  ,  rc- 
couibées  À  leur  fommet,  terminées  par  une  pointe 
en  hameçon.  L'involucre  ell  compofé  de  trois  fo- 
lioles très-longues  ,  roulée^  f  ';r  °llf  s  rrsrnes,  ca- 
naUciilées  .  fétJcees»  &  non  planes  &:  lancéolées 
comme  ceUes  de  fefpèce  pcécédenie. 

-Cette  plante  croit  dans  ks  bdes  orientales. 
{DefintutxWiitd,) 


SOU 

il .  SoucHiT  i  fixépiiieo.  Cyfenukt»^StdH9$» 

Rottb. 

Cypenu  cuimo  trîfmtn  ,  nuJo  ;  ttmbtUà  fimplUi , 


/axa  i  fpicis  / 


liernii  ,  fuéfmittSmua, 


Flor.  Ind.  occid.  vol.  i.  pig.  117. 

Cyptrus  (  hexaflachyos  )  ,  foliit  ^ram'mtu  ,  fi« 
nearibus ,  molliufculis  ,  glaucis  ;  umïtllÀ  fut^iù  * 
^ccidâ  ifpUit  linearihus  ^  aiumit  ^ftifaiit,  Rocdlb 
Gram.  pag.  28.  tab.  14.  lig.  z. 

Cyptn»  rtnmdut,  Linn.  Flor.  reyl.  15.  n*.  jé. 
non  Mater,  nedic,  . 

Cette  efpèce  paroît ,  d'at^rè.?  Swirtx  ,  avoir  été 
confondue  par  Linné  j  avec  le  eyptrur  numdMi , 
dont  e:ie  ell  tiès-dilb'nâe  par  fes  ombellcs-iaiiilcsi 

^  Ses  racines  font  filiformes  &  falcfcolées  1  fts 
tiges  droites 2  roides  ,  triangulaires  ,  cannelées, 
l^abres ,  hautes  d'environ  deux  pieds  >  garnies  de 
feui  !es  rJJical<^s  droites,  linéaires «taottes»  |jhi> 
bres,  à  gaines  membraneufes 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  fitnpie* 
terminale ,  dont  les  rayons  font  fiKfetmes,  Hcnn» 

long'.  Je  denx  rouces  ;  ceux  du  cfntr"  T'f^-courTS. 
L'involucre  eU  compofi  de  trois  a  quatre  tolioles 
inégales,  larges,  linéaires  ,  étalées  ,  un  peu  re- 
drelOTées.  Les  épiilets  font  longs  d'un  demi-pouce, 
linéaires ,  comprimés ,  acuminés ,  i  dent  trancha*, 
au  nombre  de  quatre  à  neuf,  d'un  vert-pourpre, 
munis  d'écatlles  de  douze  â  feixe ,  lâchement  im- 
briquées t  alternes,  ovales  ,  carér.ées  ,  aigaëi» 
marquées  en  avant  fur  leurs  bords  d'une  tache  put*- 
purine,  ftrices  &  verdâtres  fur  leur  carène. 

Cette  plante  croît  i  la  Jamaïque ,  parmi  tes  ga- 
zons homides.  (  D^rifk  or  Swmrti.  ) 

*  *  •  Tîfe  tnMgdmn.È^  m  omMte  ccmpofêt, 

6}.  50WCHET  luifant.  Cypems  nitidui.  Lam. 

Cyptrus  euimo  triquttro ,  nuào umbtilâ  eompofoJ; 
tttrapkyllâ  ;  fpieulis  laaceolatit ,  aitUiêg 

digitaïu.  Lam.  lUufir*  Gencr.  vol.  i*  pag»  I4f* 

n  •  7^5' 

Cypems  (pumi1a$),c«^  foVwfo ,  tnqaetro ;!!»)*• 
lucro  ttuaphyllo i  umi(/!J  iumpofi,-J  ;  fpicis  dittntiff 
ob/fmgO'iaatt9Ùuis ,nUimt.Koitb.  Gram.  tab.^. 

fig.  4.     WilUt.  Spec.  Pbnt.  voL  1.  paf.  lU 

"••47- 

Cyptrus  (  pumilus  )  »  culmo  triquetro  ,  nu4û  ;  ««' 
itltâ  diphy//â ,  comporta  ^  fpieulis  alternis  ,  digitatii , 
lanctohtts  ;  glumis  mucronaiis.  Linn.  Spec.  Pbnt. 
vol.  1.  p.  —  Amoeo.  Acad.  vol.  4.  p.  )02.  " 
GcrtD.  doFmét  fcSen..Can^  i.  tab.  x.  fig.  1. 


Gramen  cyperoides,  ^mUtMl ,  etegans  ,  e  Madt- 
rafpataa:  Plok.  AloAg^pag.  179.  ub.  19  t  .  fig. 

On  diflingae  cette  efpèce  à  fies  éptUeis  k^- 
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(onprimët»  laflcéoU»,  d'un  bnm- foncé  «  tièt* 

Set  tiget  font  hautes  de  fix  à  dii  pouces  &  plus, 
fl^shm ,  mangutairts  ,  garnies  i  leur  partîo  infé- 
ricttrc  de  feuilles  afTcz  larges  ,  lancéolées  ou  li- 
séalres  lancéolée»  »  itnées ,  relevées  en  cai&ie, 
foulées  &  point  rudes  i  leurs  bonU^  un  penpur> 
purincs  à  leur  gaîue. 

Les  ombelles  Tont  coants ,  cermioales ,  prefque 
cemporées ,  nmsffëes  ^  les  rayons  inégaux ,  roides, 
prefc^ue  filiformes ,  fupporcant  une  petite  pinirule 
éttlée,  comporée  d'épillets  feniles  ou  un  peu  pé- 
doncttlés  ,  prefque  digicés ,  lancéolés  ,  longs  d'un 
pooce ,  très-comprimes  ,  luifar.s  ,  dniiK  !;-<;  ^--ailles 
font  concaves ,  bi  une^,  hncéoléei,  obtuUs.  L'in- 
yolucreeft  â quatre  folioles femblables  aux  feuilles, 
inégales  ;  une  ou  deux  plus  longues  que  l'onibeUe. 

J  en  ai  obfervé^  dans  l'herbier  de  M.  Lanurck^ 
Me  variété  noins  élevée ,  plus  petite  éaM  toutes 
fes parties;  les  épillets  bien  moins  nombreux» 

plus  étroiis  ,  irès-iiigus. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  oiientaies. 
{r,fimktrk,UM,}   •  _ 

éf.  SoVCStT  llolooifèce.  Cyperm  Jialoniferas. 


SOU: 


Cyptna  culmo  nudo  ,  trjquetro  ;  umhfttâ  compofilif 
ùvdiuriud  ifpicuiis  /anceoiatis.  Retz.  Obferv.  Bot. 

4.  pac.  10.    WiUd.'Spec.  Plane.  voL  t.  pag.  z8i. 

Ses  racines  font  butbeufes  ,  garnies  de  libres 
alongées ,  qui  produifent  des  rejets  horixontaux 

tti  ;vrrr^  d'ccailles  ,  &  porunc  à  leur  extrémité 
ûtn  biilbei  d'où  s'élèvent  des  tiges  &ù  des  feuilles. 

Les  tiges  font  triangulaires,  hautes  de  fix  à  fept 
pouces  ,  garnies  à  leur  bafe  de  feuilles  étroites  , 
linéaires  ,  pîiéts  ,  dj  la  lo-rpucur  ries  Ttgf $.  Les 
ombelles  peu  garnies  i  une  icuie  ombtilule  pref-' 

ri  f^ile  >  à  trois  rayons  environ  ,  fupportanc 
trois  à  cinq  épilleô  lancéolésr .  rougeâtres , 
dont  les  écstfles  font  fortement  imbriquées  ;  l'in- 
voîucre  prtfqu'à  detJï  folioles  fubuléâs  ,  flrtées  , 
lapins  grande  longue  d'un  pouce  &  demi  ^  la  plus 
pôite  d'un  demi-pouee}  quelquefois -unt-ottdenx 
>  folioles  encore  plus  petites. 


r?'îL>  plante  croît  dans,  les  indei  orientales. 

(  Dtf  ipc.  ex.  Rtt^.  ) 

65.  SoucHET  blond  Cyriniiflaxldiu.'^ext' 

Cjptrus  culmo  trique tro  t^r  'nuo  ^  umitUâ  compo- 
flt,  triphyllJ;  fpicis  lait€tolwt ,  fiflamulis  mo- 
naairh.  Reiz.  Obferv.  Bot  J.  pag.  i }.  —  WiVd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  279.  n*. 

Cttte  efpèce  a  des  tiges  triangulaires,  firtécs  » 

aces  d'un  demiopied >M  feuiQes  fonr  ladicaki^ 


conrtet ,  étroites ,  fardculées }  une  feule  embra/Te 
la  tige  par  ^  batè  )  elle  eik  une  fois  plus  courM* 
qu'elle. 

Les  fleurs  fonr  difpofées  en  épis ,  les  uns  fejB« 

les,  d'autres  médiocrement  ombellés.  Leur  Invo-- 
lucre  eft  compofé  de  tr  lis  foliules  droites,  iinéat» 
tes,  trois  &  quatre  fois  pUislonguesquel'onibetleî 
les  épillets  font  lancéolés ,  munis  d'environ  vingr- 
fîx  f!?UTS  ,  dont  les  écail'es  font  étroites ,  purpu> 
rtnts  j  leuvÂ  côccs,  fcrieufcs ,  contenant  unn 
feule  ctaminc  ,  trois  lligina'.es  vehn. 

Cetteefpèce  fe  rencontre  dans  l'Inde.  (Uef(ri£U 
ex  Re:i.  ) 

66.  SOUCHET  de  Retzius.  Cypems  Re!iii. 

Cyperus  culmo  triquetra  ,  nuao  i  umbtiléi  compta- 
fiii ,  p:d,.-:  ulis  cofymhfiif  mvoàure  ptfypfym^ 
iongiffimo.  Retz. 

Cspt'Ui  tilàidus.  Rcti.  Obferv.  6.  pag.  11.— 
Wîlld.  Spec.  Plant.  voL  1.  pag.  283  .  n*^.  yz. 

Cette  plante  a  des  ligts  droites ,  trîanguUires, 
lilTts,  hautes  de  trois  pieds,  garnies  à  iiur  bafe 
é'i  feuilles  liffes ,  longues  de  deux  pieds.  Les  om- 
belles font  compofetrS  ,  muniçs  d  f-nviron  huit 
rayons  très-ouverts  ,  longs  a  un  à  deux  pouces  > 
ceux  du  centre  très-courts ,  comprimés ,  envelop- 
pés ï  leur  bafe  d'une  gaine  bifide. 

L'in  vol  ucre  uni  vc  r  fu  l  eft  com  p  0  fé  .1  *e  n  \  i  r  0  n  h  u  it 
folioles  très-inégales  «lifles }  I.1  plus  grande,  longue 
d'un  pied  &  demi  »  gradneHement  plus  courte', 
jufqu  à  la  longueur  de  trois  pouces  {  point  d'îd- 
vducre  partiel.  Les  épillets  rom  dtfporés  en  une 
forte  decorymbe,  blanchâtres  ,  couits,  étroits, 
munis  de  quinze  j  vingt  fleers}  les  écailles  imbri- 
quées ,  aiguës  ,  divergentesi  leutfommet.  Leslî- 
mences  font  triangulaires  « 'd'un  VCtt-noirittO» 
luifantes .  acUminées. 

Cette  plante  croie  dans  u  Chir.e.  (  Defcript.  t» 

■ 

6y,  SOlTCHET  jaunâtre.  Cyptrasfiavtfcens.  Ltnn. 

Cyperut  atlm»  triquttro ,  ftiknad»  ;  vmhtUi  com- 

pcfitâ  ,  triphyllâ  ;  fpicutis  lanctolath.  Lani.  llluflfw 
Gêner,  vol.  i.  pag.  144.  n*.  709.  tib.  jS.  fig.  i. 

Cyperus  culmo  triquetro  ,  nuao  ;  urnbc'!â  tri- 
pkyUâ  ,*  ptdunculls  fimpliàbus  ,  htqualihLs  ;  fpi' 
ns  cotiftrtit,  Uncttiatit.  Lînn.Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  6S.  —  Pollîch.  Pal.  n*.  4t.  —  Scop.  Cam. 
n" .  n  •  — HofFm .  Germ.  i  ^  —  Roth.  Germ.  vol.  L 
pag.  lo.  —  vol.  il.  pag.  jû.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  9»  pag.  f4é.n''.  ii<5i.  —  Gérard,  Flor.  gall. 
Prov.  pag.  117-  —  Poi'-cr ,  ^'oyag.  en  Barb.  vol. 
pag.  89.  — Desfont.  kior.  atlant.  vol.  l.  pag.  46. 
Kroker.  fikf.  Icoo. tab<.  it. 
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Cyptrus  culmo  trlquttro,  nudoj  umbtllâ  fubcompo- 
t    .^.L^//.s  .  r^:.:.  — e...:.    t  '-'isj  giumir 


I  ,  triphyllâ  ;  fpicit  confertis  ,  loMiiolatis:  giêunis 

»^  Wilidèli.  SpM.  Plam.  VoL  l 


•  typenu  umhetU  trifbità  i  fpicis  fegUiims  ^  umhl- 
hthj  glumU  oktufit.  HalJ.  Hel».  n».  i  J48. 

Cyptnu  eJmo  triquetro,  nudof  fanieula  fuliu/J, 
fuprà  Jccompopiâ  y  fpicis  ebMftnU  ,  HJUckkMi^ref- 
/i.  Dalib.  Parif.  14. 

Cyptrus  miaimiu  ,  pûtlkulà  Jparfi  ,  fiavtfctntt. 

Scheuch .  Gram.]8x«— Monti.mdr.  i}.«-Toiin. 
Jntt.  R.  Herb.  527. 

'  Cramen^pitàUUs,  Mtuu,  pmieitU  fpaifi ,  fiA- 
fm*.  C,  Balih;  Pib.  S,  Uen*  Thaatr.  Èûiin. 
pag.  89.  kon.  89. 

Cypehts  minor^  pulchtr,  peniculâ  Utà,  comprejfù, 
fiMàytfcenu.  Morlf.  Oxon.Hiû.j.  pag.  259.$.  8. 

ab.ii.ig.)7. 

^  Çràmrfz  pulchrum  ,  pàhnuif  'péàieald  latâ  ,  com- 
/fçj^.  J.  Bauh.  Hin.  1.  pag.  470.  Icon.  Meiwerù, 

;    Calamagrojlns' altéra.  Tragu*.  694. 

^  IdeîHt  etdmo  aùiortj  fpiciUu  lontliu  ptduiutt' 

iMtf.  Poittt*  Voyâg.  àilirb.  L  e. 

Ses  racines  font  fibreuFes,  fafcicuîées^  SS;  pro- 
^uifent  des  tiées nombreufei ,  difpofées  en  gazon , 
'nues,  rrian^uTaires,  feuillées  reulementà  leur  bafe, 
hautes  de  deux  i  cinq  pouces  &  Quelquefois  plus  > 

Hès-glabreS;^foible$«d(oifiï)»1tnées.  Lès  feuilles 
.  MDt  coalel  ndifàites ,  oombr^es  ,  alTez  longues  , 
.iftroîtes ,  canaTiciilées,  fabulécs,  u^mi»  irès- 
gUbres ,  vaginales  i  leur  bafe. 

Les  ieurs  foat  difpofées  en  ombelles  teTiniaales , 
..jnefque  feffiles,  enveloppa  i  leur  bafe,  d'un 
îiitolutrè  i  trois,  rarement  deux  Fotiofes  w^ès-iné- 
gales,  fembhbles  aux  feuilles,  plus  longues  que 
Pombelle.  Lesépiliets.  au  nombre  de  fix  à  quinze 
fc  plus ,  font  d'un  jatifte-pâle,  lihéàiies>  très- 
-luiu^IlBés ,  obns  te  rétrécit  méiDucimnot^ers 
leur  fommét,  longs  de  trois  à  Rx  lignes;  les  uns 
fefliles  i  d'autres  iraédîocreinent  pé<loncnlés,  com- 
_|»pfés  d'écaiUes  calicinales  imbriquées^  fur  deux 
.JWW'«J«pbf(&4  petitfes  j  concaves,  un  peu bbtufès. 
^  usriiinttbces  uuk  ovoïdes  &  fort  petites. 

•  "ta  'Wriété  ^ ,  que  i*ai  recuèiUie  f iirler  côm  de 
'Barbarie  ,  diflfère  de  la  précédente  par  fts  tiget 
ftui  élevées  ,  Un  peu  ^lus  fermes.)  par  C»  épittets 

tlus  nombreax  Seplus  longue(tiaitpéddlKtflés{ 
is  intérteiits  prefque  ft^iles  ;  ks  extérieurs  fini- 
■  "tenus,  par  des  pédoncules  longs  quelquefois  de 

S lus  d'un  poMcei-duiréufrtffehtâkur  fomtnet  huit 
<lix  épilkis  preique  feflîles  ;  i'involucre  .o6è 
Quelquefois  iiAe-^uaCrième  foliole  fôucée. 


SOU 

ttn  ttônvfc  cette  espèce  dans  les  liear  mjrèeii 
geux  8c  les  prés  humides  .  en  France ,  en  Itaiiii 
en^SuilTe ,  «■  AllfliBa|iift  fc  dans  teBackaiiéky 

€i.  SovcuEr  brun.  Cyperus  fitfcut.  Linn. 

Cyperuj  culmo  triquetra ,  fuinudo  i  umhtiU  m» 
pofiti ,  tripkylU  i  fpiealàeirftnis,  iiMtàtÀé,  LUtt 
lliiittr.  Caoer.  vd.  i.  pag.  444.  h*.  710. 

Cypehu  attm  tfiûuetroj  umbetU  cotnptfnâ ,  m- 
phyllâ  ;  fpUùUMÊribtu  ,  ttnftrtis  i  féumh  atu'u^ 
imbricatà»  Wflldcil.'Spêc.  f  bflk.  VittL  |.  p||.  l&k 

n  .  40. 

Cyptnu  eulmo  triquetro  ,  nudo  ^  umhtllà  irifidu{ 
ptduiuailf  fimpitcibus  ,  iiuâttalèbus  ifpicu  cor.fntu, 
/iaearibu*.  Linu.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pagi  6q.-« 
OÉder.  Flor.  dan.  cab.  179,  —  Pollich.  Pal.  if.^ù 
Roih.  Gram.  jj.  —  l.eers.  Herborn.  n*. }}. 
tab.  I.  fîg.  1. — Hotfm. Germ.  ij. — Koth.Genn. 
vol.  I.  pag.  10.  —  Td.  n.  f«f.*jO.—  Kr6kM. 
Silef.  Icon.  tab.  il.  —  Poirec  ,  Voyag.  en  Biib. 
vol.  i.  pag.  90.  —  Desfont.  Flor.  athnt.  V0I.1. 
pag.  47.  —  Lam.  Flor.  fran\^.  vol.  j.  pag. 
n".  1162.  —  Gérard,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  xi%» 

Cyptrus  culmo  nui»,  triftetrg i  mmbellÀ  tnfM\i 
pedunculis  fn^dkai,  ùuqûaUius  /  fpicit  coKftrùi, 
Hittanhut,  ûtns,  Onu.  Plant,  edic  1.  pag* 
4^.  —  Gouan  ,  Um^.  ^â|.  1^.  nP.  }. 

Cyptrus  umhtllâ  trifolii  ;  fpicis  pttiotatis  ,  congtf- 
t.i  ;  giumii  o\Mo-lanuolatts.  HalL  Helv.  n*.  IJ4!?. 

Cyptrus  tuhno  criquttro^  amdv;  panitulà-d^Miit 
fi^ra  duompofitâ,  fpicis  ftrigo/tarièm  ,  tuAn» 
■dipiekk  eàtHpr^U.  Dalibi  Parif.  i  j. 


fyptnu  Mbdmiuj  •mûiaiid  fpurfil , 
Tôuni.  M.  R.  fSeik.  jxy,  —  Soteadî  GMt. 

Grattun  qgaruum,  Tragos.  676.  ICoD.  $^9.  6^ 
minor. 


^[l^€rmh»tu,'MiniiHastpà/cfier,  pamimM- 
pritp^  nigriùùite.  MoriC  Owm.  1NK*«|9' 
^  tab.  9 u.  «g.  58.  »  r-.. 

GraauH  cwtrndet,  mhuu  ,'piai4uU  fpd)flt1ù' 

Gramen parvum  y  pulckrurr.  ,  a'ttud ^'pdnieM to^' 
pr^â^  nigricanu.  J.  Bauh.  Hift.  1.  pag.  471.  Icon. 

/J.  Idem ,  culmo  aliiorg  ,  peduacu/is  exterioriius 
thuUo  longioribui ,  <ipke  jilbMcâiïkïa.  ^M.^  Vtflff- 

en  Barb.  vol.  z.  I.  c. 


y 
dili 


Cyperus^  (  AnrrOgineia},  attmo  trtfàttfP^  tff 
;  iicf  ffii^^f^ttth  €Oiiwrr£o-«oniie3d»  ,  Suf 

rtbus^faficHtati*feWH^iil^^^0^*ËiÊtllttg^ 

^  arab.  pag.  14. '9  . 49. 
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Cette efpire  a  de  tels  rapports  avec  U  prëcé* 
ime.  Qu'elle  n'en  paroit  être  ^  au  premier  afpeâ, 
^'une  nmple  variété  j  néanmoins  elle  offre  dans 
fedéuil,  dès  caractères  fuffifans  pour  l'en  Uire  dif- 


S  O  u 


Sa  tiges  fonr  alTez  généralement  plus  étevée<: , 
nombreuléi,  reunies  en  gazon  ,  nues ,  triangu- 
lurcs,  un  peu  plus  larges  ,  feuillées  reuiemem  â 
leurbafe  ;  les  fleurs  font  difpofeeSj  à  l'extrémité 
d(s  i:ges ,  en  un  faifceau  ferré  d'épilteis  d  un 
brun  noirâtre  ,  linéaires,  lancéoU»»  OHliS  plus 
éooiis  au  oioiiu  de  moitié  *  un  peu  obti»»  plus 
couns  ,  enveloppés  par  une  collerette  i  trois  fo- 
Iwlw  inégalcrs ,  beaucoup  plus  longu.  s  gue  les 
fleurs  j  les  épillets  du  centre  font  pretque  Usfliles  i 
ceux  de  h  circonférence  placés  en  paquets  â  l'ex- 
trémité d'un  pédonr-,  !p  commun,  incûiocrement 
«longé;  les  écaille»  caiiciiialL^  font  très-petites  , 
to:»cave$ ,  relevées  en  caréné ,  aiguës.  Les  fe- 
ntnces  forit  nues ,  fort  petites,  point  potiâuées  { 
itfleidu cyp<ruj  fiavefciiu  font  ponâuées  &  légère- 
nCBi  rabercttlées ,  ftlon  l'obfervMwii  de  ScopolL 

Lj  vjriété  ;  ,  que  j'ai  obfervée  en  Barbarie,  a 
(i;s  tiges  plus  cUvecsj  fcs  epillets  font  bi^n  plus 
MmbceuXj  en  paquets,  prefque  i édiles  dans  le 
centre i  ceux  de  la  circoi.férence  fifcicules  &r  lé- 
gèrement pédicclies  à  l'extrémité  d'un  long  pé- 
doncule commun  ,  filiforme  «  triangulaire. 

la  plante  de  Forskhal  ,  varîité  y  ,  me  paroît 
devoir  éue  rafprocKée  de  cette  D>é3ie  efpèce. 
Set  liges  font  triangulaires ,  noet ,  hautes  d'un 
picil,  feuillets  à  leurbafe;  les  fleurs  réunies  en 
une  ombeite  terminale  âc  feuillée  (  les  épillets  faf 
tinilés,  lim^iies ,  co  mprimés ,  un  peuconvCMS, 
noirâtres ,  verts  à  U  urs  bords  ,  fefliles  ,  r jrentent 
peilicellés,  réunis  par  paquets  â  l'extréiniié  des 
pédoncules  communs  >  les  braâces  plus  longues 
que  les  pédicelias.  (De/cript.  ex  Forskh.)  C'eft 
une  des  plantes  les  plus  communes ,  &  prefque  la 
Aute  qui  garnit  les  prés  humides  fur  tes  bords  du 
Nilt 

Certe  efpèce  fe  rencontre  dans  les  prés  humi- 
des. e:i  France  ,  en  Allemagne  ,  dans  la  Suiflo  9c 
Atr  in  côtes  de  la Barbacie.  ifiy.v.) 

éç.  Sovcaix  de  ITemeo.  Cyp€nu  Jemwiaa. 
Retziu*. 

Cyvtrus  culmo  trùfuttro  ,  fcm'inudo  ,  ia/!  kdibofo  } 
ùnoLcro  dipkylto  ,  umkelià  j^ôfimplici  ,  fpieuBs  li- 
wariiu/.  Reiï.  Obferv.Botan.  4.  pag.  II.— WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  z8i.  ni''-4î- 

Cjperuj  (  jemenicus  )  ,  culmo  incurvo  ,  triquei^o  , 
ktfi  hulbofo  ;  foliis  fafcieulatts  ,  fctacris  ;  umbttlà 
p'npiicifimd ,  f'icis  conglonunttù,  Roitb.  Ctam. 
pjg.  2j.  ub.  iî.  fig.  I. 

C'<fi  une  petite  plante ,  ttès^voffioe  du  ejfftnu 
BamdfÊê,  T«m  VIL 


divarieatut  f  Laroarck),  dont  e!le  n'tfl  peut-être 
qu'une  variété ,  dîlHnguée  par  fes  tiges  -Sr  fes 
Veuilles  glauques,  par  fes  épiikts  d'u  i  poitrpr.'- 
noirâtre ,  mélangé  de  blanc  >  le<>  attche^es  &  les 
fligmates  d'un  pourpre- foncé. 

Ses  racines  font  épaiffies  en  fo'TT:e  de  bulb's} 
elles  produifcnt  de  petites  libres  fimpies,  Hexu  u- 
fes,  a'od  s'élèvent  des  tiges  hautes  de  cinq  ï  fèpt 
pouces, grêles ,  garnies  à  leur  partie  infcTicur  de 
feuilles  fafciculées,  linéaires,  fétacéês.ticxueuies, 
plus  courtes  que  les  tiges,  élargies»  membcaneufes 
à  leur  b-fe. 

Les  ombelles  font  fimples«  compofées  de  quel» 

3ues  rayons  très-courts ,  mttms  d  un  involocre  I 
eux  foiioîts  un  peu  plus  long  tts  que  l'ombelle, 
féracecs.  Les  épillets  font  agglomérés,  linéaires, 
comprimés ,  longs  à  peine  d'un  pouce ,  charges 
irérailles  nombriufes,  concaves ,  lincëoîéts ,  al- 
gues ,  membraneufes  à  leurs  bords  ,  un  pra  re- 
courbées à  kur  fommet,  contenant  trois  étami- 
nes,  dont  les  tilamens  font  membraneux  ,  les  an- 
thères fubulées.  L'ovaire  eft  petit ,  triangulaire } 
le  11}  le  trifide}  les  fiigmates  très-longs ,  flexueux, 
Vi.  lus. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  1  Arabie  neu- 
reufe  Se  a  Ceilan  g  fur  les  gazons,  y 

70.  SouCHiT  divergent.  Cyptnu  tUvancatut, 
Lamarcfc. 

Cypirus  culmo  tnquetro ,  umbd'â  compttjitâ ,  cc^' 
ftrtà ,  fuhtriphyllà  i  fpkulU  Uneanoujf  cQmpltMafu^ 

divaricatU.  Lsm.  ÛUiftf.  Gêner,  vol.  t.  pag.  14;. 

n*.  716. 

Ses  tiges  font  droites,  triangulaires,  ftriêea, 
hautes  de  huit  i  dix  pr<uce$  &  plus ,  garnies  i  leur 
partie  inférieure  de  ft uilî-.s  etroiies ,  glabres ,  li- 
néaires ,  prefque  de  la  longueur  des  tiges,  un  peu 
rudes  à  leurs  bords,  quelquefois  plus  urges,pfef^ 
qu'enfiformes ,  aiguës. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  ra- 
nijflee  ,  courte,  prefque  (impie,  dont  les  rayons 
trtîs- inégaux  fupport-.-nt  vers  leur  fommec  des 
épillets  divergent,  fei&les  ou  légèrement  pédon- 
culés,  lîÂéalres,  très  -  comprimés ,  longs  de  fis 
lignes,  quelquefois  d'un  pouce,  d'un  roux-pâle, 
dont  les  écâiiies  calicinaUs  font  imbriquées,  mé- 
diocrement ferrées ,  concaves  ,  obtufes ,  nombreu» 
fes ,  prefque  membraneufes.  L'invoincre  univerfel 
eft  compofé  de  deux  à  trots  folioles  inégales,  plus 
longues  <tue  Tonibelle,  finnblables  aux  fèdllet. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  î'In  ^e  par 
M.  Soimeraci  elle  croit  aufli  à  i'Uc  de  Madagafcar. 
{r.f.UÂtti.lMm.) 

71.  SoucHET  verdître.  Cyptrus  viufunsAioffm, 
Cyfcrui  Cidmo  uifutro,  umbtUÀ  c^npojûij  tri-. 
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fkyUâ  i  fpicis  linearihsp  conftnUi  giumit  acutii , 

fattttù.  Villden.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  xSo. 
o",  41. 

Cypenis  (  vîrefcens  )  ,  culmo  triquetro  {  vahtUâ 

Genn. 

Cyperut  (omprtgkt  nefier»  fim  virUlis,  Krocir.  Sil. 

n".  69.  tab.  I}. 

Ce  fouchet  refTembte  beancoup  M  cvpenufuf- 
tus.  Peot'étre  n'en  eft-il  «qu'une  viriété ,  dont  la 

différence  confifte  en  des  tiges  p'iis  clrvét  s ,  trian- 
gulaires, terminéts  par  une  ptiue  ouîbtlle,  liont 
fe$  épillets  font  beaucoup  plus  petits ,  comprimés, 
îin'jirLS ,  trèî  rapproches,  garnis  décailles  cali- 
cinalcs  aigueis  ,  cton.  u.s,  jaunâtres  &  non  d'un 
brUD^noitàtrej  traverfées  dans  leur  milieu  pjr  une 
ligne  verditre,  élargie  i  l'iovoliicte  compofé  de 
trois  folioles. 

Cetts  plante  croie  dans  les  montagnes  de  la 
'  Silcfie.  O 

71.  SouciuT  fiifforme.  Cyperus  ùf^rmif.  Linn. 

Cyptrus  culmo  triquetro  ,  Jitinmdo  ;  umbelià  ai- 
phyUâ  ifpieh  linearihîuggUimenui*  i  fquantis  oitufij. 
Lam.  Ulullr.  Gêner,  vâ.  1.  pag.  149-  n"*.  719. 

Cyrffus  cul-vo  :rtqueiro ,'  nudo }  umbcllà  diphyllâ , 
Cmpitcl ,  tnf.^a  ;  jpuis  cufpidatis  ,  inte'tntdiâ  feffili. 
Linn.  Anincii.  Ata  1.  vol.  4.  pai^.  ;rji.  —  Syil.  Fiant, 
yol.  t .  pag.  115.  10.  —  Rottb.  Graro.  pag.  24. 
tab.  9.  Bg.  JU  —  WiUd.  Spec.  Flanc.  v«L  1.  pag. 
x8o.  0*.  41. 

Grjmen  cyptroides  y  elegans  ;  panicuiis  moiibus 
eomfofttum ,  madcra/patanum.  PJukcn.  Aiiuag.  tab. 

191.  ég.  |. 

D'un  faifceau  de  racines  noirâtres  &  fibreufes 
s'élèvent  plufîeu.s  ti^es  fotbtes,  longues  d'un  pied, 
triangulaires ,  très-glubrcs ,  fttiées^  garnies ,  feu- 
lement i  leur  bafe  ,  de  deux  ou  trois  feuilles  au 
p!us,  alternes,  linéaires, étroites, inolItS,ftriét. s, 
ïi|uës  >  enveloppant  les  tiges  par  une  ti«*longuÊ 
ganie. 

Les  fleurs  forment  une  ombe!'e  fimple,  termi- 
nale .  envirt  nnée  à  fa  bafe  d'un  involucre  à  deux 
folioles»  (|ont  une  très- longue  ,  droite  }  l'autre 
beiitcoup  plus  courte,  étalée.  Les  ra/ons  de  l'om- 
b:ilc  font  ptM  nombreilx ,  très-iiiégjux  ,  ëciîcs, 
fimples,  Supportant  à  leur  fommet  des  épillets  liif- 

i>otés  en  une  rofette  globuleufe^  très-nombreux . 
ieffiles ,  cofnpfîmés ,  lancéolés ,  courts ,  obtus , 
très-remarquables  par  h  difpoiition  &r  la  couleur 
des  écailles ,  qui  font  courtes,  un  peu  concaves, 
ovales,  obtufest  dégomment  imbriotéei ,  d'un 
verr  ce-  rlr'^  on  un  peu  bUacbâue »  blanchcs  Se 
iciiieulcs  a  kui  contour. 
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Cette  plante  croît  dans  Us  Ind«s.  (J^ m  M* 

7 SovcaiiT  cnbëiein.  C^fftntttëienfiê.  Rottb. 

Çypenu  caimo  trifittro  ,       foliofo  ;  invftUcri 

triphyllo  ,  umbtlld  comp^^fità  ,  fpicis  Linctol^tis ^  le 
retiufculis.  Hottb.  Qram.  pag.  aS-  tab.  7.  iig.  1.— 
Wilfd. ^pec.  Pianc  vol.  i.  pag.  aSi. n*.  46. 

Ses  tacir.es  font  ëpaiiTes,  prefquc  tubéreufev, 
garnies  de  fibres,  revêtues  d'écaillés  membraoru- 
fes ,  imbriquées ,  d'oâ  s'élève  one  tige  haute  de 
deux  pitds ,  triangulaire  ,  marquée  de  taclits  bru- 
nes^ munie  à  fa  bafe  de  q.iatre  à  ctnq  feuiûes 
aketnes ,  lancéolées .  très  -  longues ,  de  couleur 
r>!  r:que,  mdes  ^  tant  â  leurs  bords  que  fut  Uvx 

car  cru;. 

Les  fleurs  forment,  par  l«or  difpofîtion,  une 
ombelle  compofée  j  l'involucre  univerfel  à  trois 
folioles  inégales ,  deux  &  uois  fois  plus  longues 
que  l'ombelTe ,  femblaUes  aux  feaîlles.  Les  ravons 
au  nombre  de  quatr»  à  fix  ,  font  inégaux  ,  longs 
d'un  à  deux  pouces,  garnis  d'une  gaiué  brune, 
ftriée ,  courte,  tronquée  obliquement  i  fon  fom- 
met. rayon»  font  fimples  ou  un  peu  ramifiés  ï 
leur  fommet ,  cù  ils  fupportent  des  épillets  pref- 
qu'en  paniculf  ,  un  peu  pcdicelles  ou  r^lfiies ,  lan- 
céolés ,  un  peu  cylindriques,  épais ,  d'environ  ix 
lignes  de  long ,  mutits  d'écaillés  imbriquées,  ova- 
les,  concaves ,  rtiiees  fur  leur  dos,  brunes,  blan- 
châtres &  menibraneuiis  à  leurs  irârdsyde  petites 
folioles  ou  des  bradées  fétacées  i  la  boft  dei 
panicules. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  lès  Indes,  if 

74.  SoucHir  «nourettes.  Cypinu  cnfnyf^* 

Lamarck. 

Cyptrus  ctdmo  triquttrOf  nudo;  utnctUâ  ccmpofitif 
JùSojSi  l  /pte$tUt  g&mtniis  ,  fyudmû  mtêapub» 
Lam,  litiîftr.  Gêner,  vol.  1.  pag.  146.  n".  yu» 

Cyptrus  con^rtffus.  Jacq.  Hort.  ).  tab.  II. 

Cette  plante ,  très -différente  du  cyptn*  eom' 
prejfuj  de  Linné,  efi  bien  certainement  celle  i  la- 
j  quelle  Jacqnin  a  donné  ce  nom. 

Sf  s  r:c!nes  font  fibreufes,  fafcituî^esi  fes  tîeej 
droites ,  llHées  ,  glabres  ,  triangulaires  ,  garnieSj 
feulement  à  leur  pnrtie  inférieure  ,  de  quelques 
feuilles  glabres  ,  dr'-'itt  s  ,  vcrilâtrps  ,  étroites  , 
Itriees,  point  rudts  à  ku'S  bords ,  un  peu  plus 
courtes  que  les  tiges.  Celles-ci  Tupporrent  à  leur 
(bmmet  une  ombelle  compofée ,  dont  les  rayons 
font  Inngs,  très-inégaux  ,  étalés,  très-gréles,  lif- 
fts  ,  filiformes,  diviies  à  'eu;  fommet eo  d'autres 
rayons  courts ,  inégaux ,  en  ombelle ,  dans  le  centre 
defquels  eft  un  paquet  d'épillets  lelliles  ;  de  plus, 
ch-^qne  rî'.'on  fupport^înt  de;  rpilîtr.  irnerés , 
aumuicux,  feiiiies>  compiimes  ,  couxcs,  ovaks. 
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obtus,  affez  reffâtnblans  à  ceux  du  j  eragrojtls, 
guni»  d'écdilef  régoliéreiMiiT  imbiiqucrs ,  nom- 
bituies , ovales,  concaves,  un  peu  membraneu- 
les,  l'urtout  vers  leurs  bords  i  iuirintes  ,  pal:s, 
un  fwu  jaunâtres  ,  obtu(ts ,  avec  une  ttès-^ctice 
pointe.  Cesépiikts  offr^-m  queli^ues  variétés  dans 
les  ptoportioiis  de  leur  grandeur,  f/iiivolucn;  tfl 
lompole  vie  jjIuIi  urs  toi:  iLs  ir.egales,  t^uelcju  s- 
unesplus  lcitigut&  ^ue  U$  ombeUts^  (cmblables 
anx  feaiiles. 

Cette  plante  croît  dans  TAmérique méridionale. 

7f .  SoDCKBT  bnuchu.  Çyf€nu  intckittut. 

Cyptrus  culmo  triquetro,  baji  foliofo  ;foliis  atguf- 
àt  t  Untaribus  f  trevious  ;  umteliâ  compila  ;  radtis 
iumUkts  pûttaiijjirru  ,  iwoburo  /migfaphyUv  , 
ëmkUj  ii/ngiort;jpicuJis  frjfi/itus  ,  i-rr.éc//.:ùni  ugg/o- 
mmtù,  oblango-laattvUui*  £  gtumis  uCMU^  aput 
famàhtt,  (  N.) 

Ce  foiichet  a  quctcucs  rapports ,  par  la  forme 
de  fel  éptilers  ,  avec  le  cyptrus  nudicauUs.  Ses  ra- 
cmes^fent  fibreufes,  odorantes;  elles  produifent 
dci  tiges  gtélcs,  triangulaires  ,  ftriées  ,  à  angles 
noii^ ,  hautes  d'un  pied  &  deoù  à  deux  pieds . 
{unies  à  leur  partie  intérieure  de  f^oilles  alternes, 
étroites,  linéaires,  un  peu  rudes  à  leurs  bords, 
situés,  plus  courtes  que  les  tigis«  &  dont  les 
fiines  Ibm'  McblM ,  minces  »  (carieufes  ,  blan- 
dultres. 

Us  fleurs  font  dirpofëes  en  une  ombille  de 
erottà  cinq  rayons  très- inégaux  ;  le*  extérieurs 

lor^;s  Je  trois  à  cinq  pouces,  roides,  divariques, 
tiei-ouverts ,  et^veloppés  à  leur  baie  par  une  g.une 
toune ,  cylindrique ,  tronquée ,  noirâtre  à  fa  bafe  ; 
dcsëpiiUts  fefliles  &  fafciculës  dans  le  ccntie  Je 
l'ombelle  i  chaque  nyon  fupportant  huit  à  di)uze 
tpiliêts  Cefljles,  prefqu'ombellés,  agRiomérés,  d' un 
aipeâ  uès  agr:ab1e ,  SuifanSt  gris  de  lin,  larges^ 
comprnnës ,  loDgs  de  huit  i  dix  lignes ,  ovales- 
cblongs ,  obtus,  garnis  d'e'cailles  concaves,  prcT- 
quc  coriaces  ,  régulièrement  imbriquées  fur  deux 
rijijçs,  un  peu  ai^guè-».  l-'involucre  eft  compofé  de 
trois  à  quatre  tolioles  inét^alts  ,  femb'^M  n  i  iï 
fjuiUcs,  plus  Icngues  que  l'ombelle.  Les  lementcs 
iîMK  petites  ,  Doirâties,  trianguhtres. 

Cett»  plante  a  ^té  obfervée  ,  par  M.  t^u  Petit- 
Thouars,  à  l'île  de  MadagaTcar.  (  V.f.  (a  h*rb. 

P.  r) 

76.  SOUCHET  à  épilletS  verts,  Cy^erus  virens. 

Mîclulut. 

Cyptms  maju feulas ,  nhidut  ;  invelutro  longiffimo; 
mUitld  eompofiia ,  fuinuai  ;  ramis  fummu^  SiW 
ntm»rmmàiofis  ;  fpiaJitjiifticidatist  vnmiiinâ  t 

n/alUiu  ,  piano  -  .ompnjfit.  Midi.  Ftpb  hocell» 

AaKs.  vol.  i.pag.  a&    .  . 
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Ce  fouchet  cft  paifaiument  glabre  datts  toutes 
Tes  parties  :  fl  s'élève  à  me  hameur  médiocre.  Set 

liges  font  drolics ,  luifarres  .  i  trois  angles  fore 
tranchaiis  ;  terminées  par  des  tieuis  en  forme  d'otn- 
bel'.e  compofée,  prelqtie  nne.  Les  rayons  fe  divi* 
fent  à  leur  Commet  en  petits  rameaux  diffus,  qui 
fupportent  desépillets  verdâtres ,  faTciculés,  très- 
notr.breux  ,  courts,  ovales,  planes  ^  comprimes, 
épars  &  dirpofés  en  cous  feos.  L'invoiucre  uni- 
verfel  efl  tm-long  >  compofé  de  plefieuis  fo- 
lioles. 

Cette  plants  a  été  obfi-ri.  --"  par  Mïcfaaux daOS 
la  Caroline.  (  Dejluyt.  ex  Muh.)  .  ', 

77.  SoucHBT  i  épilleis  jaunes.  Cyptttut  fiéivito* 
mus.  Michaux. 

Cy  feras  majufculus  ,  b<ip  fcl'ujus  ;  invofiiert  ton» 
gijfiir.o ,  rif.exo  i  wn^d!,!  co-nrc/fitâi  r,:mulis  ab  t:  fd 
àu§i  fioridis  fiicillis  patent tbus  ,  fiavis  ,  obloaau  , 
ftptmfmiêrVCvâBu  Flor.  boréal.  Amer.  voL  1. 
pag.  28. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droite  s ,  fimples ,  pt  fi- 
les, haott^  d'environ  «l»  pied,  ftri  es,  trinnsu- 
lairês,  garnies  i  hur  partie  inférieure  de  qu<  1  xm^ 
feuilles  aireinesj  étroites  ,  ve.dâtres,  un  peu  plus 
courtes  que  les  tiges ,  donr  les  gabes  font  longues 
d'un  poLice  au  moiris,  fouvent  un  peu  rougeacre* 

i  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofëcs ,  à  l'extrémité  des  tiges, 
en  une  ombelle  fetrce  ,  lîniple  ou  compofée  ,  dent 
les  rayons  font  chargés^  depuis  leur  bafe  jufou'à 
leur  (ommer ,  d'épillets  d'uo  jaune-psle ,  médMh- 

crtnent  pédoncules,  alternes,  étalés  ou  fitués 
hori£Oi>talement ,  petits ,  oblongs  ,  aigus  ,  com- 
pofés  de  cinq  â  fepi  fleurs  ;  les  écailles  calicinalcs 
imbriquées ,  concaves ,  obcufes,  un  peu  membra- 
neufes  à  leurs  bords.  L'invoiucre  eft  formé  de 
quatre  à  cinq  folioles  très-iiiepaks ,  prc-fque  fil^ 
tuimts,  la  plupart  iies-iongucs ,  réfléchies. 

La  defcnption  que  je  viens  de  préfenrer  de  cette 
plante  a  été  faite  d'après  un  inaividu  qui  m'a  été 
cnmniuniqué  par  M.  Bofc ,  qu'il  avoft  recnfilli 
dans  la  Caroline ,  &  que  je  crois  devoir  appauenic 
i  la  plante  de  Hichaus.  (  K./.) 

78.  SOucRET  élégant  Cypm»  difaa.  Lion. 

JpicîUis  ovaiis  }  glumls  tv.uaonjtu  ,  paiulis  }  l'nvo- 
lutro  Utra^yllo  ,  umbelii  iongiort.  Wdld.  Spec* 

Plant,  vol.  1.  pag.  ,178. 

Cyperus  culmo  triquetro  ,  nudo  f  uaAtttâ  f^fk  l 
peduneutix  arnéi*  ,  proUJkrit  i JSfi^  «9»ftnù  ,  nut- 
cronibus  patuSâ,  IJMk  opec.  PiWt  TOl.  1.  pag.  6S. 
—  Roy.  Lttgd.  Bac  $u  —  Rotcb.  Gia».  pag.  34» 

tab.  6.  fig.  4. 

Çyptriu  panicëlà  mojumij'parfâ ,  ftrrugiatâ^  eoott 
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prt£â  f  tUganttJîmJ.  Sloan  ,  Jam.  jj.  —  Hift.  i. 
pag.  1 17.  ub. 7f .  lig.  I.    Rai.  Suppl.  61$. 

Cyptrus  major  ,  umhelLius  ,  panhuii,  hx':s  ,  fp'i- 
tiiiis  ttretiim g  tuimo  triquttro.  Brovn.  Jam.  pag. 
118.  n*.  4. 

C'eft  une  très- jolie  ef^ièce  ,  remarquable  par  la 
difpofition  df  fcs  parircuies  prefqu'  11  une  tr-ple 
ombelle  ,  par  le  ttès-grand  nombre  de  Tes  epiilets 

fort  peiitjjdoot  Ict  vitm  font  légèrement  oui* 

cronées. 

Les  tiges  font  droites ,  glabres ,  ûmples ,  fort 
hautes ,  triangulaires ,  Rriée^  ,  lifles  fur  leurs  aii' 

gli.4 ,  liépouillécs  de  fciiillts  clan>  !<.ur  îongutur  , 
girnits  leulemcnt  de  feuilles  udicalts  &  infé- 
rieures, glabres ,  enfiforme* ,  vcrdàtves ,  affez  lar- 
ges >  flnées  ,  fubulées  ^  très  -  aiguës ,  embraflanc 
|nr  leur  gaine  la  partie  inférieure  des  tiges. 

Les  fleuri  forment ,  i  l'extrémité  des  ti^es ,  une 
forte  de  panicuîc  étalée  ,  lionx  1-s  ramîRcations 
affti  régulières  produneni  tin  (effet  afttéjbie.  Dans 
le  centre  cft  une  touffe  d'épillets  fcfliies  ,  d'où 

fortert  rfes  rnmt  nu\  i':n-p!ts  ,  ouverts  en  étoile  , 
charges  de  fltuis  depuis  leur  bafe  jufqu'd  leur 
fomn.er.  Les  ramifications  extérieures  font  des 
pédoncules  ombelles,  très-ouvens  ^ordinairemenr 
lus  longs  que  les  rameaux  internes ,  roidcs ,  gla- 
res  ,  fiiiiples,  nus,  diviféi  à  leur  fonmet  en  tiois, 
quelquttots  quatre  branches  en  étoile  ou  en  om- 
belle, longues  d'un  â  deux  pouces,  garnies  dans 
toute  leur  longueur  d'épiilets  très  fttrés  ,  extrê- 
mement nonibreux  ,  tortpeiiis,  prefque  kllilcs, 
oti  qui  pnroilfent  plus  ou  moins  pédicellés  par  la 
chute  des  fleurs  inférieures.  Ces  épillets  font  d'un 
roux-dalr»  otales-obkmgs ,  aigus ,  compofés  d'é- 
cailles  très- courtf  s  ,  concaves  ,  Ti,Lni!>r,;i;tufes  , 
glabres,  mucronées  à  leur  fommei.  L'involucre 
eft  formé  d'environ  ijuatre  folioles  inégales>  fem- 
blabl^s  aux  feui  1rs ,  6c  dont  quelques-unes  fout 
plus  longues  que  la  paiûcuie. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  lieux  mari- 
times &  ma!éc3(;cux  à  la  Jamaïque.  Elle  m'a  été 
communiqué  par  M.  Dupuis.  (  y.f.  ) 

79.  SouciiET  lâche.  ÇyptnuUaats.  Lam. 

Cyptrus  culmo  triquttro  ,  nuia  ;  umhiilà  foliofa  , 
hx'pmà  i  fpiculit  fihttfgrcgatit  ,  rarii  ,  Jquanofii. 

•Lam.  Molfo.  Cener.  vol.  t.  pag.  146^  n*.  750. 

Il  exille  Quelques  rapports  entre  ceue  efpèce  Se 
le  cyffrus  aitemtfoliut  f  &  plus  encore  avec  le  ty- 
j/trus  tteg«K$  î  maïs  les  fenlilee  de  l'iiI^Alucre  (bot 

moins  larges ,  moins  nombreufes.  Les  tiges  font 
feuillées  à  Itur  bafe  ,  &  les  ombelles  lâches. 

Ses  tiges  font  grêles  ,  triangulaires ,  très  -  gla- 
bres »  flriées  ,  nues  dans  toute  leur  longueur, 
hautes  d'environ  un  pied  &  demi ,  garnies  à  leur  ' 
4ifede pluiieuis feuilles  aflezlaigei,  iinbfiquéesj  - 
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enfiformes ,  rudes  à  leurs  bords ,  aiguës,  au  moint 
de  il<.ux  tiers  plus  courte*^  les  tiges  :lettrgahe 

elt  un  peu  lâche  ,  très-mince ,  fouvent  rougditre. 

Les  fleurs  font  difporéesen  une  ombelle  tetmi» 
nale,  envtloppées  i  leur  bafe  d'un  involocrei 

^  iLifieurs  folioles  larges ,  inégales  ^  la  plupart  nl;j$ 
i  longues  que  l'ombeUe,  Les  ravons  fons  filitorm;*, 
lâchés,  terminés  par  des  épillets  prefqu 'agrégés» 
peu  nombreux,  les  U'S  pedont n'és  nllei  Kniguer 
ment  ,  d'autres  prefque  felfilei ,  ovalts  ,  ccm^^iii- 
inés  ;  les  écail'cs  verdâtres  fur  leur  des,  fcarieufes 
&  un  peu  blaocbâttes  à  icuis  bords,  prefou'ob- 
eufes. 

Cette  efpèce  ccoh  i  IHe  de  Cayenne.  (  V.f. 
in  ktfi.  Lam.  ) 

80.  SOVCRET  pâle.  Cyptrus  palltfttni,  Dfsftflt. 

Cyptrui  culmo  iHfuetro  ,  ta/î  fbliofo  ,  ptimedù 

fupra  Jaompufuii  ;  Jf  icuHs  l'a  earî-fubuLàt  ,  redis ^ 
diftinàisi  involucro  Jabutraphyllo  ^  umbetlà  brevtwt, 

Desfoni.  Flor.  tthnit.  vol.  f .  pag.  45.  ub.  9. 

Cypctus  longut.  Poirec ,  Voyage  en  Barbaue^ 

voL  1.  pag.  89. 

Ce  fouchet  refTemb!'?  bfnucoup,  par  fon  port, 
au  cyptrus  longus  :  il  en  diffère  par  fes  racines 
prèles ,  point  odorantes  ;  par  fes  tiges  moins  éle- 
vées .  par  l'involucre  desombelles«otdifiaiteneot 
plus  court  que  les  pédoMiriei. 

Ses  racin--s  font  compofSes  de  fibres  droites, 

grêles ,  &  d'un  grand  nombre  de  fîlaniens  courts, 
capill  .ires  ,  d'un  brun<iair.  La  tige  qui  s'en  élère 
eft  â  fa  bafe  prefque  de  la  grofieur  du  petit  doigt  $ 
elle  s'amincit  infenfibicment  vers  fon  fommet 
s'élève  ï  la  hauteur  d'un  à  deux  pieds,  quel- 
quefois plus  i  elle  eft  glabre  ,  triangulaire  à  fa 
partie  fu;»érieure ,  prefque  cylindrique  i  fa  bafe . 
nue ,  ftriée ,  très-glabre.  Les  (êuilles  font  toutes 
'  radicales  ou  infeiieures  ,  peu  nombreufes ,  plus 
courtes  que  les  tige*  ,  enfiformes ,  en  cairôe  , 
larges  de  deux  i  trois  lignes .  très-aiguës  ï  leur 
fommet ,  un  peu  rudes  à  leurs  bords  ,  glabres , 
ftrîées  :  kur  gaine  eft  longue ,  cylindrique,  un  peu 
lâche,  d'un  vert- pâle  nu  cendré,  wifi que  les 
feuilles,  à  leur  face  inférieure. 

Les  ae  urs  forment,  à  l'extrémité  des  cï^,  une 
forte  d'ombelle  étalée  8c  fâche,  doM  les  p^oo- 
cules  fontalongés.giéits ,  înéçanx  ,  trianguLiiresi 
les  épillets  alternes ,  feililes  ou  à  peine  pédicellés, 
au  nombre  de  (îx  à  douze  à  l'extrémité  des  pé- 
doncules communs  ,  étroits  ,  lincjtns  ,  aisus  , 
pâles  gr  rouffeâircs  ,  mélangés  quelquefois  d  un 
peu  de  vert  ,  compofés  d  écailles  fortement  im- 
briquées ,  concaves ,  petites,  obtufes  i  leur  fom-  - 
met ,  Ifriées  ,  un  peu  membrineufes  à  leurs  bonfe» 
L'involucre  eftrompofc  de  trois  ou  quatre  folioles 
ioégalws,  ordmairemcm  pluscou^^quei'orabcJk, 
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fuboUes ,  très-aigiiè^ ,  affez  femb!abk$  aux  feuil-  j 
les  J'enpoflède  un  c  xempbîrftoû  ces  folioles  font  1 
ftei^'uat  foi»  plus  longues  que  l'oaBb«l!e«  mais 
cdk'ci  clt  moins  déveluppée. 

faî  ttovwé  cette  plante  en  Barbark ,  fur  le  boid 

i.i  lacs ,  à  quelques  iicues  de  LacaUe^  du  côté 
du  baflion  de  i-rance.  7f(  f^.v.) 

8f.  SOUCHET  ferrugineux.  Cyperus  ferrugineus. 

CfftfMS  tltlmo  triquetro  ;  folits  enfformiius  ,  fui-  : 
anmUi  înveluero  longijfimo  ,  poly/hyllo  ;  umbellâ 
d(COmpoj7;à  ,  bre\  'i ,  fubagglomeratà  i  fadltM  aficepa- 
aicJms  i  jpitulis  lanceolatts  ,  acutis,  (N  ) 

Ses  racines  font  compofées  de  grolTes  fibres 
ftrdco'éei  i  elles  produifent  une  tige  droite  , 
ferme,  tîf inpulaiic  ,  Hri';*  ,  haute  d'environ  un 
pied  &  acini  ,  garnie  à  la  partie  inférieure  de 
tcuilles  alternes  ,  dures  ,  prefque  coriaces  «  enfi- 
formes ,  aHl  £  larges  «  plus  courte  que  les  dges  • 
Inéei  t  accroduntes  i  leurs  bords  «  8e  dont  la 
ftÎDe    lâche  ,  membieneiifi»,  fortement  flriée. 

L*invo!ucre  ef!  compofé  de  fix  ou  hii"r  f  .li  !ts 
environ  ttès-inegales  ,  plus  longues  qu  L  -  s  <  m- 
beltesi  Us  plus  grandes  longues  de  hu  t  à  dix 
pouces,  afTt  7  feiTibLblt  s  aux  ftuil'es.  De  leurs 
aitrelkis  forrcnt  piufuuis  rayon*  courts  ,  grêles  , 
inégaux,  prefqu'en  ombelle ,  qui  fupporteni  uiv.- 
petite  panicule  d'épillets  agglomères  ,  prefque 
leifiles ,  lancéolés  ,  aigus  ,  longs  de  trots  à  quatre 
lignes-,  luifans  ,  d'un  rouge  tiès  -  foncé  ,  prdque 
Boir ,  très- comptimes  ,  munis  d'écailtes  imbri- 
quées fur  deux  rangs,  petites ,  ovales ,  concaves . 
à  peine  aiguës. 

Cette  efpèce  a  été  recueillie  à  Madagafcar  rar 
M.  du  Peût-Thouars.    (  K./.  in  ktd.  P.  T.  ) 

Sx.  SoucH£T  de  Surinam.  Cyptnu  funittimtnjîs. 
Roitb. 

Cypent»  eatmo  tn^uetre  ,  umMU  dtcompofti  , 

ffl.uiii  ovatis  ;  gfurrif  acurrir.jth  ,  intiric^tls  ;  In- 
voiucr»  triphyt/u.W Spec.  Plant.  Vbi.  l.  p.  ij^J. 

Cyperus  (  furinamenfîs  )  ,  cu/mo  triquetro  ,  nudo  ; 
unUilà  éttomptfitÂ  f  Jpiei*  «Uango  ovMi$  ,  conglo- 
mtrati*  /  ntufoitUM  ùuimieatUMf»  Rotcb.  Cram. 
pif.      eab>  S»  lig>  j. 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec!e  cyptrus 
tragrofiis.  des  tiges  font  triangulaires  ,  fotbies  , 
havtee  d'un  pied  Ht  plus  ;  elles  fupporcent  a  leur 
fommet  une  ombelle  compofée  ,  dont  l'involucre 
eft  à  trois  folioles  linéaires  »  les  rayons  affex  nom- 
breux ,  lâches  ,  ftriés  ,  flcxueux  ,  d'un  \  deux 

Cuces-de  long»  foutenant  chacun  une  petite  om- 
lle  courte ,  nue ,  è  rafons  inéjiaux  ,  ch.irgés  d 
leur  fomrrK-t  d'épillct»;  agg'oméfés  ,  ovales  ,  ob- 
iongs  ,  comptimes^  d'enviioo  deux  lignes  de  long  j 
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c^tus  t  compofés  d'écaillés  oppofées  ^  concaves  « 
lancéolées*  cacioées»  aciimînees. 

Cette  plante  croit  i  Satioam.  (  Dtfiripi,  em 
Roui.  ) 

8).  SOUCRET  de  Malacca.  Cypenu  mufatanfa* 
Lam. 

Cyperus  euimo  iriaaetfo  ;  umbeUâ  pan  'uulatâi 
volucro  lottpjimo;  fpitulis  iineanèui ,  fubtem^tUf 

fquamii  oott^»  Lam.  lUuftr.  Gener«  vol.  i .  pag* 
146.  n"*.  yij. 

Cyperus  emht9  triquetn  ;  imMditer»  tmrapkylb  ; 
paniculâ  terminait  ^  pedunculatâ  ;  fri'^'^  /inejriius , 
torons,  conferti0tmis  f  puttati^mis.  Roicb.  Granr« 
pag.  4c  ï\°.  fi.  tab.  II.  fig»  ?  (£«c£j|Si fy»»- 
Hymis  Liiuui  if  Sioami.) 

Ce  fouchet  a  de  tels  rnpports  avec  h  pîanre  da 
RottboUe«  lab.  1 1.  Hg.  j  ,  (^u'tt  elï  diâîciie  de  l'en 
féparer;  elle  ne  peut  être  d  ailleurs  le  cyperus  firi' 
gof.s  de  f.inné,  avant  des  0!nbel!es  bien  pîiis  pe- 
txes ,  plus  ferrétsi  de»  epiiiets  linéaires,  plus 
élargis ,  &c. 

Ses  tiges  font  très-qlnbrcs ,  Rriéts,  triangulii- 
res ,  un  peu  com^  ritr.ées ,  terminées  par  une  om- 
belle courte ,  ferrée ,  prefque  panicu'ée,  dont  tes 
r:iyons  font  courts ,  fimpl'-s,  filifoimts,  rarement 
diviici,  louttnant  à  leur  fonimetdesepiliets étalés, 
alterne  s ,  prt  fque  fefliles ,  linéaires  ,  un  peu  arron» 
dis ,  longs  d'un  demi-pouce ,  peu  nombreux ,  com- 
pofes  d'écaillés  brunes  ,  imbriquées  ,  obtufes  , 
blanchâtres  8c  fc.-ri  u^l?  à  leurs  bords  ;  la  piupirt 
terminées  par  uiie  t;es  petite  pointe  recourbéCk 
L'involucre  univerfel  eft  compofé  de  trois  grandes 
folioles  inégales,  planes,  alfcz  larges,  glabres, 
ftriées,  très-longues  ,  diuires,  aiguési  ks  rayons 
de  l'ombelle  enveloppés  à  leur  bue  pat  une  gaina 
courte ,  tronquée  ,  noirâtre. 

Elle  croît  dans  les  Indes  &  dans  la  prefqtt'Ue 
de  Malacca.  ^Çf^-f  '«  M.  Lam.  ) 

M.  du  Pttit-Thou.;r$  a  r.-.pporte  du  Cap  de 
Bonne- Elpérance  une  plante  tics-voifine  de  celle- 
ci.  Ses  tiges  font  feuillées  jufque  veisleur  moiiiéi 
tes  lêuîlles  font  planes ,  linéaires .  rudes  i  leurs 
bords,  plus  longues  que  les  tiges  j  leur  gaîne  eft 
lâche  ,  (carieufe ,  longue  de  trots  à  quatre  pt>ucesi 
lesépilicts  très-étroits ,  longs  de  huit  i  dix  lianes* 
panachés  de  r-  uRe  8e  de  vert;  les  t'caiîles  odIod» 
gues,  ftnces  lui  leur  dos,  un  peu  aiguës. 

84.  SoucHETpangoré.  Cyptrus pa'-gorti.  Rctz. 

Cypenu  cuimo  triquetro  ,  bafi  foliofo  i  iitwùur» 
triphylhî  mmktHâ  univerfaH  ,  dttémpopti  i  panim' 
Ubus  fuStrifidis.  Retx.  Obferv.  Bot.  4.  pag.  10.— 
Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  i.  pag.  284.  n°.  jS. 

Cyperus  (  pangorei)«  culmo  uiquarti  invoUuro 
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triphylh  ;  amiellâ  univtrfali  ,  dteompofità  j  pania- 
Ëàm  fitbtrifiisi  fpicit  aiunùStfUfirndiM»  Rotih. 
Cratn.  )i.  tab.  7.  fîg.  5. 

S  <;  riites  font  i''roire«, hautes  d'un  pitfd  demi. 
trianguUites,  fliiets,  urmioées  par  une  ombelle 
fimple  ou  compofée ,  donc  la  nfvm  font  inégaus  ^ 
longs  de  deux  i  iiiutre  pouces,  peu  nombretix . 
tièMtalés,  foutenant  â  leur  iommet  Quelques 
ëpillets  longs  de  plus  d'un  pouce  ,  alternes  , 
prerque  feflTiIes ,  médiocrement  comprimés,  gar< 
nis  d'écaitles  oblongues ,  concaves  j  alternes  •  un 
peu  obrufes  ,  p!u5  paîes  à  leurs  bnrffs.  L'involucre 
eft  compi-fe  de  trois  folioles  linéiires ,  étroites  , 
dont  deux  au  moins  anft  longues  ^ue  rombelle  \ 
la  troifîème  plus  courte. 

Cette  plante  croit  daos  le»  Indes  &  i  b  Chine. 
8|.  SovcKBT  panic.  CypentfaiîeoîtUt,  Lifn. 

Cyperus  ctlmo  triq.;e:!o  ;  umhtllû  décomptât  tri- 
phyliâ  ifpUulu  HatAribiu  i  ûoribm  altemis ,  rtmo:is, 

ptlufiffims,  Latn.  lUuftr.Gcner.  vol.  1.  pag.  149. 
11^720* 

Cyperui  (Sinronlci),  cu/mo  tr'.quttro  ;  umhtllà 
fufrà  tUcompofttâ,  vcniciKatd  ^paaictiUtd,  Wiiyi, 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  287.  n«.  66. 

Cypfus  panieutîs  ft$l!hut  &  ptduncuhtis  i  fpkU 
Itncjr'ihus  ;  Jî.  f.  Ju  izlcern'ts  ,  remottJ  ,  ojtufiujcu/is. 
Roub.  Gramiii.  pag.  4t.  n'.  yj,  tab.  9.  fig.  i. 

Cette  p'ante,  ^iie  j'ai  obfervée  dans  l'hrib'fer 
de  M.  Lamarck ,  diffère  fi  p  'u  de  celle  de  M.  Rott- 
b<  1!  ^ ,  que  je  n'héfiie  pas  à  la  legarder  toname  la 

inèmc'  cfpèce. 

S;v  tigÉS  font  ftréîes  ,  droites ,  hautes  d'environ 
un  pied,  triangulaires,  garnies  à  leur  partie  infé- 
rieure de  feuilles  mo'Us,  flrî?es  ,  linéaires  ,  un 
^eu  rudes  à  leurs  bords  ,  étroites,  d'un  vert-pâle, 
a  peine  de  la  longueur  des  tiges,  fiédootics  gaines 
font  longues  de  plus  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  d'ombelle 
dont  les  rayons  filiformes ,  affet  courts ,  inégaux , 
fupportent  une  petite  panicule  i  ramifitations 
c.tpillaiies,  courtes,  prefque  verticillées,  garnies 
d'epillets  menus,  étroits,  linéaires |  les  écailles 
calicina'e^  alternes  ,  diftaates ,  fort  p:  tite<,  con- 
caves, ovales ,  obcufes,  d'un  jaune-pàie.  L'mvo- 
lucre  univerfel  ett  compnlé  de  trois  folioles  iné- 
gales ,  plus  longues  que  h  panîcule  ,  ft  mblables 
aux  feuilles  t  l'une  d'eîks  très-loneue  ,  de  petites 
bradées  courtes  &  fétacëes  i  la  bafe  des  nmifi* 
cations. 

Cette  plmre  croît  dans  les  Indes  orientalet. 

(  F,  y;  ia  ntro.  Lam.  ) 
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B6.  SoucHET  â  âeuxs  nombreufes.  Ckpwiism 
gniu,  Willd.  ^ 

•     Cyptru'  culmo  ohtusk  triquttn  f  mnMli  ampt- 

pti;  fpiculis  lanctoleitts ,  n^rçrrgûdf ,  monjndru  ;  «. 
volucro  polyphyllo  ,  iong'jjimo.  WiUd,  Spec.  Piaot. 

voi.  t.  pag.  afi).n*.fi. 

I      Cyperus  (  monandriis  )  .  culmo  Infeni  foliofo ,  oh- 
:  tuù  triangulo  ;  umi>tUà  polyjtaihtd,  detomftfiidi 
fpiiis  lanctoUùs  ,  confettis  ,  fojfiiiiut  ijhriku  m»- 
nandru.  Rottb.  CataUâ.  BotJn.  ï.  pjg.  5. 

Cyptns  dultHOUn.  Moench.  Method.  $17. 

C'efî  une  belle  &:  gravde  efjTèce  ,  rerrurquible 
par  Tes  ombelles  à  nombreux  ëpillets  agréje^  tt 
l'flTiles  â  l'extrémité  des  pédoncules ,  numis  d'ito 
involucre  à  plufieun folioles  très-longues. 

Ses  tiges  font  dioitcs,  hautes  d'environ  un  [-id 
&demi  ou  deux  pieds,  glabres,  tiès-lifles.  ftnees 
triangulaires ,  termes ,  épaiifes ,  garnies  à  îeux  pa  - 
tie  inférieure  de  feuilles  glabres,  larges  au  oiuirs 
de  trois  lignes ,  plus  court  s  ()tte  les  Kuilles, pltf* 
fées  en  deux  ,  ftnecs ,  air^ué*,  rudes  i  leurs  bord», 
dnot  la  gaiae  efl  bUnchaite,  meaibraoeufe  »  Uis^ 
liflè. 

Les  fleuts  font  terminales ,  difpofées  en  une 
forte  d'ombell;;  dont  les  rayons  font  très-tnégati>,' 
roides  ,  un  peu  comprimés,  ftrîés ,  divifes  à 
fonimet  eu  pIuHeurs  autres  .iflez  courts ,  <^ui  l'up- 
poitent  des  ëpillets  trèvnombieux ,  falcicules, 
fr^ifiles ,  comprimés,  lancéolés,  aigus ,  très-gli- 
bres ,  d'un  vert-jaunârre  ,  cnmpofés  d'écaiHes  irtï- 
briquées  ,  ovales  ,  lancéolées,  aigués,  à  une  Tet»!* 
étamine.  L'involucre  général  eft  compofé  de  pliw 
ûeurs  folioles  très-longues,  réfléchies.  alTeiiefn- 
blables  aux  icuilles ,  tant  par  leur  fotme  que  par 
leur  longueur.  I  es  r.iv^ns  partiels  font  muni^  \\ 
plupart  d'une  foliole  très-étroite  ,  fubulée ,  vagi- 
nale à  AiWe,  i  peu  prèsauflS  longue  que  le  rayon. 

Cette  plante  crott  aux  Antilles.  On  U  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  :)f^  (    v.  > 

87.  SOUCHIT  â  ^<ts  grêles.  Cypêntjtr^^ 

Linn. 

Cyperus  culmo  tn^attro,  tutd»i  amhtlU  tamf 
,  fitâ ,  foUofd  i  fpuiMa  urttti'fiiàiUaM ,  Avr^MMfi- 
ius,  Lam.  lUuftr.  Gêner,  vol.  i.  p.  14(1$.  n*.  7lé. 

I      Cyperus  culma  triquetro  f  nudo  ;  ii-nhi'J  fîmplici ; 
fpkulis  lineuriims  ,  confcrtiffimis  ,  horiTontmliiiUé 

Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1 .  pag.  69.  —  WtUd.  Spec. 
Plant,  vd.  I.peg.  èBi.  n°.  44. 

C^ptruâ  rotunduj  i  p^nhulâ  fpa  fj  ;  fi  Uîs  fi'ig»' 
Jti  »  ftrragineis.  Sloan,Jam.       Hift.  1.  pag.  n6. 
j  tab.  74.  U'  1.  h 

I  Cyperus  (nrîpofus)  ,  rnu/^nuf  ,  f\j':!.s  rcJiia/i^uf ; 
I  tttimo  tri^trpi  im/oliuro  ùtngifimoi  umàeùd  <««•• 
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fp'ieulis  copions  ,  fuktt'tti'fuhulatis  .fplcJth 

f^unti^mù,  Mich.  Floc.  iMKceu.  Auur. 

yoï.  I.  pag.  18. 

Crptrut  {^ftïox)  ,  Joliofus i  triqueitr ,  rmijujculus; 
WHAtUà  ffmiofâ  t  con^pJftj;  fpicuiis  copip/i/îmis  , 
iMnfinis;  petalis  ^Itformi-  fubulatis,  nichardf  .AÛ- 
iiûi.  H:tt.  Nat.  l'anf.  vol.  i.  pag.  106. 

Gefoodiet  fe  rapproche  beaucoup  du  cyperus 
w<getus:  il  en  diffère  par  fesépi  I^-ts  beaucoup  plus 
gr^es  ,  preH^ue  cylindriques ,  fubutés  ,  Se  par  le» 
Jtilîole*  de  l'iuvolucre»  &  ks  feoiUes  <ln  bas  plus 

étroites. 

Ses  tiges  font  roides^  droites >  tttn  grêles, 
tres-ghbresjftriëes  > triangulaires, les  angles ttè>- 
(aillans,  teuil'ées  icLilcoient  à  leur  bafe  iks  ïeui\- 
les  ti«s-alongees  «  loidesj  âriées  «  preique  trian- 
IvUrM,  un  peu  rade»  i  leurs  bords,  d'un  vert- 
gîuque,  pliis  longues  que  les  tiges  qu'elles  en- 
tourent a  ieur  bafe  par  une  gaine  longue  d'environ 
dm  pouces  »  foovenc  sougeâtre  à  u  partie  infé- 
liraie. 

L'ombe!le  eft  courte  «  ferrée,  fimpie  ou  cotn- 
pofée,  ciès-épaifle,  munie  d'un  tnvolucre  uni- 
vvffcl  à  cinq  folioles  &:  plus,  inégales,  très-Ion- 
tues,  éulees,  femlilables  aux  feuilles»  les  rayons 
km coitrn,  inégaux ,  ils  foutiennent  i  leut  loai- 
mer  des  épts  courts ,  épaîs  ,  formés  par  un  grand 
nombre  d'epiilets  roufl^^aties,  r^n'iles,  enta/Tés , 
C)rfiadri(|WS  >  fubules,  hoiizontaux;  les  écailles 
mcaves,  obtufcs,  furtout  les  inférieures,  ver- 
tes fur  feur  caréné ,  membraoettlês  i  ieu«t  bords. 

Otte  plante  croit  à  la  Jamjji^  4r  dans  l'île 
Ciyçnni .  On  la  ctttlive  au  Jardiu  des  Plantes  de 

Pins.  (K.  V.) 

&S.  Sou  C  H  ET  odorant.  Cyperus  odoraïus. 

Cyptrui  culmo  triquitro  ,  nudo;  umbtUà  dccompo- 
f:A,  fimpli citer  foliofâ  ;  peditelUs  difi  cHc  fpieaùs, 
Linn.Sptc.  Pla  it.  vol  i.  pag.  68. —  WfUid.Spec. 
Plmt.  vol.  I .  pag.  1S4.  n".  VT- 

Cyperus  culmo  triquetro  ,  nudo  ;  umitllâ  eitcompc- 
fii  ,  fefquipeJalî  ;  fpitis  evifinij^s  ,  ftAidiuis. 
Kotib.  Gram.  pag.  )8. 

Cyptrus  culmo  triqu€tro ^  nudo;  umitllâ  duplieatJ , 
folio/à f  fcduacuLs  propriis,  dijiiihc  fficalis,  Rtiyen , 

ingd«  Bat.  fo.  —  Granov.  Virgin.  1  $  1. 

Cyperus  loif^us  ,  oiorjtus ,  paniculâfparfâ  ;  fpicis 
Jtriffifioribus^  viridibui.  Sloan ,  Jam.  35.  HiÂ.  !• 
pag.  lté*  nb.  74.  ftg.  1.  8r  tab.  8.  fig.  i. 

Cefitfiietres  grande  ptame  .dont  les  tiges  font 
fort  élevées ,  trtargulaires  ,  flriées,  de  l'epaiffeur 
«Ju  doigt ,  d;;pQUTVues  de  feuilles  dans  toute  leur 
longueur,  fupporiant  i  fon  fomtnci  un  involucre 
9ès-aa»ple,co(npofédepUifieurs  folioles  laticéo- 
lécs  ou  Uattures-laocéolées ,  ioég4iiS>  U  plupart 
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plus  longues  que  l'ombelle  ;  les  involuctes  partiels 

fembUbles  aux  folic*es  k^e  l'i  vriîucre  univerlèlj 
nuis  plus  courts  &  plus  étioits,  tort  aigus. 

Les  ombtiles  fort  amples,  grandes,  com^Joficsj 
leurs  rayons  très-lon^s  ,  nombreux,  enveloppés  i 
leur  bafe  par  ur.e  gaine  a-gtih  uTe ,  longue  d'un 
pouce ,  un  peu  purpurine  ,  bifide  à  fon  (ommtt  j 
le*,  rayons  des  cmbelltles  moins  nombreux:  ,  p!us 
coum  :  ces  rayons  fupporrent  dts  épillets  très- 
ra;>prochés,non}bi;eux ,  horitontJUX ,  épars  le  long 
d  ■  r avons  ou  pétloncules  p. Ttitli ,  cv'ii',- 
driquïs,  fubulés,  longs  d'environ  un  demi-pouce, 
de  couleur  noirâtre,  ftrroginettre. 

C  -tte  pUnte  croit  4*»  rAnéi^iie,far  leboid 
des  fleuves.  ^ 

$9.  SovcMST  géant.  Ç^inu  gtgmuetu* 

Cyperus  culmo  fuhereii,  altijjîm 0  ;  Invo  'ucri  fuliolts 
numerofis ,  enfformiius  i  umbellà  maxitr.à  ,  decom- 
pofvâ;  fpicis  OH^trds  j  ^ieulù  fiAaUtu  ,  fétwairffi' 
mis.  (N.) 

Ce  forrhf  ,  rii  a  des  rapports  avec  le  cyperus 
Jifigo/uj  par  la  Iurn.e  de  fcs  epiMets,  &  peut-être 
plus  encore  avec  le  cyperus  elatus^  cfttetnarquabte 
par  fa  forix,  fa  grandeur,  &  furtour  par  fe«  om- 
belles très-amples. 

Ses  tiges  font  droires,  hautes  de  fi»  à  huit  pieds, 
fortes.  Je  l'épaifTrur  du  dnir.t  à  It  ur  fonimet ,  très- 
gUbres,  fiiictftcr.t  iliiécs,  cyîinoriquts  à  rc  qti'il 
m'a  paru,  terminées  par  une  tres-v.'ftc  on  be^lt- , 
dont  l'involucre  uriverfcl  eft  coniporé  de  folioles 
nombrcufcs,  roiilts,  dur>-s ,  !jrpi.s,  ttmtotmes, 
firiées,  point  rudes  a  leurs  'uirds ,  irès-aigues } 
celles  des  involwcres  partiels  également  nom- 
bivufes ,  de  même  forme ,  mars  plus  étroites,  à 
peine  de  h  îcngntur  des  orr.hrilule-;.  l  es  tJ''onf 
de  l'ombelle  univerfelle  font  nombreux  ,  roides  , 
droits,  ftîiis,  g!.ibres,  anguleur,  un  peu  com- 
primf^s^tonjs  \c  huit  à  001:7 >■  pouces,  f-r t'op^^csi 
itoi  bsfe  pir  um-  gjin.-  coii^tt ,  lon;>uc  d  un  pouce 
&.'  plus,  tionquee,  d'un  Viirt-{;Iaiique  ou  Ccn.iréj 
les  rayons  des  ombellults prcfque  iilit-.nres, preT- 
qu'égales ,  étalés ,  longs  oe  trois  i  quatre  pouces, 
terminés  pardtsepis  longs  a.i  ■'wy.ui  d'un  poace, 
épais,  obtus  ,  quelques-uns  reHiles  dans  le  centre 
des  ombelles,  compofés  d'épillets  feiCles,  epars, 
très  •  nombreux  ,  pri  fqu'îu);  izont:i;v  ,  rubcl  s, 
prefque  cylindrique^ ,  d  un  roux-ciair }  les  écailles 
concavet ,  oblongues,  étroites ,  prefiju'obtaCbs, 

Cctto  pLnte  a  été  reçut  illii  par  M*  Ledta  à 
Porto-Rico.  ^  ?  (  V,f.  in  htfb.  Lam,) 

$0.  SovcRET  flalwe.  CypenuilaUr,  Linn. 

Cyperus  culmo  triquetro ,  nudo ,  levi;  umbellà  tri- 
fftyllà  ;  flonius  ^l0nurm*  ,  infirioribus  brcchiatisf 

foliis  glahû*  Luio.  $!f&,  Plam.  voL  1.  fiag*  iiA, 
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!»•.  14.— Mamifl".  pag.  179.— Willd.Spec.  Plant, 
vol.  i.pag.29|.ii^  j4. 

Cyperus  parvvs ,  pantculâ  coifLilatâ  ,fpic'ts  eom- 
prtfts ,  fpadicto-vniUiiius.  Séguier,  PUnt.  Veron. 
âuppl.  pAf.  66.  ttb.  X.  fig.  1. 

Cette  plante  eft  petiie  \  fcs  tiges  font  glabres, 
hautes  de  trois  à  qiiaire  pouces,  triangulaires, 
dépourvues  de  feuftlei  dans  fa  longueur ,  excepté 
des  feuilles  radicales  dîoit^s ,  ttts-gLbres,  auffi 
longiits  (juc-  les  tiges.  Ctilês  ci  fe  terminent  par 
une  ombelle  Hmple,  dont  les  rayons  fupportent  à 
leur  lbmmet  des  fl-.urs  alternes;  les  inférieures 
médioerfment  pédonculees;  les  luperieuies  fef- 
liles ,  ngglomerecs.  Les  épilleis  font  ovales,  co.ti- 
prim^s,  comuofes  d'écaiiles  imbriquées  fur  deux 
rangs,  très-glabres,  ver<?âtres ,  qui  prtnnent  et» 
vitiHilTADt  une  couleur  jju.iatre.  La  bafe  de  l'om- 
belle elt  munie  d  uji  mvolucre  à  trois  folioles  plus 
longues  qae cette  ombelle,  8r  trois  autres  folioles 
plus  courtes,  Tubulées. 

Cette  plante  fe  rencontre  r?^"<;  les  lieux  hn- 
nides,  aux  environs  de  Veto  mu-,  q 

91.  SoucHET  nu.  Cyptrus  denudatus.  Linn.  f. 

Cyptrus  cuimotrifHtuVtinvoUicrofulmutlo.  T.inn. 
f.  Suppl.  pag.  102 —  Liiui.  lUuftr.  Gêner,  voi.  i. 
pjg  147.  n".  737.  — WiUd.  Spec.  Plaut.  vol.  i. 

U'aprèi  Linné  fils ,  ce  fouchei  a  des  tiges  droi- 
tes, triangulaires,  hautes  de  deux  pieds,  n'ayant 
d  autres  feuilles  qu'une  giîne  folitaire  placée  vers 
leur  imTieu  :  elles  fe  terminent  par  utie  ombelle 
comporée  ,  peu  et.il.e  ,  A<^^^  l'involucre  uRiverfel 
eli  fort  petit,  à  peine  fcnfible,  fans  involucre  par- 
tiel. Les  éptUets  font  oblongs ,  de  couleur  purpu- 
rine ,  verdatres  for  leur  caiéne.  un  peu  écartés  â 
leur  foinmet. 

Cene  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 

9a.  SOVCRIT  tsemUint.  Cyperus  tremulus. 

Cyperus  triquaro  ,  êafifitSofitf  imM/4  decompo- 
fna;  ji-  uulu  fubulatts  ;  glumis  •btujis ,  albo  margi- 
luuts  i  invûiucro  polypkylioi  frihlu  tribus  exumis, 
MmhtUà  miM  ioKfforihis ,  «j^WSr.  (  N.) 

Btlle  efpèce ,  dont  les  épillets  délicats  font 
agréablement  panachés  de  vert ,  de  jaune  &  de 
b  anc  î  les  tiges  &  les  feuilles  molles,  foupies  & 
pliante  s ,  diftn.guées  d'ailleucs  par  les  balles  cour- 
tes,  très-obtufes. 

Les  ".«s  font  droites,  aflez  épniffes  ,  rrringu- 
laires ,  trës-lifles ,  (Irites ,  hantes  de  trois  à  quatre 
pieds ,  garnies  à  leur  bai  e  de  feurlits  molles ,  prel'- 
que  planes,  rudes  à  leurs  bords,  aiguës.  L'involu- 
uù  eacompofé  deplufieurs  folioles  tiès  inégales  i 
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les  trois  extérieu-es  beaucoup  plus  longues  que 
l'ombelie ,  femblables  aux  feuillesi  las  autres  plus 
ftMirtes,  trè$*étroites  ;  les  involucres  partiels  plm 
cuutts  que  les  ombeilules,  ttet-ouvcrts,  prévue 
filifoime*. 

L*on!>s!!e  eft  arn;  '-:  ,  ctil-^e  i  les  rayons  du  cen- 
tre très-courts ,  point  ramifies, ptefque  tafciculés, 
prefque  chargés  d'épillets  dans  toure  leur  lon- 
gueur; ceux  delà  circonférence  élancés ,  iné;^aiir  , 
fupportant  à  leur  fommet  des  ombelluies  dont  Us 
rayons  font  earnii  d'épillets  étalés ,  horiaomai», 
grêles,  fubutés,  munis  d'écaiiles  alternes ,  un  peu 
diflantes,  comtes,  oviies ,  concaves  ,  obtufes  Se 
arrondies  à  'r  ir  fominct ,  veites  fur  leur  dos, 
fauves  à  leurs  côtés,  blanche»  Se  fcarieufes  à  leurs 
bo  ds ,  s'écartant  les  imes  des  autres  i  mefore  que 
les  femences  miltiffen'-.  La  bafe  des  rayons  eîî 
enveloppée  par  une  gaine  cylindrique  ,  un  psu 
lâche  •  brune  i  fa  bafe ,  terminée  par  deux  deuts. 

Cette  plante  croît  fur  le  borJ  des  eaux  ,  â  Ma* 

datjaûar }  elle  v  a  été  obfc  rvée  par  M.  du  Petit», 
1  houais.  (  K.j:  in  hcrb.  P.  T.) 

9).  SOVCRIT  CooieftiUe.  Cyptrus  tftultnm, 
Linn. 

Cypetat  eulmo  triquetro ,  nudo  ;  umhellâ  foliojd  ; 

radicum  tuieribus  QVtitis  ,  ^onis  imjriijiis.  I^inn. 
Spec.  Plant,  voi.  i.  pag.  67.  —  Koyen,  Lugd.  Bat, 
pi^.  ;i. —  Lam.  Flor.  franç.  vol.  5.  pag.  548. 
.  jf^î,  —  Ki;m  ,  Itliillr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  149. 


7ii.  —  Gérard  ,  Mor.  gall.  Prov.  pag.  118. 
n°  4  —  D.-sfonc.  Flor.  atlant.  vol.  l.  pag.  4J.— 
W  iiid.  Spec.  Plaat.  voL  1.  pag.  «84.  n**.  f6. 

Cvprrus  rotundus  ,  tfcuUntus  ,  artgafîifo!!us.  C- 
Bauti.  Fin.  14. —  Idem,ThtJtr.  Botan.pag.  IZI- 

Icon.  — Tournef.  Inft.  R.  Herb.  Ç17  Scheudl. 

Grain. pag.  jSl,— Morif.  Oxon.  Hift.  pag^ijiî. 
§.  8.  tab.  1 1.  fig.  fo.  —  Monti ,  Prodr.  1 1. 

Duhichinum.  Dodon.  Pempt.  540.  Icon. 

Cyperus  rvtundus.dmer .  F.pit.  10.  Icon.  Bona, 

Thrafi.  J,  Bauh.  Hift.  1.  pag.  ^04.  Icon.  — 
Matth.  Comment.  41a.  Icon.  —  LobeLIcon.  78. 

—  Idem,Obrerv.  pag.  41.  Icon. 

Cyperus  dutcis.  Tabecti.  Icou.  6f7. 

r-tte  efpèce  a  des  racines  un  peu  tortueufes 
&  nbieules,  tort  menue» ,  chafgées  i  leur  extré- 
mité de  gros  noeuds  ou  de  tubercules  obinn^s  ' 
o»j  un  peu  arrondis,  articulés  ,  de  couleur  b  une 
en  d'hors  ,  d'une  fubftance  blanche  î^:  prefque 
firineure  en  dedans ,  allez  rendre  tSc  favoureofe," 
d'où  fottent  de  toutes  parts  des  fibres  très-menues. 
Ses  tiges  font  droites,  triangulaires ,  glabres ,  nues 
dans  toute  leur  longueur,  hau-^  J'environ  un 
pied  6c  plus.  Les  feuilles  loot  touus  radicales^ 

prefqu'aufi 
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■fdoa'toffi longues  que  les  tiges,  étroites ,  cari- 
\ig$,n  fra racles  ou  demiculées  à  leurs  bords , 
farteot  i  kar  fuào  fiipéiieufe  ,  d'ua  yect- 
glaïupe. 

la  leai»  font  dîfpoflEts  en  an  corvmbe  ter- 

niiuljqui  ptéfente  une  forte  d'o-nbclle  denîe, 
yeuéulée*dont  ks  pédoncules  font  grêles ,  uian- 
màùmi  lêi  uns  centrais  ,  très  •  courts  ou  nuls  i 
d'autres  fimples  ou  foutenanc  des  ombelles  par- 
tielles. Les  épiltets  font  linéaires  ,  fubulés  ,  d'un 
brun-rouffeâtre ,  longs  de  deux  nu  lir^ries. 
ft&ies  8c  lamaâiés  fur  un  pédoncule  commun .  au 
wmbre  da  diiq  I  douse^  minrâ  d*éca11les  com* 
primées,  fortement  imbriquées  fur  deux  rangs  ; 
les  pédoncules  ioégauii.looss  d'environ  un  pouce^ 
pniis  i  leur  bafe  d'un  involocte  <l*«avtt0li  (|ttatre 
ipuiIIl^;  ,  donr  «^tielques-unes  foiK  ordîiiiîfemciit 
plus  longues  que  les  panicules. 

Cette  plante  croît  dan«  les  tîemt  hamîdes ,  fur 
le  bord  des  ruiffeaux  ,  Jj:is  l'Italie  ,  l'Orient,  la 
Subrie»  &  même  dans  les  dépaitemens  niéridto- 
nm  de  b  Fianee  «  ans  envinn»  de  Montpellier. 

Les  tubercules  de  fes  racines  palTent  pour  adou- 
ctfians&  diurétiques  i  iU  ont  d'ailleurs  une  faveur 
deice ,  agréable .  aflez  femblable  i  celle  de  la 
châtaigne ,  qu'on  peut  manger  même  crus.  Ce 
Ibachet,  ayant  1  avantage  d'oiftir  un  liment  tout 
préparé,  &  de  croître  alTcz  facilement  dans  les 
lieux  humides  &  fur  le  bord  des  eaux  ,  mérite 
p«ui  êir<;  une  attention  toute  particulière.  On 
poorroit  le  multiplier  fans  peine  Se  avec  avan- 
uge  dans  des  tenains  huimdes ,  le  long  des  riviè- 
.  res ,  très-foovem  alMUidoonés»  8e  dont  1«  cvlcute 
^  fcc  le  iiphccroit  d'autns  planm  dont  on  ne 
feut  tirer  aucun  profit. 

9f  SovcnST  tond.  Cj^tnu  namàu,  Unn. 

Cypenu  admo  triquttro  ^fuhnudo  ;  umbeîlS  decom- 
fiftâi [puis  rt/£en»M,ûiWtfriAiti.Linn.Spec. Plant, 
vol.  I.  pag.  67.  -'Mater,  medic.  rag.  45.--  Lam. 
lUuftr.  Gêner,  vol.  u  pag.  14;.  n*.7i3.—  WiUd. 
Spec.  Want.  vol.  i.  pag.  iSj-  n*.  jj. 

Excltde  cyptriu  rotandus.  Flor.  leyl.  —  Mater. 

Cyptnu  oritHtûUs ,  radice  oUvarii  ,fpieis  iongh,  è 
fradtceo  purpur^fcaùkiu*  Scbeuch.  Gt»iupag.  $91. 
ab.  9.  fig.  3. 

f,.  Cyperu*  rouuiéa  vuigaris.  C.  Bauh.  Pin  15. 
_  Iiem,Theatr.  iib.kon,  — Morif.OJton.Hift. 
pag.  i^j.  §.  S.  tab.  u.  tig.  i. 

Ce  fottchet  a  de  ft  grands  rapports  avec  le 
typifus  efiutentui  ,  c^u'il  eft  affi*  diHicile  i!e  1  en 
diftinguer  :  il  en  djfftre  particulièrement  par  fes 
ncines ,  dont  les  libres  font  plus  fortes  «  rta^antes« 
Jeiawye.  TeM<  FU* 
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lhaniet,  de  diftince  à  autre ,  de  tubercules  ©Vi- 
es, de  conleur  brune,  d'une  feveuf  amèie. 

Ses  tiges  font  droites,  triangulaires,  b3ur»»s 
d'environ  un  pied ,  nues ,  garnies  de  feuilles  radi- 
cales ,  linéaires,  ftmblables  à  celles  des  grami- 
nées, de  coulc-iu  rhuque.  Les  fleuis  font  difpn- 
fécs  en  une  ombelle  cotnpofée,  un  peu  denfe  ;  1  s 

[»édoncules  terminés  pat  d  s  epillecs  pt  f  u  ?  Ili- 
es,  alternes  «  linéaires  s  l'involucre  compoft  de 
quatre  i  cina  folioles  inégales ,  donc  quelques- 
unes  font  orduiascenieot  pins  longues  que  les  om- 
belles. 

Cette  plante  croit  dan»  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe  «  aux  environs  de  Montpel- 
lier ,  &C.  Tf. 

Nota.  Le  cypenu  rotwdus  (  Linn.  Flor.  zeyl.  )  eft 
une  efpioe  tiès-dtffir«iie,  qui  fe  rapporte  au 
eyptrus  hexafiadnvs  (  Rottb.  )  ,  &  avec  iiqodlo 
plufieurt  botanifies  l'ont  confondu. 

9j.  SoucheT  long.  Cypenu  longus.  Linn. 

fupra  decompofni  y  ptdmtcaht  nû^s  î  fpieis  éAenût. 
f.inn.  Spcc.  Plant,  vol.  i.  pag.  67.  —  Roy.  l.ugd. 
Bat  fo.  —  Mater,  medic.  4f.  —  Dalib.  Parif,  14. 

—  Scopol.  Cam.  edît.  1.  n".  5  y.  —  Jacq.  Icon. 
Rar.  1.  tab.  207.  —  Idem  ,  Colitâ.  vol.  j  p:ig. 
191.  —  Lam.Hor.  franç.vol.  j.  pag.  547.  n*.  i  i6i, 

—  Idem,  Illuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  i45.n".7ii. 

—  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  1.  pag.  4}.—  WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  185.  n*.  6f. 

Cyperuj  (  procerus  ) ,  euimo  triauetro  ,  ftA»ad»i 
foliis  tanceolatts  ;  umUtlâ  dtcompoptâ ;  fyicti  itr.eari' 
lameoUtU,  aUcrnis^  nUidù.i  Roccb.Ciaoï.pag.  19. 
tab.  $,  fig.  ^ 

Çyptn»9doratus ,  radiée  longâ ,  ftu  cyperus  cfià- 
narum.  C.  Bauh.  Pin.  14.  —  Idem  ,  Thcatr.  Il6, 
Icon.— Tournef.  Infl.  R.  Herb.  ;  17.  —  Scheuch. 
Gram.  pag.  $78*  tab.  8.  fig.  U.  —  MoOtij  PfO- 

drom.  II. 

Cyperus  longus ,  majora  paniculâ  fpa'fà ^  fpeùofd, 
Morif.  Oion.  Hifl.     feg.  i}?*  f*  8.  tab.  11. 

fig.  ij. 

Cyperus.  Camer.  Epit.  9.  Icon.  —  Tragus ,  91  j. 
Icon.  —  Fuchs ,  Hift.  Afj .  Icon. — Gérard , Hift, 
50.  Icon.  —  Dalech.  Hin.  1 .  pag.  991 .  Ino. 

t      Cyptrus  longus  y  odoratior ,  halhior  ]  (bel,  Tcon, 

7f .  —  Ideai ,  Obferv.  pag.  40.  kon.  —  Tjbeto. 
6  j6.  Icon.  —  Mattb.  Comm.  a6.  Icon. — Dalech. 
Hift.  I.pag  99»-  Icon.  Altéra. 

Cypfus  pankuldfparfdtfiteiefd.  J.  Bauh.  Hift.i. 
Cyperus  longus.  DodOfl.Pempt.  pag.  338.  Icon. 

Le  foHcket»  Reg  n.  BotaOi  kon. 
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Ses  racines  font  dures  ,  épaiflTes ,  ronueufes , 
odorantes,  furtout  quand  eiles  font  fèches,  alon- 
gées  f^d'an  brun^noiràtre  en  dehors ,  chargées  d'un 
grand  nombre  de  fibres  cipilla-res  ,  ranieufes  j 
elles  prnduifent  plufieurs  tigts  droites,  glabres, 
triingtihires , hautes  de  d.ux  à  quatre  pieds,  lifTes 
fur  leur»  angles,  feuiliées  ffcuk>ment  à  leur  partie 
iiiférieurc.  Les  fcuines  font  très-longues,  glabres, 
un  vert-glauque,  cartnces,  ii'ji.cs  ,  m 
peu  nides  ,  uot  à  leurs  bords  que  fur  ieur  caréné , 
mincies  i  )m  l»afes  b  giiae  tongue,  glabre , 
ftriée. 

Les  fleurs  font  difporïes  en  corymbe  ou  en  une 
fortii  donbetle  terminale,  grande,  lâche  .  éta- 
lée «  donc  les  pédoncules  font  très  égaux ,  grêles , 
crîangubûres} les  intérieurs  beaucoup  plus  courts  j 
les  extérieurs  alongés;  les  unsfimples,  d"ju:res 
foutenant  une  double  ombelle^  dont  les  pédon- 
cules propres  font  lilifonMet.prafi)îiefiifacéa.  Les 
épillets  fput  longs  4'aiviioa  un  pouce,  compri- 
més ,  linéaires  ,  très-étroits ,  aigus ,  roufleittes , 
compoftis  d'écaillés  fortement  imbriquées  fur  deux 
rangs  oppofés,  petites,  en  carèie,  un  peu  obtu- 
fcs ,  verdâtres  fur  leur  caiêne.  L'ombeîle  générale 
fort  d'un  invoiucre  très-ample,  compofé  de  trois 
■i  fix  foliole»  très-grande»,  inégales,  femblables 
aux  Kiiillts,  quelques-unes  deiU &  ttOÎS  fbis plu» 
longues  que  les  onibe!lts. 

plante  croît  dans  les  marais ,  fur  le  bord 
dt  s  liviéres,  en  France,  dans  les  environs  de  Paris, 
en  Italie,  dans  la  Barbarie  «  ;Scc  On  la  coltivc  an 
Jardin  des  Plantes^de  Paris,  f  C    «.  ) 

Sesnctnes pafTentponr  ftemachiques ,  diuréti- 
ques,  détetfives  î  elles  for  t  oJor.Kit.  s  ,  aroiiuti- 
ones ,  mais  d'une  faveur  un  peu  amerc  :  on  s'en 
lert  auflî  comme  maHicatoircs ,  &  pourdérerger 
.ki  ukèrcs  de  la  bouche.  Les  parfum  :irs  ré- 
«uilent  en  poudre ,  Se  let  fiint  entrer  dans  la  com- 
rofinoii  de  IcKfS  aromcM^dan  l'eau  do  mielÀ 
LonJtcs. 

9f.  SoucHlT  fOUgié.  Cyptfiu  ftfiigitm. 
KottlKM]* 

Cyperas  euime  triquttro  ,  itmhetU  deeompo/îid  ; 

ptinnei.lit  /a-:  '  ",^7:"f  ,  fUiformibus  ,  fuiquinquifidts  ; 
fpids  plurimt  ^  bncariLus  tfpûrp.  Roitb.  Gr«n.  XX. 

t»b.  7  fis  1.  — WtlId.Spec.  Plant,  vol.  i;  pag. 

28;.  n'.  6i.  ^  ■ 

Cyptrut  odoratu*.  Bunn.  Flor.  ind.  io.  tab.  8. 
«g.  t, 

Cyptrus  (  exaltatus  ) ,  oUmo  triftutr»  t  mono- 
phyUoi  umhtUdfupràdfCOmpoStâ,  rolyph^/Hâ;  ffi- 
•««/m  Bnearihus,  ftdmuahaU.  Retx.  Obrctv.  Bot.  c . 
pag.  11.? 

Cett,-  p!^,r?e,  d'rncsPoubon^ad.s  rÏFjes  dau- 
quts,    aides,  triangulaires ,  Ûtiéts i  elles , 
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portent  à  leur  fommet  un  tri?s-grand  invoiucre, 
compofé  d'environ  iîx  folioles  inégales ,  héùfiect 
à  lems  bords  &  fur  le«e  caiéne  { l«  plus  grmdcc, 

dcu^  &:  trois  fois  plus  longncî  que  les  oinbelles  } 
ks  involucres  partiels,  à  deux  toUoits  létacées. 

Les  rayon»  de  l'ombelle  univerfell-::  font  très* 
inégjux,  filiformes,  flexueux  ,  enveloppes  a  leur 
bafe  par  une  game  longue  d'ei  viron  lai  pouce» 
tronquée  obliquement  à  fon  fomn.et.  F  es  ombelle» 
partielles  font  prefque  feSlles,  ou  bien  tlks  n'ont 
que  des  pédoncules  courts,  capillaires ,  l^cxueux , 
chargés  prefuue  dans  toute  leur  longueur  d'c:î;l- 
leti  épars ,  ahemes ,  linéaires  ,  un  peu  cylindri- 
ques ,  très-rapprochés  de  ceux  du  typena  tmtgat^ 
auquel  cette  plante  reffemblc  beaucoup.  Les  écailr 
les  font  d'un  brun -foncé  ,  prtitts  ,  obloi-.guts, 
lA:icéok''f5 ,  acun.iiiees ,  blanchâtres  a  leurs  bortis, 
brunes  &  lUtées  fur  leur  caréné,. uav^rlées  par 
une  ligne  blanche. 

Cette  plante  cwlt  àm  \u  liidei.  y  {Difit^ 

exRouh,) 

97.  SovcHST  canaficnlé:  Cypenu  eMaSaiktai. 

Retzius. 

Cyptm»  ealme  trkimtntttaéUiaUM»^  nad^i  m»- 
htUi  éteompafti  î  pedunâitis  ractmofis  ;  tnmhtfm 

pclyphyllo  ,  lo/^f,i!pri:o.  Retz.  Obfcrv.  Eotan.  G. 
pag.  20. —  Wiiid.Spec.  Piant.  voi.  i.  pag. 

S  s  tiges  font  triangulaires,  hautes  de  oroû 
pieds  ,  arrondies  fur  leurs  angb  s ,  crtufées  en 
gouttière  i  tcncK  trois  £»ces ,  munies  î  leur  baib 
de  ftoille»  lengnet,  tijfcc'lil&s. 

Les  ombenes  font  plufieurs  fn's  rnTirrférî  ; 
leurs  rayons  droits  ,  fimples  ,  fuppottaiu  a  kw 
fommet  une  8:  deux  ombillules.  L'involucre  uni- 
verfel  eft  cooipofé  d'environ  fia  folioles^  donc  U 
plus  grande  a  environ  deut  pieds  de  long  ;  les 
a'itres  gradu.  llerriçnt  p^us  courres  î  ceîks  de;  in- 
volucres partiels  tilifornies,  p!us  courtes  que  ie» 
ombelles  i  tous  les  rayons  enveloppés  à  leur  bafe  " 
d'uné  gaine  jiunâtre  .  tronquée ,  prolongée  en 
pointe  a  un  cAté  de  res 'bords.  Les  épillets  font 
ferrés ,  épars ,  imbriqués, »igiî|««flesf«litS,COI»- 
pofés  d"  cinq  à  h  nu  tîeurs. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  les  Indes  orteo» 
taies.  (  D^tript*-vt  Rt^.  ) 

98.  SOUCHET  iiia.  L'ypLri:s  itia.  Lînn. 

Cyptrus  ci.lmo  triquttro  ,  ftminado  umhtflâ  fi^ 
Ihfa  jdfçompojJiâs  fp'iulii  alttmis  ^grjnis  diJUndis. 
Liiin.  Sp^rc.  riant,  vol.  i .  p.ig.  64.  —  Ro"b  Grain, 
41.  —  î  am.  IllnOr.  GentT.  vol.  i  ^ri  u".  719» 

—  Willd.  SfKC.  Plant,  vol.  i.  paj.  286.  n".  <5j. 

Cnmtn  ^fftniéet.  Indu  muMota^  *Uiùv*i  jpor» 
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mctia  fpérfâ ,  fal'efitau.  fifÙBta.  A1mUI(.  f9$*  179* 

ub.  191.  fig.  7. 

IfU Jiu  balari.  Rbeed.  Malab.  vol.  12.  paç.  lOf . 

On  diftinçue  cene  efpèoe  i  la  emileur  noirâtre 

delà  bafe  des  tiges  iSt  aes  ray^rT;  ;  les  autres  par- 
ties blanchâtres }  les  épillets  luiUns  i  les  écailles 
leiKS  fur  leur  cuAm  }  les  feanençes  bcuooft. 

5:s  racines  font  fibreufe<  ;  elles  produifcnt  des 
tij^is  triangulaires ,  Itrtéfis,  huttes  d'un  pied  ^  gar> 
8K»à  leur  partie  tnfériaulce  de  fènittes  linéaires, 
Uncéolées ,  flriees  ,  milles  ,  relevées  en  caréné  , 
^eTque  delà  longueur  des  tiges  qu'elles  envelop- 
ptM  i  kar  baTe  par  me  ttis^kmgtte  gaine. 

Les  ombelles  font  deux  fois  compofécs  ,  munies 
d'un  involucre  univetfel  &  trois  ou  qjuatre  folioles 
inégJes.  femblables  aux  feutfles,  plus  longues 

oa:  les  fleurs.  Les  invoîucrcs  partiels  ,  (Itufs  à  la 
tiïe  des  pedicell-s ,  font  des  écailles  fetacé^s, 
s  caduques ,  flexueufcs.  Les  rafotts  font  au  nombre 
dt  huit  à  dou/.e  ,  inéguix  ,  très- ouverts  ,  long<! 
depuis  un  demi-pouce  juf^ju'à  trois,  iuutcinaut  à 
Wiirpirrie  fupétieiire  quelques  rameaux,  où  font 
i^uésiesépitleti-pédicellés ,  linéaires,  cbmpriniésj 
dîipofi»  fur  demi  ungs ,  imbrit^ués  par  dm  écailles 
alternes ,  petites  ,  ctimpritt  u  ^ ,  vicat.iirts  ,  -.r^is 
obtufes,  Itriees  fur  leur  caréue.  Les  lÀmeoces  fout 
fibres ,  petites,  trigones. 

Cette  plante  creit  dans  les  Indes. 

99.  SOL'CMîT  de  Monti.  Cyperus  Mor.ti. 

.  Çjfipfnn  culmo  triqjtetro  ^  umbeiià  detampofiià, ,  pa- 
mn^^i  /picitlîs  «fslongit ,  fixifculis  difiiflfiù^  iava^ 
Len  kacaphyllih  Wïlld.  SpeC.  PfaulC  YoL  1.  pas. 
06.  u".  6^. 

Cyftnn  (Monti),  i^Ls^a  ureu  j  umiieiia  fupik 
étilip^â{  Joliis  Ciirina  levibus.  Liun.  f.  SuppL 

pig.  tic  — Lmb.  iUuflf.  Gcoea.  vsL  i^pagi.  144. 

11*.  701.  .  • 

Cy^trus  (  ferotinus),  tui^etht  iothwfa&.  dtcarrh- 

pvfitj ,  foJiofJ  ;  puriijlihus  nudis  ,  fuhlnjidif  ;  fpicit 
ttrttuiftuUs  ,  tilurnatun  finnatts.  Kottb»  Grantio. 

P*  f»- 

Cyperus  ferotinus  j  odoratuf  ;  radie  t  longâ  ;  pMienU 
}  focjjlis  talis  fftrruptttis , eompaciis.  Monti ,  G'am. 
fij.  11.  lab.  I.  fig.  i.  —  Scheuch.  Gr.ifn.  380. 

Cette  plante  a  dts  tiges  triangulaires  &  non  pas 
cvHihkiques ,  droites,  glabres ,  hautes  d'envir;  n 
on  pied  on  nn  pied  &  demi ,  fimplee  >  dépourvues 
de  feuilles  dans  tonte  leur  longueur ,  excepté  â 
leur  bafe  ,  lifft  s  fur  leurs  a.i,;les.  Les  feuilles  font 
eiabrfs,  très  longues,  en  caréné ,  un  peu  rudss  & 
léiérement  coupantes  i  IcQiS  bor ds«  trèvliffe&  fur 
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Les  flîurs  font  d-r^-ifVs  en  omb?lîes  ti-^ivrr- 
felles  &:  pwtielks;  ces  iernièr^^s  cuiiipo:c-S  d  c- 
pilkts  oWongs ,  comprimés,  un  peu  convexes, 
alcerttesj  dont  les  péaicelie;»  font  fouvent  un  pti| 
fameux ,  monis  1  leur  bafe  d'une  giine  cylindri- 
que, de  couleur  brune,  tronquée  à  fon  fommet  à 
les  écailles  calicin^les  brunes,  un  peu  fcarieufes  4 
\t  urs  borJsi  l'ombelle  univerfelle  garnie  i  fa  bafe 
d'un  iiu'ol  tcre  à  fjx  fuUoles  uès^loagueSj  fei»- 
bldbles  aux  t.;uilles> 

Cette  phnte  croît  en  Italie,  dam  le  Piémom, 

fur  les  côtes  maritimes  ,  le  long  dts  folTis  aqua- 
tiques, &  fur  le  bord  des  rivières  &  des  lacs.  % 

(>./:) 

100.  SOUC^EX  à  cqrjmWs.  Cygeriu  nrymiofia, 
RotiboU. 

Cyperus  invotuzro  polyphyUo  ,  umhtHâ  jfaprà  de' 
coyif.  o/!tiî  ; p^diftculfs  fi.'i/ormil'Ai ,  ettymicfi ,  JIr!H:s, 
Kottb.  Gram.  pag.  41.  tab.  7.  ùg. 4.  —  Wiild.  Spec. 

Plant,  vol.  1.  pag.  187.  n?.  66. 

Cyp,-ri.s  (corymbofus)  ,  eultro  rr!gor.n,  cphy/lo; 
umbtUâdec0mpofiià .  iavoiutro  brtviort  i  fficit  untet- 
r'tbiu,  Thunb.  Prodr.  pag.  18.  • 

Ses  tiges  font  épaîfl^,  trîangtilaires  ,  de  cou- 
leur f;biique,  t.iclirtécs  I">nci  ;  •.  I  es  ("o'.iti..  iriei  t 
à  leur  fouuiiet  un  involucre  compofé  de  quatte 
folioles  linéaires ,  lancéolée» ,  rude»  â  leurs  bords, 
ail  moins  la  langueur  des  ombellCS  j  liCges  d'el^ 
viron  deux  lignes  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  foiment  uns  onibîUc  pluficurs  fois 
compofée  ,  dont  les  rayons  ,  de  douze  à  quinze  « 
font  toid^s,  dliformes,  inégaux  «  longs d'un démtr 
pouce  â  trois  pouces ,  e.iv«.bi>,iés  à  leur  bafe  par 
une  giîiie  longue  de  quJt:e  lignes,  fri.'-  ,  tioi.- 

3uée  obliquement  avec  une  pointe  très-obruie  { 
ivifés  à  leur  fommet.  en  petits  corymbes  ,  munis 
à  1.1  bife  des  ramifications  de  ptur^'i  écaillts  li- 
néaires, fitJcéeSi  Les  ér^ititts  (ont  gvélcs,  cylin- 
driques ,  fubi.lés ,  longs  au  moitisd'undeoii-poi-ce, 
compofés  d'ecailles  oblongues,' concaves ,  bliii<- 
châtres  8c  tneoibraneufei  1  letns  bords ,  un  peo 
aiguë». 

Cetîs^  plante  croît  dans  les  Indes  &  au  Cap  dft 
Boniic-Efpétance,  ( Pf/I-nj'i.  tx  Roui.) 

101.  S.^ucHtT  à  feuilles  de  graraen.  Cyftna 

grjnuriijolius. 

Cyperus,  culmo  debili ,  fuknjutiro ,  kumiii ,  béf 
folifjh  ;  umhtUâ  fupra  de  comporté  g  fitClUis  minimit^ 
involusfo  fitbdipkylio.  (N.) 

C'eft  uns  petite  planta ,  haute  de  trois  5  quatre 
pouces,  d.>m  les  racines  faf  i^ulées  &  fibreufes 
pi oduifent  des  ttges  droites,  très-foib  cs,  trian- 
gulaire», un  peu  comprimées,  garnies  i  ivuvba£i 

La  l  M 
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de  feuilies  mollet ,  gram'niformes^  planes ,  étroi- 
tes» g'abres  j  un  peu  plus  couftes  que  les  tiges. 

Ctlle^-ci  fe  terminent  par  des  Beurs  plufieurs 
fois  oiribei'ées  ,  dont  i'i:  vnîucre  univtrfel  eft  î 
deux  folioles  très-inégales  ;  ia  plus  grande  un  peu 
plus  longue  que  les  ombelles  >  (emblable  aux  feuil- 
les ;  l'autre  plus  courte.  Dans  le  centre  une  om- 
belle prefque  felFile  ;  des  rayons  grêles ,  înéginx , 
filiformes  parti  n:  de  h  circoiih-TOft  :' ,  ■l'J^artent 
fonement  entr'eux,  &  fupportent  une  très-petite 
ombellule  ,  dont  les  épillets  ont  des  pédoncules 
très-courts  ,  fëtacés,  fnuvent  rcflcchis.  Ces  épil- 
lets font  rouikâcresj  Fott  pe  tus  I  fubulés ,  garnis 
d'écaillés  concaves  «  inrfiiiquées ,  oppo(ëes  ,  ob- 
tufes  >  tiès-petites  >  point  d  iiwolucre  partiel. 

Cette  plâsce  croît  dam  les  Iodes.  (  F,f.  ia  ktri, 
F.  T.) 

.  1 01.  So  UCUET  i  \Mgt  épillets.  Cyptrus  macrof' 
uthfot,  Lamaick. 

Cyptrus  culmo  triqattfOf  mAiilà  compojiti ,  am- 

plifimâ  i  fpiculis  line  art  k  us  ,  ûrcuc:r:!  ,  /nr^iffÎTis  ; 
glumis  obtu^ufadis.  Lam.  llluAi.  Genfr.  vol.  i . 
ptg.  I47,n».7}4. 

La  partit  fupéritfure  de  cette  belle  phnte ,  b 

feule  portion  que  j'aie  vue  ,  préfente  une  ombelle 
très-ample  ,  compofée  ,  dont  les  rayons  toiu  nom- 
breux ,  longs  au  moins  d'un  demi- pied  ,  glabres  , 
cylindriques  ,  ilriés ,  enveloppés  à  leur  balê  par 
unegaSne  cylindrique ,  d'an  Drun-noirâtre,  tron- 
quée, membrAneufe  ,  longue  d'un  pouce ,  ^  il'un 
iiivoliicre  dont  Us  folioles  très-peu  nombreufes 
(  je  n'en  ai  vu  qu'une  feule  confervée  )  font 
ërrnires,  linéaîieSjL  planes ^ plus  counes  que  les 
«mbeiles. 

Les  épillets  font  alternes ,  prefque  fetftles ,  longs 
au  moins  de  deux  pouces  ,  arqués ,  comprimts  , 
dont  le  rachis  eft  très  lie xueux ,  aplati  |  canaliculé , 
membraneux  à  Tes  bords  ,,nu  à  fa  partie  itifêrirure 
par  la  chute  des  écailles.  Celles-ci  font  J'un  brun 
clair j  meu)braneur<^$  <  un  peu  cendrées^  oviiies^ 
concaves ,  imbriquées  fut  deux  rangs  •  1  peine 
aiguës.  Les  femences  font  noirâtres ,  ovales  j  cnm- 
ptimées^  obtufes.  La  partie  fupérieure  des  tiges 
efl  triangulaire ,  nue ,  llriée  «  un  peu  fiftulenfe. 

Cette  efDèce  le  troaire  dans  l'Afti^.  (  V,f.hi 

Jfiri.  Lttm.) 

Cette  efpè.ce«  donc  je  n'ai  vu  qu'une  portion> 
tisMMt-elle  la  même  Que  nette*  typermt  UtifUiuMt 
auquel  elle  reflèmble  neauceup  par  fts.Asiiis?' 

103.  SoucBET  à  lacges  feuillesi.  Cyptnu  latifo- 
fiau* 

Cyptrus  cul-no  excelfo  ,  tnangularî  ,  Uvî  ;  foliis 
mimivn  i^uantikiu.  i  inyfilaitr»  maxime  ,  fiéittrar 
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phyUo;  umhelli  fitprà  tiecompofitéi  JpiaUuet^rti*^ 
oblongis ',  fquam'u  difiinâit.{H.) 

Ceft  une  grande  &  belle  efpice ,  dont  les  tiges 

font  fortes ,  droites  ,  triangulaires  ,  hautes  de . 
trois  à  quatre  pieds  ^  tranchantes  ^  mais  lifles  fur 
fes  angles ,  garnies  à  leur  bafe  de  très  -  grandes 
feuilles  latéraks,  au  nu>tns  aulH  longues  que  les 
tiges ,  larges  d'un  pouce  &  plus  ,  fermes  ,  rran- 
chantes ,  mais  point  rudes  à  leurs  bords.  L'invo- 
lucre  eii  compofé  de  trois  à  quatre  foliotes  iné- 
gales ,  dont  une  longue  d'envir<m  unpied  8e  demi^ 
fcmbîablc  aux  feuilles  ;  les  autres  plus  étroites» 
plus  courtes  ,  i  peine  de  la  longueur  de  l'ombelle. 

Celle-ci eft  ample,  plulicurs  fois  compofée;  les 
rayons  de  fix  à  huit ,  très- inégaux ,  fermes ,  flriés  ^ 
munis  d'une  gaine  lâche  à  leur  bafe«  une  omi^le 
courte  ,  prefque  fei&Ie  ^  ferrée  dans  feur  centre. 
Ces  rayons  font  plus  ou  inoins  ramifiés  i  leur 
fommet ,  &  fupportent  un  uès-grand  nombre  d"é- 
pillets  ramalTés,  d'un  jaune-Krlaîr»  étroits ,  à  peine 
comprimés ,  longs  d'un  pouce  ,  garnis  d'écailks 
alternes  ,  un  peu  écartées  ,  concaves  ,  obtufes , 
coriaces.  Les  femences  Ubac  petites  &  txiangu- 

lairc-";. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  du  Petit- 
Thouars  à  Madagafcar ,  fur  le  bord  des  eauT ,  oà 

elle  Ëfta(fez  abondante  par  cantons.  Sts  feuilles 
font  employées ,  par  les  naturels ,  pour  taire  de» 
nattes  &  des  pagnes  ,  qui  font  dé  peu.de  ducée» 

104.  SouCHBT  i  gEippes.  Qspriw  ncem9fit^ 

Retï. 

Cyptrus  cuimo  triquttro  ,  nudo  /  umbtliâ  fiprk  dtm 
eompojîtd  ;  peduncutts  ramofis  racemofifquc  ;  invoiturè 

polyphyllo  ,  lungo.  Reti.  Obftrv.  Bor.  6.  pag.  20. 
—  WiUd.  îJpev..  Plant,  vol.  1.  pag.  287.  n'.  68. 

Tai  cru  devoir  rapporter  a  cette  efpèce  une 
plante  quini'aété  communiquée  par  M.  du  f^tit- 
Thouacs  »  &  d'apiès  laquelle  je  donne  la  defcrip» 
uoo  fttivante..  . 

Ses  racines  font  dures ,  épaifles  ,  ptelque  U' 

zvifiu^ç^,  •  i!  ^'en  élevé  p'ulîeurs  tiges  droites  ,  fer- 
mes ,  un  peu  grélts^  Hautes  d'environ  un  pied  U 
demi ,  fortement  firiées  ,  un  peu  comprnnées  » 
pkt6c  angpkttfes  que  triangulaires  ^  dépourvues 
de  feuilles ,  mtmies  feulenvent  à  leur  bafe  de  quel- 
ques gaînes minces ,  membraneufes ,  alternes,  qui, 
enveloppent  quelquefois  les  tiges  juique  ver*  leus 
moitié.  L'involucre  univevIëldK compofé  de  b«au» 
coup  de  folioles  très-longues ,  planes,  larges  ,  pref- 

Su  égales ,  droites ,  aiguës ,  point  rudes ,  minces^ 
riées.  De  leur  centre  fort  une  ombelle  allez  ample» 
dont  les  rayons ,  affez  nombreux  ,  font  prckjue 
capillaires,  triangulaires,  munis  d'une  petite  gaine 
très-courte  à  leur  bafe  ,  rameux  on  nn  peu  oin- 

bdiés  â  leuiJbmmec  «,  les  lamiâ^atioiM  coiuteckj^ 
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xtli-iéWéts ,  (impies  ,  ou  d?  nooVMO ramifiées , 
fapporunt  des  é^iUet»  d'un  biun-rouireâtre  ,  pla- 
nes, linéaires  ,  longs  d'environ  un  demi  ■  pcuce  ; 
Ifi  -cailles  calicinales  concavf  s ,  imbriquées  par 
deux  ungi  oppofés  ,  un  peu  aiguës.  Quelquefois 
les  ombelles  fone  beaucoup  plu»  gïdiei  >  lesépillets 
plus  petits. 

Cene  plante  a  été  recueillie  à  \Ldagalcar  par 
M.  du  Pet icThoaafS.  ^  <  T.  /:  i>  étré.  P,  T.  ) 

icf  SoucHET  élevé.  Cyperus  tkUi,  tinii. 

Cyf<rus  cuimo  tr  'tquttn  ,  nudo  ;  umhetlâ  fopofâ  y 
fupràtitcompofuâ  ;  fpicis  digitalibus ,  Imhricaùs  ;  fpi- 
uiujkbmiMts.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  67. 
-.Amrn.  AaA.  vol.  4.  pag.  joi.— Willd.Spe- 
niit.vd.  I.  pg.  187.  n».  70. 

Ce  fouchet  a  des  tiges  tres-hautes  .  droites, 
liJ«,trianguJaires  ,  dépourvues  de  feuilIes<laiM 
toute  leur  longueur  :  elles  fe  terminent  par  une 
ombelle  fort  ample,  feuiliée ,  foufdivifée  en  plu- 
lieurs  autres ,  très  inégales.  L'Involucre  univerfel 
tit  compole  de  pluficurs  folioles  très  -  If^t^ii'*' ; 
celles  des  involucrti  paitieU  (ont  plus  courtes  que 
lesombeUtttes.  Les  fleurs  font  réunies  en  épis  lef- 
files,  tant  aux  ombelles  qu'aux  oitibellules»  ils  font 
de  la  longueur  du  doigt  ,  de  couleur  noirâtre  , 
compofés  d'éptUets  imbciqliés  ,  fubulés .  dlTpoGi» 
fnrdeuï  rangs  oppofés. 

Cette  plante  fe  cencootre  dans  kt  Indes  orien- 
tales. 

106.  SoucHtT  éralc.  Cyperus  expanfus. 

Cyrtfits  culmo  r'i.a!to  ,  nudo,  ina.igulari  i  tim- 
htliii  fuprj  dtcompOjîtâ  ramifque  cxp,infis  ,  comptana- 
tU;  involucro  fuiuuagkyUo,  long^o  ijpicidiiju- 
ktLitii,  (N.) 

C«tie  plante  fe  rapproche  beaucoup  du  cypfus 
i^mu,  principal-  ment  par  la  difpohtion  de  fes 
deurs  8c  par  r-s  épillets  fubulés,  mais  plus  ferrés. 
IKailieurs^  les  tiges  n'ont  point  de  feuilles  inférieu- 
res, &  Its  folîolesderinvolucre  font  très-'ongues. 

?  s  ùgc%  font  triangulaires,  nues  ,  prefque  de 
la  groileur  du  petit  doigt  à  leuT  bafe  ,  glabres  , 
triées,  hautes  d'environ  trois  pieds,  muniiiS  a 
Int  bafe  de  quelques  gaines  aifez  longues ,  brunes, 
iMMfrianenfei  î  elles  le  terminent  par  une  ombelle 
fort  ample  »  étalée ,  plufieurs  fois  compofée. 

L'tnvol-.icre  eft  formé  de  trois  i  quatre  grandes 
folioles  bien  plus  longues  que  rombelle  ,  affez 
brce»,  droites,  prefqu'égales,  très  liir.^  llriées; 
hquatrièfiie  beaucoup pluséiroite  &  plus  courte  ; 
elle  manque  quelquefo».  Les  rayon* de  l'ombelle 
font  alongés  ,  étalés  ,  grêles,  inégaux  ;  fe  di- 
ïifent  à  leur  fommeten  plufieurs  ramificauons  al- 
Kmes»hOffisonCaleS,  prefque  capillaires ,  [nnoles 

•Il  un  pe»  laoïeiifo^j  &  fottSieMBeat.de»  épiikta. 
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alternes ,  prefque  fcdllcs  >  un  peu  diftans ,  longs 
d'un  tlenii-pouce ,  grêles ,  fubulés  ,  un  peu  cylin- 
driques i  les  écailles  calicinales  !iirbemcnr  'rr.bri- 
quees  ,  concaves  ,  obtufes ,  blancn&s  &  icarieufet« 
à  leurs  bords  ,  «fan  ronx  tiès^lair  fur  leur  doi.  1 

Cette  plante  a  été  recueillie  l  Madapafcar  par 
M.  dH  Peiit-Thouars.  if  C  f^-/-  «»  l^ri.  P.  T.  ) 

1C7.  SoucBiT  i  deux  folioles.  Cyptrat  ^fyf-- 

lus.  Reti. 

Cyperus  culmo  iriquttro  ,  d'tpkyllo  ;  umbtliu  jupiM 
de.ump'jfitj  ;  fpioMiWt^^Ùiis  Jubvinnuiis.  Retl. 

Obicrv.  Bot.  f.  pag.  il.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  I .  pag.  i88.  n".  71. 

Ses  racines  font  «pîBaires }  fss  tiges  triango-' 

Liircs  ,  hautes  de  îix  pi;ds  ,  garnies  de  deux 
feuilles  vaginali  s  à  leur  bafe  ,  terminées  à  leur 
Ibmmet  par  une  ombelle  plufeurs  fois  compo- 
fée  ,  longue  Ae  quatre  pnucc»;  ,  dont  Tinvolucte 
eftcompeié  de  plufieurs  folioles  courtes  ,  aiguës. 
Les  rayons  font  comprîmes  ,  &  fous  chacune  de 
Ijurs  divtfions  fe  trouve  un  petit  iiivoluae  lar.-. 
céolé ,  blanchitre.  Les  épillets  font  prefque  cylîn- 
diiques  ,  de  couleur  pale,  aigus, prefque  difpofifs 
en  aite  ,  contenant  environ  douze  fteiirs ,  dont  lef 
écailles  font  imbriquées  ,  ovales ,  aiguës ,  ftriéeir 
longitudînalement ,  renfermant  trois  éiamines  , 
un  ovaire  étroit}  trois  ftyles ,  des  fiigmates  velus. 

Cette  plante  .'e  trouve  dans  les  eaux  courantes» 
aux  Indes  orientales.  (  Dtfiript*  t*  Rtt^.  )  ^ 

108.  SovcHST  i  ilettts  diRanies.  Cypemt  ^Oftâtu, 
Linn.  f.  \ 

Cyptrut  culmo  trîquttro  ,  nudo  ;  umbellà  foliofà  ^ 
fupf  ii  ùe^ompopti ,  fpiiu ! n  uliernis ,  filiformi-jubulaùsi 
f.oftuLi  ..jianiihus.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  lO^.  — ^ 
Jacq.  ko».  Kar.  vok  1.  tab.  — Idero,  CoUeâ.. 
vol.  pag.  189.  —  Lam.  Iluflr.  Genêt.  voL  t., 
pag.  146.  n°.  72.7.  ^  Willd.  Spec.  Plant.  voL  1 
pag.  2S8.  n*.  71. 

Cyperus  (elatus)  ,  culmo  triquetro  ,  nudo  ;  umhtUâ- 
fjlivj\j,fuprkdtcompopiâ  ifpicis  aittrnis  Jongifim* ^ 
ftiformi'fi^ttiatis.  Rottb.  Gram.  p.  J7.  tab.  10. 

Ses  racines  font  ooirâtces^  tubéreufes ,  garnies, 
de  fibres  dexueofes  ,  d'oà  s'élèvent  des  tiger 

droites  ,  hautes  de  deux  pieds  ,  triangulaires  „ 
firiées  ,  garnies  feulement  a  leur  bafe  de  feuilles 
affe»  larges  ,  lancéolées ,  alrernei ,  relevées  en 
caréné ,  réfléchies  à  leurs  bords. 

Les  ombelles  font  terminales,  étalées»  les-uoee» 
prefque  ftffiles  dans  le  centre  ,  les  autres  deux  le 

prefque  trois  fois  compofées }  les  pédoncules  com- 
muns inégaux ,  longs"  de  quatre  à  fix  pouces  8c 
plus ,  prefque  ffliformes ,  terminés  par  une  ombeU 
Iule  plus  petite  ,  dont  les  rayons  prefque  fétacé» 
(buciennem  ces  ègillets  irès-gréJcs ,  diilaos  ,.aU 
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ternes  ,  lâches ,  filiformes ,  fubulés,  honiontaux,  i  ports  avec  le  cypenu  ht^fpan  f  elle  en  àiShrt  par  les 
iroti  un  pouce  .  compérés  d'écaillés    folioles  nomfaîettftt  de  l'involiicre  univét(el,  8( 


leagf  d'environ 

fort  petitts  ,  alt«rncs  fur  deux  rangs 


diîîantes 


obculls ,  un  peu  noirâtres.  L'iuvolucrë  ur.iveriei 
eft  formé  par  piuiît-urs  foliotes  feoiblables  MU 
Ceuilies  ,.-inégalès ,  la  plupart  plut  longues  cjue 
rombelle  i  les  folioles  des  invoLucres  partiels  bien 
plus  étroites  t  linéaires  «  phis  courtes  que  les  oui- 
bellule<. 

Cette  plante  croie  dans  l'Inde  &  au  Malabar. 

109.  SoucHET  hafpan.  C_,perks  kafpdn.  Linn. 

Cyperus  caille  tùquttro ,  fvliofo  ;  umbellà  fuprà  de- 
compcfiiâ  ;  fpicuUi  umbtUato-j'tJlîiib^ts.  Linn.  Sptc. 
Plant,  vol.  I .  pag.  06.  — Flor.  leyl.  37.  —  Rou.l). 


Cram.  pag 
Cener.  vol.  j  _ 
Plant,  vol.  I.  pag.  187.  n" 


ir.  47.  tab.  6.  fie',  u  —  Laou  lil. 
pag.  i4<.  n».  728.—  WiUd»Si?ec. 

Gramea  Cyptroidtt  ,  madtmfpatanum  y  paniciUâ 

nb.  191.  ng.  1. 

>   ;  Ses  xacîpes  fout  d'un  brun-noir^  fibreufe s  ;  elles 

ÎroQuifenc  des  tiges  hautes  au  luoim  d'un  pied  , 
riées,  à  trois  anglts  très-failJLms,  mûr  it  s  i  leur 
partie  infeiieure  de  feuilles,  linéaires  j  d'un  vett- 
uimâne,  ftciées,  ordinsimçenjE  |)Atii.to«f im»  que 
les  tiges. 

Les  fleurs  font  réunies  en  une  ombelle  termi- 
nale ,  compofée  ,  très-ample ,  dont  les  rayons  font 
très-noiiibrtux,  étales ,  inégaux  ,  tri.ingu!aires  ;  les 
uns  terminés  par  des  epillets  ftrlitles  }  d'autres^ 
en. bien  f^us  grand  nombre,  foittenant  une  om- 
belle lîmple  ou  coippofce,  dont  les  iav<  ns  filifor- 
mes luppottenides  épiiîets  pic'.quL-  I  cji  île  s ,  égale- 
ment difpofésen  une  petite  umb^lle.  Ces  épillets 
font  comprimés,  linéaires,  longs  d'un  demi  pouLCj 
comporés  d'ccailles  fort  petites  ,  imbriquées  ,  lur 
deux  i-angs,  de  cotdeur  brune ,  un  peu  obcufes» 
légèrement  ponduéesj  de  feize  à  vingt  fur  chaque 
4pillee.  L'involucre  wnyçtfel  n'a.  ordinaicement 
que  deux  grandes  Coliolts ,  l'une  d'elles  plus  lon- 
gue que  rombelle.  Les  involucres  partiels  font^4^ 
écailles  lancéolées,  fituées  i  U partie  înfiérieuie 
de  chaque  petite  omb;îile.  Les  rayons  font  enve- 
loppes i  leur  bafe  chacun  par  une  gaine  longue 
4'eovicon  un  dapat-pottce  ,  tronquéek 

Cotte  \il\mc  croît  diUi«.l*lode  8c  l'Çthiopie.  9^ 
{V./,  m  heri.  Lam.  ) 

iio.  SovcHBT  à  longues  feiulles.  Cypenu  imi- 

gjfolius. 

■  Cyptm*  cifbn^  uiquevo  ^  bafi  longe  fviwfi  ;  um- 

^ffmo.  CN.) 
Cette  plante  paraît  avoit  de  tiès-^aods  rap> 


diftingut'  par  fes  feuilles  la^^ 

_  Ses  t!::es  font  drni'c; ,  Imites  d'unriedou  d'iia 
pied  iv-  ciciiii  .  munici  a  leur  pattie  intérieure  de 
tn.qà  lîxf.uilLs&plus,  plan.s  .thoUes,  ftriées, 
point  rudes  à  leurs  bords,  ^.kis  longues  que  les  ti- 
gts,  larges  aU  moins  d'un  demi-pouce  ,  tmbral- 
Ihnt  Ls  riges  pat  une  ^une  Uche^ O^ntblVieafej 
un  peu  purpurine  à  fa  bafe. 

L'involucre  univerfel  eft  compofé  de  cinq  à  fix 
foUoles  &  plus,  inégales ,  femblables  aw feutllet , 
bien  plu&longues  q  ie  l'o  nbcîle  ;  celle-ci  efi  trois 
fois  compofée,  outre  d^-s  paquet»  oc  fl.uis  pttf- 
que  fe.'lilirs  dans  fon  centie.  Les  rajrom  font  num- 
breux  ,  Étales ,  trcs-inégaux  ,  roides  ,  alongés, 
IilKs,  triangulaires;  Us  ombellules  garnies  d'un 
inv<il!  crç  .1  plufi  urs  folioles  lubul.cs  .1  leur  far- 
tic  lupeiieure,  plus  courtes  que  les  rayons.  Les 
ep  illets  farciculéi  8f  fefliles,  prefqu'en  grappes  on 
onibcUts  à  l'extrémité  des  ombelles  partielles;  i!$ 
font  petits,  ovales,  comprimes,  roulkâiresi les 
s  (.ailles  imbriquées,  concaves,  ov,aks,  aiguâ, 
réfléchies  légèrement  à  leur  fomniet. 

Cette  plante  cioîi  à  Madagafcar  «  oA  «llea,^ 
recueillie  par  M.  4a  Pkvc-TiiCN«us..(K. /:  i«  hvk, 

F.  r.) 


rus. 


z  1 1 .  SoucHBT  ï  fleats  lâches.  Cypenu  iaxijto- 


^penueuimo  triquttro  ,  nudo;  urtihcllâ  L'-j-rpcfuà; 
ra£u  numéro fiffimis  ,  lonfifimii;  fpiciUU  juoai^uis, 
itixijlo  !S  ,  wn.H-lUio-fffiUuus  ;  rnvo/uerofofypHyl^, 

nyi  J  par:iM'i  J  fuidiphy/Zo.  (  X.  ) 

C'eft  une  grande  &:  belle  efpèce  qui  fe  rappro- 
che par  fon  pon  du  ^ype^us  papyrus.  Ses  tiges  foJK 

haute»,  peu  épailfci ,  ghbrts,  Qriécft,.nttf^ 
lai^s.,.  dépourvues  de  feuilles.,  terminées  par  une 
ombeite  très-ample ,  dont  les  rayons  fontfouples, 

'  triangiiliires ,  extrèmenient  nombreux ,  farci,.u'és, 
long  de  huit  à,d^^  pouces,  fputena;)t  à  leur  foin- 
met  uns  forte  d'ombelle  compofée  d'épillets  fef- 
files,  ordinairemer^t  peu  nombreux,  evêles,  fu- 
.  bulés,  lonçs  d'un  à  deux  pouces  ,  dont  les  écailles 
:  font  d'un  brun-clair  &  luifant,  alternc<;  ,  un  pes 
'  disante» ,  concaves ,  lancéolées,  obtufes.  L'inro* 
Inrre  tmtverfel  ef^  firmé  de  pluOeors  folioles. 
coara-'Ç ,  roi  ies,  erfiforni-  s  ,  fbiées,  aigtiès  ,  éiar- 

!(icSk  4'leut  b4't;.i,ltis  mvolucres.p^iirqels  a  '^jiJi  if*- 
iolff  ^rèsr^aiwcef  iaéiales. 

Cette  plante  croit  à  llidepife>r.  (Kf,  i» 
herh.  P.  T.) 

1 1.^.  £|Q(|Ç9BT  ip^pier.  Cyperas  papyrus.  Linn. 

CyptruM  caimo  tri(]meu»,  iiftéA;  umàcilà  invob^, 
cri*  I»^iMe>i  ùmêtÊoUU  triri^ttit^fit^és ,  hm». 


Digitized  By  Google 


sou 

poriius  zfpUulis  Htùs,  Linn.  Syft*  veget.  pag.  ^7. 
— Ronk  Oramiii.  pag.  91. 

Cyptnts  culmo  trîquttro  ,  nudo  ;  umhtllà  iitvolu- 
tris  tongiore  i  radiis  b^i  viginaùt ,  fpiculis  fubula- 
ùt.  Lam.  Illuftr.  Genei.  vol.  i .  pag.  147.  n°.  731. 

Cj/fe/mi  emlmo  trfaaetro ,  nu</9  ;  nmiëité  j^tpliei, 

frUofj  ;  peduntulis  Jimplhiffimis ,  vagîttMtS  ^  difikf^ 
jpicaïU.  Koy.  Lugd.  Bat.  pag.  yo. 

Cyptrus  omnium  maxim»s  ,  papyrus  didus  i  io- 
a^s  êûaimù.  Mich.  Gai.  44.  tab.     —  Motici,  ] 
Gum.  14. 

ûaenu  eaodù  ,  nmdiu  ,  uUinii  i  vapnîs  hrevikiu 
fmâmùUt  if^h  umdoriki».  Scfaeach.  Gfamtn. 
fa(.$87.tab.  8.6g.  14. 

Cyrerus  nllotuui  v,7  fyrijcus ,  papyrsceus .  Mo- 
rif.  Oxon.  Hill.  5.  pjg.  139.  f .  8.  tab.  11.  fig.  41. 

FajNTtu  nilotUa.  J.  Bauh.  tlift.  2.  pag.  JOC».  le. 

—  LomI.  Icmi.  tak  .79.  —  IiteiB  «  Advetf.  38. 

Icon. 

?apyrus  trmiû  MM,  Dalech.  Hift.  2.  p.  ^878. 

ub.  1S85. 

Fapyrus Jyriaca  &  ficUUtta.  C.  Bioh.  Pin.  19. 

—  Idni ,  tlwacr.  Bottn.  pag.  333.  Icon. 

Sari.  Theo|>hraft. 

pjpyrus.  Hruce  ,  Itîn.  y.  pag.  "t,  lab*  i. 

C«rm.  j.  pig.  i  3.  tab.  i. 

Vulgairtmtnt  berd  par  les  Egyptie  n. 

Cette  plante,  (î  intérffTinte  par  fa  grandeur 
Aç  par  les  tifages  auxquels  il  p.iroit  que  les  An- 
ciens l'ont  empliy/e  pour  h  f.ibrtcjtinn  tU-  1-ur 
papier,  fe  fait  diitinguer  j>ar  ia  hauteur  de  fes  ti- 
ges ,  &  par  l'aroplenr  Se  la-iégaUrité  de  fes  om- 
bs!les. 

Ses  rarines  font  trè«-  groflfes  ,  pref^ae  de  l'é- 
paiflêur  do  f>aignet ,  rameafes ,  «Ionisées ,  noiiev* 

r«  &  s'érendjnt  très  au  loin  i  elles  proiluifi-nt  une 
tige  haute  de  huit  à  dix  pieds ,  triangulaire ,  ftrioe  , 
glabre  .  de  oottlenr  p4le  &  cendrée ,  au  moins 
aiil&gro0e  que  le  bras ,  très-ctiilée  vers  fon  fom- 
met,  très-dreîte  ,  dépourvue  de  feuiiles  dans  fa 
longueu'  ;  c  JI  ">  d::  l.i  l>,ile  afr-7,  hrgrs  ,  droites  , 
enfiformes ,  bi.  n  plus  courtes  ^ue  Utige.  CelU-ci 
Te  termine  par  un  très  >  grand  nombre  de  rayons 
a'onpés,  prefqu'égaux,  grêlos ,  très-ferrés ,  tri ingu- 
hircs  ,  nuuiis  à  leur  bjfe  d'un.;  caîne  cylindrique, 
longue  d'environ  deux  pouces.  L'involucredc  l'om- 
bell?  générale  eftconiporce  d'rnviron  huit  folioles 
la'g-s  ,  enfiformes ,  aip;i!ès ,  bien  plus  courtes  que 
l'omet  !  •  ;  Iln  >|Hitre  foiioL'f,  extérieures  plus  lar- 
ges quo  les  autres.  Les  ombeiiuics  ne  Ibnt  guère 
Tontt»r»{;Ée<  que  de  ttoi*  â  <|ttatre  rayom  très-coortss . 
l  ijr  '  vo'urred::  trois  to;toLs  flnnc  ' s ,  droites , 
plus  longuei  <|ue  ces  oiiib«UulÊ»«  (Quelquefois  k»  ■ 
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vàyons  de  l'ombelle  univeriel  font  fimples  ,  i8c  ft 
terminent  par  des  épilletS  alcerfies,  URS  oiid»el> 

Iule }  d'autres  fontftérile». 

Ses  fleurs ,  (îtiiées  à  l'extrémité  des  ombelles 
p.irtic-ltes ,  font  difpofées  au  fimimet  de  chaque 

rayon  en  un  épi  court,  foimé  par  un  grjn.î  nombre 
d'épi'lets  {j&ittles  ,  alternes  ,  arèles ,  preique  cy- 
linariquès ,  fubulés ,  garnis  d'écaiHes  concaves  » 

étroites  ,  prerqv.'cbturcs  ,  un  p-:  u  roiiT  irrcs  fur 
leur  Câtêne*  trcs-bianches  âc  nurmbraucuui  x  leuci 

Cette  plante  croît  fur  le  bord  des  fleuves  dana 
la  Calabre  ,  la  Sicile  j  &  patticutiéremeot  daoa 
l'Égvpte  le  long  (to  Nil.  On  ta  cultive  an  laidin 
des  riantes  de  Paris,  ^.{y.if,} 

O^fcrvaticns.  Tl  rcfle  ,  fur  le  vécitable  cyptrus 
papyrus  de  Linné  &  des  .\nciens,  des  doutes  afle^ 
breii  fondés,  il  paroît  quil  eh  exifte  plulieurs  ef> 
i  èces  conlondiies  en  une  Iculc.  C«  que  l'on 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  a  les  folioles  des  on»< 
belles  partielles  beaucoup  plus  iongves  ({tte<lea 
rayons ,  ainfi  que  le  dit  Linné. 

M.  du  Petit-Thrtinr?  en  3  ripporté  une  cTpècb 
de  MadMgaicaf,pa:f.iitement  tembl-iblc  dans  toutes 
fes  parties  au  cyptrus  papyrus  de  I.ttiné  ,  mais  qiii 
en  aiflFère  .par  ta  collerette  des  ombelluU.s ,  bien 
plus  courte  q\je  cet  métnes  ombetlules.  Ce  même 
favant  a  diftingué  dars  c.tte  efpoce  dr-ux  petites 
écailles  ^tuées  aux  deux  côtés  de  l'ovaite  »  outre 
récaille  talicînalé  qui  le  recouvre.  \ 

C'était  avec  les  titiies  de  cetn  plittife 

q!i'.nitrLtois  on  [  rèparoit  I;'  papier  en  Égypte.  Oh 
les  divubicen  vingt  lames  lort  minces  \  on  Issai*- 
rofnit  avec  de  l'eau  >  on  les  fàifoit  ileflecher  aa 
foleil  t  pt>i&  (Ml  les  crdifoit  en  difFrt;;  ns  f;:  ns ,  &^  on 
Jesflwttoit  à  la  preflie.  On  frimqur  ir.  égal  metic 
du  pipiîT  avec  fc»;  fiiuiîles.  On  2p|»e!o!t  pjyicr 
tiéûiifitt  l'efpèce  de  gros  papier  enrtpnrétiqua  que 
l'on  taifoit  avec  l«f  parties  qui  tourhoitfnt  le  pl<i» 
près  l'écorce  du  pjpyi:: ,  cir  le  bf  au  pri,  !  r  >.-toit 
fait  avec  ia  matière  c^ui /.It  au  dctiuus  de  l'ecorce 
&  de  la  lame  qnt  la  touche  îmmétttatemelir.  il 
éioit  très- léger  8c  comme  calandre. 

Après  avoir  détach;;  &r  enlevé  l'ecorce  de  le 
lige  decètté  plante, m  enip^oyoit  encore  h  partie 
iiiTririeurc  ,  mrciicu'e  &  fporgii  u''t  ,  p  nir  en 
faire  les  tréches  des  flambsaux  qu'on  portoii  dans 
hs  funérailles^  8e  qufon  tenoic  altwMi  tant  qiM 
le  cadavre  rtfioit  expofé. 

Les  h^bitans  du  Nii  empI^Toieut  les  racines- de 

ce  (o!j<h-t  pour  briller  5'  pour  fibriquer  différent 
vafes  1.  nr  ufip  C  '  1  c  ti  -laçoit  la  tige  en  ft.rme 
<le  tiOfu  ,  pour  tonltrinre  d?.$  barques  qu'on  gou- 
dronhoTt,  Se  de  l'écorce 'inériemie  om  //j^r  oil 

faifoi:  des  voiles  ,  d  •^  r.nxts  ,  des  h.-!v:!-  -  i:n^  , 
des  couveautos  pour  ics  lits  û  Us  maisons  ^  des 
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cordes ,  des  «rpècet  4e  dia|»êaax  .  8c  enfin  <ln 

j>apier  â  écrire.  Li  partie  inférieure  &  futcnîente 
de  h  tige  &  les  racines  tounùilënc  une  fubilancé 
aUmenuire.  Au  refte  >  ce  papier  éioic  aodenne- 
ment  faeri  ou  hiratique  ;  il  ne  fervoit  que  pour  les 
livres  de  la  religion  égyptienne.  Porte  i  Rome  & 
différemment  préparé  ,  iavé  ,  battu  &  liffé  ,  ce 
papier  prit  le  nom  àîAugufit ,  de  Uvit ,  même  celui 
du. papetier  faHnht.  On  ironvera  »  fur  te  papier 
d'É^ypre  ,  plus  amples  détails  dans  une  favante 
Differcation  du  comte  de  Caylus  ^  en  lyjS. 

L'ufage  du  papier  d'Égypte  paroît  avoir  fucce'dé 
ï  celui  de  plumuis •unes  fubftances  dont  fe  font 
fervis  les  Anciens  {car  on  écrivoit  fur  des  peaux  « 
fur  des  tablettes  de  être  ,  fur  des  coquilles  ,  fur 
des  métaux  ,  fur  l'écorce  intérieure  ries  arbres 
(k /t^c).  fui  l'ivoire  ,  fur  des  feuilles  de  pal- 
nûer*  fur  la  toile  de  lin  &  de  coton .  fur  du  par- 
chemin, &c.  Avant  l'invention  de  notre  papier 
de  chiffons,  en  1470 .  on  en  faifoit ,  en  Orient  j 
avec  des  cbitfbos  de  toile  de  cecon. 

11$.  SOVCHET  papjrroîde.  Cfftnu  fmpyf^de$, 

Cyperiu  (prolifer) ,  culmo  triqutm,  nudo  ;  um- 
^eUd  involucro  longiort  ;  radiis  numtrofifflnùs  ;  Jpi- 
<culi4  minimis  ^  pnliferis.  Lam.  lUufti.  Gêner.  voL  i. 
fat.i47*n».7H» 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites  ,  longu  v»;  de 
deux  pieds  &  plus,  glabres,  vetdàcres,  triangu- 
laires ,  ftriées,  dépourvues  de  feuilles,  garnies  à 
leur  bafe  de  tnembranes  lâches  ,  minces ,  roufTi.  â- 
tresi  inëgales^  longues  de  deux  à  quatre  ou  cinq 
fwuces  {  les  tiget  fentenanc  i  leur  femmet  une 
«ndwUe  ordinairement  imfie  *  remarquable  par 
fts  rayons  très- nombreux ,  environ  une;  cenuine 
&  plus  ,  prffqiie  tous  éçjuv  ,  i-.cs-Ccrtés  ,  filifor- 
mes .  très-iïmples .  munis  à  leur  bafe  d'unâ  petite 
gaûie  courte ,  brune  ,  membraneufe ,  tronquée , 
terminée  psr  des  éprl'ets  petits  ,  rrèî-étroits  ,  li- 
néaires ,  îubuies ,  ramaiies  quelauctoîs  en  une 
petite  ombelle  à  rayons  courts  »  oe  trots  à  dnq , 
fooveot  piitt  noiid>teux  &  même  deux  fois  om- 
beHés.  Les  écailles  font  d'un  brun-ebfcur ,  ovales  : 
Jl)  centre  ue*.  ornb'.'lles  fourni  i^uêlquefori  d'au- 
tres épiUecs  de  même  forme. pédicellés,  réfléchis. 
L'involucre  univerfel  eft  compofé  de  plufieurs 
folioles  élargies  i  leur  bife,  epfifonnef,  plus 
courtes  que  l'otnbetle. 

Cette  plante  croît  à  l'Ile-de-France ,  dans  les 
lieux  marécageux  &  fur  le  bord  dei  ieaves. 

(  V.  f.  in  keri.  Lam»  )  . 

114.  SooCHBT  joocoîde.  Cyptrui  jmwda. 
Lamarck. 

Cyptnu  eulmo  trîquttn  ,  umhetti  iteompoftâ  « 

fuhnudâ  ;  fptcu/tt  parvis ,  aggregais  ,  fcrrato-fquar- 
fofii  i  glumis  acutis.  Lam.  liiufti.  Gsnec.  vol.  1 
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Ce  feuchet  a .  par  fa  paninile  de  fletirs  »  beaa> 

coup  V  reffemblance  avec  le  jaaeus  pitofus.  Sei 
tiges  ionc  droites,  glabres^  triangulaires,  on  peu 
comprimées ,  ftriées ,  foibleej  w»  feuilles  ï  mat 
partie  fupérieure  (  je  ne  connois  pas  ta  partie  in- 
férieute) ,  terminées  i  Uar  Commet  par  une  pani- 
cule  prefqu'en  ombelle  ,  cînr.t  les  rayons  tres- 
inégaux  fupporteoc  des  ombelles  patUéUes.  L'in- 
volucre univerfel  eft  compofé  de  dent  fidieki 
inégales,  plus  courtes  que  l'ombetle ,  linéaires, 
fubulées  (  la  plus  petite  bien  plus  courte .  quel- 
quefois nulle  i  les  involucres  paniels  fon  petits, 
à  deux  folioles  oppofées .  inégales,  aiguës.  Les 
épilicts  font  comprimés,  petits ,  abrégés,  feflîlei 
ou  légèrement  pédoncules;  les  écailles  calicinalel 
d'un  brun-rougeâue,ovale$<  aiguës  à  leurfommetj 
dont  la  pointe ,  en  iVkartant .  fait  paroitre  les  épH* 
lets  dentés  à  leurs  côtés  oppofés. 

filtre  plante  croî'  probablemcnr  dan»  lesindej. 
Lli^  a  été  communiquée  à  M.  Lamarck  par  M.Si)D- 
Wiac.  (  F*f,  i»  Aefà,  Lam.  ) 

tlj.  SoucHET  flabelliforme.  Cyperus  /aitUi- 
Jbrmis,  Roctboll. 


Cyptrus  culmo  triquttro  ^  foUis  im  fm 
cottfenifi  ÊtmMtû  MÙUaribiu .  dtcompofids  ;fpicidi$ 
ovatit,  WUidea.  Spec,  Plant,  vol.  1.  pag.  189. 

Cyperus  (  flabelliformîs  )  ,  culmo  fuUato ,  trique- 
tro  {  invoLcris  alternit  iftduneulii  axilluriiiu  fJoU' 
i  a  riii  ;  unuitêtiiai  mÀelUuu ,  e9rymii/ins*  Reolk 
Gram.  pag.  41.  tab.  1 2.  fig.  2. 

Cyptna  (^abelliformis  ) ,  culmo  triquetn,  nuit; 
hvotuert  maximo ,  polyphyllo  ;foltoUs  aiunUtift- 
JunculU  corymbiftris  ,  axiUa/iiiit.  LuB.  ID.  GMICr* 
vol.  I.  pag.  147.  n*.  751. 

Cette  efpèce  a  d?  fi  grands  rapports  avec  le 
eyptrmt  tdurnifoliu} ,  qu'il  eft  même  douteux  que 
ce  ne  foit  pas  la  même  efpcLc.  M.  Lamarck  a 
regardé  ces  deux  plantes  comme  identiques  ;  elles 
oftreot  iréanmoins  quelques  dtfftrences  qui  poaf> 
roient ,  (I  e]|e«  Cofu  confittiiet,  empêcher  de  k» 
confondre. 

Celle-ci  a  des  tiges  plus  épaiifes.  torfes,  pro- 
fondément cannelées ,  ftriées.  à  trois  angles,  gla* 
bresi  mies  a  n'ayant  4  comme  l'autre ,  que  des  feuil- 
les terminales  ,  alternes .  très-rapprochées ,  qui 
forment  la  collerette  :  elles  font  au  nombre  de 
vingt  â  vingt-cinq  ,  planes  ,  enitformes ,  très-lon- 
gues .  avant  environ  un  pied ,  aiguës ,  de  l'aifleile 
defqueîfes  fortent  des  pédoncules  folitaires,  qui 
fupporcent  des  corymbes  omtiellés,  compofés  d'é* 
pillets  petits,  ovales .  un  peu  aigus  «  mais  appris 
chant  bien  moins  de  h  figure  linéaire  que  ceiizde 
cyptfvÊ  ahtnUfoliiu. 

Cttce  plwM  cnlt  du»  f  Arabie  heuretife.  y  . 

jié.SoocHer 
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.  ii6,  SoucHET i  feuilles «lunic».  C^mu «lur- 

Kifolim.  Lina, 

Cyperus  eulm»  triquttro  ;  faliii  in  fummo  eulmo 
coitftrtis  ;  umèfiiij  axiUarikus  ,^  contfojîtis  ;  fpiculit 
iiwriiiu..  WlUtÉ.  Spec.  PUiit.  vol.  I.  pag.  22^. 

Cypirus  (  alterrifolius)  ,  culmo  triquetrCf  nudo ^ 
aput  alunuàm  foUoft  ;  ptémetUis  UitcraUiitt ,  pro- 
li'fmf.  Linn.  Manr.  ptg.  18.  —  Jacq.  Icon  R».  X. 
bb.  298. ~ Idem, Colleâ.  2.  pag.  jo6. 

S-»;  ve^çt  font  hautes  d'environ  uif  pied ,  nues, 
un  peu  triangulaire.^ ,  glabres ,  (liiées ,  de  couleur 
glauque,  f<;ui!!e-s  reul'-'.urtit  a  Icir  pirtie  fupé- 
rieurtr.  ^.e^  feuilles  font  irè^ •  rapprochées  .  alter- 
ne* ,  très  1  flés,  nerveitfes  ,  enfiformes  ,  larges , 
aiiiuës ,  i(tev{.iles ,  loiigu*^  d'un  demi-pie^  &  même 
d'un  pied,  tbrroani  prefqu  un  çraiid  iiwolucre,  un 
p'  I  rudes  fur  teiM»  ooiWj  MA»  oa  prel<|iie  (ans 
gaine. 

De  l'aiiTelle  de  chacune  de  ces  feuil'es  furt  un 
pédoncule  jî'ifortiiejtroU&  quatre  fois  plus  c  uun 
que  cet  feuîUea,  accompagné  d'une  braâ  e  fuhu- 
lée ,  fontenant  à  fon  fommet  une  otnbetle  nu  plu- 
tAt  lin  p-=tit  corv^be  ratiif  ux  ,  compofë  d'épillct* 
•flcx  petits,  lioéaifs,  formés  d'écaïUes  pt;tites  , 
imbriqtiées,  peu  nomtoeolès ,  d*an  jauiie<iair. 

Cette  p'attte  croît  dans  les  Indes  &  à  l'île  de 
Madagafcar  Elle  m'a  été  communiqués  pat  M.  Du- 

117.  SoucHET  méiiccïie.  Cyptrus  mtUcoiJes. 

Cypens  anik  tmù,  foliofoi  poMiâM  tlangatâ , 
toartintÂ;  fpttaiiâ  fwilt  sem$i  ilmmis  muero- 

natit.  (N-) 

Cette  plante  n'appartient  que  foiblement  à  ce 
genre ,  c  -iin-  on  le  verra  par  le  détail  des  partit. s 
de  la  fructification,  extrait  d'une  nojte  qui  m'a  ece 
ammuiquée  par  M.  éa  P:ttc-Thoii««. 

Elle  a  par  fa  panicule  le  port  du  mtUca  cêruUa. 
Ses  racines  font  compolëes  de  chevelus  qui  ad- 
hèrent fortement  I  h  terre.  Ses  «ges  font  c>'lin^ 
driques  ,  ttès-fcrmes ,  élancées,  hautes  de  deux  à 
troi-i  pieds  I  les  feuilUs  radicales  étroites  \  les  cau- 
linaires  roides ,  planes  ,  alTei  larges ,  rudes  a  Lurs 
bords .  aès*aign^s*  Les  fleurs  font  difporées  en 
une  panicoîe  oroite  ,  along^e ,  trèS'finrrée  ,  bSêf 
gié?  ,  longue  d'environ  nn  pied  ,  dont  !ts  tameaut 
ptincipaux  lortent  de  l'aidellâ  de&  feiaUes  fupé- 
rieures  plufieuts  enfemble ,  appliqués  à  une  des 
faces  de  la  tige  cteulée  en  gounière.  Ce»  rameaux 
font  tr^-comprimés ,  \  devs  angte*  tranchans  { 
leurs  divifions  nombreiifes,  très-ferrées,  t.es  épil- 
lets  font  petits  à  ptine  comprimés ,  axi  lair^s  & 
teraiinawi,pédtce1lés ,  roufleatret ,  ovales ,  aigus, 
p»ttdfiores>  comporét  de  deux  écaillea  extérieu- 
les,  brunes,  rcarieufes ,  teitninéfls  pat  une  pMttio 
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droifê  ,  asfï:  î^nfoe  nu'elLs  ;  l.'s  <*f5iH?s  calici- 
nales  de  même  forme,  i  nbii^u  t-s  û.c  .''.''•j*  fVi^i^ 
un  peu  plus  l.)ngjes.  Klles  tu  nr  r  neiit  lix  fi  ainens 
llériles,  velus  i  ttois  fertiles,  à  peine  plus  longs 
que  les  écailles  ;  un  ovaire  trigoi^e  i  un  ftyle  iffi 
en  !  rn  i  iir  .\r.x  étamines ,  triïi  le  à  fpn  fommet^ 
une  tcnicncc  /aunâtte  «  lide,  a  trois  faces. 

Cette  plante  a  été  obfervéo,  par  M.  do  Petic» 

Thouars ,  dans  k-s  bois  humides  &  élev-s  aux  iles 
de  France  &  de  Bouiboo.  (  K.jf^  iitkeri.P.  T.) 


*  Çfi^us  iiutrtêlm*  —  put 


*  Cyperus  (marginatds)*  iulmo  ttfti  »  épl^Uo  g 

Prodr.  pag.  18. 

*  Cyperus  (  texilis  ),  cutmo  terni  ;  umheUi  dêe»m- 

pofiiâ  {  involitcro  dodcîufhyllo  ,  Icvi ,  irtvitrti  fii' 
cuits  oblongis.Thiinb .  Prodr.  pag.  18. 

♦  CyPtrtiS  (  atgyptiacu^  )  ,  ci,/ma  unti  ,  nudo  , 
iip\e  fi'U  u/îs  mullis  ,  corrpiiiiis  ;  invo  uco  rnaximo 

fo  i/que  recurviâ.  Cloxin.  Obferv.  Bocao.  pag.  ao. 
tab.  ). 

♦  Cyperus  (pulcher),  culmo  trigono  {  umbilléde- 
compofitâ ,  ûnoUtro  fi  b/iexapkvlU  ,  irwwrt  iJpioiiiM 
ovattt.  Thuob.  Prodr.  pag.  is. 

*  Cyperus  (  ianceus  )  ,  culmo  fn^pm  ,  Jàliofo  f 
umbtltâ  compofï.'J  ,  invotucro  auplA  invhn^JjùÔUiS 
oblongis.  Tliuiib.  Pr  ulr.  pag.  iS. 

♦  Cyptrus  (  gr  ulatus),  culmo  fuiangulato ,  ad 
hdjln  fni.tto;  hr.ict  is  ad  apictm  pea\ir..u:'!s  dupli 
longioribiu  tJpiruLttr  remotis.  For»k.  f  lot.  Zgypc** 
arab.  pag.  t).  n*.  ^^f 

*  Cyptrus  (  I  l  op^ll  itus  ),  culmo  inquet'-o  ;  umhtUi 
fttbhfx-iphylld  i  radiis  alwnis ,  conftnii  ,  ramofis  ^ 
fafcieulatis  ,  éfkjfttis  ;  fpi(uli$  litcari-  lanctolatis, 

Vahl ,  F.glog.  2.  —  Rich.  in  KGt.  Soc.  I  Sift.  Nat. 

Parif.  I.  pag.  106.  —  Perf.  Synopf.  Plant,  voi.  1. 

pag.  6x.  ni*.  4)* 

♦  Cype'us  (  nigT)  ,  culmo  tri^uetro  ,  nudo  ,  gla- 
bre i  fuiiii  enfiformibus  ,  umbcllâ  foliofâ  ,  pedunculis 
plurimis ,  longis  ;  fpicis  Iaxis  ,  nigricantrbut.  Rnls 

Se  Pav.  Flor.  perov.  vol.  1 .  pag.  64.  n".  79. 

SOUCHÏÏTS.  Cyptroidià.  Famiîfe  d?  plantes 
monucutyledunes  ou  à  uit  fcul  lobe  ,  .iiult  nom- 
mée à  caufe  du  genre  faucha  {cypt'us)  qu'elle  ren- 
ferme. Cette  fanoille  paroit ,  au  premier  afpeâ, 
n'être  qn'un  démembrem»  nt  de  celle  des  gramî.. 
necs  ,  avec  laquelle  ,  i!  cft  vni  ,  elle  a  de  uh%- 
gran^  rapports,  mais  il  eu  très-iacile  d'en  faiHi 
les  différences. 

Les  fouchets  n'ont  point  ces  balles  qui  confti- 
tuent  le  c»lice  &  la  corolle  ,  ou  plutôt  la  double 
enveloppe  des  fleucs  dm  les  graminées.  Leur 
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-«d&M  n*ell  çQîspiré  «rJ«  o'une  f^"^*  écaille  pour 

<"3^f  Beur  ,  aot^r  que^quefuis  pluficuis  l'ont  (ié- 
ri!es,  &  dans  ce  clj  le  ca.uu  l'emblc  compofé  de 

,pl.ifietir$  paillettes  ou  écailles.  H  y  a  trois  eu- 
mines  inrérées  faus  te  piftil  i  un  ovaire  fupérieur; 

un  feul  ftyle  ;  trois ,  raremem  deux  ftigmatei  ;  ure 
feule  rtinmce  nue  ou  tuniquéc  ,  cnvirorriéi  dans 

.fiuelqui.  s  efpèces  de  duvet  ou  de  poils  à  fa  bafe; 

iembrynn  &  la  germiiutioa  de  même  que  dans 

K%  graminées. 

Les  fleurs  font  réunies  en  épis ,  ou  par  fafci- 
coles ,  ou  agglomérées  en  téte  .  Sec.  $  elles  font , 

fr.i  hermaphrodites ,  ou  rnonoi  jur  s ,  trè^-rarement 
mimiques.  Les  tiges  ou  chaumes  font  cylindriques 
ou  triangulaires,  la  plupart  fans  artivuLcioiis.  Les 
fcuiîl  s  railicalès  cjulinaires  embraiTciu  les  tiges 
par  une  gaine  entière ,  &  non  tendue  comme  celle 
des  graminées.  Les  feuilles  qui  accompagnent  les 
Heurs ,  foie  comme  braâéea  ou  eonmie  int oJucre, 
font  privées  de  gaine. 

■  Les  principaux  genres  de  cette  fanûlle  font  les 
fttivans: 

I.  Fleurs  i»Mp%vr/. 

'  Leslaîchet  .....Cin». 

II.  fleurs  htrm^hroiitts. 

Les  fuirènes   Fuirena. 

Les  choins  ScfiMus. 

Les  linaigrettes  Eriophorum. 

Les  fcirpes  Scirpus. 

'   Les  tryoccphales. ,  «  Tryoeepluùan, 

Les  killinges  KiUingia. 

Les  chryfites  *  ChryfoHx, 

.  Lesinapanet.  ...M^p^mm. 

SOUCL  Calemdulé.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones »i  fieurs  compofées ^  de  la  familîi  des  co- 
lyn^îtem  j  qui  a  des  rapports  avec  les  ofhofptr- 
mum ,  &:  qui  comprend  des  herbes,  rareineni  des 
atbudes  ,  tant  exotiques  «qu'indigènes  de  l'Europe^ 
dont  les  feuilles  font  entières ,  les  fleurs  ttès-of 
alinairement  folicaires  Se  terminales. 

Le  caradtère  cflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vu  calice  à  folioles  landoUet ,  igalts  y  dti  flcun 
radîles  ,•  Us  fieurtns  du  centre  fllriles  ;  ceux  qui  Us 
entourent  hermaphrodites  ;  Us  dcmi-jîeurons  jtmelles; 
lesftmentes  de  ptafieurs  formes  dans  le  mime  indi- 
^tUa  j  point  eàgwûes  j  le  rk^putlt  xu. 

m 

Car/. cxiRE  générique. 
Les  fleurs  font  radiées  ;  elîes  offrent  : 

1*.  Un  calice  comjpofé  de  plufieurs  foliole*  pff- 
Bue  tontes  égalas,  fancédées,  prcfque  difpofées 
Ibr  deux  f angs.  .  *  i 
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1**.  Une  eoroOe  radiée ,  compofée  de  flevroni 

mâl^s  dans  le  ctntr  -  .  d'.  uT  'S  fl.urors  herma- 
phrodites qui  les  entourent  i  de  dtmi-Ûkurons  fc- 
meiks  i  la  circonférence. 

I  es  f.turons  font  tubuî^s  ,  de  la  longueur  du 
calice  ,  oivifés  en  cinq  dents  à  leur  lin.be  ;  les  uns 
centrais  ,  mâles  &  flériles}  les  autres  «  plus  eité- 
lieurs ,  hetniiiphrodicea  &  iertilas. 

Les  demi-fleurons  tous  femelles,  fertiles ,  fitu^s 
à  la  cifcontéience,  très-longs,  eialés,  ordinatre- 
mcnt  en  mèfne  nombre  que  le»  folioles  du  calice, 
triientés  i  leur  fommec,  fouvent  velus  â  leut 
bafe. 

Cinq  tiamines  fyngénèfes,  dont  les  fifamCfls 

font  capi'Iair^s,  Trè^-co-.iris  ;  K  s  anthères  rvu-^ies 
en  un  tube  cylindrique,  de  ia  longueur  des  fleu- 
rons. 

4*.  Un  ovaire  oblong ,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme ,  de  la  longueur  des  étamines  ,  furmoné 
d'unlHgmate  à  deux  découpures  oblongucs,  acu- 
minéesj  réfléchies. 

I  ti  fcmcnces  f<'ntaires,ti4$-0rdinairement cell« 
tic:  ia  circotiterence  comprimées  ,  membraneufes» 
en  coeur;  celles  du  centre  oblongues,  étroites, 
arquées  ,  prefque  triangulaires,  fouvent  membri- 
neufes  à  leurs  angles ,  litTcs  ou  tuberculécs  fur  leur 
dos  ,  dépourvues  d'aigrenes. 

Le  ric^téeU  eft  plane,  nn. 

Objfervations.  En  ne  confidérsnt  que  le  port 
extérieur  de  U  plupart  des  efpeces  qui  compofent 
ce  genre  ,  &  qui  nous  font  venues  du  Cap  de 
Bonne- Efpërance,  on  y  trouveroit  peu  de  diffé- 
rences avec  les  araotis  ,  mais  ks  parties  de  la 
fniétification  ne  permettront  jamais  de  les  càn- 
fondre.  Sous  ce  dernier  rapport  les  fnucis  font 
plui  ijpproches  des  oftcojfermum  ,  dont  les  le- 
mences  font  bordée*  8e  globuteuies,  prefqa'or> 
feu  Tes. 

11  exifte  une  nuance  tiès-remaraoable  entte  les 
foucis  d'Europe  te  ceux  du  Cap  de  Bonne-Efpé- 

rance ,  qui  pourroit  prefque  fervir  â  les  divifer 
en  deux  genres.  Dans  les  premierv,  la  corolle  eft 
iaune,  les  femences  de  la  circonférence  cour- 
bées en  arc  ,  fouvent  ditTérentes  de  celles  du 
centre.  Dans  les  féconds ,  la  corolle  eft  alfei  gé- 
néralenienr  de  deux  couleurs  aux  demi  â«ltons, 
d^un  beau  blanc  de  lait  en  deflus ,  d'un  pourpre^ 
violet  plus  ou  moins  foncé  en  deffbus.  Les  fe- 
mences  font  olanes,  mtmbraneufes j  en  cœur, 
rarement  de  deux  fortes.  Cette  diftiniUon,  inté- 
retfante  â  remarquer,  ne  peut  cependant antotiftr 
à  divifer  un  geme  auflî  naiurcL 

M.Ventenat  a  remarqué  que  toutes  les  erpèces 
de  cJUndulu  qu'il  avoit  eu  occaiîoo  d  obierver, 
«voient  leurs  feuilles  parfemëés  de  points  tranfju- 
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KM I  icaoélH poib étoienc anicutés. Tn vérifié 
cène  obttnratioik,  aoï  m'a  égaleaieiit  jMrii  appli* 
able  i  wicei  !•§  cffhcts  qoe  f «I  vues. 

Espèces. 

1.  Souct  des  champs.  CaltnJuUarvenfis.  Linn. 

Calendula  jlcnir.iliuj  eymiijbrmiisu ^  muneatis^iit' 
tÊrvuis  ;  ex:inonhus  lancîutatO'juhuiiith ,  dorf»  ma- 
ricaiii.  \V  illd.  Sptc.  Plam.  vol.  j.  p.  i}}9.  n".  i. 

CtkitK.dula  /eminHus  cymbiforTn't(>us  ,  mttritatîs  , 
hcarvuiis  ;  txt  '.mb  enHis ,  protenfis.  linn.  Spec. 
Pbnt.  vol.  i.  ]  \%.  1 —  Flor.  tuec.  7I  l.  777. 
—  N'ill.  Dia.  u".  I.  —  Cîirtn.  de  Ftod.  S<?m. 
vol.  1.  pag.  4ir,  tab.  168.  fir».  4,  — >Pol!irh-  Pil. 
n".  &29.  —  Huffoi.  GeriTi.  joS.  —  Roth.  Germ. 
▼o!.  J.  i>3g.  Î72.  —  vol.  II.  pai,'.  ?63.  —  Lam.  Flor. 
fr»nç  vol.  i.  pag.  iz;.  n  .  i  f -j.  -  Poirer,  Voyag. 
en  B.ab.  vol.  x.  pag.  14^.  —  D.sfont.  F»or.  «lant. 
vol.  a.  p.  30^. — Biillf ard ,  Hetb.  ftanç.  ub.  139. 

CaUniiitlit  fuHis  laiiceo'uiis ,  amplexicaulHus  ,  <f*rt- 
$ittis  ;  jioribui  cunco/or^ui.  hLÙ\.  Hc!v.  n".  04. 

CiiUhu  arvtnfu.  C  ilauti.  Pin.  47 f.  —  Toorn. 
Itift.  H.  Hcrb.  —  Murif.  Oxon.  Hift.  j.  p.  14. 
S.  6.  tab.  4.  fig.  6.  — Vaillant,  Aû.  acad.  Parif. 
1710.  pag.  i^').  —  Moench.  Mecbod. 

Ctàka  «fichaiit.  Seop.  Card.  edit.  i.  ti*.  1040. 

Cdmkàdii  arvtnfU.  Tabcto.  Icoo.  jjf**»  Gé- 
rard J  Hilt.  6c}.  icon. 

Cahkd  minima.  J.  Bjtih.  Hift.     pag.  ICJ.  Icon. 

Ses  tigeS  s'e'eveni  à  la  h.iutf  iir  d'un  pied  }  ellts 
IbntgréUs,  ftriées,  cylindriques,  un  peu  rudes  , 
rameufes  ,  fouvent  chargérs  de  quelques  poils 
tares ,  garnies  de  fe uîîles  feflile* ,  entiè'cs ,  ovalcs- 
oblongues  ou  lanccî  es  ,  quelquefois  tepérement 
fiuuécs.&r  munies  de  qui.  ligues  petites  dents  rares , 
tendres ,  vertes ,  gl.ibres  a  h  undem  faces,  am- 

Îleiicauks  à  leur  baie,  aiguës OttUP peu obnifes 
leur  rummet. 

Let  Seott  font  fotmires ,  termiiMles  ,  d'une 

Srandcur  médiocre^  de  couleur  jaune  ;  les  f  ilii-îci 
u  calice  glabres,  vencs ,  Lniealecs  ,  aiguLS  , 
difpufées  fur  deux  rangs  ;  les  fleurons  du  cintrq 
iécilesi  les fcmeocesdamilieutorteineiu arquées, 
crenfifes  *n  nacelle  d'un  c6cé ,  MrifTdei  d'aipériléiS 
fur  leur  dos  ,  &  renfermées  da-  s  ic<i  cfpècei  de 
captules  rnembraneulcs  &c  convexes  i  les  (eniences 
de  la  circonférence  plus  a!oitgée««  flc  (buventpro" 
longées  en  utie  pointe  bifide. 

Cette  plante  varie  félon  fes  âges.  Souvent  fes 
tiges  n'om  pu  plus  de  deux  00  «oi»  poucet  pelles 
ne  font  pas  (ntoe  encofe  ra«eiifiiS  *  ^e'déjà  c-lt» 
produifettt  des  fleurs  ;  les  fnitllek  k  une  partie 

de  h  plante  font  alors  un  pou  pubeftt  mes  ,  mais 
^iks  lie  developfeot  eoTmce  davantage  «  tellement 
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qu'on  ferott  temd  de  regarder  ces  deiii  états  de 

la  méiue  plante  co^nme  d.ux  clpiccis. 

Cette  efMbce  croît  dam  les  i  lumps  «  parmi  les 
▼ignés,  e«  Europe  Sedan  U  Barbarie.  O  (  ^«v») 

Cette  plante ,  employée  autrefois  ,  l'eft  beau- 
coup tt)o:iis  aujourd'hui  j  elle  eft  un  pju  amèr?  , 
légèrement  acide.  Pile  pjQe  pour téfolucive.  anti' 
fcorbutique ,  dépuraiive.  Son  foc  8c  Ton  infofioA 
dans  le  vinaigre  cm  été  fecomnwndà  contre  ù 
jaunilîe .  le  fcorbut ,  8r  furtoac  contre  les  dcroueK 
les,  niix  , utiles  on  applique  le  marc  de  h  plante 
aprùs  m  avoir  exprimé  le  jus.  U  eft  dfS  p.'ys  od 
l'on  mange  lesfleorsinfufétSvianslr  vi  'j.i-gre avant 
leur  déveli^pcmenc.  Le  fuc  des  fleurs  donne  • 
avec  Talun ,  une  teinture  faune.  Cet  lleins  fervent, 
dans  quelques  pays,  à  c^lnrer  le  iTCutre.  I.1  plu- 
part des  bcfiiaux  ,  excepté  les  cochons  ,  nuagenc 
cecie  plaate. 

i.  Souci  des  jardins.  C^Uadulu  cjfi.inJis.  Linn. 

Ciilendi/Lt  /emiaiius  eymhifarmihus  ,  muricitis  , 
incurvdtis  omnHu*.  Lînn.  SpeC.  Plant,  vol.  1.  pae. 
i}ci4.-— Mater.medic*t93>— Mill.  Diâ.n". ' 
Gcrtn.  de  Fruâ.  8f  Sem.  vol.  2.  p.  411.  tab.  168. 
hi?.  4.  —  Scli»:!.  B.uS.  n».  718.  —  Mittufch.  Sil. 
n°.  646.  —  Ludw.  hct.ub.75).  —  B!ac».  tab.  106. 

—  Kniph.  Cent.  6.  n*.  18.  C«*nt.  11.  n*".  19.  — 
Knorr.  Del.  i.  tab.  R.  11.  —  Mill.  llluftr.  Icon. 

—  Hoflrn.  Germ.  }o8.'—  Rolb.  Genti.  vol.  I.  pag. 
Î7J.  —  V()I.  1.  pag.  469.  —  Poir^.t  ,  \'oyise  en 
Barb.  vol.  i.  pag.  24;.  —  Willd.  S^ec.  jpiauc. 
vol.  ).  pag.  x;^.  n*.  4. 

Calertd'ila  fcminious  r^dii  c\m''-fo"Kit<::s  ,  ahi- 
natis  ,  iic0nUitus.  Hort.'Cliff.  41/.  —  Iloït.  Upf. 
274,  —  R07.  Lugd.  Bat.  77.  —  DalJb.  Paiif.  toS. 

—  Gérard  ,  Flor.  gall.  Prov.  209. 

Caitka  offieinalis.  Mocnch.  Method.  585. 

Caltfut  vulgaris.  C.  Bauh.  Pin.  17^.  —  Morîf* 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  i    §.  6.  tab.  4.  Ag.  1. 

Caltka  vulgaris  ,  fiorefêUid»-«itrinO'n^,  Toum* 

Inft.  R.  Herb  498. 

Ctitka  fion  jimpiià.  J.  Bauh.  Hift.  y  pag.  101. 
Icon. 

C^j/lMdUit.  Ded.  Pcmpt.  X5[4.  Icon. 

/J.  Caltka  folyanthos  major- maxima  ,  fore  aure»  , 

ion  mtlino.  C  baob.  t^nn.  27;  -  276.  —  Tourn. 
Inft.  R.  Hnb.  498.~Moiir.  Oxois.  Htft.  j.  §.  tf. 
tab.  4.  fig.  S* 

Caliha  flore  pleno.  J.  Bauh.  Hift.  }.  pif.  lOI. 

Icon.  —  Tabcrn.  Icon.  332. 

y.  CaMit  forîhHs  r^ttùt.  C.  Banh.  Pin.  t^f.  «- 
Tourn.  Inft.  R. Herb.498.—  MoriCHift.  1. 1. 6. 
tab.4.fig.4. 

Mm  X 
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Calitidtila  multifiora  ,  orbiculata.  TabeiO»  Ic41|l. 

—  Geiard,  icoa. 

t'.  Cjlih.i  proliféra  ,  rnlnorihuJ  ,  rr,:jO'';lius  florihus. 

C.  Bauh.  Pin.  2.76.  —  Toum.  inii.  K.  Heib.  498. 
—  Morif.  Mift.  ).  $.  5.  tab.  4.  fig.  j. 

CddÊafitiîfing,  J.  Baoh.HiA. ptg.  lox.  Icon. 
Tabera.  Icon.  |}4-$35. 

Plufîeurs  auteurs  ont  regardé  cette  efpèce ,  que 
1*00  cultive  dans  tous  les  jardins  ,  &  f^\x\  croit  na- 
ttlrellement  dans  nos  départemens  méridionaux  , 
comme  uae  lïmple  variéré  du  fouci  des  champs. 
Quoiqu'elle  lui  reflemble  beaucoup  ,  elle  a  ce- 
pendant j  même  dis  I.i  p  jutl  i  u're  .  des  ca- 
radlères  qui  l'en  diilinguetu.  Lile  e[l  beaucoup 
plus  grande  dans  toutes  fes  parties  :  Tes  tiges  font 
phis  fortes ,  plus  rameufes  :  fes  feuil!?*;  inférieures 
font  rétréciesà  leut  lufe  en  forme  de  Ipatule  ,  81' 
les  fleurs  plus  nombreufes ,  plus  grandes  j  &  gé- 
néialement  d'uo  jaune  plus  foncé.  Les  femences 
dp  ccnne  fonc  courbées  en  trc  >  hériffiSes  d'afpé- 
fttf's  fut  leur  dos;  celles  de  la  circonférence  élar 
^ies ,  creuféesen  forme  de  nacelle  *  obtufes  à  leur 
fotamet,  rudes  fiw  leur  carloe  dorfale. 

Elle  produit,  dans  tes  jardins*  pitt&urs  variétés 
témarquables  par  la  couleur  plus  ou  moins  fMicée 
des  fleurs ,  par  leur  grandeur ,  par  les  demi-fleurons 

de  la  circonférence  fortement  recourbés  en  de- 
hors, enfin  par  une  proliBcation  abondante. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  dépar- 
temens méri^iionaux  de  la  France,  aux  environs 
de  Montpellier  «  fui  les  câces  de  Barbarie  ^  ft:c. 

.  3.  Souct  delaPaleftine.  CaUniulafanda.  Linn. 

Caitnduiafeminiius  urceoUiis  ,  ohavaiss ,  /e\'ii>i£S  ; 
t^Utim  fakmutUiitis.  Mnn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  ijcu.  —  Mill.  Dia.  n».  z.  —  Wilid.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  2;40.  n**.  j. 

C^ha  mt^ifalM  iongo  ^  cintreo{  fiort  pallido. 

Bobarc. 

Ce  fouci  ,  îrès-vcifin  de  celui  des  champs  ,  eft 
parfaitement  glabre ,  fans  aucune  afpérité.  Ses  tiges 
font  droites,  flriées  .  rameufes  ,  cylindriques  ^ 
très-liffes  ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  ftflhes , 
Uncéolées ,  amplexicaules ,  larges  j  obtufes  ru  ks 
i  leurs  bords.  Les  fleurs  foitt  fupportées  par  des 
pédoncules  fimples^  feuillés,  uniflores ,  à  l'extré- 
mité des  rameaux.  f.e  calice  eft  compofé  de  ptu- 
fieurs  folioles  p refqiré gales ,  ht'rilTécs  fur  leur 
dos.  La  corolle  eft  d'une  grande lu  médiocre,  d'un 
jaune  pâle.  Les  femences  font  ventrues ,  repliées 
fur  ellts  mêmrs  en  forme  de  pot ,  H'Tts  .î  1  exté- 
tieur  i  les  femences  extérieures  dépourvues  d'af- 

Cette  plante  fe  trouve  dam  h  Palellli»,  o 
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4.  Souci  étoilé»  CûUnduU ftfUau.Cvm, 

Cûttndtda  eaule  ûfptto ,  foliis  fpathttlato  ■  lanct^ 

latit  ;  fcminihus  cymbiformibt^s  ,  qu'mque  dlur  ni  ; 
txltrioribat  conuttit  ,  longhnbus  ;  fiort  fulphiuio. 

Dcsfent.  Flor.  atlant.  voL  x.  pag.  304. 

Calcndula  f<minîba$  quinque  txurioribus  cymbi' 
formiàiu,  gia^isi  quinqme  aittrnii  ,  eorautis  ,  f*- 
reiîj  «  MiraanM  ,*  niiquu  tpeMeatis.  Cavan.  Icon. 
Rar.  vol.  i.  pag.  }.  n*.  f  tab.  5 . 

Calendulct  feminibiu  cymbiform  'thas  ,  incarvaits  , 
rnuriciiiit  i  txitrioribus  qiùnque  ov>ito  •  Junccolaiis 
Tijrgine  membraiweit  t  dentut'ts  ,  dorjo  muricttà», 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  254c.  n".  2. 

^  Eadtm  ,  floribus  étrlà  majorhus.  Desfont. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le 
fimidet  jardimst  elle  s'en  diltingue  par  la  fome 

de  fes  femences,  furtout  par  r-lh  de  la  circon- 
férence, bien  plus  grandes  6c  iir  deux  turtes,  pat 
lies  fleurs  plus  petites ,  &  par  fes  feuilles  OMUmÏ- 

rfment  plus  étroites  ou  plus  a'ongées. 

Sa  tiges  font  droites ,  un  peu  couchées  i  leur 
bafe ,  hautes  d'environ  deux  pieds,  rades,  velues, 

flrié  s ,  ran-i^ufes  ,  dures  ,  cylindriques,  garnies 
de  f(:uiUci  alternes  ,  feffiles  ^  un  peu  rudes,  pu> 
befccntes  furtout  dans  leur  |eunefle,  légèrement 
ciliées ,  oblongues ,  lancéolées ,  rétrécies  à  leur 
bafe  en  fpatule  ,  furtout  les  inférieures ,  finuées 
ou  légèrement  dentées  à  leur  contour  ,  obtufes  à 
leur  fommeti  les  feuilles  fupérieures  étroites  « 
lancéolées,  fouvent  un  peu  aiguës* 

Les  fleurs  font  terminales  ,  folitaires  ,  afîex 
nombreufes  ,  fupportées  fur  de  longs  pédoncules 
fimples  ,  feuillés  ,  grêles  ,  llries,  très  -  rudes.  Le 
calice  eft  pubtfcent  ,  chargé  d'afperités,  compofé 
de  plufieurs  folioles  preft^Ue  toutes  égales  >  dif- 
pofees  fur  deiK  rangs ,  étroites  >  lancéolées ,  ruba- 
lées  ,  une  fois  plus  courtes  que  h  corolle.  Celle  ci 
eft  d'un  )aune-pale  ,  un  peu  plus  petite  que  celle 
du  fouci  des  jirdins.  Les  demi- fleurons  font  étroits^ 
linéaires  ,  à  trois  ou  quatre  dents.  Les  femences 
font  rouffe&tres  ,  de  deux  fortes  ;  celles  du  centre 
étroites  ,  foitemcnt  atquets  ,  prefqu  en  coquille 
de  limaçon,  hérifTées  de  pointes  fur  leur  caréné  1 
celles  de  la  circonférence  au  nombre  de  dix  ,  cinq 
extérieures  &  alternes  ovales ,  lancéolées  ,  aflez 
larges  ,  membraneufts  ,  echancré^',  prefque  lo- 
bées on  deHcicntées  fur  les  l^f^vOs  de  leur  mem- 
brane ,  on  peu  courbées  esi^acelle .  hériffées  fur 
le  dos ,  ouvertes  en  étpîrc  i  les  cinq  antres  forte» 
nitiit  recourbées  ei^'lledans  ,  tant  à  leurs  bords 

J[u'à  leur  fon]j||it ,  de  forme  naviculaire.  Ces 
ormes  font  fuj^ces  â  quelques  variadom. 

Il  exifte  une  variété  de  cette  plante  à  iieuit 
une  fois  plus  grandes ,  &  dont  les  demi-fleurons 
font  d'un  jaune  plus  foncé ,  de  couleur  de  fafran. 
M.  DcafooMiMS  l'a  obfeivée  dans  le  mont  Aûêu 
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Cette  efpèce  croit  dans  ies  campagnes ,  fur  les 
cires  de  Barbarie.  Je  l'ai  recueillie  dans  les  en- 
virons de  Lacalle  &  du  bjlUon  de  France.  On  la 
»Uive  au  Jardin  dts  PUntes  de  Paris.  O  (     v.  ) 

5.  Souci  de  Sicile.  CaUniulaficuIa, 
CcUndula  foU'ts  ovato-lamtoLti»  j  intfgris  iff"^'- 

(N.) 

Malgré  !e5  rapports  que  cette  ePpèce  paroît 
avoir  avec  le  caUnduIa  ^iùua,  elle  en  eft  très^ 
diftiiiâe  f»  fes  feuliks  8e  par  h  forme  de  (es 
femences. 

Ses  tiges  rontfiftuleufeSfTefdâtres^aDguIeufes, 
flriéas ,  un  peu  rudes ,  divifées  en  rameaux  nom- 
breux ,  diffus ,  élancés  ,  grêles,  très-inégaux ,  gar- 
nis de  feuilles  alternes  ,  ftffiles  ,  lancéolées  ou 
««ale»*taneéolëes ,  prefque  membraneufes ,  un  peu 
rudes  ,  ttè";-entièrcs  ,  hériffees  à  leurs  bords  de 
petites  afpetités  i  obtufes  ou  un  peu  aiguës ,  & 
munies  i  leur  fonnmet  d'une  très- petite  pointe 
fpinuliforme  î  à  demi-amplexicaules  ,  longue»  de 
denx  à  trois  poucts,  larges  au  plus  d'un  pouce. 

Ses  fleurs  font  folitaiies,  fituées  à  l'extrémité 
de  pédoncules  plus  ou  moins  alongés,  grêles, 
cylindriques ,  ftabres.  Le  calice  efi  compofé  de 
plufieurs  folioles  difpofées  fur  deux  rangs  ,  iné- 
gales,  étroites,  lancéolées,  acuminées,  pubef- 
centes.  I-a  corolle  eft  d'un  jaune  de  foutre,  pref- 
tjj'une  fois  plus  grande  que  le  calice.  Les  femen- 
ces font  groITes,  concaves ,  renflées ,  véiiculeufes, 
un  peu  courbées ,  hérilTées  fur  leur  carène  de 
fortes  pointes,  longues,  aiguës ,  en  crête  de  coq. 
Les  intérieures  ,  également  véficuleufes  «  font  leu- 
kflietie  rabercnlées  fur  leur  earéiie. 

Cette  plante  a  été  cultivée  par  M.  Braver  de 
Soitfbns  :  il  en  avoit  reçu  les  graines  du  Jardin  de 
Gttd,  Cous  le  nom  de  caUndula  ficuU  ;  ce  qui  me 
fint  founconner  qu'elle  eft  origimire  de  Ja  Sicile. 

6,  Souci  conra.  CdaA^  conMa. 

CaUndii'^  f.'His  Lmceolath ,  finuato-fuhdentaÙM  } 
{minibus  exurioriius  longi  cornuiis  ,  (auliifia  af(t' 

U  forme  fihgulièie  des  femences  enérienres 

de  cette  plante ,  prolongées  en  une  forte  de  corne, 
h  rend  facile  à  dittinguer.  D'ailleurs ,  elle  fe  rap- 
fvocbe  beaucoup  du  atUnduUJkifâU* 

Set  tiges  font  droites,  herbacées,  tcndieSt 
fWées ,  rodes  an  toucher, rameufes  i  les  rameaux 
diffus ,  alternes ,  garnis  de  feuilles  aleernes,  fefli- 
les ,  lance o '  c c  j  les  inférieures  légèrement  finuées, 
ntdes  à  leurs  bords,  élargies,  obtufes}  les  fupé- 
liitties  plus  dttoite»!  aiguës ,  «KitKef  *  héiifleei 


SOU 


«77 


à  leur  contour  de  petites  dents  niuabimifes  ,  pi- 
quantes. 

Les  fleurs  font  folitiires  à  l'extrëmir^  de  pé- 
doncules iia)pies,qui  ue  font  que  le  prolungemenc 
des  rameaux.  Le  calice  eft  compofé  de  plufieure 
foMoks  îincc'oîies ,  arnminées ,  inégales.  La  co- 
rolle ttl  d  un  jiuiie  pale,  à  peu  près  de  la  gran- 
deur de  celle  du  caUndula  JIluJuui  y  les  femences 
extérieures  larges,  environnées  d'une  membrane 
dentée  en  crête  i  Ton  contour,  prolongé  i  fou 
fou. met  en  un  appendice  en  forme  de  corne, 
courbe  ou  droir,  d'un  pouce  bc  plus  de:  longueur  ^ 
les  femences  intérieures  renflées  en  bourfe,  cour* 
bées ,  chargées  fur  leur  caréné  ,  les  unes  de  tuber* 
cules ,  d'autres  d'aiguillons  couru  ,  inégaux. 

Cette  plante  a  été  cultivée  aa  laidin  des  Plantes 
dL  ?'aris  en  1792.  Jignofc  fou  lîeii  natal,  {y»  A 

iH  htrh,  Juff"-} 

7.  Souci  à  feuillet  blanchittes.  Cakadd»  in^ 

cana.  Willden. 

Catindaitt  feimaHus  eymUfermiiat ,  leviiut  f  €*• 

ttrior'ihus  fubulatis,  ereâis  ,  fubmuricatis  ;  fvlLi  oh~ 
longo-J'pathultuis  ^  utrinqui  tQmtntofi,  WiUd.  Spec.  ' 

Plant,  vol.  ).  pag.  1341.  n*.6. 

Caltndtda  (tomentofa  )  ,  cauU  foliiffue  tomen- 
tofs ,  fttloljtis,  incanit.  DeafoRt*  FloT.  atUnt.  voL 
X.  pag.  jcj.  ub.  14;. 

Cattha  nuaitima ,  luptanica  ,  Unuginoft,  Totmi* 
înH.  R.  Herb.  499-  —  Vaill.  Aô.  Acadcm.  ftrii, 

ann.  1710. pag.  189. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  le  duvet  to- 
menteux  &  blanchâtre  qui  revêt  toutes  fes  parties. 
Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'environ  un  nîed 
&  demi ,  cylindriques ,  ftriées,  tomenteofes ,  atvî» 

fées  en  rame.iux  éi^'v^-- .  .ilternes,  garnis  >!t  f  .ni'Ies 
alternes,  prefque  felliks  ou  decurrentes  fur  leur 

f>éttole ,  lancéolées  ou  prefqu'ovales ,  obtufes  i 
CUr  fommec,  finuée  s  on  '  hcniLnt  deflticulée$  à 
leurs  bords,  retiévics  a  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  fupportées ,  à  rextrémîté  des 
rameaux,  fur  des  pé.ioncules  inégaux  ,  liinpl  s  , 
UDtâores  feuillés  à  leur  partie  inférieure.  Le. 
calice  eft  compofé  de  folioles  inégales ,  difpofées 
fur  deux  rangs  ,  lancéolées  ,  fubuléts  ,  pubefcen- 
tes.  La  corolle  eft  de  moitié  plus  petite  que  celle 
du  fouci  des  jardins  ;  fes  demi-fleurons  (ont  d'un 
iaune-doré.  Les  femences  intérieures  ou  des  fleu- 
rons font  courtes,  en  ferme  de  nacelle ,  ob'on* 
gues  ,  membraneuftS  à  leurs  côtés  ,  ftriées ,  mais 
Uns  afpérités  fur  leur  dos,  divifées  en  deftbus 
prefqu'à  deux  loqes ,  avec  une  cloifon  faillante; 
relies  des  demi  fleurons  ou  de  h  circonférence 
plus  longues  que  les  inrérieures  «  arquées ,  (ubu* 

léas,  iégéiemmt  hérideet. 
Cton»  plante  crolt-M  rejamne  de  Maioc,  oà 
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brc»)  celles  de  l'intérieur  plus  courtes ,  drottet , 
coiuques»  obtufet»  prefaa'anguleuftfs ,  rubercu- 
lées  par  éet  rides  mnfvwrnies  *  que1aue$  paillet  ces 
minces ,  linéaires  j  dipîKS  eocM  lef  Idmoeee  de 

la  circonférence. 

Cette  p  ancc  crok  au  Cap  de  Bonne-Erpétance  : 
en  b  cunive  du»  les  janliiu.  0(1^9.) 

1}.  SOffCi  hybride.  Calmùla  hyiridtu  Unn. 

tatis  ;  cju/e  foiii>fo  ,  pcdunculls  fuperni  incraffiuis. 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  ij4i.  n°.  8. 

CaUnduU  fol'tis  lanctolatis  ,  dtntatis  ;  caule  fo~ 
iiofo ,  ptdunculis  fuyemi  ineriijfaiis.  Lmn.  Hort. 
Upf.  17^.— Miil.  Diâ.  n°.  6,  icon.  tab.  yj.  fig.  i . 
'«'Thiinb.  Prodr.  164.-^  Saiivag.  $04.  —  Gouan , 
Horc.  Monfp.  46). 

ferai  aentuuiam .  Kuycn  ,  Lugci.  Bat.  177. 

Cdllka  africana  ^  flore  imtis  aiho  ,  firis  vhl*C€0 1 
fimiat  mûjon,  «miif».  Breyo»  IcoHt  16.  nb*  14. 
fig.  2. 

Cardhfptrmum  afrieaaum  1  pubifcens  ;  foliis  iiui- 
fis .  pufw  fort.  Traoc.  Aâ.  Parif.  171^.  peg. 
ub.  1. 

Ce  fouci  Mcok  tenir  le  milien  entre  le  taUndula 
pbinéGt  te  le  eaienéJa  nuiîeauBt.  H  en  diffère  par 

fes  Hturs  beaucoup  plus  petites ,  pu  fc;  feuilles 
d'une  largeur  renurquaDle  à  leur  partie  fupé- 
rieure. 

S?$  tiges  font  droites ,  annuelles  ,  rameufes  , 
épaiffes  ,  C]r}in-Jri4ues ,  pubefcentes ,  hautes  à 
pekie  d'un  pied ,  garnies dfe  feuilles  alternes,  tr^ 
lonp.iies,  lancéolé?^;  les  n  licales  (inuées  à  leurs 
bords  i  ies  cauliruircs  lancéoiees  ,  prerqu'ovales . 
âargies  i  leur  pirtic  rupérieure^QonifeSj  un  peu 
charanes, dentées  à  leur  contour,  maïs  n'aywt 
pins  ordinaiiement  <|ae  tzMS  ou  quatre  dents  ei» 
gnj»  «en  leur  fonmet. 

Lts  flrurs  font  .iffez  nombreufps  ,  fupportées 

Sar  ile  irès-longs  pédoncules  droits ,  fimpies,  uni- 
OfCS ,  renflés  i  wur  partie  fupérieure.  La  corolle 
eft  petite ,  d'un  pourpre-violet  en  delTous ,  d'un 
ttcs-beau  Wanc  en  demis.  Les  femences  font  gran- 
des, oblongues,  planes ,  .\  peine  membraoeufes > 
légèrement  échjntrées  en  cœut. 

Cette  plante  croit  natutcUement  au  Cap  de 
Bonne -Efpérance.  0,i  la  cultive  M  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  G  (  ^-  v.  ) 

14. Souci  i  tigenue.  CaUndula  tmdicauiu.  Linn. 

CâU$tJtda  foUii  lanctolatis  ,finuaio  dentatis  ;  caule 
pàmudo,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i  pag.  i^of.  — 
Mtll.  Didl.  n".  —  Kniph.  Centur.  z.  n".  10.  — 
WiMd.  ^ptc.  Fiaoc  vot* }.  pa|(.  1^45 .  a**.  1^    ,  j 
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^  CtiUndula  (nudicaulis)  ,  foUit  euntiform'iliu , 
firratO' dentatis ,  Jcaitrù  /  cauU  Jitàatid»»  fietgtn, 
Plant.  Cap.  pag.  312.  n*.  4. 

Calaidtta  foliit  laneeotato-oblongit ,  dentatis,  cî* 
tidtis  ;  caule  ktfiM»  j  fJbê^Uo,  ThUOb.  Plédt. 

pag.  164. 

CatendiUa  af ricana  ^  foliis  fiabiofa  argenUâ  Vf/i« 
Mims.  Herai*Atric.  5. 

Bell  i  s  af ricana  ^fierum  ptdkul's  pene  aphyllti 
lits  /fl(i/M.  Commet.  Hotr.  i.  pajj.  66.  tab. 

Caltha  africana ,  flore  iatks  alào  ,  extut  Uvittr 
inoUu9  ifunaujim»,  ionla».  Boerh.Lttgd.  Bat 
I.  pag.  iiy. 

On  dinini^ite  cette  efpèce  à  fes  tiges  prefque 
nues ,  feuillets  feul  .ment  a  leur  partie  inférieure} 
à  fes  ieuilK'S  fpatuléeSi  prrfiju  entières  i  elle  dif- 
fère du  uiU»d»la  fùivùJis  par  fcs  âeurs  ptus  pe» 
tites  4  8e  donc  feziérieur  ell  d'un  pourpre  bm 
moins  foncé. 

Sf  <t  tiges  font  droites  ,  peu  ëlevëes ,  point  ra- 
meufes, un  peu  frutefcentf  s  à  leur  bafc ,  dépour- 
vues de  fisniiles  â  leur  partie  fupérieure,  garniesà 
leur  partie  inférieure  de  feuilles  alternes ,  fel&tttf 
peu  diftantes ,  lancéolées ,  oblongties ,  très-emii- 
res,  rétréciiS  i  I-Lir  (lartie  inféii^-uii;  ,  un  pea 
élargies  en  fpatule  a  leur  fommet ,  de  couleur 
verte,  un  peu  velues,  fcabres  1  leurs  bords,  oa 
quelquefois  munies  de  qitelqtips  p^rite^  dents a^ 
gués  i  les  feuilles  fupéricures  rares,  éparfes^li* 
néaixesytrès  fouvent-millei. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fupportées  i  l'extré- 
mité d'un  long  pédoncule  iîmpte  ,  cylindrique, 
ftrié  t  pubefcent ,  rude  au  toucher.  Le  calice  et 
compofé  de  plufieurs  folioles  droites,  égales,  lan- 
céolées .  aigués,  un  peu  velues.  La  corolle  ell  ra- 
diée ,  blanche  en  deaans,  d'un  violet-clair  en  de- 
hors ,  d'une  grandeur  médiocre  i  leurs  fleurons 
divifés  en  cinq  découpures  linéaires,  droites, «n 
peu  reroLiibées  à  leur  fomiricr  ;  les  demi-fleurons 
linéaires  lancéolés,  à  quatre  nervures  ,  obtus  8c 
tridentés  â  leur  fommet.  Les  femences  font  pla- 
nes, orbiculaitestuapenmendnaneutes»  àpeine 
ëchancrées. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  au  Cap  de  BooM- 
Efpmnce. 

ij.  Sovct  nain.  CëteméiU pamiio.  Forft. 

Caltndula  foliis  orbiculatis  ,  dentatis  ;  petiolis  ci- 
liaiis  ;  fcapo  nudo  ,  unifloro.  WÏUden.  Sftt.  PlaflC* 
vol.  3.  pag.  i}44.  u*.  16. 

CalmJtUa  fiminihu  ûhlongis  ,  iiuanuûs  }  fi&s 

orbiculatis ^  cnnaw-ferriitii  ,  firrcturis  mucrttMÎtJ 
fcapo  nudo  ,  unijloro.  I  cirlt.  Prodt.  n°.  JOJ. 

.   C'efi  une  efpèce  reoutquable  par  fa  petite^ 
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As  rigM  font  des  hampes  nuefl ,  fiUfermes  ,  unî- 
âores,  fautes  deux  à  trois  pouces  ,  garnies  de 
fettilles  toutes  radicales ,  petites,  longuement  pe- 
lidiies»  pcefqu'orbiculatres,  crénelées  ou  grof- 
fiérftnent  déniées  en  fcie.  longues  d'environ  un 
pouce  i  les  péHolB*  font  une  fois  plus  longs  que 
lo  feuilles  •  daxgéâ  de  cils  pileux .  articules. 

Les  tiges  ne  fuppoi  r  nr  qu'une  feule  fleur  à  leur 
Miréniité.  afféx  fembbble  a  telle  de  la  paque- 
lene,  maïs  <|iutie  fois  plus  petite.  Les  leimnces 
(botobtongues ,  courbées  en  dedans. 

Cette  plante  croit  i  U  Nouvelle  Zélande,  où 
elle  a  été  décontene  par  Forfbr.  ^ 

i6.  Souci  de  Magellan.  Caàndula  mdgellarùca. 

{glfm^È.U  foUit  cuntiformibuM  ,  Jtpice  dtntatis  , 
ftap9  Mdo^Miptro,  waid.Spec.  Plsnt.  vol.  ^ 
p.  1J44.  «7- 

CjfduU  fwdU  ^  Forft.  in  Comment.  Goeit. 

o.  pig.  40. 

Aâtr  luHeadh.  Um.  Ecvclflp.  i. psj.  JoB. 
^.41. 8e  Uttftr.  Gêner,  tab.  681.  fig.  4- 

Cette  plante  a  été  déjà  décrite  par  M.  Ifnwck, 
8c  rangée  parmi  les  aftères.  Le  caraaère  de  fcs  re- 
iMncoi  ,  expofé  par  Foraer  ,  la  range  nécenaire- 
mert  P^rmi  les  foucis.  Forfter  ne  la  regardoii  que 
comme  une  variété  dll  <aUnduU  pumila  ;  les  difte- 
lencesqui  Ten  feparent ,  font  trop  prononcées  pour 
Mnoenre  de  réunir  ces  deux  plir.tes.  Ses  racines 
rampantes,  ftoloniftres  ;  fcs  feuilles  cunei- 
f ,  mc^  OU  fpatulées  ,  feiTlles ,  feulement  tétrécr  s 
en  pétiole  non  cilié,  denrées  à  leur  fommet  ;  les 
àsastlmct  n*$-obtufes.  de  trois  à  cinq }  les  ham- 
filiforme? ,  quelquefois  garnies  d'une  ou  dtux 
folioles }  les  tlcurs  folitsires,  terminales .  fembla- 
Hft  i  ^llmm. éa  talgadaU  pumila ,  mais  plus  petites. 

Cette  nhuce  ciolc  au  détroic  de  MafeUan.  ^ 

tf.  Souci  *tbriffis«tt'  CâttfuLda  fnauofa.Um. 

C^U-^.^  lafoliltohovatis.fidfdtiuatisi  catdc  fru- 
tkofo ,  u.cumkenti.  Linn.  Sp«c.  Want.  vol  l.  pag. 
noî  -  Amœnit.  Acad.  vol.  f.  pag.  U-  —  Mi!!. 
m.  n».  8.  Icon.  189.  tab.  xi$î.  -  Berg.  P  ant. 
aLc  pag.  jif.  n».  î.-WIÛdea.Spec.Pl».. 
tôt.  j.  pag.  a}46' 

Calendula  foliis  okovutis  ,  fubdentatis  ,  Jeabrit  ; 
uule  decumbtnte.  Thuiib,  Prodr.  pag.  164. 

CaUnduia fotiit  obversi  ovatis,  diKtieulâtiss 

f«m.  Roy.  Lagd.  Bac  5)1. 

CaltnduU  afruana,  bellidîs/hUo  ,fueUiklUO  ,frU' 

uÇctns.  Fabric.  HelmU.  83. 

Des  rameaux  fouples ,  gréies ,  ligneux  j  des 
fB0M  fpatulëes,  entières ,  m  peu  xttdes^  ""^ 
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cronées  ;  de  grindes  fleurs  fcmb'abîes  i  celles  dA 
culcndulû  pluviaiis ,  caraâéuient  cette  efpèce. 

Ses  tiges  fe  divifent,  prefque  dès  leur  bafe  ,  en 
de  très-longs  rameaux  cylindriques  ,  diffus,  tnm- 
bans ,  qui  ne  s'élèvent  qu'à  l'aivie  d'un  foutien, 
longs  de  trois  à  quatre  pieds  &  plus,  cylindriques» 
llriés,  un  peu  rudes ,  pubc-fcens  ,  garnis  de  teiiil- 
les  alternes,  éparfes,  prefque  fefliles,  longues  d'un 
à  deux  pouces  ,  fpatulées ,  très-obtufes ,  tétrécies 
i  leur  bafe  en  un  pétiole  plane,  un  peu  c,>aHVts  8f 
charnues ,  entières ,  rudes ,  quelquc^tois  munies  de 
petites  dents  rares  ,  trevcourtcs.  piquantes  ,  ar- 
rondies &  mucronées  à  leur  fommet  j  ciliées,  un 
peu  Velues  à  leur  contour. 

Les  fleurs  font  fupportées  par  des  pédoncules 

(împlts,  qui  terminent  les  rameaux,  médiocre- 
ment alongés,  fcabrcs ,  velus ,  unitiores.  Le  calice 
eft  compofé  de  pluiieurs  folioles  linéaires ,  lancéo- 
lées ,  acuminées  .  pr-'q-j'égales  .  difpofces  fur  un 
feul  rang  ,  velues  lut  k  ur  dos ,  un  peu  membra- 
neufes  a  leurs  bords.  La  corolle  eft  au  moins  une 
fois  plus  longue  que  le  calice .  blanche  en  delTus, 
violette  en  deflbusî  les  fleurons  i  cinq  découpu- 
res aiguës  ,  1  s  ôômi  fleurons  linéaires  .lancéolés, 
obtus,  à  «ois  dents  très-courtes.  Les  femences 
font  larg» ,  conpiimées ,  un  peu  meabrineufes  j 
en  coeur. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Espérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  PbDtei  de  Paru.  ^ 

iS.  Sova  1  feuilles  Undsiies.  CàtoidaU  tragiu, 
Alton. 

Ca tendu!.-:  fcUls  linearihus  ,  fuidMÙciUaût  j/ubtlts 
muncato-pundatis  ;  fcminibu*  pAùrhkmUais  ,  cauie 

/>«ii«q/e.  WUU.Spcc.  Plane  vol.  }.  pag.  iHf. 

n".  19. 

CaienJuU  eaultfeeits ,  )Mîw  altenUi  ,  liiuarUuM  , 
fubinttgtrrimis,  pUifii^h  i  fmlnihiâ  pMiuila^ 
tis.  Aitoa  ; Hoit.  Kew.  vol.  j .  pag.  17 1 . 

CaltnduU  foUis  fabtintaribus  ,  dtnticulat  'a  (f  in^ 
tegtrrimis  ,  juÀùu  muricatulis  ;  ftminibus  fiàotUat^ 
lads  i  eaulibus  ramofis ,  fufruticojû.  laO^.  HoiT. 
Schoenb.  vol.  1.  pjg-  14- "b.  lyj. 

Ses  tiges  (bat  un  peu  ligneufes ,  divifées  en  ra- 
meau» herbacés ,  tombans  ,  garnis  de  feuilles  fef- 
files  .alternes,  linéaires  ,  légé  ement  J:ntTuld  ^ 
à  leurs  bords  ,  glabres  à  leur  face  fupn  leure  ,  un 
peu  rudes  flrponâuées  en  df^flbus  ;  les  inférieures 
plus  riipprochécs ,  obtufes  à  leur  fommet  i  Us  fu- 
périei  rcs  mleuûblement  plus  éuoiies ,  aiguës. 

Les  fleurs  Cwit  termînatet ,  fupportées  par  des 
pédoncules  alongés ,  cylindriques .  (liiés  ,  à  une 
feule  fleur,  dont  le  calice  tft  compofe  de  tolioles 

Jtrefqu'égales ,  étroites ,  lancéolées ,  menbraoaa* 
è«  i  leitn  bocds*  aiguës  i  leur  fomroet«  (bai:* 

No 
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gétt  de  que^ùes  poils  courte .  arrtcul^f.  La  corolle 

eft  grande  ;  îes  dcini-fl  ■'urons  de  la  circonférence  j 
très-blancs  àijurfjce  fiipérieurî ,  d'un  violet-clair  i 
en  deffcus,  /  nii:;  icgcre  teinte  laniutrc  vers  ( 
leur  fommct  &  à  leurs  bord<.  I  es  reiTieqf;c&  fonc  . 

1>hne$, comprimées,  ovales,  prerqu'otbfCttlifres* 
égôreruont  échancrées  en  coeur,  membraneufes. 

Cctie  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Erpé- 

rance.  I> 

lo  Sourr  i  feuilles  de  gramen.  CtiièiiJida grt- 

tninijiiita.  Luin. 

Cjtr'.d:.la  foUls  Hntttribus  ,f  i^integtrrimss;  cauU 
Juf'ni.d-K  i.inn.  Spec.  Pi,iur.  vul.  i.  pae.  i^o^.  — 
M»:!.  Didt.  n".  7.  Icon.  tab.  76.  — -  Bcrg.  Plant. 
Capeuf.  p.ig.  1;  1 1.  n".  5.  —  Witiden.  Spec.  ?lam. 
Voi.    p.^g.  a54f.  1$. 

CaknJ:' :  f'-liis  tliipticO'lanctoljrit^  inif^'is  ,  ;7„'- 
kfi*  i  cauU  ht'iiuuo,  hiito.  1  huub.  Prudi.  pjjj. 
X6). 

Cultndul  i  folUs  linta'iî^us  ,  dcntîeultdt  ^  tHttgtr- 

rimh.  Roj-en  ,  lugil.  Bat.  i— . 

.   Calcidulu  a/ricana  j  foiiis  gramincis  ^  rarius  dtn- 
tâttt ,  aafth.  Heroi.  Afric.  f . 

Cahhii  africant ,  fô^t  eroci  angujfis  ,  forum  pe- 
talis  ex'wn'cpii'jîi'afunùbutt  Imura*  aiàù»  fioerh. 
Lugd.  Bat.  1.  pag.  1  ij. 

CaUndula  africana  ,  furrtBa  ,  rorifmarini  ftKo. 
Pluksn.  Maonir.  pag.  3^ .  tab.  370.  fi$. 7. 

Dimorphoteca  JUuÎMjbiio,  Vdllaitt,  hùf  patU. 

1710.  pag.  i8o. 

Bt/lis  afiicuna  ^  forum  pediculis  foliofs  tfoitis  an- 
faftit  &  iategris.  CoiMnel.  Hori.  2.  p.  67  tab.  $4. 

CaUndu'a  africana  minor  ,  perennis  ,  gramineis 
foiiis t  wiùs  dentdiis ,  dif(9nigf9^  radiit  t*  aito 
ruhntihis.  Rai ,  Suppl.  110. 

Efpèca  facile  à  reconnoître  par  Tes  feuilles  af- 
fei  ftmblablcs  à  celles  des  i^raminées ,  8c  par  les 
cigcS  prefqus  fiuples ,  balks ,  prelque  nues. 

S:-s  racines  font  fibreufes  i  elles  pouffent  pîu- 
jîeiirs  toiifffs  de  f;;uiI1es  radicales  ,  réunies  en  ga* 
zens  épais  ,  étroites,  l-n^aires  ,  alongées,  r.irr- 
n)£nt  dentéis  ,  un  peu  fcabres ,  médiocrement  ré- 
t-écies  à  leur  partie  inférieure,  ftlTilev,  chargées 
de  qutlques  poils  &  de  ciis  courts  {tkux  à  trois 
Veuilles  caoUnaiies  un  peu  décnrveiites,  quelque- 
fois nulles. 

Les  fleurs  font  fclir  .îrcs ,  fînic.  s  à  l'extrémité 
des  liges,  fupportecs  par ^tn péi'orK-tile  très-long  , 
firté ,  ;iagu!cux  ,  rude  au  toucher.  I.e  cdice  eil 
compofé  de  folioles  xlifpofées  fur  deux  ran?'=; , 
hméolien,  aigiiès  ;  le$  extérieures  fcabres  ;  les  i 
ifltérieuics  un  peu  mcntbivieujlta  i  Jeue  botd»>i  1 
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héfîflfées  fur  t  ir  caréné*  La  cofotlee(l radiés, «1 

p?ii  noirâtre  datis  L'  centre ,  blanche  en  deffus 
à  l'un  limbe  ,  d'un  pourpre  rougeâire  ou  un  peu 
ijunatre  en  deflous  ;  les  fleurons  legcrement  pu- 
befcensj  divifés  en  cinq  décpupures  aigi  es  ;  lit 
feroences  ovales ,  oblougues,  en  cœut,  consu- 
mées, un  peu  rudes  dans  ieur  jeunelTe. 

Ce'te  rlnrtte  fe  trouve  311  Cap  de  BoAOe-Efpé- 
came.     ^  f./.  ta  ktrc.  Jujj'.  ) 

*  Efphtê  mcins  cwnnef . 

*  CaftnJttia  (decumbens  )  ,  foiiis  oppofàs;ii^ 

ndtipdiS  t  afptrii  ,  fuotiu  irtciin  s  ;  rumis  dtamhm^ 
ùjus  ^  pcdanculis  nuais.  Mil!.  DiCk.  n".  9. 

Caltha  amerUana ,  foiiis  lacinialU  ,  foie  iatto, 

Houiloa,  MiT. 

T.a  racine  de  cette  plante,  dit  Miller,  produit 
pluitâucs  tiges  liârbacecs  &  couchées  lui  il  terre. 
Ses  feuilles  font  rudes ,  d'un  vert-foncé  en  def- 

fus ,  velues  en  defloi  s ,  longues  ,  ëtioi'es,  iLn- 
tcléf  s  à  leurs  boriis  en  deux  ou  trois  emiroits,  of- 
pofées  de  manière  qu'elles  paroilTent  avoir  chhj  o« 
tept  lobes  y  elles  naiiLnt  furies  branches  pat  pai- 
res oppofées. 

De»  divifions  de«  bnncties  8^  des  aHTelIrs  det 

feuilles  foitcnr  des  p^JoncuIes  Itjiics,  nos  &  ter- 
nuiiés  par  des  fleurs  jaunes,  liînpks  ,  d'une  grof- 
feur  à  peu  près  femblable  .i  celle  des  murgutritit 
diS  cluiir  ps  j  elles  fnnt  leuiplav-ties  par  desiâmeQ- 
ccs  longu-: s  ,  plaies  rudes. 

Cette  efpèce  croît  en  abondance  dans  les  envi- 
rotiS  de  la  Vera-Crua  *  dans  ù  NowreUe-ErpagPfe 

*  Caltndula  (  americana)  ,  ca:Ji  er,  !J.i ,  mmofa  ; 
folits  obiongis  ,  oppufuis  ,  hirfutis  foribus  taurdd- 

ius.  Miller ,  Dtâ.  n*.  ic. 

Ciihha  americana  .  <re3a  Ù  htrfuUi  i  fort  fâfV»  t 
och'oltuco.  Houfl.  MIT. 

Cette  efpèce ,  d'aptès  Miller >'pou(re  une  «iga 
droite ,  haure  d'eiivu'on  Ir.irt  pouces ,  garnie  w 

branches  de  chaque  côté  ;  les  branches  vjifinesda 
la  terre  font  plus  longues;  que  les  autres,  8f  ter- 
minées par  d^  fimillfs  felfiles  &  oppofées.  De 
l'sifle'li  des  ramennx  s'élève  u  i  prilf^ncuîe  au^ef- 
fous  duquel  font  fitu.t  s  dtux  ptiitts  f.uillfS  op- 
poses. La  fleur  eft  d'un  blanc-jâunâtre ,  &  elle  a, 
comme  celle  des  autres  efpèces  ,  un  calice  fimple. 

Cttte  plante  eft ,  comme  U  précédente,  oiifii* 
liaire  de  là  Vera-Cruz.  O 

*  ♦  Efpects  du  Cap  dt  Boane-Efféranit. 

I.es  efpèces  fuivantes  on'  -^r'^  ^-^ntîorp-.-e« 
Thuttbt  rg  dans  fon  Proiromi  déî  i'utiitt  du  dp  m 
BoHnt^^éfoMcé^  En  atieodaïK^tte  ce  favanrboia' 
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aifte  nous  en  donne  des  defcriptioos  plus  éten- 
dues )  nonr  niHis  bornerons  à  les  rappeler  ici,  plu- 
fcursd'entf'elles  offrant  d'ailleurs,  dans  U  feule 
ejyoûùaa  de  leur  caractère  Ipéciâque  «  des  noces 
ftCfaotes  pour  qu'on  pviflie  les  recoimôine. 

*  CéUnduU  (amplexieanlis)  f^Us  an^taekau- 

rihuj  ,  hafiato-i  hlon^is  ,  dcniatis  i  etidg  htrioeeo  , 
vtdo,  Thutib.  Pfodi.  pag.  i6^. 

*  CaUnjiu.ia  (  pinnata)  j  folt'u  pinnatit,  Thunb. 

Fn>dr.  pag. 

*  Caltndula  (  fcabra  )  ,  fotiis  tllipt'uo-lanceola- 
tUf  dtntatis^  fcabiis}  eatilt  htriacto,  ereHo.  Thunb. 
Piodr.  pag.  163. 

*  Cttmiida  (parviflon)  «jWifr  fiffilihtUt  lan- 

ctfhtis,  dtntJtis  ;  coule  htliâftt  ^  fUcJÔ  ,  fiairo . 
Tnunb.  Proili.  pag.  165. 

'  Caltnà^la  (dêturrens)  ,  foiiis  Unctolatii  ^  de- 
tnrrtntihus  y  intfgerrimis ,  guèriSj  heriOfto. 

Thunb.  Prodr.  pag.  16  v 

*  Caltndula.  (tornsntofa  }  ,  folui  oiovatis  ,  to- 
muaifii,  iia^na.  Thanb.  Prodr.  pag.  16}. 

Catendkla  foiiis  ohovaûs  ,  inugerrimis  ,  tomento- 
fai  fi^  nad9 ,  mi^rv.  Linn,  f.  SuppL  pag.  5S4. 

*  CaUndulj  (  oppofîlifolja  )  ^foiiis  oppojiiis  ,  li- 
nun'biu ,  integerrimis ,  fuhcamefis^  glairit,  Alton. 
Horc.  Kcv.  vol.  3.  pag.  271. 

ÂM  taltHdaU  rcfmarinîfotîdfVLaumajn^  Linn. 
pl.  Syft.  10.  pag.  13.  tab.  70.  Hg.  1. 

*  CjUnduLt  (  rlibrara)  ,  fjliis  dllprhis  ,  inte- 
gris ,gial>risj  cuuU JrutuojOt  endo.  Thunb.  Prodr. 

« 

*  CaUnduU  (  muricata  )  ,  foiiis  ohlongis ,  papjl- 
iùfii-f\iiris  ,  inimiidtntaùi  ^  fuperionèta  int^rif  j 
tmkfruiuofj.  Thunb.  Prod.  pag.  164. 

*  CaUnduia  (cuneata)  ,  fol  is  cuntiformibus , 

eamofs ,  domùs  i  cmU  fnaic»fr,  Thunb.  Prodr* 
pag.  16^ 

SOUDE.  Salfola.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  incomplètes  ,  de  la  famille  des 
srroches  ,  qui  a  de  grands  rapport»  avec  les 

,  qui  conipreii'^  .les  ht  rbes  qutl  juefois  à 
tige  prelaue  ligneufe ,  les  unes  exotiques  ,  d'au- 
tfes  indignes  de  rEutope^  dont  les  feuilles  font 
Ofpofées  ou  alternes  ,  plrtnes  ou  cylindriques  } 
Inflëurs  peu  appatemes ,  axiilaires  ou  terminales, 
qadq^fois  munies  de  trois  bnâées  i  leur  bafe. 

~  Le  canâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : . 

Un  cttBeept'pJlant ,  h  cinq  divijîons  ;  point  de  €9^ 
'vUt  ;  cinq  étamints  ;  deux  ou  trois  flylet  ;  uHt  Mf* 
mf  idî  fitpifican  i  un*  Jernenu  rotUti  ea  ffiraitt 
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CaHACTÈ&E  C£N£aiQUC' 

^  ■> 

Chaque  flenr  offre  : 

1°.  Un  calice  divifé  en  cinq  découpures  pro- 
fondes t  ovales ,  concaves ,  pesltUAntes ,  quel()uc-> 
fois  campanulé* 

1°.  Point  de  eonllt. 

3°.  Cinq  éiamines  ,  dont  !os  hlimens  font  très-, 
courts ,  itiferés  fïntte  les  découpures  du  calice  , 
terminés  par  des  anthères  petites  ,  un  peu  échau- 
ctées  à  leur  bafe. 

4".  l'n  ovdirc  Rlobi:!;iix  ,  fiirmonté  de  deux  ou 
trois  iiyles  coûte»  ,  leinunes  pat  des  (ligretaus  re- 
courbés. 

Le  frui:  eO  une  forte  de  capfule  fnpértenre  , 
ovale  ,  à  une  feule  loge  formée  par  la  baie  dn 
calice  perfîilanc,  renfermant  une  feule  femenco 
roulée  fur  elle-même  en  fpi'-ale  ou  en  coquille 
de  limaçon  ,  quelquefois  furmontée  d'une  aile 
membraneufe,  lobée  ,  campanulée,  en  forme  d© 
corolle ,  furcouc  lorfque  le  calice  eÛ  d'une  feule 
pièce ,  ou  plut&t  fes  découpures  conniventes. 

Obfervjtions.  Ce  genre  eft  très-compliqué.  II  eft 
évident  que,  pour  le  ruiul.e  naturel ,  il  faudroic 
prefque  s*en  tenir  aux  ctnq  à  i>x  erpèces  citées  par 
Tourne  fort  dans  fes  Inji.  R.  Herb.  ;  maîs  à  mefare 
qu'on  a  f.ît  ta  découverte  de  plames  qui  s't-n 
rapprothoient  plus  que  de  tout  aurre  genre,  on 
les  a  réunies  aux  fotides  avec  alTez  de  raifon-;  co' 
pendant  le  nombre  en  étant  devenu  beaucoup 
plus  confidérable ,  8c  les  nouvelles  efpèces  s'é- 
cirt.inc  de  plus  en  plus  des  premières  qui  avoicot 
fervi  de  type-,  on  a  commence  à  f.-ntir  la  néceffi^ 
d'une  réforme.  Elle  n'étoit  pas  t  ès-facile  ,  d'au» 
tant  plus  qïiCj  n'ayant  pis  tou  ours  les  détails  de  la 
fructification  netclîairt.s  pour  prononcer  fans  in- 
certitude ,  il  a  fallu  s'en  tenir  aux  premières  don- 
nées. D'ailleurs ,  ces  parties  tut  ^uvent  pas  être 
obftrvées  avec  beaucoup  de  facilité  dans  on  affez 
grjnd  nombre  d'efpèces.  Je  reviens  au  génie  tA 

3u'il  eft  aujourd'hui  dans  les  dernières  éditions 
e  Linné  ,  fle  awt  changemens  qu'on  aeflïiyé  i'f 
faire. 

Les  fnu  ies ,  conltdérées  quant  i  leur  port  8c 
i  leurs  caraft^'res  fecondalriiS  ,  font  des  plant  s 

h.ihacecs  ou  ligneufes  ,  ordinaîrenii: nt  très- ra- 
me ufes  .  dont  les  feuiiles,  la  pUipirtafllz  fcni- 
blaWes  a  celles  des  frdam,  font  gralTes ,  épaîffî? , 
fucculentcs  ,  entières  ,  cylindriques  ou  a  d<  mi- 
cylindriques  ,  quelquefois  plants,  ou  linéaires  , 
ou  fubulées ,  rarement  ftchea  »  terminées  dans 
plulîeurs  efpèces  pat  une  pointe  épînvufe. 

Le  çaraâère  principal  de  ce  genre  confiftç  dan*, 
les  femencés  foittaires ,  roulées  fur  ellrs-méme^i 

en  ff-iral*  ou  en  cnquilk  il-.  lin  â(j  )ii  ;  c-  ciLi^t^-re 
devioit  éue  de  rigueur  :  cls  lemenc.-s  font  cnvfi- 
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loppéts  par  le  aVtce  perfUiant ,  entier  à  fa  bife  > 
eotioittles  divifions  font  coniiiventesi  alonles 
fem?nce'  p  ^rr^in^;n^  être  renfermées  dans  une  cap- 
fule  y  &c  ic  trui:  devient  capfulaire.  On  conçoit 
néanmr>in$  que  cetti  exprt-llion  cil  inexaj^le  ,  & 

Ïu'fl  n'y  a  point  Ue  véritable  capfule.  Les  fiyles 
r  les  Oigmates  varient  d'un  i  rroit  f  ilt  ne  oeavent 
former  un  bon  cau^lèrc.  Le  nombre  des  etamines 
aflcK  confiant  :  on  en  compte  cia<{.  11  n'y  a 
point  de  corolle. 

J'ai  le  calice  itoh- 1  dnq  découpures 

Eofondet  i  i!  eft  tel  en  effer  ]ei  ftif>jL  t'ugut, 
&t  in.  Ces  découpures  deviennent  plus  cnn- 
cifCS  i  mefiireqtte  lèe  femeoces  mùritTent  \  tlles 
les  recouvrent  en  mulité  }_mais  dans  d'autres 
cfpices  le  calice  eO  qutiquetbis  entier  ï  fa  partie 
inféiit-tire  ;  il  prtuvi  ,  i  la  maturité  iks  ftmetvces  , 
la  contitijuce  d'ui^e  membrane  mince  ,  de  forme 
capfulaire ,  fouvent  très  -  reffcrrée  i  feu  orifice , 
oîl  il  dibte  en  un  icbord  très-court ,  membra- 
neux ,  lobe  ,  ou  b  tn  il  s'épnnouic  en  un  lta<be 
qui  préfente  l'afptâ  d'une  corolk  »  d'autant 
mieux  i|u'i)  eft  Couvent  coloré ,  campantforme  , 
prefqu'entler  ou  i  dnq  lobes  arrondis.  U  atrive 
aurti  que  ces  cinq  lobes  ne  font  que  le  prolonge- 
ment des  cinq  dtvifions  inféiieures  Ae  connivemes 
fur  les  femencei. 

Cette  confidératîon  a  détennlné  Roth  i  féta- 

bliffement  d'un  nouveau  genre  pour  les  efpèces 
qui  ont  le  calice  dilaté  à  Ion  fomntet  tn  une  mem- 
pttne  campaniforme:  il  eft  vrai  qu'il  y  ajoute  un 
autre  caraâêre  i  favuir  :  cinq  petites  écailles  trian- 
gulaires formant  l'orifice  du  calice  >  caraâêre  que 
je  n'ai  pu  vérifi  r  fi  r  1. s  plantes  fècbes  que  l'ai 
examinées.  Ces  écailles  exceptées  «  qui  ne  font 
qu'un  bien  foible  caraâère  ,  on  voit  évidemment 
que  le  développement  du  calice  en  une  membrane 
cimpaniforme  ne  peut  pas  être  piéfenté  comme  la 
bafe  fondamentale  d'un  nouveau  genre  >  d'autanr 

!»lus  que  l'on  obfecve,  dans  queli}ues  efpèce*  de 
bude ,  ia  même  membrane  ,  mais  extrêmement 
coiirie.  J':ijout£-r.Ti  que  cette  partie n'efl  ordinaire- 
ment âfiparente  djns  les  fleurs,  que  vers  l'époque 
«te  1.1  matiiji'é  dcs  femences  ,  de  forte  qu'il  n'eft 
guère  poUiWe  d-^  robferver  lorfque  la  plante  eft 
en  fleurs  :  il  eA  bien  plus  ûmple  àc  plus  conforme 
i  l'ordre  naturel  de  l'employer  |N>ur  fottfdirilêt  les 
efpèces. 

Les  fleurs  font  affez  généralement  axillaires  & 
feffiles ,  enveloppées  la  plupart  de  bradées  ;  mais 
je  trouve  une  forte  de  contra  iidl'on  .1:ins  les  au- 
teurs :  ils  citent  les  fl:  urs  comme  axUlaircs ,  &  ils 
leur  donnent  trois  bradlées.  Dans  celles  que  j'ai 
examinées ,  j'ai  très>bien  obfervé  deux  braâées  , 
8e  la  troiRème  Aott  la  feuille  même  dans  l'arÂIle 
de  laqu  lie  tlles  fe  trouvoieni  plac-ies ,  ÎVr  qui  fc 
trouve  prtfe  pour  une  braûée  dès  qu'on  en  cite 
trais  f  mais  alois  Jea  ieuis  ne  font  puis  aiiUdret« 
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ou  bien ,  dans  ce  dernier  cas ,  elles  n'ont  que  deni 
bradées  qui  manquent  dans  ptufieurs  efpèces, 
furtout  dans  quelqueS'ttiitf  de  celles  qui  fe  np> 
prochuic  des  ihenopoiium,  • 

Ces  croh  bradées .  t*eft^ft-dfre,  cette  firdila 

florale  &  les  deux  bravlces  ont  été  regardées  par 
quelques  auteurs,  Hc  en  particulier  par  M.  Cava- 
nille^ ,  comme  un  calice  a  trois  folio'es,  &  le  ca- 
lice eft  dcver-j  une'  contUe  à  cinq  pétales.  Il  eft 
un  p.;udiSiciL  djdmt  tire  cette  opinion.  Au  rcfte, 
la  définition  d  s  termes  fuffit  pour  être  entendu } 
mais  une  fois  fisée  ,  il  ne  faut  pas  leur  donner  un 
antre  fens.  Il  me  parott  cependant  eue  Ton  a  f^t 
le  contraire  dans  l'établifieme nt  an  ar.ahafs  , 
genre  fi  voifin  des  fouies,  qu'ii  ii'ell  guère  pof- 
(ible  de  l'en  féparer,  qui  rentre  d'un  aetie  cAié 
àini\t%  kochia  .ii  Roth  ,  furtout  fi  l'on  retranche 
de  ce  dernier  les  écail  cs  de  l'onfiice  du  calice, 
qui  d'ailleurs  ne  me  paroît  pas  dillingué  du  genre 
caroxylon  de  Th-u  bcrç  (  '^<ï  «  tomtl, 

pag.  6{6) ,  O  le  j  ai  reunt  aux  foudes,  ainfiejM 
l'ont  fait  |.>luiuurs  auteuis  avaiit moi.  Ccft  le/if- 

/h/a  aphylia  de  Linné  Bls* 

Je  reviens  a  i  ecablilTement  du  %tntt  anahafii. 
On  lui  donne  un  calict  à  trois  folioles  {  c'ill ,  en 
,  d'auties  termes,  les  ttois  bradées  dés  foudts, 
nne  corvtU  1  cinq  pétales  i  c*eft  le  calice  à  cinq  dé- 
coupures des  foudes.  Le  fruit  eft  une  bd  'u  mt  nr - 
fperme,  enveloppée  par  le  calice  ;  mais  cette  baie 
ou  cette  enveloppe  prefque  charnue  qui  entoure 
]vs  femrpcf^  ,  rft  enrnrp  h  pirrif  intérieure  du 
caltiLt  qui  fcll  entier  a  la  baie  ,  ayant  les  décou- 
pures moins  profondes,  quelquefois  même  d'une 
leule  pièce  ,  lobé  ou  crénelé  à  Tes  bords ,  oi dina»- 
rement  membraneux ,  quelquefois  tm  peo  cinma 
à  fa  partie  inférieure.  Cette  portion  du  calice  cjji 
enveloppe  la  femence,  peut- elle  devenir  une  bue 
parce  qu'elle  devient  un  peu  fucculente?  N'eft-ce 
pas  alors  confondre  toutes  les  vA6f:^  '  On  en  a  fait 
une  capfule  dans  les  foudes,  parce  qu  eileefi  (èche: 
ici  on  en  fait  une  baie  ,  parce  qu'elle  fe  trouve 
prefcjue  pulpeofe.  De  tels  caraâères  peuvent-ib 
jamais  devenir  eéoériqttei^  De  femblables  défini- 
tions peuvent- elles  être  admifes  «bat  noé  ftieoce 
d'obfervation  ? 

Je  conclus  de  ces  obfervations  j  que  le  csBcS 
eft  trop  variable  dans  les  foudes  pour  fervirde 
caraâère  générique  fondamental ,  &  que  leseeniea 
que  l'on  a ,  d'après  cette  conlîdération  ,  totmà 

en  partie  de  plufieurs  ;  fpèccs  de  fonde  ,  doivent 
être  fupptimes ,  tels  que  les  uaaàa^,  les  koerié, 
les  ikemua ,  ks  c««arjr/M* 

Si  ce  lente  eft  rufceptible  d'être  divifé  endo» 
ou  trots  autres  genres ,  les  fondemens  de  ces  nou- 
veatix  genres  doivent  être  recherches  dans  les  fe- 
mences. II  eft  à  préfumer  que  toutes  ne  fe  reflcm- 
blent  pas  {  que  celles  de  plufieurs  efpèces  n'ont 
pas  été  ùiÈomasut  obferVécs  ,  fuitoac  dans  cif 
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espèces  qui  fe  ripprorhent  «Ut  <kaof04tium  ;  qu'il 
en  J(  d^m  les  ftineiice»  Bft  foBC  point  toulées  cii 

If  'ttile ,  &c. 

J'ji  ajoute  aux  falfoU  le  genre  fu^ia  de  Forskhjl. 
Les  clpfrces  qui  le  compol'ent  ,  à  en  juger  d'après 
\t$  defctiptions  de  Forskhal  ,  o'otfrent  poinc  de 
dHferences  aflez  marquées  pour  en  érre  (eparées , 

excLpte  ptut  être  le  fatda  hticcata  ,  dont  les  fruits 
KDfdrmtnt  pluiieurs  femences  j  mais  comme  ces 
«rpèce»  ne  me  foat  pas  connues  ,  que  quelques 
tjt.fs  pourrotent  apparitt  ir  à  d'autres /îi(/t»/d ,  je 
les  u  prei'entees  feparéniCnc  a  U  tiude  ce  genre» 

£  S  F  i  C  B  S. 

r.  SoooB  couchée.  SatfiU  kalL  Lion. 

Satfota  ke^ttta,  dttumhtnt  ;  foBit  fuiitiâùs,  fpi- 

aofisj  caticlbus  mj'^ir.atis ,  axillaribui.  Linn.  Spec. 

Phnt.  vol.  I.  pag.  ^ii.  —  Miller jDiâ.  n".  i.  — 
Scholl.  Barb.no.  189.— (Eder.  Flor.dm.tab. gi8. 
— Gcrta.de  Fruâ.  8f  Sem.  vol.  i.  p.  5^9.  cab. 
(îg.  4.  —  Mill.  Icon.  4.  pag.  144.  —  Lam.  Illaftr. 
Gêner,  tab.  1 8 1 .  fig.  1 .  —  Puiret ,  Voyage  en  Bar- 
barie» vol.  1*  pag.  iVL. —  Desfont.  FJor.  atlant. 
wl.  I.  pag.  216.  —  HofAn.  Germ.  8(S.— Rodi,  ' 
GerTi.  vol.  I.  pag.  ir4.  —  ^•nI.  II.  pag.  x^i.  — 
Gérard,  Mor.  gall.  Frov.  pag.  4(32. —  Willd.Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  i|io.  d*.  i. 

Sjtfola  foLis  purtgcntlbus.  Hort.  Cliffort.  86.  — 
Flot.  fuec.  206.  iM.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  220.  — 
Gronov»  Vtrgtn.  zS. 

Sélftla  foiiis  rigiJiSffimgtntHiu.OatA,  SSbit. 

vol. }.  pag.  88.  n".  69. 

Kaiifoda.  Scopol.  Carn.  edît.  2.  n*.  285. 

Salfittt  étemH^ttu»  Lam.  Flot.  fran(.  vol.  }.  pag. 
241.  n*.  84T. 

KaU/pinofum  ,  foiiis  cra0orii«$  &  invioniuJ. 
Toum.  Inft.R.  Hcrb.  247.*»Scluv,Spec.n*.}5}. 

—  Garid.  Aix.  262. 

Ku/i  fpinofoa^nit.  C.  Bauh.  Pin.  289.  — Motif. 

Oloo.  Hift.  1.  §.  f.  tab.     fig.  1 1. 

Tragum.  Camer.  EpitOOI.  ICOB.  779.  —  MAtlh. 
Comment.  751.  Icon. 

;Saifola  kaii,  flaira  ;  eatUit  nervis  ruirisg  datis. 
Fonkh.  Flor.  cgypt.>afab.  pag.  54.  n*.  8).  ? 

^  SalfoU  kûË  t  Ufpîdt ,  Jkùfit.  FOTskb.  L  e. 
84.  ? 

7.  SalfUa  kali ,  hifpidû  ,  foly(^ama  ;  jlorihus  fum- 
wû  ktrm^fknditit  t  non  eonmUis  ,  rtli>iuis  ro/latis, 
ttmUhu  t  nkm,  Fonkh.  Flor.  «eypt.-atab.  pg. 
5y.nr  «y  ? 

Cette  plante ,  qui  di0'ère  peu  du  falfola  tragus^ 
«  des  tiges  preique  couchées^  rude»*  ftiiée»^  Iiex> 
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bacées  «  trèt-rameofet  1  les  ranMenc  tris-étalét, 

jçarnis  de  feuilles  aheines ,  fefîîles ,  ch.uniip<î, 
épailTes  ,  courtes  1  fubulies,  fcabrcs  j  convcxis  i 
leur  face  intérieure j dilatées  8r  canjliculées  à  leur 
bafe  j  tennjnée«  par  ime  pointe  droite,  épineufea 
UD  ptu  jaiiottiB.  ' 

Les  fleurs  ftmt  €tiiéc8,  dans  faiflèlle  des  feuil- 
les ,  le  long  des  rameaux  |  elles  font  felitaires, 
reniiez  ,  munies  fous  leur  calice  de  trois  bradées 
terminées  par  une  épine  droite ,  très-piquante.  Lb 
(l)li::  ,  a'après  Linné,  n  ivr,\%  Vivifions,  Le  CB« 
liLC  eil  environné  d'un  rebord  fulucé. 

Cène  plante  croît  en  Europe  &  dirn  b  Bar- 
barie^  fur  les  cAies  de  U  mer.  G  (  v.) 

J'ai  mentionné,  d'aptès  Forstchai, quelques  va- 
riétés de  cette  efpèce ,  que  l'on  recoMioîtra  peut- 
être  par  la  fuite  comme  devant  être  elles-mêmes 
didinguées  comme  efpèces  k»rfi|u*c]tei  auront  été 

mieux  obfervées. 

2.  SovDE  épineufe.  SalfoU  tragut.  Linn. 

Selfola  herbacea,  tnSa  ;  foiiis  fubulatis ,  fcino^^ 
Itvièus  i  calicibus  ovat.-s.  Linn.  Spec.  Plani.  vol.  l. 
pag.  312.  —  .^moen.  Academ.  vol.  4.  pap.  3  ti.— 
Poiret  j  Voyage  en  Barbarie ,  vol.  2.  pag.  141.— 
Oesf.  Fi<w.  atianc  vol.  1.  pag.  217.  —  Willdea. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1310.  n*.  i. 

Kalt  trjgus.  Scop.  Carn.  edit.  2.  n*.  284. 

Sa/foh  fyinofa.  Lam.  Flot.  frar.ç.  vol.  pag. 

14c.  n°.  841. 

Kali  fpmafum ,  fitliis  longiorUut  $f  anguJUoriiiU, 

Toum.  Inft.  A.  mrb.  247. 

Trjgon  MiitthioU.  Lobel.  IcOB.  tab.  797.  —  Id. 

Obferv.  pag.  465.  Icon. 

Cette  foude  ne  paroit  être  qu'une  variété  de  la 
précédente,  dont  elle  ne  diffère  guère  que  par  iîn 
tiges  droites,  hautes  d'un  à  deux  pieds,  ferm*î, 
rameufes ,  cannelées ,  point  fcabres ,  un  ueu  velues 
vers  leur  foramet.  Les  feuilles  font  fefliles,  étroi- 
tes ,  linéaires ,  glabres ,  charnues ,  longues  ài  plus 
d*an  pouce  ,  terminé  s  par  une  pointe  épineufe  , 
très-roide  Les  fleurs  Ion:  ûûilcs  ,  axillaircs ,  dif- 
pofées  le  long  des  rameaux ,  garnies  de  trois  brac- 
tées courtes»  épineulés. 

CettB  plante  croît  dant  le  fable ,  fur  le  bord  de- 
là mer ,  en  France ,  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe  »  fur  les  c6tes  de  Barbarie.  Q 

SovDB  commune.  S^fiU  foié.  Lion. 

Salfola  htrbacutf  pamia,  foiiis  intrmibus.  LtOB. 
Spfc.  Pl.int.  vol.  I.  pan.  ^2{.  — Guertard  ,  Stamp. 
j  pag.  426.  —  Sauv.  Monfp.  7.  —  Mill.  Diô.  n*.J. 
i  '  iac^  Hon.  cab.  68,  —  Desfbiit.  Flor.  atlant. 
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vpl.  K  pig.  lté.  —  WiliJen.  Spec.  Plaiit.  vol.  i. 
ftag.  ijii.iit*.  4. 

5d//>/u  longifoUa.  Lam.  Flor.  franç.  vol.  3.  pag. 

141.  n".  841. 

Xaiï  majuSf  coehUcto  femint.  C.  Biuh.  Pin.  1B9. 
—  Toinnef.  Inft.  R.  Herb.  1^7,  —  Motif.  Oxon. 

Hiil.  i.  $•    tab.  îj.  fig.  I. 

*  Soiùt,  kûii  magnum,  fedi  mtdii  folio ,  ftmi/u  eo- 
tUtato.  Lobe!.  Icoa.  ub.  394.  —  Idem,  Adverf. 
169»  icoo* 

Xi//  fl(«^ifM«pe)U,  Ddech.  Hill.  i.  pag.  177* 

Um. 

Callvuf^jrt.  J.  Bauh.Hift.  ^.^.yoi.  Sine  icône. 

On  reconnoit  cette  erpèce  à  l-^s  losicnes  feuilles 
fans  pointe  épineufs.  Ses  tiges  lort  tres-ghibrcs , 
HlTes,  cyliodciques ,  quelquefois  un  peu  rougeâ- 
très ,  couchées  a  leur  bafe ,  redreflees ,  hantes  d'un 

t<  plus,  rjviLures  jlcs  rameaux  étalés ,  garnis 
de  feuilles  lefiiUs,  alternes  ,  chirnues .  très  gla- 
bre* ,  ëttoites ,  linéaires  ,  un  peu  cylindriques  , 

très-ouvertes,  lonE^  !-r<;  rie  dti:x  à  crois  pouces 

{)!us,  marquées  a  ku;s  deux.  ljit.ÊS  de  dcUk  Uiics 
bn^tiiidinaUs. 

I.ts  fieuis  for.t  fefTil^s  ,  foHraires  ou  réunies 
deux  ou  crois  dans  l'ailliile  des  teuilles  lupeneu- 
res,  munies  de  deux  bractées  au  moins  une  fois 
plus  longues  qa^  Its  fl-,iu^.  f-a  feuille  qui  lt%  ren- 
fefiiie  dans  lot»  ailldle  pourroit  étru  rcj^^îdee 
comme  une  troiûème  brafti? ;  elle  e(l  trts-élargie, 
concave  i  fa  partie  inférieure ,  (triée  «  un  pen 
nwmbraneufe  a  Tet  bords ,  Tubulée  i  fa  partie  fu- 
périeure.  Le  ca!ice  efi  à  tii'.q  découpures  profon- 
des ,  a(ïc»  larges ,  concaves ,  obtufes,  perfillantes 
a«ec  les  firuîfS.  Ceut-ci  font  un  peu  arrondis ,  ren- 
f,  tp.unt  ur  e  il  l'e  femenco  iioitaue.  aflëzgrolfe, 
roulcc  en  fpirale. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  maritimes  des 
contrées  mctiiiion  ;1:  :>  do  l'Europe,  l[i  S.ubi- 
rie*  &c.  On  la  cultive  au  Jaidm  des  Plantes  de 
Pari».0  (*^.*0 

'  Cette  fou  le  pair?  pour  diurétique,  apéritive  & 
anti-ulcLTL ul  ' ,  l.ivnv.i'nl;'  lims  !es  mala'lïes  Je  la 
peau,  tio^fi;  po«r  thaflct  Its  \'crs  Se  déiiuira  tes 
nbftruaions.  Quelques  perfonnes  en  mangent  les 
feuilles ,  dont  la  Uveur  n'eft  point  défigréable  : 
If  s  brebis  en  font  très-avides. 

Quoiqu'on  emploie  alTe*  indttTéremment  les  di- 
veifes  cfpëcÊS  de  fonde  pour  en  obtenir  le  fd 
alcali  co;  Jiu  ll>us  ie  nom  de  fonde  ,  néanmoins 
celle-ci  c-ft  une  des  plus  eftimées  pour  cette  opé- 
ration. Voici  de  quelle  manière  on  le  prépare.  On 
creufe  une  tranchée  près  de  la  mer:  on  y  place 
des  !att'  5  en  trivi  rs ,  fur  lefquelles  on  nit  t  cette 
ptaote  en  monccnux  après  l'avoir  UilTée  biea  fé- 

cbcr  s  on  £û(  du  £ea  aa  deflitss  on  <gite  fôctenieiK 
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les  cendres  brûlantes  qui  en  réfultcnt  ;  elKs  fe 
raik  iiiblt.nt  en  morceaux  durs  Se  IuIkIcs  .t-mployes 
dans  Iti  conunerce  ^  les  ans  pour  la  compuâtioa 
dtt  verre  du  favon ,  pour  déçraifler  les  étoffes  t 
on  s'en  fert  également  pour  Its  Icrtives  pîit  „t 
où  les  ceudces  de  bois  lor.c  rares  ou  de  tnauvaift 
qualité. 

4.  Soude  hJrifTce.  Sa'f^la  muricata.  Linn- 

Siitfoia  ffutieofa  fpatuta  ,  ramis  hitfittis ^^UcOfut 
fpinofis.  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  i.  pag.  618. n*.  it. 
—  Mantilf.  ^4.  y  1 1.  —  V'ahl ,  Symb.  1 .  pag.  14.  — 
D^sfont.  Flor.  atlant.  vol,  1.  pag.  217.  —  WilU. 
^c.  Plant,  vol.  i*  pag.  i)  17.  ir.  15. 

Kali  ti'vrciam,  incanum  &  villofam  ;  caliitflt!' 
lato  t/  acaleuto,  Lippi*  Mlf.  —  Hcrb.  Vaill.  (Ud- 
font.) 

Bd0d  maritatei.  Allion ,  Mifcell.  Taur.  ).  177. 
tab.  4.  fig.  1. 

Cittaopodium  mantimian  ,  râmulis  infgttit,  Buxb. 
Cent. } .  pag.  2.y.  ub.  49.  ? 

Salfola  (  mOnobra£t?a)  ,  d'fufu  ,  fruttfctns ,  fo- 
li/s  linearihus  ,  pii.'fs  ,  inermibus  ;  calicis  fcU  ia 
fpinam  traafeunu,  Forikh.  Flor.  zgyp(.'ar^.  pag. 

jj.  8;. 

Ses  tiges  font  droites,  cylindriques,  ttn  pe« 

ftriécs,  prefque  ligneuses,  hautes  dê  deux  ï  trois 
pieds  ,  pubefcentes ,  chargées  de  fleurs  dans  toute 
leur  lofi^ueur .  rameiffes,  d'un  blanc-cendré,  un 
peu  jaunâtres  i  les  rameaux  grêles ,  difpofés  en  une 
forte  depantcule ,  garnis  de  feuilles  fciTilfs ,  alter- 
nes, line.iires,  nij'.I.s  ,  ine^iiocri."rnt:ni  clutniM», 
un  peu  velues,  obtufes,  lar.s  |)oir>ie  epiiisufe. 

Les  fleurs  font  fcfliles ,  reunies  dans  l'aiffïUe 
des  feuilles  de  deux  i  trois  nu  foHtaires.  Leur 
calice  eft  torrtnrf  ux  ,  à  cti  q  Jr^cmipures  ;  (liesfe 
développent,  à  la  matunie  l'cs  friiir$,en  ur.« 
petite  étoile  terminée  par  cinq  arêces  ouvertes, 
roides ,  fouvent  courbées  en  crochets  â  leur  foo»- 
met.  La  femenoe  eft  tort  petite ,  roulée  en  co- 
quille  de  limaçon ,  enveloppée  pae  le  calice. 

Cotte  plante  croît  dins  les  contrées  méridio' 
nalrs  di  i'  Europe ,  en  Eçypte ,  &  en  Barbarie  dans 
le  défen  proche  <:..ifs:i .  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris.  Jf  (  ^.  v.) 

La  plante  de  Lippi  a  des  feuilles  un  peu  ^''JS 
étroites  ,  les  li^es  plus  Qrélesi  les  derniers  ri- 
mejux  font  prefque  filifoimes.  (     /.  is  iuii. 

5.  SovDB  caldvée.  SeUJoia  fittht.  Linn. 

Salfola  d'ffufa  ,  htrbatea  ,filiis  ttretibus  ,fkhrti; 
fioriius  eonghm€r»tis.  Linn.  Sfii.  Plant,  vol.  1 .  paj!> 
6zj. — Lgefi.  ldtr«      — Cavan.  ken.  Bar.  voi 
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i.pag.  ^6.  tab.  191.»  Willd.  Spec.  Plant. vol.  t. 

Xd//  HJpanicum  ,  f^plnum  ,  aitnuum  ,  ftdi  fvliis 
intiorihus.  Juff.  Adt.  K'arif.  171;^.  pag.  74.  Iccn. 

K(Ui  minus  y  ahtrum.  C.  Bauh.  Pin.  183. 

?Mr2cires  font  fiicri.!'  nrcs ,  Sl-  proi^uifent  une 
tt^é  herbacée,  longue  4'cnviron  un  picJ,  diviic-' 
en  ratieaux  étal  s  fur  la  terre,  diffus,  cjlindri- 
aoeiffouveni  rougratres^  garnis  de  fcuill*s  épar- 
IM,  fiombreufes  ,  (effiler  ,  preG^ue  cylindriques  , 
gr3f=s ,  ti  ès-gl  bres  j  cooicés^  dSè»  (iei»blabks  à 
ceKes  d'un  ft.'.^m. 

Les  fl.urs  font  feflîles  ,  réunies  en  paquets  >  ag- 
liomérées  dans  L'aitTelle  des  tcui!lc<>.  au  nombre 
de  cinq  à  Tcpt*  munies  à  leur  bafe  d'une  bractée 
i  trois  folioles  ovales  ,  aiguës ,  concaves ,  à  peine 
fenfibles  i  l'œ»!  nu.  Le-  calice  ell  extrêmement 
petit ,  plus  grand  que  les  braâèes ,  dont  les  divi- 
ions  font  concavM ,  connivemes  >  ftarieufes  à 
leur  limbe,  où  elles  fs  iléveloppent  en  cinq  petits 
Jobet arrondis,  ouverts  ;  los  femences  petites^com- 
priméesj  roulées  en  fpitate. 

Cette  planre  croit  fax  les  côres  maritimes  de 
iXfpigne  j  ^^^-^  royaume  de  Valence:  on  la 
cn/ttte  en  grand  pour  le  commerct?.  O  (f^-  f.) 

ô.Sovvt  hùnée.Salfola  canef^cns.  Ilort.  Paril. 

Salfo'a  fLiult  fufrut'teofa ^  foliojo ;  foliis  lintari- 
ecu!:.i ,  iQ'^ent  'Jii ,  fiants^  orgeitteo - fiiieiû.  Petf. 
Synopf.  Plant,  vol.  i.  pag.  196.  n".  17. 

Chtnopodium  fintnft.  Wiltem.  Ë£ais  de  Médec. 
&d'Hift.  Nac.  ).  pag.  1233. 

SdfoU  cMefetns»  Desfont.  Cacal.  Hort.  Partf. 

Cette  ptinte  fe  rapproche  beaucoup  par  fon 

port ,  du  fJfah  dif.fi. 

Ses  tiges  font  mcdiocrement  ligneufes  ;  elles  Ce 
diviient  en  rameanx  ficnfies*  couchés,  alongés, 
ry!in'^ri<:;tI?î  ,  fntipl  »;  ,  un  peu  p'éUs  ,  lonrjs  de 
huit  à  dix  pouc-wS,  pub^^Tccns  ai  çer.tés  àins  leur 
jeuneffe,  g-.rnis  de  Lui  les  nombrt  nies  ,  epiifis . 
kttAtt ,  rapprochées  ,  planes ,  un  peu  coriaces  , 
linéaires ,  un  peu  aiguës  à  leor  fommet»  blanchâ- 
tres, foyeufes  {<:  tomenteufes  à  leurs  diux  faces, 
longues  de  trois  à  quaue  lignes ,  larges  à  peine 
d'âne  ligne  ît  demie. 

Les  fleurs  font  Tediles,  folitaîres  dans  TaUlêlIe 

des  fiuilles.  Le  cal  ce  eft  à  cinq  découpures  pe- 
tites ,  ovales ,  cbtufes  ,  concaves,  tomentcufes  & 
blipthatres  en  dehors ,  ".ui  peu  noirâtres  en  dedans  ; 
elles  renferment  cinq  étatninss  plus  courtes  que  le 
calice ,  dont  les  antnètes  font  i  demr  lobes  ;  un 
h-\e  divifé  en  deiir  OigmatCS  dîverg^DSj  aigUS  , 
pios  longs  que  le  caiicc.     .  . 
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Cette  planté  eft  ctiltivée  au  J.irdin  des  Fiantes 
de  Paris.  Son  lieu  natal  n'tft  pas  connu  :  on  la  fottp* 
f  onne  originaire  de  la  Chine.  ¥  (K.  v.) 

7.  Souos  diff  ife.  Salfob  diffufa.  Tfaunb. 

Salfola  htrbacta  ,  tomeatojd  >  dtcumbtns  ,  foiiis 
/aneeoiatis^  Thuub.  Prodr.  pag.  48«<->  Perl.  Synopf. 
Pîanr,  vol.  t.  pag.  zçiî.  n*.  tSL 

Saifola  (  fericea )  J'utefctns,  nmh  d'tfujis  ,foliiâ 
larticoldtis  ,  prie  e'n  ;  calicibatmnùtit*  Alton ^HoCt. 

Kett?.  vol.  i.  pag.  317. 

ChenoUa  di^'ufa.  Thunb.  Nov.  Gsner.  pag.  10. 
—  Wi!td.  ^c*  Plant,  vol.  1 .  pag.  i20|. 

Cette  planre  ,  qui  parolt  s'écarter  un  peu  des 

falfdf.  vzr  fa  fn  u  ii^ar-^n  r -nfnlaire  ,  ombiiiqitée* 
y  a  d  ailleurs  trop  lap^ioit  pour  en  è;re  té' 
parée.  , 

S  s  tiges  font  prefque  herbaccet,  conch^cî, 
tomtntcures,  divifées  en  ratne<iux  diffus,  ctalés, 
garnis  de  feuilles  feflîlf  s ,  opporëcs ,  ovales ,  lan- 
céo'ecs,  charnue?  ,  tern  inc  s  r  -r  une  poir.te  non 
épineufe,  pbnes  à  leur  face  lupericurc, convexes 
en  deflbus»  tomenteufes  ou  couvertes  de  poils 
foyeiix  ,  argentés  ;  les  feuilles  fupéiieutes  très* 
rapprochées ,  imbriquées. 

Les  fleur»  font  felTiles ,  axilîatres  ,  fo}itait«s  ou 

réunies  dt'.ix  ou  tioi>  dus  f.i'frelle  dfs  tVnillfs 
fupérieure^.  Leur  calice  ti\  dtviié  en  ci:iq  à  con- 
porcs perfiftantes  ;  il  renferme  cinq  etamines,  poii  t 
d»  ccrnlle  j  un  feul  ftvle  filiforme  ,  funnonté  ds 
deux  liigmaiês  rét^echis.  Le  fruit  confiée  en  une 
feule  femence  enveloppée  d'une  membrane  cip- 
fu]aire«  ombiiiquée  à  fon  lommetj  un  peu  com- 
primée. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne>£f^raiice^ 
d»is  les  ueux  bas  &  maritimes.  :f  ? 

8.  SOUDC  élevée.  Saffi/a  altt0ma,  Unn. 

Salfola  hcbicta  ,  treiij ,  i.trvojiffna  ,  f  fit's  fil'- 
formibus ,  acuttufculis  ^  ^aû fedunfuliftris,  l.înn.  Syth 

veget.  pag.  Z17.  —  wiUden.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  t)ia.  n*.  7. 

Salfola  t'e3j  ,  raTi^f^Jlma  ,  f-trliafcj  ,  foU't.t  fil:- 

formilus  f  atutiufcuiit.  Unn.  Sptc.  Pl:nt.  vol.  i. 

pag.  Î14* 

ChintpoJium  aLiffimum.  I.inn.  Spec.  Plant,  edit. 
I.  pag.  111.  —  Hori.  Upf.  jj.  li".  3. 

Chtnopodium  ahiJISmum ,  foiiis  fucaUnûs^  Buxb. 
Cent.  I.  pag.  11.  tib.  31.  Hg.  1. 

Kali  ^rammto  folio,  C.fiaiih>  Pin.  189.  &  Prodr.  • 
ijj.— Burf.XVI.  10. 

Chtropodhirr.  O'icntjfe,  iirr;'.-;r; ,  <i  l  ; '■  (ïî  uM  ^  koU 
folio  irfviure  Ù  c^f.o.  I  ourn.  Coroii.  38. 
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|.  Sû^Ua  ftliis  fllformihus  ,  inemihu  ,  mturo- 
aatisf  caule  ramofiffimo.  Horc  Upf.  56. 

Itnken  fd&t  jj^formikiu ,4tiuU,  Hall*  Goect>  a. 

pag.  21. 

Il  eft  difficile  de  déterminer  le  véritable  genre 
auquel  cette  plante  appartient.  La  petiteflê  des 
parties  de  U  fîruâific  ino:: ,  leur  dirpolition  ,  peut 
être  h  forme  de  kiirî  icmences  légèrement  vuai- 

Ertnvées,  prefque  point  en  fpirale,  la  rapprochent 
eaucoiip  des  chtoopoditÊm  i  niais  îoo  port  &  plu- 
fieuis  autres  rapports  avec  In  Ibiidees  ne  permet- 
tent guère  (le  l'en  féparer.  E'ie  a  d'a;'Ieui'.  un 
caradtére  rpéciAoue  tres-reniarqu:ble.  Qui  coitfilte 
dans  les  fleurs  dont  le  pédoncule  «6  inféré  i  la 
.  bafe  des  feuilles,  &  ntm  axillaire. 

Ses  tiees  font  droites ,  qrlindrîqaes ,  très-éle- 
Y^es ,  très-ratneufes ,  hautes  de  trois  à  quatre 

pieds,  fermes,  glabres,  vei  Ijtrc  ,  ginies  de 
^tèutlies  nonibreufes»  feiiiies^  éparies ,  ctes- rap- 
prochées fur  les  feuties  rameaux ,  un  peu  char- 
nues,  fine?  ,  filiformes,  d'un  vert-fotKé,  tiès- 
glabres  ,  un  peu  aiguës  ,  mais  point  mucronee»  a 
leur  fommec ,  longues  d'envhon  un  pouce,  quel- 
quefois plus. 

Les  fleurs  font  très-nombreufes ,  fort  petites, 
fitaées  le  long  de$  jeunes  rameaux ,  vers  l'aiiTefle 
des  feuilles,  fupf-'orcées  par  un  pe.ioncule  très- 
coutt,  inféré  fur  la  feuille  à  fa  bafe  :  il  eft  ter- 
miné par  uno  Aïur ,  Se  en  porte,  à  l'a  partie  infé- 
rieure, deut  autres  qui  paroiflent  fefllles.  Ces 
fleurs  font  dépourvues  de  bradtées.  Leur  calice 
eli  compofé  <\i  cinq  petites  folioles  ou  décou- 
pures profondes,  concaves,  obbfes,  glabres, 
verdltres.  Elles  enveloppent  une  lêmence  noirâ- 
tre ,  un  peu  comprimée,  de  la  grofT-jr  à  peine 
d'une  téte  d'épingle.  L'ovaire  eft  runnonté  de 
trois  ftfles. 

Cette  plante  croît  en  Sixe,  en  Italie , en  Perfe , 
parmi  les  fatmes.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Fian- 
tes de  Puis.  O  {y-  V.) 

t>.  SoUDI  à  croisftjrles.  Sa/fula  tn'gyna,  Willd. 

Salfola  kerbacea  ,  tncin  .foliis  fUiformihas  ,  oh- 
tufis,  camofis  ;  ^oribus  «xUlaiibut ,  j'ejfiiibus,  umisi 

ftylo  irijUo*  WtUd.  ^cc.  Plant,  vol.  i.  pog.  1312. 

n'.  8. 

Sulfola  (altiflima),  <nraa  ,  kerbacea  ^  ramoMma^ 
jtoribus  ternis ,  mtJio  axitlari  ,  lateralibus  l£u  iadè 
ad  bafinfoiù.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  3.  pag.  46. 
tab.  189.  {Exclues  fjnony  mi  s.) 

Quoique  très-reflembtante  par  fon  port  au  fal- 
ftU  idtifima ,  cette  plante  doit  en  être  dtilineuée 
par  le  caractère  de  fa  fruâifîcation  ,  fes  fleurs 
étant  axillaires,  feflîles,  point  inférées  par  un.pé- 
doncnle  court  fur  la  bain  des  feuilles. 
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Ses  tiges  font  fort  hautes ,  droites ,  hsrbar^et, 

très-rame ufes  ,  ftriées ,  cylindriques  ;  les  rameaut 
diffus ,  alternes  ,  garnis  de  feuilles  nombreufei, 
fefliles,  ftliformes,  charnues,  un  peu  obtofes.  Les 
fliurs  fonr  fort  petites  ,  feffiles ,  réunies  au  nom- 
bre àc  truis  dans  l'aiffille  des  feuilles,  doat  deu( 
latérales,  ficuées  en  dehors.  Elles  renferment  troii 
ftyles,  ou  un  feul  ftyle  profondément  triiïde.  Les 
(cmeoces  font  peultes ,  un  peu  comprimées. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne.  O 

10.  Soude  falée.  SalfoU  falfa.  Linn. 

Salfola  herbaeea  ,  trcnLf.ula ,  foliis  linearibus , 
fubcamofis ,  muticisicalnit^us  fuccûlentis  ,  diaphams. 
Linn.  SylL  veget.  pag.  117.  —  MantilT.  547.  —  . 
Pailas,  Iter  1.  pag.  410.  —  Lepech.  Itcr  l.Wfe 
if 4.  —  Jaçq.  Hort.  j.  pag.  44.  tab.  83.  —  Vyl3", 
Spec.  Plant.  voL  i.pag.  1311.  n*. 9. 

Sjffila  pdtula ,  herbaeea ,  foliis  femtteretiius ,  pi- 

cuju  i  rumis  repxi*.  Linn.  Spec.  Plant.  ed«.  a.  pag. 

Ckenopodium  foliis  linearibus  ,  obtujîs  ,fuhtiU  coït' 
vexis  f  catUe  ramofo  ,  ramis  depxU.  Hort.  UpliU.  5;. 
Spec.  Plant,  edtt.  i.  pag.  izi. 

Chenopodùm  mâritimm,fôUh  ft£  i0Wjt«t.Bnf^ 

baum.  Cenrur.  i.  pag.  il.  tab.  31.  fig.  1. 

/}.  Salfola  (americana),  humUior  fuhtcumbem  ^ 
fiorihus  confcfiioriôtu.  Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  t. 
pag.  J9é. 

Salfola  (falfa),  herbaeea,  ereéliufciUa ,  ramoff- 
fima  ,  foliis  lineaniiu  j  mutieis  ,  tarnulofis  ,  glomt* 
ruli*  florum  quaji  in  fpieat  iitttrfotiaeeas  approxiwtt- 
tis  ,  calieibus/ruâiferis  ,  deprtjfo  fubrotundis .  Afich. 
Flor.  boréal.  Amer.  voU  i.  pag.  i.  n".  174. 

y.  Salfola  { laiTa  ;  ,  cault  heroaceo  ,  ereOo  ;  foliii 
ftmiiereiibus  ,  ébtufis  i  fofi^s  axillafiims  ,  umt. 
Cavan.  le.  Rar.  vol.  j.  pag.  46.  tab.  icjo. 

Salfola  (  fpicata  )  ,  htrbiuea  t/oiiù  oHongis ,  oi- 
tufis  ,  femiteretUnui  fonku  unug  ,  MtiBarihus  ,fu^ 
fpicatis.  WilUen.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1311. 

n".  6. 

Les  trois  plantes  que  je  ré.inis  fous  une  feule 
e!"pèce  ,  comme -variétés,  font  peut  être  autant 
d'efpèces  diftinâes,  ainfi  que  l'ont  cru  quelques 
auteurs  { mats  les  caraâères  qui  les  féparent ,  ap- 
puyés particulièrement  fur  la  différence  de  l-.ur 
port  j  ne  m'ont  point  paru  jufqu'alorsaflei  failLtns 
pour  en  former  des  efpècer. 

La  première  a  des  tiges  herbacées ,  ptefque  droi- 
tes, hautes  d'un  pied  ,  lifTes  ,  cylindriques  ,  fou- 
vent  purpurities,  légèrement  flriees,  dont  les  ra- 
meaux .i(T  2  nombreux  &  tombans  forment  une 
forte  de  panicule ,  &  font  garnis  de  feuilles  altef 
nés,  éparfes»  lle&les,  cbaraues,  courtes, làiéaiieS| 
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il  Jwrf^yliriftqucs  ,  pUaes  i  leur  ftce  fupé* 

Heure,  approchant  des  feuille»;  du  fedan,  pref- 
Qu'obtures  ,  fans  pointe  épineuie.  Les  fleurs  ont 
1  apparence  de  celles  des  chmopodmm  ;  elles  font 
(ieliles,  réonies  au  nombre  de  tmis  dans  les  aifTel- 
\«àe$  feuilles.  Les  folioles  ou  découpures  du  ca- 
font  brge?  ,  convexes  en  dehors ,  profonde- 
flKot  creufées  en  voûte  ,  fermées  à  leur  foromet  > 
dlei.deTieiHieiw,  i  mefiiteque  les  fenwnces  wA' 
rifnic,  plus  fucculetices*  plus  épaiffes  &  tranf- 
ptiences.  Les  ftyles  font  au  nombre  de  trots ,  bifi- 
de ileitrfoiiiinec. 

Cette  plante  croit  en  Perfe  j  dans  les  environs 
d'Aflnican ,  &  dam  la  Sibérie.  On  la  coltiTe  au 
Jkdn des  PhnM  de Parii,  O  (  v.) 

^  La  plaiite  /S ,  «bret*^  mr  Michau  en  Amé- 
ji|Oe,  à  l'fTTibouchuredii  neuve  Saint-Laurenr ,  a 
dôtiges  bien  moins  élevées,  très-rameufes  »  prel- 
Me  coochées.  Les  fleurs  font  plus  rapprochées  > 
^«oombreufcs ,  plus  tanafléetj  8c  (îetqiie  dif> 
poféMen  épis  foÛacés. 

La  phote  y ,  qui  erote  mtureUemeat  en  Efpa- 
gK,  a  des  tiges  droites,  herbacées;  fes  feuilles 

Ëis  longues ,  obcufes  •  à  demi-cylindriques  \  fes 
ursréunietau  nombte.de oois dns les  aiflelles 
des  feuilles  8:  des  rameaux  eux-mêmes  rrxil  L'.ir^s; 
elles  forment  par  leur  eniëmbie  une  loue  d  epi 
giéle,  foliecé.  O 

ir.  Sovftg  I  leno  nues»  Ss^IUm  m^ifiora. 
WaUcn. 

Sjlfûla  fuhUgnofa  ,  aifctndens ,  fotih filiformihus, 
uno^  i  fionbiu  giomtratis  ,  foiiu  ^nunUonun 
^ftfarfler,'WîHd»  Spcc.  Pbot.  voL  i.pag. 

iP.  10. 

Cette  efpèce ,  affez  femU^le  au  ftUf» 
par  lêi  feuilles ,  en  di^re  par  fes  fleurs  agglonié* 

réesdans  les  ajlfclles  de  feuilles  (î  petites ^  qu'elle* 
font  cacVes  par  les  âeurs»  d'oii  il  arrive  que  çel- 
kKi  peroiflEmc  Ques. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneaiès,  afimidentes , 
herbacées  à  leur  partie  fupérieure ,  ramenfes  j  les 
ramenux  fnporteiirs  difpofés  en  une  forte  de  pa- 

n'culf.  l.ti  feuîliL's  fn:T  al  t-eriiLs  ,  fefliles ,  thar- 
fiues^  aflei  çourtes4.fiUfonne4  ;  celles  des  gameaux 
flettns  très<ourtes.  Let  fleurs  font  très-nonAfen- 
r?s,  aifpnféLS  par  pamiets  le.loflf  detbruchëi, 

(iîri  l  iiùeUe  dts  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes^  à  Trangue* 
^  j  k  loiig  des  cAns  aiariciiaes» 

IjU  Soupe,  jaunâtst.  S^U  favefcttu.ÇÀvM. 

S^oU  tadt  fughakofo  ,  namU  enëiê  •  /i&is  éi- 

umis  ,  teretiufctUu  ,  incaait  ;  foribus  axtUarihus  , 

nb.  a88.  '•'  -  ' 

Bouuûqwi,  r«iM  vu. 


sou  a89 

Satfota  (  (hveTeens  ) .  fubtignofit ,  cniffc,  fatUt 

tertt'ihus  ,  pubtfcentibus  ;  fiori^itf  faigiomeratUm 
VVilld.  Spec.  Plant,  vol.  i  .  pi^,  ni^.n*.  ii. 

Cette  plante ,  voiûne  du  Juifoia  kirfuta ,  en  dif- 
fère par  (es  ti^s  preique  lign^ifes.  par  fet  feiiil> 

les  plu»;  étroites  ,  par  (a  couleur  jaunâtre* 

Ses  tiges  fent  droîres  «  hautes  d'etivirw  ue  de« 
mi -pied  ,  très^rameofes  }  tes  rameam  loess  d'un 

pied  &  demi ,  gants  de  fe  jiHes  alternes,  leifiUs» 
cylindriaues,  jaunâtres ,  ain&  que  toutes  les  autres 
parties  de  la  plante,  très-peu channieij  oowec^ 
tes  d'un  léger  duvet  blanchâtre. 

Les  fleurs  font  feffilea  «  foUcaite» ,  asiijaires  «  fut 
de  petits  rameaux  atiHanet .  «A  elles  font  foavenc 

fi  rapprochées ,  qti'tll  ^  forment  une  forte  iVéni  j 
chaque  fleur  fépatée  par  une  petite  feuille  j  outre 
deux  petites  bradées  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Le  C3!ice  eft  compofé  de  d^cctipures  oblongues, 
conniveaies.  Les  éramines  Tout  une  fois  plus  lon- 
gues que  le  calice;  les  anthères  jaunes ,  échan- 
crées  i  leur  bafe.  L'ovaire  cil  globoleusi  leftyle 
fifliple}  deux  ftigmatc$  roilléa. 

Cetie  ejantecrokltarlM  mautMgm^tnW^ 

if.SovM  arbtiièaa.         fruût^».  UoB. 

SalfoU  ereSa  ffruiicofa  ;  folUs  filiformibuj ,  oA' 
tt^l^lliu*Uul^,Soec.fUnt,yo\.  i.  pag.  JM. — 
Demr.  Fier.  adaïK.  vol.  i.  pas.  117.  —  Lain. 
Fier.  fnnç.  vol.  j .  pag.  14a.  n*.  84t. 

SûlvtJ  frutïcafj  tfolilt  Ci:^roft^ ,  tcetibtu,  ohiupSf 
imbrieatu,  WiUd.  Spec  Plant,  vol.  I>  pag.  l^l6, 

II*,  ta. 

Chenopodium  fo.'iis  imtaribui  ,  terttihus ,  carno» 
^ti  (oiàU Jruûcôja,  LilU).  Spec.  Plant,  edit.  t.  pag, 
1X1.  —  Hort.CliC  86/—  Roy.  Lugd.  Bat. 
—  Guett.Snrop.  voK  i.  pag.  41^. 

Chenopodium  ,  fcJi  fvlîo  mlnlmo ,  fruttfuns 
rtnnt.  Duham.  Aibi.  vol.  i.  pag.  16 j.  tJ^.  61. 

Ltnhtafoliis  obtuJU.  Hall.  Goett.  li. 

i^aU  /ptei€*  vtrmttdaris  ,  marina  ^  arbonfccns, 
J.  Baidi.  HUt  |.  pag.  704- Icon. 

Sedim  mbuu  ît^M^fUm^ànt*  Hit*  "469^  ttibk 

Anthyliu  citamé^uidti  ,fruttfi^ns.  C.  Baun.  Piû» 

■  '  '      ,  r   '  - 

EMc^fii^U fiûtîeofit,  Cavan.  n*.  }ia. 

Chjtntpitys  vtrmiculata,  Lobei.  ICOU*  Jpl. 

Idem,  AH',érf.  I^J^  Icon. 

CLun*ptiji  prima  IJivfcoridit  ptnû  &  Loitâi» 
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Hriecs,  ligneufes,  hautes  de  deux  à  trois  pieds, 
munies  d'uD  gf and  nombre  lic  rameaux  >  ficéJes  « 
alternes  ,  rapprocHées,  gauib  de  feutllM  leffiles , 
alternes,  pcnres,  chérîmes,  très-rapprochées ,  à 
demi  cyiihJrifiues ,  planes  à  leur  Airface  fupé- 
iteopfr^  gUbrcc^  Kné«iresj  obraftSj  longues  de 
tcoîs  i  quatre  lignes. 

Let  fleurs  font  feflîUs,  difpofôes  le  long  des 
jfonef  rtmenix ,  dani  TaifleHe  des  fëitîlW ,  fo?i- 

taires .  ou  qu  !qiif  f"ois  au  nombre  de  deirX  ou 
trois  4  petites  4  ians  bractées  ,  rapprochées  de  cel- 
les àti  thêH^piSim.  Leur  calice  elt  divifé  en  cinq 
découpures  concaves  ,  légén.TTT'nt  men.bi  r.iion'r'; 
à  leurs  bords  j  vertes  uu  un  peu  roulLâtrtb.  1  es 
étamines  font  un  peu  plus  longues  que  le  calice  ; 
hi  anthères  jaunes  «  un  peu  rejetées  en  dehors  { 
'trois  fiyles  courcs.ou  nMigeâtics  i  les  (èmences 
fu  it  petites  >  ationdÎM,  Ènddiocienie&t  compri- 
mées. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  maritimes ,  dans 
ies dépanemens  méri  lioriux  de  laFrjnce ,  enEf> 
«agne ,  en  Petfe,  en  Barbarie.  On  la  cuhtvom 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  |>  (  v.) 

14.  Soude  des  Indes.  Stiîfola  in4ica.  Willd. 

Saljhla  fruticofa  yfoliis litieanbut ,  tàmofu 
ttrpù^ut  i  Jîoruliôus  oblongts  ,  oktafs.  WiÛd  JSpQC. 
plant,  vol.  I.  pag.  I  u-'.  n».  2j. 

Cefi  un  pitit  atbulle  dont  les  tiges  s'élèvent  à 
peine  à.  U  muteur  d'un  pied  >  &  fe  divifenten  ra> 
meauï  garnis  de  teuilles  alTez  femblableià  celles 
du  {aljola  fruticofa ,  mais  une  fois  plus  longues  ,  à 
demi  -  cylindriques ,  liné.'ites  ,  charnues  i  celles 
qiri  accompagnent  les  ficurs  l'ont  beaucoup  plus 
courtes  ,  ob'ongues,  obtures. 

Les  Heurs  font  felTtles  ,  réunies  rreii  par  trois 

dans  les  ailTclIes  des  feuiîles  des  ram?JUY  d'un  an  ; 
t-lles  reffembient  d'ailleurs  â  celUs  du  falfola.  fru- 
tiapu  '     .  .. 

Cette  plante  croît  dans  lès  Indfcs  orietitalès.'  "h 

iDefmpt.txViUd.)  "■ 

ij.  Soude  laineufe.  SatjoU  Unîfiora.  Pallas. 

SiUfola  htrhacta  ,  foliis  t^rttihiu  $  gvhtùtntH>as  ; 
Jbfjfcu  aatiUurièuSf  anUitrit  eotômUm  Wllld.  Spec. 

ranti  toi.  I.  fbfi  i^t^i.  tL*-:  i  j.  -  ♦  «•  "  »  -  •  • 

Salvia  (hnîfl-^r  i)  ,  foliis  obtufis  ,_eamo^ 
léfrii  fo/<JM(/j.~Lini'.  Supi^K-pag;  172. 

SalJ'oU  luntf.ora.  Gmel.  Iter  1.  pag.  160. 

'  Saj/ota  Unata.  Pallas ,  lier  t.  Append.  1C4. 
ta1>*  Pa 

T>is  anthères  couleur  de  rofe/îe  prolongement 
des  toliolfs  du  calice  a{^tès  la  fécondation.^  i^le^ 
'  feuilles  cylindriqucstfrpnbilijenceéséitdeRé-cette 


sou 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  hautes  de 
deux  pieds  >  cylindri<]u«:s  ,  ftriées  «  lanugiAcafes 
dans  leur  jeuneflTe ,  glabres  dans  leur  entier  dé- 

veloppemt  nt ,  &; ,  fur  ItS  rameaux  à  fruits ,  parr.it s 
de  feuilies  ie;liUs  ,  ahcrnes,  charnues,  cylmàri- 
ques .  pubefccntes  ,  obtufes  8:  fans  aiguillon  i 
leur  fomiret.  Les  fleurs  font  difpofées  le  long  des 
rameaux  prefquVn  epis  ,  réunies  au  nombre  de 
trois  dans  les  aiffclles  des  feuilles,  decoukur)^u> 
narre.  Li  s  calices  font  divifés  eo  cinq  toliol«$  qui 
fe  prolongent  prcfqu'en  paillettes  très  -  longues , 
aiguës,  L(j!oTéts  en  rofe  à  leurs  boids.  Les  SB* 
th'rt'S  fonr  di  la  niCmc  couUur. 

Cette  plante  fc  teocomre  dans  la  ;3ibenâ. 

i     \6.  Soude  velue.  Salfola  kirfuta.  Linn. 

I  Salfola  ktikdCid  ,  d-ffufa ,  foliis  ttKÙhus  ,  oht-f' y 
tomtruofis.  Limu  Sytt.  Plant,  vol.  i .  pag.  6i6.  n*".  S. 
—  <E :1er.  Flor.  dan.  tab.  187-  —  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  i.  pag.  1)13.  n*.  la.  Lam.  Flot», 
ftanç.       5.  pag.  Z4Z.  n*.  841. 

ChtmpMSiam  (  hîtratan)  ,yUm«  oinfu ,  ttrttitu, 

tomentofti  .alumisi  cauU htrbaao.  Linn.  Spec.  Planr. 
edit.  i.pag.  m.— Sauvag.Monfp. 7. — Gouan, 
Mbnlp.  pag.  ^x$*  n*'.  t). 

Kali  minas  »  wlkftm.  C  BauluPinii  S9.  —Idem, 

Prodr.  15;. 

Kdli parvum  ^  hirfutum»  J.  Bauh*  HKl.  j.  p.  702. 
Icon.  "  ' 

Cette  (bade  >  qui  s'élève  ,  par  fa  culture  ,  I  b 

hauteur  d'il  1  ou  deux  pieds  Si  plus  ,  n'a  pui reoye 
huit  à  dix  pouces  dans  fon  fol  natal.  Oh  la  dif- 
tingue  aux  poils  dm  ,  tomentetix  ,  tio  peu  rotiSt^ 
très  ,  dont  les  feuilles  font  chargées. 

Ses  tiges  font  cylindriques  ,  ftriées  ,  d'an  vert- 
jauratie  ,  pnbefcentes ,  très  -  rameif f«  ;  l:-s  ra- 
meaux djmis  ,  étalés  ,  inégiux  ,  grêles;  les  in- 
fétieuri  alonjgés  ,  prefque  couchés  .  garnu  de 
fieutlles  «trenies  ,  feftles  ,  étrbiti^s-p  Bnéatnrs  i 
n.oUùi  ,  prefque  point  charnues  ,  d'un  vert-blan- 
thàtrc' ,  veluesj  légèrement  cotoneufes  «  loi!|gues 
de  txx  à  huit  lignes  ,  ù§uë»  ,  pielqiie  liiibuiâs  i 
li^r  fommct. 

t.es  fleurs  rapprochent  beaucoup  de  celtes 
des  eêfiiopoiBàm  :  elles  font  petites  ,  placéH  dani 

l'aifTelIe  des  fcuilît  ^  I  -  icig  derame^iix  très-coiirt<; 
elles  font  prefque  lolitairesi  leur  calice  eft  très- 
veluj  -1^  i^niences  peritts»  noij>iNWft. 

Cette  plante  croît  aux  liei.x  matifimes ,  dans 
les  environs  de  Montp  'lier,  le  Dannémarck,  Soc. 
On  la  cnltive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O 

.-  •  . 

17.  ^oup&i  feuillet  d'hyflope.  SulfoU  hyjogi^ 
J^fia.  Pallàs.     '  . 
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Saifola  kiféétea ,  faliis  Haeari  ^  -js  ,  plctât  ;  ghime- 
nUi forum  ojàtUribus .  lanatU.  Wiild.  %tC.  fjtl». 
««L  I.  pag.  1)14.  n**.  14. 

Saifola  hy^of  ifitSa»  FalIlSj  Itej:  i.  Append. 
iP.  107.  tab.  Li 

On  ne  peot  pas  confondre  cette  efpèce  avec  le 
fàlfotd  lanijlora ,  quoique  fes  fleurs  toietit  Agile- 
ment liuni^iiuulc?.  S.  s  tiges  Ion:  herbacets  ,  ra- 
meufcs ,  un  peu  velues ,  garnies  de  feuilles  kilîiés, 
ahepKs  ,  linéaires  «  (dafiet  8e  non  cylindriques. 
Les  fleurs  font  réunies  p.ir  paquets  agglm.rrés 
dans  l'aiflidle  des  feuilles  le  long  des  rameaux  , 
environniez  <hin  4ain%  liougineui.- 

Oq  trouve  cette  plante  dans  les  caft^fagMS  «ri- 
4ts  9c  (àlines  de  ta  Sibérie.  O  '  ' 

18.  Soude  matitime.  Salfaùi  mariiima. 

Sf^iUl  emuU  ktrk«Ct»  ,  diffufo  ifoliit  femUtflOikii  ; 
ftminlhus  nudis  JpUêidauUuM ,migni tiHCU^if.  (N.) 

Ckeaofodluni  (  rnii  i-'n  um  )  ,  foli'is  fabulittis  , 
fimicyUndriiii.  Ly.w..  dylt.  Fia»t.  vol.  I.  pag.  6x1. 
o".  >7.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  ^.  pag.  8f.  n*.  6*.  — 
A£t.  Stoc}(b.  1744.  pag.  107.  — Sosp.  dm.  edst.  z. 
n*.  i8).— 'Hoffin.  Gerau  8f.  —  Seholl.  Bdtb. 
B*.  109. —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  489.  —  Roth  , 
<»enn.voi.  I.  pag.  117.  —  II.  pag.  299. —  Poiret , 
Voyage  en  Barb.  vol.  1.  pag.  i  jo.  —  Latn.  Flor. 
fenç.  vol.  }.  pag.  I4i>n*  —  Wem  ,  Diô. 
iwl,  i.pag.  J97. 

Oitnopodiam  fo^i  fubulath  ,  carnojîs  ^Jerniurt» 
^hut  ;  fioriias glomtrat'.s ,  aMiéfUnâ.  WiHd. Spec 

Fiant,  vol.  i.  pag.  1507. 

Ckeiupodium  ftliii  fidfulatitt  fuptmk  pianii  tfuh- 
th  ionvcxis.  Hort.  Cliff.  86.  —  Flor.  Iimc.  a.i8- 
124.  —  Koy.  Lugd.  Bat.  120. 

K.aU  minus  ,  alium  ,  ftm'uu  foUaittUt,  C< Bauh. 
Pin.  289.  —  Morir.  Oxon. Hjft.  1. pag. 6|0.  §.  5. 
•ab.  5}.  fig.  3.  Mcdiocrîs, 

Kûii  a/ium.  Doti  Pempt.  pag.  81.  lOOII* 

yiUgiurtmznt  la  blanchette. 

If  eft  difieilo  4  difons  plus,  il  efl  impoiïlble  ,  en 
s'attachant  aux  rapports  naturels  J  vlu'^f  "^  en- 
Cr'elles ,  de  ne  pas  rapporter  ceUe-cj  iuxfaiJvU  , 
4|uoiou'elIe  ait,  par  les  fetnences,  qudi|K*aÉntté 
avec  les  thtnopodium.  La  feule  différence  que  j'f 
trouve,  confilte  en  ce  que  ces  femences  ,  quand 
elles  font  mûres ,  quittent  le  calice,  &:  quï-iies 
font  à  peine  à  den-ii  rouiét'S  en  fpïrale.  Mais  fi  , 
d'un  autre  côté  ,  nous  faifans  attendu  au  pon 
de  la  plante,  a  fes  feuilles  graOe.i,  cncrre^ ,  épaiiTes, 
falées  i  à  fes  fleurs  axillaiœs ,  G.  (Viles  i  à  fou  lie» 
natal,  habitant ,  avec  la  ptiirMi  t  des  aurres  loudes , 
les  bords  de  U  mer ,  on  ne  pourra  ditconvenir 
qu'elle  doit  néceflÎRement  relier  parmi  elles»  & 
4<>'it  »fidht  aiTqpNiKiae  foMe  fiùîe  vioieace  à  b 


pwniltre qai  s'cd  préfentie  M  b  voyant» 
pour  la  ranger  parmi  les  chenopod-ifn. 


Ses  tiges  font  gUb^es  \  îen  ramecux  coort^i  gi4- 
les,  étalés ,  prefque  corobemt  les  feuillM  1  * 


courtes,  tluriiues ,  à  i*.t.m:-cylindriques ,  prcf- 
qu'ubiulcs,  lans  pointe  «.^'Liiâuic,  longues  de  qua- 
tre i  cinq  lignes  j  les  flv^uis  («Ailes  «  axillaires,  fans 
biaâéec,  par  paquets  de  deux  à  quatre*  peuimi 
les  calices  â  cinq  découpures  veixes,  ineomanesi* 
n  peu  concaves,  rrès^btufes, 
prcfqu'oibitulairei  j  ks  fetnences  d'un  noir-luN 
fii*t,  boinbées,  coitiprintiées ,  un  peu  en  fpirale, 
s'échappamnoes  du  calice  à  l'époûue  de  la  matu- 
rité. Je  renvoie,  pour  le  leRe  de  .la  defcripiion , 
à  ce  q  ji  en  a  été  Hit  i  l'article  AMÎilUNE  éààn 
rime ,  vol.  i.  pag.  i<)j. 

Cette  plante  croit  for  toutes  les  côtes  maritimes 
de  l  l  urope  ,  fur  celles  de  BariMrte>  OÙjerii 

recueillie.  O  {V.v  ) 

L'efpèce  que  ;'ai  recueillie  en  Barbarie ,  aux  en- 
virons de  Bonne,  fur  les  bords  de  la  mer ,  a  U& 
liges  une  fois  plus  h4uces  ,  plus  épaifles  ;  let.i*> 
meaux  plus  relevés  }  les  feuilles  un  peu  plus  loo^ 

Eues  ,  prcfqu'*  fubulces  ;  Its  flt  urs  &f  le«  femencef 
îs  mêmes  :  elle  fe  rapproche  du  falfoU  /w^â  par 
fonport.  . 

19.  Soude  à  feuilles  molles.  Saifola.  tnof^» 
Oesfott* 

Sulfolit  fruticûfil  ,  riimis  patentikus  ;  fo.'iii  tertr 
ùhus ,  tamofis  ,gtaiuUf  oktufu*  \M*L  fior.  aiianu . 
voU  I.  pig.  ai&  —  P«ff.  SynopC  fkut.  voL  1. 
pag.  297.  n*.  ji. 

Arbrifleau  d'un  à  deux  pieds  &  plus  de  haut  t 
dMWlcs  tiges  font  droites ,  très  ram«ufes  >  Istf  ra- 
meaux éulés ,  garnis  de  fcuilks  fcifiles,  alternes-^ 
epailLs ,  cylindriques ,  charnuLS  ,  glabrts  »iiès*> 
molles ,  tle  couleur  glauque  ,  lucculcntcs ,  pirtai- 
tuitenc  fembUblts  à  celles  d\iftiùtm  album  ^.  mais 
un  peu  plus  court»  Se  oMÏiliépoiffHj  d'oovisoii 
«puttt  lignes  de  long. 

Cette  plante  croît  dans ks  fables .  procbo  Cafsa 

en  Barbarie.  J}  (  D^trift.  ex  JJafout.  ) 

20.  Soude  i  fcmUel  de  camphiée.  Salfi  la  eam- 
\  ph«nf$n^du.  Deifont.  ^  ».  • 

Saifola  fiuiicofa  ,  ramis  panUtdàêii  ^  fiHtélk  i  fi* 

liis  f  liformihus  ,  gtakr's.  (  N.  ) 

Saifola  f^uthbf  t ,  fpinoftt ,  ramoflfirtia  ,foHis  gla- 
bris  t  alttntit ,  ^  formibus  ,  cam  fëfthmlk  axi/tari' 
ribus.  Pcrf.  Syuopf.  Plant,  vol.  X'.pag.  i97.n*.  jo. 

,  Kûii  ofiêiUfib-gfimt»fmm'g  fpinofiamj  uBupAèraU 
I  foliii.  Toumef.Cotoll.  18.  IH  HêA.  -^  BvtùiBL. 

Flor.  a-lant.  vol.  1.  pag.  ii8i 

Cette  plMue  oftéfel^ea:  d'une  cxinpMo,  AlT- 

Oo  s 
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«oot  par  h  ^fpofitïon  8r  la  forme  de  fes  fèitinei. 
Sei  tiges  foot  droites  >  glabres,  ligneufes  ,  très- 
rameufes  i  1^  rameaux  épineux ,  cliI(>ores  en  pa- 
nicule  ;  les  épinet  trèa>f  iquantes.  L'ëcorce  eft 

bla  iche  dans  les  jeunes ramca vi r  ;  devient  brune 
à  m^-fure  qu'ils  vieiliiflent.  Les  lïuilles  font  gla- 
bres ,  kfliles ,  alternes ,  filiformes,  &  elles  ren- 
ferment fouventtUinsleurs  aiffelles  d'autres  feuilles 
btdaiién,  Lecfl-ïurSj  trop  peu  développées,  n'ont 
pM  pu  4ne  fiifilanmeiK  obrervées. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie ,  proche  Tlem- 
fen  f  dans  les  terres  inculte.  1}  (  Defcript.  ex 

XI.  SouDi  i  une  étamine.  Satfoia  mmuutdra. 
Pallas. 

Satfola  cault  herhaceo ,  ramofo^  camopt^fiihapkyUo; 
foti'u  ttreiiiuâ^  eamejis i  Jforihus  moModris,  Willd. 
Sjpec.  Plantt  t<^.  i. pag.  ijif.  n*.  vf». 

SJfolj  mMonéru,  PdL  tor  |>  Append.  b*.  8|. 

lab.  M.  ftg.  I. 

Cette  plante  fe  npprodw  bnucoup .  par  Ton 
port,  des  po/jrMMflUMi  «  ou  plutôt  des  falicomts , 
n'ayant  d^îttleiiis,  comme  eileSyi|ii*eM  feule  éu- 
Bine. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  â  rameaux 
jllabres  «  nombrenz,  garnin  à  leur  bafe  de  feuilles 
oppofées»  charnues,  cylindriques,  très-glabres, 
obintêf  *Le  lefte  de  la  plante  eff  ordinairement  dé- 
pourvu de  feuilles,  excepté  à  l'i  fe-rinn  rlespria- 
'  cipales  ramifications ,  excepté  des  reniienuns  at- 
temes  >  charnus  ,  en  forme  de  dents  ,  à  rebords 
membraneux,  dansIefqaeU  fonr  renfermfes  deux 
lUpules  convergentes,  trun^ulaires,  aiguës. 

Les  fleurs  font  fblitaires  t  axillaires  daiH  les 
renflements  ,  donc  le  calice  eft  compofé  de  trois 
folioles  membianeufes  ,  concaves  ,  coDoivenres , 
aiguès  i  elles  ne  renfênnNC  qtt>ine  feule  écamtne , 
deux  ftyles  fétacés.  Les  femences  font  petites, 
roulées  fur  elles-mêmes  en  fpirale ,  renfermées 
dam  le  cilkepetiiflaiK  qu'eUe»  itaiplilliMii^ 

'  Cette  plante  croît  en  Sibérie ,  dans  Im  OMtfaia . 
fidÏM  iaoa46s>  G  i  I>^trift.  car  Pall.  > 

,  Pallas. 

Salfola  ju^rutuoja  ,foitij  ttrt$jiu$  ,fi^iformiSiu  , 
t'iUatii  ;  fLoribui  glomeratis ,  axil/^riîiu.  Willden. 
^leC' Plant,  vol.  i.  pag.  uj?.  n®.  14. 

•  SifUifiaJidoidts.  Palias,  Itio.  x.  Appcnd^n*.  to8. 
•tab«  M*  Dg>  1,1^ 

Cette  plante .  dans  là  jeiineffis ,  eft  prefqu'à 

tige  fimple  ,  tr^s  droite ,  haute  d'un  pied;  elle  de- 
vient avec  l  uge  prefque  ligneufe,  plus  haute, 

jamcnfe^  &  bsTc^  Le»  ti^M  feiit  légÉtraieiit  w- 
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tuemeuferi  let  TMieanv  affemet ,  nènlét ,  tr^. 

feuillés.  Les  feuilles  font  éparfes ,  nniTibreufes , 
charnues .  courtes  «  cylindriques ,  obtuCes,  oui- 
nles  de  longs  poiU  Mancfaftms. 

Les  fleurs  font  fort  petires ,  fefliles  .  folitdiee 
ou  agglomérées  dans  1  aiflelle  des  feuilles.  Letir 
calice  eft  globuleux  ,  i  cinq  découpures  couvertes 
d'un  duvet  î.iDURÏn  ux.  Files  r  n*  n  ent  cinqéta- 
niînes  longues  ,  (aillantes  i  les  anthèies  ovales ,  i 
deux  loge* }  un  ft>'le  bifide.  Les  femences  font 
renferinées  dans  le  calice  perfif.ant. 

Celte  plmtec'cîr  (?n  SfWrie  ,  dansICilînUtlHI' 

rtudes  61:  ûiir/S,  (  Dtfcnpt.  ex  fall.) 

aj.  Squds  vettkiilée.  &MlfêU  v<nkUlmê» 
Schonib. 

Sa/fota  fra^ttf*,  errAe,  fèStt  9ppt^u ,  lintan- 

Maroc,  vol.  1.  pag.  ixy  —  Perf.  S^iiofi.  iLu.u 
vol*  f  *  pag.  297.  n*.  )4. 

Arbrifleau  droit,  très-glabre  ,  haut  de  trois 
pieds ,  dont  Ie$  rameaux  font  c^rlindriques ,  ard- 
culés  ,  blaachttrest  let  atticulanom  longues  ifini 
pouce,  marquées  de  deux  lignes  fiillîi  tîs,  for- 
mées prefque  par  les  feuilles  décur tentes^  celles- 
ci  font  <^pofée< ,  (effiles ,  linéaires,  charnues,  ^ 
demi-cylindriques ,  caniUrulées  ,  prefqu'à  trois 
faces  ,  obtufes  ,  de  la  longucux  des  articulatioos, 
terminées  par  une  petite  pointe,  cootenint  dttV 
les  aiffclies  d'autre?,  feuilles  plus  courtes. 

Les  fleurs  font  felTiles ,  Dref(|ee  verticillées , 
trois  environ  dans  chaque  anTelle,  oppofées ,  fi- 
tuéci  vfrt  l'extrémité  des  rameaux  ;  deux  bradées 
oppoleesaux  €.:urs  inférieures  ,  de  la  grandeur  & 
de  laibime  des  feuilles  i  celles  des  fèuiDat  ru|ié- 
rieures,  ovales,  lancéolées. 

Cette  efpèce  crc^  le  long  dit  port  de  la  vilbda 
Mogador,  dans  le  voyaome  de  Maroc.  J) 

14.  Soude  rofacée,  Salfola  rofuctct.  Linn. 

SûlfoU  herbacea  tfoliis  fuhuiata  ,  maconatu;  fi- 
liciktu  etepUnatis^  Ùnn.  Spec.  Plant,  vol.  I.  Pig. 
311.  — ■  MiAer ,  UiOL.  n*.  j.  —  Lerch.  te  Neifc 
Aâ.  A.  N.  C.  vol.  Append.  pag.  i8t.— Cmo. 
de  Fruâ.  8e  Sem.  vol.  i.  pag.  4^9.  tib.  yç.  — 
Lam.  lU.  Gea.  lab.  iSi.  fig.  2.  —  WilldfiO.  5pec. 
Planb  vot  1.  pag.  i  j  10.  n*.  f. 

Satjola  (rofacea)  ,  c«dlr  md»,  mm/ô;  foti'f 
alumist,  conico  fu^atîs ,  mucmnctu  ,  ^tminm 
coroUiait  puifurtU.  Cavao.  icoo.  Rar.  voL  j  pag» 
44.  tab.  ÎMm 

Salfola  foti'is  coricv  fuSuIaris ,  mucnonatis  ;  c^r:' 
àkus  coroUifarmtbiu  ^  oittffit ,  fotoralitg  trtnaùu 
Hott.  ISpùL  f& 
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fèdtùs ,  forts  âfiumtihiu.  Gmel.  Sibir*  voi.  5.  1 

KâS  kmmlê^  éSs purpurt  'a,  f.artm  roficeum  men- 
ianhs.  Bath.  Centur.  i.  p  g  y  tab  14  fin  i- 

Oa  difttngue  aiionesit  cette  belle  efpèce  i  fcs 
tâmmembamMt  dont  le  limb*  s'épanouit  en 
ne  forte  d'afla  cmpaoaiée ,  d'un  tmt  undre. 

Ses  racines  font  droites ,  fibreufes>  très*fines  : 
Ij'e»  élève  une  tige  droite  ,  cylindriaue,  vn  peu 
fltiee,  tres-fcrme  ,  haute  de  huit  à  dix  pouces, 
«u  s'élève  queic|uetois  par  ia  culture  à  un  pied  &r 
oeni on  deux  pteds  Se  plus ,  un  peu  rude,  agréa- 
Hfïïi?nt  panachée  de  lignes  Ion  r  it  iHinale$,'Verte$ 
k  loies ,  bien  plus  fen£bies  vets  la  bafe.  Les  ra- 
DNux  font  nombreux,  dîAis^  garnis  de  feuilles 
almoes.feflUes,  très-étroites,  fubulées,  longues 
tva  i  deux  pouces  8c  plus ,  mucronées  i  leur 
fommet  par  une  épine  tres-courte  ,  un  peu  élar- 
gies ,  &  prefque  coniques  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  fefTjles ,  folitaires  ,  ou  réunies 
deux  ou  trois  dans  l'ailfelle  des  feuilles,  envelop- 
pées de  bradées  à  trois  folioles,  au  moins  une  fois 
'lui  longues  que  les  fleurs  ,  larges  &  concave»  à 
If  ur  bafe  ,  un  peu  membraneufes  i  leurs  bords  ,  fu* 
bulées ,  mucronées  à  leur  fommet.  Le  calice  tft 
nenibniiietis ,  «fane  feule  pièce ,  fermé  i  fon  ori- 
fice ,  fe  développant  syihs  la  fécondation  en  un 
limbe  campaniforme ,  traverfé  de  quelaues  lignes 
veiditres,  far  un  fend  de  couleur  ide  légne , 
Sigace,  un  peu  lobé  i  fes  bords. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  feptenuio- 
wàn  de  l'Afie .  parmi  les  falines.  On  la  cultive 
ea  Jardin  des  Pfaaies  de  Bnis.  O  C^*  v.) 

Nota.  Dans  mes  heiborifatïons  aux  environs  de 
h  Ville  de  Lyon  »  j'ai  recueilli  autrefois ,  dans  des 
Vampagnes  arides  vers  tes  bords  do  Rhâne.  au-delà 

'des  travaux  Perrache  ,  un  falfola  qui  ne  diffère  de 
cette  efpèce  que  par  des  teuilk's  plus  courtes, 
prefque  coniques  ;  des  tiges  plus  roides;  des  ra- 
meaux moins  élancés.  Cette  plante  étott  venue 
fins  culture  dans  un  cbatnp  flerile  )  cependant  je 
fuis  très-porté  à  croire  qu'un  hafard  particulier  y 
«voit  amené  <)uelques  fcmences^  &  je  ne  penC»  pas 
.qu'elle  y  foie  natarelle. 

2j.  SevDE  à  feuilles  oppofées.  SalfoU  oppofiti' 
filù.  Desfbnr. 

Salfola  fruticofa  y  foliis  fuhulatis,  inermihas  ^  op' 
fo[t:ii.  Desfonr.  Flor.  atlant.  vol.  i.pag.  119. 

^<ili  fculum ,  lignofum  ,  foribiu  membranaceis. 

Boccon.  Sic.  pag«  59.  tàb.  }i.  Toutnef»  bft. 
A-  Herb.  147. 

KûU  wUam  ,  um^otUun,  fmtidisfiuÊ  ,  ficulum. 
Baocl.  Icen.  Itar.til».  79. 
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éra/mceij,  Morif.  Oxon.  Hift.  z.  $,  j.  tab.  53.. 
fig.  1. 

Schair.  Specim.  n".  354. 
Solfié  fmàeof»*  Cavaiylcoa.  RaTé  n*.  1 11.  nb* 

C'eft  une  très-belle  efpèce,  remarquable  par  Af 
feuilles  opporécs  'v-  pK  fes  Beurs  nombreufes> 
dont  le  calice,  diUu  a  Ton  limbe,  prélcme  pief- 
qu'une  fleur  mlècée,  d'un  nnge  lendie. 

Ses  tiges  font  ligoeufes,  hautes  d'environ  urs 
pied  j  très-tameufes  { les  rameaux  nombreux  «  gla* 
ores ,  redreffiés  »  noueu  x ,  oppofés ,  garnis  de  fouil- 
les felTilt  s ,  oppofées ,  fort  petites ,  glabrt  s ,  chir- 
noes,  fubuiées  >  iâns  pointe  épineuie  «  un  peu  ai- 
guës ,  longues  de  ttots  i  quatre  lignée. 

Les  fleurs  fontfei£Ies,  foliraires  on  réunies  ait 
nombre  de  deux  i  crois  dans  l'aiflèlle  des  fieuâlea» 
imniies  de  trois  bcaâéet  petiies,  Ivbnlées  t  Tin- 

férieure  plus  grande.  l  eur  calice  eft  court,  perfif- 
tant,  divifé     cinq  découpures  droites  ^  elliptî- 

Sjties ,  obcufes  »  elles  renferment  rina  étarmnes 
aillantes  hors  du  calice  ,  dont  les  anrnères  font 
jaunâtres,  tétragones  \  deux  ilylcs ,  auti:  t  deftig- 
mates  aigus.  Les  femences  font  roulées  en  coquille 
delia>açon«  enveloppées  d'une  membrane  légère^ 
couronnées  pxr  un  Imibe  campanulésmembvafieuXa 
en  éventail,  à  cinq^lobe^  (*hrgis ,  d*ttntlrfà  teudie» 
obtus  &  arrondis  a  leur  iommet. 

Cène  plante  ctoii  en  Sicile  8c  dans  le  rcnraunif 
de  Tnnis*  CUe  fleurit  au  coinmenoement  del*lii* 


»jL  Sovdb  des  &Ues^  So^Uc  «raMnV.  Perf. 

Salfola  caule  d'ifufo  ;  foliis  linearUuM  ,  pilofis  f 
e^lieinit  fniS&t  Ucùùis  membranaetu  ,fcarià£sj  ««■ 
nofu,  mmtt^iùMgU ,  «to/v.  PurC  Synop£  raoc» 
vol.  I.  pag.  296.  no.  15. 

Kockta  artnana.  Roih.  Botan.Beftr.  pag.  f7|. 

Salfela  araurÎM,  Roth.  fier,  pm»  TOL  U  Apf» 
P»8-  S7S- 

Chrntpadjum,  Flor.  vtlietav.  pag.  { f6. 


Cette  e^itce  eft  plus  ou  moins  velue  fur  toute» 

fes  parties.  Ses  racmes  font  dures  ,  blanc hatres«, 
&  fe  divifent  en  ramifications  grêles ,  très-longueS» 
filiformes.  Ses  tiges  font  droites»  hautes  au  moins 
d'un  pied  ,  très-rcîdLS ,  pourvues  de  rameaux  al> 
ternes ,  nombreux ,  diffus ,  cylindriques ,  blanchi» 
trcs  pubtfcrns,  garnis  de  feuille»  très-étroites, 
linéaires^  (ubulécs  ,  longues  au  moins  d'un  pouce, 
«almncs  »  <nof«i«it  de  peSi  fi»  »  Jm  InfiWMiie» 


Digitized  by  Google 


contenant  4ant  leurs  aiiUI*»  «Tnicas  {failles  fli» 

courtes,  fifciculées- 

Les  fleurs  font  fenîks ,  fulitaires  ou  réunies 
deux  OO  trois  dans  l'aidclle  des  feuilles,  fur  prcf- 

3 ne  toute  ia  longueor  des  rameaux ,  dépourvues 
e  Vn^Wes.  Leur  ciBct  cft  extrêniinnent  velu . 

blir.cîiâtre.  Le  fiiiic  eft  couronna  par  un  limhe 
membraneux, di vile  eo  cinq  lobes  Tcarieui^  blan- 
châtres t  craverfës  par  des  veines  purpurines. 

Cette  plante  croît  dans  le  fable  ,  dcins  les  con- 
trées méridionales  de  l' AUenviflne  j  &  le  long  dt  s 
l>ords  du  Rbin»  Elle  m'a  été  commnoiquée  par 
aï.Petfi»on.:ïi?(r./.) 

17.  SouDB  vunnicohln.  S^^ta  vtmMata. 

SalfolafnatftÊiUffoUu fafàcdaùs,  ttmibut,  j5//- 
formibus  ;  fionUhu  09ttis ,  acutii ,  earnofis.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ijtj.  n*.  18. 

Salfola  fruttfctns ,  foliii  watts ,  acutis ,  camofis. 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  i .  pag.  6x7.  n*.  1 1.  —  Mill. 
Diét n*.  4.-* Palltt^ iter  t.  AppMuL  loj. 

târiii.  Lœâ.  Iter.  119. 

Salfata  (  rigida  ) ,  fruikans  ,  fmgilis  ,  tamtntofa; 
foliis  carnojîs ,  cylind>  ,ictis,  /iinu^tffij^.  FtdlSSf  ItL 
Plant.  Fafc.  i.  pag.  19.  tab.  11. 

Kati  genicuiatum  ,  apkyUamtlus  ,  gUvU  foUuttu 
MèaBs,  kt^Mteum.  Barrd.  Icon.  Rar.  n*.  fot. 
«ab.  ai|.  &  loj,  106. 

Kaii  fnuicofum  t  erifé  foUp.  Bttxb.  C«Dtar.  I. 
f«t.8.t^.  H-lîg.  K? 

Salfolj.  (  n^iicrophylla  )  ,  auUt  fruticofo  ;  filiis 
fyfââiiMU  t  mini  mis ,  isreûiÊU  ;  Aoribus  foUnuits  , 
imM^m  deitfum  approxinuaii,  Cavao.  Icon.  Rar. 
VOL' ).  psg.  4J<  lab.  287. 

Ses  tiges  font  diires^  prefque  ligneufes,  hautes 
4,'*BV<fuadeux  pieds ,  diviiees  en  rameaux  cylin- 
driques ,  tombans ,  grêles,  alongés  ,  fragiles,  pu- 
befcens ,  char^^s  de  h  rn!l  -,  feffiles ,  alternes ,  ve- 
lues, fort  petites,  tylindriques,  filiformes  ,  pref- 
tjue  fcnibiablts  à  celles  dft  (a  bruyère  commune , 
cooteiunt  dans  Icun  aiâelle»  «f^DVe^  feuilles  taf- 
déniées, orditatreoieoc  plus  courtes.  Ceties  qui 
arrr  n  pagnent  les  flem  tim  cwmM,  chaniMS, 
ovales  t  aiguës. 

le»  Heurs  font  feflîles  ,  folitaires ,  axillaires . 
formant  par  leur  enfemble,  fur  les  rameaux  fupé- 
rieuiSj  des  épis  nombreux ,  rapprochés.  Elles  font 
acopm^gnées  chacune  de  deux  petites  brsâées 
'coorn»,  ovales,  ou  de  trois  br.^ftées  fi  l'on  prend 
■pour  tellfe  la  petite  feuille  florAlo  cxténtura.  Lt 
calice,  environ  troi.s  plus  long  que  les  brac- 
nrées^  eU  diviié  «o  ciûq  44coufHic«(S  jauoltffi^ 


SOU- 

aignSs.  Tl  renferme  cinq  étamines  pins  longue»  que 
le  calice ,  U  dont  les  anthères  font  échancrées  î 
leur  bafe.  L'ovaire  ed  globuleuxi  leftyle  (impie, 

fiirmonté  de  trois  ftii^tTiare';  rougeârrcs.  Le  huit 
coiiliile  en  une  remcf.cc  folinire  ,  globidcufe  , 
comprimée  ,  enveloppée  pir  !a  partie  inférieure 
du  calice ,  coutoooéâ  par  Uia  lunbe ,  qui  ne  fe 
montre  qu'à  mcToie  qiM  le  firoit  mûrit ,  Sf  qtri 
s'épanouit  en  une  aile  menibraneufe  ,  piefqii'i 
cinq  lobes  obtus,  un  peu  courts,  légetem&nc  cré- 
nelés* rougelnes. 

Cette  pl  nte  ccak  «H  ETpagM  te  dans  la  Sbé» 

rie.  b  /■) 

z8.  SouD£  •  £iuiUes  confies.  StifrUintifiti^ 

De&font. 

Salfola  fruticofat  ramofiffima  i  fiHt*  tvmtii  ^  eom» 

/;  ,  >  ,  i>rc~vrjjimts  ,  pubtfctr.tibus .  Desfoni.  Flot.  AtL 
vol.  I.  pag.  llS.  Exclufo  baii-onl  fjHonymo. 

An  kali  vtrmiculatum  ,  ineanum,/rmti(aas  :  barrel. 

Icoo.  Rar.  tab.  aof . 

An  pvttjs  polygonum  fiwtkt^km^tntiimf  Afj^ic* 

raicu-n?  Barrel.  Icon.Tij. 

Arbriiïeju  de  deux  à  trois  pieds  de  haut,  dont 
les  racistes  font  très-forres .  les  tiges  ligncufes» 
ttès-cameufesi  les  rameau  pubefcens,  garnis  d# 
feuilles  fefiles ,  alternes,  courtes ,  ovalà ,  obtn* 
fes,  pubefcentes  ;  celles  des  rameaux  nombreufes, 
très-ferrées,  de  la  grandeur  6c  de  la  même  foctnf 
que  celles  dû  /Um»  tun. 

Les  fleurs  font  axillatres  >  r.fHl  s,  folitaires, 
très- nom brêu fes.  Leur  olice  perfiAe  avec  le  £ruity 
&  le  couronne  oar  ttu  tinbo  flMabtaneu ,  cam- 
pantforme  &  loné. 

Cette  plante  croh  co  Sicile.  Elle  »  été  recnei^ 
lie ,  par  M.  Desfbotaines ,  dam  1m  plaines  ûblo* 

neules  des  environs  de  Cafsa  en  Barbarie.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  ff  (^.v.) 

29.  Sot;Di  i  fieuilles  de  fsnéc  5«(|fi^fHi^hû» 

dej,  Juif. 

Sa/foi^  caatt  fhtùctfo ,  fubaphytlo  ;  ramis  ntmt- 
rofiffimis  ^fafùcuUtis,  eredis  ;  fvlm  i^htnRSffytmim 

formihtis  ;  ca/iee  campanuiato.  (  N.) 

Kali fruticofu  m  ,  kij^anicam ,  geniJU fmmU.T.WUSk» 

Inft.  R.  Herb.  147. 

Ccft  un  arbriOeau  qui  s'élève  à  fa  hauteur  dU 

deux  ou  trois  pieds,  qui  a  le  port  d'un  genèr  pu 
I3  dirpolltion  &  la  forme  de  fes  rameaux,  dont  les 
l'cLiII!es  petites  &:  irës-ciduques  fetoiSAfr CCiSire* 

au  premier  afpedl ,  qu'il  en  ell  privé. 

Ses  tiges  font  cylindriques,  aflez  fortes,  divi- 
fées  en  rameaux  (triés  ^  qui  produifent  un  grand 
^•aMBbas  d^A^nes  fetits  tmmxi  draics  >  ligneux  ^ 
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prerqu?  fafcîculés ,  plabres ,  très-roidn ,  garnis  de 
feuilles  aUeines^  fefliles,  giaflcc.  coums,  fort 
petites  ^  aiga«^  j  aflèx  fenblàbles  ft  de  peuce» 
écailles. 

Ltsàvon  Tont  uilUireti  k&kitVmÂnà»  trois 
iMtâécs  t  l'cnfcnblB  fonno  ira  epi  tcnntnd  fur 

chaque  rameau.  Le  calice  eft  compofé  Ae  cinq 
foliole i  coiiiiivcnt^s  ,  mcmbrancuies  ,  renferaaiu 
€uu\  etaniines ,  des  anthères  obloiigues.  Les  fe- 
nencM  (ont  renfonnèet  dans  le  calice  perfiHant , 
par  Ton  Jimbe  awnpanulé  »  i  cinq  lo- 
Jm»  tti«KU»«  <l*niie  grtndeiir  niédiocre. 

Cette  phlltrcioiceilErp«foe.'5  {T.f.ia  àeri, 

Jfjfteu.  )  / 

io.  Sousi  de  Cacolioe.  SaUoU  eaniùûùMm. 
Walther. 

Sa/JUa  ktrkûcta ,  decumitru  ^  glabra  ,  fotiis  bre- 
^/iuSs,  dilata- fubulaiis  ,  fpintfctntihus  f  levihus  ; 
fttrUasdigynis fgtmmis  fruSificaniHus  vatdi  lut^idiii 
talicibus  fruHijfcr'ts  ,  Lrus  txpljnatO'aUùt*  Mïdl* 
ïlor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  174. 

.  Salfola  (  carolinlana  ) ,  dtcumUni ,  foliis  lato- 
fnbulaiis  ,  fpinofis  ,  Icvîitis  ;  calieiiitt  tPtiUtr&KS  ^ 

/ijlî//7'«i.  Walth.  Flor.  carol.  pag.  11  f. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
fa/fola  rofta.  Ses  tiget  font  herbacées ,  glabres , 

prc-rqu*L't::rufue$  ftir  la  terre  ,  rirnics  de-  feuilles 
alternes,  ftflileSj  «és  lidc-s,  liiijtees  a  leur  paiiie 
inférieure,  fubulées  Tcrs  ii.ur  fommet,  terminées 
par  une  pointe  ^inei^e.  Les  fleurs  font  axillaires^ 
Rffiles }  leur»  bourgeons  tcèMenSés  1  Us  calices 
dilatés  eo  un  limbe  plane  j  manbnneM*  oonce- 
n^int  deux  flyles. 

Cette  j>Unte  croît  daot  Caroline ,  fur  les 
c&tes  mandines.  (i>^n>(.  «r  Afwi.  ) 
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|t.  SovDE  pot$rdone.  SalfoU  polycttmas.  Linn. 

SaJjfU^  fablignofa ^  diffafa  ^  foliis  oklon^is  ;  cali- 
t'rhut  TTtdrfirititis  ,  glomtratis  ^  coloratis.  Linn.  Syrt- 
Fiant,  vol.  1.  pag.  616.  n*.^.  —  Mantiff.  J4.  — 
VilM. SpocPla». Tel.  i.  y»§.i%i^vP.  if. 

AnthyUoîdts  rôtuTj'folii: ,  fcutj^euf  krapi  fioribus 
^tmiàas.  Bocc^  Mmû  in  p3g.  J4.  tab.  14. 

Ptditulkrif  tr^inima  ,  polydonos  ,  kumifufa.  Barrel. 
Icon.  Rar/  pag.  zi.  n".  xu^  tab.  171.     .  . 

Ses  tiges  font  dures,  médiocrement  ligneufes, 
divifées  des  leur  bafe  en  ratrieaux  nombreux , 
dîflfus ,  épars ,  en  partie  couchés ,  glabres ,  courts , 
inégaux,  ch.iigé«.  de  feuilles  aflez  petites,  oblon- 
gues  qu  m  p^;^(rondi«||jfcbM»^s„  fans  poioie 
épioettlb,atiefiies>feffile$»iioiiibrenliés.  . 

Les  ââurs  font  felliles,  fituecs  dans  l'aintlle  des 
KeuiUeft  (opénetues^  agglomé(«e^(#titf  uUcejCft 


T  d'une  feule  pièce,  mcmbrancait ,  en  entonnoir^ 
dilaté  à  fon  fommet  en  un  limbe  pkoe»  pMtfa 
colodéj»  è  ctiM(  déeoupmtt. 

Cette  pI  .iii.  cruît  fur  !es  cAtes  BaiNiineift  Ml 

Efpagne  bc  dans  l.i  Sicile.  ■)(. 

5i.  Sol  de  couchée.  Salfola  proftrata.  IJpn. 

Salf&iû  frutefccns^Joliis  lineaubut ,  pihfis  ,  incr- 
mibut.  Linn.  Syft.Plaat.VDL  i.  pag.  617.  n».  10.— 
Pallas,  Iter  i.  pag.  490.  —  Gmel,  Sibir.  vol.  j. 
tab.  zo.  iig.  1 1 .  —  Buxb.  Cent,  i .  tab.  1 1 .  fie.  t. 
—  Amoen.  Acad.  vol.  1.  p.ip  ■î^*'^.  -  Jac»^.  Flor. 
aullr.  tab.  1^.— Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
ijij^.  n*.  16.  < 

Salfola  fuffnacfcfns ,  ajfurgens ,  foliis  lineari-la»- 
udétîs,  viu»fi4  f  eaiiiikt»£idfpieatU  ,  fleribut  glc 
mtratis.  Pallâs,  Illuftr.  Plam.  Fafc.  i.  pag.  17. 
cab.  10. 

Salfola  caule  frulicofo  ,  ramof^mo  ,  pilûjîffîmo  ; 
faliii  jjiliformibiu  ,  iaermjiiu.  Cmel.  Sibir»  1-  c  p^g'. 
ao.  tab.  10.  fig.  i. 

Salfold  l'igncifd ,  ramis ffiformibus,  adfccndentikttp 
fiorii>us  conj^iorrirtilo  fvii.aùs,  Locfl.  Iter.  I^J. 

Chtnopoàium  foliis  fubuLuis  ,  fericeis fiorum  glv 
mtnsU*  fcMMi».  HaUér,  Helv.  il*.  ifTS*^ 

Ceft  un  petit  nrl  riiTevi  dont  les  tipes  font 
courtes,  tra-rameufes  .  pubefeentes ,  cvh'ndri^ 
ques,  ligneofes,  qui  fe.  divîfent  prefque  dès  lew 
bafe  en  rameaux  effilés .  alonges .  redrefles  ou 
droits;  les  inférieurs  plus  courts ,  8r  ne  paroiffant 
guère  qu'après  la  floraifon  ;  l' s  fi  .  ;i  i:r^ 

t>refque  herbacés,  fl^pottaot  les  fleurs.  Les  feuiK 
es  font  feffîles ,  alternes ,  Iméaîret,  planes ,  gla- 
bres en  deffus,  un  peu  charnues,  munies  en  def* 
fous  ?c  à  leurs  bords  de  quelques  poils  épars, 
aiguL^  ,  prcfqvie  fnbuUci  i  Icht  fimnnev»  ftoi 
pointe  epineuic. 

Les  fleurs  font  iîtuées  le  long  des  rameaux  fa- 
périeurs,  prefqu'en  épis,  feffiles ,  folitaires  ou  quel- 
quefois d£ux  dans  l'ailTelle  des  feuilles.  Leur  caliott 
eft  velu ,  petit ,  à  cinq  découpures  Mkétx  en  Ulk 
limbe  membraneux  >  ouveit*  aiMOdi  «D  lobcSt 
traverfé  de  nervures. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  la  Sibérie  ,  dans 
pluiîeurs  autres  contrées  leptenitionaltsde  l'Afie, 
en  Ailemagpe  &  eo  Sutlfe ,  s'il  faut  y  rapporter  la 
:  IVnnflyaûe  d'HaUer.  On  la  cultive  au  JanliadM 
Ptanies  de  Fïtis.    (  T./.  m  luth.  ) 

SovftB  de  Crimée.  S^ftU  dêfytmka.  PaH^ 

Sjlfûlii  n.mua  ,  C'L.^i!  ,  rjmafi  ,  foliis  alttrnis  ^ 
fUformibus  ^  puàefctnttéus  fiortiut  loMigint^S.  PalU 

Plant,  Fan.  i.  pag.  19.  lA.  tu 

Su/fola  Um0tT»,  GneU  jm.  IttD.  x.  p«g.'ioo^ 
ub.  4^. 
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Sel  rselnM  font  annudlat»  deiigéef  j  prefque 

impies,  flcTiieufes,  d'où  s'élève  uoe  tige  ermite, 
haute  d'environ  un  pied  &  demi,  un  peu  ilrîée, 
rougeitre ,  qrlinddque,  garnie  de  rameaux  alter- 
nes, étalés,  revéttts  de  quelques  poils  blanchâ- 
tres. Les  feuilles  (ont  alternes ,  linéaires ,  pubef- 
ceme$ ,  £ifcka1ées  for  les  lameauz  llétiles. 

La  fleurs  font  felTiles,  axillaires «  au  nombre  de 
deux  ou  trois  daru  chaque  aiHelle,  accompagnées 
«le  deux  feuilles  latérales.  Lear  calice  eft  prefque 
globuleux ,  à  cinq  découpures^  couvert  d'un  duvet 
knugincux  Se  blanchâtre }  cinq  étamines  faisantes 
dans  leur  parfait  développement  ;  deux  ftigmarr'. 
fécacés,  rouge&tres«  plus  longs  que  le  calice.  Le 
finit  ell  leoferaié  dans  le  calice ,  qui  fe  développe 
en  un  limbe  plane,  roufTeâtre,  i  lié coupures  un- 
cédées,  denticulées  en  fcie  à  leurs  bords. 

Cette  plante  cioî;  en  Ruiiie  bc  dans  la  Crimée) 
elle  fleurit  en  ,  Se  donne  fes  femences  mûres 
en  oâobre.  Elle  a  de  grands  rapports  avec  i»  fai- 
foia  profirata.  (Defeript.  t»  Patl,) 

^4.  Soude  en  arbre.  Salfola  ariorefccns.  Linn.  f. 

Salfola  fruttfetns  ^  foliis  ftmicyliniric  'u  ,  inftrio' 
Mu»  eoiùugatis.  LilUI.  f.  Suppl.  pag.  17).  — wiUd. 
fipec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1  ji6.  n".  21, 

KaU fruticofum  ,  incoMum  i  fo/Ht  ex  fuàê,  Bl||b> 
Cent,  i.pag.  9.  ub.  if.? — Willd. 

Ses  tiges  font  droites,  Ugneufes ,  un  peu  cour- 
bées i  leur  bafe ,  amendantes ,  de  couleur  blanche* 
rameufes ,  garnies  de  fe  uiHes  feffiles  ,  alternes ,  à 
peine  charnues,  IKfes  à  leurs  deux  faces,  à  demi- 
cjrlindriques  ;  celles  de  la  bafe  des  rameaux  très» 
lowent  génaînées^  deux  par  deux  i  chaque  poînc 
^fiifettmi.  Les  fears  foot  difpofées  mwé^  ter» 

tnin.i!  ;  te<;  calices  fcarieux  ,  rofacés  «  fimnOOtés 

d'un  linibe  fc.ineux,  à  cinq  lobes  obtUS. 

.  Cecie  plante  ctoit  dam  la  Sibérie,  {Dtftf^u 

5f .  Soude  hériflboae.  SalfoU  eehimu.  Labill. 

SalfeUfruticofa ,  glabra  yfoliis  fuhulath^  muticts  ; 
fpinis  dtvaricatis,pfrifint.  LlbiU.  Oead.  Sjfx*  x: 
j>ag.  10.  tab.  j. 

•  Sai/ola  (  m\xcrt>n3n)  ,f nu itofaj^amuli^  mufro' 

«gypc-arab.  pag.  j6. 

Anabûfis  (  fptaoliffima  ) ,  faliis  fubulatu  ;  fpinis 

tamàfi  ,fioriftrig.  Willd.  Spec.  P^t.  vol.  1.  pag. 
1)19.  n».  4. 

Anahajls  fraufctns  ,  ramis  nuiis  ,  fplnoftlfimîs. 
Lino.  f.  Suppi.  pag.  17^.     V&hi  <  Symb.  i.  pag. 

Cetttë^^«ft  uèi-fMMrqttlbto  pu  fts  petits 


S  O  V 

rameamc ,  qui  reflêtablem  i  de  lengoes  épinei  trtl» 
dures,  très-piquantes,  chargés  de  fleurs. 

Ses  tiges  font  dures,  glabres,  ligneufes,  divi- 
fées  ptefque  dès  leur  bafe  en  longs  timtaux  diffus, 
étalés ,  tnmbans  ou  redrelTés,  lifl)»,  revêtus  d'une 
écorce  blanche,  un  peu  jaunâtre,  &  prodoitntà 
leur  partie  fupérîeore  un  grand  nomMe  d'aimei 
petits  rameaux  roide^ ,  courts,  florifères ,  fiibolés, 
terminés  en  une  pointe  épineufe.  loiigt  d'un  i 
deux  pouces ,  nus  à  leur  partie  fupérieure.  Les 
feuilles  naiflent  particuiiérement  fur  les  lonçs  ra- 
meaux ;  elles  font  éparfes  ,  prefque  fafcicuïé», 
petites,  roides^  L;'.jbies,  fubulees,d'un  vertinle, 
point  mucronées,  caduques}  les  raaieaux  i  mem 
font  prefque  dépoutvos  de  findDes,  fi  ren  n  et- 
cepte  quelques  petitesdofllespveii^tt'îaibriqiiéei* 

iîtué^s  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  feflliles  ,  folitaires,  alternes  Ott 
éparfes ,  placées  le  long  des  petits  rameaux 
tieax.  Elles  font  enveloppées  de  bnâées  i  troîs 
foliotes  dtires ,  toides ,  ttës^ferréet, Uncéolfo. 
aiguës,  vertes,  carénées,  blanchâtres  f  r  ir  ;r 
caréné  &  â  leurs  bords.  Le  calice  efl  divi  e  en 
cinq  ou  iîx  découpures  profondes ,  membraneufes, 
preffjue  icarieufes  ^  lancéolées,  droites ,  i  peine 
de  la  longueur  des  bractées  ,  quelquefois  plus  lon- 
gues ,  s'épanouiflant  i  leur  fommet  en  un  limbâ 
ouvert ,  prefque  campanulé»  d'une  légièie  uioM 
purpurine ,  couronnant  fes  femences.  Les  fihnai 
de'i  Éiamint's  foiit  ttûvc'"'iirts  ;  les  anthères  renfer- 
mées dans  le  calice.  L'ovaire  globuleuiile 
ftf  le  filiferme  ;  le  ftigmate  légèrement  édiaoïfi 
l!  lui  riiccèt^e  une  femence  orbicr.hirs  ,  un  peo 
compnn^êe,  roulée  en  coquille  de  linuçon,  envi- 
ronnée d'âne  peilicute  craolpatcnte ,  leolée  « 
veflîe. 

Cette  plante  croit  dans  la  Syrie ,  fur  les  mos* 
ngnes  do  LHioi ,  en  FeHe  «aux  environs  dTAleu» 

jé.  SOUDB  eCTeuiHée.  Salfola  aphylla.  Ltm.  f. 
Saifjla  arborefitns  ,  apkylla  ,  anuulatd  » 

WiNi 

Spec PJant.. vol.  i.pag.  i^ié. n*.  aa 

Salfola  frut'::ofj  ,  fuhaphylla  ,  famis  ftofculttutt 
radimtnto  coopems.  Linn.  f.  Suppl.  ptg.  ITÎ. 

SalfoU  arltortfctaSffdtfhyUa.  Thun^.  Piotir. 
48.  . 

CàmùiM  fa^€)U,  Thunb.  Di4èit.  nov.  Vim> 
Gêner,  x.  pag.  |8. 


CWttMiftM^r^f^.  Laau  Dia.  vol.  I.  p. 

Quoique  cette  plante  préfenra  dans  fes  fl^Wf* 
quelques  caraâéres  (^ui  pacoicicnt  devoir  l'eloi- 

tnerdM  fottdeè,<»peiidaK  fon  poct«  Tes  fe  rK^:>^^ 
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roulées  en  fpttàle ,  fun  calice ,  Tes  deux  bradlées , 
k  nombre  &  la  fitmtiondes  énmîim  ni*ont  dé- 

teraiiné  à  le  faire  rentrer  dan»  ce  genre. 

C'eft  un  arbriffeau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de 
cinqà  lix  pieds,  extrémemefitrameuT,  &  doiitles 
rameaux  (ont diffus,  éralés,  nus,  tiès-irrcguliers , 
A.xutux  ,  qui  le  divjlcut  en  d'autres  beaucoup 
p'uKourtï,  blanthàtns  .pubtfcens,  clurgesfsuU 
d-'  feuilles  &  de  flcu.s.  I.ls  premières  font  fort  pe- 
t.w,  jjicfquw  gk)t)u!tuùs,  courtes,  imbriquées, 
o'nufes.  Lt$  fleurs  for.t  fcHilts  ,  axillaires.  Les  au- 
i(cs  détails  ont  été  préfentés  à  l'article  Caroxi- 
POU  d'Afrique  ,  vol.  I.  pag.  036. 

Ceoû  fjaitK  croit  a»  Cap  de  Bonne-  Efpd- 
tiiwe.  b 

37.  SOVDB  arbtiAe.  Sa/Jola  arkttfada.  PaH. 

SJfiUafiuticofj  j^oliis  fifcUuldtit ,  teretHuj ,  l>aj7 
MUMOtii  ,  incurvti  i  Ûortbus  foUtariis  ,  fparju. 
W3td.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  1 }  1 5.  n".  j 9. 

Stf/yô/tf  ArhtfetUa.  Pall.  lier  I.  Appead.n*.  loi. 

C'cft  un  petit  arbufie  ,  hiur  d'environ  un  pied , 
diîu\, étalé,  roide,  diiFuma  ,  irrégulier,  dont 
b  partie  inférieure  de  la  tige  eO  de  h  pi  oireiir  du 
doigt,  inclinée  vers  la  terre,  redreflée,  à  ra- 
meaux ahemen  ,  g!abre5 ,  prefqu'en  builTon,  rêvé- 
lUi  d'une  écorcf  bbrchc,  chargés  de  bourceons 
éuiileux.Les  teuiiies  Jont  éparfcs ,  ptel^ue  ijlci- 
culécs .  charnues,  cylindrique! ,  obtufes,  un  peu 
rettécies  à  leur  ba(ê,  d'un  verC  gai .  uè»-gUbres  : 
caduques. 
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née  1799.  Sw  tiges  font  droites ,  Itgneufes ,  très- 
glabres»  les  feuilles  â  demi-cylindiiqiies ,  hlifnr- 
mes  ,  glabres  j  charnues  i  les  deur^  fulitaires  dans 
l'aiflelTe  des  feuilles  ,  accompagrées  de  braâées. 
Les  calices  sVpanoutfletu  i  leur  fommst  en  lia* 
limbe  diaphane  qui  couronne  les  femences. 

Cette  plante  croît  fur  Ie«  reveis  des  montagnes . 
du  côte  de  la  mer  Cafpieoaè»  entcoKttbi  flcl'an- 
cienae  Schamachie.  ^ 

^9.  Soude  à  feuilles  d'anodie.  SdfoU  Mri^i'  : 

cifolia.  Spreng. 

Stlfala  cault  comprejfo  ,  herhacco  ;  foHis  lanceo' 
itt»'Wlonps  f  anguhto-dtnttitis  {  cciuil>us  fnMi' 
maifine  orb'uulan  hïnc  tmarginato.  (N-  ) 

Kochia  (  dcntati  )  ,  faliis  Ln:eo!aùs  ,  _fimtatû- 1 
dentatis  i  fiylo  fuhtripanito.  Wiild.  Hort.  Uorol.' 
FafcicuU  ^.  pag.  18.  tab.  18* 

S^lfola  (pluvphvUa)  ,  cauU  herhacto  ,  di/uti 
ramo0imo  i  JKiis  ovato-oblo':g  s  ,  hiq^alUtr  au.t%- 
fite  mf^atato-dentatis  rarnulu  fo'^iat*  pj/iUttath i 
Hoiibus  •  .1  .  caltcii>us  fruâijtns ,  a!â  korhait* 
tali,  dentuuiutd  dnciis.  Flor.  boreal.  Ainer.  vol.  1. 
pig.  174- 

Salfola  (  phu'pln'la)  .  c-^^'f  herbaceo  ,  ramofif 
fimo  i  fi/lui  laso-Unceol  ttis  ,  Jinuato  dciuatis  ;  /en» 
bus  panieutMis  ,  trigyr.h  ;  calicibut  frucîûs  tr.argint 

Peifoon^  Synopf.  Plant. 

vol.   I .  pag.  i97-  n°-  57- 

Saljiilu  (  raàu'.a  ;  ,  foliis  fato-fanentatis ,  deatd' 
lis  ;  calice  eoroaulâ  dtntuulofj  àncio  ;  ftmine  orbi' 
aiLtri  ,  làtu  tmarginato.  Uesfont.  Catal.  Parif.  Sc 


Il  fort  de  ch:«que  bourgeon  une  on  demt  fleurs  f  Annal.  Muf.  Hîll.  Nat.  Pai iC  1.  pag.  a8.  tab.  le 


ftfliles  ,  oïdinairement  accompagnées  de  trois 
feutUes  perdllantes  jufqu'à  la  maturité  des  femen* 
ces.  Le  calice  eft  {aunâtre  .  quelquefois  un  peu 
rougeàtre.  L'enveloppe  particulière  qui  entoure 
ki  femences  elt  a  cmq  découpures  conniventes  au 
(bmmet  des  lêniences  »  8e  qui  s'élugiflènc  en  ro- 
fette. 

Cette  pbnte  croît  dans  le  défert  de  la  Tarwrie , 
le  long  des  fleuves,  for  lo  bord  des  lacs.  (Dtf- 
cnp«.  tx  Pmil.  ) 


tertti 


—  M,  Synopf.  Piam.  voL  i.  pag.  197.  n".  55 

Kali  orientale ,  frutl-cfum^ .  altiffmtim  ;  florum  fia- 
Tournef.  CoroU.  pag.  18. 

Cette  plante  eft  cités  dans  un  ouvrage  intitulé 
le  Tableau  des  provinces  fituiei  fur  la  cite  occilent  j/e  1  ar 

Amou^m.  T«m»  VIL 


Salfjla  ehtMpodimdtt  $f  UuybUa,  in  plur.  hortis 
culn. 

Cette  plante  fingiilière  s'écarte  par  Ton  port,  Eç 
furtout  par  fes  feuilles,  de  toutes  les  auttfs  ef- 
pèces  de  fottde  :  elle  ne  s'en  rapproche  que  p.ir 
quelques  parties  de  fa  fruâiâcatioo  i  elle  a  plutôt 
l'afped  d  un  ckenopodium  ,  mats  elle  en  diU^re  pat 
fcs  fruits;  elle  oft'reaufl'i  des  r-ncail!ances  a\ec  la 
fruâitication  des  anabafis.  Il  fuit  de  toutes  ces 
confidërations,  qu'elle  pourtoii  former  un  g nre 
s'il  fi'  préler. 
uùr.  El 

Roth. 

Ses  tiges  font  glabres  ,  herbacées  ,  aplaties, 
flriées  ou  cannelé<$j  divitees  en  rameaux  nom- 
breui,  diffus,  très^lés,  munis  de  quelques 
poils  rares  }  les  jeunes  rameaux  pubtfcens ,  g  irnis 
de  feuilles  alterne* ,  planes ,  ob'.ongues  lancéo- 
lées ,  élargies  ,  longues  d'environ  deux  pouces  , 
anguUufes ,  dentées  8c  à  peineciliées  à  leur  con- 
tour ,  veites  &  glabres  à  leuts  deux  faces  ,  ai»  Jes 


0  «         »         «  sri^^^.^  itMk  1  fénaré  s'il  fi- préier. toit  qu-  loues autres  efpècf S  i 

}8.  SouM  glauque.  Sa^gUucé.  Bieb.        i  «P";|^V^  ^^^^  l^s  i,;^^  ^ 


PP 
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De  l'atlTelle  des  feuilles  fup^rieares  fimem  de 

petits  rameaux  prefque  paniculés ,  courts ,  j  peine 
feuilles^  charges  de  petiics  fleurs  vtrtiatres,  fo- 
lînirei  eu  réuni-s  par  petits  paquets ,  feflîles , 
SWDÎs  ^finivenc  d'une  braâée  fubulée  ,  cjiiiiqii?. 
Le  ealîce  eft  i  cînq  découpures  vertes,  un  peu 
mt mbraneufts  à  leurs  bords  ,  obtufcSi  les  Hyles 
ao  nombre  de  trois.  Les  calices  fe  dévdoppent 
avec  les  fruin ,  S;  produHèm  i  leur  fommet  nne 
aile  merobranfufe  ,  orbiculaire ,  cîentiLuIée  ;  l.s 
femences  échiiicrecsA  un  de  leurs  cot^s,  &  fort 
peiit-rs:  à  l'epoquo  de  leur  maturité  la  plante  a 
perdu  toutes  (Is  feuilles  j  ce  qui  la  rend  ■^l'^rs 
néconnoiflâbie  «  &:  lui  donne  l'afpea  d  uce  auuc 


Cette  efpèce  croît  dans  l'Amcrioue  feptentrio- 
nale ,  au  psys  des  liUnois.  On  la  culuve  au  Jaidin 
des  Pluiies  de  Paris.  O  (  K.  v.  ) 

Ko:a.  On  en  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Par 
ris  une  efpèce  voilîne  de  celle<i ,  fous  le  nom  de 
fa/Jola  IdtifoHa.  Ses  féutHes  Tont  obiongues ,  dtn- 
ticulees  .ten  1res,  vertes;  elles  rclTembleiu  all.z  à 
des  fcuilks  de  chicorée  :  je  n'en  coddou  pas  la 
£riiât6cauon  ;  elle  vient  de  l'Aiie.  ' 

*  Suêd».  Forsk* 

40.  SoVDa  i  bdes.  Së^oU  Ueeios, 

Sa//h/j  folih  undiaê,  lûtidît  ,pM»Saiis  gJhSu 

éiiCiUio.  Ft  r.k. 

i>uAiu  èaccaïa.  Forsk.  Fior.  argvpc.-arab.  p.  69, 

Ses  tiges  font  ligneufes,  dîflfufes,  garnies  de 
feuilles  ovales,  obtufes, entaflees ,  à  demi-cylin- 
driques, charnues ,  luifantes,  pondtuées  i  lesmfé- 
rieutes  fouvent  fubulëes.  Les  fleurs  font  feflîles, 
agglomérées  dans  l'ailTelle  des  feuilles  j  leur  calice 
ch;rnu,  à  cinq  découpures»  point  de  corolle; 
cinq  étarr^ines  ;  un  flyle  a  trois  diviiions  lenr.inéts 
par  des  fligmates  fubulti*.  Le  fruit  el^  ui>e  forte  de 
b  lie  envt  loppc'e  par  le  ca!ice«  i  cinq  valvet,  ren- 
iermani  pluneurs  femences. 

Cette  plante,  d'après  les  caraâères  qàe  Forskhal 
nttribjc  i  fes  femences,  s'écarte  des  ftlfoU  par 
U.%  fruits  en  cnpfuiss  b.icciformes ,  à  cinq  vilves  , 
renfermant  piulîeurs  ftmences.  Il  eft  à  piéfumer 
q  eces  cinq  valves  font  tes  cinq  découpures  du 
Cuicv  î  ce  «ju'il  y  a  de  plus  remarquable,  cdl  qui! 
renferme  plultears  femences.  Cette  efpèce  crou 
dans  les  C3mp.-i^nes  ,  aux  environs  d'Alexandrie, 
où  elle  fleuiJt  veis  la  lin  de  feptembre.  * 

41.  Soude  faiineufe.  Salfola  farinofa. 

Sj/fola  foliis  femiterttibus ,  futiavJU  ,  non  pmU' 
ttuis  ijl  gmate  ptitato.  For&k. 

Suida  sw.  FoYik.  Flût.  «gyp.-arab.  pag.  69. 
a».  16.  r  6  y 
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(  ArbtifTeati  dont  les  rameaux  font  diffiis  ,"^'im 
'  pourpre- violet  dans  leur  jeuneffe  ,  quel^tiefi>b 
roudeâtres.  garnis  de  feodles  charnues,  àdenu* 
cylindriques ,  planes  en  defTus  ,  un  peu  recoar^ 
bées , obtufes ,  point  ponctuées,  couvtrtLS d'une 
i  légère  pouUïjre  farineufe  ,  kigace;  les  feuilles 
d'unvert-bleiiatre  lorfqu'elles en  fort dépouilléfS. 
Les  fleurs  font  folitaires  ou  quelquefois  acgldmé- 
rées  dans  l'ailTelle  des  fr'iilîes;  elles  n'ont  point  de 
corolle  ;  leur  calice  eft  ik  cinq  découpures;  lesftig* 
mates  font  à  trois  OU  quatre  découpures  ptefifue 
lacîniées ,  membraneux  ,  rouge  âtres ,  faillans  avant 
le  développement  de  b  fl  ur;  ils  f-irmcnt  enfuiie 
une  forte  de  téte  plane^  pcltee,  de  la  longueur  des 
ëtaminecaedocaUce. 

Cetttt  plante  croît  en  Egypte. 

^t.  SovDi  à  finiittcK  globnteuies.  Salf^t  ffi. 

S  .lf..}.:  feUis  car-ntfis  ,  o:ufls  ,  f„h^h'^o^,j  , 

Suàia  vermituLta.  Forik.  Flor.  «gy^t.  arib. 
pag.  7D>n*.  t%. 

Cette  plaine  ,  d'après  Forskbal  ,  a  de  pran  is 
rapports  a^ec  le  fa/Jlla  vermiculatai  elle  en  diflcre 
par  la  privation  des  crois  foliolts  ou  bradées  eoi 
f  nrelnppent  les  fleurs  dans  cette  den^ière.  Ses 
tiges  lont  dîftufes,  iigneuie*  j  fes  fcuillîS  char- 
nues ,  très-rapprochées ,  prefque  globuleufes  ;  tes 
inférieures  plus  along^es ,  ovales  ,  ponâuées  de 
blanc .  couvertf s  d'une  pouflière  farineufe  bifui* 
tre  ,  fugace.  Les  fleurs  font  folitaires  ,  axilla  tes8f 
feflîles  i  lesilignutes  rouges  ou  verdàcres ,  fubuléi» 
laillans  hors  de  la  Heur  avwt  fofi  épaneoiflèiiMiK, 
de  la  même  longueur  que  les  étamines. 

Cette  plante  croît  dans  les  environs  d'Aleian- 
drie  ,  le  long  des  rivages  ,  dans  les  canrpagnts  ; 
elle  fleuiit  au  commeoceaient  du  mois  d'Oâobce. 

4;.  SovoB  annalaire.  SntfiU  mnÊiUns. 

SalfoL  foliU  fparfis  ,  earnofii ,  UltUuHuSt  «OM» 

que  convtxis  ,  obtujîs.  Forskhal. 

Suij'afnakofâ,  Fo»kh.Fl<Mr.  cgypT.-anbbp.7Ob 

Ce  II  un  arbriflèan  qui  %*élkre  i  la  ttaotenr  de 

quatre  ou  cinq  pieds ,  ^iont  les  feuilles  font  char- 
nues ,  éparfes ,  pr^lque  feifiits ,  linéaires ,  ionguts 
d'un  pouce,  convexts  à  leurs  deux  faces ,  obrufef, 
point  farineufes.  Les  fleuis  fontfetlîles ,  «Hfpofées 
en  peiiccs  têtes  dans  l'aiflelle  des  feuilles  i  il 
partie  fupérieure  des  rameaux.  Leur  calice  eft  di- 
vifé  en  cinq  folioles  verdâtres ,  ouvertes ,  con- 
caves ,  oppofées  aux  étamtnes.  On  tr6uve ,  entre 
le  pidi!  &r  les  étamines  ,  un  appendice  verdarte  , 
eitve  en  forme  d'anneau.  L'ovaire  eU jlobuleur , 
plane  «  dilaté  â  Ton  fonMiiet ,  duqud  lorMoi  uv$ 
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llyles  filiformes  .<  fubulés  ,  crois  fois  plus  longs 

Îae  l'ovaire ,  étalés  &  fiillans  tant  que  la  fleur  etl 
:rmée  ,  rapprochés  quaud  elle  ert  Jévelo,)]  ée. 
Le  fruit  efl  une  petite  capfule  inembraneuCe ,  tn- 
Hénmeoc  remplie  pu  ta  femeiice. 

Ocie  phott  enSi  dans  l'Anbie. 

44.  Soude  monoïque.  Salfola  wwtuica. 

Salfola  caule  fiuticofo  ,  d'tffufo  ,  jloribus  mafcu- 
lo'um  gemùat  fufrk  oréiciUato  g  fimituis  mgyiiUy 
Fortkhal. 

SMêdamoitoiau  Foisk.  Flor.  zgypc.-a:ab.  p.  7c. 

Ses  tigeî  font  tigneufes ,  diff  Tes  ;  fe$  feuîHes 
ahernes,  line:iir(S,  obtiiùs  ,  charnues»  à  peine 
longues  d  un  pouce,  ouvertes,  comprimées  ■ 
p^  iiu  farineufes ,  pondluées.  Les  fleurs  font  mo- 
rnujues;  les  maies  &  femelles  reunies  dans  le 
tréme  paquet  :  elles  font  fertiles,  axillaires ,  aggltj- 
tneréesi  les  flturs  miles  plus  grandes  ^  dépo  urvues 
deflylefaiUanr.  Lorfque  le  calice  ell  ouvert ,  il 
oârecinq  e ta n  ines étalées  Se  un  ovaire  filiforme, 
plus  court ,  plus  épais  que  les  iilamens ,  furmonie 
a  foQ  fommet  d'un  cercle  membraneux  &  blanc  : 
du  centre  s'elevent  deux  (\y\es  courts  ,  roufleâ- 
très ,  ftériles.  Les  fleurs  femelles  font  plu*  petites  , 
munies  de  trois  rtyles  divergens  ,  faillans  hors  de 
ia  fleur  avant  fon  epanouiflement.  Les  découpures 
ilo  calice  font  connivemes,  8r  renferment  eue  ft- 
(aflfez  grolïe. 
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Cet  arbri(T-Tii  s'él'  ve  peu  8^'  fl<'urlt  pendant 
toute  l'année,  il  ciou  dans  l'Arabie,  f) 

Les  Arabes  en  retirent»  par  la  combuftion  ,  un 
fel  alcali  qu  ils  font  dirtaiidre  dans  l'eau  ,  &■  dans 
laquelle  ils  lavent  leurs  vétemens  avant  d  employer 
le  favott.  pour  obtenir  ce  fel ,  ils  creafent  une  fbflè 
en  rerre  ,  h  rerruvrent  Je  bois  de  charbon  , 
jatent  par-deilus  ctiie  fuude  qu'ils  appellent  af-ii, 
y  mettent  le  feu.  Le  ft-l  fe  réunit  au  fond  de  la 
fbfle  fous  la  forme  d'mie  fcoiîe  nohiue.  Il  l'en 
fait  un  grand  commerce. 

4^.  Soude  i  caHces  divergens.  Salfola  iivergtns. 

Salfola  foliis  linearibus ,  farinojîs  ;  calitibui fruSâs 
cariufit ,  divergentihus ;  fUgmaiilnu  tripticiiti*.  Fors  k . 

Suàdc  kertenjîs.  Fofsfchal  «  FIor<  zgypt.-arab. 
pag.  71.  a*.  AI. 

Arbrifleau  extrêmement  rameuT  &c  diffus ,  oui 
s'élève  à  la  hauteur  de  deux  pieds.  Sa  feutUes 
font  cbariroea ,  linéaires ,  longuet  d'an  ponce  , 

plines  en  deiTus ,  porduets  de  blanc  8c  recou- 
vertes d'une  forme  bleuâtre ,  fugace.  Les  fleurs 
font  (Miles ,  agglomérées  dans  rajfTelle  des  feuil- 
,  cjticlcuefois  incomplètes;  elles  ont  trois  ftig- 
auics  iàiÙiDS  t  à  psioe  réuni»  à  leur  baiê.  Les 


étamines  font  peu  H  trftbles  dam  quelques  fleurs. 
La  feroence  eft  enveloppée  par  un  tégument  ver- 

(.iâtre,  entourée  par  le  calice  prt-fquc  divergent. 

Cette  plante  fe  cultive  dans  les  jardins  du  Caire 
en  Egypte.  Elle  croit  natuiellement  dans  les  lieux 
incttltes ,  aux  environs  de  h  ville  de  Taèi. 

*  Saffila  (  Tuarda  )  ,  foiiis  oilongU ,  inur^m  B* 
nearikus  ,  vix  poUiwibus.  Forskb.  Floc.  Sg/ptii* 
arab.  pag.  79.  n".  17.  (  fuxJi). 

*  Efpices  douttufci  oa  moins  connues. 

*  S.:!f  l.i  (  coquînibm.i  )  ,  cr^;-".i  ,  calu'ihus 
fjccuUnits ,  diapkants.  Molli).  Hilt.  liii.  Chili  ,  pag. 

*  Salfola  (  orienral"s  )  ,  fi^jfmticofa  ,  ere9a  ,  rj- 
mofi ,  viiiofa  ^  foiiis  tml>ricatu  ,  fui>roiandù,  GmeU 

1.  nat.  vol.  I .  pag  4;;.  ~.  S  C.Gmel*  Itin.  4* 
pig.  47.  tab.  y. 

*  Salfo!a  (  longifolia  )  ,  fi-u:hcfj  ,  prvfirjtd  ; 
fiiliis  inermibus ,  uretiius ,  gijéris  ,  funnof$i.  r  ursk. 

Flor.  aïgypt.-arabi,  pag.  %$,  n*.  86. 

Ses  tiges  for.r  Iigneu''ef.  8f  rouchéeS}  fes  feuilles 
charnues,  linéaires,  cylindriques,  prefque  trian- 
gulaires .  oppofées ,  acuminees ,  lénrérement  ca> 
naliculécs  en  dcffns,  longues ,  d'un  bleu  verdàtre, 
couvertes  d'une  farine  fugace.  Les  fleurs  font  fet- 
files ,  agglomérées ,  qut  lque»-u'ies  hermaphroditefl^ 
le  plus  grand  nombre  femelles  { les  femences  ùvc- 
montées  ï  leur  fommet  d'une  membrane  pétali* 
forme ,  d'un  blanc  lavé  de  roagft.  Elle  Croit  eo 
Egypte  ,  dam  les  deferts. 

*  Salfola  (  articulât!  )  ,  caide  fruiicofo  ,  decutif 
tente j  aphyllo  ;  ramis  fiitriferut  articiUam  ;  jii/riitlt 
Dfp^tis  ad  apices  «nias/tomm» 

Ses  tiges  font  lign?ufes  &  courbées  ,  articulées, 
dépourvues  de  tailles  }  les  rameaux  oppofési  les 
articulations  renflées,  cylindriques ,  terminées  à 
leur  fommet  par  deux  petites  dei\ts  aiguës  ;  les 
fleurs  oppofées ,  feffiles  ï  l'eTtrëmité  des  articu- 
,:i  ns  i  les  unes  feme!'  s  ,  fautres  mâles  ou  her- 
maphrodites i  les  femences  en  fpin^les  ,  folitairet 
dans  Ulte  fubnance  piilpeufe ,  couronnées  par  un 
limbe  rofacé.  ElVcr-  ît  djnsie  Cible,  ;iux  cnvi-nns 
des  pyramides  d'Egypte.  Elle  appartient  aux  fali- 
cornes  par  fon  port ,  &  plutôt  aux  ati^afU^'tag. 
\  fuifoU  par  fa  ftudliflratînn.  Je  la  foupcoone  U 
même  plante  que  Vanabafis  aphylla. 

*  Salfola  (  inermis  ) ,  fruiUofa  ,  aphylla  ,  raaû* 
iritrrribas  ,  brjfieit  fjriiuifo'ViUlffis»  fiou  Spgyptii- 

arab.  pag,  57.  n".  89. 

S's  tiges  font  lianeufes  couchées }  fts  ra- 
meaux alternes  ,  diffus  ,  velus  ,  dépourvus  de 
feoilles}  les  fleurs  fefijles,  latérales,  alternes ^ 
munies  de  txois  bnâées  un  peu  arrondies  «  icu- 
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minées,  convexes ,  fucculentes ,  velues ,  farîneu- 
fcs ,  un  peu  mcinbrineiirts  i  leurs  bords  ;  quel- 
ques-unes de  ces  fleurs  IcmcUe*,  les  autres  ner- 
maphrodites  i  les  Tcmencec  couronnées  par  une 

membrane  violette  ,  pétaîifofOie.  Elle  Croh  dans 

les  environs  d'Alexandrie. 

*  SalfoU  (  imbiicata  ) ,  frutkofi ,  drfufa  ,  iatr- 
mis ,  ram  'ts  vMofis  ,  ramu/is  imirieatis  $  ïraBeis 
ott^s,  nudù.  Foiskh.  Flor.  «gypc-anb.  pag.  jy. 

Ht*  $Ot 

Ses  tiges  font  ligneofes ,  diAifes  i  tes  nmeaux 

roides  &r  tomcnreux  ,  point  de  feuilles;  des  brac- 
tées prtf^u'itnbiiij  es,  nues,  obtufes  j  toutes  les 
fleurs  hermaphrodite  }  trois  ftyles  de  couleur  bru- 
^  ne;  cinq  éumints  i  les  anthères  droites  ,  h^ft  es  ; 
les  Temances  funnoncées  d'un  limbe  rofacé.  1  Ile  fe 
trouve  en  Arabie  ,  dans  ks  lieux  ItcriLs.  C'eft 
une  plante  qui  plait  beaucoup  aux  chameaux. 

*  Salfoia  (vermicuUtaîy  ,/olii$  ternit  ^ovfofitU, 
fiorcm  indudtntii>us.  Forslctuf,  Flor.  sgypt. -aub. 

pag.  57.  n".  9r. 

•  Cette  plante  n'tA  pas  \tU![»U  vtmicu/ata  de 
Lmne.  Ses  tiges  font  articulées  j  les  articulations 
rcnfl  es  à  leur  fommet,  longues  dun  demi-pouce; 
les  leiiilies  oppofees  trois  par  trois;  les  fleurs 
placées  dans  leurs  ailTelJesi  les  filamens  blancs  &: 
comprimés  i  ks  anthères  rouges.  l  es  fleurs  fe- 
*"«il*»&>»fiuiis  n'ont  point  été  ob.'ervés.  Elle 
froïc  en  Egypte. 

*  Sa/fa/a  (  tctranJra  )  ,  fr^tLof^  ,  incamhens  , 
mtrmis  ,  fioribus  éraehimir,  oppojiùj ,  tttrandris 
Fotskhal,  Flot,  cgypt.-arab.  pag.  j8.  n\  pi. 

Feuilles  &  rameaux  oppofés,  tomenteux  ;  fleurs 
latérales }  trois  braflées  chirnues ,  celle  d  u  milieu  I 
némirphérique  \  un  flyle  ;  un  ftignute  partagé  en 
deux  î  quatre  étamines.  Cette  plame  croît  dam 

les  environs  d'Alexandrie. 

SOUS- ARBRISSEAU  ,  Arbustf.  Suf  aux. 
C'ell  une  plante  à  tige  ligneufe  ,  ordinairement 
très-infétieure  a  l'arbrifleau  par  fa  grandeur  ,  qui 
ne  s'élève  guère  plus  que  les  herbes ,  mais  don'  i  I 
eft  difficile  de  fixer  les  caraâéres  ,  à  moins  qu  on 
ne  les  borne  .lux  plantes  ligneufes  dont  les  branches 
ne  produifcnt  p<'int  de  boutgeonSj  ainfique  l'ont 
fait  plufieurs  bot mdes  ;  mais  dans  ce  cas  il  faudra 
faire  entrer  parmi  les  foiis-ai  brilîcaux  on  arbuflcrs 
des  plantes  qui  rentrent  parmi  les  arbriilsraux  ,  & 
pt.  lmie  parmi  Its  arbres,  parleut  dévatiou  fcla 
gioUéuc  de  leur  tige. 

SOUSr  TCNEUSE  (  Tige  ).  Suffruùcofus  ,fh.uf. 
ans  oiults.  t.orfque  l'on  confidère  les  tiges  relati- 
vement a  leur  durée  ou  à  Itur  confiftince ,  on  dît 
qu'elts  font  foufligneufes  lotfque  leur  bafe  fiib- 
iiftt:  fenfiblement ,  tandis  que  ies  rameaux  qu'elle 
isroillic,  périflkat  prefqii'entiércmeiit  cous  les  ïàf 
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vers  ,  comme  dons  le  foiunum  duliamart^  le  fdi» 
retira  1 

SOYEUSES  (  Feuilles  ).  Sericta/olia.  Les  fetul. 
les  prennent  ce  nnra  lorfqu'elles  ûnt  cliitjcesde 
poils  ir.ous ,  couchés  &  luifans,  qui  h-ut  donnint 
un  afped  foyeui  8r  fatlné,  comim  on  (leiitlete* 
marquer  d.ins  '€:proua  arfmtca  yXardum^mrf» 
tta  t  le  poicntillu  argtntca ,  6v. 

SPADICE.  Spodix.  C'eft  un  axe  fimpleovtv 
meux  ,  qui  fupporte  dt  s  fleurs  f.ifpi  fées  en  une 
forte  de  colonne  ou  dv  giapp^  ,  qui  ibncru 
ord'Hairement  d'une  (p.iihc  ou  nien.bfAr.e  qutl- 
nue  oi,  colorée,  tantôt  entière,  tantôt  divitée, 
^'  dai  s  iai^uelle  les  fleuiséto-ent  renier mée s  avant 
li  iir  tpatiou.'flVnriem.  Ce  iném'.*  axe  prend  le  no-n 
dt  rachis  dans  les  praminces.  I.e  Ipa.lic  -  tll  fim|le 
dans  l'mrum,  le  caiiu  ;  il  til  rameux  dans  le  pal< 
mter.  Datis  le  fpadice  proprement  dit  »  la  eoirâne 
ou  la  grappe  de  fitUts  tlt  retdenni'e  tn  tora'  té 
dans  une  ou  deux  fpathes  >  mais  dans  le  taux  (pa< 
dite  (  les  orchis)  la  colonne  de  llews  a SaïaiK és 
feuilie»  florales  qu'il  y  a  de  fleurs. 

SPANDONCH.A .  SpdnJpncc^.  Genre  de  plantrs 
dicntviédonts  j  à  flâuis  complètes»  polyf  eulers^ 
tegul^res ,  de  la  famille  des  tégumioeales ,  qui  a 
d^s  rapports  avec  les  (jfjïj ,  qui  comprend  dcs 
arbrifleaux  exotiqties  à  l' Europe,  dont  les  feuilles 
font  alternes,  ailées,  avec  une  impaire  ;  les  pé- 
doncules folitaiies^  axillaizes«  ruppoitantdeu»  ou 
trois  fleurs. 

Le  caraôère  dTemiel  de  ce  génie  eft  d'avoir  : 

Un  taUte  k  tinq  Jéemipinsi  cinq  ph^u  tgUBtk 

ré^alkrs  i  dix  éiàmint*  Èintf  «M  Jfyl*i  IU»tl»^^ 
plusieurs  fimtncts. 

Caractère  cénerique. 
Chaque  fleur  offre: 

I».  Un  Cixlict  campanulé,  à  cinq  demi-divifip» 
ovales,  un  peu  aigués. 

i".  Une  eomlle  régulière,  campaniforme,  corn* 
pofée  de  cinq  pétales  «vakSj  entieis  j  {dus  losf* 

que  le  talice. 

î'.  Dix  ttamines  inférées  ï  la  partie  înfériei» 
du  calice  ,  dont  les  filamtns  font  libres ,  arqués , 
un  peu  renflés  à  leur  bafe,  dont  cinq  alternes  avec 
tes  pétales,  8e  cinq  antres  opporés  aux  pétales, 
terminés  par  des  anthères  oblongues .  obtulés*  ^ 
deux  loges. 

4°.  Un  ovj/r<r  fupérieur,  comprimé,  en  foiH* 
de  faulx  ,  pédicdlé ,  latéral ,  furmonté  d'i»  flytl 

aigu,  terminé  par  un  fligmate  cotirt. 

Le  fruit  eft  une  gouffe  oblongoe^  arquée ,  cod- 
Mnaat  plufieurs  tctteocei. 
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Oifttvattons.  I.  Ce  genre  a  ^té  confacré ,  par 
M.  Dcsfutuaines  j  a  M.  (ivr.'.rd  Van-Spacni.uu  k  , 
célèbre  peintre  de  fleurs  >  prol«ûéUi  d'icouogra- 
pliie  att  Muréiim  d*Ht({otfe  naturelle  de  Parts.  En 
appelant  cet  arbrifftau  du  nom  de  fpûndonck ,  Ah 
M.  Dc^Konuines,  j'ai  voulu  confacrer  un  fouvenir 
à  l'amiciéj&  par  un  moDtiment  pris  dan5  la  nature 
même»  perpétuer  h  mémoire  de  cet  artiiie,  dont 
les  pinceanv  la  rcpréfentent  avtc  tant  »le  vérité 
dans  une  ôe  H.  s  plus  aimables  pro^U;i!^tions  ,  Se  : 
donntr  à  des  fleurs  fragiles  &  périilabks  des  grâ-  ' 
ces  îmmorieUes.  J 

II.  Ce  genre  eft  rrès-voifin  des  cajl^f  cepen- 1 
dant  il  en  eft  évidemment  diftintt  en  ce  qtie  les 
caflies  ont  leur  calice  déconpe  jurqu'.)  la  bafe  , 
kars  pétales  ouverts  &r  ine2;,iiix  ,  l-s  étamines 

Eint  appliauées  circubiremeni  contre  la  corolle, 
i  irais  fiiamens  infërieurs  ptas  longs  que  les 
autres  j  &  les  fupérieurs  plus  courts  que  ceux  des 
côtés,  portant  des  anthères  fort  petites,  ordinai- 
rement Oériles  i  enfin  le»  feuilles  des  ciilës  font 
ailéesj  (ans  impaiie. 

Espicfi. 

^ANDONCBA  à  feuilles  de  tamarin.  Sfâudmietti 

tamarindifotia.  Desfont. 

SpAndoncea  fotiis  altemis  ,  impari- pinnatis  ;  fo- 
Uolit  parvis ,  numerofi^mis  ;  ptdunculis  axillaribui  , 
fitUwiij  pfiàmaitifhrùi  (  N.) 

Spéidni.  ej  unurindifolia.  Desfont.  Déctd*  plU- 
lofoph.  polit,  i»:  littér- 7.  pag.  159. 

Caàtj  purpurta.  l.héfit.Magaf.  encyclop.  f.  pag. 
19.  "  Ait. Hort.  Keic.  vol.  j.  p.ig.  492.  —  W'iîd. 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  ;4S.— perfooo»Syoopf. 
PLuit.  vol.  1  pag.  4Ô1. 

Cn&i.  Forslthal  j  FIqt.  xgypt.-arab.  pag.  90. 

PansiaUM  purfttrw,  Pkcivol.  HoR.  Panivat.  9. 
Icon. 

Arbrifle^u  très-éléçant ,  dont  la  ù^t  eft  droite,  j 
qplindriqiM ,  haute  d'environ  huit  pieds ,  divifée  i 
en  rameaux  toutfus ,  inclinés  vers  la  terre,  &  cou- 
verts à  leur  fomroet  d'un  léger  duvet.  Les  feuilles  I 

font  alternes  ,  nombreuf-S  ,  prrfidantcs  pendant 
l'hiver,  ailées ,  avec  une  impaire  i  corne ofecs  de  | 
vingt  ï  vinct-cinq  paires  de  folioles  lindairesj 
obtufes ,  lifT^s  ,  glabres,  d'un  vert-clair,  très-  ■ 
rappiochees  les  unts  des  autres  ,&  fouvent  un  peu 
^(battciées  i  leur  fommet.  Le  pétiole  eft  pubef- 
«ent ,  muni  à  fa  bafe  de  deux  fiipules  latérales > 
tiès-pnites,  fétacéeSj  caduques.  • 

Les  fleurs  font  axfllaires ,  fupportées  par  des 

pédoncules  lonps  d'environ  deux  pouces ,  <^uel- 
Quefois  uniâores  «  plus  ordinairement  garnis  de 
«as  ou  trois  fleurs  pédiceliécs«  pendantes  j  ac* 
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comp-ignées  d'une  petite  bradée  fimple  ou  ternée. 
Chaquf  flrur  a  un  pouce  de  diamètre,  &  neuf 
lignes  de  longueur.  Leur  calire  eft  rampanulé.  i 
demMivifé  en  cinq  découpures  ovales»  un  peu 
iiguê^s ,  pubefcent€s  ,  &  fi  on  ivbffrve  inténeu* 
reir.eut  ou  appf  rçoit  dans  le  tond  dix  petits  rayons 
divergens ,  qui  partent  du  centre  &  fe  prolongent 
jufqu'à  la  circonférence.  La  corolle  eit  au  moins 
une  fois  plus  longue  que  le  calice  ;  les  pétales  fd 
rtcûuvrf!:t  later aienif nt  par  Ils  bords;  ils  font 
d'abord  de  couleur  blanclis  i  lU  fe  teignent  en* 
fuite  d'une  belle  couleur  rofe. 

Cette  plante  eft  originaire  d'AbllTinie.  Elle  a 
fleuri ,  pour  la  première  fois ,  dans  les  ferres  du 
Jardin  des  Plantes  au  commencement  Je  b:um  .ire 
an  J,  lie  griin.  s  cnv<v:i^s  p^r  le  c!t  valiet 
Bruce.  On  l'abrite  dans  ferres-chaudLS  piii- 
dant  lliiver.     (  ^.  v.  ) 

SPARGANOPHORE  Sperganopfior^s.  C'eft  UtI 

genre  établi  par  Gxrtner ,  <jui  n'eft  qu'un  démem» 
rement  de  celui  des  ethuiitt  «  adopté  par  M.  I  a- 
warclt  dans  f*s  It/ujlrathfu  de$  genres,  t<  par  Mi- 
chiiix  dans  fa  F/o-e  Je  t  Ami'^iq-e  JcfCentrioiuÛêf 
auquel  i^a;oute  une  nouveiîe  ef'pèce. 

Ce  gtnre  appartient  à  la  famille  des  corymbi-  * 
fères  ;  il  a  des  rapports  avec  ks  etkulia  ,  &  com- 
prend des  pl.iî.ttS  exotiques  a  ITurop  ,  dont  !cs 
fleurs  flofcultuffs  font  axillaires,  krtilcs ,  agglo- 
mérées, quelquefois  foUtaires  Sr  terminâtes  i  les 
fvuilles  prefqu'entières. 

Le  caradere  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  eaike  imoriqut ,  prtfîjUt  gloouUux  ;  drifituntnt 
tous  hermuf  hrodites  ;  une  fimenu  ^owonnit  ptUF  Mt 
fort*  de  dÊfaU  cariiiagineujie  ^  m  réaptadt  mu 

CAHAcTins  ciNiniQus. 

Les  fl 'urs  font  toutes  flofculeuiès^  heniuphro- 

ditts  i^'  ferriles  ;  elles  offrent  : 

1  Un  caiice  commun ,  prefaue  globuleux ,  com- 
pnfé  d'écaillés  imbriciuces ,  inégales  ,  ouvertes  ou 
un  peu  recourbées  à  leur  fommét. 

1°.  Une  eoroUe  compofée  de  fleurons  tons  h^r- 
maphrodites,  infiuidibttlifbnnes ,  dont  le  Umbe 
divife  en  cinq  découpures  égales.  • 

5°.  Cinq  itamincs  fynpénè'es ,  dont  les  filamfns 
font  capillaires}  Us  anthères  oblongues^  réunies 
en  cylindre. 

4".  Un  ovaire  prifmatiqne  ,  furmonté  d'un  flyle 
filiforme ,  de  la  longueur  des  étamines.  lermmé 
pr  deux  fij|mates  recourbés. 

Les  ftmtncts  font  unes  ,  prefque  tétragoneSt 

fouvent  un  pen  niibinées  I  leur  bafe,  lunnontées 
d'une  couronne  en  torme  de  cupule ^  eniiétc,  lui* 
finte^  piefque  cartUaginettre. 
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Le  tcctftadt     nu ,  plus  ou  moins  convexe.  ' 

Ohftrvations.  \\  eft  ëvi<1ent ,  d'après  les  détails 
que  nous  venons  de  préfenrer ,  que  ce  genre  eft 
»i1cz  bien  rlilUtigué  des  ci':u!iu  ,  ()iincipaleme;u 
par  la  couronne  en  forme  de  cupule  «  dont  le  s 
femenres  font  rurmontées,  &  qui  forme  prefoue 
une  forte  de  calice  profère.  îl  eft  vni  que  celles 
des  eikuha  oiTrent  un  lebord  qui  approche  de  ce 
cwaâère ,  mais  ce  n'eft  qa'un  bourrelet  très-court, 
ipêine  lerfible.  D'ailleurs, ce  qui  peut  déterminer 
en  fareur  de  l'adoption  de  ce  itotiveau  genre ,  c'eft 
fon  port  .  qiii  n  tit  plus  le  mëiàC  que  celui  des 
tthkliit  j  les  il  urs  étant ,  ou  teiminales  &  foli- 
tair«$,  ou  réunies  en  paquets  fcAîles  &  axillaires. 
Quant  au  ftruckium  de  Brcwii  ,  il  a  trop  de  r.ip- 
purc  avec  ce  genre  pour  ne  pas  y  érre  réuni.  Peut 
être  même  que  le  grangta  d'Adanfon  devroit  aulTi 
rentrer  dans  ce  genre  à  cette  plante  etoit  mieux 
connut» 

« 

£  $  P  i  c  E  s. 
t.Spargano  PHOAt  vertidlU.  SpMgmt^vnu 

xenud'atMS.  Mich. 

Spargmophorus  foliit  fetjceo- iineariiut ,  vtrtUil- 
latisi  tûuiii»*  fmmmiutt  fubunifiorh  ;  pâfp»  wupa' 
Kuldto ,  qiilnqui  dtniaio.  Micb.  Flot»  DOTeil»  Amer, 
vol.  i.  pjg.  9^.  tab.  41. 

Ethulia  (  uniBora  )  «  cauU  lutiioro  ;  foUh  vtni- 
cillaùt ,  fioriiêu  ptofunu,  Waluier  »  Flor.  casol. 

Ethulia  (  unîflora  )  ,  foUu  llneanltus  ,  giakrit , 
vtrtkiUatit  ;  coûte  fiAtauforoé  WiUd.  Spec.  Plant. 
voL  3.  pag.  1741.  nP.  7. 

S  s  tiges  font  droites  ,  herbacées  ,  glabres  , 
ftriéts,  cylindriques,  hautes  de  fix  à  huit  pouces . 
garnies  de  feuilles  feililes .  linéaires ,  trèl4troites, 
prc'^ciiî  f  r  irérs  ,  dirpofees  en  verticilles  au  nom- 
bre lie  cinq  j  fu,  entières,  aiguës»  lâs  verticilles 
inférieurs  trèsrapprocbës  i  le*  (upéfienisbien  plus 
écarté*;  les  uns  des  autres. 

T  es  fl.  nrs  (ont  folitaires,  rarement  deur ,  fou- 
tcnucs  pir  un  pédoncule  droit,  terminai >  ûrr.ple, 
uniflore.  Le  calice  ciï  prefque  globuleui ,  com- 
poré  d'écaillés  imbriquées ,  linéaires ,  éuottes  , 
oblongues,  inégales,  écartées  Br  même  on  peu 
recourbées  à  leur  fommei.  f  a  corolle  eft  purpu- 
rine ,  formée  de  fleurons  tous  hermaphrodites  ; 
les  femences  un  peu  angulevfes  ,  prefi|H*â  cinq 
angles,  furmonf^cs  d'une  couronne  campanulée, 
légèrement  catuiagineufe«emièTe,  munie  de  cinq 
peciw«denti. 

Cette  plante  croît  dans  les  terrains  inondés, 
depuis  la  CaioUm  jufque  dan»  la  Floride.  iDtjcr. 
4fMich.) 
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1  SparcaKopmore  à  â.msaxillaites.  Sfa'gt' 
nafkonu  ftnukium, 

Sparganopkorus  fiorihtu  MttUéniMiffiJ/Hiî'UJ,  o«> 

nihus  trifidii.  Svartz  ,  Prodr.  pag.  III.  Hui  ethuU», 

—  Willd.  Spec  Plant,  vol.  j.  pag.  174O.  n*.  5. 

SwÊekînm  I.  Brown ,  Jam.  P-  3 1  !•  ub.  $4.  fig.  U 

—  Jftff,  Gêner.  Plant,  pag.  104* 

Crangta.  Adattlbn,  Fam.  des  Ptantetj  voL  1. 

pag- 111. 

Cette  efpèce  ,  qui  n'tft  encore  qu'imparfaite- 
ment connue  ,  a  des  fcuilics  entièics,  alternes  i 
det  fleurs  fefliles,  agglomérées  dans  l'aiflêJle  des 
feuilles.  Leur  calice  eft  compofé  d'écailte»  knbrt* 
quées  ,  ouvertes  ;  h  ctToIlr  fuimée  de  fleurons 
tubulés  i  ceux  du  centre  à  quitre  découpuriSi 
ceux  de  la  circonférence  1  trois  divifions.  Sekin 
S^artz  ,  ces  fiiiurons  n'ont  tous  que  trois  décoL» 
pures.  Les  femences  font  furmontées  d'une  mein* 
brane  tabulée,  à  quatre  créndiufes  i  £ès  bords* 

Cette  plinte  croit  i  U  Jamaïque.  O 

i.  Sparganophorb  porte-baodeaa.  Sfargant' 

phorut  fafc'tatus, 

Sparganopkorus  foliis  ovaia  -  lanceolatrj  ,  fuhitn- 
[ans  ifonhuj  axillarOfut  ^ft^l.bus  ^  aggrtgatu.  La^i. 
lUudr.  c;ener.  tab.  670.  —  GcrtO.  de  Frud.  tt 
Sem.  tab. 

Ethulia  (  fpa rqanophora  ),  /orii^iu  fcJpUhus ,  la- 
ttrali^s.\Jcs(a.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  I17I.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1740. 

EtkultA  a/ùUjiort»  Lam.  Encyd.  vol.  u  pag. 
n».  1. 

En  rappelant  cette  plante  dam  ce  genre ,  noos 
renvoyons  i  l'article  ciié  plus  haut  de  cet  ou- 
vrage «  pour  U  defcription  &  le  telle  de  U  fyuo- 
nymie. 

SPARGOU  I  L.  Spergula.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  complètes  ,  pfjvf'ét;!  , 
de  la  famille  des  caryophyllées ,  qui  a  des  (ap- 
ports avec  les  eefa/Hum  8e  avec  les  arnariu ,  « 
qui  coniprent!  des  herbes  l.i  plupart  indigène»  de 
l'Lurcpe  ,  dont  les  feuilles  iont  étroites,  vttii- 
cillées  avtc  des  llipules,  ou  oppofées  fam  ftipu* 
les;  les  fleurs  axti'aires  nu  terminales. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  e  alite  pt' fi  fiant  ^  h  cinq  divijîons  ;  cinq  fiitlu 
entiers  ;  tàst  ittmiiut  ;  cinq  flytts  ;  une  ca/fulc  4  «M 
à>ge  ,  i  eviq  ««IwJ  /  «»  riapiMte  litre, 

CARACTim  «ÈMiltlQSB. 

Chique  fleur  offre  : 

I''.  Un  aUcc  f^iv^fi  i=n  cinq  folioles  perG8aoni« 
i  ouveties,  ovales  j  concaves ^  obtutes. 
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X*.  Une  corolle  compofée  d|e  cinq  pétales  ou- 
veris , ovales, concave» j ttèi^ûert,  plu» grande 

que  le  calice. 

}*.  Dix  itaminet ,  dont  les  fi^Umens  font  fubulés, 
ploi  courts  oue  U  corolle,  terminés  p«r  des  an- 

tbires  arrondies. 

4*.  Un  ovaire  ovale,  furmonté  de  cinq  ftyl's 
/iiornirs ,  droits ,  réfiéchis  ,  termines  par  de^ 
flipnates  un  peu  épais.  ■ 

Lt fruit  eft  une  capfule  ovaL' ,  à  une  feule  loge, 
à cixiq  valves,  enveloppée  par  le  calice,  renfci- 
mntdesfcmenees  nombreufes ,  glolMileufcs,  un 
peu  comprimé.-s ,  petites,  quelquefois  environ- 
riei  d'un  rebord  etiuncré. 

Le  réaftacledts  femencts  libre  3l  central. 

OiftfVdtiûns.  Les  eÇièces  renfermées  dans  ce 
genre  forment  deux  divilions  très-remarquab't?  ; 
dm  les  un<.s  les  feuilles  font  oïdiiuiremenc  vei- 
ricillees  ik  manies  de  fttpules  i  leur  We }  dans 
autres  elles  f  .nr,  ou  oppofêes,  ourafckillées» 
dépourvues  lîc  rti^ules. 

Lesdernieras  uni  la  plupart  tellement  le  port 
iii/agi/ut ,  ijii'il  eft  difficile  au  premier  afpeâ  de 
kieo  ditiinguer.  Mais  dans  le$fagiM  toutes  les 
pinies  de  la  fraâift'.atîon  font  conHamment  par* 

tigées  en  quatre  :  le  calice  ,  la  corolle  ,  les  éta- 
mines,  les  UyUs  bc  ta  caprule.  Les  variétés  ,  dans 
kifiergitla ,  ne  portent  que  for  le  nombre  des  éta- 
nines  de  cinq  à  dix  ;  les  diviiîons  du  caltce  •  de 
U  corolle,  font  coniuiitcs. 

Ce  genre  diffère  des  arenaria  ,  dont  il  a  le  port, 
en  ce  que  fes  capfulcs  fe  divifeni  en  cinq  valves 
leur  baie.  Dans  les  arenaria ^  qui  d'ailleurs 
B  ont  que  trois  Hyles,  les  capfiilei  ne  font  diviftês 

en  cinq  qa'à  leur  fnmmet.  Les  ctrafiium  ont  le 
même  cjradtète,  &  de  plui  leurs  pétales  biiîdts. 

Ainfj  ks  ff^trgoutes  ,  quoique  très- rapprochées 
<îe  plufieurs  aiures  genres ,  foit  par  leur  poit,  foit 
par  l^ur  fruâiâcation.  offrent  néanmoins  des  carac- 
tères affez  conibn*  dans  leur  catice  i  cinq  folio- 

lis ,  diiis  leurs  péral-s  entiers,  dans  les  cinq  valves 
âe  leur  capfuie,  pour  étie  adei  facjlem<;nc  dif- 
ttoiiiés. 

E  s  r  i  c  t  s. 
*  FtailUs  vtnUUiiet  ;  du  fkpiiUâ  k  kur  hafu 
X.  SrAROouTB  des  champs.  Sjmya/tf  mr^a4^' 

Sptrgula  foliit  vtrti.!!'::rh  :  fc-iiiihus  rotutidatis, 
lUrinqiii  convi^xii  ,  jubfmargt  iatis.  (  N.  ) 

Spergu.'a  foliis  verticillatis  ,  jîofii>uS  dccjndns. 
I.inn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  6;o.  n".  i.  — Hort. 
Clifort.  17}.  —  Flor.  Suec.  ^77,  419.  —  Roy. 
^1^4.  fiât.  45 1  .—Duham.  Cuit.  6.  p.  14$.  tab.  x . 
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-7  Gnael.  Sibîr.  yol.  4.  pag.  i  jj.  — Cunn.  Norv. 
I.*.  io.  —  Polltch.  Pal.  n*.  446.  —  Scopol.  Carn. 
n".  141.  —  floffin.  Gciin.  160.  —  R  tli.  G.rm. 
vol.  1.  pag.  —  11.  pag.  J04.  —  Lam.  FJori 
franç.  vol.  }.  pag.  54.  n».  691.  —  Idem,  Uluflr. 
Gêner,  tab.  591.  fig.  1.  —  Curtis,  Lond.  Icon. 

Poiret,  Voyage  en  Baib.  vol.  1.  pag.  170.   

Desfont.  Flor.  atl.mt.  vol.  2  pag.  xGé.  —  ŒJer. 
Flor. xian.  tib.  Joj  j.—  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  8t8.  n*.  t.  —  Gcrtn.  de  Fruâ.  fie  Sem.  tab. 
150. 

AlfintfoUis  MrciciUatûtfimitiUt  rotmidis.  Hall. 

Helv,  n  .  873. 

Aljîne  fioriioJ  detandris  ,  pentagynis  ;  fotiis  ver-- 
tieiltatu,  $cop.  CarD.  edit.  I.  psg.  49p.  n*.  8. 

Sft^aUfruBu  peHdiA,  Flor.  lappon.  180. 

Sf-er^ulj.  D->tfon.  Pcmpt.  o3R.  f  Icon,  y-Gt» 
tard,  Hilt.  iiij.  Icon.  —  Park.  1  htat.  j62.  le. 

Alftne  ^fpergJa  dida,  major.  C.  Baub.  Pin.  ifl, 
—  Tour.i.  Inft.  R,  Herb.  243. 

Sagbufperg'Ja^pofygfinon tragi.  Lobel.Ic.8o$. 

Sper^ut.t.  ].  Ba-  h.  Hilr.  1,.  pag.  711,  tcon.  — 

Dùlech.  f^llt.  1.  pag.  ijjj.  Icon. 

;>  Sp(rgulu  (  geniculata),  flaira,  taule  elongato^ 
ramis  foliifqat  ad  noàos  reruciUaàt,  Perf.  Svnopf. 

Piant.  vol.  [,  paf;.  5:1.  n**.  j. 

Ses  racines  font  grêles,  filiformes,  gatmcs  de 
quelques  fibres  capillaires  très-courtes.  Lt<  li^es 
font  prefqiie  fimpîes ,  un  peu  rsmeufes  ou  dicho- 
tomes  à  letir  partit  lupcrienre ,  légèrement  pubef- 
centes ,  noueufes,  articulâmes .  renflées  I  leurs  ar» 
ticuUtions,  droites  ou  légércmrnt  rniHces  à  leurs 
nœwds  ,  garnit  s  fîe  fiuuUs.  veiticillees,  au  nom- 
bre de  ûix  a  quinze  3c  plus  i  ch.iqtie  verricille 
un  peu  chirnues,  légerenient  pubelccntes,  linéai- 
res ,  fubulées ,  plus  courtes  que  les  entre-nœuds, 
quelque! ois  renfermant  entre  leurs  ailK  !U-s  tViu. 
lies  iafcicules  de  feuilits,  garnies  à  leur  bafc  de 
petites  Itipules  mentbraneofes ,  caduaues  .  fem* 
blables  aux  bradées.  ^ 

Les  fleurs  font  difpofécs  ,  à  l'extr^irité  des  ti- 
ges ,  en  une  forte  de  panîoi'e  étalée ,  dont  les  ra- 
meaux font  dichotomes  i  les  p.-.lo  xu'tjs  /implts 
filiformes,  inégauxj  la  plupart  pendans ,  furtovt 
après  la  floraifon;  Riunh  il  leur  bafededeux  pe- 
tites bradées  couites  ,  orrofées  ,  cbtufes,  en 
forme  d'écaillts  nieirbraiHuks,  un  peu  acu<tu> 
nées  Le  calice  t«  vitq  i-ux.  ainfiqoe  lespédof. 
culés,  peurhitant,  à  cinq  découpures  oval(  s  .  rb- 
tufes .  ferrées ,  membraneufes  l  Ituts  br>rds.  !  a 
corolle  eft  blanche  ,  canipnfee  de  cinq  pétales  en- 
tiers ,  ovales,  obtus un  peu  plus  loagsque  la 
calice.  Les  éumines  ,  ordinairemen»  au  nombre 
de  dix  ,  vaiitnt  quelqtu  fnis  de  cirq  3  dix.  l/c- 
Viire  tll  ovale  ,  lurmomc  de  cinq  liylci  ;  ù  cap» 
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fuie  ovale  ,  plus  longue  que  le  calice  ,  s'ouvrant 
en  cinq  valves  ,  &  rcnteimani:  ^e?  (cmcnces  noi- 
râtres «  arrondies,  convexes  a  leurs  deux  bcrs , 
un  p«a  ridées,  environnées  d'un  rebord  à  peine 
fenitbie.  Le  récepucle  Je»  femences  eft  libre,  cen- 
tré &  tameuY. 

Cette  efpèce  croît  en  Europe,  «lans  les  c1i:imp$ 
&  les  pbuK-s  f%bloneufes.  Je  l'ai  egalemept  re- 
cueillie en  Barbariet  Q  (  V.v.) 

«  Cerre  planre,  dit  M.  Dorante,  fournit  un 

cycellent  fourrage  pour  Its  chcvrr  \c%  moutons, 
ks  chevaux  &  Us  cochons,  mais  '.^^  vaches  n'en 
veulent  point.  On  fème  la  fpargoïKe  en  Flandres 
immédiatement  après  la  lécolte  des  blés:  on  la  tait 
manger  en  vert  aux  beftîaul.  f  es  habttans  de  h 
Norvège  ram,.ir-n  ;a  gr^ir»'-  ,  dont  ils  font  un  al- 
fea  mauvai»  pair*.  Cette  giaine  convient  mieux 
pour  la  nourriture  des  poulets  S:  des  pigeons.  Au 
telle,  cette  plarre  er  rrr-  çirè!e  ?v  p-'ii  .  lo 

champ  qui  en  tU  le  mieux  tourni  eii  d  un  nu;Ke 
produit. 

Ohfervatiotu.  he  fpefgii/a gmiealata  de  M.  Per- 

foon  n'eft  bien  certainement  qu'une  variété  du 
/"erguta  anenjis  ,  li  j  en  jH<îe  d'à,  res  les  non  ur^ux 
individus  qi:e  )';i  recueillis  fur  les  cotes  de  Bar- 
barie. Pluh'curs  d'entr'eux  font  fortement  génicu- 
lis  :  de  l'ajATtlIe  des  feuilles  qui  garniflent  ces  ar- 
ticulationî. ,  oti  en  voit  (ortir  ptiiiieurs  .iu:rt  s  p.;- 
quei%t  &  même  le  rurimient  de  tioivtlits  tiges. 
Cette  plante  devient  prelque  prolifère  par  l'effet 
u'i;ne  vég":  tjti' n  visui:t  ei.f.-,  S:  fes  i  ii'.tis  s'ahingcnt 
quelquefois  julqu'à  ^le^  de  deux  pieds  ;  nuis  auili 
il  arrive  alojs  qu'elles  tombent  &:  fe  redrefftnt  à 
leur  partie  fupérieurc,  en  fe  coudant  i  fesatti* 
culaiioti»,  qui  poutfobnt  biM devenir radicmusi 
mais  je  ne  l'ai  lamais  obfetv^. 

1.  Sparcoute  à  cinq  étamines.  Sperguiu  pen- 
umdfia,  Linn. 

Spergulj  falih  vcrtuillatis  i  forihus  pcitar.d-is  , 
femititbus  fuhcomplanatis^  cintUo  alto  ,  mtmôraaa- 
eeo  €ittSis.  (  N.) 

Sptrgula  foins  xtrt'uillaùs  ,  ^orUnu  pentandris. 
Lint:.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  6^-.  n".  i.— f.ocft. 
Iter.  4^. — Roch.  r»erm.vol.  1.  p.iî7.  iv^»- — vol.  II. 
pag.  joj.  —  llotf.  Cerm.  if>o-  —  Maenths  Half. 
n".j76.— Weber.  Spicil.  Fbr.  goett.  pag.  i-^  — 
î  am.  Flor.  franç.  vol.  j  pag.  y n".  69.—  laem, 
Illufti.  Gêner,  tjb.  îji.  fig.  2.  —  Poiiet ,  ^'oyage 
en  Batb.  vol.  1.  pag.  170.  •—'  WiiiU.  Spec.  Plant. 
voK  X,  pas*  8i9<  n  • 

•  Aiftnc  (  marc;inata  )  ,  foins  venicîifaiis  ,  fmiid-  , 
ius  marginaiU  Schreb.  ï^pîci!.  pag.  5!. 

SttUaria  pcr.îjr.d'^.  Sc(*p()I.  (^arti.  w".  J4J. 

Anaark  medut.  PoUich.  Palat.  4x6. 
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ArenarU  ttretifttlta  ,  venta  j  fore  alio ,  ftmiu 
limev  fJiacto  eittSo.  Rupp.  Jen.  i.  pag.  118. 

A/fint  fptrguU  ftictt  miitima ,  fcminibus  nutrnii^ 

lis  Vsill.  P.inf,  pag.  8.  —  To'.iuu  f.  [nll.  R.  Heib. 
244.  (  Exctude  hoc  jyaonymon  &  ftquens  ex  artamé 
meaia,) 

SptrguLi  annua  ,  frmine  fol'tacto  ,  nign ,  cinulo 
membrtutateo  alho  cindo.  Dillen.  GiiT  46.  F..  N.  C. 
Centtif.  J  1 6.  pag.  i7j.  tab.  4,  —  Moiif.  Blœf. 
128. 

Cette  plante  eft  feîîernent  rapprochée  de  U 
précédente  ,  qu'-l  ell  difficile  de  l'en  diflinguer  au 
premier  afpett  j  ellc  ne  peut  l'être  que  médiocre» 
mtnt  par  les  cinq  étamines  ,  puifque  la  fp^'gfj;? 
dts  champs  n'en  a  quelquefois  pas  davantage.  5>  i 
ptiiiLipal  car.idtore  confiUe  daiis  la  f  rme  de  ks 
itmencesbien  moins  convoies  que  celL-sdelalipa]* 
goûte  d.-schamps ,  ci>mprimées&emôatées  d'une 
lorJure  blanche  &  msmbraneuft. 

Ses  tiges  font  orHimirc'ment  moins  élevées, 
droites  ,articu!ét$»  iioueuies,  légèrement  velues, 
fouvent  entièrement  glabres.  Les  feuilles  fonitet- 
ticilleeSf  un  peu  plus  courtes,  en  général  moins 
nombreuf-s ,  garnies  i  leur  bafe  de  petites  flipulet 
courtes,  ovil.i,  n^embraneufes  ,  caui;q'.:LS.  Lfs 
fleurs  forment  une  pauicule  tenr-inale  ,  peurami- 
Hee  ,  étalée; les  p.?doncuIts  propres pemlanta^n 
I  l  fl  iraifon,  îMunis  de  ptftir^s  biaftf*^  '>"r-ofe.='S, 
Icmb'.abies  aux  Hipiil  s;  l.s  ciUcis  un  peu  vil- 
queux  ,  à  cinq  diviiioTis  obtufes  ;  la  corolle  blan- 
che ;  les  femecccs  d'un  brun-noirâtre,  petites, 
comprimées ,  WHts ,  encotireKS  d'un  lebotd  men- 
braneux  At  blanchâtre. 

On  rencontre  cette  plante  en  l'nrop?  ,  dir?!:? 
lieux  (abloneux ,  dans  les  environs  de  Fati* ,  m 
bois  de  Boulogne.  It  l'»t  recueillie  en  Barbaii«- 
0(r.v.) 

J  Sparcoutb  velue.  SpttguU  viHafa.  Pnr. 

SpergtJa  puh^ttas  ffoGit  venieiUaM  ,  fOaSt 

lice  brtvioribus.  (N.) 

Sperguia  caal*  folufque  pabtf.entîluts.  Perfoon» 
Svropf.  Plant,  vol.  1.  pag.  tix,  n«.|,— Commerf. 
Herb. 

Cette  cfpère  a  beaucoup  de  r.ipport  avec  le 
fpergiUa  arvtnfui  elle  s'en  diliingue  principalemert 
par  frs  folioles  calicinales ,  fie  par  fa  corolle  piM 
courte  que  le  calice.  ' 

Ses  tic;es  font  prèles  ,  nombreufcs  ,  étalées» 
\ti  runiibcjiioiis  ditTuiès,  noiieuiv&  ,  pubefctnies; 
K»s  feuilles  verticillees  ,  pubefcentes  ,  inegjlts  » 
fubulées ,  munies  de  ftipules  blanchâtres  «  fca- 
rieufes.  Les  fleur*  fortnenf;  vers  I>«r?mité  de* 
r.i-iie.iiiit  ,  une  petite  p.iniiulc  J-int  les  pédoncules 
(ont  fihtortnes ,  pubeicem ,  un  peu  virqueux-  U 
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olice  eft  compofé  de  cinq  fbîioÎM  drdités  ,  H- 
Déair«,  étroites,  un  peu  obru;  s  \.\  cnrolle  eft 
bluvhe»  plus  courte  que  le  calice.  Je  ne  coooois 
li  ks  capiides  ni  les  femences. 

Cette  erpèce  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
Mone-Viieo.  (    /.  iu  Acri.  Ji#.  ; 

4.  Sparooutb  élevée.  Sperguta  grandis,  PerT. 

Spécula  foliis  vtrticiUaiis  ,  internodiis  tongiori- 

hus  ,  ptdw'.-.Jii  di-^otomls  ,  f.orihus  ftcundis.  Perf. 

^nopf.  PLuit.  V oi.  I .  pag.  5  ii. n".  4.  —  Commerf. 

C'eft  une  efpèce  rc  rtc-  ,  ifT_ élevée  ,  dont  les 
liges  font  glabres,  épaillcs ,  cylindriques ,  noueu- 
fesi  les  noeuds  très  -  rapprochés  à  la  partie 
inférieure  ,  bien  plus  dift.'.ns  ver»  le  fommet  , 

S mis  de  feuilles  verticiilees  ,  longues  au  moins 
dempottoes,  glabres ,  étroites ,  fubulées ,  un 
peu  charnues  { les  infiérieoces  beaucoup  plus  loo- 
Kues  que  les  entTe>ncewis  »  ntuoies  i  lêur  baffe  èe 
lipules  blspcliâaes  «  membTMieures. 

Les  fleurs  font  çranJ-s  ,  nombreufes,  8c  for- 
ment, à  l'extrémiié  des  tiges,  des  amples  panicu- 
ks  fottiwnt  dichotomes ,  or  dont  les  ramifications 
bnt  nombreores  ,  prefque  par  dichotomies,  un 
peu  latérales  ;  les  pédoncules  partiels  filiformes  , 
glabres  ,  munis  à  leur  bafe  de  petites  braélées  op- 

gofées^  membraneules.  Les  folioles  du  calice  iont 
liDches  &  fcarteafes  i  leurs  bords ,  lancéolées  , 
un  peu  aiguës  j  la  corolle  bl.ui  "ne  ,  la  capfule 
ovale ,  plus  longue  que  le  caiice  ;  les  femences 
braoei  t  peaief  ,  emouiées  d'une  aile  blanche , 
membraneufe. 

Geste  pUoce  a  été  recueillie  pu  Commerfon  à 
Video.  (  V.  f.  in  lurt.Jaf.  ) 
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Àfjtne  foiiit  fupvioribut  fafckuUtU  \  imi$  to^»» 
ifam.  Hall.  Helv.  n**.  871. 

SulUria  nodofa.  Scop.  Carn.  n'.  545. 

Annaria.  J.  Bauh.  Hift.      pag.  710.  ICDD.-* 

Rai,  Hift.  10J5.  ' 

Alfint  nodofa  t  germam/ta,  C.  Baiih.  P&i.  a;i. 
Àtfine  iumaria  tUfta.  Vaill.  Pteid  pag.  7. 

Alfint  pat  ft  ri  s  ,  cui  folio  ,  polygonoîdes  ;  artt' 


**FtMiiies  ùtfiipartoppofiuipoiatdefi^tUts. 

f,  Spakgoutb  nooeufe.  Sptrgidm  nodefa.  Linn. 

S^efgula  foliis  oppofitit ,  fuèulatis  ,  levi^  ,•  cate- 
liliut fimpiuibus.  Linn.  Spec,  Plant,  vcl.  1 .  p.  6}o. 
—  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  paç.  if  J.  —  V.<^y%-  «"^ed.  i. 
P»g«  1*4-  Pf'lli^^^'-  P^l't-  f'*-  447-  —  Ivorh. 
Cerm.  voL  I.  pag.  196.  —  il.  pag.  ioj.  —  Kniph. 
Cent.  1 1.  —  Hoffm.  Germ.  161.  —  (Œder.  Flor. 
dan.  tab.  —  Lam.  Flor.  franç.  vol.  } .  parî.  T4. 
u".  6yi.  —  Wiilii.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  819. 

Spergala  foliis  oppcfiiis  ,  pedunculis  fimplicibus. 
Hort.  Clifif.  I7J.  —  Hot.  fuec.  $78  -  4x0.  — 
Uoy.Lugd.Bat.4Çl. 

Spergula  (  nodofa  ,  var.  «  ,  paluftris  )  ,filiis  op- 
PQftis  jfuiuhtis  ;  infimis  lati  vaginantibut  {  caulibus 
fiupiit'ibiu.  Perf.  Synopf.  PUot.  vol.  1.  pag.  Jii. 

BotMii»*,  ToauVlL 


on  JUS 


ifiau  albof  fideluâo.  Pluk.  Abnag. 

ij.tab.  7.  tig.  4. 

fofyaaum  foliis  graminàs^  ûtttmm.  Loëfl  Pinff. 
104.  tw.  6\. 

^.  Spergula  (nodofa,  var. ^  ,  brevifoiia  ),  cuuU 
fimpUcifflmo  ,  nodis  plus  approximaus  ,  foins  cau- 
linis  breviffimis  ,  jhribus  majufcuiû,  Pof  f.  5yllOpf> 
Plant.  voL  I.  pag.  fii.  n'.  6. 

Spergula  (  nodofa  ,  var.  y  ,  maritima  )  ,  /o/tiV 
camof-lis  ,  incurva  - pataii*,  Perf.  Synopf.  Plant. 
1.  c. 

C'efl  une  plante  fort  petite  Ruette ,  qui  varie 
dans  fi  gtandcur  félon  !t<.  localités  ,  ayant  à  peine 
deux  ou  trois  pouces  lorfqii'tUe  croit  dins  les 
lieux  fabloneux  &  fecs»  Se  ux  ou  huit  &  plus  dans 
les  terrains  hmni<fef.  Elle  Te  reconnoît  aifénient  à 
Tes  feuilUs  oppofre'; ,  très- courtes.  î.es  jeunes 
poulies  qui  font  dans  ledits  aidelles,  les  font  p.i- 
roitre  fuciculées  ,  H  donnent  à  la  tige  un  arfMsâ . 
noueux. 

Ses  racines  font  fibreufes,  très-déliées  i  fes  ti- 
ges très -menues,  prefque  capillaires»  droites*, 
fimples  ou  rameufvS  à  leur  baR- ,  glabres ,  articu- 
lées* les  articulations  ruperieuresties-rapprochées; 
les  inférieures  diilances.  Les  feuilles  font  oppofées^ 
adhérentes  par  leur  bafe  ;  les  inférieures  fiUformes, 
glabres ,  fubulées  ,  longues  d'environ  un  pouce  j 
les  (upérieures  très- courtes  ,  garnies  ilans  leurs 
aiffelles  de  jeunes  pouiSes  fafciculées,  dépourvues 
debraôées. 

Les  fleurs  font  terminales ,  folitaires ,  quelques- 

uncs  laténiles  ,  axillaires,  fupportcïi  pjr  dr^  pé- 
doncules fimpli-S  ,  droits,  capil'.aiics  ,  unihores. 
Le  calice  elt  gilabre ,  liffe,  à  cinq  découpures  ova- 
les ,  obcufes.  La  coioUe  eft  blanche  ,  plus  grande 
que  le  calice  \  les  pétales  etnJers  }  tes  femeiicet 
rouifeâtrei,  très -petites  ,  orbiculaires  ,  compri- 
mées ,  fans  rcburd  fenfible  à  leur  contour. 

Cette  plante  ciou  dans  tes  contrées  feptentrio- 
nales  de  l'Lurope  ,  en  France  ,  aux  environs  de 
Pans ,  dans  les  lieux  humides  8c  (abloneux.  y 

iV.v.)  . 

6.  SpARGOOTB  laticine.  Spergula  laricina.  Linn. 
SftrguU  foSU  •ffofititt  fuMatis ,  ciliiuk  ,  fifi- 
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iicuUiit.  Lion.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  />}i.  — 
Smith,  Icon.  ined.  i.  pag.  18.  ub.  18.  —  Lam. 

lUufir.  Gêner,  tab.  j^i.  6g.  )  WilW.  Sptc. 

Plant,      X.  pag.  8ao.  II*.  4. 

Atfint  fbVtîs  pppcfitis ,  itntarUttt ,  rjgidis^  fafci- 
eulatis  f  bafi  ciliaiis  i  pttalh  tnctgr'n  ,  cuiiet  MqaéU- 
iiij.  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  i  f  ?.!!".  fi. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  &  très -diftinûe 
par  b ^frandeur  de  fes  fleurs ,  quoiqite  ta  corolle 
ioit  prefqu'égale  au  calice  en  longueur. 

Ses  tiges  font  droites  ,  glabres ,  fiUfmiMS  > 
iîmples  ou  à  peine  rameufes  ,  gunies  de  feailtes 
fertiles,  oppofées  ,  linéaires  ,  fubulées  ,  roiJes, 
ciliées  puciculiétemeot  à  leur  moitié  intérieure  , 
comepant  du»  teun  aUTeUes  des  fafcicules  d'au- 
tres feuilles  plus  étroites.  Les  fleurs  font  folitaircs , 
uillaires  j  (eut  pédoncule  fimple  ,  un  peu  plus 
long  que  les  feuilles,  uniflore.  L«ur  calice  fe  dî- 
vife  en  cinq  découpure*  pvofoodes  ,  lancéolées , 
un  peu  aiguës.  La  corolle  eft  blanche  ;  les  pétales 
obf -ngs  ,  obtus  ,  ires  cr.-iri',.  î  es  étamincs  (ont 
au  nombre  de  dix  ;  les  anthères  petites  >  cinq  fiyles 
cowci ,  divergens.  Les  capfidet  fom  eirttet ,  ob- 
loo|(aes  j  i  cinq  vàlv«i. 

Cette  pUote  fis  rencontre  dans  la  Sibérie.  V 
7.  SpAKGOiitE  glabie.  Sf§f!fiUi  giilni.  WUld. 

Sptrgula  fo/'iis  oppofitis  ^ftifciculath,  jit'iformihu< , 
■mt abris  i  ûoribuâ  dtcandrit^  pttalis  talUe  majpri^, 

WiUd.  Spec,  Plane  voL  i.  paf .  8ti.  n*.  7. 

SpergmU  fagim^iu»  AH.  FlOT.  pedm.  II*.  17)5. 

Jtab»  64.  fig.  t. 

Cette  erpi^ce  a  touT-à-fait  î'-fpefl  du  fagina  pro- 
eumktns ,  auiii  ^ue  les  deux  luivantes,  avec  kf- 
quelles  elle  a  auiTi  de  grands  rapports  ,  mais  fa 
fniâi&cauoo  la  diftingue  de  f(^vMt  frocumhtns  ; 
tt»  pdale*  plot  longs  que  l«  iaKce  du  fp*rgula 
ftfinoidts  (  Linn.) ,  Se  Tes  tiges  ,  atnfique  Cés  feuil- 
les glabres,  du  fptrpjila  fukulata. 

-  Ses  racines  font  (ia<ples  ,  grêles ,  un  peu  dures, 
gaciues  de  6bres  courtes-  Ses  tiges  font  menues  > 
irès^labres ,  concbéas ,  afcendames ,  à  peine  m- 
meules ,  longues  de  deux  ï  quiitre  potwes ,  garnies 
de  feuilks  oppoféts .  petites, gUbrcs ,  fîlituinits , 
portant  dans  leurs  aiiTeUes  des  tou&s  de  Kuœs 
Mlei,  élargies  &  léunies  i  leur  Infe. 

Les  fleurs  font  folîtaîres ,  terminales ,  011  laté- 
rales &  axillaires  ,  portées  fur  des  pédoncules  gla- 
bres ,  capillaires ,  droits ,  aiongés ,  fimples ,  uni» 
flores.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  folioles  ovales, 
vertes,  liiles,  obtufes,  un  peu  menibranenfes  & 
blanchâtres  ï  leurs  bords.  La  corolle  eft  blanche , 
plus  grande  que  le  ca'ice  ;  les  pétales  entiers , 
obtus;  l'ovaire  chargé  de  cinq  liyles  courts  i  b 

«fTuleficfiitte  dewc  fo^  ^  longue  ^oe  iet  c«' 
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lice ,  di vifée  en  cinq  val v»  »  conteOMM  dfet  AiuMh 
ces  brunes j  fore  peines*  ua  peu  angukwfes. 

Cette  plante  croît  en  France,  dans  les  prés  om- 
brages des  mont.i^Me$,  dans  les  dépariemeus  mé- 
ridionaux ,  dans  le  Piémont.  Elle  m*a  été  commu- 
niquée par  M.  Defoucault .  qui  l'a  recueillie  Tur 
les  montagnes  aux  environs  de  Grenoble.::^  {V f.) 

8.  Spaugoutf  fagine.  Spergula  faginoides.  Linn. 

Sper^la  foliis  oppofiiis  ,  lintarihus  ,  Itvibiu  ;  p  f 
duHcuUs  folitaiiis  ,  longijjtmis  ;  Ronbus  ptntandns , 
Cilutc  repente.  Swartz,  in  Aû.  f^lov.  Holm.  1789. 
pag.  <8.  tab.  i .  fîg.  1. —  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  a. 
peg.  Isa  u\  f . 

Speifula  ^otiis  oppofitis ,  Unearlhus ,  Icvlhui  ;  }■<- 
duncutuffUttriit ,  iongijpmis  ,■  cauU  repenti.  Lit». 

Spec.  Plant,  vol.  X.  pag-       —  Gouan,  niflfir* 
pag. }  I . Smith,  Flor. bnt.  vol.  i.  pag.  504. 

Af/ifit  foliis  ^ra^lnels  ,  fafi  fmfcicaUtis  ;  pedm- 
culss  iongit ,  ntuist  UMtfioris.  Gmel.  Sibtr.  Vol.  4. 

pag.i57.o*^6j|. 

A^bu  fbiils  lincjrilus  ,  connatis  pt^waXs 

giftmis  ,  umrfluns.  Hailtr,  Helv.  n".  861. 

Aljsne  ttlpina  repens.  Mich.  Hort.  pag.  J. 

On  ne  diihngue  qu'avec  peine  cette  efpèce  des 
deux  précédentes.  Ses  différences  font-elles  conf- 
rantes  ou  l'effet  des  localités  ?  Quoi  qu'il  eu  foit* 
elle  eft  parfaitement  glabre ,  8c  elle  ne  diflfèreda 
fptrgula  glakra  que  par  fes  petalts  plus  coarts  que 
les  foliotes  calicinales,  &  du  fpergtUa  ftAtUmst  M 
ce  que  cette  dernière  n  les  tiges  8r  les  fenSIsi  . 
garmeS  de  quelques  poils  courts  &  rares. 

Ses  radnes  font  fines ,  compofées  de  fibres  ca- 
pillaires. Ses  tiges  font  filiformes,  en  partie  cou- 
chées ou  relevées  <i  leur  partie  fupéneure  ,  I  jh- 
gues  de  deux  ou  trois  pouces  >  nédiocrement  ra- 
meufes ,  garnies  de  feuîKet  icfiiles  .  oppofées , 
connivcines  à  leur  bafe ,  linéaires,  fort  étroitts, 
parfaitement  glabres  ,  prefqu'obcufes  ,  contenant 
aflez  fréquemment  àgm  lenis  alflèUes  des  fafci- 
cules d'autres  feuilles  pins  courtes. 

Les  ûeurs  font  folitaires ,  fouvent  penchées , 
fourenues  par  de  très -longs  pédoncules  gtéies, 
/impies  j  axillaircs,  uniflores,  fans  bractées.  Le 
calice  eft  glabre,  verdâtre ,  à  cinq  folioles  ob- 
tufes.  La  corolle  cil  blanche  ;  les  pétales  entiers, 
obtus  ;  les  étamines  au  nombre  de  ciiia  ,  d'aprcS 
robfervation  de  M.  âwartz.  Les  capiules  s'ou- 
vcenc^cinq  valves  pli»  Iniques  que  le  cdiee. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides  St 
élevés,  en  Suiife ,  en  fiance,  dans  la  Siràde  ic  la 
Sibérie.*  (K./) 

9.  SPAAc<WTi  m  alêne.  Spergula  fùaltut, 
Svartz.  .  ■ 
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Sptrgala  fol'tis  oppofitis ,  fubftcuttdit ^  liiieari-/uitu~ 
luii.cariiatis ,  ciHjn's;  fîorilits  éeeamdri»,.  Svartî , 
inNov.  Adt  Holiii  i  Sy  pap.  59.  tab.  1  fig.  j. 
—  Willd.  ipec  Pianc  voi.  1.  pag.  810.  n*.  6.  — 
Saiib  «  Flor.  bricMi.  jOf  .- 

SptrgulafagÎHoides.  Retx  Obferv.  i.  pag.  19.— 
i.  pag.  18. — 5«  pa^.  —  Curt.  Lond.  —  Hofiin. 
Csm.  i6u  —  Roth.  GefiB.  vol.  I.  pag.  197*  — 
II. pag.  jc6." Lan.  Flor.  ftanf.  vol.    pag.  ; j* 

épi. 

Sptrgu/a  larUina.  Ligbtf.  Scot.  I .  pag.  X44.  — 
Hlidr.  Angl.  toi*    <Eclef .  Flor.  dan.  lab.  8|8. 

Sptrguta  (laiicina  ), oppofitii ,  fuhulatis . 
vifùàiM»Uo/s  eiUaùfquei  axUii»  JkJcisulatU,  Wulf. 
ÎD  lacq.  Colleâ.  2.  pag.  107. 
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i4/jSar  ttnuifolia  j  ptduncuUs 

Vaiil.  Pacif.  8.  —  Sauv.  Monfp.  (42 

Deux  attributs  particuliers  ont  fiiit  4iftingtter 
certe  efpèce  du  fpergula  ptginoidrs  ;  fe*  feuilles  un 

E élues  ou  ciliées,  S^'  1'-^^  pénle^  ,ui  tnnins  aufli 
que  le  calice  :  elle  eU  «1  ailleurs  turc  petite  > 
confond  prfcfqu'avec  lefagiita  prœumitnt* 

Ses  racines  font  compofées  de  quelques  fibres 
capillaires;  fes  tiges  fines,  fétacées ,  fouvent cou- 
chées ,  en  touffe  garonneufe  ,  !on!;ue«  de  deux  à 
trois  pouces  j  un  peu  tanHufcç  ,  munit  <;  ile  q-j?i- 

ekpoîU  courts t  épatsj  garnies  de  feutiles  opjpo- 
,  ftflilei .  fort  neottes .  fnbolées ,  quelquefois 
■■aaiânks. 

Le"î  f!?ur5  font  fo'Iriirr-^  ,  fupportëes  par  des 
pédoncules  iimplts,  autii  Iodrs  que  les  tigts maxil- 
laires, unifiores.  Le  calice  le  divii'e  en  cinq  fo- 
lioles lilTcs ,  ovales  .  obiufes.  La  corolle  eft  blan- 
che ;  les  pétales  emiers.  obnis,  de  la  longueur  du 
calice  \  la  c^pfule  pierqu'UM  fois  SUifi  toi|gtte«  à 
ci;  q  valves  obiults- 

j         Cette  plante  croit  en  Sutde,  en  Angleterre,  en 
!      France»  dai  s  les  environs  de  Paris,  dans  ttS  «F* 
ntos  bamides  &  fabloneux.  O.  (  ^.  v.) 

JO.  $PAILG01IT«  porte- poil.  SftrffÊU  fUifira. 
D^cind. 

Spergulj  glabra  ,  faliis  Juhfafaculatis  ,  Itnea ùbut , 
tpiee  ftifc'is  ;  ptdutmilit  tmIUrihu,  wùfûriti  taule 

Sptrguia  pHiftra.  Decand.  Dercripc.  des  Plantes 
I     de  France ,  voL  4  pag.  774-  n".  4591.  ^ 

Cette  rpargoute  <b  diftingue  facl'eqient  i  fes 
feuilles  linéaires,  un  peu  roides,  parfaiwnent  gla- 
bres, noœbreufes,  fou  vent  dilpofees  en  fiifceaux, 
toutes  terminées  par  un  poil  ferme  ,  ûmbbble  i 
c^lui  qu'on  obferve  i  U  ibnaùté  des  feuiUts  de 
phifieurs  mouff^ 

Ses  tiges  root  coudiéM  $  «aimHfei«  rampantctj 


entre  mêlées  ,  Hifporées  en  gazon  ftrré.  Les  pé- 
doncules font  axillaires,  redrdfjs  ,  glabres,  uni» 
flores,  longs  d'environ  un  pouce.  Les  folioles  du 
calice  font  obtufes  ;  les  pétales  ovales .  deitR  $m$ 
plus  longs  que  le  caJice.  (Decand.  £  «.) 

Cette  p!ante  croît  fur  It-s  hiutfs  nr^ntagtie*  de 
l'ile  de  Corfe^  où  elle  a  ece  lecueiliie  par  M. 
Robert' 

SPARGOUTINE.  Spergulaftram,Gtaiféep\m» 

tes  dicotylédones,  i  fleurs  complètes,  poîypéta- 
iécs ,  de  la  famille  des  caryophyllées,  qui  a  de  très- 
grands  rapports  avec  le*  jttUarU  &  les  fpergula,  & 
qui  comprvnri  àc^  hsrbcs oxotiqucs  à  l'Europe»  i 

tt-uillts  oppoiecs. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  geore  dt  d*«Toif  : 

Ce  ceficv  2  linq  filioltsi  «inq  pttales  phu  tçmru 

que  le  calice ,  qui  avortent  quelqutpls  ;  dix  étomires  ; 
quatre  fiigmatet  ferles  ;  une  capjule  i  quatre  vatvts 
fàu  iongm  eaiitg, 

CARACTinB  oâitâatqvs. 

Chaque  leur  otfie  : 

i".  Un  calice  divife'  en  cinq  folioles  ovalcs* 
lancéolées,  concaves,  ouvertes,  perûftantes. 

2*.  Une  coroUe  i  cinq  pétales  eoders  ,  plus  courts 
que  te  calice  ,  qui  avortent  quélqnefds. 

I*.  Dit  itamîaej ,  dont  les  filamens  font  filllbr* 

mes ,  terminés  par  des  anthères  arrondies . 

4^.  Un  ovaire  ovale  ,  furmomé  de  quatre  ftig- 
maies  ièlEfetj  en  lanèro  étreitt*  féiacét. 

Le  fmlt  eft  one  capfole ovale,  plu*  longue  que 

le  calice  qui  i'rnveîo|^]>e ,  à  une  feule  tofçe  ,  divi- 
sée en  quatre  valves,  coa»:iMm  des  femences  iiort 
licites. 

Ohfervations.  Ce  genre  a  été  établi  par  ^î^ch.^[lV. 

Les  grands  rapports  qui  estifient  entre  lui  les 
fpergula  lut  ont  fait  donner  te  nom  ie  fpergulajlrum. 
T!  fe  rapproche  aufïi  beaucoup  des  jlel  wL-  ,  di$ 
fuguia ,  En  comparant  les  caraâères  qui  ditttii- 
guent  CCS  genres  entre  lefquels  il  y  a  tant  d'affi- 
nité ,  on  verra  que  celui-ci  en  diffère  par  fes  cap- 
fiiles  à  quatre  valves ,  &  que  fous  ce  taeport  it 
ne  peut  être  confondu  avec  Its  fagina  ,  dont  les 
caplùles  ont  le  même  nombre  de  divifions,  divi- 
fions  qui  exiftent  encore  pour  toutes  Uurs  autres 
raT  tics ,  tandis  que  dans  mjfttiiiiaftrmm  eUes  font 
de  cinq  à  dix. 

Les  efpèces  renfermées  dans  ce  genre  ne  m*^ 

tant  point  connues  ,  je  me  burneiaillie  pt^M&tftf 
que  ce  que  Michaux  nous  en  dit. 

Espaces. 

I.  Sparcouiihë  lonugineuie.  Spergul*ifinm  U' 
Mffee/iMi.  Micb* 
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Sfe^^i-Ufirum  caulibus  unui0imi  denfSqut  latiam 
g'nt  vefiitis  ,•  fo/iis  /jiiuLu/c  /uncco/dni  ,  in  peiio' 
Um  aifgufiaàs i  fioribtts  apciaUs.lAïcïuïÏQU  boteal. 
Amer.  vol.  i.  pag.i7j. 

Ses  tiges  font  herbjcéftt  revêtues  d'un  duvet 
ëpais,  lanupintuT  ,  très  fin  ;  e!lt  «.  font  garnies  de 
feuilles  oppofées ,  Kinceolées ,  un  peu  élargies, 
rccrccics  en  peciule  à  leur  partie  infiitieiire- Les 
fleurs  font  dépourvues  de  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  chaudes  de 
]*AinérHiiift  lêptentrionale. 

1.  Spargoutinë  lancéolée.  SperguLfirum  lan- 
teolatum.  Mich. 

Spcrpuhfîrum  glubrum  y  fotiis  uirinque  itnguffaio- 

iaiu*oUitis  f  fioribus  peiaii/tris,  Mîch.  Flor.  boreal. 
Amer.  vol.  i.  pag.  27;. 

Ses  tiges  font  glabres ,  ainfi  que  fes  feuilKs. 

Celîes-ci  font  oppofecs  ,  larcëolte'. ,  vétrécies  à 
leurs  d^ux  extrémités  «  les  pétales  ovales,  très- 
coures.  Le  nombre-det  ftignmes  varie  de  trois  d 
quatre. 

. .  On  rencontre  cette  efpèce  dans  les  conuées 
froides  de  l'Amérique  feptencrioiMle. 

î-  Sparcoutime  à  feuilles  de  graminée.  Sper- 
gfiiafintm  grami/Mim.  Mich. 

S-cr^ulafîrum  glahtrrimKm ^flMit  ùtuûnhu,  trtc- 

lis i  jiorituj  pftulifins. 

•  Cette  cfpèce  a  le  port  du  fidlaria  gramintj. 
Toutes  fesparties  font  glabres;  Tes  feuilles  linéai- 
res,  redr.  nees.  Ses  fleurs  ont  des  pëcalef  entiers  « 

plus  cojru  que  les  calices.  • 

.  Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanie. 

SPARLING.  Tfoia-pupal-viUi-winuaUj-MiUi. 
Bheed.  Mort.  Malab.  vol.  7.  j  jj^.  13.  uh.  ^  y. 

Fiante  du  Malabar,  peu  connue,  dont  les  tiges 
font  cylindriques ,  revêtues  d'une  écorce  mir.ce . 
pubefccnte  j  irédiocrement  rameufes,  garnies  de 
feuilles  oppofees,  légèrement  f  étiolets  ,  o\ilcs, 
lancéolées  ,  très-entières ,  alîez  giandes  ,  acu.ni- 
nées  à  leur  fomtnet,  fermes,  épai/Tcs ,  glabres, 
jirefqfe  luifântes  i  leur  face  iupérieiire,  plus  pâles 
en  tl-fTnu^  ,  8:  munies  de  quclquLS  pr:i:s  a\fC  <ics 
perv^ires  alltx  tortcs,  lîniplts,  latérales.  Lesliturs 
Ibntdirpofees  en  une  paniculeteiminaie,  ranieuic  i 
les  principales  ratnifications  oppofets.  Le  calice 
eft  divife  en  cinq  découpures  aiguës.  La  corolle, 
un  peu  V'iii^  rt:ii-le  que  le  c.ilice  ,  tft  b'aruhCj 
mélangwe  d'un  peu  de  rou»e,  à  cinq  p'tales  ob- 
longs,  ^tilé^j  ouveits  en  étoile  (  réunis  en  tube  â 
leur  bafe  ?  )  ,  li  ui;  ■  o  1, 1  r  ;iri  L'ovaire  eft 

conique,  furmorue  dè  cinq  iUlci  iatiCtoJts,  aiguî. 

Le  fruît  n'a  pas  encore  été  obfervé. 
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Cette  plante  croit  au  Malabar,  où  elle  flentk 
pendant  touw  l'eBuée. 

SPARMANC.  Spammuùa»  Genre  de  plantes 

dicorylédones ,  ii  (I  n; s  complètes,  polypéialées, 
de  la  famille  des  tiiiacées ,  qui  a  des  rapports  awc 
les  tnumfetta  ,  te  qut  comprend  des  arbrîflèns 
étrangers  à  l'Europe  ,  dont  feuilles  Tont  alter- 
nes, péttolées,  ftipuhcé.s  i  les  pedonc  u'es  oppc- 
rés  pL't'oles  ,  rapportant  une  forte  d'ombelle, 
munie  à  fa  bafe  d'un  invoiucre  â  plufieurs  foliolei 
coiines. 

Le  carsâère  eflëntiel  de  ce  genre  confille  dini  : 

Un  calice  a  ijujlre  foitolts  ;  une  corolle  h  tptitn 
pêta'ts  réficchis  ;  des  ct.im'ints  nombrc^f^s  ,  inftrlti 
fur  le  rêcepticle  ;  Us  fiiamens  extérieurs  Jiènies  (i 
toruleux  à  leur  iafe  ;  un  ftyUi  JM«  ffpd* m^fàtl^t 
à  cinq  loges  ,  hiriff<fmit. 

CARACTiRB  ciNiRlQUS. 

Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un caliit  inférieur,  dîvifé  en  quatre fblioks 
égales,  entières,  hncéoléts,  réfléchies. 

2°.  Une  corolle  à  quatre  pétales  planes,  égaux, 
cuné»foriiies>  entiers. 

Un  grand  nombre  A'etamints ,  dont  les  fila- 
mens  font  libres,  filiformes,  inférés  fur  le  récep- 
tacle, furmontés  d'antlières  ovdes^  en  cœur;» 

fiîimenî  ertérieurs  H 'ri':  ,  plus  COHXIS  ^Oe  Ict 
autres,  toruleux  a  leur  bdie, 

4".  Un  •wif»  fnpérieur,  prefque  globisleut , 
hifpiiîe  .  à  cinq  aiipl  5,  furmunte  d'un  flyle  fili- 
forme, droit,  beaucoup  plus  long  que  les  éta- 
mines^teiminé  par  un  fiigmace  tronque ,  papilletur. 

fruit  tft  une  capfiile  i  cinq  angles ,  2  cinq 

loges  ,  hf^riflée  de  to-rr??  parts  t\ç  ponires  loi.lrs, 
droites,  piquantes,  pneules,  plus  lonjçues  fur  les 
angles. 

Lg%  fcrcnccs  îor\x  311  nombre  de  deux  dans  cha- 
que loge ,  glabres ,  oblongues»  relevées  en  caténe 
à  un  de  leur  c6té. 

Oifirvations.  Plufieurs  caraflères  f»arric«tlier* 
réparent  ce  gènre  de  et  lui  des  triui^fea^ ,  av  c 
I  lequel  il  a  d'ailleurs  beaucoup  d'affinitë  ,  tant  dans 
j  r  11  port  que  dans  le-;  puties  de  la  frudlification. 
l  ous  deux  ont  leurs  capfules  hériiTees ,  mais  l^s 
poi  ues  inin  courbées  en  hameçon  dans  ledemier« 
droites  dans  le  premier  j  les  capfules  diviféis  en 
Qu.itre  loges  dans  les  triumfetta,  en  cinq  dans  les 
fparmaania  y  remarquables  d'ailleurs  par  les  liU- 
mens  fiériles  des  é  ta  ni  i  ne  s  e  x  té  r  Î£  ures  «  Sec. 

F.  s  1'  i  (.  E  s. 

I.  SparmANE  d'Afrique.  Sp»rmmnU  afiicam» 
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Sparmantûafoliu  aàemit ,  petiolatù  {foliis  con- 
iato-ovatU  .  pMAmth  ,  ftrmtU  i  ptJÊUUuiis  oppofi- 
ijfUitf  j  Umlel/iferis.  (  N.  ) 

Scarmannia  africana.  ï.inn.  f.  Suppl.  pag-  ^^6. 
—  Thunb.  Nov.  Plant.  Gtner.  5.  pag.  89. —  Lam. 
Jllbllr.  Gêner,  tab.  468.  —  Rttt.  Obfirv.  Bot.  5. 

S 2g.  2j.  n".  6j.  lâb.  J.  (  Exc/ujis fyttoujmittpatriâ 
r  4iefcriptiont.)-'WÙU.  SpcC.  HJMW.  »ol.  *.pag- 

Ceft  un  arhrilTeau  qui  rcfTémMe  beaucoup  par 
fon  port  à  un  triumfttta ,  qui  n'tn  diffère  que  pat 
les  caradéres  du  g-nre.  Ses  lines  Tl-  divifent  en  ra- 
rneaux  droits,  alternes ,  cylindriques,  légèrement 
Pileux ,  garnis  de  tcuilles  alternes,  pendantes  , 
longuentient  pélioLvs ,  ovales,  en  cœur  à  leur 
bafe  ,  médiocrement  lobées  à  lent  contour  «  den- 
tées en  fcie ,  aeuminëes  i  lent  fommee,  légère-  I 
ment  velues  à  leurs  deux  faces,  travertées  par 
oeuf  nervures,  veit^ees}  les  pétioles  t:ès-longi, 
cvlindriQues,  pileux ,  munis  à  leur  bafe  de  deux 
r  T  !<es  latérales,  oppofées , <irottes »  fubulées. 

Vciues. 

Les  fleuri  font  difpofées  en  ombelles  latérales } 

Je  pédoncule  commun  oppofé  aux  f-'uiHes,  plus 
Jongque  Uspétioks»  pileux ,  redrellé  ,  foutenanc 
i  Ton  fbmmet  une  ombelle  aiïez  fembhble  à  celle 
des^fr./rr;^m,  garnie  à  fa bife d'un  involucre  à  plu- 
fieur!»  tohoics  courtes,  fubulées.  Les  i ayons  font 
firr.ples,  un  peu  itiégaux,  pubefcens,  au  nombre 
de  dix  â  quinze  &  ptuSj  redreffés  pendant  U  âo- 
raifon ,  mai«  rabatttis  avant  &  af^ess  1<* 
piiciix  ,  j  ciiia  découp:ir2s  lancéolées  ,  aiguës, 
point  anUées.  La  corolle  cft  jaune ,  i  quatre  pé- 
tales cunéiformes ,  plus  longs  que  le  calice  ,  ré- 
fléchis à  leur  partie  lupéiirute,  ferrés  à  leur  bafe> 
les  fiUmens  Uériles  de  couleur  jaune  ;  les  autres 
de  couleur  purpurine.  Le  piftil  eft  jaune  ,  beau- 
coupptusiongqueleséiamiiiesi la capfule  brune* 
hérâlomiée  i  us  femences  noires. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l:s  forêts ,  au 
ÇapdeBonae-Efpérance.^  (  Dtftrift,  m  Una.f.) 

SPATH  E.  Spatha.  Ceftnneefpèce  de  coiffe  ou 

de  gaine  membraneufe  qui  entoure  ordinairement 
le  fpadice  dans.l-.s  fleurs  de  la  famille  des  aroides 
8e  des  palmiers  ,  &  qui  s'ouvre  tantôt  de  bas  en 
haut ,  Je  tantô:  de  lôté.  Sonen^ploi  eft  en  général 
de  renfermer  une  ou  plufieurs  fleurs  avec  leurs  en- 
veloppes «  leurs  pédoncules ,  8c  louvt  ne  n-êne  des 
bouquets  entiers  de  fleurs  en  panicule.  Ainfi  plu- 
fieurs  fleurs  font  munies  de  fpathes ,  quoiqu'elles 
n'aient  f  oinr  de  fpadice  ,  telle  que  la  mcn  brane 
qui  recouvre  les  flems  du  narcilTe  8f  de  plufi?  urs 
amies  Itliacées.  Unné  regardoit  la  fpathe  comme 
forte  de  calice. 
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•  On  trouve  fous  certaines  fleurs  des  écaillesmem- 
biaoeufes  ^  piui  ou  moins  blancbâtrei  0t  ciaufpa- 


rentss ,  ma's  qui  n'ont  jamais  contenu  ces  fleurs» 
&  qu'il  ne  faut  point  contondrc  avec  les  (paihes. 
Ce  fr  iTt  de  véiitables  braaees,  N:  c'tft  à  cote  que 
quelques  boisràftes  leur  ont  appliqué  le  nom  de 
:}  .sth.  ;  c'tfi  (ionntr  à  cette  exprdfion  une  exien- 
fion  trop  vague,  &  qui  ne  s'accorde  plus  avec 
l'idée  qu'on  attache  comaianément  au  mot  de 

fyalhe. 

Cette  partie  efl  d'une  pièce  Ou  monophylle  dans 
le  larciffi ,  diphyllî  OU  de  deux  pièces  dans  Taîl 

à  deux  liivifions  d^ns  1j  cnnum  ,  divifci-  en  deux 
parties  àxm  V htmanihus  f  elle  ne  icntcraje  qu  une 
feule  fleur  dans  le  nareijfus  fo^ticus ,  deux  fieurs 
dans  le  pancratium  mexicûrri.ir:  ,  pli:li  urs  flturs  danS 
Yamaryllis  regin*.  Elle  péril  &c  l:  fethe  prcfqu'auf- 
fîtôt  qu'ellle  eft  ouverte  ,  dans  l'ail  &  la  narcid'e  } 
elle  perftfte  auffi  long-tems  que  les  fleurs  dans 
rum  j  le  tallû  »  &e. 

SPATHÉLIRR.  SpatkcUa.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  fleurs  complètes,  poîypetalées, 
de  la  famille  des  térébinthacées ,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  fckinus ^  &  qui  con.preiid  des  nbuC- 
tes  exotiques  i  l'Europe,  dont  les  fi utiles  font 
ailées,  avec  une  impaire  j  les  fleurs  difpofées  to 
panioile. 

Le  caraâèie  eéendel  de  ce  genre  eft  d'avoir  :  - 

Un  calice  a  cinq  découpures  ;  cinq  pétales  ,  cinq 
é'.^mints  ;  trois  fl'n^mittes  fcjfilti  }  un€  cuffule  à  trait 
angles,  ailée  ,  à  trois  loges  ;  utte  jimetue  dans  (kji^M 
ivge.  * 

.CARACTiHB  ciNiRIQQB. 

dttque  fleur  offre: 

lo.  Un  f <i//c«  compofé  de  cinq  folioles  oblon- 

gues ,  colorées. 

1".  Vneeorolle  à  cinq  pétales  oblongs  ,  égaux. 

Cinn  éiamiaes,  dont  les  lîUmens  font  fubu- 
lés ,  afcendens ,  courts  «dilatés  &  velus  à  leur  bafe  , 
terminés  pat  des  anthères  oblotigues. 

4*.  Un  ttvaire  ovale  ,  plus  court  <^ue  les  étamt- 
nes ,  futmonié  de  trois  lugmates  très-courts ,  un 
peu  arrondis. 

Le/ruiVcO  uiie  cnpfvile  oblonpue,  à  trois  faces, 
à  trois  ûngtes .  une  aile  membraneufe  à  chaque 
angle,  à  trois  loges,  renfermant  chacuoeuiie  fe- 
mence  obiongue  ,  i  trois  côtes. 

£  s  p  I  c  e. 

SrATiu.Lîl- d'Améiiqiio.  Spathelw/^rrrpfex.  I.inr, 

Spaihelia  foliis  impcri  pinnatis ^foliotis  altmai  ^ 
forons  raetme^»  (N. } 

^ûtktUn jSnv&».  LiiiD.  %ec.PlaiK.  vol.  i>  psg. 
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|t6.— Gsttii.  à»  Fniâ.  &S«n.nl».f8.'— Lam. 

♦  llliidr.  Gentr.  ub.  Z09.  — Juflf.  Gêner.  Plant,  pig. 
37 j.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  149^-^ 

Actri  aut paliufo  affnu  ar^or,  cauditt  non  rumofo  , 
yUÏM  firhi ,  fioribus  ractmofis  purpureit  ^  fruQu  iri- 
èus  mtmbranuUs  aUto.  Sloan,  iun.  l)o*  àiiâ.  1. 
pag.  18.  ub.  171.  —  Rai,Dend.  94. 

SfMkt  eêBditt  fimpliû  ;  fronde  pianati  ,  ramofi  ; 
mtm»  finqtBàffimo,  Imo,  urmiaaiL  Bf«VD,  Jam. 
187. 

C'eft  un  arbufie  donc  tes  tig«s  font  droites ,  iim- 
pks,  cylindriques  ,  Gu»  nuwtnx ,  terminées  i  leur 

1)irtie  Supérieure  par  une  touffe  de  feuilles  pétio- 
ées ,  alternes  ,  épjtrfes ,  ailées ,  avec  une  impaire , 
allez  femblables  à  celles  du  foi  hier  des  oileaux, 
compofées  de  folioles  ahemes,  lelliles,  glabres, 
lancéolée»,  arrondies  à  leur  baie»  aiguës  à  leur 
Tommet ,  dentées  en  fcîe  i  leur  contour}  les  den- 
telures prerqu'obtufes. 

Du  milieu  de  ces  feuilles  s'élèvent  des  panicules 
de  fleuis  droites,  alongécs  ,  rameufes;  les  ramifi- 
cations alternes, prel'que  fiinples ,  un  n? u  couriesi 
furtottt  les  fupérieoret,  &  fermaiu  pi.fc{ij'autant 
de  petites  grappes  dépourvues  de  braélées.  Le 
calice  tft  glabre ,  i  cio<f  découpures  profondes , 
ovales «oblongues^  aigB<!i ,  celofoes.  La  corolle  eft 
petite ,  dit  couleur  purpurine  ,  une  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice,  compofée  de  cinq  pétales  ob- 
tus- Les  filainens  desci  irriiir  s  font  courts,  un  peu 
Placés  &  velus  à  ieui  bafe.  L'ovaire  n'a  point  de 
dyle}  il  fupporte  crois  fttgmates  courts  •arrondis. 
!.e  fruit  eft  une  capfule  ovale-oblongue,  i  trois 
ailes  membraneufes  ,  à  une  ieule  valve^  â  trois  lo- 
ges i  une  Temence  obtoogue-,  an(uleufe  dans  dut» 
que  loge. 

Cette  plante  fe  rencootte  dans  la  Jamaïque»  1) 

SPATULÉES  (Feuilles).  SpatuUufolia.  On 
«ppetle  ainfi  les  IcuUles  dont  la  partie  fupérieure 
e(l  arrondie,  tanJis  que  la  partie  inférieure  eft 
alongee  lU  plus  étroite  ,  comme  celles  du  httlitp*- 
ftrtHoù,  du  dfftobt  jMtàltJfi,  (ft, 

SPERMACOCÉE.  Spermacoee.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones  j  à  fleurs  complètes ,  monopé- 
talées ,  de  la  famille  des  rubiacécs ,  qui  2  rap- 
ports avec  les  dîodta  &  les  fudiotls ,  qui  comprend 
des  herbes  exotiques  i  l'F  urope  ,  dont  les  feuilles 
fo«^goféesi  les  fleurs  axiliaircs ,  quelquefois 

Le  aiaâère  efl^Rièl  de  ce  fente  eft  d'iToit  : 

U H  eaiiet  fupiritar ,  k  quatre  étais  junt  corolle  en 
intonnoir^  k  quatre  découpures  ;  qaatn  étamines  ;  un 
ftyle  y  une  eapfuleji  deux  logée  «  «  dtu*  femtnut ,  cou- 
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CAaAcTim  oitttiaiQiii* 
Chaque  flear  offîe  : 

1*.  Vn€élic*  fopërieur ,  petit ,  perfihnt  ,â  qm* 
t  re  dents  courtes. 

1*.  Une  corolle  monopétate ,  en  forme  d'emon- 
noir ,  dont  le  tube  eft  cylindrique  ,  plus  long  que 
le  calice  ,  &c  k  limbe  divifé  en  queue  déooa» 

pures  ouvertes. 

Quatre  itamiuts  ^  dont  les  filamens  fontfu- 
és  ,  plus  courts  que  la  corolle ,  attachés  fur  b 
tube ,  teromiés  par  des  anthères  fimples»  ovales. 

4**.  Un  ovaire  inférieur ,  arrondi ,  un  jpeu  eom* 
primé ,  furmonté  d'un  ftyle  filiforme  ,  bifide  i  féi 
fommet }  let  ilignttei  liinptes. 

Lefruic  eft  une  capfule  inférieun,  couonnée 

par  le  calice ,  à  deux  loges. 

Les  femences  font  foliuires«  ovaleSj  convexes 
d'un  coté  ,  un  peu  concaves  èe  Vtmn,  dent  ks 
bords  font  roulés  en  dedans. 

Obfervatioiu.  Ce  genre  fe  diftiogue  des  dio^a 
par  les  quatre  découpures  ou  les  quatre  dents  éga- 

les  de  ton  csîicej  celui  des  diodta  eft  divifé  en 
deux  folioles ,  quelquefois  quatre,  mais  dont  deux 
font  conftamment  plus  grandes)  il  Ce  diftingae  dee 
hedyotis  par  fescapfules,  celtes  6e%kedyctù  étant 
globuleuies,  s'ouvranttranfvetfaletnenti  les  loges 
font  remplis»  de  plufieuis  feneaees. 

La  plapartdesefpèi  t  s  t  crf  rtnées  dans  ce  genre 
ont  un  grand  nombre  de  caradères  communs  «  qui 
leur  donnent  un  ait  de  famîUe,  Se  qui  Us  font  re- 
connoitre  aifêment.  F.Ucs  Tint  plus  nu  mo!n<.  hé- 
riflees  d'afpérités,  Toit  lar  leurs  tiges  ou  lur  leurs 
feuilles,  ainfi  que  fur  leurs  calices.  Il  en  eft  peu 
d'entièrement  glabres.  Les  feiûUes  font  Preique 
fefliles ,  opf>orées ,  entières ,  munies  i  leur  bafe  de 
ftipules  louvent  membraneufts ,  très-courtes,  fu- 
bulées  ou  tronquées  ,  te  gartiies  à  leurs  bords  de 
cils  longs,  !'ér3i.és ,  roides  ou  flexibles.  Les  fleur) 
font  axilIaiiesjfefiteiiplttsottotoiosTertidUées, 
fort  petites. 

La  diftin£Hon  des  efpèces  entr'elles  fe  tire  de  U 
foime  des  feui!'  s  ,  Je  celle  des  Ripules,  de  leurs 
afpérités^  de  leurs  poils,  des  tiges  herbacées^ 
quelques-unes  ligneufes, droites  ou  couchées»  im« 
pies  ou  rameufcsi  les  rameaux  oppofés,  fouvent 
les  Tupéticurs  aUcriies  i  des  écamines  renfermées 
dans  le  rube  de  la  corolle ,  ou  faillantes  &  plus 
longues  que  le  tube  )  dans  les  capfules  glabres  oa 
hérinées  d*afpérités ,  flrc.  D'alllews,  aacmides 

efpèce'.  que  nous  c.  o-'.noilTdrLs  r^i  s'écarte  du  CMC* 
tère  génétique  qui  a  été  expol'é  plus  haut* 

Espèces. 

t.  SriRMACUCËË  icabte.  ^pumatou  unùor, 

lim. 
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Spermaeeei  Jotiit  lanceoUtis  ,fui^tialatù,/i^rk 
fcaMj  ;  ctfo/r  glairo;  fiorihut  /«^vMlcjflktir  «  axil- 
Uùhus.  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol,  i.  p*g.  271.  n*. 
1455.  ub.  62.  fig.  I.  . 

SptnmmeKt  mUAra  ,  jMftf  fyuMihu  ,  fiiominihts 

miefis  ,  fiorllus  vtnitilUtis .  Linn.  Syft.  Plant. 
voL  1.  pag.  ijo.  n*.  I.  —  MM.  Diâ.  n*.  i.  — 
'  X  Cenc  z.  n*.  88. — S<ranx  ,  Obferv.  4|. 
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5jfWfMMiM<»  §labré  tfaliis  lanctolaus  ,ftamînHMâ 
wdufis ,  fiorâut  vertiiilUtis  tfiminihut  AÎflM*  WilU» 
^c.  Plane  voL  i.  pag.  j6S.  d*>  1. 

Sf^rmseoet  ^àms  tmùwr^  Ddll.  EltiHyn. 
pig.  jTO.  tih.  177.  fig.  119»  —  fiibti.  Hon. 

Rom.  iib.  c;^. 

Spirnuuoct  anauum  ^  foliu  lanctolaus  ^  giahriS  ; 
Jbnâitf  vgftûUtMis,  LOHI.  Ittr.  lOl. 

Sftrmat«€t  fiandens , /oliis  ohlotips ,  vents  trcua- 
tù ,  rtftrtit  ;  fiorihut  ptiiaoriéiu,  ttm^ftUÙ  ad  aUt, 
Hnfwfkt  lam,  141.  n".  5. 

Spermsevet.  Roy.  Lugd.  Bat.  if  |. 

Anonymvs  amtricana  »  jMtw  pêritiarié  fiairis  j 

fcrikus  j/iÏ!  ,  jj*  faiiorum  ortum  vix  ecm^imiê. 

^.  Eadtm ,  /ô/ii/  MguftiorHai. 

Ses  tiges  font  droites  ,  grêles  «  tétragones ,  un 
peu  ailées  fur  leurs  angles ,  hautes  d'environ  ûeux 
pieds,  roifles.  glabres  ou  légèrement  pubefceo' 
tes  ,  d'un  vtn-brun ,  divîfées  en  raiMMt  fotés  , 
CippofcSi  les  fu  peric  lit  s  alternes,  garnisde  feuilles 
oppofées  ,  à  peine  pétiolécs  lancéolées ,  d'un  à 
éeoM  ponces  long  fur  trois  â  quatre  lignes  de 
hrge  ,  entières,  rudes  au  toucher,  particulière- 
ment à  leur  face  fupérieure  ,  aiguës  à  leur  lom- 
mec ,  rétrécies  en  pétiole  i  lenr  baie  ,  aunies  de 
ftjpules  fubulées  «  caduques . 

Les  fleurs  font  réunies .  dans  l'aillelle  des  feuil- 
les ,  par  paquets  oppofés ,  fefliles,  prefaue  verti- 
cîîlés.  1 1  calice  rrt  très-court  \  la  corolle  petite, 
blanche  i  les  étamines  renfermées  dafli  la  corolle} 
les  capfules  ovales ,  petites ,  couronnées  par  les 
dents  du  calice  ,  chargées  d'afpérités  j  a  deux 
loges ,  contenant  des  femeoces  foliuircs ,  très- 


"  Cette phnte  croît  à  la  Jamaïque  &  dans  li  Ca- 
roline.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 

JTè»  «i  ob&rvé ,  dans  Therbier  de  M.  Latnarck , 

nne  variété  ^  à  feuilles  beaucoup  plus  étroites , 
plus  diftantes  •%  â  fleurs  moins  nombreufes.  Elle 
svoii  écéiecueillie  i  laGuadelo^io  per  M.  Badicr. 

2.  SP£&MACOC£fi  bleuâtre,  fytmtttotc  i*r»Uj- 

Anbkc. 


Spkrmacoce  foiiis  ovtitis ,  atui  'u  ,  piii>fiufcuii$  ^  It» 
viiuj  ;  fiipuUt  fioritut  vtrtitUUiis  ^  éqiuuÊàhÊê  f 
mmiim  titfinis.  Vahl ,  Symbol.  Eglog.  i.  pag.  ^ 
—  WiUd.  %ec  Plant,  vol.  x.  pag.  569.  n*.  j. 

Spamutew  (ccntleftens  ) ,  foUh  evaih ,  aeutisf 

floribus  Ttumtnfis  ,  ,ix !'/.!-!!>:: s  ,  \eriklilcit'is  ;  caute 

ftmpUci  trtSo»  Aubiet ,  Guian.  voL  i.  pag.  yj, 
tab.  19.  fig.  1. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  In 
Jptrmttoet  lad/oBaj  tnais  (es  tiges  font  bien  ntoins 
âevéet,  drotws,  point  rameufes,  quadrangulai- 

res ,  glabtv^  i  leur  bafe  ,  un  peu  velues  à  leur 
partie  fupérieure  «  oileufes  ûu  leurs  angles.  Les 
feuilles  fnm  larges  o'on  pouce  «  venes .  prefque 
plaSrt^  j  opporées,  médiocreinent  pêtro!és';;  les 
intérieures  o\ales,  trois  fois  plus  courtes  que  les 
entre-noeuds  i  les  fupérieures  lancéolées .  rudes  i 
leurs  bords ,  munies  à  leur  bâfe  de  fiipules  très- 
coartes ,  aiguës ,  ciliées  i  leuis  bords  «  de  la  Ion* 
goeur  dés  venicilles. 

Les  fleurs  font  très-petites ,  fe/Tiles ,  difpofées  , 
dans  l'aiiTelle  dts  feuilles  ,  prefqu'en  vertjciUes 
agglomérés ,  plus  nombrenfts  an  verticille  tcroii* 
nal.  Leur  calice  eft  très-court,  terminé  par  quatre 
petites  dents  aiguës  |  la  corolle  bleuâtre ,  un  pt^u 
plus  longue  que  le  calice  j  les  étanJnes  f.ii!  i-  tes 
nors  de  la  corolle;  les  fruits  extiL'meintr.c  ptcm. 

Cette  plante  fe  rencoaae  dans  la  Guiaoe  »  (tu 
le  bord  mt  chenùw. 

t.  SPERMAcocàs  à  larges  feuilles.  Sptmacoet 
/a4HS«.Aubtec 

Sptrmacoce  gUkra  ,flavtfetnt  »  foHu  ovttis  /  eauU 
trtSo  t  WairangiUan  i  fiiptilû  cal'uibufque  vUUfum 

Lam.  lUiiSr*  Gêner,  vol.  1.  pag.  174.  d".  1441. 
tab.  61.  fig.  2. 

Spermacoct  (  latifolia)  ,  cauft  irtSo  ,  qutdraitgu- 
Uri  j  fiahéms  «xillarikus.  Aubiet  j  Guian.  vol.  l. 

pag.  f   tab.  19.  fig.  I. 

Sptrmscixt  g/ai'\i  ,  fo'ih  (jyjui ^  fiamluShëi 
ftrtis  ,^fHtu  vtnUiUaUs  ,  fiiptUit  (iliûùt,  WjÛdi 
Spec.  Hmc.  voL  i.  pag.  J69.  il*.  2. 

Cette  efpèce  eft  remarauable  par  fa  couleur 
jaune  ,  par  fes  larges  feuilles ,  par  fes  flipules  k 
fes  calices  velus.  Ses  tiges  font  droites  «  quadran- 
gulaires ,  glabres .  rameufes ,  garnies  de  feuillee 
opposes ,  pétiolées  ,  ovales-lancéolées,  entières 
à  leurs  bords  ,  acuminées  à  leur  fummei  >  les  fu- 
périeures à  peine  pétiolées  ou  médiocrement  lé* 
trécies  en  pétiole  à  leur  bafe}  les  ftipules  C''itrrr><^. 
tt^aiguës^  caduques,  velues  >  ciliées  i  leurs 
bords. 

T. es  fleurs  font  petites  ,  axillaires  ,  fefnic5  ,  réo- 
nies  en  petits  paquets  alternes,  point  veitictHés. 
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guc».-  ta  corolle  *ft  courte  ,  tulml  ie  ;  fon  limbe 
à  quatre  lobes  aiçu-:  ;  les  hbmeiis  fet;,ces,  failhns 
hors  iic  U  corotlw  ;  Us  anthères  prefque  quadrao- 
Ruhires ,  bifides  à  Iturs  deux  ezirëmicésj  la  cap- 
luic  orale  ,  à  deux  loges ,  un  peu  velue. 

Cette  plante  croie  i  Cayenne  S:  dans  h  Guiane , 
m  le  bord  des  chemins.  (  r.  j.  in  Aerl>.  Um.  ) 

.  4- Spermacocéb  diodine.  Sftmac^  diodina. 
Michaux. 


Sptrmacoce  coule  hhfiao  i  fotSs  litUÊTihu  ,  gla- 
fruai^hirfuiis.  (N.) 

Sptmaeoct  annua  ,  cai//*  ^rrSo  ,  AiV/a/o  ;  /ipZ/Vj 
lintanbusvttlintan-lanc€oUtii ,  gUiris ,  mttrginiius 
mlnutifimis  acuUolis  quaft  fcrruiatjs  ifiipuih  iongif- 
Jime  multifais  ,•  fioribus  in  axilUs  alunùf  ^  fiStariè 

jefthbus  ;  fruciihus  h:, fiais.  Michaux ,  Hor.  bîweal. 
Amer.  vol.  i.  pag.  Si. 

Leportde  cette  plante  11  phceroit  plutôt  parmi 
1»  s  à:o.iui  que  a.iiis  fpcr'n^coce ;  mais  fon  calice 
à  quitre  diviftons  ne  perrocc  pa»  de  la  férarer  de 
ce  dernier. 

Ses  t  ^  nt  droites ,  annuelles  ,  vehiet ,  gar- 
nie»  de  teuillss  oppofées  ,  linéaires  ou  linéaires- 
laacéofees,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  aiguës  à 
leur  fominet ,  munies  à  leurs  bords  de  trèS-petites 
dents  en  fcieou  de  petits «iguiUons  très- courts. 
Les  fboules  font  garnies  de  longues  fores  très- 
fines.  Les  fliurs  font  refliles,  folitaires,  alternes 
dans  l'aiffeile  des  feuilles  î  elles  produifent  des 
fruits  hdrifles  de  poih  coures. 

Cette  plante  croît  dans  les  terrains  fabloneux  , 
au  milieu  des  forêts  de  la  Caroline.  Elle  fleurit 
«»»Jf«n»oti<l'ao4c&defeptembre.  O  (Dejcrift. 

y.  S  p ERM  Acoci B  glabre.  SftrmMoetmUhr*. 

Mjchaux. 

Sptrmacoctproaunieiu, caulibus  Jotiis fn.  B  ' r^ue 

ÎMnMifi>Rutnttti>laHtt»kusi  venicUiismuùmofu. 
«ich.  Hor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pig.  g». 

Ses  tiges  font  gl.ibrcs ,  en  p.irtie  couchées  fur  la 
terre,  garnies  de  kuilks  oppofées,  ovales^  lan- 
céolées ,  glabres  à  leurs  deux  faces  j  les  fleurs  réu- 
nies dans  4'aiffelle  des  feuilles  en  n  rticilles  com- 

IMfes  d  un  aflez  grand  nombre  de  fleurs  s  les  ca- 
ices  «e  les  capfules  tricglabres. . 

Cetre  plante  croît  en  Américue  .  fur  les  bords 
du  fleuve  Onio  Se  du  Miifiûîpi  j  elle  fleurit  dans 
les  mois  de  juillet  &  d*aoât.  (Deftrîpt,  tx  Mùk,  ) 

«.  Sp  BR  K  A  co  c  £  £  hérifféc.  Sp$muuMt  hina. 
uim. 
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tirnii  ;jL>nktu  vtrticiUatis.  Linn.  S)ft.  veget.  pie, 
11^.  —  Lam.  tUnftr.  Gêner,  vol.  i . pag.  174. i\ 


Sptrm«toet  fcabra ,  ramofa  ^ftSit  OiMI»-  

latis  i  poHtu$  eonftnis  ,  aKMtnhmi  s  êamûi^m»  it- 
ftrtis.  Svartz,  Pjodr.  4J,  —  Willd.  Spec.  Pfan. 

vol,  I.  pag.  J71.  n*.  li. 

Spcrmacoct  ertcia  ,  fubhirfuta  ;  foliit  obhnglt  ; 
vtnis  areaatis  ,  refertU  ;  fuperioriitu  mujoriius ,  ëf- 
prozimatiti  fôriius  eot^ifMts  ad  ttoM,  Bcovn  ,  Jim. 
141. 

Ses  tiges  font  droites  ,  t^agones  ,  ronki  » 

prefque  glabres;  les  angles  faillans ,  pileux  ,  iran- 
ch.11  Si  les  raineauz  éuTés,  nombreux,  garnit  de 
feuilles  oppofées ,  ovales -lancéolées ,  prefonVI- 
liptiques  «  obtufes  >  médiocrement  pétiolécs, 
longues  d'un  pouce  &  demi  environ  ,  larges  de 
dix  lignes ,  point  velues ,  rudes  à  leurs  deux  faces, 
particulièrement  en  delTous  le  long  des  oetvuics, 
trayerfées  par  des  veines  latérattt  ,  on  peu  ar* 
quées  j  les  pétioles  prefque  connivens  à  leur  bafe , 
enveloppés  par  une  ftipule  membraneufe,  tros- 
quée^  garnie  à  fon  (ommetde  plofieors  mamm 
fétaces  ;  les  feuilles  fupéiieures  tcis>rapprocllécs 
&  prefque  quatemées. 

Les  fleurs  font  féffiles  ,  prefque  verdcitlées ,  . 

réunies  en  paquets  peu  garnis  dans  l'aiiTcIIe  des 
feuilles  fupétieures.  La  corolle  ell  blanche,  ta- 
bulée i  fon  limbe  diviCé  en  quatre  lobes  ;  les  éa^^ 
mines  à  peine  faillantes  hors  de  l'orifice  du  tube$  ' 
les  anthères  violettes;  les  fruits  fort  petits. 

Cette  plante  croît  a  la  Jamaïque ,  dans  les  tex-> 
rains  fecs ,  pami  les  gazons.  Q  {V.fim  M. 
Lam,  ) 

7-  Spermacocée  articulée.  SptmtçHt  vtUt' 
Idris.  Lion.  f. 

Sptrmacoce  foliis  eHipticis ,  obtufiufcuHs  y  fuhfea- 
bris.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  119.  {Exclufo  itamphii 
fyror.ymo.)  —  Lam.  Illuftr.  Gen.  vol.  i.  p^a74.' 
n*.  1440.  —  waW.  Spec.  Plani.  vol,  i.  pag.  171. 
n*.  6. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  d'aiSnité  avec  \tfpa^ 
tr.jcoce  hifpida ,  mais  elle  elt  bien  moins  v«âiie» 
moins  hétiâee.  Ses  feuilles  font  elliptiques,  point 
ondulées  ï  leur  contour. 

Ses  tiges  font  cannelées,  cylindriques ,  roueei*^ 

très ,  herbacces ,  rameufes  ;  les  rameaux  efF.iés, 
couches  ou  rabattus  j  les  articulations  diftanccs, 
épaiHes.  Les  feuilles  font  oppofées  >-  médiocre- 
meocpétiolées,  ovales, elliptiques ,  entières ,  ob- 
tufes  i  leur  fommet ,  un  peu  rudes ,  lécéremenc 
Velues,  vr  it  r>  en  deffus ,  blanchâtres 'à  leur  tace 
inférieure ,  munies  en  déflbus  de  nervuta  altei- 
oes.  Une  ftipute  ncmbnacttfej  «miu  i  iès  bsvde 
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^  filets  C^tMéi,  «nveloppe  les  têollleti  leur  pir* 

lie  inférieure. 

Les  fleurs  font  feffiles ,  réunies  par  petits  pa- 
quets daxis  l'aidelle  des  feuilles.  Les  calices  font 
tro<  velus  i  la  corolle  blanche  ;  fon  tube  étroit. 
Le  rynonyme  de  RiunpJk.  Jimioin.  vol.  6,  pag.  ij, 
tt\  lo ,  rapporté  i  cette  plante  par  Lbuié  lils , 
appartient  a  VhtdyotÏM  veniciltata. 

O'^Tf  plante  croît  aux  Indes ,  dans  les  terrains 
argileux  Se  découverts.  O  i^-f'  *«        •Lam.  ) 

8.  SpsRMACOCàB  hifpide.  5/er«Mw«r  lafpidm, 

Linn. 

Spermatote  kifp'tda  j  /o7//  ohovatis  ,  uadulatis  ; 

ati  lis  puucifloiis^Lam.  llluflr.  Geficr.  vol.  t.  pag. 

i74.  n'.  14,- 9. 

Sptrmaeoct  hijfida  ,  /(>///.f  oiavatis  ,  obliquatis, 
Linn.  MantiC  pag.  ;f8.  —  Marrai, Comm.Nov. 
Cœtt.  t.     pag.  77.  tab.  f. 

Gilcopfis  teyljnica  ,  folio  ohlongo  ,  fort  alho. 
Bufoi.  Thef.  Zeyian.  pag.  loj.  tab.  10.  ng.  5. 

Cette  pbnte  eft  hérilTée  d'afpérités  fur  toutes 
lès  parties ,  difttnguee  par  fcs  fviuilles  ovales ,  ob- 
Mfes  ,  ondulées  â  leurs  bords ,  ayant  d'ailleurs 
beaucoup  de  report  avec  le  fpemaioct  anicu- 
iêtif. 

Sas  tiges  font  preCquc      r'  -; ,  herbacées,  tétra- 
gones,  à  quatre  angles  moulTes,  verdâtres,  rudes, 
légèrement  pileufes  ;  les  articttbtîons  inférieures 
trà-diftant?^  ;       fupérieures  rapprochées  ,  ra- 
meufes;  les  rameaux  infetieuts  oppofési  les  fupa- 
rieurs  alternes ,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  mé- 
diocidment  périol4es;en  ovale  renverlè,  épatflies, 
(émet ,  velues ^  rudes  i  leurs  denz  fiices ,  vertes , 
plus  pâles  en  deffous ,  îé(;t  rement  finuies  ou  on- 
duiées  â  leur  contour ,  obtufes  à  leur  fotnmet , 
rouvent  terminées  par  une  petite  pointe  recour- 
bée,  rétrécies  en  pér"r>le  i  leur  partie  inféri-  Ure, 
cnunies  de  ittpules  i^ui  les  enveloppent  à  leur  bife , 
fcirieufes ,  cronquees ,  furmoniéies  de  cto^  filets 
féucés. 

Les  fleurs  font  feCGIes,  axillaires,  peu  nom- 
breufes  dan)  chaque  aKIèUe.  Le  calice  eft  rude , 
divifé  en  quatre  découpures  lancéolées ^  étalées  j 
la  corolle  petite,  de  couleur  violette,  turbinéc, 
«anpmulét ,  a0Stt  gnoide;  droite ,  parugée ,  juf- 
ooe  vers  la  moitié ,  en  quatre  découpures.  Les 
étjfnines  font  au(fi  k»np»ies  que  la  coroHe  ,  de 
couleur  purpurin?  ;  le  llyle  incliné  ,  terminé  par 
dfJX  ftiginates  obtus ,  recourbés  ;  les  capfules  hé- 
rtfl'ëes ,  couronnées  par  les  quatre  découpures  du 
calice ,  divifées  en  déiu  log««i  l«s  femenoRl  noiiâ- 
tres,  oblongues. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  Se  à  l'Ue  de 
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9.'Spbrmacocbb  UlTe.  Spermte»ee  UvU.  Lanu  - 

Sptrmaeoct  glahra  f  foliis  Unctoliit  'is  ,  f.:bpttiolti' 
th  {  fioribus  f(ftUbus  ,  fubvtniciUatii  ;  cupjuiu  it\s- 
bus.  Lam.  llluilr.  Gen.  voL  i.  pag.  175.  n*.  ^JJ- 

Aparine  paaâmhu  foliis  ,  ftmiitê  hvi,  SloaO  j 
Hift*  i.tab.94.  lig.  1. 

Cette  efpèce  paroîr  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  le  ^muteoet  d^thra  de  Michaux  ,  mais  Tes 
tiges  font  droites.  Elle  te0emble  beaucoup  par  fon, 
port  au  t:  ,,)c<  unuioff  dont  elle  diffère  par 
fcs  capfules  iilles  ,  &  par  (es  feuilles  glab(es ,  pjus 
Farges. 

Sis  tiges  font  droites,  herbacées ,  prefque  cy- 
lindriques ,  tendres,  très-lifles ,  rameufes}  Us  ra- 
meaux oppofés ,  étalés,  alongés ,  garnis  de  feutltet 

oppofées,  légi'^rement  petiolecs,  lancéolées,  min- 
ces, très- glabres,  entières j  acuminets ,  longues 
dedeui  ou  trois  pouces,  larges  de  huit  à  l;gnes 
5ir  plus  ;  l^s  fupérieure'.  plus  étroit'^s.  Les  fleurs 
font  réunies  en  paquets  fetliles,  pretqiie  verticilîés 
&  arloz  épais  dans  l'aifleile  des  feuiUes.  Les  cap- 
fules font  glabres  &  obtures. 

Cette  plante  croit  i  Saint  Dominene ,  oïl  elle  a 
été  tecnciUie  par  Jofeph  Martin,  (f^.f.t»  ktrh» 

LÎUM.) 

to.  Sperm Acocfts  i  oceuds  dillans.  SftrwMtpu 
remota,  Lam. 

Sptrmaeoct  foli'u  Untari  '  Idneeoiati* ,  inumoéi* 
brtvionbut  ;  fiorihuê  deiui  witicUiatis  ,  vtr^tSt 

difiantihui,  Lam.  Iltaftr.  Gêner,  vd.  t.  pag.  173. 

Des  feuilles  beaucoup  plus  courtes  que  les  entre- 
nœuds,  d»s  venicHles  épais ,  diftansf  des  cap- 
fules velues,  donnent  à  cette  plante  un  port  parû'n 

cuhcr ,  qui  la  fait  aifémeni  reconnoiire. 

Ses  tiges  font  droites ,  gfêles ,  obfcuHrrtcnt 
létragones,  légèrement  pubefcentes  i  hs  feuilles 
oppoféi  s ,  fefliles .  linéaires-lancéolées,  entières  à  ' 
leufî  bords,  très  rudes  au  roucher ,  particulière- 
ment à  leur  face  fu,jérieure,  vert;s  en  defTus  .  un 
peu  blanchâtres  en  deflbus ,  un  peu  aiguës  à  leur 
fonmiiet,  longues  d'un  ponce  8c  plus,  au  niotns 
une  fois  plus  rriirte';  que  ^-s  entre-nœuds.  Les 
flt'Uis  font  axiilaires,  ramatlees  en  paquets  feflï- 
les  ,  épais,  verticillés,  très -ferrés  ,  diftans.  I-es 
capfules  foac  courtes,  obtiires>hériffées  d'afpé- 
rités. 

Cette  èïbèce  t  été  recueillie  à  Saint-Douungue 
par  loreph  Martin.  (  V»f»  m  heri,  Lam.  ) 

II.  $v»itACfi|CfcE^boe.5prfM<eKet«fif«M. 
Lamarck. 
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viilo^t  ;  fllpulls  ctlmto-biriattSt  axUSt  fâHt^trif. 

Lvn.  ÛuAr.  Qtou,  voi.  i.  paf.  174.  n*.  1457. 
« 

1!  exifte  beaucoup  de  rapport  ertre  cette  ef- 
'  pèce  &  le  fptrmacoct  diodina  de  Mutiaux  i  elle 
s'en  diflingue  par  fef  tiges  couchées  &  par  Tes 
feuilles  velues.  Les  fleurs  »  quoiqu'en  petit  nom- 
bre ^  ne  font  pas  folicaires  dans  ks  aitfèlles  des 

Les  t*f;^s  fort  grêlf s ,  prffque  rampantes,  qiia- 
drangutaires  ,  rnugeâttcs  lorfqu'eUts  ont  perHu 
lear  ecorce )  l?s  rameaux  alternes,  redr  (Tes ,  blan- 
châtres ,  pubefcens ,  garnis  de  feuilles  felf-its  , 
-oppofées  ,  étroites  ,  lancéolées ,  d'un  vert  blan- 
cnâtre  ,  raJ^s ,  pubtfcerites  ,  aiguës,  longues  à 
peine  d'un  pouce  >  les  ûipérieures  pre/que  fal'ci- 
cutëes  par  les  jeunes  ffeuilles  qui  naiuent  dam 
leurs  ailfelUs,  environnées  à  Itiir  bafe  d'une  Ûi- 
puJe  courte,  membranrufe,  vaginale ,  velue,  koev- 

3oée,  6e  garnie  i  (e$  bords  de  cils  blanchâtres, 
roits,  longs,  Tubulés.  Les  fleurs  font  petites, 
réunies  deux  ou  crois  Se  plus  dans  l'ailklle  des 
ftniUes. 

Cette  plante  croît  3  Saint-Doniinçne ,  où  elle 
a  été  découveice  par  Jof.  Maitiu.  (     /.  in  ktrb. 

12.  Sp£RMA<}OCEE  ludc.  Sptrmacoct  afpera. 

AilUet. 

SptTmacoet  vil/ofo-hlrta  ,  foltts  angujto  tanctola- 
vt ,  afptri*  t  fefiUius  ;  vtniciU'u  mu/iijlorU.  LajD. 
IUliftr.  Geoer.  voL  1.  pag.  274.  n**.  1442. 

Sfermacpce  foGis  oltongis  ^  angullis ,  afpen'jjfo- 
rihus  vtrtk'iHatii,  Kahï,  Guian.  vol*  I*  psg.  ^9. 
lab.  Xi.,  fîg.  6. 

Sptrmacoet  (afpera)  ,  foliis  tl/iptieis ,  fcakerrimis, 
ctuiis  ,  fil^brtufculis  i  fîonbus  axiltonhus  ^  conftrtis  ; 
jlamimbusin(hfis,\zm  ,  Eglog.  i. pag.  10. — WiMJ. 
^c.  Pfant.  vol.  I.  pag.  571.  n*.  II. 

Cette  efpice  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
fpermaccic  hhtj  ,  m.iis  tlle  n'a  point  fss  feuilles 
velues ,  au  moins  d'une  manière  feiriAble  ,  flc  Tes 
éraminci  ne  font  point  (àitlinws  hors  de  U  co- 
rolle. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées ,  tétragones , 
rameu'es  ,  munies  de  poils  à  leurs  angles.  Les 
feuilles  font  oppofées,  frefque  fcfliles ,  ellipti- 

Îues ,  longues  d'un  ponce ,  trè»«mièic« ,  -fcabres 
kurs  deux  faces ,  particulièrement  en  deflbus} 
les  fupérieures  rapprochées;  les  ftipules  membra- 
neufes,  terminées  par  dix  fiUmens  Cétacés  .pileux. 
Les  fleurs  font  réunies  plulteiirs  enremUe  dans 
chaque  attTelle  des  feuilles. 

On  trouve  cette  plante  dans  la  Guiane  &  dans 
pluJtinrs-auues  contrées  de  l'Amérique  métidio- 


S  P  £ 

1 3 .  Sperm  AcocÉB  à  loaimi  {MHh.  fteww 

coct  longifoJia.  Aubl. 

SptnmMOCt  cauU  ^txuoff  ^fonku  minimh  ;  foliis 
ovaHhpUangit ,  acutis,  Anbl.  Gilian.  vol.  i .  pag.  58»  - 
ub.  11. 

Sptrmacoet  (Inngifolïa) ,  glAra,  foliis  lancto- 
iatis  ,  utriitqui  aguis  ,  margia<  fcairii  f  \tnidUit 
4imidi^,  Vahl,  Eglog.  i.  pag.  8. 

fi. Spermacoce  (\nn%iMii) , glabra ,folii s  or-Iongo. 
lanceolaiii  ,  atutis^  lubpttiolMit  {  vtrticiliis  dtr.ft^ 
multifitrit.  Lam.  ntuftr.  Ccner*  vol.  i-  pag.  274. 
n".  1445. 

Ses  tigfs  fnr^t  glabr?$,  purpurines,  tétra^nne*. 
lirtes,  cenJtées  à  leur  fommet ,  &  couvertes  de 
qsefciues  poits  courts ,  vifibles  ï  la  loupe  ;  les 
ramea-jx  altetnes  ,  axiUaires  ,  nints  de  feuiiks 
ctaL'cs ,  diftantes,  prcffiii"  peiiofées  ,lonxiiesd'ttn 
demi-pouce;  s  lu»  c  ririi:,  nUis  r  ipproch^es, 
latKéolées ,  rét.ectes  à  leurs  deux  extren^t'es, 
rudes  i  leurs  bords ,  glabres  ï  leurs  deux  f^ces, 
tin  pcM  pubtfcemes  f.ir  leurs  nervures  ;  les  ftipu- 
les partagées  en  fix  ou  fept  découpures  droites, 
fétacées. 

Les  fleurs  font  alternativement  réunies  dans 
l'aillelle  des  feuilles^  en  tètes  agglomérées,  Gcf- 
fîles,  oppofées  auxTvneans,au  nombre  d'enviroir 
vingt-quatre  à  chaque  paquet.  Les  décoopuimds 
calice  lont  ovales. 

Cette  plante  crût  à  Cayenne.  (  Dtfcript.  m 

14.  Speiiiiacoc£b  en  fouet.  SftmMou §»§A* 

lifvTmis. 

Spermacoct  fùUi$  Momo-ùmu»latit ,  fubafptris, 
treSis  i  fiorAaê  vtnteUktît  f  rsmù  fiagttlifoniAit» 
(N.) 

Cette  efpèce  a  beaucoup  d'jfîinitf^  avec  le  fper^ 
macoce  longiJ\fii>t ,  mais  Élie  en  ditfere  par  fun  porc» 
par  fes  feuilles  i>!iis  étroites, «edreiléet  d'Une  mai* 

nière  remarquable. 

Ses  tiges  font  fouples ,  grêles,  courbées  i  leur 
bafe  i  eUes  prodoirent  un  afles  grand  nomlm  de 

rameaux  effilés,  penJans  ,  alongés ,  rrès-liflTes, 

JuadranguUires,  garnis  de  feuilles  oppofées ,  iné- 
iooement  pétiolées  ou  rétrécies  en  pétiole  à 
leur  partie  inférieure  ,  dont  la  bafe  ttt  élargie» 
un  peu  concave ,  fortement  courbée  en  arc  ;  en- 
fiute  les  feuilles  fe  redrtflènt  &  deviennent  per- 
pendiculaires. Elles  font  étroites,  lancéolées,  en- 
tières ,  aiguës ,  vertes  en  deflus ,  un  peu  blanchi* 
très  en  de0bus ,  longues  au  moins  de  deuï  pciire ^  > 
larges  de  trois  à  linq  lignes  .  un  peu  ruue*  au 
t6lldter>  glabres  à  leurs  d\ux  £icf>f, marquées  de 
nervures  lan^rales ,  fimples ,  alternes  ,  arcendaiites* 
Les  ftipules-ftnK  larges,  courtes. Qftnilinne«6s4 
I  yn  pea  pobeftencM»^ 


i.  kjui^cd  by  Googte 
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Les  fleurs  font  réunir*;  en  piptif  t<;  v?rticillés  & 
(zSiki  dans  1  ailieiie  des  tcuiiles  ;  le  calice  divtlé 
en  qaatre  dents  courtes  ^  aiguës;  les  capfules 
prelque  [^abres,  tronquées  j  coiuonnées  pat  les 
dniti  da  calice. 

• 

Cette  plante  fe  reocotut»  i  rUe-de-Fiance. 

i;.  Sf  KitMACOCiB  étalée.  Sfcrmacoct  prtftrata. 
Attbtet. 

Sptrmacoce  g/aira  ,  foliii  ovat'n  ,  acut'ti  ;  caulc 
rimofo ,  fubprofirato.  Lam.  Itluttr.  Gêner,  vol.  t. 
P8. 174.  H".  144. 

sptrmacoce  foVtis  parvis ^  ovatis  ,  ltinh0*  AuU. 
Ctiun.  vol.  I.  pag.  58.  tab.  20.  fig.  3. 

Sptmucoee  (  prodrata  )  ,  giaira ,  foliis  fubfi0i- 
iai ,  tUipticit ,  acutis  ;  fionbus  vtnicîUati*  ,  tau/e 

p  ofirato.  WilldM.  Spec  Plant,  vol.  i.  pg.  ^70. 

0*.  6, 

Ses  tiges  font  glabres ,  herbacées ,  eitu^ucs  lùr 
Il  terre,  ranieufes,  qii.idraiigulaires  ;  les  rameaux 
0;'>potés,  forçant  de  l'ailTclle  des  feuilles.  Celks- 
a  font  prefque  feAlles,  oppcfées ,  liffes,  ovales , 
entières  à  leur  contour ,  prefqu'elliptiques ,  rétré- 
cies  en  pointe  à  leur  bafe,  aiguës  à  leur  fommet^ 
de  couleur  verte.  Les  fleurs  fisot  fort  petites, 
verticillées,  axillaires. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane»  fur  le  bord 
des  rivières. 

16.  Sp£RMACOC££  radicante.  Spcrmaeote  ratU- 
téMs.  AuU. 

Spermûcoct  foliis  Unctolato  -  oblongis  ^  glabris  ; 
umUtus  ramofis  >  profiratis  ,  ad  nados  radicantibus. 
Lam.  llluflr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  174.11°.  144;. 

Sftrmatou foSit  tanetoUnt,  iKUtis  ifionius  par- 
tit. Aubl.  Guian.  vol.  1.  pag;  jZ,  ob.  M.  lig.  4. 

Spermjcact  (radîcans)  ,  pldèra  ,  folUi  fu^frlfili- 
ktts ,  iunceolatit  i  foribiu  vemciilatis  f  cauU  procum- 

êmt,  MdieMte,  WiUdi  Spec  Piaat.  vol.  i.  p^. 
§70.  n:  7*  .  ' 

Cette  efpèce  eft  tout-à  fait  rampante,  diftinpu'^f:' 
pirhs  racines  fibreufesqui  croUlent  à  chacun  des 
nœuds  de  la  tige.  Ses  racines  font  vivaces,  com- 
pofées  de  fibres  grêles  peine  rameufesi  les  tiges 
quidrangulaires ,  munies  de  rameaux  alternes  , 
axiibires,  couchas,  l  ts  feuilles  font  pr^fq  ie  f;('- 
fiies  «  oppoféfSj  étroites  j  Jancéotées  ,  alongécs  y 
ttèt-enoèies  >  un  peur  létrédes ,  glabres  à  leurs 
deux  faces ,  r  édîncrement  aiguës  à  leur  fommct. 
Les  fieuts  lonc  tr^s- petites  ^  axillaites  »  verti- 
dllées. 

Cette  efpèce  croît  fur  les  bords  de  la  rivière 
4'0npn>  dans  la  Gniane.  {^Dcfinpt,  txJbàL ) 
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I7.S2>E]UCACOC££  ùiét.Spermacoteatata.  Aubl. 

Spermacoct  eaulibus  &  ramulis  radicaatiius  ifoUis 
ovatis ,  fiJ}ft0i^  ijloribiu  (AruUis  ,  tÊnmktêédÈÊS, 
Aubl.  Gniao.  voL  y  pag.  60.  nb.  ti.  fig.  7. 

Spermacoct  (  alata  ) ,  gUhra ,  faliis  ovatis ,  fummis 
J^iius  !  /iortbui  ttrminatibus  ,6apuaiis  i  cauie  tetror 

fono,  aiaw ,  r^pmt,  WiUd(w.5pec.  Planc  vol.  u 
pag.jâ9.D<.4. 

Cette  plante  poulTe  dfs  tiges  étendues  fur  la 
furface  de  b  terre,  quadraiigutairest  articulées  ; 
chaque  angle  bordé  d'une  membrane  courte  « 
en  furme  d'aile.  Les  aiticuîatîons  produifent  dd 
petites  racines  grêles  &  fibreufiS.  Ixs  rameaux 
font  axillaires,  oppofés}  les  feuilles  fcHîles,  oppo- 
fies  ;  les  inférieures  un  peu  pétioléeSj  ovales, 
élargies ,  moites ,  Hfles  i  leurs  deux  faces ,  très* 
entières  i  leurs  bords  ,  aiguës ,  prcff^u'acuminées 
à  leur  Commet  i  les  fupérieurcs  élargies  &  pielque 
en  cœur  i  leur  bafe. 

Les  fleurs  naiflcnt  à  l'extrémité  des  rameaux, 
entre  deux  feuilLs  oppofées.  Leur  calice  elt  à 
quatre  divilions  étroites ,  aiguës  i  la  corolle  bleue, 
jflez  grande  i  le  tube  court  ;  le  limbe  divifé  en 

auaere  lobes  égaux ,  obtus  ;  les  étimints  au  nombre 
e  quatre ,  fituées  entre  les  divifions  de  la  corolle, 
deux  i  rentrée  du  tube  ,  de ;>\'  plus  courtes  Au  îi 
partie  moyenne  &  interne  du  tube-  L'ovaire  eil 
inférieur,  futmonté  d'un  ftyle  qui  s'élève  au  milieu 
de  quatre  petits  corps  glanduleux.  Il  elt  grêle.  & 
fe'termîne  par  ieuir  longs  (ligmates.  Le  fruit  fe 
diviib  en  à&tx  cftpfulea  monofpermes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane^  fur  le  boc4 
de  h  rivière  d'Arouta.  {^AubL) 

1 8 .  Si>r  R  M  A  c  o  CF.  E  i  tige  hettgone*  4Nnn«oM 

hatangulatu.  Aubl. 

Spermacoct  fotiiî  ovatis  ,  peùoiacis;  cauie  fltxuopi, 

hfXii/^uUriifioribus  urmiaûlUa$.  Lam.  lU.  Gêner* 
vol.  I.  pag.  275.  n".  1446. 

Spermacoct  eaule  fiexuofo  i  foliis  ovato-actais  ,  pe^'^ 
thtatis  i  fivribm  umdHau^,  AttU.  Gutao.  vol. 
pag.  6i,  tab.  xa.  fig.  8. 

Sptrmacoce  (hexagona)  ,  -  '^  '^  a  ,  foliis  ovatit , 
pdiolatis  f  fioribus  termituiitous  ;  cauie  profirain  , 

ntxagonOt  WtUd.  Spee.  Plant.  voL  1.  pag.  569. 

n'.  5. 

Il  extile  des  rapports  entre  cette  plante  &  le  . 
frtrmaeoeeâiauiéneBn  ditfère  p.irfes  liges  ilexueu- 

fes  ,  foiblis  ,  ron  bantes ,  à  fix  amples  ;  par  fes 
feuilles  plus  courtes  >  moirts  uigues  ,  médiocre- 
ment  pétiotées ,  ovales  ,  gLbres  à.  leurs  deux 
CCS.  Les  fl.uis  font  fituées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux; la  corolle  eft  petite,  de  couleur  bleue, 
renffimir.t  qnatte  ecanrnts  lîtuics  à  l'eDtree  dlk 

cube  &  au  delTous  de  li:s  diviâons. 
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Cette  plante  fe  rencontre  à  Cjyenne,  fur  le 
bord  des  niifl^aux.  (  Dtfir^f.  at  AM,  ) 

19.  SpERMACociE  à  corymbes.  Sptrmacou  co- 
tymbofa,  Liim. 

Spermacoct  protumhens  ,  fv't'iis  lintarihiu  ;  lorym- 
his  iauraùbui  ,  ftduaculAttt,  Linn.  Spcc.  Fianc 
edic.  2.  pag.  149.  —  Lan.  llloftr.  Gcaer*  vol.  i. 

pag.  17$.  n".  1447. 

Sptrmacou  {pxocyxmhexii) .  Syft.  veget.  p.  124. 
«»Will.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  575.  n'.  19. 

Sej  liges  fo:u  foibles,  herbacées,  anguleufes, 
diffures  ,  Liu'itees  en  rameaux,  couchées,  étalées, 

Enrnies  de  teuillesoppofées,  linéa'res ,  léfléchits. 
,es  fleurs  font  difpofécs  en  corymbes  latéraux , 
pédoncules,  oppofes,  hjrnunt  des  f^fclcules  pref- 
qu'cn  une  ombelle  ficnole,  garnie  d'un  involucre  à 
phifieurs  folioles  plus  longues  que  l'ombdle.  Les 
etamines  (bot  faiiOantes  i.  plus  longues  que  la  co- 
rolle. 

Cette  plante  fe  rentontie  dans  les  indes.  (  DtJ- 
€r^,ex  LoM.) 

2a  Spermacocéb  de  Sumair^.  Sftrmaeoce /u» 

matrtnjîs,  Reti. 

Spermacoce  kifpida  ^  fbliis  lancfofAth  :  crr'.'rihis 
termiaaitfius ,  dichotomis,  Ktti..  Falcicui.4.  n**.  û8. 
— Lam.  llluftr*  Gêner.  voU  1.  p.  175.  n*.  1448. 

Ses  tiges  font  herbacées,  à  Quatre  faces,  to- 
menteufts  ,  aiticulées  ;  les  articulations  diflantes  ; 
les  rameaux  oppofes  ,  garnis  de  f  uilles  pétiol-ies  , 
nppnfcts  ,  ianciolees ,  très  entières  ,  hifpides , 
munies  en  deilous  de  nervures  comemeufes.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  corymbes  terminaux,  com> 
pcfés  de  petites  grappes  dichoiomes.  Les  calices 
(ont  fort  petits,  à  quatre  dents;  la  corolle  en  tn- 
tonooir  i  les  caprules  i  deax  loges ,  couronnées 
par  les  quatre  dents  calïcinaUs  j  Ac  contenant 
ceux  fefiiences. 

Ceice  plante  crok  i  Sanatrai  (  Dtfcript.  ex 
21.  Spermacocéb  fpinnleure.  SftmMee  fpi- 

nulofa.  Linn. 

Spirmacoce  f  ^ruiicofa  ,filiis  linearitus  ,  fpinulis 
ciliaùs.  linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  148,  — 
Svjrtx.  Obf-rv.  Dotan.  pag.  4J.— >  Lia.  Itlnftr. 
Gêner,  vol  1.  pag.  275.11*.  1449. 

Sptrrr.acoie frutUofum.  Loffl.  It-.r.  ÎOI. 
Sptrmacoce  ertHa  ,  ftmpltx  ,  foliis  lanctoiatis , 

Brovn,  Jam.  14 1.  n*.  i. 

Ses  tiges  font  droites ,  dures  ^  prefaue  ligneu-, 
fes  j  rameafvS  à  leur  bafe ,  fiinples  à  leur  partie 
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fapérieore  ;  les  rameaux  diffus >  les  feuilles  oppo* 
fees ,  linéaires ,  approchantes  de  cdks  du  foauh 

rin  ,  plus  loagues  que  le?  entre-nocuHs  ,  marquées 
de  nervures  firiees  ubnquenunt,  ^.irnies  a  Uuts 
bords  de  petites  épines  très-courtes  &  très  fi'  it  s , 
en  forme  de  cils.  Les  âeuis  font  diipofécs  »  da(4 
l'atdelle  des  feuilles  ,  en  Tertieillet  ISches  *  fef> 
files.  La  corolle  eft  blanche. 

Cette  plante  croît  dans  ks  confiées  chaudes 

de  l'Amérique. 

aa.  Spirmacoc&s  du  Pérou.  Sptmuutetftnt' 
vÎMu,  Rttiz  &  Pav. 

SpermMOU  foUii  Unttolatù ,  ittrvofis  j  flkâth  / 
for*  ditkoimM'eûfymàefis  ,  ttrmimalitus, 

iofj.  Roia  8e  Fa?.  Flor.  peruv. 

vol.  1 .  pag.  60.  ub.  91. 

Plante  prefque  ligneufe ,  dont  les  tiges  font 
droites ,  nautes  de  deux  pieds  ,  cylindriqnts , 
brunes,  rameule'i  ;  !f<;  Tameiux  altern-s  ,  retn- 
gones  ,  garnis  de  teuilles  oppofées,  lanLeoitei, 
conniventes  à  leur  bafe  ,  pliflTées ,  nerveufes  ,  re- 
levées ,  tiès-entiètcs*  glabres  i  leurs  de  os  faces , 
luifantes  en  defltit,  munie»  de  ftipules  vaginales , 
courtes,  dont  les  hormis  font  furmnntés  de  lonps 
cils  droits,  roides,  fubulés.  Les  fleurs  font  di(- 
pofëea  en  corjnnbes  teiminaux  >  dtchocomes. 

Cette  elpècé  crok  dans  les  montagnes  du  Pé- 
rou ,  où  elfe  fleurit  pendant  les  mois  de  juillet  U 
d'août.  T)  (  Dtfcript.  tx  Ruii  Ù  Pav.  ) 

2).  Si>BRMACOCÉE  redieit6e.  Sptrmaeecs  offuf 
gens.  Ruix  de  Par.  ' 

Sptrmacoce  foliis  lanctolasis  ,  iineatis  ,  mêfjgtv 
fcjf-r;,  ;  verticitlis  parvis.  RttU  &  Fav.  Flot.  pClllv; 
vui.  i.  pag.  60.  tab.  9Z. 

H  s"é!ève  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges  re- 
drelTées ,  purpurines ,  hautes  d'urt  pied  &  demi  » 
rameufes ,  tétragones ,  rudes  fur  leurs  angle*  ^  gar> 
nies  de  feuilles  fcdiles,  oppofées ,  conniventes  ï 
leur  bafe,  ovales-lancéolées^  très- entières,  luJes 
à  leurs  bords ,  munies  de  ftipules  vaginales  &  ci- 
liées. Les  fleurs  font  fefliles,  aiîllaires ,  venicil- 
lées ,  petites ,  affez  nombreufes }  leur  calice  H  ? 
couleur  purpurine  \  la  corolle  d'un  blanc  teii^t  de 
pourpre  { lesfiemeiices  noires,  ovales ,  rénécksi 
leur  bafe. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Ltou  au 
Pérou,  dans  les  lieui  iocultesMEIle  fient»  loaw 
l'année.  ^  ( Defiript.  lbtii  &  P«v. ) 

24.  SperuâcocIb  gtéte.  %mucM<  fraafir, 
Ruiz  &  Pav. 

Spermatoet  fjUArm  ,  fetiîa  UtÊet»iMÙ,  tmp^iii 
ramh  ia/triori&u  ofpofiiSffufmorihuiidioumîri 
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vt-ticsllit  minimis,  Fior.  peruv.  vol.  1.  pag.  6\, 
11b.91.lig.  1* 

Plante  g'abre ,  herbacés,  hr.-.ite  d'environ  un 
^emi-piedj  dont  les  racines  font  fibreufes }  Its  ti- 
ges drones,  foittstres  ,  grêles,  tétragones,  ra- 
rwuffS!  les  rameaux  inférieurs  oppofés  j  lr$  lup  - 
rttars  dichotomes.  inégaux  ,  à  quatre  h^tit 
nii de  feuilles  connivences,  opp'ofecs,  étroites, 
lancéolées,  très-cr.tières,  ruies  a  leurs  bords ,  tra- 
veifées  par  des  veines  alternes ,  latérales  ,  munies 
de  Hipules  vaginales  ,  cih'ets.  Les  fleurs  fort 
axiilaires,  felElcs»  veriicitlees,  fçrt  petites  i  la 
cMotte  Manche  »  tes  capfules  9t  les  caUc»  lé- 
gèrement hifpidcs. 

rc're  plante  croît  au  Pcrnu  ,  Tlst  !?  reVCIS  des 
Bioritagnes.  Ç^DtJliipt.  ex  Hmi^  6"  i'uv.) 

15.  Spermacocée  veniciltée*  Sptnnâeoet  vtr- 
ittiîasM.  Lion. 

Sy*rm«cûee  g/akra,  fàBis  ùmetotatis,  vtnitiUis 

{lûhofs  cap:tMÎfq  i€.  Miil.  Dlâ.  n".  1.  —  Swartt , 
Obierv.  Bot.  pag.  44.  — Willd.  Spec.  Flaoc.  vol.  1 . 
pag.  J70.  n».  9, 

Sptfntjcoce  gt^/m»  JhminUas  fXMtfiAm*  Lion. 
Spec.  Plant,  edit.  i.  pag.  102. 

Sptrmacose  vtnicil/is  gioiojû.  Dillen ,  Eltham. 
pag.  569.  tab.  277.  fig.  }58.  —  Hort.  CÙff.  3 j. 

Sptrmaeotefruti'cu/o/a  «tfue  ramofa  ^  folUs  tintari- 
,  foribiu  top^pMtit  Mi  élàs,  Blowo,  Jaui.  pag. 

141.  fi'*.  4. 

Scaitoja  jamaietHS* ,  hjg^faU»»  Plnk.  Airaag. 
pag.  ))6.  cab.  58.  ng.  6, 

Pu'egiam  frut'uoftim  ercBum  ,  verticiUu diltfi^nth. 
Sioan,Jam.  64.  Hilt.  i.  pag.  17O. 

Cette  plante  a  la  forme  d'un  petit  arbriiTeau. 
Ses  tiges  font  ligneafei  «  grUcs,  hautes  de  dtux 
i  trois  pieds,  tétragones,  glabres,  i  peine  hérif- 
fées  fur  leurs  angl:  s ,  rameufes  1  les  rameam  éta- 
lés ,  la  phip-irt  oppoles  ,  de  couleur  cendrée  ,  gar- 
nis de  feuilles  oppofées,  médiocrement  pett<ile«:s-, 
les  inférieures  diRances;  les  fupérieurcs  fauyint 
rapprochées, prefque  verticillées  j  d'autres  feniil-.s 
fouvent  plus  petites  dans  leurs  ditlelles  y  linéairts- 
lancéoléet,  aflez  Temblables  à  celles  de  l'hydope  . 
glabres«  vertes  ileur  face  Topérieure^  un  peu  plus 
pâles  en  deflbas ,  aigués  1  leur  fommei ,  rétrécies 
i  1  ir  b  .fe  ,  marquées  en  deffous  de  nervures  peu 
fetidbles,  garnies  à  leur  bafe  de  Aipules  couites , 
lenmoéet  à  leur  fymmt  pir  plufieuis  lilett  Cé- 
tacés. 

Les  flj'urs  font  la  plupart  terminales ,  ramaflTées 
dam  l'aifTelle  des  feuilles  ,  en  gros  paquets  Verti- 
cilîes,  globuleux  ,  amplexica-.iles ,  ft-fliles  ou  qiiel- 

Ïoefpis  légéremen:  pédonculés ,  épais ,  ferrés»  ces 
eiui  font  pences.  La coiotteeftblancbe^en forme 
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d'entnnnoir}  le  lin  be  dcccupé  en  quatre  Uhss 
ouverts  i  les  eian'iines  p!us  longues  que  le  tube  de 
ia  c^ulle  i  ks  capiuUs  i  deux  loge>,  â  deux  fe« 
memp.  (^uand  cttte  plante  eft  en  ^un>  elle  ré- 
pand une  od«iir  qui  approche  di  celle  dumélilot. 

Cette  efpèie  ctoît  i^ins  h  Jimpjquc     en  Afri- 
que. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Fatis. 
(K.v.) 

z6.  Si'snM.AcocÉE  a  fleurs  en  tere.  Spermacae 
câpitMtk,  Rttiz  jlr  Pav. 

Srtrmacoci  fcL\s  liinccoIjiU  ,  i  cr/icHHs  ^î'  hofii, 

Rui7.  &  Pav.  rior.  peruv.  vol.  1.  pag.  61.  cab.  ^i. 
lig.B.  . 

Sts  liges  fontligneufes,  couchées,  nombreufi^, 
cylindriques ,  divifées  en  rameaux  redrelles ,  tc- 
tragones,  velu«  ,  de  couleur  purpurine,  garais  de 

feuilles  fflTitt:?,  cfjm.iventes ,  Icncéotèes ,  tiès-en- 
tières,  rudes  à  leurs  bords,  plifîees,  fttiets,  glabres 
à  leur«  dtux  fices,  horizontales  ,  puis  rabattues; 
celles  du  fommet  quaternt'es ,  dont  d-  ux  oppofé€$, 
plus  courtes  5  cell'  s  du  bas  quelquefois  verticif» 
jets,  piriiiLS  de  ftipules  vjginales  ,  funiT'ntces  d* 
de  lor  ^"!  c:!s  un  peu  cpjilfis  à  leur  lonniet. 

Les  fleurs  font  réunies  en  téte,  verticillées,  fef- 
files,  nombreulés ,  axillaires.  La  corolle  eft  b  jn- 
che  i  les  étamines  aclTi  l^m'ii-s  qne  le  tubo  ;  'es 
anthères  inclinées,  un  pe-j  violettes j  le  iHi^m-te 
capité ,  un  peu  échancré }  les  femer.ces  folitaires  , 
jaunâtres,  liilonécs ,  convexes  d'un  côté. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Pérou,  fur  le  re- 
vers des  Tr>00ragnes.  F. le  flîi;rit  dcpui^  le  mois 
d  août  jufquc  d;u|» celui  d'oâobre.  i>  {Deferift, 
ex  /tai  J  &  Pav.  ) 

1-r .  SrrRMACocÉfi  à  feuille»  de  lin.  Sptrmawe» 

Spermaeoct  fotiit  Hnetri-^Unet^th  ,  v  Uofts ,  le 
viius  ;  fumm:s  qud«rr.ii  ,  jloti^M  VtTiitiiliSt  i  .  /.'.j- 
miaitus  txfctUi.  Vahl„Eglog.  f.  pag.  8.  — WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  57).  n*.  iH, 

On  diftingue  cette  efpice  du  J^em4<roccyf  -K?i/  à 
Tes  re<  itK  s  &  à  fes  tiges  velues  ,  ùiiû  qu'à  fes 
ilipuUs  beaucoup  plus  grandes. 

Ses  tiges  font  herbacées,  léttagoties,  im  peu 

velut  s ,  particulièrement  fur  leurs  angle»;  j  de  cou- 
leur cendrée  i  leur  fommet ,  garnies  de  feuilles 
médiocrement  pétiolées  ,  onguiculées  >  U  s  fupé* 
rieurts  i  peine  longues  d'un  pouce,  linéaire* , 
lancéolées,  aiguës  à  leurs  ceux  extrémités  ,  ludfs 
i  letirs  bords  ,  velues  1  leurs  deux  f-ict  s  ,  à  peine 
nerveufes  ,  vertes  en  deiTus ,  un  peu  pàles^  en 
delTons ,  an  nombre  de  quatre  fous  le  vetticiRe 
tcrn  i  :  !  ;  Jeux  plus  pttitcs  dans  chaque  aiffelle. 
Les  iUpules  font  membraneuses,  à  découpures  td- 
tacées.  • 
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Le»  fteoi»  tant  iionibt«iift« ,  vertIciMëe»  ,  iifi 

pesi  pln^  Inng  ies  que  1.-$  Oipiiles  ;  h  verticiUe  ter- 
minal elt  globuleux  ,  un  peu  plus  grand  Q^les 
autres.  Les  calices  lont  velitt,  4e- couleflPKn- 
jirée }  les  éumines  plus  Utn^wn  qneU  corolle  { 
les  anchères  bleiûucs. 

C«te  plante  croit  i  Cayenne.  (  Dtfcrîpt.  ex 

ruUm  y 

18.  Sf>£RMAcocifi  1  rttMtvx  îutèt*  Spvma- 
99etftriUa.  Linn.  f. 

Spermacoce  foliîs  lintari'lanctohth  ,  tiiuatis. 
Vm.  f.  Suppl.  p^,  lio.  —  Wilia,  Spcc.  Plant. 
V*»I.  I.  pif.  f II*.  17, 

Crjiéofonitm  amboimeam ^  MÔUtf.  RlMnph.  An 
boio.  vol.  6.  pag.  ij. 

Coft  une  plante  bafle,  petite,  haute  d'environ 
un  demi»  pied  ^  dont  les  tiges  font  herbjcëes , 
roiJjs  ,  técragones  ,  rudes  fur  leurs  angles,  mu- 
nies de  rameaux  rapprochés  ,  ferrés  ,  aliemes , 
plus  courts  que  les  tiges,  garnis <le  fettilles  oppo- 
lées,  i  peine  pétiolées  ,  étroites ,  îiiicéolces  ,  un 
peu  rudes  au  touchsr,  prtf*^ue  Iinéaiies  ,  enve- 
loppées a  leur  bjfe  par  une  ftipuîe  membraneufe , 
cillée  à  fes  bords.  Lesflcursfont  fefliles,axillaires, 
dirporées  en  vomiciltes  étroits.  La  corolle  elt 
blanche. 

Certe  plante  croît  datlt  les  îodet 

(  Dtjcnpc.  ex  Lina.f.  ) 

19-  SraRMACOcÉB  fobfe.  SftnmMoeê  fetir», 

\V  lilj. 

Spermacoce  foUis  fubrotundis  eauUqut  hifpido- 
'J""^"*  verticiliaiU  ,  PammOut  etfinis. 
Willd.  ijpec.  Plant,  vol.  i.  pag.  jyt,  ij. 

T^fdaveL  Rbeed-  Makb.  vol.  y.  pa^.  149W  ùb. 
Te»?  mata. 

Cette  efpèce  fe  diflinpiie  aifément  de  coures  les 
mitres  nir  Tes  petites  feuilles  prefqu'orbiculairt s 
très-obtufes.  Ses  tiges  forteni  plufieurs  enfemble 
des  mêmes  rachiesî  elles  font  fimples  ou  niédio- 
crcmeet  rameofes,  diPTufcs .  c|nadranpulaires,  rudes 
au  toucher  ,  garnies  de  feuilles  oppofées,  rudes 
à  leurs  deux  faces ,  hifpides.  Les  lenn  font  dif- 
-pelëH  par  verticilles  dans  l'aiiïelle  des  feuilles.  La 
corolle  eft  grande  ,  en  forme  d'entonnoir,  trois 
fois  pins  longue  que  le  calice  ;  leS'étattâlflS  iàjl* 
Jantes  hors  du  tube  Ae  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  V. 
•(  Defenft,  «»  WiUà.  )  ^ 

\o.  Spkrmacocee  velue.  Spermacoc*  viUofa, 
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lUlts  ,  pukefceati^s  ,  fmmmis  ^ua ternis  itfriinvv^ 
tieiHatU ,  jhmiiiiiiu  iiuh^U,  ivait» ,  Prodr.  29. 

Cette  efpèce  a  fes  tiges  (impies  ou  i  peine  n- 
Dicufes  ,  quadrangulaires  ,  velues  ,  garnies  de 
feuilles  oppofèes ,  ovales  -  lancéolées ,  entières 
pubefcentes;  les  r'j  jir.LS  Aipérieures  quatetnéw! 
Les  fleurs  font  ditoofécs  pat  verticîlle»  dam  fàf- 
felie  des  teuillesi  les  écaounes  renfeméet  damla 
tube  de  la  corolle.  • 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque.  Q 

)i.  SrERM.\cocÉE  denticuye.  Sfemâepttfir'^ 

ruhta.  Paliir.  Beauv. 

Spermacoce  foiùs  cvatù  ,  marginiiia  fimltm , 
fub  fpinojis  i  nervis  nteliis ;  forÎMuaitiUarÙat^vtf- 
ndUatiêi  tàule  fubereSo ,  firiato,  (N.) 

Spermacoce ftrruU  ta.  Palift  BeaUV.  FlOT.  d'OvMk 

4*.  hv.  pag.  59.  tab.  35. 

Ses  tiges  font  prefque  droites  ,  tétragooes, 
priées  ,  garnies  de  feuilles  médiocrement  pétie- 
lées,  ovales  ,  longues  d'environ  un  pouce  ,  fine- 
ment denticulées  en  dents  de  fcie,  &  comme  fpi» 
ne u Tes  à  leur  contour  ,  un  peu  aiguës  à  leor  fom- 
met ,  rétrécies  en  pointe  i  leur  bafe ,  munies  de 
plufieurs  nervures  rougejittes  ,  latérales ,  parai- 
leles ,  dirigées  vers  le  fomme?  if.  s  feuilles ,  dont 
U  furUce  inférieure  eft  munie  de  points  enfoncés, 
placés  irréguUérement ,  &  qui  produifënt  de  pe- 
tites éouncnces  à  la  face  fuperieure.  Les  flipuW 
font  droites,  fubulées  ,  &  entourent  les  tiges. 

Les  fleurs  fone  ftffiles,  difpofées  par  verticilles 
dans  l'ainelle  des  feuilles  j  les  calices  à  quatre di- 
vihons  aiguës,  légèrement  ciliées  }  le  limbe  de  la 
corolle  à  quatre  découpures  linéaires,  lancéolées, 
obtufes  }  les  étamines  à  peine  de  la  longueur  de 
la  corolle  j  le  llyle  droit ,  faillant  ;  le  ftigoote  ca- 
pité,  preiqu'à  deux  lobes.  Le  fruit  eft  nnecap» 
fuie  glabre ,  ovale  «  couronnée  par  les  denncw* 
cuiales»  les  (ènfences  un  peu  téoifortnes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Falilfiitda 

Beauvoir,  en  Afriqu  e  dans  le  royaume  d'(Hraie« 
aux  enviions  de  i  ctablilî'ement  français. 

*■  Ejjfèett  Momt  eoinnu, 

*  Spermacoce  (  flexuofa  )  ,  eau/e  fexuofo  ,  gmt" 
ctUisJttofijiftiiit  t>vatO'UuK«oiads  ,  eraSs,  Lov* 
Flor.  cochin.  pag.  100. 

*  Spêmaeoet  (  fmideat  > ,  eaulè  wtlukUi frUt 

ht  'fotuniis  ,  jcuminaiis  ,  dcki/itus.  Sloan  ,  Jani. 
HiU.  1.  pag,  7;.  tab.  i8.  %.  4.  —  Gu»ftl. 
Nat.vol.  t.pas.X)4. 

*  Spermacoce  (  havCOenfis)  ,  pmkt4k  ,  MMil 
fptno^.  GowUSyll.  Nat.  voL  a.  pag.  U4.  —  Jactt 
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•  Sperwutoet  (  ocymoMet  ) ,  glaifra ,  fotiit  «va- 
ùi,  aatmimii*,  Burni.  Flor.  ind.  ub.  1 3 .  figi  l« 

*  SptrtMtoce  rubra.  Hort.  Parif.  &  Jacq. 

Cmm  éàfctikn  efpice  a  été  cultivée  au  Jardin 
FImms  d«  •Paris  ,  citée  de  Jacquio.  Elle  ne 

SPHAIGNE.  Spkagnum.  Genre  de  pbntes  aco- 
tj^édoties,  de  h  hm:lle  des  mouires ,  tjui  a  des 
Rapports  avec  les  buxijumia  &  les  phajcum  »  qui 
(ampreiid  des  herbes  h  plupart  nûrécageafes , 

nmifiées,  aflez  grandes  &  d'un  vert-ghuque, 
<iont  la  Fruditication  eA  monoïque*  latérale  & 
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Le  caraâère  eflentid  4e  es  genre  cil  il'avoir  : 

Des  fleurs  monoùjuej  ;  une  capfale  médiocrement 
pidoacûiée^  latiraU  ou  terminait ,  point  cuiée  à  /on 
orifict  i  un  ofmiiU  eotivfxe  ,  qui  tittu  iiem  dt  t«^  , 

O'r-fcrvaiions .  Je  crois  avoir  déjà  remarqué  que 
depuis  la  publication  des  premiers  volumes  de 
cet  ouvrage  >  il  avoit  été  fni  de  grands  dian^e- 
mens  dans  les  diffÉrens  genres  de  la  crj'ptogamie  j 
que ,  d'après  de  nombreufes  obrervaiions,  tous  les 
anciens  genres  établît  par  Linné  avoient  été  ré- 
formés en  partie ,  un  grand  nombre  d'autres  créés 
fur  ces  anciens  ou  fur  des  efpèces  nouvellement 
découvertes,  ou  d'après  des  obfervations  plus 
éccndacs  j  mais  coouse  le  plus  grand  nombre  des 

1E»nres  de  Linné  ont  déjà  été  préfencéf  dans  toute 
eur  e'cendue  ,  nous  fommes  forcés  de  fuivre  la 
ouichs  établie  d'abord  par  Linné*  Se  de  nous  en 
tenir  aui  genres  qnll  a  prélcncés. 

Ces  plantes  ont  des  fleurs  monoïques  OU  dioî- 
^s.  Les  âeats  mâles,  en  forme  de  téte  de  clou , 
occupent  ta  fommîté  des  rameaux  fopériettfs.  Les 

fleuri  femelles  font  Htaéesâ  l'extrëmiré des  tiges, 
au  milieu  des  rameaux ,  quelquefois  dans  leurs 
a^Ues  ;  elles  produifent  des  capfules  ou  des 
Unes,  dont  les  unes  font  latérales,  axiliaircs;  les 
antres  terminales ,  plus  ou  moins  pédonculées  , 
globukufes  ou  ovales  ,  dont  les  bords  ou  le  pé- 
riSome  font  nos,  point  ciliés >  recouverts  d'un 
opercule  bombé ,  qui  tient  Ken  de  tmSk  >  qui  fe 
rompt  en  travers  «  &  dont  fo u vent  les  débns  en- 
tourent la  bafe  de  la  capfule. 

Oiiftrvatiaas.  Les  fphaignes  tiennent  une  place 
trien  iinportantc  dans  l'éconorriie  de  h  nature  ; 
elles  occtipent  de  très-vaftes  efpaces  dans  les  marais 
fhgnans  des  Prandes  forêts  &  des  montagnes  ;  elles 
»*y  convertiflent  en  une  tombe  fibre  nr-  ,  o  ui  rein- 
place*  dans  plufieurs  contrées,  le  bois  de  chauf- 
fage. Lear  végétation  rapide  8r  aboodame  e«- 
haufle  infenfiblement  le  terrjtn  ,  8f  \e  convertit  à 
ta  longue  en  un  loi  fufceptible  de  culture.  Comme 
Cette  nonOé  «il  douce ,  tttn  Toupie  «fam  piqnensi 


fans  aTpérités ,  prefque  cotoneufe  &  chaude ytet 

ft:niri:es  înpponcs  en  gariiiflent  le  berceau  de  Ictjrs 
enbris  ;  tile  entretient  leur  chaleur ,  abforbe  leurs 
urines  «  &  peut  Al  renouveler  firéqiiennnent  tt 
fans  Irais. 

EspicBS. 
I.  SrnAioKE  l  hrges  feuilles.  5>&tff)MMi  taii- 

folium.  Hcdv.  ' 
Sphagntim  ramit  tUjitxis  ,foliit  laûoribut,  ovaiis, 

Spkcgnum  (paluftrejVar-  <)  ,  rjmitd^txis,tMn, 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  i  569.  n*.  1.  —  Flor.  !app. 
41  j.  —  Flor.  fuec.  S64.  939.  —  Reyg.Ged.  1.  p»g. 
IJ9.  —  WeifT.  flryptog,  pag.  2î^.  —  Leers,  Ikr» 
born.  u°.  806.  —  Pollich.  Pal.  n*.  971.  —  Dxrr. 
Naif.  jio.  —  <Bier.  Flor.  d8n.tab.  474.  —>  Lam. 
Ulidlr.  Gêner,  tab.  872. 

Sp'iJ^nu'n  ramit  Jeflexis  ,  pa^urcufh  rcrminalihut, 
cafjuiit  Juiroiuttdis.  Scop.  Carn.  eojt.  1.  pag.  161. 
n*.  a.<~edic.  x,  1*'.  1184. 

Sphûgnum  ceuliferum  ,  nmis  t€mii»S ,  ftlldÊilu, 

Haller,  Helv.  n°.  1714. 

Sphagaum  cauUftrum ,  ramcfum  ^  palu^ ^  moUeg 
candica-s,  reflexii  ramutis  ,  fiUU* lMiotAlU*yUÙlttt 
Enum.  Helv.  pag.  9Z.  n^.  l. 

Hypaum  (  Cttbile  ),  rami»  imumiiim,  defiexh; 
primoniaiihus  {jAroiuMUs ,  ttimt/ÊoSiat  cor.gijin. 
Neck.Meth.  iS8.li*.4f. 

Sfhagnum  paluftrtt  molle  ,dtftexum  i  fquamit  eym^ 
hiformibus.  Dill.  Miifc  pJf;.  140.  tab.  51.  fig.  i. 

Mu/eus  pfilufiris ,  in  encetis  nu/cens.  Pluk.  PhfC. 
loi.  Bg.  1.^  Vain.  Parif.  1  $9.  tab.  1|.  fig. 

Mufcus  fquamofuj  ,  pali.ffis  .  caaiÛMU ^  omt/ifim. 

mus.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  5  ^4. 

SpJiagnura  eymbifotium,  Hedv.  Fufld.  I.  tab.  I. 
fig.  9.  —  II.  tab. }.  Jig.  I..      .  . 

S^u^fmm  titK^Uùtm»  Hbffn.  Genn.  t.  p.  xi. 

S^agfum  IttifoSmn,  Heàw,  Spec  17. 

Sphagnum  (  vulgare  ),  r^mul's  rerctiSus ,  defitxttj 
fotiis  brtvi'OVàliim  »  obtuSuJculis ^  concaviorihiu g 
perigoniat^iu  ottaft.  Mien.  Flor*  boreaL  Amer.' 
vol.>,peg.i85. . 

Cette  plante  eft  d'un  vert-gUuque,  blanchâtre 
ou  un  peu  rougeâtre}  elle  poulTe  des  tiges  ferrées^ 
fafciciuées»  fouvent  longues  d'un  pied  ou  deux 
pieds  &  plus»  garnies,  furtout  à  leur  fommet,  de 
rameaux  grêles,  très-nombreux ,  fafcicutésj  pref» 
que  paniculés ,  faciS  confii^ance  ,  fe  brifant  tvis* 
fjci'ement,  fouvent  recourbés  à  leur  extrémité, 
lormant  au  fommct  des  tiges  un  paqut  t  denfe  ou 
une  liBVie  de  téte  épaifie»  «jiielqiiefbis  d'un  rouge- 
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vif,  ou  un  petit  corymbe  lorfqu'ils  s'étaient.  Les 
feuilles  font  imbriquées ,  concave»,  memliraneu- 
fss,  un  peu  eUreics ,  prefqu'obrufes,  fans  ner- 
vures fenlîblis,  molles ,  tendres  6c  fouples  lorf- 
<)u'elU*$  foiK  jeunes  ou  gararuies  de  l'air.i  féches« 
Calfancrs ,  membransufcs  quand  elles  font  Irappées 
par  l'air  ou  dcUecbées. 

Les  fleurs  fortent,  à  l'extrémité  des  uges,  du 
centre  du  corymbe  que  forment  les  rameaux  fu- 

pL'ricius.  Leur  pé.loucule  ell  court,  blanchâtre, 
reiitie  en  bourrelet  â  Ton  fominet  ;  il  fupporte  une 
«rfule  rpl]érique,  droite,  bnue  à  l  époquede  la 
maturité. 

C^tre  nljnte  ed  très- comuune  dans  les  pré<i 
humiez,  Iirv  aurais,  los  folFés ,  furtout  dim  les 
graudes  forêts  ,  là  où  fe  forme  la  toutbe.  Elle 
occupe  foufenc  un  gtand  efpace  de  terrain ,  & 
iarme  des  gazoas  tmmis, très-épais ,  (bavent  «it* 
foncéi  de  plulieurs  pieds,  y  (  K.  v.) 

Elle  offre  quelques  variétés  remarquables,  les 
ur.es  n'ayant  que  des  rameaux  très-courts  &  for- 
te nent  rapprochés  enrr'eiix,  d'autres  ont  leurs 
f^uiiles  &  toutes  .ieurs  parties  beaucoup  plus 
petites. 

,  2.  SpHAlONB  capillaire.  Sphagaum  ca^iUiftUum. 
Iledv.  . 

Sphjgnitm  rjtmi$  tUfiexU  }  foiii*  iMeetUtis^étittUf 

fiioplanis  ;  capfttiis  ovatis.  (N.) 

Spkagnum  palv/ire.  Vu.  ^  Lioil.  SfK.  FllOt. 

vol  1.  pjj.  1569. 

Spkignum  paiujire  f  capiUéCtum,  Weîfll  Crypt. 
pag.  »6f . 

Spftjçnum  ramls  dffexîs  ,  graci/iius ,  acutionius; 
fallu  angifiîoriiuu,  cauie  6rtvi£imo.  HalUr,  Helv. 

n*.  1714.  Var.  $. 

Sphûgnum  palufl'tt  molle,  defUxum  ;  fquami*  ea^ 
piUjctis.  Diïl.  Mufc.  paç.  î4^  tab.  }i.  rtg.  i. 

Sphagnum  eautiferum  ii  ramofum ,  palufi'e  ,  Candi" 
€tm;  rtflcxit  ramulis  ,frliis  angupioiiéêU,  Haller, 
Enuiii.  H^v:.  pag.  96.  n°.  i. 

Sphûgnum  cjpilUfoiium.Hed'w  Ftin  i  U.  p3g.  86. 

—  I.  tab.         13.  14.  ij.  — Bnd.  Muic.  ub.  }2. 

if.  1.  A, 

kl 

Sf&MfiiMt  iuttmaJSam,  Ho4nu  Gernii  &.  p.  4J4. 

t.  Sphagnum  cufyid'itum.  HoSill.Genn.  1.  p.  21. 

—  Oillen.  tab.  ^i.  fig.  z.  B. 

Sphagnum  (  s^rjcilc)  ,  ramulis  gr.Kt'iJUi ,  dcflexis , 
pAfyuarrojis  ;  foUit  minutiSf  mbrturibus^  tanuotatis, 
aeittit  i  ptngfinialibus  aeuminatis.  Micit.  Flor.  bor. 
Amer.  vot.  2.  pag.  28;. 

'  Cette  efpèce  reflêmble  beaucoup  i  la  précé- 
4eiK«i  elle  ofbpe  cepeiulaat,  dwu,  tpurn  Ces  p»c 
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tiei ,  des  différences  alTez  prononcées  pour  U  re- 
garder comme  une  efpèce.  Ses  tiges  font  otdin:ii. 
rement  beaucoup  p'us  courtes  $  fes  rameiux  ttes- 
ourts ,  preique  filiformw,  rccombés  1  ceux  du 
fommet  tormcnt  une  petite  tète  prtfqu'attoivdie, 
loiivcnc  d'un  rouge  très-vif.  Les  feuillet  fem  dii» 
iiombrtufes,  petite"^ ,  imbriquées,  planes  ou  me* 
diocrement  concavti  ,  hncéolées  ou  prefque  ca- 
pillaires, aiguës,  d'un  vert-glauque  tenJre  ou  un 
peu  blanchâtre.  Les  capfules  font  ovales, obtu&t, 
point  arrondies  ;  elles  fortent  du  centre  de  U  pe> 
titetéte  terminale ,  d'encre  les  aifreîkides  rameaux 
ui  la  conipolent.  Les  pédoncules  font  droiu , 
liformes ,  plus  longs  que  ceux  de  refpèce  pré- 
cédante. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  mêmes  lieux 
que  le  fphagnum  laiifolium  ,  dans  les  marais  flagrians 
des  foiéu  Se  des  moongnes.  y  (  1^.  v.  ) 

3.  Spmaicne  hérilTée.  Sphagnum  fyaamfim, 
Odcand. 

Sphagnum fol'i! s  dijî'uhi  imhrktdttWdShu^ta^ 

lis  ,  apiie  diver^crui^iu.  (  N-) 

Sfrk^gnwn  fquarroj'um.  Fiugg.  tuâd.  ex  hetb.  Cla- 
rion. —  Perf.  tned.  ex  Hedv.  liL  —  Oecaod.  Fkr. 
franç  vol.  2.  pag.  44^. 

Cttte  efpîce  reffemble  aux  deux  prérédentfs 
par  Ton  port,  fa  couleur,  fes  ramifications  &  Ij 
coniifïance  de  fon  feuillage  ;  mais  elle  en  diftre 
par  la  forme  &  Udifpoiition  de  fcs  feuilles.  Celles- 
cr  font  imbriquées  fur  deux  rangs ,  concaves  8e 
ovnlos  à  leur  bafe  ,  j;t;iics  Se  fortement  divergen- 
tes à  leur  fominet  )  ce  qui  donne  aux  jeuoes  ra- 
meaux un  alpeâ  hérilTé. 

Elle  croit  dans  les  marais ,  aux  environs  de 
Paris ,  8f  a  été  obfet vée  pat  M.  Delarocbe.  (P^f* 

cript.  ex  Decand.  ) 

4.  Sphaicne  compaâe.  Sphagnum  compaSua, 
Oecandolle. 

S^êgniim pumilum  ^  ram'u  htvîhoi  »  nmfêÊlti 
fotiiâ  9lhU9''oihuigh  ,  fih4$etuis  i  taMû  enn/îfctf ■ 

(N.) 

Sphagnum  compaSum,  Decandolle ,  Flor.  frasç. 
vol.  a  pag.  44). 

Sphagnum  condtnpamt.  Schleiçll.  Ofpt*  Elf. 

Ceritur.  2.  n".  ç. 

«  Cetti  efpèce  ,  dit  M.  DecandoKe  ,  eft  la  plu» 
petite  de  ce  genre.  Sa  tî((e  ne  depulTe  pas  deux 
pouces  i  elle  ic  Hi\  ire  ,  i^H  f.i  baie  ,  en  branches 
qui  émetiein  des  rameaux  courts  &:  peu  étalés. 
Les  feuilles  font  imbriquées  ,  concaves  «  ovales- 
obloiigues  ,  prefque  pointues ,  d'un  vert  glauque 
ou  blanchitre ,  dépourvues  demrvuiies.  Les  cap* 
fitlM  font  peu  nombittifes,  dmies»  portées  fur 
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on  pMkdls'  de  deux  i  tfOt»  lignes  ,  evafes- 
oblongues,  ImMi  à  leur  iMCniitéi  tà&  qnd  l6 

fédicelle.  » 

Cette  plante  croit  dans  les  muais  elle  a  été 
iimkm  pu  M.  DeleoM.  y 

mJeVn  ntR  reçue .  ajoute  M.  Decandolle  ,  de 

M.  Schleichor,  qui  la  rcgatde  comme  !c  fp^'^i^n^n 
toadenfaium  de  Bridei  .  a  laquelle  e!U  rclltmble 
«uemtfMrleportt  mais  elle  Temble  en  différer 
par  (es  rn-rt^aut  mo'm  eT'lé<;  ,  pir  couleur 
d'un  vert-glauquc.  i.i  iructincation  ùu  jpnaigne 
cjsdtnfi  n'eft  pas  encore  connue }  &  comme  cette 
moufle  eft  originaire  de  l'île  Bourbon,  j'ai  cru 
drToir  défigrtef  celle  d'Europe  fous  on  nom  par- 
ticulier ,  en  attendant  qu'on  connotlfe  h  fruftifi- 
adon  de  la  moutle  lauiqaée  par  Btidel.  Au  telte^ 
h  ligure  ^ ,  tab  z  ,  v.  2  de  l'ouvrage  de  ce  nata- 
vUSit»  donne  ri«iée  du  porc  de  noiie  plante.  » 

f.  SmAiGNB  des  trbiCS.  Sphagnum  ariomm. 
Lam. 

Sp/iagnum  ramofum ,  reprnt ,  anthcni  l^rtralibiu , 
kiunais.  lÀnn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  i  jyo.  — 
lam.  Ftor.  ftan^.  vol.  1.  peg.  jj.  n*.  1160. 

Neckera  (  heteromalh  )  ,  :nr:co  inferiÎLS  ramofo  , 
fiftnis  fioriioi  capfiilit  ktitromailis  i  foUts  avato- 
éOMMiMiê,  twuaiws.  Hédv.  Crypr.  pag.  39. 
td>.  15,  —  Spec.  101.  —  Brid.  Mufcol.  j.  pag.  6. 

Hypnum  hturomMUm»  Gmel.  Syû.  Mat.  vol.  x, 
pag,  1340.  n°.  107. 

fyk^itmt  kttÊnmaihm,  ftfyt^abnt  Ditlen. 
Mnfc.  148«  ub.     lîg.  6, 

Mi^cus  apocarpos  ,  a'horibui  adnafccns  ,  po^fptr- 
•w.  Vaill.  Parif.  pag.  i  ly.  tab  ^7.  fig-  17. 

,  Hypnum  (foiycephzïon)  ,furculo  ramofo, /par/of 

Mnh.  190. 

CeftemoijfTe,  trè^-différentedcs  fphjîgnes  par 
fonport,  par  fon  lieu  natal  j  l'eft  encore  par  le 
caraâëre  de  fa  frudtificatÎQn  »  elle  fe  rapproche 
bien  davantage  des  hypnum  {  elle  a  été  rangée 
dans  un  genre  particulier  ,  le  aeckvm. 

Ses  tiges  font  longues  an  moins  d'un  pouce  4 

roides.,  fermes,  prefque  rampantes  ^  divifées  en 
rameaux  nontbreux  «  redreilt^s  ,  courts  «  étalés  > 
iùnnant  de  petits  gazons  touffus ,  d'un  ver^^oncé« 
pamis  de  feuilles  ferrées,  fort  petites,  concaves* 
lancéolées  ,  pointues  ,  traverfées  d'une  nervure 
preCiue  dans  toute  leur  longueur.  Lts  capûiles 
font  prefque  fcd&les ,  latér^es  ,  toutes  difpofées 
da  mène  cM  i  la  partie  fttpérieure  des  rameaux , 
(.1  virr  nné  s  quelques  feuilles  aiguës  ,  oblon- 
goes  ,  Jaunâtres ,  munies  à  leur  bord  extérieur  de 

petites  dents  aigu  es,  &  d'autant  de  cikiatéiietto* 
BotéM^,  Tom*  VU, 
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dtenwsr  avec  les  dents  { funiMKitéetd'un  opercuM 
droit ,  aigu  j  d'un  rouge  vif  »  periiftanr. 

Cette  plante  croîf  fur  \f  tronc  des  arbres;  elle 
fleurit  dans  le  courant  de  i  automne  :  les  capfules 
conftrvent  leur  opetcnle  }ufi)lM!  ven  la  fin  de 
l'hiver.  ^{V.v.) 

Ohferxinlor;.'!.  î.e  fr^:}^'^t-rr  alpinum  Linn.  paroic 
avoii  beaucoup  pius  ilc  rapport  avec  l«s  bryum. 
Ses  tiges  font  droites  ,  médiocrement  rameuies  ^ 

f^refouedichotomestres  feuilles  petites ,  linéaires- 
ancéolëes>  d'un  vert -foncé ,  prefque  dilpofëet 
fur  trois  rangs  ;  fes  capfules  ovales.  Il  croit  daM 
les  terrains  marécageux  au  fommet  des  Alpes. 

6.  Sphaigne  ï  tige  finpie.  ^^uftam 

fimum.  Loureir. 

Sphagnum  fbliis  capUlaribtu ,  imhrUatis  i  ramis 
luMis.  Umreir.  Ftor.  codiin.  pag.  8)9. 

Loureiro ,  dans  fa  Flore  de  Id  Cachinchine ,  a  men- 
tionné cette  nouvelle  eipèce  de  fphaigne,  remar- 
quable par  fes  tiges  dépourvues  de  rameaux ,  droi  - 
tes,  piles,  longues  de  deux  pouces,  garnies  de 
feuilles  capillaires ,  imbriQuées  ,  très-Hnes.  Les 
capfulei  font  arrondies»  lin»  à  leur  oriiice ,  dé* 
pourvues  de  coiffe. 

Cette  plante  croit  dans  les  tems  pluvieux  ,  fur 
les  murs  K  les  troncs  des  irbres  i  la  Cochinchine. 

Appartient- elle  aux  fphaignes ,  ou  conviendroit- 
il  de  la  rapporte!  i  un  autre  genre  ?  (  Defiript,  t* 

SPHÉRANTE.  Spfuranthùj.  Genre  de  plantes 
dicotylédones  ,  à  fleurs  compofces  ,  rie  b  fa- 
mille des  ciaarocéphales ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  échinopt ,  &  qui  comprend  des  heilies  exoti- 
ques  à  1  Europe  ,  dont  les  feuilles  fnnt  très-fo«- 
vent  décutrentes)  les  fleurs  réunies  en  têtes  glo- 
buleatês ,  terarâiales  eu  axillaties. 

Le  caraâ&ie  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Det  calices  par  titU  â  cinq  foliole  ^  ,  .ontenant  plu- 
fieurs  ^tarons  ;  des  ieaiUit  courtes ,  formant  un  caiie* 

commun  ;  des  fieurwu  ktrmaphrodius  dans  tectnut , 
femelles  a  la  circonférence }  un  tictptaeU  ml£»en*  . 

mtnx  éeaUitux  fjpfûri^  i  lesftmencts  auu. 

CARACTiHB  cillÉlltQIII. 

les  fleurs  font  réunies  en  une  fr  rte  Je  calice 
commun,  compofé  d'écailies  courtes,  ovales., 
periliilantes ,  qui  entourent  le  tdcepiacle  de  toutes 

parts,  uueGzrtner  confident  comoeltS  paîUeciee 

de  ce  réceptacle.  On  lIiù influe  : 

1".  Un  calice  partiel,  compolé  de  quatre  ou 
cinq  folioles  égales, 

1*.  Um  cwWfa  lecnie  par  des  fleurent  tabulé^ 
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kcnMphroiHfes  dam  le  c«mre,  femelles  )  h  en- 

conférence  ;  ceux  du  centre  au  nombre  de  deux 
ou  trois ,  iafundibujfouues  ,  diviiës  à  leur  limbe 
en  cinq  découpures  courtes,  ouvertes,  aiguës  ^ 
ceux  de  la  tirconférence  de  cinq^  à  Cix  ,  tubulés  > 
étroits,  prefqus  fidiutés,  â  trois  petiies  décou- 
pures à  peine  fenfibles. 

5°.  Cinq  étamines  fyngënèftî;  les  fil.imeni  ca- 
pillaires, très  coures  i  Us  anthères  cylin<iriques , 
réanies  en  un  tube,  plut  longues  que  U  corolte. 

4".  Un  ovj'trt  oblong  }  un  jlyle  Tétacé ,  de  la 
loosueui  d«<  éumines  {  un  ^igman  bifide.  Dans 
lesfleuis  htnmpbroditesl'ovaiieeftllérile  j  le  U)  le 

épais ,  le  fligmate  tiès>fimple. 

Les  fantnccs  font  fo'iraires  ,  oblongiie';  ,  cru- 
vertes  de  quelques  poils  bianchiucs  j  dépourvues 
d'aigiettes. 

Le  réctptade  commun  eft  fphittqnn  ,  Ciea  en 
dedans ,  chargé  à  la  bafe  de  chaque  calice  propre , 
de  paillettes  ovales ,  acnminées  ,  un  peu  velues  ; 
le  réceptacle  partiel  nu. 

Obftrvatioru.  Ce  genre  fe  rapproche  des  hhl- 
nops  ,  dont  il  a  prefque  le  port  i  nuis  aucune  de 
fes  parties  nMt  épincule,  &  les  efpècès  qui  le 
compofent,  font  beaucoup  plus  petites.  D'ailleurs, 
Jl  y  a  de  grandes  différences  entre  la  fruûification 
de  ct-s  deux  ^enr«;s.  Ls^  fphtrantkus  font  réduits  à 
unciès-petit  nombre  d'elpèces.  On  poorroit  mémo 
prefque  douter  fi  ce  ne  font  pas  des  variétés  de  la 
même.  Burmann,  qui  les  a  obr(.rvée$  dans  Itur 
lieu  natal ,  dit  eue  le  fphtramkus  varie  d'une  ma- 
nière remar  ]ual>Ie  félon  fon  àee,  fon  emofitfon 
&  la  nature  du  terrain  où  il  croit  1  ce  qui  doit  ren- 
dre très^prudent  pour  U  fivniarïon  des  nouvelles 
efpèf  es ,  S.'  ce  qui  exige  un  eXMien  particulier  de 
la  part  des  voyageurs. 

^  EspàcE^. 

'  î.  SraÈRANTE  des  Indes.  Stharanthus  inàuuj. 

Linn. 

Sphtramhus  foirts  Lr,ceofa!h,firratis,  Jeeurrenti- 
hia  ,  Klabns  ;  ptduntulit  daiit  ;  miU  «aiilt4  &  ptdun- 

uUantmfifTMh.  Willdeo.  Spec.  Plant.  voL  j.  pag. 
*594.  n*.  I.  ^  *^ 

SpkérMtfuts  fiii:s  decurrentihiLs  ,  fjncfofjrh ,  fcr- 
ratis  îptdunttilis  infi^tis.  Linn.  Syih  Pljiir.  vûi.  ^, 
pig.  ,-;4    -  Fjur.  7eyl.  5  i  2.  —  Roy.  J  ,igd.  Bat. 

^^i'  t  ^^"^^f  *        n".  I.  —  Lam,*  iUulir.  lab. 
718.  fig.  2. 

Sph^ram/iuM  ntr/mnM  ,  ^tata  ,  ferrata.  Bnrm. 

Thd.  zeyl.  pt;  îîo,  tab.  94  fig,  j. 

Polyitpk«loj.  Fotskh.  Flor.  »gypt.>arab.  pag. 
1^4.  n*.  ^p9« 

Seaihfimajor^  indiea,  taule  Ù  pidkulis  UUfu, 

PJttl»ii.Ph]rcogt.  nb..}i^%«.  ' 
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Aétofmanitn,  Rbeed.  Hori.  Matab.  voL  lo^ 
pag.  8j.  tab.  4}*  —  Rai ,  Suppl.  141. 

■  yMi§tù^mau  b  boulette. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  un  pied ,  ftrîéf*, 
lifles,  rameufesi  les  rameaux  fimpUs»  alteraes, 
ailés,  ainii  que  les  tiges }  l'aile  courte,  un  ptu 
membranvnfp  ,  verdâtre  ,  denticuîée  à  fes  bonUj 
les  ftuni.s  alternes,  fefiîles ,  décurrentes  à  leur 
bafe ,  lancéoléee,  vertes,  glabres  à  leurs  deux  fa- 
ces, médiociement  dentées  en  fcie  i  leur  contour, 
obtufës  OH  â  peine  aiguës  i  leur  fommet.  ^ 

Chaque  rameau  ne  porte  guère  qu'une  feule 
fleur  latér:î1e  ,  dont  1?  peti  ncule,  or  iinairemtnt 
plus  court  que  !a  ffuîlie,  lut  eft  oppofe,  fimple, 
atlé,  uniflore.  Cette  fleur  eft  gtobuleufe,  très-fer- 
rée ,  bleuâtre;  fescalicts  &  fis  écailles  prefque 
glabres  ;  le  ftyle  faillant  hors  de  la  corolle  ;  celle  ci 
fort  petite.  L-^s  ûmences  font  ovales-oblongues, 
hérilleLS  de  q.jtlr|Ues  poils  rares  &  courts. 

<^ et  te  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Pacis.  « 

1.  SrHFRANTE  à  petite  tête.  5/ibrwisfi>f  miam- 

ctphalus.  Willden. 

SpkârëHtkmt  fùlus  ohcvato-ianetolatii  ,  oifa/aè 
ma€ntut*o-ftfmtiM ,  dtturrtmibtu ,  glabris;  peianea^ 

lis  aUtis  ;  alis  cauHt  &  ptdunculorum  integcrrimît* 
Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  5.  pjg.  2595.  n".  i. 

Cette  efpècen'eft  probablement  ou'une  variété 
ànfph  tramkas  indiaêr,  dont  elle  offre  les  prirdpau  t 
caraétères  s  elle  en  diffère  par  les  ailfs  des  rameaux 
Sf  des  pédoncules  tres-entieres  6c  non  deuticu- 
lées  {  par  fes  feuilles  en  ovale  renverfé,  prenne 
lancéolées,  d.'ntees  en  fcie,  nuis  doi.t  los  dente- 
lures font  dtftantcs,  fort  petites,  un  peu  nnucro- 
nées.  Les  têtes  des  fleurs  ne  font  point  Ij^hérîques, 
unis  oblongues  &  une  fois  plus  petites. 

Cette  plante  croît  â  llle  de  Java.  (  D*fmpt,  t» 

J.  SrHÉRANTE  d'Afrique.  Sphtranihus  africû- 

nus.  Linn. 

Sphiu-thM  fo/iis  decurrentiiut ,  ovatU  ,ftmKÙ; 
pcd^mu.is  uretiiiu.  Linn,  Spec.  Plant,  vol.  i.  nag. 
M^'^'  —  , Pro**.  —  Willden.  Spec. 
r.an.  vo!.  par  2J95.  (^E»êh^  BurmMmify-. 
nonymoj  tab.  60.  fig.  z.  ) 

Spfurantkits  folio  obtongo  minor.  \'aillant .  AÔ. 
Acad.Parir.  147. 

Sent.  10  maior  ^  ulaio  caute  y  madcrafpatana.  Plu- 

ken.  ALnag.  pa^  m.  ub.  108,  fig.  7.  —Kai,, 
Suppl.  255. 

ta  dHTérence  qei  exîfie  entre  le  port  de  «ite 
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«rpècfi  $c  la  précédente,  eft  peu  mirqu^e  i  elle 
cofifine  prîncipakment  tljns  les  pedotKtiles  cylin- 
dni^iies.  ficdq^oarvus  <i'une  membrane  ailée.  Les 
tiges  font  droites  »  médioctemeat  raineuresf  les 

lamfiux  fiirples,  garnis  ik-  fcailles  .lécurrtntes 
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l^es,  dentées  en  (cie  à  leur  contour ,  (es  denttlu- 
Rsaigués}  les  flrurs  btéralesj  fouienues  par  un 


lur  les  liges,  TtAj  e*.  plutôt  ovales  uuc  Unceo 

ir ,  (i  " 

pédoncule  fimple  ,  oppolé  aux  feuil!' 

Cette  plmte  croit  «u  Cap  de  Boniie>Erpé 
noce.  O 

t  t  f  hi<anthus  africanus  ,  Bisrm.  Fîor.  Tni!.  pag. 
iSf.pag.  60.  fig.  i.  appartient,  d'âpres  WilUe- 
nuv,  à  Vhiffût  iiuegr^ttiH  de  lioné  fils. 

4.  SphÉRANTE  hétilféc.  Sphdu-anthut  hlrtus. 
WiUd. 

Sphâraïuàis  ffliis  o'tovûtis ,  fcrr^tis ,  /»Vf/x  ,  dt- 
tstrrtHtiiui i  peJtncu/ii  aUtis  i  aiis,  culUs  &  ftiùtn- 
tubrum  hinù.  Wïlld.  Spec.  Plant,  vol.  j,  p.  z j^y. 
n".  j.  —  Lam.  Illiiftr.  Gêner,  tab.  718.  fi^.  1 . 

Cette  plinie  ,q\ii  3  des  rapports  avecle/f  Airjn 
:kui  afikunus ,  (ioit  en  être  diftinguéç  par  l'ea  feuil- 
ks,  fes  ailes  hcriliees  de  poils  courts,  ciliées  à 
liurs  bords,  &  par  fe$  pédoocutes  garais  d'i 

aile  menibranetiff. 

Ses  tiges  font  droites ,  grêles,  médiocrement 
lameiÉlirsi  le»  rameaux  courts ,  alternes .  pourvus 
d'une  ai!e  court?  ,  «n  peu  on  iul^'e  ,  orj  bien  iiré- 
jtuiieremer.c  déchirée  nr»unte  de  cils  inégaux  à 
fes  bords.  Les  feuilles  font  ovales,  prefqu;  feiTi- 
Jm, chargées  de  potUcburts  &  rares,  rétrécies  à 
leur  bafe  en  nn  pétiole  court  8r  dëcurrent  ^  arron- 
di» &  un  peu  aruminées  ï  kur  fr.mmet ,  ciliées  & 
finement  deniiculéesen  fcie  àleurs  bords;  Icsdt  n- 
telures  courtrs ,  ferrées,  inegjUs  ,  aiguës  i  Its 
feuil'es  fupérieures entièrement  fertiUs.  Les  fleurs 
fontlatéialcs ,  globuteufes ,  oppofées  aux  feuilles , 
fopportées  par  un  pédoncule  ailé  ,  un  peu  plus 
long  que  les  feuilles»  celui  des  fléur»  rupérieures 
très>court. 

C^te  plante  croicau  Cap  de  Bonne«Efpdraiice. 
{V'f.tnhai.Um.'i 

5.  Sphsramti  de  U  Chine.  Sph*nmtkus  e&i. 
najif,  Linn. 

SphirMthus  f«lnt  fe0iku  ,  piiuutifidis.  Linn. 
M^niiff.  119.  —  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag. 


Cette  planta    ftocontie  dam  les  Iodes  oden- 
tales. 

•  SPH£RIE.  Spltiria.  Gente  de  pbrtes  aootfld- 

dorus,  dt"  in  famiîlr  d-s  alsu^s,  «qui  a  d(-&  lanports 
avec  Is-s  lichens  îx'  le>  cUvjires,  ii  qui  com()rend 
des  efpéces  la  plupart  trèi-p-ftiies ,  fo'iraircs  ou 
agrégées}  d'autres  beaucoup  plus  grandes,  fup» 
portées  par  une  baf«  plaa*  on  alongée ,  qui  de- 
vient le  réceptacle  d'un  gtaoi  nombre  de  logée 
féminales. 

Le  caradtère  cfTeiuiel  dt--      g^nre  elld'iVûir  ; 

Un  réceptiuU  u'a-vu'ia^U  ;  des  petites  toges  9» 
capfulcf  arrondus  ,  remplies  d  unt  iiqmitr  gîldttne  fe, 
qui  contient  de  tris  pi  tite.'  femtacts  palviruUnit*  i  am 
orifice  fouvetu  atongé  ,  plss  ou  moiiu  otnttrt, 

O^i/nvuuons.  Les  fphéries ,  conliJérées  en  e!l*«- 
mêmes ,  c'ell-à-dite  ,  relaiivem*nt  aux  feules  par- 
ties de  leur  fruâi&cation  ,  indépendamment  du 
réceptacle  fur  lequel  elles  font  très  foovent  infé- 
rées ,  font  de  petites  c.-'p'ules  nu  J^i        s  l'-nn- 
nales  gîobuleufes  ,  arrotu.ius  ou  ovales,  uiuti, 
coriaces  ,  osncitcs  à  1-  ur  0  nimet  par  un  orifi:e 
fnuvent  prol  ingé  ,  quelquefois  à  p=tne  fenfible. 
Une  fubftance  muciligineufe  remplit  leur  inté- 
rieur, &:  contient  en  mê  n.^  i.ms  cVs  pi  uns  :i  fi- 
ntment  petits «pulvérulens ,  qu'on  regarde  comme 
les  fetfttnces  fécondées  parle  mucilage  dont  nous 
venons  de  parler  ,  ^  qui  forcent  par  l'oiilice  de  U 
capfule  Ces  capfuies  changent  ordinairement  de 
fonne  félon  leur  âgej  elles  fe  préfentent  dans  leur 
jeuneffe  ,  fous  h  forme  de  pettts  tubercules,  quel- 
quefois  de  U  groffeur  d'une  téte  d'épingle  ,  & 
mê.Tie  plus  petits,  tandis  que  d'autres  efpèces, 
bien  moins  nombreufes,  parviennent  à  celte  d'un 
petit  pois.  Elles  font  aïot»  pleines ,  arrondies  ou 
ovales  ,en  totalité  ou  en  p.!!  lie  tr.t  mc-î^s  dans  le 
réceptacle,  ayant  leur  onhte  plus  ou  muinv  Tail- 
lant, quelquefois  prefque  point  fenftble ,  plus  or- 
diiuîr  inciit  alongé  de  manière  i  donner  à  la  cap- 
fule U  turnie  d'une  poire  }  dans  d'autres  c*eft  un 
petit  mamelon  obtus,  proemintnt.  Ces  cipfulej, 
après  avoir  lancé  leurs  lemences ,  fouvei.:  le  com- 
priment ,  deviennent  concaves  ou  ombiliquées  à 
Irur  f.jmmet.  Leur  forme  n'eft  plus  la  même  j  leur 
fiiidhnce  eft  plus  dure  ,  plus  coriace.  D'autrts 
ofirenc  encore,  tl»  pett  avant  l'évoque  de  la  ma- 
turité des  femences  o«  de  Témiflion  de  leurs  grai- 
nes ,  une  pouffièreblanchitre ,  tfès-fugace ,  qui  « 
été  très  bien  obrt;rvJe  par  Bulliard ,  Tode ,  HofF- 
man ,  &  c.  Une  autre  particularité  eflentielle  cd 
que  le  plus  grand  nombre  des  eTpeces  qui  n'ont 
point  de  réceptacle  élevé  ?>:  alfniré  ,  naillent  fous 
f'épiderme  des  feuilles  roott.s  &  des  vieux  uoncs 


Cette  efpèce  s'élève  peu  }  elle  a  le  pott  du 

fpU'a  .t/iuj  indicus,  maistlli  cU  beaucoup  plus  pt-  i  •  cj  ".'..  •   y    -  . 

lite  :  on  la  diftingue  d'ailleefS  i  fes  feirlles  pro-    d'arbres  ,  qu  elles  percent  lorfqu  elles  Jont  am 
fondement  fumées  &  prefque  piunatifides  à  leurs  |  »ées  à  l'époque  de  répandre  >^^u«  femenc«.  ï  o»*. 
b«dsi  les  aiûs  des  tiges,  des  rameaux  &  des  pé- 
denciiks  foot  ddcyr<entcs«  «lépnes  &  anduléea 


»  •  ..w  .w^-..~.-    -  — 

tes  ces  tapfutes  fpnt  noiccs  j  quelques-uoesxepeo' 
4ant  fonx  rouges  ou  jauiMitres. 
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Leréceptacle  fur  leouet  fom  inférât  totitM ces 

cjpfulei  efl  tiés-variable  ;  il  eft  quelquefois  épais, 
alongé.  atfcz  fort,  charnu  ou  de  la  nature  du 
Itëge ,  long  d'un  ou  de  plufieurs  pouces.  Les  cap- 
fules  ou  Ir»gê5  femin^lun  1"  ^itti-ts  à  fa  furface 
extérieure,  foi:  dans  toute  u  imigueur,  foit  à  la 
partie  fupérieurc  :  cette  furtace  par-ût  alors  comme 
chagrinée  ou  granuleufe.  Dan*  un  plut  grand  nom- 
bre d'antres  efpèces  le  réceptacle  eft  par  plaques 
étalées ,  to^nprimées  ,  fubéreufes  on  ch-irnucs  , 

Ïilus  ou  moins  épailTes  ,  dans  lefqueiies  les  cap- 
illes  font  enfoncées  rn  totalité  ou  en  partie.  Il 
arrive  auHi  q  ie  le  réceptacle  coiififte  *n  lignes 
limples  ou  laiî.iHees  ,  qui  fe  gliffcnt  fous  l'épi- 
derme  lie  l'écorce,  &  y  font  plus  ou  :nr»ins  alon- 
gées.  D'autres  fois  te  leccptatle  n'ett  pas  fcnfible: 
alors  les  capfules  forft  réunies  par  groupes ,  con- 
.  tliventes  î  leur  bife  nu  (i  n^iemetit  rapprochées, 
mais  dilbnétes.  Enfin  d'autres  capfuks  exigent 
folitairement  »  éparfes  ftir  l-.s  corps  où  elles  croif- 
ienc,  ifotées  ou  un  peu  conAuetites.  Cescanâètes 
offrent  de  très-bonnes  foufviivilions. 

Les  efpèces  fonttris*noinbreufes,  très-jiffidies 

à  bien  diflinguer ,  leur  petitefTe  exigeant  l'ufage 
du  microfcope  ou  d'une  tres-torte  loupe.  Nous 
nous  bornerons  â  faire  connoitre  les  plus  làlllao- 
res ,  &  nous  renvoyons  le  leileur ,  pour  les  autres , 
aux  ouvrages  d'Hoffman  ,  de  Bullurd  ,  de  Tode  , 
de  Dii  kibn  ,  &:  principalement  à  ce  que  M.  Ptr- 
foon  a  publié  fur  ce  genre.  Peu  de  botaoifics  ont 
porté  aufli  loin  que  ce  Tavanr  infiitigabte  les  re- 
cherches &  les  obftrvations  fur  les  plantes  cryp- 
togames ,  particulièrement  fur  les  champignons. 
La  préciûon  &i  l'exaâitude  des  defcriptions  ,  réu- 
nies à  la  vérité  des  figures ,  doivent  infpirer  la 
plus  grande  confiance  aux  ouvrages  de  M.  Per- 
foon ,  &  lui  mériter  une  reconnoiOTaiice  due  i  Tes 
longues  U  pénibles  recherches. 

Efràcis. 

*  Logtt  fémaalu  iafiiies  fur  un  ricêfUicU  aiongé  ^ 
dténutou/kUntat* 

1.  Sphérie  militaire.  Sphârût  tUUtâris.  Perf. 

Spktria  earnofa  ,  jlavtfcente-nén  ,  tiavulâ  fphà- 
nUis  promineniioL  luncr.iu^ofa.  T'trf.  Synopf.  pag.  i. 

Idem  t  Cooun.  de  Fung.  Clar.  pag.  1 1 .  &  Ob- 
icrv.  Mjrcol.  z.  pag.  66.  tab.  a.  lig.  ). 

Clavaria   mUiurû.  Lion.  Spec  pag. 
—  Lam.  Diâ.  i.  pag.  }7.  —  (Kder.  Flor.  dan. 
tab.  3}7.  fig.  i.  —  Lam.  lUuftr.  Gêner,  tab.  888. 
fig.  I.  - 

Ciavaria  granuhfj.  Bull.  Chimp.  pag.  199  lab. 
^6.  fig.  I.  —  Vaill.  Botan.  Paril".  tab.  7  fi^.  4. 

•Ctavarta  fquammofa.  Lam.  Fior.  ftan^.  vol.  i. 
pag.  uj. 
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fi.  PotycepktU  mm»r,  tu  ttmwUtJ  fhau  dmfé, 
Peif.  Synopr.  pag.  i. 

Cette  fphérîe  fc  prjfc-nte  fous  h  forme  d'une 

Eetite  maflue  ,  hiute  de  deux  à  trois  pouces ,  d'un 
eau  jaune  de  fafran ,  fimple  ,  quelquefois  un  pru 
comprimée  &e  i  plufieurs  têtes ,  conote  dans  la 
vari.  ré  }  ,  glabr"? ,  cylindrique ,  épaifle  i  fon  fpirn- 
met,  d'une  fubftancr  jaunâtre  ,  teti.l:e,  fragile, 
dont  la  partie  fiipétieure  ell  chugee  de  petits 
grjins  failtans, ovales  ,  cartibgtneuic ,  d^ns  l'.f<»ie!s 
e(\  renfermée  une  liqueur  mucilagineofe  OU  fil 
trouvent  de  fort  petites  femences. 

On  la  rencontre  ,  au  commeacetnent  de  I  j  j- 
tomne,  après  les  erai  des  pluies,  dans  les  totetv, 
fur  le  tronc  des  arbres  pourris .  pamu  les  (nouiUs 
fur  b  terrej  8e  même  fur  4es  chry  falides.  (K.V,) 

t.  Sprérib  Toupie.  Spkâria  tdutmetû.  Perf. 

Syhâria  icrnofa  ,  opûca  ,  paltida  ,  clavuiàfuhitvi, 
Perû  Syuopf.  pa^.  2.  —  Comm.  pag.  11.  Ik  (M, 
Mycol.  1,  pag.       t.\b.  1 .  fij.  1.  a.  b.  c 

/S.  SpkAria  (  albicans  ) ,  majufiuia ,  earnofa ,  al' 
tida  ,  pallcfcens  ^  clavulit  JlipUequ€  baji  turgtéUm 
Perf.  1.  c. 

Sphéria  clavata.  Sovetb.  EngL  Fung-  tab.  1^9. 

Cette  fphérie  crrîr  fur  les  rameaux  &r  parmi  Ifs 
feuilles  de  pins  &  de  r.ipitis  à  demi  -  décompof?$ 
fur  la  terre  :  c  n  I.1  trouve  auHi  qufiquefois  far 
des  chtyfalides.  Son  réceptacle  eft  un  peu  mou, 
charnu,  épais,  prefque  cylindrique  ^  long  d'en- 
viron d;  ux  ponces  ,  obtus  à  fon  fommet ,  d'un 
jaune  très-pàle  dans  fa  ieunelTe.  Il  eft  beaucoup 
plus  renflé  ï  l'époque  om  Temences .  épaiffi  ï  u 
partie  fupérieurc ,  ventru  ,  de  couleur  olirâtre . 
Sa  furface  eft  parfemee  de  loges  féminales  fort 
petites ,  arrondies  :  il  s'en  échappe  une  liquear 
épailTe,  gélatineufe,  qui  fe  condenfe  en  forme  de 
petits  filament.  La^pUnte  |  efl  plus  grande;  fon 
fommet  eft  creux  eu  dedans.  EUe  CTOtc  en ailComo 
dans  les  foréu,  en  Angleterre. 

3.  Sphérie  capitée.  SpkAfia  ctpuata.  Perf. 

Spkâria  eUviUa  9f»êt»^ûdka ,  fiipitt  iongiufcaht 
craffo  i  raiKt  tnUrpfSL  ntf.  Synopf.  pag.  5.  — ■ 
Coînin.  pog.  1$.  —  <Edcr.  Flor.  dan*  tab.  490. 

C/avaria  capîuuû,  Holmilc  Cotyph.  Icoii.  8r  «d. 
Perf  pag.  ji. 

^. 5^A4r/a(agariciformis),y?//';îd/.i  ,jiipiu  jîjvo, 
cylindrico  ;  pilto  ovato.,  cafijnto^  punàato^  fi'kl*' 
minatoi  radier  lubtrofà»  t^ivoivatd  ,  iiutnù  aigri. 
Boit.  Fung.  pag.  Se  lab.  170. 

On  rencontfe  cette  ef^èce  fiir  la  tene.  Elle  a 
une  racine  rubéreufe  ,  noire  en  dedans.  Son  ré- 
ceptacle eft  aloi^é  ,  épais,  charnu  ,  cylindrique, 
jAimâtM  f  là  panie  fiiperieiife  rnSéc^  de  cmJcw 
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dschluigoc, ovale, quelquefois  fendue  en  deux, 
9^  paiftmée  de  pobct  qui  fent  Mtanc  âe  loges 
finimlcS] 

4.  ^iiUB  i  mines.  Spkêfia  râiktph  Decand. 

Sphâria  clavutâ  ituraffatâ  y  ful/iurgidd ,  nigrtfcente; 
fifiit,  hafi  intîtfque  fiavo.  (  Sphtria  ophio^foUti»  ) 
Perf.  Synopf.  pag.  4.  —  Comm.  pag.  u.  — Cniel. 
S>-ft.  Nit.  vol.  2.  p.ig.  1474  —  Hhrh.  Plant. Crypt. 
«Sic.  Dec.  16.  n**.  j6o.  —  Decand.  Flor.  funç. 
fol.î.  pag.  i8j. 

Ommiarûé^a.  BuU.  Champs  pag.  195.  tab. 
4|0i  fig.  a. 

Cette  p' j  nt rrcîf  en  automne  firr  la  terre ,  parmi 
les  bruyères  8c  k$  bois  de  pins.  Son  pédicule  ou 
f^ptacle  eft  ovale  ,  renflé,  long  d'cDvircn  deux 
pouces ,  prefque  cylindrique,  rarement  bifide, de 
couleur  olive,  un  peu  noiiatre  ï  l'extérieur,  d'un 
ftlt-jaunâtre  en  dedans ,  muni  d'unt:  longue  ra<  int- 
jranâue  &  fibreafe.  Sa  fubliance  eft  un  peu  molle , 
cortace  ;  tonte  fa  fiirface  cvuverfe  d'un  rang  de 
petires  toges,  qui  cor  tienncnt  des  femcncCS  CO* 
ioncées  dans  uue  mauère  gélatineufe. 

|.  SmiRiK  bnlbcafi».  S^urU  im&tfk*  Pcif. 

Sphfia  terrrjins  j  fuhamofa  ,  g/aira  t  nigrtfctntt- 
timtrtMj  raàiu  tiétrofâ.  Perf.  Synopf.  pag.  j.  — 
Comm.  pag.  14. 8e  Obfenr.  Mycol.  2.  peg.  1.  fig. 
j.a.  bb 

Cette  efpèce  3  de<;  rapports  avec  le  fphàna  cor- 
imia  ;  elle  en  diffère  par  fon  léctptacle  glabre, 
par  Tes  racines  bulbeufcrS  ,  piefqlie  gJobuleufes. 
Elleeft  droite ,  haute  d'environ UAPouce  &t  denti , 
cylindrique  ,  aigue  à  fon  fommet,  de  couleur  cen- 
drée ,  un  peu  noirâtre  ;  mais  à  mefure  qu'elle 
avance  en  âge,  elle  devient  prefque  plate ,  com- 
primée ,  (e  nnd  &  te  ramifie  longitudinalement. 
Toute  fj  Turface  eft  garnie  de  petites  loges  noires, 
otbiculaîres  ,  roamelonées  dans  leur  milieu  ,  (ui 
peu  gétaticieufe  dans  leur  intérieur. 

Cette  plante  croit  fur  b  terre  «paurmi  les  moufles 
k  dans  les  bois  de  pini. 

tf.  SraÊRiB  comne.  Sfkâtia  tonuM,  Hotfm* 

Sphâria  grtgaria  ,  ramofi ,  comprejfa  ,  bafi  hirta. 
(SpJuria  hypoxylon,)  Perf.  Synopf.  p.  $,  —  Comm. 
pag.  14.  &  Oblërv.  Mycol.  1 .  pag.  20.  tab.  2.  fig.  i . 
a.  f.  —  Soverb.  Engl,  Fung.  tab.  f f .  —  Decand. 

Flor.  franç.  vol.  x.  pag.  18}. 

Sphâria  (  cornura  ),  paùiuua,  comprejfa  ,  nigra. 
Uogm.  Planr.  Crypt.  I.  pag.  il.  tab.  fig.  l. 
iVarûtaj  ma/or.') 

Clavaria  (  hypoxylon  )  ,  ramofa ,  comuta  ,  coai- 
ir*i*.  Linn.  Syft.  veget.  cdit.  ij.  pag.  1018,— 
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Lam.Dia.1.  pag.  j 8.  — Idem,  Flor.  franç.vol.  i. 
pag.  laé.  —  Bull.  Champ. ^ab.  i8a 

Ccr.u'toîdes  ramsfj  ,  n/'gru  ,  comprt0it  g  éfi^ut 

aL-iiiis.  Touriief.  Inft.  pag.  ^6^. 

jî.  Cuprejftformis  t  aunor^  cletvutâ  vcntrieqfà,  aut 
^  ttrtii-acuminatâ.  P^f,  L  C.  —  Mtch.  Nov.  Guicr. 

Plant,  tab.  jj.  fig.  j. 

Spfutna  (  rup^ediformis  )  ,  fihjlmplex ,  fiipiiaza  ; 
eapitido  conire.  Woodw.  apud  With.  Botan.  arrang* 

Cette  fphérie  eft  d'une  fubftance  dure,  coriace» 
fubéreufe  ,  haute  d'un  à  deux  pouces,  d'un  noir* 
foncé,  fi-nple  à  fa  partie  inférieure,  9e  très-ordi- 
nairement irrégulièrement  rimifî";^  -i  r-(  p.  rtif  r-.i- 
périeure , couverte  dans  fa  jcunelTe  d'une  pouffeere 
blanchâtre  &  fans  loges  apparentes,  hériffée  do 
poils  noirs  à  fa  bafe.  Les  fommitës  de  fes  divifions 
font  b'anches  Si  pubtfccntes ,  qui  deviennent  cen- 
drées Se  glalires  a  mefure  que  la  plante  avance  en 
âge.  C'eft  alots  feulement  que  les  loges  léminAies 
font  apparentes  fous  la  ferme  de  petîn  points 
noirs,  environn's  d'un  fuc  mucilagineux ,  qui 
s'ccluppenc  fous  lappaicnce  d'une  pouQ'ieve  noire. 

Cette  plante  croît  en  hiver  fut  les  bots  pourris, 
fur  le  s  vie  illcs  poutres ,  Sec.  Eile  ne  friiftine  gtièro 
que  dans  l'été.  (K.v.) 

7.  Sphérie  polymorphe.  SpHâHa  fofymotpka, 

Perfoon. 

Spkaritt pigarîa i forma  varia ,  c.'av-tiHs  ventrîeojît , 
fphi.rulis  wmSpA  ànMîs,  Perf.  Syni-pT-  pag.  7.  — 
Comm.  rag.  ly.&pag.  114.  —  Idem,Obf.  .Mycol. 
1.  pag.  èx.  6$.  tab.  a.  fig.  i.  4.  5.  —  Decand.  Flot, 
franc,  vol.  2.  pa|.  28}. 

Sphtria  (  carcharias  ) ,  piho  m^pfo  ^fubramofo  ; 
thecis  apicem  ambitattius.  Gtnei.  Syft.  Nat.  vol.  2. 
pag.  1474. 

Sphêfia  carckarit^  $  tklifi,  Weîg.  Obf.  BouÔ. 
pag.  49.  tab.  j.  fig.  }. 

Sphâria  digitata.  Sovetb.  Engl.  Fung.  tab.  T.o. 

Ciavaria  digiuua.  Holmsk.  Coryph.  Icon.  &  ed. 
P^  P'S-  7J. — (Eder.  Flor. dan.  tab.  900. 

Clavaria  kyhUa,  BolL  Champ,  pg.  154.  tab. 

440.  fig.  I. 

Spktria  nigerrima  ,  afptra ,  palmata  ;  eorymias 
planij,  eamojîs  f  putvertOtwig.  Hall.  Helv.  21^4. 

MtcheL  Gen.  tab.  55.  fig.  i. ^ 

Cette  e  fpèce  varie  ,  tant  par  fa  grandeur  que  par 

fes  formes  i  «lie  iê  rapproche  beaucoup  du  fp/iâ-ia 
dighata  ;  elle  en  dififtre  en  ce  qu'elle  eft  conflasn- 
menr  moins  élevée  ,  n'ayant  puère  plus  d'un  pouce 
de  hauti  que  fes  fommets  Conc  toujours  jaunâ- 
tres, le  plu  fonvent  couiptimèa  Se  ramifiés*  EUu 
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«ft  f arfaûemwr  ftabte  i  ce  qui  la  4iMngue  da 

Jphâna  comutj.  Si  fubftince  intérieure  tft  bUnche, 
de  !a  niriire  ilu  liège  ;  elle  n'a  point  de  l  acines, 
miis  ell=r  s  infinue  quf!q  ief«>i$  flans  les  fe  ntes  du 
bois  par  dt;s  libres  noirâtres  de  diverfes  formes. 

Cette  plante  croît  fur  les  vieilles  touches ,  & 
fur  les  troncs  A  demi-pourrts  des  arbres^  fartout 
des  héires. 

8.  SPHéms  digiiée.  Sfhma  £piatm.Vetù 

Spkiria  ctfpitofa  ,  nigm  ,  JUjntiius  glairU  ,  l>afi 
ennuiis  ;  clavulu  tenti-tus;  jpîcc  uc^minato  ,fierili. 
Pcrf.  S)  nopf.  pag.  6.  —  Comm.  pag.  i  f.  &  Obi". 
Mvcol.  2.  tj'i.  2.  fi;.  6.  (/mTj  -  i  )  i. 
(-MjfwM).  —  Dec.  Fior.  frjn^.  vol.  z  pjg.  2^4. 

<r/ijvdri<i  (digiuta)  ,  ramoja  ,  iignta.  Linn.  Spec. 
Pljnt.paig.  i^^t.'^iMn.  Uiâ.  1.  pag.  ^8-  —  Bail. 
( .  lainp.  pag.  191.  cab.  iio.^Schn'.  Faog.  Bav. 

ub.  X65. 

•  Sfhària,  Haller ,  Helv.  n*.  1194. 

Agaricus  lUgiuum  ,  niger  (  &  npictius  Midis  ). 
Tourner.  lolL  R.  H«cb.  561. 

Lilhophytoides  tcTifl'c  ,  di^Jt.Uum  ,  nigfum,  Mit- 
^hand^  .-V^t.  Academ.  1711.  p.ig.  ico. 

lAtktn^agariius ,  uruftrù ,  digitatus  ,  aig'f  ,  api- 
tîhtu  atiù'ttijit,     }  Michel»  Gen.  104.  tab.  54. 

fij.  4. 

Cette  fi-herie ,  implantée  par  Ta  baTe  dans  du 
bois  pourti  ,  eft  entière  i  fa  parrte  ittférieure , 
d'une  ûiblbnce  coriace,  approchant  de  celle  du 
li'pe  ,  divil'ee  ordinairemei.t  en  un  griitd  numbi c 
de  digitations  droites ^  fafciculées ,  glabres ,  r  tbor 
teufts,  bUnches  en  de  ians,  d'im  noir- foncé  en 
dehors  ,  alonp.ées,  un  peu  ai^uèl  dans  leur  jeu- 
tud'  ,  raccourti.s  ,  pku  epaifT.s  &:  en  forme  de 
maliue  à  I  époque  de  la  maturité.  Les  fommets 
font  blanchâtres  j  pubefcins  ,  pulvérulens }  leur 
for  face  COttvene  de  petites  loges  noirâtres. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  lieux  ombragés  ,  fur 
de<  bois  pourris.  Expofée  fous  l'eau  ,  au  foleil , 
elle  doivit-  un  ca?.  dins  lequel  M.  Decandolle  a 
i/ouvé  lufqu'à  0,70  de  gai  hydrogène.  (K.  v.) 

9.  Sphérie  à  pédicule  grêle.  Sphtria  tuomo- 

r/ii{d.  Dickf. 

Spftxria  capilulo  fuhrotundo ,  f>^fco  ;  fi  'tpiu  longo , 

ifntiffimo,  Prrf.  Syoopf.  pag.  4. 

Sfhdria  C  entomorhizî  )  ,ftipiiata  ,  capital»  fub- 
ntuadOffufto.  DickC  Plant.  Ctypt.  Biiian.  Fafc.  i. 
pag.  ai.  tab.    ig.  ^. 

Cette  efpèce  croît  far  tes  larves  wortes  des 
inftdiv'S.  F.n.'  e{l  tr/'s-reiïwxjuiibL-  par  l'on  péii- 
tul^;  très-prelr,  pr.fque  (iliforui; ,  long  au  moins 
de  deux  pouces^  un  peu  conspriuié^  qui  fouveat 
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fe  diviC»  en  deux  i  fa  partie  rupérianm,  If  ft 

termine  alors  par  deux  têits  fphériquîs,  de  cou- 
leur  brune  1  de  la  gtolVeur  d  un  petit  pois,  oui 
paroiifent  grar  uL-es  par  le»  petites  loges  féauBalei 
dunt  elles  ibnc  parfemées* 

[3.  SpHÉRiB  des  fruits.  Sfkârid  eaffOfiftU. 

Perloon. 

Spfuria  cauUfitnS,  ttnuis ,  primo  fuhufarn-vUUfi^ 
dtmum  i/ivjiLi  ,  glaitra  ;  cùvu/â  cylindruj  ,  jf^ùi 
mulià  hrtviore.  Pcrf.  Synopf.  pag.  G. —  Coni  rent. 
pag.  18. —  Idera ,  Obferv.  Mycoi.  i.  pag.  151;  ic 
i.  pag.  6f .  tab.  i.  fig.  j.  a.  d. 

C'.'.te  r?h:ric  fr  rr-nc(Jiitre  afTcz  fréquemment 
fur  le  péricarpe  des  fruits  liu  itétre  lorlou'iU  font 
tombés,  couverts  de  feuill  sj  dans  des  lieux  lu* 
ini.les.  Dins  Ta  jeunelTe  tib  le  préfente  feus  U 
foims  d'un  h'.aiiicnt  épais  ,  l'ubulé  ,  velu  dans 
tuute  fa  loïkgueur,  trcs-rerréci  &c  blanchâtre  à 
(on  fomtnet  j  prefque  de  couleur  d'olive  foncée, 
.^vec  rigs  le  duvet  tombe  ,  la  partie  Tuperieute 
s'j!niige,  fe  renlle  en  mafTue  <)bio:ir.je  ,  un  p.u 
fl^>xueiif.f  j  &  fe  couvre  de  petits  grains  qui  foiit 
autant  de  loges  rêmînales.  Sa  longueur  eft  d'un  on 
deux  pouces. 

*  *  Loget  fi-nin^Li  ,  inférées  fur  un  rtctpttuUfimt^ 

écuU  ,  fiui  0U  moins  appurtnt, 

1 1 .  SPHEsaa  nienteufe.  Sphsna  dteifitMs,  Da- 
c  indole. 

Spktria  fubcintrea  ,  loeuiis  KÎgttl f  dfffttol  C]ffijt> 

dri^â ,  truncatâ.  (.\.} 

Sphéria  dtupiens.  Decand.  Flot,  fraoç.  vol.  a. 
pag.  28; .  n*.  j6o, 

La  bafe  de  cette  fphérie  eft  une  plaque  étendue, 
plane ,  dure  ,  charnue  ,  d'un  blanc  fale ,  dans  Ia« 
qiiflle  font  enchifféis  des  loges  ovoïdes  .  nom' 

bieii'.es  ,  noites,  qui  lé  prolongent  au  iIclTusde 
U  bafe  en  un  oiitice  cytindri4|ue  ,  d'un  noir  mat , 
tronqu:^  &  un  peu  tnigrine  au  fommec  *  long 
d'environ  une  ligne  }  ces  orifices  nonibreut ,  &: 
touj  de  la  même  longutur,  doiment  àcette  ipheiie 
un  afpeâ  de  régularité  remarquable. 

£lb  crr.ît  fur  les  vieux  tfonrs  pnurri'; ,  quel- 
qiiefjis  dar>s  les  plicr'S  dép<"iirvuts  d'écorce,  8c 
alors  fon  orifice  prolongé  la  fait  aîfémene  recon- 
iiLMrr.?  ;  ricî^Uwf.iis  (l.AHs  1  «  pîscs  encore  munie» 
ù  ctùitt  ,  ii;  iUirî  L>>  outil  Ci  eiattt  cachés  tn 
partie  ilatis  lécorco  ,  l  afpett  de  cette  plante  <ft 
tout- à-fait  changé  :  on  croiroit ,  au  premier  copp 
d'ifil .  voir  une  foule  de  fpheries  h  loges  foUtairea 
&  dtltinétcs  ,  Mil  lis  que  ce  fort  réellement  IfS 
orificts  «l'une  fphetic  a  pluiieurs  loges.  (  Otcand* 
Le.-) 

^11.  SPHBaiË  concentrique.  6phirta  coiueairii'i^ 
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S'hiriê  thêVMa  fubrotundaque  mûf>na  ,  hfàs  firtf 
it'wutMtka  imerrupta.  Petf.  ^ynop^.  jjag.  8. 
ti'.  I-  fig  ^"4-  —  Bote.  Fung.  UD«  i8o. ^  Dec* 

fior.  tîia%-  vol.  2.  pag.  184. 

Sj/ktria  (fraxinea) ,  fubrotunda  ,  nigra  ,  txtmA 
,  j.iSpujiuUia ,  interni  circuits  conccntricis  no- 
ufi.  S)  nh.  Flor.  Ozon.  pag.  401.  —  Sover.  Engi. 

fiuu.  Perf.  1.  c. 

Spkària  lunicata.  Toàt,  FuDg.  Mcckl.  2.  pag.  $9' 

ui).  17.  fig.  ijo. 
Lycaperdon  mnm.  Schctff.  Fiin|.  bav.  tab.  519. 

Cette  fphérie  v.uie  plu';  on  moins  quant  à  ki 
forme  de  fe$  expanlions  plus  ou  inoii;s  arrondies  , 
qudqnefeisépiatfes* étalées  ou  prerque  carrées;  fa 
conteur  eftbiiioe  ou  noir&tre.  Le  plus  grand  00m- 
bie  des  iniflviilitf  ibnt  feflSUs  >  quel<^ues-ttn  ont 
un  pédicule  coure,  ^ais':  dans  leur  vieilletfe  ,  ils 
re^oiblent  de  loin  &  une  veiTe  de  loup.  Leor  Tur- 
feceeft  inégale,  noirâtre*  couverte  de  protubc- 
nnces  g  ifàtres.  Si  l'on  coupe  tranfverralemenc 
cette  ptiite  maile  charnue  ,  on  diftiiipue  des  cou- 
chet  concentriques  très  blanches ,  fepar.  espar  des 
veines  noiriires.  La  couche  extérieure  contient  un 
rjffg  de  petites  capfutes  ovates  *  noirltres,  pteinet 
d'une fubfiaiicc  nr-iie,  pulvérulente.  Les  couches 
faiaflches  (ont  compofees  de  filamens  perpendicu» 
biies  <|ui  reflemblesit  à  ceux  de  ramiante. 

Cette  efpècc ,  une  des  plus  grandes  de  ce  geniej 
mit  far  h»  uroncs  des  fioles  H  de»  fténes. 

it.  SvRtlllHCOiilearifar^le.  SfksfU  arptioua, 

Ttd. 

Sphtria  /parfu  ^ /ui>giot>ofa  ,  i:rgii/^cca  aut  luttf- 
ttau  âmtna  f  iphâruiif  prominulis  papULtis  ;  f.t>f- 
unuâfu^moi.'i  fufctfcenie.  Perf.  Synopf.p.  10.  n°.  4. 
—  Idtm  Je.  Pfét.  Fung.  Fa(c.  i.p.  J.tab.  ).  rig.  i. 

Sfà*iij  (  argilhcsa  )  ,  fuhrotunda  ,  fparfa  ,  ar- 
filiacea  ,  iutiu  nigrefit'is  ,  phirulis  prvmincmieuS  , 
fcp.lLùs.  Perf.  Diîpof.  Method.  Fung.  pag.  49- 

Qn  rencontre  cette  efpece  fur  les  troncs  &  fur 
kl  rameaux  deflechés  des  arbres ,  paiticul  iérement 

fut  te  frêne  ;  c!le  ii'cft  p::?  cotnmurie.  Elle  forme 
ae  petits  amas  gl«>bii!eux  ,  arroildis  ,  d'environ 
nos  tignes  de  diamètre  ;  quelquefois  plus  ou 
moins  aplatie  ,  de  couleur  d'argile  ou  d'un  cendré- 
jiurutre.  Les  capfuîes  font  légèrement  proémi- 
nentes, ttni  jii^--s  ['ar  un  P(  tic  man.tlon.  I  a  fubf- 
Jajice  intérieure  ell  motlijre  ,  de  couleur  biune  j 
prefque  noire  dans  fa  vieîUètfé. 

14. Snii  nu  grenue.  Sp'urla ^runuiof^.  Hecaiid. 
i>ph4tria  magna  ,  ror<i  nigrj  ,  /phtralis  glohojù  , 
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pr0minti:s.  Perf.  —  Decand.  Flor.  franç.  vol.  1. 
pag. 

Sphiria  Tu'-ifmrr.ii.  PerT  Syni^pî*.  9.  — .  Di fp. 

Method.  Fui.g.  pag.  1.  &  in  Aonal.  l^ot.  Farc.  x. 
pag.  zo.  lab.    ng.  i . 

Hypoxylon  granuiùfum.  Bail.  Champ,  pag. 
ub.  487.  ftg.  II. 

fi.  Eadtm  ,  ifi.fa  ,  diljiota  ,  undulata. 

Sa  forme  eft  prefque  ronde  ou  ovale  «  fous  l'af- 
peâ  d*aoe  crome  épaifle»  très- dore ,  noiritte , 

yV:s  ou  rroiis  élargie,  couvtrte  dans  fa  jeuntffe 
d'une  poudre  golatre.  Sa  lurface  ell  chargée  de 
protubérances  mamelonées  ,  qui  répondent  à  au- 
tant de  cellules  intcritures  ,  de  couleur  noire. 
Ses  formes  vaii^nc  fclon  l'âge  de  la  plante. 

On  trouve  cette  fphérie  fur  le  tronc  des  bois 
aums  •  dans  les  fimtéts. 

I  j.  Sphêrii bicolore.  Sph*Ha  hîtolor.  Decand. 

Sphiria  globofa  ,  primé  ruhra  ,  dtin  nigricatUf 
cida  ,  locuVu  nggregjùs  g  miaimû  ^  fi^tffieu  griutif 

lojti.  (N.) 

Hypoxylum  toeàtKwn»  BulU  Champ,  pag.  174. 
tab.  49f .  fig.  t. 

^.  SphiLriii  (fragîformis)  ,  grtgarîd  ,fuhcor,fuens  , 
ruîieinoja  ,  intùs  atro  niiens  j  ffiki'ulis  papitiaiit, 
Perf.  Dîfp.  Meib.Fong.  pag.  49.  &  m  Annal  Bot. 
pag.  11.  tab.  2.  fig.  5.  —  Idem  ,Synopf.  psç  «1, 

Sphiria  rubra ,fragi JimiUt,  Hall. Helv.n".  ili^O. 
tab.  47.  Rg  10. 

Ly  eoptrdoit  (  trariotoftini  ) ,  pantfiticum  ,  fifile  , 

fubrotundum  ,  cwtîcc  exterwrf  f.-.- 10  ,  di-ciduo  jfurind 
airâ  ,compociâ.'f\.\nn.S\Q,\tgex.tiiH.  iç.p.  1019. 

y.  Sphérij  (  iadiar.5  )  ,  cc^pofita  ,  ftibglohofj  ,  i:g- 
grtgata  ,fparfa  ^fubtuSticulofa  ,  atra  ,  lut^mori'jiuhj  ; 
volvâ  piUvtruUnte  ,  fulvà  ;  fphârulis  abis.  Tode  « 
Fung.  Mcckl.  2.  pag.  19.  tab.  IX.  fig.  101. 

Sphêfia  (caftoreâ)«  ctimpepta,  fùig/of'o'a  , 
aggregata,fparfa  ,  tqualii  ,  /n,  r.r ,  ;ror.  ; ,  t  oh  J 
fuj'eâ  ^fiigaei i  fpisjuiUis  atiii.  Tode  ,  1.  t.  pag.  2S. 
tab.  11.0g.  100. 

J'ai  réuni ,  d'après  M.  Pcrfoon  ,  plufi^u:?  ef- 
pèces  de  fphéries  en  une  feule ,  qui  ne  font  très- 
probablement  que  des  variétés  de  la  même  j  félon 
Tes  diflîirens  âges  ou  fon  lieu  natal. 

Cette  fphétie  fc^ini(\,  Jan*;  fon  piti:  i'.^i  ï:<:'.:  ,  i^;  s 
globules  ép.'ïrs ,  (phciuju.s  ,  variaules  lusis  leur 
grandeur .  tendres ,  cl.arims  ,  d'un  rouge  drart  fur 
le  vermillon.  Ces  globules  gioûtilenc  avec  l'âge  ^ 
acquièrent  une  couleur  noirâtre  fe  luifame  dans 
leur  intérieur  ,  &:  celle  d'un  rouge  de  brique  au 
dehors.  Us  forment ,  paf  leur  enfemble ,  uiit  ctcâ  e 
épaiOe    fort  dnre ,  dont  b  fuiface  eft  iaégale  « 
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parfemée  d'un  rangdeeelfulet  fort  periws ,  très- 

lerrL^es.  un  peu  faillantes  au  dehors.  Ik  perdent 
leur  enveloppe  extérieute  dans  leur  vieilleflie  ,  & 
'odtent  alors  nne  fubftance  comfKiAe  He  charbon- 
oeufe. 

Cette  plante  croit  fur  l'écorce  des  arbres ,  par- 
ticttU^rement  fur  celte  des  béues  «  dés  noyers , 
dttiMnonierj  fcc. 

lé.  SPwksM  mâchefer.  SplUrUi  fitria.  Decand. 

SpkéHa  OÊ^ntaEs  rotundato-obiongis  ffidfafciatis , 
iintno-fiUm  i  ftmSis  nigrù.  vix  promiaeMtiiMu, 

(N.) 

^tiâna  fioria.  Decand.  Flor.  franç.  vol.  i.  pag. 
180.  762. 

Cette  cfpèce  a  quelque  rapports  avec  h  fphérie 
bicolore  avancée  en  âge  ;  elle  f'urme  ilt-s  tuber- 
cules arrondis  ou  obinngs^  fouvcnt  réunis  les  uns 
avec  les  autres  en  forme  de  bande  alongée ,  légè- 
rement convexes  ,  un  peu  tuberculeux  ,  d'un 
gris-brun  &  f^le  ,  marqués  de  petits  points  noirs 

Etu  proéminent,  qui  itidic^utrnt  l'orifice  des  loges, 
elles- ci  fbnt  noires ,  luifintes ,  petites  ,  nom- 
breufes ,  pofées  ûit  une  fttbftance  blaochfi  9c  un 
peu  fubercufe. 

Cette  plante  croît  fut  les  bots  morts.  Elle  a  été 
trouvée  par  MM.  Léman  te  Dnfoiir.  (  Deetmit 
Le.) 

17.  SPHâRiB  cohérente.  S^âda  cohâmu.  Perf. 

Sphina  gr/gariay  eonfiuens ,  ptanîufcida  y  primà 
hvis ,  forai  de  fufcefetns  ,  dtmum  fubbuUau  ,  nigrtf- 
een$.  Perf.  Difpof.  Meth.  Funft.  pag.  1,  «—  Idem , 
Synopr.  pag.  II.  —  Decand.  Flor.  fraoç.  vol.  x. 
pag.  z86. 

Elle  forme  de  petites  mafles  arrondies ,  com- 
primées, irrégulieres ,  très-ordinairement  réunies 
plulleurs  eniembîe  ,  &  forminc  une  croûte  iiie- 
gale  &  mamelonée.  Leur  couleur  eft  brune  ou 
roufleâtre  .  &  enfuite  devient  noire  avec  l'âge. 
Elles  renferment  un  grand  nombre  de  cellules  ar- 
rondies, dont  les  oiificc^  f-n:  l'îilans  ,  &  fe  pré- 
fentent  au  dehors  comme  autant  de  grains  protu- 
béransqui'finiffentpar  fehourfoufler  d'une  nûiûère 
très -irrégulière. 

Cette  plante  cloît  dans  les  foréis  «  fur  l'écorce 

des  héues. 

18.  Sphf MF  brune.  Sphin'j  fafi  j.  Perf. 

SpfiÂria  difformit  ,  fubeoafiutns ,  fufta  «  intîu  fui' 
jto9ce/or{fph*nUismuUitMis ,  fu  'ypromînuiU.  Vttt. 
Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  49.  &  in  Annal.  Bot. 
pag.  II.  tab.  1.  6g.  5.  —  Synouf.  pag.  ii.  —  Oe- 
t:«Mi>  Flor.  ftmq,  vol.  i,  pag.  viy. 
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o}>/hir^  jwjiM.  Hoftn.  Plant.  Chrypr.  i.  paj.io. 
tab.  s-  <ig-  I*  "*  Dtckf.  Falcic.  1.  nmt.Qypt^ 

pag.  14- 

Sphéria  eonfiuens.  Willd.  Flor.  beroL  pag.  416. 
tab.  7.  fig.  XI. 

^ktdaoAvtdtfiu  Boi.  Fung.  tab.,ii}«fig.  1. 

Spkëria  eoryti.  DecnMLL  C  flg.  2S7* 

Elle  croît  fur  le  hê'.re  ,  l'épine  blanche,  &  plu- 
lleurs autres  arbres  dont  elle  perce  1  epiderme. 
Elle  cil  d'un  bnMi*Voiigeâtre ,  bc  préfente  des  tu- 
bercules compares  ^  arrondis  ou  oblongs ,  d'en- 
viron deux  lignes  de  diamètre  &  de  hauteur, 
finués  &:  en  bofle  en  cîtiïiiv  La  fubllince intérieure 
efi  également  d'un  brun- rougeatte.  Chaque  tu> 
bercule  renferme  plulîeurs  loges  dont  lonica 
n'eft  pas  fenfîble. 

L:i  risrts  n  diffère  de  la  précédente  en  ce  que 
les  tubercules  l'ont  plus  globuleux  ,  plus  rarement 
léunis ,  8e  n'ont  point  leur  fuiFace  marquée  de 
rides  ou  d'anftaâuofités;  Les  loges  en  footauA 
plus  grandes  8e  plus  vifibles  :  leur  orifice  ne  fb 
dittingue  pas  en  dehors.  (^Dtctud.} 

19.  SpHtfmB  en  bouclier.  Spàtriâ pAti». 

Decand. 

Sphdria  fujio-rubra ,  oriicufaris  ,  ptltata,  loaét 
«ùtùmU,  mmurofijimis  tfuptrficie  fofnit.  (N.) 

S^riu  pe/mta.  Decand.  Flon  fhn(.  vol.  i* 

pag.  187.  II".  767, 

Cetrc  ff'pbcç  f?  npprnch?  de  I,i  fplic'iia  brunî 
ar  la  couleur,  mais  elle  tornie  lui  i  ccorce  ufl 
outon  orbiculaire,  uni .  plane  fur  les  bords,  re- 
levé vers  le  centre  en  un  mamelon  obtus ,  de 
couleur  pli»  foncée.  Les  loges  font  très- petites, 
notnbreufcs ,  (ïtuéds  i  la  fttrf«oe  :  ott'nepeot  ca 
diftinguer  l'orifice. 

Cette  plante  croît  fur  le  hêtre  &  le  chêne }  elle 
a  été  obiervée  par  M.  Oufour.  (  Du4*d,  L  <.  ) 

lo.  Sphérie  en  bulles.  Sphdrla  hUhtA,  Hefta. 

Sphéria  (  bullata  ) .  j..k^<-/j  ,  fulroauida , 
ren;f,-!vj'ciut  ,   ufliotii  papiliatis.    Perf.  Synopr, 
pag.  17  —  Idem ,  Icon.  Pitt.  Fung.  Fafc  i.  ?• 
tab.  ^  Bg.  6. 

Sphériii  buUvta  ,  coTxpoftta  t  convexa  ^  nigra  , 
carnt 

fig.  I. 

ly  optrimt  wgnm.  Hudf.  Flor.  »gU  edii.  i* 
pag.  6^  i 

Lkhtn-agar'iCiis  ,  bulLttut ,  parvus  ,  ex  obfcitro-ni- 
gricant  f  fkb  cute  cmortuarum  troormm,  Mlcb.  Geo. 
105.  Ordir.  a.  tab.  ^4.  fig*  X* 
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lîgvs  putriJhâdu^itiu,  Dillen ,  Hift.  i  tj.  tâb.  lS> 

fig.7' 

Cerre  fphérie  le  préfente  fous  la  forme  de  ne 
lia  tubercules  noirs >  de  la  grandeur  d'un  pois 
environ,  héinirphériques  ou  un  peu  comprimés  , 
de  (îf^ure  ovale  •  obtoogoe  ou  arrondie  «  fonaoc 
de  l'écorce  déchirée  des  ari>res  morts.  Vus  i  la 
loupe,  ces  tubercules  paroifDnt  couverts  de  pe- 
titi  numelons  perforés  à  leur  fommet.  La  fubf- 
tance  infaieureeftbîttiche  ,  charnue}  l'épidémie 
très>mince  &  recouvert  de  pjrires  In ge<;  nombre u- 
fes,  ovales  ,  noirâtres  ;  elles  font  crcuies  dans  l'é- 
tat de  féchereffe ,  &  fouveiit  tapiflées  de  fils  très- 
fins  ,  comme  ceux  d'une  toile  d'araignée. 

Cette  plante  croit  fur  l'écorce  des  arbres  notts^ 
ém  les  bois. 

21.  Sphérie  tamaffée.  SphvU  giomerulaïa. 
Oecsod. 

^iâria  aggregûta ,  ttiierculis  /pkâricis  ^  puitfctn- 
tîkt ,  fulveruitiiù*  ,  tiaenù,  dtin  lùgnâ  /  fi^t'jicit 

gUirJ.  (N.) 

Spkâria  glommdmé»  DecMid.  Flnt.  fr.  ¥oI.  t. 

paj.  287. 

Jîyfoxylon  glommUuuit»  Bull.  Champs  p.  178. 

tab.  468.  fig.  }. 

C^tte  r,jhérie  forme  Tul  le  bois  ou  l'écorce,  de 
gros  boutons  ordinairement  fphériques  :  ces  bou- 
lons font  4'abord  charnus  &  un  peu  moUafles . 
gfIBtffes }  pnbefcem  9e  eenmie  faupoudrés  d'une 
poulTière  cl.i  Jiée  i  ils  deviennent  enfuite  noirs , 
bn  durs  &  glabres.  Sa  furface  ne  paroit  pas  ra- 
botenre^  même  vue  avec  les  plus  fortes  loupes; 
ks  loges  internes  font  arrondies  lie  pkines  d'un 
fuc  glaireux.  (  Dtcand.  l.  c.) 

11.  Spherie fcabreufe.  Sphiria  fcjirofi.  DecanJ. 
Sfhâria  primé  puhefcens^fu(>ftrrugMtu  ,  con^ueiu  j 

Sfkària  JuAnfa,  Decand.  Flôr.  fnmç.  vol.  1. 
^.  288. 

Cette  fphérie  ne  fe  trouve  jamais  que  fur  les 
bois  dépouillés  de  leur  écorce  :  dans  fa  feonelTe 

t 'e  eft  pubefcente  ,  d'un  iiuiie-rouiîlé  ou  d'un 
bran-rouge,  &  paroit  camuse  faupoudrée  d'une 
pti^ère  iaunfttre  :  dans  Ton  développement  par 
ftit  elle  forme  une  croûte  hree  ,  mince,  nuire  , 
îuifante,  fort  labotcule.  Chaque  loge  cit  un  peu 
terminée  en  pointe  à  fon  fommet ,  &  furmoniée 
d'un  petit  mamelon  qu'on  ne  peut  bien  voir  qu'à 
b  loupe.  (  Decand.  t.  e.  ) 

x\.  SriJERiE  note  de  mufique.  Spktru  mclo- 
pmrnu,  Perf. 

Bâtant^,  Tomt  y  IL 
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cenu  fidiginti;fphirttl'ufubprombudu*  Pfetf.  Synopf. 
pag.  I  j.  n°.  21. 

Srktria  ateUtta,  P«rf.  Difpof.  Method.  Fung. 

pag.  2. 

VarioUria  mtlogramma.  Bull.  Champ,  p^.  182. 
fig.  I. 

SpkirU  Màda,  Boltoo.  Fwif .  tab.  ilf .  ? 

Cette  efpèce  efl  d'un  gris-cendré  dans  fa  )eu- 
neflé«  &  légèrement  pubefcente.  A  mefure  qu'elle 
vieillit,  elle  offre  des  boutons  de  diverfts  gran- 
deurs, qui  ne  font  uniquement  compofés  que  de 
la  réunion  d'un  grand  nombre  de  petites  loges 
élargies  i  leur  orifice.  Ces  boutons,  fort  fouvent 
placés  â  la  fuite  les  uns  des  auues  ,  focmenc  pref* 
que  des  notes  de  inufii)tte.  Leur  furftce  eft  d'un 
noir  de  fuie»  illégale}  leur  fttbftance  intérieuie 
eft  noire. 

On  rencontre  cette  plante  fur  l'écorce  de  l'aune^ 
duchannefirdobétre.  (  K.v.') 

24.  SPHiRiE  du  grofeiller.  Sphtria  nèefit.  Perf. 

Spktria  entmptns ,  motiis ,  elliptica ,  fuiJtprt^a  , 
fpftt'u/is  dijfeâis ,  albiccnribus.  Perf.  Difpof.  Meth. 
fung.  pag.  |o.  &  in  Annal.  Bonn.  pag.  14.  — 
Idem  «Synopf.  pag.  14. 

Cette  fpbérie  eA  un  peu  moblfe  ,  légèrement 
comprimée ,  de  forme  arrondie  «  fouvent  obkuw 
gue  &  prefque  canalieulée  tongitadinalement ,  de 

couleur  de  bit?  e.  Li.s  loges  font  blanchâtres  lorf-  ' 
qu'on  les  coupe ,  leur  ouvertui e  un  peu  fatlJaote  j 
ce  qui  rend  cette  efpèce  un  peu  grenue  lorfqu'on 

l'examine  à  la  loupe.  Elle  efl  .ut  z  comniu'K^  pen- 
dant l'hiver  fur  les  rameaux  Iccs  du  grofeiller 

rouge ,  dont  elle  pecce  l'écorce  tranfveriâlement. 

(  V.) 

.  SPHÉaiB  du  fnren.  SpkâHiifamtMei.  Perf. 

Sphtrîa  trumper.s  ,f^l'orhuuldrîs ^  fc/iuf  ulé.  atntf 
fuifiattùâ  molft ,  cinerefcente.  Perf.  Synopf.  pag» 
«4. 

Sphiria  (  natans  ) ,  compaft*  «  fiiirMtMda  f  €9t^ 
vexo-pima ,  aggregata ,  atra  ,  mom^Hmi  eortiee  fa^ 
pernk  catlicuiojo ,  fukftoHtîam  vifaditUm  ,  inAatf' 
centemcontintntt  ;  fpktruUs  cgg'tg  uis^altis,  TodOj 
Fung.  2.  pag.  27.  tab,  11.  hij.  <;8. 

Elle  perce  l'écorce  des  branches  de  fureau  ,  8c 
fe  préfente  fous  la  forme  de  tubercules  arrondis 

ou  ovales ,  un  peu  aplatis ,  noirâtres,  à  pcin  *  lut- 
tes d'une  demi-'igne.  I.a  fiib!>anci  întctitu  ^  ti\ 
molle,  un  peu  f  .iiMT-iife,  i  Ji-m  ■  i  .jue  les  ;>..  rit:  s 
capfules  fcmblem  nager  dans  cette  iott<t  de  fel^e, 
Elles  font  blanchâtres,  attré^ées,  gtobuleufes: 
leur  fo-nmet  un  peu  fai'lant  ;  l'ouverture  n'eft 
point  fenfible.  Elle  fe  montre  dans  los  nwis  de 
mars  )e  d'avril. 

Tt 
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atf.  SniilUB  pooâttée.  Sphària  pnUUu. 
Sphétia  (poronia  )  ,  fiipimta ,  ptii^tformh ,  al- 

hîda  ,  difco  truncuto  ;  fphArulis  fpfrjis  ,  punfiifor- 
miouj ,  nigris.  Pcrf.  Synopf.  pag.  IJ.  —  Bote 
Fttng.  ub.  117.  fîg.  t.  — Soverb.  F«ng.tab^  f4- 
^Occand.Flor.  frinç.vol»!.  pag.  188. 

F({<ia  (^punâata)»  uàmata  ,  truncaui  ,  difco 
fmBato.  Lino.  Sp«c.  Plasit.  pag.  i6;o.  —  (Btler. 
Flor.  ilan.  Mb.  «-  BiilL  Champ,  ptf.  IJ9. 
tab.  ^yi. 

Sph^na  nivea^  plana  ^  punS'u  nigricantii>us.  Hail. 
Helv.  II*.  11S4. 

S]4*ri*  Jkfnf>ae9a,  Wtgg.  Pnmic.  pag.  8j. 

Ponnia  Gleditfi^i.WiM.  Beiol.  pag.  40O. 

Elvela  turi'tn  uj  ,  patulj,  dlf.o  for^minuUs  ptf' 
lufo  ;  hdfi  h-cvijji^nà  ( .ledi t  fth.  Fulîg.  44.  n°.  7. 

Mufcus  minimiu  ,  lignofu  ,  A^^a  puitMaM.  Boc- 

':Con.  MoT.  pag.      tab.  t07. 

Cette  Tphérie  a  \'*fpeù  d'une  pézïu.  5a  fubr- 
tance  tft  coriace  }  tlle  tft  munie  d'un  peiîicule 
très-court  ,  noirâtre  ,  qui  s'évafe  en  un  drlque 
blanc,  PTbicQb ire,  phne  ou  l(^gërfni«nt  concave, 
coavert  de  très-petits  poii.rs  noirs,  /p.ir$,  (^ui 
fotic  les  orifices  d'autant  de  petites  luges  remplies 
4'imfttcglaireiu. 

Elle  fe  rencontre  d.^ns  letptaimi  fabloiieuiès, 

(tti  le  ctoiiii  de  cheval. 

27.SPHÊaiE  briîlée.  SphêrU  dei^.  HofTiru 

Spluria  dtufia  ,  comporta ,  coavexa  ,  rtniformis  , 
a^na.  Hofin».  Veget.Crypt.  pag.  3.  tab.  1.  fig.  a. 
PcfC  Synopr. 

Spkâria  (maxima),  magna,  crajpi  ^  atra,  fu- 
pffni  pu&itUs  noiata,  Weber.  Coett.  pg.  — 
Dickr.  Fafc.  Phnt.Cxfpc.  pag.  ^j. 

Spluria  maxima  ^  emveta  «  nigertima.  HalL  HiO. 

Sphâfia  lycoperdoidesa  var.  ^»maJe<W.Taboiiretj 
Clilor.Lugd.  40. 

IfifeoptréKtfroiùnam.  Hlidr.  Flor.  angl.  edîr.  2. 
pag.&tx. 

Uthtti  agaricu!  crujljccus  ,  cr.:Jf.iS  ,  bovinum  rt- 
mtm  vtliui  rti'rdj'oitanj,  nigtr  ^  quafi  àeujius.  Mi- 

chcj,  Gen.  104.  Ord.  1.  tab.  54.  6g.  i. 

Hypoxylon  ujiulmnu  Bail.  Champ,  pag.  176. 
lab.  487.  fi  g.  T. 

Cette  efpèce  fe  préfente  fous  la  fbnne  d'une 
croate  fioirltre  ,  comme  charbonen'fe ,  étendue 

en  l.irf^cç  pl  iqucs  fui'  'es  vieilles  (ourh  -s,  l'aSord 
d'une  coniiitance  moik-  &  chirnue,  blanche  inté- 
fteivcment  »  d'tui  gris-ceodiâ  en  (kbots  j  cou* 
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Tene  de  points  iris-nombieu  «  fort  petits  \  elle 
fe  couvre  enfuite  d'une poulFière  cendrée,  &  finit 
par  devenir  friable ,  bourfouflée,  noire  comme  du 
charbon.  Sa  furface  efi  convexe ,  finuée  prefqu'tp 
rein  ,  recouverte  d'une  membrane  très-mince  , 
loùs  laquelle  (ont  fituées  de  petites  loges  féparées, 
&  chaque  loge  furniontiîe  d'un  petit  mamelon  ex- 
térieur. Elle  produit  une  poulfiere  notre  &  char- 
bonenfe.Cette  rphërieeftieffîle  on  fuppottée  quel- 
quefois par  un  pédicule  très  court,  charnu. 

Cette  efpèce  croît  à  la  racï-T  des  arbres,  daOI 
les  iorèts  &  fur  les  uoncs  pourris.  (  v.) 

iS.  Sphéris  finu  xytoioa.  S^una  ttybmikh 

Decaud. 

SpAdna  nigrtfitni  ,  plana  ,  coitvtxa  ,  dtin  oiika- 
Uta,maculis  confiuentiiui ,  numerafiffimis { fifefftk 
fuhtilipme  purMtitd,  (N.  ) 

Spluria  xylomoidtt.  Decaod.  Flor.  franç.  vol-  a* 
pag.  289. 0*.  77*. 

SphêrU  utmL  Schleidi.Cryptog.ez  Sic,  n^.jh 

Elle  nait  )  la  TvKha  ftipérienre  dn  fèMn«»ite 

l'orme  ,  &  commence  par  foule  ver  l'épiderroe} 
elle  efi  d'un  noir  mit ,  d'abord  plane ,  enfuite  con- 
vexe, ofbicoljire;  enfin  les  uches,  fe  réuniiTini 
les  ums  aux  autres,  finilTrnt  par  fiir.Ti  r  de  gran- 
des plaques  de  figure  indéterminée.  La  fasftance 
interne  eft  comptât?  8e  d'un  beati  noir  ;  mai»  fat 
toute  la  face  en  runarqye  de  petites  loges  fç^^ 
ques,  très  rapMOihées ,  pkJnei  d*me  matiète 
blanche,  UquJIe.cxairunée  uu microfcope,paroit 
compofée  de  ^lobults  fpher»q«es.  Oes  loges  p»; 
roiflentaboHtir  i  des  ponânarions  trèi-fiflCSiq^ 
;  font  pf.  bahl^m  nt  leurs  orifices  ,  Sf  qu'onappil^ 
I  çoit  après  U  delirudtion  de  l'épiderme. 

Cette  plante  doit-elle  appartenir  au  genre  fphé- 
rie  ?  doit-elle  former  un  genre  particulier  avM 

19.  SmlRiB  leattcidaiie.  ^karim  iàiUi  T0J&. 

Sphéria  aggregaia  ,  faiorèJeidaris  ,  titgra  ,  £ft» 

gibbo ,  margint  juhrtpando.  Perf.  Sjniopf.  pag.  17. 

Sphtria  compofita^  lentiformis ,  aggregata,  Itnta, 
pulla,  maaofiUh^a  ,  fplujuiis  glokoJU.  Tode^  Fun^ 
Mecklenb.  x.  pag.  30.  tab.  11.  kg.  toi. 

Cette  fphérîe  forme  de  petits  groupes  conte- 
nant tît  uit  ,  trois  ou  qu.itra  în  iiviJus  npprothés 
ou  connivens.  Ils  ont  U  tigure  d'une  lentille, d'en- 
viron deux  ou  trois  lignes  de  diamètre  ,  relevés 
en  boHe  dans  leur  centre  «  aplatis  fur  les  côtes, 
un  pt  u  ondulés  ï  leurs  bords ,  furtotit  dans  leur 
■  vitiilefTir  ;  d'il!'  ç^r's-obfcur ,  lifT'S  ,  ridés  qiind  i!$ 
font  vieux.  Leur  fubitance  L-^térieure  eft  Wjnchsi 
fimple»  librettfer  Us  croiHènt  «  dans  le  moi» 
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feptetnbrej  fur  le  tronc  &  le*  racines  des  vieux 

WtFCt» 

}0.  Spherie  pénétrante.  SpkAria  ftrptm.  Pcrf. 

Spktriéi  tfuft ,  irtd^juatis ,  nuda  ,  nigrtfcens  ,  fphs.- 
nilii  fuhprominenfihus.  Perf.  Synopf.  pag.  to.  — 

De:3nd.  Flor.  t'rm^.  vo!.  i.  pag.  189. 

fi.  Sphària  (  terpens  lumbricoides) ,  magiu  ,  re- 
fm ,  tlongjta  ,  uuinqui  «IttHiMM.  Pcrf.  ObfecV; 
Mfrâl.  I.  pag.  18. 

Elle  s*^:end  fur  1?$  faules  creux  ,  fur  les  hêtres 
&  les  cbènes,enj>laQues d'abord  grife*  &  pubf f- 
ccntes ,  qui  enfuite  deviennent  noires ,  g  es. 
lubtrciileufes,  un  peu  grjn-.ics,  placées  fur  le  h 
dépouillé  d'écorce ,  &  ^ui  pvuetrent  dans  les  Ren- 
tes du  tronc.  Ces  plaques  font  cumpofées  de  loges 
ffunies  par  une  bafe  noire  p«u  apparente  1  elles 
Ibm  preique  globuleuîcs.  Leur  orifice  cft  une  pe- 
dieprocttbéfifice  obtitfi». 

|i.  SmÉRiB  ftigiMtée.  Sfkârît  /Hgma, 

SpkMfù  ft'gmu ,  comptât,  bomcalis,  nigra ,  punc- 
taïa.  Hoffiiii.  Plant.  Crypt.  pJg.  7.  tab.  1.  fig.  1. 

Sphiria  fiigma.  Perf.  Synopf.  ii. 

Hypoxylon  optreulatim,  Bull.  Champ,  pag.  177. 
ttt».  478.  lig.  t. 

Lichei-agariats  f  oi/èurut  t  in  arbontm  corticihus  t 

ii  prtctpu'e  ad  iluti  inniificrs  ,  fi.'pff.ie  kvi ,  &  Ve- 
hiifuiktrjlaâ.  Michel  ,  Gsn.  iz  j.  tib.       fi^.  l. 

Cette  efpèce  eQ  très  •commune  i  elle  s'étend, 
fous  l'épiderme  de  l'écorce  des  arbres  ,  en  larges 
pîîqiiîs  noirâtres,  peu  é  liîT  s  ,  Souvent  fendues 
•n  divers  fens,  entourées  a  leur  circonférence  par 
un  rebord  plus  épais,  arrondi  &  un  peu  en  rein. 
Leur  furface  e&  pubéfcemej  ptefque  faiineufft^ 
couverte  d'un  crès-grand  nombre  de  petits  points. 
On  y  diftingue  à  la  loupe  plufîeurs  petits  anneaux 
comprimés ,  qui  form<;nt  l'opercule  d'autant  de 
loge*  internes.  La  fubftance  mtériearft  eft  brune 
ou  un  peu  blanchitie  i  les  loge*  arroadies  ou  uo 
peu  alongées. 

Cette  plante  fe  rencontre  fous  l'épiderme  de 
l'écorce  des  artMreSj  particttliëraineiit  de$  yenres. 

jx.Sphéris  cmdBatt,SpkârUpiiMiau.  Hoftn. 

Sphària  pulvinara  ,  cOTtrc^tj  ,  atra  ^  convevj  ^  ru- 
^trcidofa.  Hotïm.  Plant.  Cryptog.  pag.  9.  tab.  2 

Ce  font  de  petits  cou  fi  fers  noiràtrt  s ,  con- 
vexes,  arrondis  »  d'environ  cinq  à  fit  lignes  «  re- 
couverts d'un  épiderne ,  tuberculeux  i  leur  fur- 

fice,  unis  dont  les  porcs  foiU  i  peine  fenfi'oles. 
On  7  ddtingue  des  loges  internes  de  deux  tormes  j 
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ce  qu'il  faut  probabletnvnc  attribuer  à  leur  âge  j 
les  unes  plus  grandes ,  oblongues ,  remplies  d^und 
poiiffière  noire  ;  l's  autres  arron  'ies,  pleines  d'uos 

fubllifice  blanchâtre  ,  mucilagineufe. 

Cette  eipcce  croît  iur  iécorce  des  arbres 
pourris. 

3 SpRiftiE  écarlate.  Spkâtiû  cv«vw<.Peifl 

Sphêrit  etfpicofa ,  dUmi  nArû^f^^tJi*  ovttCÂr* 
Uvibus.  Perf.  Synopf.  pag. 49.  8e  lcoii.Delc.  Fung. 

pag.  47.  tab.  1 2.  63.  1. 

Sphéria  decidua.  Todej  Fung.  MâckL  a.  pag.  }l. 
tabk  t).  fig.  104. 

fi.  Lita  ,  fp/unUt  fahvtiÊÊidut  fi^ptl^t  ^  f** 

ôns.  Perf.  l  e. 

Jolie  efpèce,  de  couleur  écarlace  ,  qu'on  ren- 
contre fur  l'écorce  (èche  du  hêtre ,  où  elle  forme 
de  petites  plaqtifs  {^raruilciircs.  Le  récciuicle  eft 
mince,  épais  d'une  dcmi-ligne,  de  cuuLur  jau- 
nâtre. Les  petites  capfutes  for>t  un  peu  ovales , 
très-petites ,  quelquefois  couleur  de  fcaife ,  liQes 
à  leur  furface,  furmontées  d'un  petit  mameloii 
obtus.  Dans  la  variété  j5  ,  les  caplul^s  font  pluf 
arrondies,  un  peu  ndttcs,  d'un  rouge  plus  vif. 

54.  SrnÉruE  nue.  SpkârU  dtewtieau.  Sow. 

Spktria  longitudinatittr  tff'ufa  ,  atra  ,  rftlolit  pn^ 
mintaiihus ,  fubconicit.  Sovetb.  EngL  Fung.  tab. 
1 57.  —  Dccaod.  Flor.  franç,  vtil.  1.  pag. 

Sphina  P'tgmd  ,  Vtf.  J|  j  dtCWtMia.  PotC  SjfltOpf. 

pag.  ai.  n'.  jj. 

Il  exifte  beaucoup  de  rapport  entre  cette  ef- 
pèce &  le  fphtria  fiigma.  Elle  forme  d<i%  plaquer 
noires ,  minces  &  larges,  point  luifames , qui  naif- 
fent  ftjf  le*  couches  corticales  détrulfent  en- 
tièrement l'épiderme.  La  fubllance  intérieure  cft 
blanche.  Le»  loges  font  ovoïdes ,  très-nombreufe<| 
la  plupart  lé  terminent  par  un  orifice  faillsnt ,  e»* 
tii  jnc  ,  obtus ,  non  ombiliqué  au  fonusec*  On  11 
trouve  iur  le  ch&ie,  le  bétre,  Sec. 

^(f.  Sphéiub  nummuhire.  Sphdria  MammaUrU, 

Dt.cand. 

Sphiria  or^aU^ta  ,  tbien»  ^paUfeeni ,  dtin  nigra; 
fuperficie  non  granulofâ  ;  laeuUg  WHiutatiâ,  vifeofis^ 

non  prominentib-js.  (N.) 

Sphiria  nummuiaria,  Decand.  Flor.  franç.  vol.  2. 
pag.  X90. 

Hypoxylon  numMiii/eraiini.Bttil.JChamp.pag.179. 

tab.  468.  fiS'  4- 

Elle  forme  de  larges  plaques  orbicu'aires  & 
aplaties ,  un  peu  cpaifles ,  grifatres  81  pubefcentet 
iSim  leur  jeuneffe  ,  puis  d'un  noir-rr,3'.  Leur  fur- 
face  a'eft  point  granuleufe»  Elles  renferment  p!u- 

Tt  * 
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fieurs  loges  arronJits ,  non  failljntes ,  pleines  A'nn 
fut  giaireux  ,  bc  dont  l'otifice  n'eil  point  fenfible. 
Elle  croit  Air  les  troncs  Se  les  branches  moits, 
dont  elle  détruit  l'épiderme. 

'  <6.  Spherib  à  mamelons  cotnus.  SflutU  t«r»- 

Sfktria  conftrta  ,  dura^  iiUfaaBs ,  ofiioUs  fpinu- 

lofis  ,  ad  fjurj  ut  plurrmum  fumpentibus.  Perfoon  , 
Synopf  piR.  21.  —  Difp.  Meth.  Fung.  pas.  jo. — 
Z>tcjnd.  Fl  M  .  fr-inç  voL  1.  pag.  19}>—  Lam.  III. 

Gêner,  tab.  879  fig-  z. 

•  ».  Sphtna  podoidts.  Perf.  1.  c. 

Variota'ia  ceratojptrma.  BuU.  Champ,  pag.  184. 

tab.  4JA.  lig*  f. 

^  SfhMnapoiaidu,  «ir<  $,  ùurmis.  Perf.  1.  c. 

y.  Sphétia  (ceratofpf^rma) ,  fubrotunda ,  convexa  , 
fvarfa  ;  ojfio/it  fpiiuUMs,  i  medio  trumftntibus.  Perf. 
Synopf.  p4g.  ij.— Ti>de,  Fung.Mecld.2.pa^. 5}. 
tab.  17.  fig.  1^1.  ^'ar.  «. —  Michel,  tab.  y». fig.  t. 

—  Lam.  llluftr.  Geiier.  tab.  879.  Eg.  l. 

Cette  efpèce  forme  des  petites  plaques  arron- 
dies en  bouton,  dures,  inégales,  d'an  bran^noi- 

râtre,  incruftées  dans  l'écorce  des  arbres  ,  pf  rfif- 
tantes  oendanc  pluiîeurs  années.  Elles  A  nt  com- 
fioréesae  plufieurs  loges .  dont  les  fommtts  ofTr-^nt 
de  petits  mamelons  très-faillans}  leurs  bords  garnis 
de  petites  pointes  recourbées.  Dans  d'autres  in- 
dividus ces  pointes  ne  foit  point  [vir  ::t(S,  & 
les  mamelons  j  peine  faillans-  Dans  la  variété  y  , 
l'ëcofce  eft  lifle ,  noire  ,  &  fe  fépare  de  la  fubf- 
tance  intérieure.  Celle-ci  eft  fibrcnfe  ,  moins  com- 
pare, blanchâtre  ;  elie  d'vient  (.nluite  d'un  brun- 
■oiritre.  Les  loges  font  Taillantes ,  droites  ,  alon- 
fées .  un  peu  fcabfcs  i  leur  fuperiicie  <,  prefque 
nllonées  longiiudinalement.  Cette  dernière  croît 
en  ifi.iff;'  fur  l'écorce  mo-ic:  .\'\  n>fa  cum^i.i  ;  ,Mc 
paroK  en  juillet.  La  première  lé  rencontre  fur  le 
chéM  Se  les  bois  duts. 

)7.  SrHERIE  en  dtfque.  Sphttùa  difùjvrmis. 

Hofra* 

SphAfia  fparfa  ,  orhicularis ,  planiufcula  ,  levii  , 
ofiiolis  immetps  ^  fiA^n&iformibus.  Ptrf.  Synopf. 
pag.  Z4.  — >  I^t».  IHuftr.  Gêner,  tab.  8^9.  fig.  5. 

Spitrit  (dîftifbrmts) ,  compofiu,  fuirotnaJat, 
plana  ,  punBata.  Holfin.  Fbac.  Ciypc.  t.  pag.  ij. 
ub.  4.  lîg.  I . 

Sphiria  atra  ,  plana  ,  came  aioâ.  Hailet ,  Helv. 
d\        ttb.  4ff,  (tg.  9c 

F,;  :  '^ria-pimeUM,  Bull.  Cbuiip.  pag.  18;.  tab. 

4;i.  tig.  1. 

Lickea-agariciu  fUntfirij  ^/cutatus t  o/bus.  Mïch. 
Çen.  xo£.  tab*     ig.    (SaUem  yuoad figurant.} 
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Ce  font  de  petites  plaques  en  torme  de  dtfcjue, 
aplaties,  orbicutaires ou  un  pett oblongaes , quel- 
quefois rénifonnes»  de  deux  à  trois  lignes  de  <iia> 
mèite  .  d'un  noiMuac ,  boidé  dans  leur  iewicAe 
par  les  débris  de  l'épiderme  déthiré.  Leurfubf- 
tance  intérieure  eft  blanchâtre ,  fie  leur  furface 
parfemée  de  points  très-apparens,  noirâtres ,  <)iii 
correCpondent  i  aiit.int  de  loges  interne'.  ,  dur-? , 
remplies  d'une  matière  viiqueufe  ,  6c  dim  icui 
,  vieilleffis  d'une  pouflièie  noire. 

Cette  cfpèce  croît  fur  l'écorce  du  hêtre;  elllf 
perftâe  pendant  plufieurs  années.  <  v.) 

38.  SvBâiUB  de  Paneth.  Spkênn  «mtM,  Perd 

Spktria  (Ioif;atj  j  intenurta ,  fuHinearts ,  rvgofû, 
opaca  ,  Jpkârutis  coh*rrniibui ,  papi/Zicis,  fubnuM, 
Perfoon,  Olilérv.  MycoL  1.  pag.  67.  —  SjmopC 
pag,  }o. 

Spktria  mitn^piui.  Eiirb.  Plant,  ex  Sic.  Dec. 
On  la  trouve  frAjoemmeni  en  automne  fur  les 

tif^cs  fêi-licS  de  Yantthum  g'avto'c-.s  ,  où  elle  fe 
montre  en  forme  de  plufieurs  lignes  alongées, 
très-inégales ,  de  trots  i  ouatre  &  dît  ligne»  de 
lo  ic  ,  d'abord  ifune  coulfUr  cendrée  ,  &  puis 
noiiâtrcs, opaques,  d'unt  fubdance  un  peu  molle. 
Sa  furface  eîll  un  peu  rabotetife  i  taîfoadu  grand 
nombre  de  peiiies  loges  ferrée*  «  un  peu  6tl* 
lanies. 

J9  Spherie  alongée.  Sphiria  loigsfimj.  Perf. 

Sphà.riu  atra ,  fpktrutu  miiutis  in  fcrits  iongijfimas 
pataticlas  confii:entHut,  Perf.  CMetv»  Myc.parsi. 
pag.  68.  —  Synopf.  pag.  j i. 

p.  SphA'iii  (nebulofa)  ,  grifc*'  ,  fp^t-r-Ais  mitttL- 
tijftmis ,  fpa'fis  ,  maeulas  nigrtji.tntt- griffa*  intcnt^^ 
t%is,  inéqudlitir  lineatas  efformaïUiéiUfj^tioiit  jwvatf' 
nulis ,  fuiacutu.  Ferf.  1.  C. 

Elle  forme,  fur  les  tiges  fiches  du  châropkylhm. 
bulbofum ,  devMmkum  ,  6  c.  plufieurs  lignes  noirà» 
trjis,  parallèles,  très  -  longues ,  &  qui  s'étendent 
fouvent  d'une  branche  à  l'autre.  Ces  lignes  fooe 
compofées  de  petites  loges  fimples,  trfeMerréeSi 
dont  l'orifice  efi  court  &  obtus.  F.Hes  fortent  de 
dcifous  l'épiderme  dts  tiges  qu'elles  teignent  ea 
noir. 

La  plante  ^ ,  qui  paroît  très-voifine  &  peut-être 
une  variété  de  la  précédente ,  forme  fur  les  h'erbev 
élt  vées  des  taches  longues  de  tims  ï  quatre  ligr>e* 
&r  plus  ,  larges  d'une  lipne  &■  d  min  ,  nébuleufts, 
compofées  de  loges  fort  peutes,  un  peu  dif-* 
tuBtet.. 

40.  Sph^ric  maflette.  Spkéria.  tiphyn*. 
Sph*ria  £ubcompofita ,  (longjatO'tuMiUUmifmÊi^ 
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mm  edmii  pêmjMta,  Perf.  S/nopf.  pag.  |o.  8r 
Jcon.  Fiing.  pars  l'pag  ii .  tab.  7*ii$*  I,  — Dec. 
F)of.  frinç.  vol.  i.  pag.  290. 

Cette  efpèce  eft  remart^uable  par  fa  po(îtion  fur 
le  chaume  de  plufieun  graminées  qu'elle  envi- 
ronne, daw  «ne loogneiir  de  trois  à  quatre  lignes^ 
fifls  pénétrer  dans  nnterieur.  Sa  couUur  eft  d'a- 
hoié  bbnchâtre  ,  devient  enfutte  d'un  jaune 
d'ocré  i  ks  bords  reUenc  blancs  :  elle  forme  une 
couche  peu  épaifl»  ,  grumrleufe  «  prefque  crulVa- 
cée.  Vue  à  ur  e  fortcr  L)Up-  ,  on  remarque  que 
chaque  grain  ett  l'indice  d'une  loge  prelque  fphé- 
rique,  8t  dont  l'otifice  cil  à  peine  vifibk.  On 
Kficonri»  cette  plaine  p«tticuliérein«iu  fut  le  dac- 

H.  Berger  penfe  qu'elfe  eft  la  «lemeore  d'un 

inreâ«  i  il  Hit  en  avoir  découvert  la  lave  «Inns 
J'interieur  de  h  tige,  avoir  vu  l'infeôe  parcourir 
les  diverfes  loges  de  la  croiVe  externe,  &  lonir 
aueMuefois  (à  têre  par  l'orifice  des  loges.  Cc.te 
OQgiilière  produâion  mérite  d'attirer  de  nouveau 
J'aiieDiioii  des  obfemteun.  (DteMd.  /.  t.} 

*  tàfitfSmhutUt ,  «muàvtattM    nvpndUes  en 
fù§ti*»,mM$pau  rkiftiuU  tonumm  appamit, 

41.  S»K  i  Rit  desgraniinée».  Sp^fitfWMtai^. 
Perf. 

Sfiuria  q>ipkytU  tfi^nêaris ,  macmUformis  ,  ni- 
tmt*nigra,  oJlioSt  uttntHut.  Perf.  Synopf.  p.  jo. 
B*.  fo.  —  cSbferv.  Mycol.  tab.  r.'fig.  i-*.  — 
Decand.  Flor  .  franç.  vol.  i.  pag.  191, 

•  Il  eû  très-facile ,  dit  M.  D;;cando'e ,  de  con- 
fbndie  au  premier  coup  d'œii  cette  r  rérie  avec 
lapuccinie  d«s  graminées  >  mats  les  chrs  de  la 
fphéiie  font  luiùntes.  Celles  de  h  pucrinie  font 
d'un  noir  mat  :  dans  \\  pren^ière  ,  l  é,'iJeinie  ne 
k  rompe  point  t  Se  ne  forme  pas  de  boniure  au- 
tour de  la  tache}  dam  la  fecoRde ,  l'épi  derme 
fe  rompt  ,  &'  forme  ,  furtnut  dans  fa  jt^un-  (Te  , 
une  bordure  autour  de  la  tache.  Le  microfcope 
apprend  d'aîUeuis  que  l'organifatkm  întenie  eft 
ires-difFotente.  » 

Cette  p'ante  forme  ,  fur  lef  feuilles  des  grami- 
nées ,  des  taches  linéaires  oti  obloogues,  noires , 

glabres,  lui^'antcs  ,  un  peu  rabottufe'.  Dans  l'in- 
térîeur  de  ces  taches  un  rmuve  des  loges  globu- 
leofës ,  dont  les  orifice^  P''  (ont  pas  fenfîMement 
percés  iii  proémînen^.  (^ev  loges  font  trt''S-rappro- 
ch'?es  ,  mai»  on  ne  voit  pas  de  rc^eptacle  propre 
qni  lea  tHn0e.  EUe  croit  fur  le  loUum ptrauu,  rt- 
fyiuu  tmnpâuSt  (  Dteand.  ) 

41.  SPHift.IS  nittiifoiiiie.  Sfkarm  murifôrmh. 
Perf. 

Sphéria  grtgaria  ^fimpU*  ,  f/fkArulis  ereûis  »  oi>9- 

tttit  A  utitmiitft,  éttù  Synopf.  Fung,  p»g.  8a. 
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—  Tdem'»  Icoo.  Piô.  Falb.  i,  pag.  ij.  tab.  iir 

fig.  I. 

On  rencontre  cette  efpèce  affez  fréquemment 
fur  les  troncs  ds$  arbres  dcflechés  ,  particulière- 
n>ent  fur  c  ux  du  pin  ;  qu^L^uchiis  on  b  trouva 
entourée  d'une  fotte  de  bylïus  ou  de  moifilfure 
grifatre.  Elle  èft  d'une  ftibftjince  dure  Se  creufe  en 
dedans  ,  raraft^re  qui  ,  indépendamment  de  l'ab- 
fence  d'un  réceptacle ,  la  diftingue  de  l'efpèce 
fuivante.  Ses  capfules  font  nombreiifeSa^parfes* 
tuberculeufes  ,  noites«  ovales. 

45.  Sphéru  de  l'épine* vtnette.  Sptârîa  itrif 

r'idis.  Perf. 

Sphfia  cifpitofa  ,  n'fgra  ,  fphtrulis  glohofis  >  ri- 
mofo-rugcfis  ,fardit.  Perfoon,  Synopf.  pag.  yi.  — 
Idem,  Difpof.  Mcthod.  Fu-ng.  Fafc.  1.  pag.  \.  5<r 
Icun.  ?\èX.  l  uiig.  1-alc.  t.  pag.  26.  tab.  1 1.  ti^ 

Decand.  Flor.  franç.  vol.  2.  pag.  a9|* 

C'eU  une  fort  |>etite  efnèce  ,  qui  le  plus  fouvent 
forme  de  petites  touffes  fur  «es  rameaux  de  l'épit»e> 
vineite  .  or  qui  afieft*  aulB  quelquefois  une  dif- 
poriîion  longitu linale  fur  les  bords  de  l'ecorce 
rompue.  Les  capfu  ei  font  noires  ,  globuletifes  , 
raguctticsyblanibaues  intérieurement,  d'une fubé 
tance  analogue  à  celle  des  fclerotes.  0:ilesapper> 
^oit ,  à  l'œil  nu,  comme  un  point  noir  qui  a  percé' 
l  epidtrmc  :  chicun  de  ces  points,  félon  M.  Per- 
foon  ,  elt  un  amas  de  loges  leminaltt ,  réunies  pac 
kur  bafe  fur  un  réceptacle  charnu. 

44.  SpHERiK  du  forbier.  Sphâ-U  ^ucupant,  Perf. 

Sphàùii  ctfpitofii  ,  nigra  ,  aliida  -  puivtrulenta  , 
fphérulis  farti  'u  ,  êiMigaiù'fiti^iMrieli,  PetC  Sy- 
nopf. pag.  f  I . 

SffurÎM  (  CJtfpitofa)  ,  comporta  ,  hydnoidts ,  ia- 
meliata ,  gMofo-ctJpuoJ'a ,  aggrtgata  ,  jfa ,  fameUis 
radiath  ,  infemt  conn  jcîs  ,apict  fphi  -tî.f^rjs .  TodC» 
Fung.  Metkl.  2.  pag.  41.  tab.  14.  lig.  t  J  j. 

Elit:  fe  rencontre  fur  les  rameaux  fecs  du  for- 
bier  desoifeaux  ,  où  elle  f  ^rme  ,  fous  l'éj'i.lerme  , 
de?  petits  groupes  noiiiues  %  arrondis ,  à  peia 
près  de  la  gratideur  d'une  vefce ,  de  couleur  noire, 
coiii['ofes  de  plufi.urs  to;^es  conniv  ntes  ,  planes 
&  en  forme  de  Imnes  à  leur  partie  ml  rieure  ,  qui 
fe  prolongent  en  une  forte  de  cylindrique ,  queU 
quêfois  un  peu  lobé  OU  digité  i  fbn  fommet ,  fou» 
vent  couvert  d'une  pou/Tière  cendrée.  Ces  groui* 
p»s  cnnfervent  à  leur  contOttr  les  débrit  del'é* 
pidernie  de  l'ëcorce  déchirée. 

4).  SPHÉRiE  variée.  Sph^ia  va'-ia.  Perf. 

Srlitrii!  céfp'uofa  ,  fpkérulit  variii  ;  minoribus  OVO^ 
tis  ,  cavii  ;  majoribus  fuiglo6oJit ,  Jarélu,  Petf.  Sy* 
nopf.  pg.  ja. 

Gen»  efpècn  eft  rare }.  elle  cinit  fur  le»  bca»- 
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ches  &  les  umeauxdu  cttifier,  par  petits  grou- 
pes qui  en  déchirent  l'écorce  tranfverfai  .-ment. 
Les  logîs  féminilcs  font  d'un  noir- foncé  ,  larges 
d'une  ligue  &  de  deux  fortes  }  les  unes  p!us  gran- 
des ,  {j'obuleufes ,  dures  ,  fan*  ouverturt.'  r.i  iible, 
feulenicm  un  .peu  ombiliquées  à  leur  fommst  ; 
d'aucr  i:  s  i'I  us  pètices ,  ovales ,  cretifes  en  dedans. 

'  46.  SpHÉRiE  humide.  Sphtna  uia.  Perf*. 

Sphsriû  dîjformit ,  oUoaga  aut  fubquadraHgutaris  , 

nigr^  ,  ffhi.rulis  oftioUfqut  oktufis  ,  in*quafiur  pro- 
mmcaiiou*,  Perf.  Uil'pof.  Meth.  Fuug.  pag.  3 .  ik 
Sfwft.  {ug.  «. 

Spkâria  (  uda  ,  var.  ^  ,  falicaria  )  ,  câ/pUiih fri- 
inurrupio  y  fphArulù  rugutofa  «  fmbiaidU  «  d/Vrf  cf- 
tiola  fuèdtprtju,  Perf*  L  C. 

Cette  efpèce  erok  fur  let  bois  de  cYiéne  delTé- 

chés,  où  elle  affeâe  une  forme  linéaire  plus  ou 
moins  élargie ,  très-irréguiiere,  quelquefois  pref- 
que  carrée  ,  de  couleur  noire.  Les  capfules  s'élè- 
vent ,  tantôt  de  leur  moitié  au  de-ffus  de  l'ëpi- 
derme  ;  tantôt  elles  font  à  peine  faillantes  &  ne 
montrent  que  leur  fommet.  Leur  orifije  eft  ob- 
lus.  La  variété  ^  croit  fur  le  faule.  Ses  capfules 
f«nc  ridées ,  un  peu  déprimées  i  leur  «ctfice  ,  ua 
peu  fdUamcs. 

47.  Sniiftte  dgal.  S/JUrttfj^tVaA;/^  PerC 

Spfttrîa  fuhtffufa  ,  airo-inquinans  ,  o/liolis  l9Hgtt ^ 
teretiitu ,  itnuijtmis.  Perf.  Synopf.  pag.  }  j. 

Cette  fphërie  eft  rare  i  elle  teint  en  noir  les 
rameaai  far  lefquels  elle  croît.  Ses  capfules  y  font 
entièrement  enfoncées  ^  noirâtres  { «Iles  ne  latflent 
appercevoir  que  leuts  tfrifices .  oui  font  fines  «  cy- 
•  Imdtsfics^  Aillantes ,  longues  dW  i  deux  ligne». 

.  4S.  SphIsub  «lignée.  SplurMfiri*u,  PerH 

>  Spksna ptrîtheeiis  in  ftritm tlongata mut plunmkm 
lutim  aeprtfti  ,  papùiucu.  Perf.  Synopf.  pag.  6j.  — 

Icon.  Piâ.  Falc*  i*  pag.  38.  tab.  17.  fig.  x. 

Cette  fphérie,  à  la  fimnie  vue  ,  ne  femble  fbr- 
mée  que  par  une  grofle  pouâiire  noire ,  difpofée 
^lignes  épar&s.  Vues  la  Itftipe  ,  on  apperçoit 
dîflinétemer  t  les  cap  fuies  ^  c^ni  le  p!iis  fou  v  ent  , 
8c  fans  doute  après  l'émifTion  de  la  fcmence»  font 
défrïmées  &  arrondies  «  dtfpofées  en  une  férié 
idoiigéc  a  tr^- petites  j  ruguenfes  ,  furmontées 
d'Un  petk  mamelon.  On  les  renctomre  fur  le  bois 
de  diéne  fec  8c  dépoarvtt  de  On  écor«è. 

49.  Smillit  poiiflîlre.5^4ntf  j>ii/iwr«(««  Pérf. 

Sphsria  confina  y  fimplen ,  fphAruUs  Ubtris  ,  ova- 
ik^.rigidUi  ofkoiûéftiitSo.pmi^o.  Perf.  Synopf. 
]ag.i8;.  —  Decand,  Flor.  nanç.  yàl.  i.  pag.  197. 

•  Seé  ca^fnljBsfoiK  npprpcbéei  par  groupes  psu 
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fi-rrés,  ou  éparfes  fur  le  bois  mort  ;  elles  font 
prefque  globuleafes,  glabres,  S  peine  larges  d'une 
demi-ligne ,  terminées  par  un  orifice  obtus ,  i 
peine  faillant,  d'un  noir  mat.  Elles  croisent  fuc 
le  bois  fec,  particuliéremenc  fur  celui  du  chêne. 

50.  SpHÉRiB  cireoncife.  Spk*rid  cinumfâff*, 

Perfoon. 

Sphétia  fimplex  ,  c  cin^ei  fii^'Lfrfceni ,  fphtruli* 
rémorum  tonict  ticiis  ;  pane  ju^  cnore  vUlofuj  mtm- 
branaccâ  ,  eviintfcente.  Ft  i  !.  >Synopf.  Meth.  Fung. 

pg.  1 1  f.  &  Icon.  Rar.  Fung.  Faic.  1.  pag.  4. 
tab.  a.  fig.  4. 

Elle  a  beaucoup  de  rapport  avec  la  fphérie  du 

tilicul,  dont  elle  fe  dillingue  par  fa  ftrudlure  in- 
terne f  &  par  la  nature  du  fuc  glaireux  qu'elle 
renferme',  f  ile  eft  fimple  «  d'un  cendré- rouILâtre* 
Ses  capfules  font  recouve  rte  s  par  l'écorce  du  bois. 
Si  partie  fupérieure  elt  d'un  tiiTu  membraneui , 

tdibelcent,  i;ui  fe  déchire  tjciienun:.  Si  on  en* 
ève  l'épidiernie  de  l'écorce  qui  la  recouvre  ,  ou 
entraîne  en  même  tems  la  moitié  fupérieure  &  pu- 
befcente  des  capfules  j  alors  la  moitié  inférieure, 
(|ui  relie  fixée ,  uréfente  la  foaite  d'une  petite 
coupe.  Ces  capfules  s'ouvrent  à  la  furface  du 
bois,  par  un  petit  orifice  dont  il  déccuile  un  (uc 
glaireux  ,  noirâtre  dans  l'état  fec  ,  retenant  des 
wmencei  {/ponUs)  akmgéei. 

On  rencontre  cette  efpèce  affei  rare  fous  l'écorce 
des  rameaux, dans  les  haies.  {Dtfiript.  ex  Ptrf.) 

p.  SphÉRIE  rape.  Sphtria  raMa.  P^rC 

Sphtrula  pufiuUta  ,  ojtiotU  fitbtertùbut ,  prominen» 
likui  ,  angulato  •  afptris.  Perf.  Synopf.  pag.  37.  — • 
Decand,  Flor.  finnç.      a.  pag.  a^t , 

Cette  efpèce  croît  fur  l'écorce  du  chêne.  Les 
capfules  font  ovales  ,  un  peu  airopdtea  ,  Ugére* 
ment  anguleufes ,  inférées  dans  les  couches  cOrti^ 

cales,  écartées  à  leur  bafe  ,  rapprochées  par  leur 
orifice,  &  dont  l'eniembie  forme  un  tubercule 
conique ,  de  couleur  blanche  en  dedans  j  d'un 
brun-noirâ't  e  t  •!  dehors ,  qui  foulève  &  perce  l'é- 
piicrnoe,  s  evale  en  un  petit  ditque  fur  lequel 
on  remarque  quelques  protubérances  noires. 

;i.  Sraims  blanche.  S^tnmnhea,  Hofhn. 

Sph*ri*  «PJtlice  ,  difco  fannaeeo  ,  niveo  ;  ofiiotii 
promi'nuHs  ,  papillatis.  Perf.  Synopf.  pag.  jS."** 

Decaad.  t'ior.  franç.  vol.  1.  p.\g.  î^i. 

Sthtria  tubtnulofa  ,  tuàercuiu  trancatis  ,  nivtàt. 

Hoftn.  Veget.  Crypt.  i.  ps^;.  iS.  cab.  6.  fig. 

U^f:en  (rofareus)  ,  tubc^cuUs  nivtis ,mip9'f»^ 
tuiis.  (D  der.  Flor.  dan.  tab.  825.  hg.  1. 

Elle  offre  ,  dans  icmeffe  ,  des  poir  î<  b'ancs 
anondiSj  eofoncés  datu>  iepiderrar,  point  ûiUaiu, 
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^ui  prennent  enfuite  U  forme  d'un  petit  difque  ^ 
blanc  ,  dont  U  fubllance  eft  ftche  ,  pulvérulente. 
On  diflingue  fur  fa  furface  ,  avec  la  loupe  •  de» 
petits  points  grenus  >  qui  font  l'orifice  d'autant  de  ; 
pe-itescaplules  enfoncées  fous  l'tcorce .  Elle  croîr 
bu  ie$  bfaoch«s  (ècbes  dapopulut  utmuU. 

Perf. 

Sphi.ria  difcû  tnateato  ,  aïkido  fforis  nigrefcemièus 

perforuto.  PcriT.  Difpof.  Methoii  Fung.  pag.  50. 
8e  io  AmuL  Boc.  fi.  1 1 .  pag.  15 .  —  Idem .  S}nopf. 

m-  i9- 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  arec  le  fpkària 
mvea  ;  eHe  fe  rencontre  fur  les  branches  &  les 
rameaux  des  pruniers  &r  des  cerifiers ,  où  elles 
otfrrnt  de  petits  difques  blanchâtres  ,  tronqués  , 
dont  les  captuUs  n'ont  point  d'orifices  failtaiis  ,  & 
i  U  f4ace  d&l'qoeU  on  ditliague  quelijues  petits 

J4.  SphïRIE  diS  fibres.  Spktriû  fibr^fa.  Péri". 

Spkvid  oriUulan'j  ,  depnffa ,  àijco  txpmiUfetntt  ; 
^ioUs  fmbrotitndiit  nitidiê  ,  dij'co  Juiaecinath,  Perf. 
SjiwpC  psf'  4^* 

Cette  fphérie  eft  enfoncée  dans  la  fubftance  fi- 
breufe  d&  l'ecorce  des  rameaux  ,  particulièrement 
«eux  des  pruniers  ;  elle  eft  orbiciilaire  ,  cmnpri- 
mée ,  &  forme  un  difque  pâfe.  Les  orifices  des 
loges  ,  en  perçint  l'épidermede  l'ecorce  >  chaa- 
genc  la  couleur  naturelle  en  lim  tftint«  rouflèâue 
avec  tto  cecde  pku  pak. 

ff.  Smiéiub  ds  tilleaL  Sfkâria  lîik.  Put, 

SpkAria  fparfa  ,  ttSa  ,  fubunn^lacj  ,  umpultâ/or- 
mis  attî  cinumfciffa  ;  onjicio  largo.  Petf.  Synopf* 

fig  S4.  — Difuof.  Meih.  Fung.  p.  3.  — Decand. 
lor.  hmi.  vol.  a.  pag.  Z98. 

f.  Srhinj  (cnnftriila),  ofiiolîs  in  appendicem 
fijajfam  pluaio  rugojam  txcrtfcente.  Peil.  L  c. 

V.  Sphtria  i^\o\>o^%)  ,  fuba^grtgatd  ,  opaca  ,  jf- 

fràglûhofu  mali  uurantii  ,  initritum  pulvinatâ.  Perf. 
C  —  Iode  «  Fung.  Meckl.  2.  pag.  aj.  ub.  11. 

Elle  crelt  far  kt  rameaux  deflTéchés  du  tilleid 
d'Europe.  Sa  couleur  eft  nr  irc  ;  fes  capfules  gla- 
brcî,  éparfts,  globuleultis  ,  un  j>cu  comprimée^  , 
évîfées  à  leur  fommeten  un  large  orifice  en  t  r  r  m 
d'anneau  ,  dont  le  milieu  eft  occupé  par  un  pe  tit 
mamelon.  La  fubflance  întérîeare  eft  de  conlciir 
grifit'c  ,  iS:  foime  quelque  fois  iks  prolorgemens 
externes,  analogues  à  ceux  des  némofporrs.  Cette 
«^ikeeft  placée  fous  les  couches  corticales  donc 
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r-ne  fans  le  percer.  On  en  ren- 


couve  quelques  vaiicces  lur  ie  faule«lechènc>  âcc. 


56.  SrHi.rt.iË  capfulaire.  Sphéria  eapfnùins.  Pert. 

Sphéria  eirànnàut ,  tfihns  piromhiulis ,  fphtrula* 
ovÊMfttj^Uêu»  mtMMêmHu»,  PeiC  SynopCp.  41. 

Cette  plante,  que  l'on  trouve  fur  les  rameaux 
fecs,  eft  rare  &  aflei  lingulièrej  elle  fe  prcfenso 
dans  fa  jewielb,  fooslatomM  <k  petites  punuies 
blanchârrcî  ,  arrondies  ,  entourées  d'une  Ugn« 
noire.  Lorfqu'elle  tft  vieille  ,  outre  les  capfUeS 
ient':;nnées  dans  la  fubltance  de  fou  écorce,eire 
en  produit  d'auties  ou  peut-être  des  otifices  ov>^ 
les^mx «Il  dedans, taiCanf»  fi^moués d'nn ft^ 
rit  mamelon  aig». 

57.  SPKiRiB.  Sfkérim  pMuiU.  Perf. 

SffurtJ  cininruira  ,  nuda ,  o/lio/h  /ongifimis  , 
fle.ruo/rs.  Perf.  Difpof.  Meth.  fung.  pag.  j.  — ' 
Synopf.  pag.  43. 

C'eft  one  des  plus  pr  in.U  s  effiècef  de  cette  dl* 
vifionj  elle  croie  f<jus  i'tpi.iem.t-  des  tip,es  Se  des 
ram;aux  du  cerilier.  Ses  loges  fout  couriei,  t>v4- 
Its ,  la  plupart  coadiées,  tandis  qee  kurs  orifices 
r.;t!t  aîongées  ,  rapprochées  les  unes  coacM  les 
auirts;  Ifcs  intérieures  droites,  pluficttr» d*entl||l 
elles  flexuewfcs  ,  ouvertes  à  leur  towmet. 

58.  SpHÉKiien  puRaki^SpkâHa  fifiaitte.fttL 

SptunajMentintarh ,       brevt  contra^o ,  difco 
fuliginofo tporo uKÎco  poforato.  Perf.  Syropf.  p.  4'* 
Decand,  Flor.  franç.  vol.  2.  pag.  ipi. 

Sfhtria  (  pufhilata  )  ,  teniiformU  ,  p€rfûrtH»» 

HoAu.  Veget.  Ciypt.  i.  pag.  i6.  t*.  j.  »g.  f . 

Elle  efl  d'un  brun-noirâtre,  comprimée,  gre- 
nue à  fa  furface,  à  ptine  failiame  au  deifus  de 
i'^orce  for  laqedle  oo  U  trouve ,  où  elle  ofiTre 
prefque  la  fotme  d'une  petite  puftule.  Elle  eft 
compoféede  plulîeurs  loges  rapprochées,  dont  l'o- 
rifice e  11  court,  refferré,  femblaWe  à  un  petit  ma- 
melon. On  ne  U  rencontre  que  fur  l'ecorce  des 
arbres  dont  le  Imis  eft  tendit  »  fur  l'aune  «  lu 
laole  ,  &c. 

p.  SmiRiB  coaionnée.  Sjétna  etrmiMû^ 

HofRn. 

Sphârta  circînnata  ,  ofiiofis  incni/[dtis ,  eit^S  t 

teviktis.  Perf.  Sjnopf.  pag.  4J.  —  Oecand,  rlor» 
franç.  voL  2.  pag.  ipi. 

Srkirhi  ofllolls  fpidirm'tde  ptrforctâ  t  fpinuhfis. 
HoHm.  Veget.  Ctypt.  i.  pag.  i6.  ub.  $.  fig.  i , 
4.  J- 

Cette  fphérie  croît  fur  le  bouleau  blanc.  S  s  lo- 
tres,  au  nombre  de  cinq  i  fix«  font  noires,  glo- 
buieuJes,  difi>ofées  circulairement  en  forme.de 
petite  couronne.  Leurs  criluMs  fom  cylindriques, 
alongés  ,  inclinés  de  mani.re  à  Je  réunir  par  leur 
femme».  Ces  loges  font  fituèes  dans  les  owcke» 
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corticales  ;  leur  orifice  perce  l'épidecme  ,  mais  il 
cil  peu  faiUaQK  en  dehors* 

Spkêfia  circinnata  ,  oftiolis  hamjtis  ,  afptris. 
Perf.  Otrpof.  Mech.  Fung.  pag.  3.  —  Synopf,  pag. 
44.  —  Dèc»d>  Flor.  frtnç.  vol.  z.  pag.  2.91. 

fi.  Sphtrié  (  var.  f  >  tuigida)  •  etreiiuuud  ,  teSa , 

iurgtfcens  ;  fphtruHs  fuhrotundis  ;  ofiiolis  redis  ,  le- 
viufculiî.  Peif.  1.  i.  bc  Obkrv.  Mycol.  i.  pag.  17. 

Elle  trt  t:ès-3bondante  fur  les  rameaux  du  hê- 
tre, cju'uHl-  colore  tn  un  )iune  Je  toupie ,  &:  dont 
elle  perce  l'ipiderme  de  petites  cavité»  rea>piies 
«l'anetiuttère  noiritre ,  grenue ,  nide  au  toucher. 
Si  l'on  enlève  cet  épiderme  ,  on  diltingue  en  def- 
fous  de  petites  loges  féminales  réunies  trois  ou 
cinq  enfemble  «  d«  couleur  noire ,  dont  les  orifi- 
ces font  connivens,  &  fortent  par  la  même  ou- 
verture de  l'épiderme.  Ces  orifices  font  droits  , 
aigus  ou  crochus  ,  &  rendent  l'épiderme  lude  au 
toucher.  Dans  la  plante  ji  >  qui  elt  peui-étte  une 
efpèce  difHoâe ,  répidèmie  n'eft  point  rude , 
mais  foulevé  par  de  petites  bnUes  reoiplict  d'une 
matière  noire ,  gélatineufe, 

6u  SPHims  envitounaote.  Spiuria  amituu. 
ren* 

SpJtAtia  eireînnata  ^  ofiiolis  fuhovatis  ,  Jifiam  mt- 

hidum  cingtntibus .  Perf.  Synopf.  pag.  44. 

Cette  efpèce  croit  fur  l'écorce  du  crmugus  & 
fur  cette  du  hêtre ,  oû  elle  forme  trèt-fouvetic  par 
fa  réunion  une  fuite  de  lignes  alongées  &  paral- 
lèles. Elle  eil  atruitdiet  elle  a  un  difque  blanchâ- 
tre ,  autour  duquel  font  difpofées  circulairement 
de  petites  loges  prefque  rondes ,  dont  l'orifice  efl 
ovale  t  point  ftnbnc .  obtus  j  &  ne  produit  au- 
cune trpéritd  i  h  fwuce  de  répidenne. 

6v.  Srainu  du  cytilè.  S^ârU  IdUmL  Perf. 

Spk*ria  mjgna  f  ctjl'ifofa  ,  n'i^ra  ,  fplurufis  cott' 
gtfii*  t  gioào/ts  ,  papiHatis  ,  opacis.  Piif.  Obferv. 
Mycol.  I .  pag.  69.  &  Synopf.  50.»Dec«id.  Fier, 
frinç.  vol.  1.  pag.  293. 

Elle  forme  ,  fur  les  branches  mortes  du  cytife 
des  Alpes,  de  petits  gtoup^s  arroiidis  ,  inégaux  , 
«jui  ont  unis  ou  quatre  lignes  de  large,  &  envi- 
lOR  deux  tigttesde  haut^  quelquefois  confluons , 
9e  qui  reftent  environnés  par  les  débris  de  l'épi- 
derme qu'ils  ont  petcé.  IS  font  tompofés  d'un 
grand  nombre  ce  iog^s  noirâtres,  placées  fur  un 
réceptacle  commun  ,  ptu  apparent.  Ces  loges  , 
d'abord  globuleufes ,  deviennent  cnfuire  un  pnx 
alongées ,  trcs-rapprocbéâs^  <  bt  ufcs,  ombi  1  i  q  uf  es . 

63.SPHrBIEefi  rnafiuc:.  Sphtrij  clitvata.  Djcind. 

■Sphtxiu  cifpitoj'a  ^[pharuits  «iongaiis  ,  davtfor'  . 
mipt  frlmi  uiiidofiit^etiui^  ^  dei»  nigrû.  (N.)  I 
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^kârk  dÊMUu  Oecud.  Fier,  fiaoc.  voL  i. 

Hypoxylon  clavatam.  BolL  OMnp.  pi|.  171. 

tab.  444.%.  y. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  fut  les  vieux  bois  dé- 
pouillés de  leur  écorce ,  particulièrement  fur  les 

impreflions  des  prolongemens  médullaires ,  où 
elle  forme  des  flries  loogitudinaies.  Ses  loges  (é* 
minales  font  oblongnes,  ^étréciesilearbafe,a^ 
ronc^ies  à  leur  fotruTset ,  réunies  pluiïeursenfetnble 
pjr  leur  partie  iiiicn^ure  ,  compofani  de  petits 
groupes  aflez  nombreux.  Ces  loges ,  pendant  lent 
jeuneflie^  fout  blanches  &  pubefcentes  vers  lear 
fommeti  dles  pienncnt  enraiee  me  couWd'oa 
noie  foncé  j  Se  font  pai^cemcnt  glabm. 

64.  SPHÉRie  en  cupule.  Sph^ria  tupularis.  Petf. 

Spfiétria  céfpitofa^  niera ,  fpkéruiis  npfa,  u 
fluiimum  colU^.  Peii;  Synopf. pig.  jj,  —  Oh. 
fc  r  y .  Mycol.  i .  pag. 

Sphtric  (cucurbituUj  var.  f  *n%refceM).Tedt, 

Fung.  Mcckl.  1.  pag.  39. 

Cette  efpèce  pourroii  être  prife  «  au  premier 
afpeâ  ,  pour  une  petite  pézize  de  couleur  noiti* 
tre,  dont  les  loges  fémiiules  ,  léunies  en  un  pe- 
tit groupe  arrondi  «  font  un  peu  mailles  ubat- 
tues  dans  leur  état  de  iccitéj  de  manière  à  offrit 
au  milieu  de  chaque  groupe  ,  un  Vide  qui  lent 
donne  l'ait  d'une  petite  cupule  }  mais  loirquecei 
plantesfont  hunieitées, elles repreni^:u  '  le  toime 
arrondie.  Leur  fuiface  eft  légèrement  ridée.  Les 
loges  n'ont  point  d'orifice  fenfible  {  elles  fontfi» 
parées  entr'elles,  portées  fur  un  réceptacle  très- 
mince  &  noirâtre.  On  les  trouve  fur  les  lameaui 
du  frêne  &  fnuvent  fur  «eux  du  cUleol. 


6f.  Spuéris  cucutbice.  Spkâna  cëotrkUuU. 
f. 


Perl 


Spk*ria  Câfpiiofa,  rubra  ,  fphtruHs  moliitus ^k' 

via/aJist  e^ilêgps,  Perf.  Synopf.  pag. 
Sph*fia(€iKmbmt  var.  «»  Cavefcens) .  co/npo- 

Jita  ,  convexo-plarta  ,  iiff;r<gjta  ,  monofiicha  ,  fpki- 
rnlis  o^>ai^éus ,  contabtjcendo  concavejcetuiàus ,  in- 

fuis  >  rubris.  Todfij  Foog.  MecM.    psg*  ub. 

14.  fig.  1 10. 

Cette  fphérie  crr.t*  au  prîtuems  fur  Its  bran- 
ches Se  les  rameai.x  an  piulieurs  arbres  morts, 
particulièrement  lut  ceux  du  peuplier»  elle  otfie 
les  mêmes  caraûèces  oue  la  précédente  ,  mais  fts 
loges  féminales  font  lims ,  très-glabres ,  point  ri> 
dées,  ova!es,  &  de  couleur  rouge  djiis  leur  ca- 
vité, fouvent  couvertes  d'une  légère  pouifiere 
blanchâne  ou  cendrée. 
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rcprrc-héet^  fOUU  tVMÎVViUSf  ÙJOttS  fk^UÙU 

Commun.  * 

66.  SpHERiE  en  chapeau.  Sphâria  piltata.  Perf. 

SpksrU  fiv^tx,  ofitoto  piano  i  obconico.  Pcrf. 
Dilj^f*  Medi.  Fung.  pag.  4.  &  Synopf.  pag.  54. 

Sf^uffia  Ctnacroftooia  ,  var.  t ,  pileau  ).  Tode> 
Fcng.  Meckl.  l.  pag.  13.  tab.  9.  iig.  78. 

Fl!e  crcit  n\i  printcms  fur  les  tcorces  féches 
tiei  ranit-aux  tics  aiD:es.  Ses  caplules  Tout  (oiitJires, 
de  fofme  ovale  ,  prefque  giobuleure  ;  fortement 
létrecies  à  leur  orihce «  elatgies  enfuice  &  prolun- 
gcesen  une  forte  de  limbe  qui  offre  prefque  la  A> 
gure  d'un  cône  troriQué.  Leur  étovce  ell  dure  i5d 
.fiable.  LUes  Tooc  enfoncées daDsrécoiceâf  même 
dans  le  liber. 

67.  Spherie  en  crête.  Sphtria  cnjiuid.  Perf. 
Sphtria  fimpUx  ^  Jpktrulâ  fuhglobofâ  ;  ofiùio  eotlt' 

frf^,^iaté»,  Perf.  Synopf.  pag.  54. 

M.  Sf  fiAria  (crenat.n),  nudj  ,  conftrta  ^  ofiioil 
crifiâ  fubtrt.natà  ,  fpheruU  /atitutiine.  Perf.  I.  C 

^  Sphéfia  (arundinis)  ,  fubimmt^a  ,  ^Jofa  t  of- 

Ottefyhérie,  d'une  couleur  noirâtre  «  eft  re- 
naïqiiablepar  fon  orifice  (kiUaftr«  dilaté^ 
ta  Mme  décrète,  légèrement  eranete,  &faiilli  large 

que  It";  to^;:s  féminales  dans  ta  variété  lilTe  , 
uns  créneluti.'^ ,  &  plus  étroit  que  les  loges  dans 
la  variété  0.  Lts  loges  font  (impies ,  folitaires . 
errif^reTnert  cnf>Micéc5  fo-j',  l'épidermc  lir  l'écorce 
àiiii  leur  jeunellc,  eniuue  forçant  au  n;L;ins  de 
nnoitié  La  première  eft  un  peu  plus  grande,  moins 
eatoncéet  elle  croie  fur  le  prunier  épineux  >  la  fe- 
eoode  fur  les  tiges  lèches  de  Vanuulo  phragmith. 

68.  Sphàrie  à  large  ouverture.  Sphtria  dehif- 
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Sfhéria  pmplex  ,  immerfa  ^  ofiioh  tomfr^^  U- 
hiato  ,  dthifcentc.  Perf.  Synopf.  pag.  f  f . 

Sphtria  (  macroftoma ,  var.  «  ,  nigra)  ^pmpUx  ^ 
«gg''tgai0-fparja^  gfoiafa  j  orifdo  utrgo  ,  iatiato. 
Tode»  FunfTMeckl.  i.  p^.  iz.  tab.  9.  fig.  76. 

Sphéàa  (mciofloniaj  p  »  liiCca).  Tode> 
1.  c. 

So/uria  (  tnacroftoma  «  var.  nigro'fufca  ). 
TotfeyUc. 

Sphdna  (inacvofloma  »  var.  Ubcia  ).  Tode , 
L  c. 

Sphêria  Ç^liben)  ,  fphéruiâ  nuiâ  ^  txajptratà; 
tf&koi^iaMt  dMfitau,  Pexf.  Synopf  pag.  54. 

Cette  efpèce  eft  très- variée,  nuîs  au  mBk»  de 


téi  varîétés  elle  eonferte  toofoors  Ton  prtnctpal 

caradère,  qui  conlîfte  dans  l'orifice  iaiîian:  en 
forte  de  crête,  d'abord  entier ,  &  qui  fe  divifa 
enfuite  en  une  ouverture  fermée  prefque  dj:  deux 
lèvres.  D'ailleurs  ,  cette  fphérie  eft  Inr.ple,  de  la 
groffeur  d'une  graine  Je  pavot,  g'obuleiUe  ,éparle, 
entoncée  ,  noirâtre,  à  large  orificï  ;  plus  petite 
&  de  couleur  brune  dans  la  variété  fi  i  d'un  brun» 
iioirâtreft  légèrement  tomenteufedan»  la  plante  y} 
elle  eft  Taillante ,  point  enfoncée  ,  de  forme  fphé- 
rique  dans  la  vaiteté  Elles  croillent  fur  les  ra> 
meaux  en  décompofîtion  de  ptttfieori  aibres  8c 
arbuftes  i  elles  ont  beaucmip  de  rapport  avec  le 

fphAria  piltata. 

69.  Spherie  réirécte.  Sphtria  diminucns.  Perf. 

Sphâria fimpltx ,  nigra ,  fphtrulis  minui'S ,  promis 
mâts ffalkmiiuaùt  ;  oftioh  comprtffo,  a.'.gujla  ^dîmi' 
nuto  f  nonnuUit  fuiconieo.  Perf.  Synopf.  pag.  57. 

Cette  fphérie  eft  petite ,  arrondie  •  quelques  in- 
dividus tronqués  à  leur  difque ,  prefqu'aplatis ,  de 
couleur  noire  }  d'autres  un  peu  plus  failla;  s  [  1  s 
orifices  font  très-courts  ,  ayant  à  peine  une  ligne 
de  longueur ,  étroits  >  compri<nés ,  aâèAant  quel- 
quefois une  forme  afler  régulière,  npprochint  de 
celle  d'un  cône.  On  la  rencontre  fur  des  bots  del- 
filchés }  eUe  n'ell  pas  nè»*coiiimiiiie. 

70.  Spmérie  crépue.  Sphtria  tpifpk$na,  FerC 

Sphâria  fimpUx ,  grtgdria  ,  parafitk»  ,  rafw  *  jf**" 
rulis  minutifmit  JuoeamfT^,  mfiêût  »  ptttié-l» 

Pcrf.  Synopf.  pag.  57. 

Sphâria  (epifphxria) , /mf ,  "ggregato  fparfi  ^ 
purpurta ,  globofa  ,  cotlaiefiendo  -  cumpljnata  ,  pa- 
pillâ  convexo-ailongâ.  Tode^  Fung.  Mecklenb.  X, 
pag.  iJ.  ub.  II.  fig.  89. 

Elle  foime  des  globules  folitaires  exttémeaienc 

petits,  épars  ou  rapprochés,  de  couleur  purjHN. 
rine»  mollaflis,  un  peu  comprimés  lorfqu'ils  font 
humeâéSj  cr^usdans  leur  écat  de  ficcité ,  droits, 
convexes,  &  en  crére  à  leur  fommet.  On  la  ren- 
contre ,  comme  plante  parafiie  ,  fur  le  fphêrU 
JUgmtu 


71.  SrainiB  gnome.  SpharU  gatmmh  Perf. 

Sphâria  fimplex  ,  epiphyllu  ,  fphârulis  ut  plarimitm 
toUiipffs  nft:cllfqut  clavatis  ,  gùberrimiâ.  PerlOâCI^ 
Synopl.  pà^.  ui.  &  Difpof.  Fung.  pag.  JI.  —  M. 
Annal.  Botan.  ft.  1 1.  pjg.  24.  tab.a*lig.O«-»DeC» 

Flor.  frar.ç,  vol.  1.  pag.  194. 

Sphâria  (gnomon),  fi^plex ,ftylifera  ,  eggregata, 
gloii^teotiaiefundo^oncjvefcens ,  nigra,  fiylofptr- 
matico,  proctro  ,  fubrtQo.  Toie»  FuOg*  MeckU 
pag.  50.  tab.  16.  fig.  iif. 

Cette  plante  eft  aflei  commune  an  cooHiieiiee- 
Deoc  dn  priaieiiis  i  die  ctotc  dans  les  foiéisj  te 
^  Vv 
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k»  fminestombéts  du  noifetier.^y  forme  àes 

petites  taches  fimples ,  noirâtres  ,  arrondies  en 
anneau,  agrégées,  un  peu  convexes,  &  qui  de- 
viennent concaves  en  vieillilTant  ,  cachées  fous 
t'épiderme  des  feuilles.  Us  loges  féminales  font 
libres ,  dHKnan  les  unes  des  «mes ,  en  tuber- 
cules mamelonés.  Leur  orifice  ejl  concave  :  il  s'en 
^lève  un  prolongement  droit*  Unéaice*  aionge> 
«Ife»  fèniMaUe  i  un  ijpk. 

71.  SphÉRIE  fétacee.  Sphtria  feiacca.  Perf. 

Sphtria  Jimplex ,  tpiphylla  ,  fphtrulis  fparfis ,  in 
folii  fuhflaniiâ  Ltentibus  ;  ojlioiis  promir.Li':s  .  jc-a- 
(às  ,  atttnuaùj.  Peif.  Sy(K4>f.  pag.  61.  &  Aniui. 
^tan.  pag.  1.  ub.  1.  fig.  7.  a. 

Elle  a  des  rapports  avec  la  précédente,  m?ii 
die  cft  plus  rare,  &:  fe  rencontre  au  printems  fur 
les  feuilles  tombées  du  chêne.  On  l'jipperçûic  à  U 
loupe  fous  la  forme  de  petites  foies  noirâtres  ,  un 
peu  obliques,  nui  font  les  otifiies  de  loges  fémi^ 
nales,  renfermées  dans  la  fubitance  des  feuilles. 
Ellès  font  éparfea,  afli»  tare»,  poiot  agiras. 

7$.  SrniRiB  i  bec  latéral.  Sphêna  Uarieat/a. 
Decand. 

■ 

SphAriu  iattricoUa.  Dccand.  Flor.  franç.  vol.  a. 
fa8.a9^n*.790. 

•  Ses  loges  font  noires  ,  liffcs ,  glabres ,  didinfles, 
rapprochées  en  groupes  étendus  &  peu  ferrés  \ 
elles  ont  prefque  la  forme  d'une  cornue  «  c*eft 
dire  que  la  loge  ed  ï  peu  près  fphérique  *  & 
s'alongede  côté  en  un  orifice  coniaue,  roide  & 
lin  peu  pointu.  Après  b  fortie  de  la  gelée  înté- 
rieuie ,  la  loge  s'atfaife  8f  devient  concave  en 
deflds ,  c(Hnme  une  pézize.  Son  diamètre  efi  d'une 
demî-lrgne. 

Cette  plante  croît  fur  le  bois  de  chêne  dénué 
d'écorce.  Elle  a  été  obfecvée  par  MM.  Dufour 
Léman*  (Deemd.  /.  e»  ) 

74.  SfhÉRIE  en  b^c.  Sphtria  rojiruta.  Perf. 

Sph^nm  fimplcx ,  nuda  j  fpktrulU granuùitîsi  ofiiolo 
'ifi**"  »  ^fwdofo,  Perf.  Synopt.  pag.  $%; 


foflra:a ,  var.  «.  Tode  «  Fdnig.*MeekI.  2. 

pag.  J4.  tab.  <).  fig;,  79. 

On  la  trouve  ,  H.ins  le  mois  de  juillet,  fur  les 
branches  coupées  altérées ,  où  elle  forme  de 
petites  capfuîes  oparle<; ,  noirâtres ,  plobuleun.-s , 
grat^uléts  extérieur  ment ,  de  la  groirtur  d'une 
gra;ne  de  pavot  ,  li  ^nt  l'otifice  rèlTemble  ï  un 
pet  t  bec  alongé ,  un  peu  recourbé  à  fon  fo^wier. 
EUes.s'ouvrent  infcnnbleroentan  pafT^gc  au  tra- 
Vis.le  bMK  dans  lequel  elles  font  enfoncées. . 
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75.  Sf  BifUE  des  fientes.  ^pAcrie  fknaïk. 

Sphiria  loculis  minimts  ,  ovalibus ,  oitufis ,  foli- 

Spkmû  jlfivem.  Decand.  Fier,  fitnç.  troL  1. 
pag.  1514.  vfi,  791. 

Cette  efpèce  naît  fur  les  fumées  du  cerf,  &  on 
la  reconnoît  plus  facilcmeoc  à  fa  dation  fi 
flrudure.  Ses  loges  font  noires ,  ovoïdes,  obtnfes, 

de  la  groffeur  d'une  téte  d'épingle  ,  folinire s  ou 
rapprochées  deux  ou  trois  entemble  ,  très-adhé» 
rentes  aux  brins  d'herbes  fèches  qui.  compofent  h 
liente  >  fouvent  à  moitié  cachées,  terminées  pir 
on  orifice  non  proéminent  &  à  peine  vifîble.  Elle 
Jiîière  ,  par  ce  dernier  car.i£tère ,  de  la  fphérie  do 
fumier  décrite  par  M.  Perfooa.  (  Detand.  l.  e.) 

76.  Sraiiui  du  fooMer.  Sphêrùt  fmai.  Ferf. 

Sphària  fimetaria  ,  fukcruftacea  ,  fphtruUs  fnhim' 
mt^s  i  ofiiolo  cloagato  f /aàoàli^ao,  Perf.  Sjroopf. 

«.  E^mna»  tn^  mjnu*  »  fâfo-tbùni,  PeiC  L  c. 
^.  foeùnat  cnt/U  tntjpon,  migré.  Perf.  1.  c. 

Elle  s'étend  fur  le  fîmier  en  petites  ttchcf 

pref  ;!]?  criift.Tcccs ,  trts-minces,  d'un  bleucenJré 
dans  la  variété  « ,  plus  épailfes  &  noirâtres  dans 
la  plante  ^.  Les  orifices  font  prolongés  ,  faillui, 
un  peu  obliques  :  ii  en  fort  en  aflez  gramie  ^Ma* 
dance  une  naatière  noire  &  gélatineufe. 

77.  SPHÊitu  en  mamelon.  SfkâHt  mmm^»' 

Y  mis.  Perf. 

Sphtria  fimpUx ,  parca  ,  fph*rulis  majufivJis ,  gl»- 
hofis  ,  lc\  iJut  ,  fu'j(.onflufniibus  ,  glabrit  ;  ofiiolo  pt- 
pillato.  Perf.  Sy nopf.  pag.  64.  —  Idem,  Icon.  Piti. 
Fung.  Fafc.  i.  pag.  la.  tab.  5.  fîg.  6. 

y^ariolarîa  fanpltit,  BuO.  Champ,  pag.  iftf.  vik 

43i.fig.  j. 

Cette  fphérie  fe  rencontre  fur  les  rameaux  def- 
féchés  du  bois  rendre.  Elle  eft  fort  petite,  fimple, 
éparfe  çà  &  là.  5a  fublbnce  ert  mine;?  &c  caffir.tc) 
fes  capfules  plus  grandes  que  celles  des  autres, 
efpèces ,  miis  moins  aboncuntes  dans  le  méflM 
endroit,  liflês,  globulenfes,  entîéremenr glabr«i 
confluentes,  réunies  fouvent  au  nombre  de  deur, 
plus  rarement  de  trois  enfembie.  Leur  orifice  eti 
terminé  à  fun  fommet  par  une  petite  pointe  ea 
forme  de  papille.  • 

7S.  SpHiftIt  pomiferaie.  Spkéria  fomifinmt* 

Perfoon. 

Srf'iriJ  grcgjria ,  minuta  ,ffhÂrulif  pomifan^Kti 
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^y-iopf.  pag.  6s  ^  Iviem,  Icou-  Pid.  Fui^  pag. 
ly  Mb.  5.  fij.  4. 

Cette  efpèce  eft  trois  fois  plus  ^>eti:e  que  h 
pr^c'lente,  &:  p'-.^  caiîjnie  j  elle  eft  d;rpolëe  en 
groupes.  Ses  ca^  luies  lont  Itffes  .  de  forme  g'o- 
bulcufe  ,  préfeotart  une  légère  dépreflion  autour 
de  l'orifice  qui  forme  une  forte  d^  papille.  On 
meuKTt  ttiàz  ÏWiWiH  ét$  àffvAts  déchirées 
jufq  i'à  li  moitié  ("operieure  en  dents  uregulières- 
Elks  font  gUores  ,  d'une  couleur  noirâtre  ,  &  fe 
lencootient  fur  !e  tronc  des  arbre»  morts. 

79.  Spherib  tuberculaire.  Sphm»  ttâtreularia. 

Sphtria.  tahc^culis  ovtitls  ,  cjrr.ofj  ^  i^^fuUfitll^ 
t'ùui  ,rubris  àcin  nlgrcfccnti, .  s .  (N.) 

Sphtria  tubtreiUaria.  Oecaud.  Fior.  frin^.  voi.  x. 

Elle  croit  fur  les  couches  corticales,  fouleve , 
puis  déchire  l'épiderme  en  Rois  ou  quatre  frag- 
metis  pet fiftans  s  elle  paroît  alors  femblable  1  une 
tubercuUire  qui,  au  lien  d>;  tnkrc-  fur  l'écnrce  , 
ferok  fortie  de  deUou»  l'épiderme.  Sa  baie  eft 
entourée  d'un  léger  duvet  jaunine.  Les  tuber- 
cules font  chirmi'; ,  ovoïdes ,  obnis  ,  d'un  rouge- 
Ttf }  enfuitc  ils  deviennent  noirs  &  comme  char- 
bonnes.  On  diftiogue  aloit  i  leur  ftomm  u»  ori- 
fice enfoncé  peu  régulier. 

M.  DecandoUe  a  trouvé  cette  pbnte  ,  à  la  fin 
du  princems',  for  l'écoice  d'un  nojret  mort.  {P*- 


Perfoon. 

Sphtria  fparfa ,  minuta  ,  fmpUx ,  fphtruiis  pyri- 
formi  cunicit  i  opoUt  ûMit  ,  confiuMKÙhtf,  Perf. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
Mûri»  fuifuUta  (Tode,  tab.  ij.  fij;.  107.  c.  ), 
mn  elfe  eft  beaucoup  plus  âacgie  i  fa  bafe.  Sa 
furfice  n'e(^  poinr  lilfe.  On  la  rencontre  fur  les 
bois  fecs ,  où  cile  eft  fimple ,  épirfe  .  fon  petite. 
Ses  logv»$  iièminales  font  coniques  ,  un  peu  en 
focme  de  poire  \  les  orifices  aigus  »  conâueos. 

81.  SpHiRlB  péiiie.  Sphtria  peiiia.  Perf. 

Sph,Lr;.j  greguria  ,  forlide  ruhtlU  ,  fpktrulis  glo- 
iofis,  txfucaits  t  coihi>tfcendo-concavu ,  bafi  Jutpi- 

«»j£f.  Peri:  Syi»pf.pei.  Ftoclianç 
voL  1.  pag.  29;. 

Si  ktria  (  per.ixa)  ,fimpltx ,  |fioi»/a ,  kydrophora , 
agfftgata  ,  rubeiu  ,  (o/Iai>tfceniio-concttVtJ*tas,T9a9, 
FttDg.  Meckl.  1.  pag.  46.  tab.  i;.  fig.  lit- 

P,l!ia  hydfofhfin»  BnlL. Champs  pag.  145*  tab. 
410.  tig.  u 
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Spktrta  miniaté. 
fig.  I. 

Lycoperdan  kyiro^erum,  SoMtb.  EpgU  FuDg* 

tab.  1}.? 

Cette  efpèce  croît  par  grou^  fur  les  bois 
morts,  à  dcnwipotvéfiél  de  plttueurs  arbres  ;  elle 
paroît  dans  l'automne,  6t  varie  dans  fa  coulent 
fclon  Ion  âge.  Sa  fubftancfi  eO  un  peu  moHe  ,  fra- 
gile, membran:;ure ,  de  couleur  oranct'  ;  '.l  e  tft 
de  la  Rtolfeof  d'un  grain  de  miilet.  Sa  forme 
arrondie' dans  Gi  jeuneflei  elle  devient  enfuiie 
concave,  &  refll'mble  alors  à  une  petite  péiizei 
mais  auparavant  elle  jette  ,  par  fon  «t ifice  ,  une 
liqueur  btlâneure  ,  limpiJe.  Sa  futface  eft,  ou 
glabre ,  ou  un  peu  pubefcente ,  mais  ta  bafe  eft 
toujours  couverte  de  petits  poils  qu'on  pifiodruic. 
ptiur  une  erpèce  de  b^fliis,  paiafite. 


gi.  SPHERIE  du  fcirpe.  Sphtria  fcirpieota.  Dec. 

Spkâna  ioeaSt  orhie^ëtihut ,  aigris  ,  depreffii  ; 
éftmtrâ  framiiuiut ,  fubconici.  (  N .  ) 

Sphirid  fc'trpicolj.  Oecaod.  FJoT»  fraoç.  vol.  s> 

pag.  500.  n°.  809. 

Cette  efpèce  naît  éparfe  &  folitaire  fur  les 
tiges  moitrantes  du  fcirpe  des  lacs.  Ses  loges  font 
noires,  orbiculaires  ,  depri  nées ,  furmontées  d'un 
orifice  proéminent  &c  à  peu  près  conique  \  elle 
perce  l'épiderme ,  &  fon  orifice  feul  parott  au 
dehors  par  la  petite  finie  que  la  fpbétie  fotme  eo 
gratuliiunt. 

Cette  plante  croit  fur  les  fcirpes }  elle  a  été 
obfènrée  par  M.  Cbatllec  ( DumuL  L  c.) 

8  ; .  Si>HiitiB  i  bafe  cotoiieare.5^A4i«i  hyffiftâa, 

Ptrfoon. 

Sphtria  mnjufcula  ,  Jfhtfulù  globofo  -  papillatis  , 
tomento  cr^Jfo ,  fuj'io  anSit.  9m,  Synopl.  ^^ùg.  07. 
—  Decand.  Flor.  franç.  vol.  x.  pag.  19/. 

«.  Corticalis.  Det^UML  1>  C. 

Srhiria  l^fiftda ,  var.  ^ .  fufca.  Tode  «  FlUg. 
Meckl.  2.  pag.  10.  tab.  9.  fig.  70. 

Putredinis.  Decand^  1.  c.  pag.  296. 

y.  Ligni.  Dccaild.  !•  C.^ 

Uypox)  Ion  glohUan.WLQam^.  pag.  169.  tab. 

Cette  fphcrie  forme  des  globules  aflex  gros, 
mamtlonés,  folitaires.  Ses  logts  font  noires ,  épar- 
fes,  dures,  grolfes  comme  d<;  la  grenaille  à  tirer, 
parfiiiement  fphériques,  avec  un  petit  maoïeloii- 
protubérant  qui  indique  l'oriliee.  Elles  fonc  h 
moitié  enchânées  dans  un  duvet  btun  ,  plus  ou 
moins  compaûe  ^  fembbble  à  un  byflus^  £c  qui 
»'é«iid  4»  MU  dTaetre. 

Vt  a 
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La  variété  •  croit  fut  les  écorces  fainet }  la  va* 
riëté  #  fe  trouve  Aun  les  bois  entièrement  décom- 

pofés ,  &  prelque  réduits  en  terre.ïu  :  le  mamelon 
des  loge»  y  dt  peu  prononcé.  La  variété  y  a  été 
trouvée  par  BulUard  fur  le  bois  ;  elle  reffemble 
aux  préréuentts  \r\r  1î  forme  «  mais  ce  luiuralifte 
ne  parle  poiiu  de  l.i  L<.ie  coioneufe.  N'y  exifte-t- 
ellt  pas,  ou  l'auroi  il  regardée coMOie énniiBète 
àia  ffhuki  {Dtciutd.) 

Sa.  SraiMB  à  Ufd  bfasdie.  SpkêfU  Mêiu, 

Sphtria peritfitciîs majufiulû  ,ad  iimiditim  tmmtr- 
ft  y  ftimo  folitariis  ,  àemiun  confiueruibus ,  mattrie 
mlHcMtt  ^iigni  fûnieului)  ut  plurimum  cinHis. 
PerT.  IcoD.  1^.  Fung.  Fafic.  ).  pag.  57.  tab.  17. 
4g.  I.  —  Decand.  Flor.  fiaoc.  vol.  x.  pag.  19^. 

Sphtria  pmpUx  ,  majufiula  ,  fpkdrulh  glohofo- 
paptUatis ,  noiutullU  conâucmiius  ,  JtihictMla  aiii- 
cànti  fuhimmvfit.  Fcif.  OblèrV.  Myool.  I.  p.  7I. 
Synopf.  pag.  70. 

fi.  Spkiria  (  confluens  )  ,  fimpUx  ,  eoniucns , 
Mra  ,  papU/ata  f  x'ohdfugaa.  l'ode^  Fung.  Méckl. 
a.  pag.  19.  tab.  la  fig.  S7. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  furies  boa  morts  8f 
pourris  des  vieux  iioncs  de  f^uls.  Sescapfules  font 
noires .  &  cnmme  à  dcmi-enfoncëes  dans  le  bois , 
d'abord  libres^  devenant  enfuiteconfluentes ,  mais 
point  réunies  emr'eli»  par  une  fubAance  par  ci - 
cul'ère,  affcz  grandes ,  coniques  j  prefque  globu- 
leufés .  terminées  par  un  mamelon  obtus  ,  entou- 
rées âleur  bafe  d'une  bordure  blanchâtre,  qui  eft 
due,  ou  à  l'altération  du  ^oÎ5 ,  ou  à  quelques  fila- 
mers  de  byffus.  £|lle  a  beaucoup  âe  rapport  avec 
te  /pk*n0  tutom 

S5.  Sfrêus  cendrée.  Sfhênmtmteta*  Perf. 

.  Spêtâria/pié'vSt  gloiofis  ,  lùgns  ,  pgpitUf^atu- 
tU;  cruftà  vilhfâ ,  fri^d,  tÎMni  cmÂû.  Pcrf.  Sy- 
nopf.  pag.  68- 

C'eft  une  btlle  efpèce,  afftz.  rare,  &  qui  croît 
fur  des  bois  défiches.  Elle  eft  comporee  de  lo- 
fes fémina'es  difiii  âes  ,  globuleufes  «  tres-rap- 
proché<  s ,  glabres  il  m  furfac  e ,  de  couletir  noire, 
enveloppées  de  toute>;  parts,  principaL-ment  dans 
leur  jeune  âge,  d'un  duvet  lâche,  épais  ,  cendré. 
Leur  criHce  efl  formé  par  un  mamelon  aigu. 

$6»  Sphbrib  orangée^  Spli*ria  aurûnth.  Petf. 

Spfiéna  conferta  ,  fpktrulls  fuhrotundis  ,  ruhhun- 
iisy  ptiptff^ti'  ;  cr  fia  tomtniofU  .auraïuio'ftfrugineâ 
cinSis.  P>rf.  Koi..  ^:  Dvfiiipt.  Fung.  2.  tab.'ll^ 
lig.  4  &  j.  —  Idem  ,  Syi'opf.  pap.  69. 

Ce  font  de  petites  tJth;s  ifolécs  ,  rr"  '  r'-p-r 
cbecs  j  un  piiu  urondi(,s«  lougcau^i  uu  cju;;;ui; 
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d'oraïue  j  qui  ctoillent  fur  des  cbampîgrK>ns  en 
pwténbCKon  ,  enfoncées  dans  leur  fiÂftance  , 

épaifles,  un  peu  ridées  ,  qui  s'élèvent  un  p  11  m 
dehors  avec  l'âge  ,  &  tunt  couvertes  a  kur  r^aie 
d'un  duvet  orange  plus  foncé.  LtiU  Olifice  cft  M 
peûK  mamelon  épa»>  obuia. 

87.  SpHiRiB  trichoderme.  Sfk»UtridiioiÊrm€» 

Synopf. 

Sphéria  SmpUx  ,  /piéruUs  eoaicis  ,  Jtnudatts  , 
mrmào-nirit  i  mtmotûH*  lomemoft  latefuiui  iaf- 
dtatHiÊi,  ftïïC.  Synopf.  pag.  6^ 

Sphtria  (trichoJtrma^ ,  ^rtg*ta  ,  fparfj  ,  fejp- 
lii  t  conica  ,  memirant  tomtnbtfé  infiitns.  Hotfin. 
Veget.  in  Âibcer.  Hyrcin.  Fafc  i.  pag.  9.  ul».  é. 
Hg.  1. 

Expanfion  membraneufe ,  compoGSe  d'un  tri^ 
grand  nombre  de  fibres  fembtables  i  celles  d'un 
byflus  ,  de  diverft-s  couleurs  ,  )2 me  ,  centîrée 
&  orangée.  Leur  furface  <:l\  granuleule^  toimee 
par  une  infinité  de  petites  loges  agrégées,  d'no 
rouge  de  rang  ou  orangé  ,  inférées  fur  une  bafe  ls 
nioifilfure  :  elles  fe  (èchent  avec  le  lems ,  noir, 
ciffent ,  deviennent  plus  minces ,  membraneuies, 
tranfparentes ,  &  perfiftent  long-tems.  Elles  croif- 
fent  fur  des  bois  prefque  rédnits  enitrteau ,  ptv 
fo  de  tient eaCôncéf en inie«dM»leslbiéud*H]rr» 

cime, 

8S.  Spb&rib  lib  d'araignée.  Sthstim  mmeû, 

?ti(. 

Sphtria  fimpUx  ,  opaqua  ,  nigra ,  fphtrulis  ptpil- 

/uiis ,  Uvibus  j  \illo  ttnuijftniLi  ,  iiloicaritt  obi{dit, 

Perf.  Synopf.  pag.  67.  —  Idem ,  Icoa.&  Dedciipt» 
Fung.  1.  pag.  14.  tab.  7.  fig.  6,  B. 

On  la  rencontre  fur  les  branches  fiches ,  dé- 
pouillées de  leur  écorce.  I  es  h  ges  fémiailcs  font, 
ou  Iblitaites  ,  ou  agrégées  &  un  peu  confiuentes» 
petites,  épaifles,  globnleures  ,  noirâtres,  liffï-s, 
mais  recouvertes  par  un  petit  duvet  très -fin  , 
blanchâtre ,  &  dont  les  fils  font  entre-méles  là- 
chemetic ,  à  peu  près  comme  ceux  d'une  toile  d'a« 
raignée  i  elles  n'ont  pofnt  pour  réceptacle  de 
croûte  lomenteufe  ,  comme  le  f-htria  hyfifcda , 
mais  elIes_font  inférées  iiri;iié  iLitLirif  m  lUns  li 
bois»  elle»  fe  terminent  par  un  petit  mamelno 
ovate,  court,  un  peu  couibéj  dont  rorifia  aft 
un  peu  ouvert. 

89.  SvMÈmBtanieofe.  fykâris  evMM.  Petf. 

Sphtria  Jpar/u  ,  fphtruiis  gfoiofit  cVatifqiit  ,  lik- 
risi  tomttuo  tompudo ,  <itb  à,>  itdis  ;  oJÛolo  papii- 
luta,  nigrieamte.Ptti.  6yi:>  pi.  pag.  71.  Oecand. 
y  lut.  franç.  vol.  a.  pag.  196. 

'    A  '  -/u  mucijj  ,  var.      éiiâ,  .Tode*  Fung. 

i  Alc«.ki.  2,  pÀg.  26. 
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•  ^  Sphiria  (  (uceCctm) ,  greggria,  JpkiUMiû  im- 
,  ^oiof*  j  aggrtgaiii  «  tomiMO  fitjio  hmliuh. 

Mccki.  1.  pag.  iù.  tab.  9.  fig.  7;. 

On  ncMontre  cette  fphérie  dans  l'automne  j  fur 
In  «lancs  ée%  arbres  oonrrit.  Se»  loges  finit  ré- 
parées, mai^  rapprochées  en  f!;'Oupes  ,  un  peu 
«vaks  ou  globuleufes,  d'un  blanc-ctnilré ,  cou- 
vertes d'une  bourre  cotoneufe  Se  Wwchitre ,  fur- 
montées  d'un  orifice  noirâtre ,  un  pstt  Diolongé 
ep  une  pointe  obiufe.  Dins  la  variété  p  fa  bourre 
cft brune,  rrès-fine»  les  loges  plus  rapprochées; 
Jeor  orifice  brun  dan»  lajeunelie»  il  devient  noi- 
lÂtie  en  vidUtflaDt. 

50.  SpHf  RIE  pileufe.  Sphtria  pilofa.  Perf. 

Sf  hd.na  Itmpitx  ,  tonftna ,  fphénJts  minitris  ,  »»• 
taado  ovdtit ,  ttvi-jf cuits  ,  p  'Uofis  ;  o/fio/o  fimptice. 
Perf.  Synopr.  pag.  7J.— idem,  lcoD«  &  Dcicxipt. 
Fnng.  Fâfc.'i. 

Celle  fphetie  eft  extrêmement  petite}  elfecroh 
fur  le  bois  fc-c  &  couvert  de  moufTe.  Ses  loges  fé- 
mriutei  font  nombieufes,  diAinâ  s.  ovakf«  un 
peu  arrondies,  chaigées,  dans  leur  jeunel]«,  de 
peîb&fciculês  \  leur  orifice  eft  fimple ,  ttèi-court. 

Le  fphvia  hirfuta  ,  Perf.  S  nopf.  pag.  7},  ne 
diâèie  de  U  précédente  que  par  fes  poils  épats , 
plus  conra;  par  Ces  loges  plus  ovales ,  un  peu  tu- 
berculécs ,  entiérementnotres.  L'otifice  cil  obtus , 
médiocrement  anguleux.  Cfttt'cftpeuHti»9^*Me 
«uittéde  U  précMentc. 

91.  STHiniB  graioe  de  pavot.  Sphnafi0m^ 
Peif. 

Sphê.rîa  congédia,  opaca  ,  rigida  ,  Jpkdntiit  giO' 
à€orikm  jMertiibuSi  oftiolo  papilUjbrmok' 

Ê.  Perf.  Synopf.  pag.  75.  —  Decaiid.  Fkr- 
vol.  i.  pag.  197. 
Spkéria  (^(ptttaoides  ) ,  gngiria ,  gMulanj ,  ai- 
gra.  Holfm.  Veget.  Crypt.  1.  p.  11. tab.  ).Bg.  J. 

Spkéàa  (  globularîs  )  .  glo^ata  ,  cUufa  ,  nigra  . 
wtoristxptrs.  indur.ua.  Katrch.ËI.FlUli*Ceiltur*t. 
pag.  171.  tab,       fig.  180. 

Cette  efpèce  croît  Tur  le  bois  mort ,  où  elle 
•"ftpréfenie  comme  un  ama»  de  petites  Rrames  de 
pavot.  Ses  loges  font  agrépées,  globuleufes.  du- 
res,  dilliraes,  un  peu  chagrinées  lorfquon  les 
e:xamine  à  U  loupe  ,  toides ,  tragilt  s  ,  fans  onfi  0 
f«iiiible,  placées  fut  un  duvet  cotoneux  ,  nom- 
Kje ,  peu  fenfible. 

t)î.  Sl>Hi  RIE  bombe.  Sphéria  bomvaraa.  Perf. 
Spkéria  funfitx ,  j^iiMulatat  fufttfcau  tfjfhéfulis 
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thngaiis  ,  fu^enirUofa  i  ofieolo  pafiUà  ûouL  Perf. 
Synopf.  pag.  75. 

Sphària  (bombarda ) ,  grtgtrU ,  oUMga ,  itigr^- 
/"fia,  apict  poro  tenerrimo  ftmen  album  tMftrÙKtÊUim 
Baifch.  Ëlench.  Fung.  pag.  271.  fig.  iSi. 

Ndmofpora  (  glabra  )  ,  oilonga ,  fufiO-gh^tt% 
Willd.  Btrol.  ^^  1107.—  RimIi.  Floc.  UexOk 

vol.  1.  pap  fa- 
cette plante  ^aroit  noire  au  premier  afpeûs 
mais  fi  on  l'examine  avec  la  loupe  *  on  la  voit  d*Mi 

bnm  for  c^'  S2  Cibftance  eft  un  peu  molle  ,  Se 
quand  ii  laiion  iui  eft  favorable,  fon  mucilage  fe 
convertit  en  une  poudière  blanche  ,  farineufe. 
-Ses  loges  féminates  font  limples ,  diftinâes ,  réu^ 
nies  en  groupe.  Chaque  loge  eft  ventrue  i  fa  bsfe, 
prolongée  en  un  orifice  un  peu  .ligu.  OnCtOOVtt 
cette  eipèce  fui  les  troncs  pourris. 

95 .  S  p  H  i  R  t  B^fphin&er.  S/Aar/e  j|^«Arf»M> 

Decand. 

Sphâria  minuta  ^Jlmplex ,  ttongttt  ^fiihptAtfiw  , 
apiet  oitufif  *MU  nigrtfimsm  (N.) 

Sphtria^uaMiriat.  Decsfld.Plor.  ftanç.voL  2. 

pag.  197. 

Hyporyhr  fphinStricum.  BuU.  Champ.pag.  168. 
tab.  444 ■  hg.  I. 

Cette  fphérie  croît  fur  les  bois  morts  |  elle  elf 
fort  petite,  fimple  ,  d'une  fcr-ne  .iluHk'ée,  un  peu 
rétrécie  î  fa  partie  inférieur*  j  elle  n'a  qu'une  f<^iile 
loge  ,  mais  les  individus  font  très- rapprochés  les 
uns  des  autres.  Ils  font, dans  leur  icunctle,  de-mi- 
leus  bbnche,  légèrement  pubefcens,  jrrondts  x 
leur  fommet.  Plus  avancés  en  âge ,  ils  deviennent 
noirs ,  8e  font  pleins  d'une  fubftance  mucilaçi» 
neu(e.  Alors  leur  fommet  eftcreuré  en  entonnoir, 
coLitnnr.s  Je  poils  très-3ppne n<;  ,  p'iiTé  ccm  nr  un 
fphinâer  ou  comme  une  bourfe  fermée,  ils  de- 
viennent glabres  dans  leur  vietHeflè. 

94.  SphÉRIE  patelle.  Spfuria  paitlU.  Perf. 

Sphâria  fparfa  yfimpUx  ,  aua  ,fphêrulit  iifco  hm»- 
prtgo  pUeatis  /  oftiob  fti^UM  j  faM^9ltt9*  ftTÙ 
Synopf.  pag.  76. 

Sphsrim  (  penetrans ,  var .  « ,  pateUa  )  ,  jSmpltx  , 
gl»^tmt  gMtfa^Mminata  t  coUahrfttnéottueê- 

vtfiens  ,  aggregara  ,  nigra ,  gMo  fp<rmético  ,  atro, 
Tode  ,  Fung.  Meckl.  1.  p.  45.  tab.  ij.  fig.  IH. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  hi 
précédente.  C'eQ  une  des  plus  petites  de  ce  genre  { 
elle  ne  s'otfre  que  comme  des  petits  points  épais, 
au  mois  de  ftptembie ,  fur  les  tiges  des  plantes  en 
puiréfadtion.  Ses  loges  font  noires,  lifîes,, pIo- 
buleufes,  luifantes,  acuminées  à  leut  foami 
,  EUe»  lépandent  pw  teuc  oiifice  nw  peûte  {on. .  » 
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de  liqueur,  &  enfiiiie  cli^s  s'aphuilTcfic  ic  prcii- 
oent  b  forme  d'une  petite  puëlle  CDiicm^  piiflee. 

Q  r.  '  $T  II  É  R I  fi  artoÂCne.  SpkârU  artittreas» 

tdài.  '    •  ■  „  "  "  \  . 

Sfhérla  tpiyhylta  ,  pmplfX  ,  ffdrfa  ,  drrd  ,  mam- 
méfonpis  ,  £i>l/itrijlii:do  conv-xo  iompliinata  f  piUa 
kHmduri'.Toiit  ,  Fung.  \l(.ck1.  2.  pag.20.  tab.  9. 
fig.  7^.  —  Perf.  Synopf.  pag.  77. 

Elle  f:^  prëftnte  fur  les  fViiilIes  mortes  du  hêtre, 
fous  la  forme  de  tul>ercules  très-petits ,  ei'ars, 
/î  l'ples ,  noii.ur<.<.,  Iciquels,  vus  à  la  loupe,  offrent 
des  numelons  hëtnirpnériques  ,  qui  s'affailJènt 
en  yieiUîffant ,  Ye  cooipriment ,  fSrment  i  leur 
contour  intëiicur  un  pli  annuUair^  ,  dont  le  m  liLii 
e(l  rcri.pll  par  m  autre  petit  manidon  cjui  proba- 
Btement  teor  iêrc  d'oiince. 

p6.  Sphêrie  lingan.  5/A4rw  lingtm.  Tode. 

S'f  hn'i.f  ftmpltye  ,  fra  fi ,  fuitfValis ,  dtprtffb-con- 

fubnulio.  Perl.  iyiiû(  1.  p.ie.  -7. 

S^ht'ia  (  lin.^am  )  tfitif/rxyjiy/iftra^agg'rgata, 
fubov^tl's  ,  fuhir.atd  ,  io'.labcjfe/itto^tvneava  ,  ru- 

^ofj  ,  a:- .1  ;  jiy 'c  f;\-rrn.i:îco  ,  è'cv.'jjt'no  j  iitcurr'bentt. 
'JyJo,  l'u)!^.  Mctkl.  1.  pa^;.  51.  tab.  16.  fig.  126. 

Cette  efpèce  eft  très-commune  fut.les  feuilles 
|K>uiries  >iu  bra^tca  oUracea  mbra  ;  elle  cfi  forC  pe- 
tite: Its loges  font  diliiii^es,  réunies  en  group/s  , 
cledîvrrres  formss,  ftl<.n  Itur  âge,  tantôt  npla- 
tic$,  tantôt  orbitulaires  &  renflées  ;  Irurs  bords 
foiiriÊnt  u»  bourreiët  proAju'anguleux,  à  pluHcurs 
plis  concentriques  { leur  orifice  j  fouvent  peu  ap- 
rjrLiK  ,  crt  obtus,  renvecfé,  uès-court  «  ayant 
ja|>patt;iice  d'un  ftyle. 

97.  SphÈRIE  f.nguine.  Sphirîa  finguinea.  Ptrf. 

-  SpkttM  fimpitx ,  ovdtj  .  J'aiigùiua.f  api  ce  pafa- 
rata.  Sfbth.  Oxon.  pag.  404.  —  Bot.  Fung.  pag. 
J  21.  tab.  121.  —  Decand.  Klor.  frir^.  vol.  2.  pag. 
a.97.  —  Lam.  IlluUr,  Geocr.  tab.  879.  fig.  4.— 
Pl^tl'.  Synopf.  pag. 

Hypoxylon  (  phoeniceum  )  ,  unUo/or,  minimum , 
fparfum ,  glokojo-tUifticum  ,  rukrum.  ^  gûtrmn,  fiull. 

Champ.  171.  tai>.  487.  fig.  j. 

Cette  plante  eft  trèv-peiite  :  on  ta  trouve  fur 
Jes  vieilles  fouches ,  plui  ou  moins  enfoncée  dans 
le  bois.Sesloges  lémmalÉS  fontépai  ies ,  uHtaires, 
fimples-,  UJ»  ptu  irrégulières  ,  plus  urdinaiitment 
ovales  ,  d'un  rouge  ailei  vif,  liHes  ï  leur  furface, 
niioces^  concaves  à  kur  fonunec  quand  tUea  font 
yieilks. 

98.  SphÉRIe  barillet.  5pA*r;d  doliolum.  Perf. 
HpfuriafimpUx  Jparja  ,  nuda  ,Jph*ruiij  elcvaiis. 
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jl'  tentihs  ,  obtufis  /  pikis  /attrafiiuj  ^'AiitSit  pf. 
tioio  pufiiUformi.  Ptif. Synopf.  pie.  7S.  —  uèai 
U  wi.  &  Oefcript.  Fung.  FaTc.  a.  ub.  \ç.  ^  J 

Onla'rencontre  fur  les  tiges  des  h  Sùn  élevée» 
&  entre  L-s  feuilles  (eches  Ji:  tombées.  Klle  tè 
rapproche  beaucoup  du  â^utia  artocnas  &  lia- 
gam-f  elle  en  diffère  par  fa  forme  ,  qui  reffemble 
prefqu'à  celle  d'un  petit  baril.  Les  loges  f-minies 
font  petites,  folitaires)  epaiïes  ,  fins  duvet  co-  ' 
toneu»,  élevées  ,  prefquo  cylindriques  ,  un  fwfl  j 
coniques  ,  obtufes  à  K 

médiocrement  compttmées.  Ijcus  onacc  eit  tm  ' 
pAtit  nHoiielon  adex  appaimt.  | 

59.  SpueriE  tachante.  Sphtria  inquinans.  Vixt.  ' 

S^htrid  fim;  ltx ,  /;  arfa  ,  atro-inquinant ,  jf^iuniu 
.u:n  iigno  fubpromuiis  ,  perforatis.  Petf.  Syiwpf. 
pag.  85.  —  Decand.  Flor.  frsnç.  vol.  2.  pag.  298. 

*.  Sphfria  (  aceris }  ,  fmpltx  ,  affrtgatû  ,  otvt- 
litta-papiliatUt  atra  ,  immtrfa  ,  feminum  gloiiUU 
(thtcis)  ejeUis,  cylinàricis.  Tode,  Fung.  Metlt!.  1. 
pag.  17.  tab.  40.  fig.  8).  (  Sphtria  inqiilaaiu.) 

y trio/aria  eUipfofpcrma.  Bull.  Champ. pag,  iSj.  ' 
tab.  49).  iig.  j. 

Spkéria  (  xyloftii  ) ,  atro  inquinans ,  fp/unlis 
iwntrGs  ,  ofiiolo  demùm  fejfafMo,  Perf.  Synopf. 
pag.  84.  —  Idem ,  DifpoC  Mtth.  Fung.  pag.  4. 

Cette  fphérie  eft  éparfe ,  folitaire  i  eUe 

qu'une  feule  loge,  de  couleur  noire  à  fa  partie 
lupJrieure,  blanchâtre  à  fa  partie  intérieure , k 
qui  LiifTe  fur  les  couches  corticj.es  une empteime 
très-vifible.  Elle  eft  remplie  de  globules  noirs, 
bitC^ns ,  elliptiques  ,  que  l'on  regarde  comme  les 
capful.s  lies  giaincs.  A  mefure  que  ces  globules 
fottcnt  de  la  loge  ,  ils  fe  collent  aucotu  dr  Éaa 
orifice,  i<v'  y  forment  une  tache  plus  ou  moÎM 
élarjî'e.  C  rre  cfr^ce  fe  trouve  ^mYacercampifins 
&  le  fJcuUo-pLiiu/tus.  La  vaiieié  jî  croît  fur  le  h-.':- 
<:(rj  xylofteum;  elle  eft  remarquable  par  les  taches 
beaucou,)  plus  étendues  qu'elle  y  occafionne,  Ù£ 
(es  loges  plus  enfoncées  «  dont  l'orifice  eft  per» 
fofé. 

I  co.  SpHiftiB  en  ciacère.  Spk*riti  crmurhm,  De> 

candole. 

Spkdria  jtmpUx  .  puncî'iformis  ,  fpfijtruh's  fparjît  ^ 
collabefcendo-umbiUcatis  ,  craienformiius i  margint 

Sffi^ria  cnuriam,  Decand.  Flor.  firanc.  voL  2. 

pag. 

Sph^riu  ( punâiformis,  var.  ji,heder«)  ,  i 

dtprejf^-cupuUformis^  in  jbU'u  kedm  hflieisi 
mens.  Perf.  Synopf.  pag.  90. 
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k  mâtvU  alhâ  Ufidtntia ,  in  folih  faOthSi  àfUb 
fÊfi^âtA.  Perf.  SympT.  p»g.  91.  var.  y. 

Elle  croît  à  h  riirfatL-  inférieure  des  feuîHesde 
JiepejOik  «Hc  fe  montre  d'abord  tous  la  forme 
d'mdlfqtteblanc,  aphrij  large  d'une  demi- ligne. 
Ce  difque  fe  foulève  un  peu  ,  noircit ,  fe  crève  , 
li  devient  concave  au  centre }  il  reffemblc  alors  à 
ne  petite  coupe  bordée  par  fei  débris  d'une 
meoibnae  blanchâtre  :  on  U  lenconcie  également 
for  le  chêne. 

ioi.Spuébje  en  forme  de  points.  SpUriapmc- 
o}Siniîtf.  Dtcand. 

Sflunû  Smplee  ,  tpi^hytia  ,  pmaîjormh  ;  fpkd- 

nlit  fparfiJ  ,  cotlabeftcnte  -  urnh'd'utu'n  ,  fuhrir:d!S. 
fui.  Synopf.  pag.  90-  &  Difpol.  Metli.  Fung. 
f  I.  ^  Decand.  Flor.  fraaç.  vol.  A.  pag-.i99* 

m.  SrAéHâ  fwitrft.  Deeand.  1.  c. 

$.  fykâria  aUHii,  Dccaoïl.  I.  c. 

Cette  fphifrie  fe  préfente  par  plaques  qvii  ne 
fiHK^ue  de  petits  points  épars  «  arrondis ,  noiu- 
tfes«  on  peo  (UUans ,  convexes ,  qui  forment  en- 
fuite  une  petite  cavîté  ou  un  ombilic  dans  leur 
nilieo.  On  ne  peut  y  diftinguer  aucun  orifice  fen- 
fible.  Elle  croit  aux  deux  faces  des  feuilles  du 
dtène.  La  variété^»  peu  diftinguëe  de  U  précé- 
dente «  (e  trouve  fur  la  paille. 

îOi.  Sphérie  aplatie.  SphâriaeompUnata.  Tdde. 
Sphdria  finp/cx ,  aggrtgaiA  ,  manuniformis ,  pulia , 

pig.  ZI .  tab.  1 1.  fîg.  88. 

SphAria  (herbarOm)  ,  fimpUx  ,  fph^ruUsfparJis  ^ 
IMi&t  ,  ut  pùtrimiim  fubiepre0s  ,  ofiioUs  pap  'tUaiit. 
Perf.  Synopf.  pag.  78-  —  DecMd.  Flor.  femc* 
Toi.  1.  pag.  !<■)<).  var.  «. 

m.  Complanatd  ,  major  ^  [phtruits  ut  pùirimilm  df 

C^iÊVtMtffpUniBsaiulis,  orikulari-convexhi 
tfhlo  promintntt ,  trefpare ^  aptrto.  Perf.  I.  c. 

y.  Ttiia  ,  minor  ,  fpkurtdis  teQis  ;  oftiohs  pro- 
mâatntiàus ,  purMiformÂiu,  Perf.  Synopf.  pag.  79. 
—  Idem ,  Obferv.  Mycol.  u  pag.  6^ 

•  è.  la  VerKtrî    fttuiant  cauU .  Décnld.  1.  C.  Vtt.  $, 

».  fa  aquifotil  foins.  Decand.  1.  C.  Var.y. 

^.  In  rafdfoUis.  Decand.  1.  c.  var. 

La  pctitefTe  <le  cette  efpèce  force  de  rapprocher 
comme  r^riécés  plufisurs  plantes  qui  font  peut- 
être  des  efpèces  diOindtrs.  Ses  loges  font  à  pLine 
fénfibles ,  ëparfes  fur  les  tiges  des  plantes  herba- 
cées ,  noîVes  ,  foHfaIrt»,  d'abbnl'  peu  élevées , 
puis  plan;  s  ,  concaves  d^ns  leur  vitilkn't-  .  '"o  i- 
iîe  un  peu  proéminent  dans  leur  centre,  il  «.il 


èamAt  plus  épars  tt  plus  élev^  ,  èaMk  i  peiné 

perceptible  &  comme  un  petit  point-  La  variété 
0  de  M.  Decandolle  croit  fur  Us  tiges  de  la  gen- 
tiane jaune  &  du  veratrum  nigntm  {  elle  e^  pluf 
petite  3  plus  plane,  &:  naît  en  fociérés  nnmbreu- 
fcs.  La  va  tiete  y  du  même  eft  un  peu  plus  grande  , 
un  peu  luifante,  moins  foncée  en  cou'etir  dans  le 
centre  (|ae  fur  les  borda  »  fie  fe  trouve  .à  la  £ice 
fupérieure  des  feuilles  ftches  du  hoo«.  La  variété 
croît  fur  les  deux  faces  des  fruil  es  lèches  dO 
rufçus  ;  ellâ  y  forme  de  petits  points  noirs  «  épara« 
^ui ,  vus  à  la  loupe,  ontnt  uo  anneau  noir  avec 
le  centre  blanc. 

>o;.  SphArib  licbénoïde  Sphtria  Gckenwdis, 

Decand. 

nentièus  i  ojUoio  jubauUo.  (N.) 

Sphtria  Hchtnoidu.  Decand.  Flor.  franç.  vol.  2. 
pag:  »ssf. 

41.  CèavaHarié  pol^çndtt*  Decand.  L  c. 
t.  UtdtTAktUàt.  Decand.  1.  c. 

«  Je  réunis  fous  le  nom  de  fphirit  lickiiwïde  f 
dit  M.  Decandolîbt  de  petite»  plantes  qui  aoif- 
fent  à  la  furface  des  feuilles  mooraiRes  de  di& 

f'ét-r  trs  plantes.  F.lles  ont  ceci  de  paiticuHer  , 
quelles  décolorent  la  feuille  à  l'tntoiir  d'elles, 
&  la  privent  de  parenchyme  ;  elles  offrtnt  det 
pr.;:n5  noirs  proemir-cns  fjr  !'un  Jcs  côtés  ,  & 
quelqiietois  fur  les  deux  tores  de  la  feuille  ,  un 
peu  plus  petits  que  des  têtes  d'épingle ,  &  dé- 
pourvus d'orifice  prononcé.  La  variété  «  i  qui^ 
croît  fur  le  convallaria  po/ygoruti  ,  o'a  dè  tuto'*' 
cules  faillans  qu'à  fa  face  fupérieure.  La  variété  fi  , 
qui  croit  fur  le  lierre  ,  pouflie  inditfeiemiMnt  fur 
les  deux  faces,  &  fome  une  tache  blanche  ou 
roiifle.  »' 

104.  SFHim  B  pttftule.  Sphêrim  pi^luU.  Petf. 

Spfténa  epifhylla ,  pufiuUformis  ,  ruùfitns  ,  intut 
geiatiaa  compàQù,  nigrtfctnte.  Perf.  Synopf.  p.  91. 
—  Idem  »  Annal.  Bot.  11.  Mg.  x6.  n*.  )6.  tab.  2. 
Bg.  7.  E'.  —  Decand.  FUh.  lîfan{.  vol.  i.  pag.  500. 

Cette  fphérte  croît  fur  les  feuilles  fèches  du 
chièné  i  elle  y  forme  des  taches  d'un  brun-ooîrâtiv^ 
comprimées ,  d'enViroff  nhe  i  dent  liènes  de  cKa-  ' 
mctre  ,  nfl":  z  femblablwS  à  des  piiRuks.  nie  n'a 
qu'une  feule  loge  brune,  remplie  d'une  fubllance 
noirâtre  ,  célatineufe  &  compare  ,  qui  fe  répand 
fur  la  feuille  :  on  n'y  diftingue  point  d'orifice. 

10^  Sit&Kit  k  péils  roides.  Sphurf»  pitifin, 
Decand. 

Sphàna  ftmphx,  macuUformii pfphàfulit  minMif  , 
congejlis,  pUniaftults  y  pUh  srtêo''Sfferipê»tiitiS\ 
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JU  cifitit.  (  Sphania  deir«tiiiRi  ).  Pcrf.  Syhopf. 
pag.  8S. 

Spkâria  ^c^m.  Decand.  Flor.  frinç.  vol.  z. 

pag.  }Co. 

/L,  Caprt*  ,  ^iphylla ,  punâiformis  ,  fphtrulis fpat' 


fi,  Lapre*  ,  âpipnytta ,  f 
ps,fiàov0tu,  Peru  I.  c. 


Cette  fphcrie  fe  préfenre  fur  les  tiges  fèrhesdes 
herbes  ^  en  torme  de  petites  taches  grilities  ou 
noires  >  un  peu  luifint«< ,  comporées  de  points 
rapprochés ,  di!M^^^;  ,  qui  font  autant  de  petits 
tuoercuics convexes  -  ovales  ou  un  peu  arrondis, 
fur  lefqueb  onappeiçoic  a  la  loupe  âueh|iie>  poils 
xojde$«  noiiitres«. droits  &  un  peu  diveriffit. 

'  %q6,  SpHéitiB  troDipenfe.  ftOtm,  Perf. 

$^*na  fimptex ,  [par fa  ^fpktruHs  funùm  cyllndri- 
à*£  on  /at0  ,  epentf  bafi  f<migli>bofi,  farS*  conti- 
muh.  Perf.  Icen.flc  Defcript.  Fung.  Katc.a.  p<4i. 
lab.  10.  fig.  u-ii.  —  îdcm,  Synopf.  pag.  92. 

Cttfe  ffhérie  croît  fur  le  bois  de  chêne  carié. 
On  croiroit ,  nu  premier  afpeft  ,  qu'elle  a  fa  bafe 
en  cjpfuic  globulvufe  &  fou  orifice  alonçe  ,  comme 
dan<>  beaucoup  d'autres  efpèces  j  mais  la  portion 
inférkttre  eft  pleine ,  globidcufe ,  point  capfolaire , 
enfoncée  dans  le  bois ,  t.itidis  que  h  partie  fupé- 
rieute  eft  cieufe^  c/liudri^ue^  courte  ,  un  peu 
ridée. 

SPIGKLF.  Srfgelia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
l'i  i  ,  j  ri  comy>lèccs,  monopétalées,  de  la 
famille  des  gc  ntunes ,  qui  a  dcs  rapports  av«c  les 
opkiorrhiia ,  &  qui  comprend  des  herbes  ou  ar- 
bulles  exotiques  i  l'Europe  ,  dont  les  feuilles  font 
oppofées ,  quelquefois  prefque  verticillées  )  les 
fleurs  terminales,  pounruea  d»  braâées,  6e  difpo- 
lëes  en  cime  ou  en  épi. 

Le  caraftère  eflenttel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  eaùet  i  cinq  divifioas  }  uiu  LoroiU  infun^tkuli- 
forme  ;  i*  tiftAe  hM^  à  cîn^  die^apuns  igaltsi  cinq 
icjmlnts  y  un  fligm.Tt  ftm-le  ;  uie  capfuù  à  deux 
lobes  f  a  deux  lo^is  y  p/ujieurs  fcmcnces. 

Caractèrs  aiNàRiQUf. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  fort  petit,  inFérieor,  pcrfiilant, 
partagé  en  cinq  découpures  aiguës. 

1".  Une  eorolle  m6m>pétale ,  infundibollforme , 

dont  !c  tu!iL  e(t  beaucoup  plus  long  que  le  calice  , 
rétréci  à  la  partie  inférieujfe  i  le  limbe  ouvert,  à 
cinq  découpuies  aeumîoées. 

5**.  Cinq  étamines,  dont  les  filamens  font  plus 
courts  que  la  corolle,  inférés  fui  fon  tttbe«  termi- 
nés par  des  anthères  fagittées. 

4*.  Un  ovair*  rupérieur,  i  deut  lobes,  fur- 
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manté  d^n  fylt  fubaJé  j  ttrminé  par  ut^Aig^ce 
aigu. 

I.e  fri^h  eft  une  capfule  à  deux  lobes,  ptefqtfi  • 
deux  toques ,  biloculaire  ,  à  quatre  valves. 

Les fcmencti  font  nombreufes,  fort  petites,  an* 
gttleules,  «tuchées  i  l'angle  intérieur  dei  lofs. 

Espèces. 

I .  SpicâiE  andielmincluque.  SpigtUaâaAMt, 

Linn. 

Spigtlia  taidé  ktftêuo  ,  fô&i  UimUtdt^f^' 
bus  i  fumaùi  ^UMernii  f  majoriiuj.  Lain,  ]|L  GéaWt 
vol.  i.pag. 474.  n".         tab.  107. 

Spigelia  caule  herbacto  ,  fotiis  fummis  quaurnis. 
L  inn.  Amœn*  Acad.  vol.  5.  pag.  ij).  rab.  2.— 
Mater,  med.  ^^.«WiUd.Spec.  P]am.,vol«  i.pi|. 
824.  n">.  X. 

SpigeiU  Mëb  *nâo  g  foUis  quatermSf^fi^i 
fpiàitêrmm^bat,  Miller,  Di6t  t. 

Sp'igdia  quadrifoUa ,  fpicîs  termÎMêKiult  BroWI« 

Jam.  p  p.  I  )6.  tab.  p.  fig.  j. 

Arapaùaca.  quadnjolia  ,  frudiu  tefiiculato.  PitUtl. 

Gêner.  Amer.  pag.  10.  ttb.  5t.— Baner.FnMi 

équtn.  pag.  15. 

Br,iieel  parfis.  Petiv.  Gaioph.  tsb,  ^9.  fig.  10. 

ArapabucAf  brafiiitnfbut  diUa  pUnta.  MarCft» 
Bralil.  4^. 

Kiu^etrcaMtf  poudre  aus  vei*. 

Ses  racines  font  fibieufes,    prodaîftne  metqp 

droite ,  affez  forte ,  herbacée  ,  glabre ,  cylindn- 
que  J  prefque  fimjple ,  (triée ,  haute  d'environ  un 
pied  8e  demi.  De  raiffelle  des  feuilles  forcent  quel- 
que? rameiv.x  oppofés  ,  rrès-finiples  ,  fembubtcS 
aux  tiges.  Les  Icuilles  lonc  fefliles  ,  oppolées,!!»' 
céolées ,  entières  à  leurs  bords ,  glabres  à  leurs 
deux  faces  «  aiguës  à  leur  fiMi»net.  Les  tiges*  ainfi 
que  les  ïameanx  ,  fonc  cerronés  par  quatre  fisnlHcs 
oppolifes>  en  croiz  «  plui  grandes  que  les  autres. 

Les  fleurs  fortent  du  centre  des  ff  uilles  fupé- 
rie.'  es  ;  elles  font  terminales ,  difpolees  en  épis 
médirtcrement  ramifiés  à  leur  bafe ,  un  peu 
peu  alongés,  munis  de  braâées.  Chaque  flâircn 
prefque  (effile  ,  prefqutunilatérale  ,  de  couleur  w 
peu  herbacée.  Le  calice  eft  partagé  en  t'pq  i^- 
coupures  ai|uë${  le  tube  de  la  coroUe  renâe  a  û 
partie  fupérieurej  l«  fimbe  i  cinq  lobes  ovales, 
acuminés.  Le  fruit  cf^  une  capfule  i  deux  lobes, 
furmontés  dans  leur  milieu  du  ftyle  perfiftant. 

Cette  plante  croit  au  Brelîl  ,  à  Cayenne  &  dins 
plufieurs  autres  contrées  de  l'Amérique  mcri>iio- 
nale.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paiit> 

^  -  Cet» 
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Cette  plante  p^lTe  pour  un  des  meil'eurs  fpéci- 
fiquet  connus  pour  détruire  les  vers  inteflinaux. 
Les  babhans  du  Bc^fil  en  font  uCace  depuis  lon^« 
temSf  ainfî  que  les  Nè$;res,  qui  ronc  communt- 
ouee  aux  Colons  des  i  es  américaines*  On  lui  A 
WMUM  le  nom  de  fondre  aux  vers» 

i.  SpiciiB  da  Mariland.  Sf^^  marUtutiitû, 

Um. 

Spîgtlia  caule  heriaceo  ,  tetragono  ffoiiit  fe^likus, 
tmiUku  ^pofiiis,  Lan».  lUuttr.  Gêner,  vol.  j  .  pag. 

Sp^etia  eaule  tttragono ,  foliis  omnihas  oppofifit. 
Ijiin.S]rft.  veget.  pag.  166. —  Hope,  Aû.  Edimb. 
3  ann.  j  77 1  pag.  i  ^  i .  tab.  i .  —  Curtis  ,  Magaf. 
t^i. —  Wiîldâu.  Spec.  FUuc.  vol.  i.  pag.  81;  • 
a*,  t. 

Sfjjftiim  pennnis  ,  caulibus  fimpUctf^mis  ;  p^i 
êmibut  oppofitis  ,  fcjjîlihus  ,  {aruioLm  -  ovdlibus. 
Micb.  Flor.  boreai.  Amer.  vol.  i.  pag.  148. 

Imiieera  (  marilindica  ) ,  fpieh  temùnaliius  ;  fo- 

Un  ciVMû-oblong;s  ,  acuminMis  ,  dîffittciii  ,  fi,ji'liout. 

Lion.  Spec.  Plane,  edt^  2.  pag.  149.  —  Croaov. 
Vhgin.  14t. 

Sfigtiia  (  lonicerj  )  ,/o/m  oppojîeii ,  ovato- oblon- 
gUt  acuminatistfejfiUiusi  &UU  termMolUus,  MlU. 
Diô.  n».  l. 

PergtUmtni  Virginlani  ,^re  coccinto  ,  planta  ma- 
nlaadicâ  ifpitâ  ereéid  ,foliu  conjugatù.  Rai ,  Dendr. 
}i.  —  Catésb.  Carol.  z.  pag.  78.  cab.  78. 

On  dîftingue  cette  efpèce  à  fes  fleurs  affez  grin- 
dei  &c  d'une  belle  couleur  écariate  en  dehors  ^  à 
fbs  tiges  fimpUs  &  à  fes  feuilles  tomes  opporécs , 

point  en  croix. 

Ses  racines  fonc  vivaces  Se  fibrcufes  :  il  s'en 
élève  pluOevrs  riges  droites,  herbacées ,  hautes  i 
feine  d'un  pied  ,  roides  ,  irès-fimples ,  prefque 
qaadrangulaires ,  un  peu  rudes  Tur  leurs  angles , 
garnies  de  feuilles  oppofées,  fetlites ,  alTez  gran- 
^t-s ,  larges  ,  ovales ,  un  peu  lancéolées  ,  très- 
entières  ,  acurainées .  vertes ,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  étalées  ,  longues  de  deux  à  trois  pouces, 
larges  d'environ  un  pouce  &  demi  au  moins. 

Les  fleurs  (ont  terminaUs,  toutes  tournées  d'un 
même  côté,  feflîiss,  difpofées  en  épis  fimples, 
p'us  longs  que  les  feuilles ,  munis  Ai  braftéts  fort 
petites ,  oppofeei.  Le  calice  eiï  compofé  de  cinq 
fi^ioles  fubuléest  pref(tae filiformes,  perfitances. 
La  corolle  cft  au  moins  longue  d'un  pouce  j  in> 
(vndihnltforme ,  d'un  rouge-vif  en  dehors  ,  d'un 
jaune-foncé,  orangé  en  dcd.ins ,  à  cinq  ir  :'  s  à  fa 

Crtie  fupérieure  «  dilatée  à  (a  bafc  «  relevée  en 
'flê  i  (on  orifice  ;  le  limKe  divîfé  en  cinq  dé- 
coupures rabattues  ;  cinq  étamines  p!iis  courtes 
que  la  corolle }  des  anthères  conniventes  fie  fagic- 
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tées  ;  un  flyle  atticulé  &  perfiftant  à  fa  parde 
inférieure  j  le  (ligmate  rétréci }  une  capfiile  arron- 
die »  à  deux  lobes*  les  loges  à  deux  valves»  ren» 
fermant  plufietttsfemencesfcabres  U  anguleofes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline ,  la  Virginie 
&  au  Mariland.  Elle  m'a  été  comniuniquée  par 
M.  Bofc.  On  U  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Péris.  :^(K.v.> 

Elle  eftennpioyée  dans  le  nord  de  !* Amérique, 
aux  mêmes  ufiiges  que  le  fpigeUa  anthtlmia.  Elle 
paiïe  pour  un  des  meilleurs  remèdes  contre  le* 
vt  rs.  1  e  dofteur  Garden  ,  dans  le  premier  volume 
des  Ejfais  phitofophiquts  imprimés  a  Edimbourg , 
a  donné  des  détails  ^anicttliers  fiir  les  venus  de 
cette  plante. 

^  S  p  I G  i  C  i  liciiticiileiilè.  S^gdU  fmwdopt. 
Lamarck. 

Spigeiia  cault fruiculofoi  foliit  ovatU^petioLuu^ 

fummis  qaâMmu  Lam.  lUuttr.  Gêner,  vol.  1.  ptg. 
474,  n».  115». 

Cetre  efpèce  offre ,  dans  Tes  feuilles  fupërieures, 
le  même  caraâère  que  le  fpigelia  anihtlmUi  elle 
s'en  difiingue  par  (es  tiges  un  peu  frutefoenies, 
&  par  fes  feuilles  ovales ,  pétiolées.  Sr^  rjmeaux 
font  grêles,  ttèî-glabres  ,  mediocremeiiC  quadran- 
gttlaires ,  comprimés  à  leur  partie  fupérieure ,  gar- 
nis de  feu  i  l  les  oppofées,  pétiolées  «  oyales,  un 
peu  linceoUes ,  glabre*  à  leurt  deux  feces  »  en- 
tières ,  lilîes ,  vertes  à  Leur  face  fupérieure,  plus 
pâles  en  deflbus,  longues  de  deux  ou  uois  pouces^ 
larges  de  plus  d'un  pouce ,  i  nervures  latérales  , 
alternes ,  limples  ,  arquées  ,  dirigées  vers  le  fom- 
met.  Les  fupérieures  font  au  nombre  de  quatre, 
prefqu'en  ver«cille.  Les  fleurs  font  difpoiées  en 
un  épi  grélî,  terminal ,  long  de  deux  ou  troi» 
pouces  i  chaque  fleur  feffile  Ott  on  peu  pédiceHèi. 

Cette  plante  croit  dans  les  boisj  i  i'île  de 
Cayenoe.  1)  (  F./  in  ktri.  Lam,) 

SPILANTE.  SpildHthu.Genw  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  compofées,  de  la  famille  des 
cotymbifète$,qui  a  de  très-grands  rapports  avec 
les  verbe jina  8e  hiMeni ,  qui  comprend  des  herbes 
exotiques  à  ITuropa  ,  à  feuilles  oppofées  ,  donc 
les  fleurs  font  Iblitaires ,  axillaires  ou  très-fouvent 
teiimnales  )  le  réceptacle  conique. 

Le  canâère  eflêotiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Un  calice  à  deux  rangs  de  folioles  prtfqu  égales  ; 
Ûeurvas  tous  hermaphrodites  ,  a  cinq  divifions;  rictp' 
tade  tonique  ,  garni  oe  paillettes  ;  jemoutt  pÊmMi- 
tUs  de  Jeux  arkes  gbiins  ,fitaciu. 

CARACTiHB  GÉHiniQUl. 

Les  flvuts  font  compofées  uniqnemcnt  de  fisu- 
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rôn«  tons  hermapliioditts  8e  finUcy }  of> 

firent  : 

I  Un  calice  commun ,  hémifphërique ,  compofé 
ordinairement  de  deux  rangs  de  folioles  droites , 
ptefqtt*égales.  oblon|nrs« 

i".  Une  coroUi  formée  entièrement  de  fleurons 
tubulés, égaux,  hermaphrodites,  infundtbulifor- 
ines,  dont  ie  limbe  eft  divifé  es  cinq  découpures 
çourtes,  quelquefois  qtnue. 

Cinq  ,  quelquefois  qu.nre  ctamînts ,  dont  les 
fihmens  lunt  courts  ,  capiiUireS)  les  anthères  cy- 
findriqves  »  tubnlées. 

4*.  Un  (n/aire  oblong>  furmorué  d'un  H,  le  fili- 
forme, de  ta  longueur  àm  étainîoes  ,  tçutun$  par 
deux  fligniates  recourbé 

Les  ftminces  font  foTitafrrs ,  f>etitet  »  ovales- 

oblcngues,  comprimées  ,  fouvent  parfemées  de 
Cvès-p<:tt(S  pnits  blinihairesi  ciliées,  blanchâtres 
à  leurs  bords ,  couronnées  p«r  dcus  petites  flllits 
flexibles  j  glabres,  inégales. 

Le  réctptacU  rft  i\on^é»  cylindrique.  |i|(efi)iie 
conique ,  environ  une  tbis  plus  long  que  le  ça\\!Çt, 
^roi  de  paillettes  nembcapcnres. 

Oifervattons.  Ce  genre  a  paru  à  M.  Lamarck  fi 
peu  didingué  des  hidtns ,  qu'il  a  cru  devoir  reunir 
ces  deux  genres  ;  c'eit  pourquoi  nous  ienvo3rons , 

Suant  à  la  defcription  des  efpèces  ,  à  l'article 
tDENT  ,  vol.  I,  pag.  41  Les  rapports  qui  exif- 
tent  entre  ce  genre  &  les  vttbcfina  ne  font  pas 
sioins  nombreux  ,  &  ces  deu*  genres  di&rent  fi 
peu ,  que ,  d'après  l'obfcrveiioD  de  Gsntner  >  en 
donnant  des  fieurs  radiées  tUX /fUtmiMt ,  00  en 
feroit  des  xcrbefnu. 

Néanmoins  fi  l'on  confidère  le  port  des  efpèces 
qui  cnmpofent  çcgi  trois  genres ,  on  y  rennarque 
une  diifiérence  frÏMantê,  Les  ftiiUotes  font  la  plu- 
part des  plantes  bmes ,  dont  les  tiges  fe  divifent 
en  raneaux  étalés,  prefque  couchés.  Les  feuilles 
font  oppofees.  fucculentes,  prefque  grafles,  en- 
tières, f«ulemént  Années  ou  dentées  a  leur  con> 
tour,  point  ailées  ni  piniiatifides ,  comme  ceiîei 
de  la  plupart  des  bidens ,  qui  d'ailleurs  s'élèvent 
ifès-haut.  Dans  la  fruâificacion»  les  fèuls  carac- 
tères qui  puiflent  les  dtilinguer ,  confiftent  dans  le 
réceptacle  ordinairement  plus  alongé  dans  les  Ipi- 
lantes  que  dans  les  bidens ,  &  dans  les  deux  foits 
courtes,  flexibles,  point  rudes. qui  couronnent 
les  ii>mences  dès  rpilantes ,  tandis  oue  celles  des 
bidms  font  fiirmonrées  de  deux  dents  roides , 
fi  buiecs.  accrochantes.  Ces  caraûè/es,  quoique 
médiooes,  pcavëntiiéaiURojns  déterminer  à  con- 
ferver  ces  deux  genres .  fuxtout  (i  i^on  confidère 
que  le  port  des  fpilances  les  rapproche  tellement , 
qu'il  en  forme  pieli|ii'uii  gfiivie.  DSQiiel.  ■ 

.S?ILMAN£.  Sfitimnmf  Gui».  4«p|aac9l  ^i- 
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coturlédones ,  i  fleurs  copaplètes.  naB|apli|MfS, 

d-  la  f.ini:"!  ■  des  gattiliers ,  qui  a  des  rapports avtc 
Ic5  Uniu  ij  &  les  tuiigaJei ,  &:  qui  coxi\prend  des 
arbrilfeaux  exotiques  a  l'Europe ,  dont  les  feuillef 
((Of)(  oppof(^ ,  k&  fleufs  axillair^  foliiaires. 

Le  caïaâère  eflentiel  de  ce  gmie  eft  d'aval  : 

Un  calice  h  cinq  découpures  ;  uHt  corolle  hyTOca- 
(informe  i  U  Lmbt  à  cinq  lobtt  i  quatre  itamnui 
égaUs  i  un  J^l^m^U  rKiOUri4  »  «Éf^f  j  «■  tG«|it  1 

CARACTiRE  eiNiRIQOE* 

Chaque  fleur  offre  : 

I**.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  droit.  peifi& 
tant .  à  cinq  découpures  linéaites  «  fubulées  •  pi^ 

qu'égales. 

1**.  Une  corolle  mpnopétale ,  hypocratériforme, 
dont  le  tube  eft  prefque  cylindrique  ,  un  peu  glo- 
buleux à  fa  bafe  ,  barbu  à  fon  orifice  i  le  limbe 
divifé  en  cinq  lobes  preique  réguliers,  ouverts, 
planes ,  oblongs  •  tronqués. 

Quatre  itaminet  inférées  fur  le  tube  de  la 
corolle  .dont  l^s  filame.n»  (on(  courts,  égaux  «  t$f 
n;tinés  par  des  amKères  ovales»  non  bilttnies. 

4*.  Un  «vére  fupérieur  «  arrondi ,  fiiui^ni 
d'un  (tf  le  court,  terminé  par    fiiginMtç <o  q»> 

chet. 

Le  fruit  eft  un  drupe  globuleux.  renJermaju  on 
noyau  à  deux  loges ,  comcflsôt  des  femencM  ob- 
longiMS  ,  foUniies. 

Ohfâr\at!ons.  On  avoir  confondu  la  feule  efpèce 
qui  conftitue  ce  genre  avec  les  lantana,  dentelle 
a  en  effet  toat.ie  port.  Sa  fruAificatinn  n'éioit 
pas  alors  connue  s  mais  dès  qu'elle  s'eft  montrée, 
il  a  été  facile  de  reconnoître  que  cette  plante  M 
pouvoit  être  réunie  avec  les  tantana,  ilont  elle 
différoit  par  fon  calice  &  fa  corolle  â  cinq  divl- 
fions.  par  fes  étamînes  point  didjriumes ,  par  U 
difpofition  des  fleuis  fbtttaiies  dans  l'aifieUedes 
feuilles.  Sec. 

Espèce. 

S  P 1 1 M  A  N  B  d'Afrique.  Sfieiauumia  ûfricMa. 
Medîc. 

Spieùnannia  foliU  oppofitit  ^  fuptrîorShu  alumt i 
fi^ih^  t^diUnimê  ,faUuruii  uHttefnk^t».  (N.) 

Spitlmannia  afiicaixa.  Um.  ntulir.Gener.vQL  i.. 
pag.  }î7.  n".  1646.  wb.  85. 

Spielmannia  (jafminum),  foUis  altérais ,  fefili' 
bus ,  dtcurrintibus  ;  fioribtu  fe0iHbus.  Mcdic-  IQ 

.Aâ.  Palat.  vol  Phyf.  pag.  198. WiiUea.  &pcc. 
Plant  vpl^i..  pag.  31;, 
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laKtàM»  (  tfiritxna  )  tJ^Si  atumh ,  01tiiu  ; 
f»ri>mf/oiiiariif.  Lion.  ijEoR.  CiiCT.  520. —  Roy. 
Latà-  mt.  190.  —  Mill.  Dîâ.  o*.  1 1. 

iMUim  fioribus  folitariis.  Gen.  Plant.  6^1. 

Jjfminum  ^tàHêm  ,Wtié  fMoifion  foUtario  , 
etémfoiiorumprwtnitntt.  Coirim.  Kar.  6.  tab.  G. 

Arbriffetti  donc  les  tiges  font  droites  ,  hautes 
deCTDiq  i  iix  pieds,  raoïeules  ;  les  branches  éta-, 
lées ,  it  s  rameaux  oppol'ès,  quadrangulairf  s ,  ve- 
lus à  leur  pacte  fuperieure,  Sf  un  peu  ailés  i  les 
alet  crénelfa ,  ondulées ,  garni«f  de  fouilles  Tef- 
fil«s .  oppofées  ;  les  fupérieures  alternes  ,  prer^ue 
décunences  ,  minces,  ovales,  un  peu  velues  , 
dcDcéesen  feie  i  leurs  bords;  les  demelures  fi 
Des  8r  co'irTfx;  ,  priimues  à  !?iir  fom'.net  ,  à  r  :i;v: 
hg^ies  d  un  puuce,  noinbteuies  j  trés-rappro 

Le?  fleurs  font  fefnies  ,  folitaires,  fituées  dans 
failTelle  des  feuiiks.  Leur  calice  elt  légèrement 
tdii.  à  cinq  découf>ures  droites ,  Aibulées*  ai- 
guës} la  Corolle  petite,  blanche;  !e  tube  de  la 
longueur  du  calice,  renflé  à  (a  bafe  ;  le  limbe 
flâne-,  divifé  en  cinq  lobes  très  obtus,  prerque 
tronqués  ;  l'orifice  garni  de  poils  ;  les  étamines 
courtes  ,  renfermées  dans  le  tube  ;  le  fligmate 
fortement  cnutb:-  en  crochet.  Le  fruit  eft  un  pe- 
tit drupe  globuleux ,  légèrement  acuminé .  divifé 
pir  im  fiUoA  «  &  renfermant  un  oojraa  i  deux  lo> 
fei* 

Cf-tr=  pl.inte  ctoît  nti  Cap  de'Bonne-Erpérance. 
On  la  cuiuve  au  Jaidia  des  Plantes  de  Pans.  17 

SP1NÉLLE.  Spiniftx.  Genre  de  plantes  mono- 
COîylédones,  à  fleurs  glumacées  ,  polygames  ,  de 
U  bmille  des  graminées  ,  oui  a  des  rapports  avec 

tmlii^îna  par  fa  fruâincation ,  avec  les  htium 
8f  les  irlticum  par  fes  épis.  Il  comprend  des  htrrbes 
prévue  ligniui'es, exotiques  à  l'Europe ,  dont  les 
fleurs  font  difpdfées  en  épis  agrégés  i  les  epi  lecs 
dtfpûrés  fur  deux  rangs }  le  rachis  prolongé  en 
une  pointe  épineuft. 

Le  CHtôèm  effiniciel'  de  ra  gMre  «Il  d'avoir  : 

Des  fkwTM  htfmaphnxUtes  ;  unt  ia/tt  eaiUhuù  ^ 
itst-t  valves,  i  deu*  fleurs;  les  valves  droites ,  paral- 
Ulti  au  raehis  f  deux  valve*  corollaires  ,  iftuti^s  y 
mû  htmim» ,  dâsxfyltsi  «w  des  deu*  pan  méU , 
4uu  le  mSmt  e*Bet, 

Cahactârs  ofiNini^OB. 

Les  fleurs  herroaphrodiiea  8r  tes  lleun  mâles 
fimcrenfertnées  danalç  iildine  calice.  Elles  oflFrent  : 

1*.  Vn  cjlice  compofé  de  denx  valvcs  bifiorcs  ; 
Jet  v^ves  obioDgues .  obtufes ,  roulées  en  dedans , 
fiât  comtes  ^ne  b  corolle»  droites  &  païaJlfcloi- 
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au  rarhis  >  renfèroiam  DM  fleur  hermiplieodiie  5e 

une  fleur  mâle. 

Une  co'olle  à  deux  valves  lancéolées ,  rou- 
lées en  dedans ,  mutiques  ,  plus  longues  que  le 
calice  i  l'intérieure  plus  étroite  i  deux  petites 
écailles  linéaires  j  membraneufes ,  diaphanes ,  lâ- 
ches ddns  les  ftenrs  beraiaphrodices. 

Trois  étamines ,  dont  les  fîlamens  font 

rtëaires;  les  anthères  failîantes ,  linéaires. 

4".  Un  ovaire  oblong  dans  les  fleurs  hermaphro- 
dites, nul  dans  les  fleurs  m&tes«  furmooté  de  dèus 
Ityles  courts  j  linéaires*  ceixniiiéspardesftigaiates 

iimples. 

Les  feroences  font  oblongucs,  enveloppées  par 
'es  valves  de  la  cocolle* 

ESPÈCH. 

Spinelle  fcarieuie.  Spinifex  fquarrofus.  Linn. 

Spiniftx  foliis  convoitais  ^  rigidis  ,  ayicefpino^s  ^ 
fuperioribiu  fafcicutatis  ;  fP'eît  ^^gngetit,  (  N.)  ^ 
Lam.  lUuilr.  Gêner,  tab.  840. 

Spiniftx  fquarrofus.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  901, 
—  Linn.  Mantifl'.  joo.  —  Linn.  f.  SuppL  pag.  45a. 

Anmio  iakwefcens  ,  tabaxifera»  Morif.  Oxotl. 

HilL  3.  pagk  219.  f.  8.  tab.  8.  fîg.  1 1. 

Grdmen  dnâyton  ^pumi/um  ,  malabarictim ;  fpi^i* 
loUaceii  ,  in  acuiam  fpiaam  terminsuLs,  Scheuch  • 
Gram;  m. 

llu  multiu  Blwcd.  Hocc.  Malab.  pag.  7f Rai, 

Suppl.  614. 

Stiva  fpînifex.  Syft.  veget.  edit.  13.  pag.  104. 

C'tft  une  de  ces  belUs  graminées,  qui  j  par  le 
g'ofleur'fi  l'éîëvatfon  de  leurs  chaumes, letnblenc 

vouloir  rivalifer  avec  les  arbres,  &  fe  ranger  i 
côté  de  pluiîeurs  efpèces  de  palmiers.  Celle-ci  a 
des  chaumes  rrès-élevés,  prefque  ligneux,  pleine 
dans  leur  intérieur,  de  la  çroflettr  du  doigt,  glau- 
ques ,  géniculés.  Les  feuilles  naillênt  par  tafci- 
culesaiix  aiiiculations}  elles  font  longues  de  trois 
i  quatre  oouces  ,  prefqu'imbriquécs ,  graminifor- 
iiiief,  roulées  i  lents  borîb,  très-roMes,  glauques 
ou  blanchâtres ,  étalées ,  un  pju  recourbées,  épi- 
neufes  &  piquantes  à  leur  fommet.  Leur  gains  eR 
ample ,  courte ,  lâche  .  ventrue ,  firiée  ,  garnie  i 
fon  orifice  d'une  membrane  lanugineufe.  Les  feuil- 
les fu  périeures  font  bien  plus  nombreufes  à  chaque 
fafcicule ,  plu^  étroites  j  lancéolées  «  dépourvues 

de  gaines. 

De  leurs  ailTelles  fortent  plnfîeurs  épis  longs  de 
trois  i  quatre  poûces,  dont  le  rachis  eft  triangu- 
laire ,  prolonge  en  une  pointe  droite  ,  é(  fneufei 
il  fupporte  des  épillets  feflîles ,  latéraux ,  alternes, 
difiiAS  t  <io  cinq  a  oeuf  8e  plus,  ovales ,  oblongs« 

Xx  X 
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appliqués  latéralement  contre  le  rat  lu».  Les  valves 
calicinales  font  ov>l«s,  lancéolées  j  llriées ,  aiguës  i 
elles  renfèmwnt  deux  fleurs  «  dont  une  hennaphco- 
dite .  l'autre  m&Ie  &  fiérile. 

Cette  plante  croît  dans  lei  Indes  orientales ,  fur 
la  côtt  du  Malabar,  dans  les  lieux  fablomux  fur 
les  bords  de  le  mer.  )>  (  ^«Z  m  A«f^< 

OifirvMÎMU.  V*nmê»arh9ttiAa*ifvr»t  C.  Bauh. 
Theatr.  pag.  286.  Icon. ,  ne  me  paroît  pa^  la 
même  plante  que  cellt-ci ,  à  en  juger  par  U  dtl- 
crtption  &  par  la  fifure  ;  cependant,  d'après  la 
foime  des  épis  ,'quotqu'imparfaiteiiient  rendue* 
on  pourroit  (oupçonner  qu'elle  ap|>artîent  au  même 
genre.  Celle  de  C.  Oannin  fournit  le  tabaxir ,  li- 

Sueur  /(taee ,  qui  Te  coagule  par  l'aÛion  du  foleil , 
{  fe  convertit  en  larmes  dures  8c  concrèies ,  8e 
drnt  on  faifoit  un  grand  ufage  airrefois  avant  ta 
culture  de  la  canne  à  fucre.  Plufiturs  auteurs  pen- 
fent  que  cette  liqr.fur  eft  fournie  pir  le  bambou: 
il  eft  polfiblt  qu  elle  le  foit  p.ir  plufieurs  autres 
pUnies  ^  &  il  paroic  que  celle  que  je  viens  de  dé- 
criip  CD  fbtttoK  égelement. 

SPIRliF.  Spirt.i.  Genre  de  plantes  dicotyl^do- 
res ,  à  fleurs  complètes,  polypétalecs  ,  de  la  ïi- 
miile  des  rofacees ,  qui  a  des  rapports  avec  les 
fariana ,  &  qui  comprend  des  arouftes  ou  des 
heibes  ,  dont  pliilîeiirs  fônt  indigènes  de  l'Eu- 
rnpc.  Leurs  feuilles  font  fimçles,  ternees  ouailéesj 
avec  impaire  >  ks  fleurs  pentes»  aiillaites  ou  ter- 
minales .  paniculées  »  OU  eo  cocfmbes  «  ou  quel- 
quefois fafciculées. 

Le  caractère  ctfentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  eatiee  eewert  *  à  ciitq  divijiont  ;  cinq  pitalts  ; 
un  grand  nomiitifittminet;  de  trois  à  douie  ovaires; 
iiuidni  de  cappiles  ,  bivalves  inti/itWtmtnt ^  à  «Hr 
Jtule  iogef  une  à  trois  ftmttues. 

Chiqae  fleur  offre  t 

1^.  Un-calice  d'une  feule  pièce ,  à  cinq  décou- 
pures profondet*  très-ouvertes*  «iguës«  perfif- 
tantes. 

!*•  Une  eoroùe  compofée  de  cinq  pétales  inférés 
fur  le  calke,  obloogs  ou  arrondis* 

}*.  Un  gnmd  nombre  d'éumiaa ,  ^ont  les  (ila- 
mens  font  filiformes ,  plus  courts  que  corolle  , 
iofêrés  fur  le  calice  ,  terminés  poi  d&s  anthères 
artoodies* 

4".  De  trois  3  douv.e  ovaires,  fouyent  cinq, 
.  libres ,  Tupérieurs  ,  furmoniés  chacun  d'un  ftyle 
IDifurn.e ,  de  h  ioDittcur  des  étamines *  terminés 
ptrdesflifc— ncaiHe. 
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I,e  fruit  confi?^e  ordinairement  en  autJrt  de 
capfules  qu'il  y  a  d'ovaires }  elles  font  oWongues, 
comprimées ,  i  une  feule  loee,  i  deux  valves  in- 
ternes .  rciif-'rmant  chacune  d'une  à  troi»  femences 
all^£  petites ,  inférées  à  la  future  interne  des  val- 
ves ,  le  donc  Jt  radicule  eft  fupérîenre^  ^ 

Ohfervations.  Si  l'on  ne  confidéroit  dans  ce 
genre  que  le  port  de  la  plupart  des  efpèces.  8c 
quelques  variétés  remarquables  dans  les  parties  de 
leur  ftuéiificarion ,  on  fer'  ic  r-n^î  de  les  ranger 
en  trou  ou  quatre  genres ,  ainù  que  l'avoient  fiit 
Tournefort  Se  quelques  antres  botanifles.  Il  eft 
certain  que  ce  genre  ,  tel  que  nous  l'offrons  d'a- 
près Linné  ,  n'elt  pas  très-naturel.  Les  efpèces  ne 
fe  rapportent  guère  entr 'elles  qur  leurs  cap- 
fules a  une  feule  loge*  à  deux  va  ves  inteioet, 
renfermant  plufieurs  femences  {  mats  le  nombre 
de  ces  capfules  varie  ,  ainfi  que  celui  des  ovairts 
&  des  flyles.  Les  pétales  font  conftammtnt  au 
nombre  de  cinq,  maiS  ils  varient  dans  leur  forme; 
ils  font  ovales  ,  nn  p- 11  arrondis  ,  fort  petits  dar$ 
un  grand  nombre  dcipeces,  linéaires  ou  bncéolés, 
&  plus  grands  dans  d'autres.  Les  étamines.en 
nombre  indéfini ,  font*  ou  plus  longues*  ou  plas 
courtes  que  la  corolts.  Le  calice ,  entier  i  h  oA, 
eftdivifé  en  cinq  découpures  plus  ou  moins  pro- 
fondes &  ouvertes.  Li  difpoiuion  des  fieurseft 
très-vartable.  Elles  font  terminales  ou  axillaitcs, 
très-rarement  folitaires  ,  plus  ordinaireinfrr 
cor^mbes,  en  cime,  prefqu  tn  ombelles  ou  pam- 
colees,  quelquefois  Cifticiiiées. 

Les  tiçes  font ,  ou  ligneufes ,  ou  herbacées.  Lf$ 
premières  conliituenc  de  petits  arbudss  uès-rv 
meux  )  les  rameaux  fonvent  élancdf ,  grêles ,  alon- 
gés ,  divifës  en  d'autres  plus  petits ,  chargrs  de 
fleurs.  Les  fécondes  ^  conlidérées  comme  herba- 
cées ,  font  grandes ,  élevées ,  fermes ,  &  rivalifeiii 
prefqu'avec  les  premières.  Rien  de  plus  varié  oue 
les  feuilles  i  elles  font  fort  petites  ou  très-grandes, 
tiirii  rpv  ou  crénelées  j  lobées,  fimples  ou  ternéej, 

i>innatitides  «  ailées  *  avec  impaire ,  deux  fois  vt- 
ées ,  dépourvues  ou  garnies  de  ftipules  fort  |w 
tiles  ,  inférées  fur  les  pétioles.  Parmi  ces  efpèces 
il  en  eft  de  tellement  rapprochées ,  qu'on  a  peine 
à  les  diftinguer ,  &  qu'elles  forment  dans  ce  gînre 
autant  de  petits  groupes  pat  t  iculiert ,  furrout  pjrmi 
les  efpèces  ligneufes ,  i  feuilles  fimples.  M^lgie 
toutes  cesdiflvérences,  tant  dans  le  port  ou  la  forme 
des  feuilles*  que  dans  les  parties  de  la  fruâilicap 
tion ,  comme  le  caraâère  effenttel  du  genre  feic» 
trouve  conflamment  danslescapfules,nou$cro}'ûn5 
qu'il  convient  de  le  conferver  tel  qu'il  eft ,  d'au- 
tant plus  qu'il  ne  peut  fe  confondre  avec  aucun 
autre,  f lui  dont  il  lemhlc  fe  rapprocher  eft  le 
furiana ,  inais  celui-ci  n'a  que  dix  étamînes  ,  cinq 
capfules  à  une  feule  femence,  à  une  feule  .  5 
Le ^irta  tfifoUai,!  feroit  feul  fufceptible  de 
dans  un  auue  genre ,  à  caufe  de  fes  capfoles  a  àa\ 
Iqges. 


^  kjui^od  by  Gopglt- 
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Espicss. 

1.  SrillÉI  i  Mies  àt  faide.  Spiréafaiieifoiia. 
Liiui. 

Spir*a  Joins  lanceolath  ,  obtufis  ,  ferratis ,  nud'ts  ; 
êuiim  dKpHeatO'rtumofis.  Linn.  Sj>ec.  Plant,  vol. 
i.pag.7CO.  — Hort.Clilf.  191.— Hort.  Upf.  151. 

—  Royen,  Luçd.Bat,  177  — Gmel.  Sibir.  }.  pag. 
I$8>li*.  47.  tob.  $9.  —  Roth.  Gcrri.  vol.  I.  pag. 
itj.—  vol.  11.  pag.  j;o.  —  Hoifm.  Geim.  i  J7. 

—  Doroi ,  Harbk.  1.  pig.  418.  n'.  i.  —  Kniph. 
Crnt.  ^n•.  91.  —  Miller,  Dia.  n^  i.  —  Weig. 
Obferv.  ji.  — PaU.  Flor.  roff.  pag.  56.  tab.  il.— 
JkemA.  Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  477. — Lan».  Ul. 
Gêner*  tab.  4^9.  fig.  x. 

Spiràa  /riuieofa  ,/ôIiis  iagctolath^arguifferratû, 
memkrana<tU ,  nervo^s ,  fuhhs  nu^  f  raeemo  termi- 
nais, corrpofito  ,  fubpaniculato  ;  fiorihus  albis  ,  ptit' 

ugyats.  Michaux  f  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i. 
pag.  19}. 

Spifia  fol'iis  ohlong's ,  fcrralis  t  glaMêJ  raumh 

deccrrrc-.ir. .  \iton  ,  Horr.  Kev.  vol.  2.  pag.  15)7. 

—  WiUa.  Arbr.  }7u.  &  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 

m.  Camta  ^olih  Lnceobtls  ,  racemis  fuh  fi  1:^:. , 
pttadis  tanuUf  coriue  rAputrum  ùatfteatt.  Alton  ^ 
HorcUc. 

Spîntu  etuShut  fnakofittfoUh  ovato-laneeolatis  f 
unaijue  ferratis ,  g/abris    ractmis  duplitatiSf  Urmi- 

tuilibus.  Ehrh.  Beitr.  7.  pag.  1  j6. 

Spirt^a  Thtophr,;fil forte.  Cluf. Hift.  I.pag.So.— 
J.  Banh.Uill.  i.  pag.  559.  Icon. 

"Fraux  fpieMu^JUiU  ferfmtb  ,fiUiffds.  C  Biuh. 

Pin.  475. 

SpirM  falieis  folio.  Tournef.Inft.  R.  Herb.618. 

—  Dubaa.  Arw.  vol.  1  pag.  177.  tab.  7f . 

$.  jUp^MaMih  tmuiUatis  ,  obtujit ,  fntfdicittr 
ferratis ,  tanefcentibus  ;  racemis  fitbfpieaÛM  ,  kftvi^- 
mijf  petalis  caraeis.  Wiild.  Sp€C.  I.  C. 

Spirâa  faUcifoUa  ,  var.  PaU.  Flof.  foff.  TOl»  t. 
pig.  |6.  ub.  ti» 

Spîr*a  falicls  folio  brtvtore  ,  t^t  'rnfcuto  ,  crenato  { 
foribus  ruhris.  Amm.  Ruth.  pag.  188.  ub.  i3. 

Panicuiaca  foliis  lanctoluùs  }  ractmis  panicu- 
ti§i4$^  divaritatis  ;  petalis  albis  ,  cortite  ramorum 
ruhjo.  Aiton,  Hort.  Ke-r.  vol.  î.  pag.  198. 

Spiw  (  alba  )  ,  foliis  ianeeoLuiSj.  acutis ,  apice 
prrMÙ  iforiims  iMptttûtO'reKtmtfiM*  Darot ,  Harbk» 

Spina  (  alba  )  ,  cauHhus  fnaicojis  ;  foliis  cuntato- 
Liiutolitts  ^fuperne  ferratis  ,  gLtbtis  i  racemis  dupU- 
fmiis,  ttrmiaatihm*  ïkà^l^,  7.  pag.  1 37- 
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Sp'irta  fol'ils  lanceoUtis  ,  acute  ferratisi  forint 
panuuiatis  ,  (auitfruticofo.  Millet  «  DJft.  ICOn.  I7I.- 

tab.  157.  fig.  1. 

<^.  Ladfolia  foliis  cvato-o'ilongls  ,  ra.e'rls  panîcu- 
latis  i  petalis  aiiis  ^  cortice  ramorum  rujefcente.  Ait. 
1.  C. 

Arbriflean  d'un  afpeû  très-agréible ,  coltiré 
depuis  long-tenr.s  dans  ks  jardins,  dont  les  tigfJ 
font  hautes  de  trois  à  qii.nre  pirds  ,  rameuffs, 
droites,  cylindriques;  les  rameaux  çréles,  élan- 
cés, revêtus  d'une  écorce  liflie,  jaunâtre»  ftttèet 
Us  feuilles  pétiolëes  ,  éparfes ,  alttrties ,  lancéo- 
1  t  s ,  oblongues ,  aipiiës  ou  obtiiTs ,  prefque  mem- 
braneufes  ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  d'un  vert- 
tendre  5  déniées  en  fcie  à  leor  contour  «  traverlîef 
pat  des  nervures  jauoâuesj  les  pétioles  courts,  lia  ' 
peu  ailés. 

Les  fleurs  forment,  à  Textrémît^  de*  ramMUT, 

une  affci  belle  panicul;  il;:  it-  ,  fettée  ,  un  peu 
courte,  compofée  de  petites  prjppes  panitlles , 
latérales ,  munies  i  la  bafe  de  leurs  raiy-ifications 
d'une  (<etite  bradlée  rrembraneufe  ,  'inéa-rc  ,  f  u- 
befcente  Leur  calice  efi  court  ;  Its  dicoupurcs 
ovales,  glabres,  vertes }  !a  corolle  au  moins  une 
fois  plus  grande  que  le  calice }  Us  pétales  ovales, 
un  peu  arrondis ,  obtus ,  blancs ,  cotilenr  de  chair 
ou  lavés  de  rouge,  rciifeimant  alTt/-  ordinaire- 
ment cinq  ovaires ,  qui  fe  converiiflent  en  autant 
de  capfales  oblongues ,  un  peu  aplaties  ,  tiè»- 
aigttës. 

Cette  plante  croît  ra'urellement  fur  les  mon- 
tagnts  élevées  ,  en  Fr.JiKe  ,  fur  le  Mont- d'Or  8c 
au  Cantal ,  dans  la  Sibérie,  la  T-iitario  ,  &  dans 
l'  A  v"M.]ue  foptemrionale ,  depuis  U  baie  d'llud« 
fo n  j u  1 ue  dans  la  Penfitvai;îe.  T>  (     v.  )  ^ 

Obftrvations.  Cet  atbuffe ,  qui  ne  llenrit  qu» 

dans  le  courant  du  mois  de  juin,  doit  être  placé 
dans  les  bofqueis  d"éié  >  il  rëuflTit  trè^-bien ,  même 
dans  les  terrains  un  peu  fecs.  Il  v.irie  par  fts 
feuilles  pins  ou  moins  lîrges  ,  aigucs  ou  obtufes, 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords  ou  feulement  vers 
leur  fommeti  II  varie  par  fes  pa  iicules  phis  ou 
moins  touffues ,  par  fes  fleurs  d  un  rouge-tendre^ 
fouvent  couleur  de  chair,  quelquefois cntléremenc 
blanches. 

2.  SPmt.E  a  feuilles  liffcs.  Spiraa  levi^att^XMm, 

Spirsa  foliis  ianceolatis  ,  /ntcgerrimis  ,  ftfiUbus  f 
\racemis «ompejSUs.  Linn.  Mantifi.  244  —  ^Villden. 
Arbr.  570.  —  Idem ,  Spec.  Plant,  voi.  2.  pag.  lOJ  j:. 
—  Lam.  llluUt.  Get>et.  tab.  436.  fig.    —» Garni», 
de  Fruâ.  8e  Sem.  vol.  i.  pag.  $38.  tab.  6^ 

Spirsa  (  altaica  )  , /b///i  oblon^is  ,  intif  tr'ifr.is  f 
fefJliiitu:  raeemis  terminalibuStCompcfms.ViW.  FU»r. 
rofl.  vol.  i.  pag.  J7.  tab.  aj.  —  lun.  vol.  a.  pag. 
7 J9.  n*.  3.  tab.  T.  ■ 
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Spirâa  (  attaienfîs  )  ,  foliii  lanetolatii ,  inteprri' 
mû,  gUhris ,  ad  bafin  angiÊfi^tU ,  fi^kus i jhtriiius 
nKtmofu^racemisJimpiuiimt.  LutllI.NoV.  ACt.Petr. 
vol.  I  f .  pag.  555.  latK  29.  2. 

.  Arbrifr^aii  qui  s'élève  i  la  hauteur  de  dfur  ou 
trois  pied&j  dont  les  tiges  Unw  turces,  cylindti- 
oue*}  les  rameaux  grêles,  effiles,  revécus  d'une 
ecorced'un  brun-rougcâtre  ou  d'un  vett-i  ui  iàrr^ 
dansfa  ieuntlTe,  un  peu  liJce,  ties-glibrc,  garnis 
de  feui  les  alternes  ou  Ï\U  icul«s  avant  le  déve- 
loppenwiit  des  rameaux ,  iancéoléts^  très-eotièreSj 
liues  à  leurs  deux  faces ,  rétrécies  prefqu'en  coin 
à  leur  bafe  ,  arrondies,  très-obtuics  a  l.ur  fom- 
met,  avec  une  petite  pointe  particulière,  d'un 
verC'gUuque  »  longues  de  trois  pouces  &  plus  j  fut 
un  demi-pouce  de  large. 

Les  fleurs  font  terminales ,  réunies  en  pludeurs 
ëpîs  droits,  pédotirulés  ,  compofes  de  plufuurs 
petites  grappes  courtes ,  .liternes  ,  mur  ies  de  pe- 
tites braCàees  glabres ,  membraneules  à  la  bafe  des 
ramifications.  Le  calice  eA  pretc^ue  globuleux,  à 
cinq  décniiptirfs  ovales,  arrondies,  obiafts.  La 
corolle  fcU  blanche ,  un  peu  plus  lorjgue  que  le 
calice  j  Us  pétales  ovales ,  un  peu  arrondis  j  les 
etattunes  plus  longues  que  la  corolle  )  cinq  ou  fix 
ovaires,  auxquels  foccèdem  autant  de  caijfulcs 
petites ,  oblongues  ,  pédicellées  ,  velues  ,  à  une 
feule  Ioge«  à  deux  valves ,  inférées  au  fond  du 
calice  ftir  im  «éceptade  velu.  Elles  renfement 
qn-tre  frmcnccs  attache't^  î  h  future  interne  ,  un 
pi: u  pendantes ,  oblongues,  tegëreuient  courbées, 
angutetifes ,  d'un  bron-rougeâtroj  aiguc^  i  leucs 
deux  extrémités. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnsf  e'ievées , 
daits  la  Sibérie.  O^i  la  cultive  au  Jjrdin  des  Plantes 
de  Parts.  1>  (r.v.) 

f.  SvnAt  i  feuilles  bMtree.  Spir»m  unltj 
ems. 

Spiràu  fruttfctns  ,  fol'ùs  fuhft^dihus  ,  .:la;n. 
^hngiit  integùiffubciruUfienutMiSipuniiulii  axiL- 
iM^mtt  mmtfit,  (  N.) 

■ 

,Ses  rameaux  font  grêles,  ligneux  ,  élances ,  gla- 
beee,  un  peu  anguleux ,  garnu  de  feuilles  prefqoe 
felSlês  ;  les  unes  oppouSes  $  d'autres,  attentes  , 
étrones  ,  lancéolées ,  longues  au  moins  de  trois 
pouces ,  fur  (îx  lignes  de  large  ,  aiguës  à  leurs 
deux  extrémités,  entières  i  leurs  bords,  vertes  en 
defiiia,  up  peu  blaocliM«e*e»  dtiibus ,  pafTant  par 
la  deffiecanoA  àunpconleurbleueairez  vive,  fur- 
tonc  à  le'.ir  face  fupérieure  ;  traverfées  par  une 
nervure  ûiilance.,  âc  pat  d'autres  latérales- i peine 
feolîbles. 

Les  fleur»  foae  dirpoTées ,  dans  l'ailfeUe  dtfl 

feuilles  liij  éiieures ,  en  p.miciiles  courte >  ,  i  : 
cinie  tou£Fje  i  les  lautilîcaiLotis  munies  à  leur  baie  ' 
d'une  retire  bra^  linéaice  «  entièr^i  le»  calices  i 
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glabres ,  l  cinq  découpures  courtes ,  prer<|ii*ob- 
tufes  i  !a  corolle  blanche  ,  un  peu  plus  longue  que 
le  calice  >  les  pétales  obtus }  les  étvoines  plus 
L  urtes  qu«  le  coralto.  Je  ne  connoti  point  la  , 

fruit. 

Cette  plante  a  été  recueitUe  dans  les  lades  pK 
M.  Somierac  1>  {V,f.ùt  keré.  Lm».) 

4.  SfiRÉE  de  Magellan.  Spirta  nutgtUnmca. 

Spirta  fruticofa  ,  foliis  petwtûtit  «  ianctoUtU ,  | 
inàqualiur  ferrat  'u ,  ntrvtfit  i  ruamû  UnkÛUËktt 

fuhfimplicibus.  (N.) 

ArbrifTeau  dont  les  tiges  font  divifées  en  ra- 
meaux gtéles,  d'un  Iran  -  cer.Jré  ,  très- giabres , 
garnis  de  feuilles  épjrfes,  péfiol?çs ,  lancéolées, 
preii^u'eUipdques ,  inégalement  dentées,  pre(i)ue 
lobées  à  leur  contour,  obeufee  il  leur  fommer,  m 

Î>cu  rétrécies  â  leur  bafe,  glabres  à  leurs  dtux 
aces ,  vertes  en  deàfus ,  plus  pâles,  un  peu  blan- 
châtres en  deflbus ,  longues  d'environ  un  pouce 
&■  demi,  fur  un  demi-pouce  de  large  ,  maT^iiéts 
en  delfous  de  nervures  alternes ,  qai  ie  dingeat 
veif  leur  fommet  { les  pétioles  courts,  filUbmies. 

Le<  fleurs  terminent  les  Jeune  •  rameaux  ,  &:  font 
dilpoféesen  une  grappe  prefque  fimple,  courte. 
Les  oédorurules  (ont  lortg»,  glabres,  capiflaifes} 
le  calice  glabre,  i  cinq  découpures  coUrtÈS,  li- 
gués i  U  corolle  aSeï  grande  «  blanche  ;  les  ^iUr 
les  ua-pen  «nottdis. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  ao 
détroit  oe Magellan,  t  {F*f.im kerh, Lan.) 

S*  SnXkt  tonenwttfib         t»meHttfa,  Lino. 

Spirga  foliis  Ltncedhtis  ,  intouaUter  ferrjiis.fnhût 
tomtntojn  i  fivrtbus  dupltçat0  ra>.i  rru'jis.  Lilin.  SpêC. 

Plint.  vol.  I .  pag.  480.  —  Miller ,  Dift.  n°.  j .  — 
DuToi .  Harbk.  t.  pag.  4}{.  —  Wangenh.  Amer: 
ut.  —  Willd.  Arbr.  $71.  —  Idem ,  Spec.  Phtt.  ' 
vol.  2.  pas*  1055^  n*.  4. 

Spi-ta  (  tomentofi  )  ,  fruticofa ,  foliis  m-alihs 
feu  fublanctolatis ,  iné^ptaiittrftrratii,fubiitstotsun- 
tofis  ;  rtscemo  termrnoii-,  temptfito^  tin^trtifion  j 
^.rihus  faJîUii ,  c.irntif  ,  pentagynU,  MlCb»  fief" 
boréal.  Amer.  vul.  i.  pag.  19). 

Ulmaria  ptmotarpos ,  integiis ,  fcrratis  foliis ^pef' 
vis  ,  ju  'otus  irunnts  ,  -virgiritana.  Pliik.  Almie.  pJ?- 
J  9  j.  cab.  u  I  fi  J  •  —  Rai  *  Suppl.  j  p. — M(«if» 
Oxoti.  Hitt  3.  pag.  31;.  DùhMi.  Âtbf.  vuL  i» 
pag.  178.  n".  61.  (  Sfinut. }  •  - 

Arbriffeau  peu  élevé ,  dont  les  tiges ,  hautes 
d'un  pied  Se  demi  oit  au  plus  deux  pieds,  font 
diviféc  s ,  prefc^ue  dès  leur  bafe ,  en  rameaux  gré*  1 
Ls  ,  r.'vètus  ti  une  ecorte  un  peu  rnugeâtre ,  pii-, 
belceute,  légèrement  tarineute,  garni»  de  tiwMte* 
alternes.^  «pûfosi,  médwoepMnfe  péânMiSk«til**  " 
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M  9Bjpei|  lancéoUec  ,  vertes  &  prefque  loifjnre^ 
en  demis,  tomenfeufes  en  delTous ,  prvifoiulérrmnt 
denses  en  fct*  i  les  dentelures  inégale^ .  aiguës. 

Les  fleurs  font  dilpofëes  en  un  corymbe  tertrà- 
nal ,  compofé  de  pluneurs  épis  tiès-toutfus  ic  char- 
flèi  de  petites  grappes  courtes ,  nombreufes.  La 
cmolle  eft  fort  petite ,  d'un  l»eau  rouge }  les  cap- 
fules  courtes ,  au  nonobre  de  cinq  ,  un  peu  velues,  , 
particulièrement  dans  leur  jeunefle. 

Ceue  plante  croît  à  Philadelphie,  au  Canada, 
il  fur  les  montagnes  de  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  On  la  cultive  au  Jardin  de*  Plaates  de  Paris. 

6.  Sl'iREE  calleufe.  Splna  callofa.  Thunb. 

Spiri.afoliii  laiu€olans ,  acutis ,  ftnatis  ^  Jk^ii- 
lo/U  {  pmeidi  decQmpoJjtâ  ,  fuhfipgiatâ.  TbUDb. 
Flor.  jap.  pag.  109.  «- WiUd.  ^ec.  Plane  vol.  2 
pag.  1056. 

SpirAa  (  japonica  )  ,  fruticofa  ,  caute  puhjsente  ; 
fUiis  lancée lat'u  ,  acutis  ,  ferrjtis  ,  nudis  ;  corymbo 
urminali,  compofito,  Linn.  h  Suppi.  pag.  162. 

Qçxx=  ef^cre  paroît  tenir  le  milieu  entre  \tfpi- 
Têa ^jlnijoUa  6i  le fjurM  i^mtntofa  ;  elle  diffère  du 
premier  par  fes  feuilles  évidemment  petiolees . 
eltiptiqnec,  plut  loogoes,  plus  aiguet»  Ws  det> 
tehires  plus  diftantet.  Elle  dlflère  du  fécond  par 
h-s  feui  los  velues  ,  mais  non  comenteufesi  par  fes 
flîurs  pîus  grandes,  difpofées  eu  une  paoiculefaf* 
tigiée  >  bien  pltn  courteit 

Cefl  d'ailleurs  un  petit  atbuflr  dont  les  tiges 
font  ligneufes,  cylindriques  ,  pubefcentes  ,  ranneu- 
fes  ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  lan- 
céolées , alongées ,  très-ai £ ues ,  lâchement  l' c t  -es 
en  fcie ,  parfemées  en  deifous  dé  Quelques  poils. 
Les  fleurs  font  réunies,  à  rertrémtcé  des  rameaar , 
en  un  corymbe  paniculé.  Les  pédoncules  font  ve- 
lu»; les  calici-s  légèrement  pubefcenf  »  la  corolle 
grande,  un  peu  rougeâtre  ;  les  capùiles  ordinai- 
rernent  au  nombre  de  cinq. 

Cette  phme  croit  natttrellenem  au  Japon.  ^ 

7.  SHRâB  arfentde.  S/ùrâa  Mgutu.  Uao.  t 

Spifda  fruticofa  ,  raccmis  compofîtis  ,fotiis  fenccis, 
emtuiiformibus  ,  lintaiit  ,  «pif*  ftrratisj  fubflicaiis. 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  x6i.  —  Willden.  Spec.  Plant. 
voL    peg.  K057. 

Cette  efpèce  a  <\c<.  tit?c^  l'gneufes,  divifées  en 
rameaux  droits,  ftties ,  qui  en  produifent  d'autres 
beaucoup  plus  courts,  garnis  defêltiltes  alternes, 

E étiolées ,  lancéolées ,  rétrécies  en  coin  à  leur 
afe  ,  dentées  en  fcie  â  leur  fommet,  couvertes 
fiir  leurs  deur  faces  d'un  duvet  blanchâtre 
foyeux.  Les  fleurs  font  réunies ,  â  l'extrémité  des 
ramtaax ,  tn  pamciilt»  alongées ,  compofées  de 
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grappes  nombreufes.  La  corolle  eft  ttèvpetite,  à 
cinq  pétales  j  elle  renferme  cinq  ovaîrtt  velus,  & 
un  ttès- grand  noad>re  d'étamines. 

Cfette  plante  fe  rencontre  i  la  Noitv«B»<k»* 

8.  Spires  à  feuilles  d'orme.  Spirta  ulmifolia, 
Willden. 

Spirij  fo/iis  ovaCo-Li.icto/atis ,  duplicaro-  '  '-..'s  • 
eorymkis pttboiculatU.  Willd.  Arbr.  371.  —  Idem, 
Spec.  Plant.  v<rf.  x.  pag.  lo; 8.  n*.  9. 

Spirâj  {\x\m\f(i)\2)  t  fruticofa  y  f'iii  s  ovadifM»* 
tis  ,pla'iis  ,  dupiuctv  di  Haris  /  (urymsis  fionut  tW^ 

minali'ous.  Scop.  Carn.  n"^.  6co.  tab.  2X. 
Spîn^  dkuiédiy^ûlié,  lacq.  Hort.  2.  tab.  140. 

Spiroa  (bettilîfolia ),/vi!»r  iato-ovatit ^ferratis^ 

corymbis  ttrmindltbu^ ,  compo/îiii ,  fjjligùuùt  Pall> 

Flor.  rofl.  vol.  j.  pag.  35.  tab.  16. 

Spirâa  foUi*  ovatis ^  crtnatis.  Gmel.  Sibir.  vol.  }• 

pag.  i8jr> 

On  dKBngue  cette  efpèce  du  fpir»e  ertnmta  par 

f?s  tiges  plus  élevées,  fes  Beurs  plus  grandes;  par 
fes  feuilles  bien  plus  Inrges  ,  ovales  -  lancéolées  , 
di  ruées  à  leur  conuuir  8f  non  pas  feulement  î 
leurs  bords  \  les  dentelures  inégaleSj  grolIiBSj  a^ 
ternativement  plus  courtes. 

Ses  tiges  font  peu  élevées,  ligneufes ,  divififet 

en  rameaux  élances  ,  prefque  fïniples ,  un  peu  jau» 
nitres ,  glabres,  légèrement  Ariés, garnis  de  f(.utl- 
ies  alternes,  pétiobt  s ,  les  unes  ovales  ;  les  autres 
un  peu  arron.iies ,  plus  larges ,  très-obiufes,  gla- 
bres à  leurs  deux  taces ,  inégalement  dentée  s  en 
icie  à  leur  (  ontour  i  les  pétioles  courts.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  un  corymbe  terminal ,  droit .  un 
peu  étalé.  Les  capfules  font  au  nombre  de  cinq, 
droites ,  acuntnées,  de  couleur  ceudkée,  très- 
glabres. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  &  laCarniolev 
T)  {l^.f.) 

9.  SriRis  i  feuilles  de  millepertuis.  Spiré* 

hypericifotia.  Unn. 

Spirâa  folih  oiovéti*  ,  inttgerrims  f  umMlî»  ftf- 
filtjus.  l.inn.  Syft.  Plant,  vol.  2.  pag.  f2i.  — 
Hort.  LpC.l  J3I  —  MUIer,  DiÛ.  n".  — 
Onrot,  ffubk.  2.  nag.  4^4.  —  Wangenh.  Amer, 
119.  —  %  illd.  Arbr.  371.  —  Idem»  Spec.  Planr. 
vol.  2.  pag.  1057. 

Spirâa  foUis  inugtrrimis  ,  ptduneuîis  JîmplieUm* 
Hort.  Clttfbrt.  190.     Roy.  Lugd.  Bat.  277. 

SpirtJ  hyptricifoUo  ,  non  crenato.  Toum.  Inft. 
R.  Herb.  6 j  j.  —  Ouham.  Atbc  vol.  t.  pag.  277. 
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Pn»o  flvejlri  c0uù$»  eanodut/ij.  C.  Bauh.  Pin. 
5i7.<->*  PlukeiK  Aimag.  pag.  408.  tab.  uZ.  fig.  s- 

On  dinîngiie  cette  efp^ce  du  /pirta  crtnata  par 
fes  feuilles  ovalts ,  un  peu  plus  grandes ,  entières , 
point  crénelées  i  leur  (bmmet  ;  par  fes  corymbes 
en  oiTibeUes,  <l8h(  les  pédoncules  font  bien  plus 

longs. 

C'eft  un  arbriiie-iu  d'un  port  agréable  ,  haut  de 
trois  à  quatre  pieds  âf  plus  ,  dont  les  tiges  l'ont 
chargées  de  rameaux  nombreux ,  alongés ,  étalés , 
grêles  y  éUn<^s ,  ramifiés ,  glabres  »  d'an  brun- 

rongent.  ,  v,ixv.\s  de  feuilîes  éparfcs  ,  minces, 
petitts ,  tfès-gbbrcs  ,  tiès-entièrts ,  en  ovale reu- 
verlé,  arrondies  à  leur  fonmet  ,  rëtrécies  en 
coin  ,  provj.it?  pe  i  î'??-;  à  leur  baie,  d'un  vert- 
cendre  6c  gai ,  p>uv  f  j,ics  (.n  delTous,  à  peine  lon- 
gues d'im  pouce. 

Les  fl.;vrs  font  non-.breufes,  dirpofées  \t  îor^g 
de  la  partie  lupérieure  des  rameaux,  en  petites 
ombelles  {effiles ,  qui  fonent  d'une  petite  tou^ 
de  fc  ji'.les,  nu  plutôt  qui  terminent  des  nmeaut 
non  dcveloppes.  11  rt  iulce  rie  Itur  cnfemble  une 
foi  ce  d'épi  long  de  huit  à  dit  pouces.  Les  pédon^ 
cules  font  gbbres ,  Blifarmes  ,  fimples  ,  au  moins 
longs  d'un  ponce.  Le  calîre  eft  glabre ,  à  cinq  <.\i- 
cnupurfs  ovafes  ,  un  peu  aiguës;  I.1  corolle  bian- 
che  >  les  petsles  ouverts  &  arrondis  ;  des  étami- 
tws  nombreiifes«  au  moins  auOî  longues  que  la 
corolle. 

Cette  plantP  croît  au  Canada.  On  la  cultive  dans 
les  botoiiec^  de  printenis  ,  co-nnie  plante  d'orne- 
ment. Elle  deurit  vers  h  fin  de  mai.  ^  (  ^.  v.) 

lo.  Spiree  crénelée.  SpirAu  crtnata.  Linn. 

SpirâM  foliis  obovatis ,  acutis  ,  apice  itntatis ,  tri- 

nerviis  ;  ccrymhit  coKfertis  ,  pedunculatis»  Willd. 
Spec.  Pl.int.  vol.  1.  pai;.  1058.  n°.  10. 

Spifda  foliis  oblongiufculis  ,  apict  ftrratis  corym- 
hhtateralihus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  489 
: —  Mill.  Di(fl.  n*.  4.  —  Gir.el.  Itin.  i.pag.  112.— 
Kniph.  Cent.  11.  n".  94. — Gouan ,  illuUr.  31.  — 
Pallas»  Flor.  rolT.  pag.  %$*  tab.  19. 

Spirta  /type  rici/blio  amplioftt  fMiià  mttgfOf  modà 

étntjto.  Aui.r,.  Rath.  270. 

/l.  Spirdj  hifpanica ,  hyperi:ifaHo  crenalo.  Barrel. 

Icoi».  Itir.  n*.  nj6  tio.  ^^4' }  —  Toumef.  Inli. 
R.  Herb.  6a^>  —  Duham.  Atbr.  vol.  1.  pag.  177. 
r.*.  4. 

Cet  aflnilts  ett  d'un  port  tiès-élégant ,  furtout 
lotlqu'ii  eft  chargé  de  les  fleurs  blanclus  ,  qui  re- 
couvrent les  rameaux  prefqu'en  totalité.  Ses  tiges 
font  hames  de  quatre  a  cinq  pieds ,  divifées  en  nn 
CrunJ  i..Hil):e  de  lamea.ix  fous  lcs ,  gté!i;s ,  trc'- 
Itjr.gs  ,  d  uu  brun-rougcatre  ,  glabres,  cyluidti- 
«{acs3  y>  feuiUes  petîtet  «  ovale»',  cua«iM>niies  à 
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leiirbafe ,  alternes ,  rétréciesen  pétiole ,  élargies 
&  crincl-ies  i  liur  fommet ,  ou  entières ,  vent$ , 
glabres  à  leurs  deux  ùccs  >  les  crédelures  uès-va- 
riees .  tantôt  i  trois  lobes  courts,  obtust  tînftt 
incifées  ,  aip:-e-  ;  i=s  nervures  en  réfeavi  r  r;\i-  l^jp- 
fois  cependaoi  eues  font  travérle^s  \>ii  tioii  ou 
cinq  petitis  nervures  (impies ,  dirigées  vers  le 
fommet  i  ce  (|ui  me  fait  foupçonner  qaeleJ>irM 
tkamêJryfaii*  n*eft  qu'une  vaifété  decetteefpècst 

Les  fleurs  font  nés  nombreufes  ,  difpoféetM 

erits  corymbes  ombelles,  le  long  d;'s  ramem; 
es  péduacuks  font  courts»  limples,  un  peu  pu- 
befcens  ,  &  terminent  de  petits  rameaux  non 'dé- 
veloppés ,  d'où  vient  que  ces  corymbes  paroiflent 
pédoncules.  La  ccioUe  eft  petite,  d'un  blanc  de 
neige}  les  pétales  ovales ,  arron  lisj  ksétaniocs 
â  peine  aulh  longues  que  la  coroile. 

Celte  plante  aoit  dans  u  Sibérie  &  la  Uoneie: 
on  b  itouve  anifi  en  .Efpagne  Be  dans  les  Câee> 
nés.  1>  (r.v.) 

Nota.  La  plante  de  Earreller  a  fes  feuilles  plui 
alongées.  Cet  auceut  ne  par.e  point  de  la  ftuaii- 
eatîon.  A  en  juger  d'après  la  gravure,  on  pow* 
roit  foupçonnerque  fes  fruits  font  ceux  du  cuu- 
gui  ou  des  mefpilus.  \\  eft  tn  conféquence  très- 
douteux  qu'elle  appartienne  aux  fpiua  ,  &  mène 
le  fait  eft  très-certain  fi  la  gravure  eft  exaâe  ;  ii'di 
Barreiier  l'avoit-il  appelée  txyacuntha  jitgufiiJoUa  ^ 
iMA  fpÙÊof^  i  €0  qui  coDfiime  mon  obfemtton. 

I  î . SPlRÉE  i  feuilles  de  ciian^xdrys.  Sfim  ck*- 

Spirda  foliis  obovatis  ,  apice  incïfo-dcntaùs  ;  co- 
rymbis  ptdimttUatu .  Willd.  Arbr.  j?*.  —  Ideoij 
Spec.  plant,  vol.  1.  pas-  1C58.  n*.  8.  —  Palbi» 
Flor.  rolT.vol.  i.pag.  jz.  tab.  if. 

SpirtA  foliis  Ovatis ,  incfi-ferrjtis  ,  f;l^hr:s  ;  bit' 
sciiis  pedunculatii.  Lmn.  Spec.  Plant,  vol.  I.  pag- 
70 1 ,  —  Ourol  j  Haibk.  a.  pg. 4$!. 

SpirM  foliis  oblongO'OvJtis ,  fuprà  fuicrenaiiii 
pedunculis  ftmpiuibiu,  Gmel.  Sibir.  vol.  5.  fifr 
189. 

Spiua  eiamâd'yos  faliU»  Amtu  Ruth.  US^. 

Cette  plante  ne  m'eft  pas  alTez  connue  p««i 

pouvoir  tr.^ct.r  Its  cua 'tires  qui  la  diltingiient  el- 
ientitl  enient  du  Jfirn  crtnata  ,  dont  je  la  foup- 
çonnerois  n*«tre  qu'une  vaiiéré.  Ses  principaux 
curaâères  confrft-.nt,  li'npiès  W;!tdenow,  dit:s 
Us  créncluies  du  lommet  >le  les  teuiiles ,  qui  lont 
plus  profondes  «  dentées  1  tariféet,  veinées  t<  n^a 
travnfées  par  trois  nervures,  comme  dans  le  J^- 
r*acrenjta  ;  mats  il  in'a  paru  que  cecan^tèieétwr 
foible  ,  &  difparciiri  i:  (  ainli  oikt  je  l'ai  obferve 
l  dans  des  individus  recueiths  cnSibétie  par  M-  Pi- 
!  irin)}  que  dans  k/pirta  $rtH4§m  ces  trt»  nervures 

éraiMt 
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énteacVffÊmm  dans  quelques  feuilles ,  con- 
fufes  dans  d'autres  >  de  forte  que  ces  deux  efpèces 
pooiroient  bien  rentrer  l'une  dans  l'autre.  On 
^ouwcependant  que  dans  le  fpirta  chamàdryfaiu , 
lescoryrobes  font  plus  lâches,  motm  nmaiTés ,  & 
ks  fleurs  un  peu  plus  grandes }  carafière  qui  éga- 
kmu'.i  a  paru  peu  coi  liant.  Dans  toutes  leurs  au- 
tres parties,  ces  deux  plantes  fe  rtflemblent  tel- 
lement, que  l'efpèce  que  l'on  cultive «bns  tous  les 
boriuers,  fous  le  nom  de  fpirâa  crenata ,  ynwTr  oit 
plutôt  être  prife  pour  celle  dont  il  ellici  queUion  , 
i  l'on  en  excepte  des  feuilles  plus  larges  dans 
celle-ci ,  atnfi  «oe  l'indique  la  figure  citée  de 
Paltas. 

Gdb-d  croit  «tt  Sbéii»  6e  daae  b  Hongrie,  fy 
1 1.  SriRÉs  à  fetttltes  de  tbalîèron.  Sfirê^A^Sc- 

tnidts.  Pall. 

Sfiràa  ohovaùs,  çituSt ,  fubttUoKs  t  wnitliis 
tgunLkuSffeglihas.  Wuideo.  Spec.  Pbbt.  vol.  a. 
pig.  1059. 0*.  ta. 

SptrM  aqulleglfolia.  Pa!I.  Itîà.  ITOl*  |.'Aippeild. 
8}4.  n".  94.  tab.  P.  fig.  5. 

Spir*a  (  thaliâroides)  ^foUU  oilongù  ,  lobaiis  ; 
umbtUis  fijttihu,  P«U.  FlOT.  loff.  VOl*  I..  p.  $4. 
ub.  18. 

Spirta  foiiisvatn$,ptrfafiifMi9*e»ngtfiis.  Amm. 
Bath.  pag.  1S8. 

Otte  elpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  fpi- 

na  kyptnc'sfoUa  ;  elle  s'en  diftingue  par  fes  feuilles 
iHen  plus  petites ,  épaiifes  «  ordinairement  i  ccois 
lobes  à  leor  fommeCi 

Se»  tiges  fontUgneiite*  glabres ,  rameufes  ;  les 
nmeaux  alternes  ,  alTez  nombreux  ,  grêles ,  dif- 
fiis, garnis  de  feuilles  nombreufe»«  rapprochées, 
éparfcs  .  quelquefois  fafciculées ,  pétiolees,  cour- 
tes, cunéiformes.  preC^u'ovales ,  variables ,  eti- 
nères  i  letirs  bords*  divîfées  i  l:ur  fommet  en 
trois  lobi  s  obtus  âc  plus ,  un  peu  épailTes ,  pubef- 
centes,  gl  iuques  endeilbus,  marquées  de  trois 
<Ni  dnq  nervures  ï  péoù  fcofiUes,  dirigéea'  vers 
le  foramct  des  feuilles. 

Us  fleurs  font  difpofées,  le  long  des  jeunes 
nmeaux ,  en  petits  eorytnbes  latéraux ,  feffiles, 
prefqu'en  ombelle.  Les  calices  Toni  glabres ,  ob- 
tus; la  corolle  blanchi;  les  pétales  obtus;  les 
fomtnes  à  peine  plus  longues  que  la  corolle  ;  les 
capfulei  légèrement  velues ,  prefqu'obtufes. 

C^ttff  pinnte  croit  fur  les  hautes  tBODiagnes  de 

U  Sibérie.  1}  (  K./.  in  hcrb.  Lam.) 

l^.  SpîRÉe  feuillue.  SpirtJ  foUofj, 

■  Spina  cauitfrutieofo  }  foliii  ovaiis  ,  gUbris,  apice 
trpuiùj  fioribus  laxi  raetmofit  ^  cûiit.e  foiicft»  (N.) 
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Cette  eTpèce  eft  ttès-remarquable  par  les  di- 
visons de  fes  calices*  qui  ptenneocU  forme  de  pe- 
tites feuilles  ;  elle  fe  diftingue  d'ailleart  par  fes 
Ts  F  t  peiir  s ,  lâcheSjfoucennespardelotigft 

pe  do  ne  ni;  s  h,  j  termes. 

Ses  tiges  font  cylindriques  ;  fes  rameaux  effilés , 
grêles ,  d'un  blanc- jaunâtre,  &  d'un  bron-cendré 
dans  t€ur  vieillefle.  Les  feuilles  font  alternes»  poé- 
diocrement  pétiolées,  affei  grandes  fur  les  anciens 
rr^iTieaux,  longues  au  moins  d  un  pouce ,  larges 
de  fix  lignes ,  ovales  ,  glabres  à  leurs  deux  faces  , 
minces ,  verres  ,  entières  i  leurs  bords,  obtufes 
&:  crénelées  à  leur  fo.ninec  ;  celles  des  rameaux 
fleuris  beaucoup  plus  petites  ,  prefqu'entièrts. 

Les  fleurs  font  terminales  ;  elles  forment  uns 
grappeoonrte  &  lâche.  Les  pédoncules  font  épars, 
quelques-uns  axillaires  ,  prefque  capillaires  ,  au 
moins  longs  de  deux  pouces.  Le  cafïcer  eft  très- 
gîabre  :  fes  découpures  fe  convertilîent  (peut- 
être  par  futabondance  de  végétation)  en  cinq 
petites  foliotes  ovales ,  entières ,  inégalLS.  l  a  co- 
rolle èd  blanche  ,  fort  petite,  cachée  entre  les  fo- 
lioles du  calice  ;  les  pétales  ovales ,  obtus  ;  les  éM« 
miaes  mmbreiÉliM  ,  pins  courtes  que  la  coroUé» 

Cette  plante  a  été  cultivée  en  179^  dans  le  jar- 
din de  M.  Williams.  J'ignore  fon  Ueu  naul.  |^ 
(Kf.inkerh,  Jaf.)  » 

14.  SriRÉE  alpine.  Spina  a/j-  i^a.  Pall. 

Spiféafoliis  lintari  laitceolatit  »  tiesticuiaits  ^  g/a- 
terrims  ;  corymbis  ùum&HS*  WiUd.  ^C.  Plaot. 
vol.  1 .  pag.  1057. 

Spirâa  foliis  Unecolatis  ,  ferniUiis  ,  gUins  ;  co- 
rymhis  urminalUxu,  Pall.  Flor.  roll.  VoL  i.  pag. 

15.  tab.  ao. 
SfkÊé  àmmu  varkut»  Ceoig.  Itin.  pag.  117;- 

El!e  tient  prefque  le  milieu  entre  le  f-  'r^tj  hyper 
ricif  lia  Si  le  crcrtata  ;  cib  en  cft  diliingué'J  paf 
fts  feuiiles  étrcates ,  linéaircs-hr.Ccolée* ,  dtêotlr 
culées  ttès-fouvent  dans  toute  leur  Uojii  ".tr. 

C'eft  un  arbriffeau  de  deux  ou  tro-s  pi(ids  de 
haut ,  dont  les  raiiieaux  font  akerncs ,  diffus ,  éta- 
lés, glabres  ,  cyliniriques,  d^  couleur  bruno,  un 
peu  rougeitre  ,  garnis  de  fcuii»es  pref^^ue  par  faf- 
cîcolès,  ou  bien  alternes.  pr?f.]n:&  ft^Hiles,  lan- 
céolées ,  rétrécifs  pref.iu'en  uétïole  à  !  ur  bafe, 
très-glabres  à  leurs  deux  tacesj  les  unes  entières; 
d'autces  légécesncm  dentées  â  leur  contour ,  ob- 

,  tu  Tes  ou  un  peu  aiguës  à  leur  fommet.  Lm  fleura 
font  dirpofécs ,  à  l'extrémité  dw  petits  rameaux 
latéraux ,  en  corymbes  courts ,  un  peu  globuleux, 
prefque  tournés  du  même  côté,  fouteniits  par  des 
pédoociles  fcréles V  alongés.  Les  caiices  font  gla- 
bre» ,  les  corolles  un  peu  plus  grandes  (\ni  cellas 

.  du  fpif4a  cntmta.  Les  capfules  font  oblongues,  cmn- 
pim^i  dvoiteit  pataHèles,  de  codeur  ««ndiét. 
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Cetre  plante  croît  Asm  la  Sibérie  ,  Hans  les  fo- 
rèts  ,  fur  its  inontagnt.»  éUviet ,  &  aux  «ovinu» 
Al  bc  Baiol;  1»  (Afiripi.  «r  PéU,y 

I|.  SpiR££  iancéolée.  S/irjia  /anceoiam. 

Spirta  cauU  fruticofo  ;  foliis  lanceùlAÙtf  oitiut 

ftrratis,  glacris  ;  umbtUit  •  ^-rfifw^  ffdm(K(a 

ttf.  (N.)  Coir.merf.  Herb.  8f  Icon. 

Cette  efpèce,  qui  a  beaitcoup  de  rapport  avec 
UfpirM  al^ir.u,  en  diffère  par  Tti  fetullec  bien  nltis 
en  on\!>c  n  ,  h'gçi,  alternes^  par  fei  ieuis  pédon* 

culees,  plui  étalées. 

Ses  liges  font  ligneufes  ,  cyiindiwjuts  ,  divifëes 
en  rameaux  roides,  effilés,  alternes^  d'un  brun- 
foncé  *  garnies  de  feuilles  alternes,  rapprochées  . 
pétiotées ,  longes  d'un  puuce  Se  dtmt ,  larges  au 
moins  d'un  liemi-pouce,  lancéolées,  eltbrts  à 
leurs  deux  laces  ,  un  peu  blanchâtres  en  deflbus^ 
obciifes ,  irrégulièrement  dentées  en  fcie  i  teuri 
bords {  les  dentelures  prefqu'obtufes  ;  les  nervu- 
nt  rouflVâtres  j  la  pluuait  dirigées  vers  le  fomiaet 
des  feuilles»  l«s  ptriojes  filifomies,  courts. 

Les  flfurs  font  dtfpofées,  à  l'extrénaité  des  jeu- 
nes rameaux,  en  ombelles  pédonculées}  les  pé- 
doncules font  grêles ,  &  rootîennent  1  leur  par 
tie  fupéiieure  des  ravons  nombreux,  prefque  ca- 

Eillalres.  Le  calice  eli  glabre  &  court  i  la  corolle 
lanche,  d'une  grandeur  médiocres  les  pétales 
ovales ,  prefque  ronds ,  obtus. 

Cette  plante  a  été  rapportée  de  l'UeHle-Fniice 
ptrCommerfon.  T>  (  K  /  «i  M,  Jaf) 

Nota.  Lefpirâa  (incifa)  , /t>«f  ovatis,  incifo 
quincr^r  partie,;  ^  fttratis  ;  umbtllis  Urminaiiiuj , 
Thunb.  t  ior.  japon,  pag.  ii  j,  a  des  rapports  avec 
les  trois  .ou  «{oatre  dernières  efpèces  que  je  viens 
de  tBcmionner.  Cette  plante  ne  nous  eft  pas  affer 
connue  pour  prononcer  fur  la  place  qu'elle  doit 
occuper  Kl  S  s  feuilles  font  ovales,  incifées,  à 
ano  découpures  en  dents  de  fciej  les  Rem^  â\C- 
pofées  en  une  focw  d'onbelle  teimlnaie.  £ile 
cnh  au  Japon. 

lé.  SnkU  à  mk  iobei.  S^m  triltU  Uan. 

Splria  foliis  lokattM,  ttnudâi  umhellis  termina- 
Itius.  Linn.  Maniîff.  pag:  244.  — paU.  Flor.  roff. 
fOl.  j.  pag.  jj.tab.  17. 

Spirêaf6liUfiÊimmi£s,fiU»dMis,  «btust  h- 
tatu  ,  4ien:atis  ,  umbeitis peduacutoUê,  WilU.&ec. 
Plant.  voL  a.  pag.  io;9,  n*.  ri. 

Sfiréaramofpma,parvo,fuirotmdOt  opuUfoUo, 

Amni'RBth.  171  • 

ArbrifT^.aLi  très- élégant ,  qui  fe  divife  en  ra- 
nieaux  droiu,  grêles ,  nombreux  ,  cylindriques. 
waéi.,  avec  quelques  lignes  anguleufes ,  décur- 
mmê  BMUiie  ^*wtm  naicatts  binnmp  plus 
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courts ,  jaunâtres  ^tAs-liff-a ,  earabde  lenletit. 
«etnes  ,^  médiocrement  pétiolées,  un  peu  arrotw 
oies,  dune  gramieur  médiocre,  prefqu'encceuri 
de  cod'cur  pbuque,  glabres  â  leurs  deux  faca 
larges  ,  incifées  ou  fouvent  â  trois  kibei  inëi» 
lieis.deudailés^ireijablus.  ««««B» 

Les  fleurs  font  difporées,  à  reitrémîté  des  jeu- 

nés  ramesnx,  en  un  corynbe  ornbelli  ,  pé<ir,ii. 
culé  i  les  pédoncules  partiels  au  moins  au  nooïbte 
de  truite,  iimples,pre1qtt*égaux,  uniflores  ;  ks 
calices  i  cinq  découpures  courtes ,  argues  s  U  co- 
rolle blanche,  les  pétales  orbiculairts .  un  peu 
échancrés  à  leur  fommet  ;  les  étamines  tfës-nom- 
breufet  ,  un  peu  plus  courtes  que  lespeulesi 
cinq  caprùles  gtUltres  ,  coniques  j  ouvertes  «a 
étoiles  ,  mucronées  par  le  ftyle. 

Cette  plante  croît  fur  ks  hautes  moatsgnesls 
la  Sibérie.  J)  (Kf  in  htrb.  Lam.) 

,  17  SpiRiB  i  feoUles  d'obiet;  5>/r*i  tp^mik, 

Linn. 

Spirta  foliis  loiialis  tftrratij;  corymhis  tfiri.iit- 

l'à'is.  Linn.  Svft.  vegèt.  pag.  595.  —  W'itld.-o, 
Arbr.  }74.  —  Gœrtn.  de  Fruô.  fic  S«m.  foL  1. 
P>8  3J7-       69.  fig.  j. 

S^M  fùBis  itvatij  ,  tfiMit,  ftmuis  ;  coryata 
peJunculatÛ*  WilU.  ^pec.  Plaut.  V<^  1*  p.  IQff, 

SpiréafvHit  incifis  ,  angulaiis  ^  fiorHus  corymio' 
fis.  Hort.  Cliff.  190.  — Grooov.  Virg.  f  j.  —  Rof. 
Lugd.  Bat.  177.  —  Mill.  Diû.  n".  1.  —  Wil'ick. 
OMerv.o*.  57.  —  Dutoi,  Harbk.  a.  pag.  4;6.- 
waQgeh.  Amer.  119. 

Spiréa  opullfo/ij  Toumef.  Inft.  R.  HeTb.fH^ 

618.  —  Duham.  Arl>t.  vol.  2.  pag.  278.  n".  5. 

Evonymus  virpniana  ,  riinfii  foUo  ^  capftUuA- 

goMtrMIaiù,  Coamei.  Hors.  i.  p.  169.  tab.  % 
JMÊOjfwm  ,  rihi/U/UU*,  Robert.  looii. 

Spina  (opulîfolia),  fruticofa  ,  foliis  lobatis, 
ditplicato-denfaiis ,  crenaùfxt  ;  corymbo  ttmwuh, 
fubumèeflMo,  confenim  muUip>ro  ;  fiorihus  trigjnit^ 

ccvfuih  infiaù»,  Mkh.  Flor.  bofed.  Amer.  vol.  i. 

pag.  15>3. 

Quand  on  ne  confidère  que  le  port  de  cens 
plante,  on  efl  loin  de  foupçonner  qu'elle  pdft 
appartenir  au  même  çenre  que  celles  dont  nous 
venons  de  parler}  mais  fa  fructification  IV  réunit 
néctflfairennent.  On  la  diflingue  â  S»  feuilles  lar- 
^s ,  à  lobes  irréguliers ,  fouvent  au  nombre  d« 
trois}  ï  Tes  fleurs  difpofées  en  coiytnbes  terminaux, 
de  couleur  blancbè  »  OU  gmgl^ngfirfs  msrqinési 
d'un  rouge-pâle. 

C eft  un  arbrîâeau  qui  s'élève  au  motos  à  ia  hau- 
tm  4»  qiiMie  oki doq  pieds»  huMi»,  do«  les 
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bnacfaes  foocUflèt^famoes,  iuip«u  rougeâtres^ 
ks  ftmm  «MMW  coms ,  inégaux,  anguleux , 

«miî  de  feuilles  pétiolées,  alternes,  très-irrégu- 
fièresj  ïupes  t  quelqutrtois  étroites,  alongéei , 
prerqu'entières^plus  ordinairentem  lobées,  i  trois 
.  Jobes  plus  ou  mr>!ns  profonds  ^  ob;us  ,  crénf^'lés  ou 
i  double  dentelure  j  glabres  a  leurs  deux  tices, 
fettcs  en  defTus ,  plus  pâles  8e  uo  peu  blanchâ- 
(res  en  deiTous»  réucolées  6c  à  nervures  fatllances , 
jMoitKt  i  les  pécîoks  longs  de  plus  d'un  pouce  ^ 
«n  peu  peadanc.  . 

l-f^  fleurs  font  difpofi^es  en  un  corymbe  touffu 
a  i  extrémité  de  chaque  rameau  ,  prefqu'eo  on>- 
belie;  les  pédoncules  font  grèlts,  bmples,  flexi- 
bU*,  glabres,  filiformes ,  alongés.  La  corolle  eft 
blanche,  afler  petite;  les  ovaires  au  nombre  de 
trois  ou  quacre  ,  auxquels  fuccèdent  auunt  de 
capfules  ovales ,  renflées  «  aiguës  i  leurs  deux  ex* 
trémîtés,  un  peu  inefnbfaiiettfcs  ou  cortices.  i 
une  feule  loge,  anguleufes  intérieurement,  à  deux 
valves  j  reofermant  chacune  deux  à  trots  fcmen- 
ces  ovdet,  glabres ,  luifanies«  rëifécief  fir  com- 
primées  vers  leur  ombilic. 

Cene  pbnce  cn^t  naturellement  au  pied  des 
nomagnes ,  dans  la  Virginie ,  8r  depuis  te  Canada 
jufqne  daru  la  Caroline.  On  li  ciUi.e,  c  irm; 
plante  d'ornement  j  dans  les  bofquets  de  ptintetns. 
Elle  fleurit  an  comoMMtiiiMK  in  moia  de  bmLB 

18.  Snmis  i  Mlai  de  foibier.  ^Im  firU- 
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Spiria  foRis ptnnalïs  j  foliolis  uniformïhus  ,  ftrra- 
tit;  e«ule fruticofo ,  Jioribuj  paniculauj.  Linn.  ipcc. 
Plant,  vol.  I.  pag.  70Z.  —  Mil!.  Did.  n*.  6.  — 
CmeL  Sibir.  vol.  3.  pag.  igo.  ub.  é^6,  —  Duioi , 
Htfbk.  t.  pag.  Pauss.  Flor.  colT.  vol.  i. 

pag.  jS.  tab.  14.  —  Wtlld.  ArV.  J7J.  —  Idem  , 
Spec.  Flanu  vol.  a.  pag.  1060. 

Spirsa  ffliU  fiuiMis.  Amoen.  Acad.  yd.  a.  pag. 
If** 

Sp'trAa  ^orbifoUa  ,  unuker  cnmeta «  foriiuâ  in 
thyrfo  aiiu,  Amm.  Ruth.  186. 

|.  JfyiM  umU  fidfrutkofoi  iorikiu  (orymhofit , 
m^^wifc».  nlL  Fleiv  mK  VOL  i.  pag.  34* 
iab.af. 

Efpèce  remarquable  par  fes  feuilles  ail  es,  gla- 
bres, d^un  vert-gai.  &  par  fes  fleurs  blanches j 
difpofifes  en  vnepanicute  touffue  8r  terminale.  Ses 

tiges  font  droites,  ligneufes  ,  hantes  de  trois  i 
quatre  pieds , diviféts  en  rameaux  étalés,  glabres, 
Cflindnques,ftiiés,  on  peu  tors, de  couleur Uune 
quand  ils  font  vieux,  ^^rnis  de  feuilles  alterT>«^  , 

Eltokes,  ailées  ,  avec  une  impaire  i  anipU  s  ,  éta- 
is j.Cpnipoféea  de qwnae  à  àw-n^ uf  fn;iol  s  lan- 
céolé* loDgiies d*an pouce  &:  plus,  loctféçs  & 


i  dentekues  méfodièces  .  Cfès^aiguès  à  leur  con- 
tour, scuodnées  1  leor  femniet ,  glabres  1  lemv 
deux  faces ,  munies ,  i  la  bafe  des  pétioles ,  de  pe- 
tites fiipules  lancéolées,  caduques  «  ptefqu'en- 
tiètes. 

Les  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  difpofées  en  une  panicu'e  rouifue .  dont 
les  ramifications  font  courtes ,  ferrées ,  garnies  à 
la  bafe  de  leur  princ'[u'.e  divifion  d'une  petite 
braâée  lancéolée,  glabre,  incifée.  La  corolle  eft 
blanche,  peîice;  les  pétales  obtus )  les  étaraines 
nombreufes ,  un  peu  plus  longues  que  la  corolle. 
Dans  la  variété  A,  les  fleurs  font  difpofées  en  co> 
r7mbe$  8c  une  fois  plus  grandes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  &  au  Kamrz-' 
chatka j  dans  les  tenains  humides^  marécageux. 
On  la  ctritive  au  Jafdin  des  Plmtes  de  Paris,  "b 
(  r.  V.  )  La  variété  |  &  tencootte  fur  les  boMi 
du  lac  Baical. 

2VgRr  AwlM&r. 

19.  SpiRés  barbe  de  chèvre,  fyiut  aémaa» 
Ltnp. 

Spirtdfoliis  fuprà  dtcompoptls ,  fplcis  panicaUtîs^ 
fioribas  dlo'u'u,  Unn.  Spec.  Plant,  vol.  1 .  pag.  701. 
—  Gmel.  Sîbir.  vol.  j.  pag.  191.— Ctaru?  .  Auflr. 
psg.  109.  —  Scop.  Carn.  n*.  601.  —  Pollich.  Pal. 
n*.  479.  —  Kniph.  Centur.  j.  n*.  89.  —  HotFm. 
Germ.  »7j.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag  i;6.  — 
vol.  II.  pag.  151,  —  WiUden.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  ioeo.H*.  I/.— Unk.Floc«fiesnç.  vol.  3.  pag. 

SpirAa  folUi  hiptnneù!  ,  forints  ktfmépkn^lk 

mafcutifqut.  Gouan  ,  llluflr.  j  i. 

FiiiptaduU  dÏM*  tJoUU  dtipUçûf^iiînath  ,  pin- 
nis  quiaqiitftiik,  tnftlUÊ  & /kiiflkihÈâ*  Hall*  Hê^*. 

n*.  fiî4. 

Anuuiu.  Hort.  Ciiff.  463.—  Rojreo ,  Lugd.  Ban 
278.«^GfOiiov.  Vkg.  lai.  '  * 

Spir**  (anincus)  ,  htréacta  ;  fbliis  bi  feu  tripini 
natis;  floAhi:s  minuds ,  dlolcis ^  trigynit  fparùcattùi*, 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  X94. 

Barbn  tapré,  fiorUm  MoÊps,<^  BUdU  Pb.  I^Jv 

—Tonin.  1^  a.  Herb.  a6|. 
Btffia  e«pj»..Caiiier..HQit.  a; .  ub^  91.   .  l 

Drymopogon  1 .  Tab^rn.  IcoO»  777* 

Barba  capri.  J.  Bauh.  vot.  ^.  pag.  488.1e01l.  — 
Dalech.  Hift.  vol.  1.  pag.  io8o.  Icon. 

^.  UermupkrodJta  foUU  iitiébriim  ,  forfhn  àf 
l.c. 


y^l^iftwiH  baibe  de  ckèvre 


Yr  * 
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On  dffttngue  ccne  efpècc  à  f».$  feuilles  deux  8t 
trois  fois  ailées ,  à  grandes  folioles  ovales,  &  à 
fcs  âeurs  panicuiéesj  donc  les  xainUcatioiu  font 
MtuK  d'épis  grêles  «  aloDgéi. 

Ses  tiges  font  fermes ,  droites ,  herbacées  , 

hautes  de  trois  i  quatre  pieds ,  divifée»  en  rameaux 
étales,  alternes,  peu  nombreux,  grêles,  ftriés, 
Jiffes ,  cylindriques ,  an  peu  anguleux  à  leur  panie 
Tupérieure,  garnis  de  feuilles  alternes,  péiiolées, 
amples,  deux  8e  trois  fois  ailées,  compofcts  d 
folioles  oppofces,  lëgiremer.t  j>etio!ées ,  alTt? 
grandes,  ovales ,  irrégulièrement  dentées  en  fcie , 
.vertes,  glabtes  i  leurs  deux  faces»  a«iiiiii»ées 
leur  fcmmet. 

Les  fleurs  font  terminales,  quelques-unes  axil- 
laires ,  difpofées  en  une  belle  panicule  étalée , 
formée  par  un  grand  nombre  d'épis  oppofes  ou 
alternes ,  cylindriques,  alongés,  fleuris  dans  toute 
leur  longue  ur ,  la  plupart  munis  à  leur  bafe  de 
tiès-petites  bradées  caduques.  Ces  fleuis  font 
Ordftiaifeinent  dioïques,  quelques-unes  herma- 
phrodites ,  tint  fur  les  individus  mâles  que  fur  (es 
lemfcUes,  mais  ftéiiks.  Cependant  Michaur  en  a 
obfervé,  à  la  Carottne,  une  variété  a,  i  Heurs 
hermaphrodites  &  fertiles  ,  ayant  des  épis  bien 
moins  nombreux  &  les  feuilles  plus  luifantes.  La 
corolle  eft  blanche ,  fort  petite }  I  s  pétales  un 
peu  arrondis)  les  étamines  p!ns  longues  que  la 
côtoie)  trois  piflils,  qui  deviennent  autant  de 
feapfulesdtoms»^  


S  p  î 

FUjpendMla,  Dodon.  Peropt.  psg.  jé.  kon.  - 
(  h  xdudt  fynomym,  h  iM)  «->Caiiier.  Epit.  6o8. 


Cette  plante  croît  d.ms  Ifs  départemens  méri- 
dionaux de  la  France  ,  fur  les  rnontagnes,  dans  les 
^pes,  les  Pyrénées,  l'Auvergne,  l'Allemagne  5 
en  Amérique  ,  dans  li  \"irginie  ,  la  Cam'i  i- ,  &c. 
On  la  cuiti?e  au  Jardin  des  Plantes  de  Pari»,  x 
(r.v.) 

M- SPfKig  lilipenaiile.  <^pîfMi»|i<^^ 

5/  /Mj  /  ///,  pinnatUi  folio/ù  uniformiha.  fir- 
ntuf  cauUktrbaceo.fioribut  corymbofis.  Linn.  Spec. 
fiant,  vol.  1.  pag,70Z.  —  Mater,  medic.  118. — 
Gmel.  Sil'ir.  vol.  j.  pag.  191.  n'.  51.  —  Cranti. 
Auftr  pag.  109.  n*.  3.  —  Scop.  Cam.  n».  éci.  — 
Pollich.  Pal.  n».  480.— (Eiler.  Flor.  dan.  tab.  oî  r, 
^  Ludv.  V.t\  tah.  60.  —  Blackv.  tab.  46-^. 
Kmph  Cent.  j.  n°.  90.  —  Hoifm.  Germ.  174.  — 
Roth  Germ.  vol.  I.  pag.  Xi6,—yo\,  II.  pag.  ^i- 
w'mÎ""*  •     "WÇ*  vol-  î-  pag-  125.  n''.  74S.  — 

Lam .  Illnifr.  tSener.  tab.  4^9.  fig.  1. 

txirtwu  ir-loia^^.  H.iIIpt  ,  ik  lv.  n°.  1 1  j6. 

F;//, '.  ij'ùAi  Joins  pinruiiis  ,  foliolis  uniformibus. 
l^o-t,  C.litf.  i9i.~Flor.  ruec.404.  459.-  Roy 
Lugd.  bat.  a77-  —  Gérard,  Em.  1058.  fig.  t. 

Jiw.  R.  Herb.  ijj .  —  Gaiid.  Aix ,  pag.  1  ^4. 


FiliptniuU ,  mnanthg  mtJieram»  Daledi.  Hill  1 

pig.  782.  Icon.  * 

pag.  4Z0.  Icon.  > 

fi.  FilipeMbOâ  mb*r.  C.  Bauh.  Pin.  167.  & 
Prodr.  8j. — Toutn.  l.  c.  —  Garid.  184. 

^«/^«f iviiuwc  U  fiUpendiile.    .  . 

5eî  racines  font  compofées  d'un  granJ  nombre 
kic  bulbes,  d'un  bi un-noir àtre ,  de  tormeovaie, 
prefque  de  la  grofleur  d'une  noifette,  attachées 
Se  comme  fufpendues  i  des  fiis  très  dt!ie<  5  elt«s 
l>ouflent  une  tige  droite,  haute  d  environ  deux 
: "-^Is ,  trc-.-gljbrc  ,  d'un  jaune- verdâtre  .funpleou 
peu  rameute,  garnie  de  feuilles  pétiolées , alier» 
IMS,  étroites,  iancéoUes,  longues  de  huit  )  d'nc 
pouces ,  ailées,  compofées  d'un  très  gt.  n.l  (lom- 
ore  de  petites  folioles  diminuant  de  grandeur  da 
fommet  à  la  bafe ,  ovalts  ou  oblongnes ,  glabre», 
vertes  à  leurs  deux  faces,  incifets  &  d^ntéis  i 
leur  contour ,  entre*n:élées  avec  d'autres  bien  plus 
petites  ,  extrêmement  courtes.  Lts  flipul.  s  (ont 
ovales  «  iocifées ,  amplexicaules  6c  un  peu  décar- 
remes  for  la.balie  des  pétiole». 

Les  fleurs  font  ficnées  i  l'emémité  des'trsn, 

où  el!    forment  une  panicule  aflez  grand*-  prïf- 

aue  itmblable  à  ui.e  ombelle.  Leur  calice  eitre< 
échi,  glabre,  très-court  ;  la  corolle  blanche,  un 
F«ttodoraate, 4'une  grandeur  ntédioae ;  les pé> 
taies  lancéolé ,  dbtus  j  les  étamines  un  peu  plus 
courtes  que  la  coroUe.  U  iKNnbfedei  flytesUril 
de  huit  à  douze. 

Cette  efpèce  fe  trouve  dans  les  bois  &  les  prés 
couverts  de  l  Europe.  Elle  varie  quelquefois  par 
le  jMmbre  de  fes  pécales.  La  plante  <  dl  ^tns  n> 
tite.:^(KvO 

Ses  radnes  font  aftringentes  &  n  ou  r  ridantes: 
on  s'en  eft  fervi  quelquefois  dans  des  tem$  de 
difette.  Elles  fourniifeot  un  amidon  aidez  aboa* 
tlant,  que  l'on  obtient  en  les  fàifant  macérer  dïM 
l'eau  }  elles  font  recommandé  s  con  m-  1i  iréti- 
quts  contre  les  affeâions  catarrales  des  voies  uti- 
naires  &  les  graviers.  Lts  cochons  les  rechertbint 
avec  avidité,  &  bouleverfentks  tesiains danskf> 
quels  cUet  fè  trouvent. 

Les  fleurs  donnent  au  lait  une  faveur  agréaUe. 
Toute  la  plante  peut  être  eriiployée  pour  1 

ies  cuirs. 


II.  SpiBÉE  reine  dos  prés.  Spirma  minm, 
Spirta  foliis  finnatit ,  fuhits  tomentofn ,  impart 

lisons.  Willdeo.  Spec.  Ffatir.  toL  2.  pac^  10(1. 
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Spiréa  /hiiii  pinnatis  ,  impari  majort  y  Mato  { 
Jknbtu  cymofit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i,  pag.702. 
—  Flor.  lappon.  201 .  —  Hort.  ClilF.  191 .  —  Flor. 
fuec.  440«  —  Mater,  medic.  11p.  —  Royen* 
Kogd.  Bac.  xjj.  —  (Sder.  Flor.  dan.  tab.  f47.  — 
Cranci.  Auftr.  pag.  109.  —  Scopol.  Carn.  605.  — 
Pollich.  Pal.  n".  481.—  Ludw.  F.d.  ij.—  Kniph. 
Cent.  I.  n*.  84.  —  Hoffm.  Germ.  ij^-^fMÙk. 
Germ.  vol.  I.  pag.  216.  —  vol.  II.  pag.  yn.  — 
LaiD,  Flor.  franç.  vol.  3.  pag.  116.  n".  748.  — 
Gttinl,  Eau  xo4|.  fig.  i. 

Fdift'iduU  foliis  pinnatis  ,  p'tnnîs  acute  ferratis  , 
Mtnimij  tnttrmixùs  j  txtrtmâ  tribolatâ  ,  maximâ. 

Hait.  HelT.  n*.  ti|j.  - 

\  VimarU  CUtfii,  Toufii.  Iitft.  R.  Hetb. 

Uimaria,  CluC  Hift.  19S.  Icon.  —  Idem,  Srirp. 
Pann.  pag.  700.  tab.  65^.  -^J.  Bauh.  Hift.  %.  pag. 
4S8.  Icon.  —  Dalech.  Hift.  i.  pag.  ic8i.  Icoo. 
■Mtifi<tjij. 

*  Barta  cmm,  fior&ut  smi^aSiif  C.  Baiih.  Pin. 
1^4. 

Regtna  prati.  Dodon.  Pempt.  pag.  fy.  Icon. 

Baroa  cupri  ^  iS"  uiivarta  ■vutgi.  Lubci.  icOQ.JIl. 

Vulgairtment  la  reine  des  pcés. 

*  Ceft  une  plaote  charmante  ;  une  des  pTns  dif- 

tinguées  parmi  cdlcs  qui  emb^llifTent  fi  agréable- 
ment le  bord  des  ruineaux  8e  les  pcés  humides , 
0d  e'tle  brille ,  pacnï  toutes  les  autres ,  par  l'élé- 
vation de  fes  tiges  j  par  fes  beaux  corymbes  de 
fleurs  blanches ,  odorantes  (  par  fes  feuilles  ailées, 
revénies  en  deflotu  d'un  duvet  velouté  &  blan- 
châtre. Les  Anciens  «  qui  fouvent  dans  knr  no- 
menclature confultoient  davantage  leat«  fenfattons 
que  les  pi-ncipcs  lîe  h  f^itrice  ,  ravr,ient  nommée 
la  nint  dti  pré*.  L'hutnme  fenlible  ,  qui  étudie  ks 
pianics  dans  les  vaftes  jardins  de  la  nature ,  plus 
encore  que  dans  les  UvKS,  ipplaiMlit  à  CCtie  hen- 
reule  dénomination. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  touffues  i  elles  pro- 
duifent  une  tige  droite ,  haute  de  trois  â  quatre 
f  ieds  ,  ferme ,  glabre  ,  un  peu  anguleufe  »  rou- 
geitre  j  médiocrement  rameafe  >  garnie  de  fedllcs 
amples ,  a  te^nes,  péliolées ,  ailées ,  compofées  de 
foîioks  ovales,  d'un  vert-foncé  en  delTus,  blan- 
châtres &  veloutées  en  deflbus,  longues  de  deux 
ou  trois  ponces ,  fur  un  de  large,  irrér.uliétement 
dentées  en  fcie  ou  prefqu'incifées  à  1-urs  bords , 
acuminées  à  leur  Tommet;  la  terminale  beaucoup 
plus  grande  que  les  autres  »  le  fouvent  partagée 
en  trois  lobes .  de  trèi*  petites  folioles  fitoées 
encrr  lev  gr  andes  ;  des  Oipules  amplciicaoles  & 
dei  ti^s  à  \x  baie  ries  pétioles 

Les  flc'irs  (ont  nombreufes,  reunies  à  l'extré- 
niié  des  tig.-s  en  we  panicole ample }  les  rameanx 
feo»  i  te*  nmifirationt  çoyiie»^  fenéw  1  k>  c» 
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lices  pubefcens  &  réfléchis}  la  corolle  blanche/ 
petite}  les  pétales  obtus  ;  lesétamines  un  peu  plus 
Joi'gues  que  la  crroHe;  les  anthères  foit  pentes. 
Aux  ovaires  fuccèdent  cinq  à  huit  caDfuUs  com- 
primées ,  un  peu  contournées  enXpiraie. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés  humides ,  fur  !• 
bord  des  ruifleaux  &  des  étangs ,  en  Ewope.  y 

(r.v.) 

Elle  paiïe  pour  aflringence ,  vulnéraire ,  tonique 
&  fudorifique.  ics  fleurs  icuu  cordial  s,  aromati- 
ques: on  prétend  qu'elles  communiquent  à  la  bière 
Sf  au  vin  le  fomet  do  vin  de  Malvoifie.  La  racine 
eft  aflrtngente  ,  aromatique  ;  elle  a  ,  dit-on,  réuflî 
dans  les  hémnrrhoides  lèches  ,  caufees  par  la  Oa> 
gnition  du  fang  daiis  les  vatflêaux  de  la  veine 
porte ,  lorfque  ces  vaiflèaux  mmquoient  de  ref- 
fort.  On  en  a  encore  confeilié  l'ufage  dans  la  diat- 
rhée  j  ia  dyllenterie  &  fur  la  fin  d«:s  fièvres  mali- 
gnes. On  p^uc  s'en  fervir,  ainfi  oue  des  fouilles  « 
pf»r  oniitt  les  coirt .  Toute  la  plante  platt  bcan- 
coup  aux  chèvres. 

XX.  SriRiB  4a  ICamtschatka.  Spinû  témtidt0m 

tica.  Pallas. 

Spirta  foliis  qutnque  hhis  ,  pttiolis  auriculAtit  ^ 
caule  hirfato  ,  corymkis  proliffrit,  Willden.  SpcC* 

Plane  vol.  1.  pag.  ic6x.  tfi,  20. 

Spirda  hirbacca  ,  JoUis  fimplulttr  palmatit ,  pt^ 
twli$  ^ptadiaUati*  f  eauU  hirftao  t  ftonbus  eym>tfë% 
Pall.  Flor.  roiT.  vol.  1.  pag.  41 .  tab.  a8. 

SpirAa  foliis  multijidis,  angulatis ;  fruSibus  ereBis^ 

hifptdis  ;  pttioUt  s^tnditulm**  Cmel.  Sibir.  vol.  |. 

pag.  191. 

Ulmariafruaibus  Xrafcheoîn  j  Kamtxch. 

vol.  1.  pag.  «oa. 

On  diSin^e  cette  efpèce  \  fes  grandes  feuilles, 
aux  appendices  foliacés,  arrondis, qui  gatnifleot 
la  partie  Tupétieure  des  pétioles  { â  fes  tiges  velnet 
&  à  fes  flew»  en  cime ,  fouvent  prolifères. 

Ses  r.jcines  font  épaiRes,  noirâtres  en  dehors, 
blanches  en  dedans ,  d'où  s'éièvent  deux  ou  trois 
tiges  hautes  de  cinq  à  (ix  pieds ,  i'épatfleur  du 
doigt  à  leur  bafe  ,  pm'nrdément  cannelées,  ve- 
lues, herbacées.  Lci  tcuilles  radicales  font  très- 
amples  ,  fouvent  d'ifn  pied  de  large ,  fur  huit  pou- 
ces de  longjdivifées  en  cinq  lobes  aigus,  à  double 
dentelure,  munies  en  deflous  de  poils  btancU^ 
très  ;  les  pétioles  garni?  vers  leur  fommet  de  quel- 
ques ftipules  fort  petites  }  les  feuilles  caulinaires 
fouvent  à  trois  lobes  .  plus  petites  (  les  fupé- 
rieutes  hadécs  ou  lancéo'''e<;  ,  lyinr  n  h  bnfe  de 
leur  pétiole  des  iiipules  lancéolées  ou  à  demi  en 
cbeor  t  dentées  i  leur  contour. 

Les  fleurs  font  odorantes ,  difpofées  en  une  très- 

beUiB  cime  lameiiiis.  Leur  calice  eft  veloj  i  cia% 
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découpures  réfléchies  ;  ti  corolle  ijunche ,  un  peu 
|>Ius  grande  (^ue  celle  du  fpir^a  utmarU  ;  les  pétales 
ovales  j  ks  etamines  de  dix  i  vingt  i  qnaue  à  iix 
ovaires  velus  { le  flyle  prei^u'en  tête,  plus  court 

q'jc  les  dn  y.i'icsi  les  CipfuIeS  dro]tC9«pataUàlM, 

hifpidcs,  à  deux  femences. 

.  Cette  planrc  croie  au  Karanchatka,  dans  les  près 
httmîdcs,  fut  le  Ixnd  des  (bucces*  des  ruilfeaux, 
paraii  les  fauies.  Elle  fieurit  au  mots  de  juiliec. 

Toute  la  plante  efi  aftrtngcnto*  Les  naturels  4u 
paj'i  en  msngent  les  jeunes  ppui&s  cnies.  th  re- 
cueillent les  ricines  pour  l'hiver,  qu'i!?  apptétetu 
avec  des  oeufs  de  poiâba.  Les  feuiil^  lont  em- 
plojriet  comme  celles  4ts  plantes  potagères. 

IJ.SriRÉe  pa'mée.  Spirtapaimasa.  Thunb. 

Spiréû  faiiu  paimatis  ,  ferrath  ;  paniculà  iuprà 
decompopti,  Thunb.  Flot.  jap.  pjg.  WUkU 
Spec.  Pbnr,  vol.  î.  pag.  loéi.  n".  ii. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
fpiréM  opulifotit  ;  elle  en  diffère  par  les  tiges  ber- 
bacées,  par  fes  feuilles  palmées,  à  cinq  ou  fept 
lobes,  à  dentelures  très- aiguës  i  par  Tes  panicules 
plus  aiBples ,  plus  compolîies. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  glabres ,  droites , 
llriées,  garnies  de*  feuilles  alternes .  pétiolées, 

firefque  palmées  ott  décottpëes  en  cinq  ou  fept 
obes,  glabres  i  leurs  dtux  facts,  plus  pî'.es  en 
<ic(Ious  ,  veinées,  réticulées,  élargies,  longues 
de  troi^  pouces;  les  lobcs  oblongs ,  dentés  en 
fcie  a  leurs  bords;  !es  dents  inégales ,  très-aîguës, 
acuminees  i  leur  fommet  ;  les  pétioles  itriés , 
quatre  fois  plut  courts  que  les  feotUes. 

Les  fl  urs  fûtK  réunies,  à  l'cxcrémité  des  tiges  , 
en  une  panicute  an^le  ,  compofée  »  elle  varie 
quelquefois  i  flens  tooges ,  qui  ne  comîenneiit 
que  quatre  flyles  au  lieu  de  trois. 

couverte  par  i  liunberg.  it  {Dqcnpt.  ex  Thunb.) 

24.  Spirée  digitée.  Spir^a  digitata.  WiUd. 

Spirta  foliis  pinnatis  tfattkt  tomtntofit,  impari' 
majore  ftptemlobo  ,  ItW^wa  quÎMiuMiSi  eciymio 
ramofo ,  coarBato.  WttM*  8peC*  Plant>  VOl.  2.  p«g. 
1061.  n^.  18. 

Spiràa  (  pàlmata  ) ,  ktrbatea  ,  foliis  pinnatis ,  im- 
far'i-palmata  ,wubtfiiif»rikut  cymofis.  Pall.  Flor. 
roff.  vol.  1 .  pag.  40.  tab.  17.  —  Idem,  Jtio.  vol.  j. 
Jkppend.  7);.  n**.  p;.  tab.  O.  âg.  1. 

$pirm  folio  impari-majore ,  muitifido,  Cmel.  ffîbir. 
To).    pag.  191. 

Ubttéria  /oRit  ptfiaiù  iteMtiiê.  Aum.  Ruib. 

74- 

11  txilte  de  gunds  t^ppoits  «nue  cette  efpèce 
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&  le  fpiréi*  lohata  ;  elle  en  diâere  pat  fes  feuiOes 
tomenteufes  en  delTous,  dont  les  découpures  feot 

{ilus  acuminées,  &  par  Tes  fleurs  blaoches,  d^poi* 
ées  to  un  coijînbe  ftiré  8r  raneuK. 

Set  racines         peine  odotantet  j  (es  tiges 

droites,  cylindriaues,  glabres,  ftriées,  hautes  it 
deux  à  trois  pieds  ,  garnies  de  feuilles  altetoes^ 

ËtioUes>^Uees  ;  les  radicales  longuement  périe* 
^s,  avec  quelques  flipules  en  forme  d'aile  i  diri- 
fées  à  leur  foliole  fupérieure  ,  terminale  &  ttès- 
gtAnJ  j  ;  tn  fc-pt  ou  neuf  lobes  prefque  lancéolés, 
aigus ,  i  double  dentelure  i  les  deux  latéraux  plus 
étroits  i  deux  autres  folioles  roftrieures  plus  pe- 
tites, oppofées,  fefliles ,  moins  divifées,  blan- 
châtres &  tomenteufes  en  deffousi  les  feuiUes 
caulinaires  plus  enUnaitcmeoc  palmées ,  point  li* 

lées. 

Les  fleurs  font  odorantes,  difpofées  en  corymbe 
on  en  cime ,  un  peu  fen^ ,  nombrenfes ,  plus 

petites  que  celles  du  /t'/'-jw  -^iTaria ,  un  peu  rou- 
geâtres  avant  leur  épanouiilement  \  leur  calice 
flabre »  aiofi  que  ks  pédoncules ,  divifé  eu  db| 
découpures  concaves ,  élargies  ;  tes  péaies  on  peu 
étroits  ;  environ  vingt  étîmines  plus  longues  que 
les  petjles;  les  anthères  mugeatres  >  de  cinq  i 
fept  ovaires  velus )  le  llyle  épais,  temuiné  en  tête} 
les  capfules  droites ,  étroites ,  médiocrement  pé- 
donculéeS)  hériffées  de  poils  bbachitCCS^ aOMtt- 
nées  par  le  ftyle  perfiflant. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie ,  la  Ruâjc  , 
fur  les  moBtagpet  Cous-alpiMs.  (  1^  /I  ie  kuk 

Jti0tu.  ) 

i|.  Spirée  lobée.  Spirt*  ioiau,  Liim. 

SpiràA  foliit  pinnatis  ,  glahri*  ,  impart  majort , 
fepttmlobo  ,  lattratilius  tiiloiis  ,  corymiij  proùftriu 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  1061.  n*.  ip. 

Spina  Miiid .  Mu  rr.  SvR.  vcge  r ,  cdit.  14.  p.47it 
—  Jacq.  iioit.  i.  pag.  i^.  tab.  SS. 

Spirta  (  lobata  )  ,  hertacea  .foliis  pinnatis ,  pinnis 
lattralibus  imparique  waximo  fuipalmato-  loiads  ; 
le  bis  Lmeolatis  f  dupHc::t:-f'^jiii  i  cymâ  comportât 
fionbus  rofeiSf  ys^^^-  Michaux,  Flor.  boteaL 
Amer*  voL  t.  peg.  194. 

Spirta  f  palmata  )  ,  foliis  pinnatis ,  impari  Ijurj' 
libu/qiuioiatis,  hiftnati*  i  fiwribiu  tymofi,  Linn.f. 
Suppl.  aéi. 

Spiram  (  palmati)  ,  f6ËitfbauÊ94tnui^  j^Uith 
impari  qutnquttoh»  ,  pahm*t9,  jSfÛ,  vegec.  edlC  1 

pag.  59}. 

Cette  plante  a  le  port  du  fpirta  ulmaria  :  elle 
lui  refftmble  beaucoup  par  (es  feuilles  ,  mais  ks 
fleurs  font  rouges ,  toute  la  plante  inodore,  ex- 
cepté dans  fes  racines  t  elle  w  rappreche  ettcoie 

beaucoup  du  ffin.i  J.-^-tjta  ,  mi's  fes  feuilles  ne 
ioot  potQt  tvfneoKules  à  kut  iace  iofétKuce., 


Digitized  by  Gopgle 


s  P  I 

Sir$  tïgej  font  droltet ,  cylindri^uM,  hautes 
dtux  i  »roi$  piedi  &  pluj  ,  gl  iln-  ,  ,':t;ultules  , 

EU  lameores,  ^mits  àt  feuilles  alternes  «pâiio- 
t  »  «lécs  avec  une  impaire.  glabr«s  I  leurs  deux 
faces }  les  folioles  des  feuilles  inférieures  amples  > 
Ufuliole  terminile  beaucoup  plus  grande,  divjfée 
en  fepc  lobes  ;  le^  deux  latérales  i  trois  tobes  , 
dentées  en  fcie  inégalement  \  '^i  r  contour.  Les 
(wîHes  caulinaircs  liipétiturt'i  pius  pttiti  s ,  pref- 
<iae  fimples  ,  à  trois  ou  cinq  lobes.  Les  fleurs  font 
rougev  ,  nombreufes  ,  difpofées  en  cime  ou  en 
c«iyn.bef  prolifères  i  les  cap  fuies  dboîwSj  point 
nmes^  «b  nombi*  de  trors  ou  cinq. 

Cette  plante  croît  rl-:^^  Vi  ^■irîi;iie&  dans  les 
contrées  feptentnonaics  de  U  Caroline.  lf  (  f./) 

16.  Spirée  trifoliée.  5f/r««  triJôUaui*  Unn. 

nsusji.[fi2nicui^iis.  Lïnn.  &>ec.  Plant,  vol.  1 .  p.  702. 
-  MiU.  D)a.  n^  7.  <c  kon.  ub.  156.  "  Wilid. 
Spfc  Plant,  vol.  2.  pag.  io6j.  n".  2i. 

.  FU^emdula  falt  'u  urnat'u.  Hort.  ClifF.  191.  — • 
Hott.  Upf.  1 3 1 .  -p-  Roy.  Lugd.  Bat.  277. — GtQnov. 
Virg.  f  5. 

Ulftaria  major  ,  irifctij  ;  fore  amplo  ,  ptntaptUi/o, 
w-gintana.  Pluk.  Almag.  {»g.  5573.  ub.  236.  fig.  j. 
*iUi»  Suppl.3fo. 

Vbiuria  virginiana  ,  trifolia  tfloribiu  candidis  j 
ampli t,  ion§u  &  0cms.  Morif.  Qxoo*  Hifi.  3. 

SpirAa  (  ttifbfiata)  ,  keriacta ,  fiylils  trifrliatis  ^ 
foliotis  lanetolatis  i  fiorihus  /jxc  /V/j j  , 
ftHUÊfyius  i  ttUc*  tubalofo-campanulaio.  MichaUX  j 

fflar.Boieal.  Amer.  voL  i.  pag.  2574. 
Gilltnia  triJoUtu,  MteuA»  Meih.  Plam.Sippl. 

Des  caraûères  particuliers  à  cette  elbèce ,  6e 

Jui  Téloignent  des  Jpina ,  ont  déterminé  Moench 
en  faire  un  genre  patdoilîer  *  donc  le  caractère 
effentiel  cunfifte  dans  un  calice  campanulé  ,  ref- 
ferré  i  fon  orifice  «  divifé  à  fon  limbe  en  cinq  dé- 
coupures égales  ,  lancéolées,  aiguës;  une  corcl'e 
â  cijK|  pétales  tinéaues-lancéolést}  des  étamines 
novnbrenfes ,  ioflMes  fur  le  calice  t  cinq  ovaires  ^ 
cinq  Ilyles  ,  autant  de  ftîgmates  ;  une  capfule  î 
cinq  loges;  plufîeurs  femences  dans  chaque  loge. 
Il  l  uu  (le  cer  expofé  ,  que  cette  plante  dllftreef- 
fe  nciellement  dcs  fpirda  par  fon  calice  campanulé  * 
un  peu  tubulé  j  &  non  pas  plane  ,  puvert  (  par 
Tes  capfulcs  dtviléet  en  cmq  loges  ,  &  non  i  une 
/etile  loge. 

Ses  racines  font  vivaces  ,  fibreufes  i  fes  tiges 
bevbacées ,  aimuelles  «  hautes  au  nkoios  d'un  pied  j 

glabresj  rougeâtres ,  divifées  en  ramcauï  alternes, 
éc^és,  (unis  de  feuilles  aiiçoes^  pétioléesj 
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terrées  1  ks  foHo'ts  lancéolées  ,  pélîctîlécs  , 
l'Tgiits  de  deux  pnucL'.  ^ nvjton  ,  gUlr^s  j  l.iirs 
deux  faces  ,  acunûnccs  à  leur  fommet ,  un  peu 
rétrécies  à  leur  bafe  j  vertes  en  deflus ,  plus  paies 
en  delTous ,  dentées  en  fcie  à  !eur  contour  »  IcS 
dénis  inégales,  très-aiguëi>  les  nervures  ûo^iIcsa 
latérales  «obliques. 

Les  flents  font  difpofées .  i  rextrômiié  des  ra^ 
meaux,  en  une  panicule  là.hf  ^  dont  les  di  vidons 
font  glabres  ,  médiocrement  ramiHets  ,  étalées  , 
peu  nombreules ,  munies  de  quelques  p<»titesbrac« 
cées  fëtacées.  Le  calice  elt  glabre ,  verdatre  »  catn- 
pannlé  s  la  corolle  Manche ,  les  pérales  longs  d'M 
pouce  ,  étroits ,  linéaires  ,  obtus  ;  les  étamines 

i>lus  courtes  que  la  corolle  »  cinq  llyles  j  auxquels 
bccède  une  capfale  i  cinq  loges. 

Cette  plante  fé  rencontre  dans  la  Virginie ,  la 
Canada,  la  Caroline.  On  la  cultive  att  iaraia  de» 
Plantes  de  Paris.    (     v.  ) 

SPLANC.  SpUthnum.  Genre  de  plur.tes  acoty- 
lédones,  cryptogames  ,  de  la  famtliedesmoulies  , 
qui  a  des  rapports  avec  les  polytrics  ,  qui  com- 
prend de^  herbes  b  plupart  indigènes  de  1  Furope, 
dont  ks  fleurs  Tout  hermaphrodites,  termirulés | 
les  tigeifimplcs.  uniflotes  i  les  fisniUes  petiiCf  « 
alternes  ou  prefqu'imbiiquées. 


Une  capfult  terminait ,  cylindrique  ou prejqu'ovalt , 
placée  fur  une  apophyfe  en  tint  renvêtfioit  ta  parafai^ 
concave;  le  pirifiome pmpk»  It  kmt  dàltt, 

Obfervaùons.  Ce  genre  eft  un  des  plus  rcnuHrw 
quables  parmi  ceux  qui  compcfcnt  les  mouiïes.  Il 
offre  de  petites  plantes  à  tiges  fimples ,  ou  quel"' 
quefois  diviCées  i  leur  bafe ,  droites ,  garriie»^ 
leur  partie  inférieure  de  feuilles  fort  petites  , 
éparles.  La  fruâiEcation  termine  les  tiges  :  fon, 
enfemble  pré  fente  fort  fouvent  la  foime  d'uMH 
petite  bouteille.  Elle  coniifte  un  une  petite  urne, 
droite ,  terminale  ,  cylindrique  ou  ovale  ,  donc 
l'ouvevîure  ou  le  pév:Rome  eft  divifé  à  fVs  boriis 
en  huit  petites  denu  marquées  d'un  ûllon  Jongi- 
tndinal  *  ou  en  huit  paires  de  dems.  La  coiffa  efr 
frdt  perite  ,  caduque  ,  fe  fend  latéralement  ou, 
fe  divile  à  la  bafe  en  piuâeuts  bnières.  L'urne  ou 
capfule  eft  fituée  fur  une  forte  de  réceptacle  ou 
apophyfe  confidérablement  renié  ,  qa  ofire  Ni' 
forme  d'une  cloche  ,  d'un  parafot  on  d*nn  côn©' 
renverfé  ,  &  qui  prend  fouvent  l'afpeA  d'i  n-:  pe- 
tite bouteille.  Ces  fleurs  ont  été  reconnues  pour 
hermaphrodites,  d*aprè»  les  obfervarions  moder- 
nes }  Lioné  les  regardoit  comme  dtoiques  :  il  eft 
Yrai  qu'il  en  exifte  de  Uériles  àc  de  fertiles.  Les 
premières  offrent  la  forme  d'un  difque  ;  les  fé- 
condes font  alongées,  &  telles  que  nous  les  avons 
décrites  plus  haut.  Les  efpèces  donc  ce  geore  dl 
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comporë  j  ne  Ce  rencontrenr  guèrC  dlM  les 
Ceiiaios  couibeuz  des  monugnes. 

ESPÂCES. 

I.  Splamc  véficnlent.  SfUekmm  mfatlûtmm. 

Lion. 

Spiathum  mmhraculo  ampuilaceo ,  obconico.  Linn. 
Spec.  Plant,  pag.  i  jyz.  —  Amœn.  Acad.  vol.  i. 
Mg.  *8o.  —  F lor.  fuec.  a.  o°.  96c —  Srap.  Can. 

•CHC  a.  n*.  it88  Lun.  Flor.  fnnç.  vol.  2. 

pag.  41.  n°.  1165.  —  Hedw.  Mufc.  $.  2.  pag.  41. 
lig.  14.  —  Idem.  Fund.  1.  jrag. S8.  tab.  7. fig.  33, 
H-  —  Brîd.  Mufc.  t.  pag.  109. 

Bryum  foliis  ovaio-lanctotat'ts  ;  capfulÂpyrifimit 
Urtmnu!â  cyiindro.  Hall.  Helv.  n".  i8jO. 

Splachttum  furculo  eâAitofo  i  fiUù  Unuolatis  , 
Meth.  pag.  ixf, 

Splaehnum  trunco  ertBo ,  pmrt'ici  dhif-^^ut  ■  .;r  >■ 
pfiyfi  inverse  amputUformi  coÙoque  iongè  vtreate. 
Ifedv.  MiiTc.  pag.  jf. 

Splaehnum  foliis  linean'lanceolatis  ,  nervo  cari- 
natis ,  acamxnattftmis.  ZeyI.  Flor.  illanJ. 

Brpum  ttmpulUceum  ,  Jbliis  tkymi  pellucidis  ,  eollo 

Dillea  Mafc.  14$.  tàb.  44.  fig.  3. 

Mufcus  capillaceus  ,  minor  ^  eapitulis  geminatis. 

Twrtn.  Inft.  R.Hefb.5|a.— VttU.ParifrpaB.1  jo. 
ub.  26.  fig.  4. 

Mifiat  ùtntuSf  capillaris  f  minor  ;  eapitulis  gemi- 
Ittiis^  efY  7  t  ^  muttto  iaeuiitu  adnaiis.  P;uk.  Almag. 

«i^ié  îg^îi,^""*  *****  ***** 

Cette  plante  ferme  de  petits  gazons  affez  agréa- 
ble», d'un  vert.foncé.  Ses  tiges  font  droites  ,  m  - 
fltnatremem  fimples  ou  divifëes  en  deux  ou  trois 
autres  dès  !  :  ui  Ii  ife  ,  longues  d'un  à  deux  pouces 
garnies  de  feuilles  éparfes  ,  ovales- lancéolées! 
glabres,  ennèret,  un  peu  aiguës,  médiocrement 
d  ftmtcs }  celles  du  fommst  un  peuplas  étroites, 
plus  aiguës,  plus  rapprochées. 

Les  pédoncule»  font  fimples  ,  terminaux,  fili- 
formes ,  droits ,  roogslKies,  longs  d'environ  un 

pouce}  ils  foutienneot  une  urne  ou  capful e  Ji  nite, 
glabre,  cylindrii^ue  ,  de  la  forme  d  un  petit  tube, 
d'un  jjune-dof é  lorfqu'eJle  ell  mûre ,  placée  fur 
UD  renflement  d'un  jaune- verdâtie  ou  «s  couleur 
puipurine ,  vuide  ,  «f  qui  repréfente  la  forme 
dune  petite  bnut  ilie.  L'orifice  Je  la  capfule  eft 
garni  de  ]iu.t  petites  dents  réfléchies  en  dehors 
après  la  chute  de  l'opercule.  CeH»«i  eft  convexe, 
dun  i44Uie-onngéi  la  coiffe  rsmp^nuîée  ,  déchi- 
4)ttetée.l  fesbocds.  £Ue  fleurit  c 

1  été. 


:  dans  le  courant  de 
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aux  environs  de  Paris,  à  Saint  Lécer,dllllifbiét 
de  VilieiS-Coteréts,  &  dans  pluâuu  aWKS  CM^ 
tréet de f Europe.  Tf.{y.v.) 

a.  Splanc  faftnleia,  Sftadmam  v^a/i^ 
Linn. 

Splaehmmm  umineab  ampulUcto  ,  futghkofo. 
Linn.  Syft.  Pl^nt.  vol.  ^.  pa;.  z)^-.  ^-  Anicwi^ 
Acad.  vol.  a.  p.  igi.— Œder.  Flot.  dan.  ub.  19t. 
—  Hedv.  Oript.  vot  a.  pag.  44.  ub.  i  ; . — Bod.  t. 
pag.  110. 

Splachnumftiiis  ovatij  ,  nerv9 
ohtufiufculo.  Zoeg.  Flor.  ifland.  • 

Splaehnum  foliis  fpatulalis  ,  integris ,  ùitu^fof 

l'^  i  <ipotlittfifiAgMofé,  ftngniuâ.  Hedv.  Mifir. 

MufcMS  eapiUaceiu  ,  eapitulis  pyriformiiiu  ^  tah' 

lofis.  Buabb  Cdit.  1.  pag.  i.  tab.  t .  fig.  i. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la 
fplaehaum  ampulldceum  ,  mais  le  réceptacle  ou  apo- 
pbylè  de  Tes  capfules  ell  plus  coure,  plus  gi«, 
pffefque  gtobuleiue  &  de  ooulenr  roufe. 

Ses  tiges  font  droites  ,  fimples  ;  fes  feuillit 
épar&Sj  alternes,  très-glabres  ,  entières  à  leurs 
bords,  vertes,  ovales,  prefqu'obtules,  ou biea 

moins  aig  iLî  i  l;  ur  foininst,  traverffes  par  une 
nervure  prefque  relevée  en  carène.  Les  capfuks 
font  terminales,  cylindriques^  fappotiées  par 09 
pédoncule  fétacé ,  rou3t.icre. 

Cette  moi;  (Ts  croît  dans  les  contrées  fepremrith 
nales  de  la  Suède ,  dans  les  marais  tourl^ux. 

3.  SplAnc  en  bouteille.  SfUthnam  he^-A«^^ 
num. 

Sfiiichnum  foliis  lanceo'atis  ,  inttger^i--  is  ,  Uqu- 
ius  fexu  diftinaU»  Hedv.  Mufc.  p:g.  f  J.  —  I4cm, 
St.-Cr.  a.  pg.  io;f.  tab.  38.  —  Bdd.Muii:.  Uf»;. 
114. 

SplMhutm  fbieweri),  foUU  ttuteeoltuU,  hw 
gcrriinis,  QaxL  Syft.  Nat.  vol.  2*  pag.  iji;.  n*.8» 

Bryum  ampuUaceum  ,  foliis  &  ampuHis  hrtvitn» 
hus,  Dillen.  Mufc.  pig.  34J.  tab.  44.  fig.  y. 

Elle  a  des  rapports  avec  le  fpla^hnuin  ampuUs 
eeum.  Ses  tiges  font  fitnpies ,  glabres  i  fcs  feuilles 
fimples  »  lancéolées  ^  concaves,  très-entières  i 
leurs  bords,  an  peu  aiguës  i  leur  forameti  le  pé- 
doncule d'une  longueur  médiocre,  muni  â  fou 
fommet  d'une  apophy le  oblongue,  renflée,  &qi> 
piend  fa  forme  d'une  petite  bouteille. 

Cette  plante  cralt  en  Angletetre,  parmi -ki 
broyètes.  '  • 


Cette  plante  cioh  dans  le»  nanii  lottrbcox ,  '    4.  SKahc  nyale.  SfUelamm 


.Hedv. 
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Sfiachnum  trunco  ereÛo ,  fimpiki  ;  foliû  Jpatula' 
tri,  tpituiatiti  fforangii  trtiii  ovati ^  éfOfhyfi  obo- 
wtiâ  ,  operculo  pétaf».  Hedv«  Mufc  p.  54.  Mb.  8. 

Spiacknum  tnineo  euSo  ,  minut'ijpmo  ;  folits  ova- 
to-Lnceolatis  ,  acutiufculis i  capfuté  o\ju  cnclt.  ^ 
afOfhyfi  oiovatâ  ;  optrcuio  oàtufo.  firideL  Mufc. 
vol.  1.  pag.  105. 

^iaeknian  (ovatimi)>  acatUe,/6iiis  Umeolato- 
ovjih ,  acutisi  nc^ftaetiiQ  tèiimto.  Dickf.  Fafc.  1. 
.  pag.i. 

Bryum  ampuUaetum  ,  fôliit  Jerpylli  peUtuiJU. 
Diltai.  Hift.  Mufc.  pog.  $44.  fig.  4. 

Ses  racines  font  compofees  de  petites  fibres 
brunes,  courtes,  rameutes^  fafciculées  :  il  s'en 
élevé  une  petite  tige ,  iitnple ,  verte ,  droite,  gar- 
nie de  feuilles  iirbriq  iées ,  prcfiju'en  locur  ou 
f^aiuléesj  très-flabres  4  entières  à  leurs  borJs^ 
teotiiaécs  en  pointe  i  leur  fommet. 

Le  pédoncule  tft  terminal ,  de  couleur  veitc  à 
U  partie  inférieiire  «  d'un  }aune  de  Tafran  à  Ton 
mtitev-,  enfin  vert  ou  d'un  brun-rougeâtre  »en 

rjpo^hyfe  j  il  foutietu  une  capfule  droite,  ovale, 
de  couleur  brune,  furmontée  d'un  opercule  con- 
vexe ,  tirant  fur  la  couleur  de  fafran,  un  peu  ma- 
meloné.  L'apophy  fe  tft  verte ,  ovale ,  un  peu  plus 
grande  que  la  capfule  qu'elle  fuppotte. 

Cette  moufTe  croît  dans  les  pâturages  hllttll(!ei 
des  hautes  monta-rnts ,  en  Kcofte ,  &  dans  les  COO' 
t!^e$  Ceptenciionolcs  de  l'Apgletene.  ^ 

5.  Splanc  jaun&tve.  ifyUthtum  tuttum.  Llnn. 

Spldchnum  umhraculo  orhkuUrt  ,  piano.  Linn. 
Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  4^4.  —  Amœnit.  Acad. 
vnl.  i.pag.  î-y.  tab.  ^-fig.  1 .— Flor.  luec.  edit.  2. 
D".  9(;4.  —  Hedw.  Crypt.  vol.  2  png.  45.  t  b.  i-. 

Sf/acknum  (  luteum  )  ,  trunco  ftmplici ^  ertHo  ; 
fitits  fpjrfts  ,  hè^vtni  ovatiti  ptrigo$tia/ihbS  hutgtr- 

n-ris  ;  api-ph^ f,  umhr.nu'iform ,  ptOMuftulât  iMtè. 

Htdw.  Mule.  pag.  56. 

On  diftingue  cette  efpèce  à  l'apouhyfe  oui  fou- 
tienc  les  urnes*  &  qui  efk  élargi  en  totme  de  para- 
fol,  prerque  campanulé^ 

Ses  tigr  s  font  droites,  très  fimples,  glabres,  à 
p.-ine  lonput  s  d'uffpouce,8arn»eîjarque  vers  leur 
n>ilieu  de  feuilles  alteintrs  .  p  rqu'imbriquées  ou 
éparles ,  ovales ,  très-emièrcs  à  leurs  bords ,  gla- 
bres ,  Inîfantes ,  d'un  veit-gai ,  obtufes  i  Mw 
fommtt,  avec  une  petite  f/crinre  courre,  un  peu 
relevées  en  carène  ;  celles  du  bas  beaucoup  plus 
petites.  Le*pëdoncule  eft  terminal .  long  de  deux 
o«  trf^is  pouces  &  plus,  d'un pourpre-doré ,  ver- 
di tte  a  la  parti-^  fupérieure  5  les  capfulesd'on  broft* 
rougeatre,  cvlindriques  ,  denticulées  à  leur  ori- 
fice, rtcouvcttes  d'un  opercule  ion  petit,  hé- 
BottaiifK»  T««M  yU. 
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tnirphërique  >  d'un  brun-noirâtre.  L'apophyfeeft 
d'abord  ovale  ,  globuleux  &c  verdâtre  ,  adhérent 
par  fcs  bords  au  pédoncule  )  il  s'en  détaibe  peu  i 
peu .  s'élargit ,  s'aplatit ,  &  prend  U  forme  d*ua 
parafol  d'une  couleur  jaunâtre. 

Cette  plante  croît  dans  les  mr.rais  tourbeux  do 
la  Norvège  «  de  la  Ku0le,  en  Sibérie  ,  Sec. 

6.  Splanc  rouge.  Sphchtum  rulrum.  Linn. 

Spluchnum  umhraculo  orbicutari ,  hf-n-f-hcr'uo. 
Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4.  pag.  4^4.  —  Amocn. 
Acad.  vol.  z.  pag.  tfi.  tab.  j.  fi=î  z.— Flor.  luec. 
edit.  i.  n*.  96  j.  —  Crypt.  vol.  1.  pjg.  i.  tab.  iS. 

Splathnum  fiutalo  fia^liei^mo  i  apptadice  capitu- 
loritmorkie^M»,  Amu/JîAc/Kff.  Neck.  Meth.  itf. 

Sphckntim  (nhtwn)  t  trutio  fimplici  ,  ertHo  ; 

folih  frarfls  ,  ov^tis  ,  concjv'u  }  ptr igoniaitous  denti- 
culutis;  apophyfi  memoraculiformis  t  convtxâ ,  rubiâ. 

Hedv.St.^r.  1.  pag'  $1»  ub.  iS.  — Mufc.  pag. 

Mufitu  norvegicus  ,  umbraculo  ndtfrimo  in^gni- 
tta.  Hetiv.  Mu(c.  70.  tab.  i.  fig.  10.  —  OiUen. 
M ufc .  547.  tab.  8}.  figi  9. 

Mu  fus  co^onatus  ,  non'r^kus  y  pedtcah  longijft- 
mo ,  umaracuio  amplo.  Morii.  OxoD.  Hilt.  3.  pag. 

6jo,  $.  15.  ub.  7.  lig*  10. 
'  Liekeit,  ctpittâegofàUe  ,  eUaioriptlvi  nAtrrImâ» 

Cette  mouffe  fe  diftingue  é\ifpUckmm  lutamt 
p  r  II  for-ne  de  fon  apophyfe  ou  renflement  ,  qui 
rtfte  conltamment  moins  ouvert  en  parafol,  ayant 
la  forme  d'une  cloche,  0e  d'ailleois  d'une  belle 
couleur  rouge. 

Ses  raciUs'S  font  compofées  de  fibres  droites  , 
courtes,  très-fines,  fafctculdes ,  prefc^ue  (impies: 
il  s'en  élève  une  tigefimpie  ,  longue  a  peine  d'un 
demi  pouce,  terminée  par  un  trt-s-long  pédoncule 
de  deux  a  auatre  pouccs.  Les  feuilles  font  pref- 
qu'mibriquees,  un  peu  lâches,  ovales ,  prefqu'ob- 
tufes  ,  entières  ,  glabres  ,  tranfparentcs  ,  fem- 
bl.tblcs  à  celles  du  fpUchnum  luttum.  I.e  pédon- 
cule eft  droit ,  filiforme  ,  très  fimple  ,  un  peu 
rtiugeitre.  Il  rapporte  ut»e  urne  cylindrique ,  deiK 
tici  !ée  n  Ces  bord<; ,  tiès  -pUbr?  ,  appuyée  fur  un 
renflïment  concave  ,  d'un  rougc-vif,  en  forme 
de  cloche ,  ou  femblable  â  une  moitié  ét  rphèw. 

Cette  uLinte  croît  aux  lieux  humides,  maréca- 
geux, dans  la  Suède  jla  Norvège,  la  RutCe^  U 
Sibérie,  8fc. 

7.  S  FLANC  fphérique.  Spiachnum  fph*rùum, 
Linn. 

Spiaehnum  rtctptacuto  gtohofo.  Linn.  Syft.  vegcr. 
pag.  945.  —  Lino.  L  UiiT.  Meth.  Mule.  tab.  5. 

fis-  »• 
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Sptaekitum  foUh  fpatulato-MÉmiMth  }  apopkyfi 
glohofd.  Hedv.  St.-Cr.  1.  pag.  4(S.  ub.  tC.  — 
Mufc.  1.  pag.  lit. 

SpUchnumviridc.  \  liiirs,  Pi^nt.  du  Dauph.  vol. 
4.  paf .  8(Si.  lab.  jf. 

^  Cette  moufTe  croît  en  pazons  ferrés  ;  e'Ie  a  As 
tiges  droites ,  glabres  «  peuélevéet^  garnies  de 
feuilles  éparfes,  a1ongëes>  lancéolées^  glabres, 
entières  à  leurs  borJs,  traverfées  par  une  nervure 
qui  fe  termiae  au  fommet  des  feuilles  par  une 

f|etite  pointe  loide  j  les  unes  font  terminales  ,  fo- 
itaires  5  leur  pédoncule  tfl  droit,  filiforme,  à 
peine  long  d'un  demi-pouce  ,  rougcâue  à  fa  b-fe. 
11  lupporte  une  potite  capfule  droite  ,  glabre,  cy- 
lindrique ^  rougcàtre  i  l'orifice  garni  de  dents  ré* 
fléchies  en  dehors  ;  l'opercule  conique ,  de^coit- 
leur  rouge  i  l'apophyfe  fphérique,  de  couleur  ver- 
te, auflî  Ions  que  la  capfule.  Us  individus  ftérilcs 
font  plus  longs  que  le^  fertiles  i  iU  fe  terminent 

£ar  un  difque  compofé  de  rr"is  fa  ci'  petites 
ïuillcs  en  rofette^plus  larges  a  leur  baie. 

Cette  plante  croît  en  Europe ,  dans  les  dépar- 
temens  mci  iilinnaux  de  la  France  «  panni  IcsiM» 
rais  tourbeux  des  roonugnes.  if. 

S   Si  L  A\c  de  Fiœlidl.  SpUdMm  fimUekia* 

num.  HeJ» . 

Splachnum  receptaculo  pyrifarmi  ^  eapfuUs  fuk- 
/pkmùs ,  ptnéiUis.  (  N.  ) 

Splachnum  fmUddanum  t  trunco  fimp/ici  fukàivi- 
f^iu  pet  innovationes  ,  foliis  iafirioriius  Ungnifor- 
miiat  ;  fuperioribus  fpatuiatis  ,  oittifis  ;  apophffi 
obliqua  ,  invtrsi  conicâ.  Hedw.  S;.-Cr.  2.  pag  99. 
tab.  40.  —  Brid.  Mufc  i.  pag.  loj.  —  Schkkh, 
Çrvpt.  Eif.  C«oc.  ).  m*.  7.  <~  Decand.  Fl«r.  fir. 
irol.  A.pag.  451. 

Biyum  folt'tS  ovùto-f'irrr-^hrlf  ;  ravfi:!.\  ryrifirmif 
hreviffime  pjpUUtà.  Ha  î  1 .  H  cl . .  u  .  i  o  5  £ .  ' 

Ses  tiges  font  fimples ,  quelquefois  divifées  à 
leurbafe  ,  droites ,  glabres ,  longues  d'an  â  deux 
rouces,  garnies  de  feuilles  oblongues ,  lancéo- 
lées, glabres  à  Uurs  deux  faces,  entières  à  leurs 
bords ,  prefque  ponduées  par  un  itfftaa  fin,y'\Ç\- 
ble  à  la  loupe  j  les  feuilles  inférieures  un  peu  ai. 
ft^  i  leur  foouiiet  1  les  fiipérieures  obtufes  ^  un 
peu  rétrécies  en  fpatule  à  leur  biaft. 

Lfs  pédoncules  font  droits,  terminaux,  gla- 
bres, d'environ  un  pouce  de  long  ,  jaunes  ou  un 
peu  rougeâtres,  foutenant  une  capfule  d'un  rouge- 
brun,  unpeu  l'phSrique,  légèrement  inclinée  dans 
Ta  feunefle  ,  tôat-à-faic  pendante  lorfqu'elle  eft 
nuire.  Elle  efl  aj-puyee  fur  une  jpophyfe  en  forme 
de  poire  ou  de  cone  alongé  bi  rcnvtrfé. 

■  Cette  plante  croît  fut  les  raontagoes  ah>iaes  . 
dans  ks  (entes  des  lochecs.  y 
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9.  SfiAWC  méfia.  Sphcknum  unue.  DickT. 

Splm^HMm  taule fctttj,  fotth  ovato^tttngh ,  aeuus; 
receptatahoheonico ,  cucnujco.  Ditkf.  Crypt.  biir. 
Fafc.  a,  pag.  i.  lab.  4.  fig.  z. — Decaad.  F  lor.  tranç. 
vo).i.pag.4j2. 

Splachnam  éuitmuuam,  Bfid.  Mufc.  1'  pag.  107. 

Sa  tige  eft  droite  ,  un  peu  ramifiée  ou  divifée  à 
fa  bafe ,  lonptie  d'environ  un  pouce  &  demi ,  gar- 
nie de  feui II e s  I i ches ,  ovales ,  oblongues ,  glabres, 
entières  à  leur'  bordî ,  y.n  peu  aigt  es,  mais  point 
fétacées  à  leur  (omme r.  Leur  pédoncule  eft  ter- 
minal ,  long  d'un  pouce  &  plus ,  glabre , fitifbnne, 
d'une  couleur  pâle-orangée .  terminé  par  une  cap- 
fule ovale  ge  non  iphérique  ,  appuyée  fur  uq  ré- 
ceptacle menu  ,  en  forme  de  cane  renverfë. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  alpines. 
Elle  eft  peu  différente  du  fpUchnumfnMUMaaumi 
elle  n'en  diffère  que  par  la  forme  de  &  capfule 
ovale  j  &  par  fes  ttuilies  termiaéçs  par  une  petite 
pointe. 

10.  SpiANC  denuculé.  Splaeknum  ftrratum. 
Hedv. 

Splachnum  fôliis  aphe  ftnatis ,  receptoadootvtrù 
conico  »  capfuUs  ovjto-cyUndnds.  (N.) 

Splachnum  (  ferratum  )  ,  fimpttx ,  foliis  ianceo- 
latis,  extremitate  fertuUtit  ;  fporangio  cylindrico  , 
apophyfi  (onlraSâ.  Ht  ciw.  Spec.  f  ^  tab.  8.  fig.  I, 
—  Decaod.  Flor.  franç.  vol.  2.  pag. 

SplaekMam  helvtticum.  Schleich.  Crypt.  ExC  u 
n*.  9.  —  Decand.  1.  c. 

«  C*cft,dit  M.  Decandolle,  d'après  des  (échan- 
tillons communiques  par  MM.  Hedvig  &  Scblei- 
cher ,  que  je  réunis  les  deux  fynonymes  cités  pld» 

haut.  "  < 

Cette  plante  a  des  tiges  fimples  ,  droites ,  Ion-* 
gues  d'environ  un  demi- pouce ,  garnies  de  feuilles 
l.inccolées ,  dentées  en  fcie  ver.',  imr  i  .  -li  net',  & 
dont  la  nervure  fe  prolonge  en  une  pointe  acérée. 
Les  pédoncules  font  droits  ,  longs  d'un  pouce , 
d'unrouge-mordore  rrrvvif-,  les  caplults  droites , 
d  un  brun-rouge  a  leur  maturité  ,  ovale-cylindri- 
ques ,  polécs  fur  une  apophyfe  en  cône  renverfé, 
prefqu  aufli  épaifTe  que  la  capfule  elle-même  ;  l'o- 
nfice  ou  périflome  carni  de  deats  de  b  même 
couleur  que  h  capfule  elle-n  ême,  &  qui  fe  dé- 
jettent  en  dehors  au  point  d'êtie  appliquées  foc  le 
coté  extérieur  de  l'urne* 

Cet  te  plante  fe  rencontre  dans  les  Alpei  votfinet 

de  la  Suifle,  aux  Environs  des  Chi!et$,fc  dans' 
les  lieux  gras  &  ombragés.  (  DfCitr.d.  ) 

tt.  SpiANC  reflérré.  Spiuùuium  aneuAMsam, 
Lmn.  f.  ^ 

Sphchnum  caultfccns ,  fouis  pilifirij,^ 

invijfmo.  lÀm.  f.  Me  th.  Mufc.  paj.  |j. 


a 
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^UthuM  (alifttftatuin  ) ,  tnSum  ,/o:}hvarlh , 
fporangio  conoid<o,  tx  apophyji gibbuld  cernuo.  H«dw. 
St.-Cr.  X.  pag.  57.  ub.  11.— i<kinj  MuTc.  p>  ii< 

—  Bfîd.  vol.  X*  pa^.  to8. 

te  dgei  finit  (impies  ,  «boites  «  longuet  d'en- 
viron un  pouce  {  elles  foftc  garnies  de  Feuilles  un 
ptu  variables  f  urtout  â  leurs  bords  «  oblongues , 
Ijncéolëes,  alternes,  très  -  glabfes  ,  verdâcrcs  , 
tenniDées  par  un  poil  à  leur  fonunet.  Le  pédoncule 
cA  très-conir  ,  terminal .  droit ,  foutenanc  une 
capPule  prefque  conique  ,  appuyée  fur  une  apo- 
phyie  renflée  en  boffe  &  inclinée. 

Cette  efpèce  lé  rencontre  aux  iieux  humidés  , 
iam  la  Lapponie. 

1 1.  SpLAMC  wcétAéSpUtkMwm  wrettlûumMtàw. 

Splachnum  trunco  ertUo ,  Jtmplici  divifoqut  ,  bi- 
fioro;  foins  cochUarifiymiius ,  imbricatit ,apieulatis ; 
apophyji  lumidiujiuid  ,  obconicâ,  viridanUm  Hedw. 
St.-C:r.  z.  pag.  39.  tab.  i  ; .     Brid.  1.  p«g>  Jo6« 

—  Heû»'.  Mufc.  pag.  51. 

SpLicknum  urttoUtum.  Oav.  Ciantz.  HiQ.  groenl. 
vol.    pag.  284. 

SpLehnum  (bryoides)  ovalit  ^  iurvo  M- 

rmatU  ,fitifms.  Zoeg.  FIoc.  iÛaod.  pag.  139. 

Fes  tiges  fonj  droites ,  fî  rples ,  quelquefois  di- 
virées  &  terminées  par  deux  Seurs  }  les  feuilles 
imbtiquées,  concaves,  ovale* ,  relevées  en  ca- 
rène fur  leur  dos  ,  terminées  par  une  petite  pointe 
fétacée.  Le  pédoncule  eft  n'uiie  médiocre  Ion-  1 
gueur ,  Contenant  une  capfule  ovale  dans  fa  jeu- 
nefle  j  qui  devient  cylindrique  en  vieilliflant»  fur- 
aipntée  d'un  opeccele  conique  j  appuyée  fur  une 
ipopbyfe  ceiiflét. 

Cette  moulTe    lenoontie  dans  le  GioâiUnd  & 

dans  l'iflande. 

I}.  SpLAKC  féucé.  SpUchnttm  fctûceum.  Mich. 

Spiâchnum  cauUbus  tomento  radicaU  conftrùtn 
aJkârtntibus  ;  fotiit  Unefiatit ,  fittsïm  /ittetù'Otu- 

minaiis  ,  fttrulis  ;  peduv.cu!-?  tr/fin  ,  iipophyft 
(UvMo-turbinaià.  Michaux  •  Fioi.  boréal.  Amer. 

vol.  a.  peg.  i88* 

Cette  efpice  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
fpUchnum  atlfftfiëtym  :  peut-être  même  n'en  cft- 
elle  qu'une  variété.  Ses  tiges  font  rrefque  fiifci- 
culées  ,  très  giéics  ,  hautes  d'un  i  deux  pouces  , 
feuiHées  ^ns  toute  leur  longueur ,  tellement  que 
la  partie  fupériettre  qui  conititiie  le  pédoncule  > 
eft  très-courte  ,  à  peine  de  la  longueur  des  feuilles 
fupérieures.  A  la  baie  des  tiges  exirte  un  duvet 
tomenceux  qui  les  réunit  en  touffe.  Les  feuilles 
font  petites  ,  lancéolées,  tiès-finenïent  denticti- 
lécs  en  fcie  à  leur-contotir ,  infenfiblemeot  rétré- 
cis vers  leur  fommet  en  «ne  pointe  fine ,  C-ticée. 
I^'j^popbf  fe  ou  le  léceptack  de  la  âeut  eft  renflé 


S  T  A  5(j5 

en  poire  ou  en  maflTue  ;  l'ouverture  de  la  capfule 
divifée  en  huit  dcms  jjunâtres ,  chaque  dent  lé- 
gèrement bifide  i  la  coiffe  conique  ,  alongé>^ ,  d'an 
blanc-pâle ,  furmontée  d'une  pointe  capillaire  j 
rooliè^icie. , 

Cttxm  plante  croSt  dans  les  marais ,  an  Canada. 

*  Splachnum  (  lon^ifetum  )  , ovj:."j  ,  cuf/t- 
datis i umbracuto ftàglobofo.  Scbtanchj  tior.bavar. 

SPONGIEUSE  (Tige)  Inanis  caulis.  On  ap- 
pelle tige  fpongieufe  celle  dont  l'axe  central  ell 
rempli  de  moéle  «  comnw  les  tiges  d'un  grand 
nombre  de  Toiiriiets ,  tjptrtt  pthtftm ,  fie 

SPRKNGK.LIA.  Voyci  Poiretia. 

SQUAMULES  Squamult.  Ce  font  de  petites 
écailles  qu'on  trouve  iouveiii  à  l'orifice  de  la  co- 
rolle ,<fwtoiit  dans  les  borraginées. 

STAAVIA.  Staavh.  Genre  de  plantes  dicory. 

Icdones ,  à  fleurs  agrégées .  de  h  fimille  des  ner- 
pruns, qui  a  des  xappuits  avec  les  iruniu  &  les 
pkftica  y  &  qui  comprend  des  arbriffeaux  exoti- 
ques à  l'Europe ,  dont  les  feuilles  font  éparfe* , 
tort  petites }  les  fleurs  «  réunies  en  têtes  terminales, 
oÂanc  rafpeâ  de  tsurs  radiées. 

Le  caraûèie  eflèntiel  de  ce  genre  eA  d'avoir  î 

Dts  flturs  agrégées  ;  un  caflct  conmun  ,  grjij ^ 
coloré  ,  tn  formt  d'tnvolucre  ;  cinq  éianunti  tnjtfeet 
fur  le  caUe*}  éuotfiytcs  adkirens  entr'tux  ;  une  baie 
à  cinqfementui  mtfée^uuU garai  ^foiisff^fyu'ui 
paillettes, 

Obfervationt.  Linné  avoir  d'abord  réuni  aux 
phylicd  la  plante  qu'il  a  erluire  norr.mée  braniti  m- 
dtuta.  Il  a  été  reconnu  depuis  qu'elle  ne  pouvoir 
appartenir  rigovrcaremenc  ni  à  l'un  ni  i  Taorre 
gente  :  on  en  a ,  enconféquence  ,  formé  un  genre 
p.<rticulier  Cous  le  nom  de  fiaavia ,  établi  par  Dabi, 
Ohftrv.  bût. ,  confirmé  par  Schreber,  Gêner.  Plant,  g 
adopté  par  Willdenov,  Perfoon  ,  &c.  En  effet, 
cette  plante,  deji  décrite  dans  cet  ouvrage,  vol.  i, 
pag.  47f  (  BntJNiE  r.-idiée  )  ,  diffère  des  brunu  Si 
des  phyUca  par  Tes  fleurs  en  tête  ,  nuis  dont  lo 
calice  cnnimun  eft  grand  ,  coloré,  8r  forme  nno 
forte  d'involurre  ,  donne  d  cfS  fleurs  l'afpeâ 
des  fleurs  radiées.  Les  étamines  font  inférées  fur 
le  cilif  e .  8c  non  fur  les  onglets  des  pétales.  II7 1 
deux  ftyles  adhérens.  Le  fruit,  au  lieu  d'être  cap- 
fula-re  ,  eft  une  baie  qui  contient  cinq  fetnences 
couvertes  d'une  écorce  coriace.  Le  réceptacle  eft 
garni  de  poils  qui  reflembicnc  i  de  petites  pail« 
fecm.  (  yoyei ,  ponr  les  annes  détiilt  «  tarHcb 
Brunis  fadiée.) 

Tl  faut  rapporter  éîslemer.r  ix\  Jfjav!.:  b  trun'j 
.glutino/a  Lion.  —  Brunis J'oiiis  lineanbus^inquariti 
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ramulii  fhhris  ^  calice  raiiiante  ,fo/!olîs*tiaÙiltseC' 

loraiis.  Lam.  lilHftr.  C«n«r*  voU  2.  pa^.  76.  n*. 

Staavia  (glutînAfa),  folih  lintari-lanctoUtis  , 
tngonis  ,  fatulis  ;  rjj/o  cjlais  colorato  ,  capitulo 

brtviort.  Ferf.  Synopf,  PUnt.  vol,  1,  pag.  146.  — 
Thunb.  Prodr.  pag.  41.— ipluk.  Maotiff.  pag.  149 
*  teb.  }3i.  fig.  I.? 

Quoique  xrh'.  -  reflemblante  à  la  première  ef- 
pèce,  cette  piaiue  paroît  néanmoins  devoir  en 
écrc  réparée  ,  ayant  les  feuilles  &Jes  bnâées  plus 
longues  i  fes  tcuilles  linéaires  ,  trigones }  Tes  ra- 
meaux glabres  j  8r  les  têtes  des  fleurs  glutineufes 
EUe  w>it  au  Cap  de  Bontie-Efpérance. 

ST  ACHIDE,  Stachy».  Genre'de  planws  dicoty- 
lédones, à  flturs  complètes ,  mouopéialées  ,  it ré- 
gulières ,  de  la  famille  des  bbices  ,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  bétoines  &  les  ballotes.  Il  renferme 
dâsjpUatesia  plupart  indigènes  de  l'Europe,  dont 
les  fleurs  font  axtitaires ,  vcrticiilées ,  en  épis  j  les 
f.iiitles  oppofées ,  entières. 

Le  cand^ère  effemiel  de  ce  genre  eftd'a?oir  : 

Un  calice  Is  cirq  cens  ui^-é^  ;  !(  'Moe  de  la  COrolU 
court  i  U  limhe  a  atux  livres  ,  ta  Jupcriturt  concave  , 
l  tnjir'scure  à  trois  ioèes ^  Us  deux  latéraux  réfiéchis; 
iuatu  iuuninet,  tts  dtux  extérûnns  r^etét*  fur  lu 
s6Ui  it  U  eonth  après  ta  fieendathn. 

Caractère  GÉNÊRtQUB. 
Chaque  fleur  offre: 

1".  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  tubulë ,  angu- 
leux, perfiflant,  à  demi  divifé  en  cinq  dents  fu- 
biiJées  «  acuminëes ,  prerqu'égales. 

2°.  l'n-  ô  '  monopëtale  ,  irrégulière,  la- 
bieej  le  tube  court;  la  lèvre  fupérieure  droite  , 
prefqu'ovale,  concave,  fouveot  échancrée ;  l'in- 
férieure plu?;  gr.in^e  ,  \  trois  Ibbes,  les  deux  laté- 
raux réfléchis  en  Uchors  ;  celui  OU  milieu  plus 
giaod  «  quelquefois  échuaé. 

3".  Quatre  itamines  didynames  }  deux  filamens 
plus  courts,  fubulés,  rejetés  fur  les  côtés  iJe  la 
corolle  après  la  ftcoudacion»  les  anthères  fimplcs. 

4°.  Un  wain  i  quatrelobes  j  un  llyle  filiforme  j 
de  la  tonguetir  i^es  écamioes^  funnonté d'un  Aig- 

mice  biiîde,  aigu. 

Le$/îia<wc« /ont  nues,  ovales,  anguleu/es ,  au 
nombre  de  quati»  dans  le  fond  du  caUce. 

Ot  fcrviiJ'ior.s.  Si  l'on  excepte  Ids  quatre  ou  cinq 
premières  «fpèces  de  ce  genre ,  les  autres  qu'on  y 
a  réunies c« diffèrent  totalement ^ar  le  port  ;  elks 
re  s'y  rapporrtr.r  rr.éme  aue  folMement  par  l.urs 
caractères  génériques  i  elles  militent  avec  les  i«- 
MAiM  ,  )^fidiritb ,  tes  fiethoma,  les  galnpjis ,  &c. 
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1  Linné  eft  luî-méme  ieft4  en  douté  du  genre  dins 

l  'Qtiel  il  les  placeroit;  Se  après  les  avoir  ring^es 
parmi  ces  djficrens  genres,  il  les  a  eiifin  laminées 
dans  les  Jlaefys. 

Les  carsûères  qui  conflituent  les  fiaekys  fe  n- 

trouvent  en  partie  dans  les  autres  ç^enre?  ;  ih  fn'^î 
d'ailleurs  fi  foibles,  queplulieurs  fémblenti>ouvmr 
être  iifElIgés  (ans  inconvénient  :  ce  n'et  cepen- 
dant que  par  leur  réunion  qu'ils  concoiieotàU 
formation  de  ce  genre  fi  peu  naturel.  Dans  ce  cis, 
plus  de  !a  moitié  des  efpeces  devi  oit- nt  en  être  *v- 
dues  ;  mats  en  les  faiiant  rentrer  dans  d'autres 
genres  déjà  établis ,  on  y  trouve  les  mémn  dlA- 
cultés  ;  eiîes  y  conviennent  cnt  ore  moins.  Ttiblir 
pouf  elles  dtî  nouveaux  genres,  c'eft  its  mult'^ 
plier,  &  peut-être  ajouter  de  nouvelles  difficultés 
aux  premières,  les  cara^èresfe  uouvant  alors  plus 
f  >iblès ,  tant  ileft  difficile  de  les  cîrconfcrired  une 
minière  bien  tr.-<nchjnte  Celui  qui  convient  plus 
paruculiérement  aux  fiachys ,  elt  d'avoir  lesdivi- 
lions  latérales  de  la  lèvre'inférieure  de  la  cotolte 
réfléchit  s  en  arrière  ou  fur  les  côtés  i  Ccîui  qui 
vient  tnlniteeU  commun  à  plufieurs  autres  genres: 
il  corfilie  dans  les  deux  étamines  extérieures,  i«- 
jetécs  Air  les  côtés  de  la  corolle  après  la  floiaifon. 
Enfin,  le  calice  i  cinq  dents  aiguës  forme  nrw 
grande  divifion  dans  !a  famille  des  hbit'es.  Tel  eft 
l'état  de  cette  belle  tic  grande  famille  û  natotelle, 
que  .l'érabliflément  des  genres  aâuellement  exif- 
tans  exif^eroit  une  réfonne  génér.ile  ,  très-Jiffici!e 
fans  doute,  &  qu'on  ne  pourroit  guère  rendre 
naturelle  qu'autant  qu'on  y  feroit  entrer  en  eeiH 
lidémton  les  autres  parties  de  la  plante,  outre 
celles  dè  la  fiudtiflcation. 

En  jetant  un  coup  d'oeil  fur  l'enfemble  de»  ef- 
pècesqui  conliicueiu  Its  jlaikys,  &  les  confidérant 
par  leur  port  ,  nous  trouvons  qu'ils  peuvent  for- 
mer au  moins  trois  groupes  afle*  bien  féparés  j  le 
premier  réuniroit  les  efpeces  à  o-tenr  f^'tide,  à  ti- 
ges droites  i  les  rameaux  étales,  hcrides  de  poils 
plus  ou  moins  roides  ;  les  feuilles  larges ,  ovales 
ou  lancéolées ,  médiocrement  velues ,  de  couleur 
verre,  peu épaifTes ,  telles  que  le  ftjchys  filvaiicw 
palajlris.titcinnuta-iii'pinJ,  6,'c.  Le  fecond  renftr- 
meroit  les  efpèces  chargées  fur  toutes  leurs  par- 
ties d'un  duvet  tomenteux,  très-épais,  foyeux. 
blanchâtre  i  Its  feuilles  molles ,  épaifTes,  &  c.  S:.- 
chys  germanicu'Ianata  y  &c.  Un  grand  nombre  de 
Jlàcfilis  -ont  le  mè  ne  port.  Enfin  ,  le  troiflème 
groupe contisndroit  les  ef|>  èces  à  fenilles  étroites, 
disantes,  glabres  ou  à  peine  velues,  i  tigts  grê- 
les ou  médiocrement  Irameufcs ,  Hcc.  fiachys  recia- 
arvenjts-annua  ,  ite.  Viennent  enfin  d'autres  cfpë- 
ces  avec  lefquelles  les  précédentes  n'ont  prefque 
p'ti^  d'autres  rapports  que  ceux  qui  jppaitienntnt 
aux  caractères  génériques  :  telles  font  le  fiatkyt 
glutinofa-j):noju  ,  dont  l'ottiémité  des  nmeaui 
eft  épineufc  î  le  ftachys  arttm^,  i  ftlItUcs , 
fees  ou  puuiatiâdes,  &c. 
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Lm  fleurs  font  difpofëes  par  vertictiles  axillât-  • 
tes,  terminaux.  Les  teuillcs  qui  les  accompagnent, 
font  ou  kiiiblsbles  à  celles  des  tig^s,  mais  graduei- 
Jement  plus  petites }  ou  bien  elles  en  différent, 
It  font  foovent  iî  courtes,  qu'elles  deviennent 
desbrsflée<;  pour  plufieurs  botanifle?.  Mais  dans 
d'autres  tlpècts,  outre  ces  feuilles  florales ,  ou  y 
difiiogue  encore  plufteurs  autres  pedce»  folioles 
étroites ,  linéaires  ou  fecacées ,  qui  entourent  les 
vtnicillcs ,  en  forme  d'involucre ,  tels  que  le  fia- 
(kys  gtrmanica ,  lanatu  ,  alpina  ,  &Cm  lÀ  plupart 

des  airtR»  efpèces  en  font  privées. 

E  s  »  i  c  1  s. 

i.Stachivs  des  bots.  Stac^i  fi/vatiea.Lim, 

Sutfys  venicUlis  fcxjforis  i  foUh  eordttis ,  pttio- 
Ijùj.  Linn.  Spnc.  P'Jant.  vol.  2.  pag.  8il.  —  I  lor. 
fuec.  489.  ji6.  —  Uilib.  Parif.  180.  —  Scopol. 
Cun.  D*.  706.  —  Gunn.  Norv.  n".  70.  —  Crantz. 
Attflr.  pag.  16  j.  —  Pollich.  Palat.  d**.  563.  — 
Sibbat  Hon.  Rom.  tab.  58. —  î-am.  Flor.  fr. 
vol.  2.  pag.  587.  —  Hoffm.  Genn.  2c8.  —  Roih. 
Gtim.  vol.  1.  p.  ij  j.  —  vol.  II.  pag.  aS. — Wiild. 
Plane,  vol.  5.  pag.  c^.  n*.  i. 

Stackys  faliis  cordatis ,  acumiitëtù gpetictoth  J  jlo- 
rihiu  laxejpicatis.  HOrt.  Ciilfort.  JOJ».  —  RoyeJlj 
JLugd.Bit.  317. 

iu(k)s  JUvaeica.  Rivin.  tab.  i6.  fig.  2. 

CtnSéett  fblih  torAuis  ^firrathi  vmUi/lh  nu- 
i'u,fpiiatu.  Haller  >  llelv.  n*.  xy^* 

Ljnijm  maxJmwn ^  fihatUum  ,  fitidum,  Bauh. 

GaUofJù  Icgitima.  Ciul'.  Hift.  2.  pag.  jj.  — 
Blicbr.  ub.  84. 

Galecpjis  proetrîor ^  fMtUa,Aieauu  Tourii.  Infl. 

R.  H^rb.  iS;. 

Uràca  kccuiUa.  Tabem.  Icon. 
Vu/gairement  Oitie  puante. 

Cette  plante  a  une  odeur  forte,  défagréable; 
ctle  fe  diftmgue  par  fes  fiîutiles  aflez  grandes , 

fsval^s,  en  cucur,  pcrioléesipar  fes  verticilles  à  Gx 
fieuts^  dillansi  par  la  lèvre  fupericure  de  la  co- 
nlle  entière. 

Ses  racines  font  grêles,  «■  peu  rampantes  i  elles 

Iiroduifent  des  tige*  velues  ,  droites,  quadratigu- 
aires  ,  hautes  de  deux  ou  trois  pieds ,  bninchut  s , 
herbacées,  garnies  de  feuilles oppofëe<i ,  pei  iolet 
.  ovales ,  échanctées  en  cœur  à  leur  bafe ,  grandes, 
vertes ,  légèrement  velues  i  lears  den<  faces ,  for» 
tement  dentées  en  fcie  à  laur  oiuaur,  aiguës  à 
leur  fonvnec ,  longues  de  trois  à  quatre  pouces, 
fur  deux  pouces  &  plus  de  large;  ies'pétîoles  hé< 
nfl«s  de  poils  btaocbâues. 
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Les  fleurs^ farnirat  un  épi  terminal ,  difporées 
\ur  vertJCi!"«î  dïRans ,  furtout  les  inférieures ,  réu- 
nies au  r.ûn-i.,re  de  fix  à  huit  à  ch;u]!.ie  vrrtitilîe, 
accompagnées  de  feuilLs  ou  bratiéis  étroites, 
lancéolées ,  acuminf es.  Les  calices  f»»nt  irès-ve- 
lus  ,  à  cinq  dents  prefqu'égales,  fubitîces.  La  co- 
rolle tit  au  moins  deux  fois  plus  lonqut  aue  le  ca- 
lice, à  deux  lèvres  ouvertes;  la  fuperieure  en- 
tière ,  d'un  pourpre-vif  &  foncé  i  l'inférienré  pui- 
purine,  tachée  de  blanc. 

Cette  plame  (è  rencontre  dans  les  bois  &:  les 
liens  couvera ,  en  Europe.  O  {y.v.) 

Elle  pafle  pour  diurétique  ,  emsnéna  gogue  :  on 
la  recommande  pour  la  bleifure  des  tendons ,  étant 
macérée  dans  l'huile.  Elle  teint  en  jiune.  I/écorce 
de  fes  ti^es  peut,  dit-on.  Te  pn'pirerSi  fe  fi'cf 
comn.e  le  ciianvre.  Les  moutoii^  &  les  chèvres 
m.Migcni  cette  plante,  mais  les  autres  beftiaux 
n'en  veulent  pas. 

2.  Stachids  à  Feuilles  rondes.  StacAys  cirein- 
nata.  Lhérit. 

Stackys fit/iîs  inftriori'ius ,  cordato-rotundatis ^cre- 

natis  i  \ertuiUit  ftxfiorti  Desfont.  Fior.  allant, 
vol.  a.  pag.  aa 

Stackys  vertici/Zis  pxjlorîs  i  filiis  eontato  rotun- 
dath ,  crenatis.  Lhënt.  Stirp.  i.  pag.  p.  tab.  26. 

Suuhyt  \trticiUisfpuatis,  jfrxfloris;  brafieis  cor- 
daùs  {  foliis  coriatis't  peiiol'atis,  ol'tufij  ,  crtnato- 
deitatis.  Vihl ,  Symbol.  1.  j-ag.  64.  —  Wilîden. 
Sptc.  Flart.  vol.  3  pag.  97. 11°.  2. 

Cette  efoèce  eft  bien  reconnoiiïiible  à  la  forme 
de  fes  feuilles  arrondies,  échancrécs  en  coeur ,  3c 
aflea  réguliéiement  crénelées  ,  veines. 

St$  tiges  font  fermes  ,  vertes  ou  piirpuri.ics , 
très-veluçj  ,  quadraugulaires  ,  couchées  à  leur 
partie  infétieure,  hautes  au  moins  d'un  pied,  ra- 
meufes  ;  l-s  rameaux  oppofés  ,  étalés,  garnis 
de  feuillis  oppofées ,  nêtiolc^s,  aflcz  grandes, 
rondes  ,  en  cœur  à  1:  ur  bafe ,  un  peu  épaîflès,  ve- 
lues à  leurs  d^ux  fac<3s,  crénelées  i  leur  contour, 
obtufes;  les  créneliires alfez  régulières,  obtufcs  { 
les  feuilles  inférieures  longueinent  pétiolées}  l«s 
fupérieuris  prefi^ue  ft!id-s. 

Les  fleurs  font  difpofëes  en  im  épi  droit ,  termi- 
nal, compofé  de  verticilles  peu  diflatis,  d'environ  fix 
fle  urs  me  Jiocrement  pédic^llses  ,  munies  de  brac- 
tées prel^ue  reffiles ,  ovales  ou  ovales-lancéolées  , 
aiguës ,  légèrement  crénelées  ou  prefqu'entières, 
velues.  Le  calice  eO  très-velu  ,  i  cinq  dents  ova- 
les, aiguës ,  prtCitré.^inenfes.  La  coiolle  dl  d'un 
rofe  pa^e  ,  de  la  grand  ur  de  celle  du  fl  ichy^  fiva- 
ticj  i  fa  lèvre  fupéiieure  droite,  très-entière,  ob- 
tufe;  l'intérieure  à  trois  iobes  ciuicrs ,  arrondis; 
celui  du  milieu  une  fois  plus  grand  que  tes  laiï- 
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faux }  les  anthères  purpurines  ;  les  ThyetlCCf  bj  ^ 
Bes 4  petites  ,  ovales t  à  trois  faces.  . 

Cette  plante  croît  dans  l'Afri(qu^  feptenmo- 
naîe,  dans  les  montagner  des  ttivirons  de  Tunis  , 
&  d^ns  les  fentes  des  tochers  j  fur  le  mont  Atlaf. 
On  la  cultive  aa  Jwdia  des  Plante»  de  Pirii.  % 

Stacbidb  i  flenn  ëcarlates,  St4eiys  cMvi- 

Suefys  verticiUis  fexfioris  ;  foliis  o\  itis  .  rnrdt!- 
Ùt^frmaiis  ptiiolu  diiiuatij.  W  iJid.  Spttc.  Piaut. 
vol.  |.  pag*  97.  n*. 

Stachys  virii.Ii/'s  /(xfnris  ;  foliis  vhlor.^o-ovat'is , 

ia&tardiuis.  Jacq.  Hort.  Schœnb.  vol.  3.  uag.  i8. 
rab.  184. 

Elle  a  de  grands  rapports  avec  le  falvU  cccci- 
nta  ,  tant  par  ta  forme  de  les  feuilles ,  que  par  ia 
couleur  rouge-écarlate  rie  fts  H  urs. 

Ses  liges  font  tlroitts,  herbacées  ^  velues,  qua- 
dAngelaires ,  hautes  d  t  iiviron  d?ux  pieds  ,  ra- 

n»eufe$,  gîtnies  de  ftiii'ks  oppofées  ,  pétiolées , 
ovales,  echincré-s  en  cœur  à  leur  bafe,  velues  à 
leurs  deux  hces  ,  veinées  *e  ridées  en  deffous , 
crénelées  à  buts  borda  »  les  crénelures  obtufes  ; 
les  Vailles  tiiférîeures  longuement  pé.iolées  & 
tiès-obtufes  i  les  (bpéiieiires  8f  les  florales  ovales 
&:  ftlliles  ;  (es  pétioles  un  peu  élargis  ic  canalicules. 

Les  fliurs  fontdirpofécs  en  verticilles  d'environ 
nxflcurs,  forminc  un  tpi  droit,  terminal.  Le  ca- 
lice eft  campanule  .  hcrilD  r*-^  poih,  ,  ;  d  =  x  f!i:;  <  , 
divifé  en  cinq  deius  aiguës.  La  corolie  eli  grande , 
d'une  belle  couleur  écarlate  j  le  tube  trois  fois 
plus  long  que  te  calice  »  la  lèvre  fupétieure  ob- 
longue,  ebtufe.  droite,  entière  ;  l'inférieure  di- 
vifée  en  trois  lobes  ,•  Us  à  .  u  -  1,1,  ^  Lnéraux  plus 
petits ,  obtus  i  celui  du  milieu  entier  &  très- 
gtand. 

On  ignore  le  lîea  natal  de  cette  plante ,  qui  eft 
tutrivée  dans  quelques  jardins  botaniques  d  Alle- 
magne, r 

4-  STACHinr  des  marais.  Stachys  paluftrb.  î.înn. 

Stackys  vcnitillii  ftAfexior  'u  ;  foHU  Uneari-lan- 
tt.'l^tis  yfnnl^mpltxteaulibvs^ft^iihas.  Lînn.  Spec. 
Plant,  vol.  p.  e  Su.  —  Flor.  fuec.  490,  J28. 
—  Dalib.  Panl.  îHn.  —  Pollich.  Palat.  n°.  ^64.— 
Loef-I,  Pruir.  Icon.  41  —  Blaïkw.  tab.  i??.  — 
Hoffm.  Germ.  io8.  —  Roth.  Germ.  vol.  1.  pag. 

—  vol.  îr.  p.ig.  19.  —  Lam.  Flor.  franc, 
vol.  z.  pag.  ;Sf .  n".  416.  —  WiUd.  Spec  Plant, 
vol.  }.  pag.  yS.  II*.  4. 

Statkys  ftfiiis  Ur.tari  -  lanttotaùt ,  ftjHîiihus^  bafi  1 
êmarfi9Mû,  Hort.  OilF.  Roy.  Lugd.  ^t. 

}i7.  i 
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Stachys  foliis  fuhh.irf.'is  ,  filipù.o- liiicto!â!is 
inviter  petioUtit  y  \enicilits  fpicaïu.  HiÛ.  Htlv. 

Sijchys foliis  fuhhi'futis ,  cllipticis ,  ji  î)dftm  mit* 
ginatu  i  vtrticiiiis  ad  iLtcm  fiorii,  Ctaau.  Aufir. 
pag. 

Carn.  edit.  i .  pag.  46J,  n*.  i.  —  edit.  2.  ti*.707. 

Stachys paluftris  ,  ftiida.  C.  E.iuh.  Pin.  1^6.  — 
Rivin.  tab.  16.  fig.  1.  —  Morif.  Oxon.  Hiû.  j. 
§.  II.  tab.  fo.  fig.  16. 

Sttcfys  éfMttUa.  Tabeiti.  I^.  577. 

Galecrjîs  pûlujf'is ,  heion!e*fiii0,jknvâttigÊitt 
Tourn  Inft.  R.  Herb.  iSj. 

Galiopfts  angufiifoUa  ,  fitida.  J.  Bauh.  Hifl.  J. 
Append.  pag.  854.  Sint  Itmu. 

dimtnum  miHat  Dëitfktn^,  Dalecli.  Wk 

y ulgairemati  o:tie  morte  des  marais. 

On  diflingue  cette  efpèce  à  fes  feuilles  lin?airît, 
alongées}  à  fleurs  purpurines  ^  païuchées  dejauœi 
à  fou  odeor  fort»  «  dièfagréaUe. 

S«  racines  font  #paf(Tes  ,  ch  rnuej,  fveu 
noueufes  ;  fes  tiges  droites  ,  hautes  de  deux  od 
trois  pieds ,  Amples  ou  médiocrement  lanMnfes.  | 
plus  ou  moins  veKie<: ,  cjuaiirangulaires  ,  gjrriesds 
fiuiiies  oppoiées,  étroites  ,  ittieaires,  longues  da 
deux  à  trois  pouces  &  plus  .  larges  de  fix  à  neuf 
lignes  ,  ai^ès  à  leur  foinmet,  échanctées  à  kur 
bafe  {  les  inférieures  médiocrement  pétiolées)  Il 
plut)arc  les  fupérieures  feffiles,  prefqu'amplexi- 
caules  J  d'un  vert-fonibre  ^  régulièrement  dâtea 
en  fcie  i  leurs  bords ,  un  peu  velues* 

Les  fleurs  font  difpr-fées  par  ▼erticilles  fotnuitc 

un  épi  droit  ,  tcraiir.al  j  p!us  on  moins  lorg  ;  \i% 
buctccs  lancéolces  ,  oppolces  ,  dentées,  ditni- 
puint  de  grandeur  à  mefure  qu'elLs  apptochrr: 
du  fommet  de  l'épi }  les  verticilles  coropofés  (k 
(ïx  i  dix  flcun.  Le«  calices  (bm  découpes  èleor 
orifice  en  cinq  dents  un  pta  inégales  ,  fuhulées, 
hifpi  Jes  ;  ta  corolle  ati  moins  une  fois  plus  lonpue 
que  le  calice  ,  de  couleur  putpurine  ,  tnarauéeor- 
dinaii riment  de  quelques  tich-s  jaunes;  la  lè»te 
fiipei  ieure  coacave,  sniiere  ou  \in  peu  échancré«i 
i  utL^n.  ure  à  trois  lobes  ,  cduî  4tt  nsHietf  fto 
grand ,  échincré  «u  crénelé. 

C«tte  plante  croit  fur  le  bord  des  ruifleaut  & 
dar»  fes  teixes  cakivées  8c  humides  en  £ttrep&  % 

Otfervations.  Le  prjrt  de  cette  plante  varie  l>?3U' 
coup  félon  les  localités.  Ses  tiges  ,  furtoui  dans 
tes  terraina  fecs,  font  fouvenc  fimples,  moles 
hautes  «  hbàBiu  de  poil»  nombreux.  Les  feuilM 
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fort  Ermites,  linéaires  ou  plus  larges,  prefque 
i  ncéoleesi  tel  épis  pins  OU  moins  iMgs  ;  ils  n'oitt 
ipielquefots  que  trois  ou  quatre  vertïci!les.  On  a 
lonf'ien»  regardé  cette  plante  comme  un  puiliant 
fébrifuge  :  on  n'en  fait  aujourd'hui  aucun  ufage. 
Sa  racines  charnues  contieaoent  un  j^rtncipe  nour> 
rtflaiK  :  on  peut  en  extraire  de  l'amidon.  Les  co- 
chons les  recherchent  avec  avidité  ,  8>r  creu'ent  la 
tâitepour  les  en  retirer  «  mais  les  autres  beftiaux 
n'en  Teulenr  iwinc. 

f .  Stachiob  i  feuilles  étroites.  Sttefyt  tauù- 

folh.  Willd. 

StachysvtnifiHii  fcxjlorîs  ifoli/'s  lanccofmi.^  .  fïm- 
pliciur  ftrratu  ,  gUbtrrimis.  W  iiid.  Spec.  i'ianc. 

vol.  j.pag.  100.  n*.  ti. 

C  -tte  efpèce ,  d'après  Willdenov/  ,  reff.-rable 
beaucoup  au  fiachys  palufiris  i  elle  en  dii^ère  par  Tes 
feuilles  beaucoup  plus  étroites ,  patfâiiement  gla- 
bres a  leurs  deux  faces ,  minces  ,  lancéoléts  ,  i^cn- 
ttes  en  tcie  à  leur  contour  ;  les  dentelures  à  un 
fecl  rant:,  toutes  Orales  ;  elle  a  d'ailleurs  h  port 
du  -^cwm.a  maruima  ,  à  un  tel  point  ,  q<ie  fans  la 
fruvtihciiiûB  on  pourroit  s'y  tromper.  Les  Beurs 
font  difpc  fées  ,  a  l'extrémité  des  raneaiix  9  ptr 
fertiti!k-5  compofés  de  fix  fleuts. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvinie.  :f 

6.  StacMIDE  rude.  Stachyt  afpcra.  Mich. 

Stachyt  cau/iius  erefJis  ,  rctro'sum  kifpidijpmij  ; 
foliit  fuftpttiolatis  ,  /unceo/jtij  ,  arguù  ferratis  ifpicâ 
verticiL'is  fuf'j'exjio- i>  ;  laluibus  rigidi  fpintfctiuikm, 
Mich  f  lor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  5. 

liexillf  beaucour»  de  rapport  entre  cette  plante 
&  le  fiiichys  paluftrU.  Se»  tig«s  font.  droites  ,  hé- 
riffies  df  poiis  nomlneux  ,  couchés,  rrflJchisvers 
la  bafe  des  tiges ,  garais  de  feuilles  métliocrement 
pétiolées,  lancéolées  ,  aiguës  à  leur  fommet,  fine- 
ment dentées  en  fcte  à  leur  contour.  Les  fleurs 
font  difporé^  en  verticitles  compofés  d'environ 
Ht  fl- iirs  ,  &  f'  p  ,3nt  par  leur  enftml  '  ;  n  ■  epi 
droit  ,  terminal.  Les  calices  font  terminés  par 
cinq  dents  qui  fe  prolongent  en  une  épine  toide* 

Cette  plante  croit  dans  les  charaps^  à  U  Caio- 
iioe.  (  Dtfuipt,  tx  Mich,) 

7.  Stachidb  des  Alpes.  Stathys  afyùu.  Unn. 

Stachysveri'u-illis  mufi'Porls ,  fv/iorurrt  frrri:tur'is , 
^'iCt  cartilagintis i  coroUts  éaàio  piar.o.  Linn.  Spec. 
Ptant<  vol.  1.  pag-  —  Flor.  Inec.  edic  z. 
n".  J27.  —  Miller  ,  Dift  n".  y.  —  Scopol.  Carn. 
n".  709.  —  Sabbat.  Hort.  5.  tab.  41.  —  Hoffin. 
Germ.  xo%.  —  Roth,  Germ.  vol.  h  pag.  lyf.  — 
vol.  II,  pag.  )0.  —  Lam.  Flor.  franc,  vol.  2.  pag. 
?86.  n".  426.  —  Lapeyr.  Pyren.  vol.  i.  pag.  t.t. 
tab.  g.  —  WilidcD.  Spec.  Plant,  vol.     pag.  95. 
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Stachys  vtrticiUis  duadttimfiorU  ^  eauU  viiiofo. 
Hort.  Upfal.  170. 

Stachys  foliis  lanceoIjtO'C\'iiris ,  î'ttfi  tmarginatu  ; 
vtnkiUii  tomtnto^s»  Hott.  Clifibit.  310.  —  Roy. 
Lugd.  Bat.  )J7. 

Stachys  foliis  hiffutis  ,  cordaiîs  ;  vtrticillis  fitk- 
tomentojis.  Hillcr  ,  H«lv.  ii*.  166. 

Stachyt  latifolia  major  ;  foliis  ol>f.,.r}  v/Vf  i^/.W; 
fore  galeato  f  ftrrugtiito.  Hiuken.  Aima^.  pag.  jj6. 
tab.  $  17.  fig.  ^ 

Stachys  min^r,  foliis  ohfcuù  virtniiius .  ft'':  ferru- 
rugineo,  Morif.  Oxoo.  Hiil.  }.  $•  il>  Ub.  10 
fig.  II. 

Pfeùd&'jhuhys  tit^iui»  C.  Bauh.  Pin.  t$6.  9e 

Prodr.  ijj. 

Galtopfit  alpina  ,  betonicéfolto ^  fort  VMiegatOm 
Tourn.  Infl.  R.  Hetb.  i8|. 

S^Mmmfymû.  Tabero.  Icon.  yfX, 

Lai«iutm  ftgetum.  RiviA.  tab.  14.  ? 

Il  exifte  quelques  rapports  entre  cf  tte  efpèfe  8c 
le  ftachys  filraiica  ,  furtoiit  dans  la  forn.e  ?i  îa 
grandeur  des  feuilles}  mais  elie  en  ditiere  par  des 
caradlères  nonbreus  »  par  &  couleur  j  par  tas  vor- 
cicilles. 

Ses  tiges  font  droites,  h;:utes  d'environ  deux 
pieds  au  plus,  quadrangulaires,  velues,  fonvent 

rnii:;ta:r.-s,  p.'.rticuliéremenr  fur  IcS  angÎLS.  ranien- 
fes  à  leur  partie  fapérieure,  rarement  fiavtiesj  les 
rameaux  axillair^s ,  oppofés ,  étalés ,  courts  Se 
fl^Uîis  dans  leur  loncueiir.  I-.es  feuilles  font  oppn- 
lees  ,  molLs ,  vtlucs,  pstiolées  }  les  fupénsrures 
felfites,  grandes  ,  ovales,  preicjui  lanciolets,  d'un 
verfjaunàne  obfcur ,  pointues  à  leur  fommet» 
éthrnrrées  en  cœur  à  leur  bafe^detit^es  en  fcie  î 
leur  contour  ;  les  dcntelurés  font  très-fbuvent  noi- 
râtres &  cattilagineufes  à  leur  pointe  ;  les  feuilks 
florales  lancéolées,  affez  grandes,  furtout  les 
inférieures  j  les  fupérioures  î  p  -ne  denrées  :  d'oi\ 
'il  réfulte  que  les  veiticilles  parcitxc-nt  être  plutôt 
axiUaites  qu'en  épis. 

Les  fleurs  font  difpofêes  en  vcrttciS'es  épais , 
feiTtles»  kiunisd'un  involucre  compofé  de  ûx  à  huit 
petites  foliotes  fétacées ,  velues  ,  de  la  longueur 

des  calices  i  ceux-ci  font  grands,  évafés  ,  d'un 
btun-foncé  &  rougeâtre  5  li?  tube  de  la  corolle  plus 
court  que  le  calice  ;  fon  limbe  divife  en  deux  lè- 
vres i  la  fiipcrii-  Lire  'no'i/.ont.ile  &  non  droite ,  v.?- 
luc  ,  d'un  pourpr  J  ob  V  If  î  l'inférieure  pendante  , 
un  peu  panachée  à  fa  b.i'.o,  d'un  rouge  ferrugineux 
à  fon  extrémité   divifée  en  trois  Itibts  planes. 

Cette  plante  croît  en  France,  en  Allemagne, 
dans  les  Alpes,  les  Pyrénées,  l'.Auvergne  ,  aux 
liti'T  couverts  ?c  ho'fés  ,  dans  la  i'^-èt  de  Mort- 
morency  i  je  l'ai  égakm.nc  recueillie  aux  environs 
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de  Villers-Coteréts,  dans  les  bois  du  couvent  de 
Long.pié.  y  (  K,v,y 

'  8.  Stachioe  héfadée.  Staehys  htrésha.  Ail. 

Staihys  vmieiiiit  ieetmflons  ;  eaUcikiu  inermî- 

biiS  ,■  tcirs  orj^'is  ,  flo'.il  Itus  ovjth  ,  Integerrlrr.is , 
Jcffiiioui  i  cauU  hirio.  WilJd.  Spec.  Plant,  vol.  }. 
p«g.  100.  O*.  lO. 

Stitifiys  (heraclea)  ,  lihfuta  ,foliis  ohfcun  virtn- 
ti^u$t  lUipùro  iatucolutu  i  Venicillis  Jecemfioris. 
Allioo.  Flor.  pedem.  n*.  112.  tab.  84.  Bg.  i . 

■  SiAriiis  keraefta.  Colum.  Ecph.  t.p.  128. 1. 1 3  r . 

C'eftunî  grande  plante  à  larges  f  uiUis ,  dont 
Ks  ligts  loiit  quadrangulairf s ,  hautes  d'environ 
un  ou  deux  pieds  ,  prefque  finiples  ,  quadrangu- 
latres ,  chargées  He  longs  poils ,  garnie»  de  ÂtitHes 
oppofées  ;  le<.  irjjeri  crus  longuement  pétiole-^  , 
PmrJjs  ,  ovales-ianteoites ,  cchantréL-s  en  cœur 
à  Itur  b.if(s,  aiguës  ï  leur  fommet  ,  lachsment 
dentées  à  leur  contour  ,  ridées ,  d'un  vert-obfcur, 
velues  i  leurs  d»  ux  faces }  les  teuilles  fupérieures 
&:  florales  cniiéres,  prefque  fetÊles,  beaucoup 
plus  petites,  ovales,  aigucs. 

Les  fleurs,  difpofees  par  verticillss  , occupent 
plus  de  la  moitié  des  tiges  j  elles  Tom  huit  à  dix  à 
chique  veitiulle  ,  muiHïi  de  bract  '.  s  en  fomn- 
d'involucre  ,  linéaires  ,  Lnceolecs,  aijjues ,  nés 
eiitièrts.  Le  calice  eft  velu,  tubulé  ,  unflé  à  li 
b»fe ,  terntiné  par  des  dents  épineiifes  )  la  corolk 
d'un  rouge  -  foncé  ,  vetuc  exterieurettienc  à  fon 
limbe  i  le  tube' glabre ,  de  b  longueur  du  calice. 

Cette  f  iante  croît  dans  les  ervirons  de  Nice, 
fur  jles  collines ,  dans  les  lieux  incultes.  :^ 

î>.  Stachide  d'Orient.  SuKhysorientûSs.lMti. 

StJihys  fouis  lome.tr'yfis  ,  ovato-lanccoLils  ,fiora- 
l'ihits  venuilli)  i>/cvw,ii^us.  Linn.  Syft.  Fiant,  vol.  ^. 
pag.  Koy-  Lugd.  Bat.  jiS.  —  Mill.  Diti. 

n«.  10.  —  Vahl ,  Symb.  x.  pag.  64  Willd.Spec. 

Plant.  yoL  3.  pag.  loï.  n".  14. 

Staehys  orÛntaUs  ,  ahijjîma  ,  fetidijpma.  Toum. 
Coroll.  pag.  12.  —  Bberti.  L«gd.  Bac,  1.  pag.  1^4. 

St.7:hvs  crttien,  FofsJch.  Flor.  confi.  pag.  t8. 

11°.  164. 

Sestisesfonr  h.ime'i,  qmc^ranculahes,  pileufes, 
furni-.5  c*e  t  uiILs  uppoie^  s  ,  petinltjes  .  mollts , 
tonemeni  rivets  ,  ovales- bncéolét  s ,  charRies  i 
leurs  deux  faces  de  poils  nombreux  ,  crénLlées  à 
leur  contour  ,  d'un  ven -b'anchâtre  ;  les  iVui]!  s 
fupérieures  beaucoup  plus  petites  j  feûiles,  plus 
aigiièi. 

'  Les  fleurs  font  Hifpofées ,  à  la  partie  fup^rieure 

des  tiges  ,  en  veriinlles  dilbns  ,  co-iipnfis  d'un  ' 
grand  nombre  à-  âeuts.  Les  bia^cis  ou  teuiJes 
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rupérieures  font  ovales  ,  très- entières.  Le  caiite 
eit  très-velu }  tes  poils  de  couleur  cendrée  i  ffis 
dents  I  oides  ;  piquantes  { la  cor.oUe  jaune  1 U  lène^ 
fupétieure  très- velue  en  dehors*  ' 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant  (  F:f.Mhtii.  \ 
Lam,  ) 

10.  STAcmDB  de  Crète.  Statky»  tnetiea.  lina. 

Stathys  verticiliis  irigtnta  -  fions  ,  ealiciht  put'  . 
genùhus  ,  cau/t  kircff,  Linn.  Syft.  Plant,  vol.  t. 
pag.  j8.  n**.  r.  —  fjort.  Upi.  170.  —  Mill.  Diû. 
n*.  a.    Vilid.  Spec.  Fiant.  toI.  j.  pag.  100.  n*.  9. 

Stéjchys  folio  ohfcurè  vîrtntt  tfion  pa/pui^iiat, 
Wahh.  Hort.  ic8.  ub.  19. 

St.tchys  creiica.  C.  Baub.  Pin.  ZJ(>. — Piodx.iu. 
~  Toum.  InH  R.  Herb.  181S. 

Toute  la  plante  tft  velue  Bc  prefi|ue  foyenfe, 
mais  point  tomentetire .  tellement  que  la  couleur 
verte  domine  malgré  les  poils.  Ses  tiges  font 
droites,  qiiadrangulaires  ,  nérifléri  de  pc.iK  ^.r.s 
&r  nonr>breux.  Ses  feuilles  font  grandes ,  8:  reflem- 
blent  alTez  à  celles  du  flathys  filxtjlris  {  elksfont 
ovulci-lancéolécs  ,  mnîli  s  ,  vertes  à  leurs  deux 
faces  ,  chargées  de  poils  fins ,  couchés  &  fofeui, 
un  penéchancrées  en  cœur  à  leur  bafe .  aiguës  8e 
même  acvininées  à  leur  fommet ,  péiiolées,  den*. 
té£s  en  fcie  à  leur  contour ,  longues  de  tcoit  i 
quatre  pouces  ,  larges  au  moins  de  deux. 

Les  (îenis  font  difporées  par  verticilles  d'o 
viron  ticnte  fleurs  ,  reutiii  en  un  epi  feuille,  mimij 
de  bradées  en  collerette,  très-étroites ,  e;Kitres , 
linéair  5  ,  aiguës.  Les  calices  font  trè'^-velijs  ;  \e<i 
denis  courlis,  prLTqu'épineufes.  La  coroie  ell 
grande,  plus  longue  que  le  cylice*  unpeupii^ 
puiinc  ou  blanchâtre. 

Cette  plante  croit  dans  rî!e  de  Crète.  On  la 
cu'tive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  if  {  V.v.) 

1 1.  Stachide  d'Allemagne.  Staehys  gtmMUû. 
Linn. 

Staehys  vertic'iUit  mulu^on's ,  foltcrum  feruturU 
imltrkaiis  ,  caule  ianaio.  Linn.  6'pec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  81  i.  ~  Mill.  Dîa.  n».  i.  —  GmeL  Sbir. 
vfù  )  pag.  259.  —  Sccp.  Cani.  n**.  710.  — Pol- 
lith.  Falat.  0°.  )6ç.  —  OLder.  Flor.  dan.  wb. 
—  Jacq.  Flor.  auftr.  tab.  Î19.  —  Hoffi».  Gei». 
io8.  —  Roih.  Germ.  \f.!.  1.  pag.  zj-j.  — ■  là&a, 
vol.  II.  pag.  50.  —  Lam.  kiot.  Iranç.  voLl.p)g. 
$89.  n*.  426. 

Stiicftys  tomentofj ,  foliis  imis  corjatîs  ,  fiptrio- 
ribus  etiiftico-lanceoUÙ9i  venkiiiU  den^J^U,  Hall. 
Hclv.  n".  ijy. 

Stiufys  (lanara)  ,  foUis  tomentojîs ,  a/Us;  uâk 

L:i:^t.> ,  venicillis  litnjijftmis  ,  adfuifrv  txfeéiu 

dciieficaiibiu,  Cianu.  Aulir.  pag.  x6j. 
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Swkfs  vertieiUhfiÊadnigiiusjMst  enUUmto. 

Stackys  foliis  oiiongo- eordutis ,  florihus  venicil' 
Imis.  Hort.  Cliff.  jop.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  317. 
—  DaÛb.  Parir.  179. 

C.  Baiih.  Pin.  2j6.  1 
-Toum.  m.  R.  Herb.  i8<î.  —  Moïif.  Oxon. 
'  Hi0>  ^  $•  ii.tab.  10.  fig.  I. 

Stachys  Fufckii.  J.  Bauh.  Hift.  ^pag'  )I?>IC0ll. 
Ifj/j.  — Fttfch.  Hift.  766. 

Stachys  montana.  Rivin.  tab.  2-7.  StJ«tf. 

Stachys  tomentofa.  Gat.  F!or.  montaub.  107. 

Stachys  Diofcondis.  Lobel.  Icon.  ;  jo. 

Pftud^-Stachys  MatthioU.  Dalech.  HiA.  i.  pag. 

.     Suitkfs  «04.  Utoortet*  Lasil'  i^* 
KaJ^itfriraMa»  épi  Henri. 

Cette  p!.irte  cft  ,  parmi  celles  de  rpurope,  une 
des  plôs  diàlnguées  de  ce  genre  ^  aflez  agréable  à 
h  vue  par  le  dttiret  laineux ,  épi» ,  foyeui ,  l  lan- 
châtre  ,  un  peu  cendré ,  qui  recouvre  toures  fes 
parties  j  &  par  fes  fleurs  purpurines,  diipoiees  tn 
verticilles  epaif . 

Sei  tiges  font  carrées  ,  droites  ,  médiocrement 
rameuffti ,  quelqaefoi$firople$,ttè$-vclues,  épaif- 
fcs ,  garnies  de  feuille*  oppoféesj  les  Inrérieures 
en  cœur  a  leur  bafe  ,  portées  fur  des  périolss  roi- 
det ,  Uineux  j  les  fupétieures  l&ililes ,  ovales ,  un 
peu  lancéolées,  pointues,  molles ,  épaiffes^foyeu- 
fes ,  groflièrement  ridées  en  deffous  ,  un  peu  ver- 
dâiresen  deflus«  dentées  en  fcie  à  leurs  boiosj 
k»  feuilles  Boraks  plus  énoites ,  lancéolées. 

Les  fleurs  font  difpofées  par  verticit'e^  jx:  1  m  s, 
à  l'eiitémiié  des  ranaeaux ,  irès-épais ,  munis  d  un 
duvet  foyeux ,  épais  te  M»c>  Bc  d*nn  involucre  à 
plufiturs  folioles  linéaires  ou  fétacées  à  mefure 
«u'eiles  approchent  du  fommet ,  fouvent  léflé- 
chies.  Ces  verticilles  forment ,  par  leur  enfemble, 
un  long  épi  feuille.  Lts  dnits  du  calice  font  ter- 
minées par  une  petite  pointe  toide.  Les  corolles 
font  purpurines  •  quelquefois  blanches  ,  d  une 
grandeur  moyenne  j  la  lèvre  fupérieure  très-velue 
en  dehors  ,  concave  ,  écbailcréei  Tinférjeure  a 
trois  lobes  ;  les  latéraux  réfléchisi  celui  du  milieu 
plus  aloî  ge ,  quelquefois  un  peu  échancré. 

Cette  efpèce  croît  en  Europe  ,  dans  les  lieux 
arides  «  fur  la  bord  des  cheninsi  elle  pafie  pont 
cnnn^nagogae.  ^  (  ^-v.  } 

Cette  plante  ,  cultivée ,  devient  fouvent  une 
fois  plus  grande.  Ses  feuilles  feofr.piiis  larges  , 
«M>ihs  veines  ,  moins  bbncbes  ,  verditres. 

IX.  Stachidb  laineufe.  Stacfys  tamuâ,  Jacq* 
Bouuùpu,  Tomé  Vil, 
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Stachys  s  inhillh  mult>fîorls  ,fv!îh  hnatls  ,  eau- 
Uku»  ha&  proeumbentiàus  &  r^dicuntious.  Ailon  j 
Hort.  ttw.  vol.  1.  pag.  zoi.  —  Jacq.  Icon.  Rtf. 
vol.  I-  tnlv  Tc-.  —  l'-'icni  ,  Miîcell.  vol.  r.  pag. 
541.  —  W  illden.  Spec.  Fiant,  vol.  }.  pag.  100. 

/{.  SfacAyj  (intermedia)  ,  xert'uillh  multifiorit  i 
calicibus  Juèfmtgta$ihut  ifitUi*  oilongU  AubcorJatit» 
ertwûsi  ftsiU  faUatiMQ,  Aiton  «  Hott.  Kevr, 
'vol*l.ptg.  K>i. 

Scachys  intemtéta,  Willd.  Spec  Plaoc  vol.  5. 
p.      n".  7. 

Cette  efpèce ,  qui  a  de  grands  rapports  avec  le 
fiackys  gtrmatttea ,  s'en  diftingue  au  premier  afpeft 

pir  le  duvet  laine •.ir  bim  plii«;  '-psis  p'^s  abon- 
dant &  d'un  blanc  plus  éclatant  i  par  fes  feuilles 
à  peine  dentées  oa'enûèrcs. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'environ  d;ux 
pieds,  épaifles, dures ,  quairangulaires, rameuies  , 
tonienteufes ,  couchées  &  fouvetitradicantes  j  leur 
bafe; les ranicjr.xoppofés,  alongts,  diffus, t rès-i 01- 
desi  les  feuilles  oppuiees,  moUcj,  épailf^s;  les  in- 
férieures péiioléc  s  ,  ovaKs-lancéolees  ,  un  peu  ai- 
guë? .  blanches  &  hnugintufes  à  leurs  deux  fices, 
aflci  grandes ,  légèrement  crénelées  i  les  fupérieu- 
resplus  petites,  étroites,  lancéolées,  feihles;  Its 
feuilles  florales  pluscouttes^  fouvent  réflachier& 
un  peu  obtufes. 

Les  Berts  font  difpofées  en  verticilles  tiès-fef- 
rés  à  l'extrémité  fupéri.urc  de  l'épi  ,  compofés 
de  fleurs  nombre ules,  felliies,  tnlontees  dans  un 
duvet  lanugineux,  épais»  d'un  blanc-ëtl.a.it  r; 
'us  b:..aies  forment  un  iiivolucce  à  plufieurs  to- 
liolti  linéaires  .lUX  vertici'les  înfériiuis ,  plus  pe- 
tites, &  fétactes  aux  verticilUs  fnpérieurs.  Les  ca- 
lices font  ttès-Vtlus,  à  ci.  4  a.  nts  courtes ,  pref- 
quemucronées  i  leur  fommet.  La  corolle  eit  blan- 
châtre ou  purpin-nr;  <\  !f  v-e  fupéi itru-.e  droite  , 
concave  >  entière,  vtUie  eu  dehors  i  1  inférieure 
i  trois  lobes  inégaux. 

La  plante  A  paroît  être  une  va-^été  peu  diffé- 
rente de  celle-ci,  tenant ptefaue  ie  milieij  entre 
elle  le  le  fiachys  germankat  elle  eft  moins  lanugt- 
neufe  ,  (uttout  fes  tiges  :  fes  tcuilles  font  plus 
étroites,  «longées ,  ptefqu'cn  çoeut  a  leur  baie, 
crénelées  i  leur  contour ,  les  dents  cahcinales  un- 
peu  piquantes.  Kîle  n'eft  connue  i^ne  dans  les  jar- 
dirs  :  00  ignore  fon  lieu  nauL 

La  première  croît  en  S*érîe.  Onb  culthwaa 
Jardin  des  Plantes  de  Paris  ;  où  elle  a  été  nommée 
autrefois  Jtéehys  Jibirica.  Jf.  (  v.)  Elle  peux 
être  cultivée  conjointement  avec  la  pticcdenie, 
comme  plante  d'ornement. 
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StJehyi  forihitt  fuhffnjtis  ;  fa  Vils  tanetolalls  , 
ft^tinê,  tomtntofi  ,  rugcfa  f  inufirrimis  f  caliu- 
étumÊUicit.  Umi.  Sp«c.  Plant,  ptg.  ii74.-»WUki. 
Spec.  Planr.  vol.  J.  pag.  toi.  I J.  —  Lan.  Ul. 
Oen.  tab.  ^09.  lig. 

Stach'  tiUm  ,  angufio  falvU  fjlio.  Bairet.  Icon 
?  JiMLf. 

Sitien'iis  incano  oUa  folio  ;  flof^kti i  tx  incamato- 
tanMeantihus  montis  Liàani.  Volk.  Norib.  jf}.  — 

Rai  »  Soppl.  306. 

SUerhis'moUi ,  tiuew  oU*  folio  ,  cauhm  am- 
hientt  ,•  flou  v.'olaceo ,  ex  monte  Carmflv,  Boccon. 
Mur.  2.  pâg.  t^f.  Ub.  IC9.  ICC. 

Ses  tiges  font  lîgneufes ,  pref^ue  C}  lindn()ae$  ^ 
chargées  d'an  duvet^blaiit .  tomenteiu)  droites^ 
médiocrement  rameufes  i  fesjranieaux  axillaires } 
le*  feuilles  oppofées ,  celles  du  bas  à  peine  pé- 
tiolées  ,  obtulcs;  lei  caulinaires  &  fup^rieures 
étroites  ,  lancéolées  ,  un  peu  aigués ,  Tefliles , 
aiVez  fembUbles  0oar  b  fonae  ,'i  celles  de  l'oli- 
vier; riiirtts  ,  blanches  ,  tomenteufei  i  la  plupart 
un  peu  eUigtes  à  leur  b^ie ,  tres-entièfes  à  leur 


tes  fleurs  forment  un  épi  feuillé  &  terminal ,  dif- 
£orécsp«rverticiIle$dapsVuifeUe  de  peihesfeuilles 
■orales  »  rappiochécs  ,  peu  nombreiifès  à  chaque 

vcrrii  :'!c  Le  calice  cit  piiberceiHj  marquéd'envi- 
roii  au  angles  i  les  dents  à  penie  aiguës  ;  la  co- 
-totte  d*tNie  gtandenr  tnédioaej  la  lèvre  fupé 
TÏfure  concave,  entière  ,  purpurine,  munie  à  fcs 
bords  d'une  ligne  pourpre }  l'inlérieure  également 
purpurine,  à  trois  lobes  }  celui  du  milieu  plus 
grand, cuncave ;  l'otifice  tacheté  de  blanc. 

CÉtte  plante  ciotc  dans  h  Paleûîne.  1»  (  K./. 
i»  ktrà,  Lam,) 

14.  SrACHXfiB  smiûoM, Status  mûridma. 


Linn.  ?,lt 


Suchys  foliit  cordatis  ,  oittfii  f 
.4U  i  brjdeir   chlongis  ,  inttgtrrimis 

Plant,  vol.  j,  Dag.  J9.  n*.  10.—  MantilT.  Si.  — 
J»cq.  Hort.  tab.  70.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
M.  lot.  n*.  lé.  —  Lan.  FU».  faaq.  vol. a.  pag. 

Sta^s  •vmieittit  fixfhfis  g  fôfiit  r^dfnOihu  •««- 
tiius  ,  erenaiis  ,  fummis  oVattJ  ,  inugf^rim  'i  ;  corol- 
tîs  calice  duplo  /ongiorièus.  Gouan,  Monfp.  91. 

Biionka  maiitima ,  fort  ex  lutto  paUtfitnu,  Dil- 
!en.  Eltham.pag.      nb.j|X.6g.  40.'— Toonef. 

înft.  R.  Herb.  20} . 

Bttonica  htraciea,  h^fttàû^  Diofeondis.  Donat. 
Venet.94.— 'Boccon.  Muf.2.  pag.  164.  tab.  1Z7. 

Sléeridê  fthUfi^  .  H^M.  Mtgtt.  Booa. 
lloarp.pag^i|.  I 


S  T  A 

Ses  tiges  font  ligneufes  ,  particuliéremem  aient 
bafe  i  droites ,  pubefcentes  ou  lanugioeuTet.  bu* 
tes  d'environ  butci  dix  pouces ,  â  pelneramenres. 
pj''r:iie$  de  feuilles  oppofë  s  ;  \ts  radicairt  8f  infé- 
neures  longuement  peiiolees,  ovales,  obtufcs ,  un 

1>eu  en  coeur  ,  tomenteufes ,  ti.tées ,  cr^ielees  i 
eut  contour ,  veinées }  les  rupéiieura  &  fioialei 
plus  courtes,  ièfliles  &  entières. 

Les  Beurs  Tont  dif\»oftes  par  venidiei  Am 

l'aiifelle  des  feuilles  Pupérieurcs,  au  nombre  de 
deux  â  fîx.  Les  calices  rom||rands,  lanugineux, 
évafés  ,  à  cinq  dents  fans  pointe,  à  peine  aiguès} 
la  cor  lie  d'un  j.iune  piie,  au  tnoins  deux  fois 
plus  longue  que  ie  calice ,  veloe  extétieuiêment, 
divifée  en  dctti  lèvtea  tcès-écart|e$  ,  prefqu'éga- 
les  { les  éramfnes  au  moin  aufitonsua  'agit  la  lé* 
vre  Aipéfiieure.  . 

Cette  plante  croit  en  France  ,  en  Italie  , 
le  Levant,  aux  environs  de  MoiKpdHir,fiirki 

bords  de  la  nK:i.  1^  {y.f.) 

T  Staoum  4'£thiopie.  Stmthys  iOùaft». 

Limi. 

Suehys Joliii Jiihvilloft  ftrraturis  ^  ohtufs}  fio- 

Siachys  vtrticillis  hifiorit.  Linn  Syft.  Plant  vo! 
pag.  J9.  n*.  II.  —  MantiiT.  82.  —  Jacq. Obfeiv. 
vol.  4.  pag.  2.  tab.77.— Wilki.5pec.naat.voL). 
pag.  102.  n*.  17. 

Sideritis  treÛa ,  Uucrii  pratenfts  folio,  étUofité. 

Pluken.  Almag.  pag.  145.  tab.  5  ly.  fig.  }. 

C*eftime  petite  plante  dont  les  tiges  font  dni^ 
tes  ou  diffïifes  ,  hautes  de  tmis  à  qu:  tre  pouces, 
piteufes  ,  un  peu  hifpides  ,  qui  oStt  le  pon  du  U- 
mium  pwrpunam.  Set  fèttilles  font  oppofées ,  pé> 
riolécs  ,  en  rrrur,  un  peuvelufs,  luifanies,  ri- 
dées, prutondément  denses  en  fcie  ^  les  déni»' 
tures  obttrfèt  %  les  pécioiaft  pk»  leogs  que  I» 
feuilles. 

Les  fleurs  fnnt  dîJboTées  en  épis  teiuiinmit 
interrompus ,  compom  de  vertidties,  ou  ploseï^ 

dinitrement  de  fliur^  o;  pr  Q?<:,  ,  foHtaires  dans  les 
aiflelles  des  feuilles.  Le  calice  eft  À  cinq- découpâ- 
tes peu  profondes ,  prefou'égales ,  un  peu  fuba- 
2ées.  Le  tube  de  la  corolle  eft  un  peu  crrA-S" ^ 
Jivifé  endeuxlèvresjla  fupérieuTe  droite ,  courte, 
concave,  velue;  l'inférieure  très-grande,  éten- 
due ,  partagée  en  trois  lobes  ;  celui  du  milieu  très- 
large  .  plane,  crénelé  j  le«  deux  latéraux  réfléchis; 
les  étaniincs  à  petM  d* U leptMiirdii «be» k» 

anthères  bihdes. 
Cette  plante  (c  feocomie  au  Cap  «te  Bonne- 

y6.  SiACHiDE  à  feuilles  ridées.  SuacAjj  ng^f-i. 
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SiÉil^s  vmuiiiis ftxflorij;  foH't  iMtetoloth  ,  ètfi 
mtntÊtUt  têmêntofis^  rugofu  ,  ftrrdtis  ;  eêUeihus 
mauù.  Ait.  Hort.  Kew.  vol.  2.  pag.  joj .  —  Jacq. 
Icon.  Rar.  vol.  j.  ub.  ^j.  —  Idem  ,  Colleâ. 
fol.  f.  pag.  11^     WiUd.  Spec.  Pline,  vol.  3. 

f<g.  104.  n*.  ao.  —  Lam.  Uluftr.  Gencr.  lab.  509. 

On  diitingue  cetteer[>ec«f  à  fts  feuilles  fortement 
riièes,  tomenteuf*^  en  deiTous»  à  f«$  calice*  ex- 
uéamamt  Unugiaeuz,  tomenteui  »  à  fes  ieuts 
juoet. 

Ses  tiges  font  un  peu  coudées  &  prer^^ue  cy. 
liniriques  à  leur  partie  inférieure  ,  dtvilées  en 
rwneaux  droits,  oppofét,  peu  ouvetts  «  quadran- 
guhires,  blanchâtres  &  tomenteux  ,  garnis  dt 
f«uilies  oppofëesi  les  fup^tkures  prcfoue  felSIes, 
longues  d'un  pouce,  larges  d*«Dviron  lîx  lignes , 
ovales  lancéoléts  ,  marquées  de  rides  profondes , 
d'un  gro^ert  pubefcénces  en  defliif ,  tomeo- 
uufes .  manchittes  &  à  groflès  netvaiet  eo  der> 
fous,  lichemeTiT  detré?'.  j  leur  contour  j  â  peine 
aiguës  à  leur  Lommëi,  leuâcies  à  leur  baCe  en  un 
fétide  courtt 

Les  fleurs  font  difpofées  par  verticilles  dans 
l'ailTelle  des  feuilles  Aipérieurcs  «.au  nombre  de 
fit  i  chtque  vercicille ,  dépourvues  de  bradées- 
!.e  calice  eft  épais,  tubuié ,  à  cin^  drnr^  non 
èpineufes  «  égales  ;  chargé  d  uo  duvec épais ,  blanc> 
lomenteux.  La  coroBe  eft  jaun« ,  un  peu  plu» 
kiigiie  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpétance. 

T)  (V.j.  iit  ktrh.  Lam.  ) 

« 

17.  StacHidi  hériffée.  Stachyi  kirta.  Lînn. 

Stachys  vi'ticillti  fcxflorij  ^  caulilfUS  profirjtis  ; 
tn'jtlis  l^bio  fupcriore  eifido  ,  divarieuto  ,  rtJUxo. 

Linn.  Spec,  Plane,  vol.  ».  pg-  813.  —  Allioni  > 
Flor.  pedera'.  11*.  113.  tib.  fig.  t.  —  I^esUrat. 
Fior.  allant,  vol.  «.pef.  20."*  Wîlld.  Sp«C. FllOt. 

vo!  }.  pag.  iO}. 

t«fotié  fuftriart  hngioribiit.  Linn.  Spec.  Plant, 
edk  1.  pag.  f  80.  —  AUioni,  Niczenf.  44. 

Sideriùs  (  ocymaftrum  )  ,  herhacta ,  piloft  ;f»tiU 
ovatis  ,  ofttufi  f  coroUis  lakio  faperiQrt  divarie*iis. 
Couan ,  Horc.  Monfp.  ptg.  478.  n*.  7.  Unn.  9gSt. 

ic;8. 

.  Marrtiiinm  nigrum  ,  rpt^ndifalinm-  C.  Bauh.  Pin. 

A)0.     Mof  tf.  Ok^j».  S- 1  i*  nb*  9*  ^*  I  J'  - 

Intt.R.îterb  18' 

Oeymajtnim  vaientinitm.  Cluf.  Hift.  a.  pag.  41. 
Icoa.  —  Dilech.  Hift.  1.  pag.  (84.  Icoo. 
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Mmnium  nignm ,  àifimtam^  Pukim^Theem 
4J.  ICOiV 

Cette  plante  eft  hëtîffiîe  de  poils  rddes ,  épars 

fur  toutes  Tes  parties.  Ses  tiges  font  couchcV's  04 
redredées  «  étalées ,  très  -  rameufes ,  quadtangiu 
laites ,  longuet  d'environ  un  pied  &  demi  ;  Ua 
rameaux  diffus  ,  oppofé^  ;  !eî  tt*ui!!''5  pLriol"e«;  , 
oppoféeSj  ovales  ou  un  peu  arrondies,  en  tortno 
de  coeur ,  crénelées  à  leur  contour,  obtufes  ,  ar- 
rondies à  leur  fommec,  minces  »  verdâtres ,  char- 
gées à  leurs  deux  faces  de  poils  rares ,  épars  ;  les 
mférleures  grandes  ,  longuement  péiolees  j  les 
fupérieures  bien  plus  petites  j  preique  (eflîles  oif 
médiocrement  pétiolMs }  les  cNoemres  larges  « 
obtufes. 

Les  fleurs  font  fituees,  vers  la  partie  fupérieure 
des  rameaux  ,  en  on  épi  droit ,  compofé  de  ver- 
ticitlcs  diftans  ;  quatre  i  fix  fleurs  à  chaque  verti» 
cille ,  garnis  de  fcui:les  florales  ovales  «  dJu(  1oo« 
gues  que  les  calices ,  crénelées ,  mucronees  î  leur 
fommet  ;  les  fupëricures  plus  petite»;  &  entières, 
fans  autre  involucre  partiel.  Le  calice  cil  velu  , 
campanule  ,  terminé  par  dnqdems  longnei ,  (u- 
bulces,  prefqu'égales  ,  mucron^es  ,  épintuùs  i 
leur  fommet.  La  corolle  ell  jaunâtre  ,  trurquec  ài 
quelques  taches  purpurines  ;  le  lubeunpeucoutbé^ 
plus  court  Que  le  calice  i  la  lèvre  fupérieure  droite, 
obtufe ,  i  demi-bilide,  de  la  longu  .ur  de  calice  1 
S  u  fériêure  divifée  en  trois  lobes  planes  ,  obtus» 
itiâgjux. 

Cette  plante  croît  dans  les  chimps  &  fur  les 
collines  aux  environs  de  Montpellier  &  d^tCïee  » 
dans  le  Levant,  l'Italie  ,  l'F.rpagne  ,  le  royaume 
de  Tunis.  On  la  cultive  au  Jatdin  des  Plaott-S  dff 
Puis.y  (K.ir.) 

tS.  Staouoi  1  ftolOes  de  lavande.  Stesflye 

lavandulifotia.  Vahi. 

Stachys  serticillis  ftxjioris  ,  hirfutijftrnis  ;  fofiit 
lanctolatîs ^  inttgtrrimis,  iintatis.  \  nhï,  Symbol.  I* 

pag.  41.      WiHd.  Spec.  Plant.  voL  |.pig.  105. 

n".  19.  • 

Zietenia  •ritmalis.  Gte^tfch.  Aâ.  herol.  1766. 
pag.  î. 

fiftmo.  Tourn.  Coroil.  pag.  1 1 . 

Ses  tiges  font  droites  ,  haures  de  fept  i  huit  ' 
poDces  ,  ftmpics  ,  velues  ,  garni,  s  de  feuilles  fér- 
ules ,  oppofées }  les  infeti.  uras  conniventts  à  Icur 
bafe  )  I»  fupérieures  feliîlts  ,  ipais  puifit  copni« 
ventes ,  toutes  lancéolées ,  très-entiètes ,  obtufes, 
gbbres  à  leur  face  fupérieure,  mar  lu^es  de  lignes, 
mollement  pileurcs  eit  delTousi  les  fi  .urs  fl  uaies 
ovales  f  en  cgeur  ,  réfléchie  s  ,  plus  courtes  qma 
les  vertidUes,  glabres  à  leur  face  intérieiue. 

Les  iwis  MifieK  diM  l'aifliBil*  dee  fruillMb 

Aas  A 
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dans  route  la  Irnaueiir  ilt^  tief?i  elles  forment 
un  cpi  comporé  de  vcriiciUts  dUtans «  à  lix  â^urs. 
JjtEScalicLS  font  iiè&-VÊiusi  leur^  découptiKs  ou- 
vertes, fubiiltics  ,  ciois  fois  plus  longues  que  U 
partie  entière  du  calice.  La  corolle  eft  de  couleur 
ptirpttrine* 

Cette  p!inte  ,  itiilinçuee  par  la  longueur  des 
àtms  caiicinales  «  ciott  djns  le  Levant.  ^ 

19*  Stachide  cnpaiidine.  Stathys  rtSa,  Linn. 

Staihys  vtrtuillls  fJfi  ica!is  ;  fffiis  co'dj'.o-ellip- 
iuis  ,  cnaatis  ,  feu 0 ru  ;  cauUjui  acjunàtntibus. 
I  iiui.  Syft.  Plant,  vol.  j.  pag.  60.  n'.  1  i.  —  Man- 
till.  81.  —  PoUich.  l'abt.  n".  f  -t.  —  Couan ,  11- 
hitlr.  56.  —  Neck.  in  Ac'k.  Pal.\t.  i.  pag.  4-4.— 
Cnnet.  Tub.  p.  iSz.  —  Jacq.  Flor.  auUr.  tab.  3J9. 

—  Hcftm.  Germ.  109.  —  Roth.  Gettn.  vol.l.pag. 
t%6.  —  vol.  II.  pag.  ji.  —  Wliid. Spec  PwiK. 
vol.  }.  pag.  104.  n**.  II. 

Bcionica  fùfiis  hiri'^t^i  ^  ovatis  ,  lotundi  zrtnatls  ; 
iraiieit  ovato  -  lamtoîaiu  .  arijiutis  ,  inttgtrrimu. 

Stachys  (  betonica  )  ,  foliis  bafi  atttnuatis  >  eo- 
roiU  gaïeâ  mSâ.  Cran».  Stirp.  Aufir.  pag.  164. 
Mm  4efiriptio, 

Sutthytfideritu.  VilUrs,  Dauph.  vol.  a.  p.  57^. 

—  Decand.  Flor.  franç.  vol.  j.  pag.  jyo. 

SiJihys  procumbetu,  ImO.  FlOT.  ftailÇ.  TOL -1. 

pag.  38J.  n".  4i6. 

Bit9Hi€m  kèia.  Gouan  j  Hort.  Monfp.  pag.  176. 

Stûekys  (  bufonia  )  ,  cauUbus  pncamtêuiitiu , 
folih  fe  filikus.  Thuili.  Flor.parif*édic.l.pu.t95* 

—  Dahb.  Pjrif. 

Tttrahit  (aulibus  proeumbmiths  ^  &e.  Gtt.  Flor. 

gall.  Prov.  pag.  171. 

Betaaita  deaunitns,  Mcench.  Mtthod.  356.  ' 

Tttrakit  btrhariorurr..  L cbeL  Icoh.  fXy»  •'Idem» 
Obferv.  pag.  i8i.  Icon. 

Tttrahit fidtritis  «  hcraclea  ^Dioftoridis.  Dalech. 
Hift.  1.  pag.  1 1  iS.  Icon. 

Sîd»itU fort  iituùto.  Rivin  ,  Mon.  tab.  70. 

Siâer  'iiis  vulgaris,  h'irfuia.  J.  Bauh.  Hîft.  |.  p«g. 
4ij.  —  Magn.  bot.  Monfp.  240. 

Sidtritit  hirpuUfprotumberu.  C.  Bauh.  Pin.  z^). 
— Tou».  Inft.  R.  Herb.  i^r.  —  Gftrid.  Ati.  441. 

K itfftinmmt  la  ci apaiidine, 

Cetre  plante" i^de  tels  rapporta  avec  lé  ^rith 
A/r/tt/a  Linn.  ,  qu'il  en  ellréfuité  une  grande  con- 
iulîon  dans  la  ryijonymie  de  ces  deux  eijpèces.  J'en 
ai  rapporté  une  partie  avec  un  peu  de  doute  «  ne 
fouvant  «voie  neo  dd  icèa  -  cetiaia  »  particiilié> 
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rement  fur  celle  des  .\pciens.  Q-jniqnf  les  figarei 
de  Lobel ,  de  J.  Bauhin  ,  de  Dakcnamp,  y  cou-  . 
viennent  alTez  bieo^  les  feuiUei  cependaiK  font 
plus  étroites  &  plus  velues. 

Ses  tiges  font  hautes  d  'un  pied ,  couchées  à  leur 
partie  inférieure  »  velues ,  quadranguYarret ,  ra- 

meiifes  ;  les  feuilles  ovale  s-oMorgues ,  oppofécs, 
pterque  fetTjles  ,  un  peu  ridées  ,  v(.rdàircs>  mé- 
diocrement velues  à  leurs  deut  faces ,  dentées  en 
fcie  à  leuis  borJs  ,  prefqu'obcufr.s  à  leutfotnmet, 
rétrccies  en  péuola  à  leur  bâte  ,  longues  d'uo 
pouce  &  fouvenr  davantage  (  les  fieuilKt  Iapé< 
rieurts  rcflfiles.  plus  petites. 

Les  fleurs  font  diipofécs  en  verticilles  d'environ 
dix  fleurs ,  un  pen  interrompus  à  leur  bafe ,  for- 
mant un  épi  droit,  terminal.  Les  braâées  font 
lancéolées ,  courtes  >  terminées  par  une  pointe 
épineufe  }  le  calice  légèrement  velu  ,  un  pce 
évaféj  à  cinq  dents  prefqu'é(;alrs  ,  un  peu  épi* 
neufes  }  ta  corolle  d'un  u<H»e-pàile  avec  des  racMi 
ou  de  petites  vcin-'s  i(  u.v  anes  5  le  nibe  à  peine 
plus  long  que  le  calue  i  b  ié  vre  fupérieure  étroite,  ) 
redredée ,  fon  écartée  de  l'inférwure*  catiète. 

Cette  plante  croit  en  Europe  ,  dam  leiterraini 
fecs^  fur  le  bord  des  chemins  ,  atix  environ  de 
Paris,  &c. 

20.  Stachidh  des  fables.  Stâdiyt  tirmuiki 

Desfont. 

Stachys  caitU  bafi  ptocumbtnte ,  foliis  lanceolMts,  \ 
obiufis  ;  vcniciUis  fubfcxfloris ,  \illoJis  i  ccUiHus  f:i- 
njfii  ,  corpllarum  ga/eJ  cT..-rpinatà»  Detfont.  FlOf. 
allant,  vol.  1.  pag.  ii.  tab. 

Stadiy$  (  arenaria  ) ,  venîeilth  fuhfpîcatis ,  klffit- 

tis  ,  fexpoiif  ;  Cdrtciî^us  fpinvjîs  ;  Joliis  ohiong:i  ,ftf' 
ratisi  g»*i<i  ^*Jt^'  Symbol.  2.  pag.  64.  -> 

Willd.  Spct.  Plant*  vol.    pag.  1 0$.  vr.  il. 

Bftonicê  JSitritiâ  fiuk,fon  farpim*  ToumcC' 
CoroU.  pag.  i|.  ' 

Elle  a  le  pr  rt  c^u  ^achyt  nSa;  elle  en  diffère  par 
fes  calices  uès-vcius,  une  fois  plus  amples;  par 
ies  corolles  purpurines ^  donc  b  lèwe  iupà^rieuf» 
eft  échancrée. 

Ses  tiges  font  couchées  â  leur  rame  ;nf'';-urf, 
quadrangulaires ,  velues,  hautes  d'environ  deiii 
pieds,  rameufes  ,  garnies  de  feuilles  oppofécs, 
velues  ;  les  inférieures  pétiolées»  ovales,  oUoS' 
gues,  obtufes  ;  ks  fupérieures  plus  écfoitos,  ha» 
céolées  ,  feffiles ,  crénelées  à  leur  contopr,wipC» 
tidees  ;  Its  crénelures  épaifles,  obtufes. 

Les  fieuis  forment  des  épis  tetmituux.  Eiks 
font  difpofées  par  vectîdUes  prefque  fefliies,  diT» 
tâns,  compofés  ordinairement  de  fix  fleurs.  Leur 
calice  ett  velu  «  cylindrique,  ttès-évafé,  campa- 
«ild  i  fim- oôfice,  tciminé  par  ciai  deoB  bKé^ 


I 

Digitized  by  Google  i 


s  T  A 

\é:i ,  prerqu'égjlei? ,  xoUes ,  épineufes  i  leur  fom- 
net.  La  corolle  cfl:  vtlue,  de  couleur  purpurine, 
de  la  grandeur  de  celle  du  ftjchys  nclj  ,  la  levrs 
fiiotrieure  droite  j  écbancrce  i  l'inférieure  à  trois 
job«{  le  ld>e.da  milieu  beaucoup»  plus  grand }  le 
nibe  de  b  longueur  du  ca*rce. 

Cette  plante  croî:  dans  le  fable,  aux  environs 
de  Biferte  >  dans  le  royaume  de  Tunis  &  dans  le 
Uvjot.  y  (Dtfiript.  tM  Dtsfont, ) 

21.  Stachids  i  ftuUles  Ae  fcqtéiwn>  Stà^* 

StJikyi  cauU  fuffruticofo  ,  foliis  lanccolain-  llnea- 
riiLj  tjuèintegrù  i  fiorahi>ui  ineifr-Jptnofis ,  dtniti>us 
ttteittu  ndis  ,  fi^atit.  (  N.)  . 

S;  5  tigÉS  font  un  peu  lignenles;  e'Ies  fe  divi- 
(cnt  «n  rameaux  aifei  nombreux  «  étalés ,  quadran- 1 
gobitct.roides,  yelui.  furtoet  i  leorp^artie  fu- 

Eîrieure.  Les  feuilks  font  oppnféts  ,  étroites  , 
ncéolées,  prefque  linéaires,  entières ,  munies  de 
ifoelques  dents  larges ,  îrrégulières,  qu'^lqtiefois 
n>émi  incifées  .\  1  iir  lomnict ,  glabres  à  leurs  deux 
fac«s,  tiès-obuucs ,  rétrccies  à  leur  bafe  en  un 
pétiole  plane  ;  les  feuilles  florales  ou  les  bradées 
td&les  »  prefqu'atnptexicautes  ,  larges  ,  glabres  « 
allêt  grandes ,  irrégulièrement  inctfées  ou  Jaci- 
niees  à  leur  contour  ;  chaque  découpure  tenninée 
par  une  pointe  èpineufe. 

Les  fleurs ,  prefque  cachées  par  les  bradées , 
font  difpoTéeSyi  l'extrémité  des  rameMix;  en  ver- 
tictlles  interrompus,  fans  involucre,  compofés  de 
fix  à  neuf  fleurs  droites,  ferrées,  prefque  fedUes. 
I^ur  calice  eft  tubulé,  vcriiatre  ,  ftrié,  veîu  ,  ter- 
miné par  cina  dents  droites j  égales*  fubulées , 
prefqu'épineuws.  La  corolTe  eft  jaunitie ,  un  peu 
plus  longue  que  le  calice-  ;  la  lèvre  fupérieure 
droite,  prefque  plane,  échanctée  a  fon  fointneti 
l'iaférieure  plot  courte ,  pins  large ,  i  crois  lobes 
arrondis,  inégaux,  un  peu  crénclts. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Patis.  Je  la  crois  originaire  de  l'Atiique  fepten- 
tiMMle.  1>  (K.v.) 

u.  StACHiOB  des  chaôps.  Smfy*  ti/vt^, 

Linn. 

Staefys  verticUin  ftxflons  ^foliis  ciufis  ,  Htêdiu/- 
eiUit  f  toroUis  longiiudine  caîicis  ,  canU  éthitt^  Linn. 
Spec.  Plunt.  vol.  2.  pag.  S}4.  —  Sy«.  veget.  448. 
—  (EJer.  Flor.  dan.  tab.  ^«j?.  —  Poliich.  Falai. 

t<è.  —  Sabbai.  Hort.  Rom.  ).  tab.  ji.  — 
Hoffm.  Germ.  109.  —  Roth.  Germ.  vol.  T.  p«g. 
Aç6.__.  vol.  II.  pag.  ji.  —  WiUden.  Spec.  PlaDC. 
VoLj.  pag.  106.  n".  24.—  Poiret ,.  Voyage  en 
Barbarie,  vol  1.  ^zi,i^,^tkàxA.ï)ot.  ftanç. 
vol.  j.  pag.  î5i.         ;  "'  '/ 

Cardiaca  arvtnJU.  Um.  FlOf.  fiMMg'  VOU  X.  pag- 
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Gltthoma  marruhiafirum.  Vill.. Plant,  du  Dauph. 
vol.  i.  pag.  371. 

TtiMgo  twrdtfotU.  Mœncb.  Metbod.  pag.  558, 

Trîr<i{>o  fjti'i  hi'futis ,  ovato'ttrjatts  f  rotuadQ' 
-^«M/iV.  Malle r.  Hciv.  n".  iji- 

StaehfiVtmciUuftxjt^Sifoiui  oitofu  ^  audlt^' 
eulis  i  earoÛanm  tuAio  faptrùrt  tmegerrim»,  Neck. 
Gallob.  pag* 

Clechoma  (  arvenfis  ) , /c/"^  cordaijs  ,  oS'on^r-- ^ 
crtttdiisi  catUt  hifpido  ,  tiedo.  L\m.  Spec.  edit.  i. 
pag.  f7%,  —  Gérard  «Flbr.  gall.  I^rov.  pag. 

G/tcktmM  foSit  eordatû-Mon^,  awâtis.  Doct. 

Cliff.  Î07. 

SiderUis  calieUms  fibinermilm  »  kifpidis,  flot. 
fuËC.  488.  S 19. 

SiJeritis  tlfiia,  trixapa'u  fUio,  C  Bauh.  Pin. 

ijj.  &  Prodr.  III. 

Sidenti*  bmiiù  «  /«ro,  o^n/o         Rai  *  Hift. 

Stat.hys  arvtnfis ,  minium,  RÎT.  tab.  17.—  Pfetiv. 
tab.  Il* 

Marr^ifilhÊm  vul^n,  Toumef.  InA.  R.  H«tl9!A 

190.  \ 

fi.  Lamium  paludffum  ,  btt^icum.  ^erm.  Lugd. 
Bat.  pagi  3fi*      355-        .  •  ^ 
y,  Staékfs  {  purpurea  ) ,  tlatiar^  fiorihiu  itruU»-^ 
purpurafcemiittt ,  MniUt  «atU*  vi*  dupU  longion- 
iut.  (  N.)  ; 

On  diftingue  cette  efpèce  i  fes  tige*  (bibles  r 
prefque  fimples}  à  fes  fleurs  un  peu  )aunâtres .  à 
peine  plus  longuss  aue  le  ealice  ;  à  fe*  fyuMc}^ 
ovales ,  en  cœur ,  velues ,  diftatttes. 

Sm  racines  font  prèl<  s ,  fibreufes ,  un  pee  norrî- 
tre^        en  élève  plulieurs  tiges  droites,  tendres,' 
herbaœes,  jaunâtres ,  quadrangdaires ,  piletifes , 
hautes  de  huit  i  dix  pouce»  &  plus ,  quelquefoisr 
fimples  ou  rameufes  à  leur  partie fupérteure .gar- 
nies de  feuilles  fort  drftantes ,  oppofees  »  péaolées, 
I  nédiocremint  velues  ,  ovales ,  en  cncur  ou  un  oeu 
'  arrondies,  d'un  vert  -  jaunâtre ,  crénelées  à  leur 
contour ,  très-obtufes  î'Ieiir  fommec  ;  les  créne- 
lures  obtofes,  arronJir';.  !     rctKl'ei  fior.il  s  !efli- 
'  les,  plus  étioitesj  pomt  U  uivolut-^c  particulier. 

I  es  fleur*  font  difpofées  en  venicilles  diflans, 
,  axiîlaires ,  conipofés  dê  cinq  i  fix  teurs  un  pei» 
pédicellees  :  il  en  réfultC  un  ë.>i  droit .  terminal  , 
■  alfei  long.  Le  calice  eft  mediocrtm  nt  evaie  ,^1»-; 
puleux ,  velu,  quelquefoiv d'un  pourpre-noirâtre, 
divifé  à  fon  orifice  en  cinq  découpurei  épie»  » 
mucronées.  La  corolle  eft  d'un  blanc-fauBltre  / 
petite,  à  pefne  plus  longue  qu«  le  cahce.  La  livrer 
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lobn }  celui  du  milieu  plus  large  ,  entier,  tacheté 
«le  pourpre.  Quelquefou  la  cutolie  entière  prend 
i  leince  piupwine. 


Cette  plante  cioit  en  Europe,  dans  les  chaînes. 

J'ai  recueilli  fur  les  cAtes  de  Barbarie  la  jvariété 
^r.  qu'on  pourroit  prefque  diûînguer  ceanne  ef- 
pèce.  Ses  tîges  font  plus  fortes ,  plus  élevées  , 
rameufes  dès  leur  bafe }  la  plante  plus  velue  fur 
toutes  fes  parties  ;  les  feuilles  plus  grandes  ,  mais 
d  même  forme  i  les  calices  h l  rifles  de  poili  nom- 
breux ;  I9  corolle  au  moins  une  fois  plus  grande 
que  le  calice ,  d'un  pourpre  mélaiigé  «1*1»  Ueu- 
clait  i  les  deux  lèvrei  très-ouvertes ,  un  peu  pu- 
bef<.entes  ;  !a  fupérietire  droite ,  un  peu  renverfëe 
en  dehors  ,  échancrée  à  fon  fommet  ;  1  inférieure 
à  trois  lobes  très-inégaux  ;  celui  du  milieu  fort 
large  ft  Meo  plus  long  «tue  les  laiéfaos. 

13.  SrACUlDB  armuelle.  Stachys  annua.  Linn. 

Stachys  vtrtiài/is  fexfioris  ^  foiiû  ovato-lanetola- 
lii ,  iniurviu ,  Uvibui^  ptticttab}  eMdeereSo.  Lion. 
Spec.  Pîanc.  voî.  î.  pag.  8r;.  —  Syft.  veger.  448. 
—  Neck.  in  Aû.  Palat.  vol.  1.  pag.  47J,  —SchoIL 
Barb.  n".  loii.  —  PolHch.  Pal  n».  j66.  —  Mut- 
tarch.Sil.  ll<*.444.— Jacq.  Flor.  aullr.  tjb.  ^6c.  — 
Holfin.  Getm.  ÏO9.  — -  noth.  Germ.  vol,  I.  pag. 
ifô.  —  vol.  II.  pag.  ^i.—  DecanJ.  Flor.  fianç. 
vol.  j.  pag.  —  (Eder.  Flor.  din.  tab.  587.  — 
JPeiwt,  Vejage  «0  Bairb.  vol.  i.  pag.  1 97. 

S  tacfiys  /otiit  tMeeolatùt  feffiliius ,  hafi  mtmuMis . 
Hort.  Cliff.  2 1  c.  —  Grooov.  Virein.  66.  su.  à,  — 
DaUb,  Parif.  i8ci.  ' 

BiCaeiM  JbliU  cvatis  ^  crtnath  ;  braSeis  ovato- 
4Mueri&n£».  Haller,  Ifelv.  n*.  66). 

Aj^j  tfR/iua ,  var./iu  Lam.  Flor,  fran^.  toI.  a. 

pag.  385.  nr  4i(5. 

ittêMuc^  AOMiu^  Lino.  Spec  Plant,  edii.  t»  pac. 
57f«*^MMnck:Metho4.$96.  . 

Sitfcij»  Kf /w/Si.  Gat.  Flor/nootaulK,  107. 

Siâmti»^  Mm .  «aiM  AtfÉM&l  Hiv.  tab.  6p. 

JBnànua  vtniâaM,c»^kuJgwe^,  Hort.  Up- 
CI. 

^id£nùi  mrvtnfit^Utifalim^  glahrt.  C.  fiauh.  Pin. 


To«in.  hw}.  H.  Herb.  203. 
^lîlle  a  qve'cHies  rapports  tvec  la  /rii<iys  rt9a  • 
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I  r!  rpirt  a»  feue  créocMte  qa*à  le»  ptnie  liipé* 

tis.ure. 

Ses  riges  font  droites  ou  un  peu  couchées  i 
leur  bafe ,  hautM  de  huit  à  dix  pouces ,  quadran- 
guLures«  un  pen  veloes ,  très-rameufes  {  les  fa> 
meativ  étalés;  les  feuilles  oppofées ,  glabres ,  tii» 
lifTes  j  d'un  ;  ei  r-jaunâtre  ,  munies  la  plupart  de 
trois  à  cinq  nervures  longitudinales  i  les  inléiieu- 
res  périolées ,  ovales-oblongaes  »  créndéeeee  m 
peu  dentées  en  fcie,  les  unes  à  leur  contour,  d'au- 
tres vers  leur  fomnpet,  d'autres  très-eutières}  les 
Cupérieures  plus  étroites ,  ivt  peu  aiguës,  rétrécies 
àkur  bafe  ;  les  feuilles  florales  laocéolées,  lefté- 
dlies,  ordinairetoent  entiëfea. 

Les  fleon  fortnenc  un  épt  droit ,  feuîll** 

pofédc  verticiUes  diftins,  un  pen  pL  ^oiuaiëj, de 
quatre  à  (ix  fleurs  ;  les  calices  lubules  ,  un  peu 
velut ,  à  cinq  dents  mucronées  ,  mais  point  épi- 
neufes  i  la  corolle  d'\v.\  imne  pi!i* ,  chirpce  qirr!- 
qutfoii  de  points  ou  lie  raies  rougcatres  a  ia  bafe 
de  la  livre  inférieure  ;  la  lèvre  fupérieure  un  peu 
coutb.-e«  écbanaéei  l'iafériciue  i  trois  Iwil- 
illégaux. 

Cette  plante  croît  dam  les  lleax  pierrenc,'ile> 
vés ,  fur  le  bord  des  chemins  en  Europe.  0 

(K.v.)  ^ 

24.  Stachidb  i  feuilles  d'byllbpe.  Siatfyikyf 

fopifotia.  Mich. 

Stachys  glahriufcula  ,  graetth^  tfwMûf  foBtt  J^P- 

Hhiis ,  lintiiri  lan^eoljtts  ,  rarittr  fuèdentatls  ,  vtrti' 

ùUis  fpicA  fuSx^uadfi^om.  Mich.  Flor.  bor.  Amer* 
vol.  z.  pag.  4. 

Cette  efpèce  paroît  avoir  des  rapports  artc 
notre  flnckys  fcoràioida  ;  mais  elle  en  diffère  par 
frs  feuilles  feflties  ,  par  fes  fleurs  bien  moins  ncHO' 
bteufes  ,  &  probaMemenc  par  te  ftiiillM  florafes, 
dont  Michaux  ne  parle  pas  ,  mais  qu'il  aoroic  Tant 
doute  memioonées  &  elles  euiTent  offert  leuiéme 
caraâère  que  celles  du  ftackys  fcordioida,  Caft 
d'ailleurs  une  plante  prclqu?  cbbre  dans  toutes 
fes  parties,  dont  les  tiges  font  liroites,  grêles, 

5 amies  de  ^suilles  oppoféei  ^  felfiles ,  liuéatres- 
uicéotées,  très-rarement  dentées.  Les  fleurs  larf 
niem  un  épi  terminal ,  compofé  dit  vesdciOes  fiî 
contifennenc  environ  quatre  fleurs. 

Cette  plante  Us  inaconttt  4aM  la  CnoliKi 

(  MUkau».  ) 

* 

tj-  St.achisi  ^dtiaeafe.  Siétàjf*  fUaiatft» 

Linn. 

Stathys  g/aira  ,  fatiofi^ma  ,  ramulis ^intfarM' 
bûi  i  peaunculis  axUlaribus ,  folitariis ,  naùfotii^ 
braàeatis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  ^.  pag.  lOf. 
n*.  1 1.  —  V4hl ,  Sjwbol.  f.  pag.  76.  —  1 
Fkif*  frao(.  vd.  |.  s4?» 
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StJ':hys  ramis  ramofjpmis  ;  foLis  lanctolatU 
irit.  Lifli).  S^c.  Flanc,  vol.  x,  pig.  81 1.  —  Hoit. 
CItf.  1 10.    ikjyâi  •  UigA.  Bat.  |«8. 

SiéifîA  fbukufti  t  Utumea  rMeiu,  Mor.  Oioa. 

Hîft.  J.  pig.  jSp. 

SideriÙÊ  vifiafa  ,  emÎM^  Utmium  ntloitiu.  Zann. 
m.  lié.  ' 

On  «Kftingae  aifihnem  cette  el^ce  il  («s  fteur< 

arifijirt's  ,  folita'res ,  jccomprignées  de  deux  brac- 
lits,  il  découle  d«  les  iommués  une  humeur  vif- 
queofe  de  ttdonnce. 

Ses  ttgei  (ont  droites  ,  glabres ,  BgMdllK»  roo- 
plei ,  grêles .  très-rameufes  i  les  rameaux  oppofés, 
charges  de  beauci»i^>  d'autres ,  couns ,  prefque 
filiftirmes  ,  ciont  le  f mmct  devient  épineux  en 
vieidiflànt.  hes  Feuilles  font  oppofécs ,  éuoitesi 
lesinférieuret  c<blongMes ,  médiocrement  dentées  j 
les  fupifrteures  pUis  émite';,  linéaires,  entières, 
gUbrts  à  leurs  deux  laces  «  excepté  quet<)ues  poils 
rares  ;  longues  d'an  i  deux  ponces,  laiges  de  deux  : 
ou  crois  lignes. 

Les  flâttis  fcot  p«elî|ue  feffiks ,  opporëes ,  foli- 
tiires  dam  les  aiflelles  des  feuilles  fupétieures, 

manies  k  leur  bafe  de  deux  bradtées  linéaires.  Le 
Cilice  eft  glabre,  vert,  tubulé,  divifé  à  fon  ori- 
fice en  cinq  dents  drof<es ,  un  peu  épineofes  i  leur 
fommec.  La  corolle  eft  blanche  i  le  tube  prefque 
auiTt  long  aue  le  calice  ;  le  limbe  divifé  en  deux 
féTrcs  i  la  uipérieure  concave,  entière ,  velue  en 
dehors  s  l'inférieure  trois  fois  plus  longue ,  à  trois 
lobes  arrondis  i  celui  du  milieu  plus  grand  i  les  < 
smliètes  finiées  i  VwâSet  An  tnbe. 

Cette  plante  crrii  d.ns  h  Syrie,  lUe^Cttes, 
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&  dans  celle  de  Corfe. 


ns  la  Syrie 


ÎjiMdrangubires  j  cbargérs  de  poils  oochés  « 
oyeux  &  cendrés ,  particultétement  les  rameaux  » 
ceux-ci  fom  très-écalés  ,  ArafdtyiCés  an  d'aiiircs 
plus  courts ,  très-roides  ,  terminés  par  une  pointe 
dure  ,  épineule;  les  feuilles  oppofées,  à  pciii*  psj- 
tiolties ,  étroites  ;  linéaires,  la-céolées,  entières , 
un  peu  pubelcentcs ,  terminées  à  leur  fommec 

f)3r  une  petite  pointe  épineule ,  fuitoatles  fSsuil- 
es  fupétieures  i  les  wSéntma  piefqu'obciifes , 
plusgraudef. 

Les  fl«)r<  font  peu  nombreufes,  fertiles  ,  quel- 
quefois foîttaires  ou  réunies  environ  3u  nombre  de 
trois  dam  l'ailTelle  des  ft  utiles,  ou  plu'.ôt  de  pe» 
tîtcs  bractées  ovales ,  un  peu  concxfes,  acérées  I 

le  m  r  j  '  net ,  veiucs  Leur  calice  eft  veln,  tubulé, 
un  peu  élargi  i  ton  oriHce ,  &  terminé  par  cinq 
dents  rofdes  ,  trèS-aiguès  «  épineufes  s  Torifictt 
garni  d'une  touffe  de  poils  droits  ,  hlsnchitres  \  la 
corolle  petite  ,  un  peu  plus  loti^uc  que  le  calice. 

Cette  plante  fe  rencontre  dam  i  lie  de  Crète. 
ft  {V.f.imM.lmt.'i 


17.  Stacuioe  i  feuilles  d'srmoife.  ^tsihyi  ar- 
wf*,  ïxm. 

StJchys  vcrthlllis  nuhïjlo'  'is  ,  fo!i: s  !r..îju  ^  caidk 
tfluu  Loureiro  ^  Flor.  cochincb.  pag.  ^ 
'ittd.  Spec Plaoc.  vol    pag.  1C7.  a*.». 


16.  StachidB  épjWtufe.  Staekyt  fpinofa.  Lion. 

Stachyi  cantfctm  ,  ramu/it  Bracft:'dtîs,fpind  tt'mi- 
aatù  i  konbus  axUUriifus  ,  ternis.  V  ahl  ,  Symb.  j. 
pag.  76.  —  WiUd.  S^c.  Plant,  vol.  f .  pag.  101.  ; 
n'.  13. 

Stmskys  f  ramtdis  fpinâ  terminatit.  Linn.  Syiï. 
Flanc  vol.  5.  pag.  j«.  —  Hon:C1ift  j  10.— Roy. 
Lugd.  Bat.  )  ig.  —  MiU.  Diû.  n*.  9. 

Stjchys  fptnofa  ,  crttica.  C,  Pa-ih  l\<-<.  — 

Morif-  Oxon.  HiO.  j.  pag.         %.  11.  tab.  10. 
ig.  9. — Toiinief*  Coroll.  pag.  11. 

Gaidarothymum.  Cluf.  Hift.  1.  pag.  |tl.  — 
Profp.  Alp.  exot.  fag  S7.  lab. 

C'eft  un  petit  u'brtifeau.  peu  élevé,  qui  fe|> 

Îtréfente  fçus  ta  fbfme  d'un  pumao  épineux ,  qui  I 
orme  une efpècettés-remarquable,  &  qui  ne  doit 
pas.être  confondue  avec  le  fiathys  giutinofj ,  mal-  I 
flié  les  nppom  qutoxîAeiiténtte  CCS  deux  plantes.  I 

5m  tiiM  te  épMftf»  JiiPVifii»  tg^atdMa  f 


On  prendroit  ail'ément  cette  plante  pout  uno 
armoife  avant  le  développement  de  les  fleurs , 
tant  elle  jr  reltMnblepw  fon  (Mit  &  U  Stmm  dm 
Ces  feuillet.  Ses  tiges  font  droites,  ftnpies»  Imw 
bacéc';,  nim  ieiles  ,  tétragones ,  blanchâtres  ,  fiU 
looéesj  hautes  d'environ  trois  pieds  i  lesCeuilles 
Ibotgnndesf  les  radicales  anondies,  crénelées  â 
leur  contour  ;  celles  des  tiges  beaucoup  plus 
longuet  .pinnatiâdes ,  iocifées ,  tomenteuies  a  (eux 
face  infi^iice  »  oppottes  *  péiioUM. 

Les  fleurs  forment  un  épi  terminal,  compnTc  J  * 
vextictilesà  plufieurs  fleurs.  Le  calice  eft  anguleux, 
icinq  découpures  droites  ;  les  deux  inférieures 
pluî  longues  &  pre fq'i'?pineufes  j  la  corolle  ob> 
longue  ,  d'un  blmc  lave  de  pourpre,  dîvifée  en 
deux  lèvres  $  la  lèvre  fopérieure  ovale ,  concave^ 
tréi  rr!ttèrei  l'inféiieure  i  trots  lobes,  les  devi( 
latéraux  réfléchis,  celui  du  milieu échancré. 

Cette  plants  crmc  à  le  Cbfne  8e  dtns  U  Co^ 
cfatndiiliei  (Xh)fcn>f .  or  ieirivir. >■ 

*  Sijchys  (  patens  )  ,  ramofi^ma  ,  ramis  fill/ir- 
mihiu  ,  pmtetttiius  f  foliis  Umcfolatis  ,  ftrmtit ,  §ta' 
hris  ;  fioribus  fuiverticiUa{is,S'9U!aL»  J^e».  — 
Gen.  &  Spec.  pag.  88. 


Elle  parflît  avoir  quelq^    . . 
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rameuffs;  fe$  rameaux  grêles,  (îliTormes  ,  trts- 
culési  les  feuilles oppolées,  glabres,  lancéolées» 
dentées  en  fcie  à  letirs  bonis  {  les  fleurs  peu  nom- 
breufes  aux  verticiUet.  £U«  crou  dû»  l'Amé- 
rique. 

*  Suchys  (  canarfenfis  )  ,  vinkllLs  fcxforis  , 
foliis  corda:!}  ,  vi!l,-,fis  ,  irtnatis;  taulihui  fabcrtais ; 
caiieiius  fruSiftrUt  eampaauiatO'pattnti^mû,  Jacq. 
Plant.  Rar.  Icon.  Centur.  t.  tab.  48. 

Ses  ti^s,  inclinées  ou  couchées  à  leur  biTe , 

font  droites  ou  redreffées  i  leur  partie  fupérieure  ; 
les  feuilles  oppofëes»  en  terme  de  cœur«  velues, 
crénelées  à  leur  contour  i  les  verticiUes  coopcfes 
d'environ  fix  fleufs}  les  calices  campanules .  très- 
ouvetts,  Turtout  après  b  floraifon.  Cette  plante 
croît  au  Cai.jJa  ;  elle paroit  tfès'pea diffiitenie  du 

fiiKhyj  ctmnnata. 

*  Stachys  (  latifolta  )  ,  vmitiUis  muitifiorit  , 
^fpHMis;  lahio  fuptriort  bifdoi  itin»^  Math  S 

JoGu  latîs  <o'j.:,;. ,  rugpfu,  fiio/ts, Mvoù ,  Hon. 
Kev.  vol.  z.  pag.  joj. 

.  On  ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante  ,  qui  eft 
cultivée  en  Angleterre.  Ses  fcuillts  font  larges ,  en 
forme  de  cœur ,  ridées,  pileufes{  les  vorticilles 
compofés  d'un  grand  nombre  de  fleurs ,  dont  l'en- 

fe^M?  fnrTT^e  un  épi  terminal;  la  cor(  'l;  à  Jeux 
lèvres  i  la  ievre  lupérieure  bifide  1  les  découpures 
aigu£s. 

*  Siackys  (italica),/o//M  tintari  lanteolatis , 
tomtatefiit  fuàertu^t't  peiio/is  longifimis  i  cault 
Jhaieofit^tMUHtofi,  Miller»  Diû.  n^.  j. 

Cette  cfpèce  paroît  être  lar  même  plante  que  le 

JiJcrun  fyriucj  ,  oa  i\u  moios  unç  vailécé.ï  r0Wf 

Crataui-ine  de  Syrii:,  vol.  z.) 

.!'f"'^y^  (alba)  tfoliisobhngo-ovûtis^  iremtis, 
ptlofis  y  calicbus  pungpuiht ,  Mn  fièvre pilofo. 

.    Stachyi  alba  ^  liiiifuilu ,  m.j'for.  Barre!,  le.  197. 

lîlle  paroît  fe  rapprocher  beaucoup  du  Sœkvi 
lanata  ou  du ^a<r*yj  cw/m.  Se$  feuilles  font  ova- 
/es-obîonpues,  crénelées,  prleufes  »  fes  calices-i 
fleurs  ëpmculès  j  la  lèvre  fupé{ieure  vtlue.  Elle 
croit  en  Bfpagne. 

*  SuK^ys  (  hifpanica)  ,  Mm  inferiorihut  ovato- 
/funofi*,  Miller,  Dia.  n*.  6.         ^  ' 

.yracAw  f^wor,  fort  favefceme  punSato.  Aù. 

Fhiu  Mwd.  j8|. 
STADMANE-i  feitiltea^pporéea.  W-di»«/a 

pppoJittfi>/ia . 

Stadmama  foliU  fmplicihus  y  oppcfttit  f  fiorihus 
mrninaOhu  t  nctmofo-fpicaiis.  fN.)  Lam.  Illuftr. 
OeMr*tab.|i:t« 
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yk^rmentjboh  de  fer. 

Ce0  un  grand  &  bel  arbre  quts'ëièfefeRlw» 

fur  un  tronc  droit ,  dont  le  bois  efl  très-dur  8t 
l'erré.  Il  (ê  dîvife  en  branches  étalées  &  cd  b- 

meaii  xoppofés ,  cyli  ndrtques ,  revêt  us  d'imeéceiee 
cendrée  ,  un  peu  blanchâtre  ,  médiocrement  pu- 
i>ercente  i  l'extrémité  des  jeunes  rameiux.  Les 
feuilles  font  lîmples,  oppofees,  pétiolées,  ovales- 
lancéolées  ,  coruces  ,  très  -  entière*  ,  obiufes  à 
leur  fommet ,  un  peu  rétrécîes  à  leur  bafe  ,  gla- 
bre s  i  leurs  deux  làcîs,  d'un  gros  vert ,  prcfoue 
liiii-ntes  en  deflus  ,  plus  pâles  Se  un  peu  brutiîs 
cil  dLiibus,  longues  de  trois  à  quatre  ponces» 
larges  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  8:  detri ,  fom» 
nues  pat  des  pétioles  longs  d'une  à  trois  ligne*. 

Les  fleurs  font  fituées  i  Pextréamé  des  rameaoxj 

cfifpoft'es  en  epis  nus ,  en  np  nf^s  de  petites  grippts 
ou  de  fleurs  ,  les  unes  folitaires ,  les  autres  en  plus 
'giand nombre,  fafcicutées ,  foutenues  pas  des  pé< 
dont  u!rs  courts ,  épais  ,  roides  ,  orJi;i:rremer,î 
uni}1v)r;;S  ,  Jungs  d'une  à  deux  lignes,  nunisàleur 
bife  d'une  très-petite  braâie  tubr rcii.ee  m  un 
peu  :^i^uè  ,  peififtahte  après  la  chute  des  feuilles. 

M.  Latnatck  à  formé  de  cette  plante  un  genre 
particulier,  contacté  a  M.  Scadman.  Ce  genre  ap- 

ftartient  à  la  famille  des  favoniers  ,  &:  tient  le  mi- 
ieu entre  \ei  fapiridui  (favoniers)  &  [imiiphem 
(  litchi  ).  Il  diffère  des  premiers  par  Tes  calios 
monophylles,  à  cinq  dents  ;  par  un  (iy\e  très-court, 
à  peine  fenltble.  fie  de  tous  deux  par  l'abirncede 
1.1  corolle  ;  cians  fon  port,  par  fei  léiilUesfiBf 
pies  ,  oppofées. 

Le  cari^âère  eflentiel  de  ce  genre  coniifie  donc 
dans  : 

Un  calice  d'une  ftu/tpiiett  i  iinf  dentt  i  fùiU 
dt  corol/e    hin:  éi.  niintt f  mfiyUpf^f»*  nf»  «H 

bait pccht  f  monojptrmt, 

.  Cfaa^  fleur  bfiet 

i^.  Un  ca/lwv  inférieur ,  fort  petit ,  d'une  feule 
pièce  ,  à  cinq  dcnçs  couffei  «  ovaJei ,  un  p« 

aiguës. 

i".  Point  de  eDfotU. 

y.  y\yxix.ÙAmiiut ,  dont  les  filamen$  font  droits, 
filiformes,  un  p<  u  plus  longs  que  te  calice,  te^ 
minés  par  des  anthères  droites ,  un  peu  arroraiei» 

Î*.  Un  9VMn  fupérieur ,  oblong ,  furmonté  <f un 
,  !  tcè»coaft,  à  peine  fenlîble  ,  termicé  par  un 
dignate  triaagulaûw. 

le  fruit  eft  une  baie  (èche,  çlobiileufe ,  delà 
groOe  ut  d'une  petite  cerife  ,  qui  offre  otdinaire- 
itmi  à  ft  btlb  'to  r«ilîiiitiR4.Waiili«  baie  qui 

tfeiw 
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ffam  coo(UaMiieiit)tUe  coaùem  une  feule  Te- 
ifkbaJtttTe. 
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Cette  plante  croît  nattirellemenc  à  i'Ite->de- 
France ,  ou  elle  a  été  obfer%  :c  par  M  M.  Sr:,  iman 
&Jofeph  Martin.  Son  boi^  tii  ciuployc  uiucment 
aux  charpentes  :  il  eR  un  de  ceux  auxquels  on  a 
douté  le  nom  de  déferai  caufe  de  fa  dureté. 
(k  6it  avec  fet  baies ,  lorfqu'elles  ne  Tont  encore 
(ji'i  moitié  mâres,  d'alTex  bonnes  coafione$  en 

gdée.      (y.f-  in  ktrh.  Lam.) 

STAP£L£.  StofeUû*  Genre  de  plantes  dtcory- 
UdoMS  ,  i  fleurs  complètes ,  monopétalëes ,  de 
lifamitle  des  apocinées  j  qui  a  quelques  rapports 
arec  les  periptoea  &  les  pergidana  «  6c  qui  com- 
prend des  plantes  exotiques  a  l'Europe  ,  fiiafles  ou 
liKCulentes ,  à  tiges  anguleufes  ,  dépourvues  de 
fesilles ,  ayant  à  leur  place  des  dents  ou  d^s  tubei- 
ctiles  acuminés  ,  de  l'aifTelle  defqoels  ibiteilt  un 
Ottdeuï  pédoncules  uniflores. 

Le  caractère  eflentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Va  calice  court  ^  à  cihq  tUcoupurta  ;  une  corolle 
pandtf  en  roue  f  mm  éuttU  étmit  déni  tintiritur , 

a  cinq  découpures  ,  fr,to-jr:mt  !f>  cr-'r.rti  Je  lu  géni- 
radon  ,*  cinq  éiammes  ;  acux  jiigmuus  feûiits  deux 
fiShJtsfahUés, 

CARACT^RS  ÔiKfiRlQUI. 

Chaque  ticur  ottre  : 

jo.  Un  calice  fort  petit  j  perllflant ,  à  cinq  dé- 
conpuKS  «gués. 

1*.  Une        monopëtale ,  pinne ,  très-grande , 

i  cinq  dscoupures  élargies  à  leur  bafe ,  acuminées. 

Un  double  appendiet  plane,  ouvert  en  étoile  ; 
\i  plus  grande  étoile  i  anq  découpures  linéaires , 

déchiquetées  \  leur  fommet  ;  la  ^conds  ,  ordinal- 
rt'tiiëntun  peu  plus  petite»  à  dëcoujiures  entières  , 
aiguës;  quelquefois  un  dài)He  plane  iitué  fousJes 
étoiles ,  environnant  les  organes  de  la  génération. 

}*.  Cinq  étamines ,  dont  les  lîUmens  font  planes, 
dioiu ,  élargis  ;  les  anthères  linéaires ,  attadiées 
aux  côtés  des  fitamens. 

Deux  ovaires  ovales,  planes  i  leur  coté  in- 
térieur ;  ^)int  de  Ityles }  deux  ftigmates  fel&les. 

Le  fuit  confide  en  deux  follicules  oblongS*  fil- 
bulés  j  à  une  (eule  loge  ,  i  une  feule  valve ,  ren- 
ftranant  des  femences  noinbceufes  ,  imbriquées  » 
coaupriinées  ,  coaroonées  par  une  «igiecte. 

«Olfcrvations.  Ce  genre  eft  rrès  -  fingulicr.  Les 
clf^ècts  nonnbreufes  qu'il  renferme  ,  coididerées 
4}U3auiC  i  leur  port ,  paroilfent  apparttfnir  aux  caclus 
oi*     aux  euphorbes.  Ce  font  dts  plnntt-s  graiTeS  , 
f^p-^aifles ,  ciurnu  s  ,  à  tige  angulcufe  ,  Ôc  qui  font 
^^ç=>-)\v  \\iei  de  feuilles.  Celles-ci  font  remplacées 
des  tubercules  de  forme  variée  ou  des  dents 
Botdttifut,  Tomt  KU, 


fillUmes ,  fouvent  dtuécs  fur  k$  angles  des  ra- 
meaux .  ebtufet  ou  aiguës.  La  plupart  didilîent 
par  incifion  un  fur  lait  ux  ,  d'une  odeur  déia- 
gréabie.  Les  fleurs  ont  une  forme  ,  un  afpcdt  w.- 
duifant  i  elles  funr  grandes  dans  la  plupart  des 
efpèces»  riches  en  couleurs  vatiées  dans  leurs 
teintes»  mats  leur  beauté  ne  fédoit  que  les  yeua  ; 
ptuiîeuts  d'en'. r'elles  ont  une  odeur  fétide  }  let 
émanations  en  l'ont  presque  cadavéteufet. 

*  CiMv/&  ^  ci «f  Hco^ures  ciliées  ou  ^in^t  ^  iem 

bords. 

I.  StapÉLE  ciliée.  Siapeliaciliata.  Thunb. 

Stapeiio  denticulis  ramorum  patentibus  ,  peduneO' 
ijtis  ;  eofottis  fuprà  papillofit ,  margint  eiliaiis  ;  II- 
einiis  watts  ,  aetltiê ,  fhuÙS,  Mall«Ml,  Supel.  p. 

n".  r.  tab.  i. 

Siapelia  cauU  apkyllo  ^  tetragùno  i  acncuuits  pti^ 
itniihiis  i  flore  pedunculaio  ;  laeiniis  corolUovaÛS  ^ 
fquamofis  »  ciliatis.  Thunb.  Prodr.  pag.  46. 

Stapelia  (  ciliata  )  ,  co'oUis  quinquefldii  i  laeiniis 
margine  pilofis  ,  fundo  paptllofo  ,  peditneaiis  eoroltà 
brevioribui  i  caule  tttragono  ,  riîTtoJb  ,  dtcumtmte  , 
radieante  ,  fufernè  fion/ero.  WUld.  Spcc.  Plant. 
voL  i>pag.  1x77.  D". 

Ses  branches  font  cendi^ ,  radicantes .  lon- 
gues de  ûx  à  huit  pouces  ,  rameufesi  les  rameaut 
redrclTés ,  quadrangulaires  ,  glabres  ,  longs  d'uil 
pouce,  cannelés  i  les  anclt-s  munis  de  tuberculei 
&  de  dents  ouvertes  ,  aigucs. 

Les  fleurs  font  fituées  latéralement  fur  les  ra- 
meaux .  grandes  ;folitaires  .pédoncnlées  1  Iturpé- 
doncule  e(l  glalne  ,  droit,  clindrique  ,  long  d  un 
demi-pouce  environ  j  le  caii^e  toinpofé  de  cinq 
folioles  glabres  ,  lancéolées,  aigi.ës  i  la  corolle  eu 
roue ,  glabre  &  d'un  vert^pourpre  en  deflus,  rude, 
mamelonée ,  d'un  gris -cendré  en  dedans }  les  rai- 
meIo:',5  rouifeiitres  à  leur  fonm  t.  Le  Wr.-be  fe  di- 
vife  en  cinq  découpures  ovalos,  aiguès  ,  prerq-ja 
longues  d'un  pouce  .ciliées  à  leurs  bords  i  lev  cils 
d'un  blanc  de  neige»  étalés,  un  peu  capitéi  i  leur 
fommer. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpdrance  , 
I  dans  les  fols  arides ,  où  elle  fleurit  dans  les  mois 

de  novembre  &  de  dëcembr».  f) 

1.  Stapèle  velue.  Stapelia  hirfuia.  Linn. 

Stapelia  caule  aphyllo  ,  tetragono  i  denticu/ts  erec 
fis, flore peéme»Uto,ceinUUàiifiui,Thmb.  Prodr.' 
pag.  46.. 

Stapelia  denticulis  mmonm  trtais.  Linn.  Sylt. 
vegei.  pag.  160.  n'.  1.-— Hort.  CIfff.  77. —  Rov. 
\.\\v,à.  Bat.  409.  —  Miller ,  Dicl.  u°.  1.  —  Ki  i,)h. 
Cent.  A.      Sj?.—  JKq.  Mifcell.  vol.  i.  pag.  xg. 
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t»b. }.  —  Miikr  j  Icoa.  —  Lam.  lUuAr.  Cen. 
tab.  178-  n*.  1.  —  OcsfoDt.  Flor.  aclam.  vd.  1. 

pag.  115. 

S:  -"l'ij  (  IiirTiKa  )  ,  coro'Hs  quinquefais ,  laclnlit 

ptdunculis  tenubus^  iongiiudine  corolU  ;  ramis  adf- 
itadeati^us  ,  icrcfonis  ,  bafi  fioriftrU.Wïùd.  Spsc* 
Plant.. vol.  1.  pag.  127S.  n*.  5. 

Staptiîa  tiéenutit  ertfft  ^  eUoagO'mtmJùi  fhurt 
IX  luleo  0  purpureo  àijiincio  ,  tiSûfhf  Bum.  Aliic. 

jjag.  29.  tjb.  I  î.  fig.  I . 

Afilepias  iif/iLunj  ,  ai^o:des  ,  jlore  pulchre  fim- 
hriato.  Commet.  Rar.  pag.  19.  tab.  19.  —  BradI. 
Suce.  3.  pag.  j.  ut>.  15.  —  RoeT.  ipf.  Mttfc. 
uh.  9. 

Ses  branches  font  épdilès,  coachécs  ï  leur 

partie  inférieure,  &  poufTciu  Jes  racines  à  leurs 
nœùds.  Elles  font  redredecs  à  leur  partie  fupé- 
rieure  ,  quadrangulaires  ,  fucculentes  ,  étalées  , 
trèi-glabies,  d'un  vert-foncé  dans  leur  jeuDefTe, 
tirant  fur  le  pourpre  dans  l'automne ,  marquées  de 
qujtre  lillons  profon^fs  &:  l'ingitudinanx  ,  garnis 
fur  têtus  bords  de  protubérances  ou  de  tubetcules 
profonds ,  redreflés ,  «auninél  i  leur  fonmet. 

De  l'ai  (Telle  des  tubercules  fortem  des  pédon* 

cules  fimples  ,  épais ,  cylindriques ,  de  la  longueur 
de  la  corolle  >  un  peu  velus  ;  ils  fupporttni  une 
grande  &  belle  fleur  monopétale ,  |rfMe,  wtmne , 
«le  couleur  jaunâtre  j  épaifle ,  charnue  ,  marquée 
«ie  iirîes  tranfverfes  d'un  violet-foncé }  les  décou- 
pures grandes,  ovalts,  aiguës,  violctres  à  kuis 
bor.^s  &  à  leur  (ominet  «  couvertes  en  dedans  6c 
à  leur  conteur  de  poib  tnovs,  d'un  pourpre  agréa- 
ble ;  le  fond  de  la  corolle  d'un  rougc-pa!e,  îic  les 
appendices  d'un  rouge  beaucoup  plus  vif.  Ces 
fleurs  font  nombre ufes ,  &  durent  pendant  une 
grande  partie  de  l'été  &  de  l'automne.  Leur  calice 
eft  court ,  un  peu  velu ,  i  cinq  découpures  ovales- 
!  :  (  éolées,  un  peu  MgaM»t  kigéremei»  ciliées  â 
Irurs  bords. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Crpérance. 
M.  Dcsfoniaincs  l'a  également  obfervée  dan»  le 
royaume  de  Tunis  ^  aux  environs  de  Keroan.  On 
la  cultive  dans  les  ferres-chaudes  du  Jardin  des 
Plamei  de  Paris.  ff{Kv.) 

$.  StapIu  sMécfaie.  Su^U  nv^mta,  Mafl*. 

StaptlU  ramU  Uiragonis  ,  euBu  ,  dtniUulatii  ; 
éentiius  patentièiu ,  corolli  giahrà  ^  laeiniis  ci/tatis, 
eeutist  rnolutU.  Maflbn,  Stapel.  pag.  li.  n°.  la 
cab.  10. 

Stapclïa  ccroUss  quinqutfidis ,  glabris  ;  hcintii  ovj- 
tii  ,  war^int  pUo^  »  revoiutij  f  ptduâetiiù  toroUà 
hrevhrihiu  ;  ntuft  Utragcno ,  b4tfi  ntmofi  ,  gnûo  , 

fuperni  priji,9,WiûiiauSfeç.Pha»»  vol.  I.  pag. 
1277.  lé".  i. 
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Ses  rameaux  (ont  glauques ,  ion(|s  d'oa  pieé« 
droits ,  denticulés ,  i  quatre  angles  aigus ,  deotes  i 

les  ti  t:rs  rlif^nites  ,  ouvertes  j  aigucs  dans  Wur 
jcunt-lic.  Lti  ttiurs  nailîent  â  h  partie  fupërietiTe 
des  rameaux.  Leur  pédi^ncule  elt  ordinaiiement 
fol  tair?  j  uniflore ,  glabre  ,  c/liodriaue  ,  long  «li 
trois  i  quatre  lignes  ;  le  cuice  divitt  en  cinq  dé- 
coupures giabr.-s ,  ovales ,  aiguës  i  la  entoile  lifle, 
monopéule ,  d'un  vcri- jaunâtre  en  dehors,  d'un 
pourpre  plus  ou  moins  clair  en  dedans  j  fon  tube 
rn'irr  ;  Ion  limbe  p.imr:^  ,  ;ur.^uc  vCiS  fa  moitié, 
ei)  cinq  découpuri-s  ovales,  aigucs,  foittoiiCit 
recourbées  en  «lehors  ,  ciliées  à  leurs  bords  )  Ut 
cils  terminés  par  une  petite  glande  i  le  piflii  & 
les  écamioc*  làiUai»  hon  du  twa  de  ta  cotoPe. 

Cette  plante  croie  paran  les  aibriflêam,  dm 
les  champs  aridcs«  an  Op  de  Benne  -  Elfé- 

rance.  T> 

4.  StApIle  ridée.  Siapelia  fororia.  lAiS. 

Stupéfia  rtuntUit  divaricatit  ^  quaéranfiittrihu  ; 
an^ults  dentatht  dmtUus  nmotÎM ,  oikrû,  îjmwv*- 

tU  i  coroUâ  unttolori  ^  quinquifi^û  ;  Lilnùt  Untn- 
Luii  ,  plaais  ,  centra  viÙofo  ,  mat^tnt  iiùatù,  Matf. 
Stapel.  pag.  xj.  n*.  $9.  tab.  59. 

Staptlia  (  fororia  )  ,  ccnfUis  quiitqut/idis ,  rupfa; 
l  icin'iii  ohlonf^is ,  acutii  ,  margine  vi/SoJis  yfunaotiii- 
h'fj  ;  ptjunculit  t€rttibu3 ,  corvUd  /ongioriiusi  lama 
Ltiwiricalis ,  tttragonis  ,  pj-î  fioriftris,  WiUdtSpCC» 
Fiant.  voL  i.  pag.  1278.  n^.  4. 

Quoique  très-tnifine  du  fiapeliu  hirfuta ,  cnvt 
efpece  tn  diffère  ^ar  ïan  port ,  par  fes  ramtiut 
ditfiis,  inclines  ,  a  cinq  angles  prnfnnds;  pat  liés 
fleurs  penchées  &  prefque  d'un=  feule  couleur. 

Ses  tiges  (ont  hautes  d'un  pied ,  r.imeufes,  pa^ 
purînes  t  fetraoneaux  épais ,  quadrangulaîres;  lenis 
angles  garnis  de  dents  écartées,  aiguës,  un  ptu 
recourbées  â  leur  fommet ,  épailTiS»  chamucs  a 
leur  bafe  { les  fleors  fituées  à  la  bifis  des  rameiui, 

f)ortées  fur  des  pédoncules  fimplrs  ,  foliraires, 
ungs  de  trois  pouces,  pendant  ,  «  une  coutiuc 
purpurine- fonces.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  dé- 
coupures profondes  ,  linéaires ,  aiguës.  Lt  cotoUe 
eil  grande,  d'un  pourpre-fonce  ,  coupe  par  àei 
ti.ks  ondjlétis  ,  j.iunes ,  traiirvfrr»-s }  velue  -Urs 
fon  centre  «  à  cinq  découpures  ovales-laRl:ci>lécs> 
ndées ,  aiguils*  ciliées  â  leurs  bords. 

Cette  plante  croit  an  Cap  4e  9oane-£^- 
rance. 1^ 

f.  STApètE  à  grandes  fleurs.  Sttp^ 

fioru.  Mafl". 

I  Siapelia  ramis  qtairangularibus ,  ciavatis  ;  êitguht 
j  dtntatit;  dtntibtu  remotii,\ntunfatis:  corùilâ  mag^i, 

pljnâ  ,  quinquijidd  ;  laeiniis  lancto/uth  ,  éicu:ii ,  mar» 

gfo*  ciliaùt^MiSL  Supel.  pag.  j  j.  n".  ix.  ub.  u. 
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StJptSa  caroU'n  qulnqutjidlt ,  vil'tptf  Utiniîs  Un- 
ajliU>ii(u/ninatU  ,  marglnt  cWatis  /  pedunculis  bafî 
t  '.cnfatii ,  (oroHà  h'tvtoribut  ;  rarnis  ertîiis ,  ntru- 
ftais,  clavatis ,  haf*  Rofijkfit.  Willi.  bpâC.  PlaOt. 

\tA.\.  pag.  1x78.  n  .  $. 

Cette  efpère  s'élève  .i  U  hauteur  d'un  pied.  Ses 
rjm;;uT  font  droits  ,  en  mafTiiC,  pubefcens^  qua- 
d;angulaire$  ;  ies  angles  garnis  de  (t«nts  écartées , 
«n  peu  courbées ,  terminées  par  une  |ietitc  épine 
molle.  Les  fleurs  fonc  fitu^^e'  a  la  partie  inférieure 
àii  rameaux  ;  les  pédoncules  épais,  charmis*  plus 
courts  que  ta  corolle  ,  redreflés  ,  l'ouvcnc  manis 
(Je  trois  fljurs  ;  le  calico-  divifé  en  cinq  d  'coopures 
Uncéoléet ,  aiguë*  i  la  corolle  tre>sf3ii>ie  ,  pluno , 
velue,  d'un  pourpre- foncé ,  à  cinq  découpur<:s 
lancéolées ,  atgUCi»  ,  Çirniet  à  1  ur&  bords  de  poils 

de  cib  lon^  •  4lifliqués«  grifitres  ^  très^KM. 

On  rencontre  céne  plante  au  Cap  <te  Bonne» 
Erpémiee,  dans  les  concréee  les  phis  chaudes.  1> 

6:SxaHvb.  dottteuft:  SsapttU  émèigaa,  Mafl*. 

Stop* fia  r^frtit  ereSis ,  qatiAangvlarUtir ,  tiavatis; 

éi^iJis  dim.it r s  ,  rtmotis ,  incui  vd.-i.i ,  corodd  magna  , 
fÎjBÛt  quttquififiâ  i  tacinin  Unceolatis  ^  hij'piUis  ^ 
mérgîMt  ei&uù.  Maflbii«St^»el.  pag.  1$.  li*.  ix. 

Si^tUd  torotiis  quinquefidîs ,  kifpid'is  ;  laciniis 
«vafO'tanetotatii  ,  acutis ,  margliu  vi/lojîs  ;  pedun- 

(u'a  muhijloris ,  ramis  ereHit  y  tetr.igoms  ,  c/jvjf/.f, 

^fioriftrit.  V/iDd.Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1279. 

A*.  6» 

Ses  tifes  s'élèvent  à  la  hiuteur  d'un  pied  8c 

d^mtou  deux  pieds;  eiîes  font  ramrtifes ,  pnbef- 
centes;  les  rameaux  droits,  en  nuiTue  ,  quadran- 
guUnes  y  les  angles  dentés  ;  les  dent»  tecoarbées 
ta  dedans.  Les  fleurs  font  fituées  vers  la  partie 
înfihietite  des  rameaux  ,  foutcnuts  par  des  pé- 
d»-  ii'ls  a  r  ois  ou  qiutie  fl- uts ,  munis  d'une 
bnttce  à  la  bafe  de  chaque  pédicelle }  le  calice 
dîviTé  ei»  cinq  découpures  lancéolées  «  aiguës  s  la 
corolle  grande  ,  plan<; ,  hirpi^e  ,  d'un  rouge-obf- 
car ,  â  cinq  découpures  lancéolées ,  traverfé^s  par 
cinq  nervttfes  >  dîtées  i  leurs  bord*  {  lee  cili  ui* 
furqués. 

Cette  plante  Croit  dans  les  plaines  défertes  & 
Udeoenfes  au  Cap  de  Bonne-Efjpéiaoce.  T> 

7.  SrAPètE  aflétie.  Staptlia  afieùas.  Maff. 

Staptlia  ramis  plwibus  ereSlSy  tctragor.h,  dtnta- 
ùs  ;  dentibus  brcvihus  ,  ereiUs  ;  corollâ  magnâ ,  quin- 
ç::tSdâ  ;  laciniis  lanctolatis  ,  maiginc  rtvolutii  ,  ci- 
hatis  Miff.  Stapel.  pag.  14.  n*.  14.  tjb.  14. 

Staptlia  coroUis  quinqiu/idis  ,  laciniis  ovato-aca- 
■mbtMis,  rugofts ,  margitu  nevotitthf  vilhjît  i  pedun' 
Mià  Imi^mdm  cerwb;  rémh  enSu,  utragaait. 
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atttHuath ,  èa/î  fiorifait»  Willdi  Spee.  Plane,  vol.  i« 

pag.  1180.  n",  8. 

Ses  ramejjx  font  droits  ou  re  Jrc.TJs,  no^nbieiiT, 
'  inégaux  ,  tetnigonc; ,  hauts  de  fix  à  neuf  poucts, 
dentés  fur  leurs  angles  j  tes  dents  droites,  petites, 
an  peu  courbées  en  dedans,  laminées  par  une 
pointe.  I.cs  fleurs  pa  flint  à  la  biTi.'  des  jrujics  ra- 
meaux. Le  pédoncule;  cH  ordinaiiement  folitaire, 
cy!indri.^ue  ,  pubeîcent ,  Icng  de  deux  pouces  , 
uniflfte  i  te  cilicc  divifé  en  cinq  découpures  li- 
néaires ,  aiguës  I  la  corolle  grmde  ,  parpurrne  , 
avec  d^s  raies  jaunitrcs  &  tranfverfes  ,  profondé- 
ment ^livifde  en  cinq  découpures ouvïïries, ridées, 
obliques ,  laïKccleés,  réfléchies  &  cîUées  ï  leurs 
bords  i  le  tube  prefque  nul. 

On  trouve  cette  plante  au  Cap  de  Bonne^Efpé- 

rance.  î) 

8.  STAPàu  ilàé^Su^liA  puMiUtta.  Maff. 

Stjptiia  ramis  ramufifque  tetrcgonif ,  ruUnattif 
dcntatis  ;  co'ollâ  fjuimjufJiJâ,  planà  ,  nyedio  villofù  ; 
la>.ini{s  patfttijpnis  ,  ru^ofis  ,  acuminaiii ^  tiUatÙm 
Maff.  St.iptl  pag.  I  j.  n".  15.  t.ib,  i  ;. 

Staptlta  coroilis  quitt^iufidis ,  i(Kinii<  fjàrorundis, 
'ugofis  ^  acuminMhymtrjf^HêwUû^^funda  clev-rta^ 

dtntibiu  ffioriftrii.  VV'iiid.  5p;;C.  Pldiit.  vol.  l.  pag. 
1179. 

f\lgûi*mm  rafo  d'Arabie. 

Cette  plinteeftbafleifes  ramraux ,  nombreux» 
inclinés,  riiicans,  ont  à  peins  fix  à  huit  pouces 
de  haut  ;  ii^-  loni  térra^ones  ,  afcendins ,  rnu  ds  li 
d<-nts  redr.  fTé-s.  F. es  fleurs  .  fittiées  \  i\  hafe  dvs 
ratneaux ,  dans  leur  aillelle ,  font  ordinairement 
fofiratres ,  cytttidrioues ,  an  moins  de  la  longueur 
des  fleurs.  La  corolle  eft  très-çnn  îe  ,  belle  ,  d'u  1 
pourpre-foncé  «  avec  des  rides  blanchârres  i  futi 
centre  élevé»  très- velu  (  tes  découpures  très^am- 
ples  ,  obîongues  ,  un  peu  arrontHes ,  acanitnéf s  , 
ridées ,  ciliées  à  leurs  bords.  La  corolle ,  avant  Ion 
épanouiflemcnt  ,  eit  prefque  glohuhufe  ,  i  cinq 
angles,  renflée^  à  cinq  neivutcs  extérieures,  con- 
cavo  i  fon  Ibuiiner. 

Cette  efpèce  croit  parmi  les  buiffom ,  au  Cep 
de  BoBne>Ëfpéfaiice* 

9.  STAPètB'gemmIllore.  l<^/f«frMm(/fane» 

MalTon. 

Staptlia  ramis  pluribut  treSis,  tttragotis  ,  dtnta- 
tis  ;  diniibus  fubereSis  ,  acutis  ;  corollapianà  ,fl\:irù , 
quinqui  fiJâ  ;  /iiciiiis  ovato-lmctolans  ,  mJ'gint  ei' 
iiatis.  Mâff.  Stapel.  pag.  14.  n".  if.  tab.  i;. 

Stttptlim  eOfolUt  fain^ut^dit  »  fiabris  laclniit 
ovati*  f  imais  «  margine  eiliatit  ,fuperni  quinqut  lur- 

Bbbi 
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jungonU  i  iaf*m«  forifmt,  W'iilden.  SpCCi  PloflC. 
vol.  f .  pag.  liSo.  o*.  9> 

Cette  plante  n'a  aiie  (ix  à  rejM  ponces  de  haut  j 
elle  ert  compofée  oe  plufieurs  rameaux  droits , 
gbbres  ,  tetragoiies  ,  parniî  fur  Iturs  angles  de 
dents  redrcffecs ,  teinii:  l.  ^  yit  une  petite  pointe 
épineuTe.  Les  fleurt  font  lîcuécs  à  la  partie  iofé- 
rieure  des  rameaux  j  l*$  pédoncules  réunis  au  nom- 
bre de  deux  ou  trois  dans  1  .lilTclle  dcs  dents , 
glabreSj  cylindriques ,  longs  de  deux  pouces  ;  1= 
ca'tice  fe  divife  en  cinq  découpures  laticeuicts  , 
aiguéfs.  La  corniîe  td  grande,  d'une  couleur  fom- 
bre  ,  pref^ue  d'un  noir-foncé  ,  quelquefois  par- 
feméde  ppints  dotés î  rude,  tubcrciileule,  à  cii^q 
découpures  ovales,  lancéolées  «  aiguës,  ciliées  i 
leufs  hvt^t  tnverftes  p«r  cinq  iwfVtties. 

Cette  ptante  croit  dans  tes  fob  arides >  paimi  les 
bniflbns  •  an  Cap  do  Bonne-Erpérance.  t> 

10.  STAPiLt  difsriqué.  Su^tSt  dhwieata. 
àlafTon. 

StapeiU  rmmi»  /Hw^ui  utragoitit  ,  divtneatU  , 
ftairistdnuMÙ  ;  dtntîhit  pcrvh , /^trtOis  f  eeroi/â 

çl.ibcrrimâ  ,  quirnfutfiJd  ;  lactaiis  lanctolatis  paien- 
tibiist  margiat  uvoluti*  ,  ciiùuU.  MaiL  Supel.  pg. 
17.  nK  ti.  ah.  11. 

Scapelia  corollis  quin^uifUis  ^gt^riss  Utiniis  lan- 
ctolatis  ,  acuminatis  ^  margint  rtw^mtiâ  ,  tiliatis  ; 
fcdunculis  coroUâ  longioribus  ;  ramh  tttragonit^  at te- 
nu., lis  ,  an  j'iciiio-patentiitus  ,  medio  flortftrit.'WiUd. 
i-^pec.  Plant,  vol.  i.  pag.  liSo.  n".  10. 

Ses  tiges  fe  divifenr  en  branches  &  en  rameaux 
trèvgUbres  ,  longs  de  fix  à  fept  pouces  ,  étroits , 
aigus,  prerqu'acumirés ,  tiès-éta!és,  qiieUiuefois 
courbés  en  dehon ,  qu^dungubircs  ,  garnis  iur 
ûurs  angles  de  petites  dents  prefque  droites,  dif- 
tantes*  obtufes.  Les  fleurs  oaiiTeoc  vers  le  milieu 
des  rameaux ,  dans  faillêlle  des  dents ,  réunies 
quelquefois  au  nombre  t'.e  Jeux  ou  trois,  foute- 
nues  par  des  p^^donculcs  glabres,  cylindriques ,  au 
moins  longs  d'un  pouce  ;  le  calice  Te  diviie  en 
cinq  découpures  linéaires,  aiguës.  La  corolle  cfl 
ttès-glabre,  luifante ,  d'un  vert-brun  en  dehors, 
d'une  feule  couleift  en  dedans ,  d'un  rouge  de 
chair .  à  cinq  découpures  très-ouveices ,  un  peu 
étroites ,  plus  courtes  que  le  pédoncule  j  acumi- 
nées,  roulées  fie  an  |^  ciliées  i  leurs  bords. 

Cette  efpèce    reDceiKM  aajCaf»  de  Bonne- 

Ffpéiaiice.  T> 

tl.  Stable  rouifeâtre.  Stapttim  mfi»,  Mafl*. 

Stapelîa.  ramis  ramuUfquc  ereâis  ,  tetragonis  ,  an» 
gujlf  arntJlîs;  dent'tiui  ereâis  ;  coroUâ  quinqutfulÂ; 

laciniis  fianfularibu^  ,  ûluhs  ,  rugcjis  ,  murgtne  ci- 
iiarièut.  Miiî.  Stipd.  pag.  16.  n".  20.  tab.  20. 

Sufilia  corailu  ^uiagui^dis  ^  rugoft  i  Icdaiis 
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UnctoUio-iicumiHatu ,  marguie  dtiatUi  funio  fttt- 
iûtQ  ;  poianculis  {oroUà  krtvioribus  ,-  ramis  tttrap. 

nit ,  trtHis^      /Mftrif.  Willdcn.  Spcc.  Plut, 
vol.  I.  pag.  laSi.  n*.  it* 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  hautes  de  froît 

à  quatre  pouces ,  divifées  en  queUpes  ramêaux 
courts  ,  alternes ,  qui  prennent  louvent  une  cou- 
leur roulftâtre,  un  peu  ramifiés, droits,  àquatre 
faces ,  dentées  fur  leurs  angles }  les  dents  droit» 
&  obtufes.  Les  fleurs  (ont  reunies  au  nombre  dî 
deux  ou  trois  a  la  bafe  dis  ran^eaux ,  foutenues 
par  des  pédomu'.es  axillaires^  longs  d'environ  tin 
demi-pouce ,  cylindriques ,  de  couleur  purp-  rinej 
le  cal  ce  partipé  en  cinq  découpur-  S  linrairts, 
aiguës.  La  cotolte  el]  i  peu  prés  auffi  grande  que 
celle  du  ptriploca  grtca ,  plane  ,  d'oo  violet-obfcur, 
marqnë  Je  iiries  tranlve-fr»^  ^  d'un  pourpre  Inrice, 
diviléi  enciiiq découpures  lancéolées ,  aciimijis;;!, 
plus  longues  que  les  pédoncules .  ridées,  légère- 
ment ciliées  à  ieurs  bords  j  le  leod  d'une  couku 
roufleâtre,  panaché. 

Cette  efpice  croit  au  Cap  de  iouiie-Efpto^ 
dans  les  contrées  les  pins  chaudes,  ly 

II.  STApI L  B  acUflÛflée.  Stêp^êomhutt, 
Maff. 

Si  ipelia  ramis  pluribus  fuhereQis ,  tetrêgonù 
laii)  i  corottâ  quinquefida  ,  ptanâ ,  giairi^  ruai/Ài 
Ijiiniis  caudato-acuminati i  ,  'T;j/|tueef/Mlir«ln£ 
Stapel.  pag.  ij.  n".  17.  tab.  17. 

Stapelia  corollis  quinquefidis  ^  rKgcjffi  UfitOs  ntr 
lit  ,  eufpiJato-aeuminatis  t  marpnt  fi&ahi  /té» 

.t:::s  c  oroUâ  brtvioribus  f  ramis  tetragonis ,  aàfus» 
acnuùus^  medio  fiorificris.  WlUden.  Spec.  PUMi 

vol.  I.  pag.  128t.  n*.  ta. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  plufieurs  rameaui  gla- 
bres ,  redreifés ,  inégaux,  tétragones,  hauti  de 
ûx  à  fept  poHces»  dentées  fur  leurs  angks.  lis 
fli  iirs  font  fituéts  vers  II  milieu  des  rjmeaui.U» 
pédoncules  font  courts ,  réunis  au  nombre  de  uou 
ou  quatre,  cylindriques,  glabres,  uniiorest  te 
calice  divifé  en  cinq  découpures  ovales ,  î> 
guès  i  la  corolle  glabre ,  pbne  ,  ridée ,  à  cinq  «te- 
coupures  étroites ,  longuement  acuminées»  ciliéa 
à  leurs  bords  ,  d'un  pourpre-nnirârre  vers  le* 
extrémité,  de  couleur  cendrée  fur  le  reAe. 

Cette  plante crokau^C^p  de  Benoe-Efpénnm 

I     StATÈle  inclinée.  Stapelia  reclinau.  Mâfi. 

SiapcHa  ramii  plunbta  letruganis,  retlinatis,  dn- 
tatis  ;  dentibtis  aeutis  ,  pateiuibus  ,■  corollà  quinfi»' 
fidâ  ^  reutrvatâ  ;  Uàniis  pair  ^lihvs  ,  replicatii ^jfth 
^ritfûr.  MalT.  StapeL  pag.  51.      iS.  tab.  28. 

Stapttîa  eoroUis  quinqaefidis  y  /admiis  ténftolaùs»  . 
margsne  ciliutis  i  fundo  eltvato  ;  p^dunculii  (orolli 
longioiibiu  i  ramii  pattnùbtu^  teirag^Ris ^ftgta  ior 
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f4f*rif*rU.  Wilid.  Spec.  PUot.  vol.  I.  p.  1281. 

Ses  tige»  ou  {^utÂt  fts  Mmeaux  font  gbbre«, 
longs  àt  iroift  i  quatre  pouces ,  prefTéet ,  la  plu- 
part recourbées ,  tëtraeones  ,  dentées;  les  dsrts 

ouvertes  ,  lii'^iies,  f.«4  fleurs  lont  fouveiit  f'.li:ii- 
res,  fitueci  un  peu  au  dcflos  de  h  bafs  des  ra- 
rapportées  par  des  pédoncnles  fimples,  ou 
r.im!fi<.<5  (jutlqiif  fois  en  deux  ou  trois  péJtcelles 
^libres,  longs  d'un  pouce  j  le  calice  à  cin<)  de- 
coNfuret  aiguoi ,  lancéolées  {  la  corolle  d'une 
jrân-leur  médiocre  ,  plus  longue  que  les  pédon- 
cnlcs,  a  cinc]  découpures  lancéolées,  aigtés,  cou- 
li.'ci  prcfqu'î  leur  bafc  ,  ciiiecs  V  fuiigtes  à  leurs 
bords  4  d'un  pourpre- foncé  eo  dedans  j  glabres  & 
wrdincs  en  dehors. 

On  rencontre  cette  plante  au  Cap  de  Sonne- 
E/pëtaoce.  b 

14.  STApitB  élégance.  Stap^  tttgtuâ.  hUff, 

StaptiÏJ  ramis  pluribus  cnnftrtis ,  oihngls  ,  dtn~ 
ut'u;  dtniiius  puteniiius  f  attuis  {  coroi/â  qiwuiu- 
fdi  ;  kciniis  cnangulari^ut ,  kiffiMst  ma/giiuJSm- 
maùt.  Maflfon,  StapJ.  pag.  19.  n*.  »7.  tab.  17. 

SUfptiia  eoroUis  fuinqutfiJis  ,  klfpidisf  laciniis 
Imetofatis ,  marghe  eltîatis  ;  fundo  pentugono  ;  pt- 
ca  tcuHs  ^or^lla  lv::-;iorî!>us  ;  umis  diffujis  ,  oM:>n- 
fit  fUraiufculo  ttirugofsij,  medio  âonjetis.  Willd. 
.Sfec*  Plane,  vol.  i.  pag.  liSa.  n*.  14. 

Cette  pbnte  eft  baffe  ,  rampante  :  fcs  tiges  ou 
fes  principales  branches  font  étendues  fur  la  terre, 
oombreules  ,  prefTces  *  alongées,  radicaiices  .  un 
peu  cylindriques  on  médiocrement  tétragones, 
gîibres,  dentées;  les  dénis  courtes,  un  peu  épaif- 
.les,  recourbées,  aiguës;  les  fleurs  réunies  au 
nomlire  de  deux  ou  trois,  fituées  à  la  partie  in- 
f<érieure  des  rameaux;  les  péloncutes  glabres, 
cylifïdrtquïrs ,  longs  d'un  demi  puuce ,  le  calice 
diviie  en  cinq  découpures  prefque  triangulaires, 
aiguës i  la  corolle  monopéule  à  cinq  angles,  un 
pe»  recourbée  ,  pjrtagée  en  cinq  découpures 
triangulaires  ,  poinrues  ,  hifpides  ,  frangées  & 
Ku'ees  3  leurs  bords;  la  couleur  tù  d'un  pour- 
pre-nnirâirc  ;  le  fond  de  la  corolle  roufftdtre  ; 
l'app«CHiice  à  cinq  ra/ons»  d'un  jaune  de  foufre. 

Cette  plante  (é  rcncootte  au  Cap  de  Boniie>E(> 

pérance.  fy 

15.  SxArèLE  touffue.  Staptlîa  céfpitofd.  Malï. 

Stapeiia  ramis  conjtrtis  ,  procumoentibus  ,  ttira- 
gonis  ,  diatatis;dtiUtous  aeuiis ,  pu! t.. ti but  ;  coroUâ 
quiitqutjidû  f  rtcnrvatà ,  Lizlnils  ptittntibus  ^  lepli- 
bitss  ^  aliaiis.  Mafl.  Su^eî.  p.  iu.  n".  iy.  lab.  19. 

Stmpelia  eoroilis  quiaqueHdîs  ;  laehûh  lanetoiatis  , 
acuiis  ,  margine  rtvolutis  ,  cili.'L.i  ,  fe.iuniiiij  ion- 
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fupra  hafmfor  'ifti  'u.  WilU.  SptC  PîaW.  Vol.  l .  pag* 
laSa.  n*.  If. 

Cette  efpère  forme  par  fts  tlgei  trif*balits-y 
noirbreufcs  &  feriêea ,  de»  ganom  d'un  beau 
vert  glauque  :  fes  rameaux  font  très>cnurts ,  longs 

d'un  à  deux  pouces,  glabres  ,  nu?  lincrement  cé- 
tragones  ,  dtntés  ;  les  dents  ouvertes,  aiguës» 
epaiiTes  &  charnues  à  leur  bafe.  I>es  fleurs  font  fi* 
tuces  vers  l.i  partie  intériciire  drs  rarpcaux  ,  réu- 
nies luuvtnt  deux  ou  trois  dans  l'aifTeile  des  dents  î 
leurs  pédoncules  glabres,  c^UndriquLS ,  de  cou- 
Itur  pitrpur-ne*  longs  d'environ  trois  lignes ,  très- 
tin  pUsj  les  déconpures  du  calice  lancéolées,  ai- 
guës j  !a  toroî'e  à  pt  inc  plus  grande  que  les  pé- 
doncules, à  cinq  découpures  ouvertes,  étroites» 
aignè* ,  coudées  vers  leur  bafe ,  un  peui-ouléet 
en  di  hors  S:  cliées  à  leurs  bor Js  ;  la  couleur  d'un 

Iiourpre-toncé;  te  fond  de  la  coroMe  verdàtre'i 
'appisoditt  d'un  jaune  de  foufie»  à  cinq  tayoïe 
en  étoile. 

Cette  efpèce  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé* 
rance  ,  fous  les  art>rf fléaux.  Yt 

16.  Stafele  aride.  Staptlîa arida.  MalT. 

Stapeîia  ramis  plaribus  treOii ^  tetngom'j ,  denta' 
tis  i  dtntibut  paliatîiiu,  Matû  ;  ftoribus  folitar'tis  , 
pedunculatis  ;  corollarum  lacini:^  p/^-nis  ^  fttmeti»^ 
Maff.  Stapei.  pag.  ii.  n**.  )).  t^b.  ^5. 

Staptlîa  coroHis  qurnipiefuiis  ;  laeîtdis  ehlongît , 
acutis  ,  43pice  marginis  ciliatis,  fundo  circu/ari;  pt- 
dunciUis  ceroùà  iongiori6iu  >  rumis  ttiragonis ,  trtt' 
tis  y  apice  /on/rru.  WlUd.  SpCC.  PlSRt.  VOl.  J.  pag. 

Ses  rameaux  fo"»  rorribrenr,  ferrr'";  ^  trc«  drn'r^ , 
un  peu  grêles  ,  iiauts  de  trois  à  (juatre  pouces , 
ouadrangulaires  ;  les  angles  itnues ,  dentés  ;  les 
dents  écattées,  trèS'Ottveraes  ou  im  peu  courbées, 
.ligués,  prefquefemblabteti  des  épines.  Lesfeuts 
foi.t  foliîaires  ,  iitu^es  i  la  partie  fnpétieore  des 
rameaux  ,  foutenues  par  des  pédoncules  fimples 
dioitt,folirairrs,  plus  longs  que  (a  corolle;  le  ca- 
lice partarc  '^n  r-nq  lir'cn-jc'iires  !inrt?nlét"S  ,  ai- 
guës ;  la  corolle  petite ,  a  cmq  découpures  planes , 
ovales ,  lancéolées .  ponâuées,  ciliées  fur  leurs 
bords ,  vers  leur  fommet  )  la  couleur  eft  d'un 
bbnc-jaunàtre  ;  les  appendices  de  couleur  blanche» 

On  rencontre  cette  plante  dans  les  lieux  «lide» 
&  défeii$j  au  Cap  de  flonne'Efpérance.  |> 

17.  Stapêlb  .1  petites  Rewt.  SitptBti  ptuit^. 

fora.  Matf. 

Stapeiia  ramis  piuribus  tttra^^MSt  dtnUUÎt ,  «- 
cur\at'.s  }  coroUâ  purvâ  ;  Uuùms  OKgmfiii  ^fltads 
pjt^nt.bui ,  margtne  (//■^ffi.  AlaAl  Stapel*  pag>  114 

iY\        tab.  55. 

Siuielia  coroUit  ^uinqiufdis  i  ùtcinus  lanttoùtf 
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lit ,  ohtufiu(iulit  j  in4fgin€  ùliath  ;  ftéllUUlU  t»- 

tonghnbtti  ;  ramit  wagonit,  /t^ffuÀiUt 
.  dio  extrada: is  florifetù,  Wilitt.  ^C.  fUm.  vol.  I . 
.|Mg.  lli;^  r/'.  lj. 

,   Plante  ghbre  ,  haute  d'un  pied,  droite^  ra- 
tnettftf»  ]es  rameaux  quadrangulaires ,  d«mé$  Tur 

leurs  nnj]Ies  ;  les  dtnis  diftjnres,  recourbées  i  les 
.  fleurs  rcuniLS  au  nonibre  de  d.>nx  ,  que!<]U-fois 
trois, à  h  partie  Tupériture  d-.s  uTieaux,  litiiées 
fur  une  callofité  entre  Its  anjlcî  ,  l^s  i>ÔJoi,cuIl^ 
inclinés  ,  plus  longs  que  la  torul  i  i  L  ulice  tli 
viré  cil  cinq  ptùtes  découpures  aigiiès.  La  corolle 
eft  (ott  petite,  divifce  en  cinq  découpures  Uoéai- 
res-bnceolées  ,  pljnes ,  trèt-ouvcries ,  ridéei , 
.ciliées  à  îcurs  bords  ,  d'un  jaune  \erdàtre  ;  i'ap- 
peodice  à  cinq  rayions  d'un  jaune-orangé }  tout  k 
cdie  de  la  planta  d'une  teinrts  purpurine. 

Cette  efpècc  croie  eu  Cap  de  Bonne-Efpé- 
nnce^  fous  des  arbufles,  au  pays  de»  Nama- 

l8.  STArèlE  fubule.  S:.,rJij  fuh/uta.  WiM. 

Staptlia  com/tis  quinqutfidis  ^  nuiantibus  ;  iati- 
jtus  «UoofU  t  éamhmtO't^pitlutis,  filofisf  pUis  ft- 
cundïs  i  ramis  titragonis ,  attenuûtis  ,  n..i4':i'dus  , 
fubupiu  eoriftris.  Wiaden.  Spec.  Plaut.  voi.  i. 
paf.  115).  n*,  18. 

Si.spc!!^  (fubuLua)  ,  quadrargula  ^  Jfitk«malii. 
Forikji.  Cuilog,  Plant.  Arab.  oàa.  io&.  h*,  iot. 

-Mb.  7. 

Cette  efpèce  s'élère  fort  peu,  &  fes  tîges  par- 
viennent à  peine  à  !s  haitreur  de  fix  à  huit  pou- 
ces i  elles  fe  divifent  en  ramt^aux  à  quatre  faces  , 
Mifcnfiblement  rétrécis  vers  leur  fonvr.et,  inclinés 
.£cporuneà  leur  partie  Tup^rieurL  dts  fleurs  de 
la  grandeur  de  celles  du  ftaptlU  ari^j.  i,e$  corolles 
font  inclinées,  diviftes  mi  cinq  «-ecoupurcs  ob- 
Jongucs  ,  acuminéts  ,  culpidées  à  leur  fommet, 
munies  vers  leur  pointe  de  poils  couchés  &  tour- 
nes du  mè  ne  côiL 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  Foïskhal  dars 
l'Arabie  heuieufe,  r> 

r-^.  StapÈi  e  mignone.  Starc/ia  eWKiana.  MifC. 

Sufilia  ram'tt  ranttii:/qut  crtdîSf  ttt'j^oiis,  gh- 
tem'mh;  angulis  dOttutît,  Jttftiiià  ertàh  ;  cj'-jù'à 
çuSnqutfidâ.  p/artâ,  kifpidâ.  Mojf.  StapeK  me:  If. 
JJ-.  i«.  tab.  !8.  r-   I  6  j 

Stdpelt  j  ^orollls  quinqiJcJluii  ,  h'f:  -dis  ;  /iicirt:rs 
ovutis  ,  acutitf  aitatisf  p^duncul  i  /a  iriti  d'rc  rn~ 


rim:s 


S«s  tiges  n'ont  go^ie  (}nf  trois  à  q  ia:ie  pouces 
de  hwt  \  elles  jf^ut  Îglab:es4'd'iirii<»u«  à  leur  partie 


fiipî^i  ieurî  en  rawejux  drotrî ,  xhrsy^vn ,  dentii 
fur  leurs  angles  i  ItS  dents  droites,  aiguèt.  Lw 
fleurs  frint  fintéea à  U  bafe  des  jeunes  rameaux, 
ordinairement  réunies  deux  enfcnible  ,  fouteau<l 
par  des  pédoncules  gl  jbres ,  ty\ indriques ,  de  foih 
leur  purpurins,  lonçs  d':n  pouce  i  b  coio-le  à 
p«ine  audi  longue  que  le  pedottcuie ,  à  cinq  dé- 
coupures  ovalcrs-lancéoléei,  aiguë»,  rilées,  hif- 
j  i  ie'; ,  cillées  â  lîurs  bords ,  de  couleur  cendrée, 
pat  lemée  de  poils  blanchâtres  ,  travetfi^  par  de 
petites  taches  d'un  louge- Foncé  {  le-  fond  de  la 
corolle  d'une  couleur  brune-foacée. 

Cette  p'jinte  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne* 
Efpérance.  T> 

10.  STArÀLE  gUnduleure.Jf^/M  gUmduiifon, 
Maflbn* 

StaftRa  ramh>  plurihat  fuhenSts ,  tttrjprJs  ; 
argtttis  dentatis  ,■  dtntî'>us  e-e  iis  ,  acutit  ;  carolli 
planà  y  glundutis  J'etaceis  ,  cUvuùs  ieétà  }  Uetttia 
ofM&-tatiuoiëth ,  àcuiis,  pautitihts.  MiQ.  Stape). 
paç.  16.  n*".  19.  tab.  19. 

ScaptlU  (  glandulifcra  )  ,  coroUli  quinqiufiJit , 
pilis  api:e glandut'tferis  ,  tedisi  luc  'tniis  ovjtis  ,  aew 
lis  ;  ptdvnculis  coroHà  longiorihus  i  ramis  pûiuht^ 
tetragaitis,  bafifiori^ris,  \V iUd.  Spec.  PilOt.  V«l.  I. 
pag.  1 184.  n*.  20. 

Cette  p'arte  pouflTe  de  fes  racines  plufîeurs  rîget 
lûmes  de  fix  ou  fept  pouces  ,divifecs  on  ra:nesus 
î  r-.fqoe  droits,  à  «latre  faces  ;  les  angles  miinii 
fie  girofles  dents  duraoes  ,  terminées  par  une 

pointe  un  peu  obture,  droite,  glabre.  Les  fleurs 
nat0ent  à  la  bafe  des  rameaux, dans  leurs aiflclles, 
au  nombre  de  deux  ou  trois,  (butenues  par  dés 
pédoncules  fîmples .  cylinilriquf ^ ,  de  cnirleurpuf- 
puri:u-.  Le  calite  elt  partage  en  cin  j  découpures 
Velues ,  linéaires  ,  aig<  es  j  la  corolk  plane,  plus 
courte  que  le  calice,  de  la  grandeur  de  celle  de 
l'anémone  des  hors ,  ï  cinq  découpures  o\  a!e5- 
lincé'-lées ,  pirfemces  de  points  rou^Latrcs-îonces, 
&r  t  ouvertes  ds  glandes  féracées  tn  técedcclou. 
&  de  poils  blanchâtres.  Le  fond  de  la  couleur  en 
d'un  laune  de  foufre  j  l'éioile  du  centre  de  co«« 
leur  or^ngî'e  ;  le  fond  de  la  corolle  trèî-bnrn. 

Cette  eCpèce  croît  dans  les  lieux  défères  fie  ari- 
des »  au  Cap  d»  Bbnne-Efpérance.  1) 

C^roUt  i  cinq  -dtioupurts  glabres  h  leurs  iorit. 

XI.  SrApiLB  pédoncttlé.  Stapeiîa  ptduuuUu, 
Matfon,  :  . 

St'jftjîa 'ramls  plarihus  diwi^U  jûs  ,  ttirt^oms^ 
f  '•.t'''t<ltts  f  peduRCuHs  tongîffttr.  'is  ,  cmollû  quÎKquf 
p-ia  ,  Itemiis  iêlueolalis  f  margtM  rtvittutts ;  tagulis 

jmériMu,  MdT.  Siapcl*  pa^i  ly.ii».  ai.  cak  *i. 

StapetU  e&rùUù  fuin^itfiRi ,  UàniU  Ar«f 
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gtuminaiU ,  m^/gi  -.t  glunduHs  peJîcilîui'u  cïnHis  ; 
ftéincuUi  remis  duplà  longtoribusi  ramis  retragonu, 
avkt  féiiidcntatis  ^  mtdio  foriferié,  Wiildci).  ^pcc. 
Plint.vol.  i.pag- 1184.  n'.  II. 

Cette  efpèee  fe  diflingue  aififnient  (fe  toutes 

cell«  de  ce  genre  par  la  longueur  de  frs  péJon- 
(iiiei,  &  par  la  tofiue  pazuculièce  d<;  fcs  icameAUX  • 
le  de  li»  ieuis. 

Ses  tiges  font  drnitcs,  glabres ,  hautes  de  trois 

s  i;y:tre  pouces  ,  diviftcs  en  plufieurs  rameaux 
Mus,  ûe  couleur  g!au<^iie  ,  tec-agones,  à  anglts 
très-obtus,  marques  à  iturs  bords  ài  rï-nili-:'.!  ris 
nb-obins  au  lieu  de  dents  «  teraiinés  à  leur  fom- 
net  ptr  tnit  ou  quatitt  tubercules  à  peine  aigus, 
CD  foRM  de  dents  dtimet«  on  peu  rougt.âtrcs. 

Lfî  fl.urs  fonr  réuni-  s,  prefqu'en  f.;f«.!cuL',  au 
nombre  de  quatre  ou  cinq  ;i  la  partie  iiiieiicure 
dtsp'us  jeunes  rameaux,  fupportées  par  des  pé- 
doncules glabres  j  droits ,  cylindr'uiues  ,prelqu'une 
fois  aulTi  lonfis  c^ue  les  rameaux.  Le  calice  eft  dé> 
coupé  en  cinq  [MrMcs  aip.uts  ;  la  corolle  de  la 
grandeur  de  cell«  du  ciiura/ia  iantita^  d'uo  brui>- 
pourpre^foocé  en  èeàwan ,  v«rte  ou  un  peu  brune 
tn  dehors  j  ï  cinq  découpures  un  peu  étroites, 
lancéolées,  aiguës  ,  un  peu  udees^  roulées  en 
d;hois  à  leurs  bords,  marquées  de  points  grifà- 
tres  à  leur  bafe,  S:  de  fifcicules  de  glandes  pédi- 
reliées}  le  fond  de  la  corolle  d'un  brun-noirâtre. 
Eiie  varie  dans  Tes  cottleu»  j  les  tcuis  font  quel- 
quefois jaunes. 

Cette  plante  (ë  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Erpérance ,  dans  les  contrées  (èches  ce  arides.  l> 

U.SlAVÏLf.  ouverte.  SiapcLa  apcna.  Mail. 

Staptlia  ramij  fluùhi.s  divan'catis  ,  tetragonis  , 
dottùtUi  demibus  obiufjpmis  ;  ptdunculit  iongiuf- 
uHtjeoTcUâ  quinqutfida  f  pian  à  ;  ladniis  ovatit, 
•itufit ^  fugofit,  Maffonj  Stapel.  pag.  13.  n*.  57. 
lab.  37- 

Staptlia  corvtlis  qii  'nq:if^dii  ,  rugoft:  ;  {^:!'!:ts  ovd' 
lit ,  oùtiijis ,  margiiu  glabris  ;  ptduiuuiis  ramis  duplà 
kngloriiui  ,  ramis  taragonis  ,  apite  fitbtriduttéùt  f 

Lj,  fior-.ftris»  VaUd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1185. 

n\  il. 

Elle  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  fiartGa 

ptdiuu.uUta  ,  mais  die  on  ciitToie  par  la  foimo  de 

(1  fliur  &:  par  pludeurs  autres  Car.i^te;.s. 

Ses  tiges  funt  balîes,  hautes  d'un  puuce  Zi  denti 
ou  deux  pouces  ,  prelqu'uniquemcini  cotnpofces 
rameaux  fi  np'cs  ,  diffus,  droits  ,  de  couleur 
r'juque ,  tétragones  ,  à  peine  dcnttes  fur  leurs 
ingles,  terminés  par  trots  dents  rrès-ohtufes.  I.ts 
fieuts  font  ordinairement  folitaires ,  lituées  à  la 
We  des  rameaux ,  fupportées  par  des  pédoncules 
prefqu'une  fois  plus  longs  CjU»  les  tiges.  L>  co- 
ruUeett  plane»  4  au^  découpâtes  ovale» >  cbtu- 
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Tes',  ridées,  ponâuéet  fur  un  fond  d'un  pourpre- 
foncé  ,  favL'i  (c-t-s  par  cir«q  nervures  i  un  appcndkn 

ciiculatre  ctn.iié. 

Cette  cfpèce  croît  au  Cap  de  Bonn^E.pcrance» 
dans  le  pays  des  Namaquois.  1> 

iX.  STAi'âti  de  Gordon.  Staptlia  Gordsni. 

Maflbn. 

Staptlia  ramis  ramul/que  ttrttibus  ,  tuhtrcalat's ; 
tubtrcuiis  fpinofis  ,*  ptdunculis  fcHtarih  ;  (ot»','ù 
magnâ  jdtctmjûtd,  Ma0bn  j  Staptl.pig,  i^.  u*.  ,jo, 
tab.  40. 

Siaftlia  cûrollis  qainqutder^tafh  ,  planis  ,  rajtis  ; 
peduncmlis  corolià  brevioribus ,  ramn  apict  fLorijeru^ 
ttrttibus  ,  tubtrculatisf  uAtrculis  fpiaôfi,  Wilkfen/ 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  118/.  n".  ij. 

Cette  belle  elpèce  difèie  de  routes  ks  autres 
par  la  forme  de  la  corolle  en»h«  par  ^s  foUi- 
cnlet  foliaires* 

Ses  rameaux  font  droits  ,  cyKndii^ue s .  épais»" 
obtus,  tubtrculés  i  les  tubercules  chargés  dans 
leur  milieu  d'une  éjpine  droite.  Les  fleurs  font 

(ituées  à  la  partie  lupérieure  des  rameaux  ;  les 
pédoncules  foiitaircs  ,  plus  courts  que  la  ccrolle  , 
llinples,  ghbres,  cylinJriques ,  verdâtres  ;  le  ca- 
lice court,  à  cina  diviiioDS  profondés  «  lancéoléeSa 
aiguës  {  ta  coroOe  trèe^gtande»  jplane ,  entière , 
large  d'environ  trois  pouces»  fon  lin  br  rrès- 
ouvert ,  un  peu  ondulé  ou  obfcurémeHt  Jot>é  â> 
Tes  bords,  muni  de  cinq  dents  courtes,  atguès', 
élargies  à  lîur  ,  d'un  briin-iaur.arre  un  peu 
cbir ,  le  totul  bUn.  hàtre  j  l'appendice  à  tiiuj  lo'jts 
courts,  noifs  dans  leur  n-.ilicu  ,  blancs  x  leurs 
bords  i  les  follicules  folitaiits ^  étroites  j  longues^ 
aiguës. 

Cette  efpice  croit  an  Cap  de  Bonne  Efpérance , 
dans  le  pays  dts  Naroaquotfj  furie  bord  des  li- 

vières.  T> 

14.  STAPÉte  portepoiî.  Staptlia  pHiftra.  Maff. 

Staptlia  ramis  pluribus  ttrttibus  ,  fuUatis  ,  tuhtf' 
culaiisi  tubtrcuiis  piliftiis  {  Jtoribus  Ji^libus ,  foliu^' 
tiis»  Maff.  Sopel.  pag.  17.  n*.  A),  tab.  i). 

Staptlia  coro.'is  quinqutfdis ,  latiniù  mmtis,  eu  fi 
pidato-acumiiunis ,  margint  glabris  {  fior  but/ijlilibtu, 
ramis  apitt  fio-^iferis  ,  ttrttibus  lubertulatis ^  tuàtrctiiit 

/c/J  /r;r:ic7M.\Villd.Spec. Plant. vol.  t.  pag.  ilSé. 

Staptlia  cautt  lertti  ,  mamiilo/t-tuéttculato.f  ma- 
mittis  tfpùe  piii/ms,  Lino*  f.  Suppl.  psg*  171.  . 

Stjpc'fa  câult  apfiyl'o  ,  tertii  ;  rnamîlUi  titidtO' 
dr(/?jr;j ,  j?i>rf /f'Ç/i.  Tnunb.  l'rodr.  p«g.  46.  •> 

V.:'.^Miemini  guaap  par  les  Hottentots. 

C«ue  cfpèc4  ti\  très-linguUcre  {k'  bien  dtilin- 
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guée  des  aiirres  par  fcs  formw.  Ses  tiget  font  fim- 
gles  ,  rainaifées ,  on  bien  cc  font  auunt  <le  rameaux 
(impies,  qui  partent  prcf^ue ducoltec de  U  racine. 
Elles  font  épaiffes,  très -charnues,  cftinddqocs» 
ovates-oblongues,  fillooées*  chargées  de  tubM^ 
cuies  nombfeiiXt  ùalka$t  muàaét  par  up  pe3 
féucé. 

Les  fleurs  font  fulitaires ,  feflilcs ,  phcécs  entre 
les  tubercules  le  long  des  rameaux  ,  p.îrticuliére- 
ment  vers  leur  foaupet.  Leur  ulice  eft  à  cinq 
dhrlfions  lancéolées,  aiguës  i  la  corolle  aOèz  pe- 
tite ,  d'un  pourpre- foncé ,  avec  un  cercle  rou- 
geâtre  dans  le  centre  i  à  cin^  découpures  très- 
ouvertes  ,  ovales ,  acuminées  »  un  anneau  élevé 
dans  le  fend  <le  la  cotoUe,  eovironoanc  le»  paniet 
àt  la  fhiâificatioa. 

On  nncontre  cette  efpèce  au  Cap  de  Bonne- 
ffpérance ,  dans  les  lieux  défera  >  fur  les  coUinea 
iècbes  â£  arides, 

Les  Hotteoton  fe  ooiirriflêot  qaelquefbb  de 
CBttep)aM»»^a*ito 


xf.  $TAPiu  i  queue.  Suf«&t 


Siaptiia  caule  foliofo ,  foti'ts  lineari-ohlonpjs ,  fore 
ptduneuiato  ,  laciniit  eonlUUnuLriktti.  Tbuab.  PlO- 
drom.  pag.  4^. 

StaptlU  (  caadaca  ) ,  carMiê  ^Êonmifd'tt  ;  Ueiniit 
imtérièus  f  aattiâ  ;  ptduiutdis  corouâ  krevioribui  , 
unuàti  taule  fùna  ^foUafo,  WUldeo.  Spec.  Plaïu. 

'  roL  u  p«i>  iiSéw  n*. 

Dans  cette  efpèce  les  tiges  font  hériffées  de 

Eoils  8r  garnies  de  feuilles  tinéaires  ,  oblongues. 
es  pédoncu'es  font  pendans  ,  plus  couru  que  la 
cotoUe.  CeUe-d  eft  glabre  «diniee  en  cinq  décou- 
pures lioéairai*aigttèi. 

Cène  pluce  croie  aa  Cap  de  Boime<Efpé- 


.léu  StavIlb  nticalée.  SuptB^  4vijM&M.MaC 

StaftlÎA  tniculis  ramorum  oblongss  ,  tcrctîhus  , 
rtttculaùm  obfottti  vtrrvcofu  }  fpinulu  mituais  ,fio~ 
rihus  fui/e/plibut ,  coroUis  fuprk  pt^Uef$t  latimuê 
ttUtngulariàêiM.  Maffon ,  Srapel.  pag.  20.  n".  }o. 
tab.  30.»4ilMi,  Hort.Kev.  vol.  I.  pag.  ;io. 

StaptH*  torotlis  quinqutfidrs ,  pepittofis  {  laàmis 

tcn:<o'dtis  ,  fioribus  fubfcp'ibus  ;  rjmïs  apice  fiorï' 
ferif ,  ttftuius  ,  tubtrcuiaùs ,-  tubtrcuiu  mueronatis. 

willd.  $pec.  Plane  vol.  i.  pag.  1187.  n*.  16. 

Cette  efpèce  c  fltrl-  .!iftihcle,  re'r:'.rqu:îh!epar 
fes  liges  balfcs ,  couchées  ,  chargées  de  rameaux 
articiiJés,  épais  ,  courts ,  cylindriques  ,  composés 
de  tubercules  tiès-fi  rrés,  dirpofésen  réfeau,  d'un 
vert  un  peu  pourpre,  convexes ,  mur.is  dans  leur 
m'r:'rLi  d'une  petite  dentm.itroîiée.  L-s  fleurs  font 
|Aituùes«  lûué«4  4  l'nvinicâ  dea  i»ineaux  i  ks 
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p^tloncuî; s  (impies ,  très  courts  ;  la  corolle  petite, 
mais  plus  prande  que  les  (^doncules  ,  à  ctnq  dé» 
coupures  itiingiiljires  ,  aiguës  ,  un  peu  mamelo- 
nées  à  leur  face  fiipétieure.  La  cotUeur  eft  d'un 
pourpre-noirâtre. 

Cene|ilainecKoltattCapdeBoaa»£ipéniitt.l^ 

Les  naturels  du  pays  mangent  en  falade»  aflâi« 
Tonnés  avec  du  viaaîgre-«  la  jeunes  rameaux  de 
cette  plante. 

17.  SiAPttt  Boanillaire.  Su^tH*  mtmmUiaris, 
Ltnn. 

Stapeiia  conWs  quinqueJUis  ,  glabris  ;  Itdiùis 
lanceoliitii  f  peduHCuiis  LoroLJ  hrevioriius  i  ramit 
mtd  o  fioriftris  t  ertfiis ,  ktxagoitis  ,  tuberailatù  { 
tuberculh  >cwjC«.  VîUd.  SpeC.  PllU.  VOl.  I.  pUg. 
1187.  n".  17. 

Staptlia  deatiadis  nunonim  obtiips ,  tiutcronatii. 
Urni.  Syfi.  vegec;  pa^  aéo.  n*.  ).  —  Mami£ 
pag.  216. 

StaptU»  (  mamminaris  ) ,  caide  t^hyliot  htM*' 
gono  i  itntatutu  r^k»h,  fore  fiApeévtviaf  *  lad- 
niis  corol/éëtuît.  Thuljb.  Ptodr.  pag.  46. 

cuio  ruotUj  jJUiijitu  peoiiiJis.  butm.  Âfnc.  pag.  17* 
tab.  it« 

Ses  tiges  font  au  moins  delà  grofTeur  du  poîng, 
di  vifees  dès  leur  bafe  en  quelques  rameaux  courts, 
épais,  droits ,  à  fix  faces,  chargés  de  tubercttics. 
ou  de  mamelons  obtus ,  mucronés ,  g^al^es  , 
prefqu'épineux 4  très-ferrés,  charnus;  l'eiiiocqui 
en  occupe  le  nilku  eft  force  ^  courte,  «n  peu 
recourbée. 

Les  Eeuis  font  fituées  ven  le  milieu  des  ra* 
meaux  ,  dans  l'aiffelle  de$  tubercules  ,  fupportées 

rtr  un  pédoncule  plus  ooiart  i|ue  la  corolle,  ayant 
fa  baie  deu«  petites  (èuilles  en  ferme  d*éailles , 
droites,  colorées  en  pourpre.  La  corolle  eft  petite, 
d'un  rouge-pourpre  ,  glabre ,  â  cinq  découpures 
lancéoléM  i  il  lui  fuccède  deux  follicules  d^  la 
longueur  du  doigt ,  épais ,  étroits  ,  de  couleur 
ceiMiée  •  pendans ,  â  une  Teule  loge,  à  une  Icolé 
valve  •  qui  a'oHvie  Uwgicudinalcnenc  à  uo  dn  fes 
cotés. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  BonAe-£(pérance.  ^ 
28.  Stapèle  oeigeufe.  Stap^hwbttfû»  Mafl*. 

Stapetia  mmU  utra^onls ,  dencth  •  dmlthus  rt^ 
i  urv4Ut  /  lacMiit  coroUarum  plur.is  ,  ovutis  «  pilo^it,  • 

Mad*.  Stapel.  pag.  «4.  n*.  41.  tab.  41. 

Snptiia  corollis  quinquejiitit  ,  pubefcentUiu  ;  Ijtl' 
mis  ovdiis  ,  acutii  ;  peàunculu  fiart  brevionias  t 
rumis  c  rail  s  ,  tetragonis  ,  medio  ftorifjtru.  WilU* 

Spec.  Plant,  vol  5.  pag.  1287.  a».  ^ 

Ses 
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5e«  tiges  font  droite»,  purpurines  ,  nHnenfeSj  f 

hiutes  d'un  pied  &  derr.i  j  les  rameaux  redrelfés  , 
cetragone»,  munis  dents  tore  petites ,  courtes, 
recourbées  ;  les  angles  anondis.  Les  fleurs  font 
fort  petites  ,  folitaires  ,  ou  plus  fouvent  réunies 
dïux  ou  trois  à  la  partie  fupéneure  d;s  rameaux  ; 
Jispe^loncules  coutts,  cylindriques ,  d'unpoiirpre- 
fougeatte.  Le  calice  «ft  divtie  en  cio(|  découpures 
evales ,  aiguës  { la  coroHe  plus  grande  que  les  pé- 
doncules, d'un  brun  très  fonce  ,  petite,  à  cinq 
découpures  planes  ,  ovales  ,  un  peu  aigués ,  pi- 
Iett6s>  couvertes  de  poils  très-courts  ,  blanchà- 
trts ,  couchés ,  femblables  à  une  poullîère  blanche. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
Eftéiance ,  au  pays  des  Nanuquois ,  dans  lescon- 
tieei  fècbM  &  brolances.  Xt 

19.  Stapâle  rameure.  StapdU  ramofa,  MaH*. 

Supt&t  ntmhpùitihu  êrtSh ,  tetragonU  t  Jentatis; 
dtntihus  obiufjfimis  jjlorilius  j^grcgaiu  ,fuhjejfilii>us, 
tonilarum  laciaiis  ianceolat.'j  ^  acutis  ,  refùeatis. 

Mjfon,  Scapel.  pag.  11. 0*.  )A«  ub. 

St^lia  eoroilis  fuinque/Uh  ,  pUms  }  latimû  Un- 
UùUtist  mtugùu  revolutii  ;  peduncuUs  fwt  kKvio- 
_;i  «•  /•  .-^^  (etmgo/nj  t  mtéh  «)etra 

^ec.  Plant,  vol*  i.  pg. 
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nius;  nmit  tnSh^uUs  ^  ut> amonts  , 
dtntti  foriftris,  WlUd. 
lifâ.»".  Z9. 

Cette  efpèce  s'élève  à  la  hauteord'un  pied  &plu$. 
Ses  tiges  Tonc  très  -  glabres  ;  fes  i  ametux  nombreux-, 
d'autres  plus  petits  ,  tons  qiudr.ingulaires  }  lesan- 
gUsfaillAns,  légèrement  iînués  à  leurs  bords ,  mu- 
nis rie  dénis  très-petites ,  peu  marquées ,  diftantes, 
o'jtufes.  Los  fleuis  font  ramafleesplufieursenfurible 
ilî  p^fiie  fupcrieuiedesrameauXfau  dtfTusdeleurs 
dents  fupportées  par  des  pédoncules  courts.  Le  ca- 
lice cft  partagé  en  cinq  petites  découpures  atguë?  \ 
h  corolle  pkts  grandequelcspédoncules,  àcinq  dé- 
coupures lancéolées,  pr.ifque  planes,  un  ptu  r^- 
dreûees  ,  aiguës  j  roulées  en  dehors  à  leurs  bords, 
la  couleur  efi  d'un  pourpre  -  noirâtre  >  avec  un 
cercle  blanc  dans  le  fond  de  la  corolle. 

Cetrp  plante  fe  rf  ncnnrre  au  <"ip  Rnnnç-F.f- 
pérance  j  Tur  le  bo[d  oes  eaux  iheimaics.  î> 

)o.  StapAli  enfonide.  Stéipttùipalia.  MaC 

5tjp<  lia  fuhhexagona y  trtcJa  ;  acuUis pattntijjimis  i 
fwiékijcjfiliius^  aggrtgutis  i  tO'oUarum  Ltinus  lan- 
ctotatis ,  fapri  hohjtneùtt  fifHeMU.  MafT.  Stapel. 

pag.  2  ;   m'*.  31.  t.ib.  }l. 

Staptiia  (pulla),  coroUis  quinqut^dù  i  Ltcinns 
trtSij ,  /anceolatO'aeumînatis  ,  margtne  nvelutis  ; 
ftd-irtiulis  fiort-  brtMo'îhus  ;  rwris  cru'fis  ,  fuincxj- 
frau^  mtdio  extra  dtntis  Aoriferis,  WiUd.  Spcc. 
Plaiw.  Vol*  I.  pag.  ii88.  n*.  jo.  , 

Sup^tia  (  faTciculata)  ,  cault  afhyUo  ,  fiibhttU^ 
Bûuuù^,  T0mt  KII, 


gono  ;  denticulis  pattnt  'tkui,  ûeutii  f  fi»rt peJiauMlan, 

Thunb.  Frodr.  46.? 

Cette  efpèce  a  des  rapport*  avec  \tfiaptlia  ra-- 
mofa  i  elle  en  diffère  par  le  nombre  des  angles  de 
fes  rameaux  ,  par  fes  fleurs  plus  grandes  ,  par  leur 
pofiiion  hors  de^  dents ,  mats  point  pofées  fur  des 
callofités  I  enfin  par  les  découpures  droites  de  là 
corolle. 

Ses  ripes  font  hautes  de  fix  à  fept  pouces  {  les 
rameaux  droits  ,  piclqu'à  fix  angles;  les  angles  lâ- 
chement finués  a  leurs  bords ,  &  munis  de  dents 
fortes .  diftantes ,  très-ouvertes  ,  en  forme  d'é- 
pines. Les  fleurs  font  placées  vers  le  milieu  des 
rameaux  ,  iruni  s  au  nombre  île  trois  ou  quatre  ; 
les  pédoncules  très-courts }  le  calice  à  cinq  petites 
découpures  aiguës}  le  corolle  profondément  di<^ 
vi''ée  en  cinq  découpures  lancéolées  ,  prefque 
droites  j  aiguës ,  repliées  extérieurement  à  leurs 
bords  i  la  couleur  d'un  pourpie-ooiiittt  ,  ttés> 
foncé. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- ETpérance^ 
dans  les  rois  fabioneux  8e  brâlans.  1> 

ji.  Stapéle  afcendaote.  Stapelia  adfc€nd*iu* 
Roxb. 

Stépeiia  coroUu  quinqutfdlt  «  glairis  ;  lacinUs 
tiiuariàiUf  margint  rfftxit ,  acutis  ;  ptdunculis  c»- 
rottâ  brtvhrikiai  umkmragono ,  adjctndtmt ,  apîet 
fiorifiro,.  WiUd*  Spec.  Plut.  vuL  i*  pag.  ii^S» 

n».  5 1 . 

Staptiia  adfcendens,  Roxb.  Corooiand.  i .  p.  1,8. 
tab.  )o. 

.Ses  tiges,  un  peu  couchées  i  leurbafe,  font 
relevées  6t  afccndantes  *  tctra^ones,  deutéM}  ies 
fleurs  fltuées  à  la  partie  fupérteore  des  rameaux  » 

fupportécs  par  des  pédoncules  pl.ibtes  ,  fitr.pîes  , 
plus  courts  que  la  coroiit*  \  le  calice  à  cir\q  décou- 
pures courtes ,  aiguës  «  la  corolle  petite ,  de  la 
crandvur  de  celte  du  tl  t./  gncd  ,  de  couleur 
l  uinàire  ^  ires-gbbre,  a  cinq  découpures  linéaireSj 
aig«.ës ,  un  peu  roulées  à  leuts  bords,  violettes  à 
leur  fomniet 

Cette  plante  croit  dans  les  fols  arides  &  iablo* 
neux  aux  Indes  ortenules.  1> 

31.  Statêle  à  quatre  znj^les.Staft'ia  ^uudran- 
gui»,  Forskb.  ^  - 

Stapelia  eomlUs  ^tùa^itfi^s  g  fiorièui  ftfUihus  ; 
C4uie  ttt^fmo  i  ramU  MVërieatU ,  apice  fionjeris  ,- 
diMÎhtt  tuMcttii,  WilM.  spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
1289.  ji, 

Stapelia  (  quadrangula  )  ,  foUkuHs  fuhuliuis  , 
conju^dtis.  Forskh.  Flor.  aegypt.  pag.  ji.  tab.  6. 

Ses  tiges  font  quadrangulaires  ,  légt^rement  den- 

,  lée*  fitf.leiui  angles  «  d'un  vert-obfcur  ^  rimeu- 

Ccc 
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Ces ,  hjiue5  H'un  pied  &  demi  ou  dciit  pieds;  îes 
xaint^aux  étaiés  ,  très-court$ }  ceux  des  côtés  à 
peine  longs  d'un  pouce ,  munis  de  dents  tron- 
quées i  leur  fommer.  Les  fleurs  fort  petites ,  fef- 
nlts,  très-i approchées,  fituées  à  l'extrémiié  des 
umeaux.  Li  corolle  cft  d'an  verv-faunâtre ,  i 
cinq  divifions  ouvertes ,  renfcrnrînt  cinq  étami- 
lîes,  peut-être  deuxflylts.  Les  caliccs  font  courts, 
pcrfilbns,  divifés  en  cinq  dents  à  leurorifîce.  Le 
fruit  confifte  dans  deux  follicules  longs  d'environ 
deux  fMiuces ,  quelouefob  beancoap  plus  longs  i 
ils  reriformeru  des  {èmeoccs  nombieiue»,  imbri- 
quëwS ,  aigrciées. 

Cette  pbnt'e  a  été  obfervée  par  Forskhal,  dans 
l'Arabie  heureiife.  Le  fuc  qui  en  découle,  tft 
ai^ueitt  8e  non  Uiceux.     {Dtfcript,  gx  Fonih.  ) 


.  StapIlb  incarnate.  Su^eSs  îtuanma. 


Staptiia  ramis  ertilis  i  tetragonis,  denwth;  denti- 
iuM  pauatiius ,  aeuûs  ;  fittribus  fuofe^Uihui  i  corvl- 
Ltrum  laciniis  Lnceo/atis  ,  pUuÙM.  Madbn^  StapeU 
pag.  II.  n".  :4.  tjb.  34. 

Stapdia  {Qroilis  quinqutfidis  ;  laciniit  hnctolath ^ 
MMia{  pidi^nculis  eonllâ  invioribus  ;  ramis  ut^a- 
IJMÙ, jifiûis  ,  apite  txira  dtntts  floriferit,  Wiild. 

^wc.  Plant,  vol.  i.  pag.  1189.  n°.  55. 

■    Sttpêtim  faadrmngularis  ,  tUmtihs  hviimUêii- 

rruncjtiy  ,  atUofis.   Linn.  f.  Suppl.  pag.  171.  — 

Sylt.  vew;? t.  jiaK.  160.  n".  5. 

Scdpctia  cduic  isphyllo  ^  utragêno  ;  itnticttlis  pâ- 
te ntibus  ,fiore  y^i>  taeiniis  €0nlU  «ttufa.  Thttnb. 
Prodr.  46. 

f 

Euphoriittoi  trtSum  ,  quairangulan  t  Jpitufum  } 
nimiâ  Uttr^int  munilis  ^  foUofis.  Bunn.  Afric. 
F<ag.  ij.  tab.7.  fig.'i. 

Ses  rarînts  ne  font  tomnofées  que  de  quelques 
fibres  grêles ,  prefque  fimplet ,  longues  de  deux  à 
frais  pouces.  Les  tiges  font  droites,  rameufes,  téira- 
gones,  glabres  ,  vertes  ,  cpaifTes,  ch.ii  ,  hautes 
d'un  pied,  dentées  fur  leuis  angKs;  les  dents 
couites,  horizontales  f  aiguës  ou  un  peu  calleu- 
fes  i  celles  des  rameaux  font  droites ,  épailTes ,  plus 
alongees  ,  aiguës ,  &  rcHemblent  quelquefois  à 
de  petites  feuilles  charnues. 

les  flt  urs  Tont  fituées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux, fpaifcs,  point  axillaires,  foutenues  par 
des  pédoncules  beaucoup  plus  courts  que  la  co- 
rol'L'.  Ctlle-ci  efl  petite,  de  rcuTeur  incarnate, 
quelquefois  entièrement  blanche  ou  blanche  en  de- 
dans ,  &  colorée  en  dehors  ^lar  une  légère  teinte 
purinirtneifon  lîinbe  fe  divife  en  cinq  démnptires 
étroites  j  lancéolées  «  aiguës.  Le  calice  tit  ccuu  , 
perfifbnc»  à  cinq  découpures  lancéolées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  BoBue^E^uce, 
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dans  les  champs  atides  Br  faUoiMnr.  Elle  fat 
quelquefou  d'aUmens  aurnacnrels  du  pap.  ^ 

StapIu  ponâoëe.  StÊfdia  pmêÊtê,  Mif. 

Staptl'ia  anlcutis  ramorum  oblong'u,  fuktiircFonii 
'jtmaii*  i  fioribtu  fa/dculatit  i  coroUarum  /aùms 

MafTon,  Stape!.  pag.  18.  n".  14.  tab.  24. 

SiaptliaeoroUls  qu'inqucfidis  ,  campanulat-t ;  Ud- 
mu  pattntibus^  /ancoUiis ,  ^cutit  ;  ptduncutis  co- 
roUàduptàlongioribut;  ramis  dtcttmbtmibiu ,  oblM> 

fit  tfiiutngonis ,  medio  priftrit.  WtUéeo.  Smc. 
•lant.  vol.  I.  pag.  1 189  n°.  54. 

Plante  rampante,  dont  îes  nmeaut  font  ptef. 
que  couches,  courts,  épais,  très-clabres,  & 
comme  articulés  les  uns  aux  autres  ]  médiocre- 
ment tetragonts  ,  dentés  fur  leurs  angles  5  les 
dents  charnues ,  épaiffes  à  leur  baie ,  aig  jcs  i  îair 
fommer.  Les  fleurs  font  réunies  trois  ou  quatre 
dans  raiffelle  des  dents ,  fituées  vers  la  partie  fu- 
perieure  des  rameaux  ,  portées  fur  des  péion- 
cules  glabres  ,  cylindriques  ,  plus  longs  que  !i 
corolle  ,  de  couleur  purpurine  ,  longs  o'envi- 
ron  un  pouce  demi.  Le  caitce  eft  divité  en 
cinq  découpures  lancéolées  ,  aiguës  d'un  pout- 
pre-foncé  j  la  corolle  de  1^  pnndeur  de  celle  da 
Jlaptlia  rufa  ^  prefque  ciiî.pjnulée ,  i  cinq  de- 
coupures  très-ouvertes  ,  aiguës  ,  d'un  blanc  in- 
carnat piqueté  de  rouge  ;  le  fond  du  tube  d'une 
couleur  (Hus  foncée}  l'appendice  étotlé,  d'un 
jaune-orangé. 

Cette  plante  croît  an  Cap  de  Bonoe-E^éfaiia, 
dans  le  pays  des  Namaquois.  ^ 

3  î .  STAPtLF.  géminée.  Stapelia geminau.  Maff. 

Staptiia  ramit  ohlongis  ^  fubtetragonU  ^  demaiii  ; 
denttius  parvis  f  fionbui  gtminatis  ;  coroiUnm  It- 
ciniu  lanceohtis ,  acutis  ,  margine  nvûik$U,  MlC 
Stapel.  pag.  iS.  n*.  2;.  tab.  ly. 

Stapclia  corollis  quinquefidisf  laciniis  UnctoLtis^ 
margine  nvo/atis  ;  ptdunculis  gembuÊtî*  ,  baghuéat 
cOnUéi  nmis  deeumientiius ,  ternihus  ,  iirict  fo- 
rifiris.  WlUd.  Spec.  Pknt.  vol.  i.  pag!  Jioo, 

Cette  efpèce  fe  difliugue  du  fapelia  pun^ju 
par  i'x  corolle  bien  moins  campanulée  ,  pat  fel 
fleurs  géminées  «  pr  la  foime  des  dénis. 

C'cft  une  plante  haffe  ,  dont  les  rameaur  font 

très-nombreux  ,  couchés,  étalés  fur  h  terra,  mu- 
nis de  petites  racines ,  inediocrement  tccragoneî , 
courts  ,  épnis  ,  g.trnis  de  dents  fort  petit-s,  li- 
gues ,  diftantes ,  point  renflées  à  leur  bafe.  Les 
n  urs  font  réunies  deux  par  deux  vers  l'extré- 
mité des  ramf.vjx  ,  foutenues  par  des  peJoncu'cS 
glabres ,  cylindriques  i  le  calice  partagé  en  cinq 
découpures ]ancéo]ées^, aiguës;  la  coidledeU 
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longueur  des  pédoncules  ,  à  cinq  découpures 
maires,  lancéolées,  très-ouvertes,  glanduleu- 
ùi ,  roulées  en  dehors  à  leurs  bords  ;  la  cou- 
leur eH  uo  food  orangé ,  parfemé  de  poinu  d'un 
touge- foncé. 

Gme  pbnte  oott  «u  Cap  de  Bonne-ETpéniioe  » 
du»  îes  coBtiées  chaudes  j  fous  les  arbics.  1> 

j^StApUb  ùinée.Su^€  décora,  Mafll 

Stjfelij  artUlUis  ramorum  oi/ongis  ,  fuitereti- 
huiforHut  ge  minât  h  ;  coroUarum  laciniis  lancto- 
luùj  écatis  t  fuprà  fcakrojis  ^  mai^iai  rtvobttis. 
jyioii,Stapei.pag.  19.  n*.  «6.  tib.  lé. 

Stapeita  conMs  fmi^efidis  ;  lacinis  ovato-lan- 
tt9Uù$t  margifU  nvoiatU  {  fmdo  ptntagono;  pedun- 
tnUtfiû*  ion^fiius  ;  ramU  oi/ongù  ,  dccumhtnti- 
i^t  ,  ttreiihus  ,  ohfoUte  utragonis  ,  bafi  fiorifcru. 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pig.  1190.  n*.  jo. 

Sn  rameaux  font  alongés  ^  couchés  fur  la  terre , 

runis  de  beaucoup  d'autres,  alternes,  prcfcju'ai- 
ticules ,  trët-courts, épais  j  glabres  ,  cylindriques  « 
obtus ,  i  peine  tétragones,  garnis  de  denisfertpeti- 
res,  aipue^.  Les  fleurs  font  réuniss  ^?iir  rir  deux 
dans  l'ijlfcUe  des  peuti  ramtiux ,  iuppouees  par 
des  pédoncules  glabres ,  cylindriques  ,  plus  longs 

3 ne  la  corolle^  de  couleur  purpurine}  iè  calice  r<; 
nrire  en  cinq  découpures  glabres,  lancéolées ,  ai- 
guës, corolle  eft  d'un  jsune  niclangé  de  points 
noirâtres ,  divifée  en  cinq  découpures  étroites , 
lancéolées,  très-ouvertes  «  rudes  i  leur  face  fu- 
përieure  ,  roulées  à  leurs  borJ^  Tt^rte  efpèce 
diflete  peu  du  Jiapeiia  geminaia  ,  elle  s  en  diftin- 
gae  par  fa  coroÛe  un  peu  plus  grande;  par  les 
Ciches  noiritrcs  i  par  les  rameaux  plus  petits,  à 
dents  plus  fories. 

Elle  croît  au  Cap  de  Bonne>Efpérance. 

}7.  5  T  A  p  à  4.  fi  rédui(ance.  StaptUa  pulchtUa. 

Suptlia  ramts  plurihus  redinatis  ,  dtntaùt  f  Jilt' 
tîhuM  acutis  ;  flaribus  fafciculatis  ;  coroUÂ  fiiôi^* 
fdâ  i  Uciniis  trianguiaribus  ,  aeutis  ;  MiWi»  Oriuw 

kl»,  Maflbo  4  Stapel.  pag.  ai.  n^.  }6.  lab.  |6. 

Siaptlia  coroliis  qainqutfidh  { laciniis  ovatis ,  acu 
lu;  fundo  circulari  {  peduaculis  mtUtijUiris  ;  ramis 
ttmtfonis  ,  decumitaiiiÊa  ,  fi^il  ^f"*  fioriftris. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  U91.  u°.  57. 

Ses  tiges  font  glabres,  rameufes;  fes  branches 
&  fes  ranr»eaux  fortement  inclinés,  tétragones  ;  les 
angles  dentés  ,  les  dems  n  /  liovreniénc  ouver- 
tes ou  redtvffées,  un  peu  diibnces,  aiguo.  Les 
leurs  font  fitttées  dans  les  aifleires  des  tameaux 
ou  un  peu  au  deffus  ,  fupportécs  par  de?  pédotb 
cules  raineux  ,  à  plufiturs  fleurs  pèdicellées,  in- 
clinées. Le  calice  elt  partagé  en  cinq  découpures 
lancéolée*  »  aigiU»  ï  la  corolle  »  moins  giande  que 
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les  pédoncules,  eft  large  d'un  demi-pouce}  fes 
divifions  tiiangnlaires  ,  aiguës ,  ponaoées  ;  un 

appendice  orbiculaire  environne  les  paities  de 
la  truflifîcation  ;  fa  couleur  eft  d'un  blanc-pâte  , 
parfemé  de  petites  taches  rougeltres}  le  fonmuN 
des  découpures  d'un  bnin-  pourpré. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonn»>Erpé- 

rance.  T) 

)8.  STAPÈLE'antique.  SiaptUa  vttula.  MaO*. 

St^pclia  ramis  piuriiits  trtSis  ,  MrMfMÛ,  j/tf- 
bfis  ,  isngutis  derttatis  f  dentibus  '  apîee  meurvaiis'i 

corol'J  fliinâ,  gldbrâ  ,  quinquifSd  ;  Lici.niis  lanctO' 
/dm,  oirttyïj.  .Miir. Stapel.  p3g.  ij.  n".  16.  tab.i6. 

Stapelia  coroltis  quinquc^dis  ,  giaorts  ,  Idciniit 
ovatis  y  acuntinàtU  f  faptrnh  trioervUt  ;  pedunculis 
coroliJ  hrcviaiibus  ;  ramis  itiragonis ,  ereHis  ,  bafi 
fiorîftns.  Willd.  Spec.  Plaxit.  vol.  u  pag.  1191. 
u*.  58. 

Cctre  '  n  ice  eft  g'abre  ,  très-rameiife  ;  fes  ra- 
meaux droits  .  hauts  de  iix  i  huit  pouces ,  tétra- 
gones,  denticulés  ;  les  dents  droites ,  recourbées 
à  leur  fommcr  L  s  f1.f,i-<;  n.iilTtnt  à  la  partie  in- 
férieure des  rameaux,  dans  1  ailTelle  des  dents, 
réunies  au  nombre  de  deux  ou  trois  fur  des  pé- 
doncules droits,  glibres  ,  cylindriques.  Le  calice 
eft  d'une  feule  pièce ,  à  cinq  découpures  lancéo- 
lées ,  aiguës  ;  la  corolle  plane  ,  d*nn  pourpre- 
foncé ,  monopétale  ,  glabre  .  i  cinq  divilions  pro- 
fondes, hncéolées,  obtuDs ,  à  trois  nervures-, 
craverféccpar  des  bandes  ridées }  poiiu  de  tube. 

Cfi'.xt  efpèce  fe  rencoture  fur  les  montagnes j 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  T) 

tq.  StapIlk  vemiqueufe.  StaptUt  vertueéft, 

Maflbn. 

Hiapilia  ramis  plurihus  JubffS't  ;  dentthttS  ramo* 
rum  acutis  t  decujfjtii  ;  lO'o' à  ;  xcrucofà  ^ 

mtdio  parîun  tltvatd  /«  pc-tagonumt  gtnituiiù  am» 
UêHStfèiAfMn,  MaC  Stapel.  pag.  1 1.  n*.  8.  tab.8. 

Stûfdia  conltis  ^«^atjUis ,  verrucojîs  ;  Ijciniii 
ovatis  ,  acutis  ;  fundo  pen^a^ono  ^fcjbro  ;  pedunculis 
corollâ  longioriifus  ;  rumis  aafceadeatibus,  ictiagonis^ 

bafi fiùfîferii,WM, Spec, Plant. voL i.  pag. 

Ses  branches  font  couchées,  &  produifent  ut» 
grand"  nombre  ée  rameaux  courts ,  inégaux  ,  rt- 
drelT-s ,  Intiçs  de  fix  à  fept  pouces ,  f^ain-s  de  denrs 
nombreufes  ,  éparfes  ,  prefqu'oppofées  en  croix, 
un  peu  bnines  on  fcàtieultt  i  leur  fonmet. 

Les  Bouts  fimt  fituées  d'ifne  à  deux  à  ta  bafe  de 
chaque  rameau  ,  fnpporréfs  par  des  pédoncultis 
glabres,  cylindriq-c". ,  longs  d'un  ponce,  f^ur  ca- 
lice eft  petit ,  à  ciri^  découpures  ov.il.^ ,  :\ig'  é- î 
la  cosoUe  plane,  vc(ruQu.;:ute  ,  d  un  jaunâ-pàleV 

Ccc  X 
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parfemée  de  points  rougeitres  ;  Ton  limbe  fe  divifc 
en  cinq  découpures  ouvertes  j  pfefqtt*ovi!es ,  ai-  | 

guèî  ;  îl  ret'.ferme  dans  fon  centre  un  appendice  j 
un  peu  iailbitt ,  à  cinq  angles  j  entoure  les  i 
organes  de  h  gînécauon. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  fols  ari.ies, 
au  Cap  de  Bonne- Efpérance  :  elle  fleurit  dam  les 
mois  ae  ièpcembre  &  d'oâobte. 

4c.  Stathi  e  tJthetée.  Stapdiu  irrufata.  Mafi. 

Scjpt^m  rjmis  pLribus  fuhtrtUif  ,  dtnticulatU  ; 
dcntibus  ^uhpatcntibiiS  ,  acutis  y  dtcujfjtis  ;  cor^i-'à 
piaiâ,  rugofài  laàniis  lanceotatit,  «tutit,  Maflon. 
Stapel.  p:ig.  11.  11*.  9.  tab.  9. 

Stapeiiaeonttis  ^uin^ufidit ,  nigofis  ;  laciniis  ova- 

tU,  acwninatts  ;  f  tdunculis  ioroffJ  /c;,';;'-;^'  "  :  ^t'-^ts 
trtda-pateatiàus ,  utragonis,  bufi  Aonjms.  \\  liiilen. 

Spec  Plant,  vol.  1.  pag.  1 19 1 .  tr.  40. 

Ses  racines  produifenr  ptufteurs  tiges  on  ra* 
nvsaux  droite; ,  incgaux  ,  hauts  de  (îx  à  fept  pouces  , 
xamalTés,  glabres,  dciites  ,  les  plus  cuuic^  un  pi^u 
couchés  i  les  dents  aiguës ,  un  peu  ouvertes ,  pref- 
qae  dtfoofées  fur  quatre  rangs  »  l«s  ieurs  fituées 
à  la  bafe  des  tiges ,  Toutenues  psr  des  pédoncules 
fimplts,  fouveni  foliiairtl ,  glabres,  cylindriqut-s, 
longs  d'un  pouce  i  le  calice  petit ,  â  cinq  décou- 
pures ovales ,  aiguës  ;  la  corolle  grande  ,  plane  , 
ridé?,  Tins  appendice  circulaire,  à  ctnn  .:livi(îi->ns 
élargies,  lancéolées»  aiguës  i  le  tond  de  la  couleur 
jeft  un  jaane>pile  «  parfemé  de  points  roiigeicffes. 

On  trouve  cette  plante  lu  Cap  de  Ronne-Efpé- 
/ancoj  dans  les  lieux  arides  j  elle  fleurit  dans  les 
mots  de  fepcembte  8e  d'oÛobre.  J} 

41.  Si  Ai'Ù  E  mélangée.  StjpcUj  mixnt,  MaflT. 

Siapdui  Jcuictilu  ramorum  fuôrecurvii  ;  forîius 
p(dun:ulatis  ,  nutantibus  ;  coroUtj  g/abris ,  centra  or- 
biiulo  eiivato  fpapt//ofo  ;  Uciniis  evatiSt  acuminatisy 
rugofu.  Maff.  Supel.  pag.  25.  n*.  )8.  tab.  }8. 

Sttptlîa  evrotth  quinqucfidis ,  nigofis  ;Uàmn$  tiv«- 

fis,  ticumiu':i  i  ùndo  cîrcljri  (Icvato  ,  papillofo  ; 
fedunctdis  lonynudint  coroIUf  ramii  iitra^nis  ,  adf- 
tenJtnttkit ,  bufi  fiorifiris,  Willd.  Spec  Plant,  vol. 
1.  pag.  iiç)i.  n".  41. 

C-tte  plante  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
Jl'tptiia  \aiit^dta ,  dont  elle  pourroic  bien  n'être 
c(u'une  variété  ;  elle  en  diff^epar  .fes  fleurs  une 
fois  plus  grandes»  par  Tes  découpures  acumioées, 
par  la  forme  des  dentelures  recourbées. 

Elle  pouffe  plufieurs  rameaux  diffi» ,  redreiïés , 

tc'tragon^s,  qui  donnent  des  r-uiiics  à  leur  partie 
intérieure  ,  garnis  de  dents  recourbées ,  aiguës. 
Les  fleurs  >  ficuées  à  la  partie  inférieure  des  ra- 
meaux, font  foiitaires,  rc=rtées  par  des  pJ  ion- 
cuics  lylindiiques  ^  de  couk-urj/urpuiiue^  incunes^ 
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longs  de  trois  pouces ,  terminés  par  une  ennie 
corolle  glahra)  a  cinq  décououres  ovales.  tugu«u- 
fps ,  obtufes  ,  ,-\vec  imi;  p:r:;L-  point-*,  îrimd(>- 
nées  »  l'appeiidiLc  tnculinc  dii  centre  de  couleur 
jtune  ,  chargés  de  petits  mamelons  poutpres;  les 
découpures  également  poiputioes  j  avec  de»  lidès 
nanfvetfesj  jaunâcias. 

Cette  efpèce  croit  au  Cap  de  Bonna^Erpé- 
ranoe.  1> 

41.  STAfiLf  panachée  Su^tUimtgtu,  Um. 

Stapeliû  toroiUs  qmtn^utfidis  ,  ngQfiii  tétimt 

OT-:','!-  .  uiurif  ;  fiiido  ctr>.!:!.r:  :f  'tcaxo,  rugcfo ,  ;i- 

ccndentihHt ,  btp  f.oriferis.  Wiiiden.  Spec.  Plint, 
V 0!.  I .  pag.  1x92.  D*.  42.  —  t.am. iUiiflt.  Qutt» 
lab.  178.  fig.  I.  ■  ' 

Stdpetîa  étmieuth  nmontm  pattntihai,  Lîna.  Sfft. 

vegèt.  p.ig.  2':.  r,°.  I.  —  V'irid.  CtilfoK.  20.^ 
Boveii ,  Lufid.  Bat.  409.  —  Miller  «  Diâ.n*.  1.— 
' Miftcll.  t.  pag.  27.  tab.  4.  —  Ctttti», Ua> 

gat'.  16. 

Stapetit  dtntUiUit  ramorum  txtrorâmfnnÙMS», 
Hort.  Cltff.  77.  '—  Hotc.  Upfal.  53. 

StapeUa  detttietilb  rtmomm  pattntitiu  ;  ft*^ 

ptdunculatis  ;  coroll'u  glabris ,  fuprà  ru^uL  fs ,  Ud- 
niù  ovatis  ^  aeuminatùg  pianu*  Alton  ,  Hort.  kev. 
vol.  I.  pag.  109. 

Surelia  idule  aphyUo,  tttragono  ;  denùaJtt 
tentibus  ,  flore  ptdunculato  ;  Uciniis  coroUà  owâlt 
ffuamojisf  macuUiit.  Thunb.  Prodr.  pag.  46. 

JfcUpi«$  Mioitltt  afriaum.  BradL  5uec.  ).  paf> 
).  tab.  IX* 

Afclcpîas  ai^oides  ,  iiphylla  ,fiore  fritillarit  ;  fit- 
qùs  longis  ^  angujiis ,  trtâ  'u,  Morïf.  Hifl.  }.  pag. 

6jo.  f .  If.  tab.  5.  fig.  4. 

Apocynum  humi/e ,  aitoidU}  JUiquis  trtâjs ,  efn- 
eanam*  Heim.  Lttgd.  £ac.  51.  tab.  fj.-^  $tifL 
Bocan.  }2« 

FritObtria  crafa ,  pnmmttoriiBotu  Spel.  SupeL 
Theophr.  jjy. 

Afchpias  afritttta ,  mi^oidu,  Toiiioef.  Inll.  A* 

Herb.  94. 

Siape/ia  foliis  oblongis ,  dtnuiis  ;  fiort  gLirOf 
intilt  fttlphurto ,  punHaio  ,  exiùs  purpureo  ^  jhnM*  î 
burra.  Afric.  pag.  19.  ub.  la.  fig.  2. 

Ses  racines  font  compofées  d'un  grand  nombre 
de  fibres  brunes  ,  alor.^ecs,  entortillées.  Les  tiges 
fe  divifent,  prefque  dès  leur  bafe  ,  en  plufiiurs 
rameaux  coudés  à  leur  bafe ,  redrefTés ,  étalé», 
peu  élevés,  tfte-gl.L  r  î,  nuadrangulaires,  thaï* 
nus,  n'ayant  d'autres  tci;:llrs  i!i  s  dentS  fait* 
lantes  J  épai/TeSi  obtufes  ou  un  peu  aiguës. 
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T.f s  fletirs  (cm  folitaires ,  ordinaîremenc  fituées  . 
ven  h  biie  dis  rameaux  ,  loutenue»  par  ées  pé- 
doncules cylindrique  s,  p'abres,  plus  longs  on  -  les 
fleurs.  La  corolle  tft  verdàtre  en  dehors,  glabte, 
d  un  jaui»  de  foufre en  dedans,  marquée  de  ridts 
trjnfvcr!e<  &:  couverte  de  taches  irrégulières, 
d'un  pourpre-foncé,  d'un  jdune-palc  &  tirculatre 
éatn  le  fond  ;  elle  fe  divife  en  tina  découpures 
rvjlds ,  aiguës  ,  prefqu 'acuminées  à  leur  fommet. 
11  lui  iuccéde  des  follicules  dMMis«  parallèles ,  rap- 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpérsnce. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Faris..T> 
(K.v.) 

Toutes  les  parties  de  cette  plante  font  remplies 
d'un  fuc  vifqueux  &  fétide.  La  fleur  furtOttC«  lorf- 

Îu'elle  e(l  épanouie ,  répand  une  odcw  des  plus 
jfagréablcs,  &  qui  approche  de  celle  èt»  fllbf- 
nscss  animales  en  putréfaâion. 

.  «««  Ctnlà  i  Jf*  iSvifiiHU  «u  i  di» dtnts, 

4î.  STAPiLB  campaottlée.  StûpttU  cM^aimUid. 

MalTon. 

Stjptlia  ramis  pluribus  fimplicikas ^utSis  y  tttra- 
gonis ,  dmtatis  ;  dtntibus  patentiht  ,  *etUUi  corollâ 
dcctmfdâ  ,  Ciimp^nuljtâ  ,  fid'ardi  uAÔitrtMO*  MàSt 
Stapel.  pag.  n  .  n".  6.  tab.  6. 

Stapttiacoroitis  dectmdcnialis  y  lacinlis  majorihus, 
tnctolatii  ;  ftatéit  tdmpanuUto  ;  ptdunculis  iriforù; 
rjmis  trtSis  ,  tetragonis ,  iafi  fiorifcris,  Willd.  Spec. 
Planr.  vol.  i.  pag.  U93.  n*".  43. 

Ses  branches  font  fimples ,  droites ,  courtes , 

inégales  ,  à  quatre  ,  quelquefois  à  cinq  angles , 
vertes,  parfemec s  de  tachts  nebuieules  ,  purpu- 
mes, garnies  lur  Ipuis  angles  de  dents  aiguës, 
très-ouvertes.  Les  fleurs  naiffent,  au  nombre  de 
deux  ou  trois ,  à  la  balc  de  cluque  branche  ,  fur 
m  pédoncule  commun ,  qui  fe  divife  en  autant  de 
pjrties  qu'il  y  a  de  fleurs. 

Le  calice  eft  divifé,  jufqu'à  fa  bafe,  en  cinq 
découpures  lancéolées ,  aiguës.  La  corolle  eft  d'un 

jaune  de  foufre,  rouvcrtd  fur  toute  fa  'rriice  in- 
térieure d'un  grand  nonibre  de  points  faiiiai)s,de 
couleur  purpurine.  Elle  eft  campanulée  ,  fans  n.'- 
bord  raillant  à  l'oriBce  du  tube ,  i  dix  découpures 
très -aiguës,  dont  cinq  altemn  beaucoup  plus 
courtes  ;  le  tube  garni  intérkttienent  de  cils  i^an- 
duleux  à  leur  fommet. 

Cette  plante <roit  dans  les  fois  arides ,  au  Cap 
de  BoniwEfpérance.  I> 

44.  STAPètt  barbu.  Siapelia  bariala.  MalT. 

StaptUa  ramis  pluribus  tetragonis  pentagonifque , 
tonftrtis  ,  fubertSis ;  dentibus  rjrr.oium  a.utis ,  Jub' 
fMtntiblUi  tQfoUâtamjianiUatdt  dtctm^dâi  Utinii» 
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aeutij ^fubpatenùèut»  hUff.  Supel.  pag.  II.  7. 
tab.  7, 

Stépet'ia  corollis  decemdeittâùs ,  eampanulatUf  /a* 
ciniis  majoribas  lanceoituis  ^  Mmùiuuis  ,  ^athrU  , 
clavdto-éjrbaiît peduneutts  eoroflâ  irtmariiuSi  r4> 

mis  fubtttmgonh  ,  tic'iij  ,  ^-y'/o  ' /y'^rw, Willd.  SpCC. 
Plant,  vol.  I.  pag.  ii<;;.  n*-'.  4j. 

Ses  branches  font  irès-courtes ,  (impies,  droi- 
tes, fafciculées,  inégal^  ,  pbtufes ,  glabres ,  1 

quatre  ou  cinq  angles,  gim-es  d?  dents  co'.irt'^"?, 
horiionults.  Les  tieuis  font  fituéts  à  la  parue 
inférieure  des  tiges,  ibu tenues  par  d;s  pédoncules 
rameux^  longs  de  trois  lignes ,  colorés  j  qui  fe  tes- 
mtneot  par  dm»  w  trois  ft^ars.. 

Le  calice  eft  divifé  c'n  cinq  découpures  llnéai- 

re  s -lancéolées,  aiguës;  la  corolle  grande,  campa» 
nulee  ,  fans  rebord  faillant  à  l'oriHc^u  tube,  de 
couleur  blanche,  parfemée  de  poiivrudfs,  de 
couleur  purpurine;  le  limbe  rude  eu  dffTous, 
couvert  a  fa  face  fupérieure  de  poils  glanduleux, 
divife  en  oix  ti  :  uv  ures,  dont  cinq  très-courtes, 
cinq  autres  bien  plus  grandes ,  alongécs ,  fubu- 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpé> 
raece.  ff 

r 

4f*STAv2t£  gncienfe.  St^elU  vtiujta,  Mafl*. 

SmpcfÏJ  ramit  :e!rj^'0rti.<  ftntjf^oaifqut;  ramulis 
patent ijjimis  f  dtvaricatu  y  diruuuhs  ramorum  puten- 
tiéus  ,  acùtis  {  corollâ  detemfidà  ;  tu  'w  g/tibrog  ont'' 
pliato  in  orbioUam  (Itvatum.  Malf.  Siap^L  pag<  10* 
n°.  }.  tab.  }. 

Stapetîa  eonUis  deeemdtataiis ,  gLtbris;  taeiaih 

majoribus  ovato- itcuminatis  ;  fundo  coicavo  ,  orbi- 
culo ,  eleva'.o ,  tincio  ;  peJunculis  corollâ  longioribus 
dtjlexis  ;  cule  fuhetraçono  ,  eretto  ,fîjp{rai  faimtfoji 

ramis  b.ifi  jîcriftris.'WiM,  Spcc  Plant*  vol.  1.  pag. 
1194.  n°.  4f. 

Efpèce  d'un  afpedt  affez  agréable  ,  dont  les 
branches  ,  hautes  de  fix  à  fept  pouces,  font  gla- 
bres, à  quatre ,  quelquefois  a  cinq  angles,  divt« 
fées  en  rameaux  diffus,  garnis  de  dents  ouvertes, 

aiguës. 

Les  fieurs  font  latérales ,  Hituées  quelquefois 
deux  enfemble  dans  rai(relie  des  dents ,  foute- 
nues  p:'r  des  péJfjnc  iili  s  glabres,  cvîin'irîques  , 
pendans ,  longs  d'un  pouce.  Le  cilice  fe  oivife 
en  cinq  découpures  ovales,  aiguës.  Ia  corolle  eft 
pr^'^it-  .  d'un  j  uine  d  ■  û  iiiri-'  ,  p  ufrrrcîe  de  points 
d  un  ronge  de  fang.  Sun  tube  cil  glabre  ;  il  s'é- 
largit infenfiblement  en  un  bourrelet  faillant,  OP- 
bicu'aire;  le  limbe  divile  à  Ton  bord  en  dix  dents 
aiguës,  dont  cinq  plus  longues  &  cinq  autres  plus 
courtes. 

Cette  phntd  croît  dans  les  terrains  r<c«*aii  Cap 

de  Couoe-Erpériuce.  ft 
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46.  StapÈle  mouchetée.  Stapelta  ptttata,  Maff. 

HtapeUa  ramii  pturikiu  tetragonit  pcntagonifyut , 
tùnfe'tis ,  fuhfottntiinu  ;  d<9thits  ramoram  aetuis , 
PMtluihus i  eoroUù  decmfidà  ,  {jc:n:is  jcuth  i  tubo 
tamfMÎfimtii'ûmpliuto  ,  tn  oritcuium  <Uvalum. 

Mm,  SopeL  pig.  10.  ti*.  4.  tib.  4. 

Stjpclta  cjrollii  deccmacnutU i  lucinin  majorihus 
evaiU  ,  acutis  ;  fundo  concavo  #  feakn  ;  or6ieuio 
t'ivato  ,  eirtclo  /  ftéuaetilu  hnptudtfU  tùrolU  ;  ra- 

mis  fuhpour.ih-Ls  ,  f^utr^.r.ms  ,  bsCt  ftori/ais. 
Willd.  i;,>cc.  Fiant,  vd 


vol.  I, 


Cette  plante  duîeie  peu  du venuSu  s  on 
la  djflujgue  à  Ion  yoii ,  à  Tes  branche]  pii»  fcr- 

»ée$,  preftjuc' fin^pus ,  :  quatre,  cudquefois  à 
cinq  angles .  p:irt  ciilic>unuiii  dans  Lur  ;emi«rire, 
haiit.wk-  k^t  à  huit  pouc-  s,  très-obiufrs ,  pref- 
mumode  dents  homooules^  ai- 


V 


Us  fleuts ,  au  nombre  de  iroî*  ou  quatre  ,  naif- 
uni  à  la  partie  iftfcrieure  des  braiicliTS.  Leur  pé- 
doncule dl  gtéle  ,  cyiindf  jque  ,  de  U  longittiir 
des  fleurs  ,  garni  de  bndées  a  fa  bafe.  Le  cAk<: 
le  divifecocinq  découpures  linéaires ,  hiuéolé.s, 
aiguës.  La  corolle  eft  d  un  pusie  de  touûe  ,  par- 
lemee  de  points  d'un  rouge  de  fang.  Son  limbe  fe 
djviie  eu  dix  d^mt  alitmativcment  plus  longues. 
Le  tube  ea  rude  en  dedans  *  campanulé. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  ds  BoDoe-Ef- 
perance  «  dans  les  cerutns  fecs.  ^ 

47.  StapIls  biflê.  Suptlia  hami/is,  MaC 

Siaptlia  ramii  pLri'ous  quadri  feu  quinque  angu- 
i.it.j  ,ptiteRt$àiui  coroUà  oroiculatâ  ^dgumùâ  i  ta- 
tiniit  qtâHqvt  tvngiorihu ,  quiàaiit  énvhntBS,  pa- 
temthus ,  pt'iuncu/isfoiiuurut.  Madbn.Supet.pac. 
JO.  n°.  j.  tab.  5.  '     r-  r-» 

Supilta  coroUiS  dtccmdentatls  ;  Lcintis  majorihus 
t^ncioLiis ,  a.utls  ;  ptduneulisfolitariis ,  coroUâ  i>  c- 

ytrf^.  WiHd.Spec.  Plant,  vol.  i.  p;g.  izpj.  n°.  47. 

Se";  branches  fi)nt  très-baires ,  inégales  ,  fafcî- 
cuiees ,  hautes  de  trois  i  cinq  pouces .  médiocre- 
«neiit  redrtflees,  àquatreou  cinq  angles ,  divtfées 
en  quelques  rameaux  ouverts ,  trèî-courts,  garnis 
de  dents  atguè's^  courtes,  horizontales. 

Les  fleurs  font  fo'iraires  ,  I.itér  .V^  j  leur  pédon- 
cit.e  court ,  long  de  trois  lignes,  glabre  ,  cylindri. 
que  ;  le  rajice  à  cii  q  dtvifions  linéaires ,  lancéolées, 
aiguës  i  la  corolledun  pourpre-noirâtre  fu  r  Ton  f- 
que marqué  détaches  blanches,  ondukci  ;  ksàé- 
coiipur-.sd'iU)j3t;nedefoufre.parfemëp$  de  petites 
taches  purpurines  i  le  limbe  ,  large  dVnv  ron  un 
pouce  «  fe  dwîre  en  cinq  découpures  aUemative- 
njenr  plus  n.uitfs,  aigiicv  L  tube  eil  campanulé, 
eurgi     un  buuuclet  laiilaat ^  oibiculaire. 
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On  rencontre  cette  plante  dan»  ]ei  fod 
au  Cap  de  Bonne- Lrpéia.-îce.  T) 

48.  SxAPÉLii  réticulée.  ^capeliaraicuLu.yitS, 

Staptlia  ramis  pcntagonis  ,  dtnt'uuLuiii  dtmia$ 
pattniibus ,  çorollâ  dectmanguiaiû  j  tuio  Mfvt  bÊt- 
bato ,  ampliato  ,  in  oriicuium  tUvtttm,  Ifallôa. 
Stapel.  pag.  9.  n*.  x.  ub.  i. 

Supelia  contUi  decemieiumti  ;  laeiniis  ma'foriia$, 
ovaus  ,  acu'.ts  ;  fun^o  hurbuto  ,  orbimlo ,  dcvato^ 
cinHo;  pedunculis  btrus ,  corotlâ  brcvioribia  ^  ramU 
f^'^tagMistpatu/tJ .  bafi ftoriftm,  WiUd.  Spec.PUnt. 
vol.  (.  pag,  iA9j.n*'.4S. 

Efpèce  remarquable  par  les  lignes  bbiichîtrej 
oui  t'oimenc  fur  ies^iéules  un  réfcau  aifez  agréable 
uur  un  fond  d'un  pourpre-foncé. 

F.llc  poufle  plulieurs  rameaux  rapprochés  , 
prelque  droits  ,  d  un  vert  -  foncé  ,  couverts  de 
taclies  purpurines ,  à  cinq  anglestranchàos,  dentés; 
les  dents  aiguës  ,  très-ouvertes  ou  un  peu  réflé- 
chies. Les  fleurs  uaillcnt  au  nombre  de  deux  ou 
I  ro  s  i  la  partie  inférieure  des  rameaux ,  foutcnoes 
par  des  pédoncules  glabres^  cj'Iin  triques ,  uni- 
flores  ,  munis  i  lenr  oafe  de  trois  ou  quatre  brac- 
tées. La  corolleeil  d'un  pourpre  foncé;  Ton  limbe 
prefqu'enucr,  divifë  à  fon  bord  tn  dix  angle» 
aigus ,  médiocrement  ouverts,  cinq  a'rernanve* 
n»cnt  plus  courts  ;  le  tube  campanule  ,  barbu  in- 
térieurement ,  infenfiblement  élargi  &  failiampt 
un  bourrelet  circulaire  \  les  partÎM  delaSkon* 
dation  fituéesau  fond  du  tube. 


*  STAFELiBii  de  laCbine.5i^/MdU««itj&.Loiir< 

S'.:fc!!j  fûHis  liinccolatis  ,  co  i^ffiis  ;  corollis  W- 
t.uls.  Loure:r.  Flor.  cocliin.  p.ig.  20)  .  n".  i, 

Ses  tiges  font  très-fimples,  lignetifes,  aloagées, 
inclinées ,  dépourvues  de  dents,  maniésdeMmUn 
lancéolées,  tiès-entiérc^ ,  glabres ,  charnues ,  nom- 
breiifes  &  rapprochées.  Les  fleurs  tont  blanches, 
axii;.ilr;s ,  &  forment  des  ombelles  fiirples,  ait» 
grandes  ;  la  corolle  en  roue  ,  un  peu  réfléchie} 
une  double  étoile  à  cinq  rayons  j  les  autres  partis 
de  la  fruâification  (èmblables  i  celles  des  antm 
efpèce  s. 

Cette  plante  crcît  dansUChine.  {ExLottr.) 

Obfen/ationi.  Je  ne  dirai  rien  d'une  autre  efpèce 
ci'c;-  par  Lours.-irf)  Onis  le  nom  de  f*ptlU  €9Mf 
chiatnfts.  Son  port  &  plulieurs  autn  scariSères  peu» 
vent  faire  foupçânnér  que  cette  plante  pourrgit 
bien  appartenir  à  un  autre  genre.  La  précédenrs 
en  eft  également  éloignée  par  O  n  port,  quoi.;us 
ttès-rapptochéo  ées  fiaptùa  par  Tes  fkv»  Se  fa 
fraits. 
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*  E/fèces  metrtûitut  ou  iouumjèt, 

*  Stapt/ia  (  ctavata  )  ,  tauU fimpUci ,  craffo  ,  cU- 
Viio  ,  reticuLùm  oi>fo!eie  vtWÊetfo ,  ûpict  fruBifcro. 

WtUd.  Spec.  Piant.  vot.  t.  pag.  1295.  0*.  49. 

Sta^lia,  Patcerf.  itin.  edic  Germ»  pag.  ^7. 
tab.8. 

On  ne  conni^t  point  les  fleuts  de  cette  efpfrce. 

I-e$  fruits  ont  le  cara£ii"'re  de  ctux  des  flupdid.  f.e 

1>ort  de  \i  pbnte  y  convient  également.  Les  tiges 
ont  (impies ,  charnues,  épailTics ,  en  maflue  ï  leur 
partie  fi-porieure  ,  chargcL's  de  tubercules  vemi- 
qac'ux.  Les  tl.urs  naifl-nc  au  fommet  des  tiges.  Otj 
rencontre  cette  plante  au  Cap  de  BQnne-Efpérance, 
dans  les  cetraios  iiù>loneux  «  aa-delâ  de  Kopper- 
berg.  l> 

*  Siape/ia  (  anon^rmos  )  ,  ea»/e  nmejô  ,  mtdtkm 

relent  t ,  ftx  feu  novem  angulis ,  fjLiiùsf  angulis  den- 
lûtu.  ïonV.  Flor.  atjypt.-arab.  pag.  52.  n*.  77. 

Elle  cruii  dans  l' Arabie.  Les  habitans  du  pays 
afTurent  que  cette  plante  ,  quoique  deifechée  de- 
puis très- long- tenais  &  morie  en  apparence  , 
lererdic  dès  que  b  rerte  eft  humeâée.  Ses  ti;es 
font  rampantes  au  loin  ,  à  fx  ou  neuf  ang!es  , 
creufées  par  autant  de  filions.  Les  angles  font 
dentés  j  les  fleurs  inconnues  i  tel  fruifS  compofës 
de  deux  follicules  fubulés. 

STAPHYLIER.  Siéphy/ea.  Genre  de  plantes 
dicot^rlédones ,  à  fleurs  complètes  ^  polypétalées, 
régitbères .  de  la  famille  des  nerpruns,  qui  a  des 
rapports  avec  les  fufains  (  tvonymus  )  ,  &  qui 
comprend  des  arbres  ou  arbuflcs,  les  uns  exoii- 

?|ue$ ,  d'autres  indigènes  de  l'EiMope ,  dont  les 
^uilk-s  font  cppofées ,  ternéêt  on  piiûiéesi  ks 
fleuts  difporées  en  grappes. 

Le  caraûàre  eflentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

Un  taËee  h  cinq  dhifons  ;  unt  comité  a  cinq  pi- 
talti  ;  cinq  î:^t:iki  s  ;  iitux  oj  trois  flylts  ;  dt  ux  ou 
troU  capfuiti  connivenus  ,  vificuleufes  i  une  ou  deux 
Jimmeet  offeufe*  ^  tronquée*  m  lear  hofi, 

CARACTÈaS  GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1  o.Un«(t/«cc  cploré,  profondémenr  divife  en  cinq 
découpures  concaves ,  un  peu  arrondies}  environ- 
né â  fa  baie  par  un  difque  urcéoié. 

2".  Cincj  pUnles  droits  ,  oblongs ,  artez  fembla- 
bles  au  calice^  inférés  furie  bord  du  difque. 

5*.  C'MM\é:amincs  alternes  avec  les  pétales  ,  in- 
férées fur  le  difque ,  dont  les  fîlamens  font  droiis , 
de  la  longueur  du  calice  ,  terminés  par  des  antbè" 
tes  iimples. 

'  4*.  Un  osMttrv  fupérieufj  partagé  en  deux  ou 
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trois  lobes .  furmonté  de  deiit  ou  trois  ftyles  fin- 
pies,  plus  lont^s  OLie  !e<i  etamines  jtemÛPepar  au* 
tant  de  Oigmatts  rapprochées. 

Le  fruit  conClte  en  deux  ou  trois  capfules  mem- 
branoufet.  véficnleufes,  connivenret  à  leur  par- 
tie inférieure  jufque  vers  leur  milieu,  s'oiivrant  en 
dedans  i  leur  fommet,  rentermant  des  fcutcnccis 
oiTeufes»  pref4)U4  globuleufesj  tronquées  à  leur 
bafe. 

Obfer\  ations.  Ce  genre ,  qui  jiifqu'à  préfenc 
renferme  très- peu  d'efpèces ,  clt  bien  tranché* 
fort  naturel,  &  ne  peut  fe  confon  !re  ivec  nucuii 
autre.  L'tvonymus  ou  fufain  ttt  ctlui  avec  lequel 
il  paroît  avoir  le  plus  de  rapport.  Les  fitiphylta 
font  remarquables  par  leur  fruit  capfiilaire.  La 
capfule  eft  renflée ,  véficuleufe ,  membraneufe  : 
on  neft  point  d'.iccord  fur  fon  carjcti  te  ,  du  moins 

3uant  à  l'expreifion.  La  plupart  d t. s  botatiilks  en 
iftingaent  dans  chaque  fleur  deux  ou  trois  réu- 
nies à  leurpartii  inférieure  ,  jufq-.rau-i!:  lA  <v;  1  nr 
moitié  i  d'autrts  penfent  que  ce  ii'thqu  uî:.;  l.u  e 
capfule  divifée  en  deux  ou  trois  valves.  Ces  val- 
ves ou  ces  capfules  varient  en  nombre  d'après  ce- 
lui des  pifttls.  D'atUeurs,  toos  les  autres  caraâères 
effintiels  de  ce  genre  font  connar.s.  Il  renferma 
des  arbres  ou  de  gratvls  arbrilleaux  d'un  alpect 
agréable ,  que  leurs  fleurs  en  gnppes  pendantes 
H'  nombre'ufes  ont  fait  admettre  parmi  no^.aibces 
d'otnement. 

Es  pâcis. 

I 

I.  Staphyuer  .à  feuilles  ailées.  Sta^hyUa 
phmata,  Linn. 

StaphyUa  foliis  pinnâtis»  Linn.  Spec.  Plant,  pa^ 
;S(5.  —  Hoit.  Cliff.  112.  —  lîort.  Upfal.  69.— 
Hoy-  Lugd.  Bit.  436.  —  Miller,  Diô.  n".  1.  — 
Hall.  Helv.  n'.  8ji.  —  Duroi ,  Harbk.  1.  pag. 
439.  —  WiUd.  Arbr.  pag.  576,  —  Hoffm.  Germ. 
ito.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  157.  —  II.  pap. 
—  I.am.  Flor.  franç.  vol.  a.  p.  J49.  n".  Î67. 

—  WiUd.  Spec.  i'iant.  vol.  i.  pag.' j  497.  n".  a. 

—  Garrtn.  de  Frudl.  &  Sem.  vol.  1.  pag.  JJJ, 
tab.  69.  Bg.  I.  —  Lam.  Illudr.  Gêner,  lab.  2IO. 

Stapfiylodtninn  pinnatum,  $cop«  Cani.  edit.  a* 

n°.  374. 

StaphyhdtniroiL  Matth.  274.  —  Tournef.  Inft. 

R.  Heib.  ù\(^.  — Dalech.  HilL  i.  pag.  ici.  Iccn. 
— Duham.  Arbr.  vol.  a.  p.  181.  tab.  77. — J.  Bauh. 
Hift.  l.pig.  174.  Icon.  —  Camer.  Kpitom.  I71. 
Icon.  —  Bt-fl.  F.y(l.  ^'lip.  Frudt.  tab.  8.%.  l. 

Pifiacia  flve^ris.  C.  Baulï.  Pin.  401. 

Nux  xeftcaria.  Dodon.  Pempt.  8ïS.  Icon. 

Vulgairement  le  iiez<>coupé«  faux  piftachierj 
piftache  lauvage. 

C'eft  un  arbre  d'uoe  médiocre  grandeur,  dont 
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Is  tronc  s'élève  ordinairement  à  la  hauteur  de 
<îoiu_e  à  quinte  ^>iecls,  rtvêtu  d'iinff  ecorce  lilTe, 
cciulfcc  ,  divi;»i  branches  fl;x:blcs,  ttaIccSj  S»: 
en  rameaux  verts ,  g!abr-:s,  cyiinJtiques  ,  garnis 
de  feuilles  oppoftes»  pétioléès.  ailées  avec  une 
impaire ,  compofées  as  cinq  nu  fept  fotjolet  Qva- 
les-cbloni;iits  ,  c'alHt.s  .j  !  ur»  deux  faces  ,  vrnes 
endeiVus,  plus  paies  endt-iVous,  Ancimnc  den- 
tks  i  leurâ  bords ,  pointues  i  leur  fommet. 

Les  fieurs  font  blanches ,  difporées  en  gnppes 

fiinpies  ou  rameuTtS,  pendantes,  avittaires  ,  ter- 
minales ,  de  h  longueur  des  feuilles  j  l-s  pédon- 
cules alon^t  s  ,  qrc'f-s  ,  cylindriques  ,  munis  à  leur 
baie  de  quatre  bradées  lcngu:s  ,  éiruiccs  ,  mein- 
braneufeS)  dont  dettit  font  peui-ètre  des  Ôipuies 
a|jp:iricmris  aux  ftUTil:  s.  f  j  comllc  cl\  peu  oa 
\*:ris.- }  les  pétales  obtus  5  ie  nombre  des  llyles 
variai  de  deux  i  crois.  Le  fruit  confifle  en  deux 
Opfules  ovales  ,  très-renfl<ies  ,  membraneufes, 
acuminées  à  lenr  fommet  ,  veinées,  réticulées, 
COntcniru  pluficurs  femerrccs  prefque  g!obuleu- 
fcs,  ofTiiiil  s,  trèi-lilLs  ,  ticnquces  à  leur  bafe. 

Cette  p'ante  croît  dans  Its  terrains  gras,  en 
l'.urope  ,  djns  les  contrées  méridioD^.es ,  en  Ita> 
lie  ,  dans  l'Alface  ,  dans  la  î^'  :j;it  Bretagne  , 
aux  environs  de  Fou  '  '..s ,  »>ù  je  l'ai  obitrvce. 
On  la  cultive  au  J^r>;;ii  des  Plantes  de  Paris.  Elle 
fleurit  vers  le  milieu  du  printems.  T>  i^.v.) 

«Si  l'on  a  foin ,  dit  Duhamel ,  de  retraacher  les 
branches  qui  pouflent  avec  frOp  de  vigueur ,  ces 
arbres  forment  d'eux  mêmes  d.s  buifTnns  fort 

i'olis.  On  peut  les  réunir  dans  les  boii^ucts  avec 
es  cjrttfes  des  AJpes.  Comme  ils  fl^furilTent  en 
méine  tems,  les  âeurs  jaunes  de  ces  demi*  rs  cnn. 
■  traftem  agréablement  avec  les  fleurs  blanches  des 
premiers.  Dans  Its  climats  chauds,  où  ios  fe- 
mencesdu  llaphylier  mûriflfent  parfaitement  bien  , 
on  en  retire  un?  huile  par  expreflton ,  qui  eft  ié- 
folutive.  On  forme  des  cb^Iecs  avec  ces  mé< 
mes  femences. 

î  S-  A'^n^i  -r-  hétén^hTile.  Siaffyùa  ilcir/e- 

fkyiiu,  uur/.  Lk  t'av. 

StapkyUafoliis  teoici'u,  quiauùs  pinnaiifque  fer^ 

runt.  l  u.  '  i  &  Pav.  Flor,  pemv.  vol.  5.  pag.  1^. 
cab.        hg.  A. 

C'eft  un  arbrilfean  de  dix-huit  à  vingt  pieds  & 
plu*  ,  qui  a  le  port  d'un  fureau  ,  dont  !e  tronc  eft 
droit ,  épais  ,  terminé  par  une  cime  extrêmement 
touffue  i  les  rameaux  Égalés,  cylindriques,  arti- 
culés ,  fpongieux  intérieurement;  les  articulations 
prefqut  ll^J^;;eis  ,  ciliées  en  dedans}  garnis  de 
feuilles  oppoie<îS,  pétiolées  ,  ailées,  conipofees 
de  trois  i  cinq  &  même  (êpt  folioles  pendantes , 
oblongues,  lancéolées-'ou  ovales-obiongues .  :ii- 

ftès  ou  acuminées  à  leur  fommet ,  dentées  en  fcii  ! 
le  urs  bords  «  iiès-giabtes,  lutfantes  à  leuis  deux  1 
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faces ,  vrJnées ,  longues  d'environ  (ix  pouces;  les 

dcr.ieUires  epailTes ,  pref^îc  <  a'!?ufe$.  Les  pétioles 
coim.iUHi  .0;.:  luags,  cyiiuanqucs  ,  oppolés ,  réu- 
nis à  leur  bafe  »  les  partiels  courts,  canalicu'.es i 
deux  glandes  ovales ,  «igttë$«  noirâtres  entre  du* 
que  paire  de  folioles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  droites , 

rameufts ,  terminales,  étalées;  îts  pédoncules, 
tant  communs  que  partiels,  munis  de  bra^t;;es  tort 
pt- tices ,  caduques ,  fubulées.  Le  calice  ell  blan- 
châtre «  quelquefois'  de  coul  :ur  purpurine ,  à  cinq 
folioles  ovales  ,  inégales  ,  lé  recouvrant  Pone 
l'autre,  concaves  ,  colorées,  plus  courtes  que  la 
corolle j  caduques,  inférieures.  La  corolle  eft 
blanche  f  les  pétales  oblongs,  connivem,  ceBca> 
viS,  cg.lux  ,  contenant  nn  appendice  en  ann^nu, 
fort  petit,  jaunâtre,  à  cinq  echancrures ,  Si  ^ui 
entoure  l'ovaire.  Les  filamens  font  fubulés ,  in* 
férés  fur  le  réceptacle  entre  les  péules  &  i'ap« 
pendice  ,  prefqu'auHi  longs  que  la  corolle  ;  les 
anthères  nvalcs ,  un  pm  iiiLlinecs,  à  demi-bifides 
i  leur  bafe,  à  deux  loges,  s'ouvrant  longitudi* 
nalement  i  leur  fisrtie  amérieare.  L'ovaire  eft 
arrondi  ,  i  trois  lobes ,  furmonté  de  trois  ftyles 
de  U  longueur  des  étamines ,  termines  par  des 
fligmates  Amples  &  obtos.  Le  froîc  eft  une  cap- 
fute  prefque  ronde .  trigone  ou  prefqu'à  trots 
lobes ,  point  renflée ,  à  trois  loges  1  terminées  par 
trois  t  (irnes ,  à  trois  valves  coti  ices ,  léparewS  par 
des  cloifofu  membraneufes.  Chaque  loge  contient 
deux  fe  menées  ollèufts  .Inifantcs,  ovales,  prefque 
rchifornirs  ,  convexes  d'un  cô:iî  ,  munies  d'une 
petite  foilétie  a  leur  ï>i(c.  Aflez.  (ouvcnt  les  fe- 
mences  font  folitaircs  ;  quelquefois  elles  fomaa 
nombre  de  trois  dans  chaque  loge.  Il  arrive  aufli 
qu'une  ou  deux  folioles  du  calice  fe  defl^chent  6i 
perlîftmc  avec  le  fruit. 

Cette  plante  croît  au  Pér^u  .  danî  K  s  forêts  ; 
elle  fleurit  en  luin  &  en  juilkt.  h  (Dtfcrtpi.  tx 

j.  STAPHYLiER.de  la  Jamaïqi'e.  Stapkyltaoui- 
âaitalit.  Svactz. 

S:.iphy!ed  foli'is  dupUcato-pinnaùi ,  carfJ:s  :rîgo- 
nis  ,  feminiius  foHtariit,  mic/c  arborto.  bw.  Prodr. 
pag.  f  f .  —  ïdeni ,  Flor.  Ind.  occid.  voL  i .  pjg.  566. 
—  Wiild.  Spec  PUnt.  vol.  i.  pag.  I497.  n*.  1. 

P/-«i  I  r.-ru  rffi  t:rf^or  .  fo/'c  afato  ;  fort  kerh^- 
ceo  ,  ptu:  ipeiaùj ,  ractmojo.  blOin ,  iim.  HiiLl.  tab.' 
2.10.  lîg.  I.  ' 

Arr  r'  jurnaicen/Is  ,  fraxini  afaiis  foUis ;  florihus 
fcr.tapttiilis ,  eotymào^s.  Pluken.  Aimag.  ftg.  4|. 
tab.  169.  fig.  !• 

Arbre  de  vingt  à  trente  pieds ,  dont  le  tronc 
efi  liflt }  l-s  rameaux  glabres,  cylindriques,  ci  mis 
de  t:.uitUs  alietnes ,  peticlees,  d&ux  fois  atle4.s . 
avec  impaiie  i  deux  ou  cioîft  paires  de  foliole  s 

ovaks« 
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enlef ,  acumin^es ,  glabres  à  leurs  deux  hcat , 
a«neées  en  fcie  i  leur  contour ,  lidfantiS  i  b  fo- 
liole impaire  pédicellëe  ;  deux  Oipules  recourbées* 
fort  petites ,  fuuées  entre  les  pinnules. 

Les  flêors  font  difpoféâs  en  une  panicule  droite, 
terminale .  un  peu  lâche ,  dont  les  rameaux  font 
oppofés  i  les  pédoncules  â  trois  fleurs  blanches  ^ 
odorantes.  Le  calice  fe  divife  en  cinq  folioles 
concaves,  arrondies,  colorées}  les  deux  inté- 
fieuies  de  la  grandeur  de  la  corolle  i  cinq  pétales 
dcoits,  obloDgs,  omntveni  i  leur  foimnet;  les 
fi'imens dilatés  i  leur  bife  ,  droits,  de  la  longueur 
de  la  corolle  ;  les  anthères  Amples  ;  l'ovaire  à  uois 
faces,  à  trois  lobts  à  Ton  fomtnet.  furmonté  de 
trois  lljrles  (impies ,  8c  d'autant  de  ftigroates  obtus, 
connivens  ;  une  capfule  trigone  ,  de  la  grofleur 
d'une  ceriie  ^  glabre  ,  point  véficuleure  ,  à  trois 
bgs&i  des  (èoiences  obiongues  &  folitaires. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque,  fur  les  hau- 
teurs. \j  {Defcript.  ex  Swart^.) 

4.  Staphylieh  i  fewlke  ceniées.  Stifpfykm 

tnJo\ijta.  Linn. 

Suphyltu  foins  ternatis.  Litiii.  Spec.  Plant,  voi.  i. 
pjg.  386.  —  Hort.  ClifF.  I II.  —  Roy.  Lugd.  Bat. 
4}7.  — Cold.  Noveb.  (5i.  —  Miller.  Diô.  n®.  1. 
—  Durci,  Harbk.  s.  pag.  441.  —  WilMen.  Arbr. 
i76.  —  Idem  4  Spec.  Plane*  vol.  1*  p«g.  1498: 
ti". }. 

Suphyiea  foliis  trifoliatU  ^  ractmis  pendulis ,  pt' 
uBi  mfuni  ùtiMis ,  fruSu  wtuo.  Micb.  Flor.  bor. 
Amer.  vol.  i.  pag.  184. 

Staphylodendron  tiîpfyUum,  va/cuio  trifërHtù. 
Gronov.  Virg.  }4. 

Staphyttdtndrm  virginiantatt ,  tripfiylùvn,T9atn. 
M.  R.  Herb.  616.  —  Duham.  Afbr.  vol.  x.  pag. 
181.-- Hérm.  Lugd.  Bat.  1^0. 

Pifiatiokvirgùùatta  ,  filvtjins  ,  tri/oùa.  Moiil. 

Bloer.  19$. 

Cet  arbre  s'élève  à  peu  près  à  la  même  hauteur 

que  le  fl^phytea  pinnata ,  mais  fon  tronc  &  Tes 
blanches  (ont  ordinairement  un  peu  plus  forts ,  £c 
ces itemièrcs moins  flexibles.  L'écorce  eftliffc ,  de 
couleur  grife,  cendrée .  d'un  verH^unitie  fur  ks 
ieunes  rameaux.  Les  feuilles  font  oôpofifet.pétio- 
Jées,  ternées,  compofees  de  trois  foiir>l..  s  ;  les  deux 
biérales  prefque  fciniesi  celle  du  milieu  petiolée  ; 
fon  pétiole  articulé  &  renvetfé  fouvent  fuç  le  pé- 
|io!e  comri.un  ;  ce  qui  rend  ces  feuilles  très-bciies 
i  fe  détacher.  Elles  font  d'ailleuts  ovales ,  alTex 
grandes  ,  glabres  i  leurs  deux  faces .  d'un  vert- 
clair  en  defTtis ,  un  peu  blanchàues  en  deflbus> 
finemenc  dentées  en  fcie  i  leur  rontour,  actimi- 
nées  i  leur  fommet,  munies  à  la  bafc  des  pétioles 
de  deux  Uipules  droites,  alougéeSj  fétaceea. 
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Les  fleurs  font  difpofées  dans  l'aiffelle  des  feuil- 
les fopérieures  ,  le  tong  des  rameaux  ,  en  gtappes 
nombreufes,  un  peu  courrrs  ,  épnfT-s,  prefque 
fimples  ,  pendantes ,  munies  a  U  bafc  des  pédon- 
cules,  de  braûées  lir.rt,  fétacées.  La  corolle  ell 
blanche  ;  les  pétales  un  peu  élargis,  obtus,  ciliés 
à  leur  partie  inférieure  ;  tes  ftyki  au  nombre  de 
trois.  Les  capfules  font  ovales  ,  à  une  feule  loge  , 
à  trois  valves  ou  i  uois  capfules  uiiivalves ,  feieo 
la  maaièie.dont  on  veut  M  cooJîdérer. 

Cette  plante  croît  en  Améri<|iie ,  dans  la  Vir- 
ginie ,  dans  la  Caroline  fupérieure  &  à  New- 
Yorck.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plaotet  d» 
Parl».lj  (K.r.) 

C'ert  ,  aiiifi  que  Je  ft^phylea  pinnata ,  un  arbre 
d'ornement,  oui  peut  trouver  place  avec  lui  dans 
les  bofquets  d  automne,  où  il  croît  &  fe  multiplie 
rr  ès-factlemenc  Les  fleuis  paroiHenc  ve»  le  miliea 
du  printems. 

liota.  Staphylea  (  indica)  ,  foliis  Bipinnatis ,  /«- 
fimis  ternatu  ,/ummi*  quints  ;  fo/iolis  o^longts ,  dci- 
Uùti  cymis  tripartitis.  Butm.  Flor.  ind.  pag.  7a. 
tab.  14.  fig.  z.  Cette  plante  eft  la  même  que  Vaaui- 
lUij  fumbucina^  Linp.  { le  UtafamiMiM,  Wuld. 
Spec.  Plant. 

ST ARKÉ A.  Starkea.  Ce  genre  a  été  établi ,  par 
Willdenow ,  pour  faite  fortir  de  celui  des  ametlua 
YûmtUa»  umttUatu*  de  Linné  ,  qui  n'a  ni  le  port 
des  autr  <;  rpèces  auxquelles  il  fe  uouve  réuni, 
ni  le  caractère  du  genre.  Celui  dont  il  eft  ici  quef- 
tion  a  pour  caraûcre  elTentiel  un  rictptacU  velu, 
des  ftmtiutê  farmoatia  ttan*  aip^tufefde ,  pileufe  f 
un  calice  imbriqué.  Dans  le  genre  amtttus ,  le  récep- 
n  le  eft  garni  de  paillettes  ,  les  femences  farmon- 
tées  d'une  aigrette  fimple  ,  point  piL  ufe.  Le  nom 
de  fiarkcd  eft  celui  d'un  fivant  pafteur  du  faint 
Evangile  djns  la  Siléûe,  qui  s'eft  livré  à  la  re- 
ch.^rche  des  plantes  de  cette  contrée,  &  auquel 
Willdenov  a  confacré  ce  nouyeaii  genre,  qui  ne 
ceoferme  qu'une  feule  efpèce* 

£»pict. 

Statikéa  ombellé.  5r4/iM  vmjWlifM.  5Mr*<e. 
Willd.Spec.  Plant,  vol. }.  pag.  aii<>. 

Amtllas  (  umbellatus  )  .  fo'.iu  oppofitis  ,  traU' 
nerviis  ,  fuitiit  tomcntofn  i  fonhiu  lUÙaUùê*  Lllua. 
Spec.  Plant.  1176.  &c* 

Voyei  ,  v ur  la  dcfcription  de  cette  efpèce, 
l'article  .\MeLtE  orobcUitère,  vol.  i ,  pag.  150. 

ST.\TICÉ  Siatice.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  flfeuf*  complètes,  polypétalécs ,  régu- 
lières ,  de  la  famille  des  dentelaires  ,  qui  a  des 

r  i;i  ports  avec  les  plumf'iigo  ,  &:  <|ur  comprend  des 
bétbes  la  plupart  iodigèues  de  l  Europe,  donc  ie« 
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tiges  font  herbacées  ou  un  peu  ligneufes  i  les 
Kttitles  tontes  radicalH  dtm  cmaines  efpèces , 
alternes  dans  un  grand  nombre  d'amres;  les  fleurs 
réunies  en  une  téte  te rtninaie  ou  ûtuées  le  long 
des  rameaux,  enioaiées  â  leur  baie,  d'éciiJlesica- 
rieuTes. 

Le  canélère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  tait  te  dt uiu  feul*  piict^  colori  ^pltffi  ^fcaritux 
i  Jon  limht}  ctHq  piuhs  «aguicmUs  ;  eiaq  hamints 

infiriti  ordînuirtmttu  fur  tes  ongttis  des  petti/ei  ;  cinq 
ftyUs  i  une  capjule  eaveioppée  par  ie  calite  &  ia 

Caractère  générique. 
Chaque  flsur  offre  : 

I*.  Un  talue  coloré,  infiérieur,  d'une  feule 
pièce  j  tubule  ^  perûAant ,  menibiaiieux  «  piiflé  à 
100  limbe. 

2**.  Cinq  pétales  onguiculés  j  Us  onglets  réunis 
en  tube ,  Quelquefois  adbétens  i  le  limbe  élargi  j 
ouvert,  obtus. 

î*.  Cinq  éumînet  inférées  ordinairement  fur 
les  ongle»  de  la  corolle  i  les  Hlamens  Tabulés ,  plus 
courts  que  les  pétales  ;  les  anthères  inclinées. 

4*.  Un  evain  fort  petit ,  furmœité  de  ctnq  flvies 
Hlifurnies ,  écatcés,  terminés  par  autant  de  wg- 

jna(t:s  aic;us. 

Lefri.1!  t  a  une  capfule  fort  petite ,  à  une  feule 
loge  ,  qui  ne  s'ouvre  point ,  qui  renferme  une  Te- 
mence  fufpeniiue  à  un  fi!  pendant  du  fommet  f^e 
hcaplul'j  ,  &qui  parvient  à  la  bafe  de  la  lemence 
qu'il  fi)ut'ent  djns  une  fituntion  droite.  Cette 
capfule  cft  enveloppée  par  la  corolle  &  le  calice 
perfifians. 

Ohfervaùoits.  les  flaticcs  offrent  dans  la  nature 
mie  belle  fuite  de  végétaux ,  la  plupart  habitant 
Ks  côtes  fnaritiir.es ,  les  fols  arides,  les  pelouTes, 
Quoique  la  plupart  n'aient  que  de  fort  pérîtes 

fleuis,  iis  phifent  par  leur  port ,  p-ir  le  Rrana  nom- 
bre dé  ces  flcur<  ,  par  un  afpcit  qui  leur  eft  pro- 
pie,qui  les  diflingue  à  la  première  vue  des  autres 
plantes.  &  les  a  fait  adnnettre  dans  nos  jardins 
crorame  plantes  d'ornemens.  Le  ftjtice  armtria  , 
(tfphofj  8c  quelqut-î.  .intres  font  prefque  ks  feules 

S'UJ  fe  rencontrent  dans  l'intérieur  des  terres  & 
ont  rornement  des  prés  fecs.  La  beauté  de  ces 
fleurs  confiée  plus  ordinairement  dans  le  calice, 
dont  le  limbe  fcaiicux  ,  ample  ,  campanule ,  eft 
fouvent  coloré,  en  couleur  de  rofe,  purpurine, 
blanchâtre  ,  bleuâtre  ,  Sec. 

Ces  plantes  forment  un  très^eaa  genre  naturel , 
o»  poutroit  prefque  dire  ane  famille ,  dont  les  ef- 

pèces /ont  aut.int  rapprochées  eritt  Viles,  -qu'elles 
s'écattenc  par  leur  port  des  auuts  geues.  £Ues 
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ont  beaucoup  d'affinité  avec  les  dentelaiies(f&iu* 
i^^io) ,  meb  feutemcut  ém  lea  caïaâbss  de  U 

fruâification* 

Trnimf  fort  a  dîvifé  tesfiatices  en  deux  gemes 
tre^-diUinCis  quant  i  leur  port  &  à  la  dilpofirioii 
des  fleura,  nais  que  les  parties  eflbniieltes  de  la 
fruâificacion  ne  permettent  point  de  fépjrer.  Dans 
les  fiaùcts  de  Tournefort  fe  trouvent  tenfennées 
les  efpèces  don:  t  ^utes  les  f.'utlles  font  radicales, 
icf  tiges  très-fimpks,  terminées  par  une  téi«  és 
fleurs  felGlef  «  foutenues  ji  leur  ban»  par  une  forte 
de  colltrecte  compofëe  d'éciill  5  fcaiieufes,  im- 
briquées, réunies  a  l'extrémité  d'une  gaine  cylm* 
drujue ,  qui  enveloppe  ia  partie  fo|^iewe  éts 
tig^s.  Dans  les  timonium  du  même  auteur  fe  trou- 
vent comprifes  toutes  les  efpèces  à  tiges  liiueu- 
les  ,  panicuiees ,  fur  Lfquelles  les  fleuis  font  dif- 
pofées  en  une  forte  d'épi  à  l'extrémité  des.rami- 
fications ,  ordidairèment  très-rapprochles«  twf 
n^es  du  ménw  côté,  ferTiUs  ,  fort  petites ,  enve- 
loppées chacune  à  leur  bafe  de  deux  ou  trois 
bradées  ecailleufes.  Ces  cnnfidérations  ferment 
des  divifions  très  nartu-l les  dar-w  ce  genre,  (l'ti 
confervé  enluite  dans  l'une  S»;  l'autre  les  cjuc- 
lères  etTenticis  qui  le  toultituent  j  un  calice  inf un- 
dibuliforme,  donc  le  liovbs  eft  pliik,  fcatieux^ 
campjnulé  ,  plus  OU  momt  ouvert!  une  eorole 
fouvent  plus  courre  que  le  calice,  à  cinq  pétales 
onguiculés,  aûèi  ordioaiiemenc  réunis  en  tube  pu 
leurs  onglets. 

La  diflinâion  des  efpèces  dans  un  genre  auflî 
naturel  offre  de  très  •  grandes  difficultés ,  &  les 
obfervatîons  que  j'ai  faites  fur  ces  plantes  daîis 
leur  lieu  natal,  m'ont  porté  à  croire  qu'on  avoit 
réparé  comme  efpèces  plulieurs  d'entr'êlles  qui  ne 
dévoient  être  réunies  comme  variétite,  8r  dont  les 
caraâères  diftinftifs  n'étoient  pas  toujours  cobI- 
tans.  Je  n'ai  cependant  pas  ofe  hafirder  cette  re-r 
forme  ;  je  me  fuis  borné  ,  dans  Texpoiitîoo  des 
efpèces ,  i  faire  connoître  les  rapprochtmens ,  & 
â  tâcher  d'apprécier  la  valeur  de  leurwuiaâètts 
différentiels. 

EsricES. 

*  StaticÉ.  Tourn.  Feuiiia  toutes  raduaUs;ftun 
réunies  en  tfu  dans  un  invoiutrt  commun  ,  piànfi\ 

fcaritux. 

I.  StaticÉ  igrolTes  têtes.  Suûu  aghdiu*» 
Alton.  • 

Sttttiee  fcapo  firrpiici  ,  e^pîtaio  ; /6/iis  oilon^n , 
planis ,  oiuminjtis  j  atttnaatis,  WiUd.  SftC 
Plant,  vol.  I.  pjg.  r.".  4. 

Statice  (  lufitanica  )  ,  fe^o  fi«pUci  ^  e^pimoi 
fvlus  evato-taaeeotatis,  Poiret ,  Vo^ag.  en  Barb» 

vol.  2.  piig.  141. 

St4itict  (pfeudo^atmeria)  ,foiiii  Uao-Uau^iH 
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màtpat  eartUagîntit  i  fcapo  fimpliei  ,  ^rikut  e«pi- 
ttû*.  Oesfboc.  Fk>r.  atbnc.  voL  i.  pag.'t7). 

Staùu  (armerîa,  major  )  ,  fcapo  fimplic: ,  capl- 
twi/»liù  ioagè  lanctoiatU,  Jdcq.  Ho(C.  Vind. 
p^.  16.  ub.  41* 

i«r«it«(pfeiido-acmem).  Marr,  Syll.  veget. 

R.Heib.  }4t. 

|,?  Sittiee  pUntagiata,  Alttooij  Ftofi  pedMn. 
1^*  iéo6. 

Cfft  un?  cîes  plus  belle*  efpèces  de  cette  divi- 
jîon ,  qui ,  à  la  vérité  ,  offre  de  très-grands  rap- 
ports avec  le  fiatice  armeria  ,  mais  qUI  en- «lUfère 
parla  grandeur  de  Tes  feuilles  ,  &  furtout  par  la 
grofleur  &  la  beiucé  de  (es  tét^s  de  iicuis. 

Ses  racines  font  droites ,  ^paifles ,  fimples ,  d'un 

brun  noirâtre  ,  prefque  filiformes  ;  clic  s  f  i  odui 
lënt plufieuf s  tiges  ou  hampes  droites,  cyiindri- 
4]u?s,  roiJes ,  un  peu  fiftuleures ,  glabres  ,  fltiées^ 
iuates  de  Ipux  ou  trois  pieds.  Les  feuilles  font 
toutes  radicales^  nombreufes,  étalées*  lancéo- 
lées ou  prefqu'ellipttqoes»  |4anes ,  âai^  »  §1»- 
bi«s  à  ieufs  deux  faces ,  vertes ,  un  peu  coriaces  « 
«Rfàres  8e  un  peu  cattilagineufes  à  leurs  bords , 
obtures  5:  fouvent  mucronées  à  leur  fommet ,  ré- 
trécies  a  leur  bafe  en  un  pétiole  ftrié ,  canaliculé  , 
qui  engaîne  les  tiges.  On  diftingue ,  dans  la  lon- 
g'i^iîr  lies  feuilles  ,  trois  ou  cinq  nervures  bljn- 
çhatres ,  liillames  en  delTous.  Ces  feuilles  ont  de 
trois  à  quatre  pouces  deloog^  fur  environ  un  pouce 
de  large. 

,  Les  flturs  font  réunies  ,  su  fomnMC  des  tiges  , 
en  une  tête  f  lobuleote  d'environ  deait  pouces  de 

diamètre  ,  d'une  belle  coul--ur  n.nieie-rrniU^  ,  en- 
vironnée à  leur  bafe  d'un  involucre  compofe  de 
plufieurs  écailles  membraneufes ,  concaves ,  rouf- 
featres ,  à  ptitie  licues  ,  pl'.ts  r  )ttrre';  que  les 
fleurs.  De  leur  bate  part  u:ie  game  mcu,braneufe , 
entière ,  cylindrique ,  longued'un  à  deux  pouces, 

Îui  enveloppe  le  fommet  des  tiges ,  &  fe  déchire 
ût  partie  inférieure  en  plufieurs  lanières.  Le  ca- 
lice di  membraneux  ,  intundibuliforme  ,  amjjle  ; 
fan  limbe  ouvert  «  entier ,  teint  en  rofe .  ou  quel- 
quefois d'an  blanc^genté }  traverfé  par  quelques 
lignes  brunes  i  Ics  pétafes  obtus ,  d'an  rofe- 
Icndre. 

l'ai  recueilli  cette  belle  efpèce  fuit  les  côtes  de 
Earbirie  ,  dans  les  |il3ines  hbloneufes  ,  aux  en- 
virons de  Lacalle.  Elle  fleurit  en  avril  &  en  mai. 
Elle  crott  également  en  Efpagne  ,  dans  te  Por- 
tugal. La  plante  fi  d'Allioni ,  recueillie  dans  les 
•Alpes  du  Viémont  «  n'eft  probablemem  qu'une 
vatîdté  dft  cette  efpèce.  y  (  K*v,) 

X.  Static£  arioéria.  Statut  armcuu.  LÀtau 
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Statiee  fcapt  fimpltci^  capiialo  ;  foliis  liaearibus. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  304.  —  Hort.  ClifF. 
iij.  —  Flor.  fuec.  in-^âj^»— Cronov.  Virg.150. 

—  Roy.  Lugd.  Bat.  194..  —  Hall.  H«lw.  8jf.  ^ 

—  Mill.  Diâ.  n*.  1 .  —  Gunn.  Norv.  n*.  1 1  ^ 
Pallas,  Iter  }.  pag.  }i.  —  PoUicb.  Palat.  n°.  ^i-j. 

—  Kniph.  Cent.  y.  n".  8j.  —  Hoifo».  Gcrm.  111. 

—  Rom.  Germ.  vol.  I*  ptg.  141.— vol*  11.  pag. 
J74- 

Statiee  (  armeria  )  ,  fcapo  fimpUci ,  capitato  /  /b- 
liis  iinearibus  ,  plants,  obu^.  WilM.  SpCC.  Plint. 

vol.  f .  pag.  lyiz.  n*.  I. 

Stéuiet  capiuta.  Lant.  Flor.  fraof.  vol.  3.  p.  6). 
n*.  701. 

Umonium  aphyllocauton  ,  pmùntum flore 
Mo ,  majus.  Motif.  Ozoo*  Hift.    ptg.  601.  $.  15« 

tab.  1.  ng.  19. 


Caryophyllus  t 

Baah.  Pin.  111. 


f  major  ,  flore  gloiofo.  C* 


Icon. 

CaryophyiUus  jioiaphyilocaïUos  ,veifunceiu  major, 

J.  Baïuu  H'îft.  |.  pag.  ijd.  Icon.  S«Mn^. 
Statkt  UtdmM^mm.  Tonm.  Inft.  R.  Hêib.  141 . 
Statiee  Daltémn^i.  Dalech.  Hifi.  i.pag.  1 190. 

Icon.  mtdîocris. 

Caryophylius  montanus  ^five  medittrrantus.  Lobel. 
Icon.  pag.  451.  fîg.  a.  — Ideni,0bfetv.pag.a4i; 
Icon. 

fi. }  Statiee  elongatâ.  Œder.  Flor.  dan.  tab.  1092. 

Statiee  (arenaria)  ,  ft^hngo ,  hraBti*  !•)  ca- 
pîado  longioribus  ;  fuiii»  Stiurtius  ,  rigidis  ,  gtaêris» 

Perf.  Synopf.  Plant,  vi^  i«  pag.  131. 

C?tte  efpèce  doit  être  diftinçtuf'e  An  jtatîce  ctf- 
pitoju ,  que  plufieurs  auteurs  prefentent  comme 
vandté.  Celle  dont  il  eft  ici  queflion  a  plus  de 
rapport  avec  notre  ftatice  cepkalotes  ;  elle  en  dif- 
fère par  fes  feuilles  bien  plus  étroites  ^  &  par  fes 
tdtes  de  fleurs  beaucoup  plus  petites. 

SiS  racines  font  ilures  ,  épaittes  ,  noirâtres  , 
prefque  ligneuiës  î  elles  produifent  plulîéurs  liçes 
droites ,  cylindriques ,  nues  ,  très  fimples  «  à  penia 
ftii^es,  Rlibresoij  inela  lefois  un  peu  pubefcentes, 
hautes  d  un  à  deux  pi;-us  ^  elles  font  environnées 
â  leur  bafe  d'un  grand  nombre  de  fruilles  ratUc»- 
les ,  coriaces,  linéaires»  langues  de  quatre  l  cinq 
pouces ,  nerveufes,  trè^enttères .  glabres  ,  larges 
de  deux  ï  trois  1  gnes  &  plut  ;  les  lUics  ubtufes  , 
d'autres  un  peu  aiguës  à  leur  fonmiet ,  lougu  ment 
rétrëctesà  leur  partie  inf  rieure,  formant  un 
pétiole  canaliculé  j  vaginal  à  fa  baîe. 

I^  f!  urs  (onr  blanchâtres  ou  plus  fouvent  d'un 
COUgC'Pak*  réuiue&j  à  l'exiréniité  des  ù^tit  ^ 

Pdd  X 
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une  téte  globnbnfe  »  de  la  grâ^rear  d*ane  ccfïfe, 

environnie  à  fa  bafe  d'un  invotucre  compofi  d'é- 
caillés routleàtres  ,  ovales ,  fouvent  acuminées  & 
quelquefois  plus  longues  que  les  feurti  une  gaine 
tntmbraneuie .  cylindrique,  longue  au  moins  d'un 

!>ouce  .  &  déchirée  i  fa  partie  inférieure,  entoure 
e  fomnv.  t  des  hampes.  Les  calices  ,  tubulés  à  leur 
bafe ,  fe  dilatant  à  leur  liml^  »  Bc  ie  divifci»  pref- 
qu'en  cinq  lobes  «  .chacim  d'eus  iraverfé  pv  une 
ligne  plus  ou  moins  prolongée  au  dehors  en  pointe 
épineufe. 

Cette  plante  croît  fur  If  s  pelnufes  ,  dans  les 
terrains  Iccs,  (ur  Its  collines,  &c.  Je  t'ai  recutillie 
dans  les  environs  d<:  Laon  &  deSoiffoos  «  où  elle 
«ft  très^oomiune.  if.  (Kv.) 

3.  5TATICB  alliaire.  Statue  alliacea.  Cavan. 

Staticiftapojaneeù^  eapitMo  i^Uit  thuan-acutis, 
iaftmi  tmpiftéait,  Cnuu  Icon.  fUr*  vol.  z.  pag.  6, 
tab.  iccj. 

Statut  fcapo  fmptici,  capitato  ;fotiis  lintarl  ljn- 
ctùlatii ,  acutis  ,  plaau.  Willd.  SpcC.  Plant,  vol.  1. 

pag.  ijij.n».  y. 

Ses  racines  font  brunes ,  tamenlb,  écaillenfes  à 

leur  fommet  ;  elles  produifent  plufieurs  hampes 
droites  ,  hautes  d'un  pied,  très-glabres,  cyhn 
dricjues ,  garnies  à  leur  fommetd'une  gaine  courte, 
cylindrique  ,  longue  de  deux  ou  trots  lignes.  Les 
feutues ,  toutes  radicales  ,  font  glabres ,  linéaires , 
aip.ues,  très  -  étroites  3  i:  fennblemenr.  rétrécies  à 
leur  bafe  ,  un  peu  élargies  vers  leur  fommer. 

Les  fleurs  font  réunies  en  une  tête  terminale  , 
globuleufe  ;  environnées  à  leur  bafe  d'écailles 
ovales,  fcarieufes  ,  piks  ;  les  inféiieures  plus 
courtés.  Le  calice  ert  turbiné .  d'une  feule  pièce , 
diîaté  à  fon  ro.iiiiiet  en  un  limbe  fi-arieux ,  dia- 
P[>»ne  à  cinq  dents  fubulées.  La  corolle  eft 
blanciie  ,  ouverte ,  à  cina  pétales  ovales  ,  obtui , 
très-entiers  ,  aigus  à  leur  bafe  ;  cinq  filimens  plus 
courts  que  les  pétales  j  les  anthères  ovales.  L'o- 
vaireéft  turbiné ,  fiinnonté  de  cinq  (lyles  fubulés, 
dtvergéns  ,  tomenteux  à  Isur  bafr  ;  les  ftigmates 
Smples.  Les  fruiis  font  glabres ,  ovales ,  aigus  à 
leur  fommet. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne  ,  an  pied  des 
montagnes,  y  {Dtfcnpt.  txCav.) 

4-  SfATici  gixon  d^Olympo.  StatU»  atfpi- 

StMÎcefcapoJmpIiei  ,  pu^ef;enttifoliù  gramimis. 

Statut  f  montana  )  ,  fcliis  linearibus  ,  fuiulatit  ; 
fquamls  cahànti  o!>iufis.  Miller,  Dift  n".  1. 

Statut  amuru.  Var.  f.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 

M\     — L«B<  lilHftr.Genei.  ub,      fig.  1. 
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f    StMie*  (tmeria)  ,  fa^  pit»/o;  folUs  paA» 
mis ,  flaetUUs,lioKz\.  Flor.  Cerm.  pag.  150. 

StaàetpÊili^itiu*  Sow.  EngUsh.  Botan.  tab. 

Smictmmtuutm,  miiÊor.  Tournef.  loft.  R.  Heii>. 
H»- 

Caryophytbt  meautnâf  jMflMT.  C  Banh.  Pim, 

an. 

Gramtn  polyanikeiÊum  ,  jhîmu.  Dodoo.  Pempt. 

pag.  564.  Icon. 

CaryophylUus  fios  ^  aphylUcMibt  1^1  hpUKtaû' 

r.  J.  Bauh.  Hitt.  a.  pas.  laé.  Icon.  P/mm. 


C^ryofhyltus  rr.arinus  ,  omnium  minimus.  Lob. 
Icon.  pag.  4ja.  h^.  1.  —  Idem.  Obferv.  pag. 
Icon. 

Pftudo  mofy  DodMâi,  Daleck.  Hift.  t.  p.  i;9(. 

Icon.  Mala. 

fi.  ?  Statue  (humilis)  ,  fotiis  Hntaribus ,  i>nv'f 
hu  f  ngidiafeuU*  i  braStit  p/erifqut  acuti*  ,  in^^ 
acuiis.  Link.  in  Schrad.  Joum.  1800.  pag.  61. 

Vulgalrettitiu  g^zon  d'OIympo* 

Malgré  fes  grands  rapports  avec  le  fiatice  amf 
ria ,  cette  plante  m'en  paroîi  trop  bien  diftinguée 
pour  qu'elle  puilTe  y  relier  réunie  ,  comme  une 
ûmple  variété }  je  l'ai  d'ailleurs  aflei  conibmnMiK 
obreiTée  toujours  ta  même ,  foit  for  les  hauteois 
ou  dans  les  terrains  fecs ,  foit  fur  les  bord»  de  la 
mer.  Quoique  fouvent  plus  petite  dans  la  nature, 
on  la  reconnoit  aifément  pour  le  type  de  celle  i|oe 
l'on  cultive  dans  les  iaxdms  (bus  ie  nom  de  gH{M 

^Otympt. 

Ses  racines  font  dures ,  prefque  ligneufes ,  & 
ledivifent  à  leur  fonmiet  en  plafi^urs  (outhes ,  qui 
produifent  des  feuilles  nombreufes,  toutes  radi» 
cales,  dtfpofées  en  gazons  touffus,  planes,  lînéaï» 
resj  très-étroites,  largts  d'environ  une  demi  ligne, 
un  peu  molles  ,  longues  d  un  à  trois  pouces ,  éga- 
les danstottie  leur  fongneur,  élargies  âleurlMlb 
en  une  gaîne  courte  ,  ovale ,  flriée ,  roufleitre  ; 
obtufesl  leur  fommet ,  glabres ,  entières.  De  leur 
centre  s'élèvent  pkilieiirs  tigcs  ou  hampes,  très- 
fimpies,  nues,  grêles,  prefque  filiformes,  légéte" 
ment  pubefcences ,  terminées  par  urre  téte  de 
flturs  alîez  fenibbbles,  pour  h  forme  8r  la  grof- 
feur ,  à  celle  de  l'efpèce  précédent:»  ;  d'un  rouée- 
pâle;  les  écailles  de  rinvolucte  ovales,  concaves, 
obtufes,  un  peu  plus  courtes  que  1    f!,  un.  ;  les 
calices  prefqu'entiers  à  leurs  bords ,  un  peu  mu- 
tronés  i  la  gaine  lf-nn,ue  de  fix  à  huit  lignes,  dé- 
chirées en  lanières  à  fon  bord  inférieur.  La  plante 
j  parolt  être  une  variété  intermédiaire  entre  cette 
efpèce  &  le  fiaiUe  juniptrlfolla.  Sjs  feuilles  fort 
roides  ,  linéaires  ,  très-courtes  j  les  écailles  de 
l'invoiucre,  la  plupart  aiguës,   futtOOl  les  ex- 
térieures; les  tig«s  bafles.  Odla  tvoitve  dans  le 
Portugal. 
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Cette  plime  wni  dans  les  terraim  arides  .  en 

Europe.  Je  l'ai  recueillie  fur  les  bords  de  !n  r  r , 
fur  U  grève  du  mooc  Saiat-Michsl  en  Nurmiu- 

On  fiit  avec  cette  efpèce ,  de  très-jolies  bor- 
dures «bas  les  jatdiAs  i  eÛe  pone  le  nom  de  fo^on 

/.  StATICE  fafcicillé.  Sutice  fafciculata.  Vent. 

Statue  cault  f rut eft ente ,  infemi  muioijiapo 
plia  ,  capuato  ;  foliis  fafcicuUtii  ,  iinettriiuSf  cana- 

iicuÎJiis  ,  recurvis.  Vtiit.  Hoit.  Celf.  pag.  }8.  tab. 
38.  —  PerT.  Synopr.  Fiant,  vol.  i.  pag.  553. 

Staiice  lu/uMica  ,  frutieofa  ^  maritima  ,  magno 

fore.  Towoef.  InR.  R.tierb.  $41. 8e  ex  Heibar. 

Vaillant. 

Siailce  Jeu  car^-ophylL.s  mariaiu $ jfhuÎMMS ,  fhn 
clio,  G  rifl.  V'indar.  Lulîtan.  * 

On  diiUngue  cette  efpèce  à  fes  feuilles  fituëes 
m  fommet  d'une  tige  ligneufe  ,  rapprochées  en 

fjifceau  ,  V3t?!tn!î>«;  ,  linéaires,  & creu(éeS  d'UO fil- 
Ion  lur  leur  lurtace  fupériêure. 

Ses  racines  font  brunes  ,  compofëes  de  greffes 
fibrts  ;  fes  tiges  ou  fouches  droites  ,  cylindriques , 
ordiimteoMOt  fimples  «  quelquefois  rameutes ,  de 
cottlenr  de  rouille ,  de  h  groffeur  da  doigt.  Ion- 
gui-i  de  quntrea  cinq  pouces,  chargées  de  feuilles 

Ëiabres  ,  longues  ,  très-étroites  ,  d'un  vert-gai  { 
sinférieuresrecoarbées,  iesTopérieures  droites. 
De  leur  centra»  s'élève  une  hampe  droite,  foliraire, 
un  peu  penchée  a  fon  fommet ,  glabre  ,  cylindri- 
que ,  longue  d'un  pied  ,  enveloppée  à  fa  partie 
fupériêure  par  une  gaine  fcarieule  Se  luifonte^ 
déchirée  à  la  bafe^  s'oùyranc  latéralement. 

Les  fleinsfonitennlnales ,  rapprochées  en  tête» 

pédicelléss ,*d'un  rofe  tirant  lur  le  pourpre,  en- 
toaré  d'un  jnvolucre  compofe  d'ccaillts  imbri- 
<piécs,  ovales ■  arrondies  i  les  intérieurts  oblon- 

f^ues  ,  m?mbraneufes  U  argentées  à  leurs  bords  $ 
e  calice  propre  en  forme  d'entonnoir ,  un  peu 
pubefcent  à  fa  b.ife  i  le  limbe  d'un  vert  b'anthâtre , 
pliflié, court  «  fuimonté  de  cinq  petites  pointes  >  U 
corolle  une  fois  plus  longue  que  le  calice  |  cinq 
pétales  inférés  fous  l'ovaire  ,  peu  ouverts  ,  pref- 
qu'en  forme  de  coin  j  tinq  ét.immcs  oppcfées  aiix 
pétales ,  également  inférées  fous  l'ovaire  ;  cinq 
ftyles  adhéreiis  à  leur  bafe  s  velus  dans  leur  partie 
moyenne ,  plus  courts  que  Us  étanunes* 

Cette  plante  croît  fut.les  bords  de  la  mer ,  en 

Poitugal  &  laris  Ls  environs  d'Ajaccio  en  Corfe. 
Elle  eft  cultivée  dans  le  jardin  de  M.  Gels.  T> 
{^Dtfuipt.  t*  Firw.) 

6.  Staticb  à  feuilles  de  gramen.  Suuue  gr^- 
imuififita»  Alton. 
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IStatict  fiapo  fanieulato  ;  ramis  trique  tri  s  ;  foliit 
,  lîntaribuSf  egiûtiûuùuù.  Ait.  Hoiu  Kev.  vol.  i. 
1  pag.583. 

Cette  erpèce  eft  diftingaëe  du  Jtaticefa/ikaléiu 
par  fes  tiges ,  qui  fe  divifent  à  leur  fommet  en  une 
forte  de  panicule ,  dont  les  ramifications  fuut 
triangulaires .  dépourvues  de  feuilles.  Celles-ci 
font  toutes  radicales,  réunies  en  gazon«  fimples, 
linéaires ,  canaliculees  i  leur  face  fupériêure.  On 
ignore  fon  lis»  nanl.  Elle  eft  cultivée  i  Londres* 

7.  STATtcà  i  feuilles  de  genévrier.  Sta$ittJ*' 

nifgn/htia,  Vahl. 

Statice  fcapc  lî-rrrfict,  capitale;  foliis  Untatibus  , 
triquetris ,  rigtiUs ,  pungciuibui.  Vahl,  Symb.  i .  pag* 

25.^WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  '5^^"-  ^ 

Statict  (  catfpitofi  )  ,  fcjph  krtvibus  W^^'-rga-^ 
Ut,  capiiatis  ;  foins  acerofii,  Cavan.  IcotT  Uar. 
vol.  I.  pag.  j8.  —  Qucr.  Ftar. hifp.  6.  p«g.  |$4* 
tab.  15.  tig.  I. 

Staticc  foliis  acercjîs  ,  propagitdiut  ftumiTofis  ^ 
congejiu.  Orttga.  Dtci.  pag.  m. 

Staùce  maritima,  kmitUma ,  folio  capillaceo, 
rigidù.  Tourner.  Inft.  R.  Htrb.  $41. 

Cette  efpèce  eft  voifine  de  notre  fiatice  cifpi' 
piu  fu;  mais  elle  a  dans  fon  port  >  8e  dans  la  forma 
&:  ia  roideur  de  fes  feuilles  courtes  ,  piquantes  j 
des  caraâèies  qui  la  diftingnem.  * 

Ses  racines  proJiiifent  des  ramifications  5f  des 
rejetons  nombreux,  qui  pouffent  des  feuilles  dif-. 
pofées  en  gazons  touffus ,  très«étendtts.  Elles  font 
courtes ,  iwides,  glàores ,  longues  d'environ  un 
demi-pouce  ,  très-étroit- s  ,  prefque  triangubi« 
res,  termmées  par  une  poiiue  roide  ,  épineufe, 
très-aiguè  fouvent  blanchâtre.  Du  milieu  de 
ces  feuilles  s'élèvent  un  grand  nombre  de  hampes 
prefque  Tafcicuiées ,  droites,  courtes,  roideS,gU- 
brts  t  liriées ,  à  pëicte  une  fois  plus  longues 
les  feuilles ,  très-fimples,  foutenanr  uM  tête  dn 
fleurs  d'un  rouge-pàl.,  &  qui  ne  diffèrent  prefi|M 
point  de  celles  de  l'erpèce  précédente. 

Cette  plante  croît  dans  le  Portugal  8e  TEfpagne* 
for  Us  cotes  matidnes.  9  (  V^f) 

S.  StattcI  i  feuilles  ca^Uairei.  SuiUt  tt^Ui' 

Stattce  fjpo  ftnplici ,  c jpitato; foliis  ri^idis.  Ion- 
gijfimis  ,  c*tptilaceis  ,  acuiis  /  capitt  magno ,  globofo, 
(N.) 

Staiice  lufnanica ,  cd^BMW/ôUo,  nuyv,  Toum. 

Inft.  R.  Hcrb.  341. 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avec  la 
^atiit  (*fcttofa  {  elle  offre  cependant  doS  dilfér«.n- 
i  CCS  ttappaoces  »  qui  n'ont  déterminé  à  l'en  Gipft> 
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fer.  Ses  tiges  font  hautes  rfe  plus  d'un  pied ,  cylin- 
driques, fermes}  les  racines  ligneufes  i  les  tcai;lLS 
crès-nombreufes,  en  gixun ,  roide^ ,  tres  ecrouci  , 
prenne  capillaires,  f«n>blables  à  «.elles  dupÎAde 
WeinKHith,  longues  de  quatre  à  fix  pouces,  un 
peu  triangulaires,  très-giabrts.  Les  fleurs  forment 
unetéte  terminale  ,  au  moins  de  la  groiï^ur  d'une 
cerifei  Tinvoljcte  eft  compofé  d'ecajllcs  rouf- 
fefttres,  larges,  imbri<]uées ,  ovales,  un  peu  con- 
caves, obtufïs  ,  terminées  fouvent|>ir  un^  petite 
pointei  les  calices  ont  un  tube  tres-gréle,  Hli- 
f^rne  •  ébtBt  8e  pliUè  i  foo  limbe  «  un  pea  rou 
goitre. 

.  Cette  plance  croit  en  Portugal ,  dans  les  ter- 
nii»  irides ,  un  peu  élevés,  fur  ks  bords  de  la 
mer  v   (  K/limhtfé,  Jt^,  )  . 

♦^•^BiiONiuM.  Tournef.  Taxantktma.  Neck. 

Tt  ulll's  fouvent  CMilinaires  {  fieurs  difpofèes  le  long 
d*i  rameau»  y  farniu  tkactoH  îticMlUt  feariti^ts, 

'  9.  STATicft  liaunittuu  Sutiat  ^monàm,  Vna. 

Static*  feûfo  pa^adow,  ttnti  ;  fiSi*  trwàvs , 

eneniis,Jut>iùs  mucronaiis.  Ùnn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag'  }94'  —  Mattr.  inedic.  90.  — Scopoi.  Carn. 
edit.  i.  n**.  î8o.  —  Biackw.  tab.  481.  —  Ktiiph. 
Cftnt.  4.  n".  86.  —  (ffi.irr.  Flor.  dan.  tab.  5 1  j.  ~ 
Hoffin  Gtxm.  1 1 1,  — Roth.  Germ.  vol.  I.  p.  147. 

—  vol.'  II  pag.  .  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  119. 
fig.  X.  —  Dtstont.  Flor.  allant,  vol.  i.  pag.  17 j. 

—  Poiret,  Voyage  en  Barb.  vol.  x.  pag.  iai.  — 
Sùw.  Englûh.  BouD.  ub.  lot. 

SrjtL-efcjpo  partie u!ùto ,  tereù ^  fol'ùs  marglne  un- 
dutatis  ,  «btongis ,  glaéris,  okufis  ,  ftitiu  miuroHMii. 
WUM.  Spec.  Plant.  voL  I.  pag.  1513. n».  6. 

Statue  cau/e  nudo ,  ramofo.  Hort.  Cltff.  IIC.— 

Flor.  fiirc.  ij4. 170 — Groiiov.  Virg.  if  Roy. 

tugd.  Bat.  191.  '  ' 

Umwùum  (vulgare  )  ,  foUU  «tnac-lanceolath  : 
toute  tereii  ,  iiw^,  pëmieuUtp.  MOL  Diâ.  n».  l. 

Unonlum  mjririrtum  ,  majus.  C.  Riiih.  Pin  i  - 1 . 

•-  Tourner.  lni\.  R.  Herb.  H»  -  —  Moril.  Oxon! 
Hift,  5.  pag.  600.  f .  ij.  tâb.  I.  lig.  I —  Z*nîch. 
iftor.  tab.  }i. 

limonium  majus ,  mutas ,  cliis  iehen  mirum.  J. 
Banh.  Hift.  j.  Ajjptnd.  pag.  876.  Icon. 

Umonium  majus ,  vutgan,  Parkîns,  TFieatr.  pae. 
11)4.  Icon.  " 

LimtmiumMattkioli,  Dalech.  Hift.  i.  p.  1014. 
Icon.  ^ 

Vmpnlum.  Matth.  Comm.  606.  Icon.  —  Camer. 
Fpitom.  711.  kon.  —  l  ol^l.  kon.  29;.— Idemi 
Obferv.  pag.  1  s?-  Icon.  —  Tabem.  icon.  4îa 
C1em4l.Hifi.4it.IcoD.  ^*  , 
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yéitriMâ  ndn  fimilispn  limonio  mi/a,  DoioD. 

P«m|ie.pg.3jrt.lcon. 

S tjifce  maritima,  Var.  «.  Lam.  Flor. fane. toI  t. 

pâg.64.  n".  701. 

A-  Eadeatt/oliis  aHgufiioriius  ,  panicuU  mim 
ramofà ^fioriha tongt^ù,  (N.>  Polict,  Voyage» 
* 

Ssi  racines  font  fortes,  e'patiïes  ,  ramtufes, 
d'un  brufj-rougeâire  j  les  tig?$  lont  glabres,  dures, 
nues,  cyîindri4ues,ftriées,  paniculées  i  leur  par» 
tie  lupêrieure  ,  roides  ,  un  peu  fiituieufes,  \\im% 
au  moins  d'un  pied  i  garnies  à  leur  bafede  tcuillrt 
toutes  radicales  ,  étalées  fur  la  terre,  périolte, 
alongêes  ,  aflèx  grandes ,  ovales  oblongues ,  fer- 
me» ,  roides  ,  prefque  coriaces ,  glabres  i  leur» 
deux  faces,  vertes  &  fou  vent  un  peu  glauques, 
entières  Se  .légétimeot  ondulées  à  leurs  botd»« 
obcufes  1  leu^  Ibnmiec  muni  d'une  pointe  tccoiuk 
bée  ,  longues  au  moins  di?  fix  pouces ,  luees  de 
deux  &  plus,  rétrécies  à  leur  partie  infetieuie, 
&  légèrement  décurteotes  en  partie  fur  un  pé- 
tiole élargi»  Ùiié^  un  peu  cuuiiculé  ,  vaginal  àla 
beie. 

A  l'Hiferrion  de  chaque  rameau  de  la  panicul: 

on  obferve  une  écaille  membrane ufe,  roull-.itre, 
ovale ,  algue.  Ces  rameaux  font  un  peu  angokuii 
ils  le  divifent  en  d'autres  plus  cnurts ,  i  Vtmé' 
mité  defquels  les  fleuts  (bot  difpofées  fur  une  feule 
férié  ,  tiès-rapprochées ,  unilatérales  ,  tournées 
vers  le  ciel.  I.ts  dernières  ramifications  font  dans  la 
même  difpofition;  chaque  fleur  crunie  à  U  bafrde 
dent  ou  trois  écailles  imbriquées  ,  un  peu  aiguës, 
fcatieufts  &  blanchâtres  à  leurs  bords  i  le  calice 
&  la  corolle  d'une  grandeur  méfliocfe»  d'un  vio- 
let pâle,  ou  blanchâtre. 

La  plante  ^ ,  que  )'ai  recueillie  fur  tes  côtes  de 
Barb  lie  ,  t  (1  moins  ebvee  :  fes  feuilks  f"nt  plui 
petites ,  plhs  ëtroites{  fes  tiges  nioin%pantcali«i 
les  fieurs  plus  ramairées,  plus  denfes)  les  rameau 
de  la  panicule  moins  grêles  ,  fennes  »  épais*  moiii» 
divifés. 

Cette  plante  croît  for  tes  bords  de  la  mer,  dan 

la  vafe  fabloneufe  ,  en  F.i  ropc  ,  fnr  les  lôrts  de 
ta  Barbarie ,  dans  la  \'irginie ,  Sic.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  :^  (  ir.) 

Cette efpèee  a  été  autrefois  tn  ufageennéd»' 
cine  :  (à  racine,  fous  le  nom  de  tehea  rouge ,  étolt 
employée  comme  fortifiante,  aUnngentc  ,  û:  pro; 
pre  àanêcerles  hemorr.igies  :  t  lie  eft  aujourd'hui 
entièrement  abandonnée  comme  plante  médicale! 
inais  on  cultive  cette  plante  dans  tes  grands  jtr- 
dîrts  ,  où  elle  fe  fait  remarquer  plutôt  par  Ton  port 
que  par  la  beauté  de  fes  fleurs  »  elle  croit  d'ailleurs 
avec  aflèz  de  CKÏIicé. 

10.  SxATicfi  de  Cnielin.  Statut  GmOùù.  Willd. 
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Sutiit  fiapp  panictUaio  ,  anguiato  {  foiiii  ohUiigO' 
tifvatii  f  emarj^uati*  ,  planis  ,  canilagineo  -  mjrgi- 
tutis ,  fitbtks  mucronatis,  WïUd.  SpeC.  Flaot.  <M*  1* 
pag.  1524.  o**.  7. 

StÊlîet  eaaU  ramoft  ;  foàims  faniealttù , 
«mK?/  nmumU,  Gmel.  Sibir.  v«d.  pi^.  110. 
ttb.  $0. 

hmonium  tlatiui ,  fiorilms  parvis ^  dtnsï  congtfiist 
é{arÙM.^Amn»  Ruih.  118. 

Cette  phnte  pourron  n'être  qu'une  variété  Au 
fiétict  limonium  ^  dont  elle  offre  les  principini: 
caraâères  ;  ejle  en  a  cependanc  qi^lques-uiis  qui 
ptroiftoc  lui  éti»  ptrooilkn. 

Sei  âges  font  plus  giêles,  moins  roi.le^,  angu- 
Icoléi ,  particiilieceinent  à  leur  partie  lupericurct 
rades ,  Itriées  ;  les  rame  aux  difpofés  en  une  pani- 
ca'e  beaucoup  plus  étalée  }  les  ramifications  prin- 
cipales prefque  quadrangulaires  i  leurs  divifions 
ttés-gréles ,  compritnéts ,  i  deux  iiigles{  t«s feuil- 
les 4irale»-oblongaes«  pluies  «  coriaces ,  glabres  à 
leurs  deux  faces ,  prerque  point  ondulées ,  alfez 
grandes,  munies  d'un  rebord  on  peu  blanchâtre 
&  cartilagineux ,  obtufes  i  leur  fontnnet,  furnaon- 
tées  d'une  pointe  médiocrement  lecimrbéej  ré- 
crédes  i  leur  bafe  >  les  péiiolet  plu$  éixoin ,  fir- 
mes, ftriés. 

Les  fleurs  font  prefqu'une  fois  plus  petites  que 
celles  du  flatict  itmonium,  difpoféts  fur  une  feule 
fède  à  la  patcte  fupérieiure  des  ramifications ,  tou- 
tes tournées  du  même  côté ,  vers  le  ciel ,  d'une 

couleur  aïurée-tendre  ;  les  écailles  qui  les  accom- 
pagnent s  pius  étroites,  plus  aiguës,  fcarieufes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  Les  détails 
que  je  viens  de  préfenter  ont  été  faits  d'aprèt  un 
individu  recueilli  é      !r-î  p.irte-Tre?  t?ii  lir-li-i 
Plantes  de  Paris  j  61:  qui  m  a  paru  appartenu  a  cette 

efpèce.^  (K.  V.)  ^ 

11.  St  ATI  et  à  balais.  Statice  fcoparia.  Wilid. 

Siatice  flupo  panieuIûtOt  ttrtû}  Jbiiii  Motm- 

fukhpiuBMit,  WiUd^ 
>ec.  Plant,  vol.  i  kia.  n".  8. 


Spe< 


Ciite  efpèce  rcllemblc  beaucoup  au  fiaiice  tati- 
/o/iâ,  mais  elle  ell  glabre  fur  toutes  ItS'pirties. 
Ses  tiges  font  droites,  nues,  cylinilriques ,  pani- 
culées  à  leur  partie  fupéiieure  ,  otfrant  lu  mêate 
port  que  celles  du  fUtkt  Uintnium.  Les  feuilles 
font  toutes  radicales,  pdtiolées ,  ovales-oblon- 
gU«S,  coriaces,  mucronecs  à  leur  iommet,  rétré- 
cics  i  leur  bafe ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  fine- 
ment ondulées  à  leurs  bords,  de  telle  forte  qu'elles 
femblent  crénelées}  leur  face  inférieure  parfemée 
dr'pctits  pois.cs  failians,  qui    font  guère  vifibles 

qu'à  la  loupe. 

Cette  plaote  uoù  en  Sibérie.  Ses  paoiculfij^ 
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dont  les  ramifications  font  foiiples  ,  point  caflait^ 
tes ,  fervent  aux  habiiaos  à  taird  dei  babil»  % 

1 1  Statice  â  larges  feuilles.  Stûtàtt  itt^éh 

Smith. 

Statice  ftapo  paniculuto  ,  ramojiffimo  ^fcabr» ifo» 
liis  puit/ètntiàiu  ,  pi/ii  /nj'cicu/ato  •  fieliatîs,  Smith  j 
Ad.  5oc.  Ltnn.  I.on.l  vol.  l.  pag.  ifO.— WiUd. 

Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1^14.  n°.  9. 

Sti3:i(e  coridria.  Paiias,  Ind.  Flor.  taur. 

Lùmonium  folio  taulA  ffiaheUit  tenuijjîmij  ^  ram^ 
figkùt  t  fivriktt  ptffw*,  cêfKiUi**  Getber,  mC  . 

Cette  plante  fe  lie  au  ftjthe  Hmonium  par  un 
grand  nombre  de  rapports  -,  elle  s'en  diflingue  par 
les  feuilles  beaucoup  plus  grandes ,  8f  par  les  poils 
difpofés  èn  étoilejdoutpilweucsdefesparueilbDt 

chaigee*. 

Ses  racines  font  dures ,  épailîcs ,  rameufes,  pref- 
que ligneufe^  ;  elles  proiiuifent  pluùeurS*tiges  rudes 
au  toucher ,  chargées  de  poiis  étoiles  ^aniculéesj 
très-rameiilest  les  rameaux  grêles ,  effilés ,  diffus, 
prefque  H-ifoiines  ,  ttcs  nombreux  ;  les  int  li  li  s 
flériles ,  comme  dans  le  fiatict  reticulata.  Le>  feuil- 
les font  toutes  radicales,  pëtîolées»  pube(ceme$« 
particulièrement  fur  leurs  nervurc-s ,  très-grandes, 
larges,  atongées,  entières  à  leurs  bords;  les  poils 
qui  les  recouvrent,  rapproché  par  £i<dciiles  fie 
ouverts  en  étoile. 

Les  fleurs  font  difpofëes ,  en  une  feule  férié ,  le 
long  de  la  partie  fnperieure  des  rameaux  ,  prefque 
toutes  tournées  du  même  côté.  Elles  fr  it  fv;titc$, 
bleuâtre:s,  munies  à  leur  bafe  d'écaiUes  aiguës, 
fcarieufes,  qui  eiiiient  égdeiuei»  i  riufertioii  de« 
rameaux. 

Cette  plante  crok  en  Sibéite,  le  leug  du  fleuve 
Don  ,  proche  A»of.  On  la  cnldve  au  larc&i  des 
Plantes  de  Paris.  :f  (  K  1^) 

1 J .  Statice  pourpre.  Stétut  purpuraia,  Linn. 

Statice  CûiUt  fmiifoiiato  i  folii*  oiùViM-euneatij^ 
irintrviij  ,  mucronatis.  Linn.  MantilT.  J9.  —  Wïlld* 
Spsc.  Fiant,  vol.  i.  pag.  iji8.  u".  ii. 

StétUe  eaule  foiiuju  ;  foliis  ohwaùê  g  mmwnuàtp 
Thunfa.  Prodr.  54. 

Sfu::ce  (  percgiina)  ,  fcapo  dichotorro  ,  panicU' 
lato ,  tcrtti  fjiahro  ifoliii  (utuiformibui  ,  mucmnatis, 
aveniis ,  glthrU ,  l^Aths  fc^rù*  Betg.  Ptaut.  Cap. 
pag.  80.  • 

Cette  plante  a  quelques  rapports  avec  le pMîct 
timoniumi  nafs  fts  fleuis  font  prefqu'une  {on  plu* 
grandes,  fes  feuilles  plus  obtufes  8r  plus  petites. 

Srs  tiprs  font  Jroites  ,  cylindtiqu^s  ,  Inut^  s 
d'environ  huit  à  du  poutt;»,a  ptineie^Uée»,  up 
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peu  tubeiculeufes,  dichotomes«  divifées  en  ra- 
meaux p«nietilët.  Ltt  feutiles ,  radicales  en  gr^n  le 
pirtie,  font  ovales  ,  prefqu'cii  coinj  épaiiles  ,  co- 
riaces ,  eniières,  obcufes  &  fouvcru  mucronées  à 
leur  fommet ,  longues  d'an  pouce  tk  phis ,  glabres 
à  leur  fice  fupérieure ,  marquées  de  trois  ner- 
vures longitudmales  ,  hériflees  en  defTous  de  ttès- 
peiits  poinii ,  retrecies  intcrieurement  en  un  pé- 
tiole vaginal  â  fon  infertion  «  où  il  lailfe  pat  fa 
c'^vte  une  écatile  noire,  loifanie  &  comme  ver- 
niffée. 

Les  fleurs  Tont  fefllîes ,  rapprochées,  paniculëes, 
unilatérales  ;  les  ramifications  de  la  panicule  gar- 
nies d'ecailles  ov::les,  aiguèi  ,  mernbraneufes  i 
leurs  bords i  ks  biaClé«s,  au  nombre  de  trois  pour 
chaque  fleur»  deux  inférieures  ovales,  concaves, 

Elus  courtes  «  obtufev ,  très  brunes,  fcari^ufts  &: 
tanches  à  leurs  bord*  i  la  tiuiiîème  plus  grande, 
ovale ,  oblongue  ;  le  calice  en  entonnoir  i  Ion  tube 
Cflindrique,  (trié,  velu  n  fi '.lîfe  j  fon  limbe  pîiiré, 
fcarieux,  entier ,  d'un  beau  rouge  ou  bien  un  peu 
bleuâtre,  Iraverlé  par  cinq  nervures  rougeâtres, 
à  cinq  dents  roides ,  fubulées }  ta  corolle  purpu- 
rine i  cinq  pétales  étroits,  lancéolés ,  aigus ,  de  h 
longueur  du  calice  ;  un  ovaire  pneC^ue  totbioé, 
obtus ,  à  cinq  angles. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Boone- 
Efpénnce.    (K.  /.  m  her^  Lm.) 

14.  STATici  de  Tartane.  Staùce  tatarica.  Linn. 

Staûet/capo  ramofo ,  Jivarieato  ;  ramis  triquetru; 

foriiuj  dlfl^irstihus  ;  /oins  l.inctot,uooho\atis  ,  mU' 

cronaiit.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pas.  1517. 

Statue  fcafo  dichctomo  ;  foliis  lanetolat  'ts ,  muero- 
aatisipinbus atternis  ,diflantibus.  Linp.  ^prr  PJjnt. 
▼ol.  I.  pag.  55  j.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  i.  pig.  215. 

Limontum  taunemn,  Mill.  DiA*  n*.  5. 

Llmorttum  orientait  ,  plantjg-nîs  folio  ,  foriîus 

umbcUatis.  Tourne  f.  Coroll.  z;.  —  Bocrh.  Lugd. 
Bat,  I.  pag.  76.  lab.  76. 

Limonlum  elatius  ,  plantaginis  foliis  procumben- 
tHits,  in  acuUitm  umiAotts  i  fiori^us  aiéù /fpieatis. 
Amm.  Rttth»  1 

i^.  Suuieê  trigMùîAt.  Pallat;  ' 

y.  Statict  (  rubella  )  ,  cau/e  fufruticofo  ,  ramofo , 
aléito  ,  nuJo  ,  f!iiniiulj!o  ,  flUs  /j.iUjlif,us  ,  mucro- 
nâtis  ifioribus  alttmts ,  aifiunni>us.  CJmcl.  Syft,  Nat. 
P*B»  J  »*•  »*•  I9'— Gmei.  Itin.  a.  p.  199.  tab.  14. 

Ses  tiges  font  dures ,  balTes,  très-glabres,  éta- 
léts ,  un  peu  coraprimàef ,  i  deux  ou  trois  anglts 
membranetix  ,  divifées  en  ratnraux  roides ,  irès- 

t>uverts  ,  p'us  on  mAins  ailés  fur  leurs  angl-.s,  nus. 
pauituiviki  ki  kujlie*  toutes  radicales,  couchées^  i 
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longuement  pétiolées ,  alongées ,  ovales-Unc^ 
lées ,  Qbtufes ,  entières  à  leurs  bords ,  mucronées 
à  leur  fommet  par  une  petite  pointe  courte 
droite,  fermes,  glabres  à  leurs  deux  faces,  on pea 
rcarieiifes  ï  leur  contour,  rétrédes  i  leur  bafe  8e 
décurrentes  en  partie  fur  leur  pétiole. 

Les  fleurs  font  panirulées  ,  diflantes  ,  réjni'^s 
quelquefois  en  paquwts  prefqu'omb elles  ou  ea  epis 
courts ,  munies  d'écaillcs  &  de  biaâées  coriaces, 
ovales,  un  peu  larges j  akuës,  légèrement fo> 
rîeitfet  &r  Dlanchltres  \  leurs  bords }  le  calice 
étroit ,  prefque  cylindrique.  plilTé,  blanc  ,  fci- 
rieux  à  ion  limbe ,  à  cinq  dents  aiguës  »  la  corolle 
purpurine ,  ï  peine  plus  longtie  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Tartarîe  &  la  Sibérie. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^ 

La  plante  y  j  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris  &  à  la  pépinière  de  \  erfailles,  ne  diffère  dtt 
ftatict  tatarica  que  par  fes  feuilles  plus  amples  »  bs 
tiges  plus  rameufes,  plus  étalées,  pins  forcemeni 
ai  ées ,  prefque  couchées»  par  fes  neurs  plus  écai- 
tées  ,  très-  nombreufes  i  par  fes  coroi  es  rougeâ- 
tres. Comme  elle  a  d'ailleuis  tOttslcs  autres  carac- 
tères du  ftatict  tautriem,  elle  ne  peut  en  étic  fiépa* 
rée.  (  f^.  V.  ) 

IJ.  SvATlcà  élégant.  Stadct  fieâofa,  Uoik 

StJiice  fcapo  ramofo  ,  ttuti  ;  rarr.is  ancipitihus , 
alatis  ifioni>us  imbricatii  i  foliis  obovato-cuffiJatiSf 
mucronatis  ,  margine  uirtitagineii»  WiUd.  Spec. 
Planr.  vol.  i.  pag.  iftj*  n*.  17. 

Statice  fcapo  dichotomo  ,  ancipitt  ;  foliis  ovaiis , 
mucronatis  i  fioribus  aggregatis.  Linn.  SpcC.  PlaiU. 

pag.  J9y. 

Lrr.onium  fils  lunceolans  ,  mucronatis  ,  ruci.-J- 
libus  i  cauit  aneipiti  ^  dichotomo  i  ftipulîs  Jimpitcibus, 

Mort.  Upf.  71.  "  Gmel.  Sibir.  vol.  }.  pag.  ixu 

tab.  91.  hg.  1 . 

lumoniutnforibus  tUgantIJJtmii.  Rai,  Hift.  |97< 

Limonium  elatius  ,  ptaataffait  foliis  protamif' 
tibus ,  in  OfçaitKm  ttratinatu  f  jhrihiu  albit ,  m 
ttUim  twg^t.  Amm.  Rucb.  129. 

Ce  fiatfcé  a  nn  afpe £1  Fort  amréable ,  9i  fé  6ii 
remarquer  par  fes  fleurs  bL-inchâtres  ,  légèrement 
teintes  en  rote ,  &  rapprochées  tn  paquets  glo- 
buleux â  l*extr^ié  des  ramifications  de  h  pi- 

nicule. 

Ses  liges  font  droites  ,  glabres  ,  cylindrique*, 
(1  liées  ,  prefqu'i  deux  angles  .  rermes  ,  gieies  , 
raineuifcs  i  SoS  rameaux  ctilfs  ,'iouipiiii.és,  à  àeiX 
angles  opj-ofes ,  ailes  ,  mcn.bi.-.iu  ux.  Les  ti.ii;l!es 
r  nt  radicales,  coriaces,  ovalcs-larKéolérs,  ghu- 
que»  011^  ceofbées  ,  cbargées^  de  lubetcoles  peu 
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&iIUns.  Sr  qui  ne  foi  c  fouvent  viHbles  qu'à  U 
to«ip«  i  longues  d*un  i  trois  pouces ,  aiguës ,  mu- 

cronées  à  leur  fo-nmet  .  cjrri!,)giiic.ules  a  Iruis 
bords  «  décurrences  à  leur  baie  lur  un  pétiole 
iJane,  élargi  à  fea  infection. 

Les  fleurs  font  dirpofées,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux de  ta  panicole,  en  têtes  nombreuses  ^  iup- 

rtttëes  par  des  ramifications  très-courtes ,  munies 
la  bafc  &  le  long  djs  raiTiL-aux,  d'écailles  aflTez 
grandes ,  ovales  ,  acuniinées  ,  blanches  &  fca- 
rieufes à  leurs  bords  ;  les  bradées  h  peu  près  feni' 
bUbtes  ,  un  peu  p!us  liirees  ,  imbriquées}  les  ca- 
Kces  blanchâtres,  quelqiietois  légéretnent  colorés 
en  rofe,  campaniiliSj  Icarieux  à  leur  linibe  ,  en- 
tiert,  pliflës  ,  un  peu  frangés  à  leurs  bords  i  les 
pdules  «droits ,  plus  courts  que  le  calice. 

^  Ccctm  plante  crok  de»  k  Tntirie  9c  dam  h 
Sibérie.  <f  (  ^ / ùt  ktii.Um,) 

t6,  Staticb  ordQ»  d'ouïs.  Smiee  Muiaii^^a. 
Vahl.  • 

Statut  fcupo  Jjrr.pHii ,  tereti;  fpicis  lattralthus  ter- 
mirtahiu/'^ue  f  ficuadtJ  ^  foitis  fpatulatis  ,  acutit, 
Vahl,%nib<»L  i;  pag.  x$,  —  Willd.  SpecPbnt. 
vol.  I. pég.  ifij.  ir.  II.— Scbonsbb  Maroc* pag. 

m- 

Sutiee  ëMfia^  arffoUa,  Pourret ,  A(t.  Acad. 
Tolof.  3.  p«g.  iio,  , 

Umonium  luftanUutn  ,  OaricuU  Uf^^Uç»  TOOID. 

Inft.  R.  Herb.  ^41. 

IdMoaium  minus ^ oieâ/blio/upinOfaiuntm.Bvttl» 

IcoD.  c^.  tS^.? 
On  diftingae  cette  efpèce  i  fès  feuilles  bien  plus  - 

petites  que  celles  du  jLfhe  Umonium  ,  fpatulées  , 
piefque  femblables  à  celtes  de  l'oreille  d'ours  «  à 
les  fleurs  tiis-iénées. 

Ses  racines  font  fimples,  ëpaifles ,  prefque  fuit- 
formes:  il  s'en  élève  une  tige  droite ,  très-ferme , 
dure  ,  cylindrique  ,  glabre  ,  rtriée  ,  iîmple  ,  garnie 
dans  fa  longueur  de  deux  ou  trois  éciilli.  s  folitai- 
res ,  fcarieufes  ■■,  haute  de  huit  à  dix  pouces ,  mé- 
diocrement rameufe  à  fa  partie  fupériêttfe ,  un  peu 
vifqueufe  à  fn  b.ife  ,  Ifs  rameaux  alternes  ,  roides^ 
terminés  par  d  autres  plus  courts  qui  l'upporrcnt 
les  fleurs ,  munis  ï  leur  bafe  d'écaillés  brunes , 
aiguës.  Ses  fieuilles  font  toutes  radicales,  coriaces, 
— ^erâles-ipatttlées ,  de  couleur  glauque ,  entières , 
légèrement  ondulées  à  leurs  bords  ,  aiguës  à  leur 
foounet ,  rétrécies  à  leur  bafe  en  un  long  pétiole 
platie ,  vaginal  i  fa  panie  inférieure* 

Les  fleurs  font  très- ferrées  fur  les  dernières  ra* 

tnifications ,  unilatérales  ,  blanches  ou  un  peu 
bleuâtre?  ;  les  calices  ,  ainfi  que  les  bradées  qui 
Iii  uconpapneiu  ,  font  obtus,  un  peu  membra- 
oeux  &  blanchâtres  à  leurs  bofds  i  les  lamiÂca- 
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tiens  qui  portent  les  fleurs ,  font  courtes  { les  in- 
férieures horizomates  ou  un  peo  Recourbées  i  les 
fupérieures  prefque  droites  U  «0  épis. 

Cette  plaiue  croît  fur  ks  bords  de  b  mer ,  dans 
les  dëpartemens  nietidionaux  de  la  France ,  en 
Barbarie,  &:c.  Elle  m'a  été  COmmualQuée  pat 
M.  l'abbé  Pourret  ^{V.f.y 

17.  STATici  i  feuilles  d'olivier.  S^t*  oia^ 

folia.  Scop. 

StMictfyiiis  Unctolatit  ^Jfubarijlttis  ,  margiataliog 
caitËàMS  ditk9t»miifâcxucijis  ,fidiuiàis,  Scop.  I>el.  t. 
n".  I.  tab.  loi.  —  Cavan.  Icon.  Rar.  voL  t.  p.  )8, 

Staiice  (  oleatfolia  )  ,/capo panicuiati) ,  ramls  .m- 
gulato-alatit  i  fvlii*  tanctotatis  ,  mucronaio-  cufpi^ 
da$ist  mta^hu  eaniidgiiuit.  WUtd.  Spec.  Fiant, 
vol.  j.  pag.  ijif .  n®.  10. 

Limomimatiuntimam  ,  miiuti,  oUafolio.  C.  Bauh. 
Pinn.  191.  —  Totttn.  li^.  R.  Herb.  )4i. 

.  limomum  ftrvwm,  naf^enjcj  oltifoHmm,  Lobel* 
Icon.  !<)$.  —  Idem ,  Adverf.  pag.  1x5.  Icon.  — 
Rai ,  HilK  i.  pag.  jpj. 

Limontum  minus.  J.  Bauh.  Hift,  3.  Append.  pag. 
877.  Icon.  Bmuh 

Umonium  narboaafi,  pânmm,  Oalfich.  Hîft.  I. 

pag.  icîf.  Icon. 

Limonimm  miatUt  oUâfiflio  ,  folydadon,  Barrel. 
Icoo.  Rar.  pag.  6^,  n*.      tab.  790. 

Il  faudroit  prefqu'avoir  fou»  les  jreux  cette  ef- 

f>èce  &  les  deux  ou  trots  fuivantes ,  pour  ne  pas 
es  confondre.  Quoique  très-rapprochées.  elles  fe 
dilUnguent  cependant  par  des  cataflèretaffeaconf- 
tans.  Celle  dont  il  s'agit  ici  n'a  pas  les  feuilles 
rudes  ou  tuberculées  du  fiatice  echioidts  f  elle 
dif ère  du  fiatice  rtticuUf  par  fes  tiges  dloites  Âc 
par  fes  Veuilles  légèrement  mucronées. 

Ses  racines  font  ligneulês  >  brunes  ,  fouvent 
tortueufÎM }  elles  produifent  des  tiges  grêles  , 
droites,  affernombreufes,  glabres,  très-rameufes, 
firiées  ,  médiocrement  cylindriques  ,  quelquefois 
même  angolenfes  &  prefque  quadrangulaires  en 
pirtie  ou  en  tnralité  ,  plus  fouvent  celles  des  ra- 
meaux. Lcux-ci  lont  prefque  dichotomes,  légè- 
rement flexueux  à  leurs  ramifications.  Les  feuilles 
font  toutes  radicales  «  ailes  nombreufes .  pétio- 
lées.  petites,  ovales- lancéolées  ,  prefque  fpa^ 
tulées  ,  glabres  ,  liflfes,  très  entieces  ,  quelquetois 
un  peu  membraneufes  à  leurs  borHs  ;  les  unes  ai- 
guës à  leur  fommec  ^  d'autr>^  s  obinfes  avec  une 

!>etite  pointe  courte ,  rétrécies  à  leur  baie  en  un 
ong  pétiole  aplati. 

Les  fleurs  font  difpofées  prefqu'unilatéraletnent 
i  l'extrémité  des  rameaux  .  munies  ,  tant  à  l'in- 
fefciou  des  rameaux  que  fous  le  calice,  d'écallleg 
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brunes,  «n  p?u  algues ,  membrineures  8e  blan* 

châtres  à  leurs  b  ji  ii^  1  r  >,  fi  uf,  fc  nt  d"une  gran- 
deur medtucre  ,  plus  ou  moim  icirets  ,  bUnihes 
OU  un  peu  violetces. 

Certe  pUnte  fe  rencontre  fur  les  côtes  miù- 
timts  en  France  ,  dans  Ici  départemens  méridio- 
naait ,  en  Italie ,  en  Efpafne.  Je  l'ai  recueillie  i 

M  irfriile  fur  1?  bord  de  la  mer.  On  la  cultive  au 
Jaidm  des  Fiantes  de  Fjuris.  :^  (  K.  v.  ) 

18.  Staticé  blanch&tie*  5{d(/<:«  incana.  Linn. 

Statut  fcapo  pannubro  ;  fol  is  lanccoLcis  ,  tri- 
lUrvtis  y  jubunàuliitis  j  aput  mucronatit  ;  pui.UuI* 
ramii  triquetris.  Linn.Sjrft*  Plant,  vol.  i.  pag.  754. 
n".  5.  —  Mjntiff.  J9-5IÎ.  —  Vahl,  Symbol,  i. 
pag.  ij.  —  WiUd.  Sp««.  Pl»llt.  ¥C»L  1.  pag.  xjlj. 
H*.  II. 

Sijtice  (  fpeciofa  )  ,  CMule  fubnudo  ,  dickotomo  , 
tJtfcrni  fubancipiii  ,  fuptrnt  fépi  tri«ngulari.  Foiskh> 

Cml.  P1«K>  i^pt.  pag.  6$.  n*.  19a. 

Ses  tiges  fonr  droites ,  cylindriques ,  nues ,  pa- 

niculées  ,  Ir^uefois  prtfqu'à  deux  angles  à  leur 
partie  intérieure  y  les  rameaux  glabres  ,  triangu- 
nires.  Les  feuilles  ,  toutes  radtcales  ,  font  pério- 
léc^s ,  t'i  iptiqiies  hnceolées  ,  un  pf  u  blanchitres , 
iravcrlot-s  par  trois  nervurej  longiiudinale-s ,  en- 
tières &  légèrement  ondulées  à  leurs  bords ,  mu- 
cronées  4  leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées 
vers  TexTrémîté  des  rameant  dë  la  panfcnte.  Leur 
calice  eft  blanc,  rraverfé  pjr  cinq  flri.s  vertes, 
raillantes  en  poinre ,  &  la  corolle  blanche  }  chaque 
fleur  munie  i  fa  baHe  de  cids  ott  quatre  braâécs 
éulées,  courtes,  fubulées. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Arabie  j  ijnfi 

que  dans  la  Sibérie.  ^ 

19.  Staticé  à  feuilles  en  cœur.  Statut  cor- 
Mata,  Linn. 

Staticé  fcapo  fan  Ualato  }  f^h fpaUtUtàs  ,  r^tifis. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ^94.  —  Sauvag. 
Monfp.  15.  —  Aliion.  Niceacnf.  16^.  — Diisfom. 
Flor.  allant,  vol.  1    pag.  27|.  ■ —  Willd*  Spec. 

Plant,  vol.  I .  pag.  1  pd. 

Limonium  cordaîuni.  Mi!l.  Diâ.  0*.  lO. 

L'motiium  matitimum  ,  minus ,/o/ttf  cordatit,  C. 
Bauh.  Pin.  i9:.  Pr  'dr.  90.  —  'lourn.  InlL  R. 
Heib.  ^41.  J.  Bauh.ibliA.  ^..Append.  pa^877. 
Siaeicotu,.  . 

,  Umonîum  mîiûmvmf  tcniatum^/otio  rttufo.  Batrel . 
Icon.Rar.  Sdj. 

^  Limonium  folio  cordato  ,  ficulam,  BOCCOB.  SÎC» 
f  ig.  64.  tab.  54.  —  Desfont,  1.  c. 

Stasice  mafitima.  V»r,  fi.Lim^  Flor.  franç.  vol.  j. 
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I  On  diftingtie  cette  efpèce  du  Jlatiei  fduriik$,  à 
fes  feuille»  qui  ne  lont  point  henll.  es  île  tuber- 
cules, &  dont  te  fommet  dl  ,  dans  le  plus  grand 
nombre  «  éihancré  en  coeur. 

St  ^  tiges  font  glabres  ,  droites ,  fort  grêles ,  cy- 
lindtiques.  rameutes,  paniculetrs,  munies  (ède- 
ment  i  leorbafe  de  feuilles  pétiolées  ,  roidcs, 
cui.éiforniis  ou  IpaniKtS  ,  gl.il  rts  à  leurs  deux 
taces ,  entières  à  Isurs  boids»  larges  ,  obtaits,8e 
trés-fouvrnc  ?(hancrees  en  cœur  i  leur  fommet, 
réiiecies  en  coin  .S.  dé  urrtntes  (ur  Lur  pétioles 
tlles  V  arient  li^ns  U  ui  granilrur.  Daits  la  variété  f , 
e  ILs  I.  nr  prefqu  une  fois  plus  grandts.  Les  ficuit 
font  difpolëe»  prcfqu'en  épi*  courts  à  la  partie  fu- 
p^hriture  des  ramtfiratîons  de  la  paniculc .  garnies 
d'éci  les  ovales,  aiguèv,  fcari.  ufes  tant  i  l'ic. 
fertioij  des  rameaux,  qu'à  la  bafe  des  calices. 

Cette  plsnte  croît  fur  les  bor^îs  de  la  mer ,  dars 
les  déparremens  méridionaux  de  la  France  .  ta 
F.fpagne  ,  -  n  Ii  Jie  ,  dans  la  Sicile  &  fur  les  côtes 
de  Barbarie.  On  la  culdve  au  Jardin  des  Manies 
de  Paris.  ^(Kv.) 

20  Staticb  à  feuilles  de  pâquerette.  Sutitt 
otuidi/oiié.  Goinn. 

Statlee/oHii  ei/onfit .  fpatuiatù,  obuifaiioriiu 
minimis  «  coryint^u,  (N.) 

Staticé  f  limonium  ,  var.  y  ,  bellidifolia  ) , 
ohovatis,  Gouan,  Monlp.  a^i.  —  Boccod.  Muf. 
tab.  lOf . 

Limonium  maritimam  ,  fë/Vim  ,  btllidit  mmuU 
folio.  Magn.  Bot.  Monfp.  pag.  1^5.  &  Hoir.  119. 
— Toum.  Mt.  R.  Herb.  Î41. 

SutUt  hdadiJôiM,  Oecaad.  Flor.  franc,  vol.  i. 
psg.421. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  du  fiatice  torinu, 
o/« &  paroît  mÀne  fe  confondre  avec  ces 
efpèces  ï  elle  en  diff^  par  la  petit..  (To  de  fcs 
fleurs  difpf.rées  en  corynibe.  par  l'es  feuilles  plus 
alongeçs,  ipatuiees,  obt ufes ,  point  échanoéest 
elles  n  ont  pomt  les  afpérités  de  celles  du  fmùa 
echfoiàes.  Les  rarr.e.iux  ne  r<,nt  point  autant  MivP- 
qués  que  teux  au  JljiUe  rtiiçulata. 

Ses  racines  produifent  plu/ictirs  tiges  gréJes, 
droiris,  ti^bcrciinitcs,  fylindriques/bifuraoées. 

Ituitles,  toutes  riJicnîes,  font  ouverui  en 
ro;,  rte,  oblongues,  r lucies  en  fpatule,  obtufei 
3  leur  fommet ,  entières ,  rétrecics  en  pétiole  à 
leur  bafe ,  affez  femblabics  à  celles  de  la  paott»* 
rette  ;  les  flrurs  petites,  ramaffées  au  fommet  des 
rameaux  en  forme  dî  petits  corymbes  ;  h  hi'^  df» 
dmltAns  garnie  de  bradiées  courtes ,  UiX:s ,  fca- 
rie.ifes ,  (  Iniiies  ;  le  calice  membr-ineux .  fcar'ieutfc 
rçrminé  par  cinq,  dents  j  la  coroJU  d'au  bjane% 
«L'uattcu 
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Cette  pbnre  croît  fur  les  côtes  n-arîtimcs  1j 
de ia  France.  ¥  (K./) 

ii.SrATicE  réiiculé.  Statut  ndculata.  Linn. 

Stitict  feapo  pantcu/alo  ,  profirjto  ;  ramis  flerUi- 
ij$ ,  rttrjjléxis  ,  nuaiî  i  ;oltis  cunciformibus  ,  muncts. 

Lino. :î,>ec.  Pl^i.  vol.  i.pag.  394.  —  Wilid.  Spec. 
Pknt.vol.  t.  pag.  i^itf.n**.  10. 

StatUi  foins  oitversi  ovjtis  /  ramis  nttdis  ,  hamU 
/î/j,  latrie Jtii.  Sduvag.  Monfp.  i;. 

Umotium  minus ,  vîrgulîs  retiformiler  fe  invicem 
àipiiijtss.  Pljk.  Al  nag.  pag.  izi.  tab.  41.  fig.4. 

Umonium  /û/>/'/iù>n  ,  rttieuiatwm.  Magn.  BofSBt. 
M  . /p.  :  L,;  iç<î.&  Hort.  1 19,  —  Touin.  Inft.  R. 
IJ  r.\  J4i.  —  B  )cc.  Sx.  pag  'Si.  tab.  44. 

Lrroniu-r.  rctUulatum.  Rai  ,  Mift.  î9<?. 

î.  5;jf  v«r  (  «.iichotoma  )  ,  cautc  aphyilo  ,  dicko- 
tomo;  foliii  Jpjiu/afist  gtaM*i  ptuth  iafi  cMiitis. 
Cavjii.  Icon.  Rar.  l.  pag.  37.  tab,  jo. 

y.Statiçt  Miis  luitari:€tuuiformUtm  ^  ëentiufeit- 
Ut;  ramît  glaèris,  Wil  tl.  1.  c. 

Cette  plaine  diffère  peu  du  Jlatice  echioidts  elle 
i  comme  lui  des  tubercules  ,  patticuliéremeut  fur 
ki  tiges  quand  elles  vi.  illifTene,  mais  fes  feuilles 
en  fotit  ï  peine  chargées ,  8e  fes  braftées  nè  le 
f  i>.r  Au  tous ,  bien  moini  fcarieufes  que 
crlles  du  fiatice  beUid  'ifolia ,  doDt  elle  diffère  encore 
par  fes  leurs  plus  alongées. 

Ses  tiges  partent  de  plusieurs  fouches  li^neufes , 

noiràrrfs  ,  couvertes  d'éc-iiil  s  inihiiqiici.s  ,  qui 
f'iai  les  gaines  delTéchées  des  aaci;ni!cs  kuilks. 
Elles  fe  divifent  en  rameaux  gt éles  >  étalés^  ditTus, 
plufieors  tois  bifurques  j  fomunc  une  forte  de 
réfeau  par  leurs  bifurcations  notnbreufes ,  grêles , 
cv!in  Iriquês  ,  glabres  dans  leur  jeuneife  ,  chargés 
avec  l'âge  de  tubercules  qui  les  rendent  prefque 
réticulés.  Les  feuilles  «  toates  inférieures,  font^ 
ciiriéiformC5  ,  fpitulées,  obtuLs ,  entières ,  un  peu 
tud -s ,  retrecies  en  un  pétiole  Jont  U  bals  engaine 
Us  tiges.  Lts  fleurs  font  épirfes  ,  disantes ,  étroi- 
tes ,  alongées ,  d'un  bleu-tendre  ou  blanchâtre  { 
lef  écailles  &  les  braâécs  tfèwiguës ,  fcarieufes 
ft  jiement  fqi  leiiis  bords »  très>glabnt  «  Itflés , 
étroites. 

Cette  efpèce  croit  fut  les  bords  de  la  mer,  aux 
environs  de  Montpellier.  Je  l'ai  recneillie  à  Mar- 
fiùlle.:f  (K.  V.) 

^'of.l.  La  plante  ,8  n'.i ,  comm?  efpèce,  que  des 
urittcr^is  très-peu  trarich^s;  eiie  peut  êife  égale- 
ment rapportée  «Il  fkaàet  tmkdéjfotia  ou  bien  au 
fitiee  reticulata ,  comme  une  variété  intermédiatre 
.entre  ces  deux  plantes.  Elle  convient  i  la  première 
ici  leiijUès«  nais  pli»  peiUet»  à  te  (econd» 
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pjr  Tes  fa'n-aut  î  biTurt^tiors  nombre  i""  s  !  l'e 
HOU  en  F.rp  ;gae.  La  \  jj-i.  té  v  a  fes  teuili^;*  Uucji- 
rcs ,  cunéiformes ,  un  ptu  aiuuès  à  leitr  fommet ^ 
les  fleurs  plus  grandes ,  plus  di.unt6S.  - 

11^  Staticb  fleiueux.  Statîet  fexaofa.  Linit.  . 

Statut  fcapo  rsmofo  ^fitxuofo  ;  corymiis  ttrmtHJt» 
!i!>us,foUù at/vofit, Luin.  Sftc.  Plant,  vol.  i.  pag. 

i9S' 

Statiee  fiapo  itehotomtt ,  corymhofo-fjjiigiato; 

(pi.  h  i  i:  ■t.ais  ,jlonhus  itr.h  ixùiis  ,  foi-ii  i.i  .Ciolato- 
tuaeijvrmiàus  fvàtujis ,  mucrgnans ^irintrviis.  WiUd. 

6pec.  Plant,  vol.  1.  pag.        n*.  ai. 

Statut  foUis  ovalikus  ,  m.Mcls ,  Hervcfii  ;  caiU* 
nudo ,  allernatim  ramo/o  ,  jïfx  ff.,-  corym'yii  rf-m- 
nantiôus.  GœL  Sibir.  vui.  I.  pag.  117.  lab.  09. 

lig.  i. 

Srmwe  rrftt,  Pallas,  Iter  ).  pag.  x6o,  m  >imm» 

Scs  tiges  font  droites  »  nues,  cylindriques,  hati- 

tes  de  huit  i  A\t  poucfs  ,  fouvent  dichotomes, 
divifees  à  leur  pjrtie  (ui^etieure  en  rameaux  éta'* 
lés ,  alternes ,  médiocrenient  loufdiviféts  en  1  .1  - 
fii-'acioi»  ptefqu'en  ligtag ,  courtes ,  munies  i 
leur  ba(ê  d'une  ëcaille  étroite ,  lancéolée ,  aiguë'  { 
les  ftuillcs  toutes  radicales,  ovales- lancéolées  , 
entières  ,  glabres  à  leurs  deux  faces  .  obtufes  &: 
mutîques  à  leur  lommet,  tétrécies  en  coin  &:  pro> 
lopj^ees  en  pttioîc  ;  fr-'jvent  une  feuille  plus  pe- 
tite accompagne  la  balc  des  premières  divilions. 

Les  fleurs  font  paniculéss,  fafciculées,  prefque 
en  tête  ?v'  imbrir[uées  à  i'i.xtré  nité  des  ramifica- 
tions, où  elles  forment  de  petits  coiymbes;  les 
braAées  ovales ,  aiguës ,  d'un  brun  ->nôifttre  i  les 
ca'ices  un  pcu  pubi^Vi  tr;  ;  leur  limbe  pourpre  ou 
légèrement  teint  en  rôle ,  à  cinq  lobes  très-couits» 
la  corolle  k  peine  aufli  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibirie  ;  elle  efl  très- 
bien  repréfeniée,  quant  i  fcn  port,  dans  la  figure 
qu'en  a  donnée Gmelin.  ^  (    /.  in  keri.  Lam.  ) 

13.  Staticb  à  fenilles  rudes.  Sutiu  tchioidu, 
Linn. 

Statiee  fttih  nuHealU'Uj ,  oiiovatis  ;  fiopo  paaieu- 

faco  ;  f-}tihus  rtrvotiuj^uiii  ,  fffU:i>us  ,  /"f lîVTeWfi. 
D-stont.  Flor.  atlant.  vol.  i.  pag.  174. 

i     Statiee  fcapo  païUeulato ,  ttnti  ,■  foliis  tuàtrculatis, 
Unn.  Spec.  Hn».  pag.  394. 

Statiee  fc^cpatueuiattt,  tertti,  4/tieuUu»  $  fUliU 

fcjhris.  Syft.  veget.  pag,  148. 

Statkt,  fcapo  pttmculato  t  ttrett;  foUis  taVuihuf^ug 
tuiereviéto-  /tpn/it,  Goiian ,  Monfp.  pag.  250.  fie 
IQuftf.  pag.  iz»  tab.  t.  ûg.  4. 
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tdùêiéts.  Magn.  Botan.  Moofp.  Ml.  ict.  IcOfI,— 

Toufii.  Inft.  R.  Herb.  H». 

*  Suaieeéfitrm,  lam.  Flor.  funç.  vol.  ).  pag.  64. 
It*.  701. 

L«$  npports  cette  pîantc  nvec  les  précé- 
dentes (oiu  t«;is ,  qu'ona  peiiie  à  l'en  diAinguer  au 
pcenierarpeâ;  cependant  on  la  reconnaîtra»  avec 
lin  peu  d'attention  ,  jiix  arpérités  &  aux  petits 
tubercules  dont  Tes  teuilles  ,  même  fa  tige  &  les 
J>ra{tée<>  font  connamment  couvertes,  &  la  font 
rel&mbler  à  la  vipétiDe.  Se*  tiqes  font  droites , 
hatfte*  de  huit  l  étx  pouces  &  plus  y  cylindriques, 
plufieurs  fois  bifurquées.  Les  tLuilles  font  radi- 
cales,  étendues  en  rofette,  ovales,  alongees  ou 
en  forme  de  fpetule  ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur 
bafe,  glabres j  entières,  iiîbTfjlérs.  Les  fl.urs 
font  terminales ,  paniculets ,  diitantes  les  unes  des 
autres ,  étroites ,  rolitaire«. ,  de  couleur  un  peu  pur- 

E urine ,  à  peine  plus  longues  que  tes  braâées  qui 
s  accompagnent.  Celles-ci  font  fcarieufes ,  étroi- 
tes, aigucs ,  couvertes  de  petits  tubercules  fail- 
Jansi  le  calice  grêle  «  un  peu  arqué  »  les  pétales 
Kfès^trotis, 

Ct  tte  plante  fe  trouve  vers  les  côtes  maritimef} 
dans  les  départemens  méridionaux  de  la  France  , 
aux  environs  de  Montpellier ,  de  MatfeiUe ,  iur  la 
c6ie  de  BarbAtie,  ^  (    v,  ) 

14.  SlATIci  fpatulé.  Statice  fpaiuluta.  Desf. 

SUlUtt/bliis  mSçaUius  fpatulatit ,  okufis  ,  glaw 
Cis ,  inttgtrrimis ,  lon^e pctiolticis  ;  fcapv  ttrcti ,  ramis 
pmitulatii  i  fioribus  ractmopt ,  ftcundU .  DcsfoQt. 

TUa»  adant.  vd.  2.  pafi  171. 

Stûtict  eoritu,  Poiret«  Vojrage  en  Baib.  vol.  2. 
pag.  141. 

J'?,\nh  A'i'hnrA  rc^ivâé  cette  plante  ,  que  j'ai 
recueillie  lur  Its  cotes  de  Barbat  ie ,  comme  devant 
fe  rapporter  wftttiee  cordata.  M.  Desfomaines  l'i 
diftinguëe  comme  efpèce  :  elle  a  en  effet  des  ca- 
raâj^qoMuî  font  propres.  Ses  tiçes  font  ftrmts, 
tiroites,  glabres,  cylindriques,  diviftes  à  leur  par- 
^«  fupérieute  en  ïameaux  paoiculéa»  médiocre- 
ment étalés ,  tnunîs  à  leur  infertton  d'écatifes  fer- 
rriCS,  ovales ,  ftii^es,  aciiniinées  ;  que!qur<,  ii  ;s  fe 
trouvent  aulîî  fur  les  tiges.  Les  feuilles  loiu  toutes 
radicales,  longues  d'environ  deux  pouces^  fpatu- 
léesj  très-  fermes  ,  épailfes,  corî.icf:'*; ,  entières , 
obtnfes  fc  quelquefois  un  peu  eclianctecs  à  kur 
fommet,  rétrécit  s  à  leur  bafe  en  un  pétiole  long 
d'un  à, deux  pouces.  Ces  feuilles,  ainfi  que  la 
partie  inftrreure  des  tiges ,  font  glauques ,  & 
priment  une  tr^s  -  belle  couleur  bleue  ,  qu'on 
pourroit  comparer  au  prugtate  dt  fer  (  bkû  de 

Fmflè)> 

r  es  fleurs  r<  nt  aflTez  grandes ,  difeofées,  i  I*ex- 
u«où(é  d«4  (Aiueauz^  «p  grappes  Jtchcs*  un  peu 
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étale?": ,  imPàtéralcs.  Elles  font  droites ,  éparfeseN 
alternes  lui  tes  rameaux  fuperieurs.  Les  bradées 
font  membnmeufes ,  u  n  peu  bbnchitres,  de  moitié 
plus  courtes  que  les  calices  }  ceux-ci  prefque 
tubulés^  fcarieux  8c  prefqu'à  cinq  dents  à  leur 
limbe  »  les  péules  un  peu  plus  longs  que  le  cdioe. 

J'ai  trouvé  cette  plante  fur  les  rochers  qui  avoi- 
linentLacalle^fur  les  cotes  de  Barbarie. ^(^.v.) 

2  r  "^r  Ticfi  d  rynenu  nombreux.  SMiicrrw* 

mcjijjima.  Poiret. 

Siatite  fcttpo  ramojîjjitno ,  panicuiato  j  Jvltis  fft- 
lulato-Unceoùtùs  i  fioriàus  fâfcwdom.  PoV.Voyagl 
en  Barb.  vol.  1.  pag.  142. 

Statice  (  globulari3rfoIia),/0/ii«  acumnatit^h»' 
riiontalièiu  ;  panùuid  Uuti;  rtctmis  ttfwmu^^ 
fecundis.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  1.  pag.  174. 

Limonium  r'rajL'n  ,  rj  •l'-.liirUfctio ,  majusùtù' 
nus.  Batrel.  icon.  Kai.  tau.  7^;^  &:  -94. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  au  graïul  nombre  ie 
fes  rameaux  paiiiculc5  ,  étalés,  &:  à  Tes  fleurs  la 
plupart  réunies  en  petiu  faicicuies  entre  des  biac* 
tées  communes. 

Ses  tiges  font  droites  >  hante*  d'environ  »■  pied 

&  plus  ,  stèles,  cylindriques,  glabres,  un  pea 
Ihiees ,  divifées  en  un  très-grand  nombre  de  ra- 
meaux fouples ,  alternes,  munis  i  leur  bafe  d'une 
petite  écaille  ovale ,  aiguè.  très-courte.  Les  feuilles 
font  radicales ,  glabres ,  membransufes ,  pétiolees, 
ovalts  ou  lancéolées ,  acumiiit^es  ,  quelquefois  fpi- 
tuiec  Si  ttès-entières,  longues  d'un  pouce  &  plu<, 
for  un  demi  «pouce  de  Iwgei  rétrecies  8r  décor* 
rentes  à  leur  bafe  fur  un  pétiole  comprimé  ,  d'en- 
viron un  pouce  de  long  s  les  fleurs  dtfpofées  en 
grappes  unilatérales  i  Pextrémhé  àt»  rameam, 
ramalfées  trèS'fouvent  par  pethï  paquets  encre 
quelques  bractées  ovalfs,  imbriquées ,  prefqu'oh- 
tufes,  fcaric-Lif^s  "x  blanchâtres  à  !i-urs  bords, ainli 
que  le  limbe  du  calice  &  des  pétales,  un  pea  plus 
longs  que  les  bradées. 

J'ai  recueilli  cette  plante  dans  la  Barbarie,} 
mi-chemin  de  Cm  H mtîne  à  Bone  ,  fur  le  bnrd  des 
eaux  bouilbntes  a  Hamman-Me/couiin.     (  K.  V.) 

16.  SrATicÉ  étalé.  Stadu  dlfi^fa.  Pourr. 

Staiicefoliis  linearibus  ,  dtciduis  ;  rmmù  ^tff't 
patenujfinîiti  ramtilh  turofiexis.  (N.) 

Suuic<  diftfa.  Pourr.  Aô.  Acad.  Totof.  5.  pag. 
>Î0'  —  DecTnl  Flor.  franç  vol.  j.  pag.  42J.  — 
Pluk.  Almag.  cab.  42.  fig.  j.  — Lara.  lituAr.Gea 
tab.  219.  fig.  àMA, 

Ses  racines  font  ligneufes ,  cylindriques,  nooeti* 
fes,  épaifies  à  leur  collet, d'où  fortent  un  oraDd 
nombre  de  tiges  gtéles,  rabattues,  ti^s-énlées, 
un.  peu  Jlexiieafts,  en  lanéMX  €om»« 
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alternes ,  diftans  ,  <-oïirb^«;  en  derr,!- cercle.  Les 
feuilles  ,  iîtuées  à  ia  hMc  di.s  rameaux  ,  font  gla- 
bres ,  linéaires ,  caduques.  Les  fleurs  font  fubu- 
lées  jpreliqtt'alternes  &  TefTiks  le  on  des  rameaux. 
Elles  font ,  tînfi  que  les  ramea  ix ,  t  .nîiçs  de  pe- 
tite? br.i'tees  nljirchâtres  ,  nom'i  i  s  ,  Inihri 
^ueeSj  membraneules  ,  vaginales,  terminées  par 
nne  pointe  acérée { le  calice  fcarieux  à  fon  limbe  > 
Iti  pet. les  ctroirs,  d'un  blsnc-Ueoâcie  j  à  pcim 
plus  longs  i\u&  le  calice. 

Cette  plante  croît  fur  les  bords  de  la  mer ,  dans 
les  déparremens  méridionaux  de  la  France ,  aux 
environs  de  Narboone  »  où  elle  a  été  obferv^  par 
M.  Poiinet  «  qui  m'en  t  comnmdqiié  un  eiein- 
plaitcvCr./) 

X7.  STATicft  nain.  Smimc  minatA  Uon. 

StMttee  caulc  fuff'ruticofo ,  folio ;  foliis  confertis, 
eaneath ,  glabris  j  muticisffa^ii  paueifioris.  Linn. 
Mamiff.  pag.  ^9.  —  Wîllden.  Spec.  Plant.  voL  i. 

pag,  x^ii).  u".  14.  —  D.sfont.  Flor.  allant,  vol.  I. 
pag.  17;.  —  Lam.  Flor.  tVa-ç.  vol.  j.  pag.  65. 

Limonium  maritimum ,  minimum.  C.  Bauh.  Pin. 
191.  Se  Prodr.  99.  —  Tourn.  Infl.  R.  HetI». 
—  Bocc.  Sic.  r.if^.  ifî.  tjb.  i     fig.     —  Schav. 
^ecim.  n°.  36S.  —  J.  Bauh.  Htll.  5.  Appeod.  pag. 
877. 5tjw  îemie. 

Limonium  frutupfum  ,  'rl-imum^gMillMt  PlulC. 
Almag.  pag.  ii\ .  tab.  ico.  fig.  5. 

,   Staùce  limonium,  var.  $.  Cet.  Flor.  gall.  Pcov» 

C'efi  une  tris^ti»  erpèce«  facile  i  diflîngner 
par  fes  tiges  extrêmement  cooriei.  liçneufes,  ra- 

maffées  en  buifîons  étalés  i  par  fes  miilles  â  peine 
longues  d'une  ligne  &  demie .  difpofées  en  rofçc- 
tes»  &  formant  un  gazon  très-denre,  ferré.  Elles 
font  glabres,  épaïffcs,  fertnes ,  glauques ,  cndèies» 
periîftantes ,  en  cœur  renverfé,  obtules  ,  un  peu 
échancrées  à  leur  fommec,  réctécies  à  leur  bafe  en 
nn  pétiole  coun. 

De  lenr  centre  fortent  des  hampes  courtes , 
filiformes,  droites j  nues»  i  peine  ramenfcs.  Les 
fleurs  font  pen  nombreufes  ,  difpoffies  en  ttnejpe- 

tite  panicule  lâche  }  les  bradées  vagin:ile$  ,  ica- 
rieufes  j  blanchâtres  &  obtufes  à  leur  fommet  j  le 
calice  blanchStre ,  teint  de  rofe  »  plifTé»  fcarieux, 

à  cinq  dents  com  tes ,  ohtufes,  traverfé*js  pat  une 
nervure  brune;  la  corolle  d'un  rouge-pâle. 

Cetie  plante  cr"it  fut  les  bords  de  la  Médîtcr- 
lanée ,  dans  les  départemcns  méridionaux  de  la 
Jiance.  Je  l'ai  recueillie  aux  enviions  de  Maifeilie. 

l8.  SrATiCE  monopétale.  Statice  monopetala. 
Linn. 
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yi)//."f  hnceoUtis ,  vaginantihus.  Lfnn.  Spfc.  Pîinr. 
vol.  1  .  pag.  }ç6.  —  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  i .  pag. 
ijjo.n*.  17.  — Kniph.  Cent.  8. — Desfont.  Flor. 
atlant.  vol.  1.  pag.  177.  — >  Decand.  Flor.  firanç. 

vol.  j.  pag.  413. 

Siatict  foSis  aiuBnis  la$ie«0iét9'£iuarih$,  Hort* 

Cliff.  1 16.  — Royen  ,  Lugd.  Bat*  l$t* 

Limonium  ficulum.  Mitl.  Diâ.  n*.  7. 
Limonium  ligncfum.  Boccon.  Sic.  p.  ;3.tab.  17. 
Limonium /lUis  kalimi»  Tournef.  Inli.  R,  Uerb. 

limmàum  frutefçtns  ,  p»n$ia€A  marbu  J9S0.  Do- 
datt  j  Icônes. 

Vmnùttfinm  4VtiaiUutm,  Moench*  Meth.  pag, 

Limoniaflrum  hcift.  Fabr.  Htlntll,  pag.  47. 

ArbriiTeau  ordinairement  peu  ëlcvé ,  mais  qui 
parvient  quelquefois  i  la  hauteur  de  deux  ou  trois 
pieds,  remarqnable  par  les  petits  tubercules  blan- 
châtres qui  recouvrent  preique  toutes  fc^s  parties. 

Ses  tiges  font  un  peu  rougeâtres ,  rameufes , 
droites  ou  un  peu  couchées,  quelquefois  chargées 
de  galles  arrondies}  sarnies«  dans  une  partie  de 
leur  longueur,  de  feuilles  alternes*  petiolées, 
vaginales  â  lleur  b.ire,  étroites,  alongées«  entiè- 
res, obtufes  j  roides ,  d'un  vert  blanchâtre  ou 
glauaoe ,  chagrinées  ou  garnies  i  leurs  deux  fa- 
ces depoints  blanchlnes^  rades,  plus  nombreux 
en  deflous  ;  longues  de  deux  i  trois  pouces ,  per- 
fiftantes  ;  !a  bafc  des  pétioles  embraiïe  entière- 
ment les  tiges.  Ces  gaines  exii\eot  feules  à  la  par- 
tie fupérieure  des  rameaux  ,  &  ne  fe  prolongent 
pas  en  feuilles.  C'eft  de  l'aiifelle  de  ces  gaines  que 
fortent  des  âtuts  alternes,  foli  taires  .feflties ,  donc 
l'enfemble  forme  des  épis  droits,  réunis  en  pani- 
cule. Outre  l'écailte  vaginale ,  chaque  fieur  offre 
encore  deux  ou  trois  autres  écailles  braAéiformes  ; 
membra[iturL', ,  Î  Tilniquées ,  pins  longues,  termi- 
nées par  une  petite  pointe,  glabres  on  un  peu 
tubercnlées.  La  corolle  eft  monopétale  ,  d'un 
rouge-violtt  i  le  tube,  long,  étroit}  le  limbe 
plane  ,  à  cinq  lobes  ;  les  étaraines  fituées  fous  l'o- 
vaire. 

Cet  arbrilTeau  croît  en  France  ,  d.ins  les  dépar? 
.  temens  méridionaux ,  aux  environs  de  Nasbonne  « 
en  Sicile  Sr  dans  k  Barbaiie,  aux  environ  4eKé> 
roan  ,  dans  les  Qb'es  humides.  On  le  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Parts.  ^  (     v.  ) 

19.  STATICà  axillaîre.  Staticc  axiUarij.  Forsfirh. 

Siatict  cjuà  fruiffcfo  ,  foliofo  ;  panicullt fpicatit , 
axiUariSus  i  foliis  lunccôiaùs  ,  va^inantibuj,  Vahl, 
Svmbol.  vol.  l.pag.  x6.  tab.  0.  —  WitU.S|;«C» 

Fkot.  vol.  1.  pag.  I J30. 0*»  aS. 
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Statict  (asilîaris)  ,  cauIefmkofy,foUcfo  ;  pan.- 
cutis  axill^rikus  ,  <UâtM«mtt  {  fio-teus  trtciis  ,  cvn- 
finis.  Fonkh.  Flor.ïgypr.-aiab.pag.  j8.  96. 

Cette  efi  èc«  a  !e  }>ort  &  prefque  tous  le»  ca- 
raâèrss  iiu^'îj//-<r  monopeuL  ;  tlle  ^ntft  bien  <!î(* 
tingiuc  par  a  iiifp'jlitirn  d.^  ri.  urs,  qui  fi  rment 
4es  e  is  axtiljires ,  unUis  qu'elles  lonc  (oliuires 
dans  rcfpèce  pfëceJente. 

Sesttges  font  droites,  ligneufes  .  fettiU 

k'eSjCyliniiriqufSjh.  uiesde  iix  à  d\\  p ot:: es ,  cou- 
vertes en  giaikoe  parue  d'ecaillts  v^gau.iS,  u'un 
brun-iioiratre,otcafi<)nnccs  par  la  chute  des  aucic  n- 
res  teuiJes;  celles-ci  lont  alternes,  i(î.  i  nombreu- 
f.s,  rapprochées,  clroiies  ,  plane».  ,  t-paitf'Sî  lan- 
céGiecs  oa  o\a!f  s-'mcéolees  ,  obtuU'. ,  entiL-fCS, 
Détiolées}  les  pétiulcs  enveloppant  les  ciges  pj^r 
leur  bafo  en  gaine  cylindrique. 

Les  fteuts,  difpofées  dans  railTelle  des  feuilLs 
fiipériturcs  ,  en  c.  is  (întf'îts  ou  bifuri^,u  ,  font 
kiftiis,  liirtitcs,  tiè»-rAp|>iochées  j  les  brittécs 
d'un  brun  très-foncé  ;  le  calice  en  forme  d'enton- 
noir ;  le  tube  cylindri'^ue  i  le  linrib,  bhnc ,  mem- 
braneux, p.Mlo  j  traveife  par  iJ)  uns  angu- 
leux ,  d«  cou.eur  brune. 

Ceite  plante  croît  dji»  les  plaines  de  T  Arabie 

htureufe.  T> 

)0.  SiATicà  à  feuilles  linéaires.  SiaùceUnifoUa, 
Linn.  f. 

Statict  cauU  fraùeofo  ,  profirato  i  fioriiuM  panicu- 

L:is  ,  fecun^is;  flfiis  liujri.^us.  l  inn.  f.  S.ii^pl. 
pjg.  187.  —  W'iilJ.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag,  l  Jjo. 
fi».  )0. 

Statice  (  linifcli.i  )  ,  cault  fntticofo  ,  ramofo;  ra- 
mii  foiiif^iu  lincariiiut  j  Jiai>ris.  Thunb.  Prodr. 
pag-  54- 

On  peut  couii  ierer  cette  efpèce  eonune  inter- 
médiaire entre  le  fîdticc  mo-cpctaJa  &  le  fiaticé 
axiilairti  elle  a  le  poil  de  la  prei'uere  ,  &  fe  rap- 

£ roche  de  la  féconde  par  I.1  d  rpofitton  de  fes 
eutii  elle  dttfère  de  1  une  &  de  l'autre  par  fes 
feuilles  linéaires,  par  fes  Heurs  dîfpofées  plutôt 
en  paiiicule  cju'fcn  épis.  Ses  tige  s  f.iu  couchées, 
ligneules,  divileesen  rameaux  Iti'.éairtSi  fes  feuilles 
alternes ,  étroites ,  chargées  d'arpériiës  i  les  fleurs 
toutes  rntirnées  du  même  côté  ,  à  Texiiémité  dès 
rameaux  de  la  panicule. 

On  trouve  cette  plante  au  Ctp  de  Bonnc-Efpë- 
rance.  fi 

51.  STATict  l  feuilles  cylindriques.  Stitatty' 
tinirifaiU.  Forskh. 

Statue  cauU fruUcefo  ,foHofo  ,  dichotomo-;  foltis 
urettius fVagiriftatiiat.  Vahl,  Symtîol.  i.  pag.  i6. 

xih.  10.  —>  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  ptg.  1^30. 
1»".  i?. 
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S.  jciet  (  cylindrifoiia)  ,  cjuu  putscofo  ,fo!iofo  ^ 
duhotomo  i  fviiis  eyÛaérieh  ,  acumiaûttM,  Foiuh> 
Flor.  xgypi.-arab.  pag.  J9.  n".  98. 

Limaaium  gatlifcrum  «  foiiit  ^iindrieiu  Shav. 
Afirtc.  Specim.  369. 

On  reconnolt  airéoient  cetteefpite  à  fes  feoitles 

cylindiiques  ,  fclfile»  &  vagînaUs.  Ses  tiges  (m 
étalées  ,  hautes  d'un  pied  ,  un  peu  Ugtiçuùs , 
fcuiltéet,  rameufes  ,  de  codeur  brune,  imbri- 
quées, apics  la  ciiu'e  dcs  feuilles,  d'écailles  fe« 
ches,brunts,  vaginaks.  LcsfeuilItS  fontdruites, 
longues  d'un  pouce  j  fefl'iles  ,  étroites  ,  cy'i  i  n 
ques,  lèches  «  un  peuforiaces,  entières,  obtuks 
^  mucrorées  i  leur  f«tmiet,  «nbrallant  les  tige$ 
par  Ir  ur  bafe ,  elks  forment  des  écailles  vettcs; 
lancéolées. 

De  1  aiûelle  des  feuilles  fupérieures  fortent  kt 
fleurs  dilj>ofées  en  panicules  longues  d'environ 
trois  pouc;:s  ,  divifécs  en  rameaux  étalés-  Ces 
flïurs  font  fciiilts  ,  très-rapprochées  ,  petites ,  de 
couleur  violette ,  te  contes  tournées  vets  le  cid. 

Cette  efpère  fe  rer.contre  (lins  les  fols  2rp- 
leux  ,  en  Arabie,  long  des  tivages,&  dam  l'A* 
fiique  feptentiiouale.  T> 

Jl.  SlATICÉ  foudigneux.  Slatict  fugruiico/a. 

Linn. 

Statice  caule  fruticofo  ,  fuperne  mtdo  ,  nuufii 
capitula  Jtffilibus  ;  foliis  iunceolatiSf  vapfMntihwt. 
Linn. Spec. Plant,  vol.  i.pag.  )69.— 'VMlld.^CC» 
Plant*  vol*  I.  pag.  1  f  19.  n*.  t6, 

Statice  foltis  c  hn:eot.i!o-lt'ie,:rihus  ;  caalinis  Ajjî 
vagmantibus  ;  capitulis  al  ternis  ,  fi0libus,  Cmel. 
Sibif.  vol.  z.  pag.  xi6.  tab.  88.  fig.  a . 

Ses  racines  produifent  ptufïeurs  tiges  dures, tt* 
gneufiS,  divifues  2  U  nr  •pirtie  fuprricu^e  ei  tieut 
ou  trois  ra.Tieaux  nus;  n/;utes  de  hu'C  a  dix  pou- 
ces ,  en  partie  couchées  à  leur  bafe  ,  glabres ,  cy- 
lindtiques ,  garnies  de  feuilles  épar fes,  petites, 
rapprochées,  étroites,  lancéolées,  vaginales  i 
leur  bal'f  ,  d'un  vett-blanchâtre ,  épaifTtS,  char^ 
gées  de  quelques  petites  aQiéritéSj  très-entières, 
élargies  &  obcufesl  leur  fommet,  longues  d'un 
pnure  ;  rcl'es  île  la  bife  des  rameaux  font  plutôt 
des  ecaillt^s  que  des  feuilles;  les  inférieures  font 
fouvent  réunies  par  paquets  ,  enveloppées  d'é- 
caiîles  à  leur  bafe. 

Chacune  des  divifions  des  rameaux  fe  tennioe 
par  des  fleurs  très-rapprochées ,  pcefqu'en  téte, 
fêfliles ,  mcmbraneufcs .  petites  ;  elles  forment  par 
leurenftmble  une  panicule  courte,  ferrée}  les 
dernières  ramificaiions  très- cour  ces  ,  entièrement 
chargées  Je  fleurs  unilaténles  j  les  caliccs  font 
membiaii:;U)c  ,  d'un  blanc  prefqu'ar^entô  à  jeut 

liitibe  ;  la  corolle  eft  bleue,  otdinaireneiic  pUn 
courte  que  le  calice. 
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Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  Ç^F./.in. 

} j.  Staticâ  cendré.  Sutia  âatna. 

SutUt  aude  «rt9»  »  rmmafo  $  foUis  ohlonglt ,  ra- 
éiÊEiiui  fiMiatpOëkutaUs,  atttmi**  (N.) 

5c$  tiges  font  droites^  cylindriques  >  glabres , 
ét  couleur  cendrée  >  divilecs  t-n  rameaux  alter- 
tm,  m^iocrement  étalées ,  ridées  «  les  ramifica* 
lions  roides  ,  un  peu  flexueufes  ,  régéremert  an- 
suleufts,  toutes  dépourvues  de  feuilles  :ceUe»-ci 
me  radicales,  oUongves,  i^abtes,  nombreufes. 

Les  fleurs  font  alfemes.»  lêfliles  ,  le  long  des 
rmeaux  d'aoe  pantcale  un  peu  fcnée ,  munits  à 
leur  Me  de  deux  petites  braâéeS  larges  ,  très- 

courtes,  fcari;  ult. s  ?c  blanchâtres  à  leurs  bx>rds  , 
tiés-obtufes^  très  liiles ,  d'un  bruit-noirâtre  i  une 
traîMine  braâée  deux  fois  plus  longue  au  nioii» 
que  les  deux  précédentes ,  concave  ,  pre(()oe  va- 
ginile,  irès-obture ,  de  la  longueur  du  tube  du 
nlice  qu'elle  enveloppe.  Celui-ci  a  le  tube  cylin- 
lUque^pubefcent»  grifâtre}  le  limbe  afTez  grand, 
d'un  bunc-âle,  fcarieuTj  rraverfé  par  cinq  ner- 
vures brunes,  dîvifé  à  Ton  fommet  en  cinq  lobes 
courts*  obtus;  la  corolle  plus  courte  que  le  ca- 
lice :  ces  fleurs  font  fort  caduaues  {  eUe»  empor- 
tent svec  ellts  la  grande  braffcM  $  les  àtm  plus 
petites  ceflciu  iur  b  plante. 

Cette  erpècecroit  au  Cap  de  Boone-Efpérance  j 
oil  elle  a  été  rectieiliie  par  M.  Sonnent.  if.(y.f. 

'  f4.  STATicfc  hiriflùii*  Sta^  tdùmu»  lisn. 

Stdiict  fcapo  panUulato  ,  folih  fubulatis ,  mucro- 
naàt,  Ltnn.  Spec  plant,  vol.  i.  pag.  jpf.  — 
yiIkUSpec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1518.  n*.  20. 

iniMiirinii  ^Ui*  emihis  /ahitatis  ,  puHgmtiéus. 
Rof.  Lugd.  Bat.  19a. 

Umonium  cifpi!"fum  folià  CtuUeûM,  Bttzb. 
Cemur.  i.  pag.  1%.  ub.  iC. 

Immtium  orientale  tfruttfctns  ^caryophylli  folio, 
M  êtdtam  ripdifimëm  aktunu.  Tottm.  Corolt.  2  <; . 

Umonium  ffMum  ,  Jmùpm/ûtM^  Toninef. 

Coroll.  ij. 

Eckinus  Jctt  tragecantha  alum.  Profp.  Alpin. 
^^"^  P*8*  57-  ub.  56. 

C'eft  une  petite  plante  très-facile  à  diHingiicr 
Ptrfes  feuilles  nombreuies  >  réunies  par  touffes  , 
dirpofi^  en  g.izon,  lituées  par  imbrication  fur 
les  foiich^s  r  uiiifiées  &  ligneufcs  de  la  racin  j 
^  font  dures,  irès-roides  j  fubulées«  longues 
«Hem  à  trois  pouces  Sr  plus ,  trèi-glabres ,  pref- 
Cue  planes  en  d:fl'ujj  étroites  ,  un  peu  ru  Us  à 
km  bords  ^  infenlibleraent  cétiécies  à  leur  (osa- 
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met  en  une  pointe  ,  dures,  épineufes ,  larges  & 
vaginales  à  leur  bafet  les  inlérieures  renvetféeo 
en  dehors;  le<  fupérteuces  prefque  droites,  une 
fois  plus  petites  dans  la  variété  fi.  Les  tigcs  ou 
hsmpes  font  courtes ,  à  peine  plus  Innçues  que  les 
feuilles,  cylindriques  4  peu  rameufes,  terminées 
par  des  fleurs  peu  nombreuTcs  ,  d'un  bleu-clair. 

C^tte  plante  croît  dans  les  îles  de  l'Archipel, 
en  Grèce  Se  dus  I-s  déferts  de  l'Arabie.  »? 

{Kf.inht,i>.jLjf.} 

)J.  Staticé  doré.  Staiîet  aunau  Lînn. 

Satiet  caule  fruticofo  ,  fuHofo  ,  ramofo  ;  foU'n  fu- 
hulatu.  Linn.  Spec  Plaiit.  vol,  i.pag.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  i  f  )i.  n*.  5 1.  ' 

Statict  duVihus  fiui'uvfis^  terttiufciiUs  ;  foliit  fu- 
kuluùi  t  c>iu/inii  ;  Jioriius  tx  corymbofo-fafticulaùt, 

Gmel.  Sibir.  vol.  a.  pag.  218. 

Umonium  montanum ,  humilt ,  tpkedr*fatie  y  ca- 
licibus  fiarum  uuftit.Amm.  Rutb.  (Mg.  131.  ob.  j& 
fig.  2. 

Çeft  un?  très  jotîe  efpèce  difiingu^e  par  fes 
feuilles  fuîiuléos  .  6c  furtMiit  pir  calices  des 
fleurs  d'un  beau  j^une  de  foufre  »  dont  l'éclat  eft 
relevé  par  les  brââées  noirâtres. 

Les  tt^s  font  ligneufes,  hautes  de  huit  à  cfii 

poures  r>''i^,  rylindrtCjucs  ,  rjrneufc-S,  feuiUccS 
lurtout  a  leur  partie  inférieure,  divilees  en  ra- 
meaux grêles ,  un  peu  comptintés  ,  étalés ,  pani> 
culés  i  leur  iommet.  Les  feuilles  font  alternes  » 
nombreofes  i  b  bafe  des  tiges  ,  alternes  le  long 
des  rameaux ,  étroites  ,  glabres fub^let-s  ;  c  lies 
des  ramifications  tiès-courtes  ^  fituées  dans  l'aifo 
felle  d'une  écaille  bf  une  j  onle  ,  fcaiieufe  1  fe» 

bords. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  belle,  parrcule 
terminale,  mé<.liocrement étalée;  les  ramifications 
bifurt^uées ,  foutcnant  plufïeurs  fleurs  prefque  faf- 
ciculees  ou  en  corymbe»  plulteurs  braâécs  gla- 
bres ,  inégales ,  d'un  brwvnoir ,  larges ,  concaves» 
ohtufes ,  blanches,  fcarieufes  â  leurs  bords;  les 
calices  tn  forme  d'entonnoir  ;  leur  tube  brun  «, 
étroit  ;  le  limbe  ouvert  ,  pliffé  ,  «Ton  feune  4o 
foufie  brillant,  à  cino  lones  co'irts  .  obtus;  b 
corolle  plus  courte  que  U  calice  ,  d'un  jaune-doré^ 
fort  petite. 

Ct^tt  J  plante  croît  fur  les  hauceun^  d«»  h  Si- 
bérie. ^  (  K.f.  inhtri.  Lam.) 

STATtci  i  feuiUes  de  fënde.  Suuîet fin^ 

laeea.  !,inn. 

Statict  caïUtfratiiofo ,  ramofo  ;  ramulii  imhrkaûs^ 
pattit  apict piiounmtuuh.  Linn.  Spec- Plant. vo).  r.- 
pag.  J96.  —  \Vi!ld. Spec.  Pljnt.  i.  pig.  ifp- 
n**.  il.  —  Diis£MU.  Fior.  atUnt.  vol.  u  pa^.  aj^- 
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*  Umoniu.tt  kifpanicum ,  multifdo  folio.  Toufn. 
Inft.  R.  Herb.  541  —Grill.  Lufic.  — > Pliik*  Almag. 
^g.  XXX.  ub.  28.  fig.  3-4.  Mala. 

Limonium  ftrulaeeo  folio,  Morif.  OXOD.  Hîft.  5* 
§.  15.  ub.  i.  fig.  15. 

On  diflingne  ce  Aaticé ,  i*.  )  fes  feuilles  fiUFor- 

TTîcSj  multindes  ,  qu'on  prendroit  pour  auunc  de- 
ramiâcaiioosi  1'.  aux  écailles nombieufes  des  tigei 
tt  à»  ramesus  »  cenninées  par  un  filet  fécacé. 

Les  t V,  5  funt  droites,  cylindriques,  prefque 
ligneufes^  hautes  de  dix  â  douxe  pouces ,  divifées 
en rameant  très-nombeux ,  tiiiformes ,  paniculés { 
les  ramifications  fafciculëes  ,  ch.irgées  d'écailIes 
fcarieufes  ,  imbriquées  >  plus  grandes  â  la  bafe  des 
principales  divifions,  ovales  ou  lancéolées ,  aiguës^ 
terminées  par  un  filet  ff^racé.  T  es  fieiiTS  fnnr  pe- 
tites, imbriquées  j  aggiomerees  ,  jaunaitcs,  af- 
ceRdantes  ,  unilatérales.  Dans  les  individus  nom- 
breux que  j'ai  examinés  j  Je  n'ai  reconnu  d'autres 
fea^tes  que  des  rameaux  ftériles ,  un  peu  inclinés, 
courts  ,  très-ramifîés  à  la  bafe  des  tiges  ;  les  rami- 
fications courtes  «  nombreufes,  falciculées,  un 
peu  tortueufes ,  filiformes ,  prefqu'arttculées ,  & 

munie?  de  très-petit.'S  era-!'?'!  fc  cicées.  Atirnir-i:n 
pris  pour  teuUles  ces  rameaux  lléiiles?  6  li  exiiie 
d'auttes  feuilles  »  je  ne  les  coiuiois  pas. 

Cette  plante  croit  Jan',  !r  s  !ieux  maritimes  ,  d.ins 
l'Efpagne ,  le  Portugal .  &  lui  U  côte  de  Bubaxie. 

J7.  Staticé  farineufe.  Statue  pruinofa.  Linn. 

Statice  caule  jiexuojo  ,  ramofo  ,  furfuraceo.  Linn. 
Mantifl".  pag.  jo.  —  Vahl,  Symbol.  I,  pag.  t6.  — 
Wilid.  Spec,  Plant,  vol.  i.  pag.  ifji.  n*.  }j. 

Statict  ^aphylla  ) ,  ctuU  ramofo ,  articulato ,  un- 
élUMO  j  uamuiato  j  foiiis  KuÛit ,  fquamis  ai  gtni- 
«e/tf.  Fonk.  Flor.  «g3rpt.*arab.  pag.  60.  n".  99. 

Cette  plante  a  un  port  qui  lui  cft  particulier  ; 
elle  fe  diviCe  dès.  fa  bafe  en  pkiûcurs  tiges  droites, 
on  peu  grêles,  fiexueufes,  très-tameufesi  les  ra- 
meaux alternes,  foufdivifés  en  d'autres  très-courts, 
nombreux ,  très-ouverts ,  roides ,  cylindriques , 
un  peu  quai^ran  i.]jires  ;  l' s  !i  rnieres  divifions  ar- 
ticulées ,  obtules  ,  géminées  ou  quarernées  ,  de 
couleur  cendrée  ,  chargées ,  ainfi  que  les  antres 
pir'i^s  de  la  planre  ,  de  très-petits  tubercules  un 
peu  farineux.  11  n'v  a  point  de  feuilles  >  elles  font 
remplacées  ,  à  la  oafe  de  chaque  rameau  &  aux 
foufdivifions ,  par  une  petite  écaille  très-lifTe, 
bncéolée  ,  Tabulée,  de  couleur  brune,  fcaiieufe 

blanche  i  fes  bonis. 

Les  fleurs  font  petites,  nombreufes  ,  fituées  à 
l'extrémité  des  rameaux,  éparfes ,  rapprochées j 
les  bradées  très -étroites  >  obtures  ,  concaves  , 

n'>irâcres  ,  blanches  5f  fcarieufes  i  k  tiTs  bords  j  le 
caJjce  plifie  en  cinq  angles ,  tuverie  lue  chaque 
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angle  par  uae  nenrnre  no»e|  le  limbe  court ,  pltffe, 
élargi,  entier  i  fes  bords,  d'im  blanc- file,  à 
cinq  petites  de&tsi  k  corolle  plus  courte  ipie  le 
calice. 

Ccctt  ptam«  a«9c  en  Egypte  &  dans  b  FdeT- 
ihie.Y(>./.iiiMAf.) 

|S.  Staticb  fans  feiiilles.  Suda  «tpAyfl^. 

Smitê  €MUt  fiuticofo ,  ereS9  j  4ipfytt»  ;  flM^n 
fMteuiâiPUorymiofa.  (N.) 

Cette  plante  a  de  très-grands  rapports  avede 
fijtiic  pminofu:  comme  lui  ,  elle  eft  dépourvue  de 
feuilles,  8c  fes  tiges,  ainfi  que  ffs  rameaux,  font 
grifàtres  ou  de  couleur  cendrée ,  chargées  de  trè»- 
petits  tubercules  farineux  ;  mais  fes  tiges  font 
droites,  cylindriques,  point  fltrxueufes,  diviféet 
à  leur  partie  fuperieure  en  rameaux  alternes, ni 
peu  comprimés ,  légèrement  flexnèux  vers  knt 
fommeti  les  ramifications  courtes,  bifurquéeî, 
filiformes,  articulées  1  toutes  les  divifions  munies 
à  leur  bafe  <le  petites  écailles  ovales ,  blaAclMSft 
fcarieufes  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font  pluspctim 
que  celles  de  l'efpèce  précédente,  d'un  blarïc-fale, 
très- nombreuff  s  ,  paniculces,  réunies  par  fifci- 
cules ,  prefqu'en  corymbe  ferié  à  l'extrémité  dei 
rmHfictrions  $  le  limbe  du  calice  trës<ottrt , 
à  cinq  lobes  obtus }  le  tube  foR petit,  noirâtre. 

Cette  efpèce  a  été  recueillis  en  Sibérie  pat 
M.  Patrin.  ^{f^.f  in  httb.  Um.  Ù  Juf.  ) 

99.  STATicé  fimié.  Suaktfittuat,  Lion.  ■ 

Statice  caule  hcrhaceo ,  fot'tis  mdlcalîbus  alterna- 
t\n  pinnato-fnuaùs  i  i,»iuiinis  urnii ,  inqLtiru  ,jf 
hdêUs,  decurrtniibus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  396.  —  Hott  Upfal.  71.  —  Gronov.  Oriert. 
96.  —  Knipb.  Cent.  z.  n*.  00.  —  Curtis ,  Magaf. 
ab.  71. — Oesfiaot.  Flor.  atMiUt.Tol.  i.  pag.  vfL . 

Stiitke  caule  herbaceo  ,  anciphi ;  foliis  radicdibu 
lyratis  ;  cauiinis  linearibut.  Willdeo.  Spec.  Plaot. 

vol.  I.  pag.  If )i.  ii*..|4. 

Statice  foliis  etuUah,  dteurreatUMU,  Hort>  Qïtf< 

1 16. 

Limonium  Jînuatum.  Miller  ,  Diift.  n^.  6.  ' 
L:mort!i  fpfcfeî.  Riu'.v.  itin.  pig.  31:.  tab.  314. 
Limonium  peregrinumj  foUis  afcUnii,  C.  Basil» 

Pin.  191.  —  Tourn.  Inll,  R.  Herb.  ;4t.  — Mut» 

Cent.  tab.  48.  —  Schaw.  Specim.  n°.  56;. 

Limonium  Rauwolfianum.  Cluf.  Cur.  Poft.  pig» 
63,  Icon.  —  Fark.  Theatr.  —  H.  Eyft.<Sfc 
7.  pag*  8.  fig,  I. 

timammm  fbS»  fhmÊ»,  Gérard  ;  Hift.  411.  loMH 

tltgaiu  g€im  UmomU  Dalcch.  Hift.  1*  Appeol 
if.  Icon. 
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Utnonmm  qaibufdtm  rarum.  h  Bauh.  Hift.  3. 
Afftvi.  pag.  877-  Icoii. 

Umonium  inàfo foU»^  k^ftfif^n,  BifreL  ICOD. 

Rar.  ub.  iit4« 

Limonium  Jjfriacum ,  afpUnU  folio.  Dod.  Icon. 

^.  Limonium  cauUims  aiatist  afpUnii  folio  minus 
efptrii}  utiâhi*  acutionka  g /Utvtfitntiku,  Sbam. 
Affk.  Specim.  v^,  165. 

Efpèce  très-remarquable  par  fes  feuilles  lobées, 
finuées>  8c  par  Tes  rameaux  ailés.  Ses  itges  font 
«tfoiteSy  dknotomes,  plus  ou  moins  pubefcences 
bU  velues,  quelquefois  glabres  ,  hautes  d'environ 
un  pied,  rameufes,  munies  de  quatre  ailes  cour- 
tes j  les  ramejux  bifurques,  comprimés;  leurs 
ailes  larges  «  foliacées,  un  peu  velues,  quelquefois 
dtméttf  de  quatre  à  cinq,  las  iëuîiles  radicales 
for  t  nombretiies,  tomlantes  ,  alon^ées,  obtufes, 
plut  ou  moins  velues,  inren<îblc:ment  réuécics  du 
formet  à  la  bafe ,  lyrées,  fiiiuéesi  les  lobes  obtus, 
arrondis  ;  les  feuilles  caulinaires  beaucoup  plus 
petites^  étroites,  lancéolétis ,  très-entières. 

Les  fleurs  font  ramillees  i  l'extrémité  des  ra- 
meaux, difpofées  en  corymbe,  fetTiKs,  environ- 
nées de  bradées  pileufes ,  concaves ,  membra- 
neufes,  mucronées  à  leur  fommet  ;  le  calice  en 
fonne  d'enronnoir  ;  fon  tube  glabre,  anguleux; 
fon  limbe  campanulé,  d'urt  b!eu-tendre,  denticulé 
àfes bords;  lacoroUe d'un  jam^e  pi.Ie^  plus  courre 

3ge  le  calice  ;  cinq  pétales  oblongs,  obtus<  On 
iftingue  quelques  variétés  dans  cette  efpice  ;  les 
L  es  ont  h  partie  inférieure  des  tiges  &:  des  ra- 
Qteaux  cylindrique ,  point  ailée  i  les  feuilles  plus 
««iDOfosfiitttées}  dûs  d'atttf€s«  les  bnâées  fonc 
glabresj  obtuii». 

Cette  plinte  croîr  f  n  Ffpagne  ,  dans  la  Sicile  , 
laPakiline^  bc  lue  les  cotes  maritimes  de  la  Bar- 
barie. On  la  cnlcive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

40.  STATIC&  i  feuines  lobées,  Statia  loUta. 

Linn.  f. 

Staticefoliis  finuatis  ;  cautions  terttibus  ,  aphyltis, 

line.  r.  Suppl.  pag.  187.  —  WiUden.  Spec  Flanc 
vol,  I.  pag.  1551.  n*.  3;. 

.  n  ttxifitt  de  grands  rapports  entre  cette  elpèce 
fit  le  patte*  Jinuata  ;  elle  en  diffère  en  ce  qtte  les 

tiges  &:  Tes  rameaux  font  cylindriques  &  bien 
moins  élevés.  Les  feuilles  font  iinuees ,  les  lobes 
bien  moins  profonds  ;  les  fleurs  ont  des  braâées 
femblables  à  relier  (-*>!  /?jf.vr  lî-r^jf.;  ;  leur  calice 
s'évafe  en  un  limbe  bUiic  àc  icaricux  ;  la  corolle 
eft  Ueuitre. 

Cette  plante  cveit  dans  l'Afrique. 
.  41.  âTATici  en  épi.  StâtietJpUfit^,  Will9> 
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St^ee  eamtéund^  aphyllo  ;  Ipicts  e&smù  ,  cy- 
tindricts  ;  foliis jfiuuCM,  WUM.  5peC  Ptanc  VoL  I* 

pag.  IJÎ2.  n".  j6. 

StatUe  taule  nudo  ,  ftmplîci^im  i  fpicis  fiomm 
ftjpiibus  ,  alurn  'n  ;  faluS  rtuUeoSiuS  tx  finuotO'pUlf 

njiis.  Gmel.Sibir.vol.s.  pag.  2t4.tab.9t.  fig.  z. 

S:s  racines  font  tubiîreufes  ;  elle?  produifent 
des  tiges  droites,  cylindtiqucs ,  ttès-funples,  dé- 
pourvues de  feuilles.  Celles-ci  font  toutes  radi* 
cales ,  approchant  de  celles  du  ftaùcefiiiiuua,ytc(- 
qu'ailées  ou  platdtfinuées  i  leurs  bonis.  Les  flseis 
font  difpofées,  à  la  partie  fupirieure  des  lipes, 
et)  épis  feUiies,  alternes,  cylindrtqties.  Leur  calice 
eft  infmidibulit'orme.  Leur  tube  eu  furmonté  d'un 
limbe  ri-tinpiinnle ,  b'^nchâawt  fcacteuxf  lacoroOe 

elt  cgalsriiciit  ulaiiclie. 

Cette  plante  croît  dans  la  Perfe  &  dans  la  Si- 
bérie. On  la  cnhive  «a  Jatdn  des  Plantes  de 

Paris.  Tf- 

4Z.St ATicÉ  mucroné.  Statice  mucronata.  Linn.  f.  ' 

S:.::':e  cju.'e  crifro  ;  foliis  i/ltpficis  ,  integris  ; 
fpnts  fccundis.  f.intu  f.  Suppl.  pag.  187. —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  if  51.  n".  37.  —  Lherir. 
Stirp.  I.  pag.  2 j.  ub.  (j*— Desfom. Flor.  atUoc. 
vol.  I.  pag.  17;. 

làmomum  pertgniutm ,  appenéiâiut  «rifpîs  mia^ 
tum.  Fluken.  Alnug.  zii. 

Limonium  africanum  ftiatÙU     humiU,  PSrkinS* 

Theatr.  iij;.  Icon. 

Limonium  ^tteaimm,  tltgantijpimim  ^  foUis  py" 
ntU,  BroflT.  Catal.  4;.  Itmu»  pofiiam. 

Elle  a  quelques  rapports  avec  le  fiaiict  pnuata 
par  Tes  tiges  ailées ,  mais  elle  en  eft  très-diftinâe 
par  Tes  feuilles  entières ,  par  fes  ailes  crépues  Se 
par  la  difpofition  de  fes  fleurs. 

Ses  tiges  font  prefque  droites  ,  hautes  de  fis  â 
hait  pouces,  point  feuillées,  médiocrement  ra- 

meufes  à  leur  partie  fupérieure ,  garnies  dans  route 
leur  longueur  de  membranes  decurrentes,  folia» 
cées ,  glabres,  crépties,  ondulées ,  terminées  fons 
les  braâées  en  une  pointe  mucronée;  les  rameaux 
courts,  alternes,  prefi^ue  (impies ,  tournés  prefque 
tous  du  même  côté,  diminuant  de  longueur  à  me- 
fure  qu'ils  fe  rapprochent  du  fommet  des  tiges. 
Les  feuilles ,  toutes  radicales,  font pétiolées,  très- 
cnt'cres ,  ovales  ou  elliptiques,  mucionées  très- 
ordinairement  à  leur  fommet ,  glabres  à  leurs  deux 
faces ,  longues  au  moins  d'un  pouce  ,  patfeméet 
légèrement  d'une  pouiCère  farineufe. 

î  es  fleurs  font  difpofées  en  épis  unilatéraux, 
un  peu  recourbés  en  dehors,  à  l'extrémité  des 
rameaux,  toutes  tournées  vers  le  ciel  ,  trts  fer- 
lées, feliUesi  une  écaille  rouffeicre,  membra- 
nenlft  à  k  b^e  de  chaque  rameau  1  dics  haSàtê 

Fff 
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. roufTeârres  dans  leur  milieu,  blanches» 
fririeufes  à  leuis  bords,  obtufcs;  les ^aîices  d'un 
bbnc-fale,  leur  (ubc  coutr  i  le  limbe  peu  étendu, 
laciiiié  i  fc!)  bords  ;  la  corolle  petite  «  lOBsefttre» 
plus  courte  que  le  cûîice. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie ,  dans  le  royaume 
de  Maroc.  On  h  cttltive  au  Jardin  des  Plantes  de 

*  Stâtiee  (  fcabra  ) ,  fbliis  ntdietltku  ùitwno- 
obbngis ,  ohtfisi  rémi4^feÉMt,  Tbiinb.  Prodrom. 

pag.  f4. 

Cette  pbnte  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
Ses  feuilles  font  toutes  radicales  .  oblongues,  en 
ovale  renvetfé  ,  obnif'.  s  à  !rur  fom  r  ^  :  ;  les  r\[\cs 
rameufes, hérillcs dafpei ités  fut  leurs  rameaux. 

*  SiMtict  (  teiragona  ),  fcapo  panieviatOt  utra- 
gooùifoBis  ciovûàt.  Thuab.  Prodr.  pag.  54* 

Elle  a  des  tipes  quailraupulaîres ,  divifV^  en 
rameaux  particules.  L^-s  feuiltâs  font  toutes  radi- 
cales ,  en  ovale  renverfé.  On  la  tencomre  àtt  Csp 
de  Bonoe-Efpérance. 

*  Stiit  ct  (  caroliniana  }  tfi'V*  pmmitiUatv ,  diva- 
ricato i  foli'u  ianeeotato-oÛôngis^  Walc  Flor.  carol. 
pag.  lis. 

Ses  feuilles ,  fiiuf'es  à  la  hafe  Ae%  tiges ,  font 
oblonguev ,  lancéolées  ;  les  tiges  divifées  en  ra- 
meaux pinicu!  ;s  ,  divaijquétj  ttèi-ouverts.  Elle 
croit  dans  la  Caroline. 

*  Staiict  (acerofn  )  ,  fallis  Untari-fubnlatis  ^  ri- 
gidis ,  pungentiàiis  ;  j^u/j.'  ^mpiiù  ^fpitato,  Wtllden. 

Nov.  A£t.  Beiol.  a.— Perf*  Synopt.  Plant.  voL  i. 

Cette  efpèce  par&ù  avoir  de  très-grands  rap- 
ports avec  le  ^atice  tchinus  ,  principalement  avec 
la  variété  f,.  Elle  efl  remaïquable  par  frs  hampes 
fimples ,  terminées  par  des  fleurs  difpofées  en  épis. 
Ses  feuilles  font  radicales,  linéaires,  fubulées, 
tiès-foidesj  aigoès  &  piquantes  à  leur  fommec* 
On  nrenve  cette  plante  dans  la  Gilatse. 

*  StMtst  (  longifoUa  ^^tMtU  pameuttto ,  fcairo  ^ 
trtSo  ;  foliit  oàovaiù'SMénilu.  Tbiinb.  Piodrom. 

pag.  H. 

Ses  tiges  font  droites ,  chargées  d'afpérités , 
divifées  en  rameaux  paniculés  }  les  feuilles  toutes 
radicales ,  linéaires ,  aloogées  de  prefqu'en  ovale 
lenveffé.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

*  5Mfrler  (peôinata  )  ,  €aitle  nmffiut  pmtiailafiSf 

triquctns  ;  foCiis  oiovatis ,  pttiot .tJs  ;  Jpicû fitiutdU . 
Akon  ,  Hort.  Ktv.  vol.  1.  pag.  58) . 

C  ccte  Dlante  croît  aux  îles  Canaries  ;  elle  eft 
ci^tivée  dans  les  iaidias  en  Angictcfie.  Ses  tiges« 


STB 

atnfi  que  Tes  rameaux  »  font  paiilcitMes ,  1  Mb 
Acesi  fes  feuil'es  pétioîées  ,  radicales,  en  oviû 
renverfé }  les  fliurs  difpoTécs  en  épii»  à  i'excté- 
miré  des  nmeaiu  «  de  tontes  tournées  du  uém 

côte. 

^  *  Stathe  (  areyptiïca  ) ,  caule  htrbacto  }  Jbiiii 
SciMMi  alunù  pintattfiàO'fiiautit i  torùtlé  ù^mU 

tntt'TTiJ  is  li::eu'r>u.t  ■  ptrior.thlo  comrrunl  bi,\.rr.i, 

Viviiti.  tloTx.  di  Negr.^Pctf.  Syaopf.  Plant,  vol. 
«•|wg- ^M•n^4»• 
^l'  i  f,\[  f  n  Égypte.  Ses  tiges  font  herbacées; 
les  feuilles  radicales  »  alternativenieot  pinoaulides 
Hc  finuéet;  Pinvotdcre  commun  cerauné  par  deux 
pointt  s  en  forme  de  cornas  ;  la  cordle  i  cinq  dé- 
coupures >  les  alternes  !inc.iires. 

STEBÉ.  Suhe.  Genre  de 
nés,  à  fleurs  compofees,  de  u  ta  1  ulc  dés  co- 
rymbifères  ,  qui  a  des  rapports  avec  les  conjrliÈl, 
bc  plus  encore  avec  les  aimofelles  {  [«riplùm)\ 
il  renferme  des  arbttftes  exotiques  i  l'Europe, 
dont  les  feuilles  font  fort  petites ,  affez  fcmbli- 
bles  à  celles  des  bruyères  i  les  fieuis  réunies  ea 
■du  levmltttle  &  globulettfe. 

ht  caïaâère  eflenriél  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Dts  fiturs  flofculeufts  ;  point  de  ca/ke  comnm; 
iu  taiiut  panitis  à  cinq  fo/ioles  ,  unifortst  <** 
ttUu  kem^krwliUii  It  réceptaclt  garni  ^paUh' 

CARACTiKl  oiMiRIQVB. 

Les  fleurs  font  toutes  hernuphrodites ,  réu- 
nies (ur  un  réceptacle  commun ,  n'avMt  d'aune 
calice  commun  que  les  feuilles  lupérieoies  cales 
paillettes  exidrieufes  du  rècepucle. 

Chaque  fleur  offre  s 

I*.  Un  caltct  pantet,  nnîlore,  compoië  ds 

cinq  frtf  les  droites ,  égafes,  ftiidijabhsauspai* 

lettes  Ju  it-ceptade. 

x".  Unetorolie  monopécale,  infundibulifonne, 
dhrifite  à  fon  limbe  en  dnq  découpures  ouvertes. 

5°.  Cinq  étaminès,  dont  les  fîhmens  fontCOtttl^ 
capillaires}  les  anthères  té'AVAts  en  cylindre. 

4*.  Un  9Vj.irc  oblong ,  furmonté  d'un  flyle  fili- 
forme ,  de  la  longueur  desdianums.  terauné  par 
un  fligmate  aigu  ,  b;ficie. 

Les  ftmtncts  font  folitaires,  obloagaes*  fu^ 
montées  d'une  aigrette  plumeufe. 

Le  rktptôtlt  connmm  garni  de  paillettes  fubu- 
lées ,  qui  Te  confondent  avec  Its  folioles  du  calice 
propre  ;  le  réceptacle  partiel  de  chaque  fleur  nu. 

Oiftrvaiions.  Lei_fi*6e  font  tellement  rapprochées 
des  jurifhum  ,  que  ploietts  antews  ooc  fdaai  cis 


Digitized  by  Google 


s  T  E 

ient  ftnxti  ,  dont  Linné  lui-même  3  h'tt  paffer 
plufieunelpéces  Jel'un  dans  l'autre.  Willdenov , 
d'après  Schreber  &  Thunberg  ,  n'en  a  fait  qu'un 
kti\  genre.  M.  Lamarck  ,  dans  le  premier  voUume 
de  cet  ouvrage ,  a  rapporté  à  l'arride  ARMOSEllE 
(ftri^hiiiir.) ,  la  pSjpart  des  fiibc }  mai»  ce  même 
auteur  f  dans  fes  lllufiraiions  des  Genres ,  a  cru  de- 
foir  les  Gifver  »  d'après  de  nouvelles  confidéra- 
tions.  Nous  avon«;  cru  r-c^alement  devoir  rappeltr 
ici  l.'S  Ji*i>e  d'après  ies  n)é  nts  conhderations  ,  & 
pour  mettre  cet  ouvrage  en  concordance  le  plus 
poâîbie  avec  les  gravures  des  lUêifiratioiu.  On  ne 
fera  donc  pas  ëtonné  de  trouver  parmi  les  fitie,  des 
efpèces  que  M.  Lsmarck  a  déjà  traitées  dans  Its 
armofelles.  Lotrque  nous  n'aurons  tien  à  y  ajouter, 
Boos  nous  bornerons  à  renvoyer ,  pour  la  del'c  i  ip- 
t  on  des  efpèces  ,  à  celle  de ;î  donnée  par  M.  La- 
inart  k.  Voici  d'aiJeurs  les  caractères  qui  Céparent 
ces  dets  genres  •  &  ceux  qui  les  rapprocham. 

Dans  les  ferlphium  ,  ainfî  que  dans  les  fttbe  ,  il 
p'j  a  poiac  de  calice  commun ,  excepté  les  piil- 
lertet  extérieures  8e  imbriquées  du  réceptacle  , 
qui  en  tiennent  lieu.  F.e  calice  p.irti;'!  ,  dsns  les  fe- 
lithium  ^  eft  compofé  de  dix  folioles,  cinq  exté- 
rieures, plus  courtes,  tomenteufes,ob€ttfe$»  fca>- 
t'ib.  <,  iux  paillettes  du  réceptacle}  cinq  inté- 
rieures, glabres,  plus  longues,  fcarieufes,  féta- 
cées ,  acuoiinées  ,  inéga'es ,  Caillantes,  &  formant 
parieur eofemble une  té;e  hérilTonnée  ou  hériiTee 
en  ciMttfl'e»tra9pe.  Le  calice  propre  des  jfa^  n'eft 
compofé  que  de  cinq  folioles  femblables  aux  pail- 
lettes. La  corolle  eft  la  ntéme  dans  les  deux  genres. 
Dans  les  ftriphium  les  fcmences  ont  line  aigrette 
très-caduque  ,  plumeufe  ,  en  pinceau , quelquefois 
nulle i  elle  eit  perfilUote,  pluineufe  ,  ouverte  en 
étoile  dm  lasil«»«. 

Les  efpèces  ont  )  f>ei.i  lemém'?  port  cîms  îs» 
deux  genres.  Ce  font  des  végétaux  ligneux,  de 
petits  arbdles  dont'ies  tiges  fe  divifent  en  ra- 
meaux alternes  ou  oppofés ,  qui  fe  ramifient  fou- 
venc  en  d'autres  rameaux  plus  courts,  fafciculés 
Olprelqu'en  ombelle, &  qui  fe  terminent  chacun 
par  une  tète  de  petites  fleurs  feOiles.  Les  feuilles 
font  nombreufes,  ëparfes,  fertiles,  étroites,  fort 
courtes,  approchant  de  celles  des  bruyères,  ai- 

Ses;,  fubuleeSj  jSr  quelquefois  piquantes  à  leur 
mnet ,  fouveni  couchées  en  demi-cercle  ,  qui 
hiffent  fur  les  tiges U  Ict  rauM»» les  ioipreflîQos 
de  leur  attache. . 

Espèces. 
I.  STEBi  d'Ethiopie.  Suit  Mhiêpiea.  Lion. 

Sttàe  fA'tîs  mi  cronath ,  fahuhtis t  rtfiexls  ;  caule 

ereûo.  Thunb.  Prodr.  pag.  169.  —  Wiild.  Spec. 
PUDt.vol.  }.pag.t> 

Fhnc  vol.  ).  pag.  9^*  —  Hoiu  Clitf.  i^o»  — 
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Miil.  Dia.  n*.  i.  —  Gxrtn.  de  FmÔ.  &  Sem. 
vol.  1.  pag.  41  )  .  tab.  167.— Lun.IUaftr.  Gêner, 
tabk  711* 

Con\\a  iif'uanj  ,  fnitefctns  ,fol!is  tricA  tûKUUs 

Ù  intanti.  TvurU-  h){\.  R.  Herb.  4J5'. 

Htiichryfotdts  jumptri  crebtrrimis  aduncis  foliis  , 
^oritiu  in  rmaalonm  eymis.  Vailbnc  ,  Aâ.  Parif* 
i7'9-P»g- Î9Î- 

Seriphium  (  juoiperîfolium  )  ,  foliii  imiricatUf 
fubulaùs,  rK»f>vétù^huaisi  capittiiÎM  'wmiMiiii», 
himi/phakU.  Luu,  Diâ*  i.  pag* 

Cette  plante  a  des  tiges  droites  ,  cylindriques, 
frutefcentes ,  divifées  en  rameaux  étalés^  alternes  « 
es  fupérieurs  oppofés,  ramifiés,  dichotomes  otf 
ombell  s  ,  chargés  de  fjoilles  éparfes  ,  feffile^, 
fubu'èes,  ei.irgi-s  à  leur  bife,  tres-roidcs  ,  rou- 
lées à  leurs  bords,  un  peu  courbées  en  dedans  , 
très-aiguès  &  piquantes  à  leur  fommet,  liffes^Ollk 
peu  pubefcentes  à  leur  bafe,  blanchâtres  en'oeC-, 
fous ,  vertes  à  leur  face  rupéiieure* 

Les  fleur<;  font  difpofées  ,  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux^ en  têtes feifiles,  feuillets.  Se  enveloppées 
extérieurement  par  les  paillettes  du  réceptacle,  f<H 
butées  ou  lin  ?3ires ,  acumit      ;  le  calice  propre 
à  cinq  folioles  lemblibles  aux  paillettes»  les  co- 
rolles tubulées  ,  hermaphrodites,  infundibuli for- 
mas -,  leur  limbe  un  peu  campanulé ,  à  cinq  dents 
courtes  ,  aiguc*;  les  étamînes  i  peine  ratllame» 
hotsdu  tube;  le  \\y\e  plus  long  que  la  corolle, 
terminé  par  un  ftigmate  bifilej  les  lemenccs  gla- 
b-^es ,  petites  ,  oblongues ,  couronnées  par  une  81- 
erette  plumeuft»  tadiée«  une  foà  pin»  longue  ^o» 
les  femences. 

Cette  plante  croît  en  Afr^ue  8c  dans  l^Eduo- 
pie.  ItiKfm  ktrk,  Um, ) 

i.STBnicoadié.SMfefM^(SM.Linn.  - 

Stéhe  foliis  mucronatis  ,  latueolatis  ,  ohliquls  f 
Thunb.  Prodr.  png.  iCp.^WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  1404.  n''.4. 

pg^brm»,  Linn.  Mant.  peg.  i^i* 
Seriphium  pftfirMxm»  Lam.  Oiâ*  vel.  i*  pe^ 

Ses  liges  ,  grêles  ,  prefque  lieneofes,  font  en 
partie  couchées,  garnies  de  feuilles  alternes,  fef^ 
files,  obliques ,  brc^ol^es .  fort  petites ,  mucro- 
nécs  à  leur  fommet.  ^  *'^fiy<i  Ahmoselle  cou- 
chée «voL  t.) 

3.  STEBi  gnaphaloiîdw^  Suit  gttfhjltiéu. 

Stéthe  foliis  mutonatis  ,  taïueotttis  ;  capi:uJis  fé» 
n  „  ;  j.  Thunb.  Prodr.  169.  —  Willden.  %BC. 
fiant,  vol.  5. pag.  140}.  n".  7.^^^  ^ 
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SuSe  folùs  tmirkaùj  ,  adfTtffis.  LilU).  Syft.  ve« 

get.  664. 

Seriphium  (corymbiferum)  «/kriW /^ai^âM, 
Linii.  Mantifl.  I.  {Mtg.  119. 

GnapkaLum  C  WlûWïi) ,  fruticofum } folii*  f^jf"^- 
mihmt  ,  tûmtntofis  t  fMmèncttis  i  tmdt  numy^lm». 

Linn.  S,iec.  edit.  l.  pjg.  1  is'i- 

CnaphitHum  ïr.cdnum  ,  folio  lirr^ri  ,  cault  pro- 
cumbtntt.  Buim.  Alric.  pi^.  -il y.  tib.  77.  fig.  i. 

Elichryfum  ttftfopicum  ,  tciuifittls  jltchadis,  ci" 

tni'i  failli  ,.or>Uriis  ,  ruT:ojilf-nu'n  ;  îonas  tfgtHttÙ, 

Pluken.  Mantiir.  67.  —  Hai ,  Suppl.  171. 

Cette  efpèce  s'ecaite  par  Ton  porc>(ie  celles  de 
ce  genre  1  elle  a  l'afpeâ  d'un  xeranthemum ,  8e  de 
grands  rapports  avec  \e%  gnaphalium  ;  mais  Tes  ca- 
laâères  génériques  ^^partienuent  à  cëux  àes/die. 

'  C'eft  un  arbrHTean ,  dont  les  tiges  fomprclHfk- 

T  s  ,  }i3ut:s  d'environ  un  pied  &  demi,  divifées 
en  rameaux  très -menus ,  tî!itonnes«  couverts  de 
feuilles  feflîles  ,  ovales ,  lancéolées,  mucronées  à 
leurfom;i..t  ,  droites,  fortemenr  appliquées  con- 
tre Ls  tiges j  longues  au  motui  d'un  d<;iiii- pouce , 
Ciliées  à  leurs  bords  ,  tomentc-ures  en  dedans , 
nues  extéttfeureinent.  Les  fl  urs  font  dirpoTéei  j,  i 
l'extrémité  des  rameaux ,  en  petites  têtes  hémif- 
phiiiquîs,  d'un  bbnc-irçtnte.  Les  tnllcts  Tont 
glabres,  comporés  de  toUoles  lancéolées»  fubu- 
lées  y  les  corolles  blatickes ,  ainli  que  les  étamines  i 
les  fciiiences  couronnées  par  une  aigretre  d'envi- 
ron iix  polis  plumeux  j  k%  p.j,iliettes  imbriquées, 
femblables  aux  folioles  calicinales  ;  quatre  ou  cinq 
extérieurs  fonmnt  une  forte  de  calice  commun. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  •  £fpé- 
xance.^ 

Thunberg  ,  dans  fon  Prodrome  des  VUntts  du 
Cap  de  Bonne  -  Efpéranct ,  cite  pluiieurs  autres  ef- 

pèces  dtjtdbt,  dont  ^elquesoiuies  avoient  déjà 
été  mentiotmées  par  Ltnné  fib.  Comme  ces  plantes 

ne  me  font  pas  connues,  &  que  les  auteurs  ci- 
delTus  n'en  ont  point  donné  de  defcription  «  je 
dois  me  borner  a  les  indiquer  ici ,  fans  pouvoir 

diftinguer,  parmi  ces  efpèccs  ,  ctHe>;  qu'il  con- 
viendra derappoitetaux ftrtfhium  ou  aux  JIjiU. 

*  Stàke  (iacinz) ifoliùmmcmuuùf^formiôiUf 
iMutîs.  Thunb.  Prodr.  peg.  169. 

Sc<  Feuilles  font  filifoi-n-s,  blanchâtres  ,  lanu- 
gineuies  ,  mucronées  à  leur  fommet  i  les  fleurs 
nunies  en  tétet  i  rextiémité  des  rameaux. 

*  Stàie  (  phylicoides)  ,  foliis  mucronaiis  ,  lan- 
tioiéw  f  €rM«i  taïUt  tniSo,  Thunb.  Ptodt.  pag. 

Sti  liges  font  drottee  j  hgr.cu[&i,  divifées  en  1 


S  T  E 

rameaux  chargés  de  feuilles  nombreuLs ,  éjutres, 
droites ,  lancéolées  ,  mucronées  »  kft  fleéis  Mnni» 
nales.  agrégées,  réunies  en  tête. 

*  Sidbe  (  fcabra  )  ,f(  liis  trigtais,  eiiiatO'JtMtt 
Thunb.  Prodr.  pag.  ijo. 

ScAie  foliis  tortis  ,  adprej^s  ,  linearihiu  ,  txtat  U' 

Linn.  1.  Suppl.  pag.  y;i . 

Petite  plante  ligne  ufj  ,  qui  a  l'afpeâ  d'une 
bruyère,  dont  les  tiges  font  chargées  ée  feuilles 
éparfes  ,  ftflUes  ,  linéaires ,  à  troi<;  fi  <; ,  tomen- 
reufes  à  leur  face  fupérieure  ,  luberculees  en 
dehoi^,  rudes  S  ciliées  à  Uura  bords  ,  appliquées 
contre  les  tiges  i  les  fleure  teimtoales  «  ranaflèa 
en  épis: 

*  Stâie  (reflexa)  ^  foliis  fUfcnmihtu ,  mumnatii 
inenn^i^quti  ramh  njkxù,  Tboob.  Ptodr.  {«g. 

Stihe  procitmhttu^  fitliis  tintaribiu  ,fpicit  otufir, 
Tûmis  abfccndtntihus.  LÔUIi  f.  Suppl.  . 

Ses  tiges  foni  couchées,  divifées  en  rimeini 
inclinés  à  leur  partie  inférieure  ,  redreffcs  &  ai- 
cendans  vers  leiw  fommet  »  chargés  de  filles  li- 
néaires ,  fitilbnnet  «  Boet  emufes  ^  d'anuti 
mucronées  ;  le$  fleôis  dirpoféu  en  épK  ovales, 

fifciculcs. 

*  Suhc  (  diilicha)  ,yb/iM^^iai/«i«f  ^  mutroMitt 
inermibufque  ;  fpici  dijîichtl.  ThUttb.  Prodf.  p.  169. 

Sube  fotiii  fafciculatis  ^  recurvis  ;  fpids  hifamtm 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  591. 

I  es  ftuilifs  font  nombreufes  ,  réunies  par  pa» 
quetSj  recourbées  en  dehors,  les  unes  mucro- 
nées  ,  d'autres  fans  pointe  ;  les  rameaux  temûoéf 
par  des  fleurs  difpoiées  fur  deux  épi». 

*  Su'>e  ("fafciculata)  ,/o///J  fafciculjth  ^  trigono- 
fut<uLuis  ijficis  diftiehis.  Thunb.  Prodr .  pag.  i  ^9. 

Peu  différente  de  l'efpèce  précédente  ,  elle  loi 
rcŒemble  par  la  difpolition  de  fes  fleurs  fur  deux 
épis  tetmiiiaux«  &  par  fes  feuilles  fififciculées  ; 
maia  ces  dantitoB»  wt  febulées ,  prefque  uiaa« 
gniaitei* 

*  Stthe  (  virgata  )  ,  foliis  iinearibus  ,  muiicis, 
tomtntoj^ i  fpiàs  lirmnaiiiia,  Thunb.  Piodr.  pj^f. 
170. 

Cette  plante ,  du  Cap  de  Bomie-Erpérance ,  a 

des  feuilîes  éparfes  ,  feifiles  ,  linéaires  ,  tomtn- 
teufes ,  point  mucronées.  Las  fleurs  font  difpofèes 
en  épis  terminaux. 

*  Siétbe  (  afpera), /o/i»  Hiuariimt  t  miuici*, 

pag-  170» . 
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Cette  efpèce  cft  remarquable  par  fes  fleurs  laté- 
rales 8c  Don  terminait»  «  réunies  en  téte.  Ses  feuil- 
les font  gbbm  »  linéiiret*  matiqiies ,  tétéchiei. 

*Suie  (rhinoceTOti$),/o///j //T  ri'j.  ,  mu- 
ftis ,  gldh'is  ;  ramulis  tomentofis.  Tilunb.  Prodt< 
P>5«  •  7'^'  (Non ftnpkium pafftrinaiét*,  Lan.  DÎ&.  I . 
pig.     É  «*  WiUd,  ) 

StilytfoUis  iriqutttis ,  adprt^s  ;  ramuUs  tomer.tofis , 
ctmuisi  ractmis  pnliferii.  Linn.  f.  SuppJ.  pag.  iy  1 . 

Cette  plante  a  des  feutUes  glabres ,  filiformes  , 
mutiques  ,  appliquées  en  tre  le-,  tiges,  à  trois 
hce$|)es  rameaux  tomenceux,  inclines }  Ks  Heurs 
dirpoTées  en  gr.ippc$  prolifères.  Cette  efpèce  fert 
d'wroent  aux  jeunes  rhinocéros. 

♦  Sfâi*  (  CCrnin  )  ,  f^His  ovuiis  ,  muticis  ^  glu- 
iris,mimdttsj  ramuùs  lomentojis.  Thunb.  Prodr. 

m-  »7o. 

Ses  feuillet  fontéparres,  très-rapprochées,  im- 
iviquéei,  glabres,  ovales i  les  tiges  divifées  en 
laneani  tomemeux. 

*  Sr«f«  (nîvea  ),  foUh  trigonh ,  obtufitt 

prtfiii  Cdpituiis  tcrminalibus.  1  hunb.  Prodr.  p.  1 70. 

Ses  feuilles  font  obtufes  .  point  munonées^  i 
trois  faces }  les  fleurs  réunies  en  petites  tâtctoii 
«D  épis  courts  à  reitréoiité  des  raimaui.* 

STÉHÉLINE.  St^dhui.  Tû  expofé  *  au  genre 

fe'ratuld ,  les  raifons  qui  nous  ont  déterminés  à 
rv'unir  ces  deux  genres.  (  ^oyci  SAKKÈit,  vol.  6, 

STÉMDE.  SttUi.  Genre  de  plantes  monocory- 
lédoncs,  àfleur>  inconipiètes ,  irrégulictcs ,  de  h 
UmMt  des  orchidées ,  qut  a  de  grands  rapports 
ivec  les  rpidendrum  (  angrec),  dont  il  n'eftqii'ane 
divifiorij  qni  comprend  désherbes  par.ifîres ,  exo- 
tiques à  l'Europe ,  dont  les  fleurs  font  ordinaire- 
nsot  prefque  difpofées  en  grappes. 

Le  uraâère  éfTentiel  de  cb  gaue  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  prefqu'à  cinq  pétales  ;  trois  extérieurs  ^ 
réunit  à  leur  bafe  i  les  iatérieurt  ftmhlailes  à  la  lit' 
vre ,  un  peu  cotuava  à  Uair  f^mimtt^  iwtf  Mve/e^ 
fjif  tint  eoUnuu  courte  ,  fui  ftvtê  Us  o/gaaes  Ut  Ut 
ftaération* 

CARACTiRB  ciMÉRI^US. 

Cfiaqne  fleur  olfire  : 

i**.  Un  cj/ice  nul»  qoelducs  écailles  en  forme 
de  fpathe  â  la  bafe  des  péaoïKttles. 

z*.  Une  corolle  prefqu'i  dna  pétales  |  trois  ex- 
térieurs, triangulair-s.  aigus,  étalés,  un  pfti  flâ- 
nes ,  connivens  à  leur  bafe  }  deux  intérieurs  ,  j 
droits*  en  coeur,  concaves,  ou  prefqu'en  capa*  | 
diQOj  eavironmat  Jet  oiganes  «te  U  généiatioii* .  I 
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Un  fixième  pétale  ou  un  appenHir?  en  forme 
de  lèvre ,  de  la  même  forme  &  de  L  même  gran- 
deur que  te*  pétales  intérieun* 

l'r  e  <'.'jm//i*  fort  courte ,  conflflint  en  une 
anthère  fenile ,  arrondie,  i  deux  loges,  bifide  i 
fa  partie  inférieure  ,  renfeimsnt  des  globules  (bli* 
tsires  dans  chaquelogc  ;  une  colonne  trcs  coiirte . 
dilatée  à  foo  fonimct,  à  trois  dents  j  une  foflette 
pour  recevoir  l'étamtne. 

4*,  Un  owiirt;  tort  petit,  inférieur  ,  fur  lequel 
efl  fituée  la  colonne  qui  fupporte  les  écaminesi. 
un  (ligmate  convexe,  fituéen  avant  des  organes 

mâles. 

Le  ftait  eft  uns  capfiile  ovale ,  à  trois  faces  ,  i 
trois  ittlons;  le  nilon  l'upërieur  rekvé  en  carène* 
à  une  loge,  i  trois  valves;  les  femencesnombreii* 
fes ,  fort  petites. 

Obftrvatlons.  Les  epideudrum  de  Linné  for-* 
moîent  on  genre  «  dont  les  efp^ces  nombreuf^ 

n'avoitnt  pas  toutes  les  car.ift'  rc<i  att-n  hés  à  ce 
genre  :k  p^tt,  plutôt  que  les  parties  tilentielles 
de  la  fruâlficatton,  difficiles  à  obferver  dans  les 

tiantes  en  herbier,  avoit  déterminé  leur  plice. 
'examen  des  plantes  vivantes  a  autoiife  plufieurs 
botanifles  voyageurs,  en  particulier  M.  Swaitx, 
i  créer  de  nouveaux  genres  aux  dépens  des  tpiJM' 
inm.  Celui  que  nous  préfentons  ici  efi  an  démeot- 
brerru  r.t  de  ce  A- rnier.  Nous  reviendrons  fnr  Iw 
autrts  dans  le  Supplément. 

Espèces. 

I.  STfcLiDE  opiiiogloile.  Sielis  ophiogloffoicUt, 
Svarts. 

Stelis  cnule  ur.ifo/io  ,  folio  ollorgo  ,  IdnctoUto  , 
ratemum ^'uhsquann ;  fionous  trigonij,  SvaitZ,  Flor. 

Ind.  occid.  vol.  a.  pag. 

Epiitndnm  (  ophiogloflbides  ),  unit  mûfctio  f 

flonhus  rccirr.i.'fts ,  fc^ridir.  l  irn.  —  .Tacq.  Amc-r. 
pag.  iiï.  tab.  ijj.  ttg.  1.  —  Lam.  Ditt.  vol.  i. 
pag.  188.  B*.  4a. 

C'fft  une  petite  plante  dont  il  a  déjà  été  fait 
mention  dans  cet  ouvrage  ,  à  l'article  Angkic  , 
langue  de  ferpent.  Ses  racines  foilt  fibreufes ,  blan- 
châtits  j  elles  pr  .JuifLiu  un  grand  romhre  de 
tiges  agrëgâwS,  hautes  de  deux  ou  trois  pouces, 
cylindriques ,  Criées  ,  enveloppées  de  pluGeurs 
gaines  »  postant  une  feuille  i  leur  fommet.  Les 
gaines  font  ampleztcanlet^  comprimées,  obliques 
à  leurs  bords  .menibrantuîes  .réticulées;  les  feuil- 
les fntitaires,  droites,  rétréctes  à  leur  bafe  ,  caua* 
liculées  ,  médiocrement  pétiolées  ,  obloneues  , 
hincéolét^s,  olarpics  ,  entières  à  !i;i:r>>  l-xini^  ^  un 

Ceu  grades ,  légèrement  carénées  en  d.  Ilous ,  gla- 
ret  à  lenn  dMqt  faces»  longues  de  dent  on  trais 
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Ï  M  fleiirî  font  difpoCéei  en  petites  grappes 
dioi;es,  filiformes  ,  fouvent  folitairts  ,  fufcant  de 
l'aiflelle  de  U  feuille  fiipérieure  <  plus  longue 

Si'elie  i  les  pédoncules  gurnb  de  quelques  écailles 
ternes ,  &  à  leur  bafe  d'une  force  de  Tpathé  ob- 
lengiie,  acumince  ,  à  deux  foîioI*:s  cr^nipritnéts, 
enveloppant  les  grappes  avant  leur  acvcloppement. 
Ces  grappes  font  compofees  de  fl.ur»  pt-titcs,  al- 
tîrnes,  prcrqu'uniLuLrales  ,  d'un  blanc- laie  ,  un 
pe u  jaur.ALtes ,  à  ux)is  fjces  avant  1  cpanouiiïement 
des  pétales  ,  pédicellées;  les  pédicelles  munis  de 
petites  braflîes  fcarieufes,  aaiplexicjults,  aiguës. 

La  corolle  eft  compofee  de  cinq  pétales  ;  trois 
Ultérieurs  triangubires  ,  »'pu$  ,  un  peu  planes, 
étalés,  roides,  connirens  a  t<;ur  baie  i  les  deux 
i.iteneurs  fort  petits, droits,  en  cœur,  concaves, 
carénés,  obtus,  d'un  rougs-pale  }  la  lèvre  ou  un 
troilièîTie  pétale  antérieur  «le  même  forme,  d'un 
pnui pie-foncé  ;  la  colonne  des  organes  de  la  re- 
produdtion  ,  t:ès-Lcutte ,  dilatée  &  creufee  à  Ion 
lommet ,  à  tioi»  dents  i  une  anthère  arrondie  , 
purpurine,  à  deux  loges,  biHde  à  fa  partie  anté- 
riîure  ;  les  plobules  du  ■,>f)l!cn  folitaires.  Le  fruit 
eli  une  caplule  ovale,  à  trois  faces,  à  une  feule 
loge>i  ttOH  valves. 

Cette  plante  eft  parafite^elie  croît  fur  le*  ar- 
bres, dans  les  foiécs  des  montagnes,  à  la  Jamaï 
que.  ^  (  Dtfcript.  ex  Swani.  ) 

1.  Stéuoe  i  petites  fleurs.  Sulis  mierMuka, 
Swam. 

Stt&s  emJt  aaifrlio  f  foih  ùuo  ,  UmetoUto ,  ra- 

cemo  brtviore  }  jiorihui  htxagontSm  5Vare&«  Ffor. 
InJ.  occid.  vol.  a.  pag. 

Epidendrummicranthum.  Idem,  Proùt.pig.  I2f. 

Cette  eft'èce  a  de  grands  rapports  avec  la  pré- 
0|$daite }  elle  lui  reilemble  par  Tes  racines ,  par  les 
liges,  par  Tes  feuiilesi  mais  celles-ci  loue  deux  &c 
trois  fois  plus  grandes.  Les  fleurs  font  dilpofees  en 
grappes  l'ouveiit  une  fois  plus  longues  que  les 
feuilles ,  inciinéesà  leur  fommet.  La  corolle*  avant 
fm  développement ,  forme  un  corps  blanc  ,  ar- 
rondi, à  fix  fjces;  les  trois  pétâtes  extérieurs  réu- 
nis à  leur  bafe  ,  lêgcremenc  relevés  en  caréné  fur 
leur  dos,  un  peu  concaves ,  t^tus  &  blancbftmt  i 
leur  fommet  i  les  intérieurs  &:  la  lèvre  d'un  rouge- 
fanguin ,  femblables  dans  leur  forme  au  fi^tlis  aphyo, 
^/ojjotdcji  li  colonne  desparties  de  la  reproduâton, 
(ougeâcte  à  fon  fommet  ;  les  globules  du  pollen 
de  couleur  jaune  i  lescapfules  petites  ,  acummées, 
ob'.ongues. 

Cette  efpèce  croît  fur  les  arbres  &r  fur  h  pente 
des  rochers  des  hautes  montagnes  à  la  Jamaïque. 
(  Defcript.  txSwmx.  ) 

Oifervationj.  il  efl  à  préftuxier  qu'il  faudra  rap- 
portée i  ce  gence  pluTieurs  aucces  plantes.  loi%ie- 
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les  pirrc?  f^p  leur  fruf^iRc-itinn  ft-ront  mieux cen- 
nues ,  U  qui  cm  ecc  placées  dans  les  tpi<u»4iMm. 
de  Unné. 

STEtXAIRE.  SttBdfîa.  Genre  de  plametèco» 

ty'<iJones,  à  fleurs  coi:ipIctes  ,  polypétsiécs,  de 
la  famille  des  caryophyUces ,  qui  a  de  tr6s-|irjn4 
rapports  avec  les  fablines  {annaria)  ,  &  quicom. 

prend  des  herbes  la  plupîrr  indigènesde  1  F-i'rvjvf?^ 
à  feuilles  iîmples ,  oppofees,  &  don»  les  ^\ui 

rontanllaiies,  très^foavcnc  ceminaka. 
Le  aiaâète  cffentiet  de  ce  gem*  eft  d'avoir; 

Un  calice  il  cinq  folioles  ouvertes  ;  cinq  péialtshi- 
fidtii  dix  et  aminés  :  trois  Jtylts  i  une  (uf/i^U  à  tôt 
finit  io^  9  i/tx  vMves, 

C.VRA  CIÉRfe  GisNÉRIQVE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  \Jtï  calice  di\  i'é  c-.i  rino  Ti/inl-î  n\-i!f<^':n- 
céolées ,  concaves  ,  aiguës ,  oïdituucment  ou- 
vertes, petfiftantts.  * 

i".  Uns  coro//<  compnfee  îe  cinq  pétales  pljne^, 
oblongs  ,  bifides  petii^c  &  fe  deflécbent 
fur  la  capfule. 

3**.  Dix  éttmitttt ,  donc  les  lilamens  font  lili- 

forrpts  ,  plus  courts  que  la  corolle,  alterniiive- 
ment  plus  longs  ,  terminée  pai  ib»  anthères  arron- 
dies. 

4°.  Un  ovaire  arrondi ,  furmonté  de  trois  flyles 
capillaires  •  écartés  enu'cux  j  terminés  par  des 
fligmeMeebtus. 

Le  ftmt^  une  capfule  ovale  ,  recouverte  ordi- 
niirèment  par  les  pô^il-s  le  calice,  à  une  (f  ie 
loge ,  s'ouvrant  eu  ùx  vatves,  rtnfeiraani  piulicuis 
rèmences  arrondies,  comprimées. 

Ohfenuaiotu,  Ce  genre  ,  peo  natorel'»  tient  an 

artnaria  8f  aux  cerjjlium.  Ses  rapports  avec  ces 
deux  genres  font  tels  ,  que  plufjeurs  des  efpèces 
qui  le  compofent,  iaiffiînt  des  doutes  fur  celui  des 
trois  auquel  ils  conviennent  le  plus.  Ses  caraâètes 
font  peu  COfiftans.  Il  le  diilingue  des  cerafiium  par 
fes  trois  ftyles  au  lien  de  cinq  ;  mais  ce  nombre 
varie  quelquefois  ,  duis  ces  deux  genres  ;  des 
a'cnaria ,  pat'  fes  pétales  plus  ou  moins  fetulus  en 
deux.  Quelques  tfpcces  ont  Ifrrs  p'^rilc;  légè- 
rement cchancrés  ou  entiers ,  comme  les  areaùna; 
enfin ,  leur  capfule  fe  divife  piefiyie  jufqu'à  leur 
bafe  eii  fo  valves.  Celle  des  awima  n'en  a  qae 
cinq  i  fon  fommet  i  elle  refte  entière  â  fa  partie 
inférieure  :  il  en  efl  de  niêine  de  celle  des  teraf- 

tiurn  ,  qui  ne  fe  divi:'c  en  valves  qu'a  fon  iommet. 
♦ 

Pour  rendre  ce  genre  phis  naturel ,  il  faudroit 
prefoue  borner  les  efpèces  à  celles  qui  ont  des 
tetiilie»  ^nuainifonnes  ,  &  ^  lui  ooc  «■  cAe 
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ffW  (te  bjfe ,  telles  que  le  fltttarU  Mofita ,  gra-  î 
minifriie,  6v.  La  plupart  ûe  celles  qu'on  y  a  de- 
ouis  a/<Mité€$ ,  s'écartent  piiis  ou  moins  des  pte- 
fliièfes*  tant  par  Itur  port  que  par  leurs  caraôères 
génériques.  Elles  fom-ctir  donc  aujourd'hui  deux 
•OU  trois  groupes les  u  icj,  a  feuilles  étroites ,  li- 
Bcatiet,  plos  ou  moins  rapprochées  de  cclKs  Jes 
graminées  i  kf  autres  à  feuillo»  grandcf  «  larges  j 
orales  ou  lancéolées  ;  4'aumt  enfin  four  munies 
de  petites  feuilles  oval«;s  ou  oblongues,  lancéolées. 
Lesefpèces,  rapprochées  parla  forme  de  It-urs 
feuilles,  peuvent  fe  dillinguer  par  les  proportions 
de  leur  corolle  comparée  avec  la  longueur  du  ca- 
lice i  d'autres  par  les  découpures  des  péules  pro- 
ftods  ou  ne  fomiant  qu'une  fimple  échancrure. 

Ce  genre  faifc.it  partie  des  allîne  de  Toiirneforr, 
Se  l'opoe  peut  difconvenir  qu'il  n'ait  avec  eux  de 
iiis>miMh  ràppAttt.  Sa  dénomination  AtfteUaria 
lui  vieTitde  fa  fleur,  qui  rppréfiMie^  lotC|U'«Ue  «ft 
ouverte  «  une  petite  étoile.  ^ 

^EspâcBS. 

I.  Stiuairb  dea  bob.  SteUtrim  mmanm.  Lion. 

SttUaria  foins  cordutis  ,  pttiolatis  {  panicu/à  pe- 
daneu!'!,  r,-r^ofs.  Linn.  Spec.  Plant.  <OJ.—  Fior. 
(ucc.  eiiic.  i.  n".  491.  —  Scop.  Carn.  !»•.  fjt.  — 
Kniph.  Cent.  to.  n".  Se..  —  OXder.  Flor.  diii.  tab. 
171.— Lam.  Flor.franç.  vol.  5.  pag.  47.— HofFm. 
Germ.  lyi.  —  Roth.  Geim.  vol.  1.  pag.  190.  — 
V  i  '  pag.  485.  —  Wîlidw.  spec.  Plant,  vol.  u 
pag.  710. 

hii^fotis  foiiis  petiolatsSf  cordalis i  tuh'u  ttmu. 

«aller,  Hdv.n*.  886. 

ntmonun.  Schf«b.  Spicil.  ^Ow 

C.  Battb.P»n.  150.— 

Tourn.  Iiin  'h.  Hetb. 

Alfiiu  moniana  ,  ktdtracea  ,  maxima.  Colum. 
Ecpbr.  t*  pag.  Jk89.  tab.  190. 

Alfin*  mm^e^M«,  Utifolia  ;  f.on  lacinlato.  C. 
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Biuh  Pm.  îfO.  —  RuppJen.  109.7- Morif.Oxon. 

Hirt.  i.  §.  5.  tab.  zj.  ng.  2. 

Cette  plante  a  le  port  du  ceraflium  aquaccum  ,  â 
côté  duquel  elle  feroit  peut-<tre  mieux  placée  : 
elle  lui  rcfTeinhlt  tf  llement ,  qu'il  eft  facili  de  U 
confondre  avec  lui  ;  elle  s'en  diftingue  par  trois 
ftyles  au  lieu  de  cinq  ,  par  le  s  fl  urs  plus  étroites  , 
par  fes  feuilles  dont  les  inférieures  font  portées 
fiir  (tes  pétioles  phis  long»  que  le  limbe  des  feuil- 
les. Les  deux  ou  trois  dernières  paires  de  feniU^s 
font  feules  ftfliles. 

Ses  tiges  font  tcndrrs ,  herbacées ,  très-foibles, 
longues  de  deux  00  trois  pieds  8f  plus ,  orclinai- 
fçrn^rt  r-n ver fées ,  articulées ,  feiiillée»  dans  toute 
kuî  longueur  »  ramcufes ,  garnies  dt  ftnSkf'op* 


pot^ ,  larges  au  moins  d'un  ponce ,  ovales ,  éki 

cœur,  glabres,  entières  ,  aiguës  ;  les  inférieures 
longuement  petiolées  ,  &  dont  les  pétioles  dimi- 
nuent infenfibleroent  de  longueur  aux  feuilles  fu- 
périeures  «  qui  deviennent  enfin  (effiles  ou  pre(<|ivi 
feSea. 

Les  Heurs  font  lîtuées  \  l'e  xrrémité  des  rameani  \ 

elles  fortent  de  l'aiflelle  des  feuilles  fupérieures , 
difpofées  fur  de  longs  pédoncules  filitbrmes  ,  quel- 
quefois un  peu  pubefcens ,  fouvent  ramifiés  pref- 
qu'en  panicule  ;  les  calices  divifés  en  cina  décou- 
pures lancéolées ,  aiguës  ;  la  corolle  btancne ,  plos 
longue  que  le  calice  j  les  petalts  profondément 
Ûfides.  Après  la  florairoii ,  les  pédoncules  font 
féHéchis* 

Cette  plante  croît  dans  les  bois,  les  lieux  cou- 
Tert»«  un  peu  humides^  en  Europe,  y  <    9.  ) 

1.  Stulaire  pubefeenie.5etfirM^Arrw.Mich. 

Stttlaria  tota  minuta  lanuglnt  pubtns  i  foliis  ova' 
iiius  ,  eUiati*  j  ptdictUis  tttSis  ,  àrcviupu/ts  i  pt' 
tûHt  tûUee  irêinorikat,  Micb  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  I.  pag.  27$.  —  Perf.  ^nopf.  Plant.  veJ.  1. 

pag. joj. 

Toutes  les  parties  de  cette  plante  font  cou- 
vertes d'un  duvet  très -fin  j  lanugineux;  elle  a 
d'ailleurs  le  port  de  l'tifitu  mtdU,  Ses  tiges  font 
foibles  >  rameufes ,  herbacées  »  garnies  de  feuillet 

oppofées ,  f'.-nîics,  ovales ,  pr.befcentes  ,  ciliées  i 
leurs  bords.  Les  Heurs  font  lituées  dans  raifTelte 
des  feuilles*  fupportées  par  dts  pédoncules  ra- 
meur ,  nn  peu  panitu'és  ,  droits ,  filiformes }  le 
calice  divife  en  cinq  découpures  ovales,  ouvettes( 
la  corolle  blanche ,  plus  longue  que  le  caNce. 

Cette  plante  croît  dins  le<^  T  r^:s  des  monta- 

Ses  de  U  Caroline  fcpunuionale.  (  DtftrifU  ex 
kk,) 

}.  Stellaire  dichotome.  SulUna  dahaioma, 
Linn.  > 

Sttltaria  folits  ovatît ,  feJîUbus  ;  cau/e  dichotômo} 
fiorihus  fvUt9rii$  i  ptdsMcidis  JnUifmt ,  r^kmu 
Linn.  Spee.  Plant,  vol.  t.  pa?.  6oj.  —  Pall.  îtîn. 
vol.  I.  pag.  71.  &  Ittn.  vol.  ^  pag  ;4^  —  5Tsith, 
Icon.  ined.  1.  pag.  14.  tab.  14.  —  Wiliden.  Spec. 
Plant,  vol.  a.  pag.  710.  n*.  1. 

Alfnepetdlis  enjrginaihffôlSs  e*  e^rdttO-tlfétUf 
muit.  Gmel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  149. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  fielljria 
ntmorum;  elle  en  a  encore  davantage  avec  Valfint 
m,  .:!j,  dont  elle  offre  prefijue  le  port.  Kile  en 
diffère ,  ain6  que  df  U  précédente ,  par  Tes  Veuil- 
les foffiles  8r  par  fes  rameaux  dichotomei ,  très* 
oiivt  rf.  i  du  petlana  ntmvr.-m  .  par  H  s  \  é  'on- 
cules  (impies,  fulitaires,  cntieremem  tt:fié«his 

afi(»b  llonifoiwSet  fenlUas  font  oppofées  ,  ^va»- 
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les,  feffiles,  gljbres  i  leurs  deux  faces,  entières 
oa  légémiKm  ondulées  i  leuis  bords,  aiguës  à 
leur  romtnet  »  les  fle«n  prefque  terminales ,  (o\i- 
uirfs ,  fi  ruées  dans  l'ain>.'l!c  des  feuillts,  rappro- 
chées Dfefqu'en  panicule  ,  fupportées  par  des  pé- 
doncules (impies }  les  calices  2  cinq  folioles  aiguës; 
la  corolle  blanche,  de  la  longueur  .lu  calice >  les 
péules  profondément  échanciés  ,  obtus. 

Cette  plante  croit  ém$  la  Sibérie ,  fur  les  roon- 
ugnes  AfpiiMS.  O  (  ^.  /  in  luri,  /»/.  > 

4.  StbLLAIRE  ciliée.  SttUaria.  ciliata.  Perf. 

Suttarla  Joli'u  fannUût  eordaiit,  acutit,  fubpt- 
tlolatis  ;  pttioUs  àHatis.  Peif*  Synopr.  Plane,  vol.  i . 

pag.  yoi. 

Ses  tiges  font  tendres ,  glabres ,  herbacées ,  en 
panie  couchées,  étalées,  très-rameures  5  les  ra- 
meaux diffus  ,  alongés  ,  garnis  de  feiiillrs  fort  pe- 
tites, opporées,  pcciolées,  ovales,  en  cœur,  gla- 
bres, légèrement  ciliées  â  leurs  bcrds .  acuminfes, 
très-aiguës,  longues  à  peine  de  trois  lignes  ,  fur 
deux  de  large  ;  Its  pétioles  ciliés,  plus  courts  que 
les  feuilies  ;  les  feuilles  fupérieures  fefliles,  plus 

Jtetices.  Le»  fleurs  font  bbnches ,  folitaires,  axil- 
aires  j  le  calice  glabre ,  prefque  campanulé  ,  à 
cinq  découpures  un  peu  aiguës  ;  la  corolle  un  peu 
plus  longue  que  le  calice  i  les  pétales  bifides. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  j  elle  a  été  recueillie 
p»  M.  Jofeph  JulBeu.  (  Kf,  in  Heri.  Juf.  ) 

..J'  ^rtiLAiRi  à  feuilles  loadts.SuUana  ntun- 

Ste/taria/iUij  pttiolatif,  matés  g  pMicaU  Hr- 

minali ,  ramis  virgatit,  (N.^ 

Cette  plante  eft  ren^arquable  par  fes  feuil!e$ 
■nez  grandes,  arrondies;  par  fes  fleurs  di  pofëes 
en  une  panicule  terminal.-.  Ses  tiges  font  longues, 
glabres,  cylindriques  ,  fluettes  ,  divifees  en  quel- 
ques rameaux  grêles,  altetnes ,  fimples  ,  effilés, 
longs  de  huit  1  dix  pouces  ,  garnis  de  feuilles  dif- 
tantes ,  médiocrement  pétiolées,  oppofées  ,  gla- 
bres ,  prefque  pulpeufes,  arrondies,  obtufes,  mar- 
quées 4e  trois  nervures,  prefque  miicronées  à  leur 
rommec,  entières  à  leurs  bords  ;  ks  pétioles  fili- 
formes ,  longs  de  deui  ou  trois  lignes. 

^  Les  fleurs  font  toutes  terminales,  difpofées  à 
r  u''^^"'"^  d'un  long  pédoncule  en  une  panicule 
lâche ,  dont  les  ramifications  font  glabres ,  capil- 
laires, munies  à  leurs  divifions  de  braftées  cour- 
tes, ftaneofes ,  lancéolées  ;  les  calices  glabres  .  à 
cmq  fr,li(,U  s  i  !4  corolle  blanche,  à  peine  plus 
longue  que  le  calice.  Je  n'ai  pas  pu  m'aHuier  du 
nontbre  des  flyles. 

Cette  plante  a  été  recueillie ,  par  M.  Commet^ 
fou  >  aa  décroit  de  Magelhui.  (  K  f  m  Acr^.  Um,}  I 
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6.  SriUAtM  hncédée.  Si^êriA  UaMtkia, 

S:eUjria  foliit  hnceolato-oh/ongis  ;  paniculi  pu- 
ie/ccncc  ,  u  rrjunnH i  corollâ  CalicibiiS  lon^'o'c.  (N.) 

Cette  efpèce  approche  beaucoup  àt%  ctrafitam. 
N'ayant  pas  pu  m'alfurer  du  nombre  de  fes  fiyles, 
je  1  i  ;  ipportée  provifoirement  iux  fteilaria^éont 

clic  ptciente  les  caraaeres  extérieurs. 

Ses  tiges  font  droites  ,  tendres  ,  herbacées, 
prefque  fimples ,  longues  d'environ  un  pied,  trèl- 
foibles,  glabres,  un  peu  pubefcentes  à  leur  partie 
fupérieure,  garnies  de  fètttlles  oppofées ,  feifiles, 
lancéolées ,  oblongues  ,  très-entières  »  prefque  gU- 
bres ,  aiguës  i  leur  fommet ,  un  peu  rétrécies  à 
leur  baie,  longues  d'environ  deux  pouces,  (m 
trois  ou  quatre  lignes  de  large.  Les  fleurs  f  rme  it 
une  panicule  terminale  ,  médiocre,  pubelccntc; 
les  ramifications  principales  biturquées;  les  calices 
un  peu  velus ,  fcarieux  à  leurs  bords  >  la  corolle 
blanche,  un  peu  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Conunerfoa, 
au  détioie  de  Magellan.  (  K.  /.  m  Aerk  Lan.) 

7.  Stsuaim  radiée.  Snlian*  n£aa$»  Um. 

SttlLrîa  fol'tts  Itinciolctis  ,ferruiatit  ^fMÎ^pÛ^ 

que  partitis.  Um.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pagi6)|.— ' 
Willd.  Spec.  Plant,  vei  x.  pag.  710.  n*.  |. 

j4lfinefoIiis  falignis  ,  tnargint  figMtj  piudk  fi- 
miquinquefiiis.  Gm».l.  Sibir.  vol.  4.  pag.  I46. 

Alfie  faxatitij,  angtjio  &  oblmtgo  fa^'u  folio; 
flore  albo,  unuifitàk  lââmûto,  Atum»  Ruth.  pag. 
Sj.tab.  la 

Des  pérjlcs  lîciniés  &  ordinairement  découpés 
en  cinq  parties  caraâcrifent  cette  efpèce,  dont 
les  tiges  font  garnie  de  feuilles  oppofées,  afia 
grandes  ,  ovales,  obtoqgues  ou  lancéofées.  «iiflaii- 
tcs  ,  glabres  ou  i  peine  pubefcentes  ,  feUiles,  ai- 
guës, longues  d'un  pouce  &  demi  fur  quatre  à 
cinq  lignes  de  large  ,  aOcz  femblables  à  celles  des 
faul^s ,  un  peu  denticulées  8r  rades  i  leur  cou* 
tour ,  aiguës  à  leur  fommrt.  f  f  5  fleurs  font  bUn- 
ches  i  les  pétales  à  cinq  découpures  étroites ,  ou- 
vertes en  rayons  ;  les  pédoncules  pubefcens ,  wk^ 
gaux,  prefque  fimples,  droits  ,  un  pea  làlcicih 
lés  i  rextranité  des  raoïeetti. 

Cette  plante  croit  en  Sibérie,  dans  les  lieas 
marécagenx.  (Kf.ût  ktri,  Juf.  ) 

B.  Steuairb  velue.  StéUtui*  vitlrfa. 

Stdljna  foliit  ftjflli  us  ,  ovato-lanctolatit ,  p*- 
brjcatuàus  ;  fiorihus  J^iJ>paai<iiUatis  ,  urminJiftUi 
corollis  calice  tongipriiiu  f  ciudt  ptduuultfque  kir' 
futis.  (N.) 

Ses  racines  font  fibreufes,  blanchâtres;  fei  ti- 
ges giéles,  ramcufcs,  étalées,  fort  tendres,  mé- 
diodenent  velues  j  giunies  de  feuilles  oppofées , 

felltio. 
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IMRm,  eonn(«entei  i  lent  h»ÛB,  ploi  comtes  qae 

\ti  entre-n<sud«,  ovales-hncéoléc$ ,  piibcrccntes, 
enùéieSj  aiguës  à  leur  fommet^  prelque  longues 
d'un  pouce  ,  fur  trok  lignes  delttfe  { un  peti  ré- 
trécies  i  leur  bafe. 

Les4eurft  font  termirutes  »  prefque  paniculëes , 
jpdttéei  Air  on  hng  pédoncule  velu ,  qui  fupporte 
a  fa  pirrie  fupérieure  eoviron  troh  à  quatre  Heurs  ; 
les pédicelles  courts,  inégaux ,  velus,  un  peu  vif- 
ueax  lies  calices  verts,  à  peine  pubefcens,  à  cinq 
écoupures  ovales,  poinr  r-nibraneufts  i  la  co- 
xolle  blanche,  un  peu  plus  longue  i^ue  le  calice. 

Cette  plante  «été  recueillie  par  Conunerfon .  à 

^.Steixairb  bttlbenfe.  SuUarU  Miefi.  Jacq. 

Sullaria  fo/iis  ovato-hnccolaiis  ,  fubths  aveniis  y 

npmi  bulbiferà.  W  lidexj.  ùpcc.  Pline,  vol.  a. 
Pl^7il.ii».4. 

Sullaria  (  bulbofa  )  ,  /bliii  tanctolato-ovatis  , 
umU  fuiniitko  tomo  ,  feéiuitutis  unifioris  ,  rad'ct  re- 
ftmk  Mtifinà.  Wttlfen.  in  Jacq.  CoUeâ.  3.  psg. 
!  I  —  Tacq.  icon.  lUr*  vol.  5.  ub.  Heîfm. 

Germ.  i 

C'eft  une  crfpece  crès-remarquable,  qui  re Sem- 
ble ,  au  premier  afpeâ^  au  tritmalis  turopâa,  dont 
.ks  racines  font  rampante*  j  iîliiormes ,  garnies  de 
'  petites  bulbes:  il  s'en  élève  des  tiges  prefque  Am- 
ples, garnies  d'un  ou  quelqn  fiH',  deux  raineaux 
a  leur  partie  fupérieure  i  les  te u il  les  ovales  ,  lan- 
céolées, fans  nervures  apparentes,  glabres,  aî- 
yx'-^  ,  lifft's  3  !etir<;  bords  i  les  fleurs  fapportées 
pardt^s  pédoncules  (impies ,  filifonnes^axillaires, 
uniiiores ,  fouvent  terminaux ,  quelquefois  deux 
ou  trois  fitués  latéralement, 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  ombragés  8c 
hnnidess  lut  les  hautes  montagnes  dtt  la  Gaiiih 

chl6e 

ta  STBUAtRi  lifllofié.  SuitârhtMafita,  Lian. 

Sullaria  foliis  lanceolatis  ,  fermUttU  {  pHalif 
ijjUù.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  (>o).  — 
wnd.  SiWr.  vol.  4.  pag.  i4f.  —  Pollich.  Pal. 
n*.  41c.  —  (Eder.  Flor.  -«lan.  tsb.  69!^.  —  Kaiph, 
Centor.  10.  n".  8j.  —  Scop.  Carn.  n".  jj4- 
Hoifoi.  Germ.  t^a.  —  Rocn.  Germ.  v<4.  I.  pag. 
I9*'  —  vol.  Tl.  p.ir;.  j^^G.  — LiTi.  Flor.  frâiiç. 
Vel.5.p3g.  48.  ic  lUulIr.  G.ner.  tab.  J-'S. 

JUpnt  foliis  lancioldiis.  Hort.Cli£f.  171.  —  Flor. 
fiiecn*".  |6i  &  )94. 

Alfint  foUi*  ^vmiiuis ,  àSatû^  Haller  ,  Hdv. 

n*.  884. 

Caryophyllus  holofieas ^  arvenfit ,  fort  mjjore. 
C.  Bauh.  Pin.  aïo. 
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Gmmtir,  FoMiT  Hift.       IcoR.  CaiMr. 

Epitom.  74).  Icon. 

Jl/ine  prattifn  ,  »ramH€9  J6Ui9  ûn^pliM,  ToUfll* 
Inft.  R.  Herb.  243. 

Dîvtrûuu  koioSU  RuiUii.  Lobel.  Icon.  46 ,  8e 
Obf.  itf. 

Cramen  Fuf  h'û  ,  fve  leucanthtmoH,  J«  BsiUk 
HiU.  j.  pag.  561.  Icon.  Midi^fcris. 

Elb  fe  didingue  du  ^tUarU  graminea  par  fet 
feniiles  plus  l.rg.s  ,  8r  lurtout  par  fa  corolle  une 
fois  plus  longue  qui  le  calice.  Si  s  tiges  font  fot- 
bles,  glabres,  herbacées,  un  peu  r-imeufes  ver» 
leur  fomnnet ,  articulées  à  leur  partie  iiU':rieurea 
garnies  de  feuilles  ftllîî:s,  oppofées ,  pref^^ue  fenv 
bl-ibles  à  cellts  des  graiTiinets,  écraiies ,  lancéo- 
lées ,  élargies  à  leur  partie  inférieure,  rétrécies 
tnfenlibleineni:  en  une  pointe  ttès-aiauà  ,  vertes , 
glabres  à  leurs  deux  Faces ,  munies,  I  teais  bords 
&  fur  leur  n^^iviire  .'.orrais  ,  Jj  cils  OU  de  très-pe- 
tites dents  peu  fcnûblcs,  qui  les  rendent  accn^' 
chantes  ou  dures  au  lottcher. 

Les  fleurs  forment  par  leur  enfemble  une  forte- 
depaniculc  bif<irquée ,  ample  &  terminale }  elle» 
font  fupportées  par  de  longs  péionculesftitformest 
finies  dans  l'ailiel'e  tics  tcuillos  fupérieures  ,  qui 
deviennent  prefque  des  bradées  plus  rapprochées* 
infenfiblement  plus  petites,  fi  tuée*  i  la  bifîirci^ 
tion  des  rameuux.  Les  calices  (ont  liflTes  ,  d'un 
beat!  vert  ;  les  folioles  concaves ,  ovales ,  aiguës  . 
blanchâtres  &c  membraneiilès  fur  lews  bords;  la 
corolle  blanche  ,  ample  ,  au  moins  une  fois  plut 
grande  que  les  calices;  les  pétales  bifides  ,  obtus  î 
les  péJonculfs  recouibe's  apr^s  1j  foraifon  ;  les 
capfules  globuleufes,  divifees  en  fix  valv<îs  pro- 
fondes; tes  femences  aflex  grandes  ,  d'un  jaane- 
rouffeUrre  ,  un  peu  orbiculiires  &r  réniformes, 
hëtilTées  de  tort  petites  tubercules  fur  kur  ca- 
.rêne.  .       .  .   ■  ■ 

Cette  phnte  eft  commune  dans  les  haies,  lat 
boistaillis^  lesforétx,  en  Europe.  7f.{K.v.) 

1 1.  Stillaire  i  feuilles  de  gramtoée.  StUlari^ 

gra^rinia.  Linn. 

St*Uari«  /bliii  iinearibus  f  integtrrimisi  iorihsit 
pmiaUatis .  p*t€iis  cafie/V  longituOine.  WiUd.  Spec 
Plant,  vol.  X.  pag.  7:0.  n°.  6. 

StfUi^ri^  flo'il-us  lintarii'.'i  ,  inie^'errimis  {  fioriiux 
paricui^iit.  Linn.  Spec.  Pl  uit.  paq.  604.  —  Gmal. 
Sibir.  vol.  4.  pag.  Hf.  tah.  6 1 .  tij.  a.  —  PoUich, 
Palat.  n^.  411.     (Ëdet.  Flor.  dan<  tab.  4141-41  r. 

—  Kiiiph.  Cent.  10.  n*.S4. — Scnp.Cam.n'.fif. 

—  Rotli.  Geinri.  vol.  I.  p.ir.  l'u.  —  vol.  IL  pag* 

—  Lam.  Flor.  fiaiHj.  vui.  j.  pag.  48. 

Sullaria  (  arvenfis)  ,  foliis  tinearibut  ,  inieger- 
rimii  ifiorAus ptoiatLitit ,  minonl'Uf }  ptuUt  lUirè 

Cgg 


I 


STE 


meMum  Hpafiith,  HoAtt.  G«fn.  1^1.  —  Èlhr. 

Herb.  I  z6. 

foUu  lintarikus.  Flor.  lapp.  189- Flor. 
faec.  571.  —  Hort.  Oiff.  17».  —  R«»y.  Lugd.  Bat. 
449- 

AiSnt  foliisiauctfUatit,  Uiuaùi  i  ftùoli*  ramoJU, 

HtU:iièlv.  n*.  88t. 

Gnmtni  TtifshU  haeMthemeaffKÙ&fimilishtria. 
J.  Bauh.  Hid.  j.  pag.  j|6i.  Icon.  Mula. 

Caryopkyllus  «krvtnft  ^  gMif ,  fan  mùtor,  C. 
Bauh.  Pin.  110. 

Crtmen  jloridum  «  miniu.  Taberti.  Icon.  i^z. 

Atfint prattrfis , gramineo  folio,  an£ufHoft,TtlllKn. 

loA.  R.  Hcrb.  14$. 
Uttofiam RatUu.  Lobel.  le.  46,  & OMttv.  16. 

Gra/rrr  h::r;:"r^r'-:iT; .  T>'-v_l  mvT.  pag.  j6}. 
Icon.  —  Ualcth.  1  iilt.  i ,  pag.  4ii.  icon. 

SulUria  (  dilleniana  )  1  cjuit  fiaceUo  ,  fcHU 
liiKan-tamtoldiis  ;  peiiur,-.:..'!  :  mina/iiiu  ,  bi fions  i 
f€tatis  iipariiiii,  Mcrnch.  Hail.  n°.  564.  tab.  6. 
— ffvdcr. Flor.dan. tab. 414. — Hoff.Genn.  tji. 

—  Rnth.  Gens.  vol.  L  pag.  191.  —  vol.  11. 

pag.  4S9. 

Ct-ite  efpèce  eft  plus  petite  dins  toutes  fes 
parties  ,  que  le  fietlaria  holofita  ,  à  laquelle  elle 
■xeflemble  beaucoupj  &  dont  elle  ditfère  par  Tes 
pétale*  à  peine  <l«  la  longueur  do  calice ,  plus 
f^fondéroent  biHiies  ,  &  par  Tes  calices  marqués 
de  trois  nervures  faillantea.  Ses  tiges  font  glabres  « 
menues,  prefqae  filiformes  ,  hautes  â  peine  d'un 
pied,  lâchement  ramcifes  ,  garnies  dt  feuilles  op- 
pofées,  étroites  ,  linéaires,  graminifonnes  ,  ai- 
.^uës ,  point  ciliées  ni  denticulees ,  glabres  i  leurs 
ieux  fncts  ,  longues  d'environ  un  pouce. 

Les  rameaux,  très-énlés*  bifiirqués  à  leur 
Ibimiet ,  fupportent  des  fleurs  afliex  petites ,  pa- 

ruculées  ,  dont  les  pédoncules  font  prefque  capil- 
laires, fimples  ou  raiuLux  ,  dès-  ouverts  ,  quel- 
quefois biflores  (  d^ns  la  v.iii(^ié  %  )  ,  munis  à  leur 
bafe  de  petites  feuilks  ou  bractées  fcarieufes  \ 
les  folioles  calicinales  étroites  ,  lancéolées  ,  très- 
aiguès  ,  à  trois  nervures  ,  Itari  ufes  à  leurs  bords  ; 
la  corolle  blanche  j  les  réules  divites ,  jufqu'au- 
ddi  dehnr  wmxA ,  en  deux  découpures  éetoices  « 

Cette  phrTf  croît  en  Europe  dans  les  prés  liées, 
<lans  les  buu  uillis.     {  f^.  v.  ) 

II.  $T&).LAia£  des  narais.  Suiùtria,  patafiri*, 

StelUria  filih  Uneari'fanceotath  ^  iattfenimis  ; 
fort -ut  p.micu/ath  ;  fttalis  i>  f.mitis  ,  cti/.-cc  mjjo- 
ribas.  Retz.  Pro^lr.  Flor.  fcand.  eiit.  l.  n°.  J48- 

—  WilM.  ifec.  Plant,  vol.  2.  pag.  jiu  a*.  7. 
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Sttlhrié  fitllU  lintaribus ,  UugtmmU  }  farihm 
dnpl6  majoribus y  fcmibifuUs.  !Io0'm.  Genn. 

SuiUria  gUuea.  With.  bot.  410.  —  Decand. 
Flor,  lian^.  voL  4.  pag.  7^. 

Sttttârim  m$£a.  Sibth.  Qxen.  141. 

SttUérié  gnmmu,  Var.  $*  Lion.  Spec.  Fhtt. 

pag.  604. 

A/fine  folio  grâmiiu»  •  0itp^U»n,ptJitfrU,lXL 

Âppend.  69. 

Cary ophy liai  ibAi#Mtf  J  arvtnjttf  mtim*  Rii, 
Syiwpf.  J47. 

On  peut  confidérer  cette  efpèce  comme  in«r- 
médiatre  emte  le  fitUaria  holofita  ti  k  fitUari» 
gramintai  Elle  convient  an  premier  par  la  giaodetr 
J.e  fa  cnrolîe  prtfque  deux  fois  plus  longue  que 
les  calices  >  au  fécond  «  pat  fes  feuilles  oou  dco- 
ticutées. 

Ses  tiges  font  liffes  ,  foibles  ,  grêles  ,  hautes  jn 
moins  d'uM  pied«  Riédiociement  tm/snk^t  K"* 
nies  de  fc utiles  oppofées ,  felSIef  ,  de  enubv 
glauque  ,  li. maires,  laticéoléts,  aiguës  ,  liflss  fur 
leurs  bords.  Les  fleurs  font  terminales  ,  porte» 
fur  de  long<  pédoncules  prefque  féiacés }  muoio 
à  leur  bafe  de  petites  feuiiks  ou  bradées  fcaiitu» 
fes  >  les  calices  traverfés  par  trois  nervures  fail- 
iMMSi  bcemltobbKhe}  les pénies  bifides. 

Cette  plante  croît  en  Europe  ,  dans  les  'ieur 
ourdcageux.  fur  k  bord  des  iofles  &  des  mares 
defféchées ,  i  Maccoufly  près  de  Paris.  ^  (  ^  /  ) 

J).  SxtLLAinE  trompeule.  StclUria  manùu, 

SiillarU  CAule  findo ,  fub^mplici  ;  foiiu  ^ûtt' 
rimis  ,  lineari  -  lancfolaiit  f  fàrièM  têr$àmiÊt$  ^ 
longi  ftdtautUatù.  (N .  ) 

Sttltarîa  mœiûui»  Deçaod.  Fk».  fimif .  vol.  4- 
Vn-  35H- 

Ctrafiùm  Humicam,  Lkm.  Spec.  pag.  619.  — 
Lam  Diâ.  vol.  1.  pag.  681. 

A/fine  cault  nodnfo  ,  ramofo  fol'ùs  ianctolaùs , 
Uneatis  ;  peùoUs  longij^is.  Hall.  Helv.  n*.  88}. 

Alfint  caryopKytlotdts ,  glabra  ,  flonm  ptéiJh 
longijftmii.  Segnier  J  Plant,  veron.  vol.  \.  p. 
tab.  4.  fig.  a* 

Quoique  cette  plante  iit  été  défi  mentinn^éf , 
d;  ns  ct  t  ouv  rage  ,  fous  Je  nom  de  itraifit  a 
pédoncule,  j'ai  cru  devoir  la  rappeler  ici ,  syjnt 
patfattement  le  porc  d'on  fteliaire^  approcbau  -itt 
fitlUria  gnâmioMt 

Ses  tiges  font  droit<*s ,  glabres ,  roidet ,  pit fi|aa 

filifonnes  ,  hautes  d'un  pied  ,  prefqiie  fîmplcî , 
flivifees  feulement  à  fa  partie  fuperieure  en  «<eux 
ou  tro»  faneau  bôfiirqtiés  |  les  feuillet  opfofos* 
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trMiflanre*  ,  «Irokts ,  fort  éwoïtei ,  lîn^tîreî- 
Uncéolées ,  longues  qadquefoi» d'un  pouce,  en- 
tières, glabres  ,  aigué^j  lesfleors  fappoitées  par 
de  trèJ-lor  cs  pe  io-  u'  s  fîmples,  prefqu'unifl  >res 
M  muais  de  quel()ae&  fleui's  péiiicellées  j  tituct  à 
l'ertiémité  8e  dans  la  bifurcation  des  rameaux.  Le 
calice  eft  q!  br-  ;  i'e',  fri'io'  t;  lincéuléfs  ,  aigucs, 
Manches  ô.-  Icanculcs  a  leurs  bords,  ainii  que  les 
kaâées  t  la  corolle  plus  longue  que  le  calice  i 
k»pét«ks  prefqu'entiers  oa  iécérement  bilooes  4 
Jw  fiNDnMt  f  le»  fijFto»  «a  Dombro  de  crois  «  qud- 
fuefoi»  quatn  «m  cinq: 

Certe  f  hnte  croît  en  Soiffe ,  dans  le  Piémont , 
•ux  eav  iroiis  de  Véroune  ,  dans  îes  prairie»  un 
peu  humides  de»  coUioes  6t  des  bidw  nonugnci. 

fëij.  Whld. 

Stdtaria  foliU  oitiongo-ianceoiatts  ,  crjlVufculiS  » 
^•iMÙS  ;  ptdancuIU  uni^otis  ,  foiitariis  ,  axtlLnbus  ; 
faatis  calice  mo'joribus  ,  cault  treSo,  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  j>ag.  711.  n".  8. 

.  SttUarU  (  crafllfolia  )  ,  fo/ih  epato-àmceotittis  , 
f^Uitus  ,  iategerrimis  ,  craftufcul'ts  ,  ^labris;  ptdun.- 
cuUs  folitanii  ex  tUehoumii*  ,  Aortmibus  ertSis  , 
fruâtftrit,  nftexit  {  fitUoiis  emûànis  wato-lancto- 
Utit ,  pttatu  muM  brtvioribus.  Ehrh.  Beitr. 
pag.  60.  —  Timm.  Prodc.  u".  299.  —  Hoffœ. 

Ses  tiges  foBt  droites ,  glabres ,  ramenfes,  gar- 
nies de  feuilles  opporées,  ièlfiles  j  un  peu  Kfafl«s« 
de  couleur  glauque  j  ovales  -oblongues ,  laneéo' 

léts  j  crès-entieres  ,  glabres  â  leurs  deux  faces  } 
ks fleurs  folitaires  fituées dans  TaifleUe  des  feuilles 
on  dans  h  bifarcation  des  rameaux ,  fopponées 
par  des  pédoncules  fimples  ,  uniflores ,  àxom  pen- 
dant laflnraiion,  réfléchis  lotfqu'elle  elt  pallee  i 
le  calice  divifé  en  cinq  folioles  ovales- lancéolées  j 
la  corolle  b!anche«  plus  gnode  que  le  calice  i  les 
pc cales  biE<ie$. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  AUemagae ,  dans 
les  piés  humides.  O 

M'  SraXAtRS  aqeatiqee.  SuUmU  éfiuuita. 

Pollith. 

StelUria  foliis  lancealath;  pttflis  bipartîtis  ^  iali- 
cem  loigiiudinc  tquantibus,  Poilkh.  Pal.  n*.  422.  — 
1-am.  Flor.  hinç.  vol.  3.  |»3.49.— Decand.  Flof, 

txanç.  vol.  4.  p»g.  79f' 

Sullana  (  alfinf.  ) .  foUis  oUongo-tanceolatis  ; 
daneuJu  fuhgeminûtn ^  mifnuitifiorify  t  ;  pttatis  came 
iftvioribtts ,  cauli  Jccamienu,  WiU4>  Spec.  Piattt. 
vol.  1.  pag.  7M  -  fi"-  5- 

SulUud  (  alune  ) ,  caule  difufo  ,  ramcfo  ;  foii'ts 
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tab.  5. 

SttUaria  (  fontana  )  ,  foliis  oppoftùs^  ovati-U»* 

ceolaùs  ;  prjlif  oipartttii  ,  calice  brtvioritus ,  p'JuH' 
culis  unions.  Wulf.  in  Jacq.  Collea.  i.  pag-  327' 

(  uHginofa  ) .  cauU  iiffufo  ^pfcumhtntt, 
ramufijpno  ,  foiiis  Lnctolath  ,  bafi  eilittii ,  anguf" 
tioihus  ;  \nàiittculit  urnls  ,  Luefai.hus  ,  intermiéio 
uùàor»  ai  lattralïbui  eùchowmist  pauciforis.  Roth. 
Geitti.  voï.  I.  pag.  191.  —  vol.  H.  pag.  4fi9'  — 
Curtîs .  Lond  ub.  is. 

Sut/aria  (  dilleniana  )  ,  floril>us  lanceUatU  ,  M«#> 
gcrrimis  ;  cuuU  procumUnu.  Leers,  Hetb.  H*»  Jjl» 

SttUaria  (  liyptricifolia )  yfoVtù  ovùn-ùmwUt-. 
tis,ilU^€rrimis  ;  ptaa-.cul  s  jllitariis.  Wigg.  PlinU 
pag.  34.  —  Aîlion.  l  îor.  pcdem.  u",  1710. 

SuIUnj  hiunf.ora.  Krock.  Silef.  n°.  677.  tab.  4. 

SttUaria  gruminea.  Var.  y.  Uni».  Spec.  Plant., 
vol.  I.  pag.  604* 

A/fiu  foliit  lanctvLitis  ,  refaits  Hp^nUi» tfêMtÊ 

Haller,  Helv.  n*.  «81. 

AlfinefaUit  itnceoiaM  ,  csiUiiut  pncttmbtndSus, 
rttmo0mù.  Genrd  ,  Flor.  gall.  Prov^  peg. 

Aifinc  kypmeifiUù.  VaiU.  PwiC  pef.  9 — '^^«^ 
Paris ,  édiu  2. 

A(fne  aquatica  iredia.  C.  Bauh.  Pin.  IJI.  — 
Touïh.  Inft.  R.  Herb.  14}. 

Alfint  longifolia  ,  utiginofis  prttvtmms  hds,  J, 
Banb.  Hift.  |.  pag* 

Caryophytlus  fiohjl^us  ,  angoft-foliut .  C.  Baull* 
Pin.  110.  &  l'iodr.  1C4.  n".  6.  —  Burf.  XI.  2. 

Aljîne /aatatut^Tabetn.  Icon,  yix. 

fi.  Eadem  ,  foli'u  latioribuf  ,  pttûBt  adUê  mM 

y.  EaJtm  .  cjute  repente  ^nm^^imti  tmttV^ 

tii  ,  fubjîmfiieuias.  (  •) 

Cette  plante  cft  foumife  à  plufieurs  variétés,  8c 
fe  préfei*te  fous  des  formes  «n  pett  dilfiSreniies  1  ce 
qui  fans  douta  lui  a  t'-iît  donner  différens  noms. 
S«S  principatix  cnr  iCtéres  confiiL-nt  dms  la  corolle 
plus  courte  ly.ie  le  cilice  ,  dans  fcs  feuilles  rétfé- 
cics  a  l  ur  b-ilc  ,  ov  res-lancéolécs  ;  dans  les  ti^i 
i  couchées ,  &  dont  l  s  rameaux  font  lelevésj  fia- 
pies  oa  dilFus  Se  tatmAis. 

Ses  racines  font  grêles,  bbnchât  eî ,  finrcnfL  -,  % 
ft  s  tiges  cendres ,  meiuits .  très-glabres ,  couchées,, 
rampants  00  un  pee  televécs  1  alors  eHes  font 
médioctcmfnt  ramt-ufts  ;  l»;s  rameat  x  diffus  ;  mnis 
quand  ces  tigîs  fon»  toui-à-fait  couchées,  elles 
produifenc  un  grand  nombre  de  rameaux  droiu , 
^  pcerqne-fioples,  Aucts^  hauts  d'cnvicoofix 


Digitized  by  Google 


S  T  E 


CCS.  Malgié  cette  variété  «Uns  le  port,  on  7  re* 

troave  conftjmnietit  la  même*  ctnâères  fpécilî- 

ques.  Les  feuilles  font  oppofées ,  feflilcs,  courtes , 
longues  d'environ  un  demi-pouce,  ovales- lancéo 
Jées,  quelquefois  plus  alongées  ,  très-enrières  , 
glabres  a  Irurs  drtix  faces,  un  peu  aigi  ;  leur 
lomtoet ,  rctrecies  piel'^u'en  pétiole  a  Lur  Daie, 
«A  quelquefois  or  apperçoit  ce»  cils  tiès*liM. 

Les  fleurs  font  a>:i!Uir<.s ,  latérales  ,  quelquefois 
A>Iinires  4  plut  ordinairetnerit  diipofées'en  petites 
panirules ,  médiocrement  ramtliées  {  les  pédon- 
cules prefque  fétacéi,  dioit« ,  puis  réfléchis  après 
la  florailon  ,  munis  de  bra^ce^  karieufes  >  tes  fo- 
lioles catictnales  étrt  iies ,  très  aiguës  ,  marquées 
de  trois  nervures;  la  corolle  blanche  ,  p'us  courre 
que  le  calice  ;  les  pétales  bitidts.  La  plante  ^  , 
qu'oi  fetoit  ttnte  de  prendre  pour  une  efpèce 
dtliinéte  ,  a  des  feuilles  plus  grandes,  plus  larges 
prefqu'eUiptiques  ;  les  pccalesoeaucoup  plus  courts 
que  le  calice.  Dam  la  phiue  y ,  les  tiges  foiu  tout- 
à-fait  rampantes  ;  les  rameaux  irè^-rombreux  j 
mefi|iie  Tafcicttlés ,  droite ,  peu  ramifiés  1  hs  feuil- 
les courtes.  J'ai  recueilli  ces  deux  v  'ri  t^-^  en  Bit 
tagne ,  dans  les  forêts  aux  enviions  de  i-ougèrcs, 
dans  le*  lieux  humides» 

Cette  erpcce  croît  en  France,  en  Allemagne, 
en  SuilTe ,  dans  les  marais  6e  les  terrains  humid«-s, 
foongreux ,  fur  le  bord  des  fontaines  &  des  luffes, 
4aos  les  bois  «  aux  environs  de  Paris  1  &c. 

16.  Stulaiili  btu-céiaifie.  StdLri*  ttN^oi- 
d*s.  Linn. 

SuUaria  faliis  oS/oitfU,  fmbtjitntiàus i  étoile  dt- 
tMmktate;.  peémeu&s  wd^*»  gmiiUMt  enéUti  pe- 
fj/h  calLc  mj]onhus.  Willd«S.SpeC.  PJaut.  Vol*  2. 
pag.  714.  n*.  II. 

SttlLiria  fuliis  ohlangis ,  peJumcuHs  fuhbifioris. 
Ipion*  Sffl.  Plant,  pag.  604.  —  Flor.  fucc.  edit.  1. 
n*.  594.  —  Gunn.  Norv.  n*.  9p.  tab.  6.  fig.  2.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  tab.  9i.  —  Hafn.  10.  tab.  ^.  rig. 
1 1.  —  V'ahl ,  Symhol.  j.  pag.  ^9.  —  Smith  ,  Icon. 
îned.  vol.  1.  pag.  1  j.  tw.  1$.  —  Decand.  Flor. 
Êanç.  vol.  4.  pag.  796. 

-  Cè^mm  nfraamm.  Ail.  Plor.  peé.  Ri*.  1718. 
Ctrtfiium  (  ti  igynum  ) ,  folUj  Untari-tUlpticis  , 

Vul.  Plant.  Dauph.  vol.  }.  pag.  64;.  tab.  46. 

~  My^fitis  fotih  gtairiâ  ,  iamuolûtitt  PttùHê  ta- 

fraHis.  Hall.  Helv.  n".  890. 

Quoique  peu  difF.rtnte  du  flellurla  aquatica  ^ 
cette  efpèce  s'en  dihifi(>ue  aU'cment  par  fes  tiges 
moins  rameufes,  pat  fes  corolles  beaucoup  plus 
gr.indes  que  les  calices. par  fes  ieuis  fotitaires , 
quelquefois  géminées.  Ses  racines  font  fibreufts , 
Lil m  .  h.i:res ,  capiiliites  ;  fes  t:g:5  un  peu  couchets 

a  içtit  baCe  ,  ledieflces ,  hautes  de  £ji  à  iiuic  p«u-  , 
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ces j  glabres  ^  menues  •  prefque  fimples ,  guski 
de  retUllet  feffiles,  courtes ,  ovales,  un  pee  )l«n> 

geSi  ,  légèrement  pubïfctntcs  ,  quelt;uï("o;i  gla- 
bres ,  etnières ,  prefqu'obtufes  ou  un  peu  iiguci. 

Les  fleurs  font  axillaires ,  folitaires ,  âcu^s «en 
l'eitrémicé  des  tiges,  fouienues  par  des  pédon- 
cules longs ,  capillaires ,  quelquefois  deux  dans  !e$ 
feuilles  terminales ,  un  peu  vilqueux  &  puhefceaj, 
uniflores  ;  les  calices  glabres  .  a  cinq  foiu  ies  nfa- 
les,  lancéolées  j  aiguës,  blanchâtres  6c  Icarievkt 
I  leufs bords}  la  corolle  blanche ,  prsrqu'mteMi 
plus  longue  1511e  le  calice  ;  trois  {lyles  ,  allell^u^ 
fois  plus  i  les  pédoncules  rabattus  après  U  Do> 
raKon. 

Cette  plante  croit  dans  les  montagnes  alpines, 
en  Suifle ,  en  Fiance  j  dans  la  Lappooie.:^  (K./.) 

17.  Stellaire  1  tîges  nombienfes*  SttUmi 

muUicauUs,  Willd. 

Sullaria  foU  'iS.lanctolath ,  g/ahris  ;  ramis  e^eHii, 
jîmplLi0imis  ;  pcduncu/o  fuotoluarîo ,  urmincù; 
cil  s  ..jli.t  m  :<ortiuS,  Wîild.  SpCC.  PlaOt.  V«l.  2, 

pag.  7.4  IV.  ji. 

Sttilana  (  cer^ftoides  )  ^foVùs  fuhpuipofn ,  ohtmi 
laactoLtii  ;  cautibus  proflratis  ,  itrmt»  raétatit  ; 
ramh  unnuis  treciii  ,  f^hr-ij^j^',!  ;  fedun,ui:s  .--■--l'-n 
inffadis.  Wuif.  io  iact).  Coika.  vol.  i.  pag.  ij.^ 
tab.  19. 

5    V  /  cfra0Mdtt»VÊX*t. Dscaud. Fkr.fimf 

vol.  4.  pag.  796. 

Cette  efpèce ,  <juî  paroît  n'être  qu'inie  vstiÀé 
du  fttllaria  ctraftoidts ,  en  eft  cependfant  tTès-<Hfc* 

rente  d'jprcs  W  ilidenov-  Ses  racines  Ion:  rarr,p:n- 
tes  J  filiformes  :  il  s'en  élève  un  grand  nombre  de 
rameauv  ou  plntôt  de  tiges  très-fimples ,  droites, 
courtes,  nombreufes ,  garnies  de  tcuilîes  pjtfr- 
tement  glabres  ,  im  peu  charnues  ,  linéatres ,  un 
peu  ciliées  à  leur  ba(e,  obiufes,  quelquefois  hn- 
cédées.  Ces  tiges  font  terminées  par  des  pédon- 
cules axiUaires,  très-droits,  au  nombre  de  éïM 
nu  trois  y  ou  (olitaires.  Toutes  fes  parties  Tof^t 
glabres  i  pétales  plus  longs  que  les  calias  j  Its 
pédoncuUs  télléchis  apiès  la  itoraifoo. 

Cette  phuiie  ctoZk  dans  li$  Alpee  «le  U  Catii' 
tbie.  y 

iS.  S  T  IL  LAI  Kl  ondulée.  SuttarU  kMêu» 

'1  hunb. 

SuUaria  foliis  oblongis  ,  undiUëtis  ;  eûult  anpf 
lato  y  ^ariiu*  oxi/iarMu,  ThlHlb.  Flor.  jap.  pag* 
i8f .  —  Viilden.  Spec.  PlaoT*  vol.  a.  pag.  7J|* 

n".  10. 

5ii  :iges  font  fort  tendres,  couchées ,  herba- 
cées ,  diviféesep  rameaux  anguleux ,  glabres,  trés- 
ioibks  *  redfcâés  J  longs  de  £x  ^  iiuit  prâces» 
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■Miocfeaisnt  ramifiés  j  les  feuilles  opposées .  fer- 
fies,  oUongues ,  glabres  i  leois  deux  faces ,  on- 
dulées à  leurs  bonis,  aiguës  à  leur  formiet,  de  h 
longueur  des  entre-noeuds  «  longues  de  cint|  à  fix 
lignes.  Les  fleurs  font  axiUaires  »  terminales ,  fté- 
donculées,  réunies  au  nombre  de  deux  ou  trois  ; 
les  pédoncules  capillaires^  uoi8oreS|  plus  longs 
^  les  ftiiiJleii  leur  ctlice'glabve. 

Cette  plante  croît  au  Japon  ,  le  long  des  che- 
juins.  (  Ûtfiiipt,  tx  Thuni.)  (f^./.  in  htrb.  Jujf.  ) 

19.  SiBUAtiis  tampame.  StdUrU  huùfafi, 
Swartz.' 

SuUaria  fôBit  ovatis  ,fubftcundis  ,  fijfiUbus  ;  eau- 
Uhas  protumientUus  ,  leiragonis  ;  pedunculis  fclita- 
nù,ab6reviaiis.  SvattZ,  Nov.  Att  Hutm.  I789. 

pag.  1 1 1 .  tab.  4.  fîg.  I.  Willd.  Spec»  Plant,  vol. 
i.pag.714.  n".  13. 

SuUvU  [hum'lMl  )  ,  caullius  plnr'dus  in  orlcm 
ffvfa ^protumbcntibui ,  foliis  fécundi*  fOV>iiti  >  >ifiie 
ttvùvtniibus.  Rottb.  Act.  Hafii.  10.  pag.  ^7«tab. 
4.—  (EJer.  Flor.  dan.  tab.  978. 

SuUma  (  hamifufa  ) ,  foliis  ovatis fioribus  foU- 
unit,  hrnhtr ptdutailatU  y  pttalis  bifdis  ^  cjuîiôus 
proccmbeiaUnu»  Retz.  Prodr.  Fkic.  Icand. 

eJit.  2.  n".  5;o, 

C'eft  oJie  plante  donc  les  tiges  font  nombreufes, 
conchées,  étalées  fur  la  terre  en  rofette ,  glabres, 
l^tragODes,  garnies  de  feuilles  oppofé^s  ,  ov-ilcs, 
feflllci,  prtfau'unilatérales ,  conniventes  à  leur 
fommet.  Les  ïleurs  font  folitaires ,  Tupportées  par 
d:$ pédoncules  courts;  la  corolle  blanche,  un  peu 
plus  grande  que  le  calice  «  les  pétales  bifides. 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  les  montagnes 
alpine»de  b  Suède  &  de  la  Nwvège.  G- 

10.  StELLAIUE  biftore.  SulUria  èifora.  Ltnn. 

Sttllaria  foliis  fubulaiis ,  fcapis  fubbijloris ,  pcialis 
marginatis  ,  germinibus  ot'/ongis  ,  caUeUm  jîrÏMtf. 
Lion.  Flor.  l'uec.  edu.  1.  n°.  a;9f. 

Sttllaria  foliis  fubulatis,  ramts  oipartitis  ,  petalis 
«Hurgiitàfis  f  eaitâias  firimiis.  Svaitz ,  Nov.  Aâ. 
Ho!m.  17S8.  pag.  3('>.  cab.  1.  fig.  l.— WilkLSpec. 

Hunt.  vol.  1.  pjg.  7ij.  u".  14. 

iagina  ramis  ertSis  ,  bifont.  Linn.  Flor.  lapp« 
1(8.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  IX^'—  RenI».  Ao. 

Hafn.  10.  tab.  }.  fig.  il. 

lAâkringia»  feapit  iifioiis.  Flor.  fuec.  edit.  I. 
it*.5i6.  Be  Amœn.  Academ.  vol.  i.  pag. 
m.imU, 

Cette  cfpoce  ed  fort  petite  ;  elle  a  le  port  d'un 
trtnariéi  ou  d'un  fagina.  Ses  tig^s  luDt  droites  , 
ii!îfetnet«  prer<]uc  lîmples  j  hautes  de  deux  ou 
tms  pences  »  bifides  i  kur  partie  fupétienie.  Il 
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n>  a  guère  que  des  feuilles  radicales.  Elles  font 
fubulées,  réunies  en  farcicaSe,  glabres,  aiguës, 
fc'liîlêsj  deux  autres  feuilles  oppofées  à  la  bafe  de 
la  bifurcation  des  rameaux  i  les  fleurs  terminales, 
deux  à  l'extrémité  de  chaque  rameau ,  foutenues 
par  des  pédoncules  filiformes  ^  munis  dans  leur 
miltea  de  deux  petites- feuillet  on  braâée:>  oppo^ 
fécs  j  les  cnlices  Itriés  i  la  corolle  blanche,  de  la 
grandeur  du  calice  { les  pétales  légèrement  echan* 
cré8$  les  caplnles  oUangnes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  de  la  La|p- 
ponie.  If 

ZI.  STCLtAiiLC  du  Groënland.  SulUrim  ^otn- 

Lr.dica.  Retz. 

Sttllaria  caulibus  duumbtntibus  ffM^rtS i  foGit' 
tinearibiu  fbafi fubciliatis  ;  pttaiit  tmarginatis  {  fruf 
tibtts  globofis.  Het7..  Prodrom.  Flor.  fcand.  edit.  2. 
n".  WilUcii.  àpcc.  Fiant,  vol.  2.  pag.  71;. 

n".  ijr, 

C'efi  la  plus  petite  efpèce  de  ce  genre.  Ses  ra- 
cines font  prefque  (imp!;-s .  filiformes  ;  el!ps  pro- 
duilént  une  tige  qui  le  diviie,  piclque  lie^  û  bafe, 
en  plufieurs  petits  rameaux  étales ,  longs  d'un 
j>ouce ,  prefque  couchés ,  glabres  »  cylindriques  ou 
un  peu  anguleux,  bifurqués  à  leur  fommet.  Let 
feuilles,  prefque  loutts  radicalts  ,  (uni  uw  pju 
charnues  ,  lelfiles,  faici<iuléti$ ,  linéaires,  étroi- 
tes ,  un  p«u  obtufes  j  longues  de  trois  à  quatre 
lignes  ;  celles  des  rijes  rurts  ,  oppotees ,  un  peu 

tlus  étroites  «  que^uetuis  legercmcut  cUtees  à 
!ur  bafe. 

La  bifurcation  des  rameaux  fupporte  une  ou 
deux  ileun  affez  grandes^  foutenues  par  des  pé- 
doncules médiocres ,  capillanes  «  munis  de  deux 
petites  brafléeï  courtes ,  oppofées  j  les  calices 
glabres ,  à  cinq  découpures  ovaks  ,  obtufes ,  élar- 

f;ies.  entourées  d'un  rebord  d'un  blanc-jaunâtre f 
a  corolle  plus  grande  que  le  calice  ,  d'un  bianc- 
jaunàue  i  les  péules  obtus  ,  à  peine  écbaocrés  à 
leur  fomnet  i  les  capfules  un  peu  globuleufes. 

Cette  plante  crait  dans  le  Gcoâitand.  {F.f,U 

htrb.  Lam,) 

IZ.StELLAIRE  fablîne.  Stetlaria  annaria.  Linn. 

Stelhrid.  foliis  fpatuUtis  ;  cauU  ereBo ,  bifido  { 
ntmis  uùtrnis  f  pttalis  emarginaiis.  Lion.  Spec. 

Plant,  pag.  604.— WilM.  Spec.  PbUK.  vol.  1.  pa^. 

7té.  n".  16 

Ses  racines  font  fibreufes;  elles  produifent  un» 
tige  droite,  cylindrique,  haute  de  fix  à  fept 
pouces,  pubefcente,  parfemée  de  poils  étalés, 
un  peu  Vifqneufe,  divifée  en  rameaux  alternes» 
prefqu'aufli  longs  que  les  tiges  .  garnis  de  feuilles  ■ 
oppofées,  feffjles  ,  fpatulées  ,  élargies  en  ovale  i 
kiu  pasùe  fupénewe»  éuoi(es«linéai(Csàleur  pair 


Digitized  by  Google 


Sri 


tieinfôtieure  >  piteufes  en defloas  &  i  [twthméi» 

prefque  glabres  à  leur  face  fupéruure. 

Les  fleur»  foot  affex  grandes ,  tennioaies  t  il  en 
Mrolt  d'ibord  une  dans  la  bifurcattoti  d«  tife»  t 

les  autres  nltemes  dans  l'ailTelle  des  nmeaux  ,  fcu- 
tenuôs  uar  de»  péiioncules  droits  ,  plus  lotii^s  que 
les  feuilles)  le  calice  viK^ueux  ,  ainli  que  Ls  au- 
tres parties  de  la  plante {  ies  rolioles  &c  les  brac- 
tées de  couleur  purpurine  à  lejr  fommet }  la  co- 
ro'!c  lil.niche,  plus  longue  que  le  raUce;  pr- 
taies  ouverts  en  cloclie  ,  très-obcui  ,  a  fis-iuc 
échancrés  i  les  eraiv.ines  bianches,  de  u  longueur 
du  calice  i  les  anthères  b'eititres  i  l'ovaire  globu- 
leux ,  lurmoncé  de  crois  flyle«  aiiOi  longs  que  les 
filamens  des  étamincs 

Cette  pluite  «coït  eo  Efpagne.  O  (  Deftript. 
WiDA 

SttUar-j  jc^i:!!s,  foins  ltneari  lanre!yf  rt  ':<:  ,  Tr'rar' 
viûi  pidiiJicdiLi  rudicaiiius  f  unifiais.  WiilJ.  Spec, 

*|teDb  Tol.  t,  pag.  716.  n**  17* 

Ses  Feuilles  font  toutes  ra.lîcaîes  ,nombrenres, 
ferrées.  linéatres-lancéoléeSt  longues  d'un  demi- 

Eouce,  acuminées  à  leur  femmec»  rudes  à  leurs 
ords,  marquées  de  trois  nervuri^  peu  fenfibles. 
Les  pédoncules  s'élèvent  immédiatement  des  ra- 
cines; ils  font  droits,  filifcr-nr, ,  longs  d'un  I  Ml  e 
&  denni ,  terminés  par  une  feule  Beur  de  la  gran- 
denr  de  celle  du  JieUana  gramima;  le  calice  divifé 
eo  eitiq  folioles  lancéolées,  aiguës  ,  légéretnent 
aien^raneuft*  )  leers  bords ,  traverf^es  par  trois 
nervures  i  la  corolle  auflî  longue  qn  ,  'e  c  ilice;  les 
pétales  linéaires,  divifés  en  deux  iulqu'à  leur 
Dafei  les  écatnincs  plus  courtes  que  les  pétales  \ 
l'ovaire  slobuleiu»  fiicaiomà  de  noit  ilykîi  fiU* 
formes. 

Le  lieu  natal  de  cette  «Imce  eft  Iteoinm.  % 

{Dtfcfipt.  ex  WiUL) 


STELLKRINE  ou.  STF.LLERE.  Genre  de 
laiitcs  dicotylédones  ,  i  flcurs  incomplètes  ,  de 
X  f.imille  des  thym^lées,  qui  a  ,1e  grands  rapports 
avec  les  pajftniù  ,  &  aui  reotcrme  des  berbe»  irv- 
Agènes  de  l'Europe  ,  dont  les  fletiiUea  font  lîii^- 
res ,  éparfes  i  les  âeurs  aaiil^rcs  ou  terminales. 

Le  caraéi!:re  elfentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calUt  coloré ,  à  quatre ,  qutlqucfais  ànq  di- 
ttmfvat»  twtru*  ,  tuMi  k  fa  Ixtft  ;  p<,int  de  coroUt  { 
àmt  ctsmints  tries- courtes  ;  un  fiyle ;  une  cJi!ue  f  pé- 
tétitrt ,  nvn  ouverte  ;  une  femtnte  en  bec  crochu, 

CARACTâ&l  6&NiRIQVI.  . 

Chaque  fleur  offre  : 


S  t  S 

fimMnlii^rme  i  le  tube  grêle  ,  alongé  ;  le  Itmbi 
à  quatre,  quelquefois  cinq  lobes  ovalcs ,  colorés, 

1°.  Point  4«««ra^.(l4iiDéptand  le calkepoM 

elle.)  t 

i*.  Huit  étamînts  (quelquefois  dir  )  .  dont  les 
fibmens  foM  très-courts  ,  inférés  fur  le  calice» 
alternes ,  termines  par  dcs  anthères  obl>ogues. 

4°.  Un  ovMÎr»  ovale  .  fnpérieur,  furttlOllté  il*M 
f^yi^  très-court  «  p^ifioem,  tenaillé  pv  un  tâ%' 

mate  en  tête. 

Le  fruit  efl  une  coque  dure,  petite,  luîCante* 
enveloppée  par  le  calice  periîlhni,  Mniinée  pat 

une  pniiKe  courbJe  cii  lomii  de  bec. 

O^fcrx  jtions.  Les  ffeiïera,  compofés  d'un  trèa- 
petit  tkonibre  i  efpèces ,  forment  un  genre  très- 
voifio  dei  pagknma  ,  donc  eOe».  diffèrent  par  leurs 
femencev.  Effet  ont  b  port  dna  thtfum ,  8c  pn  fque 

la  frudificîti  i;i  î  mais  dans  ces  dt-rnitrs  l'ovaire 
ell  inférieur ,  le  &uh  cipfulaire  «  les  étamines  au 
nombre  de  cinq  { ils  eppartienaent  i  la  &mille  det 
chalefis. 

Ce  genre  a  été  confacré  j  par  Linné  ^  i  la  mé« 
moire  ^  Stetlète  j  fatrant  botanîfle ,  qui  a  voit  éti 

chargé  de  parcourir  les  provinces  feiKirTri^nifes 
de  U  Ruûàe,  &  qui  ell  more  au  mmeu  de  fea 


re 


I .  St  E  LLiuMi  à leim  axtUaim.  Sm/Scm f«Jé> 

rina,  Lian. 

StelUra  foliis  Itnearious  jfortpuj  quatirifidîs.lÂnn, 
Spec:  Fiant,  pag.  j  1 1.  —  Amœn.  A»,  adem.  vol.  i. 
pag.4po> — jacqtlcao.  tab.  So.-~  HalIcT,  Helv* 
n°.  10*8.  —  Saovag.  Mon/p.  69.  —  Pollich.  Palat. 
n*.  }8i.  —  Hoffm.  Cer  i..  i^t  —  Roth.  Germ. 
vol.  L  pag.  171.  —  vol.  II.  pat?.  4.^6.  —  Gxrtn.  de 
Frutft.  &  Sem.  vol.  1 .  pag.  186.  tab.  jp.  fig.  z.  — 
Lam.  Illuitr.  Gêner,  rab.  Gooatt  *  FUc 

mo:,n>.  pag.  44.  tab.  {.«^  OesAnt,  Flee««rtinté 
vol  i  png.  3)u.  —  Oxmà*  Fier.  ÊOUfS»  voL  |* 

pag.  j6o. 

Stellera  foiiis  lintariotis ,  ^orihus  axii'aiihus ^  ffjfi* 
liiiu  ,  quaUfiféi*  WiUd.  PlaK.  «OL  1.  pif. 

41;.  n*.  t. 

Psjfcriaa  fvliis  Untartims  ,  fiorOus  Imxk  fpif*Àtf 
slrtnÈU^infMonm  ^inonun  ulis  ^  fjÊBhiU,  G'uecb 

Stamp.  pag.  15.  —  DaUb.  Patil'.  t  io. 

Tftym$/ê0  anvifii,  lam,  iUx,  ftanç.  vol*  }< 
pag.  xi8. 

Tkymet*a  liaarit  fUh ,  wc^ftf.Toiico.  Infi.  IL 

Herb.  594. 

Pafftmut.  J.  Bauh.  Hift.  |.  pag>  4j6.  lootl.  — ' 
Gelher  j  kon.  tlp.  tad».  it.  t^.  —  Tf^ 
Ifj.  fcenV  > 


I 
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liori^OsoO.  Hift.  ).  $.  11.  tab.  31.  fig.5)u 

Ceft  âne  plante  herbacée  ,  al&z'ftcnUtbIe  au 

tht  'î.rn  HnophyUum  ,  haute  il'cin  iron  un  pic-d  >dont 
les  racines  font  grêles  ,  droites,  pref^»»©  fhnples , 
blanchâtres ,  «yliodrietiet  \  elles  pr<idaifem  une 
tl^  Sbrimi  mme  ,  droite ,  verditre  ,  cyUndri- 
<pic  ,  quelquefois  fimpte ,  pios  fouvent  remeufe  ; 
)«  rameaux  grêles  ,  prel'que  tîliformts  ,  élancés , 
•Itenies,  qitàa|iefoi$  upproches.  plus  ordinaire- 
PMttC  érârtés  de  b  tige  ;  k  s  feuilles  éparfcs  >  al- 
ternes ,  courtes  ,  très-glabres  ,  \ciï-\t% ,  linéaires 
ou  un  peu  lancéolées  ,  mitii^re» ,  aiguës^  ventes ^ 
]r  :  g  u  s  d  e  nviroa  cinq  à  fix  lîgan^  iip  pai  fenées 
contre  ies  liges. 

Les  âeors  font  fort  petiies ,  fitu^es  le  long  des 
nmeaui  éans  rai/Telle  des  feuilles ,  TefliUs  ,  on 
PMCOim]OCS«TaOtteHrép*nou'{rcmëitr ,  folitaires 
Olllégaietiletttmrnott.d'ilti  jaune-p^'c,  un  peu 
jKibefcentes  ;  le  I  rr.îje  du  calice  divilé  en  quatre 
lobes  peu  profonds.  L'ovaire  fe  convertit  en  une 

S?ttte  femencc  tr^^lifle ,  noirâtre ,  de  la  forme 
'nue  petite  poire,  cenfermée  dans  le  calice  & 
tenaillée     noe  ytàm  cixtrMeen  bec  crochu. 

Getie[^ie  croie  dant  les  dhemptji  tvitimoiA- 
fines  «  eoEorape  8c  àu»  h  Barbarie.  O  (    V*  ) 

nmiifiie,  Linn. 

Sulltra  foliis  lanceolatis  ,  forlhus  (juînqcufijîs. 
JUtui.  Spec. Plant,  pag.  51  a.-"  Amoeu.  Acadeia. 
ToL  I. paf. 490.->Gpel. Sibtt«v«l.  |* pec*i> 

Sttllfa  follis  IjnceoLais  ,  for^us  Urminaiihus  ra- 

efwofis  ,  midu^  quinaut^du.  Willden.  Spec.  Plant. 

Ch^mùafnu  tiuiie§mÊaénf»m.  AMiii«R|ii||.  ptg. 

46.:ub*a.  .  ....        .  ■ 

'.  Ses  racines  font  ëpaifles ,  on  pea  chzrot|e$«  ap- 
prochant de  celles  de  la  mandr/igôre  :  il  s'en  élève 
des  tiges  droites,  glabres  ,^  rami-ufis,  cirnics  de 
/euilles  éparfes ,  ftflîlts ,  glabres ,  Luicéolees ,  en- 
l^èns  i  leurs  bords .  aiguës.  Les  fleuo  foiw  dif- 
pofées  ,  à  l'extrémité  des  ramcaijx  en  grappes 
alongées ,  dépourvues  dç  feuilles.  Letir  calice  eft 
infun  ii  iv.  :  >r  I  f  ;  Ton  limbe  divifê  CD  cio^  lobes  , 
les  étamines  au  nombre  de  dix. 

Cette  efpèce  &  ieocomre  dam  ^  âibéiie.  Tf,  \ 
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).  STCLLiMNS  altaïque.  Sul/er*  altûicé.  Perf. 

SuUerû  foliis  laueeoiatis ,  acuiu  {êarii»  ttfiuo^ 
mtmofit ,  qtuiinfidij.  Perf.  Synopu  PImw.  -  Vil.  Ik 

pag.  456. 

Celte  efpèce  Te  rapproche  de  la  précédente  pir 
la  difpofition  de  Tes  ncurs  }  elle  a ,  dans  te  nombre 
de  Tes  étamines  &  dans  les  liivïfions  du  calice,  le 
cauâère  de  la  premièie.  Ses  tiges  font  garnies  de 
feuilles  éparfes,  feflilcs,  gUbres,  lar.cécices,  en- 
tières ,  aiguës  â  leur  fon-niet  i  ks  Bcurs  réunies, 
à  l'extrémiré  des  tiges ,  en  gr.ippes  rappiocii<:es  tn 
te-p ,     ii.iibe  ou         i'iviie  ee  qtwne.  Jettes I 

tes  ec aminés  au  nombre  de  huit. 
Cette  plante  croît  fur  ks  _^monts  AUaïgues. 

'^TF^îO^T  \.  Sumodld.  Genre  de  pbntes  tli- 
c(  ivieJones  ,  à  fleur»  complètes  ,  monopetaiet  s  , 
irregulièces  «  de  U  Aottilc  des  fcrophulaires ,  c^ui 
a  des  rapports  «Vecks  tffrârU  Si  les  MUriM,,  Se 
qui  comprend  des  aVbrîflesttx  oa  des  herbes  e;^o- 
tiques  i  rp-Urope,  dont  les  feuilles  font  alternes  . 
ou  oppofées }  les  fleurs  axijlaires,  folitaires  «  ac- 
coiejwgnées'de  dsini  brsAécs* 

Le  cenftèie  eflentiel  de  ce  gsuce  eft  d'avoir; 

«  '  . 

Un  td!i:e  à  ci/uj  divifions  ;  une  co'ollt  (uhulte  ,• 
le  tunht  a  quatre  iûôcs  ,  prtfyu'à  deux  levret  i  quatre 
éiamines  i  gttpe  filament  bifide  À  était  eHuùm,i 
"'fyif  i  9M»t4^uU  à  âttm  éegett 

I**.  Un  talice  d'one  feule  pièce,  divitteavin^ 
parties  droites ,  égales ,  perftîlantes. 

1°.  Une  corolle  monopétale  ,  irrégulière  ,  dont 
le  tube  eft  de  la  longueur  du  calice  }  le  litnbe 
droir ,  prefqu'i  deux  lèvres  ;  la  lèvie  lupéricure 
ovale,  entière»  l'inferieute  à  trois  lobes  égaux , 
erfondji. 

5'*.  Quatre  ftamînes  ,  dont  les  fïînmens  Tort 

Îrefqu'égaux  ,  de  la  longueur  du  tube  ,  biiides  i 
!ar  lomroet ,  chaque  décoa|»a»e  fumocttée  d'imè 
ou  de  deux  anthères. 

4".  Un  ovaire  obtus.  furmooté  d'un  ftyle  fimple^ 
de  h  lengoeot  des  efudoes ,  tenriiné  par  m 

ftigmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  caffule  ovale  ,  oblongue ,  à 
deux  loges  ,  i  deux  valves  ,  réparées  par  une 
cioifon  étroire  npporée  à  ces  vilveS}desfiBfaeilca$ 

nombr:ufes,  fort  petites. 

Oi-fcrvjilans.  Ce  pente  n'eft  compofé  jiufqu'aion 
q.jc  d'un  très -peut  nombre  d'etpèces,  ooDt  h 

phitijit  oflrrr.r  'e  port  des  ccpr^ilu  ,  ne  pa- 
{oUleut  étsti  ^u'un  dciuembienieot  dé  ce  dumcc 
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genre  :  Il  n'en  diffèie  en  effet  que  pir  nn  cxrtftlrt 

•très-fingulier  dans  leséiamines  ,  dont  les  fiîamens 

forcent  deux  anthères  ,  les  uns  en  Te  bifurquant 
leur  partie  fupérieure,  d'autres iànsbi&rciciaa. 
Tantôt  ces  mêmes  anthères  font  gërainëes  ou  à 
deux  loges  à  l'extrémité  de  chaque  filet  de  la  bi- 
furcation ,  tai  tôt  clics  font  fituplps.  On  peut 
ajouur  à  ce  car jdtèce  générique  une  corolle  dutu 
le  limbe  ,  prefqa'â  deux  lèvres  ,  eft  divifé  eo 
quatre  lobes.  Les  lurres  parties  font  i  peU  près 
les  tr.èmes  que  dans  ics  capraria. 

Svrart/, ,  '6c  d'après  lui  Willdenov  >  ont  iw- 
porté  à  ce  genre  le  <apwia  éitmnt^tim,  dont  il  :> 
àé}i  été  fait  mention  dans  cet  ouvrage.  (  yto^i 
l'aitide  Capkaire- )  '  *  ^ 

Es  PÉCES.     '  ' 

! .  Stbmooia  BMritioM.  StmodU  mitritàma. 

Lixin. 

Suntodia  f^liis  ofpcftis  ,  femiamp/exicauhùus 
fioribus  feffilibus  ,  foUtariis.  Sv'art^  ,  Obferv.  bot. 
pag.  141.  —  Willd.  Spec.  PUot.  vol.  i* pag.  344. 
B**  I*  —  Lun,  lUuSr.  Cener.  c*b.       ng.  i. 

VoL  X.  pag.  69. 

Stemodia.  Linn.  Syft.veget.  p.  Î75.  — Amorn. 
Acad.  vol.  j.  paç.  jsijj.  —  Jacg.  Stitp.  Aœtr. 
^g.  181. 174.ng.66. 

Sumod'ijcra  maniJrra  ,  odorata  ;  fbliis minoriius ^ 
fcffiUbus  f  denutulatii  ,  hafiaiis  j ptniiu  foUtariis, 
Mtfiiiu.  Brovn.  Jam.  pag.  161.  nb«  zt.  §g.  1. 

Scondium  maritimmm\  fnaieofum  ,  pnoiadens. 
Sloan,  Jam.  pag.  66.  lUSt,  i.  pag.  17}.  tab.  110. 

■  Cette  plante  rcflemble  tellement  au  capraria  H- 
fora  ,  qu  elle  pourrolt  aifémci.t  ,  au  premier  af- 
peCt  j  être  confondue  avec  lui  ;  mars  ,  oatre 
qu'elle  m  diffôre  pv  fes  fntilles  nppafées  &  non 
alternes  ,  le  caraAèro  de  fa  fruitilication  ,  I  >  (\h- 
ri'ens  bifurques  8c  àdt;ux  etamiues  Ica  diUiiigucn: 
fuAfamisenc. 

C  cft  prefqn'nn  roufarbriflèan  *  Honc  le«  ti<;es 
fMnt4;rêM  «  un  peu  Ugueur<;s,  en  panit::  int litiges 
Ion  couchées  ,  dtvîffts  en  rameaux  grêles  ,  aittr- 
i)r$ ,  g.uf.i';  rcui'.'cs  rcfFilss  ,  oj-pûUei  ,  pief- 
.  qu'amp  t-xif  ailles  ,  lancéolées ,  oblougues  ou  ova- 
les-laiiceniées  ,  ghfaïes  ,  inégales  ,  a  peirta  un 
ponce  de  long  ,  d^ntieulées  à  li?L>r  contour ,  al- 
gutsà  leur  fommet.  Les  fleurs  tout  fcitile»  ,  foli- 
taiits  dans  l'jijîelle  des  feuilles fupériotires,  d'nne 
graiuleur  médiocre }  leur  calice  d'une  feuie  pièce 
à  ta  baîTe ,  i  dnq  découpure  droites ,  fubulées  ; 
la  corollf  liivifif  A  Ion  orifice  eu  quatre  lobas 
prefc^u'égaux  ,  courts  .  arrondis  i.  les  filameits  des 
etaaiinesbifbrqttéft  8e  Toticenanti  chaque  briiiehe 


STÉ 

dent  embèitl  i  Povait»  ovalt  t  It  Ilyte  diolt  i  b 

nigmate  nrefqu'en  forme  de  CloiAstl  U»  OpTÂ 

ovale-oblongue ,  obtufe. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  ,  fur  les  côcei 
maritiines ,  dans  les  cenrsios  bsoiiSét*   (  K.f, } 

i.  SreMOom^dei  dée«n*««t.  SttmêHà  i)iA> 

ralis.  Vahl.  ' 

Sttmod'ta  foiiit  ohtongis  ,  petiolaiis  ;  f.orikusaàl* 
larihn*  %  opfofttis,  Vjd)l  j .  Syjnb.  i.  pag.  6p, — 

Willd.  Spee.  Plant,  vol.  ^  pag.  }4f .  n*.  %. 

Sicmodia  foliis  ovai'ti  ,  furmis,  petioLieij.  }{m. 
Obferv.  pag.  x$.  —  Gaettn.  de  Fruâ.  ^Seav 
vol.  I.  pag.  24}.  tab.  32.  fig-  f .  ^  Lam.  lUafei^ 
Gêner,  tab. /^^.fig.  i. 

Cette  pîinte  a  des  tiges  droites,  herbacées, 
hautes  de  Ux  i  huit  pouces ,  à  quatre  angles  pes 
marqués,  pubefcentes  ,  ran-euies  à  leur  partie 
in f^' r  '  i  u  I  e  f  les  rameaux  très  -  fimples  ,  très  -  oih 
verts ,  un  peu  plus  Courts  ttne  les  tiges,  ganw 
de  feui  les  oppofées  ,  pétioii*es  .  longues  d'un 
pouce  ou  un  peu  tnuins  ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  ,  veinées,  deiicccs  en  fcie  >  les  dentelures 
obtufes  ,  trêi-tnnéres  i  le  ur  bafe  ,  aiguës ,  foo- 
tenues  par  des  pétioles  htitcimes  ,  plus  coutts 
que  les  feuilles.  Les  âeurs  font  axilliircs ,  oppo- 
fées ;  les  pédoncules  fçUuires»  iinéaues ,  pubet^ 
cens ,  umfiqres}  les  «dices  pid>efteds}  h  conSe 
petite  i  les  ^'^^^  filamens  intérieurs  bifurques, 
chaque  filet  de  la  bifurcation  terminé  par  une 
anthère  fimple  i  les  deux  fîtamens  latéraux  très* 
0mples ,  furmonté  chacun  de  deux  ambètesia^ 
prochées.  .  ' 

Cette  plante  croit  aux  Indes  orientales  j  pannt 
les  décombfes.  (  K/> 

♦  • 

Stemodia  camphrée.  Stemo^ 

Vahl. 

StemoJia  fhfiis  ovaùs  ,  petiolatis  ;  fiorîkus 
mef*\.  Vahlj  Sy mb.  pars  z.  pag.  )4;.  n'^4. 

GfioaécoU,  Henn.  Maf.  Ze^.  t. 

Cette  pTantê ,'  'd*aprè$  M.  Vahl ,  reflemble  «!• 

Irmeilt  au  dodjnia  orientcHs  ,  qu'il  foup^^ofirie 
«Mi'elie  pourront  Wsn  être  1»  tréme  plante.  Ses 
reuilies  font  oppoféei  ,  pétiolées  ,  ovales  ,  lon- 
cués  d'urt  pouce  &  demi^  finemenL&  inégalemeiK 
dtiitées  fciè  ,'retrécies  i  !e\tr  baîe  ,  aiguës  i 
kur  lomnict'j  légèrement  piU  iifes  à  leur  face  la- 
petieure.  Les  fleurs  font  difpnfées  en  une  grappe 
terminale  droite,  Ipngue  de  cinq  ï  fix  poucesi  la 
cùrolle  d'un  vert  tirant  fur  le  ÏJune-cjtron.  II  en 
exille  nue  variété  4.  feuilles  beaucoup  plus  étroites, 
entières  i teiir  balh*  rétréciés  1  tcUrs^ax estlé> 
mites.  '     »  f!  ' 

Cette  plafite  fe  rencontre  dans  l'îlfi  de  Ceîlan. 

4*  Stemodia 
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4.  STtlfOmA  aquatique.  SumtdiM  aia^ika. 

SttmvMafotiii  ternis  ,fuimtrfis  ,  bîpiandtîs  ,  Cd- 
^ILtceii;  tmergii  iadivijis  ,  /jr:  i--j',uis  ,  fcfdious  ; 

jfpicit  axHUrùui.  WUld.  Spec.  Pàji».  vol.  5 .  pag. 
14$.  m*. 

Ceue  plante ,  £  diflante  des  ftemoiia  par  Ton 
port,  y  convient  par  toutes  les  parties  de  la  Fruc- 
tification ,  excepté  que  les  anthères  ne  Ane  point 
doubles  au  fommet  dcsfitamensj  nutts  feulemeot 

rapprochées  par  patres. 

Elle  croît  dans  l'eau.  Ses  tiges  funi  cvîindr  i(]ues, 
longues  depuis  un  demi-pied  jufqu'à  aeux  pieds } 
ff  s  feuilles  inférieures,  entièrement  plongées  dam 
t'eau  ,  font  deux  fois  ailées  i  les  roliol.>s  capil- 
Uires.  L  s  feuilles  lupërieurts ,  &  hors  de  I  oiu  , 
foDt  tetnéâs  «  feâiles>  lancéolées,  (glabres >  à  crois 
nervures ,  finement  dentées  en  fcie  depuis  leur 
fommet  lufque  vers  leur  milieu }  lent  peitie  infé- 
rieure tièi-entière. 

De  l'ailTeile  des  feuilles  &  du  fommet  des  tiges 
fortent  des  épis  longuement  pédoncutés  >  d'un 
pouce  de  looêi  ce»  Âeurs  fefijles  «  adteines  ,  ac- 
compagnées  d'une  bradée  lancéolée ,  de  la  lon< 

gueur  du  ca!!^';  ;  celui-ci  à  cinq  divifionî  ;  la  co- 
rolle â  deux  lèvres  ;  fon  tuL»e  court ,  referre  dans 
fim  milieu  ;  la  lèvre  fupérieurc:  plus  grande  ,  en 
coeur  renverféi  l'inférieure  à  trois  lobes }  l'orifice 
gurni  de  ^loilsi  quatre  étatnines  rapprochées  deux 

{>ar  deux  \  les  anthères  petites  ,  po!iu  géminées  { 
'«vaite  ovate  )  le  fiyle  filiforme  Se  courbé  ;  le 
ftigmate  d^«é  ,  concave }  la  capfule  i  deux  loges . 
n  plnfieun  femences. 

Cette  platite  croît  dans  les  eaur  ,  proche  Trm- 
guebar^  aux  Indes  orientales.  {Dtfcnpt.ex  WUld.) 

5rrf.MONÎTE,  StemonitU.  Genre  de  planres 
cryptogames  ,  de  la  famille  des  champignons ,  qui 
a  de  grands  rapports  avec  \t%trichia.  Il  àlcompofé 
de  végétaux  fort  petits,  oui  exigent  fouvent  l'u- 
£age  du  microfcope  pour  écxe  obfeivés  convetu 
Uemenc, 

Leiir  canâère  eflèniiel  eft  d'tvdr  : 

U>î  pêJhelle  dont  la  titt  (peridium)  tfl  tres- 
griU  j  a/ongée  ,  iret  -  fouvent  fugace  ,  tnviioppie  de 
figmmf  M^fiUûtm ,  ».e  peu  ftrmts  ,  ritUuUs  ,  ira 
ittffis  fmt  m  «*t  ee  m  fiyU  Mfuti  ils  eMkrttu» 

EtptCES. 

I.  StÊMONITE  à  (lyle  bliOC.  Summtiiis  ieuM' 
fyla»  Trentep.  '  . 

itiu  j  , /i.>iif  canaiao.  Vcïi.  Synopu  Mcih.  l  ung 

pag.iSf;.  .'.      .•  .  . 

Boteaûf»»»  T»au  Fil, 
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Sttmwitisftte^fQ^a.  Deeand.  Flor.  rranç.vol.!. 

pag.  zn« 

Tr:j:-j  fru-opodieu  BuU.  Chinp.  pag.  lat.' 

tab.  joa.  ng.  1. 

SteiHonîdt  (elegans)  ,  gregarta  ,  flipite  nivto  ; 
capitula  obtongo  pollir.  i^c  ■  t'o  -  rubtntikus  ,  cjyil' 
Utio  eUho.  Ttentepobl.  in  Rothii.  Catal.  bot.  pag. 
UOw  . 

Ce  périt  champignon  croît  e  n  maffe  en  automne , 
fut  les  branches  &  les  feuilles  d'arbre  tombées  :  il 
forme  des  agrégats  difpofés  par  lignes  un  peu 
lortueufes  ,  &  qui  offrent  à  leur  bafe  un  éUrgif* 
fement  blanchâtre  ■  très-mince ,  un  peu  cruftacé. 
Le  pédicelle  eft  tr4»«ourt ,  blanc ,  atnfi  qoeTaxé 

3ui  le  termine.  La  téte  eft  oblongue  ,  chargée 
'une  petite  pouiTière  violette  ou  d'un  rouge- 
pourpre}  les  ftlamens  très-ferrés ,  capillaires  >  blan*  - 
châtres ,  fur  lefquets  font  inférés  de  petits  glo- 
bules féminifères,  prefqu'elliptiques.  Cette  petite 
téte  perfifte ,  tandis  que  dans  le  plus  grand  [ion  lire 
des  efpèces  elle  difparoit  aflez  rapidement.  D'à-, 
près  M.  Decandolle .  cette  plante  croit  également 
fur  les  feuilles  &  les  tîpes  des  gr:iminées  mortes 
ou  languilfantes  «  où  elle  ell  louvent  difpofée  en 
lignes  obomie  Us  nervoree. 

2.  Stémoniti  en  maûette.  Stemoniiis  tipkjna, 
Peif.  , 

Stemoitîtît  jparfa  «  minor  ,  capiUlcio  eySadnc^  ^ 
oitMjô,jMkiiteÊUVo,Pti(. Obkïv.  Mycol.  i.pag.a7. 
—  Idem,  Synopf.  Meth.  Fung.  187.  7-  WiHd. 
Flor.  BetoK'n*.  1117.     Sclioeff.  Fung.  bav.  tab^  - 

217. 

Embolus  penufus.  Batfch.  £1.  Fung.  Cent,  i* 
pag.  aé).  tab.  ).  fig.  176.  .  ■  • 

Trithia  typkmdti»  Bull.  Chemp.  pag.  ii8.  tab. 

477,  fig.  1. 

Stemonitit  ^pkoidff»  Decsnd.  Flot.  franf*  vol.  a. 

pag.  i;7. 

Les  pédicelles  font  fort  menus ,  luifans ,  de 
couleur  noirâtre  ,  infélés  fur  une  membrane  blan- 
che ,  très -mince,  étalée  }  ils  fe  termment  pat* 
une  petite  téte  cylindrique ,  molle ,  d'un  blinc^ 
laiteux  ,  obcufe  ;  elle  prend  ,  en  vieilliflTint  ,  une 
coukur  brune  ou  noirâtre  ,  perfide  Se  s'incline 
médiocrement  après  rémHCon  de  la  poudière  fé- 
noinale  >  qui  s'échappe  par  plufieurs  crevaiTes  la- 
térales. Gute  plante  croît  dans  les  forêts  «  fur 
les  troncs  povms )  elle  paroit  dam  te  contant  de 
l'été. 

^  StAkoiiiti  fafticulée.  SumoutMfifiieaUu, 

Verf. 

i  Siemofiiiu  cefpitqftt ,  major  ,  captincio  fubaue' 
\  Meie.  tw^totO'Wêi^umt*  Perf.  Obfenrt  Vtfç, 

Hhh 
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irol.  I.  pag.  $6.  —  Utin*  Synopt.  Meth.  VUnu 
pag.  1S7.  n*.    — DeciiMi.-Flor.         vol.  ». 

pag.  2ç6. 

Sifmonitis  (  fufca  )  ,  aggregata  ^flipiuia  ,  caphula 
fiipitem  cingttue ,  cylindrico  ~fufco  brunneo.  Trentrp. 

in  Rothii.  Caul.  boc.  pag.  m.  —  Roth.  ïIqu 
genn.  i*  pag.  4fS. 

TndtU  ^Bdftrm,  Bull.  Champ,  pag.  1 18.  tab. 
477.  fig.  I. 

S  te  rronh'u  fyipAiiM.  GuieL  Syft.  me.  Liao.  voL  1. 

pag.  1461. 

Ctâtina  miuliu.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  1017. 
Bot.  Ftong.  t^t  9i»  fig.  t. 

rr«(A/«  mada.  Soverb.  Engitsb.  Faog.  uh,  §0» 

Emhotus  la3eus .  î?nffn.  Veget.  Crypiog.  l.p.  ^, 
tab.  i.  Junior.  —  Jac^.  MifceU.  vol.  1.  pag.  157. 
tab.  6. 

Ce  champignon  a  pour  bafe  une  men»hrane 
blanche  qui  donne  naiflancf  à  plufieurs  péiiicelles 
Jlfckulés  ,  gtéles ,  cylindriques  ,  noitâucs  ,  lui- 
fans  ,  qui  fe  prolongent  en  un  flyle  pétillant ,  & 
tnverfent  une  petite  téie  (  le  ptridium }  termi- 
nale ,  molle  ,  un  peu  ovale .  étroite ,  d'un  bUnc- 
lai^ei-x  ,  qui  s'alonge  avec  l'âge  &  prend  une 
couleur  brune  ou  ferrugineufe  \  elle  eli  envelop- 
pée d*;  ifUeloues  iîlamens  réticulés  ,  q>ii  s'écartent 
8i-  >fi>'  II!  ôcn.-ipper  une  fine  pnuflièretoufle,  com- 
r-  '  '  ;  globuits  arronilii.  On  trouve  cette  tf- 
,  ;  ■ti^  le  courint  l'.'j  l'auiomni;,  ("ur  les  trorcs 
•  ^  U«.s  hêtres  &  autres  arbres  «  &  fur  ks 
mouilés. 

4.  StBMONITS  papiUeufe.  Sumoniiis  fapiUata. 

Ferf. 

SttmùmlÙJ  atrofufca  ^  eapiltt'tio  glottfi  ,  0ilidt9 
têto pemtranie.  Perf.  Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  lo. 
tab.  4.  fig.  j.  —  Idem ,  Syobpf.  Fung.  pag.  18S. 
B^4. 

Stemonhh  nttodâtû,  Ttciiiep.  itt  Roili.  Citai. 

bot.  pag.  2iJ. 

Ce  petit  champignon  eft  d'un  brun-nohâtrei 
fon  pédîcdle  traverfe  h  téie  *  8e  en  fort  foo«  h 

forme  d'une  petite  pointe  ,  où  il  offr*?  un  petit 
mamelon.  Cette  téreeft  parfaitement  globuleufe, 
un  peu  compaâe .  compofée^filamens  entortillés 
en  réfeau.  il  croît  fur  les  r;imeaut  du  chéWj  plas 
ordinairement  fut  les  branches  écorcées. 

r.  StÉICOHITE  ovale.  Stemonitis  ovata,  Perl. 

StêmwiitU  capiUitio  lano  ,  /îttovaio  {  fiylidh  ad 
SiMSmmfert  ptnttraïue.Vtti.  Synopf.  Meth.  Fung. 

pif.  t88. 

m.  SitmoHitis  (atroinrca  )  tJUpiufnh^,  01^4 


STE 

etpmihfi,U9ti»,fi-fi0.?etf.  Dirpor.Mctb.Fiii|. 

pg.ll. 

SumonitJs  (  niera )  ,  tùu  Jugm.  Peif.  %nopf. 
Meth.  Fuhg.  pag.  109. 

Sum^HÙis  nipa.  Otnel.  Syft.  Nat.  vof.  i.  p>g. 
14^.  —  Perf.  Difpof.  Meth.  Fimg.  pag.  57. 

Le  pédicelle  >  qui  cft  très-court  >  fubulé ,  d'as 
brun-noirâtre,  extiémement  fin,  eft  teiminé|>i« 
une  petite  tire  fort  gréte  ,  ovua  00  arrondie , 
ccrnoofee  de  filAmens  lichts  ,  très-déliés,  &:  qui 
finiflent  par  s'évanouir  alTcz  promptement  :  il  ne 
refte  alors ,  fur  les  rameaux  ou  croit  cette  plante , 
que  le  pédicelUi  qui  seflembte  à  une  petite  6m 
irc:-fine. 

La  variété  m  croît  ordinairement  fur  les  ramenz 
df  s  tiiénes  privés  de  leur  écorce  ;  cl'.e  cfl  d'u-; 
brun-toncé.  La  variété  ^  eft  enàérement  noire  : 
lea  filamem  de  là  nètt  font  bien  plue  caducs:  ett» 
fe  tiosve  fitc  lea  faeiea  cieiur* 

6,  St£MOmitb  à  tête  blanche.  SttmvniiU  iam» 
etpiëtA  Gmel. 

Stemonitis  rtctptaculo  infitlidîi»i:fcrmi  j  JUU  ftmi- 
niferh  ,  fuàp'ominulis  ,  fuifurâeeêtMumQatiàmSifti» 
Nat.  vol.  i.  pag.  1467. 

Areyria  (  leucocephala  )  ,  gftgaria  {  furiS*  «1- 

fvndihu  l'o'mi ,  ruftfctnte  y  fpaticeo  ;  capiUitio  glo- 
étofo  ^f..rft^acto ,  tùvto,  Perf.  Synopf.  Plant,  ps^. 
183.  n*.  t. 

Ânyria  Uneod^âU,  Hoilîn.  FIOT*  GefOk  I* 

tab.  6.  fig.  I. 

Trichia  (  cineiea)  fgreggna ,  eW«ta,  fii^  n- 
iieando  ,  caf.it ut»  ciMtrtù  ,  filtmtiitit  «Aw.  Trcotcp^ 
in  Roth.  Caial.  botan.  1.  pag.  217. 

Cette  efpàce  eft  très-élégante  :  on  la  trouve  et 
automne  lur  les  fisuillei  tombées  ou  fur  les  fou- 
ches  ari iei.  Elle  eft  d'une  ftibAance  fèche }  elle 
croît  par  proup<!S.  Son  1 -  «^oncule  eft  rour  àrre$ 
fa  téte  cendrée ,  un  peu  glubuleure  ou  en  forme 
d*entemwir«  garnie  de  filamens  d'un  \Àuic  de 
neige. 

7.  StémoMitb  â^puite.  Sitmomth  4Mmm. 

Trernep. 

Sitmoaitis  t^gngcuu  ,feJlUisi  eapitui»  (yliadrit», 
aUo-/la»t/ee«tti  UpiUtùo  ^U^fimo.  Tfentep.  ie 
Roth.  Catal.  botan.  1.  pag.  lit. 

Stemor.itîs  (  nntans)  ,fiavicanj ,  fflpîte  hreviffimo; 
capitula  iongijfimo  ,  âtcutn^nu.  Gmel.  S/il.  Nat. 

vo).  1.  pag.  1467. 
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tmo ,  tuttmt.  Peif.  Obferv.  Mycol.  i.  pag.  j8.  & 
Synopf.  Metb.  Funj.  pag.  184. 

ThKâû  mtftfA'»  Bail.  Champ,  pag,  tab. 
fi(.      S(W«rl>.  Faog.  tab.  160. 

B  croît  fur  le  tronc  des  arbres  en  groupes  peu 
Bombreux  »  il  n'etl  pis  commun.  Son  pédoncule 
eft  i  peine  fenfible  ou  nul  f  &  téte  d'un  blanc  de 
neige  dans  fa  jeunt;fft  .  j  iune  en  vieilliflanc ,  cy- 
JiiKirique,  alongée ^  mmnc  de  cbévelus  tiès-longs, 
Mines ,  lâches ,  arqués^  & ^«t  Ib  détachtiK  vlBk- 
deleiiriécepucle. 
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t.  SriMONiTS  Cflodréc.  StemoKith  àasntt. 

Stcnonitis 

(tmfUnaûs.  Gnul.  Sylt  Nat  vol.  i.  pag.  1467.  — 
f  lor.  dan.  tab.  806.  ? 

Arcyri^  ( cinerea)  ,  gregaria ,  atUJowurtéJ^ÎH^. 
Synopf.  Meth.  Fung.  pag.  184. 

Afcyria  albida,  Peif.  Difpof.  Metb.  Fung.  pag. 
10.  cat>.  I.  fig.  a. 

fia/o  ovaio,  eapUliti»  fuhthngauf»  Tr«ntep.  In 
Jloth.  Catal.  botan.  pag.  m. 

Il  eft  afliex  commun  dans  les  forées,  fur  le  tronc 
Atarbiesi  il  »  beaucoup  de  rapport  avec  hfttmo- 
aitis punUea  ,  mais  il  eft  d'une  rnul  -ur  plus  claire, 
d'une  fubftance  plus  fèche,  qui  alors  prend  une 
codeor^enflrée  ,  un  peu  routTeâtre.  Son  pédon- 
culîefl  court,  furmonré  d'une  Petite  tête  ptef<^ue 
cylindrique ,  un  peu  aplatie  i  fa  bafe ,  prefqu  o- 
«îe  i  les  filaneiis  nédiocKenent  aUMiiés. 

9.  STHiiOMfn  ÎDcamatt.  SttmMÎtit  iiuemau. 
iGmel. 

Stemonhis  tom  iilut>  Ir.car-^at,^  ,  f!''is  feminiftris, 
avato-o^lonçis ,  Jorm*.  pujictùj.  Omei.  Syft.  Nat. 

fol.  a.  pag.  1467.  n^.  6. 

Arc/r'ij.  (  incarnata  )  ,  congefla  ^  fordidi  carnea  , 

*tpiUitio  deciduo.  Peif.  Synopf.  Mycol.  1.  pag.  38. 
'«"b.  y.  fig.  4,  j. 

'  Sumoiûiis  (  globofa  fle  carnea  ).  T  etitep.  in 
lUith.  Catal.  bocan*  i.  pag.  tit,«x  ?af. 

'  Cette  erp^ce  eft  ^fTe?  conTriune  pendant  l'au- 
•tomnci  elle  croît  fut  les  bois  fecs,  étendus  fur  la 
tenea  particaliÂienent  fur  celui  du  chêne»  elle 
poôÂb  par  groupes.  Ses  pédoncules  font  cowts 
«faiient  dans  leur  grandeur.  Toute  la  phnte  eft 
d'une  coulenr  de  chair  un  peu  claire.  Sa  téte  eft 
«blongue»  un  peu  ovale  «  garnie  de  fiUmâns  fémi- 
oifères ,  cadncs. 

10.  StÉMONITE  flFranëe.  Stemon'.ùs  troua. 
Sumoaitû  cocfitifa,  nct^tAtulo J^Jaui  finMo 


femiiùJtriSi  oiiongo-ovatù.  Cxa^,  Syft.  Nat.  vol.  2. 
pag.  1467.  n*.  5.  a. 

Sttmmiiis  (  crocata  ) ,  gngarla  ,  /lipiuua ,  pat' 
fana,  tmpitui»  fn^Mofo  ,  capilUtio  ovato ,  pulvtn 
âmi^ûtmo.  Tientep.  in  Roth.  Catal.  i .  pag.  ato. 
— Willden*  Berol.  pag.  406. 

Arcyria  (  punicea  )  ,  congtfia  ,  eroceo  -punîeea. 
Perfuon ,  Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  10.  &  Synopf. 
Fung.  peg.  18/.  n*.  /• 

Trkhia  ciniuitrmt»  Bull*  Champ,  pag.  ixu  cab. 

501.  fig.  r.  b.  c. 

Ciaxhrus  denudatut,  Linn.  Syft.  veget.  edit,  1$, 
pag.  1017.  — /acq.  Mifcett.  Aiifir.  1.  tab.éb 

Cette  belle  efpèce  fe  rencontre  aflez  fréquem- 
nieiic,  en  automne  &  dans  l'été  ,  fur  les  troncs 
pourris.  Elle  eft  d'abord  d'une  fubftance  moUe« 
olanchltre ,  de  forme  un  peu  arrondie  1  elle  de> 
vient  enfuir"  ovale,  &  prend  une  couleur  un  peu 
fafranée  ou  d'un  ruuec-gai  -,  fes  fiiamens  d'un  rouge 
de  cinabre  &  pulvéruiens.  Plus  avancée  en  âge» 
route  la  plante  acquiert  «ne  couleur  d'un  brun- 
foncé  ;  ce  qui  forme  aton  la  variété  que  BuUiard 
a  très-bien  noRunée  cruAie  ^mofi-ftafi^,  I.  c* 
Bg.  f.  d. 

ÉPHANIE  d'Anériqtte.Sf«A«wtf  «ftemeûi^j. 

Willden. 

Stepkania  foUU  ahtnùs  ,  laneeolaùs  «  iategrù  i 
fioriàûfotitariitf  ûsiUariiits,  (N*) 


SttpkanU  eicmêiéef,  Willd.  ^ec  Plani;  vd.  u 

Capparu  (  paradoia  ) ,  foliis  Imte^Inus,  acumt' 
natis,  pertniuuaihUi  taluihus  iifonitis.  Jacq.  Hott. 
Scboenb.vol.  1.  pag. 58.  tab.  iii. 

Pîante  d'Airr'i  iqiie ,  q-"  îscquin  av--  !'-  rrmç^.-'e 
parmi  les  cippaut ,  6c  dont  Wi  neKow  a  lait  un 
genre  particulier,  qui  n'a  Hj  Li.nmun  avec  les 
capparis  qu'un  ovaire  pidicclléj  âc  qu'il  a  confaaé 
au  (avant  profefleur  Stéphan. 

CefI  un  aibriflèau  qui  s'élève  i  la  hauteur  de 

fit  pieds.  Son  tronc  fe  1i\  TlV  runcaiix  ghbres, 
cylindriques  «  garnis  de  teuiiies  alternes,  lancéo- 
lées, Ivifanieti  v«inées«  très-entières,  ondulées 
à  leur  contour,  acuminées  à  Ifur  fommît ,  parfe« 
mées  dans  leur  jcunefte  de  petites  touffes  d.>  pofls 
étoités ,  ruppotcics  par  de  trés4o«gs  pétiole§  pu» 
befcens. 

Les  fleurs  ont  le  port  de  celles  des  cUome.  FUes 
font  folitaires ,  fituces  dans  l'aiflelle  des  feuilles, 
pendantes  ,  rnrmnt  par  leur  rLunion  à  l'extré- 
mité de»  rameaux  une  forte  d-j  grappe  foliacée. 
Leur  pédoncule  eft  d  lalnngu  ur  du  calice  ;c(>Iut- 
ci  ventru ,  campanuli ,  à  deux  1  jbes  ,  de  couleur 
oraqgée  ;  U  corolle  ^uaw  ,  un  gu  ^lus  longue  que 
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fe  calice  t  cômpofiie  de  quatre  parafe*  droits.  Let 

étamines  j  au  nombre  de  fix ,  font  droites  ^  quatre 
fois  plus  longues  que  le  calice  i  les  filamens  iné- 
gaux ,  terminés  par  des  anthères  inclinées  l'ovaire 
pédtceilé.de  la  longueur 4^1  plMCOons  filamens; 
pomt  de  Hyle  ;  uo  uigmate  iènltt  U  capité }  le  pé- 
dtcetl;.-  de  la  longueur  de  Tovaire*  Le  fruit  patoii 
être  une  capfule. 

Le  caraâère  effentiel  4e  ce  genre  e(t  donc 
d'aroir: 

Urt  .  ulije  campanule ,  h  deux  lohes  ;  qujtre  pcta- 
Us  i  Jix  itaminti  }  les  deux  inférieures  plus  longues  ; 
«M  avairt  pUkéÛi  ;  pmu  d»  Jfyte  ;  un  jHgmau  tn 

tête. 

.  Cet  arbriffeau  croit  dans  les  contrées  méridio- 
«aks  de  r Amérique.  ^  (Defeript.  e»  IFitfd.) 

ST'FRruUF-R-  Sierculia.  Genre  de  plantes  di- 
c(  tyl<>d<>nes ,  à  fleurs  incoinplèie««  de  la  famille 
des  malvacéc  s ,  qui  a  des  rapports  avec  les  kelie- 
ttres  ,  8f  qui  comprend  de»  arbres  exotiques  â 

rt  iir  ire  ,  kioiu  Us  feuiHes  font  iîmples,  digitées 
ou  paimé■-s>lnuni^:sde  flîpules  caduques  ;  les  fleurs 
■dirporéea  en-  niie  panicul  *  terminale  ,  aveC  des 
bradées  aux  ramifications  de  la  panicule.  ' 

-  Xecenâèieeffeodel  de  ce  ganieeft  d'avoir; 

Un  cjlice  cor/ti.e  ,  ,)  cinq  dûoupures  ;  point  de  co- 
roiu  ]  environ  quin^^e  étamints  aitadiéts  à  un  appen- 
dice urcéolé  ;  un  ovaire  à  cinf  filions ,  pédonatttf  m 
Jhkfiinii  i  JMi pgn4t»  prifyi^à  cinq  lobes  ;  CM|'  tqf^ 
fut*  etmittVttUU  ,  k  tuuftiùt  loge  ,  polyfptrmu* 

CaRACT£RE  «bmèrique. 

Chaque  fleur  otfire  r 

'  I*.  Un  eaiict  coriace d'une  feule  pièce*  plane» 
tvb-miple  j  1  cin<|  divimos  hacéoléei. 

A*.Poincde«iWiEi; 

I*.  Dix  ou  quinze  kamiiut^  dont  ba  filamens 
Ibnt  ti^s  courts ,  ouk  ou  plutôt  réunit  en  un  feul 
corps  cylindrique ,  nrctfold ,  étalé  >  lîfle  ou  veki , 

une  fois  p!u$  court  que  Je  calice  ,  div  f;  à  Ton 
«rifice  en  cinq  dents, qui  (uppeneiu  ctucune  deux 
an  tfetfraniMm  oTilea. 

4".  Un  ovaire  clobuIeuT  ,  pëdoncuîé  j  ù  cinq 
flries«  (bimonté  d'un  ftyle  fabulé ,  filiforme,  ter- 
BÙné  par  un  ffifoiate  prefqu'â  doq  lobea.- 

*  Le  frttit  efl  eotnpcA  db  cinq  capfulea  conni- 
fentH  *  donc  i^fienn  >Turteiw  qnaquefeiaf 
Vironniet  i  fenr  bafis  par  Tappeniice  nrc^éoté  %r 

■frangé  des  ëtamînes ,  rrès-ëcartéES  3  ledr  partie 
fnpérieure ,  étalées  .  léflecWes ,  coriaces  ,  ayant 
perqpè  h.  forme  de  goaifes  rëntCbmci  t  duque 
capTulepédicdlde^iiiae  Aal«lop-«  léaftinert 


STE 

elaéenril  fimienea .  s*o«vrane  loDglradlmlement 

a  leur  future  intérieure  ;  îes  femenccs  a;rarhée$ 
fur  le  bord  des  valves  j  l'intérieur  des  loges  mu. 
vent  garni  de  poils  qui  excitent  des  démangeai- 
fons. 

Obfervations.  L'ovaire,  dans  pjulieurs  tfpects, 
ne  fe  montre  &  ne  développe  dans  les  fleurs 
que  bien  long  -  rems  après  l'apparition  des  éta- 
mines }  quelquefois  même  il  avorte  :  d*oà  il  lé- 
fuite  que  ce  r  e  parmc  devoir  appartenir  à  la 
monarcie  de  Linns  iorfque  l'on  no  fuit  pas  ces 
développemens.  Il  fe  rapproche  beaucoup  des 
malvacées  dans  l'ordre  naturel. 

M.  Ventenat  en  forme  une  £inuUe  nouvelle  fous 
le  nom  des  0mdlaelt$ ,  qui  ddt  tenir  le  milieu 

entre  If  $  maivacées  8f  les  tiltacées  ,  &  q;ii  f 
caraûérifét:  par  des  étamines  monadelphes  &r  pat 
le  pétiCperme  qui  entoure  l'embryon.  Alors  il  fau- 
dra réunir  dans  cette  famille  les  aeitres  placés  par 
M.  de  Juflieu  dans  ta  prentière  leâicM)  des  tîlia- 
céôs,  &  queîques-iini  de  ceux  qui  fe  trouvent 
dans  les  dernières  fc6tions  des  malvacées.  L'htri- 
liera  d'Aiton ,  iu  MâmopuHx  de  Gaertner  »  paroiC- 
feiu  devoir  faire  partie  de  ce  no^ivel  ordre. 

Il  eft  nés -probable  que  û  la  plupart  des  nou- 
velles efpèœa  qui  composent  ce  genre  étoienc. 
mieux  connues ,  on  y  reconnoitroit  au  moins  deu» 
genres  réunis  en  un  ieul.  Le  jierculia  longifolia,  h 
bien  deciit  par  M.  Palifot  de  Beauvcis  fous  le 
00m  de  jUreùlia  acumiaabt,  préfente  déjà  des  dif- 
fêtencea  fuffifaotes ,  dont  les  princtpates  font  am 

calice  court ,  campanule  ,  à  Jîx  (,  rarement  cinq  )  dents 
oàlongues viagi  éiamirus  fejftla  ,  difpofies  fur  deux 
rangs ,  placées  circulaire  ment  fur  un  godet  court cinq 
0Vairts  eowùvau  «  prefque  f(0lts  ;  cinq  fiigmates  ré- 
fUekù  i  poÎHt  d»  fiy'te  ;  cinq  eapfules  monofpermù. 
On  peur  ripr-och^T  c-rte  efpèce  le  jUrculti 
colorcta  6i  h  /ici^uùu  de  RoxDurg,  peut  être 
auflâ  le  fiercuiia  grandifiora  &  nitida  de  M.  V^entO- 

nat«  &  quelques  auues  dont  ks  parties  de  U  6c» 
tiliâtiott  ne  fiMt  pas  enoofu  parnitement  vies 
connues. 

Néanmoins  •  avant  de  former  on  iMMimu  moi> 

de  quelques-unes  de  ces  efpèces ,  il  eft  bon  d'Ob' 

ferver  qu'il  n'y  a  de  bien  confiant  dans  ce  genre, 
que  l'abfence  de  la  corolle  ,  la  iituation  des  étz- 
mines  ,  les  eapfules  univalves ,  s'ouvrant  longit»- 
dinalement  à  leur  future  i  mais  la  forme  du  caJice» 
le  nomt»e  des  étamines ,  celui  des  fhnences,  va- 
tienr.  L'ovaire  (.fl  Kj'j'J"  :is  feCQIe  >  u:;  t'ile 
terminé  par  des  iiigmaies  réunis  en  une  téce  à 
cinq  lobes  i  quelquefois  le  ftyle  nul ,  cinq  ftigma- 
tes  réparés  &  réfléchis ,  cinq  ovaires  connivenSb 
La  plupart  de  ces  variétés  ne  détruisent  point  le 
caractère  effcîntîcî  du  genre  i  un  ovaire  j  cinq 
filions  ou  cinq  ovaires  coonivens  diffèreac  peu  » 
puiiqu'iJ  en  téfulte  également  cinq  eapfules.  S'il 
7  »  OBf  ovaifesy  il  cft  léfakè^cinq       M  cio) 
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§&gmam  féparës,  mais  qui  font  cotpi  dans  les 
«râiiet  fimpes  à  dtiq  filions. 

Espèces. 

1 .  STiACVLiER  balangtf.  SttnaBa  kUanifias. 

Lmn. 

Stenulîa  folils  ovat'ts  ,  iniegerrimis ,  clu'nis  ,  pe- 
t  jLui  i  f.i'- tous  pjnuu^iitis.  Cav  in.  Uillrrt.  bo(an. 

j.pag.  iS6.  uh.  14^.— Lmn.  Syft.  l'iaiit. 

vol.  4.  pag.  içy.  —Flor.  leyi.  350. 

Sttrtulid  foliis  ovaio-itttetolMb  ,  €û^uËs  phvé' 
M.  WiJId.  Spcc.  Plant,  vol.  2.  pag.  871.  n".  i. 

Ktix  mu/abarica  ,  fulcata  ,  tiUuU«gin9f» ,  faSu- 
tta,  Pluken.  Almag.  266. 

Clompanut  ««Mr.  RBni|)li.  AiaboUi.  vol.  3.  pag. 
169,  ob.  107.  ? 

Cavjlam.  Rheed.  Malab.  vol.  I.  pag.  99.  tab. 

49.  —  Rai ,  Hift.  1 754.  ? 

C'eft  un  très  grand  arbre ,  dont  le  tronc  a  pref- 
oue  deux  pieds  de  diamètre,  revêtu  d'une  écorce 
é|»ifi«  j  cendrée  ;  le  bois  bUnc ,  filamenteux  lorf- 
qii'on  le  caflè  { les  branches  rapprochées  en  une 

àtne  touffue  i  étaléf-  ;  Ils  fciKllLS  ,  fiuii  ts  vers 
l'emémité  des  rameaux  ,  péuolées,  alternes, 
ovales,  lancéolées  4»  très-entières  ,  acuminées  ^ 
glabres  à  leurs  deux  fnres ,  îiffcs  ,  lontraes  de  neuf 
pouces,  lur  trois  pouces  de  large  >  les  pétioles 
reiitlës  à  leurs  deux  extrémités  j  plus  courts  au 
moins  de  deux  tiers  oiia  les  feuilleSj  caduq[ats 
«ru»  l'apparition  des  leur*. 

•  Célle9<i  font  dirpofées»  i  l'extrémité  des  ra- 
«eaux,  en  une  panicule  médiocrement  étalée  ;  les 
ramifications  alternes,  prefc^ue  fafciculées,,  ve- 
ines. Le  calice  eft  divifô  en  ctnq  découpures  pro- 
ibodes,  très- étroites, ouvertes,  aiguës,  velues, 
ciliées  à  leurs  bords,  rapprochées  à  leur  Commet, 
courbées  en  arc  en  dedans ,  roulTtàtres  ou  un  peu 
lougeâtresen  dehors,  d'un  jaune-verdâtre  eade- 
dans }  l'ovaire  foeporté  par  un  long  pédoncule  ; 
le  fruit  compofé  de  cinq  capfules  pédicellées ,  ou- 
vertes en  étoile  à  l'époque  de  leur  maturité  ,  ova- 
ks,  prefque  rondes  ,  diftillant  une  liqueur  vif- 
^ufej  qui  fe  répand  fur  leur  enveloppe  ;  i  une 
irale  valve  dure ,  épaiiïe  ,  jaunâtre ,  glabre  tant 
e  I  lichors  qu'en  dedans  }  elle  renferme  plufieurs 
(emences  g^btes,  noires,  obloogues  ou  un  peu 
ttToodies  «  atuchees  le  long  des  deux  côtés  de  b 

feiun. 

*  '  >  . 

Cet  arbre  croît  aur  Indes ,  dans  l'ile  d'Am- 
boine ,  au  Malabar ,  dans  les  fols  arides  ,  fablo- 
neux  ou  pierreux.  H  'fleurit  dsikl  le  conram  du 
«Mis  de  lévrier*  'b 

« 

2.  stERci  1 1  R  à  fatiUei  bncédéct.  Sttmilia 
'owmAim.  Cavao. 
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StereulU  foliis  UtUtoiaiis  j  eaffidU  ktrmifnis  , 
paucifpcrmis,  Cavan.  Dîflèrt.  boian.  $.  pag.  ^87. 
D*.4i<ï.  cab»  i4).fig.  1. 

Sttrculia  fofiU  Lnccolàtls  ,  cafCuUs  oUw^U 
Willden.  Sj'ec.  l'iant  vol.  2.  j^ag.  o7i. 

O-tte  cfpècc,  qui  n'eft  encore  que  très-impar- 
f.iiicmetit  connue,  fe  rapproche  beaucoup,  a  ce 
qu'il  paroît ,  du  fttrtulia  êalarghas.  Ses  feuilles  font 
alternes,  pétioiees,  très  entières,  lancéolées.  S. s 
fruits  font  comp.ifcs  Je  cinq  cap.u.c-s  pé  lici  :l;?s, 
ouvertes  en  «itoile  à  l'époque  de  la  matuiué  des 
femences ,  ovales ,  oUongnes  >  i  une  fente  valve 
n  viciiîaire  j  d'un  rouge-vif,  na  renferinanr  que 
trois  ou  qurfire  femences  noitaues,  globuteufes. 

Cette  plante  croît  ï  la  Chine. 

\.  Sterculiêr  moDofperme  SttrtutU  «imc* 
fftrma.  Vent. 

Sttrculia  foliit  ovatO'oiloHfis  f  Udntii  ealieiuu 

afcuaûm  intwfiexis  ;  capfulis  ovJiis ,  mucronatis  ^ 
moaojhermis.  Vent.  Hort.  Maliiail.  p.  pi.  nb.  91. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaixoup  do  jUr.w 
lia  Imljn^hns  ;  elle  cii  d;ftc.r..-  par  les  ciplulcN,  qui 
ne  reii ferment coiiliammcnt  qu'une  icule  femcnce. 

Cet  arbre  a  des  tiges  droites,  hautes,  rameu- 
fes ,  feufllées  ï  leurTommet  |  l'écorce  d'un  brun> 
cendré  i  les  ratrcanx  altetties,  munis  de  feuilles 
alternes,  pédolées ,  rtfltchies,  ovales  oblongues, 
aiguës,  très-entières, ondulées  à  leurs  bords,  vei- 
nées en  téfeau  •  glabres ,  lutfantes,  membianeu- 
fes ,  d'an  vert-foncé  s  les  pétioles  renflés  i  leur 
bafei  hs  (lipules  droites ,  linéaires,  pubelccnteSj 
de  couleur  brune  j  très-caduques. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales, 
nombreufes,  rapprochées  en  faitceau  ,  formant 
par  leur  enfembie  une  panicule  et.ilée  ;  les  ra- 
meaux piibefct-rs  ,  d'un  vert-pâle.  Le  calice  eft 
d'une  [  ule  [  ioce,  en  cloche,  parfemé  de  poils 
courts  &:  glanduleux ,  àivifé  jufque  vers  fon  milieu 
en  cinq  découpures  lancéolées ,  arquées,  réunies 
&:  légérewieut  adhérentes  à  leur  fommet,  ciliées, 
à  bords  réfléchis  en  dehors  i  Us  étamines  au  nom- 
bre de  douze  i  les  anthères  fefliles,  fituées  far  les 
bords  d'un  tube  cylindrique  i  l'ovaire  pédoncule . 
globuleux,  à  cinq  filions  ,  hértlTé,  d'un  rouge  de 
cerife  ;  le  firl-  couché  fur  l'ovaire  ,  pubefcent  , 
de  la  lotigueur  du  pédoncule  i  le  fligmate  renflé, 
tronqué,  i  cinq  lobes  t  le  fruit  cnmpofé  de  cinq 
capfules  coriaces,  ovales  ,  ventrues ,  fîriées  Ico- 
gitudinalement ,  pubefcences,  d'un  gris-cendre, 
ptrièmées  dans  leur  intérieur  de  poils  peu  appa- 
rens  ;  une  feule  femence  dans  chaque  capfoie  « 
adhérente  par  un  large  ombilic  au  bord  de  la  fu^ 
tore ,  ovale  »  obnifi»^  de  b  groflcur  d*uo  marron* 

Cet  arbre  croît  dans  l'îrde,  fe  cultive  aïs 
jaidia  de  la  Malmaifon^  xi  fleurit  vers  ie  milios 
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du  prtntems ,  &  pafle  l'hivec  dans  U  fene-chande. 

4.  SterculiER  rouillé.  Surcidia  rttiiginofa. 

Vent. 

Steniliîa  ru^igSnofo-romentoft  ,  foU^s  Unctohio- 
^iongis,  faprà  gistàris  j  eapfalit  acuminatis  *  intiu 

jvgc/f  £r  Miff.  Vent.  Hort.  Malmaif.  pjg.  91. 

Set  rameaux  font  cylindtîijUes  ,  d'un  vert-noi- 
ritreà  leur  pa-rie  ftiphirtir^,  pubefcens,  prefque 
tomcnteux  ,  garni»  de  feuilles  alternes,  médiocre- 
ment pétiolées ,  obtongues ,  lancéolées ,  tnembra- 
neufes .  crès-eottères  à  leurt  bords,  un  peu  acumi- 
née*.  prrfqu'obtwfes  ,  longues  de  huit  â  neuf  pou- 
ce<  ,  lur  il  ux  ou  trois  de  large,  un  peu  etjrgit  s  vers 
Itur  iVimmet,  çfabres  en  dcllus,  lomtmeules  ^:  de 
couleur  de  rouille  en  deflbus,  inervurcs  raillâmes, 
alternes  ,  un  peu  coffl  i^  n'e?  ven  le  bord  des 
feuilles  }  U'autres  i.er\  urcs  pius  liiie^ ,  réticulées  , 
faillanttsi  t:$  pétioles  cylindriques  &  pubefcens. 
,  Je  n'ai  pa»  vu  Us  fleurs.  Les  fruiis  font  compofés 
'  He  capfut«sob)nngues ,  un  peu  arquées,  pédicel- 
léts  ,  ridées  &  charq.-  s  extérieurement  d*un  du- 
vet COI  rt ,  épais  >  d'.  couleur  de  rouille  «  nues  & 
ridées  tn  dedans,  s'ouvtant  longitudinaiemeiK  à 
leur  (ù:é  inierne« 

Cette  plante  croît  3  Jiva,  où  elle  a  été  recueil» 

lie  par  Commerfon.  l)  (  ^-  /•  »'«  Jujf-} 

J.  StE  ICOLIBR  clievelu.  Sterculla  ennita. 

Stercufh  foUis  ovaiis  ,  inltgerrimis  ,  aiunutùm 
^rfis  ;  f'udùi  kafi  initia  CavaD.  Oilfert.  boi.  $. 
peg.  !%)■  n°.  41).  tab.  14t. 

Sttnutia  foliit  evatit  triMifiH ,  capfalis  ia/!  cri' 
Mitis.  Willtl.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  871.  n*.  3. 

SuratVa  (  ivtra  )  ,  hermaphroditt  ^Mum  09MÙ 

tnlobifve  i  fîori'yus  panitulàtiâ  j  ttffiMt  fHtafiie. 

Svartz  j  Prodr.  pag.  98. 

Ivira  ffuruns.  Aubletj  Guîan.  pag.  6pj.  tab. 
179. 

SttraUU  miw.  Gmel.  Sjrft.  Nar.  vol.  1.  p.  10^4. 

Cet  arbre  s'élève  à  la  hauteur  de  foixante  uiedsi 
11  eft  rarT>eu x  â  Ton  fommet  >  les  rameaux  trte«ialés  , 
garnis  de  ftuilles  alternes  ,  épatfes  ,  longuement 
■pétiolées  ,  ovales  ,  aflez  grandes,  très-entièrci , 
glabres  en  delT.  s  ,  légèrement  tomenteuf^s  & 
toufltàtres  en  deflbus ,  à  trois  nèrvures  TaillaiKes, 
celle  du  milieu  rameulb  t  terminées  i  leur  fbnunet 
par  une  petite  pointe  ;  les  pétioles  renflés  à  leur 
infertion  avec  les  feuilles }  les  llipules  courtes  & 
caduques. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  une  panicule  lâche, 
terminale  ,  médiocrement  rameufe,  munie  à  cha- 
que diviltoa  d'uiie  petfse  bra^}  le  calice  cçn- 
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cave  ,  à  cino  découpures  longues ,  profondes , 
étroites ,  étalées  «  aiguës .  jaunes  en  dehors ,  rou*  , 
geâtres  en  dedans  :  de  leur  centre  s'élève  un  pé-  ! 
doncule  qui  les  dépa(re  ,  8f  fupporte  un  pedt 
tube  velu  ,  termine  par  cinq  dents  bifides  ,  fap.  ! 
porrant  dix  anthères  prerquâ  fe(Kle$  ,  ovales , 
oblongues ,  ï  deux  log;.-s  ;  l'ovaire  ovale,  velu, 
à  cinq  ftries  ,  Curmonté  pir  un  flyle  recourbé,  8: 
terminé  par  un  fligmate  â  cinq  lobes  fort  petitSt 
Le  fiuit  tft  compofé  de  cinq  capfiiles  ,  donc  plo- 
fiturs  avortant  qu  Iquefois  ,  reiiitormes ,  pédi- 
cellécs,  étalées  en  étoile  ,  dont  li  furfice  iote-  1 
rieure  eil  couverte  de  poils  rouffeâtres.  Le  dufec  ' 
QUI  recouvre  l'ovaire,  s'accroic  copfidérablement, 
it  forme ,  ï  la  partie  infërfenfe ,  des  canfules . 
Si  fur  les  pédonciil:$,  une  tniiffe  de  p  ifs  lings 
&  foyeux.  Les  lémences  font  noires,  ovale- 
oblongues ,  attat.hées  aux  futures  de  b  capfidaft 
enviroi.nées  de  pcils. 

Cette  plante  croit  à  la  Guiane  ,  dans  les  faite 
de  Sinemari  «  le  long  du  âtuye  des  Calibit.  \ 

6.  SriRCOUER  fêttillé.  SttmUiafondofi.Ké. 

StereitSa  fcliis  in  fummitate  proximè  confejHSf 

c~fonpo-OVdtis  y  o!>tufî'l'"^h  ,    ft;h'ep<ir.d' i  ,  rj'irls , 
luiiAii  i  panicidis  axilUriDus  ,  ioage  pcdMUultiu.  I 

Rith*  Aâ.  Soc.  Hift.  Nat.  Parif.  vol.  i.  |iag.  m. 

Cette  plante  doit  être  dîflînguéc  du  £  | 
crinita  de  Cavanilles  ,  d'après  les  obrervaoofls  de 
M.  Vemenat.  Ses  rameaux  ftmt  munis  i  lenrpartis 
fupérieure  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  notn- 
breufes,  très  •  rapprochées ,  ovales -oblongues, 
très  obtufes  i  leur  fomraet .  luifantes»  glabnsl 
leurs  deux  faces  ,  un  peu  iînuées  à  leur  contour. 
Les  fleurs  font  dil^ofées  ,  vers  l'extrpmité  des 
rameaux ,  en  paoicules  axillahes  ,  longnemeiic  ^  i 
donculées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Anoérîque.  f) 

-  <^TrRCLTTiER  à  fieuilies  en  cornr.  SunaJU 

corai/oùa.  Cavan. 

Ste'cutia  Jbttîs  eordath  ,  lath  ,  acuminoth ,  ftf 

temntrx'ils  ,  va/Je  vtnofis  y  pcricarpio  exiks  tomin- 

tofo  ,  iiUiufttofo.  Cavan.  Ù'^tu  bot.  5.  pag.  2^ 
4(4.  tab.  144.  iig.  a. 

Sttrcufia  foliis  cordatis  ,  obfoUù  trilobis  ;  capfala 
acuminatis  ,  tomauojk,  Willd.  SpOC.  Plant.  VoL  2, 

pag.  873.  n°.  4. 

Sterevi&a^CfXàti  faux, nommé ««^/«.AdiaC 
Herb. 

Ses  tîges  font  li$tneufes  ,  nrhorcfccnti-î ,  [«ra- 
meaux earnis  de  feuilles  alternes  ,  rapprochées, 
trois  fois  plus  longues <)tte leur  pétiole,  larges, 
ovales  ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bife  ,  errieres 
à  leiits  bords  ^  acumtaéçs  âc  i^udit|uetou  i  ueit 
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lobespeorenlîbtes  vets  leur  fommet,  glabres  à  leurs 
deux  races,  marquées  de  fept  nervures ,  dont  l'in- 
irrvalte  efl  rempli  par  nn  léleau  très-fin  &  ferré | 
ks  ftipules  caduques. 

.  Les  leurs  ifont  pas  pu  être  obfervées.  Les 

froin  font  des  capfulfcs  oblongues  ,  a(Tc7.  larges  , 
iDédiocrement  réniforoies^  acuminees  a  leur  fom- 
met ,  rétrécies  inférienieindiiten  ii»  enuripé4on> 

cuie ,  couiTeitres  &  tomenteufes  en  dehofS^  revé- 

nie»  intérieurement  d'une  membrane  blanchâtre  , 

parfei;.:'!-  Jl  priils  très-courts,  rouHeâtres,  plus 
abondons  au  point  d'infertion  des  femetices. 

Cette  |>lame  croît  au  Sénégal  «  d'où  elle  a  été 
iippwiéepirM.AdaiifoB.f»  {V,f,înkah,Jaff.) 

i,  SïtRCUtlER.  fctide.  Sterculiu  fttida.  Linn. 

Sunulia  foUii  digitaiis  ^  fioribus  iaxi  rattmofis. 
Cavan.  Differt.  bor.  pag.i84.tab.  i4i.^Lam. 
lllufir.  Gêner,  tab.  7}6. 

Sttrculia MuJt  digiuuis .  Lin n .  Spec.  Plant .  vol .  4. 

Îag.  19;.  n^.  A*  —  Flor.  zeyi.  549.  (Excluf.  RJutd. 
!ort.  Malaà,  )  —  WîM.  Spec.  PlMit.  vol.  t.  pag. 
874.0°.  8.  ' 

Ctmpanus  major.  Ramph.  Aotboin.  voi.  5.  pag. 
161.  tab.  107. 

Nïjc  ^tyltinîca  ,  folio  multifido  ,  digitato  ;  f.o-t 
mtrdam  olentt.  Piuk.  Alnug.  pag.  266.  f hytogr. 
tab.M8.  fig.  3. 

Ctvalam  à  feuilUi  digities.  Sooiieiat ,  Voyage 
tu  Iodes,  voL    pag*  154.  tabi  ijt. 

C'ert  un  grand  aibre  donc  le  tronc  ef!  droit, 
fameux }  les  feuilles  (nuées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  longuement  péciolées ,  amples .  divifées 
en  fept,  huit  oa  neuf  digitatior:<;  î-ncenlées,  tiès- 
entièrts  ,  fortement  acuminées  ^  ieut  lonimct  , 
létrécies  en  un  pétiole  court  à  leur  bafe ,  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  munies  à  Jeux  bafe  de  Stipules 
coflries,        ,  aiguifs* 

Lesieu»  font  d'une  odeur  extrêmement  fétide, 

difpof^s  en  une  paricule  tache,  terminale  >  les 
pédoncoles  communs  aiillaires,  pendins  j  mëdio- 
cuenent  ramifiés.  Le  calice  eft  dune  feule  pièces 
impeu  rougeâtre ,  pubefcent  en  dehors,  comen- 
wux  en  dedans  ,  à  cinq  découpures  profondes  , 
bncéoiées  ,  tres-étroites  ,  rtcouibees  à  leur  fom- 
fntt,  du  centre  deCquelles  s'eiève  un  pedicelie 
alTtz  long ,  rouçeâtre ,  pubefcent ,  plus  court  que 
Je  calice  ;  il  n'a  point  de  corolle  ;  à  l'extrémité 
à\i  pédicelle  un  tube  urcéolé  ou  caii«panulé  , 
cowc ,  terminé  par  cinq  pointes  tridentées ,  fup« 
poite,  au  fommet  de  chaque  dent ,  une  étamine 
dont  le  filament  eft  très-court ,  muni  d'un*  an- 
thère ovale  ,  c  imprimée,  verfatile  ,  à  deux  lobes. 
l'Ovaire  eft  globuleux  ,  iîcue  au  fond  du  tube , 
tonenteiis,  g  cinq fdlons  i  le  ftjrle  vvtnft.ie- 
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coutbë  i  le  ftigmate  comprimé  ,  en  tête  de  clwi  r  ' 
les  capfules  longues  de  trois  pouces^  ovilts ,  rt  - 
niformes,  acumioées  à  leur  fommet  i  les  fctnences 
noires .  ovales. 

Cette  plante  croît  dans  les  Inles,  au  Mi!abar 
te  à  l'île  d'Amboine.  J>  (  K./.  inhtti,  Um,  ) 

I^s  femences  ,  dépouillées  de  l'écorce  noir*  ' 

3ui  les  c^nvcloppc  ,  font  i^ci.  bonnes  à  manger  » 
'après  1  obfervarion  de  Rumphe  j  elles  font  fi 
grafffs ,  qu'elles  founii0ent  uoejiirei  gcaade  quaii* 
tiié  d'huile. 

9.  Stercuuer  à  feuilles  de  platane.  Stenutié 

pldianifolia.  Cavan. 

Sttrctûia  foliis  palmatU  ^  pantaUis  urmiMUias, 
'^mo/îi ,  ûpkyHis.  Cavan.  DilTert.  bot*  }•  pag*  l88» 

tab.  145.  &  Dillert.  6.  png.  551. 

Sttrculia  foliis  palmaio  '  auinqtulQ^is  ^  calicihu* 

rotato^xu,  WtÛd.  9pec«  Plaac.  vol.  1.  pag.  §7$. 

n*.  7. 

Sttrculia  hermaphrotUm  ^  foliis  cordaiis  ,  lo^ails  ^ 
ficrihtts  paaiculatù,  Linn.  i,  Suppl.  pag.  423.  — • 
Vib\ ,  SymboL  1 .  pag.  8b. 

Firmiana,  Maifil.  io  Aft.  Acadci».  Patar.  I.  pag. 

106.  tab.  1 , 1. 

Cttlkamia.  Forskh.  Flor.  zgypt.-arab.  pag.  96. 

Hibifcai  (fimplex  )  y  foliis  cordatis  ,  triloiis 
païuBt,  ûaegtrriaùs.  Lilui.  Spec.  Plant,  pag.  977. 

Outom-chu.  LecomM  »  MéiQ.  de  b  Ctiine  j  voL  i. 

pag.  441. Icon. 

Outong  chu.  DuhîlJ.  Chine  x.  pag.  149.  Icon, 

Arbre  fort  élevé,  dont  le  tmnc  eft  épais.  Us 
branches  revêtues  d'une  écorce  glabre,  d  brufv- 

obfrur  ;  les  rameaux  garnis  vers  leur  extré-niré  da 
grandes  Veuilles  alternes,  longuement  péiiolées, 
rrès-rapprochées  ,  entières ,  échancrées  en  cœur 
à  leur  onTc  ,  à  trois  ou  cinq  lobes  à  leur  contour, 
très-glabrts  ,  traverfées  par  cinq  nervures;  les 
lobes  un  peu  arrondis,  obtus  ;  ks  pétioLs  gla- 
bres ,  cylindriques ,  rei>Â.,s  à  leurs  deux  extrémités. 

Les  fleurs  forment  une  pmicule  ample  t  les  ra- 
meaux durs ,  prefque  ligneux ,  un  peu  piitvérulens t 
les  pédoncules  p.irtiols  longs  d'environ  un  pmice, 
munis  .»  leur  bafe  d'une  braétie  lancéolée;  le  ca- 
lice de  la  grandeur  de  Ct.lui  du  ficrculia  fttida  ou 
un  peu  plus  petit,  glabre,  jaunitre  en  dehon,  un 
peu  blanchâtre  en  dedans ,  i  cinq  découpures  en 
roue  ,  un  peu  réfléchies  en  dehors {  le  tube  inté- 
rieur plus  court  que  le  caltce  ,  fupportaot  des 
anthères  ovales  t  I  ovaire  anguleux  ,  blanchitre, 
foiitenu  par  un  pédoncu'e  filiforme,  vert,  très- 
glabre  }  le  ftyle  bhnc  ,  tiliforme  i  le  ftigmate  C4> 
pité  8e  lobé  i  cinq  capfiiles  oblonsMS ,  •cinnioéesj 


Digitized  by  Google 


43a  S  T  E 

oitvertts ,  veluei  t  tes  Temences  noim,  glabre*  « 

ovales ,  oblnngucs. 

Cette  plante  croît  à  h  Chine  «  dans  les  Indes  , 
•u  Japon  &  dans  TAraMe. 

lO.  StERCULIER.  à  granats  tcuiliet.  Sttrculia 
méer^kyUâ.  Venten; 

Sttrcutia  foi  is  corduio-fuhroiundis  ,  fuitùt  tomeri' 
to&i  i  ctffuiu  ovatit  ^  imùi  gLàerrimU  ^  tH/fer/nh. 
Venten.  Horc.  Malmaif.  pag.  91. 

On  difiingue  ce  tte  ffpèce  i  Cet  grandes  feuilles 
ahernei ,  d'environ  îi  lit  ponrc;  de  large,  pétio- 
léts,  arrondies  ou  un  peu  ovales,  échancrëes  en 
cœur  à  leur  bafe  ,  entières ,  un  peu  ondulées  à 
leurs  bords  j  épaifiiss,  on  peu  coriaces,  glabres  &r 
d'un  vert-foncé  en  deflus ,  rouflet  ou  blanchâtres 
&  torr.entf  iifes  en  cJefToiis ,  à  nervures  afTez  for- 
tes ^latérales  j  ramitiees}  les  péuoles  cyiindtiquts, 
dfdrs,  flriésj  tenflés  i  kiur  bafe. 

Les  fleun  font  termtoalM ,  en  grappes  médio» 
crement  rameuses.  Les  (rnits  fonc  compofés  de 
capfules  pédicelléet ,  ovales ,  aflez  fortes,  rouf- 

featres,  ridées ,  obtufe s  tll-s  paroi/Tfnt  ne  ren- 
iiermer  que  deux  femences  d  un  biuii-noitâtre.  Je 
n'ai  point  vu  les  fleu». 

Cetie  efpèee  croît  dans  k«  lodei  orientales. 

I i.Sturcvuer  brûlant.  SurcaSm  mm$* Roib. 

Sterculia  fol'tis  quinqueloth ,  Mh  acuminath ,  ca- 
iieiius  (ampanulatù i  capfulis  ovatit  ^  ktfpidis.  Willd. 

C{pec.  Ptane.  vol.  i.  peg.  87$.  n*.  5. 

Sitrculia  vtoi»  Roib.  Cofom.  vol.  t.  pag.  . 

ub.  24. 

Son  tronc  eft  droit,  fa  cime  large ,  étalée  j  Tes 
rameaux  garnis  à  leur  extrém ire  de  feuilles  un  peu 
pubefcenteSj  alternes,  péiiok  s  ,  rrS-nnpies, 
ëchancrées  en  coeur  à  Itiir  baie  ,  diviieej  a  leur 
contour  en  cin<^  grands  lobes  anguleux,  très-aigus^ 
ks  pétioles  ptefqu'auûi  longs  gue  les  feuilles,  gU« 
bres ,  cylindriques. 

I^s  fleurs  font  hermaphrodites;  elles  forment 

nne  ample panicule  tenninate, étalée,  à  crois  prin- 
cipales divifione,  crès-ratneufes ,  couvertes  d  une 
fubftance  farincufe  ou  un  peu  glutineufe  ;  les  pé- 
doncules propres  très-coum,  à  pluficurs  fleuis 
ieifiles  on  pédiceltées,  manies  de  bradées  étroites, 
linéaires.  Les  calices  font  tubulés,  un  pi-u  campa- 
nules, à  cinq  découpures  courtes,  ovales,  aiguës; 
les  étamin^s  au  nombre  de  dix ,  refltics,  fitoées  fur 
les  dems  du  tube  alternativement  plus  courtes  ; 
l'ovaire  pédoncule  ,  ovale  5  le  ftyle  épais,  cylin- 
<l>ique  i  le  l^igmate  preCque  plane,  à  Ciaq  lobes 
courts  i  les  capfules  ovales  ,  verdatres ,  un  peu 
aiguës,  velues  eti  dehors,  renfennant  tioi«  à  qua- 
tfp  fenencef  ov Jesr 
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Cette  plante  croit  flir  les  awntagnes  va  Iodes 
orientales.  1> 

la.  St  BRCULIBR  Cdofé.  SieftMlia  coUraHi 
Roxb.  ■ 

Surculia  fol'ùs  quinqutlohU  ;  lohii  acuminaùs;  ta. 
luibus  tyiindraeeo-cUvatUi  capfuiit  «klopm^^ 
iris ,  eoloraùê*  VîlMen.  fipec.  Plant,  vol.  X.  Ml, 
87}.  n".  ^  ^ 

Sttrtulia  colorata,  Roxb,  Coronood.  VoL  t. 
pag.  26.  tab.  25. 

F.lle  fe  rripprothe  beaucoup  du  fierculU  umt 
pir  1  1  iorme  de  fes  feutiles  >  mais  ellecndiîère 
rant  par  U  difpofition  que  par  la  fonne  de  As 
âears.  ■  ' 

Son  tronc ,  aifez  élevé ,  fo  divife  en  bisadui 

nombreufes  ,  très-irrégulières  ,  étalées  ,  garniet 
de  feuilles  longuement  pétiolées ,  alienjes,  an 
peu  pubefcentes,  très-largés,en  coeur  à  leurhfe, 
diviiee  en  cinq  lobes  anguleux,  aigus }  les  pétioles 
droits  ,  cylindriques  ,  plus  longs  que  les  feuillM, 
munis  â  leur  bafe  dé  deux  ftipnies  ion  pediei, 
lancéolées,  aiguM. 

Ses  fleurs  font  nombreufes ,  diipofées  en  poi. 
cules  ferrées ,  terminales,  prefquVn  épi,  dootitt 
ramifications  font  courtes  ,  alternes,  d'un  rouge- 
vif  de  corail,  couvertes  de  poi  s  étoildSi  é(de>- 
ment  rouges.  Les  calfces  ,  prefque  iiMfiles,  fint 
oblongs ,  tubulés,  renflés  vers  leur  fommei  entftl 
de  clou, -d'un  rouge-vif,  à  cinq  petites  detit» 
courtes  ,  vcîufs;  les  étamtnes  prefque  felCles  i  lo- 
vaire  pédonculé,  â  cinq  filions  profonds ,  â  cinq 
ftyles  en  Aigmates  recourbés  (  tes  caplbles  gm- 
des,  oblongues ,  phbr-'s ,  d'une  belle  couleur 
rouge,  pédiceilées  &*  coudeesà  leur  bafe,  obtules 
à  leur  fommet ,  pendantes. 

Cette  plante  croît  danslcâ  |hdes  oriemaki,  Gr 
les  mmitagnes.  1} 

H-  SrERcuuBR  â  longues  fenOIat.  SumiU 

longifoiia.  Vent. 

Sunulia  foUU  ovtto^hngii  ,  glairis{  lêcim 
calicitth  treSis  ,  intiu  Uifatu,  Vent.  Hort.  Mat 

maif.  pag.  92. 

Cette  efpèee  a,  dans  la  forme  de  fes  ffuill«, 
des  rapports  avec  \t  fitrculia  rubiginofa  ,  maii  ell« 
font  parfaitement  glabres  à  leurs  deux  faces  i  les 
rameaux  font  alternes,  cylindriques,  droits,  feuil- 
lés  vers  leur  fommet.  ridés,  de  couleur  cendrée, 
très-glabres ,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  pétioleîS, 
lancéolées  ,  alongées  ,  membraneufes  ,  trés-eo- 
tières  à  leurs  bords,  acuminéesi  leur  fommet, 
vt  rr-iJiv'  {^libres â  leurs  cjeuxfices,  tonguîs  défit 
a  hui:  pouces,  larges  au  moins  de  deux,  fouvedc 
un  poi  rétiédes  i  leur  bafe«  icavetfifes  par  de» 

nervua 
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nervures  blanchâtres ,  faillantes ,  &  par  de*  vei- 
nes fines,  lâchement  réticulées i  les  pétioles  g]a- 

brts,  étroits  «  longs  d'un  pouce. 

Les  fleur»  font  iSez  petites  «  dirpcfées  en  une 
piniculê  terminale,  étalée  $  les  tjmtficatîorjs  gla- 

Dre$,  courtes,  prcTque  filiforme*  r,e  calice  eit 
onipanule ,  iegétemcvu  pubelcent, court ,  diviié  à 
fa  partie  rupérieure  en  cinq  oui  6x  découpures 
droites,  étroircs,  linéaires,  un  pe-n  obuift-s  ,  ve- 
lues tu  b'anchâtres  interieurcntcdc.  Les  iiuits  ne 
me  liant  pas  connuf. 

Cette  efpèce  croit  aaz  Indes  orimules. 

14.  STERctiLifR  k  grandes  leurs.  StgrtaUa 

fj!tdif.orj.  Vent. 

Steaaùa  foLiu  ovatis  ,  tuimim«ùs  ,  glahris  ;  la- 
àaiU  eaiieini»  péttMibmti  uruoh  jlmjejjli:  i  fiy  Ui 
faMiftaf  rtftiût,  Venceri.  Hort*  Milmaif.  p.  91.  . 

Onpourrotc  douter  fi  cette  efpèce  appartient 
tacitement  i  c«  genre  à  ciufet  de  Ces  cinc|  ftyles 
oui  furmontent  l'ovaire  \  cependant  il  feroit  pof- 
i:l)le,  comme  robfeive  M.  Ventenat,  qu'ils  fuHent 
Us  liigmates  d'ian  llyle  <^  ne  Teioit  pas  encore  dé- 
veloppé. 

Cet  arbre  a  des  rameaux  cylindriques ,  très- 
ghbres,  luifan*;  ,  d'un  brun-foncé  ,  munis  à  leur 
fommei  de  feui  îles  alternes,  pciioléês  ,  grani  s, 
épaiffes ,  coriac  es  ,  ovales ,  entières  à  leurs  bords , 
longuement  aosminées  à  leur  fommei ,  luifantes , 
gUbres  i  leur»,  deux  faces  ,  i  nervures  fortes , 
fjiibntes ,  avec  des  veines  a(Te/.  groffes ,  réticu- 
iees}  les  pétioles  épais,  longs  d'environ  deux 
pouces;  les  feuilles  Ion  pues  de  fix  i  huit  pouces 
&  plus ,  larges  au  moius  de  quatre* 

leî  fleuri  fo  nt  difpofées  en  une  pOTîéuls  ter- 
minale ,  axiilaire,  à  rameaux  nombreux ,  étalés  , 
airernes  ou  oppofés ,  prelque  dicho!omes ,  épais  , 
comp«iné««  crés-glabres^  prefqu'en  cime  ;  lèca- 
Kte grand,  à  cinq  découfnires ttès-onvertes ,  gla- 
bres ,  lancéolées ,  c  olorces  ,  le  tube  8e  l'ovaire 
prer<)Uâ  tctfiles ,  furmonié  de  cma  ftvles  réfléchis, 
INI  peut-être  du  cinq  lligmates  à;  llyle  court  ou 
piefque  fef&lec* 

Cette  plante  croît  à  l'Ile-de-France  *  d'oàeUç 
a  élé  rapportée  par  Comnvetfoo.  I)  (i^ .finhtrh, 
•'•/•) 

15.  Sterculur  açutBtné.  StenuUa  acuminatt. 
Palif.  Beauv. 

$Urcui':a  fiariiuj  axiUaribus  ;  calice  fexfiào;  hcj- 
itthéqfuii^us  t  eoloratu  ;  eapjîdis.  mono/permis  { fo^ 
fiisinugris,  oblongis ,  acvmii^ùttt  ln^ptùolaùs. 
Palif.  de  Beauv^  Elor.  d'OvateSè  de  Beiyii*  pvg- 
40. tab.  1^1.  .i  ' 
Bota$ufut*  Ttfwe  VU, 
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Cola.  C.  Bauh.  Pin.  ;o7,  —  J.  Baub.  Hift.  f. 
pag.  110. 

Kola  ou  CoU»  Lam.  Diâ.  Encycl. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  le^ 
jlercuiia  lon^tfJij  ;  !i  coniparaifon  que  j'ai' 
une  de  ces  deux  plaiitcs  vues  (èche*  .  la  piemière 
dans  l'herbier  de  M.  de  Juflleu,  la  iccDn.k'  dins 
celui  de  M.  PaUfot  de  Eeauvois ,  m'a  doiiné  ia 
certitude  qu'elles  étotent  bien  dtftirâes.  Celle 
dont  il  eft  ici  qucdion  a  fes  feuilti-'î  bien  p!ris  lâ- 
chement veinées,  fes  Heurs  plus  grandes  ,  les  di- 
vilîons  du  calice  conftamment  au  nombre  de  ftx» 
glabres,  ov.iîes,  élargies  ,  aigucî ,  outre  les  au- 
tres caraâères mentioiuies  p^t  AI.  P^iiiot  de  Beau- 
vois, 

C'eft  un  arbr2  infiniment  intdrefT.nt ,  &:  dont 
les  firuits  étoieot  connus  depuis  long-tems  fous  le 
nom  de  €ota,  maison  ignoroit  i  quel  aibre  ils 
appartenoient  :  nous  en  devons  l'inicreffante  dé- 
couverte à  M.  Palifot  de  Beiuvois,  ^ui ,  en  redli- 
fiant  les  erreurs  des  Anciens  fur  l'ufage  de  ces 
\nvr',  ,  nous  a  fourni  en  même  teffls  des  détails  im- 
portails  lut  leur  emploi  aâuil  chez  les  Nègres  de 
l'Afrique  :  je  les  préfenterai  ici  après  que  )'aarat 
ajouté  Içs  obfervattons  de  ce  favanc  auteur  fur  les 
caraâères  particuliers  i  cett^  efpèce. 

Cet  arlne  efl  de  moyenne  grandeur  :  fes  feuilles 

font  fimples,  alternes,  obîon^ucs ,  entières,  acu- 
mméesi  Us  fleurs  axi»liitcs  :  tll^s  offrent  un  ca- 
raûète  tris-particulier,  une dilparate  qui  fe  croul  e 
rarement  parmi  les  plantes  d'un  même  genre  Oc 
d'une  même  famille.  Le  nombre  des  divifione  du 
calice  eli  orJinaire-nent  éj^al  ,  double,  triple  ou 
quadruple  de  celui  des  autres  organes  de  la  fleur  i 
mais  dans  le  fitreutU  ecaminÉUt  le  calice  porte  fix 
divifions  îorfque  les  anthères ,  au  nombre  de  dix 
ou  'le  vingt,  forment  le  double  ou  le  quadruple 
de  cinq  j  &que  les  capfules  font  encore  au  no  n- 
bre  de  cinq;  les  anthères  au  nombre  de  vingt» 
felTiles ,  fimples ,  fur  un  feul  rang,  ou  dix  anthères 
didym.s ,  placées,  circulatrernent  en  un  double 
rang,  fur  un  godet  i  cinq  ou  dix  dents  à  fan  fom- 
met;  cinq  ovaires  feiTiles ,  ovales,  portés  fur  le 
■godet,  &  fouvent  fujcts  i  avorter;  point  dî  ftylc} 
cinci  ftigmites  fimples  ,  renverles  ,  aigus;  cina 
capfules  ovales,  réniformes,  à  une  feule  loge,  à 
Ut»e  feule  femence ,  s'ouvrant  par  la  future  inté- 
rieure ;  les  femences  font  grandes,  charnues,  at« 
'tâchées  à  la  future  dts  capfules  ,  d'un  roii£;e-re!i- 
dré,  tirant  un  peu  fur  le  violet  i  les  calices  de 
même  couleur. 

'  Ces  fruits  (e  nomment  dans  le  pays ,  kolaWL tdm 
(  dont  i'  1  d  -3  czè  flic  mention  dans  cet  ouvrage , 
d'après  les  iiaunuis  UVHi^ire  générait  diÉ  Voy a- 
ges).  «Il  n'y  a  pas  deidouie,. dit  M.  Palifot  de 
Bciuvois >  que  le prculio^âtundium  ,!dcmt'le  fruit 
&  les  amandes  td3iemWaiiticenx  iu:ft4&i  daosli| 
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deTcripdon  «Sefl  «ictcm  iroyifeait  Se  boiairflles  , 

Ïui  croît  i  Oware,  où  il  porte  aunit  lenom  de  kola, 
i  dont  les  pmprierës  font  i  peu  près  les  mêmes , 
ne  foie  le  cola  ou  ko/d  ,  ne  fok  mentionné  dans  les 
ouvrages  dcs  dcux  Bauhins  ;  mais  il  faut  Kjeter 

le  in;.tvcilbux  qu'on  lui  a  aciril^ué. 

»  J'ignore  fi  à  SUrra-Leona  ce  fruit  3  été  8c 
s'il  eft  encore  aufli  précieux  <^ue  le  pr/^tend  l'au- 
teur de  YMifloife  des  Voyagct  { j'igrorc  fi  ,  lims  t  e 
pays,  il  fert  uniqu'  ment  detnonnoie,  flc  li  les  iNe- 
grcs ,  cjiii  putout  ai  leurs  ne  vendetit  leurs  eiclavcs 

2U£  paur  desmorchandifcs  européenne»  «  dont  tls 
»  font  fait  lin  objet  de  première  ntfcefité  ,  ks 
prifcnt  zffei.  ptu  à  Sierra-Leona  ,  pour  changer 
une  femme  contre  cinquante  noix  de  (o/<t  (ainlî 
C^'il  e(l  <lit  du»  VHipmre  des  Voyâgts  )  ;  enfin 
I Ignore  fi,  dans  cette  pirri-  de  l'Atrique  ,  les 
uutris  (pecit  coquillage  de  ia  famille  des  cypré,a  ) 
ne  font  pas  ,  comme  dans  tout  le  refte>  la  feule 
petite  iDonnoie  courante}  mai«  je  fuis  affûté  qu'à 
Owaitr  Se  i  Btain  le  M/<t,  elUmé  en  raifon  de  la 
plOpriécé  qu'il  a  de  faire  trouver  bonne  l't  au  la 
plus  commune  après  qu'on  a  mâché  ce  fruit  , 
B'eft  ni  aniVi  précieu  ai  audi  recherclié  qu'on  a 
voulu  le  faire  croire. 

«*  Les  Nègres  d*0«rare  mangent  ce  fruit  avec 
Une  forte  de  délices  avant  leur  repas  ,  non  pas  à 
çaufe  de  T  n  bon  goût  ,  puifau'il  !,iilîe  iijr,s  la 
bouche  une^  force  d'âpreté  acide  «  mais  à  raifon 
de  U  propriété  fîngulière  qu'il  «  de  fiiîre  trouver 
bon  tout  ce  qu'on  mange  après  en  avoir  mâché. 
C'eft  furcout  fur  les  différentes  liqueurs ,  &  prin- 
cipalement fur  l'eau,  que  cet  effet  fe  manifefle  fen- 
£blement.Si  avant  d'en  boire  on  a  mâché  du  ko!d  , 
elle  acquiert  une  faveur  dt$  plus  agréables.  Pout 
vérifier  ce  tait  )'ai  fouvent  bu  de  l'eau  faurrâtre 
après  avoir  mâché  du  kolaf  elle  m'a  toujours 
pain  bonne  8t  agriable  i  boite  j  ma»  cet  eilet  ne 
dure  qiî'atitanc  que  l'intérieur  de  la  bouche  eft 
€mp:,ciiu  de  cette  âpreté  qu'y  lai(Te  b  kola, 

.  »  Les  naturels  ne  mâchent  pas,  comme  on  l'a  dit . 
la  même  noix  airemativefnem }  elle  n'eft  nî  afTez 

rire  ni  affez  précieufe.  Le  cas  qu'ils  en  font ,  tl\ 
bien  éloigné  de  celui  que  fuppofe  l'.iuteur  des 
VHtJhiretbis  Koymtt,  J'enaiéchanpéj  luficurs  fois 
vingt  ï  treniè  noix  pour  une  poignée  de  caurîs, 
dont  denx  ou  trois  tonnes  pleines  n'auroient  pas 
payé  la  fc^^rr.me  la  moins  parfaite.  Je  ne  fais  pas 
cotnment  fe  faîfoit  autrefois  \&  commerce  des 
Noirs  à  Sttrm-Leàna  ;  mais  au|ourd'hut  il  ne  S'o- 
père ,  dans  tniire  r.^frique,  qi'en  échmge  de 
marchandifcs  européennes  .  enco-e  faut-il  qu'un 
capicainé  Toit  affoctt  démontes  ceHes  qa'on  eft  en 
ufage  d'y* porter.  Un  capitaine  qui  manqueront 
d'une  feule  de  ces  marchandifcs,  pourrou  faite 
une  fiufTe  traite  un  voy-i^e  très-oréreux.  Il 
eft  d  ne  évident  que  l*«n  a' beaucionp><^sigéfé  lés 
praptiécà  tc  h.  gttndvvfeeiid  dtt  Mài.»  . 
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.  Cette  plante  ooli  en  Afrique ,  dans  le  ronua 
d'Owai««cd«6miii.  ^  {V/fy  ^ 

16.  Sr£RcuLt»bétérophytle.5^mnb4Mi^ 

phylla.  Palif.  Beauf. 

Sufcufia  foliit  amfUs  ,  trilobaiis  fimj-l'râlufq,, 
longt  ptuoUtit,  altemù,  intgulariur  dcniMuii^ 
ribu9  panUmtétit,  wmaâtitm*  . 

Sur:^r^  kcttrophylla-  Pal.  BeaUV. FtoT. d'Ovin 

bc  de  Bénin,  7».  iiv.  tab.  40. 

Cet  arbre,  d'après  les  obfervations  de  M  Vi% 
fot  de  Beauvois  ,  eft  un  p^-u  plus  élevé  que  le  ^tf> 

tuba  acuminata  ,  il  en  diffère  par  les  divifions  de 
fon calice, au  nombre  de  cinq  fettlemert.  ^  ^  I  > 
gues  &  large»  frutHes  lui  dcmnent  un  beau  pcr.  : 
il  tft  remarquable  furtout  par  ces  mé.nes  feuilUs, 
taniot  fimples,  tantôt  trilobées,  dont  le  comow 
eft  quelquefois  «nier ,  quelquefois  fiottë ,  &  d'an» 
trcs  fois  frrtement  denré  Les  anthères  ne  rcffem- 
blent  point  â  celles  du  Jierculta  acuminata  { tîks 
font  de  même  placées  au  deffous  de  l'ovaire, 
au  nombre  de  ^lin^t,  mais  alongées  &r  fur  une 

eu  reHile  comme  din-.  le  ftercuHa  acuminata, 
raaère  qui  (èmblvroit  devoir  féparer  ces  deux  rf. 
pèces  de  celles  dont  l'oviir»  eft  pedooculé.  (ftU 
Beauv. ) 

Cet  arbre  croît  au  royaume  d'O^^are ,  dam  l'in- 
térteur  des  terres.  J)  (K.f.  in  hcrb.  PaL  B.j^v.  ) 

17.  SrtRcuLiER  luîfant.  StertaU^aùida.  Vent. 
Sitrculia  foUit  lanceoùlo- oi/ongis ,  acumiitatii  ', 

Hort.  MaJmaif.  pag.  91. 

Je  préfume , dit  M.  Ventenat .  que  cette  plante, 
dont  Michaux  m'avoit  envoyé  de  beaux  eiem* 
puires,  eft  Jioiique,  puitque  je  n'ai  trouvé  aucuns 
apparence  d'ovaire  dans  les  fleurs  que  j'ai  analy 
fées.  Seroit-elle  congénère  des  fitnulia  r  Appar- 
tiendroit-elle  à  quelqu'auire  genre  de  la  métsi 
tamillc  ?  Ses  feuilles  font  pétiolées,  altern^-s ,  liij. 
céolees,  oblongues  ,  entières  à  leurs  bords  ai- 
minées  à  leur  fommeti  les  fleurs  paniculets  i  ru  es 
i  rextremité  des  rameaux.  Le  calice  fe  divife  eo 
cinq  découpures  étalées  j  l'ovaire ,  ainfi  que  l'ap- 
pendice ,  tubulé ,  prefque  feflile. 

Cette  efpèce  eft  cultivée  à  Mada«ifcv>  i  lU» 
Maorire.  ^  * 

STÉRÉOXYLONE.  St,rtoxy!on  ,  Ruiz  &  Pav. 
Efcallonia ,  Smith.  Genre  de  plantes  di(.ot\  !edon«, 
à  fleuri  complète  V,  i/pt't  jIcls  ,  de  la  fimilîe  4«s 
oaigres,  qui  a  des  rapports  avec  les  isckia  iL 
qui  comprend  des  arbres  ou  arbuftes  noriqoési 
1  Europe  ,  h  pluf)art  réûneux  ,  dont  les  feuilles 
font  atietnes ,  enuères  j  les  fleurs  teinaoaJes, 
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U  cinAke  ciiMNid  de  ce  fOM  cft  d*afelr  t 

Uh  talite  ptrfifiaHt ,  h  cinq  étiui;  cinq  pitatUi 
tinq  éiMniius  ;  un  JMe  ;  «if  fitgmate  en  tht ,  corn- 
primi }  une  eapfule  a  deux  .iogts ,  couronait  par  U 
télitt ,  l'ouvrant  à  ]a  bjj't  M  duoi  «M  fMtfV  fiuthti 
éisfimtlUii  fort  pattes. 

CaKACTIrI  otNàRIQOI. 


s  T  E 


Cluqutleii 

I*.  Uo  m/ki  p«il^buic,i  cinq  décoopores  fu- 

pnieures  j  ovales,  aiguës. 

1**.  Une  eorolU  i  cinq  pétales  Ungidét,  coulés  â 
kor  fommec 

f*.  Qnq  iuuiùiu9  ,Awt  les  fflamens  font  droits, 
U^\x\ii ,  prfffqne  de  la  longueur  de  la  corolle  , 
fitucs  entre  les  pétale^ ,  oppofés  aux  dtvi&ons  du 
ctlke ,  tcraunés  péét»  «ichèces  oblonguei. 

4*.  Un  ovaire  ovale ,  cronaué  i  furmonté  d'un 
1^  droit  *  cylindrique ,  perf  (tant ,  de  la  longueur 
dé  b  corolle,  tenmné  par  un  ftigmate  prefqu'en 
loodiche*  échancré ,  prefqu'i  deux  lobei. 

Le  fruit  cft  une  eapfule  ovale ,  tronauée,  cou- 
ronnée par  le  calice  ,  rurmontée  d'un  Ityle  perûf- 
tiiK,  i  deui  loges ,  s'ouvranc  à  fa  bafe  par  dein 
ou  quitre  fentes ,  &  dont  la  cloifon  «-ft  interrom- 
pue. Elle  renferme  des  femences  nombreufes^  fort 
petites ,  oblongues  ^  ftciées  ,  atcachées  à»  deux 
cdtés  de  la  cloifon. 

Espicis. 

I.  STtRÉoXYLOMB  étalée.  Sunonyhm  peams. 
Ruii&  Pav. 

Stercoxy/on  foliis  o'iovatis ,  venojts  ,  denticulato- 
fjlMduloJis  i  ptduncidit  unifiurit ,  petalit  fpasulûtis, 

Ruiz  6f  Pav.  Flor.  peniv.  vol.     peg.  i|.  Icon. 

iH  fig.  B. 

Efcailonia  ^  myrtiiloides  ) , /o/<7.f  ftrrulatii,  mu- 
tmtmiûtië^  fmMuinaofii.  Smitn,  Plant.  Icon.  Fafc. 
2.  pag.  )o.  Icon.  )o.—  Willd.  Spec.  Plane  v^.  a. 
pag.  1149.  n*.  I. 

Efcailonia  myrtiUoidei,  Linn.  f.  âuppi.  p.  Ij6. 

Vulgairement  tafta  au  Pérou. 

Il  a  déji  été  quellion  de  cette  efpèce  fous 
I-.'  nom  d'tfcailone  myrtiUoidei  f^oye^  ce  mot.) 
C'eft  un  arbriifeau  qui  s'élève  à  la  nauteur  d'en- 
viton  vingt  ou  vingt-quatre  pieds,  très  rameux, 
dont  le  tronc  «.(l  d'oit*  le  bois,  ainfi  que  l'écorce 
iQtétîeure«  de  couleur  purpurine-chre.  Ses  ra» 
meanx  font  trèi-énlés ,  prefqu'anguleux  ,  divifes 
en  d'jut:es  rimeaux  alternes,  redtefTés ,  rudes, 
très^réfineux,  garnis,  à  leur  extrémité  Tupéricute  , 
4e.  £miUes  é{N|Klès«  tnèvlctrées» 


î 


étiolées  «  en  ovale  renvertf,  veinées,  glande- 
eufes  ,  denticulées  à  leur  contoiur ,  obtufes  à  leur 
fommet,  furmontées  d'une  très -petite  pointe, 
glabres  à  leurs  deux  faces,  luifantes  en  de  (Tus , 
rétrécies  &  léil.'chies  à  leurs  bonb  vers  leur  bafe, 
fouiennes  par  des  pétiolM  canaliailés  «  glandeleox 
8e  denticulés  de  cfiaque  c6té. 

Les  fleurs  font  terminales ,  foliiiires,  foutenues 
par  des  pédoncules  fimpUs  ,  ujiiâores,  penchés  , 
munis  vers  leur  milieu  de  deux  feuilles ,  chargés 
de  points  glanduleux.  Le  calice  eft  campanulé  , 
otnrert ,  à  cinq  découpures  aigu ès,  finement  den- 
ticulées. La  corolle  eft  blanche  ;  Us  pétales  fpa- 
tulés ,  rapproches  en  forme  de  pot .  recourbes  âc 
verdàtres  a  letrr  fommeci  les  filamens  des  étaminet 
.irq:i?5  ;  l?s  anthères  inclinées.  L'ovnire  eft  cou- 
ronné par  une  faillie  à  dix  angles  ;  le  Ityle  ftrié  & 
petfiflant  ;  le  ftigmate  pelté ,  &  fe  ^ttvflfe  en  deux 
lob.'s  fur  le  fruit ,  qm  coofifie  en  une  eapfule 
comprimée. 

Cette  riante  croit  au  Pérou  8r  i  la  Nouvelli- 
Grenade,  o  (  De/ir^.  tx  RmÎ^  &  Pw.  ) 

Son  bois  eft  très-dur ,  très-prnpre  pour  diffé- 
rens  outils .  pour  des  manches  oe  haches ,  &c.  Les 
fommitéi  des  ratneanx  >  broyées  Se  appliquées  fur 
les  contuHons ,  paiïein  pour  un  ttèaH>00  rtotède. 
Les  feuilles  ont  une  faveur  amère. 

Z.  Stéréo XYLONE  dentée.  Stereoxylon  ftrratm. 

Stereoxyion  foUis  ferrmUt  ^  fukreit^  ,  Jkitk*  aw 
niit.  Smith. 

Efcatlonia  ferrât».  Soûtli,  PhuK.  IconrFafc.  1. 
pag.  3 1 .  tab.  ) I.  —  WlUden.  Spec.  Plant,  vol.  t» 

pag.  !  149.  n°.  1. 

Arbrifteau  peu  élevée  très-rameux,  glabre, 
dont  le  port  approche  de  celui  do  vaeehiitim  myr» 

nlliis.  Ses  rameaux  font  alternes ,  anguleux,  un  pea 
H  xueux  ,  revécus  d'une  écorce  pâle  &  glabrei 
leurs  rimiBcations  vertes ,  redreOecs  *  garnies  de 
teuiîies  alternes  ,  pétiolées  ,  en  ovale  renverfé  , 
obtufes  à  leur  fommet  &:  même  émouflées  ,  avec 
une  petite  pointe ,  dentées  en  fcie  à  leurs  bordl, 
lifTes  à  leurs  deux  faces,  un  peu  veinées  en  de  (fus, 
plus  piles  8e  fans  nervures  en  deflbus,  rétrécies  i 
leur  balê  en  un  pétiole  court,  (ans  Aipntes. 

Les  fleurs  font  terminales  ,  folitaires ,  très- 
agré.tbles ,  d'un  blanc  de  lait ,  foutenu;:s  par  des 
pi:dv)P.cuks  courts,  cylindriques,  glabres,  un  peu 
courbés ,  épaiifis  vers  leur  for.imet.  Le  c.ilicc  eft 
divifé  en  cinq  découpures  deltoïdes  ,  .ligués ,  gla- 
bres ,  un  peu  charnues ,  pâles  en  delTous,  colorées^ 
en  defliis  ,  relevées  en  caréné.  Les  pétales ,  au 
nombre  de  cinq',  font  éialéfl ,  t^sfm  pfos  longs 
que  le  calice ,  en  forn>e  de  hngiie ,  obtin  ;  les  fil  i- 
mens  des  éiamioes  aCpeniians,  èppofes  aux 
Sion  dû  calice  «  une  nia  pins  courts  que  les  pé-' 

lii  X 
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taies ,  élargis  à  leur  bafe  i  les  anthères  arrondies  j 
adnées  aux  filamens ,  échancrées ,  tombantes ,  î 
deux  loges.  L'ovaire  eft  arrondi  ,  trèi-couit,  le 
lligmate  en  téte  ,  comprimé.  Le  fruit  cA  une 
petite  baie  arrondie ,  environnée  par  le  calice , 
operculée,  furroontée  d'un  Hyle  perfiftant,  remplie 
4  une  pulpe  à  deuK  loges,  renfermant  dô  fèmen' 
ces  fort  petim* 

Cette  plante  n  été  rerueîlUè  par  ClMnmeifon , 
au  détroit  de  Magellan,  f) 

5.  STfTiTorY!  ovT^  en  corymbe.  5M/!miy/Mi(»> 

rymkofum.  H1117.  bi  Fav. 

Sttreoxylon  folih  oUongls  ,  fer'uUùs  ;  ftduncuiù 
ur.if.uris ,  i\:i'utiyus  denticuliltis  ,  :  -  .j  i  a^/o/iyt<.  ftllll 

&  Pav.  vol.  3.  pag.  14.  tab.  134.  6g.  A. 

Vulgairtment  fiiiba  au  Pérou. 

Arbre  d'un  afpeâ  peu  élégant,  qui  reflcm'jle  au 
myrte ,  dont  le  tronc  eft  droit ,  nès-ramcux ,  h.iut 
d'environ  vingt  pieds  &  plus,  &  dont  le  bois  &r 
l'intérieur  de  l'écorce  font  blanchâtres.  Les  bran- 
ches font  nombreuses,  cta'cirs  horizontalement, 
formant  par  leur  enfcmble  une  forte  de  corymbe  > 
garnies  qe  nmeaax  afcendans  ,  d'un  brun  -  rou- 
geâire,  chargés  de  petites  glanJes  réfineufes.  Les 
feuilles  font  pref^u'oppofées ,  pétiuiees  ,  nom- 
breufet, rapprochées,  oblongues ,  dentées  en  fcie 
i  leur  contour ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  lui- 
fantes  en  deffus,  fans  nervures  apparentes,  fup- 
poitéirs  par  drs  pétiolescanalicttléSjglaildiillei»  & 
deaticuies  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  fohtaires ,  terminales,  fontenues 
par  des  pédoncules  courts  «  droits ,  uoiflores , 
munis  à  leur  pirtie  fuptrifure,  prefnTî*  foii'  je 
calice,  d'une  toliole  lancéolée.  Le  calire  cli  cam- 
panule, à  cinq  découpures  droites,  denticulécs, 
aiguës.  La  corolle  eft  blanche}  lea  pétales  oblongs, 
ouverts ,  téHécbii.  Les  énmines  font  droites  8f 
les  anthères  inclinées.  L'ovaire  eft  furmonré  A\\n 
ftyle  perfiflant,  Itrié ,  terminé  par  un  iiigmate 
pehé»  perforé  dans  fon  miliey.  La  capAile  eft 
compriiMe. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  fur  les  collines 
élevées,  froides  &  arrofées  par  des  pluies  ttc- 
querues  ;  elle  fleurit  dans  les  mois  d'aoilt  &  de 
feptembre.  Tj  (  Defcript.  ex  R  J^  &  Pav.) 

Son  bois  eft  très-dur  «  brûle  nul,  &  ne  donne 
prefque  que  dc  li  fumée.  Ses  feuilles  oot  une 
laveur  amère. 

4.  SrÉRîoxYLOMB  efilée.  Sunoi^lan  virga- 
ium.  Ruiz  &  Pav. 

,  StertoxyUn  fêiiis  tAav«tO'Jjp*t>déttis  ,  jferrufaus  ; 
pubanmlis  mtîfafi*  î  ctUeihu  dwtituUtis  ,  pttaiis 
obovatis.  Ruiz  &  Pav> Flor. peruv;  vol.  j.  pag.  14. 
lab.  '  .  •  ■  - 
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Arbrifleau  qui  s'eteve  à  la  hauteur  de  huit  à  dix 
pieds,  dont  les  tiges  font  très-rameufes  i  lear 
bafe  ,  droitiS  ,  cylindriques  i  les  rameaux  élancés, 
alongés  ,  divilés  en  d'autres  très-nombreux  ,  rap- 
prochés ,  courts ,  prefqu'épinet'X  à  leur  foTiinet 
après  la  chute  des  feuilies  fie  loifqu'ils  foot  vieux, 
feuillés  dam  toute  leur  longueur,  evrepté  t  Irut 
bafe;  de  couleur  cendrée,  garnis  de  feuilles  tiè^ 
ferrées,  prefque  ftlliks,  éparles,  ovales,  un  ptu 
fpatulées ,  rétrécies  en  coin  è  leur  bafe .  dentées 
en  fcit-  à  leur  contour,  ncim'ii-^v^,  n  Irnr  rr-Ti'ntt, 
fans  nervures ,  glabres  à  kuis  ûeux  uces,  ptutes, 
Inifantes  en  diienus.  . 

Les  fleurs  font  folira ires,  axilhires  &:  term'-i- 
les«  fupportées  par  des  pédoncules  très-courts, 
droits ,  unîflores ,  munis  d'une  foliole  i  la  bafeds 

calice.  Celui-ci  efl  campanulé  ,  ouvert,  à  cioq 
découpures  deiuiculées  ,  aiguës.  La  corolle  cit 
blanche,  à  cinq  pétales  ouverts  ,  ovales  ,  un  peu 
arrondis,  veinés.  Les  filamens  font  (1rol;<,  ;  1î$ 
anthères  inclinées}  le  ftyle  perfilbnt}  le  iligmitê 
pelté,  à  deux  lobes.  La  capfule  eft  ovale,  tmr 
quée ,  s'ouvrant  en  deux  à  fa  bafe. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  fur  \t$  mont:piM 
&  dans  les  forêts  humides  i  elle  fleurit  dam  i;s 
mois  de  novembre  &  de  décembre*     iD^if^  I 
t»  iUii  &  Pav.  )  •  I 

Stéaéoxyloks  réfioeiife.  SunoKyiù»  ^ 

nojum. 

Surtoxylon  foliis  oihago-itvatif ,  ferra/atis  ;  pi-  i 
duncutîj  raetmofs,  pttélû  lAwatc-oUùngii.  Rua 
f.  p  , .  Plor.  peruv.  vol.     pag,  14.  ub.  ijf« 

hg.  A. 

Fulgairtmtnt  (hacas  &  chachacoma  au  Péroo. 

Cet  arbrifl*eau  a  un  tronc  droit ,  trb-dur .  haut 
de  qiûnxe  i  div-huir  pieds,  d'une  cotilear  légére- 
n^.ent  cendrée  ,  aitifi  q.ie  l'intérieur  de  1  ecoice,  ; 
rres-rameux  i  les  branches  étalées,  cylindriques,  ; 
un  peu  pendantes  \  les  rameaux  anguleux  ,  de  cou- 
leur purpurine ,  rélîneux  ,  charges  de  glandes  fu- 
bulées  &  caduques ,  &  de  feuilles  feffiles ,  épaifes,  I 
ovales-oblongues  ou  lancéolées,  glabres  à  lents  I 
deux  facfs,  veinées  «  glauques  en  deflbps,  lai*  : 
fautes  en  deffus  «  dentées  en  fcie  à  leurs  bords . 
rétrécies  à  leitc  baie ,  cerrainécs  par  une  paiiis 
pointe. 

Les  fleurs  font  odorantes,  difpofees  en  grappe! 
terminales,  feuillées,  rameufes,  chargées  de  gllll> 
des  fubulL<:<.  I  ■^s  pf^'ioncules  partiels  font  courts, 
garnis  de  deux  îolmJes  lubulecs  ,  oppulee^,  ^ 
d'une  autre  plus  petite,  appliouée  contre  le  ca* 
lice.  Celut*crifi  tampannté  ,  a  cinq  dents 
entières^  La  corolle  en  blandw  y  les  pétales  vei" 
nés .  ovales-oblongs  ,  recourbés  à  leur  fommet; 
les  éumkies  drehes  »  les  anthères  isclioées  i  l'o: 
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«lire  furmonté  d'un  ftyle  t>erfiftant  &  d'un  flig- 
0n«  peité ,  perforé  j  i  deux  lobes. 

0(  aibriffinu  croît  stt  Pérou .  fur  les  collines 

Us  rochers  expofés  au  nord  5  il  fleurit  dans  les 
nvojs  lie  janvier,  tevrier  &  mars,  f)  {Dt/tripi.  tx 

Les  fointnités  des  rameaux  très -rc  fin  eux  font 
appli(|uéeSjbroyées>rur  Us  contufions  comme  10- 
âf<|des  fortinantes  :  ta  rëline  répand  une  odeur 
très- agréable.  Le  bois ,  à  raifon  de  f:-.  du- 
reté, peut  être  employé  a  ia  tabncation  de  plu* 

6.  StÉRÉox  vlonê  louge.  Stenoxyha  ruirum. 

Sunoxylon  foli'is  obovato-oblonç^^':  f  ,  acuminatis  > 
pTfiuiiiptduixculis  l-j  fiorit  ^peuilit  fpatulatti.  Ruiz 
dcPavon^  Flor.  peruv.  vol.  }.  pag.  ij.  lab.  236. 
fig.  B. 

Vui^ainmtnt  nipa  au  Chili. 

Cette  efpèce  ef>  m  nrbiîlTeau  dont  les  tiges 
fort  droites,  cyljnJ.n4ues ,  uès-rameufes ,  hautes 
de  dix  i  douze  pieds,  &  dont  l'écnrce  fe  deuche 
do  tronc.  Les  rameaux  font ,  furtnut  dans  leur  jeu- 
wÂ,  velus,  vifqueux ,  chargés  de  glandes  fubu* 
lée»,  gunis  de  feuilles  médiocrement  pétioîées, 
slter!;r5,  ovale»-oblongues,  rérréctes  à  leurs  deux 
«ttJmiies,  dercées  en  fcte,  à  double  iJc  triple 
dentelure  obtufe  ,  roulées  à  kurs  bords  vexs  leur 
bjfe,  chargeas  en  ddîdus  de  points  vifqucux  & 
réfîneux  ,  veinées ,  luifantes  en  deiTus^  S(  pubef- 
cente^  fur  leur  priiicip.ile  nerviu  ^. 

Les  Heurs  font  difpofées  en  grappes  terminales 
tr  axillaires ,  compofées  de  deux .  trois  ou  fepi 
fletirs ,  dont  les  pédoncules  font  rougeâtres ,  veîus, 
glanduleux  ,  munis  de  folioles  lancéolées  &  den- 
cicuiéM.  Le  calice  eft  campanulé ,  glanduleux  ,  i 
cinq  découpures  ouvertes  ,  denticulées  ,  aiguës. 
La  corolle  eft  rouge  ;  les  pétales  fpatules ,  dr«)its, 
rapproches  en  n>be  ,  ouverts  &  réfléchis  à  leur 
fommer  j  l'ovaire  couronne  par  un  appendice  co- 
nique, à  dix  angles,  à  dix  dents,  rougeâtre  & 
engjînant  la  bafe  du  Oyle.  Le^  filamens  font  droite; 
ks  anthères  obloiigues  ,  inclinées  ;  la  capfule 
ovale ,  prefqu'urcéolée  «  «'ouvrant  en  dei»  par  (a 
bafe. 

Cette  phnt«  croit  dans  les  montagnes  du  Chili , 
oà  elle  fleurit  au  mois  de  férrler  Ae  de  mats.  l> 
(Dejfiripe,  ae  Bmîx  ^  Pav.  ) 

7.STÉKÉOXTLOKB  â  fèiulles  roulées.  Sttnoxy 
ion  wrotutmm.  Huii  &  Pav. 

Çffff^ir'i  Ai'fi  ftjiils  olo\'atis  ,  dcnticuldtit  ^  rtvolu- 
r:s  ;  ractmii  tnyrjuidtis  ^  pttuin  lintari  •  fpalulatis. 

Ruiz  &  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  3.  pag.  1  j.  tab.  xjé. 
fig.  A. 
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Vu  lgairement  lun .  liun  au  Chili. 

Son  tronc  efl  droit,  haut  de  quinze  à  dix-hu't 
pieds,  diviCé  en  rameaux  droits,  angulcuï,  fra- 
giles, très- velus, nus  dans  leur  vieilUfTe . garnis 
dans  leur  ieunefle  de  feuilles  éparfes ,  médiocre^ 
mert  pétiolées  ,  ovales,  rétrCcies  à  îeui  bafe, 
obtufes  ,  acuminées  à  leur  fommet ,  denticulées 
&  roulées  à  leur»  bord«,pubercentesi  leuri  deux 
faces,  veinées  en  defTous. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  terminales . 
rameufes  ,  prefqu'en  thyrfe  ,  droites  ,  dont  les  pé- 

doncults  ,  t.'tit  coniniuns  qiis  furtirls,  fciU  munis 

d'une. petite  foliole  linéaire,  &  deux  autres  de 
même  forme  fous  le  cattce.  Celui-ci  iR  carnp^- 
nulé,  à  cinq  découpures  droites  8f  fubiilees.  l  a 
corolle  eft  blanche  ;  les  pétales  droits  ,  linéaires» 
fpatules  ,  rapprochés  en  tube  ,  ouverts  à  leur  par- 
tie fiipévieure.  Les  filaroeos  (ont  droits  i  ks  an- 
thères joblongues}  l'ovaire  ovale,  couronné  pr.r 
un  appei^dice  glanduleux,  à  cinq  (Iciit^  ,  <ji.i  '_r.- 
gaiiie  ta  bife  du  ftyle.  Le  lligmaie  eft  pclte,  a  d^ux 
lobes  peu  fenfibtes ,  ouvert  dans  le  centre.  Le  fruit 
eft  une  capru!e  ovale ,  à  deux  log«s*  s'ouvraot  à 
fa  bafe  par  dtux  f-^ntcs. 

Cette  plante  croit  au  Clàli ,  dans  les  lieux  om- 
biagés,  proche  IcS  fources.  aux  environs  de  li 
ville  de  la  Conception;  elle  fleurit  depuis  le  mois 
de  janvier  jufque  dans  celui  de  mai.  f)  (  Dtfaipu 
ex  Ruii  &  Pav.  ) 

Ses  feaiiles  font  d'une  faveur  amère. 

S.  Stèréoxtlone  pulvérulente.  Stenoxylom 

pulveruUntum.  Huiz  ^'  Pav. 

Sureoxy/mt  foliis  ot/or.fo  -  tlUptieit  ^  ftrrulatU  f 
ptAatudù  rmierroJh-JficutiSf  petatis  obovattt.  RutX 
6t  Pav.  Flor.  peruv.  vol. }.  pag.  1  ^ .  tab.  tyj,  lig.  A, 

Futgaiiemint  mardogno  au  Chili. 

Cette  efpèce  a  une  tig?  ligr.eafe,  haute  de  dix 
à  douz,e pieds,  droite  ,  cyiindtiquc  ,  divifée  en 
rameaux  droits  ,  pubefirer  s  ,  anguietix  dans  leur 
jeunefTe  ,  pulvéru!.  1  s  ,  garnis  de  tcuilles  éparfes , 
médiocrement  petioiées  ,  ovale$>oblongues ,  el- 
liptiques ,  légèrement  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords,  très-obtufes  à  leurs  deux  extrémités,  un 
peu  mucronées  à  leur  fommet ,  veinées  ,  roulées 
à  leur  contour,  pubtfcenies  N-  ^  r\ ernicnt^ s  à 
leurs  deux  faces  «  chargées  de  ié&n&  dans  leur 
jeunefle. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  fimpîes, 
droites,  prefq;rc;i  cpi  ,  atongces  ,  pub. fier  r^s  , 
réfineufes  ,  pi.lvcralciuti  i  Us  pédoi  tults  piiiiels 
munis  d'une  foliole  fubulée.  Le  calice  tft  divifé 
en  cinq  dents  aiguës.  La  corolle  eft  compofée  do 
cinq  pétales  en  ovale  rcnvetfé ,  quelquefois  pref- 
que  lint:a;;îs  ,  courts  ,  vt  inc's  ou  \t  r;<.  L(  s  fi!a- 

I  mens  fout  dioitsi  les  antbèies  indiiiéus  ;  l'ovaiio 
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ovale  ,  couronné  par  un  diique  à  peine  denticuU  ( 
le  Oyle  perfiftint  ;  le  ftigmaie  à  deux  lobes.  Le 
frutceft  une  capfule  à  deux  iogci  «  s'ouvraot  i  fa 
bil«  pat  une  double  fente. 

Cet  aibrrfleau  croit  ta  ChlU  ,  dtm  les  forêts^ 

aux  environs  de  la  ville  de  la  Conception.  Il  fleurit 
depuis  le  mois  de  (eptembre  julqu'en  décembre. 

Ses  feuilles  font  légèrement  amères:  la  pouflTière 
mit  reroti vre  Ics nmeaux  8e  lei  bruches  eft  oiù- 

iible  aux  ytfux. 

9.  Stéréoxylome  pendante.  Stemneylo»  ftn- 

Sttrtoi^lott  fittiit  tanet^MÎM  ,  MUffimh  >  î»tt' 

gns  ,  o  jvltù  Jtrratu/ijque  f  ractmis  pendulis  ,  tom» 
gijJimii;fftaUiiuuan{fus.  Ruîz  &  PaV.  Flor.petttV. 

vol.    pag.  té.  tab.  ijy.  lîg.  B. 
Vulgairement  magnt  pamtehiied  au  PdiOU. 

C*eft  un  grand  arbre  <)ui  s'élève  â  Ithiuceur  de 

CfLiranie  n  ci  iquatit-'  pic  ,  dunt  le  tronc  fe  <ii- 
Mieci)  ruu.ïuux  cvU><«ifi4uc&  ,  droits  j  ecaks  ,  uu^ 
à  leur  paitie  inft^ri>.U[e  ,  feuillés  >  anguleux 
vtfqiieux  â  leur  partie  fupérieure  )  garnis  de  feui!- 
Us  éparfes,  peiiolécs  ,  pendantes  ,  lancéolées  j 
ti  ji-  t  litières  ou  tics  -  légèrement  denticulées  en 
rciâ«  aiguës  ou  aiuminécs  à  leur  fommetj  très- 
veinées  ,  vifqticufes  i  leurs  deux  faces  ,  liiitantes 
en  dtffui ,  arrondies  à  leur  bafe  ,  travecCécs  par 
une  nervure  canaliculée. 

,  Les  fleurs  font  difpofées  en  de  très  -  longues 
prnppts  funpies ,  terminales  ,  folitaires  ,  lâches  , 
pendantes ,  vifaueufes  ,  rèfineufes  ,  prefqoe  lon- 
fnes  d*an  |>ted.  Les  pédonculespartiett  font  courts, 

frêles ,  iir,ifl-ires,-un  peu  recourbas ,  munis  d'une 
oliole  fubulee  ,  très  «petits  à  leur  baie  ,  &  de 
deux  autres  alternes.  Le  calice  efl  campanulé ,  à 
cin«j  dencs  courtes.  Les  pérjies  font  droits ,  li- 
néaires, réunis  en  un  tube  prcfqu'urtéule  ,  réflé- 
chis à  leur  run\met,  quatre  fois  plus  longs  que  les 
calitts,  de  couleur  rpuçe»  nurqués  à  leurs  bords 
d'une  ligne  jaune  $  rimerîeur  du  calice  garni  d'un 
bourrelet  court  8<r  entier.  Les  éc:)mint$  font  droi- 
tes i  les  anthères  penchées  ;  l'ovaire  prefque  rond) 
leftylepetlifianti  le  fligmate  pclcé;  Ucapfote ar- 
rondie j  un  peu  comprimée  .  à  deux  logei. 

Cet  arbre  croît  dans  les  grandes  forêts  du 
Pérou.  11  fleurit  tn  aoûtSc  tn  feptenibre.  1)  {Dtf- 
trtft»  ex        £r  P«v.  ) 

S.-n  bois  efl  rouRe  ,  trè«-dur  ,  tlès-p«opre  i  la 
fabncacion  de  divers  outils. 

10.  ST^RroxvtoNE panieulée.  Sttiwtyton 

pa-uciiluinm.  Rmz.  Sc  PaV. 
Sicnoxylon  JoUit  taactoiato  •  oôlon^ù  ^  oifoieù. 
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[ttrutatit  ;  peduneulis  raetmofo'pûniudétu ,  ptuHi 

ohoviittj.  Ruix  &  Pav.  Hor*  putinr.  vol.  3. p.  t(. 

n°.  9.  tab.  j8.  fig.  B. 

ArbriiTciii  d'environ  quinze  pieds  de  haut, 
dont  le  tronc  it  divife  en  rameaux  droits,  angu* 
leux  &  feuillés  à  leur  partie  fupérieure,  vifqoeui 
&  reâneux  dans  leur  première  jeunefle .  garnis 
de  feuilles  éparfes ,  pétiolées .  oblongiKS,  bn. 
céolées  ,  médiocrement  dentées  en  feis.  «f* 
queufes  ,  glabres  à  leuis  deux  ùces. 

Les  fleurs  font  difpofées^  à  l'extrémité  desra* 
meaux ,  en  grappes  latérales .  axiliaires  &  termi- 
nales ,  réunies  en  une  panicule  étalée  ,  dont  Us 
pédoncules  partiels  font  munis  de  deux  folioles 
i'ubulées  ,  &  de  deux  autjes  alternes  &  us  pe- 
tites vers  le  milieu  de  ces  pédoncules.  Le  calice 
eft  campanulé ,  i  cinq  deats  très«coortes.  Us  pé- 
tiîes  font  ovales  ,  veinés  ,  ouverts  &  réfléchis. 
L'intérieur  du  calice  eli  gjrni  d'un  rebord  à  peine 
fenfible.  Lesétamines  foiu  dioites  ;  les  anthèm 
inclinées.  L'ovaire  cil  arrondi  \  ie  flyte  perfiSant} 
le  iligmate  pelté ,  ouvert,  &  fe  divifant  en  deax 
lobes.  Le  fruit  c[\  une  capfuie  piefquc  lOBde» 
tronq t ,  à  deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  du  Pérooi 
elle  fleurit  en  juillet ,  août  &  feptembre.  Snobdil 
eft  très'dor.  ^  (  Drftript,  tx  Rmi  &  P«v  ) 

II.  STÉRÉOXYtONB  à  feuilles  cunéifomus. 

Sttreoxylon  cunùfetium.  Huiz  &  Pav. 

Stertoxylon  foUi*  CMtiformihus  ^  ftrruUùt  {  $9- 
ribus  corymkofis  ;  pttaBs  pitvatit ,  thfoUÙ  Cf«m> 

latit.  Ruix  &  Pav.  Flor.  pcruv.  vol*  |.  pag.  I& 
n".  10.  tab.  iy6.  hg.  A. 

C'eft  un  arbriûèan  de  la  bauteur  d'envircM  fit 
à  huit  pieds ,  dont  les  tiges  font  droites ,  cjriie- 

drtques,  d'un  brun  noirâtre ,  divifëes  en  tjmeaaz 
étales  «  rudes ,  garnis  de  feuilles  tt ès-rapprochies, 
felKles ,  ovaUs,  cunéiformes  ï  leur  bafe ,  légé- 
rfmeiir  dentées  tn  fcie  à  leur  contour,  ties-vei- 
nets ,  un  peu  ridées,  coriaces,  obtufes  ,  arron- 
dies à  leur  fommet  »  blancHitces  i  leur  fsce  infif» 
rieure. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  corymbes  terminauit 
velus ,  dont  les  pédoncules  partiels  font  coorts. 
épars  ,  munis  de  peticts  bradées  ov.^îes  ,  aiguë*. 
Le  calice  ett  en  forme  de  CfHjpe  ,  à  cinq  dents 
fort  petites.  La  corolle  eft  blanche.  Les  pétaiss 
font  ovales  ,  droits  jufque  vers  leur  milieu  ,  ra- 
battus en  dehors  à  leur  partie  lupéiieure  ,  médio- 
crement crénelés.  Les  anthères  font  jai<nei  &  in- 
clinées i  le  ftigoute  en  tête ,  tronqué  «  ombiiiqué* 
légèrement  echancré.  Le  fruit  eft  une  cafiiils 
tu  r  binée  ,  tronquée  j  furmontée  d'un  Ayle  per- 
fixant. 

Cet  axbrifleau  croit  dans  ks  hautes  toiétt  des 
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ifljtf,  M  Pérou.  Il  fleurie  en  iutfi  ^  juilkt  & 

STERIPHE  niNIFORME.  Suripha  uniformis. 

Gnm.  lie  Friiâ.  &  Scm.  vol.  t.  pas-  S<>  t*^*  94- 

SurqiAa  mùjbrmû.  Bankù  Solaoder  »  Mflf. 

Cette  plante  ,  découverte  par  M.  Solander  , 
conllitue  un  nouveau  genre  décru  par  Gartner  , 
à  êeati  dicotylédones ,  moDOpëtalécs ,  qui  paroit 
tfèi-voifin  de  ta  fainiPe  des  nerpruns,  &  qui  offre 
djns  fa  fruâiBcation  des  caradères  rapprochés  de 
ceux  d^s/«Arci«ni^8r  docenxiliijSfofofritf  etnfê» 
(bosfonport. 

U  caraâère  etTendel  de  ce  fence  tft  d'avoir: 

Un  calice  à  cinq  découpures  ;  une  corolle  infundt' 
léiforme  ;  MAf  étaminet  i  deux  fiyUj  ;  deuxfidgmatu 

CaractIre  GiMilllQlll« 

Cliique  fleur  offre  : 

1°.  Un  caUçe  inférieur ,  d'une  rcole  pièce  ^  par- 
afé en  dnq  déco«|N»es. 

1*.  Une  corolle  monopétale ,  infundibutiforme , 
dont  le  tube  eft  cylindrique  ,  plus  court  que  le 
calice  i  le  limbe  à  cina  divifiom  oblongufcs,  -lan- 
céolées I  nu  peu  obtuttt. 

î".  Cinq  terrines  ,  dont  les  filamens  font  in- 
férés Tut  le  tube  de  la  corolle  «  teminés  par  des 
aadwici. 

4*.  Deux  wmres  Tupérieurs  ,  planes  .  un  peu 

c^nveTf î ,  furmontés  de  deux  ftyles  filiformes , 
tetnunâs  par  autant  de  ftigmates  grands  «  en  tête , 
pehés ,  concaves. 

Le  fruit  confine  en  deux  capfules  enveloppées 
pat  le  calice  ,  velues ,  membraneufe»  ,  médiocre- 
ment pé.iîcellées.  convexes  en  dehors ,  planes  à 
fcur  côté  intér»or«  à  une  feule  valve  qui  ne 
s'ouvre  point ,  &  qui  renferme  une  feule  fem^nce 
preliqtie  globuleQfe,noifiii«»  ayant  pour  ombilic 
ua  point  enfoncé. 

LWiyoft  eft  piefooe  de  h  grandeur  de  la  fe- 
mnce  ,  de  couleur  Blanche ,  droîi ,  pliifiS }  If  s 

cotylédons  foliacés  ,  très-minces  ,  pliffés  en  dif- 
féréns  fens  i  la  radicale  inférieure  arrondie ,  pref- 
qu'en  fpitaie* 

Ceft  tottt  ce  que  Gartner  nous  apprend  de 
cette  plante  j  qui  croie  dans  ks  îles  de  la  mer  du 

iud. 

STÉRIS  de  Java.  Suns  jaxanùj.  Linn. 
HydroUa  (aeylaaic»),  iaermu^ftUis  UuuwU- 
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its^  gLahriti  fiofihu  HgynU,  futrûcemifs.  WiUd> 
Spec.  Plant,  vol  i.  pag.  i^xj.  tk*. }. 

Hydroiea  (ze>Ianica)  ,  caule  inermi  ;  ftorîbus  fub- 
racemofittfolut  Unteolatis.  Vahl ,  Symbol.  2.  pag* 
46.  —  Lan.  llliiflr.  Gêner,  tsb.  184.  fig.  t. 

Nama  (  zeylanica  )  ,  caule  euBo ,  glairo  {  fitUit 
linearihttst^oriàiu  nutmeft,  Lioo.  $pec.  Pbnu  pagi 

Nama.  Amœn.  Acad.  voI>  i*  pag.  39).—-  Flor. 
zeyl.  n*.  ii7.iab/a. 

Suriâ  jenwmetu  Lion.  Mant.  54. 

Steris  dfMf j«e.  Biism.  Flor.  ind.  pag.  7).  tab.  |>. 

fig.  }. 

Al/îne  veronUé  affinis ,  gratioU  folio  ,  madetafga' 
uma,  Pluk.  Almag.  pag.  la.  cab.  1  $0. 6g.  1. 

vaUd,  Rbced,  Mahb.  vol.  10.  pag.  ff . 

tab.  iS. 

AnagalU*  itylanicct  aqaatiea  i  foliis  longis  ,  ai' 
unis.  Herni.  Ztyl.  }6.  —  Burm.Zeyl.  19. 

Cette  plantp  doit  être  rapportée  an-^we^y- 
àrolea  ,  dont  tlle  a  tous  les  caraflèrcS.  Linné  l'a- 
voit  regardée, comme  devant  former  un  genre 
particttHer ,  qu'il  avoit  établi  fom  le  nom  dtfieritf 
mail  il  a  été  depuis  reconnu  que  cVtoir  h  M.è:ne 
plante  que  ion  nama  ^eylanica.  Nous  ne  la  men- 
tionnons ici  que  parce  qu'il  n'en  a  point  été  quef- 
tion  à  l'article  COUTARDE  (hydntlt*^,  &  4  la 
fuite  duquel  elle  doit  être  placée  fous  le  nom  de 
coutardt  de  Ceilan  (hydroiea  |«yiiJMM).  T tfti  auA 
l'article  Nama  ^  vol.  4. 

C'eft  une  petite  plante  herbacée ,  dont  les  tiws 
fom  droites ,  annuellrt ,  hautes  de  fix  à  huit  fpOf 
ces,  lifles,  raraeufcs,  garnies  de  feuilles  alternes, 
pétiolée»  ,  en  furnre  de  lance,  glabres  à  leurs  deux 
faces* entières >iéaécies  à  Uurs  deux  extrémités, 
médiocrement  acuminées  à  leur  (omnvet^  veinées^ 
fupportécs  par  des  pétioles  tiès*court». 

Les  lenn  fom  dîfpofée» ,  vers  l'extrémité  do 
rameaux ,  en  grapp' s  xi!la';cS,  droites,  fiwples, 
pubefcentes  ,1  p«^^u  près  dt  la  longueur  des  ff  uillcs. 
Ces  fleurs  font  alternes,  diftames ,  pédicellées, 
munies  à  Lur  bjfe  d'une  petite  bradée  Pubef- 
ceme  ,  bnttolée  ,  aiguë  .  de  la  longueur  du  pé- 
dicelU-  }  le  calice  petit  ,  pubf  l>cnt ,  a  cinq  folioles 
aigiiès  i  la  corolle  un  peu  plus  grande  que  le  ca- 
lice, monopétale,  en  roue ,  i  cinq  lobts  obtus }. 
cinq  étamines  renfermées  dans  le  tu'ic  de  la  co- 
rolle i  deux  flyles }  une  capfulL  à  deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  Si 
àl-îledeCèllan.  O  (^  /O 

STÉVENSIA  à  feuilles  de  buis.  Suvtnfia  buxi- 

fitlia.  Poit. 
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SMVtmfit  /hiiis  peiiotatii ,  oélongu  ;  fiorUus  foU- 

Sttvtnfia  buxif«itj.  Poitcaii ,  AnnnI.  tJtt  MllfélUB 
d'HilK  Nat.  vol.  4.  pag.  ijj.  tab.  60. 

ArbritTeau  droit,  rameux,  haut  de  dix  à  douze 
pieds ,  d'un  bois  très-dur  ,  revéïu  d'une  écorce 
cendrée  &  crevaffée  ;  ks  jtuni.s  pnuffes  enduites 
d'une  réfine  vifquiufi.  Les  { juilits  font  oppofées, 
pétiolees,  oblongues,  aiguës  à  leurs  deux  cxtré- 
mités^  longue»  d'environ  un  pouce  &  dëmi ,  aflez 
roides  ,  glabres,  luifatues  en  defl'us .  blanchâtres 
&  rétiri:!é<:s  en  Jclfous,  foutcoues  par  dis  pé- 
tioles coutts,  rcunis  par  une  tiipule  entièr«;,  for- 
mant une  petite  gaîne  qui  entoure  la  tige. 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  folitaîres  ,  blanches, 
odorantes ,  portées  fur  un  pédoncule  de  I  )  îoii- 
gueur  du  pétiole,  munies  à  la  bafe  ,  immeJijtc- 
mci.t  fo:i<.  l'ovaiie  ,  d'une  In.iciee  calicitorme  ,  à 
quatre  divilions,  dont  deux  oppol^es,  courtes  « 
obtufes  &  deux  fois  plus  grandes,  lancéolées,  fe 
dungeant  quelquefois  en  petites  feuilles. 

CARACTi&B  cltNiftlQVl. 

Chique  liear  olfie  : 

I*.  Vn  cjlLe  entier,  globuleux  à  fa  bafe  ,  divifé 
i  fon  limbe  en  deux  découpures  lancéolées  «  ca- 
duques. 

*  1".  Une  co'^olU  monopérale,  tubutée.  légére- 
tnent  foytufe  tn  dehors  ;  le  tube  cylimirioue  ,  de 
la  longut^ur  d-s  découpures  taliciiules ,  à  peine 
renflé  au  fommet ,  terminé  par  un  limbe  i  U  ou 
fepe  diviûons  oblongues  «  obtufes  ,  pUuies  ou  ré- 
fléchies en  dehors. 

Six  ou  fept  étamimesf  point  de  filamens  ;  les 

a"'H;>it:S  f.irilfcs,  oh!on:^ii.;s  ,  droites,  bitobées, 
a  aeux  loges,  jnterées  vers  le  haut  du  tube  de  la 
corolle. 

4".  Un  ov,tire  gîob  ulr'ux  ,  faifant  corps  avec  la 
partie  entière  du  calice ,  furmonté  d'un    h  d-oir 
de  la  longueur  du  tube  de  la  corolle ,  ter  raine  par 
un  ftignute  form^  de  deux  lamet  ouvertes ,  très- 
vertes  ,  ninfi  que  le  ftylc. 

Le  fruii  e(t  une  capfule  fphérique ,  de  U  grof- 
feur  d'un  puis ,  faifant  corps  avec  le  calice,  cou* 
tonnée  d'abord  par  fe$  deux  divifîons  qui  tom- 
bent enfulte,  à  deux  loge-.,  s  ûuvîant  par  le  haut 
en  deux  coques  un  p^u  nfl  ufes  .  dont  les  rebords 
rentrans  forment  une  cloifon  intéri<:ure  double, 
de  forre  que  c'uque  valve  confthue  fa  loge  pro- 
pre, f  _  %  valves  te  diviient  encore  depuis  le  !uut 
jui^u-  vers  I4  bafe,  &  alors  la  capful*  paroït  être 
partagée  en  quatre.  Par  cet  écartement  }a  portion 
du  calice  qui  recouvré  ces  va»vf  <;  s'en  détache, 

dirifif  aullî  en  quatre  &  ks  Uiile  à  nu. 

Uisfemeoiti  font  nombreufes^  menues,  ovales 


S  T  E 

ou  oblongues,  un  peu  compiiniéei,  iawiiim 
entourées  d'une  membrane  élargie  enferme  d'om 
pettre  ai!e  à  la  partie  fupérieure,  &  rét  écie  en 
pointe  a  la  bafe ,  par  où  elles  font  actichea  a  un 
réveptaclt;  hcmifphirique  ,  chacriné  ,  applioué 
contre  le  point  de  réunion  des  bords  inicfieitit 
des  valves  formant  U  cloifon* 

L'emiryon  eft  compofé  d'une  ndicnle  cylindri*  i 

q  ie  ,  Ultérieure  ,  furmont  »  âa  Jeux  cotylédons 
oblongs,  parallèles,  &  contenu  dans  un  aliuma  ; 
ovale ,  médiocrement  corné  ,  8c  afant  la  nin» 

diredlion  que  la  femence. 

Cet  atbriflèaa  «oit  i  Saint-Domingue ,  dans  le 
département  do  nord,  notamment  fur  le  morne  de 
la  vigie  du  Cap-Français.  T>  (Difir^.txPciL) 

Ojfc^ations.  Ce  genre  ,  de  la  famille  des  tu- 
biacees ,  a  été  établi  par  M.  Poireau  ,  qui  l'a  coi). 
facré  au  doéleur  Edouard  Stevens ,  au'^uel  plu- 
fieurs  Français  font  redevables  de  pltifuufn'r 
vices  importans  à  Saint-Domingue ,  pendant  (en 
confulai  du»  cette  île  pour  les  Etats-Unis  d'Aï» 
rique. 

Le  caradlère  eiTeaiiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  dont  U  iimi>£  tji  bifide ,  caduciat  a- 
rolle  tabulée;  fix  à  fept  divi/ionj  à  fon  limètiMM 
d'anthères  fcffites ;  une  capfuîe  j  deux  logti ,  fttjf 
fpermes ,  s'ouvrant  à  fon  fommet  en  qauirt  paniti. 

S  J  flWARTE.  StcwanU,  Genres  de  plantesdi- 
cotviédones ,  à  fleurs  complètes ,  polypëtalé» , 

de  la  famille  des  ma'vacées  ,  qui  a  de  grarnis  ri;- 
porcs  avec  les  malachadtnd/um  ,  &  qui  coaiprtnd 
des  arbriiTeaux  exotiques  à  l'Europe  ,  dont  les 
feuilles  font  alternes  j  les  fleurs  fohtaini  lie  fort 
grandes. 

Le  caraâère  efTentiel  dece  genre  eft  d'avoir; 

Uh  taUtth  cini  d'-oupurtt  ;  cinq  pitjlts  ;  ur.ful 
ftyle  ;  un  fiigmate  en  tiit ,  li  cin^  lobes  ;  des  ctjmir.ct 
Homèreufes  ,  moaadelphes  à  leur  àaft m$e  ceffJt 
Vgntttft  ,  Mnitfut  ,  à  cinq  vah€S  i  luu  M  éHujt- 
mttKU  dams  tka^M  vahe. 

CARACTàRl  GBMim'Qoe. 

Chaque  fleur  offre  : 

j".  Un  ealîet  fimple,  d'une  feule  pîèee,  di« 
VI fé  en  cinq  découpures  ovales  ,  concaves ,  pcr- 

Mitantes.  ' 

i**.  Une  coroiie  à  cinq  pétales  très-granis, 
égauK ,  étalés en  ovale  renverfé. 

Ott  âamines  nombreufes ,  dont  les  lilameflt 
font  dilpofés  fur  deux  rangs;  les  intériedis^ 
courts ,  portés  fur  un  cyltndce  court  qui  les  réunît 

à  le  ut  bafe  ;  les  extérieurs  plus'IongS^  fuittOOtêS 

par  des  anthères  4rtoiidi6S.  . 

4Mto 
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Un  watr-e  vdii  ,  arrondi,  furmontë  d'un 
flyiciiroit , épais, terminé  parun  ftigmartcapité, 
idnq  lobes  aisus»  ouveftspiefqu'en  étoile. 

L« /-;'.■■/  une  C3pfi;lc  prcfquc  !igneufe ,  ovale- 
ccnique,  à  cinq  va  ves  epailFes  ,  à  cinq  loges  > 
chaque  Infw  contient  une  ou  deax  femencea  ova- 
les, un  peu  comprimées. 

O  fovaùons.  M.  Cavanilles  a  cru  devoir  diftin- 
gucr  en  deux  genres  des  plantes  que  Linné  avuit 
contondiio  en  une  It  uie  cfpèce,  fous  le  nom  de 
Jttwauia  muUchodtnàron  i  ellts  djffèrciu  entr'elles 
Men  certainement ,  inaîi  leur  caratlère ,  cotnme 
g<nre,  eft-i!  bitn  pîcnonce?  II  patoît  n'cxilier 
efli;nrieI!enTen{  que  dans  les  ftyles  .  au  nombre  de 
cinq  dans  le  maljchodttidnn  ,  tandis  que  lesy/ç 
wtff.'w  n'en  ont  qu'un  ,  on  peut-être  cinq  reunis 
en  un  feu]  farmonte  de  cinq  l'igtr.jies  j  aufli  plu- 
ftiirs  auteurs  Iûs  ont  réunis.  M.  Lajuarck  les  a 
comeivé*  d'après  M.  Cavanilles.  (  Foye^  i'aitide 
VjitACMODKB  6c  ies  lHufiratuas.  ) 

•  Ce  genre  a  été  conracré  par  Linné  à  faan  Sttiart, 
cctrte  de  Bute  ,  pair  d  Écoffe ,  long-tems  preutier 
iTiinillre  en  Angleterre  ,  au  commencement  ou 
iègnede  GeorgLS  111.  Il  aimoit  beaucoup  b  bo- 
tanique ,  &  en  a  favorifé  les  progrès  pendani  fon 
minillère. 

Stewarte  de  Virginie.  Stewan'm  vir^'muj, 

Stewartia  foliis  ovatis  ,  aculis  .  ferralis  ;  f  oriius 
fiiiuniSt  atôîJf  petatorum  alttrv  maculato.  Cavan. 
DiflVrt.  bot.  j-.        ?  i.  ub.       fig.  A.  — •  Lam. 

JJlutlr.  Genei.  ub.  yjj. 
Siewjrtla  (  ma'.achodendron  )  .  fionhut  t<uera- 

i:-LS  ^fujh'nis  ;  cjlmnus  ovatu  ,  oi>tufis  iftyln  cOii- 

Uiis,  I  hciit.  Stirp.  vol,  i.j>ag.  i; J.  wb.  7}.  — 
K^Ud.  Spec.  Plant.  voU         «4(0.  n«.  i. 

.  Suwania  virpmta.  Mich.  Flor.  bor^l*  Amer, 
fol.  t.  pag.  43. 

Stewartia  tmiLchoSendron,  Linn.  Spec.  Plant. 

tag.  981.  (  Exilufis  pluribus  fynonymis.  )  —  A&. 
Fpf.  J741.  pag.  79.  tab.  x.  —  Catesb.  Carol. 
p.  !  j.tab.  1 5.— Gronov.Virg.  xoi.— Duharo.  Arbr. 
vol.  X.  p.  284.  tab.  78.  &  edît.  nov.  vol.  1.  p.  16. 

Cette  efpèce  avoit  d'abord  été  confondue>ar 
Lînné  avec  le  Jliwartia  maLchodtndron  ,  qui ,  non- 
frulcinent  en  tft  fort  ditlind  ,  mais  qui  etj  a  été 
BiAte  réparé  comme  génie,  ainfiqge  nouai  avons 

dit  plus  nauc. 

C'-ft  un  arbriffeau  d'une  bauteuc  médiocre  , 
dont  la  tige  eft  droite  ,  re  vêtue  d'une  écorcc  gii- 
titre,  crev.-^flee  ,  chargée  de  mmenix  fUbr-s  , 
alternes,  cylindriques  ,  gatnis  de  teuil.c5.iircrn.s, 
pédolées  ,  ovales  ,  ai^uès  ,  legiitment  acumi- 
Aées  ,  d'un  vert  rai,  ^iVues eo dcflous » pubeO 
Botani^iu,  Tome  VU, 
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centcs  en  dt(ri!S  ,  minces,  un  p^n  • 
pea  ciliées      îi-j^  îremint  d>.nri:ei  eu  tcie  à  l.nr 
contoiîr  ;  Ijs  fui-ërieiuîs  picfip'eniières  ;  Ifts  pé- 
tioles courts  tu.  velus  i  Us  bv/Ufgeons  également 
velus. 

Les  fleurs  font  latérales  ,  axillaires  ,  foUtiîres , 
quelquefois  géminées ,  médiocrement  pedoncu- 
Ites,  alternes  1  les  pédoncules  courts  *  velus  , 
é..ii!.  ,  iriLinii  ue  deux  1m:cI--S  un  peu  3u  dc-lTous 
du  calice,  petites,  oppoiecs ,  ovales  ,  cotxives , 
aiguës  »  tomenieufès  i  ie  calice  di\  ifé  en  cin.^  de- 
coupures  concaves ,  ovales  ,  couvettes  de  poils 
courts  ,  roulTeitres  ,  foyeux  8e  luifans  j  h  corolle 
grande,  ouverte,  de  cculeur  bbiuhe  ,  à  ci  iq 
pétales  tachés  quelquefois  de  rouge  j  \ti  étaiià  es 
violettes!  on  ftyle  plus  court  que  les  étamines  ; 
le  ftigmate  à  cinq  îobes  i  une  ca  fuie  vtlue  , 
ligiieuTe  ,  prefque  conique,  à  cinq  logci  ,  chaque 
loge  renfermant  une  oa  deux  feu  ences  brunes, 
ovales  oblongues.  légèrement  aiigulcufes. 

Cet  arbriffeau  croît  dans  les  lieux  frais  &  om- 
bragés .  à  la  Caroline  &  dans  la  Virginie  vers  les 

c6t-i  n-.avi:invj5.  M.  Eofc  m'eoacommunjquedes 
exemplaires.  î>  (  *^./.) 

STIGMATE.  Stigrra.  Le  flig-nate  eft  la  partie 
fupérieure  du  pillil.  Il  et!  place  ordinairement  sa 
fommet  du  ftyle  ,  rarement  fur  les  tôtesi  &  loil- 
que  le  ftyle  n'exilte  pas,  ilcepefe  imroédiatemeni 
fur  l'ovaire  ;  il  prend  alorsienom  dejji*»»«r*y<r 
comme  les  feuilles  privées  de  péliolo  86  Ict 
fl.  urs  dépourvues  de  pédor.cu'.e. 

Le  ftigmate,  dans  l'état  adulte,  efl  liu  neâe  d  una 
liqueur  plus  ou  moins  vîfqueufe,  très-fenfible  dans 
lolysd-  f.int  Jicqnes,  am^ry{l!j  fomofiJlimatOÙoa 
\i  voiifuus  11  loi  me  d  'un  dobu!-.  pendant  OU  d'une 
go'iitequi  paroît  à  chique  inftani  devoir  être  t  n- 
trJaée  pir  fon  poids  vets  la  terre,  mais  qui  (il 
pompée  par  le  ftyle  auilitÀcque  ta  pouflière  fécon- 
dante s'v  eft  agglutinée.  I.orfque  le  piftil  eft  par- 
venu à  Ion  développement  complet ,  U  furface  du 
ftigmate,  qui  rftnumettée ,  retient  les  globules 
lancés  de  l'anthère  ;  ces  glohiilci  s'entrouvenf  ,  îe 
fl  ii  ie  frermatiquu  en  fort  :  a  qu'il  y  a  de  plus 
fiiht:ldans  ce  fluide  traverfe  lesvaiflVanx  du  ilyle, 
pénètre  jufqu'aux  ovules,  8e  leur  donne  réelle- 
ment la  vie  ,  puifque  leur  exiflence  doit  être  regar- 
dée comme  un  tttt  d'in.rtie  do;:t  ils  ne  peuvent 
foirtir  que  par  l'influence  de  la  poufliète  técon- 
dante. 

Mais  quelle  eft  ta  nature  de  cette  liqueur,  qui 

hu'.  fftL!  l.  sftigmntcs  au  moment  où  la  fcconoa- 
liou  va  s'opérer:  Malpiphi,  qui  ignoroit  l'ufjie 
de  cette  liqueur,  laregntdoit  coaune  thércbintha- 
cic.  Kriilreuter  n'a  pas  ofé  prononcer  ji  elle  étoit 
la  liqueut  femelle ,  ou  fi  elh  fervoit  fimplemenç 
de  vihicule  à  !.i  tiqiKur  ir^âle.  Cxrtner  a  adopté 
cette  dentiste  oi^iiiion  j  comme  étant  plus  coa- 
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ferme  i  h  raîr«i.  H  eO  certain  «  dic-il ,  que  cette 

liqueur  eft  de  nature  huileufe  &r  infli^nmable , 
conicne  celis  iks  anigiauxi  «ju'clle  le  mêle  ttès- 
promptemem ,  8f  ^'eUft  fe  combine  paiEucement 
avec  le  âuide  fpermatiaue  échappé  des  globules 
des  anthères  ;  qu'elle  aifparoît  au  moment  où  la 
fecon<htion  s'cft  opérée  j  &  qu'alors  Its  ftigmntcs 
deflèchencj  Se  qu'on  ne  remarque  plw  ancn» 
mouvement  é'frritabtKté  dans  tés  lamet  da  ceux 
en  qui  ce  pht5noinène  fe  mjnifeftottauparavantarec 
bi^aucoup  d'ëiitTgie.  On  doit  conclure  dcces  ob- 
fervations,  continue  Je  même  autmr,  l'.quel» 
Ififjueur  dont  le  ftii»nnre     hun^;;5lé  .  ne  peut  fer 
vit  qui  ftciliter  l'adede  la  ficond,uioni  i".  mie 
fe  confîftjnceonâueufe  eft  très  propre  à  repoulT.  r 
tes  corps  étrangers  qui  pnurroient  pénétrer  dan» 
Ife  Ryle  par  les  pores  du  rtigmate}  j".  que  les  ftig 
mart  s  (icfTéchés  ne  peuvent  concourir  ni  coopé- 
rer à  la  végétation  >      enfin ,  que  !e  fi^ie  le  plus 
certain  de  la  puberté  des  Heur^  eft  fourni  pat  la 
péfence  de  la  liqueur  qui  tranfl'uded»  ftigmate. 

Tontes  les  fleurs  hermaphrodites  ou  femelles 
l^niles  ibat  fourviia  d'un  ftigmate.  Cet  organe 

e(y  qin.'lquefois  fimple  &:  unique ,  connue  dins  la 

Crime-vère  ,  &c.  Quelquetets  H  eit  bitide  ou  dou- 
te* comme  dam  lescompofées  ^  &c.  »  quelquefois 
iTiê.Tie  on  en  trouve  qiutre ,  comme  dans  le  lebcf- 
rer.  Il  eft  inutile  d  oblerver  que  les  ftturs  gui  ont 
pîuiîeurs  ftyles  ^contme  dm  le  niiUe*peituit.,  ont 
également  plufieun  fiigmates. 

Comme  les  fitsnme»,  ou  fi  l'on  veut  les  ftyles 
^ui  leur  fervent  de  fupporn  ,  répondent  chacun  i 

une  loge  de  l'ovaire,  il  femble  au'on  pourroit 
avancer  aue  le  nombre  des  loges  d'un  ovaire  elt 
égal  à  celui  des  ftyles  dont  if  eft  furmonté.  A  la 
vérité,  il  arrive  quelfjucfois  qu'un  friîit  eft  divifé 
en  deux  ou  pîufie.  '^s  loges  ,  quoique  fofj  ovaire 
n'ait  été  fï:nîiome  que  d'un  f-ul  ft)'!e;maisrc 
voarroit'il  pa»  fe  faire  qu^il  eûtexiHè  pîufîeurs 
ilyles  nAuMs&écroiiemenc^qis'îisn'eutretit  paru  en 
Ibfmer  qu'un  lèul? 


S  T! 

quand  même  m  iemncberoic  une  partie  deslbl«) 

i".  que  les  cloifons  qui  tonnent  les  log^sd^K 
vaire  font .!  une  œxtuse  &  mince  &  fidéUaie 
qu  elles  font  perméables  à  la  vapeur  viviHantc  qui 
tenat ,  Hegne  vcg.-ia/  )  ^  , 

Le  ftigmate  varie  dans  La.  fiuutioo  »  dans  Ci  di* 
re^ion^daitt ù  fonne »dajis  fa  fiufioe    «fan la 

curée. 

i*'.  ConfiJéré  quant  i  là  fituation ,  le  ftigTOire 
termine  ptef^ue  toujimrsleftyle.  A  la  vérire, 
<ju  il  y  a  pîuiieursttigroates,  ils  font  par  foisàf» 
les  fymmétritjuement  fur  lescôté&duftrit  ceMll 
dans  quelques  liliacées i  nuis  iltàtméBuku 
Oigmace  iwiqaeûur  le  cité  dttfiile.  com  im 
le  /  


4  .  Leftgmate,  confîdéré  dans  fa  direâioft.el 
ordmairement  droit  &  élevé}  qaelqucfoiv  ilel 
contourné  (  co»voiuttm)  comme  dans  le  fifia; 
qoerquefois,  forfiia-'i)  eft  bifide  ov  double ,  il  k 

recourbe  n u  f«  roule  en deftous  ( 
dâiis  ia  p  up«t  des  coropoïsts. 


Le  ftigmate  a  dîverfes  formes.  Il  eft  fphé- 
"que  ou  globuleux  {ghkofum)  dans  les  prime- vères; 
en  m.-niie  (  ctjvjL.m)  dans  le  gén-pier;  en  lèiî 
C  cjf  if  j^uOT  )  dans  le  nolana  j  acuminé  (écu^iiti- 
lum)  dans  le  matroaier  j  obtus^  ( obt^^m )  èm 
1  andromède;.encœur  (  cordatum  )  dars  le  fuTur; 
tronqué  (  trtmcjtam}  dan»  l'afplunlélej  ethamce 
{emarginatum)  (^im\i  pulmonaire  i  pe lté  ou  en 
bouclier  ou  en  plateau  (,ptUaium,orbUuLuum)iM 
lenexuifar;  étoile  (jitUatum)  dans  le  pavoijen 
pinceau  (penicHlifirm,)  dans  la  pimprenellei  pli*- 
nu  ux  {plumofum  )  dans  les  graminées  ;  péiaiiforme 
{ petaliformt)  dans- les  iris  ;  trtargttiaare  (niairpi- 
lurt)  djns  le  lys  ^  barhn  ' -.'■I,urLfr:  )  danslagellej 
coudé,  crochu  (  ufru^um  )  dans  le  kintana;  cwal»- 
cille  yumâÈmitaÊtmyim  %  cokfaique,  te. 

4".  La  fw face  du  d^ite  ef»  ëgatemeiirrttjètt 


Dans  lesflrurs  dont  l'ovaire  fimple  cO  fuxmonté  I  \  pl"*  ^'''uvent  elle  eft  glabre  ;  quel-^-rr- 

de  plufieurs  ftyks  ,  &r  parconféquencde  plulîems  1  1?^..?    _    '/"^  li.Innée  ,  iiri;.e,  veine.  \ 


ftigmaces,  comme  danslemiUe-pcrtuis,  ton»,  les 

ftyles  8;  tous  las  lligmates  ne  piroiff  ntpasabfo- 
lu ment  nécéfla ires  pour  que  lesovuks  foien"-  fécou- 
dos  Hnttfct,  Koèlreuter.  avant  fupprimé  deux 
flignrtatesdu  mille-pertuis  orcunaire,  arrofa  enfuite 
celui  qui  reftoit,  avec  le  pollen  de  la  fL  ur  à  laquelle 
il  appartenoit:  toutes  L-s      i  il?  de  catJ  pla; 
fu  rent  également  fccondées,  quoique  chaque  fti 
xravt  patik  conduire  i  une  *  ' 
iTDmiiek 

Ne  penc-on  pas  conclure  de  cette  expérience , 
1,*'.  que ,  quoique  !a fécondation  s'opère  plus  f  Jrc- 
mcnt  lorfque  tnas  les  ftyles  dont  une  fleur  eft 
{pourvue,  lubrilknt,  néaniroin»  tnua  l«^s  ovules 
eMKIMift  dami  l'ttvaiiâ  peuvepf  être  fiu^ude^. 


queufe,  mamclonée,  ou  tiiblee  de 


venu- 

-  ,    —  pores  nom- 

breux &iinpercepiibles,qui  Ii,nt  probablerceinltî 
orifices  des  vaiffeaux  uitécteurs  du  ffyle,  iL  <iu« 
poro|>ent  ou  arpirent  le  fluide  fpeimam|iie. 

Quant  i  fa  durc'e  ,  le  ftigmate  eft  caduc  dans 
un  grand  aouibi«  d«  âtnrs,  &  f»  chute  a  ordi- 
QuoiQue  cnaoufi  it.c  i  2*'l^*H*"*»»*«««>»*quc  cellede  lawalle 
l3ee  p  rriîJè»  !    «^desécamine*  c'e«.à-di«e/apr«  la  fécondation, 
loge  partscttHCM  4e  I  néanmoins  il  eft  perfiftant  dan*  le  pavuc.  dan»  le 


némifir^Src. 


STILAGO.  Ce  gare,  établi  d'alxM-d  d',pièf 
jfes  carait  ces  rul  «ennufr.  a  été  depuis  range  panm 
i?^  •iiu^ejma^U.Ui  fe»  qj^Aioa  daM  le;S4l>^ 
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STH.'BE.  Stt/iwm.  Cerirc  cîe  plantes  ri^'ptogi- 
nie>i  la  tituîtls  de*  Uuuipignoin  ,  qui  ouva- 
pit-nd  de  très-petits  champignons  pedicrllés  ,  qui 
nm  r«p}>uence  d'une  incifiJure ,  mais  d'une  con- 
(Ibtncepiiisftirme,  &  dont  le  ptkiiceîle  eft  terminé 
pir  im  ;  ?t!ie  tête  falidc,  globuleufe  ^  ovale  ou 
pycifuriitc,  d'abord  aqu^ule  ou  ua  peu  gëlati' 
iKtife ,  mnfpirenre ,  8r  qui  devient  ftmà  en 
v;cî'ii'!:irt ,  tcli.^e ,  op  c{\\t ,  &  epà  pom  Jes  fe- 
œeiices  à  û  lurtace  extérieure. 

Espaces. 

*  Tttguuvmdttu 

I.  SraBB  telue.  Stitaum  hiifutum.  HofTm. 

S^hum  ptrjîfiens,  fiipite  ocrmeto  ,  hirjuto  ;  pi  lis 
rcai'fjirdij.Vatl.  Difp.  Me  th.  Fung.  pag.  ;9.  b>: 
Synopt.  Mtth.  Futig.  pag.  680.  n*.  i.  — J-Joôm. 
Deutfeh.  rior.  Crypt.  tib.  10.  fig.  z.  ~  Lam.  1U. 
Gêner,  tab.  889. 

'C'efl  line  affez  belle  efpèce  ,  fort  petite,  îv 
néanmoins  une  des  plu*  gr.tndcs  de  ce  genre ,  per- 
ilianee^  diftinguée  par  la  roideiir  de  fon  pédi- 

Ct&e  jwinâlfSj  chargé  de  poi!s  liroirs  ,  nomb  '  nr. 
StmêtSt  arrondie  i  «Ile  tft  un  peu  rare  ,  te  ià 
tmvt  Sax  les  troncs  d'arbres  en  punéfââioo. 

t.  Stiisx  tomenienlb.  SikAmi  nmmofum. 

Ptrfoon. 

Stir^um  parafitîcum  ,  flipile  tomemofo  ,  cjpitulo 
fuirotunJo.  Perf.  Synopf.  Meth.  Fung.  pag.  680. 
n°.  1.—  Schnd.  Joum.£  deBoMii.        pag.  6s . 

Cette  efpèce  Ct  diAin^ue  de  la  pjécédente  par 
Tes  pédiccHes  tomenreulês  8r  non  piteufts.  Ce 

Quvctparoît  être  une  .mrre  plante  ,  une  force  de 
parafite  «  qui  s'y  éublitau  moment  oû  cette 
plante  ceffe  de  végéter  i  &  ce  qu'il  y  aurott  de 
plus  fingulier  ,  c'eft  que  ce  flilbt;  lui-même  eft 
pataitte ,  6c  croit  lur  une  autre  forte  de  cham- 
pîsnon,  le  triekia  ^m^garit ,  lorfque  celui^i  entte 
«n  punélâftioii. 

■ 

3.  Stiue  roide.  StMum  rîp^Mm,  Perf. 

Stiloum  gregarium  ,  fiîpiie  ri^ido ,  perfjîinte  ^  ni- 
fro^  crajfu/cuîo  f^tpituio  fubrtunio  ^  frimo  m^uofo  ^ 
liëto ,  demiim  eompaSo  ,  grifio  y  Jeeidm.  PerfT  în 
Ufter.  Ann.  Der.  Bntan.  ft.  2.  png.  51.  tib.  2. 
fis.  X.  —  Idem«  Synopf.  Meth.  Fung.  pag.  680. 

Stillutm  npdum.  Dpcand.  Flor.  fnnç.  VOl.  A. 
S«ppl.  pag.  ssi'      ï^^-  * 

r.i  chimpfp;non  s'élève  à  peine  i  la  hauteur 
c  nne  demi-ligne  ;  quelquefois  il  parvient  jufqu'à 

tm  tapa»,  U  «njt  en  nafib  te  aboudinineiit. 
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datwle  coOTSmt  thi  rtfi^tems,  fur  les  bol*  qui  e;i- 
tient  en  décompoli  ri  on.  Son  peui</elle  etifoide^ 
noirâtre ,  perfiftiiu ,  cj'Hndtique ,  renniné  par  une 
petite  tête  arrondie,  J'aboni  hliiM  h.ute  &:  iqueurOj 
cnluite  elle  devient  jaunâtre  ou  grit'atre  ,  com- 
pafkî.  A  l'époque  de  fa  maturité ,  elle  fc  détache 
du  pédicelle  quiferfifte,  &  qu'on  pieodroii alors 
pour  une  efpèce  de 

4.  Stïlzt.  noire.  Siîlitm  nignm.  Decsid. 

Stilhum  ftipite  «iefO  »  ngidoi'eafkaiff/dnuwiubt 

ftrjijlenu.  (N.) 

Stiiium  nigrum.  Decand.  Tlor.  franç.  vol.  1. 
Suppl.  pag.  |9|.  188. 

Cette  efpèce  reflemble  l>e.-luco<^>  à  ta  précé- 
dente par  fa  grandeur  &:  fa  forn>e  ;  n^is  eltci  e?l 
entièrement  noire ,  d'une  conlutince  plus  fttine, 
plus  dure.  Sa  prtitc  tète  ne  fe  détache  point  du 
pédicelle  j  conune  dans  l'efpèce  précédente.  Dans 
pluiieurs  individus  elle  parmt  un  pen  concave  en 
delTus  ;  ce  qui  pourroit  faire  douter  fi  elle  apf>ar- 
tient  réellement  à  <e  genre.  On  la  trouve  fur  l'é- 
coree  du  genévrier.  (  Dmm/.  ) 

StiLBE  filiforme.  Stil  oum  filiforme. 

SlUbum  conftnum  ,  ju!>fafcii  uliirCf  miimtiffuaitm  ; 
ftipite  fuiulaio ,  nigroi  capitule  fubrotundo ,  aquofo, 
Perf.  AonaL  Bot.  1.  c.  &  Synopf.  riaoc.  p^g.  681. 
n*.  4. 

StîRwn  (minimum»  var.  m ,  nigTipes)^  capitA 
ovdco  ,  compreffo  ;  fiipite  attenuato.  Todo  ^  Fttl^. 

Mcckl.  J .  pag.  1 1 .  tab.  î.  fig.  1 8. 

C'eû  une  des  plus  petites  efbéxM  :  à  peiae  eft* 
elle  viâble  (ans  M  fecours  de  la  loupe.  Son  pédt« 
celle  eft  lilTe ,  d'un  noir-rougeâtre ,  captilaite  ,  tics- 
fin  ,  fubulé ,  un  peu  tranfparenc ,  furroonté  d'une 
petite  tête  aqueufe ,  blanchâtre  ,  tranfpaiente , 
arrondie ,  un  peu  ovale  ,  médiocrement  compri- 
mée ,  très-fugace  ,  tandis  que  les  pédictUes  per- 
fifient.  Elle  croît  eu  malle  hc  en  grande  quantité» 
dans  tefrioMms»  iai  le  troue  mort  des  arbsesié* 
cemment  coupés. 

6.  SriLBE  gelanneuie.  Siiihutn gduiir.ofum.  Perf. 

Stilhum  gregarium  ,  aiiiditm  fiipitt  cmffiufcuh  , 
fuheretii  e^UmhuMofo.  Perf.  Synopf.  Plant,  pag. 

6Si.n°. 

Il  eft  d'une  fubftance  très-molle.  Son  pé^fct  !!e 
eft  à  peine  long  d'une  ligne  ,  un  peu  cylindrique, 
médiocrement  épais  ,  blancliatre ,  termine  par  une 
petite  téte  globuleufe.  On  le  rencontre  pat  agi^ 
gatton ,  en  automne  après  les  pluies  »  fur  les  isaflp 
ches  des  troncs  coupés  du  fâgt^t  filvefirû. 

7.  StilbS  chrios.  SiiAmt  ehriaiun,  Perf. 
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Sùlhum  fuhfafiiculart ,  mollt ,  glahntm  ^jalltfttttU' 
^fririLm.  Petf.  Dii}».  Meth.  Fung.  pag.  59*  éc  Sy- 
oopf.  Meih.  Fung.  pag.  681.  n**.  6. 

Les  pëdicelles  nombreui  paroifTent  réunis  à  leur 
hife,  moHS ,  glabres,  amincis  à  leur  fommer , 
longs  d'une  demi-ligoe ,  pâl  s  nu  de  couleur  de 
cirron.  11  croit  au  prtotems  fur  le  tronc  d&i  arbres 
en  décompofition. 

8.  StiLBE  commune.  Stilhum  vulgart.  Todî?. 

Stîlhum  capitula  fplur'uo ,  flipiu  cyltndruo ,  crjf- 
fufculv.  Todé,  Fung.  Meckienb.  vol.  i.  pag.  10. 
ub.  i.  fig.  16.     Perf.  3ynopr.  fung.  pag. 
'  II*.  7. 

On  le  diflingue  à  peine  i  l'orîl  na ,  tant  il  ell 

p^rit.  Si  couleur  cft  blanche ,  &  devient  enfuite 
d'uajaune-ocracé.  Son  pédicelle  cil  épais,  cvlin- 
driûue  {  il  fe  termine  par  une  petite  téte  d'une 
^  couleur  un  p«u  plus  foncée  ;  elle  fe  couvre  de 
■*  lèntences  extréfnemeni  fines  ,  blantlùtres  ôc  glo- 
biifèufe^.  Ce  chaTipif.non  c(t  trt-s- commun,  en 
automne  ,  fur  ks  tKonc»  i  demi  puué&éi  des 
9rbre$. 

9.  Stilbe  bulbeufe.  StUbum  h:ilbofum.  Tode. 

Slil^um  capitula  fpknho  i  jlipui  iiittnuato,  i>iii- 
hofo.  Tode  ,  1  ung.  Meck).  vol,  i.  pag.  10.  tab.  2. 
fig.  17-  —^^'-rl"  Synopf.Meth.  Fung.  p.  6Si.  n".  S. 

Son  pédicelle  eft  liffe,  à  peine  fenfibla,  foiUe , 
ejrlittdrique ,  fubulé ,  qui  enfuite  s*épaiffit  à  fa  bafe 

en  un:  l^ulbi  gLbre  ,  grifâtre  ,  hémirplicriqiie  , 
enrin  afilatie,  qui  devient  |auiiatre.  Ce  pédicelle 
fc  termine  par  une  petite  têie  fphérique ,  blan- 
châtre 1  couverte  d'une  pouflîère  jaune  rtès-fife. 
On  rencontre  ce  champignon  ,  ,it>res  i*.s  pluies 
ahon Jin tes  de  l'automne,  quelquef'ois  fur  les  chau- 
mes des  gramiiiées ,  plus  ordciairemenc.  fut  les 
iiuitles  &  le»  tiges  pourries. 

10.  Stil^h  bicolor?.  S'.Houm  ticoior.  PerH 

.    Stilhum  capuuhju^globofa  ,  aibido  ifiipiu  ioaeo  , 

Synopf.  Plant,  pag.  68i.  a".  9. 

Ce  champignon  échappe  à  l'cril  r.u  ;  c'.fl  un 
dîj  p!us  petics.  Son  pédicelle  eft  lon^; ,  conique, 
aminci,  tranfparent,  blanchâtre  ou  d'un  vert  d'o- 
live i  il  fu'^poKe  une  petite  téie  Wanchiwe^aiy 
londte..  II  crou  fut  le  tronc  des  arbres.. 

11.  Stilpe  (!:;ph  me.  StUium  pdlucldum, 

Stitbum  ftipittfJtutato^ptUutido;  capitula  fuira- 
tundo,  Schnd.  Jtiurn.  Bor,  viil.    — Perf.  Synopf. 
'^th.  Fung.  pag.  68i.  n».  to. 

Les  pédic  !'os  de  Cî"t-  rf-èce  .'"cnt  courts,  fu- 
\iùé?  ^  irèi-wanfparens  ;  l's  lU|>gortiiJt  de  petites  ' 
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têtes  arrondies.  Elle  croU  fur  les  trôna  <ks  atbiet 
qui  cmimeticent  à  fe  décoinpofer. 

IX.  StlLBt  byffi.-.  Stilhum  l>y0/tum.Ptl(. 

Stilhum  mtnunjfimum  ,  confenum  ,  nitidum ,  ca^' 
didum  ;  capitula  primùm  rotundo  ,  dc  rr:um  o^Man^ 
Perf.  Synopf.  Meth.  Fung,  pag.  683.  n*.  11. 

Cette  flilbe,  confidérée  à  l'œil  nu«  »  tom 
l'apparence  d'un  petit  hS*^  Uanchitret  elle  eft 

fort  petite,  en  mafîe  étalée.  Ses  péJicellw  font 
très  -  courrs  ,  blanchâtres  ,  luifans.  Leur  téte  eft 
d'abord  arrondie }  elle  devient  ovale  en  mûriflîm. 
Ccit  cf;  ke  crnîc  fut  l'écotce  d»atbres«  dus 

les  licuA  iiumidci. 

*  *  Ttus  opaie*  en  en  firme  de  pain» 

1  ;  Stilbe  i  pëdiceUe  court» Stithun  micf^^ 

Perfoon. 

Stilhum  gregarium  j  lati  cffujum ,  aiium  ;  ttpittk 
fukurbinato  y  ftipitt  tnvi  ,  fiicntjj^^  petitiâd».  fOL 
Difp.  Meth.  fung.  pag.  $9.  8c  ^nopf.  Fong.fig. 

68 j.  n".  II. 

Lorfôue  ce  petit  champignon  eft  defféché ,  il 
rcffi.  tnble  à  un  bylîus.  Son  pédicelle  efi  epjii ,  très- 
court  «  tranfparent .  de  couleur  blanche  >  il  (up- 
porte  une  petite  téte  ovale ,  un  peu  rëtréde  n 
poire  à  fl  partie  inférieure.  On  renrontie  cette 
efpèce ,  dans  l'automne,  fur  k&  bois  morts  St  èSh 
talTés ,  fut  lef^itels  elle  forme  des  taches  blanches» 
éulées. 

14.  Stilbe  torbinée.  SiMmm  «uHaatiim.  ToJh 

Stîlhum  Ciipuulo  iurblr.a:o  ,  ftipitt  cylindrico ,  ii 

capitulum  contiado.  Tode,  Fung.  IVÏeckl.  voi.  i. 
paq.  12.  tab.  X,  fig.  xo.^Perf.  Synopf.  Fang.p%. 
683.  n*. ij. 

Sjs  péJiceMcs  font  cylindriques,  gélatineux, 
rétrécis  vers  Lut  lonun'..i,  d'un  jjune-clair,  Icnes 
à  p^ine  d'uuu  ligue  i  ils  fout  ttrrminés  pas  tnî 
petite  tête  rétr£cie  en  poire  à  fa  bafe  >  couverte 
d'une  f  oulHère  féndnale  extrêmement  fine ,  blaii' 
châtre.  {,\iti  plante  fe  rencontre  ,  .tu  Cl>n-;T'cnc^ 
ment  du  priiuems^  fui  le  Utcr  en  décompofiiioa 
du  hétte.. 

ij.  Stilbe  rougeàtre.  Siill'um  ruiicurdum.Toie. 

Stifintn  capitula  avato  ,  cjmpnjfu  ,  (iipite  atté- 
nua to ,  'u-rcundo.  Tode,  Fung.  Mecki.  pag.  II. 
tab.  2.  Jig.  1 8.  —  Ptrf.  Syuopf»  Meth.  fung.  pig. 
68j.  n°,  14. 

A  peine  cette  ef|>èce  peut-ellé  être  drflîrtgu^ 
avec  le  fecouis  de  1-.  1  )i;pe  .  t.Kit  "e  tfr  .c  trte. 
On  U  t  rucoî  tie  onlir.aircntint  dans  l'éie  lurles 
bMPchâ»  técemnunt  coupées  du  hétte  |  die  s*4- 
kvi  uuiniLiiu.d6s  ljtcsextiaviiIiss«telUiiienr<)ji'«B 
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<toitoii  <1U€  fon  pldiceUe  eft  J»»«vu  i  bafe 
iTon  périchet ,  c  omme  dans  les  hypwi.  11  eft  d  ailr 
leun  capillaire  i  atiéiuié  ,  un  pe\i  iranfparent, 
d'abord  rotigeiue  •  il  devient  jaune  avec  i  âge  , 
t£  t«tmiM  par  une  petite  téce  blanche  «  traoï- 
poieote^'ovale  ,  un  peu  comprimée. 

ttf.  SritBE  jaunâtre.  Stî&am  hunm.  Ferf. 

StUhim  minimum ,  capitula  evali ,  aureo  ;  fiipitc 

htto ,  pdiucido,  P<ïf.  Synopr.  Meth.  Fung.  pag. 

5i;V!(«n  »«« «wrm ,  var .  ^^^avipet.Toé»,  Fung. 
Mwkl.  vol.  I .  pag.  I  a.  lab.  a.  fig.  19. 

Il  croît  cbns  l'été,  au  mois  de  juillet ,  fur  le 
tronc  pourri  du  hêtre  }  il  eft  extréiiièin  ne  petit. 
Sifi  pédirelle  eft  jaunâtre ,  tranfparent ,  furmonté 
d  une  petite  téte  ovale  »  4'on  jaune-doré.  Cette 
ti',>ece  rArc. 

lylSriLBE  pubefceuf?.  Stif'U'n  pubidum,  Tode. 

Sliiiam  eapitulii  avato  ^  fiipiic  inftme  incraffito  , 
futida.Toés,  Fung.  Meck'icnb.  vni.  1.  pag.  la. 
tib.  t.  fi?.  21.—  Petf.  Synopf.Meth.  Fung.  pag. 

6«4.n».  iC. 

Ce  chainpigrion  efi  fort  pe'ic  ttès-dclicar. 
Son  piaicelU  efi  blanc,  cipillaire  ,  lifl'i  depuis  fa 
bafe  iurqiie  vers  fon  milieu,  épailii  &  cbArié  à  fa 
maillé  ;upîrieurc,  dt  poils  roïdes,  blanchâtres  , 
fimblaMtS  à  un  byffus  filamenteux.  La  petite  téte 
«a  ovale  :ce  n'eft.d'aboid  qu'une  petite  goutte 
aqiieufe,  daîre  &  limpide,  qui  dans  l'efpace  de 
tingt- quatre  heures  s'epatllit ,  perJ  fa  tranfpa- 
reoce,  le  couvre  d'une  line  pouSlère  blanche  & 
féminale  ,  qui  en  occupe  mute  la  furface.  Il  croit 
ao  mois  d'aoïîc  fur  les  feuilles  de  pin  en  décom- 
BoÊiion,  &  ne  (e  montre  ordinaïremeni  qu'après 
les  ploie»  d'orage  j  accompagnée!  de  tonnerre. 

.  STILBOSPORE.  Siilioffarum.  Gf  nre  de  p'3nt;s 
delà  famille  des  charrpignons  ,  qui  ont  des  r.^p- 
ponsavec  les  fiHhum,  dont  ils  ne  font  prefqae 
qu'une  divifion  à  têtes  feflîîes:  ce  font  des  plantes 
prcfqus  nMcrofcoi  i»î s  ,  h  peine  vilibles  à  l'^ril 
ru  ,  qui  ne  s'offrent  que  tous  la  forme  de  très-petus 
poi.its  agglomérés ,  féminifotmea ,  étendus  dans 
MienMtière  roitâtre  attachée  aux  rameaux. 

Il  eft  hnpofTiblt;  d'établir  la  Hininâton  des  eP- 
pèces  autrement  que  d'après  la  fontic  de  ces  dîlfé- 
rens points,  obfctvcs  avec  un  bon  n.icrofcope  i 
ils  ne  con.portent  point  d'autre  defcrîpiion  ^ue 
celle  de  leut  forme,  U  l'indication  de  kur  heu 

£  s  P  é  c  s  ff. 
t.  STiLBOsroAE  étoilé..  Sù&o£^  «ften- 
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StUboffora  ihtci* ^tlUtis.  Hofiftn.  Deutfchl.  Flor. 
Yol.  u  tab«  13.  hg.  j.  —  Perf.  Difpor.  Meth. 
Fung.  pag.  15.  &  Syoopfi  Meth.  Fung.  pag.  96. 


n".  I. 


C!ette  efpèee  fe  préiênte  (bus  la  Forme  de  petit» 

points  divifés  en  myons  comme  une  f  eiite  étmie* 
Elle  croit  fui  l'ëcorce  de  pluÛËUcs  arbres. 

a.STiLBOspoRBcjrliiidiiqae.  SMaffor»  miei»- 

fptrma.  Perf. 

Sti/l>ofporaihtcise!ûngaùi,cylindricij.Pct(.D'i(poC, 
Meth.  Fung  pag.  14. tal>.  j.  hg.  i ^Idem^SynopT* 
Meth.  Fung.  pag.  96.  n*'.  2. 

Ce  chiimpiçro!^  préfente  des  fcmerce*  un  peil 
plus  grofles  quedar.s  les  autres  efj  tccsj  eîlesfonr 
cylindriques  Oc  alongées.  On  les  trouve  fur  k* 
niémes  arbres* 

5.  STILBO'sf  OAS  OValo.  5<»iHÎ>0<'a0VtfM.  Perf. 

Stilhofpord  fc:  ulis  ovatis.  Perf.  O^ferv.  Mycoî, 
vol  i.  pag.  ji.  tab.  x.  fig.  1.  —  Idem,  Synopf. 
Meth.  Fung.  pag.     nV  ). 

Stiiècfpora pyrifimij.  Hoffm.  DeutTchl.  Ftor.2« 
tab.  ij.  fii-^.  —  Lim.  IH-  Gen.  tab.  889. 

Cette  efpèce  eft  compofee  de  petits  points  fd- 
miniforfTKS,  ovales  ou  un  peu  py  rifcrmes,  aigus- 
à  une  de  kurs  excrémiies,  quelquefois  i  toutes 
deux.}  ils  font  prévue  ftriés  tranlverfalement. 

4.  StiLBOSUOM  écroic.  StUhJpont  mffêfiMtw 
Perf. 

Su&ojpora Jporitùi  «x  ovatO'fuhcylindrîdt.  Perf. 

Sjrnopf.  Meth.  Fung.  pog.  96.  n'.  4. 

Cette  planie  paroh  tenir  le  milieu  entre  la  pré- 
cédente &  la  fuivante  ;  t?lle  olfie  dcs  (jjerules  ou. 
petites  femences  avales,  pjcf^uecyîi.ïdriquesielîer 
fe  rencootie  fur  l'écorce  des  arbres» 

SriLBOfriFOitE  h  petites  femènces.  Sr/iSo^ 

fpor*  micrcfptrnta.  Perf. 

^itfyDfforj  fporuus  minurii ,  inAtjuif.iUr.'t ,  cvatis^ 
uirinquc  fabacuiis.  Perf.  Oblerv.  Mjccl.  vol.  1, 
pag.  ;i,  tab.  2.  lîg.  Id«m.  Synopf.  M«th« 
Fung.  pag.  96.  n*.  5. 

EUe  eroir  fur  les  branches  du  hêtre  &  fur  l'é- 
rorce  du  bouleau  bbnc.  Les  femences  fonr  exné-' 

meiAv.nt  petites,  ov,iles ,  aif^ucs  à  leuts  deuKei» 
trémites ,  inégales  à  leurs  côcés. 

C.  STiLBOS9cniE<phéri^e.  ^Cfiii«j$>ar«j}iA«ro« 

fptnr.a  Perf. 

Sûlk>ff  ora fpgruPiminutis,  f  lobc^s.  Perf.  01>f<t». 
Mycoi.  vol.  I.  tab.  1.  fi^.  C-.  —  idi-m,  Difp  Meth.' 
Fung.  pag.  i^.  &  Syuopi.  Fuug.  pag.  97.^1^".  6. 
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Cr  rte  f  fpèce  offre  de  ttès-periKs  ftnwnces  gîo- 
J>i  I  ufcS}  tj;<î  couvre  ic»  c.uunKS  defféchcs  ds 
l'>itua<i»firiagmiWt^  ^iHkiffi  le  long  des  fcnres 
<iui  s'y  tormentt  tandis  qu2  toutes  les  t  f.>ece*  dnnt 
il  a  été  faît  mt-ntîoîi  p. as  liant ,  croifil.'nc  fur  lei 
ramt'uux  .-.  n-  s .  \>\  iicu!it.rcmem  fur  les  bran- 
chés du  bccre  «  tiu  boul^u  ou  de  i  éta|)le. 

S 1 ILLISGUE.  Siimmfit.  Cm  4e  pUnre« di 
cotviédones,  à  fleurs  incomplctes ,  imifexMeilcf , 
de  U  Emilie  des  euphorbes ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  fapium  ,  S>:  qui  compreiui  des  aibrUfeaiix 
exotiques  à  l'Eumpe,  laétifcens,  i.feuilles  al- 
ternes ,  dont  les  fleurs  font  difpofées  en  épis  fo- 
litiires  &  terminaux  dai  s  '  i  Hifurcuion  <îes  ra- 
meaux ^  les  fleurs  maies  Jiu  louiinet  des  epis,  les 
Moelles  à  leur  btfe.  , 

Le  canâète  eflènUd  de  ce  senre  eft  d'avoir  : 

Des  fleurs  monoïques  ;  daas  Us  fleuri  miles  ,  un 
taiùe  htmifphériqut ,  contenant  j^lufteun  fUurs  i  une 
ionil*  tuiidét  t  éiekirée  m  fis  hrdt;  éiox  hamines 
monadtlphes  ,•  dms  Ui  Jleurs  femeHes  ,  un  calice  uni- 
flore,  inférieur i  une  soml'c  fiÊpériture  f  un  fyie  tri- 
fiUi     tûpSai*  à  trois  eofue*. 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  font  dilpolëesen  nn  épi  femblablc  à 
«Il  chicon  I  les  fleurs  mâles  occupent  la  partie  fu- 
përieme  de  cet  ^pii  les  fbiMlles  riaCérieure. 

^  Chaque  fleur  mile  otfrè  : 

i".  Un  calùe  (un  involiicre,  Ju/f.)  coriace,  ur- 
céolé«  hémirpher«)Uâ>  uès  entiez ,  coutenaot  en* 
viron  fept  fleais. 

1°.  Une  corolle  (  un  calice ,  Jujf.  )  monopétale , 
tubutée ,  inlundibuliforme^  beaucoup  plus  étroite 
«ue  te  calice,  qui  s'agrandit  inrenfiblement  «  dont 
I  orifice  t{\  tntier,  le  limbe  cilié  8e  iiapeudé- 

chiqueté  à  Ton  bord. 

3*.  Deax  étammts ,  dont  les  fibmens  font  filj 
formes,  une  fois  plus  longs ()tK  la  corolle,  écar- 
tés à  leur  partie  fup-Jrieure,  mf diocremc-r  re-inis 
i  leur  bafe ,  fupportant  des  anthères  réiutouBcs^ 
i  deux  logps. 

*  Chaque  fleur  femelle  oIIm  : 

i"*.  Un c«A'c« femblable à  ce'ui  '  s  fl  ursmâtes^ 
periïftaiit ,  à  une  feule  fleur ,  ioferieur. 

2'.  Une  corol'e  fupërîeure. 

Un  ovaire  arror  Ji ,  fuué  entre  le  calice  & 
b  corolle ,  furmonté  d'un  ftjrle  filiforme  ,  tetniné 

par  trois  ftigmatis  féparés  &  recourbés. 

Le  fruit  confilte  en  une  caplùle  i  trois  coques, 
prefque  tocbinée ,  i  trois  fiices,  à  crois  loges,  en- 
velo|fée  44  btfe  pwk  calice  agnndi. 


Tes  fementes  FoIîtairM  daj«  ditqtie  Jo§e,ob1oiv 
guss  *  pref<}ae  trigones ,  mat^ttées  en  cicbon  ptr 
uoe  cicatrice  tranfvetiale. 

Espèces. 

I.  STiLUHGui  dei.boii<  StilËn^  fivuàu, 

Linn. 

StiUittgi*  radice  craffifflmà  ,  eauhi/us  herhaceis  ,• 
foliis  fiffliUus,  ovaliJt/s  ,  firrulatts  ;  fiofcul'i  "JJ- 

bure^i.  Asnet.  vol.  2.  pj^.  ^.15. 

-  Stiilineiu  ^Ivatic».  Linn.  Sylh  veget.  pag.  %66, 
>-Mantidr.i26. 

Demi  auteurs  ont  parlé  de  cette  plante  \  ce 

qn'i's  en  Jifent  peut  fane  douttr  s'ils  ont  vooki 
pil  ler  ile  la  même  eipèce.  Comme  elle  nem'efipM 
connue,  ;e  me  bornerai  à  préfenter  ladefcripoM 
abrégée  qu'ils  notîsen  ont  donnée. 

Cette  pbnte,  d'après  Uoné,  efi  un  arbofit 
qui  poulTe  plttCeurs  tifes  droites,  cyUndriqw»» 

hautes  dVnviron  trois  pieds  ,  qui  viifli'letn  mu 
liqueur  biceule.  Se  fe  terminent  pai  à^i 
en  epi.  Quelquefois  deux  rameaux  s'élèvent  de 
la  baie  de  cet  epi ,  qui  fe  trouve  alors  fitué  dioj 
leur  bifurcation.  Les  feuilles  font  alternes,  pé- 
tiolées,  dillantes,  étalées  ,  luifantcs,  detitets  en 
aie  à  leurs  bordsi  lesfl<;urs  petites,  de  couîeut 
jaune ,  difpoCées  fiir  on  dpi  teiininal  en  fomed» 
chaton. 

La  defcription  que  Aîichiinr  nouï  donne  àt 
cette  plante  dans  là  flart  de  l'AiJnt^ui 
tfitmile ,  n'eft  pas  toat-i-fièt  -conforme  a  ceHe 
qtts  l'on  vient  de  voir  ;  cependant  il  cite  Unaé 
avec  le  nom  fpéciflque  que  cet  auteur  a  donné  i 
cette  plante.  Ses  racines  font  trés-époilfesi  eiiei 
produifent  plufieurs  tiges  bitbacées,  garnies  de 
EraillM  ovales ,  quelquefois  oUongnes'Iancét^ , 
feiTile^,  dentées  en  ftie  à  Uur  contour  i  le^^fiïurs 
iT  aie  s  (ont  à  peine  plus  longues  que  la  braace  ou 
l'ecjiiL^  florale  qui  les  accompagne.  On  voit 
(^u'il  s'agit  ici  d'une  pljiue  à  tiges  herbacée, i 
tcuiiiss  ûdiks,  t.tndii  que  Linné  paile  d'un  pet» 
arbciiïeau  à  feuilles  petiolées.  U  cil  poilible , 
comme  ces  feuilles  varient .  i|ue  lorfqu'e%s  foo( 
oUongues  &  hncéotées ,  elles  foient  en  même 
tems  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe.  D'aîlleur» 
r.intié  .  qui  probablement  n'a  vu  cette  plante  que 
feche ,  peut  tfèi4tten  s'écre  Cfompé  fiir  h  nanM 
de  les  tiges. 

Cette  plante  fe  rente  tre  dans  les  forêts  <la 
pins,  depuis  la  Caroline  jufque  dans  la  Floride. 
(  Defcript.  ex  Afidl.    tinm,  ) 

On  la  regarde  comme  un  puiiTant  fpécifi^ae 
du»  les  maladies  vénérieiitice. 
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t.STimvGrià  feuilles  de  aoène.  SùUingia 
Sp^tmuu  Mich. 

SiUlhgU  fmUoft ,  folih  ptthiati* ,  ovali  lan- 
tmiatii ,  uirinqiù  aeutU.  inttgrisf  flofaUismafciUii^ 
kni^i  pedictUatù.  Mich.  Flor»  boreal.  Amer. 
voL  1.  pjg.  21). 

C'eft  un  arbrifleau  dont  les  tig=s  lîsoeufe*  font 
f^tmiii  dû  feuilles  alternes,  pétiolées,  ovales- 
\tatétA6e9,  rrèi'emtères  à  Uurs  bords,  afgun  à 
f  ur  fommet,  réfrs  cits  à  Ic.rs  tieux  extrémités  , 
glabres  à  leurs  deux  tAct)^  les  fleur»  (okiz  termi- 
iates»dîrpnCé«s  en  épisi  les  fleuntnâlâs,  (îruées 
ai  fonimei  des  épis ,  font  îéglreïnent  pédicenées. 

dmvhmecnkéu*  h  Géorgie  ic  la  Caro- 
Emj  le  MDgdn  bord  des  fleuves  «dans  les  fiatécs 
«ttÛeiuaiiâïxag^.  (Afîc&.) 

Ohftrvjt'ors.  Au»  (feux  efpè«es  procédantes  , 
Withittï  a  cr»  devoir  y  réunir  le  crvtoK  fcii/enm 
itUnié,  v(ilg»ircm«nt  Var^  itfinft  conum 
J?)partenwTt  de  préférence  à  ce  gttnre  plutôt  (jo'i 
ctlui  des  aoz&ay.  U  te  caraitérife  en  ce»  termes: 

AWtngîa.  (  febifera  )  ,  arhonf.tm  ,  fatits  hngi 

hafm$UKdulû  jtgùaiMii  ftofeuHt  mafculis^  ptdietda- 
I».  Mich.  Fter.  boreaf.  Amei.  vo),  x.  peg'it4. 

Cet  arbre  fi  inrércflàm,  «rîginaire  des  Inde» 
0Tie-itj!;s  ,  qui  toMrfiit  aux  Chinois  la  nutière  de 
liurà  cban-ieiles  ,  cil  aujaurd  hui  cultivé  eu  An  é- 
ric{ue,  dans  les  v  illes  de  Charkflovn  8e  deSavanah , 
&  prefque  natu  tarifé  fur  Les  cfites  maritines  de  U 
Cwikii.{i^oyei  ^'««idk  Croion  VORTR>Wir^ 
ftt>  1,  pag.  «05.  ) 

STJPK.  Stipa.  G«nrc  de  plantes  monocotyfé- 
(îoncs,  3  fl  'iirs  erluinacécs,  de  !a  famiUe  dei  gra- 
minées,  t^ut  a  dci  rjppatti  aTSC  les  ^r^fiidj  fSc  In 
iiv-7j,  il  r-nfer.-ne  des  h?rb:$  tint  exotiques  qu'in- 
digènes de  l'Emtape^temarqaaUttsparJeut  longue 
ame  artictilée. 

Leanâève  «iëiitiel  de  ce  gemeeft  d'avoir  : 

Uiiir  hitte  ealiehate  mtifion  »  à  dtux  Vëhesj  vjfvt 
ixtfrie-jn  dt  la.  corolle  twnmniÊ  fOr mtê  éfttf  ^hn- 
fttf  ûruiulu  à  fa  bu/t^ 

Caractère  G£N£aiQ,nB» 
Chaque  fteur  o^re  r 

1".  Un  cilice  fornaé  par  une  balle  uniAoce i 
4ètu  valves  acumînées  i 

a*;  Une  anvffe^imx  vaf^oryk  valve  «wé- 

riîure  tenrrnéc  par  une  tonfîiiP  arèrs  rorrillîe  , 
articuléei  fci  bafe  j.  val»e  imerienre  linéaire^  mu- 

î".  Trois  ctamincr  dont  1-  s  r,jmei  s  fbntcapiT' 
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4 Un  ovaire  fupérieur ,  oblong ,  furroonté de 
deux  ftylesTelus,  réunie ileiie.ba»,  Wiioinét  pae 

des  Higmates  pubefcens. 

Les  fiaututs  foBC  foUtaires  4  ailotigéc»»  recou* 
vertes  par  la  balle  calicinale  adhéreate. 


Ohfervaaimu.  Ce  genre  offre  «w  fuite  d'crpèceft 

qui  \  :  rendent  très-naturel  :  il  faut  cependant  ^fous 
ce  rapport ,  en  excepter  quelques  efpeces  que  l'on 
a  cru  devoir  y  rapporter  pour  ne  (»as  multiplier 
les  genres,  &  qui  d'aiUeur»y  eonviennem  aflies. 
bien .  linon  par  leur  port»  dunoins  paj;  le  catac* 
tère  de  leur  fruâîficatioo. 

Les  jUpts ,  j'entends  le»  eTp^res  q<ie  je  regarde 
comme  lés  plus  naturelles,  ce  font  même  lesplua- 
nombreuftfS  j  les  flipts  ont  des  tiges  grêles  ,  fou- 
pies  &  pliaiues;  des  feu  i  les  étroites  ,  la  plupart 
rauleis  fur  tUes-mêmesà  leurs  borJs,  en  forme 
de  jonc ,  fubulées ,  aiguës,  coiiaces_,  ditRcilesà 
ronapie.  Les  fleurs  font  difp«rée»eo  uoe  paBieale 
ordtnairetnentpewétalée,  médiocrement  lameofty 
remarquable  par  des  fleurs  munies  à  la  valve  exté- 
rieure de  la  corolle,  d'une  arête  plus  ou  moins  lon- 
gue ,  quelquefoistrès-alongée,  velue  00  plnntenfe» 
raillée  fn  Spirale  à  fa  parti*.-  i"fi'-rictirp  r  ce  cirac- 
tcft  donne  d&  l'élégance  â  plubeurs  eipèces^  LUes 
croilknt  prefque  toutea  dans  les  dmats  tempérés» 
dans  les  fols  un  pett  aridea  %  pieiseuz ,  un  peia 
élevés. 


Ce  genre-  g  éea  mpyorf  jppee  8e»  a^wee  t  il  en 

diftére  par  fes  calices  cnnfiammenti  une  feule  fl^'sr^ 
pai  l'arété  de  (e^  vat\^i,  qui  eft  terminale  &  ruia 
infétéefurre  dus  ou  un  peu  an  JefTous  du  fommea 

de  ces  valves.  La  hiVc  d:"  !i  roroîle  fO  jnnvrtT 
grêle,  cy  iwdtique  ,  iit  ne  qtiMTC  point  la  feTr»etKe^ 

Les  canûères  fpécifiqufs  font  nombreux  \  ils  fe 
trrentde  la  difpofitiofi  des  fleurs  ,  de  la  fnrme  'les 
paiiicules>yua  pe«  deceUode»  Ktuilks,  partia>- 
1  térement  àt§  •»  êtes  gtabrce  ev  ptibefcente»,  ramdr 

1  vdoes  feultfmencà  l«air  partie  inférieure,  pFus  oiv 
moins  tortillées  .  droites  &  Hlitormts  à  leur  partt» 
fupérieure  ,  plus  ou  moins  longue»,  comparées 
foit  à  leur  pédoncule  ou  aux  vilves  de  la  corolle  :. 
ces  valves  font,  ou  gUbtes  ,  ou  pubefcentes , ou» 
velueiilcs  valves  calicinales  font,  ou  de  mémeloo» 
^  guear«,oupliis  longues  que  celleade  ia  coiolle»&c» 

Espèce;. 


5:./j  anpilonpffimh  y  ! anato-plumcJL.  him.  H- 

luRr.  Oetiec.  voL  i.  pa3^  if^..  a**.  tab. 

Sùfa  ari/Us  tanatit.  I. ifln.  Sp€C.  Plant,  vol.  r.. 
pog,  nf.  —  PeUkk ,  PaUf.  n*.  no.  —  ScopoT» 
CiTf».  vr.  1 IX. — Jac^.  HoTt;'91nd'eb.  'Hwnr- 
G-.r  n  ^'^  ^R«dt.  Gflrm.  vol.  I.  iraf.  h*  — 
U.  B»g. 
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9iitit  t.iàfcrtùfidirû.Dàitont,  F<or.  af laot.  vol.  i« 

pag-  97. 

-  Stipa  arifl's  pfumofit.  Haller ,  Helv.  t»".  1514. 

F^uca  ariflit  puniculé  ehciter  longitu^n* ^  piu- 
aujb.  Roy«n ,  Lugd.  Bat.  pag.  68. 

Fejjuca  glumis  unifaritf  liriftls  Iwtgij/tmîs ipenHa- 

IM.  Cmel.Sibir.  vol.  i.pag.  ii-f.  n  .  fo. 

Gramtn  fpicatum  ,  ariflispennatit.  Toiirnef.  Inft. 
R>  Herb.  j  18.  — Sclieuch.  Gnm.  pag.  155.  ub.  5. 
iig.  13. 6. 

Cramen  fparteum  ,  pfnnatum.  C.  Bauh.  Pîn.  5.  & 
Theatr- 71.  icon. — Mooti.  Frodiom.  pag.  c?. 
tab.68. 

'  Gramen  pttmMum  ,  ûtih  fpartam.  h  Baoh.  HtS.  1. 
pag.  f  u.  Icon. 

ftMttiit.  Morlf.  Oxoo.  Hift.  3.  §.  S.  rab.  7.  tîg.  9. 
Cfwmrff  fiartema  «  pentwum  ^  majus.  Barrd. 

Spanum  au/inacum ,  pennatum.  Ctuf.  -Hift.  X, 
pag.  221.  Icon.  —  GerirJ,  Hift.  42. 

Cramen  pcnnaits  anjlij.  Zar.iiich.  Uh  tab.  48. 

Gn»«mplumtum.  Muntiag.uh.  17J. 

•  C/)iMM«mnfli/iMMiMi.Doiloii.Pen3pt.  pag.y62. 


CrtfWM  pîmaum,  Daiech.  Hift.  i«  pag.  431. 

Icon. 

Gramta  aufiùacum.  Clul.  Siirp.  Pann.  pag. 715;. 
tab.  720.  . 

Cette  plante  peut  être  coi.fiJëréc  comme  une 
dti  plus  jolks  graminées  quâ  nous  connoiiljoQS  en 
France  i  elle  fe  dtftingue  par  les  aréce$  en  fbritie 
d'un  lorg  panache  fia  Hc  piuneux  ^ui  farmonte 

Ses  tiges  Toni  dtoites ,  menues  ,  cylindriques  ^ 
tiès-glibres,  fjfciculées,  hautes  d'environ  un  pied, 
garnies  de  f~-ui!!.;s  très  fines,  capillaires*  gUbrts , 
d'an  vert  gl.niqtie,  roulées  i  leurs  bords  ^quclque- 
ïois  armées  j  iirt  l'qn  .luifi  loii.-ues  que  K s  rigcs  : 
la  terminale  beaucoup)  plu»  large  j  en  torme  d'une 
très-longue  rpatheftrîee  »  d'oo  fortent  les  fleurs. 
Celles-ci  font  JifporétS  en  uni  p.uiicuîe  étroite  , 
tern.inaSe,  peu  garnie  de  fleurs,  doiit  Ici  ba  l^i  caii- 
cinalcs  lont  conipofcts  de  deux  valves  mcmbra- 
iKufeSj  aîfueSj  Cubiilécsj  celles  de  la  corolle  co- 
riaces jl'intérîeure  enveloppée  p.ir  l'extérieure  qui 
C'iî  funnonrée  par  une  aréct  nés  line,  longue  de iix 
à  huit  pouces ,  articulée ,  aiiguleufe ,  roulée  en 
/pirale  à  fa  partie  inférieure ,  plumeufe  dans  les 
trois  quarts  de  C.\  loncu-  ur,  .nqut  e ,  nue  à  îa  bafe. 
Le»  ietnences  A)otgteics,  pattaitemea^  glabres  « 
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prf  uju'aufli  longues  q  :e  Ls  valves  de  h  co- 
rolle. 

Crtte  plante  croît  àans  ks  lieux  ffcs,  pierreot 
6c  moncueux ,  en  France ,  en  Allemagne*  en  Siàk 
Se  dans  Ift  Barbarie.  On  la  «nkive  »a  Jat^As 
Plantes  de  Paris,  y  (  F.v.  > 

2.  Stips  barbue.  Stipa  harUta.  Desfont. 

Stipa  j'oins  rigijfs  ,  Aine  flriatii  ;  panuM  Uti^ 
tlon^aia  i  arifiis  longijfimis ^  À  ^Ji  ad  apium  iti' 
batu.  Uesfont.  Flor-  atlaut.  vol.  I.  p.  97.  tat>.  17. 

Ceire  efpèce  a  des  rapports  avec  le  yî.p  /f- 
n<^!j  ;  elle  en  f'i'n  .  -  par  Tes  arêtes  velues  Ojrs 
toute  leur  longueur ,  par  fcs  IcuilLs  plus  Uigcs. 

Ses  tiges  font  droites*  hautes  *  c^lindrii^ueSj 
glabres*  aniculén,  garnies  de  feuilles  toidn, 

^rès-lon0ue«. ,  i;l3bres  ,  d'un  vt-rt-glauqtre  ,  un  p?u  j 
planes  ,  luiccs  a  leur  tace  cxicricuic  ,tud.s, 
peu  denticulees  à  leurs  bords ,  fubulées  6l  trri- 
aiguës  a  leur  fommet  *  munies  à  l'orifice  4e  Im 
gaine  d'UMi  membrane  aiguë  ,  déchirée.  , 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  une  paniculelâtiie, 

K-vn  inùîe,  il on^^éc  ;  les  pciloticults  capillaire»,  " 
ui)  peu  anguleux i  les  pedicetles  droits  »  iiiégaïui 
Its  deux  valves  calicinales  égales ,  «longées, lia-, 
céolees,  fubulées  &  longuement acominées  à  leor 
fommet;  Us  valves  de  li  corolle  obtufes,  roulîf» 
fur  elîes-mèai^s  ,  au  nicin^  de  la  l '  ligueur  du  ca- 
lice* moins  fa  pointe  fubulée  ;  un  psu  pubcfcentit 
ï  leur  partie  inférieure  ;  la  valve  eitérievre  far- 
montée  d'une  très-lorguc  arête  droite,  articulée, 
velue  depuis  fa  bafe  jutqu'à  fon  fonunec*  toife  à  la 
moitîé  inférieure  &  plus. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  inro'tf$,an 
enviions  tte  Matcar  &  cie  l  lemfen  en  Barbarie  t 
oïl  tlle  a  été  recueillie  par  M.  OesfoDiaines..f 

j.  Stite  hnflV.  Stipa  kumilis.  Cavan. 

Siipa  fioriisus  paniitilatU  g/piiotii  *  vaginâ/fia^- 
Jttfis  ;  arifih  pemMu.  Perf.  S^nopf.  Plant,  vol.  u 

pag.  99. 11°.  5. 

Stipa  a'ijlis  prope  iejim  ptnnatis  ;  florihus  fpiuot, 
pedunculatis  i  ca  idbiu  femint  triplù  lo,i£ioril>us.  CaVi 

Icon.  Aar.  vol.  f .  psg.  41.  tab.  466.  ng.  1. 

Ses  rJtir.csfniu  fibre nfes.  c.i;>i!!.\:rcs  ;  elles  pro- 
uifent  des  feuilles  nombre  u  fes  &  des  tiges  droite^* 
glabres*  hautes  de  cinq  à  fîx  pouces  ,  gréks, 
médiocrement  noue  H  fes.  Les  fL  Uilles  radicales  for: 
longues  d'un  pouce  &  denu ,  ventrues  à  leur  bafe, 
roulées  &  fubulées  ï  leur  pattie  fupérieure;  ks 
caulinaires  peu  iiombreufes  \  leur  gii<ie  trèi-ferree, 
plus  courte  qut  lesemie-nœuds  *  furmontée  d'une 
tenillL-  fubul  e  ,  lonp  ie  d'un  pouce;  la  terminais 
ventru?  ,  fpath.;cec,  plus  longue  qu2  i'cpi. 

Les  ^CMis  r<E>p(  pamiagks  «  difpofecs  en  un 
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fctté  ,  à  peine  long  d'un  pouce  ;  les  pédicelles 
courts  &  glabres  j  les  valves  calicinales  bbnchâ- 
tres,  très- aiguës ,  au  moins  trois  lois  plus  longues 
que  les  femences  ;  teUes  de  ta  corolle  inégales  j 
l'extérieure  plus  longue  .Airmontée  d'une  arête 
droite  f  manie  dans  fou  nulku  de  poiU  fins^  longs, 
trèsobbncs. 

Cette  efpèce  rroît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale,  au  port  d'Elcado,  dans  les  terrains  fecs. 
F.lle  flennt  au  moii  de  d^cenbK.  (  Defeript.  ex 

CttVM.) 

4.  SnFi  jonc.  SiqpM  /mcrtf.  Lûw. 

St'ipaar'ifiis  nudis,  varie fitx':s  ;  calicibus  albidit  , 

ftmint  tonporihui.  Lêtn.  Illuftr.  Genec.  vol.  I.  pag. 
I  f  7.  n*.  784.  &  Flor.  fhrnç.  vol.  3.  pag.  yf%. 

Stipd  ariftis  nudis  ,  reSis  ,■  ealicibtu  fcmine  lon- 
fioribiu  ;  foliit  intks  UviAus*  Lîiui.  Spec  Plant, 
vol.  t.  pag.  it6. 

'  Ftjluca  arijiis  ttreiur  hii^tii^n* paniciU* ,  midis. 
Roy.  Lugd.  Bat.6V. 

Ftjfuea  jur.ceo  fo!  0.  C.  Bauh.  Pin.  9.  Theatr. 
14J.  Sint  icont.  —  Idem  ,  Prodr.  19.  —  5cheuch. 
Grain,  pag.  iji.  tab.  3.  fig.  13.      »*  J.  Bauh. 
HiA.  i.  pag.  480.  Siae  ietne, 

'  Grmmen  avgnattam  ,  maximum ,  utriçutis  cum  Iw 
mM^nt  û&â  &  iongiJJSmis  ariftis.  Magn.  Bot.  121. 
—  Tottm.  Inft.  R.  Hdrb.  $1$* 

p.  Stipa  (iancei),  foliisconvo/utis  tfliformibus  ; 
pAnituii  Uxâ  }  elongatâi  a>iftit  longU  j  pubtftenti- 

hms.  Desfont.  Flor.  atbm.  voL  1.  pag.  98.  tab.  18. 

On  diftingue  particulièrement  cette  efpèce  i  la 
longueur  de  fts  balles  caltcinales  ,  ttf  à  (es  arêtes 
contournées  en  tout  fens>  glabres  &  un  peu 
sndes. 

Ses  tiges  font  droites  ,  un  peu  grêl  s  ,  aificu- 
lées^  noueufcs  à  leur  bafe  «  très-glabres  ,  hautes 
de  deux  1  trois  pieds  »  garnies  de  teuilles  longues, 
étroites  ,  ur  peu  glauques  ,  toides  ,  roulées  en  de- 
dans à  Isufs  bords ,  cylindriques  ,  fubulees  ,  allez 
femblablei  à  des  tiges  de  jonc  ,  aflTei  fouvent  un 
|N!u  pubefcentes  en  dedans ,  gûbres  en  dehors } 
la  ternitnate  élargie ,  alongée ,  en  forme  de  fpa- 
the  }  l'orifice  de  kur  gme  muni  d'une  membrane 
blanchâtre  ,  ovale  ,  un  peu  aiguë  j  déchirée  ou 
divtfêe  eit  deux. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  alongëe ,  mé- 
diocrement étalés  ,  longue  d'environ  un  pied  ; 
le  5  pédoncules  longs  ,  capillaires  ,  anguleux  , 
rudes  au  toucher  ,  peu  garnis  de  fleurs  ;  celles-ci 

Eidiceilées }  leur  calice  compofé  de  deux  valves 
ches ,  membraneufes ,  longues ,  fobuMes ,  très» 
atgues  ,  luifantei  &  blanchâtres  à  leurs  bords  ; 
d'un  vert-bleuâtre  fur  leur  dos  \  les  valves  do  la 
COColle  prefqu  utK  i     plus  courtes  qw  celle»  dll 
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*l  calice  «  roulées  Tur  elles-mêmes ,  cylindriques^ 
rronquées ,  coriaces  ,  un  peu  pubefcentes  ,  parti- 
culièrement vers  leur  baie  ;  l'extérieure  terminée 
par  une  arête  longue  de  trois  à  quatre  pouces 
droite ,  capillaire ,  un  peu  pubeicente  »  i)ui  ia 
coniotimellcIiciMnt  en  «Mit  lens  en  vîeilUdânt  \ 
les  femences  grdUs  flc  aloDgées. 

La  variété  jS,  obfervée  en  Barbarie  par  M.  Def- 
fontaines ,  ditfère  de  la  précédente  par  Tes  feuilles 
filiformei ,  plus  étroites;  par  fes  arêtes  plus  vift- 
blement  pubefcentes.  Elle  fe  rencontre  fur  les  col- 
lines lèches  &  arides  de  l'Afrique  feptentrîonile. 

Cette  plante  crotc  dans  les  terrains  élevés 

&  pierreux  des.  départemens  méiiilionaux  Ii 
France  •  &  dans  la  Suiffe.  On  la  cultive  au  Jardin 
des  Plantes  de  Paris.  :f  (  T.  v.  ) 

f .  Stipe  chevelue.  Stipa  capiiiata.  Linn. 

Stipû  ariJUi  muiis ,  eurvatisf  caiiciitu ftmiiu  /m- 
gioribtts  ,ftOitinths  pubtfctntihus,  Linn.Spec.  Plant, 
vol,  I.  pag.  116.  —  Follich.  Pilât,  r".  m.  — 
Pallas^  Iter.  vol.  i.  pag.  167.  —  Hoftm.  Gerra. 
j8.  —  Roth.  Germ.  vol.  I.  pag.  54.  —  vol.  H* 
psg-  9f-  —  Decand.  Flor.  franç.  vol.  J-pag.  27. 

Stipa  juMtiM,  Var.    Lam.  Flor.  fiauç.  vol. 
pag-  S7S- 

Stipa  arijtis  nudis  «  fitxuofis  ;  ealiee  femint 
gnfi,  HaU.  Helv.  n*.  i;t|. 

FtfiuM  langifimi*  mifih»  C.  Bauh.  Pin.  to.  6c 

Theatr.  1 J5.  icon, 

Granun  avenaceum  ,  momanum  ,  jpi^^  JimpUcî  ^ 
afifis  nain4*.  Rai    Vaillant,  Parif.  pag.  8^  ? 

Cette  phnte  eft  regardée ,  par  Haller  &  par 
quelques  a urf  5  b  -irariftes  ,  comme  la  n  ême  ef- 
pèce que  lejtipa  juncta  i  elle  cn  dilière  très -peu 
ik  fe  rapproche  beaucoup  da  fi^  juncea  ,  var.  A 
De»foiu  ,  dont  elle  fe  diiiingue  par  fes  arêres  pla- 
ines ,  &  du  fiipa  juneta  Linn.  par  fes  feuilles  plus 
larges  ,  plus  pubefcentes  en  de/Tus  ,  &  par  Tes 
valves  câlicinales ,  roufleatres  à  l'époque  de  la 
nutiurité. 

Ses  tiges  font  droites  ,  moins  élevées  ;  fes 
feuilles  un  peu  plu";  larges  ,  bien  moins  ftnfible- 
ment  roulées  à  Itu  t  s  bords ,  roui.. s ,  plus  courtes , 
à  peine  rudes  .n  leurs  bords,  pubefcentes  à  leur 
face  intérieure.  Les  fieuts  font  médiiKrement  pa- 
niculées ,  ternitnales }  leurs  valves  ciliciniles  lon- 
gues ,  aiçués,  fubuléesi  la  valve  extérieure  dâ  la 
corolle  plus  courte  que  le  calice ,  furmontée  d'une 
arére  plus  courte  que  dans  l'efpèce  précédente  « 
point  pobefcence ,  contournée  en  ditfittens  fens. 

Cette  plante  croît  en  Allemagne  ,  en  France,  à 
Fonuinebleau ,  dans  les  bois ,  aux  lieux  fablo* 
oeux. 

LU 
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6.  Sur?,  capillaire.  Utipa  cjpUljris.  Lam. 

Slipa  panicu'â  eapi/iaceds  tffufâ  {  ctilue  corollû 
trlplo  krtviort  i  arifia  mmi&u  L«m.  III.  Gn.  voL  i . 

pag.  158.  n°.  750. 

Sùpa  {feticCi)  glukra,  JôUù  tertti-fiUformi- 
Itu  ,  longi0mis }  fiuuM  pûnitmUàm  jSjftnu  &  liti- 
g'itud';ne  fu'u.^uanie ^  rungtnte;  pantcuià  longâ,  dehili^ 
tetuùJime  cjpiUaieà ,  five  ftrtceâ  f  fionkus  extguit. 

Mich.  Fior.  boml*  Anei.  voL  1.  fSf •  /4* 

EUtt  1^  rapproche  beaucoup  du  fiïpa  eapilLita 
parfitC  feuilles  &  Tes  tiges,  mais  celles-ci  font 
plut  grêles  >  elle  en  eft  d'ailleurs  très-facile  à  dil- 
tîngaerpar  la  forme  de  Tes  panicules,  par  l'et- 
trétne  fineffe  des  pédoncules ,  oar  fes  fleiKS  tiè?- 
petites  ,  &  parles  balles  cjlitiiules  ,au  moins  trois 
fois  plus  courtes  que  celles  de  la  corolle  ;  elle 

Îourroit  ménne  rigoarcnrcment  être  féparëe  des 
ipa  pour  conftituer  un  genre  particulier.  C'eft  un 
avis  que  je  donne  aux  amateurs  des  genres  nou- 

VWIIX. 

Ses  lise»  font  droites,  roides  ,  glabres,  cylin- 
driques ou  un  p«u  comprimées,  hautes  au  moins 
d'un  pied,  prefuue  point  articulées,  excepté  au 
plus  à  Cubafe,  ou  elle  eH  garnie  Ai  feuilles  pref- 
qu'aufli  longues  que  les  tiges ,  très- glabres,  co- 
riaces ,  étroites  ,  fubulée-s  ,  roulées  fur  elles-mê- 
mes en  forme  de  )onc ,  toutes  radicales  âc  médio- 
crement vaginales  à  leur  bafe  dans  kt  individus 
dont  les  tiges  font  fans  articulatiorts. 

Ses  fleurs  forment  une  panicote  uèe^gune , 
tmpte ,  étalée ,  d'tm  gris  de  tin  t  les  pédoBcnjes 

pins  fins  que  des  cheveux  ,  longs ,  très-nomhreiix  , 
toutfiis,  à  peine  rameux  i  les  valves  calicinales 
très-couriea  4  en  forme  de  deux  petites  écailles 
très-ferriee  contre  les  valves  de  la  corolle.  Celle- 
ci  eft  trè9*i«tite ,  è  dent  valves  aiguës ,  gla- 
bres ,  bliîicndrres  d.irs  leur  jeunefle  ;  l'estérieure 
devient,  à  l'époque  de  la  maturité,  d'un  bniQ-Ooi- 
litre {  elle  Te  termiae  par  une  aiête  droite,  glar 
bre,  très-fine  t  longue  d'un  pouce  &;  plus. 

Caroline 


Cette  plante  a  été  recueillie  dans  la 
r  U.  Ftafer.  (  V.  f.  imkirL  £«■.) 


7.  Stji'E  à  courte  arête.  Stipa  arifitlla.  Linn. 

Stip^  a'ifiis  nudis  j  re3is,  calice  vi»-duplà  longîo- 
riiuj.  Linn.  Syl\.  Nat.  5.  pag.  229.  —  Gouan,  II.- 
hiflr.  4.  Àli.  Aud.  pag.  )9.  tab.  1.  fig.  4.  — 
DtcMd.  Fkw.  fiiaç.  vol.    ^9.  A 

Stipa  ari/tis  nuJis  ,  rtSIs,  catic*  l^ttéKplb  Ion- 
giorîbus;  gtrminitusliuuMS.  Lam.  III.  Gcil.  vol.  I. 
pag.  ijy.n*.  786. 

Jgn^S»  fHpmét,  HaL  Gnmin.  pag.  77. 

Ses  tiges  font  droites  y  hautes  d'environ  deux 

Êieds ,  gubrcs»  cy  lindriques  i  les  feuilles  étroites  » 
is  radicales  courbées  eu  gouttière  i  celles  de  U. 
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ri^e  un  peu  pîanes  |  toutes  d'un  ven-cendré ,  fêf- 
mes  ,  glabres  à  lewt  dCM  6ies  ,  munies  ï  kuM 
bords  de  cils  très  coum  »  ^«i 00  CbK  guàlft  vifr 
bies  qu'à  la  loupe. 

les  iletirs  fcmwnt,  I  Pextrlmhé  des  tiges , 

lin?  p.in'cu!e  prtfou'en  épi,  drrite,  fetr^^e  ,  n  é- 
diocrement  rameute  >  point  engainée  p.ir  la  fcuilld 
fiipërieure  1  les  ramiîicattem  ou  les  pédicdles 
porceoi  aflem  ocdioairemeutdcu&outttiMfliussi  , 
les  valves  calicinales  de  k  nêaae  Iraguettr 
celles  de  la  cf  iolle.  l  a  valve  externe  de  celle-ci 
eft  pubefcente ,  &  fe  termine  par  unearéte  courte . 
droite ,  point  pubefceoi»,  i  pcInt  deux  fiais  ptne 
longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  es  Ftaoct*  tes  les  dépac* 
ttmeos  méridionaux  ,  «a  tnvHuu&deNiqf*  èt 
Mompelîkc«  dau  kt  cemlnt  pienens.  y 

8.  Srira  tortillée.       ttrtify,  DeéoÊ^ 

Stipa  paniculâjpicatâ  ,  tafi  involutài  calict  intf 
riore  vitlofo  ;  arifih  contortii  ,  inftrn'e  \iilcjïs.  Det» 
font.  Flor.  allant,  vol.  i.  pag.  99.  tab.  51.  iig.  i. 

Spjrtum  fpicA  &  fiti^s  umijimis  ,  €éudâm  tfaU 
nam  tmulantibus.  BoCCMuf.  Ub.  97.«-ScbettCh> 

Gram.  If2. 

Gramen  avenactum  ,  fupinum ,  minus  ,  jQucd  dko* 
filfimâ  c^m  longls  arijlis  ,  taniginofit ^  jattUthmt^  ' 

Tourn.  luft.  R.  Ikrb.  ^24.  &  Herb. 

Se^  tige» (ont  droiees,  réuniet en |rsoo  •  al** 
bres ,  hantes  d'environ  on  pied ,  gannse  dn  feuib 

les  glabres,  rouli»  s  en  dedans  à  leurs  bords;  les 
radicales  prefque  capillaires  j  celles  des  tiges  plus 
larges ,  plus  courtes  que  le  chaume  ;  la  terminale 
renflée  en  une  forte  de  fpaihe  alon^ée ,  de  laquelle 
fort  une  panîcute  fiunâtre .  prefqu'en  épi ,  longuo 
de  trois  a  cinq  pouces  »  les  ramifications  tappco» 
chées  dts  tiges  ,  It-s  fl.u  s  pédic«llées. 

Le  calice  eft  coinpofé  de  deux  valves  blanchi- 
rres  ,  très-étroitts ,  fort  minces,  tranCpareines , 
glabres  ,  luifantes ,  fubulées,  lâches,  un  peu  iné* 
gales ,  longues  d'environ  tm  pouce ,  fort  aigofiii 
la  bille  de  la  corol'e  fort  caduque,  cylindrique  , 
à  deux  valves  fortement  roulées  furtlles-métnesi 
I  extérieure  velue ,  furmontée  d'une  atéte  velue 
ar  rorfe  en  Ibiraie  i  fa  partie  inférieure  {  glabre  « 
ft'ifonne  i  n  partie  Topérienre  ,  génlcufée  i  Td- 
poque  de  lam.irur'té;  U<.  ft  -  crr,  s  aîorrécs  ,  prê- 
les, creufées  à  un  de  leurs  côtes  par  un  âilon  loD- 
giiudinaL 

C.ftxf  phnte  a  été  obfervée  par  M.  Dcjfcn- 
taines  dans  les  campagnes,  fur  les  côtes  de  Bar- 
barie. Oi^f.) 

Ses  fleurs ,  qui  font  tr^nenbiMiIna  ,  ffmm» 

ch*nc  aux  habilkmens  des  voyageurs,  les  percent» 
&  iocommodeot  beaucoup  par  les  piqûres  8e  leèi 
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^ouiUeatfWqo'cUflS  excitent  fur  la  peiu.  (  Du- 

fm.) 

9.  Stipe  i  petites  fleurs.  S::pj  pjrvif^ra.  Linn. 

Stipa  foitis  radidiliiuj  ri^idulis  ,  filijormi  W  ;  pa- 
meu'i  éfufii  atijih  mudis ,  cacdUuU.  DéStont. 
Tlor.  aibBb  vol.  1.  pag.  98.  ub.  z^. 

Ses  racines  font  com;u>fo  -s  de  loncues  fibres 
flîtueufes  i  elles  pioduirent  plulîïurs  nges  ramaf- 
fêes  en  gazon,  aroîies,  grêles,  hautes  d'un  à 
deux  pieds,  glabres,  cy'iiuiri  jues ,  les  ftui!!e$ 
funt  glabres  i  les  radicales  comtes ,  roidfs  ,  fili- 
iÔMM»,  reniées  à  leurs  b«fnb  ,  aiguës  ;  les  cauli- 
iMtres  un  p«u  pi«i$  longues  j  canaliculées  à  kur 
partie  intiérieutè. 

Les  leurs  font  retiras  ,  difpoflÇes  en  une  ftani- 

fille  alongée  ,  tlitful'e  ,  un  piu  courbc'e  en  arc  ;  les 
péJnnculcS  capilhires  ,  inegau»  ,  longs  ,  finies 
preft^iie  par  verricilles  â  chaque  nor-id,  raniifi:s 
en  peiicelles  très- fins  ,  aloiiïes  ,  inégaux.  Le  câ- 
liceeft  coTipofi  de  deux  valvcs  menibraneuf^s , 
inéiîdes ,  étroites,  canaliculées,  aiguës,  à  une 
(<ruU  fleur  ;  les  valves  de  a  corolle  plus  courtes, 
gljl>rM  ,  fort  petites  ,  cylindriques  ,  coriaces , 
roulées  l'une  dans  l'autre;  l'txc  rieure  futmnncée 
d'une  arête  capillaire ,  point  pubefcente  ,  longue 
de  trois  à  quatre  pouces  ^  un  peu  contournée  à  fa 
V  0  ;  I  ?s  femcaces  grdies  ,  alongées ,  parfimenem 
guDies. 

Cette  erpèce  a  été  recueillie  par  M.  Desfon- 
taines,  dans  le  ruy  tu  ne  de  Tunis  .  aux  »  nvirons 
de  Mafcar,  fur  l.s  collines  arideà.  y  Ç^Difcript.  ex 
D^sfont.  )if^.f.) 

VXStîvî.  tenice.  Stipa  tenacifima.  Linn. 

Sttf*  arifiit  hàfi  pilofn,  paaiiulâ  fpicatà  ^  foliis 
fliformihu$.  Linn.  Spec.  Plant,  vol  1.  pa(t.  ii<>. 
—  A  ne  t.  Aca  lem.  vol.  4.  p.ig.  k66.  —  l.œfl.  Itin. 
1:8.  —  Lam.  m.  Genêt,  vol.  1.  pag.  188.0".  788. 
tab.  41.  fi^.  2.  —  Oeifont.  Flor.  allant,  vol.  i  ■ 
JWg.  99.  rab.  jo. 

Grjmcn  fFaneam  3  primum  faniadA  eamofâ»  C 
Bauh.  Pin.  j. 

Spartam  ktriû  PEuii.  Cluf.Hîft*  S.  pag.  aao. 

Spanum  Ptîmi  Clafia,  LobeL  k.  88.  8e  Obferv. 

4Î.Icon. 

Crjrrten  fJ-anuTi  PUnii ,  Jtvt  fportuiantm  fiottun- 
J.  Ejuh.  IIÀÏ.  i.  p^g.  JIO.  Icoiu 

G'-amen  fp  'teatum  ,  quOiL  jpatum  PUnii*  ToocneK 
lnft.R.  Merb. 

Le  SPARTE. 

Ci^çe  gratninée  e(l  infiniment  intérelTante  par 
'foocmplot  dutt  l'an  de  la  fpattetie.  Elle  teffenbk 
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.par  fes  f«uiU  s, au  lygtumfinrtum,  &  par  fa  paiii- 
cuîeî  une  avoine. 

Ses  tiges  font  droites,  ramaffées  en  gaxon ,  gla- 
bres, roides,  noueufcs ,  hautes  de  deux  à  trois 
pieds;  fes  feuilles  glabres,  termes,  coriaces, fO»- 
léts  eu  jonc  fur  elles-nié  nés ,  ai|:ues  ,  longues 
d'environ  deux  pieds,  élargies  à  leurbifeou  a 
l'orifice  de  leur  gatne.  Les  fleurs  font  grandes , 
nombreufes ,  difpofetfs  en  une  panicuîe  !a;;gue  de 
huit  à  dix  pouces,  droite,  un  peu  reff.riee  ,  jau- 
nâtre { tes  péJoncules  couru,  capillaires  »  médio» 
cremcnc  rameux. 

Le  calice  tft  compofé  de  cL*ux  valves  tonguesau 
moins  d'un  pouce,  un  peu  i;t;  ga  «.s,  concaves , lan- 
céolées, très-aiguts,  fcirieiilts  a.-  bUr.châtics  à  if  nr 
L  fommet  &  à  leurs  bords  ;  les  valves  de  la  corolld 
plus  courtes  que  le  calice  -,  la  valve  intérieure  gle- 
bre-.m-^mb.aneuf  j  Vextc'ner.re  un  peu  plus  longue, 
cylHiviïique,  coriace, chargée  d:.  longs  poils  blancs, 
terminée  par  une  arête  gérâcolée  ,  coticoutnev 
velue  à  fa  partie  inférieure,  glabre  &  fil'forme  à 
(a  moitié  lupérieure,  longue  SU  moins  de  deuK 
pouces  >  ks  femences  gréks  &  alongées. 

Cette  plante  croît  dam  TF/pagneS;  furies  côtes 
de  Barbarie,  fur  les  collines  incultes  &  arides-  ^ 
(  ^./-  ) 

11  y  a  peu  de  gramînéts  plus  utiles,  plus  întér>;f- 

fanttfs  quj  c  J  e-ci ,  psr  les  divers  iitiees  aum'itl» 
on  l'emploie  dans  les  arts ,  d'après  la  natur«  de  Tes 
feuilles ,  qui  font  fouples ,  dures  ,  tellement  te- 
naces ,  qu'il  cft  trè?-,'itT;c  ilc  de  ks  rompre  quind 
elles  ont  été  préparées  cn:iv  inblemerc.  Elles  f«»nt 
employées  généralement  diin  une  ^Tindc  pirti» 
de  l'Efpagne.dans  nos départemens  méridionaux 
de  la  France ,  fur  les  cAtes  de  la  Barbarie.  A  Alger 
on  en  fabrique  «les  paniers  de  toure  cfpèce,  que 
leur  foupleue  permet  de  ficeler  à  I  urs  bords,  Me 
daoslefquelsonrenfenne  des  figues  &  autres  den, 
ré^s  que  Ton  envoie  auîo:;i  :onen  forn^e  Jv  St.ipk, 
de*  paillaffons  ,  des  cordages,  &:c.  Ces  i  ui!i;.$ 
remplacent  ksj«mcs  avec  un  très-grind  avantaî-s. 
En  r  ifi^gne  Its habitat»  des  catnpagnesen  fontd«s 
pantouPi-'s  d'un  alTtii  bon  ufage,  dans  lescootrées 
chaudes  lèches.  La  fparruir  ,  qui  a  tiré  fon  nom 
du  nom  vulgaire  de  cette  plante,  forme  un&  brati- 
che  de  commerce  très-étendue,  qui  exiftoic  delà 
du  tems  de  Pline.  Le  lygcum  n-u-ium ,  qu?  qt^elqui-s 
botaniftes  avoient  tni  erre  le  parte  ,  lus  relfetnble 
beaucoup  par  fes  feuiil-.  s  ,  imis  ^1  ts  fe  rompent 
bien  pUis  ftcilerrent ,  8t  l'infpeétion  des  figures 
de  j.  Baifhin,  Lobel ,  &c.  quoique  maovaifw-, 
fe  rapportent  évidemment  au  /}ip^  le  laciffima  , 
dont  on  s^ft  toujours  fervi  de  préicrencc  au  iy 
gtum. 

II.  Sril'E  de  Sibérie.  Stira  fî'>irkj  f  a  n. 
Sttijm -jif^Y^""  J  ofJJht  mdi* ,  calict  ouplà  IcRr 
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gioriius-  f,miaii>us  laitatii,  LaiD.  iU.  Gejl.  tol.  I. 
pag.  IjO.n".  787. 

Avttu  (  ûh'uka) ,  panifuiata t  e*Ueihai UKijioris , 
ftminibut  kirjuth,  arifits  catkt  tr^tà  longiùfiàits. 

Linn.  Spec.  Plant,  paj.  117. 

F'fiu^a  glumis  viilofist  ar  ':fiis  caiut  tripla  bi^io- 
riha.  Goiil.  Sibir.  vol.  i.  pag.  1  <  j.  nb.  xi. 

Cette  pUnte  j  rangée  parmi  les  avena  par  Linné , 
appartient  d.ivaî  tape  Mxpipa  p^r  le  car.iâëre  de 
fa  fruitifîc.uion  «  quoiqu'elle  ait ,  par  foo  port  « 
plus  de  rapport  avec  tes  avoines. 

Ses  fleurs  font  nombreufts,  d-fpof^Ses  en  une 
pnnicile  lâche,  très-ample ,  étalée  ;  les  pé  lonnilt  s 
pac.uis  un  peu  rudes ^  anguleux,  glabres  ,  pr£r4aj 
verticillés  i les  pédicelles  courts ,  droits ,  inégaux , 
ordinairement  unillotea.  Ijt  calice  a  fet  deut  val- 
ves prefque  fcarïetires ,  luîfantes*  blanchitres, 
obloiifius,  aiiinès  i  e^es  ne-  contiennent  qu'une 
feule  Heur  plus  courte  qu;  le  cal'Cûi  les  v:ivc$ 
connivtntes ,  chargées  de  longs  poils  lanugineux  > 
la  v^lve  (  xrérieare  terminée  par  une  arête  inférét 
à  Ton  fomuiet ,  un  peu  coudée  vers  fa  bafejgljbre, 
fétacée  «environ  une  ou  deux  fols  plat  longueque 
iî  calice. 

Cette  plante  croie  dans  la  Sibérie.  ^  {K»/.) 
ta.  StipA du  Canada.  Sdpa ttau^fit, 

Stipa  fdih  fitaceh  ;  paniculâ  parvé  J  JlùHillt pB' 
kejctntihus  ,  bitviier  arijiiitis .  (N.  ) 

Stipa  (juncea),  eulmis^mplicihus  fttactifque  foliis, 
fWtf/T  fuitcta  i  paniculâ  parvâ,  glumâ  giaîrj^  vj/v/i 
odtuié  ovdl  bus  ,  fiorem  puhtnam  crjUius  orivluf.uU- 
que  anjiatum  tquaatiiuu.  Mich.  Fior.  boréal.  Amer, 
vol.  I.  pag.  54. 

Cl  rte  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
fiipa  Jiiincti  i  tilt  a  de  s  tiges  fimples,  droites, 

I(labfe$,  men'oef,  garnies  de  feuilles  fétiches,  rou- 
ées en  dedars  à  leurs  bor  is  en  forme  de  jonc.  Le  s 
fleurs  font  peu  nombrcuTes  ,  difpofé^s  à  l'extré- 
nVné  des  tiges  en  une  petite  paniculei  les  valves 
calicinilîs  glabre? ,  nvales ,  obtufes  ,  de  la  même 
longueur  que  la  corolle  ictlle-cicompofée  de  deux 
salvtsj  l'extérieure  pubefccnre  ,  furmontée  d'une 
arête  courte  ,  épailfe ,  aullî  longue  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  &  les  monta- 
gnes pierreufes,  depuis  la  baied'Hudfon,  jufque 
dans  te  Canada  Elle  a  été  rccueiUïepar  Micbaux. 

J^Difcnpi.  tx  Mich.  ) 

.   I  a.  Stipb  avenacée.  Sùpa 

Slîpa  4irifii$  mtdu,  cûliàltus  ftmtn  âquanti'-us. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  u6.  —  Lam.  iil. 
Gen.irol.  i.pag.  158.  n*.7pi. 
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tattrûlihus  opprfitts ,  unifions  i  «ritfihfkmn^Qn' 
nov.  Virgin,  pag.  i}}. 

Cette  efpèce  a»  dans  fapaniculej  leportd'une 
avoine.  Ses  tiges  font  grêles, droites, cylindriques, 
hautes  d'enviro»i  un  pied ,  etibres  ,  garnies  de 
feuilles  étroites,  ftriécs  ,  parfaitement  gUbresi  la 
feuille  fupérieure  en  forme  de  fpathe  ventrus, 
alongée,  de  laquelle  l'oit  uns  particule  prefquela* 
térale  ,  mévliocrement  étalée  i  Us  pédoncules  prel» 
que  VLtticilh  s  î  ilu<:jue  nœuti  ,  (iivHcs  vers  Icu 
milieu  en  dsux  autres  capilbiit-s ,  uniflures. 

La  balle  calicinale  eft  compofée  de  deux  vilvss 
égaies ,  auifi  longoes que  la  corolle,  minces,  blin- 
cheSjtnnfparenres,  concaves ,  obIongues,3igué'Si 
c^l  es  de  la  corolle,  étroites,  roulées  fur  eltes- 
mêm^S{  l'extérieure  terminée  par  une  atéte  arti- 
culée à  fa  bafe,  contournée  «  gUbre,  filifonne, 
de  la  longueur  des  pédoncules  1  les  remencesgli» 
bres  t  obiongoes  «  rouflèâtces«  un  peu  obtufcb 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie  &  la  C»t«- 
Irne  ;  elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Boic. 

(^■•/) 

14.  &TIPB  meuibraoeufe.  Stifë  meminmsMu 
Linn. 

Stipa  peJteelNf  iilMtis ,  mtnArmaeàs.  Umi. 

Spcr.  Plant,  vol.  i.  pag.  116.  —  Lam.  llluftr. Gen. 
vol.  i.  pag.  ijS.  n".  791.  —  Willd.  Spec.  PUot. 
voL  1.  pag.  44|.n*.  11. 

Ce  gramen ,  oui  a  le  port  d*une  tvoîne, s'élève 

à  peu  près  à  la  rijutcur  d'un  pitd.  Ses  tiges  fo'i 
tres-lifTes.  tort  menues,  à  peine  de  la  greffent 
d'un  fil.  Klles  fupportent  une  panicule  fimple,foi' 
ble  ,  lâche  ,  prefqu'en  grappe }  le  s  pédoncules  pro- 
pres i  peine  dîvilés,  prefque  membraneux ,  un  peu 
éUrgis,  à  deux  angles  oppofés,  uniflores;  U  bdie 
caliciiule  compoféâ  de  deux  valves  inégales }  I'um 
aofli  longue  que  la  corolle }  l'autre  beaucoup  plus 
courte;  toutes  deux  longue-nent  ariminjcs;  Il 
valve  extérieure  de  la  corolle  terminée  par  une 
arête  glabre  «  fleiueufe  »  on  peu  plus  longée  qas 
îa  femence. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne.  (  Dtftnpu  « 

Linn.  ) 

jj  Stipe  de  \'irginie.  Silpa  viigiaica.  Perf. 

Stipa  paniculâ  pauùûori  ,  caliciius  majafcMStf 
coroUi  Jt^tétàffi^tt  èmrhto.Vtif,  SynopC  Pbot» 
vol.  I.  pag.  99.  n".  II. 

St.'pj  (h:ïthn») ,  paniculâ  rarific  i  ;  mmulisfim- 
plicibus  y  unifiorit  y  geminis  f  glumt.  vdivis  txtenon' 
bus  mjjufiulis  y  acuminatis  ;  valvulâ  feminifcrj.fi- 
pire  denfâ  rufique  ,  harbâ  t^fito  fi^aitài  trifA  itMfj- 

fimâ ,  cragâ  ^  nuâà.  Micb.  Flot.  Don  Amer*  fOkt* 
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itipa  avtnacea.WiUt:  ,  Flor,  (::irol, 

11  y  a  quelques  rapports  entre  cette  efpèce  & 
lejfiftf  4\tuiej.  Ses  tiges  fupporient  une  panicule 
compoféeclc  très-peu  fl  urs,  dont  Its  r^imcaux 
font  fimples  ,  uniilores  >  les  inférieurs  ordinaire- 
méat  géminés  ;  les  balles  calicinales  un  peu  plttS 
fnadesqM  celks  de  la  corolle ,  oblongues ,  acu- 
oiinéef}  celles  <te  b  corolle  foutenues  par  un  pé- 
dicells  chargé  de  poils  épiis ,  roulfcatres  j  U  valve 
extérieure  rurmoDtée^par  une  arête  glabre ,  trè»- 
kogue  *  ëpûflé. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Michaux  , 
dans  les  forêts  de  la  \'irgtnic  &  de  U  Caroline 
fupérieure.  (  Dtfcnpi.  tx  MUh.  ) 

lé.  Sttpe  du  Cap.  Stipa  Capenjît.  Thunb. 

Stifû  arifiis  baji  pU«fis,  panieulà  fpieatâ  ,  foliis 
laf^omihu.  Thunb.  Prodr.C.  B.  Sp.  pag.  19.  — 
WflU.  Spw.  Plant,  vol.  1.  pag.  44a.  n«.  7. 

Otte  efpèce  ,  découverte  par  Thunberg  au  Cap 
tie  Bonnt-L  Ipérancf  ,  ne  ni'tlt  point  connue.  Les 
caractères  qui  paroiffert  devoir  la  faire  dtilinguer, 
conifient  dans  les  feuilles  enfiformes ,  dans  les 
leurs  dtfpofées  en  une  panicule  qui  prend  prefque 
U  forme  d'un  é;>i,  &  dans  la  valve  txtéri-ure  de 
la  corolle,  Cl  rmontée  li'une  arête  pileufe  à  fa  bafe. 

Cette  plante  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
ETpéfance.  y 

17.  SuTE  en  épi.  Stipa  fpicjtn.  Linn.  f. 

Stipa  ariflis  ba/i  pilofis  ;  ractmo  fpicaro ,  ftcundo. 
Thunb.  Proiir.  pan.  zo.  —  Willden.  Spec.  Plint. 
vol.  I .  pag.  44; .  n°.  S.—  Um.  lliuar.  Geo.  vol.  1 . 

Stipa  (Ppicaca),  ùriflis  femiiutdis  J^fioribut  fpi- 
utù* Lion.  f. Supp'.  pag.  tii. 

Cette  planr*  a  d  ncirps  rampmtes,  vivaces, 
d'où  s'élèvent  i)lu(ieur$  tiges  gbbres  ,  droites, 
lifles ,  hautes  d'environ  un  pied  &  demi ,  garnies 
de  feuilles  lilTes ,  graminiformes}  la  dernière  beau- 
coup plus  courte  ooe  les  autres.  Les  fleurs  font 
rtfT'les ,  à  peine  puoefcente"; ,  vtlut-s  ,)  leur  bafe, 
dii'pofées  en  ur>  épi  terminal,  grêle  >  unilatéral j 
long  de  deux  i  trois  pouces  ;  la  valve  extérieure 
delà  corolle  furmontée  d'une  arê-e  longue  au 
moins  de  deux  pouces  j  torfe  6:  velue  a  Ta  partie 
inférieure  J  droite  8c  glabre  à  là  partie 'fopé> 
rieure. 

Cette  plante  Ce  rencontre  au  Cap  de  fionne- 
Erpérance.     (  Defcripi.  ex  Linn,  f.  ) 

18.  Stii'E  étalée.  Stipa  expanfa. 

Stipa  fpicis  aktmii  ,  panieuiaiis  ,  expanpî  ;  fiori- 
hus  ftffilibus  y  nmoiis  {  calicibia  t9ntfd  hafiOTtias  f 


S  T  l  455 

Cette  erpèce  cA  crès-diftir^te  ,  facile  à  recon- 
noitre  ï  Tes  petitca  fleurs  dilpoCtês  en  épis  «lier* 
itcs ,  panicoles  »  nombreux  |  fesaiétea  ouesa  très- 
courtes. 

Ses  tiges  faut  droites  «  glabres  «  cylindriques, 
garnies  de  feuilles  attemcss  gUbres.  (Iriées,  un 
peu  glauques,  L>gérennent  roulées  à  leurs  bords» 
aiguës,  prefque  piquantes i  les  fuporieures  très- 
courtes  ,  nues ,  rouHéâtrts  à  leir  pun  -.  ixs  fleurs 
font  terminales ,  formant  par  leur  enlemble  une 
panicule  étalée ,  longue  de  huit  i  dix  pouces  • 
compofée  de  péiloncu'es  très-lîmples  ,  ttés-lonp.s, 
glabres,  filiformes j  un  peu  angulrux  ,  alternes, 
qui  offrent  autant  d'épis  grêles,  nus  à  leur  partie 
inférieure ,  fupportant  â  leur  partie  fupérieure  des 
fleurs  petites,  alternes  j  très  -  écartées  j  Surtout 
celles  du  bas,  latérales,  ferrées  comte  le  pédon* 
tule  commun. 

Les  valves  Cilicinales  font  étroites  ,  prefque  fu- 
bulées,  édiles,  aii;ucs,  nès-glabres,  plus  longues 
que  Cf  Iles  de  h  corolle.  Celle-ci  eft  glabre ,  petite, 
aig-  éj  fa  valve  esitciieurc  furmonrée  par  une  arête 
f<  rt  courte,  droite ,  point  initi  iee  ,  très<gUbrCt 
plus  courte  que  les  valves  calicinales. 

Cette  efpèce  m'a  été  communiquée  par  M.  Bofc» 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline.  {V.f.) 

19.  SrirE  pinic.  Silpa  pamcoidis.  Lam. 

Stipa  panitulâ  anguflatâ ,  paudj^orâ;  arifiis  nudttf 
CiilicK  tripià  ic-giont^us  ,  Jemir.c  itritieuiafi»  Lam*  III. 
Gêner,  vol.  i.  p.ig.  2  58.  n°.  794. 

Cette  gramînée  a  un  peu  !e  port  d'un  panieurr^. 
Ses  tiges  font  droites,  glabres,  garnies  de  feuillts 
iillcs ,  très-étroites  ,  il')naet:s  ,  fetjcées  ;  les  fleurs 
ptu  r.otiibrtufcs ,  dirpofecs  tri  une  panicule  ref- 
feriée  ;  la  valvt  cxterii-urc  dt  la  corolle  terminée 
par  une  barbe  parfaitement  glabre j  féucée ,  trois 
fois  plus  longue  que  le  calice.  Lts  femences  font  « 
lenticulaires. 

Cette  pl.mte  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 

Monte-VtdéO.  {Herh.  Tnouin.) 

lo.  St;pe  élancée.  Stipa ftriâu.  Lam. 

Stipa  panicu/â  elongatâ  ,  arifiatâ  ;  ptduiuulis  arii' 
eulatis ,  /Iridifflmisf  trtfiit  midis  ,  jubjltxiaft,  Lailk. 
Itluf^r.  Gêner,  vol.  i.  pag.  Ij8.  n'.ySj». 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapport  avec  les 
andropngon  ;  elle  fe  dift  ngi!e  par  fes  panicules 
alotigé.s  ,  [rés-fertécs  ,  dont  le  rachis  eft  triangu- 
liire  ,  noueux ,  articulé  ;  les  articulations  courtes  , 
arquées,  flezueufes,  très-glabres , ainû  que  toutes 
les  autres  parties  de  la  plante. 

Ses  tiges  font  fort  hautes  ,  épaîlTes ,  afTe/.  fem- 
blables,  ainfi  que  les  feuilles,  à  celles  du  cartx 
maitimiu.  T.es  tettillcs  fom  larges,  très-longuesj 
arondinacées.- 
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I.  c  s  3  :ur$ ,  aflei  nomhr«MfîS ,  ont  un  pé^ftlle 
couic,  compriim  ,  atticuïc  ,  fortem^.  t  appliqué 
contre  le  laçhis  daut  il  prend  U  courbure.  Quel- 
ques flîurs  font  ftfAilès  ^  un  peu'  arquées  ,  lelon 
l.iir  pofition  contre  le  r:irhis  ,  reiinie";  d^ux  ou 
troii  au  mè  ne  point  d  inlertion  ,  très- lerrees  j 
elles  forment  desépîs  puiicutés»  longs  de  douie 
à  quinze  pouces. 

Les  valves  cilkiniles  glabres»  dures ,  cotiaces , 
inégales ,  d  un  tfrun-roulTeâtre .  oblongues,  con- 
caves &:  canalicu  éts ,  un  peu  aimics ,  un  p;u  plus 
longues  qje  la  corolle.  Ccllc-ci  lIs  compotee  tic 
deux  valves  coriaces .  brtint.s ,  piefqu'égjtes  ,  ai- 
guës, roulées  Air  elies-frièiiics  i  W  xt  iieure  fur- 
inuatee  d'uno  aiè:i  capilkire,  trè&-^lai>re,  n^Jio- 
cremem  fiexiicurtf  ,  à  peiie  une  foit  plus  longue 
h  c  jiol.u  ;  les  femences  ovales  »  un  peu  cy- 
lindriques, glabres  ,  d'un  brnil- noirâtre*  point 
aiihn:ntes  a>ix  va!v~s  Se  l.\  coroltOj  qu'elles  quit- 
tent lortqu  elles  lont  miiies. 

Cette  plante  a  été  recueillie»  dans  la  Caroline  , 
par  M.  Frai'er  i  elle  paroit  s'écarier  Aeijiipa  par 

ùm  f.ui^i  ,  pif  tes  fcin^nc^s  liores  &  par  b  dif- 
poUcjuti  de  Ici  dcuis.  (  K.y;  in  nerè.  Luin.) 

II.  Stite  ri'ciculé.  Stipa  arguens.  Linn. 

Stipa  arifiis  r.ud's  ^braStis  hafi  harbatit } ^ofculis 
frfilHaM  ffajatHtitU,  Lin».  Sjrd.  VUnr.  vol.  t.  pyig. 
110.  n^.  «.  —  tam.  JUuIU. Cimt,  vol.  i.  pag.  i  p. 

u°.  79J. 

Gramea  argutns.  Rumph.  Âinb.  vol.  6.  pag.  if. 
tabi  6.  fig.  i . 

Granxtn  â.iiiiopi^um  ,  p.i-r^^^IJ  molli ,  xirfjccntt. 
Pluken.  .'Mnug.  pag.  i-u.  tab.  yjo.  fig  i.? 

Il  eft  douteux  que  cette  plante  convienne  par- 
faitement i  ce  genre  {  elle  en  diffère  beaucoup 

pir  fon  port  Sf  par  les  bradées  ilo.it  fc-ç  panicuUs 
font  munies.  Ses  tiges  font  droites ,  garnies  de 
feuilles  molles ,  point  roulées  i  leurs  bords.  Les 
panicuies  contiennent  des  fleurs  réunies  par  fafci- 
cules;  elles  font  fclîiles,  munies  de  bradtées  aflei 
ftmbLhl-^s  a  ix  v.ili'."'.  ciliviiiales  ,  m;>i^  plus  lon- 
gaej^  couvertes  en  dehors  de  poils  longs  U  nom- 
»reiix  (  la  valve  extérieure  de  la  corolle  furmon- 
rce  d'une  .ivête  noirâtre ,  contournée*  iris-gUbre  ; 
les  lemeriLcs  vrlues  à  leur  bafe. 

C '  tte  pUnte  croît  ilans  les  Indes  orientales. 
(Dtffripu  ex  Linn,  ) 

ti.  Stipr  d'Ukraine.  Stipa  ukrantnfîs.  Ljm. 

Stipa  arijlit  nudis  ,  reHis  ;  calictl'us  fujrùjit ,  ft- 
mrie jotporihuM,  Lam.  111,  Cen.  Vol.  i.  pag.  i  J7. 

7"/r/rf.  Goett.  Mém.  vol.  f.  pi^;.  10.  r.ih.  !i. 
S<:&  ucinwS  lonc  touAues,  &c  produifent  uii  gran^ 
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nombre  de  feuilles  réunit  s  en  gaz  en  ,  d'un  vert 
gai,  prefque  ttLinguiaires  ou  creuftrts  ta  gout- 
tière, iliieesj  ludcs  à  leurs  bords*  longutsd'un 
pied ,  larges  d'une  ligne  >  les  gaines  rongeltfes  à 
leur  bj!e  ,  ir.unies  à  leur  orifice  d'une  mL-mbtane 
triangulaire ,  aigué  ,  blanchâtre.  Us  tiges  fupt 
droites  ,  cylindriques ,  hautes  d'environ  deux 
pieds  ,  terminées  par  des  âe«ni  nonbreiifes,  pip 
niculées. 

Les  panicules  longues  de  huit  pouces,  un  peu 
inclincc-s  ;  leurs  ramifications  prefque  fetacCiSi 
les  pédicelles  inégaux  ,  longs  d'un  à  deux  pouces 
&  plus. 

Les  valves  caticinal^s  d'un  veit-roufrcâtre,  plut 
Ion £;ufsqiie!i corolle,  fubalet  s  bbnchâtre'sà'.eur 
foiiiinet  ;  celles  de  la  corolle  cylindriques,  nujniïs 
de  poils  blanchâtres  à  leur  partie  inférieure  i  II 
valve  extécienve  furmoatée  d'une  arête  longue  ne 
(Quatre  icina  pouces,  droite*  nue*  capillaire  i  les 
lemences  oMoogiies. 

Cette  plante  croît  naturellerr.enr  dinsIlAnilK. 
Les  chevaux  font  très-avides  de  les  lemeiKes. 

2;.  Sti PB  jaunâtre.  Stipa  fiivtfctas.  LabtU. 

Stipa  arifiis  nudis ,  corollis  pilofu ,  foUis  iavotu^ 
fiù/ormUaâ,  Labill.  Nov.-Holl.  Plant.  Specim.  voL  1.  j 
pag.  14.  tab.  50. 

Ses  tiges  font  tîro'tes ,  cv!indiiques,hautesd'ua 
demi-pied  &  plusj  ies  feuilles  flh formes,  roulées  , 
fur  ellcs-mduMS  1  l'orifice  de  leur  gaine  entier.  Les 

fleur',  t  M'Ti-ji't  im-^  panicule  d'un  demi  pied*  lef-  j 
ferrée  j  ies  ramincauons  courtes,  (unples.  ! 

Les  valves  calicinales  font  jaunâtres  ,  an  pM 
tranfpartntes,  prefqu'ei^altis   a  peine  plus  Intiguei 
que  celles  de  la  corolle  :  celles-ci  font  pileufes,  j 
rouflèâtres  1  reetérîeure  (hrmontée  d*une  arête  1 
droite  ,  fétacée ,  un  p<  u  conrournée,  articulée  i  | 
fa  bafe  i  les  anthères  oblonguss}  le  Uyte  ceuiti 
les  femences  grêles ,  «longées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  d-.^  \'an-Dietnen, 
elle  a  été  découverte  par  M.  Labillardièie.  (Dti^ 
cript.  ex  Laèitt.  ) 

la.  .*^rirE  élégant.  Siipa  tUgamififra.  Labill. 

Siif  >i.  arifi  s  audit. ,  ptdiitilU  fdumt^  LabiiL 
Nov.^Holl.  Plane.  Specim.  vol  t . pag.  x).. cab.  19. 

Treî  belle  efpèce,  dont  les  eîges  font  hwcfs 

li'.nviv  '1  trc  is  ^li.-ii'i  S:  plus,  rameufes,  pleines, 
c>uudriq.,w&  ,  ,  ptc'que  Ugncufes.  gatlVct 

tiUïlies  plus  cou  tes  que  les  entre  nœud**  WHI^ 
lées  à  leurs  bords  i  leur  gain.;  vtiuruf.  , 

Les  fleurs  font  difpofëes  en  une  panicule  droite*  j 

Iiin  peu  reflerrée  *  étalée  aptès-la  flotatfoo  ;  lesra* 

■•1    u:c  pri^r.e  dich(,trmesi  lespedoncules  Ifînçs  ' 

hiUormes*  velus*  plu.D«ux*  le^  valves  du  ca.119  | 
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îjt^lft,  aiguèt  ;  la  valve  «zt^rieure  dé  h  ccro!!s , 
coriace*  un  peu  ridée,  pileufe  à  fa  bafe^  brune» 
icfiDÏBtt  par  une  arête  ctè>-fine«  prefque  fi^bte, 
contournée  ;  fa  valve  intérieure  membratieure;  les 

fîii7,-'ns  un  ytit  plan  s  s  '"^s  anthèrrs  f  î'Ionf.ucs, 
à  diux  loges  >  quelques  poiU  courts  à  leur  fom- 
met  ;  l'ovaire  oblong  {  les  ftylet  coures  {  les  flig- 

rutcs  en  pincraii  ;  ks  Ccim  nccs  obloiIglKSt  KO- 

fermier  Jjiis  la  balle  de  la  corolle. 

Cette  pUnte  a  éit  recueillie  par  M.  Labuiiidière 
«aCap  Van-Diemen. 

25.  Smu  k  ftaillei  ptoei  Skip^  mtràMkg. 
Ctvw. 

S  'spa  tirif/ts  midis  ,  pjnhulà  fpictformî  ;  fcminihus 
gUins  i  foins  jinaiis  ^  planU  igtnuulu  rubro  fufcii. 

C^vjn.  Icon.  Rat.  vol.  ; .  pag.  42.  o".  513.  tab. 

467. 6g.  1. 

Plante  haute  d'environ-  un  pied  &  demi ,  dont 
les  tiges  font  gr^es ,  droites ,  munies  de  trois 

ouQuaire  nosuds  d'un  brun-rougeâtre ,  garnies  de 
fetuhcs  planes ,  acuniiuees  vers  leur  toinniec ,  larges 
d'une  dêmi-lifiie  ,  depuis  trois  pouces  )ufqu'à  un 
delongueur  j  leur  gaîm  glabre  >  ihiee. 

Les  fleurs  forment  une  panicufe  refferrée  en  un 
'épi  droit ,  grêle ,  long  de  quatre  pouces  ;  les  ra- 
itiilications  courte» ,  inéRales  ,  pref^u'i  demi  vtr- 
ticiliées.  Les  valves  calicinales  func  trdnfpareates, 
bfaitchltres  ,  inégales  ,  très  -  aiguës  >  la  corolle 
glabre  j  prefc^u'audl  longue  que  It^  calice  >  fort 

Ëtite,  (urmomëe  d'une  aréce  Ane.  nue,  trois 
8  plos  longue  qii*  Je  calice»  «ondée  dantf  Ton 
mlien. 

€ette  olante  fe  rencontre  à  la  Nouvd'e-Iîot- 
Inde,  ou  elle  fleurit  dan»  le  courant  du  mois 
barrît  iDtfcripu  ta  Csima.) 

ii.  Stips  bicolore.  Sùfa  hicolor,  \'ahU 

Stipa  an/lis  naéis  î  feminihus  otovath  ,  i>afbar- 
^f  /.  V.ih!,  Symbol,  z.  pag.  X4.  —  Willd.  Spec. 

l'hnt.  vol.  I.  pjg. 442.  n",  9. 

Supa  (  bicolor)  ,  ariftis  nudis  ;  feminikut  ovato- 
chiongis ,  ftiptMtis  i  ftiptt€  tomentofo.  Cnvan.  ICOn. 
Rir.vol.  j,  pag.  42.  n*.  fii.  tab. 466.  fig.  x» 

Ses  tiges  font  droites ,  glnbres  ,  liaur'^s  H'uti 
pied  &  demi ,  prefque  recouvertes  par  de»  gaines 
longues,  firiées  )  les  nœuds  diHans  Se  velus  ;  les 
feuilles  glabres  ,  fubulées,  roulées  à  leur»  bords  , 
longues  de  trois  pouces}  leur  gaî  le  longue  de  fis, 
cyliodrji)ue  ,  élargie,  carénée  vers  fon  orifice. 

Les  fleurs  forment  une  panicule  rameufe,  lon- 
goe  de  trois  à  quatre  pouces  ;  les  rameaux  un  peu 
êtaléi ,  alternes,  detix  psr  deux ,  capillaires ,  l'un 

plus  court  que  l'autre  ,  fimples  ,  fuppnrtr.nt  .i  leur 
extrémité  dieux  eu  trois  âeurs  mcuiocremeiit  pé- 
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dicellées  j  ks  va'ves  carcinaks  un  p?ii  vi(<lttie4 
&  jaurâirfs  ,  acuminec$  ,  un  peu  pUiS  loOgiiel 

i|ue  ta  corolle,  mtmbtaneuftfs  &  blaiichitres  vtts 
evr  fommet}  la  corolle  foutenue  par  un  pédireltê 
tonienceux  ;  la  valve  intérieure  roiJi.",  fubulce  j 
l'extérieure  ovale,  un  peu  tubeiculee  vers  fon 
rotnmet  j  farmomée  d'une  arête  articulée,  torfr , 
longue  de  deux  pottces»  barb\ie  i  fa  partie  infé^ 
rieure. 

Cette  plante  croît  au  Chili  j  elle  y  fltuiit  au  mois 
de  jtnvier.  {Dtfifipt.  tx  Cmvm,  /,  e.) 

17.  SnPl  k  longue  paniciile*  Stipà  mbuiUé 
Cavan. 

St'pa  arîfils  nudii ,  ftminihus  torrent ^''fj  ,  /ia//i/ 
firiatts.  Cavan.  Icon.  Rat.  vol.  $.  tab.  4.67.  Kg.  1. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites  .  hautes  d^ 
trois  pieds  oc  plus ,  très  gljbns ,  iftieM ,  garnies 
de  feuilles  ftriée^  ,  longues  d'un  pifrf  ^  p'<!S, 
larges  d'une  demi-ligne,  uès-aiguês  vers  leur 
fomme  t  ;  leur  gaine  longue  de  trois poùce^,  (Nié«i 
cylindrique. 

les  fl-'UTS  forment  Ui>e  ample  panicule  lâche, 
longue  d'un  pied  ,  rameufe  »  les  r;imeaux  difpoféS 
preCque  par  vertiiilles  ait  mes,  capillaires ,  né- 

!|aux  ,  muitiilorts  >  le^  pédicelles  courts ,  inégaux, 
écaces  I  les  valves  du  calice  d'un  blanc- veroatre  1 
inégales ,  plus  Icnt^ue^  que  la  (.or<-!îe  ,  rirs-aif  ues , 
tranlparrnces  à  leur  fommet  ;  la  valve  intérieure 
de  la  corolle  fubulée  }  l'extcrieure  toitienteu'e  « 
terminée  par  une  arête  rine ,  longue  d'un  pouce 
8f  demi ,  arricntee  vers  fon  milieu  ,  très  •fine  « 
torfe  à  fa  partie  inférieure.  . 

Cptf?  crpère  croît  au  Mexique  ,  nnx  environs 
de  la  ville  de  Chaima.  Elle  fleurit  au  luuis  d'acût. 
(  Pèfeript.  ai  C«swji.} 

STIPULACÉFS  C  Feuilles  ).  Stipuhcea  fofia. 
Ce  font  CtUes  qui  font  nnn.-es  .  f*>it  fur  Itur  pé- 
tiole ,  foit  dans  Ion  v»»ifin3p-',  <\t  petircs  folioKs 
auxq'ielles  on  donne  le  nom  de  fiipults  ,  comme  il 
ell  t-acilc'  de  k  remarquer  dan.-;  h  p!,i;urt  des  légtt- 
tniiieufes,  des  rui>tacées,  dans  les  roiiers,  &c.  ' 

STIPULES.  StipuU.  Ce  font  des  pro  îinflrons 
foliacées ,  écaiileufes  ou  merribran:ijl'f  s ,  qui  nèv 
fouvtnt  reffemblént  aux  reiiillrs  ,  miis  qui  font 

ordinairement  hmircnl'î?  plu^  petites  ,  A'uvS 
forme  un  peu  JjIT  rti.ic.  r.iJvS  ioni  frué-:s  a  Lbalo 
dcsfeutlîes,  &  differ;!nttur'-l!i.s  [m.  I^ur  nombre, 
leur  pofition  ,  Uur  itif^rtion  &  ie>u  fortne»  C'(.li 
pourquoi  on  dit  qu'elles  (bnt  : 

Solitaires  f7^///tfr/<  )  lorfqti'il  n'y  en  «  qu'un» 
à  la  bafe  de  chaque  pétiole ,  comme  dans  le  nfcià 

aculidtut 

Géminées  (  gtminé  )  lorfqu'cl!cs  .font  d<  ux  i 
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deux  »  c*«A4*dtre  ,  une  de  chiaue  chté  i  1«  bare 
«les  pétioles  ,  comme  dans  Vorolut  ; 

Laténlos  (  Ltin/ci  )  lorrqu'elles  foitt  fituées 

fur  le  coce  dei  petiule^  j 

Fngîînantes  ou  vigimUi (vagina/tt)  lorfqu'elles 
embralf-ru  le  coDCOQr  dtt  U  tig«,  des  wa$mt  ou 

des  pétioles  ; 

Exrrafoliacées  ou  en  dehors  des  feuitlcs  (  extrj- 
faiiactê  )  ioHïftt'clles  font  inférées  fur  la  tige  ou 

1'  r  les  rameaur  ,  plu-,  bas  que  l'iafertion  dtt  pé- 
tiole i  plul>>,ur&  légunHnc;urei  } 

Intrafoliacées  ou  en  dedans  des  feuilles  (  intra' 
fAimct  )  lorfqu'eUes  font  placées  fiir  la  fènâlle  ou 

i'ur  fon  pétiole) 

•  Oj^ofées aux  feuilles  ( oppofuifolU)  loif^u'eiles 
fomcntiéremefltoppoféei  à  l'inrertiondes  feuilles^ 
comme  dans  VanagyrU/ètida  ,  \'<i<nus  creiica ,  &c.  ; 

Caduques  (  cûduct ,  éecidua  )  lorfqu'elles  ne  per 
fiOent  point ,  &  qu'elles  tombent  avant  ou  avec 
les  feuilles  t 

Perfiflantcs  (perf/lcnies  )  lorriiu'eîks  fubfiftent 
même  aptës  la  chute  des  tieuilles,  comme  celles 
du  roGà,dtt/pi>«a. 

'  Elles  prennent  enfin  ,  quant  à  leur  forme ,  à 
leurCOTCOUr,  à  leur  grandeur  j  8fc.  mêmes 
dénamtnatk>ns que  les  feuilles;  ainit  eltev  fontref- 
filcs  ,  cohertn'.ïSj  décurreiites  ,  Cubulcs  ,  lan- 
céolées ,  fagittées  «  en  forme  de  croilfant,  droites, 
réfléchies ,  étendues,  crochues ,  nés -entières  ^ 
crénelées  ,  dentées  en  fcie  ,  ciliics  .  &rc.  tnnriies, 
courtes ,  médiocres.  L'on  détermine  leur  gran- 
deur en  la  comparant  avec  celle  des  pétioles  ou 
des  feuilles. 

STIPUI.ÎCIDF.  SnpuluU^.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  flîurs  complètes  ,  polypétalées , 
régulières  ,  de  la  famille  des  caryophyllées  ,  qui 

3  des  rapports  avec  les  hotojîcwr.  N:  lis  polycdrfon  , 
&'  qui  rf  i^ferme  des  herbes  exotiques  à  1  Europe  , 
dont  les  fcruilies  fontoppofées  ;  let  fleurs  termi- 
nales ,  fort  petites  ,  nv.inius  ordinairtment  de 
braâies  fetacces  &  à  plulicurs  découpures. 

Le  caraâére  eflèntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Uh  ttttee  à  cinq  dieoupum  j  tinq  pitalts  ;  trois 
iiamintsi  un  (lyle  ,  voit  fiigmtttt  i  WW  ea/fult  à 

une  Ivge  ,  à  trou  valxti, 

QAKhCriKJL  GiMÉRlQUE. 

Chaque  fleUr  offre  .• 

i".  Un  caUcc  pcifinjnt ,  divifé  profondément 
en  cinq  découpures  ovales-obloogues  «  membta- 
neafes  i  leuis  bords.  ' 

t*.  Uiw  <ar9Ut  coH^ofée  de  cinq  pétales  pief- 
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que  de  la  longueor  du  calice ,  droits,  oUonp ,  tm 

peu  cunéiformes. 

5°.  Deux  ou  trois  ftam'mts  plus  cortrtes  que  les 
pétales  ,  dont  les  filamens  (ontcapiWatres.feticés. 
anachés  ,  ainfi  que  les  pétales,  fur  le  difque  qui 
fupporte  l'ovaire ,  terminés  per  des  anthèies  od> 
longues ,  un  peu  fagittées. 

4*.  Un  MMirv  arrondi  »  formonté  d'iMi  feul  flyb 
court ,  terminé  par  trois  ftigmates  dioits  8c  np> 

prochés. 

Le  fruit  eft  une  capfule  fupérieure ,  ovale ,  en- 
veloppée par  le  calice  petfiftant  »  è  une  feule  loge , 
s'onvraat  en  trois  valves ,  contenant  quelques  l» 
mences  fort  petites,  fituées  i  la  bafe  de  la  cap* 
h\ !  .  j  ctachéae  fur  un  réceptacle  trés-couit , 
filamenteux. 

Oi/ÏTvdt/ciii,».  Ce  genre  diffère  peu  des  holojjltum. 
Son  principal  caractère  confiDe ,  i".  dans  une  cap- 
iti'e  qui  fe  divife  en  trois  valves ,  tandfs  que  celé 
des  holofitum  s'entx'ouvre ,  k- ulement  à  fon  fom- 
met }  t".  dans  un  feul  ftyle  court;  dans  deux, 
rarement  trois  étamines.  il  y  a  aui&  quelques  dif* 
fiirences  ilans  le  port  ou  dans  les  caraSères  feceiH 
daires  j  elles  corfiflLt.r  pirticuliertniL:  c  dans  tleî 
(lipulcs  fetactes  Hue  ment  incilees.  Ceft  d'après 
ce  caraâère  que  Michaux  a  donné  à  ce  geniëls 
nom  de  ftipudidda  (  Uipules  incifées  ). 

Ce  même  auteur  prétend  qqe  Vhohfitum  cor' 
datum  de  Linné  doit  être  réuni  à  ce  genre.  Nous 
obferverons  à  ce  fiijet ,  que  Its  holojites  renvoyées 
&  réunies  par  M.  Lamarck  au  genre  morgeûnt 
(  alfine  ) ,  ont  été  oubliées  lorfque  j'ai  traité  cet 
article  :  c'elî  une  erreur  qui  fera  répa-ée  ,  ai:  S 
que  plufieurs  auues  oniiHions,  dans  le  Supplément 
que  }e  dois  donner  de  cet  ouvrage. 

Espèce. 

I .  Stipl'licide  fétacée.  Stipuiuida  fttacta.  Mich. 

StipultcidA  flaira  ,  trcSta  ,  fetaC€0-ramo^m\ 
foliis  juxth  raéieempaueifimis,  p>atalatiT ;  fariêti 

wminalibus  ,  ternatim  quinuiimve  fùfiititlûtit. 
Mich.  Flor.  boréal.  é\mer.  vol.  i.  pag.  27.  tab.  (». 

Poiyxarfon  (  ftipulifidun»),  ercdum,  ramaji^vm»', 
ramisfiiaceii  ,f<jliii  fpaiulatif  ^forihus  termiuMii^i, 
fiifùailatis £  fiipuiiJ  jfetaego-mlUtijidU.  Perfo00,â]r' 
nopf.  Plant,  vol.  t.  pag.  1 1 1.  n".  a. 

C*eft  tine  petite  plante  vivare ,  dont  les  racww 

font  garnies  piruts  fibr-s  capillaires,  quipro- 
duifentplufieurs  tiges  preies,  drnites,  très-glabrttj 
prefque  lëiacées*  divifees  par  dichotomie  en  ra* 
meaux  éijalement  bifurques,  nombreux ,  prefqoe 
nus.  Les  feuilles  radicales  font  petiolées,  ptu  noiR- 
breufes ,  glabres  ,  ovales ,  fpatulées  ,  entières , 
obtufcs  :  celles  des  tiges ,  ftdiles ,  petites,  «pfO> 
ftes«  ovales ,  aiguës,  litu^es  à  la  bifuicatieo dtt 

noMUtij 
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nmeatix ,  b  i  U  bafe  des  jf^édonciiles  ou  des  rt- 
meaux  qui  en  tiennent  lieu  }  des  iUpules  peticts , 
dabce«4  (eucëes»  à  piiifieuti  découpures  uès- 
mut». 

Les  fleurs  font  fort  petites,  terminales  «  ficuëes 

rnr  fa<"c!ci  nombre  de  trois  à  cina.  réunies  â 
extrémité  des  rameaux  fimples;  elles  font  feffiles 
ou  tnédiocrement  pédicellées |  les  pédicelles  gla- 
bres t  inégaux  t  le  calice  coMit^  verdâtre.  à  cinq 
découpures  profondes  *  membcMieiires  I  leurs 
bords  ;  la  corolle:  fort  petite  ,  à  dnq  péClICS  un 
peu  plus  courts  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  les  plaines  fabloneufes 
2k  arides  de  la  Caroline ,  où  elle  a  été  obfeivéepar 
Miciuus.  y  (  D^èri/t,  tx  Mich,  ) 

STOBÉE.  Scoèea.  Genre  de  plantes  dicoti  l  ' 
diones,  i  fleois  compofées  j  flofculeufes,  de  la 
bmîtlc  des  cfnaroc^halet .  qui  a  des  rapports 
avec  les  carlines ,  &  qui  comprend  des  herbes  exo- 
à<^ues  i  l'EuropOj  dont  les  feuilles  font  incifées 
M  wuaùûà»,  éfnnettfei  an  fommet  de  leurs 

Le  caraAère  elTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  réeeftatie  hiJfùU,  tUvîoU  ;  une  aignttt  com- 
pofft  d*  f»Utttt$i  Mne  torolU  fiofcuUuft;  m  taiict 

CahactAhi  eiNBUiQui. 

Les  fleurs  font  temiiuks ,  compofifes  de  fleu- 
sont  tous  hermaphrodites.  EUes  offrent  : 

1°.  Un  caiùe  commuH,  compoTé  d'écaillés  im- 
briquées,  lancéolées  >  dentées  «  épiaeiifes  i  leurs 
boids. 

1°.  Une  coro/le  lormée  de  fleurons  tous  herma- 
phrodites ,  tubulés«  divifés  à  leur  limbe  en  cinq 
décenpitrcs  égales* 

)*.  Cinq  iuudM^fflifiMt  »  dont  tes  fîlamens 
font  capillaires ,  terminés  ptc  des  anthèiesoUon- 
^ue$|  reunies  en  cylindre. 

4*.  Un  ovaire  court,  ovale ,  fiinnoiité  d'un  ftyle 

filitarme  ,  de  li  lor.giieur  des  étamînes,  tenniné 
par  un  Rigmate  oblong  ,  Couvent  bifide. 

Les  femences  font  folitaires,  un  peu  cylindri- 
ques* furmontées  d'uM  aiscetee  contée  de  pel- 
lettes étroites. 

Le  rictpuck  eft  alféolé^  hifpide  ,  dépourvu  de 
pailleices. 

(Hfenmtioiu,  Cégenfe  a  été  occafionné  par 
l'examen  du  cariiaa  atraHitoides  de  Linné  ,  dont  la 
fleur  s'écart oit  en  plufieurs  parties  du  caraâère  gé- 
nérique des  cjrl  ues.  M.Thunberg^ayantiecaeilH 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance  plufieurs  autres  plantes 
nui  prÉlentoient  les  mêmes  caïaâères  que  le  car- 
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lina  atraHyh'tdts ,  les  a  toutes  rc'ufrîes  dans  urt 
même  ^fine  qu'il  a  nommé  Jiohta.  Ce  nouvt-au 
genre  diffère  des  catUaes«  en  ce  que  le  calice  com- 
man  n'oflfire  point  ces  écailles  intérieures  lancéo- 
lées, entières,  fcarieufes  8f  colorée?  ,  qui  ,  dans 
les  carlines  j  imitent  une  corolle  radiée  i  de  plus , 
le  réceptacle  tft  dépourvu  de  paillettes ,  mais  fim- 
plemenr  hifpide  &  alvéolé»  enfin ,  l'aigrette  ^ui 
couronne  les  femences  n'eft  point  formée  de  poils 
plumeux ,  nais  de  paillettes  très-dtroiie». 

Les  efpèccs  qui  compofent  ce  nouveau  genre  ne 
nous  étant  connues  jufqu'i  préfent  que  d'apiès  lo 
Prodrome  du  Plantes  du  Cap  dt  Boane-E/pérance  de 
Thunberg,  dont  il  n'offre  qu'une  feule  phrafe  fpé- 
cifique ,  nous  ne  pouvons  que  les  mentionner  ici 
jufqu'à  ce  qu'elles  nous  foiiint  mieux  connues. 
Les  efpèces  connues  jufqu'alors  font  toutes  oiigi" 
naitesduCap  de  Boone-Elpirance* 

E  S  V  i  c  B  S. 

I.  Stobbb  i  feuilles  glabres.  StoUa  glairata, 
Thunb. 

Stohta  follis  cordatis ,  tmpiudemiliius  ,  oblong'is  ^ 
,         Thunb.  Prodrom.  pag,  141»— Willd.$pec. 

Fiant,  vol.  J.  pag.  170}.  n*.  1. 

Cette  efpèce  a  fes  tiges  gamiesde  feuilles  fefliles, 
amplcxii  uile^i ,  obloiigues  ,  échancrécs  en  cccur 
àleur  bate^  glabres  à  leurs  deux  laces,  emiè)&  à 
leurs  bords  «  aigués  i  leur  fommet. 

1.  StoBie  i  feuilles  de  carljne.  St^ta  çarli- 
noîdtt.  Thunbk 

StoèMa  foliis  eofdMO'otlongis ,  glabris  ,  dentato* 
fOrxin  HÎs  f  fpinojîs.  Thunb.  Prodrom.  pag.  141.» 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1704.  n*.  i. 

On  la  diftingue  â  fes  feuilles  alternes,  obton- 

gues ,  feffiles,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  échan- 
crées  en  coeur  à  leur  bafe,  roncinées  ou  dentées  i 
leur  contour}  les  dents  épinenfes* 

Stobsb  atraayloide.  ittobta  atraOyioidej. 
Thonb. 

StohéA  foliis  infimis  petiolatis  ,  Juperiorihus  Jijfîli' 
bus  ,  dentato^natifdis.  Thunb.  Prodrom.  141.— 
WiUa.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1704.  n».  j. 

Ck/^dtnSyhidts.  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
pag.  1161.  —  Lam.Encycl.  vol.  1.  pag.  6a;.  n'..^* 

Cette  efpèce,  qui  eft  devenue  le  type  de  cenoa" 
veau  genre ,  a  déjà  été  mentioni^e  dans  ctt  ou- 
vrage fous  le  nom  de  carlme  airudy/oïje ,  où  Aî.  La- 
marck  avoir  déjà  expofé  le  caraâëce  qui  paroiflijic 
devoir  l'exclure  du  genre  des  carlines. 

4.  Stobée  i  feuilles  décurrentes.  Stobaa  éaur" 

r^fff.TbilÂb.     .         '  , 
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Siobàa  foitîs  decuneniihus  ,  f^luhris  ,  :n:  'ifo-ph.ru!' 

ù6dis  t  jpinùpâ.  Ihunb.  Prodrom.  pag.  141.— 
wiHd.  Spee.  Plane,  vol.  ).  pg.  1704.  n*.  4. 

Dans  cette  fiante  les  feuilles  font  décurrentes 
furies  tiges,  glabres  i  Irurs  deux  faces,  tiicifées 
k  leur  contour  &iiiéaae  prefc^ue  pinnatifidesileuts 
aoglM  épioem. 

5 .  Stobéb  hinettfe.  Sm^m  Utnum.  Thonb.  - 

Stohta  foliis  4tt»rmiihu  ,  ovatù  «  fpinoju  „  to- 
mtntojif.  Thunb.  Prodrom.  pag.  141.  —  WlUd» 
Spec.  Plant,  vol.     pag.  1704.  n*.  5. 

'  Ses  feuilles  font  décurrentes,  comme dubl'eF- 
pDce  précédente  ;  ovales,  épiiieufaileilisbocdilj 
revêtues  d'un  duvet  totnenteux. 

é.'StoaiM  â  tige  coide.  Suiéa  rigida,  Thimb. 

StofiiJ  foiils  cordiitis  ,  pin:>3t'fidit ,  fpinojis  ^  to~ 
mtruajis.  I  hunb.  Prodiom.  pag.  141.  —  \Villdeo. 
Spec.  PImi.  ¥oL  ).  pag.  i;^Ô4.  o*.  6. 

Ses  ti^es  font  roides,  garnies  de  feuilles  âltcr- 
ites ,  rt:(Ule$j  échancrées  en  cœuti  leur  bafe, pin- 
naûlides ,  revêtues  d'un  duvet  tçmehteux  j  les 
dents  o«  les  «ngles  tétiniaés  par  une  pointe  épi> 
M«re. 

'  7.  SrOBÉi  bétérophylle.  Stobda  éuunpkflia. 
TbnnK. 

«fw&M  foiih  tomentojis  ,  infimis  itdhifii^fupt- 
rtoribus  lyraiis.  Thunb.  Prodr.  pig  41.  .^Willd. 
$pec.  Plant,  roi.  j.  pag.  1704.  n".  7. 

Sèt  feultles  font  revêtuef  d'en  duv«t  totnen- 

tcux  ,  fefliles,  alternes;  les  feuilles  fijT'êrteures 
écbanctées  en  lyre  à  leurs  bords  «  les  iofeii^ures 
uès  coiièiei/ 

*  8.  STOBtE  à  feuilles  pinnatifides.  Stob*a  pinna- 
«{(Ue.  Thuib.  ' 

Stokâa  foliis  tomentojis  ,  piitnati^is  ;  laciniis 
ovtaitffiotrkifmpieê&iHofis.  Thunb.  Prodrom.  pag. 
X4I.  —  WiNdeo.  Sf«K.  Plant,  vol.  3.  pag.  1704. 
tf.  8. 

Cette  djpèce  a  des  rapports  avec  ta  précédente  ; 
toutes  fes  feuilles  font  pinnatifides,  tomenteufes; 
Its  iiécoupures  ovale$»  éphuiifis  en  deft»  i 
leur  fommet. 
•«•> 

•  '9.  Stoebe  ailée.  StoSâapinnata.  Thuob. 

Stoida  foliis  tomentofs ,  pinnétifidit;  pinnis  linea- 
riktts  y  fpinâ  tertninatis.  Thunb.  Prodrom.  pas.  141. 
^  WiUd.  Spec.  Pbnt.  vol.  j.  peg.  lyof,  tr,  9^ 

Ses  feuilles  font  tomenreuf*»  ,  pimiatiiî des  , 
mail  pltt»  profood^meni  diviféea  %m  celh»  de 
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refpèce  précédente  ;  les  pinnulei  ftttt  finédfCf  « 
terminées  par  une  pointe  épineufe. 

STOKÉSIE  bleuet.  St<-Cf;^  o''"'"  Lh^Tit.  Sert. 
Angl.  pan.  18.  —  Ait.  Hort.  kcv,  vol.  J.  pag. 
149.  <— Wilid,  %iec.  Ptanc  vol.  ).  pag.  170$. 

CnAâmvâlÊvii.  HLl  Kev.  pag.  yf.nh.  $. 

Cette  plante,  r.ingée  â'a'oor  î  parmi  les  cartha- 
mes  fous  \t  nom  ilc  Lurihismus  lc\is ,  Lii  .1  ^  té  re- 
tirée par  M.  Lhéritier,  qui  en  a  fait  un  genre 
ttouveao«  dont  le  calice  tvt  foliacé  ,  iégétemeoc 
imbriqué,  renfermant  des  fleufs  compoféea  de 
fleurons  hermaphmdite^  j  cetir  du  centre  régu- 
liers, iubul<^s,  divifés  à  leur  orifice  en  cinq  dents  1 
ceux  de  la  circonfiirefice  ploi  grands ,  infundibu- 
lifprmef ,  irrégulsers ,  imitant  une  fleur  radiée  & 
aflra  femblable  au  blemt  (<«M<Marva  cyar.us).  Le 
récepracle  ed  nu ,  rupportsmdesfetnences  à  quatre 
faces  pour  les  Aeurs  régulières  &  centrales ,  fur* 
montées  d'une  aigrette  f  trmée  de  quatre  poil* 
fétacés  i  les  femenrrs  de  La  circonféience  flc  des 
fleurs  trrégulières,i  trots  faces  { leur  aigrette  CMi* 
pofée  de  tro»  poils. 

Cette  plante  croît  naturellement  dans  les  cnn- 
trée^  méridionales  de  la  Caroline.  Elle  eii  cultivée 
dans  kl  jardins  botaiw|nes  en  Angletnnn.  y 

STOLONIFÊRE  (Racine,  tige).  Stohnifmt 

rjJix ,  &c.  On  donne  ce  nom  aux  racines  lorfqu'é- 
unc  traçantes ,  elles  poulTent  (i  &  là  des  rejets 
rampans  ,  qui  portent  eux-mêmes  des  «acînes» 

comme  dans  le  chiendent. 

On  donne  encore  le  même  nom  aux  tiges  (cauli^ 
fMomftms)  loilque  du  coHet  de  le  tacinn  par- 
tent des  rejets  partituliers  n-ii  rjmr'MU  ,  s'éten- 
dfcnt  au  loin  fur  la  teire,  s'y  attaclieni  fouvent 
par  des  toupets  de  racines ,  &  reproduifent  ainfi 
de  nouvelles  plantes  «  comme  dans  le  fcaiûer.  In 
bugle  rampante,  ht  violette  odorante.  Sec. 

STR  AMOINE.  Da:ur<i.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  à  fleurs  complètes  ,  monopétaiéee>de 
la  StmUe  dis  foLinées ,  qui  a  des  rapporta  avec 
les«jie0i)on<},  &  qui  comprend  des  herbes  8r  mémo 
des  arbuRjs ,  t:\nc  exotiques  qii'in  îîgènes  de  l'Eu- 
rope, à  odtur  forte,  dont  les  feuilles  font  gémi- 
nées dans  quelques  efpèces ,  les  fleurs  ttès^ranles 
8c  belles  dans  d'antres»  fitnées  latétaiement  a« 
debois  des  aiflelles  des  feuilles. 

'  Le  catiéfeie  eflendel  de  cte  genre  efl  d*aTotr  : 

Un  cali.e  ru''u!é ,  anguleux  ;  une  corolle  Infundihîi-' 
liforme  fi  pliffèt  {  cinq  étamines  ;  un  fiylt  ;  un  ftig- 
mate  à  àtuM  lames  ,  une  eapfule  pré/qu'à  quatrt 
lofts, 

Cliatpie  ^eof  nAe  • 
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I*.  Un  C4tkt  d'une  feule  pièce  ,  oblung ,  tubu- 
lew»  ventro«  i  cinq  angLs,  à  ciaq  dcius,  c^- 
duc ,  Jonc  J«  bab  ell  pieliyL'oibicufaÙM  &  peft 

ûllance. 

2*.  Une  coro//<  monopéiale ,  fouv^t  très-grande, 
en  forme  d'entonnoir ,  dont  le  tube  eft  cylindri- 
que .  à  peine  plus  long  que  le  calice }  le  limbe  un 
peu  campanu!e«  à  cinq  plis^  à  cinq  lobes  peu  mar- 
qué»  i  les  lobes  acymmés. 

}*.  Cinq  (tamines  aJhérentes  au  tube  de  la  co- 
loue,  dont  ks  hUmens  font  fubulés  j  plus  courts 
que  la  eorolie,  tecmNs  par  des  antfaèx«s  ob- 
wagties. 

4°.  l'n  ovaire  fnp^rîeur,  ovalr  ,  furmonré  d'un 
flylc  dio  t,  filitorme,  un  peu  plus  long  que  les 
écimines^  ctrminé  par  un  Aigmate  un  peu  épais, 
obtus,  à  deux  lames. 

Xjtjrtùt  eft  une  capfule  un  peu  charnue ,  ovale , 
liériiUe  de  pointés  roides,  plus  o«  moins  piquan 

tes  ou  glabres  ;  à  den  i-divifée  en  quatre  loges  , 

pofée  fur  la  bafe  du  calice. 

Des  femcaces  noinbreufes  ,  réniformes  «  atta- 
cbiesfurdes  placentas  faillans ,  épais,  convexes, 
poflâaés,  àtucbés  à  la  cloifon. 

Oiftrvatlons.  Les  datura  peuvent  être  confidérés 
comme  un  genre  alTez  naturel,  quoiqu'il  fuit  fu(- 
ceptible  de  quelques divifione  ign  poorroient  a  dot 
l'éiablilTement  de  nouveaux  gentei.  Les  capfules 
en  fourniroient  les  principaux  caraAères  {  deux 
cîoifons  en  croix  ,  qui  fe  coupent  à  angles  xlroits , 
&dont  une  n'occupe  fouvenc  que  la  moitié  inté- 
tienre  de  la  caprulè,  pareiflènt  y  établir  quatre 
ÎT^es  ;  miis  cette  c^pfule  ,  mnrqiiee  ad. 7,  g.iiJrâ- 
lÉtneiit  de  quatre  Allons  a  l't;xifii_m  ,  ne  c  ouvre 
guère  qu'en  deux  valves  dans  toute  fa  longueur, 
&  chacune  de  ces  valves  fe  fend  eo  deux  à  là 
partie  fupérieure ,  rarement  dans  toute  fa  lon- 
gueur,  de  (ort?  que  l'on  pourroit  dire  de  cer- 
taines efpèces  >  qu  elles  ont  des  capfules  à  quatre 
valves  8e  ï  dei»  loges  à  leur  moitié  fupéneure, 
àdeox  valves ,  à  quatre  l"g-S  à  leur  moitié  infé- 
rieure. L'une  des  cioifons  parvient  au  iommet  de 
bcapfiite)  Tautre  n'atteint  que  fa  moitié.  Quel- 
ques vatiarinr^s  dans  la  difpolîtioD  des  loges  & 
l'ouvetture  des  valvts  ne  me  paroiflent  pas  futfi- 
fantes  pour  la  création  de  genres  nouveaux  ,  fur- 
tout  iorrqu'il  s'agit  de  démembrer  un  geme  oa- 
nrel  Ac  peu  nombreux  en  efpècei. 

Les  atropa ,  les  phy faits ,  ont  beaucoop  de  rap- 

po-t  ?\ic  les  ddiura  lorfqu'on  ne  confidère  que 
Uur  port,  mats  ils  ort  des  baies  pour  fruits,  de 
pnifentent  d'autres  différences  non  moins  tran- 
châmes dans  leurs  fie  urs.  Les  datuta  font ,  par  1-  ur 
ftuaiâcatton ,  beaucoup  plus  rapprochés  des  ni- 
tpfioHa ,  quoiqu'ils  y  convteniMoe  iBoint  par  Jcur 
poiL  4 


S  T  R  459 
I  EspâcBs.  ' 

*  effiles' ktrijplei  dt  poiiutê, 

;  » 

I.  SiHAMoiMB  oommttBe.  JJtenu»  jlmeniak 

Linn. 

iJj'L"-.;  rrricarpUs  fplnojîs  ,  crtBis  ,  ovatis  { foliit 

ovdtis  ,  giul'us.        Spec.  Planr.  vol.  i.  pag.  ît  <•. 

—  Hort.  ClifF.  —  Horr.  VpC,  4J.  —  Flor. 
fuec.  iSj.  j«8,  —  Cronov.  Virgin.  15.  — (Edec 
Flor.  dan.'ub.  456.  —  B'ackv.  tab.  1 1  j.  —  Gttiel. 
Itin.  vnl.  1.  pag,  45.  —  Pollich,  Pal.  n».  2x4.  — 
Bull.  H  rbar.  tab.  ij.  —  Hoffiii.  Geim.  77.  — 
Roth.  Germ.  vol.  I.  pas.  91.— vol.  U.  pag.  iî6. 

—  Gxrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  vol.  i.  pag.  14;. 
tab.  ni.  fig-4.  Lam.  Illuftr.  Cener.  vol.  a. 
pag.  8.  n*.  2189.  tab.  iij.  —  Desfont.  Flor. 
allant,  vol.  i.pag-  187.  —  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  lobtCh*.  a.  «a.»  Poicec,  voyage  en 
Barb.  vol.  2.  pag.  1 2;.  —  Conk^Flor.  loM.Icoai 

—  Flor,  peruv  png  15. 

Datura  cap/Jù  ovaiis,  Jpinofsf  ereQu}  foUiâ 
èimêeit',  watts  t  WtAUèkftdii,  hm,  HL  I.  c. 

Stramonium  faliiâ  nngido^s  ;  fruSu  enHo  ,  nM- 
ricato cat'tce  ptntagono.  Hall.  Hift.  n°.  j86. 

Soianum  fctidum  ,  pom»  fpinoA  .  oUûngo  lûon  • 
d/<o.  C  fiauh.  Pin.  168. 

Stramonium  fmSu  fpinofo  ,  Moago  ;  fiort  a&0» 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  1 19.  tab.  45. 

Solaaitm  maniacum.  Col.  Ph)rtob.  47*  ICM* 

Dumrd  TureMum,,H,  Cyft.  auamyn.  t*  pag.  ix. 

StrffKonittm /pincfum»  Gérard,  Hift.  348.  I«oit* 

DMKrà.  CluH  Exot.  189.  Iccn. 

Tstula.  Camer.  Epitom.  17^.  Icon. 

Stramoiûum.lj^tt«fam.  Lam»  Flor.  fran^ .  voL  a. 
pag.  2j(j. 

Stramonium  fêtitkm.  Scopol.  Cam.  edit.  1. 

n".  2J2. 

Stmmotûttm  vulgatum.  Gsntn.  1.  c. 

Stramonia  ailtra  ,  major,  Jlve  taiura  qtùhufdam. 
J.  Bauhf  Hift.    pag.  614.  Jcon. 

yulgainment  la  pomn»-ëpiDeirfe  ,  la  fifamoim. 
Regn.  BotHi.  l'hetboanxibrciera. 

C'efi  une  plante  Vierbactj',  maïs  forte  &  dif- 
ful'e,  dont  les  tiges  lont  glabres,  droites  ,  cyUa- 
driques ,  épailTts  ,  creufcs  en  dedans ,  très<Dran- 
chuéi  ,  ii.iiit  J  J  itx  ou  troi»  piedsi  l\?s  rameaux 
étalés  ,  un  peu  eomptimés,  tors  ou  legcremeuc 
cannelés ,  garnis  de  feuilles  amples  ,  alternes,  pë- 
tioMeSj  ovales,  IvgSf  «.glabres  à  leurs  d^ux£^ 
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ce»«  ver?^ ,  moites .  anguleufes  8f  finuées  à  leurs 
bords  i  ics  ^ii^i<.s  crès- pointus  ,  inégaux- 

'  Les  leurs  font  grandes  ,  prefque  roltaûiet  «  la- 
térales ;  tes  unes  dans  la  bifurcation  desnm^aux; 
les  autres  hors  de  l'aitrelte  des  feuilles ,  fouteoues 

f»«r  des  pédoncules  épais  »  courts.  Le  calice  eft 
ong,  à  cinq  aneles,  étroit,  tubulé,  &  cinq  dents 
aiguës  >  la  corolle  blanche  ou  un  peu  voilette  ,  en 
forme  d'entonnoir  ,  phlTee  ,  une  fois  plus  longue 

aue  le  calice  i  la  capfule  droite  «  ovale  >  marquée 
e  quatre  filions ,  hérifTée  de  toutes  parts  de  poin- 
tes fortes ,  ro'uîes  ,  très-aiguës  ,  droites  oC  pi- 

Suantes ,  divifee  inlerieurement  en  quatre  loges , 
e  feulement  en  deux  i  la  partie  Aipérieure;  les 
femences  noirâtres ,  nombreufeSj  ovales^  réni- 
formes  «  un  peu  comprimées. 

On  foopçonne  cette  plante  originaire  ilo  l'A- 
mérique ,  aujourd'luji  n  ituralifée  partout  en  Eu- 
rope ,  après  y  avou  t:te  cultivées  elleeit  ëgale- 
mr:ic  aboodaoïe  dans  les  chamBs  en  Biibwie.  O 

Cette  plante  eft  un  des  plus  puiflans  narcotiques 
ae  l'on  connoilTe ,  8c  en  même  tems  un  des  plus 
angereux.  Ses  femences  infufées  di::%  du  vin  pro- 
duifent  un  fommeil  léthargique.  Les  courtilanes 
«ie  rinde  ,  8e  les  voleurs  du  Malabar  (k  de  Ca* 
narie,  d'après  Acoila  &  Garet ,  font  prendre  à 
ceux  qtii  ont  le  malheur  de  tomber  entre  leurs 
mains  j  un  demi-gros  de  cette  femence  en  poudre 
dans  quelque  liqueur  agréable ,  afin  de  les  jeter 

fiendant  quelque  tems  dans  une  forte  de  fhipeur 
étlurgique,  &  de  pouvoir  profiter  de  leur  délire 
pour  les  voter.  On  a  prétendu  il  y  a  déjà  quelques 
innées*  que  des  filous  avoient  employé  k  rarls 
cette  même  poudre  mêlée  avec  du  tabac  ,  pour 
voler  avec  plus  de  facilité.  L'on  m'a  afTuré  aue  les 
habitans  de  certains  villsfes,  dan  k  ci*aevuK 
Champagn^^  donnoient  cous  les  jours  plein  un 
dez  ï  coudre  de  ces  fenoencès  aux  cochons  qu'ils 
\ouloient  cngraifTer  ;  q-je  ces  animaux  acqué- 
roient  par-lâ  un  af>petit  plus  vif«  doimoienc  plus 
long-cems,  &  parvenoient  en  peu  de  tems  i  un 
embonpoint  cooiidérable. 

L«  fetti'les  ont  ,  ainfi  que  toute  la  plante ,  une 
odeur  forte,  puante,  alioiii  ifT.une  ;  leur  ul'age 
intérieur  occalionne  des  acci.1cns  fâcheux  ,  des 
vomifî«mens>  U  folie»  la  léthargie*  dç&  fueuis 
froides,  des  convulitons,  8c  même  la  mort  fi  l'on 
n'eft  promptement  fecouru  ;  les  vomitifs,  la  thé- 
tiaque,  les  Tels  volatils,  font  indiqués  comme  le 
corn  te -pot  l'on  de  cette  plante.  On  connoît  les  ef- 
fais  hardie  Se  cniing^i-x  que  M.  Storck  ,  célèbre 
médecin  ,  a  faits  1;;:  lui-même  de  cette  plante  &: 
de  [  liifiturs  autres ,  .avant  d'en  prefcrire  i'ufage  à 
fes  malades  :  il  a  reconnu  que  la  ftramoine  écoit 
-en  f  fl«t  falimtre  dans  pidîeors maladies  qui  ne  cé- 
der; pnint  à  d'aurres  r  ;nè.!ts,  reh  que  dans  tes 
vertiges*  U  démence*  UioUe*  les  accès  de  fu- 
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reur  involonuites  *  l'épilepfie  *  &c.  L'uCige  de  ce 
remède  donne  une  faim  tiès-vorace.  Son  eitntt 

a  été  prefcrit  interieuTemt  nt  depuis  un^rainjuf- 
qu'à  douze  dans  tes  maladies  tpaCmodiqucs  les 
plus  violentes ,  &c.  f  mais  ce  remède  porte  à  U 
téte ,  produit  la  dilatation  delà  prunelle ,  teiKl te 
pouls  petit  &  vif,  caufe  la  fotf ,  le  tefftfriëmeQt 
de  la  gorge,  éthau^e  beaucoup,  &nedoitéue 
donné  qu'avec  ménagement.  11  faut  furtoatptcfl- 
dre  garde  d'augmenter  la  dofe  lorfqu'il  éilm  h 
prunelle.  Son  ufage  extérieur  eft  bi  *n  r'  isfouvent 
employé  ,  &  moins  dangereux,  louic  la  plime, 
pilee  avec  le  faindoux  ,  lait  un  onguent  ptoprti 
calmer  les  douleurs  de  la  brûlure  &  celles  des  hé- 
morroïdes >  elle  eft  anodine  *  réfolulive  8c  adou- 
ciflànte. 

1.  Stiumoxke  fikoce.  VMmfirû*.  lin. 

Dttuta  ptfietrpiit  fiinaft  t  tn&U  ,-  fpinn  fm- 
mis  ,  maximis  ,  coaxergtntikus,  Linn.  Spec.  Plaît, 
vol.  I.  pag.  xSS'-~  Amœn.  Acad.  vol.  \.  pif. 

—  Mill.  Dia.  n".  4.  —  Lam.  lllulh.  Kk». 
vol.  2.  pag.  8.  n°.  —  Wiild.  Spec.  PUk. 
vol.  i.  pag.  1007.  n*.  I* 

DtfNm  eoekimen^s ,  fpinoJSjpnuu  ZlOOD,  IfiL  !• 

pag.  76. 

Stramonium  feu  datura  ftrox  ,  porno  crafioriin 
aculcis  ,  robufiiorihus.  Hotm.  Lugd.  Bat.  j8j  — 

Morif.  Oxon.  H  11  ^  pi  g.  607.  f»  If.  iab.1. 
fig.  4.-Rai,Hilt.  748. 

StramoMimm  ftn*.  Bocc.  Sic.  jo.  iab>  \ 
Town.  Inft.  R.  Herb.  119. 

Strmmwûmm  tongiorihu  MoUat,  BscicL  fcSOi 

Rar.  n".  IC9.  tab.  iiju 

Cette  efpèce  difôre  peu  de  h  précédente,  & 
pourroit  bien  en  être  une  ftmple  variété  •  elle  M 
diffère  par  les  piquans  de  fescaplules  plus  fort^i 
&  furtout  pr  la  longueur  des  quaue  dertueu*  6( 
par  fts  feuilles  un  peu  moins  glabies. 

Ses  tiges  font  épaifles,  cylindriques,  prefii» 
glabres,  très- rame  u  (es  ;  les  rameaux  diffus,  d- 
ternes  ,  ftriés,  un  peu  rudes,  garnis  de  feuilles 
pétiotées,  aUemes*  ovales,  en  général  plus  lar- 
ges 8c  plus  courtes  que  celles  de  l'efpece  pw^ 
dente  ,  moins  profondétiicnt  finuées ,  anguWnfa 
à  leurs  bords  i  ki  anglfs  courts  ,  inégaux,  aig"*» 
les  pnncipalcs  nervures  un  peu  pubefceotes»  ^ 
pétioles  n^iocres*  comprimés»  un  peu  ciUéii 
leurs  bords. 

l  e?  fl-iirs  font  latérales  &  foIit:îr*S,  médi^ 
crcmc-nt  pédonculécs  ;  les  pédoiicuics  un  pee*** 
lus  ,  droits  ,  fermes  }  le  calice  tubulé  ,  un  ptu  pu- 
befcent  .à  cinq  angles  peu  marqués,  cenuuiésfat 
autant  de  dents  droites  ,  aiguës  -,  la  corolle  bni> 
che  ou  u:i  ptu  violette,  plliT  ,  un  peu  plus  pe- 
tite que  celle  de  l'efpèce  ptécèdeotei 
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tenninë  1  chaque  pli  par  une  pointe  courte  ;  les 
capTuies  droites  »  ovales  ,  armées  de  pointes  très» 

fortes  j  épailTes  j  les  Quatre  dernières  convergen- 
tes, pius  longues  Ôc  plus  fortes  que  les  autres. 

Cette  plante  croît  à  la  Chine.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  (  ^.  v.)  Ses  pro- 
priétés font  les  mème^  rjne  ceîle?  nui  ont  été  «X- 
poféesà  la  fuite  de  i  cf^peLc  piecedente. 

}.  Stramoine  pourprée.  Ddtura  t<ituL.  Linn. 

Dttura  pericarpiù  ffinofis  ,  ertâis^  ovatu  i  faliis 
mitùM ,  gUhrîs ,  dentatis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i . 
pag.  zjô.  —  Mill.  Diû.  n*.  i.  —  Rorh.  Germ. 
vol.  i  pag»  i}7>  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
fa|.  lol  o*.  3. 

Dttarû  taffmHt  vwis  »  fptnofis  ,  ertUls  ;  filiis 

êh'u  t  Mguigtit  i  cau/e  pwrpunfumt*  Lam.  lUtlAr. 
aer.  voL  1.  pag.  S.  n".  1190. 

StnmMÛim  majuj ,  purpurgum*  Rti ,  Lm.  748. 

SoUnum  fativum ,  porno  fp  'tnojo  ^  Mmeo  j  fiort 
«tt#.C.  Bauh.Pin.  16S.  ? 

$,DtUlira  (dubia)  ,  foliis  ovuto  lanceolads  ,  in- 
fi^,  fttiolûtis.  Petioon  ^  âynupf.  Plant,  vol.  i . 
flff.  ll£. 

Cette  efpèce  tient  ,  par  r).n  porc  ,  au  daiura 
fimmonium ,  par  la  grandeur  de  fcs  âeurs»  au 
dûiura fafiuofa;  elle  offi'e  néanmoins  des  difféiences 
fufifaates  pour  la  diflingaer  de  toutes  deux. 

Ses  tiges  font  hautes  ,  droites  ,  cylindriques , 
lameufes  ;  les  rameaux  ditfusj  alongés«  étales^ 
de  couleur  purpurine,  très-lifles,  parfemés  de 
points  blanchâtres^  garnis  d«  feuilles  alternes ,  pé- 
lioléet,  grandcf  j  ovales- oblongues,  prefau'en 
cœur,  anguleufes  à  leurs  bords ,  glabres  à  leurs 
deux  faces  i  les  angles  plus  lâches  ,  courts ,  pref- 
qil'eii  dents.  Les  Heurs  font  folitaires ^  latérales  , 
pédoncuiées  j  les  pédoncules  courts  &  droits  ;  Içs 
calices  aie  ngés ,  gubres-,  cylindrii^ues,  anguleux, 
rerminés  par  cinq  dents  droites,  aiguës)  la  corolle 
blanche  «  une  fois  au  moins  plus  iloogue  oue  le 
calice,  de  cmilettr  blanche  ou  d'un  bleo^pâle  i  le 
lirribe  plifTe  ,  chaque  pli  prolongé  par  une  petite 
dent  aigué  i  les  capfules  droites^  ovales ^  c^r- 
gées  d'e^nei  droites»  fèraies  ,  piquaaiei. 

On  la  foupçonne  originaire  de  l'Afîe  j  elle  fe 
-cultive  au  Jardin  dej  Plantes  de  Paris.  O  (  ) 

La  plante  i  o'eft  probablement  qu'une  variété 
ohrenoe  par  la  culture ,  &  qui  tient  le  milten  entre 

cette  efpèce  &  le  daiura  fafiuofa.  Ses  feii  i!! -s  funt 
plus  étroites ,  ovales- lancéolés,  très- entières  â 
leurs  bords  ,  pétiolées.  Son  lieu  natal  n'eft  pâs 
connu  ;  c  l!e  a  été  obfcrvée  pat  M.  Perfoon^  dans 
l'herbier  de  M.  Richatd. 

4.  StUwAMOInb  fafitteuic.  DëUinfaJbufa*lÀaik 
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Datura  pericarpiis  tubtnulaùs  ^  nutantiiut  j 
bofit  i  fotiis  ovatis  ,  angulops.  Linn.  Spec.  Plaot» 
vol.  1.  pag.  256.  —  Mill.  Dia.  n*.  6.  —  Sabbat. 
Hotr.  I.  tab.  $i*  —  Willd.  Spec.  Plaoc.  vol.  1. 
pag.  lOoS.  n^.  4, 

Détunt  (  (aftoofa  ) ,  tt^mBs  glokoju ,  nttreuUui*^ 

nutancibui  jfoliii  angu!ii-  ':!  j  cauUfuf.o-purporafcattê* 

Lam,  llluftr.  Gêner,  vol.  2.  pag.  8.  u°.  1191. 

Datura  rubra.  RunpH.  Amboin.  vol.  /.  tab.  145. 
fig.  1. 

Solanumft'.làum ,  fruHuJpintfif  nUmAifimilU 
pallido.  C.  Bauh.  Pui.  16S. 

Stramoaia  tgyptiaea  ,  feiida  ,  ftmine  patitio  / 
porno  fpmefp  ,  nouuh  i  fore  vtotaee«»  Hort.  Lugd. 

Bat. 

Stramonium  fruSu  fpiaofo,  mtmdo  iput  moitet»^ 
fimplitù  Toum.  Infi.  R.  Herb.  118. 

Nîur  mtfcAW.  Camer.  Epit.  i7|.  kon. 

fi.  SoiMwm  *gyptiû€im  ,  f^rt  fU$t9.  C.  Battlu 

Pin.  i68. 

Strumonïum  fruHu  fptrtofo  ,  rolundù  ;  fiort  violacto, 
duplici  tripiiàv*.  1  ourn.  Inll.  R.  Herb.  119.  — 
Knorr.  Del.  i.tab.  f.  ii« 

Siramon  'm  àgypt'iaca  ,ftùdû ,  fcmint  pallido  y  pomO 
Jpinofo  ,  rotundo  j  fiort  vioiauo  j  duflici  triplicive* 

Hon.  Lugd.  Bat. 

Datura ,  0  itetp fitûmfmû  £EgUt»,  cm fiorpUm»» 
Pon.  JtaL  61. 

Strâmomim  Svt  dttmrn  âgyptiaea  ,  fiort  plcno  . 
P«M,  Motif.  CnoD.  Hift.  5.  f .  i  j.  tab.  1.  fig.  9. 

y.  StrtmoHÙtm  4|wlic«m  »fiore  pUno  ,  imths 
ttlho  t  forh  iiM^e»rTourn.  Inft.  R.  Hetb.  i  ip. 

SoUmêm  àgyftUuam,  fiort  fUao,  C.  Bauh.  Pio. 

168. 

Datura  fafiuofa  ,  capfulû  mttieis.  (N.) 
Vu/gai  rem  er.:  la  t  rompent  i!  u  jugement. 

11  y  a  beaucoup  de  rapport  tntre  cette  efpèce 
&  le  daatn  uauU  ;  fes  ieutt  font  plus  grantles  > 
remarquables  par  leurs  couleurs,  &  donc  la  corolle 
cl}  quelquefois  double  ou  triple  ;  les  capfules  glo- 
bulcufesâe  inclinées, quelquefois  prefque glabres, 
cara^ies  fuffilâns  pour  la  faire  difiingiter  du  ^• 
turû  tatula. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres  ,  cylindriques  , 

divifé  rn  rameaux  étalés,  ftrié*  ou  un  peu  an- 
guleux I  d'uu  brun-rouge âtre ,  parfemes  de  points 
ou  de  lignei  Uaochea ,  gamisde  teuille«  pétinlée», 

alttrn-';  r'.i  prf^fqti'oppofées  ,  particu'irren.en: 
celles  du  haut  ,  ovaliS  ,  un  peu  oblonpu^s  ,  prt-:- 

Jju'acuminées  â  leur  fommet ,  glabres  i  leurs  Att.x 
acw ,  un  peu  sude»  au  toucher  «  m4UMctcaM.itc 
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anguleufes  à  leua  bordi  «  quelquefois  ptefqu'cn* 
dèrcs  ou  lUi  psu  ûnué«%. 

Xet  fteun  font  folitaires  djns  la  dichotomie  des 
rameaux  ,  ou  latérales  ,  pédonculé^s  :  1rs  pédon- 
cule* courts  ,  droits  pendant  h  floraifon  ,  tc- 
coutbés  i  l'epcoue  de  la  maturité.  Le  calice  eft 
un  peu  lâche,  ioi«,  tubttle»  ùtic»  anguUiu , 
droit  j  g'ahre  ,  venarre  ou  plus  fouvcnt  de  cou- 
leur purpurine  ,  divifé  à  Ton  orifice  en  cinq  dé- 
coupures ovales  ,  criargics  i  la  coiolle  grande, 
longuement tubiilee  ,  blanche  en  dedans ,  de  cou< 
leur  violette  en  dehors  j  le  tube  au  moi::^;  une 
lois  plus  long  que  le  calice }  le  limbe  large ,  mé- 
diocrement ouvert ,  terminé  par  cinq  pointes  en 
lanteKS,  acumioées;  fouvenc  une  féconde  & 
même  une  trotfièfn«  corolle  font  renfermées  datrs 
la  première  ,  qu'elles  dépafT-nc  d'un  à  deux  puu- 
c«$,  d'où  retultent  des  variétés  très -agréables  , 
&  9111  donnent  i  ces  fleurs  l'i(pttt  de  deux  ou 
trois  trompettes  conrenuss  l'une  dar.s  l'autre.  Les 
capfules  font  inclinées,  globuleufes ,  tuberculéws, 
médiocrement  épîneures»  quelquefois  eaciérement 

Cette  efpcce  eft  originaire  de  l'EgypM  i  «Ile  fe 
cultive  dans  plufieurs  pidin»  conune  pbace  d*or- 
 1.  O  (K.v.) 


S*  Stilamoine  pubefeente.  Datura  nuttl,  Lino . 

Daiura  pericarpUs  fpinofis,  nutantihut ,  gtokofit  ; 

Mus<9ni^it,fuitiiutgris,pU*fctiuibus.  Linn. Spec. 
Tiant.  vol.  r.pag.  îfé.— Hort.  Clîff.  f  5.  —  Hort. 

Upf.  44.  —  Flor.  zeyi.  8j  —  Mater,  med.  64.  — 
JRoy.  Lugd.  Bat-  4x1.  —  Miller,  Di£t.  n».  — 
.Fabric.  HeIroU.  pag.  159,  —  Ludw.  Eét  tab.  i  j8. 

—  Kiiiph.  Cent.  i.  tab.  14.  —  WiUd.  Spec.  Plane 

vol.  i.  pag.  1009.  n".  5. 

Datan  capfJis  f/o  iofis ,  fpinofis ,  nutantihut  «1- 
tirtti  ;  foli:s  Ja-'imegns  ,  puhrfc,  r.dbus»  LaOl. 
llluHr.  Gcner.  vol.  â.  p.ig.  8  n".  i:c;z. 

Datura  atba.  Rumph.  Amb.  yoL  J.  pag.  241. 
tab.  %y. 

Sdanum  porno  fpinofi  ,  ntando}  loHgofoft.  C. 

Bauh.  Pinn.  16S. 

Stramoaium  /ntMu  fpiatfo,  ntmda  s  ûm  ûibo  . 
fimptià, Touro.  Infl.  ft.  Herb.  iiZ, 

Siramonia  mitltU  diSa  ,  five  pomum/pino/um.  J. 
Bauh.  im.  J.  pag.  614.  Icon. 

St^jrrorija.  Dod.Pempt. Difech.  Hîll.  I. 
pag.  6 2 9. Icon. 

Mui^atu*  Rheed ,  MaUbar.  vol.  i.  pag.  47. 

Stramonlum  perrgnnum.  Lobol.  IcOB.  i6a.  & 

Adverf.  pag.  i:;6.  Icon. 

t'eft  de  toui  les  iLituiaf  l'efpècc  qui  al'odettt  U 
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plus  défagréable;  tlle  fe  diîïlnf-r»-?  î  f  s  f  uillci 
prel'qu'entièrcs ,  revêtues , ainii  que  icj  tiges, a  ua 
duvet  U«icUti»«-cendré. 

Ses  t'pes  fnnr  hiutes  d'environ  trois  pieJs, 
fortes,  cylindriques,  rameufe»  i  Us  rameaux  al- 
ternes ,  longt ,  diffos  ,  un  peu  cannelés ,  vd«t  U 

pubefcens,  parnis  de  fe.:ill  s  iîtcrr.es  ,  longue- 
ment peiiolees ,  ovales  ,  un  peu  aiguës ,  irtcgilcs 
à  leur  bafe ,  un  peu  pubercenres  i  leurs  d?ux 
taccf  •  d'un  vert-blanchitre ,  entières  ou  legnt- 
ment  finuées  à  leur  contour ,  fuppnnées  pjr  Jts 
pctioles  in.'gaax  ,  quelquefois  prc^u'auffi  longs 
que  Ils  tcui.ks ,  comprimés ,  ve!us  ou  pubefccnt, 

Les  Reurs  font ,  ou  latérales ,  ou  (ituées  dans  li 
bifurcation  d^s  rameaux,  légèrement  pédoncu- 
les ,  longs  d'un  pouce  &  pius  ,  épais  ,  velu^, 
droiti  pendanr  la  floraifon  ,  penthes  â  1  épociuî 
de  la  maturité.  Ls  calice  «.(1  long  de  trois  pouces, 
lache^  tubulè ,  cylindrique ,  point  anguleux ,  d'iiA 
vert-blanchitre,  un  peu  pubefcenc ,  qut^uefoii 
nn  peu  rétréci  vcis  Ion  orifice,  où  il  Te  diviie  ei 
cinq  découpures  br.céolees,  aiguéf.  Lacoiolîed 
fort  grande  belle ,  très-btanche ,  un  peu  ver- 
dâtre  à  fa  partie  infetirure  ,  travcrfét  daps  \vn- 
gueur  par  des  (hies  ou  dîs  lignes  )auna:r«  ;  le 
tube  .lu  moins  une  fois  plus  long  que  cîlice, 
ir:renliblemer.c  élargii  ie iimbe ample,  pUlTé; cha- 
que pli  terminé  par  une  dent  courte ,  aigfc  j  les 
capfules  inclinées,  globuleufes,  chargées  d'ai- 
guillons épineux. 

Cette  plante  croit  dms  ks  Indes  &  en  Al"!i<jue. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Ce 
ieroit  une  belle  plante  d'ornem  nt  fans  fin  oJeut 
forte  &  eitrémement  défagtéablt.  Q  {V.v.) 

Ses  proprié^  foot  feu  mimes  que  celles  dont 
il  a  été  (ait  mentioo  à  It  fuite  de  la  Ikmidne 

commune. 

6.  STRAMOiMe  lidè.  Damm  Uvk,  Lîna. 

Datunperiearpiis  g/abris  ,  intrmiiiUy  enSit  ;  fi- 
nis gtaèrjs}  cûu/t  fylu/cfo  ,  heducto.  Aiton  ,  Hoit. 
Ktw.  vol.  I.  pag.  ijj.  ~  Willd.  Spec.  Piani.  vol. 
1.  pag.  1009.  n".i$. 

Datura  (levis),  ptnearpiis  ov'atis ,  giairh ,  tau- 
nùbus^  ereSiti  cault  heréatto.  Linn.  f.  SuppL  plg. 
14^.  —  Lam.  111.  Gêner,  vol.  i.  pag.  8.  n*.  ai^j. 

Datura  intrmù,  Jacq.  Hort.  vol.  5.  pag.  44. 
tao.  oa. 

Cette  cT.  èce  a  le  port  de  toutes  celles  que  nous 
a\  ons  vues  jufqu'à  piéfcnti  elie  s'en  diftingue  par 
k%  capfules  gbbres,  dépourvues  d'épines  5e  de 
tubercules. 

$es  liges  foDt  JMxbacées^  verdânes»  cyliodri- 
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qoei ,  fiflulcufes ,  glabres ,  hautes  d'environ  trois  j 

pWdSjra'Tifuf«-'s;  les  rameaux  aliernes,  trèvétalés, 
iimis  de  fcuilies  pétiolées ,  alternes  >  amples ,  gla- 
bres i  leurs  deuit  faces ,  ovales ,  finuëes  ou  oen- 

ces  i  Itiir  contour  ,  un  peu  moll;  s.  Les  fleurs 
(&ni  Uterjles,  i'olicairts,  pedoncuL'es  ,  grandes,] 
bijnclies  -fît  i  fcn  b.abks  à  celles  du  daturatMuU; 
les  capfales  droites  (ur  leur  pédoncule  ,  ovales. 
Tans  ifpét'nés ,  très-gUbres ,  s' ouvrant  en  quatre 
valvki. 

Cette  plante  croît  en  Afr'qu?  ,  i^ans  l'Abyrtînie. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Fiantes  de  Paris.  O 

Elle  eil  auffi  dangerenfe  quo  b  plupart  des  pré- 
oédemes. 

7.  Stramoike  en  arb^e.  DatuM  Miotttu  Liim.  | 

Daturj  perlcarpiis  glabris  ^  inermihtu iUatmntihui  ; 
fja/f  (/•/•yrty.  Ijnn.  Spec.  Plant,  pig.  1^7,  —  Mill, 
Diâ.  u".  7.  —  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 

Kop.  u".  7. 

Datura  capfulit  gtoiojô-^atis ,  intrmihust  nHfan- 
ertao.  Lam.  lUuftr.  Gêner, 
vol.  1.  pag.  9.  n°.  1x94. 

Sinmonioîdes  aiioreum  ,  oblongo  &  intégra  folio , 
frdkt  Un.  Feuittéej  Pertiv.  vol.  1.  pag.  76t. 

tab.  4<^. 

Bntgmanfia  (  candida  )  ,  fiorikus  ptndiUis,  Perf. 
SfnofH.  Plant,  vol.  i.  pag.  tiû. 

Datura  (  arborea  )  ,  ptricarpUs  glahris  ,  iiurmi- 
Li ,  ohlongts  ,  pendulis  ;  foUis  <yvato-lanc€otatis 
obtonpfque ,  gemtnis  ;  cauU  fruticcfo.  Ruiz  8c  Pav. 

Flor.  pcniv.  pag.  16.  tab.  1 18. 

C'cft  une  des  plus  brillantes  efpèces  de  ce  peur^, 
qui  produit  un  très -bel  effet  par  fes  grandes  & 
Ungucs  flturs  pend.!nits,d*un  bianc-éclatant.  Elle 
forme  un  bel  arbiiffeau  ,  dont  les  tiges  font  droi- 
tes ,  épaiÛes  ,  cylindriques ,  hautes  de  fîx  à  fept 
pieds ,  di  vtfées  I  leur  partie  rupérîeare  «n  ramektti 
etaléi  ,  g.Triii';  d.;  feiii  Its  pétiolées,  géminées, 
ovales  lancéolées ,  oblongues ,  glabres  à  leurs  deux 
iâces  (cendrées  &  pulvéruteotes  dans  leur  pays 
natal ,  d'après  FeuJIlée  ). 

Les  fleurs  font  très-grandes ,  longue» d'environ 
un  pied,  toui-à-ftit  pendantes  fur  leur  pédoncule , 
blanches,  répandant,  furtcui:  ver',  le  foir  ,  tme 
odeur  affei  agréable.  Leur  calice  eft  long,  cylin- 
drique, perfiAani  \  U  fe  fend  latéralement  dans 
toute  fa  longueur;  la  corolle  tubii!ée  ,  infundibu- 
liforme  ,  élargie  à  fon  limbe  ,  pliiTee  ,  tenfiirmant 
tinq  étamines,  dont  les  anthères  font  agglutinées  ; 
les  capfnK rf^dantes,  ovales^  oblongues. j  très- 
^Ubres ,  a  deux  loges.  . 

'  Cette  pluxte  aoïv  natuc«U«aaitt.i0MMii*  On 
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la  cnltîvê  attjonrd'hiii  dans  prefiiplé  tous  les'jar- 
dins  J  coaime  nn  aibriffeau  d'orneiMm.  |>  (K.  v.) 

8.  STRAMOiMBfaiigniiM.  Attafvj«sfwii««*Riiift 

&  Pav. 

Datura  ptmarpiis  iatrmti>us  ,  ohloH^it-cyUMdriùs, 
ptuéuU»:  faiiis  lanetolatU  ,  angu/êtu  ,  emtgtfti»  s 

caule  frutktft*  Ru»  U  Pav.  Ftor.  pernv.  vol.  t. 

p.ig.  15. 

Brugmmnfia  (  bicolor  )  , /o/i/<  congtfiis  ^  eoroiU 
vtrficohre,  Pctf.  Sypopf.  Plane  voL  i»  pag.  116. 

».  1. 

C'eft  un  arbri^eau  qui  s'élève  à  la  hauteut  do 
vingt-cinq  pieds  environ ,  dont  la  tige  eft  droicox 
épaiiTe ,  très-rameufe  vers  fon  fommet  \  les  raro«HlX 
fragiles,  cylindriqties,  leuillés  à  leur  partie  fupé- 
rieurOi  les  feuilles  réunie^  par  fafcicules  au  nom- 
bre de  quatre,  cinq  ou  fw ,  pétiolées ,  lancéolées  j 
les  intérieures  anguleufes  ;  les  fupérietties  tiès- 
entières,  glabres  luifintes  en  de flus  ,  légère- 
ment pubefcentes  en  deflbus  j  les  pétioles  cylin- 
driques ,  deux  fois  plus  courts  qiieies  feuilles. 

Les  flsurs  font  grandes,  foUtatres,  pendantes, 
fituées  à  l'extrémité  des  rameaux;  leur  pédoncule 
fimple  ,  uniflore,  recourbé;  !e  caltce  ovale,  à 
cinq  angles  ,  long  d  un  pouce  ,  c  il  r  i  ,  panache  ; 
|«  corolle  quatre  fois  plus  iongue  que  le  calice , 
jaune  depuis  fa  bafe  jufque  vers  fon  milieu ,  rouge 
à  fa  partie  fupërieiire  .traverfée  par  environ  quinze 
lignes  longitudinales  d'un  rouge  de  fang.  Le  fruit 
eft  une  capfule  oblongue»  c/ttndriqne .  pendante , 
longue  à-'  trois  à  quatce  pottcesj  rôdecement  dé* 
pourvue  d  épines.  '  ^ 

Ce  bel  arbre  croit  au  Pérou,  dam  les  lieux  ^ 

vés,  froids  &  incultes  ;  il  flâim  tOUC  réié*  1^ 

{Dcfcripi.  (X  Ruii  &  Pdv.  ) 

Les  feuilles  font  éTiollientes.  Broyées  avec  de 
la  grailTe  poT ,  tiles  çxciront  la  Tuppuration  Se 
détergent  les  ulcères.  Ses  femenccs  font  narcoti- 
que», enivrantes. 

9.  SlRAMOiNE  fartnenteufe.  Daturafarmtntofa. 
Lam. 


DtUUrtt  capfuUs  gl^kofo'Conicit ,  inemùhus  i 

fruiîcofo  ,furmentojo  ,fcaiuUnU,lâui*VklA€mG{ 

voL  i.  pag.  y.  u".  .  ' 

StLindrj  grandi fiora.  Svrartz  ,  Aô.  WollB.  Ann' 
1787. pag.  }CX3.tab.  1 1 .  —  Idsm,  Flor.  Ind.  occîd. 
vol.  I.  pag.  587*  tab,  9.  &  Prodr.  pafr  4i» — 
Willd.  Spec.  Plaae.  vol.  i.  pag.  956.  —  Pècf.Sf» 
nopT.  Plant,  vol.  i.  pag.  218. 

F.dJerr. ,  jôUU  utriajtà  gkibemmU,  Lam.  Illuftr. 

Gêner,  l.c. 

C'eftjun  tiès-bel  arbriffeau  ,  dont  on  avoît  cm 
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dédié  i  M.  Sobnder  fom  le  nom  ée  ftUnin,  Nous 

avons  décrit  fous  ce  nom  une  autre  plante  qui  ap- 
partient à  la  famille  des  nulvacées.  Quant  àceile-ci^ 
elle  appartient  ëvidennent  au  genre  des  étonna  t 
quoiqu'elle  s'en  écarte  par  porc. 

Ses  tiges  font  très-longues ,  rameufes ,  farmen- 
teufes^  grimpantes  ,  ligneufes  ,  glabres,  cylindri- 
ques ,  garnies  de  feuilles  ovales ,  entières ,  glabres 
à  leur  face  fupérieure  i  pubefcentes  en  deflous , 
ciliéef  à  leurs  bords  »  quelauefois  entièrement 
glabres.  Les  fleurs  font  latérales ,  folitaires ,  gran 
des  ,  pédonculëes  >  le  calice  alongé  *  cylindrique , 
fe  déchirant  latéralement  \  b  Corolle  très-grande , 
blanche,  lavée  d'une  teinte  pourpre  »  (quelquefois 
un  peu  jaunâtre  *  en  forme  d'entonnoir  }  le  tube 
long ,  t-n  (  :r  ,  élargi  en  tére  de  clou  vers  Ton  ori- 
fice >  le  limbe  divilé  i  les  bords  en  lobes  non  acu- 
minés ,  crépus  ,  frangés  s  les  capfules  glabres  > 
globuleufes  ,  un  peu  coniques  ,  fans  pointes  ni 
aiguillons  «  partagées  en  quatre  loges,  cootenwt 
dn  femeoces  nombreufei. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  &  au  Pérou  , 
dans  les  fentes  des  rochers,  fur  les  grands  arbres, 
auxquels  elle  s*accroclM  comme  une  plante  pa- 
rante. On  h  cultif*  au  Jardin  dct  Plamet  de 
Paris.  t>  (  K.v.) 

10.  Stuaxoini  comn.  Datum  ttnuœoëia. 
Orteg. 

Datura  pericarpiis  ohovatls  ,  intrmibus  ,  pen- 
iul'u  ;  foliis  ovato-lanceolath  ^  undulatu  ,fubtus  to- 
mentes  ;  caulibus  dichotomu  ,  corni/ormikHi.  Orteg. 
l3ecarid.  pag.  ii.  —  Petf.  Synopi.  Plant,  vol.  i« 
pag.  Xi6.  n°.  7. 

Datura  (  macro  canlis  )  ,  folih  oh  long}  s,  rependis, 
fubtits  ftriceu  ;  cauU  htrbacto ,  infcrnt  pilofo  tfuptmi 
glabro ,  fubinflato,  Roth.  N.  Bot.  B^r.  psg.  1  f  9. 
fie  Jacq.  Tcon. 

Ceft  une  plante  herbacée,  qui  produit  plufîeurs 
tiges  droites  ,  étalées  ,  épaiffes  ,  cylindriques  , 

rameufes,  dichotomeSj  à  deux  cornes  ,  glabres . 

rirpurines,  couvertes  d'un  nuage  glauque  ,  nues 
leur  face  inférieure  ;  les  rameaux  fitués  à  leur 
partie  fupérieure  ,  grêles,  flexueux  ;  le?  feui'les 
alternes,  longuement  pétiolées ,  ovales  -  lancéo- 
lées, inégales  1  I(  Lir  Lvife  ,  finuées  j  ondulées, 
veinées  j  tomenteufes  en  delTous  j  les  inférieures 
ovales;  la»  fnpéffitlint  ovales,  lancéolées,  ai- 

Les  Beurs  font  folÎTaîr^s  ,  fituées  cmreles  feuil- 
les Si  les  rameaux ,  ioutenues  par  des  pédoncules 
courts ,  uniflores ,  épaiflis  â  leur  partie  fupérieure, 
droitf  qnand  les  leurs  font  épurânics ,  réfléchis  à 
répoqoe  de  la  maturité.  Le  calice  eft  tubulé ,  ner- 
veux ,  unpp'i  fourbi'-,  tri^  -  LTiiIer ,  fendu  latéra- 
lement i  la  corolle  trois  fois  plus  longue  que  le 
caltoet  lo  nib^  comiMj  i  cinq  angln «  à  €in| 
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filions  »  verdi  rte  t  le  limbe  grand  ,  étalé ,  de  cou* 

leur  blanche;  les  anglfs  violets;  dix  dinc  vi 
fommet  du  limbe  ->  cinq  fiiamens  un  peu  plus  courts 
que  la  corolle  ;  les  anthères  tétragones ,  i  quatre 
filions.  Le  fruit  ell  une  capfule  glabre,  ovale, ob- 
tufe  ,  fans  aucune  pointe  ni  arpeiitè ,  pendante , 
de  la  grodeor  d'une  fene  noix. 

Cette  plante  croît  à  l'île  de  Cuba.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^  (  y.v.) 

?TR  ATIOTE  Siratiotes.  Genre  de  plantes  mo- 
nocotyledones,  i  fleurs  fpathacées,  de  U  faauile 
des  moritus ,  qui  a  des  rapports  avec  les  vallifu- 
r'ia  &  les  kydrockaris ,  &  qut  comprend  des  herbes 
indigènes  de  l'Europe ,  aquatiques,  dont  les  feutî- 
^  s  1  nt  vaginales,  radicales  i  les  baupes  uai- 
flares. 

Le  caraftère  eflentiel-de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Uae  Jpaike  unijîore  ,  à  atux  dtvijiom  ;  un  ulitt 
»i^Uei  une  corolle  à  iroU  pétales  ;  environ  vingt  è» 
mines  ;  fmfiyUê  ;  wa*  kakt  k  fi*  «agia  ^kfix  lapu 
des  femeiuet  Hombreafes. 

CaRACTÉB.!  GÂMS&iqUS. 

Qiaque  fleur  offre  : 

1°.  Une  fpaihe  comprimée  ,  perfiftanr?  ,  «livifr 
en  deux  découpures  très- protoodes,  couioeesea 
caidne.  i  une  renie Senr. 

Un  calice  adhérent  avec  l'ovaire ,  droit,  mo- 
nophyUe ,  un  peu  tubulé  ,  à  trois  découpoies 
courtes. 

a*.  Une  coroUe  adnée  au  calice  ,  à  trois  divi- 
fîons  très-profondes ,  une  fois  plus  graadesqacio 
calice,  plan;;&,  en  coeur  renverlé. 

3*.  Environ  vingt  itamines  ^  dont  les  filameni 
font  courts ,  inférés  fur  le  fommet  du  tube  de  U 
corolle ,  terminés  par  des  anthères  droites,  £ffl- 
pies ,  aloagées  i  fouvent  plufieois  fiiamens  fteriki. 

3^.  Un  waire  ovale ,  furmonté  de  fix  fiyles  de 
la  longueur  des  étamine<^  ,  feiidus  longitiMioale* 
ment,  terminés  par  des  iligaatcs  (impies. 

Le  fruit  eft  une  baie  ovsle  ,  charnue ,  amincie 
i  fes  dei:x  ex  rémités,  i  fix  faces,  à  fix  loges, 
oui  couûenoent,  dans  une  ûibftance  (^Upeafe, des 
wmenoes  nombreufes,  un  peu  angulenfes,  im^ 

chées  aux  parois  des  ^  alves  \  l'embryon  fitié ils 

bafe  d'un  périfperme  tharnu. 

Obfervatiom,  Ce  gciire  eft  aujourd'hui  réduit  i 
deux  efpèces.  Linné  en  avoir  ajou:é  une  tioiiîèae 
fous  le  nom  de  âratiotes  alifmoides^  Rheed,  vol.  ii; 
tab.  46.  Des  oofervations  podérieures  ont  faitr^ 
connoître qu'elle  ne  pouvoic  appartenir  à  ce  genre. 
Elle  fe  trouve  dans  Willdenov  fous  la  déoomiiu* 
Iton  de  é«mâfimm  miktm ,  vol.  i.,pag.  Z77>& 
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èam  le Synopfis  Plamamm  de  M.  IPerfoon ,  vol. 

pag.  400,  foti  j  celle  d'otie/la  allfmoiéu.  Son  ca- 
nâère  généti<)ue  èflêotiel  eft  d'avoir  une  fpathe 
itvm  (eule  pièce  »  à  cinq  aile»  t  un  calice  l'upé- 
rieur  ,  à  rroîs  découpures  ;  une  corolle  à  trois  pé- 
tales; îxt  etamities,  fix  llyles  ,  une  baie  â  dix  lo- 
ges, contenant  plufieurs  femences.  Nous  y  revien- 
dfoôs  dans  k  Supplémeat,  i  l'article  Otxaua. 

E  s  p  â  c  B  s. 

I.  SnUTiOTi  aloi'de.  Sumiptu  ^dùidtt.  Lton. 

Stratious  fbliis  ti^formi  -  triangnUt ,  cUiato-acu- 
Uaffs,  Linn.  Syft.  vegec.  pag.  506.  —  Spec.  Piant. 
7f4. —  Miiter,  Diô.  n*.  i.— Gmel.Sibir. vol.  1. 
pag.  Z.  —  Bergen,  in  Nov.  kOi.  \.  N.  C.  tom.  i. 
pag.  I  fo.  —  SchoU.  fiarb.  n**.  419.  —  Mattul'ch. 
Sil.  n*.  ;88.  '  Miller.  llbiOr.  lcon.^<Eder. 
Flor.  ilan.  lab.  Î57.  —  Lam.  I!l.  Cener.  tab. 
—  Gacrtn.  de  Fruct.  &  âem.  vol.  1.  pag.  48.  ub. 
14.  fig.  8.  —  Dec*  Flor.  fiaoc.  vol.  ).  |Mg.  aé6. 

Straùous.  7inn.Coinin*GQnt*i7;).vol.  f.pag. 
tab.  9j  10. 

Stratioici.  Flor.  lapp.  aiz.  —  Flor.  fuec.  444. 
479.— Horc  Ciitf.  211.—  Roy.  Lugd.  Bar.  10.  — 
Coett.  Ceir.  )  ij. 

Mmàu.  Boerh.  Lugd.  Bat.  2.  pag.  s)2. 

.<€/o*  pahftris.  C.  Bauh.  Pin.  2S6. 

Stratious  miûtérit  v{oide$,  Lobel.  Obferv.  pag. 
104.  IcoD.  &  Admf.  3^4. 

Sentteta  aquatieiis.  Dalech.  HHI.  I.  ptg.  106 1. 
Icon. 

Cette  plante ,  pnr  le  port  8f  la  forme  de  fes 
feuilles,  reffenïble  prelqu'a  un  aloe  i  tWî  flotte 
dans  les  taux  flagnantes.  Ses  racines  font  compo- 
fées  àe  longues  Abrea»  fimples j -cylîndrtqtMS ,  trr 
miaéet  par  une  xwfk  de  chevelus.  f>u  collet  des , 
racines  fortent  des  feuilles  noniNrc-ufes ,  étrnires  , 
aiongees.  algues  ^reftju'ènftfortnâs,  glabres,  d'un 
vert-Ibncé ,  épitfles  *  imbriquées  îz  formant  une 
rofette  touflue, garnies  i  leurs  bords  de  dents  épi - 
ueuies. 

Du  centre  de  ces  feuilles  s'élèi*nt  des  hampes 

droites,  cnmpii'^^ees  j  glabres,  foutenanc  à  leur 
fomnnet  une  fleur  b'.itichf  ,  droite  ,  enveloppée  i 
fa  bafe  par  une  fpathe  luii  ie  ,  aiguë,  en  forme  de 
f^'éne  ,  dtiuiciilca  fur  le  dos.  Le  c.ilice  cfl  vcr- 
daue  ,  ù  trois  divifions  courtes  i  ii  corolle  à  cruis 
découpures  profondes  ,  élargies  en  ovale,  obtu- 
fes  ,  un  peu  arrondies.  Le  fruit  fe  courbe  forte- 
ment vers  l'époqus  de  6  «atiirité  :  ^eft  une  baie 
chirnut^^aiguëàfes  deux  excrdmhds  j  i  fii  angles, 
à  lix  lo^ts. 

Cette  plante  croit  dans  les  foffés  &  les  canaux 
ie  la  Fbpdre ,  de  la  Belei^,  U  dam  pluficurs 
B»taniq:ie,  T«mê  FU, 
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autres  centrées  de  l'Europe  feptentrioaale.  x 
(^./) 

X.  Stratioti  acotoïde.  Strëùous  awiiu» 

Linn.  f. 

Stratious foUis  «n^brmiéus,  plants ,  glaherntmsi 
fpathâ  apiee  itrèati.  Uon.  f.  Suppl.  pag.  169.  1 

jitontJ  marûuu.  Ruroph.  Amb.  vol.  6.  pag.  191. 
tab.  7j.  fig.  a. 

Ses  racines ,  dit  Linné  fils,  fout  rampintes ,  mi- 
dioctemenc  rameufes  «  articulées  cotnme  celles  de 
Vacorus  !  tWiS  produifsnt  dcs  feuilles  toutes  radi- 
cales ,  nombreufes  ,  ferrées  ,  planes  ,  liiic-.vr  j:$  , 
arrondies  à  leur  fommet,  très  entières,  méJiu- 
cretnent  dentées  â  leurs  bords ,  un  peu  coriaces, 
longues  de  quatre  pieds,  à  bordure  élevée 
gaines  tnembraneuies ,  fort  tendres ,  adnéss  aux 
f.uitics.  Les  hampes  fo;u  tr-.s-fin.plc;s  ,  droir.s  , 
folitaires,  filiformes,  glabres,  nues,  uniflores,  u:ï 
peu  épatâtes  i  leur  partie  fupérieure,  haiiti.-s  de 
trois  on  <{uatre  pieds ,  foitant  d'entre  les  feuilles. 

La  fleur  eft  accompagnée  d'une  fpathe  linîa'r», 
comprimée ,  d'un  veti  tres-foucë ,  i  deux  folioles 
nîêmbraneufcs ,  ouvertes ,  pigées ,  obtufes  ,  en  «- 
réne,  ficchar^"  jrs  .ileur  fom-uît  de  pluflviurs  petite^ 
libres.  Le  calice ,  plus  court  que  I.1  corolle,  ell  à 
trois  folioles  concaves ,  membraneu(es,d'un  vert', 
obfcur,  parfemées  d«  potntt  rougeacres;  la  co^ 
rolle  compofée  de  crois  pétales  mous ,  linéaires  ; 
aigus  ,  biancs  ,  ondulés  &  pUnTés  ,  d'un  rou!»ï- 
fonce  ,  parciculiérenteni  i  leur  fommet }  des  Hla- 
mens  prefi|ne  nuUi  douze  anthères  linéaires,  acu* 
minées .  comprimées,  alternativement  plus  cour- 
tes, velues,  verdâtres  en  d;; dans ,  pondluées  di 
points  rougeâtres  j  l'ovaire  linéaire  ,  cornpri  ne  , 
vett,  jaunâtre  â  fa  bafe,  entouré  d'écailics  i.ni- 
briquées  &  frangées.  Le  ftutt  eft  un  drupe  ovale, 
conipri  11^  ,  h^riflTc  de  fibres,  de  Ij  grotHittr  d'un 
œut  de  poule ,  à  quatr-î  ou  lix  loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  laies  j  à  l'île  de 
Ceilan.  (Defcript.  tx  Linn.f.  ) 

STRELITZ.  Stnûqia.  Genre  de  plantes  mono- 
cotylédones ,  ï  ftew*  irréguiières ,  de  la  famif^e 

des  bananiers,  qui  a  des  rappoits  avec  Us  /u/,"- 
coatj ,  qui  comprend  des  herbes  erotiques ,  dont 
les  fl.'urs  font  belles,  grandes .  fpatbacées  i  les 
feuilles  (impies ,  radicales  j  les  hampes  envitonnMt 
de  gaines  alternes. 

Le  caraftère  eiïentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  ; 

Uac  conlU  h  ^ut  divisons  ifls^irr^Hiiirss  {-ffois 
auirîtarts  pius  grMdts-gtrès-aiffi^f  trois  intérieures  f 

deux  plus  hngues,  ohtufes;  la  troijlar.t  ins-cou  te  , 
tronquée  f  cinq  itamines ,  trois  fii^ttiitti  tres-Lngs  i 

uattoffiUtktfwshgtsf^/pi'i''"'     "'      •  ' 
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CARACThRE    GÉMiRlQUl.  I 

Chaque  fleur  offre  : 

i'.  Point  de  taiict  ;  4Jne  fpaîhe  générale ,  hoii- 
«on>a!e,  concave,  naviculaire,  aiguë?  d'autres 
parti  . -lies ,  en  tV  rme  de  braâée*  petites,  aloo^cs, 

prcf^ue  mctiibiineures. 

i".  Une  coroi/e  à  fit  divifions  très-inégales  i  trois 
extérieures  fort  f  ramles  ,  prt  fqu'epales  .  alongées, 
•cunûnées,  canaliculéesi  U  troiûème  écartée  des 
étttt  aucves  t  trois  intétleiires  trèS'irrégttlières  ; 

l'une  plus  courte  ,  à  1j  bife  des  deui  autres,  pref- 
qu'én  capuchon  à  fon  fommet ,  diltillant  une  li- 
queur tnielleufe  {  les  dtiix  autres  beaucoup  plus 
longues  ,  très  -  étroites  à  leur  bife,  courbées  en 
gouttière  à  un  de  leurs  borJs ,  mullîes  d'un  ap- 

I»endice  à  l'a  itre  bord,  ondulées  &:  tronquéei  à 
eurfommet,conniventes  ie  tabulées  à  leur  baft. 

Cinq  éiaminej  infëréws  dans  l'intérieur  du 
tube ,  dont  Us  fitamens  font  filiformes»  terminés 
f4r  des  anthères  droites,  fort  longues. 

4°.  Un  ovaire  enveloppé  par  la  bafe  du  tube 
intériiiur  de  h  corolle,  furmonté  d'un  ftyle  fim- 
pie,  de  la  f  ugueur  des  étan.înes ,  terminé  par 
crois  longs  Qtgtnat^»  rapprochés,  ttès-longs,  fu- 
bolds. 

Le  fMt  eft  une  capfuie  coriace ,  oblongne,  â 
troi«  Uce%  ,  à  trois  lofes ,  à  trois  valves,  conte- 
nant dts  lemencts  nontbreufeSj  difpofées  ûir  deux 
langs  &  «ncbees  à  un  pbcema  centisi 

Ohfcrvadons.  Ce  genre,  que  T-s  principaux  ca- 
Tsâères  doivent  faire  placer  dans  U  famille  des 
bananiers ,  s'en  écarte  par  Tes  cinq  étamines  au 
lieu  de  fit.  M.  Ventemr  Tt  t-îrdf  comme  une 
fixième  écamiiie  Rerile  lu  ramure  qui  fe  trouve 
Cur  U  plus  courte  des  divifinns  intérieures  de  la 
corolle  :  il  eft  d'ailleurs  diiScile  de  trouver  un 
genre  mit ok  tranché  que  celui- iâ.  Le  nom  que 
portent  Us  diflPéientes  enveloppes  de  la  fleur  dé- 
pend de  la  manière  de  voir  de  chaque  auteur? 
c'eft  airifi  que  ,  pour  Linné,  les  trois  pita'es  exté- 
ri"Ui$  fornirnt  l  i  corclle  i  Ic-s  intérieurs  ,  le  nec- 
taire. On  fait  que  M.  de  Judieii  n'ad-.nei  point  de 
corolle  dans  cette  finiille,  ainfi  que  dans  les  lilia- 
cées.  Ce  genre  •  que  M.  Bancks  a  fait  connoître  le 
bremier,  porte  le  nom  de  la  reine  d'Angleterre^  : , 
laquelle  il  a  été  confacré. 

EsricEs. 

i.Strslitz  royaic  Str^ùiiiu  rcgia*.  Aiton. 

Streliaia  fotiit  fmralbb-etfiatis.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  I .  pag.  U90.  n",  t .  —  Lam.  III.  Cener. 
tab.  148.  —  Redomé  ,  Liliac.  ub.  77,  78. 

Scrtiitiui  rcgin*.  Aicon,.Hort.  Kev.  vol.  i.  pag. 
^j.cab.1.  


Stnlitiia  rtgitu.  Thotib,  Piodr*  ftg.  45*  Kom*» 

non  àiagnojû. 

Htiiconia  alba.  Linn.  f.  Suppl*  ptg»  157*  iJ'if 

nofs  &  patria  ,  non  nom*». 

U^Bimdm  MAm.  Lan,  f .  SoppL  pag.  1/7.  Dr/ 

C'eft  une  plante  d'une  grande  beauté ,  qui  réunit 
la  fingulariié  des  fonnes  aux  couleufs  les  plus  écla- 
tantes ;  il  s'élève  de  fa  racine  pluiïean  lèuîlles 

droites  ,  fermes,  corir.tes  ,  d'i.n  vert  pâle,  ova- 
les, oblongues,  prefqu'en  torme  de  cuiller.  gla> 
bres ,  un  peu  er^oes  à  leur  bafe ,  traverfées  pat 

une  forte  nervure  t  rs  m  ift  cations  prtraHèl*^  ,  hautes 
de  trois  à  quatre  pieds  ;  ies  pétioles  prefqite  cy- 
lindriques ,  creufes  en  gouttière.  Les  nampes  for- 
teot  dis  onilieu  des  Ruilles  \  elles  font  à  pt:u  près 
de  même  longueur,  glabres,  cylindriques .  enft» 
ronnées d'écailies  vaginales,  alternes,  imbriquéil, 
aiguës  à  leur  fommet ,  un  peu  lougeâtres  à  leutt 
boc^  { la  dernière  ,  qui  tient  lieu  de  fpathe ,  lé 
trouve  dans  une  polîtion  horizontale  y}î  la  cour- 
bure du  fumtnet  de  b  ham^>e  i  elie  eit  longue  do 
cinq  à  (îx  pottces ,  concave  ,  en  fbtine  de  nacelle, 
aiguë. 

t.es  fleurs  fortent  de  la  fpache  fupérieure,  dïT- 
pofées  en  une  forte  d'épi  court ,  8e  ne  fe  hmo* 

trent  que  les  unes  après  les  autres  Chacune  d'ellts 
porte  à  fa  bafe  une  petite  braùtee  alongëe  i  elles 
ont  une  corolle  à  (ix  divifions}  trois  extérieures 
fort  gramies,  preiqu'égales ,  d'une  belle  couleur 
jaune  ;  deux  plus  rapprochées  ;  la  troifiètne  pitt 
écartée  ,  creufée  en  gouttière  ,  élargie  Se  re;e[?e 
en  dehors  fur  les  côtés ,  traverfée  par  une  côts 
longttuditule ,  rétrécîe  en  une  longue  pointe  â  ton 
fommet  i  les  trois  divtfions  intérieures  d'uise  belle 
couleur  bleue  ,  très- inégales  i  une  plus  courte, 
cachée  i  la  bafe  des  deux  autres  ,  piKM|tf'eD  forme 
de  cap«ichan»8c  contenant  une  liqueur  mielkufet 
les  deux  awre<(  beaucoup  plus  longues .  très-rëné* 
cits  â  leur  b.ife,  oii.Uilci.s  ÎJc  courbées  i.-n  gtnit- 
jttère  à  un  de  leurs  botds,  immies  à  i' autre -bord 
d'un  appendice ,  tronquées  à  leur  femaiet,  connâ' 
ventes  d3n^  prefque  toute  leur  longueur,  &  for- 
mant une  gaine  qui  renfernve  les  organes  fexueb. 
Cinq  étamines ,  dont  les  anthères  font  très-lon- 
gues }  l'ovaire  conoivent  avec  les  tégument  flo* 
raux  ;  le  ftyle  de  la  longueut  des  étamines,  tet^ 
miné  pnr  trois  ftigmntcs  longs ,  fuSule's  ,  de  cou- 
leur violette.  Le  fruit  etV  une  capfuie  oblongue, 
obtufe  ,  coriacet,  ï  trois  angles  obtUS ,  à  trois 
v-l'.-C5  ,  à  trois  Iiçesi  les  fe-r  f-nces  romhre-.îff-^ , 
aiuchces  fur  deux  rangs  a,  u:i  j^ilii.;jr,;a  tîniui. 

Cette  belle  plante  eft  originaire  de  l'Afrique  i 
elle  croit  dans  les  Contrées  peu  éloignées  du  Cap 
de  Bonne-Efpérance.  On  la  cultive  djp<:  t  !:jprf 
des  jardins  potaniques  de  l'Europe  i  eile  kunt 
pendant  l'été,  &  fa  ftoraiftNi  diwe  Im^^tn»  I 
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ctore  de  i'ép«KMi£Bmieoc  fiicceffif  de  Cu  fleurs. 

2.  Strfmtz  élégant.  StreUt[u3  auguflu.Thmh. 
!iiteùc[id  fnUii  coJlatiSf  rtciculatO'Vtnofu.  Willd. 

^pec  Pbflc.  Tol.  I.  pag.  1 190.  n*.  i« 

mrn,  nte  àiagnofis. 

HtiiamU  atba.  Linn.  f.  Suppl.  pag.  i  17.  Nomtn 
irfatria  ,  lUt  £«giiafi$. 

HtSconia  (  bîhai  )  ,  foliij  ntrvojis  ,  rtticuhth  ,  kafi 
âiunuatis  ;  ntSurio  ka^Mo  ,  UUro.  Ltm.  f.  StippK 
P'>&'  I  { 7>  <^<f<»  MOiRM  *  atqtu  Jtjcrtptio. 

Je  ne  làis  que  mentionner  ici  cette  efpèce .  qui 

ne  m'efi  point  >  irrue,  6c  que,  d'après  W'illde- 
ituvv ,  Linné  hls  a  prife  à  tort  pour  un  htliconia. 
Peut-être  n'tÇt-tWt  qu'une  variété  de  refpèce  pcé< 
cede.ire  :  elle  croit  conime  ^,att Cap d«  Bonne- 

Llpirance.  a: 

STREPTOPE.  Sirtpto]^.  Genre  de  plantes  mo- 
nocotylëdones ,  à  fleurs  HiîacéeSt  de  la  famille  des 

slpergcs ,  cjm!  a  des  rjpports  avec  les  ionvjllaria , 
&  <\m  comprend  des  herbes^  les  unes  exotiques  , 
d'autres  indigènes  d:  l'Europe,  dont  les  feuilles 
font  alternes  it  Tinles ,  anpiexicaules }  les  fleurs 
folitaires  6c  axiliaue». 

L» cancre  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

VnetvrolU  profoniiment  im/?c  en  ftx  découpures; 
itumintt  ;  un  fty/e ;  des  JligmMcs  tres-courts ,  une 
àaù  à  tiois  logti  i  lu  cUatrice  dts  fcnuncti  nue. 

CARAcrillB  GBHÉHIQOE. 

Ciiaque  fleur  oifi»  : 
t*.  Point  de  ce/i'ce. 

1°.  Une  corolle  profondément  divifée  en  fix  dé- 
coupures droites^  obloDgues,  lancéolées }  une  fol- 
fètte  imérieute  i  ta  bafe  de  ciuque  pétale* 

&»'  éêtmmts ,  dont  les  filament  font  très- 
courts  ,  un  peu  élargis;  tes  anthères  oblougMa, 
droites,  plus  courtes  que  la  coiolie. 

4*.  Un  chaire  prefque  rond,  furmonté  d'an 

fivle  court,  divife  er;  iro;s  .1  fa  partie  fupérieurej 
furmonté  d'autant  de  itignutes  très-courts. 

Le  fruit  t{[  une  baie  prefque  globuleufe ,  liffe, 
à  tro>s  loges,  contenant  plusieurs  femences  ovoï 
des,  dont  la  cicactïce  eft  dépourvue  d'aiiUea. 

m 

Ohferxuittont.  L'efpèce-qul  a  fervi  de  type  à  ce 
gfnre,  avoK  été  rangée  parmi  les  uvularia.  Il  etoit 
contre  tous  les  principes  reçus  de  laiflsr  ce  ne 

plattte  dans  un  penre  dont  e!!e  n',i  poinr  'f  s  cn- 
laâèceSj  ÔC  qui  mèinc  apparucnc,  dim  i  ocOxc 
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; 

naturel ,  à  une  autre  famille.  fruit,  dans  les 
uvulaires ,  font  de»  capfnks}  dans  celio'ci  ce  font 

des  baies,  cata>5lère  qui  les  rapproche,  ainfi  que 
leur  port,  des  convoUaria^  &  oui  dénote  qu'elles 
doivent  entier  dans  la  famille  oes  afperges. 

Michaux  en  a  découvert  deux  nouvelleseff  èces , 
qui  viennent  (e  joindre  à  ia  première  déji  connue, 
n  a  établi  h  réforme  dont  noua  venona  de  faire 

feniir  la  néceffité,  a  nommé  ce  nouveau  genre 
flrtpiopus  ^  de  deux  mots  grecs  qui  iigni&ent /^iV^ 
ou  pédoncule  tors ,  parce  qu'en  efiet  la  plupart 
offrent  un  pédoncule  coudé  &  contourné  vers  leur 
milieu.  Peut-être  faudra-t-il  rapporter  ici  quel- 
qu'.^.  .iiitres  ei'pèces  d'</\'u/jr/4 lorfijoeleur  £rnâi* 
âcation  fera  mieux  conuue. 

Es  pic  ES. 

i.  STRiPTOPsampleicicaute.SoxpiafttfA^pIt»»- 

caulis. 

Strept^fus  foiiis  empUxicMJiègs  eimUfiÊt  gtahris. 
^VilM» 

UvuhrUtmpiexifclîûMiïià.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
pag.  9).  n*.  i«     Lam.  lUiUtr.  Gêner.' ub.  147. 

fiij.  I. 

Uvularia  foliis  amplexicaulibus.  T.inn. Spcc.  Plant, 
vol.  I.  pag.  4^6.  —  Mil'.  Diil.  n° .  1.  —  Hall. 
Helv.  n**.  1257.  —  Mactufch.  Sil.  «°.  *}7.  — 
Hofin.  Ccrai.  1 18. 

UvuitTM  foliû  c9rdmt9-ohiongU,  BoTen,  Lugd. 
Bar.  19. 

Sfrrptopuj  (didortus)  ,  gUher ,  foliit  amplcxi^m 
cdutibiii  i  pedueliis  foluariis  ,  medio  difiorio  genicu- 

latis,  Michaux,  FioT.  boréal.  Amer.  vol.  1.  pag. 

aco. 

Streptopus  amplexifolia.  Oecand.  Flor.  fraKÇ. 
vol.  ).  pag.  174. 

5m  ilax  p  e  'foUata,  r«m^a ,  fbrcalhc.  Barrai.  Icoa. 
Rar.  pag.  58.  n".  ùci.  tab.  719  &  710. 

PotygKîMum  latifblittm,  ramvfum,  C.  Bauh.  Pin. 

^o).^J.  Bauh.Nill.  3-pag.  Icon.» Motif. 
Oxon.  Hift.  3.  pag*  537»  f.  19.  lab. 4.  fig»  11. 

Ftfygonatum  ramofum.  Dod.  Pewpt.  34^.  ICOO. 

Hypogta^mm*  Dalech.  Hift.  i.  pag.  S07.  Icon. 

PolyguÊâum  unmm,  CluT.  Paon.  pag.  167.  tab. 

xù6. 

Polygonatum  hiifolUm  ^^MftWRjMme^at.Cluf. 
Hiik.  i.pag.  aT^.  kon. 

Laurut  aitxéadriM.  Camer.  Epie  93^ 

Vulgairement  fceau  de  Salomon  rameuz  tlauriet 

alexandrin  des  Alpes. 

Cette  plante  fc  rappioche  ,  par  fon  po:: ,  du 
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fceau  de  Salomon  ,  cor.xuU^ria  foiygonatum.  Ses 
.tiges  font  droites ,  glabres  ,  cylindriques ,  fillu- 
Itufes,  kuillée$t  hautes  d'environ  UA  pied  ,  ra> 
meufes ,  garnies  de  feuilles  fefliles ,  ahcrnes ,  for- 
t  rtieiit  aniplexicaules  ,  uflt.?.  gr.indcs,  minces  j 
(•vjIcs  ,  uès-aigués,  entières,  glabres  à  leurs  deux 
ficti  J  liiTcs ,  nerveufes }  les  acrvuies  un  peu  jau- 
nâtres ,  p."rarèles. 

Les  Heurs  font  axillaires  ,  folitaires  ,  petites , 
b!-incl>âtrcs  ,  fnpportées  par  un  pédtncule  glabre, 
fiiilonre  ,  pendant,  coude  tors  ilans  '.on  mi- 
lieu i  \i  corolle  catnpanuUe ,  i  iix  découpures 
profondes  ,  bncéoiées ,  marquées  chacune  d'une 
petite  foffcMt:  j  leur  bafe  intérieure}  Us  (ilamens 
des  eiantii^es  trës-couns.  Le  fruit  efi  une  baie 
gtobuleufe  «  qui  devient  roogcâtf  e  en  mûriflànc. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  ,  dans  les 
départemens  méridionaux  de  la  France  «  dans  les 
A!pcs  J  les  Pyrénées ,  au  mont  d'Oc,  diûtf  les  fo- 
rêts du  Canada  »  &c.    (  K.  tu  ) 

2.  Streftopi  à  fleuis  tolês.  Stnptofiu  nfim. 

Strtptopiu  giater ,  lucidus ,  foliis  «n^ltxieMiikut , 
ftrrulato^iliolatis;  fioribus  roftis;  aiuheri*  invUms, 
bicornihus.  Michaux,  Flor*  boieaL  Amer*  vot*  i> 

pag.  ic\.  tab.  i8. 

Cette  eA>èce,  diftinguée  par  fes  fleurs  de  cou- 
leur de  rofe ,  a  fes  tiges  droites ,  glabres ,  cylin- 

dtiqius  ,  un  peu  fltrXueufcs  i  leu;  H mniet,  p  ir- 
nies  de  t(.uiil«s  alternes  j  fellîles,  à  demi  ampicxi- 
raulesj  ovales ,  lancéolées,  luifantes,  glabres  â 
leurs  dtux  faces  ,  nerveufes,  très- aiguës  à  leur 
fcmmet,  très-Bnement  dentëes  en  fcie  ou  un  peu 
cillées  à  leurs  bords.  Les  fl«urs  font  folitaires , 
axillaires  j  lîioéts  â  la  bafe  des  feuilles ,  fuppor- 
fées  par  un  pédoncule  fîmple ,  filiforme,  penaant, 
l<i:  r;  d'tr.viron  un  pouce  5v  p'us  ,  t  is  cojiie 
«ians  Ion  milieu  ;  la  corolle  divilce  en  fix  décou- 
pures profondes  ,  très-étroites  ,  lancéolées  ,  pref- 
q;i*.ictnrinées  ;  les  et.imines  rr-fqM'r;ne  fois  plus 
courtes  que  la  coroiie;  les  anthères  aJongées  , 
munies  de  deiw  pointes  en  forme  de  corne. 

Cette  efpècc  a  étô  obff  rvée  pnr  Michaux  fur 
les  hautes  montagnes  de  la  Caroline  feptenuio- 
nale  8c  au  Canada. 

4.  STKEPTOPËianugineux.  Srri^rcipi/j  tanugino- 
/itf.Mich. 

Strtptopus  fdbcandicanti'lanuginofas  ;  fbliis  fcff- 
libus  y  bajî  v,x  (ordatà  j  ptdietUis  in  brevijfim»  fii- 
fiie  gtmifiatis  ;  fiorihut  nujufeillis  ,  virefcentHuS. 

On  c'iflingue  aifement  cette  elpèce  a  fes  fleurs 
géminées  ,  plus  grandes  cjue  dans  les  deux  précé- 
'  d?nte$.  Ses  tiges  font  garnies  de  feuites  reiTties,. 
lltemes ,  ovales  ,  on  peu  en  cœur  i  Jeiur  bafe , 


S  T  R 

,  mur  renées  à  leur  fommet ,  entières  à  leurs  bords , 
:  légérem«-iu  blanchâtres  &  lanugineufes.  Lesfieun 
font  axillaires ,  fupportées  par  nn  pédoncule  ttèi^ 
j  court ,  qui  fe  termine  onlinairement  par  den 
,  fleurs  prefque  trois  fois  plus  grandes  C|rje  celles 
'  des  autres  efpèces  ,  de  couleur  verditte.  Lt  fruit 
efl  une  tnie  i  trois  bges.  Les  femences-fe  ié- 
duifent,  par  avortemcnt ,  â  use  eadca3ian|ilai. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montigfies  de 
la  Caroline  méridionale ,  où  elle  a  été  obfctvée 
par  Michaui. 

STRIÉES  (  Fenilles .  Tiges  .  &c.  ).  Aï&m 

fo/la  .  ùc.  Cette  dénomination  s'applique  i  toutei 
les  pjrties  du  végétal  dont  la  fuperficie  eft  char* 
gëe  loni;itudinalement  ou  tranfvetfalcment  de  pe- 
tites côtes  no  :  breufes  ,  féparées  par  desinterf- 
lices  ou  lifiéS.  Ainf»,  la  tige  eft  (Vriée dam l'éper- 
vière  amplexicaule  ;  ks  ftuillts  foni  Criées  daiH 
le.galega  des  boutiques ,  dans  le  trèfle  fiUfenw« 
dans  l'afphodèle  fittttleox,  Dre. 

STRIGILIFORMESC  Anthères).  Strifftifima 
antktrd.Oa  donne  cénomsttx  anthèreslorfipi'db 
ont  la  ferme  d*une  bio&.  coumm  celles  desaoïK 
tbes. 

STRICTLIA.  StrigUla.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  a  fleurs  complètes .  polypéulées ,  de 
la  famille  des  azédanchs, qui  1  oes  rapports av^ 
les  tinus,  &  qui  comprend  dcs  «rbres  exoliqaesi 
l'Europe,  à  feuilles  altemei*  entières j  tiàM 
les  fleurs  font  difpofées  «n  grappes  aiUlaires. 

Le  canâèie  eflentiel  de  ce  genre  et  dTam: 

Uit  Caliet  k  e/ilf  dtnU  ;  tinq  pitaUs  réunis  à  Utr 
bdfe  {  dix  étamines  ;  tts  antkkrts  prtfipU  fit 
un  iippeaaiee  tubulé  i  un  drupt  à  fix  logtf, 

CA&iàCTÉRB  GiMàm^vt. 

Chaque  fleur  o  Ae  : 

l".  Un  caluc  d'une  feule  pike,  Ofale«tlllMPilé| 
terminé  par  cinq  dents  courtes. 

a*.  Une  corolle  monopéiale  ou  compofée  de  ciaf 
pétales  linéaires  >  cwinivens  i  leur  bafe^ 

3".  Dix  ctamints  ,  dont  les  filamens  font  liné»» 
tes,  très  étroits,  die  la  longueur  de  la  corolle, 
connîvrns  i  leur  bafe  ;  des  anthères  adnétt  1  h 

[■\ci;  intérieure  des  filamens ,  parfemét  s ,  ap'f  s  I'" 
mlifion  de  leur  pollen  ,  de  points  pileux,  étoiiis. 

4**.  Un  ovaire  fiipétieur  «  pyrtforme ,  furaioaié 
d'un  ftyie  à  trois  nces,  dis  li  longueur  des  fla> 

mens  i  trois  ftigmates  Approchés  eti  téte. 

Le  fruit  eft  un  drupe  prefqa'ovale  ^  divisé  CD  fit 
loges ,  à  une  feule  iemence. 
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(Mavûtioas.  Ce  genre  a  été  établi  par  M.  Ca- 
VHiilfcs  rnr  une  (eu'.e  efpèee  originaire  du  Pérou. 

Depuis,  MM.  Ruiz  &:  Pavon  onr  menrionné  dans 
leur  Syjttma  vtjctahiLum  ,  qui  n'elt  qu  un  apper(^u 
de  leur  belle  floie  du  Pérou ,  trois  autres  efpèces 
qui  fe  rapponent  ao  genre  pripti»  de  M.  v^ava- 
nilles ,  mits  autqtorelltfs  ils  ont  donné  vn  tatte 
ru:  n  ,  cJji  dt-  fovto/jria.  Ce  dernier  genre  cd 
rapporté  rfars  le  Synop/û  Plantarum  de  M.  Perfoon, 
qui  i  fubflitué  le  nom  de  tumanikat  (  fleun  |NMic> 

tuées  )  â  celui  de  fov  toi  aria. 

Les  efpèces  de  MM.  Ruii  &  Pavcm  lie  nott$ 
étant  pis  connues  .  nom  nons  bornerons  i''lc$ 

ir  ruonncr  brièvement,  en  leur  confervuit  le 
nom  généiique  établi  pat  M.  CavaoiUeSt 

I.  Stuigili  A  en  gtappM.  Stri^S^  tmtnufk. 
Ctm. 

StrifUié  ftHu»  tiUptieis  ,  alternis  ,  fiàtiu  ruft- 

StrigtSt  ructmofa.  Cavan.  Dlfleit.  bot.  7.  pag. 
tab.  2.01.  —  1.3m.  lîluftr.  Gêner,  lab. 349»^ 
Willd.Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  ^51. 

|.  Trtmaitthus  \  fcrruginfla),  foliis  obloHgis^ knvi 
acmlnads ,  fubtùs  lanugincjis ,  tg.'andulatis  {  nuemis 

foliuriit ,  ert&i».  Perf.  SynopC  Plant,  vol.  1.  pag. 

467.  n*.  4. 

Fcviolâriû  fimqpmtm,  RwK  8e  Pav.  Syil.  veget. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  divifdes  en  rameaux 
alternes  <  tomenteux  &  rouli^âtres ,  garnis  de  feutl- 
Icsaliemes,  ovales,  t rès- entière*  ,  ghbres  en 
(Icffus,  tomentenfes  &  toun'tâtres  à  leur  face  in- 
férieure \  la  principale  nervure  ramifiée  en  veines 
léâcylé^i  KS  pétioles  epoits,  épais. 

Les fleofS  Ibot  difpofi^es  en  grappes  axillsires , 
ahetnes  )  cha4|tte  fleur  pédicellée  »  le  pédicelle 
mani  \  Ta  bafe  d'une  petite  bradée  aiguë,  &  quel- 
quefois d'une  ou  deux  autres  vers  le  milieu  ou  le 
fommet.  Le  calice  eft  court,  tomenteux }  la  co- 
rolle coriace ,  trois  fois  plus  longue  que  le  calice. 
Les  filamcns  des  étamines  forment ,  par  leur  réu- 
nion à  leur  bafe»  un  petit  tube  court,  garni  à  Ton 
bord  intérieur  d'un  grand  nombre  de  petits  poils 
looilèâttes.  Le  fruit  eft  une  baie  ovale  j  a  fis  loges  \ 
«M  ftnence  duis  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  an  Péioo.  1)  Cy.f-  i«  k«ih. 

H) 

Obftrvatiom.  La  plante  ^  p.uoît  être  la  même 
efpèee  ou  une  variété.  Ses  feuilles  font  oblongues, 
n\édiocrement  acuminées ,  dépourvues  de  glandes, 
îinugineufes  à  leur  face  inférieure.  Leur  duvst  eft 
de  deux  fortes }  l'ui)  extérieur  *  d'un  brun-roux. 
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caduc  ;  l'autre  de  couleur  blanche,  petflftanti  tous 
deux  compofés  de  petites  toiifF;;$  de  poilSjOUvet^ 
tes  en  étoile.  Les  fleurs  fout  difpofiies  en  gmppee 

droites  &  fotitaires. 

1.  Stkigi],ia  à  feuilles  oblongues.  •SfnjgiilM  oh^ 

ionga, 

Strigilia  folih  MùUfis,  aeuminatis  ,  gtainsf  rm» 
cemiifukgeminis ^treais  (  foveolam}.ftuis8cPaV* 
Syfl.  veget.  Fer.  pag.  100. 

Trémantkui  cblonga.  PeiL  Synopf.  Plant.  voL  i . 
pag.  4^*  a**}. 

C'eft  wi  arbre  de  quarante  i  cinquante  pieds 
de  haut,  dont  les  rameaux  font  munis  de  feuilles 
alternes,  oblongues ,  glabres  à  leurs  deux  taces, 
entières  à  leurs  bords,  acuminées  à  leur  fommet, 

Sarictnées  de  petites  foâettes  glanduleufes.  Les 
eun  font  dtfpofées  en  grappes oioheSj  azUlaîses» 
folitaires  ou  géminées. 

Cerne  plante  croît  au  Pérou.  Jt 

3.  Strigilia  à  feuilles  ovales.  StrigfCa  «mm. 

Strigilia  follii  ovato  -  oblongis ,  aeuminatis ,  gla- 
hrU  i  ftvcolit  minimiit  glandtUiftrii  (  fovcoiaru). 

Ruiz  8e  Pav.  %ee.  Plant,  pag.  10. 

Trematuhtts  ovMo»  Perf.  SyoopT.  Plant,  vol.  1. 
pag.  4^.  n*.  2. 

Cette  plante  eft  un  arbre  rrès-élev^,  dont  les 
rameaux  font  earnis  de  feuilles  alternes ,  médio- 
crement pétiolées,  ovjks- oblongues,  glabres  i 
leurs  deux  faces,  ch.irçées  de  pomts  glanduleux 
extrêmement  petits ,  acuminées  a  leur  fommet }  les 
Eenrs  difpofées  en  grappes  axitiaires. 

On  lencontie  cet  arbre  dans  les  grandes  fotéts 
du  Pérou. 

4  STIU6ILIA  i  feuilles  en  cœur.  StrqplU  tor^ 

aatit. 

Strigilia  foliis  cordato  -  ovatis  ,  acutit  ifoveoUs 

fLi-iduiifcris  (  toveolaria). Ruix,&  Pav.  Sylf.  Plant. 

Pc.  r  pjg.  99. 

Trtmanthui  cordata.  Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  1. 
pag.  467.  n*.  I. 

Cet  arbre  croît  au  Pérou ,  dans  les  mêmes  forêts, 
avec  le  précédent}  il  s'éiève  fort  haut,  &  fe  dif- 
tingue  des  autres  efpèces  par  les  feuilles  ovales, 
échancrées  en  cœur  i  leur  baie,  aiguës  i  leur 
fomntet.  ti 

STROÊMIA.  C'en  le  nom  que  V;hl  a  donne  1 
un  genre  de  plantrs  qui  avoit  deja  été  prcftnté  & 
décrit  par  Forskhili  fous  le  nom  de  tadëi*t  flc 
qui  a  été  mcn:!  nré  dans  cet  ouvrage,  vol.  1  , 
pag.  544,  fous  ia  même  iicnuaiinaiion.  Comme  ce 
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changement  de  nom  n'a|ou(e  rien  à  la  connoif- 
fance  des  efpèces  de  ce  genre,  il  eût  été  préfé- 
rable de  conferver  )«  dénomination  Ue  Forskhall  ^ 
atîn  de  ne  pas  embarralTer  ta  Icicnce ,  &  Turcharger 
U  iTitmoire  de  noms  nouveaux  6c  t.'es-arbiti  'iif s 
11  ett  aulheuteux  que  de»  bouniQcs  dilhogues  le 
liiflent  aller  i  cette  fantailie  ifund  ils  ont  d'att- 
Icurs  taiK  (l'atttcee  moyens  ymu  affucer  Ictu  lépu- 
ution. 

STROPHANTE.  Strophanikas.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones,  à  fleurs  complètes,  monopé- 
tjlées ,  de  la  tamilie  des  apocinees ,  qui  a  des  rap- 
pofts  avec  le»  ntrium  &  les  cthuts ,  &  qui  com- 
{»reiKl  lies  arbres  ou  arbuftes  exotiqin^s  ï  l'Europe, 
ôonc  IcS  liges  font  droites  ou  grimpantes  ,  Its 
teuillcs  oppolees,  les  fleurs  (ouvnii  tilciculcts. 

Le  caractère  i^llùiuiel  ùc  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Vfi  taltee  a  cinq  divisons  ;  découpant  ét  la  eorolU 
tftr.int'cs  p.ir  i^nc  i.i:iitrf  iri  i-htgut  ;  cinq  itamines^ 
«nihirts  furmoniéts  d€  jS^  en  Jm^cum  i  tt/t  Jhgmau 
M  thti  deux  ovains. 

CaRACT^RB  CENERIQUE. 

Chaque  fleur  oftVtr: 

i".  Un  t4Ui<t  itiféricur  «  d'une  feule  pièce ,  à 
cinq  divtfions  protoodesj  «viks-oblongues  ^  ai- 
guës. 

1*.  Une  corolle  monopetale,  prefque  campini- 
forme,  à  cinq  découpurts  funnuntees  d'un  pru- 
longtment  irés-aloiigé.en  lanière  étroite}  le  tube 
court ,  évafé  ;  fon  onfîce  garai  de  dix  appendices 
plus  courts  que  la  corolle. 

Cinq  ftamineî ,  dont  tes  filament  font  adhé- 

rens  au  tjl>i  lie  li  cnrol'i  dans  tonte  leur  lon- 
gueur, termines  par  des  anthères  haltées,  furmon- 
tées  de  fîls  quelquefois  très-courts  >  rapprochés  en 

faifceau. 

4**.  Deux  ovtiirts  fupérieurs ,  rurmoniés  d'un 
fi}'le  court  Se  d'un  Aigmaie  en  tète. 

Le  fruit.,...  ' 

Obfervations.  Ce  nouveau  genre  i  été  érabli  5c 
décrit  par  M.  Decandolie  ,  dans  un  Mémoire  lu  à 
l' InHiiut ,  qu'il  a  bien  voulu  «e  communiquer ,  & 
donc  je  préiênie  ici  l'extrait. 

«  Ce  genre,  dit  ce  favant  botaniOe  ,  doit  être 

1>lac*  dinsla  iecoodedivilioii  des  a  veinées ,  entre 
e  mrum  Se  '['ithitti.  Il  diflere  de  l'un  âe  de  1  aucre^ 
&  même  de  toutes  les  plantes  connues ,  en  ce  que 
les  lobes  de  la  corolle  Te  terminent  par  un  HIet  ou 
ime  lanière  très-alonpée ,  qui  rtlfeinble  à  ane  fé- 
ritable  vnil*-.  Ce  caradlèra'tft  telement  tranché, 
feilcment  fingiilicr  ,  qu'il  fuffi:  pour  fal»e  recun- 
nwuâ  c«s  p^jMcs  au  pteuuei  caup  d'ueil.  C'elt  à 
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caufe  de  cette  orgimunon  remarquable  que  je 
donne  à  ce  genre  le  nom  de ytny leaMw , qm igni» 
fie  fleur  en.  laniirt ,  de  deux  mots  grea  ,  firofkoi 
(  bandelette ,  vrille ,  lanière  )  ,  &  anuw  (fleur).  » 

Ce  caradlèrt; ,  qu-Iqu' important  qu'il  foit,  n'tU 
pas  le  feiil  auquel  les  llrophantes  puiflent  fe  dif- 
tioguer.  Ils  dinereiu  des  eckitti  en  ce  que  l'otiâce 
de  leur  corolle  n'eft  pas  nu ,  mais  garni  d'appen- 
dices }  ils  diffèrent  des  ntrium ,  parce  que  cci  ap- 
pendices (ont  fiinpies  &  au  ooroofe  de  du,  tandis 

3ue  dans  les  nerium  on  n'en  conque  que  cinq  £»> 
us  en  deux  parties; 

Tous  les  ftrophintes  font  des  arbres  ou  des 
arbrilTeaux  i  tige  cylindrique,  fouvent  grimpante. 
l-eiMs  feuilles  font  oppolees  ,  entières  ;  leurs  lîeuis 
portées  fur  un  court  pédiceUe^  &  le  plus  (ouvu: 
re unies  en  faifceao.  Les  boutons  de  ces  fleeitont 
une  forme  facile  à  reconnoïtre  ;  ris  fon:  v^î^trui  i 
leur  bafe,  &  termines  par  une  longue  pointe,  k 
plus  fouvent  tortittéd  fur  elte-méme.  Au  moaunc 
de  l'épanouiflement ,  cette  pointe  ne  fe  tiéroik 
pas  en  commençant  pat  l'exttenaté  j  niais  daas  le 
milieu  jte  fa  longueur. 

Espèces. 

I.  Strophante  farmenteux.  StrofkaMkus 
meiutfu,  Decand. 

Stf^uauhus  giahtr ,  farmtntof^s  ,foribut  ghmt- 
raris,  ttrminalikus  ^  cum  foliit  aafceiuiiat /  tcicHù 
jubeampanulat'u , Mtheris  in  fUum  arotluSit,  Deoad. 
Mém.  mff.  —  Annal.  Mu(.  d  HlA.  N».  de hd»< 
vol.  r.  pag.  4 10.  ub.  17.  Ag.  i . 

Sa  tige  efl  ligoenfe,  cylindrique ,  gLbre,  ainti 
que  le  refte  de  la  plante  $  or  une ,  marquée  de  peôn 

points  protub-'r;  I  ,  î  ùincs ,  epirs ,  comme  on  les 
voit  dans  ptulteui  s  apocine^s.  Cette  tige  tft  itf- 
menteufe  ,  grimpante  ;  la  rameaux  oppofilt.  11 
parf  it  que  les  fleurs  naiflcnt  an  rr.ême  rr.oi»er!C 
que  les  feuilles  ;  je  uâ  les  ai  vues  que  dii-s  l?iir 
jeuneiTe  i  elles  font  ovales ,  terminées  en  pointe, 
portées  fur  un  coure  pétiole,  à  la  bafe  duquel  >i 
remarque  de  chaque  c&td  deux  petites  ùipC.> 
pointues» 

l.fs  fleurs  frinr  erandes  ,  fie  coiiîeur  rorie?,  h- 
litaires  ou  difpofees  par  faifceau  ,  au  nombre  «l; 
deuXt  trais  ou  quatre  enfemble.  hlle»  fontpertén 
fur  un  court  pédiceMe .  chargé  de  trois  ou  qune 
folioles  ovales  -  lancéolées  ,  terminées  pif  tm 
pointe  aiîfCd.  Le  cilne  ili  d'une  fcuU  pièce,  i 
citiq  divitions  très-pro tendes  ,  ovaies-obloogiKii 
pointues.  La  corolle  eft  â  peu  près  en  forme  d« 
cloche  ,  rérrécie  par  le  bas ,  1  r:  n-it  f  ifée  i 
fon  Tommet  i  l'oriice  muni  ce  aix  appendices  oV- 
longs .  terminés  en  bmière ,  non  fàillans  bon  deti 
corolle  On  trouve  irtém?  quelquefois  un  oa  drui 
de  ces  appendices  lut  ks  diviliota  mènes  de  b 
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eoroIU.  Ces  «iivifiom  font  ovate«  i  Uat  bafe ,  8e 
fe  prolongent  tn  une  lanière  étroite,  longue  de 
deux  pouces.  Au  fond  du  tube  font  inférées  cinq 
fomînes,  Aom  les  lilamens  font  coum ,  adhércm 
ait  tube  dam  prefque  tonte  leur  longorar ,  &  dont 
le»  aubères  font  en  fer  de  flèche  à  leur  bafe ,  ter- 
iMiées|»ar  un  Blet,  réunies  tontes  cinq  enfem' 
Me  MtMir  du  ftigmate  4)ui  eft  en  téce ,  partagé 
en  deux  lobes  droits  8f  rapprodiés.  Le  uyle  eft 
coyttj  fiaiple»^  porté  fw  «m  dmiblo  ovwto, 

Cette  phntf  ,  qui  a  tin  peu  le  port  d'un  h:pi7cg- 
nia ,  fft  or)ginaire  de  Sierra  -  Leone  en  Afrique , 
où  elle  a  été  cocncillie  par  Sncachni».  b  (iltr* 

i.Stroprante  à  feuiiles  de  Iftttcicr. 

tkas  Ijuri  folia.  Dec  and. 

Stroph4nukuf  gUà«r^  foUij  inttrdîtm  ttrnu  ;  fiori- 
ht  thuÊMUiSf  ttrmmaUiiu ,  pcfi  fôtia  uafctittitusi 

anzktris  in  fitum  produSit,  Decand.  Méxn.  cifT.  — 
Annal.  Mu(".  d  Hifl.  Nat.  de  Paris,  voj.  i.  p.  41 1. 

Cette  efpèce  efl  nès-voifine  de  la  précédente  j 
mais  elle  doit  en  être  diflinguée  par  lés  caraélères 
ftivans  :  1*.  Hde  a  foovetit  les  fieailles  lernées  { 
k*.  Tes  fleurs  fitnw  phcées  an  fommer  des  remeatix . 
&  non  le  long  des  branches ,  comme  djns  refjvèce 
précédente  ;  5**.  fa  tige  raroît  droite  &  non  grim- 

iiïnte;  A»,  fa  coroHe  a  l'orifice  moins  évtfé ,  & 
esdivinons  p}iis  f  otirtfs  que  dans  le  (ht>phante 
trànpantj  j*".  les  fi.-urs  r.e  naifl^t  que  lorfque  les 
fen'dles  ont  défi  pfis  leur  tccreMboKm. 

Cette  plante  a  éxé  découverte  OU  Afrique  par 
M.^armaon.  1^  iDctand.} 

SrnnrHAKTE  dithotome>  di- 

(othomta.  Decand. 

Stmphanthus  gh6er ,  ramis  dickeiotris  .foliis  mu- 
trmaio  -  acumitttsiâ  ,  corollis  infundibulifoi mtùus  , 
émktrit  in.filiim  pwiu&it.  Decand.  Mén».  intï.  — 
Aflod.  Muf.  d'Hill.  Nac.  de  Paris ,  VoL  1 .  p.  41 1 . 

«.  SmipAmmAu  dlMkeiMMtf  BamMtti ,  fiHiit 
•MÊÊ'^thngU.  Decand. 

EchUîi  (can  ^ni  )  ,  r^'^'^t^'nfit  dUhotomis  ,  jlo- 
riitu  JUamtnroJis  ;  Joins  ovaiû-oblongis  ^atuminatisi 

*«df  vflÊ»kUi^  9iuan  Flot.  lo4.<peg.  éS.  teb.aÀ 

Echires  (cauMata)  ,  corvllis  înj'uitdihaiiformltiu  { 
tfuibus  lincaribus  ,  tonfijfimis.  Linn  Mantiil.|2. 

Frutcx  vùluhtf'is ,  fiageliis  ^  &c.  Kleinhof. 

t.  Stfopkanthuf'  dïchoiomus  l^marekii  «  /olih 
«vtta^iatâMis.  Decand. 

Vtriam  (caudatum)  ,  fo/iis  rotundo  -  ovalihus  , 
^^miatis  ;  coTollùTum  iaciniis  àpice  HntarikuSf  low 
pfnU.  Lam.  Didl.  vol.  3.  pag.  4j8. 

l«f  4civ  plantes  quç  je  léuiû;  ici ,  dit  M.  D«- 
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candoUe  ,fooc  me  feule  dénomination  fp^cifique, 
paroiCTent  très-difiTérentes  l'une  de  l'autre  au  j-te- 
mier  coup  d'œi! ,  C<  j'ai  .cru  pendant  Quelque  ctms 
qu'elles  oevoient  réellement  former  oettx  efpëces 
diftinftes.  Je  me  fui<;  H=tram[>é  parla  comparaifon 
attentive  des  échanuilons  rapportés  dis  Indes  par 
M.  ^nnerat ,  &  ddcrhs  p«t  M.  Lenaardc ,  '^qui  a 
bien  voula  me  les  comnwniquer  ,  avec  ceux  qui 
ont  été  ramailés  par  M.  Kleinhof  dans  l'ile  de 
.lava, qui  ont  ffrvi  à  la  figure  quVi  î  'ormée  But- 
mann  j  ainfi  qa'à  la  deicription  de  Linné  ,  Si  que 
j'ai  vus  dans  rherbier  de  mon  ami  DelyAT. 

Le  fttof  hante  dichotome  eft  un  arbre  dont  les 
rameaux  &  les  pédoncules  Ce  bifurquent  pludeurs 
fois.  Si  tige  eft  grimpante  ,  c)Uadiique  ,  glabre, 
atnfi  que  le  refle  de  la  plante.  Son  écorce  elt 
brune ,  tachetée  de  points  on  de  non^iances 
blantMtrej.  Ses  feuilles  font  ot»pol%es ,  ovales  , 
a'-^ngées  dans  la  v.iriété  de  Burmann  ,  arrondies 
t^ans  celle  de  Lamardc,  terminées  rianj  tnurts  deux 
par  une  pokne  ferme}  glabrts  ,  entières,  tra« 
verfées  par  une  nervure  loi  pitu  linale  aplatie  en 
defTous  }  rétrécit  s  à  leur  bafe  par  im  court  pé- 
tiole. A  la  bafe  oe  ce  periole  font  deux  fiipules 
très-courtes,  qui  Te  prolongent  autour  de  la  ttgie 
en  une  membrjne  00  une  ligne  1  raiilVeiûle> 

Les  fieurs  naiflent  aa  fommee  des  ranetni 

-ti  nombre  de  deux  ou  quatre  «  fur  un  pédoncule 
une  ou  d«ux  fois  biâuqué  .  garni  de  quelques 
écailles  qui  font  de  la  même  nature  &  prelque 
de  U  Jiieme  forme  qee  Us  ftipules  de  k  bafe 
des  feuilles.  Les  fleurs  font  rouges ,  à  peu  près 
de  h  grandeur  &r  de  la  forme  de  celles  du  Îai4- 
rier-  rofe.  Leur  calice  eft  p^tt^é  en  cinq  divi- 
sons ovales-laocéolées,  reiininées  far  une  poihM 
aigué.  Ln  corolle  eft  en  entonnoir  ;  le  tube  un  peu 
évale  au  fummtt ,  prenne  cy.indiii^ue  i  l'orilice 
muni  de  dix  appendices  obtus,  point  faiilanshors 
de  la  fleur  ;  les  divifioos  duiimbe  ovales  «  arron- 
dies i  leur  bafe  j  8e  terminées  par  ime  lanière  de 
trois  poucts  &:  dcnù  d^  Kir.r,  ;  l^s  lîliincns  dçs 
étamincs  adhérens  au  tube  daos  preC^ue  mute 
leur  longueur }  les  anthères  en  4er  de  flèche  i 
leur  bafe  ,  ter-rifnfes  par  un  filet  pétalifornve  , 
long  d'environ  iix  lignes  ,  faillant  hors  de  ia  co- 
rolle. L'ovaire  eft  double  $  te  Ayfelimple.  Le  ftig» 
mate  m'a  paru  frangé. 

Cette  pUixte  croît  dans  tes  Indes.  La  variété  1 
eft  nommée  tomonjfé  ou  mouf  emcf  pur  les  habi->' 
lan»  4eTile  àt  Java.  16  <  Otuuid,  ) 

4.  StrophAMTB  hériffi  Stnfkandau  kifpUt^ 

Decand- 

Strophiinthus  hifpidujfforollij  infundilulifofmibus, 
iuciniis  longij^mis  }  anthens  aculis  ,  tnuticii.  De- 

can^  Mém.  intf.  —  AnnaL  Muf.  d'Hift..  Nat.  do 
Paris  •  voL  I.  pog.  4(2.  xab.  17.  fig.  a. 

Cette  ct^ce  «  ia  pV»  remarquable  de  ceHet 
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qui  comporent  ce  genre  ,  a  .  au  premier  coup 
d'oeil  ,  l'atpedt  d'un  jufiitU  OU  d'ttM  plante  de 

la  Usniile  des  gaciliers. 

Satig«eft  ligoeufe  ,  cylindrique,  rameufei  Ton 
écorce  d'un  bruD>roux  ,  heriflee  de  poils  nom- 
breux ,  «n  pc'i  î  oidrs  ,  qui  ont  a  leur  bjfe  une 
petire  protubérante  ,  cumiuc  ceux  de  l'ujl'uguluj 
hifpidiu.  Les  feuilles  font  oppofées  ,  &  au  lieu  de 
iiipules  on  trouve  à  leur  baie  une  toutfe  de  poils 
tris>ièrrés  ,  qui  fe  prolonge  des  deux  côtés  d'une 
feiiille  l  l'autre.  Ces  feuilles  font  feflîks  ,  ovales- 
oblongueSf  acérées  «  hériffe^s  des  mêmes  poils 
quêta  tige,  d'nn  vert  plus  fon.  6  en  Jelfus ,  tra- 
verfées  par  une  nervure  longitudinale  ,  coovexe. 

Les  fleurs  font  ^tuées  au  fommet  des  ranneaux, 
djrpufées  en  faîfceau  ,  portées  fur  des  pédoncules 
p'.iincius  fois  bifurqués,  forten^ent  hérilîes ,  mu- 
lùs  de  folioles  alongées ,  pointues ,  velues  ,  qui 
entourent  la  bafe  des  fleurs.  Le  calice  eit  par- 
tagé jiifqu'à  fa  bafe  en  cinq  ilivift  -ns  ?'r;n:i.s  , 
po.uiues  ,  herifTîes,  longuts  d'environ  lix  iign-.s. 
La  corolle  eft  rouge  ,  en  entonnoir ,  un  peu  velue 
i  l'exiéiieori  le  cube  étroit  à  fa  bafe ,  cj^Uodrique, 
creuféeti  coupe  à  Ton  oritice  ,  garni  lui-mdme  de 
dix  appendices  en  funnc  (.i'cnglets  courts  &  obtus. 
Les  divilîons  de  la  corolle  ne  font  point  arrondies 
•  leur bafe,  RUisfèrétr^iflèiittrès-prompteinenc 
en  un  filet  m'nce  ,  rfe  fept  pouces  de  longti-'ur. 
Leï  Hiamens  des  etaininci  adhérens  au  tube  dans 
toute  leur  longueur;  les  anthères  lèffiles  au  fond 
de  t'onâoe,  d'une  conlînance  coriace  ,  réunies 
eacour  du  ftigmate  ,  un  peu  fagittées  i  feur  bafe , 
pointu  s  ,  iii.ifs  dépourvufs  de  filets  à  leur  fom- 
mec  ;  l'ovaire  double  ,  heriffé  de  poils  blancs  }  le 
ftyle  itmple  i  le  ftigmne  en  téte ,  cichd  entre  les 
étamiaes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  la  Sierra-Leone 
en  Afrique,  par  M.  Smsrathmaii.  \)  {Dtcaad.) 

STRUM  AIRF..  5r  .-^^  .-u-  C  -nrr-  de  plantes 
monocotyleiones  j  ii  tjmilie  des  narcifles,  qui 
a  des  rapports  avec  les  Uucoium ,  &  qui  comprend 
des  herbes  exotiques  à  l'Europe,  donc  Jes  leuiUes 
font  liaiplei  &  les  llettis  tenwoales. 

I.e  cai^idère  eflèmiel  de  ce  genre  eft  d*avdfr  : 

I/.tt  corolle  h  fix  pitalts  ouverts  ;  fix  étant i nés  i  un 
fiylc  'infié  vers  fort  miy-cu  ou  nd'icurA  avu  li  s  fj.i- 
mens  ;  un  JligmaU  tnpde  ;  une  t.apjule  fnjérttun  ,  un 
fttt  arrondie  g  i  ipoii  ieges.  ' 

Caractère  cénériq(;£. 

,  '  Chaque  fisur  offre  : 

■  1°.  Un  caiiee  mA  i  une  fpathe  à  deux  foUoles  ou 
à  deux  valves  inégales',  0¥aUs,  aig<iési       -  ' 

*■  i*.  Une  e»f»lli  compofée  de  fix  pétales  ouverts. 
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ordinsiremtnK  tei  tcds  esséciewt  nieféi  la  eu 
réoe  fur  le  dos. 

j".  Six  (tamines ,  dont  Icî  filamens  font  inférés 
fur  le  réceptacle .  plus  courts  que  la  côtoie , 
égaux ,  fubolés,  «smùiés  pu  des  andttMSOVitei 
ou  un  peu  arrondies. 

4*.  Un  «v«irv  indérieur ,  à  trois  litlons,  à  trois 
c6tes ,  furmonté  d'un  ftyle  plus  long  que  lesén* 
mines,  renfle  à  fa  partir  inférieure  vers  fon  mi- 
lieu  ,  auquel  adhèrent  quelquefois  les  Êlaniens, 
Aibulé  i  la  partie  fupérieMfe»te{aunépninffij|' 
mate  trifide. 

Le  fruit  eft  une  capfule  inférieure ,  t>va]e  Ma^ 
rondie  ,  i  trois  cotes,  à  trois  iiUons  ,  à  ttois  vd> 
ves  &  autant  de  loges-»  conieaeat  des  kmeam 
arrondies. 

Oifervatiotts.  Ce  genre  fe  rapproche  beaucoup 
des  /eiKoium  ,  ma»  les  plantes  qui  le  compofim , 
ont  tn  général  un  port  différent }  ellts  font  p  w 
fortes,  plus  grandts  ;  leurs  flîurs  plus  nombrea- 
fes ,  te  la  plupart  diTpofé  îs  ,  à  l'extréaucé  des 
pes ,  en  une  forte  d'ombelle  plus  ou  mois»  étalée. 
t.A.s  it  uiltinguent  de  plus  par  leur  corolle  heaih 
coup  plus  ouverte  ,  par  ie  rc:  rl  r  .  au  flvle  n'i 
bafe  ou  vers  fon  milieu ,  undjs  que  dans  les  Ui>- 
toium  ce  renflement exifte  au  (bmniet  du  fl^le-  U.w 
autre  particularité,  remarqusble  dans  pîulieufiif- 
pèces ,  confine  dans  l'adhéra nce  d'une  portion  oe 
chaque  filamentavec  L' ilyle.  LefUgnutecftinsis 
lobes  i  il  eft  £mple  daus  les  Uueaùim, 

'  E  s  p  i  c  E  B. 

I.  St&UMAIHE  Itngulée.  StnuiutrU  tùtfufdia, 
Jacquin. 

Stntmaria  foUis  £»eafi'*iififormihis ,  rotuniitt- 
obtujis ,  planis  ,•  fcapo  lereti ,  fupo  '-<'  -o ^ ,"  '  'J'->  ; 
miniiut  iongttudine  corolU.  WiUden.  bpcL.  Plaiit 

vol.  1.  pag.  51.  n*.  I. 

Strumaria  ftyli  ftrumi  cum  fiUmtittù  cor.tjù, 
turinqui  muttâ  i  foliis  liagif^nniitii*  iacq.  Icoo. 
Rar.  vol.  2.  ub.  ^ j6.  —  Uem  ,  CoUeâ.  Suf^L 

Ses  racines  produifent  de  leur  collet  plufi^ars 
feuilles  planes ,  glabres ,  linéaires  .  alonnes ,  <fl 
forme  de  langue ,  obtufes  8r  arrondies  I  feur  foni' 

nvjt.  De  leur  cert;e  s't';  v:  une  hampe  droirf, 
glabre,  cylindrique,  comprimée  à  là  pardefupé* 
rteure ,  foutenanc  veis  foo  fommetdesSeiùspief- 
qu'en  ombelle. 

La  fpathe  qui  les  accompagne  à  leur  bafe^ 
divifce  en  deux  valves  lancéolées,  aiguës,  defo» 
leur  rou^câtre,  deux  tois  nius  courtes  <joe  le$ 
pédoncules.  Céux-ci  font  fimples,  untâoresi  U 
cocollo  bbfl^  j^^liBe  en  iik  pâdcs»  doot-b 

jbaoïet 
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ftanet  eft  vert  eTtéricurement  i  les  filamens  con- 
nivens  avec  la  bafe  du  i\vlc  ;  ceîin  ri  renBé  par 
trois  filions  amincis  a  leurs  deux  cxireitiicés. 

Ckw  plint»  ik  reacoDue  au  Cap  de  Borne- 
Efpéfance.  y 

i.  StrvmAIRB  tronquée.  Stnamna  tnmaua. 
Jac^juio. 

Slnm^rtM  foiiis  /intari- enfiformibus  ,  ro!::".d.::o- 
okt^ ,  fiants  ;  kapo  comprtffo  ,  fiamtmaus  coruUu 

longiorikut,  Willdeo.  Spec.  Plant.  voL  u  peg. 

n".  î. 

Strumjria  fiyli  ftrumJ  ,  cum  fiamentu  connatâ  , 
fuftmi  truncatâ  /  foliit  linguàformiiaâ»  Jecq.  Icoll. 

Rir.  voi.  1.  ub.  J57.^  Idem^CoUed.  Suppl. 

P3g.  47- 

Cette  eipèce  a  de  grands  rapports  avec  U  pré 
eédeme  ;  elle  en  eA  diliinguée  par  Cet  (l«ucs  plus 
nombreuf.s  «  plus  étalée»  i  par  1»  longueur  des 

etaminej. 

Ses  feuilles  font  planes,  linéaires,  enfifortnes, 
glibtcs,  obtuks  à  leur  fommet  ;  les  hampes  droi- 
tes, compiimées  ,  terminées  pu  des  fleurs  di^po* 
lees  CD  une  forte  «fombeUe  Aalée ,  dont  fa  balê 
el\  garnie  d'une  Tpache  à  deux  vatves  fcarieufes , 
lougeâtres,  ovales,  concaves,  acuminées  à  leur 
fommet^  plus  courtes  que  les  pédoncules.  La  co- 
rolle eft  blanche,  à  Cix  pétales  rougeâtres  à  leur 
bafe  extérieurement.  Les  ëtamines  font  longues  ; 
le^  fiUmâns  en  partie  adhérens  au  piftil  ;  le  ftyie 
droit ,  â  trois  filions j  épaifli  i  fa  partie  inférieure; 
les  filions  rétréci»  i  leur  befej  tronqués  à  leur 
partie  fiipérteuxe. 

Cette  plante  Te  leiijDOOtre  au  Cap  de  Bonne- 

Ei|*cfâtice, 

}.  SrRVMAtul  nnigeitre.  Strunuria  nittia, 

Jicqutn. 

5tnuMrir«  /bUis  UntarUat,  obliqué  fUxU  ;  pttaiis 
t^tKit,  WilkT.  Spec.  Plane,  vol.  i,  p^.  1 1.  n*.  3. 

Stnunar'ij  flyli  jtrumâ  ,  cum  jiliiment'is  connatâ  , 
utiinquè  acutà  ifoUis  linguribui  obiiquif.SiCi^.  Icon. 

tUr.  voL  2.  pag.  {58.  ^  Idem,  Cotteâ.  Suppl. 

pag.  46. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres ,  garnies  à  leur 
bafe  de  feuilles  alongées  ,  linéaires  ,  entières , 
contournées  oblii^oement*  Les  fleurs  font  difpo- 
ftes,  i  l'extrémité  de*  tiges  ou  des  hampes,  en 
ene  forte  d'ombelle  lâche.  Contenue  par  une  fpa 
the  prefque  de  !^  longueur  df.  1  éJoiicuies  ,  de 
couleur  violette  i  le  pédoncule  âiiturroe,  incliné , 
iMlflore}  la  corolle  d'une  couleur  Incarnate,  un 
peu  rougeâtre,  plane,  divifée  en  lîx  pf-ta'e^  ou- 
verts }  tes  filanoens  des  étamines  connivens  avec 
bparMe  inférieure  du  Oyle»  cdui-Ct  renflé  VfIS 
BsimifM.  Tomt  y  IL 
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fa  bafe ,  rétréci  à  Ces  deux  extrémités  ,  matqué  de 

trois  filions. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonoe>£fpé- 
rance.  if. 

4.  SmuMAi&E  ondulée.  Suumaria.  mdiUau, 
Jacqain. 

Strumaria  foiiis  linearibusj  oblique  fieittSi  petoUê 

undulatit.  WiUden.  Spec  Plane  vol.  a*  peg.  ^x. 

n".  4. 

Strumaria  flyli  ftntmâ  à  filamtniis  liherâ;  pttaiis 

undulatis  ;  fuliis  lute  lintariOus  ,  j:jbobl:qi.is.  Ja(t|. 

icon.  Rar.  vol.  2.  tab.  560.  —  Idem^  CoUcd. 
pag.  fo. 

Cette  plante  tient  le  milieu  entre  le  finmaria 

rube/tu  5l  le  jirumiirid  an^ujîifolu  ;  elle  diffère  de 

tous  deux  par  fes  étamines  libres  ,  par  fes  pétales 
ondulés }  de  ta  première -par  fa  corolle  blanche  ; 

de  la  féconde  par  fes  feuilles  plus  larges.  Elles  fonc 
glabres  ,  linéaires,  entières,  élargies,  preiqu'ob- 
tufes,  oUiqoemeni  contoamées. 

Ses  fleurs  font  fituées  à  l'extrémité  des  tiges, 
accompagnées  à  leur  bafe  d'une  fpaihe  i  deux 
vatves  concaves ,  glabres ,  ovales ,  acuminées  i  leur 

fommet,  rougeâtres ^  au  moins  une  fnis  plus  cour- 
tes que  les  pédoncules.  Ctux-ci  font  fintples  ,  uni- 
flores  i  U  corolle  blanche ,  divifée  en  nx  pétales 
ondules  à  leurs  bords ,  avec  une  teinte  rougeâtre 
à  leur  lominet  i  les  âUmcus  des  étamines  libres  ; 
le  ftyle  â  trois  côtes,  renflé  à  fa  partie  inférieures 
la  capfule  un  peu  ovale  ,  à  trois  valves. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance. ^ 

j.  Strdmaire  â  feuilles  étroites.  Strumaria 
anfft/HJbiia.  Jae(|. 

Sirumaria  foiiis  linearibus  planis ,  germine  tri- 
gLnJubfo.  Willdeo.  Spec  Plant.  vol>  2.  pag.  32. 

Strumaria  flyli  flnmâ  ,  cum  filameati*  caiinati  f 

glandulis  tnbus  gcrmtni  impojitis  ;  fotiis  Unea'ihit. 

Jacq.  icon.  Rar.  vol.  2.  ub.  3  jp.— Colleâ.  Suppl. 
pag.  48. 

Ses  feuilles  font  glabres ,  étroites ,  linéaires  , 
planes.  De  leur  centre  s'éiève  une  hampe  droite, 
glabre,  cylindrique,  qui  Tupputte  des  Heurs  n^u- 
nies  d'une  fpathe  à  deux  valves  ovales-lancéo!é.-s, 
membianeufes  «  de  couleur  rougeâtre  ,  deux  fois 
plus  courtes  que  les  pédoncules.  Ces  derniers  font 
filifotnies  ,  inégaux  ,  garnis  à  leur  ba^c  de  V  i  îtr  t 
capillaires.  La  corolle  elt  blanche  ,  compolee  de 
fit  pétales  ouverts ,  traverfés  extérieurement  fur 
leur  dos  d'une  ligne  rougeâtre.  Le  nyle  c(l  d  oir , 
épaiili  par  trois  faillies  en  tormed'.iile  .ttotiquee^, 

tonnjpécapvuoii  petites  dcpts .  léparéespas  tiott. 

Ooo 
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(liions  ,  a«Jh<SirntM  Jvcc  les  filamf  ris  ilf  $  étamînes 
r<<vaite  muni  lie  trois  ^ioiles  à  ù  partie  Tupé* 
ijeure» 

Cette  plance  croie  ni  Cap  és  Boont-E^ë- 

.lance.  if 

Stn uMAifiB  i  feuilles  filiformes*  5inMMn« 
Spec.  Plant,  vol.  x.  pag.  )i.  n*.  6. 

Srrumarta  flyli  firumJ  ii  fi/jmtntis  l-.btrâ  ,  foliis 
fiforrr.ih's.  Lcq.  Icon.  Rar.  vol.  1.  tab. 

Ltucoium  (  (If umorum  )  ,  fpaihù  diphyllâ,  multi- 
jbrà;  fiofibus  trtSis  /  fyh  liafi  infiato  ,  globof:  Ait. 
Hoit.  Kcv.  vol.  I.  pag.  4C7.  LiD.  5. 

Leuioiwn  (  nrumofum  )  ,  fpathi  diphyllâ  ;  ntulti- 
fi>rù  ;  jiy/o  ha/i  infijto ,  plicato  i  foUit  lintari-fili- 
formihLS.  Thunb.  Prodr.  pag.  f9.  — Jaicq.  CoU 

ïct\.  vol.       plg.  Ï2I. 

Crinum  (  tenellum  )  »  fpathâ  mu/t:forà,  coroUU 
squaliiius  ,Joliii  fi/ijbrmma,  LillDi  f*Suppl.  p.  I94. 
(  Exdufi*  rluk,  àyamiymu» } 

Cette  efpècea  des  ; -cires  bulbeufes ,  el'es  pro- 
duifent  des  teuilles  toutes  radicales  ^  glabres  .  fî- 
lifotmei,  un  peu  comprimées  >  plus  longue*  que 
les  liges ,  enveloppées  d'une  gaine  à  leur  bafe. 
Les  tiges  fcnt  droites  ,  cylindriques,  foutenant  à 
leur  patcie  Tui  érieure  une  ofnbelle  peu  garnie  d« 
fleurs  t  munie  d'une  Tpaihe  commune ,  dlvifée  en 
deux  valves  membranenres .  lancéolées ,  inégales^ 
l.t  plus  grande  longue  de  fix  lignes ,  l'antre  trois 
fois  plus  courte  ;  point  de  fpathe  partielle. 

Les  fleurs  font  pédonculées}  les  pédoncules  fili- 
formes t  glabres  .  inéeaux  ,  longs  d'un  ï  deux 
pouces  i  h  corolle  bhnche  ,  compofee  de  fix  pé- 
lalts  oblongs ,  lancéoks ,  ouverts,  trois  intérieurs 
un  peu  obtus ,  trois  extérieurs  marqués  d'une  ca- 
réné verte  &  Taillante ,  tous  traverfés  par  trois 
lignes  longitudinales  i  Ùt  filamens  égaux ,  TubuUs , 
blanchâtre» ,  plus  courts  que  les  pétales  ,  inférés 
fur  le  réceptacle }  les  anthères  brunes  •  petites  , 
arrondies  5  l'ovaire  inf<^rieur ,  prefque  globuleux , 
à  trots  côtés  ;  le  fly'e  fubulc  à  fa  partie  fupé- 
tieure  »  â  trois  fates  peu  njarouécs  ,  de  h  lon- 
gueur des  étamiiies  ,  groffi  à  fa  partie  inférieure 
par  un  renSemem  plus  épais  que  l'ovaire  plifië  â 
fa  bafe }  le  (ligmate  médiocrement  trifide.  Le  fruit 
eft  une  capfule  prefqu?  globiilt  ufe  ,  gbbre,  à  trois 
CÔtef,  à  trois  loges  ^  contenant  plufieurs  femences. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Elpéraoce. 
:y  (  Dtftript»  e»  Ait.  > 

STRUMPFIA.  Strumffia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones )  à  fleuTS  complètes  ,  polypéulées  , 
dont  la  place  data  foidre  naturel  A'eft  poinc  eft> 
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core  reconnue ,  qui  comprend  des  atbtifnui 
exotiques  à  l'Europe,  à  feuilles  étroites,  pteft)iie 
veitici.'.écs  ,  mu.'iics  de  Hipulcs  1  Ics  CslMl  ttil- 

laites ,  pr--rqu'<rii  grappes. 

Le  caradtère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

calice  ptrjîfiant ,  fupiritur ,  û  cinq  dtnu  ;  tit^ 
pitalti  ;  cinq  éiMHÙiti  réduits  fëftim  «mUkt  jaa 
/yit  i  m  ftigmMt  i  MM  ê4U  mo»fiffemi. 

CARACtIhI  GiMBRlQOi. 

Chaque  flei»  ofte  : 

I*.  Un  utiei  rupérieur ,  perfilbnt ,  d*flae  Me 

pièce ,  fort  petit  >  à  cinq  dents. 

i".  Une  corolU  compofée  de  cinq péislcs «> 

verts ,  oblongs  ,  obtus. 

)*.  Cinq  itamines  ;  point  de  fibmem  i  doq »■ 
thères  fcAiles  ,  réunies  en  un  coipt  ovale «âd^ 
filions  {  cinq  dents  à  \■^  b?.fe. 

4".  Un  ovairt  inférieur  ,  prefque  rond,  foi- 
monté  d'un  ftyle  dtoit ,  fi^iidé  ,  im  peu  plat  long 
que  les  étamtncs,  tenniné  par  un  flitsauc  infki 
obtus. 

Le  fruit  confifte  en  une  baie  arrondie  .  ï  ote 
feule  loge«  couronnée  par  le  calice j  itoteiBVt 
une  £einence  ptelque  globuleufe. 

E  spic  E* 

Strvmpfi  Amatitîme.  Strmwipfûimjaîàmà,Vm. 

Stntmpfia foliis  lintarii>»$ ,  fu.b\erticillatUfUnui 
ptduneulis  axillaribui  ^  muUifioris.  (N-) 

StrumpjU  maritima,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  r^i6.  —  Jacq.  Stirp.  Amer.  pag.  ni  — 
—  T  iiT  Cener.  pjg.  4j6.  —Wtnd.Spec.Plsm. 
vol.  I.  pag.  II j2. 

ThymeUa  fruufctiu  ,  rofmarinifr/io  ,  fort  alk. 

Plum.  Spec.  Plant.  Amer.  pag.  17,  ^  Bms.  A0C1; 
tab.  iji.  fig.  I. 

Arbrifleau  qui  s'élève  i  la  hautear  d'envînNi 
trois  pieds ,  fur  une  tige  droite  ,  diviféen  rameant 
cylinrliiquts  ,  de  couleur  cendré»,  &:  qu^parotiïcrt 
comme  atticulés  par  les  tmpreflioascirtulairesqai 
laiflent  les  attsdîes  des  fSrâilles.  CeDes-ci  foiit 
ternies  ,  afîcz  femblables  à  celles  du  romarin,  li- 
néairts .  prefque  veiticillées  ,  munies  de  flipules 
petites ,  atgnis,  noititres,  alternant  avec  les 
feuilles. 

Lesfieuis  font  aiillaiies>  réunies  en  petites  gnp> 
pes  fur  nn  pédoncule  commun  fort  court ,  deutfiM 

moins  If  1  r  q  n  feuilles;  chaque  fleur  portée 
fur  un  pedicelle  iort  court.  La  corolle  eii  blanchei 
petite  ,  à  cinq  pétales.  Les  fruits  font  des  bsM* 
nnUeSfblaBCflâueaj  delagioflcttid'uiipetiipaiii 
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Xjtm  pttmè  ero!t  dan  bs  toMtéa  mëridld- 
nales  de  l'Amérique.  Soû  odearett  lia  pen  défi- 

gréable.  T> 

S'I  RL'CHIUM.  S:ruchium.  Genre  de  pbntes 
tiicotyle Jones ,  3  fljurs  coinpofées,  de  li  t'amille 
des  corymbiferes ,  qui  eft  peu  diftinâ  des  ethulia  , 

£i  comprend  des  hsrbes  exotiques  i  r£urope  , 
m  les  fevilles  font  citernes  j  les  flentt  niUiires , 
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Le  csnâère  eflêntîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vttfteurs fiafiuh-^fct  ;  ur  cif.-ce  érufé  £'  imhriqut' ; 
dit  f  tarons  à  trois  aicoupuns  a  leur  Limbt  ;  lis  fe- 
mtntts  ctarwuUts  par  m  petit  tute  i  qvuun  «r6u- 

CaRACTÀRI  6ÉNÉR1QVB. 

Les  fleurs  font  coitiporées  uniqaemeoc  de  fieu- 
rons  tous  hermaphcodues. 

Clts  offrent  : 

1**.  Un  (oZ/ctf  compofé  d'écailles  imbriquées  ^ 
osvertes  «  acuminées* 

1'.  Une  corolie  compofée  de  fleurons  tous  her- 
maphrodites ,  tubulési  le  limbe  divifé  en  uois 
GËcuupures  aiguës. 

)*.  Cinq  étamirtet ,  dont  les  fiUmens  font  très» 
les  anthères  réimies  en  cyliôdce* 

4".  Un  ouairt  oblong  ,  anguleux  ;  un  rtvle  plus 
ioog  que  la  corolle  «  furmonté  de  deux  iti^mates 
teSêcnis. 

Us  femerrees  font  roKtsiies ,  oblongues ,  fur- 
inor.t^e^  â'u-nc  petitecoiuonntiq[iMCrecrénelutei. 

Le  recL[nà(.  lu  nu. 

Otjtrvmivns.  Ce  genre  eft  trop  peu  diftingué 
des  (ihuita  ,  pour  en  être  féparé  Nous  ne  le  pré- 
fentons  ici  *^ue  parce  que  l'cfpèce  qui  le  com- 

nfCjii'a  poiiit  été  mtntioniiée  à  l'atticle  Éthuue. 
s  trois  découpures  du  limbe  des  fleurons  su  lieu 
de  cinq ,  h  petite  couronne  crénelée  ^ut  formonte 
In  femenees ,  (ont  les  feuta  ■&  leîblet  ctnâèiM 
qui  le  djAingtient  des  eth/tOk. 

Es  Pi  CE. 

'  Strucbium  d'Annéritlue.  Stnukium  amerita- 


Stmetimmjhf&m  a*ilUnkUt/i£!liiiu  y  eapUatO' 
(N.) 

Ethalia  (  ftruchium  )  j  j?0r/iuj  axil/itrtius  ,  ftffi- 
tibas  ;  coroUJis  oavtlhrf  tnfhlit.  $v^rc7. ,  Flor.  Ind. 
Occi<!.  vol  î.  paj.  1297.  —  Idenij  Prodf.  pag.Iil. 
— Wiild.  Spec.  Plms.vol.  J.  pag.  1740. 


StncUv»  herhaetam ,  fubaffurgtnt  ,foliit  oUongth 

ovatis  ,  utrînque  vtoJuciis  ;  capiiulis  confilpatit  ûd 
iiUs.  Btovn,  Jain.  pag.  jii.  tab.  54.  fig.  i. 

Cette  plante  a  des  racines  nombreufes ,  iimples, 
albngées  ;  elles  prodoifent  une  tige  droite  ea  un 
peu  inclinée,  glabre  j  cylindrique,  Oricc.  prefqvie 
ûmple  ,  haute  d'un  pied^  qudqutluis  inunie  de 
quelques  rameaux  tares ,  étalés ,  garnis  de  feuilles 
pétiolees ,  alternes  ,  ovales-oblongiies  on  ellipti- 
ques ,  légèrement  dccurrentes  fur  la  p.irtie  fupé- 
rirure  du  ptitiole  ,  glabres  à  leurs  deux  (acf.  , 
ncrveufcs  j  dentées  en  fcie  à  leurs  bords,  acu- 
minées  ï  leur  fommet  >  longues  de  deux  i  trots 
pouces }  les  pétioles  élargis  &  i  demi-amplexi- 
caules  a  leur  bafe  ,  pubefcens  «  longs  d'un  deoù- 
pouce. 

Les  fleurs  font  finiées  dans  l'aifl'elle  des  feuil'es, 
réunies  en  petits  paquets  felTiles .  pretque  c  ipités. 
Leur  calice  eft  compofé  d'écaillés  inégales .  ini- 
btiqucts  ,  droites  ,  un  peu  ouvertes,  acun.inces. 
La  corolle  eft  blanche ,  formée  par  un  grand  nom- 
bre de  fleurons  très-petits,  en  forme  d'entonnoir; 
le  limbe  à  trois  découpures  droites ,  aiguës  (  1  s 
fleurons  du  centre  à  quatre  découpures ,  fcimi 
Brovn).  Les  femencet  Ibot  oblongues,  angU' 
leufes,  rudts,  blanchâtres,  un  peu  obliques,  fur* 
montéés  d  une  petite  couronne  i  quatie  ciéne-^ 
lurcs  I  le  léceptade  nu  &  ponâué. 

Cette  plante  croît  dnns  h  Jamaïque  ,  aux  lieux 
humides  &  fur  le  bord  des  rivières.  O  {Defcript* 
ex  Swarti.  ) 

STRUTHIOLE.  Struthiola.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  à  fleurs  complètes  lées. 
de  la  famille  des  thymélécs ,  qui  a  des  rapf>0(is 
avec  les  ficUtra  &  les  pafferina  ,  &  qui  comprend 
des  arbuftes exotiques  à  rEurope,dont  les  feuilles 
font  petites  «  oppofee»  »  les  fleurs  axilUires  &  fo- 
litaires. 

Le  caraâère  eflentielde  ce  genre  eft  d'svotrt 
Vn  caUet  h  doue  JbUoksi  ntc  carvU*  taitt/iti  k 

Umhe  a  quatre  découpures  j  huit  ictùUes  htst^tCtét 
ia  torolUi  une  baUsïcht^.  monofpenne, 

CaractIrs  oâMéRlQVB. 

Chaque  fleur  oAe: 

i  .  Un  calict  à  dbix  folioles  oppofées j  droheSt 

linéaires,  aiguës. 

1°.  l'ne  corolle  raonopétale  ,  en  entonnoir  i  le 
tube  filiforme ,  alongé  )  le  limbe  plus  coan  que  !• 
tube ,  à  quatre  découpures  ouvertes. 

Huit /•V'îr  "f  f  rvt'oT  ,  nVriift  S  , ptleufes  i  leUF 

baie  ,  inférées  a  lonncc  du  tube. 

4  .  ^uaue  étamintst  dont  les  filament  font  très> 

Ooo  X 


.  Digitized  by  Goo^^Ic 


47^  S  T  R 

courts ,  renfermés  dans  le  tabt  «  tetiuifléc  par  des 

•nthèces  oblongues. 

s".  Uo  ovaire  Tupérieur^  ovale ,  furmonté  d'un 
ftyU  iUfoiiM,  de  b  kmsneiur  do  tube*  teminé 
par  UD  ftigntate  en  tête. 

Le  fruit  eft  une  baie  ftche  ,  ovale  ,  i  une  feule 
loge  (  qui  contient  tne  finie  fernowe  un  peu 
eigoë. 

Ohftrvations.  Ce  genre  a  de  grands  rapports 
avec  les  fteliaires  :  il  en  diffère  par  le  nombre  des 
dtamines,  par  les  divifions  du  limbe  de  la  corolle  ^ 
&  par  les  petites  écailles  qui  garnirent  l'oriBce 
du  tube.  S- s  rapports  avec  les  pafferines  ne  font 
pas  moin*  nombreux }  elle  s'en  dillingue  à  peu 
près  par  les  mêmes  caractères.  Le  pott  de  tous 
ces  genres  eft  i  peu  près  le  même:' ce  font  de 

Eetits  arbuOes  dont  les  feuilles  font  petites  ,  noni- 
reufes,  alfcz  communément  oppofées;  les  fleurs 
aiiUaires  &  folitaires.  Dans  les  (Iruthioles  ^  ces 
iears  répandent  une  odeur  très-agréable ,  furtout 
le  fbir  &  le  matin.  Elles  fe  montrent  dans  piuûeurs 
efpèces  deux  fuis  par  an.  Toute*  feot  originaites 
du  Cap  de  Boone-Efpéraoce. 

ElFicis. 

t»  Struthiolb  â  longues  fleurs.  Stnthiota  Ion- 
f^m.  Lan. 

Siruthiola  fuhpulefcfns  ,  foUïs  oppofîtis  ^  brtviuf' 
eulii  f  canaliculaiis  i  coroUti  loagMmis  ^  imcano- 

tomtMofis.  Lam.  Illiillr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  314. 

ij66.  tâb.  78. 

Strathiola  foliis  oppojltis,  cruciatis ,  angu/lu  ;  flo- 
fShu  tubuiofi  t  fpicé  in  modum  ex  foUorum  alit  erec 

fis,  Biimi.  Aftic.  pag.  117.  «ab.  47.  fig.  i. 

Cette  efpèce  tl\  remarqiiahle  par  la  longueur  du 
■ube  grêle  &  pubefcent  de  fa  corolle ,  &  par  fes 
fieoilles  un  peu  plus  larges  8c  moins  alongées  que 
celles  de  l'efpèce  fuivance.' 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  gré'es ,  fouf- 
divifés  a  l;ur  fommet  en  quelques  autres  beau- 
coup plus  courts ,  alternes  y  inégaux  j  glabres  » 
firies^  qoelquefois  un  peu  Pttbefceos  i  leur  partie 
fapéneiire ,  garnis  de  fèutlles  ftififes .  épurfes , 
oppofées ,  durts ,  un  peu  courtes ,  à  peine  aiguës , 
plus  fouvent  obtufts  ,  glabres  ,  fortement  Itriées 
en  dehors ,  concaves  ou  canaliculées  en  dedans  , 
très-nombreufes.  Les  fleurs  font  folitaires,  axil- 
lairts;  la  corolle  blanchâtre,  pubelcente  ,  munie 
d'un  long  tube  grêle  d'environ  un  pouce  &  plus  , 
un  peu  tcr.ûi  vers  l'on  fomtnet  .divifé  à  fonumbe 
en  quatre  découpoies  ovaleSH»tiifitt> 

Cette  plante  croie  an  Cap  de  BoBlie>ErpéiMice. 
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2.  Stuvtbiolb  elOde.  Smikk  firp». 

Lam. 

Siruthio/a  foliis  oppofttit,  ohlong'ts,  canalitttmt^ 
ftriatis  ;  ramis  virgatis  ,  nodulofis  ,  fuftrià  inUlf^ 

rubtfcetuibus,  Lam.  lUuÂr.  Genec.  vol.  1.  pag. 

n".  1567.  ' 

Stnukiola  (  virgata  )  ,folu$  6i»tttUtis  ,virgaut; 
fu-nrnts  iillaiis  ,  ramis  pubefctntihus.  Thur»b.  Prodr. 

p.ig.  76.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol  1.  pag.  691. 
n".  1. -~  Lion.       riant,  vol.  1.  pag.  $44. 

StmthioU  (  pubefcens  } ,  Jb/iis  linetri  Imui^ 
lis,  ertOh}  hwtîs  caiieiii^fyiu  eilUts-hurkatis  ;  co- 
nllis  extks  fenceis.  Retz.  Obferv.  bot.  5.  pag.  :6. 

Stntltioia  puhfjcens,  Lsnn.  liant,  pag.  41. 

y.  E«dm  tjiar^us  JlavtfceittUui.  WiHd.  1.  c.  | 

Cette  plante  a  de  srands  rapports  avec  h  pré- 
cédente :  on  l'en  diftingue  aifémctit  à  fes  flfun  t 
une  fois  plus  courtes,  8c  i  (es  feuilles  un  peu  plie  | 
étroites  V  plus  longues.  , 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameauT  fimples ,  eAft,  ' 

grêles  ,  d'un  brun  très-foncé ,  prefque  noirs ,  gU-  1 
bies  f  cylindriques ,  un  peu  pubefcens  vers  leur 
fommet,  particulièrement  dans  leur  jeunefle,gu> 
nis  de  feuilles  oppofées ,  feifiles ,  ohlongnes,  |l>* 
bres  i  leurs  deux  faces .  entières ,  ftrito  en  de* 
hors,  canaliculées  en  dedans  j  prefqu'obturesilei  | 
fupërieures  Icgéteaient  ciliées  i  leurs  bords,  leut 
point  d'attache  faillant ,  d'oA  vient  qe'aprb  la 
chute  des  feuilles  les  rameaux  font  chargés  de 
petits  noeuds  oppofés.  Les  fleurs  font  feûiles,  fo- 
litaires, axillaires,  jaunâtres  ou  un  peapeipnnMi 
en  dehors ,  velues ,  â  peine  plus  longues  que  ks 
feuilles  { leur  tube  grêle  ,  cylindrique  i  leur  limbe 
à  quatf»  décoopoies  ovues.  prefqurobiufti. 

Cette  plante  fe  trouve  au  Cap  de  BoilM>E^ 
rance.  (  K.f.iHheri.  Lam.) 

3 .  Struthiole  ftriée.  Stnahiola  Jlriata.  Lam. 

Siruthiola  pubefcens  ,  foliis  oppofitis  ,  ovatit,  fui- 
imhrieatii  ,ftUcato-firiatit  /  eoroUis  tomentofs.  Lus. 

Illulkr.  Geoer.  voL  i.  pag.  )i4.  n*.  1  |d8. 

$.  Strutkiola  (\mhtic»t3i)  ,  foliis  ovaiis,fuLûtiif 
quadrifariit  eonfertis  ,  imm/giiu  eitiaiis  ;  gfaaàidu 
coroilini*  qaaimur,  Andrev.  Repof.  td».  11}. 

C*eft  an  peHt  arbrifleau  dont  les  tiges  rontcf. 

lindriques,  revêtues  d'une  écorce  brune,  glabre, 
prefque  noire  ;  le  liber  très-blanc  ,  foireux  &  lui- 
fant  ;  les  rameaux  alternes  1  npprocnés,  difat» 
foufdivifës  à  leur  fommet  en  d'autres  beaucoop 
plus  courts,  inégaux  ,  fafciculés  ,  chargés  i  lîur 
partie  fupérieured*ail  duvet  noirâtre;  les  feuillts 
très-nombreufes,  prefqu 'imbriquées  ,  éparfes, 
oppofées ,  feifiles,  ovales,  un  peu  aiguës,  forte- 
ment ftiiétes  en  éÀmn»  fttUpe  planes»  emièitSf 
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cSBées  i  lem*  botds  »  les  dis  ttMoi  8e  un  pen 

tortillés. 

Les  fleurs  font  fefliles  ,  axîllaires ,  folitaires  j 
jjonâtres ,  un  peu  plus  lonputs  que  let  fsuilles» 
lêurtube  grêle  ,  ch  ireé  e^:'  neuremeni  d'un  duvet 
blanchâtre  «  court  6c  tomeuteux }  le  limbe  à  quatre 
dWtfifM»  courte*. 

Cet  aibrifli»u  croît  au  Cap  de  Benne -Efpë- 
noce.  t  (  '^Z'  <"  JUm.) 

4.  STAVTaiOLB  ciliée.  StnthioU  àSua.  Lam. 

Stntklola  fitSh  «fftfbit  ^  Imctolads  ,  ciliatis  ^ 

rtBo-imhricjtis  ;  rjmis  virgatis  ,  fubfimpliciéus  (  co- 

Tuliu  folio  tongioriôui),  Lam.  llluftr.  Cen.  vol.  i. 

|.  Stmtkiola  ( ciliata ),foliis fparji$ ,  Unccolac'ts , 
m»tf»»atis^  ùiiûtis  «  eoncavù  ,  quadriftriàm  imltri- 
«uU,  4ppc«  iiwwrm.  Andiev.  Repof^  ub.  149.} 

y.  Striakio/a  (  rubra  )  «  /o/v  m&rv  ^  /bfiîi  «iimu 
itcumi^  Aodr.  1.  c.  1 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  le  pajfe- 
riM  eUiaia  de  Linné  »  je  n'oferoii  pas  tnémâ  all  ure  r 

Joe  ce  ne  fo»  la  même  plante.  M.  Lamarck  eft 
c  ce  fentiment.  Il  eft  néanmoins  difficile  de  pro- 
OODcer*  à  moins  d'avoir  fous  les  yeux  la  plante 
de  Linné.  Cette  dernière ,  d'après  la  figure  de 
BonnaB}  parott  avoir  des  feuilles  plus  larges  ;  ref- 
l^iéic  eitiuite  l'examen  des  parties  de  U  ftuâifi- 
ttiipn  ,  ie  nombre  des  écaminca,  Soc. . 

Ses  tiges  font  ligneufes }  elles  fe  divifent  en 
rameaux  glabres,  alternes^  diffus  ,  prcique  fim- 
ples,  garnis  de  feuilles  éparfes  ,  droites ,  nom- 
nreufes,  imbriquées,  oppoféc<; ,  fi  ffiles ,  lancéo- 
iée$,  tièS'entières,  aiguès,  blantnàtres  au  point 
de kur attache I  le»  inférieures  glabres,  prefaue 
pbnea,  un  peu  minre»{  les  fupérieutes  plus  ler- 
réfi,  on  peu  oinalicnlées ^  légèrement  pubefceiites 
&  blanchâtre  s  eo  dedans  j  ^reics  i  leurs  bords  de 
cils  très-bUncs. 

Les  fleurs  font  folita'ires,  axillaires,  un  peu  plus 
longues  que  Urs  feuilles,  de  couleur  purpurine. 
Leur  tube  eft  renflé  vers  fon  orifice  ,  blanchâtre 
&  pubefcent  exterieuren:ient  >  le  limbe  divifé  en 
quatre  découpures  courtes,  étroites ,  ovales ,  pi  ei  , 
qu'obcufes.  Dans  la  plante  ^  les  feuilles  font  un 
peu  recourbées  i  leur  fommer«  &  dans  la  variété 
y  les  Sencs  font  rougeâires- 

Cette  efpèce  croît  au  Cap  de  BoMM>£fpéiaace. 
Jf  {K,f.  in  heri.  Lam.) 

5,  Struthioib  luifante*  Stmkiota  Itetns, 

Scruthlola  folUs  lucUis ,  glahtrrimis  ,  lanceohto- 
atuminatts  i  ramis  tnUit  «  toroUis  Jolium  tquanti- 
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Stmkiola  (ciliîta  ,  var.  |l)  ,  foUis  eanalUula' 
th  f  midioribut  f  corolUt  longituUiae  foiiorum.  Lun. 
lUuftc.  Gêner,  n*.  1569. 

Malgré  les  rapports  de  cette  plante  avec  la  pré- 
cédente ,  )e  crois  qu'elle  doit- être  confiîéree 
comme  une  efpece  diliinâe ,  toutes  fes  teuiUes 
étant  glabres  >  laifantes ,  point  ciliées. 

Ses  tiges  font  grêles,  ligneufes,  irès-ghbres; 
les  rameaux  alternes,  effilés,  prefque  ltmples> 
quelquefois  bifurqués  à  hur  fommet ,  de  conleuf 
brune,  garnis  de  feuilles  nombreuf^s  ,  fciTiles  , 
oppofées ,  imbrijiuécs  ,  appliquées  contre  les  ti- 
ges ,  roides ,  coriaces ,  on  peu  canalicuiées  en  de-, 
dans ,  lancéolées  ,  très-aiguës  à  leur  fommet ,  & 
même  acuminées,  glabres  à  leurs  deux  taces,  d'un 
vert  luifant,  prefqne  glanque*  ou  ttn  pea  blan* 
châtres. 

Lesfleuis  font  fe^Tiles.  folitaires .  fituées  dans 
raîJTelle  des  feuilles,  le  long  des  rameamc ,  i  peine 

aii(fi  longues  que  les  feuilles  ;  leur  couleur  lire  im 
peu  fur  le  vett-olive  j  le  limbe  d'un  pourpre-toncé 
en  dedbnsi  le  cube  cvlindrique  pubefcent  s  i'orifice 
du  tube  fermé  par  huit  petites  écaiUes  velues. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-EfpéKance. 

^  {V.Ç.in  htrh.  Lam.  ) 

6.  Strothiol£  ^feuilles  étroites.  SmtkioU 
.  angufiifalia.  Lanv     '  , 

Stmkioia  fotUt  «fp^îs  ,  treSis  ,  lincaribas  , 
dorfo  trifi/tlcatis  i  ramis  compcfuis  ,  xiUoJts.  Lam* 
m.  Gêner,  vol.  i.  pag.  114.  a".  J)7C. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  pcy]<nHafi/i/ormis.  Ses 
tiges  font  droites ,  ligneufes,  glabres,  cylindri- 
ques, d'un  brim-cendré  ,  (iivifLOs  en  r.imeaux  al- 
ternes, qui  fe  ramifient  e;.  0  .\utrts  beaucoup  plus 
courts  ,  épars,  peu  dift.\ns ,  inégaux  ,  blancl.ànes, 
pubefcens,  garnisde feuilles fcHiles, rapprochées  , 
droites,  linéaires,  étroites,  oppofées  ,  très-entie- 
res  ,  prefqu'obtuf  s ,  in.-.iquees  fur  leur  dos  de 
trois  niions  prefque  glabres  ,  munies  de  queli)Uts 
poils  rares  &  fins ,  fouvent  reunjs  en  une  petit» 
touffe  blanchâtre  à  l'extrémité  des  feuilles. 

Les  fl  iirs  font  rtfTiKs ,  folitaires,  axillaires,  a» 
moins  une  fois  plus  longues  que  fesTeuiMes,  d'on 
blanc-fale  ou  un  peu  jaur  acre-  ;  '  t  '  de  h  co- 
tolle  pubefcent;  c>l;Bdtique,  ttirt  grêle  ;  ie  limbe 
à  quatre  petites  découpures  étroites,  ovales  i 
l'orifice  garni  intérieurement  de  poils  çrifâtres  , 
ainfi  que  les  écailles  qui  en  occupent  Us  bords. 

Cet  arbufte  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

7.  StRUTHIOLE  naine.  Scruthioia  nana.  l.inn.  f, 
Struthiola  faliis  Untaribus  ,  ohtufii ,  pilofuj  /»• 
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Suppl.  pag.  liS.  —  Thimh,  ProJr.  pi^.  76.  — 
Willd.  bpec.  PUnt.  Vol.  i.  pij.  6^2.  1  2. 

Ses  tiges  font  droites,  ligneults,  très-balTes, 
lamoet  do  mis  à  quatre  poarah,  «MUktcremmt 
iameu(V! ,  de  coiiLiir  bru'itj  les  rim«jux  alter- 
nes} leurs  divifions  fafticu'iéts i  les  ftutlles  épar- 
fes ,  ftflîles,  imbriquée!.,  Iiiitaiies  ,  obiufes  â 
lenc  fommet ,  emièics  i  't. uts  bord» ,  rudes^«  iné- 
diomnenc  pileuf«s  j  longues  d'environ  un  demt- 
pottce. 

Les  fl<;urs  fort  rcrminalf s ,  réunies  prefqii'en 
tête  ,  ou  tJ(ciculet!S,  environnées  &  tr.trc-mtlees 
de  plnfi<in» bradées  alT^r.  fëmblables  aux  feuilUs , 
purptiiine^,  ti'ë^-piliiuùs;  les  uoils  bUrichàtre<. 
Le  calice  tll  tubulc ,  velu,  plus  long  que  les 
braéléesi  la  corolle  velue,  un  peu  rougi atre  en 
dfhorSj,  «l'un  bUnc-jaunâtre  eu<ledans}  les  d«> 
coupures  du  limbe  ovales  i  aiguës ,  ciliées }  quatre 
étamiiics  inférées  fur  le  tube  de  la  corolle. 

Cette  plant»  Cfott  eu  Cap  de  Boftne^ETpé- 
rance. 

*  * 

'  *  ^  CanUe  glaire  m  dehors, 

♦ 

8.  Strothiolb  droite.  Stnâkioia  tnSj,  Liiui. 

S;ru!.hio!j  f 'Hi  î  ncdr'iftus  ,  gljl>rit  ;  rjrrh  gla- 
bn*  ,  utr^gonis.  l  iiuiib.  Crodr.  pag.  76.  —  WiJid. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  n".  4.  —  Wciidl. 
Obf.  bot.  pag.  9.  rab.  t.  6g.  10. 

StnttkitU  «rte*,  linn.  Sflk*  Phut.  vok  u  peg. 
344- 

StmkhU  gtakn.  MantiC  41 .  ' 
'  Stnaêhin  (tetragona)  ,  fatiîs  lîiuiri  ImumIm' 

nudii.  Ret/..  Oblei  v .  bor.  5.  pag.  Zf. 

Pcjfenna  acaaaitara.  Linn.  Spec.  Piaf.t.  p.  J  1  J. 

Neffand^a  (  tetran.iri  )  ,/tliis  Untarihut ,  imhri- 
CJiis  ,  glabris  ,  jioniui  tuttraltia$ ;  tuSMiif  oàmit, 
Berg.  Plant,  ("ip.  pag.  1J5. 

^,  Sf-jthiola  (  iub}lht3)t  foli't  ofpofitiSf  lintari" 
fujuijiu  ,  cuiiaitculjtU  i  rgmis  virgaii* ,  fubproiife- 

ns.  Lixn.  iUuftr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  314.  n**. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  flrutkiolu 
juniperina  ,  mais  fes  kniil'cs  fottt  imbriquées,  ler- 
té«s  contre  ka  {i^es  &  oon  ouvertes ,  lancéolées , 
Tubulées  &  non  lioéùies  :  ces  deux  plantes  pu- 
roiflent  d'adieurs  avoir  beaucoup  derefTemblan^e. 

Les  tiges  font  ligneufes,  hautes  d'un  pîed  & 
plus*  de  couleur  cendrée  ,  héiillées  de  noeuds 
formes  par  l'attache  des  feuilles,  munies  de  ra- 
meaux al  ternes,  rapprochas  en  covy  mbe,  qua^'i  j;:- 
gnîaireSt  garnis  de  feuiiUs  gbbres,  Tcfliles ,  epai- 
fes  ,  imbriquées ,  médiocrement  aigaiSsj  tittéaires^ 
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lin  peu  concave».  Les  fleurs  f'^nt  H  lita'res,  ftllî- 
\t% ,  atiilaires»  parfaitement  gLbres,  de  couleur 
blanchâ  ;  le  Ciûie  de  la  corolle  filiforme ,  un  p;u 
plus  long  que  les  fju.'l.si  le  liirbe  a  quatre  dr- 
coupures  ouvertes ,  lanccolées.  aiguës  ,  afletlat^- 
guâs ,  un  peu  plus  courtes  que  le  tttbei  hiitt écail- 
les velues  à  l'cnâce  du  tube  ;  quatre  étamim.s 
courtes  i  les  anthères  droites  «  oblongues,  renfer- 
mées dans  In  tube  i  In  ftigmate  caplte>  hériiéde 
poils. 

La  plante  ^  me  paroic  être  la  même  que  la  pré- 
cédente ,  ou  une  fimple  variété.  Ses  feuilles  font 
imbriquées  &  oppofees  fur  quatre  rarr's ,  îsn-eo- 
lées,  aigués,  concaves,  longues  de  acui  i  trou 
lignes;  la  corolle  un  peu  plus  longue  que  Us  feuil- 
les {  Ton  limbe  a  quatre  découpures  très^ttwtes, 
lancéolées ,  aiguës ,  beaucoup  plus  Innguci  <tptt 
dans  les  ancres  cfpèces. 

Cette  plante  croît  au  CapdeBMnie>E(pinBce. 

I)  (y./,  in  htri,  Lam.) 

9.  SruuTHioLE  .1  feuilles  de  ^névtier.Sint>' 

tktoiii funipcri.iti.  Hetz.. 

StrathioLi  follis  Untarihut ,  acatis  ,  ftiieatilu  ; 
eonritis  edluihufque  nudis.  Retz.  Obferv.booB.). 
pag.  26.  WiUd..  Spec.  Plant,  vol.  t.  pag.  (9t. 
n».  j. 

C'eft ,  d'après  Retz'US,  un  petit  arbufte pirfii- 
tement  glabre  àilts  tontes  KS  parties ,  dont  les 
ti.fs  fo-it  divifëes  en  rameaux  grêles,  cylindri- 
qius ,  qui  fe  ramifient  en  d'autres  plus  courts, 
quadrangulaires ,  garnis  de  feuilles  fefiiles ,  oppo- 
fées., trèS'Ouvei tes ,  linéaires,  aiguës, affeifcof 
blabk»  i  celles  du  genévrier ,  glames  i  lewsdtii 
faces*  cntièitns.  . 

Les  fleurs  font  fituées  dans  l'aiflelle  des  feuillet, 
à  la  patrie  fuperieute  des  ran>eaux  i  leur  calice  eft 
ghbre  ,  de  la' longueur  du  rube  de  la  corolle  : 
celleci  t{\  un  peu  plus  Ionj;ue  que  les  feu  llfs, 
glabre  j  de  couleur  blani^lie  i  le  limbe  divifé  en 
quatre  découpures  aiguës  ;  le  tube  renflé  à  fa 
partie  fupérieure«  .vers  l'inf^tttnn  deseramines» 
ceUesKi  plus  ràuttef  que  In  tnbn  i  les  antl^M 
d'un  brun-noiricte. 

Cette  pi  mtc  croît  tu  Cap  (fe  Bontti^EfpéiaDC& 

f)  \Defripi.  tx  Rtt^.) 

ic.  STRUTiiioLii feuiltes-de myrte. StmlUvk 

myrjiiiief.  Lain, 

^Struthiola  gùthra ,  /a/tis  watis,  aatiU ,  flani^f- 
calis  f  inftri9rthiu  aturnis  {  cwotUt  JUi»  ki- 

gionius.  Lam.  tflnftr.  Gêner,  vol.  t.  pag.  fH* 

II".  156}. 

Struthioia  (  glabra  )  ,foUts  ovatis ,  glaitris  ;  ramit 

gUèrù  ,  nfftfi»*  Humb.  Ptndr.  pag.  76.  — *  Anditr. 
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Repof.  ub.  1 19.  —  WiU4.  Spcc.  PJanc.  vol.  i. 

Vig.  693. 1»".  j. 

tortUifque   nuàis  ;   caltcibui  flAtfitmtiàiU,  BfttZ.. 

Obferv.  bot.     pag-  161.? 

Cet  arbrilTeau  a  des  tiges  glabres  ,  dîvifées  en 
rameaux  alternes, coorrs,  inegaur,  cylindriques , 
un  peu  jaunâtres ,  riJés  ,  très-gtibres ,  garnit  de 
feuilles  frfliles  1  ov^ks,  prefque  pUnes,  glabres 
à  leurs  demt  faces ,  coriaces  ,  ridées ,  aiguës  à 
leur  fcMnmet}  les  inférieures  très-Touveoc  dter- 
aes«  les  fupérieures  oppofées. 

LesHettTsfemfefTtles,  folitaires^finito,  dans 
ks  atflelles  des  feuilles ,  i  h  partie  fupérieure  des 
tameaux  «  blanchâtres ,  très-plabres  »  prefque  deux 
fois  plus  longues  que  les  feuilles.  Je  n'y  ai  reconnu 
d'autre  calice  qn?  f^enx  folioles  oppofées,  con- 
caves, fermes,  lanceokts  ,  algues,  très-glabres,  & 
qu'on  peut  conlïdërer  comme  deux  bradées.  Le 
tube  de  la  cocolle  eft  droit»  fore  grêle i  le  limbe 
court ,  à  quatre  Àvifiom. 

Cette  efpèce  croît  au  Cap  deBonae-Erpitaoce. 

ff  (^y.f.  in  htri.  Lam  ) 

Le  jlrutkiold  ovjta  de  Tliuiiberg  me  parok  bien 
être  U  mêoie  plante  que  celle  que  )e  viens  de  dé- 
crire I  mais  )c  ne-  pourrois  pas  affirmer  qu'elle  foit 
la  même  que  le  jiruthioU  lanctotata  de  Retzius  * 
dont  les  calices  lont  pubefcens ,  d'après  cet  au- 
teur «  &  les  feuilles  ovales-laocéoIéM* 

II.  Strutuzole  tuberculeufe.  StnakioUuAtr- 
cdlp/â.  Lam. 

Struthiclaglahra,fol::f  cppcfuis  ,  ovntn-acutis  , 
€ama/ieuiMU t  darfo  fakfiriatisi  (orollis  folio  vix  ion- 
poriita.  Lato.  ItliiiRr.  Gêner,  vol.  1.  pag.  114. 
n*.  i;64. 

?  tige^  font  fIroiteSi  plabre<;  ,  licneiî'V»  ,  cv- 
liMdriques,  duilées  en  r.nm«.'iux  a, ternes,  de  lou- 
leor  biune,  un  peu  ridés,  parfaitement  glabres, 
garnis  de  feuilles  feûiles ,  oppofées,  ailés  petites , 
ovales ,  un  peu  lancéolées ,  très-entières ,  forte- 
ment aiguës,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  un  peu 
firiées  fur  leur  dos,  courbée»  eu  gouttière  en  de- 
dans. 

Les  leurs  font  fetTiIes,  axillaircs,  un  peu  plus 
Courtes  qr.e  l  :s  feuilles  ;  le  tube  eft  droit ,  cylin- 
drique, très-g  abre;  le  limbe  fort  petit,  à  quatre 
découpures  lancéolées,  aiguës  ;  les  étamincs  ren- 
fermées dans  h  corolle ,  attachées  fur  le  tube. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonoe-Efpérance. 
1^  (  V.f.  in  keri,  Lam,  ) 

STYLE.  Stylus.  C'eft  une  forte  de  tuyau  fiftu- 
leux ,  la  portion  moyenne  du  pillil ,  plus  on  moins 
adoncé*  ordinairement  gi^,  uès>menu«  ^ui  le  | 
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plus  fottvcflt  eft  inféré  au  fommet  de  l'ovaire  j 
quelquefois  fur  fon  côié  ou  à  fa  bafc. 

Le  flyle  eft  formé  le  plus  (bavent  de  la  propfo 

fubftance  de  l'ovaire  i  qucloucfois  néjnmoins  il 
paroît  naître  de  ta  lubllance  au  réceptacle ,  &  dans 
ce  cas  >  ou  il  fait  corps  avec  l'ovaire ,  comme  dans 
la  famille  des  légu  umeufes ^  ou  il  1  enveloppe  feu- 
lement fans  contracter  aucune  adhetsiice  •  com- 
me dans  la  famille  des  maiives. 

L'exiftence  du  flyle  n'eft  pas  abfolument  nëcef- 
faire ,  puifqu'en  trouve  des  fleurs,  comme  la  ru> 
lijpe  ,  <iui  en  fonc  dépourvues  ;  le  KigmAce  tepolè 
alors  immédiacement  fur  L'ovaire. 

Les  différences  que  préfente  le  ftyle  font  four- 
nies par  la  forme  »  la  furface ,  les  djvifions  .  la  di^ 
rediion  ,  la  proportion  &  la  durée  de  cet  organe. 
Ainfi  on  examine  fi  \t  Oyle  efl  cylindrique,  fili- 
forme, capillaire,  fubule,  en  malfe,  téiragone, 
enfiforme  j  8rc. }  s'il  eft  glabre ,  velu .  glanduleux  , 
s'il  eft  entier  ou  bifide  ,  trilide  ,  quadrifi-le  ,  &:c.  ; 
s'il  eft  droit,  arqué  ,  décliné  ,  wc.  ;  «.'i!  eft  plus 
court,  aulG  long  0*1  }>las  long  q„L  1  ,  étan.inesj 
s'il  eft  caduc ,  c'ett-à-dire  ,  s'il  peru  immédiate* 
ment  après  la  fécondation  ou  s'il  eft  perfiihnt , 
c'eft- à-dire,  s'il  fubiîfte  après  la  fécondatinn  ,  & 
s'il  refle  iixt  le  fruit  qu'il  furmontc.  Le  liyle  eft 
encore  appelé  fimpU  Inrfqu  il  n'y  co  aqu^in  feol, 
comme  dans  le  lys }  mul  tpU  s'il  y  en  a  plufieurs,. 
comme  dans  la  famille  des  caryopiiyllées. 

La  fittiation  du  ftyle  fournit  auffi  des  diflsren» 

ces.  Gxrrner  nomme  jîylc  wr.ùnal c*t\\n  qui  s't'léve 
du  fommet  de  i'ovaire,  comme  dans  le  utoiifon  { 
fiyit  imtéral,  celui  qui  eft  placé  fur  le  coté  de  l'o- 
vaire ,  comme  dans  le  gerant-im  ,  "ji  s  les  lé^unii- 
neufes  >  JIjit  baji'aire  y  celui  qui  A  ii  (éie  a  la 
bife  de  l'ovaire  ^&  qu»  eH  Ui^e  i^ins  tome  fou 
étendue  ,  comme  dans  te  frai^jr^  dans  ïhif 
telùt  J  de. 

Liimé  doime  le  nom  de  mmofiynes,  digynn, 
trigynts ,  fc/u'^na  ,  £.'..  aux  fleuts  dont  Icpiftil 
eft  niuiii  d  un  ,  dî  deusi ,  de  ttois  ou  de  pluneurs 
ftyles.  M.  de  Jullieu  a  refervé  ces  exprc (fions  pour 
défipner  le  non.b  c  rits  oviirvs,  K'  il  nous  fcm- 
b!e^  d]t  M.  VeiUÉtiat ,  qu  il  tfl  plus  convenable 
d' m^'U'Vtr  avec  ce  f.ivant  les  noms  de  monoflyittf 
d'ffiyUs ,  6v.  lorfqu'il  s'agit  dedÉterminei  le  nom- 
bre des  fVyles ,  &deréferver  ceux  de  moncgynes^ 
digynat  ve*  pour  indiquer  le  nombre  des  ovaires. 

STYLOS ANTME.  Stylofantkts.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones,  s  flturs  complet  s  ,  polypeta- 
lées*  iriéguUères,  papiilonacées ,  dd  ia  famille 
des  léfumineofes ,  qui  a  des  rapports  avec  les  tf- 
chinoTiine ,  ^-  qui  cotrprei.d  des  arbnftci  ou  des 
herbes  exotiques  â  l'Europe,  dont  les  feuiiics 
fouvent  aflfe?.  généralement  ternécsi  les  dtnisdtf- 
polée*  en  ^is. 
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Le  caraâère  eHentiel  de  ce  genre cft  d'avoir: 

Ua  calice  tubuUt  trts-long,  fupporiant  la  coroUt  ^ 
m  ovatrt  fiuti  fous  la  eoroUe  ;  dix  itamints  diadcl- 
phes  ;  tMegM^  à  tmt  OU  deMX  ûnieutaUMi ,  mn  fat 

CARACTÈRI  GftMéKIQQl. 

Chaque  fleur  oiftei 

i".  Un  calice  tubulé,  cylindrique»  nèi-tong, 
^vifé  â  fon  oriiice  en  ooq  découpures  courtes» 
inégales  j  aiguës. 

1*.  Vot  corolle  papillonacëe  «  inréréeâ  l'orifice 

du  calice  j  compoiéc  de  quatre  ou  cinc]  pctaîes  ir 
réguliers»  Vétendard  arrondi ,  étalé,  i^battu  ,  U% 
deux  atlti  obliques ,  connivemes ,  obtufes;  ta  ca- 
rêne  toit  p«the«  à  deuB  pièces  «  ou  bifide  à  fou 
fommet. 

)*.  Dix  (tan^têi  diadelphes  ou  rënnifs  en  utt 

feul  paquet  i  les  ÉBamcns  libres  à  leur  p  irtisfupé- 
rieurs  j  les  anthère»  petites  »  ovales  ou  arron- 
<lies. 

4**.  Un  ovaire  oblong  ,  fitué  dans  le  fond  du 
calice  i  inférieur  à  U  corolle  ,  lurmonté  d'un  ih  le 
qui  traverfe  la  longueur  du  tube  du  calice ,  ie 
rend  dans  la  coioltc  &  Te  place  dans  la  carène, 

furmonte  d'un  iligmate  pubefcent. 

Le  fruit  eft  une  goulfe  alongée  ,  un  peu  com- 
primée y  à  une  ou  <leia  «rticaUtibns ,  la  dernière 
C">tirhëe  en  crochet;  une  lêaienoe  dans  chaque 

article. 

Obfervations.  Ce  genre .  très-voifm , par  le  port 
de  fcs  efpèces  ,  dos  efchinomene ,  &  Ulrtout  dts 
ktài^farum ,  en  eft  très'diftinû  par  fon  caraâère 
eflentiel ,  qui  eft  très-reroarqnable  î  il  confifte  dans 
la  longueur  du  calice  tiihulé,  dans  la  porrion  d* 
la  corolle  a  l'oiirtce  du  calice,  dans  celle  de  l'o- 
vaire, lequel .  inua  au  tond  du  calice,  fe  trouve 
fupérieur  à  celui-Ci ,  Sj  inférieur  à  la  corolle  ;  en- 
fin, dani  b  longiîeur  du  ftylt;,  qui  eft  obligé  de 
tiaver(=r  le  tnl  e  pour  pénétrer  dans  la  corolle, 
£1:  placer  fon  ftigmate  dans  la  caréné.  Les  gouifes 
font  ordinalffcutent  peu  alongées.  Se  n'ont  qu'une 
ou  deux  aniculadons.  , 

Espaces. 

I.  S tYiosANTHB  couché.  5ry«/ijirA</j»r©«i«- 
wnf.  Svartx.  , 

Stylofanthes  foliit  vwttO-  tanceolatU  ,  ilneatis  , 

^li^tls,  Ipicis  multijloris,  Citait  procuinhenu.S'iyMtz  , 
riur.li  d.  occid.  vol.  1.  pa^.  iiiJa.  —  i.lem  ,  Ad! 
Holm.  1789.  pag.  iSo  t..b.  ii.  fig.  i.  _  Lam. 
lllullr.  Geiier.  tab.  617.  fig,  1, 

Stylofanihtsfolii*  tematit,  écumUads  ^tàtnttU  . 
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glabris  ;  fpicii  mutions,  CMltfnauétltU»  Smtii 

Prodr.  pag.  108. 

Stylofanthes  (  procumbens  )  ,  foUolis  ovato-lan- 
«toùuis,  fMrûî/piàsmait^hris;  braâeit  levi'-us, 
mueroitûtu  ;  caule  procumbenie  ,  puiefceau,  WiiU* 
Spec.  Plant,  vol  5.  pag.  ii6j.  o".  i. 

Hedypram  (himatam ,  »ar.  •)  ,foShufiwù^ 

aen-ojn  ,  nudis  ,  fpicis  jejft!i:-us  ,  î,  lyummibus  dij- 
permis  ,  oitedis  ,  acumine  uatinaus.  Lmn.  Spec. 
Plant.  i05ti.->— Amoeik  Acad.  vol.  5.  pag.  40;. 

Tr^oBum  pr^cmniens  ,  foliis  nervofu  ;  Rliaàt 
monofpermibut ,  aeminaiis,  fùatKt^iatis,ét9m, 
Jam.  pag.  nj^, 

Anonis  non  fpinofa ,  minor ,  glaira ,  proatmientf 
fiore  lutev.  Sloan  ,  hm.  pag.  -f.  Hiii  i.  pag.  1871 
tab.  1 19.  rig.  i.  —  Rai ,  Hiit'  46-.  10. 

C'eft  une  plante  balie ,  prefque  ligneufe  ^  dom 
les  tiges  font  couchées ,  longues  de  deux  i  fit 

pouces,  ram Lnifis ,  pubtfcentts  ,  roides  ,  cylin- 
driques i  les  i  jineaux  prcfque  glabres ,  afcendans, 
t^arnit  de  feuilles  aitfrnes,  pé  t  idées  ,  tero^st 
le»  folioles  prefque  fin  ies ,  oblongues  ou  ov^ 
lancéolées,  acunûnécs,  ,\abres  ,  entières ,  tri- 
vcrfëes  par  des  nervures  blanchâtres  ;  la  toliole 
terminale  un  peu  pedicellee  i  les  pétioles  courts, 
accompagnés  â  leur  bafe  de  ftipules  vaginales»  iK- 
currentes ,  pubefcentes ,  bifides  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux , 
prefque  fefliies ,  garnis  de  ftipules  vaginales ,  in- 

brii^uées;  les  extéiieures  plusgrandes^  fuppottirt 
des  feuilles  cernées,  péciolees  }  les  intermédiaires 
à  feuilles  fimples  ;  les  intérieures  ou  braâéCI 
petites,  lancéolées ,  membraneufts  ,  blanthatrf, 
enveloppant  les  fleurs.  Cellts  -  ci  font  jaunes, 
P'cfque  de  la  grandeur  de  celle  du  accr  aruiirM. 
Leur  calice  eft  droit ,  très-long,  lubulé ,  ftltfottne, 
divifé  i  fon  oriftce  en  cinq  découpures  inégales; 
les  detix  poftérieures  connivenrt  s  ,  aiguës  ;  k% 
deux  latérales  obtufes  j  celle  de  devant  lanceoiee, 
acuminée,  plus  longue  ,  toutes  d'un  vert- pale, 
pubefcentes  vers  leur  fommet  i  la  corolle  infeiea 
à  Torifice  du  calice  ;  l'étendard  ai  rondi ,  très-titjîé, 
veiné  ,  réfléchi ,  échjncré  à  fon  fomn.et  ;  lei  aiiti 
obliques,  conniventes,  o6tufesi  la  carène  d'eue 
feule  ^ièce,  bifide  â  Ton  fonintet;  les  amhèier 
oWongues  &  blanchâtres  ;  l'ovai-e  oblong  .  (îtué 
dans  le  fond  du  calice  j  ie  tlyle  tiés-long  >  \t  Ilig- 
niate  ftuberMOt;  les  gouffes  un  peu  comprimées, 
courtes,  compofées  d'une  i  u  .ieuT  articuht.nns 
relev'es  en  bollè,  un  peu  arrondi. j,  anpuleuiVs 
fur  ît.ur  dos ,  U  dernière  courbée  en  crochet;  ks 
femences  folicaires,  glabres  «  oOlongues,  to  pee 
rénî^orroes. 

Cette  plante  croît  èam  les  campagnes,  fur  les 
peloufes ,  à  U  Jamaïque  8f  à  ta  Nouvelle-  Kfpa- 
gne}  elle  fleurit  &  tVuâifie  prefque  toute  l'année. 

1.  STYtOSlMTJil 
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1, Sttiosakth£  vi noueux*  StyUfnatha vif 

Styttfifiltkes  foUclis  oveuis  ,  tUlMt*  ,  hirfutis  ; 

fpids paueifiorit ,  cûule  trtBo,  Svartx ,  Flor.  lod. 
occid.  vol.  z  pag.  1 18 f. —  Idem.  Prodr.  p.  108. 

&  Ait.  Holm.  17S9.  pag.  198.  t.ib.  9.  fig.  A.  — 

—  l.am.  JlIuiU.  Gêner,  nh.  6ij.  Hg.  1. 

Styiûfanthtt  foiioiis  o! hngo-ov.it is  ,  utrinque  \<:f- 
tofo  -  piibefcentibus  ,  cilutis  ;  fy  i^'s  paucjîons  ; 
iraâtit  ciliatis  ;  coule  treHo  ,  vifcofo  -  puhifctnu. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1166.  n".  1. 

,  Hedyfartim  kaatamm*  Vv*  Linn.  Spe<.  Phot. 
pag.  io|^ 

TrifoUum  fuhertBum  ,  fubkirfjtum  ;  ftlicutls  mîno- 
riiéii ,  fingu/anéus.  Brovn  ,  Jjm.  pag.  199. 

Loto  peniaphyllo  fiiquofo  pmiits  ,  j/tonis  non  Jf  i- 
mftffoiiis  cifti  infttrgibtinojis  &  odoratis.  Sloan  , 
Jam.  74.  Hilt.  t.  pag.  t86.  tab.  119.  fig.  1.  — 
Rii ,  Hifl.  467.  19. 

'  Cette  efpèce  diffère  du  flylofanthts  procumhtns 
par  Tes  tige»  un  peu  plus  élevées  ^  par  (es  feuilLs 
ciliéef ,  par  Tes  épis  oten  moins  garnis  de  fleurs , 
fw  les  corolles  plus  [>etites  >  c'eft  d'aàllcnn  une 

fhav-  vifqueufe,  légèrement  velue,  quifépand 
une  ode  jr  réfineufe  alLz  agréable. 

Ses  tiges  font  droites  ,  ligneufes  à  leur  partie 
inférieure ,  hiutes  d'un  demi-pied  &  plus  ,  ra- 
me aies ,  cylindriques  >  de  couleur  cendrée  un  peu 
btuue  i  les  rameaux  alternes  ,  étalés  ,  cylindri- 
ques^ un  peu  vtlus,  garnis  de  feuilles  péti'ilccs, 
temées;  les  folioles  médiocrement  pédice liées  » 
orales ,  entières  ^  aiguës  ï  leur  fommet ,  velues , 
ciliées  à  leurs  bords,  nerveufes  ;  les  poils  noirâ- 
tres { les  ciU  tranfparens  ,  gianduleni  à  leur  foni- 
pwt  {  les  petiotes  courts ,  cylindriques  ,  velus  , 
munis  à  km-  baf;  d'une  flipule  vaginale  ,  am- 
^xicauie  ^  bidentée  à  Ton  fommet ,  ciiice  à  fes 

■  Les  fleurs  font  difpofées  en  plufieiirs  ^pîs  ter- 
minaux, prefque  felfiks,  peu  garnis  »  mur»ies  de 
flîpales  foliacées  comme  dans  refpèce  précédente} 
les  braâées  vifqueufcs  ,  traverfees  par  des  ftries 
rougeâtres  î  le  calice  long ,  tubulé  ,  filiforme ,  un 
peu  velu  i  la  corolle  petite  ,  de  couleur  jaune , 
tougeâtre  à  fa  panie  iioftéiieui«$  les  pétales  ci- 
Hés  à  leurs  bords  ;  l'étendard  àt  couleur  purpu- 
rine i  (a  bafe.  I.e  fruir  cil  une  poufTe  courte,  pe- 
tite t  compofée  de  deux  articulations  anguleuses  j 
finies  au  toucher. 

Cette  plauMe-cralc  da»  les  trmim  CMoneox , 
for  les  buteurs  &  paitni  le»  peloufes  i  b  Jamaï- 

^  SirLosANTHe  mueroné.  Styltfféiuhe*  mif 

trmata.  Willd.. 

ÏÏMtMi^  Tomé  VIL 
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Stylofamhet  foiiolh  o^longo^vcùs  ,  fuôtùs  fubpu- 
iefcentiius ,  ciliatis  ;  fficis  mu/ciftoris  ,i>raéitis  ciLa^ 
n'j  ,  cauU  crciio  -  pul'tfctnu.  Willd.  Spcc.  Plant, 
vol.  5.  pag.  iiGÙ.  11°.  j. 

Jtnekis  (  fruticofa  )  ,  coule friaitofo ^  ereSo.  Retz. 
Obrerv.  bot.  5.  pag.  16. 

Tnfotiam  procumhtns  ,  ^eylditcum  ,  hl'futum  , 
loti  facie.  Burm.  Zeyl.  pag.  126.  tab.  106.  fig.  1.  ; 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  la  précédente, 
mais  elle  n  en  a  point  a  vifcolité ,  quoiqii'éi;a!t  - 
ment  velue.  Ses  tiges  font  droites,  cyluidtiques, 
ramiufes ,  hautes  de  huit  à  dix  pouces  &  pius  , 
couvertes  de  pmls  conne  •  blanchâtres ,  point 
glanduleux  ;  les  rameaux  alternes  ,  grêles ,  étalés , 
un  peu  flexueux  ,  garnis  de  feuilles  aittrues ,  pé- 
tiolées  ,  ternées  i  les  folioles  ovales-oblongues, 
mucronées  à  leur  fonunet,  glabres  à  leur  face  fu- 
périeure ,  garnies  en  den»a«  d'nn-  léger  duvet 
blanchâtre,  particuliérfmmt  dans  leur  jf  crefie  ^ 
fiilonées  à  leur  face  inférieure  &  vers  leuis  bordsi 
les  pétioles  filiformes,  blanchâtres  &•  pubefcensi 
des  flipules  à  la  bafe  du  pétiole,  membraneufes  j 
ciliées,  faifant  corps  avec  lui. 

E<et  fleurs  font  réunies ,  i  l'extrémité  des  t2* 

meaitx  ,  en  pliifieurs  épis  ohloDgs  ,  truiinis  ,  fcl- 
Gles  lorfqu'its  font  en  fleurs,  pédicellés  a  l'époque 
des  fruits ,  munis  de  braétées  ovales ,  pubefcentes, 

imbriqiiéjs  ,  ciliL^r»;  à  \?\n',  bords.  La  COrolIo  eft  ' 

droite  ,  d  une  grandeur  mO.'.iocre. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes,  â  lîle  de 
Ceilan  a  ..  '!  .inguebar«  dàns  tes  fols  arides.  ^ 
{^y.f,inhert>.Lam,) 

4.  StylosANTHS  étalé.  Stybfantheg  «Uthr, 

Stylofdiuhes  foliis  lanceolatis  ,  acutis  ,  glabris  £ 
fpicis  paueiforis  ,  vaginis  J'oliifque  ciliatis  ,  e0ltît 

treHo.  Swartti  Aâ-Holn.  178^. pag.  183.  tab.  1 1. 

fig.  2. 

Stylofanthet  foliis  lanceolatis ,  glabrit}  fiicispt»» 

ciftorii  i  bfdcieis  iiir,cioLuis  ,  ciliatis }  caule  ereilo  f 

tui0  iaure  puhefittuc.  Wiild.  Spec.  i-lanc.  vol.  j. 
pag.  1 167.  n*.  4. 

TrifoUum  (biflorum)  ,  fpicis  bifioris  ^  fe0Ubus  / 
involucris  hif  iJis  ,  !':r-r,:h..!-f'j'r::'^u  ;  fo/iis  lan» 
ceoùuts.  l-ian.  Spec.  ttint,  vai.  i.  pag.  loSS^.  — • 
Grooov*  Virg.  10$. 

TrifoUum  catilc  pilofo ,  fc  liolis  fubferratis  ;  fo" 
ribiu  lateraiibus  ,  fubfolitariis  f  Itgumhuhus  ovaiiu 
Gronov.  Virg.  i .  pag.  S4. 

AiMiiU  marivU  ,  Amm  «/Mur  Macjfiorxfatf .  Petiv, 

Sic.  84. 

Arackis  (  ^prica),  foliis  temttis^  t^tU  tndo» 
Walter.  Flur.  carol.  pjg.  iSa.  , 

PPP 


Digitized  by  Google 


4^2  s  T  Y 

Stylofamhes  (  hifpida  )  ,  proc  imhtns  ;  fiipulis  fo- 
lUfque  at  Jalttm  fmptrioriiyus  h  fpidis  ;  capitutit  ii 

jiu  irijiai»,  MtCM«x«  Flor.  boréal  Amer.  vol.  4. 

m-  75- 

Var.  »  t  HUditif^iuU  f  €auU  foitifqut  ii^feriorihas  gLf 
httis.  Mkh.  I,  c. 

Var.  jl  t  kaffidif^HM  t  mlvcrti  lù/pié^fimm,  Mtch. 
I.  c. 

,  S;$  ligci  font  cotichërs  ou  en  grande  pattie  rt- 
«lieiT^es ,  Tjni'  Uie»  ,  glabres  ,  ou  plus  ou  inoins 
velues  fclon  l.s  variétés  ,  cylindriques >  quelque- 
fois pubefcentes  d'un  feul  côté ,  garnies  de  feuille* 
alternes  ,  petioices ,  tv  rnées  ;  les  folioles  oblon- 
gues ,  Liiicénlécs ,  glabres  à  leurs  deux  faces  » 
que  l^u -fois  légèrement  veloee  •  pectjculièreiMtir 
les  teuil.'es  fuperieures ,  entières ,  aiguës  à  leur 
fomu.et  i  les  Uipules  vaginales  ,  terminées  par 
deux  dents  acumiaéct  »  do  la  longueur  dtt  fii- 
pules. 

Lrs  fleun  font  dirpofécs  en  petices  grappes 
capitées,  avHUïres  ,  très  -  courtes ,  qui  ne  fiip> 

portent  que  lieiix  f  u  trois  fltur^  ;  les  feiiinL^^s  flo- 
rales ,  prefqu'imbriquées ,  divilces  en  nois  pe- 
tites découpures  ,  celle  du  milieu  plu<;  longue» 
ciliées  à  leurs  bord";  ,  Dinfî  que  Ie5  bract:;js.  Ces 
Heurs  ne  oaroitrenr  t^ue  ks  unes  après  les  autres. 
La  corolle  t.ft  lavine  ,  les  goufles  ovales.  La  va- 
liété  f  eft  chargée  de  poils  fur  toutes  fes  parties. 

Cerr?  pl.ime  croît  dans  la  Virginie ^bCMolÎDO 

Se  la  Pcniilvanie.  if.  (  F.f  ) 

$•  SrYEotAMnn  hirpide.  St^tofutAu  Iv^id». 

Stylofarjhtsdtffiaiproeumhens,rMÙtpahfcetuHus; 
foUaiiM.  lancfolatis  ^  pare*  kifindis  {JiàMlù  (f  t^i- 
uh  ttnûmaU  àifpidijfmU,  Kth,  ABL  Soc.  Hîft. 
N»t.Faiir.pag.iof. 

Cerre  Lfpèce  me  paroît  avoir  de  très -grands 
rapports  avec  loJ^l^étMiAu  iiatiùrs  elle  en  difl^re 
fit  fèfl  lleuts  réiuues  a  ono  téio  leraiiiùlo  a£ei 
epaidfe,  très-velue. 

Ses  tiges  font  prefque  figneufes ,  cylindriques  , 
très-éulées  ^  couchées ,  divifées  en  rameaux  très- 
nombreux  ,  diiiiiSt  pobefeens  >  légèrement  com- 
primés t  griles  t  emh  de  feuilles  alternes ,  pé- 
tfolées,  cernées)  les  folioles  oblongues  ,  lancéo- 
lées, entières,  très-aigLic  j  leurfommct,  mé-  | 
diocrement  htfpidesi  les  Oipules  décurrenies  à  la 
partie  inférieure  du  pétiole,  i  demt  dents  aiguës, 
prefque  fubulées  ,  ciliées  à  leurs  lir>rd<;.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  cpts  terminaux  ,  ferrés ,  droiu  , 
êpah,  longs  d'im  demi-ponce  ,  voIhs  fur  toutes 
lenis  parties. 

Cette  plante  a  été  obfervée  â  Cayenoe  par 
JJ.  Leblood.  ^  ?  (T./  m  htri.  Um.) 
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(6.  Stylosahthe  de  Guinée.  5<y/cy<»tA(i|itij* 
nen/u.  Svacts. 
Stylofantkes  foliolis  lanceotato  -  aeumiaatis  ,  ft- 

eraio ,  kirfut9,  Svarcs,  AA.  Hokn.  xiv).  p. 
— Willd. Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  i\(fj, 

TnfvHum  (  gttianenfe  ),  kàfaù  ^ptnm  ,fan 
luîco.  Knb\.  Guian.  vol.  *.  pag.  770.  tab.  ^09. 

Sa  racine»  font  fibreufes  i  fes  tiges  prtfnu'hef- 
bacées  ,  rameufes  ,  hautes  d'environ  trois  pieas, 
hérifftes  de  longs  poits ,  garnies  de  feuilles  il- 
ternes ,  ternées  j  les  folioles  étroite* ,  oblonguts, 
lancéolées,  très-entières ,  acumii  éi  s  î  I  ut  !om- 
j»et ,  longues  d'un  pouce  &  plus  i  le  pétiole  eUrgi 
i  fa  bafi:  en  une  uipule  terminée  par  deai  loo- 
gties  pointes  hérifliées  de  poik*  aiulâ  ^eks(é> 

tioles. 

Les  fleurs  font  réunies  en  tète  i  l'extrémité 
des  rameaux  ,  portées  par  de  longs  pédoncule^ 
chaque  fleur  féparée  par  une  braâée  prefque  n- 
ginale ,  étroite  ,  aigtiè  }  les  pédkelles  conn* 
munis  à  l  iur  bafe  de  deux  braÛée<  plus  cou:to, 
fort  petites,  chargées,  ainiî  que  les  autres, 
longs  poils  roulTeitres.  Le  caliceeft  partagé  »di^ 
découpurfî  ai?;  ;  la  corolle  jaune  i  l'otritie 
velu;  ic  Oyie  trè»  long ,  g'éle  ,  terminé  pitlS 
fligmate  obtus  )  la  goutTe  foit  petite  *  enki 
velue  ,  3  une  feule  femence. 

Cette  plante  croît  à  Cayenoe.  a^?  {D^tn^t.» 
Mi.) 

Cette  plante  mérite  d'être  obfervée  averti» 

tention  ,  fit  comparée  avec  le  fiyi^f-^r.ihes  hijpiét , 
dont  elle  n'eft  peut-être  qu'une  variété  à  itiulb 
plus  grandes. 

STYPHI^LIE.  Srypktlia.  Genre  de  pla»i«  *■ 
CdtyléJones  ,  à  Reuis  complètts  ,  monopétilées, 
régulières  ,  de  la  famille  des  bruyères ,  qui  a  des 
rapports  avec  tes  tfMfWt  8c  qui  comprend  des 
atbriffeaux  exotlques  à  l'Europe ,  dont  les  fcuikJ 
font  petites  «  entières,  éparies  00  aiiemesi  Ws 
fleurs  petites» utilairss  on  teiminftlesjcnépiifle 
en  grappes. 

Le  caraûère  eflerttte!  de  ce  genre  eft  d'jToir: 

Un  cûliu  à  cinf  foti»U*  »  tKeompagni  i icuiJn 
mhiqukts  aat tmfvttf  tàiaite }  thif  AMMKifW 

ovaire  environné  d'une  icaif/t  tmltraffûnt ,  otdttitf 
ptitiej  écaiU*s  {  im  ftyU  ;  un  iirupt  u  ua^  iogu 
•e  éKÊ»fmmtu-  dût  tkê§ae  bgt, 

CAKACTitLt  eÉMiKXQQt. 

Chaque  fleur  oflFre  : 

I*.  Un  etUu  profiwdétnent  ébnCi  en  dnq  é^ 
cnupunx ,  envlNiiiiéiftbalodeptvfieailécâilks 

imbfi<^uées. 
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2*.  Un:  corolle  monopëtale ,  tubulée ,  à  cinq 
décoopvrcit  foutent  léiéchiet  en  ddion»  gU- 
btei  M  ▼elocs. 

i*.  Cint]  iiaminttt  domles  fihmentfoiit  coum  j 
inférés  fur  le  tiibe^  ceminés  par  des  «mhèies  ob> 

longues. 

4*.  Un  ovaire  fupérieur,  ovale,  environné  i  fa 
bile  d'un  anneau  membraneux,  à  cinq  dsnts,  ou 
4e cinq  écailles  diftinâes^fannoQté  d'un  ftyle  cy- 
lindri^pM» ,  terminé  per  m  tignut»  en  xèot  9e  fou- 
vent  à  cinq  lobes. 

Le  frui:  efï  un  ivupf  ovale  ,  divifë  en  cinq  lo- 
ges {  cluque  loge  lentertnanc  une  ou  deux  (ë- 

Olfirvati&HS,  Il  eiifte,  emte  ce  genre  8r  les 

ip^Cns.  des  rapporr^  roTthr^uT ,  Se  qui  !e5  rappro- 
dmit  d'une  manière  très-nacureiie  i  leur  princi- 
ple  différence  confiRe  dant  le«  fhiits  capiulaires 
&  i  cinq  loges  dans  les  epacrh ,  en  biîe  dans  les 
Jh^Mm.  Ce  font  d'aiRetirs ,  pour  les  den  genres , 
deis  tibuftes  peu  c levés,  à  petites  feuilles  entiè- 
res, éparfes  ou  alternes}  des  fleurs  rolicaires  ou 
en  Krappes  courtes!  une  c«>rolle  tubolfej  dont  le 
limbe  fe  clrvife  en  cinq  décotipureî  ;  iiij  calice  â 
cin^  foliole^,  entouré  à  fj  bafe  par  quelques  écail- 
les imbriquées. 

M.  Labniardlère ,  qui  nou5  a  fait  connoitre  par 
des  déails  incéc«flans  pluûeors  bdles  efpèces  de 
fyphBâ,  nous  i  dgelemcnt éclairés  furlestfpMm, 
Qji  ns  nous  étoient  guère  connus  que  par  quel- 
ques elpéces  mentionnées  rapidement  dans  les  ou- 
vrages de  Fotller.  Nom  co  perleions  dans  le  Sup- 
ptétnenr. 

Le  genre  veutenaùa  de  M.  Cavanilles  eA  le  même 
que  câui  des fypMîa ,  S;  doit  y  étte  wèaaL 

Espèces. 

*  Lmit  de  U  f9f9Ut  vtùi. 

1.  STTFBiLiB  de  Riche.  SiyfieBê  Rkiâ,  LsbiU. 

StyfktUM  corolle  limho  refiexo,  hirfuto;  racemh 
ÉiâiSmklu  tn^U  i  foiiU  oklongls  ,  trinerviù,  La- 
bidL  Nov.-HolL  Plant.  Spectm.  pag.  44.  tab.  60. 

Arbrifleaa  qui  s'élève  à  ia  hauteur  de  cinq  à  (ix 
pieds  an  plus,  diviré  en  rameaux  alternes ,  garnis 
de  feuilles  feffiles ,  alternes ,  oblongues-lancéo- 
tées ,  entières ,  glabrrs  I  teurs  deux  nces .  rétré- 
ci s  LFi  pointe  à  leurs  (leux  extrémités,  mn^uées 
de  troi^  ou  cinq  nervures  finement  Itriéts  à  leur 
partie  inférieure ,  longues  d'anfiion  un  ftouce  & 
demi  fur  trois  lignes  de  large. 

Le?  flftirs  font  difpofées  en  grappes  aiîlîaîres, 
on  peu  plus  courtes  que  les  feuilles ,  à  peine  pé- 
dkattées  •  écMlieufo  4  km  bift.  Le  calice  cft 
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cempoliS  de  cinq  folioles  ovales  obtongiies,  fci- 
rieures»  membraneufes  i  leurs  bords*  accompa* 
i|nées  de  deux  écailles  oppoférs»  8e  d'une  troi« 

lième  en  forme  de-  bTjfl:<;  perfiftante  j  le  tubedo 
la  corolle  à  peine  de  la  longueur  du  calice  ,  divifé 
i  fon  limbe  en  cinq  découpures  réfléchies  en  de- 
hors, obtufes,  chargées  extérieurement  de  poils 
très-blancsi  les  filamcns  inférési  l'onhce  du  tube, 
alternes  avec  les  découpures  de  ta  coroUe  -,  ltr« 
anthères  obloogues .  oMbiles^à  une  lope ,  à  deux 
valves  t  l'ovaire  ovale,  environné  de  cinq  écailles 
prefju'orbiculaires  i  le  (ly  le  cylindrique  i  le  flig- 
mate  tubercule  ,  en  téte  }  le  drupe  petit ,  ovale> 
environné  d'une  pulpe  nourriffante  ,  contenant 
une  noix  i  cinq  loges  ;  de;  femenceafolitaires  , 
ovales,  oblongues,  furpeodues  à  un  axe  central} 
l'embryon  qruidiiqpw  ,  ém  «t  pélifpermn 
charnu. 

Cet  arbufte  aott  i  la  Nouvelle-HoUaode  j  dans 
la  teire  de  Vanr'Leavin.  1^ 

Sîs  petits  drupes  ont  ftrvi  de  noorrliure  I 

M.  Ruhe  ,  s  et  oit  égaré  de  fon  chtniin,  ISC 
qui  épcouvoit  une  faim  dévorante.  {LtUti.) 

1.  StrpHÈUB  deoiée  en  ftie*  StypktC*  ftmh^ 

Uta.  Labill. 

Stypheiia  corolle,  limbo  patente  ,  hirfuto ,'  fiorum 
eapitutis  axillarikas  }  Joltis  li/tearî'Jaiueotttis  g  fif' 

rulaiis.  Labill.  Novw^olL  Pisnc*  Spedm.  pag.  4/* 

tab.  62. 

C'éfl  un  petit  arbrifleau  fouvent  couché ,  dont 
les  tiges  font  longues  de  lix  à  fept  pouces,  divi> 
fées  en  rameaux  diffus,  ttès-capprochés ,  prefque 
fifciculés  à  la  partie  fupérieure  des  tiges ,  girnis 
de  ft  Liilles  fort  petites ,  fpfiîles ,  éparfes ,  aittrnes 
très  étroites  .  linéaires-lancéolées,  nés  finement 
dentées  en  fcM  i  léttrs  bords ,  aiguës ,  mucronées 
â  leur  roflunec  «  wiaïqpiéwt  endeitotts  de  trois  ner- 
vures. 

Les  fleurs  font  petite,  difpofées ,  dansl'aifl'clld 
des  feuilles ,  cri  grim  pes  très-courtes,  réunies  en 
téte  à  l'exttémitâ  d'un  pédoncule  commun»  im« 
briqué  de  petites  écailles  orbiculaires.  La  corolln 
eft  courte,  tubulée  j  fon  \iwh-;  pline  ,  ouvert, 
hériflede  poils  en  dclïus  ;  les  âlamens  iupportanc 
des  anthères  petites ,  à  une  feule  loge  i  l'ovaire  eft 
ovale ,  marqué  de  cinq  ftries .  environné  i  fa  bafii 
d'un  anneau  fquamiforme  {  le  flyle  amhxi  i  (â 

fiartie  fLipéricure;  le  ftii;iv,i:e  un  peu  aigu.  Le 
ruit  eft  un  drupe  qui  renferme  un  noyau  i  cin<| 
loges,  une  ftmenee  dsns  chaque  toge. 

Cet  arbridctti  Cfolc  «a  cap  Vaa-Dienien. 

'  ).  Styvbîub  ^ée.5«)fpMS«  viigMcLablfl, 
-SmietfA  ctntUSmhfOier:: ,  h;  fuia }  nttmU 
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attUlarîyas  ttrmiHmti^ufaut  ;  foUit  ohlonpt  ^pMnvO' 
iuùs.  LabilL  N0V.-H0IL  Fiai»*  Specuxu  pag.  46. 

ub.  64. 

Sfs  t^^es  Tont  tignetifts ,  hautes  d'un  pied  8r 

demi  ouiieux  piedi,  divifécs  en  rmv  aux  alternes, 
cHiles  ,  .ilongf*'! ,  gl  ibtcs  ,  cylaKiriqucs  ,  garnis  de 
Heuilles  éparfes  ou  alternes,  à  p?ini  petiolées, 
petites ,  ermites*  ob!ongue««  glabres àjeu»  d.-ux 
fices ,  iig  iëi  &  leur»  deux  e«tT#tnîté«,  un  peu 
roulét-s  à  lents  bords  ,  tri-^-^t'gtreii  ent  dentitu- 
lees  en  icie  ,  ouvetus,  quelques-unes  prelqu 'ap- 
pliquées contre  les  tiges. 

Les  fl-.urs  font  difpofées  en  grappes  très-cour- 
(vS  , aiiUaites  ;  Irs  unts  latérales;  d'autres  termi- 
palêl,  formant  prcfque  de  petites  téces  ,  garnies 
d'écaillés  imbricjtiées.  I.e  calice  cft  ilivileen  cinq 
décftu|iUïcs  un  peu  ciliées;  dmx  eciilles  5c  une 
br.idiéc  à  fa  bafe  ;  la  corolle  courte  ,  tubulée  ;  les 
divifions  de  fon  limbe  ouvertes ,  obtongues*  ob- 
tufes ,  veloes  «n  deffos  )  tes  anthères  i  une  feule 
loge;  1*1  viire  turbiné,  marqui5  de  cin)  llries  , 
ei'iviroiiisé  à  ù  baie  d'une  écailla  circulaire;  le 
flyle  fort  court ,  furmonté  d'un  ftigmate  globuleux^ 
tuberculé.  Le  fruit  ell  an  drupe  ovale*  obtttt* 
up  peu  pédicellé ,  à  cinq  loges }  les  femeoces  fe- 

1  :  :  "  r  :  . 

Cette  plante  ctolt  M       Vaa  >  Dîenieft.  fi 

{Ubitl.) 

4.  STYvaftuB  à  feuilles  planes.  StyphtUm  cet- 
iàuh  Libitt. 

'  Styphelia  eoràthtimho  pattnte,  kirfuto  ;  netmo- 

fqiutmuiis  ciiitit'u ,  ntrvofis  }  foliii  r!.:rs<  ,  £»i- 


ton^s  MfeJpiiiuJ  ,  ftrriito-cUiaiis,   Labiii.  Nov.- 

Holi.  Plant.  Speciro.  pag.47.  ub.  <fj. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
ftyphttia  virguéi  mais  Tes  feuilles  font  planes*  Ifes 
ieors  en  petites  grappes  plus  atongées ,  point  ca- 
pitées  &  ptefque  toutes  terminales. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  .  ligneufes,  divt- 
fées  en  rameaux  grêles,  alternes  ,  médiocrement 
ramifiés ,  garnis  de  fi  nilk  s  eparCes  ,  Ic-fliles  ,  char- 
gées dans  leur  jeunelTe  *  dç petites  écailles  pla»^  * 
oblongues ,  lancéolées*  étraiCM*  técrédes  i  lents 
:  extrénutés. 


Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  alongées^ 
étroites ,  fimples  ou  quelquefois  deux  enfemble , 
ordinairement  terminales,  fituées  fur  les  jeunes 
rameaux  ,  pileux  &  (triés.  Le  calice  etl  divife  en 
cin^  folioles  ciliées,  accompagné  à  fa  bafe  de  deux 
Mtices  écailles  oppofées ,  relevées  en  carène ,  & 
d'une  bnAée  monl»  extérieurement  de  cinq  à 
lispt  nervures  ;  la  corolle  nibulé;; ,  ptrire  ;  Ton 
limbe  â  cinq  découpures  ouvertes  ,  obiufes  ,  ve- 
lues i  leur  face  fnpécieure  ;  les  anthères  à  une 
feule  logei  l'ovaite  orale  «  cavirouié  d'na  in*  1 
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neau  écatllewr ,  divifli  en  cinq  petites  dma  »• 

pues;  le  ftyle  courr ,  leftigmitte  obtus.,  Leiruiitd 
un  drupe  uvale ,  obiong*  a  cinq  luges  *  dontt^utl- 
Ljuctois  trois  on  qnatie, aviirtenc  Las  femsims 

lont  ioiitaires. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van  -  Diemen.  b 
f.  STvraittB  i  fndisvetds.  StypkdU  tfîth- 

carpos,  Labill. 

Styphil'a  coroHi  limho  patent(  ,  hirfuto  ,•  dnfà 
pi/(^a;  riictmis  axtUarioui  ,paucijiorif.  LablU.Nov.- 

Holl.  plant.  Specim.  pag.  46.  tab.  66. 

Cet  arbrilfeau  s'cTeve  à  h  hauteur  de  trois  à 
quatre  pieds.  Ses  tiges  loiit  droites ,  g;abrcs,  cy- 
lindriques, divifées  en  rameaux  aireines ,  ginis 
de  feuilles  alternes,  petites*  felMes*  ovales-ob- 
longues ,  rétrécies  à  leur  bafe  «  c^tofes ,  un  peu 
élargies  a  leur  forn^ner  ,  lurmontées  d'une  pointe 
courte  *  uès-&ne  ;  un  peu  lecousbées  â  Icius 
bords. 

Les  flturs  font  Stfotéèi  én  petites  grappes  peu 
garnies,  azitlaices  *  menues,  i  peine  de  la loo* 

f[tteor  des  feuilles.  Quelquefois  les  fleurs  font  fo* 
luires  ou  deux  à  quarte  fur  chaque  grappe,  réu- 
nies fur  un  pédoncule  commun  ,  pileux  ,  garni 
d'écaillés  lâches  i  les  pédicrlUs  tre.  court!. ,  uae 
braâée  à  fa  bafe  i  les  folioles  calicinales ,  &  ks 
dena  écailles  oppofées ,  qui  les  aecompjgnent, 
gérement  ciliées  a  leurs  bords;  la  corolle  petite  j 
Ton  tube  coutt  i  fon  limbe  à  cinq  divifions  ouver- 
tes* velues  ;  les  anthêtes  pendantes ,  à  une  feolo 
loge  I  l'ovaire  piteux  *  environné  â  fa  bafi»  de  dnf 
écailles  rhomboïdates ,  un  peu  conniventes  i  leer 

ftartie  inférieure  ;  le  ftyle  a  peine  faillant  hors  de 
a  corolle  ;  le  fUgmate  globuleux.  Le  fruit  eU  un 
petit  drupe  pentagone*  pileux*  à  cinq  toges. 

('et  arbtKTeaOl 


6.  SrwutuM  1  ftiuUet  ofalet.  StyfkOiâ  a^- 

oxaiu.  Lablil. 

Styphelia  eontU  litrJto  refiexo  ,  kirfuto  ;  nttmit 
terminatihui;  foiiis  o'jovatis ,  othngis.  Labili.NoV«* 
Holl.  Plant.  Specim.  pag.  48.  tab.  67. 

Cet  arbude  a  des  rapports  avec  le  fiyphilia  tri- 
ckocarpa  j  furtout  par  la  faime  de  fes  feuilles  \ 
mais  il  en  efi  bien  difiingué  par  fes  fruits  glabres 
£c  globuleux.  Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  1 
fes  rameaux  alternes,  ramihés ,  garnis  de  feulllts 
alternes*  feAileSj  oblongues,  petites*  prefquen 
ovale  renverfe  j  obtufes ,  finemdnt  mnewubSk» 
un  peu  roulées  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  ccnninales, 
multiflores  *  fimples  on  ^nel^iwtm^iviféeti  le 
calicnàctD^fiiIiolesdioiMs^  égales*  uapeuai- 


-d  by  Googl 


s  T  Y 

Sues  ;  deux  écailtet  courtes ,  oppoOies  i  une  petite 
raûé«r  à  la  b«r«  de  chaque  fleur  j  la  corolle  di- 

vifee  à  fon  limbe  en  cinq  découpures .re fléch'es , 
étroites,  vtiues  a  leur  race  fupéiKuie  j  \u  ao- 
thorts  à  deux  loges  jufque  vers    milieu  i  Tovaire 

Îiobuleux  ,  environné  à  fa  bafe  d'un  anneau 
cailleux  i  ciria  dtnts.  Le  fruit  ti\  un  petit  drupe 
globuleux  ,  gîabre  ,  à  cinq  loges  }  l^s  feroences 
lolitair«s  clans  chaque  loge  ;  l'embryon  aréle .  cy- 
{ir.vkiqoe ,  enfoncé  dtro  un  pcrifperme  bbnchatre, 
th.ir::u  ;  la  ra  iici.le  a  longée,  Aipérîèutei  tescety- 
uns  [lei-courcs. 

Cette  plante  fe  lencontre  à  la  terre  de  Van- 
Leuvin'daittJa-Noiivelte-Hollande.  ^  iLaèUr,) 

.7.  Styiheiie  i  feuflles  laocéoléet.  SiypkeUa 

ianceolata.  Smith. 

Stypkelié  coroU*  l'tmho  revoluto ,  fi-rfuco;  racemis 
'Sg'^'g'^"^  t  ttrmi'ialtèzs  i  foliis  Uncari-lanctoUin. 
S  u  1 1  (i ,  N  o  V  -  H  oti .  I  »  jug.  49.-^WiUd.  Spec.  Hjnt. 
>oi.  I.  p^g.  . 

Ep^-iris  (  j.miperJna  ) ,  arhorta ,foiiij  iinmâbus  , 
acuc:s  ,paltni:ous  Jfj/thouj {  racemu  cernuu  tfioribut 
tf/r«/7uj.  Linn.  t".  Suppl.  pag.  138. 

^  Epaerii  (  tafciculata}  ,  arbore.] ,  follit  conferûs  , 
UntAniiu  ,  «cumiaatis  ;  raccmii jpuattt,  iauriUiout^ 
€tramt».  Fojft.  PrQdr.  n».  7*,  . 

Ardifia  acerofa.  Gxrtn.  de  Fniâ.  fit  Se»,  vol.  1. 
pag.  73.  ub.  94. 

Styphttia  a.erofj.  Sloand.  M(T. 

C'cîl  un  atbre  dont  le  tronc  fe  divife  en  bran- 
ches &  en  rameaux  garnis  de  feuilles  nombreufcs, 
éparfe»  00 alternes,  fefliles,  aflêz petites ,  linéai- 
■es-Uncéoiéflf  ;  ouvertes ,  glabres  à  leurs  deux 
f.ices  ,  aiçiiës  à  leur  fommet  ,  réttécie$  à  leur 
baie  ,  entières  à  leurs  bord?. 

Les  fleurs  fonr  difpofees  ,  à  l'extrëmité  des  ra- 
meaux ,  en  grappts  iatër^les  ,  un  peu  per-d^ntei  ; 
agrégées  j  femblahles  à  des  épis  ciiurcs  ;  les  pedî- 
celks  courts,  écatlleux  ;  le  calice  a  cinq  folioles 
•vales  ,  concaves  ,  perfilians  j  le  tube  de  li  co- 
rolle lâche ,  un  peu  plus  long  que  le  calice  i  le 
limbe  court ,  i  cinq  découpures  réfléchies  en 
â  -hors  ,  velues  à  leur  face  extérieure  ;  cinq  cm 
rt.iries  rrès-courtes ,  inférées  à  l'orifice  du  tube 
de  la  corolle  ;  un  ovaire  fupérienr  ,  arrondi ,  <n- 
tnuré  à  fà  bafe  de  cinq  petires  érallks  obîonf  j^?; 
un  Uyle  filiforme  ,  un  ftigmatc  fimple.  Le  iruu  tÛ 
une  petite  baie  clobiileufe  ,  prefque  fèche  ,  à 
cina  loges ,  acuminée  à  fon  fommet  par  le  ityie 
peruflam  1  ordiittiiemenrdettx  femencesdans  cha-' 
«nie  loge  k  petites ,  ovales ,  un  peu  rouflê&tres. 

*  CécasbreS^Toit  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

8.  St Aphélie  i  longue  cocolîe.  Sty^UBs  uAi» 
JLwa,  Smitb. 
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Styphtlia  coroUâ  eUwuâ,.lonpfimÀ  i  iiinà0  ii*vo* 
iuto ,  hir/uio  !  fioribm*  tOÊtUafihM  ,  fi^iténitfftUh 

obevato-ti/ttarihitt.  Swith  ,  Nr>v.-!  loi!  r.  pa^/^J, 
tab.  14.  —  WiUd.  Spec;  Plant,  vol.  i,  pag.  ^^.' 
i^.  I.  '  .     .  t  ' 

Cette  efpèce  eft  particulièrement  diftinguée  de. 
fes  congénères  par  la  longueur  des  corolles  orUt- 
natrement  fort  courtes.  C'eft  un  arbriiFcau  dont 

les  tigtsfont  droites  ,  glabres  ,  cylindrio/ies  ,  di- 
vif«2es  en  rameaux  alternes  ,  garnis  de  fruilies  al- 
ternes ,  prefque  feffiles  ,  linéairès  ,  en  ovjle  ran* 
verle,  ghbres  d  leurs  Hlip:  :  v<r,  entières  à  leurs 
bords  >  ubtu fes  à  leur  loinmet  ,  tétrécies  à  lotir 
bafe  en  une  pointe  quir  les  vend  yrefque  pétielées. 

I  *  s  ri-j  jrs  fonc  1  néi  ales,  fulitair-  s ,  fîtuées  dans 
l'aiflcite  des  feuilles,  munies  à  leur  bafe  de  quel- 
oties  écailles  imbriquées  :  leur  caKce  diytfê  en  cinq 

fî)l:oles  droites,  beaucoup  plus  courtes  que  la  co- 
rt'tie.  Olle-ci  eft  tuijulec,  pref^'ç{i  f.>rms  de, 
r  clt'U  i  ^on  tube  fore  long  >'.urminé  par  un  li:r>he, 
à  cinq  dLCOupures  linéair-s ,  tJbatuK»  en  dehois 
vilués  extéiituiemtnt  }  ci,^^  étamines  cçiuitts  ,, 
non  faillaiit  ;s  ,  in fJu. s  fur  le  tube      b  loi'  \\\ 
Le  fruit  elt  un  diups  prcf^u'ovaie  ,  un  p*;uar-, 
ronJi,  à  cinq  loges.  .     ■.    ,  ■  ..j 

Ceneplance  crott  dam  la  Nouvelle-Hollande^i^ 

9.  S-TYPHÉL4E"éilC0iii.'.  Sfjjf>A</ru  tu.jid^s. 

Sinich.    ,  "  . 

(  .    ...    » •  ,  - 

S:\phel!a  corolU  Itmho  patente  ,  hi'futijfî'ro  ;  ra' 
cemts  axtilarihuM  t  krtviffimis  ,  tr<dit  j  foliis,  lanteo- 
Uto-tlliptiiis  i  nvù/iuit,  Smith,  Nov.-Holl.  1.' 
pag.  48. 

Ses  tiges  font  droirr*.  ,  ligncuffs  ,  cylindri- 
ques ,  rameufes  {  les  rameaux  glabres ,  alternes, 
garnis  de  feuilles  éparfes  ,  alternes  ,  glabres  à 
leurs  deux  làces ,  petites  ,  fefliles ,  fcmblables  à 
i  celles  de  Ytnea ,  lancéolées  on  elliptiques  ,  un 
peu  roulées.  Les  flnirs  font  difpofees  .  datis  I  aif- 
felie  des  feuilles  ,  en  peticés  grappes  tces-courtes  , 
droites  «  'le  pédoncule  garni  de  quelques  écailles 
imbriquées.  I.e  calice  eft  divifé  en  cinq  folioles 
courtes ,  muni  à  fa  bafe  d'une  bradtee  iSt  de  deux 
écailles  of  poféçs  1  la  corolle  courte  ;  fon  limbe 
partagé  en  cinq  découpures  éulées,  dont  la  £ace 
extérieure  eft  gatnie  d'un  très-grand  ncmbie  de 
poils  I  les  étamines  inférées  i  l'orifice  du  tube.^ 

Tette  plante  fe  ttouv»  dam  U  Neuvelto-Hel» 

laiidc.  î> 

-  to.  SrYPMÉxiE  bâtarde.  Stypkelia  fpuria. 

I  Styphtlia  cmU  fruùcofo  './oliitovAtO'miuroiutitf 
li'mt-o  fofèÛA  revoliao  i  fiorika  axUtarituâ  g  fii' 

.  Zpat  ris  [paria.  C«Vin«  Icon.  RlT*  VoL  4.  pflg.  «7. 
tab.  ^7.  ng..  1. 
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Cetre  efpèce  doit  itre  rangée  parmi  In/fyphtliai 
elle  a  iréme  de  très  -  grjnds  rappom  avec  le  fi^- 
^uliavirgâta  ,  avec  lat^uelle  ,  au  premier  îipttï  , 
il  ftfoic  ai^é  de  la  coniondxe  i  elle  en  diffère  |Mr 
(e$  (evSât*  MSles  ,  par  des  écaillée  nombreuics 
8f  imbriquées  à  la  bafe  du  calice  ^  par  l'ovaire  en- 
viroonè  de  cinq  petites  écailles  dilUnâes  »  6c  pat 
fts  bdespiefiioe  (èches. 

.  Ses  tiges  s'élèvent  ï  la  haacetir  de  cmq  ou  fis 
pieds  t  dtvifées  en  rameaux  nombreui  8e  cylindri- 
ques t  garnies  de  feuilles  felfiles  ,  alternes  ,  très- 

rapprocnées  »  étroites,  peiitcs  ,  ovjleb- nUloD- 

{Mi*  teiminécs  par  une  petite  épine  ,  roulées 
leoit  boids.  Les  fleun  font  axill aires ,  réunies 
etdinairenient  au  nombre  de  trots  fur  un  pédon- 
cule très-court;  le  calice  environné  de  fix  écailUs 
fbft  petites  ,  concaves ,  imbriquébs }  il  fe  divife 
en  cmq  foliohs  aiguës  i  la  corolle  fort  petite, 
rouKîâtre  ;  fon  tube  de  la  longueur  da  calice  t 
fon limbe  î  ci  nq  découpures  lancéolées,  aiguës  , 
durées  en  dehors  d'un  duvet  blanc,  tomenieux  i 
Ie$  ènmens  des  étamines  très-courts  { les  anthères 
oblongoes  ;  rovîirc  glr^buleux  ,  à  cina  flries ,  en- 
vironne à  fabafe  de  cinq  petites  écailles  rougeâ- 
tres  i  le  ftyle  de  la  longueur  du  tube  i  le  ftigmate 
épais.  Le  fruit  eft  une  petite  baie  ftcbe ,  prefque 
«^fuliire  t  ovale  «  à  cinq  loges  i  les  lêineaces  fo- 
liniietj  ovaki. 

Cette  plante  crtûc  dm  b  NosrelbhHfrfbnde , 
au  porc  Jackfoiu  Jf 

1 1.  SrrvBtfuB  inidiMim.  S^^Mim  gtiUMm. 
Vent. 

Styphtlia  comlU  /imio  refexo  ,  kirfuto  {  fpicu 
tteminaliitts  ,  folitariis  ,  ovatis  ;  fiUU  tttUétV-tM- 

cveiaiw,  04vfa,Wtnt.  Hoir.  Malm.  p.  2|.  tab.  i). 

.  Ses  tiges  font  rameufcs ,  revénies  d'une  écorce 
cendrée ,  hautes  d'environ  trois  pieds  ;  les  rameaux 
un  peu  pubefcens  dans  leur  jeuneile ,  chargés  de 
feuilles  éparfes>  fefliies,  étroites,  litiéaires,  lan- 
céolées ,  très-entières,  aiguës ,  glanduleufes  i  leur 
fommet ,  d'un  vert  prefque  glauque;  les  ûipérieu 
rcs  droues  i  les  inférieures  très«ouvertes. 

Les  fleurs  font  terminales,  difpoféesen  petites 
grappes  courtes,  un  peu  capitét  s  ;  le  pédoncule 
commun  puSefcent  ,  muni  d 'j^  ji!'  s  imbriq'iees  , 
ovales ,  blanchâtres  j  le  calice  a  Linq  tolio!j;s ,  en- 
vironné à  fa  bafe  de  deux  écailles  oppoféc^ 
d'tine  braâée  ovale ,  concave  ,  membraneuiè  à 
fes  bordi }  la  corolle  fort  petite ,  d'an  blanc  de 
lait ,  tépandint  une  odeur  afTcz  ftmtlable  i  ce!!? 
du  lilas  i  le  lube  reuâé  ,  pentagone  }  le  limbe  à 
cinq  découpures  ovales,  obtufes ,  réfléchies,  con- 
vexes &  vciues  en  Liffru? ,  de:  ia  longueur  du  tube  ; 
cinq  étamines»  Icsjnrhcies  linéaires,  gbnduleufôs 
i  leur  IbmmeCj  couleur  de  rofe  ;  l'ovaire  ovsie  , 
cntottié  i  fa  bafe  de  cinq  écailles»  diviH  inuérieu- 
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remrnt  en  trois  loges  ;  le  (lyte  glabre ,  cylindrique, 
de  la  langueur  du  tube  ■■,  te  ftigmare  tronqué ,  fur- 
monté  de  quelques  petites  glandes  .oi  iqu'on  i'eiip 
mine  i  la  loupe.  Le  fruit  n'a  pas  eie  obfervé. 

Cette  plante  croît  à  Bouny-Bajr,  &  fe  cultive 
au  jardin  de  la  Malmaifon.  Il  pafle  l'bivet  ém 
l'oraDgerie  ^  lie  icuût  au  priniems.  J}  (KcmsmiO 

12.  STTPHâuE  i  fauUbt  àt  ùfm»  Si^Mk 

aiittina.  Labill- 

Styphtlit  KonlU  Um^o  patente  ulko^e  piloft  j 
forihus  fcittariis ,  anUUmiuij  Mia  SMâU$t  étti»' 
jîs ,  çonfcnts.  LabilL  Nov^HolL  PUnt.  ^pecin. 
pag.  4d<  tab.  €%. 

Cette  plante  s'élève  à  la  hauteur  de  fix  à  fept 
pieds  i  c'eft  un  arbiiflcau  dont  les  tiges  font  droi- 
tes ,  ftriées  •  aibz  fortes  ,  tuberculées  par  Ximt 
pteffion  de  l'attache  des  fetiilles  ,  divifées  en  ta- 

meaux  aUemts,  épari ,  ivr- Jiocremi^nt  diffus ,  gj - 
nis  de  feuilles  tres-nombreuresj  éoaifes*  medio- 
Clément  p^tiolées,  droites,  très-roides,  oblongun^ 
rétréciesâ  letirbjfe  ,  tiès-pointues ,  acérées, niai^ 
quées  de  cinq  à  iepi  lignes,  longues  pce'queé'na 
pouce. 

l  es  fleurs  font  folîtaires,  axillaires,  prerqo6 
CtfliUi,  enviioonée»  i  leur  bafe  d'environ  feize 
écaillsst  les  infï^rteures  beaucoup  phn  petites, 

imbriquées,  !ég' rement  ciliées,  ainfi  que  les  fo- 
lioles du  calice  ,  marquées  de  trois  ou  cinq  ffricl 
un  peu  rouifeâtres  \  le  tube  de  la  corolle  pileux 
en  dedans,  autli  bien  que  !f  limbe  qui  fi?  divife  en 
cinq  découpures  ovales-lanceolees  ,  ptefqu'rb- 
tufes  i  les  anthères  à  une  feule  loge  (  cinq  écailles 
prefqu'oiliiculaires,  connivf  ntea  à  la  befe  de  !'«• 
vaire;  un  drupe  prefqu'orbiculaire .  acvaMnél 
fon  fomMiet ,  revêtu  d'une  pulpe  charnue,  épaifff, 
à  cinq  loges  «  cooce^aot  ciucune  une  feule  k- 
mence. 

Cet  arbriflisail  Cfotc  W  «tP  d«  VlB>DkaiM.  ^ 

Styphélii  i  fënliea  en  coeue.  i>|ipirfa 

cordata.  Labill. 

Stypkclia  corcUâ  limbo  pattnu  ,  filc/o  ;  foriku 
fo/itjriii  aut  binis  ,  axiÛariiui  j  fot'ut  cordêOtt 

cr^jfiufcuia .  Labtll.  Nov.'-HoU* PÎa&c.  SpecnB.fS|. 

46,  tab.    ; . 

Petit  arbriiiicau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  Hait 
à  neuf  pouces,  dont  les  rameaux  inférieurs  foott!- 
ternes ,  diOans  »  les  fupétieurs  éjMsa ,  plus  ra^^ 
chés ,  diffus ,  gbbres  ,  cylindriques  ,  garn»  de 
feuilles  alternes  ,  fort  petites,  pétiolées  ,  oviles 
ou  en  ferme  de  coeur,  roides ,  un  peu  epaifo» 
glabres  i  leur»  deux  faces ,  lïriées  en  dtMOti  la 
pétiole  très-court ,  à  demi-cylindrique* 

Les  fleu»  font  dîfpofifies  en  petices  (rappel  b' 
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liraJet  ;  !«  péioncale  commun ,  conrt ,  cylindri» 
-que)  les  Bevrs  feffites  ,  girnies  d'écaillés  imbrt- 

?|uees,  orbicuiatrèb  ;  le  calice  fort  petit,  à  ciiu, 
oUol.i  orbiculaire»}  muni  de  deux  ecaiilcs  oppo- 
Cées,  televécs  en  csréne,  8r  d'une bnâéet  h  co- 
r<"lîe  petite  ;  fon  tube  c  iirt,  garni  intérieurtmEnt 
de  cjucl^ues  poils  tares}  le  limbe  à  cii.<j  découju- 
r  s  tineaires  ,  obtufts.  dont  le  fommèteft  chargé 
<le  poîU  rannalTés  en  pinceau  ;  les  filament  icsnfer- 
més  dam  h  tube  de  la  corolle .  formoméf  d'an- 
thères à  deux  loges  ,  à  'eiix      vrs  ;  l'ovaire-  tr.- 
toure  à  Ta  bafe  d'un  anneau  en  torme  d'écaiUe. 
-i-e  fruit  ett  un  petit  drape  «oimtné  i  Tenibryon 
cylin  inr|<!e  ,  envirewié  d*iitf  përirpCfnie  blan- 
châtre &£  charnu. 

Cette  plante  croît  dans  ia  terre  de  Van-i>eu- 
vin ,  daat  la  NonveUs-Holbode.  f>  (  LaUU.  ) 

14.  Srrniiui  oxycèdie.  StypktiU  oMjciinu. 

StypktlÎM  eoroû*  Kmto  pauntt,  vix  pi/ofof  fo- 
rions folusriia  t  axitlarlhus  ;  folVn  lanceoLtis  ,  t^uin- 
tueaervui ,  fiâ^ ^  nçlinatu,  LablU.  Nov.-H«ll. 

FteBt.  Specim.  p«g.  49.  ob.  6$, 

-  Cette  plante  a  prefque  l'appamce  du  jumiperut 
oxycrdrui.  Ses  liges  font  ligneufes ,  afftz  fortes, 
hautes  de  fix  i  fept  pieds  }  ks  rameaux  alternes* 
épars  ou  prefque  fafciculés  ,  diCfus ,  raniifiés,  gat- 
Ois  de  feuilles  éparfes*  feffiles ,  frrt  erroites*  en- 
tières ,  lancéolées  j  horizontales  ou  inclinées  ,  ai- 

Îués  à  leur  fommet,  rétrécies  pre(qu'en  pétiole 
leur  bafe,  de  couleur  cendrée  en  deflbus  >  mu- 
nie» de  cinq  à  fept  nervtiM»l«Dg{tadiinlctar  pa- 
nllèles. 

I-es  fleurs  font  folitaircs ,  ai lilaireSj  prefque  fef- 
files;  le  caUce  à  cinq  folioles  courtes  ,  ovales, 
légèrement  ciliées  i  leurs  bords  ;  environné  à  fa 
b^e  d'environ  une  douzaice  de  petites  écailles 
imbriquées ,  ciliées ,  inégales  j  la  corolle  tubulée } 
le  ci.b-L'  .lulli  lorip.  que  le  cilice  ;  le  limbe  .ici  q  dé- 
coupures prefque  linéaires,  obtufeSj  garni exté- 
rtenremenc  de  quelques  poils  rares  8t  conm;  Ici 
ëtamines  renfcrn-iéts  dans  le  tube  de  la  corolle  î 
J'ovaire  environné  à  fa  bafe  de  cinq  écailles  orbi- 
eulatres.  Le  fruit  eft  un  peur  drupe  globuleux , 
furmonté  d'une  pointe  à  fon  fommet,  environné 
d'une  pulpe  épaifle,  charnue  j  les  femences  foli- 
«ÉÎfes  4iM  ch^ue  log^* 

Cette  efpèce  a  éré  recueillie  par  M.  Labilbr* 
dière  ai»  cap  Van-Diemen.  ^  C  lAhiiL  ) 

I  f.  Styphiiii  dafâmeide.  Stypktiùi  dfy4M/< 

dit*-  Smith. 

Styfhtlia  coroUé  limho  pauntt  ,fubpuhtfciHti  fio- 
riJ>us  axiliaribiUf  folitanif  }  f»liit  tlliptkUt  MWM> 
^imjcmliu  Smith ,  Nov.-Holl.  1 .  pag.  48. 

Ccttt  tipbce  fil  pcéfi»t«  (bus  la  foime  d'nn 
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petft  arbri/Ttau ,  aflex Semblable  pr  (bn  pptt  I UQ 
daphne.  Ses  tiges  font  droite?,  glabres,  cytîhdrl» 
[Uts  ,  ramcufeSj  garnies  de  feuilles  éparfes ,  ferti- 
les, alternes,  oblongues-elliptiques»  glabres  i 
lenrs  detn  faces ,  entières ,  on  peu  eontaves.  Lts 
fliurîfont  folitaires  ,  rriTmic  feflTiles.  fttiiées  dans 
raiffetie  des  feuilles,  latérales,  petites}  leur  co- 
rolle tubulée ,  divifée  i  fontimbe  en  cinq  iétw  > 

Eures  prefque  planes ^  onveMs*  légdf«ncM  f«- 
efcemes.     ^     ;  • 

Cette  efpèce  croit  dans  b  Nouvelle  -  Hol- 
lande. 

*  «  £f  mie  4*  if  cereA  fUir§. 

Stypkelîa  corolU  limBo  piano ,  imhtrhi  ;  ractmit 
treSit  f  éxiliariius  ;  foliis  ovato  oilongit  ,  infcrn'e 

g/aueù.  Labill.  Nov.-HoU.  Plane.  Spectn.  pag.  45. 
tab.  61. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  lefypàê' 
fia  RicAei  çjt  \i  (urme  de  fes  feuilles,  nuis  elles 
font  plut  comtes ,  &  la  coioîle  glabce*  (es  dé- 
coupities  point  réfléchies. 

Ses  tif;es  font  ligneufes ,  hautes  de  fis  â  fept 
pieds  i  (es  rameau^  prefqu'oppofés ,  garnis  dé 
feuilles  alternes,  à  peine  pétioiées,  planes,  ova- 
les-obloiiguLt ,  tiitieres,  gbbrts  à  Iturs  cfeux  fa- 
ces ,  glauques  en  deflbusk  aiguës  &  terminées  par 
an  petit  filet  £éticéj «1  pmtéuéàmk klir  buèf 
le  pétiole  très- court. 

Les  fleurs  fom  difpofées  en  petites  grappes  axtf- 
laires,  prtfqu'en  téte,  droites  ,  beaucoup  plus 
courtes  que  les  f'-uillcs,  nues  à  leur  partie  infé- 
rieure! chaque  fleur  oiédiocrement  pédiceJlée, 
munie  d'une  brsAée  mnile ,  fquamHôrme ,  Bc  de 

deux  écailles  oppoféeS  ,  pre  fou  c  carénées  i  hbafe 
du  calice.  Ce  dernier  eli  diviifé  en  cinq  iolioies  un 
peu  arrondies.  La  corolle  a  un  idb*  court ,  par- 
faitement glabre,  )  cinq  découpures  droites  , 
obtttfes  i  les  anthères  ovales- oblongues ,  inclinées, 
idemi-divifé^  en  deux  lobes,  de  la  longueur  des 
fiJamens  j  l'ovaice  fupérieur  environné  â  fa  bafe 
par  wi  annesB  (qmHmforme ,  i  cinq  dents le  ftyle 
courr,  épaifTi  i  fa  partie?  inférieure)  le  nigmaiO 
obtus  i  le  drupe  eli  petu  i  il  contient  un  no^ao  i 
cinq  loges,  quelquefois  une  feule  par  avnrt—ent  t 
les  femences  folitaires  dans  chaque  loge. 

Cette  plani*  croie  a» «a»  Van-Dstnea.  ih 

a,  STTFHiUB  élancée.  StjfpkdU  pig»^ 

Styphtita  eorolU  iîmio  ptttmte ,  imitrii  ;  famce 
pllofdf  ractmit  dx^anbut  urmina/Uiifyue  ,  irtvif' 
fitiùi ,  trtaUi  foins  luhuiatn.  Smith  ,  Noy.-HoJL 
1 .  pag.  48.  —  WilUcfl.  Sjpec.  Plant.  voL  1,  fÊ^. 
Q*. }. 
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^  C'ell  an  arbrilTeau  méAocremenr  ëlevé ,  dont 
1?$  tiges  font  droitt  <;  ,  rjmeufcs  ,  cylindriques  ;  les 
rameaux  alternes,  gféles,  élancés  ,  garnis  de  feuil- 
les nombreufes,  l«ï<Gtes^  éparArsoa «(cernes,  très- 

etro'— ^ ,  pérîtes,  entières,  glabres i  leucs deux 

laces  ,  liibulécs  i  leur  fommct. 

Les  fleurs  font,  les  unes  latérales ,  d'antres  ter- 
minales ,  fituées  dans  l'aiiTeile  des  Veuilles ,  dif- 
polées  en  petites  gnppes  ttès^coones,  méiiiocre- 
tnent  garotes.  Le  calice  ellmnni  i  fa  bafe  a'écatlles 

imbric)uées  ,  inégales  j  il  fe  diviTe  pn  cinq  folioles 
courtes,  aflejL  fcmblables  aux  brade- s;  la  corolle 
pietite  ;  fon  tube  court ,  couvert  de  poi  s  à  l'inté- 
fieur  de  fon  orifice  î  le  limbe  divife  tn  cinq  dé- 
coupures ouvertes  ,  point  réfléchies,  glabres  à 
leurs  deux  becs.  Le  fruit  eft  une  petite  baie  tné> 
diocrenSent  charnue,  divifée  intérieureiaent  en 
cinq  loges. 

Cette  plame  fe  trouve  dans  b  Noavelle>Hol> 
lande.  ^ 

i8.  Styjpr£LIe  S  balai.  Stypkt&t /aparia. 

Smith. 

Styphtlia  coroUé  Umho  concaviufcido  ,  imberbi  ; 
raeemis  axitUriha  iré\  ifimif  ,  reearvis  ;  foîiis  H- 

nean-hnctoLu's.  Sn.ith  ,  .\ov.  HoU,  i.  pag.  48.— 
AVilld.  Spec.  Piant.  vol.  i.  pag.  Bj^.  n°.  4.  ~ 

Ses  tiges  te  01  virent  en  rameaux  fouples,  nom- 
breux ,  droits  ,  élancés,  épars  ou  alternes  ,  pref- 
que  fafciculés,  glabres ,  garnis  de  feuilles  feflTiles, 
éparfes,  alternes  ,  norobreufes,  petites ,  étroites , 
Iméaires-laticé  Ices ,  glabres'  i  Usurs  deai  faces, 
entières  à  leurs  hovh.   '  ' 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes  trés- 
courtts,  latérales,  un  peu  recourbées,  fituées 
dans  l'ailTelie  des  feuilles }  le  cilire  enveloppe  à 
fa  b«re  d^écailles  imt  >riqi!j.s;  ta  corolle  petite  , 
tubu'éei  le  u:1k'- court }  le  nmbe  divi!;- 'Jii  cinq 
d^CQupures  meciiocrement  ouv<reet»  pref^u'uva* 

Îei^dOocaves,  glabres  tant  en  dctftts  q«*«n  tfef- 
l  jts  ét  A  m'ties  renfertnt.vs  dans  le  ti  be  ;  Ils 
filaititpSiinferes  vers  fon  milieu  ;  l'ovaire  un  peu 
arrenîli,  furmonté  d*tm  ftylc  droit,  à  peine  plus 
long  que  les  écamiiies.  Leiruit  eft  une  petite  baie 
à  finq  loges. . 

•  Cet  arbrffleau  croît  i  h  Noovelh-Hollande.  J) 

jS:  iiyPHEy^.à  fcyiiies.tUij^tMjiAÇS.  Strphiii^ 
^//f/iicd.  Smith. 

Styp^H*  cofùlU  tinAo  ]patcnte  ,  irnhtrii.;  raeemis 
<tllgrtgatii\fuitert!ii>Jat'.l>us  ;  /olîii  lanccohta-tfÔpiL- 
cw,S.nitb,  Nov.-Holl.  I.  pag.  45?.— Willd.  Spec. 
PbuK.  vol.  I.  pag.       u*.  7i  •  . 

On  diflingue  cette  efpèce  (lu  davknoides 
i  fwiport,  à  fes  feuilles  point  concaves,  &  èaf 
tuuUeremém  i  la  dtrpofitïuf  do  fcs  fieiirs.  C'eft 
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ixt\  avbîilTeâupeii  élevé ,  dont  lestigetroiitelibret 
cylindriques,  rameiKes,  garnies  «fc  feirille»  fefiî 
les,  éparks,  glabres  à  leurs. Îluï  fjces ,  entières 
lancéolées ,  elliptiques ,  un  peu  aiguës.  Les  fleuti 
font  diipofces ,  vers  l'extrénuté  dés  rameaut  w 
grappes  latérales  ,  prefque  tenDÎnales,  réunies 
Plulieurs  enfemble,  a  peine  pédicellées,  aumus  i 
I  '-  le  Siaiaees  écailleufes;  !cur  calice  pii. 
"g."  en  ci;îû  découpures  droites,  courtes,  très» 
profondes}  la  corolle  petite,  tabulée;  le  limhe 
diyifeencinq  déc«upures  planes ,  ouvertes,  pir- 
fatteroent  glabres  ;  cinq  ciainincs  mlcrees  lur  le 
tube  de  la  coro  le  ,  à  peine  aufli  longues;  lésé' 
lamens  courts^  les  fruits  petits , ovales-êbloBik 
un  peu  iuccttlens. 

Cette  planta  croie  la  Naovelle-Holtande.  ^ 
20.  Styphéui  i  trois  flâun.  St^^ketUtrifu». 

glaucis  ;  fioriùus  axillarihus ,  ternis.  An  lrtw,  H;. 

pofit.  ub.  71.  —  Pcrf.  Synopf.  Plant  vol.  i.p.  171. 
n°.  a.  . 

Cet  arbrilTeau  a  des  tiges  glabres,  droites, n- 
mcufes,  cylindriques,  garnies  de  feui 
brïufes  ,  éparfes,  imbriquées,  fefliles, 
trcs-entières  ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  gb- 
ques  en  delfous,  mucronées  à  leur  fommet.  Us 
fleurs  font  latérales  ,  fituées ,  vers  la  partie  ftip<. 
neure  des  rameaux,  dans  l'aifiTelle  d-s  feLilh, 
réunies  trois  pir  trois  i  le  calice  imbriqué  i  (i 
bafe  par  quelques  écailles  inégales  |  fal  corolle  tu* 
bulée,  très-longue,  de  couleur  rouge,  j su  jtri 
à  fon  fommet ,  divifée  i  fon  limbe  en  cin^ue- 
coupures  étroites,  linéaire*.  Le  fruit  coflfiflaei 
un  drupe  ovale-oblong  ,  â  cinq  loges. 

Cette  efpèce  croit  dans  la  Nouvelle 'Hol* 
lande.  J>  . 

ai.STYrHÉLiEà  £euUles  de  genévrier. 
junipmna*  WJUdv 

S:yphtlia  arhorea  ,  fol'tîs  fparfs  ,  Utueaiha ^  «if» 
piduiis ,  fciTultitis  ;  fittrihus  J'.'J^^;^:js  ,  fn'.r.anu , 
términalibus.  WilîJ.  Spec.  Plant,  vol.  j.  p. 

£fa<rit junipenna,  Forft.  Prodr.  n'.  71. 

yîtHtenatia  (  procumbens  )  ,  cau/e  procumhtnit  ; 

fol'rii  tineari  -  /an^cc/^uis  ,  imhrittais  ,  cilians  ,  /  ■ 
riifus  axillarit>ui  ,  folitariis.  Cavao.  Icon.  Rat. 

V0L4.  pag.  a8.  tab.  $49.  lig.  i.? 

*  '  *  • 

Je  ne  rapporté  que  d'après  Wiltâenov ,  cette 

efrèce  M\x  ftyphctia  ,  que  Forftet  avoit  plné* 
panni  \ts  tr^cns.  Apparemment  qu'il  aura  ete 
reconnu  qtie  cette  plante  avoit  pour  fruit  dfs 
baies  &  ni»n  des  capliiîss  ;  f  ]le  nous  eU  tout  à  fi'r 
inconnue.  C'cft  un  aibte  aont  ks  rameaux 
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garnis  de  feuilles  ipitfcs ,  Irnéaires  /aflitt  fem- 
Blibîes  à  celles  du  genévrier  commun  ,  finement 
denticuléts  à  Uurs  bords,  roides  8c  pointues  à 
leur  fommec.  Les  fleurs  font  felfiles  ,  folitaires 
&  terminales.  Le  venunatia  pncumhetu  de  M.  Ca- 
vanilles  paroit  avoir  de  ttès^raods  rapport»  avec 
cette  efpèce. 

Cïtie  efpèce  crott  dans  laNouvelte-Zélafide.^ 

*  Stypheitj  (ventenntia  huniifufa)  ,  foHis  li- 
Heariius^  /parfis  ,  aume refis  fioriius  axiUurtbus, 
Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  4.  p^g.  z8.  lab.  348. 

SUBEREUSE  (  Tige  ).  Sakerofus  tsalis.  Les 
tiges  font  fubéreufes  lorf^u'eltet  font  révitues 

d'uni  fubft.'.nce  f«-mblable  â  cellî  du  liég?  :  ce 
lont  celUs  dont  l'ecorce  eft  éiatUque  &  moile  , 
comme  dans  le  chêne-  tiege  ,  fwrm  fiAer  ;  le 
daphnëdîoïque,  &c. 

5  V  B  M  F.  R  G  t  F  S  (  FeiiilK-s  ).  Suhmrf,  folia. 
Les  feutlUs  lont  ainii  numméwS  loriqu  eiks  tuni 
plongées  dans  l'ean  ,  &  «qu'elles  ne  s'étëvent  ja- 
nui»  à  fa  furface,  cooinie  celles  de  11  renoncule 
aquatique ,  &c. 

SUBSTANCE.  On  dJfigne  en  général ,  par  ce 
mot,  la  matière  dont  lont  formels  les  différentes 
pjitiijs  dts  {;;a;;tes.  Ainfi  les  Lii  llt^-s  ,  toi  rui^ie;;s 
quant  à  Uut  rubriank.t-.  ibiit  coiiaccs  ,  mcmbra- 
nsufes  ,  fcarieufes,  gr-aiTcs ,  épaitTcs ,  pulpcufcs , 
&c.(  y^t\  Feuilles  «  vol.  II ,  arc.  11.) 

SU6ULA1RE  Sututaria.  Genre  de  plantes  di 
cotylé  Jones  ,  à  fleurs  complètes  ,  poly^jctalé^s , 
de  la  famille  des  crucifères,  qui  a  de-  te^s  rJf>ports 
avec  drtièu  ,  i\  nt-  yuu:  [;uerec  n  L'tre  {(;yife, 
&  qui  comprend  dii  herbes  a^u:aiquei  j  iodigèoes 
de  l'Europe ,  à  teuilles  ful>ulees. 

Le  caraâère  eflénttel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  miic*  méJiœrtmtnt  mnen  ,  à  quatre  folioles  ; 
quatrt  pétales  en  ovale  rtnvtrfé  }  fix  étarnines  dldy- 
«iimcs  i  une  jilique  ovaie ,  entitre  y  les  Vtilvet  mn- 
cives  ;  un  flyle  plus  cotut  f««  ta  ^ifuef  U  Moifan 
offo/ét  4««  vtiiva. 

CARACTiRB  «ilfiltIQQB. 

Cha<)ue  fleur  oflre  : 

I*.  Un  eaù'te  divifé  en  quatre  folioles  ovales , 

concaves  ,  un  peu  ouvertes ,  caduques. 

x".  Une  corotit  compofée  de  quatre  pétales  en 
croix  »  ovales  a  entiers  *  un  peu  plus  grands  que 
le  calice. 

j°.  Six  itamines  ,  dont  les  filament  font  plus 
courts  que  la  cotolle  ;  deux  oppoCés  ,  plus  courts  ,  ' 
«ecminés  par  des  authères  fitnples.  i 
BQtMtqut,  Tomt  VU» 
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4".  Un  ovêUt  fupérieur  «  ovale  ,  faimonté  d'un 
Hyle  plus  cniirt  que  U  flUquo  ,  terminé  par  un 

fligmate  obtus. 

Le  fruit  eft  une  petite  filique  ovjIc  ,  un  peu 
comprimée ,  entière ,  furmontée  dii  fiyle  perfiftant, 
à  deux  valves  concave»  «  à  deux  loges  i  une  cloi- 
fon  eppofée  aux  valves  i  des  (êmenccs  fort  petites , 
arrondies. 

Oîfervjt!oti  Je  n'aurois  point  confervé  ici  ce 
genre  s'iUii  eiit  été  queftion  à  l'article  Dravb 
(  Draia  ).  Les  caradtères  qui  l'en  féparenr ,  lonc 
trop  foibles  8c  prefque  nuls  ;  ils  confident  dans  les 
fnliolesdtt  calice,  un  peu  plus  ouverts  que  dans  les 
druèu  ,  dans  1rs  filiques  ovales  8c  moin^  alongees , 
dans  les  pétatts  plus  courte .  ovales  8r  non  pas 
oblongs ,  enfin  dans  te  ftyle  un  peu  plus  alonge  : 
tn  Y  pint  un  autre  caractère ,  celui  d'avoir  les 
cioiiuiis  oppofées  aux  valves  ;  mais  il  eft  reconnu 
qu?,  dans  liS  crucifères,  ks  cluifons  fout  toujours 
parallèles  aux  valves ,  quelle  que  l'oit  la  forme  de 
celleS'Ci.  On  conçoit  que  ces  proposions  de  gran- 
dtur  n?  peuvent  point  tonner  des  caraâère^i  ^eiic- 
ciques.  M.  >ie  Juiiieu,  dans  Ion  Gênera  P/aaurum, 
avoit  déjà  indiqué  cette  réforme  que  M.  Lanaick 
a  exécutée  dans  les  Illufiratioitt  du  Gemret» 

Espèces. 

i.SuBULAiRE  aquatique.  Suiuùvia  a^tttea. 
Linn. 

Suhataria  ataulis ,  folils  fsAtd^,  WilM.  SpCC 
Plant  vol.  j.  pag.  4IJ.  n*.  t. 

Suiuljria.  î.inn.  F'or.  hpp.  ajj.      Flor.  fuec*  - 
527.  f66.  —  Gorc  Ii>gr,  ici.  —  Àder.  Flor.  dan. 
tab.  Î5.  —  Pallas,  her  z.  pa<t.  ioo.~-Roth.  Germ. 
voL  1.  pag.  a7j.  —  vol.  11.  pag.  79.  —  Hotba, 
Germ. 2x4. 

Drâht.  Lam.  Iltullr.  Cener.  tab.  $j6.  fig. 

Alylj'wn  palufirt ,  fitUo  jtiaeu  BttXb.  Aft.  l.  pag. 

^G^}.  tab.  ij.  Hg.  i.  ^ 

Grjmirtifolla aquatica ,  thlufptos  cjp'ttulis rotunMs, 
fepimenti/  jUiculam  dirimcntt.  Pluk.  Aimag.  p.  180. 

tab.  188.  fig*  s* 

Grumcn  junctam  ,  hyhtrnum  ,  thldfpeo  -  .\:i  i:u(ij. 
Morif.  Oxon.  Hill.  5.  §.  S.  tab.  10.  fig.  uUimu. 

C'eft  une  petite  plante  dont  les  racines  font 
grclcs,  fibreufes,  très  -  Bn.s ,  fafcicuUlesi  ellis 
prodMifeiit  un  grand  nombre  de  feuilles  mures  n- 
dicaLs,  pttitcs  ,  inégales  ,  fe.Tiks  ,  aiUi  Tiav- 
blibles  à  celles  des  graminées  ,  planes  ,  gKibres, 
étroites  «  entières ,  aiguës  &  fubulée»  à  leur  fom- 
met  *  réunies  en  une  petite  toullé  gazoneufe. 

)>e  leur  centre  s'élivem  deux  ou  trois  petites 

tipç->  li-njtiL'î  ,  :1'rpourvu.s  de  feuilles  grêles  j  fili- 
formes ,  hautwi  de  deux  ou  trois  pouces,  gbbres  , 
fupporaiit  i  leur  partie  fupërieure  qoàqaes  pe^ 
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«it«i  â«urt  bltnchitret ,  aittrnes ,  diOantes  ,  pé*  i 
doncoléeat  le»  pédonculef  fimples,  inégaux,  i 
peine  auflî  longs  que  les  filiquts.  Le  calice  cft 
gUbte  ,  à  quatre  ioliolcs  concaves,  à  dcir.i-ou- 
vettes  ;  ia  corolle  à  peine  plus  longue  que  le  ca- 
lice )  U  Alloue  ovale .  courte .  un  peu  compnm^» 
.  i  deux  ▼alves  i  la  cloifon  oppofée  aux  valves  6c 
non  parallèle. 

Cette  plante  croit  dans  les  lacs  ,  les  tivières  8c 
les  foffés  inoiidés  de  l'Europe  reprenninifale.  O 

2.  StiBtrtAi  ■.a  4m  Alpct>  SaMtrU  «%«m. 

Willd. 

SaUari*  t*att  ramofo  ,  ftiu»  elevielifi.  Willd. 
Spec.  Pimc  voL  j.  pig.  ^^j.  n*.  i.  ^ 

Draba  (  mollis)  ,fotih fuhcamojts  ,  g! Ans  ;  ra- 
difaltiut  ptliolalis  ,  ovatis  ,  àtuiicuLiiii  y  caulinis 
fifftiikus  y  tanctoUtis  ,  integerrimis  ;  filiculis  oblongis, 

ndit»  HoKt.  SynopT.  j^j.  ~  Scvf.  C«oi.  a".  7^. 
ob.  J4, 

Cette  plante  diffère  de  la  préeédeme  par  la 

forme  de  fes  feuilles  par  bcsucoup  kf.TUtre?  ca- 
mftès  ;  elle  appanicnt  aux  f(ibula:r<:s  pluîot  qu'aux 
dra^d  ,  \i  clriion  qui  divife  les  valves  étant  con- 
traire aux  valves.  Se  non  paral^le  ,  d'après  Sca- 
poli  ;  mats  j'ai  remarqué  plus  haut  que  cette  dif- 
rin<^ion  ne  pouvoitétrtadiiMlepour  aucuneplattce 
crucifère. 

Sei  tîges  f^nt  droite»,  rametifes  ;  les  rameaux 

alternes  ;  les  fc;u;!--s  ra  lïtales  pétio'.ets  ,  ovales  . 
denticulées  i  leur  contour  i  ceiies  des  tiges  font 
firfliles ,  ilteities ,  lancéolées ,  très-entières  à  leurs 
bords ,  un  peu  obtutes  à  leur  fommet.  Les  fleurs 
.  font  petites  ,  terminales  ;  l«s  filicules  droites  , 
nblongues  ,  à  deux  logts  ,  ù  deux  val  vis ,  chaque 
valve  réparée  loogttudinllemeoc  dans  Ton  aailieu 
par  ta  «loi(bn. 

Cette  plante  croSt  far  Us  hum»  ■notitagMf  de 

la  Carriole,  r 

.  ^UBULÉES  ou  EN  ALÊNE  (  Feuilles  ).  SuU.,ra 
fo.ta.  Ce  font  celles  qui,  ét»nt  rres-etroices ,  li- 
néaires ,  foi  t  tennii' -ts  à  lt";r  fominet  en  une 
pointe  aiguë  ,  alongée  ^  comme  dam  l'^ruuÊria 

SUC  PROPRE  ©ts  PiAKTts.  On  domie  Te  nom 

de  fuc  propre  à  des  liqueurs  paniculièrts ,  ordi- 
nairement un  peu  ép:>i(res  ou  qui  plus  fouvent 

,  s'épaijfiflent  à  l'air ,  dffR&mites  de  la  ftve  ou  de  la 
lymphe  par  Lut  couleur,  par  leur  Oibftance  &  par 
leur  faveur, qui  varient  dam  le  plus  grand  nombre 

•  des  plantes  ,  &:  qui  ri'fident  principalemcnr  (iir-.s 
J'écorce.  Ctite  fubitanCe  efl  blanche      laiieufe  • 
<faM  le  ftgater  aelcscaphorbes ,  rouf;e  dans  la  pa-  [ 
tience  fanfiim?  ,  jaune  dans  la  chéliioine,  verr-î  ' 
>iaiu  ù  ^civwaciU:  j  la  moielie  auùe  «  goatœeuie  i 
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dans  le  ctrifier ,  dans  le  prunier ,  dans  l'amandier  \ 
réiîneiife  dans  Us  pin» ,  les  fapins ,  les  térébinthes. 
Sa  faveur  eft  quelqucû  îs  douce .  q  ic'quefois  cauf. 
tique  i  tantôt  elle  eft  odorante^  uiuôcfajis  od^ur» 
fouvent  elle  eft  infipide. 

Plufîeurs  auteurs,  Malpight  en  partiaifi«r,  ei» 
cru  que  chaque  plante  coBfênoit  une  Irauenr  i|tft 
lui  étoit  propre  ,&  ib  o«  penfé  que  c'étoît  par- 
ticulièrement dans  ce  fuc  propre  que  réfiJoieiu  Ls 
propriétés  des  végétaux.  Pluiieurs  ûit»  femblent 
venir  à  l'appui  de  ce  fentiment.  En  effet ,  la  liqueur 
blanche  qid  cauie  du  pavot,  eft  narcotique }  cells 
du  ttthymale  eft  corroftve.  La  vertu  diurétique  i>: 
balfur.rqtte  dufapin  cor.fifle  dans  fa  tërebei-thine. 
La  propiiété  purgative  du  jalap  rtfiie  uniquement 
dans  fa  réfine.  Ue  plus ,  on  reconnok  peu  de  vertus 
dans  les  plantes  cil  la  lymphe  abonde  ,  &  dans 
celles  d«»bt  le  fuc  propre  eft  peu  différent  de  la 
lymphe. 

.Quelques  obferv.uîons  faites  par  Duhamel  con- 
mbuèrent  â  nmis  faire  mieux  connohre  la  nature 
du  fuc  propre.  Oitand  les  liqueurs  prn)ms  s'ei- 
travafeot,  dit  ce  favani  obférvateur,  elles  ne  pro- 
duifent  ni  écorce  ni  boif ,  mats  elfe»  forment  un 
dépôt  conrre  natur?  ,  un  am.u  d.-  gomme  ou  de 
rélme  ,  ou  d'aiurcs  futs  épauUs.  Ces  fortes  de 
dépôts  refinciix  &  gommeux  ,  &  même  tes  inci- 
hons  par  iefqueiles  o»  les  obtient  en  plus  gran<te 
abondance ,  ne  leur  font  pas  oixHnaircment  rrès- 
prL)Ld:ciable$  ;  qiicli^uefois  méiii?  ils  leur  f.jnt 
utiles  à  ceruiiJS  égards  ,  ainfi  qu  on  le  remaïque 
aux  arbres  refineux ,  qui  ont  quelquefois  beâin 
Qu'on  leur  procure  cette  évacuation.  Elle  tourne 
d  atileun  i  notre  avantagé ,  puifqu  elle  nou*  pro- 
cure des  baumes  ,  d<rs  réfmes  de  4tf«lftsefpè»S  , 
â(  la  matière  de  nos  vernis, 

w  L'éruption  du  fuc  propre  dans  les  vailTeaux 
lymph.tiquës  ou  dans  le  timi  celldailtt  occafiottno 
aux  plantes  des  maladies  qu'on  peur  comparer  aux 
inllammattom  qui  arrivent  avx  animaux.  Les  pê- 
chers ,  les  pruniers,  I  s  amandiers ,  Src.  nous  offrent 
de  frequens  exemptes  djoflimnutions  v^étaics. 
Lorique  le  fuc  propre  ,  qui  dans  ces  arhKS  eft 
gommeux,  s'eft  répandu  trop  abondamment  dans 
es  vaiffeaux  lymphatiques  ou  dans  le  tiifu  cellu- 
laire, la  branche  a  I.iqitelle  cet  accid. n:  tfl  arrivé, 
périt ,  à  mouiî  qu'on  n'ait  foin  d'emporter  avec  U 
ferpette  l'endroit  où  s'eft  fait  l'épanchèment  »  «r 
fi  cette  plaie  occafionne un épancbement  extérieur 
du  fuc  pfopre,  cette  déperdition  ne  ftra  pas  aucant 
de  ma!  .i  l'arbre ,  que  I  éruption  intérieure  des  li- 
queurs propres  dans  les  vaiffeaux  lymphatiques. 
C  eft  ce  ^«e  l'exodrience  juIUfte  toos  les  mots 
I  o  T  1  oneniaoae  des  atbr^  peur  co  lettter  le  ^ 

]>ropre. 

"C^lui  que  l'o*  rttfre  des  arbres  réfineux  $'é- 

couk  fuiv  ii^u  certaintscirconlîaixesqui  font  ëtraa> 
gèjci  â  i  ttfuliou  de  la  lymphe.  Pour  procuicx 
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écouUment t  f^'^-  l'écorce  &  le  bols.  On 

remarque  j  i"^.  que  ie  iuc  iujnte  de  toute  l'éten- 
due de  la  plate ,  mais  principalement  d'entre  le 
bois  &  l'écorce  ,  quoique  ce  ne  foit  pa»  eo  cet 
eniroït  qu'on  appetçoive  les  plus  gros  vaifleauk 
propres  j  i°.  que  le  fuc  propre  fuinte  bien  plus 
abondamment  dattf  ie  tems  des  grandes  chilcuis 
que  qu^nd  l'air  elî  frais ,  &  que  ce  fuc  cclTc  de 
couler  lorfqu'il  t  i'  un  fj^vs  froid.  5".  On  obTerve 
co.iRimmeni  qu  li  (oit  plus  de  fuc  propre  de  la 
piitie  fupérieure  de  la  plate,  que|de  U  partie  infé- 
rieure, de  forte  qu'il  (emble  que  le  fuc  propre 
defcend  plutdt  des  branches ,  ou'tl  ne  monte  des 
ncinfs  vers  le  hjiur.  Par  exemple,  (î ,  .iprès  avoir 
arraché  un  lithyoïile  »  on  le  coupe  iranfverùlc- 
meni  par  la  moitié  ,  Se  qu'on  renverfe  les  deux  * 
parties  coupées  en  lis  tenmt  fjfpendues,  on  ob- 
iVrvera,  au  bout  de  qaeli^ues  jours  que  Its  vaif- 
feaux  propres  de  h  m  >iiie  fupérieure  le  font  en- 
tièrement vidés ,  tandis  oue  ceux  An  h  moitié 
iiifirâiire  font  encore  preique  pUins. 

mH  eft  1  remarquer  que  les  principaux  valfleaux 

qui  contiennent  le  lue  propre  ,  font  ditfércmment 
pljcés  dani  lôs  arbres  de  différentes  tfpècts.  La 
leiébenihine  du  fapin  fe  ratfemble  fous  l  épiderm^ 
dans  des  véfîcules  {  la  fand^r^que  du  genévrier 
f'amaflè  entre  l'écorce  &  le  boisj  la  térébenthine 
de  U  mélèze  s'accumule  dans  le  corps  rrênw  du 
bobih  réiûie  du  pi»  tranffude  de  l'écorce ,  d'entre 
le  bois  tic  l'écotee ,  &  même  du  corps  iisneux.  *> 

SUERCE.  SwtnU.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fl;:urs  complètes  ,  munopétaléâs ,  de  la 
famille  des  gentianes,  qui  a  A  s  rs'.'pnrts  avec  les 
gentiana  &  les  Mora.  Il  renf^irme  dus  herbes  b 
I  iupirt  exotiques  à  l'Europe ,  dont  les  feuilles 
font  opoofées  j  entières }  tes  fleurs  axillaires  & 
terminale^  ;  les  péJoncuIes  foutenaac  une  ou  plu- 
lietirs  Heurs. 

Le  caraâère  effentiel  d*  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  divijto^s  ;  une  coroUt:  en  luue  ;  k 
lubt  très-court  i  deux  points  excavés  à  ia  i>'jje  ue  cha- 
que découpure  du  limbe  ;  cinq  éiarninttftm^itg  étux  1 
jjtigmMtsi  une  caffide  à  uof  loge. 

CaRACTIrB  GiidiiLtQUI. 

Chaqne  fleur  ofire  : 

t*.  Un  eaiiet  pUm»  peifilhnt«  i  ckq  décoo- 
pures  lancéolées. 

1*.  Une  eonlU  monopétale  .  en  roue ,  dont  le 
tube  eft  très-coort ,  le  limbe  plane,  ouvert ,  par- 
tagé e[i  cinq  Illu  u  ures  lancéolées  ,  plus  grandes 

Îue  le  calice  ;  chaque  découpure  munie  à  fa  bafe 
t  deos  poinncnfoncés  ^  &  emoiués  de  cils  petits 
Ir  droits. 

I*.  Ciaq  iùmttmf  dott  les  fiUmm  Tonc  fiib»* 
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léi ,  ouverts ,  plus  coiirts  que  la  corolle «fucmontés 
d'anthères  inclinées ,  fagtttees. 

4**.  Un  ovaire  fupétieur,  ovals-oblong ,  fe  pro- 
longeant en  ua  ftjrie  comCj*  cenniné  par  deux  ftîg- 

niatfcb  iimplés. 

Le  ffuit  eft  une  cipûile  prerque  cylindrique,  ✓ 
acuminée ,  de  la  h>ngueur  des  ctamines ,  à  une 
fbulelogej  à  d.ux  valvcs^  renfermant  des  femea« 
ces  nouïbreufes  èc  fort  peticL-s. 

Op/ervjtions.  Quoique  les  efpèces  renfermée* 
dans  te  genre  varient  par  le  nombre  des  divifions' 
de  leur  clirc  ,  de  Itur  corolle,  de  Inirs  étamines 
de  quiUc  à  cinq  ,  elles  c<»jîlcrvesit  plufieurs  ca- 
ractères conHans  qui  empêchent  de  Us  confondre 
avecles  gentianes  ou  les  chUra.  Le  tube  de  la  CO> 
rolte  eft  très  •court }  Tes  divifiotts  planes ,  très- 
ouverti$;ce  forase  une  corolle  en  rou,-.  D'ail- 
leurs ,  les  deux  follettes  Ittuees  i  b  baie  de  cha- 
que divilion  fe  retrouvent  également  dans  toute* 
les  efpèces,  01)  quelquefois  clLs  forment  par  leur 
prolongciueiit  une  forte  d'eperon  extérieur,  comr 
me  dans  le  fwerûa  eomieuLtm ,  UÊihiUéU, 

EspicEs. 
*  Umhe  de  U  eontte  à  cinq  £v^ûm, 
I.  SvcRCE  vivace.  SwmU 

tis ,  petiolatis.  Lam.  Illufir.  Gen.  vol.  i.  pag,  490. 

n".  Î241 .  tab.  109. 

Swerti  t  coroiiit  quin^ufi-îii^foùis  radiculihns  ova- 
libus.  Linn.  Spec.  Plaot.  vol.  l.  pag.  6}  y.  —  Gmel. 
Sibir.  vol.  4.  pag.  1 1 1.  n*.  77.  — Mili.  Diû.n".  1 . 
—  Jacq.  Flor.  auftr.  tab.  245.  — Kniph.  Cent.  7. 
1 1*.  9  [ .  —  HoflFiii.  G  '  r m .  S  o .  —  R  o  { h .  Germ«  vol.  2* 
r-?%.  184.  —  Mattufi-h.  Sib;r.  n".  171. 

Swtnia  (psrennis)  ,  corollis  quinquefiais  ppedun- 
culis  tetragonis  ,  fu^ulatis  ;  caule  indivijo  ;  foliit  tâ» 

^  ovaliius,  Willd.  Spec*  Plant,  vol.  i.  pag; 

I        n".  I. 

SwenU,  Horc.  ClifF.  s  h —  Hoyeo,  Lugd.  Bat. 
4J0. 

Gcmliina  foliis  fiidicalibus  pcticldtis  fOvatis  ;  jio~ 
rthus  panicuUtit ,  rotatis  ^  Jfuaùs.  HaUer,  Helv»  . 

n*.  6}6. 

Gtniiûna  ctrulea  fpim8aia,Mniia  ,peMêi,  BacreL 

Icon.  Rar.  tab.  91. 

Genùùiia  eonllaftm  tacini'u  aeSano  §tmi»o  Jie^ 
r«rrr.  Momiter,  Obferv.  154. 

Geitiùmapébfint ,  latifoUé,  C.  B«di.Piii.  18S* 

GenâtM  panieuiéta*  Lam.  Ftor.  franç.  vol.  à* 

pag.  190.      H3*  ^ 
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Gttttiana  palu^ris,  lattfoiia^fi9rt  fuaSato.  Tour- 
nef.  Inft.  R.  Herb.  t)t. 

Geniiana  piaiSéU  fore  .  fubctriUt»  ,  pcmâl.  J. 
Bauh.  Hift.  }.  p^g.        Sint  icône. 

CtHtiana  xti ,  punSato  fore.  Cluf.  Hift.  1.  ptg. 
3i6.-->Idem4Stirp.  Pann.  pag.  290.  ub>  1^1. 

Ceft  Dtie  aflez  belle  plante  ^  cfot  a  le  port  d'une 
gentbne  à  fleurs  bleues.  Sts  racines  font  fibrcufes, 
un  peu  traçantes  :  il  s'en  e!ève  une  tige  droite, 
très  fimple,  glabte,  preft^ue  cylindriçjue ,  fiUu- 
Icufe,  fouvent  rougeâtre  a  fa  partie  iuféiieure, 
haute  d'un  pitd  fk'  plus,  garnie  de  feiuli  s  oppo- 
féesj  les  inftri^iirts  ou  radicales  ovales,  lancéo- 
lées >  rétréciûs  en  un  long  pétiole  i  les  caulinaires 
&  fupérieuTes  fefliles  ,  comttvemes,  lancéolées  « 
entières,  vertes,  très-lifles ,  à  peine aignètj mar* 
quécs  de  nervures  longitudinales. 

Les  fleurs  forment ,  par  leur  enfemble ,  un  bel 
épi  droit ,  terminal  ,  pref^^iie  paniculé.  Ellet  font 
foutenues  par  de  longs  pédoncules  axillaires,  op- 
pofés,  tétmgones,  droits;  les  fupérietirs  fimple<: 
8c  plus  couits  ;  les  inferieuis  plus  longs  ,  meilio- 
cremtni  ranicux  vers  leur  inmroeC}  les  ramifica- 
tions garnies  à  leur  bafe  de  deux  petites  bradées 
oppofées,  lancéolées.  Le  calice  cfl  glabre,  â  cioq 
déconputts  prolondes,  bncéolcts,  acuminëesj  h 
corolle  d'un  bleu-tendre,  d'une  grandeur  médio- 
cre i  les  déccupuresde  l'on  liaibe  lancéolées ,  char- 
gées ver»  Irur  bafe  de  deux  points  noirâtres ,  un 
peu  faillans  ;  cinq  étamines  plus  courtes  que  la 
corolle  j  inferéA  fur  le  lube^  les  anthères  fagit- 
tées  ,  inclinées  ;  le  llvie  court  «  furmonté  de  denx 
fi:::iTa!e<.  T  e  fruit  e(t  une  capfiiIeobloDgtte^actt- 
miiiee ,  a  deux  loges. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes,  en 
SuilTe,  <.!>  Al]  e:na;:re  ,  d.itis  \x  Sibérie,  &  dans  les 
dtpartemens  méridionaux  de  la  France  j  elle  m'a 
été  communiquée  par  M.  Defoticaiilt,  Oi)  Ucaltive 
«u  Jardin  des  Plantes  de  hiris.  7  (  T.  v.  ) 

1.  SoERCB  dUfbrme.  SwtnU  diftrmû,  Linn. 

Swertia  corollis  quinqutfidis  ,  terminait  fixfidà  , 
ftétncittishngjlfî'vis  ,  /bUis  lintûrihia.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  I,  pag.  5i8.n».-  2.  —  MiU.  Dia.  n°.  1. 
Lam.  lilull.  Gêner,  vol.  i.  pag.  490.  n**.  22.41. — 
WilLl.  ipec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ijjo.  n".  2. 

Ctnûana  foiiis  Uneariàu*  ,  atuminatis;  ptdunculis 
lon^  jfhtùsy  ntuUs ,  uiùfam,  cppofiiit.  Gronov. 

Viîî^in.  50. 

Celte  efpèce  eft  petite  ;  elle  ne  sVlève  guère 
«fo'à  la  hauteur  de  fix  i  huit  pouces ,  ûir  m  e  tige 
grêle,  très  (impie,  .à  peine  ku.lIeL-  ;  les  feuilles 
prefque  toutes  radicales  ou  i.aftrieurcs  font  oppo- 
rdes,  fêfiiles,  gbbres,  lin^itet.,  très-emièies  i 
ÎT- contour,  ariiminétî^à  leur  fommet ,  Ior;j;iir:s 
a  uivtton  nois  pouces  ^  lur  une  ligne  &  demie  de 
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largeur}  celles  des  tiges\  tares^-Utuéesilabifa 
des  pejoncules  ,  poiiRoioit  être  ceofdétto 
comme  des  braâées. 

I.es  fleurs  font  foutenues  fur  de  très-looB  fé- 
doncules  nus,  oppofes,  tiès- (Impies,  anîflorn. 
La  corolle  efl  blanche  ,  de  couleur  bkue,  leifi 
Miller  i  celle  des  fl?urs  inférieures  a  Ion  lunbe 
pattagë  en  cinq  découpures  lancéolées,  tandit 

3u'a  ix  flei'ts  fupcriii  ures  il  ctdinùiremem  i  fit 
écouputes.  Le  Iruu  cA  une  capl'ule  oblonguc, 
prefque  cylindrique,  à  deux  loges, i|ttiienfenK>it 
des  femences  fort  petites. 

Cette  plante  cimt  oattieUement  dans  k  Vit- 
ginie. 

5.  SuERCE  couchée,  invertia  decumitm.  Vih!. 

Swirtia  corotiis  qutnqtufdis  ^feUU  litum-kv» 
lati»  ,  eauiiius  decurnhetaihus,  Vahl ,  Syadiol.  I. 

p.ig.  24.  —  Ljm.  Il  uftr.  Gêner,  vn!.  1.  p.ig,  4^, 
n°.  2244.  —  WiiKi  Spec.  Plant,  pag.  i3}c.qjj. 

Vjrnafic  (  polyneÛJiia  )  ,  foUît  lintan'Ittat' 

hiii  ;  r.fti.riif  i!(i:<m  Jtlvjîs.  Ftuskh.  l  lor.  Iglft.- 
arab.  pag.  i'-^.  n".  j4,îSc  Icon.  tib.  fig-B. 

Ses  tiges  font  toutes  couchées ,  gréks ,  filif»- 
mes ,  rameufes ,  un  peu  anguleufes ,  longursd'eiv 
viron  un  pied  ,  de  couleur  violctcc  a  Icurbaf*. 
vtties  j  leur  partie  fupérieure,  garnies  àé  UaSia 
difUntcs  ,  feiftles .  oppofées,  linéaires,  bncw- 
lées ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  einières  i  km 
contour ,  longues  d'environ  un  demi-peucet 

Les  flj>UTS  font  foliraîres,  fupportées  pr  dn 

péiloncules  fîmples,  oppofés  j  tenniniux,  fi  :f.> 
ntes,  unirlores  Le  calice  eft  partage  entinq^i- 
coupures  profondes ,  ouvertes ,  linéaires ,  bn- 
céolée5  ;  h.  corolle  ouverte  ,  une  fois  plus  lorjae 
c^ue  le  calice  ,  en  roue  ,  à  tube  très-courti  foo 
iimbe  divifé  en  cinq  découpures  ovales,  ii^iifi, 
blanches,  traveriees  par  des  veines  violettes,  n- 
chetées  de  violet  iJeat  bafe ,  marouéfsdeéeBt 
folTettes  profoniîes  ,  coniques ,  ti/touréesdeci'si 
leur  oiitice,  de  couleur  /.iunàtre  dans  ieurcavitt*, 
cinq  filamens  droits;  les  anthères  violettes,  fj; 
gittécs  .  r.bf,'<"cs.  L'ovuire  tfl  c  yliiiJriijue  ,  retf£'i 
&:  comprime  a  fcn  fon.met  ;  le  flvle  prelquenul; 
le  (tigmate  comprimé  ,  à  deux  looes.  Le  û'r.ià 
une  capfule  cylindrique,  fubulée,  couronnée 
le  nigmate,  à  une  feiue  loge,  contenant,  drnsdnii 
valves ,  des  femences  petites,  globuleiiiès, tiii- 
nombreufts 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'Arabie  bi»- 
reafè. 

4.  SuEKCE  en  roue.  Swertia  roiata.  Lam. 

Swtrtîa  eorollîs  quînqktfidis ,  foRU  ianctoli^i^ 
nearibui.  Lam.  îlluflr.  Gêner,  vol.  i.  pig.  4'P 
n".  2245.  —  Unu.  Spec.  Plant,  vol.  1.  p>  j^S. 
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Swtrtia  coroHii  roium  ,  paaic^h:.s  ;  friits  lan^ 
(tcUtis.  Lina.  Syl>.  Plaïu.  vul.  i.  pag.  60.  it**. 
(imel.  Sibir.  vol.  4.  pag.  111.  tab.  5t.  fig.  2.  — 
fiWis,  Iter  1.  pag.  5^1.  »  Id.  Flor<  loflk.  voJ.  1. 
p.  98.  iak  S9. 

Geiuiana  (rotata  )  ,  eorollis  quinquejidis ,  ro:.::'/^ , 
faiu* fyuamojû  i  foliu  iintari'iaiwttiUfU,  Ffzlicb. 
Genr.pag.  105.  n*.  4t. 

Gtnîiana  (rotata)  ,  eorollis  quînqutfiJ'ts y  rota- 
itj ,  fauct  fquamofis  ;  laciniis  ovaiis  ;  cSituiuis 
niis  oiiongo-ovatij  fjaliis  ttvato-lanccoiatis ,  acutiuf- 

cii£f.  Willd.Spec.  PJaat.vo|.  i.pg«  ijji.n*.  51. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  les 
gentianes  ;  elle  a  le  yon  du  (^.-ntiar.j  j,»K_r4,7.;,  Ses 
ijcints  font  courus  ,  gcéks»,  r-meulcs  ,  à:  pro- 
duifeiitune  tige  droitt  ,  liffe  ,  prefque  filifornit:, 
loiiiej  un  peu  rameuft:  vers  fon  (omvaet,  garnie 
de  féuill«s  MTiki,  oppafées  ,  linésires-lanceolées 
ou  un  peu  ovales,  glabres  ileuts  deua  £Îces  «  en- 
tières. 

Les  fleurs  font  axiiiatres  &  terminales ,  d'on 
bîeu'vif}  leur  calice e(l  à'mfé  en  cinq  folioles  li- 
né  lires  ou  lancéolées }  la  corolle  cuve  rte  en  étoi  !e  : 
fon  tube  crès^conrt  ;  limbe  à  cinq.&  t^uclqucfois 

fix  découpures  prot' iiJcs  ^  laiiceolets  j  aigius, 

iarni  de  dix  écailles  à  fon  oriKce  }  les  étamines 
*iui  bteu-verdâtrei  l'ovaire  cylindrique ,  3igu> 
prefque  fufiforme  }  leftyle  &  le  Iligmate  peu  ftn- 
libles.  La  capfule  ell  cylindiique  ,  un  peu  coai- 
priinée,  i  deux  valves .  renfermant  des  fcmences 
no'rà'res,  globuleufes  ,  fort  petites. 

Cct:e  plante  croit  au  Kamztchatca  &  dans  la 
Sibérie .  aux  lieux  bas  &  humides.  Q 

Les  Tartircs  de  la  Sibérie  appliquent  fut  leurs 
bledures  J-s  feuilles  de  cet'e  p!.;rie  ,  après  Ifs 
avoit  mâchées.  Les  Huiles  font  avec  les  fruits 
une  infulinn ,  dont  la  faveur  amère  Se  aiomatûiue 
kttr  paroît  agréable. 

5.  SuBRcc  de  Carintbie.  Swertia  c*niuhi«e«. 

èafi  foliojts.  Jacq.  M'fceli.  2.  pag.  J5.  tab.  6.  — 
Retner  &  Hohenw.  Iter  »  pag.  ioi<-^  Morr.  Syft. 
Vegtt.  pag.  z(;6. 

Gcntiann  (  carinthiaca  )  ,  corolUt  quinquifd'a  , 
rotatii  ,  faucc  harijtis  ;  eauliius  dithoiomii  ;  ptiiun- 
culis  longijftmis  }  faltis  ovatis  ,  ohtups.  l  iï  ich. 

Cent.  pag.  105.  n».  41.  —  Wiild.  dpec.  l^iant. 
vol.  I .  pag.  I }  ^o.  n^.  49. 

On  pourroit  prefque  foupçonner  que  cette 
plante  n'tU  gu'une  v..ii;tc-  du  fwtnia  rot  nu  ; 
mais  ellâ  en  aiffcre  par  fon  port  pai  qneiqucs 
autres  caraôères.  Ses  racines  font  grêles,  fibreu- 

fes  ,  prcf-i  ue  fiinpl.^  :  -1  s'en  élève  line  tj<;e  droite  , 
mbuuej  gta(>ie  j  uuhutome,  garnie  de  feuilles 
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oppoféeî ,  fefTi'es  ,  trss-entières  ,  ovales,  ob» 
«ules  à  leur  fom  net,  vettts  ,  glabres  à  îeurs  deux 
■  faces  «  plus  nonibreufes  rapprochées  à  la  paitie 
!  i-férieura  des  tigei.  Les  pedoncul.  s  font  tr>s- 
long<;  ,  S:  fiipi-ortcnt  Uf.e  P.uir  d'un  b;aub!vU, 
dont  le  tube  cU  cxuétnem.'nt  couii ,  barbu  à  fon 
orifice  >  L  Ilnbe  ï  cinq  décou|>ures  en  loue. 

Cette  plante  croit  f  ir  le  fomimt  des- hautes 
montagnes  «  dans  la  Carimbie.  Q 

6,  SveftCf  filloné.  5wr»nt  ft^ttut,  Rottb. 

Swcrùj  iomltis  quinqutpartitis  ,  catipanut^tis  , 
mucro.iatit  ,  tgianàuJoJû  i  gcrmini^ut  (orr.pr^Çi  , 
utrinqui  fidcaùt,  Rottb.  Â£L  Kafh.  IC.  p;>g.  jb'. 
tab.  I.  ftg.  4.  —  Reti.  Scand.  edit.  a.  n".  jop. 

Swcriid  ro!j:j.  Cunn  Noireg.  n*.  IC77, 

Gentiuna  (fu'câtl),  eorollis  quinq:.!  fi.!;S  , 

lis  y  fauct  fquamofis  ;  Ijtiniis  Lu-itui^m  ,  cniuirtit 
laciniis  Litufoiuns  ;  foliis  lintaribus  ,  obtttfts,  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ijji.  n".  50. 

Gtntiana  eorollis  ouinqutfidis  ^  camfanalatij  ^  ca» 
lieu  lo;igi:udint  ;  eu  Jivus  f  ieoliat  ra/Kofit ,  mu/ti' 
florii  ^ftUiafisg  liaiofiiui.  (Edet.  Fior.  dan.  tab. 

Cette  plante  apparricnt  au  nioin^  autant  aux 
gcntijnes  qu'aux  fwtnia.  Ses  tiges  font  p.labreS  j 
droites,  rameufesi  les  rameaux  font  nombr^'OX 
8r  fi  cKargés  de  ftenrs,  qa*i1s  (emWent  former  des 

épis.  Les  frui'lts  font  opc^fix  $  ,  kiTiIos,  nr'é..j- 
res,  ol»tuffs  a  leur  fom-net  ,  entières  ,  gl3l>r<s 
à  leurs  djiix  Lices  j  les  fleurs  axillaîrcs  ,  pédon- 
«ul^es,  fitiié.s  le  louj;  dt^  rameaux,  t  c.:r  ci- 
lice  eft  divifé  en  cinq  dt  coupuies  ditMtfcs ,  aion- 
gpes ,  glabtcs  ,  bncéolei-s  }  1.»  corolle  bleue,  à 
peine  iubulce«  de  la  longueur  du  calice  «  ou* 
verte  en  mue  en  cinq  découpures  lancéolées,  ai- 
guës >  l'orifice  muni  de  dix  écailles  en  forme  de 
couronnai  i'ovaire  eft  comprime,  ûiloné  à  fea 
deux  faces. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  l'iflande.  O 

7.  SuERCE  à  feuilles  de  parnaflîa.  ^M'm/d  far^ 
nû^ttia.  Labîll. 

Swertia  eorollis  g  ùnqutp.irtitis  ;  fcliis  radicali- 
l)us  iordatîsi  eaulibus  ianctc!vi:s  ,  aUem  's  Labiil* 
Nov.-HolL  Plant.  Specim.  pag.  72.  tab  ^,7. 

Ses  tiRes  font  tlroitc*,  hautes  d'un  pied  de- 
mi» légèrement  con»primécS ,  dichoto  u-s ,  pu  f- 
quc  nues }  les  feuilles  radicales  nooibreuits ,  lon- 
f  uement  péiiolées  ,  ovaies ,  e-n  coeur  ,  un  peu  fi- 
nuées  à  leur  contour,  tuiveifces  par  cinq  ou  fepc 
nervures  glabres  à  leurs  deux  faces^  les  feuiUes 
caulinaires  rares ,  très-diftantes ,  a1rern«« ,  cour- 
tes, lincé'.lees ,  aigiiè^  ,  entières;  Ij  f-'p^rtcure 
.pteft^u'en  toimc  de  bta<:;tée.  Les  â;ruis  diipoiées 
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«n  une  panicule  lâche,  dichntcme  à  k%  tirvtfion*i 
tjne  btiitée  lancéolée  i  la  ba&  <l«  chaque  4ljvi> 
£on  &  des  pédicellei. 

Le  cahce  eft  rerflé,  tuibiné,  à  cinq  découpu- 
res ov.,lcs ,  t  bl(jngaes  {  Il  corolle  jaune  ,  pilfcuie 
eu  li.ilans ,  I?  ilIu  iics-tcniri  ;  le  li.jibc  d  cinq  ilj- 
coupiis  liiiccuiee»;  cinq  t!,tm  ti-'i,  lior.i  lc$  ti- 
Luneiis  font  courts,  in  er^s  fur  !«  tube  ,  altein.s 
avec  les divilîoa»  lie  U  corolle;  des  tlui.s  'an- 
Céolëes  ,  à 'deux  loge*  biiiics  à  leur  luic  ;  ciatj 
p-t;tes  gî.mJes  pr^  iqu  otbicuLiies ,  fuuees  f.-Ui 
U  corolle  &:  opporéi.s  j  ie&iiécoupures;  un  ovaire 
ovjle,  un  ftvie  très  couit,  d«ux  ftigniares  aigu*  ; 
line  capHile  fiipérirurc  ,  ob  «npiie  ,  a  une  loge,  i 
Ueux  k  JveSi  chaque  valve  bitidsi  à  fou  foiwïitt  ; 
un  r  céptacle  longitudinal ,  auquel  fonc  auachies 

EiulîicUrs  femences  pâle^,  globu.eufci ,  un  peu  en 
ourfis;  rembsyou  cylindiique  ;  ie  peti.pcmie 

Cette  plante  croît  i  la  VoLivcIÎ^-HoUanJe^dant 
la  terre  de  Vatï-Leuwin.  (  La&,/!.  ) 

*  *  Limie  de  ia  c9roUe  à  quatn  ^vifioiu» 

8.  SuERCE  coroicalé.  Swinia  cornituUeta,  Linn. 

Swcrtiu  coroUu^tûdrifidls  ,quadficor:iâtu.\Jam. 
Syû.  i'unx.  vol.  i.  pag,  656.  — A  nornit.  Academ. 
vol.  1.  pag.  i44,  — GiTitl.  S  bir.  vol.  4.  pag.  ji^. 
lab.  jî.  hj.  4.  —  PalUs,  Firr.  r.-ff.  z.  pag.  99. 
Mb.  90.  fig.  I.  —  Lam.  111.  Cen.  vol.  1.  pay.  490. 
B*.  iHJ*  —  Wilid.  Spec  PJant.  voJ.  i.  pag.  x i  io. 
B*.  4.  *  -r 

Swtnij  (corniri.îiti), /î^r/iax  qu.idr:f.i!t ,  co- 
r%>/lâ  J^icampanulaia  ,  tuô»  aeorsùm  qucd'uaUuraio. 

Milh,  FloT.  boKit.  Amer.  vol.  1.  pag.  97. 

Outre  les  quatre  divifiAM  de  la  eor<  lie ,  qui 

d;nt:K-,(ient  cette  pl.inte  de  l.i  pinpart  d..s  .lutres 
et|)«ces,  eiieerù  entr>re  c^riiterilee  d'une  manière 
plus  partirûlière  par  tes  rolFett^s  profondesde  b 
corolle,  qui  produiftnt  au  d.liors .  à  la  bafe  d.-s 
déCDiipur«a «  quatre  cornes  L  ltantesi  ell,'  rcfltm- 
ble  alkz,  par  (bn  port  «  au  gentUna  tmareOi, 

Ses  racines  font  fi  rt  urc*,  annuelles  j  il  »*imi 
é  ève  une  ligo  prcfi^ue  cylindrique  ,  obfcnrimfnt 
quadransulaire  ,  haute  d'un  demi-pitd,  iilîe.  - 
ticulc'e  ,  divifée  en  r/ineitix  cnuas ,  oppoîVs  *  ks 
iupér  euis  tr^s-courts^i  lesfturlles  font  oppofees 
hnc(*o'€cs .  UCk^i  teuts  deux  faces,  très-«ntièfe>! 
marquées  Je  tiois  nctvuies. 

La  fieuw  fo»t  fiti^ées  à  l'extrémité  de?  ri»?5  & 
-de« rameaux,  liipç»oaé«s  pardts  pédoncules  «ip- 
poféc.  LeuT  calice  eft  â  quatre  divilions  droites  , 

Erliibntis,  pUu  ccHirt«fS  que  la  coroUe,  rudes  à 
m  bords  I  la-  corolle  Ht  prefqut  carppamnee , 
d  «n  vtri-jaunâtr-    1      '-rc?  dt^cunir-s  n'  v  es 
chacune  d  dltsu,ui:«  a  a  U-is  d'un  pr«lo*i|jpine.K 
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concave ,  en  forme  d  éperoo  .-fubulé.  Les  étaminet 
j  font  fto  nonibre  de  quatre ,  de  moitié  plus  courtes 
que  la  corolle  ;  l?s  anthères  arronaies }  l'evaire 
cylindrique  i  le  liyle  prd'^ue  nul;  deux  lUgmatet 
hlitormes.  Le  fruit  ett  une  capfulo  cylindrique,  i 
une  ioga,  à  deux  valves»  les  iemences  font  nom* 
br«ur«s,  arrondies. 

Cette  plante  crok  ao  Canada,  dans  le»  pitiia- 
ges  mateogcux  &  dans  la  Sibérie.  Q  (r./k 
fieri.  Lam.) 

9.  SuEKCfi  i  ombelles.  SwtnUamhUgiA,  Buia 

&:  Pav. 

Swcrtiit  coroUu  qajdruornihas  ,  f\>!iis  /jnctoljlo- 
tincarihus ,  contiticis  ;  rttiicaliàds  confc^isi  ^  cMlt'.  'tt 
rtmotis i  florOius  termlna/Iius  ,  umicllatis.  Ruit  & 
Pav.  Flor.  peruv.  vol.  j.  pag.  11.  tab.  1^1.  fig.  B. 

Plante  herbacée  ,  ghbre,  annuelle,  un  peu 
anière,dont  les  racines  font  fibreufes  .  d'un  bimc- 
jannâtre  ;  les  tiges  d  oites,  hautes  d'un  i  d«it 
pieds,  grêles ,  quaJrangalairts ,  ires-  i  lies,  fiiBpies 
ou  ranieuû  s  ,  garnies  de  feuilles  oppofées ,  iineii- 
rcs-lancéniécs,  ttès>entières,  à  trois  nervures, 
gLibres  i  leurs  deux  faces,  rodes  ileuts  bords, 
ti  ès-érroites ,  langues  d'un  à  deux  pouces  ;  les  ra- 
dicales ramallées,  pétiolécs»  les  cauUnaixes  dif- 
tances ,  fieifitet,  cooniventes  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées,  2  t*extréniicd  des  ti* 

«s ,  en  une  ombelle  foH»er»t  foittaire ,  quelque- 
h»is  aecon^pagnél;  de  deut  autres  axillaires,  mu- 
nirs  d'un  imroltKTS  à  plulîeurs  foiioivî  linéaires. 
Le  pédoncule  commun  fe  divife  à  fou  forametea 
pIuh'L  urs  pédoncules  iîmples ,  partiels ,  au  nombri 
de  cinq  à  dfx  ,  inégales,  quadrancuîaires ,  Icgrie- 
ment  penchées.  Le  tal'ce  ett  jaunâtre  ,  à  quatre 
décol^»ares  ovales-lancéolées ,  rapprm^.-es ,  in. 
férieures,  ptrliftantes  ,  rud-.s  à  Uurs  bord^.  Ii  ' 
corolle  eft  jaune  ,  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice ,  à  qii.itïc  ornes;  Ics  découpures  droits, 
ovtles,  acuminét>^  conmventes  j  les  comfiii* 
gué* ,  divergentes;  les  Wamens  la  nombre deeut» 
tie  ,  Itibulés,  épaijfis  à  l.ur  fcjr.uwt,  inféiésala 
bafe  des  decouj^ures  de  U  corolle  i  les  aiulièt«s 
tombintes  ,  fag.-tté.s,  jaunàirts,  àdeuxlogei, 
pubticentcs   L'ovaire  eft  ovale  ,  aigu;  le  Uyle 
nul  ;  dent  fiip.mates  obloii's,  «cartes,  un  peu 
élargis.  Li  cupfule  t[\  conique,  furmontée  dsS 
fitgu.a'e; ,  toruleu.'e  inféri.  urenwnt,  dtvifée  «n 
deux  log.-s  depuis  fi  b?fe  jur.:|ui  vers  Ton  m\'^ts't 
depuis  le  milieu  jrïfq<i*a  1  louvii-'j  à  ,letix  v.i'v.-> 
ai^ucs ,  djvercontes.  rec«uTbéïts  à  leur  foiwncî, 
ie;d.erinant  pmfv'.uis  femences  fort  petites,  Imiù- 
culaiies  ,  attach-ts  fur  deux  réceptacles  àti'jr- 
rrns  le  long  àe  la  future  des  valves  des  deux  ci- 
tes .    dont  ils  formeoB  les  cIotfi>as  jttfqu'aaiM-' 
!iiu  de  h  c.ip.'ule. 

*    Cette  platMc  ccoitf  abondaaMaciK  an  Péto»,  fur 
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Vf  kittteMn  èt%  Aodesi  elle  fleurit  depuis  le  mme 
tii  juillet  jurqu'ea  oâobre.  O  C^*/^"/'*  ^ 

LPav.) 

ic.  SuERce  du  Keimuhatka.  SwenUi  tttrapt* 
taU.  Pall. 

Swtftia  conltit  quad-ijidis  ,  tcomiittsf  feJtateu^ 

l's  crc'3:j  ,  foliis  lanctoluin  ,  ci. .h  Jitiptiei.  Wïlld. 
ipic.  l'Uni,  vol.  I.  pjg.  ijji.  n*.  6. 

Swtrtia  (  retrapeu'a)  ,  coroUis  ratatù  ^  quadri- 
fdti  i  foliis  opft^ùst  Un^ttlMÙ ^ntr^tifis,  PalUs^ 
Fior.  lofll  X.  paff.  99.  teb!,  5K).  fig.  2.  ' 

5  s  racines  font  fitnp!e<;,  prêles .  fort  menues  , 
&  produifent  une  tii^e  drojte,  três-fimple ,  fi;i- 
Ifwaiei  cylindrique  ,  haute  de  quatre  à  cinq  pou- 
ce?, garnie  de  fenill  s  li-na.ites,  oppofees ,  fttfi- 
Iss ,  lancéolées,  glabres  ,  nerveufcs,  au  nombre 
de  quatre  â  cinq  paires  au  plus. 

Les  fleurs  font  petites  ,  oppofëes ,  foHtaires  , 
fioiées  dans  les  aiflelles  des  f«uttks  fu|>érieur«$  i 
les  pédoncules  fimpits ,  fouvent  garnis  de  deux 

fcui'liS.  Le  calice  tft  p.irt.ip;é  quatre  folioles 
linéaires  i  la  corolle  d  un  bleu  vif,  à  quatre  dé- 
rou  >ure»  ouvertes  >  une  cicatrice  ou  une  tache 
jaunâtre,  feftonnée  ,  à  l'otifice  ,  d'un  tube  tiès- 
court  i  les  éumints  rouât  atrcs ,  plus  courtes  quë 
la  corolle.  L'ovaire  efi  cylindrique  j  fnfifonne. 

Cette  plante  crok  au  Keatzdmka.  O  i^*f' 

erift.  ex  PalL) 

it.  SoBRcE  dichotome.  Swenia  éehoiomû. 

Linn. 

Swtrtia  ctroUis  qu*dr^u  ^  ecoratètu,  Linn.  SyA. 
Plaitt.  vol.  t.  pag.  6)6.— <- Amoraît.  Arad.  vol.  a. 

pag.  544. —  Gmcl.  Sibir.  vo!.  4.  pag.  1 14.  nb. 
fig.  4,  —  Pallas ,  Flor.  rofl.  2.  pag  j?^.  tab.  50. 
fi;;.  I.  — Lam.  Uluttr.  Gêner,  vol.  i*  pag.  490. 
u".  1146. 

Swtrtui  (diibotoma),  toroUii  qmëdrifidJi,  ttor- 
mku  i  p€duft€ulit  natamhus  f  foliit  tllipiuis ,  cauU 
ram»f6,  Wtllden.  Spec.  Plant.  voL  i.  pag.  13  p. 
n".  y. 

Cette  plante  a  le  port  d'un  anagallis^  le  carac- 
tère de  la  précédente  dans  fa  corolle  à  quatre  dt> 

Yifîons ,  mais  point  cperonnée. 

Elle  a  des  racines  fibreufes ,  qui  produtfent  tin 
grand  nombre  de  tiges  dilTufes  >  étalées ,  longues 
de  trois  à  quatre  po^ce^ ,  ,ir:iciiîées ,  riichi.to  ^  t  s , 
miMites  de  rameaux  oppofes  ,  prefque  ramifiés  , 
plus  longs  que  les  ti^es ,  garnis  oe  feuilles  ovales , 
elliptiques;  les  radicales  ovales  .  nerveufes  ,  rë- 
trécies,  à  leur  partie  inférieure ,  en  un  pétiole  de 
là  longueur  des  feuilles  i  lescaulinaires  oppnfées, 
prefque  fclfilts  ,  ouverte?,  très-entières,  glabres 
a  Jean  deux  faces ,  marc^uiies  de  uois  netvuie*. 
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LesReufsGam  tew1|Ml<s»  fituées  dans  lab  fur« 

casion  des  rameaux  ,  Tout'  r,ut-<.  pr.r  des  p'^du;^ ulrs  • 
fimples ,  urifi(»re»,  p^a  uiis,  pius  cour:'.  quL  l.i 
entre-ra'uis  des  tam:aux.  Le  calice  eft  d'une 
feule  pièce  ,  divife  en  quatre  lobes  ovales  ,  lan- 
céolés ,  aigus  i  la  eoroffe  monopétale  ,  ouverte  î 
fon  lintl  e  piiiagé  tii  qiutrc  decouf  urtî  o\-:îts  , 
perlUiaiitts  >  obtufes  :  elle  rentertne  quitte  cta- 
mines ,  dont  les  lilaniens  font  fétacés ,  de  moitié 
)  lus  courts  que  b  corolle,  fuppottant  à-t  anthè- 
res arrondies.  L  o\  a:re  tlt  ovJe  j  point  de  llyk| 
deux  lligmatLS  un  peu  obtus.  L^  fruit  eft  unecap^ 
fuie  de  U  lon^u  ur  de  la  coroUe,  un  peu  arron- 
die ,  comprimée ,  bivalve ^  ï  UM  loge  }  tes  valvet 
planes^  ks  («mences  airundies.  j  j    .  , 

crerre  plante  croh  dans  la  Sibérie.  Q  {Dtftriptt 

ex  Lirtn.  )  ^ 

SUFFRENIF.  riuronME.  Suffrmia  fitlformis. 
Bcllard.  Ad.  Academ.  Turin.  7.  pag.  444.  ub.  i. 
fîg.  I .  —  Decand.  Flor.  iranç.  voL  4.  pag.  41 1. 

Pvlygala  r(j  ens  nupt'orum.  Lobe4.  Ic.  rab.  4!^* 

fig.  J  ,  (5t  Obii-rv.  pag.  Il-»,  fig. 

C'eft  une  petite  plante  hèj bâtée  ,  dont  Its  ra- 
cines font  grêles, médiocrei»ent  rameufes,  fibreu- 
fes ,  qui  ptodiiiû  iu  une  tige  di\iue  ,  oes  la  baie  , 
en  plulieuci  tamcaux  gUbfcs,  tuopAUs,  cou(.h:j, 
prefque  fimples',  grêles,  longs  de  îu  à  huit  pou» 
ces,  garnis  de  feuilles  peities.  ùdites,  opf>ufecs, 
un  (>eu  diftantes ,  ovales-oblongues ,  très  glabres ^ 
un  peu  rétrecies  à  leur  bife  ,  ob  ti  .s  ».  leur  lom- 
mct,  très-entières,  bitn  plus  courtes  que  ies  eiè- 
tre-ncru.is.  Les  fleurs  font  feil.lt s  ,  petites ,  )au« 
'■?-T-'i ,  fituées  dans  l'aifieild  des  UuiUcs  fupe- 

rifur^s. 

Cette  plante,  découverte  par  M.  de  Suffren, 
botanide  plein  d'nitivité,  lui  a  Hé  cnn:.;créf  par 
M.  BeHatdi  «  qui  en  4  fait  un  gente  pntticulier  > 
qui  a  des  rapports  avec  \ts^au»  Se  les  ftpU*  ^  S» 
qui  appartient  à  la  Camille  des  faticaires. 

Son  caraâère  effeniiel  eft  d'avoir  : 

Un  caliiC  monofhylU ,  h  Jinn  :  roint  d4 

coralUi  deux  ttamints  ^  un  Jty  iei  une  taffuu  juft' 
non  f  i  daae  ^fmhti  ,mma  finit  togt, 

CARACTéRE  ciNÉItlQVE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  cjlice  d  une  feule  pièce,  en  lormî  de 
cloche»  terminé  par  quatre  dents  diottes ,  algues. 

a*.  Point  de  eorotte.  * 

Deux  étaminej,  dontleëifamntfoiKCoartBy 
oppofés ,  inférés  fur  le  calicei  les  anthères  petites» 

un  peu  ovaUs. 

4".  Ua  99airt  fupéiieitr^  arToadi«  fumonté 

i  ^  f  _ 
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Jimpie. 

Le  /fuii  eft  une  upriiie  rupérieure  »  ovale-  ob- 
longue .  1  une  feule  loge ,  à  deux  valves  i  les  k- 

mifjKti  petites  &  norobieufes ,  atMché«;s  i  un 

placenta  c«r.iial. 

Cette  plante  croit  dans  !c  Piciitont ,  aux  envi- 
tonid'lvrée  &  de  Vemil,  fur  le  bord  des  riziè- 
res ,  aux  ei)viroii«  d'Aiivtcs  j$e  deGaAtl)  elle  Aeur 
fit  Vers  la  rin  de  l'été.  O 

SUiLLE.  Suiitus.  Genre  de  fiantes  arotftédo^ 
nef,  deia  famille  descham^idirrins ,  qui  renferme 

lin  Certain  nombre  d'elpece»,  d'une  (ubihnce  or- 
dinaittmenc  ferme  coriace  ,  miintâ  d'un  pc<ti- 
cule  qui  fou(ient  un  chapeau,  donc  la  furt'ace  in- 

ti.'riesre  eft  mir  ie  île  r"  'f*s  no:nbreux  ,  tr?:s  f  i- 
Tes ,  alon<»e$ ,  !ubu  ,  i  jherens  enfemble  ,  ni.iis 
ficiUt  à  àcucitir  de  /u  fu-Jl  mec  ck.sra^t  qui  Uur  p  t 

itt  rtitftacie.  Ce  dernii^r  caractère  eli  te  t'ctil  (.p'i 
les  difttngue  des  Mets  {iotttut  Linn.j  a^jn.us 
Lan>.  )  ,  ta  tnaffe  des  tubes  re  p.;uvant  être,  d^ns 
Ci-ux-ii ,  î'tpiree  de  la  fubitancc  charnue. 

Il  e(t  aifé  de  reconncitre  <juc  les  fuilles ,  d'aprèi 
ce  t  i  T:tère,  ne  font  qu'une  divifion  des  bolets , 
qu'ils  ne  peuv<:iit  yis  tn  ét;e  fëpares  comme 
geîir-.'.  Nocs  n»  hs  urélentons  ici  que  pnrce  qu  ils 
nous  (ittui-iu  r  '■i  iii-m  de  rappeler  plufij-urs  ef- 
pèccs  qui  nom  ya  été  mentionnées  à  l'article 
Agaric  ,  dénotnmation  qui  avott  été  adni»Têe  par 
Toutnefo-t,  S»:  que  M.  Lamuck  n  fuMlitu  -e  :i 
ce!le  de  hoUt  Linn.  Nous  nous  bornerons  cepen- 
dant »ux  efpèces  les  plus  remarquables. 

11  s  r  i,  c  t  s. 

1.  SciLLL  j  Cf  l'îcr.  Suiilus  annuhius. 

Saillui  p:leo  pulvinato  ,  cumpanuiato  ,  vifcùfo  ^fia- 
vtfctntt,  livido  i  m^Cttih  i  '/ateriti»  ntjSt ,  viigatOî 
porii  luuii ,  fiit  tit  annuluto  (.boletUS).  ï'etf. SyOOpf . 

iVkih.  Fun^.  p^g.  fnj,  ti".  î. 

tio!:cus  ati.iular-ui.  Buil.  Champ,  pag.  ji6.  tab. 
f32*— Decand.  Flor.  fcanç.  voL  z.  pag.  ivf* 

Ih/ctu!  lu-.tus  Srhartf.  Fung.  a.ub.  1 14. Bol- 
ton,  l  uiig.  2.  tab.  84. 

Ce  champignon  eft  de  coutt;ur  jaunâtre  :  fon 
pé>%icule  s'clève  i  la  hauteur  de  deux  ï  trois  pott- 
ces  j  i!  M  cylinkiriouc  ,  uii  peu  j.uin-  ,  couronné  à 
fa  bifs  d'un  cuilt.r  tn  anneau  qui  dure  peuj  & 
qui  forme  fe  principal  caraCtcre  de  cette  efpèe^. 
Soi^chapf.iu  cft  convexe  ,  nrronJî,  prt'fqiîe  cani-  i 
panulé  ,  vifqueux  ,  d'un  jaune  liviJe  ,  muq'ii  i!e  j 
tjrh-<  linciiic-s,  r«>u<rearr!S  ,  particuliérein'^nt  fur  ! 
(es  c6:es  ;  tes  cubsis  «l'un  pune  plus  tbncë }  It  ur 
réceptacle  ou  la  chair  blanche ,  firme ,  fort  épaiife. 

Cette  efpèce  a«U  fut  U  serre  «  pendant  l'au- 
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j  romne.  On  la  rencontre  plus  pa}ticiiliéfeaMltt4iv 
les  forêts  de  pins. 

1.  SaïUB  parafite.  SaHiag  parapim» 

Suillut  pilto  convtx0  ,  fuf<9  ,  artolis 

Ciico  ;  Jiipit(  l>j/î  munudta. 

Balcas  parafi'uus.  Bull.  Champ,  pag.  JI7.  t:b. 

4;  I .  tîg.       Oecand.  Flor.  fraii(. vol. a.  p.  u;. 

Cette  efp^e  eft  parafite  ;  elle  croit  fur  h  relié. 

loup  verruQucuf:.  Son  pcduii!?  cvlini'îirue, 
de  couku.  jaune  ,  un  peu  a  :.inci  a  l'a  bafe  i  ea 
vfeiUtflant  il  devient  fouvent  écailleuK  \  il  fuppoite 
en  chapeau  ccnvexe  d'un  brun-fonc^  dans  Ufcs- 
nelle,  uni  à  fa  lurface  ru{>érieure  ;  il  (if  creviflëea 
vieillilTant ,  &:  fe  divife  tn  aréoles  anguleufet.  i] 
chair  ell  ferme  j  d'un  b^au  jaune  ;  Tes  tubes  d  m 
jaune  plus  fonce  ,  courts  »  ferrés ,  fe  decacham  lite* 
nif  nt  *.e  U  fttbfiaoce  chârnue  qui  leur  fén  deié' 
Cf  putlc. 

5.  SuiLLE  enveloppé.  Suiilui  cottinalitu 

Stàlius  ftipitjtut ,  pilto  lut<Q  f  etntrû  wtuif; 
carne  albâ ,  crij;ù  ,  firma ,  tiAiâ  bâtit  i  tWÙnàAù, 
Bo'toi).  Fung.  pag.  169.  tab.  169.  &  ub*  84.  £}. 

inter.  BoUtus  annularius. 

Bffittus  coniaûtut.  P^tf.  Sy nopf.  .Nkth.  For^. 
pag.  ;p3.  n*.  1. 

BoUtus  favtij.  Wtther.  Bman.  arrang.  edit.  ). 

Vrl.  4,  pag.  JiO.  ^ 

Son  pédicule  efl  épais,  rcnâé  â  fa  t>aii^,env^ 
loppé  i  cette  partie  par  une  men^rane  blandir, 

en  forme  d'anneau.  S  -n  chapeau  efl  un  peu  vif- 
queux ,  jaunâtre ,  de  couleur  orangée  oins  ff  .i 
ctntri.  Les  tubes  font  de  rotileur  jaune,  un  pti! 
dccurrei  s;  I;i  ("uî  Hince  ihuni'?  qui  Itttcteflds 
réceptacle,  bla..(.lie,  (ciuic,  crépue. 

Cette  efpèce  a  été  obfervée  en  Angteterie. 

4.  St'iLLr.  cendre.  Sttiiius  cinereus. 

Suilhis  piieo  pulvinati) ,  fquAmofo  ,  cintrto ,  .f  • 
liriJ  jrpcndkulsilo  {  pons  Caiididh  i  fiipitt  fq^jn^pf 
f  'rillofo ,  pila  conc  lo'c.  P.  rf. Sy(U>pf.Mtth. F UrJ. 
ptg.  5C4.  n".  J.  (  liife:us  ) 

Cette  efaèce ,  qui  eft  une  des  plus  belles  &  <1  $ 
r!  4$  grandes  ,  elt  rare,  x  a  été  obfervée,  pf 
M.  PcriocDj  patmi  Us  hêtres.  Son  pédicule  tll 
al'Mi'»» ,  de  couleur  cendrée ,  compofé  de 
tre»-ri.ics  &  couvert  d«î  petites  éciilksi  il  f  im- 
porte un  chapeau  de  même  couleur ,  egalemtnt 
t;»uvert  d'ec.iilles  droites ,  epailF^s ,  un  peu  ve  ues 
a  leurs  bords ,  très  rapprochées ,  i'ur tout  celles  «lu 
centre.  Les  pores  font  blancs  ;  ia  chair  tetnu, 
munie  d'une  membrane  «n  tbrnae  d'appeadke> 
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WÙBotis  ,  candidis  Jlifiie  longo  ,  albo  ;  f^ujmul's 
iftrrtuifor.tiiitu,  auruntUi.  Perf.  Syn.  Mcth.  Fung. 
p2g.  fof  n*.  4.  8c  Obferv.  MycoL  1.  pag.  11. 

BoUtus  (  aurantiacus),  piUo  fulvo  ,  cantfttntt  ; 
p^ttrugofo  ,maculc^o.  BnU. Champ,  pag.  }X0.  tab. 

Z36.  &  tab.  489.      1.  —  Decand.  Flor*  fbmç. 

vol.  2.  pag.  IZ7. 

^.  Suiilus  (  boletas  leucopodîus) ,  /xVro  planiuf- 
culo  ,  ex  auraniio  dUuii  cinaamomeo ,  nitiJo  ;  poris 
(f  ftipiu  cum  fquamuliê  aiiis,  P^ff.  1.  C.  8C  Obferv. 
Mycol.  2.  pag.  11. 

y.  Suiltut  (boletas  rufus),  piUo  dUatato,  coif 
vexo ,  piano ,  lateriiio-rufo  ,  rivulofo  ;  potis  alhidis  • 
fHpiu  longo ^  ru^ofo-lacero ifquamulis  nigreftetuUus. 
Fëcf.  I.  C.&  Obfenr.  M^col.  1.  pag.  1 3 .  ^Sctiœff. 
Fung.  tab.  108.  —  Sowerb,  tab.  iio,  —  Bull. 
Champ,  tab.  ^89.  fig.  1.  —  Decand.  1.  c 

y li/gairtmt.u  louilïle  ou  gyrole  rouge. 

Son  pédicule  e(l  alon^é^  cylindrique  j  quelque- 
fois renflé  vers  Ton  nulieu ,  haut  oe  trois  i  fix 

pouces  ,  blanchâtre  ,  moucheté  de  roni^e  ou  de 
brun  ,  armé  de  pointes  ludci  ,  étailieulcs  ,  quel- 
quefois noirâtre  ;  il  fe  termine  par  un  chapeau 
variable  dans  fa  grandeuc,  convexe«orbiculaire> 
large  3  épais ,  de  coaleorniëdioCien0ikt  orangée 
ou  fauve.  Les  tubes  font  petits  j  ëcroio»  l«nés, 
blanchâtres ,  afTez  réguliers. 

Il  croît  dans  les  bots ,  fur  la  terre ,  parmi  les 
hêtres,  en  ucomne.  On  croit  pouvoir  le  manger 
fiutt  rirque  lorfqa'il  eft  jevne.  * 

S*  SuiUB  fode.  Ah/Ao  <n 

Sui'/ui  pilto  fubrugofo  ,  opaco ,  fuligxneo  dntreo  ; 
poris  pûlUfcente-albis  ,  cina  fUpatm  deprtjjis  ,*  fiipite 
atténuât* , /quamutit  nigrefimtiius  (bolecus  ).  Pcrf. 

Obferv.  Myc.  au  pag.  i|.    Synopf.  Metb.  Fung. 

pag.  50;. 

BoUtas  fcaier.  Bull.  Champ,  pa^.  ^  19.  tab. 
&  tab.  4S9.  lig.  I.  —  Schrea.  opicil.  Flor.  germ. 
pag.  1 5-0.  —  Decand.  Flor.  franç.  vol,  2.  pag.  116. 

Boictui  kovinus,  Schœff.  Fung.  tab.  104. 

Ce  champignon  fe  didingue  ï  Ton  afpeâ  livide 
8r  aux  très-pedces  écailles  rudes  donc  it  eft  tout 
hériffé.  Son  pédicule  eft  épais ,  cylindrique  ,  un 

8 eu  renflé  à  £1  bafe,  haut  de  <^uaçre  i  cinq  pouces 
e  plus  ;  les  petites  écailles  <)W  le  tceouvrent  «  de- 
viennent noirâtres  en  visilliffant.  Le  chapeau  eft 
con v&xc ,  otbiculaire ,  un  peu  riàé  en  defllu^  d'une 
couleur  cendrée  tirant  fur  le  br«ni  les  pores  tu- 
bnlés  d'un  blanc-pàle.  Ceux  qui  avoUîneM  Je  pé> 
dicule  font  beaucoup  plus  ferrés. 

Ooffoncontre  cette  efp&ce»  au  commencement 
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de  I*aatonm ,  «tans  tes  bois  :  9  noiidt  8e  fe  diiicie 
en  fe  4leflëch>iit. 

7.  SuiLLC  grotqpé.  $uU6u  «Mium. 

Suiltugngarittt ,  pUeo  vifio/b  t/uiripanJo  ,  crafi, 

flramineo  auc  fiitvo-liv:do{  poris  aeiaiâf  ùutis  ;  flipite 
J'ubiemd ,  breviufcuio ,  fiavidi  ,  pmHis  fubnigrtCun- 
tiius  afpero  (  boletus  ).  Perf.  Dirpof.  ifedl»FiiaK. 

pag.  17-  &Synopf.  Fung.  pag.  50J. 

BoUttu  inquiaans,  Schrad.  SpiciL  Flor.  gernu 
Boletus  fiawnfas.  Sdiocff.  Fiing.  Bav.  tab.  1 1|. 

Junior,  ? 

Boleuu  /mmgbutu,  Scbœff.  1.  c  cab.  116.  Sf 

Boftm  (  lâéKflotts  )j  taHs  fiavis  s  pitf  «we- 
eiaogjlipite  dlluti  fiav  ,fiiU9  iaUf»  Wicbet;  BoC 
arrang.  3.  pag.  310. 

C'ed  une  aHes  belle  efpèce  «  qui ,  félon  Ton 
âge.  fe  préfente  foi»  des  couleurs  Zc  avec  des 

forn  cs  uTi  peu  différentes.  Il  croît  par  groupes 
ordinairement  en  ron.H.  San  pédicule  >  court  dins 
fa  jeunefTe ,  s'alonge  beaucoup  avec  l'âge  $  il  eft 
un  peu  jaunâtre,  rude  &•  cniiv.rr  de  points  noirâ- 
tres. Il  fupporte  un  chapeau  épais  ,  iarge  de  troij 
ï  quatre  pouces ,  vifaueuxt  d'un  jaune-livide ,  un 
peu  lïnue  i  fes  bords.  Les  pores  font  tubulés  ^ 
petits ,  aigus,  ferrés •  de  cottwur  jaune  i  ils  répan- 
dent dans  leur  jeuoeflo quelqoes  goortcs  d'une  li» 

queur  laiteufe. 

Cette  efpèce  croit,  au  commencement  de  Tau* 
>  tonne,  flit  la  terre,  dans  les  forêts  de  pins. 

'     8.  SuiLLB  à  tubes  jaunes.  Suiilus  ckryftnteron. 

SiûUuM  mf^ocris  ,  pileo  pulvinato  ,  convtxo-p/ano, 
fuhiomentofo  ,  gilvo  ,  aut  fiuvo'ciatrjfcente  i  carof 
fiibimmutabili  ,  poris  majuf.ttlit  ^  _fiipitt  fubienifi  m 
mtdio  nAieunio ,  aut  unicolore  tutefcentt  (  boleiuS 
fubtom?mofus  ).  Perf.  Obferv.  Mycol.  t.  n*.  la* 
&  Synopf.  Meih.  Fung.  pag.  506. 

Boletus  chryfenuron»  Bull.  Champ,  pag.  jlç.  tab. 
}93-  <is-  4  &  tab.  90.  Hg.  |* Deouid.  Flor»  f& 

vol.  I.  pag.  ii6. 

Boletus  cupnus.  SchoeâT.  Fung.  tab,  Mj.** Mi- 
chel. Cen.  tab.  69.  fig.  i.  —  uflfi*  lUnftr.  Gêner* 
tab.  884.  fig.  I* 

^.  Bolettu  communis.  Bull.  Chimp.  pag.  )t8*tab» 
490.  lijj.  f.  —  SchoefF.  Fung.  ub.  1  li. 

r.  Muitt  Sviduê,  Bull,  Champ,  pag.  527.  tab. 
49Ô.  ig«  a. 

Les  afpeâs  variés  fous  lefqueh  fe  préfente  en 
champignon,  foit  d.ns  fc^s  coul.urs^  fa  figure  j 
(joie  dans  les  dimeofions  de  fa  grandeur  feloA  feu 
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if.e  j  la  faîron  &  la  tempc'riture ,  peuvent  avoir 
cccailonnë  l'etablilTement  île  plofi-uis  efpèces<ltti 

no  loiit  que      Vluiétés  de  ii  mime. 

Son  pédicule  ctt  cylindrique ,  gfélc  ou  épji*;  , 

Siuflquefois  renflé  à  fa  bafe  «  aminci  à  fa  partie 
upérteuie,  de  couleur  jaunâtre  ou  brune ,  <}uel> 
qnefois  rayé  ou  preft^ue  réticulé }  il  (ê  termine 
p  .r  un  ch:ipeau  arrondi  ,  concive  tn  dclTous  ,  un 
pru  tomeiueux  ou  glabre  ,  coul^tir  cendrée  , 
tirant  fur  le  brun- foncé  ,  br^e  de  quatre  â  (îx 
pouces;  les  rub;^  alFc/.  graii.ls  ,  a'.on^^é^  ,  plu« 
courts  dans  la  varicte  y  ,  irtcguUcis  ,  de  cculeur 
jaune  ,  ttès-facilts  à  fépater  de  la  fubAancc  char- 
i!Be.  Dins  fa  vieiRelTâ  ,  fon  chapeau  tt  fead  eo 
iïnq  à  (îx  pièces  afi«z.  régulières. 

Cette phmtocft commune  ptndane  toute  fau^ 

tonme  :  on  la  rcncfiture  fur  \i  rerre  ,  daos  les 
fojêis  Se  dir^  Ifis  endroits  sïiar€cagcgx. 

').  SuiLLE  laJicaiit.  Su'ifius  radicans. 

^uiiiiLS  pit'eo  puivinato  ,  fiavif^inte  cincrco  j  mar- 
Wm  imvoiuio  f  /uàt»me9toJo  i  paris  e'urinis  ;  fiipite 
kvf  f  rëéicjtv  ,  torn<ntrrfv  ,  concolore,  Perf.  Synopf. 
Medk.  Fupg.  pag.  507.  n*.  8.  (  DoUttu.  \ 

I  ï  bifedfefon  pé<iie«'e  eH  munie  d'une  racine 

SfMifl'^ ,  Jure  ,  v^'«»e  ,  d'un  j.Mine  citron  j  !cî  pé- 
ilic  uli-  rl^  ;i(Te  Se  de  \i  niémc  couleur  4  il  tU  iur- 
monte  d'un  c  hijKi'  m  cendré  «  tui  petl  iaunâcre  ,  en* 
v>tr>ppé  à  fes  bouH  (fume  membrane  légèrement 
pirbricente»  Ws  ^res  font  d'noe  couleur  citron  , 
rubul  s.  Ce  clumpignon  croit  en  automne  ,  dant 
tkS  foritt  de  Cbkie)  ii  prend  aiTe»  rouvent  une 
couleur  blcduM  en  vkilli^c  j  il  cli  d'tme  £Mr#tir 
amèie. 

)0.  SuiLLE  foiyté,  Satibu pîftratus. 

SuiUttt  pileo  pulvinato  ,  oekraao  •  f  jfco ,  glabn  { 
portJ  ferNtginco-brunnen  y  fitpiit  ju  J^rrugineo, 

Botettu  l(piperatttS  ) ,  piieo  crajfufculo ,  puhûiut»,. 

^txuofo  ,  cinnamomco  ;  poris  mjj  .jcuiu  ,  (Onvtx'u  ^ 
rufo  '  ftrrueinets  ;  Jiipirt  bafi  inti^qui  Jluvo.  Perf. 
Dirpof.  ^leth.  Fiing.  pse.  27.  &  Sytiopf.  Fung 
f>ag.  yC7.  n°.  9. — Bull.  C  h3Tif>.  pir.  ;  tnlr  4f  i. 
iig.  z.  —  Sovcrb,  Fung.  tab.  54.  —  i>ec«nd.  i  ior. 
fnnç.  vol.  X,  pag. 

Boletus  f,  ^-n  inauts.  Batrth  Fl  Fung.  pag.  179. 
aab.  Zf.  iig.  uS.— 'Cinel.Syit.  Nat.  voi.  i^pag. 
14)  a.  li*.  10. 

•  Son  pédicwle  eft  faune  tant  en  dedans  qu'en 

Hjliors  ,  plein  ,  affe?.  ep.iis ,  cylindrique  ,  long  de 
dt:ux  ou  trois  pouces,  i^iiiànt  écluppei,  lorfqu'on 
le  brife  ,  une  liqueur  jaunâtre  {  il  le  termine  pat 
un  chapeau  plane,  otbiculaire .  large  de  trois  à 
quitre  pouces  ,  de  cOHlew  jaune  ,  qui  pal^  en> 
lu  lté  A  l'oraiieée  ,  &  puis  à  la  couleur  f.iuve.  I.rs 
foiea  iûAt  afliex  gjcaoda  ^  ^  CMkut  «k  louiik. 
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foncée  î  la  chair  ferme ,  d  un  jaune  de  foufre ,  un 

peu  rwugearre  piès  des  nib-  s  :  tes  couleurs  re 
clungem  point  «  même  qauiJ  00  cuume  ce  cbamr 
pignoo. 

U  (loiit  fur  la  terre,  vers  la  fin  de  l'automM» 
apf  èft  les  pUiioi  i  U  eft  d'une  Taffenr  âcre. 

II.  SuiUEiéttcttlé.^lbffrucaleMf. 

Sutllus  pilco  pulvinato ,  ailjtato  ,  fordidi  f<s\tf- 
cmte  ,  ut  pinnimm  u/itiiu»  ,  rimofo  ;  cjnu  cênU^fm 
u/t:t  i  porh  mtéiterUui  ftav^fctatiha  ;  jiipiu  fi» 

t>-e\'i  ,  gi'obrif  ;  pilt9  ci>it£«Iof$  ,  inius  jaitfuiat^ 
[Biiiecui  )  i\  rl.Synopf.  Meth.  Fung. p.  )oS.n"'.  io> 

boUiii  rtùiuluiut.  Scbœff.  Fung.  ub.  toS. 

Son  pjdicuL'eft  ghbre,  peu  élevé,  d'un  »Gug«- 
fànguin  en  dedans  }  il  Tuppotre  un  grand  ciupeaiL' 
de  cinq  à  fia  potures  <le  largo  »  bombé  eu  dcfliiS» 
dilaré ,  d'un  janne  -  fate ,  &r  qui  fe  (end  orifidaiie- 
mînt  en  Tev^fî's  fin:  s ,  difpofées  en  réfeaufkft 
pores  cubule»  ,  médiocou  ,,;auiiàtte«  {  b  diiii 
bleuâtre   les  tof^S  long$  d'u^  poucç. 

Cette  plante  n\ii  p^s  très-commune  ;  ellecieil 
aidioairemCAt  dana  ka  grandes  fi»éc&d«  cbéae. 

1  z»  SvitlB  ludifocier.  SaiUiu  eyéit^fimi. 

SuiHus  pite»  lato  ,  f  :lfa^gineo  ;  fiipite  Uvi ,  vm- 
tricojOf  toneotoni  ific*  nivto ,  forts  aiiîs  ,  ftij- 
tmtii  tytmeé. 

Boletus  cyjrtef:enjf.  BuII.  Chmtp.  pag.  lak 
569.  —  Decand.  Flor.  tranç.  vol.  2.  pag.  uj. 

Doleius  conjiriBiu,  Perf.  Syoopû  Ideih.  Fno^ 

pag.  fo8.  n°,  1 1 . 

Snn  pédicule ,  dit  M.  DecandoHe ,  tft  fort  épais 
à  ix  bafe,  charnu,  d'uu  giis  un  peu  biUré  :  Jirs 
la  panie^,  avait^le  d«velop{)«ment  duibapeau» 
étoit  recouveate .  tl  cft  plus  mince  Ac  de  ceuktt 

blancbe.  Son  chipeau  eA  épai^  ,  orbicu]atre«CDa- 
vcxe,  plus  large  que  le  pédicule  n  eii  long»delu 
même  couleur  que  lui.  Ses  tubes  ,  d'abord  d'un 
I  blanc  de  I.iîr ,  deviennent  à  la  longue  d'unblanc- 
fdle.  La  tluir  eft  blanche  co  n  ne  la  nt-ig?  ,  miis 
elle  change  de  couleur  te  pafle  au  bleu  au  m(im;nr 
oà  oD  r.eatame  »  &  même  pour  p«tt4|ià'elle  ait  écé 
froiffée.  Ce  cbangement  de  couleur  fe  fîut  ^ 
percevoir  dam  ptufteurs  efpèces.  Saladin  a  prou.é 
qu'il  a'étotc  dâ,  ni  à  l'aâioo  de  l'air  ni  à  liiu- 
■dère.  Bulliard  l'aittibue  d  l'evtravarion  d'un  fiic 

pTorrf  roloré  ,  8f  nuj-iir.ivaTit  ^nvifibî  j  i  caufede 
la  itnuité  des  vaitlcai.ix  qui  le  tente rment. 

Ce  champignon  croie  fur  la  terre  j.  qnelquefoÂ 
fa  fur  face  eft  comme  poudreule.  Lorfqu'ilacni 
dans  un  lieu  trè^-humide  «  le  cbaugemeot  de  cour 
leur  deTa  chair  eft  peu  fenfible. 

x;.  Sw^rV  cfaicono.  ^lUut  feiUuj^ 
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Sail/as  flipire  fuhrtii(tthup  ,  v.-f'-'rofo  pîfeoque 
fsiwftsnu  nivtà  f  mvUit-Juitd ^  à<murr.  rofà^  tu- 
àit  tie  fiAfûmti*. 

Bo'.fuifduus.  Cul!.  Champ. p*|.}t;.  tab.  379. 
—  Perf.  Svnopf,  Meth.  Fung.  pag.  509.  !»•.  11. 
^jDecand.  Flor.  fxanç.  vol.  2.  pag.  11/. 

Le  pédoncule efi  droit,  cylindrique,  jaunitre, 
un  peu  ventru  à  fa  baie  ,  aflez  ordinairement 
toussé  de  lignes  fauves  en  réfeau ,  long  de  quatre 
idiM|  pouces.  Il  fupporte  un  chapeau  de  couleur 
O^bmee,  d'abord  très-concave  en  defîous  ;  il  de- 
viem  enluite  plane  &  même  un  peu  concave  en 
ddibs.  Les  pores  font  longs  y  nibulés ,  blancs  dam 
l«tif  jettDe(te  >  8e  prennent  enfuite  une  teinte  cou- 
leur de  chair;  la  chdr  eA  andle^  bhtoche ,  peu 
cpiiiTc ,  iVune  faveur  amèfe  j  cUspnod  on  votie- 
tcadre  quand  on  la  coupe. 

Cette  plinte  fe  rencontre  en  France»  fur  la 
tene.  f 

14.  SuiLT.^  marron.  SuiUus  eafiantut. 

Smiiusfiipiu  Itvif  eàfiiOgo-'Uteritio  i  piteo  fiipiti 
emnu  HÎvtâ  ,  tuHs  tx  gHf^mtùu 

Bohisis  cafian^ttj.  BnW.  Champ,  pag.  ^14.  tsb. 
u8.—  Peri.Synopf.  Fung.  pag.  J09.  n**.  ij.  — 
Decaod.  Fkw.  Iranç.  toL  u  pag.  1x4. 

Cette  elî^èee  eft  remarauable  par  fa  couleur 
d'un  brun-marron.  Son  péûicule  efi  c)'lindrique, 
mou  particulièrement  à  fon  centre  ,  très-Uffs, 
fouvent  renfle  &  fendu  à  fa  bafe.  11  ell  fiirmante- 
par  ua  chapeau  convexe,  orbiculaire  ^  de.  la  même 
çmrieiir  (lue  le  pMiarie,  maie  d'ooe  ttime  plus 
îauoe  fur  fes  bords  ,  1  ^érement  pubefcent  ou 
pulvérulent  ;  les  tubes  d'un  blanc  de  lait  dans  leur 
jeunefle}  ils  jaudiiCK  eft  «Mllif&nti  It  «hait  ctt 
molle  y  blaaoïitre  j  cotoueufe. 

On  rencontre  cette  ofpèœ  fur  te  Mfre«  dans  les 

bois  pendant  l'été. 

IJ.  SuiLi  E  fomeftiWe,  Sut/J^s  edulis. 

■  Suitiut  pileo  fulvinato,  UtiMmo  yfafufcente-vac- 
àk»f  ttrmriiàm»taUtii  p0n$  primé  farcis  ,  albi- 
dis  ,  dein  dlluù  jiavis  ;  flipiu  tahtropf ,  fiéfMtri- 

<ofit  y  retica/ato  ,  ful>ruftf\.tnu-ciiitr«0. 

.  BoUtuf  tdulis.  Perf.  Obferv.  Mycol.  i.  pag.  2?. 
&  Synopf.  Fung.  pag.  JIO.  n°.  14.  —  Uecand, 
FU»r.  fnuiç.  vol.  2.  pag.  t  Z4.    Bull.  Champ,  pag. 
nb.  60.  8c  nb.  494. 

Baiems  hvvmvs.  Vam.  Spec  Plant,  pag.  1^46. 
—  Bolton.  Fiuq;.  1.  tab.  8; .  ^ 

Mr«r  ivih0f^  SdidHf.  Fung.  tab.  i|4>  i%S» 
t$  8f  loj. 

f .  B«Uttts  (tuberofus).  pilee palvinato-fu/tefceate: 
ÊUBj^ute  cocàaf9i  fvrU  mimais  ,  iwmrftf  >  pivtf' 
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eenfe-alhidîs  ;  fi  'tplte  hu&ofo  t  Pi.rC  Syaopf. 

I  uji^.  pag.  yi  I. 

V»lga'-re!KCRi ^'rrle,  pyroLiK',  bra^-ct,  c'pe 
oaceps. 

C'eft  une  des  plos  fortes  efoèces  ,  dont  le  pf - 
dicule  s'élève  à  la  hauteur  de  uou  huit  pouces  \ 
il  eft  cylindrique ,  épais ,  boweint  OU  Tefttru  , 
blanc  ou  quelquef  de  couleur  faute,  arec  des 
lignes  difpofées  en  réfeau.  Son  chapeau  eft  large , 
creuTë  envoûte  en  de  (Tous ,  de  ccwfeorbrBne  ;  m 
peu  ferrugineufe  ou  d'un  roage-cendré ,  quel' 
quefois  blanc  ou  jaunâtre ,  félon  les  variétés.  Ses 
pores  font  tubulés ,  blancs,  alongés  j  ils  devi  n- 
nent  jaunâtres  &  même  quelquefois  verdàtres .  ÔC 
fe  féparent  tacilenaent  d'une  chair  ferme ,  épaiffe, 
bfanehe  ou  tnan  for  le  jaune. 

Te  champignon  efl  afT  z  commun  ;  il  croît  pen- 
dant tout  l'été  fur  la  terre  ,  dans  les  bois  &  les 
liem  couverts.  Il  eft  employé  comme  aliment  V 
aflafonmdicm.  Sa  faveor  eft  afiet  agréable. 

16,  SvntI  baoDïé.  SmIUt  snat. 

SuiUus  fiîpiu  longs ,  fuUquali  ,  retiealato  ;  pifeé 
ânfo  Hmtaatt  i  came  immsuaiiU  ,  craffiffimâjfir' 
mâ  i  uMt  irtviéus  ^fulphums» 

Boletut  scrmr.  Bail.  Chatnp.  pag.  )ZI-  tab*  58(* 

—  P  rf.  Svnnpf.  Meth.  runi».  pag.  JI'* 

—  L*iM.  iiluilr.  Gtner.  tab.  884.  fig.  *. 

p.  Idem  ,  tarne  niveâ  ,  fub  cute  viwfi. 
r.  Idem ,  tame  dUuù  fulphunâ,  mpiâ  ,  viridiMp- 
esdà, 

Vfiffinmm  «èpe  ou  cept  noir. 

Ce  champignon,  don'  les  couleuns  font  afîe» 
variables  fur  plu(ii;urs  de  fe*  parties,  a  fon  podi- 
cule  droit ,  cylindrique  ,  loni?  de  trois  ou  quatre 
pnucts  ,  1  tiii  .'irr;  ,  brun  ou  fairva  ,  m.irqtié  très- 
fouvent  de  nervures  réticulées,  qui  diiparotlTent 
quelquefois  avec  l'âge  ;  il  fupporte  on  chapeau 
convexe  ,  fort  épais,  orbiculaire  »  d'un  brun  très- 
foncé,  tirant  un  peu  fur  le  roûii'e,  prefque  brontâ; 
les  tubes  font  courts,  d'un  jaune  de  foufrei  la 
chair  fefiiw  ,  épailîe ,  ordinairement  blanche  ,, 
quelquefois  on  peu  roogeâtre  yen  la  peau ,  U. 
jaune  fur  la  partie  on!  tien:  .lux  tube?.  Dans  la 
variété  f,  la  chair  eft  b'.anche,  de  couleur  yincufe 
à  la  portion  placée  fous  la  peau  ;  elle  eft  d'un  j  lune 
de  foufre  dans  la  v.^rlété  y,  8e  prcod.  lorf^^u'onla 
rompt,  une  teinte  verdâtre. 

Il  croît  en  automne  fof  h  terre ,  dans  Iw  boîi. 

II  eft,  aioique  kprécei.CMT     emplofi  COMM 

aliiiMnc  9  mais  moins  babisucliemenu 

'  i7.-CuaJJi  amer>  SmXb»  mmarus. 

SàtUf  ^U»  tanui»»  flaniufcufo ,  ft'.pluiufiA' 
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(dtnc  comfacià ,  fubctrulefcemc. 

Qoietut  amarus.  Petf«  Synopf.  Mctbod.  Fuog. 
p«g.  jii.ii*.!^.  • 

Son  pëdicak  eft  cylimlriqw,  un  peu  aminci 
Vf  rs  fa  bafe ,  venmi  veis  n  partie  (tipérieure  , 
lifle ,  d'un  blanc-pâle ,  Aipponant  un  chapeau  pref- 
que  plane,  charnu  \  les  ports  tubuLs ,  fotmanc  un 
anneau  convexe^  proéaùoent^  jaunâtre  autour  du 
pidicnle }  h  ckur  conpaAè ,  nn  peu  bleulirai 

Cttx»  erpèct  ft  ndcoMre  «hm  les  $r«ules 
Ibtéts» 

18.  SuitLB  i  mbes  rouges.  S$àlliu  rtiMémus. 

S  :Ultis  rr^^tus  ,  pHeo  pulvlnaio  ,  fufctf.tntt-oli- 
\  j.fci  /  porii  é^qualibus ,  primd  rubris  ,  àcmùm  auran- 
tfacis;  fiipke  ekiigttù,  nUagtdùt  mivtUMpfié- 
kulhofo. 

BoUtMS  IvjâJiu.  Perf.  Comment,  pag.  4>  j  & 
SjmopC  Meth.  Foog.  pag.  511.  n*.  17. 

Saltttu  nUoiariut.  Bull.  Champ,  pag.  326.  tab. 
ICO,  &  nb.  400-  Rg-  I.  —  With.  Britan.  4.  pag. 
31  j. — Scbosff.  Furg.  tab.  loj  ,  106,  107.  — 
.Decantl. Flor. fboç.  vot  1.  pag.  iij, 

^^o/(((«(  ougnitf  /ii/lij  no^.  DiUeo.  CielT.  pag. 

|.  Betetds  (  rubeolartos^ ,  piteû  puMiuto ,  fui- 
bemtjphtrico  f  olivacto  ,  fuhtomentofo i  ports  pluno- 
convcxis  ,  miiiato  ■  rubris  i  (lipite  hrcvi  ,  bul  ofo- 
c< ajfo ^  ië^imfeulû  ,  concolort.  Perf.  Svnopf.  Melh. 
Fung.  pag.  5  u.  n".  18.  —  Sowcibj  Fung  tab.  ijo. 

y.  BoUtus  (  faoguineus)  ,  piteo  pulvinato ,  exalu- 
taeffif  fukvirejetnttf  mfofo  i  pOfù  fiipittqut  tubtrQfo^ 
kvi ,  apic<  reiicuiato-fiulgiliaw-  Pef£  ^^BOpUMedl. 

Fung. pag.  ;i3. 

J'ai  réuni  fous  la  même  efpèce  plulieurs  plantes 
^  imoiflmt  de  finples  variétés ,  fie  qaî  ne  diffé 
lem      Mr  les  dimeofions  de  leur  grandeur ,  le 
aéfamge  de  tans  couleon  ^  8e  on  pea  dans  knr 


Ce  champignon  eft  grand  :  fon  pédicule  ,  jaune 
ou  un  peu  rouçrâtre,  long  de  trois  à  quatre  pou- 
ces, quelquefois  beaucoup  plus  couxti  épais,  ren- 
ié à  (ia  ba^e  01)  bien  cylindrique^  plus  milice , 
afli»  feoTem  marqué  de  lignes  réticâëes  ;  il  fup 
porte  un  chapeau  orbiculaire ,  creuTé  en  voûte , 
trè$-amp!e  i  fa  face  extérieure  d'un  blanc-gris, 
plus  ordinairemert  d'un  brun  enfumé  }  Tes  tubes 
font  longs ,  égaiu  »  d'un  vooge  de  cinabre  i  leur 
«ôfice .  quelquefohd'im  blea-TerdIcre en  jaunes , 
(iirtout  en  vieilliflant  j  la  fubfiance  charnue  fort 
épailfe ,  alTez.  Couvent  de  couleut  olive  dans  fon 
intérieur ,  mais  qui  devicM  ioiigeAV*'**  UÂie 
q{ia«i  09  L'eotMoe*. 
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Cette  plante  croît  dans  les  bois ,  fur  h  terre  : 
on  la  rencontre  ordinairement  vers  la  &a  de  l'été. 

19.  SuiLLE  érytrope.  Smltus  trythro^us. 

SmiUiu  fiUo  puhiaa».  ruftfctnte , Jubumbrino-f 
ptrit  mmmd*  ,  aurantio-  néris  ;  fiipit<  fibcylindrico. , 
levi ,  fquamulofo ,  rubicundo.  Perf.  Obferv.  Mycol. 
I.  pag.  2j.  6e  Synopf.  Meth.  Fung.  pag.  514. 
n*.  if» 

Son  pcdiciiîe  eft  prefque  cylindrique .  aminci  i 
la  partie  enfoncée  en  terre,  d'un  rouge-fanguio 
intérieurement,  légèrement  écailleuii  K  filloné  à 
l'extérieur }  terminé  par  un  chapeau  prefqu'en 
forme  de  parafol ,  rouiUâtre  ^  garni  en  oeflbus  de 
petits  pores  tubidds  »  d'un  fonge-oran^. 

On  rencontre  cette  efpèce  vers  la  fin  de  l'dlé» 

fur  les  collines  bafles ,  dans  les  forêts* 

iO.  SL'ii.LE  calope.  Suillùs  calopus. 

Suillus  piUo  pulvinato^  ^ubolivatto ,  poris  fiavis  i 
ftipht  ttreti ,  fuiteniU,  ntimtm» ,  eteâaflh  fUÙ 
Synopf.  Meth.  Fung.  pag.  fi  ).  n',  10. 

Dolctus  ttrrtus.  Schofff.  Fung.  tab.  J  15, 

Son  pédicule  eft  grêle ,  cylindrique .  d'un  rouge 
agréable*  atec  des  lignes  en  relean  ,  fupportant 
un  chapeau  convexe,  dont  h  face  (upéneure  eft 
d'un  vert  d'olive;  I  infétieure  garnie  de  pores 
tubulés ,  de  couk'ur  jaune.  Ce  méUnge  ,  de  cou- 
leur rouge  &  jaune  *  donne  à  cette  efpèce  un  af^^ 
peâ  fort  élégant.  Se  qui  le  £iiit  diftbgnei  de  r— 
tes  les  autres. 


Elle  croit  fur  les  Uem 
réis  »  parmi  les  bruyères» 


j  dans  les  £»- 


21.  SuiLLE  du  bouleau.  Suitluj  betuiinuj, 

SmîUiu  fubfifpitatiu  ,  majufcitluj  ,  pOtù  cenw/^ 
fiierofo  ,  ntn^mÊiii  faiigimQ  nfi^vut,  fiMu  éih 

bido. 

Boittus  (betulinus),  gregarius  ^  pilio  pelUculi. 
rufeftnte  teHo.  Gmel.  Syif.  Nat.  vol.  X.pag.  I4}6.. 
—  Bull.  Cbamp.^  pàg.  348.  lab.  |12..  —  Boltoiu. 
Fung.  tabw  159..— Sovetb,  tab.  tii.  — Decend» 
Flor.  franf.  vol.  1.  pag.  12} . 

Cette  plante  eft  munie  d'un  pédicule  court , 
auquel  eft  attaché  latéralement  un  chapeau  glabre, 
coriace  j  fubereux  ,  à  demi  orbitulaire  ou  prefque- 
rénitorme»  d'un  loux-bifiré  en  delTus  ou  blan- 
châtre i  fa  chair  blanche ferme,,  plus  oaoïoim. 
épaiffe;  les  tubes  font  courts,  &  n'offrent  guère 
qu'une  lame  poreufe  6c  criblée ,  qui  fe  détache 
aifément  du  chapeau fl'épidenne  de  la  face  fupé- 
tieure  fe  déchire  8e  ie  pelucbe  dans  la.  weillcfe 
de  cette  plante. 

On  la  trouve  fur 
Caveiu  ei.acidi^ 


.  j       by  Google 


s  U  M 

SUMAC.  Rhiis.  Genre  de  plantes  dicotylido- 
li;s,  à  fit  ur$  complètes  ,  polypëtalécs ,  régulières, 
lie  la  faniil'e  <îes  tér^binthiccts ,  qui  n  <1e  crands 
fjppoiis  avec  les  manguiers,  les  ctru-ums  ,  &  qui 
comprend  dts  arbres  oti  arbriffeaux,  la  plupart 
exotiques  à  l'Euroce.  dont  les f«uiU»  font  ailées^ 
lernécs  ou  fimptes  j  les  flenn  en  panicute  ou  en 
giappes  éfnHin. 

Le  amSktt  «flentiel  de  ce  genre  eS  d'avoir  : 

Un  ca/he  a  cinq  dh  'fî:<ns;  cinqpitaU^  ;  -."-îl/  âc- 
mâttt,  vois  fiyies  à  pttnt  ftafkitsi  troii  Jàigmuus  ,■ 
«r  fttiu  tait  Ji^ériturti  ant  ou  trois  ftmenut* 

CARACTiRE  GE.NERIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1^  Un  calic€  droit  t  inférieur  >  petit  j  à  cinq 
(técoapures  perfflantes. 

%:  Um  4vralb  cempolie  decinq  pdnles  CMirts» 
«fabfi  droits»  Miédiocrennent  ouverts. 

j".  Cinq  érjrr.ines ,  dont  Itî  fi!jr:^"ns  font  trè-s- 
courtSj  kfc  ait(i:iere$  petites  i  pomt  ra.UuBUs  hors 
de  la  corolie. 

4",  Un  *)v<fi>r  f.ipériear,  arrondi,  de  la  gran- 
deur de  U  corolle,  funnonté  de  trois  ftyks  très- 
CMrts,  qu  elqucfois  nul»,  tcrmiAés  par  trois  ftig* 
(courts. 
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Soi 


Lç  fruit  conrifte  en  une  petîte  baie  arrondie  ,  i 
une  feule  loge ,  renterounc  une  «  quelquefois  tioi» 
lëmeaces  oOeufes  •  prefque  globtueufes. 

Ohftrvaeiot*.  Ce  genre .  qu'on  peut  divifer  en 
trois  fedtr»r.s ,  comme  nous  le  verrons  plus  bas, 
jenferone  itn  aflez  grand  nonibie  d'efpèces  ,  qui  fe 
tapprocheitt  la  plupart  par  des  propriétés  qui  leur 
foiitcomn»u:'.es.  ùns  parler  de  leur  caraftère  gé- 
nétique :  ce  font  des  arbres  d'une  médiocre  gran- 
deor,  des  arbiiffeaux  ou  d.s  arbuflej.  Prefque 
tous  exha!  -^^  lorfqu'onles  froifleenttel«sdoigts. 
une  odïur  aromatique  de  térébenthine  t  beaucoup 
é'amresfonc  lemplts  d'un  f^c  "jneux  cormfif, 
qui  occafîonne  des  infbmnwtions  ,  des  erefipeles 
fur  les  parties  qo'H  touche  l  d*t«»**  font  dange- 
reux, même  pir  leurs  émamtiom.  l  es  teuiHes, 
de  pUifieuxs  efpèce»  ,  prennent  dans  1  arrtère-fai- 
fon ,  avant  leur  chtte,  une  couleur  rouge  plus  ou 
w  ins  vive  ;  d'autres  ont  ces  mêmes  feuilles  vif- 
queules  ,  qu'ils  confervent  pendant  toute  lannee. 

Tournefort  avoit  diftingué  les  fiimacs  en  trois 
genres  :  l^  les  rhus  à  feuilles  ailées;  les  fleurs, 
dans  la  plupart  des  «fpèces ,  fom  en  grolTcs  grap- 
pes ferrées ,  peu  rameufes  i  i*.  les  toxicodendron  ; 
lis  renferment  des  efpèces  a  feuilles  ternées  :  les 
fleura  forment  des  panicules  plus  ou  moins  éta- 
lées ,  rouvem  fort  petites ,  axillaires ,  latérales  ou 
«miiiaicsk  y*  lei  «oU»as  i  feuiUe»        h  k» 


flcurs  en  pantcules  étalées ,  dont  les  tamîlicatioft» 
font  fines ,  délicates  :  il  o'f  en  s  encore  qu'un» 

efpèce  bien  ccn;,ue. 

Linné  a  réuni  ces  trois  genres  en  un  feul ,  &  en 
a  fait troisdi^lfioBS  très- naturelles!  toutes  trois 
offlrnt  le  même  caraûèrc  générique  ,  qui  varie 
peu.  Les  fleurs  font  heimaphroditts  :  on  en  trouve 
rependant  de  monoioues ,  de  dioïques  &  de  po- 
lygames. Les  fruits  font  de  petites  baies  «  dont 
l'enveloppe  eft  fucculente  }  elle  eft  ftche  9c  co- 
riace ditis  q-.ielques  efpèces  ;  elle  envctoppe  une 
feule  femeocot  quelquefois  trois,  mais  très-rare- 
ment. La  dénomination  de  ce  genre  (rkus  )  vient 
d'un  mot  grec  qui  lignifie  rouge ,  U  s  fruits  d'un 
grand  nombre  d'efpètes  étjnt  de  cette  couleur. 

Le  rhiit  cominia  8c  le  rhus  cobs>t  ont  été  recon- 
nus, depuis  Linné,  pour  appartenir  à  un  antre 
genre;  ils  doivent  rentrerj>anm  Uiomitrophe^ 
genre  établi  par  M.  de  Judwtt,  mentionné  dam 
\V  iild<^n<  ,  ^  qui  fera  préfeocé  dans  le  Suppld» 
ment  de  cet  ouvrage. 

E  S  p  ic  B 

♦  FeuiiitJ  alUtS. 

I.  Sumac  des  corroyeurs.  BJtus  coriiiria.  Linn. 
RhutfuUis  f  innatis  ,foUolà  tUiptkii  ,  çbtute  dtn- 

tat  'n ,  fubtiu  villofu.  Willden.  Arbr.  pag.  287*  ^ 
Spec,  Plant,  vol.  i   pag.  1477»  n».  l.  —  Duhaw. 

edit.  nov.  tab.  1.  n°.  46. 

Rkusfoliis  pinnaùs  ,  ohtujiufcuiis  ,  ferratu ,  cvttli- 
bus  tfubtùs  viliofis.  LInn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pg* 
_  Mater,  med.  87.  —  Miller, Diâ.  n».  i.  — 
Kniph.  Cent.  } .  n  \  74.  —  Ludv.  Eû.  tab.  11».  — 
Roth..  Cerm.  vol.  i,  pag.  jtf/,  —  Dcsfent.  Flor.. 
aiianc.  vol.  i.pag.  i66. 

Rhus  foliis  pinnatù,ftrratis.  Hort.  Cltff.  110.— 

Hort.  Upf.  68.  —  Rojr.  Lugd.Bac.  243.^ Sauvage 

Monfp.  227.  —  Gronov.  Orient.  91. 

Rhus  (  coriaria  ),  foJia  pùuMts  ^  pttioUu  intrk- 
foUola  iiliima  fubalatiu  i  foUoU  WûlU  ,  obtufififeMitr 

[errata ,  fi^  fiattÊ ,filitàtwUofit,  £hrh. 

pag. 

R/uu  foUo  ulmi,  C  Bauh.  Pin.  414.  —  Toumef, 
Io(l.  R.  Heib.  6iu  —  Dttbsni.  Arbr.  vol.  t,  p«g.' 

tab. 

Rhus  obfmiorum  &  eoriariorunu  LobtL  IcOfl*  X* 
tab.  98.—  Cluf.  Hift.  pag.  17.  Icoo.  . 

Rhas,^tfum(uh.  i.  Bauh.  Httl.  t.  pag.  jjy. 
Icoo. 

Coriaria.  Dodon.  Pempc:  fsg*  779^  koiu—  G*' 

tard,  Hift.  1474. 
RkM*  Matchs  Conun.  186.  Icos.  —  Camer.  Epiu 
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m.  Ic-^n.  — Pjrk.  j  hiati.  14^0.  Icon.-— Blackv. 

yuigaîrtmtia  le  fu  Viac.  Rc^n.  Bot.  Icon. 

Ârbriiï^au  de  (îx  à  huit  pi&  .U  de  tûut ,  dont  h» 

tiges  le  li  vifent  en  hra-ich^s  &  t  n  ranicitir  nom- 
breux,  écaicS  ,  izicgiiVi.ii ,  ilifias,  r.vêlus  d'un 
duvet  coioneux  &  rouff^àtre,  garnis  feuillfs 
•Itemes  ,  pétiolîes ,  ailée» ;  les  folioles  au  nombre 
de  neuf  i  treize  ,  nppofées  oti  alternes,  felfites, 
ovales  ou  ovaltfs-obloiii'.ues ,  pubefc-.  i  l  ,  vertes 
en  delTus  ,  d'un  h^aac-cenJré,  cotoneufes,  un  peu 
counVâtres  en  deiTous ,  dentées  .en  fcie  à  leurs 
bord? ,  obtufj!.  à  !jur  io'^nTiet  aux  dentelures, 
longues  d  i.nv:u>î)  un  pouce,  (ur  trois  i  qua:râ 
lignes  de  larg?  ;  It*  pecinle  commun  velu  ,  un  peu 
julé  entre" les  folioles  fupérieures.  On  remirque , 
dam  l'aiffelle  de  ces  pérfolef ,  de  petits  bourgeons 
blancs,  cot  n.ux  ,  qui  font  le-  ruHimcns  des  bran- 
ches qui  doivent  fc  tlLrv;;lo,iper  1  année  fuivante. 

LesBeurS  font  p-^tites ,  difpof^es,  à  l'extrémité 
des  rameaux,  en  gi.ippes  ou  en  épis  ép:iis,  ferrés, 
d'un  blinc-vPril'nre  ,  droites  ,  v^rîues,  à  peine  de 
la  longueur  des  kuill.  s  Le  calice  eft  court ,  à  cinq 
découpures  un  peu  aiguë'.  ;  la  corolle  blanchâtre, 
i  cina  péules  ovalei-oblongs ,  obtus.  Les  fruits 
fon<  de  petites  baies  nsconvertef  d'an  duvet  nn 
peo  raugeâcre. 

Cet  arbriffeau  crok  naturellement  dans  éé- 
partemens méridionaux  d^  I.1 1  rance,  dans  les  lieux 
ISks  ,  picmill  )  un  peu  ntontu^ux  ,  en  Italie ,  en 
Efpagne ,  dans  la  Syrie  ,  U  Palettine  ,  la  Barba- 
rie j  Sec,  On  le  cultive  au  Jardin  des  Plaates  de 
Paris,  b  (^.v.) 

Toutes  les  parties  de  cene  plar^p  Tont  afirin- 
fentes.  Les  Anciem  i  après  les  avoir  réduites  en 
perdre ,  s*e»  fervotem  comme  de  l'écorce  de 
rViêne  ,  poîir  tanner  les  pf  aux.  On  en  fait  encore 
Miage  dans  piniieurs  contrées.  S:s  fruits  font  em- 
ployés y  chez  les  Turcs  ,  comme  aiTailTonnemenf. 
On  les  prefcrît  en  infulîon  pour  le  cours  de  ven> 
tre  ,  i  caufe  de  leurs  propriétés  anzifeptiques  & 
aflringeaMf  »  8c  i  l'cttériai»  pour  baffiner  les 
ploie».. 

2.  Sumac  i  deim  ailé.  Rhus  fiaùmtMam,  Mair. 

RAu.f  folris  pinruith ,  ftrratis  ;  pettolis  txtim'tj  in- 
urnodtu,  immirmaceU.  Murr.  Comment.  Gœtt. 
6. 1784.  pag.  17.  tab.  |. 

Cette  efpèce  de  fumac ,  «n  peo  rapprochée  du 
fumac  des  corroyeun .  s'en  diftrngue  par  Tes  fo- 
liotes plus  étcoites }  aufli  longues ,  bordées  de  dents 

plus  poînt^jes.  Ses  tiges  font  divifées  en  rameaux 
cylindriques ,  velus  à  leur  partie  fupéiieure  &  fur 
ks  jetmes  poulfcsy  fnnit  de  fewiîes  alternes, 

pétinlép'-,  avec  un?  impaire;  le»,  folioles 

ovales- obiaRfues y  dentées  en  Icie  i  ieucs  ^eids. 


S  U  iM 

prcf^u'acuminiêS  à  kur  fommetj  les  pétioles  bût- 
dés  d'une  membrane  ,  mais  feiriement  entte  ks 

dernières  paires  de  fo  ioleî. 

Les  fi.^urs  font  difi^ofées  en  grappes  prefque  ter* 
minâtes ,  plus  courtes  qiie  les  fieuillet,  velues* 

d'un  vert  '  jaunâtre  ,  réunies  par  paqiMtS  iMvjSi 
courts  j  épais,  un  peu  ovales,  obtus. 

Cette  pUnte  croit  en  Chine  »  dans  les  coviien 
de  Macao.  Jf  (  K./.  m  ée/é.  J^g:  ) 

5.  Sumac  Mtnw  Rhu  pmmilitm.  Mfcb. 

Khut  humHe,  ramts  pctio'.ifque  hrtvl  piAe  VtfHàt; 
foins  pinnjiis  ,  muh'i'jugis  ;  foliis  o\  ^ilV'^us  ,  \lx  j,.- 
minatis  aux  muticU  ,  inc'fj-dtntat'u  ffubtùs  fubtomai' 
tù^ffn^iius  holojtnctis.  MichamXj  Flor.  bond. 
Amer.  vol.  i.  pag.  182. 

Cet  arbriffeau  paroît  avoir  ?îes  rarpi^rts  arec  le 
rhus  coriariaj  mais  il  eft  beaucoup  jlus  petit,  & 
ne  s'cleve  guère  à  plus  d'un  pied  de  hiut.  Ses 
rameaux  font  alternes,  revêtus ,  ainfi  que  i^jpé» 
tiules  ,  d  on  duvet  eoort .  épais .  garnis  de  feuiOes 
alternes  ,  pétiolé  s  ,  ailées,  avec  lihe  impaire; 
cotnpofées  de  folioles  ov.des,  incifees  &  dentées 
à  leur  contour ,  obrofes  ou  niédiocrement  aanm* 
nées  à  leur  fommet ,  glabres  verres  en  deffjs , 
légèrement  totnentt  ufrs  endctTous.  Lev  fruits  l'ont 
de  petites  baies  prer<|ae  fpbéii({iMS  ,  cowtiMi 
d'un  duvet  foycux. 

Cette  plante  a  été  obfervée  par  Michaux  «  dsu 
ta  Caroline  fop^iewo  ,  «11  comé  d»  Medte* 
bourg.  ^ 

4.  Sumac  de  J»vt.  RlmtfmvwUam,  liom 

Rhut  Jbtiit  pinnails ,  ovaiis  ,  acuimaatls  ,ftrradtp 
fuiiàf  romentofis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pa^ 
383.  —  Thuob.  Flor.  japon,  pas.  m.  —  WiUl 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  147S.  n*'.  ). 

Cette  pbnre  forme  un  xrbre  d'une  méilocre 
grandew,  dont  les  rameaux  ,  ôc  patticulierem^it 
les  ieiHMS  pottfles ,  font  couverts  d'un  duvet  to- 
meoteuT  ,  de  couleur  de  rouille.  Les  feuilles  fant 
alternes ,  pétiolées  ,  ailées  ,  avec  une  impaire  ; 
longues  d'environ  un  pied  &  plus,  compofées  de 
folioles  prefqa'oppofées ,  pédicellées ,  ovak*«aé» 
ftelées  i  Icor  contour  ^  vertes^ 
revêtues  à  leur  face  inférieure  d'  jn  duvet  ttès- 
doux,  un  peu  jaunâtre ,  longues  d'un  à  deux  pou* 
ces .  fur  un  pouce  de  large ,  poiunes,  acuminées 
à  leur  fommet,  marquées  de  nervures  panVf^le^ , 
prefque  fimples  ;  b  foliole  terminale  beaucoup  plus 
gr.inde ,  ainlî  que  les  fu^érieures }  le  pétiole  com- 
mun piri>efceoc«  cvliodrique»  nu  peu  ailé ,  Cunoox 
entre  ks  fbtiotef  nipëcleunv.  Là  leurs  fou  pe> 
thés»  dffpofées  un  paoiculu  ttmmule. 

Cïtre  plante  crnîr  an  Japtxn.  On  1«( 
J^diii  des  Flanu»  de  Fasia.    (  v.^ 
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f ,  SoMAc  dê  Virginie.  Rftus  typkiiutm.  Lînn. 

'Hhutfoli'u  piitnatis ,  ar^uù  ferratis,  Unetoiath, 
,'ii(ow:fo/Sj.  Linn.  Spec.  Fijiit.  vol.  i.  ptg.  5""9 

—  Amocfl.  Acad.  voJ.  4.  (ug.  «1  i. —  Centur.  j  jp. 
Mil  Oiâ.  n*.  1.  —  Duioi ,  Harbk.  i.  pag.  apt . 

AAm /Utcf  piwtatis  t  fulioUi  lanctolatis ,  acumi- 
K^us ^  ar^uù  ierratit ,  ju!>tus  filvjiujiulii .  WiIlJen. 
^t;>r  pag.  lû^.  Se  âp:c.  Phuc.  vuL  i.  pag.  1478. 

iîiii  (rvphit)Unn),  af  'aonf.cns  ,  ramis  petiolif' 
fit  viUt^ifimis  i  foUid  pinitatts  ,  muli^ugis  ;  Joihiis 
tmui»tiÊÊomUomgfJtj  drgutï  firrmlitfratemQfiiiSifiro^ 

^e'St-.Q  ;  f/uaiètj  purporels,  vtltltirtis,  Mieh.  Flof. 

Lroieii.  Amer-  vol.  i.  pag.  i8i. 

/!Atf.f  v/>^/iu<iRAm.  C.  Bauh.  Pin.  517.— Tourn. 
lafi.  R.  Hei  b.  6 1 1 .  —  DUl.  Hort.  Elthin,  paf .  x j  ). 

—  Duham.  Atbr.  vol.  i.  pjg  lîS. 

Fu/gahimeat  l'uuuc  anucante» 

C'tft, parmi  les  fumacs  exotiques,  un  des  plus 
pén^ralcmenc  cuhivés  dans  Ici  i^idius.  Cet  arbre 
s'clève  i  11  luutt  tur  de  quinze  à  vingt  pieds.  Son 
tronc  e(l  droit#Ailês  foir  ^  divifé  i  fon  iommet  en 
branches  ë»îées ,  3c  efl  rameaux  dont  l'écorce  eil 
ordinairement  un  peu  rouçeàtre  &  revêtue  <Vun 
duvet  doux  ,  épais  «  cotoneux  ,  particulièrement 
fur  kf  jeunes  rimeani^  garnis  de  feuiJI  .s  .liternes, 
pétioiécs ,  ailéts  ,  comportes  de  huit  à  Jouite  pai- 
res de  tu!:oLs,  avit  uiiv  mipiire  j  oblotigues,  l.»n- 
léolees,  vertes  &  glabres  en  delîus,  l  lanchirres 
it  légéremenc  pubefceptes  à  leur  face  infëiieure , 
toRgurs  de  deux  ou  trois  pouces»  acomf nées  i  leur 
fo-umer ,  .irronJies  à  leur  bafe>  fefl'iIcSi  les  fupé- 
ritures  oppofees  ,  dcntéf  s  en  fcie  à  leurs  bords  ; 
les  dentelures  petites ,  dift.-iiues  >  les  pétioles  point 
îiîés,  !ori,;s  d'i:n  à  dtux  ;  i.ds,  c ylitui  iques ,  pu- 
klcens,  élargis  à  leur  baie  en  une  ibrte  d'écaiile 

Le<;fl;un  font  difpoféesen  grappes  rougeâtres^, 
épaiiTes,  oraiec-oblongues^  très-rcrrées ,  drotres^ 
^loes }  le  pé<)onctik  conumra  cylindriqoe  >  épais, 

très- velu  ,  latéral  ou  terminal,  redrelté  par  une 
couibure  en  arc.  Ces  fleurs  font  petites  >  très- 
nombrtuff  s ,  hériiréts  de  poils  rougeâtres  ou  cen- 

<îrés ,  qui  Ls  r?p..f  -  nr  prercjiri:i\  ihble^.  H  leur  fuc- 
«ède  dtpttUwS  baiiS  cgAÎcinerit  rouges  à:  velues. 

Cet  arbre  crr  ît  natureUerrent  en  Amérique , 
depuis  la  Caroline  jufque  d  ms  le  Canada.  On  le 
cultive  aa  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  l)  {y.  v.) 

Ses  fruin  font  acides  &  rafratchtflans  :  on  en 
fett  d'affez  bonne  limonade.  En  Amérique  on  em- 

pîoie  fon  écorcf  pt  iir  t,i[;ner  les  cuirs.  Son  bois 
eft  tort  tendre ,  compofe  intérieurement  de  b:ndes 
alrematryeinent  vertes  8c  d^un  blanc-jatmâtre  ;  il 

eft  très-agréable.  J'ignore  «.'i!  pcrî  cette  coultur 

•u    ea  la  coofeivuic»  ii  ^ ounoic  être  employé 
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dans  les  meubles  d'ornemerit.  Il  découle  de  for^ 
écorce  un"  rellnu  ties-aboi.  Jai  te  lorfqu'on  y  fait 
d»s  inciftons.  Cet  arbre  produit  des  rejecoitt  npnv 
brc X ,  8c  fe  multiplie  avec  facilité. 

6.  Sumac  à  feuilles  glabres.  Hhus  giéàirmm» 
Lins. 

Rhus  foliit  pitmatis ,  ianceolatîr ,  ferrath  ^  utrim» 
fui  nuMs  i  fioiibus  hermaphrodjtis.  Ait.  Hort.  Kev* 
vol.  I.  pag.  36J.  —  Willden.  Sp:c.  Plant,  vol.  1. 
pi  g .  1 478.  n*.  4.  —  LwB.  Ulufir.  Gmr.  tab.  1074 

H-  t- 

Bâus  foUis  pian^iitftrraiU  ,  loMctolati»  ,  mrinquè 
nu(ti*,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pa;;.  )«k>.. —  Kalm. 
!tr i  2.  pig.  211  —  Mill.  Diâ.  n*.  3.  —  Cilêclc» 

Icon.  Fafcic.  i .  tab.  J. 

R/uu  foliis pinnMÙ fJirraùi.Gioao)!.  Virg.  pag, 
I48.0- Celd.Noveb.6). 

Rhus  (  glabrum  )  ,  prvnbj  glahrum  ,  fotiîr  pinn*- 
tis ,  miUtijagis  tftiioiis  tanceolato-oktongit  ^ftrratis^ 
ful>iht  piuMnÙMU  aAkantihi  i  fbfrihÊj  £«ici9  t/nie"' 
dLi  fialtijmtêiê»  Ikticb.  Flor.  boicaL  Àmex»  vol.  i  • 

pag.  182. 

RÂui  virginicunt ,  panicuia  jpaffù  ,  fttmu  pgtuiis  ,  ^ 
g/dàrii.  Dilkn.  Hort.  Eltham.  )»g.  |a|.  tab.  tif}.. 
^S-  5'4'  —  Caiesb.  Carr.l.  f .  pjg.  4.  tab.  4. 

RAus  Mgafiifolium.  C.  Rauh.  Pin.  41^ —  l>iihaai. 
Arbr.  toI.  2.  pa^.  218.  n*.  4. 

Sumack  angoftifolim»  BmH.  ProdMMI.  f  j8. 

Burfer.  XXII.  76. 

Cet  arbre  rf  ffemble  beaucoup^  au  précédent , 
tant  par  fon  port ,  fon  élévation  ,  que  par  !a  cou- 
leur &  la  difpofition  de  les  llcurs  ;  mais  fes  feuilles 
font  parfaitement  glabres^  &  les  paities  velues  le 
font  Deascoup. 

Ses  rameaux  font  diffus ,  éoài»  i  les  nouvelle» 
pouffes  rougeâtres,  pnbefcentes,  garnies  de  feuit> 
les  longues ,  alternes ,  pecioUïes ,  ailées  ,  compo* 
fées  de  folioles  au  nombre  de  ituit  i  dii  pairei*. 
avec  une  impaire  t  la  plupart  alternes ,  prefque 
fefliles,  étroites,  lancéolées ,  aciMitnées ,  glabres- 
à  leurs  deux  facts ,  vertes  en  defTiJS  ,  plus  ou  moins 
blanchâtres  en  deffous ,  longues  de  deux  à  troi» 
pouces  »  larges  de  fit  lignes  ;  la  terminale  plu» 
grande  ,  médiocrement  dentce  en  fcie  ;  les  dente- 
lures courtes,  un  peu  aimigees ,  disantes;  fé- 
tiolM  cylindriqiKS»  i  peine  pabcfctai. 

Les  fleurs  font  réunies  en  grappes  épùffet ,  ob' 
longues  f  ferrées ,  un  peu  hortsontales^  les  pédon> 
cules  épais  ,  cylindriques ,  Miî  fva  couibes.  Ct* 

fleurs  font  hermaphrodites  .bien plus  fouventdio»- 
quesi  le  calice  à  cinq  diviiioos  aiguës  «  courte»  i- 
cin<|  pérales  petits ,  étroits  ,  un  peu  aigus  |  le» 
fruits  rouge âfres,  petite  ,  pulpeuT,  couverts d'ill» 
duvet  couit>foyeux>d  un  louge  iuncô.-      ^  *  ' 
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Cet  arbre  croîr  <ian$  les  ch.imps  &;  les  haies ,  à 
la  Caro'iric    à  la  \'irgiiûe.Oa  le  cultive  au  Jardin 

ési  PUiXâs  de  Paris. 

7.  Sl'MAC  éWgant.  R".u3  ckg^ns.  Ait. 

Rhus  folnt  pimatis  ,  laacfol«tit  tferratà  ,  utrit^uk 
muait  i  torihta  Jmcû.  Aie.  HorC.  Kev.  wl  1. 
pas  WtUd.  Spec.  Plane  val.  l'paf.  I47S> 

Rhus  (  carolinianum  ^  ,fotiis  pimatis ^  ftnaùs  , 
/ancto/jtis ,  fubtht  ùuMUi  ftmodi  vm^ûSi.  MîU. 

Dia.  u°.  4.  ? 

Carol.  Append.  4.  tab.  4. 

Cette  plante' eft-elle  une  efpèce  bien  diftinguée 

du  rh^s  glahrum  î  N'en  feroit-elle  pas  plutôt  une 
Tariétéj  dont  les  panicules  font  ordinairement  plus 
feifées  &  Ivs  fleurs  dioïques.  Je  ne  connois  pas 
cette  efpèce  ,  mais  J'ai  remarqué  que  le  fumac 
gJabre  a  des  â.urs  aikz  fouvent  hermaphrodites  « 
U  peitt*étre  plus  fouvenc  wore  dioïi|u«s. 

Cette  pUme  ctolt  dam  l'Améti^iie  fepwatyio- 

nale.  T) 

Ooftrvatioiu.  Miller  ,  dans  fon  DlcHoanairt  dts 
Jardinitrsy  parte  d'une  efpèce  qu'il  appelle  rhus 
carolimanwn ,  qui  cft  peut-être  la  n;ême  que  celle 
que  je  viens  de  mentionner.  C'eft  un  arbrifTeau 
qui  s'élève  1  h  b..ii:rjr  de  ftpt  à  huit  pieds,  & 
(e  divife  en  rameaux  glabres  j  de  couleur  purpu- 
rine ,  couvem  d*nne  poaflBèfé  grife ,  ainlî  que  les 
pétioles  qui  font  pourpres.  Les  feuilles  font  com- 
pofees  de  fept  ou  huit  patres  de  folioles  avec  une 
tmpaire  »  oppofdes  ou  alternes ,  longues  de  trois 
à  quatre  pouces  fur  pterqu'autant  de  largeur  dans 
leur  milieu  ,  dentées  à  leurs  bords  ,  terminées  en 
une  pointe:  aiguë  ,  d'un  vert-foncé  en  delTus  ,  ve- 
lues en  deflbus.  Les  fleurs  oaifl«nt ,  à  l'extrémité 
des  branches ,  en  panicnle»  fort  ferrées  »  épaiifes , 
-grofTeî  Se  ri'un  rouge  brillant  *  elles  paroiffent  dans 
les  mois  de  luillet  Se  d'août.  &  durent  iufqu'â 
l'aQnMiine.(itfi/!br.) 

S.  Sumac  i.  feuilles  vertes.  Rhin  virUifiomm. 

WuufôUh  piaiMiti  fUinUs  lanuoUto^Uongit , 
firratis  ,  fubtlis  alltU  t  fvknmtMiùfiti  rmumâ  tnOû  , 

hcrhûcch.  (N.) 

Rkm  foUis  pinnatit  ;foliol  'ts  ianceolatis  fferratit, 
wiiltjfii  i  fioriiiuitrAMtis,  Duhan.  edit.nov.  voL  1. 
pag.  16}.  n*.  7. 

./I.  Ritu  (canadenfe)  ,  folih  pînnath  ;  folio/it 
Imetoimis  ,  firrmtU ,  fabvillofii  ;  ^ribui  heriactU. 
Idem  ,  I.  c.  pag.  i6f .  a«.  8. 

Rhus  (canadenfe  J  ,  fol'is  ptnnath  ,  o^foleù  fer- 
ratis  ,  lanctolatit ,  utrinqué  elabris  i  peiueiUd  eom- 
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Cette  efpèce  parole  tenir  le  ofliea  cm  Is 

rhus  thj-hi-.:.^-  !e  thus  ^Ijbrum  ;  elle  fcfftmble 
bc-aucoup  a  te  ttrnier  par  la  forme  de  fes  f;uiile$ 
bc  par  fon  port,  ainfi  que  par  fes  grjpp^s  de  fleuri  ; 
elle  en  diffère  par  le  duvet  de  fes  folioles ,  &  it 
dillingue  du  premier  par  fes  grappes  vetàitres, 
droites  4  pUislichee. 

Cet  arbre  s'élève  i  la  hauteur  de  qum:.e  ou 
vingt  pieds }  fon  tronc  eft  fort ,  épais ,  dîviften 
branches  &  en  rameaux  étdés  .  garnis  de  feMek 
amples  ,  alterne  s  ,  ailées  avec  tine  impaire ,  ctm- 

fiofets  de  foliolei  prclou'oppole^s  ,  lillilits ,  ob- 
ongutS  ,  lancéolées,  plus  ou  moins  etioites.us 
peu  variablesdans  leur  grandeur»  veneseaileÎH, 
blanches  8r  ordinatremenr  pubefcemet  en  défont 
quelquefois  prefque  glabres  ,  dentét-s  en  ftie  i 
ktirs  bords  ,  acuniinées  à  leur  f  nunet  >  les  pe-  | 
ci<;les  cylindriques ,  fliîés  «  gUbies  en  w  }(a 
velus ,  point  membraneux* 

Les  fleurs  forment  nne  grappe ,  ou  olatSt  ne 
panicule  droite ,  un  peu  lâche  ,  raminee  ,  con-  | 
pofécdc  petites  grappes  court  es,  alternes,  unp« 
rameufes ,  épaifTcs»  lesramiHcationsoupédoncab 
velues ,  d'un  brun  notrttre  { les  pédittltes  vdni 
les  fl.urs  glabres,  d'un  vert  un  peu  jaunâtre, p 
titts  )  les  calices  courts  ;  les  pétales  obtus. 

Cet  arbre  ,  qui  n  ell  peut  être  qu  une  variété (ia 
rhus  glairum ,  eft  ot iginaire  de  l'Amérique  ferteo-  1 
triocule.  On  le  cultive  dans  les  jasdins  de  lEt* 
rope.  1)  {y.v.) 

OhftrvMtoms,  Ne  poorrb{t<on  pis  nppotter  i 

cette  efpèce  le  rhus  cjr.ddcnje  de  Mitlet.  CfS,  ' 
d'après  cet  auteur,  un  arbriûeau  i  feuilles ai'.ers 
composées  de  fept  à  huit  paires  de  folioles  in.- 
céolées ,  longues  de  quatre  pouces  &  demi  fur  us 
de  large  ,  un  peu  denséis  en  fcie ,  d'un  vert  luifim 
en  dedus ,  blanchâtres  en  dclTt.us  &  un  peu  veluw. 
Les  Heurs  font  difpofées  tn  une  groue  paoicuie 
compofée  de  plufieurs  petites ,  portées  dntioe 
fur  dcs  pédoncul  s  féparées  5  elles  font  d■^lnT^u^^ 
foncé  4  de  la  panicule  entière  eft  couvene  d  oae 
pottdîèro  griw  qui  feoible  y  avoir  été  tépaadœ. 

9.  Sumac  flrié.  Rhiu  firiatum.  Ruii  tic  P»v. 

Rhus  fotîts  impart -pinnatts  ;  fo/io/is  inugtrrimii , 

owilo-lancculatis  ,fubiiis  lomentofs  iraitma  miXi-^M, 

baccis  firiatis.  Ruiz,  &  Pav.  Ftor.  peruv.  voL}. 
pag.  19.  tab.  iji,  —  PerT.  Synopf.  Pline.  veL  1. 
pag.  $25.  n".  ij. 

Arbrede  vin" r  à  vingt-cinq  pieds  de  haut , dont 
le  tronc  eff  droit  ,  cylindrique  ,  brun ,  furaioaté 
d'une  cime  touffue  «  compofée  de  rameaux  étales , 
cylindrii{ues»  glabres  ,  de  couleur  pmpnriv  ^ 
tuifantes  dans  leur  jeanelTe ,  garnis  de  feutHeiat 
ternes ,  ailées  avec  une  impaire  ,  pétiolêes  ,  coin- 
pofées  de  quatre  à  iix  paires  de  folioles  ovab- 
uocéolées^  ttès-fi|ttt^if»ileai»  bprds*  yjpf 
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ii  nuées ,  vertes ,  glibres  &  Ittifantes'  ï  leur  hee 

fupericurej  légèrement  tomenteufes  en  dcfFoiis  ; 
Uts^cuoies  de  couleur  purpurine ,  renflés  a  leur 

Les  fleurs  font  axillaires  ,  Hruécs  ,  vers  l'extré- 
mué  des  tareaux  ,  enpanicules  rameutes,  un  peu 
Ikbes,  longui.*s  d'un  pied  }  les  pédoncules  infé- 
rieurs oppofes  ;  les  pédicelles  alternes  i  le  calice 
glabre ,  vert,  fort  petit  i  la  corolle  blanche ,  quitre 
ton  plus  grande  que  le  calice  -,  les  fruits  arrondis, 
légèrement  compiîmes ,  noirs ,  de  la  grolTcrurd'un 
pois ,  légèrement  ftr>es  ,  un  peu  charnus  ,  con- 
tenant une  iêmeiice  ftriée  «  comprimée .  de  couleur 
ccn  cirée. 

Cette  efpèce  croît  au  Pérou  ,  dius  les  grandes 
fiwéts.  Elle  fleiim  en  jnin  8c  juillet.  1^ 

Son  écorce  fournît  une  beHe  teinture  noire. 

10.  SuMAc  pauciiiore.  Rkus  pjucijlo-a.  Linn  f*. 

Hhus  foliis  putn^tis  ;  foi^olii  a  ttnùs  ,  dtcurm- 
tiiitti  .  cuntiformious  ,  up  'ut  ftrrutis  ;  p  jtiiculà  fcjfili  , 

ptiuiptri.  Linn.  t.  Suppl.  pag.  —  WÎUd.  Spec. 
Phnc.  vol.  I.  pag.  1480.  n*.  ti. 

Rhiu  ftUit  pinnaiis  ;  fo/iolis  aùfntû,  étewrm- 
tiit*  ffimttis.  Tbunb.  Prodr.  pag.  51. 

Cet  arbrilTtan  s'élève  fur  un  tronc  dro't ,  dîvifé 
en  rameaux  éulés^  garnis  de  huilles  ailées  «  pé- 
liolées  f  al<emes ,  compofées  de  folioles  alternes 
avec  une  impaire,  décurren^es  fur  le  pétiole  ,  en 
forme  de  coin,  dentéss  en  fcie  fur  leurs  bord^  à 
leur  partie  ropérictire  j  les  fleurs  «firpofiSet  laréra- 
lenenc,  irer^  rextréu.ité  des  rameaux  ,  en  une 
pamcnle  r«  ifiic  ,  ^ca  garnie  de  lleuis. 

•  Cetteplaatecf<iicaoCapdeBoiuie-Ef|iénuice.'&  < 
II-  SuMKAc  vernis.  Rias  vtndx.  Lina 

Rkut  falBis  pinnatts ,  integerrimis ,  annuis ,  opacis; 
fcùoto  inugro  ,  Aqudi.  Linn.  Mater,  mcdic.  p.  87. 
—  Duroi  3  Harbk.  1.  pag.  }o6.  —  Wangenh. 
Amer.  290.  Tbunb.  Flor.  Jap.  pag.  111.  — 
WiUd.  Spec.  Mant.  vol.  1.  pag.  147'^.  n*.  6.  — 
Cxctn.  de  Fru£l.  &  Sem.  vol.  i.  pag.  2jO$.  tab.  44. 
fig.  1.  —  Lam.  Illultr.  Gencr.  t.ib.  107.  fif». 

Rhiu  foliis  pianaiis  t  integerrimis  ;  petioù)  integrOj 

Aquali.  Lion.  Spec.  Plant,  edic.  1.  pag.  $80*  — 
Kalm.  Icer  i.  pag.  21 1. 

Rkas  foliit  finnaiis  ,  iitugtrrimù.  Hort.  Cliff. 
lia  —  Hort-  Upf.  68.  —  Gronov.  Virg.  148.  — 
lo]r.  Lug4.  Bat  244.  —  Cold.  nov.  64. 

Tcx'codindron  (p'mmtum)  ^  fifiiis  pinijtît  ;  fo- 
liolts  ovulo-  Unceolaiis  ,  iatigtrrimii,  ft'IiU.  DtCX. 
«•.4. 

Toxicodtndrou  earo  inianiim  f  fo&ê fimUM 
SMMifMi.  Tomt  y  IL 
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rUus  minimts  f  ktrkùeàt.  Ouhan.  Arb.  vol.  x. 

pag.  i^i.  n".  3.  tab.  99. 

Toxicodendron  foii'ts  alat'a  ,  frucîu  rKomho'tdeo. 
Dill.  Horc.  Eltlum.  pag.  ^^o.  tab.  zjjz.  fig.  377. 

Wiut  (vemix  )  ,  arbortfcens ,  glabtrrimum  ;  foiiis 
pinnatts  f  muliijugis  ;  foùolis  ovalibus  ,  ahrupu-  mu- 
mtKatii  f  itttegris  s  paaieuld  laxà  ,  foribas  dioicit  ; 

fniûiins  atth,  gtoMt.  Mîch.  Ftor.  boieal.  Amer. 

vol.  I.  pag.  18}. 

Aràor  americaaa  ,  alatis  foliis  ,  fucco  laSeo  IV- 
ntaata.  Pluk.  Almag.  pag.  45.  tab.  145.  fig.  i. 

Ârhr  vtutiuttû,  Kalm.  Iter  z.  pag..  m. 

jirbor  pcyfoa-Mmod  trtt.  Aft.  angl.  n*.  )6j. 
pag.  I4J. 

Shc ,  fin  fiti-ilfin.  Kœinpf.  Anom.  pag.  791. 

tab.  79Z. 

Son  tronc  s'élève  a  ia  hauteur  de  dix  à  vingt 
pieds  i  il  eft  revêtu  d'une  écotce  cendrée  ou  d'un 
brun-clair ,  &  fe  divife  en  branches  &  en  rameaux 
glabres ,  étalés ,  garnis  de  feuHIes  alternes ,  ailées 
avec  une  impaire,  compofées  de  folioles  prefqu'op- 
po  fées ,  pédicellées  ,  au  nombre  de  c  i  n  a  a  li  x  pai  res, 
ovales,  très -entières,  vertes  &  glaores  à  hurs 
deux  faces ,  longues  d'un  à  deux  pouces  »  rétré- 
cies  à  leur  fommet  en  une  pointe  aiguë ,  alongéei 
marquées  de  nervures  parallèles ,  point  faillantes  ; 
le  pétiole  prefqu'à  demi-cyliodiique,  glabre,  lé- 
gérenwnt  ftrié ,  pomt  «lé. 

Les  fleurs  fiMit  dirpotfes,  vers  la  partie  fupé- 
ri  uré  d.s  rameaux  ,  en  une  paiiicule  Uthe ,  d'un 
lUiic  -  vertiâtre ,  les  unes  to.iipufees  uai^uenienc 
de  fleurs  mâles ,  d'autres  de  fleurs  femelles  fur 
des  individus  réparés.  H  leur  fuccède  des  fruits 
de  la  groflcur  d^un  pois  ,  de  Couleur  blancb&tre» 
un  peu  arrondis  »  glabres,  i  une  feule  femenctt 
ofTeufe. 

Cét  arbra  croît  au  Japon  &  dans  l'Amérique 
feptentrionale,  depuis  le  Canada  jufque  dans  h  Ca- 
roline. On  le  cultive  au  Jardin  di«s  fiantes  de 
Paris.  J)  (Kv.) 

Cet.  arbre  eft  rrèfmal&irant  t  il  en  découle  un 

fuc  blanc  qui  fe  noirLit  i  l'air  ,  &:  qui  eft  em- 
ployé par  les  Japonois  comme  un  vernis  qu'ils 
app'iauent  fur  leurs  vafts,  (k  qui .  au  rapport  ds 
I  hunbcrg  ,  tfl  plus  beau  qiir-  celui  de  la  f  hine  8c 
dc[Siam.  Avant  de  s'en  lervir  ,0:1  y  mêle  de  l'huila 
retirée  par  expreflîon  des  femences  du  blgnt  gnia 
lomencoja ,  qui  porte ,  dans  le  piys,  le  nom  de  toi: 
on  y  ajoute  quelquefois  des  nibliances  colorées. 
Ce  fuc  laiteux  le  ri  tirc  de  l.i  tige  par  dt  s  iiuifions 
faites  à  I  ccotce  >  les  rameiux,  Us  putiolcs  ,  les 
fr  uilles,enfournifrent  également.  Q.iand  un  aibre 
eft  épuifé ,  &  qu'il  ne  produit  plus  qu'une  très- 
petite  quantité  de  fuc ,  t)n  le  coupe  près  de  la  ra- 
cine 9  qui  produit  detiejetoos.  On  retire  encore  j 
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dcs  fimerc-'S  de  ce  mène  arbre  ,  une  huile  em- 
ployée au  Japoo  daoiU  tabcicaùoo  des  chandelle}. 

11.  SvMAc  bfttani.  JfAitf  fiicuiâMtum,  Ihtu 

Rkus  foUis  pinnatis  ,  iniegtrrirrh  ,  ptrennanti' 
tta  ,  iitciait  f  petiolo  inugro ,  tiquait .  Lion.  Mantiil. 
an.  Thnnb.  Flor.  japon,  pag.  12t.  ^Willd, 
6pec.  Plant.  Tol»  i.  pag.  1479.  n**.  7. 

Kœirpf.  Aii.u;...  pùg.  7<<4.  tab.  y^jf. 

CJiueefpèce  a  beaucoup  de  rapport  avecie  Khus 
vtmix  ;  elle  n'eft  pas  encore  parfaitement  bien 
connac  :  il  parott  néanmoin-;  q'^'::"e  i?n  dift^r^: 
futtHuniinent  pour  ne  point  eciu  cuatumluc  avec 

Ses  rameaux  font  glabres,  étalés  ,  garnis  de 
feuilles  alternes  ji  ailées ,  pétioléesj  compofées  de 
foliole*  impaires  )  let  inférieures ,  ahernes ,  pé- 
dicellées,  ovales,  très-entières  ,  perfiftantes .  fer- 
mes «  coriaces  j  vertes  Ëc  luilantes  à  leurs  deux 
£wes  >  quelquefois  un  peu  inégales  à  leurs  bords , 
mctimînées  à  leur  fommet,  rétréctesà  leur  bafe, 
marquées  en  deiTous  de  nervures  fines ,  latérales , 
parallèles^  un  ptu  faillantes  ;  les  pétioles  g'.abres  , 
cylindriques ,  un  peu  comprimés  latéralement  j 
finement  (Iriés  j  reniés  i  tenr  infertion.  Les  fleurs 
fort  dirpoTées  en  grappes  latérales  à  la  partie  fu- 
përieure  des  rameaux  :  il  leur  fuccède  des  baies 
lin  peu  Terditrés  ,  de  la  groffeur  d'miè  cerife. 

Cet  arbre  croit  k  la  ChiM  &  «1  Hpoo.  T> 

Cette  plante»  au  rapport  de  Thunbei-f?,  pro- 
duit une  forte  de  vernis  de  la  même  cjualice  que 
celui  du  rhui  vcrrJx,  mais  bien  moins  abondacr. 
iiùi  femences,  pil«ies,  macérées  dans  i'eau  bouil- 
bnte,  8e  foumtfes  toutes  cluttdes  i  l*aâi<m  de  la 
prcffe  ,  prfi  Uiiltnt  une  huile  concrèct.-,  qui  en 
fe  rtfroidiliant  prend  U  conûltance  du  luif .  & 
s'emploie  au  Japon  pour  la  fiibricaiion  des  cnan» 
délies.  ' 

x|.  Sumac  oopal.  SÂus  eopal&Êtm,  Linii, 

Rhuj  foliis  pinnutii ,  inugtrrîmis  ;  petiolo  mtm- 
knoMcto ,  anicuUuo,  Lino.  Spec.  Plant,  pag.  380. 

Roven,  Ltigd.  Bat.  24.  —  Mater,  medic.  88. 

Mil!.  Dicî.  II".  6.  —  Duhnm.  Arbr.  vol.  z.  pag. 
118.  n».  -.  —  Diiroi,  Harbk.  a^  pag.  2^8.  —  Fa- 
bric  H  4  ;  —  Waiigenh.  Amer.  pag.  96. 

^  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pap.  148  .  n**.  9. 
—  Lam.  III.  Gêner,  tab.  107.  hg.  z.  —  Gxrtn. 
de  Ftuâ.  Sr  Sem.  vol.  1 ,  pag.  loj.  ub.  44. 

pinnjtis  ,  muli'jugis     petiolo  aluto  ,  j 
foli*»iis  oViili  ianctuinitâ  ,  iattg'is     fioriinu  dtoi' 

çis  t  r<u(mo  Ct$tu  Mich.  Flot,  boieal.  Amer. 
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Rhus  tldtior  ,  f  iiiis  in;-ari  -  pinnatis  ;  pttiotit 
mtmorunjccis ,  iimcuimis.  Gtonov.  Virgin.  149. 

Rhiis  virginianum  lentifci folii* .  Rai,  Ilift.  1799. 

Rhus  ohfoniorum  finùiit  ^  amerutina  ,  gammi  ca»- 
didum  fuiidens y  non  ferratû  t  f^Horum  rachi  mediam 
a/jta.  Pluken.  Almag.  pag.  318.  tab.  56. 6g.I. 

Copain  Quuhiutl.  Hernand.  Mex.  4J. 

js.  Rhus  leuctuuhi.  Ja^q.  Hort.  Scboeobr.  d*. 
341. 

£es  racines  font  traçantes ,  &  produifent  plif 
fleurs  tigts  ligneuff  ,  alTe/.  fortes  ,  haiiCLS  de  ûx 
à  huit  pieds ,  de  la  gtoileur  du  btas ,  tevêtues 
d'une  écorce  brune  »  &  divifées  en  branches  8c 
en  ratneauz  de  couleur  grititre-foncée ,  légère- 
ment pubefcens,  doux  au  toucher ,  parfeinés  ée 
très-petits  poiots  faillans  &  r.  îirkres,  viCblesi 
la  loupe,  girnis  de  feuilles  alternes,  a>le«:s  avec 
une  impaire ,  compofées  de  fix  à  dix  patres  de  fo- 
lioles, la  plupart  oppofées  ,  pédicellees,  ovalei- 
lancéolées ,  longues  d'un  poucc  &  plus  ,  très-tD' 
tieres,  prefque  glabres,  luilantes,  un  peu  ridéesfi» 
dclîus,  pluspâltsSc  pubefcentes  en  de  (Tous,  avec 
dfs  nervures  faillantes,  parallèles,  un  peu  ramifiées, 
pointues  à  leur  foinmet ;  le  péti.)ie  cyfjndnqiie , 
pubefcent  J  muni  d«  deux  côtés  d'une  membfaaa 
courte,  déconeniej  en  forme  d'aile. 

Les  fleurs  font  dioi^oes »  fort  petites,  <fan 

blanc  herbacé,  dtfpofèes,  â  l'extrémité  des  ra- 
meaux  (Se  d-i;j.  l'aiiidle  des  feuilles  fupéricures, 
en  une  panicule  droit",  touffue  ,  épaille,  com- 
pofee  de  petites  panicuies  paiiieiles  \  '  nnitâ- 
carionsSr  les  pédoncules  pubefcens  8>:  \n  ^  iqu'ittiR 
l()r.;,s  que  Its  ci!i',fs.  Les  fruits  font  de  petites 
baies  ou  plutôt  des  diupes  un  peu  globuleux,  rou. 
geitres,  â  peine  pubefcens,  cooienant  une  fo- 
mence  réniforme. 

Cet  arbre  croît  dans  les  forêts  de  la  Caro'i'iei»: 
de  la  Virginie.  On  \i  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris,  b  (  ^>  v.)  11  fleoiit  veis  b  fin  de  l'été. 

Le  rhus  hucanthi  de  Jacquin  ne  paroît  être 
qu'une  variété  de  celui-ci  ,  d<  ru  iî  dilfère  par  fes 
feuilles  plus  U-.ngues  ,  par  fes  panicules  moins  éta- 
lèt-s  ,  &  enfin  en  ce  que  fes  racines  ne  proJuifent 
point  de  tejetons  i  il  fuppotte  bien  moins  le 
froid. 

Il  découle  de  cet  arbre  une  r«^fiiie  coiMioe  dans 

l'j  c  Mrrn(.,-C2  fous  Ir  nom  de  rtjîne  ou  gemme  to' 
l  iié(  a.  Aintnque  i  fcllc  cû  pune  ,  luifinte  ,  odo- 
rante, tianfparente.  On  en  fait  ufage  particulière- 
ment  pour  les  vernis,  il  ne  faut  pas  la  confondre 
avec  la  giinme  copule  orientale  ^  qui  rcifcmbie  par- 
faite r,c  ni  à  la  préce^iente ,  mais  i^qt  eft  plus  uai^T 
parente ,  plus  odorante. 

1^  Sumac  i  fept  folioles.  Rkattrqtfm^ 
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Rhut  fvU'is  piniatis  ;  foUoUs  ovalis  ^  coriactis  ^ 
fikk$  fûktfcenttoat  ^  ruju  /  imecis  nùidii,  (  N. } 

Ses  liges  font  ligneufes ,  div'dées  en  rameaux 
droits,  cylindriques,  glabres,  pubefcens  i  leur 

irtk- lup  li-iir-"  ,  garnis  de  fcuillirs  alternes,  ai- 
lées avéc  une  impaire,  cotnpoiées  très-ordinaire- 
tneni  ie  rrois  pair««  de  folioles  ovdes,  crès-en- 

%:brf%  ,  obrul:-* ,  épiiffes ,  coi  iices ,  q!:  rc? ,  d'an 
V  rt-to:ite  Cil  d.'ilus ,  pub  fc entes  i*c  u'uu  brun- 
To.i.bre  en  dcffiu^  ;  le  pétiol«  commun  Ufi  pca 

plane  ,  ftrié  ,  pubLfcenr. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  nue  panicule 
droite, courte,  méHocremei^téralée,  fituée  vers 

l'extréoiite  iles  ram  jjx.  Les  fruits  font  pe- 
tites baics  globuleules ,  de  la  grotleur  d'un  grain 
de  poivre ,  un  pey  pédiceliées  ;  rougeâtres ,  lui- 
far)tes,  renl^nnaot  une  femence  foliuire«  oi- 

iieuTe. 

Cette  plant»  a  M  lerneillte  par  Commerfon  an  i 
Brfiil,  le  long  de  Rio-laoeiro.  (  (F./tnAc^. 

If.  Sumac  à  iieuillea  rayées»  Rka»  Untatum. 

Oneg. 

Rhuf  foli'ts  pinnacii  ;  foUolis  oxcus  ,  di  ntatis  , 
Uataiit  ;  r.ictmis  axillaùùus ^  huicis  firiatis.  Orteg. 

Decal.  Plir  t.  pag.  89.  —  Perf.  iynopf.  Plant, 
vA.  I.  pjg.  31J.  n*.  14. 

Sa  tiges  font  ligneufes  ,  hautes  d'environ  deur 
pif  ds ,  droites,  cylindriques,  A<i  couleur  ci'n- 
drée,  rameutes  ài»  hur  baie  >  garnies  de  feuilles 
étalées ,  alternes  ,  ailëes ,  rompor<>es  de  foliotes 

ova'rS  ,  méi^iocreincnt  peiiolées  ,  inrMiocicnuriit 
dentées,  ontic-rcs  vers  leur  baie  ,  acuminees  a  leur 
fonmet,  luifatues,  légèrement  velues,  pubefcen- 
tfs  en  tif  (Tlhis  fur  les  nervures  ;  s  folioles  !nré- 
raies  obluia-s  ,  médiocrement  pétiolées  i  I.1  ter- 
minale ovale-oblongue  &  plus  longuement  pé- 
lioléci  le  pétiole  commun  plane,  très-long. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  folitaires , 
arilliires ,  trois 'fofs  plus  courtes  que  les  pétioles, 

ninifiées;  îts  péJictlîe^  de  b  longueur  des fleun^ 
la  coruUe  d'un  b'anc-jaur>atrc  j  les  pétales  réflé- 
chis en  dehors  (  les  (ligmates  bruns,  inégaux  ;  les 
baies  glabres  ,  arrondies,  luilantes «  ùjïiti iongi- 
tudinalement. 

Cet  arbrifleau  croît  natutelleatent  i  l'ile  de 
Cnbi .  l !  i  ft  (  uU i  vé  i  Madrid ,  dans  le  Jardin  rojral 

i^,  StiK Ac  ailé.  Ulutt  «taam,  Thiinb. 

Rhus  folih  pinnji'is;  fotiolis  ovJtiSy  tifice  ferrjtîs} 
fcIoHs  iaternoJiiSf  omnihus  d/nm.  Tbunb.  Frn  fr. 
f  ag.  f  1.  — ^  WîUd.  Spec.PlaïK.  vol.  I.  pag.  14:^0. 
nf,  10. 
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Thu:ilî  nous  apprend  que  cette  efpèce,  fur 
laquelle  il  nuus  a  donné  p>u  de  détails,  a  des 
feuilles  ailées,  compofees  île  fol'oles  ovales ,  den- 
tées en  fcie  vers  I.ur  lommct,  î*;  que  le  prii'  îe 
commun  eft  garni,  encre  I  e;pace  d'une  pmt  de 
folioles  à  l'autre,  d'une  membrtne  latérale  en 
forme  d'aile.  Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- 
Ëfpétaoce.  t} 

17.  Sumac  inëtopi.  Rkus  mttopùim,  Lînn. 

Rhus  foliis  pûuudtf  quîttatàp  itutgerrimis  ,fui' 
rotuniis ,  glabrit.  Linn.  Amoen.  Academ.  v^f.  J, 
P^S-  $9Î*  —  Willd.  Spcc.  Fiant,  vol  l.  pag.  14M. 

n*.  la. 

Metopium  fotu$  fubrotundit ,  pianato  •  ^inatU  f 
raeemis  aitnkts.  Brovn  ,  lam.  177.  tab;  i  )  •  lig  }  « 

TerMadim  maxima  ,  pinnis  paudorihus ,  majo- 
riklUt  tfffW  ntund'iorikus  ,  fruHu  ractmofo  ^  fpurjo, 
Sloan,  Jam.  167.  Hill.  1.  pag. 90.  tab.  199.  jîg. 
-;-Raîj  Deodr.  fi. 

Amer.  Icon.  61. 

Cet  arbrifleau,  encore  peu  connu,  a  d.s  tiges 
droites ,  rameufcs  j  tes  rameaux  étalés ,  garnis  de 
feuilles  petio'ées  ,  alternes  ,  ailées  ,  compofées 
aflci  ordinairement  de  cinq  foliotes  très-entières 
i  lents  1>ords,  un  peu  arrondies,  obtufes  d  leur 
fommet,  glabres  l  Uurs  Jeux  faets.air  i  , /j  1  fes. 
Les  fleurs  lonc  Juu.cs  lattraleniciit  dans  l'ai/i^Ile 
des  feuilles,  vers  l'extrénité  des  rameaux  ,  difpo- 
fées en  grappes  aifez  lathes  s  les  calices  courts  fie 
glabres  {  la  corolle  i  cinq  pétales  étroits ,  fore 
petite  i  l'ovaire  furmonté  de  tuiis  (îvl  s  courts, 
auxquels  fuccèdent  de  petites  baies  ptefque  glo- 
bulenfesj  d'un  rouge'écarlate. 

Cette  plante  crah  fur  les  montagnes  de  U  J»- 
maïque.  ft 

iS.  Sumac  dîgité.  Rhtu  égbûtKm.  Linn.  f. 

Rhus  fiandtns  ,  fo!  ' >  ;  J mads  ,  fbt'icl; !  ohlongis  , 
tntegcrrimij ,  glaherrimts,  Linn.  f.  Suppl.  pag.  li^^, 
—  willdi^c.  Plant,  vol.  f.pag.  1481.  n*.  15. 

Rhus  foliis  qiù»atùt  e«»U  Jcaadtiiu  àr^uftm, 
Thunb.  Prodt.  pag.  5». 

Ce  fumac ,  à  peine  connu  ,  ell  un  arbrilfean  donc 
les  tiges  ,  grimpanres  ,  ramenfes,  s'entortillent 
autour  des  arbres  qui  |<'s  avoifinent  &  s'y  accro- 
chent par  des  vrilic*.  I.lles  font  qlabres  ,  cylin- 
drii^ues ,  Toupies,  garni -s  de  feuilles  pétiolées, 
alternes,  ailées  ou  prefque  digitrts ,  conipufces 
ordinaire  ment  de  cinq  folioles  rapprochées  «  ob- 
lungues ,  très^ntières ,  glabres  i  leurs  deui  faces. 

Cette  efptce  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérmce^ 
oà  elle  a  élé  difarvée  par  Tbunl  erg.  ^ 

âss  a 
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T9  Sumac  i  cinq  feoiUes.  itAut  ftttu^itm. 

Des  font. 

•  Rhtu  fplnofum ,  follis  digitatis ,  foUoUs  iineari- 
lanecoiatii  ,  fuperne  lotiorihus ,  oi>ei.jn ,  ofkt  duM' 

ùs .  inttgrijvt.  Desf,  Flor.  atlanc.  vol.  i.  pag.  167. 
Mb.  77. 

JUau  thritra^  Desf.  Catal.  Hort.  Parif.  p.  1 99. 

Rkmwnws  fieulus ,  peniaphyllog.  Boccoiu  Sic.  pag. 
43.  tab.  ZI .  ~  Schaw.  Specim.  n*.  yo8. 

:nui  (  penrs [)h vîiiis)  j  fpinis  iateralikus ,fcliit 
foUtants  ^iiuinatijve.  tir.n.  SylK  vi.get.pag.  zjj. — 
lacq.  Oblcrv.  boc.  2,  pag.  17.—  Encyd.  vol.  4. 

Cette  plante  a  été  long-tems  confondae  arec 

le'  rhj'j'nus ,  dont  tn  cffL-t  elle  a  toute  l'apparence  j 
elle  partit  Te  lapprochcr  aulH  du  mtjpiius  oxya^ 
cantha.  L'txamen  desjparties  de  la  fruâificatioll  a 
proové  à  M*  DeafbiitaineSj  qu'elle  apprcenoit  aoz 
fiimaca* 

CeA  un  arbre  très*nreeux ,  qui  s'ëtève  i  la 

hauteur  rfe  quinze  à  vingt  pietls,doiu  les  rameaux 
Ipnt  diAus  i  garnis  d'cpines  fortes  ,  revêtus  d'une 
ëcorce  brune  ou  cendrée,  très-glabre,  garnis  de 
feuilles  alternes ,  perfiflaMtes ,  digitées,  glabres  à 
leurs «leux  faces, un  peu  velues  dans  leur  jeuneffe, 
compi Tks  de  trois  à  cinq  f oli oies obtufes,  entières 
à  leurs  bords,  plus  large»  â  leur  partie  fupérieure, 
inég j1  :  s ,  longues  de  huit  \  dix  lignes  &r  plus ,  lar- 
pes  Je  deux  ou  trois,  entières  i  leur  forum;. t,  ou 
di^ntets,  ou  divifées  en  trois  lobes  iii-caux  i  le 
pé  tiole  médiocrement  ailé  >  prefque  de  iawngiiettr 
des  feuilles. 

Les  fleurs  font  dioiiquest  difpofées  en  petites 
grrippcs  axillaiies  ou  lermirules ,  courtes  ,  («rrécs } 

le  calice  divife  en  cinq  décoii;  m.  s  ova'es ,  la  co- 
rolle d'un  jiune-pjli,  divitee  en  cinq  pétales 
ovales  &  ouverts  i  cinq  étamines}  point  d<ovaire 
dans  les  fljurs  mal  Les  fl.uis  RnitlI-  s  ont  le 
calice  Sr  U  corolle  comrr.e  dans  les  premières  i 
point  d'étamin  s  ;  un  ovaire  furmonié'  de  trois 
flvies  courts  &  autant  de  Uigmates»  auxquels  fuc- 
cede  une  baie  arrondie ,  furmontée  ï  fon  fommet 
tie  trois  petits  tuh  'n  uîes  i  rou^câtr:-  à  l'c-pocjne 
de  fa  maturité ,  i  une  leiile  Icœence  ;  un  nuyau 
•mus  &  çèmprimé. 

Cet  arbre  croît  en  Sicile,  &  fur  les  coll  nés  in- 
cuites de  la  Barbarie ,  proche  Arzeau  ,  oiî  il  a  ëié 
ob(ervé  par  M,  Desfontaines.  \y  {y.  f  ) 

Les  fruits  (ont  arides,  &  d'une  faveur  qui  n*eft 
point  défaf  reable.  L'écorce  elt  aflriagente.  S:  peur 
fervir  pour  tanoet  les  cuirs  i  elle  fournit  auA  une 
couleur  louge. 

*  *  TtuUlts  terntis. 
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Rkus  foliis  tirnatis }  folio'.is  p.tiolath ,  anguLiit, 
puhefctnttbus  ;  cauU  rû4icanu,  Linn.  Spec.  Piant. 
vol.  I.  pag.  fSt.  — Kal'n.  ïter  i.  pag.  518. —  L)> 
roi ,  Harbk.  2. pag.  jc;.  —  Kn-nr,  Cent.  i.n*.-i. 
—  Wangenh.  Amrr.  94.  —  *  «dden.  S^^c.  Pijnt. 
vol.  I.  pagh  148a.  n*.  17. 

Rhvi  folîis  wnati*  ;  jv^n  lii  pttiolaiis ,  ovjlu, 
acutitt  puhefunùitu  «  nuac  iiutgrù  ,  «mc  fatuùt, 
Groilov*  Virgin.  149. 

Rkto  (  rovîcoHendron  ),  radkm,  tr'iftijtum, 

leuiOiurpum  ;  foihUs  vtntriio/o  -  ovalitui ,  intr^'is 
aut  Jinuato-%ytJUiit ,'  raeemU  ramtii  Ù  aruUatttu^ 
ft0tihut,  Mokit.  Mich.  Flor.  borcaL  Atner.vd.  1. 
pag.  x8}. 

Taxieoiendnn  (  puk-fc? n$  ),  foliis  itrnaùt,  (a- 
liolit  vvaiiSf  intifr  angulutit ,  pubcjcmibus.  MiJif, 

Diâ.  n*.  1. 

Ti  '  V .'.  i  i/,'  :I'3  •:  tr'tpkyllum ,  folio  fin  uato-pn  h fct  rti. 

Tourn.  Jnlh  H.  Hcrb.  611.  —  Daham.  Arbr.  ici. 
i.pag.  $41.0*.  a. 

Fiiit  etMaJinfit.  Munt.  Phytegr.  tab.  ée. 

Hederu  triftlU ,  ian^  '('ifls.  Cornut.  Canai  pi^ 
96.  tab.  97.  —  Birrei.  Icon.  Rar.  tab,  2z8. 

ArboT  t'ifolU^  venenatag  vifguùanmi  foûo 
futo.  Rai,  Hill.  ij^^, 

».  Rhus  toxUeitndrmt  (  TUÎgartt  ) ,  faMwA» 

utis.  iVlith,  l  lor.  I.  c.  pag.  i8j. 


^.  (Quercit'iliiim)  ,  no»j/jj/;.ie/îi,  humil'mif- 
c.  pag.  iSj. 


Mich 


y.  (  Microcarpofl  )  »  fuUoiis  9^/Mfs-9f«fiks> 
hngiîu  acuminatis  tfypmt  rhomèoiétis  { frAmèA 

minote,  Mith.  I.  C.  pag.  i8j. 

Cet  aibiifr.  au  ,  qui  ne  s'éîève  mère  qu'îqutl* 
ques  fied^  de  haut  dans  lus  jardins  nù  on  le  cul- 
tivc  ,  (.1*  dans  (on  pays  natal  une  plante  grimpante» 
que  M.  Boic  a  vu  p  rvenir  au  rommec  da  plai 
grands  arbres  ,  &  ji quérir  wi  tronc  de  qnam 
pouces  de  diamètre.  i,v  1  rcs  ce  irêi-ie  fivint, 
cette  t'Iante  rampe  d'abord  fur  ia  t'îrre  dans  û 
^uneffe  ,  &  fes  feiùfles  ,  à  cette  époque,  fo« 
toujours  dentelées  ou  finuées  ;  mais  •'è-.  ous  l'ei- 
trémité  de  fa  tige  rencontre  un  a.bte  ,  elle  s'y 
cramponne  par  '.es  fuçoirs  raditiformts ,  ^$'el«e 
le  long  de  fon  tronc  >  fouvenc  cette  eigc  fedivi^ 
en  plufieurs  branches  qui  embraffètir  lé  tronc  àt 
l'arbre  I. 'extrémité  des  hrancli»  s  (itrcâcs  fournit 
Ils  radicules}  les  latérales  produifent  lîs  lurs. 
C:es  radicules  fè  deflecheni  au  bout  d'une  année, 
mais  continuent  â  liicr  la  plante  malgré  lewdtf^ 
Cécfaement.. 

Les  feuîDes  ftnc  alternes ,  dSfbntes ,  longaemeft 
pédoléea^  teroées  i  \n  deux  folîoks  latèialei  r^p 
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iice]]éçi  ;  le  pJdicelle  de  la  folioie  terminale 
beiucoup  pluv  luitg.  Elks  {out  ovales,  longues 
^'environ  trois  pouces ,  (ur  deux  ds  largo»  ver- 
m»  minces  «  gkbres  à  leur  face  fupérieure ,  plus 
ott  moiRS  pubefcences  en  d'flfuus,  quelquefois 

f)terqueg!abres,  tntieres  .ouanguîeufes  ,ou  mémo 
obées,  (fion  Us  variotis,  ru-ilcmblatu  alors  prtf- 
qn'aux  feiiilîes  «Je  t  héne ,  acuminees  à  leur  fom- 
nier.  Les  flcnrs  (ont  diuiqiies  ,  (ituéeslarèr  ileineiit 
dans  les  auL  llts  des  feuillts,  i  n  partie  fupcrieure 
d;s  raniciux  ,  difjjof^l-.s  en  grappes  courtes,  lofl» 
eues  d'un  i  deux  pouces ,  médiocrement  rami- 
ttées ,  peu  étalées ,  glabres ,  d'un  ver^blanchàtrâ. 
Les  fruits  li>i>t  de  petites  baies  ou  des  dtupos  iji  s, 
d  un  bJanc-jauiutre,  iiUonés»  qui  m  rentccmetit 
qu'une  lèule  femence  globuleuie,  ftriée. 

Cette  pUtice  croît  naturellement  dans  t'An^ri- 
qoe  feptem rionale ,  dans  la  Virginie  ,  au  Canada. 
On  !a  cultive  dans  les  principaux  jardins  de  l'Eu- 
lope.  Jy  {y.  M,)  MKe  fleudt  vers  le  milieu  du 

ptincems,  6c  dooue  fa  fruits  à  la  fin  de  U  mêiue 
(airoD. 

Cette  efpëce,  &  en  gënëral  toutes  celles  de  ce 
gtnreque  ptufieurs  botamlUs  nnt  dkritts  fous  îe 
nom  de  toxicodendron  ,  pjllt^nt  pour  vénencules  ou 
ttès-malfaifantes  :  il  en  découle  un  fuc  Liteux  , 
eui  eft  beaucoup  plus  abondant  i  l'époque  de  la 
fonîfon ,  fH>irctt  a  l'air ,  &:  occafionne  fur  la  peau 
des  ér-flpi;  Il j ,  d  s  goijflemens,  des  douleurs  cui- 
ûntcs,  un  goi.fiemtnt^  la  fièvre  ou  des  pullules 
femblables  â  la  gale.  Pris  intérieurement,  if  empoi* 
Tonne.  Si  on  1  jppIiLjue  fur  une  étoffe  qiielcont^ue, 
il  y  imprime  des  taches  noires  j  inaltérables  même 
par  l'acide  mutiatique  oxigéné  &  par  les  alcalis 
cauHiquis. 

Des  expériences  modernes  ont  prouvé  qu'on 
peut  prendie  l'extrait  de  cette  |>lante  \  très-fortes 

dofes  fans  accident  ;  ce  q'.ii  in>ii  jjt-  qn.  !ts  piin- 
ciprs  vénéneux  f'-nt  volatils  ou  ga/xux  ,  ar  plu- 
fieurs  médenrs  ont  eirploye  avec  fuccès  Cet  ex- 
tiait  contre  la  paralylie  &  les  iffr^tions  dirtrtufçs. 
Les  tfFeis  que  rroduîfent  fur  le  corps  himain  les 
Tciiles  émanati'^ns  du  fiimac  vénéneux  ,  l'ont,  a  ce 
qu'il  paroîc»  dépendantes  de  la  dirpoiitioo  ou  du 
tempérament  de  celui  qui  s'y  e>pof» ,  ou  des  cîr- 
cnnlunces  dans  l-lquePerS  on  f-n  reçoit  l'irfluiînce. 
Il  y  a  dts  purfoiincs  4ui  ne  piuv(.ut  palfcr  à  côté 
de  cette  p'.intt;  lans  tn  éprouver  U':e  impr.  il'i<wi 
I^ttSou  moins  drtagreable  ,  u:  dis  que  d'autres  la 
manient  impunémeut.  On  a  obtervé  que  fts  tx- 
halaiitins  ecr):e:it  plus  fun.iics  ,\y.X:S  U  t'Iuij  <ju 
lorfque  la  plante  cil  hr.guttlante ,  Se  qu'au  con- 
traire elke  n'c  11  pas  du  tout  dâétëie  korfilu'eUe  eft 
frappée  par  les  rayons  du  folciL 

AI.  Sumac  radicapt.  Bànu  r^diean*.  Liai». 
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Plant,  vol.  I .  pag.  j8i .  —  Hort.  Cliffort.  110.— 
Groriov.  Virgin,  j,.  —  Royen ,  Lugd.  lîat.  144. 
—  Kalm,  Iter  i.  pag.  196.  214.  —  fahrtc.  Htlmtt, 
—  Wangenh.  A  iierj  9|.  —  Wiiiden.  Spec. 
Plant,  vol.  1'.  pag.  1481.  n*.  16. 

ToKÎcedMdren  (  vulgiire ) ,  foiûs  untMÎt iJblhSw 
ol>(ifrau:is  ,  g/ii:>ris  ^  iMtgtniaris  i  faute  nuiteanu, 
Miller,  Da.  I.-.  I. 

Toxxtdtiidron  triphyilum  ,  gla^rum.  Toutn.  liilt. 

R.  Hetb.  61  u  —  Ouham.  Arbr.  vol.  a.  lab. 

ToxïivJtnd'-ot  iirrpUx'icajIe ,  f<.il'iii  mtnorituf , 
gla.irii  Uiilcn.  Ilort.  F.ltham.  pag.  ;^C'. 

^.  Toxtcodtadron  reûum  ,  /iUiis  minortout ,  p/j- 
b'is.  Dillen.  Hort.  Eltham.  pag.  jSç.  tab.  291. 

fis-  î7y' 

Toxicodendron  (ghbtam)  jfoliis  ternatit ,  folio^ 
lis  ovato-lanceoiatis  ^  gluhris  f  cauit  erect  o ,  /rutuo/ff, 
Miller  «  DiCt.  n*.  3. 

Cette  efpèce  doit-elle  être  confidérëc  comme 
efîent^eltenient  dillin^  du  rkiu  mxicodtnàroa  }  U 
e(l  permis  d'en  douter,  quand  on  confidère  que 
fa  [ni;u  i;-ale  d'ffertnce  ne  confilîe  gaère  que  dans 
ks  tcu ilLs ,  parfaitement  g  abtcs,  taad  s  qu'elle» 
font  plus  ou  moins  pubefcentes  à  leur  face  infé- 
rieure dans  le  rkiu  toxicodtndro»  t  on  y  ajoute 
qu'elles  font  confbmment  très -entières  i  leun 
bor  is  dans  cellc-ti  ,  tandis  que  dans  l'autre  ces 
tëuilics  l'ont  plus  ordiiuireaient  un  peu  anguleu- 
fcs ,  iv  même  lobées.  On  peut  ajouter,  d'après 
1  oiirervation  de  Duhamel j  que  le  rkus  radicam 
tiate  beautf^bp.  '<■  Nous  avons  des  bois ,  dit  cet 
auteur  ,  qui  tn  or.t  été  entiérerr.ent  garnis  par 
quelques  pieds  que  nous  y  avions  autrefois  plan- 
tés. Le  rhut  ipnieoétmdrw  ne  s'étend  pas  amant  en 
traçant  ;  il  forme  au  contiaire  un  petit  buiflbn  de 
quantité  de  jets  enracines,  de  forte  qu'une  feule 
uuiiVc  p.  i;t  produire  une  cinqtMRiaine  de  piede. 
On  confeivera  cts  deux  plantes  comme  ef^ièces, 
fi  l'on  croit  ces  caradtères  fufiBfans  pour  les  fép«- 
rer^  quant  au  rcfte,  elle»  fe  ceflembleni  parfaite^' 

ment.  " 

Cet  arbrilTeau  croît  dans  la  Virginie  &  au  Ca« 
nada.T>  v.) 

XI.  £t;\f  AC  vrillé.  Rhui  arrhiforum.  Liun. 

R'ius  fcjndens ,  foiiis  lernjiis ,  fol'toUt  integerri- 
mis  ,  ofahrii.  Lmn.  f.  Suppl.  pa*.  184.  «— WiUd» 
Spec.  Pkmt.  vol.  ».  pag.  m8i.  n*.  Î4. 

RJitu  foUis  uràatit ,  folioits  ovaiis  ,  mucronatis  » 
inugris ,  gUirit  ;  eoidi  eirrkis  fegiuk/at.  Thiinbk 

Ptodr.  pag.  ji. 

f'Lfl'.m  irUiilloj:,!  frîn^p.inr ,  dont  les  tices  s'ar-. 
cr0th5.iiif.au  n.oytD  de  sriiles^  aux  arbres  qui  le» 
avoifii  ent  i  ils  font  garnis  de  feuilles  pétiolées, 
alwtnesjt^tecoées  j  çompoiées  de  folteles- ovales , 
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trèî.entiëres  à  leurs  bords ,  glabres  à  leuit  deux 

.  faces,  inucronées  à  leur  lommet. 

Cette  cfpèce  croit  au  Cjo  de  Bonoe-ETpé- 
fanc«.  5 

2^  Sumac  i  feniUei  cridemées.  Mus  trideiua- 
tutn.  Linn  t. 

HAt.»  fandens,  folUs  ic^n^rU  ;  fot'tolis  încanis  , 
fenvthjfcnuturij  :ri6uf  ad  quinque.  Linn.  f.Suppl. 

pag.  i  84.  —  WiUd.  Spec.  Plant,  vd.  i .  ing.  lïgi. 

BJiusfoliit  ttrnatis ,  foliolis  oiovatis,  trident sth  , 
^ri*i  emtt  tinkifoo ,  feattduiu.  Thunb.  Ptoiiu 

Cette  efrcce  ne  nous  cft  pas  plus  connue»  que  le 
àrrhifiorumi  c'eft,  comme  elle,  un  arbriffeau 
à  tige  gn  npancej  ((ut  j'attache  pir  les  vrilles  aux 
plantés  Qu'elle  rencoarre.  On  h  diflingue  à  fes 
feuilles  alternes.  péxirAéti,  cernées,  dont  les  fo- 
lioles font  en  o\  ale-f  nvcrfé,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  vertes  en  dell us,  blanchâtres  en  dcllous, 
fflunies  i  leur  contour  de  itoîs  ou  quelquefois  de 
cinq  dtnccUiresenfcie, 

Cet  aibfiOeau  Te  trouve  aa  Cap  de  Bomie-Er- 
pérance.  "f)  ^ 

14.  Sumac  tomenteux.  Rhut  tomtntofum.  Linn. 

RkusfJiis  ttrnatis  ,fi/io/;s  fuipttioLtis  rhom- 
ttts  anguhtis,  fui>:ù.  tvmertiofis.  Linn.  Speç.  Plant. 

m?.  266  -  Mill.r  Diéh  n*».  9.  — WiiM.Spec. 
Fiant,  vol.  I.  pa^r.  t^8j.  n  .  14. 

BAas/biUé  Hmatit  ;  folioiu  ovaiis  ,  utriaqiù  dtn- 

tatis ,  l0tarMtf  pttio/étiê.  HoR.  CUflbrt/îi  i, 

ttrnatis,  fclhlis  redoiath ,  cv^as  , 

Rhwsaficanum.trifoli^ium,  ma'fus ^folih otiufu 
b  inajis ,  Air^iuii  puicJlcUJm.  Plukeo.  Akme. 
p«g.  ji^.tab.  119.  fig.  7.  * 

«M«  rr/y!>//«  miwr,  indka  ,  /*r«ra.  Coitirael. 
Hort  vo! .  I .  pag.  179.  tib.  91. 

Cet  arbiiireuu  s'eiève  à  la  h.iuîLmr  Je  f-p:  i 
huit  pieds  fur  ua  nonc  droit,  cylindrique ,  re- 
vêtu d  utu  ecorcc  brune;  il  produit  des  branches 
Brès-jrreguljères,  étalées,  &  dos  rameaux  garnis 
de  feuille»  alternes,  pétiolées,  ternéesi  ks  fo- 
Jioles  mediocremtni  petioleES.  ovales,  un  peu 
fhomboidales,  anguleufes,  dçntces  à  leur  con- 
tour, nrefqu  ebtares  è  leur  fommec ,  longues  d'en- 
Virondeux  pmicts  fur  i,n  de  large, glabres  &d  un 
vert-fonce  a  leur  tace  lupérieute.  cotoneufes  en 
dcffous  i  Je  pétiole  commun  très-long,  prefque 
cylindrique.  ■  ^ 

Us  ae  ars  font  fituées  iatànikneiit  Je  loog  des 
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rameaux,  dans  t'aiflèlle  des ftwlles,  difpofto  en 
petues  grappes  d'un  blanc-verdâtre  ou  herbacé  { 
elles  font  de  peu  de  durée  :  U  leur  fuccède  de 
petites  baies  un  peu  evales,  i  une  finie loNBce. 

Cet  nrbrifTeau  croît  au  Cap  de  Bonn;-Efré- 
rance.  On  le  cultive  au  Jardin  des  Plantes  <fc 
Paris  %  il  fe  confienre  pendant  l'hîm  dans  le>  Ib- 
res  d'ocaDgerie^ 

XS.  SvKAc  Uanchâtie.  Wmammèm,  Schomb. 

Rhus  foUis  tcrnaùs  ;  foliolis  ftffilikus  ^  etmtijvmi' 
bus ,  crtnatis ,  utrinquè  caa<htomtntofis  ;  pttioUt  mv^ 

ginaiif.  Schousb.  Maroc.  edit.  Germ.  pag.  118.— 
Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  i.  pag.  jij.  n".t6. 

Petit  arbriffeau  dont  les  tiges  font  droites,  g!:- 
bre$ ,  rameufes ,  cylindriques  ,  hautes  d'environ 
un  pied  ,  revêtues  d  une  écoice  btanchltre ,  gif 
ni«  de  feuilles  pétiolées,  alternes»  temées;  kt 
felteies fefliles,  coriaces,  couvertes  d'un  dnv« 
blanchâtre,  tomenteux,  très- fi  n  {  ancrhiies  \- 
obtufes  â  leur  fommet,  entières  à  Iruisboréi, 
lûuvent  crénelées  vers  leur  fommet,  furtout  Ion- 
qu'elles  font  jiUiîe»  ;  Îls  dtux  foii  oies  l-i-.erjLs  plus 
petites,  un  peu  ajtuirei  tCi  iur  le  pétiole, iittr- 
muiiie  beaucoup  plus  grande}  le  pétiole  phae» 
ailéj  de  la  longueur  des  feuilles. 

Les  fleurs  font  dilpofees  en  grappes  courtes 
litérales  vers  la  partie  fupérîenre  des  nmeiox; 

elles  produifent  des  b  iics  arrondies ,  de  cookor 
rouge ,  de  la  giofieur  d  on  pois  ordinaire,  gljbie» 
à  leur  furface  .  fucculemcs  8c  un  peu  firiaeufes, 
d'iine  faveur  douce  ,  contenant  uns  feule  femtnce 
ofleufe ,  prefqu'orbicttlaire ,  comptitnée. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  de  Maroc, 

aux  environs  de  Mogador ,  fur  les  CoBtnesfaUo- 

nsufes  ,  couvertes  de  forets.  T> 

Elle  fleuiit  mois  d'ivul,  5c  donne  fes  fniitî 
mûrs  dans  le  courant  du  mois  de  jusn  ;  fes  biiis 
font  bonnet  à  manger.  Cultivée  dans  les  iardim, 
cette  plante  perd  le  duvet  Ma  blanch.-ur  kt 
IcuiîLs,  qui  dfvitnnent  glabres  ,  &  plus  torte- 
inent  crének'es  que  dans  les  individus  iauvaget. 

i6.  Su  .MAC  velu.  Rhuj  vUtofum,  Lion.  f. 

Rkus  foUu  Umatis  ;  foliolis  obovatis  ,  inu^f^- 
rr-is .  J'rjjimus ,  utnnqu}j>i/oJts.  Aiton,  Hort.  Kiw. 

vol.  I  pag  i 68.  —  WiMd.  Spec.  Plam.  vol.  1. 

pag.  148J.  11^.  îj. 

R/tus  taule  pubcjcinttfftliis  ttnaùt  ,foii»lùflf' 
JiJ.ius  ,  ovuiis,  integris ,  puitJittUt-vUitjfis,  LtDa.£ 

it;ppl.  pig.  liJj. 

Rhus  foliis  ttrnatis  ,  folljfiî  oiMftf  ,  ùt^iifVU' 
lofis.  Thunb.  Prodr.  pig.  |i. 

Rfijs  (incafnim),/!>/m  umatis  ^foUoiu  ovaùs, 
ftêét  tomtnufit,  MtMer«  Diâ.  t!*,  8*. 
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Rkas  afflcanum  ,  trifotîatum  ,  majus ,  folio  fub» 
làtimdOf  itutgro^  molli  &  iacana.  Pluken.  Almag- 
}I9^  ub.      fig.  8. 

Ses  tiges  font  droites ,  ligne ufes ,  cylindriques. 

rzmcuisi ,  revêtues  d'un  duvet  h'.iwc  8c  ronien- 
(cux  j  guaici  de  teuii.es  aher nés ,  petiolées  y  ter- 
oées  i  Tes  folioles  en  ovale  renverré  ou  un  peu 
arrondies,  molles,  fc^Us  Au  leur  pétiole  com- 
mitflj  très-emières  à  leurs  borib,  velues  ou  pu- 
b  i.entts  à  leurs  deux  fices.  Les  fleurs  font  dif- 
poiec»,  \'cfi  1  cKue:nité  des  rameaux,  en  une  pa- 
niculede  couleur  herbacée, axilUire&  tenlrtinaie; 
li  toro!!e  elt  petite  ;  Ifî  pédoncules  &  ies  pédi- 
cêlits  pubefcens.  ht  liuvct  de  toutes  ces  parties, 
&  celui  des  tiges  &  des  feuilles,  difparoït  ibuvent 
vu  la  culture ,  &  alois  cette  plante  eft  i  peine 
NglcemenK  velae. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bontie'Efpéraiiee. 

On  la  cultive  au  Jardin  des  PÛntet  de Pwîs |  elle 
tft  d'oiangeriâ.  b  (  ^-  v.  ) 

27.  Sumac  (inué.  Rhas  Jînuatum.  Thunb. 

Rhtu  foùi*  ttntatis  ^fbUotis  ovatis ,  ohtufis,  finua- 
tii  ffuiiàsviUoSs,  Tbunb.  Prodroon.  pag.  ji. 
WilM.^pec.  naot.  vol.  i.  pag.  1^1.  n^.  lu 

Ji2co*<|B6  l'honfaerg ,  qui  feul  nous  a  fait  con- 
BOtrre  cette  efpèce,  n'en  ait  donné  fm'.t' 
phrafe  caraâétiftique  ,  on  peut  alLi  iaciitmcnt 
d  ftinguer  de  fes  congénères  à  fes  folioles  finuées 
&  velues  en  dcflbus.  C'eû  d'ailleurs  un  arbrilfeau 
dont  les  fvdlles  font  alternes,  pétiolées,  ternées; 
les  folioles  ovales,  obtiifes  à  leur  fomniec.  Elle 
croît  au  Cap  de  Bonne-EfpéraAce. 

2^.  Sumac  incifé.  Rhui  incifum.  Linn. 

RhuS  foliis  ttmatis  ,  foUolis  p^fUlhiis  ,  cur.c:f.^r- 

fit i  caliciiut  tomtniojis.  Linn.  f.  Siippl.  pag.  i8j. 
—  Willd.  S^  QC.  Plant,  vol.  i.pag.  i4S3.n".  i}. 

RJms  foiiU  teraatis  f  fol$0lis  intifo-pinttaafidis  ^ 
fiétm  tùm^tttofit,  Thunb.  Prodr.  pag.  51. 

C'efl  un  arbriffeau  qui  a ,  par  les  découpures  de 
Tes  folioles,  qutl>iues  rapports  svcc  le  :n\nca  quer- 
iiJhita.Si  etge  te  iliviCe  en  ranveaux  g«rnik  de  feail* 
lâ>  pétioles  ,  altemf  s  ,  tetnées  ,  comporém  de 

trois  foliolrs  ft  iTilts  lur  le  pëtîolc  commun  ;  pf- 
tites  ,  en  forme  de  corn,  iiJcilées  &  preïijiie  pin- 
rntifîdes  à  leurs  bords,  glabres ,  de  couleiu  verte 
à  leur  face  fupérfeure ,  mm? nteufes  &  veinées  en 
deffous.  Les  fleurs  font  dtfpofées  en  i^etites  pani- 
c;:l:s  latérales  ,  fituees  v<-rs  l'extrémité  de$  tai» 
miauxi  les  calices  Ijin  pub^lcens. 

Cette  plaute  fc  rencontre  au  Cap  de  Bonne- 
1  rpérance^  elle  a  été  d>lërvés  par  Tbiin- 
berg.5 
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29.  Sumac  pnbefcent.  Râus puBefitus.  Tluial»* 

Rhu»  foliis  ternatis  ;  foliolls  c  5^1  j.'-î  ,  •v.:::rc":T. 
tis  tglabris  ;  rumis  vtllofu.  Thucb.  i'rodr.  p.  ji. 

—  Wtlid.  Spec.  Plane,  vol.  i.  pag.  1484.  n^  »£» 
Bimt  MtûmMTûu  Jacq.  Hen.  Scbdeobr.  n*. 

^  Cet  arbriffeau  ,  mt»à9aaépu  Thunberg,  qui 
s'eft  borné  à  nous  en  donner  la  feule  phrafe 
caraftérîftique  ,  a  fes  rameaux  velus ,  garius  dd 
feuilles  petioiees  ,  alternes,  tiirnéesi  les  folioles 
en  ovale  renvetfe  ,  glabres  à  ieuis  deux  faces^ 
mucroiiées  i  leur  fouMMi. 

I  l  nus  a/omirM, figuré  par  Jacquin  ,  paroSt  étra 
la  même  plante  que  celle-ci.  Cell  un  arbriffeau 
qui  s*élèv4  à  la  hauieur  de  huit  i  dix  pieds ,  dont 
les  tiges ,  ainfi  que  les  vieux  rameaux  ,  font  char- 
gés d'afpérités  nontbreufes  qui  les  rendent  rudes 
au  toaeberi  les  plus  jeunes  rameamc  revêtus  d'un 
duvet  tomenteux  i  les  feuilles  alternes  ,  t  r;i  es; 
les  folioles  ovales-alongees,  longues  d'environ 
an  pouce,  élargies  à  leur  partie  fupérieure,  far* 
montées  d'une  petite  pouit:  rccourhde  ,  &■  garnies 
â  leur  contour  de  petits  aiguillons  qu  on  n'apper- 
çoit  bien  qu'a  la  loupe  ,  ^-  d'un  duvet  i  pdne 
ienfible.  Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  pa- 
nicules  d'un  vcrt^blanchâtre,  fitoées  i  t'^estréniié 
des  ranteaux  .  dons  raiflctle  des  feuitte*. 

Cet  arbnlfeau  aoit  au  Cap  de  Bonoe-Efpd- 

raiii.e.  !) 

« 

;o.  Sumac  .tromatique.  Rliui  arcmatiam.  Ait, 

Rkus  fol'tii  ttr  iaîis  ;  folicJit  fe^iius  ,  «vato^ 
rhomitit  t  irtafv'ferratiijpthfiufcutis.  Aito  v,  Hort. 
Kev.  vol.  I.  pag-  ;67.  —  Wi'.l  i.  Spec  Plant, 
vol.  i.pag.  i^Sz^n**.  18.  —  Turpin,  Annal,  Muf. 
Paxif.  vol.  5.  pag.  445.  tab.  )o. 

tlkvs  (aromaticum),/r«i/Wo/ûm,  quafi  amen» 
taceum  ,  nudificrami  foliis  mfoliatij  ;  foLulh  pu- 
ôenttôuSf  rkomieo-ovaliiiu ,  dentaiù.  Iviich.  ^  lor. 
boieal.  Amer.  vol.  i.pag.  184. 

Arbriffeau  qui  s'élève  i  la  hauteur  de  huit  i  dix 

Eieds ,  dont  le  tronc  eft  droit,  les  rameaux  flexi- 
l<5;  le  bois  diffidla  à  rompre,  &  répandant, 
ainfique  les  autres  partii.s  d  -  la  pLnt^',  une  Jr  uco 
odeur  de  camphre  lorfqu'on  les  froifle.  Les 
feuilles  font  ahernea ,  compofées  de  crois  folio* 
les  rhombouiales ,  rétrdcies  à  leur  bafe,  inégale* 
ment  crénelées  ou  drntt-es  en  Icie,  quelquefois 
inéaie  un  peu  lobé  s ,  pubefceftes  ou  legércrmenc 
velues  à  leurs  detu  faces^  la  foliote  terminale  plus 
grande  ,  longue  de  detit  ou  trois  pouc?s  5  le  pé- 
tiole commun  de  niéme  lon^vieur.  Ces  feuilles  ne 
p,irain"ent  qu'après  rei'.^nouille)nent  des  fleurs. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  ,  en  forme  de 
chatons,  fnlitaires  ou  deux  ou  trois  enfembie*» 

4anil«itiff»U(idMi«fiiUetdel'aRadepécédaiie^ 
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d'abord  CfUndriqu^s  »  longs  de  Hx  \  huit  lignes , 
puis  ovales-oblongs ,  d'un  beau  jaune-dore,  mu- 
nis de  bradées  écaiileufts ,  en  cœur ,  un  peu  ci- 
liées >  dans  !o  urli^nt  du  liilquede  chaque  br^d.e, 
on  apperçoic  un  appendice  divifé  en  d<.ux  décou- 
pures nncéolées  ,  cottcavet ,  dn  centre  defqiielles 
s'é'èvc  un  pf  :i');;ct!!e  p!u^  l^ng  qa:  IV'-iai'le  ,  tcr- 
nsi.'ie  par  une  p^iiie  ftsuf  d'un  beau  jiurie  ,  coin- 
pofée  d'un  calice  perliftant,  a  ciru]  ilecoupur^s 
OTiîet  i  aiguâi  {  <m  ciiK}  pétales  oblongs  ,  cu- 
néiformei ,  concaves  \  de  cinq  étainines  plus 
courres  que  les  pécaks ,  infétées  fous  l'ovatre  , 
ayant  entr'elles  autant  de  glandes  bilobées'>  at- 
tachée* au  mène  point»  d'un  ovaire  libre  ,  ovale  , 
légèrement  trifolié  «  lennioé  par  trots  ftyles  di- 
vergens ,  épatim  au  fotnnec.  Le  ftnte  eft  un  petit 
<îrui>e  arron  i  ,  lyi  peu  comprinné ,  velu  ,  d'un 
rouge  uès-vit ,  peu  clurnu  ,  contenant  un  nuy^u 
médiocrement  oiTeux  en  dehors ,  mou  &  charnu 
en  dedans  i  l'embiyon  defiitué  de  périfpcvme  , 
révéra  d'une  feule  «anî(|ue  meininaiieufe  ,  A  pl  .c 
dans  une  direâion  horizontale  à  Tes  d.  ux  lobes 
oblongs  i  U  radicale  fafifoime  ,  recourbée  vers 
les  looet  »  du  côté  fopérieiir. 

Cet  arbrifleau  croît  dans  l'Amiirlqne  fepten- 
trionile  ,  a  été  découvert  dans  ka  province  de 
Keotuck  par  Bartrant.  On  le  cultive  en  Angle» 
feiie  daM  le  jacdin de  Kev.  |^  (  Ttufin*y 

ObfcTvations .  "Deputs  înn;^,-tf  m$ ,  dit  M.  Tur- 

Kin  qui  nous  a  tourni  les  détails  précédens  j 
1.  Vcntenat  avoit  obfeivé  que  l'arbrllfeau  con- 
fia dans  les  jardins  &  dans  les  herbiers  fous  le 
non  de  w^Hca  trifoUata ,  avoit  des  fleurs  Cnm 
plèiesi  qu  il  dtvoit  êtie  un  r'ius  ,  &  ptnc-ètre  le 
rhut  fuavtfiîttis  de  W  lildtnow.  J'ai  répété  depuis 
l'obrervation  de  M.  Venteitaij  &  j'ai  vu  aoii-(eu< 
lement  ove  cet  arbiifleau  avmt  des  flems  compîè 
tes  p  mats  encore  qu'elles  avorent  te  même  mode 
d'infertion  que  le  'ftus  aro-ni^tuii-n.  U  après  ces 
oblervations ,  on  peut  contlure  que  nous  ne  con- 
noilTons  pas  le  myrica  crijblitta  de  Linné ,  &  que 
l'arbrideau  coonu  fous  ce  nom  dans  les  jardins 
te  dans  les  h^iett,  eft  le  rku*  pun^ms  de 
WiUdenov.  » 

)i.  SuiiAC  odorant.  Bkus  /««veofrw.  Aiion. 

R'\\a  faliis  ttrnath  ;  foliol'n  ftffUihas  ^  ovatO' 
rhombeit,  incifa  ferratis,  glahrii.  Ait.  Hort.  Ktvf. 
vol.  I. JMg.  }68.  —  WiUd.  5pcc.  Plant,  vol.  i. 
|ieg.  r^i.  n*.  19. 

Toxu  o  hrijro-:  (crenatum  ),  foiiis  ternatis  {  fo- 
I'mUs  ovatis  ,  crenaio-atHiaiU  ,  gU>rU,  Mill.  DiQi. 

D'après  les  obfervatiDns  que  nous  avons  rap- 
portées i  la  âii  ie  i'eipâce  précédente  ,  &  qui  ont 
«lé  faites  par  MM.  Ventenai  &  Turpin  ,  il  eit  à 
^éfiuner  ^oe  GMtt  «rpice  a  écé  foA  pir  ^ 
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fieurs  boraniftes  pour  le  myrica  trifoUata  de  Linné. 

Ne  connoilTIiDt  m  l'une  ni  l'autre  de  cfs  deux 
plauics,  na.is  foiiinits  dans  l'impodibilité  de  pro- 
noncer. U  fait  attendre  de  nnuvellts  recherches, 
&  avoir  du  myriea  trifotiata  de  Linne  des  rincions 
plus  étendues.  Dans  l'efpèce  dont  il  s'agit  ici  les 
fjuiîI-  S  fonr  alrrmrs  ^  ternét-s;  les  foliol  s  Ifiri- 
Its,  uvalc>ou  riionibtiicialeSjgLbiiS  à  leuts  deux 
faces ,  incifées  &  dentées  en  Icie  à  leur  contour. 
Elle  paroic  fe  rapptocbec  beaucoup  du  rhus  an- 
mutteHm. 

Ce  tie  plante  croît  dans  les  contrées  feptaMricK 
naies  de  l'Améiique.  1^ 

|i.  SvjiAC  Imramt.  Wutt  ùuUiim*  Lûm. 

Rlt  iS  foliis  urr.aili  ;  fulio.'is  fejfilihtts ,  cuntifor' 
mihuMt  levihiu.  Linn.  f  lort.  Cljtlv)rt.  m.  —  Vi- 
rid.  CItff.  ij.  —  Hort.  Upfal  78.  —  Roy.  Lugd. 
H.it.  Z45.-  Mill.  Diû.  n".  ic.  —  Fabric.  Helmft. 
pag.  40.  —  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  i,  pag.  17. 
tab.  t  jz.— Willd.  Spec.  Plant,  vol.  Lpog.  1485» 
—  Jacq.  Hort.  Schoenb.  r.°.  147. 

BJkus  foUii  untiuis;  folioUi  oimMtls  ,  retufis  f^U' 
bris,  Thmib.  Ctedr.  pag.  5 1. 

Rfius  ajrietnum  ,  tiifoUatim,  mùtus  ,  glahrum, 
fpUnJettt  ftUa  ,  fihrotundo,  Mliyrw.  Pluk.  AllM|. 
pag.  519.  tab.        lig.  9. 

Rha$  Àfharam,  trifaitatamt  lat^ûlmm,  BuflB. 

Afric.  pag.        tib.  511.  fig.  1. 

rittg  triJôUa  f  mlnor ,  indica ,  lotuné^alia^^OoiÊii' 
mel.  Hoit.'v«rf-  i.  pag.  181.  lig.  8j. 

Idtm ,  fdiiotis /.hh^étis  ,  majiriktU,  (N.  ) 

Cet  arbrlffeau,  retnawjoaWe  par  fin  fb8<rfee 

ciirié'formes ,  é;  ailT'.s  ,  lail'àntcs,  s'élève  à  !i  hia- 
tcur  de  lîx  à  dix  pied»  ^  fur  une  ttgc  droice  >  cy- 
lindrique ,  glabre ,  rameufe  {  les  rameaux  étalés  > 
a(Te/.  nombreux,  alternes,  très-gUl>r£s ,  ftriés, 
garnis  de  feuides  alternes  ,  pétiolées  ,  tcrnées) 
its  folioles  rcflilts,  inégales  ,  en  foime  de  coin, 
fermes,  épailfes ,  glabies  à  leurs  deux  faces  ,  lui- 
fantes,  d'un  vert-foncé,  plus pâles  en  deflous, 
entières  à  leurs  bords ,  longuement  rétrécies  i 
leur  partie  inférieure ,  arrondies  &  obtufes  à  leur 
iômmet  ;  la  foliole  interniediaire  longue  il  un 
pouce  &  plus;  les  deux  latérales  d'un  tiers  plus 
petites  (  le  pétiole  plus  court  que  les  plus  petites 
folioles ,  con^ctme,  un  peu  «analicukj  légéie- 
ment  ailé. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grappes 

courtes  ,  médiocremt.-K  rainoufcs,  lîtuées  dans 
les  ailVeiles  des  ttuillcs,  vtts  rextrémité  des  ra- 
meaux. Ces  fleurs  font  petites,  blanchâtres:  il 
leur  fuccède  de  petites  baies  giobuleufcs,  de  la 
grolTeur  d'un  graio  de  poivre  ,  irès-gla«Ke$ ,  rou- 
geâaes. 
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Cet  arbrifliMu  aoU  nMiuellement  au  Cap  de 
B«iime>Efpénnice.  Il  eft  defwïs  long-teim  cwiiyé 

t^uis  îts  jardins,  où  il  r'îre  plufiours  variétés. 
Celle  que  l'ai  indiquée  ^  elt  une  des  plus  remar- 
quables} (es  folioles  (ont  prefqu'une  fois  plus 
grandes,  &  quelqueft,;<;  ff  .Juifent  v^rs  leur 
iommet  en  trois  ou  cinq  iobes  plus  ou  moim 
marqués.  1>  (  y.v.) 

)5.  Sumac  à  feuilles  d'aube-épioe.  Wuaoxya- 
taiukoié$$,  h»  p. 

R/ius  fpinofum  ,  faliis  ttmatis  ;  foUolls  cunafor- 
nùkus  fdtatAio-lohiitit  ^giairiâ.  Cuham.  AlU(.  edit. 
oov.  Mich*  voL  i.  pag.  169.  n*.  zo. 

tUius  (  oiyacanthoides  ) ,  fpinofum ,  fol'ùt  ur- 

natîs  ,  gliiin's  ;  foliclis  angujio-cuntiformibus ,  apict 
tri/oSis  iattgrÛque  ,fionbus  ^wVù.Duniont ,  Cuuis 
bot.  cuit.  vol.  |.  pag.  j6S.  * 

Cet  «brilfeatt  reflëmble  tellement  ï  l'aube- 
épine  par  Ton  pore,  U  forme  de  Tes  feuilles  &  Tes 
épines  ,  qu'on  feroît  très- porté  ,  fans  fes  fleurs  , 
à  le  placer  i  côté  de  cette  plante.  Il  préfente  l'af- 
peâ  d'un  builTon.  Ses  branches  font  rrès-irrégu- 
ifères,  dîvif^  en  rameaux  grêles,  diifus,  entre> 
niê'cs  ,  très-inégaux,  glabres  ,  d'un  biun-foncé  , 
un  peu  tubercules  ,  amincis  fle  terminés  par  une 
pointe  droite,  épineufetde  leurs aiflelles  fortentde 
petitesépintrsqui  fouvcnts'alnng£nt&  deviennent 
de  petits  rameaux  feuillés.  Il  en  tft  de  même  des 
bourgeons ,  oui  otfeent  d'abord  un  paquet  de 
feuilles  qui  fe  «léveloppent  en  rameaux.  Les  feuilles 
font  alternes  ,  folitaires  ou  prefque  fafciculées  , 
pétinlées  ,  îcrnées  {  les  folioles  feffiles ,  inégales , 
cunéitormrsj  ordinairement  divifées  à  leur  tom- 
mec  en  mns  ou  cinq  lobes  obtus ,  induaux ,  gla- 
bres à  leuis  deux  faces ,  vertes  en  dcffus  ,  blan- 
châtres ou  cendrées  en  deffous  ,  entières  à  leurs 
bords  i  les  pétioles  au  moins  auflî  longs  que  les 
feuilles ,  glaores  ou  ï  peine  pubefcens  ,  filiformes. 
Les  fleurs  fe  montrent  taretneot  dans  les  jardins 
.  d'Europ.  ,  '  ù  l'on  cttitif e  cet  arbciâèau.  Je  n'ai 
pas  pu  lc<>  obi'erver. 

Cette  plante  croit  naturellement  en  Afrique  , 
an  Cap  de  Bontie-Efpdmnct.     (  ^«v*  ) 

On  le  tient  l'hiirer  dans  les  lènres  d'onngerie. 

}4.  Sumac  a  feuilles d'alifier.  Rhus  cratAgifarmt. 

Rhui  (oxyacantha  )  ,  cauh  fruikofo  ^  inermi;fo- 
Ui$  ttmnht  uuùs  }  foliolis  ovato-cuntatis ,  mtdio 
ioHgiM».  Cttren.  in  Annal.  Sctenb  oat.  pag.  36. 
—  Petf.  SyDopf.  Plant,  vol.  1.  pag.        n®.  jj. 

Ses  tiges  font  frol'-s ,  glabres  ,  ligneufes  ,  di- 
vifées en  rameaux  akernes,  étalés,  un  peu  diffus, 
dépourvus  d'épines  ,  fe  rapprochant  un  peu  ,  par 
fou  port ,  du  r/iuj  oxyaeaiuhoUtt,  LcS  feuilles  font 
Botani^ut,  Tome  yV» 
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alternes,  pétiolées  ,  ternées ,  compofées  de  trois 
folioles  inégales ,  ovales ,  cunéiformes,  glabres  tc 
d'un  vert-foncé  à  leur  face  fupérieure,  blanchâtres 
en  dtflbus  ,  rétrécies  à  leur  paitie  ir.férieute , 
élargies  vers  leur  fommet ,  entières  à  leur  con- 
tour i  la  foliole  tetnaiçale  beaucoup  plus  grande 
que  ûsletéralës. 

Cet  ârbrifliMi  crett  «n  Cap  de  Beone-Efpé* 
rance.}  It 

5j.  SvMAC  ouiéîfbnne.  Ekas  oBui/Uùm. 

Linn.  f. 

Rhus  foli'ts  umath  ;  foliolis  feplibv*  ^Miuifùr^ 
mibus  ,  glabtrrimis  ,  ftpumdttitatis  ;  dtatmtstMtef»' 
Lln:^,.  f.  Suppl  pag.  J  8  ^  —  WlUd.  ^peC» 

Fiant,  vol.  i.  pag.  4484.11°.  11. 

Rhus  foUis  urnatit  f  foUolis  çuntiformibus  ,  f^ 

ttmitHuttU ,  gUM$*  Thuab.  Prodr.  |l< 

Cette  efpèeea  des  tiges  Kgneufes  ,  qui  fe  di- 

vifent  en  branches  ramifiées  ,  munies  àt  feuilles 
alternes ,  pétiolées  -  ternées  ;  les  trois  folioles 
feffites  fur  leur  pétmie  commun ,  en  forme  de 
coin,  très-glabres  à  leurs  J  ux  facr»;  ,  divifées  à 
leur  contour  en  fept  dents  ,  chaque  dent  terminée 
par  une  petite  pmnie  aisuîk 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  *  Efpd* 

rance.  |^ 

StiMAc  denté.  JUa»  iatwum*  Thunbw 

Rhus  fuUis  itmatli  ;  foliolis  ohovatis,  mucrottOtO' 
àtntatis  ^gUbris i  eauU  fcabro.  I  hunb.  Prodr.  p< 

—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1481.  n*.  ao. 

Cette  plante  a  des  lijçes  ligneufes  ,  divifées  en 
rameaux  chargés  de  petites  arpéritcs«  &  garnis  de 
feuilles  pétîowes ,  alternes  ,  ternées.  Les  folioles 

font  glabres  à  jf  uis  ulux  facts  ,  en  ov:i'e  :  i'- 
verfé ,  dentées  à  leur  contour ,  mucronees  à  kur 
fonmet» 

Cbtteefpèca  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance, 
où  Thunberg  en  a  fait  la  découverte  ,  &  qu'il  ne 
nous  a  fait  copooîire  que  par  fa  feule  pbrafe  fpé- 
cifiqne.^ 

37.  Sdmac  glauque.  Rkut  ^«^am»  Hort.  Par. 

Rhus  foliîs  ttnuttisi  JàùoUt  tUotdêiiSf  mmHidiu 
^iduco-puivtruUntis,  Perf»  Synopf.  Plant.  voU  i. 

p.ng.  426.  nV  38. 

Joli  arbufte  ,  remarquable  par  le  nuage  glauque, 
bleuitre ,  un  peu  pulvérulent  ,  dont  c<;ut«&  fes 
paities ,  mais  pîus  ordînaiiemeot  ia  £ace  iitferieore 
de  fes  feuilles,  font  leeottvmes* 

Ses  tiges  font  roides ,  droites ,  rameufès  1  les 

rsmeavix  fermes,  élancés,  trcS- droits,  thaï  gis 
'  Ucénlement  d'auues  petit»  ranieaux  coum,  al- 

Ttt 
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ternes,  firiM  ,  rrtfqu'inguleux,  d'un  brun-foncé, 
gittiis  de  ftuiiUs  aiteriifs,  me  lincrrm'^nt  pétio- 
lees,  tentées  i  les  folioles  pieTc^us  féûîles^  iné- 
gales ,  prefqti'ovslrs ,  très  -  entières ,  coriaces  > 
épaifles,  rétrtfci-i  à  Uiir  hxfc  ,  élargies  ,  échin- 
crécs  &  ubtufcs  a  kur  lommec,  vertes  ,  luifanies  | 
en  defTus,  ghuqiies  &  bleuâtres  en  iTous  j  la 
foliole  termiiulc  longue  d'environ  fix  lipnf»s;  1?$ 
hténlcs  d'un  tiers  plus  petites.  Couvent  entières 
à  leur  fommeti  les  peticks  plus  courts  qiK  l^s 
i'euiileSt  pUneSj  un  peucanaiicuits,  (triés,  por- 
iint  affez  ordinsiirement  1  leur  baf«  intérieure  le 
rudiment  d'une  jeune  feuil'c  qu'on  premiroit  pour 
une  Oii  ule.  Les  fleurs  font  diiporécs  en  grappes  ou 
panlcul4kxinaifef  «  vers  rextrêmité  lies  rameaux. 

Cet  arbufte  croit  naturellement  auCapde  Bonne- 
Erpérance.  Un  le  oiltive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.  Il  ptfe  l'hiver  dans  l'onngeiie»  Se  cotiferve 
&verdHre&  Tes  feuilles  toute  l'année.  Jt  (y^'v.) 

58.  Sumac  life.  Rhut  ùvigautm.  Linn. 

Rhis  foûis  temttis  {Miciis  pffiiihus ,  bacntatls , 

liv'iSut.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  1672.  —  Willd. 
ispec.  Fljni,  vol.  i.  pae.  i-vS;.  n".  ;n. 

Rhus  frliU  urnattJ  /  J.jltciti  ovaiu  ,  acumtnaiu  , 
ûutgriStgMns.  Thanb.  Prodr.  pag*  S^' 

^rAiii«|Mi^fi«B>  Jacq.Hoit.Schoeflbr.o*>  J4y> 

Ses  liges  Te  divifcnt  en  rameaux  grêles  ,  cylin- 
driques ,  très- glabres ,  fouples  ,  d'un  Inun  ■  roii- 
g;âtre  ,  gunis  de  feuilLs  pétiokes  ,  alternes, 
tfr.'ée^  ;  les  t">lioIcs  fcllik-s ,  lancéolées ,  coriaces , 
entières  *  ioésiks  »  arrondies  »  obtufes  ou  un  peu 
«ruminées  i  leur  fommet  j  rétréciet  i  leur  bafe , 
gidbres  à  leurs  deux  faces,  vertes,  miîs  point  lui- 
fontes  en  dcHus.  pales  ou  d'un  blanc  -  jaunâtre  en 
deflbus}  la  foliole  terminale  longue  d'un  pouce  & 
plus  }  les  deux  latérales  plus  COUttes  i  le  pétiole 
plus  court  que  les  feuilles. 

Les  Heurs  formant,  i  Tettrémîté  des  nffieaux» 

une  paniciik  affez.  '  (  t  .ic  ,  peu  ttalée,  dont  les 
ramifications  font  tre^-riombreurts ,  courtes  «fines, 
délicates }  ces  fleurs  fort  petites ,  blanchâties. 

O  tre  pUnte  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpérance. 
T7  (  y.  V.  )  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plante»  de 

Paris. 

O^firvûtiont.  Le  fhat  efmigûta  df  Jacquin  parnlt 
bien  peu  différer  de  cette  eipècc.  S.»  tige  ,  gtéii-  , 
elt  parlemce  ,  ainii  que  les  rameaux  ,  de  points 
faillans  «  le»  foUolcs  pus tongaesj  b  panicule  ter- 
minale. 

fç.  Sumac  Seiible.  Rkiu  vlminùtt.  Ait. 

Rhus  foUis  itrnat'ts  ;  ^olioUs  /iaeari'ianceo^eitis  ^  1 
inttgerrimti  ,  giubnt ,  bif^  atunuatu  /  inurmtdio  fù  l>-  1 
ftttolMo»  Aitoo«  Hoit.  KCV.  vol.  1.  pag.  j(;S.  —  ; 
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Vahl,  Symbol,  j.  pag.  ;o.  —  Willd.  Spec. Plant, 
vul.  I.  paj.  I484.n*.a7.<— Jaoq.Hoit.SdMiibr. 

n".  5 44. 

^  ?  (lanceum  )  ,  foliis  umaùs^fiUtUtU»- 
ctolato  -futaitiii  ,  tlongatif  ,  miHfà  dtbtmau, 
Linn.  f.  Suppl.  pag.  184. 

RJtus  (  lanceom  )  ,  fonis  urrj:h  JolicSs  Uncn- 
latis,  integris  ,  glabrit.  Tbunb.  Pro ir.  pag.  fi. 

Il  feroit  difficile  d'affirmer  que  cette  elpèce  eft 
la  même  qu  ]■■  rhus  Unccam  de  Linné  Ms&de 
Thunber«,  à  moins  d'être  alTuré  de  h  connoiffjrre 
parfaite  de  cette  dernière  plante  ;  ccpetidiM  elle 
pamit  y  avoir  tant  de  rapports ,  qu'on  peut  lait* 
girder  au  moins  comme  une  v.iiiété. 

C'eft  un  arbriflcau  qui  s'élève  à  U  hiiitêut  <t 
fix  ou  huit  pieds,  fur  une  tifçe  droite,  cvlindriquf, 
qui  (ê  divife  en  rameaux  grêles ,  longs)  flcxiblis, 
très-glabres ,  garnis  de  feuilles  pétiolée$,altfm«, 
t  inéis,  compofées  de  foîio'es  lineilits-lancao- 
iees ,  longues  de  trcis  à  quatre  pouces,  lut  noiià 
quatre  lignes  de  large ,  glabres  U  vertes  I  leiis 
de  u)f  faces  ,  entières  à  leur»  bords,  rétréciespref- 
qtj'eii  pétiole  à  leur  baf- ,  mucronécs  à  leur  l'om- 
met  i  la  foliole  terminale  plut  lon^gue  , inéèiMR' 
ment  pétiolée  i  Je  pétifâe  coamuia  ki^  Aa 
pouce* 

Les  fleurs  (bnc  petites ,  de  conteur  bîamftiTTe, 

fituées  dans  tes  aiflelles  il  s  fruilles  fupérieurf! , 
vers  l  exiréaiité  des  rarr,eiiix.  Elles  forment  «ne 
pinicule  afleît  ample  ,  droite  ,  étalée,  compofee 
de  petites  panicules  partielles  &  nmeufes ,  dont 
les  pédoncules  font  longs  &  capillaites  j  les  psi^ 
celles  tfèt>cottrtt,  inégaiur. 

Cet  arbrilTeau  croît  au  Cap  de  Bonne-ripé- 
rsnce.  On  le  cultive  au  Jardin  des  Plante* dt  Pois; 
il  fleurit  au  ptintems.  ^  (  K  v.  ) 

40.  Sumac  à  feuilles  étroites.  Rhus  é*g»fiiy 
Uam,  Linn. 

Rhus  foliis  temâtiti  foliolis  pahbtkt  fitMO^ 
lanceolatÎM,  megimmù ,  fu6imj  tomnuofo.  Lim. 
Hort.  CIntbrr.  111.^  R07.  Lugd.  Bit.  1^4.- 

Thunb.  Prodr.  pag.  fi.  —  WiUdoi.  SMcTIuib 
vol.  1.  pag.  1484.  n".  28. 

RJiuj  argtnitum.  Mil).  Diéi.  n*.  12. 

RAw  africanum  ,  trifoliatum ,  mtùus  ifaiiit  Çùùa 
crpenttis ,  acutis  &  margint  indp,  Plttlten.  Anig. 

pag.  21  y.  tab.  219,  fig,  6. 

Cet  arbuiie  a  fes  tiges  hautes  de  cinq  ï  fix  pkdis 
&  peat-étre  beaucoup  plus ,  chargées  de  raneaut 
alternes,  alongés,  giélês,  flexibles  ,  parfiirement 
ftlabres  ,  revêtus  d'une  écorce  d'un  brun  un  pea 
clair,  lilTe  ,  i  peine  Ugércmeni  pubefcente  dans 
fa  jeuncfl"?.  Les  feuilles  font  alternes,  pétioléts, 
tenues  i  tes  folioles  leliiies^  aloitgées^  lioeairc»- 


Digitized  by  Google 


su  M 

lancéolées ,  fermes .  gkbres ,  d'un  «m-fiiticé  Ëe 
unpeuJiiiÂncendeflaSjd'an  blanc  un  peu  ;au-' 
oltre  en  drflôus ,  couvertes  d'un  duvet  court  &: 
cotoneux,  à  peine  fenfiMe  cîans  les  individus  cul- 
tivés ;  lonçues  de  trois  à  quatre  pouces ,  Uuges  de 

Î|uatre  â  cinf|  li{n>eSi  traverfées  par  une  nenrare 
iillanr»  ,  rrèi-brune  ou  jaunâtre  ,  &  par  d'autres 
latérales  parallèles,  avec  des  veines  réticulées  » 
entières  à  leurs  bords ,  acuminées  à  leur  fommet , 
un  peu  aiguës  à  leur  baf&  ;  le  pétiole  long  d'un 
poocv 9c  plus  t  grêle,  un  peu  canaliculé. 

tes  ieniB  font  éH^odet  en  panicutct  droites , 

médiocrement  étalées  ,  fituées ,  vers  l'extrémité 
des  rameaux  j  dans  l'aiflclle  des  feuilles  { les  rami- 
fications très-inégales,  glabres,  nombreufes}  les 

rVlice  li  s  forr  cor-tv  Ces  lleycsf<N»p«iceSjd*iio 
aïK  un  peu  ;âunàu<;. 

Cet  arbriiïtau  croit  au  Cap  de  Bonne»  Efpé- 
r  ince.  On  le  culdve  au  Jwdîndes  Plameide  Pnris. 

41.  Sumac  à  feuiltei^de  romarin.  Bkuâ  fomari" 

ntfolium.  Vahl. 

RÀus  foliis  ttmatis  /  folioln  ft^tlibus ,  linctiribiu  , 
rtvolutii  jfttktiu  ftrrugintis.  Vahl,  Symb.  J.  pag.  JO. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1484.  n".  24. 

Hhut Jhttifofiun ,  fûlih  trifidis ,  lintariiut  ^Metimi- 
iMCÛr.  «iifli.Alric.  pag.  2.^1.  tab.  91.  Hg.  i* 

Ses  tiges  Te  divrfem  en  rameatn  glabres,  cjrliiw 

dri(jues,  effilés  ,  garnis  de  feuilles  n^cdiocrement 
pétiolées,  alternes  ,  temées,  comporées  de  lolio- 
les  relCles  j  tnégalei, linéaires,  très-étroites ,  lon- 
p!!e^  an  moins  d'un  pouce  &  demi  ;  fur  Jeux  lig.ies 
de  large ,  entières  &  roulérs  à  leurs  bords  ;  ce  qui 
leur  donne  quelque  rellembtance  avec  celles  du 
romarm  i  vertes  6c  glabres  en  dcflus ,  de  couleur 
de  roa^k  i  leur  hee  infifieuie,  traverfées  longi- 
tudinalemetit  par  une  nervure  faitUnte. 

Les  fleurs  font  fituées,  dans  l'aifTelle  des  feuil- 
les, à  l'extrémité  des  ramtaux,  où  elles  foiment 
de  petites  pantcuies  un  peu  lâches ,  i  peine  ra- 
iseufcs  i  les  pédoncule*  grélca ,  fiUfiicaies  «  iné- 
^ux  ,  entiéreoMnt  gidites* 

Cette  plante  croie  mtimllemcat  au  Cap  de 
Bomw-ElpéMnM. 

41.  SouAc  ondulé.  JUav^irfiiltMM.  laoq. 

tis,  amùil4tit.J»ei{,  Hort.  Schoeohr.  n*.  14^. 

Cet  ar(>riireau  a  des  tiges  droites ,  extrêmement 
rameoTes »  les  rameaux  alternes,  di^us«  élancés , 
parfaitement  glabres ,  garnis  de  feuilles  alternes , 
pcciolées  ,  ternées,  compofées  Je  trois  folioles 
inégales  j  pTefque  (effiles ,  lancéolées ,  glabres  à 
leurs  deu  faces  j  létcédes  i  leur  bafe^  fiunoacées 
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à  leur  fommet  d'une  petite  pointe ,  ondulées  8e 
même  légèrement  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  ; 
la  foliole  terminale  plus  grande  ,  loni;ue  au  moins 
d'un  pouce,  fur  deux  ou  trois  lignes  de  large  j  ks 
deux  latérales  d'un  tiers  moins  grandes  i  les  pé« 
ttoles  un  peu  ailés ,  prefqu'auflî  longs  que  les  fèaîi- 
IfS.  f.e^  rtïurs  font  monc^ues,  &  piui-Ôtre  po!r- 
games  j  elles  forment,  à  i'cxtrémiié  des  tiges  8C 
dans  les aiflelles  des  feuilles,  des panicules petttbS^ 
peu  étalées,  longues  d'environ  deux  pouces. 

Cet  arbrifleau  croie  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.  On  le  cultive  aa  Jardin  des  Plantes  do 
Paris.  1> 

4}.  Sumac  fu^let.  Rkui  cotiniu.  Linn. 

Rkas  fottis  fimpiieiius  ,  ohovatis.  Linn.  Spee. 
Plant,  vol.  I.  — Miller,  Diû-  n".  ij.  — Jacq.  Flor. 
auftr.  tab.  ato.  —  Duroi ,  Harbk.  1.  pag.  500.  — 
Mla« ,  lier  j .  pag.  J90.  —  Kniph.  Ont.  1.  n°.  70. 

—  Wil!l.  Spec.  Plant,  v  î  :.  pag.  r  î8j.  n".  jo. 
^  DuUam.  Atbr.  edic.  nov.  Mich.  vol.  1.  pag.  17J. 
tab.4|9. 

Rhas  rciemutpimufot        «iwÂr.  HaU.  Helr. 

n*.  827. 

Cotinus  foliis  obverse  ovatis,  Hort.  Cliff.  1 1 1 .  — 
Roy.  Lugd.  Bat.  pag.  143.  —  Gronov.  Orient.  9a. 

C»Umu  (occygria.  Scop.  Csm.  edit.  a.  n*.  j68. 

Cotinus  eo'iarij.  Dod  tn.  Pempt*  psg.ySo.  IcOB. 

—  Tour-ef.  Inll.  R.  Herb.  6tO.  — Ouhim.  Atbr. 

voi.  I.  pag.  191.  tab.  78. 

Coccygria  f  five  cotinus  putata,  J.  Bauh.  Hift.  l. 
pag.  494.  Icon. 

Cocconilea  ,five  coccygrh.  C.  Bauh.PÛl.  4I|.  — 
Cluf.  Hift.  Rar.  pag.  16.  Icon. 

C'tft  un  arbrîffeau  2{T.z  agréable,  touffu, donc 
les  tiges, droites, cylindriques,  s'élèvent  à  la-liau* 
teur  de  lîx  .i  dix  pieds.  Leur  écorce  eft  lifle  ;  leur 
bois  jaunaire  5  les  rameaux  étales  ,  flexibles,  gl.i- 
bres ,  cylindriques  ,  bruns  ou  verdà'res ,  çirnis  de 
feuilles  fimptes ,  éparfes ,  pétiolées ,  un  peu  ari;on« 
diesou  elHptiqut s,  ovoïdes,  d'un  vert-tendre ,  un 
peu  blanchâtres  en  delTcus  ,  glabres  à  leurs  deux 
faces»  longues  d'un  pouce  &  plus  ,  obtufes ,  en> 
tières  J  marquées  de  netvures  latérales ,  parallèles, 
fines,  'Jti  f-e'i  '^unâtres  ;  les  pétioles  gréteaj  ordi- 
nairernciu  plus  lungs  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  petites,  verditres ,  dîfpofées  au 
fommet  des  rameaux  en  pa-icules  fines,  étalées  , 
très  •  ratneufes  i  les  ramifications  filiformes  i  les 
dernières  divtfions  délléts  comme  un  cheveu , 
velues  apiès  la  floraifon  ,  8c  donnant  aux  panicules 
l'afpett  de  grodes  houpes  de  duvet  un  peu  cou- 
koc    chair  i  une  bradée  étroite .  fiUfonne^  fort 

Ttt  1 
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petite  à  h  bafe  de  ctu^ue  ramiiîca:ion.  Les  fruits 
font  des  baies  glabres  ,  fofft  petites ,  prefqu'en 
ccear.  M.  Dâleuie  a  remarqué  que  les  pédoncules 
8c  les  pédtceltrs  font  courts  te  parfaitement  gla- 
bres au  mnin-  nt  Je  i.i  flor.àfon  ;  qu'iU  s'aîongenc 
&  divergent  beaucoup  aptès  cette  époque  }  que 
ceux  deî  fleurs  fertiles  reftent  glabres  ,  mais  quv 
ceiiT  d^x  fluvs  fliriles  f-  chargent  d'uM  qiMHUité 
toniiOcub^e  de  poiU  heuflcs. 

Cet  arbrifleaiTcrok  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  !a  I  rance ,  dans  l'Italie  ,  la  Suifle ,  l'Al- 
lemagne, U  SiWcrie,  fui  le»  coUilk:»  &  dans 
les  foU  arides,  b  (^"-^  0 

On  attribue  I  cet  aHmffeau  les  mêmes  proprié- 
tés médicales  qu'au  fnmac  des  corroyeuis.  Son 
bois  ,  qui  eft  jaune  &  vert ,  eft  employé  par  les 
luthiers ,  les  ébéniftes  6c  les  tourneurs  :  il  feri 
pour  teindre  ,  en  couleur  de  café  ,  l.^s  draps  Si  les 
maroquins  j  ks  branches  8.  les  feuilles  font  em- 
ployées pour  tanner  les  cjirs  Cet  arbrilTeau  eft 
cuitivé  pour  l'ornement  des  bnfquets }  il  réiîfte 
aux  firmils  <le  l'hiver.  Son  feuillage ,  d'un  beau 
vert  &  qui  dure  iufqu'aux  premîôies  gelées,  pro- 
duit un  )oli  effet  ;  il  répand  une  od«ur  de  citroD 
alfez  agréable. 

44.  Sumac  polygame.  Rhas  atrum.  Forft. 

Rh*s  fojiis  fimpUcihut ,  ovato-  oblaacis ;  fioribus 
po^gamis.  Ford.  Prodr.  pag.  — WilkCSpec 
Plant,  vol.  I.  pag.  i486.  n°.  3^. 

Cette  efpèce,  fur  laquelle  nous  avons  très-peu 
de  détails ,  fe  rapproche  beaucoup  <iu  rfmj  cotinus; 
elle  en  diffère  p.ir  Tes  feuilles  ovales  oblongnes. 
(impies,  entières,  péiiolees  ;  par  fes  fleurs,  dont 
les  unes  font  hermaphrodites  j  les  aunes  nonoi- 
ques  ou  peut-être  dinjques. 

Cette  plante  a  été  mentionnée  par  Foifter,  qui 
Ta  fccaetDis  dans  la  Nonvene-Calédo  nie.  ^ 

Ohftrvations.  Quelques  autres  efpèces  de  fumacs 
font  mcniionnees  dans  plufieurs  auteurs;  mais  la 
plupart  manquent  de  deuils  Aiffifans,  &  rertre- 
foieni  prut-étre  dans  quelques-unes  des  efpèces 
que  je  vi<:ns  de  decriif.  Je  n>f  bornerai  donc  à 
indiquer  iu  les  principales.  Miller  en  a  cité  plu- 
li«ttrs.  Leur  (ruâification  n'étant  prefque  point 
cnr>nue ,  ces  plantes  doivent  reftcr  parmi  les  ef- 
pèces incertaines. 

-  *  Rhus  (  chinenfe  )  ,  foUis fÎMMtiê  ,  fbihlù  ova- 
tts ,  ûi-iusè  fcrratis  i  pnhtù  mtmirMtttto ^  vUtofit. 

Mill.r,Djdt.n".7. 

Rhus  fitarum  ,  iaûefctru  «  cgfid  frUwum  aù^tâ, 
Pluk.  Almag. 

Cet  arbriOeau  s'élève  â  la  hauteur  de  cinq  à  flx 
pieds,  &  poulfe  pluâeurs  branches  inéeulières ,  | 
dont  ks  plus  jeunes,  ainiï  que  ks  pétiokt«  font  1 
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couvertes  d'un  duvet  brun  &^  vela.  Ses  feoifes 
font  ailées  ,  avec  impaire  ;  compofées  de  tnwoii 
quatre  paires  de  folioles  ovales ,  d'un  i  deus|KM. 
ces  de  long ,  fut  un  de  large  ,  dentées  «1  (de  i 

leurs  bords,  blanches  en  deffcus  ;  la  foliok  ter- 
minale plus  grande  ,  en  coeur,  acuminee  i  fon 
fommet  ;  le  pétiole  velu  ,  garni  de  chaqoe  côté, 
entre  ks  folioleî  ,  tVrie  membrane  qui  va  enVc- 
brgitîant.  Cette  piante  ne  pouife  point  oe  reje- 
tons par  fes^  lacKiCi.  Les  fleuis  n'ont  poim  été 
obfervées. 

*  Rhui  (  africanum  )  ,  fo/Hs  ttmatis ,  folitiU 
avatiif  ntn  ofis  t  margtniétu*  f*piùs  dtHtmtu ,  Mtvtjû 
wrUikis,MiÛ,  Diâ.  n*.  It. 

Rhut  africanum  ^  irifolijtum  ,  mdjus  ,  fLirurK, 
fpltndtnit,  utrittqut  folio  fubrotundo ,  mtéi»^^ 
doquÊ  erwnûto.  Boerh.  Ind.  ait.  x.  pag.  129. 

Il  parcît  que  cette  plinte  n'eft  qu'une  variété 
du  rkui  luciaum  ,  dont  !i  ç  fn'ioles  font  deux  fois 

Elus  grandes,  ovaits,  un  ptu  dentées  Cur  Iéu.-s 
ords  .  traverfées  par  plufieurs  veines  qui  s'éuo- 
dent  depuis  la  côte  du  milieu  jurqu'aux  btud»; 
fort  roides ,  d'un  ven-brMfattic  &  kiûideni  fâett. 
Elle  efl  originaire  du  Cap  de  Boooe-ElpénKa. 

Kota.  Le  rhus  rjdt-Iifdw  .  l  Miller, n".  ij.tft 
très- probablement  un  connams  ,  te  peut-éue  k 
«oMénM  mtm9tmrp9»  de  Lirnié* 

*  Rhus  (  rigidum  )  ,  y&lrir  termadt,  Stuniu, 

Cette  efpèce  firroît- c!l>:  me  variété  du  rfcu 
vinuridt ,  avec  laquelle  elle  paroit  avoir  de  très- 
grands  rapports  ?  Elle  croît  au  Cap  de  Botuw-Et* 
pérance,  où  elle  forme  un  grand  arbrilTeau,  oail 
dan*  les  jardins  en  Angiecerre  ^  elle  ne  parvient 
guère  qu'à  cinq  ou  fîx  pieds  de  haut.  Elle  etl  cou- 
verte d'une  écorce  d'un  brun-clair ,  &  munie  de 
firuilles  à  trois  relîoles  tiis-étroîies  ;  les  péiiob 
très-longs;  ks  fl^uis  naliïcnt,  en  panicules lâches, 
aux  extrémités  des  branches  &  aux  aîflislles  des 
tiges.  Eltet  fbot  petites»  de  conicttr  herbacée. 

*  Rkiu  (hvpfok»dendron),/èiKf  pinnaùs}th 

Uolis  lanitolatis  ,  fuhftrraiis  f  fmmaUâ  élHK^lit 

Mœnch  Wtiflenlh  pag.  lOi. 

*  Rhus  (  zquale  )  ,  fo/Hi  temaùs  ;  foUolis  omiù' 
bus  magttitudint  Aqualitus  ,  fubfcabris  ,  obovato-it»' 
ctolatis  ,  intcgris  ,•  cauU  pttioïifqut  puberuits»  HA 
Synopf. PUnt.  vol.  i. pag.  316.  n**. 4c. 

*  Rkms  (  fseneb  ) ,  fimpUàbut ,  loagt  Idê* 
ctolatis  ,  ftrratii  ,  fubtùi  tomtntofîs  ,  atUf,  FeisUr» 
Flor.  argypt.-arab.  pag.  106:  n**.  i8. 

Ses  feuilles  font  fimples,  longuement  lancéolées, 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords,  blanchâtres  8f  to- 
m'-Rrrtirp»;  i-n  defTous.  Les  fleurs  font  difpoféesea 
ej^is  .ixiilaues,  latéraux  i  elles  produifent  dcsbûei 
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flobnleunM ,  hifpidt  s.  Cette  pUnte  Cfoît  fur  les 

montagnes  de  l'Arabie. 

S  L  P  £  lU  E  U  R  (Ovaire  ).  Gtrmen  fuperum, 
Linné  a  donné  le  nom  de  fupéricur  à  l'ovaire ,  en 
confidérant  fa  poiîtion  relativement  i  celle  de  la 
corolle  { tiefi  lupérieur  à  h  corolle  brfque  ceHe- 
ci  eft  placée  au  delîous  de  lui ,  ou  au  même  point 
^ur  le  réceptacle  commun  ,  de  forte  que  l'ovaire 
ft'élève  ao  miBeu  d'elle  >  il  eft  vtfirieur  lorfqu'il 
porte  la  corolle  vers  fnn  ffmmetj  au  fond  de  la- 
quelle il  ne  pareil  que  peu  ou  point  du  tout. 
Litmé  a  fait  la  même  application  a  la  pofition  du 
caiice  «  relativement  à  celle  de  l'o*ratre }  mais 
M.  Vemenat  a  très-jddîdeufemencobfervé  que  le 
calice  eft  conftamment  placé  au  deflous  de  l'o- 
vaire, &  cette  règle  ne  foufFre  aucune  excep- 
tion. Il  eÛ  vrai  que ,  dans  pliifieurs  plantes  dont  le 
calice  eft  d'une  feule  pièce  ,  ce  calice  fe  fonde 
naturellement  en  tout  ou  en  partie  avec  l'ovaire, 
te!  que  dans  le  poirier:  il  vaut  mieux  dire  avec 
M.  Veoienat,  eu  parlant,  foie  du  calice,  foit  de 
l'ovaire ,  qu'ils  font  ttMérms  ;  te  dans  le  cas  con 
traire,  c'ell- à-dire ,  lorfque  le  calice  r.e  Te  fmtde 
point  avec  l'ovaire,  il  faut  dite,  en  parlant  de  l'un 

l'autre  organes,  qu'ils  font  Utrts.  Cette  même 
dî'.Hrv'lion  c(t  exprimée  avec  un  p^u  moins  d'exar- 
iiiude  p.ir  Tournefort ,  lorfqu  il  diliingue  les  plan- 
tes dont  U  caUee  dtmtiu  finit»  flc  uUtê  âutt  U  fipU 

devient  fruit. 

Il  efi  évident,  obferve  M.  Decandole,  q|ue  lorf- 
que le  calice  efl  adhérent,  la  'Corolle  6e les  éa- 

mines  ne  peuvent  pas  erre  inférées  fous  l'ovaire  , 
&  fout  néctfiàirtrnent  placés  fur  la  partie  libre 
du  calice  ou  au  deflous  de  l'ovaire ,  &  qu'au  con- 
traire lorfque  l'ovaire  eft  libre  ,  les  étamines  8c 
la  corolle  peuvent  être  inférées  au  deifoits  de  l'o- 
vaire ,  entre  celui-ci  bi  le  calice.  C'eft  cette  con- 
fidération  qui  a  engagé  Linné  â  déUgner  (ous  les 
noms  ^ovairt  iiiffritur  le  de  eorottt  fitpirietrt  la 
rrtéme  fttuâure  qui  a  été  nommée  plus  haut  cjtite 
ou  ovairtiibf<.  Par  une  conféquence  de  cette  ma- 
nlète  de  voir ,  Linné  a  Couvent  donné  impropre- 
ment le  nom  A'uvairt  i  la  partie  qui  réfulte  de 
1  aggrcgation  de  l'ovaire  avec  une  partie  du  ca- 
lice ,  6c  celui  de  caiue  à  la  partie  du  calice  rtflée 
libre  ,  c'eft-à*dire  ,  aux  feules  divifions  du  limbe. 

SUPPORTS.  FuL/tra.  Outre  la  tige  ,  dit  M.  La- 
nmck,  qui,  dans  ks  plantes  où  elle  exifte ,  eft 
-  COOBine  lé  foppott  commun  de  toutes  les  autres 
paitics,  HQ  grand  nombre  de  végétaux  ont  encore 
des  foppons  paTticolters en  fnime  de  queue,  qui 
foutiennent  les  fleurs  &  les  feuilles  .  &  en  diver- 
Âlieni  de  miile  manières  le  port  &  la  fituation } 
ces  efpèces  de  queue  qu'on  nomme  pédoncule$ 
lorfqu'elles  foutiennt-ii'  tei  fleurs,  Se  pétioits  lorf- 
qu'elles  foutiennent  it-s  feuilles,  méritent  feules 
proprement  le  nom  de  fupports.  Cependant  on  a 
compris  fous  cette  dénomination  générale  quel- 
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ques  autres  parties ,  dont  les  unes  aident  aux  plan- 
tes i  fe  fnutenir  ,  ou  fervent  i  les  foutenir  fle  à 

les  défendre,  &  les  mures  f.ui  ito-.r  l'cxcraion 
de  quelque  humeur.  Ourre  le  peuuU  iv  !e  peaon- 
cuie ,  les  antres  fupports  font  :a  vn/ie  ,  'es  JUptf 
les ,  les  braBces ,  les  épines ,  les  aigu  lions ,  les  poi  's , 
\es glandes  ,  \iisccaUIcj.  (  ^oyei       <3.  jfh-ens  mots.) 

SURCOMPOSÉES  (Feuilles).  Foiia  faprà  de- 
compofua.  Quand  on  conlîdère  MS  fieuîlks  relati- 
vement â  leur  degré  de  compofition  ,  on  dit 
qu'elles  font  futcompvftei  toutes  les  fois  que  ItS 
leconds  pétioles,  au  lieu  de  porter  des  folioles, 
fe  divifent  en  d'autres  pétioles  qui  foutiennent  ks 
folioles.  Les  feuilles  font  alors  plus  de  deux  fois 
compofées:  dans  ce  cas  tll«s  Mut  trigémtnées; 
tiitcrnecs ,  tripinrvées. 

Elles  font  trlgiminées  (  revemina ,  iriplîcaio  ge- 
mina)  lorfque  Um  pétiole  le  divife  en  irai»  par» 
ties ,  qui  foutiennent  (hacune  à  leur  fotninet qua- 
tre folioles  féparées  par  paires. 

Eiles  font  trîumies  (triumata  ,  trip(ieaio-t*r» 

njt.i)  lorfque  ttur  p:.r!ole  fe  divife  eri  trois  par- 
ties, qui  fe  fubdiviient  encore  chacune  en  trois 
autres  parties ,  chargées  chacune  de  trois  folioles. 

Enfin  9  elles  font  tripinnitt  ou  trots  fois  ailées 
(^tri^miMaf  rnf /ÎMto-^taiitfCd  )  lorfqu'elles  font 
trois  fois  ailées ,  c'eft- 1-dire ,  lorfque  leur  pétiole 

porte  de  C-.:.j.ui  LUC;-  ,  ri\  manière  d'ailes,  plu- 
fieurs  folioles  bi^innees ,  avec  ou  iàos  impaire 
terminale. 

SUREAU.  S^ir.bucus.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, à  fleurs  complètes,  monopéialées ,  de 
la  famille  des  chèvrefeuilles,  qui  a  beaucoup  d'af- 
finité avec  les  viornes  8e  les  cornouillers.  U 
comprend  des  arbuftes  la  plupart  indigènes  dt» 
l'Europe,  dont  les  feuilles  font  oppofées, pro- 
fondément découpées,  prefqu'en  aile»  les  folioles 
dentées  ott  pinnatifidcs  ;  le»  fleuts  difpoCées  en 
un  cory  mbe  ombellé. 

Le  catadère  edeniiei  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Vn  calice  à  cinq  divifions  courtes  ;  une  corolle  en 
roue  ,  tj  cinq  /obes  y  cinq  éiarnina  alternes  avec  les 
tûviptHU  de  la  corollg  i  trois  ûiemaus  fe£ltSi  un* 
iéue  à  trots  fimuuu, 

CARACTàRB  G&NÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  ; 

1°.  Un  caiic€  d'une  feule  pièce,  fort  petit,  Cu- 
périeur ,  perfiflant ,  i  cinq  découpures. 

i".  Une  corolle  monopétale  ,  un  peu  concave  , 
en  roue,  à  cinq  découpures  obiiifcs,  réfléchies. 

j".  Cinq  étamines  alternes  avec  les  lobes  de  la 
corolle  t  les  filamens  fubulés  ,  de  la  longueur  de- 
la.  cotoUç  j  wrminés  par  des  anihèces  arrondies. 
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4".  l'  i  '..rr?  i;ifrj,iLnr,  nvJe  OU  un  peu  ar- 
fomii  ;  f-uiut  de  fiy!*; ,  uois  11 ijrîijtes  obtus. 

Le  fruii  confiée  en  une  bau  globuieufe  >  à  une 
finie  loge,  contenant  trois frtnen ces  ridées ,  con- 
vexes à  une  leuis  f.icts  ,  af:£;a!tulL5  .-.  l'autre, 
attachées  par  leur  l'oinmet  a  u:i  ^iaceau  nuturme , 
ficué  dans  l'axe  du  fruie. 

OiftrvMtùtu,  Ce  genre,  qui  vient  fe  placer  à 
cÂtédes  rornouillers  &  dts  viornes ,  eft  très-na- 
turel &  bien  ditlinâ.  Les  efpècts  qui  le  compo- 
fctit,  peu  nombreui.  s  jiili^u'alors,  ont  toutes  une 
odeur  ï^iv^t  deû^téabte  dans  leurs  feuilles  & 
leur  tfcofce  f  tontes  îouifllênt  à  peu  près  des  mêmes 
propriétés,  [déplaiffin  aux  Idtiaux  ,  &r  n'en  font 
jamais  attaquées.  Leurs  iieurs  nombrriifcs  ,  en 
gros  bouquets  touffus  ,  ta  couleur  d'un  roip;L- 
afrt?7.  vif  des  baies  dips  quelques  efpèces ,  font  tes 
principaux  titres  qui  les  orit  fait  recevoir  dans 
nos  borqv:ets,  encore  les  tient- on  éloignéts  d;;s 
lieux  les  plus  fr^uentés.  Toutes  otu  leurs  feuilles 
Mleei  avec  nue im|i«iie,  oppoii^  «  Jetus  fleurs 
ca  dae  ouengniffpet  tf»3jk%,  temunaks. 

Esricis. 

I.  Sureau  commun.  SamLucus  nîg<->i.  Linn. 

•  Samhufus  cyris  quinquep^nitis  ,  cau/t  étrborto, 
Linn.  Spec.  Mut.  vo'.  i.  p.ig.  385.  —  Mater, 
medic.  8.;. — Œder.  Flor.dan.nb.  j-^j.  —  Pollicti, 
Pal.  n".  4M-  —  Duroi  .  Harbk.  1.  pag.  410.  — 
Sioy.  C  .un.  II".  57;.  —  Knorr.  Del.  i.  tab.  H.  — 
HoS^m.Germ.  109.  —  Roth.  Germ.  voLI.p.  1J7. 

—  voL  II.  pap.  }(Î6.  —  Oesfimc.  Flor.  allant, 
vol.  i.pag.  268.  —  Wi!li.  Spcc.  Pijiit.  vol.  t. 
pag.  i49j.  II".  4  —  Duhain.  Atbr.  vol.  z.  pag. 

tsb.  65.  ^edit.  nov.  vol.  2.  pag.i46.cab.  ff. 

—  fîafrtn.  de  Frutt.  &  Sem.  vol.  1 .  pag.  1  jy.  tab. 
27.  lig. 7.  —  Lam. IHuftr. Gêner,  tab. 

Siimkuius  ariwrea  ^  fondus  umhelUùt.  Hall.  Helv. 
©•.67a 

Sam^uciis  caule  a'ioreo  ,  ramtofo  ;  fioribus  umbet- 
Ittis.  Roy.  Lugd.  Bat.  145.  >—  Flor.  Suec.  Xfc. 

SamiKaaeaultperami,  /'#mo/0.H«tt.Ciifr.  loj». 

SMiinçut  wfgtfi*.  Lam.  Flor-  ftanf •  vol.  3 . 
pag.  569.  —  S,  B.iuh.  Hift.  I.  pag.  |f4«  Icoit, 

».  Sambucus  fruciu  nigro. 

Samiuan  fruSu  ta  itmbtUd  n'tgro.  C.  Baiih.  Pin 
4|é.  — <  Toorn.  Inft,  R.  Htrb.  6c6.  tab.  37^. 

Stmiaetit.  Ded.  Pempt.  pag.  84;.  Icoo.  — 
Camer.  Fpit.  97 j.  Kon.  —  Mïtih  Cotnni.  87J. 
Iton.  —  Trag.  6»J7.  Icon.  —  Fufc.  Hift,  64.  Icon. 
•^Tabern.  Icon.  1028.  —  Lobel.  Icon.  i.tab.  i6t.  \ 
"^Céiard,  Hifl.  1411.  Ic«b.  —  Panl.  Dan.  tab.  1 
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129.  —  Piikios,  Theatr.  aoS.  Icon.  —  Bbcitv. 

tab.  lyi. 

fi.  Sambucus  fruSU  viridi, 

Samhueus  fnSm  m  tta^ttâ  intUL  C.  Banh.  Ph. 
458.  —  LoImL  Icon.  X.  tab.  162.  —  Toiini.Iié. 

Hcrb.  606. 

Sambucus  virefeens.  Hort.  Patif.  8c  Catal.  UJ. 

y.  Sambucus  J/ucIu  albo. 
i.  Sambucus  foiiis  vaiitgaiis. 

u  SamiuaaiâeiiiUtt. },  Bauh.  Hift.  1.  pag.  J49. 
Icon* 

Sureau  i  feuilles  de  pexiil. 

Sambucus  (  laciniata)  «/ô/iu  pinnatifdit }  iorihas 
umLdljth  i  caaUfruticofo ,  ramofo.  Miil .  Di«.  o'.l. 

Sambucus  folUs  pinnatis  ,  fvliolis  iaciniatis  ,  jl». 
ribtts  mmltMuis,  toête  fnaicefo.  Duroi,  Harbfc.  t. 
pag.  4 1 3 . — Retz.Obutv.  a.  pag.  jo.  8cObl«v.i. 

pag.  i7. 

Sambucus  iauntato  folio.  C.  Bauh.  Pin.  4^6.— 
Dod.  Pempt.  845.  icon.  —  Tourn.  Inft.  R.  Heib. 
606.  —  Doham.  Atbr.  vol.  a.  pag.  154.  —  LobsL 
Icon.  2.  tab.  164.  —  Kntph.  Cent.  8. 0*.  81 . 

Samiiuus  JôUis  ex  Mo  variUtfi*  lau^antgatit. 
Duham.  Aibc.  vol.  a.  pag.  aj4. 

Le  SOMAQ.  Re^  boCh  Icon. 

C'eft  un  3rbrifn.au  fort  commun  ,  dont  les 
tiges  font  droites ,  cylindriques ,  de  couleur  cen- 
drée ,  hautes  de  dbx  i  quinze  pteds  »  le  boii 
dur;  tes  branches  8c  les  rameaux  verts,  glabres, 
calfans,  fillulcux,  remplis  d'une  moelle  abon- 
dante ,  très-blanche.  Les  feuilles  Com  oppofées , 
pétiolées  ,  ailées  avec  une  impaire  ,  compoféesde 
cinq  à  fept  folioles  oppofées ,  pédirellées ,  ovales- 
lanceniéi  s  ,  verres,  glabres  à  leurs  deux  tices , 
dentées  eo  fcie  à  leuts  bords  j  acuminées  i  ieot 
femmer. 

Les  fleurs  font  blanches,  petires.  très-nom- 

br-Mîfrs  ,  oiîor:;nres ,  JifpoftJts,  à  l'extrémité  des 
ramciux  ,  en  un  corymbe  ample ,  ombellé  »  les 
principales  diviitors  ordinairement  au  nombre  de 
cinq  ;  les  caaai6cacioin  partîeUts  &  fnpéfîeores 
plus  reguIféremetttombeHét»,  glabres  ^  verdlncs. 
Le  calice  efl  glabre,  fort  p  tit  ;  li  corolle  mono- 
pétale  ,  concave  ,  i  cinq  lobes  obtus .  un  peu  ré- 
fléchis. Les  fruits  foot  de  p«tite$  baies  un  peu  gl»« 

bnîeuffS  ,  fucculf-nre-s  ,  qr.i  de  rraççs  deviennent 
nouatr&s  quand  elles  lonc  mures,  marquées  à  ker 
femmcc  par  f  inspfdfiM  dtos  lobe*  du  calios. 

Cette  plante  fournit  plufieurs  variétés  remar- 

SuabUs  «  les  unes  par  leurs  firuits  ,  les  autres  par 
I»  déconpurea  9c  les  couleurs  panachées  de  leuis 
i  fetûlks:  Leapnmiètes  ont  des  fiuita  ^ui  lelleac 
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bfanct  on  verdâtres  ;  les  autres ,  plus  frappaotes , 
ont  leuK  folioles  découpées  en  lanières  éfroîies , 

îrré^-i.ilierc  nPDt  dentées  .  t'è-;  -  aiguës ,  affL'z  fem- 
bhbles  aux  feuiUesdu  peifil.  Dans  cette  variétc  , 
Mali  <|ii«  dant  tet  incmMres .  les  feuilles  fimt  quel- 
quefois agréablement  panachées  de  blanc  ,  de  vert 

&  de  jiane. 

Cet  arbriileau  croit  partout  en  Fraace  ,  en  Eu- 
rope Se  même  au  Japon  j  il  efl  comniun  dans  l^s 
haies  9£  les  terrains  un  peu  humides.  On  le  cultive, 
ainfi  tfM  As  variétés  »  au  JanUn  des  Ptantci  de 
F«rji.'^ 

«  Les  fiire.iux ,  dit  Duhamel ,  forment  de  grands 
arbrifleaux  irès-jolis ,  fiirtout  quand  ils  font  chargés 
de  fleurs.  Ils  peuvi:nt  être  employés  pour  h  dé- 
coration dcs  bofquets  de  la  fin  du  printems  &  de 
l'été.  11  y  a  peu  d'aib  es  moins  délicats  fur  la  na- 
ture du  t!.rrjin  ,  C»:  plus  faciles  à  multiplier.  11  re- 

Ereo4  très  aiteooent  par  maxcoiies  ,  &  même  par 
ootares.  On  mwve  rarement  de  gros  pieds  de 
lureau  ,  fi  ce  n'eft  derrière  les  maifons,  près  Hîs 
étable&&  dans  de  vieilles  maiures.  Employé  avec 
d'antres  arbres  i  former  des  haies ,  le  lureau  leur 
nuit  beaucoup  en  dévorant  les  fucs  de  la  terre  par 
fa  végétation  rapide  &  vigoureule.  Il  vaut  mieux 
le  planter  feul.  Ses  branches  peuvent  être  em- 
ployées à  faire  des  échalas  pour  la  vigne.  Le  bétail 
n*7  touche  point.  J'ai  vu  «  dît  Miller ,  de  ces  ar- 
bres dans  les  parcs  qui  renfermoieni  beaucoup 
de  bétes  fauves,  &j'ai  toujours  remarqué  qu'elles 
n'y  toudkoient  jamats*  tandis  que  les  autres  arbres 
en  étoient  eiticrement  rongés.  Duhamel  confeille 
de  !e  pbnrer  dans  les  temiies  ,  fes  fruits  attirant 
les  oileau-r.  On  peut  encore  le  planter  dans  les 
endroits  dont  on  ne  veut  point  interdire  l'ufage 
au  bétail  :  l'odeur  des  feuilles  leur  dépiatfant ,  cet 
atlire  fera  à  l'ibri  ce  !  i  l'^nt  de  ces  ani'naux  >  i'»: 
en  bornant  ces  endroits  avec  des  buifloiu  ,  on  les 
rendra  agiéaUes ,  <e  00  en  fera  des  retraites  pour 
le  ^bier« 

"  Les  Jeunes  branches  du  fureau  font  remplies 
d'une  moelle  abondante  :  les  en  fans  s'en  fervent 
pour  f^ire  des  farbacanes.  On  ne  trouve  point  de 
moelle  dans  les  gros  troncs  i  &  alors  le  bois  du 
Turean ,  quieft  très-dur  &  Kant ,  fert  à  faire  dif- 
ferens  ouvr-ges.  Les  tomneursen  font  Jes  boîtes  , 
&  les  tabletiers  des  peignes  communs  ,  pour  ief- 
quets  ,  après  le  buis»  c  eft  le  mePteur  bois  <|Uton 
puiiTe  employer. 

»  L'écorce  du  fureau ,  infuféedans  du  vin  blanc, 
efl  purgative  &c  puilTamment  diurétique.  Le  liber 

eft  d'une  faveur  un  peu  acre,  ainfi  que  les  friiit<î 
il  purge  avec  plus  de  force  aue  Its  hiies  &  les 
racines  >  il  fait  évacuer  par  la  même  voit:  beau- 
coup df  fL-rofirés.  On  l'emploie  avec  fuccès  contre 
'  1  .hydcopilie  fimpie  &  I  cnflùre  œdémateufe  des 
jambes  :  on  le  donne  depuis  une  dcini>à«ice  juf- 
qu'à  cinq  once»}  en  macération  an  bain>  marie  ^ 


dans  cinq  onces  d'eau  ou  de  vîn.  Les  feuille<i  ont 
une  odeur  nauféabonde  &  légérentent  virulente  ; 
les  fleurs  une  ocieiir  fotte  ,  .irr>tn.ir!i]ue.  infulées 
dans  du  petit-iaic ,  elles  font  efficaces  contre  les 
maladief  de  la  peau  ,  comte  l'éréfipèle ,  le  rhu- 
m.itifme  Se  Ips  humeurs  dartreufes  ;  elles  rétablif» 
font  la  tranfpiration  dans  les  courbatures ,  les  en- 
gorgemens  cataneiut.  On  prétend  que  les  éma- 
nations de  ces  fl.-urs  ponent  fortement  leur  a£lion 
fur  les  nerfs ,  &  caufent  des  étourdidemens  &  des 
vertiges  quand  on  en  rerpire  l'odeur  tiés-!onfj- 
tems;  elles  font  encore  légèrement  diaphorétt- 

J|ues  ,  réfolutives  ,  anodines  9e  émoilienies.  On 
e  fert  er-ccre  de  ces  R.urs  pour  donner  2;i  vin  &c 
à  la  bière  un  faux  gout  de  mulcat  i  enfin,  on  en 
fait  un  vinaigre  aromatifê  aflez  agréable  pour  l'u- 
fage de  la  table. 

M  Les  baies  font  fudoriliques  ,  apéiitives ,  diu- 
rétioues ,  purgarives.  On  en  faitun  rob,  un  extrait 

employé  contre  les  obfiii-  'li  ,  dans  le  cours  ds 
ventre,  Ô:  i^ans  les  maladies  qui  proviennent  d'une 
tranfpTrat'on  foppriiné^.  Les  grains  de  la  baie  , 
macères  dans  1  eju  tluu.v  J?<  f  xp* in-iés  ,  fou'- 
nilTcnt  une  huile  qui  elt  très  -  rt  folt  iivs  em- 
ployée ext.érieurcment  »  ils  font  auffi  purgatifs.* 
Dans  le  Nord,  on  prépare  une  efpèce  de  vin  affea 
agréable  avec  le  (uc  an  fruits ,  édulcoré  par  le 
fucreoule  miel.  On  en  fait,  avec  le  fcigle  ,  eâ- 
teaux  eftimés  pour  arrêter  les  diarrhées  St  les  dyf« 
fenterits.  Enfin  ,  ces  baies  teignent  d'un  brtm- 
verdâire  le  lin  préparé  avec  le  bjin  d'aluu  iotf» 
qu'on  le  pluxigé  dans  leur  déception.  » 

z.  SuAfiAV  du  Canada.  Samiucut  canadtnfs. 
Lmn. 

Samiuettt  cyr.is  quinquepartith  ,  foltit  fubUpin» 

nji.'s  ,  aufi:  fruttfcfnu.  ï  im.  Sp^C.  Plint.  v  ol.  (. 

pag.  385.— Mill.  Dift.  n".  6.  —  Dutoi,  Harbk.  i. 
pag.  414.  —  Willden.  Arbr.  )  $6.  —  Wangenh. 

Amer.  ll^. 

Srambucus  (  canadenfis  )  ,  humilior^  ramuiit  ft* 

tloiifqjt  glahtrrimis  ;  folioiis  ohlongo^ovalibus ,  niti- 
dis  ,  gliti>!  !  t  ,  -  L  vo  mtJio  v;à'  pu'jif.tnte  ,  /onpj/imi 
attgujtique  atuminuds  ;  cymdLtxd.  Mich.  Flor.  bor. 
Amer.  vol.  i.  pag.  181. 

Il  cxille  biïn  peu  de  d  ffcrence  entre  cette  ff- 

pècê  &:  le  ft'r:iui.us  r!:t,fuj  la  [iriric  in  jî  :  cciidllls 

en  ce  ijuc  ccllc-cj  eit  un  atbiiUcau  bien  moins 
élevé ,  &  que  ce  port  eft  affei  cofiflant  dans  le 
paysnaul  de  cette  plante, au  rapport  de  Michaux* 
Dans  DOS  fardins ,  cet  arbufte  s'élève  davantage. 

Ses  tiges  font  cylindriques  ,  ramsufss  i 'c?  i.;nie.iux 
glabres  ,  ainfi  que  les  pétioles  ;  les  leudî^s  ptiio- 
lées  ,  ailées  ;  les  folioles  ovales-oblongues  ,  gla- 
bres .1  leurs  deux  faccS,  luifantf  s ,  à  ptine  pubjf- 
centes  fut  leur  principale  ntrvure,  dentées  tn  Icie 
à  leurs  bords ,  longuemrnt  &  étroitement  acumi- 

nées  à  leur  fommec»  Ji&ti  fouveat  les  folioles  d«s 
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fèiitDeshiférieifres  font,  ou  géminées  «ou  ternées, 
quelquefois  prefque  deux  fois  ailée*. 

^  Les  fleurs  mm  hîmrhr^ ,  inoJnrcs,  difjioréc-s  à 
l'extrémité  des  ramtaun  en  une  cime  ombeliee , 
lâche, ordinairement  à  cinq  rayons  h  fes  premières 
divifions.  Les  fruits  font  tlfs  biics  d'abord  de 
couleur  purpurine  plus  ou  moins  foiu,é«  ,  enfiu 
«HO  noir-mac 

Cette  plante  croît  au  Canada.  On  la  cultiva  atl 
Jardin  des  Fiantes  de  Paris.  î)  ?  (  T.  v.)  • 

3.  Sureau  à  grappes.  Samiuau  nuemefa.  Linn. 

Sémiuems  raeemis  compofîtît ,  ovath;  cauU  arho- 
riro.  Linn.  Spec.  Plaf>t.  vol.  i.  pag.  î86.  —  Milk  r, 
Didt.  n°.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  |.  pag.  147.  — 
Pollich,  Pal.  n*.  JI4  —  Duroi.Harbk.  ».  pas.  417. 

—  Scopol.  Carn.  n°.  j?;.- WHid.  Arbr.  ffr— 
Koth.  Ccnn.  vol.  I.  pag.  1 57.  —  vol.  II.  pajç.  567. 

—  Jicq.  CoUea.  vol.  i.  pag.  j6.  &  Icon.  Rar.  i. 
lab.  jp.  —  Holfin.  Germ.  109.  —  Duham.  Arbr. 
edit.  nov.  vol.  ».  pag.  249.  tjb.  f6.  —  Gxrtn.  de 
Fruû.  Ht  Se»,  vol.  i.  pag.  137.  —  Aiton  ,  Hou 
Keti"  -.-I  -  — 

P»« 


w.  vol.  I.  paR.  J74.—  Lam.  Flor.  fraoç.W  X. 
g.  370.  —  WiUd.  Spec.  Piint.  vol.  i.  pag.  1496. 


Samkëatt  ^rMtferiUsJpicaûs.  HaUer«  Helv. 
II*.  671.  ^ 

Samiaeus  «aute  arkorto  ,  ramofo  ;  ftorilts  race- 
m<^,  Ro3r.  Lugd.  Bat.  14} . — Sauv.  Monfp.  111. 

Samtmt»!  rmetm^û,  nAro,  C.  Bauh.  Pin.  456.  — 
Tourn.  Itift.  R.  Herb.  &)6 — Ouham.  Arbr.  vd.  1. 

cab.  66. 

Samhuius  ractmofa  ,  tminis  ruins.  i .  Bauh.  Hifl.  i . 

$«mtu€Êuttrvin^  Tabeni.  Icon.  101^ 
Samhueiu  montMa,  Camer.  Epn.  97^.  Icon. 

Samèucia  montéiu,  num^Sà,  Lobel.  Icon.  1. 

tab.  i6\. 

ArbrilTeau  qui  reffemble  a/fei, par  fon  port ,  au 
fureau  commun  ,  dont  le  tronc  eft  droit,  cy(iii- 
drique  ,  hiui  de  huit  à  neuf  pieds ,  divifé  en  ra- 
ineaux  étalés ,  un  peu  penduns ,  tlties ,  glabres , 
d'un  brtni-roiiceàtre  ,  garnis  de  fetiilles  pétiolées  \ 
oppof^es ,  ailées  ,  avec  une  impaire  \  compofées' 
de  cinq  \  fcpt  foliolet  ovales  bncéoîées  ;  les  fu- 
p/rteures  quelquefois  n  trois  folioles,  un  peu  plus 
ttioites  que  ctiks  du  (ureau  commun ,  médiocre- 
ment ptdrcellets,  oppofées,  glabres  â  leuis  deux 
face»,  dentées  en  fcie  à  leurs  bunf<; ,  atgues  à  leur 
fommet ,  vertes  en  dcfTjs ,  un  pt,i  plus  pales  tn 
delloiîs  ,  ncrveufeî  ,  réticulées  ;  des  b(Jurceon$ 
oppofes ,  ovales,  prefque  ronds  dans  l'aiOeUe  des 
pétioles.  * 

U$  fleurs  font  d'an  jaiine  pà!e>  petites,  nom- 
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breufes ,  difpofées  en  grappes  épiiffei,  o»»lfi, 
plus  courtes  que  les  feuilles ,  fituées  à  l  extréonti 
des  jeunes  lameaux  courts  &  axillatrtv  l  e  péJ-n- 
cul«  commun  efi  (impie ,  folitaire ,  &  fe  rirnihe  \ 
fon  fommet  prefqu'en  bifurcations  courtes, |U- 
bres ,  &  en  pedicelles  fins  &  tcès<»arts.  Les  baio 
lont  de  petites  baies  d'un  range  allêz  kâximx, 
fphéiiques  ,  de  la  grolTcur  d'un  grain  de  poivre, 
tendres ,  pulpeufes  ,  marquées ,  ï  leur  fommet, 
d  uns  tache  noîtiire  par  rmiMeitoo  des  lobes  da 
calice. 

Cette  plante  croît  dans  nlufieurs  conuéei  de 
l'Kurope  méridiontle ,  fur  les  montagtus,  diu 

l  Alfice,  la  Puloçne,  fut  le  Jura  ,  &c.  On  la  ctil- 
tive  au  Jardm  des  Piaiucs  de  Far»$.  T>  (  V.  v.) 

On  préfère  ,  dans  les  jardins  d'ornement, cet 
arlnilTcaii  au  futeau  commun  :  il  y  produit «Itièf» 
bel  ctftt  par  fes  grappes  de  fl  urs,  &r  furtoutpir 
fes  fruits  d'un  beau  rouge,  qui  fe  monueai <lij.j 
le  prjiiTt  1:  5.  Son  bois  et!  très-dur.  Les  proprietn 
de  cette  plante  font  les  mêmes  que  cdies  h 
fureau  ^"-^ — 


4.  Sua B  AU  pubefceoc.  Samhatm  fulukm, 
Michaux. 

Stmiueut  cymâ  fuhrattmopt f  eorttcevtmKd^i 

foliis 

fuhiiis  pubefceaubus.  Perfoo«,Synopf.  Piant.vol.i. 
■  ag.  128,  n*.  4. 

cortice  vemicutofo  ,■  fol't  'tt  tùam  itfmi- 
natibtUf  quinatisifolioiis  fubtùs pube/centihas,  etafi- 
lanceotatu  y  cymâ  coaftrtiufculi  racemofâ.  MiUuui, 

Flor.  boieal.  Amer.  vol.  1.  pag.  181. 

Cette  plaine  a  beaucoup  île  rapport  avec  b 
famiucut  netmofa^  furtout  par  la  difpofition  de 
fes  llews  8r  par  la  couleur  rouge  de  fes  fruio. 
Se$  tiges  font  droites,  ligneufes  ,  cylindtioues  ; 
fes  rameaux  aflei  nombreux  ,  étalés,  garnis  de 
eutUes  oppofées,  pétiolées ,  ailées  ,  avec  impaire; 
compofées  de  foliotes  au  nombre  de  cinq  ,  januis 
de  trois ,  <^uelquefois  de  fept  fur  les  rameaux  fié- 
nles ,  étroites,  ovales  lancéolée»,  glabiesilear 
face  fupeneure ,  légèrement  tomenteufes  ou  pu- 
befcentes  en  deffous  ,  dentées  en  fcie  à  leur  cor^ 
tour  i  foiivent  quelques  aucfcs  petites  folîoletilâ 
baie  des  pétioles. 

Les  fleurs  font  blanches,petites-,  fituées  à  l'cx- 
trémité  des  rameaux ,  difpofées  en  une  ctmeprêf* 

qu'en  grappe  ,  touffue  ,  f  rrée  ;  les  ramifications 
nombreufes  ,  rapprochées  j  les  pedicclles  trè$- 
L.  urts.  Les  fruiis  font  de  petites  baies  prefqa» 
I  fpheriquts ,  pulpeufes,  d'un  rouge  aflès  vi£ 

I  Cette  efpèce  croît  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Penfdvanie,  du  Canada  &  de  la  Caroline,  o4 
elle  a  été  découverte  p«r  Mkhaux.  J»  (  Okaifu 

tx  Mick.) 

S*  SvâiAV 
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J.  SoRfAtJ  du  Japon.  S^miacus  japon!<0m 

!iam^it:ut  f'ut  cofd ,  cy  ntis  tripani:is ,  flhufh  nul- 
li.  '1  hunb.  Flor.  jap.  p.ig.  ilj.  —  Wnl  A  n  sp^  c. 
Plane,  vol.  I.  pag.  I4y6  u".  4.  —  Uunam.  Aibr. 
edic.  nov.  vok  1.  {Nig* 

Arbrij&au  dont  !ts  tîges  font  droites ,  cylindri- 

5 ucii  lssramt»oxgUbT€$, étales, oppoùs,  garnis 
e  feuilîe*  pétiolées,  oppore^rs ,  ailées ,  compofees 
de  r  pt ,  onte  ou  quinze  'oliules  Qvales ,  c;  r  e  s, 
longuement  pédicellées,  glabres  à  leuis  <l.ux  ta- 
ces ,  loT»îu«  d'un  pouce  &  un  peu  plas,  deoïées 
en  fcic  à  leurs  bnri^s  ,  aiguës  &  même  acuminées 
à  leur  fommst ,  blanciiaires  &  lU)  peu  canila^i- 
oeuCes  i  leur  contour  >  le  pedole  tommun  glabre 
&  cylindrique  { les  péliolu  paitkU  longs  d'en» 
viron  iîx  ligiies. 

Les  feww  font  (ituto  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  difpofées  en  une  forte  de  panicule  en 
cime ,  divifée  en  trois  bifurcations ,  dipoutvue 
d«  braaées,  plab»  ,  étalée.  La  cr-rolle  ett  blan- 
ch-  ;  les  f^timi^es,  au  nombre  de  cinq,  plus  cour- 
tes que  U  cou.r.ei  le  ftyle  fitifarme,  plus  court 
qyeles  ëumiu-î  i  un  fligmate  en  for^iie  Je  lète} 
un  ovaire  fufâiieur.  Ce  dernier  caractère  méiite- 
joji  un  nontel  csMien ,  &  pourroit  faire  douter  fî 
««ne  phnte  appartient  réellement  à  ce  genre. 

Cet  arbrifliMU  croît  au  Japon.  ^  iDtfcrift.  tx 

6.  SOREAU  hièble.  Samhucus  (buhs.  Linn. 

Samhtuut  cymis  tripanitis,  fltpulis  foliatàs  ,cuuU 
htriMct».  Lh».  Spee.  Plant,  voî.  i.  pag.  jKj.  — 
Mater,  medic.  88.  —  Scopol.  Cim.  n  •  î?'-  ~" 
Duroi ,  Harbk.  t.  pag.  4^  S-  —  "^oWich ,  Palar. 
„•  jU.  — BUclCw.tab.488.— Hof^.Germ.  J09. 

—  Roth ,  Cerm.  vol.  I.  pag.  i}7-  7-  vol.  H-  pag- 
^6f.  —  Willden.  Spec.  Ptaiit.  vol.  1.  pag.  i494- 
n».  I.  —  Decan^i.  Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  276.  — 
Onham.  edit.  nov.  vol.  x.  pag.  M?»  —  ^^^^  ' 
Hort.  Kmt.  vo).  i.  pag.  iJh 

Samhaait  kmmUk,  Lmk  Flw.  .6an«.  V«U  3- 
pag-  Î70- 

Samiucus  htrhaceû,  fmilU  nmhUtétit.  Haller , 
Helv.  n°.  8.671.  • 

•  SmwAuau  €^htri«eftfmpilei \'irid  Cliffort. 
ij.  — Flor.  fuec.  if  i.  26J.— HoffcClift.  110.— 
Boyen,  Lugd.  Hat.  14). 

Sam^ucuJ  cauie  ktrbauo  ,  ractmofo  ifoUoUs  dtn- 

mû,  M»n.  Dia.  n*.  4  *  » 

.    Sambucut  fiumiUf  fiu  cbulus.  C.  BaulvPil».45^. 
Toutn.  Inft.  R.  Herb.  GoG. 

EitJtu.  Fufchs,  Hift.  6/.  le— Camer,  Epiiom. 
^79.  le. 

.   fi.  Samittcus  ( humilis) . tmdr  ktfUtt»,rm^i 
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foilotî*  tàuari'ùtneéoiath ,  aeuà  tUtuat'u»  Miller  , 

D.a.  ll^  s. 

Samiucus  humilis  feu  ebulus  ^  folio  iaeiiùato.  C* 
Bauh.  Fin.  456.  —  Tourn.  Ir.ft.  R.  Herb.  606. 

Ehtto  bimuat»,  Pou.  Be|d.  liai.  i}4. 

Kulgairmiitt  l'hièble^  petit  furean. 

L'hièble  a  beaucoup  de  rapport  **ec  le  furean 

coiti  jiun  ;  mais  les  tigss  font  baflcs  ,  hcrbacets  , 
annuelLs  4  glabres,  fortement  cannelées ,  hautes 
de  deux  ou  trois  pieds  «  beaucoup  p(l|C  courtes 

dans  la  v.iriét'  vertes,  mr  iliocrement  rameu- 
fts  ,  pleines  d-.  uk  cuc  i  tvuilici  np^ulCiS ,  pé- 
tiotées,  ailées,  avec  une  imi^air-.  ;  lei  folioles  pé- 
dicellces,  au  nombre  de  fept  à  neuf,  longues,, 
étroites  ,  hnc.olées  ,  d'un  vert-foncé  ,  glabres  à. 
leurs  deux  fjccs,  finement  dentée  s  en  fcie  a  leurs 
bords,  algues, &  même  atu  riniee»  à  leur  fommetj^ 
les  pétioles  munis  à  leur  bafe  de  ttèS'petitcs  fo^^ 
lioléS  ou  ftipules  àtrrticuléts. 

Les  fljurs  font  bltnches.  nombreofes,  difpo- 
fées en  cime  ou  en  une  forte  d'ombelle  ample , 

ternuna'e,  d'envT  n  ci-;q  ravotiv  [■nncipuix  ,  qui 
fe  divifent  à  leur  foinuset  -^n  d  a..ife<«  plus  nom- 
bre ux  &  phis  courts  ,  munis  de  petites  bradt'^t s 
prcfque  filiformes.  Lts  fruits  font  dt  ^letitts  baies 
noifcSi  glabres,  pulptul'es.  Dans  la  vaiieté  ^  ,  le^ 
tiges  font  très-baffts,  les  folioles  fouvent  laci- 
niées,  ou  plus  fortement  &  inégalt-mcnt  d.ntccs. 

Cette  plante  croît  en  Europe,  fur  le  bord  des 
cheiAÎM  &  dans  ks  fofles  humides,  où  elle  tA 
fort  commime.  ^{y.v.) 

Ses  racines,  fon  ccorce  8f  f^s  fcui  les  ort  une 
odeur  forte  &  défagréable  j  <.U  s  (onr  ^  urgativts 
&  antihydtopiques.  Ses  fleurs  &  f  s  feuilles',  ttOe 
plcyées  à  l'extérieur,  font  réfolutives. 

LesAeurs,  prîtes  intérieurement  «  font  fudoti- 
fiques  :  on  s'en  6rt  atdfi  ï  l'extérieur  contre  les  ' 

entorfes  S:  les  foulure  s ,  après  !.s  avoir  mifes  en 
fomeqtation  avec  du  vin  &  des  tofcs  rouges.  Le* 

f raineSyCnMéréesdam  l'eau  chaude  &r  exprimées 
ortenwnt ,  donnent  u  le  huile  réfo'utive  }  elles 
pafTent  pour  diurétiques,  purgatives ,  &  quelque- 
fois émetiquts.  F.n  g  -ii-  ral  ,  tout  s  les  p.u(iwS  de 
cette  plants  ont  les  mêmes  propriétés  que  le  fu- 
rean ctHnmon  «  mais  à  un  degré  plus  piiillànr.  On 
alTure  que ,  dans  les  Pn-s  Bas  ,  te  fuc  de  cette  plante 
entre  dans  !a  coirp^fition  d'une  efpèce  de  favon 
noir,  fort  en  ufige  parmi  1  s  habitins  de  cetts 
contrée.  Les  btttiaux  ne  touchent  point  i  l  hièble. 

SUR  EN.  Surenus,  Rumph.  Hetb.  Amboio! 

Yol.  J.  pag.  66.  tab. 

Grani  arbre  de  l  ib  d' Amboine,  mentionné  par 
I  Rumphius.  qui  a  le  port  d'un  frèae,  dont  le  tronc 
'  dr<tfu  él«vé«  «ft  mrdti»  d'une  écorce  légéiemen 

V  V  V 
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fxiontme ,  &  dont  !•  (oamee  fytm  dM  cIim  am- 
ple, touffue,  bnntbne;  les  branches  facftki  de 
rameaux  foupits,  alongéi ,  de  cou!Lur  verte,  ta- 
chetas de  points  rendiez.  Les  kuilks  font  alter- 
ncs«  ailées»  fans  impaire  ,  comporéts  de  huit  à 
donte  paire*  de  foliole*  ofoefées,  pé4fr«llé*< , 
infèpfîblefnent  plus  petites  <K  ta  bâfe  au  foomet 
iks  f^uiites  ,  ov.ilcs-lancéoléL s ,  acuin  nées  i  leur 
iiomncket,  entières  ou  un  peu  Itnuees  à  kwts  hords, 
glaUea  i  kmt  deux  faces ,  \oB§an  de  %iim«  i 

çinc]  pouce* ,  hft'es  il'un  à  deux. 

Les  fleun  font  diipofées  en  çrappes  axîUatres  8e 
ceimitiales ,  plus  ou  moins  ramifieee ,  longues  d'un 

pied Bf  plus  j  les  pédicellcN  trè'^  n-  r:s ,  capillaires , 
nombreux  ,  (upponar.t  chaLu:i  une  petite  fleur 
très- cailiii^ue  .  uir  lacjuelle  Rumphiui  ne  nous  a 
donné  aucun  détail.  Les  fruits,  d'après  le  même 
auteur j  font  des  baies  (ou  des  drupes?)  prefque 
de  la  forme  1o  1  1  nflc  ur  d'une  olive ,  an  peu 
p'iis  petites,  iigLLi  a  Uurs  deux  extrémités ,  d'a- 
h'iw\  d\iu  vert  ob(cur ,  noîres  à  l'époque  de  leur 
maturité  *  U^érement  pAnâwétf  •  <|ui  ie  partagent 
en  cinq  portions ,  &  tenfement  on  nojrau  hfTe, 

Eentagone,  tnuni  fur  chaque  angle  i  ur^  mem- 
rane^coum^,  en  forme  d'aile  ^  à  unç^  loges  «  à 

Ct  t  a  bre ,  fans  doute  originaire  des  Indes ,  eft 
cultivé  par  les  habitans  d' Amboine  ,  9ui  emploient 
fon  bois  dans  la  conftruâion  de  leurs  bàtimens  , 
te  qui  en  fabriquent  plulieurs  meubles  &  uflen- 
fies.  Lcf  letnnes  b  l'ecorre  ,  d'une  faveur  très- 
air  ère ,  paflent  pour  d'exctllens  febiifuges.  La 
couUur  du  bois  eli  bi^qche.;  elle  4eKi«nt  louflci- 
ne  par  la  d^flîccatipn .  &  ftSf  Mifti  i  upe  couleur 
ptttpttrioe  aflièi  »§tiMc, 

SURFACE  ou  FACE.  Supttficits.  Ceft  la  par- 
tie extdrteiHre  de»  planu».  Oo  dibingae  deax  fa- 
cea ,  Atrtonc  dim  let  fètillea  %  Avoir  t  h  lace  fu- 

péiieiire  (  pjginu  f^ptrior)  ,  Ht  la  fat  -  rit_  it'u^e 
(  p^igina  tnfinor  ).  La  f»ce  luperieure  elt  celle  qui 
cft  tournée  vers  K:  riel  >  la  tace  inférieure  ,  celle 
«fâà  regarde  la  eano.  Cet  demi  Imcs  dif^rmt  fm 
Mw  tettiim  0e  pat  1m  SomâÊom  qo'eltet  ont  à 
Mmplir. 

La  furface  des  autres  parties  du  ve'gétal  four- 
nit un  grand  natibre  de  d-Éfctences  :  les  feuilles, 
par  txi  ntple  ,  li  nt  colories,  vi|qu-u(fs ,  gUbr<.^>, 

ten&a  »  fcabres.  mamelonées ,  peoAwtai ,  rt  'ées , 

Veinées  ,  &:c  (  fcyti  ces  difértnt  mots.)  Ces  mê- 
mes caraétéres  fe  reirouvert  en  partie  dans  les 

calices  j  la  corolle ,  les  tiges  »  les  lameaia ,  tu* 

SUBIANF.  Suriana.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  a  flL-^ir<  cnrr  pièr\  s  ,  pois  pétalees  ,  régu- 
Nitea,  de  la  famille  des  rofacéts,  qai  a  des  nf» 
feffli«l«C  kl  utmttf* 4  êe  qui  cotapread  dat  «v- 
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buOcf  evotiqMi  i  l'EiKope ,  dont  Ws  kwSk»  (an 
fimples  ,  dépoamet  de  {ftpules ,  cad;iqnes  far  les 

anciens  rameaux  ;  les  pidoncuU s  axillai'res  S:  ter- 
minaux ,  portmt  plcfîeurs  fleurs  &  des  brîtHei. 

Le  caraclère  ellcntiel  de  ce  genre  tû  d'avoir  : 

Vh  eaticc  à  cinq  dccvupurts  profondes  ;  cinq  fi» 
tAlts;  i'X  ètdmlncs  ;  Ltr.q  flyUs  infhts  fur  U  c6ti  dit 
ovairtti  tinq  eapfuiti  monojftfmts ^  fui  at  t'ouvnnt 

Chaquâ  âcut  othe  : 

1*.  Uocd/tcff  divIféiMa^nddiiKiit  en  de^fc- 
lioles  lancéolées  i«igais,  perfiflantes. 

2*.  Une  coroile  i  cinq  p  nik  s  réguliers  «  oraks^ 
ouverts  ,  de  la  longueur  du  calice. 

i*.  Dit  hxminti ,  dont  quelquesHmes  avortui 

fouvcnt  i  1rs  fît^mens  iîlif'  r:i:es ,  plus  counsqut 
la  coroUe,  tcr  TMnes  par  des  anthères  (impies. 

4*.  Cinq  ovaires  prcrqu'arrondis  i  citiq  ftylei 
droits,  foliuires,  filiformes,  de  la  longuetir  de« 
étamioes ,  iaiiécés  fvr  le  cAié  tntériear  des  ovai- 
res 8e  veis  leur  Ballîett  ,  fiuiMomés  de  fiignuies 
obtus. 

!  c  fn;::  ff^nfiftc  ep  ci"q  capfules  ï  tJ ne  feule  fe- 
tntnce,  a  une  ieulc  logu  ,  &  qui  ne  «'ouvrent pas. 

Espèce. 

St^RiANE  maritime.  Siuriana  mQriùmt.  Ufl& 

Surianm  fotiit  fimplUibus ,  lanceotato  J^ftuiétttg 

ftditnçulis  axiUariius  ,  muitifioris.  (  N.) 

SaHmnm,  Hert.  CUff.  59».     PliMi.  No*.  Plue. 

Gen.  pag.  î7.  cab.  40.  —  Jarq.  Amer.  pa^.  \^ 

—  Miller.  Diû.  i.  —  Swarta,  O^is- 
Forit  Prodr.  u*.  199.-^  Lam.  111.  Gen.  tak. 

—  Willd.  Spec.  Plant,  vt  1,  i.  pag.  77» . 

Tkjmêi^  ftcié  ,  fruit»  mariumut,  tttraffimith, 
Sloen»  Jjoa.  a*  pag.  19,  ub*  1^»*  fig.  4* 

fig.  i. 

Striéw*  mariiim*  ,foJii*  iamtointh  j  §ûrém*^ 

Arocir  amcicana  ,  foBAfiUo  ,fromdofa ,  Arm* 
dîtnfit.  Ptuken.  Airaag,  pag.  44.  tab.  241.  fig. 

Arbiiffean  dont  les  tiges  font  hautes  de.huit  i 
iwef  piede ,  dfoiaes ,  éf aiflës ,  d'un  hea^ofoncé  » 
divifér  s  en  rameau»  alternes ,  ébuirës  ,  ryliodri» 
qut:a  ,  faoiiÀes  ,  noueux  par  l'impieûickn  de  l'atta- 
che des  feuilles ,  pubefcentes ,  d  une  cf»uleur  cen- 
drée foncées  garnis  de  feuilieséparfes,  Atfke» 
la»edeMes>(peiàlée»,  looguet  au  plus  d 'm  poOF^e 
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trhs  entiktet,  thricia  à  leur  pwtk  fsfirfcure  , 
obtufes  à  leur  Commet ,  «n  peu  mucronées,  pref- 
que  t;!ibresi  Us  f^Li;!!. s  dtsbrjnthcs  &  1  s  mté- 
neuie»  des  nwes^nx  ires<a'iuaues  i  Us  Tupéfieu- 
les  pl  -s  rapprochées  «  prefqu  en  touiGrs  ,  plus 
4iinb(es. 

Les  fleurs  font  axiî';iTre^ ,  latérales  ,  fituées  vers 
l'extrémité  des  rameaux,  portées,  au  nombre  de 
quatre  à  cinq  ,  prefqu'en  petite  grappe  ,  à  l'extrc 
mité  d'un  pédoncule  commua ,  long  d'environ  un 
pooce  î  h  calice  i  cinq  folioles  ovates ,  acami- 
néts  ,  h  long'j-ur  de  la  cnroîlej  les  pétales 
fiunes ,  en  ovale  renverfé ,  obtus  à  leur  fomiaet , 
ténéds  en  oaglet  i  cinq  capfulei  obtufiss. 

Otte  plante  croît  fur  les  côtes  maritimes  de 
î*  Amérique  méridionale  ,  à  Porto-Ricco ,  où  elle 
a  été  recueillie  par  M.  Ledru ,  qui  nn'en  a  com- 
nmniqiiéiueniii^aire.  1^  (#^/) 

SYMPHONÏA.  SympkoM.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, à  fteuis  complètes,  polypétalées  , 
U  faimlle  des  azédarachs ,  qui  a  des  rapports 
«vec  letWMtrtnUt  &  qui  comprend  des  arbres 
exotiques  à  l'Europe,  dont  les  feuilles  font  fira- 
ples  ,les  fleurs  terminales,  prefqu'en  ombelle. 

Le  catadèrc  effeatiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  caRct  k  t'mq  foBohi  trrm^ts i  mu  eorotli 
gtabuUuft ,  i  çinq pétait-^  ,  '  r  ;  c:imhfs  pontes  fur 
tu  tuie  cylindrique  i  an  fiyU  ^  cin^  jUgmatts  ;  une 
éait  h  cinq  loget  monefiv^ut. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleui  offre  : 

t*.  Un  caliet  perfifUnc»  divifé  en  cinq  toliults 
San  pecisest  oumtei»  tnwKGes. 

1*.  Une  *9mIU  ttmiée  ,  cempofëe  de  cinq  pé- 
tales concaves ,  un  peu  arrondis  ,  tu  peu  coria- 
ces »  contournés ,  connivem ,  de  fonne  globu- 
leuft  ,  ao  pco  comprimée. 

3**.  Cinq  éiamlnes ,  dont  les  filaotens  font  rénnîs 
en  nn  tube  cylindrique,  qui  entoure  &  preffe  for- 
tetntm  l'ovure.  fupportant  cinq  anthèies  ovales, 
l>  dtemes  avec  k«  ftigmaces. 
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4**.  Un  ov3-rf  ovale ,  furmonté  d'un  ftyle  cylin- 
dnoue ,  un  peu  plus  long  que  la  corolle  ,  ûuiMdté 
de  oaq  SiguMes  oUoat»*  *i|M»*  «m»  en 
iioile. 

Le  frmt  eft  une  b*ic  globuleufe ,  à  cinq  loges 
.«NKcnanc  chacme  «me  (èmence  glabre  ,  prerqne 
f Idbolettlê.  «n  fO»  pliM  à  faâoe  ' 

EsficK. 

Symph  omA  gtohM.  Syiitéms&riMSgliW' 


Sympkema  ftl'ùs  fmflieiom  ,  eonftrùt  ;  ftonaut 
\  fuhtmb€iUti$ ,  urmUaakâs,  (  N.) 

Symphonia  gloiulifera.  Linn.  f-  SopH-  psg.  }01. 
1 WiUd.  Spec.  Plant.  voL  ).  pag .  5  B  j . 

C'eft  un  arbre  liont  le  tronc  eft  épais ,  fort 
élevé,  divile  en  branches  étalées ,  garnies  de  ra- 
meaux nombreux,  chargés  d'autres  beaucoup  plu* 
rouits  ,  glabres,  couverts  par  les  împreffions  de 
1  attaihe  des  feuilles;  ctlles-ct  font  médiocrement 
pétiotéei,  très-rapprotht-is ,  furtout  à  l'extrémité 
des  rameaux  «  de  1  épatffeur  &  de  b  coniidance  de 
celles  des  laurien}  oWongucs,  lancéolées,  entiè- 
res à  leurs  bords  ,  ghuques ,  glabres  à  leurs  deuE 
faces,  un  peu  relevées  en  carène  en  difr<»w« ,  tta- 
verfées  par  de»  veines  très  fines,  longues  tlcti- 
viron  trois  poaccsi^  tes  péiioèes  courts,  à  demi- 
cylindnques. 

Les  fleurs  font  difpofées,  i  Textrémité  des  tf- 

(jfs  .  tn  une  forte  d'ombelle  feflile  ,  fimple  ,  peu 
garnie  de  fleurs  j  les  pédoncules  partiels  droits, 
fimples  ,  anguleux  ,  umfl  )rcs.  Le  cilice  eft  court, 
compofé  de  cinq  folioles  obtufes }  la  corolle  rou^, 
de  la  grandeur  de  celle  du  thé ,  compofée  de  cinq 
pttaksconnivens,  fermés ,  appliques  latér-ilemLirt 
les  uns  contre  les  autres.  Oc  offrant  une  foirne 
globuleufe ,  un  peu  déprimée  an  fomnvet.  Les  fih- 
inens  des  étamines,  réunis  en  une  gaine  tubulee, 
d'une  feule  pièce,  s'élèvent  hors  de  k  fl  ur  conv- 
me  une  forte  de  «alice  fopérieur ,  enveloppent 
l'ovaire  .  ?v'  fiipportent  cinq  anthères  feffiles ,  qui 
alternent  avec  les  cinq  ftigroatcs,  ou  verts  en  étoile. 
Le  frtiit  eft  une  baie  globuleufe  ,  rc  v?rue  d  une 
écorce  coriace ,  contenant  dans  foo  intérieur  une 
fubftance  muqueiife  très^anne.  Ces  femences  foot 
rechcfcbéos  avec  avidité  par  les  petwquets. 

Cet  arbré  «oh  à  Suiiasas.  t>  {Dt/eript.  t» 

Linn.f.  ) 

Ohfervatiotti.  Quelques  auteurs  penfetit  que 
cette  plante  eft  ta  même  qae  celle  qui  a  été  dé* 
crite  par  Aublet  fous  \c  nom  de  moronoheatœamgt 
il  y  a  en  effet  de  tiès-gt ands  traits  de  rtflemWan» 
entre  ces  deux  plantes ,  maisladefcription  dr  Linne 
fils  &f  celle  d'Aublet  offrent  des  différences  aflei 
marquées;  &  comme  ces  plantes  M  me  font  pM 
connues,  j'ai  préfenté  ici  ce  qu'en  dit  Linijé.  On 
,  •Muxaconfaltec  dam  cet  ouvrage  l'article  M anî. 
bnverra  ce  qa'AoUec  en  a  dît ,  des  obferva- 
rions  plus  récentes  pourront  confirmer  Ott  de- 
,  tnrre  l'identité  de  ces  deux  pbntes. 

rrMFHûRICARPOS.  Le  geore /mw«m  (che- 

treteuil.t;)  de  Linné  exigeoît  une  réforme  bien 
eflentielle,  puifq  ■  i"  lenf^moit  des  plantes  non- 
feolement  fépatees  par  leur  caraûère  générique, 
maïs  encore ,  pour  quelques  efpèces,  féparées  pac 

la  f.imille  à  laquelle  elles  appartiennent  -h^^  Vot- 
die  uaïuxeU  M*  de  Juflieu  a  établi  cette  letoitne 

Vvv  a 
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dim  Ton  Catr^  PUtuarum;  &  en  divifant  le  genre 
{onicera  d'après  le  cacaâère  dts  efpèces,  il  a  lap- 
prle  la  plupirt  des  genres  de  Tnurnt'toic.  Celui  ae 
fjmpkoricarfos  ,  dont  il  s'agit  ici,  v!«nt de  Dillen. 
Comme  les  efi>èces  itnfermées  dans  ces  klifT.Vens 


genres  ont  été  meniionnéf  s  dans  cet  r>uvrage  , 
notu  renvoyons  le  leét^ur  à  l'article  ChsvrE' 

rEuiLLË,  vX,  pfiur  b  JiP.iiididn  de  ces  nouveaux 
genres ,  a  l'excclient  ouvrage  de  M.  de  Juflieu. 

S  V  M  P  H  Y  T  O  G  Y  N  F.  S  ,  terme  en>pIoyé  par 
M.  Ventenji  dans  fon  Tableau  du  règne  \égît.il , 
pour  déligner  les  fleu:s  donc  l'ovaire  adhère  en 
tout  ou  en  partie  au  calice  Symphyto^ne  t^ioxtné 
d?  deux  mots  grecs,  dont  l'un  lignifie  unie,  & 
l'autre  femme,  comme  (i  l'on  difoi:  ovaire  uni  au 
calice  ,  ou  adhérent  au  calice.  Le  aiê  ne  auteur  fe 
1ère  dn  mot  éteatkérogynt  pour  les  fleurs  iioac  l'o> 
vaîre  eft  libre ,  8c  n'aihère  point  au  calice. 

«  Tanv'i-  ,  d  t  ce  fjvant ,  l'ovaire  eft  enfoncé 
d  .n>  1<;  cjI.1.1.-,  ae  maïusie  qu  il  iat  corps  avec  lui 
en  tout  ou  en  partie,  comme  on  peut  le  voir  dans 
Ja  tteur  du  pommier  be  dms  celle  du  tamarinier  { 
tatitâr  il  eft  élevé  au  deflos  du  calice,  8r  n'adh^ 
nullernent  à  cet  organe  ,  comme  on  l'obfcrve  djiis 
ia  Hcur  du  cerifier.  Dans  le  ptenner  cas  on  dit  que 
1  ovaire  eii  intérieur  ou  femi  -  inférieur ,  &  dans  le 
fécond  cis  on  Xt  qu'il  t  fl  fupérieur;  mais  ces  ex- 
pr-(iions ,  qui  ilelignenc  li  potilion  de  I  ovaire  par 
ripporr  an  calice,  préfentent  des  difficultés  diins 
deux  circontUoces  :  la  première,  loffqu'une  par- 
tie de  l'ovaire  eft  engagée  dans  le  calice,  tandis 
que  l'autre  eH  libre  ,  comme  d.'ns  le  lierre  ,  le  fa- 
tnttlus ,  é/c.  ;  la  fecouJe  ,  iorr<)ue  Us  ovakes ,  iim- 
plem  nt  recouverts  par  le  calice ,  font  fupérieurs, 
quoiqu'ils  paroilTent  inférieurs,  &  qu  ili  fuient 
réputés  tels  par  plufieurs  botaniîbs  ,  comme  daii', 
la  rofe ,  dans  l'aigremoine,  î^c.  Il  nous  femble  qiK 
ia  pollcion  de  l'ovaire  ne  feroit  point  embarraf- 
fjute  à  déterminer ,  li  Ton  fubftituoit  aux  expref' 
fions d'ova-'re  "upérieur  Si  d'ovaire  inférieur,  celle 
.d'ovaire  libre  &  d'ovaire  adhérent}  ou  éUuthén^ 
gynt  6c  fymphyt9gfnt,  »  (  Vayt^  k  jrm  SvP£* 

IUE1IK.) 

SYMPLOQUE.  Symplotoj.  Genre  de  plantes 
dicotylédooeSj  à  fleurs  complètis,  polypécalécs, 
de  la  famille  des  plaqueminiers ,  qui  a  quelques 
rapports  avec  les  hjLfu  ,  &  qui  comprend  des 
arbri(feaux  exotiques  à  l'Europe  ,  dont  les  feuilles 
l'ur.c  aUcrnes ,  pétiolées  \  les  fleurs  fouvent  aidl- 
iaires,  latérales,  plus  ou  moins  agglomérées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vu  taUee  k  dnq  découpures  {  cinq  ou  huit  pàaltt 
tonnîveas  ,  eir  luit  i  leuriafi;  des  éiaminei  nom- 
'ircufei ,  fur  plufîeurs  rangs  ;  un  ovaire  fuy  i rieur  ;  un 
jfy/r  /  latfiigmau  (agité  ^  il  flu^turs  UtLi  i  un  wruge 
J^e cinq  icgu* 
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Caractère  céh£R,ique. 
Chaque  fleur  offre  : 

1**.  Un  calice  d'une  feule  ptècd,  cunpanuléji 
cinq  découpures  courte»  «  droites ,  arrondies. 

i".  Une  eero/le  compofée  de  cinq  à  huit  pétalei 

C'iT'fin'C"^  j      r^ih.-  .î  Imr  bafe  ,  t-^ioirs,  oblongl, 
oL)(us ,  ouvetis  a  leur  paitic  rupericure. 

Des  it  ami  net  nombreuses,  difpo  fées  fut  plu- 
fieuis  rangs .  afTtz.  fouvent  au  nombre  da  qu.ue, 
dont  les  hlamens  font  trésocouris^ planes,  (ubth 
Jés,  attachés  fur  le  ttibe  de  la  corolle,  fuppoiuiK 
des  anthères  arrondies. 

4*.  Un  ovaiu-  fupérteur ,  arrondi ,  prefqu'ovale, 
fui  monté  d'un  Uyle  filiforme  ,  de  la  longueotdes 
étanunes  ,  plus  court  que  la  corolle,  terminé  pat 
un  Itigmate  capité  ,  à  pluficurs  lobes  (de  noisà 
cinq  ). 

Le  fruit  ell  un  drupe  fec ,  ovale ,  obtot,  i  cinq 

lobes,  aune  feule  va!v*  ,  yn-rrin:  ?ii  cinq  pjr- 
ues  à  fon  lommet,  cuaicwant  des  lemeaces  ci>- 
longues. 

Oifirv^Hoiu.  Il  faut  rapporter  ï  ce  gâte  pV 
fieurs  autres  plantes  deja  décrites  dans  cet  M* 
vrage  fous  d'autres  noms ,  &  que  la  cœneifÎBce 
imparfaite  de  1  ur  fiuftihciiioii  avoir  fait  nngtt 
dans  des  genres  particulsets  ;  tels  font  le  hofa 
tinaoria,  Va'Jiomii  tktêfymùf  lu  Ofonimê  foir 
nenfu.  (  Voyti  ^  ûrttcUê  ALSTOUK,  ClKW, 
Hopiiii.  ) 

£  S  P  i  c  S  S. 
I.  SYMrioQLE  de  li  Martinique.  Sya/ltm 

martinictnpj.  Luin. 

SympLfCOj  peiunculii  fubractmofîs  ;  fo.'iii  gUitr- 
rimit ^erenuidiis.  Lhent.  Act.  Soc.  Ijnp.Loiid.U 
p-.g.  i7f .  —  Willd.  Spec.  PI  voi  :  pag.  i^if. 
n*.  I.  —  Lam.  lUulh.  Genti  tau.     ^.  hg.  i. 

Symplocot  martînîtenfu .  Linn.Spec.  Plant,  volt, 
pag.  747.  —  J1C0.  A  ,  !.r.  pag.  16$.  — SvK», 

Obferv.  pag.  295.  r:b.  -.  fij.  i. 

Aibrilfeau  ties-ek  vè-,  dotu  i«s  branches  font 
chargées  de  rameaux  alternes,  diffus,  glabres, 
cylindriques,  ftriés ,  de  cotreur  ce  ,  girail 
de  feuilles  petiolécs,  altemei,  ov„its,  longue» 
de  trois  à  quatre  pouces  ,  fur  deux  ou  troii  de 
large  î  coriaces,  prefque  tuifanies,  glabres  à  leurs 
.  dein  faces .  méfdiotrenfenc  crénefcies  ou  pref^  je 
entières  à  leurs  bords,  acuminées ,  prefq  1*-  b:..!» 
à  leur  lommet  i  les  péuoles  courts  ,  longs  de  tiou 
à  quatre  lignes»  gbores ,  canaliculés. 

Les  ieurs  font  difpofées  en  petites  gr^pp^s  late* 
raies ,  peu  garnies .  fatuèes  dans  l'aitieile  des  iewi- 
[  ks  «  veis  l'exuéiuité  des  tameaux  i  maaki  à  Jeus 
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divifions  de  petites  brades  ovales ,  à  peine  pa- 
befceitwt.  Le  calice  eft  fort  couit,  à  cinq  décou- 

ÏuTzS  un  peu  concav.s,  ovalts,  légèrement  pu- 
;;fii:nitsi  la  corolle  blanchâtre,  longue  de  quatre 
à  cin^  lignes  j  les  pi  taies  droit» ,  obtuj ,  reuni">  en 
tube  â  leur  baie.  Le  huit  elt  ua  drupe  ovale, 
obtus  «  i  cini^  luges. 

Cette  plante  ciwît  ai»  AntilUs.  M.  Ledru  l'a 

•  égalerrent  r-eciieilliednns  les  forêts  à  Porto  Rie  ta  , 
éc  a  bien  voulu  nous  en  comi»uni(}uer  un  txcm- 
plaire,  b  (^./) 

Ohftnfûtions.  M.  Lh^ritier  a  mentionné  dans 
les  Mémoires  de  la  Société  linnéenne  ut  Londru , 
yo\.  I ,  pag.  176,  fous  le  nom  de  fynphcoi anehea , 
ime  pianre  originaire  du  Pérou  ,  qui  diffère  peu 
de  celle  que  ;c  viens  de  déctiie,  qtii  parojt  n'en 
érM«|a*une  variété,  &  qui  tient  prcfque  le  milieu 
entre  cette  efpècc  &  le  fymptoiof  cyponima  (  le 
eyponima  guiancnjls  d' AMei) .  S^s  pédoncules  font 
chargés  d'environ  cinq  fleurs  ;  fes  f.ui  ks  font 
prcfque  glabres ,  dentées  en  Icie  à  leuis  bords. 

Je  dois  prévenir  que  la  gravure  que  j'ai  citée 
des  tUuJhati&ns  éu  dans ,  diffère  des  eiemf>btres 
fccs  que  je  pniTèJe  de  cette  plante  ,  en  qjie  fes 
feuilles  font  tres-aiguès  ,  plus  creneiees  ;  les  pé- 
doncules uniAores,  tandis  que  la  plante  commu- 
niquée par  M.  Ledru  a  fes  feuilles  pluî  ovales, 
acuminées  &  obrufes }  les  créne.lures  à  p^ine  fen- 
fibks  i  les  fleurs  en  petiies  grappes. 

X.  SYMPtOQQE  i  huit  pënleft.  Sym^^eo*  ollo- 

Symplocos  peàunculis  fuhbifiorh  :  crroHh  o^îopt- 
ttdtSf  fbiiis  giaitrrimis  f  apicc  rtpundu  cUntatis, 

WiUd.  Spec.  Plant,  vol.    pag.  14)6.  n**.  4. 

Sytvplocos  fioribus  oQofiUnis.  Svcart'  ,  Fiodr. 
pag.  1C9 ,  &  \ M.  înd.  occid.  vol.  z.  pjg.  1 187. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
fympltcQt  mcninttenft${  elle  en  diffère  par  fes  feuil- 
les beaucoup  plus  largts ,  &  par  fes  fleiiK»  Coni- 
tammefît  compofées  ue  huit  pétales. 

C'ell  u.n  arbre  dont  le  tronc  s'él--  .  t  à  la  hauteur 
de  vingt  ou  trtnte  pieds  ,  charc»'  '  j  partie  lupe- 
rteure  de  branches  redrelTees,  divi  j;sen  rameaux 
lier.'*  ,  épars  ,  cylindriques,  frj-  '.  s  ,  gartiis  de 
ftuilLs -,  ùtioif  s  ,  al:r::its,  un  ..•  u  roiJes,  ova- 
les ,  glabres  a  leurs  'leux  faccs,  i  un  vert-gai  en 
deffus ,  nerveoks ,  veinées ,  d-ine .  s  en  Icie  a  1  urs 
bords  i  I.s  ii  w  Uires  obtufes .  '<  rminéts  à  leur 
fommet  par  unw  petite  pointe  i  le»  j  étioles  courts , 
cylindriques ,  f^iabrrs ,  creulîts  en  gouttière  en 
delTus,  un  peu  fîdchis. 

Lesfieurs  font  liiuées  vers  re  ;riémité  des  ra- 
meaui ,  dans  Taiffrlle  des  feuilles  !e^  pédoncules 
courts,  folitaires  ,  ^l^bres  .s  <;  ,n.  1?5  ]- - 
sioles  J  ,À  uoe  &  (^uelqucf<i;&  a  deux  iieuis.  Le  ca- 
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lice  eft  fupéiicur ,  à  cinq  découpure*  ovales,  reni. 
\crfé>s,  ciliées  i  leurs  bords,  pcrliltinîrs  i  a  la 
bafe  du  calice ,  trois  ou  quatre  folioles  un  peu  - 
arrondies  ,  concaves ,  velues  &  cîHécs  à  le  irs 
•i^iv.M  ,  terrées  contre  le  calice;  b  coroll'j  de  la 
gran  kur  de  celle  du  citronicr ,  blani-he ,  odot  nue, 
)refque  monopétale  par  l'adhérence  des  pétales  î 
eut  bife;  le  tube  très-court }  U  limbe  d:vifé  en 
■mit  découpures  égales,  oblongucs,  ouvertes, 
réfiîchies ,  entières,  difpofées  fur  deux  ran^s ,  les 
intérieures  alternes  ;  un  grand  nombre  d  eramines 
fur  qtntre  ramçs ,  inférées  vers  le  milieu  de  la  co- 
ro'le}  les  fitamens  réunis  en  tub?  à  Isur  bafe,  î'u- 
bules  à  leur  fommeci  les  anthère^  petites,  arron- 
dies ,  à  quatre  loges  }  l'ovaire  inférieur ,  o'jlong , 
velu  vers  fon  fommet  î  le  (lyle  épais,  perfiftanc« 
de  la  longueur  des  filamensi  le  ftigmatevért,  ca- 

f)ité ,  à  cinq  lobes.  Le  fruit  cft  un  drupe  fec  ,  ob- 
ong,  de  la  grofleur  d'une  noifette,  à  cinq  loges , 
coDvonné  par  le  calice  periiftantj  plafieius  femen  • 
tti  e^ngnes. 

Cet  arbre  croîr  f"ii  r  '"s  hanreî  montngnes ,  d  ms 
les  contrées  mériaionales  dj  la  Jamiique.  \)  {Def- 

SY^'GÉNLSHL.  C'eft  le  nom  que  porte  U  dix» 
neuvième  claffe  d»  S^hmt  feiuut  de  Linné {  il  eft 
compofé  de  deux  mots  grecs ,  qui  fignifieni^i/iai- 
èle,  f  énémtion  :  il  défîgne  toutes  les  plantes  dont 
les  fl  .urs  font  cornpofées  ,  munies  de  cinq  étami- 
nes  J  léunies  en  forme  de  cylindre  par  les  anthères» 
elles  Ife  divlfene  en  amant  d'ordres  qu'il  7  a  de 

àin  'rrr:  "":  f=^!'-èces  de  polygjmie  (  yôy<|  ■&  mut 
PoLYGA.ME  }  dans  les  flt-urs  compoféei. 

Premier  ordre.  Pohgamie  égaie ,  dont  tous  les 
fleurons  ou  les  demi-fleurons  font  hermaphrodi- 
tes ,  comme  dans  le  chardon  «  le  fallîfis»  la  lai- 
tue ,  Sec. 

Deuxième  ordre.  Polygamie  fuperjlue  ,  dont  les 
fleurons  font  h;rmiphroditL'.  li.ins  le  centre,  8c 
les  fleurons  ou  dtmi-fleurons  femelles  &  fertiles 
à  la  circonféieoce ,  comme  dans  les  afteit,  la  t»> 
naifie ,  &c« 

TroiGènne  ord-e.  Po'ygamie  frufiranée,  dont  les 
fleurons  font  h-'rmaphrodires  dans  le  centre  ,  8c 
les  flnirnr.s  ou  demi-fleurons  neutres  ou  f  jmrlles , 
ileriles  i  la  citconlîérenc<î«  comme  dans  la  centau- 
rée .  dans  l'hélianthe,  (fcc. 

Quatrième  ordre.  Polygamie  ntctffuire ,  dontlc» 
fleutons  du  centre  font  fimplemcnt  mâles  ou  her- 
maphrodites ,  UériieSi  les  fleurons  ou  demi-fleu- 
rons de  la  circonférence,  femelles «icnUeSj  com- 
me dans  te  filago  .  le  foed  •  &c. 

Cinquième  ordre.  Polygamie  féparée  y  dont  !c* 
fleurons  ou  demi- fleurons  forment  comme  plu- 
fieurs  peiiis  groupes,  envkonnésd'écaaieaoad© 
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IpaiUrttei  dtti  tel  4iAingueoc,  comme  dam  le  fphé- 

Siiième  ordre.  Monogamit.  Ce  font  let  fleurs 
^ui .  bm  tat  comporë  %  de  fleurons ,  c'eft-i-dire 
qui ,  éoint  finples  ,  ont  Uurs  étamines  réunies  en 
cyirndre  par  leurs  anthères ,  comme  dans  la  vio- 
Jetie  j  dans  la  balfamine,  &:c.  Cet  ordre  eft  prin- 
rilMlemenr  diAingué  des  précddens  par  les  flears» 
qoi  font  fimph  s  8c  non  compofées  ,  &:  dans  lef- 
quelles  il  n'y  a  qu'un  ieul  nutu§e  *  d'où  cfi  venu 

«YNCÉNÉSIQUES  «tSYNGÉNÈSES 
fPleiirs).  C'eft  un  alTenbbge  de  plulieurs  petitts 

iMMS^u  AeiMOet  feiiaiei  bu  m  y^ccptack  cooi' 


« 


mun.  Se  entourées  d'un  caUce  commun  i  dnqtt 
fleur  munie  d«  cinq  étamines ,  dont  les  sriUki 

font  réunies  en  un  cylindrique  au  tnven  à\x^u\ 
pafT;  le  ftyle  «  &  dont  le  fruit  conlîlte  toujouis  es 
une  femenctt  ilépottmie  éb  péricarde  \  elles  difiè. 
rem  des  fleurs  tgrégées,  en  ce  que ,  dam  ces  d.t- 
nières ,  les  éranftines  de  chaque  fleur  ne  font  poiin 
réunies  par  kur$  anthères,  &  qu'outre  uncaitce 
commun ,  ctuque  fleui  a  encore  un  calice  propie, 
&  que  le  fruit  cil  larcment  une  feaMce  une. 

SYNONYMIE.  (  Concokpàmci.) 

SYSTÈMES  M  lOTAMiQ^s.  i^m.  ^ 
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7aBERNE.  Tabernémontana,  Genre  d«  pl%ntC# 
dicot>'lédçne$ ,  a  Hturs  complètes  »iiHinapéralées, 
de  la  6imille  d^s  apocînées ,  aut  a  des  rapports 
avec  les  pervenches  (  vinca)  Se  l«  cernera  {  il  coîti- 
j  T.  nJ  d(s  J!  briflejux  ou  arhurtes  exoriquts  à  l'Eu- 
rope ^  dont  ks  ^ieui(ies  font  oppo:ée$j  rarement 
alternes»  les  ileuts  axilUires,  foUiaires  <nt  agglo- 

te  caraâère  etTentiel  de  fie  fMi«  «ft  d'avoir: 

"Un  calice  i  cinq  découpures  ;  une  corolle  monopé' 
taie  ,  aloagée ,  à  cinq  lobes  ;  cinq  itamines  i  un  fiig- 
mate  tapité  ;  deux  folicules  ventruiM  ^hori^MUles  ^ 
éit  fimtaetî  enveloppées  tf*  une  ptttpe, 

•  « 

.  Chaqw  fleur  olve  : 

1**.  Un  calice  fort  petite  à  cinq  découpures  plus 
«a  «QÎM  profondes ,  connivemes ,  cadoques. 

i*.  Une  corolle  inonopétale  ,  contournée  ,  alon- 
géc ,  infundibuliforme  »  le  limbe  4  cùv\  lobes  ou- 
verts, planes»  obliques,  obtus. 

î".  Cinq  éumiitut  dont  les  filamens  font  fort 

petits  ,  infères  vers  le  milieu  du  tube,  terminés 
par  des  anthères  conniventes  ,  acuminées. 

4*;  Dent  ovàinsSmf  h% ,  environnés  ï  letir  bafe 

de  cinc  g'jn  'es  'rifides,  furmotucs  d'un  Hyle  fu- 
bulé  j  tCLrmirws  par  un  ftigmjie  obloitg ,  er»  tête. 

Le  fruit  confîf^e  en  dtux  follicules  ventrues, 
écaiêées  hoHxontalemenr,  un  peu  r^flicMes,  «eu- 
minée»,  i  une  loge,  à  une  feule  valv«. 

Les  ftmences  font  ovales-oblonguf  s  ,  nontbr<*u- 
les»  obtufes,  ridées ,  pcefqu'imiMi^jttiéee.  enfen- 
céc«  dm  une  pulfie. 

O^rwtiW'  Les  taicmiirontana  o0retu  dans 
leurs  efpccfs  une  foufdivilioa  ooi  doit  former  un 
genre  paiticuUer ,  &  que  MlchMUi  a  reconmt 

d'après  Wa'ttrius.  Cuyron,  avant  eux  ,  l'avr;; 
d^^  (ïjnaie  e^  Hi^iuvint  le  nom  daTt/onJa  à  U 
plante  que  liimé  a  rangce  enf^iie  p^rmi  les  taier- 
lutmomanj ,  &  qui  t  11  dtvcru  le  tvf-e  de  ce  nou- 
veau genre.  Le  caractère  ellcodcl  qui  coi.ftituece 
BOUTpM  2^e  confifte  dans  : 

Xhu  eâroUe  infundibuliformt  }  torifkt  db  tube 
fsrmé  !  le  limht  j  l  '  u/  f.érs  ;  cinq  tmmines  ;  un  Jfig- 
mate  en  tiie  ^  entouit  à  un  amuau  mtmbmneux  ,*  deux 
f^ilitalw  ifàw-iUêÇttmntêS  cyHêdriques,  tronquées 
oi/iqtumeiU;  fWU  Vimtoffiêê  -ptf  une  fub^nte 
piUjpeufe, 


Ce  qui  dt>it  achever  de  detersntner  !c(  botanif- 
tes  en  tav^ur  de  ce  nouveau  genre ,  c'eft  que  ^ 
outre  le  caraâére  générique  alfe?.  bren  marqué  . 
c-^s  deux  genres  ont  un  port  très-diftérent.  Les 
tahrrnxrro'.tar.a  fnnt  dcs  plantes  ligneufes,  des  ar* 
britiestix  même  ajlei  élevés,  à  feuilUs  o|>poréesi 
les  amfonia  font  despliAtes  hetbscées ,  la  plupart 
vivaces  à  h  \('i'né ,  mais  peu  élevées,  ^  dont  les 
feuilles  font  alternes.  Je  nre  bornerai  ici  à  tfidi" 
quer  ces  deux  genres  par  une  fouMivifion. 

J'ai  créent  fous  le  nom  de  rauwofa  ftriat* 
(  vol.  VI ,  pag.  %i ,  n"*.  J )  \'9i,hrtS4  de  Ji.ff  ,  Ctn. 
Plant.  144.  Je  n*sT»i$  d'abord  reflisrqi^  qu'un 
feul  fruit  :  depuis  j'ai  reconnu  qu'il  en  avr,'[ 
bien  certainement.  Ce  cara4^re  le  rapproche  ^ti> 
guliérement  des  tahem»moiiutii4 ,  &  ne  pciauyt 
point  de  le  ,confi»rvcr  parmi  IfiS  rmiflfm* 

<  E  s  P  I  c  E  s. 

*  Tahernammtaaa.  FtalOes  oppofèes {  tiges  lignenjèt^ 

i.  l'ABERNE  à  feuilles. de  citromer.  Tabera*^ 
montand  eitrifo/iti,  Unn. 

Tdbtrnemont^tcJ^t  pppofiit  ^  opeùt  {  ^ifiif 

liitc'ùitbui  ,  fJomfraio-umhttUiis.  I.mn.  5pec<PUnc> 
vol.  1.  pag.  :q^.  —  Miller,  Diiï.  n".  1.  î— Jacq. 
.Amer.  3S.  tab.  17;.  fi^.  i;.  —  L.im.  lllu^r. Gtrncr. 
ub«  170.  fig.  i.  —  Wiild. S^c.  Plant,  vol.  i .  pag;. 
1144.  nM.  '  n 

Tabeniêm»mana  foliie  kmmU^,  Hort.  CUt 
76.  —  Hojren»  Uigd.  Bat.  41^.  » 

Tdiernimontana  citrlfoliis  undulatts.  P3um.  Gçit^ 

nov.  An.er.  pag.  18.  tab.  30 ,  &:  le.  24S.  fig.  i. 

Arbriffsaa  qui  s!étève  i  la  haateur  de  dôme  o« 
quinze  pieds,  fur  tronc  droit  ,  ep-ii^ ,  ga;ni  de 
branches  droites,  médiocremeiu  étalées .  revécu» 
d'une  écoree  Itfle ,  gvifâxne ,  divifées  en  niftirr 

?ilabres,  cy!ir!d'''q'J'?s ,  qui  dirti'lcit,  ainfi  qyc  les 
euiiles,  un  fuc  laiteux,  bljuchatro,  très.abon-> 
dj  u.  Les  feuilles  font  oppofèes,  pétiotées,  fer- 
mes, épai4«s,  ovAlcs-lanç^olées ,  très-entièrç*  à 
leurs  bords,  glabres  ï  leurs  deux  faces,  acummée? 

à  IsfUr  romuv- [  ,  '(i:;gufs  t'r  q'.iJtr.j  .-i  "x  pond  ^  ^ 

(ur  deux  de  large  ,  rétfécies  à  lewr  partie  iate- 
ri«nre-{  let  pénales  loogsjf  un  punee^ 

Les  fl  urs  font  4'vn  l^.faiin»*  d*ane  «kUut 

agr.:Mble  ,  dirpofëes  en  pettfi  paqtiets  prt  r]u'Lim- 
l)£lks,  ûtués  latéraletnent  dans  1  aiiTcile  dts  icuil- 
Jes,  vers  l'extréoiité  des  rameai^x.  Lc  talîcf  eft 
cmtrt ,  à  cinq  dci.ts  aiguës  i  le  tube  de  ta  corolin 
eylindiiquc,  ieo£é  ni(%Smùimimtx  UkQihA^ 
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long  au  plus  d'un  demi  potice  i  le  limbe  entière* 

ment  tlivifé  tn  cin()  «{f^coupurr*  linéairts ,  étrrit£«, 
a!<ingecs ,  très-oijvfrres ,  un  p:  u  obtuftS.  Le  ixn'i 
coiiliîtc  en  deux  f'ollfcul  .s  ret.fiées,  réunies  i  le  ut 
bife ,  écarrée^  h  >ri£ontalement ,  renfernianr  àts 
fômences  obioneu  s ,  \  licéci  1^  unes  fur  les  au» 
ires ,  &  etiveioppéfcs  d'une  chair  naolie  8e  pul- 
peuf?. 

Cette  plante  croît  naturdlemf  nt  dans  les  î'.ts 
de  I' A-i)érii]ue  ,  ï  \i  Jjirai^ue.  0:i  b  calûve  au 
Jjrdio  des  Plauus  de  Paris.  ^  (  K.  v.  ) 

1.  Taberne  à  grandes  Beun.  T^mêmaïuéna 

granJifiora.  Linn. 

Ttihtnumontanafoliii  oppo^iù  ,  cauU  dkkotomoi 
udkiius  inéqualibut  f  taxiffimis.  Lïnil»  MantifT  pag. 

f    —  J.cq.  Siiip.  Amer.  pjg.  40.tdb.|i.  — Ljun. 

lilullr.  Gtnir.  u'o,  170.  fig*.  i. 

Cette  efpcce  eft  diflingiiée  par  f.s  fleurs,  p'in 
'grandes  que  dans  les  autres  efpeces,  8f  par  l'irtd- 
guiaritë  des  d;%'ifions  de  fon  calice. 

Ses  liges  font  fortes  ,  divifées  en  rameaux  gb- 
bre«,  dichotomes  ,  cyliadriqufs  ,  ganu's  de  (èuil* 
les  oppcfc.s  j  pctir!'-!-^  nv  !  s-Lmcrotccs ,  g' »- 
bres  a  Uurs  dtux  tacts  .  (.'paillts,  entières  a  leurs 
boids,  très-pointues  à  leur  femme  t ,  «n  pea,rë- 
trécics  â  leur  bafe,  longues  d'envivon  deux  ou 
trois  pouces ,  fur  tui  8r  demi  de  large }  les  nervu» 
tes  latérales  ,  Anes  ,  ramifiées  ;  les  pécioks  très- 
courts,  fermes  ,  un  peu  camliculé*. 

Les  fleurs  font  £tuëes  dans  la  bifurcation  des 
inmeaua  Tupérieuts ,  portées  fur  un  pédoncule 
court ,  droit  «  prévo  ie  cylinJ:  ique ,  inuni  de  d;;iix 
ou  trois  fleurs  pédicellées.  Le  calice  eft  ample , 
lâche  ,  toinpofe  de  cinq  foiioles  tt cs-inegjles  , 
blanchâtres  ,  fcarieufes  ;  les  deux  extérieures  lar- 
«  ges .  ovales  ,  en  coeur  ,  aigu<f«  ;  les  tnns  iiité- 

Vieures  plus  étroi?c<i  la  coiû!!c  prande  ,  miTnie 
d'un  tube  droit,  cylindrique  ,  a'ongé  ,  terminé 
far  un  limbe  plane,  diviie  en  cinq  lobes  tors, 
ainpies  «  preliiiie  tonds,  obtus  i  les  follicules  o va- 
let >t«è>-écaniéef- emr'elles  ,  terminées  par  une 
poince  alongée ,  un  peu  courbée  en  bec. 

Cette  plante  croît  en  Aoiérique^  dam  le*  envi- 
rons de  Caifthagène. 

}.  Tabernb  à  fleurs  pefuchéct.  Tt^tnumw»' 
taaa  d{^olàr.  Svartz. 

TtAefnêmmiUnit  fuliit  oppajUis  ,  ovato-ianeeola- 

tis  ;  yeJur.culis  ûxillj'iflus  ,  bifloris.  Svartz  ,  Flof. 

Ind.  occid.  1.  pag.  3Jf.  —  idem,  Prodr.  jz.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  1 545.  n».  7. 

Cetté  pUnte  a  des  tiges  ligneafes  ,  hautes  de 
ncinqâ  fix pieds,  revâtues  d'une  écorce  glibrp  , 
«eooréei  abrifi^es  en  ra>neaux  presque  dichoto-  1 
jM»  »itiIé»«  cyliodr ^yet I  k»  dennère»  nnifi-  f 
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}  entions  glabres  &  térragones.  f.es  r.ui  'cv  font 
I  oiipo'Lêspétiotees  ,  o-.  j.'  s-;i.Keo!?i5,cnt;ér«, 
1  gUbi  es  i  iturs  Jeux  faces,  mediocrtiritru  netveu- 
its ,  .1  un  vcri^foncé  en  deffas,  pUis  pales  en 
fous ,  f  utenaes  par  dès  pétioles  coatis,  gli^m, 
anguleux. 

Les  fleurs  font  terminales ,  axlllatres  ;  iispédcn- 
cuVs  fi!tfor:i,es  ,  longs  d  un  Heini-pouic  ,  tctmi- 
n  s  par  deux  fleurs;  les  pedicçilet  âmplet,  nni' 
flcr  s,  plus  longs  que  les  pédoncules.  Lecitice 

divife  en  cin.^  de. dupures  droi  es,  aiguës.  Li 
torol'e  ert  blanche,  un  peu  jauiatre  i  (on  tui» 
long  d'un  demi-pouce  ,  venKu  à  fa  bife  éf  diM 
fwo  mitidUi  lelimbedivifé  en  u:.q  iobes tortueux, 
un  peu  arrondis,  ondulés  j  les  riamtns  infeiês  w« 
le  n.ilieu  du  tubr;  les  jntUères  ovaltv,  nonfaij. 
Untes  i  le  iligmate  cai/iié  ;  deux  tbilicuUs,  len- 
fennant  des  ibmettices  environnées  d'itnt:  pul;>e. 

Cette  plante  croît  â  la  Jamaïque,  parai ki 
buiflons.  1^  iDitfer^,t)tSwûni,} 

4-  Ta  berne  à  firaitles  dé  hitrier.  T^hnmf 

Taàcmf  ontatia  foiiis  opfcftii  ,  ovaliius ,  ciU" 
fi  f.uiis.  I  iim.  Spec.  PLnt-  vol.  i,  pag.  108.- 
^  î  !  )  c  r .  I)  i  d .  n» .  3 .  —  Willd.  Spec.  Plant.  wL  i. 
pag.  1244.  \v\  1. 

Ttàemtmontana  folt'u  oppoSùs  ,  «Vûti*}  fti»' 
cuiit  patutfioris ,  Jl^mMitir  tiult^u  Jacq.  Ano. 
pag.  5^. 

T^bcmtmomcna  f'utcf.tm ,  foUis/iiimtHis^PH^ 
lis  y  venojis.  &xovn.  Jam.  iSi. 

T^ttrmMÊMtùiM  loitnfolia,  fiore  alhoyfnltuîv 
tua^ûrt*  Amm.  Hetb.  xix. 

Nerium  arhoreum  ,  folio  lutiore  ,  ohtufo ^  f.ortUtn, 
mtnore,  6ifMi ,  Jam.  I J4.  i  iiU.  1.  pag.  6i.  ub.  iU. 
fig.  X.  . 

Cet  arbrifTeao  a  des  ivppom  avec  la  ptraifat 

efpèce  :  il  en  diffère  par  les  feuille»  obtufes ,  moins 
lancéolées  j  par  ('  s  fleurs  bien  moins  nombteufes. 
Ses  t  ges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  dix  âdonzeptiè 
plus }  elles  fe  divifent  en  branches  Se  en  ratnevil 
glabres, redrciT-s,  cylindriques,  garnis  defeiillt» 
oppofées,  petiolées ,  ovalts,  d  un  vert  luifmt, 
épaiffts,  glabres  â  leurs  deux  bces,  entières, 
obttiirs  d  l.ur  fommet,  veinées  8e  réticulées, ba- 
gues d'environ  qiiarre  ponce-- ,  fur  drUK  poUMSés 
large;  foutenœs  par  dts  penules  courts. 

Les  fleurs  font  petites  ,  de  couleur  blanche  ou 
jaunâtre,  odorantes,  dirpoCëts  vers  I'extr6»ité 
des  rameaux  en  petites  grappes  latérales,  wdMS 
ombellées ,  peu  garnies  1  lot  étamtais  renlenéei 
dans  la  corolle  :  celle-ci  cil  courte  ,  divtféeà  fon 
limbe  en  cioq  lobes  étroits,  obtus.  Xe  fruit  é 
cooftmië  pir  deiu  fiiUiciifei  éntcées  cntr'db« 

CCURCIi 
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comtet*  ovakg,  une  pen  ariondîes ,  conmMiK 
ét$  faoences  imbiîquées. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  &  dans  quel- 
i)iiês  autres  comiées  ineridionates  de  l'Ameri- 

$.  Taberne  ondulée.  Tabenumoniana  uadu- 

ÙêÛu 

Taixrnàmontana  folils  lanceoljto- tU'ipticis  ,  acu- 
minatis  t  unduiatisi  ramit  dickotomu  »  ^ori»uM  fui- 
iymofaifoùieittif  itvitiis,  VaUj  Egl.  AiD6r.F«(C  t. 

tiges  fe  divifent  en  rnrr"?3nx  pVibre* ,  t\'un 
vert-pâle, légértmei  t  cylintlnûuts, prclijuc  tetia- 
gones  vers  l'inferiion  des  pétioics  j  les  feuilles  font 
grandes  j  oppofees,  pétiolée$«  longues  d'envùwn 
cinq  à Gx pouces,  tilrpuques.  lancéolées , ondu* 
lées  à  leurs  b(  r  is ,  rerrecies  à  Itur  baie,  iongue- 
ni«nt  acumimes  à  leur  (onimet ,  glabres  à  leurs 
4ettx  faces,  d'un  vert  gai  en  delTus ,  pâles ,  un  p«;u 
jaunâtres  en  deffous  ;  les  nervures  diibntes  ik  jaa 
nâtres  ;  les  pétioles  très-courts*  uf^  petite  bordure 
en  fonne  de  fiipule  caduque  qui  entoufe  les  ca- 
nteaux. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  petites  grappes 
felrraires,  teminiles  >  antllaîres.  compofées  de 

trois  à  quatre  fleurs  médiocrement  pédonciilées. 
Le  calice  eft  divil'e  en  cinq  découpures  counes, 
épaiflies  >  égales ,  arrondies  )  ia  corolle  tubulée  ;  le 
tube  cylindrique,  long  d'un  pouce»  renflé  veisfon 
nuhcu,  un  p^u  charnu  j  le  limbe  a  cinq  découpu- 
res linéaires ,  obtules ,  un  peu  torfes  { l'orifice  gla- 
bre ,  les  anthères  prefque  (etfdes  »  linéaires  »  tcès- 
étroites  ;  deux  ovaires  ovales ,  environnés  d'une 
flande  charnue  ,  entière;  un  (lyle  de  la  longueur 
des  êtamines  ;  un  tligmaie  capué ,  mucroné  ,  en- 
touré à  fa  bafe  d'un^?  membrane  très  mince.  Le 
fruit  confirtc  en  dtux  follii.ules  longue^d'un  ponce 
ic  demi  ,  rtHsichies ,  un  ptu  arqueci  ,  hffes  ,  lillo- 
nées  fur  le  dos ,  obtufcs  à  leur  bafe,  un  peu  aiguës 
à  leur  fommet }  les  femences  btunesj  il^ié^s^,  im- 
briquées fiir  quatre  rangs. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  8e  dam  l'ile  de 
k  Trinité.  Tf(r.f.in  heri.  Um,  ) 

6.  Tabcrne  à  feuillet  d'amandier.  TtHtmimon- 
tana  amygdai^fitlia,  Jacq. 

TubemtLmoutmt  foliit  appcfiiis  ,  avutî»/aaetO' 
iatis;  fiaminUm»  tnhum  wotU  fuperantihêàS.  WilM. 

Spec.  Plant,  vol.  r.  pag.  114;.  n".  6, 

T-uotrnicrnontj::.;  f!,n:!n!t>us  tuhum  corollifuperan- 
tibus.  Jacq.  Suip.  Amer.  p.  ^9.  tab.  181 .  lîg.  15. 

Cet  arbrilTeau  ,  comme  la  plupart  de  ceux  qui 
compofent  ce  genre  ,  difiille  un  fuc  laiteux.  Ses 
tiges  foitt  droites,  hautes  de  fix  pieds  ,  rameufes, 
garnies  de  feuilles  oppofëes^  planes,  ovales^laa- 
BwMÎ^.  7>m«  y  II* 
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céolées ,  aiguSs  à  leur  fommec .  glriiret  i  leurs 

deux  taces ,  luifantes. 

Les  fleurs  font  latérales  ,  b'anches  ,  très-odo- 
rantes ,  réunies  en  petit  nombre  lur  un  pédoncule 
commun.  Le  tube  de  h  corolle  renfle  tant  à.£i 
bafe  qu'à  fon  fommet,  ftipporianc  les  éumines 
vers  fa  partie  fupérieure  {  les  «ithères  faiilantes 
hors  du  tube.  Le  fruit  coniilie  en  deux  follicuUs 
prefqu  ovales  ou  oblongues ,  vcrdàtres ,  luiiatues, 
prefqu'acumtnées ,  approchant  beaucoup  de  ceux 

du  taher.iirr.onidnii  c'anfclid  ,  mais  deux  Z<  trois 

fois  plus  peittes  i  les  lemences  enveloppées  par  une 
pulps  jannâtre. 

Cette  efpèce  fe  rencontre  dans  les  forêts ,  aux 
environs  de  Carthagène  ,  dans  i'Améiique  niéii- 

dtonale.  I7  {Defcript.tx  Jacq.) 

7.  Tabf-Rne  à  feuilles  vaiiables.  Zd^c/mumii* 

tana  heUropkylia,  Vahl. 

Tabern^moniâna  fûitis  tlfîptico  •  laitctctads  fuh' 

iordiinfjui ,  flii'U'iduLtif  ,  aa-minûtis,  utrinque  gld- 
ôris  i  rarnii  aichotomii  ^  jlcribut  ratemofis.  V  ahlj 
Eglog.  Amer.  Fafcic.  1.  pag.  tz-. 

Ses  rameaux  font  glabres .  cvitndriques ,  lilTes  , 
dichotomes  ,  r.arnis  de  feuilles  oppofees  ,  ellip- 
tiques, lancèolées.j  gUbres  à  leurs  deux  faces  j 
aigucs  &  longuement  acuminées  i  leur  fommet, 
un  peu  recourbées ,  ondulées  léiiérement  cré- 
nelées à  leurs  bords  ,  vertes  en  deilus,  plus  piles 
en  de  (fous.  Les  feuilles  (î<uces  .î  la  bafe  de  la  bi- 
furcation des  rameauit  font  lancéolées ,  médiocre- 
ment pétiolées ,  longues  de  trois  à  quatre  pouces } 
les  autres  font  feffiiei*  beaucoup  plus  courtes  « 
prefqu'en  cœur. 

Les  pédoncules ,  fttués  dans  h  bifurcation  &  au 
fommet  des  rameaux ,  font  l'o  itaiies,  glabres^ 
filifoimes  ,  &:  ftipponent  cinq  à  kpt  fleurs  i  1.-$ 
peditfc'.les  aUeines  rapproclies^  ion  couris,  nuinis 
a  leur  bafe  de  bradées  géminées  fort  petites.  Le 
calice  eft  gUbre ,  coure  ;  Ces  découpures  linéaires- 
Isncéoléts  i  h  corolle  longue  d'un  demi- pouce  ; 
le  tube  étroit  ,  linéaire,  un  peu  élargi  à  fa  bafe  i 
l'orifice  garni  de  quelques  poils  foyeux  i  les  dé- 
coupures du  limbe  lancéolées,  irofefoisplus  courte^ 
que  le  tube. 

Cette  efipèce  croit  à  Cayenne.  1^  .{Dtfcript.  tn 

r  ' 

8  Tabsuiib  pandacaqui.  T^tmmwiiUfM^ 

Tahtrrwr.ontanu  foliis  opfC^tU  f^ovato  -  lanceo^ 
/jrièuj ,  fabumbei'dtis.  ÇS.)  ^, 

PdA^djfu.âonnerac Voyag.  en  Guin.  pag.  49; 
lab.  19.  i.      .  ,  41  .  «  p.  . 
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Htm  eliit€9eca.  Lion.  f.  Suppl. 

C'eft  un  arbriflitau  peu  élevé  j  dont  les  tamieaux 
font  glabres,  cylindriques  ,  g  unis  de  feuilles  op- 

{»ofées,  médiocrement  pttiolées  ,  ovaics-bncéo- 
ées ,  minces,  membraneufes,  très-entières  à  leurs 
bords  ,  glabres.  très-Hflies  à  leurs  deux  £mxs  « 
vertes  ,  acuminées  â  leur  fominet  >  longue*  d'eiH 
viron  crr  is  pouces  ,  traverfées  en  defTous  par  des 
nervures  bmpk$,  disantes,  latérales»  arguées  « 
jtiinitres  i  les  périolei  ttèi-coiitts. 

I  es  flîurs  font  blanches ,  réunies  en  petits  co- 
rymbés  prefqu'ombellés  dans  l'aiiTeiledes  feuilles. 
Le  calice  eft  ceurt ,  campznulé ,  glabre ,  verditre, 
à  cinq  d.nis  obtufes  i  la  corolle  nibulJe  ,  longue 
de  quatre  .i  cinq  lignes  }  fontube  cylindrique  i  le 
limbe  <i  i  v  i  fé  en  r  inq  découpurçs  courtes ,  linéaires, 
un  peu  obuife^  ;  cf  n]  étaniir.es  renfermées  dans  le 
tube  i  un  flyle  de  la  longueut  du  tube  «  bifurqué 
à  fa  bafe ,  fini  pie  dam  le  rtfte  de  fa  longueur  {  un 
fligmate  capité. 

Cet  atbriiTeau croie  dans  la  Nouvelle -Guinée. 
(r.f.inkeri^Um.) 

9.  Taberne  à  feuilles  de  tenouée.  7«^nM- 
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I    Cette  plaoUi  CMk i l'Jfe  BliurSce.  B  (  K.  / . 


Tiiienitrnornarid  foliis  oppofttif  ,  lartctolatis  ,  aca- 
minatis  i  fionhus  racemoj^,  WiUd.  Spec.  PlanC 

vol.  I .  p>g*  1146.  n*.  S. 

Tabemxrrontûfitt  foliis  oppejitis  ,  tlongati  lanctO' 
tatit  ,  Mtriofuh  aatminatis  j  ffduiwJis  nmofit  *  yiiA* 
diekuomù.  Jacq.  Icon.  Rar.  vt^.  1.  tah*  310.  ft 
Colledt  vol.  4.  pag.  159. 

La  defcription  oue  je  préfente  ici  ett  h'ts 
d'après  une  phnre  de  l'herlMcr  de  M.  Limarck  , 

Î[ui  m'a  paru  tellemenc  convenir  â  la  plante  de 
acquin  ,  que  je  n'ai  pas  cru  devoir  en  changer  le 
nom  fpécihque  ,  quoiqtse  peoc-étrè  elle  puiffe  être 
tin  peu  doureui'e. 

C'eft  un  atbrinVau  dont  les  rameaux  font  grêles, 
élancés ,  glabres ,  ftri^s  ,  ahe  mes ,  garnis  de  feuilles 
nortibreufts  ,  oppofées,  pétiole'es  ,  étroites  ,  lan- 
céo!éc:s«  acuminéts,  entières,  coriaces  j  épaiflcs ^ 
lorgues  an  moins  de  quatre  ponces  fur  un  pouce 
de  large  ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  prefque  lui- 
fanits  en  deiTus  ,  plus  pàîestn  deflbns,  rétr/cies, 
aiguë»  à  leur  bafe  ;  la  côte  principale  faîllanteen 

deflbiis  ,  arronrir  ,  Liurarre  ;  1p5  r-ervurr^  fii.es  , 
parallèles  i  les  pecioies  Èongs  d  un  puucc  ,  prefque 
cjrlindiique»* 

•  Les  fleurs,  d'après  Jacquin  ,  font  difpofées  en 
frappes  ramâmes}  les  ramifications  prefque  di- 
chotoines.  Je  ne  lésai  pas  vues ,  mais  j'ai  remarqué 
quelqueis  fruirs  ifnlés  ,  axillaires  ,  pëdonciilés , 
conlîrtant  en  deux  follicules  ôvafes ,  renflées ,  de 
couleur  cendire  ,  un  im  iip  ls  î  leurs  deux  ex- 
trén^ités,  longues  d'unpuuce  ,  contenant  des  fe- 
neaces  imbi iquéts ,  enfoncée»  dani  une  pulpe. 


10.  Taberne  i  ièttflle«delaorieMefe.7iW 

montana  ntnifvlia, 

Taientâmontanâ  fo/iis  tauttolaiis ,  oppcjitii;  fa. 
rikus  futracemofis,  axtUmnèat,  \M,  Egl.  Aïoex. 

Fafc.  a.  pag,  ai. 

r  tre  planre,  qui  a  des  rapports  aveclerdio» 
montuna  ptrficariÀfpUa t  a  des  rameanx  ^ahtes,C]^ 
lindrtques ,  dtchotome* ,  hériffés  d'afpéntft  |w 

1  impreflïon  de  l'attache  des  f  uillts,  C  '1,<  ; 
péiiûlccs ,  oppofées ,  longues  de  deux  ou  ttoa 
p(  uces ,  lancéolées  ,  aieiuës  à  leurs  demi  eiKé< 
mités  ,  liflfes  &  ttès-gblircs  à  Iturs  deux  fîm , 
point  de  veines  apparentes ,  ei  tseres ,  à  p;ine  orr 
dulées  à  leurs  bords  ,  vertes  en  deffus ,  plusnâlei 
en  delTousi  queljiues  nervures  laiéraks ,  bots, 
diftamesi  tes  .pétioles  longi  d'environ  un  dni' 
pouce. 

Les  fleurî  font  réunies  an  nombre  de  trois  oa 
quatre  en  petites  grappes  a:iillaires  ,  foiitàim, 
une  fois  plus  longues  que  les  pÀioles  j  lespédoR- 
culespartielscourts,  alternes  .munis d'une oraôét 
caduque  ,  liné.>ire ,  fort  petite.  Le  calice efl glabre, 
ï  cinq  décfiuj'ures  ob'.onpues  ,  aiguës;  la  corolle 
longue  d'e|nviron  un  demi  -  pouce  ,  divifée  i  fia 
limbe  en  cinq  découpures  glabres,  prefque  cuê- 
formes  ,  un  peu  pubefcentes  intérieurement 
leur  bafe  :  cinq  éumines  Taillantes  hors  du  tube 
de  la  corolle. 

Cette  plante  note  i  Piprio-Ricco.  %  (IMint 

1 1.  Taibumi  delU»  Manrice.  T^mimam 

mauritiana. 

Taétrn4.monidna  foliit  opfi^ti*  j  mttmkrtutàt  ^ 
petiolatls^  ovatij  ,  obtufu  j  raetmis  MtdUtrUllt  i  »■ 
mis  mnieâialis  tfragUièM,  <N.} 

Cette  plante  ed  remarquable  par  fts  ramwni 
ligneux ,  cylindriques  ,  glabres»  flriés ,  de  ceukw 
cendrée-gnacre,artieolés  i  rinlêrtiondefMM» 

très-fragiles  aux  arTirtjtaiîons  ,  chargés  de  tuber- 
cules ovales,  blanchâtres ,  fort  petits;  garnis  de 
feuilles  oppofiées ,  pétiolées ,  a»niccs ,  metnbri- 
neufes,ovaJes ,  entières  &  un  peu  ondulée 5  i  lenn 
bords ,  obtufes  à  leur  fommer  ,  arrondies  à  leufi 
deux  extrémités ,  longues  de  trois  à  quatre  pooceî 
fur  deux  pouces  Si  dtmi  de  large ,  glabres»  vrnei} 
un  peu  luifantes  en  deffus ,  plus  pâles  en  defioi. 
a  peine  pubpfrentc  s ,  très-douces  au  toucher ,  ut- 
verfécs  par  des  nervures  fines  ,  parallèles,  &  fn 
une  grofle  nervure  failhnte ,  longitudinale  ,  un 
peu  iaunâtte}  les  pétioles  épais,  longs  de  il  i 
huit  lignes. 

les  kors  font  difpofées  »  vers  Texuémité  dei 
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nmtaui.  dans  l'aiffelle  des  feuilles  <  eo  petites 
grappes  latérales ,  un  peu  pendantes ,  trts-cottrtes, 
peu  ramcufes,  glabres  ,  peu  garnies  de  fleurs.  Le 
calice  «ft  tbtc  pet»,  i  cinq  découpures  prelqu'ob  ■ 
raies  { la  corolle  «l'on  bbiK^tanâtie ,  tnfiuidibu- 
lifurnic  ,  Ton  tube  long  de  trois  à  quatre  !ic;nes  , 
relleire  dans  ion  miiieu»  renfle  à  fes  deux  extré- 
mités S  la  Umbe  coure .  i  dnq  petiis  lobes  obu». 
Je  n'ai  pas  VU  les  fruits. 

Cette  plante  a  été  recueillie  i  l'ile  Maurice  par 
Commerion ,  8e  ^^x  IndM  oiimJes  pu  Sonne- 
nt. ^  (  f^*f-  M Acfi^.  Lauh) 

IX.  TABERN£faDanho^rdi<iw<M«»««wy!MM»*<'- 

Rvixft  Pav. 

Talitrnunontana  folus  ohlongîs  »  acum  'tnatis ;  co- 
rymii*  hiquadrifttit  ftuBibia  ttbovato-fuSffoiundis , 
meMÛmmU.  Rutt  8c  Pav.  Flor.  p«ruv.  vol.  t.  p.  12  • 
labl.  14^ 

Cette  efpèce  s'élève  i  la  hauteur  de  douze  à 
quinze  pieds  &  plus  i  ion  tronc  fe  divife  en  bran 
ehes  nombrtufes,  munies  de  rameaux  glabr.s  ,  op 
r  ffs ,  cylindriques ,  d'un  blanc-cerrl ré,  vertes  & 
un  peu  comprimées  dans  leur  jeuneffe ,  ga"»>«  de 
feuilles  oppolees ,  médiocrement  pétiolees.oblon- 
«nes  OU  oy^tes-oblongues ,  très-entières  ,  lungues 
4e  à  huit  pouces ,  un  peu  ondulées  8c  finuées 
^  leurs  bords ,  acuminées  à  leur  Commet ,  luifantes, 
glabres  à  leurs  deux  faces,  medioctement  veinées, 
foutenues  par4es  pétioles  cyliiiilriqiies>  i 
kiubMi». 

Les  fleurs  font  kcétales  8c  terminales,  au  nom- 
bre de  quinie  à  vingt  i  les  pédoncules  communs 
courts ,  cylindriques  ,  à  quatre  ou  cinq  div;fions 
principalesi  chaque  fleur  pediceilee,mume  d  une 
peûte^raÛëe  arrondie,  dchiocrée  en  coear 
calice  eft  courr ,  prefque  carapanifornae,  g**bre  , 
ï  cinq  petites  dents  prefciu'obtufes  ;  h  corolleafler 
jtrande  ,  d'un  bUnc-jaunàne  i  le  tube  trr-;  long  ,  a 
Urîesprefqu'anguleufesi  les  follicules  ovales,  un 
peu  arrondies,  d'un  blanc-pâle  en  dehors,  delà 
Broffeur  d'un  abricot,  acuminées  à  leur  fotr.met .  a 
une  feule  loge,  renfermant  plulieurs  femences 
brunes,  ttrices,  entourées  dW  CttUtencepul- 
peufe. 

Cet  arbrifleau  croît  dans  les  grandes  foré»,  au 
Pérou  i  il  fleurit  dans  les  mois  d'aoAt  V  de  «p- 


T  A  B 


55 1 


I  j.  Taberhe  à  frujts  heniïés. 
^ekûmn.  AttbI. 

Tabemémontana  foliis  oppofuls  ,  ovato-oèforgh , 
acuminatis  {  iorihui  gianurato  umifUMU  ,  fruâiius 
gchin^is.  Willd.  Spec,  Plant,  vol.  i.  pag.  iHï' 

TtUnumùKiûM  (cchtnan)  ,  folii$  vf9$ù$  « 


ovJtO'oblongis  f  acumiaaùs  i  fruSu  echimto.  A\lk\. 
Guian.  vol.  1.  pag.  16}.  ab.  lO). 

Sous  -  arbrilTeau  dont  les  racines  produifent 
plufi'  tir^  tiî^cs  droites,  hautes  de  quatre  i  cinqf 
pieds  i  le»  rameaux  oppofési  les  feuilles  à  peina 
pétiolées  ,  oppofées,  très-dillantes  ,  ovales ,  lif- 
fes^ entières,  un  peu  ondulées  a  leurs  bords, 
vertes  en  deflus ,  couvertes  en  deflbus  d'un  léger 
d  j  ec  n!a;'.rli3tre  ,  longuement  acuminét S  à  Icuc 
fommet,  longuçs  de  quajue  à  iix  pouces,  larges 
de  deax  8e  pitis. 

Les  fleurs  répandent  une  odeur  douce  8;  agréa- 
ble i  elles  font  terminales,  axillaires, prefque  fef- 
files ,  ramaffées  au  nombre  dé  dix  à  douze  en  pe- 
tits bouquets,  munies  ch.\cuna  d'une  petite  brac- 
tée écailleulè.  Leur  calice  eft  blanchâtre  ,  court, 
i  cinq  petites  dents  aiguës  j  la  corolle  inférée  fur 
un  difque  jiunltre  ,  doiu  le  bord  eftrougejle 
tube  veiu  en  dedans ,  jauiiicre ,  pouvtille  de  rouge  ; 
le  limbe  divifé  en  cinq  grands  lobes  jaunâ:rts , 
ondulés ,  aigus  i  les  anthères  fagittées.  Le  fruit  eft 
compofé  de  deux  follicules  jaunâtres,  ovoides* 
chargées  à<i  tubercules  mous,  aigus;  les  femeilCet 
brunes  ,  inibririees,  un  peu  comprimées. 

Cette  plante  croit  à  l'ile  de  Cayenne }  elle  fleu- 
rit au  mou  d'aoAt  :  toutes  fes  parties  diftilkoç  un 
fuie  bûevju  |> 

14.  TADERNBiflencsfardcnlées.  rotMMmM* 

MA<1  fjfi'uuldta, 

Tdherrt tmontana ffliU  oppoûtis  ,  ovaio-acumittâ' 

fitit ,  trtlttUatû,  (  N.  ) 

On  diflingue  cette  eff  cce  à  fes  rameaux  oppo- 
fés,  articulés  8c  tres-caflans  a  l'inferiion  des  feuil- 
les ,  cylindriques  ,  ftriés,  glabres,  prefque  noirs, 
garnis  de  feuilles  oppofées,  pétiolées,  ovales .  un 
peu  lancéolées ,  acuminées  8r  un  peu  obtufes  1 
leur  fommet,  eiuièrts  à  leurs  bords,  ghbrr's  à 
leurs  deux  faces,  vertes  bc  luifanies  en  deflus  , 
rouffeltres  en  defTous .longues  d'environ  deux  oa 
ttoU  pouces,  larges  d'un  ponce  8c  plus ,  marquées 
de  nervures  fines,  latérales  ,  brunes,  parallèles, 
confluentes  vtrs  le  bord  des  feuilles. 

Les  flsuts  fituécs  latéralement  vers  l'extrémité 
des  rameaux,  dans  l'aifTelle  des  feuilles  i  elles  font 
nombreufes,  fafcicolées  ,  8c  forment  une  forte  di» 
corvmbe  court ,  un  peu  omb^llé,  incliné  |lt$  ra- 
mifications prefque  dichotomes,  articulées  ,  mu- 
nies de  petites  braâées  ttès-COttltes,  caduques  } 
le  cilice  divifé  en  cinq  dents  courtes,  obtufes^la 
corolle  petits }  le  tube  droit,  long  de  deux  ou 
trois  lignes  ;  le  limbe  partagé  en  cinq  découpures 
torfes ,  étroites,  linéaires ,  obtufes.  Us  fruits  ne 
me  font  pas  connus  :  s'ils  étoienthériflSÈs  de  tubei^ 
cules ,  cette  plante  différeroic  peu  du  uAtrHéuna^ 

Xxx  * 
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Cet  arbriiTeau  croie  à  Cayenne.  ^  C  ^«Z- 
htrj.  L-tm  ) 

]  f.  T.  ;tERNE  arfjué-  Taherntmontana  arcuata. 

Eiii/.  &  Pav. 

TjitmâmtatMU  faUs*  ohmuis  «  oUongit ,  dcmn/* 
"JIM  ;  corjrtniiV  ttni$t  nudàtoris i  foUitat'u  nvo- 
bao-aratatiâ.  Rniz  8c  Pav.  rlor.  peruv.  voU  z. 
pag.  12^  tab.  14). 

C'efi  un  arbre  haut  de  trente  à  quarante  pieds , 
qui  dîAïUe  abondamment  un  fuc  laiteux.  Son  tronc 
cttrevéttt  d'une écorce  pil- ,  cendrée  j  il  fupporte 

«ne  riiTiC-  :res-ample  &  nu  lT.;c  ,  Aorx  les  branthes 
fe  di\ircnten  rameaLix  dichotomcs ,  légèrement 
Com)  ritnés ,  pâles,  ve^^^âtres  dans  leur  jeuneffe, 
garnis  ^l-  fLutiles  tort  grjii  ,  oppof--es,  pétio- 
léis  ,  ovaLb  oblo;igue$,qiit  l^u.s  unesoblongues- 
lancéoléf  s ,  très-entit-rps  à  leurs  bor*i$ ,  acuminées 
i  leur  fommec  j  longues  de  huit  à  neuf  pouces  » 
Ici  pétioles  cours,  un  peu  concoumés. 

Les  flcurs  font  difporëeRen  corymb^s  fou  vent 

ti  iti  'i- s ,  1  »i  -rain  ,  fitués  ilaiis  l'aifTt  lit  i^es  ft  ailles, 
g  unis  de  bractées  toi  t  pcisus,  ovilcs,  algues.  Le 
calice  ei\  campAnulé,  court,  à  cinq  dents  aigucs^ 
la  cor'  Ile  d'unbhnc-jjui'âtre;  le  tube  renflé  ,pref- 
que  globuleux  à  fa  bife  ,  rétréci  à  fa  partie  fupé- 
rieure  >  le  Inib.  (  latif  ,  ù  cinq  lobes  amples  ,  élar- 
gis, ovales,  pitr^ue  ron's.  Le  fruit  confitte  en 
deux  (blticules  épaifles ,  longues' de  troif  pouces , 
oblt'nguts  ,  roniformrs  ,  actiminik's  ,  rouge âtres  i 
.  eilesienicrint  nt  des  remencesrouges,ovale»-oblor- 

3ue$,ridéts,  il  nées  j  enfoncées  dans  une  pulpe 
'un  rouge  de  fang. 

Cet  Sïbre  eft  commun  dans  les  grandes  foiéts 
du  Pérou ,  aux  environs  de  Fuiuio.  11  leinit  dans 
les  mois  de  novembre  &  de  décembre.  1^ 

He  tnutf  s  les  parties  de  cet  arbre  il  Jëcoule  par 
incilion  un  fuc  laiteux,  très-abondant .  qui  le  duc- 
cic  à  l'air  en  une  forte  de  gooime-réfine  de  cou* 
leur  brune. 

1 6.  T  A  BERNi  à  ieurs  en  cime>  TiAemâmuttaHa 

'€ymofj.  Linn. 

Tahcrmmontanû fitliit  oppt^tis  ,  Ovato-  laite  toi  a  tis; 
ftùriius     m ojîj.  Wtlld.  Spec.  PtAlC.  Vol.  I .  p.  1 245 . 

n*.  s* 

Tihcrntmontana  foliis  oppo/iiis ,  fiorius  cymo^f. 
Linn.  M  int.  pag.  j^.  —  Jacq.  Sitrp.  Amer.  p.  jy. 
tab.  181.  lig.  14.  . 

ArbuAe  d'un  afpeâ  élégant ,  dont  les  tiges  droi- 
tes s'élèvent  depuis  lix  jufqu'à  quinze  pieds.  Les 
fcuiii  s  font  oppofées,  ovattrs-lanccolées, longues 
d'un  d^mt^pied,  entière  s  à  leurs  bords  tlé^renient 

on-fuiées,  aiguës  à  kur  fommet. 

Les  flâwxs  font  termioalesj  inodoies^  réunies 


TAB 

au  nombre  de  quarante  &  plus  en  une  rimeani^, 
épjiffe ,  étalée ,  d*un  bknc-fale  ou  rottfieliTe.leK 

calice  e fl  diviféen  cinq  folioles  planes ,  îanréolées, 
oblongues;  le  tube  de  la  corolle  eft  ventru,  prtf- 
qu'à  (inq  angl«s  i  (à  bafe  i  Ls  etamines  renfer- 
mées dans  la  partie  inférieure  du  tube  i  le  fiigmate 
muni  d'un  rr  bord  à  fa  bafe  i  les  follicules 
gu«'s ,  grandes,  recourbées,  très-obiufes,  roo- 
g  âtres  avec  quelques  uches  de  rouille  i  la  pake 
qui  enveloppe  les  Kdiences  ,  d'un  jaune'inapgé. 

Cette  plante  croît  en  Amérique,  dsns les fbifn 

aux  tnvir  <n$  de  Carthagène;  elle  ICMlk  ém 
Its  mois  d'août  &  de  juillet.  1^ 

1 7.  Tasernb  odorant.  XikmMiMtfaaaaAnM. 

Vahl. 

Tabtrnimontana  foliis  laactolato-eiiiptitis ,  aci* 
minât it ,  glahHt  i  umhUit  MUUarikus  ,jfu(flffilUii, 

forts,  Vahl  •  Eglog.  Anec.  FaTcic  i. 

pag 

Cumeraria  tama^uiinna  Aubl.  Guiai}.  pag.  26o< 
tab,  loz. 

CamemrU  biua*  Lan.  Diâ.  vol.  t.  psg.  57)* 

M.  Vahl  j  d'après  des  obfervattons  qui  hu  m 
été  communiqtiees  par  RJmrlaus  fur  cette  fifame 

que  ce  derntrr  auteur  rangcoit  parmi  \t%!di<rzf 
moniiin,!  ,  pretume  qu'elle  doit  appartenir  i  a 
genre  par  fes  fruits ,  qui  n'ont  point  été  obfervej 
par  Aublei.  Cette  efpèce  a  déjà  été  mentioBBée 
dans  cet  ouvrage  fous  te  nom  dé  tamiritriîem 
iaunei. 

Amfonia ,  fcuiUu  éUemei ,  tiges  Msdu. 

18.  Taberne  à  larges  feuilles.  Taktnummsu 
Mi/iMia.  Unn. 

Taberntmontana  foliis  altemis,  cvato-lanuoUtu; 
caMliiut  Urhaetis,  gU^tnimis.  Alton,  Hort.  Kev. 
vol.  I .  pag.  )oo.— Wtlld.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pgi 
124^.  n*.  II. 

Taktrntmoniûfta  foliis  alteotit»  tmithu pàk/^ 

taceis.  Miller  ,Did.  n".  4. 

Amfunit,  ('atifolii),  diutt glai>riufculo;foUii 
ianteolatts  ,  fuptrioribus  p'omiffk  acumiiuuis  ,  /«i* 
pane  puierulis.  Mi»  h.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i. 
pag.  121.  —  Petf.  Synopf.  Plant,  vol.  1.  p.  i6^- 

Âmfiuùii  ( tabtmTOontana),/^''' «w^'i 
quiûcumimûsifiorikutâniieh,  Walier.  Flor.caroL 

pag.  98. 

Ânonymus  fuffrttttx,  Cxonov  V'ng.  16. 

Apocynumvitginiastum  ,  afsitpnniu  folio ,  jlindsi 
pallidè  ctruUist  nutit*  ffi^  Ptiifceo.  PbjTtogr.  tl^ 
lig. 
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Crt-i  rfn'  rp  1  dans  fon  port  quelque  refT-Mn- 
bliMeavec  les  iameraria.S^s  racine*  lontépjUTes  , 
un  peu  charnues  ;  elles  produifent  deux  ou  trois 
t:g«s  droites  j  heibicées,  hautes  d'environ  un 
pied,  glabres  j  divifées  en  rameaux  alcernes ,  un 
penanguleux.  à  peine  pubefcens,  g  in  is  defeui'Ies 
Sternes,  péciolées  ou  presque  feibles  «  ovales-lan- 
eéoléei.  entières  i  leurs  bords ,  acuminées  i  leur 
fommet,  glabres  à  leur  face  fupérieare  ,  un  ppu 
pubefcentes  en  deffous^  parfaiiemenr  glabres  & 
obnfes  dans  les  individus  cultives .  rétrdcies  i 
leur  partie  inférieure  en  un  pétiole  très-court. 

Les  fleurs  font  réunies  i  l'extrémité  des  ra> 
meaux  en  grappes  courtes,  ramifiées.  ILe  «Hce 
eft  divifé  en  cino  déccupurei  profondes,  écaks  j 
b  corolle  infundibuliforme ,  d'un  bleu  pâle  ou 
blanchitre ,  point  odtorante  ;  le  tube  eft  alongé, 
cylindrique ,  fermé  à  fon  orifice }  le  limbe  partagé 
en  cinq  lobes  s  les  étamines  inférées  fur  le  tube  de 
Il  corolle^  point  faillantes}  un  ftjflei  un  ftigmate 
fr.xèrc,  entouré  à  fes  bords  d'un  atuieau  inem- 
btaucujc.  Les  fruits  confiflcnt  en  deoit  follîctttes 
droites,  cylindriques,  alongées .  acuminées,  ré- 
ftédiies,  a  une  feule  loge  «  renfermant  des  fe- 
nences  niies^  Mntndiesi  rudes,  point  envelop- 
pées dans  une  paipe«  vomiiléesobliquemencilettz 
fommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  humides  & 
ombragés  des  forêts,  à  la  Caroline  &  dans  la  Vir- 
ginie On  la  cultiTe  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

19.  T/.BFRNE  à  feuilles  étroites.  Tabirntmon- 
tama  éiii^ujhfoSa»  Ait. 

Tmhnivn^uma  fofiis  lintarihtu ,  fparfis  ;  caule 
pilofo  ,  htrhdcto.  Alton,  Horr  K  '5/.  vol.  i.  pag, 
300.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  U46. 
n*.  12. 

Jimfjnta  (ciliata),  foliis  fubUnearih^i  ,  c'f'ath  , 
tottftrùi  ;  fii-rit'iu  fidv'u,  pMÙtudauj.  Walier.  Flor. 
carol.  pag.  98. 

Amfimia  (mguflifblia),  eauieton/picuèpuiefcenic  ; 
fotiis  angupo-linearihus,  crtbris,  trt^is,  pubtfcentibus. 
Micii.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  111.  — 
Perf.  Synopf.  Plane.  toI.  1.  |Mg.  169. 

Il  y  a  de  grands  rapports  entre  cette  efpèce  &: 
Je  tabtnumontana  amfunia  ;  c'eft  la  même  difpofi- 
tion  dam  tel  flrtm .  prefque  le  même  port  j  elle 
en  diffère  par  Tes  feuilles  bien  plus  étroites.  l  es 
tiges  font  heibacées,  cylindriques,  rameufes,  évi- 
demment pubefcentes»  les  rameaux  alternes,  gar- 
nis feutîîes  alternes  ou  éparfes ,  tr^-  nom- 
bieiiits,  rapprochées,  droites  ,  prefque  linéaires, 
fort  étroites ,  pubefctntcs  particulièrement  à  leur 
face  Inférieure  *  entières  &  légèrement  ciliées 
à  leurs  bords.  Les  fleurs  Ibnt  dilonfées  i  l'ezttd- 
inité  desraneani  enpeutespanicttfesott  en  grappes 
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\  courtes  ,  ramifiées  :  toutes  lei  panies  de  ta  fru«fli- 
'  fication  différent  ttes-peu  de  celles  de  l'elpece 
précédent^. 

Cette  plante  fe  rencontre  dans  les  fols  arides  & 
fabloneux ,  dans  laCatoIioe>  la  Virginie  &  la  Nou- 
velle-Géorgie. •)(. 

ao.  Ta  BERNE  à  feuilles  alternes.  Taurnêmon- 
tana  aittnùjbiim.  Unn. 

Tabtrni.mor!:i2na  foliîs  alitmli ,  cau/t  arborefctnte. 

Lînn.  6pec.  Plant,  vol.  i.  pag.  }c8.  —  Willd.  Spec.  ' 
PJant.  vol.  I.  pag.  1146.  n*.  to. 

Cumtu-pa/a.  Rheed.  Malab.  vol.  i.  pag.  8$.  tab. 
4j.  —  Rai,  Hiftv  I7f4* 

Se?  tiges  font  droites  ,  ligneufes,  hiutes  defix 
a  doute  pieds  ,  revêtues  d'une  écorce  brune,  dl- 
vifées  en  rameaux  alternes,  de  couleur  cendrée, 
garnis  de  feuilles  alternes,  médiocrement  pétio- 
lées.  amples,  ovales-obtongues,  épaîflês ,  très> 
entières ,  acuminées  à  leur  fommet,  gbl-res  à  leurs 
deux  faces,  vertes  &  luifantes  tn  ciclVus  ,  blan- 
châtres en  ddIbuSj  i  nervures  fortes,  fimplesj 
parallèles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  forte  de  panl- 
cule  courte ,  rameufe ,  étalée  i  la  corolle  blanche  | 
le  tube  cytindriqu.' ,  le  lia  be  à  cinq  grands  lobtS 
ovales,  olbtus.  Le  fruit  confUte  eo  dt.  ux  longues  fol- 
licules étroites,  cylindriques,  pendantes,  d'abord 
d'un  vert-obfcur,  mais  d'un  jaiine-doré  à  l'époque 
de  b  maturité.  Les  femences  font  obtongues,  pref- 
que C]rlfndri(|iies»  eavironnéesd'un  fuc  laiteux. 

Cet  aibulle  croit  au  Malabar  dans  les  fols  fa- 
bloneux. Sa  racine  8c  fon  écorce,  infu<^s  dans 
l'eau  chaude  ,  pailent  pour  &vonblc«  tfam  tes 
dyflenKTÎc*.  ît 

10.  TABEaNC  à  feuilles  elliptiques.  T^^tuf 
montana  tllîptka.  Thunb. 

Tabtmtrrortana  fierbactd  ,  foliis  fubtentis  ,  Ain- 
ctoltuis.  Ihunb.  Floi.  |apon.  pag.  m.  —  WiJld. 
Spec.  Plam.  vol.  i .  pag*  1 146.  n^.  9, 

Quoique  très-r.ipprochée  du  lalcntmor.tr.na 
amfonia^  cette  efpèce  en  d  tfète  par  fes  fcuilks 
plus  étroites,  â  peine  réticulées,  reunies  au  nom- 
bre de  trois  ou  quatre  ,  prefqu'en  vertici'l  s;  par 
fes  tiges  point  angu'cules  {  elles  (ont  hei bâtées, 
cylindriques,  glabres ,  (implef ,  hautes  d'un  pied 
&  plus  ,  garnies  de  feuilles  mcdiocremf nt  pftio- 
lées  ,  cpaifes ,  plutôt  vetticillees  qu'o,  pole-s , 
réunies  par  trois  ou  quatre  ,  elli;viques  ou  lancto- 
lées,  entières,  acuminées,  lilfcrs,  glabres,  un 
peu  plus  pâles  en  deflbilSi  les  pétioles  courts}  les 
fl-^urs  difpofées  en  grappes  terminales }  les  pédi- 
cules alternes,  capillaires,  uniflores  ,  longs  d'er- 
yiroh  une  ligne;  te  calice  beaucoup  plus  court 
que  la  curolkj  i  cinq  découpures  feucéesj  U 
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corolle  de  couleur  bleuâtre»  i  peine  Joofue  d'an 

demi- pouce. 

Cette  fkuu  croît  au  Japon.  ^  (  Defeript. 

TABOURET.  TA/a/W-  Genre  de  phntes  dico- 
tylédones >  :i  fleurs  cn.r.nlrtf:  ,  polrpétalées  ,  ré- 
gulières ^  tic  la  tiiniilc  des  crucitercs,  oui  a  des 
rapports  avec  les  ikerisU  les  itpidium  (palierage), 
ui  comprend  des  herbes  la  plupart  indigènes  de 
Europe,  dont  les  feuilles  font  limçlcs ,  plus 
r:in  1  cjjr  piniutifides  \  les  fletin  onltMiiement 
bhnches ,  tii  épi  ou  en  corvmbe. 

Le  caraâère  e(Ttntie!  d-c  ce  genre  elt  d'avoir  : 

(^uatre^  pttuUs  re^utierj  ,  égaux  ;  uni {UiciUt  com- 
primée ,  ichancrie  au  fommet ,  a  deux  Viilvts  navitw 
iMTti  ,  U  ftufûtt  à  ftàords  tnmdMS  fur  Itmréo*. 

CARACTèHB  fiÈNàRXQVE. 

Chaque  leur  oires 

l^.  Uncelice  cOflipoS  de  quatre  folioles  ova- 
les, concaves*  médiocieflaeiic ouvertes»  droites, 

caduques. 

1'.  Une  £(jr(j/.<  à  quatre  pétales  en  croix,  ré- 
guUetS»  égaux ,  en  ovale  renverle ,  une  fois  plus 
longs  que  le  calice  ^  rétrécis  en  onglets. 

Six  étamiaei ,  dont  les  filaniens  font  de 
mohié  plus  courts  que  la  corolle ,  deux  oppoCés 
encore  i  lui  couFts,  tenntDéi  par  des  amnèrët 

acuuunecs. 

4*'.  Un  ovaire  un  peu  arrondi,  coropriaaé, 
ddiancré ,  funnonté  d'uo  ftf  le  fimple ,  de  la  lon- 
gueur des  étamipei,  tenoioé  par  un  ftinMie 

obtus. 

tefrdt^  une  petite  filique  comprimée ,  échan- 
crée  à  fon  fommf  t  ,  otbiculaire,  ovale  ou  trian- 
gulaire t  quelquefois  à  deux  cornes,  à  deux  loges 
fépartoper  une  eloifon,  k  deut  valves  creufées 

en  caréné,  munies  très-fouvent  J'une  arêtj  trébu- 
chante fur  le  dos,  à  une  ou  plufieurs  femences. 

Oifervations.  Une  corolle  régulière ,  dont  les 
pétales  font  tous  égaux,  diftingue  ce  genre  des 
tiens,  &:  tes  capTules  éthancr^es  1  leur  fommet, 
de  cejui  dts  Itp'tdium.  Ce  dernier  caractère ,  fi 
•flenticl  pour  ne  pas  confondre  deux  genres  fi 
VOtfins»  devoir  nécefTalremcnc  fjîre  rentrer  parmi 
\K%  tkhfpi  grariil  nombre  lie  Itpidium.  Quoi 
qu'il  en  loir ,  il  faut  convenir  que  la  diftin^ion 
de  ces  deux  genres  eft  très-peu  naturelle ,  puif- 
qn'elie  n'eft  aopuyée  que  for  un  attribut  qui  n'a 
ri^n  d'elTentiel  pour  la  fruâifîcation  ,  qui  dépend 
généralement  d'un  autre  affez  remarquable  «  Hc 
ne  manque  qne  dans  un  ttès-petit  nombre 
'efpècesi  c'cft  un  appendice  nembnmugt  «  pref* 
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qu^ailé  ,  placé  fur  le  dos  tranchant  des  valve», 
qui  ordinairement  eft  très-étioic  i  fa  pariien* 
trrieure ,  s'élargit  vers  fon  fommet,  dontnefon* 

vent  le  forrr.TiLt  des  vaîv?-';  ,  \-  {ur^r.t  dfux  V- 
bcs,  d'où  teiulte  enir  tiix  un  vide  ou  une  loue 
d'échanrrure ,  caraâère  bien  foible  loriqu'il  s'a^t 
de  l'employer  pour  diflinguer  un  genre  d'an  an» 
tre.  Dans  les  efpèces  od  cet  appendice  «'etille 
pas,  comme  A:i\\y  le  !hLJ}i  ',urf^  r-P"'''.  \ei\L- 
ves  font  ailez,  fouvent  entourées  fut  leur  carèic 
d'un  léger  rebord  j  fir  l*échancrare  eft  peu  pro- 
noncée. 

Les  efpèces  ren  fermées  dans  ce  p^nre  ont  été 
difiribuées  dans  trois  genres  paiticulieis,  établis 
par  M.  Ventenat,  qui  en  a  fondé  les  priiicipnt 
caraâères,  en  partie  fur  le  nombre  des  (êmom 
dans  chaque  loge ,  en  parri^forta  foireedebîlf- 
que.  D'après  ce  fivant  bntanifle  ,  les  efpèces  qui 
ont  des  lemtnces  loiitaires  font  des  tufimtmi 
celles  dont  les  loges  renferment  pinfiews  ftnea» 
ces ,  &  dont  les  filîques  font  ovales  ou  arrondies, 
des  thlafpi;  enfin  les  efpèces  uui  ont  des  filiquts 
triangulaires  fans  rebords  membraneux ,  &  plu- 
sieurs femences  dans  chaque  toge  ,  des  tefidU. 
Cette  difUoAion  eft  appuyée  fur  des  caraâèr« 
plus  naturels  ;  miis  il  ell  effentiel  de  retnarouft 
qu'il  n'eft  pas  rare  de  trouver  des  filiques ,  «ot 
les  loges  renfimnent  des  femences  •  tamoi  fsli* 
taires,  tantôt  at:  nrn  brc  de  deux  ,  &  fouvent f«i 
le  même  individu  j  1  avortement  de  quetqtwslê' 
mences  devient  alors  très  -  embatrafllint  loHne 
l'on  n'a  pas  à  fa  difpofition  un  certain  nombie 
d'individus.  J*ai  eu  occafion  de  vérifier  bieofoa* 
vent  cette  obTervition  ,  particuliéten-ien:  Lr  les 

efpèces  dont  les  fetneoces  font  plus  grandes  qus 
dans  d'aunes* 

£  s  p  i  c  B  s. 

1.  Tabouret  b^ûtft  ï  btrger.  TiU^hifi 

fufioris.  Linn. 

Thlaffi  fiHfuHs  pbeoréatti  ;  /«UU  radicalilu, 
pinnatifiiB*,  Lînn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  90;.  - 

Flor.  Inpp.  ip.  -  Flor.  fuec.  f  51.  576.  —  Hon. 
Cliffort.  530.  —  Mater,  medic.  1^9, — Roy.Lugd. 
H.it.  ;;4.-^Da!ib.  Parif.  196.  n".  2.  —  Scopol. 
Carn.  n".  8c8.  —  Po'Hch  ,  Pal.  n".  6ii  —BUcU. 
tab.  j.  —  Ludw.  F.a.  ub.  .86.  —  (Eier.  fWi. 
dan.  tab.  719.  —  Hoffm.  Germ.  218.  —  Gzrtn.4e 
FruéV.  &r  Sem.  vol.  2,  pag.  iSo.  ttb.  141.  fig.  J.— 
Berger.  Phyt.  ^.  pag.  fj.  Icon.  —  Cuttis,LiMKL 
Icon.  —  Poiret ,  Voyage  en  Barb.  vol.  z.  pag.  197. 
—  Desfont.  Flor.  atUnc  vol.  2.  pag.  68.  —  Wilii 
Spec.  Plant,  vol.  |iag.  447.  o*.  15.  —  Decaid. 
Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  709.^  Lam.  IlklhvGes. 
vol.  2.  tab.  sjj.  fig.  2, 

Nafiurtium  hurfu  pafioris.  Roih.  Gcïm.  ToL  !• 

p^.  aSi.  —  fal.  II.  fag.  196. 
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Arfûiai^jMjbrrf,  Cran».  Anftr.  pig.  20. 
Baifi,  Giieit.  Stamp.  vol.  1.  ptg.  158. 
£^/flEi,  Venwn.  Tahl.  voL  j.  pag.  1 10. 
Naftanium  fiifttê  iriêi^fiUiUMi»  HaUer»  Helv. 

Bm/ît  pafioru  major,  Jèlio  finuato.  C.  Bauh.  Pin. 
108.  —  Tourn.  Inll.  R.  Herb.  I16.  tâb.  lO). — 
JMofif.  Oxon.  Hift.  l.  %  5.  tab.  ao*  £§• 

Bwfa  pafioris.  J.  Baub.  HiA.  l'Pag-  9j6-  îcon. 
Matth.  Comm.  419.  Icon.  —  Trag.  n  Icon, 

—  Lobel.  Icon.  211.  —  Dodon.  Pempt.  103.  Icon. 

—  Gcrard^  Hift.  176.  Icon.    Parle.  Theatr.  866. 

—  Canier.  Epitom.  840.  Icon.    fvXd^  Hifi.  61 1 . 

—  Dalech.  Hift.  1.  1099.  Icoo. 

Burfa  paftoris  major.  Tab^rn.  Icon.  198. 

Burfa  pafloris  média.  C*  Bauh.  Pin.  106»  — 
Tour.i.  fnft.  R.  Herb.  1 16. 

Burfa  pvftoris  miitor.  Tabem.  Icon.  1^. 

y.  Burfa pafiorit  major ^friit mm  fiuiMM,C*BêUh. 

Pin.  100. 

i.  Burfa  paftoris  eU^anti  folio ,  inftar  coronopi  , 
rtpeatù.  Touinef.  loft.  R.  Herb*  —  Camer. 
Hon.  il, 

C«ft  l'efpèce  b  plut  cQiiim«tie«  la  pins  répan- 
due de  ce  genre  ,  qu*on  trouve  partout  >  oui  aoh 
prefqii'en  toute  farfon  ,  même  pendant  Vhtver  ; 
qui  offire  dans  Ces  feuilles  &:  dans  fa  grandeur  plu- 
ueurs  variétés  remarquabUs ,  mais  toujours  conf- 
cantes  8e  bien  dtftinâes  par  h  forme  des  Cliques . 

Ses  tiges  font  droites,  prefque  glabres,  ra 
mcuff ^  ;  fVui!!es  radicales  ét^Iies  en  rofetre, 
longues,  étroites^  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe, 
pubefcentes  ou  un  peu  velues,  très  '  variables  , 
um6t  prefqoe  ^innatiiî  les ,  à  lobes  aigus  ou  un 
peu  obtus ,  entiers  ou  légèrement  denticolés  j 
ti[  tût  fînuées,  ou  crénelées ,  ou  prefqu'enttères  ; 
les  feuilles  cauiinaires  altcrrnes  .  feffilfs  ,  obion- 
gues  ,  plus  petites ,  aniplexicaules ,  entières  ou 
denticulées ,  légétement  auriculéea  à  leur  bafe , 
aiguës  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  blanches,  terminales  &  fort  pe- 
tites ,  d'abord  difpoléïS  en  corymbe  ,  m.iis  dont 
les  rameaux  s'alongent  en  giappes  (impies  â  me- 
furé  que  la  fniAîncaiton  (e  développe.  Les  Cli- 
ques for  t  g'abres  ,  comprîm/es  ,  triangulaires  , 
prefque  tronquées  &c  échancrées  à  leur  fommet  , 
dépourvues  ae  mem^^rane  ailée .  mais  ayant  les 
vaives  un  relevées  en  rebord  fur  leur  dos.  Le 
ftyle  perfiitinc  eft  très-court.  Les  femences  font 
petites,  plafieurs  dans  cbaquo  loge. 

Elle  croît  en  Europe,  dans  les  lieux  cultivés  8f 
dans  les  décombres.  On  la  rencootie  également 
dam  h  Barbarie.  Oif^.v.) 
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Cette  plante  palTe  pour  aftringente  Se  vulné* 
rsire  :  fon  fuc  a  été  recommande  contre  les  hé- 
morragies 8e  contre  k  piflèment  de  fjng^des  bef* 
tianx  •  qui  la  biouieiic  dans  les  pAcorag^ 

X.  Taboviut  petfolid.  TUtfpi  ftffoUatam, 

datis ,  glahris ,  fabdcntaiis  ;  pettslis  hn^ic  tdine  ti.7;- 
(is  ;  cau/e  ramolo.  Lmn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pjg. 
9CI. —  Jacq.  Vindeb.  ffp.  &  Flor.  auftr.  tab.  1^7, 
—  Cranta.  Auftr.  pag.  ii.  —  Roth.  Germ.  vol.  I. 
pag.  i8o.  —  vol.  11.  pag.  95.  —  PoHich  ,  Palat. 
n"'.  61 1.  —  I  lo;frn  ( ,  rin.  128.  —  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  j.  pag.  446.  0**.  11.  —  J>ecan4.  Flor. 
franç.  vol.  4.  pag.  71a 

Nafiurtmm  foliit  imis  ovatisf  nSféii  mmpltm' 

caultbut ,  cordatis.  Hall.  Helv.  n**.  5 10. 

Thlafpi  foliis  rad'icalîbns  et  j./.r,  caulinix  ûmplexi^ 
caulihust  tanctolatis,  Cuect.  dcjmp.  pag.  14t.— 

DaUb.  Fkrir.  196. 
Tkt^  m^tt,  Hudf.  Angl.  aSa. 

Tk/afpi  «w«rtf«Mtjvaf.  ^  Lam.  Flor.  fr.  vol*  1. 

pag.  464. 

Thlafpi  arvenfc ,  perfoliatum ,  majus.  C.  Bauh. 
Pin.  106.  —  Barrel.  icoo.  81  f.  Motif.  Oiott* 
Hift.  1.  $.     tab.  17.  Ag.  1;. 

Burfa  pafiçrii  ^foUiâ  ptifutiMA*  h  Bauh.Hîft.  X. 

pag.  938.  Icon. 

Thlafpi  alurum  ,  nujuts  ,  turft  pajioris  fmStm.  Col. 
Ecphr.  pag.  278.  ub.  176.  fig.  a. 

Thlafpi  oùréetum.  Tabem.' Icon.  461.  de  Hiit. 

Piiofel/afiliiua.  Camer.  Horr.  tab.  7.  fig.  C. 

Sesrairmff  font  UancMtres^  grêles  &  fibreufes; 

elles  pioiiulfenr  une  ou  plufirurs  tiges  pliti^ts  , 
hautes  de  fix  à  huit  pouces  >  ftriées,  quelquetois 
prefque  (impies ,  furtout  dans  leur  jeunefle ,  mais 

f)lu$ord  niirr  nent  rameufes,  même  dès  leur  bafe  j 
es  rameaux  alternes  ,  étalés  >  lc&  feuilles  parfdi' 
tement  glabres ,  d'un  vert-tendre  ou  un  peu  glaii> 
que  ;  les  radicales*  péliolées  •  étalées  ,  ovales  , 
obiufes ,  légéremenr  crénelées  i  leur  contour  ;  les 
feuilles  cau'.inaires  diP  jritcs ,  feffiles.  ovalts  ,  am- 
plexicaules,  échancrées  en  rceur  à  leur  bafe«  ua 
peu  aiguës ,  un  peu  dentées  en  fcie ,  quelqudbit 
entières ,  principalement  les  feuilles  fupérieures. 

Les  fleurs  font  blanches,  terminales  ,  difpoféfs 
en  grappfs  droites,  fimples  ;  les  pédoncules  fili- 
formes, très-glabres ,  beaucoup  plus  longs  que  les 
Cliques ,  ouverts  horizontalement.  Le  cahce  eft 
glabre  ,  petit ,  un  peu  coloré  ;  la  corolle  petite, 
un  peu  plus  rie  que  le  calice  ;  les  étamines  un 
peu  plus  longues  que  les  pétales  i  les  anthères  jau- 
oities.  La  fiuqiie  eft  ovale  j  en  coeur,  fignif  à  f» 
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bife  ,  échancrée  i  fon  fommet .  glabre,  compri- 
mée i  l'aile  membraneufe  oui  eiitoara  lies  vaWei , 
trts>écroite  i  h  baf« ,  s'élargit  vew  le  Tonimet. 

furmonte  la  filique  en  s'arrondifTam  en  dv'.w  lo- 
bes, Leftyie  perimanien  une  petite  pointe  a  peine 

Cette  plante  croî:  en  France,  dans  les  campa- 
gnts ,  dans  Iés  près  un  peu  fec$.  Elle  eft  fort  com- 
mune .  furtout  dai»  les  contrées  méiidionaks  & 
fur  les  moatagnes  alpines.  ^  (  v.) 

^  Taeourit  de  moncagnes.  TAlafii  motu- 

num.  Linn. 

Tft/ajfi  JiiicuiU  oieerJiins  ,fo/iu  glairij  radtca- 
libus  fuhcarnofis  ,  oèovulis  ,  inttgerrimis  y  caulinit 
ohlongis ,  ampUxieauUbus  ,  fubfagitiatis  ;  coroL'u 
xmUce  majorant,  Willden.  Spec.  Piant.  vol.  j.  pag. 
44;-  9- 

Tk!.jfri  fiîhul'ts  o^cordatis  ,  fotiis  gtahris  ;  radi- 
cattbtts  juttjrnojis  ,  obovatis ,  inttgerrimis  ;  cauUr.ii 
ëmp/txieauiHuiftanttis  talut  maforihus.  Lion.  Spec 
Pbnt.  vol.  1.  pag.  901.—  Cranti.  Aultr.  pag.  45. 
n°.  7.  —  Pollich ,  Falat.  n".  610.  —  Hoflfni.  Gcmi. 
âi7-  —  J  î'-'-V  J  U>r.  auOr.  rab»  iî7.— Roih.  Germ. 
vol.  i.  pag.  zSo.  —  vol.  M.  pag.  j^. Oecaad. 
Flor.  franc,  vol.  4.  pag.  7 1 1. 

Tkiaffi  montaïutm ,  gLfiifolio  mmu,  C  Buih. 
106. 

Thijfp'i  montitnum  ftcur.Jum.  Clilf.  Hift.  1.  pig. 
I  j;  I .  hg.  i.  &  Sttrp.  Panii.  pag.  467.  Icon,  Mt. 

Thfafpi  pj(îo'i$  rr.oataaatg/otalariéfoiio.  Tooro. 

Jnll.  R.  Hcrb.  zi.  . 

Thkfpt  foliis  glgiuiarià.  J.  Bauh.  Hift.  a.  pag. 
526.  Icon.  MtJioeris. 

.  fi,  ThLifyi  (  prxcox)  ,  JîUcutis  ohcordatis  ,  foliis 
C4t«^  g^abris  ,  gljucis ,  fu!>crenulaiis ,  in  petiolum 
éecumtutbus  ;  cauiinis  fejiltbus ,  ftmiamphxiiauli- 
hus  ^  o.^t use  io: data  fift.iutls  i  pttalis  calice  majo- 
ru-us.  Wult'.  m  Jacq.  fOllecL  t.  pag.  114.  tab.  9. 

Thhfpi  montjnum.  iicop.  Carn.  n".  81 1 . 

Thlafpi  filiculis  advtrie  cordatu  ,  foliis  imit  fpa- 
irulaiis  f  ftunmisampiaieauliéus  Jkgiuatis,^u\i$. 
Monfp.  m. —  Gouan,  Mon fp.  517. 

'  Lepiààum  enule  trtSo  i  foiiis  radicatihus ,  ovatrs  ; 
eûatinîs  «mpkxka^us ,  fagittatis.  Haller  ,  Hift. 

n*.  ji8. 

Thlaffi  rr.ontanum  ,  burft  p»fimt  ffuSu,  Col. 

Ecphr.  I.  pig.  i7j,tAb.  276. 

Cette  efpèce  offre  beaucoup  de  rapporr  avec  le 
thiafpi  glaflifoliami  elle  e»  diffère  en  ce  qu'elle  eft 
biep  moins  glabre  ^  que  fes  feuill?^  foi,t  bien  plus 
rapprochées,  bien  moins  aiguës,  bc  que  les  liliques 
lenfenncDt  plofiewf  femencd.,  1 


panicule 

J  •  t  glabies ,  un  peu  charnues,  irès-doucci  ^ 
pretque  pubefcentes  lorfqu'on  les  touche  i  les  io* 
térieuttt  ovales ,  un  peu  obtongues ,  pétioléa, 

très  entières  ,  rétrécies  à  leur  biic  Se  déruTr  -r  s 
fur  leur  pétiole  ;  les  feuilles  caulin;>ires  nombuu- 
fes,  très-rapprochées  ,  felWes ,  ampleiicaule$,bfr 
céolées,  obtufes  ,  denticulées  à  leurs  bords,  lU 
peu  ciliéciS  loilqu'on  les  examine  à  la  loupe  i  1(1 
dentelures  rrès- courtes  >  diftaotes}  deux  pctitti 
oreillettes  à  la  bafe. 

Les  fleurs  font  terminales,  difj^ofées  en  grappes 
donc  renfçmble  forme  une  funiculc  étalée  1  les 

rameaux  pubefcens  ;  les  pédoncules  plus  long?  en* 
les  fleurs  ,  très-ouvert»  ,  velus  i  les  calices  to;t 
petits  ,  caducs  { la  corolle  blanche ,  deux  fou 
longue  que  le  calice;  Its  ctamines  de  la  longueur 
du  calice  ;  les  anthères  jaunes  ;  la  (îlique  glabre, 
en  coeur  renverlé,  eiuouré  d'un  rcbi  r^l  ,  médio- 
crement échancrée  à  fon  fommet  i  un  ftyle  p«- 
fiftant,  aufli  long  que  la  filique.  La  plante  ^  a  les 
feuilles  plus  profondémenc  fagittées  ,  gbucjnes, 
parfaitement  gUbrts. 

Cette  efpèce  croit  fut  les  montagnes,  dioîlfs 
pâturages  lèc»,  dans  les  départemens  méridionaux 
de  la  France ,  en  SuilTe ,  en  Italie ,  en  Aothcbe. 
On  la  cultive  au  Jar Jio  des  fbnces  de  Paris.  ^ 
(f.v.) 

.1.  Tabouret  à  feuttles  variables.  Tklafpik»' 
mféyUiim.  Decand. 

Tfi/jfpi  fvHis  rdài^a'iitts  fuhlyratis;  cauiinis  ci- 
loiigis  fUcuminaus  .  baft  fubferraUii  canIiiiU  «d/co- 

Par  fon  port  te  (à  floraifbn ,  cette' ptame ,  ifit 

M.  Decanaolle  ,  ne  peut  être  rarprocnée  qti?  j'a 
thlafpi  alpcftre ,  mai^  elle  en  diffète  beaucoup  pu 
la  forme  de  fes  feuilles.  L  ne  racine  cylindrique, 
pivnt.inte  ,  donne  n.iilTance  à  cinq  ou  fix  riges  fi  r. 
pks,  h  lûtes  de  huit  à  dix  pouces  ,  glibres  ou  à 
peine  chargées  de  quelques  pnils ,  un  peu  étaleej 
a  la  bafe  «  puis  afcendames.  Les  feuilles  font  toutes 
glabres.  Les  radicales  font  pétrolées ,  cbrufes;  les 
unes  ovales  8f  entières,  les  autr-s  finuécs,  la  plu- 
part découpées  en  lyre ,  avec  le  lobe  terminai 
grand  &  arrondi.  I-es  feuilles  de  la  tige  font  droH 
tes  ,  nprliq liées  conrr'elle  ,  adez  petite; ,  nom- 
bieulcb,  oblongues,  pointues  ,  un  ptu  denteices 
dans  le  bas ,  prolongées  à  leur  bafe  en  deux  oieil* 
leites  courtes ,  defcendantcs ,  fines  &  poinrucs. 
Les  fleurs  ne  paroifltnt  différer  de  celles  du  ta- 
bouret des  Alpes  que  parce  qu'elles  font  un 
peu  plus  petites.  L^  ûhcule  eft  ovale  *  légéieneu 
échancrée. 

Cette  fiante  a  été  crouvée  dans  le»  Pjprcflées 
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f oîfine»  de  rtfpagne ,  pir  M;  CléfjeMe.  » 
ttmd.  *3t  htrh,  Clarion. } 

j.  TAiOtmsT  4e»  Alpes.  TUa^  alptftn.  Liiw. 

Thbfpl  fl'uulis  ohcordatU  ,  fc!Usfuld^nU:is ,  eau-  | 
Unis  ampitxicauiiinu  ,  pctulis  hni;uudnie  cnùas  ,  \ 
unie  fimplici.  Linn.  Spec.  Plant  vol.  x.  pag.  ooj. 

—  MiHer,  D\t\.  n".  4.  —  Hoftm.  Germ.  iiS.  — 
Roth.  Germ.  vol.  1.  pag.  180.  —  vol.  U.  P«f  IPJ' 

—  Decand.  Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  711.  — WllM. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  447.  li- 

Thiafpi  filicalis  obcordatis ,  foliis  dencans  ;  radi- 
taithis  imaetUMÎt ,  faielatis  ;  caulinis  figittatis  , 
fiaminibus  <x/éi«;«.Couan  ,  Monfp.  470.  U  UU 4O. 

Thljfpi  moBtmnm.  Hudf.  Angl.  iSz. 

Thiafpi  prtcox.  Schleich ,  Cent.  5.  n*.  68. 

Thiaffi  minimiun.  Aiduin,  i.  pag.  3}.  ub.  ij. 
ig.  a. 

LeptSam  emtUt  tf^Sû  }  foïiis  radkalibus  ,  pttioh- 
ùs;  tauLtiiovatis,  dmpltxieaiiiihiu»  Uiihtt  Hdv.  ' 
■•.519. 

TkUfpi  ptrfjliatum  ,  mîitut.  C.  Bauh.  Pin.  ic6,  \ 

—  Tcma.  Jnft.  K.  Herb.  111.  , 

Thlafti  pumilum  ,  tertlum.  Cluf.  Ilifl.  2.  pag.  5  I. 

Jcoa.  âc  Paon.  pag.  469.  Jcon.  Medioais. 

La  détermination  de  cette  efpèce  n'eft  pas  fans 
difficulté  :  elle  fe  rapproclie  beaucoup  du  thhfpi 

muntunum  &:  du  thlùfpi  ft'folldîum ;  elle  (^fT-  ;  -  de 
toutes  deux  par  fes  tices  (impies ,  pai  ks  Hcuis 
fort  petites,  par  fes  feuilles  plus  étroites,  forte- 
ment appliquées  contre  les  tiges.  La  fynonymie 
n'offre  pas  moins  de  difficultés-  Les  figures  qu'en 
a  données  Clulîus  font  très -médiocres.  Dans  les 
iardïns  cette  plante  fe  ramifie  i  elle  «ft  à  peine 
reconnoîflabte.  Je  vais  U  décrire  telle  que  je  1  ai 
obfervée  d..ns  ti  nitiiie,  Tur  les  rochers  dll  DaU- 
phiné,  aux  enviions  de  Grenoble. 

Sès  tacitits  font  grêles,  fimplcs ,  un  peu  jauni- 
très  i  elles  produifent  une  tige  fimplc ,  £  H  cy- 
lindrique ,  haute  de  huit  â  di«  pouces,  g^'^bre  , 
ftiiée ,  que  je  n'ai  jamais irueitmifiéei  ie$  feuilles 
radicales  nombreu fes .  étalées  fur  la  lerrr  i>crio 
lées,  petites»  ovales,  entières,  glabres  a  leurs 
deux  ftccs ,  affex  femblables  à  celles  de  la  pâque- 
rette .  un  ptu  glauques  i  les  feuilles  caulinaites  fef- 
iites  ,  lancéolées,  étroites,-  longues  de  fix  a  huit 
lignes,  ampleiicaules ,  à  peine  auricuie->s  .1  leur 
bafe,  fonement  appliquées  contre  les  tiges,  du- 
rantes i  les  entre-iMKud»  une  fois  plus  longs  que  les 
Isuiltes. 

Les  R'  ur'î  forment  une  grappe  fimple,  droite, 
terminale  ,  très-gUbrej  les  pédoncules  très-lifles , 
pJu^  longs  que  les  filtquos  }  la  coroUe  blanche  , 
pstice .  à  peine  plus  longue  que  le  oiUe  i  J«S 
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éeamineî  tin  peu  raillantes  {  les  anthère»  purpuri- 
nes ;  Us  liîi4U5s  tres-gUbres  ,  ovales-oblongues, 
obtiilVs,  entourées  d'un  rebord  fai!hnr ,  éch^ntre 
&  plus  élargi  au  deffus  de  la  filique  qu'il  domii;e  i 
tin  ftyle  perfiftant ,  prefquîune  fois  plus  COUrcqilA 
la  (îlîque  î  pluficurs  feniences  obUHttueS  ,  WIU- 
feaires  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croie  fut  les  rochers ,  dans  les  prai- 
rtes  découvertes  des  montagnes  ,  fur  les  Alpes, 
dans  la  Suiffe,  les  Pyrénées,  &  dans  les  dépaite- 
mens  mértdiooaox  ib  la  France.  O  (  ^.  v.)  0«  » 
culcitf  e  «tt  Jardin  des  Plantes  de  Paris* 

6.  Tabouret  de  Saiflè.  TUafpi  afyûutmJH^ 

Tfilafpifiliculii  oicordatis  ;  foliis  amSms  cvr^Htt 

ghbris  ,  integemmii  ;  peutis  cjlice  duplô  hngioribiUt 

caultjimpiiei.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag-  -H^- 
n*.  to» 

Thlaf^  ( zl^inum), filUaUs  obcordatis,  foliis  g/a- 
bris  ,  raJicjt-hut  fu  ca'r.ofis,  obovati»  ,  inugtnimit  i 
caulinis  fcfittbus  ,  ccroiiis  calict  miûvriiu*.  Mutr. 

Syft.  wgKt.       —  Jacq.  Flor.  anftr.  vol.  5.  ub. 

zj8. 

Si  cette  planje  n'eft  pas  une  variété  du  tfiL'fvi 
mtntanum ,  elle-tietit  dn  moins  le  milieu  entre  cette 
f  ff.ece  5f  le  ihiufipcfolijtn'n  ;  elle  diffère  dupre. 
mier  par  fes  ti^cs  fimples ,  du  kcunJ  par  fes  feuil- 
les point  dentées  \  elle  a  auîfi  beaucoup  d  aili  ;:e 
avec  le  th!>fpi  alftfln,  mais  U  corolls  eft  u»t  tois 
plus  grande.  . 

r*s  ti^es ,  trè«*nirenwnt  ramifiées ,  font  garnies 

de  f  -m'L-s  glabres;  les inférieti-fs  ou  radicales  un 
peu  chiriiues,  pétioléss,  oviies,  très -entières, 
rétrécies  à  leur  bafe  j  celles  des  tiges  alternes, 
reifiles ,  ov.des-oblongues ,  échanctées  en  cœur  i 
leur  bafe  ,  RÎibres  à  leurs  deut  ftices ,  entière». 
Les  fleurs  for  nent  une  grappe  droice,  leiminale. 
La  corolle  eft  une  lois  plus  grande  que  le  calice  { . 
'  les  filiqûes  en  ferme  dé  coeur  reiivctië. 

Ck»  plante  fe  K?ncomreen  Suiflfelbrlesmfffi- 
lagnet  alpines,  8ç  d«is  r  Atiuiciie.  ^ 

y.TAMWRM  des  champs*  TkUffi  eamt^^ 

l.tnn. 

TkUfgi  fdiealh  fubrotmdis  ;  foliis  fagitttiis  ,  dt»- 
tàtit,  inemiiU:  Lii»n.  Spec.  Pimt.  voi  1.  pag.  90a. 

—  Hort.  Ciir.  ^^o.-l%..  r.iec  yJ|.;7C,— 
Royen,  Lugd.  Bat.  555  —  î^-^''*»-  P»"'-  '9/-  — 
Cranti.  Aoflr.  pag.  a}.  —  S.opol.  Carn.  edu.  1. 
n«».  »o7.  —  ScboU.  Barb,  j ij.  —  Gmei.  ub,  i$t* 

—  Pollich  ,  Palat.  609.  —  Mattiifch.  SiU  n*.47». 

—  Gouan ,  lUuUt.  pag.  40.  —  Uccrr.  Naft  y-,  i^i. 

—  Hoflim.  Cefm>        —  Roih.  G^uu  vol.  1. 
pag.  180^  —  vol.  IL  pag.  94-  —  .^^  %«Cé 
Plant,  vol.  3.  pag.  444-  —  P""*^*  'Jf^*^  * 
en  Barbarie,  voit  ».  p-  >57-  —^"'J."  » 
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—  Dcsfow.  Hor.  attaRt.  2.  pt^.  é8.  ^  Ber- 
wern»  rftftogr.  j.  pag.  57.  i«ea» 

W/iij^/  hi^ioamt  w.  fl.  Lam.  Flar,  Innc.  voL 

N^unium  fo/iis  imis  pttioljtis  ,  ovatit  ,  ntii^it 
rnipifxieoH&iu ,  corduttt.  Haller,  H«l».  n».  fc»7. 

C.  Bauh.  Pin.  loé.  ^ 
r*/ay>;  Ut-foiium,  Pufeh,  Hift.  jc5.  Icml 

ïecb.  Hjfl-  pag.  662.  Icoo. 
7X^1.  Tng.  87.  Icon. 

TkUfpiyulgsuim ,  firrmm  fiG:  Unrk.  Comm. 

ptg.  417.  ICOA. 

Thlafp-t  vutgatius.  J.  Bauh.  Hifl.  1.  p.i(T.  oz, 
kon.  Superior.  —  Tourne».  Inft.  R.  Hob.iii. 

—  Rottcd.  Fl«r,  du  Noc4.      1,  pig.  ^. 

i  un'tnfi^  vjccarU  UeOH»  Mi» ,  mSn>i$. 
Bauh.  Pin.  106.  «C  Prodrom.  47.  —  Tounif  . 
Irft.  R.  H«fb.  lu»  —  M«rir.  Oxon.  HUt.  2.  *. 
lab.  17.  fig. 

T/i  ^.y- ,  vulgjùus,  h  Batih.  Hift.  1.  pig.  911. 

Jcoii.  liiitftor. 

».  rAi!J/f i  tfnY«/^ ,  tff*ray4  /b^é>.  C.  Bauh.  Pin. 
i05.-x-BUckw.ttb.407. 

M  l'^û  Matth.  Comm. pag.  j<S^. fcon. 

—  JUltth.  Hill.  I.  pa^.  ^léi.  Icon. 

r-4/d/>/  attirum.  Dodon.  Pempt.  pag.  711.  |coa. 

TA/tf^  vHlgatijfimum,  vaeearUfiS»,  Lobel.  kon. 
lt{.8e  Obrerv.  108.  Icon. 
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Ses  racines  font  dures .  grêles  ^  bUnchatres, 
prf  fquc  fimpltsi  elles  produiTeot  pldieurs  tiges 
etalscs,  droites,  quelquefois  un  peu  en  «h  5^ 
prefque  lîmples,  un  peu  rameufes  à  leur  lonmiec,' 
Juiutes  Lie  huit  à  A\x  ronces  ,  pubefteiacesî  les 
feuilles  radicales  péjiolécs,  ©blongoea ,  ««rque 
lancéolées  on  fpatulées,  obtufes,  éentles.  A- 
nuée*  a  leurcontpur,  quelquefAisun  peu  pinnafi- 
fide»  vers  leurbafe;  les  feuilles  caulinjires  feOile*, 
Lnccolees ,  aaip!oxitaii!ts .  en  fer  de  flt.-che  à  leur 
bafe,  nombreiifes^éparfes,  d'un  afpeft  blanchâtre , 
feTnenrje  un  peu  pubefceittes  j  dcnricalées  à  leur 
parue  inféri««ie^  an  peb  atgiiés  i  lenribmnei.  ^ 

t 

les  flsurs  font  Manches,  petites,  difpofée^  en 
grappes  droites.  termiBates^les  pédoncules  grêles 
♦tloa,  (Tès-envem  ;  tc«  calkes  glabres ,  quelque- 
fcm  un  peu  roug  âtres  i  leur  fommet;  les  filieues 
Hlahr-s ,  comprimérs,  parfemées  fîir  leur  TiirMce 
de  petits  tubercules ,  enviroMiées  àTun  tibard 
large  &  obnis ,  médiocremeni  échaacié  «ft  f«m- 
Mt»ftinB«otéd'unftjleu^cottrt«,  • 


La  variété  |î  eft  moins  gnnéf  iim  tctm  fe» 
partiesi  elle  a  un  alped  plus  bianchaue  :frtttttil. 
les  fontplus  petites  ,  i  peine  denticulées  j  f« 


tes  parfaiiement  glabies,  prefque  glauques,  n> 
ticrers ,  raremnc  deoncolées»  ttèfrMgnii.ftfci 

de  flèche. 

Cette  plante  croît  en  Europe,  dam  les  chimw, 
lê  {o»g  des  cbemiiis  J  parmi  les  moiflioat»  je  là 
aulfi  recueillie  en  Barbarie.  J'ai  irourébvuiétéj 
aux  environs  de  Fougères  co  Bt«iagae.^  (K.  v.) 

Cette  cipèce  pade  pour  iocifive,  rëfoluiive, 

ap- titive  ,  antifcorbutique.  On  fe  fer  t  fou  vent  des 
kuitncts  pour  exciter  la  £iUvacion  »  on  rappiioiM 
en  topique  dans  les  douleius  de  rhiânailfiiie  tt  In 
tunwiin  humonalca. 

8.  TAiOQRSTiièaillesdepaflel.TUijlH'^ 

fo/ium. 

Tkia/pifoiiii  giairis  i  rûéicaUbus  tl/ipticis  ,F<iie- 
latit  i  eimfinit  ktfiatç-lMttoUth ,  umpiexicmliiti , 

mtdio  X'tnuiiojis  y 

Upidtum  giafifolium,  Desfont.  Flof.  adant-fol. 
1.  pag.  66.  cab.  147. 

Cette  pljnte  a  beaucoup  d'affinité  avec  le  rWtfjf-i 
camftpe  j  mais  elle  ell  plus  grande  &  pat^itentic 
glabcei Tes  remeocea  foittatres.  Je  Uavobd'jhné 

confondue  avec  une  des  variétés  de  cette  efpè« 
dans  nwn  Voy  age  en  Barbarit.  M.  De^footai/its, 
meilleur  obfervateui ,  l'a  regardée  comme  une  ef- 
pècediftinâedont  ilafailun*'fr  i?V!-^Tj;  mais'tsir.ii- 
yîJlls  que  je  po<réde&  que  j'ai  recueillii  cnEubi- 
ri<  ,  ofl  eia  une  légère  échancture  au  fommet  de 
leur}  tiltuues  lorft^a'elles  (oot  entièrement mÂies; 
ce  qui  m  a  déterminé  i  faire  reatrer  cene  plante 
dans  les  ihhfpi ,  vu  d'ailleurs  les  rapports  c\xi'é'.t 
a  avtc  le  ikUj'pi  camptfirc.  Ses  tiges  font  Jn-ufs , 
cylindriques,  fortes,  hautes  d'un  à  déiix  ;  ir<2s, 
glabres,  fimples,  ramifiées  en  priir!  !c  i  Ir  r  fon^ 
met  i  les  rameaux  pubefcens  ■■,  irri  le-ujiits  giibio, 
trés-lifl'es;  les  radicales  petiolées,  alongées ,  pref- 
qu elliptiques,  entièresoulégéseniem  dcnncukes 
vers  leur  pétiole  ,  obnifes  i  leur  f«mmet,  r*né- 
cies  à  leur  hAÎt .  longues  de  quatre  ou  lix  poucrt 
6c  pinsj  les  caulinatres  alternes ,  eparfes,  refliie», 
prefqu'en  fer  de  pi^eeileur  bafe  ,  amplesicaolts, 
aigiiis  à  kurfommt  t,  deminilc- s  à  UurpîrtR 
»*fiWeute;  les  fupeiieures  plus  pctucs,  trêves-, 
trafes*'* 

Les  fleurs  fnrt  îamafTiesen  grappes  nombreufrt, 
étalets,  paiuculee". ,  terminales;  les  pédoocaies 
pubefctns,  plus  longs  que  les  fleurs»  le  ciKce 
dinlé  en-  ^iiatre  folioles  ellifti  aues ,  colories , 
«Mvfi's  J  Ur  corolle  fembl.ible  a  celle  du  ikmjH 
arvenf  ,  Ils  pétales  une  foi»  plus  longs  que  le 
t  calke.  Les  iiii^ue»  (pac  glabias^en  ovale  f«R«ôié> 
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aff  i  grandes,  nn  peu  comprtnaéM ,  on  pw  t?n- 
iétia  kingncf  à»  crois  lijpiet .  fiionomées  d'un 
M  cmn,  perfiflantt  enviroiviées  d'une  «le  pIm», 

éUrgie,  arrondie  ,  au  deffus  de  b  filiqiie  ;  oifide 
au  fommetà  i'épo^ue  de  k  nuturitéi  une  femence 
lélinire  daw  chaque  loge,  ovale-oblongiie>  de 
couleur  brune. 

Cecce  plante  croit  en  Barbarie.  M.  Desfontaines 
l'a  recaerilie  fur  les  ntontagnés  dec  environ^  d* Al- 
ger :  je  l'ai  également  trouvée  aux  envtroM  de 
Lacaiie.  (     v.  ) 

9.  Tabouret  hériiTé.  Thtafpi  hhtum..  Linn. 

T^liiCv!  fUculis  fuhrioturdis  ,  filoff  ;  foliis  CHU' 
Unis  Jagmaits  ,  vtLiojh.  Linii.  Spct  .  Fiant,  vol.  V. 

£g.  901. —  Royen,  Lugd.  Bar.  3,1,7,,  —  Sauvag. 
onip.  110.  —  Miller  ,  Diâ.  n".  7.  —  Couan , 
IHuftr.  ^o.  —  Crante.  Auftr.  pag.  iz.  —  WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  444,  n*.  7.  —  DecaïuL 
Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  71  z. 

Thlafpi hiiftuum. ^  var.    Lam.  Flor.  franç.  voi.i. 

Thtafpi  capfuUs  hîrfutls.  J.  B.mh.  îliR.  2.  pag, 
tfii.  Icon.  — Tournef.  Inft.  B.  îîtrb. 

Tàléjpi  viUofum  ;  capfuut  kirftnis.  Q.  liauh.  Pin. 
106*  &  FtodrMi.  pag.  47.  tab.  47. 

Cène  efpèce  n'eft  que  médîocfeiiieiit  diflinguée 
du  thlafpi  campejitt  ;  elle  en  difTère  par  fes  tcuilles 
cjuliruires,  beaucoup  plus  velues  }  p^i  ^cs  fleurs 
plus  gramlM  &  par  fesalûitiet  hétiflees  de  poils 
courts. 

Ses  ratîties  font  dures,  pref^^tie  ligneufes;  elles 
produiront  pluûeurs  tiges  en  pjitie  couchées ,  dif- 
fufcs  ,  cylindriques ,  ranteufes,  garnies  à  leur  bafe 
de  feuilles  glabres ,  ovales,  un  peu  finuécs  à  leurs 
bords  ,  rétrécies  à  leur  parue  iiifërieiire  en  un  pé- 
tiole aîongé  i  les  tcuilles  caulinaires  fcffiles,  am- 
pUxicaules  ,  légèrement  fagittées  ,  velues  ,  mé- 
diocrement Itn liées  ou  ï  peine  dentées.  Les  fleurs 
font  ilifpofécs  en  une  grappe  droite ,  terminale, 
trois  fojs  plus  gr.indé  0<ie  celU'S  du  tfihfpi  cam- 
pefire  ;  les  filiques  ret>fiLes  ,  un  peu  échanc  ees 
à  leur  fommec,  héciAees  de  poils  blanchâtres; 
une  feule  feiMMce  covffeâtro  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  iê  trouve  da»  les  dëpartemens 

méridionaux  de  la  France  ,  ntir  environs  de  Mont- 
pellier, en  Italie  ,  en  Aotiiche,  dans  les  tetrains 
elaircus.  Oh  la  cultive  au  Jacdîn  des  Plantes  de 

10.  TaIovmt  piydiioe.  7X1^*  pfyMa*" 

ThLjfp'i  fcu/is  okovato-dtlio  'tdcii  ,  flyhtit  ;  foliis 
tarwceo/atis ,  cordaûs,  denisii/  ,  «mfltxietultimi ,  pu- 

i»^ctntAits.  Willd.  Spec.  Plane.  voL  y  pag*  445. 


Pfycklne  (ft;.  !  )f..  ),cauU  kifpîdo  ,  ramafo  ;  foliis 
ampitxicatUii>tu  ,  cordato-laïutoiaùt  ^iiuquaitttr  de»- 
tatij  ;  fiyh  filicuiâ  longion,  DesfoOC.  FlOT.  «ClaK. 
vol.  1.  pag.  69.  tab.  148. 

Burfa  paftoris  kirfuta  ,  ertutfolîo  s  fmaU'^ 
ntnte.  Shaw.  Afr.  n°.  91 .  Icon.  Mata. 

La  grandeur ,  la  couleur  jaune  de  la  corolle  & 
la  forme  de  la  (îlique  déterminent  particulièrement 
le  caraâère  de  cette  efpèce ,  dont  M.  Dafoo- 
taines  a  fait  un  genre  nouveau  d'après  cette  mémo 
fiîicjue ,  qui  cependant  approche  b  1  iroup  de  celle 
des  rA/</Jp««  mais  qui  eft  à  peine  échanaée  à  Ton 
rommetj  munie  de  deux  larges  ailes  oronqoées  ft 
leur  faounec. 

Ses  tiges  font  droir^i;  ,  cvlindriques  ,  haute» 
au  moins  d'un  pied  ik  demi  .  iiérilTces  de  ppils 
blanchâtres,  rameufes ,  garnies  de  feuilles  fef- 
files,  alterne»,  haoéoleet.  aloogéc* ,  eo  coeur  i 
leur  bafe  ,  piAtcfeenres  ,  inégalement  dentée*  , 
longues  de  trois  à  qi  ure  pouces,  larges  de  fit 
à  huit  li^oes  i  le»  iniét ieures  obcufes,  les  fupe- 
riemes  «tgnjSi. 

Les  fleurs  font  en  tf'PPe  «rminate  ,  rétljcel- 
lécs,  garnies  de  petites  feuilles  ou  de  braoee* 
ovales,  dentées,  plus  longuei  que  les  pédicelles. 
Le  calice  eft  pubefcent ,  à  quatre  folioles  linéaires, 
fermées,  caduques  i  la  corolle  d'un  jaunc^pàle, 
de  la  grandeur  de  celle  du  bra0ca  elfrwree  ;  le 
limbe  des  pétales,  très-entier,  elliptique,  atroodt 
à  fonfommet,  veiné»  réticulé}  les  onglets  li- 
néaires ,  plus  longs  que  le  calice  ;  le  Hv'.e  lubulé  , 
petfiHant,  plus  long  que  b  Clique  j  le  ftigmate 
fimple.  Les  (îliques  font  grandes  ,  triangulaire»  , 
berillées  ,  relevées  en  bofle  à  chaque  t^»ce  dans 
leur  milieu  ,  à  deux  valves  j  chaque  valve  munie 
fur  Gi  cariM  4e  deux  ailes  roides ,  amples ,  très- 
élargies  8c  tronquées  j  leur  fontmet  ;  les  IciDCflcea 
petites,  nombreulls  &  louffcàitcs. 

Cttie  plante  croît  en  Barbarie . awt  eovfrofw  d» 
Mayane  ,  fur  le  bord  des  champs  :  elle  a  et  1 
couverte  pat  M.  Desfontaines }  elle  fleurît  au  couir 
mencenient  4o  prifttenii.  O 

II.  Tabouret  des  champi.  Thlafpi  arvtnft. 

Thlafpi  t^cmlis  otiieuiatis  ;  foUis  olihagi*  ,  (Um- 
tatis ,  glahfh.  Lin».  Spec.  Plant.  v#l  a.  pag.  901. 
—  Flor.  lapp.  2 p.  — Flor.  fuec.  f^o,  ^4- — 
Hort.Cliff.  jjo.  — Mater,  medic.  if9.  —  «oven, 
Lugd.  Bat.  JJJ.  —  Polliih  ,  Palir.  n"  S  — 
Ludw.  Eû.  tab.  17J.  —  CEJer.  Flor.  dan,  tab. 
79?.  —  Hoffm.  Germ.  1*7  — Reth.Cenn.  vol.  L 
paB.  179.  —  vol.  II.  pag,  9r.— Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag. 441.  J.  Um.  lU.  Gen.  tab.  557. 
hg.  I. — Decand.  Flor.  ftanç.  vol.  4.  pag.  709. 

IMhrtiumfilitfuiioriiculatiM  ,  ptanis  ;  foliis  obhit' 

jM»  £iMiM«fM«.  Haller.  Helv.  n«.  J  II. 

Yyy  1 
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Thhfpi  fliculit  orbiculaiit ,  eompreffis ,  tmargi' 
natii.  âiopoi.  Cai».  ^t.  t.  pag.  jt*.  n".  i.  & 
cdii.  2.  n*.  810. 

TMtffi  majiu.  Tibern.  45?.  Icon.  —  Camer. 

E|  itom.  }J7.  Icon. 

TkUfpi  uivtnft t  fuquU  latis.  C.  Bauh.  Pîn.  10^. 

—  Tourne},  inlt.  R.  H?ib.  itx. 

Th/afpi  letiut,  Dodon.  Pempt.  711.  —  BUcIcv. 
tab.  68. 

92}.  kon.  —  Mui;i.  Oxuii.  Hilt.  i.  §.  ).  tab.  17. 
11. 

Tkljfpi  Dioftoridis,  draht  6  MJnr/ÎM/Uta.LrObtf  1. 
Icun.  211.  &  Obfeiv.  ic8. 

■   yulgtirfTrent  lî  rncnnovère. 

Set  tiges  font  droites ,  hautes  au  inoios  d'un 
fied  Se  ormi ,  un  peu  fiftuieufes,  glabres ,  cylin- 
driques, fimpl^s  ou  rjnu'ufes,  garnies  de  feuilles 
altern(>^f  ,  (ciMesi  radicale»  longues  ,  rettetics 
à  leur  baie  ;  celles  des  tigtt  amplextcaules ,  alon- 

fëes,  lâchement  dentées  ou  un  peu  (înuees ,  Ma 
leurs  deux  faces  ,  d'un  ven  un  peu  glauque  ^  la 
plupart  obtulfes. 

Les  fl.nrs  font  dirpories  en  longuî<v  çrappes 
droites,  terminales,  très- glabres,  i'uut-nues  pur 
des  pévloncules  grêles,  cylindriques,  fitués  pref- 
qu'iiori7.'jnta!enicnt  j  !os  ca'iiccs  courts,  d'un  vcrt- 
jiutatrc  ,  un  l't  u  ouverts  ,  à  qua:re  folioles  ob- 
tuies  ;U  corolle  blanche,  petite  j  les  liiic^ues  planés, 
larges,  vertes,  glabres,  prefau'orbiculaires,  echan- 
crées  i  leur  fominet ,  boraées  fur  les  angles  de 
leurs  valves  d'une  large  meinluane  faisante  ,  à  re- 
bords arrondis  i  les  femences  nombreufes,  pentes, 
noirâtres ,  ovales  »  aitoodies  j  avec  dei  ftries  fines, 
circulaires. 

Cette  plante  croît  en  Europe  dans  les  chimps 
cultivés  )  elle  ell  foit  commune.  O  (  ^<  ) 

Ses  femences  pafTentpour  fudorifiqucs ,  antifeD- 
tiqjcS  ,  tx:  fk.-  r.ij  ptoi htm  par  leui  acrimonie  oe 
la  moutarde  :  on  en  exprime  une  huile  bonne  à 
brûler.  Toute  b  plante  eft  antifcorbutique  :  00  en 
rtfcommin.le  l'sppUcattnn  fur  les  membres affeâés 
de  rhutnatiime.  On  la  foupçonne  propre ,  par  fes 
cmanattors,  à  chaifer  Its  intedes  i^*  les  charanfons 
des  blés.  11  n'y  a  que  les  vaches ,  \ci  chèvres  &  les 
cochons  qui  la  mangent  {  les  autres  befliaux  n'en 
v&olcnc  point. 

i 

.  11.  T>BOVftiT  I  odeur  «l'ail,  nikfpi  al/ia- 
ttmm.  Linn. 

Thi'fpi  //.'.  ut'a  fuiovaiis ,  vtntrhofis  ;  foliis  oA- 
longis  ,  akujîs  ,  denlatis  ,  ghbnt.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  901.  —  Koy.  Liit^d.  Bat.  534. 

—  Miil.       n*.  6.  —  Ciaau-  AuÇ(i«;{>«g.  ti. 
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n".  5.  —  Jacq.  îcon.  Rar.  vol.  i.  tab.  ut ,  !t 
Mifitll,  vol  1.  pag.  ;^o. — Hoffim.  Germ.  xi7.-. 
Roih-  C,i\m.  vol.  I.  pag.  z8o.  «-voL  Ii.pag.9;. 

—  Wtlld.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  44).  b*.^.'— 
Uecand.  Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  71a 

Thlafpi  trvenfe ,  var.  /i.  Lam.  FIm.  fîaii(.vol.i. 
pag.  4^4. 

ScoroJo-Tklaffi  Viyfit  JUr9V4K£,  ).  Bigb. 

Hîft.  i.  pag.  931. 

Iklafps  ^llium  rtdoftns.  Mnrif.  Oxon.  HjÛ  i. 

p:g.  19-'.  $.  5.  tab.  iS.  fig.  18.  ^Toumcf.  \Â 

R.  Heib.  iii. 

Elle  reffetnble  beaucoup  au  thUfpi  antrfc; 
nais  on  l'en  diAingae  aifémem  &  Vodeur  d'ail  qui 
émane  ie  fes  feuirics  «  flc  i  fes filiqnes  tenflecifr 

liini  cotTrijiTimécï. 

s.  s  liciaes  font  bUrcbcs,  filireuf^s,  &;  pio- 
duifcnt  un  grand  nombre  de  feuilles  radicales.  Sh 
tiges  font  droites ,  glabres  »  cylindriques ,  hautei 
d'environ  un  pied  ,  ranteofts  vers  leur  fommtt  8c 
lîétîiif  .1  leur  bafe  ;  les  ft  tii'Its  la  ïicil  «. ,  cvaes, 
pétioiées,  rétrécit  s  en  fp  .tule  à  l^ur  bafe  ,  fw- 
tenues  par  un  pétiole  de  n.ème  longtieur  ;  Iti  (a>.- 
Hnaircv  oblongucs ,  ftfi'il  s,  glabres  à  leur*  (itut 
taccs  ,  légèrement  dentées  à  leurs  bon^s,  ou  ua 
peu  oiidulées,  obtufes  à  leur  fointmc,  vcittSt 
fans  nervures  apparentes. 

L?s  fliurs  font  difpofées  en  grappes  clair»  & 
droites ,  à  Textrëmité  des  rameaux  ;  leur  pédi* 
celle  glabre&  filiforme  ;  la  corolle  petite  ScbUn- 
clie  §  lei  Cliques  ovales,  ventrues,  un  peu  ten- 
fléea,  emoutées  d'un  rebord  fore  étroit  j  uni»- 
iiées  par  tine  échancrare  peu  profonde ,  fnniMO- 
tées  d'un  ftyle  ttès-court ,  perfiftant  »  elks  con- 
tiennent plofieius  femences  fort  pentes ,  d'oi 
brun- foncé. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio» 
naks  de  l'hurope  ,  d.-.ns  le  Hi'monc  ,  tn  France, 
aux  environs  de  l.vnn,  en  Lorraine,  en  Bon* 
gogne,  8rc.  O  )  On  la  cultive  au  Janfio 

des  PLintes  de  Pans. 

Sljs  fiuilles,  infufées  dars  lair ,  redonnent 
aux  tutans  pour  tutr  les  vers  i.;  appaiier  lestrir.* 
chécs.  Cette  plante  donne  au  lait  dts  vaches  <]ui 
la  mangent,  une  o.^.eur  d'zit  tiès>^éfagréibie.  Oa 
s'en  eft  iêrvi  quelquefois  ponr  déterger  les  vicia 
n'cères  gangréneux.  On  piêtend  que  fcs  feveptCI 
font  bonnes  pour  adoucir  les  aigreurs. 

I  ).  Tabouret  des  rochers.  Tà/ajpi  fimUt. 
Linn. 

Thlûfpi  JiUcuUs  fubrotundis  ;  foliis  hncccUtc-il' 
ntitribus,  obtufss  ,  camofii.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  l. 
pag.  çoi.  —  Sàuvag.  Monfp.  pag.  y?  ,  71.  — 
Goiian  ,  Monfp.  516. —  Crant/.  AuÛr.  pag- 1-»- 

—  Jacq.  Flor.  au&r.  tab.  136.— Jùiiph.  Ccjuui.  i« 
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ii*.9l.  — Roth.  Gtrni  vol.  T.  pag.  180.  — vol.  ÎI. 
pas»  «-  —  Hoffm.  Germ.  117.  —  Willd.  Spec. 
hmt.  vol.  5.  pag.  444.  !»•.  6.  —  Decani.  Flor. 
franç.  T0I.4.  pag.  710. 

N^prtiam  foin,  r,./rp/j  ,  elllfiicis^i  ftticidis 
ahus  ,  tmarginatiJ.  Halîcr,  Helv.  n*.  Jiz.  — 

Coett.  24f . 

Tklafpi  filiculis  fubrotundis  ;  /oAii  inr^^'/j  ,  f  («- 
Afi*,  Ijnceolato-lintariùus  i  raaiuUibUi  ovatis.  Ge- 
md,  Flor.  gall.  Prov.  pag.  548. 

Thlafpi  pliquis  ttUpticisi  folils  lanceoLto  linea- 
r'tkus .  inugerrimis,  tfebeiiftr.  io  Aû.  Pewop.  5.  p. 
jio.  fig.  6. 

Thlafpi  montanum  ,  p/fljfui  /o/»<»  ^  c4r»i«o  /orr  , 
fUid  9  eardâtâ  fiiîqiâ,  BarreK  Icon.  84J. 

Thlafpi  parvum,fax.:tlU  ,jlo\-  ri^n-,:,'  Eaiib. 
Pin.  107,  —  Tournef  Inll.  R.  Hcii>.  ni. — 
Mortf.  Om0.  Hiâ.  2.  f .  $.  cab.  t8.  fig.  t9'  ' 

Li:honMaJpi  parvim,  carnofo  ,  rotunJo  foUo, 
Col.  Ecpbr.  I.  pag.  2,79.  tab.  ^77-  ^g-  ^- 

# 

Cette  plante  a  le  port  de  l'/itm  faxatijûj 
elle  s'en  diftmgi»  pat  Us  parties  de  fa  fructifi- 
«atinn,  paiticuliérement  par  U  lorme  de  Tl^  l  ii- 
ques.  C'en  une  des  clpèces  les  plus  letijawua- 
bles  de  ce  genre  par  fes  petites  KuiUes  glabres  j 
prefilUft  cbarnnOj  très^iombreures. 

Ses  racines  font  dures  ,  éyv.lTc  ,  blanchâtres  , 
prefque  ligneufesj  elles  prooui.ciu  pluûeurs  tiges 
roides,  prefque  fimples,  dures  ,  cylindriques , 
très-glabres,  hautes  de  huit  â  dix  pouces,  quel- 
quefois rameufes  vers  leOT  fommet ,  gamtes  de 
feuilles  nombreufes ,  petites,  éparfes,  felCIes , 
un  peu  charnues  ,  lancéolées  ,  tres-glabres  ,  d'un 
^rt -  glauque  ,  entières  à  leurs  bords,  obtufts 
à  leur  foinmet }  les  inférieures  enipriques  ilesfu- 
périeurcs  plus  étroites ,  un  peu  a»guès. 

Les  fiturs  font  difpofées  en  un  épi  court ,  tet- 
miral ,  droit,  qui  s'alonpe  après  h  floraifon  ;  us 
péiHcelles  prefque  capillaires  j  le  calice  glabre . 
verdâtrej  la  corolle  petite ,  de  couleur  rofe , 
quclquefo'S  blanchâtre  ;  les  filiques  comprimées  , 
aiTez  grandes,  un  peu  orbtcuiairts ,  garnies  d  un 
large  rebord  arrondi ,  échancnS  â  fon  foimnet  * 
furmonté  d'un  flyle  irès-court. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers ,  en  Suifle , 
en  Italie  .  dans  Its  dépirtemens  méridiouaux  de 
la  France  ,  dans  l'Autriche.  On  la  cultive  au  Jar- 
din de»  Plante*  de  Paris.  <f  {y.v,) 

14.  Tabouret  de  MageU^n.  TUafpi  mn^h- 
nicum. 

Thlafpi  foliii  inttgns  ,  gluhns  ;  mécalibus  pt 
notaÙS ,  fp-itulatit  I  caulinls  femiamplexicaulibus  , 
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Thlafpi  fbliis  radicalibus  inugtrrimis  ,  glahrij  , 
...  fiiiotmnmttcnuaiis  i  eaulinis  femiamplexicaulious , 

iicrb. 

Il  s'élève  des  fnéirfet  racines  une  ou  plufifurs 

tiges  glabres,  cvlitirlriques  ,  très-UlTcs  .  fim}>le« 
ou  un  peu  raineules  dès  leui  baie,  droites,  hau-. 
tes  de  l  huit  pouces.  Les  feuilles  font  très- 
entières  ,  glabres  a  leurs  deux  faces;  les  radicales 
nombr-'ufts,  ramafTées  en  garon  ,  prefqiie  fpatu- 
iées,  longues  d'environ  un  pouc*  ,  pétioléts  , 
ovales -oblongues  ,  arrondies  &  obtufes  à  leur 
fommet ,  i^tfécîes  â  leur  bafe  en  un  long  pétiole 
filiforme  }  les  feuilles  raulinaires  ,  atrern'-S  ,  fcni- 
les  ,  peu  diftantes  ,  à  demi  amplcxiciulcs,  puin; 
aurifulées,  ovalfs  ,  ;  reTque  lancéolets  ,  tres-eo- 
tières ,  obriifcs  à  leur  fommet  j  longues  de  quatre 
a  fix  lignes  ,  larges  de  deux» 

Les  fleurs  font  blanches ,  petites ,  difpofées  en 

une  grappe  droite,  tfrniira't  ,  courte  .  en  co- 
rymbe  avant  leur  entier  développement  j  les  pé- 
doncules etabres ,  épars  ,  horiionuiw  .  filifor- 
mes. Les  filiques  font  comprimées ,  un  peu  ten- 
fléfS,  ovales,  lifles  ,  médiocrement  échanctéesi 
leur  fommet,  furtnontées  d  un  (îyle  couit ,  épais , 
à  deux  valves  fans  rebord  meaubraiieux  j  pluiieut» 
r<:mences  fort  petites ,  toufleâtres. 

Cette  plante  a  dtd  lecueillie  par  Gommer  fon , 
ay  détioic  de  Magellan.  O  (  V^f*  <"       H-  ) 

1  f.  Taboorkt  étranger.  TkUfii  ftngrûtMm, 

Linn. 

ThlajF  'i  filiculis  fuhorbkulatis  i  foins  Lnceol.uij  , 
integtrrimis.  linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  901. 

—  Hort.  Cliïf.  Jîo.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  »J4. 
_  Miller ,  Uiô.  n".  j.  —  Scopol.  Carn.  B*.  809. 

—  Willd.  Spec.  Plant.  v»l.  J.  p»8«  44^-     »  • 

Tk/jfpl  cnpfutâ  cordati ,  ptrtgnnum.  J.  Bauh. 
Hift.  i-  pag.  9i7.  Icon.  —  Morif.  Hift.  a.  pag. 
197.  §.  }.  tab.  18.  6g.  )0.  —  Tottinef.  InïK  R. 
Herb,  ai  a. 

C'eft  u-e  petite  plante  dont  les  racines  font 
créles .  dures ,  garnies  de  quelques  fibres  j  les  II- 
|e$  font  droites ,  balTes  ,  prefque  fimples  .  hautes 
de  quatre  à  dix  pouces,  quelquefois  njédiocre- 
ment  rameufes  irème  dès  leur  bafe ,  glabres  ,  cy. 
lindtiques,  parnies  de  ftiiilles  alternes,  lÇHi|es, 
ovales-bncéolées ,  très-tntseres  a  lenrs  bortM. 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  d'un  vert  glauque  ob- 
fufes  à  leur  fommet ,  à  peine  rétrécies  a  leur  bafe. 

Ses  fteurs  font  fituées  ,  à  rextréroité  des  tiges 
ou  des  rameauir .  en  un  épi  droit,  fimple ,  ua 
pe.i  luKe  ,  chaque  fleur  fupportée  par  unpédOIJ 
cule  plus  long  1*  corolle.  Le  calice  eft  diviré 
en  quatre  folioles  glabres,  concaves}  la  corolle  pe- 
tire  purpurine  ou  blanchâtre.  Les  filiquMfonc 
,  un  peu  larges,  compiimées,  ovaUs,  artoofli». 
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•ntourées  d'une  membrane  finement  denticul^e 
i  fes  bord«,  d\m  beaa  vert  i  féparées  en  deux  val 
▼es  échancrées  à  leur  fommet  ,  à  peine  rétré- 
de»  i  leur  bafe,  conteoaoc  plufîeurs  reinences  pe 
VMi,oUQIIgMS«iMlllâlMS. 

Cette  plante  fe  trouve  fur  les  collines  ftches  b 
arides  de  la  Carniole  »  8c  damU  Sicile,  v  (  Kf. 
in  kerh.  Juff.  )  t  \  / 

Ses  feuilles  ont  une  r«vnir  Mièie  &  brûiente  i 
fes  icamices^otâccw. 

itf.  Tabourit  4*Anbie.  TUaffi  ^Uam. 

Thi^ifiiUMlis  W*lihut  ,fiylaûs  ,  foliit  inferlo- 
nhu  emeatii  ,  fuptriorHuj  cordatis  ,  oUongu  ,  aoi- 
pUxi\au/!iuj.  Vahl,  Symb.  z.  pag.  7^.  — .  VUld. 
Spec.  PUnt.  vol.  j.  pae:.  441,  n°.  i. 

Wf'/V  (  arabica  ),  htriacea  ,yW/«  otvir// ,  gljtrjj 
*vtnits,  tntegerrimif  f  /Uteaiii  iafi  apUtque  biloiii 
|Lmo,Spec.  P!,-  :.  vol.  z.  pig,  Amoen. 
Acao.  vol.  4.  pjg.  178, 

SjAmhrU  (  purpurea  ) ,         cordaio-^hloMMis , 

ThLfikumiUJpicâpufmi,  Bltth.CeBtUt.1. 

pag.  2.  ub.  î.  fi^.  I. 

Ses  racines  prorfiiifenfplttfiiBMia  ciees  glabres , 
diBufes,  cylindriques,  hrotes  d'envjron  un  pie^l 
&  demi ,  garnies  de  feuille  alterne.",  ,  les  infeneu- 
les  tiès-entières ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  re- 
«reaes  en  coin  à  leur  partie  tnftriettre;  les  fupé- 
rieiWMamplexicaulcs,  obîonfiie? ,  prefquovaks, 
en  tORDade  cœur«  veitts,  uns  nervures  aopa- 
ICDtCS*  '* 

Les  fleurs  font  blanches  011  un  peu  purpurines 
dUpofées  en  épi  ou  en  grappes  bmples  â  l'extré- 
mité des  rameaux.  Le  calice  elt  glabre  1  la  corojie 
â ^uatK  pétales  réguliers}  une  plande  entre  les 
etammes  les  plus  courtes }  les  filiques  compri- 
mécs  ,  ovales ,  b  h  les  &  obtufes  à  leur  fpmmet. 
farroontees  par  le  it^le  perfifiam ,  échancrées  en 
çONtr  i  leur  bafe,  divifiîes  en  deux  loi^es  navitu- 
l5'f*^'i  furleiu  dos  ,r  M  ,,  nu  mbrane  verte 

•c  faïUance,  contenant  plulieurs  femence*. 

^^KC  plante  croie  dans  l'Arabie  &  la  Cappa- 

1 

Linn'f''^'^""  ««nu*.  ThLJpi  etratoairpm. 
Tnlafpi  gUherrimum  .  caitUfidcato  ;  foliis  fagU. 

vol.  j.  pag.  448.  n°.  14. 
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husoilùHgh,  faghtat's  .  amvUxuùuUhiu  ;  lifmt» 

nhtit  ovidibut  ftûoLttU.  Miirr.  Comneoc  C«ti» 
Lepidium  etrmùtttfM,  Palfai .  Itin.  vol.  t.  mi, 

74c.  tab.  U. 

C'en  une  plante  fort  petite .  dont  les  tiges  font 
droites ,  hautes  d'eitvirôfi  fix  i  fept  pouces ,  trèi- 

glabres ,  ftriées  ,  fimples  ,  t  j  n  1  i  fi  I  -  e  î  en  l  o  r  -,  mbe  \ 
leur  fommet ,  garnies  de  teuiUes  alternes ,  letraesj 
les  inférieures  ovales ,  létrécies  en  pétiole  i  leur 
bafej  les  fupérieures  &r  ciij!in3Trr<;  amplexicaules, 
oblongups  ,  en  fer  de  flèci.e  ^  leur  baie,  entières 
ou  légërjTn  rt  tentées  en  fcie  à  teoisbords,  ^ 
bres  à  leurs  deux  faces,  veinées, 

Les  fleurs  font  blaflchesj  petites ,  en  grappes 
ixtâm,  limples  i  l'enrdmité  des  rameaux ,  for- 
mant un  corymbe  par  leur  réunion  Les  CÎiqtiM 
font  ovales  ,  à  deux  loges ,  eovirot.«ees  d'une 
membrane  qui  s'arrondit  en  deux  lobes  aM  defitt 
de  la  capfule,  &  dont  les  lobes  fe  prolongenteD 
deux  eomes.Les  feoicncts  font  obloogues ,  co» 
primées ,  fembtables  ï  celles  da  «tmocarfmt. 

Cette  pl  mtr  croît  en  Sibérie  ,  dans  fes  tents 
pénétrées  de  lel.  On  la  cultive  au  Jankii  des 
Pbmces  de  Paris.  O  (  V.  f.y 

18.  TA9O0RBT  cicllôn  ilenois.  ThU^  ftd^ 

vum .  s  • 


•hhulato-ovât'is  ,  <omprtffii 
tgii  f  varie  incifis.  (N.) 


Tîii'ufr':  flifulh  or 
ilis  glaotrrlmti  ,  g^/c» 

Lepidium  (fan vum )  ,  fi^riius  uuudy/utmiii  /«♦ 
/lis  obiongit ,  muhifdis.  Linn.  Spec.  PuDt.  vol.  1. 
pag.  899.  —  Viïid.  Cliffort.  6}.  —  Hort.  UpfaL 
1 89.  —  Flor.  fnec. vol.  1.  n".  y 7.  —  Mater,  medic. 
I  f  9.  —  Royen  ,  Lugd.  Rat.  5  i  f .  —  MiUer ,  Did. 
n".  10.  —  Hoffm.  Germ.  ti6.  — Ludw.  Ei^.tab. 
166.—  Roth  ,  Gerra.  vol.  I.  pag.  178.— vol.  II. 
pag.  89.  —  WiUd.  Spec.  Plant,  voi.  j.  fag.  4jf. 


n*.  io 


TkUfpi  (  ceratocatpon  )  ,  fiUculis  obtongis ,  fur. 


VI- 


Ufidtum  faiiis  0«rii  divifit  iacififyu.  Hort. 
Cii£F.  iji. 

Njftuniumfatîvm,  CnntS.  Aulir.  pSg.  »|.* 

Thh^p!  fr,!:v..m.  Desf.  Catal.  Hort.  Parif. 
Xjj. —  Oecand.  Flor.  tr.  vol.  4.  pag.  jcS. 

Nafiurtimm  h^ntuft ,  vulgMum.  C.  Baub.  Pin. 
ioi,.  —  Tournef.  Inll.  R.  Herb.  tij.  —  HodC 
Oaton.  Hift.  2.     j.  tab.  19.  fig.  1. 

Nafiunium  kmtafi,  Dodoo.  Pempt.  71 1,  le  — 
BLickv.  tab.  J15. 

NjJUrtùtm  vmigart,  J.  Binh.  WH.  1.  pag.  911. 

Carddrro".  ,  i^iffurcium  hortenft.  Lobel.  IcoiLtll. 
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104.    Pro  jf.  figw  44.  tlk  4}.      Tmm.  liift 

R.  Hetb.  21  j. 

N^Mnium  erijpëm*  J,  Bauh.  HiA.  2.  pag.  ^ij. 
Inv. 

IfjjlMttlumhûiUiÊfi^crifpiuty  angujUfblium.  Morif. 
Oxon.  Hift.  2.  pag.  301.  $.  3.  tab.  19.  fîg.  4. 

».  Néfinrtium  konaUijJatifoli^m.  C.  Bauh.  Pin. 
10;.  ->T«URi.  Inft.  fl.  Hérb.  zi }.  —  llfotif.  Hift. 
2.  $.  3.  tab.  19.  fig.  2. 

fiaJI'jrfr.tm  tat-foUam  g  érofèoriitum,  h  Baiih. 
Hift.  i.  pag.  913.  le. 

VkfgMÎnmeiu  creflbn  alenots ,  cretTon  des  jar* 

Ses  racines  font  grêles ,  blanchâtres ,  It  peine 
Bbretiresj  fes  tiges  droites ,  glabres,  cylindriqties, 
médiocretnent  rameufes  >  les  fruiltes  radicales 
très-nombrcufes ,  droites,  longuement  pëtiolées , 
très-gUbtes  ,  tendrçs,  d'un  vert  glauque,  un  peu 
rharnues,  rrès-irréguliérement  découpées,  dé- 
chiquetées ou  nirtiitiri Jes ,  larges  8c  entières  dans 
U  vuïéie  y  «  plus  ou  moins  crépues  dans  la  va- 
riété 5,  d'ailleurs  de  formie  très-variée  j  les  feoiJ- 
Jes  cauliiuîre$  ilcernes ,  pétioléesi  les  inférieures 
décfhl|iiette  &  i  découpures  linéaires}  les  fu- 
péiieuNsécroitesj  pcef^n'eat^res. 

f^es  fleurs  font  bîanches ,  petites  ;  elles  fem- 
blifit  d'abord  former  de  petits  corymbes,  qui 
s'along«nt  en  grappes  droite,  àmfks  après  la 
floraiTon.  Le  calice  elt  glabre  ,  un  peu  jaunitre , 
obtHS  ;  la  corolle  on  peu  plus  grande  que  le  calice  ; 
1-  5  pé Joncules  Blilormes  .  glabres ,  à  peine  plus 
longs  que  les  firuits  ;  les  filiques  comprimées  « 
•vues,  un  pea  arrondies  »  trâ-gîd»re$,  légére- 
ff>ent  bordées,  furtout  à  leur  fotnmet  j  un  peu 
échancrées}  le  (lyle très  court,  à  peine  fenéble; 
Jet  fiMnences  fi»Uaiie*«.  ofaioa§iics^  compcinées. 

On  ne  connoît  point  la  patrie  de  cette  plante  : 
elle  etl  depuis  long-tems  cultivée  dans  tous  les 
prAins  potagets  »  OÙ  elle  Te  xt&me  d'eUe^éme. 

Cette  plante  eft  antifcorbutique ,  diurétique, 
dépurative  :  on  la  mange  enfalade;  elleefi  d'une 
fivettr  un  peu  âcre  ,  piqtiante.  Marcgrave  en  a 
retiré  du  phofphore  en  la  foumettant  à  un  feu 
viuient  ,  par  Je  moyen  d'une  letorie  exadtemenc 
fermée.  Antbroife  Paié  préparoit  avec  les  feuilles 
&  les  femences  une  pommade  efficace  contre  la 
gale  Oc  la  teigne  des  enfims.  Une  végétatibn  cu- 
rie ufe  ,  dit  M.  Willetnet,  &  facile  à  obtenir  , 
c'eft  d'envelopper  une  bouteille  d'une  cou<:he  de 
coton  cavdé  »  dont  les  franges  treiment  dms  le 
gonleau,  8^  de  femer  fur  ce  coton  la  graine  du 
crelTon  aienois.  En  peu  de  jours  on  ne  voit  plus 
qu'une  forée  de  plantules  ^và  couvcenc  h  oou- 
itilk. 


tterienff. 

atfM  jiiHiwsa  maki/Uis,  ^ 

Ltpidium  honaritnfe.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  u 
pag.  901.  —  Miller,  Diâ,  13.  — Murraç. 
Prodr.  \6y  —  Pallas,  lûn.  vol.  1.  pK.  3^.9.  — * 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  44Ï»  n  .  ii- 

Upidiamfitu»  fkmatiftliê  «  ine^  flo)F0t«.LiiBd'> 

Bat.  Î3J. 

Thlafpi  ionarieafe  ,  multit  cijfum  {foré  Inv^ilu 

DiUeB,  Hoct.  Elth.  pag.  481.  lab.  iw«  fi|.  |70t 

Ses  tiges  rrm;  d:oites,  gVibrr-s  ,  n-iéiiiocrenAent 
rameufes  ,  cylindrique» ^  les  feuilles  6c  Je  port  lut 
donnent  prefque  l'appairenco  du  tMafifi  fativttm  p 
fes  feuilles  font  alternes ,  tour*^  iiSee?  ;  1  -s  fo!i  ^les. 
profondément  divifées  ,  irreguiieies,  recreaes  à 
leur  faiftf  gliâwcs  à  loun dem  &cea. 

Les  fleurs  font  dirpoTées  en  grappes  i  l*e<tt^ 
mité  des  rameaux  Si  des  tiges,  (butenucs  par  del. 
pédoncules  plus  longs  que  lès  fruits.  Lu  tàt^m 
eftb 'anche,  fort  petite ,  à  peine  fenfible ,  &  man- 
que  quelquefois.  Les  étamines  ne  font  fort  Ibii- 
vvnt  qu'au  nombre  de  deux  ;  les  ^itatre  aatril^ 
avortent ,  &  ne  iè  montrent  que  rareHunt  & 
Murray  aflure  tes  avoir  obfetvtéi.  La  fiU^oe  cA 
peti'- ,  comprimée,  un  peu  ovale,  ligert-ment 
echancrée  à  fon  fommetj  furmomée  d'un  ftylo 
très<oorc,  petlillanc 

Cette  plaiite  croit  dans  VAtiêtl^ia  niérîdio- 
r.ale  ,  i Buenos- Ayres.  0 

20.  TH&Asndcalé.  TkUfpidhmHMktiL 

fiiicuJij  ovatis ,  Juiiemargmauj. 

hepidium  divaricatum.  Alton,  Hort.  Keven.voL 
2.  pag.  37f.  — ■  Willd.^Spec..  Plant,  vol.  ).  pag. 
441.  n".  2j. 

Je  ne  connob  pas  cette  efoèce,  qni  doit  appar> 
tenir  aai  thUfpi ,  d'après  l'échanerute  de  Tes  iSB- 
ques.  Ses  tiges,  félon  .^iton ,  font  divifées  en  rr- 
meaox  alternes ,  étalés  ,  très-nombreux.  Loi 
feuilles  font  pinnatifides  ;  les  filiques  petitel\» 
ovales,  légèrement  échaocrées  à  leur  fommec. 

Cette  plante  fie  rencontre  au  Cap  de  Boao»> 
Efpéiancc }  elle  eft  culdvéo  dans  les  jardins  bota- 
niquet  OR  Anglenrre.  ^ 

Kêta.  J'ai  obfervé  dans  l'herbier  cle  M.  de  Ju{^ 
fieii  une  plante  recueillie  au  Pérou  pat  Jofephd* 
JuCieu,  qui  oifre  tous  les  caradères  do  celle  ^uft 

viens  de  citer.  Ses  racines  font  dures,  prefqua 

fimples  î  fes  tiges  baffes  ,  divifées  en  quelques  r*- 

meaux  tres-Jr.ilo': ,  voiil'-;,  dlvjriiji.cs ,  gi-ibres. 

cjfUndtitiues  *  ^ois  de  âsuilies  pionadiides*  air 
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cernes  >  aflex  petites  j  les  pinnules  courtes,  étroi- 
entières  ou  încifées  ou  légèrement  dentées , 
glabres,  ptefqu'obtufes.  Lesflrurs  font  blanches, 
petites,  difpoiéâs  en  grappes  à  l'extrémité  Je* 
rameaux,  qui  quelquefois  fe  bifurquent  à  leur 
fommec;  les  fiUques  petites,  ovales  ,  arrondies  , 
|1abres,  d'iin  vert-Uan<bâtre ,  un  peuéchancrces 

I  !fur  fommer,  ûns  rebord  mcmbraiieu»i  1»  fe- 
mences  folicaires  dans  chaque  loge. 

21.  TABOvarr  de»  décombres.  Tkia&i  mit- 
r*tt. 

Thlafpi  jloriaus  dtandris  ^  aptialis  i  fotiit  radica- 
Ubiis  ,  dentaiO'fùuiétis  ;  rmifaU  itMariiti*  ,  intt- 
gtrriipij. 

Lepidium  rudtralt,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  900.  —  Flor.  fuec.  j 54.  jyi.  —  Hort.  Cliff. 
55t.  — Roy.Lugd.Bat.        —  ,^îil^  Di^.  u".  i i. 

—  Gort.  Ingr.  pag.  101.  —  Keyg.  G;d.  1.  p.  164. 

—  Fallas,  Itin.  vol.  i.  pag.  11  j.  —  Pollich  ,  Palat. 
n".  6g6.  — <ff.dcr.  Flor.  dan.  lab.  184.  —  H.  ffn. 
Germ.  ti6.—'  Roth>  Germ.  vol.  1.  pag.  179.  — 
vol.  II.  pag.  91.  —  WilU.  Spec.  PlaBC  vol.  j. 
pag.  44:.  ti°.  ij. 

îsjjiurtium  afetalum  ,  foiiis  pinnaùs ,  radiealium 
pinnh/emipimMtiâi  tmaUnUfimplieihtt,  Hall.  Helv. 
ft".  yc8. 

Uerit  (  ruderalis  )  ,prHtu  vUt  confpictùs  ;  foliU 

Crantz.  Auftr.  pag.  11. 

Njfiurnum  radtrtiU.  Scop.  Carn.  edit,  ».  n*.  %i  i . 

TklaCpi  ndtrtU.  AHion.  Fini  pedL'm.  n".  9  .- 
(SxcAi/ïi  GtwdfynoKymo.)  —  Decand.  f  ior .  fijnc! 
voj.  ^pag.7^. 

Thhfpi  ttmàfathm,  Lan.  Flor.  fraoç.  vol.  1. 

p.-ig.  467. 

h><fitrt'un'.filvifirt ,  ofifldis folio.  Bauh.  Pin  icf. 
•  NcJluitLm  attgafiifoLum.  Fafch.  Hiîl.  J07.  icon. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  un  pied ,  droite  s, 
glibres  ,  c  y'i;.dtiqucs  ,  ramctifes  |  les  feoilles  ra- 
dicales nombrctiic'S ,  oblony.ies  ,  .u'ee»  dans  leur 
^.oîti*fopé^lct:^•J,co.^^pof^;^,i^^^.inn^,l.s  alternes, 
fiii.in-.i.i  deco.ifjccs;  les  fcuilks  caulinaites  ëpar- 
fes,  prelquc  itinks,  linéaires ,  aloneéts,étroitts, 
glabres,  très-enitèrLS ,  pierqu'obiiiils  à  leur  lom- 
met,  réiréL:esi>refiiuVaf>ét!ole  i  leur  bafe. 

Les  deiii  s  ferment ,  à  IVxtrémiti  d^s  ramearx 
dépêtres  panicuies  tompoi^j^  «te  gricpes  co»r- 
te<ii  elles  font  g'abres ,  tort  pctir-»  :  lo;;v£!it  ics 
pétabsmanqaentoiitoaibcntdetrè.*-br  :  -ï,  me 

II  arrive  iuffi  trè^-fréquemment  qu'en  compte 
qti?  dfux  pjtites  ér.vMnc%  ;  ies  autres  avortrnt 
ordinairement.  Les  liliques  font  glabres,  fur c  pe-  i 
«te* ,  coinprÎQées ,  un  peu  cbnvew*  i.  U|irs  d^u»  l 
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faces,  obtufes  ,  légèrement  é(hancrét5  i  lenr 
fommet,  dëpourvuts  d'ailes  à  leurs  bords  j  Ut 
remences  fohtaites  ,  très<pedtes. 

Cette  pîaïue  croît  en  Frai  Lc  &■  dam  plufia'i 
autres  contrées  de  l'Europe ,  parmi  les  décoÉn- 
bces ,  fur  le  bocd  des  chemim  te  Mfwèido  nm. 
0(K.v.>  ^ 

Tabouret  de  Virginie.  TUt/fi  vitpùê- 


num. 


TA/afpifioriiut/it^riaHdriStiar^petiUùifuiiii 
lineariiuM  ,  pbinmtU, 

L^idium  v'f^ginuum.  linn.  Spec. Pluit. voLl 
pag.  5)oo.  —  Mill.  Dia.  n".  6.  —  Kniph.  Cent,  la 
n°  n-  —  Wilid.  Spcc.  Plant.  vuL  j.  pag.  44a. 
n*.  14. 

Lepidium  (  virgînicum  )  ,  folas  rjdicaliiiiu ph- 
natif  dis  ;  çaulims  lineari  -  lancev/atij  ,  pLs  ntim 
incijo  ftrràtis  ;  Rorihus  tetrapttaÙs  ,  diandrii}  jOi' 

culii  centifbrmibks.  Mtchaux  j  Flor.  boreal.  Am.t. 

vo!.  X.  pag.  i8. 

Ltpiatum  foliit  iauuoiato  •  liaeariius  ,  fcnaùs. 
Gronov.  Virg.  76. 

Lepidiurr  foliis  omnibus  limwd'-latKt^Mttpt' 

raiis.  Roy.  Liigd.  I3at.  554. 

Ihlafpi  vi'gtnianum  ,  foliis  Heridis  ampitoTiau 
ùferram.  Toum.  loflr.  R.  iJerb.  xi  |. 

Ihtris  fiumilior ,  annua  ,  virginiana  ,  rtm^, 
Monf.  Hia.  1,  pag,  5.  rab.  21.  fiç.  2.  - 
Sloan,  Jam.  8a  Hift.  i.  pag.  19;.  tab.  uj.&j. }. 
—  RaijIlil}.S»7. 

Utris  virpitiMut ,  lûtifiHd ,  ntmofa.  M«tir.P»t' 

leû.  177. 

Sts  tiges  font  dtoices ,  gbbres  ,  ranneufes,  cr- 
lindriqucs  i  les  fâuides  radicales  pinnaiifidesicdlet 
des  tiges  alternes .  prcfque  felliles  ,  linéatres-l» 
céolées,  longnesd^on  pouce  &  plus,  larp«<ie 
dtiix  à  titik]  lignes  .  glabres  à  leurs  deux  facci, 
plus  f  il  inoins  incifées  ou  dentées  en  fcie  à  Itui 
c^n  oiit ,  un  ptu  aigiiés  à  leur  fommct,  rétréci» 
prL  fqu 'f  n  pétiole  à  leur  baTe  i  les  fupérieoiesbt» 
coup  plus  étroites. 

Les  lleim  font  blanche* ,  petites  ,  difpoféw:» 
grappes  à  l'extrémité  drs  rameaux  j  le-,  p;  rjoncules 
glabres ,  alongis-,  capiliaire*  j  les  calices  fort  pe- 
tits} la  corolle  à  peine  pl  j$  longue  que  le  calice, 
à  quatre  pétales  obrus  :  fouvcnt  il  ijc  s'y  troure 
que  deux  étiimines  les  autresavorrt.nr.  I.tsfili^uei 
l«>nt  petites  ,  compiiniées  ,  arrondies  ou  îenitoi- 
Lires,  médiocrement  échancrées  â  leur  fomnKtf 
le  llviepirAdant  àpeine  fenlible,  point  de  ixbmi 
me  mbraneux  i  les  remences  folitaires  dans  cha^ 
lope. 

Cette  piautâ  croît  dans  les  terrains  gtaHîuiii 
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h  Jnmaïque ,  à  la  Vinmie,     dam  U  nn  des 
i|.  Taboorr  nnltifide.  TIUê^  wult^dm^ 

Thljfpi fûliisptnnaso-multifid'n ,  fumiltofii ,  raee- 
mis  tlongaiu  y  filktdi»  JuhatKodis  ,  punis  ,  vix 

Ses  racines  font  grêles  ,  pi«lî|iM  linnpies ,  d'un 
blanc  •  jaurâtre  i  elles  produifent  quelques  tiges 
étalée» ,  raineufes  ,  cylindriques  ,  médiocrement 
velues,  les  rameaux  iihernes ,  ilitfus  ,  patiiis  de 
feuilles  pétiolées ,  ailées;  le»  toUoles  pionacifides 
€■  incilm*  i  découpures  étroite* ,  ioéfakt ,  un 

Eeu  velues,  vertes  i  Uim  deux  faces ,  un  peti  c» 
é«:s  i  tes  teulltes  lupérieutes  moins  coirpolecs  , 
entière» ,  linéaires ,  «blonguet  d«ns  h  vatiecd  §. 

Les  fleurs  font  hl.inchcs  ,  petites  ,  ilii'por^'fs  i 
l'extrémité  des  tiges  6c  des  rameaux  eit  griippt^^ 
limples  ,  alongées ,  droites  ,  pubefceiites  ;  lespé- 
deoculct  Se  ks  calices  revéi ni  d'un  léger  duvet , 
Anfible  i  h  loupe  ;  la  corolle  i  peine  plus  longue 
eue  le  calice;  les  liltques  petites  ,  ovales-nrton- 
dies ,  glabres ,  comprimées  ,  un  peu  échanctees  à 
iBWr  fMMaei  l  le  ftjrte  i  peine  fenfiUc  |  les  valves 
4ë|NMrv«es  d^mi  wbord  membraneiM  i  ks  fe- 
folinÎM*  dans  duque  valve  ,  obroodes , 
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Cette  efpèce  a  été  recueillie  par  Commerfon 
dans  l'Amérique  ntéiiduMule^  à  Morne  -  Video. 
(  r.  je  imàid.  Juf.  ) 

24.  ThlasI'I  cardamme.  Tkidjyi  caraiimmei. 
Thlafpi  fcliu  radicali^ui  pianatii  ,  cauUiù*  ly- 

Lepidium  eardaminti.  Lînn.  Amœn.  Aca^.  vol.  4. 
pag.  Z78.— Loeflio.  Ittn.  — Adi.  Stockh.  1755. 
pag.  17  f  t.ih.  8. 9.  ^  Wnld.  Spiec.  Pinc.  vu.  |. 
pag.  4Î4.  n°.  S. 

Lepidium  fhiiit  infierioriius  alumo-pinnatis  ^  car- 
m»fis  t  gJ'i'tiJ  ;  fuptriorAlu fiffilAlu  ,  àtntatit ,  ifuk 
ovatis.  Arduin ,  Spec.  1.  pjg-  19.  ub.  18. 

Herb. 

Se»  tigei  font  gUbns ,  cyiîndriqaes ,  oïdinal- 

renient  couchées ,  furtout  à  leurpani?  it  férieure, 
rameufcs.  Les  tcuilies  lom  un  peu  charnues  ,  gla- 
bres à  leun  deux  faces,  d'un  vert  un  peu  glaucjue  ; 
Jm iieo9ksf«dictks  tongucnent  pétiotdes  «  ailées  \ 
ks  Ibitotn  dîfttntet ,  peu  iiombwulèi ,  arrondies  1 
les  inférieures  fort  petites;  la  terminale  beaucoup 
plus  graitde  ,  très  -  eucière  1  les  cauUnairts  infé- 
*  pinnatifides  ,  ou  fortement  incifées  ou 


éclttncrées  en  Ifie  |  ks  fapénoiacs  wàkm  j  iU* 
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files  >  linéaires- lancéolées ,  i  peilW  deniknléet  « 

obtufes  a  leur  forr^met. 

Les  fleurs  font  fort  t»«tites  ,  blanches  ,  noni- 
breufes,  dirpofees  en  petites  panicules  à  l'extré- 
mité diM  rametax  »  dont  l'enfembk  forme  une 
panicok  étalée  â  petites  grappes  ooiines  { tes  ra*- 
mifications  gbbres>  prefque  capillaires.  La  cntoîîa 
cil  à  pëine  plus  longue  que  le  calice  ;  les  pctalcs 
obtus;  les  filiques  furc  petites  ,  glabres,  com- 
primées ,  fans  rebord,  membraneures»  ovales  ,  en 
cœur,)>refque  rondes,  éthanctéfls  i  kur  bafe/ 
beaiKoiip  moins  à  leur  fommtt ,  furn\ont-5  d'un 
DyleDerfiilant  trés-coiut  i  chaque  loge  renfermant 
une  feok  faMDce.' 

Cette  plante  croît  dans  ks  terres  argileufes  en 
Efpagne  K  dans  i'Égjrpte.  «T  (  V,f.  in  kaé,  Jt^.  ) 

1;.  Tabouret  épîneo».  TklaJ^i J^nefim, 

Thtafpi  foliit  pinnatis  ;  fotioG*  ùmMis  f  eatri^ 

rihut  etongutis  ;  ramis  macronatis. 

Lcpidlum  ffinofam.  Linn.  Mintifl".  pag.  if^.  ^ 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  434.  n".?. 

Lepidium  fpinofum  ,  foliis  pinnacijidi's  ,  furtkpk 
crijtadsfJpieù/u^iUÙ4.Axiim»  Specim.  1.  p.  $4. 

tïD.  16. 

&  S  tig«s  font  roides ,  un  peu  épaifTes  ,  glabres  , 
fubulécs ,  hiutes  d'environ  Xcpt  â  huit  pouces  „ 
ranteufcs  i  kor  partie  inférieure  ;  les  rameaux  al* 
ternes ,  très-fitmaes ,  (impies  ,  fubulés ,  épineot  i 
leur  fommPt}  les  feuilles  radicales  pétiolées ,  lon^ 
gues  de  trois  pouces,  ailées,  décurteoces  fur  leur 
pétiole,  compofées  de  folioles  inégales  { les  infé- 
rieures arrondies  »  écbancrées  prefqn'en  croisant 
i  leor  baie ,  palmées  i  femr  partie  amérieute  1  les 
folioles  extérieures  beaucoup  pi;;?  i^randes  ,  | 
detni  -  pinnaiiiides  I  les  découpures  lunaires;  la 
foliole  impaire  &  terminale  très-entière }  les  feuil- 
les caaltoaiMt  pea  nombrciifes,  droites  «  linéaires^ 
rarement  découpées. 

Las  fleurs  font  blanches  ,  éparfes  ,  latérale*  , 

fr  tiTL'rtues  par  des  pédoncules  roides ,  très-courts. 
Le  cjlice  eft  fort  petit ,  druit  ,  ovale  ,  pâle  ,  en- 
tr'ouvei  t  ,  caduc  ;  la  torolle  une  fois  plus  longue 
que  le  calice  )  les  pétaUrs  ovales  ,  très  -  ouverts  i 
alternant  avec  les  divifions  du  calice  { les  étamines 
de  la  longueur  du  calice  ;  les  anth^r-^  "  ,  s 
iîltques  cunéiformes, prefque feiliics,  con  piiuigcs 
&  bifides  i  leur  fonunec. 

Cette  plante  ctnttdaM  le  Levant.  Q  (A^p*. 
M  Lin».) 

16.  Tabovrit  i  ûtH  nue.  l^Ujfpi  mulUtMli» 

Desf. 

^    Tiltjfi  fnpo  fy^mtd0  ffoàù  raduaHius  piandù» 
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fiJû,  f  pinnif  fulntvtdif  t  filicu/U  fiiovâth  $  margh 

nuttj.  (  N.  ) 

Thl ifpi  fc:z-o  ntido  ,  foli  'is  radictUbus  lanttolatis  , 
apiie Jhuuto-jtrruiis.  Dcstont.  Flor.  atlant.  vol.  i. 
pjg,  67.  —  Bcrgeret,  Phytogr.  pag.  18.  Icon. 
Botta.  —  Decand.  Flor.  Iranç.  vol.  4.  pag.  708. 

Lifidium  foUis  jUtformihus  ,  apic*  piMOtijùtis  , 
eaufe  imdù.  Siuvag.  Monfp.  ix%.  181. 

«,  Lepidium  (nodicaute ),yc<vo  im^o  ,jimpUcilft- 
mo;  florihu4  tetrandns  ;  Jobis  pinnaiifidii.  Lin». 
Spec.  Fiant,  vol.  i.  pag.  098.  —  Loeflin.  Iter,  ijf. 
1-  Miller.  Dtù.  n°.  8.  ^  Gouan  ,  lUuftr.  pag.  40. 

—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag. 4^1.  n".  }. 

Narumiiun  minimum  fVtmum  ^filii*  t^niàmcirca 
véium,  Magn.  Monfp.  187.  ob.  186. 

fi.  Iheris  (  nudicaulis  )  >  heriaeem  ;  fôliis  jSnuth, 
caule  nudo ,  Jimplici,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 
8i>8.  —  Flor.  luec.  ^0.  581.  —  Hort.  Clilf.  318. 

—  Iter  (Klarid.  1^9.  —  Royen ,  La$i.9$lU  ^1,6 

—  Miller,  Diâ.  a*>.  5.-f-R«yg.  Ged.  a.  p«g.  icS. 
•r-P«»Uîch,  Palac.  6if.  —  <Eder.  Flor.  dan.  ub. 
jl?.  —  Hoffm.  Gerin.  150.—  Roth.  Germ.  vol.  I. 
pag.  176.  —  vol.  11.  pag.  8i.  —  Willd.  Spec. 
Ptaiic  vol.   ptg.  4f 8.  n*.  17. 

Ikeris  /v/iis  pinnoiù  ;  f  ijWMaValtf,«nHÛ.I|alIâr. 

Helv.  n°.  pi. 

Burftpt^rù  nùaft  Mus  ùuiSs,  C.  Bavh.  Pbi* 

108.  , 

Naflunium  pttrutm, foins  kurÇépaàoris.  C.Bauh. 

Pin.  i<H.  —  Tmirwf.  Inft.  R.  H«rb.  114. 

BurÇa  p0floris  média ,  miliinui,  MoriT.  OxMI.  Hift. 
4.  S.  j.  tab.  io.  fig.  4. 

Btc-yu  pafiorii  ptrva  ,  yi>/io  flakro,  fpiffi'  J.  Bauh, 

Hift.  a.  p^.  9)7.  Icaa. 
.  P«/f«rMii|^j  M«Mr.Dodon»Bempt.  105. 
<  lf«j|i«iT(««ifffM«iflt.TaWrii.  l4MMi.4ft. 
Ptfioria  burfé,  miiur,  Lpbel.  Icon.  aai. 

Ces  dan  i^antet  ont  traf  de  rapport  pour  être 
fipatées,  encore  moiat  pour  être  placées  dans 
deux  genres  drfférens.  Leurs  lUiques  échancrees 
kc  ramènent  nécefT^irement  partni  les  ih/a  fpi ,  6c 
leurs  pëtalet  ëgiux  ne  permectent  pas  l'a^niiîoi 
de  la  variété  fi  da»  lea  étfi*. 

*  Desracines  gTéles^fibreufes,  fort  menues,  donnent 

naiiîatice  à  un  grand  nr^mbre  de  petites  ftuilles 
glabres,  toutes  raiicales ,  nombre  uCes ,  ramafféts 
ffi  g^zon ,  médiocrement  étalées  en  rofette  ,  iné- 

1;aies ,  un  peu  alongées ,  pinnatiiides ,  prefqu'ailées; 
es  piunulos  fort  petites  ,  plus  grandes  a  mefure 
qu'elles  Te  rapprochent  du  !"ommft  des  feuilles, 
on  peu  arrondies,  <{uelc)uefoisaiguesi  de  leur  centre 
•lélAvMu  deux  on  «•»  tigifmsu-ûmfSu»  km» 


TA» 

de  deux  on  trots  ponces  61  plus .  grêles ,  filiformct 
glabres ,  cylindriques ,  det'oiirvu£$  de  feuille»  m 
munies  qud«îuelois  de  deux  ou  trois  petitoVo- 
h  oies  dillames,  d«i»iie».  un  peu  lancéoùp,  («f. 

Les  fleurs  font  blanches  ,  petites .  difpofée?  en 
une  grappe  coorte ,  un  peu  lâche,  fimple ,  tertr.i. 
nale;  la  corolie  un  peu  plus  longue  om  le  cdicc: 
I  éaaux,  «ïvplç»,  irtHWijew.aigfu 

leur  bafe  ;  le  fivle  trèvcoorr  j  les  filiques  ovai» 
un  peu  orbiculaires  ,  comprimées,  cchjncc««$l 
leur  Commet,  en viroooees d'une meaibnneuis. 
courte,  un  peu  plus brgo  vers  fimfaDMtiaMt 
fouvent  deux  femçuces  petites,  arrondies,  ém 
chaque  loge.  La  variété  $  tù  plus  petite  t  la 
feuilles  plus  étroites»  Tes  lobes  «Hiairit. foarm 
aigus  i  fes  tiges  plus  courtes. 

Cette  plante  crpît  en  France ,  et)  EfMgne.  dar; 
la  Barbarie  ,  aux  tieu  (àbloneux ,  «ériles.  G 

27  Thlaspi  i  feufOes  de  gnainéa.  lUfii 

graminifoUum. 

Thlafpi  foliis  Unearibus  y  fuperioriius  inttft'ri' 
miti  cauU  p0$ticulau> ,  virgato  ;  fonius  h(X4n4rii. 

Ltpidiftm  grmminifoBim.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  90c.  —  Hoffm.  Germ.  116.  —  Roth,  Germ 
vol.  1.  pag.  fo.  —  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  \. 
pag.  4)8.  n'.  19.  {Bxebf»  Ttmufonii  fynwymi.) 

Cette  plante,  très^oflim par  fon portdelir- 

ris  hnifolU,  en  eft  cependant  très-différente d'i- 
près  Lmné  ;  elle  fe  rapproche  du  thlafpi  fsimM. 
ç>es  tiges  foi.tdiviféesen  rameaux  panicules.ttè^- 
liffes ,  élaiicés ,  cy  lindrianes  î  les  piemières  feuiila 
radicales  font  pinnarifides  ou  prerqu'en  lyrei  l« 
feuilles  caulinaîres  ii-fcrieures  feulement'dentees 
en  fciei  les  fupérieures  linéaires .  très-eodëtcs. 
Les  fteun  font  blancliM»  pnkoe,  iitdnadMSI 
les  calices  de  couleur  purpurine  {les  fttWSeï» 
les,  écbaocrées  à  Leur  (ommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  mcridio- 
Mlcs  derEacope.^  (Dtfin„.èmtdm.  »  wm) 


28.TilTOO&ET  pifcidie.  TfUafpi  p.fcidi.m. 

TA/afpi  foliis  «lliptieo^Mongis  ,  acutts  ^  intmt- 
nmu  i  /onéus  tan^Mtms, 

Lepidium  pifcîdium.  Forft.  Prodr.  n*.  ne  - 
Ejufd.  Plant,  efcul.  pag.  70.  n».  f».  —  Wiildeo. 
Spec.  PlaiK,  voL  |.  peg.  417.  17. 

Sei  tiges  (bnc  baores de  deux  pieds ,  herbacées, 

RiabxeSjCylindriquts,  ramiuTes,  les  rameaux  et»- 
les ,  afcendans,  alternes, lifics,  cylindrioues. gif- 
OIS  de  feiulles  i  pebie  pëcwltfes/diere«vi>b^ 
guej  ,  elliptiques  ,  ouvertes ,  diflantes,  très-emiV- 
m  4  iews  bo/(U  ,  glabres  à  leurs  étfuiiM, 
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lances  d'environ  deux  pouces  ;  tes  feofiles  cau- 
Urniret  mOïkm»,  lécMcies  piefllB*«ii  pétiok  à 
leur  t>are. 

Les  fleurs  font  dirpcfées ,  2  rextrëmité  des  ra- 
meaux, en  grappes  rolitaires.  très-fifiiples.  La 
corolle  eft  blanche,  petite  ;  les  |:i  1 1!:^  ff  culës , 

?>Ius  étroits  Se  plus  ioagsqu«  les  lityilions  du  ca- 
ice;  iix  glandes  fituées  entre  Us  filamens  des  éta- 
tnints.  Le  fruit  tù  une  p«ttte  filique  ovale ,  com- 

Îritnée ,  echancrec  à  fon  foinmet«  à  deux  valves , 
deux  logesi  It»  iMMOcet  pnlqw  folttaim  dans 
chjque  loge. 

Cette  plante  croit  à  ia  Baie  botanique  &  dans  la 
NoaftllA-Holland*.  O  (  Difcrift.  tx  Forp.  ) 

29.  TAftogRfiT  potager*  Thla^i  oUr«etm» 

Ltpidium  oleraceum.  Forll.  Prodfom.  n^.  148.  — 
Eiofd.  Plant,  efcul.  pag.  69.  n".  48.  —  Ait.  Hort. 
Kev.  vol.  2.  p«g.  }74.— WilkL  Spec  Plane  voi.  3. 
pag.  4J7.  n*.  1^, 

Ltpidkm  UiMt4ÊUum,  Moacia.  Jn  nov.  Ad.  A. 
N.  C.  6.  pag.  324.  ubb  5.  a. 

Cette  plante  a  des  tiges  liffes ,  herbacées,  cy- 
lindriques j  droites  ou  afceadanus,  rameutes  ^ 
hautes  d'os  i  trots  pieds  t  les  lameaira  alterties  , 
paniculé^,  garnis  1.1e  feuilles  atternes,  f)bîongucSj 
elliptiques  ,  éuléf s ,  gUbies  à  leurs  deux  f^ces, 
rëtrécies  à  leurs  deux  exrremic^s,  profondément 
dentées  en  fcie  i  leurs  bords,  longues  d'environ 
trois  pooces}  les  feuilles  fupérieures  plus  petites^ 
ae  dentées  fimleiticni  ï  leur  pat  m  Hipérieu»* 

Leî  fleurs  font  b!jrcheî  ;  !es  pét.îles  médiocre- 
nent  arrondis ,  entiers ,  concaves  «  une  fois  plus 
fiands  qoe  les  calices  (  rétrécis  i  leur  bafe  en  «n 
Miglet  linéaire  ,  une  fois  plus  court  que  la  lame. 
L.es  étaratnes  font  au  nombre  de  quatre  {  les  Hli- 

3uec  ovalw»  ddumcsén  tm  coeur,  imfernnnt 
eux  fetnences. 

Cette  plante  croh  à  la  Nouvelle- Zdande^  dans 
fi  6Ues  Ji»  tcMis  des  rivagtt.  o  (  D.fcript.  tx 

«arjl.) 

)0*  Tfi£A«n  de  PttMkli.  Po«r«Ail* 

T^Ut^i foliit  inftrioriius  lato-fanuoiatU  ,  ferra- 
tli  i  fupcriorihiu  linearihus tfutinugtrrinùê  j  fiuaUit 

orbiiiultiùi  ,  tmarginaiit. 

Poilithii.  Roth,  Gertn.  vol.  1.  p.  51. 
^  Vf  m.  Spec.  Hêol  v*}.  $,  pag.  44t.  ti«.  171 

Upiâhm  Hêrit,  Mikh  »  Palai.  ifi,  607. 

Jbirh  ruP^rrilfonà.C.itvh.  Pin.  ^»^HOlÙ(' 
Oxoo.  Hilt.  i.  §.  {.  tabi  21.  ig.  j. 
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Najtartium  fit^tfire  ,  Hitmitef  iaeijum  ,  minoris 
fimâu.  Tonm.  Infi.  R.  H«tb.  214. 

Ses  racines  font  prefque  fimples ,  un  peu  épaîf- 
fes  ,  légèrement  fîbreulcsi  liis  tiges  droites  ,  gla- 
bres ,  rameufes  ,  même  dès  leoT  bafe  .  cy'indrî- 

ques  j  les  r  i  iieiux  alternes  ,  énlés  j  les  {Vviilles 
glabres  ;  les  radicales  &  inférieures  élargies,  lan- 
céolées, iiK'ifées  ou  profondément  dentées  en 
fcie  ,  rétrccies  prefqu'eii  pcriole  à  leur  bafe;  Ks 
feuilles cauanaires  alternes, feilUts,  plus  étroites, 
lancéolées ,  aiguës  à  leurs  deux  extrémités ,  plus 
ou  moins  irrégulièrement  denràes  en  fcie}  léa  fo^ 
pérîeares  prefqu'entières ,  fort  étroites. 

Les  fleun  (ont  difpoTéM  en  gr^tppes  terminales  ' 
prefque  fimples,  quelquefois  deux  snTcmble  ;  les 
pédoncules  horizontaux  ,  capillaires ,  plus  longs 
que  tes  fleurs  t  le  calice  glabi«  »  fort  prtit  i  la  co- 
rolle blanche ,  un  peu  plus  longue  que  les  calices} 
les  pétales  égaux ,  obtus  Bc  arrondis  à  leur  fom- 
met  }  les  t  raniir  s  plus  courtes  que  Li  corolle  i 
les  fili^esj^labres,  petites,  pielqu'en  coeur,  un 
peu  arrcndies  «  fans  lebord  merobraiwiit ,  un  peu 
échancrécs  à  leur  fomsnetj  funMmai  d'un  fiple 
très-court ,  perfiftant. 

Cette  plante  fe  trouve  dans  rAlIemagne.  O 

jl.  TaÏOORIT  apdcde.  T%Iafpi  ëfetalim. 

Thlafpl  fsUh  lanceoluto-llnearibuSt  iaugmimii  f 
foribùi  apetaiis  j  ijule  procumitntt, 

Lepidium  apetaium.  WiUd.  Spec  Plant,  vol.  3. 

pag.  4$7.  n*.  20.  • 

Cette  efpècê  a  des  tiges  longues  d'environ  un 
demi-pied,  couchées ,  relevées  feulensent  à  leur 
partie  fupérieure.  munies  â  peine  d'un  ou  de  deux 
rameaux.  Lt,s  feuilles  font  altenics,  diftant-^,  f-  '"- 
fiîts,  linéaires-lancéolées,  glabres  à  leurs  dtut 
faces ,  entières  i  leurs  bords.  Les  fleurs  font  or* 
dinairemenc  dépourvues  de  pétales  i  les  filiqueS 
font  petites ,  comprimées-,  écitanrtées  il  leur  fom^ 

met,  tliv;lê'js  en  i!-UX  Valves  relc'/ s  u  n  Ciié:v:  , 
contenant  une  feule  femence  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  fe  renconue  dans  U  Sibérie.  O 
(Déférât,  ÉM  WUU,) 

ji.  Tabouret  d'Alep.  Thlafpi  chjUptnfe. 

Thlafpl  foliis  fagitiaiiâ ,  fe£diàtts  ,  dtntatis. 

Lepidium  (haltpenft.  Linn.  Amotn.  Acad.  vol.  4. 
pag.  511.  —  Centur.  169.  — Miller,  Diâ.  n".  3. 
—  WilU.  Sptc.  Plant,  vol.  J.  pag.  441.  n**.  19. 

Draba  chaleptnfit ,  repens  ^  kumUior  tfitliu  minàg 
'  àmnh  »     quafi  viridiiii*,  Metif*  Ozoïl*  tfift.  1. 

m-  j»4- 

L^r  V'^-T?  hMthiU  ,  minus,  ituamaâg  iÊl^^<imi 
.  Touia.  inilt.  R.  Herb.  116.  -,  » 
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Ses  r.KÎnes  fdnt  dures ,  rampantes  ,  K'  s'éten- 
dent au  loin  j  elles  donnent  naitiance  à  des  li  'ts 
baflM  , couchées,  médit  cietnent  rameiifes ,  pr-i- 

que  ligntulci,  eari.ics  de  f  uiJle^  ftn*iV'<  ,  alter- 
ms,  longues ,  ei;  'Ucs ,  en  forme  de  fl.che  a  leur 
bufe ,  dentées  en  fcie  à  leur  coiuour  ,  glabres  à 
leurs  deux  faces  ,  d'un  vert  un  ptu  cendré. 

Les  fleurs  font  dil'porées,  à  l'extrémité  d^s  ra- 
BlfMlXjen  grappe»  cla  res  i  elles  fort  blanches, 

rnkes^  pédoncui^es  »  le  calice  gt^^tc-  -,  la  corolle 
peine  p^tts  longue  que  le  calice  i  les  pétales  ob- 
tus j  ItS  fili  ,u;s  pt-Mtes ,  glabres,  ovales,  un  ptu 
ëchancréés  a  leur  iommet^  reoflâi»  à  Uurs  deux 
laces. 

Cette  plante  croit  dam  le  Lenut.  if. 

T  ACC  A .  Taeta.  Geme  àe  pbntee  monocotylé- 

don?s  ,  à  fi  urs  mcomplètts ,  irrégulières ,  qui  a 
qu.-lqucs  rapports  avec  la  taïuil'e  Jcs  narcilTes ,  ti 
qui  fe  rapproche  un  peu  des  aJft'<s'ntriJ,^ui  com- 
prend dfei  herbes  exotiques  à  T  Europe*  dont  Us 
leuilles  font  ptimées  ou  pinmitifiJea  »  ke  ien» 
pfefi|iie  dtfpoms  en  ombelle» 

Le  caraûère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  calice  à  fix  divlfims  ;  fix  pitales  infiris  fur  le 
emlLt  ;  fix  anthères  ftjfiits ,  inférées  fiu  h»  pilales ; 
u"  jl'frm  lie  cr:  é;oite  ;  une  êéù  Mu^  ûfi/ÛÊint  f0- 
éyjj>erme  f  a  Jîx  angles. 

Cakactàhe  GftwiaiQVB. 

Chaque  flenr  ofte  I  •  • 

1°.  Un  calice  Cup^rifur ,  monophrlle ,  à  (îx  dé  - 
coupures  perhttanies,  ob!ougues ,  conniventes. 

1*.  Une  ttnlU  compofiîe  de  fix  pétales  infér^'s 
ï  la  bafe  des  divifînns  c  ilice,  élargis  à  1  ur 
partie  ii  ftrrienre,  dilates  iortctnent  recourbes 
en  rapnch' n  i  Uur  partie  fupéHeure ,  échancrés 

en  deux  1(  b^s  à  leur  fommet. 

.  }*.  Skt  Hamiiui  feflï  es,  ou  dont  le  fiJaineat  fe 
eefmm  %  tiFfC  le*  pt^ales  { des  anthèrcaoblongoee , 

à  d'UY  Ir-.cs  ,  i:.r'ir(>c-s  daitt  ia  prite  coMave  Se 

recourbée  «tts  petaics. 

4*.  Un  ovaire  inférieur  ,  fnnnonté  d'un  flyle 
tliDit  ,  court  ,  fiiMpic  ,  épais,  t  rmiin-  p.ir  ui  (iig- 
mate  oibuulaiie  ,  en  étoile  ,  divile  eu  fix  rayons 
un  peu  obtus*  conveies  i  leur  face  fupëiieore. 

'  Le  fruit  tft  une  baie  fèche  ,  inférieure ,  ovale, 
à  fix  uri«s ,  couronnées  par  tes  divi&or^  du  ca'ice , 
revêtue  d'un  péricarpe  membraneiuc ,  contenaai 
«ne  pulpe  a4|ueure. 

Les  fmences  nnnibreufes,  prefqu'ovales ,  i^cr. 
grandes,  fiiiées  loncitudinaiement ,  d'un  roux- 
pâle  y  attacliéca  fur  kt  peiois  imtaiei  dn  péri' 
carpe.   , 


TAC 

Oi/èrM//*»*.  l  a  partie  des  (leurs  à  lsqi:*lîe  on 
a  d'inné  le  nom  de  pitaUs ,  eft  regaidé."  par  M  de 
îtiffu  u  comme  devant  conliituer  les  véritables  fila* 
mens. des  étamines  ,  conlïdérablement  élargis  >  & 
recouvrant  les  anthères  parleur  partie fupérieure^ 
aloafée  U  recourbée  eu  capuchon. 

EsvicE. 

Tacca  pinnatiiide.  Ta£ta  pianatifida.  Linn.  f. 
Tm€»  ftlîii  tripMÙti/  f  fiatuui/Uis  ;  Éoriiiu  fui- 

Tiicca  pinnat'fiJj.  T  înn.  f.  Snppt.  pag.  îfi. — 
Foifler ,  Plant,  elcul.  n**.  i8 ,  &  PfOiir.  u".  109.  — 
Gcrtn.  de  Fruâ.  &  Sem.  vol.  i.  pag.  4).  tab.  14. 
fie*  1.  —  Lann  Iiluflt.  Cener.  tab.  xti.  —  Jun. 
Gêner.  Plant,  pag.  56.  —  WîJUen.  ^c.  PlaïK. 
vol.  i.  pig.  100, 

Leontice  (  leontopetaloides  )  ,  foliij  fimpUàhus, 
triparti  10- muùiJùUi  ;  coroUit  moaopetaii*  ,  caùaUa- 

iis^  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  448. 

leontopetâMi»,  AmoaD.  A&  Fetiop.  8.  p.  XI I. 

tab.  113. 

Tacca  Iiaorea.  Rumph.  Amboin.  vol.  j.  p.  308. 
tab.  114. 

Taeea  fâthêM  Rnmph.  Amboin.  voL  5.  pag. 

tab.  lit.  ^ 

Katu-fchena.  IFlheed^  Malab.  voL  ii.  pag.  41. 
.ab.  II. 

t^M^Knmaat  tmonlon  de-Madagafcar. 

Ses  racines  font  é.ui/Tes,  tubi'reufes,  garnies 
de  fibres  prefque  capillaires  i  elles  donnent  naif- 
fance  2  des  feuilks  tout,  s  la.ficales,  pétioléee^ 
fort  amples ,  alTez  femblablcs  à  celles  du  aratoi^ 
tiam  polypkyUum ,  ordifuftam'm  i  rrois  grand» 
divtiinns,  chacune  d'elle  [i  n.t  file-,  conporée 
de  lolioUs  conllaentes  ou  plutôt  décurrentes  fur 
le  pétiole  commun,  npporéc*,  fiflites ,  lancéo» 
lées,  alongiéef .  nèt-étrt/icea ,  entières  â  lewra 
bords,  glabres  a  teun  deijx  faces,  aigués  i  lettr 
for.in.  t  J  une  foiiolc  impaire:  {y  terinin.i'c.  Quel- 
quefois les  feuilles  font  limplcnKot  palmée»^  à 
trèf-longiies  digintions. 

Du  centre  des  feui!ics  s'élève  une  hampe  droite, 
fimple  t  très-haute  »  nue  «  terminée  par  des  ienrt 
réunies  en  une  forte  d'ombelle  finale ,  les  unoa 

pédonculées,  d'autres  prsfqtie  fv  fl  les  ;  les  pé.!on- 
cules  (impies  ,  inégaux  ,  c  ipillaircs ,  entre-titéles 
de  filets  très-longs  ,  prefque  fetacés ,  pendans  j  un 
involucre  extérieur*  coo4>o(é  ^e  plufieurs  gramies 
foiiolet  (effiles  >  vaf  iniles  A  leur  bafe ,  an  peu  iné- 
p-ilcs ,  beaucoup  plus  !ont;ues  que  les  fleurs,  étroit 
tes ,  lancéolées  ,  longuement  acuminées.  Le  fruit 
cf)  une  forte  de  baie  fèche ,  ovale-oblongue .  ré- 
uécie  àlesdeu^eitiéiniBéSa  relevée  4e  lut  gnfiÏM 
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fttietlàitlanteSt  &  dont  le  pirkarpe  eft  membra- 
neux ->  les  r«imiice«  ftritict  «  ûwét%  dam  une  pulpe 

aqucufe. 

Cette  plant*  croît  dans  les  Indes  orientaU$& 
i  l'itè  de  M3.ij!:alcjT ,  oû  elle  porce  le  nom  de 

TACHI.  TtfcAftf.  Genre  de  plantes  dicotylé- 

doites  ,  2  fleurs  complètes  ,  nionnpétalées ,  de  la 
famille  des  gentianes  ,  qui  a  des  rapports  avec  Its 
lijianihus  &  les  ehironia  ,  &f  qui  cniiiprend  des  ar- 
buftes  exotiques  à  l'Europe,  donc  les  rameaux 
*  font  oppofés ,  ainfi  que  les  feaiOes  |  lesBnin  exil- 
letie$  9c  fotitaire». 

Le  careâèie  cfiendel  de  ce  genre  eft  d'avoir  ; 

Un  calice  tidulé ,  k  ttHq  doits  $  me  corolle  tubuUe  ; 
It  limoe  à  cinq  aè^oupuies  ;  quatre  étamines  ;  cinq 
g/ûndeji  à  la  bafe  de  l'ovaire  i  unfiyle  i  uat  caffule 

CARACTiRI  HÉlfillIQUI.  • 

.  Chaque  fleur  oftre  : 

"  I*.  Un  fa/i'e*  d'une  feule  pièce ,  oblong  ,  tu- 
b.ilé,  cylindrique ,  diviié  à  fen  orifice  en  cinq 
dénis  droites ,  aiguës. 

a".  Une  tQnilt  monApéu)e«  tubu'ée ,  un  pe<i 
dthtëe  i  fon  orifice  »  dtvîfée  i  Ton  Kmbe  en  cïn<| 
H  e  u  . pures  ovales  «  poiotucsj  rabatturs  en  de- 
hors. 

Cinq  petites  glandes  environnant  la  bafe  d« 
Tovaire. 

)**.  Quatre  itamints ,  dont  les  filamens  font  fili- 
formes, attachés  à  la  partie  inférieure  du  tube  , 

S lus  longs  que  lui ,  furmoniés  d'anihères  dioiie; 
z  oblongttcs. 

"4*.  Un  ûvûire  fi'p'rtcur.  oblong  ,  muni  d'un 
llple  âlitorme  ,  plus  long  que  les  écamioes  «  ter- 
nund  par  on  ftiginate  i  dem  James. 

Le  fruit  eft  une  capfute  oblongue ,  iîmple ,  à 
deux  loges  »  à  deux  valve»  j  recouverte  pat  le  ca- 
lice perfiftanc. 

Les  fimenttt  font  nombreofes ,  (brt  peiites , 
vifqneafes,  adhérences  i  la  cloHbn.  * 

E  8PiCB> 

TACHI  de  la  Guiane.  Tachi  guianenjîi.  Aubl. 

Tachia  foliis  petiolatii ,  oppofitis  iJhrUiu  folita- 
ris*  t  MittUafHiisî  ramU  fivnwtufis,  (  N.  ) 

TuMa  guiantfijts.  Aub!.  G  jijn.  vol.  i.  pag.  75. 
tab.  19'  —  Lam.  llluOr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  52^. 
n*.  ij^i'  tab.  80.  —  Jttfif.  Gcn.  Plant,  pag.  141. 
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Mymtàû  femtiÊtts,  Wfitd.  ^c.  Plant,  vol.  (• 
pag.  613.  —  Schreb.  Gen.  Plant,  n^  177. 

C'f  fl  un  arbriffeau  grimpant ,  dont  les  tiges  font 
glabres^  quadrangulaires^  hautes  de  Cinq  à  fil 
pieds ,  creufes  y  un  peu  jaunitres  »  gamfes  de  ra* 
meaux  noueux  .  oppofes ,  t».  tragor  es ,  liiït  s ,  far- 
mentêitx  j  munis  de  feuilles  oppoiées^  péùolees, 
ovales,  prefque  lancéolées,  vertes,  molles  ,  gU- 
bres  â  leurs  deux  f.tces,  entières  ii  leurs  b  uds  , 
acuminées  à  leur  fommi  t,  à  peine  réttecits  à  leur 
ba(e  ,  ]oncu<"s  «ie  trois  à  quatre  pouces,  largtS 
d'environ  deux  pouces  &  plus,  garnies  de  ner- 
vures latéraks  ,  divifées  en  veinules  très-fines , 
/inuëes  ;  les  péUoEes cooru  «  épais ,  un  pen  cana- 
iicuks. 

Les  fleurs  font  folitaircs  ,  oppofées  ,  lïtuces 
dans  l'aiffelle  des  feuilles,  a  peine  pédoncoldes. 

Leur  calice  efl  ^Lbre  ,  au  motr  s  long  d'un  pouce  , 
cylindtiquv- ,  un  ptu  renflé  à  fa  bafe,  divifé  à  fon 
fomii.tr  tn  tinq  dtnes  reflet hu  s,  pru-fque  lancéo- 
lé^ s ,  aiguës  •  la  corolk-  tubulee ,  un  peu  plus  Ion- 
giu  que  le  calice ,  de  coulent  jaune.  Son  tube  fe 
di'jre  à  fa  partie  fup.-rii-nre  ,  &•  U  rrrmine  par  un 
iitju.e  court,  divif<»  en  tinq  dé<  ou  pires  ovaie», 
aiguës ,  rabattues  eu  dchnrSi  les  Hi.ii.ens  dmjts, 
fihivmics,  un  pt  u  plu^  lones  que  k  tube  \  I  s  an« 
thères  droits. » ,  alongées ,  fail tantes  hors  de  h  co« 
rolle.  l 'ov.iire  tft  appnye  fci  un  cJifque  un  peu 
vhamu,  garni  de  t\n<\  ptritcs  glandes.  La  caplule 
eft  prefqu.-  cylindrique ,  envc  loppce  ,  prcfqite  dans 
îi»ute  (3  longueur,  pa'^  lec-uice,  i|ut  pei liile  avec 
(.lie  i  elle  s'ouvre  iongitudinalement  en  d^  ux  val* 
vfs  féparées  par  une  ctoifon,  à  hquelie  font  atta- 
chées des  femence*  nombreufes ,  fort  petites,  jai»* 
nltres,  endoiics  d'une  matière  virqueufe. 

Cet  arbrtflTraa  croit  dans  les  grandes  Forêts  de 

la  Ciii.itu' ,  î  •  long  des  bords  des  ru'fTeaux.  Ds 
nombreu'cs  fourmis  logent  orJiiiuirtment  djn&  le 
creux  du  tronc  Se  des  branches,  ft  {V.f,) 

TACHIBGTF.  !ru./iii>oftf.  Genre  de  plantes  di- 
corylédones ,  i  fleurs  complètes,  polypétalées , 
affilié  à  la  famille  des  ciftes,  qiii  a  des  rapports 
avtr  IfS  piparta  &  les  pinqueta  i  il  renferme  des 
arbuUtS  exotiques  à  l'Europe,  dont  les  rameaux 
font  épars ,  les  feuilles  alternes ,  munies  de  ftipiH 
le<  i  Irs fleurs  difpoTées  en  épis  axinaiees  &  ter- 
minaux. 

Le  caraâère  etTeiufel  de  ce  genre  eft  d*avoir  : 

Un  calice  à  cinq  divipont  ;  une  coroUc  à  a'.ic  pé- 
tales {  cinq  itamines  ,•  pontt  de  Pyle  ;  trois,  fii^mausi 
une  capfiiU  k  tfwa  i^fss^  k  t/ms'ifah'tt  /  ihtjSeMn 
femMtss* 

CARACTiRf  «tKiUl^lTI. 

Ciiaque  fleur  ofie  x 
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I*.  Un  €aiite  perfilUnt,  infëriear,  dirifé  pro- 
IbndémMC  en  cinq  «Coupures  Itfwéoléet. 

•  1*.  Une  eor^lt»  c^mpoTée  it  ein^  pétales,  al- 
ternes avec  les  divifions  du  calice,  inférés  fur  le 
lécepucli: ,  à  peine  plus  longs  que  le  calice. 

j'.Cfnq  écamintty  dont  U  s  /ilimein  l'ont  inférés 
fur  le  réceptacle,  filiformes,  de  la  longueur  de 
U  corolle,  cenninés  par  àtt  aottièie»  fort  petites , 
amniies. 

4*.  Un  «vetw  fiipérieur ,  prefque  globtttein  f 
P'^i  n  de  ftylei  tion  ftignatet  couroj  écané» 

entr'eux. 

Le  f mil  eft  une  capfuU  ovale-arronHie  ,  de  h 
erolTeur  d'un  très-gros  pois  ,  a  trois  angles .  enve- 
ioppiéc  par  k  ctkice  perfiftanc ,  à  trois  viive» ,  à 
non  loges}  le* valves  fèpaites  jufque  veis  leur 
milico  par  une  cloifon,  contenant  un  grand  nom- 
bre d;;  leunences fort  petites,  aogukuitSj  aiguës. 

Espace. 

Ta  CH I  BOTE  «te  la  Cniane.  TâckiiMA  fiûtuu^* 

Aublet. 

Tatkiboia  fo/iis  ovato-ZaiKeoljtis  ;  jUfiUU  iiata- 

Tackiiota  guiantnfîs.  Aubl.  Cuian.  vol.  I.  pag. 
J87.  tab.  1 1  i.  —  Lam.  Illuîlr.  Ccn.  rab.  z:;8. 

Arbriffeau  dont  les  tigês  fe  di virent  en  rameaur 
alternes ,  épars ,  cylindriques ,  velu* ,  4e  coukmr 
routleàtre  ,  garnis  de  ft  utiles  alternes ,  prcfquf 
fetliie»,  ovales-oblongues  ,  glabres  à  leurs  dt  ux 
faces,  trèj-e:'tiere%  à  leur  contour,  à  peine  pé- 
tiolèes  ou  iégéremer»  rétréctes  à  leur  bafe,  icu- 
minées  1  leur  rommet,  longues  dedeiix  i  trois 
pouces  U  plus  ,  larges  d'environ  un  pouce  & 
demi ,  garnies  de  nervures  latérales ,  (impies ,  pa- 
rallèles* très- fines ,  inégales ,  &  de  petites  veines 
réticulées ,  munies  de  deux  p-^titf;  ftij  ul  s  r^es 
étroites,  courtes  «  linéaires  ,  velues  ,  ucs-caJu- 

Lei  fleurs  font  dirpofées ,  dans  l'aiilslle  des  feuil- 
les ,  ta  grappes  fimples  ,  aloogées ,  latérales  & 
••nninales ,  peu  garnies  t  chaipie  ienr  médiocre- 
ment pédonculée  {  les  pédoncules  velus,  à  peine 
de  la  longueur  des  fleurs ,  garnis  à  leur  baie  de 
bradées  afléz  femblables  aux  (liputes.  Le  Cllioo 
eft  petit ,  prefque  glabre  ,  à  cinq  découpures  pro- 
fondes ,  lancéolées ,  prefqu'obtufes  j  la  corolle 
blanche  ,  petite  ,  à  peine  plus  longue  que  le  ca- 
lice, à  cinq  pétales  étroits, lancéolés.  aifoK}  dnq 
écammes  1  trois  ftigmates  courts  •(efltlcsi  une  cap- 
fub  globuleufe,  à  tiois  angles,  divïfee  en  trois 
valves ,  à  trois  loges ,  contenant  un  graod  nombte 
de  femeneei  hn  pentet ,  angdeoAi* 

Cette  plante  crofit  daqs  les  gcaades  ibrétt  de  la 
Cuiai^e*  1$ 
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TACHIGALE.  Tathigaii.  Genre  de  plantes  <ii- 
cotjrlédofies ,  à  fleurs  complètes,  polypetalécs,  d« 
la  tamillo  dts  légumineuies ,  qui  a  oes  npfwta 
avec  les  tptruu  ,  àc  qui  comprend  des  aibreseio- 
tiques  à  l'Eurooe  ,  dont  les  feuilles  font  ailéa* 
les  fleurs  dîfpoiéet  en  ép»  panicuiés*  leiniiiHai. 

Le  cataâère  eflêntiel  de  ce  génie  eft  d'am: 

Uh  eaikt  turhini ,  à  cinq  lohts  ;  cinq  pétales  n««- 
gtuix;  dix  iumiiuj  lihtu  i  trait  fiiamtiu  flot  «Mm;  ' 
$au  guujft  comprimé*  ;  plufîtan  fettuMêt,  \ 

Oiaque  fleur  oSre  : 

I''.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  inférieur,  ptr- 
fîftant,  divifé  à  Ton  orifice  en  cieq lobes  arroné», 
prefqa'égaos, 

2°.  Une  «e^elEt  régulière,  compofée  de  dn( 
pétales  inégaux  ,  onguiculés,  prefqu'ovalesott»- 
rundis  &  obtus  à  leur  limbe. 

Dti  hamûtet  libres  { les  filamens  inlëféi  (ar 
le  calice ,  inégaux ,  un  peu  velus .  faillans  hors  de 
U  corolle  { les  trois  fupérieurs  pius  courtsi  tesuf. 
tbkes  pecices,  glebulculès  o«  on  peu  ovales.  | 

4°.  Un  ovaire  fupérieur ,  ovale  ,  on  peu  ««• 
prime  ,  velu  ,  furnionté  d'un  loog ftjie tiliâiaK, 
teimine  par  un  Uigmate  aigu. 

te  fnttt  ctMt  lifte  en  one  gouCe  longue ,  corrM, 
comprimée  ,  velue  ,  renflée  au  dedus  des  fiotn- 
ces ,  réirécie  i  fa  un  pçu  acundnée  a  (on 
ronuuet,  leidèmmit  fis  i  fepc  groflès  feMona 
ovales ,  ebcuTei»  longues  d'environ  un  peace  U 
plus. 

I 

Espèces.  I 

I 

t .  T  ACincALE  panicttlée.  Tadtifaiié  foaiaku» 

Aublct.  : 

TuckigjliJ  foliis  pinnatis ,  foliolii  appo^b-M^ 
Guian.  vol.  I.  pag.  jyi.  tab.  I4|.  fig.  |»  — b» 

liluflr.  Gcner.  tab.  j?9.- 

Cuhta  panictUtua.  WiUd.  Spec.  Plaoc  Toi.  u 

pag.  jjo.  î 

Taehia  ptntkdai»,  Pirf.  SpnepC  Ptanb  vd.  1*  j 

pag.  460.  ! 

C'eft  un  afléz  grand  arbre,  dont  le  tronc  fup- 
porte  une  citrje  vaïle  ,  loufFue  ,  très-rameofèî  W 

rarpL-aux  dfvifés  en  J'aiitrjs  plir- p^'tits ,  glïtii^j 
à  trois  faces,  girms  de  teuiiles  alternes,  p'i"' 
lées  ,  ailées  .  fans  impaire  ,  compofée»  ordirjii*- 
ment  de  lîx  paires  de  folioles  op|->orées ,  pedicel^ 
lées  ,  ovales  ,  entières  ou  légèrement  nnoirt  a 
leur  contour  ,  acuminées  à  leur  fommet,  vt'mxs 
&  réticulées  i  tes  folioles  Infétieiutsptiis  penu^ 
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Les  ioops  font  difoofées  en  épie  6m^t  *  droits  , 
f  «lés  i  l'cttnéiiif te  des  jeunes  rtmeaur ,  rappro- 
chés prtfqu'en  panicule  j  th.ique  Peur  nvéjjocre- 
iwflt  pé^tceltée  ,  ivunie  (l'une  petite  bu^^l/s  uei- 
Çêmt ,  perfilUnte.  Le  calic«  efl  glabre  »  U  corolle 
un  peu  ph^s  f^rande  <]ue  !e  c.ilitc  ,  le^  érjmines 
tiilboces  j  beaucoup  plvis  iuDgue^  quç  lt:<>  pecalcs  ; 
les  anthères  petites  «  globuleufes  {  tes  goufles 
épatfli»  longues ,  coriaces ,  velu^  •  médiocxe- 
nent  leuvées  i  l#s  femences  «u  moint  de  b  giof- 
feur    de    forme  d'Hué  fève. 

Cet  «rbte  aeikdw»  IcffiMidet  Mil  de  b 
Cui««e.  If 

:  Tacvicais  ttigone.  Tîn^f^Aw  fog***- 

Âubicc. 

Taikigaiia  fouis  pinnath ,Joiiolis  tbtmii,  Aubl. 

Çiiîaii.  vol.  1.  pag.  374.  teb.  145.  lîg.  2. 

CniM  trigo$t,  WSld.  Spec.  PlUIC.  fiol»  X.  pig. 

j}0.  n*.  2. 

Tackia  trigçna,  Perf.  Syoopf.  nant.  vol.  !•  pag. 
460.  n*. 

n  éft  très  -  probable  que  cette  efpèce  n'eft 
qu'une  variété  de  la  précédente  «  à  la(|ue11e  elle 
relTemble  beaucoup.  La  principale  difflkence  cott- 
ïïHe  Jaris  les  folioles  plus  grandes  ,  altetnes  &  ri  : 
eppofêeSj  comme  celîes  de  U  pr4m>ère  efpèce 
|.tt  rameeux  font  crigones  ou  à  crois  faces  d^ns  Us 
d«ux  i  les  âeuis  ooe  bmêaie  diipoficiAD  le  la  mimt 
caradtère. 

Ctt  arbte  le  rencontre  dans  les  grandes  forêts 
de  U  Gniane.  "h 

•  TACSONE.  Tacfonia.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, votfîn  de  la  famille  des  cucurbîtacées^ 
90!  a  àié  diftingué  par  M.  de  Juflieu  du  genre  des 
grenadilles  (paffifiora),  avec  lequel  îl  a  de  trèï- 
gra  ids  rapports  ,  dont  il  ditfè'.e  [  ji  un  calice  très- 
grand  >  long,  tubutéj  le  limbe  coloré,  tiivife  en 
dix  découpure*  t  tes  alternes  extérieures  mucro- 
nées  à  leur  fommei,  les  alttrnes  intérieures  oh- 
tufeS}  un  pettt  calice  urcéolé,  à  troi&  divifions^ 
formant  un  iuvolucte  à  la  bafe  du  calice  ;  point  de 
couronne  intérieote,  mais  â  fa  place  ptufieurs 
glandes  feffiles  à  l'orifice  du  cttbe,  te  deux  rides 
profondes,  intérieures  &  circulaires  fous  la  férié 
des  glandes }  le  pédicule ,  qui  foutient  l'ovaiie  > 
trèsroiioi^gé  ,  égal  «u  calice.  Les  autre»  çanAères 
toat  les  mêmes  que  dans  les  paftfiora. 

Ce  genre  fe  trrmve  ê'n?  cet  ouvrage  une 
efpèce  de  pajpfiom  mentionnée  par  M.  Lamarck. 
C  f^fyn  Crenadille  i  longues  fleurs*  vol. 

TAGtTE ,  qEiiLET  d'Inde.  Tageus.  Genre 
die  pljutes  dkotyléd^ats.,  i  fleurs  »diécs  •  |le  la 
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famijle  des  corymbifières^qui  adesrapporcsiiycc 
l»s  Ktthomma  &  lec  péSis,  6e  qui  comprend  des  her- 
bes toutes  exotiques  de  l'Europe ,  laplup^ït  cl'utte 
odeur  forte  ,  défagréj-ble  ,  à  feuilks  sktrnes  ,  la 
plupart  pilioatifides ,  preioue  clu:nues ,  percées 
de  poim%  Tr;infparëos;  les  neufS  wcmiaaks j  ioli* 
taires  i  réunies  en  corymbe. 

Le  caraâëre  efTentiel  de  ce  genre  eR  d'avoir  : 

Ua  eelitt  tCant  ftule  pièce  ^  denté  àfjn  limhe  ;  du 
fleurs  radiées;  des  femtmetS  fiwm9»UtS  dt  eittq/Uets 
roidtsi  U  réteptaUt-  nu, 

CARAcrins  éiiriRiQVB. 

Les  fleurs  font  radiées ,  compofées  de  fieurons 
hermaphrodites  dans  le  centre,  &  de  demi  fleu- 
rons femelles  à  la  circonférence.  Elle^  orfrent  : 

i*^.  Un  caitce  commi^o  très-(imple,  d'une  feule 
pièce,  oblong,  tubulé,  anguleux  ou  toruleax, 
terminé  à  foa  orifice  par  «acaur  de  deacs  qu'il  y  a 
d'angles. 

1*.  Une  cor»//«  compefée  de  fleurons  herma- 
phrodites dans  le  centre  ^  &  de  demi-fleurons  fe- 
melles «  ordinairement  au  nombre  <1«  cinq  à  U  cir- 
conHérence. 

Les fieuroru  font  tubulés»  droits,  plus  longs  que 

le  ca!ice  ,  ciivifés  ,  jufque  vers  leur  moitic  ,  t  n  t  iriij 
découpures  linéaires,  louvent  un  peu  velues  en 
dedauB- 

Lcs  demi-fiiurons  plus  longs  fj'.îe  les  fleurons  , 
élargis  j  ptelau'ovates,  obtus  à  ieur  limbe  «  rétré- 
cis en  tube  i  leur  bafe ,  peu  nombreux. 

3**.  Cinq  /(iim/M«i  dans  les  fleurs  hetmaphrodi- 
tes  i  les  H  .\tiens  capillaires^  uès-C01|nS{  les  an- 
thères reuniiS  en  cylindre. 

4°.  Des  ovaires  dans  les  fleurs  hermaphrodites  Be 
femelles ,  ob longs ,  fi.rnio;uts  J'sn  liylc  fiiifDinit.- , 
de  la  longueur  des  étamines,  terminé  par  un  liig* 
raute  bifide  «  grêle,  réfléchi  en  dehors. 

Le  calice  perfidant  renferme  des  fiiuMces  eb- 

longues  ,  cnniprîmecs ,  un  peu  plus  conrres  que  le; 
calice,  furtuontées  de  cinq  tilets  roides,  «Itoiis  j 
glabres,  inégaux,  filbulés. 

L"  réccptiiclt  eft  pljne  ou  un  peu  Conveie^par* 

faitement  nu  ,  glabre,  pondue. 

Obfervaiions.  En  confidétant  ce  genre  d'après 
les  etpices  qui  le  compofent ,  on  le  trouvera  peu 
nature),  à  moins  qu'il  ne  foit  réduit  à  tmi^  «ni 
quatre  efpèces  ,  qui  cn'i;ni  lans  exception  ici  ca- 
ractères efftntitls  qui  le  conftituent;  la  plupart 
des  autres  femblent  n'y  avoir  été  aiouiées  que 
parce  qu'avant  beaucoup  plus  de  rapport  avec  ce 
genre  rju'avtc  aucun  autre  ,  elles  ni,-  ponvoient 
être  pUlea  aiikutsj  i  Oiolm  d'cc^bUr  p^ux  ctu* 
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cime  4'elies  un  genre  particulier.  Il  fera  difficile 
de  s'en  dtfpenfer  pour  le  t<igeut  pjpppfj  de  Mi- 
chaux ,  qui  n'a  prefqu'aucun  des  (  j;  ùt  r  -  .  n 
ticU  dës  tagetis.  Les  trois  efpèce»  de  Cavanilles 
s'y  rapportent  davuinge ,  mais  elles  en  font  très- 
éloiguees  par  leur  port;  elles  nî  pourrDiînt  être 
reunies  dans  un  même  genre,  It  ur  calice  mo 
nophyile  Ir$  introduit  parmi  le»  tijgeis)  ^  ainfi  que 
leur  corolle,  mais  non  l'aigrette  de  leurs  (à- 
menceSi 

Espèces. 
I.  TAftiis.  droite.  Ttftus  trtâa,  Uum, 

Tagetes  f.>li!s  pinnaiis  ;  fofioUs  fjncfotiitis  ,  ci- 
lijto-j'erratis  ;  ptduncu/is  unirons  ,  vtntricofo  incraj- 
Jciij  ;  caliciius  atgalttigt  (miU  «fWI«*  Wiltd«  $pec< 
Plant,  vol. }.  pag.  1117.  n*.  }. 

Tagetes  <atd<  fimplicl ,  ertâo  ;  ptduntulh  itudu  , 
uniforis.  Lino.  Svft.  veget.  pag.  770.  —  Hort.  Cliflf. 
41S.  —  Hort.  Upfil.  167.  —  Royen,  Lugd.  Bit. 
1  So.  —  Mil).  DiCl.  0°.  I.  —  Knoir.  Del.  ub.  â.  6. 
a.  —  Lan.  Uluftr.  Gen*  lab.  6$.|. 

Ti^nt»  major»  Gcrto.  de  Fniâ.  te  Sem.  vol  1. 
pag-4J7.Mb.  171.  fig.  4. 

Taaacttum  afiitMitm,  majus  ,  fa^iiù  fiort,  C 
Banb.  Pin. 153. 

TVfrff  maxîmus ,  rtSui  ^ÈanfintpUd  ^  *»  /»tto 
pallido.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  ^8.  •  J.  Baiih. 

.        I.  pag.  100.  Icon. 

flçs  tfncanus ,  mcjor  ,  jîor<  fmfltu.  i  abern. 

Icon.  I).  —  Lobel.  Icon.  714, 
Càiyvfyffiu  adiçus»  Cainer.  Epitom.  40^. 

/  f.  Tagetts  maximus ,  reSus ,  jlon  meximo  ,  mul- 

tipiieato.  J.  Baub.  Hiit.  j.  pag.  loj,  le.  —  Tourn. 
lott.  R.  Herb.  48^  ^  Xnorr.  Oel  1.  tab.  S:$. 

Ot/tonnamajw,pofyMtko$,  LobeL  IcOfl.  7(3* 

&  Obferv.  pag.  410.  Icon. 

Fios  ^ctMu$t  major»  OÊrtm»  mtUtifknu.  Ta- 
bero.  Icon.  13. 

y.  Tiigtus  mexiea^uj  tfiçrt fi^uh/ô^pm^e».  Col. 
£cplu<  1.  pag.  47.  tab.  46.  hg.  I . 

Tagetes  indicus ,  flore  JimpUçitââiUoff,  Toumef. 
Intt.  R.  Heib.  489. 

#.  Tagiut  mexieMMi,  aller  ^  polyaafkoi  tfifluhfo 
fan.  Col,  Eephr.  a.  pag.  48.  tab.  46. 

T^^ereî  îndiius ,  forefâaltfo,  éafSettf.  ToniA. 

lrà\.  R.  licrb.  489.  ■ 

Les  pjincipaux  caraûères  ^ui  diitingoeat  cette 
efpèce  do  tagettt  patuia ,  coiwftent  parrictjliëre- 

ment  dans  les  calices  à  plufieurs  côtes  snauleufci , 
fi  dans  le  porc  d«  la  plante,  dont  ks  û^cs  Tout  i 
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i  r  oires ,  prerqne  fimples  ou  médiociemeht  nmtii< 
(es ,  pla«  élevées ,  très-droites  >  ^abrcs,  ftrie», 
filluLuf'M  .garnies  de  feuilles  alternes,  pctioljii, 
allées;  les  rolioles  nombreufes,  h  plupart iltet- 
nes ,  cr^s~éii'Oi  ces ,  I  inéairc s- lancéolées  t  fefiki, 
glabres,  un  peu  gralT^s  ,  den'co';  en  fcie  8:  uî 
peu  ciliées  à  leurs  bords  ,  un  peu  aiguës  àieui 
fommet. 

Les  fleurs  font  fnlitaifes,  ternninjles  ;  Tes  pé- 
doncules droits  .  iîftuleux ,  renflés  8c  ventrus  i 
leur  partie  fupérteure»  les  calices  fiffiples^gtaliM. 
à  pliifieufs  cotes  anguleufes ,  terminés  pit  lamt 
de  dents  aiguës.  La  corolle  eft  d'un  |aune  oiusM 
moins  foncé*  félon  les  variétés  i  les  defni>lnM» 
planes  ,  un  peu  recourbés ,  très-Iartet  •  v 
fiiiués  i  leur  fommet  ;  les  femences  linéaîmrôb* 
longues  ,  médiocrement  comprimées,  g!ibr.^, 
anguleufes ftriées,  noirâtres,  termini€s  i  kut 
baie  par  wie  pointe  Uanchitre ,  (iinnomées  de 
cinvj  file-s  roides  ,fubu!és  ,  mén:ii:f  ;  1^  récfptir'e 
un  peu  convexe.  Cette  plante  le  doub.e  t^èî-lll^ 
ment ,  ptodvit  dans  nos  jardins  des  vaiiétàlM 
agrcables. 

Cette  efpèce  cto|c  future  Ueonent  an  Uaùpit. 

O  V.) 

2.  TaGÈTE  touffu?.  Tj-;'tfs  patuU.  Lino. 

Tagetes  foliis  pinnatis  ,  foiiohs  lanceolatis ,  d- 
liato  ferratis  ;  pedunculis  unirons  ,  fubincrtfau; 
caticibus  levibus  ;  cauU  paiulo,  WiUd.âpec.ffaBr. 
vol.  .5.  pag,  2iz6.  n".  2. 

Tagercs  caultfi^div'/o ,  patvb.  Linn.Syil  veget. 
pag.  7-c.  —  Hort.  Cliff  itt.  418.  —  Hort.Upf»l. 
167.  —  Hoyen,  Lugd.  Bat.  180.  —  Miliier,D>â. 
n*.  2.  —  Kntph.  Cenxur.  la  n*.  90.— Xnotr.Dd. 
1 .  tab.  S.  7. 

Tanacetum  afrieamuit  »fem fio*  etf  titamUt  mm. 
C.  Bauh,  Fin.  13  a. 

Fias  ^rttiam.  Dodon.  Pempc  ajj.  Ion. 
Lobel.  Icon.  71  ]»  &  Obferv.  410.  Icqn. 

Ftos  afritamu,  mîntr,  jbrr  fia^Uà.  Tabàa 

Icon.  12. 

Tagetes  indkus ,  minor ,  flûte  flinptici ,  pve  carj*" 
pkylltiS  indicuj  ,five  flos  afriçanus.  Tourn.  Inll.  H. 
Herb.  48S.  —  J  Bauh.  Hid.  j.  pag.  98.  Icon. 

/I.  Tagetes  indicut ,  minor ,  maUipittéio  f*^. 
Tourn.  Inft.  R.  Herb.  488.  —  Knorr.  Del  i.iab. 

S.  S. 

Flos  t^nunui ,  mUtot,  maà^lomt.  Tabeni.lc> 

12. 

Tjgctes  minor  j  flore  fuivo  ,  maculato.  Dilicfc 

Elthan».  pag.  a73.  tab.  179.  fig.  361. 

Tanacetum  apic^num  ,  Jîve  fos  ÊprieÊiail»wl^t 

flore  fimo.  C,  B  auh.  Pix},  1  i 3. 

y.  TéftU 

\ 
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•  y.  T'tgttts  îndiius  ,  m'ir.or  ,  fort  pUttig  Utt*^' 
itftau.  ]  ournef.  JntK  R.  Herb.  4SS. 

Cetce  eCpèce  reflemble  beaucoup  au  ugcus 
fe9a  !  on  Ten  diningiic  à  Ces  calices  a  côtes  ren- 
ftéet,  pfHntanguIeufes;  i  Ce%  tiges  qui  fe  divifent 
en  rameaux  nombreux ,  touffus ,  étalés.  Elles  fdnt 
glabres ,  cylitiiiriques ,  Ihiecs  ,  un  peu  ruKiieuf>.s  , 
peu  élevées  i  les  rameaux  alternes,  ouverts  ,  gar- 
nis de  feuilles  pétîotées«  aleernes ,  aitéesj  1m  fo» 
lioles  dtftantcs. alTez  nombrenres .  alternes,  gla- 
brts  a  leurs  deux  faces,  étroites ,  liiieaires-lan- 
céolées,  denticulécs  &c  un  peu  ciliées  à  leun 
bords ,  Ils  dentelures  diflantes,  très-courtes. 

Les  fleurs  font  folitaire$  âTextréiRitéde  cbaqoe 
rameau, portées  fur  un  pëdoncab»  droit,  fiihileux. 

médiocrement  rênflé  vers  Ton  fommet.  Le  calice 
eAainple,  très-gUbre,  d'un  vert  j«unacre,  àgrof- 
Ces  cotes  arrondies ,  terminées  chacune  par  une 
dent  courte ,  large  ,  aigué.  La  corolle  eO  jaune , 
aflêï  ample ,  variée  dans  fe$  couleuis  j  les  demi- 
fleurons  de  ii  circonférence  large*,  uupeaciéne- 
les  i  leur  l'oiRiiiLt. 

Cette  plante  croit  naturellement  au  Mexique  ; 
die  «ft  cultivée  dans  prefque  tous  les  jardins ,  ainfi 
que  le  f<i'v  ,  bc  (,me  comme  elle  plulieurs 

variétés,  lou  d^m  U  groifeur  des  fleuis^  foit  dans 
le  méiange  des  couleucs.  Q  (f^^  v,) 

|.  Tag2te  alongée.  Tagetës  dùtigoM.  Villd. 

Tagtau  fitlih  pinuuh  ,  foli«U$  apUt  ferrât is  y 

Juperiururn  l:ncarlbus  ,  irif^rtorum  cu!U:form'ti>uS  i 
ptduncutit  uniforii  ,  elongatis  ,ft.iincruj'uus.  Willd. 

Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  IU7.  n*.  4. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  ftriées,  hautes 
de  fix  à  huit  pouces  «  fimples  ou  munies  à  leur 
partie  inférieure  d'un  ou  de  deux  rameaux  au  plus. 
I  es  feuilles  font  .lilee»  ;  les  fupcrieur-  s  tompolecs 
dt  tuliolcs  linéaires,  légèrement  dtntees  vers  Inir 
«  fommet;  les  folioles  des  feuilles  inférieures  ova- 
les ,  hncéotijes  ,  rétrétie?  en  t nne  de  coin  à  leur 
baie,  ^laurts  à  leurs  deux  tacts,  d .Mitées  en  iicie 
à  leur  partie  fuperieure }  les  dentelures  ceiminées 
par  une  petite  pointe  un  peu  roide. 

Les  fleurs  font  folitaires,  iîtuées  à  l'extrémité 
des  tige)  8c  d«s  rameaux ,  fourenues  par  un  pédoi^ 

cule  limph  ,  prefque  de  la  longueur  drs  tiges, 
glabre,  i.'rie,  uti  peu  rciiflé  vers  Ion  fommtt.  Le 
calice  eA  d'une  feule  pièce,  denté  à  (es  bords  i  la 
corolle  raiiée  ,  d'un  jaune  foncé,  fembUble,  par 
l'a  forme  &  fa  groÛlur,  i  celle  du  tagttes puiula. 

C«tce  plante  croît  dans  les  contrées  inéri4io- 
nales  de  1  Amérique.  O  (  Dtfaipu  ut  Willd.  ) 

4.  TagIte  i  leurs  blanclKt.  Tjgetfi  miiuta. 
Linn. 

TitSties  foliis  p  'innatis ,  foliQUi  toMctùlaÛt ,  fcf» 

iismtiinut.  Tvmt 
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ràth  t  termittcl'iotis  fuidecurreniil'ui ;  ptaumulls  wuf' 
tiforit  tfquantofis ifioribus  coatciam.  Willd.  SpcCi 

Piant.  vol.  ).  pag.  iiiS.  ti*.  5. 

Tégttei  cault  fimpltci ,  rtSo  ;  ptJunculis  fquamO' 
fit ,  multifioru.  Lion.  Hoct.  CÛff.  419.  —  Miller  , 
D\&.  n".  j. 

Tiigttes  multifora  ,  mînuto  fore  ,  alhitaittâ*  Di]1« 

Hort.  Eltham.  pag.  $74.  tab.  180.  lig.  ^éa. 

Cette  plante  s'élève  fort  haut.  Ses  tiges  font 
droites,  liutples,  glabres,  Hriées^  cyliadiiaues , 
un  peurameufes  i  leur  fommet,  garnies  de  fcuiU; 
les  slternes,  ailées,  compofées  de  folioles  )ancéo> 
iees ,  très-étroites,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
denrées  en  fcie  à  leur  contour  >  les  folioles  termi- 
nales un  peu  décurrentes  fur  le  pétiole  commun  ^ 
toutes  perforées  par  des  points  traiifparens. 

Les  fleurs  font  petites»  blanchâtres ,  nombreo- 
fes ,  réunies  par  piquets  très-ferrés  à  l'extrémité 
des  petits  rameaux  &  des  tiges)  foutenues  par  des 
pédoncules  lourts,  très-ir^egaux ,  ramifie»,  char- 
ges de  petites  bradées  en  torme  d'écaillés;  les 
calices  tabulés ,  d'une  fèiile  pièce ,  dentés  i  leur 
limbe  ;  h  comlle  radiée  j  peu  de  demi-fl«tttoos  i 

fj  circontercnce. 

Cette  plante  croie  au  Chili.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Piaiites  de  PeriSé  O  (  ^>  v*  ) 

j.  Tagîtb  de  Cifacas.  Ta§tUM  tmMtfJmiuu 
Hiimb. 

Tugttes  foliis  pinno:'is,  foltolis  tanccol,ins^  jpi.e 
fcrriiti*  ;  caule  corymiiofo  ,  erecio  i  ptiiunculis  tiongor 
tis  ,  uniforit  ,  ertîiis  {  cah'eiiut  ^liadmuU.  Wiu£ 

Spec.  Plaot.  vol.  5.  pig-  1128.  n*.  6*' 

T>j£etes  caracjfana.  Huir.boltit. 

Ses  tiges  font  droites*  glabres,  cannelées ,  di- 
vilées ,  vers  leur  fomroet ,  en  rameaux  réimis  en 

corymbe.  l  es  feiiill''s  font  nltcrnes  ,  ailéf^s  ,  com- 

1>olees  de  folioles  linéaires  ianceolces,  gUbres  â 
eofsdeux  faces  «  dentées  en  fcie  vers  leur  fom- 
met ,  point  cillées  i  leurs  bords.  Les  fleurs  font 
folitaires ,  terminales ,  formant ,  par  leur  enfenv- 
ble  ,  une  lorti  de  corymbe  j  Ls  ucdoncutes.  fîm- 
plesj  droits,  fort  alongés,  uninore»)  les  cali- 
ces glabres,  cylindriques»  tubulés ,  dentés  i  leur 
fonimet. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amâi.^ue  méiidto- 
nalc,  dans  la  province  de  Caracas.  O  (Defcnj^:. 
ex  JVilld.) 

é.  TAciTZ  1  petites  feuiltcs.  Tapttê  fraai- 

folia, 

Tjgete^  fof'iis  pinnatis  y  f<j/iolis  llnearïbus  .ferrj- 
lii  ,•  Jiir^t^ui  iÊiftriorihui  ,  tLngutit  ;  icuit  pu  icw 
lato;  pia-r.cuiis  aUtmis  ,  uniforit;  iuiimùus  c'avatij^ 

Wui.!.  ^^ec.  Piaut.  vul  }.  p3^s.  xii^.  oT.  7. 
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Tagttrt  caaie  ramefo ,  forlhus  patuUi  .  Juhcorym- 
^fa  i  ptduncuLtfoliofu.  Cavaa.  Icoo,  Rac.  v«i.  z. 
pag.  ;4.  t«b.  1^. 

l'^rtfirrfflKM  dunchiaiati. 

S'ts  ciget  font  cyHruIrtquM ,  médiocrement  can« 
rclt5e< ,  très-rameufts ,  hautts  A,  c.liw  à  troi? 
pieds  i  les  umtaux  étalés,  glabies ,  un  peu  rou- 
geàire»;  les  feuilles  toferienre s  prefqu'oppofées  j 
ICi  fupérieures  alteinfs ,  toutes  ailées  ,  glabres  à 
leur»  <ieux  face»  j  les  tulioles  éttoites ,  lioeaires* 
lancéolées  «  ateriies  «  dcDtée«  en  fcM  i  Imn 
bords. 

Les  aeurs  font  folitaires  à  l'extréoiité  des  ra- 
meaux ,  réunies  prefquVn  corymbe  ,  affei  nom- 
btcufesi  les  pëioncults  alor.ges,  feuilîés;  Ics  fo- 
Iiolts  letaceci.  Le  calice  eit  timple,  oblong  ,  lu- 
bille  .  à  cino  faces .  à  cinq  dents;  la  corolle  radiée, 
d'un  jaune-fonce>  les  fleurons  divifésen  cinq  dé- 
çouptlres  aiguèt,  réfléchies,  velues  5  les  demi- 
nsurons  de  la  cifco  if  r  n^e  nombie  de  cinq  . 
•rromtis  à  leur  lintbe^  é^hancres  à  leur  lommet  ; 
tas  femcMcs  linéaires ,  CMnprimées,  un  peu  plu« 
couKes  que  le  calice  ,  fumio,(tét»s  de  cinq  h K  t 
roîdes,  jaunâtres, aigus,  (juelqutfoii cooiuvens i 
|e  rlceptactaïuk 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ;  c!!e  efl  cultivée 
dans  le  Jardin  botaatque  <lc  Madrid  ,  où  ellr 
■«urit  au  mois  de  ddoMibre.  o  (  Dtfctift.  tx 
£eMM.) 

7-  TAcàTi  i  petites  fleors. 
Ofao.  , 

^  Tâgttes  ^is  ptnmtds  ,  foUalU  jiliformi-fubuU- 
tii  ,  integerrimis  /  cMÊÊt  fWmofo  ,  luffufo  ,•  peduntu/h 
un-fio,is  foiitariii,  WilMeo.  Spec.  ll^ljWt.  wl.  *. 

z  1 1«.  n".  8. 

Tageies  cault  umi  ,humUi  ifoUu  oppc^ùs»  laci 
miMii  i  UeimiU  UntédU»  ipn  mima»,  Cavan.  k. 
Rar.  vol.  4.  pag.  |i.  tab.  151. 

Cette  efpèce  a  le  port  d'un  p^nis.  Ses  tiges  font 
du  res ,  cylindriques,  hautes  d'environ  un  pied) 
très  -  rameufes  i  les  rameaux  glabres,  oppofés, 
uès^talési  les  feuilles  oppofées  ,  ailées  ;  les  fo 
liotes  longues,  entières,  très-étroites  ,  glabres  à 
leurs  deux  faie^  ,  i  lefque  filiformes  &  fubulées, 
aigt  es  à  leur  fommet.  Les  fleuis  font  folitaires^ 
îrt: s  petites,  fituées  à  l'extrëmité  des  rameaux, 
dans  leur  b:furcation  &  dans  raifreîle  des  feuilles 
fupéii  ures,  loutenues  par  des  |>édoncules  grê- 
les, (impies  ,  alongés,  uotflores,  a  peine  épaiiiis  à 
leur  partie  fupérieure.  Le  calice  ett  glabre,  étroit, 
Çjrltmiriquc ,  tubulé,  lerminî  par  cinq  petites  dents 
algues  I  la  corolle  compoles  or-iii).ii rement  de 
dna  fleurons  dans  le  centre  ;  leur  limbe  à  uuatre 
divitioi»  aiguës }  deux  demi-flettroi»  i  la  ûrcoo- 
féience ,  petia «  un  peo  ovales ,  écbaocrés  â  leur 
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fommet  ;  let'fenencrc  grêles ,  ftriéei,  fiiM» 

tées  de  deux  filets  roides  ,  fubules. 

Cette  plinte  croît  an  Mexique  &  (bas UKi» 

velle-Efpagne.  o 

8.  TAc.trE  luifante.  Tagtus  iucidt.  Catm. 

Tugciti  fvtiis  Jimfiiciiut  ,  laïutotm'u ,  utm&à 
fcrratis  ,  bafi  tiliatis.  WiikUâi.  ^C.  Plaii&  vol  J. 
pag.  1116.  n".  1. 

Tagftts  foliis  fmfliabus  ,  tmuutis  ,  pvatit ,  a- 
gutSt  jtrratis ,  eUiMit.  Cavaiu  le.  Rar.  vol  ).  p^. 
35.  tab.  164. 

Ceft  une  efpèce  fort  éîérante ,  très-bien  diflin- 
guée  des  autres  par  Tes  feuilles  entières ,  oppo* 
lées  i  agréable  par  le  grand  nonalwe  de  fet  pens 
fleurs ,  d'un  beau  jaune-foncé. 

Ses  lices  font  droites,  rotdes ,  glabres ,  cvtia- 
dritiues  ,  un  poti  dures ,  tlrtées,  hautes  d'tnviroa 
deux  piccis  ,  t:cs  -  raiiicults  ;  les  rameaux  no,Ti« 
brtux  ,  épars  ,  diviles  en  pautcule  a  leur  fomaiti, 
garnis  de  feuilles  oppofées ,  Tefllles ,  pterquso» 
•  .  :  5  \  leur  bafi  ,  particulièrement  les  feuilles  fu- 
ctKures,  lancéolées,  très- entières ,  glalwes  i 
leurs  deux  faces,  tinemem  dentées  en  fcie  aient 
b(>r«is ,  un  peu  ciliées  vers  leur  bafe,  oboifeSM 
aigué»  i  leurfoomiet. 

Les  ieufs  font  terminales,  ttès-nonibmi^, 

;'r(tres  ,  réunies  en  corymbe  ,  foutenues  pu-det 
pevioncubs  prefque  filiformes,  glabres rr'aufôi 
garnis  de  petites  folioles  ou  braÛëes  fiitotnet', 
eparfrs.  Les  calices  tont  longs  ,  glabres ,  r.l':i- 
d:it]ucs  ,  point  angukux  ni  torukux  ,  tL-tunaa 
Irur  orifice  p.ir  des  dents  courtes  ,  aig  i^Jcs 
corolles  d'un  beau  jauoe'-foncéi  :es  deaù-ficutsas 
un  peu  arrondis,  légèrement  crénelés  i  leur  (md- 
mer.  Les  fcn.enccs  font  grêles, H riées,  prelqu'in- 
guleules  ,  aluiigécs,  fuimonié<.s  à  leur  foD.a3tt 
d'une  petite  numbrane  blanchâtre,  prefque  tiib» 
lée  ,  inégale  à  fes  bords ,  trav.i  fée  par  deux  Rka 
droits ,  fubulés  ,  caraélère  qui  rapproche  cette  a- 
pèce  des  heterof^cimu  de  Civanillcs,  OU  peut-êw 
ia  range  djus  un  genre  particulier. 

Ceue  efjpèce  croît  au  Mexique.  On  ta  cu  tift 
an  Jardin  des  Plantes  de  Parts.  :^  (     v.  ) 

9.  Tagète  aigiettée.  Tugtus  pafpoja.  Mich. 

Tagttei  folils  ofpofitis  ,  futbipi/inath  ,■  ccirdiu 
calicuktisi  femimikit  pt/ft^  i  pappo  Jbiif^ 
(M.) 

Tageits  foliis  anguft  duplUato  pinnûtijiési  ff 
duncuUs  hrevijfimit ,  faiiofit,-  tdtieiiia  iavti^t^ 

culiculatis  f  radiii  fi^nullU  ;  feminibus  yapfo  j-j.  'f 
eulaùm  pitofii.  Mith.  f  lor.  boréal.  Amer,  vol  a. 

Cette  planw  a'dcattedes  anire*  erpëccs4e«i 
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getiTê  par  p!ufîeur$  caraftères  particulier!  qui 
p^urroient  lervir  de  baie  à  rëtablHlemem  d'un 
genre  nouveau ,  d'autant  plus  qu'elle  i)'jq>pmient 

que  très-foibitment  aux  tagètes. 

tiges  font  droites,  hautes  d'un  pied  &  demi 
â  deux  pirdsj  glabres,  cylindriques ,  tnb-tameii- 

fcs  }  les  rameaux  Hroit^  ,  élances  ,  épars  ,  crès- 
rapprochés ,  carnis  tl^  f  uilles  opptifees,  pieique 
lêÎBIes,  ailie-^  ;  Ivs  folioles  irèi-étroit>?$ ,  alon- 
géti  t  glabres  à  leurs  deux  f.ices ,  pinnatifi Jrs  ou 
fine  ment  incilées*  les  découpures  aiguës,  pref 
que  f ubnlées. 

L<$  fleurs  font  jaunes ,  axilîaires  ,  latérales,  les 
ones  t'olitaires ,  d'autres  iëani?s  en  petits  paquets  ; 
Us  pédoncules  funt  très  courts ,  (impies  ou  un  peu 
fameux  ,  ^Libres  ,  ftui lies  f  e  c:i!ice  tlï  Jivile  pro- 
fondement en  pluli  u  s  djcoiipurci  oblonguts  , 
linéaires,  prefq  i'  bcui  <,  ,  un  peu  anguleufès  fut 
leur  dos,  entourées  de  aue^iies  faliulcs  étroites , 

3tti  Ibmienr  orefqu'un  lecond  calice  ,  à  peu  près 
e  !a  même  longueur  que  le  c.i'k-  cotiiaiuri.  La 
corolle  n'elt  preique  compoiet  ^txe  de  fleurons  : 
on  y  oblervtr  rarem<;nt  de  de<ni-flettroi)s  i  la  cir- 
confertnce.  L-.sf  mencts  font  "urunts  ,oblongues, 
pttucs,anguleiifes,  unpeuput>elccntes,  furmon 
têt  s  Sune  aigreue  de  poils  iimpies,  roides»  un 
peu  roo/rStres. 

Cette  plante  croit  eo  Amérraue^  fur  les  rives 
bbioMufcsSeinoiidées  do  MMiffipi.  On  la  cutcivr 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis.  (  v.) 

TAtAUMA.  Ceft  un  arbre  de  l'Amérique , 

qui  refTcmble  beaucoup  aux  niagnoliers,  tant  par 
Ion  port  que  par  les  caradcres  de  fa  fruâiBcation , 
mais  qui  cependant  en  diffère  en  plnfieurs  points 
éflTentiels  ,  qui  ont  dérerit>iné  M.  de  JulTieu  à  en 
former  un  genre  particulier ,  en  lut  confervani 
Ibn  nom.  Cetaibre  n'eil  encore  connu  que  par  le 
dedîn  qui  fe  trouve  dans  les  manufcrits  de  Plu- 
mier, vol.  6,  plancheyOf  Se  par  un  exemplaire 
^ue  M.  iie  Jiillicii  poflsde  en  nerbier.  Les  fleurs 
reflemblent  beaucoup  à  celles  des  magnoliers.  Le 
calice .  les  pétales,  les  étamines,  &  peut-être  les 
oviirfs,  n'en  font  point  différens)  mais  le  truit 
ti\  en  {orme  dv  cône  ou  de  pomme  de  pin ,  grand , 
ovale ,  compofé  à  l'extérieur  d'écaiiles  ëpatflës , 
granulées ,  fubcreufes,  perfiftantes  i  fon  intérieur 
cft  d'une  lubdance  dure ,  Kgneufe ,  percée  ,  dans 
fon  contour ,  de  plulieur»  i  a  icts  t  ii  torniL  Je  lo- 
9es«  dans  chacune  defquellcs  fe  trouve  une  fe- 
inettct  folitaire.  Les  feuilles  font  amples ,  grandes . 
coriaces  j  1-s  fleurs  ttès-grandes ,  [nlitaires ,  ter- 
minales «  très- odorantes,  (^u^'uu^  Geatr.  tiant. 

TALIGALE.  Taliga/ea.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  complètes  ,  monopétalëes  ,  tu- 
l»^É«s*deUÊM)iJledsf  gaicilieii,  qui  «  des  iap> 
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porïc  avec  îês  fpielmannlii ,  &:  qtiî  comprend  des 
lierbes  ou  aibulles  exotiques  à  i'tluropa,  dont  le* 
feuilles  font  alternes,  les  fleurs  difpolées  eo  épis 

terminaux  ,  munies  de  braâé.s. 

Le  caradere  efTcntiel  de  ce  genre  eft  d'avoit  : 

Un  ealtct  à  cinq  divi fions  ;  une  co'ol'e  tuhulie{  U 
limbe  à  cinq  découpures  ;  quatre  itamines  i^thfnMMt} 
un  fi^piuut  iiJUe  >■  me  AÔre  è  quatre  femtaut» 

CAHACTiRt  ciNiRtQve. 

Chaque  fleur  oflre: 

i**.  Un  catUe  d*ttne  feule  pièce,  catnpanulé ,  à 

cinq  divifions  aiguës,  perfiftantes. 

i" .  Un"  fT  i.'V  tiibulée  ;  le  tube  cylindrh^u?  , 
(iilutc  a  U  partie  fuperieure  j  le  limbe  preique 
plane ,  à  cinq  décoB^^tties  VU  peu  inégales,  réàé* 

cht?$ ,  aiguës. 

3*.  Quatre  étamints,  dont  les  fllamens  font  in- 
férés â  la  bafe  du  tube  de  la  corolle,  faillaiis , 
deux  plus  courts,  flUtoraMS,  ceminés  par  des 

anthères  ("ajTitfies. 

4**.  Un  ovaire  luperieur,  globuleux,  furmonté 
d'un  flvle  droit,  filiforme,  de  la  longueur  dts 
deux  plus  longues  étamines .  terminé  par  un  fti^ 
inaie  a  deni  divifions  aiguës ,  divergentes. 

Le  Jruit  eft  une  baie  prefque  globuleufe ,  ftche» 

enveloppt'e  à  fa  t'.irtie  inférieiTc  par  le  calice  per- 
liitant,  à  une  feule  loge,  renfermant  quaue  fe- 
ineoces  piefqu'offettfes.  • 

E  s  p  à  c  E  s. 

I.  Taugale  champêtre.  TttUgalta  utmptpnw» 
AttUet. 

Taliglitta  foliîs  lanctoLuo  -  ovatis  ,  fuhferratis  , 
fcabris  ;  itaûeis  fejJîliùuJ  ^fiore  longioribus. 

Tdl-p^jlea  cumpefiris.  Aublet ,  Guian.  vol.  t% 
pag.        tab.  zjx.  ~.Lam.  III.  Gen.  tab.  54 j. 

Amafomt  tném,  Lînn.  f.  Suppl.  194.  —  \'ahl  » 

Eglng.  2.  pag.  51.  —  Lam.  T)\tX.  vol.  i.  pag.  ia|« 
—  \i'illd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  394.  n*.  i. 

Cette  plante  ^  qui  eft  bien  du  même  genre  que 
l'amafonia  de  Linné  fils,  paroît  aufTi  être  la  même 
cfpèce  ;  elle  a  déjà  été  mentionnée  dans  cet  ou- 
vrage ,  à  l'article  Amasonie,  &  M.  L.amar(k 
avoir  également  foupçonné  qu'eUenepouTOttdiîr 

féret  des  tali^j/ea  d'AubIct. 

Ses  tiges  font  droites  ^  herbacées,  cylindriques  , 
fimples ,  garnies  de  feuilles  alternes,  pétioiées, 
afliei  grandes,  ovales-lancéolci^s  .  rtide":  au  rou- 
cher,  lâchement  dentées  en  icie  à  leur  contour^ 
rétrécies  pfefqu'eD  coin  à  leur  bafe ,  acuminées  à 
Icai  foimet  j  longues  d'enviren  trots  pouces  fnr 
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m  fHMice  ic demi  ou  deuv  poncts  de  large ,  char- 
f -^L^     nervuies  peu  f«iUante$,  piefqa'oppofées , 

parallèles. 

Les  fleurs  font  difoofées  j  à  l'extrëmîté  det  ti- 
ges, en  ur.c  giappe  droite  ,  terminait.',  fimplc  ;  les 
l>édoncolet  courts ,  pubefcens ,  charges  d'une  , 
.  tnus plus ordinatremenc de  nofs leurs  pédicellées  i 

à  11  bafe  chaq-ie  pédoncule  3  une  brader"  nvile , 
entière  ,  plui  longue  que  les  fleurs  i  les  bractées 
inférieures  médiocrement  pétiolees  j  les  fupérieu- 
tes  fcfl'iles  &r  plus  petites.  Le  calice  prefque  gla- 
bre, divifé  à  Ion  ortAce  en  cinq  découpures  droi- 
tes, ovalts,  aiguës.  La  corolle  tft  jaune,  rubulée; 
Je  limbe  plane ,  plus  court  que  le  tube  ,  à  cii>q  lo- 
bes aigus  8c  réBéclii*  ï  leur  fominet.  Le  fruit  eft 
une  baie  (eche,  ovale,  arrordie,  trè$-gUbre«  de 
la  grollciir  d'une  petite  noilLCte. 

Cette  plante  croit  dans  la  Guiane  &  à  Su- 
riaam. 

2.  TalIGALE  pqurprée.  Tûtigalea  pumftê* 
Taùgalea  folih  tanetolatù-tvtth  ,  firrmisj  Uvi- 

Amafontj  funUej.  Vahl ,  Eglog.  1.  pag.  51. — 
\itïà\.  Spsc.  Fiant,  vul.  J.pag.  594- f^*- 

Cette  efpèce  «  crès-voiiîae  de  la  précédente ,  en 
dilffere  par  Ces  lîpes  ligneufes ,  par  (es  fttgroates 

ftnples,  par  fcs  truits  à  quatre  femences. 

C'cft  un  arbrilTeau  dont  les  tiges  font  luiit^s  de 
deux  ou  trois  pieds ,  ramcufes  ;  les  rameaux  droits, 
longs  d'un  pied ,  cylindriques ,  ircs-nmples ,  de 
coiuear  brune  «  un  feu  pubefcem ,  garnis  de  feuil- 
les éparfes ,  pétiolées ,  elliptiques  lancéolées ,  lon- 

f[ue$  de  deux  ou  trois  pouces  i  les  infcrtcures  ova- 
es ,  létreciës  à  leur  bafe ,  aiguës  à  leur  fommet . 
inégalement  dentées  en  fcie,  velues  en  dt-lTuus 
dans  leur  jeiinéfîe  ,  pl-ibtes  à  leurs  deux  f  c  v  latis 
leur  vieilitrlTe  ,  velues  feulement  à  leurs  bords  j 
-les  dentelures  ptefque  nracronées. 

Les  R.uis  font  dirpofécs  en  une  grappe  termi- 
nale J  longuement  pédonculee ,  longue  de  deux  ou 
trois  pouces  &  plus;  les  fleurs  alternes  ,  prefque 
unilatérales  i  les  inférieures  réunies  an  nombre  de 
trois  fur  le  même  pédicsîle  ;  les  fupérieures  lo'.i- 
taires  ;  ties  braftées  ovales  ,  pétiolées  ,  niucro- 
nées«  dentées  en  fcie,  velues  en  delibus»  ainfl 
que  les  pëloncules }  de  couleur  écarlatè  en  def- 
lijs  ,  un  peu  plus  longues  que  l^s  péJ:c;l!eç.  Le 
calice  eft  pubefcenr ,  i  cinq  découpures  ovales , 
acuminées  5c  ciliées  à  lear  femmet  ;  la  corolle  d'un 
roiije  écarlate  5  le  tube  un  peu  comprimé  ;  la  de- 
coupure  fiiperieure  du  limlic  un  peu  plus  ciroite  ; 
les  autres  ovales  ;  quatre  lilamens  inclinés ,  plus 
îon^  que  la  coroUe  i  les  aiithères  obiongues  \  un 
ovaue  globttlei»  %  an  fijrle  filiforme  \  un  ftigmate 
aîgv.  le  irait  eft  une  biie  «Uongae^  un  peu  pjus 
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gioAè  qoTun  pois  «  ivofenaanc  quant  feiMMii 

convexes  en  dehors. 

Cet  arbrifleau  croit  à  llle  de  la  Tziaité.  5 
{Dcfiript.  tx  Vahl.) 

TALIN.  Talinum,  Cenre  de  plantes  dicotylé» 
dones  ,  i  fleurs  complètes  ,  polyi  etalées ,  df  li 
fam^Ie  des  pr  rtulacées,  qui  a  de  grands  ra.p  t  s 
avec  les  pourpiers  ,  &  qui  comprend  des  arbrii- 
feaui  00  arbuftes  exotii^u^s  à  J'Lurope  ,  dont  lei 
feuilles  font  prclff"; ,  ^p.ii(Tes  ,  la  plnpnrt  j!"rncs, 
qu.lauefois  pileufes  dai  s  leurs  aiHtiiesi  Itsfltii» 
tcrnauiale»,  pani«.ulées  ou  en  grappes. 

Le  caraâète  cûéntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  c allée  i  deux  fotiotes  ;  cinj  pttaUt  ;  tvnm 
d'Jj-^(  (tiimmcs  ;  un  j}  le  ;  /'t/<  j:  ' f/nit(t i  WU  Uf" 
pJe  à  troii  valvti  i  f  lu^urs  fcmencet,  . 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  Ciiùie  court,  divifé  profondément  ea 
deux  découpures  contprimées. 

Une  corol'e  .i  cinq  pétales  planes  ,  ouvctî, 
obtus  ou  un  peu  .ligus,  plus  longs  que  la  caiice. 

Une  douzaine  à'etamints  environ, dootks 
fllamcns  font  inégaux  ,  plus  courts  que  laOOniBe,- 
ti.rn,inés  par  des  anthères  petites*  ovales. 

4*.  Un  ovj'irt  ovale  ou  arrondi,  inférieur, lai- 
monté  d'un  flyle  fimple,  de  la  longueur  desén* 
mines  ,  terminé  par  trois  ftignaies  aigus. 

r.e  fruit  c(  r.f:!'c  en  une  capfii'e  ovale,  i  wK 
feule  loge  J  a  trois  valves  concavt^s ,  cor.tenantua 
grand  nombre  de  fetnences  petites,  un  peu  v- 
roudies  t  attachées  k  un  léceptade  filiforaetc 
central. 

Ohfervations,  Les  taltns  avotent  d'abord  Aé 
confi)nctus  avec  les  pourpiers,  dont  ils  ont  lesî^ 
tiibuts  extérieurs  dans  leur  port  i  ils  en  oiifêrent 
néanmoins  en  ce  que  les  pourpiers  font  des  pUn- 
rt  s  herbacées ,  la  plurart  annuelles ,  tan  Jis  iju-  !c? 
talins  font  des  arbrilii:aux  ou  des  .irbullcs,  œiis 
le  caraâère  qui  tes  diflingue  elientiellemfotte 
pourpiers  conlifte  dans  leur  capfule ,  qui  eliptf* 
tagée  en  trots  loges  lonq^itodinales ,  au  Keo  ^ 
c^Ie  des  pourpiers  n'a  qu'une  leulc  luge,  qui  s'i"> 
vre  tranfverfaiement.  Au  moyen  de  cette  refor- 
me, les  limites  de  ces  deux  geBres  font  beaucoop 
mieux  tracées,  ?c  ces  genres  eua-mémes  devien- 
nent naturels,  &  ne  laiiTent  aucun  embarras, i»- 
cune  incertitude  dat»  la  détermination  des  tUe<  i 
de  l'un  ou  de  l'autre  genre.  Les  eaiins  joutfat^ei 
mêmes  propriétés  que  les  pourpiers:  leurs  fiMiUHi» 
gtalbsj  éiféiS»,  m|»  «b  pcuâciM*  diucéiiiufi* 
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aniifcorlKitiqim}  tlîbn  peuvem  être  employées 
comme  atT^tfonnaBenk  Mangeas  cuites ,  elles 

tatiaichiiiciit. 

£  s  p  £  c  I  s. 

X.  Talin  triangulaire.  Tdlinum  triangulart. 

Taiimm  foitii  pléinis  ,  Ciintiliiulatis  ^  cunciformi- 
bas  ,  tmjrginjtis ,  mucronatis  /  racemo  fimplici  {  pe- 

<£u!\cJo  tn<imr9,  Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  x.  p«g. 

86Z.  n*.  1. 

Portutaea  (tiçemoCi) ,foiutatov«tis^  planiuf- 

eulis  i  raeemo  fimplici ^t^ÊOn,  LilUk  Spec<FlMit. 
edic.  2.  pag.  640. 

Portuljca  (triangularis)  tpeduaculii  muUiJlonj, 
triattg^aribta.  Jacq.  Aner.  147,  &  Obferv.  vol.  1 . 

pag.  ij.  tab.  2j. 

Ru/ingia  (  triangularis  ) ,  foUil  oiovatis ,  pUtùuf 
tiJisi  racemo  Jimfiici  ;  pcàsMeato  triçiutn,  Ëhth. 

Beitr.  |>  pag.  1)4. 

HeliaucAum  frut*fcenj ^  portuiunjouo.  Plumier, 
Amer.  ^c.  7.  tab.  tfo.  fig.  u 

Cetxe  plante  a  des  tiges  frutefcentcs,  glabres, 
cyindciquest  épailTts ,  piefque  couchées  ou  ren- 
verflSesj  garnies  de  teuilles  alternes  ou  éparlès  , 

épaifTcs ,  charnues  ,  prefqu'ovaies ,  rëtrécies  ,î 
leur  baie  eii  forme  de  coin  y  élargies  à  leur  partie 
ropérteare,  mucronées  &  échancrées  â  leur  fom- 
mer ,  ^les  à  leurs  bords,  glabres  à kuis d«ix 
faces ,  piunes,  un  peu  canaliculécrs. 

Les  fleurs  font  réunies ,  ï  rntrëmité  des  tiges , 
en  une  grappe  fim^le ,  droite.  Les  pédoncules  font 

«labres,  uiaoguUues }  ils  foutiennent  piufieurs 
eiirt  pédicellées.  Lecaltceeft  lilTe,  verdâire,  à 
deux  folioles  un  peu  planes,  prcfqu'obniftrs.  I-a 
corolle  elt  blaiKhe  ou  jaunâtre,  compoiec  ûe  cinq 
pétaks  ouverts  a  un  peu  oblongs;  les  étamines  iné- 
gales ,  plus  courtes  que  les  pétales  5  l'ovaire  gla- 
&e ,  prefque  globuleux  :  il  lui  fnccède  une  cap- 
fule  à  une  feule  loge ,  qui  fe  fépare  en  trois  valves 
concaves 4  renfermant  pluûeurs  femences  planes» 
fort  petites,  attachées  i  un  place»»  central. 

Cette  plante  crait  en  Amédque^  Tar  ks  rifes 
imxiiimes.  ^ 

.    ju  Talin 'i  feuilles  épaiflês.  Talinum  cnffi- 

foiium. 

Talinum  foliis  planis,  ohovatîSf  mucronatis  i  co- 
rymio  tUagai»  ;  ptétnaUis  triquenii,  WtUd.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  862.  n".  1. 

Portulaca  (cnfCiîoViiy,  foliis  ioAteoiatu »plan!s ; 
racemis  iriquctnsj  cauU  enHo.  Murrai ,  Syll.  veget. 
g4îc     pag.  466* — Jacq.  Hoct.  ).  Ub.  ju 
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;     Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  l«, 

'  talinum  triangulure,  tlle  s'fcn  diilingue  p  ir  f  s  teuil-, 
les  plus  aior.géts ,  point  échancrées  a  icur  fom- 
met  ;  par  Tes  fieurs  en  corynib<;  6c  non  en  grappe^ 
fimple.  Ses  ti^es  font  droites ,  ligneufcs,  glabres,, 
garnies  de  fiîttilles  alternes,  épaiilcs ,  fucculenies,. 
planes,  en  ovale  renverfé,  pluslaiges  îirplusalon- 

Îées  que  celles  de  l'crpèce  précédente  ,  entières 
leurs  bords,  point  échancrées  i  leurfommet, 
ncucronees ,  retrécies  à  leur  bafe. 

Ses  fleurs  forment  de  petits  corymbe^  à  l'extré- 
mité des  tiges,  peu  garnis,  compofés  de  pédon- 
rules  giélis,  tr-angulaires ,  lupporraiît  ciuelques 
tîcurs  pediceliées.  Le  calice  eii  divifé  en  deux  fo- 
lioles courtes  1  la  corolle  rouge ,  plus  longue  que 
le  calice }  une  capfule  à  iioe  feule  loge,  s'ouviant 
en  trois  valves. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'cfi  pas  connu. 
Od  h  cultive  i  Vienne,  > 

).  Talin  a  Icuiiies  d  orpin.  Talinum  anatao^ 
Talinum  foltii  ovJtis ,  fuhtiu  {onvtxo  gihiis  ;  r«- 

eemo  fimplici  i  ptdunculo  terni.  Wtlld.  Spec.  FIanc> 
vol.  a.  pag.  %6i,  n*.  j. 

Portutaea  (anacampreros)  ,/olils  ovatis,  giitisj 
ptdunculo  mùitipffoi  cault frutitùjô.  Miller,  Ui£t» 
n".  3. 

Rulingia  (  anacampferOS  ) .  foliit  a>»aùt ,  gibbis  I 
ruitmo  fim^icii  ptdimash  ureti.  Ehrh.  feicr.  }• 

pag.  tjj. 

Aaacampjicros  foltis  ovatis  ,  convtxis  ,  acutiufiw 
lis,  Hort.  opfal.  146. 

AnacampferOS  foliis  aeuminatis.  Hofft.  CIîC  107* 
—  Royen ,  Lugd.  tUt.  41  î. 

TeUphi^nm  fiiio  glooifo.  Dilien.  Hort.  Elih. 
pag.  J7/.  tab.  X9i*  fig.  i(>i- 

Ppmi/«M  «frîcanatftn^trvîrtnttflort  niitKnJ», 
Commel.  Hott.  2.  pag.  177.  tab.  89.— Rai,Su|>pL 

pag.  507. 

Oxalis  af^nis  ,  planta  apkylla  ,  mammilaris, 
Burm.  Afric.  p«g.  76.  tab.  jo.  iig.  a.  Mecltoerir.  - 

On  diftingve cette  plante  à  fes  feuilles  extrême-, 
ment  épniffîS  &  prefque  globuleufts,  &  aux  pe- 
tites toiitftsde  poils  luuefci  dans  leurs  ailfelles.  Set . 
tigts  font  drr-ites  JijjncuffcS,  cylindriques, épaif« 
f;.-s,  h  auts  d'environ  trois  à  cinq  pieds,  garnies, 
principalement  iîeur  partie  lnfeT»eure,defeuH!ei 
trcs-iiiccultr.tcs ,  gl.ibres,  ovjIcS,  un  peu  arron» 
dies,  fortement  convexes,  furtout  à  leur  face  in- 
férieure, vertes,  un  pevi  pointues  ileur  femmet, 
pileufes  dans  leurs  aiffelles. 

Les  leurs  font  réunies,-  à  Tcstiéimté  des  tiges, . 
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en  «ne  ^appe  fimple,  along^e,  peu  gnrniej  les 
péd  lu:  :'  s  sLl>re$& cylindriques,  foutenant plu- 
£eurs  fltursi  ie  calice  divifé  en  deux  foliotetcon- 
davcf»  aiguës  ;  la  corolle  rougeârre  ,  ouvene ,  à 
cinq  i>éta!c'  ,  fT  7.  grmds,  en  cœur  reinerfé,  élar- 
gis ,  obtui  a  leur  fommet,  un  peu  ai«u$  à  leur 
bifei  les  etamines  nombceulët  ;  MS  «apftttet  ^vi- 
iïes  en  trois  valves. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Boone-EIoérance. 
On  U  cultive  an  Jardin  des  Plantes'  de  Puis,  b 

r 

4.  Tal;^  lignent.  7b/£>imiyi«iTc</Hitt. 

Tali'iwn  fol'iti  obox'ulii  ,  plants ,  tmargiaatu  ;  eo- 

«mko  ttrmtaaU  i  Miicibus  ptntaphytlis  ;  cauU  tnêOm 
lUd.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  864. 0°.  7. 

PtHMlaea  (fruticofa)  ,  foliis  otpvatû , pUaitf- 
€ldis  {  ptduncuUt  ractmops  ;  caliciins  pentstphyilu  ; 
€UÛtJn.iicofo.  Linn.  Syit.  veget.  pag.  3-1. 

P»ntlÊlétâ  (pinfciilata  )  ,  /ôfit»  «vmu  ,  pUms  ; 
panlcutâ  ractmofâ.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  640. 

Pprttilaea  arntritana  ,  l'--fo!-ii  ^  ceFui ,  floriius 
idHi.  Commel.  Hort<  vol.  1 .  pag.  7.  tab.  4. 

amt- 

rkanâ.  Sloan  ,  Jam.  pag.  87.  Hill.  Lp^.  lOf. 

Anaeampftros  fù'iis  mdical-huf  ,  rrr'Unus ,  ovji'i , 
£la6ris  i  fcapo  a£urgttui,  panuulaio.  Btovn.  Jam. 

Ses  tiges  font  (froîtes,  pîabffs,  îîgneijfcs,  gar- 
nies, particulièrement  a  leur  partie  inférieure,  de 
feuilles  grafles^  molles,  épeiflea^  gbbict  i  feu  s 
feget,  planes,  larges,  en  ovale  renverf,^ , 
tièt-ciinèiee  I  lenis  botos,  obwfes,  échancrees 

,  â^tenrr«ninec«ifoédeipierqu'en|id«toleikur 

nié. 

Le'  fiïurs  lont  fîîuécs  à  raxtrémiié  des  tiges  j 
cl  '  S  fo  ment  une  panfcttle  étalée,  COmpofée  de 
ran)ifications  qui  font  autant  d«  gitppes  partielle^  ; 
les  fleurs  pédicelléesi  b  calice  gfabre .  divifé  t  n 
cinq  folioles  courtes,  ovales- lancéolées  j  la  co- 
rolle blanche  »  les  pétales  plus  longs  que  le  calice. 
Le  fruit  «ft  une  capfule  fort  petite  ,  îjphéticue ,  à 
uf»e  feule  loge»  â  trois  valves,  s'oovrant  de  k  ir 
beiè  I  leur  rneanm,  icniénnrac  des  lèmences  ar- 
rondies, lentiadaim,  tràa'glahres,  IntOoMeSc 
noirâtres. 

Cette  plante  croît  dans  r.\métique,  le  long  des 
côtes  maritimes.  Oo  la  cultive  au  I«i(Ud  des  Plan- 
tes de  Paris.  ^  (  A',  v.) 

$.  Tauk  panicnlé.  tdimm  fmau, 

Talinum  foliis  c.-  r-  r ,  r!<iriîs ;  paniculâ  terminali; 
ptiunctUis  dUluMimis,  WlUil.  Spec.  Plant,  vol.  i 
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Portulaca  {ptKM) , /oliis  ianctoliiie  mvds.flf 
nis  ;  panieaU  rmtfé  f  tmUdém  éipfyitU.  JaC)» 

Ilort.  tab.  151.  j 

Po  tuùua  (  paoicttlaia  "i^forikut fmùtaUàs,  Jaci|>  | 
Stirp.  Aner..i48.  '  • 

tbdingîa  ( patetu  )  ,  foti'u  lance«lât»-«wui$  ,  pA»» 

nïj  ;  panicula  ramoja.  £hrh.  Beitr.  3.  pag.  l^S- 

Cette  plante  t  de«  tiges  droites ,  Ugneufesj» 
flexibles  ,  hautes  d'environ  on  pied ,  garnies  de  | 

rame.iux  lilTeSj  alternes,  tétragctiesj  les  inférieurs  : 
plus  aloiigési  les  feuilles  alternes ,  médiocrement  | 

fiétiolées ,  un  peu  fucculentct ,  ovales  lancéolées ,  | 
ragiles,  tr^-eniiètcs,  relevées  en  caréné  j  pla- 
nes i  leur  £ice  extérieure .  léuécies  i  leur  bafe , 
glabres  à  lents  dcns  fuifàcc«> 

Los  fl.urs  forment  une  panicule  termin.-ïle ,  am* 
pie,  tres-eulée,  alongée  ;  les  raintaux  filitormes ,  j 
dichotomes  i  les  pédicelles  coutts ,  inégaux.  Le 
calice  feft  glabre,  rougeitiej»  i  deux  foUolesi  la  . 
corolle  rouçe ,  eompofée  de  cinq  pétales  ovain,  I 
obtus ,  f  lus  liin.^s  quL.-  les  callres  ;  Ls  fiîamens  pîus 
couus  que  les  pétales  i  les  anthères  jaunes  ^  le  ttyle 
divile  en  trois  i  une  capfule  gUiMlleuli»«  i  WM 
feule  loge  t  â  trois  valves ,  conienant  ptufieon 
remcnccs  noirlttfcs. 

Cette  plante  croît  dans  TAmérique  mériiiionaie. 
On  la  cultive  an  Jardin  des  Plames  de  Paris.  Ji 

6.  Talin  jaune.  Talinum  refitxum.  Cavan. 

Tditnum  foliis  lanctolato-ovatis ,  ftffiiiius ,  opfo-  1 
ftîs  ;  forum  paniculâ  ramofi,  Cavan.  Icon.  Rar. 
vul.  I.  pag.  I.  tab.  I.  —  Lam.  lU.  Glen.tab.  40t. 

Cette  efoèce  fe  rapproche  beaeceep  du  laiin 
panicuié  (  elle  en  diffère  par  fes  Ânilïes  onpolSes 

&  par  fes  fleurs  jaunes.  S?s  tig^is  font  droites, 
glabres,  cylindriques,  prefque  ligneuftS}  quel- 
quefois elles  ne  durent  au'un  an.  Les  feuilles  font 
oppofécs,  prefque  feffues;  ovales  -  lancéolées  « 
épailfes,  entiètes ,  glabm a ledrs devx  faces»  ré- 
trécies  en  pétiole  à  leur  bafe,  un  ptu  aigucs  J 
leur  fommet,  longues  d'environ  detu  pouces  « 
tendres  8e  cadanus. 

Les  Seurs  font  difpofées  en  une  ample  panicule 
terrninale ,  lâche ,  rameufe }  les  rameaux  oppoféi, 
ramifiés,  prefque  filiformes ,  quelque»>nm  inA>* 
rieurs,  fortaiu  de  raiflelle  d(  s  (touilles  j  les  pédon- 
cules panitis,  courts ,  inégaux î  le  calice  glabre, 
à  deux  folioles  courtes',  ovales,  un  peu  obtufes} 
la  corolle  Jeune  \  lek  pétues  au  mcmis  une  fois  plut 
longs  que  le  éahce ,  ovales ,  un  peu  arrondis ,  ob- 
tus à  leur  fommet,  aigus  à  leur  Dafe;  les  filamciu 
plus  courts  qiie  la  corolle;  les  anthères  fort  peti- 
tes) le  ftigmate  divife  en  trots  dénnpnret  »biH 
lées  ,  aiguës  ;  celle  du  milieu  un  peu  plus  longue  { 
ù  capfule  glabre,  ovale^iUjpu^ue,  à  trois  valves  i 
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ttt  fMMnces  très  pctires ,  non»bi  euf«s  ,  péJtcel- 
ket,  inféréts  fur  un  (ilaceiua  C(.(ttr;il,  Hiitotme. 

Cette  plante  croit  dans  l'Améiique  méridionale. 
On  la  cukife  ttt  Judifi  'àt*  PlaiKts  de  Puis,  "b 

7.TAtiN  cimélfbftne.  TaSMtm  enaeifoliiài. 

Ta/imm  fotiis  cuntiformibus ,  paniculi  lermiriali , 

ftiùM(u/{s  trifioris.  WiUd.  Spec.  Fiant,  vol.  pag. 

Ponaùtca  (  cuneifolia  )  ,  euneifcmitus  , 

planii  i  pedunculit  injtrioribus  ractmi  trifioris  ;  co//- 
c/«ia  diphytlis.  Vahl^  Sjrmbol.  l.  pag.  5). 

Orygld  (portulacifolia)  ,foUit  alurnis ^euntuiSf 

gtairts,  Fonkh.  DefcRpt.  lO). 

On  diUingue  c<tte  «rpèce  du  talinum  patent  à 
Tes  pédoncules  beaucoup  pUi^ épais, lirsinlencuis 
terixiirté&  par  trois  tcun  p;,diccUées. 

Ses  tîges  font  droites  ,  UgneuFes  ,  hautes  d'en- 
viron trois  pieds,  garnies  de  tcuiiles  alt<  rnes  , 
feililes ,  épaifles ,  cunéiformes  ,  planes  «  longues 
d'on  pooce ,  encières  i  leurs  Iwrds ,  gUbre»  à  leurs 

Faces ,  obr.ifes  à  leur  fommct ,  fouv'StiC  mil- 

cibi:i?ts,  rctrécic's  en  coin  à  leur  baf^. 

I^i  fleurs  font  dirpofécs  en  uji-  p.inicuii  termi- 
nale, étalée ,  dont  les  rameaux  i;  feiiiurs  fiippor- 
tent  une  petite  grappe  de  ttot»  âcurs  ;  les  fupé- 
rfeurs  preiqu'ombellés. Le  calice  efl  glabre,  divifé 
f  fi  1  11  .  fn![n'es  caduQues»  inégales,  ovûIcs,  ob- 
t'jfes ,  un  peu  mucronees,  la  plus  longue  plus  for- 
tement oMufe  I  la  eoroHe  d'un  violet  rouge&tre  { 
les  pt: taies  ouvert  ,  un  peu  arronc^is  ,  plus  longs 

Sue  le  calice  i  les  RUmens  vtftdacres  «  noNkbr<:ux  , 
iifonnes,  plus  courts  que  les  pétales  \  les  anthè- 
res oblonaues  >  inclinées ,  jaunes ,  à  deux  loges  i 
rovaire  gioboteux  i  le  ftyle  filiforme  \  trois  ftigma- 
tes  .ligus,  divLirgens,  rougeârres  i  une  capiiilc 

f lobule  ufe ,  à  une  feule  loge  «  à  trois  valves  i  plu- 
v-uft  femeoce»  gl»brM«  noiiines,  pente*,  com- 
primées. 

Ccre  plante  fe  reoconcre  dans  l'Aiabie  heu- 

reufc.  t> 

S.  Ta  LIN  couché.  Talinum  decumiuu, 

Talinum  foliis  ohovatit ,  planis  ,  miurwtatit  i  r«- 
cemis  ûxilliifibus  ;  calicibui  pentaphyilis  i  tamk  dt' 

cum htntt,  WîUden.  SpeCé Plmt.  vol.  1.  pag. 

n".  6. 

Portulaca  i^àK\xva\i9V,%)ffolii*obovatis^mucro- 
nat£*i  m/m^  ptntaphyllis  i  e*aie  fiathe^t  deam- 
éinie.VM,  Symbol,  i.  pag.  }j. 

Grj^i^  (,  decumbens) ,  cauU  dtcumbente ,  fruti- 
c-yfo  i  Joliii  oviitif  ,  atutitj  fuhfarinojis .  Forikhal, 
I  lor.  ag)rpc.-ar«b.  pig.  10). 
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I Cette  plante  n'ji  pi'.rrient  guère  à  ce  gerre  que 
par  Ion  port  &:  par  ijutrlques  caractères  généraux  i 
elle  s'en  écarte  par  le  nombre  des  parties  de  la 
corolle,  du  calice,  des  valves  de  \x  cspiule.  Sa  ti- 
ges font  inclinées,  prcfque  toucln.'fs ,  lignsufes, 
garnies  de  feuilles  planes ,  ovales,  bleuâtres  &  uii 
peu  farioenfiîs,  eotièiet,  rétiéciei  i  le«irbafe« 
aigujS»  flr  mucrâiéef  i  Jeor  fomnet. 

Les  fleurs  font  dirpotées  en  grappes  axHIairei  1 

le  calice  dîvifé  en  cinq  folioles  vertes,  ovaîes , 
aiguës;  la  corolle  d'un  rouge  vioki  j  h%  pet^hs 
prefqaTain  nembne  de  vingt ,  lancéolés  i  cinq  (lyies 
filiformes  »  terminés  par  des  (ligmates  (impies  $c 
violets  }  une  capfule  globuleufe  ,  environnée ,  i  fa 

fMrti  '  i;  ;  licure,  par  le  calice  peilîllant;  à  cinq 
oges^  à  cinq  valves^,  reafetount  un  grand  uonbf/K 
de  ftnienctt  test  petites. 

Cette  plante  crdtt  dans  l'Arabie  heureufe,  ^ 

TALISIER.  Tul'fia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones ,  à  fleurs  polygames ,  polypéralées ,  de  la 
famille  des  favoniers,  <|ui  a  des  lappons  avec  les 
(apindiu  ,  &  qui  coai^rt.(ui  des  arbres  exotiques  i 
l'Ettrope,  dont  les  leutUes  font  alternes,  aildtt 
avec  une  i(r;p;ii>e  ;  les  fleurs  difpoftires  en  grappCS 
paniculcEs  ,  Lteiaics  ou  teiminales. 

caraûète  edciitielde  ce  genre  eil  d'avoir  : 

DiS  ftturs  polygames;  un  calict  a  èinq  divifiont  ; 
une  corolle  à  cinq  pétales  ixtériturt  ,  cinq  autrti  pé- 
tales intt'rieurs  ,-  huit  itaKÙM  i  M^/k  touiti^lÊt* 
tvffide  à  qmtn  loges, 

CaRACtIrS  G£KiltlQ0E* 

Chaque  fltur  otfre  : 

1°.  Un  calice  campanuléj  à  cin^  décoapures 
oblongues,  aiguës. 

1*.  Une  eofoUt  i  cinq  pëtïles  extérieurs»  !!• 

néaires ,  ohlones  ,  plus  Km^js  que  le  calite  ,  i  :q 
int  rieurs,  en  foi  me  d'écailles  ou  de  féconde  co- 
rolle, inferéi  fur  kspéules  eziéiieurs  » -vers  leur 
baie ,  de  la  même  longueur ,  un  peu  velus. 

i".  Huit  i  dix  itamines ,  dort  les  filamens  font 
courts ,  inférés  fur  le  récept.;ciù ,  terminé  pat  des 
anthères  ovales. 

Un  corps  charnu  ,  pn  anneau,  fainanc«  lobé» 
fitué  entie  les  éiarames  &  la  ccroile. 

4**.  Un  ovaire  (dans  tes  fleurs  hermaphrodites  j 
nul  dans  les  flettismales)  ovale t  velu,  fupérieur, 
ftirmonté  d'un  flyle  plus  court  que  la  corolle  « 
terminé  par  un  ftigaiate  prefqtt'i  deux  lobes. 

Le  fruit  eft  une  capfule  i  cinq  angles^  â  quati» 
(ou  cin(|)  loges. 
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Espicts. 

I.  T  ALISIER  i  grappes.  Talijia  hexapkylla. 

Ttf/îjEi  Mamii  fnnpitcibusi  catkibus  ptuSi  ê^uan- 
tîhu,  VaM ,  Egl.  Amer.  Fafc  i.  pig«  xp» 

Cet  arbre  a  des  rameaux  cylindriques  ,  revêtus 
d  une  écorce  cendrée ,  gUbres ,  couverts  points 
faiUam,  très>nombreiix .  diviies  tn  d'autres  rj- 
meaux  a'terncs,  trè^-ctaléi,  garnis  de  fiuilles  pé- 
tioleiî ,  alternes ,  ailées ,  coinpolets  de  quatre  ou 
fix  paires  lic  h)li<»ki  oppolées  eu  alternes,  pédi- 
celldesj  oblongaes  ou  lancéolées,  xcuminées» 
très-entières ,  glabres  â  letirs  deux  faces ,  luiCimes 
SiT  vt.  iritvs .  de  h  coiififl.inct  de  Celles  des  lauriers, 
longues  de  auatre  à  fix  pouceS}  le  pétiole  anrondi, 
mucroné  i  (on  Tommec. 

Les  fleurs  forment  des  K^ppCS  «sUUires  •  fim- 
|>lesw  longue*  de  deux  &  trois  pouces ,  leonies  au 
nombre  de  fit  ou  huit  :  ces  fleur;  rf>nr  gêmrnée» , 

s'terrif  s,  polypaivijs.  Le  calii  ctfl  i.;i'iipatui'c  ,  a 
cinq  decotapureb  ia  iceoidcs ,  un  peu  obtules,  un 
peu  pubeltentcs  ;  la  corolle  double;  chatane  i 
cinq  pétales  {  les  ex-éri;urs  on£U!ca!e$  ,  g'.ibrts  , 
linéaires,  de  moitié  plus  longs  que  le  taiicc  ;  les 
cinq  intérieurs  inférés  llir  le  milieu  des  extérieurs , 
de  même  longueur,  routfeâtres  ik  velus  à  leur 
cAié  hifériear  s  huit  étamines  appliquées  contre 
l'uvaiit*;  les  anthères  petites,  droite:.,  oMongius  ; 
l'ov.iirc  ovale,  vtlu,  bUnchicrei  un  ttyle  un  peu 
^Uis  court  qu^  !a  corolle  i  le  Aigiute  légèrement 
tc'  ancré.  f.es  ftL  ins  mâles  oA'ient  les  mêmes  Ca- 
iJtt  ces,  mais  elles  n'ont  point  d'ovaire. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridionale. 
T>  (Definar.  tx  Vahl.)  Elle  ditfère  du  ulifia  roftd 

par  l'es  folioles  moins  nombreufes^  plus  rappro- 
chées» plus  étroites. 

1.  TaLISJER  rofe.  TaUfta  rofea, 

Tdlifd  ractmîs  àetompojitis  ,  caiitihus  petalis  ire- 
vifihui.  Vahl,  EgU  Amer.  FaTc.  a.  pag.  30. 

Tiil:jîa  guiumr.jîs.  Aubl.  Gaiin.  pag.  )4j>.  tab.' 
156. —  Liim.  iUui^r.  Oen.  tab.  jro. 

Ses  tiges  fe  divif.  nt  en  rameaux  anguleux ,  d'un 
brun  pourpre ,  çntnis  de  feuilles  altcm^s^  pétio- 
lées ,  Icnpucs  vî'un  uied  ,  ailées,  cjmpofécx  nu 
moins  de  lix  paires  ae  folioles  peitultes  ,  les  inté- 
rieures .dt-  rius,  les  fupéiijurts  Qppofees,  dltp- 
tiques,  glabres  à.  kurs  deux  fuccs  j  tié»-imttèfes , 
acumiiiées  à  leur  fommet,  un  peu  luifantes ,  fiiie- 
ment  wnvjcs  ï»'  reticulics  ,  lorgnes  de  ci:4  j  J;x 
pouLts  ;  1-  pi.tlole  commun  cylindrique,  d'un 
couver. -.oiice,  glabre ,  mucrcôii  i  fon  fommët  { 
les  j'eJi.eli.s  couns, épais. 

Le*  flsurs  forin:nt  une  pinicu'e  terminale, 
.  iée  ,  longue  d'rto  demi -pied  ;  les  raroificauur.s  an- 
gulcuf^s,  gaïuics  ds  iDtaciéss  oa  d«  tolioîes  tab^ 
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I  lées ,  les  inférieures  longues  d'un  pouce,  ^nrln 
en  Icie;  les  dentelur  s  lonîenteuCrt.  Les  ileun 
hermaphrodites  ont  un  calice  à  cinq  découpures 
obîongues,  à  peine  pul)e(ctnrts ,  <  otif.s ,  trois 
fois  plus  courtes  que  la  corolle  :  celle-ci  <ft  iW 
ble;  les  cinq  pétales  extérieurs  linéaires,  oblon^', 
planes ,  çla  ircs  ;  les  intérieurs  inlercs  1 U  b»fe  dt« 
premiL-rs  ,  lancéolés,  de  la  même  lon;;ueu( ,  au- 
vet;s  intérieurem-int  de  poils  roulfeâtresi  unre- 
b:)ri  charnu.  Taillant,  lobé.  (îtué entre Itfcianir 
res  &  la  corolle  j  huit  â  dix  lîbiiiens  biflSrêsIbr 
le  réceptacle*  Le  friiic  «A  w»  capKile  à  ciii| 

Cette  efpèce  croit  dans  la  Guiane.  T) 

TAMAC AÎ.I.  tjf<i.Rheed,Hfl«.Mibb. 

vol.  4.  pag.  49.  lab.  13.  ' 

.\rbre  du  Maîabir,  d'une  m rïdiocre  grandeur, 
dont  la  fjînilie  S:  le  genre  ne  font  pas  connu», 
qui  parott  avoir,  par  les  fleurs  &  fes  fruits, «kt 
rapports  avec  les  g^ofréa,  Bc  appartenir  iUft- 

ni  ile-  ili-s  !Jg;iiuitit  ufcs  ;  m*is  il  s'ccait"  Jfs  unes 
ùC  des  âuires  par  (on  port ,  par  la  iurnie  de  f;i 
feuilles  :  >I  nous  manqua  d'aiiUurs  des  dëtaiUttop 
eif  nr^-'s  à  connoitre,  &  d'après  UfqHelsiieultao 
peut  itt  pcimttue  de  piononcer. 

D'après  Rhced ,  fes  racines  font  mnfléltrn.f^ 

vê:uts d'une ctoicc  b'-inh-  i  i'ontrotic  peu. pais, 
divifé  en  ta'neaux  euîes,  garnis  de  feuilles  epu* 
fcs  ,  médiocrement  péiiolées  ,  fimples,  très-eiiF 

tières,  épaiiïrs  ,  ova!es-(jb'ongues  ,  acUT.rncfS 
fliorcs  à  leurs  dtux  laces,  d'un  veit-ioaec ,  iui- 
l.>nt,  un  peu  jaunâtres  en  delTous  ,  tnar^éads 

lurvuies  laiérales  ,  fi;np'es ,  Cullantes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  niédiocTes, 
prefque  fimples,  litérâles  Sfteimtna'esf  elles ft« 

idaiiches,  aile/.  fcmbiableS  à  celles  du  gdO^t.  Le 
calice  efl  vctt,  à  cniq  découpures  aciiOimee»;  J 
corolle  compiifée  de  cinq  pttales  ineguHers;  k 
fu;>érieur  (la  caréné)  rdus  grand  quelesiuuei, 
redrclle,  coneave  ,  contenant  Itis  ctamir^es.  l* 
fruit  tlt  nne  b.i:r  rl  ib.  l  ufe  ,  arfonv'.i-,deUgref- 
feur  d'une  netx  ordinaire ,  llriée^  chaig^e  de  lieui 
prattibiiaiices  à  fon  Commit.  Son  ecorce  eft 
v  :: jaunâtre  ,  rempli  d'une  chair  bliiii:!.ir;;i 
molle,  e^-aiiTe,  i«afernum  un. noyau  a  oeuno 
trois  divifions. 

Cet  jf'  rL>  fe  rencontre  dans  les.  grandes  foréti 
du  Malabar.  Ses  Atouts  font  odorantes  «  leur  fav<tf 

a.T.èrt.T) 

TAMALASSIER.  Alliaria.  Cap  itweiî 
Riiropn.  An^in.  vol.  1.  pag.  8i«  tab.  aa 

I     C  tft  un  très-grand  arbre,  dont  le  tronc  et! 
!  cpaii ,  les  blanches  nonibr.U'  -^s ,  :-t.i"£:-> ,  chi;ji« 
!  ùe  rameaux  gliiji>res,  vetuaviLS ,  tlnes,  uiif^iai"' 
'  guîeuXtibiittnant  dasibuilks  alternes,  peii  r-  ^ 

ovai'  ■■'l'.èc.iî^i 
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ovales -Itneéoléet,  gUbfes  à  leurs  deui  {âc««, 

v-:rtes  ,  entières  à  leur»;  har^.^ ,  aiguë*  à  leur  fom- 
mct,  marquées  en  delloas  de  nervures  fimples  , 
Utétaks,  alternes^  longues  de  flx  i  neut  pontes, 
fur  trois  ou  quatre  de  large^  répandant  une  forte 
odeur  d'ail ,  luitou:  lorfqu'on  fc$  firoifle  eotrt  le» 
«loigcs. 

De  la  bare  des  rameaux  fortent  de  lonpues  (grap- 
pes de  fleurs,  qui  produifenc  des  truies  de  la  grof- 
TeuT  d'une  moyenne  prune ,  charnus ,  blancs  ou 
un  p  u  veidâtres  en  dedans,  renfierauuit  d'un  à 
irot".  noyaux  ,  qui  ont  également  une  tlè«'fi»fte 
rdeur  d'ail  i  ib  aciievcni  de  mûrir,  Se  tombert 
dans  les  mois  de  fevrier  &  de  mars ,  &  font  trè!- 
rechtrthés  par  k»  fangllei».  Lef  habitans  de  l  ile 
d'AiT.boine  les  fubftinier.t  fouvent  à  pour  !e 
même  ufageî  ils  cn.ploient  aufli  les  KuiIil-s  dans 
|*aff  :tfonnement  de  leurs  ragoûts.  Néanmoins  l'u- 
faee  en  tfl  bien  plus  rare  aujourd'hui.  Le  bois , 
léger  &:  afita  durable ,  t  ft  travaUli  &  employé  à 
la  conftruâioD  det  toailom  8e  à  la  c^aveniue  de« 
lo'ts. 

Cet  atbre  n'eft  pas  très-commun.  On  le  rencon- 
tre ifolé  dans  les  grandes  foré»  de  l'ite  d'Amboine. 

fructification  n'eft  pas  affez  connue  pour  déter- 
miner à  quelle  t"*mille  ou  à  quel  genre  il  appar- 
tiem.*1> 

* 

TAMARlNfER.  Tamarindus. Getire déplantes 
dicotylédones,  à  fleurs  complètes  ,  polypitalées, 
régulières,  de  la  famille  des  léBummeufes.  qui  a 
des  rapports  avec  les  caroubiers  («traunia)  Se  les 
parkinjonia  i  il  compterai  des  arbres  exottqnes  i 
l  Europe,  dont  les  feuilles  font  ailées,  les  fleur» 
difpef6es  en  grappes  terminales  «  munies  de  brac- 
sees. 

Le  caraftère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 
Va  calict  à  quatre  divi^oiu  /  troit  fiuUs  ;  trois 
itûmÙM*  monadt/phts  ;  «iw  gouft  putpeufi. 

CARACTèRE  GÉNF.RIQUE. 

Chaque  fleur  offre  r  / 
Un  eaiki  turbiné  à  fa  partie  infirieure  ,  di- 
Viré  i  fon  limbe  en  quatre  découpures  profondes . 
ovalesK>blongaes,cotorétrs ,  caduques. 

2*.  Une  corolle  compofi-  de  trcis  péraleswa- 
les'oblongs,  ondulés,  preiqu'égaux  ,  afccndMS, 
avec  un  efpace  vide  pour  en  recevoir  anqnatrièœe 

inférieur ,  qui  manque  loujouts. 

i».  Trois /l'iinî'i/'  fertiles,  momdilphes  à  leur 
bafe ,  inférées  dans  la  partie  vide  du  ciltce  ;  les 
filatnens  Tubulé»  ,  arqu^-i  vers  les  péraîes  ;  cjut;!- 
ques  autres  lilamens  llctilcs,  fort  pcms,  l'Ltcs 
parmi  ies  fMemîefs;  les  anthères  ovales* 

4».  Un  ovaire  fupc  ri.  ur .  oblong  j  iio  pen  pid^ 
Bouuû^.  Tomt  y  II' 
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cellé,  furmonté  d'un  flyle  arqué  Selbbolé,  ter- 
miné par  un  (ligmate  un  peu  tpais. 

Le  fruh  eft  une  goufle  alongée,  nn  psu  compri- 
mée .  obtufe ,  ayant  une  écorce  double ,  remplie 
de  pulpe  entre  les  deux  écorces,  à  une  tenle 

valve,  d'une  à  trois  loges. 

Les  femgncei  font  luifantes,  comprimées,  an- 
guleufes»  affex  grandes,  fouvent  au  nombre  de 
trois. 

Espèce. 

TamariMIEK  des  Indes.  Tamarindus  indita» 
Linn. 

Ttimarittdas  foliis  pinnatis  ,  multijugis  i  fortku 
raeemcfit,  (N.). 

Tamarlndui.  Linn.  Syft- veget. pag.  8l.  —  Horr. 
Cl  ff.  i8.  —  Mater,  medic.  4;.  —  Hort.  Upf.  1;. 

—  Flor.  ieyi.  14.  —  Royen ,  Logd.  Bat.  46f.  — 
Rumph.  Amboin.  i.  pag.  90.  tab.  ij.  —  Lo:fl;r  , 
lier,  iio.  —  13io*'n,  Jam.  lif.  —  Jacq.  Amer, 
pag.  \o  ub.  10,  &  179.  fig  9S  —  Bi:rm,  Flor. 
Ind.  pag.  If.  —  Toutnef.  Ati.  gall.  ann.  \6^, 
pag.  69.  —  BlaclMr.  tab.  161  8r  iti.—  MîlU  Dra. 

—  Swartz  ,  Obferv.  14  —  WilKlen.  Spec.  Plant, 
vol.  }.  pag.  577.  —  Laïu.  iii.  Gen.  vol.  i.  pag.  pf. 
n*.  417.  un.  *J. 

Tamarînéts  Qteidentalh.  Gxriner ,  de  Tfu6L  tt 
S^m.  vol.  1.  pag.  }  10.  tab.  146.  fig.  z. 

SilifM  mratica ,  quê  lamarindus.  C.  Baub.  Pin* 

403.    ■  " 

Tamarindus,  Rai,  HIft.  174S — Toamef.  Inft. 

R.  Ilerb.  CCo. 

Tumurindl.  J.  B.iuh.  Hlft.  I.  p.ig.  4iz.  Icnn. 

Billam  pulli.  Rhe«d.  Malabar,  vol.  i.  pag.  53. 
tab.  zj.  —  Rumph.  Amboin.  vol.  a.  tab.  23.  ' 

Cet  arbre  parvient  iune  aiTez  grande  hauteur  t 
"on  tionc  eft  épais ,  revêtu  d'une  écorce  brune  j 
il  le  divife  en  branches  étendues  au  loin ,  ik.  eu 
ramtaux  diffus ,  alternes .  un  peu  cendrés,  garnis 
de  feuilîes  aU'  rnes,  pétiolée*  ,  ailées  avec  une 
impaire,  cumpofées  de  folioles  très-nombreufes , 
au  nombre  de  quinze  à  dix-huit  paires,  lin.aifss , 
prefque  fefliîes ,  oppofets,  entières ,  longues  A'w^ 
demi-pouce  i  unpoace,  très-obtules  ft:  quelque- 
fois éch.  ncrécs  A  leur  (oounet,  gbbtes  à  Wurs 
deux  faci  s  ou  à  peine  pabefcentes  dans  Lur  ;lu- 
nefte,  d'un  vert  luifant ,  marquées  de  netvurts 
fimples ,  latérales,  confluentes  vers  le  bord  dcs 
feuilles.  ■  ■  .  .  ■' 

Les  fleurs  font  «rpofées  en  octîtp-i»«-P?"  '» ' 

chts,  un  peu  p.-nd.vues  .  (?'.vn:.  .  a  environ  .ctiiq 

à  lix  fleurs,  les  ma        --^  •  ^ 
ksi  les  pédoncules  fiblormes  ,      P  »    'V  '  ; 

altetnes^  plus  longs  gue  le»  ^'^^       '  ' 
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biné  &  flrié  à  fa  bafe,  fe  divife  à  fors  limht  tn 
quatre  folioles  colorées ,  un  peu  pub^fcenres  , 
très-caduques  i  la  corolle  compofée  de  trois^pé* 
taies  picfqu'égaux ,  relevés  ,  ondulés ,  obtdS$  In 
ëtamine<i  réunies  eu  un  ûu!  paquet  à  leur  bafe  j 
trois  fertiles  j  quatre  autiiis  plu&  petites ,  liériles . 
&  deux  filamens  létacés.  L  ovaire  eft  pédtcellé  i 
les  goufliu  «loDgéM,  comprimées  «  obtQfes,  rem- 
l>lies ,  «mra  mi  donble  ^orc0  ,  4'mt  pulpe 
épailTe  ;  Ioniques  de  trois  i  cinq  pouces  &  plus , 
conllaniment  fermées  «  contenant  d'une  à  trois  fe- 
mences  dans  les  individus  nés  en  Amérique ,  plus 
nombreufes  dans  ceux  des  Indes  orientales. 

Cet  arbre  croît  dans  les  deux  Indes  ^  en  Egypte, 
dans  l'Arabie.  M.  Ledrum'ena  communiqué  un 
exemplaire ,  qu'il  a  recueilli  à  l'ile  de  Saint-Tho- 
mas. (  ^./.)  On  le  cultive  au  Jacdio  des  Plantes 

La  pulpe  des  goufles  du  tamarinier  eA  d'une 
acidité  agréable  au  goût,  &  la  partie  mucilagi- 
neufe,  qui  efl  très-abondante ,  u  rend  laxative. 

On  la  connoît  fous  le  nom  de  tamarin ,  qui  peut 
être  employé  avec  la  calïe  lotf^u  il  s'agit  de  tâcher 
doucement  le  ven're  :  on  le  mêle  au  ii  t  des 
purgatifs  plus  puitlins  pour  en  corriger  l' acrimo- 
nie. Outre  la  vertu  purgative,  cette  pulpe  a  en- 
core 1»  propriété  de  tempérer  l'efTervefcence  des 
hdrneurs  &  de  la  bile ,  &  de  s'oppofer  à  la  putré- 
faiftion.  On  peut  en  préparer  une  boilfun  faine  Se 
agréable  dans  les  nuladies  putrides  %  mais  on  ne 
doit  s'en  fervir  qa*avec  précaution  dans  les  mala- 
dies de  poitrine,  parce  que  l'acide  qui  y  domioe^ 
irrite  &  excite  la  toux. 

Le  tamarifuer  produit  f]uelauefois ,  dans  lit  étés 

fort  chauds ,  une  certaine  lubRance  vifqaeofil, 
acide  U  roull'càcre ,  qui,  lorsqu'elle  eftftche, 
imite  la  crème  de  urtre  par  fa  dureté  8e  mt  fa 
biaacbeut.  i)éloQ  raroorte  que  «  lotfque  i«i  Turcs 
&  les  Arabes  font  (or  le  point  de  latie  un  long 
voyage  pend»nt  l'été ,  ils  h)nt  provifîon  de  tama- 
rin pour  fe  défaltérer  j  ils  font  confire  dans  le  fu- 
cre  ou  dans  le  miel  des  gouflfes  de  tamario  ,  fbk 
venasj  foit  mûtes,  pour  les  emporter  avec  em 
levfqe'ils  vopgent  dans  (et  déferts  de  l'Arabie. 

TAMARIX.  Tamarix.  Gmre  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  complètes  ,  polypétalées ,  oui 
a  de  grands  t.ip;i')rts  iivcc  l.i  iaT.ilie  des  portula- 
cées,  fe  rapprociie  dt%  teiephtum  ik  des  rokejeka, 
&  renferme  des  arbritifeaux  ou  arl>uOes  ,  tant 
exotiques  ou'indi|èDes  de  l'Europe  «  dout  le  port 
approche  de  celui  das  cyprès  *on  de  Is  fabine , 
■>-i«t  des  feuilles  petites  ,  aîrornes  ,  prtrqu'en 
tonne  «•f^jUj^j  g^^j,  épi»  limples  ou  pa- 
nicules.  r        T  r 

Le  cata<flere  efTentiel  de  ce  gMiteeft  d'avoir; 
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dix  itamtnts  ;  trois  JUgmam  f^U*i  tafpA 
triangukirt ,  à  une  loge  ,  à  irtit  v^tHti  Uifemàtl^ 

CA&ACTi&t  oAxi&iQOB. 

Chaque  fleur  ofire  : 

I*.  VntâHeê  i  cinq  divifioM  dcoices*  ébtaftSt 
perfiftaiUM»  d*  osttitié  pUif  coitties  qn»  la  co> 

rolie. 

1*.  Une  t9f9lh  compofée  de  cinq  fétake  ova* 
les .  concaves ,  obtus»  fl«nrera»àlmaM  avec  le* 

divifîon^  d-.i  calice. 

Ç.  Cinq  à  dix  éiamines  libres,  quel^efois  mo- 

nadelphes,  dont  IcsfiUmeos  fiût  capulaites  *  les 

anthères  arrondies. 

4".  Un  ovaire  libre  ou  fupérieur ,  trianguUire  « 
acuminéi  point  de  ftyle*  trois  IlignBSaeaéUiDii^f 

roulés  en  dehors  &  pïumeux. 

Le  finit  confifie  eo  luie  capfule  oblongue  • 
triangiéaire,  acwiiwiéo*!  ont  teiJ» loge,  ittois 

valves. 

Plulteurs  femences  couvertes  d'iui  duvet  laineoXj 
petites,  attachées  à  des  placentas  linéaires, adhé» 

rens  au  milieu  des  valves  •,  point  de  péryf^iennef 
l'embryon  droit;  U  radicule  inférieure. 

Oifirvations.  Les  tamarix  font  de  très  jolis  ar- 
btilTeaux  qui  garnilTent  le  bord  des  roiffeaux  Se 
des  rivières  voilîns  df  s  côtes  maritimes ,  où  ils 
produifent  un  très-bel  effet  par  leur  élégance  & 
leur  délîcatede.  Leurs  branches  fe  divifenr  en  ra- 
meaux foupks,  touffus  ,  ttès  nombreux ,  chargés 
i  la  vérité  de  très- petites  feuilles ,  mais  d'un  vert 
agréable  ,  relevés  parties  épis  de  fleurs  blanches, 
paniculees  ,  d'où  rîTalte  un  maÛGf  de  verdir?  qui 
le  meut  par  ondulations  au  moindre  loufi;  des 
venu  ,  âe  ajoute ,  par  ce  léger  oBouvemeat ,  à  la 
fraichetir  de  l  'ombre  que  vient  y  chetdwr  le  voya- 
geur accablé  de  chaleur. 

Co  genre  eft  très-naturel ,  &  lea  efpèm  qu'il  ra- 
ferme ,  ont  toutes  le  même  caraénre  de  nmtlU  1 

mais  cette  fj-nille  n'ert  peur  étre  pas  celle  à 

3nelle  M.  de  Jull'teti  les  a  rapportées ,  puifqu'eHes 
iffèrent  des  porrnlacées  pnr  l'abfence  du  péri- 
fperoie  ,  de  celle  des  cierges  par  leur  fruk  cap((l^ 
laire.  Elles  ont  plus  de  rapport  avec  les  rr«inur> 
ri^j ,  ainfi  que  l'oblerve  M.  i^ecandolle  ;  mais  eluS 
en  ditfèrent  encore  par  leur  capfule,  qui  n't&  qu  i 
une  loge  dans  les  uamix^  i  cinq  lofes  daw  te 
reaumurit* 

E  aricit. 
I .  Tamaris  ée  PtaM».  ZSMMnSv/alKNt.  Vm. 
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WillJ.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1498.  o**.  i. 

Tamarin  ^riktu  ptntandris.  Lînn.  Spec>  Plant, 
vd.  I.  p*g.  î86.  — -Hort.  CliflF.  ui.  —  Rwen, 
Lugd.  Bit.  4;r).  —  Sauvag.  Monfp.  4>.  —  Mater. 
D>«ciic.  paR.  89.  —  Miller,  Di6k.  n*.  i ,  fie  kon. 
tab<  262.  fip.  I .  —  Gmet.  Sibir.  vol.  4.  pgif^  ti6. 

—  Medic.  m  Obf.  Soc.  (Scon.  Lutr.  1774-  p.  178. 

—  Bl.«kv.  lab.  îji.  fig.  i.  —  Willd.  Arbr.  î8o. 

—  Pillas,  Flor.  rotF.  vol.  i.  pag.  ii.  —  Lam.  111. 
Gêner,  tab.  ii}.  fig.  i.  —  Desioftt*  Flor.  atlant. 
vol.  i<pt^ 

.  Tamarix  ptéinmlÊÊ 
Hort.  Upral.  $9. 

Tamarix  ahtra^  falio  ttmùwrc^  ftu  gallica.  C. 

laoh.  Pina.  4S5. 

TamarifiëSpmÊMé*»  LtB.  Fl««.  faiç.  vol.  ^ 

P>g-  7}- 

Tamarifcut  guUnus.  Allion.  l  lor.  ped.  n". 
Tamarix  major, fivc  ariorta,  nartonenfis.  J.  Bauh. 

a.  Tamarix  folits  eauUqut  tomtntofo^amu,  PidL 
Flor.  rofl".  vo!.  1.  pag.  71.  rab.  79. 

Cet  arbrilToau  eft  d'un  port  très  •  él<^gant  |  il 
s'élèveà  dou/e  ou  quiîi^e  f  ic-ds.  S.-s  lir-intlicj  font 
niédiocremeri  étalées,  un  peu  élancées,  garnies 
de  rameaux  Besibles,  grêles,  élancés,  prdvjie 
1  't:r-'  ,  revêtus  d'une  ëcorce  glabre  ,  d'un  bmii- 
luagtatre»  les  feiiillts  fort  petites,  très  110 ni- 
brcules  ,  courtei  ,  imbriquées  ou  trc  -  rapino- 
cbées,  glabres ,  trè«*entieres ,  aiguës  à  kur  ^m• 
«et,  aflei  fembUMcti  celles  des  bmfèrts,  d'un 
Vert  quelquefois  un  peu  cendré. 

Le*  i«un  Tont  ditbofôes  en  épis  nombreux  < 
tFrminaat ,  alongés ,  r«rrés{  ces  fleurs  pëdicdlëes , 

petites,  dï  couleur  Manche  ou  légèrement  purpu- 
rines, munies  de  brattées  petites,  plus  courtes 

2ae  les  péiicelles  i  le  calice  à  cinq  divififlos  obtu- 
»i  les  pétales  oiivem,  concaves,  obtiu  i  cinq 
^Yamioce  fafllames  lion  de  la  corolb  \  le  fiyle  di 
^ile  en  deux  ou  trois  Ai  g  mates  ;  la  capfule  trian- 
gubiie ,  à  peine  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  en  France  ,  le  long  des  fleu- 
ves, dans  les  prcs ,  aux  bords  de  ta  mer.  Je  l'ai 
lecueiltie  en  Normandie  ,  Tur  les  bords  du  Coef- 
flltMlt  frès  le  mont  Saint- Michel.  {V,v.)Oa 
la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Pans. 

L'ëcocce  de  la  racine  8e  des  branches  de  cet 
aihiîffeao  paffe  pour  dfnrétique ,  fudofffique  , 

apîrittve  &."  même  rafr.iîchilTinrt? ,  félon  Hh., , 
Les  habitaiu  du  DaoemArck  mettent  dam  leur 
llièie  dn  Itmirix  en  place  de  houblon.  Le  bois  dl 
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ta  fatae  en  cas  de  oéeettté.  Le  dinnifts  Momel 

a  fait  voir  que  ce  tamarix  pouvoir  fournir  une 
grande  qoantité  de  fel  de  Glaubet  (  fulfate  de 
fonde).  Ses  fruits  peuvent  étta  cmpto/él  à  b 
wionice  «  d'après  M.  WiUeaiec. 

z.  Taica&ix  d'AllenHigne.  r<nMffX|en*a«/M. 

Linn. 

Tamarix  fiortbut  dtcandrit ,  Jpicit  ttrminalihus  ,* 
foliit  fejp/iiust  ihuéri-ttuu€^ath,  WtUden.  Spec. 
Plane  vol.  I.  pag.  149p. 

Tamarix  fioriku*  dêumdriê,  Lioo.  Spec.  Plaoc^ 
vol.  I .  pag.  387.  —  Hort.  Cliffim.  1 1 1 .  —  Roy. 

Liitîd  Bit.  4j6.  —  Mill.  Icon.  tab.  161.  fîg.  i.  -  - 
Gunn.  Norveg.  n".  iji.  —  Qlier.  Tlot.  tiin.  tab. 
154.  —  Bladcr.  tab.  jji.  —  Duroi,  Harbk.  U 
pag.  448.  "  Wiiid.  Acbr.  $84.  —  Hoffim.  Germ* 
aïo.  —  Fallu ,  Flor.  roC  x.  pag.  75 .  nb.  So.  — ; 
Gxrin.  de  Fruâ;  &  Sem.  vol.  i.  pag.  291.  cab.dt« 
iïg.  X.  —  Lam.  III.  Gcn.  ub.  11  j.  fig.  1. 

Tmmarifcas  decandrus.  Lam.  Flor.  faxi^.  vol. 

m- 7^ 

Tamari/ius  girmanicut.  AUioB.  Rof. 
n*.  I J98.  —  Scop.  Carn.  edit.  1.  11*.  J7î. 

Tamarifcus  fpicis fohofis.  Hall.  I  k  Iw.  n".  548. 

Myrica.  Canaer.  Epitom.  74.  Icon. 

Myriea  paaaojùta.  CUif.  Pann.  pag.  0.7^  18. 
ICOlU 

Tamarix  fruttcofa          tft^hn  ,  fia  gtmtmiau 

C.  Bauh.  Pin.  48;. 

Tamarifeus gtrmanitm.  fjobel.  le.  ;li8.  —  Toum* 
Inft.  R.  Herb.  661.  —  Duhen.  Arbt.  i. 

Tamarix  gtrmanica  ,  jSve  miMt,  frttkeft,  J, 

Bauh. Hift.  1.  ptg.  îjr. 

Ce  tte  efpèce  a  des  rapports  avec  le  tamarix  gal- 
liij  ;  elle  en  diffère  par  (es  feuilles  plus  grandes  , 
moins  rapprochées.  Ses  tiges  font  droites ,  fe». 
rameaux  nombreut ,  les  plus  jeunes  fHîfbrroes , 
paniculés,  garnis  de  feuilles  petites  ,  épatfcs, 
nombreufes^  ^labses,  Mitiètes«  d'uo  veit  glau- 
que ,  I  peine  aiguSs. 

Les  fleurs  font  difjpofées  en  épb  droits ,  un  peu 
lâches  à  rextrémitt  des  rameaux  »  pretque  deitr 
fois  plus  grandes  que  Celles  de  tamarix  gaù'nj ,  le 
calice  divifô  en  cinq  folioles  alongées,  lincai;es  ; 
la  corolle  blanchâtre}  les  étamtnes  au  nombre  de 
dix ,  plus  courtes  que  la  corolle  ;  le  ftigmate  pre(^ 
que  feAle.  fimple ,  otbioilMre  :  il  lui  fuccède  des 
capfilUs  oblongues ,  glabres ,  triangulaires ,  deux 
:  fois  plus  longues  que  le  ca'ice  ;  les  femsnces  pe- 
tites ,  nombreufes,  ovales-oblongues ,  légèrement 
comprimées ,  d'un  roux  pâle ,  furmoncéesdepaîb 
IM»»  Wmcs  «  iMMV  >  pédtcdiée. 
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Cet  ar'.i  i  l  :iu  croît  en  Alface,  dans  le  Dîne- 
marck ,  c-ii  i  tj,.Kc  .  aux  environs  de  l.yon  &  dans 
les  d^partcmtns  iiieiiJioiuux  de  la  Fiance,  fur  le 
bofdde«  livirrés  &  des  fleuves.  Ou  le  ciiUiv«  au 
Jardin  des  PljiitifS  de  Paris.. ]b  (K.  v.)  On  lui 
foiipçunne  les  mêmes  propriétés  qu'au  umarix 
gallUa, 

;  Tamaris  d'Afrique.  Ttuntrix  •frimna. 

Poirei. 

Tamarix  ^rihus  pentandns ,  confeni/Jtmis  ;  fpids 
crj/fîs ,  bttvu^us.  Poiret ,  Voyjge  en  Barb.  vol.  i. 
pag.  5f  fdit.  germ.  vol.  2.  y^?,.  lyi. 

Tjmarix  (atticjiu  )  ,  foiî  'u  i-n^ritutij  ,  minimh; 
floribus  f  eniiir.dm  ;  fpicâ  u  ai ,  dcnjîjjfimâ  ;  ptàuncd- 
tit  fquamoffs  ;  ftyh  tri^ào,  Desfouc.  Flur.  aiUnt. 
vol.  I.  pjg.  iC-^. 

Tamûri»  gâtUea.  Var.  y.  WilUep.  Spec.  Plant, 
vol.  t.pag*  1498.»*.  I. 

On  d'ftinçne  cet  3rbiîfr=au  du  tjma'ix  g.ilUca  à 
fon  port,  ayant  des  raaieaus  plus  rouies,  cylin- 
^Iriqaea'j,  revêtus  d'une  écorce  très*  tiffe,  d'un 
brnn^ioirâtn-  )  l«s  plus  jeunes  rameaui  très-courts , 
filiformes ,  fafcicBléi.  Les  feuilles  font  imbriquées , 
un  peu  ehi  gitrs ,  ttès-courtcs  ,  aiguës ,  fortci'ient 
appliquées  contre  les  tniiltes,  en  tortne  d'écaillés , 

{>refque  t»einbrani.ur<-s ,  légèrement  ftaiieufes  â 
Ëurs  bords,  furtout  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpnfées  latéralement ,  le  long 
des  rameaux  ,  en  épis  un  peu  pédonculés,  épais, 
courts,  fecrés,  cylindriques,  garnis  de  bractées 
fèches .  fcarieufts ,  petites  j  ovales ,  aiguës  ;  le 
calice  a  cinq  divinons  blanchâtres  »  fcarieufes , 
droiics  j  preiqu'obtuffs  ;  h  corolle  d'un  bbnc 
qu^ilquefois  un  peu  lavé  de  rouge  ,  trois  &  pref- 
que  quatre  fuis  plus  grande  que  celte  da  um*rix 
gmilica  i  les  étamims  i  pc^oe  plus  longues  que  U 
corolle. 

l'ai  déceavert  cet  arbrilTeso  dans  ta  Barbarie  , 

aux  envirnr.s  d'Mippore  ,  procîi-  Îla  bords  de  la 
tner.  M.  Dest  ntaines  l'a  également  recueiiiie  aux 
environs  d'Alger,    (  v.) 

4.  Tamarix  articulé.  Tamarix  artuulnij. 
VahK 

Tamarix  floribus  pentandùs  ,  fpicis  /jri:rali^ui  , 
fitiit  brtviffimit  t  vaginatit,  Willden.  Spec.  Plant. 

vol.  t.  pag.  1498.     2.  ^ 

Tjmarix  (  atticolata  )  ,  ramis  articutatis  ;  arti- 
eaiis  turitnath  ,  mucronatis  ;  fpicù  nunMfis,  Vahl , 
SymboL  2.  pag.  48.  tab.  ^1. 

Tamarifcuj  âgyptiaca ,  g.:/,  iftrû,  J.  Bauh.  Hift.  l  • 

Tarrjrix  (  Orientalis  ),  J?or/iHj ,  rw^/j 
ramu/ijiiut  arctoUatii i  vaginis  cy/mau^js  ^  la  jijm- 
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mam  acuminct'u.  Gfliel.  Syft.  Nat.  vol.  1.  plÇ.495. 
—  Furskh.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  2c6.  n*.  19.  , 

Thuya  (  aphylla  ) ,  firobilis  qaadriwmMiiu  ,fiSi  | 
turbinatii  yvagmantihus  ,  kinc  rr.ucronatu  i  frontiiu 

imtrtiotit*  L4on.^>ec.  Plant.  pa|^.  1420. — Admeo. 
Acad.  vol.  4.  ptg.  195.  (fjwAf^/yneiiyaM.) 

Tamarix  chinenfi$,  t  LowÛtO  >  FlOf.  COClÛII. 
pag.  128.  * 

ymigmiremtm  atlé. }  Sonntoi ,  Vojrage  égjrji 
vol.  1.  pag.  4.  tab.  9.  fig.  2. 

Cet  arbre  tA  remarquable  par  Tes  rametn  mi. 

cu^ési  les  arttcubtions  munies  de  giînes  councs, 
cylindriques,  furmoniees  d'une  pointe  eatorua 
d'écaillé  i  les  jeunes  rameaux  très-alongés ,  dus, 
égaltment  articulés  &  garnis  d'écailks  comtes, 
vaginales ,  qui  tiennem  lieu  4e  feinlks. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  latéraux  jefla 

renferment  cinq  ,  quelquefois  lix  étaoÛBCIj  lu 

capTults  s'ouvrrnt  en  quatre  valves. 

Cette  plancje  croît  en  Egypte  j  dans  T  Arabie,  1 
aux  Indes  orientales,  "ft 

Obfervaiions.  Cet  arbre  eft-il  le  mécneqoe  celti 
dont  parle  M.  Sonnint  dans  fon  yoyagttiti'Égffu,  j 
&  qui  fe  nomme  «tté ?  Il  le  rapporte  au  tamm  | 
oritHtaiismVinci  ce  qu'en  dit  ce  lavant  voyageur. 

«  Le  tamarix  d'Orient ,  nommé  ii;/r  enÉgyptf, 
eft  un  arbre  qui  devient  auflî  gros  &  aulTi  graruiipe 
le  cHéne  :  fes  feuilles  font  atteines  ,  tiè»toHit»fr 

J*un  vert-pâle. 

»  Ces  arbces  font  jpour  l'ordinaire  chargés  de  pl- 
ies aiUiéremm  aux  branches,  l'ai  obfervéqa'avw 

qu'elles  ne  fufll-nt  deflTëchées  ,  ces  galles  étoient 
remplies  d'une  liqueur  d'un  rouge-ponceau.  les 
arts  pourroicntpeui-étre en  tirer  un  bon  parti, nr 
les  galles  font  extiêmement  multipliées,  &  ks 
arbres  qui  les  portent ,  croiflent  par  toute  l'F- 
gypte,  dans  I.)  haute  comme  darts  la  balTe.  lin'eil 
aucun  ou  piefqu 'aucun  village  de  l'iig^pte  mk*  1 
rieure  qui ,  parmi  les  arbres  qui  l'enviroflee»,  | 
n'ait  plufîeurs  attés. 

"î.e  bois  de  cet  arbre  ferià  divers  ufjgesil'oo 
en  fait  aulû  du  charbon.  C'eft  le  feui  boisunpti» 
commun  que  l'on  ait  en  Egypte ,  foit  pour  brûler, 
fuit  pour  travailler  :  auâi  les  tubitans  diieai-ilt 
que  fi  l'atlé  roanquoit  J  le  monde  irott  miL» 

t,  Tamakix  de  Sibérie.  Taman*  ftuguiO' 
Pilla,- 

Tamarix  fioriius  oSandrit  dtcandnfvt ,  taalUn' 
h-as  J  fubfpicaÙB  ;  foliit  earnojis ,  obtins ,  trifutra» 
Willd.  Spec.  Ptanc  vol.  1.  pag.  1499.  n^.  }. 

Tamari»  (fenfartca),  êenktu  •Bandit  àuf 

drlfye ;  fotiis  fi/lformibus ,  earnofis.  Pall.  NoV.  AÔ« 

Acad.  i'etiop.  xo.pag.  374.  tab.  10.  fig.  4. 
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.  Cer  arbuAe  efl  aflf'z  bien  difî!D|ué  comme  ef- 
pècei  il  fe  divife  en  branches  droites,  qrKnJri'  ! 
fjUM,  gnrntc;  do  rameaux  alternes,  nonîbrtux  ,  ! 
glabres,  munrs  de  f».uilUs  éparfes ,  lellUts ,  peti- 
tes, charnuMj  filiformes,  prefque  triangulaires  > 
cmipres  à  leurs  bords,  obiufes  à  l«ur  fommer.  Les 
ieurs  font  difyoCén  dans  l'aîlléUo  des  fettilles  « 
prerqu'en  épis  Uléuux }  elles  contienfient  bvit  î 
dix  ccjmines. 

Cette  piante  croit  en  Sibérie,  dans  les  terrains 
lUés.  D 

6.  Taxarix  herbicé*  TamarîM  htriatu.  VM. 

TûHUrix  caule  heriaceo ,  annuo  ifbtt  RtÛBOre.Pall. 
Flor.  roff.  vol.  2.  tab.  8.  fig.  6. 

Cette  cfpèce  nous  paroît  avoir  tous  les  carac- 
tères do  tamarin  gemumUtt  y  dont  elle  ne  peut  être 

diOinguée  que  par  Tes  riges  herbacées  ÎV:  annuel- 
les ,  &  par  (es  neurs  plus  petites.  (Jette  plante  fe 
miconife  fur  les  bortt  de  U  mer  Celpienne.  1^ 

TAMBOUL.  Amionu  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones ,  à  fleurs  monoiciues  ,  de  ia  famille  des 
orties»  qui  a  d^s  rjp(icuc»  avec  {mdorJUnia  Se  les 
figuiers  j  &  qui  comprend  des  arbres  exotiques  à 
l'Europe,  d'où  découle  un  fuc  Uiteux,  dont  les 
feuilles  font  prefqu'oppniees ,  perfitUntes,  entie- 
lesi  ks  leufs  en  grappes  ,  nrement  fotitaires. 

Le  canâère  elTeiuiel  de  ce  gente  cfi  d'avoir: 

Vn^involucre  ou  calice  commun ,  à  quatre  dlv  'tjtontî 
À  demi-ftrmif  contenant  les  femoices  i  un  grand  nom- 
ère  d'éiamint*  (f  de  pijii/s  ;  un  frài  glohukiPt^  CMi- 
pnmé  ^  Ut  femences  arilUts. 

CaRACTIhE  CÉMÉILIQVE. 

Chaque  fleur  mâle  offre  : 

1°.  Xi n  calice  ou  involucre  commun  «  d'abord 
ovale ,  coraiivenc*  entiet  «  fe  divifam  eofnite  en 
quatre;  découpures  ouvertes. 

2".  Point  de  corolle. 

3°.  Un  très*grand  nombre  d'étanùtut  prefque 
feiules ,  qui  recoiivreiit  routes  les  parois  internes 
du  calice }  les  amiiiief  petites  «  ovales. 

Dans  les  fleurs  iêmeUes  : 

i".  Un  involucre  ou  calice  nvale  ,  creux  en  de- 
dans ,  cnuer ,  ptrcé  d'un  ombilic  à  foa  fommer. 

i".  Point  de  corolle. 

Un  très-grand  nombre  itovatm ,  m&ré% 

fur  les  parois  internes  du  calice,  qu'ils  recniivrciii 
prefqu'entiérement  j  autant  de  iiyles  tic  de  Ihg- 
tnates. 

Lefru!t  cnnfifte  en  autant  de  capfules  qu'il  f  a 
eu  d  îjvaiids ,  renfermées  dans  le  calice  confidé- 
i.bicment  augmeine ,     qui  leur  fert  de  léccp- 
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tacle  ;  ciuque  capfule  contenant  une  feul;  fo- 
mence  ovale ,  olTcufe ,  un  peu  comprimée  »  revê- 
tue d'unariUe  pulpeux. 

Espâcc. 

Taiiboui  qoadrîfide.  AnAwm  futtlrifU*, 

Amhorà  foliis  ovato  lanceoljttj  ffiit^fcfitis  ^  in* 
tegris  i  flarihus  ractmofn.  (  N.  ) 

Tambunjfa  quad/ijida. Sonnerat,  Iter  Ind. vn!.  i. 
pag.  2)7.  tal».  15^  — GmeliA,  Syû.  N«i.  vol.  1. 
pag.  16. 

Amtfo'a.  Lam.  lU.  Cen.  cab.  784.  —  Juif.  Cen. 
nant.  pag.  401.  —  Gommerf.  Herb. 

Vn^rmeut  bois-tambour. 

Ceft  vn  arbre  qui  fe  divife  en  branches  médio- 
crement étalées  ,  munies  de  rameaux  alternes  , 
glabies ,  cylindriques .  qui  difttUent  de  leur  écor- 

ce  ,  ainfi  que  les  autres  parties  Je  li  plante,  un  fuc 
laiteux ,  un  peu  épais.  Les  feuilles  lont  prefqu'op' 
po(res,  pétiolées  .  ovales-lancéolées,  eritiires, 

Îierfifl-intes ,  obtufcs  à  L'ur  (ommer ,  un  peu  ondu- 
ée$  a  leuis  bords,  prclque  glabres  à  !;urs  deux 
faces,  d'un  vert  prefque  luifant ,  marquées  de 
ntrrvutes  latérales > Amples ,  parallèles}  les  pétioles 
loni;^  a  peine  «fan  demi-pouce  i  les  femlles  lon- 
gues de  tr.  is  à  quatre  poUCes>  fur  OR  pOUCe  & 
demi  ou  deux  de  large. 

Les  fleurs  font  difpoféiis  en  grappes  fîmples* 
rarement  folitaires,  d  peinr  plus  longues  que  tes 
feuilles,  fituées  vers  l'extréauté  des  rameaux ^ 
dans  YùSi lie  des  feuilles }  les  (leor«  mâles  réuntet 
fur  les  mêmes  grappes  avec  l;:s  fleurs  Icmclî^s  ; 
ces  dernières  plus  rares.  Le  calice ,  dans  les  ^ims 
mîles ,  eft  d'abord  «ntier ,  de  forme  ovale  ;  en- 
fuite  il  fe  partage  en  quatre  découpures ,  dnru  les 

f>arois  internes  font  etitiérement  recouveito  p.ir 
es  nombreufcs  étamines.  Dans  les  fl.-urs  femelles , 
ie  calice  eft  creux,  d'une  feule  pièce,  ombiliqué 
à  fon  Commet  ;  il  eft  en  méi^iie  tems  le  réceptacle 
d'un  irès-grand  nombre  d'ovaires,  qui  Ttr  conver- 
tiffmi  en  autant  de  capfules  contenues  Ams  l  e« 
pailTeur  de  ce  calice.  Les  femenees  fom  folitaires 
dans  chaque  c2p(u!e  ,  ovales ,  un  peu  od^uks ,  en- 
veloppées d'un  amie  pulpeux.  Il  rélulte  de  leur 
enfemble  un  -fruit  alfez  gros,  obrolndi  comptimé 
à  fes  deux  extrémités; 

Cet  arbre  croit  dans  les  Indes  &  à  l'île  de  Ma- 
dagafcar.  ^  (  F.f  inktfi.  Jaf.) 

TAMINIER.  Tamus.  Genre  de  plante'  niono- 
cot/lédoneSj  à  0eurs  dioîqoes,  de  la  fam  lle  dos 
afperges ,  qui  a  des  rapports  avec  )ti  diofMfta  SC 
les  rajjnia  ,  &  qui  comprend  des  herbes  indigène* 
de  rturope ,  a  tiges  primpantes  j  à  feuilles  lim-  ' 

ides,  alternes  i  les  fleurs  difpof«e$  en  épis  axii- 
aiies. 
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Le  caradère  efltntisl  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Des  fleurs  dicïquts  y  un  talict  campanule  ;  point  de 
toroflt  i  fix  étamints  ;  un  fiyte  ;  trois  ftigmates  f  une 
i>.  ie  inhiiture  ou  aJAérente ,  à  trois  l^u  j  duiX  Ou 
truii /MURCts  dans  chaque  loge. 

CARACliRB  CÊNiUlQUI. 

Les  fleurs  mâles  font  réparées  des  itevrs  fe- 
ntcllcs  fur  des  todividus  difféicns* 

Cha(^ue  fleur  mâle  ofiFr«  : 

I».  Un  taiice ,  dunt  la  MKïe  inférieure  eft 
hérenie  i  t'ovaire ,  lefferree  à  fçn  orîficei  le  limbe 

divife  en  '.\%  ^iLcouparesprofiMides,  canpeoulées  > 

ovjIcs-Unceolcts. 

1°.  Point  de  corolle. 

'  Six  étamincs,  dont  les  fiUmens  foiuc  rappro* 
ches .  {inr^pU s ,  p!as  courts  ^fia  le  celi«e,  leiminés 

par  sits  amherei  lituitès. 

.  Chaque  fleur  femelle  offre  : 
1°.  Un  calice  fcmbhble  à  celui  des  fleurs  mâles. 

l'^.  Point  de  corolle. 

}°.  Six  ctjmnics  itciiies. 

4*.  Un  ovaire  adhérent ,  ovate-oblong ,  fur- 
monté  d'ui)  leul  IHle  cyiindria-j?  ,  de  la  longueur 
du  calice  «  letauné  vois  Uigmates  aigus  «  té- 
9é<his« 

Le /hût  eft  une  baie  ovale ,  i  crois  loges ,  cha- 
que ]o(>e  rt^nfermant  trois  femenCM  globttlettres 

ou  deux  par  avoicemeni. 

£  S  p  à  C  E  S. 

-  I.  TAifmislt  coRunan.  Témui  communU.  Linn. 

Tamui  foliis  cordîtîs ,  aciuiii  ^/l0rihis  Au*  fiifa-^ 

tis  i  maie  voluiili.  (  N.) 

Tamuj foliis cordatis ,  indivifii.  Linn.Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  I4Ç8.  —  Hort.  Cliff.  458.  —  Royen  , 
Lugd.  Batt  iz8. «Gronev.  Orient.  ^17.  — Hall. 
Helv.  n*.  1620.  —  MtHer,  Dt^.  i ,  &  IH.  le.  — 
Scop.  Carn.  edit.  1.  n"  itxo.  — Neck.  GaÛob. 
4C0.  —  Gifek.  Icon.  Fafric.  i.  rab;  la.  Maf.  — 
Sabbat  Hort.  i.ab.  59  Mil.  —  Kegn.  Iwtan. le. 

—  Poiret,  Voyag.  en  Barb.  vol.  1.  p.^g.  — 
Desfont.  Flor.  aclant.  vol.  l.  pag.  566.  —  I.am. 
llliiUr.  Gêner  tab.  817.  —  Gérard  ,  Flor.  gall. 
Prov.  pag.  i}6.  —  Pec»o4.  Flor,  fnof.  vol.  }• 
pag.  lor» 

Bryonia  t  fivi  nigrm  ,  racemofa  ^  cujus  bacct 
fufefiunt  feu  nigrtjcunt.  C.  Bltth.  Pin.  I97. 

B'yonia  Uvff,      iti^^f  raçpn»ft  ^mw).  c. 
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BryoHtA  kvitgfeu  nigra,  kacùferm  (feimaa}.C 
Baiih.  Pin.  ^97. 

Tamntu  rœtmofii,  ^fr  luieo,paUefèiaU.  ToWB.  ' 
Inft.  R.  Htrb.  pag.  lO).  tab.  18. 

Vitis  nigra,  Camer.  Epitomj98&.  le.  —  Tabeto.  ' 
Icott.  89t.  —  Macth.  Cimui.  88j .  Icon.  —  MoiiC 
Oxon.  Hifi.  t.  $•  I,  lab.  t.  ng.  6.  Dakdk 

Hfft.  a.  1411.  le. 

Bryonia  aigra,  Blackvv    tab.  4^7. 

fjuMMfVAicnf  taminier ,  Iceau  de  Notre-Dame, 
f«eau  de  la  Vielle. 

i 

Ses  racines  Tont  groffet ,  tiibéreufes  ;  elleSfRh  ' 
duifent  des  tiges  glabres,  foibles  ,  grimpanta, 
Alises  j  longues  de  cinq  a  liz  pieds  Se  p[tu,s'CTi> 
tortillent  autour  des  plantes  qui  les  avoifment, 
font  garnies  de  feuilles  alternes ,  fefiiles  «  pédo- 
lées ,  a0êt  grandes ,  larges ,  en  coeur ,  aigan  9c 
même  ann-irires  à  leur  (Vi^vinir'r  ,  t rès- entières  i 
teurs  boras  j  molles  j  luilantes,  glabres  à  lewt 
deux  faces  .  mtfqtiées  de  plufieurs  nervures  h» 
gitudinales ,  un  peu  faillame*  &  jaunâtres  ;  les  pé- 
tioles glabres ,  minces ,  fttiés ,  ordinairement  plus 
longs  qpM  les  finiiUee. 

Les  fleurs  font  dioiqucs ,  dirpoféc  s  en  grappes 
lâches,  latérales  ,  axillairss  ;  celles  des  fleurs  «à- 
les  plus  longues  .  pies  Ilcbe<  {  les  calices  divifes 
à  l'.-ur  limbe  en  fix  découpures  d'un  bhnc  fwri-  j 
tre  ,  ouvertes  ,  un  peu  catnpanutetËS ,  ovaki,  un 
peu  obtufes.  Les  fleurs  femelles  produiremdepc* 
ti  ti  s  baies  rooges ,  ovales ,  un  peu  «tgBëSj  i  atis 
loges ,  comenanc  cbecane  deoi  ou  trois  loKDtts 
globuteufes. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  France,  en  Eo-  ! 
rope  ,  dans  les  haies  &  les  bois  taillis.  Je  l  ai  le- 
cueillie  également  eu  Barbarie,  pacmi  les  beiflgai. 

Les  racines  de  cette  plante  paflenc  pour  djav* 
tiques ,  réfolotives  &  vulnéraires  ;  elles fom  ion. 

On  les  ratiflisj  on  les  écraf  ,  8e  on  les  appl.qiJî 
fur  les  contuiions  âc  Us  meurtrifiures.  Lesturci 
&  les  A I J  l)es  mangent  crues  &  en  làlade  les  jeaei 
pouffes  du  nminier. 

a.  Tamimibr  de  Crète.  r«mer  tndta.  tua. 

Tamus  foliis  triMis.  J.inn.  Spec.  PlaobveLt.  ' 
pag.  1458.  —  Miller ,  Diét.  n*.  1. 

Tamus  cretica ,  trifido  folio.  Tourn.  Coroll.  J- 

Tamus  «ommuMi*.  Vu-  Ceraidj  Flot.  gall.  Fior< 
pag. 

Ce  tte  plante  »  quoique  citée  comme  efpèce 

Linné,  ne  psroit  êrre  qi.i'tm?  viric-ré  de  la  prét^ 
4en^ ,  qui  fx'ça  dmnc  (|ue  pu  les  tcuiiks  ptui  { 
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larges ,  divirées  en  trois  lobes  >  ce  cjui  arrive  affez 
erdidairenunt,  dTapris  robfcrvation  de  M.  Gé- 
rard ,  lorfque  cette  plante  croît  â  l'ombre.  Les 
heurs  oin  le  même  caraâète ,  U  même  torme  que 
celles  du  taminier  commun.  J'ai  recueilli  en  Bur- 
barie  des  individus  d«  cette  plante  «  dont  les 
tèmBn  tièt-anples  étoi<tit  prerqu'i  trots  lobes  ^ 
Ctfaù  do  ndUeu  Jancéoléj  longuement  acuminé. 

Cette  plante  a  été  obfervée  dans  l'ile  de  Ciète 
par  Tournefort.  if 

TAMONÉE.  Tamonea.  Genre  de  plantes  dico- 
fflédones ,  à  fleurs  complètes ,  monopétalées ,  ir- 
régulières ,  de  !a  famille  des  g  ittilirrs  ,  qui  a  des 
rapports  avec  les  taiigales  &  les  verveines;  il  ren- 
ferme d«  hethes  exotiques  i  l'Europe ,  dont  les 
feuilles  font  oppofées,  les  fleurs  difpo fées  en  épis 
axillairesj  uppules;  munies  de  brattces. 

Le  caradâre  éflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  tûBce  mmophylle ,  h  cinq  dents  fubuUes  ;  unt 
corolle  tubuUt ,  a  quatre  ou  cinq  loàet  inégaux  ;  deux 
étamints  fkniUi  ;  aeux  plut  fttius  ^fiiriUê  f  un*  noix 

Caractère  ciNiniQQi. 

Chaque  Heur  offre  ; 

1°.  Un  calice  d'une  feule  pièce  «  adhérent  j  di> 
vifé  à  Ton  orifice  en  citiqdeots  larges ,  aiguëi  » 

fubulées ,  petfilbntes. 

x".  Une  coroiU  nnenopétale  ,  tabulée  )  le  tube 
renfle  i  fa  bafe  ,  rétréci  vers  fon  oriice  «  divifé  à 
fan  limbe  en  quatre  j  qiiekittcfois  cinq  lobes  ova- 
les ,  inégaux. 

t,".  Qmire  étamines ,  dont  deux  plus  longues, 
frrrtles  ,  t-caiileufes  vers  leur  milieu  ;  deux  autres 
beaucoup  plus  petites,  ftériles  i  les  fiUmeos  plus 
courts  que  la  corolle  j  les  andiètes  petites,  ovales. 

4°.  Un  ovaire  ovale ,  arrondi ,  petit,  furmonté 
d'un  flyle  dro-.r  ,  cylindrique,  de  la  longueur  du 
tube  de  U  cuioile  ^  termine  par  un  Itigtnate  à  qua- 
rte lobes. 

Le  fruit  eft  une  bate  fèche  ,  enveloppée  par  le 
calice  perlîAaDt.  refferré  à  Ton  oriHce  »  contenant 
une  noix  globulenfe,  un  pen  ovale,  i  quatre  to- 
ges «  â  quatre  femences. 

Ol>fer\-arions.  Ce  genre  eft  rrè^-voifin  dc^.  ver- 
veines i  il  en  eft  diftingué  par  le  caractère  de  les 
fruits  &  plufieiirs  autres  particularités.  Quelques 
plantes  rao|ées  parnâ  les  verveine»  lui  appar- 
tiennent. 

t 

•  EsfIcis. 

r.  Tamoni  e  en  épi.  Tamonea  fpicata.  Aubl. 
T'amoneafruSibui  muticis  ,  foUis  tomentoft. 
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Tamonta  fpicata,  Aubl.  Guian..pa|.  a.nb.  268. 
^  Lam.  Illuftr.  Gen.  tab.  541.  —  Jufl.  Gen.  Plant, 
pag.  109. 

Tamonea  mut'ca.  Swartx  ,  Prodr.  pag.  94. 

Ghinis  autita,  WiUd.  Spec.  Fiant,  vol.  |.  paf. 
1 14.  n*.  z. 

C'eft  une  plante  herbacée ,  dont  les  radnet  font 

filneufes , les  tiges  droites ,  glabre<;  ,  dures , hautes 
d'un  pied  &  demi ,  prcfquË  quadrangulaires ,  gar- 
nies oe  fèniUes  oppofées ,  nétiolées,  ovales  *  nu 
peu  arrondies ,  crénelées  à  leur  contour ,  prefque 
obtufes  à  leur  fommet ,  légèrement  tomenteules , 
longues  d'Miviion  un  pouce  ,  foucenues  p.'vr  des 

fiétioles  gtéles  «  prefque  de  la  loogueui  des 
eoilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  lâches ,  op- 
pofés .  fitués  dans  l'airfelle  des  feaillj?  ;  les  pedor> 
cules  propres  font  coutts,  munis  a  leur  bafe  d'une 
petite  bratt?e  aiçîuè.  Le  calice  eft  divifé  à  fon  ori- 
Hce en  cinq  dents  larges  ,  aiguës;  la  corolle  pe- 
tite ,  de  cottleHT  bieve ,  un  peu  plus  longue  que 
le  calice  ,  tubulée  i  Ton  tube  grêle;  fon  limbe  par- 
tagé en  quatre  lobes  ovales,  inégaux  ;  le  fuperieur 
élevé,  l'inférieur  plus  large  ,  un  peu  échancré  â 
fon  forr-ifT;  les  l  utrui?:  p'us  petits  &p!us  courts. 
Le  tiuit  Lii  uiic  baïc  leciic  ,  enveloppée  par  le  ca- 
lice, noirâtre,  ovale,  un  peu  arrondie,  de  la 
grofleur  d'un  pois ,  renfermant  un  noyau  globu- 
leux ,  â  quatre  loges  ;  une  femence  dans  chaque 
loge. 

Cette  plante  croît  dans  laGutane,  à  l'ile  de 
Cayenne ,  fur  les  bords  des  rentiers  &  des  che- 
mins. O 

1.  TamonÊE  épineufe.  Tamonea  fpinofa.  Str. 

Teimmu*  fi»9iius  quadrifpinofn ,  foliis  gUbriSt 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  t.  pag.  114.  n*.  t* 

Tamonea  fpinofa.  S^ixu. ,  Prodr.  94. 

Verbena  (curaff.ivic.i)  ,  dianarj  ,  fpiùs  longis  , 
calicibus  ariftatis  ,  folin  oyati}  ,  wgutè  ferratis. 
l  inn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  z8. ^ Mill.  Dift. 
\\° .  î--.  —  Svartz ,  Obferv.  17. 

Zapania  (  coraflàvica  )  ,  fpicij  longis  ,  calicibus 
ariftatis ,  foliis  dMis,  argutk  ftrtati»,  LaOl.  Ulttflr. 
Gen.  vol.  1.  pag.  59.  n".  ijo. 

Vfron'ict  fîmilis  frulicofa ,  curajpva ,  teuctii foliis , 
ficre  galerUuidio.  Ûixm.  Parad.  pag.  140.  tab.  140. 

yioU  furreSa  ,  latiore  folio  ,  fpecits  pereg>huh 
Plnlttn.  Pfaytogr.  lab.  1)4.  fig.  4. 

Ses  tiges  font  droites ,  grêles ,  très-rameufcs  , 
hautes  d'environ  trois  pieds ,  glaixes  ,  prefqua 
quadrangulaires  ,  garnies  de  feuilles  oppofées  » 

peîioîées  ,  ova'tis  ,  glabres  à  teurs  deux  faces  , 
petites,  aigucs,  acuiuinee&  àit;ui  fommet,  hne- 
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ment  dentées  en  fcie  à  leur  contour^  fuppoftées 
par  des  piolet  coam. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires ,  op- 
pofées,  lâches;  ks  pédoncules  grêles,  les  p^di- 
celles  ttès-courts .  glabres;  le  calîce  terminé  par 
ouatre  dents  longues  ,  épineufes  ;  h  corolle  ^i  uii 
bieu  âflci  vil",  ptefqu'une  fois  plus  grande  que 
celle  de  Tefwce  précédente,  tubulée  j  les  divi- 
fions  du  limbe  injgaîcç.  Le  fruit  eft  ure  bile  fè- 
che,  renfermant  un  noyau  à  quatre  loges ,  a  quatre 
ffmences  »  dont  fouvent  deai  avomi». 

Cette  cfpèce  croit  i  V'ût  de  Canfao, &c.  O 

j.  Tamonée  lappulacée.  TamsHta  hppulMta. 

TamMta  taSethu  fntSigêfis ,  fuirotundis ,  injîa- 
tu  ifimàUàus  tchinatis. 

Verbtna  (  bppu'icea  )  ,  ^ii:ut^us  f.i' rotur.d':s  , 
f'iiliU^iutii  i  {cninious  f:ntnutif.  Liiin.  .aptc.  fiaut. 

vot.  1.  pag.  aS. 

Zttpania  (  lappulacca)  ,  caliiibus  frudigtns  ,  /«- 
fata,fuitotiinais  ;  feminihus  tcJiiiuuis.  Lam.  Uiuftr. 
Cep.  vol.  i.  pag.  59.  n  '.  15  u 

Veréeaa  fol  Us  eordato-watis  ,  fiarihus  fflcat'u  , 
cj/iaius  Injiatis ,  fimtùbus  €chiiu(is.  Bsova,  Jam. 

pjg.  1 16.  u°. 

Bajj'crta.  Lafl.  Iter,  194.  n*.  69. 

Seandouta  forihus  fpicjiii  ,  parpu''tij'ctntious  , 
fcrujpetûJo  d'tiius. SXfon ,  Jaui. 66.  HUt.  t. pag.  174. 
ub.  1 10.  fig.  I . 

BUiriii.  Hauft.  Amin.  Hcib.  177. 

Ses  tiges  font  droites,  rameufes  ,  garnies  de 
feuilles  oppoiees ,  petiolées,  ovales  ,  en  cçeur , 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font  Jif 
pofécs  en  ép\-  axiilatres  &  latéraux.  Le  caiic^:  eO 
peiiîllanti  la  corolle  tubulée,  purpurine*  divifée 
à  fon  limbe  en  cinq  lobes  inégaux.  Le  fruit  eft  une 
capfule  tetr.igone,  chaque  anglf  terminé  par  une 
poirite  epineufei  ovale  &  retieu?  i  fa  p  itlie  in- 
férkuce^  recouverte  par  !e  Ciliçe  renfla,  s'ou« 
vrant  en  deuii  parties,  divifee  en  quatre  loges , 
qui  couttennent  autant  de  femences  oblongues. 

Cette  pîanre  croît  à  h  Jamaïque  &  à  la  Mar- 
tinique ,  dans  les  décombres  &  les  ^rrains  pier- 
reux* 

TAMPOA  de  la  Ouiane.  TWit^M  gdanmfis. 
Aubt. Gttian.  vol.  a.  Suppl.  pag^  jj.  tab.  |88. 

Vu^fùrtment:  bois  portugais. 

On  ne  connoîr  encore  de  certe  phrte  nurure 
autre  pauic  ae  la  irudihcation  ,  que  les  fruit»  ob- 
ftrvés  par  Aublet.  «  C'eft  un  arbre ,  dit  cet  au- 
teur ,  dont  le  tronc  s'élève  de  vingt-cinq  ï  trente 
Y^s<i^i  (m  un  pied  dq  diamètie.  Son  écorce  dt 
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liiïe  Sr  cendrée  i  fon  bois  jaunâtre  ,  dur,  coah 
(  acte  :  il  pauffe  à  fon  fommet  de  longues  biao- 
ches  rameufes  «  qui  fe  répandent  en  tout  iw, 
eties  fonr  garnies  de  feuilles  péiiolées ,  aliemes, 

!orif  uL-^ ,  ovjIcs  ,  entrères ,  fermes ,  aiguës,  vêt- 
us lilfes  en  deiius  ,  plus  pales  en  deifous;  iej 
plus  grandes ,  longues  de  dix  pouces ,  fur  deux 8c 
d<rmi  de  largeur  i  leur  pétiole  cyandfiq«e«kHi| 
d'un  pouce.  »»  ' 

Les  fruits  font  fitués  dans  les  aiflelles  des  feull' 
les,  difpofets  en  grofles  grappes  ;  i!s  font  d; '.j 
forme  Se  de  la  grofleur  d'une j>omme  raoyeiuie, 
à  plufieurs  c&tes  jaunâtres ,  lifles  *  <  bamues 
rituri'iient ,  remptici  d'une  fa bllance  géîatineufe 
&  fondante  ,  dans  laquelle  ett  renferme  ungno4 
nombre  de  pépins  blancs»  dont  l'amsnde  répand 
une  odeur  d'ail.  Le  calice  ,  compofé  de  cin<^  pe- 
tites folioles  ovales ,  aiguës ,  peililte  avec  le  fruit. 
(Quoique  le  le  foupçoniie  place  à  la  bife  du  truit, 
cependant»  comnte  Aublet  nVn  paile  pas»  |e 
n'ofe  prononcer  d'après  la  figure  qu  il  en  donoe. 

Cet  arbre  croit  en  Guiane  »  dans  les  p'aines  h 
Caux ,  fubm^rgées  dans  ks  cens  piuvieuK.  1^ 

C  Defcrtf!.  ex  Aubl.  ) 

Son  bois  e(l  employé  pour  la  conftrudroiidet 
bjtiiîieiis  de  ce  canton  ;  il  elt  noninii  .^o.j  f&m- 
gatj  par  les  Mègres  :  fes  fruits  paroitreni  dans  l« 
tiiois  de  jainrier.  Ses  feui!les  déchirées  &  (os 
ecnrce  eQumée  répandent  on  lue  épais  ftju^ 
nàtre. 

TAN^CIUM.  Tattécium.  Genre  de  plantes 
dicotylédones  ,  i  fleurs  complètes  ,  tnonopéti- 
le  s,  affilie  à  la  r'annlle  des  folanées  ,  qui  ils 
ra>iports  avec  Us  trtfctntàa  (  calebaf&en),  qui 
ctJiTiprend  des  arbres  ou  des  arbnftes  eso^^i 
1  Lurope,  dont  les  tigrs  font  fouvenr  grimpiptr», 
les  feuilles  Haiplts  ou  ailées  }  ks  fleurs  pteTtiiu 
folitaires. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  efl  d'anit: 

Un  calice  cylindrique  &  tronqué ,  une  ccrol'u  -■ 
Ue^  à  cinq  éMupiuts  prtfquéf^et  i  quatre  itéoùia 
didynamn*}  U  naUment  d'un  einquiime  fUmM\n. 

CAAACTàltE  GÉNEIlIQVt. 

Chaque  fieur  offre  : 

I**.  Un  c«/ûe  d*nne  feule  pièce,  tubulé,  cylin- 
drique »  tronqué,  très*entier. 

1°,  Unf^  L'O't»//*- monopér;!e  ,  tubult'e,  otî;''- 
gue  i  le  tube  cviindric^ue ,  élargi  à  fa  |)arne  iQfx- 
rit  ute  i  le  KmDe  diviié  ep  cinq  parties  pieffie 
égaies. 

Quatre  hamines  didynames,  dont  Ifsfilj- 
inctii  font  plu$  ^oui es  que  la  çorollej  ptef^u  egaa 
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en  longueur;  le  rudiment  d'un  ânquièmei  les  an- 
thères à  deux  lobés. 

4".  Un  oviiirt  arrondi ,  furmoncé  d'un  ftyle  Am- 
ple, terminé  par  un  (Hgmate  à  deux  lobt-s. 

Le  fruit  eft  une  baie  très-grofîe  ,  revêtue  d'une 
ë<orce  fortépaîlfi:,  pulpeufe  dans  fou  intérieurs 
plufieurs  femences  éparus  dans  la  pulpe. 

Oèfervatioas.  Ce  genre  a  été  formé  de  pluiîeurs 
plantes,  rangées  d'abord  par  quelqiits  auteurs 
parmi  les  ccf.e'nfa  ,  auxquels  elles  paroiflbienc 
appartenir  par  leur  port,  par  la  forme  &  la  gcof- 
leur  de  leurs  fruits.  L'analyfe  plus  détaillée  des 
parties  de  la  fruâificaticn  les  en  a  fjit  féparet  pour 
les  réunir  dans  un  çeiire  particulier.  Les  princi- 
pales àiSétmcn  qui  exiflenc  entre  ces  deux  gen- 
res OMinftenT  4  pour  les  tantcium^  en  tin  calice 
d'une  feule  pièce  &  tronqué,  en  une  corolle  lu- 
Dttlees  quatre  écamines ,  avec  lé  nidimcilt  d'un 
cim|uième  filament  ilérile ,  &c. 

£  s  p  Â  c  E  s. 

1.  T.AN.f^c  tuM  à  fèuiUes  ailées.  Tanâmmfin' 

natum.  Willa. 

'  Tanâcium  foUis  pimuuis  ,  fonôus  peniandrts  , 
eauU  tfntorae.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  peg. 
a*  4. 

Crtjjitntia  finnata.  Jacq.  CoUcâ.  VoU  p. 

C'eft  un  grand  arbre ,  qui  fupporte  i  l'eztré- 

miré  de  fon  tronc  une  cime  ample ,  vafte,  com- 
poUc  de  branches  étalées*  de  rameaux  diffus, 
épan,  garnis  de  feuilles  alternes,  péciolées ,  ai- 
lées avec  une  impaire ,  compofées  de  folioles 
prefqu'oppofées  ,  ovales  •  oblongues ,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  un  peu  aigués  i leuT îoiMnet , 
dentées  en  fcie  à  leurs  bords. 

Les  fleurs  font  prefque  foliraires  ,  latérales  , 
éparfes,  pédonculées.  Lc^ur  calice  ei\  d'une  feule 
pièce  ,  campanulée,  divifée  à  leur  orifice  en  cinq 
«iecûupures  inégales  j  la  corolle  en  forme  d'enton- 
noir >  ion  tube  droit ,  dilaté  à  fa  partie  fupérieure; 
le  limbe  divifé  en  découpures  ovales  «  aigaés  i 
«itiq  étamtnes ,  dont  Quatre  dtdynames ,  &  une 
cinquième  beaucoup  plus  courte  ;  le  fiig  r -ne  di- 
▼îfé  en  deux  lames.  Le  fruit  eft  une  baie  pulpeufe, 
au  moins  de  la  grniTeur  de  la  tête  ,  ovale  ,  un  peu 
arrondie  ,  revêtue  d'une  ■'•rnrre  épji[Te  ,  coriace} 
les  lemcnces  epailes  dans  la  lubttance  pulpeufe. 

Cette  plante  croît  dans  la  Mozambique.  T> 

2.  TaNvCCIU M  jaroba,  Tantcium jafoia. Svartz. 

TuttÂtium/oUU  inftrioribus  ternatis  ,Juperionius 
geminatis  $  eirHût  ÎHUrpetiolariiM  ,  têrminalituj  ; 
eauU  fcandtnte.  Svanz ,  Prodr.  pag.  91.  —  Willd. 
Spec.  Phnt.  vol.     pag.  «iz,  n®.  1. 
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Crtfetntia  fcanient  ,  foliis  inftrioribta  pinnato» 
ternatis,  fuperioriius  geminatis  j  c^kvtciiti  iuurp^ 

fis.  Brcrn,  Jam.  iCy. 

Cucurbifcrafruticofa  ,_inpliylla ^fcaadeat.  Slcao^ 
lam.  107.  Hift.  2.  pag.  17;. 

7<uvfa.  Marcgr.  Brafil.  15.  —  PtC  Bcafil.  171. 

Ses  tiges  font  nombreufes,  glabres  ^  qrlindri* 
ques,  fouples,  ligneufes ,  grimpantes,  garnies  de 
Kuilles  pétiolées ,  les  inférieures  ternées ,  les  fu- 
périeures  géminées.  Ue  l'ailLIle  des  pétioles  fof- 
tent  des  vrilles ,  par  le  moyen  defquelles  cette 
plante  s'accroche  aux  corps  qui  i'avoifinenr.  Ses 
fleurs  font  prefque  folitaires.  Leur  calice  eH  ob» 
long,  cubulé  ,  très-entier,  tronqué  â  fon  exidce; 
la  corolle  lubulée ,  longue  d'environ  fept  pouces  ( 
fon  tube  étroit ,  cylindrique ,  un  peu  élargi  i  fon 
ori^ ,  dilaté  en  un  limbe  à  cinq  découpures  ova* 
les,  prefqu'cgales  s  les  filamens  connivens  avec  le 
tube  de  la  corolle  «  libres  à  l'orifice }  les  anthères 
ol>longues  ,  1  dew  lobes  $  Pevaire  arrondi»  le 
flyle.de  h  longueur  des  étamînes,  foutenant  un 
ftigmate  à  deux  lames  obtufes.  Le  fruit  eil  une  baie 
fort  greffe  «  oUoaguej  4  une  loge^  pulpesTe  dam 
fon  iijiérieur. 

Cette  plante  trouve  an  Bxélil  &  i  la  Ja» 
maïque. 

5.  Tam^CIUM  parafite.  Tanécium  part^titum, 
Svarta. 

TanMÔmmftiSs  Ofmàs,  tùriaeeis;  catUtfiMiùmt, 
f uîh  afo ,  ntdicante.  Svartz,  Prodr.  pag.  91.  — 
Jacq.  ilort.  Schoenb.  voL  i.  pag.  61.  ub.  1  ij.  — 
WtHd.  Spec.  Plant*  virf.  9.  pag.  9 12.  n*.  x. 

Crefcentia  fexmàent ,  firmentis  cra^ijrlhia  ^  foUit 
majofiius^  ovaUt  ^  nitidis  ,  opfofuu,  Biovn^  Jam. 
pag.  a66. 

Quoique  les  tiges  de  cet  abolie  fë  footiennenc 

alkz  bien  d'elles-mêmes,  cependant  elles  font 
plus  ordinairement  grimpantes  ,  furtout  par  leurs 
rameaux  très-épais ,  toutes  les  fois  qu'elles  le  trou- 
vent dans  le  voifioage  des  autres  plaotesij  elles 
deviennent  aufli  radicantes.  Les  feuilles  TonTgran* 
des  ,  oppofécs  ,  (impies,  ovales  ,  épaiffes  ,  Coria- 
ces, très-entières,  glabies  à  leurs  deux  faces j 
lairanies. 

Les  fleurs  font  folitaires,  latérales,  médiocie* 
ment  pédonculées  %  leur  calice  glabre  »  ventru  j 

monophylle  ,  tronqué ,  entier  i  fon  bord  ;  la  co- 
roile  monopct.ii  '  J  campanulée,  un  peu  compri- 
mée ,  rellerrée  à  fa  bafe  >  fon  limbe  divife  en  cinq 
créneluresi  les  fîlamens  prcfqu'égaux,  un  cin- 
quième ftérilc  ;  les  anthères  en  cœur  ;  l'ovaire  ar- 
rondi, prefqu  a  quatre  lobes  i  le  tlyie  hmple  ,  de 
la  longueur  du  tube  de  la  corolle ,  terminé  par  uu 
fligmate  à  deux  lobes.  Le  fruit  eft  une  grofle  baie 
arrondie,  couverte  d'une  écorce  épaifle«  coot»< 

Cccc 
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charnue. 

Cette  plante  ctoit  far  les  montagnes  de  la  Ja 
'Mu^iie.  if 

TANAISIF.  Tanatttum.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, â  fleurs  flofculeures,  ëe  la  fiintiille  de$ 
corymbifère^ ,  oui  a  destap-n  c  avec  Af>pi<i 
&  les  artemtjij ,  &  qui  comprend  des  herbe»  exo- 
tiques  ou  indigènes  de  l'Europe ,  à  feuilles  ûmples 
oo  ailées  >  de  dont  les  fleurs  font  la  plupan  dirpo 
fiSeï  en  corymbes  terminaux. 

Le  caraâ&re  elTenttel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Dts  fleurt  ^ofcaUafts  ;  Us  fleurons  ftmeUts  de  it 
ti'rconféftnce  a  trois  dccoupura  ■  ceux  du  dlfq&t  htr- 
tnapkfodiUs ,  à  ùmq  diio-upurts  ,•  It  réi^acle  nu  f  ées 
femtnctt  Kouronniet  par  une  memiralm pn^^'ituArtf 
U  ciUiet  Aémifikériqut,  ûnériqké. 

CAAACTiiti  aiiiiRiQtri. 

Les  fleurs  font  toures  compofëes  de  fleurons, 
hermaphrodites  dans  le  centre  «  femelles  àlacir- 
ctMiMreiM. 

Chi(|Qe  flwif  ôAc  s 

1*.  Ub  eafice  commun  y  imbriqué  ,  hémirphéri- 
que ,  compofé  d'écaillés  ferrées ,  compares. 

a*.  Une  eonile  compofée  à  la  circonférence  de 
'ff^arons  fiemelfes,  profondément  divifée  en  trois 

d'*;:  u|  Dt  cs  ,  ?x  d  i ns  le  difqiie  de  fleurons  herma- 
phrodites nombreux,  tubulés,  iRiundibalifor- 
mes ,  divifé»!  leur  linbeeii  dnq  découpures  ré- 
fléchies. 

Cinq  etaminti  dans  les  fleiirî  hermnphrodi- 
MS.dont  les  filamens  font  très<ourt$ ,  capillaires} 
les  ambèiei  lénides  eftcyfiiulre.. 

4".  Un  ovaire  dans  )es  fleurs  femelles  ^  her- 
maphrodites j  oblong,  furmentéd'un  ftyle  firople, 
wmSxé  par  deux  fligmaies  rétédiis. 

ÏAifimtaets  font  foltcatrea»  oblongues,  cou- 
ronnées par  une  membrane  prelqu'cotièfe. 

Le  réciptacle  eft  nu  &  convexe. 

Obftrvations^  Pour  rendre  ce  genre  naturel  &- 
ïe  drconfcrire  dans  les  caraâères  qui  lui  font  affi 
gnét ,  il  f.uicÎToi:  le  réduire  à  un  très  petit  nombre 
d'efpèces,  dont  la  lanaifie  commime  feroit  le  type  : 
ccHet  qu'on  y  a  ajoutées  s'écartent  plus  ou  moins 
àt%  ntrribiiTs  qui  le  confliruent.  On  a  remarqué 

Îpe,  parmi  les  efpèces  qu'il  ofFroit  d'abord,  pla- 
leurs  d'entr'elles  avoient  toutes  leurs  fleurs  flof^ 
culeofes  &  hermaphrodites,  te  tous  les  fleurons 
â  cinq  diviffoits  j  ce  qui  a  détertntné  M.  I^sfon- 
faines  à  étibîir  pour  ces  efpt-ces  le  genre  balfa- 
mita ,  dont  nous  ferons  ici  une  divifion.  Son  ca- 
fbdèie  «8«Rci«l  eft  d'aToir  :: 
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Um  ttSt*  tommm ,  €»mp^  thàtïUi  imin^ia, 

llrjjrres  ,  tics  ferréts  ;  une  corolle  formée  de  Jleumi 
tous  hermjphioattes  f  tuiut'és t  égaux ^  leur  iimité' 
vite  tn  cinq  dents  {  des  ftmences  commmitM  fâtm 
rclord  membraneux  ;  le  réceptacle  nu, 

Plulîeurs  efpèces  de  ces  deux  genres  ont  de 
grands  rapports  avec  les  athanajia  ,  &  n'en  dife- 
rent  qu'en  ce  que  ,  J  it u  ce  dernier  genre ,  le  lé» 
ceptacle  eft  mrni  de  patUettes.  Le  f<«(|i«  de  TIlaÂ- 
berg,  qui  dl  le  reiMMMM  jhM^^rm*  de  Lhéti> 
ci?r ,  ne  périr  confljtair  aB|«»ediiit«iRilectlé 

des  btU^amita. 

ESPSCES. 

*  TMiaeenim.  FKrsrv  AfrMe/érwA'wj  d  jfaerâb; 

t.  TAKAIStB  «OOMIIIine.  TM*ettM  vulgan, 
LiniT. 

Tanacetum  folils  hlpinnatis ,  irclfis  ,ftrratis.  Llfin. 
Spec.  PUnr.  vol.  2,  pag.  1 148.  —  Horc.  Ciifl^.  îjS. 

—  Flor.  fuec  666. 750.  —  Mater,  medic.  181.— 
Royen,  Lue;d.  Bat  irr  —  duel  Sibir.  vol.  1. 
pag.  i;^.  tab.  6j.  tig.  i.~5»op.  Carn.  n".  iO?l. 

—  Pollicb  ,  Palat.  n*.  779.  —  Blackw.  tab.464. 

—  Knon.  Del.  il.  vih.  T.       Hoiïm.  Cenn.  290. 

—  Rotfa.Cenn.  irol.  L  p.  5^  .  &vol.  If.  p.  )ot 

—  Lam.  ll'ullr  Gen.  tab.  696.  fig.  1.  — Gxrtn.de 
Fruâ.  &Sem.  vol.  l.  pag.  39^^1*6.  léj.fig.  7.— 
<Eder.  Flor.  dan.  tab.  871. 

Tanacetum  folUs  pinnatis  ,  pmiiù  fiatifiÊ$tdf^ 
aemè dttuatit.Hiiïtt ,  Helv.  n* .  1 5 a. 

Tmuttutm  folih  pinnatis^  fimUi  pinaû  futâf 
rM.  Pkir..]appon.  295. 

TMêtamn  vulgare,  /«cicm.  Banh.  fkt..  t)i.-« 
Toun».  Inil.  E.  Herb.  461. 

Tanacetum  mdgKt^fion  ùttê»,  1.  Baull.  Hîll.  f. 

pag.  1^1.  le. 

Tunucttum  mtlUf&lU  J^ltis.  Lobel.  le.  749. 
Athanajia ^  feu. tanacetum.  Daiech.  Hift.  l.pjg. 

Jrtmifià  nMKoelmtai,  Fafch.  MiA.  46.  le.. 


^ .  Tanacetum  (  crîfpiim  )  ,  foUii  crifpis.  C. 
Pin.  lU-  —  Tourn.  Jnft.  H.  Herb.  461. 

Tanauium  crifpuntt  flore  lutea.  J..  Baub.  HiA.  |< 

pag.  L)|.  Je. 

Spetît^m 

Icon.  749. 

Tanacetum  crifpum.  Dodon.  Pempr.  pag ..}6.  ic> 
V uiguirement  ranaifîe>  barbotine.. 

C'ef\  une  plante  d'un  beau  port ,  d'un  afped 
tsès-agtéabk^  <\kù  brîUe  dans  nos  pampagnes  ^ 
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l'éclat  doré  è»  flAur»  nombreiifes ,  réunUs  en 
corymbe.  S;s  tiges  font  droites ,  rapprochées  en 
toutes,  rameufes,  cylindriques ,  gUbre» ,  flriées» 
hautes  d'envAtoo  deux  pieJ$ ,  loktrs ,  quelque- 
lûs  an  fMM  veines  ,  garnks  de  feuilles  amples , 

[►étiolées  ,  nkernes,  les  inférieures  deux  fois  ai- 
ée$,  le»  cjulinatres  fimplement  ailecs  ,  planes, 
glabres,  d'un  ven-fonce  ;  les  folioles  preicju'al- 
ternes ,  feflîles ,  étroitts  j  linéaires^  aloog^s,  in- 
rifées .  aiguës .  un  peu  décarreoces  fur  le  pétiole 
C'  iiimuii  :  ces  feuilles  font  pkis  ov  moins  crânes 
«Uns  ia  variété  iS. 

I,.es  fleurs  font  nombreufes ,  difpofées  en  co- 
rymbes  à  l'eiccrémité  des  rameaux  >d'un  jaune  briU 
liru  ;  les  ramifications  munies  de  peiitc^  bndlées 
cources,  aigucs.  Les  calices  font  hémiipherK^ues, 
d'un  vert  un  peu  jaunâtre,  compofés  d'écaillés 
ferrées ,  imbriquées ,  étroites ,  glabres  i  U  coxoUe 
à  peine  plus  longue  que  le  calice.  Le  técepcacle 
eft  prefque  conique  ,  convexe  ,  pondliié  ,  nu  ;  les 
femences  petites  I  pterque  pentagones  ,  en  cône 
ttmwtiê  t  couronnées  par  une  membrane  fort  pe« 
tkt*  à  cinq  petites  dents  i  peine  fenfibles. 

Cette  pbnrc  croît  en  Fnnce,  en  Europe,  dans 
les  teirains  pierreux  ,  un  pt;u  Ivumides.  (f .  v.) 

La  variété  fi  fe  cultive  dans  les  jardiiTS  comme 
phmad'ofntnwac 

La  ramifie  eft  amère  ,  tonique  ,  vermifuge  ,  af- 
tringente  &  fébrifuge.  Ou  U  prend  en  infofion 
dbos  U  cachexie  Be\e%  v^ipettrs  q^ii  proviennent 
de  la  fuppreinon  des  règles.  On  l'unit  à  la  ger- 
mandréc  dans  les  lèvres  incennittentes  :  fes  fe- 
nences  remplacent  comme  vermifuge  le  fcmen- 
eontra.  Les  habitins  lîu  Nord  ffKit  ufage  de  cette 
plante  pour  aifaifonner  leurs  alimens  :  on  l'ajoute 
aux  gàteaiM  pour  leur  donner  plus  de  favtur.  Les 
Finiandois  en  retirent  UM  couleur  verte  i  elle  dé- 
plaît aux  beftiaux  ;  cependant  les  vaches  U  les 
noiicons  h  mangent. 

z,  Tanaisib  i  «ne  feule  Heur.  TmMutm  mo- 
tiMuko»,  Linn. 

Tanacetum  caulihus  JîmpliJjJtmij ,  ua'ifioris  ,  loi- 
gûudiatfoliorum. Linn. MantiÂT. pag.  lit. —  Wiila. 
^pee.  Pbmc.  voL    pag.  iSi  ).  n*.  i  f* 

Tanacetum  aoMMdumiim  ,  ekénmiuU  foiio  &fa- 
4ce.  Vaili.  Aâ.  H7. 

Cette  efpèce  a  le  port  de  la  millefeuille ,  mais 
fes  tiges  font  ttès-baffes,  longue»  à  peine  de  deux 
pouces,  plus  courtes  que  1m  feuilles,  droites  , 
roides ,  très  finiples ,  médiocrement  velues»  uni- 
flores.  Us  mêmes  racines  pfoduîfent  enfoive  d'au- 
tres tiges  ,  les  unes  couchées ,  les  autres  afceo- 
<lantés  M  plu»  longues,  dttfufes ,  également  fimples. 
Les  feuilles  indiçsief  font  deux  fois  ailées ,  nom- 
breufès«  longuet  de  deux  en  cieis  poucea s  celles 
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des  tiges  alternes,  rares  «  oétioléeSj  fimplement 
ailé^  ou  pionatiiides,  on  «ivtfêes  en  dents  trèe> 

profondes. 

Les  fleurs  font  folitaires  ,  fnuées  à  l'extrémité 
dis  tiges ,  portées  fur  un  pédoncule  limple  ,  alon- 
f^é.  Le  calice  eft  oblong ,  compofé  d'écaillés  im- 
briquées ,  ferrées ,  pobefcentes.  La  corolle  eft  pe» 
tite ,  de  couleur  iannei  les  ftmences  tiuesi  le  ré-> 
ceptacle  également  mt. 

Cette  plante  fe  rencontrf  dans  l'Orient.  O 

l  TANAisfl  i  fleurs  de  cotuh»  TaMeêOim  cc- 
imitidtM.  linn. 

T.iniiLetwn  foUts  deniaro  ■  finian'f  ,  .Jrvminatis  ; 
tauU  riiino/i0i>noijiorikisJu^/anicuia{ti,  Lion.  Mant. 
pag.  iSi.  ■ 

Cette  plante  a  l'zÇpeâ  d'une  camomille  :  fes  ti- 
ges font  hautes  de  6x  ihuic  pouces,  droites,  trèv 
rameufes  j  les  rameau*  afceudanf ,  étalés ,  de  k 
longueur  des  tiges  ,  garnis  de  feuilles  petites ,  al- 
ternes, pinnatitides  ;  les  pinnules  divifees  en  fept 
00  MHiTdents  oppofëes  ,  Iancé<rfées,  acoonnées  i 
leur  .fommet. 

Les  fleurs  font  prefque  paniculées,  réunies  â 
l'extrémité  de  tous  les  rameaux ,  au  nombre  de 
neuf  à  douze,  inégalement  pédonculées  ;  chacune 
d'elles  pédicellées.  Leur  calice  eft  hémifphénQue« 
compote  de  dix  folioles  médiocrement  imbri* 
quées,  lâches,  elliptiques,  prefqu'égales î  la  co- 
rolle g^obuleufe,  de  couleur  jaune  ,  cempofée  dp 
fleurons  tubulés ,  divtfés  à  leur  Ihnbeen  cinq  dé» 
coupures  égales. 

Cette  phnte  croit  natoteUenent  tu  Cap  de 

Bonne-Llpértncc.  O 

4.  TAHAlsifi  bUnchâtre.  TanacitHm  incamim» 
Linq. 

Tatiacttum  folii*  fimtatis,  itUMti}  pinnis  digi- 

tato--pani'.is  ,  conftrtis  ;  ccrymbis  coarS^tit  ^fuboa' 
nUidaiis.W\\\à&ïi,  Spec.  PlanuvoL  j.  pag.  iSu. 

TùHUeitmn  foUh  blpinnatls  ,  tomtnco/Is ;  corymi» 
tfvaro,c«'»«/»*^'«-Lip".  Spec.  Plant,  vol.  i.  p.  1185. 

Anemifia  eauUfimpUci,  corymio  compcfito^  ovali, 
tirmiMiti,  Hort.  Cliff.  404. 

Aifhithium  orientale ,  hcanum  ,  tenmîfolium  ;Jlo' 
rihus  tutcls  ,  in  cdpitutam  congeflis  ^  (i  jiurtkmfftC-' 
uniikus.  Tourn.  Coroll.  pag.  14. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  droites,  fimples,  ftriées, 
rarement  rameufes ,  feulement  à  leur  partie  fupé* 
rieure,  cù  clk^  fe  divifent  en  un  corymbe  termi- 
nal. Les  feuilles  font  alternes ,  pétiotées ,  ailées  , 
bljnchâtres,  «juelquefois  deux  fois  aile- s ,  furtout 
le»  sa^cale» ,  «meoieufes  ,  compofées  de  folioles 


Digitized  by  Google 


5712  TAN 

pte  fqu'oppofées ,  étroites  «  prer^ue  linéaires  j  trèi- 
xapprochées ,  digitéet  ou  déompée*  en  plufieui» 

partiel  ;  les  Tupertcures  moins  compofées. 

I.e^  fleurs  fonr  Hifftoréfs ,  à l'eicrémiiédes  tiges, 
ffn  oi^coiymbe  compole  ,  rimaflfé  en  téte , fameux  ^ 
très-droit  ;  les  rsmincations  blanchâtres .  inégales, 
cylindri()ues  ;  le  calice  compofé  d'écaiUe*  imbri- 
quées ,  inégales ,  étroites  >  liné»ires*  Lt  cordle 
eft  de  couleiir  iauw>  conpotte  de  fleuran  ta- 
bulés. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  :f. 

5.  TAMAtstE  de  Sibérie.  TanaeetÊm  ftiricaMU 

Liiin. 

Tunaittum  faliis  piniuilit  ,  pinnii  lintAri-flifor' 
mihus  ,  inttgtrrimis  ;  corymè*  Jkfiigiato  ,  flaira. 
Wiild.  Spec.  Plane,  vol.  j.  pag.  iSio.  n".  6. 

Taitatftum  fofiis  pinaatis ^  laeiaiis  liiUMri-/tU^ 
firmiims  ;  torymùii  glabrit  ;  c^uU  htrèttto*  LllMI* 

Spec.  PUdk.  vol.  2.  pa^  itSj.  —  Millet ,  Diâ: 

n».  2. 

Tiinacttum  foUis  pianaùs ,  multifidit  ;  taciniis  li- 
ntanbus^  trifidU.  GattL  Slbir.  toL  i,  pag.  1)4. 
tab.  65.  fig.  1. 

Cette  plante  a  des  racines  dure^^  fibreufes,  qui 
Itrodnifent  des  tiges  droites  ^  cylindriques  ^  her- 
oacées,  ftriées  j  rameufes ,  hautts  plus  de  deux 
pieds.  Ses  feuilles  font  alternes,  étroites ,  lineii- 
Tes»ailées>  les  pinnules  linéaires ,  tilifomies.  très- 
entières,  q'Tflqucfois  dfv'ffes  ,  à  leur  parti-  fnp:-- 
rieure «  en  deux  ou  irois  découpures  aiguts  à  icu: 
femmee. 

Les  fleins  font  pp-itffs,  drfpnfées,  tant  à  l'ex- 
trémité des  rameaux  que  dans  l'aifTelle  des  feuil- 
let, en  eorjrmbes  peu  garnis,  glabre,  falHgi^. 
T-t':  calices  font  hémifphériques ,  compofés  d'é- 
cailles  étroites,  imbriquées,  inégales.  La  coroUe 
^  eil  jaune. 

Cette  plante  fe  rencontre  dan»  la  Sibérie.  On 
la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  £Ue  fleu- 
tit  en  juin  8c  en  juillet,  x.  (     v.  ) 

6.  Tanaisib  d'Orieof.  T^tntm  vrÙÊUâiê, 
Willd. 

Tanaeitum  folUs  fcrictis  ,  incam's  ;  ra^ca/itiu 
pinntiiti  ;  pinr.n  iriparinls ,  lineari-fi/ifvrmiius  ,  ttçw 
t/i  i  Ciiulinii  trtpariitU  f  UnctoUuu  i  pûmcuU.  glo- 
mtmto .  iory'mtifd,  Willdeo.  Spec.  Plane  vol.  j . 
ptg.  1812.  n°.  II. 

Abfinthtum  orientait,  incanum ,  capiUacco  folio  ^ 
foribiu  ta  capUitlum  con^tfiis.  Tourn.  Jnlt.  R.  Herb. 

Coroll.  54. 

Ses  tig?s  font  droites  ,  rameufes  ;  toutes  les 
ieuill^s.  bknchaues  j.£Dy.euÉes  ^.les  r^iiicties,.  ainfi 
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<^ue  celles  des  rameaux  ilétites,  loncuemem  fé* 
notées,  ailées  i  les  pinnules  à  trois  déceu|Hmii 
néatres  ,  filiformes  ,  aiguës  {  les  feuilles  des  ép% 
florifères  plus  larges,  point  ailées,  lancéolées, 
linéiifes.divifées,  jufqu'à  Itacbefe.eetieiiii' 
coupures  entières  ou  bifides. 

Les  fleurs  font  dirpofées,  à  l'extrémité  des  n* 
meaux,  en  an  coryn.be  p^niculé  \  plufieaisinti 
fcAîles  &  agglomérées ,  I  ur  un  pédoncule  com- 
mun }  le  calice  hémifphérique ,  tontesteux  j  it 
réceptacle  ne.  h&t  fèmenoes  n'ont  pMot  éiéeW 
fetvées. 

Cette  plante  croit  dans  rOifisnt.  y  (J^pyLst 
Wittd.) 

*  *  Bairaerita,  Toau*  Ut  fbutn  àtm^knéia. 

7.  Tamaisu  balfamce.  T^iuaum  h(fmiiL 

Linn. 

Tjnacftwn  foU'ss  ovalîs  y  intrgrit ,  f("j:'j.  f.'fi. 
S;>fC.  Pi-int.  vol.  Z.  pag.  1184.  —  Hon.  Cli^o::. 
;^jS.  —  Hort.  Upr.  15 J.  —  Mater,  medic.  19:  - 
Ro^en ,  Lugd.  Bat.  i  J4.  —  MiU.  Diû.  B*.  J.- 
Ki.iph.  Cene  a.  n*.  oa.  —  Haller,  Helf.n*. 
Lam.  Flor..firapçKVoK  a.  pag.  66, 

Balfjm!tj  (vulparis),  cau/e  htridceo ,  foUh  r!- 
tipticis  ,  aaiiiitis  ^  inferioriàuJ  pttiohtii  ;  f-rcitt' 

micfh 

Willd.  Spec.  Plant,  vol,  j.  pag.  rSoi.  a".^. 

Ba/famiut  (major).  Desf.  Aô.  Soc  HilNlU 
Parir.  vol.  i.  pag.  y.  —  Decaod^Floii  ff«(>vak 
4..pag.  1871 

Mmtké  kontnfis,  eofymiifira..O,BmAi.  Pin- 1^6. 

Ccfias  horunpt.  Dalech.  Hifl.  1.  pag..678.1c« 

lîdifamita  major.  Dodon.  Com.  X$i^ 

Balfamita  mas,  Blackv.  tab.  98. 

Mtntha  corymhifermtfiw eofint  héfunfit.i.ii^ 
Hift.  5.  pag.  144.  fo. 

TtUMuamm  kmatft tfotiis  itoiwt  mintktMorr. 
Lugd.  Bat.  Append. — Tourn.  hifl.  R.  Herb- 4^1. 

V^ûirmm  coq  des  jacdint,,  mendie-Cieft 
coq. 

Cette  plante  a  une  odeur  très-agréable.  Sel  ti- 
ges font  droites,  fermes ,  prd'.iue  ligncures,ootl- 
quefois  un  peu  velues,  hautes  de  trois  iw^i 
pieds rrè».  rameufes ,  ftriées  ,.Uanehiaes  ;  b  ra- 
meaux grêles  ,.alnngés,  paniculés  ;  les  feuiUeSj!- 
ternes ,  entières  >  les  inférieures  pétiolées,.le$  Ai- 
perieiires  feflfiles ,  fouvem  auriculées  à  leur  bi/if , 
ovalt^,  fermes .  d'un  vert-blamhâtre  ,  obtufes» 
leur  fomnnet,  dentées  en  fcie  à  leur  contour, 
bres  en  deifus ,  à  p-i:  e  pubefcente*  cndefîMS» 
liQU2tiss.d'un  j)ou£e.  &  flus.. 
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>.  Les  Beurs  font  iattnes  «  4lifpofées  en  corymbe  â 
^extrémité  de*  nmmm  t  les  ramification  nom- 

«iteufesj  gré!és,  blanchâtres ,  pubefcentf^s .  mu- 
lUéS  iià  quei^uies  (wtites  braâée&  entières.  Les  ca- 
Jçes  font  glabres,  dlin  blanc-jaunâtre,  ouverts, 
iiï  briqués  ;  tous  Us  fleurons  tabulés ,  hermaphro- 
dites ,  diviies  en  cinq  découpures  courtes ,  aiguës , 
un  jeu  réfléchis.  Le  réceptacle  ei\  nu.  Les  lemcn- 
mViucnontées  d'une  pâdte  membiaoe  à  peioe 
ftonble» 

Cette  eff>èee  croit  en  Suiffe,  en  Italie,  dans 

les  deparrerripns  méridionaux  de  la  France.  On  la 
cultiv^rtan!.  ia  plupart  des  jardins,  x  (y.  v.  ) 

ElIe'pafTe  pour  ftoniachique,  carmiiucive  ,  vul- 
néraire, antihiltérique  :  fesfemences  fenc  veimi- 
fiises.  On  prépare  avec  cette  plante  une  huile  par 
hmÊon,  appelée  Airr/#  ée  iaume,  employée  pour 
les  plaies  &:  les  contufions.  On  s'elt  fervi  plu- 
fieurs  fois  de  fes  teuiUes  pour  relever  le  goût  des 
fauces. 

8.  Tan  Al  SI  £  annueiie.  Tanacerum  annmm. 
Limi. 

Tdnacttum  foliis  radicalthus  iipinnatis  /  caulinis 
€PaJtnUf  finnoii*  ,  petefieniious;  piaiut  iintariius, 
meaUt,  mttcronatisi  corymb  'n  faJlig!éÊtis*Wïliitn. 
Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  1812.  n*.  11. 

Têttijceium  foliis  iipinnatifiaîj  ,  linearlhus  j  acu- 
tis  i  corymbis  tomtntofis.  Linn.  Spec.  Piant.  vol.  l. 
pag.  1 153.  —  Roy.  Lugd.Bac.  IJ5.  —  Lam.  Flor. 
franç.  vol.  ^.  pag.  (5 39. 

Bûlfamita  annua.  Decaod*  Flor.  frait^.  vol.  4. 

TMSetnm  ^oriius  corymhofit ,  ramis  fkmmis  pri- 

frtydrjfiiL's  ,  t  i/r.-'r  fcr!!'ii"-!h:s  ,•  foliis  radtcalibus  , 
btpinnaits  ^  id.uitrui  lumitjtiut  aiSforaùlnu,  Gouan^ 

Tanacttum  annuum ,  vitlofum  ,  ai/ynthii  auftria<i 
foliù.  Vaill.  Aft.  Parif.  ann.  1716.  pag.  281. 

Santotina  eorymbis  âmplicibtu  ffoliii  linearihus  ^ 

€0iiftnis,  Miller 4  Dio.  &  ubb  1x7.  fig.  i. 
Jbfytfkyfim /bais  éthwaù,  C  Baiifi.  Kll.  ii6/^. 

Helyoehyfim^it»mmdMmtfiU9airMOiû,  J.Baiib- 

Hift.  3.  pag.  !50.  k. 

Hely  ochryfun,  Dodon.  Pempt.  pig  z<î-'  îc. 

Ai/ynthium  corymkiftHum  ,  annuum.  Tourn..  In0. 
R.  Iwrb.  4j8- 

Efyehrifim.  CfaT.  Hift.  t.  pag.  $£f .  tab. 

Cette  efpèce  eft  voitine  de  Vathanafia  annua; 
elîf  en  diffère  par  l'abfence  dts^  paillettes.  Elle  a 
une  odeur  forte,  aromatique;  prelque  toutes  fès 
parties  font  couvertus  d'im  Icjjcr  duvet.  ScS  tiges 
ibot  haute»  de  deux  i  uois  pkd»  «  iaiueui<is  ^  gui- 


des j  lUiées  t  çyUndnque$i  les  rameaux  très-longs  « 
nombreux  j  diffus  )  les  tnfifrieurs  fondent  plus  longs 

que  les  tiges,  garnis  de  feuilles  alternes ,  deux  fois 
ailëes,  (urtout  les  intérieures»  cellt-s  des  tiges 
pinnatifides ,  prefque  réunies  par  faifccaux  }  les 

tûnnules  en  lanières  étroites,  linéaires,  acérdesi 
es  feuilles  fupérisuies  à  cinq  ou  à  trois  decou- 
pures* 

Les  fleurs  font  réunies,  à  l't  xtrJmité  des  ra- 
meaux hi  des  tiges,  en  uo  conrmbe  icrrei  cha({uo 
corymbs  compofé  de  trente-M  à  quarante  petites 
fl  j}:s  |Àunp5  ,  routes  flofculetifes.  Les  fleurOOS^ 
tant  ceux  de  la  circonférence  que  ceux  du  centre» 
font  tous  hermapfatodîMs^  Le  récepucle  efi  no  j 
un  peu  convexe. 

Cène  plante  fe  rencontre  dans  les  départemcns 
méridionaax  de  la  France ,  dam  les  environs  d' A  r- 

les,  d*  Beaucaire  ,  d'Avignon  ,  aux  lieux  incult-  s 
&  iabloneux  ,  en  Efpagne  «  en  Italie.  On  la  cultive 
an  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  (    v.  ) 

9.  TamAisie  pileuTe.  Tanacttum  pilofum.Bcrg. 

Tanacttum  foliis  parvis ,  pinnatifidis  ,  pubifctatï" 
pilofis  ;  corymhis  pu^cfctntious  ,  fimpiuiàus ^  ttmù-' 
nalièus.  B.rg.  Planr.  cjpenf.  pag.  2.44.  n".  4. 

Tanaatum  laeinUtum  ^  foliis fitperionitu  trijUstp 
mtHiu.  Vaill.  Aâ.  Parif.  1719.  pag.  )|7. 

Santolina  xorymltis  fimpUcikn  ,  fi^l^hàt  ;  fotik 
iintaribus ,  cot^m».  Miller*  Ic.  pag.  tja.  lab.  117. 

lîg.  I.  Cidta. 

Ht/îckryfum  trifidis  foliis  ,  kifpanicum  ,  miavs, 
Bmel  le  n.  Har.  pag.  83.  tab*  190. —Boccon» 

Muf.  part.  I.  lab.  a.  ng.  4. 

fi.  Tanacttum  afpttiufcuium  ,  laciniatum  f  folii» 
fgftritriht  trifdis.  Vaillant»  Aâ.  Panf.  17151. 

P^8-  3Î7- 

Htlichryfum  tri f dis  foliis ,  fiifpantaui  f  maj^t. 
Barrel.  Icon.  Rar.  pag.  88.  tab.  189. 

Elichryfum  trifidis  foliis  ,  afptriufculis  ,  fculum, 

Hoccon.  Mui.  2.  pag.4|.  tab.  \f,  —  Toutn.  Inft. 

R.  Hc»b.  4ji. 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapport;  avec  le  m- 
nacttam  ûnnmm  ;  elle  en  diflhw  en  ce  qu'elle  s*ë' 

lève  beaur  r  up  n  oins,  que  fe«.  rameaux  font  droits 
&  non  diâus  j  étales  >  les  feuilles  fimplement  pia« 
lutiBdes ,  fes  corymbes  de  fleurs,  pubcfcens  fie 

non  tomenreux.  • 

Ses  racines,  d'après  Bergius»  font  fibreufes  Se 
diffufeS}  Tes  tiges  herbacées,  cylindriques,  un  peu 
glabres,  trcs-rameufes ,  droites,  hautts  de  \\x  à 
huit  pouces  i.  les  rameaux  Alitormes  ,  éiincés  , 
tris^droits,  divifds  en  dliutres  de  même  f.-)rme,. 
piibefcers,  charges  de  poils  a'ongés.  Les  fcui!î».f 
loni  uombieules»  égarles,  fort  pentes ,  longjies 
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d'environ  deax  Ugnei^  pianatittJv's ,  Touv^nt  tù- 
Met,  ouvertes*  pubefeenccs,  munies  de  poils 
Icngs  8£  r3xc  %  ;  les  décoopmci  linéaire»,  courtes ^ 

Aibulées,  aife'iic^. 

Les  fleuis  loin  tf  rmiiuleSjiiil'pofii^  ,  à  l'extré- 
inité  des  rameaux  ,  en  corymbes  iimp'es ,  preftjue 
ombellés  j  pubefcen$ ,  contenant  environ  huit  à 
dix  fleun.  Le  ctUce  eft  Wmîfph^rique ,  compofe 
d'écaillés  ferrées,  imbiiquecs  ;  les  extérieures  ii- 
aéaires,  pubeiicentes ,  un  peu  rudes }  les  intérieu- 
res ovaIes>aigoë»»  un  peu  membranenre»  ;  la  co- 
rolle jaune  ,  convexe ,  entièrement  rompofée  de 
iieurons  tous  hermaphrodites  ,  à  peia.;  plus  longs 
que  le  calice,  tubulés,  cfitndriaues  ,  filit'nrnusi 
le  limbe  à  cinq  découpures  léBccbies  i  cmq  fila- 
Ttiens  capillaïrc-s  s  les  anthères  rubntéei  x  l'ovaîie 
forr  pttit ,  furmonté  tVun  flvle  liliri  ni;-,  de  la 
longueur  des  étamines  i  le  liigmate  bthde  i  le  ré- 
ceptacle nu.  File  varie  par  la  grandeur  de  (H  tiges 
&  de  iès  feuilles. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-FTperance. 
On  ia  trouve  également  en  Elpagne  ,  en  Italie  , 
dans  la  Sicile.  7f,i  (  Defer^,  et  Btrg.) 

lo.  Tamaisie  Ibas-arbufle.  TunKetum  fifitti- 
ffam.  Linn. 

Tdttacttum  folîtt  pinnatîs  ypinnis  lintaribus  ,  dtn- 

caïUe  fuffrutictfp,  WiU(C  Spcc.  ?liu».  voL  pag. 

1810.  n°.  y. 

Tunucetum  foliis  pinnatis  ,  muttifiéij  ;  iacinih 
lineariiui  ,J'>iOàtvij$f ,  aiu:iji  cault  juffrutîcofo.  Linn. 

Spec.  Plant,  vol.  ^.pag.  ii8j. — Berg.Pla«.Cap. 
pag.      t^.  t.  —  Miner,  Oift.  j. 

Tanûtttum  fotiù  fitmato  -  mtdti^s  ;  Ueàuit  lir- 

ntariiujf  divifit  ^  acuiis  ;  jlorihus  fajitgiutù,  Hott, 
CM.  J98.  —  Roy.  Luga.  Bat.  rjf. 

Ttiaaettum filUs pinnatis ,  vtUo^s ;  pian'u  tùtea- 
ribus,  0(iifiâi  pameuti  fojUfiati,  Thunè.  Prodr. 

Abrotanum  a/nataum  ,  fruticant ,  multiflontm  ; 
filous  Mluetti,  dtcuplà  minoribus.  Comm.  Hort.  1. 

|)og.  199.  t3b.  100.  Cu/m.» Vaillant,  Aâ.Parir. 
1719.  pag.  55<'- 

MiUef^am  camphoraium  ,  aurtum  ,  monomota- 
ftnft.  Fluken.  MantiflT.  pag.  i  jo ,  &  Amaltb.  pag. 
^47.  tab.  450.  fig.  7.  Spontjnea. 

Ses  racines  font  *lures  ,  ligneufes  ,  jetant  de 
longues  fibres;  elles  prodtiifent  des  tiges  fimples» 
baures  d'un  pied  ,  ptefque  lignentes  à  leur  partie 
inférieure ,  droites  ,  pubefcenie*  ,  snguleufes , 
garnies  de  feuilles  alternes,  pétioles  s ,  nombrfu- 
(es ,  ailées  j  i  découpures  nontbreufes ,  hériflees 
de  poils  rudes  au  touchet }  les  folioles  oppofées , 
pinnatifides  ou  iociTén  piofoiidéiiiemt  lea  décon- 
ptues  aif  uës. 
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Les  fleuvs  font  difpofées  en  cerymbes Hmi. 
naux ,  faOigiés ,  WHints  de  bradées  é<iill««fttwi 
feuillées.  Leur  n!i<--  rfl  prefqiie  gUbre  ,  unpti 
arrondi ,  compoié  u  écailles  imbrit^uécs,  feitits, 
it^é^last  les  inféilmtes fkn  petites,  aigodiki 
fupérteures  oblongue«,  an  peu  obtufes 
ves ,  prefque  courbées  en  caréné ,  d'un  jiufle<lMr 
La  corolle  eft  con.pofee  f^ntieren-.enr  de  fleiHon 
tous  hermaphrodites,  planes,  jaunes,  tubslés, 
i  iifundibolirorme*  j  le  tube  court ,  le  limbe  i 
découpures  réfléchies 

pilliires  ;  les  anthèies  ovales.  cyliiidriqutSî  io- 
vaire  obiong ,  un  peu  courbé  ,  couronné  par  uo 
léger  rebord  men^oraneux;  le  (lyle  fi!ifotn)e,dc 
U  longueur  des  étamines  i  deux  Uigmates  té&i- 
chis,  légéiemem  pabefcens;  le  réceptacle  nu. 

Cette  efpéce  cultivée  (d.'jpr^s  î'-t:'uO  ell  ; 
peine  reconnoilTable.  :?e&  tiges  font  pluselcveei,  j 
prefqu'entiérement  herbacées ,  très-ranieufes;  ks 
rameaux  épars ,  relevés ,  charges  des  tudimensde 
beaucoup  de  feuille»    U'jutr:.$  rameaux  îles  feuil- 
les pétiolées ,  épatfes ,  ailées  ,  à  divifions  non- 
bfeufes  ;  les  pétioles  amplexicaules,  muois  àlts  < 
bafe  de  fttpules  ou  de  folioles  tncifées ,  ippendS*  . 
culées.  Le  curymhe  eft  ample  ,  tl  r  nini! ,  com^ \i 
de  pluiteurs  autres  partiels»  les  pédoocuies  aW 
gés ,  fillonés ,  pubcfcera.  ' 

C^nj  efpèce  croit  au  Cap  deBonnfr€fpéi»ct 

Son  o;ieur  dl  forte  ,  péné^T-'iTi?  ,  approchrt  d« 
celle  de  la  tanaiiie  commune.  On  u  cuittve  au 
JanÛR  des  Plantes  de  Paria.  ^  (  «•) 

I  i .  Tan  ai  stE  à  grandes  Aeurs.  TMuttampM- 
diformm. 

Tanacetum  €Mlt  htrhactù  ,  anificro ,  fimplid  ;  ft- 

ùuis ,  fefiiiàiu  ,  intij  j-firr^m 

Bd/famita  (  grandiflora  )  deamhi  Méci> 

liî^^i  ffjuilatû  •  ovatis  ,  obiongis  ,  eauiinit  iMCtdt- 
lis  ;  iéibUfimpUeit  kirfuto^  unifioro.  Oesfont.  Flûr. 
atlanr,  voL  a.  pig.  uSa,  &  Aâ.  Soc.  HiiLItau 
Parif.  vol.  i.  pag.  i.  lab.  1. 

Balfamta  UMdifiora.  WiUd.  ^>ec  Pknt.  voL  ^ 
pag.  1800.  n*.  f . 

C'ell  une  très-belle  elpèce,  remarquîbleptf I» 
grandeur  de  fes  (leurs,  folitaires  à  l'extrémité dii 
tiges,  fie  que  l'on  cultive  aujourd'iiui  comt 
plante  d'oroetnent  dans  plufieuis  jaidies  de  TEa- 
rope. 

Ses  tiges  font  droites ,  prefque  fimples  ou  thir- 
géts  de  deux  ou  tiois  rame mx  ,  velues,  ftrie». 
hautes  de  deux^ou  trois  pieds,  tendres ,  betba- 
cées  ,  chargées  de  poils  blanchâtres  &  cr^pes.!^ 
feuilles  font  éparfes  ,  prefque  fcflîUs  }  lesniîote 
ovales  oblongucs ,  prefque  fpatulées ,  un  p^u  à'^- 
nues ,  ptcft^ue  feÀlcs ,  obtnlea  à  leur  bmettt 
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itdemées en  fcte  ï  \em bôrds .  vertes ,  | 

chargées  en  deflous  t^e  quelque,  poih  larçs  ;  les  | 
feuille» cauUnakes,  feUilcs,  lancéolées,  obcules, 
dentées  en  fcie  ou  prerqu'incifées ,  longoes  de 
trois  poticcs ,  larges  d'environ  fix  lignes,  rétré- 
cies  pielqu'en  pétiole  à  leur  bafei  h  partie  Tupé- 
lieim  des  tiges  nue. 

Les  fleurs  font  flofculeures ,  foli'taîres,  tennina- 
les^  larges  d'environ  un  demi-pouce^  de  couleur 
îaune;  le  calice  ouvert  j  compoféd'écatiles  imbri- 

ijut^es,  foliacées,  ferrées,  difpofécs  fur  trois  ou 
quatre  rinçs  ;  les  extétieutes  rubulées>  les  inté- 
rieures linéaires ,  membraneufes  i  leur  fommet  & 
à  leurs  bords,  les  fleur'>ns  tons  hermaphrodites, 
petio ,  nibiilés ,  à  cinq  di  nts  ;  les  anihètes  petites, 
a  peine  plus  longues  que  la  corolle  i  les  fenitncei 
petites,  glabres,  oblongucs^  Riiéoi,  couronnées 

[ur  une  petfte  membrane  unilatérale ,  tronquée  ; 
c  réceptacle  légèrement  convexe,  filloné ,  muni 
quelquefois  de  quelques  petites  folioles  rares. 

Cette  plante  a  été  recueilliepar  M.De&fontaines 

Sarai  les  moifloni  •  au  eoviroiB  4'AIger  ;  elle 
enrit  au  commencemem  du  printems.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  d<s  Plantes  de  Faris.  (f  (     v.  ) 

n.  Takaisis  en  éventail.  Ttuscêtum  ftatt^H- 
fimne*  lim. 

Tanacetum  eorymiis  fîmplicihtts ,  foliis  àthcidi- 
ias  ,  apict  femnis.  Lhéflt.  Sert.  "Angl.  21.  —  Lam. 

Jlluflr.  Gen.  lab.  656.  fig,  z.  —  Curtis,  Magif. 
n*.  XIX. 

Pfnfiin  cnnaïa.  Thunb.  Protîrom.  p^.  I^J. — 
Willd.  Spec  l^lanc.  vol.  5.  pag.  j8o5. 

Gnaphaiiutn  (  dentatum  }  ,  /nakofum  ,  foiiis  cu- 

Linn.  Spec.  Planté  vol.  x.  pag.  1 194. — Bojr.  Lugd. 

Bat.  ifi. 

Coma  aurtiij  intana,  foliis  ofutt/îs  ^  tridcntatis  ; 
eapîtulu  pih»^»  Bnim.  Africpag.  tab.  6%. 
fig.  }. 

C'eft  nn  fort  petit  arbufte ,  entièrement  blan- 
cliltrè ,  dont  les  tig^  font  droites ,  ligneures , 


fort  grêlcî 


•Sf.  fix  à  huit  pouces  ,  cylin- 


driques ,  rameutes  ;  les  i  smeaux  élancés,  alternes , 
foyemi  8e  un  peu  tomenteux ,  gamis  de  feuilles 
alternes,  pétiolées  ,  deltoides,prefque cunéifor- 
mes ,  étalées  &  plilTées  en  éventail ,  petites ,  blan- 
rhâtres ,  épaiffes .  veinées  ,  fimples ,  entières,  té- 
trécîes  à  leur  bafe  ,  élargies ,  irès-obtufes ,  tton- 
q  uées  &  dentées  htégalement  en  fcie  â  leur  fom- 
met ,  blanchâtres  &  foyeufes  i  Ictttsdeas  Aces, 
fouvent  réunies  par  paquets. 

Les  fleurs  font  dirpofées ,  a  i  extrémité  des  tiges 
Ae  des  laroeaux,  en  corymbes  peu  garnis ,  médio- 
crefront  rameux.  Leur  calice  eft  hémtfphériaue , 
un  peu  alongé  »  compofé  d'écùllei  iiimiquecs , 
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très-inégales,  fort  petites,  nn  peii  membiranedef  » 

prefqu'obtufes  ;  la  corolle  d'un  jaune  doré  lui- 
fant ,  entièrement  coinpofee  de  fleurons  tous  her- 
maphrodites, courts,  tubulés }  leur  limbe  prefque 
campanule ,  divife  à  fon  orifice  en  cinq  dents  ai- 
guës j  les  fi;mences  gUbres,  tort  petites ,  couron- 
nées par  une  membnne  laciniéeâ  fes  bords.  Le 
réceptacle  eft  nii. 

Cette  efpèce  croit  au  Cap  de  Boone^lbéfance. 

^  Efptics  moins  connuts. 

*  Takaisie  à  feuilles  imbriquées.  Tmaetum 

vcflitum.  Thunb. 

Tanatttum  fattis  pfi/ormi-tngamt ,  hàhUmUi 

fjn.  i  i.A."  .\ -minai!.  Thimb.  Prodfom.  pag.  14^, 
WilU.  b'jjec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1805.  n".  i. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  épatfes ,  im- 
briquées ;  fiKfbmes ,  entières,  i  trois  faces,  pref- 
que triangulaires}  bs  fleuts  difpofées  en  une  pa- 
nicule  terminale.  Cette  plante  croît  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance. 

*  Tanaisie  à  longues  feuilles.  Tanuctium  ion- 
gifoStM,  Tbunb. 

T.macttum  foliis  linean-filîformUut ,  réUmo  ttr^ 

minuit  yfaftigiato.  l'hunb.  Prodrom.  pag.  147. 
Willd.  Spec.  Plane,  vol.    pag.  1809.11*.  x. 

Cette  efpèce  a  Tes  tiges  garnies  de  feuilles  fim- 

pies,  très-t crfiiîcs  ,  li  iriires,  longues,  prefque 
filiformes.  Les  fleurs  tonnent»  à  l'extrémité  des 
tiges,  une  grappe  fadigiée.  On iiottveceRe jointe 
au  Cap  de  Bomw-Ëfpéranoe. 

*  Tanaisis  i  fleufi  iMlIines.  TameetÊOt  ûkU' 

lare.  Thunb. 

Tanattum  foliis  cohiuuu,  tintûri  JUiformihus  ; 
fiorika  axiiiariius,  ftffilHiu^.  ThiUlb.  Prodr.  pag. 
147.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  |.  pag.  1810. 
n*.  4. 

On  diflingue  cette  efpèce  i  fes  feuilles  oppo- 
fées ,  conniventes  à  leur  oafe ,  (impies  ,  entières  ^ 
linéaires .  filiformes.  Les  fleurs  fosc  feifiles ,  fituées 
dans  l'ailfelle  des  fentlles.  £Ue  croît  m  Cap  de. 
Bonne- Eiférance. 

*  Tawaisis  i  folioles  obcufes.  Tattaetam  ef- 

tujum.  Thunb.  * 

Tanacetum  foliis  hipinnatis ,  glabris  ;  pinnulis  li- 
nearisui  »  obtujis  ;  fiorihus  CoUtariis  ,  gUbris.  Thunb. 

Prodrom.  pag.  1 47.  —  WUld»  Spec.  Plxm.  voL 

pag.  181  j.  n°.  13. 

Ses  feuilles  font  alternes,  deux  fois  ailées, 
compofées  de  feKolet  glabcet»  Unéaiies  »  obtiifes 
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 Le*  flenit  foiie  gUbcei  <r  folitat- 

plante  aoit  eu  Cap  de  Bonae^Efpé- 
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ilew 
m. 


*  Takaisîe  à  flîuri 

grandifiorum.  Thunb. 

Tanacetum  foliis  bipinnatis ,  villoft  ;  pinnuUs  li- 

neu'ibus  ,   acutis  ;  fiorihus  fjlitj'iis  ,  tomtntojit. 

Thunb.  Frodr.  pag.  147.  Willd.  îspcc.  Plant, 
vol.  ).  pag.  181  ).  n*.  14. 

Cette  efpèce  diffère  de  ta  précédente  par  fes 
feuilles  &  fes  fleurs  velues.  Les  feuilles  font  alter- 
nes ,  deux  fois  ailées^  compofees  de  folioles  li- 
néaires,  aiguës  à  leur  fommct.  Les  fleurs  font  fo- 
îitaires  &;  tomenteofes.  Oa  la  reocontte  au  Cap 
de  Bcmne-F.fpérance. 

*TanAJSIC  nultiiore.  Tanacttum  muttifionm. 
Tbiinb. 

TtUUt^tum  foliis  hipinnaiis  ,  viilofis  ;  pinnulis 
acutis  ;  puniculis  eompofitit ,  fjjiigimis .  l'hunberg  , 
Frodr.  pag.  147.  —  Wilid.  Spec.  Plaïu.  vol.  3. 
p«|.  1814.  liT.  16, 

ri^-es  frnt  gàmïes  de  feiiille<,  deux  fois  ai- 
lées, alternes,  velues,  compofees  de  folioles  ai- 
guës. Les  leuis  font  difpofèes  en  panicules  conw 

pofée^  ,  rimen'p^  ,  fjffif  iée^.   On  trOttVe  CCtte 

plante  au  Cjp  <ie  Bonne- Elperance. 

*  Tamaisii  i  ftnUlcs  d»  lin.  TMMwm  lùù- 
foiium. 

TMaeeum  fbEâ  tuKeetgttSt  taïuditu^ffs  ;  nt- 

((tno  ttrminali t  fafiîgiato.  Thunb.  Prodr.  pag  147. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1809.  0°.  j. 

Aïkaïufa  (  linifolb}  lintariéus,  eorymio 

fa^L  Lirai,  f.  Suppl.  )6i .  ^ — tam.  Diâ.  voL  1 . 

Cette  efpèce  parott  être  ta  même  <)ue  ceHe  de 

Linné  fils,  dont  i!  a  déjà  été  f;^K  mention  dms 
cet  ouvrage ,  i  l'article  Athanasie.  Ses  feuilles 
font  linéaires-lancéoléa,  m  peu  mnijealées  i  fes 
fleurs  difpofèes  en  grappes  terminales  i  fes  tiges 
ligne  ufes.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
fiance*  ^ 

Ohftrvai'tons.  Plu^eurs  autCUfS  ,  &:  [Uniculié 

rement  WiiUenow ,  rapportfcnt  au  genre  tanuce- 
um  pliifieurs  efpèces  a'aekiiiâM  oui  ont  déjà  été 
mentionnées  dm^  cer  ouvra^f  ,  à  l'article  Açhil- 
IfcE ,  telles  que  ,  1  U  unailie  argentée  (tanacetum 
trgtnteum  W  illti.  ) ,  achtlUa  argeniea ,  Lam.  Encycl. 
vol.  If  pag-  i9  i  i".  la  lanaifie  angulc-ufe  (tana- 
tiOiM  tngulofum  W  illd.  )  ,  athUlàti  fUiptnduIina  , 
Lam.  Fncycl.  I.  c.  »  î".  !  i  tjriairic  volant-d'eati 
^tMMcetum  tnyriophyUmm  WiUtl.  nehtUta  kifiar 
MMj  Lam.  Encyd.  I.  c. 

41  copvici»  anfli.de  nppoficff  ni  geiwe  Mfit^ 
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mittt  qne  fai  préfenté  ici  comme  une  di^ifionli 

genre  tanaift'^'r.  .  I*.  le  matricaria  virgiUL,\jm. 
Encycl. ,  qui  eli  le  ckryfanthemum  ilofculofétm,tv. 
/J.  Linn.  i  le  ïoiu/j  grandit ,  Jacq.Obferv.  4,  pïg.;, 
tab.  81  i  \t thryfanthemum  <tift9idam^ii!i.ViÀiM. 

^7,tab.  1 1,  fig.  I .  &  enfin  le  U^mimw' 
gaij  ,  Desfont.  Aû.  Soc.  Hift.  N«.  PariCvoL  i, 
paç.  i.  —  1*.  Le  matricahû  rigida ,  Lam.  Enc^, 
qui  eft  le  chryfantkemum  âofculofutn  ,  var.  «.  Lint., 
&  le  àalfamtta  agtna^ié*^  Oéf.  Aâ.So€.ML 
vol.  I,  pag.  1. 

TANT.  Rbeed,  Hoic  Malab.  vol.4. 

tab.  10. 

MyftAtUawt  hlBnea.  Breyn.  Icon.  l8.rib.4' 

—  Blackv.  Herb.  uh.  401.  fig.  i.MaTt.r-Gaa. 
de  Frudt.  &  Sem  vol.  2.  pag,  90.  tib.  97.6g.x. 

C'eft ,  d'après  Rheed .  on  grand  atbte  du  Mab^ 
bar ,  dont  le  txânc  eft  q>ais ,  portant  i  fi»  fm- 
met  une  cime  étalée,  compofee  de  rameaux glir 
bres ,  d'un  vert-cendré  )  le  bois  d'un  blanc -jiuiii> 
trei  récorce  glabre ,  épaiffe ,  cendrée  en  iùm, 
jaune  en  dedans.  Les  feuilles  fontépar(ès,fitiite 
à  la  partie  fupérieere  des  rameaux  .  tongtKnCK 
petiolees  ,  amples,  épaifles,  oll  [  g  ;es ,  un  pes 
arrondies .  entiètes  à  leurs  bords ,  legecécnêot  ict 
minées  1  leiir  fommet ,  glabres  à  leurs  deux  ficts, 
d'un  vert-foncé  8c  luifanc  en  detTuS,  plu^  r'? '*n 
dcllous ,  mari^i^es  de  nervures  (impies,  „iittr^i, 
latérales ,  fouteaties  par  de  loDgS  peôoks  gtibiSj 
cylindriques. 

Les  Aeuis  font  petiBcs^  odorantes .  dtfpo&s  en 
grappes  laidnies ,  d'un  vert4»lancliiire,  chxoM 
d'elles dîvifée  en  cinq  il^coupures  oblongues.à 
peine  ouvertes,  renfermant  dix  étamineicourtfs, 
d'un  blanc-jaunâtre  il  leur  fuccède  des  fruiota 
forme  de  poire  ,  afft?  feii  blables  à  nos  groflis 
prunes ,  charnues,  revêtues  d'une  écorce  mince, 
roug.'âtre,  glabre  Se  luifantc;  la  partie  cham, 
verte  j  fucctfleote ,  infipide,  renfermant  un  oflelet 
obtoDg*  arrondi  4  qui  contient  ttonoyanbfaacj 
d'une  laveur  igiéable «  de  la  groifeiir  d'une ini* 
fetie. 

Cet  arbre  croît  au  Malabar ,  dans  les  terr^ 
fabloneux  }  il  eft  toujours  vert ,  fleurit  &  fruôiâc 
prcfqu'en  tout  tems.  Son  bois  eft  employé  avas* 
ugsufement  pour  h  conftruâioa  des  navires.  L» 
Indiens  fabriquent  avec  le  tionc  ,  de  petites  fciî' 
ques  d'une  feule  pièce .  qu'ils  appelleo:  ma*^ 
Les  noyaux  des  fruits  font  bom  a  nanget  :  ente 
retire  une  huite  qu'on  prétend  être  bonne  pHt 
fortifier  &  faire  croître  les  cheveux.  Le  fit 
l'écorce  &  des  raciius ,  ajoute  au  riz  c||iCsalMli 
appaife     fortes  douleur^  de  la  colique. 

Obfervations.  J'ai  préfenté  cet  atbre  intérefliK 
tel  qu'il  fe  trouve  décrit  daiu  Rheed.  G3frtner«i«- 
crit  im  fridt  qu'il  tegarde  conmedeviir  ^ppuw^ 
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i  c«  même  wbre  }  t!  «n  forme  un  genre  Ibwl» 

nom  de  myrahoUnus ,  auquel  il  rapporte  denx  ^Vr 
ixcs  cipècts  ou  variétés  i  nuis  il  ti'y  a  encore, 
jur«|ii*à  préreoc*  que  les  fruits  de  bien  connus  d  »ns 
ce  fMiuvPi'j  g«are ,  qui  patou  devoir  appartenir  a 
la  faaiHle  d?s  chatets  tt  avoir  des  rapports  avec 
les  badantî^rs  {terrmittlM),  &  qtti  oflre  pOlir  ca- 
jisflérï  effchiicl  : 

Un  àruft  tn  iaie,  dont  ttn\elopp<  (putainen. 
Carrtn.)  tfi  un  feu  arrondu ,  angule»fe t  pionte  .  à 
ur,e  fenlt  iogt  y  cûHciuint  u  u  ftmenet  amyg^aloïde ^ 
ir.vcfft  i  if»  cusyléuonsfoliacci^contwmisfiiipif^e' 

nans  la  plante  dont  ît  eft  ici  queftton  ,  que 

C.Xftn-jr  noume  myoho'anut  btUirica ,  le  finît  fit 
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■    ^    :     V    >  .-^   ^        .   ^-^   ■  w...  .'m       -■- J        -   •   ^  . 

un  drupe  ovale,  un  peu  globuleux,  a  angUs  ttCi-  i 
peu  fenîibles ,  de  couk-ur  brune  OU  de  fuie  ,  tem- 
p'.i  d'une  thjir  épaifft;  ,  brune,  poreufy  ,  durcis  ' 
dans  les  vieux  fruits.  L  enveloppe  eft  très-dure  , 
ëpailTe  .  à  cinq  faces  peu  marquéts  ,  fans  valves  , 
à  une  feule  loge  arrondie,  prefque  triangttlaire , 
tomenanr  une  femence  a  rrois  faces ,  obtufe  , 
élargie  à  û  psi  ne  inu  rieure,  acuminée  à  Ton  fom- 
met,  d'un  jautic-paie  i  l  embryon  laiteux,  de  meaie 
forme  que  la  femcnce}  les  cotylédons  épais ,  fo- 
liâtes ,  rouks  en  une  fpirale  triangulaire  dans  la 
longueur  de  la  femcnce  }  U  radicule  fupdrîeare  , 
courre,  arrondie,  recouverte  par  les  cotylédon». 

nscrtr.er  rapporte  au  même  genre  le  icrminjUu 
(  ch<bula)  ,  foiiii  ovaài,  nudis  ;  F'tiolis  Juprà  bi- 
gfandttfpfisi  rMtmît  fimpittHus.  Retïius .  Faf>.ic.  f , 
pj.^.  5 1  ,  &  auquel  i  a  coni^ive  le  norw  de  myro- 
koianus  chtbula  que  lui  a  douue  iiiatkwel ,  lab.  40 1 , 
lîg.  1.  (  Mtàiociit.  )  Son  fruit ,  plus  gros  que  celui 
de  I  cipèce  précédente,  eildc  foin»e  ovaie,  s'a- 
mincit a  les  deux  ««rémiiésj  il  eft  de  couleur 
bruœ-foncec  ,  a  àix  ai.iîks  ;  ics  angks  altexiies, 
plus  grands.  Sa  chair  ett  dure ,  brunt ,  fragile ,  ciU 
a  l'afpea  luifant  d'une  refine.  L'enveloppe  ell  ol- 
feule  ,  à  une  feule  Ing-:  anotkîie  ,  dans  lat^uelle  t  II 
reutctnieo  une  femciivC  ov  aie  o'oiongue ,  acumi- 
née i  ft  partie  fupéiieuce  ,  un      '  c.r,i.pri(»iee , 
noir.ître ,  munie  à  la  bife  d'un  cordon  ombilical , 
filiforme.  I. 'embryon  a  la  même  forme  que  la  ft- 
mcnce-,  les  cotyleJons  i  julés  en  fpirale )  U  radi- 
euk  fuperieure  6c  attondie. 

Latroifième  ti^hct ,  myroloUms  ciuma,  poai- 
roit  bien  n'être  ,  d'après  le  même  auteur ,  qu'une 
variô-.e  i-^  rrccé.itîite.  Son  drupè  elt  ova.e  ob- 
long.  plus  gteie  ,  jaunâtre  ,  irrégulièrement  fngo- 
leOlt-,  t«'U|ourS  ridr  cinr«  les  nng  es  ;  !a  cliair  &C 

l'enveloppe  de  même  nature  que  U  preceilenie  , 
a  mil  Qut:  tes  femences  t  l'embryon  charnu ,  lolia- 

te,  ruulé  en  rpink-.  {  r.yii  pour  q-telques  au- 
tres mijooolantt  its  aititks  AioNiiiuN  ût  irHY».- 

•  T^NIBOUCIF.R.  7d/ii^ottCrf.  Genre  de  plantes 
V  -  urnes,  de  la  famille  dSR  duiefs*  qui  U 
UotAn^M,  r«i)M  VIL 


des  rapports  avec  l?s  pùmra ,  qui  compretiJ  dts 
aibres  exotiques  à l'Hurooe,  donc  les  feuille»  fuut 
alternes,  les  fleuis difpofées  en  épis axillaires. 

Le  €ara£lère  elTentiel  de  ce  genre  eA  d'avoir  t 

Un  calice  unéoli  ,  k  cinq  ditoupures ,  ftuttnu  pat 
uic  bradée;  dix  étamints  ;  un  ovaire  inférieur  j  un 
ftyU  i  un  Jligmuu  i  ie  fruit  compiimi  ^  orbitidMtt  » 
aiU. 

CAR^CTâKB  OBMBRtQU». 

Chaque  fleur  offre  : 

1».  Un  c^C€  adhérent  avec  l'ovaire  ,  (^.ivifé  à 
fon  fomnuien  cinq  découpures  ov»|f *'*'8uësou 
un  peu  arrondies,  ouvertes  i  muni  d'une  bwoee 
àfabafe. 
t*.  Une  <9f^le  nulle. 

Dix  étamints ,  dont  les  filamcns  font  courts, 
infères  tut  le  calice ,  alternes  avec  fes  diviCons» 
terminés  par  des  anthères  ovales.^  a  deux  loge*. 

a".  Un  ovaire  renfermé  dans  le  calice,  velu, 
py  ri  forme ,  fuimonté  d'un  ttyle  grêle  ,  vetdatre , 
iticliité ,  termmé  par  un  ftigmaie  ûgu. 

Le  fruit  eft  unecapfule  comprimée,  monofper* 

,  afr.r  grande .  orbtcuîaire  ,  environnée  d  une 
aile  mtmbraneufe.  (  Ex  kerbar.  Juf.) 

Espèce. 
Taniboucur  de  Guiane.  TtnHùnea  ffû*- 

Tanihouca  foliit  tlumi*  ,  pri^u»  4xiUariitH , 

fpitatis.  (N.  ) 

Tanihouca  guiane' fis.  AubK  GuiaO.  VOl.  I.  tabj 
178.  —  Juff.  Grn.  Plini.  pag.  76.  —  Perf.  Synopr. 
Plant,  vol.  I.  pag-  486- 

Cet  arbre  s'élève  à  la  hauteur  de  vingt  pieds 
»f  plus  :  fon  tronc  a  environ  deux  pie*te  de  .lumè- 
tre  i  ion  bois  elt  blanc  ,  talVant,  p«tt  Compaâ«i 
(on  etorce  cendrée  :  il  poulie  a  Ion  fommet  des 
branches  droites  ,  d'autres  hotizont  .ks  ,  qui  fe 
répandent  en  tout  fens.  chargées  de  rameaux  tor- 
tueux garni*  vers  leur  fommet  de  feuilles  petio- 
lécs ,  alternes .  lilks ,  fermes,  très-entièrt  5 ,  ova- 
les  terminées  en  pmnte  ;  ks  plus  gr.indes .  loii- 
rues  de  ftpt  po-ices  fur  trois  de  largeur ,  loute- 
l'ues  par  un  pét!  1  1>.;  J'un  pouce ,  coovaxe  en 
d  Jfous',  creufé  en  gouititre en  deffus. 

Les  fleurs  iome  fuuées  dans  Taiffelle  des  feuilles, 

difpolees  en  épis  ou  en  petites  grappes  limpksî 
1-Ln  (Klcur  appioche  de  celle  du  bois  de  Sainte- 
Luuc.  Le  pédoncule  commua  eiUr.nple,  grêle, 
cylindnqm  .  plus  court  que  les  f.uilles}  il  (ou- 
tieni  des  fieuis  pcefuuc  fellVr.s  ,  alternes  ,  tort  pe- 
tites. Lt  ur  calice  eft  velu  ,  verdatre  ,  adnercnt 
avec  lov«ie,év*fé,  à  fon  limbe^  en  cwqdewtt- 
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fwres  éfile».  élargies  i  Intr  bife,  terminées  en 

pninr»  ,  bîuicîies  8;  couvertet  en  dedans  d.^  poils 
tre»-rins.  il  n'y  a  pr>inT  decorotte}  mais  à  la  baie 
dcr  chaque  fleur  exiOe  une  braâéi  petite ,  OTile  > 
un  peu  Velue.  l  es  étamines  font  lu  nombre  de 
éh ,  prcrqu'aufTi  longues  que  les  décoiipweft  du 
oUce  i  ks  filemeiii  coiiro  i  les  smhères  fMiiiee. 

Ct  t  arbre  croit  en  r(Mi,',ne  ,  A?r.%  une  î'e  d?  la 
Crique  des  Giliuis ,  CJc  tiure  Gourou  &  ^iiiémari , 
dans  lc5  licux  tnarocageux  ,  à  quelque  diftance  des 
borils  !.i  nirt;  il  pt  rJ  ft  s  fi.iii'us  toii^  les  ans, 
&  fleurie  liai  s  le  courant  du  mois  «Je  mai.  f) 

TANJOUC.  Tjmonui  iUcorta.  Rumph.  Horr. 
AAbeio.  voL  i.  pag.  193.  tab.  64. 

Grand  arbre  de  l'île  d'Amboine,  qui  t'élève 

perpendiculairement  fur  un  trorc  ûroit ,  cyliniri- 
que,  très-épais ,  chargé  de  ramraux  nombreux  , 
•fès-éralés ,  revêtus  d  une  ëcorrt  cendrée ,  brune 
•0  fionâtre,  d'où  découle  un  fuc  épais ,  miis  peu 
^bondanr.  Les  feuilles  font  alternes  ,  eparfcs ,  pé- 
tioU'es,  fimp'es,  affe?.  Rran  ics ,  oval  .s  ou  un  p.u 
oblongues ,  tiès  entières  à  l&uis  bords ,  glabres  i 
leurs  deux  faces  *  aiguës  &  un  peu  acuminées  à 
leur  fommct  ,  longues  de  quatre  à  cinq  pquces  , 
liir  environ  dftix  lignes  Ae  large. 

Les  flc-urs  font  Lutralcs,  di  portes  dxis  r.u^feUe 
des  feuilles  fupérieures ,  folitajres  ou  reunies  qnt!- 
aues-unes enlemble  ,  portées  par  des  pédoncules 
wnpies  ou  bifides ,  beaucoup  plus  courts  que  les 
feuilles.  Le  calice  eft  jatKMti^  ,  iompoTé  de  qujtte 
découpures  ouvertes  ;  ks  pétales  biancs ,  nom- 
breux ,  actiminés ,  fort  petits  ,  plus  courts  que  le 
calice,  exlulint  uiic  odeur  Foiblc  ,  mais  très-srre.i- 
ble.  Le  huit  elt  une  baie  ou  un  drupe  de  1.)  tutaie 
Si  à  peu  piès  de  la  grofTcur  d'une  olive ,  de  cou- 
leur jaune  à  mefure  qu'elle  mûrit  «  foutenu  à  fa 
baft  par  le  calice  perfiftsnt.  L'écorce  eft  ftche, 
fragile  ,  t  o  ivrant  une  fubflance  pulpouH'  ,  ch.ir- 
nue  ,  dans  laquelle  etl  renfermé  un  noyau  glabre , 
très  aigu,  qui  crntient  une  amande  blanche ^ 
épaiiTe,  vîrqueufe. 

Cet  arbre  croît  fur  les  rivages  ftériles  Se  pier- 
reux de  l'île  d'Amboine.  Son  bois  cft  blanc  à  l'ex- 
térieur 3  il  prend  un^  teinte  rouge  d  aiit.in;  plus 
foncée  4  que  ie  bois  ell  plus  intérieur.  On  l'em- 
ploie agréablement  pour  des  meubles  &  p1u(ieurs 
ude  ifiles  de  ménage  :.tl  fert  ayffi  dans  la  coiitttttc^ 
tton  des  bàiqucS. 

TANROUGE.  Weinmmwia.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  â  fleurs  complètes ,  prdypéialees  , 
régulières,  affilié  à  la  tannili  -  des  faxifrages,  qui 
a  des  rapports  avec  les  tunoma  ^  bc  qui  comprend 
des  arbres  ou  arbrtHèaax  exetiqees  i  l'Europe; , 
dont  l*s  f  u  Ttis  font  alterner  ou  plus  fouvent  op- 

i)ofées ,  fm.pies  ou  ailées  >  les  fleurs  difpofées  en 
Hflgnes  gta;  t^i  teimînales  ou  sattilairct. 
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Le  caraâèfe  effentiet  de  ce  gcnte  eft  d'avdc: 

Un  calice  à  quant  dicoupurts  profonjts  ;  quctt 
piults  ;  huit  étamints  ;  deux  fiyUt  i  aM  c^frU  ^ 
vaive  ,  à  deux  loges  ,  à  deux  pointn, 

CARACTiRE  CENERlQUe* 

Chaque  fleur  offre  : 

1^  ['::    ;     profondëntem  divtfé  en  qnne 

découpures  oyaks,  étalées. 

x".  Une  conllt  compofde.  de  quatre  pétales 
égaux ,  plus  grands  que  le  calice. 

Huit  (tam'ines  ,  dort  les  filamens  font  coom» 
droits,  tennmes  par  des  inthères  arrunditis. 

4*.  Un  ovaire  un  peu  arrondi ,  furmoiitc  de  d;ut 
Ajrlea ,  de  la  longueur  deséumtnes ,  terminés  vit 
autant  de  Rigmates  aigus  }  un  di£q>>^  coaiporé4e 
huit  glandes  «  environnant  la  bafe  de  Tovane» 

Le  fruit  eft  une  capfele  1  deux  loges .  div^ 

en  deiiX  valves  à  leur  partie  fupârieure,  dont  l;î 
rebords  rentraos  forment  la  dotion ,  5c  renfermeiit . 
environ  fix  à  huit  feroences  ua  peu  anrmidies. 

0^fervatk>ns,  Ce  genre  afTez  naturel ,  très-roi- 
fïn  des  cunonia ,  dont  il  diffère  par  deux  pafties 
de  moins  dans  chacune  de  celles  de  la  fruoificif 
non  ,  appartient  .1  U  famille  d»s  fax  itrages  par  ces 
n^cmes  parties  i  mais  il  en  dtière  fingutietemeot 
I  par  ie  port,  les  faxifrages  ne  renfermant  que  des 
:  pbntis  herbacées  ou  à  peine  fpus-ligncL-.ts  ,  i 
limites  alternes ,  undis  que  les  wetE.m^nr.:^  i,<xtx. 
des  arbres  ou  arbriâêaux  ifitmîUetoppofe^s,  fl£ 
très-fouvent  ailées  avec  une  impaire.  Leurs  firinia 
les  rapprochent  aulVi  des  iua ,  tk  leur  donpeutpat 
cooîeqîicnc  des-tapperts  avec  les  rolâges.. 

EspIcbs. 

I.  TaNROOGE  glabre,  ikanmamnia  gltir*^ 
Liim.  i, 

U^tinmannîa  fol.'is  fin>:a:is,  foUolis  oJ>o\'aiit, 
cenatis  f  Itviius.  Linn,  i.  Suppl.  p  ^g.  zlS.  —  Lan. 
j  llluftr.  Getisr.  lab.  j  i  ^ .  fig.  1 .  —  Svaui ,  Obi'trr. 
pig.  I  ;  1 .  — ^  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  4)6.. 
n*.  i  '. 

Weiamannia  pinaata.  Lton.  Spec.  Plant.  voL  U 
pag.  jij. 

Arbufle  dont  les  ttttneaox  font  oppofés  ;  ks 

;  plus  jeunfs  légèrement  pubefcens,  garnis  de  ffui'* 
<  les  oppofees,  péttoiées,  ailées  avec  une  ttnpairtr 
'  le  pétiole  commun ,  ailé  entre  les  folioles ,  le  tuVi- 
:  faut  en  articuluionsovales*oblongaet;  les  folioles 
au  nombre  de  onze  i  treite,  pctit..'s,  ovales,  op* 
pofées,  feffiles  ^  gl.iSrt-s  j  î.-nis  deux  faces,  rrt.t- 
i  cies  à  leur  bafe,  irès-obtuies  a  leur  foanmet,  u!i 
i  Kett  Kli»4»ofieft  à  m  de  leurs  «ôiés  ,,àmè»^ 
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fcïe  î  leur  contour,  munie»,  entre  cKaqce  p.iire 
de  pecioies ,  de  flipu  es  folitaires ,  caduques,  ova- 
fe*  •  pfeli|ae  de  la  gtmimc  det  foliotes. 

Les  fljurs  font  nifpofécs  ,  à  rtxtrémiié  des  ra- 
meaux» en  erappes  loluatre»,  trèv-elibre*  ,  pé- 
llanmlées  ,  Oroites ,  fimp  es  ,  piu»  longues  que  les 
fvuiîlei ,  d  is  (  ii.t  v_li  i:n-e$  de  flnirs  nombreufes  , 
pei  itss ,  peJictlieis  j  isî.  pédicelli  suniEores,  piel- 
que  t'.fcicuk-s.  Le  c.i!ice  eil  compofé  de  oiMtrc 
folioîei  bîanthitres ,  oWongutS,  ouvertes  »  la  co- 
ro!k'  f  ft  blanche;  L<.  pétilL*  Uncéolés,  trois  fois 
plus  loi.gs  qu.-  U  ca'i  e;  Tovalrs  ovale,  marqui 
4e  deux  âllonst  deux  ftyles  blan<  s  &  Attformes } 
les  Atgmates capttés i  une  capfule  petite*  ovale, 
acLi-T'inéc  ,  à  dt^iu  l'iges,  divi£6eeii  deox  vaWes 

jul^uc  vers  Ion  milieu. 

Cette  plante  croît  à  la  Januique.  Jy  (  y./>  ) 

z.  Tavroi'ce  trichoQmme.  VrciwnaiMig tri- 

cko/permu.  CaVJn. 

Wcinmannia  foliis  impari-pinnatis  ;  pttiolo  com- 
muMt   atuio  ;  a-t.'cuùs   quJdr^nguL-i'jus  .  ra^an-.i 

/        Cavao.  kon.  Bm.  vol.  6.  pag.  45. 

tab.  j;.7. 

Cette  efpèce  dtlf^e  du  wtimumnia  gUbra  pir 
Te»  articles  quai^ransuîiïirc;^     non  ovales,  par  fes 

Srappesaxillaires.  Ses  ti^es  font  lipneufw'S  ,  hautes 
e  dSKpied»,  prefqu' articulées  à  l'infenion  des 
raint-aiix  :  ceux-ci  T.nt  oppofes,  thart^és  de  poils 
roulleatrcs  ,  garnis  de  feuilles  opptilees ,  pétio- 
lées»  ailées  avec  une  impaire,  C'>iiii>oiecs  He  n.nif 
à  on 7e  foliolei  ovales»  larges  de  deux  ou  trois 
ligriLS,  longues  d*un  demi  pouce,  fétrëcies  en 

Î»otnte  à  leui  bafe  ,  d^nié  s  wn  fcie  ,  \\  ttts  hii- 
ances  à  leur  face  iunencure,  terrugmeulc»  4  leur 
face  inFérieuie ,  TeiTiles ,  accompagnées  de  deux 
i^tpules  ovaks  ;  if  p::ti'>I:  commun  nu  à  fa  bafc  , 
aile  entre  les  fclioks  i  ar  des  n»enibran;  squadran- 
«u*aiies;  l'angle  inférieur  aigu,  le  fupéruur  oL»- 
tus  ,  les  latéraux  droit*  1  les  iUpuies  caduques , 
ov^l-s- 

Les  fleurs  font  difpof ^es  en  grapi'es  fimpVs  , 
axiîlai  es,  folitaires  ,  oppof.-es  ,  p'cfque  !  : 
longueur  des  fcuiUes.  Lss  capluLs  loin  ghln-i  , 
ovales,  à  deux  pointes  en  bec  ,  à  deux  loges , 
rctif:rm.mt  .-i-'s  iemences  ovales*  réniformes, 
couvâ  t  •)  et  polis  ferrugineux. 

Cette  plante  croît  SU  Chili,  i Saint-Chatles. 
Elle  porte  fes  fruits  dans  le  nois  de  £^ier.  T> 
^DtStript.  ex  CavM.) 

}.  TAHUotJCÈ  héliflié.  WiinmmaiA  hirca.  Sv. 

IVcinmamia  fot'i'i  pinnatis  ,folio/is  ovd.'/f  ,  fr- 
rmio-crtnaiis  ,  juiius  ractmif^ue  hirjutis.  b^  Atii , 
Pf«»dr.  pag.  6j .  —  Tlor.  Ind.  occid.  vol.  2.  p.  691. 

Wilid.  Spac.  Plant.  voU  x.  {«g.  457<  a***^ 
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WMmannia  friukofa  ,  johi*  fuhrMuniis y  ft*  rô- 
tis ,  ftr  pirtna$  t9rà»it0'alatMS  j  racêmU  urmîntU' 
ttu,piunU  &  ramû  oppofiàt.  Brovn,  lam.  ai*. 

Q  ue  plante  a  de  très-granls  rapports  avec  le 
g/uird{  elle  s'en  .liftmgue  ptincipa- 
lement  par  les  poils  8e  1<  dttvec  qui  recouvienc 
plulieurs  de  fes  parties. 

Ses  tiges  font  ligneufts ,  divifé-.s  en  rameaux 
oppcfés^Sc  pubcfcens,  Bamts  de  f^-uil!<rs  «  ppo- 
fe--s,  pétiolees,  conipoféts  de  fulioîes  f.  Ihus.un 
peu  arrondies,  obiules,  crtntl?es  ou  "tr.tees  en 
Icie  à  leurs  bords,  glabres  en  dtHus ,  hénlTet  s  de 
t-n  d.fT  us,  un  peu  rétr.'ties  à^kurb*le| 
es  piiiuits  garnis  ,  entre  cluque  fvUole  ,  d'une 
aile  décurrente,  pfefqu'en  cœur. 

Les  fliurs  font  terminales,  difpnfées  en  prawpea 
épaiflès,  alongées,  vehies  ;  les  pedicelles  limplts, 
réunis  par  fafdcules  i  le  cal  ce  à  quatre  découpu- 
res proton Jes  ;  la  corolle  îijncl  a'rc  ,  beiiicoup 
plus  longue  que  le  calice j  les  capiuics  petites, 
ovales-obloDgues  ,  terminées  par  deux  longuet 
pointes  en  forme  de  bec. 

Cette  plante  croit  fut  les  hautes  montagnes  , 
dans  les  contrées  méttdioftales  de  la  Jamaiqne.1> 

4.  TanROUGE  tomenteux.  WtinmannU  tomtit' 
tcfa.  Linn.  f« 

Wei»mannià  foliis  pinnatis  ,foliolis  ovatis  ,  htt^ 
gtrnmi!  ,  f..htîts  tomttttofti  fiipûiis  Ctducis.  Linn.  f. 

Suppl .  pag.  217.  —  Willden.  Spec.  Plant,  «oU  2. 
P*g'  457*  «•••  3» 

Aibre  très-rameux  &  chargé  d'un  grand  nom- 
bre dettuilles,  revêtu  d'une  écorce  touir  atie. 
Les  feuilles  font oppofécs,  pétiolétî,,  ailles  avec 
une  impaire,  verres,  glab.es  à  leut  tate  fupe» 
rieure,  tomenteules  en  deflbus  ,  compofées<reil« 
\iron  onre  à  treize  folioles  petites ,  un  psu  épaif- 
fes,  ovales*  très- entières,  régulière» ,  extrême- 
ment tomenteufes  à  leur  face  inférieure }  le  ^t- 
tiole  toniniun  ailé  thjqce  uiîé  ,  '-nt:^  IL•^  fa- 
lioles,  de  tonne  ovale}  des  Uipiiies  ciduquci, 
folttanes,  plus  grandes  que  lesfolioles,  fiiuées  à 
la  bafe  des  pélioks. 

I.t  s  fleurs  font  difpofées  ,  vers  l'extrémité  des 
rameaux  &  des  tig^-s,  en  grappes  fimples,  très- 
fpailfts  ,  prefqu'eti  farme  d'epis  toufius ,  chique 
tient  Contenue  par  un  pediceUc  tres-coun  ;  le  ca^ 
lice  divifé  en  quatre  découpures  irès-proioiides  « 
h  corolle  cornpor'e  .1c  q.i.nie  pétales;  les  étami- 
ii«s  environnée»  par  une  utenvbraue  ttes-entiète, 
campanulée. 

Cette  plante  fe  leacontie  dam  la  Nouvelle- 
Grenade.  1) 

y.  T^mcouc»  mfelté.  1l^â»mmid»  uifbSét^ 
>  Dddda 
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Wtinmm»ui  Jhllis  ternatis ,  foliolis  tllijtlce  hn- 
Uttûûs  ,  ftrratis  ,  glaberrirtis  }  panictUif  compofiùs. 

Linn.  f.  Suppl.  pag-  217.  — Lam.  Illuftr.  Gcner. 
tab.  j  I  ^  fi.;,  x.^  WilldeR.  Spec.  Plant.  voU  2. 

pag.  4  58.  n".  4. 

Wtinmannia  fuliis  ttmatiî  ,  foiiolts  tllipticis  y 

ferrûtiM,  Thunb.  Piodr.  pag.  77. 

Cet  arbuRe  a  des  tige*  droir<f< ,  glr.brcs ,  ligne  i- 
fe$ ,  divi'.éis  en  ra-nennt  oppofes ,  glabres ,  cylin- 
driques, garnis  de  kuilles  oppofje*  ,  longuement 
pëtM»lées«  WTnées  ,  compofées  de  trois  folioles 
ovales ,  petites .  prefque  lancéolées  ,  réttécies 
prefqu'en  pétiole  a  leur  bafe ,  arrondie!  tSe  obtu- 
fes  à  Itur  lommet  ,  pUbn.-!,  à  Iturs  deux  faces, 
cicneiées  à  leur  contour  »  les  crenelures  prefque 
obtQiês  s.  tes  pétioles  très^longs. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  droites  , 
^pailfts  ,  cylindriques,  obtufes,  plus  longues  que 
les  fcuiîK  s,  péJonciilées  ,  fituées  latéralement 
car.s  l'-vlft  lk  dos  teuilits ,  t res-pljbres ,  comf'o'"ées 
d'un  très-grand  rvombre  de  fleurs  ferrées ,  médio- 
crement pédîcellées , fort  petites;  les  c;)lices  à 
Hliatre  découpure*;  profondes  ;  Ii  (nmllc  plus  lon- 

{(Ue  que  le  calice  les  étamines  plus  (.ouucs  i\\it 
es  pétales  ;  l'ovaire  arrondi,  un  peu  velu;  fur- 
monté  d'un  ftyle  court ,  divife  à  fon  fommet  en 
deux  (ligmates  épais,  divergeas,  un  («eu  COttibés 
«ri  dehors. 

Cette  plante  croît  auCapde  6onD0e>Erpénnce. 
J)  iy.f.  in  ktri.Lam.) 

6.  Tanrougi  i  grappes.  Wtinauumia  ràce- 

mofti.  Linn.  f. 

Wànnunnîa  feiiis  fmplUihus  j,  ohtyininhtlUptUis  ^ 
chùjis ,  àcntJtis  i  rjc^m/i^^ii.  WilldiSpecPUnt. 
vol.  1.  pag.  4î8.  n°.  5. 

Wtinmannia  fo/iis  fmplUibus  ,  ovaùt  ^  ftrraùs , 
uttmqut  glûitrrimis  ;  ftiputh  aaltit,  Linn.  r.  Suppt. 
pag.  127. 

afotiis  fit^licibui  ,  ovatU  ^.ftrralîs  , 
petioiéittj  i  ra^emîa  éxiUariiuj ,  Jhlitafii*,  Fotfier  , 
Prndr.  pag.  173. 

ArbrilTdau  dont  les  rameaux  font  glabres ,  cy- 
lindriques, divifés  en  d'autres  beaucoup  plus  pe- 
tits ,  d  égale  forme,  garnis  de  fcoilles  oppvftes, 
pctitilec''  ,  trôs-fiii.pla'. ,  ov.^îi  s-eilif  tiques , »)biu- 
fes  a  Uur  iommet,  un  peu  reircctts  à  leur  bafc, 
glabres  à  kuts  deux  faces,  dentées  u  leur  contour  ; 
les  denteluies.obtiiies  i  les  pétioies.dépouxvMc  de 
iiipules. 

Les  ({eors  Tont  latérales ,  fitnées  dans  l'aîflêlle 

des  feuilles,  difpofées  en  grappes  folitaires  ou 
géminées ,  fouvent  terminales,  fort  longues ,  très- 
glaînesi  chique  fltur  fouienut;  par  un  pé<iiccJle 
court  j  prefque  fètacé..  .  . 
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Cet  «f bnfle  cinSt  i  la  NoaveUe-Zébiid».  ^ 

7.  Tanrouo»  i  petites  flencs.  Wàuuuh 

parvifora.  Forft. 

Wtiamannia  folUs  fimpUcthut ,  Moii(pt,aom- 
naiis  ,  deiuatis  ;  ractmit  Urtiâ^  urmûuEhtt , 
culaiis.  WiUden.  Spec.  Hantw  toL  2.  pag.  4}!. 

11"'.  6. 

Ir'^tinmannia  foUis  fmpiicUtus  ^  ovatis  ^  /tnaù^ 
fubfeSiUbus;  netmia  ummâStu*,  termis  ftt«i/W. 
IciW.  Prodr.  n".  174. 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  maimêKm 
raccmofa  ;  elle  en  diefère  par  la  forme  de  lés  feuii« 
les  ,  par  fes  grappes  &  les  ra^neaux  pubelttas« 
par  fes  fleurs  quatre  fois  plus  petites. 

Ses  liges  font  droites,  cylirwlrioiies,  munies <le 
rameaux  également  cylindriques ,  très-glabr», 
diviles  en  d'autres  rameaux  plus  petits ,  pubefcîM. 
Les  feuilles  lont  oppolets,  medjocrcnjent  petio- 
lées ,  très-iîmples ,  ol»longues .  acuminées  a  leur 
fommet,  glabres  à  leun  deux  faces,  dentcesi 
K  urs  bords  ;  les  dentelures  écartéss ,  aigués.  Les 
Hcuis.  font  difpolées  en  grappes  piibcfcfntw, 
fituees  i  l'extrémité  des  rameaux  «  reunies  de  uàs 
à  itx  en  une  forte  de  panicale. 

Cette  plante  croit  dans  rîle  d'Otaiti.  ^ 

S.  TanR0UC£  paniculé.  Wdnmamùa  paiu- 
laia,  C«V. 

Wtittmcnnia  foliis  fimpliclhus ,  hncicLtn ,  Çtfra- 
tis  ;  fioribus  paniculattt.  CiVM.  Icon.  Rat.  Vol6. 
pag.  44.  tab.  56;. 

Arbrideaii  oui  s'élève  i  la  hantenr  de  dix  à 

doîize  pieds  ,  dont  les  ramea  jt  font  oppofés ,  filr 
lor.es,  un  peu  ncueux,  garnis  de  tluillcs  oppo- 
{<  2s,  pétiolëes,  glabres, lancéolées , très  firr^les, 
gUuquea  à  leur  face  inférieure, .dentées  en  icmÎ 

t  leurs  bords ,  longues-  de  deux  ou  trois  pouces,  i 
peine  bir.es  ci'uapoure  jUs  pétioles  courts,  longi 
de  deux  ou  trois  lignes ,  munis  de  liipules  lânceo- 

I  lécs ,  caduques. 

I    l^es  fleurs  font  difpofées  en  panicules  asillaÎRi, 
I  folitaires,  dont  les  ramifications  font  oppofiSes, 
flenries  i  leur  fommet  5  les  pédicelles  courts,  iw 

ris  ,  à  leur  bafe  ,      flipules  ovales ,  aiguë*' ,  cjJ  • 
ques  }  le  calice  a  qu  ure  folioles  ovales ,  éniéa, 
caduques;  la  coro<lc  d'un  îaune-rougtfâtre,  as 
pé-u  p'us  grjn  le  qua  It;  ci.ice. ,  com-'oféc  de  qc- 
tfc  pétales  inféfis  lur  le  calice  ,  ovalè$ ,  tcu^ci 
en  onglet  à  leur  bafe }  huit  étamines,  dont  Itj  SIj- 
meiis  lont  uapeu  plus  longs  que  les  pétales  >  infé- 
rés fur  les  glandes  qui  accompagnent  l'onice; 
quatre  inîérfcins  alternes  ;  Its  anti  èrês  irrondit>i 
1  un  ovaire  libtc,  ovaL- ,  vtiu  ,  eiiviioime  d  uc  du- 
1  que  contpofe  de  huit  glaudes  5  deux  ftyles  biii".- 
I  châuctf  d'aboffd^ijéfiéchis,  fiui&  droits^^ditoi 
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«Jeux  fligmatts  fimpics.  Le  fruit  eft  une  capfule 
ovale- oblongue,  velue  »  i  deux  loges,  à  deux 
valves^  renferma»  ptafieu»  femences  obloogues  > 
cotnprimécs,  attachées  â  un  réceptacte  coure  U 
central. 

Cttte  plante  croît  au  Chili,  fur  les  côtes  mari- 
times, proche  h  viiie  de  ['alcahuanho.  Elle  fleurit 
au  mois  de  février.  f>  (  DeJ'cript.  ex  Cavan.  ) 

Oifervatiotts.  Quelquefois  les  fleurs  ont  cinq 
pétales  j  trois  ftjrles}  un  calke  î  cinq  foliotes  i  une 
capfule  à  trois  valves  «  i  trois  loges, 

9<  Tanrougi  à  feuilles  ovales*  IFeimuumiu 
ùvata,  Cav. 

V^einmannia  fvliis  fitnflldhus  ^  cv:3t' s  ,  crerratc- 
detuatis ;  Jîorihuj  ructniûfii.  Cav.  koii.  iUr.  vol.  6. 
pag.  4/.  tab.  566. 

Cet  aibre  i'ciève  àh  hauteur  d'environ  dix-huit 
à  vingt  pieds.  Ses  rameaux  font  oppofés,  ftriés .  lé- 
gèrement noueo  V ,  renflés  i  l'oppofitîon  des  feuilles  : 
celles  ci  font  médiocrement  pétioltf  s,  oppofées, 
ov4l=s-oblongue*,  crénelées,  ruiits,  glabres .  à 
une  nervure  ramifiée  de  chaque  côté  &  dévelop- 
pée en  veines  réticulées,  nombreufes,  crénelées 
à  feors  bords  ;  les  crénelures  fouvent  dentées , 
longues  de  deux  pouces,  largtsde  plus  d'un  pouce; 
les  pétioles  bruns ,  longs  d'une  ligne ,  épaiOis  à 
leur  bafe,  munis  de  ftipules  courtes,  ovales  «.ca- 
duques, interfoliacées. 

Les  flturs  font  petif  S ,  dîfpofé's  en  grappes 
iîmples,  terminales ,  folitaires,  axiiUires  ,  quel- 
quefois géminées  Hc  plus.  Le  calice  e(l  divilé  en 
quatre  folioles  ovales-aiguës  {  la  corolle  ferrugi- 
neufe  dam  Tétat  de  demeeatîon  { les  pétales  ova- 
les ,  pluç  lorc-ç  que  le  calice}  huit  étairines  plus 
longut-s  que  les  pétales  j  les  anthères  arrondie?. 
L'ovaire  dl  ovale,  environné  d'un  difque  à  huit 
glandes  ï  peine  fenfibles }  deux  ityles  retiéchii. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  non  loin  de  la 
vile  de  sûAc-Bonaventttre ,  dans  un  foflë  creufé 
par  les  alluvions.     (Dtfirift.  es  Cwm, } 

TAPJER.  Cratâvj.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleu'S  conip'iTes,  po!ypetalé;s  ,  rer;u- 
lières,  de  la  famille  des  câpriers  ,  qui  a  des  rap- 
ports aveclesy^</4i&  iesmorifo'iia  ,  qui  comprend 
des  arbres  exotiques  à  l'Europe^  a  feuilles  ternéeSj 
&  dont  les  âeors  font  termiuales  »  paniculées. 

Le  caraâère  elTeotîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  quatre  divtjiont  f  quatre  pétale*  ;  fci[e 

étjmints  &  f  i-^s  i  "i  av^i'-e  ;(d'!C--ilé;  un  fhgmjsi- 
J^JpU ,  capue  i  une  eau  a  une  hge  ,  poiyjpeimc. 

Caractère  ciNbRrQus. 
Gha^  fleur  offio  i. 
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I MJn  talict  d'une  feule  pièce  j  ptiUK  i  fa  parti» 
inférieure,  caduc,  divîfé  en  quatre décoiipuret 
ovales,  mivertes,  ii^gales. 

2*.  Une  eofolfe  cempofée  de  quatre  pénle» 

ovaleî-oblongs ,  tous  inclinés  du  même  côté  ,  de 
la  longueur  du  calice }  des  nngkts  très-courts , 
înfiiréB  fur  les  découpures  du  calice. 

Environ  feize  itamines  8r  plus»  dont  îes  fib' 
mens  font  feracés .  inclinés  du  cdté  oppolé  awT 
përales,  beaucoup  p'us  longs  que  la  corolle,  in- 
férés hir  le  pedicelle  dt  l'ovaire,  terminés  par  deiF 

anthères  droites,  oblongues. 

4'».  Un  ovaire  ovale ,  fuppotté  par  un  pédicelle 
très- long ,  filiforme }  point  de  (lyle  \  on  fligmat» 
fefTitc  en  tête. 

Le  fruit  tÛ  une  baie  charnue,  globuleufe,  très' 
grofle,  en  forme  de  pomme  ou  un  peu  ovale,. 
long'.ieiTient  pédîce'lée,  ane  fL-ule  loge,  rOvétUO' 
d'une  ccorte  mince,  un  peu  coiiace. 

Les  femeacts  font  nombreufes,  épaifes  dan» 
l'intérieur  de  la  i'ubdance  pulpeufe,.  ovales  oui 
arrondies ,  an  peu  échancrées. 

Es.pâcES. 

I.  Tader  commun.  Crativa  tapia.  Linn. 

Crativa  folioUs  ovatis ,  acutiinatis  ;  petalis  ovato»- 
fuhroiundit  ,  ohtups  ;  germinil>as  globofn,  Vahl 
Symbol.  ).  pag.  6|.  — Willd.Spec.  Plant.  voLi. 
pag,  8;z.  n".  1. 

Cnat£va  inermît  ^  fotiis  initgerrimis  ;  fulio&s  latt* 
ralibus ,  baji  antica  bnvfribui,  Linn.  Spec»  Plahti* 
vol.  I .  pag.  6?7.  —  Mill.  Diû.  n*.  i . 

Crauva  inermts.  Flor.ZeyI.  Zll  ,  &  Spec. fiante 
I .  pag.-444.  —  llott.  CU&^i^. 

Apicfcortdan  ,  fia  arbor  americana  y  tripkyllos  ^ 
4tUii  odore ,  poma  feretu»  Plukco.  Almag.  [tag.  j4. 

tab.  157.  fig.  7.. 

Maiut  mmeticéiM  ,  trifuUa ,  fruSa  pvmî  mawii 
infiar  colorato,  Commel.  flort.  i  •  pûg .  >  29.  tab.  &Jv 

Tapia  arborea ,  triffkyUa*  Plun.  Cener*  AmefÉ 

p.ig.  II.  tab.  ZI. 

Tapia.  Marcgr- Braiil.  Ptfon.  Biafil.  pag.- 
68.  tab.  69. 

(l'tft  un  ajbre  forr  élevé ,  dont  le  tronc  tfi  très- 
gros,  droit,  hjut  de  trente  à  trente- t:x  pieds  Se 
pluSj  revêtu  d'une  écorce  verte,  divîfé  versfon 
ComtTTCt  en  plufienrs  branches,  qui  toimer^r  une' 
cime  étalée  toulfue  i  les  rameaux  iio^ubrcux , 
g.unis  de  lonilles  aitemes ,  pétiolées,  ternees  , 
compnfdes  de  trois  folioles  ovales  j  tnégaUs,  vei- 
Ui  ,  glabres  k  leurs  deux  bces,  entières  à  leurs 
'  borUs,,  acuminées  à  leur  fommct}.les  deun  laté* 
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ralcj  plus  petitfs  ,  étroites  s  U  foliole  terminib 
beaucoup  plus  gur.d»,  oïale  -  nblongue  ,  hrge 
<i*fetivïron-(l<!ux  pouces  0c  dctiti ,  longue  tle  cioq 
poucts  &  plus  ,  le  fjéîiole  gl  ibre ,  tres-laig. 

Les  fleurs  font  firutes ,  î  !*e)(t:é  tiifo  d."s  ra- 
meaiR,  forde  longs  petioncnks  .litcmts, glabres, 
f  y'iridri«jucs  ,  trrmiint  ,  pir  itiir  enfeiiible,  une 
foue  de  panicule  t-t  nin.tle  ,  laciie,  etaîce.  Leur 
calice  eft  d'ane  feuic  pièce  i  la  bafe ,  divifs  en 
Quatre décniiptire s  ov;,l-s ,  à  p; ai^ues,  beau- 
coup  plus  Courts  que-  la  corolle.  Les  pr  tules  font 
r  v  i!:-, ,  un  peu  aircj-^tlis  ,  obcm  ,  oiiveits  ,  rcjJé- 
chis  toiis<iu  sTêiiic  C(Kéi  les ctamine» plu» longues 
oue  ia  corolle;  los  filum  ns  lititbmiet,  titacMs 
^ur  le  pMicelie  de  l'ovaire  ;  Us  aiuhèrt  s  «bîon- 
gues,  de  couleur  piupuiinc  j  l'ovaire  giobuIcUK  , 
Inn^uement  l  edc  lle,  furnminè  d'un  itiginate 
fcfliie,  capite,  obtus  :  il  lui  fuccède  un  fVuic  at- 
rondit  de  la  grofleur  d'une  orange  ,  revêtu  d'une 
écorce  brune,  dure,  renfermant  une  pulpe  fari- 
neufe ,  un  peu  ferme,  remplie  de  fêinéuces  tiom- 
brenfes,  CD  forme  ét  rein.  ^ 

C  tce  plante  croit  i  J«  Jamiiuiue,  au  Bi^- 

w  h  Tapibr  i  feainet  ovales.  Cwsva  •iovata. 

Cratéva  foins  pttaltfque  ekevatis  ,  gcrmint  06- 

Jongo.  Vah!^  Svnibol.  5,  pag.  6t  WiBd.  Sptfc. 

riant,  vol.  i.  pig.S/ j.  11".  ^. 

Il  7  a  de  très-grands  rapports  entre  cet  arbre  & 
le  crauva  capia  :  il  en  oit^jre  par  la  forme  de  fes 
folioles ,  de  lès  pétale* ,  par  les  découpurvt  de  fou 
«abc*,  8e  par  les  filamero  pllii  longs. 

Son  tronc  eft  divifé  en  branche!  i  fon  fommet, 
charge  de  rameaux  |iatMre«,  nooibreui ,  cylindri- 
ques, garnis  de  feuiUet  alterner,  pétiolées ,  ter- 
rées ;  les  folioles  inegal.s.  en  ovale  rtriverfé, 
glabrts ,  tie^-ciitkfti ,  i  peine  rétrécies  à  leur 
bafe  portées  fur  un  long  pétiole  commun.  Les 
Meurs  lout  iituees  di  l  extrémité  df s  rameaux  ,  fou- 
WBott  pat  des  p«donail«'s  fimples .  longs ,  alter- 
nss.  étalés  en  p.micu!?.  I.t  cilice  ic  divu.-  m  qua- 
tre découpure*  obiongué*  ;  les  pétales  au  noiià>re 
de  quatre,  alongés  ,  en  ovale  renverfé,  longue- 
ment onguiculés  |  l'ovaire  oblong,  p«^d 
ft«R  ofl  me  batc  fembUble  à  ceile  iiu  cwêva. 
MF"- 

Cn  atbce  croît  i  l'ilc  de  MadagaTcar.  1> 
Li?n  BFWwdriqtti.  Cr«t»vt  ffnmtdra. 

Crativa  foltU  memiranacds ,  ovatit^  iMtegtrri- 

Crauva  intrmit ,  folih  integertimis ,  jio'ibuj  py. 

^mdris.  Lion.  Spec.  Piaof.  vol.  1.  pag.  6}é.^ 
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Willden.  Spee.  Wine,  vol.  i.  pag.  8ji.  n*.  f.  «• 
Swartz ,  Obferv.  191. 

Crauva  sriorta»  iripkyiia ,  foliis  cvattt,gfa^i 
raemit  uminaUStu.  ÉtQwn ,  Jam.  Z46. 

Anona  tt  fjlia  ,ji?'e  fiamiato ,  fruiiu  fphtrieo  ,fir. 
raginco  ,  '"a,  minori  ,  jtUi  oùou.  Sloan  ,  ("nil, 
lu6.  Hilt.  i.  pag.  170.  —  Rai ,  Htil.  j.  pag.  7S. 

Afi»r  americana  ,  irirkyUa  ,  numeroût  fiaminikus^ 
purpuras  apicitm  ;  ;  .  ,  foris  umbiiitMm  OCttfM- 
tihuf.  Piukcn.Pr»ytr»gr.  [47.  fi^.  6. 

Cette  efpèce  tient  prefque  le  milieu  entre  les 
deux  précédentes.  Le  caradère  fpécifîque  qui  U 
dittioguoit  d'abord,  difparoit,  puifqu'il  lui  eft 
commun  avec  la  plupart  des  autres  efpèces ,  qui 
ont  également  t  s  tir.tnii  t';  pyn.-.driques,  c'cft- 
à-dire  .  inférées  lur  le  pediceile  de  l'ovaire  :  celle- 
ci  fe  dillingue  par  fes  feuilles  minces,  membra- 
iieNfet,  peine  ^aiffesi  par  fes  pétales  lancéolés 
&  non  ovales.  C*efl  on  arnre  dont  les  rameaux  font 
glabres,  nombreiix  ,  girnis  de  fe-iilies  pétiolées, 
alternes,  à  trois  toliales  ovales,  très-entières* 
glabres  â  leurs  deux  ^ctst  les  fleurs  dlfpoTées , 
vers  l'exnémtté  des  rameaux,  en  grappes  panicu- 
léts ,  dont  le»  pédoncules  font  ftmpies ,  uniflores, 
epars  )  les  anthères  purpurines  ;  I  ovatre  fiipporte 
par  un  pédicelie  de  la  ionguev  du  calice.  Le  fniic 
e(i  une  baie  iphiriqne ,  bnme ,  ittum  odeac 
d'ail. 

Cette  efpèce  croie  i  la  JimaTque,  panni  ks 
buiflbnt,  dans  les  tenainc  arides.  ^ 

4.  TAl'itR  nirvale.  Cxntg^  n-'i^^iofa.  t'or^. 

trutAga.  fuhii  piljLjifin:  la.iiceiàla.i%ftU:ptUis^  utriit" 
<}u,-  a. uns.  Vahl,  Symbol,  j.  pig.  61.  —  Willdeti. 
Apec.  Plant,  vol.  a.  pag.  iij  j .  o«.  4.  —  Laoï.  lUufli. 
Geoer.  tab.  J9f.  • 

Crauva  (rel'giofi),  incrmis ,  folhlis  fuht^iuJi' 
iaj.  Forft.  Prodr.  n".  105.  Plant,  luccuk  45. 

Nlirvaia.  Rheed ,  Malab.  vol.  «.  p«g.  49.  tab. 
41.  —  Hai,  Hîft.  1^44. 

Ses  liges  fe  divifciit  en  nmeaux  alternes .  gla- 
bres ,  cylindriques ,  garnis  de  feuilits  alternes , 
longuement  pétiolées ,  t^rnées  j  les  folioles  pref- 
qu  egalcs ,  méJiocrcmcnt  pedicelléf s ,  ovales-lan- 
céoleei,  entières  à  leurs  bords,  aiguë»  à  leur  baie» 
un  pen  acumirtëea  i  leur  fommet,  glabres  à  Jaixa 
d.  ux  faces ,  longues  d'un  pouce  2^  plus. 

Les  fleurs  forment  «parleur  enfemble  i  l'extré- 
mité des  raaseaux  wne  forte  <fi  p.init«le  lâcht-, 

fou:cnuL  pat  di?^  p  ' •>  liî,  «.  ,  1  varul.  iqiie^ , 
fimpits,  glabres,  ..nHores.  Les  ca'uis:  ont  court», 
divif -s  ii\  niiatrc  Jolioles  pr  tite-,,  ov.l-s  ,  cadtt- 

Ïuesj  U  balie  du  calice  perfiibnte  fur  le  pé  Jicellj 
u  fruits  los  pétalea  étroits ,  lancéolés  ,  aigus , 
beaucoup  pli»  longs  ^ue  les  calicct  j  «ne  *  ' 
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d  éomtnesi  lec  filaniens  une  fois  au  moins  auffi 
loags  4u«  la  corolle  i  les  anthères  épaiflTes  >  oblon- 
goes  i  l'ovaire  ovale ,  footenu  par  un  péclic<?lle 
plus  long  que  les  éramin;s;  un  Iligmate  ft'flile  , 
capîté.  Lu  huir  elt  une  baie  pulpeule,  globuleufe , 
de  la  groiuur  d'une  petite  prune  >  l'enveloppe 
coriace  i  l.  s  femences  mmbicuft  s,  oblongiies, 
pref^ue  leniformes  j  eparfes  dans  la  (ubftance  pul- 
peule. 

Cette  pljnre  cmît  dans  les  Indes  Orientales  & 
<iai»  les  îles  de  la  Société.  ^  .  ' 

5.  TAniR  imimelos.  Crëtâva  mtrmthi.  Vukl 

Cnatâvd  /pinofa ,  folih  fetrath.  I-mn.  Flor.  7.eyK 
!>•  i!î  -  NfiU.Dia. n'.i.— Willd.Spec.Plaiw. 

vol.  z.  pag.  {i)-^.  n".  j. 

Ciuurhltîftra  trifolia  ,  fpinofa  ,  medica  ,  fruSu 
putpâ  cydonii  smatét  Plakcn.  Alnaf.  pg.  laj.  nb. 

J70.  fig.  j. 

Cydonia  exotica.  C-  Bauh.  Pin.  425. 

Biiamu,  Rumph.  Amboin.  vol.  I.  pag.  197. 

uh*  Si. 

Ctvâùm.  Rheed ,  Hort.  Malab.  voL  ).  pag.  ^7. 
tabu  fj.  —  Biiim.  Flor.  ind.  109. 

Cette  pîatire  n'appartient  que  médiocrement 
aux  crauwï  ;  c  I  le  paroit  devoir  coollituer  un  genre 
^rticulkr,  qui  auiott  beaucoup  plus  d'aflinité 
aveclafami'U  des  oranprrs ,  qu'avec  celle  des  ca- 

f)riers.  Lt%  flïuis  n'ont  point  de  coroUei  leur  ca- 
ice  eft  divife  en  cinq  découpures  s  les  étamines 
au  nombre  de  foixante. 

C'eft  un  aibre  qui  s'ëlève  à  une  grande  hau- 
teur, muni  d'un  tronc  fort  épais,  qui  fontient, 
vers  fon  foinmet ,  piulîeurs  groffes  luinches  char- 
gées de  umeaux  glabres  «  nomsreux^  cylindri- 
ques, armés  d'épines  longues,  aiguës  »  difpofées 
par  patres,  cilHanies  les  unes  des  autres,  placées 
encre  les  feuilles  :  ce!l?s-ci  font  pétiolees,  alter- 
nes ,  ternées  i  les  toliolcs  oblongues^un  peu  den- 
tées en  fciL-  n  Lurs  IxuJ^  ,  lerinii  ées  en  tine  pnirte 
aîgilè,  giabres  a  leurs  deux  taccs,  fuutenues  par 

pécide  conumin  très-long.  , 

I»es  fleurs  fotM  réunies ,  fur  on  pédoncule  com- 
mun &  uti  peti  ra  npiix,  en  petite';  rrs.'pes  termi- 
ttales  ,  chaque  pédoncule  iuppocuni  Iîk  à  lept 
flcttTS  d'une  odeur  agréable  f  elles  n'onr  point  de 
corolle.  L^ur  calice  eftdivifé  en  cinq  découpures 
.aiguës ,  réfléchies ,  verte» en  dehors,  blanchâtres 
en  dedjns,  contenant  un  très-grand  nombre  d'é- 
lamines.  Le  Aruit  c\\  une  baie  de  la  groHeur  d'une 
orange,  couverte  d'une  peau  dure,  icnfermmt 
une  pulpe  vifqueur  ,  épailTe  ,  de  couleur  jaune  , 
dans  laquelle  iont  piac<i<.s  pluli^urs  feinences  ob- 
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ICet  arbre  croit  dans  les  lodét  0ri«ica1«t  &  à 
l'îîe  de  Ceilan.  ff 

Les  Indiens  aiment  beaucoup  les  fruits  de  cet 
arbre  :  lorfou'ils  font  bien  mâts»  ib  ont  un  goût 
tres-agré.ibl^.  On  les  fert  furies  tables,  &  on  le» 
mange  avec  du  fucre  &  des  oranges  dans  tous  le» 
deflerts,  comme  des  firuits  très-délicais. 

TAPIRIE.  Tapiria.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées ,  régu- 
lières, du  la  f  amille  des  térébinthacées^quiade» 
rapports  avec  les  toluiferm  8e  les  p«mp*nim ,  8e  qu^  . 
comprend  des  arbres  exotiques  à  l'F.uropî  ,  dont 
les  teuiiies  font  ailées  avec  une  impaire,  les  fleur» 
diipofêes  en  pantcides  asillaiies  6c  cenninates. 

Le  caraâère  ellenciel  de  ce  genre  cft d'avoir: 

Un  Ciilut  h  cinq  di\  i/io-ji  ^  iinq  pita'es  infères  fur 
le  dijqut  de  l  ovairt;  aùt  éiamintsi  peiM  d«  fiyU  i 
cinq  fiigmmti  W9  «  e/«f  tius  rhmti ,  m 


CaractIri  «iMimQvs. 

Chaque  flcur  oflre  ^ 

i**.  Un  c«/x<v  dhriUS  en  cinq  découpures  pto- 
foiides.  ovales  «  obcufes. 

l*.  L'ne  coroHe  compofée  de  cinq  pétales  inféré 
fur  le  dilque  Taillant  de  l'ovaire,  ovales,  obtus„ 
un  peu  aigus  i  teiir  tufe^  d»  la  longueur  du  ca> 

lice. 

4*.  Dix  étamiius  inféréet  fur  le  dttqoe  de 
vaire ,  opoofées  aux  divifions  du  calice  8e  de  la 

corolle,  t}ont  les  filamens  foiit  C  f  il'aives,  plus 
courts  que  la  corolle  ,  terminés  pat  de»  anthère» 
ovales,  obaiCBi  «  i  deux  logea. 

4°.  Un  ovaire  fupérieur,  i  dnq  cdte*{  point  de 

flyke  i  cinq  ftigmaies  épais  ^  obtus. 

f^e  frmt  eA  une  caprole  à  cinq  c&tes,  à  cinq 
iitlotis,  prefqn'i  cinq  coques,  à  cinq  valves COK- 
cav  s,  airuës,  renfermant  chacuM  MW 
ovale,,  obtaitf»  arillée. 


mfsw 


Espèces. 

I.  Tapikii  de  Guiane.  T^itU 

Aublet. 

Taptria  fittOt  alumis  ,  impart  fimaaM  j  glairï*  f. 
fiortbuf  pjtiitulatis.  (  N.  ) 

Tapirta  guianer.fit.  Aubl.Guian.  vol.  I .  pag.  47O. 
tab.  188. —  Lam.  lHuftr.  Gcner.  tab.  jS^. 

Jot:que:iû.patùeulata»  Wiltd.  Spec.  Fiant,  x; 

pjg. 

C'eft  ua  arbre  tiès-élevé ,  dont  te  trotte  épais 
parviem  â  la  hauteur  de  cinq^iajite  ou  foiaanM 
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f>îeds  ,  &r  pone  i  fou  fommet  r.ne  cîme  touffii?,  t 
compoke  lie  bramhtîs  fortes ,  étalées ,  divilet  »  en 
ranuaax  épar> ,  nonibrcux ,  phbrc«;,cyîir:<'iiiLiaÉS , 

Î;îrnjs  Je  feiii  les  é;<.u  ^ ,  a'ternr^  ,  peti.ilrfs,  ai- 
s  avec  une  impaire ,  cumpofé,  s  At  trois  i  cinq 
J>aircs  de  folioltrt  ovâîis  liiiceoiotS ,  longues  do 
trois  i  quATrr  poacts  pîus  ,  «[•pof.'ëi»  pctio- 
lees  ,  ghbiLS  î  Lurs  deux  fjces  ,  t  iuicrcs  à  leurs 
bords ,  acumitiets  a  leur  fonimct  >  les  n  -rvuie»  & 
les  vetncs  ires»  ânes  i  U  foliole  tetaiiiiaie  plus 
grande,  pétiolée. 

l  es  fleurs  font  pettt?$ ,  dtCpoTéM  en  panicaiet 

:  '  s  tcrm-riilcj  ,  piu<;  loncjuôs  que  les  feuil- 
le*, droites,  rameufes  ,  eta.eti,  tjc.-t;l;.brc$ ;  le* 
pé<iict:iies  courts,  feccés.  Le  lalice  elt  gUbre,  à 
Cinq  découpures  protondes,  obtufes  ;  I3  corolle 
bhnche  ,  petite  ,  à  peine  plus  longue  que  le  ca- 
lice ,  compoféc  d^*  c;iiq  pétales  ovats.  c»btUS, 
ioferés,  ainli  que  les  etamtnes,  (m  un  diCque  re- 
levé en  bourrelet,  qui  Un  de  recepude  i  l'o- 
vaire t  î  elui-ci  lÎI  o  .  i!e  ,  à  cinq  côtes,  lurmontf'es 
àe  cinq  ttigm  ites  lliiiLs,  épais.  Le  fruit  eft  une 
«aprulie  de  la  grofleur  d'une  petite  truix  ovale , 
pwrque  gtobuleure  j  obtufe,  à  cin^  (|rofl«s  côtes 
&  autant  de  filions ,  très-glabre  i  divifée  en  cinq 
viives  j  rcnremunt  chAciii^e  une  fcmence  ovaloj 
obtulc- ,  munie  d'une  ::iivcloppe  propre. 

(jette  plante  croie  dans  les  gianiies  foréu  de 
fa  Gniane.  ^  Il  fleurU  dam  le  inoîs  de  novembre. 

TAPOCOME.  Téippgomfj.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à  fleurs  c  mp!àtes,monopétalees, 
régulierjes,  de  la  famille  des  crucifères,  qui  a  des 
npports  avec  les  cmephofa  8r  les  morinéa ,  it  qui 
comprend  des  arbulics  uu  hcf &  cxotu|iit.i  à  1  1 n- 
<ope,  dont  les  fïu  lles  i«nt  uppofees  lie  les  lieuts 
f  éunîes  en  une  téte  foiivent  termioale  «  dans  un 
îpvolucre  commun. 

Le  caraiîtère  effenti-'î  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Dts  ^*uri  létittits  tn  tilt  d<»M  M  iitwlutn  «Mt- 
mtn  i  ÊM  catiet  f«n  petite  i  cinq  denttf  nie  eoroUe 

prtfqu'e;:  en:o  moir  ;  h  limbe  à  cinq  ioitt  ;  ci.iq  eta- 
fotnes  i  unjligmaie  hijiat  i  u:ie  haie  ti  doux  ftmeaces  i 
it  riufuû*  garni  de  jtaiUetM, 

CAaACTâRE  GÉNÉRIQUE. 

Les  fleurs  font  agr i-;é?$  far  un  récepîac'e  com- 
mun ,  environnées  d'un  involucre  pre£ju*ëcail- 
Icux,  a  pluiieur;  folioitS. 

Chaque     ur  uttVe  : 

I*".  Un  calice  propre  fort  petit,  à  cinq  dents 
frès-courtesj  un  peu  aiguës. 

2*.  Une  tnonop.»tale  ,       peu  en  fornie 

d'entonnoir,  dont  le  cu^,  IbavkUt  un  peu  court. 
Si  dfvife  i  Ton  lî-ube  en  cinq  petios  décou* 
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Cinq  itcmSnes ,  dont  les  filamens  fontmtH, 
inférés  fur  le  tube  de  la  corolle ,  termiaés  par 
anthères  non  faillanm. 

4*.  Un  ovaire  ovale,  fort  petit,  adhéremai 

calice,  couronné  pnr  ('eux  f;Î2r!iles  J  t^û  l'ittan 
Hylc  dtoit,  fiiifurnie,  b;aucoup  plus  ionmuea 
corolle ,  cenniné  par  an  fligmate  à  deux  dlviini 
ouvertes. 

Le  fruit  eft  une  baie  fort  petite ,  ovale ,  cMt^ 
nant  deux  petites  femeocca  ofleufes,  planes  d'aï 
côté ,  convexe»  de  l'autre. 

Le  rîccj-ijcli  ef?  garni  de  pailUttes  Tnembfine»- 
fts ,  colorées ,  «^ui  ne  font  que  les  brattecs  priiif- 
t  inte  s ,  qui,  à  l'époque  de  la  floralfon,  fi^ioùat 
ics  fleura. 

£  s  r  É  c  E  s. 

t.  Tapogomb  violette.  Ttpogvmta  ^itUat. 

Aublêt. 

Tupogomea  capituiit  gluiojû ,  termmaliktu  i  m* 
voiltcris  pMtùpky{lis  f  foliis  Mottg^t,  gUMs. 

Tapogomea  (  violacea)  ,  c^pkulo  ficum  gloiifi, 
fquamofo i ^rt  (i  fruiiu  vioiacto.  .Au'j|:t ,  Guun. 
vol.  I.  pig.  ty7.  tib.  £0.  —  Lain.  Jliuili.  Genêt, 
tab.  152.  Jig.  t* 

Cff-tf-i  (  vin^ice.i)  ,  caphuUs  g!  chef  s ,  ttrmiitt- 
lilrui  i  invoiucro  pentaphylio  i  foliis  aervojîiffliifii. 

Svattï,  Prodr.  pag.  4;,  6e  Flor.  Ind.  ocdd.  feL 

pag.  459. 

L\pktlis  violaeea.  WtUdeO.^ec.  Plant.  Tol.  t. 

paê.y77.  n".  u 

.^rbufte  dont  tes  tiges  (ë  di vffent  en  Tanxaai 

glabres,  cylindriijues ,  un  peu  ficxncuK,  garnis 
F&u.llcs  uppoTees.  petir>le(.s,  tres-lîmples, obio^- 
gues-ianceoUts ,  glabrts  i  leurs  deux  faces,  en- 
tières à  leiiis  bf)r  Is ,  acu  iunécs  à  kut  fommet, 
nerveufes  6c  rcticulv^ts,  Uingues  d'environ  troiio» 
cinq  pouces  9c  plus ,  larges  d'uri  pouce  &  demi; 
un  peu  tétréctes  à  leur  baie  ac  dôcurrcntes  far  «a 
pétiole  court,  muni  de  ftipules  vaginales ,  Urg:i» 
ovales,  acuminées ,  ciliées  i  leurs  bords. 

I.  s  fleurs  font  ugrvgéts,  réviriies  tn  ur»e  lêt 
globuleuse'  à  l'extrémue  d'un  long  ^edoncuk  ^ 
bre.  ptefque  fi>npie  ,  à  peine  rfiindriqae ,  axl- 
laite  fie  terminai  ;  l'involucre  commua  compc^ti 
de  cinq  fuliuks  ou  ecaiiLs  purpurines,  ovib, 
ol  munies ,  coiicivcs  ,  grandes,  accompaguêOi 
entre  les  fleurs ,  de  petites  brattées  ovales,  co'i'» 
rées ,  un  peu  aignis  i  le<  caticrs  t  rès-petits ,  i  on^ 
ilenis  t:ès-courte« ,  î,t  corolle  vtolet  e  ,  ft*r;  pe- 
tite ,  i  p  me  tubulr-e  i  K  innb^  divife  in  cinq  l> 
bes  obtus  i  les  e.amin'S  biufes  vers  li  baie  a» 
;  tube,  les  aiiih  r.s  petites,  o\ aies  «(btungurs,  ;• 
néair«»,  ptcUim-  ffllilej  }  !e  llyle  druit ,  a'orîJt 
xvnmé  par  un  Diguute  biAde,  diveigenri^s 
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^Miiebajft  ovale,  glanduteufe  i  Ton  fqttmet*  ren- 
fermant deux  (émences.  Le  réceptacle  eft  garni  de 
tuilleues  lancéolées  ^  aiguës .  <^ui  font  les  peciies 
IkcaAéef  pètSSttam  des  Ikeun. 

C^tte  plante  croît  dans  la  Guiane  &  4aM  plp- 
fieu»  autres  contrées  de  l'Amérique.  ^ 

2.  Tapogome  tomeoteufe.  Ttjff^gâmta  tomm- 

tûfa.  Aublet. 

Tapogomen  eapitulU  gloiofij ,  tomentojîs ^  coiyai' 

hngit ,  viiiops. 

Tupogomea  (tometitofa)  ,  floriius  capitatis  ;  in- 
\  olLcro  amplt ,  pivpurto-violaico  obvolutis.  Aublet. 
Guiati.  vol.  I.  pag.  160.  tab.  60.  —  Lana.  lllufir. 
Geoer.  ub.  ifi.  fig.  z. 

CeptuMs  ftomenfofa),  kirfuta ,  capituUs  ptdun- 

(^Ijcis  ,  axiHtrihus  ttrmiiitlli>ufquc  ;  invo/uins  ai- 
p'tyUis ,  cerdufU  ,  acuaùnatts,  Vahl ,  Eglog.  l . 

m- 19' 

C^héVs  «MiiMft^^VilM.  Sp«c.  Ptant.  vol.  1. 
pag.  977.  a*.  1. 

Ses  tiges ,  longues  de  trois  ou  quatre  pieds ,  fe 
divifent  en  nmeaut  cyltndric^ues.  pubefcens ,  gar- 
nis de  fruillrs  o,[M);i:  s,  petiotées,  oblongues, 
Jancéolées,  très-eiuières  à  leurs  bords,  acumi- 
nées  i  leur  fommet ,  ëpaifTes  ,  velues ,  rctréctes 
i  leur  bafe  ,  lont^tî";  ile-  qn^tre  à  huit  pouces  & 
pUlS,  larges  au  moins  de  qiiane  pouces ,  nurquées 
de  fortes  nervures  fimples,  latérales,  parallèles  , 
&  de  veine;  fines .  réticulées  ,  munies,  i  la  bafe 
4es  pëtÎ4lin«  de  liipules  lancéolées  «  aotnnnées, 
de  la  leogiwiw  des  pétioles. 

Les  fleurs  font  terminales  ou  latérales ,  fortant 
de  l  iitL-Ue  des  teuiltes ,  foutenues  par  un  long 
pédoncule  (impie,  velu  ,  cylindri<^ue,  terminé  par 
une  tête  de  fleuts  globuleufe  |  l'invoTucre  com- 
mun compofé  de  deux  grandes  foliolëf  d'un  pour- 
pre-vin|u  ,  envetoppnnt  toutes  les  fleurs  i  deux 
petites  écailles  ou  bradées  ovales-lancéolets,  ve- 
lues  1  U  bafe  du  pidoncule  \  Us  calices  partiels 
courts  ,  à  cinq  découpures  ovales  ;  la  corolle  pur- 
purine, ttibalée  i  loti  Tubs  cylindrique  ,  plus  long 
que  le  calice  »  divifé  à  Ton  limbe  en  cinq  dents  ai- 

fttc'si  les  éumines  prefque  TeiTiles ,  inierées  vers 
orifice  du  tube;  le  flyie  faillant ;  le  ftigmate  à 
deux  dicoupnrt;s  divergentes.  fruit  t  ft  me  baie 
ovale ,  tecrecie  en  poiate  à  fa  baie,  tronquée  ï  Ton 
fominet;  le  réceptacle  garni  de  paiUettes  lancéo- 
lé s ,  obcufes. 

Cet  arbrifleau  croît  dans  les  grandes  forêts  de 
Ia  Guiane  &  dans  l'île  de  h  Trinité.  T> 

}.  Tapogome  écarlate.  Tupogomea  puaicta. 
Tapogome j  gUherrima  ,  ti^ttulis  UrmUiaUbuf , 

iiata.ii<^ue.  Tomt  f^lL 
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CephâUi  ptaUuà.  VafaI ,  Egbg.  vol.  r ,  pag.  19* 
—  WiUd.  Spec..Planr.  vol.  t.  pag.  977.  n*.  3. 

Ses  ramciDic  font  médiocrement  cylindriques, 
très-giiibres ,  d  une  couleur  pourpre-pàle,  garais 
de  feuilles  oppofées,  pétiolees»  lanceolées-ellip' 
t;^u?s  ,  lrinr:i;:i  .ic  trois  à  cinc;  pouccS.  luifantes 
a  leuis  djux  licei  ,  trcs-entieres  a  leurs  bords, 
retrecies  à  leurs  deux  extrémités,  aiguës  a  leur 
fommet  j  légèrement  veinées  en  déflbus«  prefque 
fan»  veines  apparentes  en  deflna,  travmées  par 
une  côte  jaunâtres  le  pétiole  long  d'environ  un 
pouce ,  muni  à  fa  baie  de  ^u6lques  poils  crépus 
&  caducs;  des  (lipules  courtes,  tubttlées « ttmiè- 
res,  fituées  à  la  bafe  des  pétioles. 

Le%  ieurs  font  agréas,  réunies  en  une  léce 
de  la  groffèiir  d'nne  noix  ordinaire,  i  Teiranéniité 

d'un  long  pédoncule  terminal ,  fîtué  encre  deux 
rameaux,  roide,long  de  quatre  pouces,  anguleux  , 
de  couleur  purpurine,  un  peu  pliH  épais  que  les' 
rameaux  latéraux  ;  Tinvolucrf'  ro-ripoTé  de  deux 
grandes  folioles  ovales  ,  en  iccut  ,  de  couleur 
ecariate  ,  i  peine  veiné;  la  corolle  violette  ;  les 
baies  petites,  ovales ,  aiguës }  le  réceptacle  garni' 
de  patltenea  oblongues,  les  eiiérieoie»  phn 
grandes. 

Cet  arbriffeau  fe  renronrr':'  luis  les  focétS  dft' 

U  Jamaïque.  \)  ÇDrjinpi.  ix  k'jhl.  )  ■* 

^  "Tapogoub  à  fletin  aziilaites.  Taftgçmen' 

Tapogomea  eapitulis  MMÎUarUiUffiffitiùia» 

Ctphtlis  axill^ris.  Svartz ,  Prodt.  pajg.  4J ,  8c 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  44 1 .  —  W illd. Spec* 
Plant,  vol.  1.  pag.  97S.  li".  j. 

ArbrilTeau  dont  les  tigts  divifenten  rameaux. 
glibres  ,  médiocrement  cylindriqoes  »  garnis  de« 
feuilles  oppofées  ,  péttolécs,  oblongues,  glabres  ' 
à  leurs  deux  faces,  très-entières  ,  vertes  en  dclfus, 

plus  pâles  tn  delToLis ,  nerveufe.s ,  acuminées  à  leurs  ' 
deux  extrémités,  foutenues  pnr  des  pétioles  gla< 
bres,  alongés ,  munis  à  leur  bafe  du  iliputes  oppo- 
fées ,  ovales ,  intiiibiantufes.  Les  fl-urs  font  réu- 
nies ,  dans  l'ailklld  des  feuilles,  en  petites  tètes 
fcirîlcs,  garnies  à  leur  b.Tle  d'un  involucre  CAtn* 
pofé  de  quatre  à  lia  folioles  ovales,  meiDbraneil* 
fes  ;  l?s  intérieures  ovales  Se  de  la  longueur  des 
,  fljurs  ,  qu'elles  fépart  nt.  Leur  cilice  cit  co«rc>  à 
cinq  dents;  la  corolle  petite  &  lujulef. 

Cette  plante  croît  en  Améri  que ,  à  l'ile  Ssint- 
Clitiftophe.  ^  (Dç/êrrpf.  ex  Swart^.) 

j.  Tapogome  éulée.  Tap^omta  tUta, 

Tapogomta  eafita/U  gioht^t,  ttnmwlfiat  ;  pe-' 
dknciûit  etongatisi  iuv»imerù  àipi^Uo {folih^iairh, 

i     ÇepiféiU  t/ttû,  SvitniPtoAr.  pap-  4^ «  Ac  Fine. 

Leee 
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kid.  occii.  vol.  I .  pag.  437.  — WilU.Spec.  Plaot. 

Cet  arbuRd  s'ilève  à  la  hauteur  de  douie  à 
quinze  pieds  :  Tes  branches  fe  dtvireiit  «n  rameaux 
glabres,  tétragones  ,  fragiles,  garni»  de  fettilles 
op)>orée5,  ptitiolees ,  oblongues  ,  irèvcntiétes  , 
gtabrw  à  leurs  deux  ^aces ,  luifantet)  membraneu- 
ft$,m  peu  acuonitées  à  leur  fomnci»  longues  de 
£x  pouces  &  plus ,  marquées  de  nervures  arquées 
&:  d'.  veines  très-fines;  les  pétioles  courts  «  caiia- 
Uculés  en  delTus .  accompagnés  de  ftipules  gtabws, 
convexes  ,  obtulcs ,  à  deux  dents. 

Les  Beurs  font  réunies  en  une  té:e  terminale,  à 
l'extrémité  d'un  pédcncule  commun,  droit,  fim- 
p'e  ,  long  d'un  demi  pied.  L'involucre  tft  com- 
pote lie  deux  gtatule»  tuUoles  en  COfUr ,  ufi  peu 
arrondiei ,  entières,  membraneufcs,  conniventes 
â(  concaves  i  kur  bafe,  d'un  rouge-pourpre ,  8c 
w  fiuiean  autres  plus  petites ,  mides ,  ovale5  , 
colorées ,  placées  entre  les  fleurs.  Leur  calice  eft 
terminé  par  cinq  petites  dents  droites  )  le  tube  de 
kcofoUeiia  peu  rétréci  i  fa  bafe^  le  limbe  à  cinq 

«Coupures  nvi'c^ ,  '^pnifT  s  ;  l'orihce  vîlu  ;  l'ovàire 
oblong,  anguUux  ,  le  ilyk  épais,  bifide  j  le  ftig- 
mate  charnu  ,  pubefcenr.  Le  fruit  eH  une  baieob- 
longue^  renfermant  deux  femeoces  ftiiées^  oblon- 
gues ,  planes ,  coovties. 

Cet  arbriiïeau  croît  fur  les  hautes  montagoet^ 
«Uns  les  contrées  méi  idionates  de  la  JaoMÏque.  "h 

(  Dtfcrîpt.  tx  Swin^.) 

6.  TapogoME  glabre.  Tapogomm  glahra.  Aubî. 

Tepogomea  capituUt  urnùtuUikus  ,  nudit  ;  foUit 
Motigij ,  glaMt}  caaliéët  tftSit  f  ramuHtviUofit. 

Tdpcgamiû  (%]lbn)t/oiih  ovatit ,  acutis  ^  gU- 
hris  ;  capitula  florun  k^yiÊ».  AuU.  GuiaD.  VOI.  1. 
pag.  i6S.  cab.  63. 

Ctphtl'u  glatra.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag. 
979.  b".  8. 

Ses  racines  font  fibreufes,  nni'fî'es  ;  (:!!?<;  pm- 
«bifent  une  tige  cylindrt<}ue  ,  velue ,  iigneufe , 
dittiie,  haute  de  deux  on  trois  pieds ,  mania  de 
rameaux  de  même  fo?me  ,  parnis  de  feuilles  oppo- 
fées ,  pétiolées ,  oblong\if  s ,  lancéolées  ,  tres-en- 
tières ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  terminées  en 
pointe  à  leur  Commet .  vertes  en  driTus*  plus  pâles 
endelIbiH}  les  plus  grandes,  longtKsde  cinq  pon- 
ces &  plus ,  fur  àeux  pfjucts  8«r  demi  de  largeur; 
les  pétioles  courts ,  mu-tis  de  deux  ftipuJe»^  vagi- 
nales, opporâes,  Vifides»  ëcreites,  atongéeSj  ai* 
guëj. 

Les  fleurs  font  nmaffiies  en  téte  i  l'extiémîté 
de»  rameaux  ,  foutcnoef  par  an  |»édoticule  long 

d'environ  un  ponce  ,  hérilte  de  potls  roulîeâcres  ; 
dépourvues  d  involucre  extérieur  j  mais  chaque 
§ms  U^ét  par  det  ëcdUei  écreiice.  Leur  calice 
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eft  d'une  f<mle  pièce,  â  cirK]  dents  courtes,  tt« 
guës  ;  la  corolle  bleuâtre  ,  monopétale  ;  fon  t«ba 
alongé,  renAé»  partagé  i  (on  limbe  ««cinq  tebca 
aigus }  cinq  filamens  coont,  femcnant  des  amliè> 

res  oblongues ,  à  ii<.  ux  loges.  L'ovaire  fe  convertit 
en  nne  baie  bleuâtre,  oblongue,  (Iriée,  renfer- 
mant deux  lêmences  ofleurcs,  appliquées  fnoe 
contre  l'autre. 

Cette  plante  croît  dans  les  grandes  forées  de  h 
Guiane ,  furtouc  datis  les  etulraita  un  peo  décee* 
verrs.  Klle  Bewix  dam  lea  mus  de  juillet  te 

d'août.  1} 

7.  TAroGom  i  flenis  Irlancliesi  lîyiigiwiia 

jlid.  Aubl. 

Tapogomea  eapitutit  ttrminalikut  i  foliU  ovêiitf 
fuitùj  puitfteiudat i  <aii/r  ftpate^  glmin. 

Tapogomta  (alba)  ,  couhbut  dtcumbtntiiu* ,  foliu 
ovatis tjupra  pantm  viridlbui  ,  paiàm  mhtfctntiktu ^ 
fuètîis  cinertii.  Aubiet ,  Guian.  vol.  1.  pag. 
rab.  6x,  Sg.  4>  ^ 

C^âUt  uUa.  WiUd.  Spec*  Plam.  voU  i.p.  ffl» 

n^  7. 

Ses  tiges  »  aînii  que  (es  lameanx ,  Ponr  rampans , 
étalés  I  la  lurface  de  la  terre ,  noueux ,  un  peo 

velus,  poudantde  chaque noeu  1  des  racines  capil- 
laires. A  chaque  noeud  ctoiflent  des  teuiUesop- 
pofées ,  pétiolées ,  ovales ,  très-entièvee,  vertes  i 
leur  moitié  inférieure,  ordinairemerrt  rnugeicres 
à  leur  partie  fuperieure,  glabres  en  deflus,  cen- 
drées &  pubefcenres  en  delToas ,  aiguës  à  leur 
fommet  ^  leur  pétiole  court .  carâlicwé  en  det- 
fus,  wttiii  de  deux  flipoles  Incétdéet ,  dgai»* 
oppofiées.- 

Les  fleurs  réunies  en  réte  à  l'extr^mîté  des  ra- 
mea\ix,  entourées  d'un  invoiucre  à  cinq  folioles 
roulleàtres  8e  frangées  {  chaque  fleur  féparée  par 
une  écaille  lonçtue,  érroitei  le  calice  divif?  i  fon 
limbe  en  cin^  petites  dents  courtes,  afguès;  la 
corolle  rougcarre,  quelquefois  blanche  ;  le  tube 
court,  le  limbe  partagé  en  cinq  lobes  aigus  ;  cinq 
filamens  inférés  un  peu  au  deTOUs  de  forifice  du 
tube ,  courts ,  fupportant  des  anthères  i  deut  îo- 
ges  i  l'ovaire  oblong  ,  couronne  par  deux  petits 
corps  glanduleux,  d'oà  fottentdeux  ftyles,  ter- 
minés  par  un  (Ugmate  obtus.  Ls  fruit  eft  unebaïa 
rouge,  vifqueufe  en  dedans ,  i  deux  linneneBS. 

Caxie  plame  ctek  dane  les  hgêttiêk 
Guiane  i  elle  lleurk  8c  huQint  c»  juillM. 

8.  Tai^ogomc  purpurine.  Tap^omea  purpuna^ 
Attblct. 

Tapogomea  cjpliuDs  temtinatiius  ,  nuàîs  ,  fof'-f 
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Tdpogewut  (  porpurea  )  ,  cAalihus 
/«liis  ImceolatU  ,  linti  albà  fupra  nottUÛ 
hirfutf  rufefcenciitu,  AubL  GuÉaO.  VOl  1.  ptg. 

tab.  6}.  hg.  j. 
pag.  978.  n*. 

S- ç  rij;-';  font  rampantes  ,  noucufes,  étalées  Tur 
la  terre  ,  pouffant  de  chaque  nœud  des  racines 
menues,  Imeofés ,  capillaires ,  8e  des  rameaux  qui 
s'étendent  en  tout  fens ,  chargés  de  poils  touf- 
feâtres,  garnis  de  feuilles  oppofées,  médiocre- 
m.nt  pétiolées  .  ovaI«s-oblongues,  entières ,  ai- 

5ues  à  l«ur  foroniet ,  vert«(  en  dâeflin  ,  ttc  paruçées 
ans  lear  milieu  par  une  bande  blaiichitre ,  vemée 
de  roug^^,  couvertes  en  dcffous  de  poils  roulTrâ- 
tres .  ctiiecs  i  leurs  bords  >  le  pétiole  court , 
coudé,  vdu ,  morri  de  deux  brtftfes  oppofdes. 

Les  fleurs  naitTent  en  forme  de  tête  .  n  1  extré- 
mité des  rameaux ,  entre  deux  teutilts.  Leur  pé- 
doncule «ft  eourr  j'|)OTtant  à  Ton  fommet  deux  pe- 
titrs  et  s  rom;  i-reiiTr  s  ,  d'entre  Itfcjuell'.v  l'ur- 
tent  c»nq  toiioles  routTeâtres  }  les  fleurs  fepirées 
les  unes  des  autres  par  des  bradées  en  écailles 
longu'S  ,  étroite?.  Le  calice  efl  court,  pubefcent  ; 
U  corolle  purpurine  j  fon  tube  court  ;  If  limbe  à 
cinq  découpures  aiguëifdnq  anthères  oblongues, 
à  devx  lo§B$;i  l'evaiie  couronné  de  deux  glandes , 
o'od  fort  un  ftyle  bifiJe  ;  les  ftigmates  obtus.  L'o- 
vaire fe  convertit  en  une  baie  purpurine  ,  remplie 
(fune  fubdance  vift^ueufe,  renfermant  deux  fe- 
mences  oflèufts. 

Cette  plantt  cft^t  dans  les  grandes  fordts  de  la  ^ 
Cuiaoe.^ 

9.  Tapocomb  aRpIche.  T^^anua  ctrapi- 
dtta. 

Tapogomia  capitulis  termvialiius  ,  glohofisi  iavo- 
IficrP  tttn^kylio ,  intqua/i  ;  /àiiis  oUonpS  j  «mmw* 
matis.  Lan.  llluftr.  Gen.  tab.  152.  Bg.  j. 

Carapickea  puiiine"/!^  Ai)bl.  Gui.in.  vol,  l.pag. 
féS.  tab.  64.  —  Lim.  Encycl.  vol.  i.  pag.  621. 

Cepktiû  invalmcnué,  "WiUd.  Spec.  flsnt.  toÎ,  i  . 

Cette  efpèce  fe  diRingue  aiférnent  aux  quatre 
folioles  de  fon  invohicre ,  dont  deux  oppofées, 
ttës-longuet,  lancéolées  { deuv  autres  également 
oppofées ,  beaucoup  plus  courtes.  Cette  plante  a 
4c)à  été  mentionnée  dam  cet  ouvrage,  i  l'article 
Carapiche.  Elle  doit  être  réunie  à  ce  genre , 
4oat  eUe  o6e  tous  les  caraâères ,  excepté  <}ue 
foa  fruit,  eft  un*  p^âae  baie  ftchët  capfulaire . 
atisuteule. 

*  Elle  croît  dans  les  forêts  de  U  Guiane.  fy 

Offfv.:rc  '.r .  le  morindû  mufcif«  ,  Jko.  .\n4er., 
A^cm  d^ns  cet  ouvtage  à  ['.irtsclc  Mo&iHSi 
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MoussF.usE,  ne  peut  être  féparé  de  ce  genre;  il 
fe  trouve  meniîonBd  dans  Willdenev ,  fous  le 
nom  de  : 

Cephslit  (murcofa)  ,  capitulis  fuirotuniUt ,  fiil>- 
fiffltbus  ,  ttrminaLbui  ;  paUis  dtatatis.  Swartz  , 
Prodrom.  pap.  46,  fie  Flor.  Ind.  occid.  vol.  1. 
pag.  442.  Wiild.  Spec.  Plaftc  vol.  1.  pag.  $79. 
n'î.  li. 

Ses  fruits  font  de  petites  baies  à  deux  loges  , 
renfermant  cbncun?  une  femence.  Les  fleurs  fonc 
réunies  en  petites  létes  prefqne  globuleufes,  pref- 
qje  fclTiics  ,  terniiniles  ;  le  réctiuaclc  commun 
garni  de  j>aillettes  dentées.  La  deUriptioo  des  an« 
trcs  parues  le  trouve  an  tnot  Morimoe  kovs- 
SEusi,  vot.4,  î'f' 

Willdenov  a  ciu  devoir  ajonrer  i  rc  ^enre  la 
pt:i<iùea  cocciata  Aubi.  6c  l  evea  guiancnjn  AubL, 
dont  il  a  déjà  été  fait  mention  dans  cet  ouvrage. 
Leurs  fruits  ne  font  pas  encoie  connus  1  ils  otfrent 
bi«n  le  poit  des  tapogotnes ,  niait  iû  0 
deux  quatre  étamtneSj  fuatvs  divîlioos  en  1 
&  à  U  corolle. 


TAPURE,  Tapur*,  Genre  de  pl  intes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  coioplites ,  monopeolécs ,  irregu» 
lières,  dont  la  famide  naturtlU  n'tlt  pa:>  encore 
bien  déteraiiiiée ,  qui  paioît  avoir  dc<>  rapports 
avec  teUe  des  fcropliulaires  ou  des  bignones ,  i)ui 
comprend  des  aibrilTeaux  exoti^^ues  à  ITuropléj 
dont  les  feuilles  futit  Hmpl^s,  alternes,  ks  fleurs 
«xillaiEes,  fort  petites. 

Le  ciiaâère  effentiel  de  ce  gfmè  eft  d'avoir  t 

Un  calice  cjrnpanulê ,  u  Jix  dtvijîons ,  trois  bruSfiS 
à  fa  baft  i  une  coroUc  à  cinq  àtcoufures  profoadi» ,  à 
dtux  kvrts  j  quatft  iUMÛUI  tàdjpumtti  unt  cin" 
quleme  uèt-ioHgue  j  ko  JfyU  g  tm  JU§mM«  k  uni 
ioots, 

CARACtIkE  OiKiRIQVI.-  - 

Chaque  fleur  ofiFre  : 

.  i«.  Un  M&ff  campanulé ,  divtfé  en  fia  ddc«»> 
pniw  petites,  nuini de  tiois  bradées  à  fa  bafi», 

i*.  LTne  coro//f  monopétale,  fîtuéê  fous  l'ovaire» 
divifée  en  deux  lèvres ,  à  cmq  découpures  pro- 
fondes» la  lèvre  fupérieurc  droite,  plus  lon^m^ 
(  oncave  ,  i  trois  découpures  ;  la  lèvre  inféneuro 
plus  courte ,  plus  large ,  divifée  en  deux  lobes* 

Cinq  éumitut  fituées  fur  les  pétatee^  dont 

quatre  didyiinmes,  (îtuées  'Vn'  'a  lèvre  fupérieute  { 
une  cinouteme  éuroine  tcck-longuBj  inférée  à  U 
bafe  de  la  lèvre  inférieure. 

4°.  Un  ov«ir«  fupérieur,  triangulaire , furmonié 
d'un  Ityte  flltfonne,  ttès>long«  terminé  par  un 
0iginate  à  trois  lobÀ. 

Lt  fiait  n'dk  pasencore  connu. 

Eeeu  a 
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Espèce. 

TAPURE  de  Guiane.  Tapura  guiantnfit.  Aubl. 

-  Tarifa  frliii  fimpUcibus^  altemis  ;  ptdanaUU  fo- 
liU'ÙS,  mMjioiis  ,  itxiUaribus,  (  N  J 

Tapur*  gmantn^a.  AuU.  QdSo»,  vo!.  I.  p.  \XÙ. 
<ab.  48.  — Juir.  Gêner.  Plant,  pag.  419. 

Ronria  pttietipnh  Willden.  Sp«c.  Plant.  voL  1. 

yu^Mftmnt  buis  de  goiette. 

C*eft  un  arbriifean  qui  s'élève  ï  la  hauteur  de 

douze  pieds  5.*        ,  dont  les  tigts  le  divifctit  ld 
rameaux  très-nombreux,  flexibles,  diffus,  garnis 
de  feuilles  alternes,  irès-fimples ,  pétiolées,  gU- 
bres  à  leurs  -"f  jx  htes,  entières  a  leurs  bdiJs  , 
oblongues ,  acuminées  àleurfommet,  veinets  , 
réticulées ,  munies  i  leur  bife  de  deux  flipules 
cadu4^ues.  Les  pédoncules  font  axilkiraSj  inférés 
fur  le  pétiole ,  foKtaîr«s ,  chargés  vew  leur  fotn- 
mer  de  plufieurs  fleurs  velues,  très-p  lires  ,  au 
nombre  de  quatre  ou  itx  ,  difpoiées  en  petites 
grappes  très-courtes.  Leur  calice  «Â  «eitt ,  un  peu 
Catnpnulé,  à  fix  petites  découpures ,  muni  a  fa 
bafe  de  trois  petites  braftées  Vtlues,  La  corolle 
elt  de  coii'iv'ur  jjune,  un  peu  plus  longue  que  le 
calice ,  monopétale ,  divifé« ,  prefqae  jufqu'à  fa 
Mfe,  en  emc^  découpures^  r<;parées  en  deox  lè- 
vres î  la  fupéneure  droite ,  plus  longue,  concave, 
tt  trois  découpures  profondes  }  l'inférieure  plus 
large^  plus  courte ,  i  deux  lobes  profonds,  obtus  i 

Suatteetaminesdidynames ,  inférées  fur  la  curolle 
c  renfermées  dans  la  lèvre  fupéricure  ;  une  cin- 
quième étamine  beaucoup  plus  longue,  inférée  à 
la  bafe  de  la  lèvre  inférieure.  L'ovaire  eft  fupé- 
rieur,  triangulaire  j  le  ftyle  beaucoup  plus  long 
que  la  corn'l  -  ,  fiirmonté  pnr  un  Higniate  à  trois 
Jobes.  Le  Iruu  n'a  pas  ete  obfervé. 

Cet  arbrlffeau  croit  dans  les  grandes  forêts  de 
la  Guiane.  "f>  Les  Créoles  îe  nomment  4^^- 
Uut.  C'elt  le  nom  qu'ils  donnent  ordinairement 
«ux  bois  donr  fls  fervent  pour  diflèr  Jes  muis 
^  les  doifons  de  leuts  naUbitt.  Il  Aeiirit  dam  le 
mois  d'août. 

TARALEA.  TartUa,  Genre  de  phntf  s  dicoty- 
lédones, i  fleurs  complètes ,  polypecaléss ,  irre- 
gii!ièies,(ie  la  famille  des  Ugumineufes,  qui  a  des 
rapports  avec  les  coumarouna  Ôi  les parivoa,  11  com- 
prend des  arbres  exotiques  â  l'Europe ,  dont  les 
feuilles  font  niées  fans  iinpairei  ffs  fleurt  difpo* 
fées  en  pamcule  terminale  &c  axillaire. 

^  Le  caractère  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

^^'^Uncttiité  h  cinq  dicoupurtt  inégales  ;  cinq  paries 
inéf^a-X  ,  prtfque  p^ipi/Ionaccs  i  dix  itam  'mts  mona- 
étlfhui  laugofifft  (oriact^  eomfrimt*^  iivtUvt^  jn«- 
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Caractère  oémsriqve. 
Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calict  inférieur,  d'une  feule  pièce, tI^ 
biné,  dtvifé  à  fen  Kmbe  en  cinq  découpoetia^ 

gales. 

X'.  Une  eorolfe  compofée  de  cinq  pétales  irré. 
uKers,  inégaux  ,  prefque  papillonaces,  dont  h 
eux  inférieurs  fort  connivens  &  en  forme  de  ca- 
réné }  les  trois  fuperteuis  relevés  «  dont  deux  lut- 
taux  ,  plus  étroits. 

J",  Dix  itamintt  mnnadelplies ,  dont  les  fl»- 
mens  font  réunis  par  leur  bafe  en  un  feu!  p:qij«, 
terminés  par  dts  anthères  petites  ,  ovdes. 

4^.  Un  ovaire  fttpérfeor,  pédkellé,  obioi^, 

comprimé  ,  renktmé  dans  la  gaine  des  étamiik), 
furmonié  d'un  Uyle  aiongé,  courbé  «  tetmine  pu 
un  ftigmate  obtus. 

'    Le  fnùt  eft  une  gonfle  ovale .  un  peu  anonfe, 

épaifle ,  coriace,  comprît!^ ,  à  deux  valves,  c-r- 
tenant  une  feule  femence  obronde,  un  peuaiougc«. 

Es  pi  CE. 

TAKALtA  i  féttillef  oppofées.  TmiUa  oppofoi- 
folia.  Aubl. 

Tarmlui  foliis  abnptk pimadlif^  faiikm  tfpt^t 
pa/tieuiMU.  (N.) 

Taratta  oppop^ittU.  AttbI.  GuÎJ».  VoL  Z.pl^ 

745.  tab.  198. 

Dipttrix  oppojtiifolia,  WjUd.SpCC.  Plant,  toi. }. 
pag.  910.  n*.  a. 

C'eft  un  très- grand  arbre,  dont  le  tronc  s'élève 

à  la  hauteur  de  plus  de  fotxant^  pieds  ^  fur  deut 
pieds  ïx:  demi  de  diamètrt- ,  dont  le  bois  eftbUuc, 
dur,  compûiîle  j  l'ccorce  blanche,  membraneufe,  te 
fe  détache  naturellement  Mrparttmpius  ou  tnetos 
larges.' n  Te  divife  vers  Ion  fommet  en  bnmcfia 
fortes  ,  étalées ,  tiès-lor.gues ,  munies  de  rarriîïut 
gbbres ,  cylindiiques,  garnis  de  feuilles  peuolees, 
oppofées,  ailées,  conipofées  de  quatre  on ciiM( 
paires  de  folioles  fans  impaire^  pédiceîJées,  piel- 
qu'oppofées  ,  fermes ,  oblongues-lanceolees ,  en- 
tières i  leurs  bords,  vertus,  glabres  &  vtinetsi 
leurs  deux  faces ,  acumiuées  â  leur  foouoct ,  loo* 
gues  de  fix  à  huit  pouces ,  fur  environ  deux  pouce» 
&  demi  de  large. 

Lfs  fleurs  font  difpofées,  vers  l'extrémiré  des 
tiges  ,  en  panicules  ,  les  unes  terminales,  d  àuues 
ajiilaires,  rameufts  ,  la  plupart  des  ramifications 
oppofees  j  chiaue  fleur  médiocrement  péditttitt. 
Le  calice  eft  glabre ,  turbiné ,  liivi^  i  fooorHke 
en  cinq  découpures  inegiles,  aiguës }  deux  fupé- 
rieuies  ,  vertes  ^  plus  grandes,  concaves  ,  diftu- 
tes;  trois  inférieures  écartées  ,  fort  petites, celte 
du  milieu  un  peu  plus  longue}  la  corollr-  r:  ijftr;, 
atf«i  femblable  à  une  âeur  papillonacee ,  a  cuiq 
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pétales  tnëgauT,  un  fupérieur ,  large,  rei  vé  , 
échattcré  ;  deux  latéraux  ,  oblonf $  ,  eiroit?  ;  Ifs 
tiri  \  ::,îjrij[,:s  innoiveriS,  encatéiiej  cout'éi 
en  taux  ,  tous  ongiiicUlé*  >  les-étimioes  réiinie»  .  i 
la  bafe  des  lUamèm  ^  «n  on  feul  paquet  Le  jfînoït  «ft 
une  goulîe  pédicellée ^  vtr^iâtrc ,  glibrc  ,  coriace , 
un  peu  arrondie^  comp.imée,  un  peu  epailTc,  à 
detx  valves ,  renferAmt  une  ftmcnce  oblongue, 
un  peu  arrondie. 

Cec  arbre  croit  ^ans  les  grandes  forêts  de 

Cayenne.  1> 

Oiftfvàtimu.  Willdemir  a  réoni  i  ce  génre  le 

rn:."r-  -'ouna  odorata  d'AuS'pt ,  rtsentioiint?  dan?  cer 
ouvrage  à  l'article  Ccumarou  ,  vol.  11,  p.  14;  i 
cependant  des  caraâères  particuliers  paroiflent 
devoir  le  tenir  éloigné  de  ce  genre.  Son  fruic  e(l 
niM  gottflê  on  une  forte  de  iioix  ,  dont  l'écorce  efi 
dure,  drupacée  &  tomenteufe  en  ochors  ,  à  une 
feule  valve,  monolperme  ;  les  étamines  au  nombre 
de  huit  i  le  calice  turbiné ,  à  trois  lobes  { la  co- 
rnl!e  ' papiMonàcée  }  les  feuilles  alternes,  ailées 
Uns  impaire.  Ce  font  les  femences  de  cette  plaïue 
qui  ont  la  ferme  d'une  fève,  8f  que  l'on  vend  à 
?atb  fous  le  nom  de  févts  dt  Tonca ,  avec  ler^oeUes 
M  paifame  le  tabac  «  &  qui  lai  donnent  une  odeur 
trèMgrëàble.  .  •  ;       .  r.  • 

TARANI.  Tjjirn.  RÏîînedi  Hort.  Ùâïab.  veÙ^. 
pag.  1 J5.  tab.  jS. 

Fiante  aquatique  du  Malabar ,  dont  le  genre  & 
h  fannille  natoiem  ne  font  pas,  encorfc  détertnfhés. 

Ses  racines  font  cotnpof^ts  de  fibres  blanch&ires, 
nombreofes ,  fafciculees;  elles  produifent  plufîeurs 
tiges  hautes  d'environ  un  pied  &  plus,  cylindri- 
ques ,  articulées,  épaitfes,  fongueufes,  ftriées, 
rétrécies  infenfiblement  vers  leur  fommet,  ra- 
nic-u(es ,  partiies  de  feuilles  oppofées  ,  feflîles ,  ob- 
longues ,  lancéolées  «  étroites ,  vertes ,  glabres , 
liflât  «  luifantes;  argn^  â  leu^  fotnmet,  dentées 
co  fciê  i  leur  contour. 

Les  fleurs  (ont  felTiles ,  petites,  agrégées ,  pref- 
qus  vtrticillces  dans  l  aiiTcile  des  feuilles  i  Lur 
calice  compolé  de  cinq  folioles  pcrfiflantes  ,  ver- 
tes >  en  forme  de  pique  i  la  corolle  blanchâtre  ou 
un  peu  verdâtre ,  à  cinq  pétales  ouverte,  fort  pe- 
tits,  ovalas  ,  obtusj  dix  etam!:Ks  ;  1  s  anthères 
arrondie^,  jaunâtres»  un  ovaire  Tupentiur ,  globu- 
leux'* i  cinq  ftries.  Le  lirujt  eil  une  capfule  ?  fore 
petite,  un  peu  rougeâtre,  qui  reiifi:nne  des  fa- 
mences  rmiibraufes,  extréiTiement  petites  ,  d'a- 
bord blanchâtres»  qui  deviennent  roogeâtrcscn 
mûriffanr. 

Cette  plante  croît  dans  les  eaux  au  Malabar. 

"   TARCONANTE.   Tarchonanihus.  Genre  de 

f liantes  dicotylédones  ,  â  fleurs  flof^^ùletifes ,  de 
a  famille  des  corymbif^res ,  qui  a  des  rapports 
avec  les  caUa ,  &  qui  comprend  des  aibuAes  ezo- 
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tiques  .1  rr.iirope  ,  dont  les  ft-uilles  font  tomen- 
teults  &  entières }  i^s  fleuis  difpofees  en  panicuie 
teraiioalie.         ,,.  ,  v 

Le«nraâ&re  elTentiel  de  c»  genre  oft  d'avoir  : 

Ùti  fiiurs  fiofcuUuftt  i  (.  :  c.  ';  1-  'ncn-jpkylle  ,  tur- 
biné f  k  ftpt  dicoufuru  i  Us  ftnuncts  intouritt  dt 
p»U$  i  i* /ietputie  ittik. 

Caractère  généRIQI<f.. 

Les  fleuri  font  toutes  flofcaleufes^  beniuphiO' 
«tes,, fertiles;,,  \  ^ 

GllaeMBed*etleÉ«Aftt''. 

i".  Un  calice  com^w ,  d'une  feule  pièce,  tni^^ 
biné*  djyifé  jufqu'à  fa  moitié  en  fept  découpures , 
colorées  en  dedans,  plus  courtes  que  la  corolle  * 
un  peu  aignës*  perfiftantes. 

a".  Une  r  'L  /V  compofée  de  flftirons  tous  fer- 
tiles ,  hermaphrodites  *  égaux  *  infundibulifornies  * 
à  dnq.denis. 

}».  Cinq  étamines  fyngénèfes ,  dont  les  fijamens 
font  capillaires,  très-coturts*  ks  anthères  tabu- 
lées* réunies  en  cylindie,  de  la  loogoeur  de  It 
coroUe*  un  pen  ptolopgéês  en  queue  i  leur  balé«  '. 

4*.  Un  cvûire  inférieur  (fupérieur)  ,  oblor.g, 
fUrmonté  d'un  flyle  prefqu'une  fois  plus  long  qué 
la  corolle  *  terminé  pr  deux  ftigmates  fallbds. 

Les  ftmtnets  font  oblongues,  folitaires,  entou- 
rées de  poils  laougineua ,  point  aigrettées  i  leur 
fommet ,  mais  foiivent  couronnée  par  les  fleurons 

perfiflans. 

Le  réitfiade  trA  chargé  de  poils  un  peu  plus 

courts  q^ue  le  cilice- 

Ohftnaùons.  Bergius  a  remarqué  que,  dans  la 
première  cfpcce,  l'uvaire  étoit  fupéiieur.  M.  Dc- 
candiUle  m'a  aOuré  avoir  véritié  cette  rcnàarque  : 
j'ignore  fi  ce  taraâère,  étranger  aux  fyngenèfes* 
fe  jretrottve  dans  les  autres  efjpûkes. 

E  s  p  i  C  B  s. 

I.  Tarcokantb  camphrée.  Tti/tkonaàAM 

ciimpkoratuj.  Linn. 

Tarehonanihus  Miit  iaiegerrimit ,  fJuia  toauH* 
tojis.  Tbgnb..  Prodrom.  pag.  1.45.  —  WiiU.Spec. 

Plant,  vol.  }.  pag.  1791.  n-^.  I.  ' 

Ta> ihon^nthtis  foliis  otlur^ls ,  pf,it:s  ;  cj.^ice  mo~ 
nopbylh ,  quinjutjido.  Linn.  t.  ïuppi-  jug.  361.  — 

Syfl.  veget.  f<ag.  740.  —  Gxrtn.  de  F«uct.  &  Sem» 
vol.  2.  pag.  }92.  tab.  ié6.  fig..ii.  —  Lani.  IKuftr, . 
Gen.  tab.  671 ,   ^  ^ 

r«/«Ae«d)ifAiu.'Hort.  CUC-f^.— Rojr.  Lugd. 
Bat.  I  Jt.  -— Mill.  Di6t  — *  Fabrtc.  Helmll.  429.  — 
Berg.  Plaut.  Cap.  p.  x^6,    lUifib,  Cent,  u  n".  94* 
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Elùhryjturi ,  ar^afruéoa.  Bocih.  LMgiL.  Bat.  I . 

taeeo ,  folio  fahi» ,  odprà  n^maruti.  Herw.  Lugd. 
Bat.  1x7.  ub.  iij).  —  Plltk.  Almag.  i  }4.  ub.  {74- 
lig.  I.  —  Morif.  QsoD.  Hift<  |*  p«g.  90. 

Cony\a  africana  ,  fruttfctfU  ^  folio  /i/wf*»  oén* 
tampkor*.  1  ourn.  Iiill.  R.  Herb.  4^5. 

Cet  arbritTeau  l'clève  à  la  hauteur  de  du  a 
douze  piedi  &  plus,  ftir  111^.  tige  tortç ,  qui  fe  ili-  i 
vtfe  à  ion  roaimet  en  pluMtirs  branchies  aflez  (bu- 
ples ,  munies  de  rameaax  nombreii»  ,  éîaticés , 
plians  »  cylindriques ,  îrrégdiérement  ançulejx  , 
blanchâtres.  puùei'ceASj  garnis  àt  teutlles  épar- 
fes ,  petioiées ,  oblongues ,  très-entières ,  ovales- 
lancéolées  ,  à  peine  ai  -ues  à  leur  fommet ,  rétié- 
cies  à  Uur  bafe,  épattlcs ,  d'un  verc-pale  &:  ndees 
en  deflîis,  blanchâtres  8c  tooienteures  en  deifous , 
langoet  d'environ  tteit  powcas,  te  on  pouce  & 
plu»  de  large ,  i  neivons  l»téms»  impies ,  pa- 
rallèles ,  ijillanies  \  le»  pétiolc$  couttij  caoÛKii.- 
\é& ,  tomemeux. 

Les  ââurs  font  dilpolées,  à  l'extrémité  des  tiges 
Ce  des  ntmeauz ,  en  une  panicule  étalée ,  rameufe , 
un  peu  fcliacée;  chaque  fleur  prdicellée.  Le  ca"- 
lice  eft  monouhylte,  urceolé ,  a  dtrr.i  divifé  en 
cinq  ou  (t\X.  découpures  droites ,  aigULS ,  blaiichi- 
itre  dctomeateuj^eo  dehoiSji  glabre  &  noirâtre  en 
dedans  { la  corolle  pecicé,  (Tiin  nourpre-violet , 
eni  i^remc  nt  compotée  de  fleurnnsVierTrwphrodites 

(erciSesj  enio.ncés  dans  des  touffes  de  j^oiJs  lai" 
«eux  i  l'ovaire  (wféà»w\  le  lèigiiMt*  fai^MI ,  ï 
deux  divifions  divergentes  ;  les  femences  ovales- 
oblongues ,  petites ,  accompagnées  Couvent  par  les 
fiturons  pcrfinaas,  poiiu  aigrettées,  environnées 
de  poils  laineux  en  toiifT.-  ;  le  réceptacle  pileux. 

Cet  arbudê  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpérance. 
On  le  eu  tive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Il 
lépxnd  une  forte  odeuc  de  camphre.  %  {F,  v« j  . 

2.  Ta  acoMAwri  denc^.  T«nl»wubadmSûiii. 

Thunb. 

.Jarckfnaïuhus  foUis  oHongifj  i/utgerrimii  tUar 
fati/fut  t  ftitûu  ohfoltti  tfimeatofis,  Thunb,  Pim^r. 
pag.     .  —  ViUd*S|>ec.Fhnt,  vol.  3.  pag.  1703. 

n»».  5. 

Ta  rchonanthut  (  glabe  r  )  ,  ^ ^iiis  ^lahrif  ,  intfgrit 
4tntÊtifquf»  Linn,  f^SuppL 

Cl- rte  ^fpèctj  rpfT-iriri!c  bcMiicni.ip  p.ir  fun  port 
tarthonuntÀHi  (umphoraiui  ^  mais  «lie  n'a  .point 

ime  odeur  de  camphre  :  fes  feuilles  ^ainlî  que  Ibs 

■  iutres  parties ,  font  glabres.  Ses  ttg"s  font  droi- 
tes, ligneufes^  cylindriques ,  divifées  en  rameaux 
«Bmif>fmiple9*i^longés,  un  peu  attguleux^  très- 
g||«bres,  garnis  de  feuilles  éparfes,  alternes ,  pé- 
liolé^f  obliu>9uesf|aneéoiee»«  gtabtef  à  leurs 
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deux  faces ,  veinées  «  nerveufcs ,  un  peu  aisuiàà 
Uur  fommet,  réirécies  à  leur  baie,  eummï 
lenrs  bords  ,  un  peu  variée*  dir.s  lent  fonne.les 
une»  plus  larges,  d  autrts  plus  étroites,  entièta 
oa  d«niéei,foiittMMptrdB|fWei«Mim. 

Les  fleurs  forment  une  pinicule  terminale jiné"  ^ 
diocrement  étalée,  dont  ks  umtficatioos, aoi  i 
que  les  calices,  font  glabres )  ces  dernienm»>  I 

n'iphvl'e';  ,  à  rnviron  fept  découpures;  Ici fîiu;\  | 
compolees  de  deurons  tous  îiui'culeux  ,  htrsi- 
phrodites  ,  fertiles  i  les  femtnces  «nvinmeci 
d'une  Toufe  de  poils  aigrettés  i  k  iéc^tack|iU> 
ne ,  étroit ,  couvert  dé  poils. 

Ce  Lie  pUn»  owii  iH  âp  de  BwMt^Eftédia. 


).  Tarcon  A«<TB  i  MSkê     bnipto.  Tmdk 

natuktu  tritoitUs.  Linn.  £  • 

Tarihonnnihus  fbtiis  astroflt^  eaRcîiaj  ttiftfhjl- 
lis.  Unn.  r.  Suppf.  pag.  56o.-~'WiIld.  SpecPlaot. 
vol.    peg.  J7^|.  n*.  6«. 

Cet  arbufte  n'ell  encore  que  médiccrfuiOT 
connu.  Sts  tiges,  d'af>rès  Linné  iils,  téueciesta 
pointe  à  leur  fonunet ,  fe  divifent  en  rameau  roi< 
des .  garnis  de  feuilles  très-fenees,  lioeaires.foct 
courtes , entières, acérées, aller.  lemhUbiesàceJ'es 
des  bniyères/Les  fleurs  font  jatéralcs ,  eniaifces, 
plus  longues  que  les  feutiks^  foutenues  pat  «Ici 
pédoociw»  conrtt  1  .Utnr  ceUee  compoie  de  quere 
foliotes  ovales;  le;  cctolles  petites  ,  compoii» 
d'un  petit  nombre  de  A«:urons  caducs ,  perdus  eo 
quôlaue  forte  dans  les  touff;!  de  poils  tres  blucs , 
plus  longs  que  le«  Aeucon^f  âe  ^ui  guniHtiitlà 
rccepucTe. 


Cette  plante  cro|c  ao  Çap  de  BeiiBe*Elipê> 

ranicek  If 

*  Tarconante  i  feuilles «llipti<)iies.  Tfnif 

nanthuf  ellipticus.  1  hunb. 

XareJiWMduu  /(tiii$.tUipiicis  ,  dcntktdtùt ,.Uh 

tSts  tomtmafu  Thunb,  Pcodr.  pig.  14;.  WiBi 
Spec*.  Plajpc  vol.   pag»  179^, 

Cet  arbiift»  a  fes  rameaux  garnis  de  feuillfifrfr 
pies ,  ellipciques,  denticuiées  ï  letir  conrour.sli- 
Dres  à  leur  face  ftipérieure,  tomenteufes  enéff- 
foAv.  Cette  pfamtç  cyoit  en  Cap  de  BmM'I^ 
rance.  î> 

*  Tarcomants  ifeoilles  lancéolées. 
iMiKil«7wrfq<W»f.  Linn..  f) 

TankoMnthas  foiiis  «IKfticiê,  iaugtrrimis ,  f'*- 
ArM,  Thunb.  Pfodrom.  pap.  14^.  —  Willd.jip(> 

Plant,  vol.  j.  pag.  1795.  4- 

Cette  efp#ce,  qui  parost  uès-iapp(oclice<blt 
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Ï»récéilente  ,  en  diffère  par  fes  feuilles  eHiptkuttS- 
ancéolées  ,  très-entières  &  non  dentées  à  leurs 
htà»,  ghbKs  à  leurs  <leta  fsces.Cet  aibufte  croit 
ao  Cap  de  Bonti^Cr^ranee. 

TARENNEdeCeiUn.  Ta^titna i^tMùa.CKttn. 
ét  Fc«A. IcSm».  vol.  1,  pag.      iab«  tt.  fig. 

Tamum.  ZeylooNir.  èCoUeâ.  Seu.  Hocc.  LugiL 

Bac 

On  ne  connoit  encore  de  cette  plante  que  les 
Ihiits ,  dTfpofS*  «0  «m  fofie  de  ptmcale ,  dont  les 

urrifii  jrions  font  un  peu  flexueufes.  C'eft  une  biie 
pédiceiiëâ,  fpbéri^ue  ,  de  la  grofleur  d'un  grain 
de  grofeille ,  noirâtre  ,  luifante,  un  peu  rulee  , 
marquée  de  huit  \  dix  Rriei  ,  divîfée  en  deux  lo- 
g«s ,  a  une  leuie  valve  ;  lunnontée  par  un  calice 
p«rûftant,  à  quatre  découpures  linéiirts ,  «bUm- 

Î[uef  «  aiguës*  féAéchtet.  Cette  baie  contient  une 
obftance  cheinue ,  fongueufe ,  adhérente  eu  deui 
c6tés  de  la  dolfon^  8e  environnant  les  femencef  : 
celles'ci  font  au  nombre  de  «piatre  ou  fix  dans 
chaque  loge,  fituées  horizontêlenent,  ^ifTes  » 
bombées  à  une  de  leurs  faces >  comprimées  Se  ré- 
trécits  en  coin  à  l'autre  face,  noirâtres  &  ridées  ; 
elles  contiennent  deux  cotyléJons  foliacés,  prel"- 
qu'orbicuUires.  La  radicule  eft  cylindrique»  une 
Ans  plus  longue  que  les  cotylédow ,  tecouÂée , 
très-éfoignée  du  centre ,  ht  dirigée  vers  la  cîrcnn- 
fi^reocc  de  la  cioifon.  «  La  pofition  des  radicules 
dam  ce  fimit  eft  très-remarquable,  dit  Gzrtner, 
en  ce  que  celle  de'la  première  femence  fe  dittge 
â  droite  >  celle  de  la  féconde  ï  gauche,  celle  de  la 
troifième  à  droite,  &  sinfî  de  l'iice  alternative- 
mest  s  f  n  outre  j  les  femences  font  attachées  au 
centre ,  If  twtt  au  pms  du  finiit.  s 

Ces  fruits  appardemiem  à  iHie  pittiw  qui  croit 
â  rile  de  Ceilan. 

-  TARGIONE.  Tafpionia.  Genre  de  plantes  3co- 
tylédooes ,  de  la  famille  des  hépatiques ,  c)ui  a  des 
rapports  avec  ies  anthoctnu  8e  les  jungermanaïa , 
Se  qui  Cd  v^  iend  des  hetljcs  donc  ies  expanlîons 
fioTK  roeo)l>raneufes,  verdarres,  fort  petites ,  ad- 
^éfentes  à  la  terre  par  des  fibiilles  ttè»-gfèle»> 

Le  carafièie  eflèntlel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Unt  forte  dt  calice  à  deux  valves ,  ou  un  péricarpe 
rtnjtrme  une  eapfiUe  ghlmituji  ^  rtn^lte  dt  trt*' 

Oêfirvetioat.  Les  organes  mâles  de  ce  genre  ne 
fom  pas  encore  fuflîrimment  connus.  On  ofl  au- 
jourd'hui affez  généralement  d'accord  lur  les  or- 
ganes femelles ,  qu'on  croit  être  coniUtués  par  les 
capfwie>gk>buleufes ,  recouvertes  par  deux  valves 
qui  ne  s'ouvrent  qu'à  l'époque  de  la  matdrrté  des 
graines.  On  appei^oit  dans  leur  intérieur  qui;l- 
ques  ilyles  avortés  &  caducs.  Schreber  a  pris  pour 
rorg^  tûik  une  petite  calloiité  qui  cjdfte'lb 
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bafe  dé  ft  n4eit*ratie  interne  ên  oh'ce  ;  mais  d'au- 
tres ii.itur.i'inci  n'ont:  ru  nJni'/rtrr  ctttè  optri'Ti. 
Sprengel ,  eu  particulier,  ailore  avoir  obiecve 
cette  calloHté  perfiHanie  fans  aucune  a^étation  . 
jufqu'à  !a  r  aturité  des  huîts.  Ce  dernier  prend 
pour  organes  màleSjdescoTpurcults  éparsfur cette 
nnéme  membrane ,  8r  qâ  téttifisnt  «vM»  la  m» 
tiuité  des  fnùii. 

I .  Tamiomi  bypophile.  TaigiMU  fyptphyitâ. 

Lion. 

Tmponia  eûËeièmt  éthifctatHas  ;  fruSifiemiotùhM 
foUtmriis.  Gmel.  Syil.  N».  vol.  x.  pag.  i 

Tarponia  hypophyltt^  Linn.  5pee.  Plant,  vol.  a. 
pag.  1604.  —  Lam.  flor.  franç.  vol.  t .  pag.  7)>  ^ 
111.  Gen.  tab.  877.  —  DscanU.  Pioc  franf.  voi.  i» 
pag.  419.  —  ^ïeng.  BttUru  phiJ,  «*«  fa.  pig.  ay. 
tab.  2.  Hg.  1. 

Targionia  miniau  (/  vulgarh.  Michel  j  Gen.  ). 
tab.  j.  —  Necker,  Galbb. pag.  497. 

Lichen  petrtmst  mûùmUt  fruSti  9roki.  C>  BaulU 
Pin.  )6z.— '  Dillen.  Mufc.  f  51.  tab.  78.  fig.  9.  , 

Lichen  ehr^ ,  a:ju!ot  ,  hyp<ifiliy4t$0MpU.  Cok 
Ecphr.  I.  pag.  jii.  hg.  5  3J. 

Lichen  urrefirit ,  nùnor  ^Jemînifer.  Buxbautni 
Ceimir*  t.  pag.  4t.  tab.  61 .-  ng<  4< 

Cette  plante  défetofipe  fnr  Ja  terre  de  petites 
feuilles  étalées ,  prelbue  ]p)aneft«  afet  fembUblea 
à  celles  des  marchaHtta ,  rorteineni  adhérentes  aa 

fol  par  des  fibrilles  n<;irltrc^  j  elles  fou;  \in  yçn 
érroices,  alongces,  vertes  «n  deâus,  uarfemees 
de  petits  tubercules  de' covieor  pl)e;d'ati  brun* 
foncé  en  [f  -ffous  ^  un  peu  échancrées  ,  (^'.irgies 
prefqu  en  (patule  vers  leur  fommec ,  qui  14  ren- 
AoN  eh  deflbiis  te  produifent  un  fruit  capfu-' 
laire ,  comprimé ,  arrondi  >  compofiÉ  de  deux  vak 
ves  d'un  pourpre^notritre .  qoi  ne  t'oavrenc  qu'à 
l'eroque  ■le  b  ■iintiiriré  c!es  fcraenrcs.  Cf  rte  cap- 
(ule  eli  recoHvecte  de  deux  nterobrtnes  en  forme 
I  de  calice  »  Vm»  ememe ,  «te  «Oiileuf  purpurine  » 
t'atitre  interne  8r  rrinCpareoiej  poitaot  i  fabaiii 
une  calloïîte  purpurine. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieoY  coovem ,  un 

peu  humides 4  fur  li  teuL-  &  fur  les  rochers.  Je  l'ai 
recueillie  dans  les  environs  de  Fougères  eu  Bre« 
tagne.  On  la  rencontre  également  dans  les  dépar-' 
temens  mt-ridionaur       b  France,  à  MeudM^^ 
d4us  Us  Ajj>es ,  ©n  AiUcc ,  iic^.  {y,v.) 

2..  Targionb  fphéioatpe.  Tarj^U  fpUii^ 

iuifoi.  Dickf. 

Targionia  caticibus  apice  ptrforatit  i  fru3tfcotio^ 
ei*w^eff'V'"^Ciowl.8yft.Nac.vol.a.p«g.  t}5}4 
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T-irgioBij  fphArocarpos.  DirlcT.  Grjrpt  X.  pag.  8. 
—  DecAïuU  Fior.  funv'  vol.  i.  pag.  4.19. 

Sphtroearpus  Miehtiit,  .BelUrd.  Aift*  Tur.  /. 
pag. 

Sphâncarpus  ttrrejint,  minimm.  Michel,  Gen.  4. 
t»h,  |.  lig.  1.  — Dilkn.  Mufc.  tab.  78.  fig.  17. 

«  Cette  efpèce,  dit  M.  Decan.Jolle  ,  forme  une 
lofette  d'un  vert-cUir,  arrondie,  adnerente  par 
Ton  rentre ,  ati  moyen  de  radicules  fines  iir  blan- 
châtres. Les  ieuillis  font  arrondies ,  tronquées  3U 
femoîet ,  prefqiie  tranfpartntes  :  on  appetçoit  à  h 
loupe  ks  ctllules  qui  les  compoient.  i'ur  cette 
ftuiUe  natflent  queii^ues  p4()uecs  de  huit  à  dix  cor- 
puicules ,  d'un  pourpre-wnci ,  en  forme  de  tou- 
pie, prefque  cylindriques , rapprochés  parle  pied, 
perforés  an  fommet,  ôc  <jui  lont  les  organes  re- 
produilsurs.  Alicheli' a  va  ces  étuis  s'ouvrir  en 
«ieux  valve»  égales;  concaves  6c  divergei  tes.  Djns 
lo  çeitrre  Te  trouve  un  globule  rp))érique  &  fedile, 
li  trft  une  capfule  pleine  de  grainfs.  M.  Uecan- 


T 

dolie  dit  Qu'en  examinant  au  micn^ccipc  Içs  échan- 
tillons d^lTéch^s  de  cette  plante ,  il  n'a  pa^  vu  cette 
féparatioa  4es  valves  dont  patleur  Micheli  6c  Dil' 
lénius.  » 

^  Cette  efpèce  eft  rarej  elle  croît  fur  la  terre  hu- 
widè  Si'  fatiUfit  iife ,  dans  le  Piémont ,  laTonraiae« 
^  Cambion ,  Uepauemtnt  de  U  Somme,  •  ■ 

'  TARÏRI  de  la  G  uiane.  Tarir i  guiantnpt,  KkSIsA» 
Cuion.  vol  i.  Suppl.  p.ig.  $7.  tab.  j(;o. 

■  T^H-i  ^itiùr  iiiiâofiat/pltîs  alumis ,  oifjuri  vio- 
faeein  Baner/Franc.  éqirinbx.  ro^. 

On  ne  conooit  de  cette  plinte  ,  r^i  les  fleurs  ni 
ks  ttuit$ie|le  pafcît ,  d'après  fon  port,  fe  rappro- 
cher des  çvmocLdia.  C'tft  un  arlirifleau  qui  s'é- 
lève  à  environ  dix  pieds  de  hmr  S  n  tronc,  d'a- 
près Aublet,  a  trois  pouiAS  de  iliamitre  :  fon 
eç<-,rce  eft  brune  &  lilfe,  (on  bois  blanc }  il  devient 
violet  quelque  tems  aprK  qu'il  a  été  expofé  à 
l'air.  Ce  tronc  poulTe  ï  |on  ToniMt  quelques  bran- 
ches droites  ,  garnies  de  feuilles  alternes,  ailées , 
conipoiees  de  folioles  alt<rne$,eo  Aombreimpair, 
cje  treize  à  dix-fept,  vertes .  lilbs,  «ntiènes,  ve- 
illes d^.s  tpute  leur  cirçoDfereiîr-  ,  virinhles  dans 
leur  forme,  ovales  ou  un  peu  ar.uuJies,  tétré^ 
C(-ics  tri  pointe  ,  ohtufes  .1  Lur  (ommct;  le  pétiole 
commun  ,  long  d'environ  neuf  pouces.  On  apper- 
coit  au  dclTus  de  h  naiffance  de  chaque  feuille  un 
|»etit  corps  gîandiileux.  '  ' 

Cet  arbrilTeaii  croît  dans  les  grandes  foré»  de 
la  Guiane.  Les  Galibis  le  oomnent  {arir^.  |)  {^Def- 
ffîpt,  tx  ÂaU.  ) 

Les  Tolio'cîs  ,  en  fe  deffechant ,  prennent  une 
couleur  de  pourpre-violet.  Lorfqu'apcès  les  avoir 
éori)^  toutes  vertes  ou  mâchées,  on  les  greffe 


mnolqiieiit  d'abord  une  tebcoie  verte  ^  qui  u. 

vient ,  p2u  de  tems  après ,  de  couleur  vioietr; 
(yoyei  l'article  BRE&U.LOT*  voLl.pag.^, 

dont  cette  plante  paroit  étie  «m  efpèce.  ) 

TECK.  Theka.  Genre  de  plantes  dicotylédones, 
à  fleurs  complètes ,  nioiiopéialées,tégUitai,4ê 
U  famille  des  ftantUen,  qui  a  des  nppoits  m 
les  gmetina  flr  les  avftnnta ,  8c  qui  comptwd  ii\ 

arbres  exotiques  5  l'Europe,  dont  les  raiTieiM 
font  quadrangulaites ,  les  ieuilles  oppoCe«,b 
fleurs  paniculées,  â  ramificaiiouo|fofia,i» 
oi^s  de  braâëes. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  eftd'anit: 

Un  calUe  campanule ,  à  cinq  ou  Jîx  lohts;  anta- 
rolle  h  tu^e  court  ;  /e  limht  à  (inç  ou  fix  dècogfuriti 
cinq  êtamaei  ;  un  fiyU  ;  un  druft  Jcc  ,  gioittàiX  ««1 
un  aalict  c«  vtfic  i  ««  noj«M.  à  irw  <u  fum 

CARACTim  .«émÏaiqdi. 

.  Cbupie  ileiw  ofie  I 

1".  Va  calice  d'une  feule  pièce,  campinolé, 
perliflant,  divifé  en  cinq,  quelquefois  ^ kbts 
ovales ,  i  demi  ouvetty. 

2**.  Une  «orwtfe-fflonopétale*  tnfunÀbuItlimii*, 

-^  longueur  du  calice j  le  lube  court,  k  I pbî 
a  cniq  ,  quelquefois  fix  découpures  planes,  ouia. 

3°.  Cinq  étamints  inféréts  à  l'entrée  du  uib(<it 
U  corolle  >  Us  fllamens  très-courts,  teonoélfur 
des  anthères  globuleufes  &  ûillantes. 

4°.  Uootwif»  fupérîeur,  ovale,  velu,ciMiné 
d'une  glande  conrtei  fie utcéolaire ,  furmemé 

ftyle  filiforme  ,  droit ,  un  peu  plus  long  c\\xî  bci- 
lice,  terminé  par  un  ftignate  à  deux  ou  uoûi^vii 
fions  obtufes. 

Le  fruit  eft  un  drupe  prefque  globuleux,  unpîi 
comprimé  j  fec,  velu ,  Cubéreux  ,  quatre  lob«j, 
renfermé  dans  on  calice  ample  ,  renflé  &  membry 
neux.  Ce  drupe  contient  un  noyau  prefijue  glcit 
leux,  terminé  par  un  tubercule  arrondi,  i  qu«i« 
I  loges  t  Taxe  civox  intérieufomenti  deslénstneq 
comprimées,  foliciitçs  dans  chaque  loge» 

E  f  i>  i  c  f , 

Teck  des  Indes.  Theka grandis.  Lam. 

Theka  foltîs  (impUçibut  ^  oppofit:$;  fioribits^eMic»' 
latii,  pciunculis  oppofiiis  ,  ramis  tetragonis.  (N.) 

Theka  grandii.  Lam.  111.  Oen.  vol.  a.  pig 
n*.  1744.  lab.  1^6.  —  Juff.  Gen.  Plant,  pag- 10& 

Tt&ona  g<-undis.  Linn.  f.  Suppl.  pi^.  ifi  -" 
Thunb.  Difllrr.  aov.  Piant.  Gêner.  4.  pjg.  71. 


t^qs  i|a  ifiwçwtt  ^  W»l$  M  W9iï,.eile»  iyt  con); ,     Cîçitner ,  de  Ffuit  Çc  Semin.  f ol.  i .  tab  r 
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—  Roxb.  Coromand.  i .  pag.  lo.  tab.  ^.•r-Wiltd. 
Spec.  FUnt.  vol.  i.  pag.  voi^S. 

Jat^s.  Rumph  Amboin.  vol.  i,.  p.  54.  tab.  iS. 

Thtka  ttkka.  Hheed  ,  Hort.  Malab.  vol.  4,  pag. 
J7*  cab.  17. 

F«{pdir)r«cii(  bob  de  wclt^  tKeck .  theca. 

Cet  arbre,  fi  iniÀ^fliiic  paf  fen  émptoi  tismsies 

arts,  s'élève  fort  hiur.  Snn  tronc  eff  Jroit,  rrès- 
gros  ;  fon  bois  dur ,  ferré ,  fon  écorce  rode ,  çpaifle, 
gri'â  tre  j  ftj  branches  étalé«s,divflifes  en  rameaux 
quadrangulaires,  articulés,  un  peu  pubefcens  à 
)  ur  partie  fuf  érieure,  d'un  pris  cendré,  garnis  de 
fcuillt^s  oppoiées,  médiocremeiir  pétiolées,  am- 
ples ,  ouvertes,  un  peu  pendantes,  pref^u'AValss, 
rétrécies  i  leur  bafe  &  dtfctirrenies'rur  le  pétiole, 
aiguës  à  leur  Commet ,  entfèies  à  Iinirs  box'i^ ,  j'un 
vert-fonté  tn  «ieflus  parrenices  ùs  puint&  blan- 
châtres; veloutr^s  én  delTotis^  travcrfc-s  par  d;$ 
nt  riutet  latéraU»,  parallèles,  prcfqu-  fniiplcs,  un 
feu  faillantes,  (k  dont  l'uitervaH^  cft  coupé  par 
des  veines  forte»  ,  point  lécicttlées. 

L's  fleurs  font  (^irpofées  en  une  ample  &  belle 
piHicu;..  terminale ,  trés-étalées }  toutes  les  rami- 
ncattom  cunftaiiiment  oppnfées ,  d'un  gris-cen- 
dré, cbaigées de  poils  tres-fins ,  glan.iuleuy  à  leur' 
Ibmmec,  îfe  qtiî  ne  s'apperçoivt  nt  bien  qu'à  la 
loupe  i  des  braiices  oppofées, felHles ,  lancéolées, 
atgués ,  ûtuées  à  la  baie  de  chaque  divifion  ;  cha- 
que Beur  pédicellée  $  le  calice  lomemeux ,  d'un 
b'anc-cenJré ,  campantilé ,  n  cinq ,  quelquefois  fix 
découpures  ovales.  La  corolle  ell  blanche,  odo- 
lante»  i  peine  plus  longue  que  le  calice,  pubcT- 
oence  en  dehors,  parftmce  ce  points  noirâtres  ; 
l'ovaire  veu,  blanchâtre,  entouré  du»  rtbord 
EÎ  ndulcux,  d'un  rouge-orangé.  Le  fruit  ell  un 
drupe  de  la  gtofleur  d'une  noiletie,  contenu  dans 
le  caltee  rerillé  8e  perfiftanc.  Il  renferme  un  noyau 

£rer<5u'3rron  Jt,  furmonté  d'un  tubercule  globu 
!ux  f  diviie  en  quatre  loges  j  une  femence  dans 
chaque  loge* 

Cet  arbre  croît  dans  les  Indes  orientales,  au 
Malabar,  au  Corootandel ,  dans  les  grandes  fo- 
Bits  dans  tes  îles  de  Ceilan  &  de  Java,  &c. 
M.  LaMilardière  m'en  e  conuHiniqtté  un  exem- 
plaire, b  (^Z) 

Le  boi»  de  teck  eft  empIojréaTec  un  très-^and 
avantage  dam  la  conftruai'oii  des  navires  }  il  eli 

dur  6c  fe  conferve  long-tems.  Les  Indiens  en  font 
également  ufage  pour  les  charpentes  de  leurs  mai- 
fons  &  de  leuts  temples.  Les  feuilles  feumiflent 
une  liqueur  qui  fert  à  teindre  les  cotons  &  les 
fuies  en  pourpre  :  on  fabrique  encore  avec  ces 
mêmes  feuilles  un  (ïrop  propre  pour  les  aphtes. 
Les  fleMN,  bottiUka  avec  t^id»  partit  pour  un 
bon  remède  dans  les  réientiqni  d  jisiiie  &  l'hjr- 
4ropyfie.  ■„         ,         .  , 
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«  Le  teck  ,  dit  M.  Thooin ,  eft  un  des'plus 
grands  &:  des  pl|is  beaux  arbres  de  l'Inde,  le  plus 
mile  &  le  plus  intérelTant  pour  nous  s'il  pouvoic 

cr(»îcre  en  pleine  terre  en  France.  Son  buii  a  une 
propriété  qui  le  fait  recherchit  pour  la  conftruc- 
tlon  des  plus  gros  navires  i  il  eft  folide  &  léger  { 
de  plus ,  il  n'tW  atMfMu  ni  pi.r  les  vers  ni  par  les 
autres  infeélss  qui  dttiuilem  en  piu  d'années  les 
vaitTesux  européens  les  mieux  conditionnés.  Dds 
bàtiinetts  conlicuiis  avec  le  iMsis  de  cet  aibce  du- 
rent Trois  fois  plus  long-tems'  que  ceux  qui  l'ont 
été  avec  toute  autre  efpèce  de  bois  connu  ;  mais 
cet  arurc  cioit  dans  l'iiiferieur  de  l'Inde,  fur  les. 
bords  du  Gange  &  de  la  Cochtnchine ,  oû  i!  pa-" 
roît  circoDUrit  ,  la  nature  de  ces  pays,  leut 
climat,  feinhlent  devoir  taiie  perdre  l'erpérance 
xie  pou\oir  le  naturalifer  en  France.  Cependant 
s'il  eft  reconnu  que  les  gtmmeà  OU  beutons  de  cet 
arbre  foient  couverts  d'écaîlles  ou  d'enveloppes 
particulières,  ce  fera  un  i:  dit  equ'H  a  et}  pourvu 
par  la  nature  des  moyens  de  défendre  fcs  jeunes 
bourgeons  d'une  température  plus  froide  que  celle' 
des  pays  eû  il  croJc. 

»  A  ce  premier  indice  il  s'en  joint  un  .iutre  qui  " 
eft  encore  plus  inpottant;  c'eft  la  faculté  qu'a 
le  teck  de  a^rmir  chaque  année,  à  la  manière 
de  nos  arbres  indiiîènes ,  pendant  un  certain  ef- 
pace  de  tems ,  c*en-à-djre ,  de  perdre  fl»  fêuîllee 
nmme  les  nôtres ,  S;  de  refter  dans  une  iniiélion 
au  moins  apj)arente  peiidarit  pluiîturs  mois{  ce 
qui  femble  indiquer  que  fes  fluides  defiEendenc 
vers  les  racines,  ou  fe  condenfent  pendant  ce  tems  : 
alôrs  il  y  auroit  beaucoup  moins  a  craindre ,  puif- 
qu  il  paroit  prouvé  que  les  gelées  n'ont  ^rjct-on 
fur  les  végétaux,  qu'autant  que  leurs  vaiileaux  fe> 
veux  font  remplis  de  (iuide. 

*>11  eft  donc  préfumable,  d'aptès  le  caraâèfe 
extérieur  de  fon  organifation ,  que  le  teck  pourra 
fe  naturalifer  dans  l'Europe  méridionale,  &  par- 
ticulièrement dans  les  pays  où  fe  cultiventen  plein 
air  les  dattiers,  les  orangers  &  les  citronniers j 
parmi  lei<tuels  il  vit  dans  i'inde.  La  partie  de  la 
France  où  ces  arbres  croifTent,  eft  fort  limitée {. 
elle  n'cft  compolee  que  de  quelques  cantons  des 
départemens  du  Var,  des  Alpes  maritimes  &  de 
I  [1-  de  Coffe.  Pour  procéder  avec  fuccès  à  la  na- 
turalisation de  cet  arbre  utile ,  il  eft  l>on  de  fac 
voir,  I*.  qu'il  croît  généralement  dans  les  platnct. 

Se  fur  les  coteaux  peu  éloignés  d^s  grands  fieuves*' 
dont  les  eaux  fe  débordetiraflez  rdgulîéremeht 

chaque  anrvée;  i'.  qu'il  poufîc  avec  plus  de  vi- 
gueur &  s'élève  à  une  plus  grande  hauteur  dans - 
les  terrains  profonds,  de  nature  argileufe  ,  méÙe 
de  fable ,  8c  de  confiftance  ferme  ;  }*.  enfin ,  que 
fes  femences  perdent  promptement  leur  propriété  ' 
getminative ,  puifoue  le  tems  nécelTaire  pour  leur 
trajet  en  Europe  fuffit  pour  les  empêcher  de  ie^-. 
ver.  "  (  Thouia^         d||t  Muf.  ^Mfjf .  imm/-*  ypl* 
l«pag.82.)  .  %  , 


Digitized  by  Google 


T  EL 


TÉLÈPHE,  Tti^luum.  CetiA  de  planter  <!î- 
cvtylédaMs ,  I  Heitn  complètes  ,  polyptuiees , 
jégiilières  ,  do  la  famille  des  pcrtulacéei,  qui  a 
«Its  rapports  avec  les  torrigio/a,  ijui  coinpi«nd 
.  herbes  tndigèiM»  de  l'Eurofw ,  dont  ks  tiges 
font  couchfC*,  alternes  ou  oppofées»  (tipulacéesi 
les  fleuis  djfpofées  en  corymbes  ceiminaux. 

.  Le  caraÛite  eflèntiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  :' 

cinti  drvijîxnts  i  ptiuits 
tuffi longs  que  le  calht  ;  cinq  îumints  ;  point  dt ftyk ; 
voit  ftigmaus  i  wu  cap/uU  iriangiUmirt,  à  tiws  vti^ 
Htf  j  pv^wt  ftmtnstt  fur  un  ptacttutm  ttaumii 

Ci»)nftik!iiroft«£ 

l".  Un  calice  petCtbOK ,  âivKé  en  cinq  fn- 

{Joies  oUongues concavei ,.  obcufès ,  letevées  en 
Mfsne* 

»*.  Une  eontf*  comporée  de  dnq  pétales 

obloncs  ,  obtus,  droirs  ,  rétréci*;  à  Irur  bafe  , 
de  ia  longueur  ilu  calice .  inférés  ûu  k  réoeo- 
i4cle. 

Cinq  hamints  dont  lesffiaffiensfomfttiHiliSt. 
pius  coims  que:  la  cmoUa».  teimioé»  vat  4»»  w 
thèret  ncUtwcs.. 

,  Un  ovM/t  trfamgiitaiipe.  fupérieur,  aigu» 
j^oint  de  flyle }  trois  fiigmates  aigus,  ouverts. 

•  he  frnit  eft  une  capfiile  courre,  niangulaire , 
àirois  yjlves  ,  j  uneTeu !e  lugei  piuââur^  femence» 
arrondi. s,  pnriècs  tut  un  pLccnti  centndj.)thre:j 
«ie  moitié  plus  court  que  u  c4||fiU^.. 

.  £»picES. 

l,  Tâl.àfM£  d  iinpitaii,  TtUpkium  tmperaù. 

T  ^ph  'iamfbiiis  alttmis.  Ltnn.  S(»ec.  Pîant.  vol. 
1.  pag.  j88.  —  Hort.  Upfal.  jt.  —  îîailer,  FTelv. 
rf*.  «41.  —  MHI:  0».  —  Kniph.  Cent.  i.  n*.  or. 
—  Willd.  Spec.  Phnt.  vol.  i.pa?.  ijo6.  n«.  i._ 
Desfont.  Elor.  atlant.  vol.  i.  pag.  270. —  Lam. 
niuflr.  Gêner,  uh.  xi^  Diecmd.  Flor.  fianç. 
ViA.  4.  pag.  400. 

•  TtUpkhimfol'iis  ohlongp-ovatis  ;  race  mis ftcun^s-, 
mmimmlihiu,  Virid.  CU^  10-  —  Hotiu  CUS.  ji. 

VSaifm,  Logé,  Bett  41^, 

Tifephium;  ngau..  Liob  Flor.  frjRÇ  voT.  p 


'  TtlephJumOtofcottdis.  iMpérat.     f ToiUlItfl 
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Pin.  287. 

TtUpkium  ttgitinmm.  Cluf.  Hi(L  U  pig.  (9. 

Icon.—  Gerud,  Hitt.  f  20.  koii. 

^  Cette  p'.aiite  poufTc  des  mêmes  racinei  p'ufe;r» 
tiges  gréksj  couchées  j  cylindriques  >  toibb, 
longues  d'environ  un  pied,  prefque  limpbw 
I"?jf  rement  rameufcs ,  garnies  dans  toute  Iturloa- 
^ut;ur  de  feuilles  aiieiue»,,  à  peine  petioiées,pe. 
tices,  ovaleVfd'ua  ver i- glauque ,  crèMadèni 
à leuxt  faocds,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  srron- 
diet  fie  obtufes  à  leur  fommet,  rétrécies  à  kot 
bafe  en  une  pointe  ou  en  un  pctio!.-  trei-CQa:ti 
wuûies  de  petites  Itipuies  courtes,  cijuqui.s. 

Les  Heurs  foor  réunies  à  l'extrémité  de»  m» 
en  ptufieurs  corymbes  très-épais  i  lis  péàmiin 
glabres,  cylin.lriqnfsj.  les  pedict-ties  rrèvcourti, 
inégaux.  Leur  tuitce  efi  vert,  petliltict,  a  c:a^ 
foiioles  aiguës  ,  relevées  en  caréné  fur  leur  ioi, 
membraneufes  à  leurs  bords  i,lA-coiollecooipofee 
de  cinq  pétales  blancs ,  de  la  tonner  du  cilice^ 
les  fihinens  des  éumines  compriiné»,  pluscmiti 
que  U  corolle  i  trois,  Itytes  l(ajles.,.co«ttve»i 
leur  bafe.  La  capfule  eit  petite,  tftJagukîie, à 
trnis  vjlvts  ,  à  une  feule  loge,  remplies  lie  f«- 
mences  petites,,  prefque  rénifckcmes^ùuiéliesûe 
un  récef»ude  libre  Ik  centnl^ 

Cette  plantî  crrît  dans  les  lieux  fecs  frmon- 
tueux ,  dans  1:S  départemens  méridioanH  lie  1» 
Prsnce.  dent  tes  Alpes,  l'Italie,  l^BMgtOr 
la  cultive  tii.  Jaidin  de»  Phnices  de  Mi.  ft 

t.  TÉLipHE  à  feuille»  oppog— I,  Hebfliutte' 

\  po^d/olium.  Linn. 

TtitphiumfoUii  opptfitii.  Linn.  Spec.  Plâfit.  »ot 
I.  pag.  <88.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  M 
I n^.  1.      Oes^Dac.  Flor.  adaot..  voL  1. 

TeUphîum  myofotidix ,  fiBh  4niiplhrih$t  fl» 
jugoii*.  Schaw,  Afric.  Specim.  n*:  J71.  fig.  fyi. 

Cette  efpèce  reflèn^ble  beaucoup  à  !a  pr? 
d-nte  }  elle  en  eft  fuffitamment  diitinguee  par  in 
fe  niiîes  jplus  grandes ,  oppoiée».0e  nmalKn» 
LUe  croit  dans  la.  Barbacie.. 

TÉMO  du  ChiU.  Ttmus  m»^SàUL  MoEo.. 

Tfmus  fvfiis  .^lumis  ;  f-orihuti 
Ttmuj  mofckaïa.  Moiin.  Hdi.  natur.  Chili. 

•n- 

Gen.  Plant,  pag.  4^- 

Ce  geme  ,  établi  par  Melii»,  et  amfcSè 
d'vm  ImiI»  elpèc»4'«'  mrfetiM  des-  fdames^' 
cotylddoQcs    à  ieius  coinplètes.j 


a»  mofikata.  Moiin.  Hiil.  natur.  Chili.p^ 
Gmel.  S)  A.  Nat.  VoLl«,pAC^8).l.  — 1£ 


Digitized  by  C' 


TE  P 

dont  b  fimUle  naturelle  n'eft  pas  eaoOfft.  CORDBe.  ; 

Son  caraSère  etTentiel  eft  d'avoir  : 

Un  udUe  à  trois  divifious  ;  dix  huit  pétait t  ii- 
ntaint ,  uh'tomgt  ;  vingt-fix  étamints  pius  courtes 
^ue  Ut plt^les  ;  les  anik^rti  ^lob^'cufes  ;  /f-x  o-vutres 
ftfériturs  f  autant  de  ftyUt  &  dt  Jî/gnmUi  ^  unt  iniii 
i  dewt  eofMs  f  tes  fime»et$  arUÛtSf 

C'eft  un  arbre  dont  les  rameaux  font  chargés  de 
feuilles  nombreufes  ^  alternes,  pétiolées,  ovales , 
très-lifTes  ,  longues  de  deux  pouces j  vertes,  lui- 
(àntes.  Ses  fleurs  font  d'une  odeur  trèi-agreable^ 
pédonculées ,  terminales}  I*  calice  diviféen  trois 
«lécoupures  obtufes  ;  la  corolle  jaune  ou  biarche  > 
compofée  de  dix-htitt  pétales  étroiti ,  îon^s  de 
deux  ou  trois  pouces,  les  filamens  letacis,  unu 
fois  flus  courts  que  U  corolle }  les  iXy\ti  &  les 
fiigmates  ûmples.  Le  fruit  eft  une  baie  à  deux 
cooues  «  aflex  fembUble  i  celle  du  c»fé ,  crès- 
ameitt. 

Cet  arbre  croît  au  Ch  fi.  t. a  dureté  de  foiibn--^ 
le  rend  propre  à  être  employé  dans  un  grand 
no-nbre  d'oumges.  Sbi  fettilM*  onc  l'odeur  de 
la  miifcade.  ^ 

'/  ÉP.ALI.  Mottli-iia  feu  nuui  elavou,  Rhted, 
iiort.  Malab.  vol.  5.  pag.  «St.  rab,  ?4. 

Arbre  du  MaUbar,  d'une  grandeur  moyenne, 
qui  $*é>ève  i  la  hauteur  de  douze  ou  quinze  pieds 
fur  un  cronc  épais .  cyîindrik^ue ,  tjui  Itipporte  des 
branches  &  des  umeaux  tiès-éules  >  diffus  j  alon- 
gés,  prefqu»  difpofés  en  rond,  revécus  d*iine 
écorce  d'un  vert-foncé,  d'une  faveur  acre,  aro- 
matique ,  armés  de  fortes  épines  dures,  éparfcs  , 
recourbées,  aiguës.  Les  feuille*  font  méviiocre- 
nient  petiotées^  oppofées,  molles,  ovaies-oblon- 
gues  ,  prefque  bacéelées ,  aiguës ,  un  peu  acumi 
nées  à  leur  fommet,  entières  à  leurs  bords,  gla 
bres  à  leurs  deux  faces,  d'un  vert-lombre  en 
deffus  ,  d'un  verc  pltts  clair»  prafqat  luifant  i 
leur  face  inférieure  ,  traverfées  par  quelques  ner- 
vures {impies  ,  alternes  ,  latérales  ,  fouVMK  un 
peu  confluentes  vers  le  bord  des  feuilles  i  1m  pé- 
âoles  <  ourts ,  épais,  très-glibres. 

Les  fleurs  forment,  à  l'extrémité  des  rameaux , 
line  panicttle  très-ample,  étalée,  dont  les  rami- 
fications nombreufes  font  oprof-es .  fjns  fruiHes 
Ai  bra^t^es.  Ces  fleurs,  d  après  Rheed,  (e  divi- 
fent  en  quatre  petites  découpures  un  peu  verilâ- 
très  y  oblongues,prefqu'obtufes;  elles  renferment 
quatre  ètamines  ,  du  centre  defqaelleS  s'ëlèw  un 
piftil  court  &  vsrdâtre  :  il  leur  luccède  des  fruits 
globuleux  .ariondts,  revêtus  d  une ecorce ép«iflë . 
d'un  veft  fbncé  ,  dont  la  faveur  &  l'odeur  ref- 
fcu.b'-ent  à  telles  de  l'ecorce  île  curo-i  ,  m:î,spl«s 
acre  &  prefque  brûlante ,  leotetajaiit  une  pulpe 
fttcculenw  8c  adde. 

Ccc  Mbcé  ccok  an  Madte:  M  le  ciiliii»  «rac 
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foin  dans  les  jardins;  il  oonferve  fes feuilles  toute 
l'année  ,  fleurit  &  fruûifie  ptefqu'cn  tout  tenu. 
Ses  fruits  fervent  d'affaifonnemeni,  &  remplir  iit 
le  limon  âc  le  poivre  :  adoucis  par  le  fucte  ou  le 
miel,  00  les  mange  pour  faciliter  U  di|eftioa  » 
pwK  tuer  les  veis. 

TERGÉMINÉES  (Feuilles).  Tergemina,  jn- 
plic.:ro-gtminafoHa.  On  donne  ce  nom  aux  feuillqs 
lorf  lu  ,  confidérant  leur  degré  de  déeompolîtîoii, 

leur"  petii  I  :  fc-  divife  c:i  trolç  parties  qui  fou- 
tiennent  chacune  à  leur  fommet  quatre  folioles  fé- 
parées  par  paires. 

TERMES.  (Termîni.)  La  botaeique,  comwfe 

les  autres  fcientes ,  a  fes  termes  propres  :  ce  font 
les  mots  qu'elle  emploie  pour  déligner  les  diffé- 
rentes parties  des  plantas.  Depuis  long-ieins  les 
parties  les  plu?  apprircntes  des  végétaux  font  ton- 
nues  ,  Je  ont  reçu  ditfftrens  noms ,  tels  que  les 
racines,  les  ti^es,  les  branches,  les  feuilles,  les 
fruits ,  &CC.  Mais  à  mefure  qu'on  les  a  obfervée» 
avec  plus  d'attention ,  on  y  a  découvert  uft  trè*- 
gr^ld  nombre  d'organes ,  de  form  s ,  d'attributs  . 
auxquels  il  a  fallu  nécelfairement  do4'>neT  des  noms 
paraculieis.  Il  eft  évident  que  ,  plus  les  obferva- 
ttons  fe  multipîient ,  plus  la  fcienc-  fe  perfec- 
tionne, plus  par  conféquent  le  non.bre  de  termes 
qui  lui  lont  propres  doivent  augmenter.  Cette 
pirtie  des  fciences  n'en  eïk  pas  toujours  la  plus 
grcuble  i  mais  elle  leur  eft  tellement  efTîntielle. 
ju'il  eft  impoaîble  de  les  étudier  fans  1»  connoif- 
.We  préliminaire  des  termes  qui  lui  font  parti- 
cuHera.  La  dîficaké  pour  ceux  qui  cherchent  à 
perfeâionner  les  fciences  ,  eft  de  créer  des  motl 
qui  putlfent  rendre  clairement  les  idées  qu'on  veut 
exprimer ,  Û  les  ^re  comprendre  aux  autres.  La 
fom-irion  de  ces  mots  nouveaux  doit  avoir  les 
rigici  diclées  par  le  bon  goût,  &  l'on  dohi  prî«^ 
cipalement  confolter  le  génie  de  la  langue  dont  on 
fan  ufage. 

Comme  on  abufe  de  tout ,  il  n'eft  pas  étonnant 
que  l'on  ait  peut-être  porté  trop  loin  la  nécefflté 
d'établir  des  termes  tethniq  iss  :  on  ne  dcvroit  W 
le  permettre  que  lorf^u'i!  n'en  cxifto  ré^lletnent 
pas  qui  puiflent  rendre  paifaitiin:!.r  notre  idées 
c'eft  ainfi  que ,  pour  les  formes  li  variées  de« 
feuilles  &  des  fruits ,  on  a  ftir  un  heureux  u&ge 
de  termts  dc  A  Ci)ii*r:és  ui      -m  trie  i  nuis, 
d'un  autre  côté,  coail^ien  de  mues  baibaes,  défa- 
gréables  à  1  oreille ,  rudifS  à  la  prononciation^Va^ 
t-on  pas  imag!  é  pour  exprimer  b;-ai!coup  d'aur 
très  parties  ..ils  planas  ?  On  peut  dire  ,  avec  alTet 
de  vérité,  ou;  le  mauvùs  goût        !e  choix  des 
exprefTtonsnétrii  en  quelque  forte  l'éwbt  des  plus 
;  belles  flaurs ,  8f  rebute  fouvent  d'ut»  étu  Je  oui 
'  a  tant  d;  charmes  en  t  iîe-même  :  c'eft  un  jir.lin 
enchameur,  mais  dans  lequel  on  ne  j  eut  pénétrer 
qu'an  travcis  de  luies  très-épaiflcs  de  ronces  8e 
d'dviMi» 
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Dq>uts  lorg  tems  la  langue  erec^  a  fout  du 
droit  prefqii'exclufir  de  nouç  fournir  de»  termes 
techniques  :  nous  ne  connotfTons  en  effet  aucune 
autre  la-if^iic  qui  (e  prête  pliiî  facilemcn:  à  rexjnir 
ptufteurs  exprefljODS  en  une  feule ,  la^^uelle  deyient 
en  même  tems  une  force  de  démiicton  de  l'objet 
que  l'on  veut  peindre  ;  mn's  ces  mots  nouveaux  , 
quipUiietu  une  aux  f^vaus»  épouvantent  prtlque 
toujours  les  oreilles  délicates  t\a\  les  eitcéndenc 

Sour  h  première  fois,  &  qui  ne  lont  potiw  initiées 
ans  les  principes  de  la  langue  grecque.  On  doit 
donc  être  très-jtttntif  à  les  définir  ft:  aeti  indi(^uer 
l'étymolo^ie  «  furcout  lotCqu'ofi  les  emploie  en 
.français;  5c  peot'écte  vaudroit-îl  mieux  encore  les 
traduire  par  deux  ou  trois  termes  connus  lorfqu'ils 
ne  font  pas  trop  longs ,  &c  qu'ils  ne  formeot  point 
de  phraws»  Par  exemplo,  mcBMdrit,  mon^yai*, 
fis  rendroient  aulfi  bien  pat  une  étamine*»  un  piC 
tïl ,  &c.  Au  reOe  ,  tous  ne  font  pas  auflt  doux  â 
l'oreille  que  ceux  que  je  viens  de  citer,  &  nécef- 
firent  davantage  d'être  traduits  par  périphrafe^ 
autant  qu'il  ell  poffibte.  U  n'y  a  que  le  gnilt  qui 
puilTe  guidtr  dans  cette  forte  de  travail}  mais,  au 
refte,  on  ne  peut  trop  rappeler  aux  i'avans,  dans 
quelque  cenie  que  ce  foit,  cle  ne  point  hérifler  l'en- 
trée des  (cieoccs  de  uopde  difficultés,  d'en  faciliter 
plutôt  l'accès  par  des  dehors  féduifans ,  par  la 
piircté  du  langage  ,  par  un  ftyle  moins  fcc  ,  un  peu 
plus  orné  j  &  d'être  bien  perfuadés  ^ue  les  oine* 
meos  placés  avec  j^oAt  ne  peuvep(.iuiice  à  U  £&- 
Vérité  de  leiirs  (triucipes.. 

TERNÉES (Feuilles)  Tertutt Les feiài- 

Jes  portent  le  nom  de  ternées.  lorfquc  ,  confidé- 
rées  quant  à  leur  dt^ré  rie  compofîcion  ,  elles  ont 
un  pétiole  commua ,  qui  fupporte  trois  folioles 
inrér«>r<;  lor  le  méoM  poios  en.nuAÎère  dedtgi- 

Utions. 

TrRNSTROME.  Terr.fl^omia.Gtnx^At  plantes 
dicotylédones ,  ifleurs  complètes  »  monopecale^s , 
de  laJamitle  des4uai)gers  «  qui  a  des  rapports,  avec 
Jés  l'tmoma  de  les  tkt* ,  &.  qui  compceo^  des  arbres 
exotiqties  à  l'Europe ,  i  feuilles-  altetoes  «  coria- 
ces, entières  ou  déniées  »  Jes  fleitts.foliuices^la- 
térales ,  axi>bire$. 

Le  cara^ère  elfentiel^le  ce  genre  eft'd'avoîr  : 

Va  calice  a  cinq  diceupurts  ;  une  corctte  monr>-r  - 
taù  ;  le  limbe  campanule ^  à  cinq  ou  fx-dtvijtor.s  ,■  oci 
iiamints  nomhrcufes  injérits  fur  ta  corolU  ;  un  ftig- 
matt  caj/hi  i  me  éait-  tifkt ,  k  deux  iogee  foly- 

CARACTiRE  GÈNiRI^UE. 

é 

Chaque  ftenroCRe:- 

x*.  Un  ce/iM  d'iuie  feule  ^ièce,  à  cinf^Uvifioiis 
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coriaces  ,  perfidantes ,  accompagné  extérîec» 

ment  te  à  la  bafe  de  deux  petites  écaille*. 

2^  Une  corolle  moDopétale,  caropanulée ,  divi< 
fée  en  quatre  ott  fix  découpttres  profondes*  ohp 
les  ou  arrondies  j  coacam»  i  peine  plttS  kiOgBU 

que  te  calice. 

1°.  Un  grand  nombre  à'kamuu*  inférées  a  it 
baie  de  la  cocolle  t  tes  filsmem  difpoSs  fut  pla» 
fieurs  rangs ,  plus  courts  oue  ta  corolle ,  quelque- 
fois élargis  ^  les  anthères  droites ,  linéaires,  appli- 
quées contre  les  filamens. 

4**,  Un  ovaire  fupérieur ,  un  peu  arrondi ,  Tur- 
monté  d'un  ftyle  droit ,  cylindrique ,  de  la  longueur 
des  étamines  j  leraiiné  par  un  virle  capité.. 

Le  friùt  eft  une  baie  fèche  ou  une  capfek 

pre'que  fphérique  ou  ovale,  un  peu  acumînee»i 
deux  loges,  à  une  feule  valve,  contenant plu£eii» 


BspIces»- 

I  .  TehmstROMB  méridionale.  Ten^rom^mf 
ridioiuiiit,  Lnm.  f. 

Tcr  flromia  foUis  ohovj:ts  ,  rmarginatis,  integef 
rimis peduntulii  axiilaribus.  V  ahl,  i/mbol.  a.  pu» 
6o-  —  Willden.  Spec.  Plant*  vol.  a*  psg.  itiSL 
n*.  I. 

Temfiromia  foUis  oinvatis  ,  inttgerrimii;  pedlt^ 
euU$  ttrminalihus.  Swarta,  Prodroin.  p^.  Si.  & 
Obftrv.  bocan*.x07. 

Ttrt^Utmà*  mtrîMo»atis*  Linn.  f.  SB|q>I.'  p.  464, 

C'eft  un  arbre  dont- les  branches  font  chaigée» 
de  rameaux  fimples ,  ftlabres^roides ,  révéras  d'une 
écorce  cendrée ,  garnis  de  ft>uHfes  afteraf« ,  mé- 

dio(  rement  pétioJees  ,  corinc  r  c  ffina;  tcs  ,  civi- 
les, glabres  à  leurs  deux  faces  ,  rétrécit  s  à  Ira 
bafe,  obcofes  &  légèrement  écbancrées  à  Te« 
-fommet ,  trè'  •  n-ières ,  un  peu  roulées  i  leuT 
bords,  (àos  ncivures  (en£bles>  dépourvues  de 
braâée». 

Lrs  fleurs  font  foUtaires ,  latérales,  axiflaites; 
.  les  pédoncules  fimples ,  épais .  comprimés^  à  deai 
tranchant  ,  inclinés^,  une  fois  plus  courts  qne  b 

^  feuilles.  Le  ca'ice  rft  rri.^c ,  prefq-je  cnrriîar'.meut^ 
à  cinq  ou  quelquefois  fix  dlvifions;  deux  petites 
écaiilcs  concavis ,  aieuës  à  li  bafe  du  cahce  i  !»- 
corolle  blanche,  d'abord  elobiilfufe  av.-irw  fm 

•  entier  développement ,  puis  campanuiee,  à  cinj, 
quriqutrtois  fix  découpures  profondes.  Le  frtiT 
eft  une  baie  feche,  capfulatre,  à  une  feqfe  valte». 

-  2  deux  loges ,  contenant  environ  huk  femeaces 
r  ti vexes  d'un  côté, planes  derautEe,.d'iiiir(Mige-' 
languin ,  foyeufes; 

Cet  arbre  croit  à  Saint-Domingue  ,  à  U  Jiwisf 
:qne  ^  •  il  NmiyelfeiGrenade^;  8k.  fr 
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■   z,  TftHNSTROMB  i  feuHlil  elliptiques,  Temf- 

Tentfiromia  fb/iis  tIRpùttt»  MUlh ,  inlegemmls  ; 
ptdmculis  lutefjUiim$.  VaJi] ,  Symbol-  z>  pag*  6i .  — 
Svanz ,  Frocir.  8i.  Willd.  Spec.  PUm.  vol.  x. 
pag.  1 1 18.  n^.  X. 

Cetre  efpèce  â  beaucoup  de  rapport  avec  la 
précédenre;  elte  en  dit^ve  parttcultérefnent  psr 

aa  forme  de  Tes  Feuilles.  Cet  aibre  a  des  ram  -aux 
chargés  de  feuiiies  alternes  ,  très-gUbres  à  leurs 
deax  faces,  très-entières,  point  échnncrées,  lan- 
céolées, elliptiques,  à  peine  aiguës  à  leur  fommêt, 
rétrécisse»  un  pétiole  court  à  leur  baie.  Les  fleurs 
font  folitaires .  latérales  »  «nlUirei  |  les  pédohca* 
les  fimp^e5,  uniftores. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  occidénu- 

).  TeKNSTROMS  ponâuëe.  Ttnfiromia  punc- 
tata,  Svartz. 

Ttrnftrotnia  foliis  ohloips ,  integerrîmif  ,fuiemar- 
finatis  ,  margine  puncfjtis  {  ptiunculis  axillanlfiu, 
Swant ,  Prodr.  «1.  Willd.Spcc.  PItnt.  irai,  t.- 
pag.  II 18.  n".  3. 

Taonaho  (  punâ.Ua)  ^fAiis  ovoto-oilongts  ygmar- 
ginûtis  i  fruàu  majore.  AubJ.  Guian.  vol.  I.  pag. 
>  - 1  lab.  2iS.  — >  Lus.  lUttftr.  Gêner,  tab..  456. 
ig.  i. 

C'eft  an  arbre  dont  les  rameaux  font  glabres , 
C|r1mdri<|ues ,  gamîi  de  feuilles  alternes ,  pétio- 
lèes,  ovaies-obkinguts  .  un  pfu  fpaifT  s,  glabres 
à  leurs  deux  faces  ^  ubtufes ,  échancrees  à  leur 
•fommet  r  rétrécies  en  pointe  î leur  bafe ,  munies 
»  leurs  bords  de  petits  '  points  qui  les  rendent 
comme  finement  dentîculéet ,  ma'-quées  de  ner- 
vures fints,  pri  fi^uT  fi  r,i>ics  ,  co:  flvi^-ntes  vers  le 
bord  des  feuilles  y  les  pétioles  coures ,  un  peu 
é|iais. 

L.es  fleurs  font  latérales,  foIitaireS).fituies  d.ms 
rjifTclle  lies  fcuillrs ,  foii-eniies  p.ir  d-*$  pé.lon- 
cules  glabres,  cylnttlin^ues ,  un  peu  plus  courts 
que  Its  feuilles.  Le  calice  eft  glabre  ,  ôivifé  en 
cin^  découpures  ouvertes  ovales ,  acuminécs, 
coriaces ,  pcifiEnntes;  la  corolle  à  peine  plus  l.m- 
gue  que  le  cali<  e  i  1 -  s  ét  imirie>.  iionibrtuf,  s  ,  inie- 
sées  fur  la  cnrolie  à  la  bafe  ;  i'<ivaire  uv<kle-oblong , 
aigu.  Le  fruit  ell  d'une  gtolTeur  médiocre,  ovaK-, 
à  une  ftule  vilve,  \  ciiu^  logcs,  félon  Aubtet, 
<|ue  M.  «le  JuiVieu  iuUfjçonne  n'avoir  que  deux 
loges  renfermant  trois  i  quatre  Ibmences. 

Cf  r  arbre  croit  dans  les  r,r;in>les!  focétS  de  la 
Cuiane,  fur  le  mont  Serpent.  |> 

4.  l>ERN«TROMS' dentée.  Twttptmm  émuua, 
Htti^romia  frUi*  oïilanfis  yoemMMiH^étMW^ 


TER  5^7 

ferrttis  ;  ptémeuHs  aMtttariku  iaOraiihufyue.  Sv; 
Prodrom.  p.ig.  81  •  —  Willd.  PlsAt.  VoL  t'. 

pap.  1 1  ï<>.  n"  j. 

Tdonaba  (licntata)  ,  yWiW  cn'ato-oilungis  ^  dert'» 
liculjtis;^orious  fitivtj.tntibui  ,fruilu  miriort.  Aubl.' 

(;utan.  vol.  I.  pjg  569.  ub.  2^7. —  Lam.  lUuftr. 
Gêner,  tab.  4^6.  Hg.  1. 

Cet  arbre  fe  divife  en  ramMut  cjrTindriques  , 
très  -  rapprochés  ,  glabres,  altenus  ,  gart»is  de 
feuilles  pétiolees  ,  alternes  ,  ovaUs-oblongues^ 
fbrmet ,  un  peu  épailT.  s ,  glabrer  à  leurs  deint 
faces,  dentées  en  fcie  &  prefqu'incifées  à  leur 
contc'ur ,  acuminées  à  leur  fommet ,  rétrécies  à- 
leuf  bafe  .  longues  de  trois  à  quatre  pouces  «  lar- 
ges de  deux  pouces. 

Les  fleurs  font  latérales ,  foJitaires  »  fitoées ,  ou 
dans  l'aKfeUe  des  feuittes-,  ou  un  peu  lu  delfus,. 

fupportées  p.ir  un  pédoncule  fimplc,  glabre,  cy- 
lindrique ,  unitlore ,  i  peine  de  la  longueur  des 
pédoncules ,  un  peu  courbé.  Le  calice  fe  divife 
en  cinq  folioles  ouvertfs  ,  ovale? ,  entières  ,  acu- 
minées a  leur  fommtr  ;  la  bafe  du  calice  gnrnie  de 
deux  petites  écailles  ovales,  concaves,  aiguës.  La 
coroUo.  iQ.  un  pru  jaunâtre   partagée  en  cinq)* 
quelquefois  quatre  pétales. conniven»  i  leur  bife  ^ 
les  étamines  très-nombreuft  s  ,  attachées  i  la  bafe 
de  la  corolle }  les  filamens  un  peu  élargis  dans  leur 
milieu  ,  appIîquM  par  imbrication  contre  l'ovaire  }.i 
les  anthères  oblongucs,  années  à  l,i  rart;^  inté- 
rieure des  fiUinefiS  i  un  o\ai[C  ovale,  aigu  j  un 
ftjrîe  terminé  par  un  fligmate  en  téte  ;  un  fruit 
capfulaire  ,  petit  «  prefque  fphérique  «  acuminé^' 
foutrnu  par  le  cahce  petiîflant  j  â  deux  lt>M»' 
(  cinq  ,  d'.iprès  Aublet,  contenant' ctoq  i'6fim^  . 
mences  oiTeules  ). 

Cet  arbre  fe  rencontre  dans  les  grandes  foret» 
de  la.Goiane.  1>' 

j.  TtRNSTROME  du  Japon.  TernfiromJa  japù^ 

«fM.Thumb* 

TtrnflrPTÏ.j  f.  lih  cnato- Ijrtceolatis  ,  apict  ferrur 
htis  i  pcduntuÙs  lateralibus,  Willd.  Spec.  Plant; 
vol.  i;  p9g:  tti9.  n*.4. 

Ttrnflromia  (  japonica )  follis  aeimtnath  ^jemfit,  • 
Thumb.  Aâ.  Soc-  Linn.  Lond.  z.  pag.  jj;. 

Cleyt^a  japonica.  Thunb.  F'or.  jsoon.  pag.  114»- 

Mohskf.  Kœmpf.  An>en.  pag.  87J.  tab.  774. 

Cet  arbre  fe  divife  en  branches  dont  les  rameau»  * 
Se  leurs  «livifions  font  fafciculés.  prefque  verti- 
cilles  ,  trèi-P.'ibrei ,  cylindiiques ,  (upportant  vers- 
leur  foiume^des  feuilles  ép^rfes  «  très-rapprochées,' 
prefque  vertiéinëes  ou  fïfctctflées .  épa.ffes ,  ton* 
j  ).)iirs  vertes,  ovales-lancéolées,  glabres  ï  leurs- 
j  deux  faces ,  entières  à  leur  partie  inf<ineu'e  ,  dei»'' 
!  Moilées  «n  ùm  vcis  leiw  lemineci- 
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TER 


4.  (oUaita ,  latérale? .  Ïï!uie»dan$ 

1  aiDelle  âti  teutlies ,  foutenues  p^i  àe$  pédon- 
cules fjmpies,  unifloresj  Je  calice  à  cinq  d^cou- 
pures  obtuTcii  la  corolle  compolée  de  cinq  pétales 
«omuveiN  i  leur  bafe  f  enviton  trente  étamines 
plus  courtes  que  les  péraJis,  les  filamens  un  peu 
adhérens  par  leur  baie  i  ks  anthères  i  deux  logés  j 
un  ovaire  fupérieur,  furmonté  d'un  %le  filiforme 
«crminé  par  un  fligmate  échancré.  Son  fruit  eft 
fapfulaire,  dç  la  groffeur  d'unpois,  à  detulooes. 
ioutenu  â  fa  M  par  le  caJke  pcxfilbiir. 

Cette  pJaote  croit  au  lapon.  1^ 

TERFCTTE«it  LIERRE  rr.RRESTRE.  C/.- 
cfiomj  Genre  de  plantes  dicotylédones,  i  fleurs 
çonr.pletes  .  monopétaléef  ,  Jrrégulières  .  de  la 
famille  des  labiées,  qui  adet  rappom  avec  les 

menifi4  &:  Ls  lum'tum.  11  renferme  A  s  h-rbes  in- 
digènes de  i  Lurope,  dont  les  tiget  font  ordioai- 

rernentfampanu$Je$feïiaieaoppofé(e«,pétH>lée$. 

û.  Its  flturs  akillaues. 

Le  caraûère  effentiel  Je  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calUt  tylindriqu»  ,  k  eimq  éicoupuret  ;  une 
forolU  une  f^h  plus  longue  ,  h  dm»  thffts ,  ta  fupé- 
rieurc  b  fJ,: ,  r;nfértturr  à  trois  Lôcs  ,  cehidu  midtu 
fUt  graad  ,  chaiurij  quatr*  itamiiu*  i  It*  tuuîàrti 

Chaque  fleur  offre  : 

»•.  Un  celhe  cylin^rioMe,  »ubu!<<  ,  rtrié,  per- 
fiflant,  fort  petit,  divifé  è  Ion  otihce  en  cinq 
wnts  inégalée,  •"»<*»^^  * 


i".  Une  {çroUe  monopétale,  tubulée,  à  deux 
lèvres  ,  une  fois  plus  longue  que  le  calice  i  h 
jèvre  fupérieure  redreflee ,  obtufe,  bifide»  i'în- 
mieure|daj>e,  plus  gmi? ,  obcufe ,  à  troitlobef . 

celui  dumitieu  plus  gi.nd,  échanc.é. 

îf-  Quatre  /r«iBM«  didynamcs,  placées  fous 
la  lèvre  fupérieure  ;  deux  filamens  plus  courts-, 
les  anthères  petites .  rapprochées  deus  à  deux  eo 
forme  de  croix. 

A.f  '^c  ^  *9»»t  lobes ,  fonnonté  d'un 

«yie  filiforme,  placé  fous  la  lèvre  fupérieure 
wnnë,  terminé  par  un  Aigmate  bifide ,  aigu. 

Quatre  ft».««yMe$j  courtes,  ovales,  renfer- 
pwec  dans  le  toad  d<i  calice. 

fi  8  CBS. 

'  I.  TtRREjTE  à  Quittes  lénifonws»  ÇUthoma 

GUchomufolih  rcnifo'mUus ,  euratis.  Ltfin.SpeC- 

¥\mxr  voi.  f.,  p?g.  Hb7.  ^  Hoit.  Clifl;  jotT^  J 


TER 

Flor.  fuec.  48  <.  51  S.  —  Royen  ^  I^gd.  Bat.  J». 
—  Maier.  med.  149.  —  Poilich,  Pal.  o".  iJ4.- 
Cort.  Ingr.  92.  —  Lud*".  arc.  tab.  6i.  —  Knwt 
Del.  2.  cab.  C.  1,  —  HoflTm.  Germ.  20f.  —  ?' 
Germ.  vol.  I.  pag.  246.  —  voL  H.  pag.  j .  —  Lam. 
lU.  Gêner,  tab.  yoy.  —  Bull.  Herb.  tab.  141.- 
WiUd.  Spec.  PUnt.  vol.  j .  pag.  8;.n»,  1.— Oecai 
Fjor.  firanç.  voL  j.  pag.  J38. 

OKifon^aSs  wmuÙ  crmatii.  Hall.  HcU.  145. 
C atam'uuka  hetUract*,  Scopol.  Q«n. 7JO,  ! 

Ckamulima  hedtnttut,  Mflradi.  Métfaod.  ne. 

m- 

Gltthoma  caullbus  proeiunStnti-ertâis  ,  radtcatùi 
foliis  renum  aiu  eoidùfirmm  ,  «nttttis,  CcMitz.  Aiîftr. 

H^ifr«  urrtfiris .  vuUaris.  C.  Bauh  Pin.  xoé.  — 
Bhckv.  tab.  n|.  —  Rif  tab.^. 

Ckém4  €tfus.  FufàL  Hift.  %?6.  Icoa, 

C nlamintk»  kumiJSfr  ,  fiUa  n/ttutâun.  Teotiiel 

Inft.  R.  Herb.  194. 

Ckamt-elfus,Jive  ht4tra  umjkit»  J,  Baoh.  Hift.  u 
Append.  IcoD. 

Heitrmurr^ti*.  Dedofl.Pempt.  pag.  594.  Icop. 

Cn  an  te  le  ma  vu^art,  majus,  mints  &  m^im, 

VaiU.  Parif.  pag.  |j.  tab.  6.         |.  & 

/i.  Flort  alh. 

K ulgjtrement  le  lierre-temAfCL 

Ses  racines  fnnt  grèîes ,  fibreufesi  d'.i-.  r  o- 
duifent  dis  tiges  grèies,  quadrangulaires,  (impies 
ou  un  peu  rameufrs,  longues  d'environ  un  pied, 
un  peu  velues,  couchées  fur, la  terre,  relevées 
à  leur  partie  fupérieure,  furtout  au  moment  de 
la  floraifon  ;  garnies  de  feuilles  oppofées,  pétio» 
lees ,  rétn  formes .  un  peu  arrondies  &  ea  ctmr, 
vertes ,  un  peu  veloea ,  crénelées  i  leur  cootowi 
le^  rrén'^l'ires  ohtufes;  Ifs  pétioles  velus>  ceus 
des  icutilcs  inférieures  ties-longs. 

Les  fleurs  font  oppofées  &  réunies  au  nombre 
de  deux  à  quatro  Se  plus  dans  les  aiOelles  des 

feuilles,  foutenues  par  des  pédoncules  courts,  fé- 
tacés,  pubefcefis,  appuyés  fur  un  pédoncule  com- 
mun très  :  lurr,  munis  de  quelques  pesfces  bia^ 
tées  très-fines ,  lubulées.  Leur  calice  eft  coort, 
wié ,  tobolé ,  velu ,  i.  cinq  dents  inégales ,  très- 
aiguès  J  b  corolle  purpurine  ou  rnugeatre,  quel- 
quetots  blauchs  ,  au  moins  deux  fois  plus  lonfn 
que  le  calice ,  glabre ,  légèrement  ciliéefur  ledo», 
a  deux  lèvf'-s ,  I3  fti.-en',  tire  r-jhvte  ,  bifiJe  ;  l'In- 
férieure à  trou  lobfis,  cciui  du  auiieu  plus  large, 
écbancié. 

Cet»  fWcMÎt  «Q  EuMgù  te  Imh  derbât* 
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Ir  <ians  lu  lien  cwMfftfrj  «n  pen  hiwiMes.  if 

Le  Iterre-cerreifre  eft  aftringeni ,  vulnéraire  , 
béchioue»  diuréûf  »  inctlif.  Son  infunon  eû  très- 
fivorjolâ  dans  les  toux  cJtarraics,  la  phihiûe  al)h> 
matiqoe,  les  difficultés  d'urintr.  Sa  poudre  >  tnè- 
lee  avec  l'avoine  ,  Kait  rendte  beaucoup  de  vers 
aux  cJievaMt}  Te»  feuiUts,  infusées  dans  de  la 
Mve  fefm»mée  ,  onr  \â  proprréié  ée  vendre 
«ene  boifTon  d'une  grande  limpidité.  Le":  trou- 
peaux font  peu  avides  de  cccre  plante ,  qui  n'eft 
frtre  bi««cée  «fnv  par  Ica  aioatoni  8s  Vn  <he- 


T  Ê  R 


^99 


z.  TfRn BTTE  i  gtwnifll ff«ilT9«  G/eMom fwir- 

difiora.  EX  cii.d. 

Gitckoma  foltis  ovatis  ,  puiffcentihiu  ^  crenaïUi 
ttrvUis  c«iict  trîpio  imt^orihas,  (  N.  ) 

CftcAowd  gnméifiom,  DeciDd.  Flbr.  ffuiç.  vol. 

3.pag.jî8. 

Cette  efpèce,  dit  Nf.  D«CMidoll«,  éft  inter- 
médiaire entre  les  glttkama.  dom  «Ur  i-  le  port ,  & 
In  jUerifîf  dont  elle  a  le  calice. 

Si  tige  eA  herbacée,  grêle,  h^rifTëa  de  poils 
blancs,  divifée  dès  fa  bafe  en  deux  ou  trois  r.i- 
Rieaox  grêles,  redrelT  s  ,  longs  de  qmtre  ou  fix 
poucts  }  les  feuilles  pétiol;es  ,  pubefcentes  , 
ovales,  chirgées  de  cinq  ou  ftpt  largci  dente- 
lures arrondies.  Les  fleurs  font  fulitaires  aux  aif- 
felles  des  feuilles  fupérieures  *  portées  fur  un 
court  pêdieelle }  le  calice  eft'  hérilTé ,  cylindri- 
q  le  ,  divifé  en  cinq  lanières  oblongues ,  qui  fe 
terminent  par  une  épine  aiguè  6i  un  peu  cornée. 
La  corolle  eft  blanche,  trois  fois  plus  longue  que 
le  calice  ;  la  lèvre  fupérieure  cchancrée  au  fom- 
meti  l'inférieure  divifée  en  trois  lobes  j  le  calice 
fè  déjetce  en  bas  i  la  maturité.dc*  imiences. 

CLtte  pLinte  a  été  trouvée  en  Corfe  par 
MM..L4billa*dière&,Miot.  (^Dtftript.  txDtcand  ) 

TERRE-NOIX.  B««/uff:.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  complètes ,  polypétalées , 
de  fa  famille  des  ombellif^res ,  qui  a  des  rapports 
avf^c  \?-%  c::u:-i  &  les  ammi ,  qui  comprend  des 
herbes  tnaigeivs  de  l'Europe ,  â  feuilles  pttifieurt 
Ibis  ailées  j  à  folioles  linéaires,  très-étroircN ;  Ls 
ombelles  à  rayons  nombreux  ».les  ombt^Lulescour- 
tes ,  les  Anifs  ferrées. 

-  Ce  canâère  eflêntiel  de  ce  genre  cft'd'ef  oie  : 

Cinq  pétales  égaux,  en  coeur ,  ripch'ts  }  ki  ftars 
ig*  tmAdUJt*  ftrrh*  i  Ut  frtùu  9v«U$, 

GARACTàRS  OlNiAtQQE. 

Chaque  flegr  offre  : 

Uor  mUh  vtkmbXm  v  d*-emHiDV  y  'mtt^ 


rayons  ;  les  ombelies  partielles  cooftes ,  ferrées. 

Un  invotucrt  univerfei  À  plufiïurs  folioles  coor» 
tes,  linéaires,  qui  manque  Quelquefois}  les  iii'' 
volucrcs  psitielalëracéSrde  talofifueur  dit  oat* 

bfllules. 

Un  É<i/<Vr  entier  ,  i  pein*  fenfiWe. 

l".  Une  eoroiU  compofé*  de  cinq  petulai ,  tous 
égaux  ^rèHiéchis  &  en  coainr. 

Cinq  Aam/nM ,  dont  les  fiianiens  \oVit  pluî 
courts  que  U  cocoiie ,  lernaioés^  p<u  des  aathère» 
finples: 

4*^  Uii  •vth*  obfong ,  inférieur ,  furmoiieé' 
de  deux  ftytis  réléchis ,  terminés  par  desrftipikuei' 

obtus. 

Le />»ireftova4e,  &  fe  divite  en  deox  femence» 
oraiea  y  convoie»  d'un  o6ié»  plaMa  do  l'aucMr 

E  s  p  è  c  E  s. 

I ,  Te RB B  NX>iX'  à  coUecette.  Bumum  ha/iotof^ 

tanum.  Linn. 

Wiild:  Spec.  Plane  toL  t.  pag.  i}94-  <• 

B'unium  tnvotucro  polypkylh,  Linn.  SpcC.  Plant, 
vol.  I.  pag.  ^49-  —  Hort.  Cliff.  91.  —  Royen, 
Lugd  Bar  1  7  —  MiH-  Dia,  n».  i.  —  HaH.Helv^ 
n".  78J.  —  Œler.  Flor.dan.ab.  izo.  —  Pbllich, 
Palat.  n».  174-  —  Ro*.  Getm.  vol.  l.  pag.  1 14  — 
vol.  H.  pag.  —  Ho^.  Germ.  94.  —  Oècand». 
Flor.  fir.-¥ol.  4.pa^  Jif.— Laun.  lUuftr.Gen.  »bi 

m-  > 
Swîmn  teAo  ffif0/S.  &ttvag.  MStnl^.  10. 

Bunium  (  minus  ).,/D/f/*  «i/ôm/An/ ;  /8V«/t/«* 

ous^ijîyiii  refitxis  ,  dtcûkih.  GoU«,>IUoflr.  RM-  > 

Bulioeafianum  majut  ^  folio  apii,  G<  B'aiihi  Pi». 
,6i._Tcnirn.Ina.R.n  rb  507-.  — JlBauh.  Hiftl 
j.  pag.  ja  Icon.  —  Moril.  Oxon.  Luit.  j.  §•  ^ 
pag.  a^  tab.  >.  ftg;  i* 

urrtprlt,  tobef;  IcOib  745* 

JTiittM^fMiuK  Dodom  PfeMpti  )<}i|.-1m 

Kalfûnmtiu  Tèrre*Polz,  Suron»  HôIiiIor; 

Ses  racines  font  compoféer  d'iine  bulbe"  t^é- 
riqiie,  charnue,  blanche  en  dedau^  <M>ire  OU  do- 
hors,  de  la  groifeur  d*nnecerife,-nnMiie  dé  oue^- 
qucs  fibr;s  hniplcs  ;  il  s'en  élève  une  tige  glabre-^ 
cylindrique  »  miée ,  un  peu  rameufe ,  qui  vatio<^ 
dans  fa  longueurdepuis  un  demi  pied  jufau'â  deux 
pic.ls,  gamip  de  ftailles  altt  r-  cs ,  pctin!?es  ,  deur-  • 
Cv  trois  tois ailées,  partagées  en  découpures  gla- 
bres ,  étroites  «  linéaires ,  un  peu  aiguès  ;  las  pétio-^ 
IM  ineoibf«M«»&  en  gaine  i  leur  bat«. 
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Latteurs  font  blanches,  difporéM  en  ombelles 
jtflèz  amples;  l'ombtlle  uiiiverfelle  munie  d'un  în- 
vohirecompofédefept  à  huit  petites  folioles  cour- 
tes, lancéolées, aiguë;.  Les  onihcilL-s  partielles  ont 
leur  invotucre  également  i  plulîeurs  iolioles  pret- 
4|a'aaàt  longues  que  les  rayons  ,  qui  font  très- 
courts,  nombreux ,  ferrés.  Les  fruits  font  pl  ibrC, 
cvliiulriq'.ies  ,  un  peu  ?  pillFi^  A  !eur  ronunet,  icr- 
init>cs  par  deux  fl)l  s  r-tlecliis,  8e  tOOltent 
avant  la  maturit-j  des  femenccs. 

Ctttejplante  croit  en  France,  dans  les  champs 
Ir  dans  l«t  pitantges  «n  peu  bomides.  y  < Kir.) 

Les  racines  de  cette  plante  fnttrniflent  de  l'ami- 

tîo'i,  un.'  nourrit. ire  l'itère  a  io.icilfinr?.  f,es 
Jubttaf>s  du  nax.i  ivs  m.iti^eii;  ciués  ou  bicaili  li-i 
tout  eu  re  dins  du  bouillon  ,  après  en  avoir  enlevé 
récorce.»Les  iemences  font  actes  *  aromatiques  • 
Ik  apiwocheot  beaucoup  de  celles  du  €mrvL 

2.  TtR,^E-NO:x  Tans  collerette.  Bunium  denu- 

'Bu-iLimf_  LU  cauHnis  arti^ujisjjimis ,involucronuttOm 
Wi  IJ.  5pec.  Hiant.  vol.  1.  pag.  i       n".  z. 

Bunium  denudiitum.  Decand.  Flot.  fr.  voJ.  4.paf  ■ 

B:inium  (  tn.iî  is  ),  fjlîls  eau  finis  anguJUfflmts  ^ 
iavoLcro  univtrfjii  nuih  iJruSiku  ovati>  ,  acumi- 
Mttif  i  PjU$  fer^tatUms,  Cmm,  IHttflr-  pag.  10. 

Bunium  fitxuofum,  Wilb.  Biît.  *^t\  —Saàéi, 
Flor.  briian.vol.  I.  pag.  jci. 

Bunium  bulioc^fianum.  Curtis,  Lond.  tab.  24. 

Cette  eQpèce  »  beaucoup  do  rapport  «vec  b 
erécédenfr  \  elle  a ,  comme  t  lie  ,  dt  s  racines  buT- 

beiifes  ,  noirâtres,  arrondies.  Les  tiges  Tont  plus 
gréks,  cylindriques,  glabres,  moins  rjmcuits, 
charges  de  moins  de  fleurs ,  nues  à  leur  partie 
inferieure*  unpeu  flexueufes  ;  les  feuilles  alternes, 

Eidolées,  ailées  { les  folioles  glabres ,  t  rès-étroices, 
néaires ,  aiguës. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  ombelles  terminales, 
femblabi  s  à  celles  de  l'elpèce  précédente  ;  mais 
l'ombelle  univcrfrlle  eft  «rduuiremtnt  dépourvue 
d'involucre.  ou  quelquefois  munie  d'uoe  ou  deux 
Iblioles  avortées.  Les  fruits  fom  ovale* ,  un  peu 
plus  gros  à  la  baf?  qu'au  fooiniet»  ûtniieiltife  dc 
^eux  ilyles  droits  &  pvciUlaaSr 

Cette  plante  croît  dans  les  départemens  mëri- 

dinn-ux  de  h  Frar  c-,  lins  les  CévcniicS ,  au  Mont 
dOr  i  elle  jouit  des  (némes  proprié^  que  la  pié- 
cédenie.  !jp  ^ 

}.  T£RRB  MOtx  aromatique.  Bmium  aromati" 
eum.  Linn. 

fiMÙm  ifwiuftliiftfiffyms,  Uon,  Hwitt.  p«g. 
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118.  —  Wnid.  8pe«.  Plaat.  vol*  r.  pag.  1394. 
n".  j. 

Ammi  a'urumffetnine  apii.  C.  Bauh.  Pin.  159. 

Amm'i  odof'e  ori^jni.  S.  Bauh.  H'.îl.  t  -  y'r7.  ij. 

Ses  tiges  font  droites ,  lilTes  ,  un  peu  rimeulês? 
les  r.^ineaux  iiltcrnes,  garris  de  feuïlksplufiâuisfois 
ailées ,  atTei:  femblables  à  celles  du  carum  earvi les 
folioles  ou  découpures  font  lides ,  filiformes  s  rouf 
briie  univerl'elle  longuement  pédunculéî  ,  com» 
poiée  de  dix  à  douze  ray«ns  ftrfés»ies  ombeUules 
courtvs  ,  un  même  nombre  de  rayons  i  l'involocw 
général  conipofé  d'environ  fix  folioles  irès-coartes, 
fubulées;  les  involucres  parcicU  de  deux  a  trois 
folioles,  de  la  loruueJr  des  ombellules.  La  co- 
rolle eti  blanche;  les  (létales  égaux,  eo  forme  de 
cœur ,  réfléchis}  le*  (emenoes  pettces  > Aralee  *  i 
cinq  côtes  un  peu  rudes  au  toucher. 

Cette  plante  croît  dans  l'ile  de  Ciètc  6c  daotb' 

Syrie.  O 

TLTE  (  Flêuts  en).  Capiiiui  fiores.  On  oomaM 
«înfi  les  fleurs  qui  font  ramaflees  8e  féttoies  il  rer<r 
trémité  d'un  pédoncule  commun,  en  forme  d'épi 
très-court, plus oumojnsarrondi:  telles  fonccellet 
du  rprjUa  bituminofa  ,  du  tnftfym gMopUlta  do 

TETRACF.RA.  Tn^acera.  Cenre  de  plantes  di- 
cotylédones,  à  fleurs  conijjlèt^s,  po'v, eulecSjde 
la  famille  des  rofacéts,  qui  a  des  rapports  avec  les 
furiana ,  &  qui  comprend  des  arbitllcaui^  exotiques 
à  l'Europe,  dont  les  tiges  font  feuveot  farmeu- 
teuf'^si  les  feuilles  fltjples ,  munies  de  ftipulesi 
iws  âeurs  axiUairts ,  terisioales,  la  plupart  eu  grap- 
pes penjcnlées» 

l«  canAfece  cflèfttîèl  ét  ce  fens«  et  d'avoir  : 

Vn  cdHit  ^  fx  ou  quatrt  dtioupurts  profondes } 
qtiairt  à  fix  pétuUt  i  des  fiamens  nomortu*  i  quatn 
fiy  les  ;  autant  if  copfiiits  umvtlh»,  ^omttUU  à  Utt 

fitutrtf^iritm* 

CA&ACTim  GiiriitiQ9i. 
Cbaqiae  fleur  ellfej 

1*.  Un  cdl  ce  peifirtant  d'une  feule  pièce  ,  divî* 
profondément  en  quatre  ou  iix  tobts  inégaux ^ 
atreodîs ,  o«verts  1     alternes  plus  coiuts. 

a".  Une  cprolU  comporte  de  qtnue  i  fix  pécabs» 

quelquefois  crèj-caJucj, 

Un  grand  nombre  d'étaminif^  donc  les  fili' 
mens  font  fîtnpies ,  perfiftans ,  de  la  longueur  ddT 
talic-  ou  plus  courtsi  les  anthères  fî.'îiplcs  >  quel- 
quefois ks  tilaoïens  font  élargis  vers  leur  foiiuneCj 
•jranc  une  andière  de  chaque  cAté.  . 

4*»  Qmtie  tfwimofalet,  fupddeip ,  écartés 

eau'eux* 
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entt'euXj  furmontés  par  autant  d«  flvies  courts  «  ' 
,  fiibulés*  terininétfar  «les  ilignntei  obtus. 

Le/ru/r confïfte  en  quatre  cipTales  ovales,  acu- 
minees  à  leurs  deux  extrémités,  très-ouvertes, 
même  réfléchies,  â  une  feule  lt>ge»  s'oumnt  î 
î  ur  runir:;  fupérieurc  &  interne,  ne  renfermant 
guère  ou  une  feule  femence  ovaû  ou  airondie, 
ariUée. 

Obfcrvatioms.  Ce  genre  ,  tris-varîable  dans  les 
parties  de  fi  fruftific arion  ,  fe  trouvoît  cependant 
avoir  des  caractères  cuiilbn»  dans  Tes  quatre  cap- 
fttles,  lorfqu'il  a  été  d'abord  établi  par  Linné  ;  à  la 
véritéjU  f«  bomoit  alors  à  une  feule  efpèce,  le  tt- 
tractra  vlMtti.  Vahl  &  quelc]  ues  autres  botîtnifter 
ont  jugé  convenable  de  réunir  à  ce  genre  plufieurs 
autres  genres  d'Aublet ,  qui  offrent  en  effet  de 
grands  rapports  avec  les  ttiractra ,  mais  dont  la  plu- 
part en  (diffèrent  fuffifaTr.ment  pour  en  être  féparés. 
Par  cette  réunion,  le  caractère  effentiel  difparott 
prefqu'en  partie  ;  le  nombre  des  dividons  du  calice, 
de  la  corolle ,  celle  descapfules^  n'eft  plus  le  même  : 
on  n'y  trouvé  t|U*un  f^ul  ovaire  j  quelqûet-unes 
des  t  lpèccs  font  dioïques.  Le  feul  carsilère  fe  ré- 
duit alors  à  une  capfule  à  une  feule  loge,  à  une 
valve,  s' ouvrant  longiiudinaleinencd*iiii(èul  côté» 
ne  renfermant  guètequ'uM  fenence j  quelquefois 
pîuïïeurs.  ;  ■ 

La  plupart  des  genres  ajoutés  à  celuî-cî  ont  été 
déjà  mtDtioiinés  dans  cet  ouvrage  ,  tels  que  !e 
étUma  farmtntofa  Linn.  ,  foramia  guiantitjij  Aubl. 
Sec  (  y^oytT  aufi  tanuU  TiGARCA  tc  fes  dM»- 

dam  les Supplémeoi.  ) 

Le  genre  tatine.i  il'AuMet,  au!  efl  \i  uirnura 
ca/inta  Wiiid.,  eft  une  plante  «iont  le  fruit  n'eft 
pas  encore  bien  connu.  On  foupçonne  qu'il  fe  di- 
vife  en  deux  loge?,  contenant  chacune  deux  fe- 
mences.C  ctt  un  arbrilTuau  farmenteux  &  noueux, 
dont  les  feuilles  font  alternes,  oblonguts,  .icu- 
iTiinées ,  glabres ,  très  entières i  les  fleurs  axiilaires 
ou  éparfts ,  btéralts  ;  les  pédoncules mùnîs de  plu- 
Iteurs  tl'  nrs  ,  &  garnis  à  leur  bafe  de  deux  br.idlées. 
Ijc  calice  eft  divife  en  cinq  folioles ,  ks  deux  ex- 
tërieutes  plus  courtes ,  en  forme  d'écaillés  i  la  co 
roîle  comporée  de  trois  pétales  denticulés;  des 
etamines  nombteufesj  le»  filamens  dilatés  à  leur 
Tonimet,  fc  Jupportant  une  anthère  de  thaque 
côté  i  un  ovaire  fupérieur;  un.Ayle  tenuiné  par 
un ftignute  concave,  élargi.  .  ' 

Peut-être  fattdra•^i1  réunir  au  c«B»ta  d'Aublet 

Je  ttt-acera  (  nitii.i  )  ,  folllt  !anccoL:o  -  ohlonps  , 
JcahrUf  iaugemmis  i  jiortbuJ  monogynts.  Vahl, 

âjmbd.    pag.  70^ 

Espèces. 

t.  TÉTRACEiLA  stinipaat.  Tttréttrt 
Xino.  . .  •  '  \i 
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Tttraetr*  fot'ùs  fçdtrrimis  ,  ferratis  f  JtoriBui  le- 

trugynls.  yA\\,  Symb.  vol.  ^.  pag.  71.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1141.  n".  10. 

volubilis.  Hort.  Cliff.  214.  —  Miller  , 
Dtâ.  i.— Lam.  lllulh.  Gêner,  tjb.  fi?  1.— 
Gzrtn.  de  Ffu&.  &  Sera.  vol.  i.pag.  536.  tab.  69. 
fig  }.  . 

Hon.  j8i. 

Fitgttj  aaterteana ,  ulrri  d'v.r'i/J'rr.isfotiisi  etffitiÎM 
higemtliis.  Pluk.  Amalth.  pag.  by. 

Arkor  americana  ,  convolvulaCM  ,  ptatypkyllos  , 
hàthudtnfihus  diUa  {  foliis  fnnût,  \  Pliik.  Almag. 
pag.  48.  tab.  146.  fig.  I. 

.9?^  tip^s  .longues  de  douze  à  quinze  pieds  »foVC 
revêtues  d'une  écorce  glabre  ,  cendrée  ,  8e  (fe  di» 
vifent  en  rameaux  grêles  ,  fouples .  alongés ,  qui 
fe  roulent  autour  des  arbdiTeaux  qui  les  avoifinent. 
Les  feuilles. font  alternes  ,  médiocrement  pétio- 
lées,  ovales,  longues  d'environ  fix  pouces  fur  à 
peu  près  trois  pouces  de  large,  rudes  à  leurs  deux  . 
faces ,  glibies ,  de  couleur  cendrée  à  leur  face  fu- 
périeure ,  un  peu  brunes  en  delTous ,  dentées  en 
fcie  à  leur  contour  ,  aiguës  ï  leur  fommet,  mar- 
quées de  nervures  tranfverfa'es ,  alternes  ,  preA|M 
fimples4  des  ftipules  à  la  baie  ic^  petiol:s. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à  l'extrémité  des  ra> 
meaux,  en  grappes  paniculëes,  cumpefëesde  troie 

ou  quatre  grapp;  s  iimpk'S  ,  courtes,  épailTes  . 
inégales.  Le  caiice  fe  divife  en  fix  détoupurts  gla- 
bres, profondes  ,  ovales  ,  acumi  nées  ;  k-struis  ex- 
térieures &  alternes  plus  courtes ,  un  peu  plus 
étroites  ;  la  corolle  de  couleur  purpurine  ,  com- 
pofée  de  fix  pétales  très-calucs  ,  de  la  longueur 
du  calice  »  des  étammes  nombreules  de  la  longueur 
de  la  corolle  ;  quatre  ovaires  qui  fe  conveititTent 
en  .lurant  de  ripfu'es  ovales,  aciimlnées  à  leurs 
deux  extrémités  ,  iies-glabres  ,  divergentes  ,  ré- 
fléchies ,  coriaces  ,  couleur  de  châtaigne  foncée  , 
i  une  (êule  loge,  à  une  feule  valve  ,  contcuanc 
une  ftule  femence  ovale ,  un  peu  ridée  >  noirâtre . 
luifnnte,  prefqu'anguleufe  ,  un  peu  ponét  ice  , 
ariilée  \  les  cotylédons  tiès-courui  la  radicule  at- 
rontÙe&inféheure.  .. 

Cet  arbiiflfeau  croit  dans  plufieur?  contrées  de 
l'Amérique  méridioiMle j  i  la  Veta-Cruz  ,  ikc.  ^ 

(T./) 

2.  TÉTKACERA  à  ieuiUes  d'aulne.  TtuatttA 

Tetraura  foliit  oblong'is,  acutis  ,fuijntegerrim!t, 

l!:h^s  /;    -,  JcJis  ;  ranhutâ  tcmmaii.  Willd.  SpCC, 
Pidiit.  vol.  i.  pjg.  i  145.  n".  12. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres ,  cylin- 
dciauesf  gainis  de  feuilles  alternes ,  péticlNf^ . 
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oblongues, coriaces ,  eUbres  &:  iuifante«  en  deûuf, 
on  peu  »iMei  à  leur  fjce  inférieure ,  rétrécies  à 
leur  bafe»  nroodies  i  leur  fomoMCj  tcrmioéet 
par  «ne  pointe  ,  crès-emièief  i  leurs  bordt ,  ou 
Biunies  quelquefois  à  leur  partie  fupérieure  d'une 
ou  «ie.dcux  dents  peu  iiun|uéei^  veiuées  i  les 
veine»  paralièlet ,  téacvUu, 

Les  flettt  font  dirpoTées  en  paoicule  à  l'extré- 
mité des  nme^ttS.  Leur  calice  eft  glabre  ,  divifé 
en  quatre  fo!îo!e».  La  corolle  paroît  avoir  cinq 

pétales.  Les  h'imrns  frTir  un  p;'ii  dilic:^<.  à  leur 
loounet ,  portant  une  anthère  de  chaque  côté.  Les 
capfiilefl ,  au  nombre  de  quatre ,  toe  leofetnienc 
chacune  qu'une  feule  fem- -ce  noirâtte  ,  CDtié- 

rement  recouverte  pat  un  anllf  blanc. 

Cet»  plante  fe  rencontre  dans  la  Guinée.  J) 
(DefifipltxW^iiU.) 

VtgkhSta  HovttnpiijLifMi.  Pfl.  SvA.  vol.  4. 
pag.  4c.  lab.  i6,  paroît  être,  d'après  Wiltdenov^ 
■ne  efpèce  qui  dbit  être  réunie  à  ce  genre. 

^ .  TÉTRACiRA  i  ftuilles  Hfles.  Tametn  kvis. 
Vahl. 

Tttracira foliis  ohlongtt ,  Uvibus ,  fuhitutgtrrimii  , 
Miuminatu  f  fioriiys  terminalHui.  Vahl ,  Syinb.  3. 

pag.  71 .  —  Wiikl.  Sp«c.  PJaat.  vol.  1.  psg.  1141. 
«*.  II. 

Arbriflèaadkmttei  Mmeam  fimt  glabres ,  chsr 
gés  do  feuilles  altf  nu  s  ,  péticlées  ,  îiî'cs ,  g!  hi  es 
à  leurs  deui  faces  >  oblongutSj  retrécies  à  leur 
bafe ,  acuminées  à  leur  fommet ,  prefqo'entières , 
dentées  i  leur  partie  fupérieure  ,  lonrups  de  deux 
©u  trois  pouces,  veinées,  réticulées  i  les  dente- 
lure s  en  fc  ie ,  peu  nMurqaéctj  diAaiiiei}  kl  pédoks 
très- courts. 

Les  âeurs  font  fitoées  à  l'extrétiiicé  de$  rameaux, 
difpofées  prefau'en  grappes  tris>liches ,  n'ayant 
qu'un  ft'u!  ou  deux  péaoncnits  communs,  longs 
d'environ  un  pouce  j  les  pëdictUes  i  une  ou  quel- 
<|uefois  deux  fleurs.  Le  calice  eft  divifé  en  fix  fo- 
Itoles  arrondies;  des  étamines  nombceufesj  deux 
flyles  fnbuléf.  Les  csprules  font  au  nombre  de 
quatre,  lonçues  d'un  litml- pouce,  arroiuîiiLS, 
ventrues,  ttès -glabres ,  luhaotes ,  mucronées  à 
leur  fommet.  EHes  reiwiuiem  Me  femence  fort 
petite, noirâtre  .  luifanre  ,  recouverte  jnfq\ie  vert 
ton  milieu  d'un  aiiiie  bianchacre  ,  doai  ks  bords 
Jbnt  denticii'ds.. 

'  Cem  plant*  croit  im  Im  IndM  oiknnltt.  j) 

jL.  TiT&ACERA  du  MaUbar.  Tttracêra  maU- 

Tttracifa  foliis  ovatis  ,  le\<îl)ut  ,  juhJcn^L  ulat'is  , 
muitui  carmiê  ùthroMimàQ'Vtnmceà»  .  atummétit. 
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Ttiraura.  Lam.  IlIuRr  Gfiier.  tab  485  fi;,, 

Acara  Pastjoti.  Rhecd  ,  Malab.  vol.  j .  tab.  8. 

Cette  efpéce  a  de  très-grands  rapport*  avec  i* 
/f/  ,  ^  'f .  j  de  M.  Vahl  }  il  eft  même  dousis 
qu'tile  en  foit  bien  diftinâe.  Ses  lifes  fottiétti. 
tes ,  peu  élevées ,  rameufes  t  lesnuneaut  ghbns, 
cylindriques,  quelquefois  un  peu  flexueux  iht 
partie  fupérieure  i  les  feuilles  alternes ,  médi». 
crement  pétioUcs,  coriaces,  ovales,  liflesic 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  prcfqu'cntières  ait» 
contour  ,  ou  médiocrement  dentées  tnfcie,». 
gucs  à  le  ur  foii-iriiet,  marquées  en  delTous  <k Mi- 
vures  fimples  &  latérales,  veinées  «  rédcaléa. 
ridées  i  leur  6ce  r — 


Les  fleurs  font  dirpofées  en  une  panicDktKw 
minale ,  axiilaire ,  affez  ampl  r  ;  l-^  p  loncute  cût.- 
mun  alongé  ,  divifé  en  plulieurs  autres  pirtttls, 
courts  ,  prefque  dichotomes ,  uniflores ,  mûris 
vers  leur  milieu  de  deux  petites  braâées  oppo- 
fées  ,  cotirtes ,  (nbniëes ,  caduques.  La  corolle  tft 
bbnchr,  très-odorante  ,  c  ompofée  de  quatre  pé- 
tales un  peu  arrondis,  ttès-obtuSj  concavesiie 
calice  i  quatre  folioles  vertUtres  i  des  énminel 
nombreufes  ,  beaucoup  plus  courtes  que  la  c»- 
tolîe}  quatre  ovaires  j  autant  de  ftyles  perfi(U«( 
quatre  capfules  arrondies ,  renflées ,  très-i^abifi, 
de  la  grolîeur  d'une  très-petite  noifeite,  mucro- 
nées par  le  ftyie  perdant ,  à  une  feule  valve  qui 
^'nuvre  liréralemcnt ,  Tenfetroùémkmum 
dîfoiJiiies  ,  uo  peu  comprimées. 

Cette  plante  croît  au  Malabar,  dansifiloies 
otient,il  s  ,  dans  les  lieux  montueux  &  pietieiis^ 

j.  TÉTRAciUAiiroMflylcs.  Ttuaeattuyaf 

ara.  Vahl. 

Titra  ce  rj  foi  Ht  «iiongis  ,  ehtafs,  Uviias,  iatf 
gerrimis  ;  ftonbus  trigynis.  Vahl ,  Symb.  }.  pag.  71. 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1141,  n",  9. 

Euryandra  fcandens.  Forft.  Prcdr.  n*.  liS.St 
Gêner,  n».  41.  —  Juff.  Gcn<jr.  tiaat.  pag.  zSo.- 
Um.  Illnfir.  daer.  lab.  4^$. 

M.  Vahl  a  cru  devoir  rapporter  aux  tances 
cette  plante  dont  Forcer  avoit  fait  un  genre  par* 
nculier .  &  qui  diffère  des  tttracêra  parle  noaéte 
des  parties  de  fa  fructification.  Ceft  un  arbrilfei» 
dont  les  tiges  fonr  grimpantes ,  munies  de  ra- 
meaui  alternes ,  glabres , cylindriques ,  gjrnis de 
feuilles  pétiolées» alternes,  oblongues  ,  lancéo- 
lées .  longues  de  deux  pouces  &  plus  ,  hila ,  gla- 
bre» d  leurs  deux  faces  ,  rertes  en  dcffus,  pJas 
pales  en  deflbos,  entières  i  leucs  bovds ,  obtslb 


Les  fleurs,  dil^fées  en  panicules  terminales, 
oncun  calice  monoph y !te  ,  divifé  en  cinq  f>  '  '  ^ 
ovales  j.  concaves »obtur«;s>  une  corolle  coaigow! 
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imis  pétales  plus  lonj^  que  le  calice ,  bncéo- 
Us  •  obtus  «  lémds  «o  languette  i  leur  partie  fu- 
périeure  î  un  grand  nombre  d'étamines  ,  dont  \t-^ 
filamsiu  font  dilacé&  vers  leur  fommet ,  fupportant 
de  chaque  côté  une  anthère  ;  trois  ovaires  ovales  , 
adnés  à  leur  bafe  i  trois  Ayles  droin  j  i  peine  de 
la  longueur  des  étamines ,  furmomé  chacun  d'an' 
flignutt  bifide.  Le  fruit eft  compofé  de  trois  cap- 
fuks  ou  follicules  divariquée^,  ovales ,  aiguës  ,  à 
■ne f«ale valve,  i  une  fenie  loge,  renfêmant  plu- 
sieurs femences. 

C^'t  3rlni(l'?nn  cmît  à  I2  NnuveUâ-Caiédoilte  , 

OÙ  il  àcLc  licvoiiVi-i  t  p^r  rurfter.  T) 

TÉTRADIUM  dichotôme.  Tttradium  diduno- 
.  Lotueifo. 
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Cet  arbre  croit  fux  les  hautes  montagnes  de  la 
Codiinchiiie. 

TÉTR  AGONIE.  Tttragonla.  Genre  de  plantes 
dicotylsdones ,  à  fleurs  incomplètes,  apétalées,' 
de  la  famille  des  ficoUes,  qui  a  des  rapports  avec 
les  mefcmhryMtkmum ,  &  qui  comprend  des  her- 
bes ou  des  fous-arbrifleaux  exotiques  à  l'Europe  , 
dnnt  les  feuilles  font  alternes»  qucl^^uefois  gémi- 
nées i  les  Seors  «tillaires  folUaires  ou  en  grappe* 
terminales. 


Tttradium  fititi^  piMoth  ,  ractmii  tridioumu*. 
Leur.  Flor.  cochin.  pag.  11;. 

Ceft  uo  arbK  d'une  médiocre  ptandeur  j  donc 
les  rameaux  font  albendans ,  garnis  de  ftofllei  d- 

léts  ,  avec  une  impaire  ,  co  mpoff  i  s  ue  folioles 
glabres, lancéolées,  très-entièrfcs i  les  âeurs  blan- 
ches, difpofées,  vers  reicréolté  des  rameaux, 
•0  grappes  tiès^amples. 

Cette  plante ,  qui  forme  un  genre ,  d'après  Lou- 
reiro ,  piroît  fe  rapproctier  beaucoup  des  brueta  , 
&c  peui-êue ,  f  !( n  M.  de  Juflleu  ,  n'en  eft-elle 
qu'une  efpèce  à  fleurs  hermaphrodites.  Elle  ap- 
jMrrient  i  b  famille  des  cérébinthacées. 

'Son  caraCkèn  efleniiel  éft  d'avoir  : 

V»  calice  inférieur  à  quatre  fbUtiui  quatre  pitalet  ; 

njjpcrma  ;  la Jimcnccs  arultcs. 

Chaque  âeai  offre  t 

1".  Un  c<j//cf  inférieur,  fort  petit  ,  ouvert,  per- 
Çx^nt ,  diviie  protbodémeoi  «n  quatre  folioles  ai- 
.  «ués.. 

a». Une  ewtU  compofée  de  quatre  pétales  ova- 
les,  plu^  l<^ngs  qoelc  calice,  pndque  droits,  cour- 
bés en  ded.ttis. 

Quatre /fam/nM,  dont  le»  ftlamens  font  épais, 

fubu'.és  ,  pileux  ,  auflî  longs  que  les  pétales  ,  ter- 
ffiinés  par  des  anthères  ovales  ,  à  deux  luges. 

4^.  Un  ovaire  arrondi ,  à  quatre  lobes  i  point  de 
^éfiè  i  quatre  fHgmaces  droits ,  fubulés. 

Le  fim  eB  compofd  de  quatre  capfules  prefqu  e 
tondes  ,  monofpermes ,  s'ouvrant  à  leur  fommet  i 
les  femences  arillées,  luifantes,  arrondiet^ 

Ce  genre  tire  foa  nom  dn  'moi  .^rec  utradion 

( quarernus ) ,  à  caufe4ie  chiq«e  pSCIK  de  iesUcuis 


Le  caractère  effentiel  de  ce  genre  efl  d'ivoîrt 

Un  calice  d*  trait  à  cinq  découpures  ;  point  de  co' 
roUe  ;  deéixh  viagt  iumtnttf  futun  k  ànffyksf 
un  drupe  inférieur  a  quatf*  mUs,  «WKMUtt  JMf  tUfIt 
à  quatre  0*  tinq  hgtt, 

CAKACTi&B  GiMift.lQ1iB. 

Chaque  fleiw  otfte; 

1°.  Tn  calice  diviféenquitre  découpures «quel« 
quefois  trois  ou  cinq ,  colorées,  planes,  r;d>a(- 
lues  ,  roulées  i  lents  bords  ,  peiîBames. 

a*.  PHHOC  de  e»nUf. 

De  dix  i  vingt  éiaminet,  dont  les  filameiM 
font  capiUaîtes ,  plus  courts  que  las  folioles  ptUcs- 
nales ,  teimM  pat  des  snttières  obloogues,  iu* 
clinén. 

4".  Un  oi'(3/rf  prefque  ronJ  ,  inférieur,  i  cinq 
angles,  furmonté  de  quatre  ou  cinj  ftyles,  fubu- 
lés ,  recourbés .  de  la  loogueur  des  étamipes  ,fou* 
vent  pubefcens. 

Le  fruit  eft  un  drupe  fec ,  coriace ,  â  quatre  o^i 
cinq  angles  ou  ailes ,  les  deux  oppofés«plus  étroits: 
ce  drape  ne  j'ouvre  point  i  il  renRtme  une  noix 
offeufe,  à  quatre  o^  cinq  loges,  renfermant  cha- 
cune un  noyauoUoogirtabryonanoiidijObloiigf 
recourbé. 

Obfervations.  Les  t«rrtfgem«prérentent  un  genre 
fort  naturel ,  8e  qui  fe  fîe  aux  mefembryan^enaim 

par  un  grand  nomore  de  rapports  ;  ils  s'en  diflin- 
gueoc  en  ce  que  ces  derniers  font  munis  d'une  co- 
rolle compofée  de  péules  nombreux,  U  dirpofés  fur 
plulîeurs  rang^  t  les  tetragonia  en  font  privés;  îhfe 
diftinguent  encore  par  leurs  fruits  drupacés& non 
capfulaires.  Le  nombre  des  divilums  du  calice, 
celui  des  étai^ines,  des  piftils,  des  loges  Se  des 
femences  eft  variable}  mais  Us  caraâères  efien- 
tiels  font  crnlbns  .iins  toutes  1;5  efpèces.  LeUT 
port  tft  le  même  que  celui  de  la  plupart  des  «ff- 
jam^ryanthetnuM  ;  cependant  les  feuilles  font  ïof- 
qu'alors  aherrc s  d:"-';  toutes  les  efpèces  connues, 
gralfes,  épailks,  lutcuientei  ;  la  plup.nt  recou- 
vertes de  petites  véficules  aqueufes  ,  cr  H  >!'ines. 
I  es  fleurs ,  quelquefois  foliiaires,  pédonculées  ou 
Ulules ,  font  plus  oxdinaiKUPmt  réunies  «d  pesuM 
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grappes  courte?,  peu  psrnirs^îcs  inr^^rieures  fituées 
daiu  les  aiUtUcs  des  Ilui  Ic»  ,  les  Supérieures  non 
feuiliées.  Ces  fleuis  font  petites  &  n'ont  point 
è'écht  1  qiioi<)a«  Je»  calke»  foMnt  fonvem  colo- 
ffës  t  parricutiéreiMiit'dmi  leur  intérieur.  La  ferme 
des  arupf  s  cft  varbble}  ils  font  mutirs ,  dan<  plu- 
fieurs  efpèces,(i'ang!esou  de  larges  ailes  coriaces, 
nues  dans  d'autres,  quelquefois  Avmoncées  per  les 
dents  du  calice  ,  qui  renrfent  ces  fruits  cornus. 
Quelques  efpèces  font  ligneufe»  «  d'autres  herba- 
ges &  ittême  aDuielles. 

E  s  V  i  c  E  s. 

_  I.  TeTRACONIE  lîgneufe.  Tetragomafrttiiufa. 

Tttragonij  f'-uticofa  ,  foliis  litUarihiu  t  fnidihiu 
0latis.  Alton  jHoic.  Kcveof.  vol.  2.  pag.  176.  — 
Willd.  Spec.  Plant,  vot.i,  p.  uj.n*.  1.  — Lim." 

Illuar.  Cniier.  uh.  4  p.  —  Gatrtn.  de  Fnâ.  & 
Sem.  vol.  2.  pag.  104.  tab.  127.  hg.  f. 

TarugvnU ,  foUii  lintaribiis.  Linn.  Spec.  PUnt. 
vol.  I.  p  687.  — Royen,  Lugd.  Bac.250.  —  Mil- 
ler, Diit.  II".  I .  &  Icon.  tab.  i6j.  fig.  i.  —  Horr. 
Cliif.  1x6.  —  Hcrt.  Uplal.  1  — >  Knipli.  Gentur. 

Tttragoni  c.irpus  afrlcau  ,   ^^  'ilans;  foliis  lon- 

pt  d  iu:f  ups.  Cotnaiel.  Hort.  x.  pag.  loj.  tab. 
103. 

Evonymo  afiùs  if/icM  ^  jtonulacê  folh*  Sebaf. 
Thefaur.  2.  pag.  1}.  tab.  1 1.  fig  8. 

Ses  tiges  font  grê'es,  ligncufts,  prefque  cylin- 
driques, longues  de  trois  à  quatre  pieds,  glabres, 
ra  r  tiifes,  revêtues  d'une  ecorce  griCe ,  divi'^ées 
en  uii  grand  nombre  de  rameaux  alternes  ^  lilTes  , 
fouvenrjaunâtres ,  ordinairement  coui.hésainft  que 
les  tiges  ^  garnis  îe  feuilies  alternes  ,  fefTiles ,  lî- 
néaires  ,  oblongues  ,  charnoes ,  ghbres  à  leurs 
deux  faces  «  entières ,  obtufes  à  leur  fomtnet ,  ré- 
VtésxtA  i-  Itiii  bafej  Ittiwues  d'erviron  un  pouce 
fnr  deùx  ou  trois  lignes  «  large ,  contenant  quel- 
quefoisdans  leurs  aifitHes  des  r;ircicuies  de  feuilles 
plus  petites  «  qui  lont  des  rameaux aaiflans,  point 
développés. 

Les  flenrs  inf<kfeures  font  axillaires ,  prefque 
fbUtairesileur  pédooculefimple  ou  diviféendeu»  , 
quelquefois  formant  de  petites  grappes  ordinaire^ 

ment  plus  courtes  qi.  l:s  feuilles:  cKanue  rameau 
efi  de  plus  termine  par  une  grappe  de  iieurs  aJon- 
gée»  nonfêuillée>compofée  d'autres  petites  grap-^ 
pes  cnuitesjTrs  pédoncules  c-'-v  -i-'^ues,  prefque 

S'  bres  i  les  calices  à  quatre  découpures ,  quel<^ue- 
scinq ,  ovales ,  un  peu  aiguës ,  un  peu  réfléchies» 
wrtr»  en  dehors  >  iaune»  en  dedans ,  faos  «orolle ^ 
eontenant  un  grand  nombre  (fétamines  terminées 
^jr  i^-^  n  ht  res  oblongucs , încl  n^es ;  quatre  ftyles 
uu  peu  couibe»»  de  U  longueur  des  étaaùnesi  JÎ 
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leur  Tucf^  ?e  m  drape  fec,  entier,  i  quatre gruv 
des  aiies  toruces, comprimées, arrondies  î  qujtrt 
autres  petites,  bien  nmins  larges,  aherne- 
les  première»,  renfermant  «  vers  leur  pmie  fupe. 
Heure,  une  ndz  ofieofe ,  «vale .  un  peu  glouh 
leufe,  ailée  comme  le  drupe  ,  à  quatre  log ri, con- 
tenant chacune  une  ftrinence  très  dure,  ovale* 
-  obiongne ,  aignC  ,  très-'glabre  «d'un  bnm-fiatwé. 

Cette  plante  cmSt  naturellement  au  Cap  de 
Bonne-France.  0»  la  aïkive  danspliifieurs  lai- 
diAS  de  l'Êtorope  :  «lie  fleurit  dans  le»  mob  de  juil- 
let ae  d'aoflt.  ^  (  K.v.  ) 

X.  TiTRAGOMtt  «oabente.  reriWfWiM  dkanK 

TttrtgoHia  frwticofa ,  pruinoft }  foliis  ohovtùs  » 
fruâibusalatiâ,  Aiion,iîlort.  Ker.  voL  l.  pag.  1 17. 
—  Willd,  Spec.  Plane,  vol.  »*  pag.  IM). n*.  a.' 

Tc'-jfOila  (tltcumhens),  foliis  ovatîj  ,  ir.u- 
gf^nmis  i  cakU  fruticofo  ^  deeumbtnu,  MiUcr  »  Diâ* 

n**.  5.  —  Icoo.  17&  ub.  165.  fig.  I. 

Cette  e^ièc»  approche  de  b  précédente  ;  elle 

s'en  dilHngtie  par  les  ftïuilles,  beaucoup  plus  Ioiv> 
gues  &  plus  larges.  Ses  tiges  font  ligneufes,  plus 
longues  .étendues  fur  la  terre,  diviféesenrameaur 
nombreux ,  couchés,  éoais , cylindriques,  prefque 
de  la  groffeurdu  petit  doigt ,  gamk  de  fenrllesa^ 
ternes .  en  ovale  renverfé, longues  d*envîron  deux 
pouces  fur  un  de  large  ,  rétréctesà  Itur  bafe,  ob- 
tufcs  à  leur  fommet,  épaiflës,  charnues .  glahres 
à  Iciu^s  deux  face»;  ,  S:  couvertes  des  deuicôtés» 
ainft  que  les  rameaux  ùc  lei  tiges  ,  de  petius  vé&- 
cttles  tnarpanemes. 

I. es  fleurs  font  difpofëes  à  peu  près  comme  celles 
de  l'elpèce précédente,  mats  plus  grandes,  for- 
mant de  petites  grappes  alongées*  compof<-es  de 
trois  ï  quatre  fleurs  pédicellécs.  Les  calices  Cnnt 
divifés  en  quatre  foliofes  d'un  jaune  de  foufre, 
ovales ,  arguës ,  contenant  des  étamines  nom- 
btenfesi  les  anthères  oblnngues,  d'un  ianoe-pâle  ; 
le»  fnûi»  aiiés  j  peu  dtâiéreos  de  ceux  du  uu^gor . 
niûptttitapL.  \  , 

Cette  efrièce  f/*  rencontre  an  Cap  f^e  Bonne- 
Efpétance.  On  la  cultive  au  Jardin  des  l'hantes  '^e 
Paris  :  elle  fleurit  dans  les  mob  de  juillet  9t 
d'aodt.^  (f'.v.Jl 

.     TiiHAtiONiE  velue.  Taraud»  vtUtfa. 

Tetragoaij  procumliens  ,  foliis  fuh  ovato-oy'o'ç'y 
fubvillofis;  ^ribus  raitm^'jts  ,  tMiUaiièiu  ut  tua*' 
libuf^Uêi  uUitt  Mrfitto,  (N.) 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rf  flemblance  arfc 

lis  tetragonia  fruiictfii  j  tilt  en  difîcre  par  •fSf'"* 
courts  qui  la  retouvrtut  «rit  partie.  Sis  tiges  l'wit 
couthécs,  grêles,  prefque  herbactxs     1  peu 

lue»j  sunie»  de  lameaux  alteiees^ieieckis  & 
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rrnnîs  de  feuîHes  alterne»  oblongues ,  un  peu  ova- 
les, légèrement  velues,  épaifles ,  charnues ,  n*$- 
entièresà  leur  contour,  obtufes  à  leur  fommet  , 
Rfrécies  à  leur  bare ,  longues  àe  fix  à  huit  lignes 
fur  «ieax  de  large  ,  garnies  quelquefois  dans  Mim 
aiflëlks  d'autres  petites  feuillet  très-comtes. 

Les  fleurs  font  en  partie  axilijireî,  en  partie  ter- 
minales; les  premières  folit^ires  ou  réunies  deux 
eu  trois  <ur  des  pédoncules  fouvent  très  funp'es  , 
quelquefois  réunis  i  kui  baie  ,  velus  plus  tourts 
^uc  les  feuilles  ;  les  fleurs  terminales  foraient  une 
grappe  un  peu  touffue,  dioite,  Ijns  feuilles;  les 
calices  pubefcens ,  blanchâtres,  à  qua:re  folioles 
un  peu  concaves  ,  ovales  ,  aiguës  i  les  éramines 
nombreufes,  prerqu'audi  bngues  que  je  calice  ? 
les  anthères  alongées ,  étroites  ,  inclinées.  Je  ne 
CMmois  point  les  ftnits. 

J'fgnore  le  lieu  natal  de  cette  plante  ;  elle  a  été 
cultivée,  il  y  a  quelques  annéeSj/Ui  Jatdin  des  Plau- 

4.  TÉTRAGOMtE  béfifliéc.  Tttragoifia  kirfuia, 

TWêfmtia  keriaeea,  hirfuU ,  procumbtns  ;  foiUs 
OVJlis  ,villofs  i  jlo'lhut  uy;!larihus  t  lernij  ,  fe/jîli- 

tus.  Linn.  i.  S«tppl.  pag.  zjiJ.  —  WiUdeti,  ipec. 
Plant.  Tol.  1.  pag»  101$.  d**  4. 

Cette  e^ce  efl  ^cile  à  diftrnguer  par  Tes  fleurs 
feCilet, axillaires.  C'eft  une  pbnte herbacée,  dont 
les  tiges  font  étendues  fur  la  terre ,  hériiTées  de 
poils ,  rameufes;  les  rameaux  également  couchés , 
garnis  de  feuilles  alternes .  fefiiles  ,  ovales  >  velues. 
Les  fleurs  font  feflîlef ,  fitnées  dam  rainsOe  des 
feuilles ,  aflex  ordûnisemcm  léuaies  au  nombie 
de  trois. 

Cette  plante  a  été  découvene^  par  Tbunbetg* 
M  Cap  de  BooM-Efp^nnoe. 

f.TÉTRACONiE  herbacée.  Tetragoid^  iaiêeu. 
Linn. 

Tetragonia  herhaeta^  ttvù ;  fotlîi  ov^;';  ,  vetio- 
latii  i  fr.,Sitii$  aUtis,  Alton  ,  Hort.  Kew.  vol.  l. 
pag .  1 77.  ~  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  x.  pag. 

Tttragonia  fôli'ts  ovat  s.  Linn.  Spec.  Plant,  pag. 
687.  —  Roy.  Liigd.  Bat.  4;©.  —  MillvDiâ.  n*.  >. 
—  Flor.  Lqrd.  Piodr.  150. 

Ttt''agonocii'pt'i  afrudna  ,  radier  rrtJgna ,  craffâ 

&  earnoja.  Cummel.  Hori.  voL  z.  pag.  lo^,  tab- 
XOX. 

Ses  racines  font  grofles  ,  épaiffes ,  charnues  i 
elles  produifcnt  des  tige»  foibles  .  herbacéss,  traî- 
nantes ,  glabres ,  cylin  iriques ,  diviféesen  rameaux 
alternas  .liffes ,  comh  s  ^  unis  dt.  feuilks  nétio- 
aiieiiies«  ovales >  lancéolées»  longues  d'en» 
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▼iron  un  pouce  j  fur  iix  lignes  de  large,  peu  épaif* 
Tes  ,  â  peine  fiieeulentes,  givres  i  leurs  deux  fa- 
ces »  entières,  très-liïfes,  fouvent  garnie*  d'autres 
feuilles  plus  petites  dans  leurs  aiâellcs.  Les  âeur» 
font  fitnées  dans  les  aiflèlles  des  fcuiUes,  foute- 
nues  par  des  pédoncules  grêles  &  alongés ,  ai^ 
nombre  de  trois,  Hinples  ,  uniflores.  Leur  calice 
eR  de  couleur  )aii;)atre  ,  a  quatre  découpures  ova- 
les ,  un  peu  aiguës^  les  éuraines  nombreufes^  k» 
fruits  atlés^ 

Cette  plante  croit  au  CeodeBoone'-Erpénnco» 

(k  TÉTRACOMil  i  ifh.  TuragtaU  ^ieau, 

Linn.  f. 

Tttragoata  giaira  ,  herbacta  ,  ertâa foliis  iaft' 
riùriitiM  owah  tfuprtmis  tmetoletis  ,  glabrù  iion- 
hus  racemofs.  Linn.  f.  Suppi.  pag.  zjS,  ■ —  Willd» 

Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1024.  n°.  5. 

Nous  n'avons  que  très- peu  de  détails  fur  cette 
efpèce  i  c'eft  tme  plante  herbacée,  dont  les  tigee 
font  dioites^s  glabres ,  garnies  de  feuilfa»  de  deux 
fortes,  altemes ,  glabres  i  leurs  deut  fiées }  les^ 

inférieures  ovales  ;  les  fupériL-urc^  lancéolées.  L':S 
âcurs  font  dtfpoféesj  â  l'extrémité  des  tiges  «  en 
épis  compofds  de  petites  grappes  pettiellc»» 

.  Cette  e  i  pece  croît  au  Cap  de  Bonae>EfpdnilCC* 
oà  «lie  a  été  obfervéo  par  Tbnnberg. 

7.  TftTHAOOMiB  échiade.  TerMjfSMM  mUmmi, 

Alton. 

Teiragenia  fiitû  rhomhto'ovatit  ^JruSiSus  tcÂi» 
naài  Alt.  Hort.  Kev.  vol.  i.  pae.  177.  —  Willd» 
Spec. Plant,  vol.  2.  pag.  1024.  n**.  6. 

Cette  plante  a  des  tiges  herbacées ,  qui  fe  divt* 
fcnt,  un  peu  au  delfus  des  racines ,  en  rameaux 
diffus,  étalés,  à  peine  longs  d'un  piL-J  ,  ar.gviieux 
OU  légèrement  ailés  par  la  décurreoce  des  pétio> 
les,  garnis  de  feuilles  alternes»  pétiolées ,  trè»-' 
étalées ,  épaifles ,  charnues ,  ovales ,  prefque  rhom- 
boïdales*  gUbres  à  leurs  deux  faces  .  entières  k 
leur  contour,  un  peu  obnilêsi  les  pétioles  décui^ 
rens ,  une  t'ois  plus  courts  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  folitaiies  ,  pendantes ,  couvertes 
de  gouttes  criftaHines,  fituees  dans  l'atiTelIe  de* 

feuilles,  fupportées  par  des  pédoi>cules  (impies, 
filiformes,  charges  de  petites  veficuks  luifantes» 
de  couleur  purpurine.  Leur  calice  ed  profondé^ 
ment  «liv  ré  en  trois  ou  auatre  décnupu'Cs  d'ui» 
vert-)auii3tre  en  dedans  :  il  nt-  rtiifvnne  que  tiois, 
rarement  quatre  étamincs.  L'ovaire  eft  plane  en 
deflbus,  à  trois  faceSjhériiTédeplufieurefiaiinte» 
coniques ,  anguleufes.  Les  lljdes  font  au  ximÊkm 
de  trois,  &  les^ittves  ceoiiennaM  une  noii  è 

trois  logts. 

Cette  pbnte  aok  au  Cap  de  Boaoe-Elpéraoce. 
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s,  TiTikAcOMiB  étalée.  Tetngoaùt  uf^/a, 

Tcrdronla  hcr^i^cea  ,fj!as  ovaîo-rhorr.'^ns  ,  frac- 
tibus  quaàntorntous.  Au.  Hort  Kew.  vol.  t.  pag. 
178.  —  WtUdea.  Spec.  Plapt.  vol.  1.  pig.  1014. 

7- 

Tttragonia  ([  expanfa  )  ,  keriacta  ,  ra/wM  expamSi, 
êtongatis;  fol&s  pinholicu  ,^orihus  fUmmqut  fiUi- 
uriit  tfruâucontttto.  Marr.  in  Coinm  Hiictt.  178J. 
pag.  I  j.  tab-  f.  —  Scopol.  Délie.  iniaJ.  «.  pag.  \i. 
tab.  14.  —  Thunb.  Aa.  Linn.  Soc.  Lond.  x.  pag. 
—  Murr.  Syft,  veget.  pag.  4^7. 

Tttragonia  comuta.  fiandc.  in  Uti.  -p-  Garrtn.  de 
Ffod.  &  Sem.      1.  pg.  48).  tab.  179.  fig.  |. 

Tc:rj^ortia  (  halimifoUa  ) ,  htrbacea ^f^H^fa  ,- 
/ô///i  elli}  :in)-rhoml>t'u ,  petimUtù {  fÊdmxrulit  âxil' 
la  rlbus ,  u  i  ijlorh  ,fiit>frUu»nis  ifnSu  cùnuUo,  FiMft. 
Prodr.  n*.  iij.  &  Phnt.  Efcul.  pag.  67.  n*.  17. 

Tttragoaitt  (  halimifoUâ),  heriacta,  divaruaia; 
fiiUU  iarnofis,  alitrnis  ^  pmiUlitj.  ft^oriaùs  ;  fio- 
tihus  axUU!ie>u.s ,  Çolitanit^fiéfigMëg^^itri^ii^ 

hand.  pjp.  48  tab.  8. 

lc.:jgu.'iiu  {  jipunica)  ,fatiit  fiiicortiatit ,  ova- 

Flor.  japon,  pag.  ao8. 
Dtmidoria  uuafttundts.  PalUs,  Hort.  Demicior. 

Ses  dges  (iMir  hnbâcéct .  diviCées  ^  prcfque  dès 

leur  bif"  ,  en  rameaux  étalés,  a!ongé<- ,  teniW  s , 
fifiukuï  ,  glabres,  verdâtres ,  garnis  de  feuilles 
alteriK-s ,  pttiolées ,  ovales,  rhomboidales  »ch«r« 
noes  j  ruccttlBotes,  tongae»  prei4)oe  de  deux  pou- 
ces t  <m  anviroo  «s  pmice  w  demi  de  large ,  gla- 
%tesà  leurs  deux  fice^,  entières ,  un  peu  obtufes 
i  leur  fommet,  rétrfcics  &  légereinèiit  décufren- 
tes  fur  U  partie  fupérieure  des  pétioles ,  parfemées 
de  petits  potou  criftaUii»>  deviennent  bUn- 
châtres  pw  ta  ddliccailuii  %  ha  f  étioles  planes .  un 
peu  ftriés^  pfafi|Ut  d»  moittd  pin»  conm  qna  l« 
feuilles. 

Les  fleurs  font  foliriires  ,  firuées  dms  !  ^lifTclle 
JlS  feuilles,  un  peu  inclinées  ,  fouteiiuts  par  des 
pédoiKules  crès^courtf ,  épais  ,  tîtnpies,  uniâores. 
I^aalice  aft  divile  à  Ton  orifice  en  quatre  dents 
un  peu  larges,  aiguës  i  etjmines  nombreufes , 
prefque  de  la  longueur  du  cilice  ;  les  anthètts 
jaunes,  ovales.  Le  fiuit  ett  un  drupe  ftc,  prtitiiie 
tlltUoé»  tiieaibojidal  «  un  peu  comprimé  «  env  c- 
lapi>dfttle€alke|Mrillam>  qui  le  couronne  pir 
quatre  dents  en  cornes  ,  prefou'égales ,  &  quatre 
autres  petite&  pointes  plus  baltes  :  il  renferme  une 
noix  a  fix  «u  huit  loges,  &  autant  de  femences 
liQlitailCs  duu  chèque  loge ,  d'ua  MiMOttia^ue  » 
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forcement  recourbées  eo  haaja^mfJwblfMlia» 

nàtre  ,  de  niénne  torrne. 

Cette  plante  croit  à  li  Nouvelle-Zélande,  dam 
l'Ile-des-Amis  ,  au  Japon.  On  laddtîva  au  laidia 
des Ptantes de  Paris.  Q{y>v.) 

9.  TÉTRAcoiiiB  CfUbUtoa.  lîmwfueia  e^ti» 

liM.  Lhttuter. 

Tttragonia  htrkacta ,  pruinofi  ;  fi.llis  oi  ctis  ,  fcjfi- 
lihui ,  Jrudiinii  ir.ertnibus.  Ait.  Hort.  Kt^»'  vo!.  1. 
pag.  17S."  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  101  j. 
n».  8.  ' 

Tttragoni  1  (cridallina)  ,foHit  ovatis,  cnfioUinO' 
pjpiUûfii  i  Çonbui  axUUriàM*,  Lhéltt.  Suipw  VOL  !• 
pag.  Si.  tab.  39. 

Ses  tiges  font  en  partie  eoochées ,  ficilNwées, 

divifées  en  ratneaux  glabres,  alongës ,  flriés ,  ptef- 
que  cylindriques,  garnis  de  feuiUts alternes,  fef- 
ules ,  ovales-oblongues ,  très-entières  ,  glabres  è 
jeun  deax  faces ,  obtaicâ  i  leur  fommet, rétiéctes 
i  leur  bife ,  longues  d'amiron  un  pouca,  fur  deux 
à  quatre  ligr^es  de  iargOj  parlèaidaade|ieiiiailo» 

buies  criilallinî. 

I,e<  fleurs  font  fîtuées  la  plupart  dans  l'ailTcIle 
feuilles,  le  long  dts  rameaux,  rcunies  crois 
ou  quatre  en  petites  grappes  plus  courtes  que  les 
feuilles }  chaque  rameiveR  également  terminé  par 

f  Idfiturs  petites  grappes  non  feuillees.  Les  pédon- 
cules (ont  prefquc  fimples  ,  cylindriques,  pubef- 
cciis ,  aiiili  que  les  câliccs.  Ceux-ci  fe  d!\  '  l,;:  r  ri 
quatre  folioles  laïKéolées,  obtuf:S.  Les  etamines 
lont  nombreufes  ,  plus  courtes  que  le  calice  i  les 
arulières  oblongues ,  incline;  ,  ci'i.n  i  tinedefou- 
Ire.  Les  fruits  tontdes  drupes  depuuiv'us  de  poin- 
cesilMir  (bmnec 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  On  la  cokive  aa 

Jardin  dts  filantes  de  l'aiis.  O  (  f^- 

TÉTRANTHE  littorale.  Tetrantkus  tittoralit. 
Svattz ,  Prodr.  pag.  1 16.  —  Wdldeo.  Spec.  ^laat. 
val«  ).  pag.  1401. 

Tctrj.-ufus  fiUiis  ptùolutis ,  oppoftu  ,  pAmtumu  i 

peaufuuiit  untjioris  ,  axitUrihus.  (  N.  ) 

C'en  une  plante  herbacée ,  annuelle  ,  donc 
M.  Swaitz  a  tait  un  genre  particulier ,  qui  a  prefque 
le  port  d'un  mù<^/^^do»tl«ft  tiges  fontranajuuues 
&  fiUfbcmes  i  les  feuilles  péttoléés ,  Of^fliM  »  nu 

peu  arrondies ,  ovales  ou  prefqu'en  cœur ,  onembrap 
neufes  ,  glabres  a  leurs  deux  faces,  longues  d'en- 
viron fix  lignes  ,  marquées  de  trois  nervures.  Les 
fleurs  font  fttuee»  dat»  l'ainelle  des  feuilles  «  foii- 
taires ,  fupportées  par  des  pédoncules  plus  longs 
que  les  feuilles  ,  uniflores.  Ces  fleuis  ont  un  calice 
d'une  feule  pièce ,  coupé  obliquement  à  fo»  bord; 
une  corolle  tubuke  ;  cinq  étaniines  fyngénèfes  i 


Digitized  by  Qoo 


.  TET 

tel  Wrds  cfOés  in  calice ,  portées  fur  «n  lécep- 

tacle  nu.  Le  calice  commun  efl  compoliï  de  ciuq 

folioles,  &  renferme  quatre  fleurs. 

Cette  pl„nici.iuu  dans  la  Nouvtlle  Efpagne.  O 

TÉTRAPHIS  (f^oyciMsivu.)GtateitMbVt 
par  Hedvig  ,  qui  eft  un  démembrement  de  celui 
ces  mnlum ,  &  qui  eft  caraitir  fif  par  une  vapfule 
terminale  ,  o'alongue ,  &  dont  le  pt:tiUutne  ou 
l'ouverture  eft  lîmple ,  muni  à  fei  bords  de  quatre 
dents  pyramidalcf .  Les  tétrtphit  font  diokioes.  Les 
fleurs  mSlef  fbm  «oofom  terminalct  ^  tantôt  pé- 
dnnrnl^es  &:  en  forme  de  coupe  ,  tantôt  feiTtles  & 
lamailees  en  téie-  La  caplule  eft  recouverte  par 
ut^  coiffe  entière ,  &  qui  fe  détache  latéralement. 
il  Swt  mpporat  i.ct  geon  le  Hvtium  ftUaâdMm 
Lmhi»  y  8cc« 

TETRAPÎLE.  Tarapitus.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à  fleors  dimques ,  monopécalëes , 
téguliètes  »  de  l«  temille  des  jarminées .  qui  a  des 
rappotit  *fee  les  troènes  (  U^uSrum  ) ,  lir  qui  com- 
prend des  arbuftesexotiqut  s  à  l'Kurope  ,  î  f  i  illes 
entières»  oppofées,  dont  les  fleurs  font  difporéés 
«a  gnppei  conriet ,  nttUiit». 

Le  cmâèitt  «flemM  do  cei  gtnra  «S  d*»vfir  : 

De  fiews  diu':j^es  ,■  dans  Us  j!(urs ,  tant  niûlei  qic 
femtliti  ,  KJi  calttt  à  ^Mtre  détoupu'ts  y  unt  corolle  k 
quatre  loiei  ;  dtuM  étomiui $  M  Jfyh  f  WM  bth  à 

CARACtIri  OiMSUlQUI. 

Les  fleurs  font  dioïques }  les  fleun  «llet  fSpa 
fées  des  femelles  fur  des  pieds  dflMteM* 

*  Chaque  fleur  mâ!e  ofre  : 

i**.  Un  ealiu  campanulé,  fore  petit  «  perfifUnt  ^ 
i  «piitc  déceopom  tiguëi. 

1*.  Une  coroZ/c  campanule'e ,  dont  le  tube  eH 
trixAurc»  à  <|uatre  fiUoosi  (e  lindie  divUé  en 
fntre  lobet  leeourbd»  en  capuchon. 

j*.  Deui  ÙMmiH*,  dont  les  filamens  font  courts, 
épais .  temûnés  par  de»  anthères  mwles  ,  i  deux 

loges. 

*  Chaque  fleur  fèmelle  offre  : 

i".  Un  uiUcê  U  «M  «srvlfir  coane  duM  ks 

fitiurs  mâles. 

x'^.  Un  ovmirt  ovale,  fnrmonté  d'un  ftyle  court, 
épan  ,  terminé  par  un  ftigmate  charnu ,  bi&ie. 

Le  fim  confilA  en  «me  baie  ovale ,  petite ,  I 
deux  fogetjrenftnnaAt  plofieurt  ihmencei  «ton- 

Ohftrvaùons.  Les  quatre  découpures  du  limbe 
de  h  cocoUt»courbftéiic«iwcAoM«  o&cftt  fiqr-  i 
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moTofîe  dtt       de  ce  fenre  ,  compoli  de  detùc 

mors  grecs ,  utru  (guctagr)  ,pilos  {(ucullas),  qua- 
tre capuchons.  Il  âi£^re  du  troène  par  une  baie  i 
deux  toges^  fçnfefiBam  de»  feMeiNC»  as  aonbi». 
indétcmiiod. 

Esp  ici. 

TÊT  R APtfti  bnttcha.  Timpak*  tpieMamr, 

Loureiio. 

TètHtptàu  mmit  iratiM* ^  filiis  ovato-luacco- 
Utit ,  rattmis  miUmUmi^  Lwiidto  j  Flor.  cecMa» 

pag.  7p. 

C  cfi  lin  petit  srbnlieau  dont  les  tiges  s^lèvent 
3  la  hn.teur  d'environ  cinq  pieds,  &  fe  divifent 
en  rameaux  branchua  ,  très^ulé»  *  garnis  de  hm\-  « 
les  lîmpits ,  oppoiSfcs,  ovales,  lancéolées  i  glabre» 
à  leurs  deux  t'aces ,.  légèrement  dentées  en  fcie  à 
leurs  bords.  Les  fleurs  font  blanches,  peikes«  pl»« 
céts  dans  l'aitTelle  des  feosUes^  difpôiMS  «a  gîa^ 
pes  axillaires  &  cottrtes. 

Cet  arbuflc  croît  à  la  Cochinchine  «  parmi  le» 
biiiflbis.  >  (  0(/cnqp«.  m  leur.  ) 

TÉTRAPOGONE.  Teirapog&n.  Genre  de 
priantes  monocotylédoncs ,  ï  fleurs  glumacér s ,  po- 
lygames ,  monoïques,  de  la  fiuniUc  des  graminées, 
qui  a  des  rapport»  avec  les  tmekrus ,  &  qui  com- 
prend de<.  herbes  exotiques  ï  l'Europe ,  dont  iM 
fleurs  font  dilpcfées  en  épis  terminaux. 

Le  caraâère  eUentiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  ; 

Un  cuUd  Uvahe ,  h  mîtjU«rs  ;  trs  dm  lâtirtÊM 

hr'T.i-^hrodiies  ;  crffe  du  centre  ,  péUhelfét  ; 

la  VMvt  txttriturt  dt  la  conUU  arijiui  itlU  de  laisur 


1  Q  U  B. 


CARACTiftl  GÉNÉR 


Les  fleurs  font  (etCIes  ,  dil)K>fées  en  épi }  les 
unes  heimaphroditea ,  d'autre»  IlérSes.  Elles  of» 

frent  : 

1**.  Un  calict  à  trois  fleurs  :  deux  latérales,  itS- 
filrs  ,  hermaphrodites;  celle dd tniliea pddîcelîée. 

ih--rile;  les  vilvi''<;  rilrrir.ilesmailbinneillhs^obloil' 
gues,  inégales,  mutiqucs. 

1^.  Une  coroUt  (  dans  les  fituts  ktrmdphroiltts  ) 
à  deux  valvk'.  ,  î'L-xf.'rreurt;  rflfvçe  en  caréné  ,  - 
velue  ,  rror.quec  ,  l  ui  montée  d'une  arête  ;  l'inté- 
rieure plus  Dctite  ,  niemhraattfe  ,  (ans  arlte 
(dans  la  fitur  hirmaphrodin)\  une  coroMe  bivalve  ; 
les  valves  prcfqu'égales ,  tronquées  à  le^r  forooMît, 
leraiodt»  tontes deu  pur  nm  eidtt.  '  ' 

Trois  itamintt ,  dotK  les  filamens  font  capil- 
laires ,  trèi-couru  i  les  anthères  bifides  à  leur  fom> 
met ,  mwUlime». 

4*.  Un  «vaim.AipdiiMr,  «tcI»  (dàuksjfeiirt  * 
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kermiiphrodhts^,  fort  petit, furmont^ de  Jnit  flvles 
Tcius ,  réfléchis  en  dehors^  termines  par  des  itig- 

'  Les  mcttcf*  foDt  Iblinivi  »  fin  fietiiet  «  «m* 
Je»j  obcufes. 

Espèce. 

.  Tciraptfpw  «iAni»  e&mfTtffo ,  fioribus  dtitA  ffit*- 

tis  f  coroffi  glumis  viUofts  j  fluilhus  o-nniaus  anfiatU. 
Desf.  Fior.  atiant.  vol.  2.  pag.  jbp.  tab.  25 f. 

.  Stef  tiget  font  droites ,  hantes  d'environ  un  pied, 
gléles  >  noueurcs  ,  comprimées  ,  glabres  ,  tilîtor- 
oes,  trè$-lifles  ,  pamies  de  feuilles  aiiernes , 
^Orokes,  glabres  à  leurs  deux  facw,  liflès  ,  alon- 
gSes ,  aigi^  à  leur  rooMiec^  d;mvifM  une  line 
Se  large ,  nnmiea  d'iiiw-  f  ibie  letevée  en  carane 
fur  le  dos ,  liffc  ,  fintment  firiée  ,  plus  courte  que 
les  entre- noeuds,  garnie  à  ion  orifice  d'une  petite 
«Dembfane  courte. 

Les  flL-urs  font  petites,  très- nombreu Tes  ,  &r 
Ibniieni  un  épi  terminal ,  q>ais ,  long  de  deux  à 
crois  |MMMes}  elles  font  ielBlet  ,  difporées  fur 
quatre  rangs  le  long  d'un  rachis  filiforme  &r  flc- 
xu-'ux  ,  enveloppe  a  fa  bafe  &  dans  prefque  toute 
fa  longueur  d'une  feuille  dont  la  paine  eftëUrgie, 
renfiée  en  forme  de  fpadic,  d'un  jaune-pâle.  Leur 
calice  eft  compofé  da  deux  f alvet  memSraoeofes , 
lâches 4  pretau'épa!e^  ,  oblnnpups  ,  étroites,  mu- 
tique«,  d^In  t>lanc~argenté ,  glabres, aiguës  :  elles 
renferment  trois  fleurs  i  deux  latérales  hermaphro- 
dites «  dont  la  corolle  eft  formée  de  deux  valves  { 
llexteneare  veloe,  en  carène ,  tronquée  i  fon 
fommet ,  terminée  par  une  arête  tr6s-fioe  ,  draire, 
fétacée ,  jaunâtre  ,  longue  de  cinq  a  iix  lignes ,  in- 
férée un  peu  au  deifous  du  fommet  >  la  valve  in- 
térieure membraneufe*  mutique»  enveloppée  par 
t'eitérîeare.  La  fleur  centrale  efl  ftérîle ,  pédi cel- 
lic  ;  fa  corolle  cnnipofée  de  deux  valves  fort  pe- 
tites, prefqu  égales ,  tronquées  à  kur  fomi^^ 
ceiicetdeitiveàes&ttiAdfs.  .  , 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines dans  la  Barbarie,  oû  elle  croit  dansle  fable  « 
proche  Cafte.  iDtfmpt.vtDêiftM.'i 

TÉTRATHECA  jonciforme.  Tetfuiheca  juncea. 

Tc.'rathccj  gldlra  ,  foli'ts  atumis  ,  t.t-.cto'dtis  ; 
ctiuà  Aiaian^ulv ,-  raaiu  tlongatU  ,  audiufcutit.  Smith  , 

Nov.-Hollaiid.  voU  I.  p.  $.  cab.  i^^WilkL  Spec. 

Plant,  vol.  i.  pag.  ^21. 

C'eft.  une.  plante  de  la  Nouvelle  •  Hollande  , 
qui  forme  feule  un  genre  particulier  établi  par 
M.  Smith.  ?i.s  tigi'S  font  glabre')  ,  dioires  ,  com- 
pciiséts  en  un  an^le  naochant  ,  garnies  de  ra- 
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meinx  slrÊrnes  ,  alongés  ,  prefmie  W»  •  Ht!  Pei 
rLlTuiibl.îis  i  dis  tiges  de  jonc.  Les  fcniWêt  «ont 
alternes  ,  lancéolées.  Les  fleurs  ont  un  très  •  bel 
afpea»  eik»  varient  par  kur  couleur  rofe  ou 
fafanche* 

Uor  calice efl  inférieur,  à  quatre  découpures  ; 
la  corolle  compofée  de  quatre  péules  renfermant 
huit  éiamines ,  dont  les  filamens  fupportent  des 
anthères  à  ouatre  Ir:r,cs,  un  ovaire  furmonté  d'un 
ftyle  auquel  fuccède  une  capfule  fupéiieure  ,  â 
deûi  loges  ,  a  deux  valves ,  chaque  valve  féparée 
par  une  ctoifoo  iufqu'i  Gi  moitié.  Elles  teofeimeK 
ordtmiremeitc  deex  femencK.  ' 

Cette  plante  ctotti  lit  Noa«et1e*Helbiide. 

TETRA  F  i  ERIS.  Cavan.  Ce  genre  nous  a  paru 
trop  peu  diftingué  >^les  inopuritfwt  tSAéu^ 
pare.  y«y«i  TRioiPtiaioi. 

TIIAMC.  ThilU.  Genre  de  plintçs  monoco- 
tyiedoiics,  i  flcuis  itregulicrts  ,  po!vpetal<=ts  .  de 
la  famille  des  balifaers,  qui  a  de  nès-grands  rap- 
ports avec  les  martittha ,  &  qui  comprend  des 
hetbes  expliques  i  l'Europe ,  doat  les  muis  fbuK 
terminales,  Ikhement  paniculées. 

Le  Cara£lère  elTentiel  de  ce  genre eft  d'avoir  : 

Un  calice  fupirieur  à  tnù  foUoks  ;  w  coroUc  i 
cinq ,  queiqutfois  ftx phûlu réuk  wnûkt  h temrimfii 

Ut  icux  intiriturt pliu  petits  &  roulés  e"  :r'rri!  ;  un* 
étaminti  unfiyU ;  un  drup«  renffrmMt  an  noyau  à  ute 
ou  éeiÊX  hfu, 

CaractIhb  eiMiflLiQUi. 

Chaque  fleur  offre  : 

I".  Un  calice  à  trois  folioles  fou  petites,  lan- 
céolées, membraneux 

î".  Une  corolU  compoTc-e  de  cinq  p^îrales  irré- 
guliers, rapprochés  en  tube  à  leur  bafe  \  trois-ples 
grands ,  concaves,  ovales  «  obrus  i  deux  pins  pe- 
tits ,  intérieurs  ,  roulés  en  cornet. 

3^  Une  feule  k»nùnt ,  doct  le  filament  eft  in- 
féré fur  le  tube ,  membraneux  ^  aigu .  terminé  par 

une  anthère  atî-icbf'e  à  la  parw  fuplrieare  fin  fi- 

Inment,  a  deux  diviiions. 

4".  Un  oxairt  inférieur  ,  ovale  ,  funBcmté4*m 
Avle  l|npte«  moiiiié  pv.uD  ftigam*  i«hdio£« 

obtus. 

Le ^'(itu  confiée  en  uu  drupe  ovale  >  renfermant 
un  noyau  à  deux  onàuimfeul»toytUa>ftwlfllC> 

dans  chaque  loge. 

Ohfetvatiom,  Nous  n'avons  encoie,  fur  ce  genre, 
que  des  notions  imparfaites,  il  faudroit,  pourck* 
confcrire  les  caraâères  eflentiels  qui  lui  convien- 
nent^ peuvoix  obfervei  vivantes  les  plantes  qui  le 

«Hiipiileor* 
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coin|»olêfit.  Qaelqoes  auteort  Irar  doMMtt  «b  ca« 

lice  i  ttois  fot:<  Ics ,  d  autres  n'en  parlent  pas.  La 
corolle  offre  également  auelques  iocerticudes  »  les 
autres  parties  de  la  fruâîficatMO  soroiem  égale- 
ment befoin  d'un  nouvel  PT^mcn.  Il  paroit  qu'en 
général  les  genres  f Ajoj  ,  a/pinia  ,  cureuma  ,  ma- 
ranta  ,  dtf^rent  peu  entr'eox  ,  &  qu'étant  mieux 
conniis.  ils  jpourroîent  bi«n  m  former  qu'un  feul 
(lenre.  M.  de  tamarcfe .  dans  les  Illuftrationf  des 
Genres ,  a  réuni  les  /Aj/Zj  Sr  les  cunuma  aux  ma- 
ranta.  U  tft  en  efftt  trés-dHHciie  d'ailigner  les  ca- 
ra^ères  qui  les  différencient,  fiirtout  d'après  les 
in -Il  I  s      l'on  afurrexiftencedequeliiues» 

uoci  ae  leuis  partîtes. 

Espèce. 

Thalie  géniculée.  Thalla  gtnieulata.  Linn. 
Thjlia  fjlili  ovuto-oi.'ongit fpttioiu geitiatlatis  , 

coruiitt  ptntaftlulis.  (N  ) 

Tk^Ua  tof^Us  pcniuptttilis ,  neSarié  hmetoUto. 
Wtitd.  Spec  Plane,  vd.  i.  p«g.  if .  n".  i. 

Tkaîia gtnieulata.  Linn.  Syfl-  Plant  «  <  1.  j  p.  6. 
—Roy.  Lug4.Bat.  Rottb.  Colled.  — Hall.i. 
pa^  149.  ub.  1.  —  SvartK,  Obfenr.  ptgti  8. 

Miranta  (gemculata)  ,  eauU  foliofo  ,  petiolis 
geûsui»  afimàU  «  Jpdthis  gàtméformiius  ,  coro/lù 
tat9  kwifimo.  lâm.  lUuftr.  Gcœr.  vol.  i.  pag.  9. 
o*.  2}.  lab.  I.  fig.  u 

Corrtfj  arundtndccd  ,  amplis  C'innacorifoluttJt'OMt 
Gêner.  Amer.  16.  &  Icon.  loS.  lîg.  i. 

Canna  indica  ,  rudae  uJiJ,  aitxipharmacâ.  Sloan, 

Jam.  Hift.  i.  pag.  ij).  cab.  1^  fig.  1.  ^  Rai, 

Suppl.  fî.  ? 

Canaa  indic*  ,  angufilfolia  f  ptdUuiU  longis  ad 
imam /vHam  md^Jhtgiâari  genitiitàta.  Pluk.  iUmag. 

79- 

Agut'fguer^-^L  Msurcgr.  Brafil.  j j.  —,  Rai , 
Htft.  1x03. 

Ses  racines  font  épaiffes  blanchâtres  ;  elles  pro- 
duifent  une  tige  droite  ,  tros-fimple  ,  glabre  ,  cy- 
lindrique, haute  de  iîx  à  fept  pieds  ,  garnie  de 
feuitles  alternes ,  pëiiolées ,  ovales  -  oblongues  , 
prefqu'tn  r  r'iir  ,  glabres  ,  iièi-lifles  ,  entières  à 
leurs  bu:ds  ^  acuminees  à  leur  l'ommet  »  traverfées 
par  des  nervures  parallèles ,  foutenues  par  des  pé- 
tioles cylindriques ,  glabres  «  élargis  â  leur  baCe  en 
forme  de  gu'ne  membraiwdfe,  muois  d'un*  asci-  ' 
cicttlacioo. 

Les  fleurs  font  dîfpofées  ,  à  l'extrémité  des  ti- 

Î;es,  en  unepantcuU  très- lâche  ,  peu  garnie  i  elles 
ont  munies  d'une  fptdie  en  forme  d  ^  balle ,  ovale- 
obloiigae  ,  concave  ,  aoisninée  a  Ton  (ommet , 
renfermant  dç  u  fleurs  l.a  corolle el!  nés-fugace , 
jCpmpoioe  d:-  ci  q  p.-i:ii<  s  inégàuK  «  ondljlés^  oiai^ 
£iftani^u(.  Toirt  VIL 
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ftuleaMnt  loti(|B'ib  eeumieneent  i  fe  faner ,  d'a- 

près  l'obfervation  de  M.Lamarcki  lestr^i^  p-tMrs 
extérieurs  pîus  gtands .  ovales-obiong> ,  concaves , 
obtus  i  leur  rommet  i  ks  deux  iuétiuun  beaucoup 
plus  courts ,  roulés  en  comec  >  tous  lapprocbés  i 
leur  partie  inférieure  en  un  tube  court.  Le  frok 
crt  un  drupe  infVrréur ,  ovale,  obtus,  renfermant 
un  noyau  à  deux  lo^es  »  chaque  loge  â  une  feute 
femence ,  quelquefois  une  des  deux  loges  ouverte. 
&  plus  fouvent  encore  une  des  deux  femences. 

Cette  plante  croit  dans  plufieurs  €ODtréesdA 

l'Amérique  méridionale.  :f 

Ses  riges  foumiffenc  mx  Indiens  de  4|iM>i  fx> 
briquer  les  flèches  avec  lefi|uetlcs  ils  voof  à  la 

chafle  des  animaux. 

*  Thalia  (  cannsformis)  j  «ontiu  hextpttatit  i 
ntSaria  iifido ,  <rrâ0lFodl.fVodr.  n*.  |.  —  Witld. 
Spec.  plant,  vol.  l.  psg.  16.  a*,  u 

THAPSIE.  Tkarfia.  Genre  de  plantes  dicetf- 

lédontb  ,  i  R  -iirs  compI  'Mt^  ,  polypétalées  »  de  l* 
famille  des  oaibellifères  ,  qui  a  des  rapports  avec 
les  pjfiintetf  les  iafe^^tium ,  6c  qui  comprend  des 
herbes ,  les  unes  exotiques ,  d'autres  indirènes  de 
l'Europe ,  dont  les  feuilles  font  pluQeuts  fois  ai- 
lees  i  les  fl,:urs  jaunes  t  les  colleieties  nulles  dans 
la  plupart  d-JS  efpèces. 

Le  carncL'rc  tlTentitl  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  caùce  prefqttentier  ;  cinq  pitalet  tancidis  ^ 
mourhés  ;  u  fruit  otloagj  eomprvué,  éek^turé  à  (u 
ioat  wrimaitf  muùéiftiam  diU$  memêrMUnfit. 

CARAcrim  OiMiRlQUt. 

Les  irurs  rontdirpordes  en  une  ombelle  univer- 

felle  ,  ampîe  ,  compnfëe  d'environ  une  vinstaine 
de  rayons  preiqu'égaux  j  fans  collerette  dans  la  plu- 
part i  les  ombeilules  courtes ,  uuinKsd'unneoibiie 
égal  de  rayons  i  point  de  collerette. 

Chaque  fleur  offre  : 

|0.  Un  calice  propre  «  fouvent  entier  ,  à  peine 
fenlîble. . 

a**.  Un?  corol/e  compoféede  cinq  pétales  lancéo- 
lés, recourbés. 

5".  Cinq  étamines ,  dont  les  lilamens  font  capil- 
laires ,  de  la  longueur  des  pétales  »  tetiniués  par  des 
enthèies  finples. 

4*.  Un  ovj/ViT  oblong  ,  fiirmonté  d-»  dc  uxftflcs 
courts,  tctminés par  des  (ligmaces  obtus. 

Le  fruit  cft  compofé  de  deux  femences  allez 
grandes ,  oblongues  .  comprimées  ,  convej^s  Se 
Rriées  en  delTus ,  planes  à  leur  face  i«téijeure  « 
mi^iues  chacune  de  deux  ailes  larges  ,  merobra^ 
neurei  j  «chwui^  à  kjiss  deux  extréioités. 

Hhbi* 
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Oifirvathiu.  Ce  genre  fe  rappreche  beMtotip 

des  Ijftrf  ii'iun  par  les  caraôf  rts  de  G  fruâ  fica- 
rion.  DiWi  Ces  licrnitrs  ,  les  femeaces  tont  garnies 
de  huit  ailts  mernbran;urc${  les  oinbd!l«$  8f  les 
(md>ellules  munies  de  collerettes.  Les  femence*  des 
ih^^M  n'ont  qtie  ouatre  ailes  ,  &  leurs  ombelles 
font  privrrs  de  collerette  èin%  le  plus  grand  nom- 
bre des  efpèces.  (^Iquetois  les  flriâs  donc  i««r 
ferfiwie  ettérieore  ell  fillonnée ,  font -fi 
tellement  comprimées ,  qu'on  pourmit  «  repiirdt  r 
comme  de  pttttes  ailes,  aais  ties-courtes  Sk  yuMii 
à  comparer  aux  grandes  ailes  des  i^^rj^tium.  On 
fait  d'Ailleurs  que  la  plupart  des  genres  établis 
parmi  les  ondbeDi  Ares  tont  peu  naturels  ^  &  qu'ils 
•mokm  befoina'tme  «ramle  réforme. 

E  s  p  c  c  I  s. 

I.THAPiit  •-jrbuh.  Tfij-flj  p..>f,aniea. 

Thapftafoiiis  pinnatit  tjotiolis  finnatifid'is  ,  hct- 
niis  Unceolatis.  Lion.  Maot.  pag.  J7.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag,  1464.  n*.  4.  —  Poiiet^ 
V'oyag.  en  Barb.  vol.  t.  pag.  158.  — •  Oestoot. 
Flor.  atlaiit«  vol*  1.  pag.  i$t, 

Thapfa  fotlis  tnp!nni:tis  ,  foUolis  altemis  ,  li- 
aeari-lanuolaus  t  ittitgerrimà,   iifiàifvt  tkcMrrtn- 

tihu.  Goiiao,  Bldlr.  i8.  taib.  lo. 

Thapfia  five  tadiik  ga^Mkum ,  feimitt  Iati0im9, 
J.  Bauh.  Hift.  j.  pae.  50  !cnn  —  Tnumef.  Inft. 
R.  Herb.  jzz.  —  Schaw.  bpecim.  n".  576. 

Th^fié tMtSnfif/io.îAigfiol,  Monfp.  pag.  287. 

Tkapjîa  likanotidis  folio,  gUnÎÊofàp glâtn*  Phl- 
ken.  tâb.  67.  fig.  Ma/a. 

Fuigflirement  le  turbith  des  AïKÏens,  tuibilh 
4e  momagne,  turbith  bâtard ,  faux  turbith. 

Ce*  une  très-belle  efpèce ,  dent  les  racines  font 

grofl;s,épaiffe$,  alongéef ,  blanches  en  a  Jans  , 
grilatres  en  dehors  ,  remplies  d'un  i'uc  laiteux  & 
cauftique  :  il  s'en  élève  une  tige  droite ,  glabre  , 
épailfe^légéicaieotfiriée,  filhileure^  furtout  à  fa 
parrte  fupériettre,  haute  d'un  pied  &  p!us ,  mu- 
ni: de  Quelques  rameaux  lâches,  étalés,  garnis 
de  feuilles  plufîeurs  fois  (  deux  ou  trois  fois) 
ailées,  glabres,  luifamesi  leur  face  fup^rieurei 
les  feuilles  qui  fe  montrent  les  premières  Tont  lon- 
guement pétiolées,  ovjlesou  uvales-lancéolées, 
trèt-entièrrs  :  il  leur  fuccède  d'autres  feeîllesdont 
)ti  «ne»  (oat  à  crois,  d'auues  àùnq  folioles }  enfin 
des ftitilles  deux  lie  troH  6>'is  ailées,  compofées 
de  foliol^i  oppor-j-s,  fLifiles  ,  nièrue  un  peu  de- 
currences  fur  ie  pétiole  commun  ,  entières  ,  lan- 
céolées *  aiguës,  verres  8e  luifantes  en  deifus ,  plus 
pâles,  nerveufes  ftr  i idées  en  dclTous;  If-s  pétioles 
glabres .  cylindriques ,  élargis  a  leur  baie  en  une 
ample  ploe  longue  j  meMbnaeufé'.  qpî  foufem 
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exiflt  Asie  i'lap«rtie  fupérieure  des  tigei^  («.  i 
tout  à  leurs  déroiècoa  dmfons.  i 

Les  fleurs  font  difpofées  en  plufieurs  omhh 
terminales,  très  -  amples ,  compofées  de  huit  i  | 
douze  rayons ,  fans  collerette ,  fupportantchca 
une  ombellule  un  peu  arrondie  ,  à  rayoru nom- 
breux, inégaux,  faivs  col.eretie.  Les  calices loat 
courts ,  ayant  cinq  petits  lobes  à  peine  fiMilliki{ 
la  corolle  jaune  ,  un  peu  pâle  i  les  pétales  régulier-r; 
deux  (êtnences  oblongues,  comprimées,  fliie  j, 
eriU):ircès  cha^uHcde  deux  aiVs  I.i ,  s  ,  ia;,'-î;.'ti, 
«lembraneufes  ,  échancrées  a  leurs  deux  eattîaa. 
tés  j  lesUries  fouvent  on  peu  membranenfet. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  cotes  de  Bi;. 
barie,  dans  les  campagnes.  On  la  cultàveanJieiii 
des  Plames  de  Paris.  :je  (  r.  v.) 

On  a  donné  à  cette  plante  le  nom  vulgaire  de 
fjux  [jrhiih  ,  6v-.  parce  que  fes  racîrtes  reffeiaUai 
un  peu  à  celles  du  turbith,  &  qu'elles  en  OBtttid- 
<^ues-unes  des  propriétés.  Le  vrai  tîubtth «m 
iif  ron,  convolvulus  [urpeihum  Linn.  Les  racines is 
celui  (iont  il  e(t  ici  quelhon  ,  font  très-acres  k 
corrofives.  On  la  fait  fécher  pour  la  confenvr, 
après  en  avoir  Atéle  coenr  :  fonaâion  eft  tropfio. 
lente  pf>ur  qu'on  en  fafle  ufage  intérieuremon, 
quoiqu'on  préren.le  qu'elle  purge  de  la  pituite; 
elle  elt  employée  à  l'eatérienr  dans  lei  «ngacss 
pourlesmâadiei  de  la  peau  pour  diloudM 
les  coneurs. 

2.  TaAMte  velu.  Th^fi»  iritbfi,  Linu. 

Thapfia  fotlis  dentatis  ,  vi/iofis ,  tafi  têaimâât. 
Linn  Spec.  PUnt.  pag.  57 1. — Hort.  CUff.  loj.— 
Roy .  Lugd.  Bat.  I  r^. — Mill.  Dia.  n».  i.  -  fer. 

\'cy,  en  Barb.  vol.  i.  p.  r^S.  —  Desf.  Flor.JtUrt. 
vol.  1.  pag.  z6l.  —  Willd.  Siec.  Plant,  vol.  i. 
pag,  1464.  n".  1 .  —  Lam.  llluîlr.  Gêner. tab. 

—  Decind.  rior.  tV.  vol.  4.  p^g.  341.  —  G»'tn.de 
Fruit.  &:  Sem.  vol.  1.  pag.  S8.  tab.  21.  fig.  6. 

Thjpjîa  lati/o/ia,  villufa.  C-  Bauh.  Pin.  14S  — 
Tour. lut.  IniK  R.  Herb.  y.i.  —  Morif.  (.hon. 
Hili.  5.  $.9.  tab.  18.  fig.  &  Umbeil.  ub.  i. 
fig.  ii.«<i. 

Thapfit  quorundam  kirfuta  &  afpera ,  ciattt  fiJi»» 
foie  lutta  ,  fcmint  a  lato  ,  aliis  f'fdi  Jt/tfMj^tM, 
i.  Baui),  iiilL  3.  pag.  185.  Icon. 

Thapjia.  I.  Clttf.  Hifl.  2. p.  I9Z.  le.  —  Gîtatd, 

Hitt.  io}o.  Icon. 
Th^pfi»  wvt^L  folio,  Parkins^  Theatr.  Jmo. 

Petopotttnft  ftftii  majuf,  Lobcl.  loen,  7}& 

y }Ug«inmt$u  matherbe. 

Ses  racines  font  èpaifiVs,  pr^rqiie  nmpîfs,cf« 
lindriques ,  un  peu  noueufes  ,  d  un  jaunc-ciiir  «ft 
^eHoca ,  ibianches  en  dedans ,  teuntnées  â  leur  pW' 
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tie  inférieure  par  un  grand  nombre  He  filimens  (im- 
pies, fardcules;  elles  proiluifent  une  tige  prefaue 
vmple,  haute  de  deux  &  même  de  trois  pieds, 
cywidriqne ,  (hiée,  glabre  ,  épaille  ,  chargée  d'une 
poufTiere  glauque.  Les  feuilles  font  alternes ,  pé- 
tioJée» ,  fore  ainples ,  pluiieun  fois  ailées ,  velues 
&  un  peu  blancltiltres  i  leur  face  mf<$rf!:ure .  gla- 
bres ,  iVnn  vert-foncé  en  de  (Tu  s ,  conipofess  de 
foliol-rs  inégaies  4  pinnaciliilcs,  alternes  j  f^lUles  , 
décurrentes  i  leur  bafe  »  \e%  découputes  courtes , 
îrrégtilières  ,  un  peu  larget ,  oLniifes  ou  prefqiie 
«icnëï,  légèrement  r<;coiJrbées  à  leurs  bords;  les 
fé-:  files  velus,  (trié?,  elarpis  à  leur  bafe  en  une 
gaine  ample«  alongée,  menibraiieufe,  concave  j 
enrièr»,  <|ui  fe  retrouve  également,  mais  fans 
feuilles,  à  rinfertiorv des  pédoncules  communs. 

Les  fiiiirs  font  rermin.iles,  dlfpofées  en  omb  jllen 
étalées  ,  compol'ee'»  du  douïe  à  quiju"  rayons 
ëîrau»,  -zLibres ,  cylindriques  ,  pre£que  filiformes. 
La  corolle  eft  jaune}  les  lemencesgcande^oblon- 
ftues  ,  comprimées  ,  glabres ,  ftri^s ,  aîlets  â  leurs 
b  T.js  ,  couronnées  pat  les  cinq  petites  dents  Ju 
cAuce  pettiiianti  lc$  ihies  point  ineinbraneuies , 
mais  très-comprimées.  M-  Desfontaines  en  a  ob- 
fctve  une  variété  fur  les  côtes  d'Afrique,  dont  les 
iemencesétoient  une  fois  plus  petites. 

C^tte  plante  croît  dins  l'Efpagne  ,  le  Levant , 
en  ftjHe,  dans  les  dopart,;m;:ns  méridionaux  de  la 
France,  &  fur  l^s  côtes  de  Barbarie  «  aux  lieux 
ftériles ,  fabloneux ,  oà  je  l'ai  recueilHe.  On  h  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  r  (  v.) 

Ses  racines  font  au  moins  aufTi  corrnlîves  que 
ce  llïS  du  ihiifjta  ^arganica.  J'ai  itncontré  nn  Arabe 
qui  s'en  étoit  frotté  le  vifage  pour  faire  pjIFct 
qvaelques  dartres qu'ilavoit  fur  la  iigure.  Quelques 
herufes  après ,  fa  fone  étoîi  rlevenu'e  enflée  &  très- 
tr;  fîaniir.é-*.  Tî  me  fît  voir  l.i  plante  dont  il  âvo't 
fai  c  ufage,  &  qui  paH'uit  parmi  eux  pour  être  propre 
à  guérir  les  dartres. 
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J.  Thapsie  fétide.  Th  ipjîa  fiùdj.  Linn. 

TAap/ia  folio  fis  muicifidii  ,  hafi  angafiatis.  Linn. 
Spec.  Pbnt.  vol.  I.  p.  }7f. — Hort.  Ciiff.  lOf.  — 
Rov- LugJ.  Bat.  11}.  —  Blaïkv.  tab.  459.— 
Mu'kr ,  DiÛ.  n".  j.  Willd.  Spec.  Plant.  voL 
I.  pag.  1464.  n*.  1. 

TAivjIm  €0191*  ffSp,  C.  Baiih.  Pin.  14S. 

Tftjpfîa  c^'o'A  effiftt.  J.  Bauh  Hi{t.  î.  paç.  tS? 
Icon.  —  Mont.  Oxoii.  lliÛ.  J.  pag.  319.     9.  ub. 
18.  iig.  7. 

On  difiingaei fes  fdioles, rétrécieslledrbafe, 

cette  tfpèci  ,  qui  a  h>  aucnnp  d;  rnpport  avec  le 
thapftavilloja  ;  les  racines  font  charnues  ;  fes  tiges 
droites,  pie(qu«  fimples ,  fortes,  ftriées ,  velues, 
cylindriques,  h lUtes  d'environ  deux  pieds,  gar- 
nies de  uuiiles  amples,  pétioiées  «  «itsroes ,  deux  ( 


&  trois  fois  ailées ,  alTer.  (émblables  à  celles  de  la 
carotte  .  comporécs  de  tbiioles  étroites,  incifées 
irrégulièrement,  retrécies  à  leur  bafe,  aiguës, 
poijit  confluences,  oppofées,  feifiles,  rudes,  légè- 
rement teluet. 

Les  fleurs  font  terminales,  dirpoA-es  en  om- 
belles donc  les  rayons,  au  nombre  de  douze  i 

3uinte,  font  tous  égaux,  fermes,  cyiindriaues , 
épourvus  dé  collerette,  fouienant  dts  ombellules 
à  rayons  prelque  capillaires.  Les  fleurs  foiit  jaunes, 
les feniencesconu>ri[néet,obtonettes,ftriées, bor-  ■ 
dees  de  ^aue  ailes  planeSj  membranfcu(esj  échan- 
crées. 

On  rencontre  cette  ptante  dans  l'Efpagne  8t 
l'Italie.  ¥ 

4.  Tki&PSlB  de  Ift^OttUle.  Thâffit'mfUqfinm, 

Thapjia  frliis  digitaùs,foiioiis  bi^mutiêfftUteeO' 
rruitlfidii.  I.inn.  Sfiec.  Plant,  vol.  I.  pag.  ly^  — ■ 
Hott.  Ciitf.  106.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  1 1 3. — Willd. 
Spec.  Pbm.  vol.  t.  pag.  14IS4. n*.  |. 

naffia  ^hUm.  MsUer .  Dîâ.  n*.  4. 

Tkapjia  f'"':'i  rinnatifidli ,  lir.ejtîhus  ,  aj  prJun- 
culum  commu/tern  radiatis.  Royen,  Uugd.  Hat.  II4. 

Thap^a  ttnutfolia ^petiolis  radiatis.  Morif.  Oxon. 

Hift.  i,  pag.  )  19.  (.  5^  tab.  18.  fig.  9. 

P«ad»  afelqfium  ûpaàm.  Colunw  Ecphr.  i.  pag. 

87. tab.  8û. 

Thapjia  ttnuwn  foiio  ^  ^ula,  Toumef.  infi.  R. 
Herb.  jaa. 

£x£/ad!r  lafifpititm  hiifitum»  Lam.  Diâ;  vo!.  5. 
pag.  115.  n*.  7.  • 

Cette  plartc-  ne  doit  pas  ^tre  crnf'n*  lu  Tvec 
le  Ijfirpitium  htijutum ,  du  ji  mentionne  dans  cet 
ouvrage, &  auquel  M.  Lnmarckarapporté  let^^ 
JÏj  'afcUpiurr.  I.Tnn.  E!:e  tf{  t: ès  - rcn"i:.rquable  p.ir 
IVyiréme  (intllc  de  fes  folioles  ,  ik  par  la  divifion 
inférieure  de  fes  pétioles  communs,  en  quoi  elle 
diffisre  du  iaferpiùum  Jurfutim  ou  haÛtrif  ainfi  que 
par  fes  6eurs  jaunes  8e  fes  femences  i  quatre 
ailes. 

Ses  r.icines  font  épatfTes ,  charnues,  à  peu  prêt 
de  la  gtodcurdu  pouce  ,  fulît'ormes,  blanches  en 
dedans ,  remplies  d'un  fuc  acre  &  laiteux,  revA> 
rues  d'une écorce  jaunâtre,  ridée.  Les  tiges  font 
fi<)iptes,  droites  , glabres,  cylindriques  ,  hsutes  de 
deux  ou  trrtis  pieds, ordinairemi-i  r  ic  pourvuesde 
feuilles  caulinaires,  garnies  feu'.emr  ut  de  Quelques 
gaines  merobraneufes  ,  altetnes.  Ses  feuîlksront 
radicales  ,  p-nioîées,  plufieurs  fois  ailées  j  le  pé- 
tiole commun  membraneux,  clargi  à  fa  partie  infé- 
rieure ,  fe  divife  en  pétioles  partiels  réunis  qtuCiO 
ou  (ïx  au  même  point  d'infenion,  étalés  en  étnttet , 
fuppooaat  dee  feuUlM  deux-  feis  ailées  i  les  fo- 
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lioles  font  extrêmement  fines  &  court*  éUgim* 
ment  découpées,  un  peu  ir«Iuef . 

Lh  fleyes  fimc  fituéet  à  l'extrémiié  des  cifea  & 
dequ«tqiief  rwneauxou  pédoncules  communs  nus. 
fenfément  munis  à  leur  bife  d'une  paine  membra- 

nt  iife.  I.'o  iib;I!c  univ  erlelle  eft  jmi'le  ,  formée  de 
Acnim  à  qniny.e  rayons  égaux , dépourvus  de  colle- 
rette, ainii  quelesombelloles.  La  corolle  dtjaane> 
j  l  ina  pétales  un  peu  téfi*cht  ;  cinq  étan.ines  j 
iiéui,  Ityles  perftlhns  ;  les  femences  comprimées  , 
obiongues,  Itnees  fur  leur  dos,  bordées  dO  quatre 
aiies  membraneurcs ,  obtufc» ,  éciMMiée*  i  leurs 
deiut  cscrénitiés. 

Cette  phnte  croit  en  Italie  «  dans  la  Pouille  & 
h  Levant.  9  (  V./.) 

5.  Tn APsiB  peljrgame.  IH^^  p^ygam»,  Desf . 

Thapfia  foliis  dtcompopt  'ts  ,  foliolit  acutis  ;  invo- 
Ucn  4^ct  pifUtatiâdo  ffiùribui  etHtraiiiut  tvaniuls. 
Deafont.  Flor.  atianr.  voU  i.  pag.  161.  tA.  7^ . 

Lafe^itium(polygim\jrn  )  ,folns  pinnatis  .foliolis 
plinaùfidis  ,  brevihui  }  umhtllâ  potygamâ ^  ftmiiàbus 
toro.jjiii.  La:n.  Diâ.  vol.  j.  pag.  415.  n".  8. 

Laftrputum gaUieum.\ ii.i'oït.  Voyag.  en Baib. 

vol.  1.  pag.  1)6. 

Cette  plante ,  déjà  décrite  dans  cet  ouvrage  par 
M.  Lamarck ,  fous  le  non»  de  Uftr  pofygéme  ,  eft 
la  même  que  Nf.  Desfontaines  a  nommée  thapjia 

fo!fgjm,i.  Si-que  j'avois  déjà  mentionnée  dans  mon 
yoyagt  tn  Barbarie  comme  variété  du  laferpitium 
gttttwum  i  elle  doit  être  rangée  parmi  les  thjpjia , 
dent  elle  offre  tous  les  caraâères  de  la  fruâihca- 
tfon:  elle  n'en  diffère  que  par  les  ombelles  mu- 
nies d'une  collerette  de  cinq  j  ftpt  foliolei linéaires 

Quelquefois  entières,  plus  louvent  à  trois divifions 
leur  partie  fupérieure,  St  même  pinnatilides.  La 
co'.lrrctre  des  ombellules  n'a  que  dcs  folioles  f;  n 
pies,  très-menues,  entières,  aiguës ,  plus  coiKtes 
que  les  rayons }  le  calice  eft  terminé  par  cinq  peti- 
tes dents  alTez  apparentes.  La  corolle  efl  d'un  jaune 
pâle  ;  les  fleurs  centrales  des  ombellules  plus  pe- 
tites que  les  autres  .  flériles ,  ne  contenant  que  des 
étamines  ;  leurs  rayons  plus  courts  que  ceux  des 
ieurs  de  la  circonférence  5  'es  ftyles  font  dtver- 
gens^,  afT-L  1  ngs  ,  aigu»;,  perfirt.ms;  les  femences 
munies  de  qujtre  grandes  aiies  membraneufes ,  un 
peu  crépues  à  leurs  bords ,  Sr  d'autres  petites  ailes 
très- courtes  fur  (tries  de  rhaqse  femence. 
(  ^''cyei.  pourlcsautres  parties.la  defcription  qu'en 
a  donnée  M.  Lamarcki  l'article  cité.) 

J'ai  rerueilli  cette  plante  en  Barbarie^  vers  les 
-bords  de  la  met ,  diins  les  enviions  de  Lacatle  Se 
jdeBctnne.  (f^v.) 

TilAP$lfi  trifolié.  Thapfia  trifoliata,  Linn. 
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—  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  r.  pag.  z^i.  —  WJi 
^c.  Plant.  voL  1.  pag.  146;.  n*. 

Siam  foBo  î^m»  ewdatv  ;  cm£$m  unutu  «  «r. 
«i^McrvMCM.  Grooov.  Vkg.  |t. 

Cetre  efpéce  appartient  davinraçe  aux /c'.'r^n 
qu'aux  thapjja,  ayant  les  feinences  fortement  ftr^ei, 
mais^non  ailées  ;  elle  fe  rapproche  beaucoup  da 
ftiinam  monnifriov  e>ir\<ifof:t.,  mais  la  privationds 
collerette  l'a  fait  placer  parmi  les  thapfia. 

Set  racmes  fcnt  grêles ,  fufiformes  ,  aflez  fcm- 
btables  à  ce!!<.5du  pîrfil  i  elles  produilcnt  uns  lige 
droite ,  fimple ,  purpurine ,  articulée  ,  haute  d'eo- 
viron  deux  pieds,  giéle,  cylindrique,  garnie^ 
feuillesakernes,  pétioléesj  les  radicales  fimplesd^ 
en  forme  de  coeur  j  les  fu|>érjeufes  tcineei  ,a  trois 
folioles  ovales,  crénelées  à  leurcontour.  Lesfirun 
font  difpoféesen  ombelles  à  l'extrémité  des  tî:  «, 
de  cottteor  pm-ptirin?  j  elles  produifent  des  le- 
mences  oblongues,  comprimées  &  cannelées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  fepfCHib* 
naie  ,  à  Piuladtlphie,  dans  U  Virginie. 

♦  Thap^  (  altifliom  )  »(oliit  dteompcfuis  ;  U'aU 
maximis  ,  laàdis }  omMti  mêjàmé,  Miller  ,  Diô. 
n*.  6. 

Hort.  Pif.  164. 

Cette  plante  pourroit  bien  appartenir  aux  Lftr- 
fitiwn.  D'après  Miller,  fa  racine  eO  greffe  &  cv- 
lindriq*ie  ;  fes  ttgcs  s'elèveot  i  près  de  boit  pieds 
de  hauts  fes  fetiilles ,  <jui  s'étendent  ctmlaitenenK 
près  de  terre,  font  divife-es  en  plufîeurs  lobts ,  8c 
foufdivifées  en  plufieurs  autres  larges,  luifans,  5c 
pl-icés  alternativement  fur  de  courts  pétioles.  Les 
tiges  font  terminées  par  une  ombelle  de  fl  urs  tan- 
nes, auxquelles  fuccèdent  des  femcncei  cumpti- 
mées  H  bordées. 

r  -  r  e  cfpèce  fe  trouvedans  la  Pouille.  (  Dtffm. 

tx  MiUcr.  )  \  J 

THÉ.  Thta.  Genre  d^  pl.infs  dîcotrlédone?, 
à  fleurs  complètes  .  polvpetaiees  ,  téguli*m, 
de  la  famille  des  orangers .  qui  a  fl^  rapponi 
avec  les  tonaiea  &  les  camtUim,  &  qui  com^resi 
des  arbriffeaux  exotiques  i  l'Europe ,  dom  U 
feuilles  font  alternes,  les  flems asîUjires. 

Le  caraâère  eiïentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Um  e«lice  à  cinq  ou  fix  folioles  i  cit»}  à  atufil- 
télui  dtê  ittttÛHÊs  ntmiteufts  ;  uoit  fiyUi  J>M' 
vaui  «or  a^p^fifiriê»*,  m  iroit  e9fu$. 

Chaque  fleur  offre  : 

I**..  Un  caiut  inférieur  à  cinq  ou  bx  diviîioa 
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profoiMkt,  cotiitc*,  pUiies«  arrondies  «  obtafés , 
perfiftmies. 

I*.  Une  tor»tlè  compofiîe  de  cinq  à  neuf  pi- 

taies  affez  grands  ,  arrondis  ,  concaves  ;  troii  pé- 
tales extérieurs  plus  courts  dans  les  â^tits  à  iteut 
pétales. 

i".  Des  éiamhes  nombreufes ,  inférées  fur  le 
récepncie,  donc  les  Alomens  font  filiformes»  plus 
cott  ts  que  11  corolie  *  teniiiri^s  par  dei  anthères 
à  deux  lobes,  arrondies. 

4*.  Un  maire  fupérieuf ,  globuleux >  i  trois 
côtes,  furmontéde  trots  ftyles  rapprochés  &:  caii- 
nivem  en  an  feul  corps,  fubulés,  de  U  longueur 
des  éiamitres ,  ceiminés  pir  trois  fligmatesGmples. 

Le  fruit  eft  une  capfule  globuleufe  ,  à  trois 
coques  réunies  à  leur  partie  inférieure ,  à  trois 
loges ,  renfermant  chacune  une  IkmeoM  globil> 
leufe ,  anguleufe  à  une  de  Tes  faces. 

Oi/irvationt.  Ce  n'eft  guère  que  vers  le  milieu 
du  diX'haitième  (îècle  que  te  thé  a  été  connu  en 
Europe.  On  aflure  qu?  vt  r-,  ce  tems  des  aventu- 
riers noUaodais,  fâchant  que  les  Chinois  fatfoient 
leur  botflbn  ordinaire  avec  les  feniites  d'un  ar- 
bulïc  de  leur  pays ,  vdulurent  cffayer  s'ils  feroient 
quelque  cài  a'une  plante  européenne  ^  à  laquelU 
on  fuppofoit  de  tres^grandes  vertus ,  &:  s'ils  vou< 
dcoieiK  la  recevoir  comme  un  objet  de  com- 
merce;  ils  leur  portèrent  donc  delafauge,  pl. ne 
que  1  école  de  Salerne  vantoic  autrefois  cnnrtir.e 
un  puilTant  préi'etvatil  contre  toutes  fortes  de 
maladies.  Les  Chinois  payèrent  la  fauge  avec  du 
thè  r^\y}  Irii  H>'.i !! .l'idais  portèicnt  en  rir;nrr  ; 
mais  1  uUi^c  de  i  li'.rbe  européenne  ne  iluia  p.is 
long-teiits  à  la  Chine,  &  la  confommation  du  thé 
augmenta  chaque  /oui  dans  nos  cUi^ts.  Oa  ignore 
l'époque  Be  les  motifs  qui  enga^rent  tes  Chinois 
à  le  ftrvir  du  thé  infufe.  Il  eft  vraifemblable  que 
leur  première  intention  fut  de  corriger  l'eau  , 
qu'on  dit  dtre  faumâue  f<c  de  maiivjis  goût  d.'.ns 
plu(îeuts  parties  de  U  Chine.  En  1641  ,  Tulpius , 
médecin  hollandais ,  fit  le  premier  contioître  cette 
plante  dans  une  DilT^rtarinn  qu'il  en  danna.  l.n 
i^S?»  Joncauec,  médecin  fiançais»  l'appela  herie 
érvime ,  &  la  compara  i  l'ambroîne.  En  ié79  > 
Cnrntiiiis  RpHtckoc ,  méiécin  hollandais,  pub'ia 
un  l'raite  fur  le  the ,  le  café  &  le  chocui.u  ,  :1 
s'y  déclara  te  partifan  du  thé  ,  8c  il  alTura  qu.^ 
cette  boiffon  ne  pouvoit  faire  auctm  mal  à  l'ef- 
tomac  ,  quand  métré  on  en  prendroit  deux  cents 
tafTc-s  par  )oiir  ,  miis  il  faut  obftrvcr  qu'il  ttoit 

Êremier  médecin  de  Tel  dteur  de  Brandebourg, 
r  qtts  fnn  opinion  n'étoit  pas  indépendante  de  la 
politique  hollandaife.  PI  ficurs  de  les  compatrio- 
tes furent  encore  au-dtlà  de  cts  éloges i  iis  en 
firent  une  panacée  univerfelle.  Comme  les  feuill-  s 
du  thé  furent  d'abord  rares  &  peu  connues,  plu- 
iîeurs  perfonnes  crutem  avwr  trouvé  en  Fiance 
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8f  en  Europe  ce  qu'on  altoit  chercher  (t  loin.  Ainfi 
Simon  Panli  nons  donna  le  nmnt  royal  (  myriea 
mUt  Linn.  )  pour  le  véritable  thé  de  la  Chine  ; 
d'autres  i^^trouvoient  les  vertus  msrveillcufes  du 
thé  dans  les  plantes  de  nos  contrées,  telles  que 
l'origan,  la  véronique  ,  le  myrte  ,  la  fauge  ,  1  ai- 
gremoine ,  &:c.  mais  on  a  fini  wr  accorder  !a 
préférence  au  véritable  thé  de  la  Chii»  te  du 
Japon. 

Le  célèbre  Linné  ht  tous  fes  eft'.ifts  pour  pro- 
curer cet  arbrilTeati  à  l'Europe  «  il  en  fema  vmet 
fois  des  graines  fans  aucyn  fuctès.  Osb'Tk  en 
avoir  apporté  un  pied  de  la  Chine;  niais  étant 
en-dfçà  du  Cap  de  Bonne- F.fperance  ,  un  tou  ■• 
billon  de  vent  s'éleva  tout*à<coup  ,  emporta  ce 
pied  de  ihé  de  defliis  Is  gaillard  d'arrière  8r  lo 
)efa  dans  la  mer.  Lag  iRrom  apporta  au  Jardin 
d'Upfal  dtrux  arbriffeaux  pour  le  vrai  thé,  qui  fi» 
portèrent  bien  pendant  dena;  ans ,  mais  Iwfqu'ib 
fleurirent  on  reconnut  que  c'étoit  le  came/lia. 
Quelque  rems  après  on  ètoit  parvenu ,  avec  de 
grandes  difl^îc  i!rei. ,  à  en  apporter  un  à  Ciotth^m- 
bourg.  Les  matelots ,  empiclies  de  defcendre  i 
terre ,  mirent  le  foir  le  ih  j  fur  une  table  de  la 
f  hamlire  du  capitaine  :  pendant  ta  nuit  les  rats  du 
bâtiment  le  mihraitèrent  &  le  niire  it  tellement  ei» 
pièces  >  qu'il  en  mourut.  Enfin  Linné  engagea  lo 
capitaine  Ekeberg  à  en  mettre  des  femenœs  fraî> 
ches  dans  un  pot  rempli  de  terre,  au  moment  où 
il  feroit  voile  de  la  Chine,  afin  que  pendant  le 
voyage,  lorfque  le  vailleau  auroit  palTé  la  ligne, 
eiles  pulTent  germer  i  ce  qui  réuflît  fort  bien,  Sé 
lé  navire  étant  mouille  à  Gotthcmhourg,  toutes 
les  plantes  levèrent.  [,a  moitié  fut  de  luite  en^ 
voyee  i  L  pfat  ,  &  périr  dans  le  tranfport  :  le 
capitaine  v  poru  l'autre  moitté  le  3  oâobre  1765. 
Les  cotylédons  ou  fetiHies  féminales  étoiem  en- 
core adht'reiis  î  charun  de  ces  pieds,  8e  la  Suède 
fe  glorifie  d'avoit  lait  coiinoître  à  l'Europe  le 
véritable  thé  de  la  Chine.  II  n'y  a  pas  encore  cent 
ans  qtie  la  compagnie  des  Indes  anglaife ,  d'après 
la  relation  du  lord  Macartney ,  ne  vendoic  pas  an- 
nuellcmerît  ç>!us  de  cinquante  mille  livres  pefant 
de  thé,  &  il  n'en  étoit  en  outre  tmpoité  cian- 
deftinement  qu'une  très-petite  quantité.  Aujour- 
d'hui les  ventes  de  la  compagnie  s'élèvent  à  vingc 
millions  pefant  ds  livres  j  ce  qui,  en  moins  d'un 
ilecle  ,  fait  une  augm^ntacioci  de  quatre  cenu  foi* 
la  même  quantité. 

On  eft  partagé  fur  les  avannges  Si  les  dan- 
gers d'un  ufage  habituel  8r  journalier  du  thé  en 

intufîoiu  Quelques  perfortnes  prévenues  contre 
cette,  boiffon  la  condamnent  comtne  étant  uni- 
verfellement  pernicieu(ê(  d'antres  ,  an  contraire  , 
voudroient  que  leur  expérience  particulière  eût 
rexrenfion  d'une  loi  générale.  Il  eft  difficile  au 
nlte  ,  fans  louer  ni  décrier  univerfellement  cet 
ufage ,  de  déterminer  luû^u'à  quel  point  il  peut 
étsu  Mlle  ou  nutfible.  Beaucoup  de  perfennesd»f« 
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férentM  d'âçe  .  de  fexe  ,  tempérament  en 
font  u'age  avec  confiance  pendant  le  cou»  d'une 
longue  viç>  d'autres  aa  comraiie  en  épcoavcnc 
pluueim  iocoAféniens. 

Les  expériences  chimiques  qu'on  peut  faire  fur 
cette  pUnte  ne  peuvent  nous  fournir  des  notions 
e\ad;s.  parties  qui  fembletit  pro.lnire  des  ef- 
fets oppcfés  nous  échappent  j  6c  l'analyfe  ne  nous 
en  décèle  que  les  p^irnes  les  plus  groflières.  Le 
(i<  (^eur  Coak':y  nni  ci^nv  nnt  iiifiifion  d'cxceilent 
thé  bou  &  the  vert  deux  diachmis  ce.  viaiide 
di  bceuf  tué  depuis  deux  jours;  il  en  mit  au- 
tant dam  de  l'eau  finple  :  la  chair  plongée  dans 
le  vafe  (foi  cootenoit  rexn  fimpie  entra  en  pu- 
ircLition  dans  quaiuitt  Ituit  heures;  celle  qui 
étoit  dans  l'infulion  de  thc?  n'anno.iça  de  !a  putri- 
dite  qu'environ  foitante^onxe  heures  après.  Il 
eft  'WiJent  qup  le  'hé  i  ime  vertu  antife*.  T'q  -r  v 
aliimzent-"  lur  ia  fibre  d  un  animal  mort.  Il  injtcia 
duis  la  cavité  de  l'abdomen  &  dans  le  tilTu  cel- 
lulaire d'une  greiiouille  vivante  environ  <;eux 
dtachmet  de  feau  oJorante  difttllée  du  thé  vert  > 
en  vingt  tninutes  une  des  paitts  de  dcir'ère  de 
la  grenouille  parue  fort  affcûee  >  iurviiu  bientôt 
après  une  perte  toti'e  de  mouvement  &  de  lenlî- 
biiitëi  l'atfcdtion  du  nmmbre  continua  pendant 

Suatoize  htures  .  &  l'cngourdillerocnt  uiiiverfel 
ura  environ  neuf  heures,  après  quoi  l'animal  re- 
couvra par  degrés  fa  première  vigueur,  il  iojeâa 
quelqu  s  gouttes d« l'eau  diftillée odorante  furies 
Dc-rfs  fcijtiques  mis  à  nu,  ainfi  que  la  cavité  de 
l'abdomen  d'une  autre  grenouille  :  dans  l'eCpace 
d'une  demi-heure  les  extrémités  devinrent  para- 
lytiques &  inferlibles>  &  environ  une  heure  après 
elle  mourur.  Oatu  ces  deux  cas  le  réfidu  de  la 
d  ii  ration  iV\  j.ii-ais  proiiuit  aucun  effet  fcrifible; 
ce  qui  (cnibie  prouver  que  les  parties  relâchantes 
ou  lédatives  du  thé  dépendent  beaucoup  de  fet 
prîpxip  s  volatils,  ritior;»ns,  qui  abondent  fur- 
tout  dam  te  thi  vert,  dsnt  le  parfum  eli  plus 
•xalié. 

Le  plus  grand  nombre  dîs  perfonnes  qui  jouif- 
fent  d'une  bonne  fanté  ne  fe  trouvent  point  fen- 
fibWmf nt  iff«âéea  de  fufage  du  thé  i  eHes  le  re> 
gardent  comme  un  rellauranr  agréable  qui  les  rend 
propres  au  travail ,  rétablit  leurs  forces  épuifées. 
il  y  a  des  exemples  de  gens  qui  en  ont  bu  depuis 
Tenfance  jufq-i  à  ta  vieilleffe  ,  qui  ont  toujours 
mené  une  vie  aâive^  fans  ftippurter  de  grands 
travaux,  qui  ne  fe  fonc  harnais  apperçus  que 
(oii  conftant  ufage  leur  tût  nailible  )  d'auttes  au 
contraire,  d'une  compitxion  motnt  robufte,  fe 
fentent  acitifsi  leur  main  eil  moins  ferme  pour 
«crire  ou  pour  tout  autre  exercice  qui  exige  d« 
la  précitînn  dans  les  mouvenwoi  ,  lorfqu'tls  ont 
ftU  du  thé  à  déjeûncr.  Il  s'en  trottine n'en  font 
point  mconmiodës  le  matin  ;  inais  s'ils  en  boivent 
après  leiîr  dîner  ils  éprouvent  des  agitations  à:  une 

Umi^  de  ;x<:n\blçni«nt  iuvoiQocairç.      général , 
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les  tsmpéra-nens  délicats  fouffrent  du  fré<jaMt 
utage  du  thé  i  ils  font  très-rouvent  attaques  dê 
doalettnd'eflonac,  d'entrailles,  d'aifcdtions  fp^- 
modiques ,  accompagnées  d'une  grande  effoma 
d  urine  pâle  8c  limpide  ,  8c  d'une  difpofitn 
à  être  inqHtétéi  8c  décoDcertéff  pu  1»  flBoioAt 
bruit. 

Plus  le  thé  eft  de  bonne  qualité,  plus  Tes  eif*n 
fon(  fenfiblts  :  on  obl^e  que  les  gens  riches  en 
font  plus  fouvent  incommodés  que  la  cblTe  Ji 
peuple,  obligée  de  fe  contenter  du  thé  te  p"  us  cnir- 
mun.  On  doit  dans  tous  les  cas  interdire  l'ul  aïe  :ti 
thé  aux  eofiuM  &  aux  jeunes  perfonnes  »  il  afteâe 
leur  eftemac ,  altète  la  ùaàtà  digefthre  8c  en* 
goidue  plafimii  indirpiificiMf. 

En  médecine  pn  donne  rarement  le  thé  comme 
remède.  Datts  les  cas  néanmoins  où  il  eft  oécelliiie 
de  délayer .  de  faciliter  les  fécréliom .  il  pounoit 
avoir  au  moins  autant  d'utilité  que  la  plupart  des 
infuHnns  j  car  invtépen.lamment  ae  fes  autres  ver- 
tus, il  femble  contenir  quelques  qualir«  fédaâwi 
dans  fcs  principes ,  affei  approchantes  d'un  opta. 
Loffqu'il  cft  nécefiaire  de  produire  une  tianfpira- 
tion  abondante,  on  peut  administrer  très-.fiîcirc 
ment  &  très  à  propos  une  décoâion  de  the.  H 
provoque  en  général  la  tranfpitation  ,  dvA  Sime- 
ler  ni  irriter  le  fynènie  nerveux.  On  dit  qu'au 
Japon  &  à  la  Chine  la  pierre  cU  une  ma'adi-r  très- 
rare .  8c  que  ces  peuples  fuppoftnt  que  !e  ché  a  h 
vertu  de  la  prévenir  en  rendant  l'eau  plus  doocs 
Se  de  meilUure  qualité.  On  obferve  que  des  per- 
Connt-s,  après  un  vfcletit  exercice,  ou  ernile^s 
pat  les  ^ligues  d'un  long  voyage ,  fi  atfettées 
d'nne  fenfation  douloureufe ,  d'un  mal-aife  gé- 
néral ,  accompagné  de  foif  îc  d'une  chaleur  ar- 
dente ,  en  buvant  quelques  taHes  de  tbs  avoieot 
éprouvé  un  foula^emsnt  fubit. 

Les  ChÎDMS  préparent  un  extrait  de  thé,  qu'ils 
débitent  comme  une  médecine  didoute  dans  une 
grande  quantité  d'eau  ,  &:  lui  attribuenr  plufietirs 
effets  merveilltux  daus  les  fièvres  &  autres  tBiL- 
dies  aumd  ils  veulent  procurer  une  traofpitaDoa 
abonaante.  Ils  fabriquent  quelquefois  cet  eitrait 
en  petits  gâtt  aux  qvii  nt-  font  oas  pljs  grands  qu'une 
piè4.e  dà  lix  tous ,  ou  en  rouleaux  d'une  grandeur 
considérable. 

Koempfer  croît  que  !e  thé  fraîchement  cueilli 
nuiroit  a  ceux  qui  le  prendrotent  { il  ^oute  qte 
la  torréfaction  n'ôte  pas  tnrérement  aux  fèuiOes 

leur  qualité  narcotiqui  ,  &  qu'elle  ne  fe  perJ 
qu'avec  le  tems.  Lts  Japonois  .n'en  font  uii^ 
qu'au  bout  de  dix  moi$ ,  &  encore  le  oiâeat*» 
avec  du  vieux  thé. 

Cet  arbrilTeau,  devenu  très-commun  dam  les 
jardins  botaniques  de  rEurooe  ,  a  été  cultivé  f»f 

Its  Ciliinois  &■  les  Jjponois  de  tems  imn^enoriil- 
koçi)t|i!âr  nous  ap^ceod  que  ces  peuples  ue  laiié* 
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fcmM  nicttti  temtn  panktlier ,  Be  €fa*\li  cifl  cul- 
tivé far  les  lifières  des  campagnes  ,  fans  .mcim 
égard  au  foi.  Diia  ie  nord  de  la  France  «  il  n'exige 
oue  i'or^^erie  i  il  pcflcrott  même  en  pleine  tetre 
4uns  les  hivers  doux  )  mais  il  n'y  a  pins  Mirun 
<iou(e  que  dans  l'intérieur  Sr  dans  le  midi ,  etpofé 
•afad  or  dans  un  bon  fol  ,  i!  n'y  reufsLt  parbice- 
mem.  ]l  préfère  une  terre  douce  ,  fubflantielle  ^ 
«i  coopaâe  ni  légère  :  pendant  l'été ,  ii  ft  etouve 
mieux  dans  une  fituation  demi  -  ombragée  ,  qu'en 

f'irin  foleil.  On  le  multiplie  par  les  marcottes  ^  par 
es  boutures  Stpu  leurs  rejccons  quand  ils  en  don* 
Bent  d'enncin&.  Les  premières  l'ont  long  -  tems 
à  faire  des  racines  :  les  boutures  réofliflcnt  aflez 
ficilemenc  •  était  ftftea  au  printem*. 

Dans  la  Chine ,  on  met  plufieurs  femences  dans 

un  iroi:  ,  i-qi;.itre  ^ti  nm-j  pfii!<"e'>  lie  proforiiieur , 
&  à  une  certaine  d  Ibnce  its  unti  des  autres.  Ces 
graines  contenant  une  grande  quantité  d'huile , 
911  bientôt  devient  tance ,  i  peme  en  germe-t  il 
«ne  cinquième  partie.  Dans  refpace  «fenviron  fept 
ans  .  le  thé  parvient  ï  ta  hauteur  d'un  homme  i 
mais  comme  ,  dans  cet  état ,  il  ne  porte  que  ptu 
de  feuilies  ,  6c  qu'il  croît  lentement ,  on  le  rabat. 
Ce'tr  opcntion  donne  tutiiTance  à  un  fi  crsn.l 
/loiïli-ife  lit:  nûuv».-l!i-i  feuilles  &  de  rejetons  i  ece 
ruivaiit^que  les  propriétaires  font  abondamment 
dédommagés  de  ce  iacniïce  :  quelques-uns  dif- 
fèrent de  les  rabattre  jufqu'à  ce  qu'ils  feient  par- 
venus à  la  dixième  année.  Lors  de  la  fiifon  propre 
à  la  cueillette  des  Icuilles  du  ihe ,  on  loue  des 
ouvriers  qui ,  accoutumés  à  ce  travail  ,  qui  leur 
fournit  Its  moyens  de  fubfffter  ,  font  très-habiUs 
&  très-prompis  à  remplir  cttce  tache  i  ils  ne  les  ar- 
rachent pas  par  poignée  ,  mais  une  â  une ,  en  obfer- 
vant  de  grandes-précautions.  Quel(|ue  minutieux 
qiiece  travail  puiHeparoître,ilse»  ramaflêm  depuis 
«quatre  jufqu'a  dtx  ou  quinielivres  par  jour.  La  pre- 
mière iail'on  où  l'on  cueille  ces  feuilles ,  arrive  a  la 
fîn  de  notre  hiver  :  en  leur  donne  alors  le  nom  de 
^.ki-njja  ,  ou  thé  en  poudre  ,  parce  qu'on  les 
puîvenîe  &  qu'on  les  met  tremper  dans  l'ca  j 
chaude,  (  es  feuilles  ,  jeunes  &  tendres  ,  n'mu 
que  quelques  jouts  de  pouHe  quand  on  les  cueiile , 
ër ,  eu  égard  i  ieor  rareté  &  i  leur  prix ,  elles  font 
réfervécs  pour  les  princes  &  les  gens  riihes  1 
cette  efjHîce  eft  appelée  thé  impérial.  On  donn-; 
aufïi  ce  nom  ï  une  variété  du  thé  qui  croît  auprès 
d'Udfi ,  petite  ville  du  Japon.  Dans  le  diftrict  de 
cette  petite  ville  fc  voit  une  montagne  agréable 
qui  porte  le  mè'iic  nom  :  e'Ie  paflTe  pour  avoir  1 
terrait)  &  le  climat  Us  p^us  favorables  à  la  cu'ture 
du  théi  auliî  eii-el'e  enfermée  de  haies  8c  euvi- 
ronnée  d'un  foirL:  fort  lirg^  pour  la  plus  grande 
.^dreté.  Ces  arbriiTv'aax  totiuent  ,  fur  celte  mon- 
tagne a  un  pian  régulier  ,  efpacé  par  des  allées.  11 
/  a  des  perfonnes  prépofées  pour  veiller  fur  ce 
tcu  «  &  garantir  les  feuilles  itt  la  ponflière  &  de 
:Qiaee  injiire  do  l'wr*  Les  ouvriers  qui  doivent  en 
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cueHUr  tes  IVnitfes .  Q^ii*>t^ties  llèmsmef  watK  oiio 

de  commencer  cette  b;  ioîne  ,  s'abfti'-nfi- m  de 
toute  efpèce  de  nourriture  groHière  ,  S-  de  tout 
ce  qui  pourroit  porter  aux  (t  uillcs  quelc^ue  dom- 
mage ;  ils  les  cueillent  avec  l'atrenrion  b  plut 
fcTupuleufe.  On  prépare  cnfuite  cette  variée  d-i 
thé  impérial ,  5^'  il  t-ft  elcorte  par  le  (uriiitrn  lanr 
des  travaux  de  cette  montagne  .  avec  une  foir? 
garde  8r  lin  nombreux  cortège  jufqu*i  h  cour  rte 
l'empeienr ,  pour  l'afage  de  ta  fanàlle  impéffble. 

La  féconde  cueillette  fe  fsit  dan^  le  commen- 
cement du  prmiems.  Quelques-unes  des  feuilles  , 
à  cette  époque  ,  ont  atteint  leur  p;  rfeâion  \  d'au* 
très  ne  font  ra<  tncore  arrivées  à  leur  entière 
CToiiïance,  nyns  cependant  on  les  cueille  routes 
indifféremment ,  &  après  on  les  trie  8e  aflbrcîc 
dans  différentes  clafTes ,  feloa  leur  ige  >  leur  pro- 
portion Ar  leur  bonté  »  on  fépare  avec  un  foin  par- 
ticulier les  plus  jeun  s  ,  Ji:  on  les  vend  fouvenc 
pour  la  première  cueillette  ou  pour  le  thé  impé- 
rial. \js  thé  rueiili  dans  ce  tems  s'appelle  toattjM 

on  thé  chinois  ,  ynrc<;  qu'on  fn  fait  ime  inl  i'  n, 
iii  qu'on  le  prend  a  la  manière  chinoife.  Il  eli  par- 
tagé par  les  maichanJs  Hi  négncians  en  quatre 
fortes^  qu'ils  diilioguent  par  autant  de  dénomina- 
tions. 

l  a  troifième  8c  dernière  cueillette  fe  fait  ver* 
le  milieu  de  l'été  ,  lorfqiie  les  feuilles  font  touffues 
&  qu'elles  font  parvenues  a  leur  dernière  croif- 
fance.  Cette  forte  de  thé  ,  appelée  ian-tajaa  ,  eH 
la  plus  (çroflîère  ;  elle  eft  réfervée  ponr  le  peupû* 
Les  Chinois  cueillent  le  thé  TrairemUablement 
coDune  les  Japonni^ ,  en  ce  que  ces  peuples  ont 
entt'eus  une  fréquence  correipondance  «  6c  qn'ik 
ont  un  commerce  cnnfidérable  ouvort  les  uns  avec 
les  autres.  Les  Chinois  ,  en  quelques  endroits  , 
emploient  un  moy^en  iîngulier  pour  cueillir  les 
feuiltesdes  thésfitués  fur  le  revers  des  monta gnes» 
dans  des  lieux  eficarpés ,  &  où  il  cil  commun^ 
ment  dangereux  8r  fnovent  tmpoiribl»  d*appio> 
cher  ;  ils  npacent ,  ils  irritent  une  e'"pèce  de  grands 
finges  qui  les  habitent  :  ces  animaux  cafTent  les 
branches ,  dit*on«  pouc  fo  vcnger }  alors  on  ttjc 
ramaife  facilement ,  &  on  en  cueille  les  ieuitles. 
Quelques  peintures  grolftères  de  cette  contrée 
femblent  confirmer  cette  anecdote,  d'aillewsrap- 
porcèe  par  des  gens  dignes  de  foi. 

Au  Japon  •  il  y  a  des  bâtimens  publics  »  des  ca- 
barets à  thé  pour  le  préparer.  Tonte  perfonne  qui 

n*a  pas  les  tonunodités  convenables,  on  q-ii  man- 
que de  Tintelligence  ncctlTaire  pour  cette  opé- 
ration ,  pt ut  y  porteries  feuiltes  a  mefure  qu'elles 
fèchent  :  ces  bâtimens  conri^ntient  de-; ms  cinq 
jufqu'i  dix  ou  viii^t  petits  fourneaux  ,  hauts  d'en- 
viron trots  pieds  ;  chacun  d'eux  porte  une  platine 
de  fer  large  &  plate  ,  ronde  ou  carrée ,  attachée 
fur  le  c6te  qui  ett  au  dciTus  de  la  bouche  du  four- 
jioattï  ce  qùi  gairantti  tout-i-h^fiHS  l'ouvrier  do 
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la  chaieur  du  fourneau  &  empêche  l^s  feuilles  de 
tomber.  Dts  ouvriers  sUBs  autour  d'une  rable  lon- 
gue &  baffe ,  couverte  de  nattes  fur  lefquelJes 
on  met  les  feuilles ,  font  occupés  i  les  rouler.  La 
platine  de  fer  étant  cchnifFîe  jurqu'à  un  certain 
degré  par  un  petit  ^eu  allumé  dans  le  fourneau  4|ut 
cft  denous ,  on  met  Tur  cette  platine  quelques  li- 
vres de  feuilles  nouvellement  cueillies.  Ces  fauil- 
les,  fraîches  ôe  pkines  de  feve,  pétillent  quand 
eile^  Kjui  h-.  nt  la  platine ,  &  c'eft  l'affaire  de  l'ou- 
vrier de  les  remuer  avec  toute  la  vivacité  poflible 
&  avec  les  msim  nues  ,  fufqu'i  ce  «{u'eUet  de' 
.vi  nnent  fi  chaudes,  qu'il  ne  puifle  pas  aifément 
en  fupportrr  la  chaleur  i  alors  il  enlève  les  feuilles 
avec  une  forte  de  pelle  alTci  reflémblante  i  un 
cv  :  n  i' ,  ?<•  le  s  ver  le  fur  des  nattes  :  ceux  deftinés 
à  Ici  ii.e.cr  ,  en  prennent  une  petite  quantité  à-la- 
fois  ,  les  roulent  dans  leurs  mains  cic  djiis  une 
iDénue  direâion ,  tandis  que  d'autres  les  éventent 
cnntmuen«ffi«Bt  »  afin  tju  elles pniflent  fe  refroidir 
U     s  r  >:  poffible,  fie  conferver  leur  firiftire plus 

Ce  f  tdt  'ds;  efl  répï^té  deux  ou  trois  fois  6c 
'plus  fouvent ,  avant  qu'on  mette  le  the  dans  les 
magaftns  .afin de  faire  difparoitre  touta  l'humidite 
des  feuilles  ,  &  qu'elles  puiffént  conferver  plus 
parfaitement  leur  fiifurc  à  chaque  tépctitioii.  On 
chauffe  nioins  la  piatuie ,  &  cette  opération  s  exé- 
cute plus  kntement  8c  avec  précaution)  alors  le 
thé  tli  trié  &  dépofé  dans  le  magafio  pour  l'ufage 
domeitique  ou  l'exportation.  Comme  les  feuilles 
du  the  /).^/  ou  imi'ena!  dnivt  nt  être  ordinairenictu 
réduites  en  poudre  avant  qu'on  en  fafl'e  urage  , 
elles  doivent  être  rôties  à  un  plus  grand  degré  de 
fccliereirc  :  quelques  -  unes  d-j  ces  tcuillcs  étant 
cueillies  fort  jeunes ,  ten  ires  &  petites,  on  les 
l>t<Hlge  d'abord  dans  l'eau  chaude  j  un  les  ôte  fur- 
le  champ,  8c  on  Us  fait  fécher  £ins  les  rouler.  Les 
gens  de  ta  campagne  ne  prennent  pas  tant  de  pré- 
caution i  lU  piepaiLnt  li.urs  feuilles  caiis  des  vafes 
de' terre.  Cette  opération  toute  iîmple  repond  à 
toutes  les  autres  indications,  buroccafionne  moins 
d'embarras ,  moins  de  depenies,  &i  Lur  facilire 
les  moyens  de  le  vendre  à  meilleur  marché.  Pour 
compléter  la  préparation  de  celui  qu'on  dclline  à 
être  exporté  »  on  le  tire  des  vafes  oïl  on  l'avoic 
lenfêrmé ,  Se  on  le  ftche  une  (cconde  fois  foos 
un  feu  doux  ,  afin  qu'il  foit  dépouillé  de  toute 
l'humidité  qui  pourroit  s  v  trouver  encore  ,  ou 
^u'il  auioit  p«i  conrraAer  aepuU  fa  première  opé- 
ration. 

Au  Japon  le  thé  comnuin  eft  confervé  dans  des 
pots  de  terre  dont  l'ouverture  eft  étroite }  mais  la 

meilleure  forte  de  thé  ,  clIuï  dont  font  ufa^e  l'em- 
pex^ur  &  les  grands  de  l  Hui^iiejf  f^  renfermé  daiis  i 
def  vafes  de  porccLine.  Le  bantfaa  OU  te  thé  le  j 
plus  groflser  efl  mis ,  par  Its  gens  de  la  cainpaene  ,  | 
d.tns  d.s  corbeilles  de  paide,  faites  en  toinic  de  i 

^Afilf  «  ^tt'p^  sMcfioF      1«     4e  leur  miûfod  «  * 
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près  de  l'ouverture  par  où  la  fumée  s'échipw, 
&c  s'iniat^ii  tnt  que  le  thé  n'en  loulTre  aucun doo- 
mage.  Oaos  U  Chine .  on  mec  les  fortes  de  théki 
plus  précteufes  dans  des  vaiflêaox  coniques,  {» 
blablos  à  des  pains  de  fucre,  faits  de  luteni({ue, 
d'etaimou  de  plomb,  revêtus  de  fines  nattes Jt 
bambon«  ou  dans  des  boîtes  de  bois  carrées, & 
recouvertes  de  plomb  laminé  ,  de  feuilles  fechit 
&  de  papier;  c'eft  de  cette  manière  qu'il  A  et* 
porté  dans  Ici  pays  étrange». 

Le  thé  commun  ert  mis  dans  des  pots ,  dent» 
le  retirepour  l'empaqueter  dans  des  boues  ouHn 
des  cailTes  auffirôt  qu'il  efl  vendu  aux  Européen». 
Lnr'qiif  !î  moilToii  du  thë  ell  fi:  ic-  .  rhaque  fi- 
millt;  ne  manque  pas  d  en  temoignt:r  latccuiuioif' 
fance  à  l'Être  bienfaîfantde^ni  Us  ticmemccnt 
précieufe  récolte. 

Il  ed  inutile  ^  dit  M.  Fougeroux  j  de  s'ekit: 
contre  un  propos  répété  fans  tomtemem eu Ftiacfc 
On  y  dit  communément  que  les  Chinois  nenouî 
envoient  que  le  the  qui ,  pour  leur  ulage ,  a  lieii 
foulfîrc  une  infîifioD.  Il  faudcoit  qaecetari»efit 
bien  rare  dans  ces  provinces  pour  que  ceux^cs 
font  un  commerce  îmmenfe ,  le  méoagea&w  i  tt 
poil  r  qui  peut  avoir  donné  lieu  à  ceftefablt, 
c'eli  peut  être  l'opération  de  U  vapeur  de  l'en 
bouillante  qu'on  lui  fait  fubtr,  &  qu'onaaili* 
propos  pris  pouruneinfufion. 

On  connoît  en  général  dans  le  commerce  trois 
variétés  de  tki  ven  ,  be  cinq  de  thé  hou.  i'.L'i«- 
pérUl  OU  peur  de  ch(  ;  il  a  dts  Il'uiHcs  larjes,  tic- 
liées  ,d'un  verc-gai,  d'une  odeur  fv»ible, (kiiau. 
1°.  Hy  kiam  ou  ki-kiong  j  que  nous  conooifMis 
pu  le  nom  de  thé  h^fon  ,  ainli  appelé  d'an  nur- 
ihand  des  Indes  orientales  j  leqiiel  eft  teprenift 
qui  l'ait  apporté  en  Europe  s  fes  teutites  fomémi- 
tement  roulées  &  petites ,  d'une  couleur  vntt, 
tinnt  Air  le  bleu.  j".  Le  thé fn^io  ou /wf/o,  S"' 
re(,oit  Ton  nom  ,  t  omme  oluficurs  autres  thés,  de 
lieu  où  il  eil  cultivé.  Les  variétés  fuivantâsapftf- 
tiennent  au  thé  bou  {  favoir  :  4*.  SoochM «w Çit- 
chor.g  ,  que  les  Chinois  appellent  fi^tyjr.g  ovfi- 
tyann  ;  il  donne  une  intufion  couleur  verc  )juri»î. 
5^*.  Camho  nu  foumto  ,  ainfi  appelé  du  lieu  OÙilifc 
cueilli  J  c'eft  un  thé  qui  a  un  gran  1  parfum  U.  «ne 
odeur  de  violette  :  fon  infufion  etf  [>àle.  6".  Ci?!,* 
ou  tAoni^-fo  ,  il  a  une  feuille  alTez  large  :  i!  rfireo^! 
au  thé  bou  par  la  couleur  de  fa  feuille.  7".  Pt^*i 
OH-ptioe  ,  appelé  parles  Chinois  badt^ko  ou  fti^- 
ho  :  on  le  connoît  aux  petite->  fl  .'urs  bl ancbss  qo'ta 
y  a  mêlées.  S°.  Le  thé  bou  co.numn  ,  appelé  f^]' 
par  les  Chinois,  a  les  feuilles  d'une  feulecoulear. 
On  apporte  aulTi  de  ta  Chine  une  forte  de il)é  d'âne 
forme  différente ,  &  difppfé  en  gâteaux  ou  en  boilts 
4*  diverfiçs  couteurs.  (  Duham»  «««y.étfir.} 

{.  Tiii  m*  Tht'wi£s,  Lino, 


Digitized  by  Google 


THE 

A.  Jhca  foliii  lanct^lato-ovatit ,  (ttnatUi  prihus 

Thijf  .>':l:us  er.ntapttatii.  Linn.  Spec. Plant,  vol. 
».P*g-7JÎ-  —  Hi!l,  Exot.  lab.  tt.  —  G«nn.  de 
Fr&.aî&m.>o1.  t.paç.  8}.  »b.  l  ~ 

r.am.  JB-Cener.  tab.  474  H-  -  Willd  Spec. 
P!ant.w1.  2.  pag.  ii8u.  n'.i.  —  Desfont.  Annal. 

Mof.  d*Hîft.  Mt.  Par».  vol>  4*  P*S< 

Tktû  «oMOMif^s.  Lonteiro.  Flor.  cochiii.  pag. 
414. 

Thejjtnenjù.  Bbckv.  tab. 

B.  Theufoliis  ovaio-UnctoUtis  ,  ftrr«tU  }  faribus 
pentfjpcalh.  (N.  ) 

ÏTfcm /«n'A»  hexapita/is.  UiMi.  Spec.  Pbnt.  vo!. 
,.pag.7}4.  —  Hort.CUff.  104.  —  Mater,  medic. 
i«6.  —  Amoen.  Acad.  vol.  y  P^f- ^î9-  "^-^  7" 
Hjn,EloM«b.«.  — Blackv.  tab.  j  ,-z.  —  Thunb. 
rior.  japon,  pag.  iif.—  Um.  Ulultr.  Gêner,  tab. 
474.  fig.  1.  — Wilid.  Spec.  Phnt.  vol.  ».pag.  neo. 
n*.  I. 

V^^aînmtnt  thé  bou. 

«.TAm  (lax3),/o/;'i  eWpiuo-ohlongît,ntgoJ!s. 
Alton, Hort.  Kew.  vol.  1.  pag.  ijo. 
rA«.  Kœmpf.  Jap.  pag.  6oy.  tab.  606. 

Tkee frutex.  Ba«.  Aû.  4-  pag-  » •  '  •  -  Sont. 
Javan.pag.  87.  tab.  8S.  — Leffeui.  Dilfetu  Lugd. 

Bat.  1769.  tab.  1.  fig.  i.  t. 

Tke  frutex  chtmnfts^  tjiajaponenfu.  Barrcl.  Icotl. 

lUr.  p«B.  U8.  cab.  904. 

TUm  Sntitfiumjtvt  tfia  japonenfibiu.  Breyn.  Cen r. 
III  tab.  1 1 1.  Icoa.  17.  fiç.  5.  —  Boccon.  Mul. 
1 14.  ub.  94. 

C.B«ii1i.Pill.  i47< 

Evommo  ûfini$t  arittr  wieMoUs ,  nucifera.Oort 
r»yi».Pluken.  Almag.  pag.  159.  tab.  88.  fig.  6. 

f,.  Thea  (firiâa),  folus  Unctolatis  »  plauU. 
Alton  ,  Hort.  Kev.  vol.  1.  pag.  iji- 

Lino»us  & ,  d'apics  lui,  plulieuts  autres  bota- 
«fiftes  ont  cru  devoir  diftinguer  deux  efpeces  i^e 
th-  le  thî  hou  &  le  tkivtn,  patcc  que ,  fuivant 
eux,  l'un  a  fix  pér.Ues  îfc  l'autre  neuf.  Linnvas 
ajoute  encore  que  les  tcuiUts  Ju  premier  fnntplus 
alongées  que  ceUes  du  lecond  :  tels  lont  le*  feuls 
ca ratières  qui  en  établiffent  »a  différence  i  mais , 
a'après  les  obfervations  de  Lettfom,  rublie.=  s  a 
Londres  en  >799.  l*  nombre  des  pétales  du  th^ 
vert  &  du  thé  bou  eft  fujet  à  varter  depuis  trots 
jufqa  à  n.uf ,  ie  forte  qtie  le  priocipal  caradieie 
indique  par  Hill  ^  par  Linnius  n'eft  pas  admif- 
iible\  »C  l.ettfom,n".iyjnr  pa  .'Lcoavrtr aucun 
autre  ,  regarde  avec  railon  le  the  vert  8t  le  iha 
bou  comme  deux  vati  -tés  du«i  r»ftM«»dtt 
Bouuùque.  Tomt  yiL 
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fol  ou  du  diMat.  Thunberg.  dans  fa  Fion  du  Jupon ^ 
n'en  admet  non  plus  qu'une  efpècet  &  il  pen(e 
que  le  thé  vert  eft  une  variété  du  rhé  bon-  Kœmjp» 
^er  n'en  reconnoïc  piicillementqu'uue  feul-,  tjut, 
corotr.e  toutesles  plantes  cultivées,  a  prauuit  p*tt- 
fiîurs  variétés.  «  Le*  obfiwvanoi  s  que  j'ai  faites-, 
'ih  M.  Desfonraines ,  fur  quelques  individus  que 
Ton  i  uliive  au  Mufeum  ,  &  dont  deux  ont  fleuri 
abon  Ja  nint  nr,  ont  fervi  ime  convaincre  de  l'exac- 
titude de  celks  de  KoeiopÊer  «  4e  Thuaberg  &  de 
Letilum.  » 

Le  th4  (ft  un  afbiîfleatt  rameuvSrtoujomsvett, 

qui  croît  à  'a  hauteur  de  cinq  à  fix  pieds,  fuîvant 
Koempfer  ôc  Thunberg  ,  quoique  d'autres  voya- 
geurs alTurent  qu'il  s'élève  jurtiu'i  trente.  Set 
feuiîlds  fonr  ilferr^et,  dures,  ovaies-a.'oiigées  ott- 
elliptiquesjd  un  vert  un  peu  luifant,  entières prè* 
de  leur  bafe  ,  dentées  en  fcie  dans  le  refte  de  leiit 
longueur,  &  portées  fur  un  pétiole  court ,  demi- 
cylindrique  ;  les  bourgeons  (ont  aigus.  &  accom- 
pagn  s  d'une  écaille  qui  fe  détache geiombo à l'é» 
poque  de  leur  développement. 

Les  fleurs  naiff^nr  ou  folitairesou  plus  rarement 
deux  à  deux  dans  Ics  aiflelles  des  feuilles  fur  des 
pédoncules  courts  &  un  peu  épais.  Leur  calice  eft 
petit,  perfiftant,  à  cinq  divffions obtofe». La  co- 
rolle elt  plu"<  ordinairement  compofée  de  fix  pé- 
tales blancs  arrondis  Couverts,  les  deux  extérieurs 
plus  petits ,  inégaux.  Les  étamines , au noBilMM de 
plus  de  deux  cents ,  fi  ne  plus  courtes  que  la  co- 
rolle &  attachées  fut  l'ovatre  ,  fupportant  des  an- 
thères à  deux  logesiTovaire  d'une  form-  (rimgu- 
laire,  arrondie,  furmomé  d'un  ftyle  partagé  en 
troit  ftigmates  filiforme»  i  il  devient  «ne  capfule 
à  trois  loges  rondes  ,  monofpirmes  ,  réunies  par  la 
bafe,  &  j'ouvrant  longicuiiivalement  d'un  feul 
c6té.  Les  femences  font  fphériques,  an^uleofes 
iiu<:rieurement ,  de  la  groffeur  d'une  avehne  ,  re- 
vécues d'une  peau  mince ,  luifante ,  un  peu  dure , 
de  couleur  marron.  Elles  renferment  un  novau  hui- 
leux ,  d'une  faveur  amère  &  défagréable ,  qui 
excite  la  CiUvatîoa  8c  occafionne  nétne  des  nau- 
fées.  ' 

Cet  arbriffeau  croît  en  Ch'r.c  5c  au  Japon.  On 
le  cultive  dans  plufieurs  jardins  ds  1  Europe,  oùii 
Eeurit  fouvent }  mais  U  ell  tare qu'U  y  fiuâifie.  ft 

Le  thé  fe  cultive  depuis  Canton iufqu'à  Pékin, 
où  l'hiver ,  d'après  les  obfervations  des  «iffioD- 
naires.eft  plus  rigoureux  qu'à  Paris.  "Il  feroitfans 
doute  poluble,  die  M.  Desfontaines,  d'élever  Sç 
de  propager  en  France  cette  plante  précieufe,  fi 
l'on  pouvoit  fe  procurer  un  affez  grand  nombre 
d'individus  pour  en  faire  «ies  eflais  de  c  ulture  dans 
différens  fols  &  fous  des  climats  ditférens.  »  CJec 
objet  m-rne  l'attention  du  Gouvernement,  patco 
que  la  coniommation  du  thé  eft  immenfe ,  «  qao 
k  comneice  de  ceite  denrée  s'él^e  tous  le» 

lin 
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à  des  rommes  très-conlidérables ,  dont  PEurope 
ft'eft  rendu?  tfîbucuteenven  la  China.  Les  graines 
<ie  thé  qui  nous  viennent  de  ce  pays. fetanciffenc 
fe  gâtent  à  la  mer  ;  de  forte  qoe  fur  des  mil" 

iicrs,  il  en  iéve  à  peine queloues-n nés.  H  fiudroit 
que  if  s  vt>y3geurs  qui  vont  à  u  Chine,  s'en  procu- 
faflent  de  bien  fraîches ,  &  qu'ils  euffent  la  pré- 
caution Jeles  remerd;.n5 dts  caifftrs  r<  mptiesd'nne 
lerrt  légère  avant  de  les  embarquer  ;  elle»  lere- 
roiem  p<  n,i^tit  l  i  uavttf(?e  :  il  hiHiroit  Ae  lesarro- 
fer  de  cems  en  tenu ,  &  de  les  préferver  de  l'eau 
de  h  met  I  aloM  les  jeuiMS  fbans  poimoieiit  irri - 
ver  i  Immi  poit. 

"  Le  thé  frai?; ,  rfit  M  Dcsfnntaines  ,  a  une  pro- 
priété enivrante  ,  qui  agace  irùie  ks  neri's  ,  &c 
i|iic  la  lorréfadion  ne  lut  fait  pas  perdre  entière- 
mtm  î  on  ptétend  mène  qa'U  n'en  eft  totatetnent 
privé  qu'an  bout  de  <Ks  I  douie  tnoîs  i  ilots  il  efi 
fain  ,  agri-'aV!':" .  Se  donne  ie  la  gmé.  L-.5  Japonois 
ne  le  boivent  jamais  tiM  dm  y  méht  une  égale 
(|uantité  de  vieux  thé.  Il  lève  Us  obftruâions, 
excite  les  urines*  «ide  ta  digeftion  en  donnant  de 
l'aâion  i  refloioae ,  8r  on  ne  connelr  point  de 
plantes  dont  on  puilk  boire  i'ir  fufton  fi  fr^^^ciuem 
B>ent,  en  fi  grande  quantité  &  fans  dégoàt.  Les 
Chinois  le  regardent  comme  très-falubre.  Ils  n'y 
«nélant  ni  laie  «  ni  trop ,  ni  It^nears  fenes  i  ils  le 
prennent  pur  avec  un  peu  de  focre  candi  qu'ils 
tiennent  dans  la  bouche  ,  fW  l'uTage  hahiru' 1  eue 
ces  peupks  en  font  depuis  tant  de  ftecles,  prouve 
4|B'ii  n'a  pas  àt  qualités  nuifibles  ^mmd  il  eft  bien 
préparé.  Ils  en  recirent  auflS  un  exttaitqplMls  pren- 
nent délayé  dans  une  grande  quantité  d*eau ,  Se 
au4uel  iU  attribuent  d'exceliens  effets  dans  p!u- 
lîeucs  maladies.  Kalm  aflure  que  le  thé  cit  très- 
■tile  pour  corriger  U  mauvai(e  qualité  de  l'eau  , 
qu'il  r.inime  les  forces  ,  &  qu'il  hà  «  étéjd'un 
gran  i  recours  dans  Tes  voyages. 

"  L'ufiige  du  ihé  en  Chine  remonte  à  la  plus 
llaute  antiquité,  &  il  cA  tellement  repaudu  parmi 
toutes  les  dafles  de  citoyens,  que  le  lorci  Ma- 
cartney  aiTure  que  quand  Kien  même  les  Euro- 
péens ûb •in:^onneroienT  rormr-'rrf'  ,  rein  n 
teroil  pas  diminuer  de  beaucoup  la  valeur  dans  ic 
pqrt. 

*»  Les  Japonois  attribuent  au  thé  une  orîpine 
tntracuteute.  Ils  csifent  que  Darma,  prince  tr^s- 
aeltgieux  &  troiiîème  fils  d'un  roi  des  Indes,  nom- 
wé  Kosjafwo  y  aborda  en  Chine  l'an  J[10  de  Tèie 
chrétienne  }  qu'il  employa  tous  fes  foms  i  répan» 
dre  djiii  ce  p.iys  la  connoilTance  du  vrai  Dieu  & 
4le  la  vraie  religion ,  &  que ,  voulant  exciter  les 
hommes  par  fon  exemple,  il  s'împofoit des  priva- 
tions &  des  mortifications  de  tout  genre,  vivant 
en  plein  air ,  &  conficrant  tes  jours  8e  les  nuits  à 
la  prière  &•  à  la  continiplation.  Il  arriva  cepen- 
éwt  qu'apiès  plufieurs  années  ^  excédé  de  fàti- 
fUM»  il  sTendoTmic  malgré  lui  ionh  crojrtncsTon 
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j  violé  fon  ferment,  &  pour  le  remplir  ftdAmMM 
!  à  l'avenl.  ,  il  le  coupa  les  paupières,  8c  les  )eu 
liirlaterre. Le  leaJetaain ,  éunt  retourné  au néne 
{ lien,  il  les  trouva  changées  en  un  arbrilleau que 
la  terre  n'avoir  pas  encore  ptoduic  {  il  en  mangea 
des  feuilles  i  eJlts  lui  donnèrent  de  U  gatté,  &  lui 
rendirent  fa  première  vi.^ueur.  Ay^  it  recommancié 
le  même  aliment  à  fes  difciplcs  8c  à  fes  feâueon, 
la  réputation  do  thé  fe  répandit ,  .S:  depuis  cetrmi 
on  a  con;inué  i  en  fairi  ufage  Koc  nptcr,  <<an$  fe$ 
Aménités  exotiques,  a  iioniie  .'hiitoire  &:  le  portrait 
de  ce  faint  fort  renommé  à  la  Chine  &  au  Japon. 
On  voit  fous  les  pieds  de  Daima  un  rofeaa  j  qui 
indique  qu'il  «voit  UMCIlMnim»  8ttesfleitvei.« 

THÉL  A.  ThtU.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones .  à  fleurs  complètes  «  monopéutées,  tégii- 
lières ,  qui  comprend  des  fous-ar6rî!feaot  ««Ki- 

qiies  à  l'Europe ,  dont  les  tiges  font  ir'mv?.rrt'. , 
les  feuilles  alternes,  entières  i  les  fleurs  diipoiees 
en  épts  pie(i|ne  terminans. 

U  canâète  eflèntiei  de  ce  gemc  cil  d'avoir  i 

Un  c.d'ue  txtcrltur  ,  a  trois  folioles  ;  rinthiw 
tabulé  (i  papil!<:t:x  ;  une  corollt  kipocratinfarmej 
cittq  étamintJ ,  ui  JiyU  ;  unfiignuU  à  eûsf  éàMflh 
n*iaM  iaitfMpàÙMrt ,  awio/ÎMraie* 

CAftACTiUS  fiftNiRIQUI. 

Chaque  Heiu  oAe  : 

1*.  Un  calice  double  j  l'extérieur  à  trots  folioles 
ovales-lancéolées  ;  l'intérieur  tubulé  ,  oerfiftant, 
fouvent  coloré ,  i  cinq  lobes  peu  marqués ,  chargé 
de  pcti«  mandons  pedicdm. 

i».  Une  co^c'le  monopétale ,  en  foucoupe ,  dont 
le  tube  ell  cylindrique,  une  fois  plus  long  que  le 
calice  ;  te  limbe  pboe  »  i  ânq  lobcsprelqne  tood^ 

acHT.inéf . 

j".  Cinq  itamines,  dont  les  filamens  font  capil- 
laires ;  de  la  longueur  dn  tobe ,  inférés  fur  la  té* 
cepracle,  terminés  par  des  anthère»  oUongncSt 
point  vacillantes. 

4**.  Un  «vtfjfv  ovale- oMmik,  (bftnowté  d'il 

ftyie  fi!  forme  ,  plus  long  que  les  é'a-ntnei.  ter- 
miné par  un  Aignute  à  cinq  découpures  oblee* 
gue»,  fféflécbiea. 

Le  fruit  eft  une  petite  baie  ohlongue,  à  cinq 
côtes,  à  une  feule  loge,  à  une  feule  feinence. 

Obferva lions.  Le  calice  intérieur,  papilleui  w 
parfemé  de  petits  mamelons  pédicdlés,  iodiqae 
l'étymoloete  du  nom  de  ce  (îenre  >  qui  vient  de 
mot  gtec  ielé  ipapilla),  papille  ou  mamelon. le 
calice  extérieur ,  conapoTé  de  trois  folioleç ,  ne 
pourroit-il  pas  être  confidéré  comme  une  forte 
d'iavolttcxe  oiicmnme  des  bcaâéesl 
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EspécE  s. 
7  T HÉLA  i  flettit  ^rbws.  TMa  etcetHut» 

^  Lûutciro. 

Thla  caule  feandiote  ^foUit  amptatïeaaUhui  t  £«• 
//./Viitj  (orolU  concohriiu*  LouTt  Floff.  cochtncb» 
pag.  147.  n*».  1 . 

Ses  liges  font  prefque  Itgneufes ,  très-longues , 
grimpantes ,  (triées ,  niédtocreffiefltranteures ,  gtr- 
fîîcs  de  f  uillfjs  alternes  ,  h  dcmî-amplenicaiiles, 
ovalevliiicéolées ,  gUbrts  à  leurs  deux  ficts ,  irès- 
emtèret  à  leurs  bords ,  un  peu  aiguës  i  leur  foin- 
net.  Les  fleurs  font  dirpofées ,  vers  l'extrémité 
des  riges ,  en  longs  épis  très-fimples.  La  corolle 
eft  d'un  rouge-écarlate  ,  en  forme  de  foucoiipe  ; 
\e  C4lice  îocétieur  de  U  même  couleur  que  la  co- 
rolle. 

Cette  plante  croît  à  la  Chine  8e  i  U  Cochin-^ 
chine,  parmi  les  h  lies  li  rnfaux  autour  defijuels 
clic  s'entoitille.  ff  î  {Dej^npt.  ex  Lour.) 

X.  Thela  à  fleurs  blanches.  Thtla  alU.  Leur. 

Thtia  caule  fcandenu ,  foiiis  petiolatii ,  caiitikas 
Sftttmhs.  Lour.Flor.  cocbinch.  pag.  147.11**!. 

5es  tiges  font  grêles ,  grimpantes ,  prefque  li- 
gneufes ,  glabres ,  alongée*; ,  pr^frjue  fimples,  gar- 
nies de  feuilles  médiocrement  periolécS ^  alternes, 
ordet-bncéolées,  d'un  vert-obfcur,  glabres  ft 
Jeun  deux  fines,  très-entières,  ondulées  i  leurs 
bords.  Les  fleurs  font  difpofées .  yers  l'extrémité 
des  t' 7  s ,  en  épis  courts  &  fimples.  Le  calice  in- 
térieur eft  long,  tubuté,  muni  de  papilles,  point 
coloréi  la  corolle  blanche ,  hippocratériferme* 

Cette  plante  croît  parmi  les  rofeaux  dans  les 
Indes  orientales ,  i  la  Chine  Sc  i  U  Cochinchine. 

I7  ?  (  Defcript.  ex  Lour.  ) 

THÉLÉBOLE.  Tktkàelus,  Genre  de  plantes 
acorylédones ,  de  la  &m?l1e  des  chaaipignons ,  qui 
fc  rJiM  rochent  des  rooifilTures  ,  &  qui  renferment 
de  très- petites  plantes,  i  peine  feimî>les,  la  plu- 
part  microfcopiques,  «uflt  «lificUes  i  reconsoitre 
qu'à  déterminer. 

Les  théléboles  font  compofés  de  petits  cham- 
pignons fefTiles .  folides ,  un  peu  gélatineux.  Leur 
réceptacle  elt  cortical,  arrondi ,  globuleux  ,  entier 
liu  Cas  bords  :  U  renterme  dans  fa  jeunefTe  une  ve- 
licale  qu'il  rejette  tnfuite  en  dehors.  Cette  véfi- 
cule  ,  d'après  l'obfervation  d'HeJvig  ,  contient 
un  grand  nombre  de  capfules  libres ,  alongecs  , 
pointues ,  remplies  de  fenences  nombreufes. 

M.  Decandolle  cite  une  efpèce  qui  lui  a  été 
conmnuniq  tëe  par  M.  ChaiUett  qu'il  nomme  thé- 
tfhote  hirijjee  (theteMus  kirfutus .  Ptor.  franç.  vol. 

i  ,  pig.  i7i  ).  Cet:  f  Imte  croît  fur  î'écorce  ic 
vieux  arbres  j  elle  iurme  une  ezpanlion  mince , 
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tnembraneafe,  de  couleur  grife  ,  analogue  ï  celte 
de  trichies.  Sur  cette  bafe  naîfTencpIttfieurs  petits 

champignons  blanchâtres,  globuleuit ,  de  moitié 
plus  petits  que  des  tètes  de  camion»,  hétir:éi  i.l'un 
duvet  coure  8c  coniine  pulvérulenc,  ouverts  an 
fommet  en  un  orifice  arrondi  par  lequel  s'échappe 
la  matière  interne  qui  renferipe  ks  graines. 

Cette  plante  re'ra|»proche  beaucoof*  du  ihéM- 

bole  ride  (  .  ^  /  ^  '  <  m^ofus ,  HeJ'r.  Fung.  ined. 
tab.  20),  ma:s  elle  en  diSere  par  la  m<;mbrane 
commune,  qui  fe  trouve  i  la  bafe  du  réceptacle. 
Ce  dernier  ciraftère  la  rapproche  itu  theUbolm 
fienortus  de  Tode  (  Fung.  Meckl.  vol.  l  »pag.  4I, 
tab.  7,  fig.  f6) ,  mais  elle  en  diffère  pat  la  cou- 
leur, la  (btioo  &  le  dovec  qui  couvre  fes  récep* 
racles.  (  Dteand.  t.  r.) 

THÉLÉPHORE  ou  AURICULAIRE.  TheU» 
phora  t  Wîll.  Perf.  Auneularia,  Lam.  Genre  de 

plantes  acûtylt?done$  ,  crvprogimes,  de  la  famille 
des  champignons,  qui  a  des  rapports  avec  les 
bolets,  &  qui  comprend  un  alTea  grand  nombre 
d'efpèces  parafites,  dont  te  caraâère  eOiemiel  eft 
d'avoir  : 

Z7«  chapeau  fifflfe ,  eorîace ,  de  fitrm»  variante  , 
attaché  fur  le  tronc  des  arlsrcs  par  le  côté  ou  par  le  dot; 
la  futfact  in^iriettrt  ortUnairemetu  garni*  ae  papille* 
ou  iijf*  ;  pouu  d*  po/u  uAM$, 

Obftrvationt.  Ce  genre  a  de  grands  rapporte 
avec  leî  h\ dr.iim  :  ctiAixnxeT^  font  J'iir'e  fubrtance 
plus  épaule,  charnue ,  f  ibéteufe  ,  garnis  en  deffou» 
de  pomtes  ou  de  papilles  nombreufes.  Il  diffère 
également  des  Mam ,  ceux-ci  étant  munis  en 
dieffoos  de  pores  rubulés.  Les  théléphores  naif^ 
fent  furies  arbres,  appliaués  contre  les  troncs  par 
leur  furface  ftérile  ;  ils  s  en  détachent  en  fe  déve- 
loppant davantage  ,  &  fe  renverfent  de  manière  ï 
fe  trouver  dans  une  pofi'ini  hori  -^nri'c  ,  Je  forte 
Que  ta  furface  qui  porte  les  lemences,  te  tit)uve  é(r6 

I  infélieuie. 

Les  :;i_'lc;ihore?  ont  riî  ■\[\'\\és  ,  par  quelque^ 
auteurs  modernes ,  en  plusieurs  autres  genres  , 
coniîdérés  relativement  â  leur  mode  d'tnferrion. 

II  renferme  les  craterella,  les  ftereum  îf  les  corti' 
Clum  de  M,  Perfoon  ,  les  auntularia  de  Bulliard. 
C'ei^  auffi  fous  ce  dernier  nom  qu'il  a  été  gravé 
pat  M.  Lamarck  ,  dans  Us  Ulaûratêûni  de*  Gtn^s* 
Nous  enflions  préfiSré  cette  dénominarion  beau* 
cnti;)  plus  agréable,  fansl'or:.1rr  a'phibétique  ,  qui 
auroit  renvojré  ce  genre  dans  le^  Supplémcns.Nous 
lui  avons  confervé  celui  de  thelephora ,  qui  lui  a 
été  donné  par  MM.  Perfoon  &  Willdenov.  Les 
eipèces  qui  compofent  ce  genre  offrent  un  très» 

Stand  nombre  de  variétés,  ta  plupart  dépendantes 
e  l'i^e  &  de  leur  développement  plus  ou  moins 
avancé  j  ce  qui  a  probaMement  occafîonné  l'éta- 
hniTcneiit  deb  auc  iip  V  1  ècesim  LTtaines.Nous 
nous  boinecous  à  ne  piéienier  qu^  celles  qui  ont 

Iili  1 
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été  obtervées  avec  te  plus  de  foin,  &  nous  nous 
fovirons  pour  foufilivifions  des  sentes  renferaés 
dm  oeitti'cL 

♦  CracereHa.  Ckoftau  tn  fomt  ^Mtonnoir,  mtitr, 
Mtoehé  |Mr  /<  «mM. 

f.  TniiAnioMcatiophyHé.  Thel^itri  tari»' 

Thelepkora  fuhfi'tpitata  ^  imhricatj  .  ftourfa f  fitf' 

TluUphora  (  cariophyllea  )  ,  varia  ,  pilto  infun- 
4il>utiformi  ,  ttnui  ,  fufco'purpurafctntt ,  margine  ut 
plurimùm  incifo ,  ftkirifpo.  Pecf.  Syoopf.  Mcthu 
Fuog.  [ag.  565. 

CrauNUt  amtieaa.  Perf.  Obfer?.  Mycol.  vol..  I. 
pas.  i6»  abw  6.  a$.  |.  &  10.  —  Coinimm.  pag. 

128. 

HtlvtUa  eariophyllca  .fahftftlis  ,  coriace  a  ,  ctfpi- 
tofa  ipiUoinfundikuUfo'mi ,  fufco  ,  radiaùmjioccofo- 

firiato,  mérgine  intijo,  Dickf.  Plaot.  crypt.  Btit,  i. 
pag,  10. 

ÀMuiaUarh  Mrt«{pAy//M.BaUUtd>Chainp.p.  a.84. 
tab.  483.  fîg.  6. 7.  &tab.a7S.  — Lwn.  lUnlIr.Geii. 

tab.886.  fig.  I. 

TktUphora  (mefenteriformis).  W  ii;d.  Prodrom. 
Flor.  betol.  ub*7>  fig.  tj. 

ThtUphora  caritphyikit,  Decand.  Flor.  fiinç. 
vol.  I.  pag.  10}. 

UthtUg  cariophyUta.  SchœfF.  Fung.  4..tab.  31;. 
BatTch.  EU  Fatig.  tab.  24.  fig>  4t. 

m.  Aurieitlafiûlauritia.'BulL  Cbiiiip.V«M.ttb. 

^.  AuricularU  tintn^»  Bull.  Champ.  Var*  i.ub. 
48j.fis.  7-  .  . 

V.Mriealaria  fufca.  Bail.  Cbamp..Var*  |*  tab« 

178. 

Ce  chirr.pignon  tft  d'une  fabn^nce  un  peumoHe, 
éfaillcj  chirnue,  qucitjuetuii  liiuple  ,  plus  fou- 
vent  difpofé  par  imbrication ,  fc  recouvrant  les 
uns  ksauccesconune  les  tuiles  d'an  toit  «adhérons 
au  tronc  d«$  arbres  tant6t  par  leur  c6të ,  qui  te 
rétrécit  quelquefois  en  un  péilicule  court ,  plus 
fouvent  attacné  par  Ton  centre.  Leur  face  tup.>- 
rieiire  eft  zonée  &  comme  floecooeufe  \  l'infé- 
rieure lifTe  ,  ondulée  ,  couverte  de  petits  globules 
rapproches  quatre  p,u  quatre ,  &r  vitibles  feule* 
nient  au  micr«îfrope.  Les  bords  font  l}lliek|ttefiÙS 
entiers,  plus  ordinairiiment  déchirés. 

Cette  plante  offre  plulîeurs  variétés^aas  fes  cou- 
leurs, citées  par  Bulliard.  La  première  eft  d\in 
rouge  de  brione  ,  &  fe  convertit  en  viei'liffant  en 
une  couleur  oiunit }  la  fecoodâ  ^  d'abord  d'une 
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couleur  cendrée ,  un  peu  roufleâtre ,  devim^B 
bruihrongeâtre  ;  enfin  la  tro]fi?me  ,  d'une  c»  | 
leur  de  brique  claire ,  paCTe  à  un  brun  de  rouille. 

On  rencontre  cette  efpète  fur  les  troncs d'irb-?i 
à  Ic'ur  baie ,  fur  les  iuuthes  pourries ^  hi  mène  tm 

la  cene.  o  (  K.v.) 

jt.  TnlliPHOllE  pâle.  TkAphora  patlUâ.  M 

TleApAonr  eé^iofa  ,  fuitrofa  ,  pallida ,  pilau 
cavato ,  Jlrigofo ,  fytam^  Perf.  SyuopC  lUk 
Fung.  pig.  56;. 

Crattrttta  pallida.  Perf.  le  on.  &  Deictipt.  f  anj.  1 
p.-ig.  f.tab.  i.fig.  j. 

Il  eft  rare  ;  il  croît  par  grouppes  ,  far  h  '.tnt, 
dans  les  lieux  humides ,  dans  les  grandes  toib. 
Son  pédicule  eft  très-court ,  un  peu  vêtu  i  fa  bile, 
fubéreux  ,  d'un  blanc-pàle  i  fon  chipean  tft  et?- 
cave  ^  flrié  ,  un  peu  écailleux  j  henile  en  defoi» 
de  petits  poils  très-courts, qu'on  n'apperçokffv 
vec  le  (ecours  de  la  loupe. 

*  *  Sceteun.  Dtàà-éufw  MiùMfârkdA. 

3.  TuÉtiPHORB  tremelle.  TAcAjpibm and- 

loiJes. 

Thtltpkora  <r«iir/b/dStf.I>eeadd.Flor.fî»(.iaL 

X.  pag.  104. 

Thelephoni  mtftnurita,  Gmel.  5yi\.  Nac.  lol  U 
pag.  1440. 

Aitrieulâna  tremtlloidet.  Bu'L  Champ.  pi|.l7& 
tab.  190.— Mich.  Gêner,  tab.  66.  fig.  4. 

m.  Atrictilana  t«0/«c<«.  Bull. Champ. Var. i.oik 

19c. 

TeUptàfu  n^fffumtû.  PCtCSpoopC  pag-  pi-^ 
^  Aurùtdané  fufiéi,  BuU.  Champ.  Var.  a. 
y,  MrkuUria  fofi«*  B«U.  Champ.  VaD  ). 

ThtUphora  fpurpurea  )  ,  imhricata  ,  fajtrtmi 
la/a,  lonata  t  tomtntofa,  alhida  ,  J'ukli,  furpu/u 
Perf.  Synopf.  pag.  571.     Dif,>of.  hung-  f^i-  jc* 

Cette  plante  fo  rapproche  beaucoup  des  c^ 

rults  $c  de  quelques  pf^'itf  ;  elle  en  diffèrepariî 
renverfement  qu'elle  éprouve  dans  fon  diveltfppf- 
ment }  elle  eft  d'une  fubftancà  tranfparente.cini- 
lagtneufe  ,  affex  femblable  à  celle  des  inmdla; 
el  e  fe  préfcnte  d'abord  comme  une  croûtetr?- 
vaflee,  étendue  fur  le  bois  mort ,  «iont  elle  fe  ic- 
tache  iofoifiblement  pat,  le  haut  &  fe  recveiie  ; 
don  elle  devient  «liée  fir  zonée  I  (à  fiice  fup:- 
ri-fure  ,  glabre,  lacuneufe  &:  plifT^e  irrej-'if  ■: 
loenci  faface  ioiiériettreieUe  p[«niJafomi«>iu^ 
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ttonpette ,  tmtht  entièfe  nt  li  fbvdnn  ét  ièê 
bords .  plus  fbavcDt  côupéelaoginidiiulciiieDtptt 

le  milieu. 

Elle  o£fre  plusieurs  variétés  dans  Tes  coukurs  i 
elle  eft ,  dans  la  première ,  de  couleur  de  brique 
cadeflus^  violette  onde  couleur  vineufe  en  def- 
fottSjdans  la  féconde» blanchâtre,  un  peu  cendrée 
en  deffus,  d'un  l  !c\i-terne  en  dellous;  dansUtroi- 
hècKt  ta  face  fupérieure  eil  d'un  blanc  Ule^  gri(a- 
ut,  d\»  gros  rMige-brni»  très-foncé  en  devons. 

Cette  plante  aott  fur  les  bois  morts,  if  (  ) 

•  4.  ThÉLÉPHORE  tannée.  Theàphora  ferruginea. 
ThtUphora  acauUs^  imbricata^  ruiiginofa  ,  uiriit' 

ThdtpkorttftmgMtû,  Decuid.  Flor.  fbnç;  vol. 

2.pig.  IO  +  . 

On  ditiingue  cette  efpèce  dti  thelevkora  nfitxa  , 
en  ce  ^'«tte  eft  glabre  à  fes  deux  faces.  M.  Per- 
foon,  aînfi  que  l'obferve  M.  Decaniolle  ,  l'a  con- 
fondue avec  Xhtlvtlla  rublgitiofa ,  Dîcklon,  Crypt. 
P-i§  i  l  ,  qui  doit  être  rapportée  au  thelep/nrm  re- 
jScxd  j  &  il  a  appltaué  le  nom  de  theUfhtra Jkmt^inea 
a  deêk  autres  elpèces  »  dont  l'une  eft  Vaitriadaria 
rjijcina.  Soverb. Fung.  tab.  if  -,  fif  l'autre,  le  eor- 
ticiim  ferrugintum,  fiiC.  ObferV.  Mycoi.  2».  pag. 

Cette  plante  eft  mince«d*une  rubftancecoriace> 
llabte  à  fes  deux  6ces  ^  afTex  fouvent  imbriquée, 
d'une  coulèor  brune  ,  un  peu  ferrugineufe ,  quel- 
quefois prefque  noirjtre,  znnée  a  f.  fiLc  fupé- 
rieure ;  les  zones  moins  marquées  en  deflbus.  Sa 
face  inférieure  paroît  poreufe  lofqu'oft  l'examine 
à  l'œil  nu  ;  mais ,  vue  i  une  forte  loupe  ,  on  re- 
eonnoic  que  ces  prétendus  pores  font  de  véritables 
papilles  ton  petites  »  agglutinées  les  une*  aux 
autres. 

Cette  eljpèce  croît  en  aflea  grande  abondance 
fur  les  vieilles  fencbe»  i  denî  ponrrîes.  Tf(t^.v.) 

f,  ThÉLÉPHORE  réfléchi.  Thtlephou  reflcxu. 

TheUphora  acaidu  ^  imbruata  ^  toridUéi ,  Jup/u 
^ditofit,  ftfàmUt  vari^ÉUt  filkàs  gMr*,  fûl^ 
tiéa. 

ThtUphora  nfivta,  Decaod.  f  lor.  fiafl(.  voL  z. 
pag.  10  j. 

Aurîeuiaria  nfitxa.  Bolf.  Champ,  pag.  xSt.  tab. 

^74.  &:  tjb.  485.  fig.  1 .  6.  —  Wiih.  Britan.  5  pag. 

—  Sav^rb.  Fung.  tab.  17.  —  Lan™  lilulir. 
Gêner,  ub.  886.  fig.  a. 

Telepkora  hirfuta.  Perf.  Sj^lOpT.  psg.  f?©.  — 
.Ginel.  Syft.  Nat.  pag.  1440. 

HJ\iUi  piniti.  Linn.SylLNat.  £diu  XII.  vol.  1. 
Bas-  '  ,  ; 
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JfeiAtw  eari/lMKi^  Bohon ,  Fung.  tal».  81. 

Stereum  hirfutum.  Perf.  Obfcjv.  Mycol.  vol.  1.. 
pag.  5».  —  Mich.  Gêner,  tab.  66.  fi^.  1.  6.  7; 

m.  Auneuiaria  iatta.  BuU.  Champ.  Var.  l>  tabi 

^74- 

^.  AuricuUria  fuligiiun,  BttU.  Champ.  Var.  a* 
tab.  48;.  Hg.  ). 

y.  Aurieularia  fufau  BulK  Var*  ).  tab.  ^j; 
fig.  2. 

HelvcUa  rubigmofa.  Dickf.  Crypt.  l.  pag.  10. 

l,  jtMrîtalaU  tiatna.  Bull.  Champ.  Var.  4.  tabi^ 
481.  fig.  4. 

li  AwrkuUrU  i«ni|^  Bull.  Clunip.  Var.  | .  t^ 
483. fig.  r 

Auncuidria  amÂtkyJiea.  BuIL  Champ.  Var.  ô. 

tab.  48).  fig*  I. 

C'ett  une  des  efp^ceî  qui  offre  le  plus  gran  l 
nombre  de  variétés ,  tant  dans  fes  dimeolîons  qae 
dans  fes  couleof.^  Elle  eft  d'une  (Ubftmce  mince 
&:  corijce  ;  fi  face  Tu  ^érieure  conftinmsnt  velue 
Se  zonee}  fa  face  inféri:Ure  parfaiiemeut  glabre 
8e  lifle  ,  fans  zones  »  qttet<|uefbif  légéremenr 
zonée. 

Sa  couleur  «  dans  la  première  vatiété  *  eft  dV- 
bord  jaune,  &  devient  fauve  en  deïïbus,  d'un  blanc-  - 

cendré  à  Ci  fac  :  fupc  :  ieure  1  h  fecon  Je  eft  cendrée  • 
en  defTus,  d'un  biltre-tJuve  en  detfous}  la  troî- 
fième  couleur  de  brique  en  deHfus,  Se  d'un  bron^ 
fe  lui^i  tut  3  f-  face  inférieure,  tandis  que  >  dans 
la  cjuaciiemc,  b  couieur  eQ  cendrée  tant  en  delTus- 
qu'en  deflous,  un  peu  noirâtre  à  la  bafe;  la  cin- 
quième eft  aooéd  ou  bigarrée  de  jaune  &  de  brun, 
i  (il  6ce  fitpérteo-e ,  l'inférieure^  d'abord  jaune  * 
devient  brune  avec  ï  âge  ;  enfin  ,  la  fitième  va- 
riété eft  cendrée  ou  un  peu  couleur  de  brigue  en 
defltti  >  violette  8;  enfatte  vinenfis  en  deflons. 

Cett.*  plante  f:  rencontre  ordinairement  fur  les 
vieux  botf  âc  fur  la  arbres  mens,  y  (  f^.  v.  ) 

***f  Conicium.  Chapeau  aAhwt râr  fû  fuifÊ^ 

jtirile. 

6.  Tti&LÎPHOKS  des  moufles.  TMephora  muf^ 

TkeUpkara  aggregata ,  aumbrunacta  ,  albiùa  , 

Ttltpkorj  (  nufcig  ^na),  miiuj  ,  gregjriu  ,  car.-to- 
fo'int'nâraoMeu  ^  caniiida.  Decand.  Flot.  ù.  vol.  1. 
pag.  lOf.  —  Perf.  Sy nopf.  pag.  572. 

Cette  efpèce  eft  fort  petite  ;  elle  n'a  guère  qtie 

deux  .1  trois  lignes  Jl-  diamètre  ;  elle  croît  ordiiui- 
remeni  par  grouppes,  &  aditere  ,  par  (a  iutface 

fiétile  ou    r  foivbocd,  aui  cef|!s  for  lerqjnels  elle 
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fe  trouve.  Sa  fubftance  eft  fort  mtnce ,  m«mbra- 
iwufe ,  un  peu  ridée  i  fa  face  extérieme,  de  cou- 
leur bbncbe ,  arrcNidie  8c  ocdimiremem  eniiète  i 
les  bords. 

On  rencontre  cette  efpèce  fur  \c%  tige«  des 
framiet  efpèces  de  moufleé 

7.  ThelephorE  papyracée.  TktUpkon  popy- 
fimu 

hra^  Carata  y  fuhtui  tomentoja  ,  nivea. 

ThâUpkora  fapynna.  Decand.  Fior.  franç.  vol.  x. 
pag.  loé. 

TlafcfAoni  fopyrteea.  Gmel.  Syû.  Nat.  vol.  1. 
pag.  144t. —  Sthrad.  Fung.  ined.  var.  ^ 

jfM/itukrU  papy  ri  na.  BuU.  Clump.  pag.  IJ^. 
Mb.  401. 

Tkeùpkora  (levis)  ,a:>ido-cam(a,  lotit  4''^»  ^ 
visitai  margine  iyjjino.  Perf.  Synopf. 

Conicium  levé.  Perf.  Difp.  Meth.  Fung.  p.  ?c.  ? 

Tkelrpkora  (  glabra  }  ,  itvii  »  tx^lkida.  Willd- 
Prodr.  Flor.  beroi.  n*.  1104.? 

«.  AMnetiiarie^Mtiû.  Bull.  Var.  t.  tab.  40Z* 

f.  AMnadatia  nérâ,  Bull.  Champ.  Var.  x. 

y.  Auri^ri*  dngna.  BnlL  Champ.  Var.  )• 

Ce  champignon  varie  beaucoup  dans  l'es  formes 
Be  (ti  dimenfiona  :  fa  (ubftance  eft  mince^  un  peu 
molle ,  i  peine  membraneare  {  Ta  face  fltpérieure 

eft  zonée  8c  ordinairement  velue  ;  l'inférieure, 
d'abord  lifle  &  glabre,  devient  enfuite  zonée, 
^rettfée  de  pores  de  diverfes  grandeurs  ,  oui  don- 
neur ,1  cette  plante  l'aPpeft  d'un  bolet,  tlie  forme 
ci  ^boid  une  croûte  mince  &  Ce  renverfe  eofuite. 

Dins  la  première  variété  la  face  fupértear»  eft 

blanche  ,  l'intérieure  fauve  ou  d'un  )..u-ie-rou- 
geâtre  t  la  Teconde  eft  d'un  rouge-ciair  en  dcf- 
fus,  rotifMtie  en  defloost  la  ttoiiième,  d'une 
fubnancr  plus  épaiffe,  eft  cendrée  en  delbiaj  4*00 

gris-biltre  à  ùl  lace  inférieure. 

Cette  efpèce  croit  fur  le  tronc  des  vieux 
Sibies.  La  troilîème  variété  pourroît  peot-Atre 
lonaer  une  efpèce  particulière.  O 

8.TBÉi.iMlORe  cofticafe.  ThlipkùraearUca&s 


TheUphufa  memhranacta  ,  fuprh  gl^TMg 
^uh'Jis  ttnu  'iiftmt  lomtniofa  y  nigra. 

TMephoia  ionutilis.  OecajuL  Fioi  îranç.  vol.  z. 

pag.  106. 

TkeUpkon  Mmm  Gi»el.'â)rfl.  voL  1,  pag. 
1441. 

TkeUphora  (t^uercina)^  rcfitpinata,  loagiuutiiuii*. 
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CûriattA  f  rupft  ^  ftihtamta  ;  margint  fuiiitviat»^ 
fuitùfque  miArûlù.  Petf.  Synopf.  pag.  ^7$. 

Juricularia  cortieétht'^M.  Champ,  pag.  i8j. 
t^b.  436.  iig.  X. 

Sa  fubftance  eft  mince,  aembcaneiift»  m  ftê 
coriace,  glabre  i  la  6ce  fupérieare.  d'wibW 

roufleâtie  à  fa  face  inférieure,  qui  devient  eu- 
fuite  d'un  rouge-tendre,  &  paile  infenlibleaNat 
â  une  teinte  plus  rembrunie ,  (bnvettC  noniciefia 

es  bor  ls ,  quelquefois  légèrement  tonwnteilfej 

attachée  par  fa  fjce  fupérieure. 

Cette  efpèce  croît  a  ia  partie  inférieure  des  bran- 
ches d'atbres,  mortes  8e  éieadfiei  fnr  la  tene.  9 

9.  THiLiPHORB  phylaâèce.  Tkdephora  pki/' 
iMëtriâ. 

TheUphora  mtmhrûnacea  ,  plicatA^  fiftk^Ukêf 

fidtgifu>f>)-fiifia ,  fuinùi  tomtntofa. 

Theltphora  pkyUâeris.  Decand.  Flor.  ftanç.  vol 
a.  pag.  lOé. 

Auricuhria  pkyMêfit,  Bull.  Champ,  psg.  lU, 

tab.  456.  fig  i. 

Cette  efpèce  eft  une  des  plus  renraarquabks  de 
ce  genre  par  fa  grandeer  :  elle  croît  fur  fa  tent, 

&  y  adhère  par  fa  bafe;  mais  (ï  dans  fon  voifînige 
il  fe  trouve  une  pierre  ou  un  tronc  «  elle  itïève 
en  i'y  appliquant.  Elle  eft  d'une  fubftaïKe  mem- 
braneufe  ,  pliftée  à  fa  bafe ,  glabre  à  fa  furf:ce  fu- 
périeure ,  tomenteufe  en  delTous  ;  elle  ell  d'un 
Dlanc-jaur.àtre  dans  fa  jeuneftl; ,  eniuite  elle  bnirit 
&  hait  pat  dev«iix  noirâtre.  Sa  futfa.ce  eft  parie- 
mée  de  globules  réunis  quatre  par  quatre ,  que  l'on 
regarde  comme  I- s  femences,  &4|iiiiie  ibncnir 
bles  qu'avec  le  microfcope. 

Cette  plante  fe  rencontre  fur  la  terre,  furits 
ferres  8e  aux  pieds  des  fonches. 

10..  TnâlÉPHOU  bleni  TAcAqHbm  unU*» 

ThtltpkoTû  rugofa  ,  crufLacta ,  ÎMtnA  canbf» 

deindifufc*.  (N.) 

TheUphora  ciru'ti.  Decand.  Flor.  franç.  vol.1. 
pag.  1C7.  —  S  hîad.  ex  Schleich.  Crypt.exS. 

Byjfus  (  ca^ruiea),  pulveruleau  fCrufiactût  intaà 
ctnilea.  Lam.  Diâ.voL  I.  pag«  f     8e  Ftor.foii(> 

vol.  I.  pag.  \o\ . 

Cette  plante ,  préfentée  d'abord  pour  une  (f> 
pèce  de  bj^u»  dans  cet  ouvrage ,  donc  eDeace 

effet  l'apparence  ,  a  été  reconnue  depuis  pour 
un  iheUpnora,  Elle  fe  pré  fente  d'abord  fous  la 
forme  d'une  plaque  tomenteure,  piefque  pul*^ 
ruicnte,  d'un  beau  bleu  d'outre-mer,  étalée i^ 
régulièrement  fur  le  bois  ou  l'écdrce  des  arbrtsi 
demi  pourris.  «  En  l'exarnin  int  de  près,  dit  M.  De- 
caodoUe»  00  lemarque  %ue  cette  ^aqaecft^aa 
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vinnble  theitpJiitr*,  dont  ia  furfaceftétilej  quoi- 
qu'implantée  en  un  feul  point ,  tù  cependame 
rel!f  mt  nt  appliquée  contre  l'arbre  ,  qu'nv,  ne  peut 
iadiitinguer.Lafarfacefruâif^reefi  ndce,  é  alée, 
couverte  d'un  duvet  bleu,  exceifivement  court, 
vifible  principalement  fur*les  bords.  A  U  fin  de  la 
vie  de  la  plante ,  cette  fttrlace  devient  br  line  comme 

fainte.** 

Cette  plante  croît  fur  des  arbres  morts ,  fui 
des  bois  à  demi  pourris^  fur  des  planches,  (f^.  v.) 

II.  Thslbpboiu  de  Perfoon.  TkU^kara  Ftr- 
foonii, 

TheUphwa  nunAnuiaUê  »  ruiiginofa  ,  |£c^/v/ 
fiàikt  i^f^  fiàviniiiiu ,  fiAftpUlêU,  (N.  ) 

Tht/tphoraPvfiMÛi,  Decand.  Flor.  fianç .  vol.  i. 

pag.  107. 

TheUphora  (^(^tufjioez) ,  fuborbicuùiris ,  tomen- 

tofa ,  laù ^ufiitftm^u*,  Pinfoon» Synopf.  peg. 

Corticium  ftrm^atKm,  P«ifooo«Obferv.My<wl. 
vol.  a.  pag.  18. 

Sa  forme  eft  arrondie  00  oblongne  «  fa  fubf- 

tnnce  mince,  membraneufe ,  prefqu'cntière,  ap- 
pliquée fur  les  vieux  bois  par  fa  lurface  Hérile  ; 
elle  eft  couleur  de  rouille,  brune >  approchant 
de  celle  du  tabac;  la  furface  expofée  a  l'air  eft 
munie  de  quelques  papilles  peu  fenfibles  i  fon  af- 
peâ  eft  pulvérulent. 

Cette  efpèc'j  fe  rencontre  fur  lei  fifliire»  des 
vieux  bois  6l  des  troncs  pourris. 

*  E^fkatdMttiifis  eu  maiiu  «mmmt.  • 

*  TfiiUphorû  (lilaLL'i  )  ,  acaulis ,  œhfueeù-pal' 
lida  ,  fuprà  tomentoja  y  fpadicitffafÙMa  J  nurgine 
txumo  fuprà  fubtkfqut  Tofto-BiiwM»  Gmal.  byft. 
N«c.  voL  1.  pag.  1440. 

Ht  ht  lia  li/acUu^  Batrdi.  £!•  PttDgXctttor.  i.  p. 

iS".  hg.  131. 

*  Ttltphora  (  fericea  )  ,  acautis  ,  imhricacd  ,  co- 
riacta  t  fupra  ftrkea  ,     feinta  »  pallefens ,  fubihs 

flahra ,  flavifccn"! .  Sclrad.  Fuog.  ined.  —  Cmtl. 
yft.  Nat.  vol.  a.  pag.  1441. 

»  Thtltphora  (ftrîtta),  acaulu  ,  fu''imhneaia  , 

t0ri»(€a,fuprd  jifiiita  ,  tomtntofj  ^tnfo-ferri.g;nia, 

fi^ûa  fiiaf9-«xail>ida.  Schrader.  Futig.  aned.  — 
Qauà.       Ibt.  vol.  a.  pag.  1441* 

*  Tei^ora  (  yariegata  ),  acaulis.  imbritata  , 
tnembranacta  y  fupr'a  frhej  ,  f«fciata  ,  varitgata  , 
fubtîts  pilofa ,  ochracea.  Sclirader ,  Fung.  ined.  — 
CmeL  Sytt.  Nat.  vol.  1.  pag.  144** 

*  Teltphora  (  fufca  )  ,  acaulis  ,  fahimlrlcata  , 
mêmtranMtA,  fuprà  tanuiuofAtfufciauit fufca  ^fub- 
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tiés  nlvt*.  Schrad.  Fung.  ined. Gmet.SyQ.Nat. 
voL  2.  pag.  1441. 

♦  ThtUphora  (  unduUta  )  ,  coriaceo-liptofa ,  fw  . 
prà  ^krûi  earmta,  faitàt  tutdulau  ^  Meo-patfunta, 
Schrad.  Fnng.  ined*     Gmel.  Syfl.  Ktt.  vn).  i, 
pag.  1441. 

»  Thtltphora  (applanata),  apprejfa ,  coriactO' 
iigfwfatfuprà ^Lahrat&tïva ^fubtki  tomtnlofa,  Schrad. 

Fung.  incd.'^GmeJ.  Syfi.  Nat,  vol.  1.  pag.  I44>* 

♦  ThtUphora  (  ferTOghlofa  )  ,  membranacea  ,  /«- 
prà  alôida t  fuilÙ  tementtfil  ,  firruginta.  Schrad. 
Fung.  ined.~Gmel.  Syll.  Nai.  vol.  i.  pag.  1441. 

*■  Thtlephora  (  aluMcea  ) ,  mtmhranécea  ,  tenuif- 

pma  t  fuprà  ixaiiida  ,  fubt'us  tomtnipfa  ,  atbida, 
Schrader,  Fuog.  ined.  —  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  a. 
pag.  1441. 

♦  Tktitphora  (  crocea  ) ,  tertuis  ,  fragilîs ,  iota 
crocta  (eifanfa).  Schrader ,  Fung.  ined. — Gmel.. 
Syft.  Nat.  vol.  1.  pag.  1441. 

THÉLIGONE.  Thàigonum.  Genre  de  plantea 
dicotylédi^oes ,  à  flemt  incomplètes ,  monoïques» 
de  la  famille  des  orties ,  ou  plutôt  des  chénopo- 
dëes  ,  félon  M.  Ventenat,  qui  a  des  1  apports  avec 
les  beta  &  les  chtnopodium  ,  &  qui  comprend  de» 
herbes  indigènes  de  l'Eutope ,  i  feuiUe»  alterne»* 
charnues  ;  i  fient»  fèllîle»j  nillahe*. 

Le  MsaCkèie  effeaciel  de  ce  geme  et  d*avoir  ; 

Dttfitttrs  ntoitoîques.  Dans  les  fleurs  mâles  : 

calice  tijïde  ;  or,?e  âdmîrtcs  6'  plus  ;  point  de  corolle. 
Dans  les  fleurs  femelles  :  Un  calice  bifde  ,  pluspriit, 
pfrjf^hutt  i  «I  flyie  i.       v^ftdt  mnUooiUirt ,  «mid» 

CARACTillB  GÉniRlQOB. 

Les  R^urs  font  morr  iques;  les  fleuiS  «ttlea  lv> 

périeuies  ,  les  femelles  lut^iieures.  ^ 

Chaque  fleur  mAc  offre  : 

1°.  Un  calii  t  turbiné ,  d'une  feule  pièce ,  à  deux 
découpui^  rottléca  en  dehors» 

1**.  Point  de  ew^tf/^* 

3*.  Douze  i  vinçt  étamlnes  ,  dont  les  iîlamenf 
fcm  droits  »  de  la  longueur  du  calice  ,  terminé» 
par  des  anthère»  fimples. 

Chaque  Reur  femelle  offre  : 

i*.  Un  calict  plus  petit  que  celui  des  fleurs 
mâles,  petManCj  monophylle^  à  deux découpote* 
droites. 

1*.  Point  de  c«iW/c. 

l'n  ovaire  fupérieur  ,  prer^ne  globuleux  , 
furmonté  d'uri  {\vle  Ioog«  filiforme  ,  terminé  pait 
on  ftigmate  fmiple. 


Digitized  by  Google 


624  THE 

Le  fruit  eft  une  capfule  coriace  ,  globuleufe  , 
uninive  ,  i  une  fcvle  (emcnce. 

Les  ftmtnces  globuleufes  ,  ((  litiircs  ,  munies  à 
leur  bafe  d'ua  tubercule i  un  perirperine  globu- 
Jc  ux  »  charnu ,  i  <lett<  lobesi  l^embtfon  cowbé  , 
filiforme  I  h  radicule  inCiriettre. 

Ofi/SrMffmw."  Ce  genre,  dit  M.  Decani^olk  <ians 
UFhnftMfaift,  a  été  placé  par  M.  4e  Judieu 
dans  les  uriicées  ,  dont  il  fe  npproche  en  elfet 

le  nombre  ituK  fini  des  étamines  Si  par  la  fé- 

Suatiofl  des  lexes  i  nais ,  d"â|)ièi  Its  obltrvations 
e  MM.  Ventenat  &  Gxrtner  ,  il  femble  plus  ( 
■voiitn  des  chénopoiées ,  à  caule  de  l'exiftence  du 
éérifperme  ,  de  la  (Iruâure  de  l'embrvon  &  de 
■punilé  du.ftyle  :  Ton  porc  même  part  it  relTcrribler 
moins  aux  pariétaires ,  dont  les  anciens  bocaniftes 
favetent  rapproché,  qu'aux  bettes  &  au*  aïKres 
chénopo.iées  ,  qui  ont  ,  coniine  le  theligone,  dcs 
feuille*  glabres^  entièies  &  charnues.  •» 

TaiLieoMB  diacmi.  ThUig^uan  tyiiMrmiAe* 

jUnn. 

ThtUgonum  folin  fimplisihus  ,  inf4riorihu4  «fpo- 
fitit  ijuptriori&u  ûtttnUi  ,  ptrikutadtU^ha  ,  eaule 
Jiffu/o.  (N.) 

TktUgonum  eynocrambt.  Linn.  Plant,  vol. 

%.  pag.  14  II.  —  S.iuvag.  Monlp.  i  i^;.  — ■  Gouan  , 
Monfp.  .jSo.  —  Mill.  Dift.  —  Fabrrc.  Hclmft.  ^67. 
^  Kniph-  Cent.  4.  n°.  —  Oetfont.  Flot,  allant. 
JVoL  2.  pag.  —  Decand.  Flor.  franç.  vol.  ). 
jpag,  J59,  ^  Lam.  Illuflr.  Gêner,  tab.  --. 

Tletigonum  at/înoideum,  LUO.  Flor.  frail^.  Vol. 
A.  pag.  198.  n*.  17J. 

Cynocrambt  profirata,  Gzrtn.  de  Fruâ.  &  Sent. 
'VOL  i.>fag.  ^61,  tab. 7f .  fig.  9. 

^jMtrmHAt.  Toum.  loft.  R.  Hetb.  tab.  48/. 

fofu.  Pluk.  Alniag.  pag.  iSc 

Cynotrambe  Dtofconm.  C.  Bauh.  Pin.  tl2  ^  & 

Fiodr*  j9.  t»b.  59«  —  Magn*  Cara^.  a  jo. 
CfMermdi^^fbUû.  Barrel.  Icon.  )  }j. 

^Ifmes faciephumtiwm.  Col. Ph)'t.  lii.  tab. 

ÂlfineJ'ctlda  ,f  jbio  coLrr.nj.  di.  fcoridta.  J.  Bauh. 
Hift.  J.  pag.  }6j.  le.  —  Rai,  HiU.  iû6. 

Plante  heibacée  ,  dont  les  tiges  Ibnt  étalées , 
cyHnilric]i!es  ,  t'iiccu]v.ntes  ,  glabres  ,  un  peu  tor- 
«ueufes ,  longues  d'environ  un  piid  ,  divifeesen 
jrameaux  grêles  ,  alternes  ,  difl'iis.  Lcsf'uil'es  font 
•ovales  ,  pÈtirilf  L<. ,  irès-tntiètcs  ,  glabrts  1  kurs 
^leux  faces ,  uo  peu  obcufcs  à  leur  fommea ,  cbarr 
Aues  t  un  peu  rud^  i  )e«is  bords»  1^  jnfdneuitf 
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oppofîes  ;  les  fupéricures  alternes  ,  rr.jraué»î  le 
nervures  fines  ,  latérales  ,  finaples  ,  oppotees ,  p». 
rallèlesi  les  pétioles  longs  ,  dilatés  a  leur  bafe  ea 
uneTottede  Oipub  piefque  vagina'.e,  dentée. 

Les  fleurs  font  petites  ,  verdâtres  ,  dirpofitt 
dans  l'a ilTelIe  des  ftipules  le  V  ^i,  Jes  rur  : 
praf'qu'o^pole;;s  aux  fenillts  ;  .es  âfUrs  rri'.ciî. 
luées  à  I  extrémité  ,  ov^maircment  deux  ad;M, 
pédiceilées  { les  fleurs  temelks  CeiUies,  atiiluies, 
placées  à  la  partie  inférieure  des  rameaux.  Le  ftm 
eft  une  caplule  globuleufe  ,  coriace  ,  p.-(i:  ,  -ts- 
Elabre ,  à  une  feule  loge  ,  dans  laquelle  eU  tt&- 
femée  une  feule  fetacace. 

Cette  plante  croie  dans  les  départemens  méri» 
dionauxdï  la  France,  en  Sicile,  en Italtt»liul(l 

tôtes  de  Barbiri; ,  &c.  O  (  y  f-  ) 

THIÏLIMITRA.  Genre  de  plantes  établi  f» 
ForSer .  8e  far  leauel  cet  auteur  ne  nous  a  donné 
que  quelques-uns  des  caraâères  de  la  frudificatioa 
(ans  autres  détails.  Il  appartient  à  la  famille  iks 
orchidét  S,  bi  pacoit  fe  rapprocher  d.^s  Ismidmm 
de  Uiuié.  Le  calice  tft  divifé  en  iU  découputei 
wûtt ,  concaves  {  la  découpure  inférieure  feu* 
blable  aux  autres.  Le  Hyle  ,  qui  efl  un  neâaîre, 
d'après  Forlier ,  eft  aplati ,  tronqué  ,  &  fe  pro- 
longe en  un  bourrelet  fur  les  bords  du  iligoute  i 
des  deux  loges  de  l'anthère  fort  unu  mais  de 
pollejn  en  pinceau  à  fon  fommet. 

THÉMEDA  polygame.  Tkcm^d*  poijgiKa. 
Forskh.  Flor.  «gypc-arab.  pag.  178.  n*.  — 
Ju(r. Geiier.  Plant.  447.— GumI.  $y(k.  tia.iA,u 
pag.  149. 

Cette  plante ,  de  la  hmlHe  des  graminées ,  8: 
qui  a'  des  rapports  avec  les  cndropagon  ,  fiwtne 
un  genre  établi  par  Forskhall ,  dont  les  fleun  font 
polygames ,  '8e  qui  a  pour  caraâère  eiêotiel  : 

Des  fiturs  mâles  p4tUttUiet  ,  mutlques  ;  It  célia 
À  une  Jtuie  valve  uniflore  }  les  balles  de  la  caroUtk 
deux  valves  ;  trois  it  aminés  ;  une  fieur  hermAphrodizi, 
fejlife ,  intérieure;  le  calice  un:v.;h  e  ;  U  co'v'.k  ii- 
r ah  e  ;  unt  arête  très-longue ,  pur:  jnc  au  ricept^dc. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  tenninaaX( 
'prefque  capitës .  contenant  des  épillets  oi  ft 
trouvent  des  fleurs  mâles  &  hermaphrodites;  les 
mâles  au  nombre  de  deux  .pédiceHées,  munies «ii 
trois  étamines;  point  de  Ayle ,  point  d'atéce;  ane 
fleur  heruiaphrodite^  feCKle.  i  trois  étamines,  & 
un  ovatre  fertile.  Du  fond  des  valves  s'élère  uae 
atérc  fi  ,  très-longue  :  dans  ks  unes  ks  au- 
tres le  calice  n'a  qu'une  valve,  &  la  corolle  ell 
compofée  d'une  balle  à  deux  valves;  les  chaumes 
ramifiés  à  leur  partie  fupéiieure,  envelcpoit  f^e 
gaines  larees,  comprimées,  enfilormes.  Li  J«t- 
nière  renferme,  avant  leur  épanouilFement,  Us 
rameaux  &  les  épi»  *  aui^ucls  eUe  ckut  iieu  de 
fpiuhe. 
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Ganephnce  croit  dam  PAnbi*.  (Defcript.  tx 

THÉSIf  )N'.  Thifium.  Genre  de  pîantes  dicoty- 
lédones, i  floiir'i  incomj'lètes,  rfe  la  faniille  dts 
chalets ,  qui  t  d*  s  rapports  avec  les  ofyns ,  &:  qui 
comprend  des  herlvîs  ou  arbuflei»  les  uns  exoii- 

Îue$ ,  d'autres  indigènes  de  l'Europe .  dont  les 
eon  font  divecrement  dirpoOes,  les  fciiîUes  }>e- 
titM  a:  entières. 

Le  caractère  ctTentlel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Uncalict  monophytU  ,  il  quatre  eu  cinq  J  •  '  ; 
POiut  dt  coroUt  i  ctnq  tumiiut  i  un  Jiyît  ,  une  (up- 
fulf  moaafftrm  ,  euMtveru  fmr  h  catiee. 

CARACTiRg  CÉNiRlQVt. 

Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un  cajice  d'une  feule  pièce  ,  divifé^  jufqus 
ver»  fon  milieu ,  e»  dnq  découpures  droite  s,  ova- 
les, un  peu  ouveitds,  colotédft  en  dedans. 

I*.  Poii.c  de  corolie. 

î*.  Cinq  étaminet ,  dont  \t%  lilatnen<>  font  courts, 
fobalds ,  oppolés  aux  divifions  da  calice ,  inférés  i 
lâ  bafe,  termioés  par  des  anthères  arrondief. 

4**.  Un  o\  ûl-e  enveloppé  par  la  bafe  entière  du 
calice  ,  arrondi ,  rurinonté  d'un  ilyle  AIttorme  »  de 
la  longneur  def  éiamines,  lermloè  par  un  ftiginate 
obtus,  un  peu  épais. 

finit  ed  une  capfule  giobuteufe,  crufiacée. 
à  une  feuh  logc«  fans  valve,  enveloppée  par  !e 
calice  perliftaot,  coinenane  une  Teule  fetnetKo  ar- 
rondie. 

Obftrvaùonj.  Les  tkefii.m  peuvent  être  confidé- 
rés  coimne  formant  on  genre  naturel,  rapprochés 

des  ofyri/  ,  dont  ils  diff^r^nt  par  leurs  fruirs  cap- 
fuliire*  Se  non  en  baie,  par  leurs  fleurs  hermaphio- 
dites&  non  dioiques,  parle  nombre  des  dtam  in.  s 
Se  des  Itigmates}  ils  fe  ripprorhent  encore  des 
çuinthamûtium  t  mais  ceux-ci  s'en  dilMnguent  par 
lin  dniKile  calice.  La  pti}p.iri  des  efpèces  le  rap- 
prochant toutes  par  leur  port  :  ce  font  des  platues 

Î|u:lquefois  herbacées,  plus  ordinairemen:  ligneu- 
es,  en  forme  de  petits  ar'jultes  peu  élevés,  ra- 
meux,  à  tige  gtè.e  ,  chai s  de  feuilles  alternes, 
fort  petites  ,  fefliles  ,  tiu;èics  i  les  fleurs  peu  ap- 
parent., s,  fins  corolle ,  dilpofecs  en  panicuU  ,  en 
pr-ipp^-s ,  t  népis  ordinairement  feiiîltes ,  gccha  jue 
flc'jr  .lïMhire,  munie  de  di'ui  br..ctf:(.s  oppcfecs. 
Les  rcr.i;_iices  font  folinir.s,  nniermâiiS  dans  la 

f Partie  i  if  rieure  du  calice ,  qui  devient  unëenve- 
oj'pc  c  pfnlaire,  à  u  .e  l'  u!e  loge. 

Le  thtfiutn  ccipoon  de  l  .irné  Hls,Suppl.  pai:.  l6i, 
a-dnptt.  par  Will  t-:oi    ,  a  cre  confervé  par  M.  La- 
ssurck  parmi  les  tufiins,  gcnr« 4»ps  lequel  Umé 
Uvtaaique.  2  orne  i^'ii. 
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l'avoît  placé.  (  yoyci  tanîch  FuSAW  {t!^oif- 
mus) ,  dans  kquel  M.  Laniarck  Jévtlopi^  l.s  r»i- 
fons  qui  ne  lui  ont  pas  percnis  d'adopter  U  refotaxr 
de  Lifuiéfila.) 

Espèces. 

I .  Thé  SI  ON  i  feuilles  de  Un.  'Pte^tun  itucphyl- 

lum.  Linn. 

Thcfium  cJu/ibus  fupemi  panUttlaiis  ,  foiiis  li- 
ntaribui  ,  floribiiS  ptdunculjtis.  Lam.  llïutir.  Gtoer* 
vol.  1.  pag.  lai.  n".  2772.  tab.  142.  iig.  1. 

Thtfiamfmioilàjiiliactâ  y  foiiis  liataribus,  Linn» 
Spec.  Plant,  vo?.  i.  pag.  50  j.  —  Hort.  41.  — 
f  j.ilil-».  Parif.  yy.  —  Gniel.  Sii>ir.  vol.  \  .  pag.  }8. 

—  Pollich,  Pal.  u*.  259.  —  Mocnch.  fiafl.  »*.  ac^* 
Scop.  Carn.  171.  —  Dtsfont.  Flor.  atf.  voL  i." 

pag.  icf .  —  Wilîd  Spec.  Pîanr.  vol.  f .  pif»,  t  ît  r. 
n".  I.  —  Occand.  F|or.  franç.  vol.  j.  pag.  3 p. 

Thtfum  eautt  ereSo  ,fubrumofo  ;  paniculj  fo/if 
ccâ  ,  fiorious  pt^r^c/fatis  ,  braciris  ternis  ,  foiiis  li- 

aearitius.  Peif.  Synopf.  vol.  i.  pag.  au.  —  I^ayn. 
in  Schtad.  Botan.  Joorn.  1800.  pag.  ja. 

Thrjîum  (  pratenfe  )  ,  caule  trecla  ;  foiiis  linta- 
r'.l'us ,  obfolete  trirti'viii  ,  paniculâ  foliaced.  Schrad. 
Spic.  Flor.  gerni.  1.  pjg.  26.  —  Hoffm.  Germ.  Ui. 

Thcfium  foriéus  f  ^rfii.  Sauvag.  Monfp.  48. 

Litufi*  moataaa ,  fiofcuUi  altictiuîha<.  C.  Bauh. 
Pin.  aij. 

Al.htmind  Hiiirt  fol:0 ,  calife  fic:."^  ,:'.io  T'^tir- 
net.  ini».  R.  Herb.  —  Sch.ivr.  Afric.  Spccim, 
n».  1). 

Amwymos  ùnifolio.  Cluf.  Hrft»  !•  pag.  $41.  Icou* 
Uiuiria  attuittrina.  Tabem.  Icon. 

ScfjTnoidcs  procumbc'S  ,  montanum  ,  Unarit  fjlio , 
fio'i.^tts  atbicaatibuj.  Motif.  Oxon.  Hill.  5.  pag. 
601.  fé  If.  ub.  1.  fig.  |. 

Lindriâ  fimUs.h  Bauh.Hift.  ).  pag.  461.  Icoii. 

Thcfi.irr.  ia:.lc  fcilo  ,paiiieaiaiCifoliifiaiue»liUi4, 
Hallcr,  Htlv.  n°.  i  $75. 

H.  Thifium  (  iniermedium  ),  eaula  firid<}  i  folii$ 
lineari  -  laticeolatis  ,  trintfvUa  J  panltulÂ  folmirâ, 
S.hrad.  Sptci!.  llor.  g  rn^  i.  pag.  17. Dec^nd* 
rior.  tranç.  vol.  j.  j  ag.  jj2. 

y.  Theftum  (  monranum  )  ,  CJule  fiscâdo  ;  faliiM 
Ar  .it  ''-r.i  ,  trimrvus  i  paniotiâ  fil'.  -LÙ.  Schrad. 
.Spicil.  Flor.gertn.  i.  pag.  17. —  I  hrh.  Hvib.n**.  a. 

—  Decand.Flor.  franç.  vo).  ).  pag.  j  ^a.— HoÂn« 
Cerm.  8i. 

Thffium  (bavarum),  ramit  virgatit  ;  foiiis  Un- 
ctoUtit ,  triaet^iis,  Silirarik.  Bavar.  n^.  4aO. 
Uecandt  Flor.  fcanç.  vol.  1 .  pa  r  ^  s  > . 
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Ses  racines  font  bleBchkcm ,  «Jures ,  prefque 
lïgneufes;  elles  proJuifent  des  tiges  droites,  hau- 
«Ul  d'environ  un  pied  ,  gUbres ,  menues ,  angu- 
leufes ,  feuillées .  divifées  à  leur  fommet  en  rv 
meauz  courts ,  panirulés ,  variables  dans  leur  port , 
i  ti«M  roides ,  drotnes ,  fort  giéles  dans  la  variété 
$  ;  foibles ,  tombantes  d.ins  la  variété  y.  Les  feuil- 
les font  alternes,  éparfes  ,  fertiles,  ttès-é^roiies, 
glabres ,  entières ,  marquées  fouvent  de  trois  llties, 
vertes  à  leurs  deux  faces  ,  linéaires ,  aiguës ,  lon- 
gues au  moins  d  un  pouce  &  demi  j  quelquefois 
WLp«a  |>tiis  élaitîts ,  laiwMéM^iDéiins. 

Les  fleurs  font  petites,  médiociement  pédon> 
çuléts ,  nombreufes ,  difsofises  enpMiiqilec  fieuil- 
kes  i  chaque  fleur  munie  â  la  bafe  du,  pédoncule 
de  deux  braûées  fefliles,  oppofées  ,  aigucs,  fou- 
yent  inégales.  Le»  calices  fe  divifent  otdinaire- 
lient  en  cinq,  d^oupiiics  Gourwt,  ^îlirperfiAens 
<k  ^o^ronnent  une  capfiile  petite ,  un  peu  (kriée, 
ndée,  ovale,  i  une  feule  femence  arrondie. 

Cette  plante  croît  en  Europe,  en  France»  fur 
^  C  K  vT  *  *       >«»  *  ■wntignMtt. 

a.  TMisiOMdM  Alpes.  TkefiMmu^mum.  Lkm. 

Tkefitm  etulihvf  ufpitofi,  ,  fuh/împlicibus  ;  foUit 

Itnearibus  ;fionhus  axiUurihus ,  fejftltbus  ,  quadrifidis. 

Ijin.  JiluHr.  Gtiier.  voL  a.  pag.  izz.  n*.  2771. 

Thifium  racemo  foiiato.  Joins  tintarihus.  Linn. 

*•  P**  4C0. 
•r^  Polllch ,  Palau  240.  —  Scopol.  ann.  2.  pag.  44. 
&Carn.  n".  17?-  — Roth.  Germ.  vol.  T.  pag.  iTo. 
—  vol.  ir.  pag.  z8i.  —  Gatrtn.  de  Fru^l.  &  S,'m. 
vol.  2.  p.ig.  46.  ttb-Aî.  fig.  6.  —  Decand.  Flor. 
Iranç.  vol.  3.  pag.  aji.  _  Oesfont.  Flor.  allant, 
vol.  I.  pag.  206.— hcq.  Flor.  auftr.  j.  tab.416. 

IXf/am  fiorihm  fuôfcflihm ,  pedunçuUs  foléofii , 
Mus  Itneanhus.  Gentd«  Flpf.  fïU^  P«ov.  pfg,  41». 

tab.  17.  hg.  I.  r  »  -c 

Thcfium  cdulibus  profiratis  ,  ^mplUihus  i  racfpto 
foliato  ,J«mlo  iforibus  fe£ilièus  ,  braStis  oêmaUm- 

tu.  Harne»inSchrad.Botan.Jottm.i8oo.pug.  22. 
Mb.  6. 

Tkejhm  emlt  pmemmAeMi  ^fiGis  tintarihus  ,  ra- 
cemofo!,aio  .fioribus  tttrmitU.  Sclvad.  Spîc.  Flor. 

germ.  \o!.  i.  pag.  2ç.  " 

Ttufamjau't  d,gufo  ,  ^rihia  *^iM$ ,  Miis  U^. 

mviku.  Haller ,  Heir.  n*.  1^74. 

Unophyllum  collinum  ,  lignoftim  ,  miimt  ;  fion 

aiàuanti.  Pont.  Aot.  i6i.  —  Séguier>  Plant  Ver 
vol,  j.  pag.  9a 

Mo  tB/oiiormm  tUu»  l^Xf.  PJ^  ^  I 
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liarum  alU  fijfitièêu,  Schxw,  Afric.  Spec  bI».!^ 

fi.  Tht/îum  (ramofum),  cauU  tralo ,  r4r.ii[i>  ; 
rattmisfoliatis  ,  t/ongalit  j,  florUnu  ftfiUbus ,  inài-^ 

obvallaih.  thyne  »  Journ.  SchrsML.  1801.  pig.  ji. 
ub.  7.  fig.  I. 

Geta*  efpècc ,  très-voifine  de  la  piécédem, 
^avec  laoueUe  on  poucroit  aifément  la  confoni^te, 
s'en  diltingue  par  fes  fleurs  i  quatre  diviiiaiii^ 
I  prefoue  rplit^ires  &  altetoes  dans  les  «^ll(|4n 
,  feuiMes  Aipërieures.  Ses  tucines  ptodaifent  iei 
tjges  nombreufes  ,  fafciculées  ,  prerque  firrple*, 
droites  ou  un  peu  couchées,  fort  menuei,  glibte*, 
anguleufes,  hauies.de  hiiift  i  dix  pouces,  gvn>« 
dans  toute  leur  longueur  de  feuilles  éparfes,  f((- 
files ,  linéaires:,  fort  étroites  »  glabce»,  eoderes, 
aiguës;  les  fupérieaces anaMHisanffiloiigMifH 
les  inférieures. 

Les  fleurs  font  roliuiret  «iax»  les  ai/Telies  du 
feuilles  Tupérieures,  prefque  feOîles,  fou  petites, 
verdâtres ,  formant  à  l'extrémité  des  tiges  des  épi^ 
fimples,  longs  &  feuillés  j  les  pédoncules  nn- 
courts ,  accompagnés  fouvent  de  deux  braâéw 
oDpoiées.,.femMables  aux  feuilli^.,,nujs.betaooap 
plus  étroites  8r  au  moins  de  moirii^  plus  coann. 
Le  calice  eft  ordinairement  divifé  i  fon  limbsea 
quatre  découpures  droites  ,  oblongues  ,  qui  ptr- 
liftent  &:  couronnent  les  capfules  en  ftime  d'uo 
lube  alongé.  Ces  capfules  font  globulrufe$,deta 
grofTéiir  d'une  graine  de  coriandre,  trè»>|bbie$, 
point  (triées  ni  rid^,  KOliemiaRC  Une  MMM» 
petite ,  arrondie. 

Cette  efpèce  croît  en  Suiflc,  dans  lesdepartî- 
mens  méridionaux  de  la  France .  dans  les  Pyré- 
nées, l'Auverpnc  ,  ?i'  r,;r  les  côtes  de  Barbirif. 
On  û  cultiva  au  Janiiii  des  Plaotcs  de  Paitt^  ^ 


}.  TnisioM  à  o'ges  baflTes.  Th^umlum^yM^ 

Uribus  ,  fejfiliitus  ,  quinqucfidis.  Vah! ,  Sfinbol. 
pag.  4;.  ^  Wilid.  Spec.  Plant.  voU  1.  pag.  Hih 


Pt  u  dtff?rente  du  thefium  atpînum  ou  de  qut!- 
ques-unes  de  Tes  variétés,  cette  efpèce  en  m» 
par  iês  fleurs  ï  cino  8c  non  I  quatre  divtfiom.  S» 

tiges  font  droite* ,  nerbacécs ,  longues  à  pei  iede 
trois  pouces,  glabres  ,  rameufes  dès  leur  bafei  la 
rameaux  angukux ,  médiocrement  fotifdivifés,  «te 
la  longueur  des  tiges,  garnis  de  fciiillei  a!t;tnf<, 
linéaires,  un  peu  charnues ,  longues  d'environ  w 
P'  uce  &  demi,  entières,  aiguës  à  leur  foomnj 
très-nombreufes.  Le  calice  efl;  divifé^^  piefqiie  jifr 
qu'à  fa  balê ,  en  dno  découpures  cotines  ;  pMt 

ajoagé  comme  celui  du  tkefium  atpinum.  Les  fruits 
font  rides ,  giuUuieux  ,  de^  la  grofieur  d'uo*  ^ 
neoMdfcfoiiaadfCu. 


Diyilizija  by  VoOOglCj 


•  THE 

C«tt«6fpèce  3  éie  obkrvée.par  M.  Vahl ,  dans 
les  cKarops  cuitive<  auK  eovÙMM  •ét  TiMiis.  O 
iDiftripUtti  yahJ.} 

4.  TnÉsiOM  lagré.  Tktfim  Ùiuatam,  Tbunb. 

Thtjtum  fo/iis  tînearîhus  ,  cuuU  ttreti ,  anoufaro  , 
infcrnt  aphylh  ;  ramts  ertéJU  j  àivaricatit  ;  f.oriitus 
ûxillarihus  ,  pedunculatis,  Umi.  f.  Suppl.  l6X»  — 

Willd.Sptc.  Plant,  vol.  i.  pag.  izu.  n».  4. 

Thtfmm  (  lineatHm)  tfoliU  ianctoUtu,  remet  h  ; 

LaiB.  Iltaftr.  Gêner,  vol.  2.  pig.  ia4'  *7^* 

Ses  liges  font  droites ,  angiiîeufcs ,  c)  lindriqucs. 
dépourvues  de  feuilles  à  !cur  putié  intérieure, 
divifées  en  rameaux  alternsi  ,  rtdreffis ,  écartés 
des  tiges,  (Il  iés,  garnis  d  ■  feuilles  diftaricc  s  ,  épar- 
fe*,  feffiles,  étroites,  linéaires -lanceoléts.  Les 
iautt  finit  parités  «  niihires  *  pMoncttlées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bâiine*£rpérMice. 

5.  TEÉSION  i  fleurs  nues.  Thi/kM  ^râOtmtm. 

Hayue. 

Thifum  i\iL^!f  ^ri  L^  i  ,  finplut  ;  ractmo  folidto  ; 
fj'ioui  leaictUiius  ,  e"'<:ai.utis.  Perf.  Svnopf.  Platu. 
vol.  I.  pag.  1(1.  —  Hayaej  in  Scbtad.  Boun. 
Jotim.  iSoo.  pag.  5).  tab.  7. 

Se*  tiges  font  droites .  glabres ,  feuillées ,  or- 
dfndietwnit  fiinphss ,  garnir»  de  («ailtet  alternes . 

cparfes,  ft-fTlIes,  glabres  i  leurs  dent  faces ,  li- 
néaires ,  obtongues  ,  concaves ,  entières  à  leurs 
bords ,  obtufes  à  leur  fonfntet.  Les  fleurs  font  dif- 
poféiS  te  long  des  tig:e^ ,  vers  leûr  extrémité  ,  en 
une  grappe  feusllée ,  alongée  ;  nulles  ou  ftériles 
M  fommet ,  foutenuts  par  iIls  pédoncules  tres- 
cQurts  ffituées  dan»  faifiitUe  des  feiùlles ,  dépour- 
vues de  bradées. 

Cette  pltfite  citth  aux  envirotis  de  BSrKn  «  datas 
tes  pâMingM  des  grandes  foclta. 

S.  TBisiOK  rude.  Tk^am  fiuantfiàn,  Thdnb. 

Tk^tum  foUit  Umari-fukuluiis  ,  rtcuryato-rtfexis  ; 
coule  tertii  {  fioniut  axiUûHkiu «  [tfilibtu.  Linu.  f . 
Suppl.  pag.  i6z.  Willden.  Sjpec.  Fiant,  vol.  i. 
I>ag.  121 5.  n*".  s-  Lan*  IHwr.  Gêner.  voL  1. 
pag.  114.  n*.  i-S-». 

Thtftum  (  ((^uarrofum  )tfoliis  lanuoLtit,  refiexùi 
foriku  taùlUritmitpedmciiMt,  Thunb.  Prodrom. 
pag.  46. 

Cette  eCbèce  eft  rude  au  toucher  fur  toutes  fes 
parttes.  Sêi  tiges  r«(nt  droites ,  cylmdrf  ques  ,  ra- 

meufes,  garnies  de  feuilles  épai fes,  alternes,  fef- 
fileit,  linéaires,  très-entières,  lubuSt.es  a  leur  (om- 
met ,  fortement  recourbées  en  dehors.  I^es  fleurs 
Çr>t\r  r  ffîles  ou  à  peine  pédiceUëet ,  fiiuées  dans 
l 'aifftrlle  des  feuilles. 
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Cette  plante  croit  an  Cap  de  Bonne- Efpérance. 

7.  Thhsîon  unilatéral.  Thefium  frîf  d.  Tlvaiib. 

The/ium  fionbus  fkbfpicati*  ,  fewndis  ,  citiato- 
himtti$i  foliit  fuMath.  Linn.  Mant.  pag.  ai  ' 

?.ain.  lîlulli.  r.ener.  vol.  i.  pag.  iiî.  n".  I77f.— 
Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  i.  pag.  iil  j.  n".  6. 

Thifium  (  ftifea  )  ^J'oliis  iineari-UnceoUiii ,  caslt 
decuntàtmt  «  jtwitêu  ffiattis,  TbttRb.  Prodr.  p.  46. 

Ses  tiges  font  fimples .  fermes ,  dures  ,  très- 

balft  s  ,  hautes  d'environ  trois  pouces ,  en  partie 
couchccs,  garnies  de  feuilles  alternes ,  ouvertes, 
fe/Tiles  ,  linéaires,  lubule^s  ,  er.rières«rdlldciesi 

leur  baie  ,  aiguës  à  leur  fommet. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  ou  plu- 
tôt en  un  terminal  ;  elles  font  unilatérales  » 
alternes  ,  felfiles  ,  tr6s  rapprochées ,  axilluices,  rr.vt- 
nies  de  deux  biàtUces  opjîofees  ,  latérales.  Leur 
calice  fe  divife  en  cinq  découpures  lancéolées  , 
concaves ,  ciliées ,  tant  i  leur  foinniet  <iu'à  leurs 
bords  (  de  prtites  fibre»  recourijées  8r  tmitant  Un 
duvet  laineux  recouvrant  !e  difL]tie  du  calice;  le» 
étamints  font  inléréesdans  la  cavité.  Le  fruit  eft 
une  capfule  pref<)u'ovale ,  iortement  (fddê,  de  la 
grodeur  d'une  fcmcnce  coriandre,  couronnée 
par  l^s  diviiions  du  calice  p&rfitUnt  8c  velu  dans  {a 
partie  Concave. 

Cette  plante  croSc  aa  Cap  de  Bonoe-Efpécanct. 

8.  TnftsiOW  effilé.  Thi^ùa»  virgatum.  Laln. 

Tktfîum  ramit  ereSUâ,  wgatis ,  nudiufcults  ;  foliti 
fu^rulû:;; ,  èreviiui,   rtmotifitnis  ;  fioribus  fubuttf- 

bcLUtts ,  urminaitaMs.  Lam.  llluftr.  Gêner,  vol.  a. 
pag.  ia|.  ii*.a779. 

Ses  tig«  font  droites  ,  ligneùfrt,  glabres ,  cy- 
lindriques ;  tWts  Ce  divifet.tenrameaax nombreux; 
alternes,  ramifiis ,  alongés  ,  droits,  effilét  en  bà« 
guettes  ,  très-glabres ,  ftrié^ ,  prelq  e  nus ,  gamfl 
feulettoent  i  de  grandes  diâances  de  très  -  petites 
fettllles  courtes ,  un  peu  eebcate» ,  très-eotîèies, 
pr:r|ue  fubuîé- s,  appliqué.-s  contre  les  liges  en 
torme  d'écailles.  Les  fleurs  font  petites,  dilpofces 
à  l'extrémité  des  rameaux  pr^^fqu'en  ombellules , 
dont  les  pédoncules  font  courts,  prefqu  égaut, 
très-glabres ,  munis  à  lëur  bafe  de  quelques  pe- 
tites brattées  atTcî  femb'.abl^s  aux  tcuillcs ,  mais 
plus  étroites.  Les  fruits  font  glabres ,  ovales ,  ri- 
dés eicérieurement ,  plus  petits  qu'un  grain  do 
pomti 

Cette  plante  croît  au  Cap  dr  Ronne-Efpénnce', 
où  elle  a  été  recueillie  par  M.  S«nnetatt  /• 
i*  kiré»  Lém»  ) 

9.  Thésiow  alongé.  Thefium  fuiuh.  Linn. 
Tkefium  ûorihus  fpuaiis ,  cOroUis  cîtÎÉtÙ,  Mik 
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fi.f  uikofo  ;  foitis  fahutatii  *  irevtjj^h.  Lîfln  Spec. 
l  iant,  v  .l.  1  ,  a  ^  ?oi.  —  Willd.  Spec.  PI«m.vol. 


fi.  -y. 


i.  pjg.  mj. 

Thfjium  jitliu  lintari-lancfo/iuis  ,  acutis  {  ramis 
Jtfiatii  ,  e/ongatisj  /loribus  fuf'fficatis.  Thiinb>Pro- 
iirom.  pjg.  4(.  — Lam.  iiluftt.  G«ner.vol«  ï>pag* 

ixj.  n**.  1776. 

Cette  plante  eft  i«nwrqu..ble  par  fon  portrc'cft 

XI 1  petit  aibuite  dont  l'-S  tiges  prcli^ues  tus ,  fou- 
pks,  plia:ncs,  lui  donnent  l'al'pcdt  du  rejlio  Ca- 
peitfit  ;  elles  fe  dïvifent  en  rameaux  nombreux , 
a!T^'rn«><;.  -!incf  s  ,  ti es  rapproches  ,  fimj'les,  ftrié», 

Êrelt^ue  tintom  e'» ,  cyiindriques,  garnis  de  teuil- 
's  alternes ,  dilbntes  ,  tort  petites  ,  entières ,  li  • 
nc-aires  •  lancéolées  ,  très -étroites  >  fubulées,  al- 
gues. Les  tipes  &  Itf»  rameaux  fe  dtvifent  i  leur 
fommet  en  d.  ux  ou  troisramifi:.itions<jin  forment 
i  leur  extrémité  autant  d'epis  grèies  &  courts, 
4)ui  fiipportent  dc<  fleurs  alternes,  unilitérjlcs  , 
petites;  les  divifions  du  ciH  c  tiliLL»;  à  Uuts 
Dotds  ;  les  brjdj^s  fort  peticei ,  atitalces. 

Cet  arbufie  fe  rencontre  au  Cap  de  Bonne-Efr 
gérance.  1t 

10.  Thision  en  épis.  Thtf  um  fpieatMKU  Linn. 

ThtJlLm  fl:_rihus  fpicaiii ,  Uvihus  j  f«ias  /kbuiatîSf 
irtviffimii  ,  rtmoti^iinii.  I.inn.  Mant.  p.i;?.  Il 4. — 
Lam.  Jlludr.  Gêner,  vol.  i.  pag.  iij.n°.  1777. 

Cette  efpèce ,  qui  a  des  rapports  avec  le  theftum 

futaie  j  (uTioui  parla  petitcllc  .le  fcs  feuilles,  tu 
ttA  cependant  ttès  -diÛtiKtte  ,  en  ce  que  les  tiges 
n'ooc  point  la  grande  foupleffe  de  celles  de  ce  der- 
nier, que  fes  épis  font  bien  mnir.s  qrç  V  Se  les 
braétéesqui  \ts  accumpagneni  point  ataulccs. 

Ses  tiges  font  dtoites  ,  flriées,  un  peu  annu- 
le uf.  s ,  !v  t  mes  ,  roides  ,  f«ii>vcin  j  rolit.  rt' .  luntt^ 
d  enviion  trois  pieds,  de  U  grollcur  d'une  plu  oe 
d'oie ,  K\\iii\,s  de  rameaux  alternes ,  çarnisde  f.  ti  1  • 
les  très-diftintes ,  fort  petire":  ,  un  peu  gr^ilT.s  , 
fubulics,  aigucs,  liflls,  ftHilcs,  entières.  Les 
fleurs  font  fi:uées  à  la  partie  Aipérieure  des  ra- 
meaux j  difpofées  eu  épis  oblongs  «  de  la  grof- 
feur  du  petit  doigt ,  axillatres ,  accompacnées  de 
deux  bradlées  acuminécs  ,  m.  n  brjrteulcs  à  leurs 
bords  i  la  t'i^uitU qui  ks  accompagne,  fenibUblç 
attf  braâées;  les  calices  font  courts,. ttès'HlTïS. 

Cette  pltnte  croit  fur  les  montagnes,  au  Cipile 
Boone-£('pér»nce.  (y.f*  in  Utri,  Lttm.) 

11.  Thésion  i  fleurs  en  téte.  TArjEam  rapitaum, 

Linn. 

.  Tki^m fionhust«ipiiat'fs,ftJfilil'iii ,  ttr-ninaUhus  i 
faliutri^HttnStUwbiaihruâiis  ovuiis.  LinmS^ec. 
Plant,  vol.  I.  pag,  501.  —  Wiil  iS^tc.  Plant,  vol. 
i.pag.  iii4.  n".  9.  —  Lani.iliuftt.  Gêner,  vol. i. 
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phulis  ttrminatibus t  kfoMtu  ttUatiâ.  TblDlkh^ 

drom.  pag.  416. 

Thfftumjlori'jji  cjpuaiis.  Royen,  Lugd.  Bii.i  ^ 

On  d;Uinpue  aif  ment  cette  tfpèce  i  li  d:i'po- 
fitlon  de  fes  fieuts  véutiits  en  tétr'  ,  &  à  fesbt.;- 
tées  avalei-ciliees.Sestigc!»  font  dures ,  liîr.eu'«, 
divifées  en  rameaux  aîternes ,  diilans,  iresiuti 
les  fupéiieurs  plus  longs  que  les  intérieurs ,  c'(i.> 
gés  d'autres  petits  rameaux  courts ,  prefque  tifd- 
cul^ ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  fediles ,  peti», 
éparfe^  ,  linéaires,  à  trois  faces,  entières ,  lifei 
à  leurs  oeut  faces  ,  fubuli^es  »  mucionecs  à  Lu 
fommet ,  trè$>énoites. 

Les  fleurs  font  terminales,  fefli1e^,r^iinietentjff, 

mtinifs  de  brniié.  »;  ovales  ,  ciiiees  à  lei»fj  l)or<fs; 
Jcs  c.ii;cf  s  divilcs  en  découpures  loogustoent icit- 
n<iii-f  s ,  Se  garnies  de  poils  fur  toute  U  longaest 
de  leur  face  inic-rieure. 

Cette  efpèce  croit  en  Afrique  &  au  C^^ 
6oaoe*Efpértnce.  ff  (  K/I  i»  Htri.  Um.  ) 

iLTHisiOHicotymbes.  Tkefam0nSm.lM. 

Thelîum  mmif  ftriclts  ,  nudiufc u l: s  ;  florHui  (0')'> 
kofii  -  fulut  lintari  fithultitis ,  umoùt ,  cucun-rStiK 

L»m.  Jlldftr.  Gcner.  vol.  t.  pag.  1 14  n".  279c. 

Tktfium  forihas  umMtatis  ;  f  uliis  ItMatihÊt  ,éh 
cuneuiiiuj.  Linn.  Mant.  pat;.  214.  «  Wiild.^ptCi 
Plant,  vol.  I.  paj.  Iii4.  n".  10. 

Thffium  {  flriifîum  )  ,  foniiu  umbeltaùi  ifMk 
angniet^ffnitUofi.  Derg.  Plant.  Capenf.  f^ji***  ^ 

Thtjiumfolîis  LznccotatU  ,  dtcurrf^^:''us ,  ter'ioki 
termintUtâiti^fubtunbtiLiûii  Thunb.  Prodr.  pi|-4<> 

Ses  tiges  reffemWent  à  c^les  d'un  génct;  fllts 
ion:  v^roites,  anguleufes,  Ihie^s  ,  r.iiTuii  à 
partie  fupétieurî:  i  les  rameaux  fio»plïS,  alternas 
pani.ulés,  roides,  glabre;;  les  lupérieurs  ç\a 
alongés,  garnis  de  feuilles  r;>:.îrs  ,  glabres,  fetlll:", 
liitéairts,  tres-etroitts  .prelque  lubulets ,  a'çue*, 
longues  i  peine  de  fix  !!3:îe$,  plus  C'>urt«  qi« 
les  t  r>rrï-na'î!  Is  ,  ur,  peu  l^currentes  à  leur  bal;. 

I^s  âcucs  loiit  prefqu'ombeUées»  d'^F^^^'^'*^ 
rytnbes  courts.terminaux  8f  laté^ust.  LespédMM* 

les  ramifiies, munies  à  leur bafc  d'une f<irtcd*iaw 
lucre  univtrrt?l  3  tmis  folioles  linéaires, &i h 
bafe  de  ch.tque  drvfinn  de  bra^^es  etraiteitli* 
neaires»  fubuiees.  Leur  calice  tft  glabre  tint  ffl 
dehors  qu'en  dedans ,° coriace  ,  à  cinq  découptK^s 
droi.ts  ,  c<>!iL.i\ ,  ai^i.cs ,  perfdtantes  ;  cifu^fti- 
nUnes  dont  les  iîlrnens  lotK  capillaires,  tres-coivt}. 
Les  anthères  arroiidîes, 'un  peu  anguleolfsin 
ovaire  turbiné  ,  furmnnié  d'un  flvie  d.î  la  longueur 
des  étamiues,  tertuUk;  par  un  liieoute  itn«!»ii 
une  capfule  couiroonée  pôtr  l«t  dtvittpos  d«i  dm 
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Cette  plante  croît  au  Cap  île  Bonpe-Efpéraoce. 

1 } .  ThÉ^  I ON  ombellé.  T/ttfiÊtmumitiiat«m.L\m» 

Tkefium  faBis  oitongt-ovans  y  mnhtUi*  ptAmeulu' 

ti( ,  tiifoi  'is,  cymam  tcminatcnt  ejfi^itiuhhS,  ImH- 
JUullr.  Gen.  vol.  i.  p.»g.  1 1^.  n".  1780. 

TJufium  fioriffus  umbedatis ,  foiiU  o^longis.  Ltnn. 
^c.  Plant,  vo).  I.  (Mg.  }Oi. 

Ctnijurium  luteum ,  afcyroiJettVil^UÙiOUtn,  PJuk. 
JbfaiitiiT.  pag.  4}.  tab.  341.  fig.  I. 

Tktf  um  (corymbulnfum)  ,  tKâum  ,folus  ovali- 
iMtttùians  ,  fdfîiculis  flc^um  coryntbulcjo-iemÎHali- 
ims.  Mich.  Fior.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  112. 

A  l'-if^JEtit  (Je  Tes  ftiiillcs  on  ptenlroit  cette  ef- 
pècc  pour  l !:y-.'i.fii.um  pi-f^rj.t^'n  ,  luais  elles  font 
alternes  &  point  perforées.  Ses  tige  s  font  ilroites, 
gUbies  •  cbargé«ftj  à  leut  Mrtie  iavétkme  «  de 
raroeaoz  alternes,  garnis  de  têiiilles  fefliles,  alter- 
nes, ova!fcS-ljncentée$  j  p!îî.'res,  trts  entières  .i 
leurs  bords  Les  fleurs  font  petites,  blanches  ou 
îaunattes ,  difpofées ,  à  l  extréntité  des  rameaux  , 
en  ombrllfs  pédonruiees  ,  foutenant  des  ombel- 
lules  à  trois  ou  cinq  fleurs,  dont  l'enfemble  forme 
une  cime  terminal-;  t. Iles  font  n;ui nés  a  L-urbafe 
d'un  involucre  a  quatre  petites  folioles.  Le  calice 
eft coloré  jprefqu'en  forme d'emonnoîci Ton  limbe 
pjrc.ijé  en  quatre  lobes  aigus  i  les  filamens  velus 
à  leur  partie  fupëtieure,  inférés  fur  le  calice,  au 
nombre  de  quatre  j  fuppoRant  des  anthères  pief- 
■^ue  globuleufts. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés  fecs*  dans  la 
Yirgmte»  la  Penfilvatïîe.    (  K yi  iakert.  Lam.) 

14.  Tuf ^ ION  cafTinr.  Tnefium  fragile.  Thunb. 

Thcjîutn  fuliis  ùvaio-iiajUiSru  ,  iurinaiis  ,  auw- 
rtm/tus  ;  cauie  angulato ;  fioribus  axiltariba  ,  f  j/ï- 
liéiti.  Linn.  f.  Snp;^!.  pag.  i6t.  —  Lam.  ill.  Geo. 
vol.  2.  pag.  124.  il  \  ajSS.  —  WiUd.  Spec.  Pluit. 
nol.  I.  pag.  1115.  n**.  J2». 

Thefium  (  fragile  ), /y////  tn^of.o-o\.i'.U  ,  cJuh 
aigulato  ,  florihuê  axtUtiricus.  i  hunb.  Ftodrotii. 

P*fr  45  . 

Cette  plante  eft  extrêmem-nt  caflante,  6i  fe 

!»réfeott;  fuuï  l'ai'ps.^  d'un  falj'ida^jnyMi*^  de  teud- 
e$,A  petites  ,  qu'elle  tn  paroit  dépourvue.  Ses 
tîgcs  font  plai>ie^ ,  droit  s  ,  jr.|7iilcuft-s  ,  iies-iia- 
gilesi  ftsli-uiiles  alternes ,  decuirciuts, eMiéme- 
oient  courtes  ,  pftt  es,  ov.^le%  triangulaires  ^  re- 
levées en  cari-Mh-  lu;  le  vios ,  giabfes,  eRtièresj  les 
fi-. uti  .ixtllaires  &  fcilUtS. 

Cette  plante  fe  rcocotuie  m  Cap  de  Donne- 
Zrpéiance..    .  , .  • 

15.  THi$iON  fcabrc.  r/i.^TMm/MwvMi.  LrUyi*  . 


THE  6c9 

Thifium  capitùlis  pcuitmuijds  ^  fuliis  triquetris, 
maijiiu  farindque  fcaht'rinns.  Lmn.  Spec.  Pianti. 
pag.  )oi.     Lam. Uluitr. Gêner,  vol.  z  pag.  123. 
n*.  X781.  ~Wtîld.  Spec.  Plant,  vol.  t.  pag.  121 
n*.  I ).  —  Berg.  Pbm.  Capenf.  pag.  71. n  .  1. 

Tht/îum  fo/iis  tri^onis  ,  ••n'^r'c.-tis ,  f.^iris  f  cjt.V 
îticti  i  fiorious  urmina/i'  ui.  J  luuib.  i'fOiir.  p.4J. 

11  txiHe  beaucoup  de  r*ppotc  entre  le  thrfi4'9 
capitatum  Se  cetie  efpèce  ;  mais  cette  dernière  en 
dirt'ère  en  ce  que  les  tétrs  de  fieuis  (ont  (dpro  - 
tées  par  de  loi.gs  pédoncules,  tk  que  les  teuillts 
font  tudes  «.tant  à  leurs  bords  que jut  leur  dos. 

Ses  ti^L-s  font  droitjs,  cvlsnûr'ouîs ,  légère- 
ment ilrteeï,  h  .uits  de  h  lit  a  dix  pieds,  Uivi fées  à 
leur  partie  fuperieure  en  rameaux  Amples,  court»-, 
paniculcs,  garnis  de  fcuill.-s  epiries,  ù-fii  es ,  t;c'  *.-' 
rapprochées,  pre:'qu■imî^riquces  ,  longues  o'au 
pouce,  triangulaires  ,  Ujlmlcts  ,  niucroiiées  à  leur 
loirmet,  bétilTees»  à  leurs  bords  Se  fur  leur  ca^ 
rèn; ,  de  très-petites  dents  aiguës.  Les  fleuis  font 
réunies  en  u..  t  pi  terminal  en  ïov.vi  de  tête,  fitué- 
à  l'extrémité  d'un  pédoncule  ^lonfé  ,  muni  de 
biadtées  glabrts  ,  triangulaires,  (i!iées  à  leurs 
bords,  peiiilliiites ,  de  la  longueur  û^s  lîeurs.  Le 
calice  cli  tmbiii^  ,  à  cinq  decouf.ui<.s  4  wiits,  ai- 
guéi ,  garnies  interietiicn'icnt  ,  veis  leur  fonuiiet,. 
d'un  duvet  aflei  épais,  blanc  ,  crépu  i  cinq  lî'a- 
mens  courts,  filiformes i' des  anthères  prcfque 
rondes,  triangulaires  i  un  ovaire  oblong,  angu- 
leux}  un  Uvle  jp^rfUlant,  un  peu  plus  ce.urt  que  l.s 
étamines.  Le  trait  eft  une  capfule  ovale,  petite-, 
(Inée ,  couronnée  par  les  découpures  du  calice  & 
par  le  Ilyte  $  une  feule  l<»ge,  une  fetiie  fetilënce 
globnienfej  pferqa'odèufe. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  ■•  Efpë- 

rance.  Tjl 

<  ft.  l'HESiOH  paniullé.  Th^^am  ptnbtulatam, 

LiiJn.  ,  ,        ,  t 

Thtfum  foltis  /anctohth-,  rt^oti* ramh  anga— 
taùs  f  d'^'Jn  i  fioi lias  terrninillibus.  Tuunb.  Prodr. 
p.  4J'. —  Lant.  ili.Gen.  vol.  1.  p.  ii2.  n".  irpy^- 

TJitfiutn  (  paniculatum  )  ,  fotum  panicututum, 
Linn.  MantiT.  pag.  51.  —  WilUan.  Spcc.- Plant. - 
vol..  i«  pag.  i  p  f .  n*.  14.- 

'  .Sci  tiges  font  médiocrement  ngneuf'  s ,  glabre*,. 
cylinuri4Ue$  ,  un  peu  Hriées ,  divilécs,  d  irs  toute 
l  u-  longueur ,  en  un  grand  nombre  de  rameaux^ 
(iifus ,  angui  -tx,  fleuris,  panicules,  comme  dans 
Icj.  gallium.  Les  hcuil'es  font  alt^rms  ,  klltles,  fort 
p.titts,  diîhr.res,  linéaires- aricéok-ts  ;  les  der'- 
fiières  tiibàléei.  Les  âeurs  font  ttès-pet>:es ,  p^- 
donculées-,  4M^tiei  Uternaiivement  dam  l'ailT- 
ftllc  des  ftuilKs,  formant,  pu  leur  enîemble  , 

.  un«  |>a[^(ui4|  «^ke.  Uu  peu  au  dvjfous  de  cb^ut 
fttiir  «A  lîtuee  ttttelbrte.d'involiiCfe  à  trols,.qvau»< 
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«•  «Ml  AivMIoBt.  Ije  calÎM  eil  mort ,  I  dnq  <*é- 

coupure$  i  fon  limbe  j  les  fruits  He  U  hume  tV-  <1e 
U  gro0eur  d'une  femence  de  «oiiandre  :  uo  sr«nd 
nombre  de  fleort  «fertem. 

Cem  plante  Te  rencontre  an  C«»deBoiiiie- 

£Jjpér»nce.  If 

17.  TnisiON  htfpiddle.  Thijkm  hifiidHliim. 

TAe/ium  caulihus  panicatatis  y  àiffjfn  f  foUh  ii- 
ntari-  fubulatis  ,  hifriauus  ;  fionius  itrminêiHÊU 

J'tfiùius.  Lam.  Ululir.  Gencc.  wl.     pti.  la/ 

n".  1789.  ■  ■  ^ 

Ceft  un  fort  petit  arbufte,  dont  les  tiges  font 
haute*  de  quatre  à  fix  p.iuces ,  grêles,  un  peu  tor- 
tosutes,  r*bot€ufe5,  hénlTées.  ainfi  que  la  plu - 
p»«t  det  «met  panin  de  cette  plante  ,  de  poils 
trf-n  courts,  a  peine  fenliblis ,  qui  la  rendent  rude 
au  coucher,  prefqu  .ictiochante.  Les  ramîaux  font 
coiirrj,  nombreux,  diffus,  paniculis ,  prcfqu'en 
builfon^  garnit  de  feuilles  n  r^es,  étroites,  li- 
liÀiies ,  fubulées ,  hîfpiJcN ,  trts-întières,  épar- 
fes ,  feniles,  un  peu  cour  -ecs,  longues  de  tro» 
lignes  au  moins.  Les  fleurs  (ont  '-trminalej, réunies 
e»  petits  paquetf  felBks ,  quelque»-ttii$  latéraux  , 
la  plupart  t-  rni.niujf ,  muniadebraâées  aflckfetn 
Diables  aux  reuiiics. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Sonnerat 
au  Ctp  de  Boniie-EfpéraBCe.  ^  (  K.  /  m  àfri. 

S  TuFiiow  amplexicaiile.  *mpU»ù- 

ctiLie.  Liiin. 

Thtfium  fionhttt  fak/picatu ,  ftcundu,  cUiato-ta- 
natisifoliit  cordmtu  ^  ampUxicauliiiu.  Lan.  Ilitttir. 
Gtn.  r  vol.  a.pag.  125.  n*.  2782. 

TktSum  fioriéiu  fuhfpicatis .  ficundts ,  c!na!o  la- 
mmt.  Liiin.Mant.  pag.  213.  —  Willd.  5nec.  piant. 
VOL  1.  pag.  1116.  n*.  1;. 

Ses  I  s  foin  îroites,  médiocremenrligneufLS 
Itriees,  un  peu  anguleufes,  liflw,  hautes  de  oua- 
tre  pieds .  rameufes  i  leur  partie  fupérieure ,  gar- 
nies de  LuiHes  alternes,  fefTlIes,  amplexicaule» , 
en  forme  de  cteur ,  un  peuépaiffes,  glabres  à 
leurs  deux  Faces ,  m»,  entières  à  lents  bords , 
aiguës  i  leur  fommec  «  longnes  d'eamon  un 
ponce. 

Les  fleurs  font  fort  petites ,  difpofées  prefqu'en 
grappes  i  l'extrémité  des  raintaux  ou  prcfqu'en 
épis,  toutes  touîticci  du  même  côté,  munies  de 
.braétees  .lil. grandes  .  ovale».  Unr  calice  el) 

dune  feuk  piect;  ,  divité  à  fon  limbe  en  tinq  dé- 
COupoies  lanugineules.  ciliéeiâ  leurs  bords. 

,Cètte  plante  «roît  fur  les  hautes  mont^gaes  au 


THE 

. .  19.  TiiÉSiow  i  troM  aeurs. 

Linn,  f.  "  <r 

Tktfiun  foliit  lanuoiatiSf  tmUe  m*guIiito;  ptia- 
cd:s  Jxi/ftiriitU  ,  trichoumit .  compofitU.  I.irn.!. 

i^iippl.  pag.  x6u  —  Lam.  IHuftr.  Ge«cr.  toLi. 
pag.  124.  n*.  2784.  —  WîUd.  Spoc.  PJaoe.  wLj. 

p^g.  1216.  n".  16. 

Thefum  (  triflorum  )  ,  faliis  tmctoUùt ,  mk 
aitfuLito ,  pténcÊ^  tritàotMmù.  Uranb.  Freina. 

pag.  46. 

Cet  arbuQe  a  des  tiges  droites ,  ligneafei,  |!k 
bres ,  un  peu  ftriées ,  rameufes ,  anguleufes ,  fit- 
nies  de  feuilles  altci  n  s  îV-s ,  lancéolées,^ 
bres  à  leurs  deux  Uces ,  entières  i  leurs  borib. 
un  peu  aiguës  à  leur  fommet  -,  les  fleurs  îitaéei  i 
l'extrémité  des  rameaux,  d^ns  l  aiflel!e  des  feui- 
les.  Les  pédoncule*  font  oïdinatrement  tricboto- 
mes  ou  1  en  is  drvitîoiis  nès-écartées  env'diBi, 
termines  par  trois  petites  fleurs. 

On  renconue  cène  pUtue  dans  l'AfiiQue^  m 
Cap  de  Boone-ETpéraiice.  ^ 

20.  Thé^ion  à  fènilles  diarnues.  TAtfium  w 
phtfhiaîdtt,  Linn. 

Thcjîum  foliis  ovatis  ^  acutis ,  carnofs  ;  nmu  it- 
c/totomis  ,  fioribiu  urminaitiat.  Thunb.  Prodrom, 
pag.  46.  —  Lan.  IHuftr.  Gêner.  eoL  i.  pag.  1:4. 

Tkefium  ptduncul'u  triforis  ,  (trminjlihus  ;  folus 
fuôoviitu,  carnets. Lion.  Mam  pag.  214.  — WiJii. 
Spec.  Pian»  vol.  1.  pag.  tu6.  n*.  17. 


Thefthm  (  euphorbioides),  florihu  l  . 

peàuncu/is  (rijioris  ;  fol'ùs  carnofis  ,  Ovato-fairots.%- 
dis  {  cëule  fruiicofo.  Btrg.  Plant.  Capenf.  pa|.  74. 


Planta  afr'ucr.a  ,  fruufctns  ,  p  trtulacA  Jôliù , 
morgfjni  Sy>orum ,  tx  érevi  peàindo  butit.  Plklwa. 

Amaitli.  pag.  173. 

Des  feuilles  gr.ifîes  &.•  charnues  donnent  i  cftfe 
plante  l  apparence  d'une  euphorbe.  Ses  tiges  font 
droites ,  li^neufes,  glabces»  ftriées,  prefqu'anga* 
leufes  ,  divifées  en  rameaux  de  même  forme,  di- 
chotomes  à  Itrur  panie  fupérieure.  Les  ftuilles 
font  feniles,  alternes ,  chamués,  iris  ou  verres. 
OTales«  un  peu  ariondies ,  très  entières ,  g!abre< 
a  fettis  deux  faces,  un  peu  aiguës  à  leur  fonunet, 
bngues  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  r<  rmir.aîes  ,  avilUires,  prefqu'en 
grappes  i  les  pédoncii^cs  munis  ordinaireroent  A 
trois  fleurs,  chaque  fleur  P^Hicell^j  âîa  bsfitda 
pédoncule  commun  ,  des  br.id-.  s  ovales,  un  peu 
aiguës  i  d'autres  plus  petites,  bnteolées,  ferdu- 
quc  pcdicelle.  Le  calice  eft  turbiné ,  âdn!} angles., 
glabre,  à  ciwj  découpures  droites,  linfaiies,  ce» 
cetttj  un  j/bn  tnlevdes  «a  boâe  i  Jctir  faafrexic- 
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tieureîcilxï  lî?»«rf  BJ  courts ,  rulHil<5»$I«5  anthères.  | 
prc'qu'orbicitlaires  ,  échancrees  en  cceur  i  l'ovaiie  i 
tiabsaéi  un  flyie  plus  court  que  les  étamine»  j.fui^ 
mcmài'vtn  fligmate  plane,  capiré.  te  frniteRinie 

capfule  i;n  peu  arrondie,  à  tnie  feule  logt.»  COU- 

xonnre  pif  Itk  (fascoupiires  du  cui^r. 

Cette  phnte  crnù  naturellemenc  au  Cap  de 
BoflBC-EipétMct.  ff 

Titfiim  Jitffù  /lAiilittis,  t^e*  Jphtofis  i  foriius 

Thtftm  (  fptnorum  )  j /o^/'u  fuhulàtu  ,  fpiaofis  ; 

ThiJiumfhJiis  fubuljiis  ,  mucronacis  ;  fionbiis  ax':l- 
Liiius  f  faiitariu.  Lifin.  f.  Suppl.  p.  l6l.  — Willd. 

3|F«c.  Fiant.  voL  i .  pag.  1 27. 

On-  dtfttrgae  aflez  fkcîlein«nt  c«ne  efpèce  au 

carj^lère  p  utit  iilier  de  fe$  feuilles  rerminée«.par 
unepoinccépintufe.  Set(i(>e!.  font  glabres,  fttiées, 
imi»,  rameufes,  garnies  de  feuilles  fefliles^  al- 
ternes, fubuîëts  ,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
r.ii>ks,  trèi-ouvertes ,  entières,  canaliculées  en 
itlTus,  ftibulécs  ,  prolongées  à  leur  fomnijt  en 
iioe  poiaie  roide^  p^uante.  Ia%  fleuri  foac  fo- 
hakes ,  fitoées  daiw  l'aiflelle  d«i  feuilles,  i  h 
fvne  (bpérieure  des  rameaux. 

Cette  efpèce.  fe  cencontse  au       ^  Bonne- 

Efpérance. 

11.  TuiuON  dcupacé*  TA^Stm  dn^foegum. 
Thefium  apkyllum ^  flammut  ÊÊMitaids  éutm , 

a!:trnis  ,  /teriïiius.  UbtU.  NOV**Holl.  PlaOt.  VOl-  2.. 

fug.  tS8.  tab.  9^. 

Cette  efoèce  peut  être  placée  fur  la  ligtie  cjui 
rapproche  les  thefium  d-$  ofyris  ,  ayant  des  firtins 
drupacés.  C'cl^  wt  arbrifTcau  qui  s'élève  à  Uhau- 
féur  de  cinq  a  tu  pieds,  dont  les  b^^anches  font 
droites,  cylindriques;  les  rameaui  ftriés,  angu- 
leux, entièrement  privés  de  feuilles»  qui  font 
remplacées  par  quelques  petites  éraitfes  ovales , 
airernes  ,  appliquées  contre  les  rameaux,  cadu- 
ques. Les  S^urs  font  di(polëes  en  épis  latéraux  ic 
terminaux  .  nmnits  de  petites  branées  en  foitm 
i  écaille  ,  ovales,  caduques. 

ChM|ue  fleur  offre  un  calica  donc  1er.  décou- 
rmre»  lor.t  ovale!  ,  epaiifits  a  leur  fommet  i  dix 
Ifamens  courts,  infères  fous  les  ilivifion'.  du  ca- 
ice_ ,  dont  cinq  alternes  avec  les  divifions  Se 
^ëriWs;  Us  cinq  autres  o'.>pofé$  &  fertiles  ,  t<fr- 
Tijnés  p.îT  de?  a'^Ji^rc-  i  î->buleufes ,  à  deux  loges: 
ovaire  eit  ovale,  le  iiylc  à  p^ine  fenûble  ,  le 
liemaiepeki.  i  dnqrayoos.  Lefniieeft.wi<lp^e 
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I  owale  ,  à  mt-  fS^uIe  loge; ,  monofpemie  ;  l'ein» 
I  bryon  fort  petit  ,  l^:  iqu'ovale ,  i  li  é  prefqu'i 
la  bafe  d'un  pértipecme  charnu,  joiinâtte  i  te  u« 
dkate  fupéâeiiee  i  le»  caiylédea*  vè^^ourii. 

Cette  plante  a  été  obfervcc  par  M.  Labillar- 
dièreau  Cap  Vao^DiemeD.  "h  Çpeftn^,*xLaài*L  ) 

THÉSÉ  bois  dur.  SecuriAtga.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  de  la  famille  des  euphorbes  ,  qui 
a  des  rapports  avec  les  buis,  Sf  qui  comprend  des 
arbres  très-élevés,  exotiques  i  l'Europe,  dvnrle 
,  bois  eft  uès-dur  ),  les  feuilles  alternes ,  txèsren- 
'  tières  {  les  fleurs  axtibires ,  agg^onvérées ,  «ie<« 
noïques  (  peut-être  dioïques). } 

Le  cataâère  erfeutiel  de  ce  genre  eft  é'&uoit: 

Des  fitun  monoïques  tes  fleuri  mâle*  pownfvet 
d'un  calice  à  cinq  découpures;  cinq  étamines  (  ou  fix  ?); 
les  filamens  prefque  monadelpkes  à  leur  bafe ,  entourh 
en  dehors  d'une  couronne  jaunâtre  :  dans  les  fieurr 
femelle*  ,  trois  fiyler  courts  ,  réfléchis  ;  une  capfule  it 
tniê  l»gn, 

CARACTâKB  ofiMéRVQUI* 

Les  fleurs  mâles  font  féparées  des  famalUi  fur 
les  mêmes  individtts  on.  fur.  des.  iaéiwdns  di^ 

férens. 

Chaque  fleur  mâle  oflfre  : 

1°.  Un  caliit  court,  d'une  feule  pièce >  àcio<|. 
découpuxes. 

ft*.  Peint  de  «wvAit. 

j".  Cinq  ou  fix  haminesy  dont  les  filamens  fonc 
coures ,  prefque  réunis  â  leur  bafe^,  environné» 
en  dehors  d'une  couronne  jannltfe,.  on  pnu'étroi 
de  glandes  coniuvci;rcs;  les  aothèf CS OVMHk- 

Chaqi>€  fleur  t'enielle  offte  : 

i".  Un  calice  perftftant,  à  cinq  découpures  con- 
caves, arrondi»!  courtes „  un  peu  cbaxuue&. 

a'.  Point  de  eav«A>,  i  moins  qa'o»  m  preanm 

pourc!*'-  l'.n  petit  hniir-'li'r  riUBT^plBfipMr.  lol^^ 

qui  pcrfilte  avec  le  calice. 

Un  ovaire  globuleux  ,  preiqu'à  trois  faces, 
fumnonié  de  trois  flyles  couM»^^  perfittttm  flf  ta»- 

minés  par  trois  ftigmares  obtus. 

L*friùt.t&  une  petite  capfule  fphéci^un,  àtroi» 
loges,,  rormontée  de  ftyles  porflai»  flr  tâéchis-, 
fout'-nue  à  fa  bafe  par  le  calice  pediA«nr,.|BlMlik 

en  dehors.  I..es  femenccs  

Obfervat'tons.  Ce  genre  mérite  d'être  examiné 
fur  des  individus  vivans  :  il  eft  pofCUe  qiie  les 
par'.ics  de  la  fru^lification  foient  un  peu  diffc- 
rtmes,  ne  les  ayant  obfervées  que  fur  d«.s  in- 
dividus .fi^  MU  dl*  JlllGe»  ri^q>f0«lié 
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de  celui  df  s  bais ,  qn^iqu'H  n'en  ait  point  vo'Im 
fruits.  J'tn  ai  vu  qufi(jiit.s  uns  dans  l'herbier  de 
M.  de  Lamarcki  ils  m  ont  otf;rt ,  comme  ceux 
du  buis  j  urie  psiire  caphilf  à  trots  Uif^fi ,  cou- 
ronnée par  ItfS  troi»  fiytes  periUUnt  &  redéchis. 

Espace. 

Tfiési  bon  dur.  Secùrimgé  étnf^ma. 
Steuàttfgj  foUU  cùfuuelêt  owuis ,  integrh  ;  fto- 

Sefjrhrr''t  d  'ifi  na.  Hmel.  SvH.  Nnt.  voL  2.  pa{' 
rcc8.  —  Jtill.  iL.ener.  Pbnt.  pjg.  588. 

C*eft  un  très  p.rand  arbre  dont  le  boîs  <R  rrè«- 

dur  ,  8f  fe  r-  hiT?  prel'qu'à  \\  hifh^'  ,  i)'<  ù  lui 
vient  fon  som:  il  fe  couronne  de  branches  torte«, 
de  rameaux  nombreux  ,  ttcs-i;  .bres,  de  couleur 
cendiee  ,  gunis  de  ftuiiltj  alterr.c s  ,  nicdifcr.- 
nient  pc  ti^jl  t$,  irés-t  oiacr  s  ,  durts  ,  glabits 
à  leurs  dviix  facts  ,  etitieres  à.leur<  br.rds ,  J'nn 
vett-và!e  <i:  très-i  fif.$  en  deHus ,  finement  vti- 
ftéet  &  réticulées  en  defTous ,  ovales  «  obtufes 
à  léur  femme  t .  arrondie»  i  leur  bafe }  les  pétiole» 
courts ,  rtiirtlTes. 

'  \x%  fl.iiTS  font  dirpofées  dans  l'aifTelle  des 
feuîMeS  en  p  :tits 'paquets  agglomérés  .  prefque 
TefTi^c';  elks  font  monoïques  ou  peut  ét ru'  dtoi 
qncs  ,  fort  petites.  Dans  les  individoi  que  j*ai 
examinés  ,  j'ai  tciuour^  vu  'es  fi; ms  ii.àlcs  fspa- 
r^tS  des  fm-iéllts  hir  J;  s  u  ntaux  dif^rjrens ,  mais 
je  n'ai  pu  m'affjrer  s'i;>  ..voient  .ippartenu  au 
mè'Tiî  arbre,  t.  -  finit  cT;  iir;e  petite  c:»pfule  gln- 
biiU-ufe  ,  très  gisbre  ,  a  p(.irt..  de  h  t^i  'lLur  d'un 
gi.iiu  de  poivre  ,  couronné  pir  trois  flvl«  très- 
«ourtt«  reiléchis  %  U  calice,  petfinanr  fous  le  fruit, 
m'a  pi»ru  compofé  de  cinq  petites  folioles  ar- 
rondies. 

Cet  arbre  a  été  ob'ervé  à  rne-d---France  par 
Çpmmetfon.  T>  (  F.f.  i>:  kcrh.  Jujf.  if  Lum.  ) 

TiîlLAQUI.  TAIIathiunt.  Gèore  de  plantes  di- 
cotvlédoitcs  j  à  fluors  Incomplète»,  apéwlfcs,  qui 
cnm[>rcad  des  arbrïlitjux  exntiqiic'S  a  l'F.urope, 
dont  les  feuilles  funt  alterntis  ,  très- entières  }  les 
pédoncules  terminaux  «  peu, garnis  de  fleurs. 

Le  eanfière  eflen-.iel  de  ce  genre  eft  d'avoir  ; 

Un  Ciil'ui  f/i.vVr,  ouvert  &  ircri/.vi  1';  !■:  n:  ituration  ; 
point  4<  iOTolU;  àes  ér.jrù,:ff  Komirmjit ,  injtrrtt  fur 
if  ritipUelf  ;  un  jli^  frn't  (tfji/e  ;  une  buit  k  S»  «4UM , 
k  ant  ftuU  4^t ,  fofyfjurmt.  , 

Caractère  oèné&k^ue. 

Chique  flsur  offre.: 

•  Un  eatîç»  en  ferme  de  foHicule ,  obioog^, 
fuibioe  «.nerveux  ,  rrè*'«fiu€r«  acuniioé^iaiiié 


jufgu'i  l'époque  de  la  maturité,  oâ  il 
paroit  tronqué  i  fon  A»inmec. 

l".  Point  de  corolle. 

5°.  Ui  f^tîtiJ  ru)!7,bre  î'J-jt/'v r  (trviffin-r,), 
dont  l<  S  fiijîr.'.iiS  lùi.t  droit»  ,  longs,  lobule', m- 
fêtes  fur  le  réceptacle  «  terminés  par  des  anAlM 

droites  &  oblongues.  ^ 

4".  Un  ovaire  fuDérieur,  obtong),  ft[ié„f«né 
fur  un  pédicetle  de  la  longueur  desifitUBCKipoitt 

de  (lyle  ;  un  fligmate  arrondi.  ■ 

ht  fruit  eft  une  baie  oblongue,  pcJrcel'èf  i  1 
dix  côtes  ^  à  une  feule  loge  .  renfermant  piuiim 
femences  éparfes  >  réoiforértes.''  ^■ 

O'-fc  \  j:ions.  l,e  nom  de  ce  genre  efl  formée 
mot  grec  tuLtchion  {foi/ic ulis  ^txce  a\it  im 
calice  refTcmble  i  une  forte  d»  follicule.  Ilfen^ 
pi.  .11-  lîes  cappiir's  p.u  (e<,  ér.im'nc<:  S."  cjt 
liait  pcdoncu'i»r  ;  ii  en  difterç  par  le  detjui  ii«c"-  I 
I  olle  ,  par  fon  calice  fingvtiet  8e  par  lalaoBeè 
fon  peiicarpe.  -  •  , 

F,  «;  p  È  c  E. 

Thilaqui  d'Afriqu:.  Tîdlachmm  afmum.  \ 
Lottceiro.  ^ 

Thilachium  foUis  ovatis  ,  nlternit  ;  ptduncaHs 

lyfiorii ,  lerminaLiiù.  Loureiro ,  Flor.  cocbioch. 
pag.  418. 

C'eft  un  arbrfl&au  peu  élevé ,  dont  h  tige  6 

divife  en  r^inicanx  étalés,  garnis  de  feuilletait  :- 
nés  ,  petiolécs ,  ovales,  glabres  à  leurs  deux ùca, 
tiès-entièies  à  I' urs  bor^^s,  à  psine  ûgMS-ltt 
flfurs  font  fitu?'es  à  l'exirerriité  des  ntntm.rco- 
nies  en  pet  t  nombre  fur  un  pédoncule  commur; 
elles  renferment  un  ^rand  nombre  de  libBCi» 
.TloiigïS ,  coul-ur  de  fjfran. 

Cette  plante  croît  da"s  les  lieux  arido&ûa- 
v.-.Rts,  fur  les  chtn  orientales  d«  rAftjqae.1^ 
(  Defcript'  t»  Lûur.y 

THOA.  Thoit.  Genre  de  plantes  d-rotylédows 
.î  flt  iirs  ipcnmpIcteS^  mohoit}ues>de  UfamiUeiiii 
orties ,  qni  a  Je  grands  rapports  avec  Ingaitt». 

3:ii  compr»  nd  dts  arbuftcs  exotiques  à  l'Europe, 
ont  les  Lranch.-s  font  farmnutufes  &  ivoacuioi 
les  ra  il'  r.i'x  oppofés  j  les  feuilles  opporêes>lfi 
fleurs  difporétfi  »n  epi;  axtilairea  &  terminans. 

Le  caraâère  eflTenticl  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Des  jlatr*  mvnoïqitti  i  peint  c^lict  ni  dt  tmik; 
un  grand  nvmhn  d'étamine*  dan*  its  fevtt  mihti 

dditi  iis  ^eufi  f<nitiUf  un  (i\le  f  rtfqut  nui  i  troii^ 
tîiuiir*  fii^mûte^i  uat  (aifuii  uvale  ^  a  nat  iap, 
JmttU  ^mffut, 

,  |«i  flieun>JiM»  »ojuMi|a9s,  difpoiëes  fur  ai 
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n-^ufiiz,  articulé,  dont  les  Seurs  mites  occupent 

Îrelque  UMite  J«  lonniear  )  les  fleun  femelles 

Chiqie  leor  idUe  offir«  t 

1*.  Uo  têtitt  mil. 

2*.  Une  eavWIff  nalle. 

Un  alTez  grand  nombre  d'itaminet,  fituëes 
à  chaque Doeuddé  l'épi  t  les  filamenslibres.courts, 
filiforiiies ,  fenninés  par  des  anthir^K  globutaiifiss, 
fortpeuies. 

Chaque  fleur  femelle  offîrc  : 

1®.  Poir.t  de  calice  f  point  de  corolle. 

2°.  Deux  ùvmres  opporés,  fitués  à  la  bafe  de 
Tcpi  des  fleurs  mâtes,  IcdSles  j  point  de  ftyle  ap- 
pfli«at  >  trois  ou  quatre  ftigmaces. 

Le  fruit  eft  une  capCufe  ovale  -  oblongue ,  en 
forme  d'olive ,  munie  fous  Ton  écorce  de  poils 
fojreox  &  piqqans  j  fragile  &  teftacée  ïotérieure- 
menc ,  à  une  feute  loge,  i  une  feule  feoieiice. 

Esrici. 

TflOA  pùjuant.  Thda  urens.  Aublet. 

T4m  faim  oppojitis  ,  inttgris  ;  foriius  fpicath  } 
vmuUi  ^pafiûf  «fût  dichotomis»  (^.) 

Thoa  urtns.  Aubt.  Guian.  vol.  i.  pig.  874.  tab. 
{j6.  —  Gmel.  SyiX.  Nat.  vol.  i.  pag,  826. 

Thoa.  Lam.  lUuftr.  Gêner,  ub.  784.  —  Ju/fieu  > 
Métier.  Plant,  peg.  406. 

^  Arbrideau  dont  les  tiges ,  d'une  grofleiir  më* 

JOCre,  noueufes,  un  p«u  fouples  ,  (ont 
*one  écorce  glabre  ,  &  An  laquelle  diltille  une 
Tre  gomme  aiïez  abondante.  Les  branches  font 
longées  ,  pliantes  «  noueufes  «  farmentcuTes  i  les  râ- 
teaux oppoféSy  gjabres,  noueux ,  dtchotomes  à 
•ur  fommet ,  munis  à  chaque  tîocud  de  de  ux  feuil- 
s  oppofées.  pétioiées,  ovales ,  très -entières, 
•ngues  de  oeui  ï  trois  pouces  &  plusj  larges 
'environ  deux  pouces ,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
•inëes ,  réticulées,  quelquefois  un  peu  ondulées 
leur  contour ,  àigiies  a  leur  fummec  ;  ks pétioles 
•arts,  un  peu  canalicul  s  en  defTus. 

Les  fleurs  font  monoïques ,  dirpoCees  en  épi& 
ip!es  ,  grêles  ,  alonpés,  iîtues  dans  raiflèlle  oes 
jilles  fupérieures,  a  l'extrémité  dei  rameaux  & 
ns  leur  bifurcation.  L'axe  de  l'épi  eft  Jivife  par 
:iciilacions ,  &  pat  des  noeuds  renfles  en  coeur 
en  ovale  renverfié.  A  chacun  des  nceuds.  ex- 
9té  aox  deut  inférieurs ,  font  placées  les  fleurs 
kl^n,  uniquement  comp<îfdes  d'etamines  nnm- 
eufes  ,  dont  tes  tibmâiu  loni  courts,  les  aniiiè- 
)  petites ,  globuteufes  i  point  de  ^ice  ni  de 
rolle.  Les  fleurs  femelles  fou  au  oombie  de 
Botani^tii,  Tomt  yU. 
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deux ,  oppofées ,  fituées  au  noeud  inférieur  do 
l'épi  :  elles  n'oot  ai  calice  ni  corolle  {  elles  offrent 
chacune  un  ovaire  Tefliie ,  fans  ftyle  apparent ,  fur- 
monté  Aà  trois  ou  quatre  (ligmates.  Le  fruit  eft 
une  capfule  de  la  forme  d'une  olive ,  mais  au  moins 
une  fois  plus  groffo»  glabre,  un  peu  mucronée  à 
Ton  fommet.  unpeu  échancrée  à  fa  bafe  au  point 
d'attache,  dont  Pécorce  glabre  recouvre  des  poils 
intérieurs  foyeux  &  piquans  ;  une  feule  loge  ,  qui 
ne  s'ouvre  point  •  une  feule  femence  ovaleH>blon>* 
gue ,  bonne  à  manger. 

Cet  arbufle  ,  que  les  Galibis  nomment  thoa, 
croît  dans  le-;  l'oiè-s  Jl-  I .  Guiane.'^  lieftprofilttO 

toujours  en  âeurs  6c  en  fruus. 

Ohfervattonf.  «  Lorfqu'on  entame  ,  dit  Aubtet , 
l'ecotce  V  le 5  branches  de  cet  arbrilTeau,  il  en 
fuinte  une  liqueur  claire  Se  vifqueufe  ,  qui ,  eo  fe 
defféchaat ,  rorme  une  gomme  tranfparente.  On 
en  trouve  fouvent  dis  morceaux  attachés  au  tronc 
&  aux  branches.  Lorfqu'on  coupe  le  tionc  ou  les 
grofTes  branches,  il  en  découle  abondamment  une 
liqueur  aqueufej  claire  8e  tranfparente  >  que  l'on 
peut  boire  dans  le  befiûn,  faute  d'ean  :  elle  n'ft 
aucun  goût* 

»  Si  l'on  enlève  la  première  écorce  de  la  capfule , 
on  trouve  une  fubftânce  fèche ,  compofée  de  poils 
roides ,  couchés,  qui  ft  détachant  facilement  le» 
uns  des  autres ,  &  pour  peu  qu'il  en  tombe  fur  U 
peau,  ils  caufent  une  grande  démangeaifon.  SOuS 
cette  fubftance  eft  une  coque  fragile ,  qui  contient 
une  annande  à  deux  cotylédons  ,  dont  la  peau  eft 
roulfeâtre.  Cette  amande>  boaillîe  ou  grillée ,  eft 
bonne  à  manger.  Lesmarays  ,  efpècede  coq  d'inde, 
&  1  s  hncos,  efpèce  de  faifan  ,  fe  nounillent  de 
ce  fiait  qu'ils  avalent  tout  entier.  •> 

i  HOU  ARSE  farmenteufe.  Thuarta /arnuntofa. 
Perfoon. 


Thuure.s  .  '  no  upcnte  i  foliis  difitchis  , 
tofii.  Petf.  Synopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  1 10. 

Cette  fingulière  graminée  devant  être  préfen- 
tée»avee  tous  les  détails  convenables,  dans  lelMl 
ouvrage  que  publie  M.  Aubert  du  Pctit-Thouars 
fur  ies  pUntes  qu'il  a  recueillies  à  Madagafcar ,  ]s 
me  bornerai  ï  la  menrionner  ici  en  peu  de  mots  , 
d'après  les  caraâères  communiqués  par  M.  du 
Petit-Thonars ,  qui  en  a  lut  la  d&onverte. 

Ses  tiçes  font  rampantes  Ae  farmenteufes ,  gar- 
nies lie  fVtittles  alternes,  tomenieufes ,  dif-.Hïr-^es 
fur  deux  rangs  oppoles.  Ses  fleurs  foivt  polygames, 
difpof^es  en  épis ,  dont  le  rachis  eA  membraneux, 
fe  route  fur  lui-même  &  tombe.  Les  fleurs  infe- 
rieurM  Ibnr  hermaphrodites  ;  les  fupérieures  po* 
lyg  im;  s:  le  cilice  biv.ilve,  renferrnant  deux  fleurs | 
la  corolle  bivalve }  les  valtes  ovales,  musiques { 
trois  éaminesi  dei»  ftyles.  Les  épitlets  s'enfon- 
CMl  daos  là  cem»  comme  les  fruits  de  l'araciU 
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h\pagta  i  ils  y  getîneni  &  ptodnifimc  <!•  nouvelles 

plantes. 

Cette  pUme  croit       le  ûble  j  à  l'ik  de  Ma- 

THOUINTA.  T%omitié.  Genre  de  pitntes  dico- 
tylédones, à  fleur*  complètes,  polypdtaléts,  de  11 
famille  des  favoniers  (fapindi  )  ,  qui  a  des  rapports 
âvec  les  touticié ,  tSl  qui  comprend  des  arbrineaux 
exotiques  à  ITtimpe,  dont  les  feuilles  font  alter- 
nes «  umptes  ou  ictaeesi  Its  fleurs  dilpofées  en 
^pii  uillaiies. 

Li  cmâèie  cHetidel  de  ce  iente  eft  d*ftvoir  : 

Vn  calice  à  quatre  dico'  f^u-:  r'-of[:i.us  i  qur.trt 
péialis  vtiuj  tn  dedans  i  huit  iiaminu  $  un  jtylt  i 
trois  ftigmMti  i  trait  capjftdu  m^Mfptnut,  nmiet 
k  la  baft  du  fiyU  ,  ttrminéu  par  lau  mU  memàra- 
ntufe. 

CARACTiB-B  CÉMBAIQVS. 

Chaque  flenroAe: 

_  1*.  Un  .alict  en  forme  de  cloche,  perfîftanc, 
divite  pioiondàatot  en  (|uaae  découpures  ova- 
le», concaves  ,  olKnics  ,  inégales }  deux  oppofées 
ptas  étroites. 

X*.  Une  corolle  compofée  de  quatre  péraîes  al- 
ternes avec  les  diviâons  du  caltce  «  garnis  imé< 
rieuremeiK*  vets  Icw  ndUea  ,  d'une  petite  toiift 

de  poils. 

5**,  Un  iourrtltt  $iaodukax«  i  qnatie  lobes ^ 
ntué  «me  les  pétales  8e  les  étanities. 

4°.  Huit  itaminet ,  donc  les  filamens  font  libres, 

de  la  loTiPiueur  des  pétales ^  inférés  foin  l'ovaire, 
tertuines  par  des  anthères  ovales  ,  à  dt  ux  loge-;. 

j*.  Un  ovaire  Topérieur,  â  troii  cotes ,  lurmorué 
d'un  Ilyltf  droit ,  pcrfîftant ,  plus  long  que  les  éta» 
mines ^  divifii  à  foa  rommet  en  aois  ftigmates  Ai» 
talés  flt  divergens. 


Le  fruit  eft  compofé  de  trois  capreles  rémries  \ 
la  bafe  du  ftyle  ,  .î  une  fctile  loge,  ne  s'ouvrant 
pas,  terminée  vers  ion  fomioet  par  une  aile  mem- 
biaâettfo. 

Ltsfcmencet  Tont  foIitatieSa  ovaks j  sttacbéei  â 

Ja  bafe  de  chaque  loge. 

ObOrvrdivr.j.  \.  On  avoît  déjn  (établi  d?UT  p*n- 
xes  fous  le  nuiTt  de  tkouinia  ^  qui  le  lunt  t.ouvci 
détruits ,  foit  parce  qu'ils  appartenotent  comme 
cfpècer  i  d'antres  pnces^foic  peice  mi'ils  ésoienc 
défi  connut  feus  #sHttes  non».  Alnfi  le  AttinU 
de  Thunberg  &  de  Svartz  eft  une  efpèce  de  ckio' 
nanthus  (Juff.  Gêner.  P'unt.  lOf),  Se  le  tkoainin 
de  Smith  eft  an  tndrachium ,  Jnn.  ij;}  ,  &  un  kum^ 


htai*,  Itm  UhittP  Geuer.  tab.  lo;.  M.  foitean  « 
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-  TxToux  également  de  rendre  homnn^  lu  (ànrt 
diAingué  dont  il  a  re^u  ,  comme  tant  <l'aiutts,ài 
preuves  de  bienveillance  te  de  bonté  «tii|ifelE 

ut)  nom  chcri  pour  l'npp'iquer  à  unnouveiii^ 
de  plarues  qu  n  u  dL-couvert  en  Amérique. 

Ohfcrvaiions.  II.  La  pofition  du  boutrekt^Js- 
duleux  entre  les  pétales  &  les  étamioes ,  &  on 
f  nrr?  l^s  étamines  &  l'oTaîte  ,  eft  un  «nâè:; 
qui  n'a  encore  été  obiorvé  que  dans  un  petit  neai- 
bte  de  plantes.  Je  l'ai  trouvé  .  dit  M.  Poitîa, 
dans  les  ftears  de  quatre  elpèces  de  /«t^im  te 
dans  celks  du  euponîa  ,  en  Amérique ,  &  je  iiii 
porré  â  croire  c,u'\'.  es  dans  la  plupart  des «er:- 
res  de  la  famille  dt:s  favoniecs  qw  ont  leonctt- 
mines  I8iies* 

EsràcBfl. 

I.  Thouinia  i  fëatttcs  impies.  Tkcmauftt- 
plitifpiiéh  Pdiean. 

Thouinia  folîis  ^mpKciias.  Poir.  in  AflMLUllL 
Hift.  Nat.  Parif.  vol.  }.  pag.  71.  tab.  6. 

Arbrifliesa  qui  produit  un  gnnd  oombr:  d: 
tiges  fimpks  *  ffoides  ,  arquées ,  longues  de  hun: 
i  quinze  pieds,  fouvem  fourenup^  pir  les  irtr' ■ 
féaux  qui  les  avoifinent  ;  le  bois  très-dur  ;  les  !t  ji- 
les  péfîolées ,  alternes ,  roides ,  lancéolées ,  îi- 
guës ,  très-fîmples,  dentées  en  fcie  ï  leusbwlt, 
glabres  en  deUus ,  réticulées  &  un  peu  fMtt' 
teiiTcs  en  dtlToLis ,  longues  de  trois  i  tinqpoaces, 
larges  de  deux  environ ,  terminées  en  poime, 
mtniicsde  «eivuies  latérales ,  oombreolcs.fad^ 
lèles,  raillantes  en  deflbus,  terminées  cbcucepn 
une  dent  i  la  circonférence  j  les  péuola  covis, 
cylindttques  *  làM  ftipules. 

Les  fleurs  font  petites ,  UanchStres ,  dirpotcri 
en  épis  axiilaiies  «  pltii  courts  que  les  feuiOes.LeiB 
calfoe  eft  campanelé ,  periiftam ,  à  quatre dWifioA 

profondes,  ovales,  ootufes,  conca\e5 ,  c^^urop- 
pofées  plus  étroites  I  la  corolle  plus  longue  ^oeie 
calice  i  les  pétales  cunéiformes,  concaves ,  a'ter- 
nï-s  avec  les  divin oris  ci!ice  ,  g:»rnis  d'une  too/fe 
de  poils  vers  le  milicii  de  leui  côté  intérieur,  il^ 
fères  â  la  bafe  extérieure  d'un  bourrelet  ghnJu- 
leux  &  i  quatre  lobes  ;  les  fiUmens  de  ta  loogont 
des  pétales ,  infiirés  fous  l'ovaire  ,  entoerésl  lee 
bafe  par  le  bourrelet  gî.mduleux  ,  fouten^nt  d?» 
anthères  ovales ,  à  deux  loges  ;  l'ovaire  iù\ftr*x 
i  trois  faces ,  d'où  s'élève  un  ftyle  droit ,  poiT» 
tant  ,  plus  long  que  les  étamines  ;  trois  ftigmn» 
lubules  6c  ouverts.  Le  fruit  eft  compofé  dettoii 
capfules  qui  ne  s'ouvrent  pas ,  attachées  à  la  bjf; 
du  ftjrle»  terminées  nat  une  aile  membraMsiê, 
contenant  «M  lêule  wnence  ovale ,  InSiée  I  n 
bafe  de  I3  lofe,  tecouvette  d'une  feule  iat\t^., 
conipolee  d'un  embryon ,  dont  la  radicule  a- 
bulée,  dirigée  vers  la  bafe,  &  dont  les  deux  co- 
tylédeai  feiir  iwétileinrnt  lefiiés  vet»  ia  radicalti 
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Cet  aHwMfe»!  croit  i  ni»  de  SaNn^Dotiungue ,  I 

iuïenviroi>s  de  la  ville  du  Op  ,  oO  M.  Poiteau  eo  1 

a  fait  il  Recouverte.  T>  (  Dtfutpt.  <x  Po  'u.  )  • 

2.  Thouinia  à  feuilles  temées.  TAmuam  tri/o- 
tiÉU»  Poiteau. 

Tkmm/biiis  urnaih.  Poit.  AiHial.  Muf.  Hift. 
Nat.  Parii.  voL  }•  p»s>  71  *  8e  vol;  5.  tab*  17. 

Anoityma  s  arh  or , Jfonr  num^^       ifvS*  tria- 

liun.  DefchiTaux  ,  in  herb.  JufT 

Arbre  donc  Ici  feuilles  font  petioiees ,  aiternesj 
temées  j  les  folioles  ei»  ova'e  renverfe ,  dentées 
en  Tcie  à  lears  bords,  gUt>i«s  à  leurs  deux  faces, 
laifantes  en  deflus ,  profondément  fillonées  par  les 
nsiv-ures  latéraU  s.  qui  font  faillantc  5  en  Lleflous, 
&  mûmes  d'une  petite  touffe  de  poiU  dans  chaque 
angle  Ha  foliole  terminale  plot  grande  que  les 
deux  avitreî  ,  longue  de  rroi';  à  q-inre  pouces  ;  le 

Etiole  commun  long  de  deux  pouces ,  laos  ftipu- 
ifabalie. 

Les  fleurs  font  difpofées  comme  celles  de  l'ef- 
pèce  précédente,  &  leur  teflemblent}  elles  font 
également  pentes  &  blandiitret ,  mais  un  peu  plus 

ruvertes  ;  les  pétales  en  forme  de  fparule.  Les 
truits  n'offrent  aucune  différence  remirquable}  ils 
ont  quelquefois  une  partie  de  uwins  dans  ces  deux 
efpèces,  miis  c'f-U  par  avorteiMIK»lce  tSOnflig- 

maces  étant  toujours  préfens.  » 

Cette  plante  croît  i  Saint-Domingue  s  elle  a  été 

découverte  ,  par  M.  D  fchifaux  ,  aux  environs  du 
Fon-Dauphin.  T)      htrb.  Juff.  îi  Dtfciipt.  Poit  ) 

3 .  TttOUiNiAàleiiiUes  ailées.  ZÏMunapieeeftf. 

Turp. 

Thouinia  foiiis  pianatis ,  fiûHhu*  fenugutatis* 
Turp.  Annal.  MuC  Hill.  Nat.  vol.  pjg.  ^i. 
cab.  iC. 

Arbre  de  tnovenoe  utile  ,  droit,  terminé  par 
»fie  tête  atrandie ,  compofée  de  rameaux  affez 

li*fijs  ,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  ailées,  d'une  à 
rois  paires  de  folioles  oppofées ,  ovales -oblon- 
coriaces  ,  fetroes  ,  glabres,  luifantcs  ,  en- 
ières,  un  peu  échancrées  au  Commet  «  longues  de 
leux  à  trois  pouces }  point  de  ffiputes. 

Les  fleurs  font  nombteufes ,  petites ,  blandws, 

ifpofées  en  panicules  droites  à  l'extrémité  des 
ameaux  ;  un  aifei  grand  nombre  de  fleurs  miles 
avorcemenr.  Le  calice  eff  à  cino  découpures 
rofondes  , ovales-oblongues ,  inégales}  cinqpé- 
lies  concaves ,  cunéiformes,  rétrécis  en  onglet  à 
ur  bafe, munis  vers  cette  partie  d  un  appendice 
<1eux  lobes .  foyeux  comme  toute  la  furtace  des 
étales  ;  huit  filament  de  la  longueur  des  pétales , 
►yeux  à  leur  baft  ,  :  -rourés  d'un  bouircltt  glan- 
i^Ieux  j  fupportant  des  anthères  droites  &  ovales  « 
a  ovaif«  libi*  à  trois  facesri  le  ftjte  dtoiti  le 
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ftigiMie  légèrement  bifide.  Le  fruit,  beaucoup 
plus  gros  que  dans  les  autres  efpèceS  jeft  compofé 
de  trois  capfules  monorpetmes,  tetimbées  cbacyne 
par  une  «ift  menbcaneufe *  longue  de  ptui<ruii 

pouce. 

Cette  efpcce  a  été  découverte  par  M.  TurpinÀ 
1  Saint-Domingue  ,  entre  Monte* Chritt  fc  Sau- 
Yago.  ^  (D«fuipt.«»i  Turf.) 

THRINACE  i  petites  Aeuts.  fkrintxH^ 

fiora.  Stcartr. 

Tkrinax  caudke  intrmi ,  foUis  jtabillifonnikus  ^ 
taeUiis  rigidis  ,fpadit€  hngifitnt  ramof»,  (N.) 

Tkrinax  parvlfiora.  SvartX,  Ptodrom.  pag.  f7. 
^  Flor.  Ind.  orient,  vol.  l.  pag.  614.  —  WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  loi. 

Corypka  patmacea ,  foiiis  fiabelliformibu  OM  4p- 
ptndiculo  adtmum;pi:C!o(ii  unuijnàus  ff^iUUins» 
comprtfts.  Btown.  jaui.  pag.  190. 

C'eft  une  plante  qui  appartient  à  la  fanùllc  des 
palmiers,  &  qui  forme  un  genre  particulier,  voifin 
des  rotangs  (  cahr^vi  ).  Ses  liges  font  droites  » 
épaiffcs  ,  cylindriques ,  très-fimples ,  hautes dedî« 
à  vingt  pieds,  dépourvues  d  épines,  Lourori:x'es 
à  leur  Commet  par  une  cime  compofée  de  feuilles 
nombreufes,  très -amples,  plilTées  en  éventail, 
glabres ,  à  découpures  roides ,  lancéolées  ,  longue- 
ment peciolées }  les  pétioles  gUbres,  fans  épines  « 
comprimés ,  plus  longs  <ine  les  fiuiilles  «  gvélcs, 
àexiblcs ,  pendaos. 

Les  fleurs  font  dirpoféesen  ttès-longues  grappes 
paniculées,  redrefléesjtfès-tameutifs,  longues  de 
deux  ou  trois  pieds  ;  chaque  fleur  pédicelîée ,  com- 
pofée d'un  calice  d'une  feule  pièce ,  entier,  muni 
de  fo  dents  i  fonerilice  -,  point  de  corolle  1  nx  ét». 
mines  ;  un  ftyle  furmonté  d'un  (iigmate  creufé  en 
entonnoir  &  oblique.  Le  fruit  eft  une  baie  écail- 
leuTe  ^  lenfeme  nue  fenle  femence. 

Cet  aibre  croît  fur  les  côtes  lù^hs  nuri:i:ne» 
de  la  Jamaïque»  &  à  la  Nouvelle -Efpagtie.  ^ 

THRlXPERMËceottpède.  Tkmtpmuim  em^ 

tiptda.  Lotir. 

Thrixptrmum  cauie  parafauo  ^  iiiteraliur  radi' 
cante;  foiiis  Unctolato-Unearibut  ,  fpicis  difiichit, 
axillarihus.  Lour.  Flor.  cochinch.  pag.  ôjj. 

C'eft  une  plante  |»araitie ,  rampante  au  pied  des 
arbres  »  dont  les  racines  font  fimples ,  courtes  j  les 

tiges  lonfiu  s  ,  ro-iprim^es  ,  vivaces ,  garnies  de 
feuilles  fort  petites,  vaginales ,  lancéolées-linéai- 
res ,  gl.ibres  â  leurs  deux  faces ,  très  -  entières  à 
leurs  bords ,  réfléchies  en  dthors.  Les  fleurs  font 
difpofées  laiéialemcut  en  épis  droits, en foiine  de 
chaton. 


Chacune  d'elle»  oifte: 
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I*.  Po«r  c4!ie€  un  chaton  linéaire  j  comprinrf  * 

cHr.rnu,  chargé  d'écaillés  «ItecMli  aiguësjune 
ecaitle  pour  chaque  fleur. 

i".  Une  coroiU  à  cinq  pétales  alongés  ,  linénires, 
AibuléSj  prefqu'égaux ,  droits  ;  un  itxième  pétale 
eo  forme  d'appendice ,  attaché  au  réceptacle  & 
fiiné  entre  tes  deux  pétales  inférieurs .  divifé  en 
deux  lèvres >  l'inférieure  à  trois  découpures,  pla- 
cée entre  ks  pétales  :  les  deux  découpures  laté- 
talcs  courtes,  obtures)  celte  du  milieu  afcendante, 
cin?qiie  ,  plus  alopgée;  la  lèvre  extér  'rnre  ovaîe  , 
entière,  (aillante  &  plus  longue  que  les  peulcs 
infttieuri. 

5".  Une  fcule  éumine  dont  le  filament  <  (\  court, 
filiforme  j  inféré  fur  le  pillil  ,  fuppoiunc  uite 
anthère  ovale»  i  deux  loges,  opercaiee. 

4".  Un  ovaire  droit ,  filiforme  ,  inférieur  j  le 
f\yle  épais ,  inégal .  adné  à  U  bafe  du  fixième  pé- 
tale i  le  HigiTiate  fimple. 

Le  fruit  eft  une  capfule  oblongiie,  à  trois  faces, 
â  trois  nngles  ,  à  trois  valves  ,  à  une  Cf  ule  ]o^c  , 
conteiunt  pluiieurs femences  longues,  ucs  fiues, 
prefque  femUabks  i  detfeib. 

Ce  genre  appartient  ï  la  famille  des  orchidées , 

8v-  paroît  avoir  quelques  rapportsavec  les  limodo- 
rum.  Son  nom  ed  compote  de  deux  mots  grecs,  tnt 
{pylus  ) ,  fptrma  (fimM  ) ,  c:*ell'i*dire  ,  femences 

en  forme  de  poils. 

Soncarattère  effenticl  ell  d'avoir  : 

Cinq  pétaitt  droits ,  hnéairtt  i  la  livre  extéruure 
étfmùmtt  ovale ,  fatttamtf  mm  hoÊÙmti  un  fiylt; 
éu  fimœu  pUifirmes. 

Cette  plante  croît  à  la  Cochinchine  ;  elle  rampe 
au  pied  des  arbres.  (Dtfcript.  ex  Lour.  ) 

THRYALUS.  Thryatlh,  Genre  de  planter  dî 
cotjrlédones,  i  fleurs  complètes,  pol^pétdlets, 
régulières,  de  la  famille  des  érables ,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  htppocratea ,  &  même  avec  les  mai- 
pigkia.  Il  comprend  de«  arbuftes  exotiques  à  l'Eu- 
rope ,  dont  les  rameaux  font  articules ,  les  feuilles 
oppofées ,  munies  de  liipuies.  Les  fleurs  dtfpofees 
en  grappe»  teiminalefl  dans  la  bifutcaci<m  des 
xameaux. 

•  Le  caraâ^re  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  diioapures }  cinq  pétales  ;  dix  éta- 
Éuntt  i  Ku  fiylt  i  une  taffui*  k  inis  /pp« ,  prtfqu'ù 
tniê  fûfÊtt, 

CAmACTiKg  oiM&aïQOf. 

Chacjue  fleur  offre  : 

1".  Un  calice  profondément  divifé  en  cinq  dé- 

cmpues  droites  j  lancéolées  >  ptififbaies.. 
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t«.  Une  ewnAircompofdedednqpétaleitttia 

arrondis ,  très-ouvetts. 

ij".  Dix  êmmines  dont  les  filaoïpr^  fonr  fubuléi, 
plus  longs  que  ie  calice  ,  cetmines  par  un  &igaiu 
fimplti. 

Î".  Un  ovaire  fupe'rieur ,  obtus ,  furTiontê  d'w 
,  i  filiforme ,  de  la  longueur  des  éunuiKS,  ta- 
miné  par  un  ftigmate  fioiple. 

ht  fruit  eft  line  rapfule  à  trots  faces,  i  tni$ 
angles,  à  trois  loges,  oui  fe  réparent  prifqu'en 
trois  coques,  renfermant  des  ûmences  folitihei, 
trè«>glabres  »  ovales ,  obtufes  â  leur  bafetiecM- 
bées  ,  nmcrottéea  i  leur  fomnec 

Espici. 

Thayalus  du  BréfiL  Thyllu  hafit^. 

Ijnn. 

Thry.i//is  foliit  oppofuii  fOVëÛSif^liitfilâeÙt 
racemis  UnninuUbus.  (N.} 

Tkryallis  kiafilienps.  V\m.  Spec.  PUm.  nLi. 

pag.  5  H.  -  \\':'M  Spec.  Plant. foi.  1. pag. f?0. 

—  Julî.  Gcner.  Plant,  pag.  zyi. 

FrutJceJ'cens  ketia  pifonis  MarCgrav. 
fig.  |. 

C'eltan  «Me  pen  élevé,  dont  les  tiges  fedi- 
virent  en  rameaux  glabres ,  cylindriques ,  anice- 
lés,  garnis  de  feuilles oppofées,  pétiolées,onkf, 

[:-l.iluf  sà  leurs  deux  faces,  entières  ,i  leurs  b«d$, 
munies  à  U  bafe  de  leur  pétiole  de  Itipules  (etatées. 
Les  fleurs  font  terminiles,  difpoféesen  ooegrippe 
fîmple  ,  longue  d'environ  un  pied ,  fortant  de  li 
bifurcation  des  rameaux  ;  ellts  font  manies  ib 
bafedelentspédicellesde  petites  braâéesféncéet, 
trè»<oiirtes }  les  nédi celles  filiformes,  plus  lonfs 
que  les  fleurs.  Celles-ci  font  petites,  glabres, fu- 
['àtres ,  "1  tinq  [i.jtalcs;  les  caplules  fe  disifenieB 
trois  coques  >  cenfErmanc  chacune  luie  feneace 
très  -  glabre»  recourbée  &  mucrooée  i  feo  fim> 
met. 

Cet  arbnfie  croit  oaturellemenc  an  Biéfil.  fr 

THRYOCÉPHALE.  Ty»«tphUàm,fùé.m 

Gêner. 

C  eft  un  genre  de  plantes  mentionné  par  Forfler, 
encore  très  -  peu  connu ,  qui  appartient  à  U  B- 
mille  des  fouchcts»  ScquipatoicMiapprocbefitt 

cyperuJ. 

Ses  tiges  font  droites ,  triangulaires .  termtnén 
par  des  fleurs  réunies  en  tètes  épaifies  ,  ferrea, 
accompagnées  à  leur  bafe  d'un  luvolucre  à  trots 
folioles.  Les  épillets  contiemenc  envrroft  ^uk 
fleurs,  parmi  lesquelles  une  ou  deux  inféiiims 
temeties  >  les  auues  font  hermaphrodires.  Cluqo^ 
fleur  eft  cenpofée  d'une  paiUene  ^ui  fecosm 
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trait  écffidnes  i  an  fiyle  rurinonté  de  deux  ftig- 
iMtcf  »  stt(|iiiel  fuccède  due  remcnce  twiAdte» 

Cette  pknte  croit  daot  ks  îles  de  la  met  du 

Sud. 

THUNBERCJ  A .  Thunbtrgia.  Genre  de  plantes 
dicotylédones ,  a  deurs  complètes,  monopétalees, 
de  la  famille  des  acanthes  ,  qui  a  des  rapports  avec 
\tih»Htria,  &  qui  comprend  de«  herbes  eioti- 

2ues  i  l'Europe ,  dont  kt  feniHes  font  oppofées  ^ 
»  fleurs  axillaires  &  foUturei. 

Le  C2ra£lère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  double  calice  ,  l' extérieur  h  didx  fo'lah-s  .  l'in- 
térieur plui  court ,  à  d<ju\e  dtnts  jubuUcs  ,•  une  co- 
rolle campanulét  ;  quatre  itamines  didyaames  ;  une 
capjlilé  en  kee  t  à  deuc  loges  {  àtaxfemtnta  dttat 

Caractère  cÉMiniQUE. 
Chaque  fleur  oiFre  : 

I*.  Un  double  l'extérieur  à  deux  foliotes 
ovakt-oblongiies ,  concaves  j  aiguës ,  prefque  de 
lalongueurdu  tube;  l'intérieur,  d'une  feule  pièce, 
tris-court,  à  douze  découpures  étroites,  iubulée», 
tioi$      plus  couites  que  te  calice  extérieur. 

l".  Une  iorc!'^'  mnnopérale,  cimpanulée  ;  le 
tube  inTenfibkment  élargi  »  le  limbe  à  ciuq  décou- 
pures ovaW,  tris-obtttles ,  rétrddes  à  leur  baie. 

Quatre  itamines  diJynames,  dont  les  Hla- 
mens  Tont  inférés  fur  le  cubedelacotone,ienninés 
par  des  anthères  ovales.  ' 

4*.  Un  ovaire  Aipérieur ,  fiirmomé  d^ofl  ftyle 
filiforme  ,  plus  court  que  le  tube  de  la  COtOUC, 
terminé  par  an  (ligmate  à  deux  lobes. 

Le  fruit  eft  une  capfule  globuieufe  ,  courbée 
en  bec  d'oif^  «  i  deux  loges, s'ouvrent  longitu- 

dinalemenr. 

Dtmfemtnctt  dans  chaque  loge,  convexes  «en 
fome  de  rein ,  un  peu  tidéei. 

Oiftrmuioiu.  Ce  genre  ne  doitpas  être  confondu 
avec  un  autre  du  iréme  nom  ,  établi  d'abord  par 
MoDt.  Aû.  Holm.  pag.  aSa,  tab.  1 1> &  qui 
olire  pour  efpèce  un  tHiàe/gia  Cmfenfo,<[ui  a  été 

depuis  reconnu  pour  appartenir  aux  gardénia  ,  S; 
qu  on  trouve  décrit  dans  cet  ouvrage  à  l'article 
Gardf.ne  VfRTiCfn  F ,  vol.  z,paR.  67.  Ceii  le 

Sardenia ihuHbergia.  Alton,  Hott.  Kev^  &  Wilid. 
pec.  Plant,  vol.  i ,  pag.  lattf. 

Espèces. 

I.  TaUMBBKaiA  du  Cap..Xb(iiÂ«1t«  Capênf*. 
linn.  f. 

Tluiihergia  fotUs  «ytittj  «  etCathf  fi^tès  hbftaii; 
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eaule  difufo  ,ful>kirfi,to.  }  Lam.  lUoftr.  Gêner, 
tab.  J49.  fîg.  t. 

Thunberglii  f'-liis  cvJtis  ,  ohiL-fîs  ;  caule  d'ffufvt 
Wiilii.  Spec.  Piant.  vol.  3.  pag.  jSS.  n".  i. 

Tkunhergia  Capenjîs.  Linn.f.  Suppl.  pag.  191.  — - 
Rctt.  Ait.  Lond.  1.  pag,  1 6}.  IcOR.  »  TlUinb. 

Nov.  Piant.  Gêner,  i.  pag.  11. 

Ses  racines  produit'ent  pluiteurs  tiges  herbacées , 
difTufeSj  quadrangulaires ,  menues ,  hérifTées  de 
poils  courra ,  pirnis  de  teiiillf  s  oppofees ,  pref  ne 
feflîles,  dune  grandeur  médiocre,  un  peu  élar- 
gies, très-entièrés  .i  leurs  bords,  prelqu'obtufes, 

f;labres  en  dellos ,  un  peu  velues  en  delfous ,  ci- 
tées i  leur  contour  {  les  pétioles  extrêmement 
courts. 

Les  fleurs  font  foliraires ,  (îtuées  dans  l'ailTelle 
des  feuilles  fupérieutes  qui  leur  fervent  de  brac- 
tées» foutcnues  par  des  pédoncules  fimples,  uni> 
flores,  velus,  beaucoup  plus  longs  que  les  feuilles, 
prefque  (îliformes }  te  calice  double  ;  l'extérieur 
compofé  de  deux  folioles  concaves,  lancéolées, 
aiguës  ,  hérilTees  de  poils  un  peu  rudes}  l'inté» 
rieur  très- court ,  divifé  en  aooM  découpures 
étroites,  fubiiléesi  la  cr^roUe  cimpanulée  ,  dérou- 
leur jaune  j  Ton  tube  <in  peu  plus  Ion?  que  1^  ca- 
lice extérieur  }  fon  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
égaux,  tvès*obtuk,  preiqu'arrondis ,  rétrécis  en 
forme  d'érrangjenient  i  leur  bafe  s  U  capfule  gla- 
bre, fubulée  ,  fe  partageant  en  deux  loges»  dont 
chacune  renferme  deux  femences. 

Cette  plante  croie  au  Cap  de  Boi^ne-Efpé* 
rance.  Qi  {,Kf,in.  JUri,  Lm.  ) 

1.  ThunbeRGI  a  odorante.  Tkunhergia fragrans, 

Tkunhergia  foliit  eordato-laneeoiatii  ,  mcunùnaùe  ^ 
bafi  ûuiicuUùs  ;  cdule  fcurtJerte  fgUltrOt  C^*)  l<am»' 

lilufir.  Gêner,  tab.  $4^».  lig.  2.. 

Thunbtrgia  fragraof.  Roxb.  Coromaod.  1.  pag. 
47.  tab.  67. 

Thunhergia  (  fragrans  ) ,  foliis  cordatis  .  acamîm 
natii  .  bafi  fubaaguiato-dentaiis  eauU  feMdtmt» 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  )88.  n*.  a. 

Bien  différente  de  l'efpèce  précédente  par  fon 
port ,  cette  plante  a  des  tiges  prefque  ligneufes , 
glabres,  cylindriques,  grimjpaniesi  ettereikmble 
beaucoup  au  eoavolvidut  fepium.  Ses  feuilles  font 
oppofées >  pétiolées ,  oblong;it^5 ,  lancéolées ,  acu- 
minées  à  leur  fommet,  un  peu  echancrées  en  coeur 
ileurbafe.  munies  de  deux  oreillettes  anguleufes, 
lin  peu  aiguës ,  glabres  àleurs  dnix  ficc^  ,  e-tières 
a  leurs  bords  i  les  pétioles  cylindriques,  plus  courts 
que  les  feuiUes. 

Les  fleurs  font  op[>orées ,  folitaires  dans  le» 
aifleUes  des  feuilles  \  les  pédoncules  Amples ,  gla- 
bres ,  cylliidiHues ,  unifleies^  plus  couru  que  les 
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fedHei.  Le  caKee  extérieur  glabre,  )  deutfoliolet 

concaves ,  oblonpiic»; ,  acuminée$,  la  corolle  cam- 
panulée  i  le  cube  de  la  longueur  du  calice  ex- 
térieur; le  limbe  pemgé  en  cinq  lobes  élargis , 
q  itlqueroisun  peu  échancrés  i  leur  fommec^ttès- 
obtu» ,  rLCiecis  pcefqu'en  onglet  à  leur  bafft» 

Cette  plante  cnk  dam  les  Indif  orientales,  le 
long  ic^s  (lib^esj  piimilesbioiiirailles.'^  (K./I 

1.1  hiri,  Lam.  ) 

THURARIA  dtt  Chilw  TAuMfU  OdUt^. 
Moltn. 

Thwaria  fruttfetm  ,  multicauUs  ;  foliit  alitr- 

Thurarid  Chiû.-fi.  Molin.  Hift.  Natiir.  Chili , 

Îag.  uj.  —  Cnicl.  Syit.  Nai.  vol.  ».  pag.  70}.  — 
ttfll  Goier.  Plant,  pag.  411.  Sut  todan. 

Cette  plante ,  dont  MoUm ,  dans  fen  Wfhirc 
noiurelU  du  Chili,  a  iormé  un  genre  particulier , 
paroît  à  M.  de  Jullieu  devoir  être  riunie  comme 
eTpete  aux  coàon  ,  dont  elle  offu  1  s  prlr,upa.:\ 
caradères.  C'etI  un  arbrifleau  qui  poulk  des  tiges 
nombrenibs  ,  rameufes  ,  cylinariques,  de  couleur 
cendrée  ,  hautes  d'environ  quatre  p\e<U  ,  q;n  djf 
tillent  des  fentes  de  leur  écorce  une  reiîiie  abon- 
àantc,  alTez  feoiMable  à  l'encens.  Les  feuilles  lonc 
alternes ,  péiioîées ,  roides ,  ovales ,  trèa*emières, 
rudes  an  toucher  «  fucculeotes ,  longues  de  quatre 
pouces. 

Les  fleurs  Tont  petites;,  terminales,  pédoncu* 
lées*  munies  a  un  «.alice  tubule.  La  corolle  eft 
OMMiopécale*  d'un  jaune- veidft|i««  en  forme  d'en- 
tonnoir, une  fois  plus  longue  <{ne  le  calice,  en- 
tière à  Ion  limbe  ;  elle  renferme  dix  étamines 
égales,  filiformes,  plus  courtes  Que  la  coir Ik  , 
les  anthères  à  deux  loges  ;  deux  ftyUs }  les  ovaires 
oblongs  i  les  flylcs  féracés,  plus  longs  que  la  co- 
relie  j  une  capiule  rphérique.  à  dMll  loges^»  à 
deux  femeiKes  brunes  Ôc  aloiigees. 

Cette  plante  croit  au  Chili,  ff 

Okfcrvaùons.  Pendant  l'été  la  réiîne  fuinte  à 
travers  l'ecorcc  de  cet  arbufte  :  on  la  recueille 
îbus  1»  tbrme  de  petits  grains  ou  larmes^  d'an 
blanc  tranfpatent  .qui  s'airachem  le  long  des  brw 
ches.  La  récolte  s'e  1  fii:  en  automne,  lorfqueles 
feuilles  commencent  a  toniber  :  eiU  a  un  goût  fort 
«mer  «  mais  l'od«:ar  en  eft  tcèi-acomatiqiie. 

THUYA.  Thuya.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fleurs  incomplètes  ,  monoïques,  de 
la  famille  des  conitèresj  qui  a  des  rapports  avec 
les  cyprès,  8c  qui  comprend  des  arbres  ou  ar- 

btirtis  exotimie»  a  THuiope  ,  ilon'  1 -  ^  Ke  nllts  (ont 
courtes,  ordinairement  imbriquées,  en  loxmed'e- 

qiille»^  toujottis  vertes  flt  peififlinties. 
1^  caïaâère  editntiel  d0  ce  ^enw  cil  d'avoir  : 
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Du  part  màks  difpofces  en  un  ehoo*  «Mb, 

compofiXicdiUti  ohtujci^  imhriquttsfur  quMTtrmpi 
quatre  anthères  fefUts  fous  chaque  écaille  ;  ia  fw) 
fimtUtâ  téaûn  en  un  cône  ovale  ;  les  tcaiUa  oWm- 
gues  ,  ne»uvrant  àeuMftmtaeu  çrdMAtrtmtMmms 
à' une  aile  memiraaeufe. 

CAJLACTiRI  C£N&ai(^Uf. 

Les  flenrs  font  monoïques  ;  cha^  indiiià 
portant  des  fleurs  maies  &  femelles. 

Les  fieurs  mâles  font  réunies  for  on  chaH 
ovoïde,  compofé d'écaillés  obtufcS ,  imbriquées, 
prefi|u'opporées  «  fur  uois  ou  quatce  rangs.  Elles 
ofteot: 

iMJnMiïcennI,  leprélcfltéparchaqaeécaifc. 
1*.  Point  de  ffoUi. 

Quatre  étamines  iituées  fous  chaque  écaille; 
les  filamens  i  peine  feufibl^s»  les  anthères  fitHéa 
a  la  bafe  de  chaque  écaille. 

Point  d'evtfiW  ni  de  fyle. 

Les  leors  femelles  difpofées  fut  un  cône  ovale . 
comporé  d'écaillés  oblongues  ,  un  peu  épai&l 
à  leur  fommet  par  un  tubercule  ou  un  petit  <»• 
glet ,  connivcotes  dans  kor  longueur.  Chafiietoc 

offre  : 

1**.  Le  (diù£  8c  la  epnlle  comme  ^ns  les  teots 
miles. 

t*.  Deux  0vw€t  foui  chaque  écaille,  funDonté 
chacun  H  un  ttylù  tcès-couxtj  terminé  pat  01% 

mate  en  ne  ave. 

Le  frmc  eft  un  cône  ovale,  alongé ,  obcnsifi» 
fommet ,  «'ouvrant  longitudinalemcnt ,  fonpé  f fr 

cailles  oblr>ngues. 

Deuxfemences  ob'ongues,  entourées  d'UPC  ails 
membranenfe  j  quelquefois  éthancrée.  * 

Ohfervations.  Les  erpèce»  qd  cnnpoftnt  ce 
genre  fe  r^rprochent  beaucoup  par  leurpertées 
genévriers  &  des  cyprès  ,  particulièrement dfe cet 
derniers  par  leur  fruâifiLjcion  ;  mab  dans  lesq* 
près  les  cones  femelles  font  globuleui,  formés  pu 
l'agrégation  d'écaillés  épatfles.  en  tétedecka, 
attachées  à  un  axe  commun  par  tm  pivot  épais  «pi 
s'infère  au  centre  de  leur  face  mte  rne  i  les  feroeoce* 
plus  oombeenfes,  fans  ailes  membraneufes.  Quel- 

aues  auteurs  prétendent  que  le  nom  de  thw/avM 
a  mot  latin  thus ,  parce  que  l'on  briUoit  foofW 
fan  bois  ou  fa  réfine  dans  les  facriHces,  ï  lapbce 
du  véritable  encens  «  d'autres  croient  qu'il  vie» 
d'un  mot  grec  qui  figniûepar^MKr^  à  caufedeTo- 
deur  aïoinaitqoe  quo  répendoncla  (dupait delà 
tlpèces. 

ILes  auteurs  du  feiiième  ftèkle ,  eft-il  dit  Jw 
U  nouvelle  édition  des  Aritt$  ^JMMfk$i»Dt 
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hatnel,  ont  confoiiLiu  les  différentes  efpiccs  de 
th»fâ.  Dalechao^  décric  même  plufîeurs  gené- 
mm  fims  ce  ncmij  8e  il  en  compte  quatre  ef- 
pèoet:  il  paroit  néanmoins  que  la  feule  qu'il  con- 
mtétoit  le  thi^m  Qccidtrualis  f  cultivé  dans  les  jar- 
dÔM  ^  rob  die  France  à  Fontainebleau.  Comme 
tous  les  auteurs  de  ce  fiède ,  qui  n'étudioieot 
que  dans  les  livres  des  Anciens ,  les  botaniftes 
voulurent  trouver  dans  Pline  ou  Théophrafte  la 
deftriptioa  d'arbres  ou  de  plantes  (buvenc  origi- 
nabes  de  l'Amérique  :  de  U  les  eirenrs  &  les  mé- 
prifes  fjns  nombre  que  Ton  trouve  dans  leurs  ou- 
vrages. J.  Bauhin  a  donné  l'Hiftoire  du  thuya 
d'Occident ,  ou  arbie  de  vie  \  mais  il  a  judi- 
cieulèment  obfervé  que  le  nom  à'arbrt  de  vit 
étoît  donné  dans  fon  tems  à  des  arbres  de  toutes 
les  coatiées  :  il  a  penfé  que  c'eft  d'une  efpèce 
de  diiqFà  que  Lucain  a  voulu  parler,  quand  il 
•  die  qn»  Cléopitre  pelEMoh  les  neobtes  les  plus 
lèopcoeiis  fiùi»  avec  nvoive  &  It  thnjnu 

Les  ûgyu,  afoutenc  les  mêmes  auteurs,  fer- 
veienc  antiefois  à  l'ornement  des  jardins  i  ils  ore- 
MÎent  Afférentes  figures ,  fbivant  le  caprice  8e  le 

goût  du  moment  j  mats  on  s'appcrçut  que  des 
ailms  mutilés  par  le  fer  ne  pouvoient  plus  of- 
IHr  ces  formes  naturelles  &  variées,  cet  abandon 
gracieux  dont  la  main  du  Créateur  a  embelli  les 
végétaux ,  &  leur  culture  fut  négligée.  Au  lieu 
planter  parmi  les  6eurs  ou  autour  d'un  par- 
terre,  il  feroit  plus  ï  propos  de  les  réfcrver  pour 
les  bofqaets ,  8e  les  placer  parmi  les  arbres  verts  : 
ils  formeroient  avec  les  fapins  une  des  bafes  des 
bofquets  d'hiver;  leur  verdure  néanmoins  rougit 
un  peu  en  été  8e  perd  fon  éclat.  On  peut  aufTi 
s'en  fervir  avec  fuccès  pour  former  des  abris  & 
des  paliffades  toujours  vertes,  qu'on  tond  au  ci- 
feau.  ToUea  les  efpèces  de  thuya  peuvent  s'élever 
de  femence ,  8e  c'eft  le  inieu»,  quoiqu'elles  pren- 
nent par  boutures  faitctail  cmuiMtticeiMBt  del^Mip 

.   £  s  »  i  C  B  8. 

I.  Thuta  d'Amérique.  Thuya  oceUtntaUs. 
Linn. 

Thuya  Uvihës  ,  pptamït  obtufts.  Linn. 

îpec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1411.  —  Hort.  Cliff.  449. 
^  Hort.  Upf.  189.  —  Roy.  Logd.  Bat.  87.  — 
3mel.  Sibir.  vol.  i .  pag.  181.  —  Kalm.  Ir.  }.  pag. 
85>.  —  MUI.  Di£t  n».  I.  —  Duroi,  Harbk.  a. 
<3g.  ^j^.— "Bladcv.  tab.  110.— KniplkCentiir*  t* 
».  <j  I .  —  Alton  ,  Hort.  Kew.  vol.  }.  pag.  JTI* — 
iarrtn.  de  Fruô  f>c  Sem.  vol.  1.  pag.  6%,  lab.  91. 
-  Laoa.  Illuftt  Gêner,  tab.  787.  fig.  1.— Duham. 
ixh.  vol.  2.  prg.  5 10.  tab.  90  J  8eedit.Dov.  — 
fich.  vol.  I.  pa^.  ia.  tib»4< 
Tkuya  foliattMis  ÊfâtuBf  fdviKtaUttsi  firoii- 
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-.ufisi  ftminihus  aUtî$,  Mich.  Flor*  boicaL  Amer. 

vol.  2.  pag.  109. 

Thuy^  Theophrufii.  C.  Bauh.  PÎDD.  488.  — 

Tounu  Inft.  R.  Herto.  pag.  587. 

Arhor  v!u.  dur.  Hi{l.  i.pag.  |6.1C«Ni.— Dod. 

Pempt.pag.  8;8.  Icon. 

Arbor  vit  A  ,  fivt  paradifiaca  vulgi  diâ*  ,  odor^ta , 
ad  fabinam  tt^duu.  J.  Kiull.  Hitt.  I.  ftcunda  patS, 
pag.  286.  Icon. 

Vulgairement  l'arbre  de  vie. 

t.  Thuya  oeàdtittalis ,  varitgUê,  Maish.  Amer» 
pag.  24J. 

Thuya  Tkeophrafii ,  foliis  eleganur  varUgêlû* 
Duham.  1.  c. 

Tuya  du  Canada. 

y.  Thuya  cetideualis ,  odonua,  Manh»  Amer. 

pag.  24 J. 

C'eft  un  arbre  d'une  erpèoe  agréable  ,  qui  s*^ 

levé  de  vingt-cinq  à  trente  pieds  de  haut.  Son 

tronc  eft  droit,  revêtu  d'une  écorce  brune  «  ger» 

cée ,  très-branchu ,  très-rameux;  tes  rameaux  très- 

éulés ,  même  pendans ,  d'un  jaune-rougeâtre  dans 

leur  jeunefle ,  très-glabres ,  couverts  en  partie  de 

feuilles  planes ,  imbriquées ,  oppofées ,  appliquées  # 

contre  les  tigû  ,  amu»^,  un  peu  obtufes.  d'an 

vert-luifant  >  plus  vif  cn  hiver ,  épaiffes*  en  foiam 

d'écaillés  un  peu  arraiMfiet>  televées  en  boflb 

fur  leur  dos. 

Les  fleurs  font  monoïques  ;  les  fleurs  miles  £•  ^ 
tuées  à  l'extrémité  des  jeunes  rameaux,  itte- 
coutts  le  long  des  anciens  ,  réunies  en  chaton» 
ovales,  écailleux,  compofés  d'écaillés  difpofées 
fur  quatre  ranes.  Les  fleurs  femelles  forment  un 
cône  ovale  .  ntué  comme  les  précédentes ,  com- 

rîê  d*écaiues  oblongues  »  très  -  liffes ,  obtufes 
leur  fomnaet  ;  les  femences  fiiuées  i  la  bafe 
des  écailles,  environnées  d'une  aile  membra- 
neiift ,  échancrée  tant  à  Cm  Iboanet  qu'i  &  bafe. 

Cet  arbre  croit  naturellement  dans  les  conctdee 
feptentrionales  de  TAmérique  8c  en  Sibérie  •  fur 
lef  oaonugnes  à»  ta  Virgmie    dn  Canada,  b 

Il  fore  des  thuya  d'Amérique  des  grains  d'une 
réfine  jaune  Se  tranfparente  comme  lecopal  ;  mais 
cette  réûne  n'eft  point  dure  ,  &  en  la  brûlant  elle 
répand  une  odeur  de  galipot.  Quoique  leur  bois  • 
foit  moins  dur  que  mui  du  fapin ,  il  eft  cepen- 
dant  d'un  bon  ufage  &  prefqii'incorruptible.  On 
l'emploie  au  Canadapour  paliflader  les  fortitica- 
tions  &  pour  faire  des  clwntes  de  jardin ,  parce 
qu'il  réûfte  plus  long-tems  aux  injures  de  l'air,  8c 
qu'il  eft  moins  fujet  à  fe  pourrir  que  tout  autre 
bois.  Il  répand  une  inauvaife  odeur  quand  on  le 
ccevaille.  On  atuibue  à  cet  atbte  une  vertu  fudo- 
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rtltqtte  :  Tes  jeunes  branches  &  Tes  feuilles  »  qui  ■ 
ont  une  od' ur  forte,  afTei  agréable  ,  produifent 
à  peu  près  les  mêmes  etteis  que  U  fabine. 

Lorrque  cet  arbre  fat  conna  en  France  ea  lui 

donna  le  nom  d'arhrt  de  vie  ou  de  Paradit .  à  caufe 
de  l'odeur  péoéttaote  &  aroauitique  qui  s'éi  happe 
àt  Tes  femlles  quand  on  le»  fioifle ,  peut-être  au(fi 
parce  on'W  conferve  fon  feuillage  pendant  l'hiv  -r. 

premier  ihuya  qu'on  vit  en  France  fut  ^pporre 
à  François  I". }  Qufius  l'obCerva  dans  le  Jardin 
«lu  Roi  i  Fontainebleau  i  il  fat  bientôt  répandu 
en  Europe  .  8e  du  \em  de  J.  Bauliin  on  le  crou- 
voit  dtia  dans  tousles  jardins  de  botanique  &  d'à- 
gtémenc.  Ses  teuilies,  qu'il  conferve  veiteSi  fixent 
U.  place  dant  les  bolquets  d'hiver. 

1.  Thuya  de  la  Chine.  Thuya  ontntalU.  Linn. 

Thuya  Jiroèilit  fquanojts  {  fquamis  acuminaiii  f 
rejUxis.  Linn.  Spec.  Plaïu.  v»!.  i.  pag.  1412. — 
Hort.  Upf.  iSç).  —  Mill.  Diet.  n».  1.  —  Duroi, 
Harbk.  1.  pag.  458.  —  .\iton,  flort.  Kev.  vol.  }. 
pag.  J71.  —  Lam.  lliuflr.  Gtntr.  tab.  -SS.  fîg.  1. 
—  Gzrtn.  de  FruCt.  &  Stm,  vol,  2.  pag.  61.  tab. 
5>i.  fig.  z. 

Thuya  firobilU  uncinatis  «  fquamis  reflexo  acumi- 
nutis.  Koy.  Lugd.  Bat.  87.  —  Hort.  r:!itf  449.  — 
Duham.  vol.  1.  p.ig.  }zo.  tab.  90.  tig.  1  ^  &:  eau. 
i»v«  JMîch.  vol.  ».  pa(.  I  a. 

Knfyéhtmtnt  thuya  «  «ibre  de  vk  de  la  Oûnt» 

Cet  arbre  diffère  du  précédent  par  Ton  port  8c 

Ear  le&  écailiea  de  fes  cônes  pointues  &  reconr- 
ées  en  hameçon  :  ordinairement  il  s'élàve  motus 

&  ne  parvient  guère  qu'à  li  hauteur  de  quinze  i 
vingt  pieds.  Son  tronc  cH  droit  ,  un  peu  rabo- 
teux,  de  couleur  brune.  S=s  ran^eaux  ^  au  lieu 
d'être  étalés  6c  ptndans  ,  font  rcdreffés  ,  formant 
àvxrc  les  tiges  un  angle  aipu  .  garnis  de  feuilles 
Kinibrcul^  s  j  imbriquées ,  tres  glabres  ,  d'un  vert- 
luiiaiitluMiuceu  hivetj ovales- obrondes^  i  peine 
lignés  à  Ictir  fommet ,  épaiiTes  ^  entières  •  très» 
fetrecs,  lotivent  un  peu  tuberculeufes  fur  leur 
caiéne  >  inlonees  6c  convexes  «  i  peine  odo> 
rantçs» 

Les  flvurs  mâles  font  réunies  en  un  cbaton 
alongé  ,  un  peu  arrondi*  très-court,  comporé 
d'écaillés  aigutfs  ,  placées  fur  quatre  rangs  j  i  la 
bafe  de  chaque  écaille  ,  qua're  antl^ores  prefque 
(etitles.  Les  Ùeurs  Éemelkt  forment  un  chaton  ar- 
rondi ,  médiocrement  alongé  ,  dont  tes  écailles 
imbriquées  font  pointues  â  leur  fommet ,  &  re- 
courbées en  hameçon  :  à  l'époque  de  la  maturité 
ces  écailler  s'epa-flilTent ,  font  raboteufes  6c  s  ou- 
vrc  m  longitudinaleouinti  chacune  d  elles  renferme 
deux  femencet  noea,  ovales*  un  peu  angulcuf^s^ 
4'unbtunroi»geltre. 

Çtt  arbrt  croit  oaiurellement  i  ta  Chiue  9i 
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dans  les  Indes  orientales.  Il  eft  depott  lMi|-itM 
cultivé  en  Europe,  c^* 

V  Thuya  articulé.  Thuya  anicuLsta  DesfoK. 

Thuyj  rjm^/is  p/jnis  ,  ariicutatis  f  firoiilo  ut'f 
l^ono  y  quadrivaUvi  ;  vuiVu/is  ovatit ,  infrà  cphn 
mueronatit ,  duabus  feminiferts,  Drsf.  F  lor.  atiiat. 
voL  a.,  pag.  jj).  tab.  iji.  —  Duham.  edit.  m. 
vol.  1.  pag.  15.  ub.  5. 

Thuya  firohilit  tetragonis  ,  quadrivalvibas  ;  fnt' 
dtbus  comprefis  ,  articmUtUf  t^i^Uit.  Vabl,^nk 
1.  pag.  5^.  tab.  4S. 

Cupregiu  fru&u  quadrivalvi  ;  fo/iis  eqtiifyi  iiftr 
anieëtùtis.  SlIuv.  Afric.  Spécial,  n*.  i8f  kuL 

Cet  arbre,  très-différent  du  thuyj  (uprefités, 
n'efi  quelquefois  qu'un  arbriOeau  peu  elevei 
quelquefois  il  parvient  à  la  hauteur  de  quiue  m 
vingt  pieds  ,  lorfqu'il  croit  dans  un  fol  plus  f«- 
tilc.Son  tronc  a  de  huit  à  qu in ^.e  pouces  de  diaint- 
rrej  ilfe  divifeen  rameaux  éta'es,  ouverts  prtf. 
qu'en  angle  droit  { les  ramifications  nombieuiieSi 
aplaties,  fragiles ,  vertes»  articulées ,  ftriéei)b 
articulations  l  L;  pies  à  leur  partie  fupérieure.Les 
feuilles  font  tort  petites ,  droites  »  inégilei.mu- 
cronéet  i  leur  fommet,  qUaternéés  au  fommet  de 
chiriitp  vertirille ,  portant  à  leuT  bafe  de  foit  |ie> 
u;c»  (.Lndcs  a  peine  fenfibles. 

Les  fleurs  mâles  font  difpofc^s  en  m  cêoe 

un  peu  incliné,  petit  ,  civjIl  ,  1  r ment  rétn* 
gone,  compofé  d'écaillés  difpolees  lur  qntre 
rangs  t  au  nombre  de  quatre  à  chaque  rane .  d'au 
jaune-pâle ,  pédicellées ,  en  fotme  de  bouclier;  b 
fleurs  femelles  folitaires  >  fituées  à  l'excrcmiiî 
des  rameaux  ,  formant  un  cone  tétragone,  ian- 
gles  obtus  i  quatre  écailles  ligneufes  ,  éfôiftes, 
en  forme  de  cœur,  creofées  longitudinalmatî 
leur  face  exririeure  ,  convexes  en  dedans ,  s'oa- 
vranc  de  leur  bafe  à  leur  fommet  ;  les  deux  plu 
grandes  oppofées ,  portant  les  femencestktdeut 
autres  f^ériles,  plus  petites-,  les  femence';  [Otites, 
peu  uombreurcSj  munies  ^  leurs  bords  d  uœaik 
ntembraneufe. 

Cet  arbre  croie  en  Barbarie,  au  mont  Atbslc 

fur  les  collines  incultes.  T>  v,) 

D'après  les  obfet varions  de  M.  QrouirottfKt, 
cet  arbre  produit  la  réfine  connue  dans  te  cou- 
metce  fous  le  nom  de  fandaraque ,  &  oui  fe  p» 
fente  fous  la  forme  de  larmes  claires ,  laiftfis, 
prefque  tranfparentes ,  nettes ,  d'un  blanc-i-r:- 
tre.  F.n  la  faitant  difloudre  dans  de  l'efpritik-T^ 
elle  fournit  un  vernis  atfes  rnidre  &c  quis'éfno- 
gne  aifément  ;  réduite  en  poudre  fine,  dlf  feni 
vernir  le  papier ,  à  lui  donner  plus  de  confiftiB«i 
&  à  l'empêcher  de  boire  ,  luitout  lorfqu'o.T  !« 
obligé  de  le  gratter  pour  enlever  l'écntute.  Cf 
arbre  foumit4k  MclufivenMuc  cette  forte  ^tf- 
fine  J  OH  bien  efii>^e  éfdcnetw  produite 
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grrévrier  cotranun  lorfqu'il  croie  dins  les  |>sys 
«haiidi ,  atoli  qu'on  l'a  cru  jttfiia'alon? 

4.  TdUYA  i  feuilles  de  ejfths*  ThjM  tupref- 
faiûtt,  Linn. 

ViA^a  firoUtis  tetragMO'^otofis.  Uon.  Mani. 
pig.  uj. 

Tkitya  apkyUa*  Burai.  Prodr.  pag.  xy. 

5.  Cupreffks  (aphylla  )  ,  foUii  turbinatis  ,  vagiitan- 

t/iuj,  ki:jc  mucronafls  ;  f  tindlhus  Intirùaùi,  Lîon. 
Amen.  Academ.  voi.  4.  pag.  lyy. 

Cette  efpèce  ^  peu  connue ,  paroît  fe  rappro- 
cher du  thuya  articulât j ,  mais  les  rameaux  ne  font 
point  articulés  {  elle  a  auâfi  beaucoup  de  rapport 
a«ec  les  cypièi.  Se»  fieuiHea  font  oppofife» ,  appli- 
quées contre  les  tiges  ,  turbinces  ,  prefque  vagi- 
nales, mucfonées.  Les  fruits  font  prefque  globu- 
leux, de  la  grandeur  &  prefque  de  la  forme  de 
ceux  du  cyprès ,  à  peine  tétragoncs ,  mais  fe  fépa- 
rint  lungitudinalement  en  «quatre  lobes  épais ,  câ- 
linés, chargés  extcrieurenierit  de  tubercules  épars, 
^iigus  à  leur  foinimtî  pluûeurs  femcnces  com> 
primées  t  tunnioées  par  uflo  aile  membraneofe  , 
«taie. 

r-tte  plante  croît  oatureUemenc  au  Cap  de 

£w/inc-Efpérance. 

j.  Thuya  en  doloir.  Thuya  doUbrata.  Thunb. 

Thuya  firviUù  fyuamofis  i  Miis  trifariàm  imbri- 
ratis ,  fubtitt  exeovMt,  w'vrtf.  Thoâ».  Ror.  jap. 
pag.  t66. 

Thuya  (  dolabratl  )  ,fronJ'ius  anàpîtHius  ;  foltis 
trlfaric  incumientHitJ  ^  proUfirit^  convexù  »  vin- 
éihu^  fiMks  excMiis,  aoù»  Linn.  f.  Suppléai, 
pag.  410. 

C'eft  un  arbre  cfès-élevé,  un  des  plus  beaux 
parmi  les  arbres  verti ,  dont  la  cime  efl  ample, 

fort  étenilii?  ,  compofée  de  rameaux  alternes, 
?oniprirnés ,  chargés  de  feuilles  imbriijuéeSj  ailes 
srdinairement  trois  par  trois ,  c  imprimées,  ova- 
,  rrès-i ntières ,  obnifcs  j  leur  ion. mer,  verres, 
•.libres  6c  relevées  par  un  lillon  a  leur  tace  fupé- 
«eure  ;  bordées ,  concaves  &  d'un  blanc  de  neige 
!n  deflous.  Ses  fleurs  (ont  réunies  en  un  cône  co«- 
*ofé  4*4cailla  imbriquées  te  fcadeulès. 

Cette  pisme  cron  naturellement  au  Japon.  On 
i  culrîve  &:  on  en  garnit  les  grandes  rootesÉ  ft 

Dffcript,  fx  Thunii,  ) 

O âj t: rvation ,  ]  x\  obfervë  dans  l'herbier  de  M.  de 
udîeu  quelques  échantillons  d'un  thuya  que  l'on 
aicîve ,  depuis  quelques  années  ,  dans  le  Jardin 
otatsique  i  l'Ile-de-France ,  &  qui  croit  natarel- 
-menc  à  l'île  de  Madagafcar.  .Sl5  ramifications 
srnières  font  ouadrangulaires  i  fes  feuilles  peii- 
glabres  .  luifantes  .  tmbriqiléee  iw  VÊMXt 
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rangs  {  Tes  cânes  compofés  d'écaillet  creufées  en 

dedans  en  c:irêne  ;  decx  de  ccs  écaill;<i  font  op- 
pofees  &  plus  petites  que  les  autres.  C'eft  cccte 
efpèce  qut  a  été  mentionnée  «  par  les  aureurs  de 
!a  nouvelle  édition  dt*  Arbres  &  Arbufitt  de  Du> 
hamel ,  fous  le  nom  de 

Thuya  (quadrangularis)  ,  ramuth  pNtdfangaia- 

rll'us  i  jîrohil;s  fquarr.oft  ;  fquamis  iniùi  carinatis 
iuabut  minoribu»  ,  oppoOlis.  L.  C  vol.  1.  pas.  16. 
n°.  6.  ^ 

THYM,  Thymus.  Genre  de  plantes  dicotylé-  - 
dones,  à  fleurs  complètes,  monopetalees ,  irrégu- 
lieres  ,  de  la  famille  des  labiées,  qui  a  de  grands 
rapports  avec  les  tkymkm  fit  les  melijfa ,  8:  qui 
comprend  des  arhufles  nu  des  herbes  baffes,  odo- 
rantes, tant  exotiques  qu'indigènes  de  l'Europe, 
dont  les  fleurs  font  agglomérées,  axillaires  ou  ter- 
minales }  les  tiges  droicei  ou  couchées»  les  feuillet 
petites ,  ponâuées. 

Le  cnaâère  eflentiet  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  eaUet  tukulé ,  à  cinq  dents  ,  dont  trois  fvpim 

rieures  ;  orifice  du  luit  fermé  pdr  des  poils  ,  cwulU 
ton  ru  ,  lai  lie  {  livre  fupirieurt  un  peu  ptane  ^  échan- 
crée;  Me  du  mUùit  de  U  Ihv»  ù^lrU»r$  entltr  ou 
échâiuré. 

Chaque  fleur  oAe  t 

1*.  Un  cjlke  d'une  feule  pièce ,  rubulé ,  perfif- 
tant ,  divifé  en  deux  lèvres,  dont  l  onhce  ell  ferme 
par  des  po:Is  i  ta  lèvre  fiipérieure  plus  large ,  rele- 
vée ,  plane  ,  I  trois  dents;  rioftneute  i  deux  dé- 
coupures fines  «  égales. 

a*.  Une  corolle  monopétaîe  ,  tubulre ,  irrégu- 
lière {  le  tube  de  la  longueur  du  calice  ;  l'orifice 
étroit  i  le  limbe  divifé  en  deux  lèvres  j  la  fupé- 
rieure  plus  courte,  plane , droite ,  échancrée ,  ob» 
tufe  )  rinférîeure  plus  longue  ,  élargie ,  à  troii 
lobes  obtus  i  celtti  dtt  nuUea  ^us  krge  «  entier  ou 
échancré. 

Quatre  éiamïnes  didjpiumes }  les  filameoa 
un  peu  courbés  {  doux  plus  longs  )  les  anihècet 

petites. 

4".  Un  ovaire  partagé  en  quatre ,  furmonté  d'un 
ftvle  filiforme,  terminé  par  un  ftigmate  aigu» 
bilide. 

[,e  fru.':  cnr.fîde  en  quatre  femerces  petites  ,  uo 
peu  arrondies ,  renfennees  au  fond  du  calice  rel- 
ferré  i  foo  oiilice. 

Ob/ervmimu.  Tfi  bornant  les  tliyms  I  un  très* 
petit  nombre  d'cf^jccs ,  ils  fonvKToiePt  un  .f  nre 
naturel ,  qui  comprendroit  de»  plantes  prefque 
Ugoeuiès,  à  petite*  ftnilles  oppofiits*  Me*. 

MmBHi 
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ttcs-odountes  ,  fondluées  ,  un  peu  ëpniflls,  f^' 
<lont  ie  caraâère  conliîleroit  dans  un  calice  à  cinq 
.  dents  Aibulee»-,  l'orifice  fenné  par  une  touffe  de 
pc3us  ;  la  corolle  divifée  en  deux  lèvres  «  h  lèvre 
intérieure  entière.  C'eft  ainfi  k^ut.-  ce  genre  avoir 
«cé  circonfctit  par  M.  Lsmank  ,  dans  la  première 
édirion  de  la  Flore  f'ranfjij't  ;  il  avoir  formé  de 
cjaeîqius  autres  efj'écss  <i-'  tli\ni  lic  Liane  lie 
pluliiuri  mélinLS  i;t»  genre  particulier  (  le  ^dU- 
minthj  de  Tourncf  fjrt  ).  Ce  genre  ne  diffère  des 
thyms,  en  ne  coniidcrant  (|oe  fa  fructification, 
que  par  un  caractère  Lien  fotble,  celui  d'avoir  le 
\  ih-;  moyen  de  \^  ii\re  infc-iieute  de  U  corolle 
ët-haiicré  &:  non  tntier,  mais  le  port  des  elpèccs 
ert  différent.  Ltnr*  tiges  font  en  général  pim  éle- 
\  Jcs;  If;  f;uil!cs  pius  gr.in  îes ,  \A\x^  lirtjes  ;  Ifs 
flfiirs  bien  plus  nombreufes  plus  appatertes} 
mais  comme  on  a  cru  eifenticl  de  nétablir  les 
earaâères^  des  genres  que  Tur  les  parties  de  ia 
Froétificatîon  ,  il  eft  évident  que  les  calimhihn 
dj  M.  Limarck  doivent  êsre  r  aux  tli\  ms  , 
au  moins  oar  une  foufdiviTion  «  aicli  que  l'a  tau 
M.  Decandelle  dans  la  nouvelle  édition  de  U  Fioft 
pjnfaij'e  ,  en  y  rcuiiiffant  lj  plupart  des  mtlijfj  de 
Linné ,  celles  qui  ont  leur  calice  garni  de  poils  à 
Ifur  orifice.  Comme  cet  eQièces  ont  déjà  été  men- 
tionnées dans  cet  ouvrage  i  l'arUde  Mvus&s « 
nous  n'y  reyieudtons  pas. 

le  tkymui  vîrgi»ieiu  de  Linné  f<»me  aujour- 
d'hui un  genre  particulier  Wen  diftintt ,  <  'aMi  ,1,11 
Michaux  4  coutpore  de  trois  efpèces,  qui  feront 
mentionnées,  a  la  fin  desefpèces  de  slkyui,  avec 
leur  caraâèie  génétiqiieé 

£  s  pi  CE  ». 

1 .  Thym  fcrpollet.  Thymus  ftrpytUm.  Liftn. 

Thyvus  jtor'thus  cafitatts  ,  tmBhus  repentihus  { 
fotiis plants ,  ofru.Jîs ,  f>.'/î ciliatis.  Linn.  Spcc.  Pl.int. 
vol.  i.  pag.  82 j. —  Flor.  fuec.477.  5^3. —  Mater, 
medic.  iji.  -—Miller,  Diû.  n*.  j.  —  Crantz, 
A^.A\r.  pu7  —  ?C'>t>  Carp.  n".  7J<S.  —  Pcll. 

Faut.  57^.  —  i.udu'.  1  dt.  tjb.  m.  —  Kriph, 
Ctnt.  6.  n**.  91.  —  Hoffm.  Gcrm.  zi  i.  —  Koth. 
Gérai,  vol.  1.  pag.  259.  —  vol.  II.  pag.  Lam. 
Flor.  fniP(.  vol.  2.  pag.  391 ,  &  Itlufir.  Gêner. tab. 
5 12.  —  WiUden.  ^ec.  Plaot.  vol.  3.  pag.  i)8. 
0°,  I. 

Thymus  f»iiU  ov<itis  ,  hafi  ciltatis.  Haller^  Helv. 

TkyttUi  ftrp^Umm ,  rtptas  ,  foliis  planit ,  fiorihus 
verticillatû'fpttMs,  Hoii.  Cliff.  jo6.  — '  Royen, 
Lugi.  Bat.  jai», 

Serpylhm  vu^are ,  mùiu.  C.  Betth.  ^n.  lio.  — 
tourn.  Inft.  R.  Herb.  1 Vaill.  ParîC  ub.  ji.. 

H'  7- 

StrpyUum  vu/gart,  J.  Bauh.  Hifl.  3.  pars  1.  pag. 
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x6^j.  Icon.  —  Doion.  Pempt.  277.  —  BUdf, 
tab.  418. 

Serpylhtm.  Fuchs«  afi. 

S^  rryUum  vufgare  ,  mojus.  C.  Bauh.  Pîn.  11:. 

—  (  Fiure  purpmto.)  'i'ouruéf.  inft.  R.  H^tb.  i^-. 

—  Sbbat.  Horc. }.  tab.  69.— VailL  Parif.  ub.  jt. 
lîg.  8. 9. 

y.  Serpyllum  vufgare  ,  minus  ;  cjpUuiii  laatp- 
nojis.  Tourn.  Inft.  K.  Hîrb,  197.  —  C.  Baub.  Hb. 
uo.—  Vaiil.  Parif.  lab.  31.  fig.  4c.  41. 

Strr\!.'am  foliis  citri  odort,  C.  Bauh.  pin.  uo. 

—  Tourn.  li  ft.  R.  Herb.  19-». 

Thymus  tiirjiiii.  Gâter.  Mont.  icS. 

Serpyllum  ciirii  odore.  J.  Bauh.  Fiill.  3.  f2r$  t. 
pag.  270.  Icon.— >Chif.  Paon.  |»ag.  6i(.ab.  616. 

Stqryiitm  titrauim,  Tabetn*  Icon.  360. 

«.  Strpyllum  ar.guflifolu'n  ,  ghirum,  C.  Bildu 
Pin.  210.  —  Toutn.  Inli.  H.  Herb.  197. 

Serpyllum  angujlo  gUb'oque  folia.  Cluf.  Mil». 

359.  &  Pann.  pag.  618.  Si»t  Umt* 
yutgMremettt  le  ferpolet  ou  thym  fauvage. 

S<5  racines  font  grêles  ,  dures,  lign;ufe^  ;  elles 
produifert  des  tiges  nombreuf*.s ,  prélt-s ,  diffufi  , 
trèî-rameules,  couch.ts  fur  la  rt  rrf  }  Its  ra-uej  it 
courts  ,  un  peu  rougeâtres  &  velus  ,  re.trffles 
lorfqti'ils  font  en  fteurs,  garnis  de  feuilles  petites, 
oppoiees,  prefqne  felltles ,  variables  dim  leer 
forme  &  leur  grandeur ,  ov  les  ou  ovaU  ^  'rceo- 
lécs,  planes,  un  peu  tem^s  ,  fonvcnt  très-{iy<- 
ment ponâùées ,  nervcufes  en  di-fTuus,  traver'ée* 
en  de  nus  par  un  ftllon  longitudioAi ,  ordtnajiement 
ciliées ,  fuctout  a  leur  bjfe. 

les  fleurs  font  difpofées  en  épis  oblongs,  ov 
t]uelquefois  en  tète  ,  à  l'cictrcmtté  des  rameaux  i 
ces  epis  compo(iés  de  fleurs,  ou  (olitaîres,  oiea 
petites  grappes  oppofées,  aviNaires,  pédtcellées; 
leur  calice  d'un  pourpre-violet  ou  un  peu  rou- 
geitre,  fiivifé  à  l^n  ontice  en  dents  aiguës  ,  ïn^ 
gales ,  ciliées  à  leurs  boMs  ;  la  corolle  ,  ou  pur- 
pu'inc,  ou  quelquefois  tout-à-fait  blanche ,  va- 
riable clans  fa  praudcor  ;  les  éiamines  tantôt  plus 
courtes,  tantôt  aulTi  longues  ou  plus  lonçues  ciue 
la  corolle.  Les  feuilles  &  la  corolle  font  pu» 
grandes  dans  la  variété  $.  Dans  la  variété  y,  ifà 
niciiie  à  peine  d'être  citée  ,  on  remirque  de  pî- 
tites  têtes  blanches,  veloutées  ou  cotoncufei, 
fituéss  à  l'extrémité  drs  rameaux  ,  occafionnét» 
par  la  piqûre  d'un  inlefte.  Une  odeur  pénétrajife 
de  citron  ou  de  melilie  des  jardins  diliingu^  ia 
variété  J".  tn  général  ,ces  diverfes  variétés, outre 
les  dimenûons  des  fleurs  ,  offrent  des  feuilles ,  oa 
ovales  prefqu'artondies  &  Ion  petites  ,  on  ovaks 
élargi  es ,  oa  pitf<|iie  Uuicé^éos  »  <Hi  enlo  éaviies» 
aiguës. 
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Cettç  phrM-  crr'iz  fur  les  peloufes,  les  collines  j 
Je  !ong<iés  chemins ^  dan* ks  lerriins  fccs,  un  pcu 
MtUes»i^(y,  V.) 

Elle  eft  ccphjîique,  réfoUinve  ,  tonique,  ner- 
vine,  afltingenie  ;  on  s'en  fett  contre  ta  toux  in- 
véiérée,  les  pâleurs ,  Us  douleurs  de  têce  qui  pro- 
vien  ienr  de  la  foibl  -fl"-'  de  l'eftomac  ,  les  doult.  i!rs 
fcorbjtiques  ,  U  foib.cfTâ  des  nerfs  II  agit  cxié- 
n'eurement  comine  fterimcatoîrc.  C'eft  tin  pâturage 
agréable,  &  une  nourriture  excellente  pour  les 
moutons  &  les  chèvres;  il  plaît  beaucoup  aux  liè- 
vres, aux  lapins,  aux  abeilles.  li  ten.l  fur  la 
furface  des  terres  légères,  dit  M.  D-..r3nde ,  dé- 
rruttpeu  à  peu  les  autrès  plames;  mai<  on  le  <lé« 
titlitlutHirém.'  en  lépm^iant  du  fumier  :  ce  moyen 
de  rendre  les  terres  des  prés  feniles  ,  ell  de  tous 
le  plus  alTuré  &  le  plus  propre  à  en  écarter  les 
p!.:nrrs  inutiîes  ou  nuifibles  Quelques-unes  de  fes 
vâfictes ,  furfoui  celle  à  odeur  citronelle,  fervent 
i  orner  les  jardins.  Eiles  form?nt  des  bor^lures 
agréables  pour  la  vue,  fie  qui  récréent  encore  par 
kur  odeur  pénétrante. 

Z.  Thym  lanugineux.  Thy-v.us  Lnugirtofus. 

Thyat-u  JLfri ius  c^ipitans  ,  caulil/us  it'pcnsih:.s,  tvr- 
fini* ;fi>tiisobtufis  y  vUlofts.  Willd^n.  Spcc.  i  l  i  r. 
vo/.  j.  pag.  i}8.  n".  X,  —  Decand.  fier.  hanç. 
Vol.     pag.  560. 

« 

Thymus  Uauginofus.  Scbkulir*  Bosatli  HsindiK  1. 
pag.  164.  tab.  1^. 

Thymus  ferry!!u  n.  Var.  ^.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  a.  pag.  Si;.  — Lam.  Flor.  Iranç.  vol.  i. 
pag.  J9t. 

StrpylUm  arguji-fjl-um  ,hirfutum.  C.  Biuh.  Pin. 
i  .r-.  —  Kiliph.  Ceniuc.  6.  n°.  —  Toumef. 
Jiilh  \\.  Hcrb.  197. 

SerpylLm  angitllo  Unuginvfoqut  folio.  S.  Bauh. 

I^iil.  ].  pats  pag-  *70.  Icon.  —  Clttf.  Pann. 
628.  Icon. 

fi.  TJnmu*  paanonicus.  Allion.  Flor.  pedenti.  n*. 
77.  —  DecaiHl.  Flor.  fianç.  vol,  j.  ptg.  î«a 

SeffylbM  pûMuatîuM  unium»  Ctuf.  Hift.  pag. 
fcjj.  Icon. 

Quoi<lue  cette  plante  ait  é'-é  confiderée  comme 
!»ne  fimple  variété  du  thymus ùrpylJum,  cependant, 
_r.;v.mc  ci;,  ft;  montre  conu.nt.-  par  la  culture, 
lu'felie  ne  ptrd  j'oiut  les  poils  .ibondans  qui  re- 
couvrent toutes  les  partie»,  quelques  auteurs  l'oi  r 
rorîfidérée  cotiinte  une  efpèce  di"ii>^. 

Ses  tiges  font  grêles, couchées,  dures , un  peu 
igneufes ,  diviféet  en  rameau»  wwnbrtux ,  un  t>eu 
c  Irefles  i  hériflfé^'î  p<^!ls  nombreux,  fins,  blan- 
ihitres.  Les  feuiilcs  f*>nt  oppofées ,  prefjiue  fcf- 
Sles*  petHet,  ovales  on  un  p«J  arrondies,  en- 
ières  >  on  peuobtuiês^  chargées^  oui  en  deOus 
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Siu'en  delTous,  jde  poils  blancs,  laineux.  Les  flcuis 
ont  réunies  à  l'extrémité  des  rameaux  en  une  tête 
ou  un  f'pi  court  ,  velu  .garni  de  feuilles  florales 
aflez  fembbbU-s  à  celles  des  tiges  i  les  calices 
très -velus ,  Ihiô» ,  colorés ,  à  cinq  dents  fubulées,  » 
ciliées  i  la  corolle  purpurine,  quelquefois  blanche. 

La  plante  ^  aété  rappor  ée,par  M.Decandolle, 
à  cette  efpèce, qu'il  a  jugé  n'en  devolrétreqtfune 

vuiote.  1.11e  a  un  afpc<5t  un  peu  plu?,  cotoneut, 
blancliâtre  :  fes  tiges  toni  plus  iiériffees,  les  feuilles 
ordinatrenienT  un  peu  plus  grandes ,  plus  ovales } 
nitîis  tlle  n'a  ni  les  rigts  droi:es,  ni  les  calices  gla- 
bres >  ce  qui  ne  permet  pas  de  la  rapporter  comme 
variété  au  thymus  montùMis,  le  la  poPièdedesipoa* 
tagnes  de  la  Suilfe. 

Cette  plante  croit  aflez  communément  dans  les 
d  epar  temens  mértéionavT  de  la  France ,  fur  les 

coUinfs  un  peu  arides.  Je  l'ai  reciieiî'ie  dans  leS 
tnviiur.i  df  Laon  &  de  SoUFous.  :^  (      v.  ) 

tile  doi:  avoir  les  mêmes  propriétés  que  ler^- 
mu*  ferry  //"  ^  ,  elle  n'vft  pas  moins  agréable  aux 
moutons,  &c. 

j.  Thvik  lîÉfe.  Tkymut  Umgétu»,  Vahl. 

Thy»::.i  f:-:hus  Cdph<itU,  caulihusprccumhtr.tlhut; 
fiiliis  lineaiibui  t  volufn  ,  fifiHhui  ,  buft  angufijus. 

Vahl,  Symbol  u  pag,  6;.  —  WilM.  Spec.  PUni. 
vol.  ).p»g. 

Tfymut  ferpytàim,  F«nkb.fIor.  «gypt.«arab, 

pag.  K.7. 

Ses  tiges  font  médiocrement  H^neufes ,  fi'i- 
foimes  ,  étendues  fur  la  tetre ,  j^iab  es  à  I  ur  par- 
tie inférieure,  ve'uss ,  v'j  tou  •  ir  cendrée  ^  r.i- 
meule  à  leur  partie  fiipciit-urc  i  les  r.imc-.iux  :irti- 
cules;  les  articulations  form.int  uns  fort?  d'.ri- 
nc2u  après  la  chute  des  feuilles.  Celles-ci  font 
cppofeeî,  feffiles,  linéaires,  longues  d'environ  trois 
lignes ,  très-obiufes  à  leur  foiumet,  rétrécies  à 
leur  partie  inférieure ,  fans  nervures  apparet.t.  s  , 
très-glabres  i  tems  deux  faces,  ciliées  particulij-» 
rement  à  leirr  bafe,  thugées  .tint  en  dclTus qu'en 
deffous ,  de  points  fort  petits ,  profonds. 

• 

l>es  fleurs  font  difpofées  en  uiw  téte  terminale, 
feflile,  hémifphérique  ,  (  tuironn^e  p'u!i--iirs 
feuilles  femWabfesen  touià  celUs  des  tiges,  mais 
plus  grandes.  Les  calices  font  chirgés  de  ftri«s  , 
clevees ,  pileufes ,  divifées  à  leur  or'fice  en  dents 
f  liées ,  lubulées  i  la  corolle  un  peu  veluciLséta* 
niines  plus  longues  qaéUcofqlle. 

Cette  plante  croît  dans  rArabîe-Hturi»u(8,'  fttf 
le  Mont  Chadra.  l>  iihf^.tx 

4.  Thym  des  moutagués.  Xfyf^"*  nwuaaus, 

Willd. 

TinmMS  flotiiujf  veriitiUatit  {  pêdumuiu  tmjansf 
Mmmm  i 
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Muit  enSù  *  tiunofo  y  foHU  ovatu ,  tHUgtrrimu  ; 
caliâh»*  ^UMi.  WiOan.  Spec.  Plane  vol.  ^ .  pag. 

MS- 

Thynut  montamu.  Waldft.  AcKicaib. Plant,  rar. 

Ilungac.  liieJ. 

Thymus  folus  tUiptieUf  hiifutU.  Hiller  j  Helv. 

Cette  plante,  qui  ne  peut  être  réunie  j'i ''v"  < 
pamnomicut ,  a  des  tiges  hautes  d'un  demi -pied, 
droites ,  rameufes  \  \is  nmeaai  tëtragooes,  pubef- 
c  ns  fur  !f  tirs  angles ,  garnis  de  feuilles  pétiolécs , 
ovales  ,  très  entières  à  leurs  bords,  obcufesàieuc 
rontinet ,  glabres  ae  ponânéei  â  km»  de«s  faces , 
veinées  en  deffoiu. 

Les  âeurs  font  fituées^  par  verticilles ,  dans  1  air- 
UVit  de$  fèttSIes,  fonientiet  par  des  pédoncules 

fimples,  uniflor  5.  !  c  ca'tce  tft  gLbre  ,  flrié ,  di« 
vife  à  fon  orihce  en  deux  lèvres}  la  lupérieure 
compofée  de  trois  dents  glabres  ,  oblongues ,  cuf- 
pidéc-s  ■■,  l'inférieure  diviféeendeux  dents  plusion- 
gues  f  lancéolées  j  fubuteesj  ciliées. 

Cene  plmia  cioh  dam  ki  Alpei  SaàÊk%,  dans 
celles  du  Valab  Se  du  Piémoat.  (  Dwlcr^t.  ex 

f,Tmu  commun.  Thymas  vufgam.  Linn. 

Thymus  trtHus ,  foliis  ovMts  ,  nvoLitis  ;  flonhus 
vtrtkilUiO'fpieatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag. 
iri  v.  ~  Hort.  Cliif.  joy.  —  Hort.  Upfal.  iCo.  — 
Mater,  medic.  —  Royea^  Lugd.  Bac. }:?. — 
Ssttvag.  Monfp.  148.  —  Gmel.  Sibir.  vol.  3.  p^g. 
247.—  PjIIjSj  Iter,  pag.  72. — Kniph.  Centur.  j. 
n°.  89.  —  BUckv.  tab.  iii.  —  Ludv.  Eâ.  ii?. 

Regnattk,  Botas.  Icon.  Lan».  Flor.  ftani(  . 
vol.  1.  pag.  392. 


TJtjMMff  9tdgvia  t  fttUo  tvuùw.  C.  Bauh.  Pin. 
—  TmMnef.  liw.  R.  Harb.  19&  — >  Milkr  « 
Oiâ.  n*.  1. 

Tkymum  vulgdre  ,  rigiàiiu ,  foUp  gbUT»*Jm^uh. 
llifi.     pars  i.  pig.  Icon. 

^.  Thymui  \'uigJns  ,foiw  ialiore.  C.  Bauh.  Piti, 

219.  —  Miller,  Diik.  n":  i.  —  Tournet  Inft.  R. 
Herb.  196.  — Sabbat.  Horr  ^.  tab.  68. 

Thymum  durius.  Dodon.  Pempt.  I76. 

y*  Thymus  fupinut,  eandlcans^  odoratus,  Toum. 
Inft.R.  Hatb.  19^. 

Itift.  R.  Herb.  196. 

V ulgaircment  le  thym ,  tin  ,  h  frigoule ,  la  pote. 

Cette  efpècoj  l'une  des,plus  comoiunes  dans 
les  contrées  méridiolnles  de  la  France ,  a  des  ra- 
cines ligneufes ,  tortueufes  >  elles  produrfent  des 
tiges  droites  j  hautes  de  huit  i  dix  pouces  «  li- 
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j  gneufes  ,  prefque  cylindriques  ,  cendrées  ou  d'à 
brun-rougeâtre ,  diviî'ëes  ,  prefque  dès  leur  bvTe, 
en  un  grand  non^bie  de  rame.iux  ofpofés ,  fort 
grélts,  légëtcment  velus  ,  tcdrcffes,  garnis  «k 
feuilles  fort  petites ,  oppofifies ,  feffiles»  éiroh»i, 
d'un  vert-bhnchâtre  ou  cendré,  ovales,  routées 
à  Ituis bords,  verdàtresen  deffus,  pubefcentesta 
deffiNU ,  peoâiiées ,  piefqa'ofatnfck 

Les  fleurs  forment  des  épis  courts,  en  forme  (J< 
téte,  vt^riicillés,  munis  die  feuilles  âor^lcs  peu 
difTéremes  des  autres.  Les  calices  (<mt  tubuLés, 
l'ri'^s  ,  velus ,  divilés  en  dtnx  1 -vres  ,  à  cinq  dents 
fubulees,  inégales,  un  peu  ciiarsi  la  corolle  pe* 
tire ,  blanchâtre  ou  légèrement  purpurine.  On  dif- 
tingue  ptufieuts  variétés  de  cette  pImcol  Lespci» 
cipales  font  la  variété  n,  â  fenHies  plus  tarfes: 
dans  la  variété  y  les  tiges  font  en  partie  couchées, 
les  feuilles  &  Us  rameaux  revêtus  d'ua  duvet  blan- 
châtre, d'une  odeur  plus  pénétraiitei  enfin  da» 
la  variété  ^Jeaépis  de  fleuis  fom  lieeiionup  plat 
petits. 

Cette  pianie  croît  fur  les  collines  fèch»  d;$ 
départemens  méridionaux  de  la  France» eoltalk» 
eu  Efpagne  ,  dans  la  Sibérie,  &c. 

Le  thym  t  ff  rv:'îivc>  dm?  Ifs  jardins  potagers 
comme  plaine  c'-lLusjr.nwincrit ,  &;  dans  l.^i  par- 
terres à  caufe  de  fon  odeur  aromatique  très-agréa- 
ble* pénétrante.  Le  th||rm  eii  tonique  »  aftringeot; 
ftonachique ,  cordial ,  incrfîf,  propre  î  récabwles 
fécrétions  ;  il  convient  iîux  :>  iloiines  âgées,  aux 
cacochymes^  dans  renchitrenement  «  lesiusioBS 
cacarr haies,  les  foiUefiës  d'eftomac  :  on  s'en  fat 
extérieurement  en  fomentation  pour  ranimer  le 
reflTort  des  parties  toibles.  Il  cft  recherché  avec 
avidité  par  la  plupart  des  animaux  herbivores ,  pic 
les  lièvres ,  les  Upins,  les  chèvres ,  les  moutoes, 
Sec.  On  extrait  du  ihjrm  une  huile  eflemielle  aj&i 
abondjntf  ,  qu'on  emplo  e  avec  ùiccès  ,  dans  un 
véhicule  convenable»  à  la  dofe  de  quelques  go«> 
tes ,  contre  la  colTqiM  vemciifè  8e  la  foppiefiaa 
des  lègies. 

6*  THtU  «f  gis,  Tfymai  lypt.  Um. 

Thymus  fiorikus  vmkiÛato  -  fpicatii  ;  caalt  ^ 
frmieofo  ,  tr(Bo;foliis  lintani>:i! ,  obtup^misy  eetf' 
vii»,margine  rtv«ltuù,  iaji  aluuu.  WiUd.  SpCf. 

Plant,  vol.  |.  pag.  14a  7. 

Thymus  ftonbus  vtrnci/Ijio  -fpieatts  j  caalt fi^' 
fruiKo/o ,  treào  ;  foiiis  lintaribus  ,  itaf  ciUêbi. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  8l<.->Ki^. 
Centur.  g.  n*.  94.  —  Decand.  Flor.  feof  vd|. 

pag. 

Thymus  cUiatus.  Lam.  f  loi.  franç.  voL  2.  pag. 
A.  Herb.  pag.  197. 
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rigiaiori  fimiie.  J,  liautt.  iiiU.  j.  pars  i.  pag.  171. 

Icon. 

Serpytlum  filvejln,  ^y^t  DioficndU»  Cluf.  Hift. 
1.  pag.  358.  Icon. 

Tkymum  angufia  laugiortqtu  folio.  Biritl.  ICOR. 
Rar.nb.  777. 

Cette  efpèce  diffère  pends  thym  commun  :  on 

V^n  AW\n%\xt  par  fon  por'  ,  pir  fe^  frudles  ciliées' 
à  leur  Oa('e,&:  réunieiconiine par  paquets  oppolés, 
par  fon  odeur  bien  moins  pénétrante.  Ses  racines 
font  dures  %  Tes  tiges  droites  ^  grêles ,  un  peu  U- 
KiteiifeS)  Tnédtocremaitélevées ,  cylindriques ,  un 
peu  velues,  divifées  en  rameaux  nomoi  L-ux ,  dimis, 
recourbés  avant  la  floraifon»  menus,  <ie  couleur 

?;rire  ou  cendrée,  velus,  garnis  de  teu:l!ËS  profoue 
tffiles  ,  nppnf-jes  j  rcnfr-rment  dans  leurs  aifTjfîes 
d'autres  ieiiillc*  plus  petites,  plus  étroites,  tuuces 
linéaires  ,  étroites  .  taboieufes  ,  prel^u'obtufes  , 
roulées  à  leurs  bords  j  pubercentesiieui  tace  fupé- 
rieure  /quelquefois  nti  peu  rougeitres  &  («labres 
en  Jl  iTous  ,  ciliées  à  leur  bafe  ,  pon^lné-s  l  leurs 
deux  taces ,  fans  nervures  apparentes.  WiUieoov 
en  ùte  une  variété  i  feuilles  pUeufès. 

Les  fleurs  font  difpofiSet  en  ép»  verricillés , 
iirués  à  l'extrémité  des  rameaux ,  garnis  de  feuilles 
florales  peu  différentes  de  celles  des  tiges.  Les  ca- 
lices  ftriés ,  velus,  divifés  en  deux  lev  1  j  la  fupé- 
hettre  à  trois  dents  j  l'infièrieure  à  deux  dents  fé- 
ticées.  U  corolle  ell  petite,  blanchâtre  ou  légé* 
rement  purpurine. 

Cette  plante  crcît  en  rfpsg-sc  ,  danç  leî  dcpar- 
lemeris  méridionajx  de  ïa  i  raiicc ,  aux  eiiviruiis  de 
l^ontpellier  .dans  les  lieux  fecs,  parmi  les  bruyè- 
res. Je  l'ai  recueillie  ««  environs  de  MacfeiUe.  I> 

7.  Thym  de  MarIcluU.  Thymus  marfchaUianut. 
Willd. 

Thymui  foribui  vtrtisillato-fpitoût  j  cault  fuf- 
fruticofo  ,  tnSo  i  foliis  Untari-ianceolaiis ,  ohtufiuf- 
tuiu  ,  piaiùs  ffubuiplintrviis  ^  kafi  cilialû.  Willd. 

Spec.  Plant,  vol.  |.  pag.  141.  n*.  8. 

TftymiÊM  fygif .  Pdl.  Nov.  Aâ.  Petfop.  10.  p^ 

31Î. 

Cette  efpèce  eft  ttès-différente  du  tkymusiygii; 
elle  n'en  a  même  le  port  que  médiocrement.  Ses 
racines  produifent  plufieurs  tiges  longues  d'envi- 
ron un  demi-pied ,  rameufes  dès  leur  bafe ,  droites 
ou  redreflées ,  cylindric|ue$ ,  pubefcentes  à  leur 
partie  Tupérieurej  gariues  de  feuilles  oppofées , 
très-médnocreinentpettoiées,  longues  a  environ 
huit  lignes,  larges  d'une  liene  &  demie ,  linéai- 
res-lancéolées ,  planes,  retrecies  à  leurs  deux  ex- 
un  peu  obtufes,  glabres  i  leurs  deux 
£icM  •  maïquéei  <r  deflâiM  4'ttn*  tàplt  nenrius 
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fenfiMe  ,  porfb  jées,  entière»  ,  ciliées  .\  \n\r% 
deux  bords  j  paiiiculiéretntnt  i  Lur  panic  inie- 
rienre. 

Les  fleurs  font  vertîcilU'es  \  l-.s  verticilles  très- 
rapprochés  &  réunis  en  éj^is  à  l'extrémité  dci 
rameanxi  les  veniciltes  fdpérienrsmnnis  de  leiiHlet 

florales  ,  fembtables  i  celtes  des  tiges ,  mais  plus 
couiies,  &  marquées  de  trois  nervures  plus  feniî- 
blcs  i  les  calices  foneAriés .  hérilTés  de  poils  ;  les 

corolles  plus  longues  qtie  îe  calice.  Cette  efpèce 
offre  une  varicté  à  feuilits  deux  fois  plus  étroites. 

Cette  plante  croit  dan»  la  Tanride  »  où  elle  a 
été  recueilUe  pat  Marfchall.  1>  (Deftripté  cm 

Wtlld.) 

s.  Thym  inodore.  Thymus  inodortu.  Deifonr. 

Thymus  caule  fruticofo  ,  ramofi^imo  ;  foliit  aci- 
farmibus  ,  fafàculmtti  ,  confcrtis  ,  flore  hrevioribus. 
D^'^font.  Flor.  allant,  vol.  1.  pag.  jo.  tab.  119.— 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ^.  pag  141.  n°.  9. 

Petit  arbufte  très-didinâ  par  fon  port  &.  par  (ês 
feuilles  extrêmement  courtes,  farcicutées.  Sês  ti* 
ges  font  dures,  droites  ,  longues  d'environ  un 
pied ,  irès-ram^ufcs  >  les  rameaux  rapprochai  d^s 
tiges 4  un  peu  tortueux,  gUbtes ,  preCqoe  cylin- 
driques ,  revêtus  d'une  écorce  un  peu  rouillée . 
fendrillée  fur  les  vieux  rameaux.  Les  feuilles  font 
non.breufes,  fort  petites,  perfiftantes ,  dures, 
roides  ,  touffues  ,  réunies  en  paquets  oppofés  » 
lancéolées ,  prefqu'acérées ,  fort  courtes ,  r<Mil4es 
à  leurs  bords ,  nerveufes  en  dedons^citiées. 

Les  fleurs  font  difpoféei  par  verticilles  nom- 
breux ,  axillaires  ,  péJicelL>s ,  plus  longs  que  tes 
feuilles  \  le  calice  tft  gtéle  ,  cylindrique  .  (trié,  à 
cinq  dents  fétacées  ,  ciliées ,  les  deux  inférieures 
plus  longues }  fon  orifice  fermé  par  une  tonflê  de 
pc  ils  bbru  s  ;  h  corol!e  purpLiri  c  ,  plus  longue 
que  lecaltce,de  la  grandeur  de  celle  du  fert;olet) 
la  lèvre  fupérieure  entière,  obtufet  l'infîiriewe  i 
trois  lobes  ;  les  lobes  prefqu'égaux ,  arrondis  ; 
quatre  étamines  didynames ,  plus  courtes  que  la 
corolle  \  un  flyle  un  peu  plus  long  que  les  etanû- 
nés,  terminé  par  deux  iligmates  aigus. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  ftériks  & 
incultes ,  aux  environs  d'Alger ,  où  elle  a  été  dé- 
couverte par  M.  Desfontaines.  Elle  fleurit  dans  le 
courant  de  l'hiver.  T)  {.^-f-  commun.  Detfont.  ) 

9.  Thym  de  Numidie.  Thymas  mmSnu* 

Poire  t. 

TAymiit  forAu  tapitato-fpicûtis  ,  hirfitiis  ;  foUis 
lintaribus ,  ^/aùris ,  iattgcrrimis  br*3tii  hafi  lit» 
liufculii.  Poiret,  Voyag.  en  Barb.  vol.  2.  p.  187. 

Thymus  (  numidie  us  ) ,  frutitaiofus  ,  trcSus  ;  fom 
lits  lintaribus  ,  pttutis  ,  glabris ^  fubius  ntrvofis  ;jh^ 
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caliciius  ki'fat-t.  Desfonr.  Fior.  atlinr.  vol  i 
pag.  19.  —  WiUd.  Spec.  Plini.  vol.  3.  paij.  14c. 

C'ifl  un  très-petit  ^rbufle  nlTcz  clj^.nn,  huit 
de  ciR<)  à  dx  pouces  au  plus ,  dotit  les  racines  l'ont 
grêles ,  Ugneufe» ,  un  peu  tortucufes  «  garnies  de 
qucl>^u:«  filimens  c-ipi'ljirfi  j  Tes  branch^^^  fonc 
chargées  prcl^us  dès  leur  baie  de  rameaux  norn- 
breitx,  épars,  prefqu'opporéSyëMléSj  fort  me- 
nus ,  prelque  fimpks ,  on  fta  inguleux»  droits  « 
légèrement  pubeieetit  1  lenr  parrie  fupërieure , 

f;arnisde  feuilles  oppofccs  ,  pr^fqae  lii!.s  ,  plus 
onguâj  oue  *es  etjtre  nociiils  ,  très  -  ouvertes , 
étroites,  linéaires,  tris  entières,  gkbtes  à  leurs 
deux  fjcts,  nîrvftift.s  &pnnLtLiv:.s  en  «kinnis, 
rétrécies  à  l-u.  l^le  ,  aigi>e\  à  1-ur  loi.iiu.t,  ion- 
{»ii:s  de  quatre  a  cinv^  1  tv.v  s,  luges  d'un  peu  plus 
d'une  demi-ttgiie  ,  coiiunanc  dans  leurs  ailVelles 
des  fardcules  de  feuilles  au  moins  nne  fois  plus 
petit  ' ,  p  us  étroites. 

Les  fleurs  font  rémiic^  à  l'cMi  é  iiité  deî  ra- 
meaux en  épis  tourti  ,  u:i  peu  oblor.gs,  épais, 
capités  ,  fi-rrés ,  velus ,  garnis  Ai  btadl.'es  ovales , 
lancéolées,  n  rveuies,  aiguës,  eiargies  à  leur 
bafe ,  ciliées  ,  ponâuées ,  de  la  longaenr  des 
fîcurs  )  le  ca  ice  iv^s-vtlu  ,  flr^é  ,  coloré  ,  poniflué  , 
à  cina  diinis  (etacees,  tortemenc  citiées  de  longs 
potis  olancb&tfes  )  la  corolle  petite ,  de  couleur 
rofc  ou  un  peu  purpurine;  Irs  étamines  plus  lon- 
gues que  la  corolle  ;  les  anthères  un  peu  glubu- 
bufcs,  à  deux  log^s  ;  1^  ih'le  prtfque  de  I.1  n  éme 
longueur  que  k&  etamines  i  d^uix  Itigmates  .ligus. 

J  ai  recueilli  cette  plante  fur  les  côtes  de  Bar- 
barie ,  dans  bs  environs  de  1  acalle  ,  MX  lieux 
arides ficpietrcux.  T>  {i^-v.) 

10.  Thym  d'Erpagne.  Tk^/mu»  hifftmUttt. 

Ilort.  Patif. 

Thymus  frtttieulofm* ,  fuhertRus  ;  felih  Htunrièiu  , 

f'ette  cfpèce  a  de  très-grands  rapports  av»c 
notre  ihyr.^js  numid'uut  :  ce  ne  font  peut  -  éuc 
que  deux  v.irictcs  j  celle-ci  rcjnruoirs  i\n  dif- 
tingue  par  Tes  feuilles  ciiices  à  leurs  bords  .  par 
ft%  têtes  de  teurs  plti«  petites,  prelque  gLbres 
ou  médiocronant  vtlucs  ,  pr^r  Ils  birdtees  nn-.ins 
«iargics.  Ses  tiges  font  dures,  grè'es,  ligneufes. 
en  partie  couchées  à  leur  ba&,  redrtfliées.  hso^ 
tes  de  cinq  à  fix  pouces  ^munies  de  raireaux  nom- 
bteux,  oppofrt,  tin  peu  ramifiés,  fort  menus  , 
prefCjUe  o;:  .  'r  i'  j'i-.l.iiri  S ,  puln  fcciis  vc  rs  k  iir  û>n> 
nietj  garnis  de  ieuiiies  oppolets  ,  kllïlcs .  ciroi- 
Te$,  linéaires,  entières,  «  peine  aiguës  à  leur 
fôTT.inet  ,  neivcufc"»  &  ponctué'";  ,  longues  de 
quarte  lipnci ,  l.irt;i.'S  d'une  it<;irii-!ij;;ic  ,  ttact!»  a 
leurs  bords,  munies,  furrout  les  inférieures  ,  d'au- 
Kes  feuilles  plus  petites  dans  leais  aifielles ,  plus 
l^nguev  que  teteone-attuds. 


T  H  Y 

Les  fleiir<;  forment ,  àVextrémîté  d;S  rarneant, 
de  petites  tète»  c»»uries,  verticiilé- s  i  les  calicis 
tubulés,  ftries,  de  ouîeut  purpurine  fur  l» 
Hrics,  parfeinés  de  quelques  poils  rares  ,  âol. 
cendres ,  terminés  pir  Cini|  dents  pr-.-fqui  fît»- 
ccrs,  ciliées;  l'orifice  garni  d'une  muffs  de  po;îs 
tres-blancs  ;  ia  corol'e  plus  longue  que  li  calice, 
un  peu  purpurine;  les  étamuies  un  pr-u  plu»  loo» 
gués  vie  1  1  c  irullci  les  Mchèces  à  deux  Wbes} 
■le  ibgiiiate  biàde. 

Cette  plante  <  roît  en  Ffpagnc  :  ie  l'aï  aofll  ob- 

fcrvée  Air  Ils  tores  de  l'Afti  inj  !l p'-ti-.'onilf. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Flanus  de  Parts,  b 
(  y.  *.) 

II.  Thym  îar.cio'e.  Thy-r.ui  /jt.        f.  D;sf. 

Thymus  taule  fruCKofo  ,  yiUofo  i  foins  lancto- 
U;is ,  olnufis  ,  i  itfçcrrimis  ;  forihit  dtiuc  ffit-iss, 
Diîsfoni.  Flor.  atlant.  vol.  x.  pag.  50.  tab. 

ThyntuS  jio'ibus  verùeilLto  fficatis  ;  cjuI-.  f^f- 
frutiio.o ,  f^tiio  i  foUi*  oilo/igis  ,  pljii:s  ,  pt,^ef.e  ui- 
but.  WiUd,  Spec.  Plant,  vol.    pag.  140.  n*.  |.  . 

Arbriffeau  retnarquible  par  fes  feuilles  gratt-' 
des,  Uncéoljes,  pubefrentcs.  Ses  tiges,  un  peu 
couchées  à  leur  partie  intérieure,  fedirifem  prel- 
que dès  leur  b.ile  ,  en  r;im:'3Uic  cvlin 'n  ,iirs  ,  li- 
gneux ^  droits ,  longi  de  huit  à  dix  pouces  ic  pljs^ 
nombreux  .  fimples  ou  ramifiés  ,  pobefirens  ,  gar- 
nis de  feuilles  oppofées ,  piitiolée^,  pitis  Ion; 
que  les  entre-nœuds ,  aliez  nombieiU;  s ,  oviies- 
l-incéolées ,  cbtufes ,  nerve'ifes  en  deiît  u<. ,  très- 
entières  ,  pubefcentef ,  pondluées  &  gLndulei:- 
fes,  longues  de  fix  à  fept  lignes ,  larges  au  meins 
de  qtutre. 

Les  fleurs  Tint  dirpnfées,  à  l'extréTiré  des  ra- 
meaux, en  un  epi  cylindrique,  épais  ,  obtus, 
long  de  deux  i  mis  pouces,  compofé  de  vsni- 
cilles  très-rapprochés  ,  muni  de  bradlées  lancéo- 
lées, très-entières,  plus  longues  que  les  Seerî. 
Le  c.dice  cH  mbulé,  C)  lin  Jriqiie ,  fl:'.^  .  pujrf- 
cent ,  fii;etnent  perforé,  à  cinq  dents  ciliées  ,  fé- 
tacées  ;  les  deux  iitferieiirespltttlonitttes;  rorifido 
garni  de  poils  tiès-b!ancs;  la  corolle  purpurin:, 
glanduleufe ,  piu»  lutigu^que  le  calice ,  de  lagran- 
d  ïurdj  celle  du  thym  commun  ;  la  lèvre  fupén-ure 
drvite  ,  cbiufe  ,  échaiKrée{  l'ioféiieure  à  trois 
lobes  oblonjs ,  obni^ ,  t-ès-entiers  t  celui  du  mi- 
lî.t;  un  peu  plus  grand  ;  les  anthères  courtes,  bi- 
Idbécs ,  couleur  de  rofe  j  les  fiiamens  pli^s  longj 
qns  la  corolle }  an  ftyle  filifonM  1  deux  fUgmaies 
ai^tis. 

Cette  pl  Mlle  a:  été.décoHverte  par  M.  Dasfee* 
taiiieedant  le  monE  Allas,  aux  envicone  di  Tim* 
1  en,  1^'  (  y,  /.  <«i«Mi.  />c^l«uM.)  < 

,  »■ 

ii^Tktm  des  champs.  Thymas  MÛm..  Un^  * 
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Tkymu$  fioribus  \trt'ull!j:h  {  fii!iH(ïtlit  unîfo- 
,  tlf  ;  tautikus  euHis  ,  fuoramojis  ;  foliii  o  'olougis , 
ttutit tftrfMtt  WlUden.  Spec.  Vïmx.^ vol.  5.  pag. 
ifz.  II.  10. 

TftymuM  fioribui  Vfrthillaiis  ;  pcdunculi*  unijlo- 
fis  i  CJj.iihus  erciiis  ,  fu^>rjmo^:i  ;  jultts  acutis  ,  Jtr- 
TJtii.  Linn.  Sp^c.  Plant.  i.  \>i^.  'Ùlù.  —  Hor. 
fufc.  478.  —  PoUich  .  Palat.  n".  57J.  —  Crantz. 
Auâr.  pag.  177.  —  Scopol.  Carii.  n°.  — 
KRipb.Cenittr.  8«  ti*>.  9«.  —  Deuiid.  FU».  tranç. 
vol.  3.  pag.  i6u  —  Buuiard  «  Herb.  eab.  }  18. 

Tfiyiùj  caitJihus  \lx  ramofis  ;  foliis  ovjt'u  ,  î1;u- 
ùs  i  pcduneaiù  piuriiuj  unJfiori*.  Hoit.  CliiT.  ^c6. 
—  Rof .  Lugd.  Bat.  $if . 

Câlamnuk^  arvettps.  Lam.  Flor.  franç.  toI.  1. 

pag.  }94- 

Aiino}  ikimoides.  Mûcnch.  JMethod.  4C7. 

CÙaopoaium  fuiiis  ovatU  ,  dtiUttti$  i  ptrt  folio 
invhfit.  Hallcr  >  Htiv.  n*.  1)7. 

CUn^oJîmm  arvenfc ,  Oiyw/  /jcrt.  C.  Bauhin , 
Pinn.2aj. —  Tourn.  in(l.  ï\.  Herb.  195. 

Aùa»t  multis.  J.  Bauh.  Uift.  J>  pars  t«pag«  259- 

Oiimttm  filvefirt ,  aeinos.  Dodon.  Pempt.  pag. 
180. Icon. 

Clinopodiitm  vu/gare.  Lobcl*  IcOlli  $06* 

Âcinos.  Rivin.  tab.  45. 

Vulgairtmeai  petit  baiillc  fauvage.  coolette, 
clinopode  champêtre. 

Ses  ratines  font  tiures  ,  gvèles,  prefque  ligneu- 
fe*  î  elles  produifent  une  ou  plulïeurs  tigts  afl^z 
ordinairtment  un  peu  couchées  ^  quelquefois 
droites,  prefque  cylindriques,  gi^ies  »  légère- 
mf  nt  pub^fctrites  ,  h.iiit:s  lic  fix  à  dix  pciicc-s,  un 
peu  dûtes  ,  raineulesi  les  rameaux  oppofes,  ou- 
verts, prefque  firtiples,  garnis  de  feuilles  oppo- 
fé«s,  médiocreAiem  péciolées  .  ovales ,  un  peu 
hncéolées ,  d'une  grandeur  médiocre .  plus  cour- 
te^  que  les  ent.c  na  a  ,  prefque  glabres  à  Ic-uri 
deux  faces,  iegcrement  velues  à  leurs  bords,  en- 
tières ou  munies  aflez  fouvent  de  deqx  dents  de 
chaque  côté  ,  à  bur  partie  fupérieure  )  vertes  en 
AgUus,  piu«  pâUs  &  quelquefois  bUnchâ:res  en 
de  (Tous  ,  aigucs  à  leur  fommet*  rétrécies  à  leur 
bafe  en  un  pë^iiole  touiî. 

Les  flâuts  font  fouvent  folliaires  dans  les  aif- 
felles  des  feuilles  inférieures ,  réunies  cinq  à  fix 
pri*au'en  verticille»  aux  feuilles  Tuperieures ,  fap- 
portees  par  des  pédoncules  tits-fimj'ks .  pubef- 
cens.  Leur  caltee  a  des  ftties  nombreufes  U  fjil- 
lantes  ,  un  peu  velues  i  il  tSt  tubulé,  coloré , 
rei^flé  â  fa  bafe  i  la  matunié  des  fenences ,  dirifd 
en  cinq  petites  dent^  cmineSj  «tBI>K^i  Ucoxolle 
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f  pu-purine'ou  un  peu  rmieeltre,  tachéé  de  blanc 
.1  \x  Icvie  iniurieure  j  Ic'be  liu  rin'lieii  éilmcrf'j 
les  étamines  plus  cuuncs  que  k  cotoUc.  J'«ij  re- 
cueilli en  Provence  une  variété  de  cette  plante 
biaucoup  plus  velue  fur  tontef  fts  parties. 

Cette  plante  fe  rencontre  en  Europe  ^  dans  les 

lieux  lecs  &  pierreux.  O  (     v.  ) 

Elis  ett  céphiîique,  sftrineente ,  réfolutive , 
recherchée  par  les  nioutons  ,  les  chcviux  ,  quel- 
quefois par  les  vachesj  les  chèvres  n'^u  veulent 
point. 

ij.  Thym  des  Alpes.  Thymus  dpinus.  Lînn. 

Thymus  vtriicillts  ftxftoùs  ,•  fotitt  fubrotundi-t  , 
ohtifijfcuiis  ,  eoncavis  ,  fmatiê  ;  tùrotih  injtatis, 
Witid.  Spec.  Plant,  vol.     pag.  140.  n*.  12. 

Thymus  verticUùs  f<)tfion*  i  fotiis  ohtÊtfiufcuiis 
concavis  ,  Çu^Ç^rratit.  Linn. Spec.  Plant,  vol.  X.  pa'g. 

—  Jicq.  Fhir.  auftr.  vol  i.  p.ig.  tal>.  97. 
—  Scopol.  Carn.  n**.  754. —  Decand.  Flor.  franç. 
vol.  |.  pag.  fél. 

CaLnùtttka.  alpûia.  Lam.  Flor.  franç.  vol.  x,-. 

pag.  594. 

Actnos  ulpinus.  Moench.  Method.  p.i^.  477. 
Thymus  mor.tanus.  Crantz.  AuHr.  pig.  i-S. 
Ciinopodium  fulùt  ovatis ,  acutis  ,  ferratit  jloit 

folfo  m«^L  HalL  Helv.  n«.  a|8. 

Ciinopodium  aufi^lacum.  Rivîu.  PaWU  ptg.  621. 
<>25.  —  Cluf.  Hiii.  pag.  j 53. 

Ciinopodium  montaaum.  C.  Bauh.  Pin.  xif. 
Boccon.  Muf.  2.  pag*  50.ub.4f.-- Toiun,  bift. 
R.  Herb.  pag.  196. 

Ae'tni  fidckra  (fteitS,  J.  Bauh.  Uift,  5.  pMS  2. 
pag.  6zo.  Icon. 

Ttès-rapprochée  du  thym'^s  acincs ^  cette  eff>èce 
s'en  diftingue  par  fes  feuilles  plus  Urgts,  pjr  fee 
fleurs  deux  &  trois  fois  pJiu  grandes,  âes  racines, 
dures  ,  ligneufes.  produifent  des  tiges  droites, 
cylindriques ,  roi  JtK,  un  pt^u  lirneufcs ,  pubefcen- 
tes ,  divifées  en  rameaux  oppofés ,  un  peu  trian- 
gulaires ,  légèrement  velus,  ftmpUs,  garnis  de 
fotiillcs  prefqu'une  fni$  plus  granaes  que  celles  du 
thymus  tictnos ,  oppoCéf^i , médiocrement  pétiolées, 
ovah^  ,  vertes  à  Iturs  deux  facLS  ,  quelquefois  UtI 
peu  plus  pâles  en  dclTous ,  prefque  glabres ,  en- 
tières ou  s  peine  denticulées  à  leurs  fanords,  nif^uës 
à  leur  fommec ,  finement  poniliiées,  rttréu'  s  \ 
leur  bafe  i  les  feuilles  inférieures  un  peu  arrou- 
dies,  pieC^u'obtufes. 

Les  fleurs  font  lituêes  dan<  les  aiiTeliesdes  feuil- 
les, réunies  en  verticiiles,  ordinairement  au  nom- 
bre de  quatre  à  chaoue  veciit^.  médiocrement 
pédooculMSi  les  pédoncnlec  courts*  limples^  uni' 
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flores,  veluîi  leur  calice verdàtre,  renflé,  fotte- 
ment  ftrié  ,  héiifle  de  pniU  courts  j  h  corolle  de 
couleur  violette  ou  bleuâtre ,  quelquefois  blan- 
che, au  moins  tme  Ibis  plus  longue  que  le  calice, 
à  deuï  lèvres;  la  lèvre  inf  rieure  à  trois  lobes  i 
celui  du  milieu  échancre  i  les  etamines  i  peine  de 
h  longueur  de  U  corolle. 

Cette  plante  crrîr  dan?  les  terrains  pierreux, 
fur  les  rochers^  eu  Suiffe,  en  Allemagne  j  dans 
tes  départentens  méridionaux  d«  U  France»  i  Fon 
tainebleau.  On  la  cultive  M  Jttdill  des  Phoces  de 
Paiis.  ^(f^,v,) 

14.  Tnru  hétéfophf Ile.  Ttymut  kture^llat. 

Tkymas  fol'ùs  càuV.n'n  &  'infiriorih.ti  ovjto-fpa' 
(hulati%  i  ramtit  ianctolaùt ,  ft^iibus ,  fuiiùniatis  j 
ffOM  vtnkUUtis  ,fiififli^,  (  N.) 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  le  thymus  al- 
pinus ;  elle  en  d'.ffîre  par  Tes  feuilles  plus  petites, 
variées  dans  leur  forme }  par  fes  fleurs  beaucoup 
plus  petites.  Les  tiges  font  cyliniiri<]ues  ,  diviiees 
en  rameaux  opporés,  auadrangulaitM  «  d'un  brun- 
fougeâtte ,  grêles,  puoefcens  t  les  finitlles  oppo- 
fëe<  ;  celles  îles  tiges,  Sr  principalement  les  infé- 
rieures ,  ovalts  ,  un  peu  obtufes,  épailTcfS  ,  ptef- 
qu 'entière s,  alTez  petites,  â  peine  pubefct^ntes , 
letTécies  i  leur  bife  en  un  pétiole  un  peu  alongé  ; 
ce  ^uî  te«  rend  prefque  rpatutées  ;  les  fenîlles  fu- 
périeures,  furtout  celles  drsram  ,  TclTi'cs ,  I  11 
céoiées ,  plus  étroites,  plus  alongées .  ajgues  à  leur 
Ibmmei ,  munies  i  leva*  twrds  9c  yen  leur  fommet 
de  quelques  dents  courtes,  en  fcie. 

Les  fleurs  font  prefque  refTiles  ou  à  peine  p^.- 
dohCùlées ,  réunies  en  verticille  d.ins  l'aifTelle  des 
feuilles^  munits  de  petitts  braflées  courtes,  à 
peine  fenfibles»  le  calice  fortement  ftrié,  renflé  à 
fa  partie  inférieure ,  vetu  fur  fes  firies,  garni  de 
quelques  poils  à  fon  oririce ,  terminé  par  cinq  dents 
fubulées ,  prefqu'égales ,  tm  peu  ciliées.  La  corolle 
eft  purpunne  ou  couleur  de  fofe»  petûe,  un  peu 
plus  longue  que  te  calice. 

Cette  efpèce  eft  bien  moins  velue  que  le  tk^mus 
aetoùt  î  fes  feuilles  fupérieures  bien  plus  étroites , 

lancéolées  :  elle  en  diffère  encore  par  fon  port.  Je 
poflède  cette  efpèce  des  Alpes  de  la  SuilTe.  x 

15.  TtlYM  dePadoue.  Thymus pataviaus.  Jacq> 

Thymus  fioriiufwHeiUods  ,  ptitmcutit  untjton's, 
caulthus  rjrroj7s  ,  adf^e'identihus  }  foliis  fuhftrratis . 
Jacq.  Obferv.  botan.  vol.  4.  pag.  7.  tab.  87.  — 
Oesibot.  Flor.  atlant.  vol.  x.  pag.  aS. 

Thymus  (  p.itavtnus  )  iforiius  ven}citltttis,faite€ 
hdard,  calict  iotigionf  fUiii  êvdtûffitratis  ,■  c<tu- 
iiiiu  fufrutUofit,  Ait.  îfort.  Kew.  vol.  a.  pag.  514. 
— Wittd.  Spéc.  Plam.  vol.  |.  pag.  141.  rm  t.  j 
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Clinopodium  pertnne ,  pulegii  oiort ,  mjjorutfi- 
lio ,  r'siavinum,  Boocoo.  Muf.  pag»  60.  tab.  4(. 
fig.  B. 

Quoique  cette  plante  ait  de  très-grands  njirrn 
avec  le  thymus  alpinus ,  elle  patctt  devoit  tw  é'.ie 
didinguéc  comme  efpèce  pir  pluli-.ur^  >  ^  jite;» 
qui  lui  font  particuliers.  Son  port  n'eit  pas  ta 
méiMt  fes  f;?uilles  f<:nt  plus  arrondies,  plus  loft- 
(^  ir-n  -  nr  pe  '  vi;s;  les fleucs  otoios  gnsdesiks 

calices  piui  alongés. 

Ses  liges  font  droires  ou  un  peu  coudéîs  à  leur 
bife ,  longues  au  moins  d'un  pied  ,  fimples  ou  di- 
vifees  prefqu'à  leur  bafe  en  longs  rnmeaui  fifl»> 
pies .  droits ,  rapprochés .  quadrangulaires,  pubeP  \ 
cens ,  garnis  de  fc;uilles  oppofées,  pétiolées ,  ova- 
les-arrondies  i  quelques-unes  entières  ;  la  plupan 
finement  dentées  en  fcie  vers  leur  fommet ,  vetitt- 
très,  un  peu  velues,  nerveufes ,  ponâuées,  flne- 
luciit  aiguës  à  leur  fommet  i  les  pétiol»  compti- 
tnés ,  prefqu'aullî  long*  que  les  feuilles. 

Les  fleurs  font  difpofées  par  vcrtici!'  <;  fans  les 
ailTi:!les  des  feuilles,  au  nombre  de  (ix  ou  dix,  fûu> 
ttfnues  par  des  pédoncules  ttès  courts,  fimpbSj  • 
uni  flores,  velus.  Le  calicc  eft  alongé^  verditte  M 
cendré  ,  marqué  de  dix  i  doure  «rie*  faillantes, 
chargé  de  poiis  rnilts,  grifâtr  s;  i'orifîce  terminé 

[>ar  cinq  dents  fecacées ,  ruidcs  ,  un  peu  coutbé^i 
es  deux  inférieures  plus  counes  -,  la  corolle  vf»* 
lerte  ou  coule'.rr  r'c  rofe  ,  un  pr'u  plu^  longne  que 
le  calice,  femoiabk  à  ceii;i  du  thymus  acino* ,  mais 
un  peu  plus  grande  (  les  étamines  renfittméesdaM 
la  corolle. 

Cette  plante  crcît  fur  les  collines  &  dans  les 
fols  arides ,  en  Hongrie .  dans  les  contrées  néri» 

«Jionales  de  rFnrnpe,  îi:  tii  Birbvrie  ittit  crv^nr.^ 
de  Mafcar-  On  la  cultive  au  Jardm  des  PuQiss 
Pans.y  (K.ir.) 

16.  Thym  poivré.  Thymus pipertlU.  Linn. 

Thymus  peiunculis  muItijUris^  Uisrmiiimsifoias 
ovatis ,  oitufis ,  glahrîs  ,  mervcfis^  imegenimlt.  Lim. 
Syû.  vepet.  pag.  ^^i.  —  Allioni,  Flor.  ftàtMm 
n''.  81.  tab.  ;7.  fig.  j. —  Vahl,  Symb.  z.  pac.  Cf. 
—  Destont.  Flor.  adim.viii.1. pag;  18.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  f .  pag.  14).  n*.  14.  —  DecaeA 
Flor.  franç.  vol.  ).  pag.  |6a. 

Mjfum  hifpanicum ,  nîgrum  ;Sore  purpureo,  ftpe- 
rtllâ.  Barrel.  Icon.  Rar.  $54.  tab.  654.  —  BoocM. 
Muf.  2.  pag.  166.  tab.  1 17. 

Thyrr.uj  (  itnbricatus  )  ,  cjuitosis  decumlxr.iz'»^ , 
imhricatis  ;  foins  ovatis  ,  ucutis  ;  fioriiét  tsiil>i^i*t, 

folitariiê  ^  (t0iiiktti,  FoisUi.  £lor.  «gypi.-aai»* 
108.? 

Ses  tiges  font  très-étalées ,  Ugneufes  à  lear  par- 

1  tie  bfifneiiie^.coïKliées  en  pextie»  tameufes. 

pidfe 
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prefque  cylindriques  ;  les  rameauï  glabres,  redref- 
iéi ,  un  peu  grêles,  un  peu  rougeàtreSj  garnis  de 
feuitics  petires ,  un  peu  pécioiees ,  ovales ,  obcu- 
fe$ ,  un  peu  épatifes ,  tièi-emîères ,  glabres  i  leurs 
deux  faces ,  rctrécies  à  leur  bafc  en  un  pétiole 
court ,  vertes ,  iuifantes  en  detifus ,  plus  pales  & 
même  un  peu  blanchâtres  &  nerveufes  en  deUbttl, 
ponâuée*  i  les  rupèrieuies  fort  diftantes ,  d'une 
odeurtromatique  très-agréable  iorfqu'oo  les  écrafe 
entre  les  doigu. 

Le5  fleurs  font  finiées  dans  les  aiflêlles  des  feuil- 
les iupérieures,  Tupportées  par  un  pédoncule  com- 
mun »  gui  Te  divife ,  prefque  dès  fa  bafe ,  en  deux 
ou  crois  pédicelles,  chacun  terminé  par  une  feule 
fleur;  le  calice  ftriê,  ponâué  ,  prefque  glabre  , 
élargi  à  Ton  ouverture  ,  à  cinq  dents  (étacéies.  ci- 
liées i  les  deux  infertcurt;»  plus  profondes  >  recour- 
bées ;  b  çofoUe  purpurine  ou  un  peu  rougcitre  i 
le  tube  un  peo  plus  long  que  le  calice .  point  renflé 
à  Ton  orifice  |  le  lirobe  divifé  en  deux  lèvres  i  la 
fuperieure  échancrée  en  coeur  y  l'inférieure  i  trois 
ioucSi  celui  du  milieu  échancré. 

Cette  plante  crou  fur  les  rochers,  en  Efpagne  , 
dans  les  Alpes  maritimes  du  Piémont ,  en  Barbarie^ 
fur  les  collines  incultes.  On  la  cultive  au  Jardin 
Plantes  de  Paris.  T)  {Vv.) 

17.  Thym  maftichine.  Thymus  m.iJluh  'me.'Lmn. 

Thymus  vtrticillis  /jnuginofis  i  dtntihu*  cttliciiùs 
fHAceis ^  pile^,\Âan.  5pc( .  Plant,  vol.  1.  pag.  817. 
<—  Mantiff.  41 }. —  Hort.  Clitf.  $06.— Hort.  Upf. 
t6o.  —  Grimov*  Orient.  73.— Desfonc.  Flor.  atl. 
v«l.  1.  p«g.  19. 

Thymus  fie nhus  vtrticitlatis  ;  calkîhut  lanuglnojts; 
dtmibuj  catictnis  fttactist  viliojis.  Wiliden.  Spec. 
VUnt.  vol. pag.  14^.  n*.  20. 

Thym  h  r  a  hiffOMM,  majofUMA  fÔitO.  ToUTIl.  Illft. 

R.  Herb.  l'^y. 

Marum  vu/gare ,  clinopodium.  Dodoi).  Pempt. 

p«g.  171.  Icoit.  —  Blackv.  tab. }  $4. 

Manm.  Tabem.  leon.  H'  -  ~  Rîvin.  cab.  40. 

B^na."—  Gérard ,  Hîft.  670  fcnn. 

'  Manon  ^  ««  htitnimm  odontm  Thtopkrafii  î  LobeU 
Icon.  4s^. 

Trdgai^faium  primm.  Chlf.  Hlfi.  J  J  f.  looo. 

Sampfucus  ,  five  numuk  mt^ettn  ndolau,  C. 
Bauh.  Pin.  124. 

Bttth.  Hift.  ),  pan  1.  pag.  24$.  Icon.  - 

C'en  un  arbrifléaM  d'nn  pore  afles  agiéabtè ,  qui 

répand  une  odeur  aromatique ,  pénétrante  it  fnave. 
Ses  tiges  font  droites ,  hautes  de  deux  pieds  8c  plus , 
ligneufcs  ,  glabres,  divifées  en  rameaux  prefque 
cjrlindiiqucs,  pubefceqs  daosieur  jeuiV^e  oi|  c^- 
BMnûfnt.  Tom9  VIL 
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gés  d'un  diivet  très-court,  garnis  de  feuilles  op- 
pofées  ,  rrédiocremeni  pétiolées,  ovales-oblon- 
gues ,  entières ,  rarement demiculées ,  un  peu  épaif- 
fes ,  gUbtes  i  leurs  deux  iàces ,  à  peine  pubef- 
centes  dans  leur  /eunefTe  ,  ordinairement  obtufcs 
à  leur  fommet,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe, 
chargées  de  pores  glanduleux,  longues  de  trots 
i  cinq  lignes  «  Jar)^  d'environ  deux  lignes  8e  ^ 
demie. 

Les  fleun  rom'drfpoflÇes ,  i  l'ettrémité  des  tifcei 

&  des  rameaux,  en  un  épi  terminal ,  épai;  ,en  téta 
oblongue,  ferrée,  compofée  de  vettitilies  ttès- 
rapprochés ,  excepté  les  itiférieurs  j  munis  de  brac- 
tèes ovales,  ponâuées ,  pcelqne  glabres  ;  les  fu- 
périeures  plus  courtes  que  le  calice ,  un  peu  ciliées. 
Le  calice  efl  chargé  de  poils  hnuîinî-ux  .d'un  blanc- 
gritatre }  il  fe  divife  à  ion  oritîce  en  cinq  dents 
tiès-longues*  fubidées  ,  filiformes  i  les  deux  infé* 
rieures  plus  longues,  ciliées  ;  les  cils  longs^  nom- 
breux. La  corolle  efi  blanche ,  plus  courte  aue  te 
calice  ,  chargée  de  points  tranlparens  ;  fon  limbe 
divifé  en  deux  lèvresi  la  fupéiieure  droite ,  courte» 
obtttfe  { l'inférieaie  divUee  en  trois  lobesj  les  lo* 
bes  arrondis. 

Cet  arbufte  croit  dans  les  lieux  pierrenx  >  en 

Efpagne ,  &  dans  les  montagnes  incultes  &  faWo- 
ncufes  proche  Mafcar  &  T\ir-  un  .  en  T' irli..(r;r-. 
On  le  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Patts.  b 

18.  Thym  de  Btow^ne.  Thymus  Brownti.  Sv. 

Thymus  folHs'  orikuion* , 

dunculacii,  axillarlbus.  Swatt^,  Prodrom.  189.— 
Wilid.  Spec.  Fiant,  vol.  J.  pag.  144.  n°.  1  y. 

Thymus  minimus ,  heihactus  ;  foiiis  onieuLitis, 
en»MÙ  t  foribu  Jb^uiariku  ûà  ttla,  Brovne  «  Janib 

pag.  1^9. 

Cette  efpèce  eft  fort  petite .  herbacée  {Tes  dge* 
grêles ,  un  peu  ramenfes ,  font  garnies  dis  feoillee 

oppafées ,  nrbicttlaires ,  crénelées  à  leur  contour. 
Les  âeurs  foitt  pédunculées  ,  axillaires,  prefqtt^ 
folitaires  i  leur  calice  grêle,  tubulé ,  vetu  i  Wk  - 
orifîce,  i.cinq  dents  aigm»s  t  U  corolle  numopé*- 
rale ,  à  deux  lèvres { la  fupêrieore  me&ciMent. 
bifide  ;  rinféricure  à  trois  lobes  planot  l  cêlllt  dtt 
milieu  plus  grand  ,  echancré  en  cœur.  > 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque. 

19.  T^YM  i  tig^  aUfdffmes,  7^fmiÊi,ftif6rmiiu 
AUon.   

Tliymuj  florihu  ûxitlofUM,  fûEtmiigy  ptémegl^ 

/a::!  ;  t'''"i  'nr-djns  ,  izcvus  ,  Tr.Trftrrimii  ,  petio- 
iatit  y  cauiioui  htiformiàus  ,  (Ucumheniiius,  Alton  » 

Hort.  Kctr.  vol.  1.  pag.  3 1 ),«-WiUd. Spec*  PlaiM.* 

vol.  5.  pag.  144.  n".  16. 

,    Ses  peines  £oAt  prèles  ««A^u^i  .elles  pro- 
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diiifent  une  tige  qui ,  prefque  dès  fa  bafe  ,  fe  di- 
viie  «n  xuatmx  nombreux  >  fort  naenus  ,  prefque 
fitifonnci j  ëcUéSj  pref«^e  couchés ,  longs  de  qua- 
fie  i  dnqfoocef ,  un  peu  pubefcens^  prtfque 

3ua<)rangolaire<(  ,  mé«liocreti«îm  ramifies  ,  nii-nis 
e  feuilles  oppofées,  légèrement  périolées ,  pe- 
ttte«>  ovales,  glabres  i  leurs  deux  faces,  ver- 
àttm,  nè«>«ntièrcs  à  leurs  borda  ,  aif  i»#s  à  leur 
fomniet ,  ncnmilcf  &  Quelquefois  rougeims  en 
^ous«  Comvam  pw  des péâokt  cmuis.  - 

Lei  fl  iif;  font  petires ,  axillaîres,  folîtaires 
d&ns  ies  a:ileUe$  des  feuilles  fupcrieurrs.  à  peine 
de  la  longueur  det  ftttiUci ,  fupportées  par  un 
pédoiicule  coHn»  filiftnme»  ttH-fimplep  mpeu 
fttbeTeent ,  aflèz  foutent  muni  dam  Ton  mtlteu 
à:  deux  petites  braâées  oppofëes,  fuhulées.  Le 
calice  ell  cubulé^  prefque  glabre,  flrte ,  pubel- 
cent  fur  les  (tries,  terminé  par  cinq  dents  fubutées , 
prefqu'égales  ,  à  peine  ciiicf  s  ;  la  corolle  petite, 
un  p^u  plus  longue  que  le  calice,  purpurine  ou 
Uancfaitre. 

Cettï  plante  croît  aux  îles  Baléares.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  f)  ^K.v.) 


20.  Thym  de  Ténétiffe.  Thymus  Ttntriff*. 

éaSi  muiiifioris  ,  çattUbia  dtttimèem^»*  ,  ramu  Jiii- 
/armibuj.  (N.)  , 

Ce  thvm  ,  qui  paroît  tenir  le  milieu  entre  le 

thymus  Jtiijorme  &  le  thymut  piptrtlU  ,  fe  diOingUC 

à  fes  tiges  ligneufes ,  grêles ,  couchées  ,  nom- 
breufes  ou  compoCées  dès  leur  bafe  de  longs  ra- 
meaux cylindriques ,  divtfés  en  d'autres  très-gla> 
bres,  filiformes,  alongés ,  bruns  ou  cendrés^  gar 
fits  de  feuiUesieflîles ,  oppofées,  fore  pemm ,  plus 
courtes  <|oe  le»  entre-noeuds ,  ovales  ou  un  peu 
oblongues ,  à  peine  aiguës  à  leur  fommei ,  dures . 
glabres  à  leurs  deux  faces  ,  entières ,  fttiées  -, 
celle  s  des  le  unes  tiges  ploS  lappiochées  «  plus 
étroites ,  aigucs. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ^pîs  grêles,  lâches, 
fèuillës ,  (îtiiés  btéralement  le  ion^^  des  raireaux  { 
les  pédoncules  couns,  pubefcens,  fupportantdeux 
0a  trois  fleurs  8c  plus  extrêrnemt»nt  petites;  leur 

calice  tubule  ,  ctrort  ,  un  peu  vt-Iu  ,  terminé  par 
cinq  petites  tleiut  très-courtes,  trés-Anes,  égales, 
iniMicentes  j  la  corolle  un  peu  violette  ou  purpu- 
rine ,  plus  longue  que  le  calice. 

Cette  plante.cJvMsitDe  de  Ténéiiife.  f. 
ht  ktré.  Lam.  )  ••> 

.  21.  Thym  hëriffé.  Thymus  hirfutiftmus. 

Thymus  foliis  ovato-ianeeolatis  ^  fihftffilihus  ^  hir- 
fmtis  ifpieîj  capiuuo'fiàvtrtitiiitii*,  ènMeis  a/imto~ 

hirfutis.  (N. ) 

«te  tiges      df oiiss-,  ptaaiievées .  ligneufes  j  > 


y.  Thymus  Iti/ttanicus  ,  cephahto*  , 
nori.  Tout  nef.  Inft.  R.  Hcrb.  196. 

On  diftingue  aifément  cette  efpèce  à  fes  cpiï 
Kirnis  de  larp-jf.  bradtéts  c  )lnré  s,  fous  U'^^u  J-S 
les  âeuts  font  entièrement  cachées.  11  s'élève  des 
mêmes  racines  plufieurs  tiges  dnnt«s ,  ygneaf»» 
un  peu  tor^ucafes  ,.gbbres,  cylindriques,  hiuw 
de  iiX  à  dix  pouces  &  plus,  munies  de  rame^ut 
droits,  rapprochés  &  prefque  fafciculés,  lainilid 
à  'leur  partie  fiipérieure^  gama  de  fieuilles  oppo- 
fées ,  prefque 'réfllTeii,  Itiiealres,  un-pealincw- 
lé. s,  trùs  entières  à  leurs  bords,  prefque  glabres, 
un  peu  blanchâtres  ou  cendrées ,  aiguâs,à  ha 
fommet»  rétrécîes  1  leur  bafe  prefiqu'eu  pêMle 
tiès-couri.  \ 

4«$letln  tm  difpoiiies  à  l'extrânicédesafet 
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gl-ibres,  cylindriques,  très-rameufes *, les ramtui 
droits,  courts  3  pretque  fafciculés,  garnis  01 
feuilles oppofeet.  prelquefefliies ,  petites, tmb 
lancéolées  ;  tes  fapérieUTCS  un  peu  plus  alongées, 
lanct'oîées  ,  rétrécits  en  un  pétiole  très-coun,  ^ 
algues  i  leur  fumniei  ,  très-entières  ,  fcrmei,  | 
pointillées,  parfemées  de  poils  rudes,  bUockt- 
tresj  bulbeux  i  leur  bolèi  plus  lougMsqatb  ' 
enttClMMdi.  ^ 

Les  fleurs  font  difpofées ,  )  Textrémité  des  ti^n  | 
te  des  rameaux ,  en  épis  courts ,  en  tête ,  touffi^: , 
très-velus ,  munis  de  bractées  lancéolées ,  prtii^  i 
aufll  longues  que  les  fleurs ,  ciliées  ou  hetl&tt 
vers  leurs  bordi  de  poils  rudes  j  blancbines ,  vmr 
breov.  La  corolle  eft  léffrement  purpurine ,  on 
peu  plus  longue  que  le  calice  :  celui-ci  efttubule, 
ouvert  à  ton  orince,  terminé  par  cinq  dents  ft* 
bulées ,  acumii>ées ,  prefqa'épinMifa  >  f(efi|M 
égales ,  légéremcm  ciliées. 

Cette  plante  croit  natureUemem  dans  k  U< 
vaut  \  elle  a  été  cul^^  dans  le  jardin  de  ILCA. 

*xx»  Tbtm  i  grade  céie.  Zlignuaf  ç^fUmu. 

Linn. 

Tkymmf  c^tulls  laxt  imbricatit  i  ird^n  Lù 
ovatis  y  eototiJUs  y  impunâatisi  foiiis  iiatânha,» 
ttgtrrimis.  Vahl,  Symb.  5.  pag.  77.  •^WÎIM.^C. 

Plant,  vol.  j.  pag.  144  n".  17. 

Thymus  capilulis  imhruaùs  ,  maints  ;  irsâtis 
ovatis ,  fotiis  lanceolatis.  Linn.  SpeC»  Plant» foi i* 
pag.  Miller,  Dia.  n".  \  . 

Thymus  lufjtamcus,  t^halotos  i  fytuuuis  ttfkip 
hrum  Mpliwiiiu,  Tournef.  Inll;  R.  Herb.  196. 

Tragongaium  diitamnicapitt ,  hiJpanictim,9uiA 

Tcon.  Rar.  cab.  jdld.  —  Boccon.  Muf.  2.  pag.  fa 

tab.  4}. 

fi.  Thymus  luStatùcus ,  cephalotot,  eapiulamajati. 

Tourner.  luit.  A.  Herb.  19$. 
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8l'  det  raméauT  en  ine  tête  épatffe,  un  peu  alon- 
gee,  obtufe,  cylindrique,  garnie  de  braâée»  im- 
menées ,  très-grandes .  largr* ,  ovales ,  colorées , 
point  ponâuées,  veinées,  un  peu  aiguës,  très- 
entières  {  les  fl  .urs  font  cachées  entiéremerit  f«i« 
ces  larges  braôl^es  ;  elles  font  un  peu  pédirellées  ; 
J«i  calices  dioits .  tubulés ,  légèrement  Utiés , 
terminés  i  leur  orifice  par  «ma  denu  Tubulées ,  un 
peu  indga]e$)  la  coroUeblancnine  j  petite. 

Cette  plante  Te  trouve        l'Efpagne  6c  le 

Portugal.  T)  C^./.) 

Ses  proptîétds  font  h  peu  près  ta  mèmti  que 
celles  au  thym  cominun  ,  tuais  plus  foiblet  :  elle 
n'a  qu'une  légère  odeur  arom.nique- 

1}.  TfiYMfirié.  Thymus firiatiis. 

Thymut  oipitMilM  ar9i  iminouis ,  hraiieis  ovatis 
fbliifque  lineari-laitetolatit ,  fifiatis  ,  mar^ine  punc- 
tJt'tS.  Vahl,  Symbol,  vol.  ptg.  78.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  144.  n".  »8. 

Cette  efpèce  a  de  très-grands  rapports  Jivec  le 
jkfmu$  <epkihtosiàt%  caraâères  qui  lui  font  parti- 

culiert  df)i\*ent  cepend::r  r  h  faire  dillinguer  comme 
erpèce.  Ses  tiges  font  moins  hautes  ,  ligneu  es , 
tr«s^ides ,  prefque  ftnpies  »  rameufes  fculenicnt 
â  leur  partie  fii{>éci«ttre«' garnie*  de  feuilles  op- 
pofées,  plus  larges,  lin^îres- lancéolées ,  redref- 
fees  ,  ftriees  à  leur  face  inférieure  ,  légéremt  nt 
dentées  en  fcie  à  leur  contour ,  poiiitaees,  mais 
Attlement  vers  leurs  bords.  Lesfieurs  font  réuni,  s 
.en  têtes  terminal 's  p'  :s  petites;  les  braftées  bien 
nMios  élargies,  plus  toi  cernent  imbriquées,  llriées 

Cette  plante  tcouve  dai»  le  royaume  de 
Naples.  \i 

14.  Thym  velu.  Thymus  viltofus.  Linn. 

Thymus capitulit  imbricatiSf  magitisi  hraM^tàtn- 
tans  ifbliis  feuceis  ,  pi/ojîs.  l  inn.  6p«C.  Plant.  VOl. 
l.  pag.  81-.  -  Miller,  Dift.  n"».  ^  — WilM.  SpOC 
Fiant,  vol.  1.  pag.  Î4J.  n".  1 9- 

Thym  is  lafcanUits  f  folio  capiliaceo,  vîlbfo  i  ca- 
pîu  mapj.  purpmrttfftntt ,  oitonga.  Tournef.  Inft. 
R.  Herb.  196. 

4.  Thymus  lufuanicus  ,  folio  capilUcto^  viUofo  i 

g fin  mûgno ,  purpurafctnu  ,  r»tiaid»»  TourMf»  Inll» 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  ligneufes, 
fort  menues  ,  hautes  de  fix  à  huit  pouces  ,  char- 
néei  de  poils  cendrés,  médiocrentent  rameufes  , 
^mtes  de  feuilles  oppr>fées ,  feflfiles ,  très-étroites , 
Kefque  fétacées  ,  velues,  les  inférieures  conte- 
■nantdans  leurs  aille  11  es  des  paquet.  .î\i  i-r  feuilles 
un  peu  plus  courtes  ;  les  feuilles  fupeheures  foU- 
caiiest  didantes,  oppofëes. 
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à  l'cttrémité  des  tigei 
en  une  téte  alie/.  totte,  ordinairement  un  peu 
aionsée  ,  quelquefois  atrondie  .  gatnie  de  brac- 
tées grandes,  imbliquées  »  fenée»,  purputùïe»  , 
ovales ,  dentées  i  leur  coi»tour ,  aiguës  i  lewt 
fommet  ;  les  fleurs  à  peine  plus  longues  que  les 
bia^ées ,  légèrement  pédoncnlées  j  le  calice  tu- 
"  lulé,  un  peu  flrié,  terminé  à  fon  onhce  par  cinq 
dents  fnbulées,  inégales;  ht  corolle  de  couleur 
purpurine ,  de  la  graniettc  ét  celle  am  thym 
ctnnniiin. 

Cette  efpèce  croit  natoteUement  dans  le  Poft< 
tugal.  f} 

i|.  Thtm  famé  origan.  T^rmus  tnffmtanm* 

Linn. 

Thymus  fioriht  veriîciilatis  ;  coule  fu^ruticofo  , 
(nHii  ;  fliis  hifpidis  .azumina-.is.XÀnn  ^lami^^.8^. 
—  Turr.  Farfet.  u.  —  WiUd.  Spec.  PUni.  vol. 
}.  pag.  I45.n*.  XI. 

Tr.ic^^ origaHum' tmkiuiu  C  Bauh.  Pin.  il}.— 
Rai ,  Hift.  I.  pag. 

Tragorieunum  magnum*  Profp.  Alp.  txot.  pag. 
79,  tab.  78, 

TngorigtruM  fecMàm»  tittmfptmr,  CM.  Wà* 
i.pag.$f;.|cpn. 

Ce  tbvui  eft  très-odorant  ;  il  t(i  m.ini  de  racines 
dures,  tottueufes,  divi;ti;s  en  p'.ufi  urs  branches 
prefque  fimplaa  i  elles  produiltnt  des  c^ges  nom- 
breufes ,  cylindriques .  un  peu  épaiffés  ,  velues , 
droites ,  hautes  d'un  pied  8c  plus,  rameufes  j  les  ra- 
meaux oppofés  ,  un  peu  grêl  js  .  garnis  de  f-uilles 
fertiles,  ofîpofees,  un  peu  roiiifs,  étroites,  li- 
néaires ,  lancéolées ,  velues«  ci'iées  i  leurs  bords , 
acn.inées  à  leuf  fommet,  tris-poiniues  i  leur 
bafe,  coiitenanc  d'autres  fedUes  dans  leurs  aif- 
fellesi  ce  qui  les  faiiparoitttveftiQltéea.  - 

Les  flfurs  funt  di'pofées  par  verticilles  vers  l'ex- 
trémité dt  s  rameaux  ,  un  peu  plus  longues  que  les 
feuilles  florales,  légèrement  pc  Innrulécs  ;  les  pé- 
dr  n  ïil  s  velus  i  le  calice  nlbulé  .  i><té  ,  un  peu 
velu  fur  les  flries  ,  à  cinq  dents  fohul'le».  1-1  co- 
rolle eft  petite  ,  bleuâtre ,  un  peu  p!us  longue  que 
le  calice,}  foo  limbe  divifé en  deux  lèvres,  l'infé- 
rieun  i  nroitblobes. 

CecM  efpèce'  dott  dans  Itle  de  Crète. 

'  'Les  feuilles  8r  les  fleurs  en  infufîon  fortifient 
l'eflomac,  d'après  Profper  Alpin }  infuféts  d.ris  du 
vio,  elles  foulagent  daus  les  coliques  venteufes. 

x6.  Tutu  deCaioline.  nyaiM  Mfol(iiM«M«« 

Mich. 

Tkymus  ere&a-Cêfpitofus  ,fo/:is  ^la'^ris  ,  ovatihu^ 
faimtmU  I  iVrtW*»  %hinis  f^f.  u  uilsfnbJtlpiiàtU\ 
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calieiiiu  fuhuifdo-biLtb'uuit,  Micb*  F]or.  bOMal. 
Amer.  vol.  a.  paf.  9* 

Thfmirû  fnUmêOû»  Walitr.  Flor.  ctiol.  pag. 

Ses  tiges  font  droiiei ,  nombreufes*  réunies  en 
gazon ,  nrnies  de  feuilles  oppofées ,  ovales, prer- 

que  feiTîTcs ,  glabres â  leurs  deux  faces ,  prefqu'en- 
tières  à  leurs  bords.  Les  â^urs  ûtnt  dirpofées  dans 
TaifleUe  des  feuilles  par  vercicilks  en  deux  pa- 

Îliets  médiocrement  pédicellées  j  le  calice  à  deux 
bvtes  j  prefque  uiiîde ,  gatnt  de  poils  à  foo  ori- 
fice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline  &:  h  Géor- 
gie, fur  les  bords  du  fleuve  Savannah.  proche  la 
ville  d'Aagiifla.(MicA.) 

♦  Erachvftemum.  Mtch, 

ij.  Thym  de  Virginie.  Thymus virgiaicus.  Linn. 

TAymas  eapitu/it  ttrmiaatihut  ,  cault  efeBo  ,fo~ 
Ui*^  tMut^Mîi.  Linn.  SjrA.  veget.  pag.  4n>'-*- 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  i^f.n'.ii. 

Salureia  vir^lniiina .  Linn.  Spec.  Pl.uiT.  vol,  2. 
P*B-  79i'  —  Herm.  Parauu.  pag.  iib.  ub.zitt. — 
Miller,  Diâ.n*.  4. 

Puteg'tum  trtHum,  vireinianum  ^  anguftifoUum  , 
fioribus  ia  cymù  opptÀiit.  Morif.  Oxon.Hill.  3.  pag. 
371.  f.  Il,  ab.7.fig.S. 

CBmpodlum  foliis  liinc(o!dtls ,  acum'inat'u ;  <api- 
tulh  terminaliéuj.  Hort.ClifF.  J04.  —  GroOOV.  Vîr 
gin.  6?.  — Royen,  Lugd.  Bat.  j  14. 

Tkymtu  e^kaiotosf  autumnaiis,  longiore  folio. 
Tournef.  Inft.  R.  Herb.  196. 

CUnopçéùtm  puttgii  angafto  rigidoque  frflo,  vir- 
ginioMum  ,  fhfatiit  M  tymù  difpofitis.  Piukcii.  Al- 

nag.  paf .  i  lo.  cab.  f4.  llg.  i. 

5rr>>cff(arMVÎ^fiu«M.Boccoii.Mar«x.pag.  i6i. 

tab.  1 1  f. 

Satura j  fioribiu  in  JummuMe  diJpojStis.  Hort. 

Lagd.Bar. 

Brachyfttmum  (  virginicurn  )  ,  cault  ftriHi  trtUo  , 
pubc  alpentijculâ  i  f&ùis  laictolatis  vtl  Untariius , 
inttgtrrimis,glabtlli4;capitulis  fubfÊAioita^,  Mich. 

Flor.  bocfeal*  Amer.- vol.  i.  pag.  6. 

.  Cette  plante  8t  les  deux  fuivantes  forment,  dans 
la  Flore  dt  i' Amérique /rpuninonalt  de  Michaux, 

un  genre  particulier,  i^ufil  a  établi  fous  te  nom  de 
ànxkyfiemum ,  mot  comporé  de  deux  mots  grecs , 
(  brachys ,  bnvis  ;  ftemon ,  ftamtn  ) .  qui  (îgnifient 
etamines  courtes.  Cette  réforme  éroit  nécefTuée 
par  l'embatraï  que  caufoit  la  plante  dont  il  efl 
ici  queflion  i  elle  n'avoit  ni  le  port  ni  le  caraâère 
des  thyms»  foo  calico  éui»  pn^rf  de  poîls  i  fn^ 
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orifice  {  elle  n'appanenott  pas  davantage  u/ia- 
rtia,  auquel  Linaé  Tavott  d'abord  réunie.  La  de- 
couverte  de  deux  nouvelles  elpèces  qui  s'y  »?• 
pouoient  par  leur  poit     leur  caïaâ^,  hsk-  1 
toient  la  formation  d'un  nouveau  geue,  4mk  ! 
caraâère  tûentiel  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tubulé ,  i  tittf  éeHU  courtes  ; 
dépourvu  de  poiU  ;  filameiu  irit-Mms  ,  àt^^atma. 

CARACTiag  «àMS&lQVS. 
Chaque  fljur  offre  : 

I*.  Un  taliet  tubulé ,  muni  à  Ton  orifice  detinq 
dents  courtes  j  droites,  prefq  u 'égales  «  aiguës  i 
l  'orifice  ouvert  «  dépourvu  de  poib. 

X*.  L'ne  corod'e  hbiée,  dont  le  tube  e&giëe, 
de  la  longueur  du  caluê  i  le  lunbe  divifé  en  dtvii 

lèvres  ;  la  fopérieurecourte ,  faillante ,  légèrement  ; 

echancrée  j  la  lèvre  inférieure  plufieurs  fois  plus  i 

grande ,  à  trois  Ipbes  obtus ,  celui  du  milieu  pto-  , 

longé ,  prefqu'en  languette.  I 

3".  Quatre  éi^rrhtes  renfermées  dans  le  tube, 
dont  les  filamens  font  tiès-counsjdidyoafKSiki 
anthères  petites. 

4°.  Quatre  cv.iiV«/ oblongs,  rurmontésdTaDftll 

flyle ,  terminé  par  deux  ftigmutes  aigus. 

Les  femenccs  oblongues,  cylindritjues  ^  leflfa-  i 
mées  duis  le  fond  dn  calice  perfiftani;  I 

i 

Le  thvm  de  Virginiea  des  tiges  droites, NÎdtti 

hautes  d'un  à  deux  pieds, cylindriques, d'unbmtw 
rougeatre  ,  glabres,  firiées ,  divifées  en  rameiux 
Opporés  ,  etjlés,  un  peu  cylindriques  à  leurbj'r,  ] 
tétragones  à  leur  parti é  i'upéritiure,  chargés  J'ub 
duvet  court ,  Wl  peu  rode  ;  des  ramifications  iw» 
breufes ,  courtes ,  oppofées.  Les  feuilles  font  fei- 
files,  oppofées,  lancéolées  ,  plus  longues  que  les 
'  ntit  -riduds,  très  entir  res  i  leurs  bords,  aiguës 
à  leur  fommet,  arrondies  à  leur  bafe^d'un  vert» 
tendre  ,  glabres  à  lean  deux  fsees,  ponâuées.sa 
peu  plus  pâles  en  deflbus  ,  nerveufes  i  Iturûce 
intérieure  ,  longues  d'un  pouce  &  plus  .  larges  sa 
moins  de  quatre  lignes.  Les  feuilles  des  rainihu- 
tions  dIus  étroites,  prefqu'acuminces  â  leur  Çosst 
met  ;  la  plupart  un  peu  rétrécies  à  leur  baié. 

Les  fleurs fontréuniesârextréinitédesraïami^ 

en  têtes  prefque  globuleufés  ou  hémifphériqa», 
fafciculéês,  très-ferrees,  l'enfemble  des  dernierti 
ramifications  formant  une  forte  de  cime  tetmiwlî; 
les  braâées  dilpofées  à  ia  bali»  des  têtes  de  flnn  1 
en  forme  de  oolieretres ,  aflêz  fembla  bles  aux  feuii-  I 
les,  mais  plus  petites .  un  peu  pubefcentes ,  pf;c- 
cipaJement  vers  leurs  bords,  ciliées,  acuraHicss; 
toutes  les  fleurs  fefliles;  leur  calice  court ,  pub</- 
cent,tubulé.â  cinq  dents  courtes  -,  h  co  û  ' 
tite,  blanchâtre,  un  peu  plus  longue  que  ieu- 
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Cette  plante  croît  dins  U  Feniîtvanie  j  h  Vir- 
ginie ,  dans  le  pays  des  niinwi«  8e  fur  le»  monù- 
gnes  de  la  Caroline.  On  la  ciihi¥e«l  Jardtades 
Fiantes  de  Paris,  ^{y.v.) 

a8.  Thtm  verticilié.  Tkymitt  verticillatus. 

2%y«utf  folii*  ovûto-lanceo/atis  f  tnt€gn*i  vtrti- 
€Îllû  mftk  igrmiMàttm  paucis  ,  compaSU» 

Bnd^fhmmm  vtnKittéam.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  vol.  a.  ptig.  6*  nb.  1 1 . 

Scs  tiges  font  glabres ,  cylindriques,  muni:- s  de 
lameaux  oppofés  Ik.  de  feuilles  feliîles,  oppolées, 
aflèz  femblables  à  celles  du  thymus  virgudaa , 
ovales-lancéoléeSj  longues  d'environ  deux  çooces, 
très^ntières  à  leurs  bords ,  prerqu'acumin^es  à 
leur  fommet,  airoiidies  prefqu  encœur  à  ieur  bafe, 
glabres  à  leun  deux  laces»  les  fupérieures  plus 

Les  fleyrs  font  réunies  en  verticilles  très-épais, 
peu  nombreux,  ittués  dans  les  aiflielles  des  feuiUes 
fupérieures  &  cerminales .  accompagnées  de  brac- 
tées étroites ,  lancéoléts,  ai^uts  ,  Lu:  iiscoup  plus 
petites  &  plus  courtes  que  les  deux  grandes  teuilies 
qui  les  reçoivenc  dans  leurs  aiflêlles.  Leur  calîlce 
el]  tubulé,  terminé  à  fon  orifice  par  cinq  petites 
dents  droites,  preCqu'égaies  ;  h  corolle  à  peine 
plus  longue  que  le  calice  ;  leséumines  renfermées 
dans  le  tube  de  U  corolle  ;  te  Ayle  filiforme  ^  £ul- 
Janc  i  deux  fiigmates  aigus. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  de  la  Pen- 
filvinie,  jufque  dans  l,i  Ci  'ine  (upérieoce.  Elle 
a  élC  découverte  pat  Michaux. 

29.  Thym  à  feuilles  denrées.  Thymus  ftnatus. 

Tkytna$  foliit  lanceoiato-ovaiiiuSt  UvUtr  varittr- 
que  deiuatU  j  h^uMs  tvmÎHûEku  ,  gtaUBh  /  ifM«> 
teo^'s  lunctoUtiSg  aon  acuminaiis. 

Brachyfltmum  muticum.  MichauX,  FlOT.  boceal. 
Amer.  vol.  i.  pag.  6.  tab.  31. 

Cette  efpèce ,  qui  fe  rapproche  beaucoup  du 
tkymuj  virginicus,  en  dtfi^repar  fes  feuilles  légè- 
rement dentées  en  fcie,  particuliérenientles  infé- 
rieures. On  la  diflingue  auflî  évttkymiuveftieiUatus 
par  fes  verticilles  tous  terminaux.  Ses  tiges  font 
droites ,  glabres ,  cylindriques,  rameufes ,  garnies 
de  feuilles  oppofées ,  feflîJesrUOCéoléeSyOvales, 
glabres  5  leurs  deux  faces  ou  légèrement  pubef- 
centes  dam  kui  jcuiielîe  ,  ponâuées,  nerveufes  , 
aiguës  à  leur  fommet,  dentées  légèrement  en  fcie 
à  leur  contour,  particulièrement  les  inférieures , 
longties  d'un  pouce  8e  demi  ï  deux  pouces ,  fur  au 
moins  lîx  lignes  de  large}  les  feuilles  fupétieures 
entières ,  plus  étroites. 

Les  fleurs  font  difpofées^à  l'extrétuité  des  ra- 
meaui  8e  des  tiges»  en  verticiUes  capitéSj  Êifci- 
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culés ,  très-ferrés ,  garnis  de  bradées  plu*  courtes 
que  les  fleurs,  point  acuminées,  ci.iees,  un  peu 
pubefcentes  j  le  calice  court ,  tubulé  ,  à  cinq  dents 
égales;  la  corolle  petite,  un  peu  plus  longue  que 
le  calice.  Le  limbe  divife  en  deux  lèvres;  la  lupé- 
rieure  légèrement  ècbancrèej  l'inférieure  à  trois 
lobes  ,  cdtti  dumilieu  prerque  lingnlé ,  plus  long. 

Cette  efpèce  a  été  découvert  par  Michaux  « 
dans  la  Caroline  fupérieure. 

*  Thym  aciculaire.  Thymus  aiuuJurij.  Waldft. 

Thymus  jlortàus  capltatit  i  caullbus  rtpemibus  { 
foliis  tintaribus ,  fubilts  ntryofts  fuUatlfqut  ;  brac 
ttis  ovatij.  Waldft  &  Kitaib.  Plant,  rar.  Hung. 
pag.  157.  tab.  X47.  —  Perl.  Synopf.  Plant,  vol.  a. 
pag.  ijo. 

Elle  paroit  avoir  de  très-grands  rapports  avec 

le  thymus  mafiichint  ,  dont  elle  n'eft  peiJt-étro 
qu'une  variété.  Ses  tiges  font  rampanie».  ,  ligneu- 
fcs ,  grêles ,  rameufes ,  garnies  de  feuilles  étroi- 
tes .  linéaires ,  oppofées ,  nenreufes  Se  ftllonées 
en  deflbus.  les  fl  urs  fnnt  ramaffées  en  tête ,  mu- 
nies de  brades  ovales  i  la  lèvre  fupérieure  du 
calice  nue. 

Cette  plante  croît  fw  les  roches  cakaiici»dafli 
la  Croatie.  I9 

♦  Thym  de  Croatie.  Thymus  enaticui.  Perf. 

Thymus  ptduneulis  fukrijloris  ,  axillanbus  ;  fa- 
llu ovatis  ,  ob'.ufis,  ncr-^oJU,  integerrimis  ,fe0iiiiaf 
corollù  calice  duplà  lorigiore  ,  cauU  villofo-hcrbaetO, 
Perf.  Synopf.  Fiant,  vol.  2..  pag.  l  ;o.  n°.  15. 

Tkymuj  piptrelia.  W»ldtt  &  Kitaib.  Plant,  rar. 
Hong.  vol.  t.  pag.  169.  tab.  iy6.  <  EmUi^  fyM" 

nymis.  ) 

Cette  efpèce ,  d'après  M.  Pcrfoon  ,  ne  peut 
appartenir  air  thymtu  piptrtfia  de  Linné  1  elle  s'en 
li'iingue  par  fes  pédoncules  axillaires,  à  peina 
munis  de  trois  fleurs.  Ses  tiges  font  herbacées , 
velues  ,  garnies  de  feuilles  oppofé-s  ,  fertiles , 
ovales ,  très  entières  à  leun  bords ,  obtufes  à  leur 
fomme  t ,  nerveufes  à  leur  fece  inftrieure.  Le  ca- 
lice, eft  de  couleur  purpurine}  la  corolle  aflèi 
grande  ,  une  fois  plus  longue  que  le  calice }  fon 
tube  aloogé. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  monugnc»  da 
ta  Croatie ,  parmi  les  roches  calcaires. 

*  Thym  de  Richard.  TkymutlUciarJii.  Petf. 

Thymus  florîbus  capilalis  ;  braStit  ovatis  calki- 
hufque  rtgidis  ,  foUis  Use  ovutts  ,  fubsùs  ntrvofis, 
Perf.  Synopf.  Plant.  voL  a.  pag.  ijo.  n».  lé.  {Eie 
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Ce  thym  croît  aux  Anriîl«  ,  dans  Ifs  îles  de 
Majorque  ^  lic  Minorcjue.  Sc>.  feuiiits  font  larges , 
ovales,  oppofées  ,  nervenfes  à  leur  tace  intt»- 
muTC  i  ks  fleurs  difpofëes  en  t^te ,  munies  de  . 
Ibraâén Mlles I  nidtê^éaâ  qweles caUcet. 

*  Thym  deCotft.  Thyima  e»rfua$.  Ptrf. 

Tiymtu  pumitus' ,  fruttfetns  ,  foliis  rofulath , 
CVatO  orhifuhtis  ^  pilofis  ;  margint  fukcarùiugineo  , 
coniii  calice  dupià  majore.  Perf.  Synopf.  PUiu. 
vol.  ».  |Mg.  ($I.O*.  il,  {£»htré*n0Riekmridii,) 

C  n  II"-  --hTrc  baile,  dont  les  tiges  font  pref- 
quÊ  ligi  culc,  garnies  de  feuilles  difporées  en 
rofette  ou  veriitillees ,  uvales ,  prefqu'orbicu- 
hiies»  pileuies  a  leurs  deux  face»  j  un  peu  cani- 
hgiBeiHei  à  leurs  bords )  la  corolle  une  fàh  plus 
grmdoqoe  le  calice. 

Cem  pbmo  croit  i  l'île  4e  Corfe.  ^ 

^  Thyu  )  petites  fleurs.  H^mut  mierêathÊU. 

Broter. 

Thymus  ftditncitlts  foinann  ,  ax'Uiartbut  ,  ra- 
mfii f  forihut  bfevioribus  ;  cau/e  ertâo  ;  foCiis  ova- 
tit,  êemi$  i  atnufit  ^  fuMu  iittiâ  i  eorotlâ  cuHct 
fitb»q»^,%ntBt i  Flor.  lofon. «ei  i.  pag.  176. 
—  Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  2.  pag.  Ift.n*.  23. 

Cette  plante  a  «le  très^gtawls  taf|pora  avec  les 
ftrrîèrei  :  on  la  diftingne  I  fes  petites  fleurs.  Ses 
racines  rro  luifent  plufieurs  tiges  droites,  gar- 
nies de  ftuiHes  oppofées,  ovales,  aiguës  î  leur 
fommetjnerveufes ,  parfemées  en  deflnus  de  poils 
épate.  Les  fleurs  font  placées  dam  l'aiffetle  des 
feuilles ,  fupportées  par  des  pédkmcutes  folitat- 
res  ,  r.imeux  ,  plus  coures  que  ks  feuilles.  La  co- 
rolle e(l  blanchâtre  ou  lécérement  purpurine  ,  i 
peine  plus  longue  que  le  cilico* 

Cette  efpèce  croît  dins  le  PaitQgal»  fut  fes 

collines  cale  lires. 

*  Thym  â  fleurs  oombreuiés.  Tkynm  mUtt- 
Jknu,  Perf. 

Thymus  ftoribus  axiilarihut ,  pedunculatis ;  ptdan- 
çnlit  maltiporis  ;  calicibtu  obhngls ,  dinilhut  acutit  y 
Afiie  ^wuis  ,  giabrit  ;  vents  fuotus  promintmibus. 
Sfnopf.  Pianr.  vol.  z.  pag.  i )i.  n".  ij. 

Ciîtte  efpècea  le  port  d'un  calament.  Ses  fc nil 
les  font  oppofées,  ovales,  gîabrcs  à  leurs  ucu^i 
facts,  ponvituées  en  dcffoui  ,  marquées  à  leur 
face  inféiieure  de  veines  (aillantes.  Les  flc-ursfont 
Htuées  dans  l'aifTelle  des  feuilles  ,  pontes  fur  des 

ÊeJoncuIes  chargés  d'un  grand  nombre  de  f!  nir;  ) 
«  calices  alongés«  termines  par  des  dents  aiguc^. 

Cette pboie,  dont  on  teiMM*  le  lieu  natal,  a 
^  i«tii{bis  «Mltivép  dsmi»  lacdin  de  TriitioR. 


T  H  Y 

T7vT-f  eau!t  ramofo  ,  dîvdrlcato  ,  tomtntofo  j 

foliti  uwiiis  ,  fubjtrratii  ,  fummis  cocgfjlls ,  colora* 

lis  i  vcnkillis  uni  feu   hijioris  ,  fu^'upproximMis.  \ 

Perf.  Svoopf.  FJaot.  vol.  t.  pag.  131.  n*.  j.  (Sui 
«eûnw.  ) 

Ce  thym  paroît  tenir  le  milieu  entre  le  Afmu 
acinêt  Uc  le  t^fmuM  «Ijtiiuu,  Ses  tiges  fom  tomen- 
teofes,  trèt-nmeolcf  I  les  nnwauv  diffus,  étalés, 

Îprr^is  de  feuilles  ovales  ,  légértment  detuees  ea 
de  à  leuts  bords ,  traverfaes  par  d«s  veines  d'UD 
rouge  violet;  lej  dernières  feuilles  très>tappio* 
chées»  colocéesi  les  flaots  lapproctiécs  eu  vem» 
cîUesa'untfèden  lents  )  le  csiicefiUoaé.ideit 
'èvres ,  hifpide ,  relevé  en  bolfc-  .1  f  a  baf^  ,  \th  a 
fonoriiîce}  la  corolle  alT&x  grande-,  rougeitre,  ■ 
un  peu  renflée  à  Ton  orifice  >  la  lèvre  fupéricute- 
droite,  écbancrée i  fioftrieunei  ttois  lobes 6w 
Us  «  cdui  du  niilien  ceacivo. 

On  trouve  cette  ptaiite  dans  l'Efpagne.' 

*  TïiTM  à  feuilles  rondes.  Thymus  totm&ft» . 
lins.  Per£ 

r^vT.  r  ^ ù.'ihuliJth  ,  macrpitaiif  ;  vtris  fii- 
tus  prominentihi^s  i  taule  procumkemeg  apice  ttUci- 
bufque  villofis.  Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  a.  p.  1)1. 

n".  6.  (Suh  acinos.) 

Ses  tiges  font  couchées  ,  velues  l  leur  prnic  | 
fopétîeare  .  gam  i  ?  s  de  teuiHes  «ppofées ,  orbin]- 
laites,  mnomoées  à  leur  Comnet ,  munies  en.def*  | 
fout  de  veines  faisantes.  Leur  calice  eft  velu,  re- 
levé en  bode  .à  fa  bafe.  Cette  pUtue  CXOltan  Ef*  ' 
fign^.  (tx  hir!>.  Richarel.)  \ 

i 

THYMBRA.  Thymhra.  Genre  de  plantes  dico« 
tj^lédones,  à  fleurs  complètes,  monopétalées ,  ir- 
régulières,  à  deux  lèvres,  de  la  famille  des  la- 
biées, quia  des  rapports  avec  les  f-irrièces  &  its 
thyms,  ficqoi  comprend  des  plantes  iigneufes  exo- 
tiques  nu  indigèoe»  de  l'Europe,  dont  les  tigts 
font  grèks ,  les  feuilles  petites,  oppofées  ,  ponc- 
tuées i  les  fleurs  veiticillées  ou  en  qKS. 

Le  caraâète  effentiel  de  ce  genre  el!  d'avoir: 

Un  calice  coa^rimi,  àorii-ê»  dtk»'s  dme  nmgk  i 
Je  poils  fur  fet  daat  ionb ,  mm  tm  dÊdmMâf  U  mm 

fupirieure  Je  ùi  .oruHc  pLne .  ccha^oétf  tÎÊ^tnimk 

Ums  iLcioapurei  prcjqu'cgaUs , 

CARACTtRE  CÉNÉRIQUe* 

I 

Chique  fleur  offre  : 

I*.  Un  calne  moaophylle,prefqne cylindrique, 
comprimé  latéralement,  bordé  en  denors  d'une 
rangée  de  poils  (us  fïs  deui  bofds,  no  en  dedans 
pendant  la  tnatoration ,  divifd  en  deui  lèvres  {  b 

fupèrieurr  pli:-;  lirpe  ,  à  demi  divifée  en  trois  dé- 
cougutes^aies ,  corniivcotes  «  l'inférieure  plus 
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1*.  Une  toroUt  monopénle,  labiée  }  le  tube 
pefque  cyltndric)ue ,  tetmiaé  par  ua  limbe  à  deux 
lèvres;  U  fupérieure  pbMydtoif»,  ^hancrée  j 
finfiérieure  à  OOtt  découfiarcs  prefqu'égales. 

I*.  Quatre  itimi/us  didynames ,  donc  les  fila- 
nwn  fflifbmMt  font  rapprochés  par  paires  ^  les 

deux  inférieurs  plus  courts  ;  les  anthères  a  deux 
lobes,  placées  fous  la  lèvre  intérieure  de  la  co- 

4®.  Vn  ovairt  i  ouatre  loi.  s,  furmonté  d'un 
feul  ftyle  filiforawa  airUé  en  deux  }u(q«e  fen  fon 
aiUettidMxJNi  - 
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Quatre  fcmencu  niies«  teBSutab»  dam  le  fiMid 

du  calice  perfiftant. 

Ohfenuttioiu.  Qe  geore  eft  à  peine  diltingué  des 
farrièces  :  dans  ce*  dernières  les  deux  lèvres  du 
calice  fom  moins  prononcéee^  leur  calice  efi  fou- 
vent  garni  de  poQs  en  dedans ,  funoat  i  fépoque 
de  la  maturation,  point  muni  en  dehors  d'une 
rangée^  de  poils  fur  les  deux  bords }  leur  corolle 
eft  à  cinq  lobes  prefqu'égaux.  Les  thyms  font  plus 
tranchés  par  l'orifice  de  kor  calice  garni  de  poils 

E  t  p  i  c  1 1. 

I.  Thymbra  en  épi.  Thymhra  fpicau.  Liim. 

Viymhra  jbrihu  fykêài.  Lma.  Spee.  Plant, 
vol.  2.  pag.  79J.  —  Mill.  Di£l.  n*.  i.  —  Kniph. 
Centnr.  }.  n'.  94..  —  Lam.  III.  Gen.  lab.  5 11.  — 
Decand.  Flor.  traoç.  vol.  ^.  pag.  flf.  — willden« 

Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  4^.  n".  1. 

Thymira  ffUaia  ,  vtrior  ^hifpaniei.  Bjriel.  Plan  c. 

m.  ui.  no.  12)0* 


Tkymum  m^as,  t«ll§ifolium  ;  êt/k*^  foUatto 
ttfiu  j  rmtpiBn^tÊKti ,  piiofum,  Pluken.  Almag. 
pïg.  368.  tab.  110.  fig.  5.  * 

^ffopus  capitata,  af ricana  ,pnur0é  ripâ^thir- 
fuofiiiv.  Morif.  Oxon. llift.  5.  pag.  ^Gi. 

SétHftim  àirfiiu  «  fi/p^*  *  «iHmù,  Dodard , 
Méoi» 

SMdges  font  dreim,  lignenfo,  hran*  d'en- 
viron un  pied  i  les  rameaux  opoofés ,  un  peu  rou- 

?|iâires  ,  quadrangulaires,  héiillésde  poils  roides, 
urtout  Vers  i.ur  (oii.tv.rt;  Ruiirs  kiiilles  op- 
pofées,  linéaires,  prefque  ftililcs  ,  ettoices ,  lon- 
frues  d'un  pouce  «  plus  ;  larges  d'environ  une 
ligne  &  demie,  lignes  i  leurs  deux  extrémités, 
fortement  pnnÔuées ,  crtlées  vers  leur  bafe  ,  ie 
quelqurfois  fur  li'.T  lurvure  i!urf.i!c-,  les  fcuillts 
iupérieures  8<  celles  qui  accompagnent  les  fleuis  > 
cillées  dans  toute  leur  longueur. 

Lts  fliiirs  font  difpofées ,  à  l'exti cmitc  des  ra- 
UKaux  ,  en  veiticilles  axilUires^  ttèiiapprochés , 
donc  l'cnfinnblnfiDme  un  épi  terndnilj  ftidlléj 


I  oblong  ,  ferré  ,  muni  de  br,-é<ce$  bnc^rlees,  ob- 
longues  j  aiguës  U  ciliées.  Leur  calice  eft  un  peu 
cMnpciiM ,  légèrement  vifqneax  .chargé  de  pt>\]% 

très  courts  ,  glandukut  ,  &  d'une  rangée  du  ;  c  ''s 
un  peu  plus  longs  fur  les  deux  bords  j  fon  ctitice 
nu  ri  d  lims ,  terminé  par  cinq  dents  inL,:iles, 
les  deux  inférieures  plus  longues,  aiguës,  ctlier:»; 
la  corolle  purpurine ,  ouverte  à  fon  limbe  en  deux 
lèvres>  la  fupérieure  plane,  ovale,  prefqu'eii 
coeur .  échancrée  au  fomm?t ,  rétrécie  d  fa  bafe  j 
l'in^  TÎ  lire  à  ttois  lobes  égaux .  artoodis} le  tube 
renfle  vers  fa  partie  fupérieure. 

Cette  planre  croît  dans  le  levant,  fur  le  Mont 
Liban  ,  en  Italie  ,  fur  les  montagnes  du  Piémont. 
Klle  a  uM  odeur  forte  âr  pénétrante.  On  U  cui- 
tivu  au  Jardin  des  Plamet  de  Fuis.  1^  iV.^) 

X.  Thymbra  vetticiile.  Thymàra  vtniai/ata. 
Ltnn* 

Thymhra  ftorîhui  vtnîcilljiis.  Linn.  Spec.  Pîanr. 
vol.  t.  oag.  796.  —  Miller ,  Dià.  n°.  z.  —  Wiild. 
Spec*  Fiant,  vol.  |.  pig.4|<*  n^.  1. 

Uyffopiu  OMfii^^UU  J  m&ÊtêÊld,  ^tfû,  C.  Bâull* 

Pin.  XI 8. 

Hyffopus  moHtana.  Dalech.  Hift.  I.  pag. 
Icon.  —  Fnfeh.  Hift.  Icon. 

Hylfoputn  rnonunum  ,  cil'uium  'l"thlphtllm  J.Bauli» 
Hifl.  5.  pars  i.  p.ig.  177.  Icon. 

Cette  plante  difière  peu  de  la  précédente  :  on 
fen  dsfiiogue  néanmoins  par  fes  fleurs ,  dont  les 
verticiUcs  font  plus  prononcés,  plus  dJftinâs.  Ses 
t  ges  s'élèvent  «  peine  i  b  hauteur  d'un  pied  ; 
elles  font  ligneufes,  branchues;  les  rame.iux  op- 

fiufes  J  les  feuilles  feiTiles  ,  oppnfées,  Itnéairts- 
ancéotées,  très-entières,  ponâuées ,  glabres  i 
leurs  deux  faces  »  point  ciliées  ;  celles  qui  ac- 
compagnent les  mors  un  peu  phis  larges ,  phis 
aigtiès,  ciliées  â  leurs  b  r  is.  Les  fleurs  font  fef- 
iiies  ,  parfaitemetu  verciciliecs  dans  les  aidelles 
da  ttuiUes  fnpérienresf  b  coeolte  pnrpnrîM. 

Cette  plante  croît  daos  Jet  ountréec  Biéndie- 
nales  de  l'Europe.  ^ 

J.  Thymbra  cilié.  Thymhra  ciliata,  Desfoof. 

Thymkn  ioribai  e«piuùt  ifiiiii  Uneaiibus ,  d> 
ntùs.  WilU.  Sftc,  Plant,  vol.  ).  psg.  47.  n°.  j. 

,  lllylwtjWîi»  iktearibut ,  cUiatis  ;  t^taS*  jb-' 

ivai«MM|M:t  nmmâUèÊUi  iraaeiê^vmit,  aoÊtii* 
DMfent.  Fkr.  adint.  fol.  2.  pag.  10.  «d».  ti».  ' 

C'eH  un  atbufte  d'un  aTpéd  fort  agréable,  dttnt 

les  tiges  droites,  très-rametifes ,  font  prefque  cy- 
lindriiiues  ,  gercées  ,  de  couleur  cendrée  ,  hautes 
d'environ  un  pied  &:  demi;  les  rameaux  grêles, 
les  uns  (impies,  d'autres  ramifiés ,  inégaux,  pref> 
que  cjUndrique*  on  légéimmit  «éatgones^  ht 
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f tas  j«iiiiet  dMifgtfs  d'an  4avec  trèt^comt ,  Itna* 

g  neux  ,  un  peu  ^rificre  i  les  feuilles  font  oppo- 
le<s,  fcfTilcs^  roides^  linéaires,  ouvertes,  j^oc- 
tuées ,  munies  i  leurs  bords  de  ciis  bla&CS»  algues 
i  leur  fommet,  très- étroites. 

'  Les  fleurs  forment  i  l'extrémité  des  rameaux 
vn  épi  court  en  tère  ovale ,  cylindrique ,  obtufe  , 
longue  d'un  demi-pouce  pl-is,  gnrni  de  grandes 
brjôées  quelquefois  un  peu  colories  en  rouge, 
ov.  l  s ,  entières,  ciliées,  acuminées ,  nerveufes 
en  ^ctlous ,  pretqu'aufTi  longues  que  ks  fleurs. 
I.p  c  iîice  eft  cylindrique ,  légéremetie  comprimé , 
à  deux  lèvre?,  à  ciiu]  dents,  ciliées {  les  deux  in- 
férituies  plus  longues,  fetacétsj  la  corolle  de 
couleur  violette;  fon  tube  droit,  un  peu  renflé, 
du  double  plu»  long  que  le  calice  i  le  limbe  divifé 
en  deux  lèvre»  j  la  fupérieure  un  peu  plane ,  en- 
lière.  obtufe;  l'inférieure  à  trois  lobes  arrondis, 
enti  .:r.<i  i  quatre  étamines  didynaines«  à  peine  plus 
longues  que  la  corolle}  les  anthères  petices  i  un 
flyle  ,  deux  fîigmates  aigus. 

Cette  planw  a  été  découyene  par  M.  Desfon- 
runes  dans  la  Barbarie,  aui  envirqas  de  Mafcar , 
fur  Irs  collines  arides  Srjjwulttt.  "b  (F^f  €9mm. 

THVMLLRES  (les).  ThymeUt.  F.imiIIe  de 
plantes  <  ainli  nommée  j->ârce  «fa  cile  comprend  un 
certain  nombre  de  genres  qui  ont  beaucoup  de 
rapport  avec  les  thymtida  de  Tournefort ,  que 
Umé  a  divirds  eo  ptefiewt  antres  genres  parti- 
culiers. 

Les  plantes  contenues  Ain%  cette  famille  font 
«lez  ordinairement  des  a[l>riir^âux  ou  des  ar- 
bu(!e$  ,  r  irt^m^nt  dcs  herbes  dont  les  feuilles  font 
alternés ,  quelqueff>is  oppofées  j  les  fleurs  axil- 
lattes  Ott  terminales ,  agglomérées  ou  efi  épis. 

-  Le.f4//c<  tft  cubaté  .  d'une  ftule  pièce ,  infé- 
rieur) fon  limbe  cour',  à  [l'ulieun  découpures; 
point  de  corolle ,  mai*  t^ucl^u^ïs  cfpèccs  font  mu- 
n  cs  d'ecjillcs  pétaliformts,  lîtuées  à  l'orifice  du 
C4lice,  imitant  une  corolle  polypéule.  Us  éta- 
mhles  font  en  nombre  jéftnij  tniérécs  i  l'orifice 
du  calice  ,  en  même  nombre  ou  en  nombre  double 
d-  celui  des  découpures  calicmales,  tantôt  al- 
t  rntïs  avec  ces  méniBS  découpures,  tantftt  op- 
pofées, 

i{ovairt  ell  fimple,  fupérieur  ,  fittmonté  d'un 
ùcUl  ftf  le ,  termine  par  va  ftignuté  ofdinairemènt 

flmple  ;  une  (eiile  (emeiice  fupérieure  ,  ou  nue, 
ou  e  n  ba  le .  ou  capfulaire^enveloppée  par  le  calice  i 
lunbryon  dépourvu  de  périfpertnei  l^r^icule 
fupérieure.  •       •  « 

Les  principaux  genres  qui  appasdeuu^Dt  i  cette 
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l*»  lagctto  

Les  laureoles   Djpknt. 

Les  paiVerines  ,   PtÀtiuu, 

Les  ftellères.   SuUum, 

Les  ftruthioles.   Struihiota. 

Les  lachnées   iMchnta^ 

Le*  dais   DaU. 

Les  gnidienoes.   Gnidia. 

Leineâandres   Htaandra. 

Les  qiiiCiuates   Qmfytâm, 

THYSANOS.  Tkyftvu.  Genre  de  ptanccsdi. 

corylédones  ,  à  fleurs  coTipl*?es,  polypétatrâ, 
régulières,  de  la  famille  d.s  i^rebinthacées,  mi 
a  des  rapports  avec  les  fimuhj  &•  le$  aytanihat ,  agi 
comprend  des  arbriffeaux  exotiques  à  1  Europe, 
dmi  les  feuillesITooc  ailées,  les  fleurs  dsfeo&etea 
grappes  latérales. 

Le  canaère  effetittel  de  ce  genre  eft  d'avoit: 

Un  catiee  k  cinq  découpuui  ;  ciruf  péiaies  {  £n 
éiamiatii  qttam  fyUt  ;  quatre  dnutj  ^  m  nù%»a. 
«eUti, 

CARACTilLB  eÎNiiLiQua. 
Chaque  fleur  olre  : 

l^  Un  calue  inférieur,  diviré  en  cinq  déceu> 
pures  profonde,  colorées,  perfiflaotes,  cw 
caves,  lancéolées,  très-ouveries. 

i".  Une  corolle  compoféu d« cjuq  pétales,  rap- 
prochés en  terme  de  docbe,  ouvern,  oblèoci. 

égaux  au  calice. 

j;".  Dix  iumineSf  dont  les  6hmens  font  court}, 
rifléchts  (  les  anthères  arrondies,  à  deux  loges. 

4".  Un  ovaire  fupërieur,  â  quatre  faces,  fur- 
monté  de  quatre  flyles  rilttortnes ,  infirés  bte- 
ralement  aux  ouatre  angles  de  l'ovaire ,  teniioél 
par  autmt  de  Uigmateslégéteaienc  bifides. 

l^fmit  conMe  en  quatre  drupes  oblongs ,  en 
boffc,  recourbés  ileur  fommet.  revêtus  d^uaa 
écorce  lanugineufe,  s'ouvtant  laiéraienent. 

Les  .^—i-iffj  font  iiitsnt  de»  noyaux  folitiires 
dans  cha4ue  drupe,  ovales-oblongs,  liflès,  nus  à 
leur  partie  inférieure ,  enveloppa  1  leur  panie 
fupérjeure  oar  un  aqlle  oq  tunique  t»oge,  cbanne, 
frangée  i  rcs  bords, 

Oèfervaihns.  Le  nom  de  ce  genre  viem  du  mot 

grec /:^/.-r"  (fiiibrij)^  frange,  â  caufedela» 
Qtque  des  ieii)ences ,  frangée  à  fes  bords« 

£  S  p  â  C  £t 
I.  Thy^akos  paUa.  Tliyfainu ptitU.  Lonr. 

Tkyfanus  foliis  pînnaùs  ;  pedunculu  poîytA, 

«fili^iivia.  Louf,  Flof.  coçhindi.  pag.  ^4?. 
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Atbrii&att  dont  les  ti(^$  font  prefoue  droicet , 
cvlindriques ,  divîlije*  en  nmeain  toulrîn  «  in\is , 

ghbres,  fars  épines,  garnis  se  feuilles  ailées , 
compofées  de  dix  piites  de  foliole*  oblongues, 
labtts  à  leurs  deux  faces >  très- entières  i  leors 
ords.  Les  fleu»  fonctatèiales ,  difpofées  en  nap- 
pes pédoncnlées,  fitoées  dans  raiflèUe  des  feuilles, 
f.;  u  1  calice  eft  coloré  en  rouge ,  à  cinq  découpures 
concaves  1  Ijncéolees,  pileulesi  la  corolle  blan- 
che, i  cinq  pétales  ouyerts,  rapprochés  en  forme 
de  cloche,  de  la  longueur  du  calice  ;  le  fruit  eft 
compofé  de  quatre  drupes  oblongs  j  les  noyaux 
entourés  i  leur  ^Rie  inférieui»  par  un  uilte 
louge. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  j  à  la  Cocbin- 
ddoe.  1>  (IT^jpi. t»  Lnr.  ) 

TIARELLE.  Tiardla.  Gfnre  de  plantes  dicoty- 
lédones,  à  flturs  complètes,  polypétalées,  régu- 
lières ,  de  U  famille  des  faxiiiages  ,  qui  «  de 
grands  rapports  avec  les  mittUa ,  de  qttt  com- 
prend des  herbes  exotiques  à  l'Europe  ,  a  feuilles 
fimpks,  temées  ou  ailées  j  ordinairement  tr^utes 
radicales  ;  les  flcws  dUpoftcs  en  on  épi  Iftcbe , 
terminal» 

Le  caractère  eflentie!  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cinq  divifiofu  f  cinq  pélaUs  ,'  dix 
itûmitu-t  i  deux  Jlylti une  capfile  à  mu  finit  hgt  «  k 
dtnx  vêivu  ,  l'tutt  flM  (grmit  tman, 

CARACTiRB  eiMiKIQQE. 

Chaque  fleur  ofte  : 

^  i**.  Un  calUt  perfiftant ,  profendéneiit  divifé  en 
cinq  découpures  ovales,  aiguës. 

x**,  Uive  c0ro//ccompofée  de  cinq  pcttlesoblongSi 
irèi-eiiiiers ,  inlërés  fur  le  calice. 

3*.  Dit  étamtnet  dont  les  fibmem  IbmfiKfor- 

mes,  plus  lorps  que  !a  corolle,  inférés  fur  le  ca- 
lice, terminer  p^i  des  anthères  arrondies. 

4°.  Un  ovaire  bifide ,  furmonté  de  deux  fiyles 
coura,  temiinés  psr  des  ftigOMiies  limples. 

Le  fruit  eft  une  capfule  oblotigue ,  à  une  feule 
loge  ,  à  deux  valves  inégales  ,  prtfque  planes  , 
l'une  plus  grande  que  l'autre  ;  elles  xeniêmieot 
pluiienrs  femepces  ovales,  luiûiiites. 

Obftnaùons.  Ce  genre,  qui  ne  comprend  jiif- 
qu'alors  qu'un  très-petit  nombre  d'elpèccs,  tft 
tri^-rapproché  des  mitt/la  ;  il  n'en  diffère  que  par 
f.s  pétales  entiers,  &  par  les  deux  valves  d(S  cap- 
fiiles  inéf;ales.  Dans  les  mitella  les  pétales  font 
lainées,  prefque  pinnatifi.ies  j  les  valves  lies  cap- 
fules  égales.  Les  efpèces  dont  ces  deux  genres 
font  compofées  ont  le  même  porc,  des  fl  -itrs  dif- 
pofées en  un  épi  lâche  ,  terminal*  dCS  feniUs.»  uc- 
Bvttuitqut,  Tomt  FU.     '  > 
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dinalrement  toutes  radicales,  finales  dans  les  mi-^ 
tetla,  quëlquefbts  ternées  d»is  les  tUrtlta,  deux 

fois  ternées  ou  ailées  dans  une  nouvelle  tTpèce 
décrite ^ar  M.  Ventenat.  «  Si  l'attache  des  feinen- 
ccs  (  dit  ce  favant  auteur  )  à-t  deux  premières 
efpèces  J  qui  n'a  été  décrite  par  aucun  bounilte, 
ëtoit  la  même  que  celle  de  mittlta ,  la  tiartUa 
biternatd  «e  pourroit-elle  \k\\  fonlliuier  un  genre 
nouveau ,  caraététilé  par  les  placen.as  ti.iformes, 
d'abord  adhérens  au  Dord  Intérieur  des  valves,  fie 
eofutte  libres  ?  » 

E  s  p  i  c  t  s* 

I.  Tmaelu  i  feuilles  en  coeur,  lutt^m  tar- 

difu'ia.  Linn. 

Ti*nUa  faliit  fimplicibus ,  t»fdûtUf  Jkihiûtitg 
im^uiSur  dttuaiû.  {^.) 

Tiardtd  fùRU  eoréttit.        SpM.  Plane  vol. 

pag.  y8o.  &  Gêner.  Nov.  i5^8.  —  Amoen.  Acad. 
vol.  3.  pag.  17.  —  Miller,  DiCt.  n".  i.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ^59.  n*.  I.  «>•  Lm.  IIL 

Gcner  tab.  J7}. 

MittUa  Jiapo  nudf,  Hon.  Cliff.  167.  —  Royeo  j 
Lugd.  Bat.  459.  —  Grottov.  Virg.  tèo. 

TîMtSa  folttê  twdalis ,  acutii ,  fuàtobatii  ,  do^* 

tails;  -Jen    us  jfumiMCii4.Micli.Floff.  boieal.  Amer* 

vol.  I.  pag.  xjo. 

Conufa  amerUafla  ^  flore  fpicato ,  pttalis  inttgrùm 
Herm.  Païadif.  pag.  119.  tab.  1*9* 

SanicuU  montttna  ,  amtncoMA,  nptns.  Toumef. 

H.  R.  p. 

MittUa  amtricana  ,fiorum pttalis  integris.  Toum. 

lufl*  R.  Herb.  a4A. 

Conufa  indica ,  vtl  /udimumprû,Zod,i  Stipel* 

in  Theophr.  î<56.  ? 

Ses  racines  font  vivaces,  rampantes,  &  s'éten- 
dent au  loin  dans  la  terre }  elles  ptoduiftnt  plu- 
lîeurs  tiges  droites,  pfefque  nues,  fort  grêles*  à 
peine  pubefeenies ,  hantes  de  quatre  )  6t  pouces:, 

il  fort  des  racines  plufieurs  feui!!  'î  f^  uples,  lon- 
guement pétiolées,  larges,  pref(]u'ovales,  en  cœur 
à  leur  bafe ,  quelquefois  médiocrement  lobées, 
d'un  vert-clair  ,  inégalement  dentées  à  leur  con-  ' 
tour)  les  dentv  aciiminévsi  les  pétioles  grêles, 
long^  d'env  r  M  ;r ni;  j  uices  ;  quelquefois  une  ou 
deux  petites  feuiiies  alternes  vers  le  milieu  des 
tiges. 

Les  fleurs  font  iituées  i  h  pan»  liipérieure  des 
tiges  ou  des  hampes,  foutenues  pu  des  pédon- 
cules fiinpies  ,  alternes  ,  filiformes ,  uniflores  ,  à 

p<.  ine  plus  longs  que  les  fleurs,  l  e  calice  eft  court, 
glabre,  à  cinq  découpurss  ovales,  aigucs}  Uc(»- 
ruUe  bUudie ,  à  cinq  pétales  lancéolé ,  une  fom 
plttslongsque le  calice»  tesétar^-ne<;  plus ioagnei 
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2ns  h  cor««!e  ;  anthère  fort  peti'fs ,  nrrnn- 
ies.  Le  fruit  tÛ  une  eapiuie  i  d^uz  valves  inega 

IM. 


Cette  plantcï  crcîc  dans  les  contrées  fepientrio- 
nales  de  l'Amérique  ,  au  Canada  ,  fur  les  montt 
Alleghana.  On  ta  cultive  «a  Jardin  deiPtanttt  de 
Pwtf.q^  V.) 

1.  TiARCbU  irifolSde.  7ï<fttti  mjfUniM.  Lhn. 

Tiarclla  foltis  ttma^ }  ftthRt  MfdttUtfiimU^ 

jitbhirfui  'ts.  (  ^f.) 

Tiarella  foltis  tematis.  Linn,  SpCC.PltM.  yol.  l/ 
pag.  40J.  &  NoV.  Genei.  1S8.  —  Anurn.  Acul. 
vol.  5.  pag.  17.  —  Miller,  DiCè.  n".  2.  —  WiU  J. 
Spec.  Piint.  Tol.  1.  p«g.  659.  n*.  ». 

Tldnlh  t'.-fo/ijta ,  fcliis  itmaiit.  Atnan..  Acid. 
vol.  2.  pag.  3JI.  n".  ij. 

Sel  laones  font  vivacts  &  fibreures  ;  fes  tiges 
drohca  j  itttttefl  d'environ  on  demi-pied ,  pref^ue 
fiiformes,  un  peu  cylindriques ,  m  tes ,  pileufes, 
un  peu  canaliculëet  à  un  de  leur  cu^e  ;  ies  fcuilUs 
ternecs  .  pétioléeSj  rad ciles ,  peu  nombre u fcs , 
com^fées  de  trois  folioles  anguleufies  j,dtnrces 
•n  fci«  i  leon  ttordt,  vn  peu  ihoml>otdaiMi  i  leur 
mi'ieu  ,  trapcifforrrit  s  à  leurs  l  ôtés^  couvertes  de 
poils  roides  ;  une  ou  deux  autres  petites  feuilles 
fur  leur  tige  .  l'une  VfltS  1»  ndjl»  •  9€  YwOO»  ptO* 
<he  l'epi  de  flturs. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  une  grappe  termi- 
nale, longue  de  lîx  pouces ,  compofée  de  quelques 
petits  corymbe*  altemes.  Leur  odice  «ft  prévue 
campenule ,  perfiftant,  i  dnq  découvres  { la  ro- 

rnlle  blmche  .  à  cinq  pétales  ovales ,  inférés  fur  le 
calice  ,  i  ptiine  plus  long*  que  le  calice;  dix  fila- 
mer. s  fub'jl  s ,  plus  l.niçs  que  la  corolle  ,  foutenant 
des  anthères  pedccs^  arrondies  ;  deiu  ovairei  ova- 
les t  deux  ftyles  filiformes  ;  les  fligimtes  aigii»i  ane 
caprule  plus  loQgwt  %Be  la  tidice  f  à.  deux  valves 
inégales. 

Cène  pbme  «reft  dans  le»  eomiées  feptentrio- 
liste»  de  r  Aie.  7f  {Iltfenpt,  m  IjiwO 

3.  TrAKtUB  bîtemte.  Z^cnrOW  it«irm«ra.  Vcntt 

Ti^Tilh  {ilils  iiurittiiif,  ficrr  r.uemofo-panicu- 
i^tis.  VeotÉ».  Hort.  M  .Imail  pag.  (4.  tab.  J4. 

Ses  tiges  font  droites  «.Amples,  cylindriques, 
fîduleufes,  médiocrement  feuilléM,  un  pru  pu- 
tiefcente»» garnies  de  trois  ou  ouitre  grandes  fi-iil 
Je»  alternes ,  longueirent  pétiolée* ,  dt-ux  tois  ttr- 
Mie»  ipréfquk-  glabres  à  leurs  deux  taci  s ,  d'un  tert- 
gai  &r  tufùnt  en  delTus ,  un  peu  plus  pales  &  à 
ix^^  ne  pubdeentet  en  deiTous,  compoieet  de  fb« 
iiole»  ordiranienaêm  deux  foi»  tcmées ,  quelquc- 
fpfs  cinq  foliole». att  lies  de  trots,  fort  grandes, 
iiide5lc»^,^fldevoTi]«s4d^a(uea,écWides 
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en  coeur  l  leur  baf* ,  aiguës  à  leur  fommct ,  inci- 
feei  ou  lobées,  irrégoiiércment  dentée» »  kt  de», 
tdures  forte»,  arrondies,  tenaindei  «iucnoe  mt 
une  petite  pointe  courte  ;  Us  pétiole»  te pddiceto 
fines,  pubefceo»,  canalicu Ici. 

Les  fleurs  font  difpofëes ,  dans  l'aiflelle  des 
leiWies  fupéncirre't ,  tn  une  .impie  pjiMcult  t-es- 
llclie ,  compofée  d'un  grand  nombre  de  erappet 
alternes .  fort  grêles ,  dope  l'aie  cft  fukaè% 
poils  el3n.-1u!eax  ,  peu  apparens ,  muni  de  bradées 


très-cou  rte.  glabres,  lancéolées ,  aiguës  .'ia'unî- 
tte»&  fubliftanies.  f.e  calir-  efi  glabre  ,  d  iin;ai:;  - 
de  fenfire ,  de  la  longueur  du  pedicelle  j  la  corolle 
Hine  I  ile,  de  la  longueur  du  calice  j  ïfspé- 


d'un 


taies  linéaires,  obca»,  inféré»  à  b  bdc  du  calice, 
aîterties  avec  fes  divsfioost  dî»étamine$  deux  foii 

fjUS  longues  qtiç  la  cor^)!te  ;  les  anthères  à  c^uitie 
Bons  ;  l'ovaue  libta  ,  glibre .  ovale.  Le  truu  ell 
une  capfule  entourée  à  fa  bafe  par  le  calice,  fur- 
mont»  des  deux  ftyfe»,  fe  divifanc  fof  fes  dent 
faces  &  daiw  toute  fon  étendue  en  denv  valve», 
donc  les  bords  font  très-rapprochts ,  3  deux  loges, 
renfermant  dts  fereences  nombrcufcs,  Iméaife», 
tres-petites,  aiili. renttrs  par  leur  pairie  moveoae 
■i  lies  placentas  Aiiforntes,  qui  dTabord  fowMt 
I m  ns  au  bord  intétiettr  des  valves,  8c  enfime 
devu  nnsT-c  fibres. 

Cette  plante  crpic  dan»  ^Amérique  feprtmri(v 
')trr\    «wit  aa  comnenoeinent  de  1  etc.  t( 

TICOR  f  R  Ticorea.  Genre  de  plantes  dTcotylé> 
I  kÎT"  V  complètes,  polrpétalées  ,  r?fu. 

lière»,  4e  la  famille  dès  azédarachs ,  qui  a  des  rii>- 
ports  avec  tes  luntols  { f^ndoritum) .  &  qui  cr.-n- 
prend  des  arlmiks  t  xotiques  à  l'Ewope  ,  à  feuiUe» 
1. 1  ne;  s  ^  doi  t  !-s  fleurs  font  diTpofée»  en  gm^ 
pes  paniculees,  axillaires. 

Le  caraftère  effentielde  ce  genre  efl  d'avoir: 

Um  t^ieeàà»féemt;  cinq  pétales  réunis  tn  fo-~.i 
^«RrOMwV/  mtttètà  cinq  dents  Mnkérijcrej;  un 

CAR'ACTàftB  6àNBRlÇ»t;8, 

Chaque  fleur  oiire  : 

1".  Un  cctkt  dune  feule  pièce  .fort  petit,  di« 
vire  a  ion  onhce  en  cinq  dents  aigliè*. 

2°.  Une  caroUt  compofëe  de  cinq  p^raîc ,  Jor.c 
les  ong  ets  font  très-îongs ,  réunis  en  tube  .  en- 
forme  d  en-nnnotr  ;  le  limbe  éulé^  offtanc  cÎM 
lobes  ovales  &  refle.his.         T  >   ^  • 

Cinq  ittminu  ,•  les  flhmens  réunis  en  un  tube 
menU.rôtieux  ,  infcrc  inr  le  receinacle,  divifé  à  fon 
fommet  en  cinq  dents  aiguës ,  chtcane  d'elles  foui 
•«Ml»  ivM  aiKbèc«.aUi>iigiie,  i  dcn  loges. 
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.   4*.  Uo  0min  fort  petk,  un  peu  aitondi  «  dé- 
.  primé ,  fumamé  d'an  fiyle  ilongé ,  lenniné  par 
00  âigmtte  épais*  prtfqiie  rond. 

lefruii  coniîde  en  une  capfule  i  citH}  loges. 
Lesfimeneu  a'oot  pas  Cficoit  été  obfeivéeK 

Espici.  .  • 

TicoAÉS  puante.  Tkona  fitida,  Aablet. 

T'tcorta  fati'ts  tematis,  longe  pe:ioiaeui  èeryil^h 

urm  ':r.althi.$  ,  longe  pedunculatiâ.  {^H.) 

Tico  'ta  fttida.  A  uble  t ,  G  u  ia  n .  v  ol .  t.  pag.  68<). 
tib.  277.  —  Cavan.DilVert.7.  pag.  }<îa.tâb,4o6. 

Oiophyllum  uifoUaam.  WiBd.  Spec.  Plant.^  vol . 

AtbtilTeiu  lient l<»s  tigfs ,  fortes ,  droites ,  s"éîe 
vent  à  la  hauteur  àt  dix  i  douze  pied».  Si  f«î  di- 
.  vifent  en  rameaux  alternes ,  étalés ,  revêtus  d  une 
écorce  verte,  lifTe  ,  girnis  de  fiuiiles  alternes, 
longu«fnient  petiulcwi ,  lernées }  les  folioles ovnles- 
jancéolées.  très-granJes  ,  pédicelle  s ,  molles  , 
vmtea,  Hffes,  glabre*  i  leurs  deux  façes>  entières 
à  leur  contour ,  acuminées  i  leur  Commet ,  rétré- 
cies  à  !ei]i  b-if^.',  Io:v5u-îs  d'un  pied  &  plus,  fur 
quatre  pouces  de  Urge ,  traverféss  en  dwllous  par 
une  netvure  longitudinale  &  fjiilante }  la  foliole 
rerminale  plus  grande  que  les  autres }  le  pétiole 
long  de  lix  à  huit  pouces. 

Les  fljurs  n^ffent  à  l'extrémité  des  tiees  &  d.s 

rameaux  i  elL";  font  fituées  dans  l'aifTrJle  de  l.i 
feuille  fui>éneute  ,  djlpofees  en -grappes  pans^u- 
lée»  ,  prefqu'en  corymbe  ;  le  pédoncule  commun 
lorç;  de  plus  d'isn  pied  ,  divifé  en  ramifications  qui 
fupiHïttenc  des  fl  .urs  felfilcs,  airemes.  Leor  calice 
cft  d'une  feula  pièce  .     bre  ,  vert,  évafe  ,  ter 

•  miné  pat  cinq  dénis  courtes,  ovales,  un  peu  mu- 
crntiées.  Lai  corolle  eft  bTancbe ,  comporee  de  ctnq 
pétil  s  étroits  ,  Irnçts  d'un  ponce ,  concaves  daiis 
Jeut  longueur,  attaches  au  tond  du  calice  ,  adhé- 
i«n«  inférieurement  par  leurs  bor  ls ,  Se  toinunt 
une  forte  de  tube  dont  la  partie  fupérieure  s'evafe 
en  cina  lobes  lancéolés,  réfléchis, obtus  :  ils  ren- 
ferment un  tu'.ic  bl  in^  ,  tnembranetix ,  |n%é  fur 

•  un  difque  qui  entoure  l'ovaire  ,  &  c,ui  fe  4ivife  à 
foti  fommei  en  cinq  dents  courtes ,  aiguës .  fup- 
po-nnt  thicune  une  anthère  prefque  ftirite,  ren- 

•  fl  -e ,  aU  ncée  ,  à  deux  loges.  î.'ovsîre  eft  i  cinq 
c6te*$  anondies  ,  le  Itvlf  b'.uic  ,  alonpi  ;  le  ftit^mate 
arrondi.  U  tiuii  conlille  en  une  capfule  à  cinq 

.  log«. 

Cet  arbrifleau  croît  dans  la  Guiane  ,  dans  I  s 
-  f  orêts  de  Caux  :  il  fleurit  au  moi*  de  février.  ïj 

(  D.firift.  ix  Au:>l.) 

Ses  feuilles  écraf-?es  entre  les  doigt*  elkalent 
•dew  défagtéabk .  focc  appcochame  dft  ceU« 
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de  la  pomme  épineufe  (jtramo*mm).  Quelques 
pieds  de  cet  arbriffeau  n'ont  qu'une  tige  (impie  , 
terminée  par  des  bouqueia de  ûiîursid'atKtes  pieds 
font  très-branchus. 

TIG.^RÉ.  Tigiane*,  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  incomplètes,  dîoiiqnes ,  de  la  fil- 
mille  des  rcficees ,  qui  a  de  grands  r,ip',>orts  avec 
les  tttractra,  Oc  qui  comprend  dtfs  arbtilleaux  exo- 
tiques i  l'Europe  ,  dont  les  tigt's  font  farmeiKeii- 
fes  ,  les  feuilles  fim  l  ^ ,  rudes  ou  velues, munîjSs 
de  fiipules  i  les  âcurs  diipofées  en  grappes  «U- 
laires. 

Le  cmaèie  eflemiel  de  ce  gente  eft  <r*vo'ir  : 

Des  fleurs  Jio'iques  ;  un  calice  h  quat'e  ou  cinq  di- 
vifions  /  quatre  on  einq  pétales  ;  dans  Us  fleurs  miles , 
un  grand  nombre  d'iiamines ,  un  ovaire  ftérile  ;  dans 
les  fleurs  femelles ,  plufieurs  étamilUS  fttrilts  ,  UH  feul 
ovaire,  ua 
fptrme. 

Les  Seurs  font  diotques  >  les  fleurs  mâles  tépa- 
tées  des  femelles,  fur  des  individus diflerem. 

CliMiae  fleui^  mite  offre  : 

1*.  Un  calice  perfiflant ,  profondément  divifé  eo 
quatre  ou  cinq  découpures  ovales,  aiguës. 

t°.  Une  corolle  compofée  de  quatre  «a  cinq  pé- 
t  i  1  ^  arrondis  ,  inférés  ftw  le  calice ,  «kemcs  avec 

Tes  divilîons. 

Un  très-grand  nombre  à'éiamines,  dont  les 
lilameiis  for.t  inférés  fur  le  réceptacle,  plus  courts 
aue  la  corolle,  fuimomés  d'anthèies  petites, glo- 

buleufes. 

4<*.  Un  ovair*  ovale, <|ai  Te  flétrie  6c  meurt  fatts 
fécondation. 

Chaque  fleur  femelle  offre  : 

1".  Un  culi.e  Senne  toniie,  coQune  dans  les 

âcurs  màies. 

2".  Plufieurs  kmmînts,  dont  les  filamens  font , 
ou  privés  d'andières,  ou  n'en  pottenc  que  de 

fttrilcs. 

5".  Un  feul  QVJi'i  fupéneur  .  petit ,  ov.ile  ,  fur- 
monté  d'un  ftvie  fimple",  filiforme  ,  plus  long  que 
les  étamines»  fuimonté.d'un  ftigtnate  fort  petit, 
prefqu'en  téte. 

Le  fruU  eft  une  capfute  un  peu  gtobnleufe ,  pe- 

: '^^ ,  de  la  grofll-ur  d'un  pois ,  s'ouvranr  en  dîux 
valves ,  {le  ne  lenfeiroant  qu'une  feule  femence  un 
peu  arrondie* . 

Obfervat'tons.  Ce  genre  ,  très-voifin  des  tetra- 

ttr* ,  devioit  y  étte  céuni  fi  robfetvatioo  pottvoic 

Oooo  1 
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nous  rendie  oenains  que  Tes  fieurs  ne  font  dioiques 
que  par  avortement ,  &  que  le  nombre  des  parties 

qui  lui  manquent  ,  Toin  reflituëes  dim  plufieurs 
individus.  N'ayant  encore  jurqu'à  prefënt  rien  de 
poittif  fiirces  faits  ^  les  tig>trta  fe  diftinguetont  des 
tetnuena  par  leurs  fk-urs  dioiques*  pat  vn  (eol 
ovaire,  un  feul  liyle  ,  8<r  par  une  capfule  bivalve , 
monofperiiie.  F,e  port  des  t  èces  fe  rapporte  d'ail- 
leurs parfaitement  à  celui  des  utrêftra,  ayant  des 
tiges  farincniettre»  j  4et  feuilles  nwtm*  oe  fiipu- 

£  s  r  i  c  B 

I.  TicARB  i  fëiiiikK  tildes.  TtgtiiM  è^û^ 

Aubier. 

Tigmrta  foilit  f^hrotandis ^unduiat'u i  jUtrikui  M- 
ttmofis.  Aubl.Guian.  vnl.  z.pa^  918!  ttb.  ifO.— 
tam.  Illuflr.Gwn.  uh.  Si6. 

Tttracera  CiCftt»),/oIiitfuirotundiSfJii6nfaa- 
éu  tfaAn$î  jtcrikut  montgynit.  WUU.  Spec»  Plant, 
toi.  2.  pag.  1141.  n".  5. 

Rhinium.  Schxeb.  Gen.  Plant,  n*.  i  f 4^ . 

Arbrifleau  qui  produit  des  tiges  fatmenteolês 
&  ratneufis ,  qui  s'élfrvent  jufque  fur  la  cime  des 

plus  grands  arbres ,  d'où  pendent  A*i  trcs-Iongs 
rameaux  prolongés  jufqu  i  terre  >  ils  font  irès-ru- 
des  &  âpres  au  toucher  ,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes, médiocrement  pMolées^  longues  d'environ 
trois  pouces  &  demi  j  fur  trois  pouces  de  hrge , 
arrondies,  un  peu  ovales  ,  légèrement  ondulées  i 
Irurs  bords,  chagrinées  8>r  couvertes  à  leurs  deux 
faces  de  poils  ras ,  roides  8c  Cfochos  ileur  pétiole 
cnurr,  cïnaliciilern  defTui ,  acCOOipagilé  à  ta  bafe 
de  deux  (lipulcs  caduques. 

Les  fleurs  font  dioïnies ,  naiflent  fur  des  pieds 

différions  i  elles  font  difpofees  en  petites  (^rj.'pfs 

3 ai  foTtent  de  t'ailTelle  d^s  leuilk-s.  Le  c^Hce  eft 
'une  feule  pièce ,  divifé  en  qiintre  ou  cir«q  par- 
ti .  s  concaves ,  aiguës  ;  la  corolle  blanche  ,  com- 
pofée  de  quatre  ou  cinq  pétales  concaves ,  arron- 
dis ,  infères ,  par  un  onglet,  encre  les  divifions  du 
calice^Les  éianùnes  font  nombreufes ,  iituées  au 
fond  du  c:rïice ,  qu'elles  recouvrent  «itiérement  \  \ 
Us  fi'aiTiens  co  at^;  les  .inti.ères  jaunes ,  à  deujc 
lobcii  le  piùil  avotce.  Les  rt-urs  r'enielles  ont  un 
calice  &  ime  coroU-  frmblables  aux  fleurs  mâles  ; 
«lies  renferment  des  Alamens  fans  anthèresi  un 
ovaire  arrondi ,  formonté  é*ttn  Ay!e  que  termine 
un  large  ftigmate  obtus  :  il  en  réi'uite  une  capfule 
(èchî,  rouliestre,  rude  au  toucher,  accotr.pagnec 
do  calice  perfiOint ,  s  ouvrant  en  deux  valves- qui 
tte  contiennent  qu'une  fsule  fcm«ncf;. 

Cet  arbre  croît  dans  L'île  de  Cayenne  »  il  ieurtt 
Se  feoâtlie  danak  nda  de  janvier..'^. 

Lfs  Ciéolea  on»  donné-  â  cette  plante  le  nom  ! 
4(  (<eM  WHfe  it  i  caitfe  de  la  «ottleut  ^ue  prsadù.  j 
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décoâioni  elle  paffe  dans  le  pays  pour  onbai 
remède  dam  les  maladies  vAiénenoes.  mOii» 

contre  quelquefois  cet  aibriflVauen  figranJequifl. 
tité  dans  tes  bois  ,  dit  Aublct ,  qu'il  eO  impti4iib« 
de  les  parcourir  fans  étrO  incommodé  &  déchiré 

!iar  l'âpceté  do  fes  rameaut  8e  de  fes  feuilles,  k 
brtout  fsni  être  arrêté  par  l'emielaceiiieat  de  lis 
branches  8e  d«  tes  nncaux.  » 

2.  TiGAfti  à  fêaillts  dentées.  Ti§an4t  dÊtutt. 

Aublet. 

Tigarta  faliis  ovato-oUoiÊgis  ^  acmminatu ,  fiika 
fmcnioffs.  Aublet  >  Guian.  vol.     pag.  9:0.  ttb. 

m- 

Tttracrra  (  t^^rnentofa)  ,fof!is  ovatis ,  arttmitU' 
tis ,  dtntatii  ^fuptme  glabris  .Jubtiti  tomentc^ 
ribus  monogyMis.  Wifté,  Spec.  Plat»,  vol.  1.  pif. 
1241.  n".  2. 

M  Cet  arbriflèau,  dit  Aublet,  reflemble  anpé> 
cèdent  par  fes  fleura  8r  par  fes  mifcs  ;  il  en  diffite 

feulement  par  fes  ti«îes  qui  fonr  vel.ies  ,  par  fes 
br.inches  qui  font  ltH«.s  &  plus  groHcs,  parles 
feuilles  ovales,  dentées,  terminées  par  une  lon- 
gue pointe.  Elles  font  glabres  à  leur  hx€  fopé* 
rîeore ,  vertes  ,  revérnM  en  deflbus  d'un  doftt 
Toveiix  &  tomenreiix ,  longues  d'enyiron  cnf 
pouces ,  l'ur  deux  pouces  &  de:ni  de  large  » 

Cet  arbiiû^^au  crou  dans  les  bois  de  l  iie  de 
Cayenne  i  il  fleurit  en  janvier  «  8r  donne  (îes&ohs 
dans  le  mois  de  mars,  fj 

Les  Ctédies  le  nomment  iiane  rouge  ^ii  l'em- 
ploient au  mêmes  ufages  que  le  ptécédent. 

TIGE  oi.-  !  i-(ONC.  Caulis.  Truncus.  On  a  donne 
ce  nom  à  cette  partie  de  la  plante  qui  part  dirtâe* 
ment  de  l'extrémité  Aipérieure  de  la  racine  qu'oîs 
nomme  le  coUet ,  qui  rél^e  enfuite  perpeudco- 

Jaircinent  dans  l'air  ,  ou  lampe  fur  la  terre,  ou 
tnfin  grimpe  bi  s'erituitiiie  amoui  des  di&rcm 
corps  qu'elle  rencontre.  C'cft  de  cette  même 
partie  que  forcent  ordinaiiement  les  ran>eauf  .  les 
fcuilies ,  les  fupportS  8c  tes  organes  de  la  fruâtfi- 
catinn  ik  b  plante.  «•  Cettt  partie  fondamental;  Ja. 
vegct.h  cxis'e  ,  dan»  toutes  les  phr.tes,  ditM.  De- 
candolle  ,  ratnôt  développée  &:  îii;^'n  évidente, 
tantôt  c  lL-:ntnt  r.iLv).:^iic  ,  >:jue  la  planrd  en  p:roî: 
dépourvue,  5>:  que  ics  i.-uidcs  feniblent  name  d* 
la  r.inne  ,  comme  dans  la  jacinthe ,  poljrpode* 
la  primevère  ,  fk'c.  »> 

Dans  le  premier  cas ,  on  a  donne  .iu»  plantes  Je 
nom  -le  phntes  it:ulefctnies  ,  ou  Uiunies  de  ttços 
{caulefunus)  ;  dans  le  ftcon  l ,  01  îcs  icfîpne  fous 
Celui  lie  plantes  uca-Jes  ,  ou  ù  ii  tlpts  ,  ou  felliles, 
(acau/e>  j;  na-stis  Jei  t  minations  font  in;xiCl£», 
puifque  la  tige  exifle  tûuj><urs.  Dans  la  laanthe  & 
les  autres  plantes  buibeufes,  elle  cft  repiéfeniée- 
pat  le  flasieati  orbiciilaîra  <|ui  émet  le(tadiK4& 
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les  feuilles }  dam  le  polypodc  &  le»  autres  fou- 

gères  européennes  ,  elle  iWiiit  i  one  fouche 
orizomale  &  fouicrraine  î  dan^  li  y  ri  r  v  ère  & 
ks  autres  dicotylédones  «  elle  le  contond  avec  le 
coliet  de  la  racine ,  mm  «B*  aralonge  quelquefois 

En  la  cuhure  ;  ce  qui  prouve  qu'elle  exifte  leel- 
rment  quoi  ) u 11  développée. 

Le  trtHu  ptopremeni  dit  efl  h  partie  qui  fou- 
nent  les  branches  &  les  feuilles  d^ns  les  :>rbr<  s  & 
les  arbrifleaux.  Elle  a  communément  des  dmen- 
fions  conlidërables  j  elle  eft  toujours  d'une  ma- 
tière ligtieufe  ,  &  s'élève  le  \>\v'-  cramairement 
dins  uoe  direâion  veiticale  ou  pLrpendiculaire  à 
l'ftoriaoo. 

La  tigt  «•emploie  plus  ordinairement  pour  ex- 
priner  cette  inème  partie  daus  les  plantes  herba- 
cées oo  fous-arbrifleaux.  Elle  s'élève  en  général 

beaucoup  moins  que  le  tronc  ,  S:  a  ,  furtout  da^s 
les  herbes  j  U-  aocoup  moim  de  c'>r»liltarce  i  niais 
la  tige  ou  \f-  tronc  eft  pris  indiflFéremment  l'un 
pour  rautre  torfqu'il  s'agit  de  leurs  propriétés  gé- 
nérales, ou  plutôt  il  Miifeive  le  nom  commun 
éttift. 

Avant  d'entrer  dan^  îes  ttétsiU  qui  concernent 
Jes  propriétés  des  tiges  ,  nous  allons  les  confidérer 
lelativêmeot  i  leur  ftruâure,  félon  qu'elles  ap* 
partiénnenr  «I»  jpbtUM  ^tyiidonu  ou  monocoty- 
lidonea. 

l.  La  tige  des  plantts  dicotylédones  efl  conv 
■Ofte  de  trois  organes  ditiinâsi  ravoir  :  U  mocil'' . 
te  COTM  ligneut  &  l'écorce-  Si  l'on  coupe  en 
travers  une  tige  de  dicotylédone  ligneufc  ,  on 
obferve  au  centre  un  canal  cylindrique  nommé 
tanal  méduUairt.  Ce  canal  eft  rempli  d'un  tiffu  cel- 
tuiaire  ordinairement  blanchâtre  ,  qu  on  nonin\e 
moïl/e  (  nteJulla  ).  Sur  le  bord  du  canai  on  diftmgue 
une  rangée  circula-re  de  vaiffeaux  lymphatiques. 
La  moelle  eft  très-abondante  &  toujours  hinu  ite 
«Uns  les  jeunes  pouffes  i  elle  fc  deffèche,  d:raiau- 
de  volume  ,  &  fon  canal  fitiit  par  s'oblitérer  en- 
tièrement dans  les  vieux  ironcs» comme  on  le  voit 
facilement  dans  le  noyer.  Cette  oblitération  eft 
-probablement  due  j  la  formation  de  couJies  li- 
«neiiles  dans  l'intérieur  du  canal  roéduilaire  ,  ou 
peut-être  i  l'endurciflfemew  même  de  la  inoèlle. 
1,3  mocîlc ,  en  vieilliffant ,  fe  déchire  de  divetfes 
manières  ,  qui  fout  confiantes  pour  chaque  efpècc, 
parce qti'eLea  dépcmitnt  du  mode  d'accroillemsijt 
du  tronc. 

La  moelle  communique  au  travers  du  corps  li- 
gneux avec  le  tiflii  cellulaire  de  t'écorce,  par  le 

nioven  de  piolongemsns  qui  rayonnent  «ngiut  I 
tr-,  ,  qui  paro'flent ,  fur  la  coupo  traorveiTale  ( 
u  u:;  :r(  ;h  jCommv  K  s  rayons  d'une  ro4ie ,  l-'fquels  : 
joigKfnt  L-  moyeu  à  la  circonférence.  On  les  a  i 
liOffiiaés  rayo  ïs  miduttuins ,  po.'or^.mt  'S  miaul'  ^ 
iriw,  grwtn&iuu  Ic  i4£tnka4  HttatttUvti.  En  fui* . 
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vantces  rayons  dans  les  plantes  à  tiflTa  lâche  j  on 
voit  clairement  que  la  moelle  &  le  tilTu  celiulaire 
font  de  même  narare  i  la  première  eft  blanche  . 
parce  qu  elle  eft  privée  de  lumière }  le  fecoad  eS 
veit ,  parce  qu'il  eft  expofé  i  la  lomière. 

Dès  la  naiffance  d'une  tige  ,  on  voit  autour  de 
la  nuselle  une  rangée  circulaire  de  vaifteaux  ;  il 
s'en  développe  enfuite  une  féconde  qui  naîc  eotf» 
la  première  couche  &  l'écorce  ,puis  une  troifième, 
une  quatrième  ,  &  ainfi  de  fuite.  La  réunion  de 
toutes  cts  couches  concentriques  ^  dont  la  plus 
ancienne  eft  placée  au  centre  ,  &  la  plus  jeune  à 
la  cîfconfiérence ,  conflkue  fon  corps  ligneux.  Par 
la  manière  tnérr.e  dont  elles  fe  placent  l'une  fur 
l'autre ,  on  conçoit  qu'une  fois  nées ,  el!es  ne  peu- 
vent plus  croître  i  conféquenwncnt  le  tronc  d'un 
arbre  dicotylédon  eft  compofé  d'une  multitude 
d'étuis  coniques  qui  s'emboîtent  Titti  fiir  l'autre  % 
chacune  de  ces  couches  ,  vifibles  à  roeil  dans  la 
coupe  tf  anfverfale  d'un  tronc  >eft  elle-même  com- 
pofée  d'un  gmnd  nombre  de  couches  î  l'intervalle 
qui  ;  ai  rîc  i  l'œil  eft  dû  au  reposde  la  végéutioo 
pendaru  l'hiver  :  ces  couches  annuelles  peaveoc 
donc  fervir  i  compter  fige  d'un  cronc  de  dico- 
tylédone. 

Pendant  h  jeuneffe  de  la  tige  ,  les  couches  li- 
gneufes  qui  entourent  la  moêlle  ,  revivent  jour- 
nellementdesmoléculesnutritîvesmii  annneotenc 
li  ut  de  nlîté.  Tant  que  ce  dépôt  cfe  moTécules  a 
lieu  ,  elles  font  a  l'état  de  bois  imparfait ,  8:  por- 
tent le  nom  d'auiUr  ^aliurnum  ).  L)es  que  l'tndur- 
ciflfement  eft  complet  »  elles  prennent  le  nom  de 
ào's  (  ligiium  comme  difent  les  arttfans ,  de 

caurduioii.  La  diitercnce  du  bois  bc  de  l'aubier 
eft  quelquefois  ttés  -  no:able  ;  ainfi ,  le  bois  de 
l'ébène  eft  noir  ,  &'  fon  aubier  d'un  beau  blanc. 
Le  bois  eft  toujours  plus  dur,  plus  coloré  &  placé 
à  l'intérieur  du  tronc.  L'aubier  efl  pku  mou  ,  plus 
paie  &  placé  à  Textérieur.  Le  bais  n'étant  plus 
fufceptîMe  d*accroilTement  ,  eft  une  partie  réel- 
lement morte  }  aulli  cA-ii  fournis  à  ta  décompo- 
fition ,  même  pendam  la  vie  du  refle  de  la  dame. 
L'aubier  r  TiHc  à  h  décompolition  pciidaDt  la  vie  } 
mais iorfque  J'arbrt  clt  coupé  ,  fon  tiû'u,  plus  mo* 
&  plus  aqueux  ,  le  difpofe  a  fe  pourrir  tacilemcm> 
Les  niantes  heibacées  font  cellesaui  meurent  avant 
que  leurs  couches  aient  acquis  ladureté  du  bois. 

\.'icorct  eft  otganifée  comme  le  corps  ligneux  » 
c'eft- à-dire  qu'eUe  offre  des  couches  concentri- . 
quesd'..bard  imparfaites,  puis  parfaites, &  oattfti» 
celluJaiïe^  mais  ces  trois  organes  font  placés ei» 
fens  invtrfe.  Chaque  année  il  fe  développe  une 
couche  d'écorce  <ùii  lutt  à  la  furface  intérieure 
de  la  couche  précédente  ,  en  forte  que  dans  te 
cône  d'étorce  qui  recouvre  un^tronc,  les  couche» 
les  plus  extérieures  font  les  plus  vieilles,  &:  lee 
plus  j-'uncs  fontà  rinierreur.  L'accroi(î<.nKnt  con- 
tinuel du.  corps  ligneux  i^xce  cependant  i'écoccft 
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à  (c  diilenJre ,  &  c'eft  lâ  ce  qui  produit  les  g«r- 
^ures  qu'on  apperfolc  i  la  furface.  Les  tmches 
corticales  intérieures,  qui  font  encore* jeunes  , 
molles  &  tlMtbW ,  c'eft'l-dire  ,  an  ilogues  i  l'an* 

bi.  r  ,  cir  r  »,  i  îc  nom  pjinculier  de  Hier  ,  parce 

au'eiles  fe  leparentcjutlqiiet'ois comme lesfeuilkcv 
'un  livre  >  les  couchts  extérieures  ,  qui  ont  ac- 
quit tonte  lad'jret;  v^ii'.'lloi  peuvent  avoir,  8c 
qui  lont  analogui  s  «tu  bois,  portent  le  nom  fpécial 
ae  tpuektt  tonicatâs. 

En  dehors  de  ces  couches  corticales  on  trouve 
«ne  coudie  de  tilfu  ctltulai^t ,  qui  efl  réellement 
nnemrelle  extérieure  ,  &  qui  communique  avec 
la  ninèlle  intérieure.  C'cU  ce  tiffu  cellulaire  qui , 
très-dèveloppc  djns  le  ckint-lUgt  {quercus  fuitr)  , 
iournit  la  matière  con;  ne  lo;  s  le  i  o  n  lic  Aci.v. 
Les  cellules  externes  de  ce  tilTu  étant  continuel- 
lement ««pofées  i  l'air ,  s'endurcrlTent  »  fe  deflè- 
chent ,  8f  leurs  parois  tx-éneures  forment  une 
membrane  continue ,  8c  en  apparence  diHinâe  de 
l'écorce  :  elle  a  lefu  le  nom  A'éptdtrme  ,  de  fur- 
ftau ,  de  m«iii^niiw  ttatmh  ou  de  tuticult  (  epï- 
dtrma)^  8f  a  été  long-tems  reg.irdée  comme  un 
organe  dilUnâ.  Cette  prët«'ndue  mttr.bijnv  A  te- 
trouve  dans  tous  Us  végétaux  \'  dans  mus  les  nr- 

Sanes  de  végétaux  expofés  à  l'air  >  tHe  m.inquc 
ans  Us  plantes  &  les  parties  des  plantes  fubmer- 
fées  ott  très-fugaces ,  parce  que  Iturs  ctîlules  ex- 
térieures tt'ort  pu  ni  fe  dcflecher  ni  s'enJurcir. 
Lotfque  pluûeuis  rangs  de  celtul-^s  s'cndurcilTeni 
fie  (e  aelfechent ,  alorsTa  tîgea  plufîeurs  épidennes. 
comme  dans  les  viiux  trrncs  de  Iio'jI.jh.  La  ma- 
nière divctic  dont  I  cpids-inie  ic  rotiijit  ,  tantôt  tii 
long  &  tantôt  en  travers,  dépend  de  la  direâion 
en  longueur  ou  en  largeur  qui  a  été  imprimée  aux 
celtules  par  raccroiOement  de  l'arbre.  Cette  lot 
ti'ofTre  d'exception  que  dans  îcs  plantes  dont  h 
riije  efl  munie  d'angles  faillans  ou  de  nervures 

I>rononcées  qui  forcent  l'rpiderme  à  fe  fendre  t-n 
ongi  quel  que  Toit  le  mode  d'acCToiffemenc  de  la 
lige. 

.  II.  La  flniâure  des  monocotylédoncs  ,  que 

M.  De'fontaines a  Bit  ronn<  itrt  d'une  rranicic  fi 
iméreHante  ,  efl  beaucoup  plus  tîmple  que  celle 
des  dicotylédon».  On  n'y  trouve  ni  moelle  j  ni 
prelongemem  médnilaites,  nt  corps  ligneux .  ni 
ecorce  véritablement  diftirâs.  Tour  avoir  unem- 
Lilû-ne  gronier  dt*  Lurorganifaiion  ,  ima)-''nr.iisque 
le  corps  i'gneux  d'une dicotylédotie  vii^nfie  à  ^  éva- 
nouir; que  l'écorce  <onTinue  à  croître  par  l'addi- 
tion de  nouvelles  couches  placées  à  l'intérieur } 
que  toutes  ces  couchts  foie  m  peu  ou  point  dif- 
tir(fte<i  les  uius  d..',  :;  tn  s.  Se  nous riuvor.s  uneidéL- 
ét  la  flruâurc  gcnc.-alâ  d'une  monocotylédone  j 
nous  concevrons  ainfi  comment  leurs  fibres  exté- 
rieure* fnnt  !;  s  plus  â^t'es  ,  par  rnrf5querit  !f  s  plus 
dureî,  &  u  i'érar  de  bois  p.irfa:t  iconiiiieiicles  in- 
térieures ,  étant  If  s  plus  jeunes ,  font  les  plus  mol- 
les «  les  plus  ^«xibles  J  &  à  ï'éw  d'aobict;  corn- 
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ment  la  tige ,  n'étant  pas  formée  de  coochct  s» 
poféf  s ,  conferve ,  pendant  louteCi  vie  ,iim  bm 
cyltndriqtie  {  commeiic  les  coucms  exiMcam, 

étJnt  devenues  lignenict,  c'efl-i-dire ,  «wnn, 
&•  n"étant  plus  fofceptibîts  de  végétation.  \ivi'. 
ne  peut  ctoitre  oue  par  li fommiit;  commutnia, 
pour  luger  de  lUge  d'un  Cfonc  de  ironocotylé- 

d  )r,es ,  on  dnir  compter,  non  les  couch«iti«- 
:  iei.res ,  jniifqu'ellis  ne  font  point  djftinâêS.aà 
les  in-prellions  circubÎKS  MttVeot  msiqnéeiei 

travers  lur  (a  tii;e. 

La  coupe  iranfvetfale  d  une  monocoty1é>l«ie 
préfente  des  vailTeaux  ou  des  Bbtes  tantôt  epus, 
tant&t  difpofts  par  faifteaux  :  chacune  de  cts 
fibres  el\  toujours  entourée  par  un  tiffu  celiulaite 
<]'i\  cft  plus  abondant  dans  l'intérieur  du  tronc, 
c'eil-a-dire,  à  l'entour  des  jeuites  fibres,  jlcfi 
remplace  ainfi  la  moelle  des  dicotylédones.  La 
cellutfS  intérretirss  du  tronc  Te  d- (Tceh  r*.  Sr5\n- 
durciffent ,  comme  dans  les  dicoiyleJones,  6c  tôt- 
nient  ainfi  un  épiderme  plus  ou  moins  épais. 

On  peut  diftiugu  r  plufîeurs  fortes  de  tiges p;t- 
mi  les  tîionocotylèdones ,  Se ,  comme  elles  s'éloi- 
gnent beaucoup  des  formes  ordinaires  aux  plantvs 
<!e  nos  c'imats ,  on  ena  défigné  plufieufsfowdes 
noms  particuliers. 

I".  La  tige  des  tnilmîers  qu'on  retrouf»  te 

les  ytfcd,&c.  ett  forte,  droite,  ligneufe;  «lU  » 
reçu  le  nom  de  tUpes ,  de  ccuJtx  i  elle  cSt  tou)oiK$ 
couronnée  par  un  faifceau  de  feOilles  quituillirra 
conrt.-!iTinient  à  l'intérieur  les  une?  de<  atirr«,<lî 
forte  que  les  plus  anciennes  font  chafleei  à  l  eït^ 
rieur  par  les  plus  jeunes  ,  Se  que  la  tigeiieftnblc 
être  qu'un  faifceau  de  pét'.ol  s. 

1**.  La  tige  des  afparagées  diffère  de  h  précé- 
dente par  fa  foiblefle ,  &  p.irre  que  les  feuil'îs 
nrfilknt     à:  la  le  long  deUtige  :  laAruâiueti 

encore  peu  coiitjue. 

î°.  f.a  tige  des  fougères  ett  tantôt  droite  ,  II- 

gneuTe  &  verticale,  o-tiiie  celle  des  oalmiets; 
taiîtot  foible  &  grimp:inte,  comme  cel^e  de  cer- 
taines sfparagées»  tantôt  couchée  &  rampantelh 
rurfate  du  !>d  ou  d  ris  li  terre.  File  paroît  CO» 
pofee  de  fairct  iux  de  tîbrfs  qui  exfudcnt  Uli  flK 
brun  vlqucux  ;  ce  c|ui  forme,  for  koreoefS 
tranfverùle  ,  des  ar.clis  iiniieufts. 

4°.  Les  tiges  en  gaine  qu'on  obferve  en  ffoà 
dar  s  les  bananieis.  Se  qu'on  retrouve  dans  la ||la* 
part  des  grarrdt.s  fc  ytammecs  &  les  drymytthîwl» 
ne  font  pas  de  véiitables  tiges  ,  mais  de*  beOM 
i:es-alongees.  Selon  l'obfi rv.ition  de  M.  Destoo- 
raines ,  elles  ne  font  compofees  que  par  les  gaios 
des  feuilles  qui  s'enveloppent  les  unes  les  autres 
t^troitLmt-i.c,  qui  fr  deiu  îtcnt  fucceflivemerit 
ki ,  cottiiutj  d-tjv  !ci  paliiiiits  A:  toutes  le»  mow>- 
cotylédones  ,  les  feuilles  les  plus  anctetints  ^  nt 
extérieures ,  de  le»  nouvelles  oaitfeat  du  ccsue. 
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La  tige  4es  graminées  ,  qui  a  reçu  le  nom 
àt  chaume ,  femble  ,  comme  la  précédeoSBt  corn- 
fofét  par  les  bafes  des  feuilles  ensaioMwes,  & 
éNonemciit  appliquées  Tune  fur  Tautre }  mais  eti» 

en  diffère  eff^ntielicm-n:  en  ce  qn':!  fe  forme  un 
rœud ,  c'eft-à-dire ,  un  plexus  de  fibres  dans  le 
Heu  où  l'une  des  couches^  quittant  fa  direction , 
lé  répare  de  la  tige  pour  former  une  feaîISe.  L'in- 
tervalle d'un  noeuii  à  l'autre  offre  fouvent  ur>e  ca- 
vité qui  fe  tonne  peiviisu  b  végécattoo  le  dé- 
chirement du  tilTu  cellulaire. 

La  tige  des  f>Ianies  bulbetifcs  eft  réduite  à 
ce  plattiti  otbtculaire  &  Touterraitt ,  qui  pouffe  en 
deftbusles  racines  j  &  au  deffus  i"s  L^uiiles  &  les 
fleurs.  On  donne  le  nom  de  iu/t>e  ou  d'oignon 
(  bulbus),à  ralLn\blage  qui  rt!.i!t±  lie  cette  ti;;e 
bc  des  fsutUes  averties  »  femb'abies  à  des  écailles 

Îitr  en  naiflénc.  La  bulbe  ell  ordinairement  arron- 
le  son  a  otituTi"  de  la  r.-i^ardLr  comnr;  une  r.i- 
Cine;  mais  on  doit  piutut  1  allitniler  partie  aux 
tiges,  &  partie  aux  bourgeons.  On  dillingue  parmi 
kf  bulbes  plufieurs  espèces  qui  tienneot  iU/otme 
de  h  dge. 

La  iaiie  /bÛde  ou  tiAéniifi  (  bulbos  fotîdttS , 

bulhu^  ni'''c:rofn«^  )  i  î.":u  lorfone  h  tige  avortée, 
'   au  liju  d'ctrc  réduite  a  un  plateau  orbiculaite , 
prend  la  forme  d'une  msfii  tiiberculeufe  arrondie 
ou  ovoi  le  ;  par  exemple  ,  dms  les  rafi:ans. 

^  La  Ulae  aloagit  (  bulbus  elongacHS  ).  Je  nomme 
aînft  celles  oà  la  tigi ,  an  lieu  d'être  réduite  i  un 

fimpl.'  phttîju  orbtcuUirc,  s'alc-Pî^c  foi^s  h  forme 
d  un  iyiiiiJie  recouvsr:  de  tunique  >  par  exemph, 
dans  VaUiitm  fentfeent,  . 

La  hiilbe  ilt?^  (hdwrei  f  b'jibus  cu1mAceu5  )  m  ft- 
trouve  que  dans  tes  gra  iiinées  i  les  p  irties  de  leur 
chaume  compriies entre  les  deux  nœuds  inférieurs, 
fe  renflant,  le  raccourctlf-nt,  &,  étant  recou- 
vertes pai  les  gaines  de  b  feuille,  reflemblent  i 
une  véritable  bulbe,  t.t,  par  exemple  «.que  IV-yc 
inlieur.  (  Dscind,  Fior.fr jnf  .) 

Quant  aux  autres  propriétés  des  liges^  elîes  peu- 
vent être  conûJérets ,  relativement  à  leur  conlîf- 
r  nre  ,  i  Icu,  co  n;  nntion*  àUuC» divlfions,  à  liUT 

dirtaioii,  iiccajolj  : 

La  r/f r  ^  confidérée,  l*.  dans  fa  Lonfijiance^oSre, 
différeiu  defçrés  d  vit  on  a  dJi^né  les  principaux 

[  ar  des  noris  paitiailiers.  On  h  nomme 

—  ilcrbjcéc  (/i#ri<j«fej)  lorfqjj'tîle  cil  ttndre, 
qu'elle  a  peu  de  confi.lance  ,  Se  q-iVile  p^titavam 
de  duitir,  te!|.>  qui  celle  de  la  Uiiut.  Les  plantes 
dont  les  tiges  lont  herb^écs^  font  nummits  des 
àérètM  (  httb*  y.  . 

> — S  tis-!'gneufe  (fff^t^^ofuj)  lorf^ue  fi  bafe 
fubfifte  friifibLmint ,  tJiidis  cju2  f's  rame.^ux  ou 
f<eS  for"  ntités  f  int  Ir^ibaccs  &c  péiifTem  tons  Its 
«05  j.ulb  qpe  celle  4&  U  iûuit'^^^kst.,  fptatmm 
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duUamara.  Les  plantes  de  cette  nature  font  nom- 
méea  des  foas-trhifimat  (  futfnmccs  ). 

—  Ltgneufe  ou  tronc  {f'u:u-of:^s ,  l!>^nofus  ,t'un- 
cus  )  lorfqu'elle  ed  d'une  coitmtance  lulide  *  fem- 
blable  à  celle  du  bois,  &  q«*ellefobfifte après  fotk  x 
endurcifltmcnt.  Les  plantes  lignfufes  font  appe- 
lées des  urliufits  (  iVutices  )  lorlqu'eUes  jettent  de» 
branches  dès  leur  bafe ,  ne  portent  point  de 
boutons  ;  «ririSjttuac  (axbufcula:  ) ,  quand  elles  jet» 
tent  des  branches  àis  leur  bafe ,  ik  portent  des 
boi;tons;  arhrcs  (arbores)  ,  quand  leur  tige  cfl 
fimple  ^f  oue  à  la  bafe  «  &;  fe  divife  en  branihes- 
vers  le  katic. 

—  Solide  (folidui  )  lorf(ju*elle  eft  tout-à-fatt 
pleine  ,  comme  daos  l'orchu  naculé  («kAw  ai«- 

cuijta  ). 

—  Fiftaleofe  ou  creufe  (fiftu/ofit)  lorfqu'elle 

forme  nn  tuheoti  un  cylin  lrc  évidé^COmme  Celle 
de  I  oignon,  du  porteau.  Sic. 

La  fonfiftmce  de  la  tige  peut  encore  varier  par 
dtfférens  dt-ofîs  qu'«n  exprime  par  les  termes  de 
mol/e  (  mol  is  )  ,  quand  elle  manque  de  fermeté^ 
ijiht  (  1.IXUS,  debilis),  lorCqu'ayanr  une  fîtua- 
tion  dt  r)ite,  fa  déîicatcfTe  on  fn  fl -xibi  lté  h  fait 
jouer  librement  en  tout  fens,  C!jn>me  celiedc  beau» 
coup  de  graminées  { JpongUuft  (fpongiofus)  ,  lorl- 
que,  fecme  &  £olide  au  dehors  >  elle  eft  intérieu- 
rement remplie  d'une  moelle  légère ,  fpongieufe» 
charam  (fucculentus)  }_/frfwr  (ii5;i.lus),  lui  (qu'elle 
fe  relève  entièrement  &  avec  une  eipèce  d  eUf- 
ticité  toutes  les  fois  qu'on  la  courbe,  comme 
daos  le  tartx  vaif  ina. ifiàu  (  lîccus  ) ,  &c.  Os  di- 
vers termes  onr ,  en  botanique ,  la  même  acception 
que  dan»  le  langage  ordinaire. 

1°.  ?i  l'onconfidiffela(«i^/ttMdelartige*<Mi- 

dii  qu'elle  eft  : 

—  Sans  nœud  (  Anodii ,  équalis  )  lorsqu'elle  fe 
continue  ég.tlcment  fans  être  intetronipue  par  des 
noeuds ,  tel  que  le  fcirpe  des  lacs (  fcirptu  UuifirU)^ 
Ce  terme  ne  s'emploie  que  par  oppofition  aux  fui- 
vans. 

—  Noueufe  {ncdDjas)  torfqu'elle  olïre,  d'eC- 
pare  en  efpace,  des  noeuds  folides,  plus  on  moins 
renflés ,  t.ès-diaiciles  à  rompre,  tel  que  le 
ihaunae  dcs  giainioées. 

—  Articulée  (  artreutatut  )  lorrqa*elté  oflre 

d'tfpace  en  tfpace  ,  des  p'aces  d-iierminées,  ren- 
flées ou  non  renfl  :es ,  où  ellr;  fe  cafle  facilement , 
Se  où  ellâ  fe  divife d*e!te*mémc  en  article»dans  fa 
vicillrlîe ,  comme ,  par  exemple ,  la  tige  des  œil- 
lets. On  emploie  quelquefois  le  terme  d'articulé  à 
h  place  de  cel  ji  de  noueux  ,  quoique  leurs  fetw 
fuient  abfolunient  concradiâoircs  j  aiiiî  le  fcirpo 
a  rticuté  devroic  être  plut6t  nommé  fdrpe  noneuxir 

V*  Si  l'on  conftdire  b<tiged'a|»rètresd^jF0««», 
on  dif  a  qu'elle  eft  '  ' 
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—  Simple  (yffr/j/rx)  lorfqu'elle  fe  continue  uni- 
fortTit  m.  [II  ,  &  ns  le  divife  que  ver»  fon  fommet 
ou  même  poiat  du  cout^  comme  la  tim  des 
ênàis»  ^ 

Rameufe  (  ramofus  )  lorfqu'on  veut  expri- 
mer en  général  que  la  tipc  fe  ti;vire  ,  fins  artigner 
la  nuDière  dont  elle  le  fait,  ou  bien iodqu  elle  fe 
nmilie  ùm  im  oïdie  appacem. 

Branchue  (  hrachurus^  lorfque  fes  rameaux 
A)Oc  0|ipofé$,  &  forment  des  efpèces  de  bra$« 
comme  dans  le  mêfeariaUt  emw. 

—  Fourchue  {furcatus  ^  bifunatus)  lorfqu'elle 
fe  divife  au  Commet  en  deux  branches  fimples. 

—  Dichotome  ouplufieurs  fois  biforquée  (  dicho- 
tomut  ) ,  lorCqu'elle  fe  divife  eo  deux  branches , 

qui  l  or  r  !'  i-niêmes  une  ou  p!aficurs  fois  divifées 
et)  d^ux  rameaux ,  comme  dans  la  valériane  mâche 
(  v^Urimm  btitfia  )  >  &c. 

On  dit  de  même  trkhotome  {tnekotomiu)  8e 
triftirquée  (irifunatta)  lorfi}!»  lès  divjfions  OOC 

hiiiX  trois  à  trois. 

—  Paniculée  {panicu'atus)  lorfque  fes  rameaux, 
par  leurs  fréquentes  fousdivifions,  imitent  unepa- 
nicule  ,  comme  dans  le  faxifraga  cotyUdon. 

—  En  niveau  «  nivelées  {fifiigiat»s }  lorfque  les 
tameans  font  tous  d'une  dgale  baotetir ,  comme  fi 

on  les  avojt  nivelées  en  les  coupant  fup^rieure- 
ment.  Par  une  contradiction  bizarre  «  on  emploie 
auffi  le  terme  latîii  fifUgitm  fmir  fjmmiyme  de 
pyramidale. 

— Pyramidale  ipyrmûdoBt./apgiaaa)  iorfqne 
les  rameaux,  étant  droits  &rervés,  donnent i  b 

plante  l'arpra  i'ime  pyramide  élancée ,  tel  que  le 
peuplier  d  Italie  {popuiut  pyramidalis). 

7- Prolifère  (proliféras)  lorfque  la  rige  ne  pro- 
duit de  rameaux  qu'a  fna  extrémité»  d'oAlls  par- 
tent tous  d'un  centre  commun. 

—  Effilée  (  virgjtus  )  lorfûu'elle  s'alonae  en 
manière  de  baguette  ou  iorfqu  elle  produit  des  ra- 

'  gicflix  droin^  alongés*  meous  &  plians  (omne 

^.  Si  l'on  conftt&re  la  étrOUo*  ou  la  (maiion 
de  la  tige»  on  dît  qu'elfe  eft  ; 

—  Droite,  verticale  ou  perpendiculaire  («rw^ 
l^tPtrpendicuiarù)  lotfqu'eile  s'élève  dai»  ttne 
Ateaton  perpendiculaire  a  rkoricon. 

-—  Roide  (firiSus)  lorlque  non-feulement  elle 

eft  roide,  mais  encore  amincie,  &  annopvant  à 
rœil  une  fone  de  rojdeur,  comme  celle  de  ï'he- 

—  Oblique  {ohr,<jULis)  Iorfqu 'elle  s'élèvtobli- 

^uemeoE  à  l  bori^u,  comme  dans  k  ^  «mm.  ■ 
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—  Montante  ou  afcendance  {afitninu)  \té 
qu'étant  oblique  ou  horizontale  a  fa  bire,eUe(i 
recourbe  en  le  rapprochant  de  la  verticale, com- 
me dans  le  panicum  colonum  ,  Yaritmlfm  gUcitLi, 

—  Genouillée  ou  coudée  (  geiucuUm)  nai 
elle  fe  courbe  fnbicement  en  forme  de  cnmïi 
de  genou ,  comme  celle  de  r«%Mwai  gma- 

iatus^  Oe. 

—  Inclinée  (dtelinatus)  lorfqu'étuit  f  iM 
un  peu  oblique  ou  droite,  elle  forme  enfuit;  ui 
arc  dirigé  vers  la  terre ,  tel  que,  par  exemple, le 
fceau  de  Salomon  («Mvd&riepalyiMaam}. 

—  Courbée  ou  penchée  (  incurvata ,  nmu) 
lorfqu'étant  d'abord  tout-â-fait  droite,  fon  si- 
trémité  s'incline  ou  même  retombe  pctpendica-  1 
lairement ,  comme  celle  de  la  lindlUife  fiaoïlt 

(fritil/a  r'ta  jntitagrit  ). 

—  Ouverte  (  patent  )  lorfque  tlu,  collet  de  li 
racine  partent  plufieurs  ciges  un  peu  divergente, 

formant  des  angles  aigus  entr'elles:  isl  ul'Aff 
ptris  triftis. 

—  Étalée  (  patulus  )  lorfque  plufieurs  tiges  pu-  , 
tant  de  la  même  racine ,  s'écartent  dès  icvnfe, 

&  laiflent  entr'elles  un  angle  obtm.  ' 

—  Diffufe  {diffufuf  )  lorfque  fes  rameaux  naifen: 
dès  la  bafe,  forment  des  an^es  tcès -ouverts. di- 
vergens  dans  tous  les  reos,  comoM  dans  kftéjgf 
num  ^varkMtm, 

—  Owchëe  {proenaAem )  lorfqu'étant  tropfi» 

ble  pour  fe  foutenir,elle  s'éttnd  horizontjletnen 
fur  la  terre  fans  y  pouffer  de  racines ,  tel  que  le  1 
mnurtm  <  «uf «œ*  antaju  % 

—  Tombante  (  dtcumbens  )  lorfqu'étant  d'abord 
un  peu  redrelTée ,  elle  retombe  enUiiie  fur  latîne, 
telle ,  par  exemple,  que  la  bette  maritime  (Un 
mamiuut'). 

—Rampante  (  repens')  lorfqu'étant  cnnc'ife , elle 
s'attache  a  la  terre  par  des  racines  qu  ei;e  pooïe 
çà  &  "à  ,  comme  la  nummulait»  (ly/aiaeftiaaMp 

mu/arij),  l'argentine,  &rc. 

—  Stoloniière  ou  traçante  { fiolonifertu)  \wi- 
que  du  collet  de  la  racine  partent  des  rejets  par- 
ticuliers qui  s'étendent  fur  la  terre ,  s*y  attachêst 

Sar  des  houpes  de  racines ,  &  reproduifent  aini 
e  nouvelles  plantes  »  comme  dans  le  firaifier«  &c< 

—  Radicante  (  radieans  )  lorfqu'étant  drortî, 
oblique  ou  grimpante,  elle  pouflè  &  là  des  r^ 
cines ,  comme  la  joubarbe  en  arbre. 

—  Cramponie  {alligatus)  lorfqu'elle poufleda 
crampons  ou  appendices  patiicuuets  ,  au  mojrea 
defquels  elle  s'aceto^  aux  corps  voinu^  «oosm 

le  lierre ,  8c c. 

-»  Flexueufe  ou  §a  «igaag  tJkMwfv)  loHq" 

duc 
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^«nnœad  i  l'antre  elle  fe  fejene  en  formant 

comme  dan»  le  JolidJ^o  jiexitaulis  ,  &c. 

—  Sirmenteiife  {farmtntofus)  lot fqii'éeant  lon- 
gue &  loible,  tlle  s'entortille  fur  les  corps  voi- 
iîns ,  &  s'y  foutient  Tans  le  fecours  des  radicules . 
des  vrilles  8e  des  crampons. 

—  Grimpatite  ifcandau'i  torfqu'étant  farmen- 
teufe ,  elle  s'accroche  au  moyen  des  vrilles, com- 
me  les  branches  de  la  vigne  «  Sec. 

—  EntortilUe  (««iWIri)  lor^a'étsni  Tarmen- 

tpufe ,  elle  fe  roule  e»  fpirate  autour  des  corps 
qu'elle  rencontre. 

On  diftingue  parmi  ces  rptrales  celles  qui  fe  font 
de  gauche  i  droite  ,  c'eft-A-dire  ,  dans  le  même 
iens  que  le  oiouvement  diurne  du  foleil ,  comme 
dans  te  houblon ,  8e  celles  qui  fe  font  dans  un  fens 
contraire  au  mouvement  diurne  d  i  rnleil ,  c'eft-à- 
dire,  de  droite  à  gauche ,  comme  djus  le  iuricot. 
Pour  faire  cette  obrervation  ,  ou  fe  fuopofe  au 
.centre  de  la  fpirale ,  Se  tourne  du  côté  du  midi. 

j".  Confidërée  quant  à  la  figure ,  la  tige  fe  rap- 
poiie  à  quelque  figure  géométrique  régnuère.  Elle 
eft: 

—  Cylindrioiie  (  teres ,  cyliadricus)  lorfque. 
femblable  à  un  bacon  ou  à  une  canne,  elle  forme 
un  cylindre,  ik;  n'a  aiuult  eogitt  xemacquaUe , 

comme  celL  du  typka  ,  ùc. 

—  Demi- cylindrique  {ftmi- ura)  lorsqu'elle 
approche  de  ta  forme  cylindrique  j  comme  lorf- 
cu'elle  eft  cylindrique  d'un  côté  &  un  peu  Sf  Utie 
de  l'autre  :  telle  eu  celle  du  ftfluca  nArû* 

— Comprimée  (fow^r<j^)  lorfqu'elle  (emhle 
avoir  été  aplatie  djns  la  l«)nguenr,  c'eft-à-Jire  , 
Jorfque  fa  coupe  tranfveifale  reprelenie  une  el- 
lipfi» ,  tel ,  par  exemple,  <)ue  le  paturin  comprimé^ 

annuel  {poa  comprtjfa,  annua). 

'  —  Cladiée  ou  i  deux  tranchans  (  ûnctpj  )  lotf- 
qti'elle  t(l  tellement  comprimée ,  que  fe»  dtux  cô- 
tés fullans  font  anguleux,  comme  celle  du  fceau 
de  Silomon  {convatlaria  poiygonatum )  f  de  l'ail 
penché  («tUmn  humm),  8rc. 

—  Anguleux  {ungulofus)  lorfqu'elle  eft  munie 
longitndimdementde  plus  de  deux  angles  laillans, 
comme  celle  de  l'airelle  (vaechtiam  myrûUm). 

On  confidère  foyvent  le  nombre  de  ces  angles, 

8e  on  dit  de  la  t'ge  ,  qu'elle  ell  : 

—  Triangulaire  {triangularis  ,  trigtnmi)  lorf- 
qu'elle a  trois  angles  faillans. 

—  A  trois  côtés  ui^uutr)  lorfque  (es  crois  fa- 
ces font  Agates. 

—  Quadrangulaire  (q^zaJrj'igufjrh  ,  tttrajrnnus') 

ioiftiu'elle  a  quatre  laces  6b  quatre  ajigles }  entinj 
B9tMtiqiu,  Tom  VU* 
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pentagone  {penugonus  ) .  hexagone  (/Mw^vitar)* 

félon  le  nombre  rte  fes  angles. 

D  autres  fois  on  confidère  la  grandeur  &  l'ou- 
verture de  ces  angles,  &  on  dit  <|tte  la  tige  eft 
chargée  d'angles  aigus  {cautis  aciuangtlarir'}  lorf- 
Que  le  fommet  des  angles  paroît  tranchant  «  OU 
d'angles  obtus  (cau/is  obtufangulatus)  lotlque  !•  ■ 
fommet  des  angles  paroît  émoulfé. 

6*.  Si  l'on  obferve  les  Mcejfo'uu  dj  la  tige,  on 
dit  qu'elle  eB: 

—  Feuillée  (foScfiu)  lotfqu'elle  fiipporte  des 
feuilles  dans  fa  longueur,  outre  les  Veuilles  radi- 
cales. 

—  Non  reuittée  ( aphyllus)  lorfqu'elle  eft  enti^ 

renient  privée  de  feuilles ,  i-xctpté  I-îs  feuilles  ra- 
dicales ,  qui^méme  n'exifteni  pas  toujours  j  l'oro- 
banche,  8ec* 

— ^Nue  {nudus)  lorr^u'clle  n'^  porte  ni  feuilks, 
ni  écailles,  ni  ftipules,  ni  aucune  autre  pirtie  re- 
marquable ,  i  moins  que  ce  ne  foît  des  rameaux.  Ad 
relie,  cette  tvpi-:!!  on  ne  s'emploie  pas  muiours 
dans  un  lens  i  ;;<uireux  :  fo.ivtnitlle  ne  taie  que 
défigner  rabfcnce  de  telle  ou  telle  paitia  par  op- 
pofition  à  quelqu'auue,  &  on  s'en  fert  par  compa- 
raifon  pour  établir  la  diflinffion  de  deux  efpèces. 

—  Éptneufe  {fpinofus)  lorfqu'elle  eft  attpée 

d'épines  qui  nailîent  dans  le  bois,  c  ù  elî.s  iort 
adhérentes  ,  comnte  dans  le  prunier  épineux  , 
l'aube-ëpine,  8ec. 

—  AiRuillonée  (  acuhatus)  lorfque  fa  fuperficie 
eft  garnie  d'aiguillons  piquans ,  qui  ne  uennenc 

2u'â  l'écoree ,  comme  dans  la  ronce  ,  le  ro- 
er,  &c. 

—  \'^elue  (viV/ff/w)  lorfque  les  poils  qui  cou- 
vrent fa  fuperficie  font  un  peu  rantaûes,  compactes 
8e  un  peu  fermes. 

—  Pubrrceiite  (  fuiefcens)  lorfque  fa  fupcrfici^ 
eft  chargée  de  poils  foibles ,  mous  ,  faciles  à  dif- 
tingoer; 

—  Cotoneiife  ,  lainenfe  (  tomcntofus ,  lanatut  ) 
lorfqtM  fa  fupetficie  eA  chargée  de  poils  lelkmenc 
entrelaces  les  utJ$  dans  les  autres ,  qu'on  ne  reut 

les  liilHnguer  fëparcnieîit  ,  S'  que  1.  ur  abondance 
donne  à  la  plante  un  afptcl  cotoneux  5c  blanchâ- 
tre ,  ou  forme  un  tiffu  qui  imite  une  éioffe  do 
laine  :  telle  eft  celle  du  gnt^haUum  ttittetun  ,  du 
verbijfcum  tkapfus ,  &c. 

*-  Cuifame  (b«bj)  lorfque  fa  fupcrftcie  eft  cou- 
verte Je  poils  ou  ;te  petits  aiguillons  à  pf  ine  fen- 
ftUles,  dont  la  piqûre  caufe  une  démangeaifon 
brillante  8e  pveCftt'inflamroatotre ,  comme  l'ortie.' 

—  Vrillée  {cirrkcfui  >  lorfi^n'clîe  eft  chargé  de 

filets  ou  de  vrilles qiiis'entortiUent8es'accrochen( 
1  iui.  iOf[>i  voiitns.  •  -  * 
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—  Énineniè  {fyummofui  )  torftio'ette  cft  dur* 

g'!.'  d'ecailles  ou  de  t'oHoles  courtes,  éparfts  & 
inembuneuTes ,  qui  imicenc  des  écailles  ,  comme 
les  orobynchss ,  le  pagina  (  tufil^  ) ,  flce. 

—  Stipubc^  {jUpuiactus ,  fiipulatut)  lorfqa'etle 
«fi  garnie  de  fiipuk»,  CMMne  celles  <ie  k  petfi- 
caire,  de  plulÎMiS dBK .  ftc. 

—  Engaînëe  {vaginatus')  lorfque  tes  flipiiles  ou 
rrutilesTenibraOeiKen  trirme  lie  gaîne>COIIIIDe 

iiun  \ti polygonum  ,  les  graminées,  ûcc. 

—  Imbriquée  {imhrkaïus)  lorfque  les  feuHles 
ou  les  écailles  dont  elle  eft  chargée  font  éparf^v 
très- rapprochées,  &  fe  recouvrent  mutuellement 
comme  les  tuiles  d'un  toit ,  tels  queT^mM  Ae/ve- 
A'Mj  le  cupnjfus  ftmperxiretts, 

_ Ailée itittm}  quMtd  elle  cft  gank  longttu- 
dimlenienr  de  membranes  qui  débordent  fa  fuper* 
iicie  ,  S:  qui  font  ordiiiaircm  :,t  un  prnIongeu!C-iu 
des  feuilles,  comme,  par  exemple,  Voaopordum 
mm^tm  «  plufieurs  diwiloi»,  «c 

—  (necme  </Mrwi(  )  ki  fi^u'cll*  a'â  ai  ^piiMt  là 

fjg'itl'Iorti;. 

—  Glabre  (gUitr)  torrqu'eHe  n'a  ni  poil»  ni 
iltim  cofoiwmi. 

7*.  Si  l'on  confldère  h  Cupv^âê és}kviltftmi  fa 
furlace,  on  dit  qu'elle  eft  : 

—  Subéreufe  (JuUrofuJ  )  lorfqu'elte  eft  revêtue 
d'une  écoice  un  peu  flexible,  mais  en  nJiM  tems 

dalltque ,  comme  celle  du  liège. 

—  CferaOéft  {rimofiu^  locfme  fon  écoica  n- 
férieui«  cft  remarquable  pac  4k»  aeiotfèt  non» 

bretifes  Si  irrégiilières.  COmmC  eOCOie  .«ttO*  du 
liège  {qutKusfuliir'). 

—  Feuilletée  ^luticittus )  \ot{(\us  d  uiptrhcie 
paroît  recouverte  par  différentes  membranes  ap- 
pliquées les  unes  fur  les  autres^  comme  des  f«iut- 

■  —  Liflc  (Itvis^  lorrqii*e]te  eft  partout  égale, 
unie ,  très-polîe*  comme  dans  le  pêvot»  te  nime- 
tOEre*  &c. 

—  Striée  tJMMttu)  torfque  fa  Tuperllde  eft  char- 
gée îongitudinalement  de  petites  côtes  r  n  'imi- 
res  àc  rapprochées  «  comme  dans  le  thAro^nyaum 

—  SxWonée ,  cannelée  {fulcttut)  lorf<|i)e  k*.  e-. 
cavatioas  tongitudiiules ,  plu*  piofoodea  &  fkn 
ébrgics ,  imitent  des  filions 

—  R«de ,  àpfe  <  <i/>rr,  Iot^M:  <i»per< 

fcit  pA\  chnrgei  d'eiuinences  ou  de  points  rudes 
jii.  iaiiiam.  On  di  t  encore  dans  le  même  l'eus ,  qu'eUe 
eft  vÎBmmalBt  {galim  fmnfimfty 

—  Tubert  uleuTe  (^tuhtrculai-us)  lorrqii'fï'e  perte 
ifafuitace  des  tubetcules  latilans  U  «ctofldi». 
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l^hînée  eu  mvriquée  {tM*Mai,mnttÊÊt) 
quand  ("es  tubercules  font  grands ,  pointu» ,  nidtt, 
anguleux ,  &  forment  des  faillies  aiguës,  on  pea 
piquantes ,  comme  les  tiges  de  leg9iaiiGe(rifo 
tinSùrumy. 

Tl  LL  A  N  D  E ,  C  AR  A  C  A  T  F  r;7/in</;j  Gf  îw 
de  plantes  monocotylédones,  i  fleurs  régulières, 
de  la  laroiUe  des  ananas ,  qui  a  des  rapports  aitc 
les  iurmaniùa  ,  8i*  qui  comprend  des  neib«s  eio- 
tiques  â  l'Europe  ,  donc  les  feuilles  font  prelque 
toutes  radicales  i  les  fleurs  letiunales»  àXft&et 
en  épi  ou  en  panicuie. 

Le  caraâère  çffentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  eaiut  ptrfifiant ,  ^  trois  découpures  i  biu 
rofle  à  trois  Vivifions  profondes  ;  fix  éiamuia;  m 
eapfu/e  k  traU  l^a  ,  k  trois  vîUlUÉi  du  pmm» 
ckevtluesi 

Cha^âevreAe: 

l'.  Un  calUe  i  trois  déconpnres  oWonfaej, 
lancéolées  ,  prrûftintcs,  roulées  fur  ellcj-mêrsi.. 

1*.  Une  corolle  monopétale  ou  divifée  en  x-u-s 
pétales  fparulés,  plus  longs  que  le  calice ,  outenj 
&  réfléchis  â  leur  partie  fiiperîeore,  inférés  fat  le 
xéceptale* 

)*.  Six  ftamintst  dont  les  fîlamens  font  Clifor* 
mes,  inférés  fur  îe  recepnc!?,  tcrminf^  pjrdM 
aiuhères  inclinées,  ov^es,  en  cueur.  a  àoA 
loges. 

4'.  Un  oviiire  fupérîfur,  à  trois  fillor? ,  'jr- 
monté  d'un  fljrie  filitorme,  de  b  longueur  des  eu- 
mines,  terminé  par  un  ftrgmate  trifioe. 

Le  fruit  eft  unecaprule  oblongae-Unéafrefaca* 
minée,  i  trois  ftllons,  i  trois  loges»  à  trois  vii* 
ves  i  les  Tslm  doubles ,  roulées  en  dedamikM 
hov.h  ,  les  extérieures  coriace»  ;  les  intérieaiesm 
peu  plus  larges  ,  calleufes ,  tTès-îuifdntes. 

Les  femences  très-notmbreefes,  alongées,  ato- 
chéts  au  fond  dejacapfule,  accompagnées  ét 
quelques  poils  réunis^  8c  envitomiées  d'une «• 
grette  très-pîleofe. 

Oifervatioas.  Ce  genre  a  déjà  été  décrit  di» 
cet  ouvrage  à  l'jrticle  Caragate.  (Juel^ues  cc- 
reâwns  faites  dans  les  caraâères  génétiqjss.  & 
une  fuite  de  belles  efpèces  publiées  par  Mnl.  Ruîi 
&  Pavoii  dans  la  Flore  du  Fêroa  ,  par  M.  5rîni 
dans  fa  Flore  des  Indet  ocàdeiuaie*  ,  m'on:  déter- 
miné à  le  rappeler  ici  fous  le  nom  de  Tiilande. 
aliif  de  faire  eonnoiire  ces  efpèces >  q|ri  devien- 
nent un  rupptément  néceflàîre  i  ce  genre ,  &  ovi 

fVmt  pliK  îîiinibreu rcî  î*»:  riènie  mieux ''s""'rrvf-j 

^k»  Cfilk»  q^t  avoiciU  été  établies  d'i*boii,ia 
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plopm  de  cts  demièm  n'éunc  décrit»  qne  d'a- 
ptes àts  iodividiit  f«cs  on  tronqués.  Poor  com- 
pléter autant  que  poffible  les  olvcr.  Jtir  f  ir  ce 
genre  «  j'ai  cru  devoir  rappeler  «quelques  autres 
c^èces  d^i  aMtttkNUiëec  dam  les  cafagaces. 
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Es  pic  E  s  {qu'il  faut  placer  à  U  fuite  de  i'aruclt 

Caraoats,  ?oL  I ,  pag.  619  ). 

I.TltlANDB  fellMttE.  TittM^fexuofa.  Sw. 

TiUandfia  fpich  Iaxis  ^fiexuofîs  ;  fioribus  diftichiSt 
rtmotiufculis  ;  foliis  lancevlato- linearibus ,  ra  Isr.^ns; 
cauU  apiee  fuielivif».  Svitti,  Prodr.  57>  &:  i-ior. 
Ind.  occid.  vol.  1.  pag.  190.  > 

Tillandfia  {  tenuifolia  )  tfoliu  lintaii  fuhuLtis , 
àiu^trrtmii  ,  imbricatis }  ffità  fimptUi  »  laxâ.  Jacq. 

Amér*  pag.  9i<  tib.  7). 

Cette  plaotej  d'après  M.  Svarcz  ,  ne  doit  pas 
être  confondue  avec  le  tillandfia  tenuifatia  de 
Linné  j  auquel  ce  deiuier  auteur  rapporte  la  fyno- 
tiymie  de  lacqnin. 

Ses  racines  font  longues ,  mitres ,  filiformes. 
Lck  feuilles,  prefque  toutes  radicales,  font  feCfi- 
les ,  lancéolées,  liné.iires  ,  plus  élargies,  vennuea 
&  embrasantes  à  leur  baie  ,  lâches  ,  entières  à 
leurs  bords ,  membraneufes  ,  flrtées  ,  refléchies  â 
leur  l'oininet ,  d'un  vcrt-blanchàtre  en  lielFous , cou- 
vertes de  tiès-pecites  écaiiles  tartneufes.  De  leur 
Cintre  s'élève  une  tige  plus  longue  que  les  feuil- 
les, cylindrique  ,  hauTc  dp  àt^^x  ou  trois  pieds , 
chargée  d'écaillés  vaginales ,  rouges  ,  alternes  ^ 
lancéolées  i  les  ieiéàmut»  pwlongées  en  une  fo- 
liole linéaire. 

Ces  tiges  fupportent  ï  leur  rotaniet  deux  ou 
crois  épis  alonges ,  dont  le  rachis  cfl  flecueux  , 
trianiçu'îiie  ,  I:  s  fle  urs  alternes,  dilbntes,  preiq::e 
fur  deux  rangs  ,  munies  de  biadtc^s  en  forme  de 
rpathes  IirKeolées ,  concaves  .  ftriées.  Le  calice 
cli  crigone  à  l'a  bafe ,  perfiftani ,  â  trois  découpures 
droitm  ,  colorées  i  rrois  pétales  tinéaires ,  plus 
longs  que  le  calice,  pourprt  ^  ou  écarlates ,  refté- 
chrs  à  leur  (omtncti  (îk  filamcns  alternes,  un  peu 

{>lu$  courts  que  les  pétalts ,  filiformes ,  inférés  fur 
e  réceptacle  i  les  anthères  ovales ,  blanchâtres , 
bifides  i  leur  bâfe-  L'ovaire eft  ovale ,  i  trois  faresi 
le  ityle  filiforme;  le  nigm.ite  tiifide  ;  I  l  tnpruie 
ohiongue ,  cylindrique ,  trignne ,  acuminee ,  a  trois 
loges  ,  i  trois  valves  j  noire  &  luifarue  en  dedans  j 
les  fen  erre;  couvertes  d'une .aïgtecte  i  poils  jau- 
nes, capiibrres. 

Cette  plante  croit  fur  les  branches  des  vieax 

arbri  s  ,  dans  le  voifinage  de  la  mer  ,  ,\  li  Jamaïque 
&  aux  environs  de  Carthagène.  (  Def^ript^  ex 

t.  TuLANDE  a  teuîlln  menues.  Tiffam^a  te 
tuvjbikh  Srans. 


TMsMdSa  fpUis  alternés ,  imbricatis  ;  jtoriiut  dij' 
itchi*i  fheiis  Untari-fUiformibus ,  ereSii ,  apice  ftt^ 
ceit.  Swartz,  Fior.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  f9*«-^ 

Wiîîd.Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  12.  n". 4, 

Tiilandfêa  (tenuitolii)  ,foliit  flsformihus ,  intc 
gerrimis  ;  fpieà  fimptiti ,  laiâi.  Linn.  —  Rof<.  Lttgd. 
Bit.  ZJ.  {Exclude  Jacquini  fynonymon.) 

Tillandfia  paretj^tita  ,  parva  ,  foUi*  umt^mit , 
ereBit  ;  fpiei  hrtviori  t  fimpltci ,  diftiM.  Brovne^^ 
Jam.  (94. 

Renealmia  fpicl  mulcîpllci ,  angu^ifolid  ;  fiare  Cf~ 
rulto.  Plum.  Gcn.  Am^r.  >4,  &  Icod.        fig.  1. 

Vtfiam-  cgryophjiliHdes  ,  minas  f  Jbtitmm  »»flr 

viridibut  ,  apuiô.is  jubruh. candis  ;  flore  l'ifelola  , 
purpitreo  ;  ftmine  jiùtmeato^'a.  Sloaa  j  iaïu.  77.  H^- 

i,  pag.  190.  nb.  ixt.  fig.  1. 

Cette  eTpèce ,  qui  ne  doit  pas  étve  eonfbndot 

avec  la  précédente ,  a  des  tiges  (impies ,  hautes 
d'un  pied ,  feuiltées  dans  toute  leur  longueur.  Les 
feuilles  radicales  &  inférieures  font  aufli  looguea 
«pie  les  tiges,  élaigies  en  gaine  k  leur  bafe,  pdt 
linéaires  *  fitiformes ,  relevcM  en  caréné  »  TOuléee 
à  leurs  bords,  roid':<;  ,  droites,  fétacécs  il  leur 
fommet}  celles  des  tiges  vaginal^,  foriemeiK  ap* 
pliquées  conrre  la  tige ,  terminées  par  me  poiimt 
très-longue  ,  linéaire ,  nliforme. 

Les  ti^  fiippocient  ir  leur  fomniet  trais  «ni 
quatre  épis  alternes ,  fê<^es ,  lancéolés .  loop  d'un 

pouce» cnargés de  fleurs  ;mbn.iucris  furdcux  rjnj^-,, 
accompagndes-de  fpathes  obiongues^  obtufes.  Les 
pétalse  font  bleus. 

Cette  efpèce  crott  aux  AatitlêsV  Twr  les  arbiefl 
9  {Defertpt.  eKSwarti.) 

TiLLANDE  fétacée.  Til/àndpMfittKet,$v, 

Tilhndfîa  fp'câ  ftrrplici  ^  ff  athis  dijUch  ':!  ,  imhri- 
catts  i  foliis  Imeari'^iiformiboi  ,  recU.iatis  ,  glabrit* 
Swartt ,  Flor.  Ir.d.  occid.  vol.  1.  pg.  591,  — . 
WtUd.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag,  la.  n**.  6, 

Elle  relTemble  beaacoap ,  par  plulîeurs  carac- 
tères, au  «Y/dm^a  Linn. }  mais  elle  en 
diffère  par  P  n  port  ,  par  fts  feuilles  inclinées  &r 
rabattues  4  par  un  éjù  iîuiple ,  au  lieu  de  pliflîeuci 
épis  alteines. 

Ses  tiges  (bnt  prefqite  dnhet,  cytîndMqMs, 
hautes  d'un  pied  &  pJus ,  couvenes  dans  toute 
leur  longueur  de  gaines  alternes,  prtfqu'imbri- 
quées ,  ovales  .  élait;ir  <;  à  leur  bafe  ,  attéfu  ee<i  à 
leur  fommet  en  une  foliole  linéaire ,  fétacée  y  les 
ieuiiles  radicales  nombreoiès,  prefqu'auflî  longues 
que  les  tiges  ,  inibrtquées,  linéaires  -  filiformes , 
utacées  à  leur  lommet,  roides,  couvertes  d'une 
poudière  ceadrde  »  dîlsiécs  i  leur  bafe. 

Les  tigeHtappMMll  I  leur  fommerMl  djpi  féb*' 

Pppp  * 


Digitized  by  Google 


6(^8 


T  I  L 


pie  «entier,  ovate-Uncéolé ,  chargé  de  â^urs  al- 
ternes, difpo!ees  fur  deux  rvm ,  mnnîes  de  fpa- 

ihe^  imbiiquees,  ovaUi,  élargie^  ,  nittiibraneiifes, 
prefaue  coriicti.  Les  ca^fui^s  (ont  ovales  ^  acu- 
nméa  î  les  famences  aigretiées. 

Cette  plante  croît  rurlesiri)ret«à)»JaiMÏqoe. 
4.  TiLLANoe  farciculée.  TiUM^ fy/ikidaté, 

Tillanàfia  fpicis  lattralibus ,  difiiihis  ,  îmhricatui 

fo  iis  L".(o/.4io-fLr  ii/jiij  ,  e^ci  f  s ,  firiilit.  Swartz  , 

Prodrom.  p3£^  (6,  &  Flor.  Ind.  occident,  vol.  i. 
pag.  fi6.  ^  Willd.  Spec.  Plant,  vot.  a.  pag.  i  j. 
II".  8. 

tiUandfiu  cLtvata?  Lacn.  Diû.  vol.  i.  p.  617. 

Il  y  a  beaucoup  de  rapport  eitcte  cette  efpèce 
le  tillan^  etavata  Lam.  Se*  rzcines  font  roi- 

des  ,  filiformes  ;  fes  tig-rs  fimple^ ,  feuillées ,  hau- 
tes d'un  à  deux  pieds  ;  les  ïeuilies  radicales  larges, 
concaves ,  vjginales  à  leur  baf; ,  UncéoUîef ,  di  oi- 
tes,  roides.  (ub  ilées  vers  leur  Commet ,  roiiiees 
i  leurs  bords .  pubefcentcs  d  l'extérieur  ,  un  peu 
courbées  à  leur  fommct»  les  caulinaires  plin  coar- 
ces,  ovales ,  prefau'irobriquéet ,  cerminées  pas  une 
longue  pointe  fubulée. 

Let  épis  font  droits ,  teraùoaux  &  latéraux, 
ahenwSj fur  dem  rangi}  lenr  rachis  triangulaire } 
les  fpathes  ou  bradées  imbriqtiées ,  ovales .  acu- 
minees  ,  ghbres  ,  membran-r:i!r  a  leurs  bords, 
chacune  d'elles  contenant  une  tli:ur  Tellile ,  ioii- 
taire,  dont  le  calice  eft  tubulé,  a  trois  faces,  i 
trois  découpures  vers  fon  Ibmmet.  Le  fruir  eft  une 
capfuleob longue , acuminëe, ui^one^ longue d  un 
pouce ,  à  trois  valves  roides ,  noirâtres  en  dedans} 
lecouverte  par  le  calice  agrandi .  divifé  en  deux 

I«rtiesi  la fupërieure bifide} rinférieuie convexe , 
ancéolée  ;  les  feinpnces  chatpiéei  4e  pmb  atgrct- 
tesj  foyeux  ,  capilljtres. 

Cette  efpèce  croit  fur  les  arbres,  à  la  Jamaïque, 
ftu  lea  rives  maritifiies.  y  (  Ùefiript»  ex  Simvi^.) 

$.  TiLt  AKOC  penchée.  TiUam^*  iuumi.  Sw. 

TilfanJfia  fpich  fuhdivifïs  ,  nuruntiius  ;  fioriius 

dtjt.'nfiis  ,  cvatis  ;  follls  owno-lj'jceo/jtis  ,  membra- 
nuccis  j  tdu.'t  JuhnudQ.  Swartz  ,  Prodr.  pag.  t6  ,  & 
Flor.  Ind.  nccid.  vol.  i.  pag.  588.— WilM. Spec. 
Plant,  vol.  X.  pag.  1  j.  n".  p. 

Ses  tiges,  hautts  d'un  à  deut  pieds,  font  gla- 
bres ,  cylindriques ,  prefqu'articule?  s ,  environnées 
à  leur  b-ifc  de  feuilles  radiC3le<;  ,  ovales  IancSo- 
lées ,  entières,  m^mbraneufes  &  ventrues  à  leur 
partie  inférieure  ,  glabres  ,  ftriees  ,  longues  d'un 
ëemi-pied.  Les  caulinaires  ne  font  que  des  gaînei 
alternes,  rapprochées, iivales>kiic6Diées,  acnnt* 
nées ,  glabres ,  ntinbraiieiifcs^  fthëes. 
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Les  épis  font  teraunaux .  un  peu  di&aos»  ait» 
nés  t  le  rachis  incliné ,  anguleux ,  diar^  die  fleeis 

épirfcs ,  rapprochées  ,  nuis  point  imbriquées  i  la 
bradées  ovales .  concaves ,  obtuf«s  ;  le  calice  \ 
trois  (niioles  ovairs  -  lancéolées,  pcrlifl^ntes  ;  !i 
corolle  biinchei  les  pétales  droits,  ovalts-larnéo- 
lés  i  les  étamines  de  la  longueur  d«s  pétile^  i  \n 
anthères  ovalts ,  presque  figittéts  \  l'ovaire  glî  r,=, 
acuminé  i  le  ttyle  court,  trigone  ;  trots  ilumattt 
fimples }  une  capfule  ovale,  un  peu  arrondie  ,  ttî' 

Î50ne  ,  acuminde  ,  à  trois  valves  noires  en  dcdaiisi 
es  femences  nombreufes,  couvertes  de  poils  trèv- 
longs  *  foyeux,  luifaos,  blanchâtres. 

Cette  planre  crcît  fur  l-s  montagnes ,  à  la  Ja- 
maïque ,  fut  les  branches  d'aibie.  ^  {Deferift.a 

.    6.  TiLLANDE  farineux.  Tillundfa  prùnofa.  Sw. 

Titltndjia  fpicâ  fîmflki ,  fpathiê  imhicatij  ,foliU 
/ameoiaio-iintjri'uij  mlînatii  ,  fpaihifque  fquarm' 
lojo  iomtnto(u.  Swartz,  Flor.  Ind.  occtd.  vol.  t. 
P^g-  $94'  —  Wilid.  Spec.  Plaftt.  vol.  z.  pag.  14. 
n".  II. 

Cette  efpèce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
le  t'tllandfia  reeufvéta ,  dent  cette  dernière  diffère 
par  fes  lemlles  linéaires,  fubulées;  par  les  7e  ;w - 
cules  qui  panent  des  racines,  0c  par  fes  fpathcs  i 
deoi  fleurs. 

Cette  plante  n'a  pas  plus  de  deux  ou  trois  pou- 
ces de  haut.  Ses  racines  font  petites,  roides.  né- 

f>ucs,  filiformes  i  f<$  tiges  très-courtes  &  feti;- 
ées  i  Icsfeuilles  radicales  larges ,  ovales ,  vcnrtiits, 
membraneufes  à  leur  bafe  ,  itnéaires-lancéolees , 
flriées ,  roulées  à  leurs  bords ,  inclinées ,  tomen- 
teufes  &  farineiitei  ;  les  caulinaires  femb'.bles 
aux  fëuilks  radicales ,  mais  point  ventrues  à  kui 
bafe.  •  , 

Les  fleurs  font  cfirpoPées  en  un  ^pi  Hrple  ,  ttr- 
minal,  lona  d'un  p'  uce ,  ovale,  aigu,  charge  de 
fpathes  unifl  1res ,  imbriquét^s,  ovales  ,  acominées, 

f)ulvérulentes }  les  pétales  bleir  ,  pl  j'.  i  ngs  que 
es  fpathes  ;  les  capfules  glabres ,  ouiongucs,  acit* 
minées,  à  ttois  laces. 

Cf  tte  plante  croît  à  la  Jama'iquc  ,  fur  Tes  rameiOS 
des  vieux  arbres,     (  Dtjcnpt.  tx  Swjrxi.) 

7.  TiUAMOE  blaachitte.  TiMan^  cwitffnt. 
Swartz. 

TH/andJîa  fpicis  fuittmtt  ;  fvtiis  linrariitj ,  erre- 
lis  y  cautem  tquant  bus ,  ïn^Mis.  Sv^attz  ,  Frodroro. 
P»g-  Î7t  &  Flor.  Ind.  occid.  vol.  1.  pag.  y}\,  — 
willd.  Spec.  Plant,  vol.  t.  pag.  14.  n».  ij. 

^  Elle  fe  rapproche  du  tillandfia  polyfia(hn:o% 
l'en  dillingue  a  fes  tiges  plus  élevées ,  à  fes  feuilies 
glabres ,  flexueufes  ,  rabattues  i  à  itsépis  épus , 
nambmii  «  uncéolés. 
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Ses  racioes  font  brunes ,  courtes,  fimpUs,  cté- 
poet  ,filif<»ims  ;  Tes  tijes  feuitlëes ,  haotes  d'en> 

viron  un  piwd  ;  les  fciiiîles  radicil  -s  imbriquées, 
droites,  linéaires,  ds  la  longueur  des  tiges,  roi- 
des,  Uaitchlties ,  éhrfwi  i  leur  btfe  en  un:  gaine 
Ovale, concave,  ventrue, menibranfufei  les  feuil- 
les caulinaires  vaginales ,  un  p -u  lâches,  linéaires , 
aiguës  )  les  épis  ordinairement  au  nombre  de  trois, 
feifiles  ,  terminaux  ,  un  peu  comprimés  ,  ovales , 
aigus;  les  fleurs  dirpofées  l'ur  deux  rangs;  Us  fpa- 
ih.-s  imbriquées,  glabres  j  oviles-bticcolees  j  la 
corolie  louge  j  les  pétales  alonges }  la  capfule  ol>- 
longue ,  acummée*  i  troii  faces  •  enveloppée  par 
la  fpathe. 

Cette  cfpèce  croît  fur  les  arbres^  à  la  JanMt(}ue. 
^  (  Difefipt.  ex  Swénx.  ) 

.    8.  TlLLANOE  à  feuilles  éuoites.  TiUuad/ia  an- 

Tillandjia  fpic'u  fafciculjtls  ;  fo/iis  lintari-lan- 
etoUai*  ,  fukeniiis  ,  glabris  ,  caultm  fuperantibus. 
Svarts,  Prodr.  pae.  57,  &  Flor.  lad.  occid.  vol. 
t  pag.  f  96.  —  Wuld.  ^ec.  Ptam.  vol.  a.,  pag.  14. 
II*.  14' 

Ses  tiges ,  plus  courtes  que  les  feuilles  ,  fes 
feuilles  droites  ,  alongécs  ,  fes  épis  fépares  par 
des  gaines  foliacées ,  féparent  encore  cette  efpèce 
du  tillandjia  pofyftachia.  Ses  tiges  font  Amples, 
rfroir:;  ,  ^eiiillées,  hautes  d'envirnr.  deux  pieds; 
Ijs  tcuiiies  tant  radicales  que  ciu-maircs^  iaibzi- 
quées,  élargies,  vaginales  à  leur  bafe,  lancéo- 
lées à  leur  partie  fupérieure  ,  linéaires,  redielTées 
à  leur  fommet,  glabres,  roides,  ùriiéi. 

Les  épis  font  épars,  alternes,  prefque  farci» 

cilles,  comprimés,  !:ricJ  i!és,  ionps  d'un  pouce 
S>c  demi  ,  f.pifes  par  des  gJiaes  toliiCsies  ,  char- 
gés de  fleurs  nombreufes,  difpnfées  furdeux  rangs  ; 
les  fpathes  imbriquées  j  ovales,  acumméet,  gla- 
bres ,  ftriées ,  relevées  en  carène  ;  les  capfules  gla- 
bres,  alo.Tgées,  acuminéeSj  à  trois  £ices,  pliia 

lor.gUL'S  »^ue  les  (pathes. 

Cette  plante  cron  fut  le  tronc  &  les  rameaux 
des  arbres ,  à  la  Jimaiique  &  à  la  Nonvelle-Eipa- 
gno.  ¥  (^Dtftràft.  «»  iiw>irti,) 

9.Tit!.ANDEà  quatre  fldUTi.  TVtM^UMa- 

iha  Roii  ^' 

TilUnjfij  ertcia ,  peduncul'u  nfiexist  tjuadrifio- 
ris.  Rui£  &  Pav.  Flor.  péruv.  vol.     pag.  19. 

cab.  i6f. 

Sîs  racinf  s  font  compoféès  de  fibres  brunes , 
nombreufes  i  e'Ies  proiuifeni  des  feuilles  toutes 
raiiicales  ,  grandes,  lancéolées,  enfiformes,  ta- 
chetées de  points  rougeâtres,  réfléchies  à  leur 
lommecj  imbriquées  i  ie,ur  bafe. 

.  De  leur  cmtn  s'tfftvf  une  hampe  foUtaire ,  un 
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peu  p?us  longue  que  les  feuillts ,  flexueufe,  cylin- 
dri-^-ue ,  revêtue  de  pUiii.  ms  ipathes  alternes, 
prelqu'imbriquées ,  ovalt»  -  lancéolées  ,  acumi- 
nées,  d'un  pourpre-rofc  ;  les  inférieures  droites, 
conca\'es  ,  recourbées  à  leur  fommer;  c?  Iles  des 
fleurs  prefque  horizontales  j  naviculaires }  un  pé- 
doncule dans  raiflelle  de  chaque  fpathe .  foute- 
nant  quatre  fleurs  prrfqiie  refTiles  I.eiir  ca''ce  eft 
jaune,  coriace,  a  cois  découpures  ubloigues  ; 
la  corolle  violette,  divifée  en  trois  pétales  rouies 
à  leur  bafe ,  prefque  tabulés ^  ouverts  à  leur  païue 
fupérieure  ,  oblungs  ,  cunéiformes  ,  aigus  {  iîx 
filamens  infères  fur  le  réceptacle  ,  plui  cfiarts  «.jue 
les  pétales,  un  peu  flânes;  un  Ityle  couit,  a  tiuis 
fiUons;  trois  fiigmates)  une  capfule  trigoiiej  py» 
ramidale  «  «  trois  loges }  des  femenccs  tiont' 
breufes. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ,  dins  les  fciéts 
des  Andes ,  fur  les  arbres  &  les  ro(  hers.  EIl  fl;t;« 
rit  dans  tes  mois  de  juillet  &  d'août.  !(■  {D«(^(nfh 
tx  Ruii  ii  Pav.  ) 

10.  TiLLANDE  maculée.  Tillandfia  matuiata, 

TilljndfiZ  paniculâ  compopfi ,  ruoicundi  i  fpUis 
fubdivifti  i  Jotiis  lancioiato-cnfifarmibus  t  maciàlatis, 

Huiz  0e  Pav.  Flor.  péruv*  voL  |.  pag.  40.  ub. 

167. 

Souvent  cette  plante  ed  rouge  fur  toutrs  fes 
parties.  Elle  a  des  racines  fafciculées ,  compofées 
de  fibres  filiformes;  lIUs  produifent  des  feuilles 
lancéolées,  enfifotmes,  amplexicaul.'s  &  imbri- 

Î|uec$  à  leur  bafe  ,  obtules  ,  acuminées  à  leur 
ommeCf  luisantes  à  leurs  deux  faces,  cmali^u- 
fées,  couvertes  de  taches  rouges  ou  purpurines j 
roulées  en  dehors  à  teur  fommet  ;  les  extérieures 
graduellement  plus  grandes ,  étalées.  ' 

Les  hampes  font  droites ,  folitaires ,  rougeâ- 
tres, hautes  d'environ  trois  pieds  .  fimplcs,  ar- 
ticulées j  des  écailles  ovales  ,  aiguës ,  Uriées  aux 
articulations  t  les  inférieure^  pins  rapprochées  | 
les  fiipérieures  didantes  Se  plus  inunrs;  une 
panicule  terminale,  longue  duo  pied  &  demi, 
rouge,  eonipofee  d'epis  aiternes ,  prefque  (im- 
pies, garnis  de  bradtces  uval<s,  lancéolées,  ai* 
guës ,  concaves,  flriées .  à  demi  amplextcaules , 
nombreufes,  rouge  âues ,  aiiifî  que  les  calices  } 
la  corolle  violette ,  compofée  de  trois  pétales 
roulés  à  leur  partie  inféneore ,  ouverts  ^  leur 
partie  fupérieure  ,  petits,  perlîftans  ;  les  ca^Tules 
plies  ,  «olongues  ;  les  valves  inreints ,  icabres 
au  dehors,  renfermant  des  ftmtnces  nombr^ufcs, 
jaunâtres ,  linéaires ,  environnées  d'uoe  aigtene 
pileufe. 

Cette  plante  croît  an  P^rou ,  dans  les  Andes, 
au  milieu  des  grandes  forêts,  fur  les  .r!  r:  îs 
rochers }  elle  fleurit  en  juillet,  août  ic  lepttm- 
'bte.    il>ef€fift,  ex  Rwf  <r  Pav,) 
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1 1.  TiLLANDfi  â  fleun  rouges.  TiUaiUâa  nàré. 

TilUndfia  panUulà  fimplUi ,  fk^ri  ;  jj^/m  in- 
divifis  i  fiUiu  cnfiformibuj  ,  fubdcuminata,  Ruii  8e 
Pav.  Flor.  péruv.  vol.  j.  pag.  40.  ub.  166. 

Cette  plante  croît  ordinairement  par  touffes. 
S.  s  racines  font  fibreufes  j  fes  feuilles  toute»  ra- 
w****  "«ouvrent  les  unes  les  autres  i  leur 
wjfel  elle<  font  graduellement  plus  longues,  ou- 
v-Ttts  \  ÎLnir  partie  fupti,-  .rc  ,  re/lechies  en  de- 
hors,  enlitoimes,  médiocrement  acuminées,  lon- 
pieds,  d'un  blanc-argenté  en 
d.flous,  d'un  vert  iuifant  à  leur  fjce  fuperit^ure, 
Wffées  ;  les  intérieures  droites  ,  le»  plus  grandes 
g  innés  â  leur  b^fe  d«  petits  points  à  l>e»ie  fen- 
iiOles, 

Les  hampes  font  droites  ,  folitaires ,  cylindri- 
ques ,  hautes  de  deux  ou  trois  pieds ,  garnies  â 
l«Jr  partie  inférieure  d'écaîlle»  aîteniîs  ,  fpathi- 
cétt,  ainpiexicaiiles ,  flriées,  acuminées}  ia  par- 
ue rupérieure  divifec  en  une  panicule  droite, 
t  Ji^eatre  ,  compofee  de  pkifieurs  épis  fimples , 
alternes,  oblongs ,  lancéolés,  ditrergens ,  garnis 
<J«  bradées  en  forme  de  fpithe  ,  rouges  ,  oL.[<  n- 
gJts  ,  acuminées  ,  naviculaircs  ,  longues  d'un 
pouce  :  cts  épis  fupportent  des  fleurs  fefltles  , 
imbriquées.  Le  calice  <ft  d'un  rouge-jaunârr^ 
de  I4  longuetir  des  bnâées;  la  corolle  penu  , 
d  un  poutpre-violer,  divifée  en  trois  pétales,  re- 
liichis  en  dehors  depuis  leur  milieu  jufque  vers 
leur  fommet  i  les  capfules  oblongues  ,  les  valves 
intérieure»  rades  en  dehors .  noiricres  &  luifantes 
en  (tedans,  contenint  des  fcmcnccs  nombreufes, 
|iaoitres«  Unéaiies,  eaviionnées  d'une  aÎRiene 
p  Icufe.  * 

Cette  plante  croit  au  Pérou  fur  les  rochers  i 
«iie  «eurit  dins  les  mois  de  mm  d'avtil.  » 
(  Difiript.  (X  Riùi  P«v.) 

11.  Tilt  ANDE  à  {tttites  ffeuis.  7Vfl«M«tMr- 

v  flora  Ruii  &  Pav.  -sr-r- 

Tillandf,^  pnnlcuU  fimplui  ,  5.7  f^iaUh  ;  fort- 

iM.Riii»&P*». Fler.péniv. vd.  $»p.g,4i.Sï. 

Ses  racines  font  fibreufes ,  toiuseufes ,  fafcicu^ 
I  'S  .  d'un  briin  clair;  elles  dohnent  naifldoce  i 
un  gaïui  oombre  de  feuilles  foutes  radicaleSj  im^ 
-  "ès-élargies  à  leur  bafe,  Mtrécies  & 

lubujées,  canahculées.  divergentes,  longues  de 
Sf  *  ««««pouces,  blanchâtres,  chargée»  de  pe- 
titerécsîlles  fitrineures,  cr^^nombienfes. 

Li*  h.impes  font  droites,  folitaires,  trèc-fim- 
pies,  gréL*s,  cylindiiquis ,  purpur»«es,  heutes 
d  un  pied  ,  Mn  peu  inciiiiées ,  charges  4*écaiilflS 
Alternes»  va^imiles,  fiiM^s-^  wàk^^^- 
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tantes ,  blanchâtres  ;  une  panicule  termînile  co» 
pofée  de  trois  i  fe pt  épis  ,  alternes  ,  diiti<)ae>, 
écartés  .  divergens ,  munis  de  hxiStéti  ovaiet, 
lancéolées  ,  blancfaâties  ,  aiguës  ;  le  rachis  conh 
primé,  IcXaem,  blanchâtre,  fnpporrant  desflena 
pcrifes,  alternes.  rcîTilcs  ,  gjrnie-,  Ji.u  un;  i'ur^ 
petite  braâée  concave ,  une  tbis  plus  courte  one 
■«calice,  ovale  eu  un  peu  VMCttnh'.  Le  cake 
eA  coriace*  palet  les  découpures  ronl^^n  un^s 
Air  les  aetws  \  la  corolle  eft  blanche ,  divifee  en 
ttn^  pétales,  étalés  à  leur  partie  fopétieure ,  une 
fois  plus  longs  que  le  calice  ;  la  capfule  linéiits, 
prefque  huit  fois  pKis  iMimit  que  I*  ««lire,  a» 
minée,  à  trrMs  Ingc^  ,  à  [;  ois  %  ;lv£  >; ,  Ifs  ioteiM 
liflts  ïv  palûS  a  1  citcrieur,  luiiai  tes  6>i  purpurines 
en  dedins  i  les  femeoces  linéaires,  oblongufS« 
rougeàtres,  entourées  d'urre  aigrette  pileufe. 

Cette  plante  croît  dans  les  Andes  du  Pérou, 
fur  les  rochers ,  dans  les  fei4ts  |  elle  tcBfitea 
août ,  f.ptembse  Se  oâobw.  y  (Dryingpr.  ce  JW| 

çf  Pav.  ) 

I  ).  Tu.LANb£  bi£oie.  TiU»in£a  hiâer«.  Ruts 
&  Pwf ,  - 

TitiMdjtaftafO  ractmofo  ;  iorHut  gottiitiâ  ; fo^ 
enfiformtbuj ,  acutis.  ftuuSc  Fav.  Flor.  përuv.ffeL 
pag.  41.  tab.  26S. 

Cette  efpèce  cft  foavem  proliftre  i  f-s  racines 
fibreufes ,  tafciculéesi  fes  feuilles  etifilormcs,  »• 

Ëues,  pref<)u'éfales .  droites,  étalées,  fttièesi 
!s  esieriettfes  tm  peu  recourbées. 

Les  hampes  font  droites,  folitaites,  très-fini> 

pies,  hautes  d'un  pied  &:  demi ,  cylindriques ,  cols- 
vertes  d'écaillés  alternes,  amplextcauks.  (Iriees , 
lancéolées ,  aignès ,  terminées  par  une  grappe  fim- 
pie,  longue  d'un  demi-pied  ,  garnie  de  fleurs  gé- 
minées, alternes,  un  peu  pédicellécs ,  gamtes  de 
fpathes  alongées,  lancéolées,  concavrs  ,  HrLvs, 
aiguës ,  recourbéts  &  d'un  vert-pàle  à  leur  fo.-a- 
met  \  les  capfuks  aJoRfées.  draiies,  de  couleor 
^unâtte,  longues  d'un  pouce,  contenir  de^  fe- 
menoea  mmlmtttiss,  linéaires,  emoutecs  d  une 
aigrette  pileufe. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Andes  ,  r.i  Pc'rou  ; 
elle  eli  en  fruit  dans  les  mois  d'août  &  de  feptem- 

H-  TiLUUiM  purpurine.  TiUiui4fia  pvfvu, 
Rutz  &:  Pav. 

Ttllandpj  panicutâ  polyftachiâ  ,  rofacti  ;  fort- 
iiu  difiiJm  i  pttalorum  lamiaà*  ftufu/tis ftiiit 
tnfifarmi-fubuLitU  ,  rtevrvis^  U  Pa»,  fbc 

péruv.  vol.  3.  pag.  4t.  tab. «70, 

Cette  plante  proiutr  r  ;-:on*  nombreor, 
couchés  ,  radicans  ;  fes  racines  font  bnincs,  ra- 
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divergentes ,  canaliculées ,  longues  d$  liz  à  neuf 
»ouces^  bhnchâties,  unîtes  couvertes  d'4caillcs 
tarineufes. 

Les  hampes  font  folitaires  ,  hautes  d'un  pitd  , 
g)  ibics ,  droites ,  cylinHrioiies ,  ttès-fimples ,  char- 
gées d'écailles  longues  ,  ah' rnes,  fubulees,  élar- 
gies, vaginales  8c  am;  LxiLiulci  à  leur  partie  in- 
Kriture»  roulées»  u^e  panicule  terminale*  de 
couleur  rofe,  compofée  de  cinq  à  neuf  épis  al- 
sernes, munis  de  brattreî  ovales,  concaves,  ai- 
guës ,  ftriées  &  blinchitrts  i  les  fleurs  (cdiles  ,  im- 
briquées ,  accompagnées  de  btaâées  ubloogues  > 
concaves ,  couleur  de  rofe  ;  le  calice  eloogé  & 
de  rrême  couleur j  Tes  H^conpures  roulées  &: 
ftriées  j  les  pétales  roulés  a  kur  partie  inférieure , 
ouverrs  à  leur  partie  fupérieure,  blancs  fur  leurs 
onglets ,  d'un  pourpre-foncé  à  leur  limbe  ;  la  cap- 
fuie  pâle ,  oblongue ,  cylindrique  ,  acnmin^  i  les 
valves  intérieures  lifTes  en  dehors  ,  luifantes  & 
d'tm  pourpre-foncé  en  dedans,  contenant  des  fe- 
menccs  nombceufes ,  un  peu  jauoltie*,  iccom> 
pagoées  d'une  aigrette  pileufe. 

Cette  pUnie  croit  dans  les  environs  de  Lima, 
for  les  collines ,  &  dans  tes  lieux  raUoaeiw  & 

pierreux  au  Pérou.  F.lle  fleurit  enjaioflc  juillet. 

^  (Dtftript.  ex  Rui^  6'  Pav.) 

If.  TiLLANDE  i  Cept  fleurs.  TiUatutfia.  ktptait' 

Tiliuidju  fpicâ  ftptemftorâ.  d'ijikkâ; pttaUs  alkis, 

mpice  V!ofû:(:s;  foins   enfifo; -r,:- fuhuf^tss  ,  i:-uùjfl- 

m'u.  Huii.  bc.  Pav.  i-ior.  p€ruv.  vol.  j.  pag.  il. 

Ses  racines  font  (ibreufes }  feir  fSnnIles  toutes 
radicales,  prefqu'itribric^uécs  ,  enfiformes,  fubu- 
îieSa  très  aiguës,  canaticulées  ,  blanches  à  leurs 
dewt  ^es,  un  peu  tomenienfes  «  tiès-entlères. 

Du  centre  des  feuilles  s'élève  une  hampe  droite, 
prefque  haute  d'un  pied,  très-lîmple,  chargée 
d'ëcailles  oblongues,  i  demi>amplexicaules,  ai- 
guës ;  un  épi  tenr.!n,il  ,  très-fîmple ,  compofé 
d'environ  fept  fleurs  fefliles  ,  difpoféâs  fur  deux 
rangs,  «unies  de  bradées  oblongues,  lancéolées, 
concaves,  d'un  pourpre  violet.  Les  pétales  font 
bUncs,  un  peu  viole:  a  l  ur  fommei  j  la  capPule 
oblongue,  prcfnu'à  trois  faces,  ai(;ue  à  fa  bife  , 
eovirontvée  d'une  aigrette  capiUaîre .  (oulCeâue^ 
â  plttieurs  rayon». 

Cette  plante  croit  a«  Pérou  ,  fur  les  rochers  & 

les  arbres,  parmi  les  précipices  -,  elle  fleurit  en 
juin,  juillet  &  août,     (  Dcfcrij  t.  ex  Ruii  &  Pav.) 

|6.  TiLLANDE  à  fleurs  felfiles.  TiHancfta Jijflh- 
fffpm.  Ruiz  ^  Pa«. 

Tilliindjld  fcjpo  ff  ïcato,  fmplici  ;  fiorihus  foli- 
êMriis^  fe^lihusifoliu  fuètingutatij  ,  rtiups,  Huii 
Ce  Par*  Flor.  péruv.  trot.  5>  pag.  41.  lab.  171. 
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CVft  une  plante  glabre,  dont  les  racines  font 
d'un  bran-punàtre,  coropof<^  d'un  grand  nom- 
bre de  fibres  capiilaiies ,  qui  produifent  des  feuil- 
les radicales,  prtf^ue  planes  ,  un  peu  lingulées, 
ftriées,  obtuies,  longues  de  huit  à  neuf  pouces, 
larges  d'un  pouce^  les  extéiieutes  graduelletn/enc 
plus  petites. 

Les  hampes  font  droites,  hautes  d'un  pied, 
grêles ,  cyhndriques ,  une  fois  plus  longues  que 
les  feuilles  >  arriculéej,  couvertes  d'écailles  dii- 
tintes  j  va;;;i;i!e,,  oblonpu.s ,  (  biiiks,  iUi:e-i 
un  épi  finiple,  droir,  terminal,  long  de  fix  pou- 
ces, garni  de  fleurs  alternes,  folitaires,  (k  d'au» 
tant  de  bradées  ovales ,  concaves  ,  aiguè's  5  !e  ca- 
lice a  fes  découpures  ovales  ,  aiguës ,  â  tiuiv  val- 
ve; i  les  valves  extérieures  glumacéts  }  les  valves 
intérieures  d'un  vioki-pourpre  en  dedans  j  les  (e- 
mencesnn  peu  jaunâtres  ,  linéaires,  oblongues, 
sigtettées  à  leurbafej  les  poils  d'un  jaune- patllet* 

Cette  plaine  rrrîr  nti  Pérou ,  &  fleurit  dans  1rs 
mois  de  novembre  6l  de  décembre,  b*  iDefcnft. 

17.  Titr./MDB  a]»11aire.  TîUandfia  capUhriié 
Ruii  &  Pav. 

Tillancjîa  peiunculo  fuhun  'jîoro  ,  capUlurl ,  fol'tS 
triplà  lengiori  ,  giabro  /  foiits  Utuari  -  fubu^atis  j 
eatUe  dichotomo.  Ruiz  &  Pav.  Flor.  péniv.  vol.  5« 
pag.  41.  tab.  171.  fig.  C. 

Elle  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  liUgtul^ 
rtcurvata  ;  ellfeen  mttrtpit  Ce%  tiges  dichotomesi 

par  Tes  feuilles  plus  nombreufes,  phis  larges, 
moins  longues  ,  rétréci<$  â  leur  bafe  ,  pf)iiu  re- 
courbées t  par  fes  pédoncules  capillaires  ,  tfois 
fois  phis  longs  aue  les  feuilles}  par  des  biaâées 
fUtuires  pour  chaque  fleur. 

Elle  ionne ,  ptr  fés  rejets  nombreux ,  des  ga- 

lons  «"plis  ,  blanchâtrf  s  ,  chargés  d'écaides  fart- 
neufcs ,  fort  petites,  l^s  racines  lont  courtes, 
fibreufes  ,  capillaires ,  d'un  blanr-fale  {  eties  pro- 
duifent des  tiges  hautes  d'environ  6x  pouces  , 
ftuillées ,  quelquefois  dtdiotomes ,  garnies  de 
feuâles  ir»bric|uees  ,  difpofécs  fur  deux  rangs  , 
très-rapprochées,  étalto,  réfléchies,  linéaires- 
fDbuiéés,  Ariéef  à  leur  Mé,  k  éaà  tmpleiî* 
cautts. 

Les  pédoncules  font  atillaires ,  droits ,  trois 
fois  plus  longs  que  les  feuilles,  très-glabres  ,  ca- 
pillaires,  légèrement  ftriës  ,  à  une  ,  quelquefois 
i  deux  fleurs  .  munis  d'une  feuille  à  leur  bafe } 
une  braâée  folitaire ,  oblorreue,  glabre ,  nerveufii* 
Le  calice  efl  partaçé  en  troi-î  Jéroupiirej  coriaces, 
fctrieufes ,  d'un  violet-fonce  5  la  corolle  blanche , 
à  peine  plus  longue  que  le  calice]  les  anthères 
jaunâtres.  Les  capfules  font  linéaires,  deux  foie 
plus  longues  que  le  calice  >  i  trois  valves  i  les  e»> 
léiieures  pâles }  lesIntérîeiKeicallcHresj  tuifim* 
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tes ,  d'un  violet«fencé }  les  ftinences  linéaires ,  cb- 
longues,  accomptgnées d'une  aigrette pUeufe  tx 

blatubâtre. 

Cette  plante  croît  au  Pérou ,  fur  les  rochers  , 

]c<  .ubrLi  &  les  imirs  ;  e!îe  fleurit  dars  l«  mois 
de  Rovembie  fie  de  décembie.  (  Dt/ifift»  ex  Hu!^ 

i8.  TiLLANOE  recourbée.  TiiianJJii  rtturvata. 
Lînn. 

Ttlljndfiit  peduticuh  bifioro  ,fotits  pau/6  longiori , 
teprofo  ;  foliis  fibulutis  ,  dtclinatts  trtiiifiue,  Ruii 
&  Hav.  Flor.  péruv.  vol.  5.  pag.  41.  ub.  171. 

Tilljndfîa  foliit  fu'<u/jtis  ,  f<.iièn's  ,  rtclinatis  ; 

(lilmis  u^'J^û'lS  ,  ^l^rr.â  Ptjlord.   l  inil.  SpCC.  Pljnt 

tfol.  i.  pag.  9.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  ij.  —  Svartz  , 
Obferv.  Bot.  pag.  —  Wîllden.  Spec.  Pbnt. 
vol.  2,  p.ig.  14. 

Vifi.m  caryopkyltoidts  minus ,  foliis  pruint  inf 
tar  n2ii<iiC>int'SUi  ;  jlort  tripeulo  ,  purfuno  J'emint 
filamcittofv.  ^I>).in,  Jjm.  HifUl.pag.  iy0.uh,  tll. 
lig.  r.  —  Kai ,  Siippl.  4C6. 

Tillandfia  parafttica  ^  parva  j  pnUnof»  ^  fetpo 
tt$m  t  éifiort.  Btovn.  Jun.  1 94. 

Cette  pUnttt  croit  en  gazon ,  &  poufle  des 
rejets  nombreux,  droits,  fafciculésjon^s  de  trois 
à  quatre  pouces,  fimples  ou  quelqueltais  bttiies, 
chargés ,  fur  toutes  leurs  parties  ,  d'une  pouHière 
farineufe  ,  abondante.  Les  feuilles  font  imbri- 
quées ,  difpofées  alternativement  fur  deux  rangs , 
plus  larges  à  !ei;,  S  ilV  ,  r.ibihées  ,  Ciiulitulees  en 
delfus  {  les  inté  rieures  torieirienc  recoutbées  i 
Celles  du  milieu  étalées,  prefqu'boriaontates  j  les 
ftipârieore»  dcpitee  ic  pms  loagiM. 

Lespé  lonatles  fnntfoliraires.filifonnei,  droits, 
\in  veu  plus  longs  que  les  Feuilles,  tnédiocremeiu 
ficîés  I  munis  d'une  fente  feuillo  i  leur  bafe ,  ter- 
Vnàah  par  deux  âeurs  garnies  de  trois  braâées 
droites ,  lancéolées ,  aiguës ,  embraffantles  flenrs  ; 
l'extérieure ,  plus  grande  ,  plus  aiguë.  Le  calice 
el( de  couleur  purpurine  i  la  cotçUe  violette;  Us 
anthères  de  couleur  incarnate  {  Ucqtfule  linéaire, 
çylindrique,  crois  fois  plus  longue  que  te  calice, 
à  trois  valves  doubles;  lîs  exteiieur^s  d'un  blanc 
de  paille;  les  ir.ctrit  ipes  d'un  pourpre-t'juve  ;  les 
femences  de  couleur  fauve  ,  accompagnées  d'une 
•igretce  pileufe. 

Cette  plante  croit  i  la  Jamaïque  3.-  au  Pérou , 
fur  les  pierres  ,  les  murs  &  Us  arbres,  dans  ks 
lieux  les  plus  chauds  i  elle  fleurit  aux  mois  de  dé- 
cembre   de  janvier.  <  Drferip$.  fit  Huii  it  P«v.  ) 

Les  habitans  du  Pérou  font  ufig?  des  feuilles 
dç  cette  plante ,  brovées  avec  4>l  uii|-doux  »  dw 
\tM  90vUi»s  hçmofrhoïdales. . 
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19.  TiuAVDB  alilde.  TitUm^t^ataUu.Vm^ 

Tillandfij  ptdunculo  unifioro  ,  krevi  i  cauU  ramcj^, 

filiformi  ,  fexucfu  ,  fendu!  J  ,  fo!:iy  ''..-.JjlO  -  fUifv- 
mibui.  Ru!i  &  Pav.  Hor.  peruv.  vul.  j.  pag.  4}. 

TUUndpa  fliform'is  ,  ramvfa  ,  inrorra  .  f'tin> 
Linn.  Spec.  Plant.  %ol.  1.  pag.  9.  —  Gronov.  Vitg. 
56.— >Barrel.  Fraivc.  équin.  99. — Roy.  Lugd.  Bu. 
2j.  —  WiUd. Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  if . 

TiUûndfm  (  ufneoides)  ,  pufilU  ,  fi  i  for-  •.- 

lona  ,  pruinofa  ;  fioriku  foitturiis  ,  f  0iÙhlU^  ÂliCb. 
Flor.  boreah  Amer.  vol.  1.  pag.  19J. 

Vif^um  (aryophylMA*  ,  ttHiôfimam  i  rarfti  «<• 

rorum  rruj'i  m  modum  dépendent  ,  foiiis  pruint  infii'' 
candiciilutbut  ,  fiort  tripttalo  ,  fcminc  fiLumtiUiiJs. 

Sloan,  Jam.  77,  Hift.  i*  pag.  191.  fig.  a  « 

Rcnealmia  paraRtka  ,  cault  filiformi  ,  ramcfo  , 
gtnitttiato,  loHfpfimo  i  ftUii  fuiiUaù*.  Br&vo.Jaoï. 
19*. 

CufiiUa  ntmh  aiiorum  innafctm  ,  rafo/StiuM» 

fi'.j-rf.t-^  L'.Lgiitt  te&u,  Pluk.  Aimag.  pag. 

ub.  iC).  ng.  5. 

-  CamaHiaya,  Marcgr.  Braiîl.  46.  —  PetÎT. Car, 
tab.  6a.  Sg»  11. 

Cette  plante  parafice  re(remble  à  ces  lichens  fi- 
lamenteux («/àm)  qui  pendent  en  longs  âlamess 
chevelus  &  entortillés  des  branches  des  arbies. 

F.lle  ell  couverte  d'écaillés  b'anches  ,  prc-rque  lu:- 
fanus  ,  très  •  nombreufes ,  fcarieufcS.  Les  tig«s 
font  grêles,  filifonM»,  cylindriques  «  très -fou* 
pies ,  flexueufes ,  comprimées  ,  longues  de  deux 
a  quatre  pieds ,  divifées  en  rameaux  lâches  ,  per- 
dans  ,  de  mé:ne  foiine  ;  g.-mies  de  Icuiilrs  1!- 
terncs  ,  diftantes  fur  les  tiges  ,  plus  rapprocher} 
fur  les  rameaux ,  molles ,  cylindriques ,  lubulées, 
prefqus  captîUtres  ou  filiformes  j  vagiitalesà  kai 
Date. 

Les  pédoncules  font  o|>pofe's  aux  fêaîlles ,  fo' 

lïtairt  s  ,  (oitant  dj  li  raî  ie  d.s  ftuilles  ,  à  unî 
Teiile  iieuT ,  garnis  de  deux  ieuilies  à  leur  fommct, 
l'une  plus  courre  ijue  l'autre.  Le  calice  ef)  coriace  ; 
fes  folioles  routées  l'une  fur  l'autre  j  la  coroJe 
purpurine  ,  divifée  en  dois  pétales;  h  capr:;!« 
oblongue  ,  linéaire  ,  légèrement  trigone  ,  à  trosj 
valves  doubles  ;  les  extérieures  blanchâtres  i  l(t 
intérieures  d'un  pourpre- fauve;  les  femenceseb- 
longues  ,  linéaires,  d'un  fauve-clair,  aigrettécs; 

Cette  efpèce  croît  au  Pérou  ,  fur  les  arbres, 
les  arbudes ,  les  rochers  :  on  la  trouve  égaîetrtnt 

à  la  JaniJivjue  ,  u:.ns  la  X'irginie  in'  à  la  Caroline- 
Klle  fleurit  en  o<ît  abrc,  novembre  décembre. 

Les  tiges  &  ies  tcuilles  de  cette  plante  , 
leur  finefle,  Itut  flexiiiiiié  ,  font  trè>- bonnes  pour 
emballer  les  objets  fragiles  Ôc  délicats.  Les  habitats 
du  Pérou  les  emploient  contre  lu  hémotrboï^ies. 
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biQféei  6e  cuites  avec  du  (aio  •  doux. 

10.  TiLLANOE  vcfdimi  ZUUuulfi'  wn/ims. 
Ruiz  &  Pav. 

Tittandjia  ptjiaumlo  mniftoro  ,  folioram  hmgitu- 
Jiiu;  braStà  fotiuriâ ,  convoititd  f  Jôiiu  Untari-fit- 
hulatis icapfulàxiufccru.  Rui/  FaT.Bor.péniT. 
vol.  J.  pag.  4^  tab.  170.  fig.  B. 

Cefi  une  petite  plante  qui  croît  en  touffes  ga> 
sonealït,  pvoKfties,  bhochlnes»  v«rraqueares , 
«iont  1m  racines  font  fibreufes,  très- court*. s  }  les 
feuilles  imbriquées  fur  deux  rangs  «  linéaires-fubu» 
léïS ,  appliquées  i  leur  partie  inférieure  contre  les 
tiges  «  divergMiM»  j  rédéchies  i  leur  partie  fupé- 
rieure,  flriéei  i  knr  faafe. 

Les  pédoncules  font  anlldret,  folitiires,  unî> 
flores  ,  de  k  longueur  des  feuilles  ;  chique  flcur 
accompagnée  d'une  braâee  oblongue  ,  ftriée  ^ 
roulée  à  fcs  bords.  Le  caiiceefi  court,  d'un  jaune 
de  paiUei  la  corolle  i  peine  pbii  longue  que  le 
eau»  )  Ws  pétales  oavem  i  leur  fonmet  \  la  cap. 

fuie  verdâtrc  ,  une  fois  plus!ongt;e  que  le  i:.:1ice  , 
â  crois  valves  \  les  valves  incérieures  d'un  pourpre- 
foact  i  les  femencf  s  fort  petttes  ,  au  peu  fauves  « 
munies  à  leur  bafe  d'une  aigrette* 

Cette  plante  croît  au  Pérou  «  for  les  rochers  « 
eUe  fleimt  dans  les  mois  de  décenlwe  8e  de  jan- 
vier. (D^flîpf.  «r  Jtiif  ^  Pmt*  ) 

TILLÉC.  Itttêa.  Genre  de  plantes  dicotylé- 
dones ,  à  fleurs  complètes,  polypétalées  ,  regu- 
hères ,  de  la  faiTiiUe  des  joubarbes ,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  crafaUtt  9c  qui  comprend  des  herbes 
fort  pLfitcs ,  les  unes  exotiques,  d  autres  indigènes 
de  I  Lutope,  dont  les  feuilles  font  oppofiées»  les 
fleurs  trèa-petices,  nillaitet. 

Lecaraâèi»  e0ntid  de  ee  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  i  trois  ou  qi^nce  Jrvi  fiorj  ,-  rri/j  ou  quatre 
pétales  égaux  i  troit  ou  quatre  capf  uiej  u  piu/ieurt  ff 


T  I  L  675 

deftyles  courts  bc  impies,  teroiinés  {^ar  d^s  iiig- 


CxitACTiRI  CiNilltQOl. 

Chaque  llenr  ofire  : 

1*.  Un  caRe*  prefôndéflienc  divttt  en  trds  ou 
qinrrc  découpures  ovales  ,  poiotiies  >  très-oii- 

vertes. 

a*.  Une  conpoTée  de  trais  on  ^pane 
pétales  ovales ,  aigus*  planes  «  un  peu  plus  courts 

que  le  calice. 

Trois  ou  quatre  itaminu ,  dont  les  filamens 
font  (imp'es ,  plus  courts  que  la  corolle  «  terminés 
par  des  anthères  arrondies. 

Trois  ou  quatre  ovain*  funaontéspat  autaoc 


Le  fruit  eft  compofé  de  trois  ou  quatre  capfules 
ovales'oblongoesj  acuminées,  à  une  feule  toge  ■ 
s'ouvranc  longitudiiulement  par  leur  c6vé  inté- 
rieur. 

Deux  femtncts  ovales,  quelquefois  plus. 

Ohftrvatiom.  Il  exifte  très-pcu  de  diffiérence 
entre  ce  genre  H  ICS  trajfuta,  futtOttt  entre  Ics  eT- 
pèces  herbacées  de  ce  dernier  genre.  Les  prin- 
cipaux caraûères  qui  les  diftinguent ,  con  fiftent 
particulièrement  dans  \t  nombre  des  parties  de  la 
frudification  >  elles  font  de  trois  à  quatre  dans  les 
tiliées ,  de  cinq  â  fepi  dans  les  crajfula.  Lestillées. 
ne  renferment  que  de  très-petites  -  (pècei  ,  hautes 
d'environ  un ,  deux  ou  trois  pouces ,  à  tiges  grêles, 
prefque  filtlbnnest  les  feuilles  oppofées  { les  fleurs 
très-petiies ,  tandis  qu'une  des  foudiviftons  des 
craffula  n'cft  compofëe  que  de  végétaux  à  tige  li- 
gneufr,  Aa  rLfle  ,  Ils  tîl  ées  peuvent  être  con  H. lé- 
rées  comme  un  pafTage  naturel  aux  craffula  herba- 
cées. M.  DecandoUe  regarde  comme  un  caraâère 
propre  aux  tilléts ,  d'avoir  des  tapfules  étranglées 
tranfverfakroent  parleur  milieu  ,  bt  ne  renfermant 
chacune  que  deux  fetnences.  En  bornant  les  tiliées 
à  ce  caraoère  »  il  eft  très-probable  qu'il  faudroic 
exclure  de<e  genre  plofieuri  des  efpèces  qu'on  y 
rapporte ,  &  avoir  fur  d'autres  des  détails  plus 
précis  «  &  qui  nous  manquent.  C'eft  cette  confi- 
déradon  qtu  a  détermine  M.  Decandolle  ï  faire 
un  genre  particulier  fous  le  nom  de  tnUUûrda,  du 
tillé*  KUààiiUi  WiUd. ,  que  nous  avons  confinvé 
parmi  les  dllées. 

E  s  V  i  c  ■  s. 

I.  TiLLÉE  aquatique.  Ttiisa  aquatiea.  Linn. 

'  TUtââ  tâuk  tnBù  tfoUi*  lîntêriéat ,  ftoritui  ftjft- 
Stus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i .  pag.  710.  n^.  t . 

TitUa  aquatiea.  Schktihr.  ia  Uft»  NoV«  AjlOaL 
—  Siuik.  pag.  6.  tab.  i. 

TUUa  ertSa  ^  tUchotoma  ,  fôliu  acutis  j  foriktu 
fuârifdk»  Xàmu  Flor.  fnec.  o*. 

Craffula  catde  dichotomo  ,  foiiis  UMûlHilt,f»iiu$ 

quiidri^dii.  Flor.  fuec,  n°.  159. 

irajjula  florii>us  quaari/niif.  Hort,  Cliff.  497. 

Cette  efpèce  ,  confondue  avec  le  tilUa  yail^ 
lantii ,  en  aifTete  t  .n  us  Hturs  fefliles  ik-  pu  Tes 
capfules  un  peu  étranglées  tranfverfalement  dans' 
leur  milieu.  Ses  tiges  font  droites ,  fort  menues , 

glabrts ,  divifées  en  raTT^atix  alternes  ,  dicho- 
tômes  ,  très-peu  élevés ,  giuiis  de  feuilles  oppo- 
fées,  fefliles ,  un  peu  gralTcs ,  linéaires ,  aiguës  *" 

très-cnrtères  ,  glaores  à  leurs  d.  ux  fjces. 

.  Les  fleurs  foac  icflUet ,  iituées  dan:  r,uâeik  de« 

Q<i<iq 
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fcaille» .  ton  pcfitn.  L«ar  calk»  «ft  «Uvifë  en 
atie  tolioles  un  peu  aigoCt  ;  la  corolk-e— ipuftB 

quatre  p^^talt  s  a  peine  de  la  longueur  du  calice  } 
^uuie  ét^itus  plu&  comtes  <|U£  U  corolle  i  quatre 
tfçùàm  m  pm  «lomto»  MiiainéM  i  leur  (en»' 
met. 

OtM  phnic  croit  dam  les  terrains  inondés  en 
Eanpa;pwtiadiéi«nHiCMSaèdt.  O 

a.  Tiuit  d«  Valhat.  TUt»»  rmiStmiL  WVU. 

Tillâa  caule  enito ,  dickoeomo  f  fo/ils  oblonfU, 
muait ,  firt  ptdâuuuiato  àrtvèoniuâ.  WUki.  Spec. 
HHNk  vol  t.  pig.  ynok  }. 

TilLux  (  aqfiadca).»  cau/e  trtHo  ,  dîchotomo  ;  jîo- 

Itt.  G«ii..«oL  I.  pMS..  3tfL.  a*^  175a  iaib.90.  I|.  I . 

BulRarda  Vaiitamii.  Decand.  PiaaUflnA^lilbw 

74,  Se  Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  jSf. 

Ti/Z^a  (  V'aillantii  ),  ^  c<i«/e  <r<âo  ^  dieAotomo  ; 
fêdunatUs  altmgatis  y  calict  tmiàiAtn  >  fimi-quadri- 
jjda.'SttL  Synopf.  Plant,  vol.     pag.  i^y.  n". 

^fléuMMuanuM  «  ûnmimm  tt»rê  nùa  «  MUi^Mbi/o. 

Cetto  plaoïe  cA  oon  feulement  très-diftinâe  du 
ai/^«flpuaM»»aMG  Ufpieite  dk  «itok  été  conlbn- 
maiAtlU  «&•  •ocoradescmâèret  fMKicu- 
Uers  qui  ont  déMnimé  M.  Decandulle  à  en  Faire 
«n  genre  particulier  ,  (bus  le  nom  de  buUltrda ,  dif- 
«ngué  det  ti/Ua  par  un  calice  turbiné divifé  en 
quatre  lobes  iufque  veu  fa  moitié  1  une  cor oUe  à 
ouatre  péules  {  qaatro  écailles  Hnéum ,  égales  i 
la  longueur  du  calice  ;  quatre  capfules  point  étran- 
glées craniverfalemeotrComme  dans  un  grand  nom- 
bre d'tfoèoné»tiàââif6ÊtàÊiêmlÊiumiMà&M 

chaque  iog^B. 

Ses  racioes  font  comportes  de  fibres  menues , 
eipill9iw.s.  qui  produifent  une  tige  droite  «.haute 
âTcnmon  dtox  poucts^lifle*  duniM,xoafeitre> 
Auvciii  rtdicitits  â  fe^nondt  infiMeon  ^  munie 

de  rameaux  alternes,  dichotomes  ,  garnis  de  feuil- 
ks  fort  petites  >  oppofées,  feffiies  ^  oMon|ues« 
charnues, ordinairement  plus  courtesqwIlMOice* 
noeuds,  glabres,  étalées,  entières. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  fituées  dans  raiflêlle 
des  feuilles,  fupportëes  par  des  pédoncules  fim- 
ples,  uniflores,  plus  longs  qtie-  les  iêuilles.  Son 
ottce  eft  divifé  en  quatre  tbbes  un  peu  aigus  i 
It corolle  d'un  blanc-rougeâ're ,  à  quatre  pétai  s 
ovales,  un  peu  aigus,  à  peine,  plus  longs  que 
le  c  al  ice  )  ^fiàa^  écùlwt  linéaire»  »  d»  la  longueur 
du  calice  »  mm»  apfolii  ovalce»».  lenfèrmant 
aa  graid  notnbra  de  femeacei  extrêmement  pe- 
tites. •«  On  trouve  quelquefois,  dit  M.  Decan- 
«loUe,  des  flvurs  à  cinq  parties,  au  lieu  de  qua- 
tre, &  alors  cette  ptanre  femble  fe  confondre 
mec  k$  tnifiUs  meiS'elto  einliiiiii  iiew-pai 
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bfirnmetfefe»  écailles.  Elle  ëtShte  de  la  |prii|i« 
des  suites  titlêé  par  (on  port ,  le  nombre  de  Ae 
parties ,  &  furtout  par  la  ftruâ^re  des  fruits.  » 

Cette  plante  croit  dansrlesnainjyfeelinneiiP 
«em  flr  ombragés  i  elle  cft  eenwwavdaMMMi 

de  Fontainebleau.  Je  l'ai  auffi  recillilBsdaMlll 

de  ViUers-Coterécs.  O  *•) 

J.  TiLLÉE  couchée.  TiUta  profirata. 

TUUa  catUt  piy^ûta^foiiit  ùuKttUatijjjjuiiu 

Spec.  Plant,  vol.  i .  pag  710.  n*.  2. 

6.  —  fltuck.  pag.  4. 

Tilléa  efAB^c*.  Schkuhr.  in, US-  AnMl.2.— 
Stuck.  pag.  21.  tab.  3.  Bona. 

TiiUm  /oUi»  iaMua/itto  -  ovatit  ^fiiigtmlaUtj; 

radicartte.  (N.) 

Ne  cotrooiflant  point  pttfiMtMMK  l 'o&èM  ctiée 
par  WIIMenov ,  pour  »e  pointemcir  le  inquedli» 

doublaemploi .  je  me  fuis  borné  à  v  réunir,  comme 
variété,  une  plante  que  l'ii  recueiMia  auxeoftrom 

deParis,  Stqiifen  difiére  par  AepddBmnIeeban* 

coup  plus  longs  que  fes  teuilltfs. 

Ses  tiges  font  très-menues ,  tendres,  très-gla« 
bres,  couchées»  naueufes  ;  de  chaque  nœud  fot» 
tent  de  petites  racines  fibreufes,  &'deux  très-pe* 
tites  feniNes  lancéolées ,  ovales ,  un  peu  aiguës  > 
rénédes  en  un  pétiole  coun  à  leur  bâfe  ,  on  peu 
cbamoes,  glabres,^ntières>Quelquefois  cesnœods 
prodaifent  des  rameaux  ou  d'autres  tiges  fiinfics» 
également  coue]iésm.|eRie .  loags  dtun  peinek 
plus,  8f  qui  deviennent  égeiement  ndicans.  Lis 
fleurs  font  fort  petites ,  fituées  dans  les  ailTelles  des 

I  feuilles ,  fupportëes  par  un  pédoncule  droit ,  ca- 
pillaire ,  preiqu'uoe  fois  plus  long  que  les  feuiliet: 
arant  l'épanouiflement  >  les  âenn  fwmem  «m 
petite  téce  glebulsttfe ,  de  lagroftwde  «ettfe  d'ene 

'  épingle  moyenne.  La  corcfle  cft  blanchâtre,  un 
peu  plus  courte  que  le  calice  i  ks  péules  un  peki 
anoodis. 

Cette  plante  croît  dans  ks  terrains  humilies, 
inondés,  en  Allemagne  :  (a  variété  ^  ^  oui  eil  celle 
:  queie  vteMdftdécniej»aiueD«iiômdePaiii.O 

4. Tmti  Ai Oiy> lil^fte  Ctfii^,  Um.  Il 

TUl*a  folii.t  oblongîufealîs  ,  floriius  quadr'rfdît. 
Linn.  f.  .Suppl.  pag.  129.—  Lam.  iJluftr.  Geoer» 
vol.  I.  pag.  ?6i-  "°-  I7Î}.  — IBUd.  4|pCC>  ftaft 

vol.  I.  pag.  7Z1.  n".  4. 

Crajfula  (  natam),y0/m  linean-oUatM ^  êni' 
bus  quaJr^fy  «  uudt  fimpOà.  Thaub.  PioimMb 
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s  *  rtcinef  (ont  fort  nr^nuei .  compoTeM  (Tun 
grand  numbre  de  fibres  capiliair^s,  louiTues,  qui 
prodttif«m  une  li;  e  giél  • ,  herbafér ,  haute  d'en- 
nriron  un  pouce  ,  gl  jbrs  ,  filiforme  ,  fimp'e  ,  rîirho- 
tome  ,  gjinie  de  tewiUesopporée.<(,rir<ltle^,  un  ptu 
chariiues ,  Uneaires-oMonguM  ,  iiilts,  ennerei, 
ftbb  es  à  teurs  d  ux  face*.  leuit  iom  foUtaires* 
pcoées  djm  l*aiflêl!e  des  feuilles ,  Ibuienues  par 
de;  pédoncules  limples  ;  leur  calice  eft  divifé  en 
«quatre  décoopures  piofondts,  ovales»  irès-ou- 
vertrs  ;  la  corolle  blanche,  une  fois  plus  longue 
<4|ue  le  catioe ,  cmnpoféc  de  quatre  péalcs  ovaksi 
-quatre  peines  écailles  irienguleir es  ,  purpuriaes  { 
«utam  4*éiaaMms  Se  de  capfiilMt 

Cette  pUnce  cioit  M  Cip  de  BoBM*Efpé> 

«ance.  O  " 

/.  TiLLÉE  perfoHée.  TifUa  perfoUiita.  Linn,  f, 

TiiUa  foHis  pt/ftiiotisg  ovatis  i  eorymhis  urmi- 
paMi  j  ^  fiori^  qiaénjUi*.  Liim.  f.  Suppl.  p.  i  Ji5>. 

—  '  TTi.       Geiier.  vo!.  i.  p:g-  ^6i.  n".  lyyi. 

—  Wiii.ien.Spec.  Punt.  vol.  i.  pag.  72.4,0°.  j. 

Craffiita  (  \tunh')t  foliù  pirfoiiatUg  avatis  i  fto- 

H- 

An  crafula  g!omeraia  ?  D'iâ.  VoJ.  1.  n*.  20. 

Cette  plante»  qui  nous  eft  peu  connue  ,  paroît 
«roîr  de  grands  rapports  avec  le  eraffuU  f/omerata 
fnendonné  dans  cet  ouvrage.  Ses  racines  font 
menues}  fe«  tiges  fimples ,  très  grâles }  feSfèitiHes 
oppofées  ,  fefllles  ,  ovales  ,  conniventes  i  leur  hafe, 
Se  comme  perfoliées.  Les  fleui^  forment  de  petits 
cotymbes  terminaux  ;  les  calices  font  diviiés  en 
quatre  découpures  ;  la  corolle  compofée  de  quam 
pétales)  les  autres  patries  de  U  iivâHIcuioo  en 
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Cette  planitt  CNtt  W  Cnf  d» 

rance.  O 

Tiuii  ceniiée.  TUU«  ceiM«ii*.  Hu»  te 

Pav. 

eUrruff  1  fioribu*  axillanbui ,  teirapttaUs.  Ruit 
y>v.  Flor.  péruv.  vol.  I.  pjg.  70.  tab. 

•  C*eft  une  plante  glabre  ,  annuelle  ,  tort  tendre  , 
'  4|ui  4  des  rapports  avec  le  1/7/44  perjviitfta ,  8(  dont 
^  racines  (ont  fibreufes  1  lus  tiges dioiiei  .  b^utiçs 
d'environ  trois  pouces,  routeltres*  glabres }  cy- 
liiiilriqu-:  i  ,  iTiédiocrement  r^meufesi  mmeaijt 
4(i\€% ,  titctiotcunes,  fouvfM  une  des  branches  de 
U  bifurc  )tion||l«irciNjfieqi|er«iKre.  Les  feuilles 
font  fclTilas,  oppofées ,  conniventes  à  leur  l>jre  , 
Jinëjiirts,  charnues  ^  un  peu  concaves,  très-en- 
tières à  leurs  botds*  nombreufcs ,  p-  u  iinjiius 
î^s  mii^  OM  ttiV«|*  pUlf :iq|)ft(t«4  «|uf  isf  ewi*- 


Lesfteurs  font  fort  petites,  foUtairet»  €tuéet 
-dans  rai(r:;lle  des  teuilleSj  foutenues  par  des  pd» 
lic'nculcs  liniplee,  uniflores,  courts  ,  très  glabres  s 
le  calice  glabre,  partagé  en  qu^irr?  déroiipiir  r:s  pro- 
fondes .  acuminees  {  la  corolle  a  quatre  pétales» 
qmtre  écamînet»  autant  de  capfttlei. 

Certa  plante  croi'-  ui  Per;>u  fur  les  collincî  5i! 
les  rochers,  aux  euvir  .ns  de  Chancay.  tlle  fleurit 
dans  le  courant  des  mois  de  jiÛBdcde  jttillac.  O 

7.  Tatii  ombelUe.  Zïlfiw  umU^ku,  VilM. 

TilUa  folih  fuift^/UMU,  ov4tù  ,  «kij/lf  ,  i«fe- 

illd.Spee.  Plant.  voL  ».  psg.  7^1.  n*.  6, 
CraffmU  mitUêià.  Tliiii4»«  Fkodiom.  pag.  j4. 

Ses  tiges  font  droites,  cspUlalres,  girnt  s  de 

feuilles  oppcfées  ,  léL;crernent  pétio'.ée?  ,  ovsles, 
un  peu  charnues  .  ghbres  à  leurs  deux  fivcs  ,  en- 
tières à  leurs  bords  ,  rérréciesà  leur  bafeSf  obtulte 
à  leur  fommet.  Les  fleurs  fontiéuaiesea  une  foicl 
d'ombelle  terminale. 

Cette  efpÂce  6  trouve  au  Cap  de  Boooe-Elpé- 
rance.  Q 


8.  Tiuta  lenreillSe.  jyUâ'Aamiw,  WiHd. 

TtUâa  dtcumktnSi  foliis  fubulatis  ^ptiali*  eatieg 
àmrioriém^  WiUd.  Spec.  Piaotp  voL  i.  p^g,  711.. 
■^,7. 

Craffut*  ^nemAtat,  Vv.  ■»  l^nob.  Prodrotn. 

pag.  54- 

Ceof  plante  M  p«ro|t  difiirtr  é»  tni[uU  me 
par  le  nombre  des  parties  de  la  fruffilicaiion.  ^es 

tiges  r  nt  cQUchées,  pttites,  très-gré!e5 ,  garnies 
de  fcuiilts  oppofées,  fcûiles,  tris-étroites  «  gl^ 
bies ,  un  peu  charnues,  fubulées.  La  corolle  eft 
compoiiée  de  i|uacie  pétales  ^oi  courts  oue  la 
calice. 

On  tmnro  cm»  phoie  ait  Ci^  de  Boonn-Elpé- 
G 


i 


9.  Titiii  aotti».  ritfM  Mq/So/ïf.  Vm* 

TilUt  procumhtiu  ,  fiorihus  trifid  j ,  «fg^ttftg 
fubfeffitikus.  Lam.  Illuitr.  Cen.  vol.  I.  pag. 
n*.  175t.  tab. 90.  lig.  t.  '  . 

TIUm.  (  mufcoCi  )  ,  p^ofmmitMf  ,  fiorVut  (riftSf* 
Linn.  Spec  Plant,  vol.  r.  paj.  iSâ.  —  H  >rt.  Upf. 
14.— Sauvjg.  Monl'p.  iij. — Oecand.  F.or.  fnnç. 
vol  4.  pag.  ^Sy,  &  Plant,  grafles  ,  t  b  7}.  -" 
WiîlJ.  Sp?*c.  PItnt.  vol.  t.  pag.  7*1. 14*.  8. 

TîU*a.  Dilib.  P.nif.  pig  4^. 
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'  Craffula  fotiis  feJUibut ,  connatts  ;  foribus  aggrt- 
gatis  in  fbUçnm  «lû.  Gwcttnd ,  Stanp.  vol*  i- 

f»S  97- 

Pofygoaum  mnfcoj'iuHt,  minimum.  B0CC00<  Sic. 
pif.  j&  ob.  19. 

Stmptrvivum  omnium  WwfwilMI  ^  reftnt ,  muf<o- 
fum,  fiyt»iù  /«OC.  Bmecmi.  WêL  x.  pa^ .  56. 
ttib.  la. 

j3.  T;//4d  (rubn),  tnan^fonhu»  UuruBku , 
^Mt  okuSt*  CouaD ,  Hpk  MonTpb  paf»  77.  — 
Sêong.  MonCf.  1x9. 

-  il*  M«t|SiA»«MMatnfeFIiBivM*l».afu 

Ceft  me  tiès-petiM  cfpèc* ,  tompoUe  de  tiges 

rougeâties  ,  fort  menues,  bautes  a  ferre  d'iui 
pouce  ou  d'un  pouce  &c  demi,  en  partie  couLhccs, 
lanufliéet ,  très-liflcs  ,  entrecoupées  pir  dts 
BCEuds  trèt-rappiochis  (  les  rameaux  oppo(es  « 
fîinottt  les  tnRnetm ,  fimples  j  notmw  «cho- 
tomes,  garnis  de  fe'ii  Ir^  t'é^-petitcs ,  oppofées, 
fcflilf  s ,  conniventcs.  a  iiui  baie,  ovales,  un  peu 
aiguës  oLi  obtufes^  coMeiuiit  4'autns  temki 
dans  Itucs  aUfelIes. 

Les  fîcurs  fot.c  axiîiaires  ,  quelquefois  folîwi- 
tes  f  plus  fouvent  agrégées ,  rdTilts  ,  fort  petites  ; 
leur  calice  duofi^  eo  trois  ioluiti.  ovalM  >  aiguës  > 
b  curolfe  blanche  *  àtraû  pénles  ovales ,  aigus  , 

t)e  la  longueur  du  calice;  trois  éfamir,<  s  auc:nt 
-i;  pttius  ecaHletjirwis  ovaires  8f  auuflt  de  11) les 
Jv  .ie  tapiulcs  i  ctllcsn  o\ s ,  aiguës,  à  une 
Itule  loge,  oeicj<£Miiuii»uE4liAaicieisenfr(yiedeux 
f  ircices  remtnces  elobuTeuAs.  La  variété  A  M  dit- 
iere  de  la  precéotf  q  '?  rar  ur?  reintî  rouge 
;plus  pronofuée  »tUe  lui  H.li(.atbie  d  ailleurs  «kiu 

Cette  plante  crrît  en  Europe dans  les  bois 
humides  ,  It  long  dis  allée;  nu  bord  des  imrcs , 
dans  Ls  tourbièrts,  à  Fontainebleau,  &pluspar- 
Hculiéiement  dans  les  dép«ntiiMi».ai^ÎMMiix 
ée  la  Friooe.  p  C^-  v.) 

TILLEUL.  Tt/ia.  Genre  de  plantes  dkotjrlë- 
doocs,  à  fl.urs  conip!è(es ,  pol7pétaleesj.iégaliè- 
Wt»  dto  la  famille  des  1  Hacées,  qui  a  de» rapports 
tvccks  grtwia^  &  <)ui  com^^rcnd  des  arbtes  ,  les 
llllieznrtques^d'au.rcs  in^iigères  de  l'E urr  p<  ^  i 
fcuiiles  alternes .  fimples  ,  en  cflcurou  uooquets 
ol  liquement  i  leur  balV  ,.Tnunies  de  iipulis  nres- 
cadu(|iies  )  ks  flotttt  «tiiporceft  en  eoivaibe  §  ie 
pédoacolecoiinnaii>  MiMdaBi  lo  inBen.  d'âne 
■nâée  tnembraiKufe  &  kncéllé». 

te  caaaâère  eflCLntiel  de  ce  génie  eft  d'avoir  r 

U»  taiici  caduc  ^  àtiniéivifioiu  }  tinf£Amiaj( 

■  9u  noi»  glohultuft      ew^Ol^  x^CMflMJliiM  )MNU 

.  tmmmlvmicL.  »  -  '  ^ 


Caractère  cfcNiRi<iui.  " 

Chaque  fleur  ofire  • 

ï*.  Un  caiiet  d'une  feule  pièce  ,  libre,  ufa« 
caduc,  divifé  ta  ciiu)  découpures  concaves ,  cqp 
iorées,  prévue  de  la  grandeur  de  la  corolle. 

2.*.  Une  («r»//«  coenporée  de  ctiiq  pétales  ob* 
longs ,  akenies  «vec  le»  divîfion*  dâ  calice,  n» 

ou  munis  d'une  écaille  à  leur  bafe. 

}*.  Un  çtaod  nombce  à'éuimiu»  donc  les  fili- 
nens  Toot  mférés  for  le  rdcepodecMMBun ,  ft^ 
«qu'égaux  .  lub  le  s,  de  la  laagMwdftkC0NU*( 

des  anthères  arrotidies. 

4".  Un  ovaire  fupérieur ,  globuleux fiunoati 
d'u:i  Hyle  tîlitorine.  cylindrique,  teNHnépKMI 

lligmjte  en  tète  ,  2  c<.n'\  dcnt5. 

Le /irutt  eft  une  caplule  ou  une  petne  non  glo. 
buleufe  ,  velue  ,  coriace  00  ligoeure ,  à  od^ 
valves  qui  ne  »'ou«rait  poinc*  à  cim|  logn  ■«> 
norpetmea  «  8c  donc  ^/mm  •fMBMQB  odSaM» 
ment» 

Les  pmences  folttaites  par  avortnneiKi  V^^j^ 
iuis  deux ,  arrondies  i  rembrvon  entouté  Oi 
péfirpcnw  chaupii  %  bbe»  in«àes«iidflnié«, 

Oi/trvutiont.  I.  Les  tilleul»,  malgré  les  rap* 
poRtDombteozqe'iU  ont  avec  lesgnwia ,  foroiest 
un  ganveiMtoreMr  bien  diftinâ  (  feparés  des  gnwU 

par  leur  pfirt  ,  pir  l'inf^rTin'i  ..le  leur  pédoncule 
adhèrent  dans  psc:iqut;  touii.  rciciidui:  de  U:parue 
inférieure»  â  la  nervure  moyenne  d'une braâéelaiK 
céolée  &  meoibraneuCB,.&c  iiirtout  par  les  fruits 
qui  ,  dans  les  grtwia  cnnfiflwit  en  un  drupe  i 
q  u  1 T  r  c  1  obes ,  leofeanaot  qfutte  noix,  ofienfea^i 
aeux  loges^ 

tes  ttllenhtefairlîartâj  êatht  SntUt  n» 

tûrun-,  iît  I  inné,  à  deux  efpèces  ;  m.ifs  cn-nms  il 
en  exittoitplufieurs  autres  «jui  n'étoicnt  mention- 
■érs  que  d-uoe  manière  vague  8c  fbiblemmt  ca- 
raâérifées,  telle  par  exemple  ooe  le  tià*  emnih 
miana  de  watdiënas ,  fcr. ,  M.  Ventem»  a  dooné». 

dr.-.y  }'l<-moirts-d€  th'Hitjt ,  ttne  ^tts  hvW'^  rro- 
nogrjphic  de  ce  genre  ,  lUns  .a';^uiUe  un  trouw 
beaucoup  d'obrcrvations  ntruves.  impnrrantc9^ 
dont  nous  proiicËroni  pour  l'cxpofe  des  efpèces. 

I  et  tilleuls  font  arbres  aâes  élevés,  doBC 
le  tronc  eft  revêtu  d'une  écofce  fnuple&  plîtme^ 
Il  doK-le  eM  icndtoAc  l^sr.  Les  teinUei  fé- 
■inalei ,  tant  tbm  les- efpèces  d'Europe  qne  daw 

celles  d'.Aircriqitc ,  fonr  divjfées  en  cinq  lobes  iné- 
gaux ,  obicrrvaiioi)  qui  a  rte  faite  pour  la  premiefO 
hiia-  par-  Jean  Bauhin.  fur  les  tilleuls  d  Kurope^ 
1m  tieidUee  de  k  tige  ou  des  raoKOM  fi»t  fruplea* 
allerfies  ,  en  rotor  ott  noiMfaées  oWîqueinem'i 

!c?ur  bîfe  ,  pl-?ts  rn  iitd.irs  iV  i  bf-rds  pi'sliiJf- 

nicnc  (<ig£tuciiÊ&  l'ua  de  i  auue  ayant  leur  devûr 
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tappement»  mmin  ét  fMpdet  tri»4aéiN)tt«i|  Tes 

flôurs  difpoféeï  en  corvTnoe  ,  3u  fommt  t  d'un  pé- 
doncule latéral,  libre  dans  ia  pauie  lupcneure, 
adhérent  dans  (a  partie  inférieure  à  la  nervure 
d'ttne  ïm&ét  lancéolée.  Us  tilleuls  d'Améfioue 
«nt  leurs  pétaks  «unis  dîme  écaille  i  leur  baie  : 
ce  rjraflère  n'exife  pas  daissies  tilleuls  d'Kurope, 
Martiniu*  penfe  que  le  notn  de  tiiia  eft  formé  d'un 
mot  grec  c^ui  fignilie  ptUM,  aHe  f  arnft  nonniné  i 
caitfe  des  braâécsqni  accoraoagiwpt  les  feuis^  dt 
^ui  reflêinbleiK  en  quelque  iom  à  dt»  lik*.  • 

Nous  croyon»  devok  a)ourer      wie  ebferva- 

tion  fur  la  Jrnominatfon  des  frutl<i  du  til'eul.  Linné 
du  que  leur  péricarpe  eft  une  Ci\>(a[G  a  cinq  valves 
&  à  cinq  loges  qui  ne  s'ouvrent  pas.  Gxrttver  a 
donné  i ces  fortes  de  capfule*  I«  noaideiiA/jc  (nui}, 
Uxfi^ns ,  dit- il ,  les  caphlTes  tfwm  peint:  de  vahpes. 

^UX  à  t  j .  /  difîai  f'truiri'u  vilivularum  àifcclu. 
Mais  dans  les  tilleuls,,  peut-on  dite  qu'il  n'y  a  point 
4e  valves  ?  Elles  (ont  i  la  vérité  conniventet  & 
•ëuoies »  mais  bien  marquf^es  par  les  loi?e«  internes 
dje  l'ovaire ,  &  par  les  cii  <^  faillies  ou  côtis  exté- 
xieures  du  péofpeoM»  qui  k»  fim  diftippiec  au 
dehon. 

A  tÇi  nre  que  tes  fruits  du  tilleul  «  n'importe 
quelle  efp^e  ,  préfentent  cot^amment  cinq 
legi  s  dans  k  ur  int^ri.  ur  &  cinq  femences  r  on  les 
dill  ingue  aflez  bien  dans  l'ovaire;  mais  â  mefnre 
que  ta  maturité  s'opère  ,  pîulii  ur  s  des  loges  des 
lemerKes»  ou  plutôt  leur  embryon,  diroacoiflent  : 
erès-ordinaifcment  les  lofet  (t  rîinilenc  i  ttoe 
fetilf  ;  leî  iiitrei  ,  :L-tTerr^es  ÎS:  tppliqiiées  cofttrele 
péricarpe^  font  corps  avec  iui  ;  cette  loge  ne  ren- 
ferme qu'une,  quclqaefois dtiNi ftaencM»  itre* 
aent  trois. 

Oèfervations,  U,  Le  oUeul  fe  pbit  en  général 
dans  les  terres  qui  ont  beattit>llp  die  fend,  qui  foi.c 
pl»';  lérèrc  que  frirt;î,  8l'  qui  Cnn:  un  peu  hu- 
tnidts.Un  ie  itiuitiplic  nrdinairtnxntdemarcottts, 
fit  en  greffe  avf  c  fuccès  les  efpèces  étrangères  fur 
celles  qui  croisent  dui»  noeclunatk-U  cft  peu  d'ar • 
btesqui  prdTeneent  autant  d'et^eti  d'iirilité  dans 
toutes  leurs  parties.  L'ecnrre  çft  employée â  faire 
-des  cordes,  &:  les  parties  ifUéiieures  ae  cet  organe 
AMllMffient  aux  p^heurs  de  la  Suètle  de»  nafifes 
poor  prendre  le  poiâiMiv&  aux  bergecidelaCar- 
niote  8r  de  «^nt^lques  autres  contrées ,  une  toile ,  à 
la  vL-ritf  f  ;  I  l'îi;;  L-  ,  ma»  qui-  leur  fert  ndfllMlieiiie 
four  le  routtraiie  aux  injures  de  l'air. 

Michaux  nous  a  appris  qu'on  faifoit  du  papier 
dans  l'État  du  Conneûicut  avec  le  liSer  du  tilleul 
gbhr?.  I^s&ulpteurs  préfèrent  fe  tilleul  au  peu- 

plier .  pirce  que  fon  bois  fe  coupe  mieux  ,  &  qu'il 
eft  moins  exporé  aux  r  ^^ilît  s  <Jl  s  vlts.  Comme  il 
elt  auûl  cré<>-iâ^er ,  on  en  tait  du  charboQ' qui  eft 
«trèl^ropte  à  la  falxtcation  de  (a  poodce  i  canoiK 
•La  (ev8  du  tillpiiî  t-f!  .lu'!",  ibnn  Imt?  que  celle  du 
-|rt>iiifli>u  ^  d&ienlïiâ»  àc  tic  as^ebicvnaïusaliâsSi 
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ont  penfé  qo'eo  pourroit,  pir  des  ébuttitions  8e 

des  clarifications  répétées ,  en  extraire  du  fucre. 

Les  habitans  de  U  Suè.te ,  de  la  Norvège  «  de  U 
Carniole ,  de  la  Suîflè ,  &c.  ramaflTent  avec  foin  Jet 

feuilles  du  tilleul  pour  La  nourriture  des  troupeaux  : 
ils  les  donnent  également  aux  bcdiaux  }  mais  Ltn- 
mrus  a  obfcrve  qu  elles  communiquoieiK  me  maar 

vaife  qualité  au  lait  des  vaches. 

Les  fleurs  de  toutes  tes  efpècea  de  filleul  lépfo- 
dent  un?  thieur  agréable  j  elles  contiennent 
queur  précicufe  dont  les  abeilles  compoff  nt  leor 
ntiel.  Cette  (ubOance  e(l  très-abondante  en  li« 
thuanie ,  parce  qu'il  exille  une  grande  quantité  dft 
tillefi|%  fùta  In  ùuta  de  ceue  partie  de  U 
logne^ 

Les  fmitf  du  tilleul  ent  été  iMg'Cemt  cMardé» 

comme  ne  pouvant  être  'l'aucun  ulage.  Miffa, mé- 
decin de  la  Faculté  de  Paris,  eft  le  premier  qui  dé* 
couvrît  qu'ils  avotent  une  propriété  qu'on  étoit 
bien  loin  de  foup^mner.  En  triturant  les  fruitsdia 
tilleul ,  tnélé<t  avec  quelques-unes  de  (es  ffenrs,  ce 

favant  obtint  un  btrurr-j  qu'il  difoit  être  parraue- 
ment  frmbbble  au  chocolat,  ayant  le  même  goût 
Se  douDani  la  rnéese  pite  que  le  CKao.  Les  errao' 
gers  accueillirent  cette  découverte  avec  plus  d'jn» 
oérét  que  ne  le  firent  alors  les  Français.  Frédéric» 
le -Grand  engagea  Marcgraff  à  vérifier  les  obferva< 
^ions  du  médecin  firançais.  Le  cbimille  prulfien  fit 
plufieurs  expériences  qui  lui  démotitrèrent  qu'à  U 
vérité  on  pouvoit  obtenir,  Af^  graines  du  tilleul „ 
une  efpèce  dei  hucolat  ,mais  que  ce  chocolat, pré» 
paré  félon  les  procédés  de  Miffa^ne  pouvott  ja- 
mais durcir  comme  celui  du  cacao  j  qu'il  deveooi^ 
plut6c  tance ,  8e  qu'il  endîlfinoit  bctncoup  quant 
a  U  coofiftanee»  «yHUt  a»  goât'He  qiMM  1  To* 
deur. 

les  expériences  de  MjrrgfjfF  proavfni  fans 
doute  que  la  découverte  du  médecin  français  n'é- 
cott  pasauffi  importante  que  le  croyoit  ton  auteurs 
néanmoins  |*af  cru  devnir  la  rappefa^r,  parce  qu'ir 
pourroit  fe  faire  qu'en  empierrant  les  graines  de 
qitelques-uives  des  efpéces  d'Amérique,  on  par- 
vint peut-être  à  réalifer  les  erpéraoces  qji» 
avoit  con^s.  (.  ytattuat.  ) 

Esvlctfc 


f.  Tilleul  i  petites  firuillet.  THia  mycrophyOa 
Vcmen.- 

Tiiia  fÔlHt  cordatQ-fuhrotundts  ,  aeuminatli ,  aeatt' 
ftrratU  ,■  miut  fah^lobofà  ,  vi»  cofiulatâ  ,  leHuifimd  ^ 
frjgiSiytm,  MoQOgr.  paf.  4.  tab.  t.  Sg.  1. 

Tilia  c  europiei ,  vac:  «1)  ,./hwlw  atiktn» 

tuiit.  Uiini  Speo.  Plan?,  pag.  jjf.  —  Mater,  nied: 
156.  —  CmdLSibit.  v^h  ^  pag.       —  CnniB*- 
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Auftr.  pip  fé.  —  Poil.  Paht.  rfi.  fto.  —  Ludw.  1 
Eô.  lab.  48.  —  <Erfer.  Flor.  dan.  cab.  jyj.  —  } 
l^ph.  Cent,  ta  n'.  87.  —  Knorr.  Del.  1.  tab.  L. 
p.  — Willd.  Spec.  Phnt.  vol.i.  pag.  1161. 

Tiii*'  Horr.  Cliff.  104.  —  Flor.  fuec.  4}i.  47». 
^  Philof.  Boc.  2 J9-  —  Roy.  Lugd.  Bat.  477. 

Jtth  uimifoiim.  Scopçi*  Flor,  cain.  cdju  i. 

«•.  ^41. 

TiAitf  ( parvifolia ),/olus  cordaiù,  sctmiwh , 
ifiâquaiiur  fcrratit  i  fruSu  quinquetvûttrit  HofTlti» 
Gerin.  l8|*  ^  Enih.  m  SiK.  Flor.  Mv.  I. 
pag.  517. 

Titia  fihtjlris.  DesfoBt.  Catil.  Hort.  Partf.  pag. 
ifi.  — >Tri^s,]V. 

Tiliafcmina  ,  folio  minori.  C.  Bauh.  Pin.  416. 
—  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  611.  —  Vaill.  Botan. 
Pirif.  pag.  lot.  —  DsKb.  Flor.  iNH-if.  v»r.  «.  pag. 
155.  —  Duham.  Arbr.  vol.  1. 11*.  I.  nb.  9|. 

TiV/* /p//P  minore.  J.  Bauh.  Hift.  t.  pars  1.  pag. 
}  p.  Ipon.  —  Rai ,  Hifl.  Plam.  p^g.  1 69;.  — Gaxid. 

TiHa  Uttd*  nojirttis  fofio.  Pluk.  Mant.  p.  191. 

Vu/fiiiirement  lîllful  à  pentes  feinlIcSj  Ofl  tSieul 
i&i  buis,  (ilUu,  lilloc,  iillier«  te  l. 

Var.  «.  Tilia  (bohemica),^/à'f  mimoribus  , 

iris;  fruHii  o'/oigo  ,  utrinque  Ln-wr^.'njio  ,  minimi 

l^flfg.  Till.  Hort.  Pif.  cab.  49.  iig.  ).  —  Vaill. 

^ilia  folio  ^^hff,  iÊirim,  miaori.  fStXL  Eqm. 

pag  îj8.  n°  1. 

Son  (Tonc  t'élive  à  ia  hauteur  d«  ^itirMX*  «■ 

cinquante  pieds  :  il  t  fl  revêtu  d'une  écoree  épai A , 
|lont  l'épiatfmc  crevaflee  Ains  fa  partie  infc 
fîeure ,  liffe  dans  fa  partie  fupérieure.  Les  rameaux 
foiit  nombreux^  glabres i  l.s  plus  jeunes  un  p«u 
f  nguleux ,  garnis  de  fèuil  es  alternes ,  pétioK'es , 
lin  peu  ^rion.^iey ,  échancrées  en  cœur  i leur  bafe , 
àciiminéei  à  Itur  fommet ,  d'une  fubftance  ferme, 
fUimbraneufe i  vcnej,  gUbres  à  leur  Tace  Tapé- 
rieure ,  prcfaue  toujours  pdit^fcent  s  en  dztt»u$ , 
munies  aans  I  aiffelle  dts  nervures  latérales  i  twe 

rEtîte  touft:  de  poils  /ietrugineyx ,  dentées  en  fcie 
leyr  contoar  1  ws  dentetitrei  mutmétê. 

Les  fleurt  font  axill2ire<; ,  ndorsntés ,  r^uniei  en 
corymbe  ou  en  un  petit  bouquet  lai  he ,  comporé 
de  deux  |fiiieur«,  de  couleur  blanche}  le  pé- 
doncuie  eooipMin  intété  mi  fa  partie  inféiieure ,  fur 

{e  fnilifiu  d'une  brafiée  d'an  blaifc-jjunâtre ,  mem- 
)ranei-rc  ,  longue  ,  écroit^,  obiuT-  ,  Imcéolee 
les  pidonculcs  partiels  glabres,  ftliformei,  fim 
plef  ,  un  flores.  Les  fruits  font  petits,  prefque 
gLobjleux  ,  pabefcens ,  mums  de  côtes  peu  Ten^î 
^les,  qut4()uefois  uç  peu  aigus  à  leufS  deux  extre 
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Ctt  arbre  cvetc  daas  les  forêts  d«  l'Earvpt.n 
France ,  en  Bohême ,  d»os  le  Danenurdi ,  k  ^ 
que  dm  toutt  ie  Ai^.  b  (  ^«  ) 

O  fervâtlmu.  m  Ce  tilleul ,  dit  Duhamel,  fom 
une  très-belU  tigei  il  foutient  bien  fes  baickt| 
&  fa  tête  prend  oaturelieuient  une  beHe  forme: 

de  plus  ,  comme  on  p.  ut  fans  danger  U  tondu 
avec  le  croitTanc  ou  les  cireaux ,  on  en  lut  4* 
beaux  poitiqucs  ,  des  boules  en  Forme  d'onih 
g?rs ,  &rc.  Sas  deurs  paroilTiOt  dam  le  mo»  d« 
juin  i  eîle^  répandent  alors  une  odeur  douce  k 
agréable  ;  fes  fruits  mûriflent  en  automne.  11  k 
trouve  naturellement  dansinot  forêts  1  oA  footi 
voit  qui  ont  jufqu'à  neuf  pied»  de<îicerf(tirtci| 
ûir  ttcme  ou  ijuacwce  4e  biuteur. 

M  Le  bois  de*  t  lleulseft  blanc  &  lég«;il  n'jpu 
beaucoup  de  dureté  ,  mak  il  eft  liant ,  &  il  tUi 
pas  trop  expofé  â  être  ^<f»é  de»  rcn.  Le»  me- 

nuifi^Ts  en  font  quantité  (t  'iuvrï^??  lej^rs,  \ti 
tourneurs  It  recherchent ,  &  les  (cul pleurs  le  pré» 
fèrent  i  ioui  autres  quanti  le  nuyer  Ifut  man- 
que. Quand  e«  a  mis  i  rouir  ou  tremper  dansl  m 
Ici  tilleuls ,  leur  êcorce  fe  détache  par  lamsaioi 
CcS  :  on  r  -i  filni,]  le  des  o-^ies  qui  s'empWtBlà 
Paris  &        urs  p'i  if  garnir  L-s  poits. 

w  f  c»  fteurs  du  t  Ikui  en  infufi  >n  font  reco». 
mandées  en  irédecit>e  pour  Ivs  atfedtions  A\i  cet- 
vtau  t  comte  i'dpiéepâe  j  iea  vertige»  ic  les  et«l^ 
di^etetna  :  les  fÊWSm  9e  l'écotc»  de  cet  lAtt 
palleut  p  UT  être  déteriu  ";  Se  apéririves,  S.' î;» 
lemencts  pour  ê^e  aQringéntcs.  On  en  taititt^ 
rer  p«r  U  ne»  fom  «oéMr  la»  hévetriuiNi^ 
cette  partie. 

»  On  lève ,  dit  ailleurs  ce  même  favint ,  l'é- 
eorce  des  tiHenU  8e  det  niriers  pour  d'artct 
uijg.s.  On  choifit  des  cilUuh  âgés  depuii  luiii 
juiqu'à  feize  ana  :  on  en  prunott  aulfi  lever  loi 
de  fort  gros  ,  dlMtecas  nà  l'ecorce  ne  l'ctoit  ?<i 

galeu(e.  On  ahae  «s  arbres  â  la  fin  de  nui  eu  ai 
commencement  de  jain ,  lorlqu'Ht  font  en  lUm 

Cé\ e  :  ( -1  rhoifjt  mène  un  trms  cha  jd  hiiftùJî, 
aâ  \  t^ue  i  ec«jice  fc  levâ  plus  favilcuxini.  11  Im, 
dflént  les  ouvriers ,  que  le  vent  foit  alors  à  la  f  fb 
L'écorce  fe  lève  auUit&i  que  Ics  arbrrs  f<uicihit* 
tus  ,  afin  qu'elle  foit  moins aaherenre  au boil.Û*l 
exortL*  le  peut  lever  éiiafcmt.;u  fur  !e  ;ronc8f  ût 
le»  branches  qui  portent  un  pouce  de  diiinettea 
petit  bout  ;  on  en  lève  quelauefois  fur  des  btnv 
th^-i  ptùv  iT.tnDes ,  mais  celle-ci  ne  peut  (fs«t 
qu'a  tiirc  des  tiens. 

«•Pour  lever  l'écorce  du  tilleul  ou  du  métier»  M 

la  fiend  I  ms  l'j  lorgueur,  bc  on  la  déticbe  t*ec 
un  os  taillé  en  pied  d«  biche.  Aulfitôt  qu'on  a  \eii 
un  boue  de  l'écorce,  on  achève  de  la  détadurfS 

la  tirant  avec  In  m  lin.  Quand  Técorce  eft  efleftts 
00  l'èiend  far  terre  pour  la  faire  fech^r  :  M  9 


i 
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IMm*  Qniadcstte  écoree  eft  fèche ,  on  U  met 

^lu  perches  au  roi-  I 
Bea  d'un  c«nt  de  lanières  d'écorces,  pour  les  af- 

Tufettir  droites  ,  ?c'  enfuite  oo  le^  !i-  iv<f<-  quirre 
liens.  On  conlerve  ce*  bottes  dans  un  lieu  trais  & 
6c«  pour  les  vendre  aux  cordîei*  qui  en  font  les 
««des  à  p«io«  donc  l'uûge  efl  fi  commun. 

»  Qtiand  les  cordiers  veulent  emptoTcr  cette 
éf  orce ,  il*  b  mettent  tremper  Ai*  rCiii ,  en 
peu  de  temî  les  feuillets  corticaux  qui  forment 
Ion  épaiffîur,  fe  réparent  aifémeni  les  uns  des 
rnntm.  te$  meillfluref  écoice»  font  les  plus  inté- 
rirur«  ;  celles  du  dehors,  qui  font  trop groflîères 
pour  en  faire  des  cordes  ,  font  vendues  pour  en 
fiiredes  liens  aux  gerbes  de  paille ,  c'eft  a  i  ill  pour 
cetDfaie  qu'on  Ifeve  quelquefois  l'écorce  de»  mê- 
mes bnncnctf* 

.  >•  Us  tilleuls  dépouillés  d'éeorc*,  té  vendent 

fuivanr  leur  groffcur  ;  favoir  ;  les  gros  aax  tour- 
neurs ,  qui  achètent  auùi  ki  gioffes  perches ,  qu'on 
nomme  bourdons  i  les  moins  grofles  fe  vendent  aux 
jrîgpesiuis  oo  «n  jardiniers ,  pour  fervir  d'échalas 
m  de  perdw»èfnliflèr  r  eiim  les  plue  memies, 
qui  ;  rrjvij."nnetït  aes  petites  branches ,  fervent  aux 
fi)  {^i\^  pour  ramer  des  pois  ,  des  téves,  Scc. 

»  Rclauvcmtiit  à  la  qualité  du  bois  de  cet  ar- 
bre ,  celui  de  l'efpèce  la  plus  eftimabie  eft  le  tilleul 
de  nos  bois  i  petites  feuilles.  Il  a  cet  avanuge» 
qu  'il  parviene  i'Oiie  grande  hàtiteiir  fane  fe  eAu- 
fer  :  c'cil  pourquoi  on  en  livre  dans  les  ports  de 

êros  troncs  pour  faire  les  figures  de  l  avant  des 
âtimciit  de  mer  ;  quant  aux  autres  pièces  de 
fàilpniit,  on  prdf(^  ceux,  qui  font  moins  gfos. 
On  eftrme  ceux  dont  le  bob  n  eft  pas  parftieement 
blanc.  Toutes  I<;s  efpèces  de  tilleul  s'emploient  à 
faire  des  ouviages  de  tour  &  de  raclette  :  oo  en 
débite  en  planches  pour  de  légers  ouvrages  de  me- 
ruiferie  ;  mais  quand  le  tilleul  â  petites  feuilles  a 
pris  fa  croiilance  dans  un  terrain  plus  fec  qu'hu- 
mide ,  &  qui  a  beaucoup  de  fottd,  il  peut  UNtritir 
.  de  bonnes  poutres. 

»  "Il  y  a  dans  nos  forêts  des  tilleuls  à  petites 
ftuillei»  dont  le  bois  eft  très-fern>e  quand  les  ar- 
bres ont  crû  dans  des  terrains  qui  ne  font  point 
trop  humides  ;  leur  bois  n' eft  pas  a'un  grand  blanc  ; 
la  couleur  eft  d'un  roux  un  peu  pile;  les  plus  gros 
peuvent  être  débités  en  bois  carré,  &  fournir  de 
nés- bonnes  pomier;  man  communément  on  re- 
fcfidtoures  les  efpèces  de  tilleul  en  pKitfaiix  ,  qu'on 
vend  aux  fculpteursqui  travaillent  pour  l.s  monu- 
||Ma»C!tvîis:'Oil  les  vend  aolTi  aux  tourneurs  pour 
eo  faire  de  petits  basiU  dans  tefquels  les  chalteurs 
cenfervent  letJt  poudre  i  tiier.  Souvent  les  boif- 
feliersles  achètent  fur  pied  pour  les  faire  travai'ler 
en  fabou  î  enhn  on  les  débite  eo  planches  de  dif- 
fiSiences  loopMon  6r.é|^iireim  peur  l'ufage  de« 
menuifim,  i^'  en  iYieRaui»pOW^tê»€miit9de.iiiar' 
chaiMÙiefc  fèUtaS» 
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*C*ell  fe  tilleul  qui  a  fervi  i  faire  l'expérience 
de  phyfîque  végétale^  par  laquelle  on  a  prouvé  que 
de  la  téie  d'un  arbre  on  peut  eiv  faire  les  racines  , 
8e  des  racines  la  tête.  Le  tilleul  fervoit  »  parmi 
les  Anciens,  i  quelques  ufages.  fi  a,  dh  Pfîne, 
entre  l'écorce  &  le  bois,  plufieurs  tnniqies  o'upej- 
Ircttles  dont  on  fait  des  liens  i  les  plus  minceS  dd 
ces  pellicules  ,  appelées  philyré,  foni  câèlhraar 
pnr  rufage  qu'en  faifoient  les  Aucteoe  poMT  lee 
biadeiettes  de  Icuts  couronnes. 

»  On  peut  élever  les  tilleuls  de  femences.  Si 
Ton  conlerve  la  graine  pour  ne  la  mettre  en  terre 
qu'au  printems ,  elle  lie  lèn  fouvent  que  dans  je 
féconde  année  ;  mats  (i  Oii  la  mêle  AffitlSt  qu'elle 
eft  mûre  i  v  c  du  fille  ou  de  la  terre ,  pour  la  fe- 
raer  au  printems  fuivanc ,  elle  lève  fouirent  dis  la 
première  année.  Comme  le»  tilleuls  élevé»  ds  ft- 
nwnce  font  long-tems  à  parvenir  à  une  grandeur  . 
convenable  pour  être  plantés  en  avenues»  les  jar- 
diniers ont  coutume  de  les  élever  de  marcottes  h 
pour  cet  etfstj  ils  coupent  au  ras  de  terre  un 
gros  dlleul  t  alof*  ta  foache  poufle  quantité  dd 
jets  vigoureux  ,  &  en  couvrant  enfuite  cette  fou- 
che  avec  de  la  terre  ,  tous  ces  pis  poafleni  deS 
racines  &  fournilTuiit  du  plant  en  abondance.  Les 
tilleuls  fouffrent  uès-bien  d'étie  tondus  au  ci- 
feau»  Ceft  mtintemMt't^Abte'i  h  iUod« ,  8^  de- 
puis qu'on  s'eft  dégoétlé-de»  marronierî  d'î'ndcr, 
on  n'en  plante  pas  d'enue»  dans  tous  le»  jar- 
dins.» 

Dans  les  terres  argifeufes  alliées  de  faîHe,  le  tilt 
leiil  v  ent  d*^ane  gtow^ur  prtKli^ealï».  «•  l'en  ah vi» 
un ,  dit  Duhamel ,  que  quatre  hemmfeeaVofe^dè  Ta 

peine  i  embtiiT  r,  »  Cet  irbre  nt-  dt?vi:-tir  f^as  çtos 

dans  les  terrains  fecs,  arides  Se  pierreux^  tl  s'ac» 

ct>nnno<fe  mieux  des  terrains  fort  humides»  mais 

Ton  bois  n'y  c1>  pas  ,  i  beaucoup  prèS  ,  fi  bon 

que  dans  ies  (abiti  grj.v  ou  dansles  fondï-de  bonne 

terre  firanche  :  alors  on  en  peut  faire  du  lanbttr,  < 

des  planches  &  même  des  poutres  qui:  fubfiftènt 

long-tems  fans  être  piquées  de  ven^ 

Phcé  dans  un  «smiit  eoiivcMlilr,r.  AtW 

s'élève  à  une  grande  hauteur.  Rai  pirle ,  d'après 
Evelyn ,  d'un  tilleul  qui,  fur  trente  pieds  de  tige, 
«voiteinrironqnaramMittirpicds  deetrcon  férertce. 
Thomas  Brovne^t  menitomdtontsMte  tilieill^|lll 

avoit  quarante-ctnq  preds  de  circonfëienCU  ^dH 
pied  8d  den  1  d  t  trr  ,  ?c  roixmtc-quinxe  pied» 
de  hauteur.  Dans  une  note  communiqtiée  par 
M;  Orétet-Oel^radeswde  Niort ,  i  M.  Vemenat» 
il  eO  dit  qu'on  trouve  devant  le  château  de* 
»  Chili  le,  commune  de  Saint-Martin  lè^-MeHe  , 
».  près  de  Melle  »  &  furUrootede  N-nrt  i  M*-!' 
»  un  fupeibe  tiilenl  de  jpaiante-huit  (>teds  de  cir- 
«  confifêrice ,  *  d'environ  (bixante  piedi  de  haw- 
..  teur  ;  il  porte  au  moins  cent  cinquante  pi?d» 
dans  les  branches ,  fans  aucune  marque  de  vé- 
,  w  mOé  tl  dfeddpiiiiiOiMfMi  - 
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^  2.  TiLtBtii.  i  brfM  feoillei^  UUaptâ^fkyHu, 

TWa  foltit  tordiuo-fubrolundis  ,  acuminatii ,  inâ- 
qualiur  ftrratit  ;  nutt  tUrbinatà  ,  tofiis  prominen- 
tiius  i  infigiùtâ  ,  /ignoJâ,c'éÊ0.  Vent.  Monograph. 

ub.  I.  6g.  1* «'Decani. FU>r.  franç.  vol.4- 
pag.  816.    Dubaai.  edit»  mn.  ub.  ja 

r/7/j  (  europxa  ,  var.  «  )  ,  florîbus  neSano  défit- 
tutis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.pag.  73  j.—Bkclnr. 
tab.  769.  ^Govanj  Flor.  Monfp.  —  Viltan,  PUnt. 
du  Dauph.  vol.4.pag.  798.  — Garrui.  de  Fruft.  & 
Sem.  vol.  i.  pag.  150.  tab.  uj.  —  Lam.  Jlluftx. 
Cener.  tab.  467.  —  Wiild.  Speé.  P)anc.  vqL  a. 
pag.  I  i6i .  ~  Deîfoot.  Caral.  Hort.Pjur.p.  171. 

m*  fUayphyUùs,  $cop.  Flor.  carn.  cdh.  *. 
9r.  641. 

rZ/M  (  grandifolia  )  ,  fo/ih  tordatii 

Jtrrjùs  ,  juohirfuilt  ;  fruQu  quadnlocu/uri.  Hoffili. 

Germ.  184.  —  Ehrh.  Ex,  Sut.  Fioi.  helv.  t. 

Tiiia  {  cordjta  )  ,  fb/iU  eorJatis  ,  acuminatit  , 
itt*fitatùirferratU  ifruUibiu  ùmnQUthoiitrihu  «  ro- 
MM^.  Mill.  Dia.  n*.  I. 

TîtittfoUii  cùrdaio  lanctolMit ,  fponpottttdntr- 
^rum  fhiii  éngulos  f<J[LUm.  Hall.  Helv.  n".  lojo. 

r//M  /mM«j  «mnf.  C.  B.r  h  Pin.  4,16 
— .JoUf"-  R.  Herb.  611.  _  Gcrarci  ,  Flor. 
P3.  Prov.pag.  456.  -  Linn.  FJor.  fuec.  edit.  t. 
pag.  igj.  —  Qucr.  Boc.  e'pan.  vol.  VI, 

Tîlia  valgans  ,  pUtyphyllos.  J.  Bauh.  Hift.  i. 
pa  ^  p  g  t  Icon.  —  Rai ,  Svnopf.  pag.  471 . 
&  Hilt.  pag.  ,694.  -  Magn.  Bot' MÏÏriji.  p.Y,4! 

TU'ia  femina.  Lobel.  Icon.  CcG. 

Tiiia  filefiuca  ,  folio  maximo  ,  varii  &  profunJt 
M^to  i  fruau  fubrotmdo  ,  angulof»  &  Iminofo. 
jlilJ.  Hort.  Fif.  pag.  165. 

K«<f4M/ifflw«  tilleul  à  grandes  feuilles  .  tilleul 
4e  Ho11in4e,  Dalum.  Arbi;  ««1.  t.  t,o.  2. 

«.  TflMMMAlHM,  Ait.Hort.Kev.ToI.  i.p.  zip. 

^  J^^?  ^  )  »  M'^'  Muminatis  ,  ferratù  , 

Tili'fdvatletnofira»,fittUamplU,hirfuiU  ,pu^ 
gono.  Fiuk.  Ainug.  pag.  jôS. 

immftiot  moUutr  hirfiau ,  vimiathu  r^ris  . 
fr«a»  utngamù,  lUi ,  SfnofC  pag.  ' 

^yTF'l^"^'"  '""f ''«^'■^•^^  .  m£>//iiw  ,  fubhirfutij. 

HalL  tnum,  p.g  ,,7,  ^  tehin.tipf. 
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lues ,  les  ;«iines  branches  teintes  de  rouge,  &]( 
fruit  triangulaire.  Duham.  Arbr.  voL  1. 1^.4. 

fi,  Tiiia  varitgata  g  folio  majore ,  variegm. 

Tilleul  â  grandet  &iiiilei  panachées.  Daink 
Arbr.  roL  a.  n*.  ). 

Cet  arbre ,  réuni  par  Linné  au  précédent  comme 
vaui:é ,  paroit  néanmoins  former  une  efpece  iixt 
les  caraâi^es  ibnt  conftans.  Us  confiâeiu  dus  U 
hauteur  du  trooe  bien  moins  confidérable  :  (n 

feuilles  font  d'environ  tin  tiers  plus  grindrs ,  n  .î 
molles  ,  plus  fouplci  ,  plus  velues ,  dentées  la^ 
gaiement  en  (cie  i  leurs  bords  :  les  fleuit s'é|M- 
oottiflènt  un  mois  plus  tard ,  &  quoiqu'elle*,  ne  Jif- 
ftrMit  point  de  celles  du  tilleul  à  petita  jikillu , 
les  ^ruitsquileur  fuccédcncne  font  point artcnJiii 
ils  font  plus  gros,  à  peine  pui>ercens  :  leur  tonM 
eft  ovale  ou  prefqu'en  toupie  ,  leut  fubdance  plm 
dure,  plus  ép.utîe  ,  d'(in-  confiftince  prefc^uel. 
gneufe  ,  rtkvee  de  cinq  côces  faillantes. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  bots  dei'Europei 
elle  y  eA  moins  comn^une  que  la  précédente}  mù 
il  ea  des  contrées  où  elle  fe  trouve  feule .  ttOts 
qu'en  Suède  &  en  Efpagne.  M.  Defoucaolt,  irf- 
peâeur  des  forêts,  botanifle  irès-diftingué,  m» 
dit  l'avoir  trouvée  dans  les  bois  de  l'airoom' 
ment  de  Féronne.  ^  (  r. /.} 

Oi/frwrww.Linnns  paiott  «toir  eipoS  Ail 

VHortus  C!!fonij/tiu  ,  pzg.  104,  les  motift  901 
1  otitdécetniinë  i  réunir  les  deux  tilleuls  dXutope. 
«Lesfraiis  ibot  globuleux,  dit- il,  lorfqu  'une  ftule 
femence  patvient  â  maturité  >  mais  fi  rou'*5  cinq 
réufTiffent ,  alors  le  fruit  devient  anguleux.  (  Fr.^- 
luj  glojofui  fi  TTjodà  unico  pràgnanj  efi  fimlnt,  k 
(ominuriiter  ,  fi  vfO  omnia  quinque  ftmiiu  ti 
maturitaum  perveniunt,  unguLtus  fit  fruBtts).  »  Pont 
juger  du  degré  de  coi  fi.iivC  t];ic  'méritoit  cette 
obfervation  de  Ltnnafus ,  nous  avons  ouvert,  dit 
M.  Ventenat,  un  grand  nombre  defruiu  desdeui 
efpèces  ,  &  nous  pouvons  aflurer  qu'il  n'en  eftas- 
cunoO  nous  ayiof»  trooréplus  de  deux  femencts, 
&  que  le  plus  grand  nombre  n'en  contcnoit  qu'une 
feule;  il  eft  d'ailleurs  des  pays  où  l'on  ne  trouve 
qu'une  feule  efpèce  de  ce^  deux  tiUeuls.  Par  eiem- 
_i  .  .  _  k,&r. 


ne  rencontre  que  le  tiint  pUty^Uoti  mais  fi  «t 
deux  efpèces  étoient  des  variétés  TMiederaiRie* 
pourquoi  n'exineioiem-eUcspttenfimkUedaaifci 

mêmes  lieux? 

On  ehoifir  de  préfiîrence  le  t  lieul  a  larges  fsuil- 
les  pourroinement desjardins &:  des  li?uipiib!ici: 
des  les  premiers  jours  du  printeras^  il  fe  pare  de 
fon  joli  feuillage,  &  contribue  i  ta  fhlchenrtiet 
allées  qu'il  ombrage.  «Sufceptible  d'être  rai!!i;  Sr 
conduit  au  cilcauj  (Ut  M.  Umnoot-Courfet,  on 
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f  eniploi^tt  beauioBp  aoitefbis  â  d«x  formes  fym-  • 
Biétri()ues ,  &  i  des  décontîoasd*arehit«âvre  té-  ' 

gétalf?,  qui  ont  été  long-tems  adoptées  pour  l'or- 
nement des  jardins.  Ce  mauvais  goût ,  que  l'on 

f>ortoic<|tiel({iiefeisjurâu'àrextra^agance ,  a  cédé 
3  plac  j  a  la  nature  ,1k  h  l'art  y  ajoute  aujourd'hui, . 
ce  nVft  que  pour  l'aider  dans  fes  dévctoppemens. 
Cet  iri  re  a  le  défaut  de  fe  dépouiller  de  tiès- 
bonn;  heure.  On  ennpioie  adféi  uidininâjinent  les  j 
leurs  Se  l'ëcorce  de  cette  efpèce  ou  de  la  précé- 1 
«lente  ,  mais  le  boîs  en  eft  moins  edimé. 

On  le  multiplie  par  les  Ternis  &  par  las  drageons  . 
enracinés;  mais  la  première  méthodeeft  préférable: 
il  r.-pic:;d  !t?s-bien  à  1 1  tr  infplaiitation.  Il  eft  avan- 
tageux de  le  planter  jeune,  parce  que  U  tige  de- 1 
vient  plus  droite,  8e  »l  convient  de  lalaKIeren- 1 
lière«  fans  l'ëtéter ,  comme  l'on  fait  fouvent.  ' 

••Voici  quelques  obfervations, dit  Duhamel,  fur 
.le  premier  déviloppement  des  bourgeons  de  cet 
àrbre.  Quand  les  feuilles  fo.  tent  des  boutotn,  elles 
font  pliées  en  deux  ;  les  plus  petites  feuilles  qui  fo 
dt'velopperont  dans  U  fuite  ne  fonrpis plicéei  dans 
h  duplicsture  des  grandes  feiiilL  s  ,  mai-,  clLs  font 
a',)pliquéesen  dehors  ,  &  font  recouvertes  par  deux 
grandesftipulescreufces  en  cucilkron  :cesftipule$j 
qui  accompagnent  les  pétioles  des  feuilles  «  pren- 
nent de  l'étendue.  En  examinant  avec  attention  le 
deffous  des  fi^-uifles ,  on  apperçoir  aux  angles  for- 
niées  par  les  nervures,  de  petites  houpcs  de  poils 
^uijila  vue  finlple,|nroiirânc  comme  des  angles.» 

*  *  TUUiUs  ^Amérîqut,  PitaUt  mtuûs  ^uœ  ieailte 

).  TiLLEOi  filabre.  TitiagMra,  Vent.  ' 

Tilia  foliisprofundt  cordatu  ,  afgmè  femêûê  %  gla- 
irit  i  pttaiis  apict  trutath  ,  crenatit  ;  mue  ovatJ  , 
Juicçfiatii  Venteo.  Mooograph.  pag.  9.  tab.  2. 

TiSa  (  ametîcana  ),jfffr/Aiff  neSarîo  infinHis ; 

Jolih  profonde  :jrjj:ii ,  a  gut}  fcrrjtis  ,   ..l'.i  /*. 

Alton,  Hort.  Kev.  vol.  a.  pag.  xx^.  —  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  x.  pag.  1  loa.n*.  1. 

Tilt  a  amentaaa»  L«zerm.  Oital.  des  Arbres  de 

l'Amer,  fcpt. 

TiliafoUis  majoribus  f  mucronatii.  Clayt.  Flor. 
wirg.  pag.     —  Ouhann.  Atbr.  vol.  t.  n  .  5; 

Tilia  iimplijfîmis  g/ahris  foSit  t  Mljbrati  fimilis.  '• 
Pluken.  MantilT.  pag.  i8<. 

TilU  (  anteiicana  )>  fiortius  ntMërio  infimSis. 
JLiim.  Spec.  Plant,  vol.  1 .  pag.  7) 

TVfia  (  americana  ) ,  faliis  cordatis^  aeutninatis , . 

ftrratij ,  fu'xÙ!  pihjîs  ;  jhtitiiu  aiâo/ia  fy(fini9i*, 
Miller,  Dia.  n".  }. 

T>7/<t  caroHniana.  Wangenh.  Afiiér.  $6, — Duioi^ 
Harbk  2  p^g.  469.  ... 
UfUtuùiu*.  Ttau  VU, 
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Cet  arbce ,  diRingué  par  fa' hauteur ,  par  fes 
feuilles  glabres  ,  profondémeiic  échancrï&es  «a 

rorur,  s'eleve  à  foixanteou  foivante-douze  pieds 
Se  plus.  Son  tronc  eft  droit ,  cylindrique  ,  épais  ( 
(es branches  ,  ainfi  que  fes  rameaux,  font  recou* 
vertes  d'une  écorce  ghbre>  ridée,  d'un  brun-fon» 
cé.  Ses  feui I les  for  tent  de  bo un)ns  glab re s ,  o  voï  d  ;  s , 
d'un  pouipre-noitâtre}  elles  font  amples  ,  en  forme 
de  cœur  »  vertes  à  leurs  deux  faces,  d'abord  lé- 
gèrement pubefcentes  dans  leur  jeurielTe ,  enfuttO 
parfaitement  glabres  à  leurs  dc-ux  faces,  d'une 
conlillance  Ferme  &:  un  peu  coriace,  tiès-aigucs 
à  leur  fommet ,  dentées  en  fci^  à  leurs  bords  ;  les 
dentelures  mucroDées;  les  nervures  faiUantes«  la* 
totales ,  un  peu  ramifiées,  d'an  blanc- jaunlne  1 
les  pétioles  prefque  de  la  longueur  des  feoiUcSj 
flries,  un  peu  cylindriques  » 

Les  fleurs  font  latérales  &:  terminale;,  firuéeç 
dars  l'aiilclle  îles  fVuillfs,  difpofees  e:i  un  co- 
rymbe  !àLhe,&  fiipporcees  par  un  pédoncule  conw 
mun  ,  glabre  ,  cylindrique ,  une  or  deat  fois  plus 
lont  que  les  pétiules,  ramifié  à  fon  fommet  }  les 
ramifications  courtes,  inégales  ,  réunies  <n  bou- 
quet ;  les  braâéoslanciolées,  plus  longues  que  le 
pédoncule  commun  (  le  calice  glabre  ou  à  peine 
pubefcent ,  à  cinq  découpures  concaves,  ovales  } 
la  cnrolle  blanche ,  plus  longue  cjtie  li.CalicOi  let 
pétales  tronqués  &  dentés  à  leur  fommet.  Lefîuic 
e(l  une  capfuleou  une  forte  de  noix  uvale ,  un  peu 
pubeicente,  de  couleur  cendrée,  rekvéedecioq 
côtes  peu  faillances.  >  • 

Cet  arbre  cfott  lu  Canada    flir  lesmontaç>n(s 

é!-vées  de  11  Caroline.  Onlccnicive  an  Tar'ind^s 
Fiantes  ds  Paris.  C'eft  la  première  efpèce  de  ni: 
leni  (fut  ah  été  découvene  en  A>nérique.  Il  lleurlà 
au  printems  :  fes  frai»  font  mûrs  en  aucomoe.  ïl 

(  ^.  V.  ) 

4.  TiLLECL  pubefcent.  Tilia  pubtfcens.  Vent. 

THiiX  foiis  bafi  truntatis ,  okliquis  ^  dtniicutatO' 
ftrutvs ,  fuètùf  puè(f.etciliui  }  pttaKs  tmargiiiatù  i 
uuce  gloSofâ,  Itvi.  Vert.  Monogr.  pag.  10.  tàb.|« 
—  Duham.  Arbr.  edit.  nov.  tab.  p. 

TiSa  (  pubefcent ),  jVorf^itf  ntttario  infcuHis  ; 

faUis  tafi  truncaùs  ,  obliquis  ,  denticulato  -  jerratis  , 

fuhtks pubefctntibus.  Alton, Horr.  Kcvenf.  vol.  a. 
pag.  al8. — Willl.  Spec;  Plaoï.  vol.  u  pag.  1 161; 

n».î. 

TtUa  {  cxxrAxTàKOL)  t /«Uit  eordatit ,  oiliMÙs, 
glahris ,  juf>firratis  eum  atumine  ;  '  fiorikai  a^ari0 
^'^/?^^ Miller ,  Didl,  n".  4.  —  Lexemi.  Catad. 

des  Arbr.  de  l'Amér.  fepr. 

Tiùa  (  americana)  ,  ^orihus  ni&trio  infirti^is ^ 
ftipaii*  jufifirii.  Walther ,  Flor.  carol.  pag.  if }, , 

Tm»  mmtrieMû,  Wangenh.  Améf<,;5/,  • 

.  $,TiS0^\it^Wfhfih)tfoiiis  hfi  obliquk- tnaei»  . 

Kctr 
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ftÂ^èmUtu,  Vemcn.  L  c.  pas- 1 
n/ùf  miAifoiv.  Leraon.  Horc. 

Cet  arbre ,  voiiin  da  ûlta  ^dèra ,  «n  «lîfftre 

par  clufieurs  cirjftères  <j»)î  lui  font  p .irticu'ÏLrs , 
par  tes  proportions  de  granil«ur ,  par  Tes  Veuilles 
trOA^iléies  oi-liquement  à  Uur  baie.  Son  troiiCi 
bi:  B  mi'iiK  élevé,  eft«ecotiv«  rt  d'une  éc  nrce  mince 
Criilk-néet  Tv^s brandies rentpins étalées, pl'is  hori- 
ftonta'es  j  les  rtm-  zut  cy  iiulriïjues,ceni1f<  '>,  Unei, 
chargés  de  blutons  tomefiitui  &  dr  cou'etir  cen- 
trée { les  feuilles  a!iernes«  longuement  peiiotets , 
ovalci,  en  forme  «^e  cœtir,  tronquées  obliquement 
à  un  des  c6«és  de  Itur  baie  ,  tomenteufcs  eti  »1ef- 
i'uui  ilius  leur  v  uiielfe  ;  nuis  à  mefure  qu'elles 
prennent  de  l'accrotlfcment ,  une  partie  du<duvet 
tombe ,  Se  les  puils  qui  perikbnc  font  alors  difpo- 
en  étoils  ,  à  peu  près  comme  dinj  Ij  plupart 
tit.s  }MToaii  elles  font  beaucoup  plus  petites  uiw 
celles  du  ttiia  g/ai/a  ,  acuminées  ,  dencéeii  U$ 
den:s  qui  les  boriknt  j  plus  diftantes,  moins  pro- 
tçndes. 

Les  flews  font  axitlatres ,  difpofiics  en  un  co- 

rVTT.bc  p.iniculé  i  Its  ramifications  pubffcfntes, 
Cendrées ,  la  plupart  oppofées,  étalées,  uiiiHore*  j 
le  pedoiiciilr  co^^miin  prefqus  Atiforme ,  un  peu 
pkis  long  que  la  braâie  Tur  laoueHe  il  eft  inféré. 
Le  ctKce eft  fwbefcent,  i  cinq o^coopvres «raies, 
un  peu  lancéolées ,  aigiics  ;  h  corolle  blanche  ;  les 
pétales  étroits,  preAiue  tetminés  en  pointe,  échan* 
Créf  à  leur  fominet  »  Us  étamines  nombreufes,  plus 
courtes  que  U  corolle  ;  Je  A/le  prefqu'auai  long 
que  les  pétales  ;  le  ftigmate  i  échanciures  profon- 
des &  ouverte^.  L<  !r  i  r  cari(î(ie  CD  iiM  capfule 
globiileufe,  lifTi,  tomenttufe. 

Cette  plante  croît  à  la  Caroline.  On  la  culciveau 
Jardin  des  PlMites  de  PirU.  y  (  K.  v.  )  ; 

O-T'^mie^mw. «Quoique  quelques  botatrifies^dît 

M.  \  entenat ,  ai^'n:  r^n''  ?  t:  î  i  v^f  été  ^  ou  le  til- 
kul  lie  la  Louifiane  ,  4111  a  e'.e  cultive  dans  les  |ar- 
^  dins  de  Janfîn  &  de  Lemonnier,  comme  une  efpèce 
ditltcââ  <^u'sh  défignoif  ne  par  le  nom  de  tiUa  mut- 
4iflmm  j  neamnoint  nouspenCbm  qu'il  n'eit  qu'une 
variété  du  tUia  puitfiins.  Tùn  effet  ,  il  vréfente  les 
métnes  caraâèrcs  que  cette  d;:niièïe  efpèce  ,1k  il 
fi'en  diiBre  que  par  fes  feuilles  extréfflrineilfmill> 
cesj  donc  les  dents  font  plus  écartées,  n 

y.  TiiLtuL  i  feaiUes  errondies.  TUU  mmii- 

fol':a.  Venten. 

Tilia  foins  cordato-pJnwvniù  t  fuifuiuatis  ,  dot- 
tûtis  ,  vtrticaliiia  f  pMu  -élht-^tomtiin^t  i  nuce 
99atA,  V^nt.  Monogi.  pag.  tt.  tab.  4.  —  Duhan. 
«dktiov.tib.  ji.' 

TUîû  ^alba) ,  foliis  pnftutHÙ  eoriatis ,  fuifinua- 

^1  dmtfk^fàAt  éomiiuqfiti  Alton,  Uort.  Kev. 
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vol.  i.  png.  i)o.  —  Waldftein  &  Kitaibel ,  PInt. 
HuRg.  tjb.  3.~-Wi1U.  Asbr.  i^^,  &  Spec.Pbni 
vol.  1.  pag.  1 162.  o*.  4. 

Til\i  (tomf  ntofa  )  ,  f'/'/x  ccdjt's  ,  eciit't ,  fr- 
ruiii  yj'uitiki  lomeniujtt.  WoLTich.  WciffenU.  Ij6. 

Tilia  «tntrùana.  Duioi,  Harbk.  r.  pag.  467. 

TiUa  t^ottta ,  tUia  aikt.  Catal.  Hori.  PaiiC 
pag.  iji. 

C'eft  une  efpèce  parfaîtemênt  cliflinâe  ,  8f  trcv 
bien  cur  dtctuee  par  la  iurface  inférieure  des 
feuilles  d'un  blanc  de  neige,  par  ffs  fl.Mirs  très- 
odorantc-s ,  aflet  reinbUblesàceilesdu<tïf«f4i^«, 
m^is  plus  petites. 

Ses  mines ,  d'abord  pivocamrs  &  cylindriques, 

fe  diviferr  en  plulîtiiis  rameau*  qui  trscent  à  la 
furface  du  terrant^  Oc  qui  font  inunies  d'un  giaiid 
nontbre  de  chevelus.  Les  feuilles  lëniinales  bot 
palmées ,  divifées  en  cinq  lobes  mépm^  tnvftm 
&  tes  deux  eitërieurs  plus  longs.  llt'iXtve des ra- 
cine^  un  tior.c  c \  lindt'^ne ,  tiès-rameux  ,  recoL- 
vctt  d'une  ecorce  epaiile,  dont  Tépiderme  ta 
cendié*  plus  liiïw-  que  dans  les  aiRtes  efpèasi 
les  branches  alternes  .  divifits  en  rameaux  pr-^'n^  ji 
fur  deux  ranp  opprTes,  couveits  d'un  duvtt  cf^»;» 
&C  cendré  qui  s'enlève  ail'émeut  lorfq'ac  l'on  palT^J 
le  doigt  delTus*  chargés  de  boutocs  ovales,  to- 
menteux  ,  d'un  vert-cendré ,  garnis  de  feoilles  al- 
terrws ,  péti^  lées .arrondies ,  en  cctiirh  leurHfir, 
inégaiemencdenréesenfcie,  fouventfinuéesi  leurs 
bordf ,  aiguës  1  leur  fooimec^  planes,  venicaUs , 
munies  de  nervures  très>i9«>eiires,  d'abord  to- 
me meufes  êe  d'un  bhnc  de  neige  i  leurs  deux 
faces ,  enfuite  glabres  8f  d'un  vert-fombre  à  leur 
face  fupérieure ,  longues  d'environ  quatie  pouces 
fur  autant  de  Urpe ,  foutenues  par  des  pétioles  to- 
menreux  ,  environ  du  tiers  de  la  longueur  des 
feuilles,  garnis  à  leur  bafe  de  deiu  fiipules  op> 
poCees ,  lindaires-lancéoléesjmembraneafes,!!»' 
caduques. 

Les  fliurs  font  difpofees  en  un  corrmbe  ferré, 
d'abord  d'un  jaune  de  foufre  ,  puis  bianchitics, 
d'une  odeur  feinblable  à  celle  de  la  jonquille,  (ou- 
tenues  par  un  pédoncule  commun,  cylindrique, 
kl; ,  ■  '  \  Ion  fornn  t  .ti  plufieurs  pétiicell  s  to* 
mtriueux  i  les  bractées  ,  fur  kfqtielles  s'in(ere  le 
pédoncule,  «blongues ,  obeules ,  veinées ,  po- 
befcentes.  un  peu  plus  longties  qne  le  pJ>!cncu'f  ; 
les  pédicelles  uniflor-.*$,  tomimtux  ,  nuanis  \.hi- 
cumians  U  ur  pat  tic  moyenne  de  deux  braiiéesp'sf- 
qu'oppofees ,  linéaires ,  pubefcentes ,  fert  c<wnts, 
trè$*cadoques  ;  le  calîte  à  ctuq  divîfions  ovales, 
aiguës ,  convexes  &  pubefcentes  en  dehors,  cer- 
tes à  leur  bafe,  d'un  blanc-jaunâtre  à  leur  partie 
lapérieure  }  l  i  coroTte  d'un  janne-pâl;; ,  compoiée 
de  cinq  pétales  oblongs ,  prefqu'obtus  ,  lég^e> 
ment  ctéodà  à  leur  lomniet,  mu  pfn  plus  iéàgi 
que  les  divifions  dn  calices  cioq  ««UIh  «i  ^ 
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tul£  ,  appoféej  aux  pétales,  de  la  même  coaUiu: 
que  la  corolle  &:  un  p«u  plusconntSi  deftfiUmms 
iHMnbreux,  de  la  lonp;;i-tir  des  écailles,  fuppor- 
tMt  de$  anthères  anoniiies,  à  deux  loges}  un 
ov  lire  ronnértcux ,  Wanchàtre  }  un  Hyle  glabre  & 
cylindrique  uo  peu  pUii  long  que  U  coratie  j  «n 
ffignate  dilar^  en  cinq  lobe».  Le  Ihik  eft  «ne  cap- 
lutecMJ  une  no!x  ovale,  coriace,  relevée  de  cinq 
c«ei  peu  iajllantes.  tomemeafes  «  de  couleur 
cendiée. 

Cet  arbre  croît  n.irurellement  dans  la  Hongrie 
&  dans  ks  environj  de  Conibncinople.  Oo  la  cul- 
.ttve  lu  Jaidin  des  Fiantes  de  Paris.  |>  (  A',  v.  ) 

WfenMtioiu.  u  Cette  efpèce ,  dit  M.  Ventenat , 
préitrnte  plufieurs  avantages  qui  lui  feront  fans 
doure  obtenir  la  préférence  pour  l'ornenient  de; 
J"*»'"*-  Ses  feuilles,  plus  épaifles  S:  plus  chamoes , 
renftent mieax aux  chaleurs  de  l'été;  elles  procu- 
ïeoi ,  pir  îeur  fituaiion  verticale ,  un  abri  impé- 
nétrabl.-  aux  ardeurs  du  foleil.  La  blancheur  de 
Ifur  furfwe  inférieure,  le  verr-fombre  de  leur 
birbce  rupérieiire  Se  ta  couleur  dorée  des  Heurs 
tonnent  «in  contrafte  qui  charme  \i  vue.  Nous 
pf^uvons  encore  ajouter  que  les  fleurs  font  plus 
nombreufes.  qua  dans  les  autres  efpèces ,  qtt'rilcs 
repandetit  uoe  «kdev»  plita  fuava  ,  &  «a'feliea  du- 
ftentpltti  loog^wm.  . 

»  Ce  tilleul,  originaire.  (éUm  Aiton;  du  nerd  de 

l'Amérique ,  croît  naturellement  îa  Hongrie  : 
MM.  Bruguièfe  &  Olinier  l'ônt  trouvé  près  de 
ConlUruii  opI,'.  M.  Gardon  l'introduiflt  en  Angle- 
Wrxet n^  1767.  Alton,  dircâeiMrduiacdin de  Kew , 
en  envojra  quelques  pieds  il  7  a  environ  quinw 
ans  à  MM,  Thnuin  8c  Cels,  qui  l'on:  propaçe 
avrec  fuccès,  Tun  d.im  le  jardin  du  Muiéudïd'Hir- 
loire  naturelle,  &  l'autre  dans  fa  pépinière  d'Ar 
«ueil«  Pamtj  le»  individus  qui  exiftet.t  dans  ces 
deux  dtaUiflemens  ,  il  n'en  *ft  aucun  qui  foit 
f  ane  de  pied.  T:  u  (  ni  /-e  -etfés  fur  le  tilleul 
d>t  de  HoiJandd.  Néanmoins  ces  eniûns  wloftifs 
croidêATavecaticant  de  vigueur  quee'tlMirfftojtnt 
djns  leur  piy<i  natal  Que!quti-ttn$.d*entT*e«t  ont 
fleuri  S:  frudt  fi;.  M.  1  houtn  a  feme  leurs  graines, 
q  ji  onr  partaitenifntlcvé,  6e  nous  pouvons  efp^- 
j:ef  que  bientôt  cotte  «/pèce  sMdrefimie  cnbel- 
Ucales  jatdtosdef 

6.  Tiu.£UL  béiéropbyile.  TUia  kaenphyîta. 
Vent. 

fiBS$  ovatiSt  erguù  ferratii,  bap  nunccor- 

d.nii ,  nunc  obliqui  aut  nquatittr  tmncatis ,  fabittj 
tomentojit  j  nuce  pyri/ormt.  Vent.  MoROgr.  pag.  161 
Uh. 

«Cette  efpèce,  ditM.  Ventenac ,  que Frafer & 
Michaux  ooL  trouvée  dans  U.Bal|erCaroline,  &  qui 
doit  «tijkr,aii$  4aiM.l»  llarfflmd...  pui{q«s  nQus 
af «ni  m.  dfv»  Vhtfkm  de,  4i  tiWiftnflMPMNyM 
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eckastillona  qui  proviennent  de  cfne  cof-r  é-  , 
diftre  de  la  précédente  par  un  grand  oocn^iâ  œ 
cirMltes, 

>'I.f  s  jetirtrs  pouffes  S:  te;  boutons  font  d'un  pour- 
pre noirâtre  &  prefque glabies  ;  les  Luilles,  d'une 
forme  ovale.  Tantôt  échancrées  i  leur  hiL- ,  untôt 
tronquées  obliquement  ou  fur  le  même  plan ,  fine- 
ment dentées  en  fcîe  8lr  pointues  à  leur  fommet , 
glabres  &  d'un  vert  fonibre  en  defliis  ,  drapées , 
d'un  blanc  de  neige  en  dc-ffous  6e  munies  d  une 
petite  tùtdk  â6  poils  roufTeâtres  dans  les  points 
d'oAfKttnt  les  eervutes  latérales.  L.s  pédoncules 
(bnr  trois  foi»  plus  longs  que  ceux  du  ulia  roiun- 
difolia.  Les  fruits  font  globuleux  ,  à  peu  ptès  de  la: 
groiieur  d'un  pois,  relevés  de  cinq  nervutea,  en- 
tre terquelles  il  en  «ft  d'aatr^a  molra  (àillMtée» 
qu  on  apperçoit  oéapmoim  iân»  avoir  recouts  à  b 
lou}>e* 

«•  Cet  arbre  fe  trouve  particuTiércment  dans  lea 
parties  maritimes  de  la  Virginie  &  de  la  Caroline;, 
il  ne  s'élève  qu^à  la  hauteur  de  nos  arbres  frui-^ 
tiei»» 

Ohfcrvaiions.  Michaux  ,  dans  fa  Flore  dt  l'Ami- 
r'tque  ff punit ionalt  ^  a  mentionné  deux  efpèces  do 
tilleul  qu'il  ne  rapporte  à  aucune  elpèce  connue. 

Comme  il  ne  prëfente  d'antres  deta  Is  qu'ure  fraie 
phrafe  fpéciiique,  &  que  ie  n'y  trouve  d'atlle^urs 
anctin  caraâère  faillant  qui'  les  dlHingue  parfiiite^ 

mc-nr  ilc.  cf. -"-ces  pr-'cc-'c-niTi,  nt  Jccritea.,  je  ttl^ 
bornerai  a  rjppoitcr  et-  tju  il  en  dit.  ; 

*  TUia  (  taxiiloca  )  ,  foUi*  eordatis ,  finùm  aett* 

min  tij  ,  rartitr  dmtatis ,  mtmAntnaceli  ;  p^nicuiis 

Luùfioru ,  fiyiiKfa^i^  /«ngwtf».  Mkli.  Flor.  boscal. 
Am9i».vôl.  c.  pag.  ;«éu    r  :  .  "  >  .1 

Cette  efpèce  fe  trouve  fur  lès  câtes  maritimes 
de  U  CanoluieL  &  de  la  Virginie.  San.caractctei  le 
plus  frappant  eft  d'avoir  le  bord  d«  fts  f.uiJlfs 

r.iriiics  .ic  dents  rares;  ces  feuill-.s  f  i^c  1  r;  f'jr.-.ie 
dt; t  ueur,  infer.fiblemcut  acuminéesà  kur  fommst^ 
iT.e.nbraneufvs  ;  les  fleurs  difpofées  en  paniculff 
IAlIus  i  le  Ityle  plus  long  que  les  pétales.  |> 

*  Tilh  ^cauaden^S'),  fitlUt  féorlncdtiiortorda- 

lis  ,  abrupif  aeunmtatts ,  craj^iuj'culis  /  pâJÛtiMs  COIt- 
finiufcutt  fions  î  flyto  fttalis  JubéifmtLVIiÊltikT^OlI* 
boréal.  Aiutir.  vol.  i.  pag.  ^c(u  ■ 

Cette  plante  eil  remarquabie  par  fes  feuilles 
pTeft{u"orbiculaires  ,  en  coeur,  un  ptu  épa^fia;^ 
oru'qucinent  acumioéea  à  leur  fommeti  l^s  fleurs 
fortnenr  des  pantciiles  ferrées  \  le  ftyle  eft  prefouç 

égal  aux  pétai  s  en  longutnr  :  elle  croît  au  Car 
nada  tx.  fur  les  hautes  moûtagnes  de  la  Caro* 
line.  ^ 

TIMONE^  Timonim.  lïmtUi  KiLmph.  Hecbav. 
AmboinMMiL |« p|i^-.Ji4i..tala a40.     ...  ■ 

CtwbyyitfdiH  m).ii«ic  fete  dpaiii^.inéiUo' 
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crement  élevé ,  revêtu  d'une  écorce  épaiffe,  fon-, 
gu3ure  ,  tVndue  ,  parfemée  de  urhes  noires  {  fon' 
bois  t  ft  bijtiL ,  irès-humi  Jci  f.s  br-inthes  peu  nom- 
breufes ,  ch-ugc.  s  de  linitaux  oppolcs  ,  articulés , 
garnis  vers  Uur  fummet  de  feuilles  oppofées,  pé- 
tiotécs>  fitnpies,  crès-iapprochées,  ovales-lancéo- 
lée*, très -entières  4  longues  de  quatre  â  cinq 
potice»; ,  larges  d'environ  djux  pouces  ,  g'.ibrcs 
à  leurs  deux  faces  ,  aiguës  à  leur  fomtner,  létré- 
ctes  à  leur  bafe ,  afTez  feniblables  .à  celles  dtt  htt- 
ïier,  mais  plus  etroins  81  plus  aiguës. 

Les  fleurs  font  ûtuées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux, difpofées  en  grappes  on  en  petites  pa- 
niculcs  ,  donc  les  rjnrâficarions  font  courtes,  op- 
pofcts  i  chaque  fleur  pediceilée.  La  corolle  eft 
blanche,  monopétale .  tubulée,  alongée;  le  tube 
cylindrique  ;  le  l^mbe  court  »  divifé  en  cinq  dé- 
coupures lancéolées ,  aiguës.  Le  fruit  efl  une  pe- 
tite baie  plcibu'cufc ,  coumiinéc  p.ii  le  calice  per- 
fiOanij  à  pUilieurs  découpures»  d'abord  d'un  veu- 
P&le,  8c  puis  d'un  jaune-noiritre. 

Cet  aibre  croît  partout  dans  l  ile  d*Amboine, 
princif  alement  dans  les  valles  campagnes  b<  fur  les 
coltines  expofées  aux  vents.  Ses  branches  Ami  em- 

Inyées  à  faire  des  pieux  ;  !t$  «iCèaus  mangent  Tes 

aicsj  fon  écorce  eiï  amtre. 

TINELIER  ou  ANGUILLAIRE.  Angai!û,ria, 
Genre  de  plantes  dtcot^'fédone» ,  à  fleurs  com- 
plètes ,  moricpétaléts  ,  léjiiliéres ,  dont  !a  t'uiiille 
naturelle  n'eU  pas  encore  bien  déterminée  ,  qui 
paroit  avoir  des  rapports  avec  les  tmMia ,  qui 
comprend  des  arbres  &  arbuAes  exotinn^  <  5  l'Eu- 
rope ,  dont  les  feuilles  font  ilmples^  alternes;  les 
fleurs  ordinairement  iwiiibreures,  auUaÎKiyen 
grappes  paniculées. 

Le  caraftère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'ivoir: 

Un  i.^i.ie  a  nnq  divifons  ;  unt  iorolU  monopitalt, 
A  cinii  découpures  profondes  ^  réjléchies  ^  eiflf  ha- 
mnui  un  fiyUi  mm  hait  fitA*  i  un*  logt  mmtO' 
fptrmt* 

CARACTàRE  GÉNéRiQUI. 

Chaque  fleur  otTre  : 

Un  calice  d'une  feule  pièce ,  perfiflant,  par- 
tagé en  cinq  découpaiea orales,  lancéolées  ^  ai- 
gaèi.  - 

'  ^i*.Une  coroHi  monopétnle  , profondément  di- 
vifée  en  cinq  découpures  lancifolées,  ouvertes, 
fou  vent  réfléchies;  une  fo»  plus,  longues -que  le 
calice. 

5°.  Cina  étaminei,  dont  les  filannens  font  très- 
courts,  inférés  1  la  bafe  de  la  coroHe  ,  terminés  par 
des  anthères  droites,  fagiitées,  aflei  grandes. 

4*.  Vuofmrt  fapétiew.*.  ilotele«x,  fimaomé 


T  !  N 

d'un  ftyle  filiforme ,  plus  long  qae  ks  étamioet, 
terminé  par  on  ftigmate  fimpfe. 

Le  fruh  efl  une  baie  lèche,  globuleufe ,  coriiee, 
à  une  feule  loge  «mucvonée  par  le  ftyle  perflflant. 

Une  feule /«mea«ep1obuIeafe,maiqaée  i&hak 
par  une  foifette  ombiitcale. 

Oèjirvatîotu.  La  fâmille  naturelle  de  ce  genre 

n'eft  pas  fat  i!e  à  dcti;rminer  i  il  ofl^re  un  grand  iwry- 
bre  des  car-iCleres  di  s  borr3ginécS,maik  ies  frurti 
l'en  éloignent  II  réunit  plufîeurs  elpèces 
avoit  d'abord  préfeotées  ifolémcnt  Comme  aotaac 
de  e;enrcs  particuliers ,  celles  que  ficmeoreà  d'Au- 
blet ,  le  badula  de  JuITku  ,  \e  karthefia  àc  Corr.n  cr- 
ion,{'htberdtuia  de  Banks  ,&c.  Les  uns  ont  donne 
i  ce  genre  te  nom  d*ûn/ijtt ,  d'autres  celui  d'or.- 
gui//jria ,  que  nous  avnns  conf-ivï: ,  qui  a  é'é 
préfunté  déjà  par  M.  de  Lam^tk  dans  ies  Idu^ri- 
iioM  des  Gatnu, 

Espèces. 

t.  l'iNELlER  de  CëiUo.  AnguilLinu  ^eyiaruca. 

:Lan. 

Ângul'furij  panicu/is  tcrminalihus  ;  ped'tctil  s [vh- 
umbeUatis  ;  fuliis  tUiflUis  f  çoriaceis  ^  integerrtrris. 
Lam.  1  ;  luit r. 'Gêner,  vol.  i.  pag.  109.  n".  ajjS. 

tab-  j     .        2.  S  tb  icti.oreu. — GsrrtO.  dc  FfUttt 

&  Scm.  vol.  I.  pag.  37 j.  :ab.  77. 

Ardi^  (  humiKs  )  ,  racemis  termiiialikus  ,  com- 
pofitu;  pednillis  umiellatis  ,  foliis  ljnctoluic-<i!tp' 
ticit ,  iategtrrimU  ,  eoriaeei$  ,  veiufii,  Vahl,  Symbol. 
}.pag.40. 

Tinus  humilb ,  ^^flanieû  f  firlas  er^fir,  vtiutfo» 
Burai.  Zeylan.  pag.  zia.  ub.  tOj. 

C'eft  un  petit  arbnfie,  oui  t  pte/qoe  fafpeâ 
d'an  eerîfier)  donc  les  branches  font  «Iiffsfes ,  éra* 

léesiles  rameaux  glabres  ,  cylindriques ,  très- lifles, 
garnis  principalement  vers  leur  fommet  de  feuiil^ 
«ternes,  éparTes.  médiocrement  péciolé«s,  trè«- 
rapprochées ,  aflet  nombreufes,  lancéoléês ,  ellip- 
tiques, épaiflès,  coriaces,  très  -  entières  à  leurs 
bords,  veinées,  très-gubrcs ,  vertes  luifantes, 
longues  au  moins  de  trois  à  quatre  pouces  Se  plus, 
larges  de  deux  pouces  6c  demi,  obiiilcs  i  leur 
fnmmet ,  rétiéctcs  i  Icitt  bafe  en  ua  pétiole 

court. 

Les  fleurs  font  difpofées  à  l'extrémité  des  ra- 
meaux en  une  panicuîe  tern.inale,  très-éralée, 
compol'ée  de  petites  panicules  parcieUes  ou  de 
grappes  médiocrement  rameares,  dont  les  pédoe- 
cules  lont  Rbbres  ,  cylindriques  ;  les  pédiceilcS 
plus  loni;s  que  ks  fleurs  ^  munis  à  leur  infertioo 
ds  petites  bradées  courtes ,  fubulécs  ,  caduq'uM. 
Le  calice  efl  fort  petit ,  d'une  feule  pièce,  divifé 
à  fim  limbe «ncMq  lobes  égaux,  ovales,  perâflansi 

h  cmlle  tnoBopétalA  «-un  peu  rongeAtte  m  pw- 
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porîne ,  prefquVn  roue.  Le  tube  tr^'Cnun  i  le 
limbe  partagé  en  cinq  découpures  ouvertes ,  ovales, 
aiguës ,  plu»  longues  qu«  Ir  calice  »  i  iitq  L-tamines 
inférées  â  la  bife  des  découpures  lie  ia  corolle, 
alcemes  avec  celles  Liucalicei  un  ovaire  lupéiieur, 
furreonté  d'un  flyle  trés-courr,  terminé  par  un 
ftigmate  en  léie.  Le  firuic  eft  une  petite  baie  delà 
Cl  >(Tjur  d'unpoiî.un  peu  comprimée,  d'un  rouge 
un  peu  )iLiiÙ!re ,  à  une  feule  loge,  renfermant  une 
(êule  fcmence  à  demi  ^lobuleufe  >  revécuie  d'une 
arillu  rLjl;iru(«2  &:  ftïiee  ;  l'emlnvon  ublong« cylîn- 
diique^  jaunâtre,  uu  peu  Bexueux- 

Cet  arbriiTeaau  croît  dans  les  Indei  orientales  , 

à  Ceilan  ,  à  Matacca  ,  dans  les  marais  falins  aux 
eovirot>S  de  Siam.      (  V.f.  inUcrb.  Juff.  ) 

u  TiNEUER  de  la  Gaîane.  AagvlUrimUuena. 
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^gmllarta  nuemi$  axillaritat  êf  terminalibus  ; 

fo/itt  ovjtls,  acumiaatîs  j  tnti^trrimis .  [,am.  li'uflr. 
Gêner,  vol.  2.  pag.  icp.  n".  1759.  lab.  136.  rig. 

^^rj'Z/î'j  (.TCiiminata  ),  paniculis  atcUlarlhus  ttf 
minaithufqut  i  foit  'tt  ohlonwi»  t  MuminatU  ,  iaji  at' 

ttmuuit.  WtUd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  io6i. 

îcacorea  Gurartenfii.  Aubl.  Guian.  vol.  i.  Sup- 
plém.  pag.  I.  cab.  368.  — >  Lam.  Diâ.  vol.  3.  pag. 

Cet  arbrifTe.vi  1  déjà  été  mentionné  dans  cet 
ouvrage  fous  le  nom  d'IcAcoRE  :il  doit  être  placé 
<knsce  genre, dont  il  préfente  tous  les  caiaoeres; 
il  paroît  mérne  avoir  beaucoup  de  rapport  avec 
VanguilUria  taterifora  ,  dont  il  diffère  principale- 
ment par  l'abrenci:  d'un  pttit  tnvolucre  fittJé  dans 
ce  deniiêr  à  la  bafedes  pédicelles ,  &par  fes fleurs 
'  en  grappes    non  en  une  fone  d'ombelle.  ' 

Son  uonc  s'élève  à  la  hanteucdefii  à  feptpicdsi 
il  fe  divife  en  branches  &  en  rameaux  garnis  de 
feuilles  aUetncs ,  p'étiolée* ,  glabres ,  très-entières, 
ovales ,  longuement  acuminées  à  leur  fommet ,  im 
peu  rétrécies  à  leur  bafe ,  décurrentes  fur  des  pé- 
tioles courts  6t  planes.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
giappes  latérales  terminées,  fituéts  dans  l'aii- 
lelie  de*  teuilles, lâches, médiocrement  raineufcs, 
fans  bcaâées  ni  involucre  ;  les  pédicelles  courts , 
inégaux;  le  calice  divifé  en  cinq  découpures  lan> 
réolées,  ai  gués»  ta  corolle  monopétale  >  ï  cinq 
divifions  profondes  ,  lancéolées.  I.e  fruit  eft  une 
baie  fècbe,  un  peu  globuleufe,  coriace,  à  une 
feule  lofte ,  qui  renfierme  une  femènce  dure  ,  feli- 
taire ,  arrondie. 

Cette  plante  fe  trouve  à  la  Guiane  dans  les  bois 
6e  Am%  les  champs  cultivés.  ^  {Vf-) 

j.  TiNËUKR  de  la  Jamaïque.  AnguUlaria  tint' 


AnguL'ljria  panicutâ  urminalt ,  tonltâ  r^itxà{ 
foliis  tltipticis  ,  iiuegm  ,  mtrvojis  ;  céiUt  «féwtom 
Lam.  llluftr.  Gêner,  vol.  a.  peg.  109»  it*.  ^740* 

ArJiiîa  (  tinifolia)  ,  jlorihus  panicu/ath ,  foliit 
cHipt  'tcit ,  intigris  ,  ntrvcfii  ;  cauU  ariortc.  Swariz, 
Prodrom.  p.ig.  48,  &  Flor.  Ind.  ocGid.Vo|.  l.pag* 
46S.  —  Wiiid.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  to6i, 
n*.  t, 

Jafminum  frrti  arioreum  ,  /olih  ItuuinU  ,  ehufir^ 
SloaH,  Hift.  2.  pag.  98.  rab.  lO}.  Figura  rudis. 

Cet  arbre  s'élève  à  la  hauteur  de  quinze  à  vingt* 
cinq  pieds  ,  fur  un  tronc  très-.lroit,  revêtu  d'une 
écorce  lilTe  ,  cendrée,  pirlemee  de  tachas  :ou- 
geâtres;  fon  bois  ell  rouge  ,  tendre j  peuelftme  i 
fes  rameaux  longs  ,  elabrcs,  lâches,  fragiles, gar-* 
nis  de  feuilles  pétiulees ,  alternes,  ovaTes  ,  pref- 
qu*elliptiqu(  s ,  un  peu  roides ,  longues  de  deux 
pouces  ,  luifantes  ,  glabres  à  leurs  deux  faces, en* 
tières  â  leurs  bords,  obtufjpsà  leur  fommer ,  lei;é* 
rement  nerveufes }  les  pilotes  glabres ,  cylmdri* 
que»,  d'une  longueur  médiocre. 

Les  6eurs  font  nombreufes  ,  réunies  en  pani- 
cules  droites ,  roides ,  terminales ,  médioctemcnt 
diviféesj  les  pédicel'.es  très  courts,  alternes,  co- 
lorés j  nniiloresi  les  calices  divifés  en  cinq  decou- 
pures  droites,  fubulées,  perfillantest  ta  corolle 
d'un  roufc-cbtr;  les  divifions  du  limbe  trè?-ou- 
verres ,  réfléchies  i  l^s  rilamens  inférés  à  la  bafe  du 
tube;  les  anthères prefque  fagitt^S, rapprochées 
autour  du  flyle  i  fon  fommet,  jaunes  «  perforées  à 
leur  fommet}  le  flyle  plus  long  nue  les  étamines, 
un  peu  ifcendant  Le  fruit  plaine,  g'nbuleux, 
rpugc  ,  de  la  grofleur  d'un  gram  de  poivrd  »  4  une  ' 
feule  Temence. 

Cet  arbre  croît  à  la  Jamaïque»  les  mantagnes 
arides;  il  fleurit  en  juillet  &  août,  (Dtfinpt»gM 
Swart^.  ) 

4.  TlNElIFlX  coriace.  An^ui/luria  cprijcea. 

Anguilldriu  jloribuj  paniculatii  joitu  ohlong.'s , 
integris,  avtniis  ,  coriact's.  Svarta,  Prodrom.  pig. 
48.  &  Fior.  Ind.  orient,  vol.  i.  p.  470.  -~  Wiltd. 
Spec.  Plant. Vèl.  1.  pag.  lOlSt.  n".  t.  StAardifiu. 

Petit  arbiifiedont  les  rameaux  fontcylindriques, 
ftriés,  inégaux  ,  garnis  de  tcuillcs  u!teiiies,  pnio- 
lées  ,  oblongues,  gLbres  à  leurs  deux  ùces,  très- 
entiwes  i  kurs  bords,  obtufes  â  leur  fommet  , 
ttfipea  convexes  à  leur  contour  «  coriaces,  lui- 
Tantes ,  fans  veines  ni  nervutes  apparentes  ;  les  pé- 
tioles glabres  »  cylindriques  «  longs  d'un  demi- 
pouce. 

Les  fleurs  forment  à  l'extrémité  des  tiges,  des 
panicules  droites ,  rameufes  j  les  rameaux  alternes, 
étalés,  chargés  de  fleurs  épariês,  un  p^u  grandes, 
pédicellées,  d'un  pourptè-écariaie.  Le  calice  cA 
divitt  en  cinq  folioles  ibit  petites,  aireoéies  , 
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perfiftantes ,  membraneurrs  â  leurs  bordi  ;  la  ro- 

tol'c  prciuu  tn  roue;  le  limbe  à  cinq  lobes i  les 
antheiûi  iiioices,  rapprochées  atttCMir  -ia  tiy\e ;  les 
If'Stç  perforées  i  leur  fominetilettyle  fitlfoftae, 
incline  ;  le  (!igrnare  (Impie. 

CettA  ptincB  cmk  ux  AmiUcfc  1}  (  Dtfef^tx 
Swa/ii) 

j.  TiN£LiER  à  feuilles  de  laurier.  AnguiUéria 
tuurifoRa. 

A  ti^.ùlLt'U  raumis  fupliciius  ,  ax  'tllarihus  fi  Ur- 
min-UitiUifoUii  ijnceoiato-ovatif  ,  obtufit  yinitgris, 

(ifrîtteeù.  Lam.  Illoflr.  Gêner,  vol.  i.  pa^  ic^.  n**. 
:t74i.  — Jufll  Mtib. 

U  j|f«f  fa.  SuriM.  H«f(i.  n*.  790» 

Il  y  a  tant  de  rapport  fnrre  cette  plaate  & 
guilIcrU  coriacea.  de  Swaru ,  qu."iJ  ûcoit  diâiciie 
d'  itlurer  qu'elles  ne  foient  pas  la  voÂmt  efpèce ,  à 
m-iin*  (^u'on  ne  les  voie  bien  \  iv'in?es  :  celle-ci 
néanmoins  paroir  en  diScrer  par  ion  port>  car  la 
fuin.e  un  peu  différente  defcsfeuill^,  par  bdlf- 
policion  de  Tes  Heurs. 

Ses  liges  font  djvh'ées  en  rameaux  alternes , 
cylindi  iiiues ,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  tlternes, 
alfez.  ortiinaitement  épjrles  &:  rain.ilTees  aux  fom- 
mités  des  ratneaux  ,  coriices,  ovak* -lanciolces, 
glabres  à  leuis  deux  faces  .  entières  à  leurs  bords, 
«btu&s  à  leur  fosnmet  ,  longues  de  quatre  à  cinq 
pouces.  Les  fleuft  font  dtfpolifes  en  grappes  fim- 
p'es  Se  non  piniLiilé-s,  (iruèesdans  raiOelle  dies 
tdUiJc»,  ks  uu£s  kcuraleSj  d'autres  terminales. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles,  h  (  y.f,  in 

(>.  TiNBUUi  ilongiiet  iStuilles.  AngmUarUhtr^ 

thtfia,  Lain. 

AuguUiariapaniculis  elongatis ,  axilf  :  •  <l  ' ,  r  /  /j 
iû9e$M<»0  oèioitgis ,  Itvibus  ,  inftgttrtmu,  Lani.  Jll. 

peit.  Tol.  1,  peg.  lof^  tt*.  1740. 

Barth.(^^j.  Commerf.  Hetb. 
.  Badula.  )u(C  Gêner,  Plant,  pag.  410.  ' 
yulgiiirtmtnt  boit  4*  pintade. 

Cette  efpèc'î  eft  remarquable  par  \i  longueur  de 
Tes  feuilles.  C'eft  un  atbrilîcau  donj  les  tiges  fe 
divifent  en  brjnches  alcerrei,  garnies  de  rameaux 

S labres ,  C)  Iindri<|ue$,  qui  fiippottent  des  feuilles 
temes ,  éparfes,  médiocrement  p^tfolées,  oblon- 
pues,  lancéolées,  glabres  à  leurs  i  iiv  faces,  ver- 
tes, très-liffes,  très-entières  à  Uurs  bords,  ob- 
.1  leur  fommet ,  rétrécieseMunpéciolecourt 
•  leutbafe^lmigittiile  cinq  iix  Miices.  Les  fleurs 
font  laténks  »  finrfcsdars  l'uHslle  des  feui.U&  & 
(Ulpofées  en  grappes  paniculées,  alongées.  Le  ca- 
(Mvifeep  cin^  4^coupures.p6tiMif  «toii4itf  j 
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la  corolle  blanche,  une  fois  plus  longue  qatlî 

calice,  en  roue,  à  cinq  lobes  égaux  ,  ouvcr»; 

doq  filamens  très-courts,  inférés  i  la  bafe  ds  U 
f  corolle,  fupportant  des  anthères  oblongues.aiguei, 
i  oppofées  aux  découpures  de  la  corolle  ,  un  ptn 

plus  courtesqu  elL;^  un  ovaire  ov«le«  Ittpéricatj 
;  furmonté  d'un  (i)le  contt*  épais,  tenninéporm 
I  lligmate  fimple. 

I  Le  fruit  cil  une  petite  baie  (lèche  i  de  la  grof- 
!  fëof  d'un  grain  de  poivre  au  plus ,  très-gUbre ,  ^lo- 
:  bu'eufe  ,  mucronéc  par  le  flyie  ,  Imiteiue  à  \i  W.i 
.  par  le  calice  perliftant,  renfermant  un*  femeatt 
emripométt  éfonatilk  palpeas,  llrié. 

Cet  arbrilTeaii  a  été  éée«ttven  par  Commerfon 
à  rite-de-France  ,  otf  H  porte  le  nom  de  bouit 
pintadt.       iy.f  in  Htrh.  Lam.  &  Jujf  ) 

7*  TiiiiELifiR.  à  feuilles  dentées.  Angai/ùnafcr- 

AtigiùtlMi».f^rUms  ftmtuLtth  i  folitâ  ovM»-Um- 
cet-latis  ,  teumiaatis  ,  ngojît  ;  cauU  fruiLofo , 
iffit^te.  Svarta,  Prodr.  48,      flor.  ocud. 
vol.  I.  paf.47r.  — W»lld.S^«.Hant.¥oL  Lpq. 

1062.  n".  f.  Sui  araifia. 

CtUis  folio  cttrd^fubiitt  aurtOiffuUa.  ruiro,V\m. 

Çatalog.  18 ,  8e  Icon.  Sa 

Anguili^riu  (v hrv fophylla), panitulà  lerminaJIffir 
lits  «vato-UaftoUtii  ,  é(mmiiMtitfferruljùt,f»uit 

aurtis,  Lam.  lUuOr.  Gewt.  vol.  i.  pag.  104.  o*. 

AibrilTe^au  dont  les  tiges  font  droites,  hautes 
de  deux  ou  trois  pieds,  glabres  ,  cvltndriq«*e$, 
un  peu  oootaur  de  rouillé»  le»  rameaux  velus,  fer> 
NiglosuR  »  cylilidciques ,  garnis  de  f  ui  l  -s  r-  :i->- 
Me»  *  akemet,.  ovales- lancéolées ,  i.uiirifortr«$ 
à  leur  bafe,  acu:Titn«es  à  leur  fomintt ,  demért 
en  fci::  à  leur  contour*  un  peu  épùQes,  glabctf  i 
leurs  deux  faces,  nerreufes,  ponAnées  k  fan» 
gineufes  en  defTous. 

,  Losikttft  foat  réunies  en  particules  terminales , 
divjfétiS  en  raeieatut  alternes ,  horizontaux  ,  an- 
guleux,  un  peu  pubefcf  ns  ïk^-  .le  couleur  de  roinDc  j 
les  pédtcel  les  colores ,  trèwapprocbé&,  OAtubreiui. 
an  peu  onbollés.  Le  calice  fe  diviCr  es  rtno  dé- 
coupures ouvertes  &:  cploréesi  la  corr  l!e  cil  i'ija 
rouge  fonce  v  le  t.ibe  à  peine  fenfible  ;  les  decou- 
pures  du  limbe  ci.iéts  à  leurs  bords  ;  its  anthères 
jaunss,  coeriventts  »  acuminocfi  le  ftyki  Uan^ 
châtre  »  periUbnt  i  1»  fruit  tlAbaima,  d^n  iOi«» 
de  rang  d'abord.  &  pull  M»,  lenfecoMK «w I* 
mcnca  très-blanche. 

Cet  arbrifliiau  crmt  en  Ame  ique,  à  U  No«- 
velle  [t  pagne,  fur  le  bord  des  fleuviis  ,  ptiaî 
g»zons.  I>  (  Dtfcript.  tx  Sw.  ) 

Oiftrvatifv.  VûngàUUrU  thiyfopl^lU  éa 
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hi^raùûns  its  Genres  p'i^fhc  point  oITei  4e  à^^'  ^ 
renoe  avtc  cf  ne  elrèr»»  po»»r -tn  léwe  réparée.  Sî« 
fleurs  (ont  \  i()len  ;<.     ci  fj>ol=iS  en  p^niculc  pyr»-  • 
Aiidale  i  Ui  bai'îs  roages  >  les  ùuiUes  jireCqae 
dlm  iwoe-  dofé  en  deffra$  :  «Ue  croit  i  S»iiK-Oo-  \ 
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8.T1ICILIM  pynmidaL  AttgHUtuUpyrtmîdtlh^ 

.'ii^-ùifùirij  foli-s  hnceo/ûto-ûvatis  ,  glubris  ;  ra- 
€tmis  ttr/ninalihus  /  ptduncuii*  MmhtUiftrù  ,  <om- 
fnffîs.  Cavan.  Icon.  Har.  vol.  6*  pag»  l.tab.  f02. 
~-  Perf.  SynopL  Phou  val.  i.  f »|.  ^«^ 

Cet  arbre  s'ëlève  â  h  Ittineiir  de  vingt  !  vingc- 
ctr.q  pieds»  muni  de  ram£aiix  épars  ,  garnit  de 
fetitUes  nombreufes ,  éparfes,  preft|ue  feflîles ,  lan- 
céoUet,  ovales,  un  peu  demees  en  fcie  vers  leur 
fcmmpt ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  longues  de  fix 
pouces  ^         rétrécies  en  pétiole  à  leur  bare. 

Les  fleurs  font  dîfpofêes  en  une  itnple  panicule 

pyramidale,  prefque  longue  d'un  pidl ,  droite, 
terminale ,  compoTée  de  petites  ombeiies  lace- 
laWs»  alternes,  dont  les  pédoncules  font  plus 
courts  à  mcfufe  qu'ils  approchent  du  fommet  , 
rougeatres  ,  un  peu  comprimés,  fupportant  à  la 
partie  fupérieure  huit  i  dix  fleurs  en  ombelle}  les 
péîUceUes  filiformes ,  longs  d'un  demi- pouce  & 
plus»  munis  i  leur  bafe  d'une  braâée  courte  & 
tronquée.  Le  calice  eft  rouj;eâire  j  libre  ,  pcrfif- 
xant,  compofé  ds  cinq  folioles  ovales  ,  aiguës, 
légèrement  ciliées ,  irois  fois  plus  courtes  que  h 
roroUe  :  ceUe^ci  eft  rouge,  monopétnle  s  Ton  tube 
«oart}  fon  limbe  iTinq  découpures  profondes , 
laocéoléesj  les  filamens  courts,  inférés  furie  tubs 
de  la  corolle  ;  les  anthères  droites ,  prefque  fa- 
^ii^c,  tétragones ,  i  àevai  lo^es ,  un  peu  plus  ^ 
t:ouire&  que  \i  corolle;  un  ovaire  fphérique  i  un 
flyle  filiforme  plus  long  que  les  étamines  ;  un  flig- 
niate  aigti.  Le  fruit  elt  un  drupe  rphrriqut;,  co- 
riace ,  à  une  feule  loge ,  à  une  feule  feaience 
dure,  fpbérique,  couverte  d'une  peUîaiIe^rouf- 
Icàtre. 

Cette  plante  croît  en  A  mérite*  proche  5«ota- 
'Cruz.  fj  {Dtfcripi.  ex  Cavan.) 

'    9.  TlNtLlER  en  deoîs  de  fcie.  Âr,gujUarLa  fer- 

Ang  tUlar'ia  foVtU  fp»fpt ,  lanceolatls  ,  ferratis 
Poribus  ructtnis  ttrmlnilihos  ,  conti  ofitii.  CaVan. 
Icon.  Rar.  vol.  6.  pag.  z.  tab.  joi.  —  Perf.  S/nopf. 
Pkint.  vol.  t.  pag.  1$$.  Suiardifia. 

Cette  efpèi-e,  qui  fe  rapproche  btaucotip  de 
Y anguillaria pyramidatis  ,  en  diffère  par  fes  feuilles 
4ancéoliea,  demées  en  fcie.  C'eft  un  ar)>re  dont 
Je  trotM:  parvieK  â  laliauttur  de  quinse  à  vingt 
fiicds ,  divitt  en  rameau  fiabrw ,  alternes ,  gar- 
nis de  feuilles  éparfes.  rapprochée»,  pétieléci» 


•oblon^ues ,  Jancéol?«;,  très  gUbres  à  leurs  deux 
faoti ,  dentées  en  <cie  i  lows  bords ,  longue» 
d'un  d^mi  pied  Sf  plus,  large*  i  peine  de  deux 
pouces ,  rrti  ecies  à  leur  baie  en  un  jiétiole  court  ^ 
d'environ  ftx  liyies  de  ieng. 

Les  fleurs  ""ont  difpofées  à  rcutrétriité  ihs  n^cs 
en  une  panitule  pyramidale ,  longue  d'un  pied  , 
cortipoflw  de  corymbes  oo  de  pcattOS  ombelles 
alternes  ,  latérales  ;  les  pédoncules  rott||«itTes  , 
dirergens }  les  inférieurs  plus  longs,  munw  a  leur 
bafe  d'une  peai te  bradtée  courte  &  tronquée;  la 
corolle  i  cinq  découpures  ovales-Uncéotees  i  les 
âmes  patries  feoMaMes  i  vdks  de  VmmgaUlûri* 
pyramidedis. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  »  proche  Sainte- 
Croix.     (Dtfript.  ex  Cuvan.  ) 

10.  T1MIUI&  à  fleurs  latérales.  ÂagfàUMia  /«- 

terifiora. 

Anguilkina  UumU  UHnUkus  ,  axUUrikufin  t 

compoftàs  i  fiorihus  umhcUails  ;  fol'iis  ohlongh,  ûtu» 
minatis ,  inugerrimts  ;  tauJt  jrMUtofo.  Lam.  jUUlftr» 
Gêner,  vol,  2.  pag.  109.  —  Swanx,  Prodr.  pag* 
48.  ^  V\ox.  Ind.  occil.  vol.  i.  pag.  47}.  — 
Willd.  Spcc.  Fiant,  vol.  i.  pag.  lOoj.  ii^  7.  Sté 

Les  rameaux  de  cet  arbufte  Tont  glabres,  al- 
ternes ,  cylindriques ,  garnis  ài  feuilles  alteines, 
péttolées ,  oblongues^,  gWwBsi  leurs  deux  faces, 
acnminées  à  leur  fotnmet ,  tiès-entières  à  leurs 
borJs,  veinées  8f  nerveufcs  j  les  pétioles  couttt, 

?;labrt.s,  arrondis  en  dclTous ,  cn:ulitulés  Clldef'  ^ 
us  ,  un  peu  membraneux  à  icuis  borils. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  crappcs  i^rirrates, 
axillaires,  compoféw  de  petites  grippes  ép  . ries . 
beaucoup  plus  courtes  que  les  feuilles  i  les  termi- 
nales font  réunies  en  petites  ombeHules  avec  un 
involucrc  conipolé  i!e  pîufieins  petites  folioles 
trés-tourtcs.Le  calice  elt  tort  petit ,  i  tiiiq  décou- 
pures ;  la  corolle  divtfée  urefque  jufqu'à  fa  bafe  en 
c'm^  découpures  acuminoeS,  r^flichies}  cinq  fili'* 
n  rs  droif.  ;  Us  anthères  acumînées  8f  connf- 
ventes-,  rovanecll  arron.li,  le  ffyl^'  ^le  la  tongueuc 
des  éiamincs  ,  le  ttignute  aigu.  Le  truit  coiilitte 
en  un  drupe  globuleux  •  ridé  *  ponétné  >  i  otie 
feule  femence. 

Cette  efpèce  croît  dans  les  Indes  occidentales. 

Ij  j^Dtfu.ft.  ex  i>w.) 

1 1 .  TlNFUm  parafite.  Anguillaria  paraftùca, 

AngjiiLria  rttemh  axillariluu tftmpiudus  if»iij*  • 
ftjfilibus,  Lnciofatû-ovatis  f  lilUMij  i  cauU  fntie^» 
Lam.  Lluftr.  Gêner,  vol.  1.  pag.  lop.  —  Swartz , 
Prodrom.pag.  48,  &  Flor.  Ind.occid.  vol.  i  .pag.  - 
474.  —  WilW.5p«<.  Plant,  vol.  i.  pag.  106$. 

^,  .  -,  --—.*»  Il  I 
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Arbriiïeau  parante  >  uès  ramcux ,  dont  les  bran- 
die», grêles* «agiles,  glabres ,  cylindriques,  font 
chargé  de  rameaux  tétrjgones .  gan  :s  de  feuilles 
fellî^es,  alternes,  lancéolé<rs,  un  peu  ovales,  en- 
riè:esà  leurs  bords,  acnminées  a  leur  fommet , 
très  glabres*  d'un  vert  foncé  en  defliis*  plut  piles 
endclTonSj  craverréespar  des  veines  noirâtres. 

Les  fleurs  font  dirpofSes  en  grappes  fimples . 
axillaires,  droites,  filiformes,  plus  courtes  que 
les  feuilles;  !es  pédicellcs  fort  courts,  inunis  à 

leur  baf.  dr-  rres -petites  hr.idtées  j  1-  calice  divifé 
eu  tin<]  découpures  colorées,  ovales,  aiguës;  la 
;Co.olIe  bbnchifre  ,  un  peu  purpurine,  punUuée 
en  dedans  ,  ptclquVn  roue  ;  les  filamens  courts , 
inféré.^  fur  le  tube  de  la  corolle  j  les  aniiières  ova- 
les, echantrées,  divergentes  fie  colorées  à  leur 
fominet  i  l'oviire  un  peu  arrondi }  le  ftjrle  à  peine 
de  la  longueur  des  étamines  i  le  ftlgmatt  obtus.  Le 
f.'uirett  un  drupe  globuleux  *  agréablement poiic> 
tué. 

Cet  arbriffem  ooît  à  l  ile  de  Saint-Domingue, 
fur  le  tr<  ne  des  a  ib  ré  s.  au  revm  dtS  montagM». 

•  l>  (  Dfjcnpt.  tx  Swari^,  ) 

la.  TlNEiiER  folané.  Anguillaria  fuUmtca, 

Anguillaria  corymiis  axil/ariius ,  trip  ,  r  ?  -  -  r  iT  s 
«tiengif^  u:rin^iùta«nlUUii.  Willd.  iipec.  i'atu.  vol. 
'I.  pag.  io6|.  n*.  6.  Sut  anUjia» 

Ardifia  foUnaçca.  Rosburg.  Corouiand.  voL  I. 

pag.  17.  tab.  17. 

Son  tronc  fe  dîvife  en  branches  &  en  r.v 
meaux  glabres  ,  a'tcrnes  ,  cylindriques  ,  garnis  de 
teuiiies  médiocrement  pétioléea*  alternes ,  très- 
amples,  oblongues,  glabres  ikrâr»  deux  lace», 

très-entières,  aiguésà  leurs  deux  eitrëniités ,  lé- 
trécies  à  leur  baie  &  proiongces  t-ii  un  peiiule 
court ,  longues  de  quatre  pouces  &  plus ,  larges  de 
deux  pouces.  Les  Qeursfont  latérales, fituées dans 
.raiiTeUe  des  feuilles ,  difporées  en  corymbes  à  trois 
principales  ilivifion'  i  ks  pé-îonci;lLS  paici^ls  reu- 
pis  prefqu'en  ombelle  ;  le  calice  divife  en  cinq  dé- 
çoupures  égales  ,  beaucoup  plus  courtes  que  la 
corolle,  ovales,  aiguës;  la  cor-  !I:  r-anJc,  de 
cpiileur  incarnate,  à  cinq  dtviûuus  pi.ues.  ou» 
vtrtes. 

Cette  pîmre  croît  aux  Indes  orientales,  fur  tes 

lieux  moiuueut.  ^ 

I).  T1NBU9R  crénulé.  AnguUUria  emuiau. 
Vent. 

Atiguiiiaria  pantaJi  terminait  ;  fnUU  lanctolato- 
OVûiîs  ,  rtp  tndo-:rc'.i::  's  ,  iKum'uiis ,  baji  autnuit' 
th.  \  cnt.  Chgix  de  Want.  pag.  j.  tab.  j.  —  Perf,  i 
Syoopf.  Plant,  vol.  ï.  pag,  aj).  ^«i  ar^afia,  j 

.  Ses  tiges  font  droites,  glabres,  cylindriques,' 
divifees  »n  ii»nc|)es  médiocireineQt  éciiées,  garr 

.t  .- 
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nicsde rameaux  alternes, épaf»,pre(qne(vliiidn< 
ques ,  gUbtes ,  munis  de  feuilles  petiolées,  alciTMs. 

lancéolées-ovales,  glabies  à  leurs  deux  faces ,  ré- 
tr.^cies  i  leur  bifç ,  acuminées  à  l.-ur  fommet. 
finuées  if<:  crénelées  i  leur  contour.  Lesfleimfni 
dilpofées  dans  l'ailLlle  des  feuilles  fupéticliNS  ca 
une  pamcnle  teiminale ,  éulée. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles.  1> 

14.  TiNEUER  de  Bahama.  AagnUUria  iakmat^ 
)Kr.  Caertn. 

Anguillaria  bahamtnjis.  Lam.  Illuflr.  Gêner,  vof. 
l-  pag.  1 10.  tab.  I  )6.  fig.  I .  Sub  tias-orta.  —  Gz:u>. 
de  Ftttâ.  fic'Sedi.  voL  i.'  pag  57Z.  tab.  77.  6$.  i. 

iMerdaUû  exetlfa.  Bancb,H<rb. 

Cette  efpèce  ne  neut  eft  connue  que  par  lo 
fruiu  dont  Gcrtncr  nous  «  donné  la  dcfcn|itiM, 
fam  aucun  autre  détail  fnr  les  autres  parties  de 

ctrte  plante;  de  forte  iju'i!  ne  fen>:t  pjs  étonnant 
qu'on  ne  puilTc  la  r.tpporter  à  une  At:s  t  li  eees ci- 
tées plus  haut.  S.  s  baies  font  une  fois  p!u$  groiTet 
ifue  celles  de  VanguilU^ia  ^tyUniia  i  ellés  font  g'o- 
buleufes,  fupérieuri  s.noiii'.res,  glabres,  conaces, 
à  une  feule  loge  ,  co  ^fervant  \  leur  bafe  le  caJice 
à  cinq  découpures  profondes ,  lancéolées,  aiguesi 
une  femence  foliraire ,  pile  ,  gtobuteufe,  nurqitée 
i  fa  partie  înfétieure  d'une  larce  foilc-rte  ombili- 
cale ,  revêtue  d'un  arille  épais  ,  tungueux.  co- 
ri.ice,  Iriable.  L'embryon efl  cylindrique,  fl^xoeflli 
tes  cotylédons  linéaires  ,  oblongs  de  uès<coatts{ 
1.1  radicule  liliforoie,  ttès>longue. 

Cette  plante  croît  i  l'ite  de  Medère.  Hfillde^ 
nnv  la  regarde  Comme  appucenant  â  r«n^a^ 

itlfu  Alton. 

»  AnguilUria  (excelfa),  ractmis  axiHirib^a, 
JifipUcibui  i  folux  o!>0V(itis  ,  mn'gine  t\:  i :  l^gimt0' 

fcrratïM.  Lam.  I  itiUr.  Gêner,  vol.  a.  pag.  no. 
Aiton,  Hort.  K  \r.  vot  1.  pag,  a6i. —  Wllldett. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1062.  n*.  S.SuS  tfMgEi. 

TINIER  d'Occident.  TUia  •ceidcnuIis.Um, 

Cl  th.rj  frinifolfa)  ,  .i'h..rij  ,  fvlUt  ^bloa go-Un- 
ceotatij  f  iniegernmis ,  fuitii!  incaatt  i  rJt*mi4  fi^ai' 
enùttis/jfpidfarmibus ,  tomfntofts.  Svarta,  Prothom, 
pag,  74  ,  &  rior.  Ind.  occid.  vol.  2.  pag.  8^j. 

Cltth-a  (  tintfolia  )  ^foliis  ablongis ,  imtgenimh, 
fiAtks  imitas  f  racimit  paaicalatis  ^fioreaiiou4eir4t- 

uaus,pedun(ulis  /o')rrj*raj&,\yii|d.$pec.  Plaut  vuL 
a.  pag.  ($10.  n*.  4. 

Tinuf  4Kci4tiualu,  Lini}.  Spec.  P|ant, vol.  i .  pa£. 

yoli  iimeria  arho'-ej ,  foHis  oblongo-ovaùt ,  elttr^ 
(f  i,  furerne  giairii  ^  /uitiu  Jmèvitiofis  fynèn^; 

fpi.ii  runi0j&£ritrM«R«^,Bto«>n.J«fB.pag.ai4. 
Mb.  il.  fig.  I, 
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Baccifera  arior,  ealycuiata  ,foUit  Iturinis  ^fntSu 
rmeeiiff«.  Sloan ,  Hitt.  i.  pag.  8l$.  tab.  i^.  og.  2. 

(  /ro-  j  non  dcfcrîptto.  ) 

Ttnuf.  Jufl*  Gcner.  Plant,  pag.  264. 

Ccft  plut^c  comme  efpèce  qae  comme  genre 
que  nous  mentioimom  %<\  cette  plante.  Le  (;irac- 
,  tère  de  fa  fruftificarinn  ,  d'abnrd  impnrUiu  m.iit 
connu,  l'avoit  ùit  cnniiJérer  comme  conlHtuant 
un  genre  piriiculier,  auquel  Linné  avoit  donné  le 
n  m  de  tinus.  M.  de  Judieu  avoic  foupçonné  ou'il 

[>ouvoit  bien  y  avoir  qu^lqii'erreur ,  furtout  aam 
e  nombre  des  étjm-ties  ,  &■  que  cette  plu. te  dc- 
'  \oix  être  rappr«;ché^  àest  'cihra.  Des  obftrvaoons 
récentes  ont  confiffnél^s  loiif  çons  de  ce  célèbre 
prof^fTeur  ,  î*»'  k-  f;<  nre  iir.usA<.  I  ir  iié  cft  devenu 
une  cfpcce  de  Jet'ira  ^  ayaiit  dix  etamiDca  &  les 
aiitces  caraâèies  d«  ce  genre. 

C'c?^  11-1  vl.  ;(Teaii  d'un  zCpcd.  afTez  élétrant.?; 
qui  préfente  U  port  des  autres  efpèces  de  cttthra, 
mais  beaucoup  plus  fort  8f  plus  élevé ,  dont  les 
rameaux  font  étalés ,  garnis  de  feuilles  alternt  s , 
médiocrement  pétiolées,  obloni^tifs  ,  lancéolets, 
fimples,  très-entières  à  leur',  b  i  1-  ,  pjjbres  & 
vettet  à  leur  face  fupérieure,  blanchâtres  Se  lépe- 
fcment  tomemeufts  ou  velues  en  «ieflbos ,  aigi:és 
à  leur  fommet ,  rétrécîes  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  difpofées  dans  l'aifTelledes  feuil- 
les ou  à  l'extrémité  des  rameaux , en  grappes  alon- 

Sé^senformedépiSj&:  ramifiées  en  une  paniculc, 
ont  les.  pédoncules  font  tomenteux  &  blanchâ- 
tres» dépourvus  de  braâées.  Le  calice  eft  un  peu 
pubefcent ,  divifé  en  cinq  découpures  égales  ;  h 
corolle  compnfée  de  cinq  pétales  un  peu  élargis , 
8c  connivensà  leurbafej  lesétamines  au  nombie 
de  dix»  les  filameitt  libres  point  faillans  i  le  itylc 
terminé  par  un  ftigmate  à  trois  «Uvilioiis.  Le  fruit 
en  une  capfute  bacc  i  forme,  itrob  loges  j  à  Crois 
valves  >  glabre  j  arrondie. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridiona- 
les de  l'Amétiqiie»  far  les  hautes  mmirsgnes. 

TIONGINE.  Bttkêû.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, ^  Beurs  complètes,  polypétalécs  ,  régu- 
lières ,  de  la  famille  des  onagres,  qui  paroic  avoir 
des  rapports  avec  \tsopkira  ,  &  c]ui  comprend  des 
arbustes  exotiques  à  l'Ëutope  ^  dont  le  port  ap- 
proche de  celui  des  auranes,  8e  dont  les  rameaux 
font  oppofési  les  feuilles  petites,  linéaires,  op- 
poféest  le»  fleurs  lolitaires  ,  axillaircs,  très- pe- 
tites. 

■  Le  caraâère eflentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

.  .  Ua  eaRet  monopkytlt ,  à  cinq  denu}  ciitq  pitalti  i 
kmîi  flMltia  i  un  fiyle  i  une  ci f fuie  k  trois  Mt  fMtn 
loges  ftdffptrmu. 

CaractIas  ciMiRi.QUK. 

.  Chaque  fleur  offre  :    .  ^  - 

Botanique.  Tome  f^U, 
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I*.  Un  calice  perliftant,  monophylie,  un  peu 
mrbmé .  divifé  en  cinq  dents  inégales ,  aiguës. 

A*.  Une  eonfft  compofée  de  cinq  pénU  s  ou- 
vens ,  un  peu  arrondis»  inférés  fur  le  calice  ,  al- 
ternes avec  fes  découpures.- 

3".  Huit  iuuniiut,  dont  fit  filament  réunis  par 

paires  ,  deux  au  res  Iblitjirfs,  très- coures,  réiïé- 
chis  en  dedans  i  les  anthères  un  peu  ovales  ,  fort 
petites^ 

4*.  Un  ovaire  arrondi ,  enveloppé  par  la  partie 
inférieure  du  calice»  furmonté  d'un  ftyle  filiforme,, 
plus  court  quels  corolle»  terminépar  un  liligmace' 
en  téte. 

Lefruii  confifte  dans  une  capfule  globuleu'e  , 
couronnée  vers  Ton  fommet  par  les  dents  An  calice, 
s'ouvrant  en  trois  ou  quatre  valves ,  divifeo  en 
autant  de  toges  »  qui  renferment  quelques  femen* 
ces  arrondies  >  angiileulés  i  une  de  kuis  firiMr 
forcpttttces. 

£  s  »  i  c  B  S. 

I.  TiONGiMB  de  le  Chine.  AcAm  dtinei^s, 
Gafrtn. 

B«ekéa  foliis  o^tfitis  ,  tMuicisj  dauihus  eafy» 
dois  memiMmaeeis  f  fohfatU.  Smith. 

Beckuafrutefcens.  Linn.  Spec  Plant,  vol.  l.|Mtg« 
514.  — Smith,  Aél.  Soc.  Linn.  Lond.  j.  p.  160, 
—  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  4;4.  n°.  j ,  — 
Lam.  IlluAr.  den.  tab.  a8f . 

Btciàa  thlnenfts.  Hxr rn. deFlIlâ.  fiCSeill.  Vol.  î» 

pag.  I  Ç7.  tab.  ji.  fig,  7. 

Bcckta.  Oibeck.  Itin.  pag.         tab.  r. 

C'eft  un  petit  arbuHe .  dont  le  port  approche 
beaucoup  de  celui  de  l'auronne  ,  qui  s'élève  for 
UPC  tige  grêle,  cylindrique,  munie  de  rameaux 
plabres ,  oppofés  ,  efKIés  ,  courts  ,  très-fimples, 
garnis  de  tVuilits  fcHilcs ,  oppolét-s  ,  tort  petites, 
courtes ,  linéaires  »  glabres  à  leurs  deux  bces  « 
très-ent<ères  ï  leurs  bords ,  aiguës  I  leur  fommec» 
m  iis  point piquinres  ,  nombrffufes  ,  ri'oprochécs^ 
un  peu  plus  longues  que  les  entre-nœuds. 

Les  fleurs  (ont  petites  ,  folitaircs  ,  oppofëas , 
médiocrement  pédonculées ,  li:ucc$  dans  l'ai(Tellô 
des  teuiUes  ;  les  pédoncules  prctque  fetacés,  nus» 
glabres,  beaucoup  plus  courts  que  l:s  feui  les  } 
le  calice,  p.labte  ,  un  peu  turbiné  ava-^'  \  '  snouif- 
feinent  dts  ilcuis  ,  devient  prefqus  tanipanulé,  & 
enveloppe  par  fa  bafe  la  ntoitté  de  l'ovaire  ou  des 
fruits  lut  lefqueis  il  perfiAe  i  ilfe  divife  à  fon  ori- 
fice en  cinq  dents  aiguës,  on  peu  inégales.  La  co- 
rolle tft  fort  petite  ,  rompofee  de  cinq  pétales  uti 
peu  arrondis ,  à  peine  plus  longs  que  le  calice» 
infères  'ur  fes  parois  internes,  oppofés  i  fes  di- 
viAuM»  les  âlameos  plus  courts  qtM  UcoteUet» 
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ét  npprochéc  ptrpairet,  deui  fotlnlrM,  très- 

coiin',  ,  fupportant  des  anthères  fort  petites  ,  un 
peu  ovaltsi  i'ovaire  un  peu  arrondi  «  le  Ityle  plus 
long  que  les  éiamines,  p|uc  court  que  U  corolle  , 
funndnté  d'un  ftjgmate  capiti.  Le  fruit  efl  une 
capAlle  fort  petite,  un  peu  plus  grofle  qu'une 
téie  d'epi;i£;'e  i  fa  ntoitié  inférieure  environnée 
far  le  calice  i  la  fupérieure  nue ,  globuleure ,  «r> 
noilie,  «bfciieénwnt  trigotie,  i  trois  m  quatre 
loges  ,  à  autant  de  valves  j  les  cloifons  oppofées 
aux  valves  j  tii^que  loge  renfermant  fix  à  huit  fe- 
inences  fort  petites  «  )4iin|ttes,  glabres,  angtt> 
leiiifes  i  l'embryon  droit ,  un  peu  cylindrique. 

Cette  plante  croit  à  h  Chine,  ly  * 

X.  TioNctNE  i  leiiilies  ferlées.  Betkutétnm- 

Aa.  Smith. 

BtetâafjJus  quadrifidam  imirifatu  ,  oitufit  ;  mu- 

cronuto  Tcfiexû  i  dentibus  cali  :inti  foliji'.is .  Smith, 

Aâ.  Soc.  Linn.  Lond  pag.  160.  —  WiUilen. 
Spec.  Plant,  vd.  1.  pag.  ^jy.  n*. 

Cet  arbulî  '  fe  diftîngue  du  précédent  par  fon 
potrt*  PjV  fes  (ieniUea»  par  Its  dents  foliacées  de 
Ton  calice.  Ses  tiges  (ont  rameufes .  garnies  de 
feuilles  petites  ,  oppofées,  tr.s-rjpprochees  i<c 
inéme  imbriquées,  fur  quatre  rangs,  linéaires, 
glabres,  feffilês. entières ,  obtufet i  fcur  fommet , 
tetminiées  par  une  petite  pointe  mucrcn-e  î'c  r  J- 
fléchfe  en  dehors  i  les  fleura  petites,  axiitairesi 
L  c^iClc  divife  à  fon  bofd  ca duq pences  dàco». 

puies  foliacées. 

Çe^te  plante  croît  daos  b  NouveUe-HolUnde, 
anporcladdôn. 

TITHONIE.  Tithoiùa.  Genre  de  plantes  dico- 
^v'é  Joncs ,  à  fleurs  compofées ,  radiées  ,  de  la  fa* 
inille  des  corynibifères  ,  qui  a  des  rapports  *VCC 
les  rudieckia ,  &  qui  comprend  des  herbes  esoti- 

quts  il  F.urope  ,  à  feuilles  alternes,  &  dQDtbïi 
fleurs  fom  lolitaires  &  terniinjics. 

le  caraâèteeflèntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Dtuftairs  rMUietf  m  tûGti  tompofi  d'un  douhk 
rang  de  folioles  prefqu  égales  ,  connivenies  à  Uur 
Utje}  les  fleurons  ventrut  à  leur  ^ft  ;  les  femtates 
tmeronnées  pareimfpaUtutgi;  te  tSc^utlt  MMHwre, 
§ênU  ét  péiUeua* 

CAXACTtRl  ciHiRlQ'vB. 

Chaque  fleur  offre: 

1".  Un  (dZ/cr  cylindrique ,  dont  1rs  di vidons  (ont 
c/ès-profondes ,  ovales-aloDgées ,  dirpoCées  fur 
deux  rangs. 

i*.  Une  e««w/£r  radiée!  Ie«drnn4kttm»ftérilps; 

le»  figurons  tous  hcn  aphrodites ,  à  CIM  dânts  3 
J«ur  iub«  tet  flé  près  de  la  ttafe. 
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(     i*.  Cinq  hamiiut  fyngénefei  j  lesfillOMMQ» 

tacés  \  les  aruheres  alongëes ,  de  la  mémelgi* 
gueur  que  les  filamens.  rc-anits  en  rvHndte. 

î  4°.  Un  ovAire  oblong,  grêle,  furmome  d'u 
ftyle  fimple  ,  plus  long  que  les  étamines,  tttïîiii 
pir  deux  fligmates  écartés  &  courba  en  dehoifc 

Les  fgmtnui  foUiaixes,  liffes,  coût onaéci pw 
quatre  ou  cinq  psiUeini  bhiKhes ,  aiguifs. 

Le  riceptaete  coiivexe,  garni  dep^lteneitte» 
caves ,  aigtt^ ,  un  peu  plus  loognés  que  In  lf> 

mences. 

Oifervationi.  «  J'ai  donne  a  ce  genre ,  él 
M.  Desfontaines,  le  nom  de  tuhonU ,  à  caofeit 
la  couléur  aurore  de  fes  fleurs.  11  a  du  w^^^^ 
avec  le  ^enrt  gaiUardia  de  Fougeroux,  ou  vj  , 
de  Lhéritier  :  il  en  diffère  par  lo;i  calice  cylindii* 
que  ,  dont  les  diviiiuns  font  feofiblement  âgalci, 
ovales-alongces  ,  ferrées  8c  dirpofées  Ibr  dm 
rangsipar  ftsflcuro:-^  re-ifl  Js  près  de  libafe:lt$ 
graines  du ^<ti;/<irâf^  lu';:  Lotiiques  & couiouiites 
de  huit  paillettes  Jiii)' aes)  celles  du  fûlbiiii 
font  très-alongées  ,  m  lunnoniéis  de  qjttmi 
cinq  paillettes. 

Esv2  ce. 

TiTHowiE  à  fleurs  de  tagète.  Tu/umia 
fiorm,  OesfiMt;. 

Thhonia  foliis  alternit ,  cordatij  ,  triangalé/HUt 

m  rftioiurr.  produHis  ;  inferis  trilobis.  Desf. 

Jtikottii  tagetipra.  De^f.  Aft.  Parif.  extt. 
vol.  ii.gr  AanaL  Muf.  HilK  nac.  Parif  iol>. 

pag.  ^9.  tab.  4.  —  Lam.  Ululer.  Cei.  tab.  7CÎ. 
—  WiUd.  Spec  Plant,  vol.  y  pag.  1x46. 

Ses  racines  font  annuelles  &:  nmeufes  \  tUes 
produifent  une  tige  droite,  cylindrique,  de  U 
grftlfctir  du  doigt  ,  hautes  d'un  pied  &  ditai  ou 
deux  pieds ,  couverte  d'un  duvet  fin,  très<ourt, 
divifee  en  plulieurs  rameaux  ^liulés  ,  iiciiui, 
renflés,  prives  de  feuilles  au  fommet  ,  terimna 
chacun  fKir  une  feuille.  Les  feuilles  font  altttoei, 
en  cœur,  rudes,  velu- s,  dentées,  un  peu  peu- 
liantes  ,  marquées  de  trois  nervures  longitudina- 
les ,  décurreiitts  (ur  un  p<  tinle  un  peu  crcufeîn 
gouttière  {  Us  feuilles  inférieures  ordinanreuKai 
divifées  en  deux  ou  «roh  lobes  un  peu  aigus,  dne 
les  lînus  font  arrondit^ 

Les  fleurs  font  terminales  &'  folîtaîres  \  Ter- 
tr^mité  de  chaque  rameau.  Ltur  calice  tfi  glabre, 
cylindrique,  à«lix  ou  douze  lîivifions  profond», 
é(!.ilès,  ovales-alongées  ,  rapprochées  ,  difpcHfats 
fur  deux  rangs,  réfléchies  en  dehors  à  l'esti^ 
mifé  ,  snrès  l'épanouiflcment  de  la  fleur;  U  co- 
rolle ridiee,  d'un  jaune-aurore,  compofee  (ie 
neuf  à  douze  demi-fleurons  (lériies,  eHtptiqiies, 
i  obtus ,  itréguliéiement  dentés  ou  iêiltiMW 
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échancrë»  au  Commet,  portas  fur  nn  robe  co'.irt, 
filiforme ,  velu  ,  leiéremenc  arqué  i  les  fleurons 
tottJ  hermaphrodites,  couronnés  de  cinq  petites 
diems  Mgaâti  !•  tube  cylindrique,  leoflé  ptès  de 

Cette  plance  cro}t  dans  let  environs  He  la  Vcra> 

Cruz  ,  où  elle  a  été  découverte  par  Thierry ,  cul- 
tivée en  lyj^  au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis« 
penloe  defiott.  O 

Elle  métireroit  dVtre  cultivée  dans  les  parterres 
dont  elle  feroit  un  des  plus  bcux  ocnemens.  On 
ne  tai  eomioli  aucun  nfaM  ni  dans  la  fnédeche  Ai 
dans  les  ans.  Elle  fleurh  dans  l'été. 

im.  Kùnn-i^nu  Rheed  «  Horc.  Bfohb.  vol. 
6.  pag.'  4f.  ub.  . 

C'eft  une  plante  du  Malabar ,  ouï  appartient  à 
la  famille  despapillonacérs ,  dont  les  tiges  bgneo- 
fts  (e  divifcnt  en  branches  un  peu  rortucuft  s  ,  & 
en  rameaux  garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées , 
allées  t  compofées  de  folioles  ovales ,  un  peu  ar- 
rondies, très-obtufes  ,  echancrées  i  leur  Commet, 
entières  à  leurs  bords ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
laf^upact  cétréciesen  pointe  à  leur  patrie  inté- 
rieure ,  marquées  de  nervures  iîmples  .  latérales  « 
oppofiîea. 

Les  fleurs  IbfK  prefque  folitaires  ,  ou  réunies 

euelques-unes  enfemble  dans  l'aifTelle  des  feuilles, 
iertiUs,  blanchâtres ,  papillomcées  :  il  leur  fuc- 
cède  des  gouffes  droites,  renfermant  des  femences 
luifantes,  un  peu  jaunâtres  ,  courbées  en  rein. 

Cette  plante  croit  an  Malabar,  dans  les  lieux 
moiKueax  { elle  refte  verte  toute  l'année.  On  tire 
de  Tes  racines  nue  hnile  employée  pous  les  che- 
veux. 

TITIEN.  T/«iitf.  TittL  Riunph.  Herb.  Amb. 
v6\.  5.  pag.  38.  tab.  10. 

Arbre  de  l'i'e  d'Amboine,'  qui  pourroit  appar- 
teair  i  h  Gimille  dtsgatiiliers ,  le  rapprocher  beau 
coup  des  Mnuttie  ou  des  cUrwUnJnun ,  dom  il 
n'eft  peut-être  qii*tine  efpèce  :  il  eft  également 

très-voifin  du  cumbula  ,  RhcL-d  ,  Mn!;ib.  I ,  lab. 
41  «  qu'on  pourroir  jrcfque  placer  dans  le  même 
genre. 

Cet  arbre  sTélève  fort  haut.  Son  tronc  eft  fort 
épais  ,  &  pourroit  à  peine  être  embrafle  par  un 
homme.  Il  eft  tevéni  d'une  écorce  glabre ,  cen- 
drée ,  un  peu  fneculente  ;  '1  f  ipporte  une  cime 
KotifFue  »  compofée  de  branches  &  de  rameaux 
diffbs ,  garnis  de  fieuilles  amples,  éparfcs,  quet- 
<)ues-one«  oppofées  ,  pétiolées ,  fimples .  arron- 
die* ,  ovales  ou  quelquefois  on  peu  lancéolées , 
pond-intes,  loncues  de  douze  à  quinze  pouces, 
glabres  à  leur  face  fupérieure  j  lanugineufes  en 
étÏÏùn^  emièiet  «1  m  pM  tendes  à  kiic  co«- 
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tour ,  tettninée*  à  leur  fommet  par  ooe  petite' 
pointe  courte ,  arronilies  &  prefqu'en  cœur  i  lent 
bafe  i  les  pétioles  épais  ,  beaucoup  plos  coUfftfr 

que  les  feuilles,  un  peu  velus. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  â  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  en  une  panicule  étalée,  aflez  ample, 
compofée  de  petites  grappes  partielles ,  ramifiéeS( 
les  rame.iux  courts  ,  prefqu'oppofés ,  A  plufiettl% 
fleurs  pédicellées.  dépourvu-s  d:  br:.d?os.  Cts 
fleurs  font  grandes*  légérem&nt  odcinnccs;  leur 
cilice  court,  i  cinq  d^oupures  ovd.s,  prefque 
obtufes  ,  perfiftnnr-s.  ta  roiolle  eft  purpurine, 
tubulée,  cinipinitormc,  divilee  a  fon  limbe  en 
cinq  découpures  ovales ,  un  peu  réfléchies  tn  de- 
hors; les  étaiiiiues,  iu  nombre  de  cinq ,  prefque 
aoffi  longues  que  la  corolle  {  tes  anthères  jaanes . 
un  peu  inclinées.  L'ovaire  eft  ovale,  un  peu  glo- 
buleux, furmonté  d'un  feul  ftyle.  Le  fruit  eft 
charnu,  de  la  groffeur  d^ine  petrte  prune  ;  il  ren- 
ferme un  noyau  ridé ,  un  peu  tuberculeux,  dur» 
ofleux ,  i  cinq  angles  faillant. 

Cet  arbre  crott  naturellement  1  l'île  d'Amboine, 

dans  les  forêts  }  il  tft  auffi  cultivé  dans  U  plupart 
des  jardins.  Son  bois  eft  blanc ,  tendre  ,  léger .  peu 
durable  :  b  faciUlé  de  le  travailler  le  fait  emt>)oyer 
fréquemment,  par  les  habiuns  du  pays^dans  la 
conftruâion  de  leurs  barques  >  ils  en  font  auflï 
pliifieurs  uft'.nfiles.  Son  écorce  verte  &  récente 
pafte  pour  déterûve  :  on  l'applique  pilée  fur  let 
blelTores  8e  les  ulcères  { elle  eil  adC  nii  ped  aftrin- 
gente. 

Ohfcrvations.  Rumphe  cite  une  autre  efpèce  de 
r/Vr/«/,  qu'il  appelle  titiius,  tittùnUa.Si:  qui  parok 
être  la  même  plante  que  le  cUroder.dntm  înfoftt»^ 
natum  Liun.  (  Voy^  P&ILAGU  ,  vol.  V,  pag.  16}, 
n«.i.) 

TOCOYÈNE.  Tocoyend.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  i  fleurs  complètes  ,  monopétalées, 
régulières,  de  la  famille  des  rubia<  ées ,  qui  a  des 
rapports  avec  les  cinchona  &  les  pcfoqutria  ;  il  ren- 
fi  rme  des  arbuftes  indigènes  de  l'F.urope,  à  feuilles 
fimples  ,  oppofees  ,  munies  de  ftipules  ,  ie  dont 
les  fleurs ,  longuement  tubulées ,  font  tenninales» 
rapprochées ,  garnies  de  braélies. 

Le  caraûère  eff^entiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  court ,  à  cinq  dents  ;  une  corolle  tuhuift; 
le  tubt  tth'tv*gi  U  limbe  dilaté  en  cinq  iohs  ;  cinq 
itamines  courtes  /  un  fiyle  épiiijfi  au  fommet  i  un*  iéh 
charnue  j  couronnée ,  à  deux  loges  polyfpermtt. 

CARACTàRB  GENERiqUB. 

Chaqea  llaar  offre  : 

I*.  Un  calice  adhérent ,  d'une  feule  pièce  ,  un 
peu  campanule  ,  divifé  à  fon  orifice  en  cinq  dents 

courtesj  aiguës^ 

Ssss  X 
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1*.  Une  eomllt  monopétale  «  régulière  >  tubu- 
■lée  {  le  lube  ttès-long  ,  prefque  cylindrique  ,  un 
.peu  dilaté  vers  Ton  lonin<et  ;  1  orificcr  iiu  ;  \c  I  u  S: 
courte ea  foucoupç, à  cm^  decoupuie»  ovale»  ou 
Jinéaises. 

.  j*.  Cinq  ttaminti ,  dont  Ict  filamei»  font  courte , 
ètitését  â  l'orifice  du  tube  ,  terminés  Mf  4es  an- 
thètei obluiigues ,  r^g'ttees ,  à  peine  uillMitcs. 

Un  avtirt  ovale ,  nn  peu  alon^ ,  adné  aTer 

le  cilice,  furmonté  J*un  (ly'e  H!if<>r  ..t ,  p'ef  ut 
de  b  longueur  du  tube  dt  I4  corolle ,  epaiili  tf^' 
fufiforme  à  fa  partie  f;ipérîenie}  le  fligOMte  en 
naiTue  j  divifé  en  deux  Ijtne5. 

Le  jfruit  eft  une  baie  capfulaire,  un  peti  charnue, 
,<ovile ,  i  une  (iéule  valve  »  divifée  intérîcucemrnt 
«n  deux  lofes  »  coiironnte  à  fon  rommet. 

Des  fi'nfrccs  pcTifs  ,  nnmbreufes  ,  arrondres- 
ovales  ,  un  peu  argues  à  leur  bafc^  enveloppeii 

d'une  palpe  molle. 

Ohftrvailo  u  Ce  £»enre  efî  l  peine  difltngué  des 
fnfoqiaiid^  éoni  il  dirière  par  l'oriHce  de  fa  co- 
rolre  nue.  par  fon  fruit  moint  fucculent.  Les  dé- 
coupures linéaires  du  limbe  (le  la  corolîe  Ju  :<j- 
(oyena  htifolta  fervent  de  psllage  de  l'un  j  l  auttc 
p.  lire  :  les  c:"..ho.ij  en  !n;it  \nv\\  frpaies  (xr  leur 
ty\M  capîubire  ,  qui  fe  divife  en  dtux  valvirs.  Ces 
trois  genres  font  remarquables  par  la  longueur  du 
tube  de  leitr  corolle. 

E  «  p  i  c  p  s. 

:  I .  Tocoviif 8  i  longues  feuilles.  TMOftM  ha- 

Tocoytm  foUls  /jicfolaco  o^/ongîs ,  acmmimuis  i 
fior'Jjui  fubftjjittsus  ,  aggrtgjiis.        )  ' 

Toc9^ené  ioiigi^fa.  AttbU  Cuiaul.  voL  i.  pag. 
.ijt.  cab.  jo.  —  Lim,  VUBtt,  Gêner,  cab.  léj. 
fig.  !• 

Uiriana  fptciafa.  Wiltden.  Spec.  Plant,  vol.  I . 
pig.  9^1. 

Cette  plante  a  des  ti,;es  droites,  glabres,  ver- 
ditres»  hautes  d'environ  trois  pieds  «  un  peu  ti- 
gnenCes  «tendres  Scmoelleufes  rou«  l'épHeraie  ^  de 

la  profT  iir  dn  périt  dnir;t,  tiiM.li .uigiili:; es  ,  1.'- 
angics  muuiTcSi  diviiees  en  raineaux  Ofipoici  êw 
de  même  forme ,  garnis  de  feuiUes  oppofecs ,  mé- 
diocrement petioiécs,  étroites ,  lancéolées .  fort 
longues,  g'.bres  à  l.tirs  dettz  faces,  molles,  en- 
tières à  Irurs  bords,  acuminëes  à  leur  lummet, 
longues  d'environ  douze  à  qu'i.ze  po.ices,  tur 
deux  on  trois  de  large  ;  munies  à  leur  bafe  d'un 
pétiole  trè5  court,  de  (tipu^e^  ovales  ,  aiguës,  un 
peu  iharnues,  feÂtes,  prefqu  amplexicaulcs. 

Les  flfurs  font  réunies  i»rerqu'en  tète ,  au  nom- 
bre de  douze  a  quinze ,  k  L'ekt^atiié  desrane«iix. 


T  O  D  - 

Elles  font  prefque  fefliles  ,  rapprochées ,  im 
odeur  foave ,  <  hacune  féparée  par  une  petite  1»» 
lés  ovale,  pointue-  Leur  calice  eft  fott  coun.i 
cinq  dents  ovaleSj  aiguësi  la  coro!  e  tubuicc; fos 
tube  cylindrique  ,  un  peu  renflé  vers  le  haut,dl 
coul. ur  jaune ,  long  d'environ  huit  à  neuf  poucts. 
Le  linibc  cft  blanc,  à  cinq  lobes  coures,  ovalcs, 
aigus  ;  l'ovaire  ovale  ,  couronné  yir  un  dif>jae 
charnu  i  le  (lyle  de  la  longueur  du  tube^  velu 
particulièrement  vers  fa  partie  fjjpérieure.itidse 
en  m  illue  ;  I-  fliçmate  éi^ais, divifé  en  deux  laTteî, 
ni.Tiuu  Ci  thuuiic  extérieurement  de  cinq  ttti 
l  e  fruit  efl  liffe  ,  ovale,  un  peu  charnu,  di«fif 
en  deut  loges  fef^rée»  par  une  doifon  très^inoci 
les  femenr  es  comprimées ,  arrondies  »  fort  peu» 
tes  ,  placées  les  unes  fur  les  enties.  eiiv«lfl|^iéts 
d'une  pulpe  virqL:euie. 

Cette  plante  croit  en  Guinée  ,  dans  les  bois 
d'Aroiira.  b 

t.  TocoYÈNB  à  larges  feuilles.  Tocoye^a  Uir 

Tocoytna  fôliis  lato-ovatls  ,  cor'tactis  ;  ftari^u 
rMtmoJv-panicutaûs,  (XM.)  Lam.  illisftr.  Genêt, 
lab.  16).  fig.  u 

Cette  efpèce  eft  très-dfftinâe  de  la  précéJente 
par  la  forme  de  fcs  fcuiliLS  &  L  difpomion  de  Tes 
fleurs.  C'eU  un  arbufte  dont  les  ttgts  foiu  glap 
bres,  ramcufes ,  garnîtes  de  feuilles  amples ,  laifes, 
r-profées  ,  médit-i  ;em  ;'  T  p  tiolces  ,  ov^ie*. ,  co- 
(iaces,  glabies  a  leurs  det:x  taccs.  luiùn  es  *  leur 
face  fupérieure  ,  tiès-entières  ,  arrondi^-s  a  leur 
bafe ,  ODtutcs  â  leur  fommet*  un  peu  niiicronéesj 
longues  de  iiz  i  huit  pouces  8r  plus,  larjes  dé 
quattet  leur  pé:iole  court,  comprimé,  ftrié. 

Les  flc^urs  nt  difpof  ,  i  1  extrémité  dîS 
rameaux  ,  en  ui  e  pcuie  grap(  c  iiroite,  un  peu 
pani  uléc }  les  ramincations  peu  nombreufes ,  com- 
tes ,  fouvent  dichotomes*  uoiflores  \  ks  calices 
très-c  iurts«  glabres ,  on  peu  campanolés*  i  cinq 
vlttits  courtes ,  aifîi'cs  j  le  tube  de  la  corolle  toag 
d  .- quatre  à  cinq  pouces,  glabre  «  cylitid.i>jue  i  '.e 
limbe  divilé  en  cniq  découpures  profondes,  It- 
néaires,  obtu^^'Si  les  et  Aminés  iafôtiées  à  l'orifice 
du  tube  j  les  fi'amens  prtfqiie  de  la  moitié  de  b 
lonuiicur  des  divihons  du  limbe  }  les  anthères 
vacillantes^  fagittées  à  leur  bafe  »  aiguës*  â  d^ox 
IwgtS. 

Cette-plante  croît  dans  les  forêts  de  laCiùne: 
^lle  nt'a  été  coiiiinuiiiqué«  par  M,  Oitpuii.  h 

TODDALI.  Todd^iliii.  Genre  de  plantes  iico- 
rylidones,  à  fl  urs  complètes,  polvpétalees,  re- 
gtilières  ,  de  la  famille  des  térébintViacées ,  ^'u'  ^ 
dts  rapports  avec  les  amy  it  Se  Xtifiktnuj ,  K  «jw 
comprend  des  aibuftcs  «YMîques  i  l'Eurofé,  doet 


Digitized  by  Google 


T  O  D 

ks  feoiUes  font  ternëes,  tei  folioles  percéet  de 
pelnntunrpaieQS*  les  fleius  difpoféesen  panicules 
awllaitc*. 

Le  caraâère  eflemiel  de  ce  genre  cft  d'avoir  : 

Un  cillce  à  cinq  dents;  cînq  pitaUi ^  cinq  ita- 
minu  ;  un  ji>gmate  prgj'qut  feffiiU,  apUûi  «M 

fhht  «  k  qu4in  MU  <f«f  loget, 

CARACTiRB  oiHâftiQVK. 

Chaque  fl-  ur  offre  : 

j".  Un  i^.'ue  (i'une  feule  pièce  ,  fort  petit,  à 
cin^  dents  courtes ,  aiguës^ 

1*.  Une  foro/Zr  compofée  de  cinq  p-tale<;  ov,i!c5- 
oblnngs,  concaves,  beaucoup  piu^  longs  que  le 
'oUce. 

Cinq  tra-nints ,  dont  les  filameilS  fiwit  droits , 
fubulés.  A<r  la  longueur  des  pétales,  temunéi  pir 
des  anthères  ovales ,  a/Tez  grandes. 

*   4*.  Un  ovaire  fnpërîeur  ,  ovale ,  rempliffant 

la  coro!!':' ;  le  Hvle  nul  ou  î  p  ine  fenfib'r  ,  m. 
.fiigtnate  aplati  «  tronqué  ,  à  cinq  lobes  peu  inar- 

Le  fruit  eft  une  baie  fèche  ,  de  la  form*  &  de 
k  ftroflieur  d'un  pois,  globaleufe,  un  peu  ponc- 
toée'f  ï  qoam  oo  cinq  logés  ,  contenant  dans 

chaque  loj'e  une  fenierice  fulitaire,  ovale  :  quel- 
ques loges  &  femences  avortent  aKez  ordinai- 

S«IMOt.- 

Obftrvationt.  Ce  genre  .i  été  pre  ente  p.irSinith , 
.  WiUdeoov ,  &c.  foui  la  dénomin  iiion  AcfiopolU. 
MM.  Lamarck  8f  JuflBeu  î'avoif  nt  aupatavant  éta- 
bli fous  le  nom  de  toadalia.  D  où  vient  donc  cet 
abu^  de  changer  des  noms  reçus ,  pour  leur  en 
fubftituer  d*auties  fans  aucune  utilité?  Ici  c'tù 
bien  pire  :  on  emploîe  un  nom  {fetpoUa) ,  qui 
déjà  a  été  donné  i  dein  autres  genres,  i  une 
plante  d'Amérique  par  Linné  fils  (  f^oyfl  Sco- 
POLifiR,  vol.  VU,  pag.  14),  à  une  plante  de 
la  «oer  d»  Sud  par  Fotfter.  Peut-être  dira-t  on 
\4{\xt  ces  deux  genres  ne  font  point  admiOîbles,  8c 

3ue  par  conféq  lient  le  nom  tefte  i  la  dtfpofitioii 
e  et  lui  qui  voudra  s'en  fcrvir.  Hé  bien!  je  crois 
que, métne  tians  ce  cas,  il  feroit  avantageux  pour 
M  fdence  d'éviter  de  rappeler  un  nom  qui  déjà  a 
été  employé  ,  (quoique  pour  un  genre  reconnu 
faux.  Bien  '.in  gens  ne  feront  [  as  de  cet  avis,,  & 
1*011  j^HC  aîféniem  en  foupçennerla  raifon. 

Espaces. 

1.  ToDD/\!.I  afiltique.  Tuddalia  afatica.  Lami. 
ToàdaHa  esidt ,  ramis  ftUifyu  acuUaifâi  fù/io- 

*iroK  ».  pag*  116.  1757., 
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Scopolia  (  aculeata  ) ,  cauU  JcuitJio  ;  fjiiis  ova- 
lis,  acuminatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag. 
1115.  n*.  I.  —  Smith,  Icon  ined.vol.  i.  p.  54. 

PauUtnU  (  aliattca  )  »fi>i"*  WaatU  ,  ptùolU 
cauieque  aeuleatis.  Jacq.  Obferv.  vol.  ).  pag.  lu 

tab.  61.  fig.  I. 

PauUinia  (  afiatica  )  ,  foUit  urnatis,  eaule  aem 
leaio,  cirrhit  nuliis.  Unn.  Spec.  Plant,  vol.  U 

P4.  —  Flor.  xe/lan.  14}. 
fivR^M.  Schreb.  Gêner,  Phnr.  A*;  )^ 

fruiiX  h.::.îûr ,  tndicus ,  fp'tnofus  ,  trifoliiis  ^ 
r.ôuj  fpieaiif.  Plukeo.  Almag.  pag.  aox.  ub.  f$w 
fig.  $. 

Kmka't9ddeS,  Rhacd.  MaU».  vol  f .  paf.  Su 

tab.  41. 

Toddalia  (  nitida  ) ,  fubacnleata  ,/olielu  ova-^ 
tis  ,  vcnofis  ,  niudis  ,  jfuùjirialis  ioârmAiÊS,  LiOlr 

lllutlr.  Gen.  vol.  t.  pag.  116.  n*.  1758.  tab»  139. 

fig.  1. 

ChsimtlM  irifoliata  t  aculeata  f  fioriius  fpiiûtis. 

Burm.  Zeyian*  pag.  $9.  tab.  14. 

Arbriffeao  dont  les  riges  grêler    les  rameaux 

foi.i  annes  de  piquans  Courts,  en  crochets ,  aifez. 
non  b  eux  ,  larges  &  blonchitces  i  leur  bafe .  noi- 
râtres à  leur  lommet  i  fouveiu  ces  piqiuns  fe  ra- 
trouv.ent  également  fur  la  nervure  moyenne^  des 
folru|.:5 1  les  rameaux  font  alternes ,  éiancés  ,  irré- 
gulitfs,  garnis  lic  fluilies  p?ti'i!ée*,  alternes', 
lernces  ;  Us  folioLs  ovales-iancéol^^es ,  fertiles, 
glabres  à  leurs  deux  facts,  vencs  e  i  ilefTiis ,  plus 
pales  &  preique  cendrées  en  dcftaus ,  obtufrs  i 
leur  fommet ,  réirëdes  en  pointe  i  leur  bafe  , 
entières  ou  légéreittc "t  dcnticulees  j  leurs  bfjrds,. 
marquées  de  nervure*  Uit;iuU-s  ^  un  peu  ram.ules. 

Les  fleurs  (bntdifpoféis  en  grappes  ixillaues, 
or^naitement  plus  courtes  que  les  feuilles,  quel- 

queftiis  plus  Ir^nguc»  ,  mediocremi nr  r.miifiécs; 
kstamihcatior.Siirê'.eSjnuciîîes pë  licclîescourts, 
inégaux  ,  capillajrcs  j  le  caii:  le,  for;  p^tit  i 
les  pétales  ov«les  ,  obtus.  Le  iruit  eft  une  petite 
bate  fèche,  de  la  groflèur  d'un  pois,. de  couleur  ' 
jjiiujtie  ,  par'"einée  Je  petites  taches  noir.'S  .  i 
CH>q,  plus  oïdinairtment  à  iiois  ou  quatre  loges; 
autant  de  femences  que  dé  loges  ;  elles  fontovâte»»' 
UOes,  de  coulent  gnfe  ou.  cendtce. 

La  plante  ;  ne  m'a  paru  être  qu'u-ie  «riétf  ile 
la  piécédenic,  bien  moins  éjpineufe  j  les  piqu^ms 
p  us  courts, quelque  fois  prefque  nuls  ;  Ls  fci ,! 
«n:ieres ,  un  peu  mpliées  à  leurs  bords,,  dépour- 
vues de  piquans }  les  grappe» de  iettitpltitlonf 
que  les  KUiUeSi» 

Cet  .iibufic^  croit  dans  les:  ludes  OffîiMaleS  SiÀ^ 
iSiedeCeîlaiu  l)  (.^.if>'  ... 
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l.TODDALipaniculé.  TodaaJia  paniculaU.Lun. 

Toddatiû  intrmis ,  folioiis  ovaùs  ,  glaieerimh  ; 

pamcu/j  urminali  i  fioriSus  qutsdrtfidn.  Ljm.  Illunr. 

Geoer.  vol.  i.  p^g.  117.  n".  1761.  ub.  159. 

Scopolia  (inermis),  ciult  inermi s^liotû  oio- 

véut ,  •ku^,  WiUa. Spec. Plant,  vol.  i. pag. i\i6. 

Cec  tibrifleiu  a  prefque  le  port  d'un  romac:  (n 

tiges  fe  liivilent  en  ranitraux  alternes  ,  dépourvus 
de  piquons,  girnis  de  feulUes  alternes,  pétio- 
lées,  tetnées }  les  folioks  feâiles»  ovale*,  très- 
entières  à  leurs  bords  .  parfaitement  glabre*,  p»l« 
femées  de  points  tranfparens  ,  obtutes  flir  arron- 
dies à  leur  fonimtt,  tettéci.s  en  poime  à  leur 
bafe;  les  pétioles  maipines.  Lts  fleurs  lont  dirpo- 
fées  i  l'extrémité  îles  rameau»  en  une  panicule 
flTirp  ,  'nédiocrc  ,  pl;is  longue  que  k-s  feuilUsj 
Ici  lannhtattons  glabres,  CDiirtts,  inégales  i  ks 
fruits  font  de  petites  baies  (èches ,  globuleufes,  à 
jquacre  cÀtes  airondies  j  à  t^xxt  loges  &  autant  de 
valves  t  renfennani  checuna  mw  femencfc 

Cette  plante  croît  à  l'Ile-de-France,  où  elle  a 
ëté  recueillie  pai  Jofeph  Manio.  ^  ( Kf.inktrh. 
lam.) 

!•  TOODALI  à  ku;lles  Uncéol;ie$.  Todiliiu  Un- 

Tudd.i';u  i-.tirn's  ,  follolis  Ijnitoiaiis  ,  ccumi- 
natU  ,  nitiduiisi  ractmuiu  fubttrminalihiu  i  poribus 

quairifiéi$,  L«fik  lUaft^  GeBer>  vol*  u  ptg.  117. 

1760, 

Cette  efpèce  a  de  grands  rapports  avec  la  pré- 
cédente ;  elle  doit  cependant  en  être  diftingtiée  par 

fes  feuilles  lancéolées ,  un  peu  luifii  tes ,  acumi- 
nées  à  leur  fommtt  &:  non  pas  obtufcs.  Les  fleurs 
font  diipofées  en  petites  grappes,  les  unes  laté» 
r»!os  ,  d'autres  terminales,  formant  par  leur  en- 
feinble  une  panicule  courte  &  terminale  j  les  baies 
(èches ,  petites ,  arrondies ,  glabres,!  quatre  Inbef» 
autant  de  loges  8:  de  femences. 

Cette  eipèce  a  été  recueillie  à  l'Ile-de-France 
fer  Coomerlbn.    (  K./I  »  kwk* 

4.  TOOOAU  ï  feuUles  tooites.  Ttditlim  «1* 

TnJJj^ia  intrmis  ,  folioiis  angujto  -lanceo/nrh  , 
ver.oJis,Iupemè  aiiidii j  ramul'u pubtfientibtis.  Lim. 

lUuttr.  Gêner,  vol*  2>  pg>  it?*  ^7$9' 

Cet  arbufte  v  tic  s  uges  droites,  cylinilriqufs  , 
chargées,  de  ramt  »ux  alterne» ,  un  peu  grêles  t  les 
plus  jeunes  pttbefceos ,  garnis  de  feuilles  alternes , 

f)ét!ri!^'.<  ,  t»  inéesi  les  folioles  étroites,  lancéo- 
écs. ,  iiiilantes  à  leur  face  fupérieure,  veinées  par- 
riculi^rement  en  de  (Tous,  entîècet  i|cun  |^ds  , 
m  peu  aigiMPi  à  leuf  foann^Cfi 
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Les  Beurs  font  fituees  dans  l'aiffeile  des  feuillet, 
dirpofées  en  petites  grappes  courtes  ,  bien  moins 
longues  que  les  feuilles,  médiocrement  ramiieeii 
les  pédtcelles  courts ,  inégaux  ,  fupportani  me 
p-titc  fitur  à  cinq  pétales  ovales,  obtUS,  aui- 
quels  fuccéde  une  baie  globuleule,  arrondie,  foci 
petite,  i  quane  ou  eioq  loges. 

•  Cet  arbude  a  été  obfervé  dans  Its  Indfs  orien- 
tales par  M.  Sonnerai.  6  (#^./  m  Acri.  Lam.) 

TOLPIS.  Tolpis.  C-*  trente  a  été  établi  pour  ré- 
parer de%crtpis  une  tlpècequi  n'en  avoit  point  Ici 
caraâères.  M.  Adanfon  lui  a  donné  le  premier  le 
nom  de  tolpis,  dans  fes  familles  naturtua,  M.  de 
Jttffieu,  qui  a  également  fenti  la  nëcefTité  de  cette 
réforme,  a  nommé  ce  nouveau  genre  drtpanit, 
mot  grec  (  drepane  )  qui  (i^ifîe  une  faulx .  &qHi 
exprime  un  des  caractères  des  écailles  ealidnlcs, 
celui  d'êtte  courbées  en  fjuU.  fiarrtnfr  a  rap- 
pelé le  nom  de  w/p/i,conûrve  par  M.  de  Lamartk 
dans  les  lîLjlrutions  des  Genres,  Se  par  M.  F  Je^foB- 
taines  danslai^^«'V^  jtfmu  AtUâi  eoâo  par  Wilide* 
nov. 

Le  caraâèie  eflëmiel  de  ce  génie  coofille  dentt 

Un  calice  compop  de  plufieurs  rangs  iCécaillu 
fcarieufes  ,  fkteits  ,  ipmrfu  f  its  extérieures  plus  lan- 
gues ,  Ù  cmtriies  eHfau/x  à  tépoqme  it  ta  maunti; 
une  corolle  qui  nt  contient  que  dts  demi-jieuror,s  lou 
hermapkrtdiuti  ies  femences  légèrement  (Uiiesàlev 
fmwttt  ;  teUêSém  teiure  eomrmnnies  parmttM^taeà 
arux  ou  quatre  arêtes  ;  et  Ht  s  dt  la  circonfiftKCt  iet* 
tée*  f  irréguiitres  ;  le  leitpttule  a*véolé. 

Cé  genre  eft  borné  jufqu'à.  préfent  â  une  feule 
efpèce  ,  qui  eA  le  crépu  barbota  Linn.  Conmieelle 
a  dé)à  été  décrite  irarticleCRSPlD£,  je  me  rer- 
treinèrai  à  quelques  détails  courts  èt  ^  quelques 
nouveaux  ffiioiiymcs. 

Espict. 

ToLf  is  barbue.  To^  Udttû» 

Tofpis  tnvotucrîs  calice  longiorihus  ;  fiuiimis  fn' 
ceis,fparfis.  I.inti. Spec.  Plant.  1 1  ;i.  A«A  crepidtbar- 

batâ.  —  Poir.  Vof.  en  Barb.  vol,  a.  pag.  1*7.— 
Lam.  Diâ.  vol.  i.  pag.  178. 

Tolpis  barbata.  G«rtn.  d#  Fruâ.  &  Sem.  vol. 
t.  pag.  }7i.  tab.  160.  fig.  t.  —  Desfent.  Fier, 
atlant.  vol.  1.  pag.  iji  —  Lam.  lîluftr.  Gêner, 
tab.  6; I,  —  Willden.  Speç.  Plant,  vol.  f  pa|. 
I  1608. 

Dn^mù*.  JuA  Gêner.  Pbnc.  pag.  169. 

Tolptf.  Adanf,  Fanùll^  des  Plant,  vol.  a,  peg 

169. 

Hieracium  calicibusfetis  tongiêimis  ,  difmùkn  « 
pauntibus  ohMtUttft,  SaUVIg.  MOII&,  S)."— Hflfb 
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DrtpMù  Uàtt*.  DttfoBC.  C«ul.  Hoct.  Pair. 
I^g.  88. 

^.  DnpanUpiit&la.  Desfollt.  t.  C 

Ceft  une  planre  d'un  afpeâ  aflei  agréable,  te 

qui  ptut  ,  nfiiirEii  par  1j  euiuire  ,  eu  e  a-lmife  au 
noonbre  dev  fleurs  de  i»o»  parteires.  Se»  fleurs  font 
d'un  jaune  de  foufre,  d'un  pourpre-noir  dans  leur 
centre  j  elles  font  beauronp  plus  pâ!c$  dans  la  va- 
riété p.  Les  longs  filets  épari,  lecacés ,  qui  for- 
ment une  forte  de  calice  extérieur ,  reiuicnt  pref- 

3 te  ce»  fleors  barbues.  Leur  réceptacle  eft  plane , 
féelé  i  le»  alvéoles  légéremenc  demiculés  à  leurs 
bords }  les  femences  couronnées  par  des  cils  très- 
CDurCi  ,  &  par  deux  ou  quatre  aréies  ou  filamens 
loides,  ÂbttUls,  alttngte. 

Cette  pLnte  croît  dans  les  départemens  inéri- 
dianiuxaela  Franco^eii  Italie,  en  Eff>«gne  :  je  l'ai 
également  obrervée  ùu  les  jc.6tes  de  h  Barbarie. 
O  (  K.v.) 

TOLUT.  Tcht^tm,  Genre  de  plantes  dicotjr- 
lédooes^à  fleuri  complètesj  ^oiypécaléesitrr^u- 
liëres ,  de  la  famtlle  '<Ies  térébinitiscées ,  qui  a  des 

rapports  avec  1  ^  vriJ  (  gomart  )  ,  &  qui  com- 
prend de$  aibres  rthneux,  exott<)ues  à  l'Europe, 
dont  les  feuilles  font  ailées  avec  m»  imparre  ou 
impies  \  les  fl>urs  dtfpofées  en  grappes  asilUkes. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  eaUe*  eampantUé^  à  einq  dtnti  ;  d$tq  pèuUts  « 
Aitf  fiwirf  Buttairu ,  U  àmquïimt  plmi  grand  t  en 
tÊÊÊir  i  àiit  JkmHÙm  i  «i  Pfjmtu  f<4^ 

CARACriRB  GÊNilLlQOB.' 

Chaque  fleur  offre  : 

i*.VtïcutUt  d'une  feule  pièce,  campanule ^  à 
cinq  denu  prefqa'égales. 

i".  Une  co'ollf  îrrépulière ,  co'npofée  de  cinq 
pëuks,  inférés  furie  rect  ptacle ,  dont  quatre  li- 
néaires ,  égaot  t  un  peu  plus  longs  que  le  calice  » 
le  cincjuièine  une  fois  plus  grand  ,  en  forme  de 
cœur,  muni  d'un  onglet  de  la  longueur  du  ca- 
Kce. 

Dix  étamîntt  donr  filamens»  inférés  fur 
Je  réceptacle,  font  très-courts ,  &  fuppoitenc  des 
•Athèrès  phis  longue»  que  le  calice. 

4*.  Un  0v<r<>«obtong.  privé  de  fiyte,  furmonté 

4'un  ftigmare  aigu. 

Les  frmUi  ne  font  pas  encore  bien  connus  :  félon 
Miller  ils  confiftenr  en  une  eapfiUêi  de  la  grofTc-ur 
d'un  poti^  à  quatre  loges  (Une  wmencedanSiclMque 

loge. 

Oifftrvations.  Ce  genre,  encore  médioeiement 
«brervé>edft  trèfrgrands  rappoueaveclekAii/^A 
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Le»  pertîes  d*  U  fruâiiication  exigerotenc  d'être 
beanconp  etiev*  coomie»,  principalemenc  ks  Crut» 
ftltftloBence». 

» 

E«FiG£8. 

I.  ToLUT  ballàmiAie.  T^t^rn  hUfkmÊm,  Lr 

Toùtifira Mis  imfon-pinaathjJlorHia  meenu^, 
axUiariSui.  (N.) 

To'L'tffra  baifamum.  Linn.  Spec.  Plant.  8f  Mater»  » 
meiiic.  U4.  —  MUler,  Di£L  n",  x.  —  Willden, 
Spec.  Plant*  vol.  s.  fa%, 

Balfjmurr.  lotutûiuim  g  foliù  ttféiUfimUîhêftC*' 

Bauh.  Pin.  401 . 

Baifamum  proviactA  Toi» ,  ^Ifimijtra  fiorur, 
HeiniMl.  Mes.  |^ 

Baifamum  tohtanum  ,  tx  orhorilui  pumilUmtPf' 

nii  fmiUbui.  Dalech.  HilL  2.  App.  pag.  17- 

Balfumumdc  Toùt.).  Baub.  Httt.  1.  pats  i.pag.r 
Itfé. 

yulgainmtnt  baumier  de  Tolu ,  baume  de  l'A-' 
mérique ,  baume  <ic  Cartbagène  »■  baiMM  énr  ^ 
baurae  fec. 

Ceft  an  arbre  dont  le  tronc  s'élève  à  une  han* 
teur  confiderabie ,  qui  efi  revêtu  d'ur  e  ccorctf 
rude,  fort  épaii]«,de  co<iiear  brune  ;  qui  le  divife 
en  branche»- fbmes  «fMMubreufês ,  ttès>étalées ,  ra* 
mifîées.  Les  rameaux  garnis  de  feuiiles  pétio!;  -s 
alternes ,  ailées ,  avec  une  impaire,  compot.es  de: 
folioles  alternes,  ovales-ublongucs,  ftlTiles,  d'un 
vert'Clair  .lilfe»  à  leuss  deux  iaces  ,  trèsrendères^ 
arrondies  i  leur  beTe ,  obtufts  8c  mucrouées  ï  leuiv 
fonunet»  la  foliole  terminale  un  peu  p'us  giandVr 
longue  de  quatre  pouces  iur  deux  de  large. 

Les  fleurs  fonr  reunxstn  pttitt  s  grappes  ,.fi  tuée» 
dans  les  aitTcUes  des  feuilles  ,  fupportées  chacune-^ 
par  un  pédoncule  partiel,  grêle  ,  (impie ,  filiformej. 
long  d'environ  un  pouce.  Le»  calices  font  glabres», 
campanules,  ilivifé»»  à  leurs  bords  en  tinq  dcnc* 
obtuù^,  prcfqu'égales }  la  corolle  jaune,  compo- 
rte de  cinq  pétale», dont  ^atrepluscourts,  étroite, 
linéaires ,  à  peine  plus  longs  que  le  calice  ;  le  cin<'* 
q  lième  a  un  onglet  de  la  longueur  des  pétales ,  Se 
i  le  termine  par  une  lan\e  de  founc  ov.ile,  en  cceurj- 
I  dix  étamines  courtes  \  les  anthères  d'un  jaune  de 
H  (bttfre  ».  dioitts ,  nblongues  ;  l'ovaire  obltHig  ,'  uifr 
'  peu  arrondi  :    il  fe  convertit ,  dit  Mil'er  ,  en  un* 
j  fruit  rond,  de  la  grolT  ur  d'un  gros  pois,  &  fe  di- 
I  vife  en  quatre  loges ,  renfermant  cbaciMie  une  fè-- 
I  mence  ovale  ,  oblongue.  « 

Cer  a'bre  «roir  en  Amérique, dans-  les  environs 
de  Carthapène,  dkns  une  contrée  que  lés  Indiena* 
.  appelient  2*«iW ».  8t  le»  Ël^agnols  BMiàrrAj.D 

'   n  découle  de  Técorce  de  cet  arbre,  par  tnoi^ 
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lîon ,  un  baume  connu  fous  le  nom  de  iaumt  de 

Tolu  ;  c'el\  un  Tue  refineux ,  tenace ,  d'une  confif- 
t\tice  tiL-nt  le  mi'icu  entre  le  baume  liquiJe  Ss: 
le  fec  ,  tirant  iVir  la  (oiiieur  d'or ,  d'une  i>driir  qui 
approche  de  celle  du  benjoin  ,  d'une  faveur  douce 
?c  agr  jblt:  i  (  cqt'.i  1-  dilférer  c (T  ■  tieîlcment 
des  auiu  s  biuinci»,  qui  une  une  faveur  acre  &£ 
amère.  La  faveur  agréable  de  celui-ci  le  rend  plus 

{«ropre  à  être  pris  incécieurement .  ayant  furtout 
'avantage  de  ne  point  exciter  de  naufées  comme 
les  autres  baumes.  I  otfqu'i!  eft  bien  f-c  ,  il  eR  fra- 
gile &  caflant.  Les  indiens  le  rsc  icillent  dans  des 
couis  ou  cuillères  faites  de  cire  noire,  6e  le  verfent 
dans  des  calebaffes.  On  en  £iic  ufaM  intëtieure- 
menr  dans  la"^  phthifie  8r  les  ulcères  internes  :  c*eA 
ii.i  excellent  vuln-raire  ;  il  cot^r<>Ii.i-.'  5^  juic-rit  en 
très-peu  de  tems  les  plaies  récentes.  On  lui  recon- 
noiten  général  lesmfmespropriéiésqiieceUMdtt 
è^umt  itJudé*, 

1.  Toi  UT  de  la  Cochincbtne.  Toltùftn  cœhîn- 

ekintnfii.  Lo  '.r. 

Toluifcra  foliis  ovaùi  t  ituegtrrimis  i  ptdunculis 
féty^M  f  UtffrttiUm^  ttrmiiuGku,  Loureir.  Flor. 
«ocnin.  pag. 

Il  eft  évident  que  cette  plante  eft  ctès-diftinâe 
de  la  précédente .  par  fe*  feuilles  fifnfdea:  il^  au- 
roit  à  douter  (î  elle  n*3pp..  uendroi(pA$pli|tOtaux 
burfcra  par  fes  baies  mûnofpermcS. 

"  C'eft  un  arbriiïeau  dont  le?  tiges  droites  ,  dé* 

Eourvues  d'épines,  très-rameufes,  s'élèvent  à  la 
auteur  d'environ  cinq  pieds  >  garnies  de  ieuilles 
alternes ,  médiocrement  pdtîolées ,  ovales ,  lon- 
gues de  trois  pouces  ,  d'une  Oiie  jr  de  citron  ,  lui- 
iantes  «d'un  verc-foncé , glabres  à  leurs  dt;ux,f4cts, 
très^ntières  à  leurs  bords,  obtnlês,  quelquefois 
un  peu  aiguës  à  leur  foinitet. 

'  Les  fleurs  font  difpofées  en  petites  grapprs  axil- 
fahesfle  terRUmle».  Leur  calice  ei(  court ,  campa- 
nule ,  muni  de  cinq  dent<;  i  foti  orifirc  ;  'a  coro  !<• 
blanche  >  compofée  de  cinq  pétales  obiongs ,  con- 
BÎveiWi  prelqu'ëgauY  ;  !'intcru  \;r  pins  grand,  mais 
point  en  coeur.  Le  fruit  eil  une  baie  airondie , 
d'un  Wanc-Tougeàtre ,  petite  ,  glabre  ,  far culentc, 
prefque  diaphane  ,  remplie  d'une  pulpe  rc-fineufe, 
d'une  faveur  &  d'une  odeur  agréable ,  à  une  leule 
fémence  arrondie  ,  quelquefois  deux  ,  mais  alors 
hën.îfphéiiLj.ies ,  <'.iiis  une  iVule  l'i,;'>.  I!  v  a  dix 
étantuies  courtes»  un  higmaie  felViie,  UiiticulairCj 
peififtant. 

Cttte  plante  croîr  en  plaine ,  dans  les  lieux  in- 
cultes ,  à  la  Cothiiichinc.  |)  (  Dtjcript.  (x  Lour.  ) 

Toute  cette  plante  efl  aromatique ,  d'une  odeur 
agréable;  elle  ell  (Ictnachîque ,  éihauifante ,  réfo- 
lutive  :  les  iudigènes  toot  ufage  de  la  racine  &  des 
baie^f  mais  noode  la  léfins,  (}u  lU  negiigenic  de 
g»ÇM«ilUr. 
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TOME.  Tomtx.  Genre  de  pla&tes  dicotylU^ 
nés  ,  i  fleurs  incomplètes  ,  dont  b  funSte'nt» 

relit  &  les  rapports  ne  font  pas  encore  bien  dé- 
terminés, qui  comprend  des  arbres  exotiques  i 
l'Etirope,  qont  les  rameaux  font  pubefcens  sa 
tomenieuxî  les  tVii-!!^  <;  (îniplcs ,  rJt-mes  ,  trf». 
eniièrts  >  les  fleuis  axiiiaires,  iaieiaies,  teurnes 
eo  paquets* 

Le  cancre  effentset  de  ce  gcme  efi  d^aveii  :  ' 

Un  invoiucre  ùt  ijuatn  ou  fîx  fjltofej  ;  point  it  »• 
/W/r ,  un  culict  ti  cmqfuUoles  ;  doa^t  iiamiauiat' 
gales  ;  eitq  c>.aiUèt  tHM  Uà  AtmtitU  Û^bkm; 

GARACTiRB  GkMiniQoi. 

Les  fleurs  font  munies  d'un  invoiucre  perfitw, 
cnmpt  fé^de  quatre  à  (ix  folioles  CntontCBl 

pitdieuis  fleurs  réunies. 

Chacune  d'elles  offre  : 

I*.  Un  catict  âivtti  en  cinq  découpnitt  ttèi- 

profondes  ,  d'après  .î.ifTieu  ,  $:  qui  £DCinCOthce- 
rolle  ,  feloo  Thiinbeig  JS.'  iutre». 

I**.  Point  de  corolle ,  à  moins  qu'on  ne  pteoite 
le  calice  péur  elle. 

Doiiï-e  êiamines  inépnles .  dont  cinq  tïté- 
rieures  .  fept  intérieures  ;  cinq  écailles  fiuiétîÉa- 
tre  les  filamens  des  etnmines  extérîeatCs;  lon- 
thères  oblongues,  â  pluiieuis  loges. 

4'*.  Un  ovaire  fupétieur ,  ovale-obloa|,  àtioit 
câtes}  un  flyle  cylindrique,  plus  ounMHailaiig« 
quelqueibit  nul  î  un  fii^mate  nmple. 

E  s  p  â  c  B  s. 

I.  ToicÉ  du  lapon.  Tomt»j^»mca,  Thuel». 

Tomex  fofculii  corollaM  ^/Ôtiis  p.biuJ  rcr-entê- 
fis.  Willd,  Spec.  l'bnt.  vol.  x.  pag.  S^iS-  a*',  l. 

Tomci  japonica.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  190. 
&  Nov.  Gen.  peg. 

ArbriflTeau  dont  les  tiges  font  droites ,  cylindri- 
ques, liautes  de  huit  à  dix  pieds  »  rameufes;  les 
rameaux  tomenteux  ;  leurs  divifions  ou  les  plus  je  u- 
nes anguleux  ,  j^irnis  de  feuilles  alternes,  pétio- 
lees  ,  oblongues-lancéotces ,  droites  «  entières  i 
leurs  bords  ,  obtufes  à  leur  fommec,  venes  &  | 

êUbres  â  kur  face  fupérieure ,  tomeDKufes  k 
lanchâtres  en  defl<>us ,  marquées  de  nervures ^ 
rallèlesï  longues  d'environ  trois  pr  ir  s.foute- 
nues  par  des  pétioles  tomenteux  j  llries ,  afl|a- 
lem  ,  longs  d  un  poooe. 

Les  fleurs  font  InâcakSi  fituées  dans  l'wffdle 
des  teuiUeSa  réunies  en  petites  têtes  (dioïqots, 
félon  Thunb.) ,  routenoespar  un  pédoncule  cna- 
wm,  lbiiuite>  ftrié  romenieiut,  long  d'environ 

tf  ifoit 


j 
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trois  lignes ,  muni  vers  fa  bafe  de  bradées  fort 
petites  f  oppofées  ,  tomeiueufes  un  involucre 
COnpoTéde  quatre^  quelquefois  cin<^  folioles^  ren- 
ivRitMie  cinq  ou  iîx  fleurs  pédiceilees  i  les  pédi- 
cdles  très-courts  ,  romenteux  ,  longs  d'une  oemi- 
lign:  ;  le  rjlice  propre  (la  corolle,  Thunb.)  i 
f  inq  découpures  trè&-proiondes ,  colorées  >  douze 
étamines  inégales }  cinq  petites  écailles  entre  les 
cinq  filamens  inférieurs.  Le  fruit  &  le»  fleun  fé- 
jnelles  n'ont  point  été  obfervés. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ^  (Defcript.tx 
Tbuii.) 

1.  Toifi  létnmhèie.  TMuxuiratitkà».Wï&d. 

.  Tome»  J!ofialij  «onllath ,  fotiiê  gMiit.  Wtlld. 
Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  859.  n^.  2. 

Tttrantktra  laarifaUa.  Jacq.  Hoci.  Schoenb. 
vol.  i.  pag.  59,  cab. 

Les  tigà  de  cet  arbriflèau  font  ^mles  de  ra- 
meaux glabres,  cylindriques,  jaunâtres  ;  les  jeu- 
nes rameaux  velus ,  munis  de  feuilles  pétiolées  « 
alternes ,  oblongueSj  en  ovale  cenverfe  ,  glabres 
à  leurs  deux  faces ,  très-entières  à  leuts  bords , 
ebcufes  à  leur  Commet ,  veinées  ,  un  peu  velues 
fur  leur  principale  nervure  ,  vues  à  la  loupe  ;  les 
pétioles  hériffés  de  poils  longs  de  fix  lignes. 

Les  Beurs  font  latérales  ,  fituées  fur  la  partie 
nue  des  plus  jeunes >tuncaux ,  réunies  au  nombre 
de  deux  à  cinq  paquets,  entourées  d'un  involu- 
cre compofé  de  quatre  folioles  un  peu  arrondies , 
concaves ,  pubefcentes ,  contenant  environ  dix- 
huit  fleurs  pédicelléesi  les  pédicelles  hériOés. 
Le  calice  (oa  b  corolle)  eft  formé  de  cinq  fo- 
lioles blanches  ,  un  peu  dentées  i  leur  fonmiet  ; 
autant  d'écatUes  verdâtres  >  en  forme  de  clou , 
plus  couites  qi^e  les  étamines»  de  douze  à  dix- 
lept  Blamens  lubulés  &  pileux,  funnomés  d'an- 
thères planes ,  oblcngues,  à  quatre  lobes  féparés  i 
un  ovaire  oblong ,  un  ftyle  très-court,  un  (Hg- 
mate  fimple.  Le  fruit  eft  une  baie  rouge ,  globu- 
leufe,  de  la  grofleur  d'un  gratn  degrofetlte,  ne 
^enfermant  qu'une  femence. 

Cène  plante  croit  i  la  Chine,  ft 

).  TOMi  ftbiOce.  Tomt*  fitifin.  Willd. 

Tomex  fiofcults  cpttdlls  ^  foliis  glairiSt  -Wittdk 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  840.  n*.  j. 

Seèifera  giuùaoja.  Lour.  Flor. COchinch.  p.  785. 

Btrrya  ckitunfts.  Klein,  in  Leti. 

M-amna  (involacrata  ) ,  fdiit  «tovatiêt  moMlis 
iitveÙÊcrMia,  Retz.  Obferv.  6.  pag.  17. 

Tdllûw-  Tree.  Angl. 

C'eft  un  arbre  très-élevé,  dont  les  rameaux 
Iboc  cylindriques,  un  peu  noueux^  revêtus d*iiofl 
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écorce  luifante  &  jaunâtre  ;  les  jeunes  rameaux 
couverts  d'un  léger  duvet ,  garnis  de  feuilles  épar- 
fes,  pétiolées ,  en  ovale  renverfé ,  ou  ovales-ob> 
longues  »  uès-eniières  i  kufS  bords*  obtufe*  i 
leur  fommet ,  glabres  i  kins  deux  faces  «  veinées  , 
fou  tenues  par  des  pétioles  pubefeens  ,  longs  d'un 
pouce. 

Les  âeuts  font  latérales  ,  difpofées  dans  l'aif- 
fidle  des  feuilles,  réunies  en  fîmkules  à  rexcré- 
mité  d'un  pédoncule  commun ,  auadrangulaire  « 

fmbefcent  ;  l'involucre  compofé  de  quatre  folié- 
es ovales,  concaves,  tunentcufes  en  dehors j 
renfermant  huit  à  dix  fleuts  pédiceilées»  point  de 
corolle}  point  de  calice ,  excepté  le  rebord  très- 
entier  du  p^i^irelle  i  douze  à  quinze  étamines  ;  les 
filamens  appliqués fottemenf  contre  l'ovaire,  fili- 
formes &  pileux  )  les  anthères  ovales-oblongues , 
fiUonées}  d«s  corpufcules  à  la  bafe  des  fiUmeos» 
roraire  ovale,  fermonté  d'un  ftyle  filiforme,  une 
fois  plus  long  que  les  étamines  ,  terminé  par  un 
ftigmate  épais ,  concave  ,  réfléchi  à  fes  bords.  Le 
fruit  eft  une  baie  globuleulè ,  monofperme. 

Cet  arbre  fe  trouve  en  Chine  Se  dans  tes  foréci 
de  la  Cochtnchine.  I7  {D^eript.tx  WiUâim,  A 

TONDL  Tondi'  Terrgam.  Tondi  -  Caravatti, 
Rheed.  Hocc.  Malabo  vol.  4.  pag.  tx$.  tab.  io,  • 

Grand  atbre  du  Malabar ,  qui  s'élève  i  la  hau- 
teur de  plus  de  foixante  pieds,  Tur  un  tronc  fort 
épais,  chargé  de  branches  &  de  rameaux  alon- 
géSf  redreffés,  très-rudes .  d'un  vert-foncé,  la- 
nugineux; le  bois  blanchâtre  j  la  moelle  rendre 
&  fongueufe.  Les  feuilles  font  fimple? ,  oppofees , 
petioléts,  très-grandes,  ovales^  oblonputs,  acu- 
minées  à  leur  fommet  ,  molles .  épaifles ,  fine- 
ment dentées  en  fcie  à  leur  contour ,  vertes , 
gbbres  &  luifantes  en  dtfTus  ,  plus  paies  &  lanu- 
ginêufes  à  Irur  face  mtérieure  ;  elles  exhalent  UUd 
odeur  fuave  )  leur  faveur  eft  aromatique. 

'  Les  fleurs  font  lat-rilts  ,  fituées  dans  l'ailTelfe 
des  feuilles  ,  en  petites  panicules  courtes,  oppo^ 
fées  /étalées )  les  ramifications  divatiquées ,  pief-  ■ 

Î|ue  dichotomes,  courtes,  fe-nfrnc';  par  des  fleurs 
olitaires,  fort  petites,  de  couleur  purpurine, 
'  d'une  odeur  fuave  lorfqu'on  les  broie  entre  les 
doigtsi  leur  calice,  court,  verdâtre  & Jaa)uni|eux« 
fe  divife  en  quatre  découpures ,  oui  renfennenc 
autant  d'étamtnes  {  un  ûfît  roageatr*.  Les  frliîta 
ne  fonr  pas  connus. 

Cet  arbre  croîr  au  Alaiabar,  dans  les  fols  fa- 
bloneux  :  il  refte  vert  toute  l'année,  8c  fleurit 
dans  le  courant  du  mois  de  jutUet.  Ses  fleuts  du- 
rent long*tems. 

TONINE.  Toaiaa,  Genre  de  plantes  moooco- 
^lédiOMs«?  doDtla  famille  oanneUe  n'efi  pas  eiw 
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core  bien  déterminée  «  qui  parou  fe  rapprocher 
cellft  des  graminées»  qui  comprend  des  herbes 
ibrt  petites ,  monoïques ,  qui  na:ir<-rt  !ans  le  fond 
des  eaux  ,  dont  les  Veuilles  font  aicetucs  ,  gruuii- 
jiifonnes ,  ampîexicaules  ;  les  fleurs  fafcicultés  , 
axiiLiires ,  réunies  eo  téte  à  l'extrémité  d  uo  pé- 
dotKvIe  commun. 

L»  enaâèts  eflèniiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Des  feurs  monotfUê  ;  d*as  tet  fmn  méits  ,  un 
ealice  à  trois  lobes  ;  point  dt  corotlt  j  uiu  vtpcuU 
(entrait ,  tronquée ,  fupportjnt  à  fon  fommet  fix  éta- 
nuntt.  Dans  les  f.eurs  ftmtllts  ,  un  ovaire  à  trois 
fines  i  trois  âigmates  i  une  ftmtnct  eaxeiopftt  ét  troU 
vhtt  cafpd&ts  (m  catieimt/e*'). 

Caractère  générique. 

Les  flsurs  font  monoïques  ,  réuntes  en  téte  par 
fafcicules  à  l'extrëmiré  d'un  f^ticncule  folitaire, 
aii.liite;  chaque  tafcicule  contijtit  deux  fleurs 

fiéUiceilees  i  l'une  mâle  >  munie  d'une  braétée  ; 
'xurre  fentelle ,  garnie  de  trois  longues  bradées. 
Chirji!?  péditelle  fupporce  en  outre  une  braékée 
ècaiiieuie ,  plu&  longue  aux  fleurs  maies. 

*  Chaque  fleur  mâ'e  oflice  ; 

I*.  Un  téHtm  dtvifiiprpfibndémeni  en  trois  lobes 
concaves ,  inoDd»     coHcbÀ  en  voûte  i  leur 

iummec. 

i".  Point  de  eantte. 

3*,  Siï  étamines  ,  dont  les  iiUmens,  tris-fins  , 
fétacés,  font  Ctues  à  l'extrëmiré  &  fur  les  bords 
d'une  véficule  centrale ,  oblongue ,  tronquée  à 
fon  fommet ,  marquée  de  fis  nervures  «  qui  paroif- 
fent  fe  prolonger  en  fitamensi  le«  tDthères  peti- 
tes, gtobultufes. 

4°.  \Jn  fiyte  très-lin,  iieiile,  fortant  du  milieu 
du  fonmiec  de  la  véficnie. 

*  Les  fleuta  femellea  offrent  ; 

1**.  Point  de  cj/k?  ,  à  moins  qu'on  ne  confîdère 
comme  tel  les  trois  valves  capiulaires  qui  enve* 
loppent  h  femence. 

X**  Point  de  ewotU, 

3*.  Un  ovaire  fupërieur,  ovale ,  marqué  de  trois 
ftries  faîllantes,  furmonté  d'un  flyle  cylindrique, 
tetminé  pir  trois  ligmates  aigus ,  un  peu  diver«' 
gens. 

\.e  f'uit  conlîOe  en  une  feule  femence  ovale, 
obiule  i  fes  deux  extrémités,  ftciée  ,  enveloppée 
de  trois  valves  capfulaires ,  qui  font  peut  être  trois 
folioles  caiicinales  fortemeoc  appliquées  contre 
l'ovaire  8e  ks  feaiencea. 

Ohftrwttknu»  Ce  genre,  d'apièa  les  obfervations 
^  11.  de  Jttffien .  patoit  avoir  beaucoup  d'afintié 
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avec  la  famille  dt  s  graminées,  quoique  les £:iuU(l 
ne  fuient  point  vaginales,  mais  amp(exicaalet:i 
eft  par  conféquent  à  prélunter  que  les  femenco 
font  unilobées.  Quoiqu'Aublet  lui  donne  des  fruin 
capfuhires  ,  à  trois  valves  ,  Tanalo^e  des  ilsm 
femelles  avec  les  fleurs  miles  paroit  indiquer  4|ie 
ces  dernières  ayant  un  calice  à  trots  diviiou 
profondes  ,  les  trois  valves  de  la  capfule  pout* 
roient  bien  être  te  calice  periiliant  des  fleurs  fe- 
melles* appliqué*  fortement  contre  les  femcnces, 
comme  il  arrive  dans  un  grarv.^  ■  f-mb  i-:  rn^.;- 
nées.  Ce  genre  mérite  uu  oourci  cxiaitu  lui 
plantes  vivantes. 

E  s  r  i  c  E. 

TONiNE  fluviatile.  To 

Tonitia  fuiii}  aliernis  ,  ^m}^Lxuauit»us  ,  liatAri- 
lartceolatii  ,  acutis  ;  floribus  fafciajM9-C1^mkf 

ptduncutatis  ,  nxillartb^s.  (N.) 

Toniita  fiuviatilfs.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  I.  pag. 
Î70.  —  Aubl.  Guian.  vol.  i.  pag.  8;6.  tab.  jja 
—  Lam.  Illuflr.  Gêner,  tab.  77a» 


Tonina.  JulT.  Gcner.  Plant,  pag.  44  j. 


Erheam/om  (ampleitcauie  )  ,  caale  repente ,  m- 
(uuiiouj ,  /ionàMf  eapiiatis  ,  difformibus.  Rottb.  DiS. 

Phnt.  rar. Surinam. 4.  tab.  i.  fig.  1. 


Petite  plante  ,  qui  croît  fous  les  eaux  ,  dont  h 
lige,  couchée  â  fa  partie  infèrienre,  produit  pour 
racine  un  grand  nombre  de  petits  filamens  capil- 
laire"!,  prefque  fimples  ,  terminés  pir  une  très- 
pcute  bulbe  ovale.  Ces  tiges  font  prelque  cylin- 
driques, grêles,  tendres,  un  peu  velues,  garnies 
dans  toute  leur  longueur  de  feuilles  no.T»breufe$, 
rapprochées,  un  ptu  courtts  ,  grauiinifomies  , 
alternes,  ampicxiciules,  étroites,  linéaires,  très* 
aiguës ,  prelque  glabres, un  peu  tlriées  iongitudt- 
nalement ,  munies  vers  leurs  bords  de  cils  très* 
fins  ,  à  peine  fenHbles,  excepté  i  la  loupe. 

Les  fleurs  font  fituées  dans  l'aiflllle  d-s  feuilVî. 
réunies ,  â  l'extrémité  d'un  pédoncule  commui 
en  un  fafcîcul-  capité  ;  chaque  fleur  pédicelléet 
le  pédoncule  capillaire ,  £mple .  gUbre,  piuactMiit 
que  les  feuilles  \  les  pddiceiles  très-courts,  nmnb 
vers  leur  milieu  d'une  petite  bradtée  membra- 
neufe,  ovale  ,  lancéolée,  ciliée  ;  celi?  des  fleuis 
malcs  plus  longue.  Outre  ces  bractées,  les  flenn 
mâles  en  o6ent  une  autre  étroite  ,  aiguë  :  les 
fleur»  femelles  en  contiennent  trois  plus  alongées. 

Cette  plante  croit  ï  la  Gurano,  dans  le  fond  des 
eaux  fluviatiles.  (Ihfiript,  ix  Autt.  ) 

TONTINE.  reMMM.  Genw  de  plantes  dien- 
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ty^étlomt ,  â  fleurs  complètes ,  monopêtalées ,  rë- 

liliètes,  in*'un(-1ihiil;fnnriv', .  d-^  h  î'imille  d(.5  ru- 
licéti,  qui  2  des  rapport»  avec  les  nacibij,  qui 
compr-ni  des  herbes  rampantes,  radicantes,  exo- 
tiques à  l'Earope.  dont  le$  feuilles  font  oppofées, 
entière»  i  les  fleurs  en  ciilies  axîllaires ,  pédon- 
culées. 

Le  caraâère  eflentitl  de  et  gÊtue^  d'avoir  : 

Un  calice  à  quatre  découpures  ;  une  rr-r^r  tr  tr.~ 
tonnoir  ;  qajtre  étamines  i  un  jiyle  ôif.dc  i  uizl  àuic 
cvu'O'^néc,  à  deux  loges ^ft  fortggutU  M  ^lot $  des 
ftmentes  noatéreuftf, 

CARACTiRB  eiNÉRIQUl, 

Chaque  fleur  elfie  : 

1°.  L  n  Ciiiice  turbiné,  connivent  avec  l'ovaire 
par  fa  partie  entière  }  le  limbe  découpé  en  quatre 
parties  aiguëi. 

z**.  Une  corolle  monopétale ,  en  forme  d'enton- 
noir j  le  tube  cylifflrii^iie  ,  puis  long  que  lU  cilîce  ; 
U  limbe  divifé  en  quatre  labcs  aigus. 

j".  Quatre  itamints ,  dont  les  filamens  font  in- 
férée 1  I  or  Ml    de  la  corolle,  prefqw'auiri  longs 

Ïue  le  limbe  ^  terminés  par  des  anthères  arrondies 
c  faiihbtes. 

4*.  Un  ovaire  arron  Jt ,  Turmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme ,  bifide  à  Ta  partie  fupécieuie ,  tennîné  par 
des  ftigmates  obtus. 

Le  frtât  efl  une  baie  ovale ,  couronnée  par  les 

d'  -  ifin'-ç  perfïftanres  du  calice  ,  pavcapee  en  d^ux 
loges,  qui  fe  feparent  à  l'époque  de  la  nururité. 

Les  jemencet  nombreufes^  arrondies  «  convexes^ 
bordies,  anacbéet  i  la  cloifon. 

£  s  F  £  c  s. 

ToMTANB  de  la  Gdiane.  TeeMM^  guiantnfis, 
Attbieb 

Tontjried  fi'llis  pttioldtis  ^  ovdto-tanceolaiis  ,  in- 
itgns  ;  floribut  iymojit    axilluiihus.  (  N.  ) 

Tontanea  gu'ianen/tj.  Aubl.  Guian.  vol.  I.  pag. 
i^S.  tib.  41.  —  Lam.  Illuftr.  Gêner,  vol.  i,  pag. 
aSo.  n*.  146c.  tab.  64. 

BJlerdia  rtptM.  Witlden.  Spec.  Plant,  vol.  i . 
fias.  42/6* 

Am  fieeBam  f  Btovn .  Jam.  pag.  144. 

P!a'  re  herbacée  ,  dont  les  racines  font  fibreiifes  ; 
les  ti^  rampaotes^  médiocrement  mneuies,  cy  - 
liadriques  { les  rameaux  velus ,  afcendani .  garnis 
de  feuilles  oppofées  ,  pétiolées ,  très  -  entières  , 
l^ubf  fcentes  ,  ovales ,  un  peu  lancéolées  ,  aiguës 
<a  leur  fnmmet ,  arrondies  â  leur  bife  ;  les  pétioles 
de  detïx  tiers  plus  courts  que  les  feuilles. 
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Les  fleurs  font  ixaét»  dans  raiffelle  des  (èutllei, 

difpofées  prefqu'cn  une  cfme  lâche  ,  fffu  garnie,  t 
i  l'extiemiré  d'un  pédancule  commun .  plus  court 
que  les  feuilles ,  pubefcent;  les  pédoncules  par» 
tiels  fimples ,  inégaux ,  munis  à  leur  baiie  de  pe- 
tices  braoées  très-courtes ,  ptibefcentes.  Le  caucé 
eft  droit,  turbiné,  divifé  à  les  bords  en  cinq  dents 
droites  ,  ovales-eblongues  ,  aiguës  i  la  corolle  en 
forme  d'entonnoir  ;  fon  tube  prefqu'une  fois  plus 
lonp  que  le  calice  ^  cylindrique ,  un  peu  renflé  à  fa 
moitié  fupéiieure  ;  le  limbe  entièrement  divifé  en 
quatre  découpures  ouvertes,  ovales-lancéolées , 
aiguës  >  les  filamens  îniërés  piefqu'à  l'orifice  de  la 
corolle  ;  les  étamines  faillantes.  Le  flyle,  beau- 
coup plus  long  que  les  filamens ,  filiforme ,  fe 
divtfe  à  fon  fommet  en  deux  parties  divergentes  j 
ks  Higmates  aigus.  Le  fruit  eft  urté  baie  ovale  , 
enveloppée  par  le  calice  adhérent  &  peilîftaot* 
dont  les  diviiîons  forment  une  couronne  au  fom* 
met}  divifée  en  di-ux  Inges  qui  fe  féparent.  La 
cloifon  fupporte  des  femences  nombreufes ,  con- 
vexes» artoudies ,  cutonréea  d'un  bourrelet. 

Cette  plante  croît  à  Caycooe ,  8e  dam  les  forêts 
de  la  Guiane.  y 

TONTEL.  Tor.ulea.  Genre  de  plintes  dico- 
tylédones «  à  fleurs  complètes ,  à  cinq  pétales  ré- 
guliers ,  dont  la  famille  naturelle  n'eft  pas  encore 
déterminée ,  oui  a,  par  fon  port  î^:  par  fes  flsurt, 
de  nomlireiix  rapports  avec  les  /lypotratea  ,  mais 
dont  il  diffbre  efTentiellenientparfesfruits.il  corn- 

Îwend  des  arbriffeauxexotîquesirEttrope.  â  tige 
armenteufe ,  dont  les  rameaux  &  les  fènines  font 
oppofes  ,  les  fleurs  dirpofées  en  panicules  axil- 
laires  ic  termioales,  oppofées,  munies  de  brac- 
tées» 

Le  caraâère  effentîel  de  ce  genre  eft  d'avoir  { 

Un  calice  à  cinq  découpures  ;  cinq  pétales  ;  on  godet 
qui  fupporte  trou  étamines  ,  «nvironaatu  ^maini  tm 
ftyle  i  iou  hait  à  quatre  femtneu, 

CAHACTÉRI  GBHilLlQUC. 

Cbaque  0eur  ofte  : 

I**.  Un  <aUet d'une  lèule  pièce,  urcéolé ,  per* 
fi flanc ,  à  cinq  découpures  ovales ,  aiguës. 

2".  Une  corolle  i  cinq  pér.iles  ov-i'f?  ,  nrron  !iî, 
pcrfilians ,  un  peu  plus  longs  que  le  calice ,  inférés 
fur  un  UTCéde  fiamimftre. 

î".  Trois  é/amines,  dont  les  fil>mens  font  infères 
aux  parois  internes  de  l'urcéole ,  ouverts  après  U 
floraifon  {  les  amliètei  arrondies. 

Un  urcéok  tièa- entier  a  ftaminifihpe  1  euviron* 
mnt  l'ovaire. 

^.  Un  mrain  fupéfieur  »  arrondi ,  enviroimé 

Tttt  1 
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furmontë  d'un  ftyle  COWtj  ttminé 


par  un  Itjgauie  limpk  &  obtus. 

Le  fruit  eft  une  baie  fphénoue  ,  à  une  feule 
loge  ,  environnée  jiar  le  cilice  &  la  coiollt;  per- 
fk&oi,  ceotennant  quatie  feoMOCts  fort  petites. 

E  s  p  à  c  1  s. 

I.  TONTEL  grimpant.  Tamdiû  ^Mdau.  Anbt. 

Taittdta  foliit  ptbftfil^M  ,  ^pcfàf  ,  ûtugeni 

mis ,  acuminatU.  (N.) 

TonttlM ^«Mdtn».  Aubl.  Gttîao.  vol.  i .  pag.  j  i 

taW  lo.  Lm.  lUvSr.  Gtner.  voL  i.  p^g.  98 
D*.4Xi.rab.  xé. 

TonfeUa  (fcandens)  ,  fof!is  Integerrimis ,  atum'i 
nath.  Wiild.  Spec.  Piani.  vol.  i .  pag.  1 94.  n".  i. 

TonftUa  fcandtns.  Vahl,  Sfmb.  l.  pag.  17. 

Aibritleau  dont  les  tiges  font  longues ,  grîm- 
ptnttS*  cylindriques )  pliantes,  divifées  en  bran 
ches  oppofées  8e  en  ranneaux  également  oppofés, 
•longés,  effilés,  glabres,  cylindriques,  munis  de 
feuilles  oppolees,  prefque  felliles  ,  oblongues 
Jancéoléës  ,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  entières 
d  leufs  bords ,  acuminées  à  leur  fommec ,  re;re- 
cies  prefqu'en  un  pétiole  très'Court  â  leur  bjfe  , 
longues  de  trois  pouces  &  plus ,  larges  d'un  pouce  > 
marquées  ncrvi:res  latérales ,  aUernes ,  prefque 
fimples ,  &  de  veinules  ttés-Hnes,  ramifiées 

Les  fleurs  font  latérales  &  terminales  «  ficnées 
dans  l'aiflélle  des  feuilles  j  dirpofées  en  petites 
panicules oppofées >  médiocrement  ramifiées,  cha- 
que divifion  munie  d'une  petite  braâée  étroite  ^ 
courte,  fubulée.  Le  calice  eft  glabre  ,  petit ,  en- 
tier i  fon  orifice  di vifé  en  t  inq  découpures  ovales  j 
aiguës  )  la  corolle  à  peine  plus  longue  que  le  ca- 
lice ,  à  cincj  pétales  ovales  ,  nhvx^  ,  inférés  fur  un 
cube  urcéoie  qui  fupporce  également  trois  éta- 
mines  plus  courtes  que  la  corolle.  Le  fruit  eft  une 
btie  (pnéiiqiie ,  un  peu  ovaie  >  enveloppée  pat  le 
calice  te  h  corolle  ^^refifecmam  quatre  femeoces 
Autt  nu  feule  loge  qui  ne  s'ouvre  pas. 

Cette  plante  ccoîc  daiM  1»  Guiane  9c  à  l'Ile  de 

U  Triiiice.  J) 

X.  TONTEl  d'Afrique.  TonteUa  african». 

Tonttkû  foliit  opp^fait^  obtufij,  ^httduUfV'dt»' 
Util  /  antktrit  ftfmug»  (  N.  ) 

TonftUa  (  afric«m)j  Mis  oitafis,  gianJulofo- 
.  Plant. 


itntaùs.  WilkL  Spec. 


vol*  t.  pas*  194. 


Cette  efpèce  refTemble  beaucoup  i  la  précé- 
dente ;  elle  n'en  diffère,  d'après  Willdenov  , 
que  par  fes  feuilles  beaucoup  plus  petites,  ob- 
tnfttU  leut  fonmet  j  très-Ugétcment  f  ludolenfti 
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lienncuîées  à  k"ur  corr-o',!-.  T. 3  coroll;  tf*.  :'s 
grande  que  celle  du  tonuic^  Jt-aniens  ,      1«  Jû- 

tfaères  Mflîtes.  Le  ftitic  n'a  pas  été  obfiîné. 
Cette  pilote  «oit  en  Cnhiée.  1^ 

TOPOBÉ.  Topobta.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, à  fleurs  complètes,  polypéra'éts  ,  prci- 
qu'irrégulières ,  de  la  famille  des  méUti ornes,  qui 
'  a  des  rapports  avec  les  melaftoma ,  &  qui  coah 

prent^  if  s  îrbrilLaux  exotiques  à  rFutope,p:r> 
fites  ,  dont  les  tigcs  font  larmer.tuufes  ,  tetn- 
gones  ;  les  pédoncules  agrégda  ,  Utibiies }  l«i 

feuilles  oppofées ,  pétiolees. 

Le  cara<^;re  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Vn  cûUct  douhle  ;  ttx  té  rieur  û  quatrt  foliàits  a 
croix;  l'intintur  CUJitpoudi ,  k  fx  dents  fort  pt- 
tius  ;  fix  pittilej  inégùux  ;  dou^t  itamints  ;  lt>  jMr 
mens  rapprochés  en  tylindre  ;  un  ftyle  i  un  ftigumt 
c  api  te  ,  à  ftx  câtes  ;  une  baie  ertvelapfét  à  /k  kaft  ftt 
U  caiict^  àjix  hgts  f9lyfp*rmt$, 

CAHACTiai    «ÉMfcmQtf  E.  . 

Chaque  flenc  oflxe  : 

!•.  Un  calice  double  \  l'extérieur  é'one  feolt 
pièce,  à  quatre  divifions  profondi?v,  arron  fr^, 
un  peu  acuminées;  l'intérieur  campanule,  evaie, 
i  fil  peitiet  demi  trèt^oune» ,  ai^ës. 

1".  Une  corolle  compofée de fîx  pétales  inégaux, 
ovales,  un  peu  anoiHlj»j  ioféréa  fur  l'orifice  du 
calice  imérietic.  ^ 

Douze  dtamines,  dont  les  filaméns  font 
plaiies,  recourbés,  rapprochés  en  tube,  inférés 
fur  un  difque  qui  couronne  l'ovaire  i  les  anthères 
oblongues  ,  aigi  es  ,  d'abotd  COtttbéeS,  puis  W 

dreftces  &  à  deux  lobes. 

4».  Un  ovaire  ovale ,  furmonté  d'un  ftyle  Iopr, 
chamn ,  rougeitre ,  incliné  ven  le  pétale  infé- 
rieur ,  terminé  par  nn  fttgnate  capité  «  marqiié  de 
fix  filions. 

Le/nr/r  ell  une  baie  rouge ,  fpongieufe,  à  fit 
loges,  environnée  par  la  bafe charnue  de calitti 

la  partie  fupericuie  caduque. 

\^ ftmences  {aux.  nombieuks,  toit  petites,  pia- 

cées  dans  noe  pulpe  molle. 

Es  pi  et  s. 

t.  TopOBfc  parafîte.  Topobaa  parafitica. 

Topeiida  fûUis  ovatis  ,  ftJttordûti* ^  fuîofiiaaer- 
viis  ;  pedunculis  axUbvikUt  ^gfi^ÊÙi  i  eauil  ftr- 

mtntofo.  (  N.  ) 

Topobia  parafitîca.  Aubl.  Guian.  vol.  i .  pag. 
476.  tab.  i8<>.<>Jii£  Gen.  Hmt.  pag.  3^^^. 


Digitized  by  Google 


TOQ 

r'eft  une  plante  parafue  ,  qui  croît  ordinaire- 
ment fur  le  tronc  des  ^lus  grands  arbres.  Ses  tiges 
le  divifent  en  longs  rameaux  farmenteux ,  inclinés 
veis  ta  terre,  de  la  groflèurdu  doigt,  quadrangu- 
laîres ,  ligneux ,  garnis  i  leur  partie  fupéneure  de 
feuilles  p.-tiolées,  oppofées ,  ovales,  entières, 
Quelquetois  un  peu  échancrées  en  cœur  à  leur 
bafe,  longues  d'environ  fix  pouces,  fur  tr  is 
pouces  &:  demi  de  longueur,  vertes  en  delFus, 
un  peu  rougeàtres  en  deflbus  ,  marquées  de  cinq 
nervures  faillames ,  longitudinales .  couvertes  Je 
poik  rouffeâtresi  les  pétioles  longs  de  deux  pou- 
ces, catalicutés,  cougeâtres,  chamitt*  sanusde 
quelques  poik  à  leur  bafe. 

Les  fleurs  font  pédonculées.  réunies  pluiteurs 
enfemble  dans  les  aiflelles  des  feuilles  i  les  pédon- 
cules fimples,  plus  tcmrTs  que  les  pétioles  «  le 
calice  itueroe  cft  campanule ,  rouge  &  membra- 
neux i  là  partie  fupérieure ,  à  fix  hices  à  (a  partie 
inférieure,  terminé  par  fix  petites  dents  aiguës  , 
recouvert  extérieurement  par  ouàtre  folioles  op- 
pofées ,  en  forme  d'écaillés  ;  la  corolle  couleur 
de  rofe,  à  fix  pétales  arrondis,  inégaux,  ongui- 
culés ,  inféré*  for  \»  partie  movenne  &  interne  du 
Câliceî  douze  ctamines  attachées  311  Je  (Tous  des 
pétales  fur  un  difque  qui  couronne  l'ovaire  j  les 
ilamem  coatbët  en  arc ,  larges  ,  aplatis ,  conni- 
vefls;  les  anthères  courbées  en  faucille,  inclinées 
fut  leur  filament  jufqu'à  leur  attache ,  formant 
par  leur  réunion  une  couronne  centrale  ,  s'ou- 
vranc  antérieurement  en  deux  valves  dans  toute 
leur  longueur}  le  ftyle  eft  long ,  rouge,  charnu; 
îl  Turmonte  les  étaminps  ^^■  0:-  courbe  fur  le  pétale 
inférieur,  plus  petit  que  les  autres;  le  ftignriate 
^  rouge,  un  peu  renflé,  i  fix  côtes.  Le  huit 
confîfte  en  une  baie  rouge  «  un  peu  fucculente , 
fpongieufe ,  de  la  grofleur  d'une  ndliKieV  «livifée 
înterieurement  en  fil  loges,  templîcsde  («meiices 
fort  petites. 

Cette  plante  croît  à  Cayenne ,  fur  les  bords  de 
la  rivière  de  Sinénuri  ,  &•  dans  les  environs  de  la 
Crique  des  Galibis.  ^  (Defeript.  exAuil.) 

Les  Galibis  mangent  les  fruits  de  cette  plante, 
&  l'emploient  quelquefois  pour  donner  WUt  cou- 
leur rouge.i  leurs  potiti  meuble». 

TOQUE.  ScutclUria.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fieurs  complètes,  monopstalees , 
labiées  ,  de  la  famille  des  labiées,  qui  a  des  rap- 
ports avec  les  brundles.  &  «^«i  comprend  des 
heibes  ,  dont  quelques-unes  a  tige  prcfque  li- 

3;neafe ,  les  unes  exotiques  ,  d'jutres  indigènes 
e  rÈurope ,  dont  les  fleurs  font  nues ,  folitai- 
re^  ,  axilî-iires,  quelquefois  en  épis  terminaux  ou 
latei.ujx  ,  8c  munis  de  bradées. 

Le  caraûère  eHentiel  de  ce  genre  cft  d'atoir  : 
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férieurt  munie  d'une  icailtt  fatllame  Ù  concave  {  une 
conUt  unie ,  courhie  i  fa  hûfe ,  eomprimée  a  fou 
fommtt  ;  h  l'^ve  fuférieurc  en  voûte,  deux  dents  à  fa 
iafe ;  l'infinaire  [•lus  ln'ge ,  ichancréei  ^uatu  étami' 
n*$  ii^ptames  ;  fiigmate  mâle  h  peint  0^0$ i  fUtrt 
femeMU  renfinnit*  ekns  U  eaiiu, 

CARACTilUB  CftMilLlQVe. 

Cbailuelleur  offine: 

I*.  Un  calice  très-court ,  d'une  feule  pièce, 
perfiilant,  divifé  à  fon  limbe  en  deux  lèvres  cour- 
tes, entière  i  la  fupérieure  portant  une  écailla 
cononreflic  faillame^en  forme  d'opercule. 

a".  Une  corolle  monopétalc  ,  îrrégulière  ,  beau- 
coup plus  longue  que  le  calice  }  !e  lube  courbe  à 
fa  baie  ,  renflé  &  comprimé  dans  les  trois  quarts 
de  fa  longueur)  le  limbe  divifé  en  deux  lèvres  i 
la  fupérieure  conciive ,  crenfée  en  voûte,  pref- 
qu'entic-te  ,  iriunîe  Je  drii\  i^er.xs  à  fon  origine; 
l'inférieure  plus  large,  echantree  à  Ton  fommet. 

Quatre  itaminet,  dont  k&  ELmcns  font  di- 
dynames ,  placés  fous  la  lèvre  fupérieure  de  la 
corolle  «  dont  deux  plus  longs  i  les  anthères  pe- 
tites. 

4".  Un  ovain  ï  quatre  lobes ,  du  centre  def- 

queîs  s'élève  un  ftyle  filiforme  .  de  la  longeur  des 
etaniines,  tetminé  par  un  Aigmate  recourbé, 
prefiiue  fimple. 

■  Quatre  femences  nues,  arrondies ,  fituées  dans 
le  fond  du  calice  perfiilant ,  &  dont  l'orifice  eft 
fermé  par  une  écaille  en  fomie  d'opereute  inférée 
fur  la  lèvre  fupérieure. 

Obfervaiions,  Les  toques ,  rapprochées  des  bru- 
nelles,  s'en  dilHnguent  ,  ainfi  que  de  tous  les 
autres  genres  de  la  famille  des  labiées,  par  un 
caraâère  qui  leur  eft  particulier }  il  confifte  princi- 
palement  daas  leur  calice  i  deux  lèvres  entières  , 
la  lèvre  fupérieure  portant  une  écaille  faillame 
&  concave  qui,  après  la  âorairon,&à  l  'époque  de 
la  maturité  des  femences  ,  devient  une  forte  d  o- 
petcule  qui  recouvre  l'onfice  du  calice  peifiiUnt. 

EspicBS. 

I.  Toque  du  Levart,  Scutelljria  orientaHs. 

S^uttUana  foliii  incijis  ,  jubius  tomentoft  ;  fpicis 
rotundato-tttragonis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  peg. 
8U'  -T  Mo".  Mpfal.  173*  —  Mill.  Piâ.  n*.  a.  * 
KnipK»  Cent,  f .  n*.  81.  —  'Willdcn.  Spec.  Plam. 
vok    p^.  i7i.n*.'i. 

Scutcllaria  foliis  pinnatijidis,  HofC*  Oitf»  Jlfi. 
—  Roy.  Lugd.  Bat.  jio. 

Cajpda  orientalis  ,  folio  chamédryos  ,  fore  luteo, 

TQiun.  CoroU.  n»  9e  Itiii.  to1>  }•  pag*  906* 
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Tib.  ?o(^.  —  Comme!.  Rar.  )0.  ttV.  JO»  —  M*rt. 
Cent.  pag.  i8.  t.ib.  18. 

Ca^Ja  ortentalii ,  incana  j  ftdiU  iatiaioiit  j 
ftw4  intÊm,  Tournef.  CoroU.  ti. 

[1  fart  des  mêmes  racines  plafieurs  tiges  éta- 
lées ,  fouvent  couchées  fur  la  terre ,  obfcurement 
teti  igones  ,  dures,  un  peu  ligneules  ,  furtout 
à  leur  baCe,  revêtues  d  1111  duvet  giis  cctidre  , 
aiiifî  que  ks  rameaux  ;  ceux-ci  font  oppolés ,  grê- 
les ,  nombreux ,  quadrangulaires ,  garnis  de  feuil- 
les pétiolees  ,  oppofées,  ovales ,  irrégulièrement 
inctfé'^s  OH  crénelées  ,  longues  d'environ  un 
^-  'Ul!  \-  plus  ,  fnr  huit  à  dix  lignes  de  lar^e, 
vertes  gbbres  à  leur  face  fupérïeure  j  pubef- 
cemes  &  blanches  en  defîous ,  olmi&s  i  leur 
fommeti  ki  péûokt  giéles»  plus  covroque  lo 
Veuilles. 

Les  fleurs  font  {btiniKS  >  oppofiScs  ,  féâwn- 

lées  ,  (itnées  le  long  des  rameaux ,  dans  l'aiiTelle 
dei  ft;ai  les  florales  ou  de  bridées  oppofées, 
aifez  fen  blables  aux  autrts  feuillt;s ,  mais  plus  pe- 
tites ,  très-entières  ,  ovales-elliptiqu»,  petiolées« 
diminuanc  de  grandeur  â  mefure  qu'elles  appro- 
chrnt  <fu  fomii>et  :  i!  réfulre  ,  de  ce  tte  difpofitUiD  , 
t^ue  les  flours  tormcnt  par  leur  enfemblede  longs 
épis  grêles.  Leur  pédoncule  eft  pubefcent,  un 

£eu  dIus  court  que  le  pétiole  des  bractées»  l«  ca- 
ce  Mgérement  velu  (  la  corolle  jaune.  Dans  la 
variété  » ,  les  feuilles  font  prefcju'une  fois  plus 
petites  j  de  fouvent  C  prottMidemeot  incifees, 
qu'elles  p»oi0eiit  piliii»o&les  ou  laciiMéeS  Ae 
dentées. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant ,  l'.Xtménie, 
aux  environs  de  Téphlis  ,  dans  la  Mauritanie. 
On  la  cultive  au  Jacdin  dés  Plantes  de  Paxis.  b 

a«  ToQoi  i  grande»  flema.  SmtUvit  grmnéi- 
f^r*.  Qirtis. 

Sautllaria  foliù  çonbtis ,  inci(t$  ,  erenatit ,  uttiit» 

^  qui  pubtfctnttbut  ,pttiolo  i!^;^''-o^:>us  ;  fpicis  trtvif- 
fimis  y  utragonis  ;  ceroUh  lurj^as  ,  bratitis  quadru- 
pla longiorii>iis.  Curtis,  Magaf.  tab.  6jj.  — P«|f. 
^yr^opi.  Plant,  vol.  x.  pag.  1  j6.  n°.  a. 

Cette  plante^  qui  fe  rapproche  du  faiulUna 
trrtntalh ,  iftn  dtnfngue  p;  mcipaletrent  par  fe$ 

grandes  fleurs.  Set  tiges  font  dr 'it<.s ,  courtes , 
^^iiâdriiigi-ijiics ,  rameufts  ,  garnies  de  feuilUs 
oppoféfs ,  pétiolées ,  ovaks,  échancrées  en  coeur 
4  leur  twfe  >  pubefcentes  â  lents  deux  face^ ,  in> 
ciliées  &  rrénelées ,  plus  cottrtPS  que  les  pén'eites. 
Les  flturs  f<int  dilpoiets  en  opis  terminaux ,  fort 
COKits  ,  twti.igur.ts  ;  U  corolle  ,qui  a  quelque  rct- 
ftiTibl-mce  avec  celle  dts  anihirrinum  ,  fe  divife 
en  dkux  lèvns  »  fon  tube  eft  alongé,  rougeàtre^ 
*n        j  ûnà  qii«  les  lèyres  ;  h  lèn«  in* 


-,  fcricure  lanr.atre  ;  les  biaâéeS  ^tte  fois  plui 

courtes  <]ue  la  corolle. 

Cette  piafue  ctoti  dans  la  Sibérie. 

To<îOB  i  fleurs  blanches.  Seautiaria  «didt^ 
Lùm. 

ScuttlUria  foliit  fuhconLitis  ,  ftrraîit  ,  n^^t , 
opacis  ;  fpic'n  fauna'i ,  braBeis  ovatls.  Linn.  MaJ>- 
tif.  pag.248.  —  Satibat.  Hort.  Roman,  j.  ab. 
—  Willd.  Spcc.  Plant,  vol.    pag.  171.  vol.  1. 

ScutiîLrid  tcucriîfiuiêtfiwMo^  S,  Baub.  Hift> 

j.  pag.  1^)1.  Icon. 

C*ijfi(Li  fiort  txalifido,  Tourn.  Inll.  R.  Hcrb.  182. 

Caftda  fion  tx  clbo  patlmu.  Colom.  pafS  I. 

pag.  190. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  un  pied  81:  demi, 
un  peu  iigiieuie»,  quadrangulaites ,  velues,  mu- 
nies de  rameajx  oppf'Tes ,  très-ctalés  ,  garnis  de 
feuilles  pétiotees ,  oppoiees  i  les  inférieures  ob> 
longues,  un  peu  arrondies,  plus  grandes}  les  ftt»^ 
peiitures  plus  petites ,  prefqu'en  cœur,  toutes 
epaifl'es,  ridées,  %'i.lue$,  dentée»  en  fcie  à  leur 
contour ,  lîrefqu'cibtufes  i  leur  Commet  >  leS  pé" 
«oies  velus,  plus  courts  que  les  fcuiilcs. 

• 

Les  fleurs  forment  paj  leur  tnfcinble  de  longs 
e'pis  terminaux  à  l'extrémité  des  r.imeaux  ;  elles 
(ont  placées  dans  raîâelle  des  feuilles ,  oppolees« 
folitaires,  pédonculdes  (cesfeuHfes  fontreginlées 

comme  autant  de  bradées  prefmiefrflîles ,  ovaîcs, 
entières ,  aiguës,  prelquc  tomentiufes  ,  beaucoup 
plus  petites  que  les  feuilles,  vertes  ou  un  peurou- 
geâtres.  Les  calices  font  courts  ,  lanugineux }  U 
corolle  blanche  00  quelquefois  un  peu  rougeâire* 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plant' s  de  Paris}  elle  fleuitt  daiiale 
courant  du  mois  de  mai.  b 

4.  Toque  zxh[\[^i:i[i.SiuttlUniifruticofo.  Desf. 

SautlUria  Jhiiis  cordai  'n ,  rugafis  ,  tomentofo-ia- 
eanis  i  cauU  fmticvfo.  FtrI.  Synopf.  Plant,  vt»L  î. 
p.  i}6.  n*.  4.  —  Dest".  Catal.  Hort.  Parif.  p.  6;. 

Ses  tiges  font  dures  ,  ligneufes  ,  médiocrement 
velues,  rameufes,  hautes  d'enviioo  anpîed ,  gar- 
nies de  feuilles  oppofées,  ovales  ea  cmir*  ridées, 
blanchâtres  8t  Tcm^nteu^.  Les  fleurs  font  difpo» 

r^cs  1  1  extrémité  des  rameaux  Se  des  tiges  en  un 
épi  droit }  Us  calices  courts  j  partagés  en  deux 
lèvres  i  1  1  corolle  d'un  blanc-jannStte.  Le  tube 

gtête ,  trc's-îong. 

Cette  plante  croît  dans  ta  Perfe.  On  U  cuUivo 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^ 

f.  ToQuti  des  Alpes,  i  tu:  t.«'/âr/j  jlpinj.  Lino. 
^cuttllaria  foliit  corjutij  ^  in^:fj-Jerf^jtU,tHtl^ 
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tii  ; /puis  imiricatis,  rotuaJito- utr.j^onis.  Linn. 
Spec.  Fiant,  vol.  i.  p»g  8^}  —  Kniph.  Ccncur.  9. 
B*.  87.—  AUiun.  Fiot .  p.-tiem.  n".  14».  cab.  16. 
fig.  }.  —  DcCiiiil.  Fior.  franç.  vol.  }.  pag.  571. 

ScMeUaria  (»\pini),/6iiù  cordatiê^  Ueifo-fer- 
rath  ,  mnatit  ;  fpids  imineath ,  roaatdttù'turjgo- 
MÏsi  iruSeti  jiort  dupià  èreviofiiu$,  WilUep.  Sp«C. 

Plant,  vol.  5.  pag.  171.  n".  5. 

S.uielLria  foliis  ovatis  ,  ffisU  imhrUalit.  Hort. 

Cliffort.  J17-—  Hoic,  UpfaL  >7j.'—  Royea, 
Lugd.  Bac.  jii. 

Ccfida  proeum^m  ,  foliis  ovaUt ,  tnaatit  i  fpitù 
nrii ,  folio/lt.  Hitler ,  Helv.  n*.  i8i . 

Tcu.rium  alpinum  ,  inodorum  ,  flort  ni«fJto,  C- 
filub.  Pia.  247*  &  Prodtom.  116.  —  Burf.  15. 

Cii0ida  alpina  ,fupina  f  magnofore.  Toumef.  Inft. 

A.  Hefb.  181. 

Cette  efpèce  fe  dîflingue  à  Tes  fleurs  difpofées 
en  un  épi  épait,  touffu,  &  dont  le»  braâees  im- 
briquéesTiNtc  betocoup  pli»  courtes  que  la  corolle^ 
qui  a  la  tèwe  fiipérieure  violette. 

Se*:  trr^^  font  longues  d'environ  un  pied  ,  un 
peu  couchées  à  leur  bafe,  quadrangulaircs  ,  prin 
cipalement  i  leur  partie  tupeiieure;  un  peu  velues, 
«livifëes  en  rameaux  opporés,  étalés,  un  peu  grélts, 
tétragonei,  vefus,  garnis  de  feuilles  pétio'ées,  op- 
pofées,  ovales,  un  peu  en  cœur  ;  les  inférieures 
plus  larges,  un  peu  arrondies  «les  fupérkures  plus 
étroites ,  plus  aiongée« ,  vertes  en  deffutj  an  peu 
p'us  pâles  en  di-fTous ,  légèrement  velues  ,  créne- 
lées a  leur  contour,  terminées  à  leur  fumoiet  par 
une-pointe  émoulTdé  ou  obtufe. 

Les  fîeurs  font  difi-'ofL-ts  en  un  épi  terminal  à 
l'extrémité  de  chaque  rain«au,  garni  de  bradtées 
imbriquées ,  ovales ,  entières,  feililes,  un  peu  ai- 
guës, me  Tibt.ineufes,  pref^ue  tranfparentes,  paît  5, 
colorées  vers  leur  r(;m)itei ,  beaucoup  plus  courtes 
que  le  tube  de  la  corolle  :  celle  ci  eft  longue ,  Tail- 
lante i  la  lèvre  fupéfieure  velue  fit  de  couleur 
bleue  t  l'inférieure  bbocb^i  lettibed'im  blanc  un 
peu  jaunâtre. 

Cette  efpèce  croît  f  ir  Ifs  rochîrs  irides, parmi 
les  pierres,  à\m  les  dcpirienicns  metidionaux  de 
la  France ,  en  SuilTe  ,  en  Savoie  ,  dans  les  Pyré- 
nées ,  &rc  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris.. :^  (T.  v.) 

Cette  plante  eft  d'une  faveur  amère.On1ui  artri- 

l-ue  les  mérnrs  propriétés  qu'à  la  toque  rjffide , 
furtout  comme  ^ebiituge  «  ÎSc  on  U  lui  lubliituo 
dan*  quelques  pays. 

6.  Toque  lupuline.  Scutell^ia  luvulina.  Linn. 
Hutttiiana  foHif  eordatu  ^  incija  Jcrratu  fuiuiis^ 
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'  gtahrif  ;fpicisiml>ricatiSyrotjr,dtito-t(tragonis.V\nx\. 
Spec.  Plant,  vol.  l.  pag.  8^4.  —  Hort.  Upfal.  17}. 

—  Miller  ,  Dift.  n".  6.  —  Pallas  ,  Itio.  z.  pag,  19; 

—  WiUich.  in  Nov.  Aâ>  A,  N.  C  vol.  4.  pag. 
117. 

StutttlaHa  foHîs  eoriatis,  întlfo-ferratit ,  acutis  ^ 
glabris  ;  ffiçis  imbr  cJth,  rotwid^to-Uira^ynis  ,  hntC' 
ttis  fiorum  loagiiutunt.  WtUd.  Spec.  Plant,  vol.  }. 
pag.i7X.  n*.  4. 

Ca0Sét  alpina ,  fupina^  magnofion  atUdo.  Tonr> 

acf.  Inft.  R.  lUvb.  iSi. 

Quoique  uès-rapprochée  du  fcuttUarU  alpina^ 
cette  efpèce  s'en  aiftingue  par  f<m  port,  par  fe* 
bradées  plus  alongèes  j  plus  aiguës»  pat  fe* feuil- 
les plus  alongées. 

Ses  tiges  font  dures ,  prefquî  ligne  ufes,  glabres, 
un  peu  cerragones,  couchées,  munies  de  rame.)ux 
grêles  ,  redreflés,  pubefcens ,  garnis  de  feuilles 
péttolées  ,  oppofées ,  ovales  >  im  peu  oblonftues, 
verres  &  glabres  en  dtlTiis,  plus  pâles  .  léj-ére- 
nienc  pubefcentes  en  delfous,  obtufes  a  icur  fom- 
met,  crénelées!  leurs  bords  \  les  crcnelures  ob« 
tufes  •  un  peu  arrondies  { les  pétioles  grélos  *  pu* 
befcens,  de  moitié  plus  courts  que  les  Ifeuilles. 

Les  (leurs  (ont  difpofées  ï  l'extrémité  des  ra- 
meaux en  un  épi  épais ,  un  peu  court ,  cylindrique 
ouobrcurémeiit  tetrsgoiie, muni  de  bradées mcm-  • 
braneulês*  colorées ,  un  peu  purpurines ,  ovales* 
un  peu  acuminées,  ciliées,  imbriquées,  la  plupart 
plus  longues  que  le  tube  de  la  corolle  :  celle-ci 
d'un  jaune-pâle  .  qu  !^uefois  blanchâtre  ;  la  lèvre 
fupérieure  velue  en  dehors  j  quelquefois  tachetée 
de  pourpre* 

Cette  plame  croît  dans  la  Sibérie  *  h  Tartarie^ 
fur  les  montagnes.  On  la  cultive  au  Jardin  des 

Plantes  de  Paris'.  ^  (     v.  )  ^ 

7.  Toque  à  fleurs  latérales.  ScMtlU'u  lauri- 
fan»  Linn. 

Scuttllaria  foi'iis  Uviius ,  carinâ  fcahris;  ruétmii 
>'ateralihiu  ^faliofis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  p, 
8a{.  —  Lam.  llluflr.  Gêner,  tab.  jic.  (ig. 
WîUd.  Spec.  Plant,  vol.    ptg*  171,  n*.  f . 

Scuttllaria  foliis  cordaio  ■  lanceolatis  ,  fcrratis  f 
feduiîulis  mu/nports.  Hov'cn  j  Lugd.  Bat. 

Scutt!i>iria  foins  ovato  -  ianctolatis ^  pttiolaùt  i 
raeemis  foliofis,  GroiMV.  Virgin.  91. 

ScuttlUria  (  Uteriflorj  )  ,  ramoji^ma ,  glahriuf- 
cuU  i  foUit  ioagk  paioLuii  ,  deiitatiM  i  eiuiiinii  fià* 
iordmtis  ,  MMctf  ovati'àuutoùuit f  forihtt  miaiim»» 
Mich.  Flor.  boréal.  Aiher.  vol.  1.  pag.  11. 

Siuulljr'ij  fil!  J^f'is  ,  rerens  ,  vir^jiniarut ,  rrujof^ 
fore  m'i.iorc.  Morif.  Oxon.  iiifl.  j.  pag,  416. 

Ses  tiges  font  herbacées  >  peu  élevées»  &  fe 
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(Uvifent,  prefque  dès  leur  bafe^en  rameaux  nom- 
breux ,  diffus,  oppofés ,  quadransulaires,  prefque 
glabres.  Les  touilles  font  pétiolées  ,  oppofées; 
celles  des  ciges  plus  Uigcs,  plus  Icnguemeni  pé- 
tioléesi  celle<>  des  rameaux  ovales,  un  peu  en 
coeur,  prefque  lancéolées,  nerveufes,  pcefque 
^abicSfdetûéet  i  leur  contour,  aiguës  i  leur 
w 


Les  fleurs  font  difport^es  en  petites  grappes, 
portées  fur  de  petits  rameaux  latéraux  ,  médiocre- 
ment feutllés)  chacune  d'elles  pédicellées ,  le  pé- 
dicelle  nuoî  de  deux  peckei  bradées  fétacées  / 
caduques.  Leur  calice  en  court ,  d'un  jatme-pâte  , 
à  peine  puhefceni  ;  !  i  t'  iolle  petite  ,  bku- 
clair  ou  blanchaire  ,  un  peu  velue;  le  tube  pref- 
qu'une  fois  plus  long  que  le  calice«  onpeu  grêle, 
leollé  ve»  San  octfîce . 

Cette  plante  croit  fur  les  tnontagnes,  dans  la 
Virginie,  au  CanadaC  On  la  cultive  au  Jardin  du 
Mu^ooi  d'Hilloiv»  Natiudle  de  Paiw.  :f  (  K.  v.  ) 

8.  ToQos  piiewc.  Smtttmd  fîkfm.  Mich. 

Scuitl/aria  caulibus  fitlU/qite  pilofijfimis  /  fotiis 
fuhrkomboidco  '  ovaiihus  ,  crenatls  ;  fioribus  taxitif 
tuVefpkatiSf  braUtU  parvutif.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  vd.  ».  pag.  1 1 . 

ScutelLr'ij  (caroliniana  )  ,  foUh  corduto  o\-atis, 
obtuf  (  Jcnatis  ifpicu  urmina/ibiu ,  fubhitfiuis.  Wal - 

tlier.  Flor.  cmm.  pag.  î 

Ses  liges  font  droites,  tétragones,  très-pileufes , 

Knies  de  feuilles  oppofées,  ovales,  prefque  rhom- 
idales ,  crénelées  i  leur  contour ,  chargées  de 
poils  fin  ,  nombreux.  Les  fleurs  dirpolées  à  l'ex- 
trémité des  ti^es  en  épis  un  peu  lâches ,  munis  de 
fort  petites  bractées. 

Cette  efi^e  croit  dam  la  Caroline  8e  b  Géor- 
gie. (Dtfcnp$,  «  Mf^.) 

9  ToQUB  de  la  Havane.  5<M«A(rj«  UvtuH»/». 

Linn. 

Si.utc/I'triu  f al  ils  cordato-ùvatit ,  crtnaiU  i  fiori- 
bus folitari'u  ,  axillarikmi  g  €9rotl*  labio  utroqut  tri' 
fdo.  Linn.  Svft.  veget.  pag.  ^f/. -i>  Jacq.  Obferv. 
X.  pag.  y.  tab.  aj.—  Jacq.Amér.  17*.  —  WiUd. 
S{pec.  Plaot.  vol.  f .  pag.  174.  n*,  10. 

Planre  herbacée ,  fort  tendre  ,  iont  les  tiges 
font  étendues  <  ur  la  terre ,  garnies  de  reuilles  op- 
pofées, pétiolées,  ovales,  en  coeur ,  prefque  gla- 
iMea j  crénelées  à  leur  comoor,  lonj^ws  a  peine 
d'un  demi-pouce.  Les  fleurs  font  fohtaires ,  axil- 
UireS)  les  pédoncules  oppofés ui  if!  aes  ;  le  ca- 
lice divifé  en  deux  lèvres  i  tes  découpures  arron- 
dies, très  -  entières ,  prefqtt'éfates  ;  la  corolle 
bleuâtre,  longue  d'envirf'ti  un  pouce,  d  deux 
livres)  la  lèvre  infeiicure  plus  longue,  à  demi 

dhitf»«a  nw»  déco«pHrt|.lw  peu  aircndies)  ««Ik 
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du  milieu  plus  large ,  échaoaée  >  les  latérales  o» 
enttètes» 

Cette  plante  croît  à  la  Havane ,  fur  les  rochen, 
le  long  des  côtes  maritimes.  Elle  fleurit  dim  le 
courant  du  mois  de  décembre.  (  Defcript.  c»/i(f) 

10.  TOÇfOB  C^&àt,SmdUinagdericuUta.  Ltop. 

Scuidlaria  foliis  cordalo  -  ianceolatis  ,  ertMtu;  ^ 
{lonouî  axiJlarii-us.  Linn.  Spec  Plant,  vol.  1.  fit. 
8h-  —  Flor.  lappon.  i;9  —  Flor.  fuec.  499  Jji  ' 

—  Hort.  Cliffoït.  *  1 6.  -  Royen  ,  Lugd.  Bat.  m.  1 

—  Gmel.  Sibir.  vol.  3.  pag.  1Z7.— Cranta,  Anflr. 
p.  —  Pollich,  Pal.  n"  r^^.  —  (EJer.Flor. 
dan.  tab.  6J7.  /—  Black  w.  tab.  —  Koiph. 
Centur.  8.  n».  Jf.^SaDbat.  Hort.  5.  tab.  je— 
HofFm.  Germ  21;.—  Roib.  Germ.  vol.  L  pt. 
ijS.  —  vol.  II.  pag.  ?6.  —  Bulliard,  Heib.  m. 
17^.— Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  pag.  I7l.— 
Oecand.  Flor.  franç.  vol.  j.  pag.  J71.  —  Lam.llL 
Gêner,  lab.  y  1  j .  fig.  i  •  —  Gérard ,  Em.  477.  if. 
10.—  Dilib.  Parif.  184. 

C^ftda  gélerùuUu,  Scopol.  Carn.  edic  1.  0*. 
741. 

Cajpda  foli  'u  obloti^  earitût  ,  ertiutifj  «VW- 
eititM  nadit,  Hfaru.  Hallcr,  Helv.  l&X 

Scatelkria.  Rhrin.  tib.  77. 

S:uu!:drîû  pafuflns ,  repent,  cânU€û,MonUOSM* 
iiiù.  j.  S.  II.  tab.  io.  fig.  6. 

Lyfimaekia  târuUa,  gaierititUta  ,  fim  fraitU 
m/Sea.C.  Baufa.  Pin.  a^fi. 

Lyftmackla  guhriiu!jtd.  Dalech.imp  ,  H:ft.  1, 
pag.  io6o.lcoo.  —  Lobel.  Icon.  544,  Oblerv. 
180. Icon. 

Ca  ftJa  pa/ufiris,  vnUfotiw ,  f»n  târuUo,  Touo. 
Inft.  R.  Herb,  iSi. 

Ttrttanaria ,  aiiis  /yjtauukia giUtricuiata.  i,  Biuh. 
Hifi.  }.  pag.  4};.  Icon. 

TMioHéria»  TabeiB.  Hift.  t.  109$. 

J^ké  htrtd,  «&«r»  fptciit.Doâion.  Fempc  91 

Icon. 

Cafida  paUfiris  ,  valgûlior  »  fore  albo.  Ton 
Inll.  R.  Herb.  iSi. 

Vt^nmtiu  toqne ,  ccntaunie  bleue  «  ten» 

naire. 

C'eft  une  plante  afièa  élégance  pat  fbo  porc 
par  fes  fleurs  d*on  bleu-vif.  Ses  racines  prodaifitf 

phifieurs  tiges  droites,  carrées,  hautes  d'uni 
deux  pieds ,  à  angles  trancbans ,  très-glabres, 
vertes  ou  légèrement  purpurines  ,  quelquefiic 

firnplei ,  plus  ordinairement  munies  do  rameatH 
aflez  nombreux,  oppofés, élancés,  garnis  de  feo^* 

IC^pdtiqléos^  cppôfécf  «  oblongues  -lancco  tc 
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échancries  «n  cœur  à  leur  bvCi,  vertes,  gl4bre$« 
trèt^liflés ,  longues  d'un  'à  deux  pouces  9:  pim , 

fur  un  demî-poLCe  au  moins  de  Urge,  prefqu'ob- 
tulesj  lâchement  dentée»  à  leurs  bords  »  les  den- 
telures peu  profondes, obcafes*  difianies;  les  pé- 
tioles courts. 

Les  fleufi  font  roUtavei ,  oppofôes,  métiîocre- 
mène  pédoncules ,  fituées  dans  ¥t\([A\t  des  feutU 

les  S:  fouvent  tournées  du  mèm=  côié  ;  Ie<:  pe- 
donrules  t[ès> courts,  munis  4^  deux  petites  brac- 
tées Cixicéii,  très-caduques I  le  calice  çlabre  ,  h 
corolle  bleue  ou  violette,  quelquefois  blunch^j 
treis  &  quatre  fois  plus  longue  que  le  calice,  très- 
gUbrei 

Cette  crpèce  cmh  en  Europe  fur  le  borJ  des 
eaux  ,  dans  les  marjis.  Jf  (  y.  v.) 

■  Cette  olante  a  été  lof>2  tems  employée  pour 
goérir  la  nèvre-tterce .  d'où  lui  venoit  Ton  nom  de 
tcTtianairt i  elle  eft  aujourd'hui  très-peu  en  iifige 
en  médecine.  LWi  pailV  ('Our  vennituge  ,  jpen- 
tivefle  ttomtchique.  M.  W  i.ltrinet  l'a  vue  lu' 
cuer  au  tmerîiunfcordium.  Les  moutons ,  tes  chè- 
vres les  vaches  mangent  cette  plante}  mais  les 
chevaux  &  les  cochop^Ja  rtfaSsot. 

II.  ToQTJS  naine.  Scuteffatît  mhor,  Lînn. 

Scutellari.i  foUit  cortLito-owilit  ^  f.binttgtrrimts  ; 
flor'thus  axilUrihus.  Lirn.  Spec.  M  nr.  vol,  I.  pag. 
84  f.  —  Hudl .  ï 6y .  —  Hoflfm.  Germ.  i  1  j .  —  R  01  h , 
Gtrm.  vol.  I  ,  pa^.  258.  -~-  v«»l.  II  ,  pac  }8. 
—  Will.l.  S;»-c.  Pbni.  vol.  j.  paj.  17 j  n°.  8.  — 
Deca  id.  Flur.  ffaiif.  vol.  j.  pag.  57X,  —  Curtis , 
Fîor.  lond.  lab.  285. 

Scattllaria  minor ,  repens^ftw*  nheote*  Morif. 
Oxon.  IliO.  ),  §.  II.  tab.  20.  tîg.  8. 

Scutelhna  fi..-f!fo!iti.  Thor.  Chlor.  f^onrl.  l(5c. 

.  Ctiffija  paluprit  ^  minima  ,  fore  purpumfctnte, 
Touro.  Inft.  R.  Herb.  181.  —  Ral,  Angl.  5.  pag. 

Cette  eipèce  ,  très-voifine  du  fcutellana  ga(en- 
««/•M  >  s'en  dillingue  pir  Ton  port ,  par  Tes  feuilles 
entières  ,  pu  toutes  fis  pnd^s  beaucoup  plu» 
petites.  5cs  racines  font  libr'îufes ,  ciipillaires  : 
elles  produifent  une  tige  très-gré!e  ,  outiqucfois 
fimpl  • ,  bien  plus  Ibuvint  rineiife  ,  à  ('eirie  ve!ue, 
qindrjngul.i!re  .  verte  ou  un  peu  purpurine,  hiuuî 
de  quatre  a  fîx  pouces  au  plus }  les  rameaux  pref- 
que  iiliformiîs ,  oppofés  %  les  feuilles  pétiolées  , 
«ppoTées ,  ovales-oblongaes .  un  peu  échsncrées 
en  cœur  d  leurbafe,  ptiru:ipi!ement  les  infiirieu- 
fes  i  très-entières  ,  rarcueiu  munies  de  (quelques 
.dents ,  furtout  vers  leur  bafe  ;  obtufes  à  IcOf  fom- 
met,  prefque  plabres  à  leurs  deux  faces,  nerveu- 
Tes  ;  les  fupérteures  prefqaa  feOiles  ,  beaucoup 
plas  étroites  ,  Inncéolée^.  . 
Botaniqut.  Tamt  yiJ. 
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Les  fleur»  font  femblables  à  celles  de  i  effaça 
précédente ,  mjîs  au  moins  deux  fiMs  plus  petit  ", 
pîurôt  mugtârres  oue  bleues  ,  axilijîres  ,  oppi 
fées,  pédiccliées;  le  calice  un  peu  velu  dans  la 
jeuitetle ,  h  lèvte  iiiféridife  de  la  corolle  d'une 
couleur  pâle ,  &  chargée  communément  de  petit» 
points  blaocs. 

'  Cette  plante  croît  dans  les  métnes  Hewx  <f  je  la 

prété^cnre.  mais  elle  dt  moins  commune.  On  îi 
trouve  aux  environs  de  Paris ,  d'Orléans.  Sec-  Je 
t'ai  recueillie  aux  envifOM  dé  Fevsèic*  en  Bie- 
tagoe.  Oiy.v.) 

ta.  TOQOS  hâftée.  ScmtUanmii^ifiiim.'Lkmà 

S^uu'Lrla  fodis  tnregerrimis ,  infcr'toribui  htifia- 
tii  ffuptrionbusfagiitaisi.  Linn.  5pec.  Plant,  p.  ^  ^4. 

—  Itcr  Gott.  111.  —  Flor.  fuec^  yoo.  j<9.  — 
— Scholi.  Barb.  n".  485.  —  Scop.  Cam.  u".  74  t. 

—  HoUm^-Geran.  ti;.  —  Rotn.  Geim.  vol.  I , 
p3g.  ist.  —  vol.  H,  p.  )7.  —  WilldSpcc.  Plane. 

vol    i.  pag.  175.  n°.  7. 

Siuuliana  folio  non  ftrrato.  Rîv.  Monog.  p,  77. 

ScuieUaria  foliit  inferiorihus ,  kafi  dtntatis ,  htfia- 
tii  ;  fiptriorib^jj  fitgùimis f  ôttiftmmit,  chanta» 
Aultr.  pag.  176. 

Siiudlaria  (  aurtculata  ) , /jAVi  tanctolaiU  ,  iu^ 

Scu;tlltiiifi  rjctmofa  ,  f^if  kafiato*  taoetotétli  ^ 
fioriyus  mctiKofit,  fetC.  SynopÂ  Plaat<  vol*  1.  p.  i  j6» 

n".  ij. 

Cette  plante  n'eft  que  médiocrement  diftingiiée 
des  deux  précédent  "S  ,  drint  t!!_<  paroit  tenir  le 
milieu.  Sti  racines  loiu  ptticci ,  un  peu  Bbreufes  à  « 
fês  tiges  grêles ,  (triées ,  quadrangulaires  ,  ramctt* 
fes ,  velues  aux  articulations  { l.s  rameaux  axît* 
laires  &  oppofés  ;  les  feuilles  médiocrement  pé- 
tiolées ,  glabres  .  luflées  ,  oLir^icS  i  leur  bafi;  , 
prefque  tii.incuUires  ,  garnies  de  deux  ou  trois 
dents  }  les  fupérieurcs  très -entières,  fagi:tée$ 
vertes  â  leur  face  rnpécieure«  plus  piles  en  def- 
fuus  t  tiès*velnées. 

Les  fleurs  font  axfltarres  ,  nppnfées ,  d'tm  Uev 
vif-,  le  calice  velu  i  le  tube  de  la  corolle  blanchâtre 
à  fa  bafe,  alongé»  velu ,  droit ,  anguleux  orifice 
élargi,  nargué  de  deux  folTtuc-s  ;  la  lèvre  fupé- 
rieure  à  trois  découpures  t  les  latérales  réfléchiet)» 

Cette  plante  ctoîc  en  Suède  «  en  Allemagne  ; 
en  Attcrîche  j  for  le  bord  des  eaux. 

rai  extraft  de  Cranta  tes  détiiiîs  que  je  viens 
de  préfenter  ftir  cette  plante  que  ne  connois 
p^5.  Je  fui;»  porté  â  croire  qu'elle  n'ti\  qu'une  va> 
riété  intermédiaire  entre  tes  deux  efpèces  qut  ^^ré- 
cèdent ,  plus  petite  que  la  première ,  plus  grande 
que  la  fecêadéilniMS  Tes  principaux  caraâères  1^ 
commttmian/fitfel<!iirb  auaer. 
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La  pbn'c  ^efl  probablement  une  efpèce  diflinâe. 
voiStiï  ét  U  précédente ,  dont  elle  diffi^re  par  fes 
fli un  bcfticimp pku  pentes ,  foUtaire* »  axiliaires  j 
tes  p^doncoles  capHIaim  ,  prefquTlvffi  longs  que 
li  coroîlf  ;  I-s  c%lice«  courts,  i  peine  pubefcen»  > 
les  teuiilcs  étroite*  ,  fsiabr.»  ,  entières  ,  lancéi»- 
lées,  munies  â  leur  bue  Ac  deux  petites  «feiJles 
divergentes  «  k%tig9is^\>w,nm»vi^tt  meaMS« 
^uadranguUires, 

Oscie  plmw  •  été  lecaeHlie  1  Ba«i«(-Ay  tes  par 
CommattiM.  (  y.f  «a  JUi^.  Lam.  ) 

1$.  ToQQl  d«  la  Caroline.  SeMelUrté  tanii- 

Scurtfhri.t  f'/iit  Janctelate>-/iitt4iHm  «  '^iitiri' 
mi*  ,  imtgrt's    flori^ut  fficjtit  {  «Meiimt  tknfit  , 

mùtimis,    kjun,  lUuAr«  Gcner*  taV.  ftj.  fig.  |. 

Ses  rijes  fo-.t  droites  ,  quadrangulaires  ,  ra- 
iMufes^très-^abr^s)  ks  rameaai  cippoféti  1rs 
feuilles  périolcfs  ,  nppofées  ,  fan  étrôtces  ,  li* 
iio  1  ire i-I  u  cé'  lies ,  longues  d'environ  deux  pouces 
fur  deux  ou  trois  iignrs  de  l'tge,  gLbrcs  à  leurs 
deux  faces  ,  entièresi  t«lirs  bords  ,  un  peu  algues 

ii  leur/oittBMK»  rétrécjefm  pétiole  à  leur  bafe  ) 
es  rupérieiirrs  ,  <^ui  ueimem  lieu  <le  brad.'es  » 
beaucoup  plus  penm  9t  f\m  étrokcs. 

r^es  fleurs  funt  roHtaires  daiu  l'aiirdlcdes  fcuitles 
fup.'rieures ,  oppofées,  pédonculécs ,  formant  pur 
leur  enfemble  un  épi  plus  ou  moins  aiongé  i  les 
pédoncules  on  peu  plus  longs  que  les  calices ,  lé- 
gèrement pubefcens  »  les  calices  prefque  campa- 
ruî-s  ,  rrès-t.ourt$,  à  cinq  petites  ô^toupurcs 
prJ'i^u  obtufes  ;  la  corolle  longue  «iVnviron  un 
pou'  e  ,  (.hbre,  d'un  blanc-jaunâtre ,  tachetée  de 
blru  à  l'on  fommet,  divifée  en  deux  lèvrt^s  pref- 
qu'entières,  obtufes  I  le  ilyle  un  ptu  plus  long 
^  lâ  lèvie  fopérieiKe* 

Cette  plante  crrît  à  b  Caroline  ,  où  elle  a  été 
accueillie  fàt  Fuier.  (  K./  i.i  htrb.  Lam.  ) 

14.  TOQQl  petke.  SemUàri*  farvula.  Mkh. 

Sttatll pufi'h ^  dtm^  puittas  ,  follh  ovijLbus  , 

Mkh.  FIoT.  boieaL  iums.  voL  &  pa^..  1  u 
Cette  toque  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  fcu- 

^tlanu  -nfr.-.r  ;  vnj'i'i  i?!î-_'  en  tfiffere  par  J&  ruun- 
kceux  carattere<i  ^  atiui  qu'on  en  jugera  par  Lur 
Cipolîtion.  Ses  ti^  font  très-peu  élevées  ,  velues, 
quadraogutaires  i  les  (ieuiUe*  iââîies  p.  oppoCéei  . 

Eubefcèntes ,  ovales ,  toutes femblables, entièresi 
urs  hor  is,  qut.!i]iiefnis  les  inférieures  médiocre- 
ment dentées  à  leur  bafe  i  toutes  tes  âeurs  axiUaiies, 
opp4>réé«  ,  pidiceBéefc 

Cette  pbnte  crotc  dans  te  pays  déS  ttioéis  St  an 
Ca&ada.C-I></^rt>t.<vâlMft.jt  .  *  '.  ■ 

ir  •  ,•  ; 
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'  ij.  ToQX]£  à  feotUes  émigrés.  SemtellarU  int** 
g'ifiSA.  Liait. 

Sculdlj'ia  caulihus  ft^'n  ,  Jî'rpr.clufiul't  ;  fcîlU 
obtujîs ,  inftnonbvs  ohfu  tie  cetuio  •  dentiitit  ,•  fitff  , 
horibus  oh!ong.s  ,  inttgns  ;  ioribus  taxi  S>ieMis ^ «*- 
jufaUU.  Micb.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  1.  p.  1 2. 

m,  ScuitU-j'ia  (  intet»rifo1ia  )  ,  foUis  jkfiKhia^ 
ovjth  ;  infe'ioriibs  o^fn  'tt}  ftrratis  ,  fur enonhitS hi' 

lf,;if        .  I,inn.  SpeC  Pbnr.  vol.  1.  X'ig.  ^\f^.— 

MiU.  Didt.  n».  4.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.i74.ttr9. 

Sw^i*  fitiÏM  iaugmii^,  Croao*.  Vkg.  91. 

uiurii/»ëomi—r.  Plufc.  Ainag.  pag.  55&.  tab.  315. 

5<MMana  tmmfati»t  mûriUndisë,  Rai  ••Sa|fl» 

j  10. 

f,.  S<ittêUmri»  (hyflbpifona  )  ,  faRh  tancmhtiK 
I.inn.  Spec.  Pfonc.  vol.  i.  pag.  Cfonofk 
\  irR.  9i.^WilM.Spec.Piaiicvol.  $.paf.f74. 

u".  ti. 

CiJpJa  murinj  ,  kyjfuftjvlia.  Feitv.  Aâ.  Angl.  . 

y.  SiutilLria  (  ovalifolia  ) ,  faliis  ft^libus ,  ove* 
ris  tfcrratis  ^'fuperioriou.i  iun^toljtis ,  jurin  (tgcrrtmiu 
l\rf.  Synopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  ij6.  n**.  14. 

D'après  les  obfervations  de  Michaux ,  les  dens 
plantes  de  Linné ,  que  je  prefente  ici  coofune  «*• 

tit-r ?^  ,  rf  fnr-  en  ttf;  t  diOinguées  enrr'fll^s  cuî 
par  dc5.  caruiliercs  légers,  peu  tranchans.  Les  tiges 
font  drntt  s  ,  quadrangulaires  .  prefque  (impUs  , 
plus  fouvent  ranieuiiea  dans  nos  jardina  «  baom 
d'environ  deux  pied* ,  â  peine  pubefcentea ,  f^sr- 
nie^tle  feuillts  oppofijt  s  ,  pétiolërs  ;  ki  inferifurts 
c)\  aies ,  grnilierement  dentées  ou  créiitkef  ,  quîl* 
qui  f'>ia  tontes  entités  \  les  fupéiieures  ovalci- 
oblong«es«  tfès-enttères.  Dans  la  variété  ^ ,  tout; s 
lea  fèml»  fiant  lancéolées  •  linéaires  ,  entières  ^ 
prefiioe  lietGles. 

I^s  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  fimf  îs  ,  o<i 
divifé  en  d'autres  épis  oppofês,  étalés ,  ptefqoe 
paniculés  ,  lâches ,  fort  bogs)  dnqae  fleur  «i» 
diocren-.ent  pediceUée  |  la  corâUs  aSez  gfwde  » 
purpurine  »  un  p««  iralM  m  daliM»  fur  h  lèn» 
fuperieute. 

rett«  pîanre  croît  (hns  la  Virginie  ,  8f  dépôts 
la  rci'filvjdie  jufque  dans  la  Caroline.  On  la  cu^ 

tive  au  Jariin  de»  Plantes  de  Farit.  ^  (  ^./.  iia 
lâ.  ToQirt  élèfée.  SeauSkriè  aùijfmt.  IJdo» 

Scuirl!.iria  fjtlh  cordato-obtongis  ,  acxmautii^ 
fc rutis  i  fixais  fuitnadis.  Linn.  &pe€.  PUot.  vol.  U 
pag.  8;6.—  Mdler^  Dift.  n».  j.^WiiM. 
Blaou  ToL  '|.  gag.  176.  ik*.  l^*-  ,  < 
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Ctfid^'orkàÊaSr,  êbifimë,  anft»  filh,  Toan. 
CoroU.  pag.  ii. 

Ses  racines  font  vivaceî ,  ?c  proJaifent  une  tige 
droite,  t^tragone,  riiiiicuie  ,  iuute  de  trois  ou 
quitre  iiieds;  les  rameaux  gréle»j  oppcfét,  garnis 
<ie  feuilles  péiiolées^  oppofées^  nvû»  911  oblcm- 
gues ,  en  cœur ,  glabiti  i  Iran  deux  faces  ,  mu- 
iQÏnées  â  leur  fommer,  dentées  à  leur  contour  f 
kt  feoilles  fupécieures  plus  étroites  ^  moins  ^é- 
tîoldet. 

Les  fl  urs  font  renm<}uables  ptr  leur  Ipnguetir, 
difpofées  vers  l'eitrémié  du  lamcftus  ta  épis 
prerque  nus ,  principalemax  vm  Irar  fommet , 

grêles,  al^ng^s  ;  les  pôdiceiles  cùurci  }  le  calice 
coure,  tr'  iv^ué  »  la  corolle  Durpufioe  i  le  ^i^e 
plufteuts  fuis  plus  long  ^ua  le  calice  $  !•  iioibe 
divifé  en  deux  lèvres  inégales. 

Cette  efpèce  croit  du»  le  Lcvut;  Qn  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantas  de  Paris.  if(l^.v.) 

17.  Toque  purpurine.  ScattUaria  pvrpura&tnt. 
Svans.  .  w 

Scaullaria  fotiit  petiolatis ,  cordauhovat'u  ,  dem.- 
tans  i  raumis  audit  t  ttrmiitéiihm  ;  ctrtdU  Uiio 
utrinqui  tnfido.  SviUi ,  Prodr.  pag.  89.  —  Vahl, 
Symbo!.  vol.  l.  pai;.  66.  —  Willdatk  SfêÇ,  Pbl». 

vol.  j.  pig.  174.  n".  1 1.  • 

Ses  tiges  font  fimples,  couchées  ^  herbac<?e$, 
glabres ,  obfcoréfflent  tétragones ,  longues  de  fepc 
i  huit  p.-^ucts ,  garni^î  de  featlles  pétioléss ,  op- 
pofées,  longut.s  cl  un  pouce,  ovales,  en  cœur, 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  plus  pâles  en  deflbm , 
fans  nervures  fenfibles  ,  dentées  en  fcie  ii  leurs 
bofds  { les  dentelâtes  dilbmes ,  obtufes. 

I,es  fleurs  font  difpofées  en  grappes  nues,  ter- 
winales,  flexueufts,  longues  d'environ  un  pnuce 
Si  demi  ;  le  pédoncule  connnun  pubtftî^nt  i  les 
fleurs  alternes  &  dtftintes,  munies  chacun»  d'une 
l^etite  biaûée  lurlear  pédirellej  le  calice  tronqué 
obliquement .  tfèa>amier  »  la  ooeenepabefceme  ^ 
uni:  fois  plus  longue  que  le  calice  ;  la  lèvia  fitpé- 
rieure  divifée  en  trois  lobes  inégaux. 

Cette  plante  croit  dans  la  partie  méridionale  de 
r  Amérique.  Q }  (Deftiift,  m 

18.  ToQOt  étrangère.  SmtUana 

Unn. 

Scuuiiarta  faliit  eardaris ,  ft'ratis ,  glahris  y  fpki* 
etaagfttit  ^ftemméit  i  broÂùt  pttiotati*  ,  $VMtit  >  calitt 

iongtoriius,  WilU.  SfBC  Pfaaa.  v«L  |>  fig.  175. 

ScmttlUrta  filiis  fit'ttoféittit ,  ftfraiisi  fpicit  ti^n- 

«tù ,  fecmdj*.  fjiii>.  Mort.  CÀiff,  J17.  -«  Hort. 
pf.  17».  — R"V.  I.afji.  Bat.  j;  1 1 .  —  MiW.  Oft. 
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S^BttttariJ  fotih  Wéuh ,  «htufis ,  citusl  firratitt 
fpUd  foliifi  M  fanm»  ttkit.  Ginel.  Silur.  «ol.  5. 
pag.  2i8. 

Cajpda  tJtif»Ua  «  metuA* finit ,  fenwu  favuantt. 
Amm.  AMh;n*.^i. 

Lanium  ptt^rimam  t  fat  fatttlUtriû,  C>  Bauk. 

Pin.  iji. 

Ses  tiges  font  droite»,  «^«adranguUires ,  hautes 
d'environ  deux  pieds  J  peu. ment  pubefientes  ou 
veiues,  rameufes  >  les  rameaux  grêles,  oppofés* 
alongés,  garnis  de  feuilles  oppoféis.  pétioléesj 
ovalei ,  e--  ciTLir,  longues  d  environ  un  pouce, 
glabres  à  l::urs  deux  laces,  minces ,  veues ,  un 

f>eu  plus  pâles  en  delTous,  crénelées  ou  dentées  i 
eur  contour}  les  cténelores  «btufes*  masquées 
de  Quelques  nervoret  &  dé  vélnes  trèr-finés ,  i&- 
ticuléesi  L$ pétioles prefque  filiformes,  de  Rioiiié 
au  moins  plus  couru  que  les  feuille*,  glabres, 
ftriés  i  les  iêuillas  fnpâncBica  foafebt  aotièias, 
plus  petites. 

Les  fieurs  font  difpoQes  en  loags  épis  grêles» 
teminaHV ,  .étaacée.  Ces  fleurs  font  dtfljima  an~ 

tr't!!t.$ ,  la  plupart  tournées  du  mê  tic  côté  ,  fitué^t 
dans  l'ai iL Us  d'une  grande  br^dic  pétiulée,  ovale» 
obiufe,  cr^i-aillèie*  ptlis  longue  que  le  calice.  . 
Celui-ci  ell  court ,  tronqué .  parfemé  de  qualaoe» 
poils  fins  )  la  corolle  purpurine ,  qtielquefofi  Usa» 
che,  d'une  gri;>iir  1;:  m'Jiocre ,  pileufï  en  dehors , 
particuHitement  fur  la  carène  de  fa  lèvre  fupé- 
rieure  i  les  femeaces  ail  nombre  de  q(ia;ceV.aRoni 
dît-S,  jajnâ'rei. 

Cette  ptanie  credt  dan»  les  grandes  forêts  «  e« 
IfiKe ,  amr  eitvîroM  de  Ftorenee,  de  Uvoarae, 

dans  ta  Sibérie  &  li  Hnn^;î».  On  la  cultive  aft 
Jardin  des  Plantes  de  Parts.  Y  (  ^'  t'*) 

19.  TooDi  da  CalomMU  SauM^  CoùmM*, 

Willden. 

Se  nrlidnj  Ci'.'iis  chlongh,  ccrjafli ,  firrath ,  fil- 
btfcentiiiu  ;  ff  u'a  efongatis  ,  fecu»ii'si  ;  bradeis  ptiio- 
Imùt,  ovatis,  calict  ir<v/V/iwr.  Wiild.  Spéculant, 
▼ol.  }.  pag.  175.  n».  14.  —  Oecsnd.  Flor.  franç. 
vol.  j.  pag.  f7i. 

Scuulljr'm  \.<U!ofii ,  cj.ti!(  creHo  ,  bruchiato  ^  foliit 
cordaiis  ;  fioribut  rtiantafi ,  internaUlii  long^aribut, 

Allioa.  Ffar.  pedem.  n*.  141 ,  lab.  84.  fig.  a. 

Cafidt.  Coluitin.  Ecphr.  vol.  I.  pag.'l87> 
189.  — Toutnef.  Inft.  R.  Hcrb.  181. 

Ette  a  des  tappaii»  avec  le  fatielUrh  pengrina g 
elle  en  diffère  par  fe»  feuilSei  piibefcentes ,  ^ar  fes 

br-ûies  fouvent  plus  courtes  que  Ics  calices  ,  & 
par  ton  port.  S^s  tiges  font  droites  ,  ^r^pl^s  ou 
rameufes,  pubefccntes , d'un  vert-fombre,  hiuref 
d'envirén  un  pied  ,  bérMTées  de  pciU  Vers  l«*ur 
fomaiec  ;  ks  tMaesai  éuih ,  garnis  de  feuilîea 
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cppofées  ,  r^:'''^'ri  <  ;  î-^s  inf-ri-'urdï  oi'âle»  ,  en 
i<-me  de  curui  ;  les  tupeneitres  obioi>gues,  loutts 
<!eiuéi.$  ou  crcoeléts  à  lenr  coatour ,  pabefccn* 

us,  obrufts. 

Les  fleuis ,  toute*  tournées  du  même  côté  ,  font 
dtfpot'éts  ,  à  {'extrémité  d<r'  ratitaux  ,  en  un  épi 
a'orj;?  ,  prffqii?  nu  }  chuiue  ffeu;  i;ia[iie  à  Ci  hi'.l: 
ii  une  priirt  l>;  j^tee  pedicellee ,  aiguc  .  plus  courte 

Îi»e  le  cilîce  i  cc  dernier  wè<-veKi.  La  cufoUe  eH 
Tom,  bleue ,  longue  d'environ  un  pouce  |  Uièv-re 
ûifériettre  puiputiuv-,  nchetée  de  pUpc. 

Cette  plante  croît  en  Itatie ,  dans  le  Piémont  ^ 

)^  ]:■■  r  du  tor  rnt  711  r""  cend  du  bouc^  de  Gio- 
gnird.  ^  (  y./.  îr.  Ljm.) 

10.  To^Xje  de  Crète.  Siuullaria  crecica.  Linn. 

ScutitLxria  villofi ,  faliit  taeé^ùi,  ohtiifii  ahtit- 
sique  ferrciis  ;  fr'ttis  imhrieatit ,  hmOtii  fitMth. 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  856.  Roy.  Lugd. 
Bac.  311.  —  Willd.  Sotc,  Plant,  vol.  j.  pag.  176. 
n*;.  17.     Miller»  Diâ..  n".  2.  . 

Cj0!da  crttica ,  fnticofa  ,f0U»  «tUaiâ ijhfêéiào^ 
Touri>et.  Coroll.  pag.  1 1.        *•  ■ 

^'elue  fur  toutes  fcS  parties  .  cette  plante  ,  par 
(on  port,  rctTenible  à  un  neftta ,  6c  ptei't^u  a  un 
wictùm  par  le  caraâère  de  lei  conlks. 

?  5  0.^-%  font  droites,  li^nfiifes  ,  rameufts  , 
chargeas  de  poils ,  hautes  d'environ  deux  pieds  i 
les  tamenn  oppoféi ,  grêles ,  élancés ,  velos,  qua- 
drangulairf  s ,  garnis  tle  feuilles  pétioiéeS,  pppo- 
ÉMs,  ovales  ,  en  c<rur ,  (i'uavert-t«ndre  en  def- 
fus ,  blanches  ,  prefiiue  lomenteufes  à  leur  fjce 
ififétieure,  obtuies  à  leur  fominec,  deutées  en  Icie 
à  lenis  bords  »  les  demelaies  obmfes. 

Les  fleurs  font  prefqu'tmbriquées  de  feuilles 
flor.iles ,  d»fpofées  à  l'extrémité  des  rameaux  en 
épis  alongés ,  très-velus,  ferrés  ,  munis  i  la  bafe 

des  pedicellts  de  bradées  fetacees  ,  hérilTées  de 
poils.  Le  calice  eft  couit.  à  deux  lèvres  courtes, 
veUus  en  dehors;  la  corolle  blanche,  fort  petite, 
alFez  femb'.jble  2  relie  {fucr'-um  ,  Kètiirée  en 
dehors)  la  lèvre  tupentuie  ezueineinent  petite  « 
4ichsaciéc. 

Cfetce  plaaie  ctoit  deos  rÛie  dè  Ctète.  . 

21.  TpQus  des  Iiides.  SttatffàHû  ikiiet^  Liim. 

Semuflarîé  foliis  fubovctîs ,  okiujis,  um*Mf  pe- 
tiot ait  i  ;  racemis  ntiiiiuftulis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
1.  pag.  8}6.— Osbcck.  Iter,  144.  —  WiUd.^ec. 
Plam.  vol*  5.  peg.  175*  D*.  tj. 

Strratu/a  Ufrta'^a.  Ruttiph.^  AlDb4WI.  ffti.  5.  pa^i' 

^jo.  tah.  17,-.  fig.  î.  2.' 

Stuuiiana  ftiùea  ,  itionicé  Jvho ,  Jioriitu  g/ois, 

Pluk»  AiivUb«  pag.  190»  tab.  441.  f  g.  |. 
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C*eR  une  pet'te  pbnte .  dont  les  ti.'f<  rf>;::,-(j5f. 
tes,  à  ptine  ranitufis,  garnits  ùt  ttinies  ci^jitt. 
fee»,  peiiolfrs,  prefqu'otbiculiireSjUnptBon. 
les .  ohtufts  à  leur  fommet,  crénele«-<  à  leuriwv 
tour }  1«  Crënelufes  p«u  profr  ndes  i  !es  fl  u  j  dif-  ' 
pole^s  en  une  p'-ap;>e  terminale ,  munie  de br<dea  ' 
linéaires,  trés-cnurtcs.  Les  calicts- font  c(mt«, 
preiqtie  tron^ésf  ta  corolle  blaudte,  éwm, 
alongee. 

Cette  plante  «oit  dam  les  Indes  &  en  Qij«e.  i 

TORDYLE.  Tordylitsm.  Gi"nre  d?  p'irstts  ito-  I 
tylédonts ,  à  fle-uts  pcdypérabe» ,  en  ombelle ,  k  . 
la  famille  de*  bmbellîfères.  qui  a  dtï  grjnds  rjp.  l 

Eorrsavecl.s  aned'^  ,  &  qui  çon.pri  nd  des  h/r- 
i?S,  le*  unes  e),n:i<^uL's  ,  d'autres  in JigéncS 
l'Europe,  d<):n  U*  teiiiPes  font  ai'.ées i "ks  on* 
belles  i^:      ombellulcs  rriinics  >J'un  irrvolucre. 

Le  caradtère  efîentiel  de  ce  genre  eii d'avoir: 

Vn  involucu  ù  plujifurs  fvlioUs;  cinq  fétaUtntt- 
U$  «tcceur^  fgaxx  djits  Us  fit-rt  du  ctnt>t ,  fis- 
graiSif  k  ia  tinonfinnct  :  fraits  comprimit,  9rèt» 
laint  f  mtùurù  fun  rebord  ipaii,  CMUu.'i. 

t  • 

Caractère  GÉNiAiquE. 

Lçs  fleurs  font  dirpoTtlcs  en  un;  ombelle  ir:von$ 
inégaux  ,  étales,  munis  d'un  iuvoUure  à  pîufitur» 
fo  ioles  eni iert s ,  alongées }  les  ombt  Uu!e$ c«  wm, 
inégales  i  les  âturs  du  centre  quelquefois  fieirtcs, 
â  fruits  difformes;  leur  iavolucie  compole d'<0> 
viron  trois  folioles  toiiniâes  du  méinecôté. 

Chaque  fleur  ojFre  : 

:".  Un  c^li.e  fort  petit,  à  cinq  dfnrs  courttî. 

1".  Uns  corolU  compefée  de  cinq -pétales  ^an 
dans  les  fleurs  du  centre ,  courbés  èn  coeur  ;  coix. 

drs  f1  tîrs  de  b  circonférence  de  même  fon»; 
nu  s  un  pétale  plus  grand,  extérieur,  bitide. 

4".  Cinq  ittminu  ,  dont  les  tibmens  font  ci- 
pillaires ,  lufiMiicés  d'aethèies  impies. 

4".  Un  ovair*  un  peu  arrondi  ,  furmor  :é  it 
deux  fiyles  tourts,  terminé  par  des  lligmate» 

obtus.. . 

Le  fruit  eft°  comprimé ,  orbicutahe  ou  on  fco 
I ovale,  emourà.d'uivreboiîi  épais >  calleux,  cié- 
fnilé  ou  eamieléi  îTte  divife  en  dem  femences 

planes  :  dans  quelques  ef^èces  (les  h^jje'q^.ji 
Linn.)  les  fruits  du  centre  hémifphénques,  ur- 
céolêSf  pwlqiie  difformes  )  les  femences  coQcare* 
intérieurement  i  les  plus  intérieures  fUriJes. 

^  Oifirvatimu,  Deux  caraâères  priocipaiix  «nf* 
ttiuMi  l'elTcnce  de  ce  genre ,  Avoir  i  r'.  les  péia* 
les  de  la  circonférence  ,  beaucoup  plus  grands  qcej 
les  autres  &  fendus  en  deux  i  x°.  les  (tmoactt 
'plaiwf ,  cnwoiéei  d'm  lebonl  épais j  gondeia 
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•m  canrii  lé.  Fit  te  prerr.ter ,  ce  grhre  Te  lie  a»*c 
les  cajjcahdes ,  ^ut  en  dilEerent  par  leurs  fentences 
hirtdces  de  poil»  roMei  >  |Mr  I  on  Ar  l'autte  9  fe 

rapproche  -îavantag-  encore  des  artcdia  ;  maïs 
dar  î  cti  dt  niicrs  Ics  fsmenccs ,  lu  !icu  d'avoir  un 
bourrelet ,  font  environnées  d  une  membrane  fca- 
rieufe»  alfez.  large,  ëlégammenc  finuée  ou  cré 
nelée. 

Il  étoir  néccflaire  <le  «juelqves  réfnrmei  parmi 

les  efpèces,  ponr  rendre  ce  jenre  à  ûs  carailères 
DiturLls  :  il  a  donc  fallu  renvoy  er  parmi  les  cau- 
calides  le  lofdytiurr.  j  .:  .  -  .'"ax,  &  b  to'dyitum  no- 
dofum  de  Linné,  qui  ont  kiiemences  hâriirées  Se 
ovales  :  il  a  fallu  faire  et)trer  les  kaj^tlqui'jiia  de 
Linné,  qui  ne  diffèrent  des  tordyH^-n  oue  par  des 
fleurs  iiei  lits  dans  le  centre  dts  oir.'-i^liu  sj^  ,  bi  ^ur 
des  feniences  diffor.nes  dans  le  dii'yje  ,  tandis  i^ue 
les  AeiKS  &  le»  femences  de  b  circont^resce  i»nc 
parfairemenr  fmbbbtes  i  celhs  des  tùféylium ,  ainii 
que  les  invoî.i  re^,  t.ini  univerlelnjue  p;:tu's.  Il 
elt  alicz piob^ble ^ueU  iteri^ité dequelquc^.  licuis 
te  la  diifonmié  de  qoelques  femences  ne  lune  i^ue 
Ytffct  d'un  avortement)  qui  ^  quand  tnétne  il  iëroit 
confiant ,  ne  peut  être  empluye  pour  un  caraâère 

D'après  ctît  ordre  &  cette  rcrformî,  les  tordy 
lliim  iitvicnocnt  un  genre  tiès-naturel  (  ce  qui  c(l 
•Ifn  rare  parn»i  ks  ombellif^res  ) ,  qui  oe  peut 
éiK  confondu  avec  aucun  awM,  Se  oui  occupe  le 
niîiett  enue  les  caucalides  0e  les«n^ÎAf> 

E  s  r  £  c  £  s. 

I.TORDYLE  de  Syrie.  Tordyli»m  fyriinum. 

Lion. 

Tordyliwr  fol'o'is  f./^'o.'^nuo-lohan's  ,  intqualittr 
tnnatii  ;  inx^Utrit  utnidià  iongioribus.  (N.) 

TordyHum  involutrit  umbtUà  longiorihuf.  I-inn. 
Spec.  Plant,  vo!.  I.  pag.  545.  —  Hurt.  Cliff.  90. 
—  Hort.  Upial.  58.  —  Koyeo,  Lug  l.  Bat.  9c.  — 
Sauvag.  Mîthnd.  îjo.  —  Groiwv.  Orient.  78.  — 
Miller.  r>;Lt  :i  .  ^  —  Jacq.  Hort.  tab.  ^4.  —  Riv. 
Pem.  158.  —  Kaiph.  Ceniur.  8.  n".  95  —  Willd. 

Pwm.  vol.  I.  pag.  1  j8i.  n".  i.  —  Lam.  III. 
Gêner,  tab.  loî.fig.  1.— Csritn.  deFfUÔ.8cJi«0Ji 
vol.  I.  pag.  B>.  tab.  11.  fig.  j. 

TordyHum  fyriacum  ,  hamittut  ,ftmint  gnut»iéto , 
w.-jO'c  Motif.  Oxon.  Hift.  }.  pag.  317.  9.  tab. 
i6.  rig.  7,  &  Orabdl.  }7. 

Giagidium  foUis pafiinact  Ic'JfDllâ,  C.  Eauh.  Pin. 
IJI.  - 

Caucalis  fyrta^d  ,  l-t  mcjxi'vo  fimU*.  S,  Brah. 
Hifl.  5.  piis  II.  pag.  86.  icon. 

Oinpidiumprimum.  Dodon.  PÊmpt.7Cl.  Icon. 
Tardy  itum  minus  ,  limho  grj.nuiaio  ^  fyriatiun. 

Townet  Inft.  R.  Herb.  jio. 
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Cîr £ui'u'r.  foi:!]  oaucit ,  [yincum.  Lobel.  IcOfl. 
71;  t  Qblerv.  418.  Icon.  —  Dalech.  iiift.  U 
pag.  710.  Icon. 

Ginfidâm  lat^bUamt  ftàmdÊH^,  Tabeia.  km. 

Ses  racines  font  grêles  ,  presque  fafifenMs, 

dures  ,  jaunâtres  ,  garnies  d:  ouJques  fibrtS  \  elh» 
produifenc  pluiîeurs  liges  étalées  fur  la  (ctic  , 
courtes ,  rudes ,  cannelées,  un  ptu  pubefcentes, 
&  fe  divifcnt  en  quelques  rameaux  crès*ouv«rts ,  ■ 
à  peine  redrefl^ ,  oppofés  aux  feuilles }  cetles<i 
font  }  étiolées,  ailées,  alternes;  !ts  ra^'r-!ci  fim- 
plcs,  lobées }  les  inférieures  à  citiq  tolioks  >  le» 
rupérienm  i  tnht  tes  folioles  inégales,  oppo- 
fecSj  un  peu  ovales <  arioodies.  irrégulilrcs ,  mé- 
drocremeni  lobécs  ou  cxénei^t  preiquc  giabies, 
un  peu  rudes. 

I  t<  fî  u's  font  bl.mrh;':,  petites}  les  rr.yons  de 
l  ..'.Dbci  c  univerfeile  peu  nombreux,  épais  ,rudc5, 
velus ,  très-ouverts  {  les  ombeiluks  ramaflées  eu 
petits  paquets }  les  tnvolucres,  tant  uniyetfetsquft 
partiels ,  compofés  de  ptufiews  folioles  trés-lon*  * 
eu^s  ,  linéaires,  fimpks,  bien  plus  longues  que 
les  ombellts  ,  un  peu  el.>rgic«  tk  nà  re  q>ieiqtie- 
fois  divifées  vers  leur  fommet.  Ls  tiuit  eu  gfand^ 
ovale,  pterqu'otbiculaire ,  divifè  en  deux  femences  ' 
planes  ,  glabres  ,  un  peu  convexes  &  prefque  pu- 
oefcenies  dans  leur  mUieu ,  entourées  d'ud rebord 
blanc,  épais ,  ciéne!é  en  tubercules. 

Cette  plante  croît  dans  la  Syrie.  On  la  cultive 
au  Jardin  4ss  Plantes  de  Paris.  O  (    v<  ) 

X.  ToRDYLBoâîciiul.  Turdy/iumoffi.ina/e.  Linn. 

Tordylium  Utvcluctis  paniaiibus ,  /orgitudine  fc 
mm  ;  foiiolis  ovatis  ,  /acintJtis.  Linn.  Spec.  Planf. 
vol.  I.  pag.  î4j-  —  Hort. Cliff. 90.  —  Horr. Upf  I. 
y8.  —  Royen,  Lugd.  Bat.  95.  —  Mater,  medic.77. 

—  Sanva^  .Monfp.  IJO.  —  ^!:'!fr,  !:>i^  n».  2.^ 
D^cand.  Flor.  franç.  vol.  4.  pag.  jjj.  ^ 

Stfeli  cntiaon^  tmatu.  C.  Bauh.  Pin.  16  t. 

StftH  eftûtam,  Dodon.  Pempt.  514.  Icoiu  — r 
Loliel.  Icon.  75<5,  &£  Obferv.  4x5.  Icon. 

TordyHum  narkoimfit  mkuu,  Tomtef.  Inft.  R* 

Herb.  510. 

C0mc0lU  minart  ptUsÂn  fimhlt  »  fvt  iellonii.  J. 
Brah.  Hift.  |.  pars  z,  pag.  84. 

CaucalUft»  ft^SDdUnuMnx*  ObArv.  png.  ao^. 

Icon. 

Ses  racines  font  cylindriques  ,  prefque  fufi- 
frrcics,  grêles ,  orefque  fimple»  :  U  s'en  élève  une 
tige  droite ,  Oriée ,  haute  d  environ  un  pied,  tiè^ 
ranieufe.  velue;  tes  rameaux  écatés,  altecoesj 
le<;  trbilles  pétiolées.  alternes,  ailées  avec  im- 
paire, compofëes  de  folioles  trréguliètes,  ovales, 
lociféet^  ci^nelées,  pcelfiie  lacinte»,  rade»  9t 
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|iileu^f<: ,  nombre  de  fept  ï  neuf  8c  ptu>{  les 
folioits  des  feuilbft  Aipétieures  moins  nombreu- 
(ti ,  découpées  en  lanières  étroites ,  écaitéesi 
les  pétioles  ea  gaine  membniMiiie  i  leur  panie 
ioKrieuce. 

Lcf  ienis  font  bhnetwt  >  difptflïet  en  ombelles 

planes  ;  l'involucre  des  ombelles  compofé  de  plu 
neurs  folioles  fimpUs,  pUi%  courtes  que  ks  lafons  { 
celle  des  ombellules  de  la  longueur  des  fleurs, 
fruits  font  comprimés.  prer<|tt'orbiail«iies.  pref- 
que  glabres ,  emourés  vm  boUrretet blanc ,  épais , 

ta'L-ux  ,    crt']ni  l'c  Corlini':-  î^nn;,IeiiT:  ;  ils  fe  divi- 

i«nc  en  deux  feinences  un  peu  bombées  dans  l«ur 
nrilîM» 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  en  Italie, 
en  Sicile  «  dans  les  dépanemens  méridionaux  de 
la  FcMce.  Oh  la  cnltiv»  m  Jirdtn  des  Plmws  de 
Paris.  O  ' 

Cette  eTpèce  patTe  pour  inciftve ,  funout  fa  ra- 
cine}  fes  femences  font  diurétiques  ,  emménago- 
ù/Mftm  BeHon  dit  9ue  les  Turcs  mangent  cette 
plante  en  fahde  qmr  i  t)!  r  eft  j  unc.  On  ne  Bit 
plus  auiourd  liuE  ^ucun  ui^ge  de  ceue  plante , 
quoique  l'on  prétende  (|iie  fik  fil— RCCI  peiWOt 
eue  fubdiuiée»  au  aimiii. 

j.  TOUATU,  dtfanfer.  TMéfiimm  fm/naam. 

Linn. 

TêréyUëm  ftminihiu  fukat  'u,  raeofrt ,  pî.cdtit -, 
invoiuer0 -mitiwrfili ,  monophyl/o  ,  /ubtrifido.  Li.ili. 

Mant.  pag.  yf.  —  Wtlljletu  Spec.  Plant,  vol.  i. 
CauuGi ptftgaoM  ,ftmia€  tuffa^  C.  Baah.  Pin. 

m* 

Caucalis  hifpank».  Cam.  HoM.  Jy.  tab.  1 1. 

Canealit  hifpaakap  ftmiae  rugofo.  J.  Baubin, 
Hift.  3.  pars  i.  paf.  8).Icon.  pag.  84.  —Moiif. 
Oson.  Hift. }.  $,'§.  tab.  14.  fig.  1 1. 

Ses  tiges  font  droites,  cy'.iadriqu's .  glabres , 
ram«ures  {  fes  feuilles  alternes,  ailées,  allez  f^m- 
blables  à  cd tes  da  cerfeuif  1  tes  folioles  ovales, 
I»  peu  étroites ,  i»eittr%  «igeèS  ,  glabres  i  Uurs 
deux  face^  j  les  fleurs  blanches ,  en  ombelle  ^  Vom- 
belle  univerlelle,  ordioaireroentcomporée  de  trois 
rayons  *  d'ur>  rnvolucre  i  trois  divifions  proforw 
des ,  linéaires,  beaucoup  pluscottnes<|ue  les  om- 
bollest  les  ontbeUelea  à  fept  rzyoos  environ,  & 
leur  involucre  à  cinq  foliolt-s  de  la  lot\pMeur  des 
nniberul'*.;  tuutes  Ls  fl^-iirs  fettiles  :  i!  leur  fuc- 
ctic  des  fruits  ovales,  médiocrement  comprimés, 
on  peu  convexes ,  marqués  fur  chaque  ftmonce  â 
I'ert(<rifnr  rfe  trois  rT!'ons  plofORÀ  >  CeiK  dcs 
iwds  pbik-s  Se  iuiuL'ILux. 

Cette  ofp^  am.  àtoh  If  Levaac  Se  dans  lU" 
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4.  TOMYLI  à'Mm.  Tmnâftiam  âfm^m  XM 

Tordillam  umhtUuUs  rcmoih  ;  follls  ptnnatu  ; 
finais  jfttàrotnadii ,  laciniaiu.  Linn.  SpeC  Plast. 
vol.  I.  pag.  146.  —  Hort.  ClifF.  9a  — Royen, 
Lugd.  Bat.  94.  —  Miller,  Diâ.  n».  4.—  iiC%. 
Hort.  tab.  ji.  —  knipU.  Centui.  il.  n*.  96.— 
WiUd.  Spcc.  Plant,  vol.  1 .  pag.  1  }8a.  ii*'.4. 

TordyUum  apulum  ,  minimum.  Coluoin.  Ecphr. 
I.  pag.  laa.  ub.  124.  —  Moiii.  Oxuo.  HiA.  «. 
f.  9.  lab.  t€,  fifr     — Touroef.Inft.  ILHeth. 

Sefeli  ertticum  ,  minimum.  C.  Bauh.  Pin.  161. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'enviroti  hiitii 
dix  pouces,  velues,  flrtées,  cylindrk^ues,  m6> 
diocrentent  rameufes  .  garnies  d:;  f  ù.ll.s  aiiees, 
velues  >  les  folioles  un  peu  arrondies  .  pea  nom- 
breu(es ,  laciniées  à  leur  contour  ou  on  peu 
b^es  ;  les  fiuil'.es  raiica'es  ovjI  s  ,  entière?  ,  ffi 
coeur,  crénelées  à  leors  bords,  lunguemeni  peiio- 
lées  1  ks  caidanafat*  U  ptopwi  à  trois  ibiiokii 

Ixs  fleurs  font  blanches;  Pombelle  générale  tll 
compofee  d'environ  huit  rayons  alongés,  fott 
ouverts ,  fupporiant  chacun  une  ombetlule  fort 
petite  ,  feriee  ;  L-s  invnlucres',  tant  geiiéraui  que 
partiels,  compofes  de  plufieurs  folioles  étroites, 
aiguës }  celles  de  l'ombelle  un  }.>lus  courtes  que 
ies  ravonsj  celles  des  ombellules  plus  loBgaeS| 
Ks  pétales  extdrieMrs  de  la  ctrcenMresce  bea»* 
cou?  plus  grands  &  bifides  ■  '  rrinences  ar- 
rondies j  comprimées,  à  reboids  Ukiics,  tuba- 
oiteux.  ' 

Cette  plante  croît  aux  lieux  inctiltes,  daasil* 
talie  âc  la  Poutlle.  On  la  cultive  au  iardm  des 
Plantes  de  Paris.  O  (  ^*  ) 

j.ToRDYtE  élevé.  Tordytium  maximum.  Lion. 

Ttiyiium  umhtUtM  tmftrtii  ,  néimù  f  ftlMk 
tjntêohiii,  it%cifi>  firfa»i$.\Àtm.  S|*ec.  Plafit.  «oL  I. 

pjg.  î4f.  —  Hotr.  Cliff.  90.  —  Royen  ,  Lugl 
Bjit.  04,  —  Sauvag.  Monfptl.  i;o.  1^9.  —  MiU. 
Dia.'n".  I.— 'Cranta ,  ha^t.  i  fj-  —  P***» 
auftr.  t*W.  141.  —  Scopol.  Carn.  n*.  J19.  — 
:  Hoff.  Germ.  92.— Roth.  G<*niw«ot«  I,  p.  iji.— » 
vol.  11 .  pag.  )49.— DMUid.  Flot.  hia^.  T0L4. 
pjg-  î  >  i  • 

Toriylium  foltis  pinnaâ*  ,  piaait  fémijnnmatitf 
fmmU  Umhp  levL  Haller.  Hdf .  1^.  81 1 . 

Tor^^Uam.  Rivin.  Pent.  1. 

C-nicaiii  ^  pmiftt  fKÏihr  pukhn,  Aa^k». 

j.  Bauh.  Hill.  i,.  pars  i.  paç.  i!î.  Icon. 

Banh.  Pion,  i. 


/ 
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StfiG  tntàemm  ,  «m/m.  C.  Bntli;  FfaiD.  t€t. 

Tordylium  méoumm,  TottroeF;  ,Iflft.  A*  Herb. 

j;o.  tab.  i-o. 

Cette  elpece  eft  ru^ie  ,  heriflce  de  poil»  fur 
toutes  fes  parties ,  une  des  plus  grandes  de  ce 

Sire.  Ses  racinrs  fonc  épaiflès,  pre(que  fimplec, 
es ,  un  peu  fibrenlèst  dles  fNrodiiirent  une  tiçe 
<i'n:r,î  ,  rnide,  cannclL-t-,  rameufe ,  haute  d'e.n- 
trois  pieds  ^hciii!e<;  de  poils  fermes ,  riâu- 
chis en  M  bas  i  les  rameaux  nombreux  j  divari- 
qtiéB«  garnis  de  feuilles  aflei  amples ,  pétiolées^ 
alternée ,  ailées  »  com^téet  d'environ  fèpt  folio- 
!cs  lancéolées,  un  peu  difVames,  oppofccs,  un 
peu  pétiolëes  «  bordées  de  larges  dentelures  en 
icie*  (ouvent  incifées.  prefque  pinnatifides^  pu- 
befcenu  s  (  la  foliole  termitale,  au  moiiis  Mie  lots 
plus  lougue  &  plus  grande  que  les  autres* 

Im  fleurs  ont  une  ceinte  rougeâtre  en  dehors 

avant  Itur  développement)  elles  font  bïancÎKS 
danv  leur  entier épanouifièment.  Les  ombtlksimit 
rompofécs  de  (ix  à  huit  rayons  courts,  ttès-roi- 
des, inégaux,  fcabrcs ,  cannelés  i  l'involucreâcinq 
folioles  fubulées,  prefque  filiformes ,  plus  courtes 
q  ie  le  s  rayons  i  les  ombelltil'  s  pLti'.cs  ,  très  fer- 
rées i  leur  iovolucre  à  cinq  tolioks  égakmcat  fu- 
butées,  de  la  longueur  des  fleurs  ;  deux  intérieu- 
res t  cs-pctit  s  ;  tcurcs  Ici  flturi  ftr;ile$.  Il  leur 
futcèôe  des  fcnitHCt  s  d'une  çi.indeur  médiocre, 
prefqu'ovales ,  hsi  iOtcsde  poils  rudes  ,  entourées 
d'un  rebord  épais,  velu,  médiocrcnient  tuber- 
culé,  an  peu  rougekre  dam  fa  ieoneflê }  il  devient 
fouv'cnt  d'iiii  bboc'jauniire  â  î'^poqae  da  la  ma- 
turiré. 

Cette  efpèce  crcît  dans  les  terrains  arides  Sf 
)nctj'.t_es,  en  ScitITc  ,  en  It.iiie  ,  en  Ar.triche  ,  d.ins 
les  dépattemens  méridionaux  de  la  France.  Je  l'ai 
recueillie  aux  environs  d'Aix  en  Provence.  On  la 
cultive  an  Jardin  des  PUnies  de  Paris.  O  (K.  v.) 

6.  ToRDYLB  à  fleurs  de  beile*  TotifUim  jU- 

ptLàm.  Scop. 

TordyUum  umkeU'u  conftrtit ,  radittit  f/ô/ui  «n~ 
fBlttù ,  énumtit^  puiffccntHut,  Willd.  5pec.  PJint. 
vol.  2.  reg*  l)^*  B^-  6, 

Tordylium  (  fiifolium  )  ,  folia  pînnata  ;  pinr.is 
,   pfflibus  ,  oblongis  ,  ferratls  ;  p€ta/a  ruhru  »  uito 
mMtimo  in  fieribus  exieriofUns.  Scopol,  Cam. 
edit.  î.  n*.  ji8.  tab.  8. 

Cette  efpèce  diffère  peu  du  tordylium  maximam , 
peur  être  n'en  eft-elle  qu'une  variété,  qui  s'en 
diftinpur  p  r  ics  folioles  anguleufts,  dentées  en 
fcic  ,  point  incirées.  Ses  tiges  font  moins  élevées  , 
droites  »  rameufes  ,  garnies  de  feuilles  pétiolées , 
aîr  rres  .  ailicj  ;  les  M'm]  s  felTtîtS ,  oppofées, 
pubel(enres,  obloneuts  ,  angukufcs^  dentées  en 

iiâe  à  km  contour  s  let  flows-iéimie»  «a  «^itae 
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ferréf  j ,  h  f'n'V  'f 'rf  i»txe,  les  p/iales  courbéi' 
en  cceur  i  un  de  ciax  des  i^urs  exiérictires  bea«« 
<onp  plus  graad  qwaiatavttts. 

Cette  yhutc  crot^fîir  Ics  noniagnef^Dcad» 

la  Caintoie. 

7  ToaDYU  i  tig*  baie.  Tfr^Bam  kmiU» 

Desfont. 

TvràyUum  fblUi  imferioriku pimnatij;  jolious  h- 
ôjiit ,  indfis  ;  cauU  infime  pHofo  ,•  invoiucrit  mini- 
mis  f  fituttit  i  fimnikut  imirgimt  crt>mi4,  Dttlkm. 
Flor.  adaot.  vqI.  i  .  pag.  a  j  $ .  ub.  f  8. 

Ses  iwsnes  Ibnt  dcoicet ,  .flniplos ,  etitiètfs 

prefatie  pivotantes  ;  elles  prodiiiftnt  j-lufeurs  ti- 
ges droites  ,ftriées,  un  peu  vdues  *  leur  pittie 
inférieure ,  huiutes  de  huit  à  dix  pouces ,  rjUtlque- 
fois  plus ,  médiocrement  rameufes,  à  peine  feuil-- 
fées,  exrepié  à  leur  bafe.  Les fisuitles  inftfrieutes 
ou  radicales  font  pétiolées  ,  ailées,  compoléesde 
pifuiules  prefque  feûiits,  ovales  ou  un  peu  arron- 
dies ,  inégalennent  in<  tfées  &  lobées  j  les  lobes  ob»'  , 
tus,  prefque  glabres }  les  pétioles  un  peu  aiieiix*  ' 
membraneux  ,  &  fe  recouvrant  let  «»  wt  IH- 
très  i  leur  partie  inférieure, 

l-ts  fleurs  font  blanches  j  les  ombelles  de  c'n.-^ 
à  neuf  rayons  glabres,  filtonés  ,  munis  à  leur  bue 
d'un  involucre  court,  compofé  de  foliolts  fubu- 
lées  f  féucées  i  Ici  ombellules  un  peu  ferrées  ;  les 
fottdesde  l'involucre  plus  courtes  que  les  pédoB». 
culcs  ;  les  pétales  inégaux ,  ceux  de  h  circonfé- 
rence plus  grands  &  bifides;  les  âcurs  du  centre 
ordinatremenc  ftérites.  Le  fruit  confifte  en  deux 
grandes feinences planes,  orbiculaires ,  envi  on- 
néet  d*oii  boarrelec  épais  ,  cartilagineiu»  «e- 
neli  i  rudes  à  leur  face  exténeme* 

Cette  efpèce  a  été  décou%'erte  par  M.  Dta» 
fontaines  dans  le  royaume  de  Tunis  ,  où  elle  croit 
parmi  les  moîflôos ,  pioche  fiaina«eUf.  O 

fl.T01i0TM  d'itgypte.  TtnfyUÊom 

ToréyVum  fiminiius  dïfci  ureeolatts ,  /otiis  pàt* 
natis  ,fi/liorts  flmaùfidit»  (N.}  Laoï.  UluAr,  Qcfl. 
tab.  193.  Hg.  a. 

Hafelquiftia  (argyptiaca),/oiïij  pinnetlt ,  folie  lu 
pinnaiifidit.  I.inn.  S\  ù.  veget.  pag.  17 y  —  Linn,  f. 
SuppI .  pag.  1 79.  —  Gxrtn.  de  Fruà,  &  Sem.  voL  1, 
pag.  84.  tab.  21.  flg.  a.  —  Wîttden.  5pce.  PlancV 
vol.  !.  pag.  '579.  n*.  I. 

Hajfe/qaifiij.  Linn.  Amœn.  Academ  vol.  4.  pag. 
Z70.  —  Jacq.  Hort.  lab.  87.  —  Gouan,  lUuArftC* 
pag.  II. 

Pufllnaca  orient atîs  ,  filitt  difKl0»i$9^*  llttb> 

Cent.  j.  pag.  16.  tab.  i-j.} 

Ses  racines  font  fufifarmes ,  blanches ,  de  !» 
Breienr  da  pem  é^v'A  ttn  élèM  mir  tif^ 
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droite,  cylindrique,  hiute  d'an  pied  &  demi, 
hérilfëe  de  poils  blanchâtres  i  fa  partie  tnf<frieure> 
devietmeat  rudes  bc  prefoue  piquans  à  la  par- 
tie fiipérieure.  Les  rameaux  nine  firaples ,  8e  for- 
tcnt  de  l'ailTetle  des  feuilles  fupérieures  ;  les  feuil- 
let alternes  j,  diftantet ,  pétiolees ,  ailées  >  les  to- 
lielespiimaulides,  ru  les  en  dcfTous  fur  leur  prin- 
CÎnle  nervure ,  crénelées  à  leurs  bor^is  ;  Us  crë- 
nnores  arrondies ,  obtufes ,  inégales  ,  le  pétiole 
rude,  vaginal  &  ventru  à  fa  partie  inférieure;  les 
bords  de  la  gaine  blanchâtret  &  laineux  vers  le 
hîHK«  de  couleur  purpurine  k  la  partie  inflicieore. 

Chaque  rameau  fe  termine  par  un  pédoncule 
droit,  roide,  hëriflé  ,  prefqu'a  cinq  angles  {  il 
fupporte  une  ombelle  éralée ,  comparée  d'environ 
dix  rayons  inégaux  ;  ceux  du  centre  plus  courts , 
rauris  d'un  involucre  lott  petit,  à  cinq  folioles 
fimples  ,  fubulees  ,  fort  petites;  les  ombellul.s 
pbites  :  chjcune  dVlljs  renf-m  dans  Ton  centre 
le  rudiment  d'un  corps  chai  tui ,  ivorté ,  pediielle, 
prefquc  trigone  ,  noirâtre,  i.ii  peu  comprimé, 
couvett  en  deifus  de  poils  blandùtresi  les  invo« 
lucres  à  trois  folioles  extérieuret ,  foWées ,  indi- 
néts  ,  de  moitié  plus  courtes  que  les  pédic-jlles  ; 
les  ouib  -lies  connive:ues  a  l'époque  de  U  fruttiii- 
cation  ;  jj  corolle  blanche  ;  les  pétales  inégaux, 
«ourbés  en  coeur,  échancrést  les  pétales  exté- 
rieur» de  la  circonférence  btfiJes  j  chaque  décou- 
pure échincrée  ;  toutes  les  fleurs  de  h  circonfé- 
rence hermaphrodites  {  celles  du  i  entre  miles  i 
cinq  éumine»}  les  anthères  vcrdàrresi  les  ftjrles 
filiformes,  perfiftansi  les  fruits  des  fleurs  exté- 
rieures,  compofés  de  deux  femences  ovales  ,  com- 
prini<?es,  ahiires,  à  rcborJ'.  è  .•  ,  crcncics.  Les 
fruits  des  fl?ur$  intérieures  ne  torment  qu'une  fe- 
mence  hémirphérique ,  tncii  lée  ,  urcéolie  ,  alTtz 
femblablei  une  membrane  véficuleu  e  ;  î  coté  une 
petite  éctin»  (èche  ,  qui  paruit  être  U  féconde 
lemence  avortée  i  point  de  femences  va  ileurs  du 
centre. 

Cette  plante  croît  dans  l'É.-.ypte  &  l'Arabie. 
On  1:1  cultive  au  Jardin  4»s  Fiantes  de  Paris,  o 

Xf^     V.  ) 

•  9.  To&OTLB  à  feuilles  en  cceur.  TondyUam  cor- 
dtacM*. 

TvfêfHum  ftminibtu  difci  ulteabaU  ,  fotiit  inft- 
(N  ) 

Ujfelquifiia  (  CQtditt  )  ,  fa liis  tordath.  Linn. 
Syft.  veget.  pag,  17$.  —  Linn,  f.  Suppl.  pag,  170. 
—  Jacq.  Hort.  a.  pag.  91.  ub.  19}.  —  Gacrtn.  de 
Fruft.  &  Semin.  vol.  u  pae.  —  Willd.  Spec. 
PJant.  vol.  I.  pag.  1  j8o.  n«.  a. 

'  Ses  tiges  font  dcoites»  flexneufes ,  lée^remsnt 
firiées,  pileafts  i  leur  jiertie  inférieure  ^  garnies 
de  feuilles  alternes  ;  ks  uiférieures  pctiolées ,  ter- 
BS«s  «  i  trois  Jtol^ules  j  les        Utéiaïes  pre(^uç 
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feffile»,  ovales,  crcnelées  j  U  lermkiale  péiioléï, 
échancrée  en  cœur  à  fa  baie  ,  obtufe  i  fiwftMK* 
mi:t  ;  Its  feuilles  fupérieures  (impies  &r  en  cce«| 
quelquefois  toutes  les  feuilUs  font  linipies. 

Les-flenrs  font  blanches  ;  les  ombelUs  corapt- 

(îfes  de  rnyon^  nnaibrciit  ,  rt.uui^s  d'u.)  involucre 
formé  de  plufiears  toliolr-^  fetacécs  ,  téflfchics, 
de  moitié  plus  courtes  que  les  corolles  ->  les  into* 
lucres  partieU  /le  la  longueur  des  coro:lcs  .  poiot 
de  fleurs  ftérîles  dans  le  centre  ;  dans  !es  cof«Hei 
de  la  circonférence  ,  deux  pétales  p!  is  gnrd^ , 
plants ,  eu  ovâls  tenverfé  ;  les  autres  petits ,  prd- 
qu'égaux  ,  ovales  ,  entiers  ;  les  témences  femWi- 
bles  à  celles  de  l'efpèce  |;>recédrnte  ,  mais  plut 
petites  j  Cilles  de  la  circonférrnce  mttnbraneuiej, 
comprimées  ,  environnées  d'un  rtboiJ  clibre, 
blatK  f  étroit  (  les  femences  du  centre  folnaues, 
ovales,  renflées  en  bulle ,  ouvertes  à  leur  foerait, 
entourées  d'une  bordure  épaiflè  «  blanche  ft 
gùibre. 

La  patrie  de  cette  plante  n'eft  pas  connue.  G 

TO.HLNE.  Torenia.Qtmt  de  phnte$djcot]rlé> 
-loncs,  à  fl.-trs  complètes,  monopératées .  »!»•• 
lîuf- s  ,  irrégii'ièrcS  ,  dr  la  fj-i.illc  des  fcfoph:- 
laires  ,  qui  a  des  rapports  avec  les  g-MÏaiu  l.-s 
ur.dc/itj ,  &  qui  con>preni  des  herbes  à  ti5ct 
lampantes  ou  rcdriOee^ ,  i  huiiles  oppofiéet,  pé- 
tiolees}  les  ftenrs  fotitaires ,  aiillaires  9c  tetni» 
nales. 

Le  caraflère  eflentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Uh  calice  k  dtlUC  kitn$i  la fupéneurt  àtruis  poiiiu 
(tifpidies  i  une  eoroiU  tubutie  ;  U  iimht  a  quatrr  i-At$ 
inégaux;  quatre  flamtns  ,  Ui  diti-c  mfêriturrs  à  Utax 
dtvijiaiu  t  doM  une  fans  unthcre  /  une  caffute  «  M* 
logu» 

CAUACltRE  6EN£RrQVE. 
Chaque  fleur  nfF  e  : 

1°.  Un  caiiu  pstfiilant ,  d'une  feule  pièce  ^  lu- 
bulé  ,  anguleuK  ,  .i  deux  lèvres  «  la  fujjërieQSC  1 
trois  pointes  aigu£s}  rinfétiMie- entiice  j  piqs 
étroite. 

t*.  Une  corotte  monopétale ,  tnbulée  ;  le  limbe 
prefqu'à  deux  lèvres  ,  dilaté  en  quatre  lobes  iné- 
gaux i  un  fupërieur  très-entier  -,  trois  inférietus 
prefqu'ondtttét}  celui  du  milieu  plus  alongé. 

jo.  Quatre  Aernine»,  dont  les  fîlxmens  font  dî- 
djrnames }  detti  Tupérieurs  fimples ,  plus  courts, 
ferrites  t  detix  infénenrs^  partacés  en  deux  décou- 
pures filiformes;  l'inférieur-,  llénlc  .  '■•lus  cour»; 
les  anthères  à  deux  log:s  ,  raj'prncht  f  5  par  paires. 

4''.  Ua  ovaire  oblong ,  furmoi)te  d  un  ftyle  EU- 
forme ,  épaiiTi  à  fa  partie  fupdsieuM«  «K<atiiép« 
w  fijgnuM  hi&k«.aÎKii* 
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Le^raxr  efl  une  capfule  oblongue ,  à  deux  loges, 
â  plutieurs  (emences  ;  Us  femcnces  ailichée*  fur 
une  cloilian  parallèle  aux  valves. 

Espèces. 
I-  TORÈNE  d'Afie.  Tortnia  ajîatiea.  Linn. 

Torenia  glaf>ra  ,  foUi»  ovatù  »  éUMÛ,  ftrrûtis  / 
«miU  nptnte.  (  N.  ) 

Tortnia  afiaiiea.  Lîni».  Spec.  Pl»lJt.  vol.  1.  pag. 
861. —  Anurn.  Acidem.  vol.  j.  pag.  25.  —  Osb. 

Iter,  tic.  —  f/un.  IIKiftr.  Gêner,  rab.  yîj,  fig.  1. 

Torenia  ^  dutica),  giahra,  cauU  repente.  Willd. 

Spec.  Plant,  vol.  \.  p«g.  265.  q\  i.  ^ 

Kuphrcft».  ùf^nls ,  puftUu  piaiiUi,  Ptttkett.  Amalth. 
pag.  8f.  tal>.  37;.  fig.  2. 

Afurifi* /oiiis  (/  fmie  ^  Cûpfulù  iivaivit  ligrtofà. 
PIuKéii.  Amalth.  pag.  40. 

Btdtr*  ttrrt/trUfpeàts*  Comm.  M«L  |f . 

ATui j-jt>«,  ftheed.  Hoit.Malab. vol. 9.  pag.  10;. 
t»b.  j  5 . 

Petite  plante  herbacée,  dont  les  tiges  font  gla- 
bre s  ^  un  peu  créles ,61»  partie  rampantes,  redref- 
fées  vers  leur  Idmmet  ,  radicantt^  à  leur  partie 
inférieure  ,  nv.dioctemer.t  rameufes.  Les  feuilles 
Jont  petioiets .  oppcfees  ,  ovales ,  aiguës  à  leur 
l'ommet,  gUbtes  à  leurs  deux  facts,  dentées  en 
fcie  s^leurcotitour,  longues  à  peine  d'un  ponce, 
miinies  de  nervures  fiiiij)Irs ,  l.itorales,  prt  fqu'np- 
potées  I  les  pétioles  prelque  de  moitié  auâi  longs 
que  les  CQuiAes. 

Les  fleurs  fonr  folinirts,  fituées  dins  l'aiflelle 
des  fti  utiles ,  termirules ,  pédonculées}  le  pédon» 
cale  un  peu  plus  Ion;;  que  les  feuilles)  le  calice 
chlonp  ,  tubulé  ,  glabre  ,  i  itux  IrS  res  aijtucs  ;  l.i 
fupérieute  i  trois  pointes  }la  corolle  tubulce ,  allez 
grande  :  Ton  lintbe  partagé  en  quatre  lobes  iné- 

EttX'i  le  tube  cylindrique ,  un  peu  plus  long  i]'ae 
calices  une  capfule  pref^ue  cytimvique ,  â  dtux 
loges. 

<~f  îte  plante  rmït  d.ins  les  Ind«  s  orientales  &  à 
la  Chine.  :^  {f^-f- àero.  Lan.  ) 

2.  TORÈNE  velue.  Toreniu  hirfuta.  Lun, 

Towùa  fulils  ovatù  ,  fiiiac»mùt«:ù  ,  vtlù^  ; 
coûte *re8i>.{N/)— 'Lun.  lllnllr. Geoer.  tab.;2j. 
fig.  1. 

Torenia  (  hirfuta  )  ,  cnu/e  ercût,  WUldeO.  SpeC« 
Piant.  vol.  j.  pag.  166.  n**.  1. 

Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  en  ce 
qu'elle  eft  un  peu  plui  ei  jnde  &■  veliie  fur  toutes 
fe$  parties.  Ses  tiges  (ont  droites,  un  peu  fortes, 
Ihriees  *  Mtiflees  de  poils  roides ,  divtfées  en  ra- 
nteaux  opposés,  redrelfés,  gainii  4i  feuillet «f> 
Botaaiqut,  T«ifu  KU. 
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pofées ,  médiocrement  pëciolées;  les  fupérieutes 
prelque  feflîles ,  ovales ,  très^aiguës ,  prefqu'acu- 
minees, longues  de  plus  d'un  pouce,  dentées  en 
fcie  i  leur  contour,  munit  s  de  poils  très«conrt5« 
couchés»  U.  de  nenrutes  finapl«. 

Lt%  fleuri  font  terminales  ,  foHtaîres ,  moins 
grandes  que  celles  de  l'efpèce  précédente,  pédon- 
culées  I  les  pédoncules  fnnples ,  velus,  plus  courts 

aue  les  feuilles  }  le  calice  oblong ,  divifé  jufqu'au- 
t\ï  de  fa  moitié  en  ètixt  découpures  lancéolées , 
aiguL-s  i  la  corolle  tiibulée  j  le  tnbe  cylindrique, 
à  peine  auOî  long  que  le  calice»  le  limbe  à  quaue 
lobes  crès«entiers ,  Inégaux. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales* 
(  y.f.  in  ktii,  Lam,) 

TORMENTir.LE.  TormimUL.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones  ,  à  fleurs  complètes ,  polypéta- 
lées,  régulières,  de  la  famille  des  rofacé^s .  qui  a 
de  grill  Is  rapports  aveo  les  potentilla  Se  les  fra" 
g^ru  ^  &  qui  comprend  des  h;rbss  indigènes  de 
l'Europe,  à  feuilles  digitécs  ,  à  ft^uts  axiUatres^ 
terminales,  pierqu;i  folitiirts. 

Le  caraélère effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  calice  à  huit  dtcoupurti ,  quatre  a/ternes  plus 
petites  ;  quatre  pltaU*  >  H«  grand  itomèn  ttttaaùtlts i 
rietptade  des  femtMts  petit  j  pei'iM  charnu, 

CAHACTiKfi  GÉKS&lQVt. 

Chaque  leur  offre  : 

1".  Un  eûtke  plane,  diwfé  en  huit  découpums^ 

dont  quatre  alternfs  ,  plus  petites  ,  aiguës. 

2°.  Une  corolle  compofée  de  quatre  pétales  pla- 
nes ,  ouverts ,  en  cQVur  rawMifé  >  iuféré  fur  .le 
calice  par  des  onglets  courts. 

î".  Un  pririd  nombre  à'itamirra  ,  dont  les  fili- 
mens  font  tiibttles ,  de  moitié  plus  courts  que  la 
Cl  rô  le  ,  inférés  fur  le  calice,  «esnioés  p«r  des 
anthères  fiiT»ples. 

4^.  Des  ovjîres,  ordinairement  au  nombre  de 
huit,  fort  petits,  ramiffés  en  tête,  furmonidsda 
ft'.i'-S  filiformes,  de  la  longueur  des  étamines , 
inférés  latéialement ,  termines  par  des  iUgmates 
obtus*  ' 

Des  femcnces  nues  ,  1.  r  ndies  ,  placées  fur  le 
réceptacle  commun,  &  environnées  par  le  calice 
perttttant. 

OifirvÊthiu.  Ce  genre  o'efl  qu'un  démembre- 
ment du  genre  nès-namrel  des  pountiUa,  dont  il 
ne  peut  éltretigottiievf;iment  fépâié.  Il  n'en  diffère 

que  par  le  nombre  de  fes  parties ,  par  huit  décou- 
pures au  ca'ice ,  au  lieu  de  dix  {  par  quatre  pétales 
au  lieu  de  cinq .  Ces  deux  genres  ditifèrencdos  fini* 
Skif  pai  teiv  réccpude  kc  Sx  non  chaiiuL 

Xxxx 
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E  s  p  à  c  E  s. 

l,  ToRMlNTiLLt  droite.  TormtntiUa  treSa. 
Linn. 

Tcncir!'.:  ;  •i.ù  ereiH.'f  u'o  ,  filiis  fijfiliiyus, 

J-inn.  S}3éc.  Hlant.  vol.  i.  pag.  716.  —  Pallas,  Iter 
1.  pag.  j.  —  Pollich ,  P.tlar.  n».  yoo.  —  Blatkv. 
t  11.  44Î.  —  I.ui^w.  F.êt.  tab.  174.  — QEder.  Flor. 
rian.  u.b.  —  Kniph.  Ctiuur.  i>°.  9?.  —  Knorr. 
1)1.  z.  t.il>.  T.  I.  ~  Hr  ftin.  Geim.  180.  —  Roth. 
Gtrin.  voK  I ,  p.ig.  120.  —  vol.  Il ,  pag.  (66.  — 
1  am.  lITi.flr.  Gtner.  tab.  444.  —  Drcand.  Flor. 
frinç.  vol.  4.  pjg.  4^4.  —  Wiilden.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  p3g.  1 1 1 1.  n".  I. 

Tormenti/îa  i^at.aiis.  Curti$,Flor.  tond. tab.  JJ. 

TormtntUta  Jtheftris,  C.  Batlh.  Pi».  jt6,  — 
Tourner.  Inft.  R.  Hecb.  198.     Gatid.  Atx, 

4''j8.  tab.  9J. 

TormtntiUa.  Camer.  Fpitom.68)  •  Icon.  —  Flor. 
.hppon.  itf.  <—  Flor.  fuec  411.  4(9.  —  Mater* 
medic.  iji.  —  Hort.  Ciitfurt.  154.  —  Roy«a, 
Lugd.  Bac.  idy.  —  OodoD.  P«mpt.  1 18.  Icon. 

Fragarit  fetrapetab  ffifliis  eaa/inis  feJlîUbus ,  qui^ 
n^u's.  Haller,  Helv.  n".  mj. 

Fragaria ,  titrmtiuiUa  if^Uantm,  Ctiaxt,  Auftf- 
pag.  80. 

PotaaîBa,  i0nirMCtfl<«<r«At.Scopol.  Carn.pag. 
6iO. 

PtHcnrifh  (  (îlvcftris),  cautt  tre^lufculo  ;  foîi'is 
ttrnis  J'egUiùiis  ;  coroUii  tetraftlcUis.  Netk.  Gallob. 

pag.  212. 

FotmdUa  tormvitîiU.  Abbot.  Bcdf .  1 14. 

Ptntaphyllum  d'iHum  tormtntitta,  Morif.  0x00. 

HiA.  t.  S.  a.  tab.  19.  iîg.  13. 

Ses  racines  font  dures,  é[>aiffes,  pr^tw  hori- 
zontales :  il  s'en  ëîève  des  trges  drortes  ou  retirer- 
fées  ,  quelquefois  couchets  &  dilf  jfcs  ,  piu  t-pail- 
fcs ,  prcfaue  cylindriques»  légért^nient  veluos, 
rannettfes  a  leur  partie  fupérieure  ;  les  rameaux 
alternes,  axiliaires ,  garnis  de  feuill-$  ftlfiles, 
alternes  ,  compufées  de  trois  à  cinq  folioles  digi- 
lécs,  lancéoU.s,  iiiégiles  ,  intiieesou  profondé- 
nient  dentées;  les  dentelures  un  peu  lanceoléeSj 
aiguës,  vertis,  munies  de  quelques  poils  rares j 
fins  &  couchés. 

Les  flciurs  font  folitaires«axillatreSj  portées  fur 
de  lonjs  pédoncules  (impies,  filiformes  ,  pubef- 
cens.  Le  calice  e(l  a  huit  liivifiuns  profniKits ,  lan- 
céolées, alternativement  plus  courtes,  légère- 
ment velues.  La  corolle  efî  jaune  ,  compofée  de 
q-tr-tre  pétilts  à  ptinj  p!u^  loi^-s  que  les  plus 
grandes  decor.t'.:ri.;>  du  calice,  ovales,  un  peu 
échincrés  en  coeur  i  kw  fommet,  fétCQCiS  CB 
onglet  à  kiu  baie. 
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Cette  plante  croît  en  Europe,  fiir  te  bord  des 
bois,  des  chemins  }  fur  les  peioofes  fie  daosks 

pâturages  fecs.  li.  {V.v.) 

Toute  h  phme  cft  afirini^ente  ,  U  propre  ï  tan- 
ner les  cuit  s,  a  tiire  de  l'encre;  elle  entre  daulri 
teintures  :  les  Lapons  l'emploient  pour  teindre  le 
cuir  en  rouge.  On  s'en  fert  poar  raflermir  les  gen- 
cives lorfqvit:  les  dents  font  vacillantes.  Or  a 
prefcrit  contre  Ics  hémoirhagies ,  la  diarrhée,  la 
dylîenterie,  lorfau'elles  font  entretenues  par  .a 
foiblerte  &  le  rtriathenient  :  peu  utile  dans  lu 
prairies, elle  efl  broutée  dans  les  pâturages  parks 
vaches,  les  chèvres ,  les  moutons»  les  chevaoX 
n'en  veulent  point. 

a.  ToRMEMTitLi  couchée.  TtmuiuilU  r^tMS. 
Linn. 

TormtntUta  eauU  npente ,  foGis  ptticlatis.  Uww 

Spec.  Plant,  vol.  I.  png.  — Hitdf.  An»»  i'-. 
—  HotFm.  Germ.  180.  —  Koth.Germ.  vol.  I,  pai. 
120.  —  vol  II ,  pag.  î  f 7.  —  Smith ,  Flor.  briuB. 
f  f }.  Decand.  Flor.  fran{.  voL  4.  paK.4f4*-' 
willd.  ^ec.  Plant,  vol.  x.  pag.  it  ti.  n*.  1. 

TtnuiuilU  fmdUt  r^tmt,  Tottinef.  bft.  R. 

Herb.  198. 

Pr:'.c.~hy!l::m  m'inuf ,  \!nJf,  jiore  aano ,  tef»' 

Mo- 
rif. Oxon.  Hift.  1.  pag.  19a 

PcntaphylLm  nptans  ,  alatum  ,  foliis  prûfiui^àr 
ferratis.  Flot.  Oxf.  6.  f .  7.  tab.  9.  fig.  5. 

PoteniUla  pracumbens.  Sibth.Oxon.  162. 

Cette  efpèce  diffère  de  \i  p;ccédente,  en  ce 
qu'elle  eft  plus  petite  dans  toutes  fes  pîrtus  ; 
que  fes  tiges  font  touiouts  couchées,  &  fes  feuil- 
les périolees.Ses  racines  font  traçantes;  elles pro* 
duifent  des  liges  très-grélts,  fî'itormcs ,  étendues 
fur  la  terre,  rameufes,  un  ptu  pubefcentes;  ies 
rameaux  pluftears  fois  MAiniiiës ,  très  ouverts  ; 
fes  feuilles  alternes ,  médiocrement  oéiiolées ,  di- 
gitées ,  à  trois  folioles  étroites ,  en  forme  de  coin, 
profondément  dentées  ou  incilees  vtrs  l:ur  fom- 
met,  à  peine  velues,  accompagnées  ileuc  bafede 
deux  ftipules  petites,  lancmlées,  tiès-enttères, 
prefque  fefliles. 

Les  fleurs  font  folitaices  ,  fituées  les  unes  dans 
TailTdle  des  feuilles ,  d'autres  dans  la  bîAircaticn 

drs^ramfaux  ;  les  pt^doncules  fimples  ,  très  'on^, 
prefi^ue  capiUaiics ,  pubefcens;  Ls  calKc^  courts, 
à  pcme  velus  ,  la  corolle  jaune ,  prefqu'une  toit 
plus  petite  que  celle  de  i'efpèce  précédente  i  les 
pétales  ovales,  onguiculés,  prefqu'entiets- 

Cette  efpèce  croit  i  l'ombre  dans  les  forêts,  ca 

Angleterre,  en  France,  en  .^Utnnjn?.  M.  Bou- 
cher l'a  recueillie  dans  la  forêt  dt  Credy,pre$  Ai>- 
beville.  Je  l'ai  trouvée  aux  environs  de  FougèrCS 
en  Itteugne  »  dans  la  focét.    (  T.  v.  ) 
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TORTULE  rude.  Tonu/j  afrira  Roxh. 

Tortilla  foliis  oppofuU  ^affiris  i  jfisii^liformibus. 
(N.) 

TortnU  •fptrt  Roxb.  WiUd.Spec.Pbiit.vol.). 

C'ift  une  phnte  herb.icée  ,  qui  ro-P-nie  un 
genre  particulier  eciUli  pjr  Willdenovt ,  qui  parois 
devoir  appartenir  à  la  famille  des  fcrophulaires  ; 
«Uii  a  le  port  du  verbtna  UfptUacta.  Ses  tiçes  Toot 
droires,  quadrangulaires  ,  rameufes ,  s^nicutées  ) 
les  nœuds  inf''rir-urs  r  iiR  >.  Les  feui  les  font  op- 
pofee»,  pétioléeSj  longues  ie  irois  pouces  ,  ovales, 
prefqu'en  cœur ,  un  peu  obtafïS  a  leur  Commet , 
gfofllitfreinent  deiuëes  à  leur  contour  *  veioécs , 
rudes  à  leurs  deux  tacts. 

Les  fleurs  rontdifpofëes  en  épis  filiformes ,  très- 
longs;  elles  font  alternes  ou  oppofiev ,  très-rap- 
prochées  veii  l'extrémité  île  Tepi  :  les  in^érieure^ 
aillantes,  toutes  pedtceiiées,  munies  d'une  brac- 
tt^.  fubuléé.  Leur  calice  ell  entier  >  divifé  en  cinq 
découpures ,  hériflé  de  poils .  droit  quand  la  plante 
eft  en  fleurs  ,  réfléchi  Si'  icnHé  à  l'époque  de  la  ma- 
turité des  fruits.  La  corolle  ell  oionopetale ,  tubu- 
lée  >  i  deux  lèvres  { le  tube  contourné  en  fpiralei 

auatie  étamines  didvnameî.  Le  fru:t  conlîUe  en 
eux  noix ,  à  dâux  log^s,  tortemeiit  ridées  à  l'ex- 
térieur. 

Le  caraûèie  eflèntiet  de  ce  genre  e&  d'avoir  : 

Un  ciilice  à  cinq  divifons  ;  !t  tubt  de  la  corolle 
cuiuourai  en  fpirdU  f  deux  noix  a  deux  loges  ,  ridéts 
i  Ctsuéritar. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orienrales , 
oà  elle  a  été  recueillie  par  Roxburg.  (  Defcript,  ex 
WitU.  ) 

Ohftn<  itlons.  Hcdwig  a  tftabU  fotii  le  nom  de 
tori^lu  ,  un  genre  qui  appartient  i  la  famille  dus 
iT)i)u(rcS ,  oui  renferme  in  grande  partie  des  bryum 
Se  des  flinittfli  de  Linné,  qui  la  plup  rt  oru  et  -  dé- 
crirez dans  cet  ouvrage  aux  articles  Bry  &  Mnie. 
On  fent  ia  néctflîté  de  ch;miîtr  un  de  ces  dtux 
notM  ((onuia  ).  Ptuc  erre  que  Willdenou' ,  en 
l'employant  pour  1^  genre  que  je  viens  de  men- 
tionner ,re  propofe.  ou  de  ne  point  admettre  le 

Senre  tort-Ju  d'Hedwig  ,  ou  d'en  changer  le  nom  : 
ans  ces  deux  cas,  il  eût  fallu  éviter  d'appliquer  à 
un  fiouvtau  genre  un  nom  déji  emplojre  pour  un 
autre  «  quoique  fupprttné. 


TOUCHIROA.  Tojchiroa.  Genre  de  plantes 
dieotylédones,  à  fliurs incomplètes,  trrégulières, 
de  U  famille  des  légumînenr;$ ,  qui  a  de  très-grands 
rapports  avec  les  apalatoa,  &  qui  coi-  .^renJ  des 
arbres  exotiques  à  l'£utope ,  à  feuilles  limples ,  & 
dont  les  flents  font  dirpottes  en  épis  latéraux , 
^aîre». 
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Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  <aSee  turhiné  ,  à  quatn  iicoupw^ts  ;  point  d» 
corolle  i  aix  étamines  Itbrts  ;  une  gouji  «lùiotuieif*  ^ 
entourée  d'une  aile  memhraneufc. 

Caractère  cénérki^UB. 

Chaque  fleur  offre  : 

i''.  Uncalite  d'une  feule  pièce,  turbiné,  donc 
le  Umbe  efldivifé  en  quatre  découpures  oblongues« 
aiguës. 

1°.  Line  corolle  nulle. 

j".  Dix  étamines  ,  dont  les  filamens  font  libres« 
bt  ancoup  plus  longs  que  le  calice,  infôrési  fon 
orifice ,  terminés  par  de»  anthères  ovales,  i  deux 

loges. 

4°.  Un  ovaire  ovale ,  ob'ong ,  anguleux  ,  velu  , 
pédicellé  ,  furmonté  d'un  ftylc  long,  recourbé j 

terminé  par  un  iligmato  obtus. 

ht  fruit  eft  une  aoufle  un  peu  arrondie ,  ridée, 
environné  d'une  aile  fort  atnpie ,  wenibraneufe, 

on.îii1ée  à  fefbordsj  une  feuU-  \<^f^  qui  nes'ouvre 
pas  i  une  femence  folitaire ,  renitorme. 

Espèces. 

I.  ToucumoA  aromatique.  Toatkiroaaromt:' 
tiea*  Aubl. 

Touchiroa  foliis  ovatis  ,  <icuminMÎS tfimpUeikuti 

floriijut  J'picjiis,  axiltaribus.  (N.) 

Touchiroa  aromatica.  Aubl.  Guian.  Vol.  t.  pag» 

385.  tab.  148.  —  Lam.  Iltuftr.  Gêner,  tab.  3)5». 

C-^uMa  (  jrt^matica )  ,  fv'iis JimpHcibus ,  eHiriicis, 
acuminutii.  WilUi.  Spec.  Flanr.  vol.  l.  pig.  j4C. 

C'cftunafllz  grand  arbre,  dont  le  cionc  s'élève 
à  la  hauteur  de  quarante  ou  cinquinte  pieds  & 
plus  .  fur  environ  deux  pieds  de  diamètre,  revêtu 
(l'une  écorce  grifître.  Le  bois  eft  blanc ,  peu  corn- 

patte  i  les  b^anehrs  iio-r bteiiles  ,  très  -  étalées  , 
chargées  de  ranuaux  qui  fupportent  des  feuilles  al- 
ternes, méd  ocrement  pctiolées  ,  ovales,  très-en* 
t  è  es,  verte* ,  lilT.s  à  leurs  deux  face», terminée» 
a  Itur  fomma  p-r  un  .pctite  pointe  mOuAetJes 

péiiol-'s  accomp-finés  à  leur  bafe  de  deux  petites 

(lipules  trcs-cad\ique5. 

Les  fleurs  font  verditres,  fituées  dans  l'aifTelle 
des  feuilles  Se  diCporées  en  oo  épi  très-court,  la- 
téral Leur  calice  eft  monophylle ,  concave  ,  par- 
tagé à  fon  (Mihce  en  quatre  découpu;es  aiguës } 
elles  n'ont  j  oint  do  corol'e.  Lts  éttmifits,3u  nom- 
bre de  dix,  font  attachées  à  l'onfice  interne  du 
calice  ;  les  filamens  font  grêles  .  très-longs  ;  les 
aiuhèi  ES  ovoides  ,  à  deux  loges  ;  aire  oblor»^ 
anguleux  ,  pédicellé,  hétill'è  de  poils  i  le  (lyli  ter- 
miné par  un  ftigmate  obtus.  Le  iVui:  ell  une  goulfe 
d0  couleur  roulïcâue»cotiace ,  cumpriknéej  b«(* 

Xxxx  t 
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dée  d'un  large  feuillet  membraneux  j  die  fenfcrme 

une  femeijce  verdâtre  ,  folitaire. 

C^t  arbre  croit  dans  la  Guiane,  aux  lieux  ma- 
fiécageux^  dans  les  gran.les  toréts.  Il  fleutit  dans 
lî  mois  de  décen  bre  ,  &  donne  Tes  fruits  ju  mois 
de  mai.  Son  boii  tft  iegci  &c  un  peu  atomatique.  f> 

TOULICIA.  T«uii(u.  Genre  de  plantes  dico- 
^I^dones ,  i  fleurs  complètes ,  polypétalées ,  ré- 
gti'ières ,  de  ta  famille  (tes  favonniers,  qui  a  des 
raiîpons  avec  les  mclicocca ,  &  qui  comprend  des 
arbres  exotiques  i  l'F.nrope ,  dont  les  feuilles  font 
ailées  fans  impaire ,  &  les  fleurs  difpofécsen  grap- 
pes pinictilées,  terminales. 

Le  cmâère  eflemiet  àb  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  m/mc  3^  eiiiq  déeoupuru  ;  quatrt  pitalts  y  huit 
itamints  ;  trois  Jlyles  ;  une  capfufc  k  tfoit  iofts  «  à 
trois  ailes  i  Us  itigts  monojptrmes. 

CA&ACTâRB  CÉMàRIQDB. 

Chaque  fleur  offire  : 

i".  Un  calice  d'vn?^  feule  pièce,  à  ciiM| décou- 
pures concaves,  un  peu  arrondies. 

1*.  Une  corolle  compofée  de  quatre  pétales  lan- 

cc'olcs,  plus  grands  que  le  calice  ,  velus  â  leur 
fommet,  infères  fur  le  réceptacle  du  piltil. 

■  3°.  Huit  itamines  ,  dont  les  filamens  font  al- 
temativement  plus  courts  j  inférés  fur  le  récep- 
tacle «  ceiminés  par  des  ambèies  ovales,  à  deux 
loges. 

4*.  Un  «wdwoblone ,  prefqu'i  trots  faces ,  porté 

fur  un  récept.:cle  tn  Forme  de  difqiie  ,  furmonté 
de  trois  Ityles  courts  «  termmes  pat  des  (Ugniates 
^gus. 

Le  fruh  eft  une  capfule  rouffeâtre ,  à  trois  côtes 
en  forme  d'aile,  à  trots  loges}  chaque  côte  bi- 
valve ,  coDteiunt  une  femenc»  ovale  &  foli- 
taiie« 

Espèces. 
I.  TouuciA  de  U  Guiaoe.  TeaUieia  gùmtÊUu, 

Tùutieia  foiiis  airupii  pinmatis}  ftStS*  ^lonps , 
0cu:is  {  racemis  termina^iiiu  ,  paxiaiittU,  {1^.) 

Toullcld  i::.i^ncr.fs .  Adblet ,  Guian.  vol.  i.  pag, 
3Jî?,  lab,  140  Lani.  iikllr.  Gêner,  tjb.  517. 

Pvn^afaponarioides.  Willd.  Spec.  Plant.  voJ.  X. 
fag.470. 

Cet  arbre  s'élève  \  la  hauteur  d'environ  trente 
pie4s  8:  plus  fur  un  tronc  de  fept  à  huit  pnuces  de 
di.imètre,  tevétu  d'une  écorce  cendrée  ;  te  bois 
eft  blanc,  peu  compare;  il  fuppone  à  fon  fommet 
tfvb  ou  q^mre  btanchîs  garnies  ^ans  tome  ktir 
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longoeur  de  linilles  ëparfes ,  pétiolées ,  atUei 

fans  impaire  ,  compofées  d'environ  huit  paires  de 
folini  s  prefque  fefllles  ,  alternes  ou  oppofées, 
ov.  lcs-l,i;'ccoletS ,  teimcs,  trés-cniiéres,  g'.ibttj 
a  deux  faces ,  un  peu  ondulées  à  leurs  bords, 
inégalement  divifées  par  la  nervure  dd milieu,  vet* 
tes,  très-IifTes ,  lonpii"'.  de  huit  pouces,  largîsdî 
troisi  le  pétiole  commun  a  environ  deux  pièJsSc 
plus  de  long  ,  cylindrique  à  fa  bafe  ;  il  deiint  1 
triangulaire  à  fa  partie  fupécieiixe^  &  feienune 
par  une  petite  pointe.  . 

Les  Heurs  font  difpofées  ï  l*extréiiité  dtt  n-  ' 

meaux  en  grappes  panicuîérs  ,  éparfes ,  for  ûf-  I 
quelles  ces  Heurs  font  reunies  en  petits  paaiua 
(einies.  Leur  calice  eft  d'une  Icote  pièce ,  dtWfll 
en  cinq  découpures  concaves  «  arcondies  ;  la  co- 
rolle eft  connpoféedeouatTe  pétales  ovales,  ai^os, 
blanchâtres ,  bordés  à  leur  extrémitc  fiipéiieTtCî 
trois  ou  quatie  petites  éminences  jaunes,  charges 
de  poils  blancs,  attachés  autour  d'un difi|oe ronge 
&  charnu  :  il  y  a  huit  étamin'^s ,  dont  quatre  plui 
grandes;  l'ovaire  eft  futmunte  i^c  troii  iljlafoi: 
courts;  il  fe  convertit  en  un  fruit  fec,  arrondi, 
rou(feâtre«  à  uois  aiUs  «  qui  fe  divifent  chaoue 
en  deux  valves  nmnliraiiettres ,  renfenamt  me 
feule  femence. 

Cet  arbre  croît  l  l'île  d?  C3'  ?nne,  fur  les^nrds 
de  la  rivière  de  Sin^ïmari  5  li  fleurit  &  hucliis 
dans  le  mois  de  novembre.  Les  Galibis  le aen* 
ment  touiici.  1^  {Dtfer^,  ae  Attti.) 

TOUNATE.  Tour.jrej.  Genre  de  pbnresd-co- 
tyledones ,  à  fleurs  incomplètes ,  de  la  famille  <1« 
legumineufes,  oui  a  des  rapports  avec  lesH^«, 
ie  qui  comprend  des  arbres  exotiques  à  TEuiops , 
dont  les  feuilles  font  alternes,  ailées  avec  ur.e  im- 
paire ,  3  [>etiole  membraneux  ,  dont  les  ft:.-urs  font 
difpofées  en  grappes  latérales,  muniei  de  brac- 
tées. 

Le  cacadère  edèmid  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

U -1  calice  turiiné ,  à  cinq  découpures  ;  point  il  ic- 
Tollt  i  dgt  itamines  nombreufes  i  un  fyU  j  MV  gt^* 
à  énat  vatvet  ,kiuu  feule  femente,  I 

CARACTÈaB  GÉNF.  RIQOE. 

Chaque  fleur  offre  : 

I  *.  Un  ealitt  turbiné  •  coiorét  petfiftant .  divife  ' 
à  Ton  limbe  en  cinq  découpâtes obJongues ,  aiguo, 
un  peu  courbées  en  dedans* 

i*.  Une  corolle  nulle. 

,  D?s  itamines  nombreuses ,  dont  les  filamers, 
inférés  fur  le  réceptacle  ,  font  très-longs ,  capil- 
laircs,  tous  un  peu  inclinés  du  même  lôié,  te- 
rnit.es  par  des  anthères  obloncucs,  à  deux  loges. 

4°.  Un  watrt  ovale  «  faïUaat  hors  dacalicay 
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fi-rmonté  d'un  Hylecoiut,  recourbé*  tcrmioé  par 

un  Itigmatc  obrtu. 

Le  fruit  efl  une  capfule  ovale  «  jaunâtre  ^  à 
Bwe  feule  loge,  i  flcnx  valves  ,  renfermant  une 

feule  femente  ova!e  ,  eiT.bouee  i  fi  bafe  par 
wie  enveloppe  particulière,  bUnclie,  roembia- 
neulfe. 

E  s  p  è  c  t  s. 

l.  TouNATE  (le  la  Guiane.  Tomaua guiaain&t, 
AiibL 

Tounatta  fotiis  impari^pinnaiis  ;  paMis  HUrgi* 

«tffii;  racemo  laterali ,  fimpiui.  (N.) 

Tounatta  guiantnfij.  Aubl.  Guiao.  voL  I.  pas. 
5fO.  tab.  ai8.  —  Un.  IlIuAr.  Cener.  nb.  461. 

Swdrjf /j  (  alata)  ,  fotiis  piiuath,  fttMa  tam- 
mnmi  aiato,  WilU.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  lato. 

Stvaniia.  Scbfeb.  Gêner.  Mant.  n».  ÎÎI7. 

Cet  arbre  s'élève  à  la  hauteur  lie  vingc  cinq  i 
trente  pieds,  fur  un  tronc  qui  a  au  moins  un  pied 
de  diannètre  :  fon  ècorce  eft  liffe  &  cendrée  ; 
fon  bois  blanchâtre,  peu  compadle}  fes  bran- 
ches fupérieures  droites  ;  les  inférieures  très  éta- 
lées, munies- de  rameaux  aflcz.  nombreux,  ditfus,  I 
garnis  de  feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  ailées  avec 
une  impaire,  compofées  de  folioles  alternes,  pé- 
dtcellées  ou  prefquc  fefliles ,  ovales  lancéolées  , 
jnéga!e<;,  vertes,  glabres  à  kurs  diux  faces  ,  en- 
tières à  leurs  bords ,  acuminées  i  leur  fommet , 
longues  4e  huit  poaces  for  trois  de  large  i  le  pé- 
tiole rommuo  aMuû<ks  deux  côtés  d'une  aile  dé- 
currenie. 

Les  fleurs  font  fort  petite*  ,  Istérafe) ,  difpo- 

fifes  en  grappes  à  l'exticmitL  d'un  pj.loncute  com- 
mun, fimple ,  nu,  long  d  environ  fix  pouces, 
grêle  ,  filiforme }  chaque  fleur  pédicvllée ,  mu- 
nie à  la  bafe  du  pcdicei  L'  d'une  petite  bradiee 
courte,  caduque,  le  Cilic:-elt  u'ua  bUnc-Ue, 
divife  en  quat:e  découpures  profondes,  aiguës, 
il  n'y  a  point  de  corolle.  Los  étamines  font  très- 
Momoreufes ,  attachées  fur  le  réceptacle,  réunies 
autour  de  l'ovaire  ;  les  anthères  jaunes ,  à  àvux 
loges }  le  flyle  très-court ,  terminé  par  un  Itig- 
nuce  obtus.  Le  fmlt  t(l  une  goude  ovale  ,  à  deux 
valves,  jaunitre,  marquée  des  deux  côtés  d'une 
pente  ligne  faiii^rte  ,  renfermtnt  une  feule  fe- 
mence  ovaîc  ,  très-glabre,  noirâtre",  envirormee 
à  fa  partie  inférieure  piir  un  arille  blanCj  mem- 
braneux, attaché  au  fond  du  péricarpe. 

Cette  plante  croit  dans  les  grandes  forêts  de 
la  Guiane  ,  dans  le  voifinage  de  la  Crique  des  Ga- 
libis }  elle  fleurit  &  fru<^âe  au  mois  de  novembre. 
Les  Galibis  la  nonwMBt  toulou.  b  (.Dffiript.  tx  i 
Mi.)  l 
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TOVOMITE  Tovomitm.  Genre  de  plmtes  dt. 

cotylidones ,  à  fleu's  complètes  ,  po'vpét.i!cc$ , 
de  la  famille  des  gut.i&rs,  qui  a  des  rapports  avec 
les garcinia  ,  &  qui  comprend  des  arbres  refineuv, 
exotiques  à  l'Europe»  dont  les  feuilles  f'^ni  à 
demi  amplexîcaoles  par  leur  pétiole  j  les  fleurs 
difpofees  en  corvinbes  terminaux  ,  a  di vifiou*  tfi* 
chotomes  ,  deux  brâLtées  à  chaque  civilicn. 

Le  caradtère  eflentiel  de  ce  genre-  tft  d'avoir  : 

Un  calice  a  deux  folioirs    quatre  fêtâtes  /  des  éta- 

mints  ii9minufêt  i  jm  jffjmetc Jijfi/t ,  à  ^uure  hkts. 
Caractère  GÉNiRiQue. 

Chaque  fleur  offire  : 

1".  Un  calue  compofé  de  deux  folioles  con- 
caves «  arrondies. 

1".  Une  corolle  ï  quatre pétalcs  verd&tres,  con- 
caves ,  ovaUs,  aigus. 

j*.  Des  /^m/'n» nombteufes  (de  vingt  à  vingt- 
cinq)  ,  dont  les  fiiamens  font  droits,  inférés  fur  le 
réce^itjcle  ,  terownés  par  des  anthères  bivalves  « 

à  duux  loges. 

4°,  Un  ovd/rt  fiipérieur  ,  arrondi ,  marqué  de 
quure  filions  ;  point  de  fiylej  quatre  fitgmace* 

fediies,  arrondis. 

ht  fruit  &  les  femences  ne  font  pas  connus. 
Espicfis» 

I .  Tovomite  de  la  Giùaoe.  rovetntMptMm- 

fis.  Aubl. 

Tovomita  pttiolis  oppofitis  ,  femiamptexicautihus  f 
florihtu  temiiuMhi*t  triehotom  eorymitfit.  (N.) 

Tovamîtaguianen/îj.  Aubl.  Guian.  vol.  1. 1».  9j(i.  ■ 
tab.  $64.  —  Juff.  Geoer.  Plant,  pag.  256. 

C'cfl  un  arbre  de  moyenne  grandeur  ,  qt;i  s'é- 
lève à  U  hauteur  d'environ  dix  pieds  Air  un  noue 
d'un  pied  de  diamètre ,  dont  le  bois  efl  l'ur ,  com- 
parai l'intérieur  rouge  ;  l'obier  blanc  i  l'écorce 
rougeâtre,  qui  trannudc  par  larmes  une  réfine 
jaune  Se  tranfparf  nt?.  L-rs  rameaux  fort  branchus , 
&  portent ,  les  plus  jeunes  feulement,  des  téuillts 
oppofées  ,  pétiolées  ,  ovales  ,  vertes  en  delfus  , 
blanchâtres  en  deiTous ,  entières  à  lents  bords  , 
acuminées  à  leur  fommet,  longues  de  trois  i  quatre 
pouces  lur  environ  deux  pouces  de  I:.ig  ,  tra\ti- 
fées  par  des  nervures  rougeàtresi  les  pétioles  plus 
courts  qoe  les  feuilles ,  i  demi  amplcxicaules. 

Les  fleurs  font  petites ,  difpolëes  1  l'extrémité 
des  rameaux  en  corymbet  trîcbotomes ,  articulés } 
chaque  divifion  comprimée  ,  munie  de  deux  pe« 

tiies  braftéesoppofécs-  Le  calice  eftfotnij  de  deux 
petites  folioles  yeites  ,  gUbrcÂ*  coucavcs,  arfon- 
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dies.  La  corolle  eft  verte,  à  quatre  pétales  ovaIe«, 
concaves,  aigus  ;  les  étamines  nombreufes;  les  fi- 
lamens  droits ,  prefqu'egaux  \  les  anthères  à  deux 
lof  es  éc.rttts  ci  ti'elleSi  un  ov.iire  pri.r;ut'  qua- 
<ir.i!i2ul3're  ,  furmonté  dequitre  petits  corps  lef- 
fi\  s ,  arrondis  ,  qui  Tort  autant  Je  ftigmates.  Le 
fcuic  n'a  pas  été  obfctvé. 

Cetarbre  croit  Jans  la  Guigne ,  lims  les  granités 
foré».  Il  fleurit  au  mois  de  icpiembre.  f)  {Def- 
tripf,  ex  AuU.  ) 

TOUR0UL1ER.  Tokfw/ût.  Genre  de  plantes 

dicotv  lédones,  à  fleurs  cnir.plètes ,  poîvpétalecs , 
dont  la  tantiUe  tiatutcile  n'eii  pis  encore  dvter- 
Riiaée ,  qttî  (nroit  avoir  des  rapports  avec  le  v«r- 
tjntj  t  K  qui  comprend  de»  arbres  exotiques  à 
l'Enrope ,  dow  les  feuilles  font  oppofées ,  liipu- 
late  s  ,  ailées  avec  une  impaire  ;  Us  folioles  dé- 
cuncnics  lur  le  pétiole  }  Ils  fl^-iirs  dilpoi'ees  en 
grjppe s  paniculées  »  termin  iles  ;  les  ramifications 
opp  >;ccs ,  munies  de  deux  btaâ^es. 

Le  caractore  efTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  cclict  c  cinq  dentt  j  cinq  pitale*  {  ét»  étamim-s 
nomhrttifiêi  un  J!y/e  ;  tut*  taie  fitiét,  à  tieuX  lo^a  , 
iftuftmetui  vMu  da»s  ehttfKtU^, 

CARAGTinS  ciMtAlQVC. 

Chaque  ileor  oifre  s 

t».  Un  calice  d'une  feule  pièce ,  turbiné  j  à  cinq 

dtncsi  les  dents  un  peu  arronji.^s  ^  aigiUiSs. 

1*.  Une  lor^'Hi  compofé  •  Je  cinq  pétales  con- 
caves, arronais,  ouverts,  alternes  avec  les  dents 
du  calice. 

3,".  Des  tiamir.es  nombreufrs,  .lont  les  fi'amens 
loiu  iu'.im  (ur  le  calice  ,  beaucoup  plus  courts 
ooe  la  corolle ,  terminés  par  des  anth^es  i  deux 

luges  divergentes. 

4"*.  Un  oviiir,'  adhérant  3vec  le  c.ilic?;  point  de 
llyle  i  un  idginatc  Uiitle ,  obiong ,  iUie. 

Le  fruité  nne  baie  charnue,  fortement  ftriée  , 
orbiculaire  ,  comprimée,  couronnée  par  les  dents 
^11  cilice ,  divilee  en  deux  ou  fept  loges.  Chaque 
loge  renferme  une  femence  oblongue  ,  anguleufe 
à  Ton  côté  interitiur,  co^ve^fe  ea4«hoi^,fevétUe 
(ic  poils  rou(reâtre$. 

E  s  p  f  c  E  s. 

I.  TouROVUEa  de  U  Cuiane.  ToumUia  guia- 
ncrjis.  Aubl. 

Tait'aulta  fitlîit  împjri-ptnnatis ,  fofiot'ij  laacfo^ 

Tf^ro^!:^  etJ-'-"-         Ai  M.  r.iii.in  vol.  i .  p,  ^oj. 

—  Lui.;,  i.iUiU.  Giner.  luî?.  414. 
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RoiUfima  mtEamlafôaû,  Willd.  Spee.  Pfam. 

vol.  i.  pag.  959. 

C'ell  un  grand  arbre  qui  s'élève  l  U  hauteur  de 
quaranre  à  cinqiiuire pieds,  fur nn tronc d'enwn» 

(i  u  1  •  is  de  dunierre,  dont  le  bois  eft  roufleâtrci 
revfctu  d'une  écotce  epailTe  &£  ridée.  De  fonfosik- 

■■  met  partent  plufieiir s  longues  branches  raoïeufeit 
étendues  en  tout  fens  ,  Ivs  i.nes  droites,  les  Jutres 

.  horizuntaks  i  ics  risnc-aux  noutux  ,  quadranga- 
hires,  garnis  à  chaque  noeud  de  d.ux  leuillesop- 
polees»  pettolées,  ailées  avec  une  irnpiiri  ,  com- 
poses d  environ  quatre  paires  de  folioles  fcfliks, 
oppofées,  lancéolées  ,  vertes ,  t^'jb.e^  à  '.cLi:s  l^ux 
faces  ,  dentées  à  Isiur  contour ,  àCU'i.inees  i  ;;ur 
fomme.t>  longues  de  quatre  i  cinq  pouc.s  furcv 
viroi»  un  pouce  &  d*oii  de  large  ,  travriféis  Ijté- 
ralementpar  des  nervi-res  fimpies ,  parallèles ,  qui 
le  terminent  au  bord  dts  fr  lioit  s  tn  un  n  tt  îig  ;  i 
le  pétiole  canaliculé ,  borde  er.tie  les  o  ialesd  une 
nienibrans  décurrente  ,  muni  à  fa  bafL-  de  dîOf  pe- 
tiiLS  flipuîes  intcriiid.aires  &  caduques. 

Les fleursfontprcrqiic  fiffiUs,  difpofces.àl'ei- 
tr(?mité  desrameai.x  ,  en  grappes  oaniculees,!»- 
1  les  ,  Étalées  ,  dor.t  Us  r.inutî.ations  font  oppo- 
le  s  ,  munies  à  leur  bite  de  deux  bractées  con- 
c  tves ,  courtes ,  jaunâtres ,  oppofees  ,  aiguës,  qai 
1=  :etr  uvcnr  é,-,  1!.  ment  fous  le  calice.  Le  caine 
1.11  a  uns  tcule  p:et  e ,  de  forme  conique ,  diviféi 
Ion  limbe  en  cinq  pttites  découpures  verditresj 
la  corclle  jaune  «  à  cin^  pétales  arrondis  *  coa- 
caves,  onguiculés;  leseramines  nombreurcStib' 
férées  fur  te  récepncle.  L'ovaire  fe  convertit  en 
une  baie  couronnée  par  ks  dtvilîqns  du  cal:ce, 
rou(fea!te,  Itriée,  d'une  faveur  agréable ,  acidulée» 
divilée  en  pluiîeurs  loges  (de  deux  i  fepc)  iép- 
rée<  par  des  cloifons  membraneofes  :  chaque  w|e 
renf.vine  ne  (eirtnce  oblongue,  comprimée  à 
fes  deux  hces  ,  levetacd'un  duvet  roulUatre. 

Cet  atbre  croit  dans  la  Guiane  ,  dans  les  forêts 
déferres  ,  voifints  de  la  rivière  de  Sinemari.  Il 
fleurit  dans  le  mois  de  novembre  »  fruâtAe  en 
mai.  Les  Galibis  le  nomment  toMfoaiia.  b  (  Def- 
crifc,  ex  AM,  ) 

TOUREl  TIF.  Turrcttia.  G«nre  deplantesdi* 

coivit  duncs ,  a  fleurs  cotr  piètes  ,  monopetaféeî , 
irrigu'.icrts ,  j)^rfonnecs  ,  de  la  famille  des  bi- 
gnones  >  qui  a  des  rapports  avec  les  ntjnyisia,  Si 
qui  comprend  des  herbes  exotiqu;s  à  I  burcpe, 
rampantes  ou  grimpâmes  ,  i  feuilles  oppotm* 
ternécs  j  1  s  fleurs  dtfpofiics  en  épis  Beioiiniiij 
munies  briCtees. 

le  cr:railère  effcntitl  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Vn  eaiiee  ^  éeux  ftvree  ;  ia  livre  /upénem  de  U 
«orol/e  prolongée  en  capuchon ,  f  infériean  tMAIe^fw 
irt  î-.ainirei  u.Ày.iurr.esi  tuu  eûppde  àéf^ d«M 
Il  valvtt f  a  quMre  ioges^ 
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Chaque  fieur  offre  : 

1°.  Un  calice  ïub.ilé  ,  divifé  jufque  vers  fon 
milieu  en  deux  lèvres  ;  la  fupérieufe  plut  étroite, 
acttminée  i  l'inférieure  plus  Itfge j  i  quatre  créne*  ' 
Jures  peu  marquées. 

t*.  Une  eûfolte  mooopétale ,  perfonnée  ;  te  tube 

tl  (Terré  dans  fon  milieu;  le  linibe  prolongé  en  une 
feule  lèvre  fupérteurej  courbée  vers  fon  (onDOitC 
en  capuchon  ;  deux  pecîws  dents  i  la  place  de  la 
lèvre  inférieure. 

3°.  Quatre  itamints  didynames  ;  les  filamens 
placés  Ions  la  lèvre  fupërienre  »  terminés  par  des  \ 
aiubèfcs  ï  deux  lobes.  ( 

4».  l'n  P'-j/r^  ovale,  prefque  cy'*n.i- i^jnL'  ,  'm- 
monce  d  un  Kyle  droit  j  terniiné  pui  un  Itigmicc 
aigu. 

L'n  réctptûeit  urcéolé*  prefqu'oppolë  i  To- 

vaire. 

Le  fruit  eft  une  cipfule  ovale ,  coriace ,  pref- 
que lignettfe,  tiériffëe  de  pointes  épineufés ,  cour- 
bées en  ctoch'f  ,  î  deux  valves;  ure  cloifon 
centrale,  prifuuti^ue  ,  prolongée  le  long  di.s  val- 
ves ,  munie  de  chaque  côté  d'une  aile  qui  divife 
les  loges  en  deux  ,  d'où  réfultent  quatre  loges. 

Les  fcmtncts  peu  nonnbreufes ,  comprimées  « 
ovales,  en  cœur  *  bordées  i  leur  contour. 

Ohftrvaùons.  La  mante  de  changer  fes  noms 

donnés  d'abord  à  des  genres  nouveauté  &  dont 
j'ji  fait  voir  fi  fouvent  l'abus ,  a  occafionné  de  la 
confufion  pour  le  p^nre  dont  il  eftj  ici  queftion. 
Dombey  ,  qui  le  premier,  l'avoit  établi ,  lui  avoit 
donné  le  nom  de  M.  de  la  Toutrette  ,  naturalifte 
diftingué  de  Lyon  {Turrttria).  M.  Lhéritier  l'a 
fupprimé  pour  lui  fairt  poucr  le  nom  de  fon  pro- 
pre ciéateur  {Domhya).  Cette  dernière  denomi- 
nnîon  n'a  point  été  admife  ;  mais  pour  M  point 
priver  les  botamftes  du  plaifir  de  voir  renaître , 

farmi  les  be  Us  prodoÛions  du  règne  végétal  , 
enom  d'un  botanifte  célèbre,  qui  a  tant  contri- 
bué ,  par  fe$  voyages  ,  à  en  faite  connoître  un 
plus  crnnd  nombre,  le  Dombrya  a  été  applk^ué  à 
d  anirts  genres  î  d'abord  à  nn  avbrs  du  Chili  par 
M.  de  Lamat<  k  (rove^  DcMur.Y  du  Chili,  vol.  z, 
j>ig.  joi  )  j  cnfuiie  à  quelques  efpètes  de  pfnra^ 
pttes  Linn. ,  dont  M.  Cavatiillrt  a  fait  nn  no  i\  eui 
g-nre,  fous  le  nomdcDovT^yj  '  ■^■•yi  VisiA- 
riTE  ,  vol.  j ,  pag.  150-  4"^ 
adr^lT- j  l'amour-piopre  ou  quelqu'autre  vue  par- 
ticulière hériiftnt  de  difficultés  une  étude  aimable 
en  el'e-méme  )  c'ellainfi  que  l'on  furcharge  ta  mé- 
moire d'une  nonier.claiure  inutile,  i^ui  embrouille 
les  idéts,  &  rebute  ceux  qui  delirtnt  être  ini- 
tiés dans  cette  fcisuce.  Je  le  répète  :  dès  qu'un 
nom  a  été  donné  à  lia  génie  nouveaUj  il  doit  être 
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confervé  fcrapaleufennent  «  quel  quHl  foitt  te  £ 

le  gerre  eft  reconnu  faux ,  fon  nom  ne  doit  être 
fciiiployé  qu  avÈC  beaucoup  de  réierve  pour  un 
autre  genre.  Celui  ^iotit  i.  ilt  ici  uu-ltion  le  rap- 
proche des  martynia  par  la  conftrudtion  interne  de 
fes  capfules  ,  &  du  KontUam  par  leur  apparence 
extérieure.  Ses  fruits  tk  la  corolle  ,  dont  le  Innbe 
n'a  qu'une  feule  lèvre  ,  le  i^ilUnguent  de  loui  les 
autres  gentes  de  cette  famiile. 

£  s  p  è  c  £  s. 

i.TouRBTTis  hériflbnnée.  TamttU  lapracea* 

Turnnlii  foliis  oppojîtis ,  urnatis }  fttiolis  «>- 

rhofii,  ractmis  U r rr.maitous.  (N.) 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  p 
pag.  16;.  —  I.am.  111.  Gen.  tab.  jzy.  — Jtiff.  G:  n. 
Fiant,  pa^.  I  ;9  —  Fouger.  de  Bandât.  Aô.  Acad. 
Paiîf.  17S4.  pag.  zc».  tab.  t. 

Domitya  iappaeeu.  Lhérir.  Stirp.  Nov.  Vol.  I. 
pag.  }j,  tab.  17.  —  GmeLSyfl.  Nat.  voU.i.  pag. 

Turrettia  wiuMù.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  a.  pag. 
940- 

Fiante  herbacée ,  à  tiges  rampartcs  on  grim- 
pantes ,  longue*  de  trois  à  quatie  pic.ls ,  iniuleii- 
fes,  tétragones,  bifuiqnées  ,  ra  ncures;  les  ra- 
meaux très-ouverts,  oppofés.  Les  femlles  font 
pctiolées,  oppofées,  ternées,  à  trois  folioles  gla- 
bres, ovales^  aiguës  à  leur  fommet ,  dentées  en 
fcie  à  leur  contour  j  Us  deux  folioles  latérales, 
quelquefois  entières,  plus  fouvent  divifée*  en 
deux  autres;  h  s  pétioles  oppoféts  aux  lèluUeSj 
tormeiu  une  vnUe  tameufe,  contournée. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  unî  grappe  droite . 

(i-rple  ,  prelqu  cil  i  .  tcrmitule  ,  fituee  dans  la 
bifurcation  dcsr-imtaux  ,  dépourvue  de  feuilles  i 
les  fleurs  inférieures  médiocrement  ptdicellées  • 
diftantes  ;  les  fnpcricurcs  feflîles  ,  très-rapprc- 
chées  ,  dont  piuliturs  plus  grandes  ,  flériies  } 
tontes  munies  à  leur  bafe  d'une  y<  braélée  le- 
tacée.  Leur  calice  eft  glabre ,  légèrement  cilié 
fur  fa  carène  5  la  coirolle  d'un  pmirpre-violet  ;  le 
tube  à  pLÎi  e  .uiffi  long  que  le  calice,  relft-rié  d  ^'is 
fon  milieu  ;  deux  petites  dents  comtes  remp'attnt 
la  lèvre  inférieure}  la  fupéneure  prcfque  de  la 
longueur  du  tube;  une  capfule  ovale»  oblongue, 
pointue,  hétilTée  de  pointes  épineufés  &  cro- 
chues. 

Cett2  plinre  croît  au  Pérou ,  rù  elle  a  été  dé-  ^ 
couveuc  par  M.  Dombey.  O  i  f^- f) 

TOZZIA.  roj^id.  Gtnre  de  plantes  dicotylé- 
dones, à  fiturs  tomp'.ètt  s ,  nionopétatcts  ,  tuou- 
lées  ,  voifin  de  la  f.vmillf  dts  lyrimachies ,  qui  fe 
rapptocbe  beaucoup  desihipanihaceMCDecand.)^ 
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qui  a  des  rapports  avec  leiconoiea ,  &  qui  com- 
prend des  hcibes  in  ngpri'  s  oe  l'I-iiroi'e  ,  à  tige 
droite,  écailleulc  à  fa  bile  ,  à  teuilles  i*pporce$ , 
(ont  l««lleuts  font  roltnife»,  axillaices,  pé- 
dojiciilees. 

/  e  caraâère  eflfcntiel  d<t  ce  genre  etl  d'avoir: 

Vit  itUict  ttÊinié,  à  ein/f  dtnts  tint  corolle  tu- 
hulèe  ;  U  iimit  k  «Jif  iàéts  inigaux  {  quatrt  itami- 
r.tf  uicynamtM  g  MU  c^ftd*  kivijvtf  k  luu  t9gt  ma» 

CARAClàaE  GÉNÉRIQUE. 

Ch:;que  fijur  rfTre  : 

i".  Un  caiict  très-couri ,  d  une  feule  pièce,  ta- 
bulé ,  petfiftant  »  i  cinq  dents  aiguës. 

2*.  \Jn9  coroUi  monopëtale,  tubulée ,  prefqii'à 
deux  lèsre^  }  h  tube  cyljndriijii?  ,  wlus  !f)ri«  que 
le  cal. et- ;  \t  liir.bs  divifé  encir.q  lobts  pfefi:u'é- 
gaiix  ,  arrondis,  deux  conHi'uaiK  U  lèvie  mpë* 
rieu;e,  £c  trois  la  lèvre  infcrjcure. 

Quatre  itamints  didynamcs,  dont  les  fila- 
taem  font  inégaux ,  places  fous  la  lèvre  fiipe- 
ritfiire  ,  t-rir.irès  f  :,r  >1vs  ant!'.:res  aimii  lits,  j 
deuxlob^sj  l'un  dss  lobes  tunnonte  d'un  petit 
filet  foyeux. 

4".  l  u  f/i  j  V*  ovile  ;  un  flv'e  filifoime  ,  iSz  h 
Jorgueur  dts  étamins*^  t^ituioé  pu  ua  Higimte 
en  téte. 

Le  fruit  eft  une  capfnle  gloMaufe ,  à  deux 
'^ves«  i  une  feule  loge  reccuvette  par  le  calice , 
9t  renfermant  une  feule  femence  ovale. 

Oh fcrv allons.  Ce  genre ,  ranné  parmi  les  lyft- 
machies  par  M.  de  Juffieu  ,  en  diffère ,  dit  M.  De- 
çandolle ,  par  fa  fleur  irrégulière .  à  quatre  éta- 
miitesi  par  fa  rapfule  monoffKrme,  &c.  Son  vort 

&  fon  f';u;t  iv.fJii.ifperme  &  bivalve  le  ililîineuent 
des  f-yréiucc.  s,  av.c  lefquels  M.  Adaiifon  I  avoit 
réuni.  La  flru^turo  de  fes  anthères  ^-obfervée  par 
M.  Ramond,  le  nombre  de  fes  étainine»,  fa  fleur 
labiée  ,  fi.$  fcuiiks  oppofées  ,  ont  détermine 
M.  Decandolle  à  le  placera  la  fui:e  des  rhinan- 
thacees,  donc  il  diffère  par  (à  capfule  imilocu- 
laîre  9i  mpoaTperme, 

E  s  r  i  c  E. 

ToEZiA  des  Alpes.  Tj^j/j  folUs  oppcjiùs.  Linn. 

ToiV^foliit  oppçfitii ,  fi^ibiêf  ,  dental is  ;  fiori- 
iia  fohtariis,  axU/ariius,ptJuaeiilatis.  (N.) 

Toi\/a  ahina.  Linn.  Spcc.  Pbnt.  Vol.  t.  pag. 
«44-  —  Hûll  Hclv.  11°.  irS  —  Crânrx,  Aullr. 
pa?.  ?c  f .  —  Jacq.  F'or.  aultr.  tib.  i6j.  Lani. 
lu.  G  ti.  t  b,  \  Decand.  Flor.  frattç.  vd.  %. 
.^i^.  *|$7.^  WiiU,Sj*6C,J»UlK.  vol.    fd^.  jK». 
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To^^ia  alpina,  lutta  ,  alcines  folio ,  nlit€  ffHf 

matà.  Mich.  Cen.'ao.  tab.  16. 

Eupkrajla  lutta  ,  al/!itfolia  ,  raàict  fquanutd,  Q, 
Bauh.  Piiin  134 >  &  Prudr.  m  Icon. 

Dcntariu  bugi.loide$  ,  radie  t  gioOvfâ  ;  f<j/ttmi£t 
ntyoatmdeii  3  tfyinâ.  Meota.  tab.  9.  fig.  $1 4. 

Orohuncht  buglojfoidts ,  rai'-.ct  rtcw.dÛ ,  fftuimih 
lis  myontoideis  .  alfind.  Muitf.  ûxua.  HiÊ.  }. 
f .  U.  tab.  16.  ng.  aot^nultimi. 

Anonyme  /iu  Gngorti ,  nitee  dexuriâ»  CoL 
Ecphr.  1.  pag.  49.  tab.  50. 

S.'S  ractnes  font  ovales ,  tnbéteufes ,  recouvei- 
tes  d'écailles  imbriqués  i  leur  collet  8r  àliblfk 

de  la  tig  ccl'c-ci  droite  ,  foible,  ?!jbre,  cj- 
liadrique  ,  tendre,  hfïbatee  ,  rau^ufe;  les  ra- 
meaux oppofes  ,  axilliires  ,  garnis  de  feaiUfll 
ftîtr'les ,  f^ppTu  PS  ,  t'rïf  ^u'à  demi  ani}>lcxicïule$g 
ovalts  ou  quilo,u.fù:';  un  peu  arron  lit-s  ,  ii  peine 
de  la  lingueiu  des  entre-noeuds,  elibt.s  1  ienrs 
deux  faces,  légèrement  dtmccs  3  leur  contour, 
prciqu'obtufes  i  leur  fonHuei,  mar^uettsdetni» 
à  cinq  nervures. 

I.fs  flenis  fortr  folitaires,  oppr»f;*eî,  fittiées  le 
long  dti  lan.eaux  ,  dans  l'aiffï-lle  d^s  feuilles ,  foi^ 
mant  par  leur  enfemble  un  épi  la-  h=  Ji:  feuille, 
(uppoits.^s  par  des  pédoncules  fitnples,  lîlit'n- 
mc  s ,  glabres .  uniiores  »  ordinaiitniem  un  peu  plus 
tonrisqui  les  feuilles.  Leur  calice  ell  glabre,  foit 
peiir,  d'une  iVule  pièce,  à  cinvj  dents  ccunes,ai- 
Çuc*  i  la  corolle  jaune,  tubulée,  preftfdTeAfbnW 
d'entonnoir  irrégulier,  petite;  le  cube  un  peu  phs 
long  que  le  calice  ;  le  îîmbe  ï  cinq  lobes  arrondi», 
[>rer«iirer,4ux  ,  ouverts ,  prefqu'à  d'-ux  lëvrîs  ;  Irt 
étamiries  non  fai)la.itesi  uue  capfule  totr  petite, 
globuleofï ,  recouverte  par  le  calice. 

C. t;e  p'.mte  croît  fur  les  montagnes  alpiiKS, 
dans  les  Alpes  ,  les  Pyrénées,  in  Auuiche,  CB 
Itali; ,  dans  les  buis  on-ibraf,^s  ,  lui  peu  humidu: 
fin  la  rciicoiure  Auift  dat's  1:5  depaiter  ens  mei:- 
dionaux  de  la  France,  à  la  Gcaa4e-Chani«uiit| 
dans  Je  Jura ,  &c.  if.(r,f.) 

TRAÇANTE  (racine).  R-id-x  nptni.  Oo 
donne  ce  nom  aux  racines  lotf^u'cli^s  s'etefldtw 
hortaontaUmt  m .  &  t^uVlles  pouflcnt  desreictt 
de  tous  cftrés,  uns  pénétrer  profandémMit  dm 
la  ttrre}  comme  celle  du  paniatm  doBîloit, 

Les  tiges  portent  également  le  nnm  t'était- 
us  ("U  de  fiolo-^iferts ,  lorfoue  du  collt  t  des  r^ 
cines  partent  des  mets  particuliers ,  qui  rampent, 
s'étendent  au  loin  fur  la  terre ,  s'y  attachent  fou* 
Vf  nr  par  des  toupets  de  racines ,  ét  reproduîAxc 
airii  rte  nouvelles  plantes;  telles  font  lestifctdi 
Iraifjér  ,  fragaria  vtfca  Linn. 

TRACHÈUE.  TrMktUim»  Cenr?  rie  plafifrt 
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dicotylédones .  i  fleurs  complètes ,  monopétaléeS, 
iofundtbiiltfonnes ,  de  la  fàmilte  de»  campanuls* 

cées,  qui  a  des  rapports  avec  !e$  campanufa  ^  les 
rot//fa  ,  &  qui  cumprt.nd  d(s  hcibts  exotii^ues  à 
l'Europe }  a  feuilles  sltemMu  emières,  ^  ^^^^ 
ks  fleurs  font  difpoiées  en  un  corymbe  terminal  ^ 
OMini  de  petites  braâées. 

Le  caraAère  eflënttet de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  taltct  h  cinq  d/eimpints  t  tntt  torotU  en  enton- 
noir ;  U  limbt  a  dnq  lol'ts  ;  i^inq  hamîncs  ;  tfÛsfUg- 
mates  cowu  ;  une  carjuL  u  trois  tot-^a, 

CARACTâRB  GBNÉAIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un  c^Uce  f<irt  p  nit ,  divîfd  Â  U  partie  fupé- 

rieure  eu  oi  q  découpures. 

i"*.  Une  corolU  monopétale  ,  en  forme  d'enton- 
noir, donc  h  fube  ell  trcs  lom;  ,  tort  menu,  cy- 
lindrique, évafé  en  un  limbe  court ,  partagé  en 
' cinq  lobes  ovales,  ouverts. 

î".  Cinq  étaminei ,  dont  Us  filatnens  font  capil- 
laires, point  dilité?  à  leur  bafe,  \x  loni-neur  de 
h  corolle ,  terminés  par  des  anthèies  arrondies. 

jj^.  Un  ovaire  adhérent  à  la  partie  entière  du 

calice ,  arronài,  à  trois  faces  ,  furmonté  d'un  (iyle 
filiforme  «  une  fois  plus  long  que  h  coroJej  fur- 
moncé  île  trois  ftigmares  très-courts. 

Le  fftût  eft  une  capfule  arrondie,  à  trois  Iobr.s 
pett  marqués ,  à  iioi»  toges ,  s'ouvranc  i  la  bafe 
pat  tfds  irons  ;  elles  contiennent  de*  femuices 
nonnbreufei  j  fort  petites. 

Ohftrvatlofu,  Ce  penre  diffère  des  carript^nula  & 
des  reilla  en  ce  que  Tes  tilimeos  ne  font  point  di- 
latés en  fiirme  d'écaillé  à  leur  bafe.  Il  fe  di(lin§ue 
des  premières  par  fa  corolle  en  entonnoir  &  non 
c^mpanul^  {  il  sVn  rapproche  par  f^s  trois  llig- 
niates  t'è*-.onns  ,  réunis  en  !c:i  ;  p.ir  f^s  cap- 
fules  à  troii  Il  fe  diliinguc  des  roeUn  tn 

ce  que  ceut  ci  n'ont  qu-  deux  ftigmatt- s ,  une  cap- 
fuU  à  deux  logïS  :  d  où  il  réfuîtc  ijue  le>  cdthf- 
tium  doivent  étce  places  encre  ces  deux  genres, 
4i(f<)neb  ik  fe  rapprochent  encore  par  leur  port. 

E  s  p  à  c  E  s. 

.  I.TRAt-HLLE  bleue.  Trackelium  cerufeum.  Liiin. 

TrachtHum  rumofum ,  ertclum  ^fotiis  ovatis  ,Jer^ 
ratis ,  plants  ;  fiort.^ù}  co/ymhufis.  f .am.  lUttftr.  uicn. 
vol.  2.  pag.  7j.  n°.  tab.  ii6. 

TfOihtJium  ramofum ,  ercHum  tf»liis  ovatit ,  fer- 
ratis ,  pUnit.  Linn,  f.  SuppL  pag.  14^.  —  Willd. 

Spec.  Plant,  vol.  1.  pnt^.  926.  n".  i.  —  Cirtn.  de 
KruCl.  &:  Sem.  vol  i.  pag.  ij;.  t^W.  ji.  tig.  .j. — 
Desfont.  Flor.  adant.  vol.  i,  pag.  i8a> 
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Trackelium.  Hori.  Upf.  41.  —  MilL  Diâ.  n".  1. 
^  Kniph.  Cent.  10.  n*. 

Trackelium  foliii  Ovatls  ,  ferratis  ;  corymiis  MM* 
pofitis.  Virid.  Cliff.  17.  —  Roy.  Lugd.  Bat.  248. 

Tnchelium  foliis  ovat'S  ,  ferratis  i  e«ltft  mkMIÂ 
ttrnùnato.  Hort.  CM.  66, 

VtJerÎMU  tênUa,  urdes  fitSo.  Batrd.  Icon.  £83 . 

684. 

Rtirurcuus  valerianoides  ,  Cârukus.  Motïf.OxOll. 
Hilî.  1.  %.  f.  tab.  j.  fig.  $1. 

Càrvérié  v^mmnJUf  etndkg.  C.  Baub.  9; . 

ZVdeAc/iwit  ûiumm  ,  umlttlHftam,  POD.  Bald* 
Ital.  44.  —  Tourner.  Inft.  R.  Herb.  i  }o. 

TrachtBam  vëleriantidet,  mmM^trtm,  Dodart , 

Icônes. 

Sa  racine  eft  tubéreufe ,  chamtie  >  viwace  j  elle 
pouffe  des  tiges  glabres,  cylindriques ,  un  peu  an- 

guleufes,  très  litTt'S  ,  raiiiru'^s  à  leur  partie  fupé- 
ricure  ,  haucev  d  un  pied  Si  d-mi  i  les  rameaux 
alternes,  étalés  ,  garnis  de  (euilirs  pétiolées ,  al> 
ternes,  ovales,  un  peu  lancéolées,  minces,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces ,  longues  d'environ  deux 
pouces  ,  fur  un  de  lai  çe  ,  aigi.C)  à  leur  fommtt, 
irrëgulit?rement  denit^s  tn  fcif  à  leur  contour, 

Jiuelqutfois  accompagnées  de  quel^iKS  petites 
euilîes  dans  I.  nrs  .lilLUr';  ,  I.  s  peiioles  planes, 
étroits,  de  la  !oni;iicur  v!c  la  mjitié  d.s  feuilks. 

I-es  fleurs  forment ,  à  rertr=^mité  des  tiges,  de 
très -beau»  corymbes  d'un  bleu  d'azur .  épais , 
roufTus  i  les  principales  ramifications  fiinples  ,  al- 
ternes ,  terminées  pir  autant  de  petits  corymbes 

ti'^s,  garnis  de  petites  bracti;?'"  t  ttroites, 
i  ncaires .  aiguës.  Le  calice  tft  glabre .  petit }  !a 
corolle  bleue  ,  quelquefois  blanche  ,  en  forme 
<i'e:  ((')rn'>ir  ;  fon  tube  gré!*-  ,  aloniv  5  le  limbe 
i  «Hiit  ,  a  cmi.]  lobes  concaves  i  Its  et.miines  iti^é- 
rées  à  la  hA'à  de  li  corolle  i  le  (iyle  Taillant  ;  trois 
((ig:n^tcs  f  irt  petits  i  tes  capfu'-^s  prtfque  globu* 
léuies ,  petites ,  à  trois  loges  i  les  lêmences  ttès- 
petit<-s ,  pnmbteufes, compriméfSjglabcc5»ellip- 
ti'^Hes  ,  luiiiiitts. 

Cette  plante  croit  en  Italie ,  dans  la  Barbarie  & 
dans  le  Levant ,  aux  lieux  ombragés.  On  la  ctihîvo 

Tir  lin  des  Plantes  de  Paris.  EUe  lletitii;  juin 

&  juillet.  !{.  ^K.v.) 

1.  TR  ACBÎLfi  dlifûre.  TMcketiam  Sfufgm, 

Linn.  f. 

Trackelium  ramoji^mum  ^  diffufum.  ramii  diva^ 
rieatif ,  feeurvis  ;  foliis  Jùèittatis,  LVM.  t.  Suppl. 
paq.  14J.  —  f  jm.  l'IuOr.  Gêner,  vol.  1,  pag.  tî. 
ti**.  iCoi. —  W  illd.  Spcc.  PLnt.  vol.  i.  pag  916. 
0*.  2< 
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Trjcheliam  foiiis  linMn^tuùitif,  Mmh  ^ffi^* 

Thunb.  Prudr.  Flor.  C4p.  p«g.  38. 

Cette  plante  eft  très-reconnoiflable  par  fon  port. 
S-M  tiges  font  churg^c*  de  rameaux  nr,mbr<;iix ,  :rèn- 
<i»(fus  ,  tellement  étjJés  &  divariqucs ,  «^u'i'i  fe 
recourbent  en  dchort.  Ils  Tonc  garni»  de  feuilles 
aJteroes,  linéaires,  fubutées. 

Cette  plante  *i«îi  au  Cap  de  Bnnne-Efpërance , 
oa  die  a  été  découveite  par  Thunberg. 

TRAcnitB  ï  feuilles  meoues.  Trmkt&wn 

Unuifolmm.  Linn.  f. 

Trashelium  enSiuftuium  ,fo'iis  Untaribus ,  ci/ia- 
ih,  kifpidis.  Linft.  f.  S«pp|.  pat».  14J.  —  Lam. 
Illullr.  (iener.  \<j!.  1.  pag.  7;.  n°.  i^irxj.  —  W  t'.ld. 
Spec.  PJani.  vol.  j.  pag.  917.  0°.  j.  —  Thunb. 
Prodr.  Flor.  cap.  pig.  $9* 

Nous  ignorons  È  cette  plante ,  tinfi  que  la  pré- 

cé-'ient.' ,  ert  n:iunie  de  fl.urs  fembUbles  à  c  lies 
du  trashelium  çârulewn  ;  fi  elle  3  la  niêine  dii- 
|M)fiiioo.  On  peut  le  prefumcr ,  Thunberg  tie  pié- 
lèntant  pour  caraû'rc  difli:  <fni  de  ces  «k-KX  Ll]>è- 
ce$,t]uc  la  forme  des  kuilks  Ctllï-ci  a  dts  ugcs 
redrtlfLts  ,  rjmenCrs ,  garnies  de  feuilles  ahernrs, 
ntenues ,  étroites  «  laiéaices  *  uUé«s  a  leurs  bords> 
nérillées  de  poils. 

Cette  plante  croit  au  Cap  ife  Bonne*EfpéraDce . 

4.  Trachèle  à  femlles  étroites.  Trucheitum 
MgufiifoMam,  Schouab. 

TrjchelJum  rreclum  ,  foliis  lirtearUfas  ,  fejji/iius  , 
integtmmti , grains.  Sihomb.  Maroc,  vol.  i.  pag. 
•5'—P*rf.iiyttopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  19;.  n**.  ^ 

On  diflinçue  encore  cette  efpice  h  h  forme  de 
fes  feuiltcs.  Ses  tiges  font  droite*,  p  abres.cylindri- 

3u€s ,  divilces  en  rameaux  alteriïes,  étales ,  garnis 
a  feuiiUs  alternes .  felliles ,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  linéaires ,  étr'iius ,  olrf)ngu''<  ,  trè^  entières 
i  leurs  bords ,  un  peu  aipucs  à  leur  lommet.  Les 
fleurs  fout  terminales»  dirpofées  en  nn  coivmbe 
tourtu. 

Cette  plante  a  été  obfervée ,  par  Schousboue , 
dans  le  royaume  de  Mttue,aiMeiivisonsfteTcxu , 
aux  lieux  montueux  &  arides,  r 

TRAGIK.  7r«^M.  Genre  d^  plantes  dicotylé- 
doies,  à  fleurs  incomplètes,  monoi«4ue«;  !a 
£inijl!e  des  euphorbes ,  qui  a  des  rapports  avec  les 
éca/ypfij  (ri  uni  lie)  î<e  ks  croton  ,  &  qui  cotij-^ 

Prend  des  herbes  ou  Cous-arbrilTeaux  exotiques  à 
.Europe ,  dont  les  tiges  font  ordinairement  gtiro- 
panies,  les  feuille?  alternes  flipul-uëts }  les  ieuis 
malts  en  épi»  >  les  femelles  ordinairement  foli- 
t  aire  s  à  la  bafe  de  l'épi  OH  fi^MKécsi  toutes  mu- 
oies  de  braâees.  , 
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Le  caraâère  eflèmiel  de  c«  génie  eft^mli: 

Des  fleurs  mMeiftet.  Dan»  ki  fkm  mila,  m 
calice  à  trois  découpu'^es  ;  point  de  cvoUe  ^  trois  ht- 
mines  prefque  jefiUs  Uans  les  f.e.rt  /emeiltt,u 
calice  il  cinq  ditMftfUrta }  point  M  conUti  nfijlti 
troii  JUgmdttSi  tmt  u^ftU  k  trot»  eo^t  'étai» 

Caractère  générique. 

r  es  flciirs  font  rrinnoïques  i  les  fleurs  mâteik 
fcmciki  luucss  fur  ks  mêmes  individus. 

*  Chaque  fleur  mile  offre  : 

I*.  Un  ctf/iVr  â  trots  découpures  pkoeSjOinei* 

tes,  ovales ,  aiguës. 

2".  Point  de  corolle. 

5°.  Trois  ft  imities ,  dont  les  fiîamens  fonttrM- 
courts  f  termines  par  des  ajicheres  UD  peti  aiHKh 
dits, 

*  Chaque  fleur  femelle  otfre: 

1".  Un  cjUit  partage'  en  cinq  découpures  rr«- 
protunJcs ,  nvaks^ concaves , aigués, peiltHauta. 

2^.  Point  de  corolle. 

4°.  Un  «vâtrt  an  pen  arrondi  ,  marqué  de  ttM 

fi"  II' ,  furnitinté  tVuii  fh  k  court  queK',iîefotsai* 
hsie,  termine  par  trois  (lignmes  «iiverger.s. 

Le  fruit  confifte  en  une  capfule  à  tiois  CM|i»fJ 
an f>[\.;irs  ,  à  trois  loges,  très-foiivcot  hifpidcs; 
chaque  loge  munie  en  dehors  &  à  fa  bafe  dedtia 
pomts  i  une  fetnence  globnieufe  dans  chaqae  loge* 

O  fervatîùnt.  J'ai  expofé  ï  l'article  RiciMiitE 

(  ~\alyf./tj  )  les  caufes  qui  rendoicnt  fi  dilficilts  i 
dilirnguer  les  tragia  des  itcalyphu  ,  deus  gentil 
très-voifins,  &  qui  ne  peuvent  être  bienoMerrti 

Îue  fur  des  individus  vivans  ;  encore  f^t'iti 
efircr  qu'on  piît  y  trouver  de«t  raraâèresphi 
conftans  que  ceux  qu:  f  ;  :  i  mplovts  poar  Jlf- 
tinguer,  n'étant  la  plupart  appuyés  que  fur  '< 
nombre  des  panies  de  la  fhiAiNcation ,  vaiidto 
dins  ces  deux  genre?.  Cett?  variété  fe  retrouve 
égalemer.t  dm*  les  feuilks  :  il  cil  des  efpècts qai 
en  offrent  de  formes  différentes.  On  trouve  quel- 
quefois fur  le  même  individu  des  feuiiies  ov^es 
ou  lancéolées  ;  les  sues  petite* ,  les  antres  bets- 
coup  pins  grandes,  entières  oa  dt-ntéts ,  gUbrei 
ou  pubefcentes,  6fc.  ftlon  leur  âge,  leur  <!«;«• 
loppemtDt  >  leur  pofitioa. 

E  i>  P  Ë  c  £  s. 
Tigt  geiapMiu. 

I .  Tragib  grimpante.  Tragia  vott^kt.  Udr 
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rat  h  ,  glairiufculîs  ;  pttiolis  citintît  ;folîolts  caltcin'u 
fcmineis  indivifis  ,  hirtis  caule  fcjndtnte.  Wi]lden. 
Spcc.  Plant,  vol.  ^  pag.        nî-  b 

T'iigia  foliis  cordjto-oblongis  ,  caule  voluhili. 
Lînn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  980.  —  Loefling. 
Iter ,  pag.  i^;.  —  Miller,  D\Gt.  n*.  l.  —  Burm. 
Flor.  ind.  pag.  164.  —  Trsv.  ub.  ij.  —  Lam. 
Iliuftr.  Gen«r.  tab.  7)4.  Bg.  l. 

Tragiâ  fcandtnj  ^  foliis  kaftatis  ,ferrjtii ,  hifpidis. 
Brovii ,  Jain.  pag.  j  jg. 

Tragia  alia  fcandtnj ,  urtict  folio.  Plum.  Genct. 
Amtr.  pag.       6c  Icon.  tab.  if  l±  lîg.  1j 

Unica  ractmofa  ,  ftandens  ,  angs/lifoUa  ,  frudu 
triivcco.  Sloan,  Jam.  pag.  j8.  Hiit.  u  pag.  ii}. 
tab.  ^fig.  L.  —  Rat ,  SuppITioj. 

/vu/tii  tf/vflj.  Rumph.  Aiiiboin.  vol.  j'.  pag. 
tab.  2; 

/S.  Trjgia  fcandens  ,  ietonict  folio.  Plum. 

Gin.       &  Icon.  tab.  if  1.  fig.  l. 

Ses  tiges  rr>nt  dures  ,  ligneufes  ,  grimpantes  ; 
elles  s'entortillent  autour  des  arbres  ou  arbiiftes 
qu'elles  rencontrent ,  &'  s'élèvent  à  la  hauteut  de 
fept  i  huit  pied*.  Leurs  rameaux  font  alternes  , 

f>ubt:rcens  ,  cylmJriques,  garnis  d^  feuilles  pério- 
ées ,  alternes  ,  ovales  uu  oblongues  ,  echancrces 
en  coeur  à  leur  bafe ,  plu*  along^cs,  plus  étroites 
dans  la  variété^}  rudss.  un  peu  r^nverfees,  aigiics 
ou  acuminées  a  leur  Commet ,  irrégulièrement  den- 
tées en  fcie  à  leurs  bords ,  parferr  ées  à  leurs  deux 
faces  de  quelques  poils  rares  ,  piquans  ,  roides  & 
couchés  i  les  pétioles  très-vdus,  d'une  grandeur 
médiocre ,  muiiis  à  leur  bafe  de  bradiees  caduques. 

Les  fleurs  font  monoïques  ;  les  fleurs  miles  dif- 
pofecs,  dans  raiflelle  des  feuilles  j  en  un  petit  épi 
droit,  fulitaiie,  plus  couit  que  Iss  feuiles ,  ex- 
cept&les  dernières  feuilles,  beaucoup  plus  perires 
que  K$  autres.  Ces  épis  lont  verdâtres,  compofés 
de  fleurs  un  pfu  pé  licelliîis,  fort  petites^  munies 
de  petites  brattces  lancëo'érs }  leur  caîite  à  trois 
découpures  aiguës  ,  renfermant  trois  étamines 
prefque  feflilrs  ;  les  anthères  jaunes.  A  côté  des 
é\m  mâles ,  &  à  leur  baf:: ,  s'élève  un  pédoncule 
filit'irme  ,  vc!u,  un  peu  courbé,  articulé,  fimple, 
de  la  longueur  des  épis  mâles  ,  fupoortant  une 
feult  fleur  femelle  ,  d  nr  le  calice  e(l  à  cinq  dé- 
coupures étroites ,  aiguës.  Les  capfules  font  com- 
pofees  de  trois  coques  globuleufes ,  de  la  grolTeur 
d'un  pois,  hértfTée<i  de  poils  roides  ,  courts ,  pi- 
quans ,  chacune  d'elles  munie  à  fa  bafe  &  en  ae- 
hors  de  deux  points  iaitlans,  8c  contenant  une 
femence  arrondie. 

Cette  plante  croit  dans  les  deux  Indes ,  i  la 
Jamaïque ,  dans  les  contrées  méridir)nales  de  l'A- 
mérique. On  la  cultive  au  Jaidia  des  Plantes  de 
Paris.  T)  (^  v.) 
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TrAGIB  en  cœur.  Tragiacordata.VM. 

Tragia  foliis  cordaiis,  aeuminatis  ,ferratis  ,  fub- 
liu  hilpidis  ;  folioUs  caltcinii  ftmintis  pinnatifidis  , 
hirfutis  i  cau.c fcandenu.  Willd.  Spec  Plant,  vol.  ^ 
pag.  jii.  n".  1» 

Tragia  foliis  cordatis  ,  cauk  voluhili ,  braffeîs 
femintis ,  ptntaphylUs ,  pinnatijiais.  Vahl  >  Symbol. 
Li  pag.  26. 

Jafopha  pungens.  Forskh. Flor.  xgypt.-arab.  pag. 
16}.  n**.  ji. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  du  tragia 
volubilis  Se  du  tragia  involacrata  ;  mais  dans  le  pre- 
mier les  feuiUes  font  grollîérement  dentées  en 
fcie,  & daiu  le  fécond  tes  feuilles  font  acuminées 
à  leurs  deux  extrémités. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  grimpantes,  hifpidcsj 
les  feuilles  alternes ,  pétiolées,  Lncéolees ,  echan- 
crées  en  coeur  à  leur  bafe  ,  acuminées  à  leur  fom- 
met ,  vertes  en  delTus ,  plus  pâles  &  hifpides  i 
leur  face  inférieure.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
épis  rerminaux  i  les  folioles  calicinales  des  fleurs 
femelles  pinnatifldcs ,  héiiffsesde  poils  roides  } 
le  fruit  efl  une  capfule  velue ,  à  trois  coques. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  heureufe.  1} 

l .  Tr  AG i  E  à  involucre.  Tragia  involacrata.  Linn. 

Tragia  hirfuta  ,  foliis  fub  lanctolatis  ,  ferratis 
braSt:s  fttr.in<is  pentcphyltis ,  pinnatifiais.  (N.) 

Tragia  faliis  hifpidis,  ovatis  ,  aeuminatis ,  fttra- 
tis  ifvliolis  calicinis  fcmineis  pinnatifidis  ,  felofo-hif 
fidis;  caule  fcandcnte.  Willd.  Spec.  Platit.  vol.  ^ 
pag.  £14.  n".  2i 

Tragia  braâeis  femintis  pentaphyllis  ,  pinnati- 
fiais. Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  980.  — Miller, 
D'A.  n*.  r.  —  Jacq.  Icon.  Rar.  ub.  i6. 

Acalypha  involucris  femintis  pentaphyllis  ,  pitf 
natifidis.  flor.  z.*)'lan.  n'.  ^40. 

Croion  foliis  ovato  lanctolatis ,  fenatit ,  hifpidis; 
caule  fruticofo.  Royen ,  Lugd.  Bat.  lOi. 

Ricinocarpos  reylanica,  hi'futa  ^  foliis  lanctolatis, 
ftrraiis.  Burm.  Zeylan.  pag.  in?  ub.  91. 

Sckori^eram.  Rhsed.  Hort.  Malabar,  vol.  2^pag^ 
71.  tab.  ii».  —  Rai,  Hift.  ifo- 

Urtica  frutefttns ,  malabarica  ,  fchorigtram  diSa.. 
Comm.  Malabaif.  6^ 

Cette  efpèce  eft  très- variable  dans  fon  port  8t 
dans  la  forme  de  fes  feuilles  :  on  la  di(Hnr;ue  aux 
bractées  de  fes  fleurs  femelles  à  cinq  folioles  pin- 
natifides.  Ses  tiges  font  droites .  à  peine  grim- 
pantes ,  prefque  fimples,  cylindriques,  hifpides  , 
quelquefois  prefque  glabres,  longues  de  trois  à 
quatre  pieds,  garnies  de  feuilles  égilement  hif- 
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ptfies ,  pétiolée» ,  alternes,  lancéolées  oa  ovales- 
oblongues ,  acumiaées  ,très-vguesàleur  fommet, 
«lentéês  «n  fcie  i  lèar  contour }  les  dentelures  pro- 

fbnf!e«; ,  incgn'es  ,  Trè5  -  aiiîuès  ;  le  pétio'e  vl'iine 
lo;:ç;ucui  meriiocre,  prefqiie  nul  aux  fi»uilles  lu- 
pciicures»  accompafnées  ds  petite»  fiipnks  ca- 

Les  flsiurs  font  monoïques,  iÏTuées  dans  les  aif- 
fttt«séesfeuill-is{  les  fleurs  maies  ilirporees  en  un 
raurc  » gréle, dro»,  prefqne  cylindtiqiie  i  les 
fleurs  finneties  fotîtaîres ,  dans  les  mêmes  aiflêlles 

rjiie  les  dclirs  m.'iîtrs,  riip))or rt^r*;  pir  im  pédoncule 
limpie,  uniâure,  «longe,  velu  ;  \*  fleur  environ- 
née d'un  invoiucre  profoMlémeni  diviCÉ  eo  dnq 
déconpiuM  fiittmeiic  pinnatifidcs.  linéaires  «ob- 
'  Mtès.  fM  fruic  «A  une  capfule  i  trok  coques  ar- 
rondies, hifpides  &:  nionoi'pennes. 

Cette  plante  croît  dans  les  InHe»  orientales  On 
hcultiveau  J»rdin  des  Plantes  de  Paris,  l)  v.) 

4.  TracîE  hifpide.  Tragia  hifpiàd. 

Trapa  folils  corddiis  ,  lanceolatii  ,  acuminatrs  , 
JuUncegerrimb  ,  hifpiUis  ;  foliolis  caîkinis  furnirttis 
firtnacifidis  ,  fttofo-hifpidis  ;  cauUfiandtMt.  WilM- 

Spec.  Plant.  toI.  4.  pag.  ji}. 

Ses  tiges  fonr  gritr^ames  &  hifpides  ,  garnies 
de  feuilles  médiocrement  pétiolées ,  lancéolées  , 
acuminées  ,  échmcrécs  en  coeur  à  leur  bafe ,  très- 
entières  à  leurs  bords,  quelquefois  mu  iic^s  d'une 
ou  de  deux.dents  très-obtufes,  longiues  de  deux 
pouce* ,  hirjpides  à  leurs  deux  6ices ,  pafticuUére- 
ment  eo  d-Ubiiç  5  les  pétioles  très-courts,  extrê- 
mement velu^.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis 
axillaires ,  pcJoncults ,  I-s  calices  tie<  fleurs  ie- 
meites  î  cinq  foliotes  »  prerque  pinnatiôdes  «  cou- 
«ecteft  d'un  traad  nombi'e  de  poib  Uaiics  & 
Ibyeux. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  oiientales.  T7 
<  Dtfcript.  t*  WiU(btn.  ) 

5.  TRAGIE  Ï  gros  fruit.  Tr^^iu  m^i.tù^arpos. 

Tragia  foliis  profunsli  eoniaiu  ^  ovatis  ,  acuti 
denutis  ,  kijpidis  ;  atulc  fcandmU,  WÎUd*  SpCC. 
Plant,  vol.  4.  pag.  s  îo.  n".  4. 

Tragia  {corAiU),  ''  '  ■Je  u  ,  hif^-i^iuLi  ,fo!:is  h- 
map^ulÂ.  Micb.  Fltor.  boréal.  Atner.  vol.  pag. 

Ses  eiges  font  farmenteuCes  ,  grimpantes,  légè- 
rement hifpides,  garoies  de  ÊeutUes  pétiolées, 
alternes  ,  ovales ,  profondément  échancrées  en 
cœur  a  Lur  bafe ,  un  peu  élargies,  dentées  en 
icie  à  leur  coqtour  •  les  dentelures  aigucs  »  les  cap- 
fttles  plus  grandes  que  cdlet  des  autres  efpèces  de 
ce  geoKj  i  trois  coques  «tt  moins  de  la  gtofleuc 
d'ua  pois.  I 
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Cette  plante  croît  dans  l'Amérique ,  dans  le 
Kiuuucky  t  où  elle  a  eié  découverte  pai  Mictuai. 

^.  TRA6IS  i  fiwHet  de  ducaite.  Tngia  nept- 
ttfotia.  Cavan. 

Trsgia  foliis  co'd.-t's ,  ovjf/x  ,  jlrrjtrs;  eautt 
ereciof  hirfuifimo.  Wiilden.  bpec.  Fiant,  vol.  ^ 
pag.  )24.  O*.  8. 

Tragia  caule  kumili  ,  ramis  altérais  ,  foliis  petio- 
latis  ,  eorduio-o^ùtngi*,  dtntati*.  Cavan.  Icon.  Rat. 
vol.  6.  pag.  )7.  tab.  557.  fig.  1. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  la  reffemblince 
de  Tes  feuilles  avec  celles  du  ntptta  catana  Ltnn. 
Ses  tiges  s'élèvent  peu  ;  elles  font  droites ,  hfrtf- 
fées  de  poils  roides  &  nombreux  ,  charge  s  'e 
rameaux  alternes ,  un  peu  étales,  garnis  lit  tt  mi- 
les p-tiolées ,  air  'rtu  «. ,  ovales-oblongnes  ,  c  Ivn- 
crecs  en  coeur  à  leur  bafe,  dentées  en  fcie  à  leur 
contour,  velues  ,  un  pen  épatflês.  Les  Seurs font 
difpofses  dans  l'aillclle  dtr,  ft.ui!les  en  épis  grélis, 
alonges»lcs  fleurs  miles  en  oc  c  upentprefque  toute 
li  longueur  ;  les  fleurs  Irm^Ues ,  ttes-ptu  no'ii- 
breufcs ,  font  orelque  folitaires  à  la  hài&  du  même 
épi ,  oMKiies  «e  bradées. 

Cette  plant»  crotc  i  b  NbnreUe^El^gne.  O 

7'  Tkao»  mercotielle.  Tn^  matariûEs* 

Linn. 

Tragia  fyliis  cordatis  ,  ovatis  ,  acaminaeis,  fir- 
ratis  ijpicii  paiùcidatis  ,  cauk  trtUo.  Willd.  6pec. 
Plant,  vol..  4.  pag.  J14.  n*.  lo. 

Tragij  fon'.i  ovatis,  Linn. Syft. Plant,  vol.4.  t>3g. 
119.  n".  j.  —  Flor.  zcylao.  3J4.  —  Amœa.  Aca- 
dem.  voL  $.  pag.  409. 

Mercu'i^'ts  mjdcjfputrnfîs  ,  truocios ,  acttahulis 
difiituia.  }'laken.  Ahuag.  p.ig.  i.fS.  tab.  aoj.  fig.  4. 

t-cupamtni.  Rheed.  Hoit.  Malab.  vol.  io."tai>< 
81.  —  Bai  4  SuppL  105. 

fi.  Croton  foliis  cordatis ,  ftrratis  ,  ptdtiMitf  pgm 

riims  fpicatis.  Croiiov.  Virgin,  if;;. 

Manikot  ini.nmu  y  ckamtcnjolia,  Plum.  Spec.  ;lo. 

Be  Icon.  tab.  171.  fig.  a. 

Vnica  minor  ,  intrs  ^  fpican  ,  fj^io  fuhrotuné»' 
ftrratistfrudutriçocat.  Sioan,  Ja>n.  38.  ftift,  1.  pac. 

iaf.tab.8a.lig. 

y.  Tragia  (  uttir xfolia  ).  ereBa ,  cault  hirfutiftmo, 
foliis  cordatO'OValiiut,  Mjch.  f  lor.  boMaU  Aoior. 
vol.  2.  pag.  176.? 

Tragia  (  urticacfolia)  ,  foliis  cordatis,  ovatis  ^ftr- 
ntU  i  cauU  ertOo  ,  hirfuu0m»,  WilW.  SpeC.  PlaOt. 

vol.  4.  pag.  314.  9. 


■ 
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Cette  plante  reflfemble  tellement  à  la  mercu- 
rielle  commune ,  qu'on  pouiioit  prer^uc  s'y  trom- 
per. 

Ses  tiges  font  nombrc'iffç  ,  difrufes,  prefque 
glabres,  ftriées,  garni; s  de  feuilles  alternes  ,  pé- 
tiolées,  ovales,  en  rœur  ,  glabres  à  leurs  deux 
fjces  ,  dentées  en  fcie  à  lt.urs  b'^ris  ,  obtuCes  3 
leur  f  >mmet,  vertes  ,  t'.*ndre$  >  les  pétioles  grêles, 
lin  peu  plus  courts  ique  les  feuilles.  I-e$  fleurs  font 
diiyurées  en  grappes  lili tortues ,  plus  longues  que 
les  feuilles  (îtuées  dans  tetirs  aillcltrs ,  munies  de 
brjit-LS  tu.i!«.5,  à  dentelures  profondes,  aii  n.s  , 
qutlqueiV'is  prefque  palmées  ;  IfS  fleurs  iiuLs 
aflet  notiibreufesjiîiuëcsà  la  partie  fupérieure  des 
-^isi  les  fleurs  femelles  j  en  irès-petit  nombre ,  à 
la  iMfe  des  mêmes  épis  %  les  cap  fuies  petites ,  %\o- 
buL'ufes j  pubefcentes ,  verdârres. 

Cette  plante  croît  â  ta  JatiMii«)ue.  {f^,f*i»  ktrk. 

Lam.  ) 

S.  Tragîe  corniculée.  Trûgïj  cornhufdtu.'VM. 

Tragia  foliii  ovat  'u,  acuminatiSffubimtgtrnmis  ; 
UÊpfitlanuk  vafvalis  iitom^iuf  caûiut  tttS»  ,  ptlofo , 
ramcfo.  Wilid  Spec.  Plant,  vol.  4.pag.  jij. 

Tragia  foliis  fuhcordato  ovatis ,  attenuatis  ,  fuh- 
integtrrimit  i  valvalis  capfUarum  hicornihut,  \'ahl  , 
Eglog*  %»  pag*  J5. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  droites  »  rameufes , 
pileufes,  garnies  de  feuilles  alternes,  ovales,  acu- 
minées,  très-entières .  quelquefois  munies  d'une 
ou  de  deux  dents  vers  leur  bafe  ,  traverfées  p,ir 
des  veines  pubefcentes.  Les  fleurs  font  difpnfees 
en  épis  axiliiires  ;  les  capfules  compriaiées  a  leurs 
dcrux  fices,  les  vjlves  munies  de  deiixcomes  tant 
en  dellus  qu'en  dclïous. 

Cette  plante  croit  à  l'île  de  la  Trinité  à  h 
Gniane.  O  (       m  htrb.  Um.'i 

9.  Tragie  à  feuilles  colorées.  Tr^ié  colorât  a. 

'  Trtgia  fittîis  laitcfoiatis  ,  fuhîntegris ,  ohtujîs  , 
■màrgme  &  nervis  rubro-purpurafientibus.  (N.j 

C  ig.tncL  fhj  v.  Hi  vard.  Rheed.  Malab.  vol.  il. 

F^S-  y)  t<*b.  jO.  î  (  Fvli  'u  acniis.  )  ^ 

f,.  EaJem^ftUU  miiwibus i  ftipulà  minimitt  ro- 
ttutdatit. 

Cette  plante  a  de  très-grand";  npports  avec  la 
figure  que  j'ai  citée  de  l'ouvrage  de  Hheed;  mais 
les  feuilles  y  font  repréfentées  aiguës:  les  échan- 
tillons que  )'ai  obferves  dans  l'herbier  de  M.  de 
LamarcK  ont  tous  les  feuilles  obtufes. 

Les  rameaux  foniligneux,  g'abres,  cylindriques, 
d'un  hriin-foDce  ,  gjrnis  de  rcuilles  aiternes,  lan- 
céolées, médiocrement  pétiolécs ,  longues  de  trois 
ponces  &  plusj  larges  d'un  ponce  «  arrondict» 
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refque  tronquées ,  &  un  peu  échancrées  en  coeur 
leur  bafe,  élargies  ven  leur  partie  rupérienre. 

obtufes  à  leur  fommet ,  épaiffes,  coriaces,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces  ,  entières ,  quelques  -  unes 
denrées  en  fcie  à  leur  contour .  marquées  en  del^ 
fous  de  nervures  &  de  veines  très-fines,  fouvent 
purpurines }  le  bord  des  feuilles  ordinairement 
il  i.n  routée  lie  de  vin;  le  pétiole-  très -c oiirt.  Les 
fleurs  font  axillaires ,  difporécs  en  grappes  ou  en 
une  forte  de  chaton  cylindrique,  ferre >ipeino 
pédoncule ,  au  moins  de  moitié  plus  court  qu«r  let 
feuilles. 

La  plante  f>  conftitueroiî  p<>ut-êrTe  line  eft>èce 
fi  elle  etoit  mieux  connue  j  elle  orfire  les  Hic:ne$ 
catadtères  que  ta  précédintei  mais  fes  feuilles  fo:K 
deux  fois  plus  petites:  leur  pétiole  eft  accompa* 
gné  à  fa  bafe  d'une  très  petite  flipule  a:ron.ilt", 
que  ie  n'ai  point  obfervée  dans  la  première  plante , 
peut-être  parce  qu'elle  étoit  tombée  1  je  n'ai 
point  vu  les  fleurs  femelles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  & 
à  l'Ile-de-France, où  elleaétérecnelilieparCom- 
nierfon.  ^  (  K./^  <«  htri.  Lan,  ) 

10.  THAGtt  bordée.  Trmgia  marginau, 

Tragia  foliis  lanceolalo-ovatit ,  dtUtatis ,  utrinqui 
pu/'efcentibus ,  ccu:is ,  <j/'>o  -  mâtjfÎMÙsi  Jpieu  axU^ 
iaribus  ,  fubfefilibus.  (N .) 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  du  tragij. 
colorata  par  fon  port  ;  mais  (es  feuilles  font  plus 
grandes  «  plus  ovales ,  pubefcentes  à  leurs  aeux 
tjces. 

Ses  liges  fe  divifene  en  rameaux  cylindriques , 

glabres ,  un  peu  piibrTct  ns  fur  les  ieures  poulîes  , 
îiriés  ,  cendres  ,  garnis  de  teuilles  alternes ,  p;- 
tiolt-^,  très-variables  dans  leur  grandeur,  lan- 
céolées ,  un  peu  ovales ,  longues  de  deux  à  fix 
pouces  &  plus ,  fur  un  demi-pouce  &  trois  pouces 
de  laigc  ,  ep.iifrL;s ,  coriaces,  d'un  vert-pàle  ,  lui- 
lantes  a  leur  tace  tuperieure  ,  d  un  gris  cendré  8c 
pubefctntes  tn  dt flous  ,  &  même  à  leurs  deux 
faces  d  un  leur  jeunclTe ,  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords  ,  acuminees  à  leur  fommet ,  entourées  la 
plupart  d'une  bordure  blanchâtre,  tnverfées  pir 
des  nervures  fimples,  alternes,  &  par  des  veines 
lichement  réticulées,  faillanees ,  vêtues  s  les  pé- 
tioles longs  d'environ  un  pouce,  un  peu  pubcfc  .ns, 
roides ,  flriés  ;  k  s  fleurs  difpofees  en  epis  alternes, 
axillaires  ,  prefque  felSles  ,  cylindriques  «  plus 
courts  que  les  feuilles. 

Cette  plante  crojit  dans  les  Indes  orientales.  ^ 
{y.f.  ÎHhert.  Ltn.) 

11.  TuAf.iE  réticulée.  T'u^ia  ntnJjia. 
Tragia  foliis  ovatis  ,  obtufis  ,  glabris  ,  crenatis  , 
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'  Setnmeanx  font  ligneux ,  cylindriqu-s ,  glabres, 
d'un  brun  cendré,  un  peu  ttries  ,  garnis  de  feuilles 
alterne»  ,  pétiolécs  ,  ovales  ,  obtufes  à  leur  i'.m- 
met ,  longues  d'un  pouce  ik  plia  «creneléts  à  leurs 
botds ,  Rbbrcs  i  leuttdeut  hcti  »  arrondies  à  leor 
Lafe  ,  »  n  peu  min«$ ,  liiTes  en  d^lTus  ,  munies  en 
dclfous  de  orrvures  fine»  •  lâchel  ,  altcrnis,  &  de 
vtincs  très-fines,  retij;uléest  les  pétioles  c)lin- 
driques.  tilifornaes,  longs  de  trois  à  quatre  lignes  \ 
les  neuts  difpofé^s  en  epis  gréks  ,  prefque  cylin- 
driques.  pôdonculés  ,  un  |  eu  putierco  is  ,  firuét 
da is  l'aiflelle  des  feuilles  Tupérieures ,  plus  long^ 
qu;  les  feuilles  Iwfqu'ils  foot  «kns  leur  eotîet  dé- 
Vtl'tppcuient., 

C.cxxe  plarte  a  éré  recueillie  à  l'Ile-de^Bourbon 
pat  Comnjerfon.      (  y.  fin  iaé.  L«m.  ) 

iz.  Tr AGI E  piquante.  Trjgia  urens.  Linn. 

Tragiafijlili  UnctoUtit ,  /«^  i»us  ,  obtujif  ,  apte* 
/«'•ùentatis  ,  cauUque  treSo  ,  ramofo  ,  puhtfctnt'^us 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  jif.  n°.  1 1. 

T'.-gij  t^!-.}-:  ,  fdj/e  mirtulijjtmi  pubtrulo  ;  fo'iis 
ftjjtlisj.i  ,  vvaii-ijnicolaiis  iinearibufxt ,  rart'.tr  uen- 

tatis  ;  capfutit  hirfutiUis.  Uîch.  Flof.  boiesl.  Aoier. 

vol.  l.  pag.  17J. 

Tragia  foUis  lanceolaùs  ,  obtufis  ,  fulnknuùt. 
Lion.  Syft.  Plant.  voL  4.  pag.  120.  d*.  4. 

Var.  «.  —  fuio\  jîis  ,  /  <  /  i  <Mongù''9vtliiiÊt  f 
lUHtnuUij fuécuneaiij.  Mich.  1.  c. 

Ritiiuis  pûnms  ,  urens ,  foliit  qutrdnii ,  Virginia- 
iiH#.  Plvk.  AlOMg.  p^ig.  3  Q.  tJb.  IC7.  fig.  f. 

I.  —  ianceolata  «  foliit  Uiu*ciâtis  »  fiMauûtis 

integrifiut.  Mîch.  1.  c. 

Tragia  (  ionocua  )  ,f\fliis  lanctoialis  yfuhdtntatis, 
filojîj  ifpkà  urmiaaù.  Walier.  Flor.  carol.  p.  ixff. 

y.  —  itmariM  ,fotM  làwfika  ^ftth  eim^et  «n- 
t^i$*  Mich.  1.  c. 

Ses  tiges  font  «Iroires  ,  cylindriques  ,  ramcufes  , 
prefque  glabrcsj  les  rair^eaux  alteraes,  légèrement 
^ubefeens ,  garnis  de  feuilles  alternes  .  prefque 
lefllles  ,  princiiulem^nt  les  fupérieures  ,  tri^s- va- 
riées dans  leur  tornie  ,  ovales -lancéolées  ou  li- 
néaires, parfeniées  de  poibraies  &  piauans,  lâ- 
chement dent.es  il  Kur  contour  ,  obtulies  i  leur 
fommet ,  au  iques-unes  aiguës.  Dans  la  variété  «, 
ces  feuilles  font  oblnn;]iirs  ovi!cs  ,  quelques- :ines 
rélréciesen  coin  à  kur  baie }  tlles  lont  lancéolées, 
à  peine  dentées  ,  prt  fqu'entières  ,  pileufes  dans 
h  plante  ^,  dont  Waltei  lus  avoir  fait  une  «fpècea 
&c  que  Michaux  regarilc  cf  mme  une  variété  (.en* 
fin  ,  dans  I.1  plance  y  ,  les  feiiiUes  font  linéaires  j 

|)rvrque  coures  entiè/^s.  j 

Les  fieurs  font  placées  dans  l'aiflielle  des  feuilles  ' 
fvp^f  ieiH^,  difpofées^eDépIs  ccèftrgfAles ,  prefque 
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filiformes  ,  ordinairement  plus  longs  que  !a 
feuilles  ;  les  fieurs  mâles  fort  petites ,  nombrenffl, 
à  peine  pédicellécs ,  un  peu  veidâtresi  leur  aht 
â  trois  découpures  proioodes  •  aiguës  i  les  jlms 
femelles  foliiaires ,  pédooeulées  >  clUs  ptoduiresi 
une  cjpfule  à  tro:5  coi-iu-.  1  ,  de  ia  ^ r ijI'I'll"-  i  ua 
grùin  de  poivre  ,  d'un  jaune  un  p^u  veiiirac,  i 
peine  velues. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale ,  dam  U  Caroline ,  la  Nouvelk  Gtor|tie, &c 

0  (  y-n 

i|.  Tracie  chamelée.  TrtgU  dumêhê,  Im, 

T  ugld  fr  its  ^inearî'lâiute^is  ,  ûutgmimf 

oilitfis  ;  fruclUtut  echinjtis.  (N  ) 

Tragia  foliis  iatutv/u:!s  ,  ohuifis  ,  inttgtmmt, 
Linn.  Sjrft.  Plant,  vol.  4.  {.^g.  iio.  —  Flor.ze^L 

n-.  îjy. 

T'jf^ld  fotHs  lineari-lanceolatit ,  peiioljtls ,  oi- 
!../is  ,  mu.'o'idiis  nault  ramajo  ,  ojff^fa i  tapltilarsm 
y^i  vu^is  dot  jo  ar/tw«/^rtj.Willd.âp<c.PIJm.val.4. 

5:6. 1.°.  I?. 

L'kaméUa  foliis  lintarihus  ,  ^of^tdis  fpicaùs^  uiw 
MM  fruau.  Burm.  Zeyi.  pag.  59.  ub.  if . 

Ctnii  avanaea,  Rheed.  Horc.  MaiU».  voL  1. 
pag.  6j. tab.  ^4. 

l^thyris  fiiutfcens ,  fruSit  in  folionm  aUt  tiH' 
nato,  Rai^Hift.  1710. 

Tithymabu  Uni^olku  >  «gnathmi  ,  /à//»i  Mwr. 
Burm.  ZeyI.  pag.  115  ,  &:  Flor.  Ind.  lof. 

Ti'.'vnaLs  tcncHas  f  i»4uas  ,  /«lii*  UtUMU/it^ 
Ikrm.  Ztyl.  pig.  JJ. 

Ses  tiges  font  grêles ,  droites ,  gl  ibres ,  dîfîlftf 
en  longs  lamcuix  redrtlL-s  ,  îi  ,n  -ux  ,  can  is  àt 
feuiîltrs  alteiiie*  ,  pétiolées  ,  étroites  ,  liiiéairo» 
lancéolées ,  entières  i  Icurs  bords  ou  à  pefotftfl- 
fibîement  deiitiLulees  ,  obtufe-,  a  leur  ro'Timet,on 
peu  rctrecies  à  Ir^ur  baie  ,  glibrcs  i  hurs  Mmi 
faces  ,  vtrtes  en  d-lFus ,  un  peu  plus  pâles  en  del- 
fous,  longues  do  deux  ou  uois  pouces,  Urgest 
peine  de  trois  ou  quatre  ligous  ,  (quelquefois  plm 

grandes  ,  foutcnucs  par  dei  pétioks  d'CBrKMI 

deux  tiers  plus  courts. 

Les  fleurs  mâles  font  difpofécs  dins  l'ailTelledel 
feuilles  en  un  petit  épi  court  ,  un  peu  ftmit, 

Îjaroi  de  braâé>.  s  fort  petites ,  caduques.  Us  (Un 
emeltes  font  placées  les  unes  dans  finfêrtîoadei 
rameaux  fur  1,  s  tiges,  d'lutr^^  dûn«  fcs  ai(T?lles<les 
feuilles  à  l'extrémité  d'un  pédoncule  fimple,  fili- 
forme ,  un  peu  plus  long  que  les  pétioles ,  t«« 
miné  par  une  feule  fleur  d^wurvue  de  braâéss* 
Le  frurr  eft  compofé  de  trois  roques  Mril&etée 
petit  -,  r  t  intcs  épineufes  i  elles  renferment  troti 
femences  ob)(Higues  «  ceodrées  j  folitaitcs  àm 
cl»«|ue  loge» 


Digitized  by 


T  R  A 

Cette  plante  croit  dans  le$  Indes  orienules  & 
à  nie  de  Cailla,  ff 

i^.  Tragie  à  feuilles  de  dianvie:  Tn^U  ean- 
iM^fM.  Litro.  f. 

Truo'ij  follis  prof:ind(  irilof>ts  .  dencatîs  ;  loko  i(t- 
ttrmedio  tlon^ato  ^  cault  erecio.  Willd.  Spec.  PUnt. 

vol.  4.  pag.  }i6.  n*.  14. 

Croi  tn  (h)Qatuii^)  ,  foliis  [rilobo-hafiatis  ,  lancco- 
luii ,  tUntatif.  —  Syit.  veget.  edit.  1  j .  pag.  721.  — 
fiumi.  Flor.  Ind.  pag.  joy.  tab.  6}.  ng.  Pliik. 
A!mag.  pag,  jio.  tab.  110.  fig.  2. 

CrofOix  (urens)  ,filiis  tematis  ,ferratiM,  iancto- 
iatis.  Syft.  veget.  edit.  i  j.  pag.  721. 

Rhimu  uretts  ,  cannaiis  foiiis  ,  tripfiyUos.  Ptuk. 
Phytogr.  120.  fig.  6. 

Linné  fils  a  cru  devoir  réunir  ces  deux  efpèces 
de  croton ,  qu'il  a  recutinucs  appartei)ir  aux  tragia , 
&  qui  font  à  peine  de  fimples  variétés  l'une  de 
l'autre*  Les  tiges  de  cette  plante  font  droites  « 
hîfpides ,  cylindri()ues ,  garnies  de  feoitles  alter* 
res  ,  pétiniées ,  liii'pi Jes ,  divifces  prefqiie  coume 
Ce  Iks  du  chanvre ,  en  trois  découpures  lancéolées, 
finuées  à  leur  contour  i  les  pétioles  acconnpagnes 
à  leur  bafe  de  deux  bradées  courtes  ,  lancéolées. 
Les  fleurs  femelles  fe  divifeni  en  (îx  foliol*ç  pec- 
tineci  i  elliS  font  fupportées  par  un  pe  1  o  ie 
£(nple  t  latéral ,  folitaire»  ludflore ,  de  la  longueur 
des  feuilles,  t 

Cette  plante  tcoft  au  Malabar*  (  D^rift.  ex 
Lifta./.) 

15.  TKAdE  «ti  baguettes.  Tnagiû  vitgata* 

Tra^id  ff'ii.i  fii'fcr:o!j[is,  ovtito-lanctoltitis  ,  fui- 
Mutis  ,  ohiust  ferrait  s  ,  g/airis  {  ramis  virgatis  .  at- 
tirait Jupri.nù»ftfeituiMU.  (N.)  Lain.Illttitr.  Gêner, 
tab.  764.  fig.  2. 

Cet  arbriffeau  s'élève  à  la  hauteur  de  fix  pieds 
&  plus  ,  fur  une  tige  gré  e,  cylindrique  ,  divifée 
en  rameaux  alrrrr.cs  ,  gréics  ,  tlioccs,  tiè$-gta- 
bres  i  les  fupérieurs  oppoles ,  quelquefois  fafci- 
culés,  munis  ï  leur  bafe  de  petires  Itipulcs  cour- 
tes ,  memhraneufes ,  terminées  par  un  filet  fétai  é. 
Les  fe'ii.ies  toitt  alternes  ,  médiocretnent  pétio- 
lées,  ovales-lancéulees  ,  les  unes  aiguës ,  d'autres 
très- obtufes  »  glabres  à  leuis  deux  faces ,  dentées ^ 
ptefque  crénelées  à  leur  contour;  les  dentelures 
ohrufes  }  les  pt^rioles  à  peine  lon^s  d'une  ligne. 
Les  â.uts  f<nu  difpoiées  dans  l'aillcUe  des  teuiiUs 
en  grappes  trèS'grélcSj  plus  longues  que  les  feuilles. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  ne  noilS  «ft  pas 
connu.  1j  (  l^.f.in  ktrk.  Lam.  )  ^ 

16.  TftAGtE  filifocaie.  Tragia  fii^mis,  • 
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Tragia  foUii  ovato-laïutoiatii  ^  Itnti  dtHUuis  , 
g/airis  ^  mucrontiiu  i  Jfùit  fS/miuiM  ,  kré&Ùê 

maxlmis,  (  N.  ) 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  des  acahpfia  par 
fes  grandes  braâées.  Ses  rameaux  font 'glabres, 
ligneux,  cylindriques,  flrié?,  garnis  de  feuilles 
alternes,  pétiolées  ,  ovaes  lancéolées,  minces, 
longues  d'un  à  deux  pouce< ,  glihres  à  leurs  deux 
faces,  d'un  vert-wdre,  mucconées  &  obtufeS' 
ï  leur  fonimee ,  lichement  dentées  en  fcîe  à  leur 
contour,  i  pein?  nervt-ufes  ;  les  pétioles  prcf^i'ie 
capillaires .  glabres  ,  longs  d'un  demi-pouce  ,  ac- 
compainés  i  leur  bafii  de  bradées  letacées. 

Les  fleurs  font  latéralrs ,  axillaires,  difpoféeseii 
longs  épis  très- grêles,  filiformes}  les  fleurs  mâles 
verditres,  fort  petites,  fediles}  les  femelles  d>f> 

tantes  des  malcs,  occupant  la  partie  inférieure  de 
l'épi ,  folitaires ,  munies  de  bradées  foliacées  , 
fort  grandes,  prefqu'arrondies ,  glabres,  légère* 
ment  crénelées ,  furtuut  à  icur  lommet. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  ne  m'eft  pas 
connu.  Tj  (  y.f.  in  ktri,  Lam.) 

*  Efphcts  moins  connues. 

♦  Tragiu  {\iï\où)  ,  foiiu  co/auiiSf  vltiofis ,  fuh^ 
thskirfiait  ;  eaafefeoHdeiiU.  Thunb.  Pirodr.  p.  14. 

Ses  tiges  Tont  grimpantes,  garnies  de  fcuil'es 
pétiolee» ,  alternes ,  echancrees  en  cœur  à  leur 
bafe ,  velues  à  leurs  deux  fa^es  ,  hériflées  en  def- 

fou»;  de  poils  p'us  nombreux.  Cette  e^tèco  Croit 

au  Cap  de  Bonne- Ki'per.itrce. 

Tragia  (  capenlts  )  ,  fofiis  eordato^otit ,  den- 
taiis ,  h:fyUi.s;  c^uU  volubtti ,  iavoUcro pt&iaat9» 
Thunb.  i'ro.tr.  pag.  14. 

Cette  plante ,  ainfi  que  la  précédente ,  a  été  dé- 
couverte par  Thunbcrg  au  Cap  de  Bonne- F.fpe- 
rance.  Ses  tiges  font  grimpantes ,  garnies  de  feuilles 
pétiolées,  alternes,  ovales,  échancrécsen cceur  à 
icui  bafe,  liifpides;  l'involi'cre desfleursfeineile» 
elt  compofé  de  folioles  pectinées. 

TRALLIANF..  Trjtfijnû.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, à  fleurs  complètes,  polypéta'ée» , 
régulières  ,  qui  comprend  des  arbulles  Ciotiquee 
à  l'Europe  >  dont  les  tiges  font  g rintpantes ,  les 
feuilles  nmples ,  alternes  ;  les  fletus  difpofées  en 
grappes  latérales. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  lenie  eft  d'avoir  } 

Un  ca/ice  inférieur  à  tinq  iit coupures  ;  cinq  fitatts 
lifickis  V  cin^  étamines  ^  un  appenaice  intiritur^  à  dix 
dents;  un  fiyki  tmt  kaU  ^  deux  iogu,  à  diiuefe-  ' 
meaies. 

Chaque  £eur  offre  : 
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l".  Un  calice  inférieur ,  peruliint ,  divilé  en  cinq 
découpures  courtes  j  •nondies.  ' 

X*.  Une  ««ralfc  compofée  de  cinq  pétales  ob- 
loii(s««gvcnst  léflcciiis  en  dehors  «  plus  longi 
que  le  caHee. 

Un  afptnéice  intérieur  «  granj»  droit»  i  dix 
crénelures. 

î*.  Cinq  J.'arr.ines ,  donr  les  filamens  fimr  courts , 
infsres  Tur  ie  récevtacle ,  fupporuitt  des  anthères 
à  deux  loges  «  prerqne  rondes. 

4''.  Un  ovaire  prefque  rond ,  rupérieur ,  Iw- 
momé  d'un  It^^le  suffi  loa|  que  les  étamiaes»  ter* 
mmé  par  on  ftifouie  (pomc  obferve). 

Le  fruit  eft  une  baie  arrondie  ,  à  deux  loges , 
à  deux  fcmenccs  arroiulie<;  cxcérùttreBteot*  Sngtt- 
leufes  à  leur  face  intérieure. 

Oijirvatiotu.  Ce  genre  porte  le  oom  d'un  sn> 
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cîen  médecin ,  Alexandre  TralUcn  ,  de  l' Alie- 
Mioeure* 

Es  pic  É. 

Tkaluane  grimpsine.  TnUliMu  ftMdmt, 
tout. 

TnlUana  foitis  eordatit,  creaatit;  fart  dr«A»* 
tomo.  Leur.  Flor.  cochinch.  pag.  19  f. 

Cette  plante  pouflTe  des  mêmes  r  u  n  5  [  lufieurs 
tiges  glabres  ,  ligneufes ,  très  lorgaci  ,  depoui- 
vues  d'épines  ,  Mnirufes  ,  grimp.mtes  i  les  ri- 
meauz  nombreux  ,  géniculés,  garnis  de  feuilles 
sliemes,  en  forme  de  rcetir.  un  peu  «nondies, 
gbbres  à  leurs  deux  faces  ,  aciimin^es  J  leurfoTii- 
niet.  Les  fleufs  font  d'un  blinc-verdatre,  difpn- 
fees  en  grappes  latérales,  dichocoaies»  gedoDtlp 
pédoncule  commun  eft  fort  long. 

Cette  plante  eft  conunune  à  la  Cochincbinet 
elle  s'entortille  autour  des  arbres  9c  des  aatm 
plantes  qui  rsvoifiaeat.     {D^cript,  t^Uv,) 


Fin  du  tome  VU, 
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Dmm  moms  la^as  de»  gmrçs  d»  Planta,  œntmm»  dans  ce  Fobme* 


• 

JL 

Scotia  , 

voyei  Scone. 

A 

Scrophularia , 

Scrophuluie.- 

voytr  TmboiiL 

Seateiiaritit 

Toqiw. 

• 

Scyphopktnit 

Scyphophm*. 

■ 

B. 

Seigle. 

Bâekêgt 

Sukium  , 

Sechi. 

I  lOngiM* 

Securidaca^ 

Seruridaca. 

C. 

Thdew 

♦ 

» 

Stguiera\ 

Seguier. 

Caltnduta, 

Souci. 

Séhime. 

Cordiu  f 

Sébeftier. 

Seiago ,  • 

Selagûie. 

Cordyloiurpui  f 

Stnapi.  • 

Seiinum, 

Selin.  '  ' 

Tapier. 

Senebfère, 

Sèntone.  - 

St»ui9,  • 

SaneçoD*  . 

Sonchttt. 

Scnra  , 

Senrée. 

t 

D. 

r 

Stpus  j  . 

Septade. 

OIidiuOIlKs , 

Strhiû, 

Sériole. 

Sefifii, 

Séttfle. 

*  G. 

Sulîie* 

Serpiailt, 

Serpicnk». 

Stfiimum  , 

Séfame.  ,  • 

Tenetcei 

Sesban  , 

* 

P. 

■ 

Sefeti.  . 

FIttUUt/flUU  g 

Se/Uru^ 

Sellère* 

Stffica  t 

R. 

* 

Sefuvium  , 

Séfuve.  . 

Abu, 

Skumc.  ' 

Shiiwla , 

ShAwia. 

■ 

e 

9» 

Sheffisldk. 

■ 

Sibbdde. 

Salfola  f 

Sonde,  i        -  ■ 

SiBthorptûf 

Sibthofpe.  ' 

Samhucus  ^ 

Sureau.       .    -  , 

Sicyos , 

Siciote.  • 

SévoJe. 

Sigesbeckia  , 

Sigeibèque. 

SdirU,  ' 

Sclérie..          :  f 

SiUnt, 

SiUné* 

Sclérocupe* 

Si1pliie.< V  ' 

ScUrotium^ 

Sclérote. 

Simaba', 

Simabe.         ■  ■ 

ScolopUt  ' 

Scolopier. 

Simiàfèfa'f 

Simbttiêtitt'  ^ 

ScoiitfatukMt  t 

Scoloiânthe. 

Simira ,  ''* 

Simire. 

Stofyituu, 

Scdyne. 

Singana * 

Singaoe. 

Scoparia, 

•  Scopiîwi  . 

Sipam.  < 

Scopoti*  , 

■  1 

Scopolier. 

Siparuna,    •  ' 

Sipafotmier. 

Scononèc*.  :  •  j< 

Siphonantkut»  ■ 

Siphunatnhti  *  ^ 

Botanifut. 
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•  ♦ 

Sifyrr.irium  f 

SiiliofpofUfrt  ^ 

Twyrf  Stilbofpore,' 

Skimmia , 

Skimniie. 

Stillingœ. 

Smithù  , 

Smithie. 

Stifa  y 

Stipe. 

soiARflre* 

SdpdicMc* 

Si.  .'j  J/Ijftt, 

V  CV^tt*  y 

Sophora  , 

Ol^UllOieJ  y 

Stiatiote.  ' 

Soramia  « 

Sotamic» 

Strtut^ia  y 

Stréliu. 

dOlDWf* 

Strtptopus  y 

SurcptoR* 

opsniimwcB* 

atripiui  0 

Sctigilie. 

itropttJMtlÊÊi  j 

'  StrophiMe* 

Sparmannia^ 

otrucnium  y 

Strucbium. 

Spacheiia  f 

otrumaria  , 

Stnimaire. 

Sp<rgula  f 

Struniffia^ 

Strampfia. 

Saudûofek 

Sptrmacfet^ 

Stytoftntkti  , 

Stylofanihe. 

SpftJgnum  , 

StyphtUa  , 

Styphélie. 

Sprurta  , 

Subulana , 

Sabulaiie. 

Sphermtkut, 

Swtrtia  , 

Snetce. 

Su^ruti^t 

SaMie. 

Spigelia , 

SuiUs. 

Spilanthus  , 

Spilante. 

Suriana , 

Suriane. 

Spiniftx  y 

Spinelle. 

Symphonia  y 

SymohoDia^ 

Spirs-a . 

Spirée. 

Sympl«C9S^ 

SvoidIoouiC» 

T. 

Stûavia, 

5nftvû> 

StûchySy 

Stachide. 

Taberne. 

Stadmannic  , 

otadmane.. 

l  acca  y 

Tacca. 

Supeiia, 

Sapepe. 

TMU  y 

Tachi. 

Staphjplièi^ 

Tachiùota  , 

Tachibote. 

Starkea y 

Stark.3. 

Tacfiigali  y 

Tacbigale. 

Statice  y 

Stance. 

i  iJilonij , 

Tacfone. 

Suit, 

Stébé. 

I  iigcies , 

Tagète. 

Sarrèie. 

Talaimn. 

SulUri»f 

Stellatre* 

Taligate. 

Sti/is, 

c.xir  j« 
otelide. 

Taltnum^  , 

Talin. 

SttUtra»  , 

I  altjia  , 

Talifier. 

Stemodïl. 

i  tinuifuuùu  f 

Tamarinier. 

Summihis  , 

StéflMHIItC* 

otcpnanicw 

TamcKiéei 

Stercu/ia, 

w(CI  t  uîl'ri  . 

Tampoa y 

Tampoa. 

Stenoxy/on  , 

Tanacttitnt  y 

Tanaiûe. 

Steripha  , 

Skériphe* 

TançciaiQ. 

Sttris, 

Scéfjt. 

TaniboucMi. 

Sttvenjia, 

Stevcnfia.  ^ 

Tapirie. 

Stnvartia  t. 

Steiratte* 

TapogooMk 

Sttii)iun  f 

Tapuifi 

I 
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leralta  , 

■  Taralea. 

Tkymlra, 

vflyq;  Tliymbra. 

TarconanuuL', 

Tarconante. 

Tkymut ,  " 

Thym. 

Targione. 

Thyfûiitu , 

Th^làtiot. 

Taiiri. 

Tiaraw. 

Télèpbe. 

Ticorée. 

Ttmus  , 

Ttmo. 

J igarc. 

i  trnpronua , 

Ternftrome. 

Tilîa, 

Tilleul. 

Tétnc«n. 

•TuLiad^a  , 

Tetnainm. 

Tiuée. 

T^tsagoaie. 

Tmus ,  ^ 

Tinier. 

Tétranihe.  ~ 

Tithonia , 

Tithonie. 

Tttrapitus  i 

Tétrapile. 

Tocoytna  , 

Tocoyène. 

Tttrapogon  ^ 

T^trapogone. 

ToddûUa, 

Toddali. 

Tétmheca. 

Tolpis. 

Thalia  , 

Thalie. 

Toluifera  « 

Toluc. 

Thapfta , 

Thapfie. 

Tomtx , 

Tomé. 

Thé. 

Tonina  ^ 

Tonine. 

Tccfc. 

Tantmem» 

ToDiane* 

Tkelebolus  , 

Thélébole. 

Tontelea  , 

Tontel. 

ThtUphora , 

Théléphore. 

Topokéa , 

Topobé. 

Theligonum  , 

1  héligone. 

Tordylium  , 

Tordyle. 

Tkeiimitra, 

ThéUmitra. 

Toiène. 

Tkemtét, 

Théméda. 

TormennUe. 

Théfion. 

Tortula^ 

Tortule. 

Jhilachiumg 

Thilaqui. 

Touluta  , 

I  oulicn. 

jnlafpi  , 

Tabouret. 

J  ounaua  ^ 

Tounate. 

lu. 

Thoa. 

Tovomice. 

Thoiuim. 

ToUFOulkr* 

Tkriiuat^ 

L  Thrinace. 

Tozzia. 

TkryxpentUMf 

Thrixpern;e. 

Turretiia  , 

Tourrertie. 

X  nryailu  , 

1  nryalits. 

lachchum  , 

1  racneic. 

Tkaniergia, 

Thunbergia. 

Tragie. 

74iiMrw» 

Thonarfe. 

TiaUiaae. 

Thuntia. 

V, 

Thigfaf 

Thuya. 

TaiiMUge. 

FanU  U  TiAU  du  um  VU, 
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